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BEUDANT,  membre  de  l'Institut,  auteur  d'un  V oyage  en 
Hongrie; 
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d'un  Voyage  en  Arménie  et  en  Perse; 

JOMARD,  membre  de  l'Institut; 

J.  KLAPROTH  ,  membre  du  conseil  de  la  Société  Asiatique 
de  Paris; 

LANGLÈS,  membre  de  l'Institut ,  professeur  de  persan; 
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E.  LAPIE  fds,  officier  au  corps  royal  des  Ingénieurs-Géo- 
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MALTE-BRUN,  homme  de  lettres,  un  des  rédacteurs  des 
Annales  des  Voyages; 

P.  CH.  PICQUET  fds,  ingénieur-géographe; 

ABEL-RÉMUSAT,  membre  de  l'Institut,  professeur  au 
Collège  royal  de  France; 

DE ROSSEL,  membre  de  l'Institut,  directeur-adjoint  du 
Dépôt  des  plans  et  cartes  de  la  Marine; 

Le  baron  WALCKENAER,  membre  de  l'Institut; 

D.  B.  AVARDEN  ,  ancien  consul  américain  à  Paris ,  auteur 
d'une  Description  statistique  des  États-Unis. 
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BEA.  Les  noms  de  l'Hindoustan  qui ,  sui-  caillerie.  11  s'y  tient  on  marché  par  semaine, 

vant  l'orthographe  anglaise,  commencent  «,So6  hab. 

par  Bea  sont  renvoyés  a  Bi.  BEAMUD,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 

BEACH  (LONG) ,  ile  des  États-Unis,  61.  1/4  E.  N.  E.  de  Cuenca. 

sur  la  côte  de  l'état  de  New-Jersey.  Elle  «  BEAR  ,  petite  île  de  l'océan  Atlantique, 

6  1.  5/4  de  long  sur  1  '  j  de  I.  de  large.  Lat.  sur  la  côte  de  l'état  de  Maine,  États-Unis , 

N.  -V  47'.  Long.  O.  760  55'.  comté  d'Ilancock.  Lat.  N.  44°  6'.  Long.  O. 

BEACHY  HEAD ,  cap  d'Angleterre  qui  700  4*>'. 

s'avance  dans  la  Manche , sur  la  côte mérid.  BEAR  (NORTH  et  SOUTH),  deux  pe- 

du  comté  de  Sussex, entre  Hastings  et  Bright-  tites  lies  de  la  baie  de  James,  dans  la  mer 

helmstone.  Lat.  N.  5o°  44'  a4'«  Long.  O.  de  lludson ,  sur  la  côte  de  la  Nouvellc-Bre- 

a*  5'  y.  C'est  le  lieu  le  plus  élevé  de  toute  tagne.  Crlle  du  M.  est  la  plus  considérable  ; 

cette  côte.  Il  est  dangereux  dans  la  mauvaise  .lie  est  par  54°  3o'  de  lat.  N.  et  85°  4<»'  de 

saison.  En  1690,  les  Français  y  remporté-  long.  O. 

rent  une  victoire  mémorable  sur  les  Hottes  BEAR,  ile  de  l'océan  Atlantique,  sur  la 

combinées  anglaise  et  hollandaise.  côte  S.  O.  de  l'Irlande,  dans  la  baie  de 

BEACON,  petite  ile  du  Pamlico  Sound,  Bantry,  prov.  de  Munster.  Lat.  N.  5i"  36'. 

sur  la  côte  de  la  Caroline  du  Nord,  aux  Long.  O.  ia°  7'.  Le  canal  de  Bear  11  aven  la 

États-Unis.  Lat.  N.54"57'.  Long.  0.78°4a'-  -sépare  de  la  côte.  Elle  a  près  de  a  1.  de  long 

BKACONSFIELD,  bourg  d'Angleterre,  sur  5/4  de  1.  de  large.  Elle  est  monta- 
comté  et  à  10  1.  S.  E.  de  Buckingham ,  hun-  gneuse  et  très-âpre.  On  y  a  dressé  des  bat- 
dred  de  Buroham ,  sur  une  colline.  11  est  teries  pour  défendre  l'entrée  de  la  baie, 
renommé  pour  sà  salubrité,  et  bien  bâti.  BEAR  (BLACK),  lac  de  l'Amérique 
11  y  a  quelques  manufactures,  et  on  y  fait  sept. ,  situé  par  53"  3o'  de  lat.  N.  et  109* 
du  commerce;  il  s'y  tient  un  marché  par  se-  5o'  de  long.  O.  On  ne  peut  y  naviguer  que 
maine  ,  et  une  foire  par  an,  principalement  difficilement,  â  cause  des  petites  iles  dont 
pour  le  bétail.  1,706  hab.  il  est  rempli. 

BEALSBU  RY ,  commune  des  États-Unis,  BEAR  (GREAT),  lac  de  l'Amérique  sept, 

état  de  kentucky,  comté  de  Harden,  sur  situé  sous  6.i°  de  lat.  N.  et  entre  iaa°  et  ia4* 

Je  Rollingr0rk,à5l.O.  S. O. de Bairdstown.  ao'  de  long.  O.  11  est  très-profond.  Les  In- 

Lat.  N.  37*  5o'.  diens  qui  habitent  sur  ses  bords  sont  d'un 

BEAMLN8TER,  ville  d'Angleterre,  comté  caractère  doux  et  hospitalier. 

deDorset,hundreddeBeamin*ter,aal.  1/4  BEAR  (WI11TE),  lac  des  État»  Unis, 

fi.  de  Bridport ,  et  à  6  1.  O.  N.  O.  de  Dor-  situé  près  des  sources  du  Mississipi.  Lat.  N. 

chester.  La  tour  de  l'église  a  près  de  100  48°  l5*« 

pieds  de  hauteur;  l'intérieur  de  ce  temple  BEAR  CREEK,  rivière  des  Ltats-Unis, 

renferme  plusieurs  beaux  tableaux.  On  y  état  d'Alabarna.  Elle  prend  sa  source  dans 

fabrique  de*  toiles  à  voiles  et  de  la  quin-  le  comté  de  Mai  ion,  traverse  le  pays  de* 

T.    II.  1 
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Chickasâs,  et  le  jette  dans  le  Tennessee,  sur 
la  limite  des  état*  d'Àlabama  et  de  Missis- 
sipi ,  aprèa  un  cours  d'environ  ao  I.  du  S.  E. 
au  N.  O. 

BEARFIELD,  comm,  des  Etats-Unis, 
état  de  POhio,  comté  de  Ferry ,  à  3  1.  S.  O. 
de  Somerset.  4^8  Lab. 

BÉARN  ,  anc.  prov.  de  France,  qui  don- 
nait «on  nom  a  un  guuv.  militaire,  composé 
du  Béarnet  delà  Basse-Navarre ,  et  avait  le 
titre  de  princip.  Elle  forme  aujourd'hui  la 
majeure  partie  du  département  des  Basses- 
Pyrénées. 

BEAR-SOUND,  détroit  sur  la  côte  du 
Groenland.  Lat.  N.  63°  ao'.  Long.  O.  490. 

BEAR-TOWN,  ville  des  États-Unis, 
état  de  Maryltnd ,  comté  de  Caroline ,  a  a  1. 
fi.  de  Greensburg ,  et  à  5  1.  S.  E.  deChei- 
tertown. 

B  E  A  S  A I N ,  bourg  d'Espagne,  prov .  et  à  6 1. 
3/4  S.  S.  O.  de  Saint-Sébastien  (Guipuscoa) , 
et  4  1/4  de  1.  S.  O.  de  \  il  la  fiança.  Les  mai- 
tons  sont  éparses  aux  environs  de  la  place 
publique,  où  est  la  maison  de  ville.  A  peu 
de  distance  il  y  a  une  belle  forge. 

BEAS  DE  GUADIX,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  ail.  a/3  E.  N.  de  Grenade,  sur 
ï'Alahanja,  à  a  1.  i/4  S.  O.  de  Guadix. 

BÉAT  (S1.),  ville  de  France ,  dép.  de  la 
Haute  Garonne,  arrond.  et  à  4  I.  3/4  S.  de  S1. 
Gaudens  ;  chef-lieu  de  cant .,  sur  la  Garonne. 
Elle  est  bâtie  en  marbre  fourni  par  les  car- 
rières voisines.  Sa  position  est  triste,  les 
montagnes ,  entre  lesquelles  elle  est  située, 
lui  dérobent  la  vue  du  soleil  pendant  une 
partie  de  la  journée.  On  y  fabrique  de  la 
chapellerie.  Son  commerce  consiste  en  bois 
et  en  chevaux  et  mulets  pour  l'Espagne.  11 
se  tient  5  foires  par  an  à  Saint-Béat  :1e  mardi 
avant  la  Pentecôte ,  3  jours;  le  19  novem- 
bre, 5  jours  ;  le  mardi,  avant  Noël ,  a  jours. 
1  ,a©o  hab.  11  y  a  près  de  cette  ville  1  carrière 
d'ardoise,  1  de  marbre  blanc,  1  autre  de 
marbre  d'un  rouge  pale  veiné  de  vert,  et  a  la 
Penne  Saint  Martin  une  vaste  carrière  de 
marbre  compacte,  Isabelle  et  blanc  rosé. 

BEATA,  cap  sur  la  côte  mérid.  de  l'ile 
Saint-Domingue.  Lat.  N.  170  3o/.  Long.  O. 
jS'  55'  3;'.  Vis-à-vis  est  une  petite  ile  de 
même  nom. 

BEATONS,  île  du  Grand-Océan  ,  sur  la 
côte  N.  O.  de  l'Amérique  sept. ,  et  près  de 
la  côte  O.  de  la  grande  lie  de  Revilla  Gigedo. 
Lat.  N.  55°  a»'.  Long.  E.  aa6°8'. 


BEAU 

BEAU  BASSIN  ,  havre  formé  par  le  dé- 
troit de  Magellan  ,  sur  la  côte  N.  de  la  Terre 
du  Feu.  Lat.  S.  54°  aa'.  Long.  O.  73e  33'. 
Ainsi  nommé  par  Bougainville  à  cause  d'un 
bon  mouillage  de  ta  a  4o  brasses,  sur  un 
fond  de  sable  et  de  petit  gravier. 

BEALCAIRE,  louant* ,  ville  de  France, 
dép.  du  Gard,  arrond.  et  à  5  1.  1/4  E.  de 
Nîmes; cheflieu  de cant.,à 4 1.3/4  S.  O.  d'A- 
vignon ,  sur  la  rive  droite  du  RI  ône ,  qui  la 
sépare  de  Tarascon,  à  laquelle  elle  commu- 
nique par  un  pont  de  bateaux.  Beaucaire  est 
bien  bflti  ;  mais  1rs  mes  en  sont  étroites.  On  y 
remarque  la  porte  du  Rhône,  l'hùtel-de  ville 
et  l'église  paroissiale.  Il  y  a  dévastes  maga- 
sins, beaucoup  d'auberges  et  de  calés.  On  y 
fabrique  de  la  chapellerie  et  delà  poterie  ;  il  y 
a  aussi  destanneries.  Ce  qui  a  donné  une  très- 
grande  renommée  à  cette  ville  ,  c'est  la  foire 
qui  s'y  tient  le  aa  juillet ,  et  linit  le  28  a  mi- 
nuit. II  y  a  une  afTIuence  immense  de  négo- 
cians  d'Europe,  d'Afrique  et  du  Levant.  Le 
nombre  des  négocians,  quoique  moinsgrand 
maintenant,  monte  cependant  encon  a  près 
de  100,000.  Les  logemens  que  peuvent  of- 
frir Beaucaire  et  Tarascon  ne  suffisant  pas , 
on  remplit  de  tentes  la  vaste  prairie,  bor- 
dée d'ormes  et  de  platanes  qui  s'étend  le 
long  de  la  rive  droite  du  Rhône*  On  trouve 
à  cette  foire  toutes  espèces  de  marchandises. 
Les  effets  payables  en  foire  sont  exigibles 
le  ij.  Un  tribunal  de  conservation  ,  coin- 
posé  de  la  membres,  juge  tous  les  diffé- 
rends que  les  affaires  occasionnent  pendant 
la  foire.  8,671  hab.  Il  y  a  dans  les  environs 
des  carrières  de  pierre  à  chaux  et  de  pierre 
a  bâtir. 

BEAUCAIRE  A  AIGUËS  MORTES  (ca- 
nal de),  en  France,  il  sflrt  à  lier  le  Rhône 
au  canal  du  Midi.  H  est  établi  par  la  dériva- 
tion d'une  partie  deseaux  du  Rhône,  depuis 
Beaucaire  jusqu'à  Aigues-Mortes ,  où  il  s'a- 
bouche aux  canaux  du  Bourgidou ,  de  la 
Roubine  et  de  la  Radel.  Sa  longueur  est  de 
■  4L  i/a  ;  sa  pente  est  rachetée  par  i4  éclu- 
ses. Les  principales  marchandises  transpor- 
tées sur  ce  canal  consistent  en  sel  de  Pcc- 
cais  ,  vin,  graiu,  et  en  une  très-grande  partie 
d'objets  destinés  pour  la  foire  de  Beaucaire. 

BEAUCAMP-LE- V1ELX  ,  village  de 
France,  dép.  de  la  Somme,  arrond.  et  à 
8  L  î/a  O.  d'Amiens,  cant.  d'ilornoy.  On 
y  fabrique  de  la  tiretaine,  qu'on  nomme 
draps  de  Beaucamp.  i,58o  hab. 
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BEAUCE  ou  BEAUSSE  ,  anc.  pays  de 
France,  qui  faisait  partie  du  gouv.  militaire 
de  l'Orléanais.  Il  se  divisait  en  Ucauce  pro- 
prement dite,  ou  Pays  Ghartrain;  en  Dunois 
et  en  Yendomuis.  11  est  compris  mainte- 
nant dans  les  départemens  d'Eure-et-Loir 
et  de  Loir-et  Cher.  Il  offre  un  vaste  plateau 
généralement  nu. 

BEAUCENS,  village  de  France,  dép. 
des  Hautes- Pyrénées ,  arrond.,  cant.  et  à 
i  1.  i/i  S.  E.  d'Argelez.  11  y  a  une-  source 
sulfureuse  froide,  dont  l'eau  est  la  bois- 
son des  habitans,  et  1  mine  de  plomb  dans 
un  rocher  qui  sert  de  base  aux  restes  de 
l'ancien  château  de  Beaucens.  On  trouve 
aussi  î  mine  de  cuivre  sur  la  butte  d'Aigue- 
salat.  4»o  bab. 

Ul  VI  <  il  1  S  M -: ,  Ile  déserte  de  l'océan 
Atlantique  mérid.  C'est  la  plus  mérid.  des 
Malouines,  à  a58  L  E.  du  détroit  de  Magel- 
lan. Lat.  S.  5a°  3a'.  Long.  O.  6i°  4o'.  Elle 
fut  découverte,  en  1701,  par  un  navigateur 
français,  qui  lui  donna  son  nom. 

BEAUCLAIR  ,  village  de  France,  dép. 
de  la  Meuse,  arrond.  et  à  4  l«  «/4  0>  O. 
de  Montmedy,  et  à  17  1.  1/2  N.  de  Bar-le- 
Duc,  cant.  de  Stenay.  Il  y  a  1  forge,  1  bras- 
serie et  1  tuilerie,  a 00  hab. 

BEAUCLEK,  port  excellent  du  Grand- 
Océan  ,  tur  la  côte  N.  O.  de  l'Amérique 
sept.,  dans  le  détroit  du  duc  de  Clarence, 
au  N.  O.  de  l'archipel  du  prince  de  Galles. 
Lat.  N.  56w  17'.  Long.  E.  aa4°  3'. 

BKAUCOURT ,  village  de  France,  dép. 
du  Haut-Rhin  ,  arrond.  et  à  4  1.  S.  S.  E.  de 
Béfort,  cant.  et  a  1  1.  1/4  S.  de  Délie.  On 
y  fabrique  des  mouvemens  de  montres  ,  de 
la  petite  quincaillerie  et  des  vis  à  bois.  Com- 
merce en  laine. 

BEAUDR1COURT,  village  de  France, 
dép.  des  Vosges  ,  arrond.,  cant.  et  à  3  1.  O. 
de  Mirecourt ,  sur  la  rive  droite  de  la  Vrainf . 
Il  v  a  une  source  minérale  froide. 

BEAU  DU  N  ,  village  de  France,  dép.  du 
Var,  arrond.  et  à  7  1.  i/4  N.  O.  de  Dra gui- 
gna n ,  rant.  d'Aup*.  900  hab.  11  y  a  sur  son 
territoire  une  mine  de  plomb  qui  n'a  point 
été  exploitée. 

BEAU  FA  Y,'  village  de  France,  dép.  de 
la  Sartc,  cant.  de  Ballon,  arrond.  et  a  4  I» 
i/3  N.  N.  R.  du  Mans.  1,887  l,ab- 

BKAUFJCEL,  village  de  France,  dép. 
de  la  Manche,  arrond.  et  à  a  I.  i/a  N  .  de  Mor- 
tain  ,  cant.  de  Sourdeval.  11  y  a  1  papeterie. 


BEAU  3 

BEAUFORT,  petit  village  du  Bas-Ca- 
nada ,  à  1  1.  à  l'E.  de  Québec,  sur  une  ri- 
vière dont  il  porte  le  nom.  On  y  compte  70 
maisons. 

BEAUFORT  ,  bourg  des  États  Sardes , 
division  de  Savoie  ,  province  de  Savoie 
supérieure,  chef  lieu  de  mand.,  près  de 
la  rive  droite  du  Doron ,  à  4  1.  E.  de  Con- 
jflans,  et  à  10  I.  1/1  E.  IV.  E.  de  Chambéry. 
On  v  fait  de  bons  fromages.  Il  s'v  tient  une 
foire  très- fréquentée  le  ap  septembre  de 
chaque  aune»-,  et  un  marché  par  semaine. 
Les  montagnes  environnantes  sont  couver- 
tes de  nombreux  troupeaux.  3,ooo  hab. 

BEAUFORT,  comté  dei.  États  Unis,  état 
de  la  Caroline  du  Nord,  au  N.  duParolico 
sound.  Le  chef-lieu  est  Washington.  g,85o 
hab.,  dont  5,869  Mmc«,  3,981  gens  de  cou- 
leur. 

BEAUFORT,  port  de  mer  des  États- 
Unis,  état  de  la  Caroline  du  Nord,  cher  lieu 
du  comté  de  Carteret,  sur  le  détroit  de 
Core,  à  4L  O.  du  cap  Lookout,  à  lal. 
S.  S.  E.  de  Newbern  ,  et  à  46  I.  S.  E.  de  Ra- 
leigh.  Lat.  N.  3,"  4a'.  Long.  O.  76°  9'.  Le 
port  est  sur  et  spacieux  ,  et  a  14  pieds  de 
profondeur  sur  la  barre.  5oo  hab. 

Bb  AU  FORT,  comté  des  États-Uni»,  état 
de  la  Caroliue  du  Sud,  borné  au  S.  E.  par 
l'Océan  ;  Beaufort  en  est  le  chef-lieu.  33,199 
hab., dont  4»<>79  blancs,  37,339 esclaves y  et 
181  noirs  libres. 

BEAUFORT,  ville  et  port  de  mer  des 
États-Uni*,  dans  la  Caroline  du  Sud  ;  chef- 
lieu  de  cumin.,  sur  l'île  de  Port-Royal,  a 
l'embouchure  de  la  Coosawhatcbie.  Lat.  N. 
3a°  a5'.  Long.  O.  8a°  53'.  A  17  I.  3/i 
S.  O.  de  Charleston ,  et  à  1  a  1.  a/3  N.  E.  de 
Savannah.  Le  port  est  spacieux  et  profond. 
La  ville  contient  3  églises  ,  et  1  collège  qui 
a  i  bibliothèque  publique  de  700  vol.  1,000 
hab. 

BEAUFORT,  ville  de  France  ,  dép.  de 
Maine-et-Loire,  arrond.  de  Beaugé;  chef- 
lieu  de  cant.,  sur  la  rive  gauche  du  Coues- 
non,  à  5  1.  3/4  E.  d'Angers.  Elle  possède 
1  collège,  1  grands  hospices,  1  grande  halle, 
1  manufacture  de  toile  à  voiles,  et  plusieurs 
fabriques  de  toiles  ordinaire  s.  Elle  fait  un 
commerce  assez  considérable  en  blé ,  chan- 
vre, pruneaux,  vins  et  huile.  Tous  les  mer- 
credis il  s'y  tient  des  marches  très-lréqucn- 
tés,  et  il  a  quatre  foires  par  an.  5,3/58  hab. 

BKAUGENCY,  ville  de  Faance,  dép.  du 
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Loiret ,  arrond.  et  à  5  I.  1/3  S.  O.  d'Orléans; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite  de  la 
Loire,  que  l'on  y  passe  sur  un  pont  de  3g 
wches ,  bâti  en  pierre  de  taille.  Beaugency 
a  des  fabriques  de  serpes  drapées  et  quel- 
ques tanneries.  Son  commerce  consiste  en 
vins  du  territoire,  qui  sont  les  meilleurs  du 
département ,  et  en  eaux-de-vie  qu'on  y  dis- 
tille. Il  y  a  1  foire  de  5  jours  le  1"  mai,  1  de 
a  jours  le  ai  juillet,  et  4  autres.  4,5ao  Itab. 
11  s'est  tenu  deux  conciles  1  Beaugency,  l'un 
en  no4  ,  en  présence  du  roi  Philippe  1"; 
le  second  en  1  i5a. 

Son  territoire  fournit  des  pierres  calcai- 
res ,  dont  on  s'est  servi  pour  les  fondations 
des  ponts  de  Tours  et  d'Orléans,  et  il  y  a 
une  source  minérale  à  1/4  de  1.  de  la  ville, 
sur  la  rive  gauche  de  la  Loire. 

BEAUJEU,  ville  de  Franco,  dep.  du 
Rhône,  arrond.  et  à  4  1.  3/4  N.  N.  O.  de 
Villefranche;  chef  lieu  de  cant.,  sur  l'Ar- 
dière  ,  à  10  1.  3/4  N.  IV.  O.  de  Lyon  ,  au  pied 
d'une  montagne  sur  le  haut  de  laquelle  sont 
les  ruines  d'un  vieux  château-fort.  Il  y  a  des 
fabriques  de  tonneaux  ,  des  papeteries  et 
des  tanneries.  On  y  fait  un  grand  commerce 
de  vins ,  de  blé  et  de  fer,  ainsi  que  de  tissus 
de  coton  et  de  toiles  fabriqués  dans  les  en- 
virons. Il  y  a  6  foires  par  an.  1,700  hab. 

BEAUJOLAIS,  ancien  pays  de  France  , 
qui  faisait  partie  du  gouvernement  du 
Lyonnais,  et  avait  reçu  son  nom  de  Beaujeu , 
sa  capitale.  11  est  maintenant  enclavé  dans 
les  départemens  du  Rhône  et  de  la  Loire. 

BEAULEY,  village  et  rivière  d'Écosse. 

f'oy.  BxAULY. 

BEAU  LIEU ,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Hauts ,  sur  la  rive  gauche  de  la  rivière  de 
son  nom,  qui  se  jette  dans  la  Manche ,  vis-à- 
vis  l'i  le  de  Wight,  par  une  embouchure  de 
près  d'i/a  1.  de  large  ,  à  a  I.  S.  S.  O.  de  Sou - 
thampton.  1,206  hab.  On  pense  qu'il  fut 
ainsi  nommé  à  cause  de  sa  proximité  d'une 
abbaye  de  moines  de  Gitcaux  ,  fondée  par 
le  roi  Jean,  qui  lui  accorda  des  privilèges 
considérables. 

BEAU  LIEU  ,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Corrèze,  arrond.  et  à  7  1.  S.  E.  de  Brives; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  la  Dordogne,  à  7 1.  1/4 
S.  de  Tille.  On  y  commerce  en  v  ins.  11  y  a 
une  miné  de  plomb.  3,000  hab.  • 

BEAULIEU  ,  ville  de  France,  dép.  d'In- 
dre-et-Loire,  arrond.  et  cant.  duLocbcs,  à 
S  L  »/a  S.  S.  E.  de  Tours.  Il  y  a  des  fabri- 
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ques  de  grosse  draperie  et  des  tanneries.  11 
s'y  tient  une  foire  le  1"  novembre.  a,ooo 
hab. 

BEAULIEU,  ville  de  France,  dép.  du 
Loiret ,  arrond.  et  à  4  1.  3/4  S.  E.  de  Gien  , 
cant.  de  Chatillon  sur  Loire,  piès  de  la  rive 
gauche  de  la  Loire.  3,000  hab. 

BEAULIEU  ,  village  de  France,  dép.  du 
Calvados,  arrond.  et  à  a  1.  N.  de  Vire,  cant. 
de  Beny.  Il  a  une  fabrique  de  draps  com- 
muns et  des  filatures  de  lin. 

BE AULI  EU ,  village  de  France  ,  dép.  du 
Puy-de  Dôme,  arrond.  et  à  a  1.  a/3  S.  d'is- 
soire ,  cant.  et  a  3/4  de  1.  S.  E.  de  Saint-Gcr- 
main-Lambron.  Il  y  a  une  source  minérale 
ferrugineuse  et  froide  près  de  la  rivière  ;  elle 
est  comme  intermittente,  car  elle  parait  et 
disparait  très-souvent  sans  cause  apparente. 
5oo  hab. 

BEAIL1EU  SOUS  LA  ROCHE,  village 
de  France  ,  dép.  de  la  Vendée  ,  arrond.  de* 
Sables-d'Olonne,  cant.  de  la  Motte-Achard  , 
à  3  1.  O.  de  Bourbon-Vendée.  Il  y  a  des  eaux 
minérales.  i,36o  hab. 

BEAULON,  bourg  de  France,  dép.  d'Ule- 
et- Vilaine  , arrond.  de  Redon, cant.  deGui- 
chen  ,  à  5  1.  1/4  S.  O.  de  Rennes.  1,360  hab. 

BEAU  L,  Y  ou  BEAULEY,  rivière  d'E- 
cosse, comté  d'Inverness.  Elle  se  forme  de 
deux  rivières,  qui,  après  avoir  parcouru  cha- 
cune environ  6  1.,  se  réunissent  près  de  Co- 
mir.  Elle  se  dirige  de  ce  lieu  au  N.  E.,  et  va 
déboucher  à  l'extrémité  occid.  de  la  baie  de 
Moray,  près  du  village  de  Beauly,  après 
un  cours  de  7  I.  Elle  est  très  abondante  en 
saumons.  Elle  forme  la  chute  de  Kilmorack, 
qui  est  fort  belle. 

BEAULY  ou  BEAULEY,  village  d'É- 
cosse, comté  et  à  3  I.  i/iO.  d'Inverness,  sur 
la  rive  gauche  et  près  de  l'embouchure  du 
Beauly.  Le  port  reçoit  des  bàtimens  de  90 
tonneaux.  On  y  fait  peu  de  commerce.  On  y 
voit  les  ruines  d'une  abbaye  de  bénédictins. 
Le  sol  est  jonché  d'anciennes  pierres  sépulj 
craies  qui  portent  diverses  inscriptions. 

BE  AU  M. ARC  II  EZ,  ville  de  France,  dép. 
du  Gers,  arrond.  de  Mirande,  cant.  de  Plai- 
sance, près  de  la  rive  droite  du  Larros,  a 
9  1.  O.  S.  O.  d'Auch.  Elle  Tut  bâtie  en  i3oi. 
3,000  hab. 

BEAUMAR1S,  ville  d'Angleterre  ,  dans 
la  partie  orient,  de  File  d'Anglesey,  sur  le 
détroit  de  Menai,  à  4  S/4  N.  N.  E.  de 
Carnarvon.  Le  port  est  sur.  11  y  a  une  très- 
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belle  ég^line ,  surmontée  d'une  tour  carrée 
une  maison  de  ville,  et  une 
école  publiquc.On  y  fait  assez  de  commerce. 
Cette  ville  envoie  un  membre  au  parlement. 
a,ao5  hab. 

BEAUME,  hameau  de  France,  dép.  de 
l'Aveyron,  arrond.  et  à  5  1.  a/3  S.  S.  E.  de 
Sainte- Aflrique ,  cant.  de  Pont-de-Cama- 
iès ,  et  à  i5  1.  S.  S.  E.  de  Rode*.  Il  y  a  une 
mine  de  plomb  sulfuré  argentifère. 

BEAUMEN1L,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Eure,  arrond.  et  à  a  1.3/4  S.  E.  de  Ber- 
nay  ;  chef-lieu  de  cant.  |  5<  »  hab. 

BEAU  MES,  village  de  France,  dép.  de 
Vaucluse  ,  arrond.  et  à  4  E.  d'Orange  ; 
chef  lieu  de  cant.,  fur  la  Salette.  On  y  fa- 
brique des  cadis.  Son  territoire  produit  de 
l'huile  d'olive  et  d'excellent  vin  muscat.  On 
y  trouve  aussi  de  bons  pâturages ,  et  une 
source  d'eau  salée  qu'on  exploite,  i  ,4oohab. 
On  voit  à  Beaumes  les  restes  d'un  antique 
château  presque  inaccessible,  et  un  peu  plus 
loin  des  tombeaux  en  pierre  de  taille  ,  dans 
lesquels  on  a  trouvé  diverses  médailles  d'ar- 
gent et  de  bronze. 

BEAU  METZ,  village  de  France,  dép.  du 
Pas-de-Calais,  arrond.  et  à  al.  i/4  S.  O. 
d'Arias;  chef-lieu  de  cant.  900  hab. 

BEAU  MONT,  bourg  de  France  ,  dép.  du 
Calvados,  arrond.,  cant.  et  à  1  1.  i/i  O. 
de  Pont  l'Évèque,  dans  le  pays  d'Auge,  à 
8  1.  E.  N.  E.  deCaen.  11  est  très  bien  bâti. 
On  y  remarque  une  belle  terrasse  d'où  l'on 
découvre  la  mer  et  tout  le  pays  environnant. 
On  y  fait  un  commerce  de  bestiaux  assez 
considérable.  i,aoo  hab. 

BEAU  MONT ,  ville  de  France,  dép.  de 
la  Dordogne,  arrond.  et  à  5  1.  i/i  E.  S.  E. 
de  Bergerac  ;  chef  lieu  de  cant.,  sur  la  Couse. 
i,5oo  hab.  Il  y  a  une  forge  et  un  fourneau. 

BEAU  MONT,  village  de  Fiance,  dép. 
oV  la  DrOme  ,  arrond.,  cant.  et  à  a  I.  S.  S.  E. 
de  Valence.  On  y  travaille  l'acier.  1,000  hab. 

BEAUMONT,  village  de  France,  dép. 
de  la  Manche ,  arrond.  et  à  3  I.  O.  N.  O.  de 
Cherbourg;  chef-lieu  de  cant.  Goo  hab. 

BEAUMONT,  bourg  de  France,  dép.  du 
Puy-de-Dôme  ,  arrond.  ,  cant.  S.  O.  et  à 
3/4  de  1.  S.  de  Clermont.  i,5oo  hab. 

BEAUMONT,  village  de  France,  dép. 
de  Vaucluse  ,  arrond.  et  à  6  I.  i/a  S.  E. 
d'Apt,  cant.  de  Pertuis.  Le  château  de  Mi- 
rabeau est  à  1  I.  environ  S.  O.  de  ce  village, 
qui  était  le  domaine  de  la  famille  Riquctti, 
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a  laquelle  appartenait  le  célèbre  orateur 
Mirabeau.  I,o5o  hab. 

BEAUMONT,  village  de  France,  dép. 
de  la  Vienne,  arrond.  et  à  a  I.  3/f  S.  E.  de 
Châtellerault,  cant.  de  Vouneuil.  i,a5ohab. 

BEAUMONT,  ville  des  Pays  Bas,  prov. 
du  llainaut ,  arrond.  et  à  6  I.  S.  O.  de  Char- 
leroi,  et  à  7  1.  S.  E.  de  Mons;  chef-lieu  de 
cant.,  sur  une  colline.  On  y  fabrique  de» 
poêles  et  des  chaudièresen  fonte.  Commerce 
de  marbre  de  Rance.  i,58o  hab.  11  y  a  des 
forges  dans  les  environs. 

BEAUMONT-DE-LOMAGNE,  ville  de 
France,  dép.  de  Tarn-et -Garonne,  arrond. 
et  à  4  I.  i/i  S.  S.  O.  de  Castel-Sarazin  ; 
chef  lieu  de  cant.,  sur  la  Gimone,  à  7  I.  1/4 
S.  O.  de  Montauban.  Il  y  a  des  fabriques  de 
gros  draps  et  de  ras ,  des  chapelleries  et  des 
tanneries.  On  y  commerce  en  grains.  Les 
foires  sont  fixées  aux  19  janvier,  19  mars, 
a3  avril,  19  août,  i4  septembre,  a8  octo- 
bre et  i3  décembre.  3,700  hab. 

BEAUMONT-EN  ARGONNE,  bourg  de 
France,  dép.  des  Ardennes,  arrond.  et  à 
4  1.  i/a  E.  S.  E.  de  Sedan,  cant.  de  Mou- 
zon,  non  loin  de  la  Meuse.  i,i83  hab.  Ce 
fut  dans  ce  bourg  que  s'opéra ,  le  a6  avril 
1 79 i,  la  réunion  des  armées  françaises  des 
Ardennes  et  du  Nord  ,  après  qu'elles  eu- 
rent enlevé  de  vive  force  les  hauteurs  de 
Bossut ,  et  battu  les  Autrichiens. 

BEAUMONT-EN-GATINOIS,  bourg  de 
France,  dép.  de  Seine-et-Marne,  arrond. 
et  à  7  I.  3/4  S.  S.O.  de  Fontainebleau  ,  cant. 
de  Château  Landon.  1,1 5o  hab. 

BEAUMONT  -  EN  -  VÉRON  ,  village  de 
France,  dép.  d'Indre-et  Loire  ,  arrond., 
cant.  et  à  il.  N.  O.  de  Chinon,  et  à  10  1. 
S.  O.  de  Tours.  t,4&>  hab. 

BEAUMONT- LA -RONCE,  village  de 
France,  dép.  d'Indre  et-Loire ,  arrond.  et 
â  4  U  i/a  N.  de  Tours,  cant.  de  Neuillé- 
Pont  Pierre.  11  y  a  une  fabrique  de  lainages. 
i,65o  hab. 

BEAUMONT-LE-CHARTIF,  village  de 
France,  dép.  d'Eure-et-Loir,  arrond.  et  à 
a  I.  3/4  S.  E.  de  Nogent-le-Rotrou ,  cant.  et 
à  1  I.  3/4  N.  E.  d'Authon.  On  y  fait  de  la 
faïence. 

BEAUMONT  LE-ROGER,  ville  de  Fran 
ce,  dép.  de  l'Eure  ,  arrond.  et  à  3  1.  E.  de 
Bernay;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la  Rille,  â 
6  1.  l/4  O.  N.  O.  d'Évreux.  On  y  fabrique 
des  toiles  de  lin ,  des  molletons  blancs  ecru», 


)igitized  by  Google 


6  BEAU 

et  des  draps  qui  rivalisant  avec  ceux  de  Lou- 
Tiers.  Il  y  a  des  tanneries,  une  verrerie  pour 
vitres  et  bouteilles  ,  et  des  blanchisseries 
dans  la  vallée.  11  s'y  tient  4  foire»  de 
.»  jours,  qui  commencent  les  a4  avril,  i3 
juillet ,  99 septembre  et  29 novembre.  i,4oo 
hab.  11  y  a  une  carrière  de  pierre  de  taille 
et  des  eaux  minérales  sur  son  territoire. 
A  1  /a  1.  de  cette  ville  on  trouve  une  forêt  qui 
porte  le  même  nom. 

BEAUMONT-LES-FORGES,  village  de 
France,  dép.  de  la  Nièvre,  arrond.  deCosne, 
cant.  et  à  3  1.  î/a  E.  de  la  Charité,  sur  la 
Nièvre,  à  5  I.  1/4  ».  de  Ncvers.  11  y  a  4 
forges ,  1  fonder^  pour  le  fer  et  l'acier ,  et 

I  manufacture  d'ancres  po»r  la  marine.  5oo 
hab. 

BEAUMONT-LE-VICOMTE  ,  ville  de 
France ,  dép.  de  la  Sarte ,  arrond.  et  à  5  1. 
S.  O.  de  Mamcrs;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la 
Sarte,  à  5  1.  i/a  N.  du  Mans.  Il  y  a  un  col- 
lège communal,  et  une  belle  promenade 
sur  un  monticule  d  'où  l'on  jouit  d'une  agréa- 
ble perspective. On  y  fiabrique  desdroguets, 
serges,  londres,  prunelles,  etc.  Son  com- 
merce consiste  en  grains  et  en  oies  grasses. 

II  se  tient  tous  les  mardis,  à  la  grande  halle, 
des  marchés  considérables.  On  cultive  des 
vignes  dans  les  environs,  elles  réussissent 
rarement.  a,4oa  hab.  Elle  doit  sa  fondation 
a  Hubert ,  vicomte  de  Beaumont,  qui  vi- 
vait dans  le  x*  siècle.  Les  ruines  du  vieux 
château  existent  encore  ,  et  une  partie  sert 
de  prison. 

BEA  L  MONT-PIED-DE-BOEUF,  village 
de  France,  dép.  de  la  Sarte,  arrond.  et 
a  7  I.  S.  O.  deSaint-Calais,  et  a  une  égale 
distance  du  Mans, cant.  deChâteau-du-Loir, 
près  de  l'Ire.  1,000  hab. 

BEAUMONT -SUR-OISE,  ville  de  France, 
dép.  de  Scine-ct-Oise ,  arrond.  et  à  41.  1/2 
N.  E.  de  Pontoisc,  cant.  de  l'Ile- Adam, 
à  7 1.  i/a  N.  de  Paris ,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Oise,  qu'on  y  traverse  sur  un  beau  pont. 
Au  haut  de  la  colline  sur  laquelle  Beau- 
mont  est  bâti,  on  voit  un  vieille  tour  en 
ruine  qui  faisait  partie  du  château.  On  a 
établi  une  jolie  promenade  en  terrasse  sur 
l'un  des  côtés  de  la  ville  qui  domine  la  riche 
vallée  de  l'Oise.  11  y  a  des  verreries ,  une 
fabrique  de  salpêtre,  et  l'on  y  fait  le  com- 
merce de  blé  et  de  farine.  11  s'y  tient  3  mar- 
ché» par  semaine ,  et  4  foires  d'  1  jour  le  jeudi 
après  la  Saint-André  ,  le  lundi  après  la  mi- 


BEAU 

carême ,  le  jeudi  après  le  i5  janvier,  et  le 
jeudi  avant  l'Ascension ,  pour  chevaux  , 
bestiaux  et  draperies,  a,  160  hab. 

B 1  AINE,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Côte-d'Or,  chef-lieu  d'arrond.  et  de  cant., 
dans  une  position  agréable,  près  de  la  Bou- 
xeoise ,  à  4 1.  N.  de  la  Saône ,  et  à  8 1.  S.  S.  O. 
de  Dijon.  Elle  est  traversée  par  plusieurs 
grandes  routes.  Siège  de  tribunaux  de  t" 
instance  et  de  commerce ,  d'i  direction  des 
contributions  indirectes,  d'i  conservation 
des  hypothèques,  et  résidence  d'un  inspec- 
teur des  forêts.  Elle  possède  1  collège  com- 
munal avec  1  belle  église  et  1  bibliothèque 
publique.  Beaune  est  bien  bâtie  ;  ses  rues 
sont  assez  larges,  et  arrosées  par  des  eaux 
courantes.  L'église  Notre-Dame  est  belle. 
L'édiûce  le  plus  remarquable  est  le  magni- 
fique hôpital  fondé  en  i443  par  Nicolas 
Rollin  ,  chancelier  de  Philippe  ,  duc  de 
Bourgogne  ;  il  est  d'architecture  gothique. 
On  remarque  aussi  le  vauxhall ,  les  prome- 
nades du  rempart,  les  bains  publics,  et  la 
salle  de  spectacle.  La  fontaine  d'Aiguë,  à 
peu  de  distance  de  la  ville,  est  un  but  de 
promenade.  On  fabrique  à  Beaune  des 
draps  ,  des  serges  et  desdroguets,  delà  ton- 
nellerie et  de  la  coutellerie  ;  il  y  a  aussi  des 
tanneries,  des  teintureries  renommées  et  des 
pépinières  d'arbres  à  fruits.  Sou  principal 
commerce  est  en  vin  de  première  qualité  de 
la  Côte-d'Or,  dont  on  expédie  3o  à  4o  mille 
pièces  par  an  dans  l'intérieur  et  à  l'étran- 
ger. Il  y  a  une  foire  de  8  jours,  le  1 2  novem- 
bre :  on  y  vend  des  bestiaux  et  autres  den- 
rées. Il  y  a  aussi  des  marchés  pour  les  grains 
de  l'Auxois.  9,735  hab.  Beaune  a  été  la  ré- 
sidence de  la  cour  sous  plusieurs  ducs,  et 
le  premier  siège  du  parlement  de  Bourgo- 
gne. C'est  la  patrie  de  Pasumot  et  de  G  as 
pard  Monge. 

L'arrondissement  de  Beaune  est  composé 
de  20a  commune*,  et  renferme  109,61 5  hab. 
Il  est  divisé  «n  locantons  :  Arnay-«ur-Ar- 
roux,  Beaune  N.,  Beaune  S.,  Bligny-sur-Ou- 
che,  Liernais,  Nolay,  Nuits,  Pouilly-cn- 
Montagne  ,  Saint-Jeau-de-Losne,  et  Seurre. 
Il  produit  d'excellens  vins ,  et  on  en  tire  des 
marbres  et  de  belles  pierres. 

BEAUNE,  bourg  de  France,  dép.  du 
Loiret ,  arrond.  et  à  4  1.  N.  E.  de  Pitbiviers; 
chef-lieu  de  cant.  a,o5o  hab. 

BEAUNE,  village  de  France,  dép.  de 
Maine-et-Loire,  arrond.  de  Baugé,caut.  de 
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Seiches,  M       E.  d'Angers.  1,300  hab. 

BEAUNOTTE,  village  de  France,  dép. 
de  la  Cùte  d'Or,  arrond.  et  à  5  1.  S.  S.  E. 
de  Châtillon,  cant.  d'Aignay,  eeà  io  I.  i/a 
X.  N.  O.  de  Dijon.  Il  y  a  1  fourneau^t  a 
forge». 

BEAUPRE  ,  village  de  France, dép.  de 
l'Oise ,  arrond.  et  à  4  1.  N.  N.  O.  de  Bcau- 
vab,cant.  de  Marseille,  sur  le  Petit  Thé- 
îain.  Il  y  a  une  filature  de  coton. 

BEAUPRÉ,  groupe  de  3  petites  Iles  du 
Grand  Océan  équinoxial ,  au  N.  E.  de  la 
Nouvelle-Calédonie,  par  ao°  aa'  de  lat.  S. , 
et  i63*  4©'  de  long.  E. ,  découvertes  le  17 
avril  17^3  par  d'Entrecasteaux  ,  et  nom- 
me»-* d'après  M.  Beautetnps- Beaupré,  ingé- 
nieur hydrographe  de  l'expédition  à  la  re* 
cherche  de  La  Pérouse.  Elles  sont  boisées  et 
placées  à  la  partie  orient,  d'un  récif  dange- 
reux ,  qui  a  prés  de  1 1  milles  de  longueur 
«lu  N.  au  S. ,  et  8  de  largeur  de  l'E.  à  PO. 

BEAI  PREAU,  ville  de  r  rance ,  de  p.  de 
Maine-et-Loire,  chef-lieu  d'arrond.  et  de 
caot.,  sur  l'Êvre,  à  10  1.  S.  O.  d'Angers; 
siège  d'un  tribunal  de  1"  instance  et  d'une 
conservation  des  hypothèques.  Elle  possède 
des  tanneries  et  des  teintureries  de  coton  et 
de  laine.  1,880  hab. 

L  arrondissement  de  Beau  préau  est  com- 
posé de  73  communes  contenant  77,705 
hab.  Il  e»t  divisé  en  7  cantons  :  Beaupréau, 
Champtoceaux,  Chemillé,  Chnlet,  Mont- 
faucon  ,  Mnntrevauit  et  Saint-Florent. 

BEAUQUÈINE ,  village  de  France,  dép. 
de  la  Somme,  arrond.,  cant.  et  a  a  L  S.  S.  E. 
de  Doufens.  a, 000  hab. 

BEAURAIN ,  village  de  France,  dép.  de 
l'Oise,  cant.  de  Noyon,  arrond.  et  à  5  1. 
V N.  E.  de Compiègne, età  iSJ.  1/4E.N.E. 
deBeauvais.  On  y  a  découvert  une  terre  py- 
"tcuse  dont  les  cendres  ont  la  propriété 
d'augmenter  la  force  de  la  végétation.  U  y 
a  aussi  snr  ce  territoire  une  source  d'eau 
ferruguieUse.  184  hab. 

BEAI*HA1"\G,  bourg  des  Pays-Bas,  prov. 
et  à  9  I.  i/a  S.  de  Namur,  arrond.  et  à  6  l. 
E.S.  E.  de  Philippeville;  chef-lieu  de  cant., 
sur  la  rive  droite  du  Birom 

BEAU  REGARD,  village  de  France,  dép. 
de  l'Ain,  arrond.  et  cant.  de  Trévoux,  sur 
la  rive  gauche  de  la  Saône ,  à  3/4  de  1.  E. 
de  Ville-Franche.  11  fut  jadis  ville  capitale 
de  la  principauté  de  Dombes,  et  siège  de 
ton  parlement.   Un  comte  de  Savoie  la 
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prit  d'assaut  en  1377,  et  la  détruisit.  380  hab. 

BLA  L'RhGARD  ,  hameau  de  France, 
dép.  de  l'Allier,  arrond.  de  Moulins,  cant. 
de  Lurcy-Lévy,  commune  du  Veardre,  à 
1  1.  3/ j  S.  S.  O.  de  Saint  Pierre  le  Moùtier. 
U  y  a  deux  forges.  On  y  fabrique  d'excel- 
lent fer  propre  a  la  ferrure  des  chevaux. 

BEAI  REGARD,  bourg  de  France,  dép. 
du  Lot,  arrond.  et  à  6  1.  3/j  E.  S.  E.  de 
Carton»,  cant.  de  Limougne. 

BEAL'REGARD ,  bourg  de  France,  dép. 
du  Puy-de-Dôme ,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  E. 
IN,  E.  de  Clermont,  cant.  de  Vertaizon  , 
près  de  P Allier.  Il  est  dominé  par  un 
beau  château  appartenant  jadis  aux  évé- 
ques  de  Clermont.  i,5oo  hab. 

BEAL  REPAIRE,  bourg  de  r  rance,  d»  p. 
de  l'Isère,  arrond.  et  à  5  I.  1/4  S.  E.  de 
Vienne;  chef-lieu  de  cant.  1,800  hab. 

BEAU  REPA1  RE,  village  de  France,  dép. 
de  Saône  et  Loire,  arrond.  et  à  31.  E.  IV*.  E.  de 
Louhans;ehef  lieu  de  cant.,  à  i31.  1/4  N.  E. 
de  Mâcon.  860  hab. 

BEAI  REVOIR  ,  village  de  France,  dep. 
del'Aiaue,  arrond.  et  à  31.  3/4  N.de  Saint- 
Quentin  ,  cant.  de  Catelet ,  et  à  la  1. 
N.  O.  de  Laoo.  i,aoo  hab. 

BEALR1EUX,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Aisne ,  arrond.  et  à  4  I.  3/4  S.  S.  E.  de 
Laou ,  cant.  de  Graone  ,  prés  de  la  rive 
droite  de  l'Aisne.  83o  hab. 

BEAUSSE,  anc.  pays  de  France.  *oy. 
Bbauck. 

BEAISSET  (LE),  bourg  de  France, 
dëp.  du  Var,  arrond.  et  à  3  I.  N.  O.  de 
Toulon  ;  chef  lieu  de  cant.  11  y  a  1  chapel- 
lerie, 1  tuilerie,  1  tannerie  et  1  verrerie. 
On  y  commerce  en  huile  d'olive,  vin,  cau- 
de-vie ,  savon  ,  gros  draps  et  toiles  commu- 
nes. C'est  la  patrie  de  Portalis.  3,*oo  hab. 

BEAU-TEMPS ,  mont  et  cap  de  la  Russie 
américaine,  f'oy.  hniWurHu. 

BEAUTIRAIV,  village  de  France,  dép. 
de  la  Gironde,  arrond.  et  à  4  L  S.  S.  E.  de 
Bordeaux,  cant.  de  la  Brède,  prés  de  la 
Garonne.  On  y  fabrique  de»  toiles  peintes. 
900  hab. 

BKAL  V  AÏS,  C*s*aou*cua ,  ville  de  Fran- 
co, chef-lieu  du  dép.  de  l'Oise  ,  d'arrond.  et 
de  cant.,  située  sur  le  The  rai  n ,  dans  un  val 
Ion  ,  entourée  de  collines  boisées,  à  1 7  1. 1  /5 
légales  N.de  Paris.  Lat.  !N".49°  Long. 
O.  i5  '  i5'.  Siège  d'i  évècbe  suflragaut  de  l'ar 
chev.  de  Reims,  d'i  cour  d'assises  et  de  tri 
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banaux  de  1"  instance  et  de  commerce.  Il 
y  a  i  conservation  des  hypothèques ,  des 
directions  des  domaines  et  des  contributions 
directes  et  indirectes,  et  i  chambre  con- 
sultative des  manufactures.  Résidence  d'un 
inspecteur  forestier. 

Beauvais  offre  un  aspect  assez  désagréa- 
ble. Los  maisons  sont  bâties  de  bois,  d'ar- 
gile et  de  mortier.  Les  rues  sont  assez  larges. 
La  place  publique  est  vaste.  On  y  remarque 
la  cathédrale,  qui  n'a  jamais  été  achevée: 
elle  manque  de  nef;  le  chœur  est  magnifi- 
que :  on  y  voit  le  tombeau  du  cardinal  For- 
bin  Janson.  L'hôtel  de-ville  ,  édifice  d'une 
belle  architecture ,  renferme  un  tableau  re- 
présentant l'action  de  Jeanne  Hachette.  Il 
y  a  i  grand  hôpital ,  des  casernes ,  i  collège 
communal,  i  bibliothèque  publique  de  6,000 
volumes,  1  cabinet  d'histoire  naturelle, 
1  salle  de  spectacle,  et  sur  les  remparts  de 
jolies  promenades  ombragées.  Cette  ville 
possède  1  manufacture  royale  de  tapisseries 
d'après  les  mêmes  procédés  qu'aux  Gobe- 
lins,  et  d'autres  de  tapis  de  pied  veloutés, 
ou  de  haute  lisse,  façon  de  la  Savonnerie; 
des  fabriques  de  draps  fins,  d'espagnolettes, 
4c  ratines,  de  molletons  et  de  toiles  peintes  ; 
des  filatures  de  coton,  des  teintureries,  des 
tanneries ,  des  manufactures  de  passemen- 
teries et  de  sulfate  de  fer.  Son  commerce 
est  considérable.  11  s'y  tient  une  foire  le  1" 
samedi  de  chaque  mois  pour  les  grains ,  les 
chevaux  et  autres  bestiaux.  C'est  la  patrie 
de  Jean  de  Villiers,  maréchal  de  France; 
de  Philippe  de  Villiersdel'Isle  Adam, grand- 
maître  de  l'ordre  de  Malte  ;  de  Restaut , 
de  Vincent-de-Beauvais ,  de  l'abbé  Dubos, 
etc.  1  a,8oo  hab.  Il  y  a  dans  les  environs  deux 
sources  d'eau  ferrugineuse  froide. 

Beauvais  est  une  très-ancienne  ville.  César 
en  parle  dans  ses  Commentaires.  Elle  était 
habitée  par  les  Btllovaci,  peuple  belge, 
dont  dérive  son  nom.  Les  Normands  la  ra- 
vagèrent en  85o  et  à  d'autres  époques.  Elle 
éprouva  plusieurs  incendies,  et  fut  presque 
entièrement  réduite  en  cendres  en  1810.  Ce 
qui  l'a  rendue  célèbre  dans  l'histoire,  ce 
sont  deux  sièges  qu'elle  soutint  sans  avoir 
été  pris*:  ;  le  i,r,  en  i44^»  contre  les  An- 
glais ,  qui  furent  repousses  par  l'héroïque 
dévouement  de  Jean  Lignière;le  ?\  en  1  \-'>, 
contre  Charles-le-Téméraire ,  duc  de  Bour- 
gogne ,  qui  l'assiégea  sans  succès  avec  80,000 
hommes.  Les  femmes  de  Beauvais,  conduites 


par  Jeanne  Fourquet  ou  Laine,  surnommée 
HaehclU,  se  joignirent  à  la  garnison,  et  com- 
battirent avec  une  rare  intrépidité.  Cette 
héroïne  s 'empara  du  drapeau  que  les  enne- 
mis voulaient  planter  sur  les  murailles,  et 
précipita  du  haut  des  remparts  le  soldat  qui 
le  portait.  Les  assiégeant  furent  contraints 
de  s'éloigner.  Avant  la  révolution,  on  célé- 
brait le  10  juillet  cette  mémorable  jour- 
née par  une  procession  dans  laquelle  les 
femmes  marchaient  les  premières. 

L'arrondissement  de  Beauvais  est  com- 
posé de  a44  communes,  dont  la  pop.  est  de 
100,964  hab.  11  est  divisé  en  12  cantons  : 
Granvillicrs,  Formery,  Marseille,  Songeons, 
Nivillers,Coudray,  Beauvais  (a  justices  N.E. 
et  S.  O.) ,  Auneuil ,  Noailles  ,  Chaumont  et 
Meru.  On  y  exploite  de  la  terre  à  poterie. 

BEAU  VAL,  gros  village  de  France,  dép. 
de  la  Somme ,  arrond. ,  cant.  et  à  1  I.  1/4  S. 
de  Doulens.  On  y  fabrique  de  la  toile  grise 
et  d'emballage.  i,65o  hab. 

BEAU  VILLE,  ville  de  France,  dép.  de 
Lot  ct  Garonne,  arrond.  et  a  5  1.  E.  N.  E. 
d'Agen  ;  chef-lieu  de  cant.  1,800  hab. 

BEAUVOIR,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Isère,  arrond.  et  à  1  1.  S.  S.  E.  de  Saint- 
Marcellin ,  cant.  de  Pont-en-Royans. 

BEAUVOIR,  ville  de  France,  dép.  de 
la  Vendée ,  arrond.  et  à  1 1  1.  1/2  N.  N.  O. 
des  Sables-d'Olonne  ;  chef-lieu  de  cant. ,  à 
la  1.  Q.  N.  O.  de  Bourbon  V  endée,  sur  une 
pointe.  Jadis  baignée  parfla  mer,  elle  en  est 
éloignée  aujourd'hui  d'i  1.,  en  face  de  Noir- 
moutiers.  Elle  est  avantageusement  placée 
pour  les  expéditions  du  froment  et  du  sel, 
que  produit  le  département.  11  s'y  tient 
par  an  3  foires  d'un  jour.  2,25ohab. 

BEAUVOIR -EN -LIONS,  village  de 
France,  dép.  de  la  Seine-Inférieure,  ar- 
rond. et  à  6  I.  1/4  S.  S.  E.  de  Neufchatel, 
cant.  d'Argeuil,  et  à  8  1.  1/4  E.  de  Rouen. 
1,^50  hab. 

BEAUVOIR -SUR -NIORT  ,  bourg  de 
France,  dép.  des  Deux  Sèvres,  arrond.  et 
à  3  I.  i/a  S.  de  Niort;  chef-lieu  de  cant. 
3oo  hab. 

BEAUZÉE,  bourg  de  France,  dèp.  de  la 
Meuse  ,  arrond.  et  à  5  1.  N.  de  Bar-le-Duc  , 
cant.  de  Triancourt,  sur  l'Aire.  Il  y  a  une 
papeterie  et  des  tanneries.  800  hab. 

BEAUZELY  DE  LEVEZOU  (S«.),  vil- 
lage de  France,  dép.  de  l'Aveyron ,  arrond. 
et  à  2  1.  3/4  N.  O.  de  Milhau  ;  cheflieu  de 
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cant. ,  sur  la  Musc,  à  8  I.  i/4  S.  E.  de  Ro- 
dez. 83o  hab. 

BEAVER,  rivière  de  l'Amérique  sept., 
qui  prend  sa  source  dans  une  chaîne  de  mon- 
tagnes. Cette  rivière  se  jette  dans  le  lac 
Laie  Crosse,  par  55*  a5'  de  lat.  N.  et  1 10'  ao' 
de  long.  O. 

BEAVER  (BIG),  rivière  des  États-Unis, 
qui  prend  sa  source  dans  l'état  de  POhio, 
comté  de  Portage,  au  S.  E.  de  Ravenna, 
traverse  le  comté  de  Tnimbull ,  entre  dans 
la  Pensylvanie,  et  se  jette  dans  l'Ohio  par 
la  rive  gauche ,  près  de  Beaver ,  et  à  9 1 .  1  /a 
IV.  O.  de  Pittsburg,  après  un  cours  d'en- 
viron a4  1.  du  N.  O.  au  S.  E. 

BEAVER  (LITTLE),  rivière  des  États 
Unit,  état  de  l'Ohio,  comté  de  Colum- 
biana.  Elle  prend  sa  source  non  loin  de  Sa- 
lem,  passe  à  New-Lisbon,  et  se  jette  dans 
l'Ohio ,  sur  la  limite  de  l'état  de  ce  nom ,  et 
de  celui  de  Pensylvanie  ,  après  un  cours 
d'environ  i4  I-  du  IV.  O.  au  S.  E. 

Près  du  confluent  de  cette  rivière,  il 
existe  une  source  de  pétrole  ou  huile  de  Se- 
neca,  très-inflammable,  et  efficace  contre 
les  douleurs  rhumatismales. 

BEAVER,  ville  des  États  Unis,  état  de 
l'Ohio,  comté  de  Guernsey,  à  5  1.  S.  E.  de 
Cambridge.  556  hab. 

BEAVER  ,  ville  des  États-Unis ,  état  de 
l'Ohio ,  comté  de  Pike ,  à  a  I.  S.  E.  de  Pi- 
keton.  5a5  hab. 

BEAVER, comté  des  États  Unis,  état  de 
Pensylvanie.  Beaverton  en  est  le  chef-lieu. 
Il  est  arrosé  par  l'Ohio  ,  le  Beaver  et  ses  af- 
fluons. i5,34ohab. ,  dont  i5,a34  blancs,  101 
noirs  libres  ,  et  5  esclaves. 

BEAVER,  comm.  des  États-Unis  ,  état 
de  Pensylvanie,  comté  de  Northumber- 
land,  à  18  1.  "S.  O.  d'Harrisburg.  i,5oo 
hab. 

BEAVER  CREEK,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  l'Ohio,  comté  de  Greene  ,  a 
5i  1.  O.  N.  O.  de  Pittsburg.  1  ,iau  hab. 

BEAVER  ISLANDS,  petites  îles  du  lac 
Michigan,  qui  s'étendent  l'espace  de  1 1  1. 
du  IV.  E.  au  S.  O.,  par  6a°  ao'  de  lat.  N.  et 
85*  ao'  de  long.  O.  Elles  sont  arides. 

BEAVERS  ou  CASTORS,  peuplade  du 
N.  O.  de»  l'Amérique  sept.  ,  qui  habite  sur 
l'Onjiga  et  les  bords  du  lac  des  Esclaves. 
Ces  Indiens  sont  pacifiques ,  et  vivent  en 
grande  partie  de  la  chasse.  Ils  échangent  les 
peaux  des  animaux  qu'ils  ont  tués  contre  les 
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marchandises  que  leur  fournissent  les  agens 
de  la  compagnie  anglaise  du  N.  O.  DepiijM 
qu'ils  font  commerce  avec  les  Européens, 
ils  sont  pourvus  d'armes  à  feu  ,  de  haches  et 
de  couteaux. 

BE  A  VERTOWN, comm.  des  États-Uni», 
état  de  Pensylvanie ,  chef-lieu  du  comté  de 
Beaver,  au  confluent  du  Big- Beaver  et  de 
POhio ,  a  1 1  1.  au-dessous  de  Pittsburg.  Elhs 
a  1  maison  de  justice,  1  prison,  1  école,  1 
banque,  et  des  manufactures.  Il  existe  une 
mine  de  fer  dans  les  environs. 

BEAVERTOWÎV,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Pensylvanie,  comté  de  l'Union,  à 
45  1.  N.  O.  de  Philadelphie.  a,o36  hab. 

BEBAOUAN  ou  BABAOUAN,  passage 
le  plus  occid.  de  l'Atlas ,  qui  conduit  de  Ma- 
roc à  Aika.  Il  est  bordé  de  montagnes  très- 
élevées ,  de  précipices,  et  de  rocs  perpendi- 
culaires que  la  neige  couvre  une  partie  dé- 
pannée, et  au  pied  desquels  sont  des  bois 
que  des  lions  et  d'autres  animaux  habitent. 
La  partie  la  plus  étroite  de  ce  passage  es! 
désignée  par  un  nom  arabe  qui  signifie  le 
col  du  Chameau. 

BEBLAOU, village  delà  Moycnne-Égypte, 
prov.  et  à  t\  I.  S.  de  Minyéh ,  à  quelque  di- 
stance de  la*  rive  gauche  du  Nil.  11  y  a  a  cou- 
vens  cophtes. 

BEBL1NGEIV  ,  ville  du  roy.  de  Wurtem- 
berg, cercle  du  Necker,  chef  lieu  de  baill., 
à  a  I.  3/4  S.  O.  de  Stuttgart.  Se»  environs 
sont  très  fertiles. 

BEBRE  (LA) ,  petite  rivière  de  France , 
qui  prend  sa  source  aux  environs  de  Saint- 
Priest-la-Prugne  ,  sur  les  confins  sept,  du 
dép.  de  la  Loire ,  entre  dans  le  dép.  de  l'Al- 
lier, traverse  Parrond.  de  La  Palisse,  passe 
dans  cette  ville,  à  Jalligny  et  a  Dompierre, 
à  1  1.  1/4  N.  E.  duquel  elle  se  jette  dans  la 
Loire,  après  un  cours  d'environ  17  1.  du  S. 
au  N. 

BEC  (LE),  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Eure,  arrond.  et  à  4  L  de  Bernay  ,  cant. 
de  Brionne ,  sur  la  Rille ,  à  8 1.  i/a  N.  O.  d'É- 
vreux.  Il  est  remarquable  par  une  ancienne 
abbaye  de  bénédictins,  où  est  maintenant 
un  haras  royal.  Foire  pour  les  chevaux  le  ij 
septembre.  700  hab.  Il  y  a  des  eaux  miné- 
rales aux  environs.  - 

BECAIVCOEUR,  rivière  considérable  du 
Bas-Canada ,  qui  prend  sa  source  au  S.  du 
fleuve  Saint-Laurent.  Après  avoir  coulé  a 
PE. ,  elle  tourne  au  N.  O. ,  et  «e  jette  dans 
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le  fleure  Saint-Laurent,  &  a  1.  environ  de 
la  ville  de»  Trois- Rivières. 

BEGGLES,  ville  d'Angleterre,  comté  de 
Sullblk,  hundred  de  Wangford,  sur  la  rive 
droite  du*Waveney,  qui  eut  navigable,  a  j  I. 
i/aS.S.O.d'Yarmouth,et  à  1 1  I.  i/iN.  N. 
E.  d'Ipswich.  L'église  est  d'une  belle  archi- 
tecture. Il  s'y  tient  un  marché  toutes  les 
semaines.  3,$y3  hab. 

BÈGÉDE  (  LA  ) ,  village  de  France ,  dép. 
de  l'Aude,  arrond. ,  cant.  N.  et  à  a  1.  N. 
N.  E.  de  Gastelnaudary ,  au  pied  de  la  Mon- 
tagne Noire,  sur  une  petite  rivière.  11  s'y 
tient  une  foire  le  io  août.  1,068  hab. 

BEGERRIL,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  g  1. 1 /a  N .  fi.  O.  de  Madrid  ( Guadalaxara  ) , 
sur  la  rive  gauche  du  Manzanares. 

BEGERRIL  DE  CAMPOS,  petite  ville 
d'Espagne ,  prov.  et  à  3  1.  \f\  N.  O.  de  P«- 
lencia  (  Toro  ) ,  sur  le  canal  de  Gampos. 

BEGERRIL  DEL  CARP10,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  16  1.  î/a  N.  de  Palencia, 
a  quelque  distance  de  la  rive  droite  de  la 
Pisucrga  ,  et  a  a  1.  i/a  S.  S.  O.  d'Aguilar  de 
Gainpo. 

BECEYTE,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  aj  1.  i/a  S.  E.  de  Saragosse  (  Aragon),  et 
à  7  1.  i/a  O.  de  Tortose. 

BEGHEREL ,  bourg  de  France,  dép. 
d'ille-et  Vilaine ,  arrond.  de  Montfort  ;  chef- 
lieu  de  cant. ,  à  6  1.  1/4  N.  O.  de  Rennes, 
surune  colline ,  dans  un  pays  fertile  en  grains 
et  en  lin.  Ce  bourg,  autrefois  fort  iGé  ,  a  sou- 
tenu plusieurs  sièges.  On  trouve  sur  son  ter- 
ritoire une  source  d'eau  minérale  ferrugi- 
neuse. IS'on  loin  de  Bécherel  commencent 
les  landes  d'Evran ,  fameuses  dans  l'histoire 
de  Bretagne.  655  hab. 

BEGH  i ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à  a  1. 
3/4  O.  S.  O.  de  Castellon  de  la  Plana  (  Va- 
lence ) ,  sur  la  rive  droite  du  Rio  Seco. 

BEGHIk  TACH,  village  de  la  Turquie 
d'Europe,  juridiction  de  Gonstantinople  , 
dont  il  n'est  éloigné  que  d'i  1.  N.  E.  On  y 
remarque  le  tombeau  de  Hadji  Bektach", 
saint  mahométan.  A  peu  de  distance, on  voit 
le  kiosk  impérial  de  Doimah  Bakhehé  ,  situé 
à  l'endroit  oh  l'on  suppose  qu'aborda  Jasoo, 
dans  son  voyage  en  Golchide. 

BECIIILBAI,  tribu  abasc  du  Caucase oc- 
cid.,dans  le  pays  à  la  gauche  du  Kouban.  Ils 
habitaient  autrefois  les  monts  boisés  du  ver- 
sant sept,  delà  chaîne  principale,  arrosés  par 
l'Yefir  et  le  Tsikh,  qui  se  jettent  dans  le  grand 


Indjikà gauche.  Ils  étaient  aussi  établis  sur 
les  bords  de  cette  rivière  et  dans  les  monta- 
gnes noires  schisteuses,  à  la  source  de  l*Ou- 
roup,  et  en  partie  prés  du  grand  et  du  petit 
Tegenn.  Les  ravages  de  la  peste  les  ont  forcés 
a  quitter  le?  rives  du  grand  lndjiket  ses  af- 
flue ns  ,  et  à  se  fixer  sur  l'Ouroup.  Ils  parlent 
un  dialecte  corrompu  de  la  langue  abase ,  et 
ont  des  princes  de  leur  nation,  lis  sont  re- 
muant, mutins ,  et  ennemis  des  Russes.  Vi- 
vant dans  les  forêts  et  les  montagnes,  ils  cul- 
tivent peu  la  terre  ;  Us  n'ont  des  champs  que 
sur  les  bords  de  l'Ouroup,  dans  la  partie  infé- 
rieure de  leur  territoire.  Ils  s'occupent  prin- 
cipalement d'élever  des  moutons,  des  chè- 
vres, et  une  très-grande  quantité  d'abeilles. 
Dans  l'automne  et  le  printemps ,  ils  mènent 
leurs  troupeaux  dans  les  terres  basses  arro- 
sées par  le  grand  et  le  petit  J  odjik ,  tout  près 
de  la  frontière  russe  :  en  été,  ils  les  font 
paitre  sur  les  montagnes  ,  et  l'hiver  près 
de  leurs  habitations.  On  trouve  souvent  chex 
eux  le  miel  enivrant  que  les  abeilles  don- 
nent quand  elles  ont  sucé  les  fleurs  du  rho- 
dodendron et  de  VazaUa  pontica.  Les  Be- 
chilbai  exercent  fréquemment  des  brigan- 
dages, donnent  asile  aux  A  bases  russe» 
qui  ont  commis  des  crimes,  et  les  excitent 
souvent  a  faire  des  excursions  sur  le  terri- 
toire russe. 

BEGHLN,  ville  de  Bohème ,  cercle  et  k 
4  1.  S.  O.  de  Tabor,  sur  la  rive  droite  de  la 
Luschnitz,  a  19  1.  3/4  S.  de  Prague.  Elle  a 
1  château ,  des  bains  d'eaux  minérales,  et  1 
manufacture  de  draps  communs.  On  trouve 
dan6  le  voisinage  un  minéral  singulier  qu'on  ■ 
appelle  pierre  de  Bechin.  Gette  ville  souffrit 
considérablement  pendant  la  guerre  de  3o 
ans.  On  y  compte  environ  aoo  maisons. 

BEGHKA,  partie  orientale  de  la  chaîne 
de  l'Ouloug-Tag,  qui  sépare  la  steppe  d'I- 
cbim  de  la  Dzuongarie  chinoise.  La  Becbka 
commence  à  la  gauche  de  l'Irtyche  ,  vis-à- 
vis  de  l'embouchure  du  Narym ,  se  dirige 
vers  l'O. ,  donne  naissance  à  plusieurs  riviè- 
res ,  qui  coulent  au  N.  N.  E.  pour  se  joindre 
à  l'Irtyche  ,  et  finit  à  l'O.  aux  sources  du 
Tchar-Gouiban.  De  son  versant  mérid.  dé* 
coulent  plusieurs  rivières  qui  vont  au  lac 
Dzaisan;  la  plus  considérable  est  le  Béda- 
koun. 

BEGH  Kl  LSK  AI  A,  bourg  de  Russie,  en 
Asie,  gouv.  de  ToboUk,  distr.  et  a  7 1. 1  /*  8.O. 
d'Ialoutorovsk ,  sur  la  rive  gauche  de  PJset. 
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BECHKORD,  Buchkurd, chaîne  de  mon- 
tagnes du  Beloutcliistan  ,  qui  commence  au 
cap  Mombarek,  se  dirige  au  N.  E.  dans  le 
Mekran  et  le  kohistan,  et  va  se  rattacher 
aux  monts  Wakheti,  sur  les  frontières  de 
l'Afghanistan.  Elle  donne  son  nom  à  un 
cant.  du  Mékran. 

BECIIOFE.N  ou  MARKT - BECHHO- 
I  1A,  bourg  de  Bavière ,  cercle  de  la  Rczat, 
présidial  de  Herrieden ,  sur  le  Wiesel ,  à  3  1. 
i/4  S.  S.  O.  d'Anspach.  Il  y  a  i  château ,  et 
on  y  compte  plus  de  100  familles. 

BECU  TAMAK  ,  contrée  de  la  grande 
Kabardah  ,  dans  la  Russie,  en  Europe,  au 
pied  du  Caucase.  Son  nom  signifie  les  cinq 
embouchures.  Elle  l'a  reçu  parce  que  la 
Malka,  le  Bakzan ,  le  Tcheghcmet  le  Tche- 
rek  s'y  réunissent ,  et  vont  se  joindre  au  Té- 
rek. C'était  dans  ce  canton ,  et  au  S.  de  Ieka- 
terinograd  qu  était  autrefois  le  gué  princi- 
pal par  lequel  les  Tcherkesses  passaient  le 
Térek.  En  hiver,  ils  tiennent  leurs  troupeaux 
dan»  la  partie  mérid.  de  cette  plaine  fertile , 
a  ia  droite  du  Térek. 

BECU  TAU  ou  BECH  TAV  ,  monta- 
gnes de  la  Russie,  en  Europe,  gouv.  du 
Caucase.  Ce  nom  signiGe,  en  turc  nagaï , 
les  cinq  monts;  les  Tcherkesses  1rs  appel- 
lent de  même,  Och'hi-tkh'ou.  Ces  monta- 
gnes forment  la  partie  la  plus  sept,  du  Cau- 
case, et  se  rattachent  par  une  chaîne  de 
rollines  calcaires  qui  se  prolonge  vers  le 
S.,  aux  montagnes  schisteuses  situées  à  la 
base  de  l'Elbrouz ,  qui  est  éloigné  de  a5  1. 
au  S.  Ptolémée  appelle  le  Bech  tau  larar/** 
y  nom  convenable,  puisque  c'est  dans 
les  environs  de  cette  montagne  qu'un  a 
constamment  élevé  les  meilleurs  chevaux 
tcherkesses  et  abases.  Les  Tcherkesses  Pia- 
ligortsy ,  si  connus  dans  l'histoire  russe  ,  ont 
habite  les  environs  du  Bech  tau  ;  c'est  pour- 
quoi les  chroniques  russes  donnent  à  la  con- 
trée qui  avoisine  cette  montagne  le  nom  de 
PiiUijoria ,  qui  signiGe  pays  des  cinq  mon- 
tagnes. 

La  cime  du  milieu ,  appelée  par  les  Tcher- 
kesses Bech  tau  Ichgva,  est,  comme  toute» 
les  hauteurs  situées  entre  la  Kouma  et  le 
Podkoumok  .composée  de  calcaire  primitif. 
Le  pied  de  la  montagne  est  couvert  de  bois , 
qui,  vers  le  milieu  ,  s'éclaircit,  diminue  de 
hauteur,  et  finit  par  disparaître  tout-à-fait. 
La  roche  principale  du  sommet  est  du  por- 
phyre-siénite.  Les  eaux  thermales  du  Bech 
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tau,  les  plus  fameuses  de  la  Russie, sont  a 
1 1.  i/a  N.  E.  du  fort  Konstantinogorskaïa , 
entre  le  mont  Machouka  et  la  gauche  du 
Podkoumok.  L'eau  de  ces  bains  dépose  beau- 
coup  de  soufre,  et  contient  une  quantité 
considérable  d'hydrothion. 

BECU  TEPÉH  (les  cinq  cimes),  mont 
de  la  Turquie  d'Europe,  en  Bulgarie  ,  san- 
djak  de  Silistri.  Il  s'élève  sur  la  rive  droite 
du  Danube,  au  S.  de  Toultcha. 

BECHTHEIM,  ville  du  grand^uché  de 
Hesse  Darmstadt ,  prov.  du  Rhin,  chef  lieu 
de  tant.,  a  a  I.  3/4  N.  fi.  O.  de  Worms,  et  à 
7  1.  S.  de  Mayence.  11  s'y  tient  une  foire  par 
an.  1,787  hab. 

BEC  K  ET  ,  corn  m.  des  États  Unis,  état 
de  Massachusets,  comté  de  Berkshire ,  à  61. 
S.  E.  de  Lenox.  q8|  hab. 

BECKHAMSV1LLE  ,  conun.  des  États- 
Unis,  dans  la  Caroline  du  Sud  ,  comté  de 
Chester,  sur  la  Wateree,  à  il  L  N.  O.  de 
Camden. 

BECklNGTON  ,  village  et  paroisse  d'An- 
gleterre, comté  de  Somerset,  bundred  et  à 
i  1.  i>.  E.de  Frome  ,  sur  le  canal  de  Dor- 
setet  Somerset,  i, 645  hab. 

BEC  kR  Ali,  Buekrah,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais ,  présidence  du  Ben- 
gale, anc.  prov.  d'Aoude,  distr.  et  a  8  1. 
N.  O.  de  Gorecpour,  prés  du  lac  Lakhemisar. 
Les  environs  abondent  en  gibier. 

BECkSERRA,  Buckurra,  petite  ville 
de  l'Hindoustan,  États  de  Guykavar,  anc. 
prov.  de  Goudjérate,  distr.  de  kattyavàr,  a 
io  I.  î/a  E.  de  Djounaghor. 

BECkSERRA,  ville  de  l'Hindoustan, 
Etats  de  Guykavar  ,  anc.  prov.  de  Goudjé- 
rate ,  distr.  de  Berda,  à  4  L  S.  E.  de  Nevi- 
Bender. 

BECkUM,  ville  des  États-Prussiens,  prov. 
de  Westphalie,  régence  et  a  8  1.  i/4  S.  E. 
de  Munster;  chef-lieu  de  cercle,  à  4  h  3/4 
N.  de  Soest.  Lat.  N.  5i°  45'  45'.  Long.  E. 
5°  4o'  5o*.  Il  y  a  i  église  collégiale,  et  a  cou- 
vens  d'atiguittins.  1,786  hab. 

Le  cercle  de  Beckum  a  5o  l.  c. ,  et  ren- 
ferme 5o,4a8  hab.  Le  sol  en  est  fertile. 

BECON  ,  village  de  France  ,  dép.  de 
Maine-et-Loire,  arrond.  et  à  4  I.  i/iO.  N.  O. 
d'Angers,  cant.  du  Louroux-Beconnais. 
1 ,45o  hab. 

BEÇOUS,  village  de  la  Basse-Egypte, 
prov.  et  à  1  1.  S.  de  Qelioub,  et  à  a  1.  N. 
N.  O.  du  Caire,  sur  la  rive  droite  du  Nil, 
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et  près  de  la  tète  du  canal  d'Abou-Mcneg- 
geh ,  que  l'on  traverse  près  du  village  .  sur 
un  beau  pont  arabe  en  pierre.  Le  Delta  des 
anciens  commençait  à  un  lieu  nommé  Delta, 
auquel  a  succédé  Beçous.  Aujourd'hui  l'o- 
rigine du  Delta  est  a  environ  4  1.  plus  bas , 
au  point  appelé  Batrx  d  Baqarah  ,  ou  Ven- 
tre de  la  Vache. 

BECOYA  ou  BOQUIO,  une  des  Petites 
Antilles,  l'oy.  Beqcu. 

BECSKEBEK  ou  BETSKEREK  (NAGY), 
bourg  de  Hongrie ,  comitat  de  Torontal ,  sur 
la  Bega ,  à  io  1.  î/a  S.  de  Nagy  Kikiuda ,  et 
à  17 1.  S.  O.  de  Temesvar.  Il  donne  son  nom 
à  la  marche  dans  laquelle  il  est  situé,  et  a  le 
droit  de  choisir  ses  magistrats.  Il  y  a  un  bu- 
reau pour  les  sels. 

BECZKO,  bourg  de  Hongrie,  comitat 
et  à  51.  î/a  S.  O.  de  Trentschin ,  sur  la  rive 
gauche  du  Vag.  Il  est  entouré  de  murs,  et 
était  autrefois  défendu  par  un  château  qui 
est  en  ruine.  Les  habitans,  assez  nom- 
breux, sont  catholiques. 

BECZWA,  rivière  de  la  Hongrie,  qui 
prend  sa  source  sur  la  frontière ,  a  l'E.  d'O- 
berbeczwa ,  conle  vers  Bosenau  et  Leipnick , 
dans  le  cercle  de  Prezau  ,  et  se  jette  dans  la 
March,  près  de  Tobitschau. 

BEDAGUOR  ,  ville  de  l'Hindoustan  an- 
glais, anc.  prov.  de  Gandouana ,  à  5  1.  S.  O. 
de  Gorrah.  Lat.  N.  a5°  5'.  Long.  E.  770  49'. 

BEDALE  ,  bourg  d'Angleterre  ,  north- 
riding  du  comté  d'York ,  wapentake  d'East- 
Hang ,  sur  un  affluent  de  la  Swale ,  a  51.3/4 
S.  E.  de  Hichmond.  Il  y  a  une  grande  église 
qui  contient  d'anciens  monumens.  i,l3j 
hab.  Les  chevaux  qu'on  élève  dans  les  en- 
virons sont  renommés.  Une  voie  romaine 
passe  près  de  ce  bourg  et  se  prolonge  près 
de  6  1.  au-delà. 

BÉDARR1DES,  bourg  de  France,  dép. 
de  Vaucluse,  arrond.  et  à  3  1.  N.  N.  E.  d'A- 
vignon ;  chef-lieu  de  cant.  ,  sur  l'Ouvèze , 
traversée  par  un  beau  pont.  Il  y  a  un  mou- 
lin à  garance.  Les  environs  sont  pittores- 
ques ,  fertiles,  et  couverts  d'excellens  pâtu- 
rages. i,65o  hab. 

BEDARRIEUX,  ville  de  France,  dép. 
de  l'Hérault ,  arrond.  et  à  7 1.  N.  de  Béziers  ; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  l'Orbe.  Il  y  a  un  con- 
seil de  prud'hommes.  Elle  renferme  beau- 
coup de  fabriques  de  draps  fins  et  communs, 
d'étolTes  de  Moselle  et  laine ,  de  bas  de  laine 
et  de  coton  dits  poil  d'Inde,  de  chapeaux, 


de  papier  et  d'huile.  Il  y  a  aussi  des  tein- 
tureries, des  tanneries,  1  verrerie  et  1  fon- 
derie de  cuivre  à  Glairac,  près  de  cette  ville. 
5,757  hab. 

BEDAYOUN,  Budayoon,  ville  et  fort 
de  l'Hindoustan  anglais,  présidence  du  Ben- 
gale, anc.  prov.  de  Dehly,  distr.  et  à  11  I. 
S.  O.  de  Bareily ,  sur  la  rive  gauche  de  l' Yar- 
voradar,  et  a  55  I.  N.  E.  d'Agrah.  Elle  est 
très-ancienne ,  et  fut  très  florissante  au  temps 
d'Aboul  Fazl  (i58a). 

BEDBURG,  bourg  des  États  Prussiens, 
prov.  de  Clèves-Berg,  régence  et  à  6  1.  O. 
N.  O.  de  Cologne  ,  cercle  et  à  1  I.  î/a  N.  O. 
de  Bergheim ,  sur  la  rive  droite  de  l'Erft.  Il 
a  appartenu  au  comte  de  Salm-Reiferscheid. 
Il  y  a  un  château.  655  hab. 

BEDDÂ  ,  Buddau,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan anglais,  anc.  prov.  du  Bengale, 
distr.  de  Dinadgepour ,  a  36  1.  N.  N.  E.  de 
Mourched-abad. 

BEDDALLY ,  BuddaUy ,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  de  Khan- 
deych,  sur  un  affluent  du  Tapty  ,  à  8  1.  E. 
N.  E.  de  Nândourbar. 

BEDDAOUSAH,  Buddoussah ,  petite 
ville  de  l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  et 
à  36  1.  O.  d'Allah-abad ,  distr.  de  Bendcl- 
kend,  sur  la  rive  gauche  du  Bangon. 

BEDDINGTON,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Surrcy,  hundred  de  Wallington , 
à  1/3  1.  O.  de  Croydon  ,  et  à  5  I.  î/a  S.  de 
Londres.  L'église  est  d'une  architecture  go- 
thique. 11  y  a  deux  écoles  gratuites.  On  re- 
marque dans  ce  village  le  château  et  le  parc 
de  l'anc.  famille  Carews.  4&o  hab. 

BEDD1NGTON  ,  comm.  des  États  Unis , 
état  de  Maine,  comté  de  Washington,  à  i5  1. 
N.  O.  de  Machia*. 

BEDDOU,  Buddoo,  village  de  l'Hin- 
doustan ,  État  des  Séykhs ,  anc.  prov.  et  à 
a5  I.  N.  N.  E.  de  Lahore  II  s'y  tient  une 
foire  tous  les  ans  le  1 1  avril. 

BEDDREGK  ,  Buddruek ,  ville  de  l'Hin- 
doustan anglais,  anc.  prov.  d'Oryçah,  distr. 
et  à  ai  1.  N.  E.  de  Kétek  ,  sur  la  rive  gau- 
che du  Salondy.  1,000  hab. 

hEDDRIKÔlL  y  Buddrtkooi,  petite  ville 
de  l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  d'Ory- 
çah, sur  la  rive  droite  du  Braminy ,  à  5o  I. 
N.  O.  de  Kétek. 

BEDE-CAPE  ,  promontoire  très-élevé  de 
l'Amérique  sept.,  à  PE.de  l'entrée  deCook, 
à  4  1.  IN.  du  cap  Elizabeth. 
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BEDÉE,  village  de  France,  dép.  d'Ille- 
et- Vilaine,  arrood. ,  cant.  et  à  1  1.  N.  de 
Montfort.  a, 660  hab. 

BEDEkEM  ou  BEDEÏREM,  rivière  de 
l'Empire  Chinois,  dans  la  prov.  orient,  des 
Mongols  khalkha ,  pays  des  Ouriang  khaï. 
Elle  prend  son  origine  au  S.  du  Kenchen- 
madan  ,  rouleau  S.  O. ,  se  réunit  au  kham- 
sarakem  ,  et  se  joint  au  Bcïkem ,  par  la  rive 
droite. 

BEDENBOSTEL,  village  du  Hanovre, 
princip.  de  Lunebourg;  chef- lieu  de  bail- 
liage prevôtal,sur  l'Aschau,  à  a  1.  3/4  E.  de 

Celle. 

BEDERKESA ,  bourg  du  Hanovre ,  prov. 
et  durhé  de  Brème ,  chef-lieu  de  baill.  do- 
manial, siège  d'une  surintendance,  a  4  !•  »/* 
S.  d'Otterndorf,et  à  i3  1.  3/4  N.  de  Brème. 
Brasseries  et  distilleries  d'eau  -  de  -  vie  de 
grain.  i,o3i  hab. 

BEDFOKD,  comté  d'Angleterre,  borné 
au  Y  O.  par  le  comté  de  Northampton;  au 
N.  E. ,  par  celui  d'iiuntingdon  ;  à  l'E. ,  par 
celui  de  Cambridge;  au  S.  E. ,  par  celui 
d'Hertford,  qui  le  borne  aussi  au  S.  ;  et  à 
l'O.,  par  celui  de  Buckinghara.  11  a  i3  1. 
dans  sa  plus  grande  longueur ,  et  8  dans  sa 
plus  grande  largeur.  Sa  superficie  est  d'en- 
viron 56  1.  c,  et  sa  population  de  83,716 
hab.  Les  monts  Chiltern ,  qui  traversent  la 
partie  S.  E. ,  sont  crayeux.  Les  parties 
occidentale  et  orientale  sont  sablonneu- 
ses en  beaucoup  d'endroits.  C'est,  en 
général  un  terrain  d'alluvion.  Les  princi- 
pales rivières  sont  :  l'Ouse,  l'ivel ,  la  Le  a  et 
l'Ouzel.  Les  terres  sont  cultivées  avec  le 
plus  grand  soin  ,  et  les  récoltes  en  grains 
sont  abondantes.  Les  bestiaux  sont  nom- 
breux. Près  des  bords  de  l'Ouse  ,  il  y  a  des 
bois  propres  a  faire  des  mâts.  On  y  trouve 
la  pierre  à  chaux,  le  marbre  commun,  la 
houille  et  la  terre  à  foulon.  Il  y  a  des  eaux 
minérales  a  Barton,  Bedford ,  Silsoë  et 
West-Garden.  On  y  fabrique  du  Gl  de  den- 
telle ,  des  objets  en  paille  et  du  coton.  Ce 
comté  se  divise  en  9  hundreds  :  Willey  , 
Stodden,  Barford  ,  Wixamtree  ,  Riggles- 
wade,  Redbornstoke ,  Clefton,  Manshead 
et  Flitt.  Il  contient  6  doyennés,  ia5  pa- 
roisses, et  9  villes  a  marché.  Il  est  du  dio- 
cèse de  Lincoln,  et  envoie  deux  représen- 
tai au  parlement.  Bedford  en  est  le  chef- 
lieu.  Les  Romains  trouvèrent  ce  comté 
habité  par  les  Cattii  ou  Cattiwuehinni.  Us 
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j  ont  laissé  des  monumens.  Une  voie  ro- 
maine ,  appelée  Ickenild  street ,  traverse  le 
comté;  une  autre  ,  appelée  Watling  street , 
croise  celle  d'ickenild  street  ;  une  troisième 
traverse  l'Ouse,  et  se  rend  à  Newport  Pa- 
gnel.  On  voit  aussi  des  vestiges  de  monu 
mens  saxons.  Ce  comté  forma  une  partie 
du  royaume  de  Mercie.  Dans  le  x»  et  le  xr 
siècle ,  ce  fut  le  théâtre  de  combats  entre 
les  Saxons  et  les  Danois. 

BEDFORD ,  Ville  d'Angleterre ,  chef  lieu 
de  comté ,  à  y  I.  E.  S.  E.  de  Northampton , 
et  a  18  1.  N.  N.  E.  de  Londres,  sur  l'Ouse, 
qui  y  est  navigable,  et  sur  laquelle  on  a 
construit  en  i8i3  un  beau  pont  en  pierre. 
Cette  ville  a  cinq  églises  paroissiales ,  parmi 
lesquelles  on  remarque  celle  de  Saint-Panl, 
bel  édifice  gothique.  Il  y  a  d'autres  tem- 
ples religieux ,  plusieurs  maisons  de  cha- 
rité, 1  école  publique  et  1  hôpital.  Il  y  a 
une  grande  manufactura  de  flanelle  et  des 
fabriques  de  dentelles.  On  y  fait  un  com- 
merce considérable  en  blé ,  charbon ,  bois 
de  chêne  et  fer.  Il  s'y  tient  a  marchés  par 
semaine  et  6  foires  par  an ,  non  compris 
celle  des  laines  établie  par  la  société  d'agri- 
culture du  comté.  5,466  hab. 

Bedford  est  très-ancien  ;  on  croit  que  c'est 
le  Bedicauford  dont  les  annales  saxonnes 
font  mention,  et  près  duquel  il  se  donna 
une  bataille ,  en  5^a  ,  entre  les  Saxons  et  les 
Bretons,  où  les  premiers  furent  victorieux. 
C'est  aussi  le  lieu  où  fut  enterré  Ofla,  roi  des 
Mercicns.  Les  Danois,  expulsés  en  9a  1 ,  brû- 
lèrent la  ville  en  1010.  Bedford  envoie  deux 
membres  au  parlement.  Les  assises  et  les 
sessions  se  tiennent  dans  l'hùtel  du  comté. 

BEDFORD ,  village  et  paroisse  d'Angle- 
terre, comté  de  Lancaster ,  hundred  de 
West-Derby,  près  et  à  l'E.  de  Leigh,à4  1.0. 
de  Manchester.  a,83o  hab. 

BEDFORD  (NEW),  comm.  des  États- 
Unis  ,  état  de  Massachusets  ,  comté  de  Bris- 
tol ,  sur  la  côte  de  l'Atlantique.  II  y  a  un 
phare  situé  par  4«°  35f  de  Iat.  N. ,  et  7$* 
i3'  de  long.  O. 

BEDFORD, comm.  des  États-Unis,  état 
de  Massachusets,  comté  de  Middlesex,  à 
6  1.  N.  O.  de  Boston.  648  hab. 

BEDFORD,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New- York,  chef-lieu  du  comté  de  West- 
Chester  ,  siège  de  la  cour  de  justice  du 
comté,  a, 43a  hab. 

BEDFORD,  comm.  des  États-Unis,  état 
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de  New-Hampshire,  comté  d'HilIsborough, 
sur  le  bord  uccid.  du  Merrimack  ,  à  6  1.  S. 
de  Coneord.  1,375  hab. 

BEDFORD ,  comté  des  États-Uni» ,  état 
de  Pensylvanie,  divisé  en  i5  communes,  et 
borné  au  S.  E.  par  les  monts  Tuscarora  et  à 
l'O.  par  les  monts  Alleghany.  Bedford  en 
est  le  cbef-lieu.  ao,a48  hab,  dont  19,90a 
blancs,  54 1  gens  de  couleur  libres  et  5  es- 
claves. 

BEDFORD,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Pensylvanie  ,  chef-lieu  de  comté  ,  sur 
un  affluent  de  la  Juniata,  à  56  1.  E.  S.  E. 
de  Pittsburg,  et  à  71 1.  O.  de  Philadelphie. 
789 hab.  Pop.  de  la  commune,  i,i5i. 

BEDFORD ,  comté  des  États-Unis,  dans 
la  partie  occid.  de  l'état  de  Tennessee  , 
borné  an  N.  et  au  N.  E. ,  au  S.  et  S.  E.  par 
deux  chaînes  de  montagnes,  et  arrosé  par 
lesauluena  supérieurs  du  Dnck.  16,012  hab., 
dont  1  a,554  blancs,  88  noirs  libres,  5,590 
esclaves.  Le  chef-lieu  est  Shclbyville. 

BEDFORD,  comté  des  États-Unis,  état 
de  Virginie,  borné  au  N.  E.  par  le  James- 
river  et  au  N.  O.  par  les  monts  Peaks  of 
Otter.  i9,5o5  hab.  Le  chef- lieu  est  Li- 
berty. 

BEDFORD,  petite  ville  des  États-Unis, 
état  et  à  1  1  1.  5/4  N.  N.  E.  d'York , comté  de 
West-Chester ,  et  à  4o  1.  S.  d'Albany.  11  y  a 
1  cur  de  justice,  1  prison,  1  église.  En 
1810,  elle  contenait  1,374  hab. 

BEDFORD,  cap  sur  la  côte  N.  E.  de  la 
Nouvelle-Hollande,  au  8.  du  cap  Flattery, 
par  i5"  i5'  de  lat.  S. ,  et        5'  de  long.  Ê. 

BEDFORD-G  APE,capsurla  côte  du  La- 
brador, dans  le  détroit  de  Davis.  Lat.  N. 
670.  Long.  O.  70°  10'. 

BEDFORD  LEVEL  ,  contrée  d'Angle- 
terre ,  enclavée  dans  les  comtés  de  Norfolk , 
de  Suflblk,  d'Huntingdon ,  de  Northamp- 
ton ,  de  Lincoln  et  de  Cambridge.  On  l'é- 
value à  environ  3 00, 000  acres.  La  majeure 
partie  de  ces  terres  sont  marécageuses.  On 
présume  qu'elles  n'ont  pas  toujours  été  dans 
cet  état,  parce  que  le  hasard  y  a  fait  décou- 
vrir des  fondemens  d'édifices.  Dans  les  sai- 
sons pluvieuses,  elles  sont  presque  entière- 
ment inondées.  Après  plusieurs  tentatives 
infructueuses  pour  leur  dessèchement ,  Guil- 
laume, duc  de  Bedford,  l'entreprit ,  et  par- 
vint 4  en  rendre  100,000  acres  propres  à 
l'agriculture.  Depuis  Gharlea  il,  une  direc- 
tion fut  chargée  de  la  conservation  des  tra- 
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vaux  qui  avaient  été  exécutés.  Le  reste  de 
ce  terrain  est  toujours  marécageux. 

BEDGEBEDGE,  Bvdgdmdge,  ville  et 
fort  de  l'Hindoustan  anglais  ,  présid.  et 
anc.  prov.  du  Bengale,  distr.  et  a  4  1.  1/4 
S.  O.  de  Calcutta ,  sur  la  rive  gauche  de 
l'iloiigly.  On  a  laissé  tomber  en  ruine  les 
fortifications,  à  cause  de  l'insalubrité  de 
l'air.  On  la  regarde  comme  le  chef-lieu  des 
a4  pergannahs  que  les  Anglais  acquirent 
en  1757. 

BEDHAKEDAR  ,  hudhahtdar ,  petite 
ville  de  l'Hindoustan,  anc.  prov.  et  distr. 
de  Gorval ,  sur  le  Benou  ,  à  1 a  1.  N .  O.  d' A I- 
mora  ,  et  à  1 5  1.  S.  E.  de  Sirynagor. 

BEDHY,  Budiiee,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan anglais ,  anc.  prov.  d'Oryçah ,  distr. 
et  à  18  K  E.  de  Kétek. 

BED18  DE  GOMERA ,  ville  de  Barbarie. 

Voy.  Vu  K/  DS  CoKRBA. 

REDIZZOLE,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  5  1.  i/a  E.  de  Brescia  , 
distr.  de  Lonato,  près  du  Chiese,  sur  un  pla- 
teau fort  agréable ,  et  I  5 1.  8.  S.  O.  de  Salo. 
Il  est  bien  bâti  et  a  une  beHe  église.  Il  y  a 
a  forges  pour  clous  et  instrumens  aratoires  , 
et  1  grande  fabrique  et  filature  de  soie. 
3,037  hab. 

BEDJAGOR  ,  Bejagur,  ville  de  l'Hin- 
doustan, dans  les  Etats d'IIolkar,  anc.  prov. 
de  khandeych;  chef  lieu  de  distr.,  sur  une 
montagne,  à  a5  1.  O.  N.  O.  de  Bourânpour. 
Lat.  N.  at°  38'.  Long.  E.  73°  1'.  Elle  a  un 
fort. 

Le  district  a  54  I.  de  long  sur  9  de  large. 
Il  est  montagneux  et  peu  peuplé. 

BEDJAH,  peuple  nomade  de  la  Nubie, 
errant  le  long  des  côtes  occid.  de  la  mer 
Rouge,  depuis  les  frontières  de  l'Egypte 
jusqu'à  Sou&kin  ,  et  a  l'O.  dans  le  désert  de 
Nubie  jusqu'au  Nil ,  qui  parait  former  de 
ce  côté  les  limites  de  son  territoire.  Il  parle 
le  gheez,  ancien  dialecte  éthiopien.  Les  mon- 
tagnes de  son  territoire  renferment  des  mines 
d'or  et  d  emeraudes.  Ce  peuple  est  nommé 
Bugiha  par  Léon  l'Africain  ,  et  Bedjah  par 
les  Arabes.  11  vit  du  lait  et  de  la  chair  des 
chameaux ,  des  borufs  et  des  moutons.  Les 
Bedjah  ne  connaissent  que  le  gouvernement 
patriarchal.  Pleins  de  loyauté  entre  eux  ,  et 
hospitaliers  envers  les  étrangers,  ils  pillent 
les  cultivateurs  voisins  et  les  caravanes.  La 
principale  des  tribu»  des  Bedjah  est  celle 
des  Bicharvn,  ou  Bicbarveh.  On  distingue 
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encore  les  Balioures.  Ceux-ci  ont  une  hu- 
meur belliqueuse  ;  ils  «ont  chrétiens  jaco- 
bites.  t'oif.  BichIbyn. 

BEDJ  A  VER  ,  Btjawer,  petite  ville  de 
l'Hindoustan,  anc.  prov.  d' AUahabad,  distr. 
de  Bendr Ikend  ,  à  9 1.  S.  S.  O.  de  Tchatter- 
pour.  Le  chef  est  dépendant  des  Anglais. 

BLDJ1POR  AM,  fort  de  l'Hindoustan  an- 
glais, anc.  prov.  des  Serkars  sept., à  7\  1.  N. 
de  Kjrijahniendry. 

BEDJNA,  Budjnm,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan ,  anc.  prov.  d'Allah-abad ,  distr.  de 
B«  ndelkend  ,  à  y  l.  E.  d.  Djansy  ,  et  à  aa  1. 
N.  O.  de  Tchatterpour. 

BLDMIXSTLR,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  New-Jersey,  comté  de  Somerset,  à 
a;  I.  W.  O.  de  New-Brun»w  ick.  i,3q3  hab. 

BEDM1NSTEH  ,  comm.  des  États-Unis 
état  de  Pensvlvanie,  comté  de  Bucks.  i,»48 
hab. 

BEDNAPOU  R,  Budnnfoor,  Tort  de  l'Hin- 
doustan ,  États  du  Ni/am,  anc.  prov.  et  à 
9  1.  E.  d'Aurcng-abad,  distr.  de  Djalnah- 
pour. 

BEDISAVOR,  Budnawur,  petite  ville 
de  l'Hindoustan,  États  d'Holkar,  anc.  prov. 
de  Malvah,  distr.  et  à  11  1.  i/a  O.  d'Où- 
djein ,  sur  la  rive  droite  du  Gondvah. 

BEDNORE  ou  NAGCOR,  ville  de  l'Hin- 
doustan ,  États  du  radjah  de  Maïssour ,  anc. 
prov.  de  ce  nom;  chef-lieu  du  soubah  de  N  a  - 
gara  ,  sur  le  Cheravotty,  a  5a  1.  N.  O.  de 
Seringapatam  ,  et  *  i35  J.  S.  S.  E.  de  Bom- 
bay. Lat.  N.  i3°  00'.  Long.  E.  9a°44'.  Jadis 
grande ,  riche  et  florissante,  elle  est  déchue. 
Elle  est  ceinte  de  murailles  et  déiVndue  par 
an  fort.  Ses  rues  sont  étroites,  il  y  a  beau- 
coup de  pagodes  et  de  mosquées.  On  y  com- 
merce en  denrées  et  en  étoffes  de  coton. 
ia,ooo  hab. ,  parmi  lesquels  on  compte  100 
familles  de  chr.  tiens  du  Concan.  Hayder- 
Aly  saccagea  cette  ville ,  et  «on  nom  de  Be- 
derholly  fut  changé  en  celui  d'Hayder-Na- 
gor.  Elle  fut  encore  prise  et  pillée  en  1 -83 
par  un  détachement  anglais.  Tippou,  aidé 
de  ses  alliés  les  Français,  la  reprit  bientôt. 

BEDNORE,  distr.  de  l'Hindoustan,  dans 
la  partie  N.  O.  des  possessions  du  radjah  de 
Mabsour,  au  sommet  d'une  branche  des 
Chattes  occid.  ,  élevée  de  800  toises  au- 
dessus  de  ta  mer  ,  et  dominant  les  prov.  de 
Kanaraet  de  Malabar.  11  pleut  ordinairement 
dans  ce  district  pendant  9  mois.  Cctteexces- 
live  humidité  est  très-fevorai>le  à  la  végéta- 
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tion.  Les  forêts  sont  magnifiques.  Les  expor- 
tation» consistent  en  poivre,  noix  de  bétel, 
boisdesandal  et  cardamome.  Les  routes  sont 
mauvaises.  On  se  sert  de  portefaix  pour 
transporter  les  marchandises  à  Bangaiore. 
Les  bêtes  à  cornes  sont  très-petites;  on  en 
envoie  beaucoup  au -dehors. 

BEDOED-LAKE,  lac  de  l'Amérique 
sept.  ,  situé  par  m*  au'  de  long.  O. ,  et 
6o°  ao'  de  lat.  !Y. 

BÉDOUINS,  Bedaouy.  Ce  nom  ,  qui  si- 
gnifie habitans  du  désert,  désigne  les  tribus 
Arabes  nomades  de  l'Arabie,  de  l'Egypte 
et  des  contrées  adjacentes ,  et  de  la  Syrie. 
Quelques-unes  de  ces  tribus  vivent  en  pas- 
teurs ou  sur  les  bords  des  déserts,  ou  dans 
les  oasis,  ou  prés  des  grandes  villes;  d'au- 
tres accompagnent  les  caravanes  ,  dont  elles 
transportent  les  bagages  et  les  marchandi- 
ses; d'autres  enfin  errent  au  fond  des  dé- 
serts ou  sur  les  passages  des  caravanes,  et 
pillent  tout  ce  qu'elles  rencontrent.  On  n'a 
sur  le  nombre  de  ces  Arabes  que  des  don- 
nées incomplètes.  On  ignore  même  com- 
bien de  tribus  ils  forment,  et  l'on  ue  peut 
faire  connaître  que  les  traits  généraux  qui 
les  caractérisent. 

Le  Bédouin,  quoique  maigre  et  de  taille 
moyenne ,  conserve  une  vigueur  et  une  force 
de  complexion  extraordinaires.  Fidèle  aux 
mœurs  de  ses  pères,  il  supporte  sans  peine 
la  faim ,  la  soif  et  la  fatigue ,  et  marche  pieds 
nus  sur  un  sable  brûlant  ;  il  reste  même  pres- 
que nu  exposé  aux  plus  grandes  ardeurs  du 
soleil,  car  il  n'a  d'autre  vêtement  qu'une 
simple  chemise  de  toile  blanche ,  retenue 
par  une  ceinture  en  cuir  ou  en  étoile  gros- 
sière de  laine.  Exceptons  toutefois  le  riche 
Bédouin  et  le  chef  de  tribu ,  qui  portent  de 
larges  culottes  ,  une  chemise  à  l'orientale  , 
et  un  surtout  en  drap  rouge  nommé  benieh , 
que  recouvre  souvent  un  caftan ,  sorte  de 
robe  en  soie  rayée  ou  à  fleurs ,  ou  bien  un 
manteau  tissu  de  poils  de  chevreau  et  de  cha- 
meau. Les  femmes,  non  moins  endurcies 
que  les  hommes,  dont  elles  partagent  les 
fatigues,  vont  comme  eux  pieds  nds,  et  rem- 
placent le  turban  par  un  fichu  de  couleur 
qui  retient  leurs  cheveux ,  et  flotte  souvent 
sur  leurs  épaules.  Une  longue  chemise  de 
toile  bleue  et  un  caleçon  rayé  rouge  sont 
leur  unique  vêtement.  Des  bijoux  ou  des 
peintures  indélébiles  dont  elles  se  couvrent 
certaines  partie»  du  corps  sont  parmi  elles 
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les  seules  marques  distinctives  du  rang  ou 
de  la  richesse. 

Les  seules  vertus  que  l'on  puisse  accorder 
aux  Bédouins  en  général ,  sont  :  l'amour  de 
la  liberté,  un  courage  indompté,  une  so- 
briété sans  exemple  ,  et  la  chasteté.  La  bonne 
foi  |  la  générosité ,  la  grandeur  d'âme ,  la 
fidélité  ,  sont  le  propre  de  certaines  tribus. 
Les  vertus  hospitalières  sontcommuneschez 
ces  nomades;  elles  sont  même  obligatoires, 
car  les  peines  les  plus  sévères  atteignent  ce- 
lui qui  ne  les  pratique  pas.  Mais  comment 
leur  accorder  les  éloges  qu'elles  sembleraient 
mériter,  lorsqu'on  voit  un  Bédouin  pour- 
suivre le  voyageur  au  sortir  de  sa  tente  et  le 
dépouiller;  lorsqu'on  voit  des  tribus  qui, 
après  avoir  fêté  un  hùte  pendant  des  jours 
entiers,  le  conduisent  avec  pompe  hors  de 
leur  campement ,  et ,  au  moment  de  se  sé- 
parer de  lui,  l'engagent,  sous  peine  de  mort, 
à  se  dépouiller  de  tout  ce  qu'il  possède ,  sous 
prétexte  qu'il  peut  être  dévalisé  par  d'au- 
tres ,  et  qu'il  vaut  mieux  qu'il  le  soit  par  ses 
bienfaiteurs?  Cet  amour  du  vol  et  du  pillage 
distingue  essentiellement  les  Arabes  du  dé- 
sert :  c'est  lui  qui  les  porte  au  meurtre, c'est 
lui  qui  les  rend  parjures.  Les  prenez-vous 
pour  guides  et  pour  escorte  à  travers  leurs 
aflreuses  solitudes  ,  vous  chercherez  vaine- 
ment à  les  lier  par  des  sermens;  à  peine  en- 
tré dans  le  désert ,  vous  serez  volé  :  des  ota- 
ges ne  vous  garantiront  pas.  Ils  n'épargnent 
que  les  marchands  qui  viennent  traGquer 
avec  eux  ,  et  le  voyageur  assez  heureux  pour 
leur  demandera  temps  l'alliance  du  pain  et 
du  sel. 

Le  Bédouin  voleur  stationne  rarement 
plus  de  quinze  jours  dans  le  même  endroit. 
Le  pasteur  change  de  station  dès  que  l'herbe 
manque  à  ses  troupeaux.  Campés  l'un  et 
l'autre  sous  des  tentes  faites  d'un  tissu  de 
poils  de  chèvre  ,  ils  se  nourrissent  habituel- 
lement de  riz,  de  blé,  de  fruits  secs,  et  de 
dattes,  et  boivent  de  l'eau  ,  du  lait  de  cha- 
melle ,  et  du  café.  La  chair  des  troupeaux 
est  aussi  l'aliment  habituel  du  Bédouin  pas- 
teur ;  elle  est  pour  l'autre  un  mets  recher- 
ché. Le  pain  est  généralement  un  régal  pour 
les  Bédouins.  Vers  Jérusalem,  Damas,  et 
dans  tous  les  lieux  infestés  de  sauterelles, 
des  tribus  entières  se  nourrissent  de  cet  in- 
secte, séché  au  soleil  et  réduit  en  farine, 
«appelons  ici  cette  vertu  des  Bédouins  ,  la 
sobriété,  qui  leur  permet  de  se  contenter 
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souvent  de  sept  dattes  par  jour;  mais  re- 
marquons en  même  temps  qu'ils  sont  ari- 
des de  friandises ,  et  qu'ils  aiment  à  satis- 
faire ce  goût  lorsqu'ils  viennent  commercer 
dans  les  villes. 

Il  n'y  a  qu'un  petit  nombrede  tribusdont 
les  individus  vont  acheter  dans  un  pays  des 
marchandises  pour  les  revendre  dans  un 
autre.  En  général,  les  Bédouins  ne  font  qu'é- 
changer le  superflu  de  leurs  rapines  ou  des 
produits  de  leur  sol  et  de  leurs  troupeaux 
contre  desobjets quileur  manquent.  Les  Ara- 
bes du  centre  des  déserts  font  ordinairement 
ce  traGc  sans  se  déplacer.  Les  autres  vont 
dans  les  villes  ,  et  en  rapportent  du  drap , 
de  la  toile ,  de  la  soie  ,  du  savon,  du  tabac  , 
des  armes,  etc.  Il  est  aussi  des  tribus  qui 
n'ont  rien  en  propre,  et  qui  ne  doivent  qu'à 
leur  honnêteté  les  gains  qu'elles  se  procu- 
rent. Elles  se  trouvent  en  Egypte  :  là  elles 
s'occupent  de  l'exploitation  de  quelques  mi- 
nes aH'ermées  ;  elles  se  livrent  à  l'extraction 
de  l'alun  et  du  sel  gemme.  Dans  les  ancien- 
nes villes  ,  elles  recueillent  une  terre  noire 
qui  sert  d'engrais.  En  même  temps,  ces  Ara- 
bes ramassent  des  médailles,  des  antiquités 
de  tout  genre,  qu'ils  vendent  chèrement 
aux  voyageurs.  Ils  leur  servent  aussi  de  gui- 
des pour  la  visite  des  pyramides  ,  des  mu- 
numens  de  la  Haute-Égypte ,  et  des  hypo- 
gées. Nous  ne  passerons  pas  sous  silence  ces 
chevaux  arabes,  qui  ne  brillent,  il  est  vrai, 
ni  par  la  taille  ni  par  l'élégance  des  formes  , 
mais  qui,  toujours  pleins  de  feu,  sont 
d'une  vitesse  extraordinaire,  et  paraissent 
infatigables.  Les  jumens  sont  particuliè- 
rement recherchées.  Ces  chevaux  forment 
un  article  très-important  du  commerce  des 
Bédouins,  de  ceux  principalement  qui  vi- 
vent entre  la  Syrie  et  la  Perse.  Ces  Arabes 
prennent  les  plus  grandes  précautions  pour 
conserver  les  races  pures.  Ils  vont  jusqu'à 
tuer  le  poulain  diflbrme  ;  et  ,  s'ils  vendent 
nn  cheval ,  ils  donnent  sa  généalogie  ,  ex- 
traite d'un  registre  tenu  exprès  par  l'iman  , 
le  seul  homme  de  la  tribu  qui  sache  lire  et 
écrire.  Les  Bédouins  se  livrent  aussi  à  Pc  du 
cation  des  chameaux.  C'est  de  leurs  camps 
que  sortent  la  plupart  des  chameaux  qui 
servent  aux  caravanes.  La  consommation  en 
est  considérable.  Quelquefois  on  en  compte 
1 5,ooo  dans  la  caravane  du  Darfour.  Beau- 
coup succombent  à  la  fatigue  du  voyage. 

Les  arme*  sont  pour  le  Bédouin  un  objet 
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de  luxe,  dont  il  est  fort  soigneux.  Dans  quel- 
ques tribus,  il  ne  les  quitte  jamais  .  pas 
même  en  dormant.  Cependant  Ici  Bédouins 
*ont  armés  d'une  manière  très-irrégulière. 
Les  uns  se  servent  ou  de  frondes ,  ou  d'arcs , 
ou  de  masses  ;  les  autres  portent  ou  des  ha- 
ches, ou  des  cimeterres,  ou  des  sabres,  ou 
des  poignard* ,  ou  des  piques.  Le  manque 
de  munitions  les  empêche  fréquemment  de 
faire  usage  de  leurs  pistolets  et  de  leurs  fu- 
fususàmèche. 

On  connaît  trop  ce  qui  touche  aux  mœurs 
des  Bédouins  pour  en  présenter  ici  le  ta- 
bleau. Leur  genre  de  vie ,  leurs  habitudes 
et  leurs  usages  civils  et  domestiques  ont 
exercé  la  plume  de  beaucoup  de  voyageurs 
et  d'écrivains.  Nous  ne  pouvons  que  ren- 
voyer a  cette  source  le  lecteur  qui  serait 
curieux  d'approfondir  les  moeurs  des  Ara- 
bes errant,  soit  commerçans,  soit  pasteurs, 
soit  guerriers.  A  l'égarà  de  ceux  qui  ont 
abandonné  la  vie  nomade  et  embrassé  l'a- 
griculture, il»  offrent  des  traits  singuliers, 
qui  sont  dignes  de  l'attention  de  l'observa- 
teur philosophe  ,  surtout  en  Egypte  ,  où  ils 
sont  si  aisés  à  distinguer  du  fellah  ou  pay- 
wn  natif  du  sol.  Les  Arabes  kheyoh  ou  des 
tentes,  méprisent  les  Arabes  byoxU  ou  des 
maisons,  et  ceux-ci  rejettent  sur  le  fellah  le 
profond  mépris  dont  ils  sont  l'objet. 

Qui  n'est  pas  en  tièrement  libre  est  esclave, 
disent  les  Arabes  nomades;  et  néanmoins 
chaque  tribu  reconnaît  un  chef,  nommé 
chéykh,  qui  est  aussi  le  juge.  Cechéykh  peut 
faire  grâce  au  coupable  avant  ou  après  la  con- 
damnation ;  mais  il  ne  peut  ordonner  rien 
d'important  sans  l'avis  des  principaux  de  sa 
tribu,  et  l'obéissance  à  ses  ordres  n'est  que  le 
témoignage  de  l'attachement  que  son  mérite 
commande.  La  dignité  de  cbéykh  est  héré- 
ditaire. A  défaut  de  61s  ou  d'autres  parens 
maie» ,  elle  échoit  aux  Ailes ,  et  celles-ci  ne  la 
reçoivent  que  pour  la  remettre  à  l'époux  , 
qu'elle*  sont  obligées  de  prendre  de  suite.  Le 
nom  de  famille  du  chéykh  est  aussi  celui  de  la 
tribu  ;  il  est  héréditaire,  comme  la  dignité. 
Tous  les  Arabes  mâles  paient  à  leur  chef  un 
tribut  en  nature ,  nommé  droit  des  princes. 
C'est  une  dime  très-rigoureuse  ,  établie  de 
temps  immémorial ,  et  regardée  parce»  peu- 
ples comme  une  institution  divine.  En  revan- 
che, le  chef  est  responsable  des  dommages 
que  les  individus  de  sa  tribu  peuvent  es- 
»uyer. 

T.  II. 
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Les  coutumes  des  Bédouins  sont  telles , 
qu'elles  ne  punissent  point  les  crimes  envers 
les  étrangers.  Les  crimes  commis  dans  la 
tribu  sont  jugés  sans  appel.  Le  vol  est  aussi 
rare  que  sa  punition  est  terrible  :  le  cou- 
pable est  ou  pendu  ou  empalé.  Quelquefois 
aussi  on  l'extermine  à  coups  de  lance ,  ou  on 
lui  attache  une  énorme  pierre  au  cou  et  on  le 
précipite  dans  la  mer.  L'homicide  est  puni 
par  le  talion.  L'homme  de  mauvaise  foi  est 
attaché  à  des  chameaux  et  tiré  sur  le  sable 
jusqu'à  ce  qu'il  expire.  Le  viol ,  l'adultère 
et  la  fornication  entraînent  aussi  la  peine 
de  mort,  lorsque  les  parties  offensées  n'ont 
pas  usé  de  leur  droit  de  se  faire  justice  elles- 
mêmes. 

Loin  d'être  fanatiques,  les  Arabes  Bédouins 
s'occupent  à  peine  de  religion,  et  bien  qu'ils 
se  disent  -moumènyn ,  c'est  à-dire  sectatrurs 
de  Mahomet  ,  ils  n'ont  guère  des  pratiques 
mahomètanes  que  la  profession  de  foi  et  la 
circoncision.  Nous  ne  parlerons  pas  ici  de 
certaines  croyances  religieuses  particulières 
à  quelques  tribus.  Nous  ne  parlerons  pas 
non  plus  du  crédit  que  la  crédulité  des  Bé- 
douins donne  aux  magiciens  et  aux  sorciers  ; 
il  suffit  de  savoir  qu'il  est  sans  bornes.  Le 
Bédouin  musulman  n'a  qu'une  femme  et 
n'entretient  pas  de  concubines.  Un  Bédouin 
ne  peut  se  marier  que  dans  sa  tribu.  Le  di- 
vorce est  permis  sans  restriction  ;  mais  il  est 
très-rare.  Voy.  l'article  Arabie,  et  les  noms 
des  principales  tribus  :  Ababdéh  ,  Qadam- 
séh  ,  Henâdouéh,  Arabes  de  la  Mauvaise 
Solitude,  Hadaydéh,  Meouâly,  Yaxidyéh  , 
Aydy  ,  Ouàhydât,  Saqr,  Anazeh,  Haouâ- 
rah  ,  Beny-Aly  ,  etc. 

BEDOUNE  (mal  écrit  Pitou**  sur  les 
cartes) ,  ville  du  pays  des  Mandchoux,  en 
chinois  Tchhang  ning  hian  ,  dépendante 
de  Young  ky  tcheou,  ou  Ghirin  oula.  Elle  est 
située  par  45°  45'  de  lat.  N. ,  et  ia3*  45'  de 
long.  E.,  sur  la  rive  gauche  du  Sounggari 
oula.  Elle  est  fortiGée  et  entourée  de  palis- 
sades. Ses  habitans  sont  des  Mandchoux  des 
tribus  Sibé  et  Goualtcha.  Il  s'y  trouve  aussi 
beaucoup  d'exilés  de  la  Chine ,  qui  sont  for- 
cés de  travailler  pour  le  gouvernement.  A 
3  1.  i/a  au  N.  de  cette  ville,  est  Fé  Bedouné, 
ou  l'ancienne  ville;  et  à  î  l.delà  ,  au  S.  O., 
une  station  qui  porte  le  même  nom. 

BEDOUS,  village  de  Frauce,  dép.  des 
Basses- Pyrénées ,  arrond.  et  à  4  3/4  S.  d'O- 
léron,  cant.  d'Acous,  au  confluent  du  gave 
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d'Aspectdu  gave  d'Aydius.  11  y  a  une  source 
minérale  froide.  1,01 5  hab.  Aux  environs, 
dans  la  montagne  d'Aydius,  on  trouve  une 
mine  de  cuivre ,  de  la  mine  de  fer  en  chaux 
brune  et  solide,  et  du  vert  de  montagne  sur 
des  pierres  argileuses  durcies  ,  du  genre  des 
ardoises.  Dans  la  montagne  Gertignous,  près 
de  ci  Ile  d'Aydius,  il  y  a  un  filon  de  cuivre. 

BÉDOUT,  petite ile de  la  merdes  Indes, 
à  20  1.  de  la  cûte  N.  O.  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande. Lat.  S.  19°  5o'.  Long.  E.  nb°  5o'. 

BEDOVEY  KÔCli XBjBudowey  Kushab, 
petite  ville  de  l'Hindoustan  anglais,  anc. 
prov.  d'Allah-abad ,  distr.  et  à  11  1.  O.  de 
Benarès. 

BEDR  ,  village  d'Arabie  ,  prov.  d'He- 
djâz,  à  5a  1.  S.  O.  de  Médine.  Il  dépend 
d'un  chéykb  de  la  tribu  de  Harb.  Les  pèle- 
rins s'y  arrêtent  en  allant  à  la  Mecque.  On 
prétend  que  le  baume  de  la  Mecque  pro- 
vient de  ses  environs.  C'est  une  des  stations 
de  la  caravane  de  Damas  à  la  Mecque. 

BEDR  A,  Budra,  rivière  de  l 'Hindou - 
stan  ,  anc.  prov.  de  Maïssour.  Elle  a  sa 
source  dans  on  distr.  montagneux,  près  des 
frontières  du  Kanara,couleau  Y ,  et  va, après 
un  cours  d'environ  25  1.,  mêler  ses  eaux  à 
celles  de  la  Tanga  ;  c'est  cette  jonction  qui 
forme  la  Toumbedra. 

BEDR AK ,  rivière  de  Russie,  en  Eu- 
rope. Voy.  Alma. 

BEDRECHEYN  ,  village  de  l'Egypte 
moyenne ,  prov.  et  à  4  S.  de  Gyzéh ,  sur  la 
rive  gauche  du  Nil  ,  près  de  l'emplacement 
de  l'ancienne  Memphis.  Il  y  a  un  établisse- 
ment assez  considérable  formé  depuis  peu 
pour  la  Fabrication  du  nitre. 

BEDRI ,  petite  ville  de  la  Turquie  d'A- 
sie, pach.  et  à  98  1.  N.  E.  de  Bagdad ,  sur 
un  affluent  de  la  Diala,et  sur  la  frontière  de 
l'empire.  Ses  environs  renferment  de  beaux 
jardins ,  des  étangs  et  des  marécages. 

BEDW1N  (GREAT)  ,  bourg  d'Angle- 
terre, comté  de  Wilts,  bundred  de  Kin- 
wardstone ,  sur  le  canal  de  Kennet  et  Avon, 
a  1  1.  3/4  S.  O.  de  Hungerford  ,  et  à  8  L  ïf. 
de  Salisbury.  On  prétend  que  du  temps  des 
Saxons  c'était  une  ville  défendue  par  un 
chateau-fort.  On  y  remarque  une  église  as- 
sez vaste  dont  la  tour  est  très-élevée.  11  en- 
voie deux  membres  au  parlement.  1,928 
hab. 

BEDWORTH,  village  et  paroisse  d'An- 
gleterre ,  comte  de  Wamick ,  bundred  de 


knightlow ,  à  1  I.  S.  de  Nuncaton  ,  et  à  1  I. 
3/4  de  Coventry.  11  y  a  deux  écoles  de 
charité,  et  des  mines  de  houille  dans  les  en- 
virons. 3,5i9 

BEDZ1N,  ville  de  Pologne,  woiwodie 
et  à  i5  l.  O.  If.  O.  de  Cracovie,  obwodie 
d'Olkusz.  i,495  bab. 

BEE.  Presque  tous  les  noms  de  l'Hindou  - 
stan  qui  commencent  ainsi,  suivant  l'or- 
thographe anglaise,  sont  renvoyés  à  BY. 

BEEF,  une  des  îles  Vierges,  dans  les  Pe- 
tites Antilles,  située  à  l'E.  de  Tortola  ,  dont 
elle  n'est  séparée  que  par  un  canal  d'i/5 
de  I.  Elle  a  environ  3  1.  de  long  sur  1/2  1. 
de  large. 

BEEKM  AN ,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New- York,  comté  de  Dulchess,  à  5  1.  E. 
de  Poughkerpsie.  4,a!>7  hab. 

BEEMAli  ,  rivière  del'Uindoustan.  V otj. 
BltlABi 

BEER-ALSTON,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Devon  ,  bundred  de  Roborough , 
faisant  partie  de  la  paroisse  de  Beer-Ferris, 
a  i/3  de  1.  du  Tamer,  à  »).  S.  S.  O.  de  Ta- 
vistock,età  12I.  1/4  S.  O.  d'Exeter.  11  envoie 
deux  membres  au  parlement.  On  y  tient  un 
marché  toutes  les  semaines.  Il  ne  ren- 
ferme qu'environ  100  maisons. 

BEERENTH  AL,  village  duroy.  de  Wur- 
temberg, cercle  de  la  Forèt-Noire,  baill.  et 
à  5  1.  E.  de  Spaichingen  ,  sur  le  Beer,  et  à 
3  l.  N.  E.  de  Tuttlingen.  11  y  a  1  forge 
royale  et  1  fabrique  de  fer-blanc.  670  bab. 

BEER-FERRIS,  paroisse  d'Angleterre, 
comté  de  Devon  ,  bundred  de  Roborough , 
sur  la  rive  gauche  du  Tamer,  à  2  1.  N.  de 
Plymouth,  et  à  12  1.  S.  O.  d'Exeter.  2,190 
hab.,  y  compris  le  village  de  Beer-AUton.  Il 
y  avait  autrefois  des  mines  d'argent  renom- 
mées ;  on  prétend  qu'on  vient  de  les  rouvrir. 

BEER  -  REGIS  ,  bourg  d'Angleterre  , 
comté  de  Dorset ,  bundred  de  Beer-Regis, 
sur  un  ruisseau  qui  porte  le  même  nom  ,  à 
5  1.  S.  de  Brandford,  et  à  4  l«  E.  de  Dorches- 
ter.  On  voit  sur  la  colline  de  "Woodbury, 
voisine  de  ce  bourg,  les  restes  d'une  station 
romaine  qui  a  été  bien  fortifiée  ;  on  tient 
tous  les  ans  une  foire  sur  cet  emplacement. 
955  hab. 

BEES  (S*.),  village  d'Angleterre  ,  comté 
de  Gumberland,  ward  d'Allerdale ,  à  s/5  de 
1.  d'Egremont.  11  y  a  une  école  élémentaire , 
avec  une  bibliothèque.  655  hab. 

BLES -Ht  AD  (S».),  cap  d'Angleterre, 
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sur  la  côte  occid.  du  comté  de  Cumber- 
land.  Il  s'avance  dans  la  mer  d'Irlande,  & 
i  I.  S.  S.  O.  de  Whitehaven. 

BEBSkOW ,  ville  de*  Etats-Pru  «.siens , 
prov.  de  Brandebourg,  régence  et  à  6  1. 
3/4  S.  O.  de  Francfort,  cercle  de  Lub- 
ben,  sur  la  rive  gauche  de  la  Spréc.  Elle 
renferme  un  château  dans  lequel  siège  la 
cour  de  justice  et  des  domaines.  11  y  a  des 
fabriques  de  draps,  de  toiles  de  lin,  des 
brasseries,  des  tanneries  et  des  fours  a  chaux. 
>,o  >  »  hab. 

BEESTO.N,  village  d'Angleterre ,  comté 
et  à  3  I.  3/4  S.  E.  de  Chester,  hundred 
d'Eddisbury  ;  on  y  remarquait  autrefois  un 
puits  qui  avait,  dit-on,  36o  pieds  de  profon- 
deur. Il  est  maintenant  comblé.  44 1  hab. 

BEET HOM  ,  village  el  paroisse  d'Angle- 
terre ,  comté  de  Westmoreland  ,  ward  et  a 
3  I.  S.  de  kendal ,  sur  les  rives  du  Beelo. 
83o  hab.  1 1  y  avait  daris  les  environs  un  chà 
teau  et  une  tour  dont  on  ne  voit  plus  que 
les  ruines. 

BEETSER  ZWAAG,  village  des  Pays- 
Bas,  prov.  de  Prise,  arrond.  et  à  51.  i/4 
!*.  E.  d'IIeerenveen,  et  a  5  1.  3/4  S.  E.  de 
Leeuwarden  ;  chef-lieu  de  cant. 

BEFORT  ou  BELFORT,  ville  forte  de 
France,  dép.  du  llaut-Rbin;  chef-lieu  d'ar- 
rond.  et  de  cant.,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Savoureuse,  a  i4  1.  8.  S.  O.  de  Colmar,  et  à 
ii  I.  i/i  O.  de  Bâle,  dan» une  vallée,  au  pied 
des  Vosges,  et  à  l'intersection  de  six  grandes 
routes.  Siège  de  tribunaux  de  iw  instance  et 
de  roui  Hierce,  d'une  conservation  des  hypo- 
thèques et  d'une  direction  des  contribu- 
tions indirectes.  Béfort  est  assez  bien  bâti  ; 
il  a  i  grande  place  d'armes,  i  belle  église, 
de  vastes  casernes,  i  collège  communal  et 
i  bibliothèque  de  i,8oo  vol.  ;  des  usines  à 
hauts  fourneaux  qui  fournissent  de  très-bon 
fer  très  estimé,  des  fabriques  de  chapeaux, 
de  cierges  et  de  papiers,  et  des  tanneries. 
Son  commerce  est  considérable  avec  l'Al- 
lemagne et  la  Suisse.  II  s'y  tient  de  gros 
marchés  tous  les  lundis  pour  bestiaux  et 
moutons.  4?4uo  ^ab.  C'est  une  place  de 
guerre  de  a*  classe,  résidence  d'un  offi- 
cier supérieur  d'artillerie  de  la  direction  de 
Neuf- Brisât  h,  et  importante  pour  la  défense 
de  la  plaine  qui  est  à  l'K.  des  Vosges.  Elle 
n'était  pas  fortifiée  quand  elle  fut  cédée  a 
la  France  par  l'Autriche  en  i6f8.  Elle  l'a 
été  depuis  par  le  maréchal  de  Vauban;  son 
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château ,  placé  sur  une  roche  fort  élevée , 
est  très-ancien ,  il  occupe  une  position  im- 
portante, ce  qui  lui  a  lait  donner  le  nom  de 
Bel-Fort.  Elle  fut  prise  trois  fois  à  la  fin  du 
xvii*  siècle.  Louis  xiv  la  donna  au  cardinal 
Mazârin  en  i65o,  et  en  1781,  le  duc  de 
Valentinois  en  fit  l'acquisition,  et  la  con- 
serva jusqu'à  la  révolution.  En  1814,  elle 
fut  assiégée  par  les  alliés. 

L'arrondissement  de  Béfort  est  compose 
de  îyi  communes,  dont  la  population  s'é- 
lève à  88,378  hab.;  il  est  divise  en  9  can- 
tons Befort ,  Ccrnay,  Dannemarye,  Délie, 
Foutaiue,  Giroiuagny,  Masse  vaux ,  Saint- 
Amarin  et  Thann. 

BEGA,  rivière  de  Hongrie  ,  comitat  de 
Krasso.  Elle  prend  sa  source  sur  les  fron- 
tières de  la  Transylvanie,  au  mont  Buska , 
à  8  1.  E.  de  Lagos ,  coule  de  PE.  à  PO.,  en 
côtoyant  le  canal  de  Bega,  et  se  perd  dans 
le  Ternes  par  la  rive  droite  ,  sur  la  limite 
orient,  du  comitat  de  ce  nom ,  a  10  1.  E.  de 
Temesvar,  après  un  cours  de  iG  1. 

BEGA  (0-)  ,  rivière  de  Hongrie,  qui 
prend  sa  source  dans  le  comitat  de  Ternes , 
marche  et  a  5  1.  1/4  S.  S.  O.  de  Lippa , 
côtoie  d'abord  le  canal  de  Bega  ,  qu'elle 
quitte  à  Temesvar;  entre  dans  le  comitat 
de  Torontal ,  où  elle  parcourt  des  plaines 
marécageuses  ;  se  rend  ensuite  dans  le  Ba- 
nat-Granze  ;  et ,  parvenue  a  Perlaszvaros  ,  se 
divise  en  deux  branches,  dont  l'une  se  jette 
presque  aussitôt  dans  la  Theiss;  et  l'autre 
plus  considérable  ,  prend  le  nom  de  Karus, 
et  va  mêler  ses  eaux  a  celles  du  Danube  ,  ;i 
6  1.  1/4  i\.  de  Semlin.  Le  cours  de  cette  ri- 
vière est  d'environ  35  1.  du  N.  E.  au  S.  O. 

BEGA  ,  canal  de  Hongrie ,  qui  commence 
dans  le  comitat  de  Krasso ,  près  de  Marzsina , 
et  se  dirige  d'abord  vers  PO.,  en  côtoyant 
la  rivière  Bega ,  passe  à  Facset ,  entre  bien- 
tôt dans  le  comitat  de  Ternes,  et  parvenu  à 
Temesvar,  tourne  au  S.  O.  ,  parcourt  une 
grande  partie  du  comitat  de  Torontal ,  et  se 
rend  dans  l'O-Bcga,  près  de  Klekk.  Son 
étendue  est  d'environ  35  1. 

BEGABO,  village  de  France,  dép.  des 
Côtes  du-ftord ,  arrond.  et  à  3  1.  If.  O.  de 
Guingamp;  chef-lieu  de  cant.  a, 000  hab. 

BEG  BAZAR  ,  petite  ville  de  la  Turquie 
d'Asie,  dans  l'Anatolie,  cheMieu  du  san- 
djak  de  Sultaneugni,  à  17  1. 0.  d'Angora,  et 
à  38  1.  \.  E.  de  hutahiéh,  sur  deux  collines 
escarpées.  Elle  est  traversée  parl'ldou  sou, 
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que  l'on  passe  sur  des  ponts  en  pierre,  et 
qui  se  jette  à  peu  de  distance  de  eette  ville 
dans  le  Sangar  ou  Salaria.  On  y  compte 
1,000  maisons  et  quelques  fabriques  de  ta- 
pis. Les  environs  sont  fertiles  en  riz,  blé  et 
coton.  On  y  élève  une  grande  quantité  de 
chèvres  et  de  moutons,  dont  les  poils  et  les 
laines  sont  envoyés  à  Angora,  et  répandus 
dan*  le  commerce  sous  le  nom  de  cette  der- 
nière ville. 

BEG-CHEHER  ou  BEICIIEHER,  ville 
de  la  Turquie  d'Asie,  dans  la  Caramanie, 
chef-lieu  de  sandjak ,  dans  une  plaine ,  piés 
du  bord  occid.  du  lac  de  Beg-cheher,  à  ai  1. 
O.  S.  O.  de  Coniéh.  Lat.  W.  37°  58'.  Long. 
£.  29°  20'.  Il  y  a  1  château  bâti  par  le  sultan 
Aladin,  a  mosquées  et  a  bains. 

Le  sandjak  de  Beg-cheher  est  borné  au  N. 
par  les  sandjaks  d'Ac-cheher  et  de  Coniéh  ; 
à  l'E.,  parce  dernier;  au  S.,  par  le  pach. 
d'Itchïl,  et  à  l'O.,  par  l'Anatolie.  Il  com- 
prend une  vallée  bornée  de  trois  côtés  par 
diverses  branches  du  Taurus,  et  renfermant 
les  lacs  de  Beg-cheher  et  de  Iedi-cheher ,  le 
désert  de  Khan  cazan  et  plusieurs  sources 
d'eaux  thermales.  Les  branches  du  Taurus 
ne  présentent  que  des  rochers  nus  ;  les  cimes 
de  quelques-unes  sont  couvertes  de  neige 
presque  toute  l'année.  Le  sol  est  en  partie 
fertile  et  bien  arrosé ,  et  en  partie  sec  et 
stérile.  Ce  sandjak  paie  un  impôt  de  390,000 
aspres. 

BLG-CIIEHER,  lac  de  La  Turquie  d'A- 
sie, dans  la  Caramanie,  sandjak  et  près  de 
Beg-cheher.  11  a  10  à  1  a  1.  de  circonfé- 
rence ,  et  abonde  en  poissons.  Ses  eaux  sont 
salées. 

BEGEMDERouREGEMBER,prov.  d'A- 
byssinie  ,  a  l'E.  du  lac  de  Dembea,  et  à  l'O. 
de  la  prov.  d'Amhara.  Selon  Jim.  <  ,  elle  a 
environ  3o  1.  de  diamètre ,  et  est  arrosée  par 
des  rivièrr  s  qui  se  jettent  dans  le  Bahr-el- 
Azrakà  sa  sortie  du  lac  de  Dembea.  Ce  pays 
est  riche  en  chevaux ,  en  bétail  et  en  gibier; 
il  peut  mettre  sur  pied  une  nombreuse 
cavaletie.  11  abonde  en  mines  de  fer.  Cette 
prov.  est  exposée  aux  incursions  fréquentes 
des  Gallas. 

BEGUAT,  Bughat ,  petite  souveraineté 
de  l'Uindoustan,  située  entre  la  Setledje  et 
la  J)jemnah  ,  bornée  à  l'O.  par  la  vallée  de 
Pendjore  ;  au  N.  O.,  par  kothâr,  et  il  l'E.  et 
au  S.,  par  Sirmore.  Elle  parait  avoir  subi  peu 
de  ebangemen»  depuis  i586,  qu'elle  était 
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gouvernée  par  Rana-Narrain-Pal.  Jusqu'à  la 
décadence  de  l'empire  Mongol,  le  Beghat 
en  fut  vassal  et  tributaire.  Cet  état  renferme 
les  forts  de  Radjghor,  Adjmanghor,  Toxal, 
Lack-Tchaynpour,  etc.  Les  Anglais  en  pos- 
sèdent une  partie. 

BECHERMÉ,  roy.  de  la  Nigritie.  Voy. 
Baghkbhb. 

BEGIJAR  ,  bonrg  d'Espagne ,  prov.  et  à 
6  1.  fi.  E.  de  Jaen,  et  à  1  1.  i/a  O.  de  Baeza. 

BÈGLE,  village  de  France,  dép.  de  la 
Gironde ,  arrond.  cant.  et  à  1  1.  S.  de  Bor- 
deaux ,  sur  la  Garonne.  3,000  hab. 

BEGLI,  bourg  de  la  Turquie  d'Europe. 
Voy.  Ki  mi. 

BEGNINS,  village  de  Suisse,  cant.  de 
Vaud,  distr.  et  à  a  1.  fi.  de  ftyon  ;  chef-lieu 
de  cercle.  11  y  a  deux  châteaux. 

BEGOfi  A  ,  village  d'Espagne,  prov.  et  a 
i/4  de  1.  S.  E.  de  Bilbao  (Biscaye).  Son 
église  paroissiale  ,  bâtie  sur  une  hauteur, 
domine  Bilbao.  11  y  a  a  forges,  5 tanneries, 
3  fabriques  de  poterie  de  terre  et  1  corderie. 

BEGO^A  ,  village  d'Espagne,  prov.  et  à 
31.  fi.  fi.  O.  de  Bilbao  (Biscaye),  a  l'em- 
bouchure de  l'Ansa.  Il  y  a  1  batterie  et  1 
fort  pour  la  défense  de  la  côte. 

BEGU  ,  cap  sur  la  côte  orient,  de  l'Espa- 
gne, prov.  de  Girone  (Catalogne),  à  l'E. 
de  Bagur.  Lat.  fi.  4i°  55'.  Long.  E.  o°  54'. 

BEGYG,  village  de  la  Moyenne-Egypte, 
prov.  de  Fayoum,  à  1  1.  S.  O.  de  Medynet- 
el-Fayoum.  On  y  voit  un  bel  obélisque  en 
granit ,  provenant  des  ruines  A'Àrsinoè  ou 
CrocodiUrpolis  ,  ce  qui  fait  croire  que  cette 
ville  s'étendait  jusque-là.  L'obélisque,  au- 
jourd'hui renversé ,  se  distingue  par  la  forme 
de  sa  sommité  ,  qui,  au  lieu  de  finir  en 
pointe ,  e6t  arrondie  en  forme  de  cylindre. 

BEHADOURPOUR,  BuHadoorjnor,  pe- 
tite ville  de  l'Uindoustan  ,  État  du  radjah  de 
Fyrozpour,  anc.  prov.  et  à  3o  1.  fi.  O»  d'A- 
grah  ,  et  à  4  L  N.  E.  d'Alvour. 

BEHAR,  rivière  de  la  Turquie  d'Asie. 
Voy.  Akhab-Soi'. 

BEIIAR,  village  de  la  Turquie  d'Asie. 
Voy.  Akhab. 

BEUARY-ABAD,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  présid.  du  Bengale,  anc. 
prov.  d'Allah-abad ,  distr.  de  Benarès,  à 
8  1.  O.  IN.  O.  de  Ghazipour. 

BEHAVOLPOUR,  BUHAWALPOUR , 
ville  de  l'Afghanistan,  prov.  et  à  aa  1.  S.  de 
Moultan ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Tcharra, 
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dans  une  plaine  bien  cultivée ,  voisine  du 
prand  désert.  Elle  a  plu»  d'une  lieue  de 
circonférence ,  et  est  entourée  d'un  mur  en 
terre  très-épais  et  garni  de  bastion*,  lies 
maisons  sont  bâties  en  briques  séchées  au 
iOkîL  Les  habitant  sont,  en  grande  partie  , 
Hindous  et  de  la  tribu  de  Djal  ;  il  y  a  aussi 
beaucoup  de  Béloutchys  ,  d'Afchans  et 
d'antres  musulmans.  On  y  fabrique  des 
étoffes  de  soie  et  de  coton,  et  principale- 
ment des  ceintures  et  des  turbans;  d'exccl- 
leo»  fusils,  et  même  des  pendules.  Cette 
ïille  est  la  résidence  d'un  khan ,  et  le  chef- 
litu  d'une  principauté. 

BEHAWENT,  petite  ville  de  l'Hindou- 
AM  anglais  ,  présid.  du  Bengale  ,  anr. 
prov.  et  à  29  1.  E.  d'Agrah,  distr.  et  a  10  1. 
V  E.  d'Etaweh. 

BEHBEVT,  village  de  la  Basse-Égyptc , 
prov.  de  Garbyéb,  près  de  la  rive  gauche 
de  la  branche  de-  Damiette ,  à  al.O.  de  Man- 
♦ourah.  On  y  voit  les  restes  d'un  temple  ma- 
gnifique en  l'honneur  d'Isis,  et  tout  entier 
W  granit.  La  ville  ancienne  était  appelée 
■4*yii»  »•  t  J Midis  oppidum. 

BEIIESM  ,  ville  de  la  Turquie  d'Asie, 
pachabc  et  sandjak  de  Marach ,  sur  le  che- 
min qui  conduit  de  h  ville  de  ce  nom  à 
Kaisarith.  CVst  no  chef  lieu  de  juridiction , 
d  elle  est  défendue  par  un  bon  fort.  Bau- 
douin, comte  d'Édesse,  s'en  empara  en  »  1 16. 

BEHM  ( .'  A  >  \  \é  DE),  détroit  qui  sépare 
l'île  de  Revillagigedo  de  la  côte  O.  de  l'A- 
mérique, par  55*  3o'  de  lat.  N.,  et  i33"  5' 
à*  long.  O.  Sa  longueur  est  d'environ  18  I. 

BEHNAU,  village  des  États-Prussiens, 
Pwv.  de  Brandebourg,  régence  et  a  19  I. 
*  S.  E.  de  Francfort ,  cercle  et  à  a  1.  N .  de 
*°rau.  On  y  fabrique  des  toiles.  Les  envi- 
mn*  produisent  du  vin  et  des  fruits.  i,aio 

BEHXECEH  ,  bourg  de  la  Moyenne- 

Ee7P»e,  prov.  et  à  16  U  S.  S.  O.  de  Beny- 

tw  le  canal  de  Joseph ,  et  près  du  dé- 

*rt  de  Libye.  Ce  bourg  a  été  célèbre  sous 

'e  nom  à'Oxyrhynohus.  A  l'époque  de  l'in- 

'rodaction  du  christianisme,  on  y  a  établi 

nn  grand  nombre  de  couvens  pour  les  deux 

*exe».  L'évéque  avait  sous  sa  dépendance 

'0,000  moines  et  90,000  vierges.  On  trouve 

le»  ruines  des  fragmens  de  colonnes 

«  marbre  et  en  granit. 

B»H0L ,  rivière  de  l'Hindoustan.  Voy. 
Bjiuj,. 
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BEHflEM  KALESI,  ville  de  la  Turquie 
d'Asie.  Voy.  Baibam-Kalksi. 

BKHRENDT  ou  BERN ,  ville  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  la  Prusse  Occidentale, 
régence  et  à  1 1 1.  1/4  S.  O.  de  Dantzick,  et  à 
17 1.  N .  O.de  Marien  werder;  chef-lieu  de  cer- 
cle. Lat.  N.  54*7'  n'.  Long.  E.i5°38'4o'. 
Elle  renferme  4  églises  ,  des  brasseries  ,  des 
distilleries  d  eau-de-  vie  et  des  fabriques  d'é- 
tonës  de  laine.  1,140  ha  h. 

Le  cercle  est  couvert  de  forêts  et  de  lacs, 
et  sa  superficie  est  de  6}  I.  16,817  naD- 

BEHRING,  mer,  détroit,  île.  Voy. 
Statue. 

BEURUNGEN,  bourg  du  duché  de  Saxe- 
If  ildburghauscn  ,  chef-lieu  de  haill. ,  à  a  I. 
î/a  E.  S.  E.  de  Melrirhstadt ,  et  a  4  1.  O. 
d'Hildburghausen.  Il  s'y  tient  plusieurs  foi- 
res chaque  année.  454  hab. 

BEHTINIDEH  ou  BATINDAH;  petite 
ville  de  l'Hindoustan,  pays  des  Bhattis,  anc. 
prov.  d'Adjemyi  ,  a  s5  L  N.  E.  de  Bholnyr, 
et  à  33 1.  N .  N.  O.  de  Hissar.  Elle  est  renom- 
mée pour  ses  exccllens  chevaux. 

BEÏAN  ,  fort  delà  Turquie  d'Asie ,  pach. 
de  Chehrezour,  sur  une  rivière  qui  se  jette 
dans  le  grand  Zab,  à  a5  I.  N.  de  Suleïma- 
niéh.  C'est  un  des  meilleurs  forts  de  la  Tur- 
quie du  côté  de  la  Perse. 

BE1-CHEIIER  ,  ville  de  la  Turquie  d'A- 
sie. Voy.  Brc-chrhrb. 

BEÏDARY  ou  BAÏDARY  ,  vallée  de 
Russie  ,  en  Europe  ,  dans  les  montagnes 
mérid.  de  la  Crimée.  Elle  renfeime  cinq 
villages.  La  Targouna  l'arrose  de  ses  eaux 
limpides,  et  la  mer  Noire  la  baigne  au  S. 
Elle  est  très-pittoresque  et  très  agréable , 
de  sorte  qu'on  lui  a  donné  le  nom  de  Tempé 
de  la  Tauride.  Pour  y  parvenir,  il  faut  tra- 
verser des  montagnes  escarpées  et  franchir 
des  précipices  et  des  solitudes  dont  l'hor- 
reur contraste  avec  le  charme  du  paysage 
de  Beïdary. 

BEIHINGEN,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Necker,  baill.  et  à  1  1. 
N.  N.  E.  de  Louisbourg,  sur  la  rive  gauche 
du  Necker.  Il  y  a  deux  châteaux.  655  hab. 

BEÏKEM,  rivière  de  l'Empire  Chinois, 
dans  la  prov.  occid.  des  Mongols  Khalkha, 
dans  le  pays  des  Ouriangkhai  ou  Soyoutes  chi 
nois.  Elle  sort  du  flanc  occid.  du  mont  Ergik 
targak  taiga,  traverse  le  lac  Khara  balouk, 
se  dirige  au  S.  O.,  reçoit  l'Ossek ,  le  Kham- 
sara  kem  ,  l'Ok,  l'ibok ,  l'iké  kcm  ,  l'Oubli 
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oussou  ,1'Essiiu  et  le  Tcmuroussou  à  droite , 
et  le  Scrlouk ,  leKouk  kem  ,1e  Murhkei,  le 
Balak ,  le  Mokhur ,  l'Aral,  le  Tchakhar  Aral 
et  le  Djakour  à  gauche.  Arrivée  aux  rocher» 
kemkcmtsik  bom  boktsir,  elle  se  réunit  au 
Kemtsik ,  qui  vient  du  S.  O.,  et  forme  avec 
lui  le  Kem  ,  qui  est  le  léniséï  supérieur. 

BEIKERMAN,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gotiv.  de  la  Tauride,  distr.  de  Simféro- 
pol ,  remarquable  par  une  carrière  d'excel- 
lente argile  smeetique,  dont  le»  femmes  tur- 
ques et  tatares  se  servent  pour  se  laver  la 
téte  et  pour  blanchir  le  linge.  On  en  expé- 
die uae  grande  quantité  à  Constantinople 
par  Balaklava. 

BEÏLAN  ,  ville  de  la  Turquie  d'Asie ,  en 
Syrie,  pach.  d'Alep,  à  3  1.  S.  de  Scanderoun 
ou  Alexandrette.Lat.  IV.  36*29'  ^°**  Long.E. 
33°  57'  ;  près  de  la  mer,  presque  sur  la  cime 
de  la  montagne  que  traverse  le  passage  de 
Beïlan.  Les  maisons  sont  bâties  sur  les  bords 
d'affreux  précipices.  Au  fond  de  la  vallée 
coule  un  torrent  (qu'on  croit  être  le  Kertut 
de  Xénophon).  De  petits  ruisseaux  arrosent 
les  rues,  et  chaque  maison  a  une- source. 
On  y  voit  des  jardins  très-agréables  où  l'on 
trouve  un  abri  contre  les  chaleurs.  A  l'épo- 
que de  la  splendeur  d'Alexandrette,  Beïlan 
était  le  séjour  habituel  des  agens  européens. 
5,ooo  hab.  On  élève  beaucoup  de  bétail,  et 
on. cultive  du  tabac  dans  les  environs. 

BEILNGRIES,  ville  de  Ba  vière ,  cercle 
de  la  Regen  ;  chef-lieu  de  présidial ,  sei- 
gneurie et  1 5 1.  l/4  N.  E.  d'Eichstâdt,  près 
du  confluent  de  la  Sulz  et  de  l'Atmuhl,à 
6  1.  i/i  IV.  d'Ingolstadt.  On  y  fabrique  beau- 
coup de  montres.  On  y  compte  i5o  mai- 
sons. 

BEI  LSTEIN,  bourg  des  États-Prussiens, 
prov.  du  Bas-Rhin,  régence  et  à  10  1.  1/4 
S.  O.  de Coblent  7,  cercle  de  Zell,  sur  la  rive 
droite  de  la  Moselle.  Il  appartenait  autre- 
fois au  comte  de  Metternich  Beilstein.  a64 
hab. 

BEILSTEIN  ,  ville  du  roy.  de  Wurtem- 
berg ,  cercle  du  Necker  ,  baill.  et  à  a  1. 
N.  N.  E.  de  Marbach,  et  à  3  1.  1/4  S.  E. 
d'IL  ilbronn  ,  sur  une  montagne.  H  y  a  a 
églises  et  1  château.  Elle  est  renommée 
par  ses  bains  d'eau  minérale.  On  cultive  la 
vigne  dans  les  environs.  1,094  hab. 

BEI îV  ou  B1ÎV  ADLAN1CH,  montagne 
d'Ecosse.  A'oy.  Bkk. 

BEINAC,  village  de  France,  dép.  de  la 


Conrèze,  arrond.  et  à  3  1.  i/a  E.  S.  E.  de 
Brive»;  chef-lieu  de  cant.  1,470  hab. 

BEINE,  village  de  France  ,  dép.  de  la 
Marne ,  arrond.  et  à  3  1.  E.  de  Reims  ;  chef- 
lieu  de  cant.  600  hab. 

BEIÎVETTE,  village  de»  États-Sardes, 
div.,  prov.  et  a  a  1.  E.  S.  E.  de  Coni,  mand. 
de  Peveragno.  Il  y  a  plusieurs  papeteries. 
785  hab. 

BEINHEIM,  ville  de  France,  dép.  du 
Bas-Rhin,  arrond.  et  a  5  1.  S.  E.  de  Wia- 
sembourg,  cant.  de  Seltz  ,  pré»  du  Zorn  ,4 
9  1.  N.  N.  E.  de  Strasbourg.  1,000  hab. 

BEINSTEIN,  village  deWurteroberg,cer- 
cle  du  Necker,  baill.  de  Waiblingen  ,  sur  la 
droite  du  Rems,  a  3  1.  E.  N.  E.  de  Stuttgart, 
et  à  3  I.  1/4  S.  E.  de  Louisbourg.  965 
hab. 

BEINZALABAYEN,  bourg  d'Espagne , 
prov.  et  a  7  1.  IV.  O.  de  Pampelune  (  Na- 
varre ),  et  à  2  I.  S.  E.  de  Goyzueta. 

BEI RA (FORT  DU  PRINCE  DE),  dans 
le  Brésil,  prov.  de  MatoGrosso ,  sur  la  rive 
droite  du  Guaporé  ,  qui  forme  en  cet  en- 
droit la  limite  des  possessions  portugaises. 
Lat.  S.  ia*  20'.  Long.  O.  67°  8'. 

BEIRA,  prov.  de  Portugal,  bornée  au 
N.  parcelles  d'Entre-Douro-et-Minho  et  de 
T ras-os- Montes ,  dont  elle  est  séparée  par 
le  Douro  ;  à  l'E. ,  par  l'Espagne  ;  au  S.  E. . 
par  l'Alentejo ,  avec  lequel  elle  a  le  Tage 
pour  limite;  au  S.,  par l'Estremadure  ;  et  à 
l'O.,  par  l'océan  Atlantique.  Sa  plus  grande 
longueur,  du  N.  O.  au  S.  E.,  est  de  55  I.; 
et  sa  largeur  moyenne,  du  N.  E.  au  S.  O., 
de  3o  I.  ;  sa  superficie  est  de  1,422  I.  c.  On 
y  compte  922,438  hab.  La  partie  située  entre 
le  Douro  et  les  hautes  montagnes d'EstrelU 
se  nomme  llaute  Beira ,  et  celle  qui  s'étend 
jusqu'au  Tage ,  s'appelle  Basse  Beira.  La 
sierra  de  Estrella ,  qui  couvre  la  Beira  de 
nombreuses  ramifications  ,  dont  la  plus  con- 
sidérable est  la  sierra  de  Alcoba  ,  forme  le 
partage  des  eaux  entre  l'Océan  ,  le  Tage  et 
le  Douro.  Les  cours  d'eau  remarquables  qui 
arrosent  cette  province  sont  :  la  Goa  et  la 
Tavora  au  N.  ,  la  Vouga  et  le  Mondego  à 
l'O.  Les  premiers  descendent  du  versant 
septentrional  de  la  sierra  de  Estrella  ;  les  se- 
conds ,  séparés  par  la  sierra  de  Alcoba  , 
viennent  du  versant  occid.  Parmi  les  riviè- 
res qui  prennent  naissance  dan»  les  flancs  mé- 
ridionaux de  la  chaîne ,  et  qui  vont  se  rendre 
dans  le  Tage,  on  ne  remarque  que  la  Zezcre . 
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Toutes  ces  rivières  sont  très-poissonneuse*. 
Cette  province  a  aussi  plusieurs  sources 
d'eaux  thermales  et  ferrugineuses.  Le  prin- 
cipal port  est  Aveiro,  à  l'embouchure  de 
la  V  ouga.  Le  sol  est ,  en  général ,  stérile. 
La  RibadeCoa,  partie  la  plus  fertile,  qui  est 
au  N.  E.,  a  i5  1.  de  long  sur  \  de  large, et  pro- 
duit beaucoup  d'huile  et  de  blé.  La  partie 
orientale  donne  aussi  des  grains.  Dans  la 
partie  N.  O.,  on  recueille  une  grandi;  quan- 
tité de  légumes  secs.  Le  vin  de  Figueira  se 
récolte  dans  La  partie  S.  O. ,  près  de  l'em- 
bouchure du  Mondego.  On  recueille  aussi 
beaucoup  de  miel.  Le  peuple  se  nourrit  de 
châtaignes,  qui  sont  très •  abondantes.  Le 
bétail  est  nombreux  le  long  de  la  mer;  les 
veaux  sont  très-délicats;  et  les  fromages, 
particulièrement  ceux  de  la  sierra  de  Es- 
trella,sonttrè*-rcnomniés.  11  y  a  des  mines 
de  fer ,  du  marbre  très  -  beau ,  et  près  de 
Buarcos  de  la  bouille.  Jadis  on  exploitait 
des  mines  d'argent  et  de  plomb  ,  que  celles 
du  Nouveau-Monde  ont  fait  abandonner.  H 
j  a  des  salines  considérables  à  Aveiro.  De 
grandes  Clatures  de  lin  et  d'étoupes,  des 
fabriques  de  chapeaux  communs,  de  draps 
ordinaires  et  demi  fins ,  et  des  manufactures 
de  faïence  et  de  verrerie  alimentent  l'in- 
dustrie. Le  commerce  intérieur  est  très- 
actif.  L'exportation  du  vin,  de  l'huile,  des 
fruits  et  de  quelques  objets  manufacturés, 
se  fait  par  les  ports  de  Figueira  et  d'Aveiro. 

La  Beira  est  divisée  en  il  comarcas  ou 
arrondissemens ,  savoir:  Coimbre,  Arganil , 
Aveiro,  Feira,  Vizeu,  Lamego,  Pinhel,  Tran- 
coso,  Ciuarda,  Linhares,  Castello-Branco. 
Coimbre  en  est  le  chef-lieu.  Cette  province 
renferme  7  villes,  •  "•>  \  bourgs  ou  villages, 
et  1,3*7  paroisses.  Le  fils  ainé  du  Prince 
du  Brésil  porte  le  titre  de  prince  de  Beira. 

BEI  RAM  ,  Asm»,  village  de  l'Anatolie, 
sur  le  golfe  et  a  i»  1.  î/a  O.  d'Adramit.  On 
y  voit  un  grand  nombre  de  ruines  et  d'in- 
scriptions anciennes. 

BEÏKYS,  village  de  la  Haute -Egypte, 
oasis,  et  a  a5  1.  S.  de  Khardjèh,  à  \o  1.  O. 
d'Esné ,  sur  la  route  de  la  caravane  du  Dâr- 
four.  On  y  trouve  de  l'eau  douce ,  du  bétail 
et  des  dattiers. 

BEÏSAGOLA,  bourg  de  Russ'ie,  en -Eu- 
rope ,  gouv.  de  V  itna ,  distr.  et  a  8  1. 3/4  S."  E. 
de  Charli.  100  maisons. 

BE1S8AC  ou  BEYSSAC ,  villagede  Fran- 
ce, dép.  de  la  Corrèze,  arrond.  de  Brives, 
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cant.  et  è  a  1.  S.  de  Lubersac  ;  et  à  7  1.  O. 
N.  O.  de  Tulle.  1,000  hab. 

BE1SSENAC,  village  de  France,  dép. 
de  la  Corrèze ,  arrond.  et  à  7  1.  3/4  N.  N.  O. 
de  Brives,  cant.  de  Lubersac,  et  a  9  1.  î/a 
O.  N.  O.  de  Tulle.  11  y  a  des  forges  à  deux 
martinets  et  1  amneric.  <po  hab. 

BEISTADFIORD,  golfe  de  la  mer  du 
Nord ,  sur  la  côte  occid.  de  Norvège  ,  formé 
par  le  bras  le  plus  sept,  du  canal  de  Dront~ 
heim.  Il  est  très-étroit ,  et  ressemble  â  une 
rivière  ou  à  un  lac  tranquille  ;  sa  largeur  est 
à  peu  près  d'une  portée  de  fusil  ;  ses  rives 
sont  plates  dans  plusieurs  endroits  ;  dans 
d'autres,  elles  s'élèvent  à  une  assez  grande 
hauteur.  On  trouve  dans  les  rochers  de  ce 
golfe  des  couches  considérables  d'amphi- 
bole. 

BEÏT  ABOU  FARRA ,  village  d'Arabie, 
dans  l'Yémen,  pays  de  W'adey,  à  9  LE*  N.  E. 
d'Abou  Arych,  et  a  20  1.  N.  deKhamyr,  ré- 
sidence d'un  nakib.  Il  renferme  une  cita- 
delle ,  auprès  de  la  montagne  d'Adjamar. 

BEI  T  EL  A'TIC  AH  ,  bourg  de  l'Arabie , 
dans  l'Yémen,  princip.  de  Kaukeban,  à 
10I.  O.'dc  Sana.  Il  y  a  1  marché  dans  ce 
bourg  et  1  fort  sur  la  montagne  au  pied  de 
laquelle  il  est  situé. 

BEIT  EBN-MERI,  bourg  d'Arabie,  dans 
l'Yémen  ,  à  16  1.  N.  de  Khamyr,  et  à  27  I. 
S.  de  Saad  ;  résidence  d'un  nakib. 

BEIT-EBNN  ASR,  petite  ville  d'Arabie, 
dans  l'Yémen,  à  11  I.  N.  de  Khamyr,  et  à 
45  1.  N.  O.  de  Sana.  C'est  la  résidence 
d'un  nakib. 

BEIT-EL-FAKIH ,  ville  d'Arabie,  dans 
l'Yémen,  roy.  de  Sana;  dans  une  plaine 
assez  bien  cultivée ,  avec  des  espaces  sablon- 
neux et  remplis  de  buissons,  à  3o  I.  N.  de 
Moka ,  et  a  3o  1.  S.  O.  de  Sana.  Lat.  N.  i4* 
3T.  Long.  E.  4o*  3o'.  Elle  est  grande  et 
ouverte ,  mais  protégée  contre  les  excursions 
des  Bédonins  par  un  fort  en  bon  état,  qui 
renferme  un  puits  très- profond  ;  le  dola  ou 
gouverneur  du  district  y  fait  sa  résidence. 
Une  partie  des  maisons  est  en  pierre  ;  les 
autres  sont  en  brique  ou  de  simples  cabanes. 
Il  y  a  plusieurs  mosquées,  dont  une  seule  a 
un  minaret.  Un  saint  mahométan  sunnite, 
renommé  pour  les  miracles  qu'on  lui  attri- 
bue, est  enterré  hors  de  la  ville,  et  on  célèbre 
tous  les  ans  une  féte  en  son  honneur.  Cette 
ville  est  l'entrepôt  du  café  récolté  dans  les 
montagnes  des  cantons  voisins.  Ses  marche? 
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sont  fréquenté»  par  des  marchandfcd'Abyssi- 
nie,  de  Tunis,  do  Fer,  de  Maroc,  d'Égypte, 
de  Syrie,  de  Constant  inopta  ,  de  Perse,  de 
Bassora  ,  de  Mascate,  et  quelquefois  même 
d'Europe.  C'est  par  le  port  d'Hodeida  que 
se  font  les  exportations  les  plus  considéra- 
bles. Le  reste  est  transporté  par  les  cara- 
vanes dans  l'intérieur  de  l'Asie.  Plusieurs 
puissances  européennes  v  ont  des  résidens. 

BEIT-EL-MA,  Dai>h»*,  village  de  la 
Turquie  d'Asie,  en  Syrie,  pach.  d'Alep, 
sur  la  rive  gauche  de  l'Oronte  ,  à  a  1.  S. 
d'Antioche.  Il  occupe  une  partie  de  l'em- 
placement de  Dafhné,  lieu  où  la  fable  place 
la  métamorphose  dp  la  nymphe  de  ce  nom 
en  laurier.  11  n'y  a  pas  d'arbres  de  cette  es- 
pèce dan*  les  euvirons;  mais  il  s'en  trouve 
uqe  grande  quantité  beaucoup  plus  loin. 
Apollon  et  Diane  avaient  à  Dnphné  un  tem- 
ple que  l'empereur  Gallus  convertit  en 
église.  On  y  voit  encore  les  restes  d'une 
église  chrétienne  avec  des  inscriptions grec- 
ques.Pockoke  pense  que  S«.  Babylas,  évèque 
d'Antioche,  et  plusieurs  autres  martyrs,  ont 
été  enterrés  dans  cette  église.  Dans  les  en- 
virons de  ce  village  se  trouvent  plusieurs 
fontaines,  des  ruines  d'aqueducs  et  d'autres 
monumens  antiques. 

BEIT-EL-TOB A,  petite  ville  d'Arabie, 
dans  l'Yémen,  pays  de  Kheivân,  à  i5  1.  S. 
de  Saad,  et  a  4o  L  N.  N.  O.  de  Sana.  C'est  la 
résidence  d'un  prince  arabe  que  l'on  croit 
descendre  des  anciens  rois  d'Yémen. 

BEIT  EL  WE1  L,  bourg  et  fort  d'Arabie , 
dans  l'Yémen,  pays  d'Osab-el-Ala  ,  à  a  1. 
N.  de  Denn ,  et  à  37  I.  S.  S.  O.  de  Sana. 

BElTIi,  village  d'Écoase ,  comté  d'Ayr, 
presbytère  et  à  3  1. 1/4  IS.  d'inrine,  et  a  4  1. 
3/4  S.  O.  de  Glasgow.  Les  filatures  de  fil 
blanc  et  de  couleur  y  sont  très-considéra- 
bles. Ou  y  fabrique  des  étoffes  de  coton  ,  et 
l'on  y  brode  des  mousselines  destinées  pour 
les  magasins  de  Paisley  et  de  Glasgow.  11 
s'y  tient  une  foiie  par  an,  et  plusieurs  mar- 
chés par  semaine,  qui  ressemblent  a  des  foi- 
res, et  dans  lesquels  on  trouve  en  hiver  des 
chevaux  de  la  race  de  Clydesdale.  4»4o5 
hab.  On  fait  dans  les  environs  beaucoup  de 
rhaux.  On  y  a  découvert  une  espèce  de  mar- 
bre très-beau ,  rempli  de  pétrifications  et  de 
corps  marins.  Les  fromages  y  sont  excel- 
lens. 

BE1T-RODJE,  petite  ville  d'Arabie,  dans 
l'Yémen,  pays  de  Khaulân,à  10  J.S.  E.de 


B  E  J  E 

Sana,  C'est  la  résidence  d'un  chéykh  indé- 
pendant. 

BEJ.  Les  noms  de  l'Hindoustan  qui ,  sui- 
vant l'orthographe  anglaise ,  commencent 
ainsi ,  sont  renvoyés  à  BEDJ  ou  BEYDJ. 

BEJ  A,  petit  bourg  du  Brésil ,  prov. , distr. 
et  à  9  1.  O.  S.  O.  de  Para ,  dans  une  île ,  à 
l'embouchure  du  Tocantins. 

BEJA,PaxJcua,  puis  Fax  Accosta, ville 
de  Portugal,  prov.  d'Alentejo,  chef-lieu  de 
comarca ,  sur  une  petite  colline ,  dans  un 
pays  délicieux  ,  a  3o  1.  S.  E.  de  Lisbonne. 
Lat.  N.57°58'.  Long. O.  ioQ  17'.  Siège  d'un 
évèché  suflragant  de  l'archevêché  d'Evora. 
Elle  est  entourée  de  murailles  flanquées  de 
4o  tours,  et  défendue  par  un  ancien  fort  bâti 
par  le  roi  Denis.  Elle  renferme  une  cathé- 
drale, 3  églises  paroissiales,  1  riche  hôpital,  1 
école  latine ,  des  fabriques  de  faïence  et  des 
tanneries.  11  s'y  tient  a  foires  dans  le  mois 
d'août.  5,444  bab.  Aux  environs  sont  de  bel- 
les plantations  d'oliviers. 

Beja  doit  son  origine  aux  Romains.  On  y 
trouve  encore  quelques  restes  d'antiquités , 
tels  que  la  porte  du  Sud ,  un  aqueduc,  etc. 

BEJ  A  H  (sierra de), chaîne  de  montagnes 
d'Espagne,  prov.  de  Salamanque.  Elle  court 
du  K.  au  S.,  et  se  rattache  sur  la  limite 
mérid.  de  la  prov.,  à  la  sierra  de  Gredos  ;  son 
étendue  est  d'environ  i5  l.;  elle  tire  son 
nom  de  la  ville  située  surson  versant  orient. 

BEJ  AR ,  ville  forte  d'Espagne ,  prov.  et  à 
16  1.  S.  de  Salamanque,  dans  une  vallée 
fertile  environnée  par  les  hautes  montagnes 
de  la  sierra  de  Bejar,  dont  les  sommets  les 
plus  élevés  sont  couverts  de  neige  pendant 
presque  toute  l'année.  Elle  a  3  églises  pa- 
roissiales, 1  manufacture  de  draps,  et  i  de 
toiles.  Ses  jambons  sont  recherchés  en  Es- 
pagne, et  ses  eaux  minérales  sont  renom- 
mées. L'une  des  sources  est  froide ,  et  ses 
eaux  se  prennent  en  boisson  ;  l'autre  est 
chaude ,  et  olFre  des  bains.  Non  loin  de  là 
est  un  lac  dont  la  surface  est  vivement  agi* 
tée  à  l'approche  des  tempêtes. 

BEJAR,  ville  du  Mexique.  Foy.  S.  Aa- 
torio  or  Bkjax. 

BÉJETSk  ,  ville  de  Russie  ,  en  Europe  , 
gouv.  et  à  a5  1.  IV.  N.  E.  de  Tver;  chef-lieu 
de  distr.,  sur  le  bord  d'un  lac,  près  de  la 
Mologa.  11  y  a  14  églises  et  a  écoles.  On  y 
tient  tous  les  ans  une  foire  de  S  jours ,  où  l'on 
veud  du  grain ,  du  fer ,  de  la  soie  et  de»  étof- 
fes de  coton.  3,090  bab. 
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Le  district  de  Béjetsk  a  i  ">o,v"><)  hab.  Il 
est  arrosé  par  la  Mologa  et  la  Medviedetza. 

BFJ  O,  m  liage  d'Espagne,  prov.  de  la  Co- 
rogne  (  Galice  ) ,  à  5  1.  S.  de  Santiago.  A  i  f{ 
de  1.  est  une  source  d'eau  minérale  froide 
très-fréquentée. 

BEJOULALI,  Tille  et  fort  de  l'ile  de 
Java ,  prov.  et  4  i5  I.  î/a  8.  S.  E.  de  Sama- 
rang ,  dans  une  plaine  très-élcvée ,  où  l'on 
cultive  avec  succès  les  grains  d'Europe. 

BEJ  UC  AL,  ville  de  l'île  deCuba ,  juridic- 
tion et  à  10  1.  S.  de  la  Havane.  Elle  est  pe- 
tite et  bien  bâtie.  Son  terril,  produit  de  très- 
bon  tabac.  On  y  élève  beaucoup  de  bétail. 

BEK  ,  rivière  de  la  Turquie  d'Europe ,  en 
Servie.  Elle  prend  sa  source  au  mont  Haï- 
doukki ,  à  l'E.  du  village  de  Zagoulietza , 
coule  du  S.  au  N. ,  et  se  jette  dans  le  Da- 
nube, près  de  Gradistie,  après  un  cours  d'en- 
viron ao  I. 

BEKENRIED,  village  de  Suisse,  cant. 
d'TJnterwald ,  sur  le  lac  des  Quatre-Can- 
tons,  à  1 1.  E.  de  Stanz.  Il  a  une  belle  église. 
Les  députés  des  cantons  de  Lucerne ,  d'Uri, 
de  Schwitz  et  d'Untemald  s'y  assemblaient 
autrefois  pour  délibérer.  On  y  fait  d'excel- 
lent fromages.  1,100  hab. 

BEKES  ,  Bchts  farmegye ,  comitat  de 
Hongrie ,  borné  au  NL  O.  par  la  grande  Cu- 
manie  ;  au  N.  E.  et  à  l'E.,  par  le  comitat  de 
Bihar  ;  au  S.,  par  ceux  d'Arad  et  deCsanad, 
et  â  l'O. ,  par  les  comitats  de  Gsongrad  et 
d'Heves.  Sa  superGcie  est  de  180  1.  carrée». 
Il  est  uni  et  couvert  de  marécages.  Les  di- 
vers bras  du  Kôrôs  s'y  réunissent.  La  Beret- 
tjô  baigne  la  limite  N.  O.  Ce  pays,  situé 
dans  un  climat  chaud ,  produit  d'énormes 
melons  d'eau  ,  des  fruits ,  du  vin ,  du  lin  et 
du  tabac.  Le  bois  y  manque.  On  y  élève 
beaucoup  de  bétail.  Le  gibier  et  les  poissons 
▼  abondent.  Aucun  autre  comitat  ne  renfer- 
me de  si  grands  villages  et  des  marché»  plus 
considérables.  Beket  en  est  le  chef-lieu.  Il 
se  divise  en  a  marches ,  ou  jaras  :  Bckes  et 
Csaba,  et  comprend  4  villes  ,  16  villages, 
et  9a,852  hab.  Magyares,  Esclavons,  Alle- 
mands et  Yalaques. 

BEKES,  ville  de  Hongrie,  chef-lieu  du 
comitat  de  son  nom ,  au  confluent  du  Fe 
kete  Kôrôs ,  et  du  Fejer  KOrôs  ,451.  5/4  N. 
0.  de  Gyula  ,  et  a  5  1.  S.  de  Kôrôs- Ladany. 
Lat.  N.  46*46'  16'.  Long.  E.  i8°47'  37'.  Elle 
est  grande,  fort  agréable  et  très-commer- 
çante, C'était  autrefois  une  place  forte.  11  y 


a  5  églises,  dont  1  de  la  religion  réformée. 
1 1,000  hab. 

BEKFEÏA ,  bourg  de  la  Turquie  d'Asie  . 
en  Syrie,  pacb.  d'Acre.  Les  environs  pro- 
duisent le  meilleur  vin  de  tout  le  Liban. 

BEL  (S*.),  ville  de  France,  dep.  du  Rhône, 
arrond.  et  4  4  I.  O.  N.  O.  de  Lyon ,  cant.  de 
l'Arbresle ,  sur  la  Brevenne.  On  y  exploite 
une  riche  mine  de  cuivre  qui  a  produit  dans 
certaines  années  jusqu'à  3,ooo  quintaux  de 
métal.  600  hab. 

BEL  ou  BEL  FENYER,  bourg  de  Hon- 
grie ,  comitat  de  Bibar,  marche  de  Szalonta, 
sur  le  Fekete  Kôrôs ,  a  81.  S.  E.  de  Szalonta , 
et  a  1 1  1.  5/4  S.  de  Groswardeio.  Il  y  a  une 
église  catholique  et  une  grecque. 

BELA  ou  BELO  ,  rivière  de  l'Abyssinîe  . 
qui  prend  sa  source  daos  le  pays  deCambat, 
coule  au  N.  O.,  et  va  se  jeter  dans  le  Bahr- 
el-Azrak,  4  4o  I.  S.  S.  O.  du  lac  Dembea. 

BÊLA,  ville  du  Béloutchistan, chef-lieu  de 
la  prov.  de  Lotsa,sur  un  rocher  élevé  arrosé 
par  le  Pouraly,  à  \<>  1.  S.  de  Khozdar,  et  a 
45  1.  N.  O.  d'Hayder  abad.  Lat.  N.  a6°  11'. 
Long.  E.  64°  10'.  Une  partie  est  défendue 
par  une  muraille  en  terre  ;  le  reste  est  ou- 
vert. Les  maisons  sont  construites  en  bois 
et  crépies  en  argile.  Les  rues  sont  étroites. 
Le  bazar  est  joli  et  propre.  Bêla  est  la  rési- 
depee  du  djam ,  ou  gouverneur  du  Lotsa. 
On  y  remarque  les  sépulture»  du  djam  et  de 
sa  famille.  Un  tiers  des  hab.  sont  Hindous. 

BELA ,  ville  libre  royale  de  Hongrie  ,  co- 
mitat de  Zipz,  sur  la  rive  gauche  de  la  Po- 
prad,  dans  une  plaine  agréable,  4  1  1.  1/4 
fi,  N.  E.  de  Kesmark  ,  ou  Kâsmark ,  et  4  4  L 
i/4  N.  N.  O.  de  Leutschau.  Lat.  N.  49"  il' 
18'.  Long.  E.  18°  8'  9'.  On  y  fait  commerce 
de  vin ,  de  tabac  et  de  fer.  2,000  hab.,  tous 
luthériens. 

BELABANYA,  vUle  de  Hongrie.  Voy. 
DCllk. 

BÉL  AB  RE ,  ville  de  France,  dép.  de  1  '1  n- 
dre,  arrond.  et  4  a  1.  5/4  S.  O.  de  Le  Blanc  ; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite  du  Lan- 
glin,  4  11  1.  1/4  S.  O.  de  Châteauroux.  Elle 
a  a  forges  considérables  4  1  1.  l'une  de  l'au- 
tre. 900  hab. 

BELADEL  KOBAIL.  Voy.  Haschid. 

BEL  AH ,  ville  et  fort  de  l'Hindoustan  an- 
glais ,  présidence  du  Bengale ,  aoc.  prov. 
et  4  4a  I.  E.  S.  E.  d'Agrah,  diftr.  et  4  i5l. 
î/a  E.  d'Etaweh ,  sur  un  auluent  du  Rinde. 

BEL AÏ A ,  rivière  de  Russie,  eu  Europe, 
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gouv.  d'Orenbourg.  Elle  prend  sa  source  aux 
monts  Ourals,distr.  de  VerkhOuralsk,  dans 
la  même  montagne  que  le  fleuve  Oural.  Klle 
coule  d'abord  du  N.  au  S.  l'espace  d'environ 
65  1.;  puis,  revenant  au  N.,  elle  passe  à 
Sterlitamak ,  a  Tavinsk,  et  va  baigner  les 
murs  d'Oufa  ,  prés  de  laquelle  elle  reçoit 
l'Oufa  et  la  Dioma.  Après  de  nombreux  dé- 
tours, elle  va  enfin  se  jeter  dans  la  Kama. 
Son  cours  est  d'environ  aïo  1. 

BÉLAÏA  LOUGAN  ,  petite  rivière  de 
Russie,  en  Europe,  sur  la  limite  des  gouv. 
d'Iekatérinoslav  et  de  Kharkov.  Elle  se  jette 
dans  le  Torets,  à  4  L  S.  de  Slaviansk.  Son 
cours  est  de  4  i/a-de  l'E.  à  l'O.  Ses  bords 
abondent  en  houille. 

BÉLAÏA  TSERKOV  (église  blanche), 
bourg  de  Russie,  en  Europe  ,  gouv.  et  à  17I. 
S.  de  Kiev,  distr.  de  Vasilkov,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Ros ,  a  81. 5/4  N.  O.  de  Tarach- 
tcha.  11  est  fortifie.  3, 000  hab. 

BELAKAN1,  grand  bonrg  de  Russie, 
en  Asie ,  dans  le  pays  d'Elisseui  ou  des  Les- 
ghis  de  Tchari ,  en  Géorgie ,  par  4  <  *  1 1  '  de 
lat.  N. ,  et  43°  36'  de  long.  E.  ;  à  6  I.  1/*  de 
Signakh ,  en  Kakhéthie.  Relakani  est  situé 
sur  la  rive  droite  d'une  rivière  qui  porte  le 
même  nom ,  vient  des  monts  de  Khundza- 
khi ,  et  se  réunit  à  l'Alazani  à  gauche.  Les 
habit;  m  de  ce  bouig  sont  un  mélange  de 
Lesghis  et  de  Géorgiens.  Ils  élèvent  beau- 
coup de  ver»  à  soie  ,  et  c'est  en  soie  qu'ils 
acquittent  leur  tribut  ,  qui  est  expédié  tous 
les  ans  de  Tiflis  à  Moscou.  Entre  Belakani 
et  le  Kachkatchai ,  on  voit  les  ruines  d'une 
muraille  qui  fut  construite  à  la  fin  du  dou- 
zième siècle  par  la  reine  Thamar,  pour  em- 
pêcher les  incursions  des  Lesghis  en  Géorgie. 

BELA  LCAZAR,  village  d'Espagne,  prov. 
et  à  14I.  3/4  N.  N.  O.  de  Cordouè.  a,5oo  hab. 

BELALGHOR,  BOautghur,  petite  ville 
de  l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  de  Gou- 
djérate  ,  à  0  \  I.  S.  de  Surate. 

BELAN,  village  de  France,  dép.  de  la 
Côte-d'Or,  arrond.  et  à  3  1.  i/a  N.  N.  E.  de 
Châtillon ,  et  à  17 1.  N.  N.  O.  de  Dijon,  cant. 
de  Montigny ,  sur  la  rive  gauche  de  l'Ource. 
Il  y  a  des  forges.  800  hab. 

BELÂ!*,  une  des  îles  Soulous,  au  N.  E. 
de  Bornéo ,  par  6°  4'  de  lat.  N. ,  et  119°  5;' 
de  long.  E. 

BEL  ASCU  A  IN,  village  d'E  spagne, prov. 
et  à  a  1.  i/a  S.  O.  de  Pampelune  (Navarre) , 
sur  une  hauteur,  dans  la  vallée  d'Echauri , 


et  a  quelques  pas  de  la  rive  droite  de  l'Arga, 
sur  laquelle  est  un  pont  en  pierre.  N  y  1 
des  eaux  thermales  renommées  dans  le  pays, 
et  même  en  Gastille  et  en  Aragon.  a55  hab. 

BELASORE  ou  BALASORE  ,  ville  de 
l'Hindoustan  anglais ,  présidence  du  Ben- 
gale, anc.  prov.  d'Oryçah,  chef-lieu  de  distr., 
dans  une  plaine  fertile,  sur  le  Berrabollong,  à 
3 1.  de  son  embouchure  dans  le  golfe  du  Ben- 
gale, a  1  o  1. 1  /a  S.  E.  de  Harriorpour,  et  à  4 5 1. 
S.  O.  de  Calcutta.  Lat.  N.  ai°3o'.  Long.  E. 
84°  36'.  Belasore  fut  autrefois  très-fiorls>antc. 
Les  Hollandais  et  les  Portugais  y  avaient  des 
comptoirs.  Il  n'y  a  plus  aujourd'hui  qu'un 
comptoir  anglais.  Les  manufactures  qui  fai- 
saient sa  richesse  sont  en  décadence.  On  y 
fait  encore  un  commerce  par  mer  assez 
considérable  en  sel  et  en  bois,  et  l'on  y  con- 
struit des  navires.  C'est  dans  cette  ville  que 
les  bâtimens  qui  veulent  remonter  l'Hougly 
prennent  des  pilotes.  3,000  hab.  Belasore 
fut  cédée  aux  Mahrattes  en  1  ~5 1  par  IVouvad 
Ali  Body  Khan ,  et  abandonnée  aux  Anglais 
par  le  radjah  de  I\agpour,à  la  paix  de  i8o3. 

Le  district,  borné  au  N.  E.  par  la  pro- 
vince du  Bengale  ;  au  S.  E. ,  par  le  golfe  du 
Bengale  ;  au  S. ,  parle  district  de  Kétek  ;  à 
1<)..  par  celui  de  Moherbendge ,  est  arrosé 
par  le  Djemrai  et  le  Berrabollong.  A  l'O. 
sont  les  monts  de  Nylghor.  Les  côtes,  fer- 
tiles en  riz,  sucre  et  autres  végétaux  ,  sont 
sous  la  dépendance  immédiate  des  Anglais. 
Le  reste  forme  la  petite  princip.  de  Nylghor. 

BELASPOlR,  ville  de  l'Hindoustan, 
anc.  prov.  de  Gorval ,  sur  la  rive  gauche  du 
Setledje,  à  5a  I.  IV.  O.  de  Sirynagor.  Lat.  N. 
3i°  i4'.  Long.  E.  740  »a'.  Cette  vîlle,  rési- 
dence du  radjah  de  Cahlore ,  est  régulière- 
ment bâtie ,  et  renferme  3 ,000  maisons  en 
pierre.  Les  rues  sont  pavées. 

BELASPOUR  ,  petite  ville  de  l'Hindou- 
gtan  anglais,  présidence  du  Bengale,  anc. 
prov.  de  Dehly,  distr.  de  Morad  abad,  à  6  I. 
E.  N.  E.  de  Rampour. 

BELAYE,  bourg  de  France,  dép.  du  Lot, 
arrond.  et  à  4  1-  >/a  O.  de  Cahors,  cant.  de 
Florenas,surla  rive  gauche  du  Lot.  jooliab. 

BELBAS,  tribu  d'Arabes  Bédouins  de  la 
Turquie  d'Asie  ,  qui  tire  son  nom  d'un  vil- 
lage situé  dans  le  pach.  et  a  a 5  I.  IV.  .N.  E. 
de  Chehrezour.  Ces  Arabes  demeurent  sur 
des  montagnes  escarpées  voisines  de  la 
Perse.  Pendant  l'hiver,  des  familles  nom- 
breuses descendent  pour  camper  dans  la 
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plaine  d'Erbil ,  où  elles  se  livrent  an  brigan- 
dage et  dépouillent  les  voyageur-.  A  l'ap- 
proche du  printemps,  elles  se  retirent  dans 
les  montagnes  inaccessibles ,  où  elles  con- 
servent leur  indépendance. 

BELBEUF,  village  de  France,  dép.  de 
la  Seine-Inférieure,  arrond.  et  a  i  1.  3/4  S. 
S.  E.  de  Rouen,  cant.  de  Boos,  sur  la  hau- 
teur près  de  la  rive  droite  de  la  Seine.  On  y 
trouve  une  argile  qui  passe  pour  être  la  plus 
propre  au  ferrage  du  sucre. 

BELBEYS,  ville  de  la  Basse-Egypte,  chef- 
lieu  de  la  prov.  de  Charqyéh,  sur larive droite 
de  l'ancienne  branche  pélusiaque,  a  11  1. 
N.  N.  E.  du  Caire.  Lat.  N.  3o°  a4'  49'.  Long. 
E.  ay°  ta'  53'.  Résidence  d'un  gouverneur. 
Elle  était  autrefois  bien  fortifiée.  Il  y  a  plu- 
sieurs mosquées  <t  5,ooo  hab.  D'Anville 
croyait  qu'elle  occupait  l'emplacement  de 
Pharbtrttts;  mais  cet  ancien  lieu  correspond 
a  Horbeyt.  Eu  1798,  Bonaparte  fit  réparer 
se_s  fortifications  pour  la  défendre  d'une  sur- 
prise de  la  part  des  Turcs.  C'est  un  point  im- 
portant par  sa  situation  sur  la  route  de  Syrie. 

BELBO,  rivière  des  États-Sardes,  qui 
prend  sa  source  dans  les  Apennins,  sur  la 
limite  des  prov.  de  Mondovi  et  de  Savone , 
arrose  la  partie  orient,  de  la  prov.  d'Alba, 
puis  la  partie  sept,  de  celle  d'Acqui,et  entre 
ensuite  dans  celle  d'Alexandrie ,  où  elle  se 
jette  dans  le  Tanaro ,  après  un  cours  de  1 5  1. 
du  S.  S.  O.  au  N.  N.  E. 

BELCAIRE,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Aude,  arrond.  et  a  7  1.  i/a  S.  O.  de  Li- 
moux  ;  chef-lieu  de  rant. ,  bAti  en  amphi- 
théâtre à  l'extrémité  de  la  plaine  de  Sault. 
Il  s'y  tient  a  foires  par  an.  980  hab. 

BELCASTRO,  ville  du  roy.  de  Naples, 
prov.  delaCalabre  Ultérieure  11*,  distr.  et  a 
S  1.  N.  E.  de  Catànzaro ,  cant.  de  Cropani , 
sur  un  rocher.  C'est  la  résidence  d'un  évé- 
que.  Elle  a  1  cathédrale ,  1  séminaire  dio- 
césain et  1  mont-de-piété.  On  y  élève  beau- 
coup de  bestiaux.  a,aa5  hab. 

BELCHATOW,  ville  de  Pologne,  woi- 
wodie  et  à  a3  I.  S.  E.  de  Kalisch ,  obwodie 
et  a  4 1. 3/4  O.  S.  O.  de  Petrikau.  1 1  y  a'  1  église 
et">o  maisons. C'est  la  pluspetite  ville  du  roy. 

BELC1IEN  ,  montagne  du  grand-duché 
de  Bade,  cercle  de  Trebam  et  Wiesen,  à 
4  L  i/a  S.  de  Freybourg.  Elle  fait  partie  des 
plus  hautes  cimes  de  la  Forêt  Noire.  Son 
élévation  au-dessus  du  niveau  de  la  mer  est 
de  736  toises. 


BELE  27 

BELCHERTOWN  ,  comm.  des  Etats- 
Unis  ,  état  de  Massachusets  ,  comté  de 
Hampshire ,  à  5 1.  E.  S.  E.  de  Northampton. 
a,4a6  hab. 

BELCHITE,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  8  I.  $/4  S.  S.  E.  de  Saragossc  (  Aragon) , 
sur  la  rive  gauchedel'Almonacid.  lia  1  égli- 
se, 1  hôpital,  4  hospices  et  des  manufactu- 
res de  draps,  a, 000  hab. 

BÉLÉBÉÏ,  ville  de  R  ussie ,  en  Europe  , 
gouv.  et  a  6a  I.  ff,  O.  d'Orenbourg  ;  chef  lieu 
de  distr. ,  sur  une  petite  rivière  qui  se  jette 
près  de  la  dans  l'Ouxen ,  a  5i  I.  S.  O.  d'Oufa. 
Elle  est  habitée  par  des  Cosaque»  et  des  in- 
valides. 

Le  district  de  Bélébéïest  traversé  par  une 
chaîne  de  montagnes  assez  élevée.  La  Dio- 
ma,  l'ik  et  l'Oux  en  sont  les  principales  ri- 
vières. 

BELECKE  ou  BEL1KE,  ville  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  Westphalie,  régence, 
cercle  et  à  4  1.3/4  E.  d'Arensberg,et  â  4  I. 
j/4  S.  E.  de  Soest.  Il  y  a  un  couvent  de  bé- 
nédictins. 6a6  hab. 

BELED-EL-IIAREM  (terre  sainte  de 
l'Islam),  paysd'Arabie,  dans  la  prov.  d'Hed- 
jâz,  sur  la  côte  orient,  de  la  mer  Rouge.  Il 
a  67  L  de  long  du  N.  O.  au  S.  E.  ,  et  a8  I. 
de  large.  Il  commence  au  port  de  Râ- 
bagh  ,  a  3i  1.  N.  de  Djedda  ,  et  finit  au  port 
Al- Mai- ,  Ibrahim  ,  a  36  I.  environ  S.  E. 
de  Djedda.  C'est  un  pays  montagneux ,  er- 
roné par  quelques  sources  peu  considéra- 
bles. Le  sol  n'est  que  sable  ou  terre  aride 
et  stérile.  Il  est  regardé  par  les  mahomé- 
tans  comme  une  terre  sainte,  parce  qu'il 
renferme  la  Mecque  et  Djedda,  et  que  les 
pèlerins  y  pratiquent  certaines  cérémonies. 
On  y  voit  quelques  villages  où  sont  des 
douanes  établies  dans  des  baraques  ou  sous 
des  tentes.  Le  cherif  ne  perçoit  des  contri- 
butions qu'à  la  Mecque  et  à  Djedda. 

BELED  UL  DJERID,  contrée  delà  Bar 
barie.  Voy.  Bitxo  vi  Dilata. 

BELED  ZOUDA  ,  petit  pays  de  l'Arabie, 
prov.  d'Yémen,  dépendant  de  Tulla  ;  à  19 1. 
N.  E.  de  Loheia.  Il  est  rempli  de  vignes. 
On  y  remarque  la  ville  de  Zouda. 

BELEF1QUE,  bourgs  d'Espagne,  prov. 
et  à  9  I.  3/4  N.  N.  E.  d'Almeria  (Grenade). 

BELEl  ou  EBELEI ,  lac  delà  steppe  des 
Kirghiz,  par5a°  16'  de  lat.  N.,et  6o° 3o' de 
long.  E.,  à  48 1.  S.  E.  de  Troïtsk.  Ce  lac  est 
eélèbre  par  le  sel  d'excellente  qualité  qu'il 
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fournit  aux  Kirghiz  et  aux  habitans  de  la 
ligne  russe,  qui  termine  au  S.  le  gouv.  de 
Tobolsk.  Pendant  le*  chaleurs,  le  sel  se 
cristallise  sur  les  bords  du  lac  :  on  le  re- 
cueille, on  en  fait  des  monceaux,  et  on 
en  prend  quand  on  en  a  besoin.  Lés  envi- 
rons de  ce  lac  sont  très-salés  ;  cependant  on 
y  trouve  aussi  de  l'eau  douce  et  des  maré- 
cages boisés. 

BELEM,  ville  du  Brésil.  Voy.  Paia. 

BELEM  ,  bourg  de  Portugal ,  prov.  d'Es- 
trcmadure,  comarca  et  à  1 1.  î/a  O.  de  Lis- 
bonne ,  sur  la  rive  droite  du  Tage.  11  a  été 
fondé  par  le  roi  Emmanuel,  liai  palais 
royal ,  i  hospice ,  î  école  latine  et  i  riche 
monastère  de  moines  de  Saint- Jérôme,  dont 
l'église  renferme  les  tombeaux  de  plusieurs 
rois  et  princes  de  la  famille  royale.  11  y  a 
près  de  ce  couvent  une  belle  fonderie  et 
des  forges  où  l'on  fabrique  toute  sorte  d'ob- 
jets en  fer.  On  y  a  établi  depuis  peu  une 
machine  à  vapeur.  Au  bord  du  Tage  s'élève 
une  tour  carrée  qu'on  appelle  aussi  Belem , 
et  qui  est  considérée  comme  la  citadelle  de 
Lisbonne.  Les  vaisseaux  qui  remontent  le 
fleuve  y  paient  les  droits  de  douane  ;  vis-à- 
vis  est  le  lieu  où  ils  font  quarantaine.  5,ooo 
hab. 

BELEN,  bourg  du  Brésil,  prov.  de  Mato- 
Grosso,  près  de  la  frontière  du  gouv.  de 
Buenos-Àyres,  sur  la  rive  droite  de  l'ipane, 
un  peu  au-dessus  de  son  confluent  avec  le 
Paraguay,  à  4/  I.  N.  de  l'Assomption.  Lat.  S. 
a3'  »6\ 

BËLENA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
61.  i/4  N.  de  Guadalaxara ,  sur  un  affluent 
de  l'Henares. 

BELENGER,  ville  du  Canada  ,  sur  la  rive 
droite  du  fleuve  Saint-Laurent.  Lat.  N.  47° 
6'.  Long.  O.  ;o°  16'. 

BELÉNYES ,  bourg  de  Hongrie ,  comitat 
de  Bihar ,  marche  de  Belényes,  sur  le  Fejer 
Kôrôs,a  51.  î/a  N.  O.  de  Rezbanya,età  loi. 
S.  S.  E.  de  Groswardein.  Il  y  a  5  églises  de 
difiérens  rites ,  et  S,ooo  hab. 

BELERMA,  village  d'Espagne,  prov.  et 
à  7  1.  N.  O.  d'Almeria  (Grenade),  sur  les 
Alpuxarras,  entre  Alcolea  et  Paterna.  Il  y 
a  dans  les  environs  des  eaux  minérales 
chaudes. 

BELESTA,  bourg  de  France,  dép.  de 
PAriége,  arrond.  et  à  6  1.  > ,  j  E,  S.  E.  de 
Foix,  cant.  de  Lavelanet,  près  de  la  Fron- 
testorbe ,  fameuse  source  intermittente.  A 


peu  de  distance  de  là  commence  l'immense 
forêt  de  sapins  de  Belesta.  1,200  hab. 

BELESTA ,  village  de  France,  dép.  de  la 
Haute-Garonne,  arrond. «t  à  a  1.  i/4  N.  E. 
de  Villefranche  ,  cant.  de  Revel.  On  y  a 
découvert  des  bois  fossiles  à  l'état  de  très- 
beau  jayet. 

BÉLEV,  ville  de  Russie,  en  Europe,  gouv. 
et  à  a8  1.  i/a  S.  O.  de  Toula,  et  chef-lieu 
d'un  dislr. ,  par  53°  36'  de  lat.  N.  et  35°  45' 
de  long.  E.,  sur  la  rive  gauche  de  l'Oka.  On 
y  trouve  a  couvens ,  dont  i  de  religieuses,  14 
églises,  a  maisons  de  charité,  et  des  fabri- 
ques de  cuirs  et  de  suif.  Le  commerce  y  est 
considérable.  6,78a  hab. 

BÉLEVSKAIA  ,  ville  de  Russie.  Foy. 

GONSTANTINOCBAO. 

BELFAST ,  ville  et  port  de  mer  des  États- 
Unis,  état  de  Maine,  comté  de  Hancock, 
sur  la  baie  de  Pcnobscot,  à  5  1.  N.  O.  de 
Castine,  et  à  26  I.  i/a  N.  E.  de  Portland. 
Lat.  N.44°a5'.  Long.  O.  710  ai'.  a,oa6hab. 

BELFAST,  comm.  des  États-Unis,  état  de 
Pensylvanie,  comté  de  Bedford.  1,196  hab. 

BELFAST  ,  ville  maritime  d'Irlande  , 
prov  .  d'Ulster,  comté  et  à  5  1.  S.  E.  d'An- 
trim  ,  baronnie  de  même  nom ,  à  5a  1.  N. 
N.  E.  de  Dublin ,•  sur  la  rive  gauche  et  à 
l'embouchure  du  Lagan,  dans  la  baie  de 
Belfast,  qui  est  très-vaste  et  sure.  Lat.  N. 
54*  35'.  Long.  O.  8°  i5\  Cette  ville  envoie 
un  membre  au  parlement  britannique.  Bel- 
fast est  bien  bâti  ,  généralement  en  bri- 
ques. Les  rues  sont  larges,  régulières,  bien 
pavées.  La  partie  basse  de  la  ville  n'est  pas 
à  plus  de  6  pieds  au-dessus  du  niveau  de 
la  mer  pendant  les  malincs.  A  l'extrémité 
orientale  de  la  ville,  il  y  a  un  ancien  pont 
de  a,5oo  pieds  de  long  et  de  ai  arches.  En 
1814,  on  en  a  bâti  un  autre  au  S.  Le  port 
communique  avec  le  Lough  Neagh  par  un 
canal  achevé  en  1793,  qui  est  navigable. 
Belfast  a  plusieurs  églises  et  chapelles,  a 
hôpitaux  ,  1  maison  d'industrie  pour  les 
aveugles,  diverses  fondations  charitables, 
1  bibliothèque  et  1  pharmacie  publiques, 
1  collège  ,  différentes  écoles  de  charité ,  1 
halle  pour  les  toiles,  1  bourse,  des  casernes 
et  1  maison  de  correction.  Les  manufactu- 
res de  toiles  de  lin  et  de  tissus  de  coton 
sont  très-considérables.  Il  y  a  aussi  des  ver- 
reries ,  des  fabriques  de  vitriol  et  de  pote- 
rie, et  des  raffineries  de  sucre.  Le  com- 
merce consiste  en  toiles,  beurre,  bœufs, 
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chair  de  porc  et  gruau;  il  s'étend  en  Amé- 
rique et  dans  toutes  les  parties  du  monde. 
Les  chantiers  de  construction  sont  très- 
commodes.  3o,ooo  hab. 

BELFORD  ,  bourg  d'Angleterre ,  comté 
de  Northoniberland ,  ward  de  Bambrough, 
sur  le  sommet  d'une  colline,  à  4  1.  3/4  N. 
d'Alnwick,  et  à  égale  distance  S.  S.  E. 
de  Belwick.  C'est  un  des  endroits  les  plus 
agréable*  du  nord  de  l'Angleterre.  11  y  a 
i  belle  église ,  et  près  de  la  de»  ruines  qu'on 
croit  être  celles  d'un  camp  danois  ;  elles  sont 
entourée*  d'un  fossé  profond.  i,ao8  hab. 

BELFORT  ,  ville  forte  de  France.  Foy. 
Bsroir. 

BELFORT,  château  de  Suisse ,  cant.  des 
Grisons,  ligue  des  Dix -Juridic lions ,  chef- 
lieu  de  juridiction ,  a  5  1.  S.  S.  E.  de  Coire , 
et  à  4  L  i/a  S.  O.  de  Davos,  sur  un  rocher. 

BELFORTE,  bourg  des  États  de  l'E- 
glise ,  délégation  et  à  5  1.  E.  N.  E.  de  Ca- 
merino  ,  sur  le  Chienti. 

BELFORTE,  bourg  du  duché  et  à  10  I. 
i/a  S.  O.  de  l'arme,  distr.  de  Borgo-San- 
Donino,  au  pied  d'une  colline  ,  près  du 
Taro. 

BELGÂM,  petite  ville  de  Pllindoustan , 
États  du  ftizatu  ,  anc.  prov.  de  Bérar,  distr. 
de  Ganeil,  sur  le  foury  ,  à  5  1.  N.  O.  d'Ou- 
meravatty. 

BELGAM,  petite  ville  et  forteresse  de 
l'Hinduustan,prov.  des  Scrkarsscpt.,  à  l6L 
N.  O.  de  Cicacole. 

BELGÂM  ,  fort  de  l'Hindoustan  anglais, 
anc.  prov.  de  Ralaghat ,  distr.  de  Bellary , 
a  ii  I.  E.  N.  E.  d'Adoni. 

BELGAHD,  ville  des  États-Prussiens  , 
prov.  de  Poinéranie,  régence  et  à  6 1.  S.  S.  O. 
de  Coeslin  ;  chef-lieu  de  cercle.  Elle  est  en- 
tièrement entourée  d'eau ,  et  située  prés  du 
confluent  du  Leitznitx  avec  la  Persante. 
Elle  renferme  î  vieux  château,  3  églises, 
a  hôpitaux  et  des  fabriques  de  draps  et  de 
ras.  Ses  f.urea  de  chevaux  et  de  bestiaux 
sont  très-suivies.  2,389  hab. 

Le  cercle  de  Uelgard  a  une  superficie  de 
55  I.  c. ,  et  renferme  30, 56a  hab.  On  y  cul- 
tive particulièrement  le  houblon  et  le  tabac. 

BELG ENTIER,  bourg  de  France  ,  dép. 
du  Var,  arrond.  et  à  3  I.  1/4  N.  N.  E.  de 
Toulon ,  cant.  de  Cuers.  11  y  a  plusieurs  pa- 
peteries et  des  tanneries.  i,5oo  hab. 

BELGERN  ,  ville  des  Etats-Prussiens  , 
prov.  de  Saxe  ,  régence  de  Merse bourg , 
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cercle  et  à  3  1.  S.  E.  de  Torgau ,  sur  la  rive 
gauche  de  l'Elbe ,  entre  des  montagnes  bien 
cultivées.  Elle  est  très-ancienne  et  a  droit 
de  vote  â  la  diète  provinciale.  Elle  renferme 

I  hôpital  et  1  hôtel-de- ville,  devant  lequel 
se  trouve  une  colonne  triomphale.  Elle  fait 
le  comme  rce  de  blé.  a,o45  hab. 

BELG1DA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
â  al.  i/a  S.  de  San-Felipe  (  Valence). 

BELGIOJOSO,  ville  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  2  1.  3/4  E.  de  Pavie  ; 
chef  lieu  de  distr.,  à  7  1.  i/a  S.  S.  E.  de  Mi- 
lan. Elle  est  bien  bâtie,  dans  une  plaine 
fertile  ,  arrosée  par  le  Pô  et  l'Olona.  Elle 
doit  ses  principaux  embellissemens  â  Ga- 
le a  7*0  11,  qui  y  fit  construire  un  aqueduc 
magnifique.  Depuis  le  commencement  du 
xv*  siècle  elle  appartient  aux  princes  de 
Belgiojoso ,  qui  y  ont  fait  construire  un  châ- 
teau remarquable  par  sa  belle  architecture. 
C'est  dans  ce  château  que  François  1"  passa 
la  nuit  qui  suivit  la  défaite  de  Pavie.  3,667 
hab. 

Le  district  renferme  39  communes  et 
i3,3oi  hab. 

BELGIQUE,  antérieurement  PAYS-BAS 
AUTRICHIENS,  contrée  qui  était  bornée 
au  N.  par  la  Hollande  ;  â  l'O. ,  par  la  mer  du 
Nord  ;  au  S.,  par  la  France ,  et  â  PB. ,  par 
l'Allemagne.  Elle  a  formé  pendant  quelque 
temps  les  9  departemens  français  de  la  Dyle, 
de  l'Escaul ,  des  Forêts,  de  Jemmapes,  de 
l'Ourte ,  de  la  Lys  ,  de  la  Me  use- Inférieure , 
des  Deux-Nèthes  et  de  Sainbrc-et-Meuse. 
Elle  a  été  répartie  depuis  181 5  entre  les 
provinces  suivantes,  du  royaume  des  Pays- 
Bas  :  Flandre  occidentale,  Flandre  orien- 
tale, Anvers,  Limbourg,  Liège  ,  Bra ban t 
méridional,  Hainaut,  Namur,  Luxembourg. 

BELG1RATE,  petit  bourg  des  États- Sar- 
des, div.  de  Novare,  prov.  etâ  1  1.  3/4  S.  de 
Pallanza,  mand.  de  Lésa  ,  sur  le  lac  Majeur. 

II  y  a  un  petit  port  où  l'on  s'embarque  pour 
les  Sles  Borromées. 

BELGODERE ,  village  de  l'île  de  Corse, 
arrond.  et  à  4  1»  E.  de  Calvi;  chef-lieu 
du  cant.  de  Paraso. 

BÉLGOROD,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  â  36  1.  S.  de  Koursk;  chef-lieu  de 
distr. ,  sur  la  rive  droite  du  Sévernoï-Do- 
netz,  à  18  L  i/a  N.  N.  E.  de  Kharkhov.  Lat. 
N.  5o°  35'.  Long.  E.  34»  a8'.  Elle  est  divuée 
en  vieille  et  nouvelle  ville ,  l'une  fortifiée , 
et  l'autre  défendue  par  une  simple  palis  - 
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sade.  11  y  a  i5  église».  On  y  tient  3  foires 
très-fréquentées ,  qui  durent  chacune  une 
semaine.  C'est  la  résidence  d'un  archevê- 
que. 7,000  hab.  Les  environs  sont  fertiles. 
Ses  fruits  et  ses  melons  d'eau  sont  renommés. 

Le  district  de  Belgorod  a  environ  5o,ooo 
hah.  Le  bois  y  manque. 

BELGRAD,  village  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope, en  Homélie,  sandjak  de  Viza,  4  5  1. 
N.  de  Constantinople ,  au  milieu  d'une  cam- 
pagne agréable  et  fertile.  Il  est  habité  par 
des  Grecs.  On  y  trouve  un  grand  nombre 
de  maisons  de  campagne  qui  appartiennent 
à  de  riches  habitans  de  Constantinople. 
C'est  dans  ses  environs  que  sont  les  magni- 
fiques aqueducs  construits  par  divers  empe- 
reurs grecs  pour  les  besoins  de  la  capitale. 
Le  territoire  de  ce  village  est  bien  boisé  et 
marécageux.  11  y  a  beaucoup  de  serpens. 

BELGRADE,  Sikgidc^u ,  ville  forte  de 
la  Turquie  d'Europe,  en  Servie,  sandjak 
et  à  9  1.  N.  O.  de  Semendria ,  à  14  1.  S.  E. 
de  Peterwaradin ,  et  à  180  1.  N.  O.  de  Con- 
stantinople, sur  la  rive  droite  du  Danube  , 
au  confluent  de  la  Save.  Lat.  N.  43°  46'. 
Long.  E.  18°  8'.  Belgrade  est  composée 
de  trois  parties;  la  1"  est  la  citadelle,  si- 
tuée sur  un  rocher  qui  s'élève  au  centre 
de  la  ville  ,  et  commande  le  Danube  ;  elle 
est  entourée  d'un  triple  fossé ,  et  renferme 
1  palais,  résidence  ordinaire  du  pacha  de 
Servie,  1  belle  mosquée  et  i  source  très- 
profonde  ,  à  laquelle  on  descend  par  3oo 
marches.  Hors  des  murs  de  cette  forteresse 
est  le  Topkhanéh,  lieu  où  l'on  fabrique  des 
lances,  des  fusils  et  des  gibernes.  La  ville 
inférieure  forme  la  deuxième  partie  de 
Belgrade  ;  elle  est  jointe  d'un  côté  à  la  cita- 
delle, et  de  l'autre  elle  s'étend  à  1*0..  jus- 
qu'au Danube,  au  moyen  d'un  mur  qui 
longe  la  Save;  elle  est  aussi  entourée  de 
murailles  et  de  fossés.  C'est  la  résidence 
d'un  archevêque  grec.  11  y  a  14  mosquées, 
1  grand  marché  aux  poissons  près  du  con- 
fluent des  deux  fleuves ,  1  péage ,  1  arsenal 
et  des  casernes.  Les  faubourgs,  la  ville  Ras- 
cienne,  ainsi  nommée  à  cause  de  ses  habi- 
tans, et  la  Palanka,  forment  la  3«  partie. 
La  ville  Rascienne  s'étend  le  long  de  la 
Save,  et  est  entourée  de  murailles  et  de 
palissades.  La  Palanka  est  adossée  à  l'E.  et 
au  S.  a  la  montagne  sur  laquelle  est  pla- 
cée la  citadelle.  C'est  dans  les  faubourgs 
que  se  trouvent  les  maisons  les  mieux  bâ- 
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ties  ;  il  y  a  plus  de  100  églises  et  mosquées, 
io  bains,  beaucoup  de  khans  et  deux  ma- 
gnifiques besestans  entoures  de  jardins.  Au- 
dessus  de  la  ville  sont  5  petites  îles,  au  mi- 
lieu du  Danube,  qui  forment  un  port  sur. 
A  l'embouchure  de  la  Save  ,  et  vis-a-vis  de 
la  ville  Rascienne,  est  située  l'ile  des  Zin- 
garis.  On  fabrique  à  Belgrade  beaucoup  de 
tapis,  des  armes,  des  étoiles  en  soie  et  co- 
ton ,  des  cuirs  et  divers  objets  en  fer.  Le 
commerce  est  très  actif.  3o,ooo  hab.,  dont 
6,000  Turcs  formant  la  garnison  ;  le  reste 
est  compose  d'un  nombre  à  peu  près  égal 
d'Osmanlis,  de  Serviens,  de  Grecs,  d'Armé- 
niens et  de  Juifs. 

Belgrade  portait  le  nom  de  Singidu- 
num  sous  les  Romains  ;  elle  faisait  partie 
de  l'Empire  d'Orient.  Elle  passa  succes- 
sivement au  pouvoir  des  Visigoth*  ,  des 
Goths  et  des  Huns.  Cette  importante  place 
était  occupée  par  les  troupes  de  Char- 
les-Quint lorsque  Soliman  ,  empereur  des 
Turcs,  s'en  empara  en  \ '>■>->.  Les  Impé- 
riaux, sous  l'électeur  de  Bavière  ,  la  repri- 
rent en  1688,  et  la  perdirent  de  nouveau 
en  1690.  En  1717,  le  prince  Eugène  s'en 
rendit  maître  après  avoir  anéanti  une  ar- 
mée ottomane  sous  ses  murs,  et  la  paix  de 
Passarowitz  en  assura  la  possession  à  l'em- 
pereur d'Allemagne.  En i/Sg,  les  Impériaux 
la  rendirent  aux  Turcs  sans  coup  férir  ,  sous 
la  condition  expresse  que  les  fortifications 
nouvellement  construites  par  ces  derniers, 
seraient  démolies.  Les  Impériaux,  sous  les 
ordres  du  feld-maréchal  Laudon ,  la  repri- 
rent en  1 789 ,  et  la  gardèrent  jusqu'à  la  paix 
de  1791.  En  1807,  les  Serviens,  insurgés 
sous  le  commandement  de  Czerni  George , 
la  prirent.  En  i8i3,  ils  firent  sauter  la  cita- 
delle, et  brûlèrent  les  faubourgs.  Depuis 
cette  époque  tout  à  été  rétabli,  et  Belgrade 
est  redevenue  la  place  la  plus  importante 
que  les  Turcs  possèdent  sur  la  frontière  de 
l'Empire  Othoman ,  du  côté  de  l'Autriche. 

BELGRADE,  comm.  des  États  -  U  nis, 
état  de  Maine,  comté  de  kennebec,  à  5  1. 
N.  d'Augusta.  1,1  ai  hab. 

BELGRADTCH1C ,  forteresse  de  la  Tur- 
quie d'Europe  ,  en  Romélie  ,  sandjak  et  à 
8  1.  3/4  S.  S.  O.  de  Widdin. 

BELGRAM  ou  BELGROING,  petite 
ville  de  l'Uindoustan,  Etats  dunababd'Aou- 
de ,  anc.  prov.  d'Aoude,  distr.  et  à  18 1.  S.  O. 
de  Khéïr-abad  ,  à  l'E.  du  Gange,  et  à  11 1. 
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S.  E.  de  Férekh-abad.  On  y  voit  les  restes 
d'un  château  que  l'on  regarde  comme  le  plus 
beau  morceau  de  l'architecture  mongole. 

BELHE1M ,  village  de  Bavière,  cercle  du 
Rhin,  arrond.  et  a  3  I.  1/4  E.  de  Landau,  et 
à  1  1.  S.  O.  de  Germersheim.  i,4$a  hab. 

BELHELVJE,  village  et  paroisse  d'É- 
cosse  ,  comté,  presbytère  et  à  a  1.  3/4  N. 
d'Aberdeen  ,  sur  le  bord  de  la  mer  du  Nord. 
1,591  bab. 

BELICI ,  rivière  de  Sicile  ,  qui  prend  sa 
*ource  dans  la  province  et  le  district  de  Pa- 
ïenne ,  a  i/a  1.  S.  de  Piana  de*  Greci ,  tra- 
verse la  partie  occid.  dudistr.  de  Corleone, 
forme  ensuite  la  limite  entre  les  prov.  de 
Girgenti  et  de  Trapani ,  et  va  se  jeter  dans 
la  Méditerranée,  à  6  1.  i/a  S.  E.  de  Maz- 
zara,  après  un  cours  de  1  -  !.  du  M.  E.  au  S.O. 

BLLIDA,  rivière  de  l'ile  de  Sumatra,  dans 
le  roy.  de  Palembang.  Elle  communique  a 
l'Ogan  par  un  canal ,  et  se  joint  au  Muusi. 
Cette  rivière  donne  son  nom  à  un  petit 
territoire  qu'elle  arrose. 

BKLlkE,  petite  ville  des  Etats-Prussiens. 
Voy.  Bklbckk. 

BÉL1K1,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  a  8  I.  î/a  S.  S.  O.  de  Poltava  ,  distr. 
et  a  41.  i/a  N.de  kobiliaki ,  sur  la  rive  droite 
de  la  Vorskla. 

BÉL1LOVKA,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  5o  I.  S.  O.  de  Kiev,distr. 
et  à  5  I.  3/4  E.  de  Makhnovka. 

BELIÎN,  village  de  France,  dép.  de  la 
Gironde,  arrond.  et  à  y  1.  i/a  S.  S.  O.  de 
Bordeaux;  chef-lieu  de  cant.  11  y  a  des  for- 
ges à  hauts-fourneaux  et  une  aciérie.  i,aoo 
hab. 

BELI N  A ,  bourg  de  la  Turquie  d'Europe, 
en  Bosnie  ,  sandjak  de  Trawnik ,  a  7  1.  î/a  M . 
de  Zvornik,  et  à  aa  1.  O.  de  Belgrade. 

BEL1MDA,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  présid.  du  Bengale,  anc  prov., 
distr.  et  a  a4  I.  N.  O.  d'Allah-abad ,  et  à 
a  1.  1/4  S.  E.  de  Fettehpour. 

BÉLIMTCHI ,  bourg  de  Russie ,  en  Eu- 
rope, gouv.,  distr.  et  à  11  1.  i/aO.  N.O. 
de  Mohilev,  sur  le  Droutz.  11  est  bien  bâti, 
et  renferme  1  belle  église  de  carmes ,  1  de 
grecs  unis  et  1  synagogue.  II  s'y  tient  4  foi- 
res par  an. 

BÉL1NEOV1TCHI ,  bourg  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  et  à  3i  1.  1/3  S.  E.  de  Mohi- 
lev, distr.  et  a  14  I.  î/a  S.  E.  de  Tchérikov, 
près  de  la  rive  gauche  du  Bésed. 
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BÉLITSA ,  bourg  de  Russie ,  en  Europe, 
gouv.  et  à  aa  1.  E.  de  Grodno,  distr.  et  à 
7  1.  S.  de  Lida,  près  de  la  rive  droite  de  la 
Berézina. 

BÉLITSA  ,  distr.  de  Russie,  en  Europe  , 
gouv.  de  Mohilev ,  dont  il  occupe  la  partie 
mérid.  Le  Dniepr,  qui  reçoit  toutes  les  eaux 
de  ce  distric  t  ,  le  sépare  â  l'O.  du  gouver- 
nement de  Minsk.  Les  forêts  y  sont  très- 
considérables.  Le  sol  produit  toutes  sortes 
de  grains,  du  chanvre,  du  lin.  On  y  élève 
beaucoup  de  bétail.  Il  y  a  des  mines  de  fer 
et  plusieurs  forges.  a6,;ao  hab.  mâles,  tous 
chrétiens.  Le  c  hef  lieu  est  Bélitsa. 

BÉLITSA  (ISOVO),  ville  de  Russie ,  en 
Europe,  gouv.  et  â  59 1.  S.  de  Mohilev  ;  chef- 
lieu  de  distr.,  sur  la  rive  droite  de  la  Soj. 
Elle  renferme  1  église  grecque ,  et  a5i  bour- 
geois privilégiés. 

BÉLITSA  (STAROI),  ville  de  Russie, 
en  Europe  ,  gouv.  et  â  36  1.  S.  de  Mohilev  , 
distr.  et  à  4  L  PL  O.  de  Novo  Bélitsa  ,  sur 
un  petit  ruisseau  du  même  nom.  Elle  ren- 
ferme 1  église  grecque  et  700  hab. 

BEL1TZ ,  ville  des  États-P  russiens,  prov. 
de  Brandebourg,  régence  et  à  4  L  S.  de 
Potsdam  ,  et  à  9  1.  i/5  S.  O.  de  Berlin,  cer- 
cle de  Zauch-Belzig.  C'est  le  siège  d'une 
inspection  ecclésiastique  qui  s'étend  sur  six 
paroisses.  Elle  est  défendue  par  de  vieilles 
murailles  et  par  des  fossés.  On  y  fabrique 
des  toiles.  On  cultive  beaucoup  de  lin  dans 
les  environs.  1,903  hab. 

BÉLkA  ,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  a3  1.  i/a  N.O.  de  kharkov  ,  distr. 
et  â  6  1.  i/a  N.  d'Akhtirka. 

BÉLKI  ,  nom  général  qu'on  donne  en  Si- 
bérie aux  montagnes  couvertes  de  neiges  per- 
pétuelles, et  principalement  à  celles  qui  se 
détachent  des  ramifications  du  petit  Altaï, 
entre  la  katounia  et  l'irtyche,  et  entre  5o* 
et  5a'  de  lat.  N. ,  et  8o°  et  85°  de  long.  E. 
Elles  diffèrent,  par  leur  dispositic-n  et  par 
leur  aspect ,  de  toutes  les  autres  montagnes  ; 
car  elles  ne  présentent  pas  comme  elles  des 
aiguilles  isolées  et  escarpées.  Les  Bélki  ne 
sont  que  des  branches  des  monts  neigeux, 
nommés  kholzoun  ,  qui  se  dirigent  vers  1*0. 
et  le  N.  On  en  compte  six  ,  savoir  :  les  Bélki 
de  l'Oulba,  de  l'Ouba,  du  Tighirek,  du  kor- 
gon,  de  l'Anoui  e>  du  Bachalak. 

Les  Bélki  de  l'Oulba  le  trouvent  entre  le 
Tourgouyisoun  ,  l'Oulba  moyenne  et  l'Oulba 
ou  Gromotoukba ,  par  5o*  ao'  de  lat.  N.  La 
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roche  est  principalement  de  la  serpentine , 
du  jaspe ,  de  la  brèche  et  du  porphyre.  Les 
BèlkitUi'Ouba  se  trouvent  au  N.  0.  des  pré- 
cédent ,  entre  la  Grande  et  la  Petite  Ouba  : 
la  rocbe  est  la  même  que  celle  des  Bélki  de 
l'Ouba  ;  elles  sont  riches  en  mines  de  cuivre, 
parmi  lesquelles  celles  de  krioukovskoi  sont 
les  plus  célèbres.  Les  Bélki  du  Tighirch  se 
trouvent  entre  la  Grande  Ouba  et  l'Inia. 
A  1*0.,  elles  s'étendent  jusqu'à  la  rivière  qui 
leur  donne  son  nom  et  à  la  Bélaia  ;  à  l'E. ,  elles 
sont  séparées  des  Bélki  du  korgon  par  le 
Khaîr  koumin,  affluent  du  Tcharych.  Elles 
sont  de  la  même  roche  que  les  précédentes. 
Entre  les  cimes  neigeuses  de  ces  montagnes 
s'ouvrent  des  vallées  larges  et  escarpées, 
sans  autres  végétaux  que  des  lichens ,  quel- 
ques cembros  et  des  bouleaux  nains.  En  été, 
des  élans ,  des  cerfs ,  des  rennes  et  des  anti- 
lopes rupicapra  les  parcourent.  Le  quadru- 
pède le  plus  commun  est  le  lagomys  alpinus, 
ou  sénostavets,  qui  ramasse  du  foin  en  été, 
et  le  conserve  dans  les  fentes  de  rochers  pour 
s'y  coucher  en  hiver.  Trois  points  des  Bélki 
du  Tighirek  ont  été  déterminés  par  des  ob- 
servations barométriques  ;  la  plus  haute 
cime  a  940  toises  au-dessus  de  la  mer;  la 
mine  des  Berylls  en  a  920 ,  et  les  habitations 
des  mineurs  j55. 

Les  Bélki  du  Korgon  se  trouvent  à  l'E.  de 
la  rivière  de  ce  nom.  On  les  appelle  aussi 
Bélki  du  Tcharych  y  parce  qu'elles  sont  si- 
tuées entre  cette  rivière ,  qui  coule  au  IV.  O., 
et  le  kok-oussoun ,  qui  prend  une  direction 
opposée.  Leur  roche  se  compose  de  serpen- 
tine ,  de  porphyre  et  de  brèche.  Elles  tour- 
nent autour  de  la  source  du  Tcharych,  se 
dirigent  au  N.,  et  se  joignent  aux  Bélki  de 
VAnoui,  situées  au  N.  du  Tcharych  et  au  S. 
des  sources  de  l'Anoui.  Celles-ci  se  compo- 
sent principalement  de  granit.  Leur  prolon- 
gement au  N.  O.  est  aussi  la  ramification  la 
plus  septentrionale  de  toutes  les  Bélki  qui 
se  détachent  de  la  chaîne  de  kholzoun.  Elles 
sont  granitiques,  et  se  trouvent  entre  le 
Tcharych,  la  Maralikha,  la  grande  et  la  pe- 
tite Anoui. 

BELL ,  village  des  États-Prussiens ,  prov. 
du  Bas-Rhin  ,  régence  et  à  5  1.  5/4  O.  N.  O. 
de  Coblcntz,  cercle  età  1 1.  i/a  N.  de  Mayen, 
11  y  a  des  carrières  de  pierre  à  chaux.  554  hab. 

BELL  A  ,  bourg  du  roy.  de  Naples ,  prov. 
de  Baxilicate  ,  distr.  et  à  5  1.  S.  de  Mclfi  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  sur  une  colline.  Il  y  a  1 
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collégiale  et  1  autre  église  ,  1  ^hôpital  et  3 
maisons  de  charité.  5,6a3  hab. 

BELLÀBLE,jgrand  village  d'Arabie,  dans 
l'Yémen ,  à  7  1.  N.  E.  de  Beit-el  Fakih.  Il  a 
une  mosquée  assez  bien  bâtie. 

BELLAC,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Haute-Vienne  ,  cbef-lieu  d  arrond.  et  de 
cant. ,  sur  le  penchant  d'un  coteau  rapide 
qui  domine  le  Vincou  au  N. ,  à  8  1.  1  j  N.» 
N.  O.  de  Limoges.  Siège  d'i  tribunal  de 
1"  instance,  d'i  conservation  des  hypo- 
thèques ,  d'i  direction  des  contributions 
indirectes,  et  résidence  d'un  garde-géné- 
ral forestier.  On  y  fabrique  des  draps,  des 
toiles,  des  couvertures ,  des  chapeau z ,  de* 
papiers  et  des  cuirs,  et  l'on  y  fait  le  com- 
merce de  bestiaux ,  de  bois  de  chêne ,  et 
de  châtaignes.  Il  s'y  tient  une  foire  de  bes- 
tiaux le  1"  de  chaque  mois.  5,390  hab.  Bel- 
lac  tire  son  nom  d'un  château  que  Boson-Ie- 
Vieux ,  i«'  comte  de  la  Marche ,  y  fit  bâtir 
au  x*  siècle. 

L'arrondissement  de  Bellac  est  composé 
de  78  communes ,  dont  la  pop.  se  monte  à 
76,000  hab.  Il  est  divisé  en  9  cantons  :  Bel- 
lac,  Bessines ,  Ghâteau-Poinsat,  le  Dorât, 
Lauriere,  Magnac-Laval ,  Mezières,  Nan- 
tiat ,  Saint-Sulpice-Ies-Feuilles. 

BELLAGGIO,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  81.  i/>  N.  N.  E.  d« 
Côme  ;  chef-lieu  de  distr. ,  à  l'extrémité  de 
la  langue  de  terre  qui  s'étend  entre  les  deux 
branches  du  lac  de  Côme ,  à  1  1.  S.  E.  de 
Menaggio.  Pline  le  jeune  y  avait  sa  maison 
de  campagne.  11  y  a  encore  un  château  de 
plaisance  dont  on  vante  la  belle  situation. 
Le  district  comprend  i5  communes. 
BELLAIR,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Maryland  ,  chef-lieu  du  comté  de  Hart- 
ford ,  à  8  1.  N.  E.  de  Baltimore.  Il  y  a  1  mai- 
son de  justice  et  1  prison. 

BELLAMOx\T,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Danube ,  baill.  et  à  a  1. 
3/4  S.  E.  de  Biberach  ,  à  10  1.  S.  d'Uni.  Il 
y  a  des  bains  d'eaux  minérales.  a44  hab. 

BELLANO,  ville  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien ,  prov.  et  â  7  1.  N.  IN.  E.  de  Côme  ; 
chef-lieu  de  distr. ,  sur  le  bord  orient,  du 
lac  de  Côme ,  â  l'extrémité  de  la  vallée  de 
Sassina ,  et  â  1  1.  i/a  N.  E.  de  Menaggio. 
Cette  ville  est  fort  commerçante,  et  ren- 
ferme plusieurs  filatures  de  soie.  Dans  les 
environs  sont  beaucoup  de  maisons  de  cam- 
pagne et  la  belle  cascade  de  Pioverna. 
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Le  dî&trict  se  divise  en  10  communes. 

BELLANTE,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  TAbrutze  Ultérieure  i",  distr.  et 
a  a  I.  3/4  K.  E.  de  Teramo ,  cant.  de  Cam- 
pli,  sur  une  hauteur,  non  loin  du  Salinello. 
Il  y  a  i  église  paroissiale,  et  i  école  publi- 
que fondée  par  Ferdinand  iv.  Il  s'y  tient  des 
foires  le  i  mai  et  le     novembre.  i,4Q6hab. 

BELLARY,  di»tr.  de  l'Hindoustan  an- 
glais, présid.  de  Madras,  anc.  prov.  de  Ba- 
laghat.  11  est  arrosé  par  le  Vadavotty,  I»; 
Pennar ,  l'Haunderry ,  et  la  Toumbedra,  qui 
le  sépare  de  la  prov.  de  Beydjapour;  par  la 
Kru  hna,  qui  le  sépare  de  la  province  d'Hay- 
der-abad,  et  par  beaucoup  d'autres  rivières 
qui  sortent  des  montagnes  dont  il  est  cou- 
vert. Il  comprend  5  arrond.  :  Harponelly, 
Adoni,  Raidroug,  Gouty,  Ghazypour. 

BELLARY,  ville  forte  de  l'Hindoustan, 
anc.  prov.  d'Allah-abad ,  distr.  de  Bendel- 
kend ,  à  1 1  I.  N.  de  Corrab.  Lat.  N.  a3°  46'. 
Long.  E.  78*  8'.  L'étendue  des  ruines  de 
cette  ville  semble  prouver  qu'elle  a  été  jadis 
très  importante.  Elle  a  beaucoup  soutlértdes 
incursions  réitérées  des  Pindaris.  11  y  a  de 
beaux  temples  hindous  dans  les  environs. 

BELL  AS,  ville  de  Portugal,  prov.  d'Es- 
tremadure ,  comarca  et  à  7  I.  i /a  S.  de  Tor- 
res  Vedras,  et  à  3  1.  i/4  N.  O.  de  Lisbonne, 
sur  la  rive  gauche  de  l'Ancelva.  3,446  hab. 
On  trouve  dans  les  environs  des  eaux  fer- 
rugineuses  très-renommées. 

BELLATINCZ,  bourg  de  Hongrie,  co- 
aiitat  de  S/alad  ,  marche  de  Lôvô,  à  3  I.  N. 
de  Strido,  et  à  3  I.  3/4  O.  N.O.  de  Lendva. 
Lat.  IV.  46*  47'  4'.  Long.  E.  i3°  58'  4 1\  Il 
renferme  le  château  du  comte  de  Csaki ,  et 
i  église  catholique.  71a  hab. 

BELL  A  VIST  A  (SAINT-JOSEPH  DE), 
bourg  du  Pérou ,  intendance  de  Lima ,  fondé 
pré*  de  la  mer,  en  1747»  Par  le  comte  de 
Superunda,  vice-roi,  a  1/4  de  1.  de  l'endroit 
où  fut  autrefois  Callao»  et  à  a  1.  de  Lima, 
par  ia°  4'  de  lat.  S.  H  a  un  bon  fort,  avec 
garnison,  pour  la  défense  de  la  baie  ,  dans 
laquelle  se  trouve  au  S.  O.  l'Ile  San  Lorenzo, 
où  mouillent  tous  les  navires  venant  des 
ports  méridionaux  de  l'Amérique. 

BELLBHOUCIITON  ,  village  et  paroisse 
d'Anglelerre ,  comté  et  à  5  1.  N.  N.  E.  de 
Worcester,  hundred  de  Halfshire,  et  à  1  1. 
i/a  N.  N.  O.  de  Biomesgrove.  11  s'y  tient  a 
foire*  par  an.  1,476  hab. 

BELLE-BAIE,  baie  sur  la  côte  mérid.  de 

T.  il. 


Terre-Neuve,  au  X.  de  la  baie  de  la  For- 
tune, sous  4a°  3o'  de  lat.  N. ,  et  entre  55° 
et  6o°  de  long.  O. 

BELLE -DÉFENSE.  Foy.  Saiht  Jia« 
dk-Lùhx. 

BELLE-FONTAINE,  village  de  France, 
dép.  de  Seine-ct-Oise ,  arrond.  de  Pontoise, 
cant.  et  à  3/4  de  I.  E.  S.  E.  de  Luzarches,  et 
à  6  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Paris.  On  y  fait  de  la 
dentelle.  Il  s'y  tient  une  foire  par  au.  4oo 
hab. 

BELLE-FONT  AI  NE ,  viUage  de  France , 
dép.  des  Vosges,  arrond.  et  à  a  1.  i/a  O.  de 
Remiremont ,  cant.  de  Plombières.  On  y 
fabrique  de  la  coutellerie,  et  il  y  a  une  forge. 
a,38i  hab. 

BELLE-FONTAINE  ,  mine  de  fer  et  for- 
ges de  Suisse,  cant.  de  Berne,  baill.  et  a 

1  I.  i/a  S.  S.  E.  de  Porentrui ,  sur  la  rive 
droite  du  Doubs.  Il  y  a  a  affincries  et  a  mar- 
tinets. Elle  produit  7,000  quintaux  de  fer 
par  an. 

BELLEFONTE,  bourg  des  Etats-Unis , 
état  de  Pensylvanie,  chef- lieu  du  comté  de 
Centre,  à  a5  1.  N.  O.  d'Harrismjrg  ,  sur  la 
Spring-Creek,  qui  y  porte  bateau.  Il  a  1  ban- 
que et  1  école.  433  hab. 

BELLEGARDE,  ville  de  France,  dép. 
de  la  Creuse,  arrond.  et  à  a  1.  1/4  E.  N.  E. 
d'Aubusson;  chef-lieu  de  cant. ,  à  8  1.  3/4 
S.  E.  de  Guéret.  On  y  fait  commerce  de  toi 
les,  de  cuirs  et  de  chevaux  qui  s'envoient 
à  Pari*.  11  y  a  de»  foires  le  3  février,  le  3 
avril ,  le  3  mai  et  le  18  septembre,  et  des 
marchés  les  deuxièmes  jeudis  des  autres 
mois ,  où  il  se  vend  des  bestiaux  et  des  grains 
en  aussi  grande  quantité  que  les  jours  de 
foires.  i,oa4  bab.  Elle  était  jadis  le  chef- 
lieu  de  ce  qu'on  appelait  le  Franc- Aleu, 
et  était  fortifiée. 

BELLEGARDE,  village  de  France,  dép. 
du  Loiret,  arrond.  et  à  4  !•  3/4  <  de  Mon- 
targis  ;  chef-lieu  de  cant.  700  hab. 

BELLEGARDE,  village  de  France  ,  dep. 
de  la  Loire ,  arrond.  et  à  4  1.  1  f\  E.  N .  E.  de 
Montbrison,  cant.  de  Chazelles.  1,000  hab. 

BELLEGARDE,  fort  de  France,  dép. 
des  Pyrénées-Orientales,  arrond. ,  cant.  et  à 

2  1.  1/4  E.  S.  E.  de  Céret,  et  à  C  1.  S.  de 
Perpignan,  sur  une  montagne,  sur  la  fron- 
tière de  l'Espagne.  C'est  une  place  de  guerre 
de  ir»  classe,  importante  par  sa  position 
près  de  Figuères,  et  résidence  d'uu  officier 
d'artillerie  de  la  direction  de  Perpignan. 
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Ce  n'était,  dans  le  El»*  siècle,  qu'une  tour. 
Les  Espagnols  la  prirent  en  i6j4-  Les  Fran- 
çais, sous  les  ordres  du  maréchal  Schom- 
berg,  la  reprirent  l'année  suivante.  Louisxiv, 
après  la  paix  de  Nimègue,  en  1679,  en  fit 
une  place  régulière  ,  composée  de  cinq  bas- 
tions. Elle  fut  prise,  en  1793,  par  les  Espa- 
gnols, et  reprise  le  18  décembre  1 79 i  par 
l'armée  des  Pyrénées-Orientales,  comman- 
dée par  le  général  Dugommier.  Elle  ren- 
ferme une  belle  place  d'armes  et  600  hab. 

BELLE-1SLE,  ile  à  l'entrée  N.  du  dé- 
troit de  ce  nom ,  entre  le  pays  des  Eskimaux 
et  la  pointe  sept,  de  Terre-Neuve  ,  à  5  1.  du 
continent.  Elle  a  7  lieues  de  circuit.  A  la 
côte  N.  O. ,  il  y  a  un  port  pour  de  petits 
bàtimehs.  Lat.  N.  5i°  58'.  Long.  0. 55°  i5'. 

BELLE-1SLE-EÎV-MER,  île  de  France, 
dans  l'océan  Atlantique  ,  à  a  1.  5/4  S.  O.  de 
la  presqu'île  de  Quiberon ,  par  47°  »7'  »7* 
de  lat.  N. ,  et  5°  ao'  de  long.  O.  Elle  dépend 
du  dép.  du  Morbihan  et  de  l'arrond.  de 
Lorient.  Elle  forme  un  canton  ,dont  le  chef- 
lieu  et  l'endroit  principal  est  le  Palais.  Elle  a 
31.5/4  de  longueur  sur  a  dans  sa  plus  grande 
largeur.  Elle  est  presque  environnée  de  ro- 
chers escarpés,  et  défendue  par  une  bonne 
citadelle.  C'est  une  place  de  guerre  de 
5*  classe  et  la  résidence  d'uu  lieutenant- 
colonel  d'artillerie  de  la  direction  de  Man- 
te». Bclle-lsle  a  5  petits  ports  :  celui  de  Pa- 
lais est  le  principal.  Elle  fournit  des  pilotes 
expérimentés,  et  fait  le  cabotage  et  la  pèche 
de  la  sardine.  Le  sol  produit  de  très-beau 
froment.  On  y  élève  d'excellens  chevaux  de 
trait,  qui  se  vendent  aux  a  grandes  foires 
du  1"  mai  et  du  a t  septembre.  5, 600  hab. 

Cette  île  était,  dans  l'origine,  habitée 
par  des  forbans,  ce  qui  la  fit  appeler  tle 
des  Larrons.  Après  la  destruction  de  ces 
brigands,  elle  fut  habitée  par  des  pé- 
cheurs ,  et  devint  dans  le  ixe  siècle  la  pro- 
priété d'un  comte  de  Cornouailles,  qui  en 
fit  don  à  l'abbaye  de  lledon,  puis  à  celle  de 
Quimperlé.  Ces  moines  la  conservèrent  jus- 
qu'au xvi*  siècle,  et  la  cédèrent  à  Charles  ix, 
qui  en  confia  le  gouvernement  et  la  défense 
au  maréchal  de  Ketx;  ce  dernier  la  fit  dé- 
fricher et  cultiver;  elle  fut  érigée  en  mar- 
quisat. Son  fils  la  vendit  en  iti58  à  Fouquet , 
surintendant  des  finauces ,  qui  la  fit  fortifier. 
Cette  acquisition  coutribua  en  partie  à  la 
perte  de  Fouquet.  Son  petit-fils  en  fit  un 
échange  avantageux  avec  Louis  xv ,  dans  le 
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temps  de  la  régence.  Depuis  cette  époque  , 
elle  est  restée  à  la  couronne.  Les  Anglais 
s'en  emparèrent  en  1761;  ils  la  rendirent,  par 
le  traité  de  Versailles,  en  1765. 

BELLE -ISLE-E.VTERKE,  ville  de  Fran- 
ce, dép.  des  Cùtes-du-!Sord,  arrond.  et  à  4  L 
O.  de  Guingamp  ;  chef-lieu  de  cant.  800  hab. 

BELLENAVE,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Allier,  arrond.  et  à  5  1.  1/4  IV.  O.  de 
Cannât ,  cant.  d'Ebreuille.  On  y  a  décou- 
vert une  carrière  de  marbre.  1,900  hab. 

BELLENCOMBBE,  bourg  de  Fiance, 
dép.  de  la  Seine-Inférieure,  arrond.  et  à  6  1. 
S.  S.  E.  de  Dieppe;  chef-lieu  de  cant.,  sur 
l'Argens.  a5o  hab. 

BELLEINTRE,  village  des  États-Sardes, 
div.  de  Savoie  ,  prov.  de  Tarautaise,  mand. 
d'Aimé,  sur  la  rive  droite  de  l'Isère,  à  3  1. 
E.  N.  E.  de  Moùtiers. 

BELLENZ  ,  ville  de  Suisse,  f'oy.  Beixim- 

ZONE. 

BELLE  -  POINTE,  poste  militaire  des 
Etats-Unis,  terril.  d'Arkansas  ,  à  5o  pieds 
au-dessus  du  confiuent  du  Poteau  et  de  l'Ar- 
kansas,à  391.0.  N.O.  de  Little-Hock.  Lat. 
N.340  5o' 54'. Long.  O.  96°4i  '  1 5'.  11  est  corn 
posé  de  a  forts  en  bois.  A  1 1  1.  S.  O.  est  la 
montagne  de  Cavaniol ,  sur  le  sommet  de  la- 
quelle il  y  a  une  pyramide  de  pierres  brutes, 
amoncelées  jadis  par  les  indigènes. 

BELLESME,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Orne,  arrond.'  et  à  3  1.  3/4  S.  de  Morta- 
gne;  chef-lieu  de  cant.,  sur  une  hauteur 
qui  domine  tous  les  environs,  eî  près  de  la 
forêt  qui  porte  le  même  nom  ,  à  8  1.  E.  S.  E. 
d'Alençon.  Des  puits,  en  général  très-bons, 
suppléent  au  défaut  d'eau  courante.  Les 
rues  sont  bien  pavées  et  propres.  On  y  re- 
marque une  promenade  dans  une  position 
bien  aérée.  Elle  a  des  fabriques  de  toiles 
de  cretonne,  et  d'autres  toiles  légères,  sia- 
moises et  nankinettes.  On  y  fait  le  com- 
merce de  bois  et  de  chevaux.  11  s'y  tient 
2  foires  de  a  jours  le  4*  jeudi  de  carême  et 
le  28  octobre.  3,ooo  hab.  On  a  découvert 
dans  la  forêt  des  antiquités  qui  prouvent 
qu'il  y  avait  un  temple  dédié  à  V  énus,  et  un 
autre  aux  dieux  infernaux.  Il  y  a  aussi  dans 
cette  forêt  quelques  sources  d'eaux  miné- 
rales peu  fréquentées.  Sous  Louis  ix ,  Bel- 
lesme  était  la  capitale  du  Perche  et  une 
des  plus  fortes  places  de  l'Europe  :  ce  prince 
la  prit  en  iaa8. 

BELLEV  AUX,  village  des  États  Sardes  , 
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div.  de  Savoie,  prov.  de  Savoie  propre, 
m  and.  et  à  a  I.  S.  E.  du  Chatelard  ,  et  à  5  1. 
1/3  N.  E.  de  Chambéry.  Il  y  avait  une  aj>- 
bayi'.  Il  va  sur  le  Chéran  1  martinet  et  d'au- 
tres usines. 

BELLE  V \I  X ,  village  des  États-Sardes, 
dit.  de  Savoir  ,  prov.  duChablais  ,  mand.  et 
a  5  1.  i/aS.  S.  E.  de  Thonon ,  sur  la  rive  gau- 
chc  du  Bellcron  ,  dans  une  vallée  à  laquelle 
ce  torrent  donne  «on  nom.  Il  s'y  tient  1  foire 
le  9  ortohre.  1 ,080  hab. 

BELLE  V  ES  V  RE,  bourg  de  France,  dép. 
de  Saône-et-Loire ,  arrond.  et  à  5  1.  5/4  N. 
N.  E.  de  Loubans  ,  car.t.  de  Pierre.  Soohab. 

BELLEVIEW,  coinm.  des  États  Unis, 
dans  le  terril,  de  Missouri,  comté  de  Wa- 
shington, dans  une  contrée  Fertile,  a  4  L  i/a 
d'Herculanum.  Elle  est  habitée  par  environ 
60  familles. 

BELLE  VILLE,  comm.  des  États  Unis, 
état  d'I  llinois ,  comté  de  Saint-Clair,  à  5  I. 
E.  de  CahoLia. 

BELLE  VILLE  ,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  V  irginie  ,  eomté  de  Wood  ,  sur 
l'Ohio ,  à  a  L  au-dessous  du  confluent  de 
l'Hockhocking. 

BhLLEVILLE,  village  de  France,  dép. 
de  la  Seine,  arrond.  de  Saint-Denis,  cant. 
de  Pantin  ,  sur  une  hauteur  au  N.  E.  et  tou- 
chant aux  murs  de  Paris.  C'est  sur  ce  point 
que  le  3o  mars  181 4  les  armées  alliées  fu- 
rent arrêtées  par  une  vigoureuse  résistance. 
2,900  hab. 

BELLEVILLE-SUR-SAÔNE,  ville  de 
France  ,  dép.  du  Rhône ,  arrond.  et  à  3  1.  N. 
V  E.  de  V  illefrancbe  ;  chef-lieu  de  cant., 
a  8  I.  3/i  IN.  V  O.  de  Lyon.  11  y  a  1  manu- 
facture  d'étoiles  de  eoton  brochées  et  1  de 
moutselinr*.  On  y  fabrique  aussi  des  toiles 
de  différentes  qualités.  2,000  hab. 

BELLEV LE-LES  -BAl>S.  f'oy.  Boua- 
sos-Lahcv. 

BELLE  Y,  ville  de  France,  dép.  de  l'Ain, 
cheT-neu  d'arrond.  et  de  cant.,  a  1  1.  i/a 
du  Rhône,  entre  deux  coteaux,  à  14  I.  S.  E. 
de  Bourg,  et  à  i5  1.  E.  de  Lyon.  Lat.  IV. 
45*45'  ao'.  Long.  E.  3°  ai'  4'.  Siège  d'un 
éréché  érigé  dans  le  V  siècle ,  suffragant  de 
Besançon,  et  dont  le  diocèse  comprend  le 
département  de  l'Ain  ;  d'un  tribunal  de 
in  instance,  et  résidence  d'un  directeur 
des  douanes.  Il  y  a  1  collège  communal, 
i  bibliothèque  de  5,ooo  volumes,  i  musée 
d'antiquités  et  i  société  d'agriculture.  L'on 
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y  remarque  l'église  principale,  et  le  palais 
épiscopal  bâti  en  pierre  de  taille.  Il  s'y 
tient  une  foire  de  5  jours  le  9  novembre , 
pour  bestiaux  et  pour  diverses  marchan- 
dises. 4,ooo  hab.  Belley  était  une  ville  forte 
du  temps  des  Romains.  Alaric  la  brfila 
en  390.  Wibertus,  son  neveu,  la  rebâtit 
en  4|3«  On  doit  a  ce  prince  la  forteresse  de 
Pierre-Châtel ,  située  à  1  1.  de  Belley ,  qui 
servait  encore  de  prison  d'état  il  y  a  peu  de 
temps.  Dans  le  v*  siècle,  Belley  devint  ville 
épiscopnle ,  et  sa  cathédrale  fut  construite 
sur  les  ruines  d'un  temple  de  Vesta.  En  385, 
elle  fut  de  nouveau  incendiée  et  détruite 
par  Attila.  Elle  doit  sa  reconstruetion  a 
Amédee  vin,  duc  de  Savoie,  qui  l'entoura 
de  murailles.  Charles  Emmanuel  la  céda  à 
la  France  en  1601. 

L'arrondissement  de  Belley  renferme  11a 
communes  ,  74,270  hab.  ,  et  9  cantons  : 
Amberieux  ,  Belley  ,  Champagne ,  Haute- 
Ville,  Lagnieu  ,  l'Huis,  Saint-Rambert- 
de-Joux,  Se  y  s  sel ,  V  irieux  le  Grand.  Parmi 
les  curiosités  naturelles  de  cet  arrondisse- 
ment ,  on  remarque  les  grottes  de  Chaley , 
le  lac  d'Atnbleon,  les  cascades  d'Oches, 
de  la  ïourrière  et  de  Glaudien ,  les  eaux 
minérales  de  la  côte  de  Chatillon  et  la  fon- 
taine intermittente  de  Peyrau.  Depuis  le 
commencement  du  xix*  siècle  on  y  a  res- 
senti plusieurs  tremblemcns  de  terre. 

BELL1AH  ,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  anc.  prov.  et  a  18  I.  E.  N.  E.  de 
Babar,  à  3  1.  i/a  N.  O.  de  Mongbïr. 

BELLIE  ou  BELLY,  village  et  paroisse 
d'Écosse ,  presbytère  de  Strathbogie ,  comté 
et  à  7  I.  î/a  O.  de  Banff.  Il  y  a  sur  le  Spey 
un  pont  magnifique.  a,a35  hab. 

BELLIGAM,  village  sur  la  côte  mérid.  de 
Ceylan,etsur  une  petite  baie,  à  31.  i/|0.  de 
Matoura.  11  va  auprès  une  pagode  célèbre. 

BELL1NGHAM,  bourg  d'Angleterre, 
comté  de  Northumberland,  vrard  de  Tin- 
dale ,  à  5  1.  N.  d'Hexham ,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Tyne.  4o4  hab.  Une  foire  par  an , 
et  a  marchés  par  semaine. 

BELLL\GHAM,comm.  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets ,  comté  de  .Norfolk,  à 
9  1.  S.  O.  de  Boston.  i,o34  hab. 

BELLIIS'GHAM'S-BAY,  baie  du  Grand- 
Océan,  sur  la  côte  N.  O.  de  l'Amérique, 
dans  le  golfe  de  la  Nouvelle-Géorgie,  par 
48"  4o'  de  lat.  N.,  et  ia4°  37'  de  long.  O. 
Le  mouillage  y  est  bon. 


)igitized  by  Google 


56  BELL 

BELL1NCW0LDE  ,  village  des  Pays- 
Bas  ,  prov.  de  Groninguc,  .u  rond,  et  à  o  1. 
i/4  E.  de  Winschoten.  Tout  près  et  au  N. 
O.  est  Oude-Sehans,  fort  sur  la  frontière, 
i  ,4oo  hab. 

BELLINZONE,  Bctlinzona,  en  alle- 
mand Bclbnz,  ville  de  Suisse,  l'un  des  chefs- 
lieux  du  cant.  du  Tessin  ;  chef-lieu  de  distr. 
et  de  cercle,  à  5  I.  !N.  de  Lugano,  20  l.  S.  O. 
de  Coire,  et  a  3a  l.  S.  E.  -de  Berne.  Elle 
est  à  126  pieds  au-dessus  du  lac  Majeur, 
et  à  696  pieds  au-dessus  de  la  mer,  par  46° 
1 1  '  ao'  de  lat.  N.  et  6"  56'  7'  de  long.  E.  Bel 
linzonc  est  bâtie  sur  deux  rochers  séparés 
par  le  Tessin  et  par  la  route  du  S'.-Got- 
hard  à  Milan.  A  l'E.  ,  on  a  construit  deux 
châteaux-forts  l'un  au-dessus  de  l'autre,  et 
un  tioi«»ième  à  l'O.  Des  murs  descendent  de 
ces  trois  châteaux  aux  bords  du  Tessin  ;  de 
sorte  que  les  trois  portes  de  la  ville  ferment 
les  communications  de  la  Suisse  avec  l'Ita- 
lie du  côté  du  Saint  -Gothard.  Les  5  châ- 
teaux ont  été  bâtis  dans  le  x\*  siècle  par 
les  ducs  de  Milan.  On  voit  près  de  Bellin- 
zone  ,  du  côté,  de  Molignasco,  une  digue 
construite  par  les  Français  sous  le  règne  de 
François  1",  qui  sert  à  prévenir  les  inon- 
dations du  Tessin ,  du  la  Mo&a  et  du  Ca- 
lanchetto.  Bellinzone  est  bien  bâtie  ;  elle 
a  1  église  collégiale  décorée  de  beaux  ta- 
bleaux ,  et  1  grand  séminaire.  Elle  fait  un 
commerce  assez  considérable  «l'arqua  di 
cedro,  boisson  rafraîchissante  faite  de  sirop 
de  fleur  d'orange  et  d  ecorce  d'orange.  Elle 
sert  d'entrepôt  aux  marchandises  qui  vont 
en  Italie  ou  qui  en  viennent  par  le  Saint- 
Gothard  ,  le  Lukmanier  et  le  Beroardino.  Il 
s'y  tient  1  foire  en  automne  pour  les  bes- 
tiaux et  les  chevaux.  1,600  hab.  On  y  parle 
italien. 

Les  Bomains  appelaient  la  vaHée  de  Bel- 
lin  zone  Camfi  Cariini.  Les  Allemands , 
voulant  pénétrer  en  Italie  par  Bellinzone , 
y  furent  battus  par  Majoranus.  En  58o,  il  y 
avait  déjà  sur  l'emplacement  de  Bellinzone 
le  château  de  Bilisio.  En  1  242 ,  cette  ville  fut 
conquise  par  Otton  Visconti,  prince  mila- 
nais; elle  fut  rendue  en  i335  à  la  famille 
Busca  de  Côme ,  qui  y  avait  des  droits.  Dans 
le  xv*  siècle,  elle  fut  cédée  au  duc  Philippe- 
Marie  Visconti,  après  la  fameuse  bataille 
de  Bellinzone,  fatale  aux  confédérés  suisses. 
En  1459,  les  habitans  d'Ury  parvinrent  à 
s'emparer  de  Bellinzone,  et  la  gardèrent 
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pendant  quinze  ans  pour  gage  de  la  paix 
qu'ils  venaient  de  conclure.  En  1 4 ■»  cette 
viHe  se  soumit  librement  aux  cantons  d'Ury, 
de  Schwytz  et  d'Unterwald.  Elle  passa  en- 
suite alternativement  entre  les  mains  des 
Suisses  et  des  Français.  Après  la  bataille 
que  les  confédérés  livrèrent  aux  Français  à 
Marignan,  en  i5i5,  les  3  cantons  en  de- 
meurèrent paisibles  possesseurs,  et,  jus- 
qu'à la  révolution  de  '"98,  elle  a  été  la  ré- 
sidence d'un  bailli  que  ces  cantons  y  en- 
voyaient tour  à  tour. 

Le  district  de  Bellinzone  a  environ  61.  c, 
et  renferme  5  cercles  et  7,970  hab.  Les  mon- 
tagnes sont  composées  de  gneiss,  et  couver- 
tes de  châtaigniers.  C'est  à  ce  district  que 
commencent  le  climat  et  la  culture  de  l'Ita- 
lie. On  y  voit  des  orangers  et  des  citronniers. 
On  y  fait  deux  récoltes  de  maïs  par  an. 

BELL-ISLAND  ,  île  située  dans  un  des 
bras  de  mer  sur  la  côte  O.  de  l'Amérique 
sept.  Elle  a  a  1.  de  longueur  dans  la  direc- 
tion du  N.  E.  au  S.  E.  Lat.  N.  55"  54'. 
Long.  E.  2?8°  4o'. 

BELL-ISL AND-R1  VER ,  rivière  du  Nou- 
veau-Brunswick  ,  qui  se  joint  à  la  rivière 
Saint-Jean.  Lat.  Il,  45°38'.  Long.  0. 68°  20'. 

BELLOCH,bourgd'Espagne.  /^.Bb.^l 

LOCH. 

BELLOG1N,  bonrg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  6  1.  i/3  O.  S.  O.  de  Vitoria  (  Alava),  sur 
la  rive  gauche  de  l'Omecillo. 

BFLLOMBB  A,  village  du  roy.  Lombard 
Vénitien  ,  prov.  de  la  Polésine,  distr.  et  à 
1 1.  1/4  S.  S.  O.d'Adria  ,età4  1.  1/2  E.  S.  E. 
de  Bovigo.  On  y  élève  beaucoup  de  vers  à 
soie.  1  ,$4j)  hab. 

BELLÔMCONDA  ,  ville  et  fort  de  l'Ilin 
doustan  anglais,  anc.  prov.  des Scrkars sept., 
à  3o  1.  O.  !S.  O.  de  Masulipatam ,  et  à  4o  1. 
S.  E.  d'Hayder-abad.  Lat.  N.  16°  3i'. 
Long.  E.  77"  45'.  On  fait  du  salpêtre  dans 
les  villages  voisins. 

BELLONA,  lie  du  Grand  Océan  équi- 
noxial,  archipel  des  îles  Salomon,  par  uwa' 
de  lat.  S. ,  et  157'  10'  de  long.  E. 

BELLOUB  ,  petite  ville  de  l'Hindoustan, 
État  du  radjah  de  Maïssour,  anc.  prov.  de 
ce  nom ,  située  â  quelque  distance  de  la  rive 
droite  du  Lagachy,  à  26  1.  !N.  O.  de  Serin- 
gapatam  ,  et  à  une  égale  distance  E.  de 
Mangalore.  Lat.  N.  12°  58'  58'.  Long.  E. 

-4°  *4'  49'- 

BELLPU1G,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
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à  4  1.  1/2  y  de  Le  rida  (Catalogne),  et  a 
1 5  |.  M.  N  .  E.  de  Taragune.  Il  est  mal  bâti. 
Le  couvent  de  franciscains  a  des  cloîtres  en 
marbre  blanc  dans  le  style  gothique  ,  et  l'é- 
glise renferme  le  tombeau  de  son  fondateur, 
don  Raimond  de  Cardona.  1,300  hab. 

fiELL  -  ROCK  ,  rocher  dangereux  de  la 
mer  du  IN'ord  ,  près  de  la  côte  orient,  de  l'E- 
cosse, vis-à-vis  de  l'embouchure  du  Tay,  à 
environ  4  E  S.  E.  d'Abcrbrothick.  Lat.  N. 
56"  25' .  Long.  O.  4°  4;'.  Dans  les  marées 
mortes  ,  ce  rocher  est  à  peine  découvert,  lia 
71  toiws  de  long  sur  38  de  large.  Des  pho- 
ques le  fréquentent.  La  mer  qui  l'envi- 
ronne est  très  •  poissonneuse.  On  vient  de 
construire  sur  ce  rocher  un  phare  de  1 5  pieds 
uir  une  tour  de  100  pieds  de  hauteur.  On  y 
a  adapté,  pour  les  temps  brumeux,  deux 
grosse»  cloches,  qui  sonnent  lentement  nuit 
et  jour  au  moyen  d'un  mécanisme  qui  fait 
en  même  temps  tourner  le  réflecteur  de  la 
lumière. 

BEL  LU  NE,  Bciiuno,  prov.  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien ,  qui  prend  son  nom  de  son 
chef-lieu  ;  bornée  au  11.  et  à  l'O.  par  le  Ty- 
rol  ;  à  TE.,  par  la  prov.  d'Udinc;  au  S. 
E.,  par  celle  de  Trévise  ;  et  au  S.  O. ,  par 
celle  de  Yicencc.  Sa  longueur  est  de  ai  1. , 
.*a  largeur  de  7  I. ,  et  sa  superficie  d'envi- 
ron 260  1.  c.  Le  climat  est  doux ,  pur  et  sa- 
lubre.  Cette  province,  comprise  entre  la 
chaîne  des  Alpes  et  deux  ramifications  prin- 
cipales de  ces  montagnes,  est  renfermée  dans 
la  partie  supérieure  du  bassin  de  la  Piave.  A 
l'exception  de  cette  rivière,  ou  ne  trouve  que 
quelques  torrens  et  de  petits  lacs  ,  entre  au- 
tres celui  d' Allègue,  qui  doit  son  existence  a 
l'affaissement  d'une  montagne.  Les  vallées 
♦  lies  collines  produisent  desgiaios,  du  lin, 
duviu  et  des  fruits.  De  belles  prairies  favori- 
sent l'entretien  du  bétail.  Les  forets  sont 
considérables.  On  cite  celles  de  Conseglio 
et  de  Cajado,  qui  fournissent  des  mâts  et 
d'excellens  bois  de  construction.  Les  mon- 
tagnes renferment  de  belles  carrières  de 
marbre ,  du  fer,  du  plomb  ,  du  cuivre  et  du 
Titriol.  On  trouve  aussi  des  dépôts  d'argile 
a  poterie.  Le  bois  est  assujetti  en  trains,  et 
lancé  ainsi  sur  la  Piave  jusqu'aux  lagunes  de 
Venise.  On  n'élève  des  vers  à  soie  que  dans 
les  environs  de  Feltre. 

La  province  vénitienne  de  Bellunc  com- 
prend 8  districts,  66  communes  et  n4>77a 
Irab.  Les  district*  ^ont  ;  Agordo,  Auron/o  , 
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Bellunc ,  Feltre ,  Fonzaso,  Longaronc ,  Mel , 
Pitre  di  Cadorc. 

BELLLÏNE,  Bull-non,  Bciluno,  ville  du 
roy.  Lombard-Vénitien,  chef-lieu  de  prov. 
ctdedistr.,  sur  la  rive  droite  et  dans  la  vallée 
de  la  Piave,  au  confluent  de  l'Ardo,  a  1 1  ). 
3/4  N.de  Trévise,  17 1.  N.  de  Venise,  et  551. 
E.N.E.de  Milan.  Lat.  N.  au"  7' 46'.  Long.  E. 
y°  53'  36'.  Cette  ville  est  bien  bâtie  ;  c'est 
une  place  de  guerre  entourée  d'une  vieille 
muraille.  Elle  possède  plusieurs  églises, 
couvens,  hôpitaux,  et  une  grande  biblio- 
thèque fondée  par  le  prélat  Lollini.  Elle  fait 
commerce  de  bois  avec  V  enise.  11  y  a  des 
fabriques  de  soie,  de  cire,  de  cuir,  de  cha- 
peaux et  de  poterie.  Koires  de  3  jours,  les 
3  février  et  a5  avril ,  le  1"  dimanche  après 
le  1 3  juin, et  le  1"  dimanche  après  le  1 1  no- 
vembre. Marché  les  «.amedis.  I  n  aqueduc 
porte  à  cette  ville  l'eau  d'une  source  éloignée 
d'i/a  I.  7,655  hab.  L'évèché  de  Bellune  est 
réuni  à  celui  de  Feltre.  L'évèque  portait  au- 
trefois le  titre  de  comte  de  Bellune.  De  la 
domination  de  la  maison  délia  Scala  ,  elle 
passa  sous  cellede  Venise,  en  i4?»>,  par  MM 
soumission  volontaire. 

Le  district  de  Bellunc  se  divise  en  66  com- 
munes. 

BELLIS  ou  BELUSSA  ,  bourg  de  Hon- 
grie ,  comitat  et  à  6  1.  1/}  N.  E.  de  Trent- 
schin,  près  de  la  rive  gauche  de  la  Vaag, 
à  1  I.  5/4  S.  de  Pucho.  11  y  a  1  château  , 
1  église  catholique  ,  et  des  fabriques  de 
poterie  de  terre.  11  s'y  tient  5  foires  par  an. 
H  y  a  dans  les  enviions  des  bains  d'eaux 
thermales  sulfureuses. 

BELLYER  ,  bourg  d'Espagne,  prov.  de 
Barcelone  (Catalogne),  sur  la  rive  gauche 
de  la  Segre,  à  3  1.  a/3  O.  S.  O.  de  Puycerda, 
et  à  5  1.  E.  N.  E.  d'Urgel. 

BELLY,  village  d'Ecosse.  Foy.  Bkllib. 

BELLYE,  village  de  Hongrie , comitat  de 
Baranya ,  marche  de  Baranyavar,  à  1  I.  5/4 
S.  E.  de  Darda ,  et  à  1 1.  N .  E.  d'Esiek ,  près 
de  la  Moraviua.  11  y  a  a  église»,  l'une  ca- 
tholique et  l'autre  reformée.  a,5oa  hab. 

BELMEZ,  bourg  et  château  d'Espagne, 
prov.  et  à  7  1.  S.  E.  de  Jacn. 

BLLM1MB HE,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  61.  S.  O.  de  Burgo* ,  près  de  la  rive 
gauche  de  l'Arlanion. 

BELMONT  ,  comté  des  États-Unis  ,  état 
de  l'Ohio,  borné  à  l'É.  par  POhio.  ao,3a9 
hab.  Le  chef-lieu  est  Saint  Clairsville. 
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BELMONT,  commune  des  États-Unis, 
état  de  Maine,  comte  de  Hancock,  a  7  1. 
O.  de  Castine.  ~4 4  bab. 

BELMONT,  ville  de  France,  dép.  de 
P A veyron,  arrond.  et  a  4  L  >/4  S.  S.  O.  de 
Saintc-Aflrique  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la 
Rancr, à  i3 1.3/4  S.S.E.  de  Roder.  i,5oo  liab. 

BEL  M  OINT,  village  de  Fratice,dép.  de  la 
Loire ,  arrond.  et  à  5  I.  3/4  Vf.  E.  de  Roanne  ; 
chef-lieu  de  cant.  2,000  hab. 

BELMONT,  village  de  Suisse,  cant.  de 
Vaud,  distr.  et  a  1  I.  S.  O.  d'Yvcrdun  ;  chef- 
lieu  de  cercle.  On  y  voit  les  ruines  d'un 
vieux  château. 

BELMONTE  ,  rivière  du  Brésil  ,  ainsi 
nommer  depuis  qu'on  a  fondé  à  son  embou- 
chure la  ville  de  même  nom.  Elle  se  forme 
dans  la  comarca  de  Cerro  Frio ,  prov.  de 
Minas  Geracs,  par  la  jonction  du  Jiquiti- 
nhonha  et  de  l'Arassuahy,  coule  à  PE. ,  en 
formai!  t  la  limite  entre  la  prov.  de  Bahia  et 
celle  de  Porto  Seguro.  Elle  se  rétrécit  pour 
traverserla  cordillère  dos  Aymores,  et  se  pré- 
cipite dans  un  bas-fond  de  plus  de  20  bras- 
ses de  profondeur.  Cette  chute  cause  une 
évaporation  continuelle,  et  le  fracas  s'en 
fait  entendre  quelquefois  à  4  I.  de  distance. 
Cette  rivière  coule  ensuite  pendant  4  I.  en- 
tre des  montagnes  ;  puis,  tournant  au  If,  E., 
elle  se  rend  à  la  mer  par  une  infinité  de  dé- 
tours, après  un  cours  d'environ  5o  1.  Le 
Piauhy,  qu'elle  reçoit  au-dessus  de  sa  chute, 
est  le  plus  considérable  de  tous  ses  aflluens. 

BELMONTE,  petite  ville  du  Brésil,  prov. 
et  a  18  L  Vf,  de  Porto  Seguro,  sur  le  bord 
de  l'Atlantique,  à  l'embouchure  du  Rio  de 
Belmonte.  Elle  consiste  en  trois  rues  bien 
alignées.  Il  lui  manque  un  bon  port. 

BELMONTE,  petite  ville  u  Espagne  , 
prov.  et  a  16  1.  3/4  S.  O.  de  Cuenca,et  4  6  1. 
N.  O.  de  San  Clémente.  Il  y  a  un  château 
qu'on  pourrait  mettre  aisément  en  état  de 
défense.  Les  environs  sont  très-fertiles. 

BELMONTE,  bourg  d'Espagne,  prov. et 
à  7  1.  1/2  N.  K.  O.  de  Valladolid  (Palencia), 
et  à  4  Li/  i  N.  E.  de  Rioseco,  sur  la  rive  droite 
du  Sequillo. 

BELMONTE,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  i5  I.  S.  E.  de  Saragosse  (Aragon),  et 
a  2  1.  3/4  S.  S.  E.  d'Alcaûiz,  sur  le  Mezquin. 

BELMONTE,  bourgdesÉt  atsde  l'Eglise, 
délégation  et  à  3  1. 1/2  S.  O.  de  Fermo,  entre 
la  Tenna  et  la  Leta.  11  s'y  tient  1  foire  le 
28  octobre. 
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BELMONTE,  bourg  du  Portugal,  prov. 
de  Beira,  comarca  et  a  1 1  I.  N.  N.  E.  de 
Castello-Branco ,  et  a  4  L  1/2  S.  de  Guarda. 
11  y  a  2  églises  paroissiales.  1,1 44  bab. 

BELMONTE,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  delà  Calabre  Citérieure,  distr.  et  à 
5  1.  1/4  S.  de  Paola,  cant.  d'Amantea,  sur 
une  montagne ,  non  loin  de  la  Méditerra- 
née. U  y  a  1  château -fort  et  4  églises. 
On  y  élève  des  vers  à  soie.  3, 042  hab. 
•  BELMONTE,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  dcSannio,  distr.  et  à  7  I.  1/4  N.  B. 
d'isernia  ,  cant.  et  à  5/i  de  1.  E.  N.  E.  d'A- 
gnone,  sur  un  rocher.  Il  y  a  3  églises  et 

I  hôpital.  Son  territoire  produit  des  vins  re- 
nommés. 1,100  hab. 

BELMONTE  DETAJO,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  o  I.  1/2  S.  E.  de  Madrid. 

BELOÉ  MORÉ  ,  nom  russe  de  la  mer 
Blanche. 

BELOGLASOVA,  village  de  la  Russie, 
en  Asie.  Voy.  Tchabib*. 

BELOGORIE,  bourg  de  Russie ,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Voronéje  ,  distr.  d'Ostro- 
gojk,  sur  la  rive  droite  du  Don  ,  a  2  1.  N.  O. 
de  Pavlovsk. 

BÉLOCORODKA,  bourg  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  de  Volhinie  ,  distr.  et  a  5  1. 
S.  S.O.  dcZaslav,ctà  16  I.  E.  S.  E.  deKre- 
menets.  207  maisons. 

BÉLOGORODK  A  ,  bourg  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.,  distr.  et  à  4  L  1/2  O.  de 
Kiev,  sur  la  rive  droite  de  PIrpen.  Ce  bourg 
était  autrefois  une  ville  considérable  con- 
nue sous  le  non»  de  Belgorod ,  et  fondée  en 
90,0  par  Vladimir  i«r,  qui  en  aimait  le  séjour. 

BELOY,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  5o  1.  N.  N.  E.  de  Smolensk  ;  cheJ- 
lieu  de  distr.  ,sur  la  rive  droite  de  l'Obcha. 

II  y  a  4  églises.  Commerce  considérable , 
principalement  en  blé,  avec  Riga,  parla 
Duna.  2,274  hab. 

Le  district  de  Béloï  est  le  plus  septentrio- 
nal et  le  plus  grand  du  gouvernement  de 
Smolensk. 

BÉLOÏ ,  He  de  la  mer  Glaciale,  sur  la 
côte  de  Russie ,  en  Asie,  au  N.  de  la  grande 
presqu'île  qui  sépare  le  golfe  de  l'Obi  de  la 
merde  Kara,  entre  72°45'et  73° de  lat.  N., 
et  entre  64°  35'  et  670  a5'  de  long.  E. 

BELOÏ-IAR,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  ,  distr.  et  à  in  1.  1/2  S.  E.  de 
Simbirsk,  sur  la  rive  gauche  du  Volga ,  vis- 
a-vis de  Singhilcï. 
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BÉLOÏ-KAMEN  ,  fort  de  Russie  ,  en 
Asie  ,  gouv.  de  Tomsk,  distr.  de  Biisk  ,  sur 
la  rive  droite  de  l'Irtyche,  a  îa  1.  O.  de  Sé- 
mipalatnoï. 

BELOK  ALITVEN8KAI A  ,  bourg  de 
Russie,  en  Europe,  pays  des  Cosaques  du 
Don,  distr.  du  Donetz,  sur  la  rive  gauche 
du  Sévernoï  Donetz,  a  ai  1.  N.  N.  E.  de 
\ovo-Teherkask. 

BELOLOt TSKAI A  ,  bourg  de  Russie, 
en  Europe  ,  gouv.  de  Voronéje,  distr.  et  a 
ml.  1/1N,  de  Staro-Belsk. 

BÉLO  OZERO  ou  LAC  BLANC,  lac  de 
Russie  ,  en  Europe  ,  gouv.  de  Novgorod  , 
entre  les  distr.  de  Kirilov  et  de  Belozersk. 
Il  a  plus  de  28  L  de  circonlërenre.  26  pe- 
tite» rivières  viennent  s'y  perdre  ;  une  seule 
en  sort ,  c'est  la  Cheksna.  Il  est  fort  poisson- 
neux et  assez  profond.  Ses  sources  sont  clai- 
res, et  son  lit  c*t  d'une  argile  blanche  ,  qui , 
communiquant  sa  couleur  aux  eaux  pen- 
dant les  tempêtes  ,  lui  a  sans  doute  fait  don- 
ner le  nom  de  lac  Blanc.  Sur  ses  bords, au 
S. ,  on  remarque  la  ville  de  Bélozersk. 

BÉLOPOLIÉ,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  a  09  I.  N.  O.  de  Kharkov ,  distr.  et 
à  9  I.  1/2  N.  O.  de  Soumy  ,  sur  le  Vir.  Elle 
est  entourée  de  fossés  et  de  remparts,  et 
renferme  8  églises.  On  y  distille  de  l'eau- 
de-vie.  II  s'y  tient  des  foires.  y,o5o  hab. 

BÉLOPOLIÉ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  29  1.  S.  O.  de  Kiev,  distr. 
et  à  5  I.  1/2  E.  N.  E.  de  Makhnovka. 

BELOPOULO,  petite  lie  de  l'archipel 
Grec,  dans  le  gouv.  du  capitan  pacha  et  le 
sandjak  de  Naxie.  Lat.  N.  56*  5;'.  Long.  E. 
»•/. 

BELORADO  ,  petite  ville  d'Espagne  , 
prov.  et  à  8  1.  1/2  E.  de  Burgos,  sur  la  rive 
droite  du  Tiron. 

BÉLORETSK ,  village  de  Russie ,  en  Eu- 
rope, gouv.  d'Orenboutg,  distr.  de  Verkh- 
Ouralsk  ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Belaïa,  à 
07  I.  E.  d'Oufa.  Il  y  a  des  forges  considé- 
rables. 

BELOTHI ,  anc.  fort  de  Russie,  en  Asie, 
dans  la  Géorgie  sept.,  sur  la  frontière  de  l'Os- 
sétie,  à  4  I.  1/2  N.  E.  de  Krzkbinvali,  et  à 
9I.  N.  de  Gori,  par  \in  i5'  de  lat.  ff.  ,  et 
4>°  22'  de  long.  E.,  sur  une  hauteur,  entre 
d^ux  petites  rivières  qui  se  jettent  dans  la 
Patara  Liakhvi ,  à  droite.  Ses  habitans  sont 
de*  Géorgiens,  mêlés  d'Arméniens  et  d'Os- 
sétes. 
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BÉLOTZERKOVK  A ,  bourg  de  Russie, 
en  Europe,  gouv.  et  à  la  1.  O.  de  Poltava, 
distr.  et  à  10  I.  i/i  E.  S.  E.  de  khorol,  sur 
la  rive  gauche  du  P>ioul. 

BELOUNG  DZING  DANGou  GH1NG- 
DANG  ,  montagne  du  Tibet  ,  prov.  de 
Thsang,  par3i"4o'  de  lat.  N.  ,  et  85°  45' 
de  long.  E.  Le  Sakha  dzangbou  y  prend  sa 
source. 

BELOUR,  petite  ville  de  l'Hindoustan  an- 
glais ,  anc.  prov.  d' Agrah  ,  sur  la  rive  droite 
et  près  du  confluent  de  l'Esy  et  du  Gange, 
a  10  I.  E.  de  Belah,  et  à  19I.  O.  de  Laknau. 
Il  y  a  plusieurs  beaux  temples  hindous. 

BELOUR.  Foy.  Bolob  et  Tbsocsc  mwo. 

BELOUR  TAGH  ou  Montagne  du  Cris- 
tal de  Roche,  appelée  aussi  Beiout  tagh  , 
ou  montagne  nébuleuse.  C'est  le  nom  de 
cette  partie  de  la  haute  chaîne  neigeuse  des 
Thsoung  ling  ,  sur  laquelle  le  Djihoun  et  ses 
premier*  affluens  prennent  leur  source  en  se 
dirigeant  au  S.  E.  Le  Yerkim  daria  eoule 
de  son  flanc  N.  E.  Il  parait  que  le  véritable 
nom  de  cette  montagne  est  Bolor  tagh. 

BÉLOUTCHISTAN  ou  BÉLOUDJI- 
STAN  ,  pays  d'Asie,  situé  entre  25*  et  3o° 
10'  de  lat.  N.,et  entre  55°  i4'  et  670  20' 
de  long.  E.  ;  borné  au  N.  et  au  N.  E.  par 
l'Afghanistan  ;  à  l'E.,  par  le  Sindhy  ;  au 
S.  ,  par  l'océan  Indien  ;  et  a  I'O. ,  par  la 
Perse.  Sa  longueur  est  de  ijS  L,  sa  largeur 
de  i;5,  sa  surface  de  1,660  1.  c.  11  se  di- 
vise en  6  provinces  :  Saravan  au  N.  , 
Kotch-Gandava  au  N.  E.,  Djhalavan  à  l'E., 
Lotsa  au  S.  E.,  Mékran  au  S.  et  au  centre,  et 
Kohistan  au  N.  O.  La  majeure  partie  de  ce. 
pays  appartient  au  plateau  de  la  Perse  qui 
s'étend  a  l'E.  jusqu'aux  monts  Brahouiks. 
D'autres  chaînes  de  montagnes,  courant  de 
l'E.  a  l'O.  dans  une  direction  parallèle ,  vont 
se  joindre  aux  montagnes  du  Kerinan,  et  sont 
séparées  par  des  vallées  longitudinales.  La 
partie  orientale  du  plateau ,  coupée  par  d'ef- 
froyables défilés  ,  atteint  ,  près  de  Kélat, 
une  hauteur  absolue  de  1,400  toises.  Au  N. 
et  au  N.  O.  s'étend  le  désert  du  Béloutchi- 
stan.  Dans  l'intérieur,  on  remarque  celui  de 
Benpour,  entouré  de  rochers.  Sur  le  pla- 
teau, le  sol,  aride  et  maigre,  convient  mieux 
aux  troupeaux  qu'à  la  culture.  Les  bords  de 
la  mer  n'offrent  que  des  sables  stériles.  Dans 
le  Kohistan,  quelques  montagnes  sont  cou- 
vertes de  terre  végétale  ;  le  sol  des  vallée» 
est  communément  noir  et  argileuï  :  ailleur- 
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on  ne  rencontre  que  des  masses  de  rochers 
stériles.  Le  sol  du  kotch-Gandava  est  argi- 
leux et  très-fertile.  Les  côtes  sont  semées  de 
rochers  et  de  bancs  de  curail  :  on  y  trouve 
quelques  baies,  entre  autres  celle  de  Son- 
mina.  Le  Béloutchistan  n'a  pas  de  rivières 
considérables  ;  quelques  -  unes  se  perdent 
sous  les  sables  ;  presque  toutes  se  dessè- 
chent en  été.  Parmi  celles  qui  descendent 
des  montagnes  du  Mékran  et  se  jettent 
dans  la  mer,  on  cite  le  Pourally ,  le  Mu- 
klou  ,  le  Dastcd  .  le  Naghor ,  le  Suirou  et  le 
Dcast.  Les  saisons,  dans  le  Saravan  et  le 
Djhalavan  ,  sont  réglées  comme  en  Eu- 
rope. Dans  d'autres  provinces  ,  le  prin- 
temps et  l'été  commencent  plus  tôt  ;  dans 
toutes,  l'hiver  est  toujours  accompagné  du 
vent  de  N.  O.  ,  le  seul  périodique  de  ce 
pays.  Dans  le  Mékran  et  le  pays  de  Lotsa  , 
les  chaleurs  durent  de  mars  en  octobre  ,  et 
sont  interrompues  parles  moussons  du  S.  O., 
ver?  le  mois  d'août  ;  elles  sont  si  fortes, 
que  les  habitans  peuvent  à  peine  sortir  de 
chez  eux.  Dans  le  Kotch  Gandava ,  l'été  et 
même  l'hiver  sont  si  chauds,  que  les  habi- 
tons vont  chercher  dans  les  montagnes  une 
température  plus  douce.  Les  provinces  voi- 
sines de  la  mer  sont  malsaines.  Sur  le  pla- 
teau de  l'intérieur,  on  jouit,  au  contraire, 
d'un  air  pur  et  salubre.  Les  maux  d'yeux 
sont  les  seuls  endémiques.  Les  productions 
consistent  en  grains,  indigo,  sucre,  coton, 
dattes,  amandes,  et  melons  d'eau,  qui  «ont 
d'une  grosseur  extraordinaire.  Les  forêts 
sont  remplies  d'arbres  précieux.  Les  cha- 
meaux et  les  dromadaires  se  plaisent  dans 
les  sables  du  Béloutchistan.  On  trouve 
aussi  dans  ce  pays  des  buffles,  et  tous  les 
animaux  domestiques  de  l'Europe ,  ainsi  que 
des  lions,  des  léopards,  des  hyènes,  des 
loups  ,  des  chacals,  des  antilopes,  des  ca- 
méléons ,  des  singes,  peu  d'insectes  et  d'a- 
nimaux venimeux  ,  une  grande  diversité 
d'oiseaux,  des  abeilles  et  des  vers  à  soie.  H 
y  a  des  mines  d'or ,  d'argent,  de  plomb,  de 
fer,  de  cuivre  ,  d'étain,  d'antimoine,  de  sel 
gemme,  d'alun,  de  sel,  de  soufre,  et  des 
carrières  de  mar  bre.  La  pèche  est  fort  abon- 
dante sur  les  côtes  ;  elle  est  presque  nulle 
dans  les  rivières.  Le  commerce  d'exporta- 
tion consiste  en  riz,  coton ,  soie,  huile  ,  in- 
digo ,  sel  gemme ,  chevaux  ,  dattes ,  peaux  , 
laines ,  salpêtre  et  borax.  Des  châles  ,  des 
tapis  et  tles  pierre»  précieuses,  de  l'acier, 
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de  l'ivoire  ,  du  sucre  ,  des  épiceries ,  des 
toiles  de  coton  et  des  mousselines,  de  la 
porcelaine,  des  armes ,  des  soieries ,  de  l'eau 
de  rose  ,  du  tabac,  du  café,  etc. ,  viennent 
du  dehors  :  la  plupart  de  ces  marchandises 
passent  dans  les  pays  voisins. 

On  compte  dans  le  Béloutchistan  à  peu 
près  5,ooo,ooo  d'hab.  ,  la  plupart  noma- 
des, par  conséquent  ayant  peu  d'industrie. 
Ils  se  divisent  en  deux  peuples ,  les  Bélou- 
tchys  et  les  Brahouis  ,  qui  diffèrent  par  les 
ma?urs  et  le  langage.  La  langue  des  Bélou- 
tchysa  beaucoup  de  rapport  avec  le  persan  ; 
celle  des  Brahouis  dérive  de  l*hindoustany. 
Les  Béloutchys  sont  grands,  bien  faits,  ro- 
bustes ,  braves,  hospitaliers.  Ils  ont  l'esprit 
vif,  beaucoup  d'intelligence,  et  du  goût 
pour  la  poésie.  Leur»  trois  principales  tribun 
sont  :  1rs  .Nharroues,  les  Rinds  et  les  Mog- 
chii.  Les  premiers  se  sont  rendus  redou- 
tables par  leurs  brigandages  ;  les  Rinds  et 
les  Mogchis  sont  plus  civilisés.  Les  Bélou- 
tchys sont  généralement  sunnites.  Ils  vivent 
sous  des  tentes ,  dont  un  certain  nombre  fait 
un  village,  et  plusieurs  villages  font  une  di- 
vision ,  appelée  khaïl.  Les  Nharroues  habi- 
tent des  bourgades  bâties  d'argile  et  forti- 
Gées.  Les  Béloutchys  fument  sans  cesse  du 
tabac,  et  usent  souvent  d'opium.  Ils  mangent 
avec  délice  l'ognon  ,  l'ail,  l'assa-fœtida ,  des 
gâteaux  de  froment  et  d'orge  ,  du  riz  ,  des 
dattes  ,  du  laitage.  La  chair  des  animaux 
domestiques  et  celle  des  jeunes  chameaux 
sont  leur  nourriture  ordinaire.  Quoique  la 
polygamie  leur  soit  permise  ,  ils  prennent 
rarement  plus  d'une  ou  deux  femmes  ;  leurs 
chefs  en  ont  jusqu'à  quatre.  Quand  un 
homme  meurt ,  son  frère  est  obligé  d'é- 
pouser la  veuve.  Les  femmes  ne  se  mon- 
trent pas  en  public  sans  voile.  Les  Bé- 
loutchys ont  beaucoup  d'esclaves  des  deux 
sexes,  qu'ils  traitent  avec  douceur.  Une  che- 
mise grossière  de  toile  blanche  ou  bleue  , 
un  pantalon  très-large,  plissé  vers  le»  han- 
ches ,  et  serré  par  une  large  ceinture,  com- 
posent leur  vêtement.  En  hiver  ,  les  chefs 
portent  une  robe  de  coton  ouatée  ;  le  peu- 
ple s'enveloppe  d'un  manteau  de  poil  de 
chèvre  ou  de  laine  :  le  costume  des  femmes 
est  à  peu  près  le  même.  Les  Béloutchys  ont 
pour  armes  des  fusils  ,  des  sabres,  des  lan- 
ces ,  des  épées  et  des  boucliers.  Ils  sont 
excellens  tireurs;  ils  aiment  la  chasse,  les 
luttes,  les  assauts  d'armes,  les  joùtes  ,  la 
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musique  .  et  une  espèce  de  danse  nationale 
que  les  hommes  seulsexécutent.  Leur  princi- 
pal instrument  à  cordes  est  le  sétar ,  dont  ils 
accompagnent  les  strophes  de  leurs  poètes. 
Les  Brahoui*  «e  divisent  en  an  grand  nom  hre 
detrihns,  et  »ont  plus  adonnés  que  les  Bélou- 
tchysà  la  vie  nomade.  Ils  ont  le  visage  rond, 
les  traits  peu  saillans  ,  les  jambes  courtes  et 
grosses.  Ils  sont  extrêmement  Torts  et  actifs. 
Us  préfèrent  la  chair  demi-crue  et  sans 
assaisonnement  à  tout  autre  mets.  Ils  sont 
hospitaliers  ,  fidèles  a  leur  parole ,  géné- 
reux ,  humains ,  reconnaissans.  Les  hommes 
gardent  les  troupeaux  et  cultivent  la  terre. 
Les  femmes  préparent  les  fromages,  font 
des  tapis ,  du  feutre  et  des  étoffes  blanches 
grossières.  Les  Brahouis  sont  aussi  sunnite». 
On  trouve  encore  dans  le  Béloutchistan  deux 
autres  peuples,  les  Dehvars  et  les  Hindous. 
Les  premiers,  dispersés  dans  tout  le  pays 
sous  des  noms  différens  ,  sont  agriculteurs  , 
et  parlent  un  persan  très-pur  ;  ce  qui  fait 
croire  qu'ils  sont  originaires  de  Perse.  Ils 
ont  des  demeures  fixes.  Les  Hindou*  du  Bé- 
loutchistan sont  tous  commerçons  et  géné- 
ralement riches.  Les  habitansdu  Béloutchi- 
stan se  divisent  en  un  grand  nombre  de  tri- 
bus ,  qui  reconnaissent  le  khan  de  Kélat 
pour  leur  chef,  commandées  et  gouvernées 
chacune  par  unserdar,  qu'elle  élit.  L'auto- 
rité de  ce  chef,  confirmée  par  le  khan  , 
est  héréditaire.  Le  droit  de  prononcer  la 
peine  de  mort  appartient  exclusivement  au 
khan.  Les  khaïls  ,  dans  lesquels  les  tribus 
*e  subdivisent  ,  sont  commandés  par  les 
anciens.  A  certaines  époques  ,  le  peuple 
"'assemble  pour  délibérer  sur  les  affaires 
générales  des  khails  ou  des  tribus.  Beau- 
coup de  serdars  se  sont  affranchis  de  l'obli- 
gation de  payer  tribut  au  khan;  plusieurs 
se  sont  même  rendus  indépendans.  Le  khan 
jouit ,  au  moins  de  nom  ,  de  toutes  les  pré- 
rogatives de  la  souveraineté.  Il  a  le  droit 
de  déclarer  la  guerre  et  de  conclure  les 
traités.  Les  serdars  ne  peuvent  refuser  de 
l'assister  pendant  les  guerres  entreprises 
dans  l'intérêt  du  pays.  Si  un  traité  lèse  une 
tribu,  le  khan  l'indemnise.  Le  khan  déter- 
mine les  limites  territoriales  de  chaque 
tribu.  C'est  lui  qui  est  le  juge  suprême  de 
tout  le  Béloutchistan.  Aucun  criminel  ne 
peut  être  exécute  sans  qu'il  ait  sanctionné 
la  sentence  ,  à  moins  que  ce  ne  soit  pour 
outrage  ou  pour  meurtre  sur  la  personne 


d'un  étranger.  Dans  cette  circonstance ,  le 
chef  le  pins  voisin  est  autorise  à  faite  jus- 
tice. La  dignité  de  khan  est  héréditaire  dans 
la  famille  et  dan*  la  tribu  des  Kembera- 
mis.  Depuis  i;58,  le  khan  n'a  d'autre  obli 
gation  envers  le  chah  de  l'Afghanistan  que 
de  lui  fournir,  en  cas  de  guerre  ,  un  contin- 
gent de  troupes.  Les  chefs  des  tribus  sont 
maîtres  chez  eux.  Les  revenus  du  khan  peu- 
vent se  monter  à  i,!ï5o,ooo  roupies.  L'ar- 
mée est  au  plus  de  4,000  hommes  en  temps 
de  paix.  En  cas  d'invasion ,  le  Béloutchistan 
peut  mettre  iâo,ooo  hommes  en  campagne. 

L'histoire  de  ce  pays  est  liée  avec  relie 
de  la  Perse.  La  ville  et  le  territoire  de  Kélat 
avaient  été  ,  pendant  plus  de  deux  siècles , 
sous  la  domination  d'un  radjah  hindou  et  de 
sa  famille.  L'un  de  ces  radjahs,  ne  pouvant 
réprimer  les  incursions  continuelles  d'une 
horde  de  brigands  ,  demanda  du  secours  a 
Kember  ,  chef  d'une  peuplade  des  monta- 
gnes voisines.  Kember  vint  et  détrôna  le 
radjah.  En  17^8,  Nadir-chah  s'empara  du 
pays  ,  dont  il  laissa  le  gouvernement  à  la 
famille  de  Kember.  A  son  retour  de  l'Inde, 
Nadir-chah,  courroucé  de  la  mauvaise  con- 
duite du  khan  de  Kélat ,  exhorta  Nessyr- 
khan  ,  frère  de  ce  prince  ,  a  lui  enlever  le 
pouvoir.  Nessyr  essaya  d'abord  la  voie  de 
la  persuasion  pour  engager  son  frère  à  se 
corriger.  Ne  pouvant  y  parvenir  ,  il  le  poi- 
gnarda. Ses  grandes  qualités  firent  oublier 
ce  meurtre.  11  se  montra  souverain  sage  et 
juste  ,  étendit  beaucoup  sa  puissance  ,  et 
rédigea  un  code  de  lois.  Après  un  règne 
long  et  heureux  ,  il  mourut  en  1  ;<;■>•  Son 
fils  aîné  ,  Mahomet-khan ,  lui  a  succédé  ; 
mais  déjà  plusieurs  chefs  de  tribus  ont  pro- 
fité de  son  indolence  pour  secouer  le  joug. 

BÉLOLTC111STAN  ou  BELOUDJ1- 
STAN  (désert  du).  Il  s'étend  au  N.deMo- 
téh ,  dans  le  Béloutchistan ,  entre  58°  3o'  et 
620  de  long.  E.,  et  entre  a8"et3o0de  lat.  ÎS. 
Ses  bornes  sont  au  S.  les  monts  Vacheti,  et 
au  N.  les  montagnes  de  l'Afghanistan  ,  pays 
dans  lequel  il  s'étend  aussi  vers  le  N.  O.  11 
n'est  composé  que  de  sables  mouvans.  On- 
y  rencontre  quelques  oasis  peu  étendues, 
rafraîchies  par  les  eaux  de  source ,  et  inha- 
bitées. Vers  le  milieu  du  désert ,  on  trouve  le 
lit  du  Bourdon,  aujourd'hui  desséché,  et 
bordé  sur  plusieurs  points  d'épais  taillis  qui 
servent  de  retraite  aux  bêtes  sauvages.  Les 
vents  qui  régnent  dans  ce  désert  y  for- 
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ment  d'immenses  tourbillons  de  sable,  et 
purifient  l'air.  Quelquefois  le  semoum  y 
souille  avee  violence. 

BEI/Ol'T-TAGH.  Foy.  B«loi  i  t»c.h. 

BELOVAB  ,  ville  de  Hongrie,  dans  la 
Croatie  militaire  et  li  s  Banatgranze ,  sur 
le  Belovar,  à  61.  S.  E.  de  Kreutz ,  et  a  5  1. 
i/4  N.  E.  de  Chasma.  Lat.  N.  45°  5\'  f'. 
Long.  E.  i4°  53'  56'.  C'est  le  chef-lieu  de 
l'état -major  de»  deux  régimens  du  Banat. 
Elle  est  fortifiée  et  bien  bâtie.  Les  deux 
églises  et  le  collège  de  Piariste*  sont  des  bâ 
timens  magnifiques.  On  y  fait  commerce  de 
soie.  1,064  bab. 

BELOVEJ  ,  bourg  de  Russie ,  en  Europe, 
gouv.  et  à  a5  1.  S.  de  Grodno  ,  distr.  et  à 
10  1.  O.  N.  O.  de  Proujani. 

BÉLOVODSK,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope,  gouv.  de  Voronéje  ,  distr.  et  à  10  1.  E. 
de  Staro-Belsk,  sur  le  Derkoul.  Il  y  1  un 
haras  très-considérable  établi  par  Pierrc- 
le-Grand.  5oo  hab. 

BÉLOZÉRIÉ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  de  Kiev,  distr.  et  à  4  '/» 
S.  S.  O.  de  Tcberkasi,  près  d'un  petit  lac, 
et  a  i3  1.  3/4  IN.  O.  de  Tchigrin. 

BÉLOZEH  KA,  rivière  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Tauride  ,  dans  la  partie 
sept,  du  distr.  de  Pérékop.  Elle  se  jette  dans 
le  Dniepr  au  S.  du  bourg  de  Nikopol ,  après 
un  cours  d'environ  i3  I.  du  S.  au  N. 

BÉLOZERSK,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Novgorod  ,  chef-lien  de 
distr. ,  sur  le  bord  mérid.  du  Bélo-Ozéro.  Il 
y  a  1  fort  et  16  églises.  On  y  commerce  en 
goudron  ,  chandelles ,  bétail  et  blé  ,  qui  s'ex- 
pédient dans  les  provinces  du  S.  2,800  bab. 

Cette  ville  fut  fondée  vers  86a.  Elle  fut 
gouvernée  par  des  princes  Yarègues  ,  puis 
devint  une  principauté  apanagée  des  prin- 
ces de  Kiev,  lors  du  partage  des  états  de 
Vladimir  1".  En  if8<),  après  une  épidémie 
qui  la  ravagea,  elle  fut  transportée  des  sour- 
ces de  la  Cheksna  a  l'endroit  où  elle  est  ac- 
tuellement. En  1678,  elle  fut  prise  et  rui- 
née de  fond  en  comble  par  les  Lithuaniens 
et  les  Ukrainiens;  elle  fut  repeuplée  quel- 
que temps  après. 

Le  district  de  Bélozersk  est  en  partie  bas 
et  uni ,  en  partie  inégal  et  couvert  de  colli- 
nes boisées.  Il  est  arrosé  par  plus  de  5o  ri- 
vières ,  et  comprend  dans  ses  limites  le 
grand  lac  de  Bélo-Otéio.  Le  sol  est  d'une 
fertilité  médiocre ,  et  la  récolte  en  grains  ne 
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suffit  pas  à  la  consommation.  Les  forêts  sont 
étendues.  Il  y  a  des  forges  où  l'on  affine  le 
fer  terreux  extrait  des  marécages.  Ce  dis- 
trict renferme  1  ville,  1  bourg,  126  parois- 
ses e»  3,977  n*°* 

BÉLOZERSK  ,  bourg  de  Russie  ,  en 
Asie,  gouv.  de  Tobolsk ,  distr.  et  a  1 1  I.  1/2  N. 
de  Kourgan ,  sur  la  rive  gauche  du  Tobol. 

RKLP,  village  de  Suisse,  cant.  de  Rernc, 
baill.  de  Seftigun  ,  sur  le  Curben  ,  au  pied 
du  Belpberg,  à  1  I.  a/3  S.  E.  de  Berne,  et 
a  i/5  del.  de  la  rive,  gauche  del'Aar,  qui 
l'inonde  souvent.  2, Ma  hab. 

La  montagne  de  Belp,  qui  s'étend  au  S. 
du  village,  parallèlement  à  l'Aar,  renferme 
des  pierres  meulières  et  de  beaux  marbres 
veinés  blanc  et  gris.  On  remarque  sur  le  ver- 
sant occid.  une  pétrification  de  coquillages. 
Le  sommet,  qui  se  trouve  à  90a  mètres  au- 
dessus  de  la  mer,  offre  une  vue  magnifique 
des  Alpes. 

BEL P A SSO,  petite  ville  de  Sicile  ,  prov., 
distr.  et  à  3  1.  N.  O.  de  Catane  ;  chef-lieu 
de  canton. 

BELPECII  ou  BELPECK, ville  de  France, 
dép.  de  l'Aude,  arrond.  et  à  5  1.  S.  O.  de 
Castelnaudary  ;  chef-lieu  de  cant. ,  au  con- 
fluent du  Lers  et  de  la  Vixiége.  Il  y  a  1  hô- 
pital ;  il  s'y  tient  6  foires  par  an,  les  a  jan- 
vier ,  2  mars ,  2  mai ,  1 1  août ,  24  septembre 
et  o  novembre.  7,270  hab. 

BKLPER  ,  ville  d'Angleterre,  comté  et  a 
al.  î/a  de  Derby  ,  hundred  d'Appletree, 
sur  la  rive  gauche  du  Derwent.  Il  y  a  des 
manufacture*  de  toile  de  coton.  7,a55  hab. 

BELPRE,  comm.  des  États-Unis,  dans 
l'état  et  sur  la  rivière  d'Ohio  ,  comté  de 
Washington  ,  à  5  1.  S.  O.  de  Marietta.  1 , 1 5 1 
hab. 

BELROTCIIY ,  Brtruchy,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  du  Bengale, 
située  dans  une  île  formée  par  le  Cony , 
à  aa  I.  N.  O.  de  Dacca  ,  et  a  33  l.  E.  de 
Monrched-ahad. 

BELSEN,  village  du  rov.  de  Wurtem- 
berg, cercle  de  la  Forêt  Noire,  baill.  «t  a 
a  1.  5/j  S.  E.  de  Rotenburg.  On  remarque 
dans  sa  petite  église  plusieurs  antiquités 
païennes. 

HÉLSK  ,  ville  de  Russie  ,  en  Europe  , 
gouv.  et  a  81.  i/a  S.  de  Bialistok,  chef-lieu 
de  distr.  ,  dans  une  contrée  fertile  et  près 
de  la  rive  gauche  de  l'OrlanLa.  Elle  est  bien 
bâtie  et  pavée  ;  le  bâtiment  de  la  douane 
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est  assez  beau.  Il  y  a  a  écrites  catholiques. 
i,;55  hab.  ,  presque  tous  grecs.  Les  juifs 
sont  exclus  de  cette  ville. 

Le  distr.  est  arrosé  par  le  Narev  et  le  Nur- 
lek.  Il  produit  beaucoup  de  grains.  Le  bois 
T  Dianqut*. 

BÉLSkAGO  GORODRA,  bourg  de  Rus- 
sie ,  en  Europe  ,  gouv.  et  a  i  {  I.  O,  de  Tam- 
bov ,  distr.  et  a  4  I.  3/4  E.  de  Koilov. 

BELT  (GRAND),  détroit  qui  met  le  Cat- 
tegat  en  communication  avec  la  mer  Bal- 
tique; il  passe  entre  Fionie  et  Seeland,  et 
se  termine  vers  les  îles  de  Langeland  et  de 
Laland.  Sa  longueur  est  d'environ  20  L  ,  sa 
pins  grande  largeur  de  7  à  81.  Sa  profondeur 
est  inégaler  ;  l'un  trouve  tantôt  5  à  6  brasses  , 
tantôt  •>..  à  ai.  Il  renferme  plusieurs  îlot*  et 
un  grand  nombre  de  bancs  dangereux.  Dans 
la  belle  maison,  la  traversée  de  Seeland  à 
Fionie  ne  dure  que  trois  ou  quatre  beures  ; 
en  automne  et  en  hiver,  les  tempêtes  et  les 
glaces  la  rendent  souvent  longue  et  péni- 
ble. Le  Grand  Belt  charrie  a«sex  souvent 
de*  glaçons,  qui  se  réunissant  et  se  fixent  sur 
plusieurs  points  :  on  fait  alors  le  trajet  partie 
dans  des  canots,  partie  sur  des  traiueaox. 

BELT  (PETIT  ) ,  détroit  qui  fait  commu- 
niquer le  Cattegat  a  la  mer  Baltique;  il 
passe  entre  Fionie  et  la  eôte  orientale  du 
Jutland  ,  et  ressemble  d'abord  a  une  grande 
rivière.  Près  de  Frédéricia,  entre  Snoghoe, 
en  Jutland,  et  Middelfart,  dans  l'ile  Fionie, 
il  n'a  pas  de  L  de  largeur;  celte  largeur 
augmente  ensuite ,  et  d'Arroesund  ,  en  Sles- 
vig,  a  Afsens,  en  Fionie,  on  compt»*  3  1.11 
y  a  beaucoup  de  bas-fonds  dans  ce  détroit, 
et  le  courant  y  est  très-rapide.  Les  profon- 
deurs varient  de  4  à  6  biasses  jusqu'à  20 
Cl  37.  Les  côtes  sont  peu  élevées  et  les 
abordages  faciles. 

BELTA,  petite  rivière  du  Sahara,  qui 
tombe  dans  l'Atlantique  par  26°  4o'  de 
lat.  N.,  entre  le  cap  Bojador  et  celui  de 
Juby  ,  après  un  cours  d'environ  i5  I.  de  l'E. 
a  l'O.  C'est  près  et  au  Pf,  de  l'embouchure 
de  cette  rivière  qu'eut  lieu,  en  1820,  le 
naufrage  de  la  frégate  la  Sophie,  qui  por- 
tait M.  Cochelet. 

BELTEK  ,  bourg  de  Hongrie ,  comitat  et 
4  5  1.  i/a  S.  de  Szathmar,  marche  de  Kras 
zoakôz  ,  dans  une  plaine  arrosée  par  un  mis 
seau  qui  se  jette  dans  la  Kraszna,  à  a  1.  1/4 
S.  E.  de  kiraly  Darotz.  Ses  environs  produi- 
sent de  bon  vin. 
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BELTON  ,  village  et  paroisse  d'Angle- 
terre, vvapentake  de  Manley,  comté  et  à 
9  I.  ÏT.  N.  <).  de  Lincoln,  dans  l'Ile  d'Ax- 
holme.  1,437  hab. 

BELTRIM,  village  des  Pays  Bas ,  prov. 
de  Gueldrc,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  E.  S.  E. 
de  Zutphen,  cant.  d'Eibergen.  i,3oo  hab. 

BELTIRBET,  petite  ville  d'Irlande, 
prov.  d'Llster,  comté  et  à  3  1.  N.  N.  O.  de 
Gavan ,  baronnie  de  Loughtee  ,  sur  l'Erne. 
On  y  voit  des  casernes  pour  la  cavalerie, 
et  les  restes  d'anciennes  fortifications.  Il  y 
a  une  brasserie.  11  s'y  tient  un  marché  par 
semaine. 

BELT  Y  M  ,  bourg  de  la  Basse  Egypte  , 
prov.  de  Garbyéh,  sur  la  rive  sept,  du  lac 
Bourlos,à  i5I.O.  N.O.de  Damiette, et 4  une 
égale  distance  E.  N.  E.  de  Rosette,  autre- 
fois Paratus ,  d'où  le  lac  a  tiré  son  nom  ac- 
tuel. Le  pays  environnant  est  sablonneux  et 
aride. 

BELTYRES  ou  BALTYRES,  peuple  de 
race  turque,  qui  habite  dans  la  Russie,  en 
Asie  ,  gouv.  de  Tomsk  ,  sur  les  rives  de  l'A- 
bakane,  dans  la  partie  S.  O.  dudistr.  de  Kra 
snoïarsk,ctdansceluide  Kouznct.sk.  Les  Bel 
tyres  ressemblent  beaucoup  aux  Sagacns, 
dont  ils  différent  par  l'usage  où  ils  sont  de  sus 
pendre  leurs  morts  aux  arbres  au  lieu  de  les 
enterrer.  Pour  remplir  ce  devoir,  ils  choi- 
sissent les  endroit*  les  plus  cachés  de  la  fo- 
rêt ,  placent  les  morts  dans  des  cercueils  en 
planches ,  et  y  déposent  en  même  temps 
leurs  plus  beaux  habits,  les  ustensiles  de 
leur  ménage  et  des  provisions;  quand  ce 
sont  des  hommes,  ils  ajoutent  une  selle. 
Ils  ne  comptent  que  i5o  contribuables,  qui 
apportent  à  Kouznetskle  tribut  qu'ils  paient 
à  la  Russie. 

BELfJM,  village  de  Hanovre,  prov.  de 
Brème,  baill.  de  Neuhans,  près  de  l'em- 
bouchure de  l'Oste  dans  la  mer  du  Nord , 
à  1  1.  1/2  E.  d'Otterndorf.  Il  y  a  un  port  qui 
n'est  pas  sùr.  Commerce  considérable  de 
bétail. 

BELVAL,  village  de  France,  dèp.  des 
Ardennes,  arrond.  et  à  5  1.  1/2  N.  E.  de 
Vouziers ,  cant.  de  Buzancy.  11  va  des  forges. 

BELVEDERF,  bourg  des  États  de  l'É- 
glise, délégation  et  à  6  I.  î/a  O.  d'Ancône. 

11  s'y  tient  des  foires  les  16  mai ,  17  juillet , 

J  9      0  9 

12  et  3i  août .  14  septembre,  et  le  Ier  jeudi 
d'octobre. 

BEL Y  EDERE ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
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prov.  de  Calabre  Citérieure,  distr.  et  à  7  1. 
i/4  N.  N.  O.  de  Paula  ;  chef  lieu  de  cant., 
sur  une  colline  baignée  par  la  Méditerra- 
née. Il  possède  1  fort,  plusieurs  églises  et 
couvens ,  et  3  monts-de-piété  ,  dont  les  re- 
venus servent  a  marier  de  jeunes  GUes  pau- 
vres. Ce  bourg  est  connu  pour  son  vin  et 
ses  raisins  secs.  4>%5  bab. 

BELVER,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
5  L  1/2  N.  E.  de  Zaruora  (Toro),  sur  la 
rive  droite  du  Rioseco. 

BELVER ,  bourg  de  Portugal ,  prov.  d'A- 
lentejo,  comarca  et  a  7  1.  5/4  N.  O.  de 
Crato,  et  à  4  I.  1  /{  E.  d'Abrantcs,  sur  leTage. 

BELVEZ,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Dordogne,  arrond.  et  à  4  !•  3/4  S.  O.  de 
Sarlat  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  Dordogne. 
On  y  fait  commerce  d'huile  et  de  cuirs  tan- 
nés. Ses  foires  et  ses  marchés ,  pour  toutes 
espèces  de  marchandises  ,  sont  très-fré- 
quentés.  On  a  trouvé  dans  les  environs 
beaucoup  de  médailles  gauloises.  5, 000  bab. 

BBLVIOEBE  ,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Vermont ,  comté  de  Franklin ,  à 
i4  I.  N.  de  Montpellier. 

BELYIS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
7  1.  1/2  S.  de  Giudad-Real  (Manche). 

BELVIS  DE  MOIS  ROY,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  17  L  i/j  E.  IN.  E.  de  Ca- 
ceres  (Estremadure),  près  de  la  rive  droite  du 
Tage.  Il  y  a  1  église  paroissiale  et  2  couvens 
de  religieuses. 

fiELV  OIR  ,  village  d'Angleterre  ,  comté 
et  à  8  1.  i/4  iN.  O.  de  Leicester  ,  bundred  de 
Framland.  Les  ducs  de  Rutland  y  ont  un 
château  qu'on  croit  bâti  sur  l'emplacement 
d'une  stalion  romaine.  On  y  jouit  d'une 
très-belle  perspective.  Les  terresdépendan- 
tes  de  ce  château  renferment  des  miues  de 
plomb  et  de  bouilli-.  88  bab. 

BLLNOIH,  bourg  de  France,  dép.  du 
Doubs,  arrond.  et  à  4  L  >/4  E.  S.  E.  de 
Beaume-lrs-Dames ,  cant.  de  Clerval. 

BELVOM'A,  Beiwunta,  petite  ville  et 
fort  de  l'ilindoustau  anglais,  anc.  prov.  d'O- 
ryçah,  distr.  et  a  4  1.  S.  de  kétek ,  à  l'endroit 
où  le  Bargoby  et  la  Kousbeddra ,  deux  bras 
du  Méhéneddy ,  se  séparent  pour  aller  se  je- 
ter, par  deux  embouchures  différentes,  dans 
le  goliV  du  Bengale. 

BELZ,  \illage  de  France,  dép.  du  Mor- 
bihan ,  arrond.  et  à  3  1. 3/4  S.  E.  de  Lorient  ; 
chef-lieu  de  cant.  i,3îo  bab. 

BELZ,  ville  de  Gallicie  ,  cercle  et  à  7  1. 
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1/2  N.  X.  O.  de  ZolLiew ,  non  loin  du  Boug , 
dans  une  plaine  environnée  de  forêts.  Elle 
est  grande  et  peu  commerçante.  Les  mai- 
sons en  sont,  pour  la  plupart,  construites  en 
bois.  Elle  renferme  1  château  et  a  églises 
assez  belles,  l'une  grecque  et  l'autre  catho- 
lique. 11  y  a  une  grande  fabrique  de  po- 
tasse ,  dont  les  produits  s'envoient  en  Bo- 
hême ,  a  Dantzik  et  à  Odessa. 

BELZ  1  G,  ville  et  château  des  États-Prus- 
siens, prov.  de  Brandebourg,  régence  et  à 
9I.  1/2  S.  O.  de  Potsdam  .cercle  de  Zatich- 
Bclzig,  et  à  i5  L  S.  O.  de  Berlin.  Elle  ren- 
ferme 3  églises,  des  manufactures  de  gros- 
ses toiles,  1  papeterie  et  des  brasseries.  i,8a5 
hab. 

BELZYCE,  ville  de  Pologne ,  woiwodie , 
obwodie  et  à  4  1.  î/a  O.  S.  O.  de  Lublin. 
11  y  a  5  églises  et  i5o  maisons. 

BEMBÉ(HAUTETBAS),  deux  prov.  du 
roy.  de  Benguela,dans  la  Guinée  inférieure. 
Le  Haut  Benibé,  qui  est  le  plus  sept.,  con- 
fine au  N.  et  à  l'O.  avec  diverses  provinces 
du  Benguela.  A  l'E.,  il  a  pour  bornes  le  roy. 
de  Malemba,  et  au  S.  ,  il  touche  au  Bas 
Bembe.  Celui-ci  s'étend  à  l'E.  jusque  dans 
le  désert  des  Jagas,  et  se  termine  au  S.  au 
pays  des  Cimbebas.  Ces  deux  provinces  sont 
arrosées  par  la  Coanza  au  IV.  et  par  le  Bam- 
barougui  au  S.  Elles  abondeut  en  bétail  et 
en  gibier. 

BEMBER,  petite  ville  de  lUindouslan  , 
États  des  Séykhs ,  anc.  prov.  et  à  58  1.  N.  de 
Lahore,  sur  un  aflluent  du  Behol.  Lat.  N. 
33°  4'-  Long.  E.  71°  39'. 

BEMBIBRE,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  7  1.  E.  de  Yillafranca  (Léon),  et  à  5  l. 
E.  N.  E.  de  Ponrerrada,  sur  la  rive  droite 
de  la  Bueza.  11  y  a  une  manufacture  d'ob- 
jets en  fer.  1,600  bab. 

BEMFICA,  village  de  Portugal,  prov. 
d'Estremaduie,  comarca  et  à  2  1.  i/5  3S.  O. 
de  Lisbonne,  près  du  grand  aqueduc  d'A- 
goas  Livres.  Près  de  ce  village  est  Canapo- 
lide  ,  lieu  qui  a  été  le  théâtre  d'une  bataille 
entre  les  Espagnols  et  les  Portugais  sous  le 
roi  D.  Fernando. 

BEMMEL,  village  des  Pays-Bas,  prov. 
de  Gueldrc,  arrond.  de  Thiel  ;  chef  lieu  de 
cant.,  à  1  I.  1/4  N.  N.  E.  de  Niuiègue,ctâ 
a  I.  1  /4  S.  d'Arnhem  ,  près  de  la  rive  droite 
du  WhaaI. 

BEM POSTA,  bourg  de  Portugal,  prov. 
de  Beira,  comarca  et  à  8  1.  E.  N.  E.  de  Cas- 
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tello-Branco ,  et  à  10  I.  1/2  S.  de  Guarda, 
sur  la  rive  droite  du  Taveiro. 

BEMPOSTA  ,  bourg  de  Portugal,  prov. 
de  Beira  ,  romarra  et  à  6  I.  1/2  N.  E.  d'A- 
veiro,  et  à  i5  1.  N.  deCoimbre. 

BEMPOSTA,  bourg  de  Portugal,  prov. 
de  T ras-os  Montes,  comarca  et  a  6  1.  i/4 
S.  O.  de  Miranda ,  et  à  iS  I.  l/«  S.  8.  E.  de 
Bragance,  sur  le  Douro.  5îo  bab. 

BEN  ,  BE1N  ou  B1N  ARDLANICH  , 
montagne  d'Ecosse ,  comté  de  Pertb.  Sa 
hauteur  est  de  583  toises  au-dessus  du  niveau 
de  la  mer. 

«ENABARRE,  ville  d'Espagne,  prov. 
et  a  1 7  1.  î /a  E.  S.  E.  de  Huesca  (  Aragon  ), 
et  à  -  1.  E.  V  E.  de  Barbastro.  2,000  hab. 

BENACAZON,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  3  1.  1/2  O.  de  Séville,  et  à  a/3  de  I.  S. 
de  San  Lucar. 

BEN  AC  HALL  Y  ,  montagne  d'Écosse  , 
comté  et  à  6  I.  N.  de  Perth.  Elle  a  3oo  toi- 
ses  de  haut.  Sa  base  orientale  est  baignée 
par  un  lac  auquel  elle  donne  son  nom. 

BEN  ACHONY,  montagne  d'Écosse,  corn 
lé  Ct  à  7  1.  1/2  O.  de  Perth.  Sa  hauteur  est 
de  487  toises.  Il  y  a  sur  le  sommet  4o  acres 
couverts  de  gros  chênes  et  de  sapins. 

BEN ADALID,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  16  I.O.  8.  O.  de  Malaga  (Grenade),  et 
131.  3/4  S.  de  Ronda. 

BENADKY  ou  BENATEK,  ville  de  Bo 
hême  ,  cercle  de  Bunzlau,  suruneéminenec  , 
près  de  l'Iser,  à  3  I.  ij\  S.  S.  O.  de  lung- 
Bunzlau ,  et  à  8  1.  i/i  N.  E.  de  Prague.  On 
trouve  des  saphirs  dans  les  environs.  Le  cé- 
lèbre astronome  Tycho-Brahé  mourut  en 
1G01  dans  cette  ville.  800  hab. 

BEN  AFARCES,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  7  1.  E.  N.  E.  de  Zamora  (Toro)  ,  et  à 
3 1.  N.  de  Toro. 

BENAGUACIL,  petite  ville  d'Espagne, 
prov.  et  a  5  I.  1/2  N.  O.  de  Valence. 

BEN  AH  A  BIS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  i3  1.  1/4  S.  O.  de  Malaga  (Grenade), 
et  à  3  l.  O.  de  Marbella,  près  de  la  rive 
gauche  de  la  Guadaira. 

BENAIKA  ,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  anc.  prov.  ct  à  73  1.  O.  S.  O.  d'AI- 
lah-abad,  et  à  9  I.  N.  E.  de  Sâgor. 

BENAIS,  village  de  France,  dép.  d'In- 
dre-et-Loire %  arrond.  de  Chinon ,  cant.  et 
a  5  1.  i/4  N.  de  Bourgueil,  et  à  8  1.  i/4 
O.  S.  O.  de  Tours.  i,5oo  hab. 

BENALAURI A  ,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
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et  à  16  1.  1/4  O.  S.  O.  de  Malaga  (Grenade), 
et  à  4  1.  S.  de  Ronda. 

BENALMADENA,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  5  I.  S.  O.  de  Malaga  (Grenade), 
et  à  1  i'i  I.  de  la  mer. 

BEN  A  LU  A  DE  LAS  VILLAS,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  5  1.  N.  N.  O.  de  Gre- 
nade ,  sur  la  Henalua. 

BENAMARGOSA  ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  5  1.  1/4  N.  E.  de  Malaga  (Gre- 
nade), et  à  quelque  distance  de  la  rive 
droite  du  Vêlez. 

BEN  AMAUREL,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  24  L  E.  N.  E.  de  Grenade,  et  à  3  1.  l/a 
N.  N.  E.  de  Baza ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Barbata. 

BEN  AMEXI ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  14  1.  i/4  S.  S.  E.  de  Cordoue  ,  <  t  à  2  1. 1/2 
S.  O.  de  Lucena,  sur  la  rive  droite  du  Genil. 

BENAMOCARRA  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  4  I.  1/4  E.  N.  E.  de  Malaga  (Gre- 
nade ,  et  à  1  1.  S.  O.  de  Velcz-Malaga ,  près 
de  la  rive  droite  du  Vêlez. 

BENAOCAZ,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  19  1.  O.  de  Malaga  (Grenade),  et  à 
4  I.  3/4  S.  O.  de  Ronda. 

BEN  AOJ  AN  ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et 
a  1 5  1.  3/4  O.  de  Malaga  (Grenade),  et  à 
1  1.  1/2  S.  O.  de  Ronda. 

BÉNARD  (  LE) ,  montagne  de  l'île  Bour- 
bon ,  à  4  L  S.  de  Saint-Denis.  La  rivière  des 
Galets  sort  de  son  revers  orient. ,  et  denses 
flancs occid.  descendent  huit  a  dix  torrens, 
qui  presque  tous  vont  se  jeter  dans  le  bas- 
sin de  Saint-Paul. 

BENARÈS,  distr.  de  l'Hindoustan  an- 
glais, présid.  du  Bengale,  anc.  prov.  d'AI- 
lah-abad  ,  borné  au  N.  et  à  l'O.  parle  distr. 
de  Djouanpour;  à  l'E. ,  par  la  prov.  de  Ba- 
har,  et  au  S.,  par  le  distr.  de  Tchénargor. 
Sa  superficie  est  de  1 ,55 1  1.  c.  et  sa  pop.  de 
3  millions  d'âmes,  la  majeure  partie  Hin- 
dous. Son  chef-lieu  est  Benarès.  Le  pays 
est  arrosé  au  S.  par  (e  Gange  ;  à  l'E. ,  par  la 
Gogra,  et  dans  l'intérieur  par  le  Goumty, 
le  Sarjou  et  plusieurs  autres  rivières  moins 
importantes.  Le  sol  est  très-fertile  et  très- 
bien  cultivé  ;  il  produit  toutes  sortes  de 
grains ,  beaucoup  de  sucre  ,  d'indigo  et  d'o- 
pium. On  y  trouve  1  saline,  1  source  salée 
et  des  carrières  de  pierre.  Les  habitans 
sont  industrieux.  Les  revenus  de  ce  district 
s'élèvent  à  ^^S62yjoy  roupies.  Lorsque  les 
mahométans  envahirent  l'Hindoustan ,  dans 
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le  xi«  siècle»  le  district  de  Benarès  devint 
principauté  indépendante  ;  dans  la  suite,  il 
fut  conquis  et  joint  à  la  province  d'Aoude. 
En  1765,  les  Anglais  le  firent  céder,  pour 
une  pension  annuelle,  au  radjah  Bot  vât-Sind, 
parle  nabab  Glioudja  ed  Daoulet.  ¥.niyjSy\a 
souveraineté  en  fut  transférée  aux  Anglais; 
ces  derniers ,  après  avoir  chassé  le  radjah 
Cheyt  Sind  ,  qui  s'était  révolté  en  1781,  pri- 
rent définitivement  possession  de  ce  pays. 

BEN ARÈS, nommée  aussi  CAS1  ouCA- 
GHY ,  ville  de  l'Iiindoustan  anglais,  présid. 
du  Bengale,  anc.  prov.  et  à  87  1.  E.  d'Al- 
lah-abad  ;  chef-lieu  de  district,  sur  la  rive 
gauche  du  Gange,  à  47  I.  O.  de  Patna  ,  et  à 
i4o  L  R.  O.  de  Calcutta.  Lat.  N,  a5°  ao'. 
Long.  E.  8o°  4a'.  Siège  d*i  cour  d'appel 
provinciale,  d'i  tribunal  et  de  plusieurs  au- 
tres autorités  anglaises.  Gette  ville  ,  une 
des  plus  grandes  et  des  plus  célèbres  de 
l'Iiindoustan ,  a  environ  une  lieue  1  /3  de 
long,  sur  trois  quarts  de  lieue  de  large,  et 
en  est  aussi  la  plus  peuplée.  On  y  compte 
environ  600  300  hab.,  et  pendant  les  fêtes 
religieuses  le  nombre  des  pèlerins  y  est  in- 
calculable. Les  Hindous  regardent  son  ter- 
ritoire comme  sacré  jusqu'à  trois  lieues  à  la 
ronde.  Ils  prétendent  que  le  fameux  Lin- 
gham  que  Benarès  renferme  est  Siva  lui- 
même  pétrifié.  Ils  disent  aussi  que  Benarès 
a  été  bâtie  primitivement  en  or  ;  mais  que , 
par  suite  des  péchés  de  ses  habitans ,  elle  a 
été  changée  en  pierres,  et  que,  leur  perver- 
sité augmentant ,  elle  fut  transformée  eu 
terre  et  en  argile.  Les  Brahmines  affirment 
que  cette  ville  ne  fait  pas  partie  de  la  terre, 
qu'elle  est  portée  par  l'Ahanta,  serpent  à 
mille  têtes  (l'éternité) ,  ou  qu'elle  est  fixée 
sur  la  pointe  du  trident  de  Siva,  et  que 
c'est  pour  cela  qu'on  n'a  jamais  éprouvé  de 
tremblement  de  terre  sur  son  territoire.  La 
plupart  d»'s  pèlerins  ne  restent  que  peu  de 
temps  à  Benarès,  c'en  est  assez  pour  leur  as- 
surer l'entrée  du  ciel  de  Siva;  il  en  est  qui 
viennent  exprès  finir  leurs  jours  dans  cette 
sainte  demeure.  Plusieurs  radjahs  hindous 
y  ont  des  délégués  qui  font  pour  eux  des 
offrandes  et  des  sacrifices.  Benarès  est  une 
ville  ouverte  ;  ses  rues ,  sales  et  tortueuses , 
sont  si  étroites,  qu'un  palanquin  y  peut  à 
peine  passer.  Elle  renferme  environ  16,000 
maisons  en  terre  et  ia,ooo  en  brique  ou 
eu  pierre ,  et  qui  ont  de  cinq  à  six  étages. 
Les  toits  de  ces  dernières  forment  des  ter- 
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rasses.  Les  fenêtres  sont  très-étroites,  afin 
d'empêcher  que  l'on  ne  soit  vu  du  de- 
hors. Quelques  maisons  communiquent  par 
des  galeries  qui  traversent  la  rue.  En  géné- 
ral la  construction  des  maisons  et  la  ma- 
nière de  les  orner  sont  bizarres.  On  en 
compte  8,000  habitées  par  des  Braltmincs  , 
qui  reçoivent  des  aumônes,  quoiqu'ils  soient 
riches.  Les  bords  du  Gange  sont  garnis  de 
parapets  en  pierre  et  ornés  d'un  grand 
nombre  de  temples.  On  remarque  aussi, 
dans  l'endroit  le  plus  élevé  de  la  ville ,  la 
superbe  mosquée  qu'Aureng-zéyb  fit  bâtir 
surl'cmplaceuient  d'un  temple  hindou  qu'il 
fit  abattre.  Le  palais  du  radjah  est  à  quel- 
que distance  ,  à  Ramnagor  ,  de  l'autre 
côté  du  Gange.  Benarès  renferme  la  plus 
célèbre  université  des  Hindous.  Cette  ville 
a  des  manufactures  de  tissus  d'oret  d'argent, 
de  brocarts  et  de  dentelles ,  objets  très-re- 
cherchés dant  tout  l'Orient.  Elle  est  le  prin- 
cipal marché  pour  les  diamans  et  autres 
pierres  précieuses  apportés  principalement 
du  Bendelkend.  Son  commerce  s'étend  dans 
tout  l'Iiindoustan  ,  et  ses  banquiers  ont 
des  relations  jusque  sur  les  frontières  de  la 
Russie. 

Les  ouvrages  des  anciens  géographes  ne 
parlent  pas  de  Benarès.  Il  est  probable  qu'à 
l'époque  de  l'invasion  des  mahométans,  elle 
était  soumise  à  l'empire  hindou  de  Kanodje. 
L'an  1017  de  J.  C.,  elle  fut  prise  par  le 
sultan  Mahmoud  le  Ghiznevide.  Il  ne  parait 
pas  que  son  territoire  ait  été  inquiété  jus- 
qu'en 1 190,  qu  elle  suivit  le  sort  des  dynas- 
ties patane  et  mongole.  En  1775,  elle  tomba 
au  pouvoir  des  Anglais. 

BENAROU,  bourg  de  Perse,  dans  le 
Farsistan,  distr.  de  Laristan,  près  des  bords 
duNabon,à  i5  1.  N.  N.  O.  de  Lar.  Il  est  bâti 
sur  une  colline  au  milieu  d'une  vallée  qui 
porte  son  nom  ,  et  dominé  par  un  petit  fort 
à  demi  ruiné.  Ce  bourg  est  le  plus  considé- 
rable de  ceux  que  l'on  trouve  sur  la  route 
de  Lar  à  Djaroun.  La  maison  du  kelonUrou 
maire  est  environnée  de  murs  flanqués  de 
tours.  La  vallée  est  renommée  parle  tem 
boqy  qu'elle  produit  ;  c'est  une  espèce  de 
tabac  à  fumer,  que  l'on  regarde  comme  le 
meilleur  de  la  Perse.  3,ooo  hab.  , 

BEN  ARV1LLE-PUT0T,  bourg  de  Fran- 
ce  ,  dép.  de  la  Seine  Inférieure ,  arrond.  et 
à  7  1.  i/a  N.  O.  du  Havre,  cant.  de  Goder- 
ville.  3oo  bab. 
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BEN  ASÂL  ,  petite  ville  d'Espagne,  prov. 
et  à  10  I.  a/3  N.  N.  O.  de  Castellon  de  la 
Plana  (Valence),  et  à  quelque  distance  de 
la  rive  gauche  du  Munleon,au  pied  de  la 
Peûa  Colosa. 

BENASQLE,  bourg  d'Espagne.  foy.Vi- 

JISQUB. 

BEN  ASSAY  ,  village  de  France ,  dép.  de 
la  Vienue,  arrond.  et  â  5  I.  O.  de  Poitiers, 
cant.  de  V ouille,  à  la  source  de  la  Boivre. 
i,56o  hab. 

BEN  AS  US  A,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  3  1.  1/2  O.  de  Séville ,  près  et  au  N.  O.  de 
San-I,ucar. 

BENATÂE,  hourg  d'Espagne,  prov.  et 
a  a5  I.  N.  E.  de  Jaen  (  Murcie  )  ,  et  à  io  1.  S. 
d'Alcaraz,  à  quelque  distance  de  la  rive 
gauche  du  Guadalimar. 

BENATEK,  ville  de  Bohème,  l'oy.  Be- 

3ADK.Y. 

BEN  ATI1 A  ,  petite  île  a  l'entrée  du  golfe 
Persique  ,  sur  la  cûte  d'Arabie  ,  à  l'extrémité 
du  cap  Moçandon.  Lat.  N.  a6°  20'.  Long.  E. 
54*  3o'. 

BEN  AVENAC,  montagne  d'Irlande.  Voy. 

BURCVRA*. 

BEN  A  V  ENTE,  ville  d'Espagne,  prov. 
et  à  |3  L  N.  de  Zamora  (  Valladolid) ,  et  a 
17  1.  i/a  N.  O.  de  Valladolid,  entre  l'Or- 
bigo  et  l'Es  la.  Elle  a  le  titre  de  duché,  est 
médiocrement  grande  et  renferme  9  églises 
paroissiales,  a  couvens,  1  abbaye,  3  hôpi- 
taux et  d'autres  établisseraens  publics.  Le 
palais  de»  ducs  est  vaste  et  d'une  architec- 
ture très-ancienne.  3, 000  hab.  Non  loin  de 
la  ville  est  un  fameux  monastère  de  hiéro- 
nvmites. 

BEN AVENTE,  ville  de  Portugal,  prov. 
d'Alentejo,  comarca  d'Avis,  sur  la  rive 
gauebe  du  Zatas,  près  de  son  confluent  avec 
le  Tage ,  à  8  1.  3/4  S.  S.  O.  de  Santarem,  et 
a  10  1.  i/a  N.  E.  de  Lisbonne.  Il  y  a  un  pa- 
lais royal.  1,954  hab. 

BENAV1DES,  petite  ville  d'Espagne, 
prov.  et  à  5  I.  3/4  S.  O.  de  Léon ,  et  à  3  1. 
N.  E.  d'Astorga,  sur  la  rive  droite  de  l'Or- 
vigo. 

BENAVITE8,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  5  1.  3/4  S.  O.  de  Gastellon  de  la  Plana 
(  Valence  ). 

BEN  AVON  ,  montagne  d'Écosse,  sur  la 
limite  des  comtés  d'Aberdeen  et  de  BanlT, 
prés  et  a  l'E.  de  Ben-Vurde.  Sa  hauteur  est 
de  653  toises. 
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Ml  MiECUL  A,  une  des  îles  Hébrides,  près 
de  la  cûte  N.  O.  de  l'Ecosse,  entre  North- 
Vistet  South-Vist,  dont  elle  n'est  séparée 
que  par  deux  canaux  étroits  parsemés  d'i- 
lots.  La  partie  O.  en  est  assez  fertile  ;  la  par- 
tie E.  est  sablonneuse  et  rocailleuse.  Elle 
contient  plusieurs  petits  lacs  d'eau  douce 
qui  sont  très-poissonneux ,  et  que  fréquen- 
tent beaucoup  d'oiseaux  aquatiques.  On  y 
fait  du  caiiloti*.  On  y  voit  les  ruines  d'un 
ancien  château  1  m  La  cùte  offre  un  mouil- 
lage sûr. 

BENBULBEN  ,  montagne  d'Irlande  , 
prov.  de  Connaught ,  comté  et  a  5  1.  N.  de 
Sligo,  baronnie  de  Carbury. 

BENC  AI  RN ,  montagne  d'Ecosse ,  comté 
et  â  a  1.  N.  E.  de  Kirkcudbiight.  Elle  a 
auo  toises  de  haut. 

BE.NCllOCHAN  ,  montagne  d'Écosse  , 
comté  de  Perth,  entre  le  Katherine  loch, 
l'Ard  loch  et  le  Chon  loch.  Elle  a  5oo  toi- 
ses de  hauteur. 

BENCLOCH  ,  montagne  d'Écosse  ,  dans 
le  comté  et  à  a  1.  N.  de  Clackmannan.  Sa 
hauteur  est  de  4o3  toises  au-dessus  du  ni- 
veau du  Devon,  qui  baigne  sa  base  mérid. 

BENGOLLENou  BANCOULEN,  ville  de 
l'île  Sumatra  ,  sur  la  cùte  occid.,  a  l'embou- 
chure d'une  petite  rivière,  et  à  18  1.  N.  O. 
de  Manna.  Lat.  S.  3°  4</.  Long.  E.  ioo°7'. 
Cette  ville  est  mal  bâtie.  11  s'y  fait  un  grand 
corn  met  ce  d'opium  et  de  marchandises 
d'Europeetde  l'Inde,  qu'un  fait  passerdans 
l'intérieur  de  l'île  et  dans  les  lies  à  l'E.  de 
Sumatra.  On  a  essayé  aux  environs  de  Ben- 
coulen  la  culture  du  muscadier  et  du  giro- 
flier :  la  quantité  de  ces  épiceries  y  est  mé- 
diocre. 8,000  hab.,  parmi  lesquels  1,000 
Chinois.  II  y  a  des  mines  de  houille  dans  les 
environs. 

Les  Anglais  s'établirent  à  Bencoulen  en 
1685,  après  leur  expulsion  de  Batavia.  Ils 
y  bâtirent ,  en  1690,  le  fort  York.  Les  natu- 
rels l'ayant  incendié  en  1719,  on  bâtit  le 
fort  Marlborough.  Bencoulen  ,  depuis  long- 
temps capitale  des  possessions  anglaises  dans 
l'île  «le  Sumatra ,  relevait  de  la  présidence 
du  Bengale.  11  vient  d'être  cédé  au  roi  des 
Pays-Bas  en  échange  des  possessions  hollan- 
daises sur  le  continent  de  l'Asie. 

BENCOUNAT ,  ville  de  l'île  Sumatra, 
sur  la  cùte  S.  O. ,  par  5°  5o'  de  lat.  S.,  et 
101°  49'  de  long.  E. 

BEN  DEL  REND,  Bunctcihund ,  distr.  de 
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l'Hindoustan,  dont  partie  s'étend  dans  l'anc. 
prov.  d'AUah-abad ,  et  partie  dans  celles  de 
Malvah  et  d'Agrah,  entre  a5*  58'  et  a6°  a5' 
de  lat.  N. ,  et  entre  ;5°  45'  et  ;8°  46'  de  long. 
E.  11  est  généralement  montagneux  et  tra- 
versé parles  monts  Vindhya  et  Kîmour.  La 
Betvah,  le  Dessan  et  le  Ryné  l'arrosent.  11 
est  mal  cultivé.  Ses  mines  de  diamans  l'ont 
rendu  fameux.  Les  revenus  de  la  partie  N.  E. 
dece  distr.,  qui  appartient  aux  Anglais,  s'éle- 
vèrent, en  i8i3,à  a,885,{3o  roupies  ;  les  au- 
tres parties  sont  au  pouvoir  de  plusieurs 
princes  tributaires.  Les  villes  principales 
sont  :  Bandah',  kallindger,  Tchatterpour  et 
Pannah.  Ce  district  est  peu  peuplé. 

BEND-BMIR  ou  BEND-EMYR,  rivière 
de  Perse,  dans  le  Farsistan ,  appelée  par  les 
anciens  Abaxes  ,  et  par  d'autres  écrivains 
Rogomane.  Elle  prend  sa  source  au  mont 
Kouh  Zerdéh ,  sur  les  confins  de  l'Irac  Ad- 
jémy,  coule  du  N.  O.  au  S.  E. ,  et  vase  jeter 
dans  le  lac  Baghtéhgan,  à  20  I.  E.  S.  E.  de 
Chiraz  ,  après  un  cours  d'environ  100  1. 
Cette  rivière  a  été  illustrée  par  le  passage 
d'Alexandre.  Elle  est  rapide  ;  ses  inonda- 
tions fréquentes  sont  très-dangereuses. 

BENDER,  ville  farte  de  Russie,  en  Eu- 
rope, prov.  de  Bessarabie, chef-lieu  de  distr., 
sur  la  rive  droite  du  Dniestr,  à  1 5 1.  S,  E.  de 
Kichenau,età4ol.  N.  N.  E.  d'Ismaïl.  Lat. 
N.  46°  5o'  3a'.  Long.  E.  a;"  16'.  11  y  a 
1  château,  1  église  grecque,  1  arménienne 
et  1  synagogue.  Les  rues  sont  étroites ,  som- 
bres et  sales.  Il  y  a  un  grand  nombre  de 
tanneries ,  quelques  forges ,  des  fabriques 
d'horlogerie,  des  moulins  à  papier  et  une 
nitrière.  Commerce  assez  considérable.  8  à 
10,000  hab. ,  parmi  lesquels  beaucoup  d'Ar- 
méniens et  de  juifs.  Cette  ville  est  fameuse 
par  le  séjour  qu'y  fit  Charles  xu  après  la  ba- 
taille de  Puitava.  Les  Russes  enlevèrent  Ben- 
der  aux  Turcs  en  1770,  en  1789  et  en  1817. 
Ils  l'ont  gardé  à  la  paix  conclue  le  58  mai 
de  cette  année. 

Le  distr.  de  Bender  est  borné  a  PB.  par  le 
Dniestr,  et  à  PO.  par  le  Prout.  11  est  couvert 
de  collines  qui  s'abaissent  insensiblement 
vers  le  S. ,  et  donnent  naissance  à  un  grand 
nombre  de  rivières,  dont  les  principales 
sont  :  la  Botna,  le  Kagaluik  et  l'iafpoukh. 

BENDER-ABBASSY,ville  de  Perse.  Voy. 
Govaov*. 

BENDER-ASSELOU,  ville  et  port  de 
mer  de  Perse ,  sur  le  golfe  Persiquc .  à  l'ern- 
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bouchure  du  Nabon,  et  h  3a  1.  O.  de  Làr. 

BENDER-BOUCHER,  ville  de  Perse. 
Voy.  Aboi  chkb. 

BENDER  EL  KEBYRouSEKKET  BEN- 
DER-EL-KEBYR  ,  ruines  d'une  anç.  bour- 
gade de  l'Egypte ,  près  de  la  mer  Rouge,  à  7 1. 
S.  O.  de  la  baie  Ouadan  Haouy ,  et  à  j  0  1.  E. 
des  ruines  d'Ombos,  par  a4°  aa'  de  lat.  N. 
Les  ruines  de  cette  petite  ville ,  jadis  habi- 
tée par  les  ouvriers  des  raines  d  emeraudes 
du  mont  Zabarah,  ont  été  découvertes  par 
M.  Cailliaud.  On  y  trouve  plusieurs  temples 
d'architecture  gréco-égyptienne,  et  beau- 
coup de  maisons  antiques.  Ce  lieu  n'est  plus 
habité  depuis  que  les  Arabes  ont  cessé  l'ex- 
ploitation des  mines. 

BENDER  EL-SOGIIAYR,  ruines  de  l'É- 
gypte,  à  10  1.  IN.  N.  O.  de  celles  de  Bender- 
el  Kebyr.  Elles  sont  moins  étendues  que  ces 
dernières. 

BENDER  DI I  V  M  petite  ville  et  port  de 
Perse ,  dans  le  Farsistan ,  sur  le  golfe  Per- 
sique,  a  îa  1.  N.  N.O.  de  Bender-Ryk,  et  à 
37  1.  O.  de  Kazroun.  Cette  ville  est  habitée 
par  des  Arabes  qui  font  la  pêc^ie  des  perles. 

BENDERG,  montagne  d'Ecosse,  comté 
de  Perth,  près  des  limites  du  comté  d'in- 
verness.  Elle  fait  partir  de  la  chaîne  des 
Grampian,  et  a  5o,a  toises  de  hauteur. 

BENDER  I-CHEHER  ,  ville  et  port  de 
Perse ,  dans  le  Farsistan ,  sur  le  golfe  Persi- 
que ,  sur  le  promontoire  et  à  3  1.  S.  de  Ben- 
der-Boucher,  et  à  4o  1.  S.  O.  de  Chiraz. 
Elle  tombe  en  ruine. 

BENDER-KENGOUN,  ville  de  Perse. 
Voy.  Kbugoub. 

BENDERMASS1N,  roy.  et  ville  de  Bor- 
néo. Voy.  Baadebmassin. 

BENDER-RYK  ou  BENDER-REYK,  pe- 
tite ville  et  port  de  Perse  ,  dans  le  Farsistan, 
sur  le  golfe  Persique,  à  10  I.  N.  de  licndcr- 
Boucher,  et  à  aa  1.  O.  S.  O.  de  Kazroun  , 
dans  un  canton  aride.  Les  habitans  logent 
dans  des  cabanes  de  leuilles  de  palmiers. 

BENDERSDORF,  bourg  de  Transylva- 
nie. Voy.  Bkmbobk. 

BENDER- TÔR,  ville  d'Arabie.  Voy. 
Tôa. 

BENDIKY,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  présidence  du  Bengale,  IDC  prov., 
distr.  et  à  55  I.  N.  O.  d'Allah-ahad ,  et  a 
2  1.  i/4  S.  E.  de  Kodjvah.  Il  s'y  fait  un  peu 
de  commerce. 

BENDORF,  bourg  des  États-Prussiens, 


)igitized  by  Google 


B  ENE 

pror.  du  Bas- Rhin ,  régence  ,  cercle  et  à 
1 1.  i/a  H.  de  Coblentz,  sur. la  rive  droite  du 
Rhio.  On  y  trouve  i  briqueterie,  i  moulin 
à  huile,  et  dans  les  environs  i  carrière  de 
gréa,  des  mines  de  fer  considérables,  et 
a  fonderies  d'acier.  i,5ao  hab. 

BENDRABEN  ou  RINDRABEND,  ville 
de  l'Hindoustan  anglais,  présid.  du  Ben- 
gale ,  anc.  prov. ,  distr.  et  à  i a  1.  N.  O.  d'A- 
grah,  sur  la  rive  droite  de  la  Djemna  ,  à  1 1. 
i/a  N.  de  Moutra.  Elle  tire  son  nom  des  bois 
de  haute  futaie  qui  l'entourent,  et  qui  ser- 
rent de  retraite  à  une  multitude  de  singes 
très -respectés  en  considération  de  llouna- 
maa  (divinité  de  la  mythologie  hindoue  ), 
qui  est  représentée  sous  la  forme  de  cet  ani- 
mal. Bendraben  est  fréquenté  par  les  Hin- 
dous, qui  viennent  y  adorer  Krichna. 

UNI.  ville  des  Etats-Sardes,  div.  de 
Cooi,  prov.  et  à  4  '/a  ■  de  Mondovi; 
chef-lieu  de  mand.,  sur  une  colline ,  entre  la 
Sture  et  le  Tanaro.  Elle  est  défendue  par  un 
vieux  château- fort.  11  y  a  i  église  collégiale, 
3  courens  et  î  hôpital.  On  y  fait  une  espèce 
d'orgeat  qu'on  expédie  dans  une  grande  par- 
tie de  l'Italie.  5,ooo  hab. 

BENEDEk.  .(S'.),  bourg  à  marché  de 
Hongrie,  comitat  de  Bars,  marche  de  Ta- 
poltsany,  sur  larive  droite  du  Gran  ,  à  al.  i/a 
N. de  Bars,  et  à  une  égale  dutance  S.  S. O. 
de  hônigsberg.  11  a  une  église  catholique. 

BE.NEDEk  ou  BENDERSDORF ,  bourg 
de  Transylvanie,  pays  des  Ilongrais,  comitat 
de  Weissembourg  inférieur ,  à  3  I.  i/4  N.  de 
Karl.sbourg.  Les  habitans  sont  Ilongrais  et 
lalaqucs.  Il  y  a  une  église  protestante. 

BENEDETTO  (S«°.),  bourg  des  États- 
Sardes,  div.  de  Coni,  prov.  et  à  5 1. 1/4  S.vS.  E. 
d'AIba,  mand.  de  Rossolasco,  près  de  la 
rive  gauche  de  la  Bnrmida. 

BENEDETTO  (S'».),  bourg  du  roy. 
Lombard- Vénitien ,  prov.  et  à  3  l.i/a  S.  E. 
de  Mantoue  ,  distr.  et  à  a  I.  3/4  N.  E.  de 
Goruaga,  près  de  la  rive  droite  du  Pô,  avec 
un  port  sur  ce  fleuve.  11  y  avait  autrefois 
une  abbaye  de  bénédictins,  la  plus  riche 
de  l'Italie. 

BENEDICT  ,  comm.  des  États-Unis  , 
dans  le  Maryland ,  comté  de  Charles , .sur  le 
Patuxent ,  à  17  1.  E.  de  Washington. 

BENEDITO,  petite  île  du  Grand  Océan 
boréal,  à  3  1.  3/4  N.  O.  de  la  côte  de  la  Ca- 
lifornie, et  à  la  même  distance  de  l'ile  deCer- 
ros.  Lat.  M.  aç/  to'.  Long.  O.  1 17°  3o'. 
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BENESCHAU,  bourg  de  Bohême,  cer- 
cle et  à  6  1.  3/4  S.  S.  E.  de  Budweis,  et  à 
al.  3/4  S.O.  de  Gratzen.  Il  va  1. Su  maisons. 

RENESCHAU  ou  BEISESSOW  ,  ville  de 
Bohême,  cercle  et  a  10  I.  1/4  E.  S.  E.  de 
Beraun,  et  à  8  1.  1/4  S.  S.  E.  de  Prague. 
1,468  hab. 

BENESCHAU,  bourg  des  États-Pru.«- 
siens,  prov.  de  Silène  ,  régence  d'Oppeln  , 
cercle  et  à  4  I.  i/a  S.  S.  O.  de  Ratibor,  et 
à  a  I.  3/4  E.  de  Troppau.  Il  y  a  1  église  ca- 
tholique et  1  château.  391  hab. 

BENESSOW,  ville  de  Bohême.  Voy.  Be- 

RISC  BAC. 

BEftEST,  village  de  France ,  dép.  de  la 
Charente,  arrond.  et  à  3  1.  3/4  O.  de  Con- 
folens,  cant.  de  Champagne-Mouton.  Le 
territoire  produit  beaucoup  de  châtaignes. 
i,ioo  hab.  Charlemagne  y  remporta  une 
victoire  signalée  sur  les  Sarrasins,  qui  oc- 
cupaient alors  une  partie  de  l'Aquitaine. 
En  mémoire  de  cet  événement,  il  fonda 
une  église  et  deux  services  annuels  à  Be- 
nest,  et  affranchit  ce  village  de  toutes  char- 
ges publiques,  privilèges  qui  durèrent  jus- 
qu'à la  révolution. 

BEISETS,  village  de  France,  dép.  de  la 
Vendée  ,  arrond.  et  à  4  1.  i/a  S.  E.  de  Fon- 
tenay-le-Comte ,  cant.  de  Maillezav.  11  y  a 
des  fa  briques  de  toiles  communes,  a  ,000  hab. 

BE.NET UTTI  ,  village  de  Sardaigne , 
div.  du  cap  Sassari,  à  i5  I.  5/4  E.  S.  E.  de 
la  ville  de  ce  nom  ,  et  à  4  l«  >/a  IV.  O.  de 
Nuoro.  Il  y  a  des  bains  d'eaux  thermales.  Le 
pays  environnant  est  montucux;  il  abonde 
en  pâturages,  et  produit  du  grain.  i,56o 
hab.  A  PO.  de  ce  village  coule  la  rivière  de 
Benetutti,  qui  prend  le  nom  d'Oristan  en 
arrivant  à  Sedilo. 

BÉNÉVEIST,  BenevcnU ,  délégation  des 
États  de  l'Église,  enclavée  dans  la  prov. 
de  la  Principauté  Ultérieure  du  roy.  de  Na- 
ples.  Elle  comprend  le  territ.  de  l'ancien 
duché  de  Bénévent ,  a  10  Le,  et  renferme 
1  ville  ,  8  villages  et  ao,35o  hab.  Le  sol ,  as- 
sez, fertile ,  et  arrosé  par  le  Calore  et  quel- 
ques-uns de  ses  aflluens,  tels  que  le  Sab- 
bato ,  produit  beaucoup  de  blé,  du  vin, 
de  l'huile.  On  y  fait  un  bon  commerce  de 
bétail.  Cette  délégation  rapporte  G, 000  pias- 
tres au  gouvernement  papal. 

Ce  pays,  qui  faisait  anciennement  partie 
de  celui  des  Sàmnites,  passa  au  pouvoirdes 
Romains.  Dans  le  moven  âge,  il  fut  soumis 
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à  Totila,  roi  des  Goths.  Les  Lombards,  de- 
venus maîtres  de  cette  partie  de  l'Italie, 
Périgèrent  en  duché  en  571.  A  la  chute  des 
Lombards,  il  fut  long-temps  gouverné  par 
des  dueset  des  princes  particuliers.  En  lof  7, 
les  Normands  en  chassèrent  ces  princes,  et 
s'y  établirent  ;  mais  ils  opprimèrent  telle- 
ment les  habita ns, que  oeux-ci  portèrent  leurs 
plaintes  au  pape  Léon  ix.  Le  souverain  pon- 
tife alla  exposer  leur  situation  à  l'empereur 
Henri  11,  et  ces  deux  princes  conclurent, 
en  io53,  une  convention  en  vertu  de  laquelle 
l'empereur  céda  au  pape  ce  duché  en 
échange  de  quelques  droits  féodaux  que  ce 
dernier  avait  à  répéter  sur  Bambcrg,  en 
Franconie.  Depuis  cette  époque  ,  les  papes 
se  sont  regardés  comme  les  légitimes  pos- 
sesseurs de  ce  duché  :  des  contestations  ont 
eu  lieu  à  cet  égard  entre  le  Saint-Siège  et 
les  rois  de  Naples.  En  1769,  le  souverain  de 
ce  royaume  s'empara  de  Bénévent,  et  le 
conserva  plus  de  cinq  ans.  En  1806,  Bona- 
parte ,  possesseur  de  toute  l'Italie,  pour 
mettre  fin  à  toutes  réclamations  de  la  part 
de  ces  deux  souverains,  érigea  ce  duché  en 
principauté,  et  le  conféra  à  M.  de  Tallty- 
rand ,  son  ministre  des  relations  extérieures, 
qui  l'a  conservé  jusqu'en  181 5,  époque  à 
laquelle  le  congrès  de  Vienne  en  fil  la 
restitution  au  gouvernement  papal.  Néan- 
moins le  roi  de  Naples  y  exerce  encore 
quelques  droits,  tels  que  l'inspection  sur  les 
écoles,  sur  la  poste,  les  caisses  publiques,  et 
la  vente  du  sel ,  du  tabac ,  du  fer ,  etc. 

BÉNÉVENT,  Benevente,  BxnsvanTCM, 
ville  dis  États  de  l'Église,  chef-lieu  de 
délégation  ,  sur  le  penchant  d'une  colline 
qui  domine  deux  vallons  arrosés  l'un  par  le 
Calore,  l'autre  parle  Sabbato,  à  5o  1.  S.  E. 
de  Borne,  et  à  îa  1.  N.  E.  de  Naples.  Siège 
d'un  archevêché  et  d'un  tribunal  de  1"  in- 
stance. Elle  a  environ  1  L  de  circuit,  est 
entourée  de  murailles  et  défendue  par  un 
château-for*.  On  remarque  dans  cette  ville 
l'hôlel-de-ville,  le  palais  archiépiscopal,  la 
cathédrale,  bel  édifice  gothique,  dont  les 
cinq  nefs  sont  soutenues  par  quatre  rangs 
de  colonnes  de  marbres ,  et  dont  la  porte , 
en  brome ,  représente  en  relief  diverses  his- 
toires de  l'ancien  et  du  nouveau  Testament  ; 
8  autres  églises,  plusieurs  couvens,  1  sémi- 
naire d'une  belle  architecture  ,  et  contenant 
1  riche  bibliothèque  ;  1  collège ,  1  hospice 
d'orphelines,  3  hôpitaux  et  a  monts-de-piété. 
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Cette  ville  renferme  beaucoup  d'antiquités. 
La  plupart  des  mursso'nt  construits  avec  des 
fragmeus  d'autels,  de  tombt  aux  ,  de  colon- 
nes, etc.  Le  monument  le  mieux  conservé 
est  l'arc  de  triomphe  ,  en  marbre  de  Paros, 
élevé  en  l'honneur  de  Trajan  par  le  sénat 
romain  ;  il  forme  une  des  portes  de  la  ville , 
qu'on  appelle  Porta  Auvea,  et  il  est  orné 
de  sculptures  magnifiques.  Il  se  tient  à  Bé- 
névent des  foires  les  a  et  3  février,  :>  1  et  a5 
mars ,  1 1  juin  ,  :>  \  et  a5  août ,  et  3  et  4  octo- 
bre. 13,829  Da^*  »  ceUe  population  était 
beaucoup  plus  considérable  avant  la  peste 
de  i656  et  le  tremblement  de  terre  du 
16  juin  1688. 

On  attribue  l'origine  de  Bénévent  à  Dio- 
mède.  Dans  les  temps  les  plus  reculés  ,  on 
l'appelait  Malcveniwny  à  cause  de  la  vio- 
lence des  vents  qui  y  régnaient.  Les  Ro- 
mains, en  y  établissant  une  colonie,  changè- 
rent son  nom  en  celui  de  Benevenlum.  C'est 
dans  une  plaine  voisine  que  Charles  d'An- 
jou, roi  de  Naples,  défit  et  tua,  en  ia66, 
son  rival  Mainfroi. 

BÉNÉVENT  ,  petite  ville  de  France, 
dép.  de  la  Creuse,  arrond.  et  k  |  I.  3/4 
N.  N.  O.  de  Bourganeuf;  chef-lieu  de  cant. 

BENEVENTE,  ville  du  Brésil,  prov. 
d'Espirito-Santo,  à  m  I.  S.  de  N.»  S.- da 
Victoria ,  dans  une  position  avantageuse,  à 
l'embouchure  de  la  Benevente,  qui  y  forme 
un  bon  havre,  et  fertilise  les  terres  envi- 
ronnantes. Une  grande  partie  des  habitans 
sont  Indiens  ,  et  cultivent  le  coton  ,  la 
canne  à  sucre  et  le  ru. 

BEN FELDEN,  ville  de  France,  dép.  du 
Bas-Rhin ,  arrond.  et  à  3  1.  3/4  N.  N.  E.  de 
Schlettstatt  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
gauche  de  1*111,  a  6  1.  S.  S.  O.  de  Stras- 
bourg. On  cultive  dans  les  environs  beau- 
coup de  tabac  et  de  chanvre ,  dont  on  fait 
un  assez  grand  commerce.  Il  s'y  tient  a  foi- 
res d'un  jour  par  an,  le  4'  lundi  de  février 
et  le  5*  lundi  d'août.  i,3oo  hab.  Elle  a  été 
fortifiée. 

BENGAL,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New-York,  comté  et  sur  le  lac  Oneida, 
un  peu  à  l'O.  de  Rome.  4  ">o  hab. 

BENGALE  (GOLFE  DU).  Il  est  formé 
de  la  partie  de  l'océan  Indien  comprise  en- 
tre les  deux  presqu'îles  de  l'Inde  ,  et  est 
borné  au  N.  par  le  Bengale  ;  à  l'O.,  par  les 
côtes  d'Oryçah  et  de  Coromandel  ;  et  à  PE., 
par  l'Empire  Birman,  où  il  forme  le  golfe 
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de  Martaban.  Son  entrée  est  déterminée  a 
l'O.  par  le  cap  Comorin,  et  à  l'E. ,  par  la 
pointe  N.  O.  de  l'île  de  Sumatra ,  distans 
l'onde  l'autre  d'environ  44o  I.,  valeur  a  la- 
quelle on  peut  aussi  estimer  sa  plus  grande 
largeur  et  sa.  plus  grande  longueur.  Ce  golfe 
renferme  beaucoup  d'îles.  Geylan ,  à  l'en- 
trée, est  presque  la  seule  que  l'on  trouve 
iar  la  cote  occidentale.  Après  cette  lie  ,  les 
plus  remarquables  sont  les  Andauian  et  les 
Nicobar ,  un  peu  au  large  de  la  côte  orien- 
tale, qui  est  partout  embarrassée  d'iles  et 
d'îlots  plus  ou  moins  considérables.  Les 
principales  rivières  qui  débouchent  par  la 
cote  de  la  presqu'île  orientale  sont  le  Tcha- 
lion  et  l'Iraouaddy.  Les  bras  nombreux  du 
Brahmapoutre  et  du  Gange  sillonnent  la 
cote  septentrionale  du  golfe,  et  la  côte  de 
la  presqu'île  occidentale  est  découpée  par 
les  embouchures  du  Salondy,  du  Mehenedy, 
du  Godavery,  de  la  Krichna,  du  Pennar, 
du  Palâr  et  du  Cavery. 

BENGALE,  la  plus  considérable  des  trois 
présidences  anglaises  de  l'Hindoustan ,  for- 
mée de  la  prov.  qui  lui  donne  son  nom  ,  et 
de  celles  d'Allah-abad ,  d'Aoude,  d'Agrah, 
deDehly,  de  Malvahet  d'Oryçah.  Elle  com- 
prend aussi  dans  son  ressort  le  pays  entre  la 
Djf  mnah  et  la  Setledje  ,  et  hors  de  l'Hindou- 
stan  ,  l'île  du  Prince  de  Galles  sur  la  côte 
de  Siam. 

Il  y  a  pour  l'administration  de  la  justice, 
dans  l'étendue  de  la  présidence  ,  1  cour  su- 
prême pour  le  civil  et  pour  le  criminel,  dont 
le  siège  est  à  Calcutta  ;  6  cours  d'appel  et  de 
circuit  pour  les  6  grandes  divisions  territo- 
riales de  Calcutta  ,  de  Bareily,  de  Benarès, 
de  Dacca  ,  de  Patna  et  de  Mourched-abad , 
et  46  cours  inférieures  établies  sur  diflerens 
points  de  la  présidence. 

Les  revenus  de  la  présidence  du  Bengale 
forent  en  181 1  de  5o6,333,43o  fr. 

BENGALE ,  auc.  prov.  de  l'IIindoustan  , 
située  entre  ai"  3o'  et  27°  ao'  de  lat.  IS.,  et 
entre  83°  ^o'  et  900  3o'  de  long.  E.  Elle  est 
bornée  au  If.  O.  par  le  Neypàl  ;  au  N. ,  par 
les  États  du  radjah  de  Sikkim  et  le  Boutan  ; 
au  II,  E. ,  par  le  roy.  d'Assam;  à  l'E. ,  par 
l'Empire  Birman  ;  au  8.,  parl'océan  Indieu  ; 
au  S.  O. ,  par  les  prov.  d'Oryçah  et  de  Gan- 
douana ,  dont  elle  est  en  partie  séparée  par 
la  Sobenryka  ;  et  à  l'O. ,  par  le  Bahar.  Sa 
longueur  et  sa  largeur,  à  peu  près  égales, 
sont  d'environ  ia5  L,  et  sa  surface  est  de 
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i5,6a5  L  c.  Ce  pays,  qui  comprend  toute  la 
partie  inférieure  des  bassins  du  Gange  et  du 
Brahmapoutre,  forme  une  vaste  plaine  lé- 
gèrement ondulée  par  des  collines  qui  se 
détachent  des  montagnes  du  Bahar  au  N.  O., 
et  de  l'Himalaya  au  If.  ;  elle  est  terminée 
à  l'E.  par  les  monts  Garraous  et  les  monts 
Mogs,  qui  ,  de  ce  côté,  forment  la  limite 
naturelle  du  Bengale.  Cette  plaine  est  tra- 
versée par  deux  des  plus  grands  fleuves 
de  l'Asie  ,  le  Gange  et  le  Brahmapoutre  , 
qui  se  rendent  dans  le  golfe  du  Bengale 
par  des  embouchures  voisines.  Le  dernier 
de  ces  fleuves  s'y  jette  sous  le  nom  de  Megna, 
qu'il  prend  au  confluent  de  la  Sourmah  , 
aux  a/3  de  son  cours  dans  la  province.  Peu 
après  son  entrée  dans  le  Bengale,  le  Gange 
se  divise  en  une  infinité  de  bras.  Parmi  ceux 
de  la  droite  qui  aflluent  à  l'Océan ,  on  dis- 
tingue le  Ballysore,  le  Cabbadock,  l'Issa- 
mot,  et  surtout  l'Hougly,  le  plus  considéra- 
ble et  le  plus  occidental  ;  ce  dernier  est  grossi 
par  l'Adji ,  la  Dommoudah  et  le  Ropnaran, 
qui ,  avec  la  Sobenryka  ,  sont  les  cours  d'eau 
les  plus  remarquables  de  cette  partie  de  la 
province.  Dans  la  partie  comprise  entre  le 
Gange  et  le  Brahmapoutre,  outre  quelques 
bras  qui  établissent  la  eommunication  des 
eaux  de  ces  fleuves,  on  cite  le  Cousy,  le 
Mahanada  et  la  Tystah,  qui  se  bifurque 
sous  les  noms  d'Attry  et  de  Curralya;  ces 
rivières  communiquent  entre  elles  et  avec 
les  dérivations  des  deux  fleuves.  Le  sys- 
tème d'irrigation  n'est  pas  aussi  compli- 
qué à  la  gauche  du  Brahmapoutre,  où  l'on 
ne  voit  de  remarquable  que  la  Sourmah  ,  et 
son  affluent  le  Bôii ,  et  plus  au  S.  le  Tchit- 
tagong,  qui  débouche  dans  le  golfe  du  Ben- 
gale ,  près  de  la  ville  de  son  nom.  Les  dilTe- 
rens  bras  dans  lesquels  le  Gange  se  divise 
forment  un  delta  un  peu  marécageux,  mais 
très-fertile.  En  général ,  le  Bengale  est  si  fé- 
cond, qu'il  donne  deux  récoltes  par  an,  et 
que  les  productions  d'une  année  sont  su  li- 
santes pour  nourrir  la  population  pendant 
deux,  quoiqu'on  ne  cultive  guère  que  le  1/8 
des  terres.  Cette  fertilité  est  due  en  partie  à 
la  nature  du  sol ,  qui  est  principalement  ar- 
gileux ,  mêlé  d'un  peu  de  silice  et  de  terreau 
formé  de  matières  végétales  et  animale»  de- 
composées  ,  et  en  partie  aux  inondations  du 
Gange,  dont  les  eaux  déposent  sur  les  terres 
les  substances  fécondantes  qu'elles  tiennent 
en  dissolution. 
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Le  climat  du  Bengale,  quoique  humide  et 
très-chaud,  n'est  pas  insalubre ,  même  pour 
les  Européens,  lorsqu'ils  se  conforment  à  une 
bonne  hygiène.  On  compte  trois  saisons,  la 
chaude,  la  pluvieuse  et  la  froide.  La  saison 
chaude  commence  en  mars  et  Gnit  en  juin. 
La  chaleur  est  alors  insupportable,  même 
pour  les  indigènes ,  et  n'est  que  légèrement 
modérée  au  centre  du  pays  par  des  orages 
fréquens,  accompagnés  de  pluie  et  de  grêle. 
La  saison  pluvieuse  se  prolonge  jusqu'à  la 
fin  de  septembre.  Ce  mois  et  le  précédent 
se  distinguent  par  des  brouillards  épais  et 
par  des  torrens  de  pluie.  C'est  à  cette  époque 
que  1rs  eaux  du  Gange  inondent  les  cam- 
pagnes. La  saison  froide  est  la  plus  agréable 
de  l'année.  Excepté  sur  les  hauteurs  du  N. 
et  de  l'E. ,  le  thermomètre  ne  descend  nulle 
part  au-dessous  du  point  de  congélation. 

Quoique  l'agriculture  ait  fait  peu  de  pro- 
grès dans  le  Bengale ,  à  cause  de  la  paresse 
et  de  la  pauvreté  des  cultivateurs  ,  et  des 
vexations  qu'ils  éprouvent  de  la  part  des 
zemindares,  propriétaires  des  terres,  néan- 
moins on  y  récolte  abondamment  du  ru,  du 
froment,  du  sucre,  du  coton  ,  de  l'indigo, 
de  l'opium ,  du  bétel  ,  du  poivre  ,  de  la 
noix  d'arec  ,  du  tabac ,  du  lin  ,  du  sesame 
et  des  fruits.  Le  maïs  croit  sur  les  collines 
et  dans  le  sol  le  plus  pauvre.  Le  mûrier, 
très-commun  ,  donne  par  an  quatre  récoltes 
de  feuilles.  Le  Bengale  donne  encore  diffé- 
rentes drogues  pour  la  teinture  ,  ainsi  que 
des  noix  de  galles ,  du  turmeric  ,  du  safran  , 
des  résines;  des  drogues  médicinales,  telles 
qu'aloès,  benjoin  ,  camphre;  des  épices, 
clous  de  girolle  ,  cannelle ,  muscade  ,  ma- 
cis,  etc.  Les  ramifications  de  l'Himalaya 
et  desGarraous,  elles  Sonderbonds,  con- 
trée voisine  des  bouches  du  Gange ,  procu- 
rent d'immenses  provisions  de  bois  pour  le 
chauffage  et  la  charpente  ,  ainsi  qu'une 
grande  quantité  de  joncs.  Autrefois,  mai- 
gre la  richesse  de  ses  récoltes  en  grains ,  le 
Bengale  éprouvait  souvent  des  famines  , 
parce  qu'on  n'était  pas  dans  l'usage  de  faire 
des  greniers  d'abondance.  Depuis  que  les 
Anglais  ont  pris  possession  de  cette  belle 
contrée  ,  on  a  remédié  à  cet  inconvénient. 

Les  bœufs,  les  buffles,  les  chèvres  et  les 
moutons,  sont  très-nombreux.  La  toison  de 
%es  derniers  est  grossière ,  et  leur  chair  est 
peu  délicate.  Plusieurs  ont  quatre  cornes. 
Les  chevaux  sont  rares  cî  'rés-mauvais  ;  on 
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en  tire  d'excellens  de  l'Afghanistan  et  de  la 
Perse.  Dans  quelques  parties  ,  les  éléphans 
sont  communs  :  les  meilleurs  viennent  du 
dehors,  ainsi  que  le»  chameaux.  Une  quan- 
tité énorme  de  chiens  ,  que  les  pariahs  lâ- 
chent sans  les  nourrir,  remplissent  les  ville» 
et  les  villages,  et  deviennent  très-incom- 
modes par  leurs  aboiemens  ;  mais  ils  sont 
très  utiles  ,  en  ce  qu'ils  dévorent  les  débris 
d'animaux,  qui,  sans  cela  ,  corrompraient 
l'air.  On  élève  une  grande  quantité  de  vo- 
lailles. Le  gibier  est  commun.  Le  tigre  est 
très-féroce,  et  le  sanglier  habite  les  brous- 
sailles touffues  des  marécages.  Les  animaux 
sauvages,  et  surtout  les  éléphans,  les  buffle» 
et  les  daims,  ravagent  les  champs.  Les  fo- 
rêts sont  remplies  de  singes.  Le  Gange 
abonde  en  poissons  :  les  meilleurs  sont  le 
cockop,  le  mangos  et  le  barbeau.  On  pèche 
des  huitres  sur  la  côte  de  Tchittagong.  Le» 
tortues  ,  qui  sont  nombreuses  ,  petites  et 
très  -  mauvaises  ,  ne  servent  de  nourriture 
qu'a  quelques  familles  très-pauvres.  Les  cro- 
codiles sont  très-nombreux.  On  recueille  le 
miel  et  la  cire  dans  le»  forêts.  Les  vers  h- 
soie  sont  élevés  avec  soin.  Dans  le  pays  au 
pied  de  l'Himalaya  ,  il  y  a  des  mine»  de  fer 
exploitées.  Le  salpêtre  est  très-abondant , 
surtout  dans  le  voisinage  du  fiahar.  De» 
pierres  précieuses  et  du  sel  se  rencontrent 
en  diflTérens  endroits. 

Les  Bengalais  sont  très-industrieux  ;  ils 
fabriquent  les  toile»  de  coton  les  plus  fine», 
des  étoffe»  de  soie,  des  cuirs,  d'excellens 
ouvrages  de  sellerie ,  de  la  toile  à  voile ,  de 
la  poterie,  de  la  quincaillerie,  de  la  bijou- 
terie, etc.  Ils  raffinentle  sucre,  et  fabriquent 
de  l'opium. 

Le  commerce  intérieur  du  Bengale  est 
très  actif,  et  admirablement  favorisé  par 
la  navigation  ;  car  dans  la  saison  des  pluies 
il  n'est  pas  un  lieu  habite  qui  soit  à  plus  de 
a  ou  3  I.  d'une  rivière  navigable.  Le  com- 
merce extérieur  se  fait  par  Calcutta ,  le  seul 
port  de  cette  contrée  :  il  est  très-étendu ,  et 
consiste  dans  les  productions  du  sol  et  de 
l'industrie.  Le  Bengale  reçoit  de  l'Europe 
toutes  sortes  de  métaux  bruts  et  façonnes, 
des  draps  et  des  lainages,  des  munitions  na- 
vales et  militaires ,  du  numéraire  en  or  et  en 
argent ,  et  toutes  sortes  d'objets  manufactu- 
ré» ;  de  la  côte  de  Coromandel,  du  bois 
rouge ,  des  toiles  peintes ,  des  toiles  de  co- 
ton fines  ;  de  Maiacca  et  de  l'Archipel  orien- 
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tal ,  du  poivre ,  de  l'étain  ,  de  la  cire ,  du 
soufre,  de  la  poudre  d'or,  des  noix  de  bétel, 
des  épiceries,  du  benjoin;  de  la  Chine,  de 
la  toutenague  ,  du  sucre  candi,  du  thé  ,  de 
l'alun,  de  la  porcelaine,  des  objets  en  laque 
et  diverses  choses  manufacturées;  de  Ma- 
nille, de  l'indigo  excellent ,  du  sucre,  du 
bois  de  Sapan  ,  des  piastres  ;  de  la  côte  de 
Malabar,  du  bois  de  sandal,  des  cordages 
en  bourre  de  coco ,  du  poivre ,  des  drogues , 
de  l'ivoire. 

Suivant  Hamilton ,  la  population  du  Ben- 
pale  est  de  plus  de  2.5,3oo,ooo  Ames  ;  elle  se 
compose  d'Hindous  brahmUtes,de  Mongols 
ou  musulmans,  d'Européens  de  différentes 
nations  ,  et  d'Arméniens. 

Quoique  te  Bengale  soit  possédé  par  les  An 
glais,  il  s'y  trouve  encore  quelques  radjahs, 
qui  doivent  être  regardés  comme  de  grands 
feudataires.  LesFrançaisy  possèdent  Chan- 
dernagor  ;  les  Hollandais,  Chinsoura  ;  et  les 
Danois ,  Serampour.  Cette  province  ,  qui 
fait  partie  de  la  présidence  de  son  nom, 
se  divise  en  5  distr.  :  Calcutta,  Dacca  et 
Mourcbed-abad  ,  subdivisés  en  18  cant.  En 
1814,  la  contribution  territoriale  se  monta  à 
5i,ïi4,i5o  fr. 

Le  Bengale  a  été  tantôt  un  royaume  libre 
et  tantôt  dépendant  du  royaume  de  Bahar. 
Envahi  en  i2o3  par  les  Afghans  mahomé- 
tans ,  il  fut  tributaire  de  l'empereurde  Dehly 
jusqu'en  i54o.  A  cette  époque,  Fakher-ed- 
Dyn  ayant  assassiné  le  gouverneur,  dont  il 
était  le  confident ,  prit  les  rênes  du  gouver- 
nement sous  le  titre  de  sultan  Sekonder,  et 
se  déclara  indépendant.  Ses  descendans  ré- 
gnèrent jusqu'en  i538.  Le  Bengale  fut  alors 
conquis  par  Chere-Chah  ,  qui  l'annexa  de 
nouveau  à  l'Empire  de  Oehly,  duquel  il  con- 
tinua de  dépendre ,  du  moins  en  apparence , 
jusqu'en  i  j65  ;  alors  il  fut  cédé  aux  Anglais. 
Gor ,  Tonda  ,  Rodjemahil,  Dacca  et  Mour- 
cheo  abad  en  ont  été  successivement  capi- 
tales ,  prérogative  dont  Calcutta  jouit  au- 
jourd'hui. 

BENGAZY,  Bemih,  B*sk*ick  ,  ville  et 
port  de  mer  du  roy.  de  Tripoli ,  sur  la  côte 
orient,  du  golfe  de  la  Sidre,  à  58  I.  O.  S.  O. 
de  Derne.  Lat.  El.  32° 7'  3o\  Long.  E.  17*  4»  ' 
20'.  Cette  ville  ,  qui  a  un  château-fort ,  est 
gouvernée  par  un  bey.  Les  états  européens  y 
ont  des  ronsuls.  Bengazy  occupe  l'emplace- 
ment de  l'ancienne  Bérénice ,  l'une  des  cinq 
lillcs  de  la  Pentapolc,  et  dont  les  ruines 


B  E  N  G  53 

sont  cachées  sous  le  sable.  On  y  a  trouvé  des 
inscriptions,  des  médailles,  des  statues  et 
beaucoup  de  débris,  antiques.  On  prétend 
que  le  jardin  des  llespérides  était  près  de 
cet  endroit.  Le  pays  environnant  est  riche 
en  bestiaux,  en  fruits  et  en  légumes.  Ben- 
gazy  commerce  avec  Malte  ,  Audjélah  et 
Syouah,  et  tire  de  Tripoli  des  armes,  des 
étoffes  de  laine  et  des  ustensiles.  On  estime 
la  pop.  à  5,ooo  hab. 

BENGERMÔ,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan,  Etats  du  nabab  d'Aoude,  anc.  prov. 
d'Aoude,  distr.  et  a  16  I.  O.  de  Laknau,  à 
TE.  du  Gange,  et  à  8  I.  S.  E.  de  Kanodje. 
Elle  parait  avoir  été  considérable. 

BENGEVAI,  petite  ville  de  l'Afghani- 
stan ,  dans  le  Séistan ,  à  28  1.  S.  de  Zarang. 

BEV.u  ,  fleuve  de  la  Guinée  inférieure, 
roy.  d'Angola.  Il  roule  de  l'E.  à  l'O. ,  et  se 
jette  dans  l'océan  Atlantique  ,  au  N.  de 
Loanda  ,  sous  o°  de  lat.  S. ,  après  un  cours 
d'environ  65  1. 

BEN  GOR  E  ,  cap  sur  la  côte  sept,  de 
l'Irlande,  prov.  d'Ulster,  comté  d'Antritn. 
Lat.  N.  55"  4'.  Long.  O.  8°  42'. 

BEIVGORKERA  ,  Bunqurker*  ,  petite 
ville  de  l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  de 
Bahar,  distr.de  Tchatanagpour,  à  3 1.  1/2  S. 
de  Doesah. 

BENGUELA  ,  roy.  d'Afrique  ,  dans  la 
Guinée  intérieure,  borné  au  N.  par  les  roy. 
d'Angola  etdeMatamba  ;  à  l'E.,  par  des  dé- 
serts ;  au  S. ,  par  le  pays  des  Cimbebas  ;  et  à 
l'O. ,  par  l'océan  Atlantique.  Il  s'étend  en 
longueur  depuis  l'embouchure  delà  Coanza 
jusqu'à  celle  du  Bambarougue,  c'est-à-dire 
depuis  le  cap  Ledo  jusqu'au  cap  Negro  , 
ce  qui  forme  environ  160  I.  du  N.  au  S.  Sa 
largeur  n'est  pas  bien  connue.  Il  est  vraisem* 
blable  qu'elle  n'exc;>de  pas  i3o  1.  Il  parait 
compris  entre  o,°  20'  et  i5°  3o'  de  long.  E. , 
et  est  entre  90  3o'  et  16"  10'  de  lat.  S.  L'in- 
térieur de  ce  pays  est  montueux,  âpre,  et 
arrosé  par  un  grand  nombre  de  rivières,  dont 
les  plus  remarquables,  après  la  Coanza  et 
le  Bambarougue ,  sont  le  Gubororo  et  le 
Curo.  Leséléphans,  les  rhinocéros,  les  zè- 
bres ,  les  antilopes  y  sont  en  grand  nombre. 
Les  bœufs  et  les  moutons  y  sont  d'une  gros- 
seur prodigieuse;  mais  les  bêtes  féroces, 
les  sécheresses  et  les  incursions  des  Jagas 
ont  considérablement  diminué  ces  bestiaux. 
Le  Bengucla  produit  du  riz  et  du  sel,  et 
a  des  mines  de  cuivre.  On  dit  que  l'air  y  est 
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très-malsain.  Les  habitans  paraissent  être 
grossiers  et  barbares.  Les  Portugais,  les  seuls 
étrangers  qui  aient  un  établissement  sur 
cette  cote,  en  excluent  les  autres  nations 
avec  le  plus  grand  soin  possible,  ce  qui  fait 
que  le  pays  est  très-imparfaitement  connu. 
Les  habitans  se  contentent  de  retirer  de  leurs 
mines  de  cuivre  une  quantité  suffisante  de  ce 
métal  pour  faire  des  colliers  et  des  anneaux. 

Ce  royaume  a  pour  capitale  Saint-Phi  - 
lippe  de  Bcnguela  ;  il  se  divise  en  8  provin- 
ces ,  savoir  :  Bcmbé  (  Haut  ) ,  Bembé  (  Bas  ), 
Lubolo ,  Oacco ,  Quissama ,  Rimba ,  Scela , 
et  Tamba. 

'  BENGUELA  (  NOUVEAU  ) ,  ville  de  la 
Guinée  inférieure.  Voy.  Saint-Philippe  de 

BeJVGI'FLA. 

BENHA  EL  AÇEL ,  village  de  la  Basse- 
Egypte,  prov.  et  à  7 1.  N.dcQelyoub,  sur  la 
rive  droite  de  la  Brancbe  de  Damiette.  Près 
et  au  lf .  sont  les  ruines  de  l'ancienne  Athri- 
bis ,  dont  le  nom  s'est  conservé  dans  Atryb  , 
petit  village  bâti  sur  ces  ruines. 

BENHOLM ,  village  d'Écosse,  comté  de 
Kincardine ,  presbytère  de  Fordoun  ,  a  5  1. 
i/a  N.  de  Montrose,  sur  la  mer  du  Nord. 
1,3)6  bab. 

BENI  ou  PARO,  rivière  de  l'Amérique 
mérid. ,  qui  prend  naissance  ,  par  i8a  de 
lat.  S.  et  71°  de  long.  O.,  dans  un  petit  lac, 
au  milieu  des  montagnes  d'Acarria  ,  dans  le 
gouv.  de  Buenos-  Ayres ,  à  1  a  1.  S.  de  La  Paz. 
Après  avoir  arrosé  l'intendance  de  La  Paz, 
elle  entre  dans  le  Pérou  ,  parcourt  des  can- 
tons encore  peu  connus,  et  sous  io°  45'  de 
lat.  S. ,  et  74°  de  long.  O. ,  mêle  .ses  eaux 
à  celles  de  l'Apurimac.  Le  cours  du  Beni 
est  d'environ  a5o  I.  du  S.  au  N.  ,  depuis  sa 
source  jusqu'au  i5*  parallèle,  puis  du  S.  E. 
au  N.  O.  jusqu'à  son  confluent  avec  l'Apu- 
rimac. Cette  rivière  ne  reçoit  a  droite  que 
très-peu  d'alHuens,parmi  lesquelsleQuetoto 
est  le  plus  considérable.  Les  tributaires  de 
sa  gauche  sont  plus  nombreux  ;  l'Inambari 
est  le  seul  remarquable. 

BÉNI A K  ON1 ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  deGr'odno,  distr.  et  à  81.  i/aN.' 
de  Lida,  près  de  laSoltcha,  et  à  11  1.  1/4  S. 
de  Vilna. 

BENIALBO,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
a  4  1.  i/4  S.  E.  de  Zamora ,  sur  le  Maderal. 

BENI-BESSERY,  ville  de  la  Barbarie, 
dans  l'empire  de  Maroc ,  prov.  de  Sidjil- 
messa,  sur  le  revers  mérid.  de  l'Atlas,  à  70  1. 
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E.  de  Fei,  et  à  i4o  1.  N.  E.  de  Maroc. 

BÉNIC,  village  de  France,  sur  la  Man- 
che, dép.  des  Côtes-du-Nord,  arrond.  et  à 
al.  i/a  N.  N.  O.  de  Saint-Brieux ,  cant.  de 
Lanvollon.  Il  a  un  petit  port  d'où  l'on  ex- 
pédie a  la  pêche  de  la  morue. 

BENICARLO,  ville  d'Espagne,  prov.  et 
àlll.  3/4  N.  N.  E.  de  Castellon  de  la  Plana 
(Valence),  et  a  1  1.  3/4  N.  de  Peniscola  ,  près 
de  la  Méditerranée,dans  une  campagne  riche 
et  fertile.  Elle  est  entourée  de  murailles  et 
d'un  fossé  ;  elle  a  un  vieux  château  et  des 
faubourgs.  Quelques  unes  de  ses  rues  sont 
assez  droites,  mais  étroites  et  sales.  Les  mai- 
sons, mal  bâties,  annoncent  la  misère,  et  ce- 
pendant les  habitans  sont  riches.  Il  y  a 
1  église  paroissiale,  1  couvent  et  1  hôpital. 
Benicarlo  manque  de  fontaines.  3,aoo  hab. 
Les  vins  du  territoire  sont  très-renommés. 

BEMDORM,  ville  d'Espagne,  prov.  et 
à  10  1.  N.  E.  d'Alicante  (Valence) ,  près  de 
la  Méditerranée.  Elle  a  des  filatures  de  laine 
et  a,joo  hab.  ,  réputés  les  meilleurs  pê- 
cheurs de  la  province. 

BENIGANIM,  ville  d'Espagne,  prov.  et 
à  1  I.  a/3  S.  E.  de  San-Felipe  (Valence). 
Les  environs  produisent  beaucoup  de  vin. 
3,6oo  hab. 

BENIGNO  (SAN) ,  bourg  des  États-Sar 
des,  div.,  prov.  et  à  4  1.  «/a  N.  N.  E.  de  Tu- 
rin ;  chef-lieu  de  mand. ,  entre  le  Malone  et 
l'Orca.  Il  y  a  une  célèbre  abbaye,  dont  l'é- 
glise passe  pour  une  des  plus  belles  de  l'Ita- 
lie. 1,200  hab. 

BEN1-GOMI,  contrée  de  la  Barbarie, 
dans  l'empire  de  Maroc  et  la  partie  mérid. 
de  la  prov.  de  Sidjilmessa. 

BENILLOVA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  8  1.5/4  N.  d'Alicante  (Valence). 

BENIN ,  roy.  delà  Guinée  supérieure,  sur 
la  côte  sept,  du  golfe  de  Guinée.  Ses  limites 
sont  mal  connues  ;  cependant  il  parait  qu'il 
comprend  la  partie  de  la  côte  qui  s'étend  de- 
puis le  Lagos  jusqu'à  la  Formosa,sur  une  éten- 
due d'environ  5o  1.  Il  a  sous  sa  dépendance 
les  roy.  d'Avissie  et  de  Kosie.  Toute  la  côte 
de  Bénin  présente  une  suite  de  petits  bras 
de  mer  dont  quelques-uns  sont  très-larges; 
ils  se  subdivisent  en  plusieurs  branches ,  et 
forment  un  grand  nombre  d'îles.  Cet  as- 
pect de  la  côte  a  fait  penser  à  un  géographe 
moderne  que  tous  ces  canaux  pouvaient 
bien  former  l'embouchure  du  grand  fleuve 
du  centre  de  l'Afrique,  dont  le  cours  est  en- 
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core  ignoré.  Les  bords  de  ce»  bras  de  mer, 
quoique  fertiles  et  agréables  .  sont  très- 
malsain*.  Les  babitans  sont  doux  et  indus- 
trieux. Presque  tous  les  travaux  retombent 
sur  les  femmes.  Le  roi,  vénéré  comme  un 
demi-dieu  ,  est  censé  vivre  sans  nourriture  : 
s'il  meurt ,  c'est  pour  ressusciter  sous  une 
autre  forme.   Les  sacrifices  humains  font 
partie  du  culte  expiatoire  qu'on  rend  au 
mauvais  génie.  Les  victimes ,  immolées  au 
bruit  des  chants  épouvantables  de  la  foule , 
montrent  une  stupide  indifférence  :  ce  sont 
ordinairement  des  prisonniers  de  guerre.  Le 
roi  donne  aux  personnes  qu'il  désire  hono- 
rer particulièrement  un  collier  de  corail, 
ce  qui  équivaut  à  un  de  nos  ordres  de  che- 
valerie. La  mort  est  certaine  pour  celui  qui 
perd  cette  marque  de  distinction  ou  même 
qui  la  quitte  un  instant.  Lorsque  le  roi 
meurt ,  on  enterre  avec  lui  un  grand  nom- 
bre de  personnes  toutes  vives.  La  polygamie 
fst  générale.  Le  gouvernement  de  Bénin  est 
absolu;  la  volonté  du  roi  est  la  loi  suprême. 
II  y  a  cependant  trois  grands  du  royaume  par 
qui  toutes  les  affaires  sont  administrées ,  et 
qui,  an  nom  d  u  roi,  s'arrogent  une  grande  par- 
tie du  pouvoir.  Les  vice-rois  et  les  gouver- 
neurs des  prov.  forment  une  espèce  de  no- 
blesse. La  cap.  de  ce  roy. porte  le  même  nom. 

BENIN  ,  ville  de  la  Guinée  supérieure, 
capit.  du  roy.  de  même  nom,  située  k  4  L 
de  la  rive  droite  de  la  Formosa  ,  à  3a  1.  de  la 
mer,  et  à  aoo  1.  £.  de  Coumassie.  Lat.  N.  6° 
io'.  Long.  E.  3°  a5'.  Elle  est  très-peu  con- 
nue. On  dit  qu'elle  a  environ  6  I.  de  circon- 
férence. La  plus  grande  rue  a  î  1.  de  long. 
Toute*  les  maisons  sont  séparées  les  unes 
des  autres  par  de  grands  intervalles  vides. 
Le  palais  du  roi  se  compose  d'un  grand 
nombre  d'enclos  carrés  renfermant  des  mai- 
sons pour  le  roi  ,  ses  femmes  et  sa  suite, 
des  écuries  et  des  magasins.  On  y  voit  quel- 
ques statues  en  cuivre  ,  si  grossièrement 
faites,  qu'il  est  difficile  de  savoir  si  elles  re- 
présentent des  hommes  ou  des  bêtes.  Les 
murailles  sont  composées  de  troncs  d'ar- 
bres entrelacés  en  forme  de  palissades,  et 
les  portes  sont  en  bois.  On  tient  marche 
tous  les  jours  dans  les  grandes  rue»  ,  et  un 
emplacement  séparé  est  assigné  à  chaque 
espèce  de  marchandises. 

BENIN  D'AZY  (S1.) ,  village  de  France, 
dép.  de  la  Nièvre ,  a r rond,  et  a  4  l«  >/4  *  ■ 
de  Nevers  ;  chef-lieu  de  cant.  i;aoo  hab.  Il 
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y  a  4  forges ,  et  i  fourneau  pour  la  fonte. 

BENISA,  petite  ville  d'Espagne,  prov. 
et  à  i4  I.  N.  E.  d'AIicante  (Valence)  ,  et  à 
4  I.  S.  de  Dénia,  près  de  la  mer. 

BENISA LEM,  bourg  d'Espagne,  dans 
Pile  Majorque,  prov.  et  à  5 1.  N.  E.  de  Palma, 
sur  une  colline.  On  y  élève  des  vers  a  soie. 

BEN  ISA  NET,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  10  I.  O.  de  Tarragone  (Catalogne) ,  et 
à  6  1.  N.  de  Tortose,  prés  de  la  rive  droite 
de  l'Ebre. 

BEN1SCII,  petite  ville  de  Silésie.  Vo\j. 
Bornes . 

BENISEBILE  ,  ville  de  la  Sénégambie, 
capit.  do  roy.  de  Dentilia,  a  70  1.  N.  de 
Timbo.  Lat.  N.  ia°  3o'.  Long.  O.  ia°. 

BEN  ISPAHAN  ,  petite  ville  forte  de 
Perse,  prov.  de  l'Irac  Adjèmy,  sur  le  pen- 
chant d'une  colline,  à  6  1.  S.  E.  d'ispahan. 

BENITAGLA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  11  1.  i/a  N.  E.  d'Almeria  ( Grenade). 

BÉN1TZA,  bourg  de  Russie ,  en  Europe, 
gouv.  de  Vilna,  distr.  et  à  9  1.  i/a  E.  S.  E. 
d'Ochmiana  ,  et  a  \  I.  S.  S.  E.  de  Smorgoné. 

B  KM  VENOW  ,  montagne  d'Ecosse  , 
comté  de  Perth.  Sa  hauteur  est  de  5oo  toi- 
ses. Elle  est  en  grande  partie  calcaire ,  et 
l'on  en  tire  des  pierres  susceptibles  d'être  po- 
lies comme  le  marbre. 

BENIZALON,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  10  I.  N.  E.  d'Almeria  (Grenade). 

BENJOAR,  une  des  îles  Savon,  dansl'ar 
cbipel  de  la  Sonde,  au  S.  E.  deSoumba,  et 
au  S.  O.  de  Timor.  Lat.  S.  io°  3a'.  Long.  E. 
119*10'.  Elle  a  51.  dans  son  plus  grand  dia- 
mètre. Elleest  haute ,  bien  boisée  et  habitée. 

BENKOVATZ  ,  bourg  de  Dalmatie,  cer- 
cle et  à  7  1.  3/4  E.  S.  E.  de  Zara ,  et  à  8  I. 
3/4  O.  de  Knin. 

BENKYPOUR  ,  ville  de  l'Hindoustan  , 
États  du  radjah  de  Maïssour  ,  sur  la  rive 
droite  de  la  Boudra,  à  18  1.  E.  deBedenore, 
et  à  4a  I.  N.  N.  O.  de  Seringapatam. 

BEN-LAWERS  ,  montagne  d'Ecosse  , 
comté  de  Perth ,  près  et  au  N.  O.  du  loch 
Tay.  Sa  hauteur  est  de  669  toises. 

BENLI  ou  BEGL1 ,  bourg  de  la  Turquie 
d'Europe,  sandjak  de  Silistri ,  sur  le  Begli 
Deressi ,  à  a  l.  i/a  S.  d'Aidos,  et  à  5  I.  N.  O. 
de  Bourghas. 

BEN-LIDI,  montagne  d'Ecosse ,  comté 
et  à  îa  1.  1/4  O.  S.  O.  de  Perth,  entre  le 
loch  Katherine  et  le  loch  Lubnick.  Sa  hau- 
teur est  de  5oa  toises.  Il  y  a  près  du  sommet 
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le  Lochannan-Corp  (petit  lac  des  morts), 
ainsi  nommé  parce  qu'un  convoi  qui  accom- 
pagnait des  funérailles  vers  une  chapelle 
voisine  ayant  brisé  la  glace  en  le  traversant, 
toutes  les  personnes  qui  le  composaient  y 
furent  noyées. 

BENLLOCII  ou  RELLOCH,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  6  l  1/2  N.  If.  O.  de  Cas- 
tellon  de  la  Plana  (  Valence  ) ,  à  quelque  dis- 
tance de  la  rive  gauche  du  Monléon. 

BEN-LUMON  ,  montagne  de  la  partie 
N.  E.  de  l'ile  de  Diémen ,  au  S.  des  monts 
Blaisans,  et  au  N.  O.  du  pic  Tasman. 

BEN-LOMOND,  montagne  d'Écosse, 
dans  la  partie  occid.  du  comté  de  Stirling. 
Elle  commence  près  du  loch  Lomond  ,  et 
s'élève  progressivement  jusqu'à  54f  toises 
au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  La  plus 
grande  partie  est  composée  de  granit  et 
d'énormes  masses  de  quartz.  Elle  est  cou- 
verte de  très-beaux  bois. 

BEN-M  ACDENI ,  montagne  d'Écosse, 
!.ur  la  limite  occid.  du  comté  d'Aberdeen. 
Sa  hauteur  est  de  717  toises,  et  le  thermo- 
mètre de  Fahrenheit,  placé  sur  son  som- 
met, reste  à  47"  (6°  66'  R.)  pendant  les 
jours  les  plus  chauds  du  mois  de  septembre. 

BENMORE ,  montagne  d'Écosse ,  comté 
et  à  14  1.  1/2  O.  de  tVrtb  ,  près  du  loch  Do- 
chart ,  dont  les  eaux  baignent  sa  ba»e  sept. 
Elle  a  65o  toises  de  hauteur. 

BENNECKENSTEIN,  ville  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  Saxe  ,  régence  d'Er- 
furth ,  cercle  et  à  4  1.  N.  Pi.  O.  de  Nordbau- 
sen ,  sur  la  Bapbode,  au  pied  du  Harz, 
dans  une  enclave  située  dans  le  duché  de 
Brunswick.  Elle  a  1  fonderie  de  fer,  1  clou- 
terie,  1  brasserie  et  1  fabrique  de  boisscl- 
lerie.  2,599  ,,aD- 

BENNENDEN  ,  village  et  paroisse  d'An- 
gleterre ,  comté  de  Kent  ,  hundred  de  Rol- 
venden  ,  à  5  1.  S.  de  Maidstone.  i,746  hab. 

B  EN  N  E  VEN  A II  ou  BEN  AVEN  AC,  mon- 
tagoe  d'Irlande,  prov.  d'Ulster,  comté  de 
Londonderry  ,  baronnie  de  kênoght,  à  4  1. 
O.  de  Goleraine.  Sa  hauteur  est  de  200  toises. 

BEN-NE  VIS,  montagne  d'Écosse,  comté 
et  à  19 1.  S.  O.  d'Inverness,  a  l'E.  du  fort 
William,  qui  est  à  sa  base.  C'est  la  plus  haute 
de  la  Grande-Bretagne  ;  elle  a,  selon  les  uns, 
725  toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer, 
et  selon  d'autres  737.  On  y  mdntc  facile- 
ment du  cùte  de  l'O.  ;  parvenu  à  une  hau- 
teur de  a5o  toises ,  on  y  aperçoit  les  mame- 


lons de  Jura  et  plusieurs  des  Hébrides.  A 
35o  toises,  la  végétation  cesse.  Au  tiers  de 
sa  hauteur,  il  y  a  un  précipice  qui  conserve 
la  neige  toute  l'année  :  le  sommet  en  est 
entièrement  couvert.  Une  grande  partie  de 
cette  montagne  est  composée  de  porphyre 
de  diverses  nuances  et  d'un  beau  granit 
rouge  ;  elle  contient  une  veine  de  plomb 
tenant  argent. 

BENNINGEN,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Neckcr  ,  baill.  et  à 
1  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Louisbourg,sur  le  Ncc- 
ker.  -65  hab.  En  1597,  on  y  découvrit  les 
vestiges  d'une  ville  romaine. 

BENNINGTON  ,  paroisse  d'Angleterre, 
comté  et  à  2  I.  1/2  N.  d'Hertford,  hundred 
de  Broadwater.  C'était  autrefois  une  ville  à 
marché.  Les  rois  de  Mercie  y  avaient  un 
palais.  L'on  voit  encore  près  de  l'église  ua 
château  où  se  tint  en  85o  un  concile.  658  hab. 

BENNINGTON,  commune  des  États- 
Unis,  état  de  New- York  ,  comté  de  Ge- 
nessee  ,  à  5  1.  S.  O.  de  Batavia.  796  hab. 

BENNINGTON,  commune  des  États- 
Unis,  état  de  l'Ohio,  comté  de  Licking.  a  10 
hab. 

BENNINGTON,  commune  des  États- 
Unis  ,  état  de  Pensylvanie,  comté  de  Mer- 
cer,  sur  le  Shenango,  â  ia  I.  N.  N.  O.  de 
Pittsburg. 

BENN  INGTON ,  comté  des  États-Unis  , 
état  de  Vermont ,  divisé  en  16  communes. 
i6,ia5  hab.  Bennington  en  est  le  chef  lieu. 

BENNINGTON  ,  ville  et  commune  des 
Etats-Unis,  état  de  Vermont  ,  chef-lieu  du 
comté  de  son  nom  ,  à  36 1.  S.  S.  O.  de  Mont- 
pellier ,  sur  un  bras  du  Hoosack  ,  dans  une 
plaine  b*»lleet  fertile.  Elle  est  commerçante. 
Elle  a  plusieurs  forges,  des  manufactures  de 
coton  et  de  laine  ,  des  moulins  à  papier,  et 
1  carrière  de  beau  marbre.  Il  se  livra  le 
16  août  1777  auprès  de  cette  ville  deux 
combats  sanglans ,  dans  lesquels  le  général 
Slark  défit  les  Anglais.  Les  assises  du  comté 
se  tiennent  alternativement  à  Bennington 
et  à  Manchester.  2,485  hab. 

BENNOU,  liennoo,  fort  de  l'Ilindou- 
stan  ,  États  du  Nizam  ,  ane.  prov.  et  à  54  I. 
S.  E.  de  Beydjapour,  distr.  et  à  9  1.  S.  O. 
de  Baichore. 

BENNOUR,  Jiunnoor ,  petite  ville  de 
l'Hindoustan,  anc.  prov.  d'Adjen.yr,  États 
du  radjah,  et  à  1 1  I.  S.  O.  de  Djeypour. 

BENNSUAUSEN  ,  bourg  des  États-Prus- 
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siens,  prov.  de  Saxe  ,  régence  et  à.  10  L  i/a 
S.  O.  d'Erfurth ,  cercle  de  Schleusingen  ,  à 
5  1.  3/4  N.  E.  de  Meinungen.  11  y  a  î  source 
d'eaux  minérales  et  i  forge  a  martinet. 
Commerce  de  vins.  i,53ahab. 

BENNYRA  ,  Bunncera,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  et  à  54  1. 
O.  d'Anreng-abad ,  sur  un  affluent  du  Goda- 
very  ,37!.  N.  E.  de  Nassek. 

BENOIT  (S*.)  ,  ville  de  111e  Bourbon  , 
l'un  des  six  quartiers  ou  paroisses  du  distr. 
du  Vent ,  sur  la  cùte,  près  de  l'embouchure 
de  la  rivière  des  Marsouins,  à  9  1.  S.  E.  de 
Saint-Denis.  Presque  toutes  les  maisons  y 
sont  spacieuses  ,  ont  un  étage  ,  et  sont  en- 
tourées de  jardins  agréables.  On  traverse  la 
rivière  sur  un  pont  de  bois  de  200  pieds  de 
long,  remarquable  par  la  simplicité  de  sa 
construction.  L'église  est  située  sur  une 
éminence.  Il  y  a  une  anse  non  abritée  où 
l'on  embarque  pour  Saint  Denis  les  produc- 
tions du  territoire.  Outre  la  canne  à  sucre 
et  le  cafe  ,  on  y  cultive  aussi  le  muscadier 
et  le  giroflier,  ainsi  que  d'autres  arbres  à 
epices.  La  pop.  est  de  8,786  hab.,  dont 
2,1 58  blancs,  585  affranchis,  et  6,o45  noirs. 

BEN01T-DE-SEYSSIEU  (S«.),  bourg 
de  France,  dép.  de  l'Ain,  arrond.  et  a  2  1. 1/4 
S.  O.  de  Belley,  cant.  de  l'Huis,  près  du 
Rhône.  1,000  hab. 

BENOIT  -  DU  -  8  AULT  (S1.),  ville  de 
France  ,  dép.  de  l'Indre  ,  arrond.  et  à  7I.  j/a 
S.  E.  de  Le  Blanc  ;  chef-lieu  de  cant.,  a  10  1. 
5/4  S.  S.  O.  de  Châteauroux.  Sa  position 
est  très-agréable.  Elle  tire  son  nom  d'un 
couvent  de  bénédictins.  On  y  commerce  en 
peaux  de  chèvres.  1,100  bab.  On  va  visiter 
dans  les  environs  les  rocherset  la  cascade  de 
Montgerno. 

III. NON  .  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Charente-Inférieure,  arrond.  et  à  6  I.  E.  de 
La  Rochelle,  cant.  de  Courson.  920  hab.  Il 
y  a  près  de  ce  village  une  vaste  forêt  qui 
porte  le  même  nom. 

BEMOWM ,  ville  de  la  Sénégambie  ,  t  a- 
pit, du  roy.  de  Ludamar  ,  à  75  1.  N.  E.  de 
Bambouk  ,  et  à  210  I.  O.  S.  O.  de  Tinibouc- 
tou.  Lat.  N.  i5°  5'.  Long.  O.  9°  10'.  Cette 
ville,  où  le  roi  réside  ,  consiste  en  huttes 
malpropres,  dispersées  irrégulièrement  sur 
une  grande  étendue  de  terrain  ,  et  ressem- 
ble plutôt  à  un  camp  qu'à  une  ville.  Mungo- 
Park  y  fut  retenu  captif. 

BENQUJERENCIA,  bourg  d'Espagne  , 
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prov.  et  à  25  1.  3/4  F.  S.  E.  de  Badajoz 
(  Estremadure  ) ,  sur  une  hauteur. 

BENRATII  ,  château  royal  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  Clèves-Berg,  régence  , 
cercle  et  à  M.  i/j  S.  E.  de  Dusseldorf,  sur  la 
rive  droite  du  Rhin.  Il  y  a  de  beaux  jardins. 

BEN-RESIPOL  ,  montagne  d'Ecosse  , 
comté  d'Argylc,  distr.  d'Ard,namurgan.  Elle 
a  414  toises  de  hauteur.  Sa  base  septentrio- 
nale est  baignée  par  le  loch  Shiel. 

BENSALEM  ,  commune  des  États-Unis  , 
état  de  Pensylvanie  ,  comté  de  Bucks  ,  sur 
la  Delaware ,  au-dessus  de  Philadelphie. 
1,667  naD« 

BENSBERG ,  bourg  des  États-Prussiens , 
prov.  de  Clèves-Berg  ,  régence  et  a  3  1. 
E.  N.  E.  de  Cologne ,  cercle  et  à  2  1.  i/i  E. 
de  Muhlheim.  Il  y  a  un  beau  château  de 
plaisance  bâti  par  les  électeurs  palatins.  On 
tire  des  environs  un  marbre  grisâtre.  567 
hab. 

BENSCÏI ,  ville  de  Silésie.  Toy.  Bintsch. 

BENSEN,  petite  ville  de  Bohême,  cer- 
cle et  à  6  I.  1/4  N.  N.  E.  de  Leitmeritz, 
près  du  ruisseau  de  PoUen.  Ses  nombreu- 
ses papeteries  sont  les  plus  renommées  de 
la  Bohême. 

BENSHEIM,  ville  du  grand-duché  de 
IIcsse-Darmstadt  ,  prov.  de  Starkcnburg, 
chef-lieu  de  baill.  domanial,  à  5  I.  1/2  S. 
de  Darmstadt  ,  et  à  égale  distance  N.  IV.  E. 
de  Manheim.  Il  y  a  1  église,  1  collège  et  1 
hospice. On  y  tient  4  foires  par  an.  5, 100  hab. 
Les  environs  produisent  du  vin. 

Le  baill.  de  Bensheim  se  divise  en  bail- 
liage du  grand-duc  et  bailliage  seigneurial 
de  Schônberg.  Sa  pop.  est  de  8,857  hab. 

BENSINGTON  ou  BENSON  ,  village 
d'Angleterre ,  comté  et  à  4  1«  S.  E.  d'Ox- 
ford ,  hundred  d'Ewelme  ,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Tamise.  g5g  hab.  11  y  avait  autre- 
fois dans  les  environs  un  palais  royal  d'ar- 
chitecture saxonne. 

BENSON,  commune  des  États-Unis, état 
de  Yermont ,  comté  de  Rutland  ,  sur  le  lac 
Champlain,à  21  1.  N.  de  Bcnnington.  1*561 
hab. 

BENSRODE,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan, États  de  Sindhyah,  anc.  prov.de  Malva, 
distr.'  de  Sârongpour,  à  ai  1.  O.  de  Bopâl. 

BENSTÂDT,  village  des  États  Prussiens  , 
prov.  de  Saxe  ,  régence  de  Mersebourg  , 
cerc  le  de  Mannsfeld  ,  à  i  1.  5/4  O.  de  Halle. 
On  y  trouve  de  la  terre  blanche  que  l'on 
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emploie  dans  la  manufacture  de  porcelaine 
de  Berlin.  566  hab. 

BEN  TA  LA  ,  village  de  la  Sénégambie , 
dans  le  roy.  de  Fouta-Diallon ,  près  de  la 
rive  droite  du  Rio  Grande,  a  16  1.  Pi.  O.  de 
Labbé.  C'est  un  entrepôt  de  marchandises 
européennes. 

BENTHEIM  ,  prov.  du  roy.  de  Hanovre, 
bornée  au  Y  et  à  l'O.  par  les  Pays-Bas; 
au  S. ,  par  la  prov.  prussienne  de  Westpha- 
lie;  à  l'E.,  par  la  prov.  de  Meppen.  Sa  lon- 
gueur est  de  10  1. ,  sa  plus  grande  largeur  de 
7  1.,  sa  surface  de  5o  I.  c.  C'est  un  pays  plat , 
arrosé  par  la  Vechte  et  le  Dinkel.  On  y  trouve 
des  terres  très-fertiles  en  grains ,  navette  et 
lin  ;  des  forêts ,  des  marécages,  et  des  tour- 
bières exploitées.  Les  collines  renferment 
des  carrières  de  grès,  de  meules  et  de 
pierre  de  taille  qu'on  envoie  en  Hollande. 
On  élève  beaucoup  de  bétail,  surtout  des 
moutons  et  des  chevaux.  Le  miel  y  est  bon, 
le  gibier  abondant.  La  Vechte  est  poisson- 
neuse. L'air  est  humide  et  brumeux ,  mais 
sain.  Il  y  a  des  tanneries  et  des  manufactures 
de  toiles.  Unr>  partie  des  habitans  va  cher- 
cher du  travail  en  Hollande.  En  i8ta,ony 
comptait  aj,364  hab.,  la  plupart  protestans, 
3  villes,  1  bourg  et  6a  villages. 

Cette  province,  qui  avait  autrefois  des 
états  particuliers,  envoie  à  la  diète  du  roy. 
un  député  de  la  noblesse  et  un  des  villes. 
Elle  se  divise  en  cinq  justices  de  paix  :  Bcnt- 
heim  ,  Emblichhcim  ,  Neuenhaus  ,  Nor- 
thorn  et  Velsen. 

Lecomtéde  Bentheim  a  eu  sescomteséle- 
vés  récemment  à  la  dignité  de  princes.  En 
1753,  ils  engagèrent  pour  3o  ans  leur  pays 
au  Hanovre  contre  une  avance  et  l'accep- 
tation de  leurs  dettes.  A  l'expiration  du 
terme ,  le  comte  n'ayant  pas  tenu  ses  enga- 
gemens,  le  Hanovre  garda  le  comté  jus- 
qu'en i8o4;  alors  la  France  le  rendit  au 
comte.  En  1806  ,  il  fut  réuni  au  duché  de 
Bcrg.  En  i8i5,  le  congrès  de  Vienne  en 
sanctionna  la  reprise  par  le  Hanovre.  Les 
princes  de  Bentheim  ont  néanmoins  la  fa- 
culté de  racheter  leur  territoire  en  payant 
la  somme  de  900,000  écus,  pour  laquelle  il 
a  été  engagé.  Le  prince  de  Bentheim  reçoit 
du  Hanovre  un  subside  de  i5,ooo  écus. 

BENTHEIM  ,  ville  du  roy.  de  Hanovre  , 
chef-lieu  de  prov.  ,  siège  d'une  justice  de 
paix,  a  1  I.  S.O.  de  Schutdorf,  11  1.  N.  O. 
de  Munster,  et  i3  1.  3/4  O.  d'Osnabruck. 


Lat.  N.  5a'  18'  3a'.  Long.  E.  4°  47'  45'. 
11  y  a  1  château-fort  ,  résidence  des  com- 
tes ;  1  église  réformée  et  1  catholique  ;  des 
fabriques  de  cuirs  ,  de  toiles  et  de  parche- 
min ,  et  1,378  hab.  Elle  fut  bombardée  et 
prise  par  les  Français  en  1760,  et  reprise 
bientôt  après  par  les  alliés ,  qui  Grent  sauter 
une  partie  des  fortifications.  Les  Français 
s'en  rendirent  de  nouveau  les  maitresen  1799. 

BENTINCK ,  île  sur  la  côte  sept,  de  la 
Nouvelle-Hollande,  dans  le  golfe  de  Carpen- 
tarie.  Elle  fait  partie  du  groupe  des  Welles- 
ley.  Lat.  S.  Long.  E.  ily"  5'.  Elle  est 
basse  et  sablonneuse.  On  y  trouve  du  mine- 
rai de  fer,  et  beaucoup  de  tortues. 

BENTINCK-POINT,  promontoire  N.  E. 
de  Pile  d'Hinchinbrook ,  sur  la  côte  N.  O.  de 
l'Amérique  sept.  Lat.  N.  6o°  a8'.  Long.  E. 
a.4°  *4'. 

BENTINCK'S  ARMS.  On  nomme  ainsi 
les  deux  côtés  d'un  bras  du  Grand  Océan 
boréal,  sur  la  côte  N.  O.  de  l'Amérique ,  par 
5a°  a5'  de  lat.  N.,  et  a33°  «'  de  long.  F. 

BENTIVOGLIO,  canal  du  roy.  Lombard 
Vénitien,  prov.  delà  Pulésine.  11  commence 
dans  les  marais  ,  entre  Trecenta  et  le  ha- 
meau de  Ronchia,  et  va  déboucher  dans  le 
Pô ,  à  Occhiobello.  Son  étendue  est  de  4  à 
5  1.  du  N.  O.  au  S.  E.  11  est  navigable  pres- 
que toute  Tannée  :  on  le  traverse  sur  deux 
ponts  de  pierre. 

BENTO  (S.)  DOSPASTOS  BOMS,  bour- 
gade du  Brésil,  prov.  de  Maranhâu,  à  io  1. 
S.  O.  du  site  do  Principe  Régente,  entre  des 
collines ,  et  à  3  1.  de  la  rive  gauche  de  la 
Parnahyba.  C'est  le  chef-lieu  des  établisse- 
mens  environnans. 

BENTON,  commune  des  États-Unis, 
état  de  New-York,  comté  d'Ontario ,  sur  le 
bord  occid.  du  lac  Seneca  ,  a  18  1.  S.  E.  de 
Canandaigua.  3,557  haD* 

BENTRETÊA  ,  bourg  d'Espagne  ,  prov. 
et  à  8  1.  3/4  N.  E.  de  Burgos,  sur  la  rive 
droite  du  Cadrecha. 

BENTSCH,  BENISCH  ou  BENSCH, 
ville  de  Silésie ,  cercle  et  i  51.  1/4  O.  N.  O. 
de  Troppau,  à  3  I.  i/a  O.  de  Iagerndorf. 
Grand  coin  merce  de  toiles  et  de  Gl.  a,au 
hab. 

BENTSCH  EN,  ville  des  États-Prussiens, 
prov. ,  régence  et  à  i5  I.  3/4  O.  S.  O.  de 
Posen,  cercle  et  à  7  1. 1/4  S.  E.  de  McseriU, 
sur  l'Obra  et  près  d'un  lac.  Elle  renferme 
a  églises,  1  château,  des  fabriques  d'ia- 
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diennes  et  de  draps,  1  brasserie  et  i  distille- 
rie d'eau -de-vie.  1,609  hah. 

BENTV  ALLA  ,  BuniwaHa  ,  ville  de 
lUindoustan  anglais  ,  prov.  de  Kanara  ,  sur 
la  rive  droite  de  la  Comardary ,  à  5  1.  E.  de 
Mangalore.  Elle  contient  environ  5oo  mai- 
sons ,  habitées  principalement  par  des  brah- 
mines. 

BEN-VOLLICH  ,  montagne  d'Écosse, 
comte  de  Perth ,  près  et  au  S.  E.  du  .loch 
Fricbt.  Sa  hauteur  est  de  55o  toises. 

BEN-YUBDE,  montagne  d'Écosse ,  sur 
la  limite  des  comtes  d'Aberdeen  et  de  BanfT, 
a  17  1.  O.  d'Aberdeen.  Elle  a  environ  1  I. 
de  long  et  657  toises  de  haut.  Le  sommet 
offre  un  plateau  stérile.  On  y  trouve  des  to- 
pazes et  des  béryls. 

BEN  WYVIS,  montagne  d'Écosse,  comté 
de  Boss,  près  et  au  N.  O.  de  Dingvvall ,  en- 
tre le  loch  Clash  auN.,  et  le  lochGarve  au  8. 
Sa  hauteur  est  de  6ao  toises.  La  neige  s'y 
conserve  dans  des  enfoncemens  pendant  la 
plus  grande  partie  de  l'année.  Elle  est  cou- 
verte de  bois. 

BENY-ADYN,  bourg  assez  considérable 
de  la  Ilaute-Égypte ,  prov.  et  à  6  1.  O.  de 
Syout ,  «ur  les  limites  du  désert  de  Libye. 
C'est  en  ce  lieu  que  se  rassemble  la  grande 
caravane  du  Dârfour  avant  de  faire  son  en- 
tréeen  Égypte.Cettecaravane  est  forte  quel- 
quefois de  1 5,ooo  chameaux. 

BEN  Y  -  ALY  (  ARABES]  ou  AOL' LAD 
AL  Y,  Bédouins  qui  habitent  en  Égyptc,  au 
S.  O.  d'Alexandrie.  Cette  tribu  est  très- 
puissante  ;  elle  passe  pour  être  originaire  de 
l'Afrique  intérieure,  d'autres  disent  des  en- 
virons de  Tunis.  Ces  Bédouins  ont  le  même 
langage  corrompu  que  les  Tunisiens,  et  un 
costume  à  peu  près  semblable  an  leur.  Ils 
n'osent  pas  commettre  de  désordres  et  de 
vols  en  Égypte;  mais  ils  tâchent  de  s'appro- 
prier par  astuce  les  eflets  de  ceux  avec  qui 
ils  traitent.  On  les  voit  quelquefois  à  Alexan- 
drie, où  ils  apportent  du  beurre,  des  fro- 
mages et  d'autres  provisions.  La  tribu  des 
Beny-Aly  compte  1,000  â  i,aoo  cavaliers. 
Le  cheykh  réside  à  El  Qatlyeh  ,  village  bâti 
par  ses  ancêtres. 

BEN Y-AN'EZZEH,  tribu  de  Juifs  indé- 
pendans  de  l'Arabie  ,  qui  habitent  le  distr. 
de  Kbevbar,  au  N.  E.  de  Médine.  Ils  ont 
leurs  cheyks  comme  les  Bédouins ,  et  ils  se 
livrent  comme  eux  au  pillage.  Ces  hommes, 
que  l'on  croit  Karaïtes,  sont  également 

\ 

1 


B  E  N  Y  59 

odieux  aux  musulmans  et  aux  Israélites  ;  ils 
n'entretiennent  aucun  rapport  avec  les  juifs 
des  villes  de  l'Arabie.  Cette  tribu  et  deux 
autres  ayant  la  même  origine  et  les  mêmes 
mœurs  sont  connues  sous  le  nom  commun 
de  Beny-Kheybar. 

BEN  Y-BOCAGE ,  bourgde  France,  dép. 
du  Calvados,  arrond.  et  a  al.  i/a  N.  de 
Vire  ;  chef-lieu  de  cant. ,  à  9  1.  3/4  S.  O.  de 
Caen.  700  hab. 

BENY-DJLBBAR  ,  petit  distr.  de  l'Ara- 
bie, dépendant  du  pays  de  Haschid  o»Be- 
kil ,  prov.  d'Yémen.  C'est  la  que  l'on  récolte 
les  meilleurs  raisins  de  l'Yémen.  Il  renferme 
plusieurs  villes  ,  entre  autres  Debîn. 

BENY  DOBEIBI,  pays  de  l'Yémen, à  7?. 
N.  E.  de  Beit-el-Fakih,  dépendant  et  au  N. 
de  Kusraa,  riche  en  vignes  et  en  fabriques 
de  toiles. 

BENY-HAÇ  AN-EL-QADYM ,  village  de 
la  Moyennc-Égypte ,  prov.  et  à  5  1.  i/a  S.  S. 
E.  de  Minyéh,sur  la  rive  droite  du  Nil.  Il 
y  a  aux  environs  beaucoup  d'hypogées  et  de 
grottes  taillées  dans  les  rochers,  et  où  se 
trouvent  des  peintures  et  des  inscriptions 
hiéroglyphiques  :  elles  ont  été  habitées  par 
des  solitaires  de  la  Thébaïde.  Les  peintures 
sont  encore  fraîches  et  d'une  conservation 
étonnante. 

BENY-HANYFEH,  vallon  de  l'Arabie, 
dans  le  Ncdjd,  prov.  d'el  Ared,  au  milieu 
des  montagnes  de  Toueyk.  Au  fond  est  la 
capitale  el  Derreyéh.  Il  est  tortueux,  et 
abonde  en  eaux,  en  arbres,  et  surtout  en 
dattiers.  En  hiver ,  il  y  coule  un  courant  assez 
considérable  qui  se  jette  dans  l'Aftan. 

BENY-HASSEN,  pays  delà  Barbarie, 
dans  l'empire  de  Maroc  et  la  prov.  de  Fe* , 
sur  les  côtes  de  l'océan  Atlantique.  Il  est 
très-fertile  en  blé.  Suivant  Jackson ,  il  con- 
tient 3oo,ooo  hab.  Salé  en  est  le  chef-lieu. 
Ce  pays  est  commerçant ,  et  abonde  en  bê- 
tes à  laine. 

BENY-IADI,  district  d'Arabie.  Voy. 
Habib. 

BEN  Y-KH  ALED,  tribu  qui  habite  sur  la 
limite  orient,  du  Nedjd,  en  Arabie.  Elle 
peut  mettre  4,5oo  hommes  sous  les  armes, 
dont  a,ooo  cavaliers. 

BEN  Y  KIIEYÀD,  distr.  de  l'Arabie.  Voy . 
KackebÀ*. 

BENY-MEZZAB  ,  pays  de  la  Barbarie, 
dans  le  roy.  d'Alger  et  le  Beleduldjerid  ;  il  est 
habité  par  une  tribu  de  Berbers,  qui  ne  sont 
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que  tributaires  de  l'état  d'Alger.  Le  chef- 
lieu  est  Gardeia. 

BENY-OTTEYBAH,tribu  arabe  ancienne 
et  puissante  ,  qui  habite  dans  PHcdjâz,  en- 
tre el  Tàyef  et  la  Mecque. 

BEN  Y-SERÈM,  tribu  arabe  de  l'Yémen  , 
qui  peut  mettre  sur  pied ,  dit-on,  jusqu'à 
9,000  hommes.  Khamîrest  le  chef-lieu. 

BEN  Y-SOU  YF,  prov.  de  la  Moyenne- 
Egypte.  Elle  s'étend  le  long  de  la  rive  gauche 
du  Nil,  qui  la  sépare  de  la  prov.  d'Atfyéh. 
Elle  est  bornée  au  N.  par  celle  de  Gyzéh; 
au  S.,  par  celle  de  Minyéh;  et  à  PO.,  par 
le  désert  de  Libye  et  par  le  Fayoum.  Elle 
a  24  I.  de  long  et  184,120  hab. 

BEN  Y  SOU  YF,  ville  de  la  Moyenne-Égy  p- 
te ,  chef-lieu  de  prov. ,  sur  la  rive  gauche 
du  Nil,  a  a3  1.  S.  du  Caire  ;  résidence  d'un 
bey.  La  garnison  y  est  toujours  nombreuse. 
Cette  ville  renferme  plusieurs  mosquées,  qui 
lui  donnent  de  loin  une  belle  apparence.  Les 
maisons  sont  bâties  en  briques,  et  en  mau- 
vais état.  Il  y  a  des  fabriques  de  toiles,  d'é- 
toffes de  laine  et  de  lin ,  et  de  tapis  grossiers. 
On  y  fait  commerce  de  volailles.  Ces  envi- 
rons produisent  beaucoup  de  fèves ,  de  dat- 
tes ,  de  riz  et  de  lin.  Cette  ville  a  succédé  à 
Cœne. 

BEN  Y  VAL  A ,  Bunccu  nia  y  petite  ville  de 
l'Hindoustan ,  anc.  prov.  et  distr.  de  Gor- 
val ,  sur  un  affluent  du  Gange  ,  à  i3  L  O.  de 
Sirynagor. 

BENZEB,  ville  de  la  Barbarie.  Voy.  Bi- 

UlTIi 

BENZIGOLA,  bourg  de  Russie, en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  23  1.  1/2  N.  O.  de  Vilna, 
distr.  et  à  5  1.  3/4  N.  de  Kovno. 
. BEQUENCOURT,  hameau  du  Bas-Ca- 
nada, distr.  des  Trois-Riviéres,  sur  la  rive 
droite  du  Saint  Laurent,  près  du  lac  Saint- 
Pierre,  à  22 1.  S.  O.  de  Québec.  Lat.  N.  460 
a5'.  Long.  O.  720  21  '. 

BEQU  ET,  ville  du  Canada  ,  sur  la  rive 
droite  du  Saint-Laurent.  Lat.  N.  46°  4o'« 
Long.  O.  74°  34'. 

BEQU  ET  (  LE  ) ,  hameau  de  France ,  dép. 
de  l'Oise,  arrond.  et  à  i  1.  3/4  O.  de  Beau- 
vais ,  cant.  d'Atineuil ,  comm .  de  Saint-Paul , 
sur  l'Avelon.  On  y  fabrique  du  sulfate  de 
fer,  et  il  y  a  une  source  ferrugineuse. 

BEQUIA,ou  BECOYA,  ou  BOQUIO, 
une  des  Petites  Antilles.  Lat.  N.  i3°  2'. 
Long.  O.  63"  35'.  Elle  a  un  port  excellent. 
Elle  manque  d'eau  douce.  Les  habitans  de 
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la  Grenade  et  de  Saint-Vincent  vont  y  cher- 
cher des  tortues.  Elle  produit  des  cotonniers 
sauvages  et  beaucoup  de  melons  d'eau.  Elle 
est  couverte  de  reptiles  et  d'insectes  veni- 
meux. 

BER  A  ,  petit  état  dans  la  partie  mérid.  de 
Pile  Célèbes.  On  y  trouve  la  ville  de  Bnula- 
comha.  11  est  administré  par  un  radjah  tri- 
butaire des  Hollandais.  Les  habitans  sont 
bons  soldats  et  bons  marins,  et  fabriquent 
des  étoffes  de  coton. 

BER  A  HZ  AN  ,  lac  de  l'Amérique  sept., 
Nouvelle  Galles  du  Nord.  Lat.  N.  6o°.  Long. 
O.  980. 

BERA1N-SOUS-SAUVIGNÉ  fS«.),  vil- 
lage de  France ,  dép.  de  Saône-ct- Loire ,  arr. 
et  à  G 1. 1/2  S.  d'Autun,  cant.  dcMontcenis. 
Il  y  a  des  mines  de  houille. 

BER  AN,  village  d'Espagne,  prov.  et  à 
6  1.  1/2  O.  d'Orense  (  Galice  ) ,  et  à  3  I.  N. 
de  Ribadavia.  Il  y  a  près  de  ce  village  cinq 
sources  d'eaux  thermales  et  des  bains. 

BERAR,  anc.  prov.  de  l'Hindoustan, 
dans  1rs  États  du  Nizam.  Elle  s'étend  entre 
190  35'  et  2i°  35'  de  lat.  N.,  et  entre  ;5°  20' 
et  770  10'  de  long.  E.  Sa  longueur  de  PO. 
N.  O.  à  PE.  S.  E.  est  de  9S 1.,  et  sa  largeur 
du  N.  au  S.  de  5o  I.  Elle  est  bornée  au  N.  O. 
et  à  PO.  par  la  prov.  de  Kandcych  ;  au  S.  , 
par  celles  de  Beyder  et  d'Aureng-abad  ;  et 
à  PE.  et  au  N.  O. ,  parcelle  de  Gandouana. 
Excepté  au  S.  E.  ,  le  Berar  a  partout  des  li- 
mites naturelles.  Ce  sont  :  à  PE. ,  la  Vourda  ; 
au  N.,  les  monts  Rendeheholls  et  une  partie 
du  coûts  du  Tapty  ;  à  PO.,  le  Vâguur  ;  et  au 
S.  O.,  la  Ghork  Pourna.  On  nommait  au- 
trefois cette  province  Maqnadrchaka.  LUe 
était  alors  plus  étendue  qu'aujourd'hui,  car 
on  en  a  ôté  les  distr.  de  Nagpour  et  de 
Deogor  pour  les  réunir  à  la  prov.  de  Gan- 
douana. Le  Berar  se  divise  en  deux  parties  : 
la  partie  N.  comprend  la  vallée  très-fertile 
et  assez  bien  cultivée  de  la  Pourna  ;  la  par- 
tie mérid.  est  traversée  de  PO.  à  PE.  par 
les  monts  de  Berar ,  qui ,  à  leur  entrée  dans 
la  province ,  envoient  au  S.  E.  les  Secha- 
cholls  ,  qui  séparent  les  bassins  de  la  Cor- 
pourna  et  du  P;iyn-Ganga.  Cette  dernière  ri- 
vière et  celles  déjà  nommées  sont  les  cours 
d'eau  les  plus  remarquables  de  la  province. 
Près  de  la  limite  orientale,  les  monts  de 
Berar  vont  au  N. ,  en  contournant  les  sour- 
ces delà  Pournah,  joindre  les  monts  Bende- 
heholls.  En  été  ,  Pair  est  brûlant  dans 
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les  Tallées  ;  leur  élévation  au-dessus  du  ni- 
veau de  la  mer,  la  grande  abondance  d'eau 
et  la  fréquence  des  pluies  y  tempèrent  la 
chaleur.  En  hiver,  les  gelées  sont  très-sen- 
libles  sur  les  montagnes.  Le  pays  est  généra- 
lement très-sain.  Le  sol  est  fertile  et  bien 
cultive  dans  les  vallées.  Il  produit  principa- 
lement des  grains,  du  lin,  du  pavot,  du 
coton,  du  sucre  et  du  safran.  Les* immenses 
forêt*  fournissent  du  bois  de  teck  et  des 
bambous.  On  élève  beaucoup  de  bœufs,  de 
montons,  de  chèvres  et  de  chevaux  dans  les 
beaux  pâturages  des  montagnes  du  S.  On 
ciploite  des  mines  de  fer.  11  y  a  des  fabri- 
ques de  toiles  de  coton,  d'armes  et  d'inst ru- 
mens aratoires.  Oumravatty  est  la  princi- 
pale place  de  commerce  ;  le  mauvais  état 
de»  chemins  à  travers  les  montagnes  entrave 
les  communications.  La  population  ,  peu 
considérable,  est  composée  d'Hindous  et 
d'i/io*  de  Mahométans,  et  de  peuplades 
sauvages  qui  vivent  de  rapines.  Cette  prov., 
dont  Ellitchpotir  est  le  chef  lieu,  sediviseen 
7  districts  :  Gaveligor,  Ncrnalieh  ,  Beytal- 
barry,  Maihkcr,  Vausim,  Mahorcet  Kollom. 

La  partie  méridionale  du  Berar  fut,  en 
•  5io,  un  des  états  qui  s'élevèrent  sur  les 
ruines  du  Bhaminy  ,  empire  du  Oekhan. 
Mortiza  ftiram  Chah  s'en  empara  en  i5j4> 
et  l'ajuuta  aux  autres  possessions  d'Ahmcd- 
Nagor.  Vers  la  Gn  du  xvn»  siècle,  le  Berar 
tomba,  avec  cette  dernière  principauté,  au 
pouvoir  des  Mongols.  A  la  décadence  de  ce 
grand  empire  ,  le  Berar  fut  envahi  par  des 
bordes  de  Mahrattes,  et  fut  pendant  quel- 
que temps  presque  également  partagé  en- 
tre le  Peychoua  et  le  radjah  de  Nagpour.  Ce 
dernier  s'étant  déclaré  l'ami  de  Daoulet 
Raou  Sindhyah  ,  sa  part  fut  donnée  en  1804 
au  Nizam  ,  qui  possède  actuellement  pres- 
que toute  la  prov.  de  Berar. 

Cette  province  a  long-temps  souffert  des 
rapines  de»  Naicks  et  des  Bhyls,  qui  met- 
taient tous  ses  habitans  à  contribution. 

BÉRARDIÈHE  (  L  A  ) ,  hameau  de  Fran- 
ce» dép.  de  la  Loire,  arrond.,  cant.  et  à 
i/a  L  S.  S.  O.  de  Saint  Étienne.  Fabriques 
d'aciers  fondus,  raffinés,  d'acier  naturel , 
d'étoffes  de  Pons  ,  de  Hongrie  ;  damas ,  etc. 
II  y  a  des  houillères  dans  les  environs. 

BERASTEGU1 , bourg  d'Espagne,  prov. 
e*  a  4  I.  i/j  S.  de  Saint-Sébastien  (Gui- 
pu»coa),et  a  a  1.  E.  S.  E.  de  Tolosa ,  sur  une 
hauteur  ,  à  la  frontière  de  la  prov.  de  Pam- 
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pelune.  Il  a  i  hôtel-de-ville  et  i  place  pu- 
blique. Il  y  a  i  mine  de  fer  et  5  forges,  si- 
tuées dans  la  vallée  de  Leizaran ,  au  bord 
de  la  rivière  du  même  nom. 

BEBATou  AR1N  AUT-BELIGBAD  ,  ville 
de  Turquie  d'Europe ,  sandjak  et  à  n  1.  i/a 
N.  E.  d'Avlone ,  et  a  28  1.  N.  O.  de  Janina  , 
dans  une  gorge  étroite ,  sur  la  rive  droite 
du  Beratino.  C'est  la  résidence  d'un  arche- 
vêque grec.  Elle  est  défendue  par  un  châ- 
teau-fort bâti  à  l'O.  sur  une  hauteur t  dont 
il  occupe  toute  la  surface.  Ce  château  passe 
pour  le  plus  fort  de  l'Albanie.  Il  renferme  le 
sérail  du  visir,  et  a  peu  prés  1S0  maisons, 
presque  toutes  habitées  par  des  Grecs.  Au 
N.  O.  du  château  est  un  mamelon  ,  sur  le- 
quel le  visir  a  bâti  un  petit  fort  flanqué  de 
4  tours.  Le  commerce  y  est  assez  actif.  u,5oo 
hab.  Grecs  et  Arnautes. 

BERATHSHALSEN,  bourg  de  Bavière, 
cercle  de  la  Begen ,  présidial  et  à  1  1.  5/1  de 
llemniau,  et  a  4 1.5/ i  de  Ratisbonne.81 1  hab. 

BERATINO  ou  EBGENT,  rivière  de  la 
Turquie  d'Europe.  Elle  prend  sa  source  dans 
le  Bandjak  de  Monastir,  près  et  à  TE.  d'Hel- 
mas,  traverse  la  partie  mérid.  du  sandjak 
d'Okhrida  ,  entre  ensuite  dans  celui  d'A- 
vlone, passe  â  Doubrin  et  â  Bérat,  au-des- 
sous de  laquelle  on  la  passe  sur  un  beau 
pont  en  pierre,  et  va  se  jeter  dans  la  mer 
Adriatique  ,  a  9  1.  au-dessous  de  Bérat , 
après  avoir  parcouru  un  développement 
d'environ  5o  I.  de  l'E.  à  l'O. 

B E B  A U  N,  cercle  de  Bohême,  borné  au  N . 
par  le  cercle  de  Rakonitz  ;  à  l'E. ,  par  celui 
de  Kaurzim  ;  au  S.  E. ,  par  celui  de  Tabor  ; 
au  S.  O. ,  par  celui  de  Prachin  ;  et  k  l'O. , 
par  celui  de  Pilscn.  Sa  longueur  est  de  16  L, 
sa  largeur  de  1  a ,  et  sa  superficie  de  i43  1.  c. 
Le  Brdywald,  chaîne  de  montagnes  très- 
boisées  ,  traverse  ce  cercle ,  qui  a  aussi  des 
plaines  fertiles  baignées  par  la  Moldau ,  la 
Sasawaet  la  Beraun.  Les  productions  prin- 
cipales sont  les  grains  et  le  bois.  On  y  élève 
beaucoup  de  moutons,  et  la  pêche  y  est 
abondante.  U  y  a  des  mines  de  fer  et  des 
carrières  de  marbre.  La  fabrication  du  fer 
occupe  plus  de  20  forges  et  tréfileries,  et  i5 
hauts  fourneaux.  Il  y  a  un  moulin  à  papier. 
Ce  cercle  renferme  10  villes,  aa  bourgs,  77 
villages,  et  137,817  hab.,  presque  tous 
Tscheches.  Beraun  en  est  chef-lieu.  Le  siège 
de  l'administration  est  â  Prague. 

BERAUN,  ville  de  Bohême ,  chef-lieu  de 
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cercle,  sur  la  ficraun,  à  6  I.  O.  S.  O.  de 
Prague.  Elle  est  entourée  de  murailles,  et 
renferme  des  manufactures  de  faïence  et 
.  d'armes  à  feu.  Il  y  a  dans  les  environs  de 
belles  carrières  de  marbre  et  des  houillères. 
2,060  hab.  Les  Autrichiens  y  remportèrent , 
en  1744»  une  victoire  signalée  sur  les  Prus- 
siens. 

BERAYTCH,  distr.  de  lTiindoustan, 
anc.  prov.  d'Aoude;  une  haute  chaîne  de 
montagnes  le  sépare  au  N.  du  Neypâl.  Il 
est  arrosé  par  la  Gogra ,  le  Sourghiou  ,  le 
Rapty  et  d'autres  rivières.  La  partie  sept,  est 
couverte  d'arbres,  employés  a  la  construc- 
tion des  bateaux.  Une  partie  de  ce  distr. 
appartient  aux  Anglais  depuis  1800,  et  l'au- 
tre au  nabab  d'Aoude.  On  y  rencontre  des 
éléphans  et  quelquefois  des  rhinocéros. 

BERAYTCH ,  ville  de  l'Hindoustan, 
États  du  nabab  d'Aoude ,  ancienne  province 
et  a  2  5  1.  N.  O.  d'Aoude  ,  et  à  une  égale  dis- 
tance N.  E.  de  Laknau  ;  chef-lieu  de  distr. , 
sur  la  rive 'gauche  du  Sourghiou.  Elle  est 
grande  et  bien  peuplée. 
•  BERBEGAL,  petite  ville  d'Espagne, 
prov.  et  à  9  1.  5/4  S.  E.  d'IIuesca  (  Aragon  ) , 
et  à  a  1.  î/a  S.  O.  de  Balbastro. 

BERBENNO,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  de  la  Valteline,  distr.  et  à  al. 
O.  S.  O.  de  Sondrio,  près  de  la  rive  droite  de 
l'Adda.  11  s'y  tient  un  marché  le  jour  de  la 
Saint-Joseph.  a,oi5  hab. 

BERBER,,  territ.  de  la  Nubie.  Foy.  Bab- 

BAB. 

BERBER  ou  B  ARBAR,  ville  de  la  Nubie, 
dans  le  roy.  et  a  100  1.  environ  E.  S.  E.  du 
Nouveau  Dongolah,  sur  la  rive  droite  du  Nil. 
Elle  est  grande  et  bien  peuplée.  Les  mai- 
sons sont  commodes.  Le  pays  produit  des 
grains,  des  dattes,  et  nourrit  beaucoup  de 
bétail.  On  y  fabrique  des  matelas  de  coton. 
Pop.  de  la  ville  et  des  environs,  3o, 000  hab. 
11  y  a  un  melik  qui  gouverne  le  pays. 

BERBERA ,  contrée  du  roy.  d'Adel ,  qui 
s'étend  de  PO.  a  l'E.  le  long  de  la  côte  de 
la  mer  d'Oman.  Elle  est  habitée  par  diffé- 
rentes tribus  de  Berbers  et  de  Sornanlis , 
dont  plusieurs  paraissent  être  civilisées,  et 
font  le  commerce.  Elle  produit  de  l'encens, 
de  la  myrrhe  et  de  la  gomme.  La  capitale 
porte  le  même  nom. 

BERBERA,  ville  d'Afrique.  f<ty.B  a  bbob  a. 

BERBERS ,  peuple  de  l'Afrique  sept,  to- 
talement distinct  des  Maures.  Il  paraît  in- 


digène, et  vit  dans  toutes  les  parties  ha- 
bitables de  la  chaîne  de  l'Atlas  et  dans  le 
Sahara.  On  peut  le  diviser  en  4  nations  dis- 
tinctes :  i°  les  Berbers ,  Berbres  où  Bèbres , 
connus  sons  le  nom  à' Amazygh  dans  les 
plaines  de  l'Atlas,  depuis  Telemessen  jus- 
qu'au-delà de  la  ville  de  Maroc  ;  ils  sont  ap- 
pelés ChHtouJis  ou  Cftoutiouht  à  Maroc  et 
dans  les  montagnes  des  pays  de  Suse  ou  de 
Tafilet;  a°  les  Kabyles,  ou  Cabaïls,  dans 
les  montagnes  d'Alger  et  de  Tunis;  3°  les 
Tibbous,  dans  le  désert  entre  le  Fezzân  et 
l'Egypte;  4°  Touariks,  dans  le  Sahara. 
La  comparaison  des  idiomes  de  ces  nations 
a  fait  reconnaître  leur  origine  commune. 
La  langue  berbère,  appelée  aussi  chilah  , 
offre  quelques  rapprochemciis  avec  l'hébreu 
et  le  phénicien.  Le  dialecte  dr  Syouahet  ce- 
lui de  Sockna  ont  beaucoup  d'analogie  avec 
elle.  Cette  langue  n'a  point  de  termes  pour 
les  idées  abstraites;  elle  est  obligée  de  les 
emprunter  de  l'arabe.  11  en  est  de  même 
des  mots  relatifs  à  la  religion  et  aux  arts; 
mais  ces  peuples  leur  donnent  une  termi- 
naison berbère.  Le  berber  est  usité  depuis 
les  montagnes  de  Suse  jusqu'à  celles  de  Tu- 
nis. A  quelque  petite  différence  près,  c'est 
aussi  le  langage  de  l'île  de  Zerhi ,  de  Mo- 
nastyr,  et  de  la  plupart  des  bourgades 
du  Sahara.  Les  recherches  sur  cet  idiome 
ont  montré  son  identité  avec  celui  des 
Guanches  ,  habitans  primitifs  des  Canaries. 

Les  Berbers  Amazygh  écrivent  leur  lan- 
gue avec  les  caractères  arabes,  auxquels  ils 
ajoutent  trois  lettres  persanes.  Quoique  leur 
religion  soit  l'islamisme,  il  y  en  a  très-peu 
qui  sachent  l'arabe  ;  les  marabouts  leur  ex- 
pliquent le  coran  dans  leur  langue.  Leurs 
prières  se  bornent  à  la  profession  de  foi,  la 
seule  chose  qu'ils  croient  nécessaire  pour 
être  sauvés.  Ce  sont  les  seuls  musulmans  qui 
pratiquent  l'inoculation  de  la  petite  vérole. 
Leurs  marabouts  doivent  à  leur  connaissance 
de  l'arabe  le  crédit  et  la  grande  vénération 
dont  ils  jouissent. 

Le»  Berbers  ont  le  teint  rouge  et  noirâtre , 
la  taille  haute  et  svelte ,  le  corps  grêle  et 
maigre  ;  ils  laissent  croître  leurs  cheveux,  et 
n'ont  pour  tout  vêtement  qu'une  large  tuni- 
que de  laine.  Leur  pauvreté  et  leur  malpro- 
preté leur  donnent  un  air  sauvage.  La  ven- 
geance est  leur  passion  dominante.  Us  sont 
divisés  en  un  grand  nombre  de  tribus  ,  qui, 
séparées  par  des  montagnes  et  des  déserts , 
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ant  peu  de  communication  entre  elles  ,  et , 
différant  de  mœurs  et  d'usages,  sont  suu- 
Tcnt  en  guerre  les  unes  contre  les  autres. 
La  culture  des  terres  ,  le  soin  des  troupeaux 
et  quelques  arts  grossiers  occupent  une 
grande  partie  des  Berbers.  Ce  sont  eux  qui 
fournissent  aux  Maures  du  blé,  des  olives 
et  toutes  sortes  de  denrées.  Leur»  villages, 
dont  quelques  uns  ont  l'étendue  et  la  popu- 
lation d'une  ville  ,  sont  mnois  de  tours  d'où 
l'on  découvre  l'approche  de  l'ennemi ,  et  au 
moindre  signal,  tuus  les  hommes  courent 
aux  armes.  Les  tr.bus  qui  habitent  les  hau* 
tes  vallées  de  l'Atlas  vivent  dans  une  indé- 
pendance presque  absolue.  Dans  l'empire 
de  Maroc  ,  quelques  tribus  se  sont  reunies 
sous  le  gouvernement  des  chéyks  héréditai- 
res. Quelque  vuns  de  ceschéjkhssont  choisis 
par  le  souverain,  et  chargés  de  la  perception 
du  tribut  et  de  la  punition  des  délits. 

Les  Berbers  ne  doivent  pas  être  confon- 
dus avec  les  Barabras ,  babitans  de  la  Nubie 
inférieure,  entre  le  pays  de  Dongolah  et  l'E- 
gypte, ni  avec  les  babitans  du  pays  de  Bar- 
bar,  ou  Berber,  également  situé  sur  le  IN  il, 
au-dessous  du  conlluent  de  l'Atbara.  Les 
langues  parlées  par  ces  deux  derniers  peuples 
dillérent  beaucoup  de  la  langue  berbère. 

BERBiCE,  ileuve  de  la  Guyane  anglaise , 
qui  prend  sa  source  dans  les  montagnes  ha- 
bitées par  les  Guacanayas ,  reçoit  le  Cauje 
près  de  INieuwe  -  Amsterdam,  et  se  jette 
dans  l'Atlantique,  sous  6"  3o'  de  lat.  N., 
après  un  cours  d'environ  4*  du  S.  au  N. 
lia  i  I.  de  large  a  son  embouchure ,  où  l'île 
Crab  le  partage  en  deux  bras.  Lne  barre 
qui  s'étend  de  l'O.  à  l'E.  a  i  1.  a/.>  au  large- 
en  interdit  l'entrée  aux  bàtimens  qui  tirent 
plus  de  quatorze  pieds  d'eau  ;  ils  vont  mouil- 
ler à  Démérari.  La  Berbice  n'est  pas  très- 
profonde.  Le  bras  à  l'E.  de  l'ile  de  Crab  n'a 
pas  plus  de  i5  à  16  pieds  de  profondeur,  et 
des  navires  de  moyenne  grandeur  peuvent 
seuls  remonter  jusqu'au  fort  Nassau,  situé 
à  1 6  1.  de  l'embouchure.  Le  terrain  qu'elle 
arrose  est  bas. 

BERBICE  ou  BABBICE,  colonie  delà 
Guyane  anglaise.  Sous  les  Hollandais,  elle 
tt..it  renfermée  entre  l'Abary,  à  l'O.,  et  le 
Duivel-revier  à  l'E.,  et  n'avait  qu'environ 
n  1.  de  large.  Depuis  que  les  Anglais  en  sont 
maître»,  ils  ont  obtenu  des  Hollandais  la 
cession  du  territoire  faisant  partie  de  la  co- 
lonie de  Surinam ,  qui  se  trouve  entre  le 


Duivel-revier  et  le  Courantin.  Cette  co- 
lonie a  aujourd'hui  ao  1.  de  largeur.  La  par- 
tie qui  s'étend  le  long  de  l'Atlantique  est 
basse  ,  et  dans  les  hautes  marées ,  elle  était 
autrefois  couverte  de  plusieurs  pieds  d'eau. 
Les  Anglais  sont  parvenus  à  la  rendre  à  la 
culture.  La  colonie  est  arrosée  par  la  Ber- 
bice, qui  reçoit  le  Cauje.  EUe  produit  du 
sucre,  du  cacao,  de  l'indigo,  du  tabac  et 
du  coton.  En  l8tl,  la  population  se  com 
posait  de  55o  blancs  ,  i\o  hommes  de  cou- 
leur et  95»l69  noirs.  , 

Les  principaux  «ta  h  lisse  mens  sont:  Nieu- 
we-Amsterdam  et  le  fort  de  Nassau. 

Les  Hollandais  fondèrent  cette  colonie  en 
1626.  Elle  fut  attaquée  en  171a  par  une  flot- 
tille française.  En  1796,  elle  se  rendit  a  la 
Grande-Bretagne.  Bestituée  a  la  paix  d'A- 
miens, elle  fut  conquise  de  nouveau  en  i8o3 
parles  Anglais,  auxquels  elle  a  été  défi- 
nitivement cédée  en  1814  par  le  traité  de 
Paris. 

BERB1NZANA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  4  1.  i/a  S.  S.  O.  de  Pampelunc  ( Na- 
varre ) ,  et  a  3  1.  3/4  E.  S.  E.  d'Estella,  sur 
la  rive  droite  de  l'Arga. 

BERB1B,  nllede  la  Turquie  d'Europe. 
Voy.  Gradisxa. 

BERBOUBG,  village  des  Pays-Bas,  prov., 
arrond.età5l.  N.E.  de  Luxembourg ,  cant. 
et  à  1  I.  3/  j  N.  O.  de  Grevenmacheren.  11  y 
a  des  forges  à  hauts  fourneaux. 

BEBCA,  désert  de  la  Barbarie,  f  oy. 
Babca. 

BEBCETO,  village  du  duché  de  Parme, 
distr.  et  à  9  1.  S.  de  Borgo-san-Donino ,  sur 
la  Baganza  ;  chef-lieu  de  canton. 

BERC  H  AD,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Podolie,  distr.  et  à  5  I.  1 /a  Y  IN.  E. 
d'Olgopol,  sur  la  Béradka,  à  16 1.  3/4  S.  E. 
de  Bratslav.  i,5oohab. 

BERC  H  AL,  village  d'Espagne,  prov.  et 
à  i3  1.  1/4  S.  E.  de  Grenade,  au  milieu  des 
monts  Alpuxarras.  11  y  a  dans  les  environs 
des  eaux  minérales  froides. 

BERC  HEM  ,  village  des  Pays-Bas ,  prov. 
du  Brabant  sept. ,  arrond.  et  à  4  L  3/4  N.  E. 
de  Bois-le-Duc.  i,65o.  hab. 

BERCH1DDA,  village  de  Sardaigne, 
division  du  cap  Sassari ,  à  a  1.  S.  de  Tempio , 
et  à  1 1  1.  ûf  \  L.  N.  E.  de  Sassari ,  dans  une 
vallée  dont  l'air  est  malsain.  Son  territoire 
est  fertile  en  blé  ,  et  a  de  bons  pâturages. 
i,u8hab. 


Digitized  by  Google 


64  BERD 

BERCHING,  ville  de  Bavière,  cercle  de 
la  Regen  ,  présidial  et  à  8  1.  i/4  N.  de 
Beilngries,  dans  la  seigneurie  d'Eichstâdt, 
à  10  I.  O.  N.  O.  de  Ratisbunne ,  sur  lcSulz. 
On  y  compte  plus  de  aoo  maisons. 

BERCHTANOUI,  bourg  de  Russie,  en 
Europe  ,  gouv.  et  à  17  I.  O.  de  Vilna  ,  distr. 
et  à  81.  1/1S.  S.  E.  de  kovno,  sur  la  rive 
droite  du  ISiemeo. 

BERCHTESGADENouBERCIITOLDS 
GADEIS',  ville  de  Bavière,  cercle  de  l'isar; 
cbef-lieu  de  présidial ,  sur  l'Aachen  ,  a  36  1. 
E.  S.  E.  de  Munich ,  et  à  4  1.  S.  S.  O.  de 
Saltzbourg.  Il  y  a  1  direction  des  salines, 
1  belle  église,  1  couvent  de  franciscains  et 
1  château.  800  bab. 

Le  présidial  comprend  la  ci-devant  pré- 
vôté du  même  nom.  Sa  superGcie  est  de 
32  1.  c.  Il  renferme  2  bourgs  ,  et  S,38i  hab. 
C'est  un  pays  très-élevé  et  couvert  de  mon- 
tagnes ,  entre  lesquelles  s'ouvrent  quelques 
vallées.  II  est  arrosé  par  un  grand  nombre 
de  sources,  et  renferme  six  lacs.  L'air  y  est 
pur  et  la  température  douce  ;  le  terrain  est 
pierreux  et  ingrat.  On  y  élève  beaucoup  de 
bétail.  Les  mines  de  Galanbach  fournissent 
une  grande  quantité  de  sel.  On  fabrique 
beaucoup  d'objets  en  bois  qui  s'envoient 
au-dehors. 

BERCIMUEL,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  ul.  1/4  N.  E.  de  Ségovie ,  et  à  3  1.  3/4 
N.  N.  E.  de  Sepulveda  ,  près  de  la  rive 
droite  du  Garavias. 

BERCY,  village  de  France,  dép.  de  la 
Seine  ,  arrond.  de  Sceaux  ,  cant.  de  Cha- 
renton  ,  sur  la  rive  droite  delà  Seine,  au 
S.  E.  de  Paris.  11  est  contigu  aux  murs  de 
cette  capitale.  11  comprend  le  Petit-Bercy , 
le  port  de  Bercy,  la  Râpée ,  la  Grande- Pinte , 
et  la  vallée  de  Fécamp.  On  y  fabrique  du 
vitriol,  des  toiles  peintes,  des  tuiles  et  des 
vinaigres.  C'est  un  grand  entrepôt  de  vins, 
d'eaux-de-vie  et  d'builes  destinés  à  la  con- 
sommation de  Paris.  11  y  a  aussi  une  raffi- 
nerie de  sucre  et  des  magasins  considéra- 
bles et  commodes  pour  toutes  espèces  de 
marchandises.  Ce  village  a  éprouvé,  le  3i 
juillet  1820,  un  violent  incendie.  1,700  hab. 

BERDA ,  petite  rivière  de  Russie ,  en  Eu- 
rope. Elle  preud  sa  source  près  du  fort  d'A- 
leksievkaia ,  coule  entre  les  gouv.  de  Tau- 
ride  et  d'iékaterinoslav ,  auxquels  elle  sert 
de  limite,  et  se  jette  dans  la  mer  d'Azof, 
a  la  1.  S.  O.  de  Mariopol ,  et  à  a  1.  i/a  S.  de 
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Petrovskaïa,  après  un  cours  d'environ  21  1. 
du  N.  au  S. 

BERDACHIR,  ville  de  Perse.  Foy. 
Barsib. 

BERDINSK ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.,  distr.  et  à  2  1.  1/2  N.  d'Oren- 
bourg,  sur  la  rive  gauche  de  la  Sakmara. 

BERD1TCIIEV,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  de  Volhynie,  distr.  et  à  10  1. 
S.  de  Jitomir ,  à  3  1.  N.  de  Makhnovka.  Elle 
est  mal  batic.  Il  y  a  plusieurs  églises  et  1  cou- 
vent de  carmes  célèbre  par  une  image  mi- 
raculeuse de  la  Vierge,  à  qui  le  pape  Be- 
noit xiv  consacra  une  couronne  d'or  en 
17.>5.  Il  s'v  tient  3  foires  très-suivies.  Com- 
inerce  considérable  en  grains,  bétail ,  vins  , 
cuir,  cire  et  miel.  10,000  hab. 

BhRDNlk,  bourg  dtr  la  Turquie  «l'Eu- 
rope, en  Bosnie,  sandjak  et  à  a5  1.  IV.  E.  de 
Trawnik,  et  à  8  1.  N.  O.  de  Zvornik. 

BERDOUAN,  Burdwan ,  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais  ,  présidence  et  anc.  prov. 
du  Bengale,  chef-lieu  de  distr.  et  siège  de 
tribunaux  anglais,  sur  un  bras  de  la  Dom- 
moudah ,  à  21  1.  N.  O.  de  Calcutta  ,  et  à  25  I. 
S.  S.O.  deMourched-abad.  Lat.N.  a3°  i5'. 
Long.  E.  85°  3i'..  Elle  était  autrefois  dé- 
fendue par  une  citadelle.  Il  y  a  une  mosquée 
bâtie  par  le  petit-fils  d'Aureng-Zeyb  ,  et  le 
tombeau  d'Ibrahim  Sukka  ,  saint  mahomé- 
tan  ,  qui  est  en  grande  vénération.  55,y27 
hab.  Cette  ville  fut  prise  plusieurs  fois  pen- 
dant les  guerres  des  Afghans  et  des  Mongols. 

Le  district  est  borné  au  N.  par  les  districts 
de  Berboum ,  de  Mourched-abad  et  délia- 
djechahy  ;  a  l'E.,  par  ceux  de  Calcutta  et  de 
Hougly;  au  S. ,  par  celui  de  Midoapour;  et 
à  l'O.  ,  par  celui  de  Patcheti.  Sa  surface 
est  de  4*3  l.  c.  On  y  compte  1 ,444*4^7 
hab.,  la  plupart  Hindous.  C'est  un  pays 
inégal ,  arrosé  par  l'Adji  et  la  Dommoudah. 
11  produit  en  abondance  du  sucre,  de  l'in- 
digo ,  des  pavots,  du  coton  et  du. tabac.  On 
y  élève  beaucoup  de  vers  à  soie. 

BERDY,  BurtUc,  ville  de  l'Uindoustan 
anglais  ,  prov.  de  Gandouana  ,  distr.  de 
Tchandail ,  près  du  conlluent  du  Sone  et  du 
Kepout,  à  14 1*  S.  de  Mirzapour,  et  à  22  1. 
S.  O.  de  Benarès.  11  y  a  un  fort. 

BERECZK  ou  BERETZK,  bourg  de 
Transylvanie,  pays  des  Siklers,  juridiction 
d'Haromszek ,  a  7  1.  1/2  S.  O.  de  Trolus,  et 
à  26  1.  E.  de  Schtrsburg.  Lat.  N.  \5U  58'  20'. 
Long.  E.  23°  47'  3o'.  Il  est  situé  au-dessus 
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du  passage  d'Ojtoz,  par  où  l'on  se  rend  en 
Moldavie  ,  et  est  défendu  par  un  fort. 

BEREGII  ,  Bcregh  Varmegye  ,  cotnitat 
de  Hongrie,  borné  au  N.  E.  parla  Gallicic; 
à  TE. ,  par  le  comitat  de  Marmaros;  au  S., 
pr  le*  cumitats  d'Lgotsa  et  de  Szathmar; 
et  a  l'O.,  par  Ici»  comitals  de  Szabolts  et 
dTnghvai.  Sa  superficie  est  de  178  1.  c. 

line  partie  de  ce  comitat  est  en  plaine; 
toute  la  partie  orient,  est  montagneuse. 
Toute  la  chaîne  qui  forme  la  frontière  de 
Gallicie  est  de  grès  houillera,  qui  offrent 
des  caractères  particuliers  ,  et  au  milieu 
s'élèvent  ça  et  14  des  montagnes  calcaires 
plus  anciennes.  Au-devant  de  ces  dépôts 
s'élèvent  des  buttes  plus  ou  moins  éten- 
dues, dont  quelques-unes  sont  isolées  au  mi- 
lieu de  la  plaine,  et  qui  appartiennent  au 
terrain  igné  ,  anciennement  désigné  sous 
le  nom  de  terrain  trachitique.  Les  roches  de 
ce  terrain,  remaniées  par  les  eaux,  ont  formé 
ça  et  la  des  dépôts  plus  modernes ,  quelque- 
fois assez  étendus,  au  milieu  desquels  se 
trouve  la  roche  alunifère,  qui  fournit  aux 
fabriques  d'alun. 

Parmi  les  montagnes  ,  oaremarque  celles 
de  Brsava  ou  Polonina  et  de  Borlo ,  qui  sont 
toutes  deux  de  pierre  calcaire.  La  Theiss 
baigne  la  frontière  S.  O.  de  ce  comitat,  et 
reçoit  les  eaux  de  la  Latorcza  et  du  Szer- 
nye.  Le  climat  est  tempéré.  Les  produc- 
tions principales  consistent  en  grains ,  chan- 
vre, lin,  vin  et  bois.  On  élève  des  bestiaux 
et  des  abeilles.  Il  y  a  beaucoup  de  gibier 
et  de  poissons  ;  des  sources  d'eaux  minérales 
ferrugineuses ,  des  fabriques  de  salpêtre ,  des 
fabriques  d'alun  montées  à  l'instar  de  celles 
de  Tolfa,  dans  les  États  Romains,  et  sur  des 
minerais  de  même  nature.  On  assure  que  les 
anciens  Saxons  ont  exploité  des  minerais 
aurifères  sous  la  montagne  de  Beregszahs. 
11  y  a  aussi  quelques  minerais  de  fer  qui 
appartiennent  au  terrain  houiller  et  aux 
débris  trachitique*  ,  et  quelques  sources  sa- 
lées sur  les  frontières  de  Marmaros. 

La  fonction  de  chef  du  comitat  est  héré- 
ditaire dans  la  famille  des  comtes  de  Schôn- 
bron. 

Le  Beregb  se  divise  en  4  marches  ou  jaras  : 
Munkacs  ,  kaszony,  Fcl-Videk  ,  Tisza-Hat, 
et  contient  7  bourgs,  261  villages  et  81,888 
bab. ,  la  plupart  magyares  et  rusniaques , 
*t  presque  tous  catholiques. 

BEREG11,  bourg  de  liongrie,  comitat 

T.  II. 
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de  même  nom ,  marche  de  Fel-Videk , 
près  du  marais  de  Szernye,a  5  1.  S.  de  Mun- 
kacs, et  à  a  I.  E.  N.  E.  de  Bereghszasz.  Lat. 
N.  48"  ia'  55'.  Long.  E.  20"  25'  a'.  11  y  a 
une  église  réformée* 

BEREGIISZASZ,  bourg  de  Hongrie, 
comitat  de  Beregh,  sur  la  Szernye,  à  3  1.  O. 
S.  O.  de  Beregh,  et  à  5  I.  1/2  S.  S.  O.  de 
Munkacs.  Lat.  N.  48°  n'  3or.  Long.  E.  20° 
19'  18'.  II  y  a  3  églises,  1  catholique,  1  ré- 
formée et  1  de  grecs  unis.  4, 366  hab. 

BEREGUARDO,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.  et  à  5  I.  N.  O.  de  Pa- 
vie  ,  et  à  6  1.  S.  S.  O.  de  Milan  ;  chef-lieu  de 
distr. ,  à  l'extrémité  mérid.  du  canal  navi- 
gable de  son  nom,  qui,  après  un  cours  de 
4  1.,  s'embranche,  a  l'E.  d'Abbiategrasso , 
avec  te  Naviglio  Grande. 

Le  district  de  Bereguardo  renferme  27 
commune»,  et  i3,ao8hab. 

BEBEJN1TZA,  bourg  de  Russie ,  en  Eu- 
rope, gouv.  de  Yolhynie,  distr.  de  Loutzk, 
près  de  la  rive  gauche  du  Gorin,  a  21  1.  N. 
de  Rovno,  et  a  36  1.  E.  N.  E.  de  Vladimir. 

BEREKETLI,  petite  ville  de  la  Turquie 
d'Europe,  chef  lieu  d'une  juridiction,  dans 
le  gouv.  du  ta  pi  tan  pacha,  sandjak  de  Gal- 
lipoli,  à  1  1.  i/a  de  la  mer,  3  1.  M.  E.  de  la 
Cavale,  et  à  7  1.  O.  d'ienidje. 

BEBEMBAL  ,  joli  bourg  de  la  Bassc- 
^8yPle»  Prov-  et  a  a  1.  1/2  S.  E.  de  Rosette, 
sur  la  rive  droite  du  bras  du  N  il  appelé  bran- 
che de  Rosette,  et  auprès  du  lac  Bourlos. 

BEBEMUA  ou  BYR-EL-BÂR  ,  village 
de  la  Haute  Égypte ,  prov.  de  Thèbes,  à  1  I. 
de  la  rive  droite  du  Ml ,  et  à  3  1.  S.  S.  E.  de 
kéné.  C'est  la  première  station  des  carava- 
nes qui  font  la  traversée  de  Kéné  à  Cosséyr, 
port  de  la  mer  Rouge. 

BÉBENKOPFF  (la  Tète  d'Ours),  mon- 
tagne de  France,  dep.  du  Haut -Rhin,  ar- 
rond.  et  à  3  I.  i/a  N.  de  Béfort ,  et  à  tl  t.  S. 
O.  de  Colmar,  cant.  de  Massevaux.  Son  élé- 
vation au-dessus  du  niveau  de  la  mer  est  de 
700  toises. 

BEREPAQUI NABIS,  peuplade  indien- 
ne, qui  occupe  la  rive  droite  du  RioINegro, 
dans  la  partie  orient,  de  la  Nouvelle-Gre- 
nade, entre  700  et  710  de  long.  O. 

BERESFORD,  groupe  d'Iles  du  N.  O. 
de  l'Amérique  sept.,  et  à  l'extrémité  N.  O. 
de  Pâli!  de  Quadra  et  Vancouver,  près  de  la 
côte,  ainsi  nommées  par  Dixon.  Lat.  N,  5o° 
5a'.  Long.  O.  i3a°  17'.  Ou  les  appelle  encore 
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îles  Scott ,  et  on  suppose  que  ce  sont  les  îles 
Sartiue  de  La  Pérouse. 

BERESSOW,  village  de  Pologne,  woi- 
wodie  de  Sandomir,  obwodie  d'Opoczno,  a 
10  L  i/4  S.  S.  O.  de  Kadum.  11  y  a  une  ma- 
nufacture de  quincaillerie. 

BERESTELCHkO,  bourg  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  de  Volhynie,  distr.  de  Doub- 
no,  sur  la  rive  gauche  du  Styr, à  7 1. i/a  N.  de 
Brody,  et  à  18  L  S.  E.  de  Vladimir.  286 
maisons. 

BERETHALOM,  bourg  de  Transylvanie. 
/  'oy.  Behthelm. 

BERETZHAUSEN,  bourg  de  Bavière, 
cercle  de  la  Regen  ,  prèsidial  d'Hemmau  , 
sur  le  Laber,  à  4  I.  3/4  O.  N.  O.  de  Ratis- 
bonne.  810  hab. 

BEREZAN ,  île  de  la  mer  Noire,  sur  la 
côte  de  Russie,  en  Europe ,  gouv.  de  Kher- 
son ,  a  l'entrée  du  golfe  de  Bérézanskoï. 
Lat.  N.  46°  35'  34'.  Long.  E.  29°  a'  27*. 

BÉRÉZAN,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Poltava ,  distr.  et  à  6  1.  N.  de  Pé- 
réiaslav,  et  à  16  1.  E.  de  Kiev. 

BÉRÉZANSKOÏ,  golfe  de  la  mer  Noire, 
sur  la  côte  de  Russie  ,  en  Europe ,  a  PO.  du 
golfe  du  Dniepr,  gouv.  de  Kherson  ,  forme 
par  l'embouchure  du  Bérézan  et  d'autres 
petites  rivières. 

BEREZOOV,  bourg  deHussie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Volhynie ,  distr.  et  a  10 1.  N. 
N.  E.  de  Zaslav,  et  à  14 1.  E.  S.  E.  de  Rovno. 

BÉRÉZINA,  rivière  de  Russie,  en  Eu- 
rope. Elle  prend  sa  source  dans  le  gouv.  de 
Minsk ,  sur  la  limite  des  distr.  de  Viléika 
et  de  Borisov,  traverse  ce  dernier  du  N.  O. 
au  S.  E. ,  puis,  arrosant  les  distr.  d'Igou- 
men,  de  Bobrouïsk  et  de  Retchitza,  va  se 
jeter  dans  le  Dniepr,  après  un  cours  d'en- 
viron  85  1.  Cette  rivière  est  devenue  fameuse 
par  le  passage  désastreux  des  Français  dans 
la  retraite  de  Russie,  en  1812. 

BÉRÉZINA  ,  rivière  de  la  Russie,  en  Eu- 
rope ,  qui  prend  sa  source  dans  le  gouv.  de 
Minsk,  au  distr.  de  Vileïka,  entre  ensuite 
dans  le  gouv.  de  Vilna,  dont  elle  arrose  la 
partie  mérid. ,  et  va  se  jeter  dans  le  N  iémen, 
par  la  rive  droite,  sur  la  limite  du  gouv.  de 
Grodno,  après  un  cours  d'environ  271.  dans 
une  direction  générale  du  N.  E.  au  S.  O. 

BÉRÉZINO  ,  bourg  de  Russie  ,  en  Eu- 
rope ,  goov.  de  Minsk ,  distr.  de  Borisov ,  sur 
la  rive  gauche  de  la  Bérézina ,  à  1 6 1.  N.  N.  O. 
de  Borisov,  et  à  a3  1.  N.  de  Minsk. 
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BÉREZNA,  ville  de  Russie  ,  en  Europe , 
gouv. ,  distr.  et  à  81.  i/4  E.  N.  E.  de  Tcher- 
nigov,  à  quelque  distance  de  la  Desna.  11 
y  a  6  églises.  900  hab. 

BÉREZN  A ,  bourg  de  Russie ,  en  Europe, 
gouv.  de  Volhynie ,  distr.  de  Rovno ,  près 
de  la  rive  gauche  de  la  Sloutch,  à  12  1.  1/2 
N.  N.  E.  de  Rovno, et  a  07 1.  E.  de  Vladi- 
mir. i45  maisons. 

BEREZOV,  ville  de  Russie,  en  Asie ,  chef- 
lieu  du  distr.  d'Obdoria,  gouv.  deTobolsk, 
par  63»  36'  4'  de  lat.  N.,  et  6\°  55'  de 
long.  E.,  à  939  verst  N.  de  Tobolsk,  sur  la 
rive  gauche  de  l'Ob ,  et  sur  la  droite  de  la 
Vogoulka.  Elle  a  reçu  son  nom  d'un  bois  de 
bouleaux  qui  se  trouvait  a  l'endroit  où  elle 
fut  bâtie,  en  1593.  En  1808,  Berezov  avait 
3  églises  et  300  maisons  assez  mal  bâties,  la 
plupart  habitées  par  des  Cosaques.  Les  ha- 
bitans  s'occupent  de  la  pèche  et  de  la  chasse, 
élèvent  des  rennes ,  et  font  un  commerce  lu- 
cratif avec  les  Ostiaks ,  les  Vogules  et  les  Sa 
moièdes,  qui  vivent  dans  le  voisinage.  Les 
marchands  russes  de  Tobolsk  se  rendent  au 
printemps  par  eau  â  Berezov  ,  y  apportent 
leurs  marchandises,  qu'ils  changent  contre 
d'excellentes  pelleteries,  et  retournent  en 
automne.  La  ville  est  entourée  de  marécages 
couverts  de  bouquets  de  bouleaux ,  sapins 
et  cembros. 

BEREZOV  (mines  d'or  de),  dans  la  Rus- 
sie, en  Europe,  gouv.  de  Perm  ,  au  N.  E. 
d'Iékatcrinenbourg,  le  long  du, ruisseau  de 
Berezovka.  On  les  exploite  depuis  1754  ,  et 
on  y  a  établi  des  lavoirs  pour  retirer  l'or  du 
minerai,  broyé  préalablement.  Le  lavoir  le 
plus  proche  de  Iékaterinenbourg  en  est  à 
4L;  d'autres  se  trouvent  sur  la  Pychma  et  à 
Ouktouskoi.  Il  y  a  aussi  une  mine  d'argent 
et  de  plomb,  appelée  Berc*ovha>  dans  le 
gouvernement  de  Tobolsk  ,  sur  l'Irtyche. 

BÉRÉZOVIÉ,îles  du  golfe  de  Finlande, 
sur  la  côte  de  Russie ,  gouv.  de  Viborg ,  sé- 
parées de  la  terre  ferme  par  le  détroit  de 
Biocrksound  ou  Bérézovoï.  Lat.  N.  6o°  i5'. 
Long.  E.  26°  5'. 

BERFELDEN ,  bourg  du  grand-duché  de 
Hesse-Darmstadt,  prov.  de  Starkenburg, 
baill.  et  4  a  1.  1/2  S.  S.  O.  d'Erbach  ,  et  a 
5  1.  1/2  N.  E.  d'IIeidelberg.  On  y  fabrique 
beaucoup  de  toiles.  Il  y  a  une  forge. 

BERG,  ancien  pays  d'Allemagne,  à  la 
droite  du  Rhin.  Il  eut  dans  l'origine  ses  sei- 
gneurs particuliers.  L'empereur  Venceslas 
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l'érigé*  en  duché  en  i58q  en  faveur  de  Guil- 
laume i",  comte  de  La  Marck.  Dana  la  suite, 
il  passa  dans  la  branche  des  ducs  de  Clèves 
par  le  mariage  de  la  fille  unique  de  Guil- 
laume vi  avgc  Jean  Guillaume  m.  Cette 
race  s'étaot  1  m  te  en  1609 ,  ce  duché  échut 
en  partage  au  duc  de  N eu bourg,  de  la  mai- 
son de  Bavière.  Cette  maison  le  posséda 
jusqu'en  1806,  époque  à  laquelle  elle  le  céda 
L  Napoléon  cofttrc  une  partie  de  l'électorat 
de  Hanovre.  Réuni  à  la  partie  du  duché  de 
Clèves  située  en  deçà  du  Rhin  et  à  plusieurs 
autres  seigneuries  et  comtés  cnvironnans , 
il  forma  un  grand  -  duché  ,  que  Napoléon 
donna  à  son  beau-frère  Murât  le  i5  mars 
1806;  puis,  en  1808,  à  Louis,  fils  ainé  du 
roi  de  Hollande.  En  i8i5,ce  duché  fut  cédé 
a  la  Prusse,  et  réparti  entre  les  prorinces  de 
Clèves-Berg,  du  Bas  Rhin  et  de  Vestphalie. 

BERG  ,  bourg  de  l'archid.  d'Autriche  , 
dans  le  pays  au-dessus  de  l'Ens,  quartier 
de  la  Mohl,  sur  la  !\aar,  4  3  1.  5/4  O.  N.  O. 
de  Grein  ,  et  à  a  1.  3/4  E.  N.  E.  d'Enns.  11  y  a 
une  carrière  de  grès  et  une  fabrique  de  po- 
terie coin  m  une. 

BERG  ,  village  des  Pays-Bas,  prov. ,  ar- 
rond.  et  à  5  I.  N.  de  Luxembourg,  cant.  de 
Wersch  ,  près  de  la  rive  gauche  de  l'Attert. 
Il  y  a  des  forges  à  hauts  fourneaux. 

BERG  ,  village  du  roy.  de  Wurtemberg, 
cercle  du  Necker,  bail!,  de  Stuttgart,  sur  le 
IVecker,  entre  Stuttgart  et  Canstatt,  a  i/a  I. 
de  chacune  de  ces  villes.  Il  y  a  une  filature 
de  coton ,  où  Ton  teint  en  rouge  d'Andri- 
oople  ,  une  fabrique  de  ouate  de  soie  ,  une 
tannerie,  une  fabrique  de  tabac,  une  forge 
pour  le  cuivre,  et  des  sources  d'eau  ferru- 
gineuse. 11  s'y  tient  une  foire.  a,4oo  hab. , 
y  compris  5  hameaux  qui  en  dépendent. 

BERG  A  ,  ville  du  grand-duc  hé  de  Saxc- 
Weinaar,  cercle  de  Neustadt  ,  baill.  et  à 
1 1. 5/4  E.  S.  E.  de  Weyda  ,  sur  l'Elster,  à  a  1. 
"S.  de  Grvitz.  Il  y  a  î  château.  464  hab. 

BERG  A  ,  petite  ville  d'Espagne,  prov.  et 
à  18  L  î/a  N.  N.  O.  de  Barcelone  (Cata- 
logne), et  à  loi.  i/4  N.  O.  deVich. 

BERG  AME  ,  Bergamo ,  prov.  du  roy. 
Lombard-Vénitien,  qui  tire  son  nom  de  son 
chef  lieu.  Elle  est  bornée  au  N.  par  la  prov. 
de  la  Yalteiine  ;  à  l'E. ,  par  le  Tyrol  et  la 
prov.  de  Brcscia  ;  au  S. ,  par  les  prov.  de 
Crémone ,  et  de  Lodi  et  Crema  ;  et  a  l'O. , 
par  les  prov.  de  Milan  et  de  Côme.  Sa  plu» 
grande  longueur  du  K.  E.  au  S.  O.  est  de 
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aG  1.,  sa  plus  grande  largeur  du  N.  O.auS.  E. 
de  i5  1.,  sa  superficie  d'environ  aao  1.  c. 
Les  limites  sept. ,  orient,  et  occid.  de  cette 
prov.  sont  formées  par  de  hautes  bran- 
ches des  Alpes  Rhétiennes,  qui  étendent 
leurs  rameaux  jusqu'aux  environs  de  Ber- 
game.  Les  monts  Corno , Tonale,  Pizgana  , 
Gadino  ,  s'y  font  remarquer  par  leur  élé- 
vation. Entre  ces  montagnes  s'ouvrent 
les  belles  vallées  deCamonica,  de  Scriana 
et  de  Brembana  ,  arrosées  par  l'Oglio  ,  le 
Serio  et  le  Brembo,  qui,  avec  l'Adda,  sur 
la  limite  S.  O. ,  sont  les  principales  riviè- 
res. Toute  la  partie  septentrionale  et  oc- 
cid. du  lac  d'iseo  est  dans  cette  province, 
où  l'on  trouve  plusieurs  sources  minérales, 
entre  autres  celles  de  Trescore.  Le  climat 
de  la  partie  septentrionale  est  pur  et  tem- 
péré ;  le  sol  des  vallées  est  très-fertile.  Ce- 
pendant la  récolte  des  grains  suffit  a  peine 
pour  six  mois  ;  mais  les  prairies  et  les  pa- 
cages, qui  nourrissent  de  nombreux  trou- 
peaux ,  offrent  aux  habitans  une  riche  com- 
pensation. Le  gibier  abonde  dans  les  forêts , 
et  le  poisson  dans  les  lacs  et  dans  les  rivières. 
On  extrait  des  mines  une  grande  quantité 
de  fer,  et  l'on  exploite  des  pierres  à  aiguiser. 
En  i8o4»  on  y  a  découvert  le  spath-adaman- 
tin fossile,  jusqu'alors  inconnu  en  Europe. 
L'éducation  des  vers  à  soie  est  la  principale 
industrie.  11  y  a  des  manufactures  de  lainage. 
Les  habitans  parlent  le  dialecte  le  plus  dés- 
agréable de  toute  l'Italie,  et  sont  actif* et 
laborieux. 

La  prov.  de  Bergame  comprend  3ja  com. 
et  5oo,aa5  hab.  Elle  est  divisée  en  18  distr: 
Almeno-S.  Salvatore  ,  Alzano  -  Maggioie  , 
Bergame,  Breno,  Caprino,  Clusone,  Edolo, 
Gandino  ,  Lovere  ,  Martinengo ,  Piaxza , 
Ponte  S.  Pietro ,  Romano  ,  Sarnico  ,  Tres- 
core ,  Treviglio  ,  Verdello  et  Zogno. 

Le  Bcrganiasque  appartenait  aux  Véni- 
tiens. Conquis  par  les  Français  en  1796,  il 
fit  partie  delà  République  Italienne,  puis 
du  royaume  d'Italie,  dont  il  forma  le  dép. 
du  Serio,  et  dont  il  suivit  le  sort  en  1814. 

BERGAME,  Bergamo,  Bibcoucm  ,  ville 
du  roy. Lombard-Vénitien,  chef-lieu  de  prov. 
et  de  distr. ,  a  10 1.  N.  E.  de  Milan ,  et  à  10 1. 
N.  O.de  Brescia.  Lat.  N.  ym  20'  11'.  Long.  E. 
45*  4»'  5ir.  Elle  est  bâtie  en  amphithéâtre 
sur  de  petites  coltines  ,  entre  le  Serio  et  le 
Brembo.  Elle  est  bien  fortifiée ,  et  défendue 
par  d«ux  petits  châteaux.  C'est  le  siège  d'uu 
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évèché  suflragant  de  Milan  ,  et  d'une  pré- 
ture.  Elle  a  1  cathédrale,  i4  église»  parois- 
siales ,  entre  autres  celle  de  Santa-Maria , 
où  l'on  voit  le  tombeau  du  général  Colleone  ; 
plusieurs  couvens,  4  hôpitaux,  6  maisons 
pour  les  orphelins,  et  i  mont-de-piété.  Il  y 
a  une  grande  place,  avec  la  statue  du  Tasse  ; 
i  collège,  a  sociétés  savantes  et  i  d'agricul- 
ture. On  y  fait  un  grand  commerce  de  soie, 
dont  l'Angleterre,  l'Allemagne  et  la  France 
tiraient  autrefois  pour  des  sommes  considé- 
rables. Bergame  fournit  une  partie  de  la 
Lombardie  de  vins,  meules  et  fer  ,  que  l'on 
tire  des  vallées  Rergamasques.  11  s'y  tient 
une  foire  le  aa  août  dans  la  Fiera ,  vaste  édi- 
fice qui  renferme  plus  de  5oo  boutiques. 
On  fait  pour  plusieurs  millions  d'affaire*  en 
noie  et  soieries  à  cette  foire,  qui  dure  i5 
jours.  Il  y  a  d'autres  foires  d'i  jour  les  17  jan- 
vier, i3  février,  a8 octobre,  et  i3  décembre, 
et  des  marchés  de  bétail.  C'est  la  patrie  du 
poëte  Bernardo  Tasso  et  de  Tiraboschi. 
a4,4,r,9  hab, 

Bergame  existait  au  temps  des  Romains. 
Elle  fut  prise  tour  ii  tour  par  Attila,  les  Lom- 
bards et  Ghariemagne.  Dans  le  xn«  siècle, 
elle  eut  beaucoup  à  souffrir  des  querelles  des 
Guelfes  et  des  Gibelins.  Elle  fut  enfin  gou- 
vernée par  ses  princes.  La  famille  de  Suardi 
en  conserva  long -temps  la  souveraineté. 
En  i4a8,  les  habitans  se  mirent  sous  la  pro- 
tection de  la  république  de  Venise.  Louis  xii 
prit  Bergame  après  la  victoire  d'Agnadello, 
en  1 509,  et  la  rendit  7  années  après.  En  1796 , 
les  Français  s'en  rendirent  maîtres,  et  en 
firent  depuis  le  chef-lieu  du  dép.  du  Serio. 

Le  distr.  de  Bergame  comprend  3a  com. 

BEBGAMO,  Pkrgauk,  ville  de  la  Tur- 
quie d'Asie  ,  dans  l'Anatolie  ,  sandjak  de 
Carasi,  à  18  1.  N.  de  Smyrne.  Elle  est  très- 
peu  considérable. 

BERGANT1 NÔ ,  bourgdu  roy.  Lombard 
Vénitien,  prov.de  la  Polésine, distr.de  Massa, 
près  de  la  rive  gauche  du  Pô,  à  a  I.  i/5  E.  de 
Révère,  et  agi.  1/4  O.  de  Rovigo.  Marché  le 
mercredi.  On  a  trouvé  dans  ce  village  des 
urnes  antiques  en  terre  cuite ,  contenant  des 
médailles  d'argent  et  de  bronze.  3,38a  hab. 

BERG-BIETEN ,  village  de  France ,  dép. 
du  Bas-Rhin,  arrond.  et  à  4  1.  a/3  O.  de  Stras- 
bourg ,  canton  deWasselonne.  C'était  autre- 
fois une  ville  environnée  de  murailles  et  de 
fossés.  05o  hab. 

BERGEDORF  ou  BARCEDORFF,  ville 
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du  territ.  et  a  3  1.  S.  E.  de  Hambourg,  au 
confluent  de  la  Bille  et  d'un  canal  qui  va  re- 
joindre l'Elbe.  11  y  a  1  église  et  1  château. 
Il  s'y  tient  des  foires.  a,ooo  hab. 

BERGEN,  village  de  Bavière ,  cercle  de 
l'isar  ,  présidial  et  à  1  1.  3/4  S.  O.  de  Traun- 
stein,  au  S.  du  lac  deChiein.  Siège  d'i  baill. 
des  mines.  11  y  a  des  forges  qui  fournissent 
plus  de  1 1,000  quintaux  de  fonte  par  an. 

BERGEN,  ville  des  États-Prussiens,  prov. 
de  Poméranie,  dans  l'ile  de  Rùgen ,  dont 
elle  est  le  chef-lieu  ;  régence  et  à  5  1.  i/a  N. 
E.  de  Stralsund  ;  chef-lieu  de  cercle,  et  siège 
d'une  cour  de  justice.  Il  y  a  un  château,  et 

I  couvent  de  demoiselles  nobles.  3,195  hab. 
Le  cercle  de  Bergen  a  4j  !•  carrées,  et 

5o,3j8  hab. 

BERGEN ,  comté  des  États-Unis,  état 
de  New-Jersey,  borné  à  l'E.  parl'Hudson; 
au  S.,  par  l'ile  de  Staten.  11  est  divisé  en 
7  communes.  18,178  hab.  Le  chef-lieu  est 
Hackinsack. 

BERGEN  ,  village  et  commune  des  États- 
Unis,  état  de  New-Jersey,  comté  de  Ber- 
gen, près  de  l'embouchure  de  l'Hudson  , 
vis-à-vis  de  New-York,  à  18  1.  3/4  N.  E.  de 
Trenton.  Lat.  N.  4o°  44'.  Long.  O.  770  i5'. 
3, 137  hab.  Il  s'y  trouve  1  église  réformée 
hollandaise  et  1  école. 

BERGEN,  commune  des  Etats-Unis, 
état  de  New  York,  comté  de  Genessce ,  à 
6  I.  N.  E.  de  Batavia.  a,438  hab. 

BERGEN,  bourg  du  roy.  de  Hanovre, 
princip.  et  à  19  L  1/2  S.  E.  de  Lunebourg, 
baill.  domanial  de  Luchow  et  Wustrow ,  et 
à  a  1.  3/4  S.  O.  de  Wustrow,  sur  le  Domine. 

II  s'y  tient  1  grand  marché  touslesansen  sep- 
tembre. On  y  fabrique  de  la  toile.  709  hab. 

BERGEN  ,  bourg  de  la  Hcsse- Électorale , 
prov.  ,  cercle  et  à  a  l.  O.  N.  O.  de  Hanau, 
età  1 1.  N.  N.  E.  de Francfort-sur-lc  Main.  11 
est  situé  sur  une  éminence,  et  renommé  pour 
ses excellens  vins.  i,43i  hab.  Le 3 avril  1759, 
le  duc  de  Broglie  battit  à  Bergen  le  prince 
Ferdinand  de  Brunswick. 

BERGEN,  diocèse  de  Norvège,  presqu'au 
centre  du  roy. ,  entre  590  5o'  et  6a°  4»  '  de 
lat.  N.,  et  entre  1  °a8'  et  4°  3-'  de  long.  E.  Ses 
bornes  sont  :  au  N.  E. ,  le  diocèse  de  Drout- 
beim  ;  à  l'E.,  celui  d'Aggcrshuus  ;  au  S.  E., 
celui  de  Cbristiansand  ;  au  S.  O. ,  à  l'O.  et 
au  N.  0.,la  mer  d'Allemagne.  Sa  superficie 
est  de  1 ,743 1.  carrées.  Le  climat  est  humide , 
l'hiver  pluvieux  ,  l'été  court  et  brûlant.  Le 
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pays  est  montueux.  La  côte,  extrêmement 
dentelée ,  offre  des  baies  et  des  enfonre- 
n»«-n>  profond*  ,  remplisd'unc  grande  quan- 
tité d'île*  et  d'ilots.  Les  plus  hautes  monta- 
gne» sont  dans  l'E.  et  sur  les  frontières  du 
diocèse  d' Aggershuus;  elles funt  toutes  partie 
du  Lang-Field  et  du  SogneGeld  :  quelques- 
unes  s'élèvent  à  près  de  34o  tois.es  au-dessus 
du  niveau  de  la  nier,  et  d'autres  sont  cachées 
tous  ia  neige  pendant  une  grande  partie  de 
l'année.  Les  vallées  sont,  en  général,  étroi- 
tes et  peu  élevées.  Les  inondations  en  été , 
tt  les  avalanches  en  hiver,  rendent  le  séjour 
de  ce  diocèse  désagréable  et  dangereux.  Le 
sol  ,  peu  fertile  ,  ne  produit  pas  assez  de 
grains   pour   les  besoins  des  habitans.  La 
tourbe  remplace  le  buis ,  dont  le  manque  se 
fait  vivement  sentir,  puisqu'il  entrave  l'ex- 
ploitation des  mines.  On  tire  parti  des  car- 
rières de  marbre,  de  pierres  meulières  et  de 
serpentine. On  entretient  du  bétail.  La  pèche 
es»  active  le  long  des  côtes.  On  exporte  des 
poissons  sec»  et  salés,  du  beurre  ,  des  fro- 
mages ,  des  peaux ,  des  plumes  ,  du  marbre, 
des  meules  et  des  objets  manufacturés. 
150,959  hab.  Ce  diocèse  comprend  la  ba- 
ronnie  de  Rosendaalet  a  bailliages,  Nordre- 
Bcrgenshiius  et  Sirndre-Bergcushuus. 

BERGEN,  ville  sur  la  côte  occidentale 
de  la  Norvège  ,  chef-lieu  de  diocèse  et  du 
baill.  de  Sœndre-Bergenshuus,  à  -o  I.  O.  V 
0.  de  Christiania.  Lat.  N.  6o°  *4'  o'.  Long. 
E.  5°oo'a5*.  Elle  est  située  au  milieu  d'une 
bogue  baie  entourée  de  rochers  qui  ren- 
dent dangereuse  l'entrée  de  son  port.  Dé- 
fendue par  plusieurs  fortifications  du  côté  de 
la  terre,  la  ville  est  protégée  par  de  hautes 
murailles.  Elle  est  bien  bâtie  ;  ses  rues  sont 
étroites  et  tortueuses.  Elle  renferme  5  églises 
danoises,  1  église  allemande,  1  hôpital.  Il  y 
a  des  fabriques  de  faïence  et  des  radineries 
de  sucre  ,  une  école  et  un  collège  fondes 
en  i-5o,  où  ia  jeunes  gens  sont  instruits 
gratuitement.  Il  se  fait  à  Bergen  un  grand 
commerce  en  poissons  secs  et  salés,  plan- 
ches, vergues ,  petits  mâts,  goudron  ,  huile 
de  poisson  ,  cuirs.  Les  pécheurs  du  Nordland 
y  arrivent  aux  mois  de  juin  et  de  septembre 
avec  leurs  cargaisons  de  poisson.  Cette  ville 
fait  des  expéditions  au  Groenland  et  en  Is- 
lande. Les  Hollandais ,  les  Anglais  et  les 
Suédois  fréquentent  principalement  le  port 
de  Bergen.  20,000  hab.  Bergen  est  la  patrie 
d'Éric  Pontoppidan  ,  qui  fonda  le  collège. 
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En  i445  ,  l«*  villes  anseatiquesd'AIlemagne 
établirent  à  Bergen  un  comptoir  et  des  mai- 
sons de  commerce.  Il  ne  reste  plus  de  ces 
établissemens  qu'une  compagnie  de  négo- 
cians  allemands  en  correspondante  avec 
Lubeck,  Brème  et  Hambourg. 

BERGEN,  ville  des  Pays-Bas.  Voy.  Mont. 

BERGEN,  village  des  Pays  Bas  ,  partie 
sept,  de  la  prov.de  Hollande,  arrund.,  rant. 
et  à  il.  N.  O.  d'Alkmaer.  Il  fut  pris  par  les 
Russes  en  1799 ,  et  quelques  jours  après  re- 
pris par  les  Français,  qui  y  firent  prison- 
niers le  général  Ilerman  et  sa  division. 

BERGEN  OP.Z0OM  ,  ville  des  Pays-Bas. 
V oy.  BKar.-oe-ZooM. 

BERGEN  -  SUR -L'ALLER  ,  bourg  du 
roy.  de  Hanovre,  princip.  de  Lunehourg, 
chef-lieu  d'un  bailliage  prévôt*] ,  à  5  I.  N. 
N.  O.  de  Celle  ,  et  à  5  I.  3/4  E.  de  Walsrode. 
Pop.  du  baill.  3,92  \  hab. 

BERGER  AC  ,  ville  de  France ,  dep.  de  la 
Dordogne,  chef-lieu  d'arrond.  et  decant., 
dans  une  vaste  et  fertile  plaine,  sur  la  Dor- 
dogne ,  à  9  I.  1/3  S.  S.  O.  de  Périgueux. 
Siège  d'une  cour  d'assises  et  de  tribunaux 
de  1"  instance  et  de  commerce  ,  d'une  di- 
rection descontributions  indirectes,  et  d'une 
conservation  des  hypothèques.  Bergerac  a 
des  papeteries  estimées,  des  fabriques  de 
serges,  de  eadis ,  d'étamines,  de  bonnete- 
rie et  d'outils  en  fer.  Elle  a  aussi  des  forges 
pour  le  cuivre,  des  tanneries,  des  chapelle- 
ries et  des  distilleries.  Son  commerce  est 
considérable,  surtout  en  tint,  grains, 
eaux  de-vie,  fer  et  papiers.  Elle  entretient 
des  relations  continuelles  avec  Libourne  et 
Bordeaux  ,  et  est  l'entrepôt  des  denrées  de 
presque  tout  le  dep.  Il  s'y  tient  des  foires 
les  1"  et  5»  mercredis  de  chaque  mois. 
8,6<55  hab.  Cette  ville  a  vu  naître  Cyrano, 
Annan  Gontaut,  duc  de  Biron,  maréchal 
de  France,  et  Charles  Gontaut,  duc  de  Bi- 
ron, son  Gis.  Elle  était  jadis  fortifiée.  Elle  eut 
beaucoup  à  soulIYir  des  guerres  de  religion. 
Louis  xiii  en  fit  raser  les  fortifications  6Dl6s  1  • 

L'arrond.  de  Bergerac  renferme  187  com- 
munes, et  108,905  hab.  Il  est  divisé  en  i5 
cantons  :  Beaumont ,  Bergerac ,  Cadouin  , 
Cunèges,  Eymet,  Laforce,  Issigeac,  La- 
linde,  Montpazier,  Saint-Alvere ,  Vélinec  , 
Villambartet  Villefranche  de  Lonchapt.  11 
produit  d'excellens  vins. 

BERGEYK,  village  des  Pays-Bas,  prov. 
du  Brabant  septent. ,  arrond.  et  a  3  1.  1  J. 
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S.  0.  d'Eindhoven  ,  et  à  9  1.  S.  de  Bois  le- 
Duc.  i,54o  hab. 

BERGGIESHCBEL  ,  ville  du  roy.  de 
Saxe ,  cercle  de  Meissen ,  baill.  et  à  3  I.  S. 
dcPirna,cta6  1.  1/4  S.  S.  E.  de  Dresde,  sur 
la  Gottleube.  On  y  fabrique  des  boutons. 
399  hab.  Il  y  a  dans  les  environs  1  mine  de 
fer,  1  forge  et  1  source  d'eau  minérale. 

BERGHAUPTEN,  village  du  grand-du- 
ché de  Rade ,  cercle  de  Kintig  ,  baill.  de 
distr.  de  Gengcnbach,  a  il.  1/3  S.  S.  E. 
d'Oflenbourg.  Il  y  a  1  château  et  1  mine  de 
houille.  7.S0  hab. 

BERGIIE1M  ,  TiBiai accm  ,  bourg  des 
États-Prussiens,  prov.  de  Clèvcs-Berg,  ré- 
gence et  a  4  !•  3/4  O.  de  Cologne  ;  chef-lieu 
de  cercle,  surl'Erft.  Il  a  été  fortifié.  Il  va  des 
tanneries  et  des  mines  de  houille.  548  hab. 

Le  cercle  de  Bergheim  a  îa  I.  c.  et  29,188 
hab. 

RERGHEIM ,  village  de  la  princip.  de 
Waldeck,  baill.  de  l'Eder,  sur  la  rive  gau- 
che de  l'Eder,  à  1  1.  i/o  S.  E.  de  Waldrck. 
11  y  a  un  château  appartenant  aux  comtes 
apanagés  de  Waldeck.  1,500  hab. 

BERGIIELA  ,  montagne  du  Tibet,  qui 
fait  la  limite  entre  les  provinces  de  kam  et 
de  Ouei.  Elle  est  située  à  11  1.  N.  E.  du 
temple  de  Lari,  par  3a*  i5'  de  lat.  N.  ,  et 
8»"  38'  de  long.  E. 

BERGÔ,fle  du  golfe  de  Botnie,  sur  la  côte 
de  Suède,  préfecture  de  Norrbotten  ,  par 
65°  44'  de  lat.  N. ,  et  ao*  a8'  de  long.  E. 

BERGOETCHA,  ville  de  la  Turquie 
d'Europe.  Voy.  Bkbcoua. 

BERGOND A  H ,  Burqundah  ,  petite  ville 
de  Tllindoustan  Etats  duNizam,anc.  prov. 
et  à  61  I.  E.  N.  E.  d'IIayder  abad  ,  sur  la 
rive  ganehe  du  Godavery. 

BERGONS,  pic  du  dép.  des  Haute^Py- 
rénées,  arrond.  d'Argelés ,  cant.  et  à  3/4 
de  1.  8.  S.  E.  de  Lut.  Il  est  élevé  de  1,08 1 
toises  an  dessus  do  niveau  de  la  mer. 

BEFG-OP-ZOOM  ou  BERGEN -OP- 
ZOOM  ,  ville  forte  des  Pays-Bas  ,  prov.  du 
Brabant  sept. ,  arrond.  et  à  8  1.  O.  S.  O.  de 
Breda  ;  chef-lieu  de  cant. ,  à  7  1.  N.  N.  O. 
d'Anvers ,  et  à  16  1.  O.  S.  O.  de  Bois  le-Duc. 
Lat.  N.  5i"  a9'  44'-  Long.  E.  i*  5;'  8'.  Près 
de  la  rive  droite  de  l'Escaut  orient. ,  dont 
le*  eaux  se  rendent  a  la  ville  par  le  moyen 
d'un  canal  d'i  3  de  I.  de  long.  Berg-op- 
Zoom  est  entouré  de  marais,  qui  en  ren- 
dant l'accès  très  difficile.  On  y  remarque 
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l'église  Sainte-Gertrude ,  le  château  ,  dont 
la  tour,  qui  s'élargit  en  s'élevant ,  est  agitée 
par  le  moindre  vent;  l'arsenal,  le  souter- 
rain et  la  galerie  par  où  les  Français ,  sous 
les  ordres  de  Lowendal,  surprirent  cette  ville 
en  1747  ;  les  ravelins  de  la  Pucelle  et  de  Co- 
horn ,  etc.  Il  y  a  1  école  latin»,  1  de  dessin 
et  d'architecture, et  1 1  fabriques  de  poterie. 
Cette  ville  est  renommée  pour  les  anchois 
que  l'on  pèche  dans  les  environs.  5, 600  hab. 

Gérard  de  Wesemale  fit  murer  Berg-op- 
Zoom  dans  le  un»  siècle ,  et  y  bâtit  un  châ- 
teau. C'est  une  des  premières  villes  du  Bra- 
bant occupées  par  les  états  généraux.  En 
i6aa  ,  elle  soutint  nn  siège  mémorable  con- 
tre les  Espagnols  ,  qui  se  retirèrent  après 
avoir  perdu  10,000  hommes.  En  1814  1  les 
Anglais  en  furent  repoussés  par  les  Fran- 
çais avec  une  perte  considérable. 

BERGORH  ,  BurguHt ,  petite  ville  de 
Tllindoustan  anglais,  anc.  prov.,  distr.  et 
a  10  1.  i/a  S.  O.  d'Allah-abad. 

BERGOU  ou  DAR-SZALÉH  ,  roy.  du 
Soudan  ,  nommé  Mobba  par  les  Nègres  ,  et 
Ouadey  par  les  marchands  du  Fertan  et  de 
Tripoli.  11  est  borné  à  l'E.,  parla  Nubie  et  le 
Darrour;auS.,parlepaysde  Dar-Koulla  ;  et 
à  1*0.,  par  le  Ragherroé.  Il  a  1 5  journées  de 
marche  de  l'E.  à  1*0. ,  et  au  journées  du  N. 
au  S.  Sa  capitale  est  Ouara.  La  partie  S.  O. 
est  arrosée  par  le  Misselad.  Des  montagnes 
couvertes  de  bois  couvrent  la  partie  orient. 
On  y  trouve  1  ebénier,  le  tamarinier,  le  had- 
jilt ,  qui  donne  un  fruit  semblable  aux  dat- 
tes, et  dont  le  bois,  extrêmement  dur,  fournit 
des  tablettes  à  écrire;  et  le  chi ,  ou  arhre  à 
beurre.  Ces  forêts  renferment  des  éléphahs  , 
des  rhinocéros  ,  des  girafes ,  des  antilopes. 
On  trouve  du  cuivre  dans  les  montagnes. 

Le  roi  de  Bergou  est  devenu  très-puissant. 
11  a  conquis  le  roy.  de  Baghermé ,  où  il  a 
trouvé  un  trésor  en  argent  du  poids  de  aoo 
charges  de  chameaux,  et  a  traîné  en  captivité 
un  grand  nombre  d'habitans  ,  qui  ont  intro- 
duit dans  le  Bergou  l'art  de  teindre  en  bleu. 

BERGOZZA  ou  BERGOTCHA,  petite 
ville  de  la  Turquie  d'Europe,  sandjak  et  à 
la  1.  N.  N.  E.  de  Sophia.  Elle  est  gouvernée 
par  un  ayan.  Dans  une  position  agréable , 
et  entourée  d'une  palissade  avec  un  petit 
fossé.  11  y  a  un  magasin  à  poudre. 

BERGREICHENSTEIN  (  Kasz  PersAy 
Hory)y  ville  royale  de  Bohème,  cercle  de 
Prachin ,  sur  une  montagne  ,  à  11  1.  i/4 
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O.  S.  O.  de  Pisek,  et  à  7  I.  3/4  O.  N.  O. 
de  Prachalitz.  11  y  a  4  verreries  et  1  papete- 
rie,  et  dans  les  environs  plusieurs  autres 
usines.  1,454  hab.  Le  karlberg  et  le  Bôb- 
rnerwald ,  châteaux  voisins  ,  appartiennent 
à  cette  ville.  Les  anciennes  mines  d'or  et 
d'argent  de  Bergrcichenstein  sont  épuisées. 

BERG-KEY1ER  (Rivière des  Montagne»), 
fleuve  d'Afrique ,  dans  la  colonie  du  Cap  de 
Bonne  -  Espérance.  11  descend  du  revers 
occid.  des  Wite-Bergen  (  Montagnes  Blan- 
che*),  dans  le  distr.  de  Stellenbosch,  forme 
ensuite  la  limite  entre  ce  distr.  et  celui  du 
Cap ,  et  se  jette  dans  la  baie  de  Sainte-Hé- 
lène ,  après  un  cours  de  45  1.  du  S.  E.  au 
N.  O.  Les  bateaux  peuvent  le  remonter  à 
une  très-grande  distance. 

BERGRHEJNPELD,  vUlagc  de  Bavière, 
cercle  du  Main  inférieur,  présidial  de  Wer- 
nec  k,  à  1  1.  O.  de  Schweinfurt,  et  à  7  1.  N. 
N.  E.  de  Wûrzbourg.  800  hab. 

BERGS  ÔE  ,  île  de  la  mer  du  Nord ,  sur 
la  cote  occid.  de  Norvège  ,  par  6a°  5o/  de 
lat.  N. ,  et  5°  a8'  de  long.  E. 

BERGSTADT,  ville  de  Moravie  ,  cercle 
eta  8  1.  N.  d'Olmûtz.  Il  y  a  environ  100  mai- 
sons. Il  y  avait  autrefois  des  mines  considé- 
rables d'or  et  d'argent. 

BERGSTÀDTL  ou  FRAUENSTÀDTL , 
ville  royale  de  Bohême  ,  cercle  de  Prachin , 
à  11  1.  O.  S.  O.  de  Pisek ,  et  a  11  1.  N.O.  de 
Prachalitz.  Il  y  a  dans  les  environs  nne  mine 
d'argent,  qui  est  abandonnée  maintenant. 

BERGCEISDA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  6  1.  3/4  S.  O.  de  Vitoria  (  Alava)  ,  sur 
la  rive  droite  de  l'Omecillo,  a  i/a  1.  de  son 
confluent  avec  l'Ebre. 

BERGUES,  ville  de  France,  dép.  du 
Nord. ,  arrond.  et  à  a  I.  S.  S.  E.  de  Dunker- 
que ;  chef-lieu  de  cant. ,  au  pied  d'une  col- 
line ,  sur  la  Colme  ,  à  i5  L  N.  O.  de  Lille. 
C'est  une  place  de  guerre  de  1"  classe  ,  et 
la  résidence  d'un  officier  d'artillerie  de  la 
direction  de  Lille.  Les  rues  principales  sont 
assez  bien  percées ,  et  les  maisons  sont  an- 
ciennes et  assez  uniformément  construites. 
Il  y  a  1  collège  communal  et  1  bibliothèque 
de  1,000  volumes.  Le  voisinage  des  uioères, 
ou  marais ,  rend  l'air  très-malsain.  La  situa- 
tion de  cette  ville,  à  la  jonction  des  canaux 
de  Bergues  et  de  Hondscoote,  est  favorable 
au  commerce.  Elle  a  un  petit  port ,  et  des 
fabriques  de  savon  noir,  de  tabac,  et  de 
poterie ,  des  raffineries  de  sucre  et  de  sel , 
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desamidonneries,  et  des  distilleries  d'eau-de- 
vie  de  grain.  C'est  l'entrepôt  des  dentelles 
qui  se  fabriquent  dans  les  environs  et  des 
fromages  qui  portent  son  nom.  Il  y  a  des 
chantiers  de  construction  de  bateaux.  Son 
commerce  en  grains,  bestiaux  et  beurre  est 
très-considérable.  11  s'y  tient  chaque  se- 
maine des  marchés  très-fréquentés  ,  et  des 
foires  de  trois  jours  les  lundis  après  le  di- 
manche des  Rameaux  et  après  la  Quasi- 
modo ,  le  lendemain  de  la  Trinité ,  les  lun- 
dis après  la  Saint  Luc  et  la  Toussaint.  6,667 
hab.  On  fait  remonter  au  vu*  siècle  la  fon- 
dation de  Bergues.  Cette  ville  a  été  très  bien 
fortifiée  par  le  maréchal  Vauban.  Deux  forts, 
situés  à  la  portée  du  canon  de  la  place  ,  la 
défendent.  Elle  fut  prise  et  reprise  plusieurs 
fois.  Les  Français  s'en  emparèrent  en  i658, 
et  elle  fut  réunie  a  la  France  par  le  traité 
des  Pyrénées.  En  1793  ,  les  Anglais  en  Grent 
le  siège  sans  succès. 

BERGUES  (canal  de) ,  en  France,  dans 
le  dép.  du  Nord,  arrond.  de  Dunkerque.  Il 
commence  k  Bergues ,  où  il  s'abouche  avec 
les  canaux  de  Hondscoote  et  de  la  Colme  , 
et  va  se  réunir  à  Dunkerque  au  canal  de  ce 
nom,  après  un  cours  de  a  1.  11  n'y  a  sur  ce 
canal  qu'une  seule  écluse.  Les  transports 
consistent  principalement  en  houille. 

BERGUM,  village  des  Pays-Bas,  prov. 
de  Frise  ,  arrond.  et  à  5  I.  E.  de  Leeuwar- 
den  ;  chef  lieu  de  cant. ,  près  du  bord  occi- 
dent, d'un  lac  auquel  il  donne  son  nom. 
i,auo  hab. 

BERGZABERN,  ville  de  Bavière ,  cercle 
du  Rhin ,  arrond.  et  à  5  1.  S.  S.  O.  de  Lan- 
dau ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  l'Erlenbach. 
Elle  a  1  château ,  1  église:  catholique  et  1  lu- 
thérienne. Il  y  a  des  fabrique-*  de  bas,  de 
poterie  ou  de  faïence,  de  savon,  de  tabac,  et 
d'armes  ;  des  teintureries,  des  moulins  a  fou- 
lon ,  une  corderie ,  des  tuileries  et  des  bras- 
series. On  y  commerce  en  vin.  i,o,ao  hab.  Il 
y  a  dans  le»  environs  une  mine  de  fer  en 
grains,  et  une  forge. 

BER1IAMPOUR,  Burhanrpoor ,  petite 
ville  forte  de  l'Uindoustan  anglais,  prési- 
dence et  anc.  prov.  du  Bengale ,  distr. ,  à 
peu  de  distance  et  au  S.  de  Mourched  abad, 
sur  la  rive  gauche  d'un  des  bras  du  Gange. 

BER1 ,  petite  ville  de  l'Hindoustan  an- 
glais ,  anc.  prov.  d'Agrah ,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Betvah,  à  10 1.  S.  O.  de  Korab,  et  à  55  L 
S.  E.  d'Agrah. 
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BERICI  ,  montagnes  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  qui  s'étendent  dans  la  partie  mé- 
rid.  de  la  prov.  de  Vicence ,  au  S.  de  la  ville 
de  ce  nom  ,  et  entre  le  Gua  et  le  Bisato.  Ce 
dernier  les  sépare  des  monts  Euganéens. 
Elles  offrent  des  crêtes  assez  longues  ,  des 
mamelons  et  des  collines.  Elles  sont  entre- 
coupées de  vallées  ,  et  séparées  de  la  chaîne 
des  Alpes  par  une  petite  plaine  d'i  1.  1/2  de 
large  ,  que  traverse  la  route  de  Vérone  à 
Vicence.  On  y  trouve  des  poissons  pétrifiés , 
de  fort  beau  marbre ,  des  terres  arénacées  , 
à  foulon  et  glaiseuses,  propres  à  la  fabrica- 
tion de  la  faïence  et  de  la  poterie.  Ces  mon- 
tagnes sont  habitées,  cultivées,  boisées,  et 
offrent  des  sites  agréables. 

BERING  (MER  DE),  partie  la  plus  sep- 
tent.  du  Grand  Océan  boréal,  comprise 
entre  5a"  et  66°  de  lat.  N. ,  et  entre  160"  et 
2000  de  long.  E.,  entourée  au  S.  par  la  lon- 
gue chaîne  des  îles  Aléoutiennes;  àl'E.  et  au 
TV.  E. ,  par  l'Amérique  russe  ;  au  N.  O.  et  à 
l'O. ,  par  le  Kamtchatka.  Elle  communique 
au  N.  a  l'Océan  Glacial  arctique  par  le  détruit 
de  Bering.  Sa  plus  grande  longueur  de  l'E. 
à  l'O.  est  d'environ  5Go  I.  Cette  mer  forme 
des  golfes  et  des  baies  considérables.  On 
remarque  au  N.  O.  le  golfe  d'Anadyr  ;  a 
l'O. ,  les  baies  d'Alioutorskoï  et  de  Kam- 
tchatka ;  a  l'E. ,  celles  de  Bristol  et  de  Nor- 
ton. Les  principales  îles  répandues  sur  sa  sur- 
face sont  :  Sindov,  Saint  Mathias ,  Saint- 
Paul,  et  Saint  -  George.  La  mer  de  Bering 
ne  reçoit  pas  de  fleuves  importans  :  l'Ana- 
dyr  est  le  seul  remarquable.  Les  navigateurs 
qui  l'ont  parcourue  s'accordent  tous  à  dire 
que  les  brumes  y  sont  très-fréquentes. 

BERING  (DÉTROIT  DE),  passage  qui 
sépare  l'extrémité  N.  E.  de  l'Asie  de  l'ex- 
trémité N.  O.  de  l'Amérique  sept.  ,  et  unit 
l'Océan  Glacial  arctique  au  Grand  Océan. 
Son  milieu  se  trome  situé  par  65°  5a'  de 
lat.  N.,  et  par  171*  a4'  de  long.  O.  Sa  lon- 
gueur est  de  5o  1. ,  et  sa  largeur  de  1 3 1. ,  dans 
l'endroit  le  plus  étroit ,  c'est-à-dire  entre  le 
cap  Oriental ,  en  Asie ,  et  le  cap  Occidental 
ou  du  Prince  de  Galles,  en  Amérique.  Au 
milieu  du  détroit,  la  profondeur  des  eaux 
est  de  59  à  3o  brasses  ;  elle  diminue  progres- 
sivement en  approchant  de  la  cùtc.  Les 
grandes  marées  n'y  sont  pas  sensibles  ;  le 
flux  vient  du  côté  de  l'occident.  II  y  a  une 
grande  ressemblance  entre  les  deux  conti- 
nens.  Au  N.  du  détroit",  tous  deux  sont  dé- 
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pourvus  de  bois;  les  rivages  sont  bas,  et  les 
montagnes  qui  se  présentent  ensuite  s'élè- 
vent à  une  grande  hauteur  à  mesure  qu'elles 
s'avancent  dans  les  terres. 

Ce  détroit  porte  le  nom  de  Bering,  navi- 
gateur danois  au  service  de  la  Russie ,  qui  le 
franchit  le  premier,  en  1 728,  avec  Tchirikov. 

Sur  les  anciennes  cartes,  l'espace  marqué 
entre  l'Asie  et  l'Amérique  porte  le  nom  de 
détroit  d'Aman. 

BERING ,  île  du  Grand  Océan  boréal,  à 
l'E.  du  Kamtchatka,  entre  54°  4'  et  5-5°  3o' 
de  lat.  N.  ,  et  entre  16a0  3o'  et  164°  de 
long.  O.  Elle  est  montagneuse  et  stérile.  La 
côte  O.  est  la  plus  élevée  ;  la  pointe  N.  est 
basse.  Les  monts  Hanovoy,  qui  la  couvrent, 
sont  granitiques;  quelques  cimes  sont  cou- 
vertes de  neiges  perpétuelles.  Les  tempêtes 
jettent  sur  le  rivage  des  morceaux  de  cuivre 
natif.  L'hiver  n'y  est  pas  très-rigoureux  ,  et 
la  mer  qui  baigne  les  côtes  ne  gèle  jamais. 
L'île  de  Bering  a  deux  baies  ,  où  les  navires 
viennent  passer  l'hiver;  elles  sont  pen  pro- 
fondes, d'un  accès  dangereux  ,  et  exposées 
aux  vents  du  Nord.  Elle  est  inhabitée  ,  et 
manque  de  bois.  Elle  abondait  autrefois  en 
morses,  phoques  et  loutres  marines,  et  en 
renards  blancs  et  noirs.  L'île  de  Bering  fut 
découverte  en  1740  par  Bering.  Le  vaisseau 
de  ce  navigateur  s 'étant  brisé  sur  la  côte, 
l'équipage  put  se  sauvera  terre.  Bering  et 
une  partie  de  son  monde  y  succombèrent 
aux  maladies  et  aux  privations  de  tout  genre. 

BERING  (BAIE  DE),  sur  la  côte  O.  de 
l'Amérique  sept.,  située  par  5o°  18'  de  lat. 
N.,ct  i3y°delong.  O.  Elle  fut  d'abord  nom 
méebaic  de  l'Amirauté  parDixon.  Vancou- 
ver lui  donna  le  nom  de  Bering,  parce  qu'il 
supposa  que  ce  navigateur  y  avait  mouillé 
en  1740. 

BERING,  baie  de  la  Russie  américaine, 
sur  la  côte  du  pays  des  Kolioujes.  Son  en- 
trée est  au  S.  O.,  et  a  vers  le  S.  E.  le  cap 
Philippe,  et  au  N.  O.  le  cap  Manby.  Son 
milieu  est  par5Q°4i'  de  lat.  N.,  et  par  14 1 0 
45'  de  long.  O. 

BER1NGEN ,  ville  des  Pays-Bas,  prov. 
de  Limbourg,  arrond.  et  à  31.  3/ j  N.  O.  de 
Hasselt,  etàql.  i/aO.  N.O.  de  Macstricht  ; 
chef-lieu  de  cant.  ,  au  milieu  de  bruyères. 
65o  hab. 

BER1SLAVL,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.,  distr.  et  à  i3  1.  1/2  E.  N.  E.  de 
Kherson,  sur  la  rive  droite  du  Dniepr.  Elle 
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est  mal  bâtie.  Elle  doit  son  existence  aux  ca- 
ravanes chargées  de  sel  venant  de  la  Crimée. 
Un  attribut;  «a  fondation  aax  Milésiens,  ce 
qui  se  rapporterait  avec  son  premier  nom, 
Millettopol.  a6i  hab. 

BER1SSA  ,  une  des  principales  villes  du 
roy.  de  Cachna,  dans  la  Nigritie,  située  sur 
la  rive  gauche  du  Niger,  à  55  1.  O.  de  Ca- 
chna. 

BERJ A  ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à  7 1. 
0.  d' Aimer ia  (Grenade). 

BERRA  ,  ville  du  grand-duché  de  Saxc- 
Weimar,  cercle  de  Weimar  lena;  chef  lieu 
de  baill.  ,  sur  la  rive  gauche  de  l'Ilm,  à 
il.  i/3 N.  O.  de  Blankenhayn  ,  et  a  1 1.  S.  S. 
0.  de  Weîmar.  Il  y  a  1  château  en  ruine, 

I  église ,  et  des  fabriques  de  toiles  et  d'ob- 
jets en  bois.  11  s'y  tient  a  foires.  Il  y  a  dans 
les  environs  des  bains  d'eau  sulfureuse.  83a 
hab. 

BERRA ,  ville  du  grand  duché  de  Saxe- 
Weiniar,  princip.  et  à  4  O-  S.  O.  d'Eise- 
nach,  baill.  de  Gerstungen,  sur  la  rive  droite 
de  la  Werra  ,  et  à  a  I.  i/a  K.  de  Vach.  Il  y 
a  1  manufacture  de  velours  et  des  teinture- 
ries. U  s'y  tient  4  foires.  989  hab. 

RKRKEL,  petite  rivière  qui  prend  sa 
wurce  dans  les  États-Prussiens  ,  au  mont 
Iïaum  ,  sur  la  limite  des  cercles  de  Goesfeld 
et  de  Munster,  prov.  de  Westphalie;  passe 
à  Coesfeld,  à  Stradllohn  ,  à  Vreden  ;  entre 
ensuite  dans  le  roy.  des  Pays-Bas ,  baigne  les 
mars  de  Borkelo  et  de  Lochcm,  et  se  jette 
dans  l'Yssel  ,  à  Zutphen  ,  après  un  cours 
d'environ  19  I.  de  l'E.  S.  E.  à  PO.  N.  O. 

BERRELEY,  cap  qui  forme  l'extrémité 
N.  0.  de  l'île  Albemarle  ,  1  'une  des  Galla- 
pagos,  dans  le  Grand  Océan  équinoxial,  si- 
tué par  o°  a'  de  la  t.  N. ,  et  9.V  53'  de  long.  O. 

BERRELEY,  bourg  d'Angleterre,  comté 
et  à  5  1.  1/2  S.  O.  de  Glocestcr,  hundred  de 
Berkeley,  prés  de  la  rive  droite  et  à  i/a  1.  du 
confluent  du  Littlc  Avon  et  de  la  Savei  ne.  11  a 
un  château  de  résidence  des  comtes  de  Ber- 
keley. Edouard  ir  y  fut  assassiné.  On  y  fait 
un  bon  commerce  en  bois  de  charpente  , 
charbon,  grains  et  fromages,  et  il  s'y  tient 
un  marché  par  semaine  et  une  foire  par  an. 
836  hab.  Les  environs  ont  d'excellens  pâtu- 
rages. 

BERRELEY-SPRINGS,  village  des  États- 
Unis,  état  de  Virginie,  comté  de  Berkeley, 
»ur  le  Potomac,  à  22  1.  M .  O.  de  Washington. 

II  a  des  eaux  thermales  trés-frequentées. 
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BERRESWELL ,  paroisse  d'Angleterre  , 
hundred  d'ilemlingford ,  comté  et  à  3  I.  i/4 
1M.  de  Warwick,  et  a  4  1.  1/4  E.  S.  E.  de 
Birmingham.  1,468  hab. 

BKRKI1AMS TEAD  GREAT,  ville  d'An- 
glt  terre ,  comté  et  à  8 1.  O.  d'Hertford ,  hun- 
dred de  Dacorum  ,  à  1  1. 3/4  &  O.  de  Tring , 
sur  la  rive  droite  de  la  Gade.  On  y  voit  les 
restes  d'un  ancien  château  -  fort.  On  y  fa- 
brique de  la  boissellerie.  3,3 10  hab. 

BERRI,  llvroer*,  village  de  la  Turquie 
d'Asie,  dans  l'Anatolie,  sandjak  de  Sarou- 
khan,  a  i5  I.  E.  de  Sroyrne. 

BERRI ,  village  de  la  Turquie  d'Europe  , 
sandjak  de  Sophie  ,  à  7  1.  î/a  E.  de  Rezan- 
lik ,  et  à  a  1  l.  E.  N .  E.  de  Philippopoli.  Il  y 
a  5  sources  d'eaux  minérales. 

BERRLEY,  comté  des  États  Unis,  état 
de  Virginie.  11,111  hab.  Le  chef- lieu  est 
Martinsburg. 

BERRLEY,  comm.de»  États-Unis,  état 
de  Massachuscts,  comté  de  Bristol,  sur  le 
Taunton,  à  i3  1.  S.  de  Boston.  1,060  hab. 

BERRLEY'S- SOUND,  baie  du  Grand 
Océan  boréal,  sur  la  côte  IV.  O.  de  l'Amé- 
rique stpt.  ,  â  l'E.  des  îles  Quadra  ,  et  à 
20  I.  S.  E.  de  Nootka -Sound. 

BERROVATZ,  petite  ville  forte  de  la 
Turquie  d'Europe,  sandjak  et  à  18  1.  i/a  S. 
S.  E.  de  Widdïn,  et  à  7 1.  E.  de  Tchiprovatz. 
11  y  a  dans  les  environs  des  mines  d'argent 
connues  sous  le  nom  de  Rirus. 

BERRS,  comte  d'Angleterre,  borné  au  N. 
par  les  comtés  de  Glocestcr,  d'Oxford  et  de 
Buckingham  ,  dont  il  est  séparé  par  la  Ta- 
mise ;  au  S.  Ei ,  par  celui  de  Surrey  ;  au  S. , 
par  celui  de  Southampton  ;  et  à  l'O.  ,  par 
celui  de  Wilts.  U  a  17  1.  de  long  de  l'E.  à 
l'O.  Sa  largeur  varie  de  1 1  à  3  I.  Sa  superfi- 
cie est  de  96 1.  carrées;  la  moitié  environ  est 
en  terres  labourables ,  et  un  quinzième  in- 
culte :  le  reste  se  compose  de  prairies  et  de 
bois.  Le  parc  de  Windsor  occupe  une  éten- 
due considérable  dans  la  partie  orientale. 
Le  pays  est  arrosé  par  la  Tamise  ,  le  Rennet , 
le  Loddon,  l'Ock  ,  l'Aubourn  et  le  Lam- 
boura.  Les  canaux  de  Rennet  et  d' A  von,  de 
Wilts  et  de  Berks,  traversent  ce  comté.  Il  y 
a  des  eaux  minérales  à  Cumner,  à  Sunning- 
hill  et  à  Gorrick.  Le  sol  est  de  calcaire  co- 
quillier,  avec  un  mélange  de  sable.  Il  est 
fertile.  11  y  a  des  manufactures  de  draps, 
d 'étoffes  de  coton  ,  de  couvertures  et  de  soie  ; 
des  papeteries,  des  fonderies,  dc9  laminoirs 
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de  cuivre  ,  et  des  fabriques  do  poterie  et 
d'alambics.  Ce  comté  renferme  des  voies 
romaines,  des  camps,  des  fortifications  et 
des  vestiges  d'anciens  châteaux ,  etc. ,  ainsi 
que  d'anciennes  églises,  qu'on  attribue  aux 
Saxons.  On  y  compte  1 48  paroisses,  i  a  villes 
à  marché,  et  131,797  hab. 

Le  comté  de  Berks  est  divisé  en  ao  hun- 
dreds,  qui  sont  :  Farringdon ,  Ganfield , 
Ock,  Hormer,Shri  vendant,  Wantage,  Lam- 
horne,  Kintbury  Kagle,  Gompton,  Morcton, 
Faircross,  Theale,  Charlton,  Sonning,  War- 
graw  ,  Beynhurat,  Bray,  CooLbam  ,  Bip- 
plesmerc ,  et  Beading  dont  le  chef-lieu  est 
aussi  celui  du  comté.  Il  renferme  trois  en- 
claves du  comté  de  Wilts,  et  a  deux  enclaves 
renfermées  dans  le  comté  d'Oxford.  Il  fut 
autrefois  habité  par  les  Atrébates ,  et  au  S. 
par  les  Bibroci.  A  l'époque  de  Pheptarchie, 
il  fut  réuni  au  roy.  de  Westsex. 

BERKS,  comté  des  États-Unis,  état  de 
Pensylvanie ,  borné  au  N.  O.  par  les  mon- 
tagnes Bleues ,  qui  te  séparent  de  celui  de 
Schuylkill.  46,276  hab. ,  dont  45,797  blancs, 
et  47S  gens  de  couleur  libres.  Beading  en  est 
le  chef-lieu. 

BERKSHIRE,  comté  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets,  divisé  en  3a  comm. 
35,720  bab.  Le  chef-lieu  est  Lenox. 

BEBKSHIBE  ouWESTVILLË,  comm. 
des  États-Unis,  état  de  New-York,  comté 
de  Broouie,  a  57 1.  O.  S.  O.  d'Albany.  i,5oa 
hab. 

BERKSHIRE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  POhio,  comté  et  à  3  1.  E.  de  Dela- 
ware.  190  hab. 

BEBKSUIRE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Vermont,  comté  de  Franklin  ,  sur 
le  Missisque  ,  a.  14  1.  N.  de  Burlington. 
900  hab. 

BERLAIMOiVT,  bourg  de  France,  dép. 
du  Nord ,  arrond.  et  à  51.  N.  O.  d'Avesnes  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  Sambre.  On  y  fa- 
brique de  la  boisselleric ,  de  la  poterie  et  des 
tuiles.  1,600  hab. 

BERLANGA,  ville  d'Espagne,  prov.  et 
à  9  1.  S.  O.  de  Soria ,  sur  l'Escalotc.  Elle 
est  entourée  de  murailles.  Il  y  a  1  église,  1 
hôpital.  1,400  hab.  Après  avoir  beaucoup 
souffert  dans  les  dernières  guerres  contre  les 
Maures,  elle  fut  restaurée  au  commence- 
ment du  xu»  siècle  par  ordre  d'Alphonse  i«f, 
roi  d'Aragon.' 

BERLANGA ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
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a  a5  I.  S.  E.  deBadajoz  (Estremadure) ,  et 
a  4  1.  E.  S.  E.  de  Llerena. 

BEBLASBEUTH,  bourg  dé  Bavière, 
cercle  du  Danube  inférieur,  présidial  et  à 
1  1.  S/4  S.  S.  O.  de  Wolfstein,  et  à  €  I.  N. 
N.  O.  de  Passau.  11  y  a  des  tanneries ,  et  l'on 
y  fait  un  bon  commerce  de  fil  et  de  cuirs. 
4oo  hab. 

BEBLEBUBG ,  ville  des  États  Prussiens , 
prov.  de  Westphalie  ,  régence  et  à  9  l.  3/4 
S.  S.  E.  d'Arensberg  ;  chef-lieu  du  cercle  de 
Wittgenstein ,  dans  une  vallée.  C'est  la  ré- 
sidence du  prince  de  Wittgenstein  Berle- 
burg.  11  y  a  1  château,  1  haras  et  5  forges. 
1,846  hab. 

BEBLENG  AS,  îles  du  Portugal.  roy.Bsa- 

LIR6DM. 

BERLICHINGEN,  village  du  roy.  de 
Wurtemberg,  cercle  de  l'iaxt,  baill.  et  à 
3  L  O.  N.  O.  de  Kùnzelsau,  sur  la  gauche 
de  l'iaxt,  à 31.  i/a  N.  N.  E.  d'Oeringen.  11 
y  a  1  château ,  1  église  catholique  et  1  syna- 
gogue. 1,200  hab. 

BEBL1KUM,  village  des  Pays-Bas ,  prov. 
du  Brabant  sept.,  arrond., cant. et  à  al.  i/4 
E.  de  Bois-le-Duc  1,600  hab. 

BERLIN,  ville  capitale  des  États-Prus- 
siens, située  par  5a°  3i'  45'  de  lat.  N. ,  et 
n°  a'  3o'  de  long.  E.,à  127  pieds  au  dessus 
du  niveau  de  la  mer,  à  120  1.  N.  N.  O.  de 
Vienne,  et  195  1.  N.  E.  de  Paris.  Chef-lieu 
de  la  prov.  de  Brandebourg  et  de  régence. 
Résidence  du  roi ,  siège  des  ministères  et 
des  administrations  supérieures ,  de  la  cham- 
bre de  justice  des  régence*  de  Berlin  et  de 
Potsdam ,  et  du  tribunal  supérieur  des  pro- 
vinces de  Brandebourg  ,  de  Poméranie  et 
de  Prusse. 

Berlin  a  4  1.  de  circonférence.  Son  en- 
ceinte est  formée  d'un  mur  de  i4  P»ed»  de 
hauteur.  Il  a  i3  portes,  et  est  divisé  en  9 
quartiers,  dont  5  portent  le  nom  de  villes, 
les  autres  celui  de  faubourgs.  Les  5  villes 
sont  :  Berlin ,  Coin  an  derSpree,  Friedrichs- 
werder,  la  Neu  Stadtou  Dorotheenstadt ,  et 
la  Friedrichsstadt  ;  elles  ont  été  réunies  en 
1714.  Les  noms  de  deux  villes  et  d'un  vil- 
lage peu  éloignés  de  Berlin  ont  été  donnés 
aux  faubourgs  de  Spandau ,  de  Stralau  et  de 
Koepnik;  le  4' est  nommé  Kônigsvorstadt. 

La  Spréc  traverse  Berlin  du  S.  E.  au  N.  O., 
et  se  partage  au  centre  en  deux  bras.  Le  prin  - 
cipal  sépare  Berlin  proprement  dit  du  vieux 
Côln;  le  second  bras,  à  gauche  du  princi- 
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pal ,  sépare  le  vieux  Coin  du  nouveau  et  du 
Friedrichswerder.  Deux  dérivation»  de  ia 
Sprce ,  qui  indiquent  encore  la  place  des  an- 
ciennes fortifications  dont  elles  formaient 
les  fossés,  entourent  ces  quatre  parties ,  et 
les  séparent  :  celle  de  droite,  des  quartiers 
de  Stralau,  du  kônigsvorstadt  et  de  Span- 
dau;  celle  de  gauche  delà  Dorotheenstadt , 
de  la  Friedrichsstadt  et  du  faubourg  de  Kôp- 
nik.  54  ponts  traversent  la  Sprée  :  le  Lange- 
Brocke  (long1  pont)  est  orné  de  la  statue  du 
grand-électeur  Frédéric  Guillaume ,  et  le 
Mùhlen  Damm  est  remarquable  par  le  nom- 
bre de  moulins  qui  s'y  trouvent. 

Berlin  proprement  dit,  fondé  en  1 1 65  par 
le  margrave  Albert,  était  entouré  de  forti- 
tifications  au  N.  et  à  l'E.  C'est  là  que  se 
trouvent  :  l'hôtel  du  gouverneur,  le  magasin 
dliabillemens  de  l'armée,  l'hôtel  des  Ca- 
dets, le  gymnase  de  Joachimsthal ,  l'acadé- 
mie militaire,  a  casernes,  l'hospice  des  Or- 
phelins ,  la  poste,  8  églises ,  entre  autres  , 
celles  de  Saint -Nicolas  ,  de  Sainte-Marie ,  et 
celle  de  la  parnison ,  ornée  de  portraits  de 
généraux  célèbres  et  de  trophées  ;  1  synago- 
ftue  et  3  places  publiques,  dont  celle  du 
marché  est  la  plus  régulière. 

Le  fondateur  de  Berlin  fut  aussi  celui  de 
Coin,  uu  Cologne  sur  la  Sprée.  Cette  ville 
est  divisée  en  deux  parties ,  le  vieux  et  le 
nouveau  Cologne  ;  celui-ci  n'a  rien  de  remar- 
qua bl»-  ;  celui-là  renferme  le  palais  du  roi, 
avec  le  cabinet  des  antiques,  le  muséum 
d'histoire  naturelle  et  la  galerie  de  peinture  ; 
les  écuries  du  roi,  la  nouvelle  douane,  la 
bourse,  une  belle  cathédrale  ,  renfermant 
les  tombeaux  de  plusieurs  membres  de  la  fa- 
mille royale,  et  te  jardin  de  plaisance,  décoré 
de  la  statue  du  prince  Léopold  de  Dessau. 

Le  Friedrichswerder,  on  île  de  Frédé- 
ric, fut  fondé  par  l'électeur  Frédéric  Guil- 
laume Il  y  a  plusieurs  églises,  et  les  pa- 
lais du  prince  de  Prusse  et  du  margrave  de 
Schwedt,  le  timbre,  l'ancienne  douane  ,  la 
monnaie,  et  la  banque  royale.  C'est  aussi 
dans  le  Friedrichswerder  ,  à  l'extrémité  N., 
que  se  trouve  l'arsenal,  un  des  plus  beaux 
du  monde. 

La  Dorotheenstadt, ou  la  Nouvelle  Ville, 
a  pris  le  nom  de  la  femme  de  l'électeur  Fré- 
déric Guillaume  1",  son  fondateur.  Elle  se 
lait  remarquer  parla  rue  Unter  den  Linden 
(«ou»  les  tilleuls) ,  qui  est  la  plus  belle  pro- 
menade de  Berlin ,  est  plantée  de  cinq  al- 


lées d'arbres ,  et  aboutit  d'un  côté  à  la  porte 
de  Brandebourg,  de  l'autre  à  la  place  de 
l'Opéra.  A  cette  porte  de  Brandebourg  se 
trouve  le  quadrige  qui  ,  porté  en  1806  à 
Paris,  y  resta  jusqu'en  181  \.  La  place  de 
l'Opéra  est  formée  par  ce  théâtre,  par  la 
bibliothèque  royale ,  riche  de  180,000  vol. , 
où  l'on  dépose  deux  exemplaires  de  tous 
les  ouvrages  qui  se  publient  dans  les  Etats- 
Prussiens  ;  et  parle  palais  Henri,  dan*  le- 
quel l'université  fut  placée  en  1810.  L'ob- 
servatoire ,  l'académie  des  sciences  ,  un 
amphithéâtre  d'anatomie  et  les  nouvelles 
écuries  du  roi  sont  dans  un  même  bâtiment, 
près  de  l'université. 

La  Friedrichsstadt  est  a  la  fois  le  plus 
grand  et  le  plus  beau  des  quartiers  de  Ber- 
lin ;  elle  n'est  séparée  de  la  Dorotheenstadt 
que  par  le  Behrenstrassc  (  rue  aux  Ours  ). 
Sa  fondation,  par  l'électeur  Frédéric  m,  date 
de  1688.  Ses  rues,  au  nombre  de  vingt,  sont 
larges,  bien  bâties  et  tirées  au  cordeau  ;  les 
principales  aboutissent  à  de  superbes  pla 
ces,  dont  quelques  unes  sont  plantées  d'ar- 
bres. La  place  de  Wilhelm  (Guillaume)  , 
entourée  de  belles  maisons  et  de  palais,  est 
décorée  de  cinq  statues  de  généraux  prus- 
siens. La  place  Octogone,  ou  de  Leipzig,  ter- 
mine la  rue  de  même  nom,  qui  est  la  plus 
large  de  Friedrichsstadt  ;  la  rue  de  Frédéric  , 
la  plus  longnc  de  ce  quartier,  aboutit  à  la 
place  Ronde ,  ou  de  la  Belle  Alliance.  Le 
marché  des  Gendarmes,  qui  forme  un  carré 
long ,  où  se  trouve  le  théâtre  national ,  est 
entre  l'église  nouvelle  et  l'église  française. 
La  Friedrichsstadt  a  d'autres  églises  qui, 
avec  le  palais  du  prince  Ferdinand  , ceux  du 
comte  de  Reuss ,  et  du  margrave  d'A  nspach , 
une  maison  d'orphelins  et  des  écoles,  en 
sont  les  bâtimens  les  plus  remarquables. 
,  Le  faubourg  de  KOpnik,  nommé  aussi 
Luisenstadt ,  ne  fait  partie  de  Berlin  que  de- 
puis i736.  Près  delà  moitié  n'est  pas  encore 
bâtie.  On  ne  peut  y  citer  que  des  casernes  , 
des  magasins  royaux  et  quelques  églises. 

Le  quartier  de  Stralau  ne  présente  rien 
qui  mérite  d'être  cité  ;  il  en  est  de  même  du 
konigsvorstadt,  si  l'on  excepte  la  maison  des 
travaux  forcés. 

Le  quartier  de  Spandau  renferme  un  hôtel 
des  postes,  des  casernes  d'artillerie ,  l'hô- 
pital François  ,  celui  de  la  Charité  ,  un»- 
école  vétérinaire  ,  et  Mon  bijou  .  château  et 
jardin  royal. 
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Les  édifices  qui  décorent  Berlin  mettent 
cette  ville  au  rang  des  plus  belles  de  l'Eu- 
rope. Mais  toutes  ces  constructions  ne  sont 
pas  également  remarquables  ;  on  doit  dis 
ting^uer  le  palais  du  roi ,  l'arsenal,  l'opéra, 
la  monnaie,  la  ratbédrale,  l'église  parois- 
siale, et  celles  de  la  garnison  ,  de  Saint-Ni- 
colas et  d'IIedwig. 

La  fonderie  royale  ,  l'hôtel  de*  Invalides , 
la  place  des  exercices  et  le  beau  jardin  de 
la  ménagerie  se  trouvent  à  peu  de  distance 
des  murs  de  cette  capitale.  Indépendam- 
ment des  établissemens  déjà  cités,  Berlin 
renferme  23  hôpitaux,  4  hospices  .pour  les 
orphelins,  8  écoles  d'industrie  et  beaucoup 
d'autres  maisons  de  bienfaisance.  L'univer- 
sité a  4  facultés,  des  séminaires  de  théologie 
et  de  philosophie,  i  riche  jardin  de  botani- 
que, î  muséum  d'anatomie  et  de  zoologie, 
i  cabinft  de  minéralogie,  i  école  de  clinique 
et  î  maison  d'accouebemens.  Berlin  a  ,  de 
plus,  5 gymnases,  i  école  militaire,  î  école 
d'artillerie,  i  académie  militaire  de  méde- 
cine et  de  chirurgie ,  i  école  de  dessin  et 
d'architecture,  i  institut  de  sourds  muets , 
j  institut  pour  les  aveugles,  i  école  mili- 
taire de  natation  ,  et  des  bains  sur  la  Sprée. 
Il  y  a  aussi  1  académie  royale  des  sciences  , 
i  académie  (h  s  beaux-arts,  et  beaucoup  de 
sociétés  savantes  et  philanthropiques. 

Berlin  est  une  des  premières  villes  ma- 
nufacturières des  États  Prussiens.  Des  étoffes 
de  coton,  de  soie  et  de  laine,  des  draps  et 
des  toiles,  sortent  de  nombreux  ateliers.  Il 
y  a  des  fabriques  de  bas,  de  papier  et  de 
presque  tous  les  objets  de  première  néces- 
sité ;  des  raffineries  de  sucre  et  d'huile  ,  des 
manufactures  de  tabac,  i  poudrière  et  1  sal- 
pètrière  royales ,  i  manufacture  royale  de 
porcelaine  ,  des  fabriques  de  produits  chi- 
miques ,  particulièrement  de  bleu  de  Prusse; 
des  fabriques  d'instrumens  de  physique  et 
de  mathématique, d'orfèvrerie,  de  bronzes, 
et  de  plaqué,  des  fonderies  de  canon  et  de 
fer,  des  tanneries,  des  brasseries ,  des  distil- 
leries d'eau-de-vie,  etc. 

Le  commerce  est  considérable  ;  il  est  faci- 
lité par  les  routes  qui  se  croisent  dans  la  ville, 
et  par  la  navigation  de  la  Sprée.  D'un  côté 
cette  rivière  se  joint  à  l'Oder  par  un  canal, 
de  l'autre  elle  se  jette  dans  l'Elbe.  Ainsi 
Berlin  peut  recevoir  facilement  toutes  les 
denrées  qui  lui  manquent ,  et  porter  dans 
toutes  les  parties  de  la  monarchie  prussienne 
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et  à  l'étranger  les  produits  de  son  industrie. 
En  1661,  Berlin  avait  6,5oohab.  ,eten  i8o3: 
io3,ooo.En  1818,  on  y  comptait  7,000  mai- 
sons et  192,646  hab. ,  dont  174,428  protes- 
tans,  4*258  catholiques ,  et  3,6go  juifs.  Il  y  a 
1 1  églises  luthériennes  ,  6  réformées  alle- 
mandes, 4  réformées  françaises,  1  église 
catholique  et  1  synagogue.  Les  croyances 
luthérienne  et  réformée  ont  4  surintendans, 
savoir  :  3  luthériens,  dont  un  porte  le  titre 
d'évéque,  et  1  réformé.  La  garnison  est  forte 
d'environ  3o,ooo  hommes. 

A  l'exception  de  l'occupation  de  Berlin 
parles  Autrichiens  et  les  Busses  en  1760,  et 
par  les  Français  en  1806  ,  après  la  bataille 
d'Iéna,  les  fastes  de  cette  ville  ne  nous  of- 
frent point  de  grands  événement;  maison 
y  voit  inscrits  les  noms  de  plusieurs  hommes 
illustres  auxquels  cette  ville  a  donné  nais- 
sance, tels  que  ceux  de  Frédéric  Guillaume, 
du  lirand-Frédéric ,  du  philosophe  Baum- 
garten  et  du  poète  Canitz. 

La  régence  de  Berlin  a  201, i3H  hab.  Elle 
est  entièrement  comprise  dans  celle  de 
Potsdam. 

BEBLIN ,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Connecticut,  comté  et  à  j  I.  S.  d'Hart- 
ford.  On  y  fabrique  divers  ouvrages  d'étain. 
2,877  hab. 

BEBLIN, comm.  des  États-Unis,  état  de 
Massachusets ,  comté  de  Worcester,  a  12  I. 
O.  de  Boston.  625  hab. 

BEBLIN,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New-York ,  comté  de  Bensselaer,  à  1 1 1. 
E.  d'Albany.  1,986  hab. 

BEBLIN,  comm.  des  États-Unis,  dans  la 
Pensylvanie  ,  comté  d'Adams ,  sur  le  Cone- 
wag,à  561.0.de  Philadelphie.  Lat.  N.59°55'. 

BEBLIN  ,  bourg  des  Etats-Unis ,  dans  la 
Pensylvanie ,  comté  de  Somerset ,  &  l'O.des 
monts  Alleghany,  et  à  7a  1.  O.  de  Philadel- 
phie. 38a  hab. 

BEBLIN,  comm.  des  États-Unis ,  état  de 
Vermont,  comté  de  Washington  ,  sur  la 
rive  gauche  de  l'Onion ,  à  1  1.  S.  S.  O.  de 
Montpellier.  1, 455  hab. 

BEBLINCHENou  BEBLINICHEN,  ville 
des  États-Prussiens,  prov.  de  Brandebourg, 
régence  et  à  19  1.  1/2  N.  N.  E.  de  Franc- 
fort, cercle  et  a  5  1.  1/2  E.  N.  E.  de  Soldin , 
sur  un  petit  lac.  Il  y  a  un  hôpital ,  des  fa- 
briques de  tissus  de  lin  et  des  distilleries 
d*eau-de-v.ie.  11  s'y  tient  de  grands  marchés 
de  bestiaux.  2,176  hab. 
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BERLINGEN,  village  de  Suisse,  eant. 
de  Thurgovi.  ,  baill.  et  à  5/4  de  1.  K.  N.  K. 
de  Stekborn  ,  sur  le  lac  inférieur  de  Cons- 
tance; chef-lieu  de  cercle.  j38  hab.,  pres- 
que tous  tonneliers.  11  y  a  des  carrières  de 
pierre. 

BERLING  0  ES,  Bertengas ,  groupe  d'île» 
de  l'océan  Atlantique  ,  près  de  la  côte  occi- 
dentale du  Portugal  et  de  la  province  d'Ks- 
tremadure  ,  à  a  I.  du  cap  Carvociro.  Lat.  N. 
So*  a5'  o'.  Long.  O.  n°  5i'  i5'.  Il  n'est 
compose  que  de  rochers  et  del'ile  Berlingue, 
qui  est  asst-r  haute  ,  unie  sur  son  sommet , 
presque  taillée  à  pic ,  et  formée  de  deux 
parties  reunies  par  un  isthme  de  5o  brasses 
de  large.  A  peu  de  distance,  au  S.  O.  de  la 
partie  nommée-  Carreiro-do-Mosteiro ,  s'é- 
lève, sur  un  rocher,  un  fort  qui  communi- 
que a  l'île  par  un  pont  étroit  de  a  arches , 
et  un  mauvais  chemin  qui  conduit  à  son 
sommet. 

BERMEJO ,  cap  le  plus  orient,  de  l'ile 
Majorque ,  au  S.  du  cap  de  Fera ,  par  3o,° 
4o'  de'lat.  N.  et  1 1"  i  a'  de  long.  E. 

BERMELLAR,  petite  ville  d'Espagne, 
prov.  et  à  18  1.  O.  de  Salamanquc ,  et  à  1 1 1. 
l/i  N.  de  Ciudad-Rodrigo,  sur  un  affluent  de 
l'Yeltes. 

BERMEO  ,  bourg  d'Espagne,  province 
et  a  6  1.  3/4  N.  E.  de  Bilbao  (Biscaye), 
sur  la  baie  de  Biscaye,  à  PO.  de  l'embou- 
cnure  du  Bermeo.  Il  y  a  un  port  peu  pro- 
fond, défendu  par  trois  fortins.  Ce  bourg 
renferme  a  hôpitaux ,  beaucoup  de  moulins 
et  i  forge.  Les  montagnes  environnantes  sont 
bien  boisée* ,  et  l'on  y  trouve  une  fontaine 
d'eau  ferrugineuse.  La  pèche  est  très-abon- 
dante, et  forme  une  branche  importante  de 
commerce.  4*237  hab.  Ce  bourg  a  vu  naître 
B.  Alonso  de  Ercilla ,  auteur  de  La  Àrau- 
ca»a. 

BERMUDES  ou  SUMMER'S  ISLANDS, 
groupe  d'iles  de  l'océan  Atlantique ,  à  a5o  1. 
*  1*E.  de  l'Amérique  sept. ,  entre  3i°  55'  et 
3>*>o'de  lat.  N.,  et  entre 64*  ao' et 64° 45' 
de  long.  O.  Elle»  appartiennent  aux  Anglais, 
et  sont  au  nombre  d'environ  4°o,  1»  plu- 
part petites  et  arides.  Les  plus  considérables 
«ont:  Bermude ,  Saint  George ,  Saint-David, 
Cooper,  Ireland,  Somerset,  Longue, et  Bird. 

première,  quiest  la  plus  étendue,  n'a  que 
S  de  long  sur  i/5  de  I.  de  large.  Les  Ber- 
mudes «ont  entourée!  de  rochers  élevés, 
contre  lesqueb  les  vagues  de  l'Océan  vien- 
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nent  se  briser;  vers  le  N. ,  des  écucils,  qui 
s'étendent  jusqu'à  une  douzaine  de  lieues  au 
large,  en  rendent  l'approche  dangereuse. 
Ces  iles  sont  dépourvues  de  ruisseaux  et  de 
sources  ;  on  s'y  procure  de  l'eau  parle  moyen 
de  citernes  immenses. 

Les  Bermudes  jouissent  d'un  air  très  sa- 
in lu  <  et  d'une  température  très-douce.  L'hi- 
ver y  est  à  peine  sensible  ,  et  les  chaleurs  de 
l'été  sont  modérées. Ces  avantages  sont  ba- 
lancés par  des  tempêtes  et  des  ouragans. 
Excepté  quelquescantons  peu  étendus ,  qui 
sont  assez  fertiles,  ces  îles  ,  dont  la  surface 
est  très-inégale,  sont  peu  susceptibles  de 
culture.  Sur  10,000  acres  de  terres,  9,000 
restent  en  friche ,  nu  ne  produisent  que  du 
bois.  Les  principaux  arbres  sont  :  le  gené- 
vrier des  Bermudes,  employé  a  la  construc- 
tion des  maisonset  des  navires  ;  le  palmite  , 
dont  la  feuille  sert  à  couvrir  les  habitations  ; 
des  orangers ,  des  lauriers ,  des  poiriers  ,  etc. 
On  y  fait  par  an  deux  récoltes  de  froment. 
On  y  cultive  aussi  le  tabac ,  le  coton  et  le 
chanvre.  Les  araignées  y  sont  d'une  gros- 
seur eitraordinaife  ;  leur  toile,  qui  ressem- 
ble à  de  la  soie  écrue ,  est  assez  forte  pour 
arrêter  les  petits  oiseaux  ,  qui  s'y  embarras- 
sent comme  dans  des  filets.  La  mer  est  pois- 
sonneuse. 

En  181  a  ,  on  comptait  aux  Bermudes 
4,1 70  hab.,  dont  170  blancs,  1,000  hommes 
de  couleur  libres  ,  et  3,ooo  nègres  esclaves. 
Les  Bermudiens  construisent  des  navires  et 
surtout  des  goélettes  d'une  marche  supé- 
rieure, qu'ils  vendent  aux  Américains.  Ils 
fabriquent  du  sel ,  et  vont  à  la  pêche  de  la 
baleine. 

Les  Bermudes  tirent  ce  nom  de  Jean  Ber- 
mudas, Espagnol,  qui  les  découvrit  en  i5aa. 
Le  nom  de  Summer's  Islands  leur  est  venu 
de  l'anglais  George  Summer,  que  la  tempête 
y  jeta  en  1609  ,  et  qui  y  forma  un  établisse- 
ment. Les  Anglais  y  envoyèrent,  en  161  a, 
une  colonie  ,  qui  devint  bientôt  florissante. 
Les  Bermudes  sont,  parleur  situation,  d'une 
grande  importance  pour  l'Angleterre. 

BERN  ,  comm.  des  États-Unis,  état  de 
New  York,  comté  et  à  7  1.  O.  d'Albany. 
5,53 1  hab. 

BERN  (  LOWER  ) ,  comm.  des  États- 
Unis  ,  état  de  l'ensylvanie  ,  comté  de  Bcrks  , 
»ur  le  Schuylkill,  à  4  I.  i/a  N.  O.  de  Rea- 
ding.  1,791  hab. 

BERN  (  UPPER  ),  comm.  des  État*- 
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Unis ,  état  de  Pensylvanie ,  comté  de  Berks. 
3,017  hab. 

BERN ,  Tille  des  États-Prussiens.  Voy. 

BKIiaEHDT. 

BERN ,  ville  de  Suisse.  V oy.  Bians. 

BERN  ABE  (S.),  baie  formée  par  le  Grand 
Océan ,  à  l'extrémité  S.  E.  de  la  Vieille 
Californie.  Lat.  N.  22°  5a'.  Long.O.i  1  a°3'. 

BERNÀBELAS ,  deux  îles  inhabitées  de 
l'Atlantique  austral ,  au  S.  de  la  Terre  du 
Feu ,  a  8  1.  N.  E.  du  cap  Horn.  Lat.  S.  55° 
4o\  Long.  O.  69°  18'.  Elles  sont  presque  en- 
tourées de  rochers  :  leur  surface  est  unie. 

BERNAGAR  ,  ville  de  l'Hindoustan  an- 
glais, anc.  prov.  du  Bengale,  distr.  et  a 
1  L  î/a  N.  O.  de  Mourched-abad,  près  de  la 
rive  droite  d'un  des  bras  du  Gange. 

BERNAGOR ,  Bvrnayur ,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  du  Ben- 
gale ,  distr.  et  à  10  1.  O.  N.  O.  de  Porniéji , 
a  l'O.  duCousy.  C'était  autrefois  la  résidence 
d'un  puisaant  zémindar. 

BERNAGOR ,  Bumuggur ,  petite  ville 
de  l'Hindoustan,  États  de  Guykavar,  anc. 
prov.  de  Goudjérate,  distr.  de  Tchevâl,à 
ai  1.  N.  d'Ahmed-abad. 

BERNALDA,  bourg  dn  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Basilicale ,  distr.  et  à  7 1.  S.  S.  E.  de 
Matera,  cant.  et  à  2  1.  1/2  E.  N.  E.  de  Pis- 
ticcio.  Il  s'y  tient  une  foire  le  20  mai.  3, 160 
hab.  Son  territ.  produit  du  coton. 

BERNARD  (GRAND  S«.  ),  montagne 
des  Alpes  Pennines,  sur  la  limite  du  Bas- 
Valais  et  de  la  prov.  d'Aoste,  par45°5i' 
de  lat.  N.  et  5°  5'  de  long.  E.  Une  route  es- 
carpée et  très-dangereuse  au  printemps ,  à 
cause  des  avalanches ,  traverse  le  Saint-Ber- 
nard ,  et  mène  de  Martigny  à  Aoste.  A  peu 
près  au  point  le  plus  élevé  du  passage,  à 
1,246  toises,  suivant  M.  Pictet,  et  a  1,267  , 
suivant  Saussure,  au-dessus  de  la  mer,  on 
trouve  l'hospice ,  sur  le  bord  d'un  petit  lac , 
dont  les  eaux  s'écoulent  sur  le  versant  méri- 
dional; c'est  incontestablement  l'habitation 
la  plus  élevée  de  l'ancien  monde.  Cet  hos- 
pice est  environné  d'un  grand  nombre  de 
pics,  entre  lesquels  se  trouvent  plusieurs 
glaciers  considérables.  Parmi  ces  pics ,  on 
distingue,  au  N.  E. ,  le  Velan ,  qui  a  1,780 
toises;  à  l'O.  N.  O. ,  le  Pain  de  sucre,  et  un 
autre  pic  qui  a  1,460  toises.  La  cime  de  la 
Chenalette ,  qui  a  1 ,4o3  toises ,  est  au  N.  O. 
Dan»  la  même  direction,  mais  plus  voisine 
de  l'hospice  ,  est  la  pointe  de  Dronai ,  qui , 
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suivant  Saussure,  s'élève  à  1,4 10  toises.  Du 
pied  de  ces  pics,  ou  des  glaciers,  sort  la 
Drance  ,  qui  va  se  jeter  dans  le  Rhône.  Le 
versant  mérid.  donne  naissance  à  quelques 
aflluens  du  Buttier ,  qui  se  rend  dans  la 
Doire,  près  d'Aoste.  L'hospice,  fondé  en 
0,62  par  Saint -Bernard  de  Menthon ,  est 
desservi  par  des  religieux  de  l'ordre  de  Saint- 
Augustin  ,  qui  sont  obligés  à  logeret  nourrir 
gratuitement  les  personnes  qui  passent  le 
Grand  Saint-Bernard.  Déplus, ces  religieux 
doivent ,  pendant  les  7  à  8  mois  les  plus 
dangereux  de  l'année ,  parcourir  les  chemina 
avec  de  gros  chiens  dressés  pour  porter  des 
secours  aux  voyageurs  en  danger,  et  les  re- 
cueillir dans  l'hospice  jusqu'à  leur  entier 
rétablissement,  le  tout  sans  aucune  rétri- 
bution. Pendant  les  mois  les  plus  froids,  le 
thermomètre  se  tient  aux  environs  du  cou- 
vent à  70  et  22  degrés  au-dessous  de  zéro. 
Dans  l'été ,  il  y  gèle  presque  tous  les  matins, 
et  l'on  n'y  jouit  d'un  ciel  serein  que  10  ou 
12  fois  par  an.  Malgré  tous  les  soins  que  les 
religieux  apportent  à  sauver  les  voyageurs, 
tous  les  ans  on  en  trouve  qui  sont  morts  de 
froid  ou  ensevelis  dans  les  neiges,  où  ils 
ont  été  transportés  par  les  avalanches  ou 
par  les  terribles  tourmentes  qui  se  font  sen- 
tir sur  le  mont.  On  place  leurs  corps  dans 
une  chapelle  à  l'E.  de  l'hospice.  Comme  la 
rigueur  du  climat  ne  permet  pas  aux  cada- 
vres de  se  corrompre ,  les  traits  du  visage 
se  conservent  pendant  deux  ou  trois  ans, 
après  quoi  les  corps  se  dessèchent ,  et  de- 
viennent comme  des  momies.  Le  petit  lac , 
qui  a  1/4  del.de  tour,  est  gelé  neufmoisde 
l'année ,  et  ne  nourrit  aucun  poisson.  On  ne 
peut  «ultiver  dans  le  jardin  du  couvent  que 
des  choux ,  quelques  salades  et  des  racines. 
Malgré  tous  les  inconvéniens  que  présente 
le  Grand  Saint-Bernard ,  on  prétend  qu'il 
est  traversé  par  7  à  8,000  personnes  chaque 
année  ;  il  s'en  trouve  quelquefois  plusieurs 
centaines  reunies  dans  le  couvent.  Le  Grand 
Saint-Bernard  est  composé  de  couches  al- 
ternatives de  gneis  ,  de  schiste  micacé,  de 
pierre  calcaire  primitive  et  de  quartz  ;il  offre 
aussi  des  plantes  très-rares.  11  parait  que  ce 
ne  fut  que  du  temps  de  César  qu'on  fraya  sur 
ce  mont  une  route  praticable  ;  sur  le  sommet, 
à  peu  de  distance  du  couvent,  il  y  avait  un 
temple  dans  lequel  on  voyait  la  statue  d'un 
dieu  à  qui  les  Romains  donnèrent  le  nom 
de  Jupiter  Pcnnium,  et  que  les  naturels  des 
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vallées  voisines  appelaient  auparavant  Pen- 
niiu,  nom  dérivé  du  celtique  penn  (hau- 
teur), qui  a  fait  donner  le  nom  de  Pennines 
à  cette  partie  de  la  chaîne  des  Alpes.  Les 
Romains  nommèrent  aussi  le  Saint-Bernard 
mous  Jovity  d'où  est  dérivé  celui  de  mont 
Joux,  qne  ce  mont  a  porté  jusqu'au  x*  siècle, 
époque  à  laquelle  il  prit  le  nom  du  fondateur 
du  couvent.  Les  Italiens  le  nomment  encore 
mont  Jove,  et  les  habitans  mont  Devi.  Ce 
sont  les  religieux  qui  ont  achevé  la  destruc- 
tion du  temple  de  Jupiter  :  on  en  veut  en- 
core les  restes  à  l'O.  du  couvent,  sur  un 
plateau  qui  a  conservé  le  nom  de  plan  de  J  u- 
piter.  On  a  trouvé  sur  le  Saint-Bernard  plu- 
sieurs antiquités,  et  plus  de  5oo  médailles 
en  bronze,  en  argent  et  en  or,  de  tous  les 
empereurs  romains.  Depuis  Auguste ,  les 
légions  romaines  ont  passé  le  Saint-Bernard 
pour  aller  en  Helvétie  et  dans  les  Gaules  ; 
une  armée  de  Lombards  le  passa  en  547; 
d'autres  armées  le  passèrent  aussi  sous  Char- 
lemagne.  Depuis  1798  jusqu'en  1801,  plus 
de  i5o,ooo  Français  l'ont  traversé.  En  1799, 
les  Autrichiens  et  les  Français  se  battirent 
prés  du  couvent  pendant  toute  une  journée; 
les  derniers  restèrent  maîtres  du  champ  de 
bataille.  En  1800,  l'armée  de  réserve  fran- 
çaise, forte  de  3o,ooo  hommes,  et  comman- 
dée par  Bonaparte ,  franchit  le  Saint-Ber- 
nard avec  delà  cavalerie  et  de  l'artillerie.  Le 
corps  de  Desaix  repose  dans  l'église  du  cou- 
vent, où  on  lui  a  érigé  un  monument  en  i8o5. 

BERNARD  (PETITS».) ,  montagne  des 
Alpes  Grecques,  dans  les  États-Sardes, à  31. 
i/3  S.  du  Mont  Blanc  ,  sur  la  limite  des  div. 
de  Savoie  et  d'Aoste.  11  offre  le  passage  le  plus 
commode  de  toute  la  chaîne  des  Alpes.  Ce 
passage  conduit  delà  vallée  de  l'Isère  dans 
celle  de  la  Doire.  La  route  en  est  très-négli- 
gée.  11  y  a  sur  le  sommet  du  col ,  à  1,1  a5 
toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  un 
hospice  desservi  par  deux  prêtres  ,  et  auprès 
duquel  se  trouvent  les  petits  lacs  Vernei  et 
Longet.  On  y  voit  très-bien  le  Mont  Blanc. 
La  pierre  calcaire  primitive,  les  schistes 
micacés  et  le  gneis  alternent  sur  le  Petit 
Saint-Bernard.  On  y  voit  aussi  du  gypse  à 
découvert. 

BERNARD  (S1.),  paroisse  des  États- 
Unis,  état  de  Louisiane ,  située  au  Y  E.  du 
lac  Pontchartrain.  Elle  a  5i  1.  c.  et  2,635 
hab.,  dont  667  blancs ,  1  ,gi3  esclaves ,  et  45 
noirs  libre». 


BERNARD  C ASTLE,  viUe d'Angleterre, 
comté  et  a  7  I.  1 /a  S.  O.  de  Durriam  ,  ward 
de  Darlington  ,  sur  la  rive  gauche  du  Tees. 
La  rue  principale  a  i/3  de  1.  de  long  et  est 
large.  Les  maisons  sont ,  en  général ,  bâties 
en  pierre  blanche ,  et  ont  une  apparence 
agréable.  Au  milieu  du  marché  ,  on  a  con- 
struit un  bâtiment  couvert  en  ardoises  qui 
est  soutenu  par  une  colonade  octogone.  11  y 
a  un  château  très-ancien ,  qui  appartient  au 
comte  de  Darlington;  un  hôpital,  et  des 
manufactures  de  camelot ,  de  bas,  d'objets 
en  cuir,  etc.  On  y  tient  un  marché  par  se- 
maine et  4  foires  par  an.  3,58i  hab. 

BERNARDINO,  montagne  de  Suisse , 
cant.  des  Grisons,  dans  les  Alpes  Lépontines, 
à  la  1.  E.  S.  E.  du  Saint-Gothard  ,  entre  la 
vallée  du  Rhin  postérieur  et  celle  de  Misox. 
Sa  hauteur  est  de  i,585  toises.  Le  Bernar- 
dino  forme  la  ligne  de  démarcation  entre  le 
climat  de  l'Allemagne  et  celui  de  l'Italie. 
Deux  chemins  difTérens,  dont  le  plas  court 
n'est  praticable  qu'en  été  ,  passent  surcette 
montagne.  Au  point  le  plus  élevé,  on  ren- 
contre une  auberge  où  il  y  a  des  bains  d'eaux 
minérales.  Près  de  là  se  trouve  aussi  le 
Muésa,  petit  lue  qui  contient  des  îles.  L'eau 
qui  descend  du  revers  méridional  du  glacier 
du  Rhin  se  jette  dans  ce  lac ,  dont  l'écoule- 
ment forme  le  ruisseau  de  Muésa.  Ce  mont 
est  composé  de  gneis ,  entremêlé  de  filons 
épais,  quartzeux.  Au  mois  de  mars  1799,  les 
Français ,  sous  le  général  Lecourbe,le  tra- 
versèrent pour  aller  attaquer  les  Autrichiens. 

BERNARD1TZ,  bourg  de  Bohème,  cer- 
cle et  à  4  1.  3/4  O.  S.  O.  de  Tabor. 

BERN  ARDO  (  SAN  ) ,  groupe  d'Iles  de  la 
mer  des  Antilles,  près  de  la  côte  de  la  Nou- 
velle-Grenade ,  au  N.  de  la  baie  de  Tolu ,  et 
vis-à-vis  du  cap  San  Bernardo  ;  à  16  1.  S.  O. 
de  Cartagènc ,  par  90  45'  de  lat.  N. ,  et  78* 
de  long.  O. 

BERNARDO  (  S.  ) ,  lie  du  Grand  Océan 
équinoxial ,  à  l'O.  de  l'archipel  de  Roggc- 
ween  ,  par  n°  5o'  de  lat.  S.,  et  i63°  3o'  de 
long.  O. 

BERNARDO  DE  TARI  J  A  (S.),  ville  du 
gouv.  de  Bucnos-Ayres.  Voy.  Tabija. 

BERNARDSTOWN  ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  New-Jersey,  comté  de  So- 
merset. a,o63  hab. 

BERNARDWE1LLER  -  LES  -  OBERN- 
HEIM,  village  de  France,  dép.  du  Bas- 
Rhin,  arrond.  et  à  5  1.  N.  de  Schélestatt, 
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cant.  de  Barr,  et  à  4  l«  3/4  S.  0.  de  Stras- 
bourg. i,aop  hab. 

BERN  AU ,  bourg  de  l'archid.  d'Autriche, 
dans  le  pays  au-dessus  de  l'Ens,  quartier 
de  la  Traun  ,  sur  la  Traun  ,  à  al.  1/4  S.  0. 
de  Wells.  11  y  a  un  château. 

BERN  AU,  ville  de  Bavière,  cercle  du 
Main  supérieur,  présidialdcTirschonreuth  , 
Mir  la  frontière  de  la  Bohême  ,  près  de  la 
source  de  la  Nab,  à  14  1.  E.  S.  E.  de  Bay- 
rcuth,  et  à  11  1.  i/a  N.  E.  d'Amberg.  Il  y  a 
des  manufactures  de  lainages.  i,o$o  hab. 

BERN  AU,  ville  des  Etats-Prussiens,  prov. 
de  Brandebourg,  régence  de  Fotsdam,  cer- 
cle de  Barnim  inférieur,  à  4  1.  i/a  N.  E.  de 
Berlin  ,  sur  le  Panko.  Elle  est  en  partie  for- 
tifiée, et  contient  5  églises,  1  hôpital,  des  fa- 
briques de  soieries,  de  velours,  d'indiennes  , 
de  toiles  de  lin,  etc.  Ses  brasseries  sont  nom- 
breuses et  renommées.  On  conserve  dans 
l'église  et  dans  la  maison  de  ville  des  tentes, 
des  arcs,  des  flèches,  des  cuirasses  ,  etc.  , 
pris  aux  hussites.  a,a5a  hab.,  parmi  les- 
quels  il  y  a  une  colonie  de  Français. 

BERNA  VER ,  petite  ville  de  IHindou- 
stan  anglais,  présidence  du  Bengale  ,  anc. 
prov.,  distr.  et  à  lal.  N.  N.  E.  de  Dehlv, 
près  du  confluent  de  l'IIoundoun  et  de  la 
Doumoulah,  à  6  1.  O.  S.  O.  de  Serdhouna. 

BERNA  VILLE,  village  de  France  ,  dép. 
de  la  Somme  ,  arrond.  et  à  5  1.  O.  S.  O.  de 
Doulens;  chef-lieu  de  cant.  1,000  hab. 

BERN  A  Y, ville  de  France,  dép.  de  l'Eure, 
chef-lieu  d'arrond.  et  de  cant. ,  sur  la  Cha- 
rentonne,  à  9  I.  1/4  O.  N.  O.  d'Évreux. 
Siège  de  tribunaux  de  i"  instance  et  de 
commerce  ,  d'i  direction  des  contributions 
et  d'i  conservation  des  hypothèques.  Elle  a 
1  collège  communal,  1  société  d'agricul- 
ture, 1  chambre  consultative  de  commerce, 
et  1  salle  de  spectacle.  On  y  fabrique  des 
draps,  des  toiles,  et  du  papier.  11  y  a  des 
tanneries  ,  et  des  blanchisseries  de  lil  et  co- 
ton. Elle  commerce  en  fers  forgés,  bestiaux, 
chevaux  ,  grains ,  lins  et  fils.  Foires  de  4 
jours  ,  le  mercredi  de  la  cinquième  semaine 
de  carême.  6,569  hab. 

L 'arrond.  de  Bernay  renferme  1 44  com- 
munes et  79,810  hab.  llest divisé  en  6  cant.  : 
Bernay  ,  Bcaumesnil,  Beaumont-le  Roger  , 
Brionne  ,  Broglie  ,  Thiberville. 

BERNAY  ,  village  de  France ,  dép.  de  la 
Sarthe,  arrond.  et  à  4  1.  i/a  O.  N.  O.  du 
Mans ,  t  ant,  de  Conlie  ,  sur  la  Y  egre.  11  y  a 


une  carrière  de  marbre  grisâtre  peu  suscep- 
tible d'être  poli ,  mais  dur  et  d'un  beau 
grain.  55o  hab. 

BERN  BOURG,  ville  capitale  du  duché 
d'Anhalt-BcrnboMrg,  a  a  1.  E.  de  Gusten, 
et  à  8  1.  O.  de  Dessau  ,  sur  la  Saale  ,  qui  la 
divise  en  trois  parties  :  la  ville  devant  la 
montagne  ,  la  ville  proprement  dite ,  et  la 
ville  sur  la  montagne.  Les  deux  premières 
sont  entourées  de  murailles  ,  et  communi- 
quent l'une  à  l'autre  par  un  pont  en  pierre. 
La  troisième  comprend  un  château  entouré 
de  fossés  profonds,  et  construit  sur  une  mon- 
tagne élevée,  au  pied  de  laquelle  il  y  a  de 
beaux  jardins.  Bern bourg  est  le  siège  du 
gouv.  ducal, d'un  bailliage, et  d'unesurinten- 
dance  ecclésiastique.  Il  est  bien  bâti  et  très- 
propre.  11  renferme  1  hôtel  des  monnaies  , 
5  églises,  1  maison  des  orphelins,  1  hos- 
pice ,  1  synagogue  ,  1  collège  ;  à  i/a  1.  de  la 
ville  ,  il  y  a  1  maison  de  force.  L'on  y  fabri- 
que du  tabac  ,  de  la  faïence,  de  la  poterie  , 
d«  s  bouteilles ,  de  l'amidon  ,  et  delà  poudre 
à  poudrer.  Il  s'y  tient  6  foires  par  an,  qui  sont 
très-fréquentées.  On  cultive  la  vigne  le  long 
de  la  Saale.  4,85o  hab. 

BERNCASTEL,  ville  des  États  Prussiens, 
prov.  du  Bas-Rhin ,  régence  et  à  7  1.  3/4 
N.  E.  de  Trêves  ;  chef-lieu  de  cercle  ,  sur  la 
rive  droite  de  la  Moselle  ,  qu'on  y  passe  sur 
un  pont.  Les  environs  produisent  du  vin  ,  et 
l'on  y  trouve  une  mine  de  cuivre ,  une  de 
plomb  ,  et  une  fonderie.  Non  loin  de  là ,  sur 
une  cime  du  Hundsrûck  ,  sont  les  mines 
d'un  vieux  château-fort  qui  était  une  cita- 
delle romaine.  1,571  hab. 

Le  cercle  deBeru-Castel  a  aô  1.  c.  et5a,7Ô6 
hab. 

BERNE ,  conm.  des  États  Unis ,  état  de 
l'Ohio,  comté  de  Fairfield,  sur  le  Hock- 
hocking,  à  1  1.  O.  de  Lancaster.  ga5  hab. 

BERNE,  bourg  du  duché  d'Oldenbourg, 
cercle  et  à  4L  N.  N.  O.  de  Deimenhorst, 
chef-lieu  de  baill. ,  sur  la  Berne,  et  à  4  L 
i/4  E.  d'Oldenbourg.  11  s'y  tient  a  foires  par 
an,  et  plusieurs  marchés  de  bestiaux.  470 
hab. 

BERNE,  Bern  ,  cant.  de  la  Suisse,  situé 
entre  46Q  19'  et  47"  3a'  de  lat.  N.  ,  et  entre 
4°  5i'  et  6°  6'  de  long.  E.  C'est  le  plus  grand 
des  aa  cant.  de  la  Confédération.  Sa  lon- 
gueur du  N.  au  S.  est  de  37  1.,  sa  plus  grande 
largeur  de  l'E.  à  l'O.  de  19  L,  et  sa  super- 
ficie d'euviron  35o  1.  c.  if  est  borné  à  l'O. 
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par  les  cant.  de  Vatid  ,  de  Fribourg  et  de 
\euchatel  ;  au  IV.  O.  et  au  N.,  parla  France  ; 
au  S.  E. ,  par  les  cant.  de  Baie  et  de  So- 
Wure;  a  l'E. ,  par  ceux  d'Argovie,  de  Lu- 
cerne,  d'Untcrwald  et  dTii.  Au  S.  ,  il  est 
tepare  du  V  alais  par  les  Alpes  Bernoises ,  où 
jc  trouvent  la  plupart  des  plus  hautes  cimes 
d«  Alpes  ,  telles  que  le  Finsteraarhorn ,  la 
Jungfrau,  le  Mûnch,  le  Schreckhorn  ,  l'Ei- 
ger,  le  Wetterhorn  ,  la  Blûmlis-Alp,  l'Alt- 
Els,  le  Doldenhorn ,  etc.  La  première  de  ces 
cimes,  qui  est  la  plus  élevée ,  a  3, 206  toises 
au-dessus  de  la  mer.  La  dernière ,  et  la  moins 
élevée ,  en  a  1 ,88 1 .  Cette  chaîne  prodigieuse 
porte  les  glaciers  les  plus  étendus  de  la 
Suisse.  Elle  étend  au  loin  dans  le  canton  un 
grand  nombre  de  ramifications ,  qui  établis- 
sent de  grandes  et  belles  vallées,  au  com- 
mencement desquelles  les  eaux  forment  de 
nombreuses  cascades.  Ces  vallées  sont  celles 
df  l'Aar  et  des  principaux  aflluens  de  cette 
rivière;  la  kander  ,  grossie  de  la  Simme  ; 
la  Sarine  et  l'Emme.  La  partie  au  centre  du 
canton  est  généralement  unie.  Il  n'en  est 
pas  de  même  de  toute  la  partie  septentrio- 
nale, qui  est  couverte  par  le  Jura,  dont 
les  nombreuses  vallées  laissent  un  libre  pas- 
sage aux  eaux  du  Doubs  ,  de  la  Birse  ,  de  la 
Suse ,  de  la  Thielc  ,  et  de  beaucoup  d'autres 
rivières.  Les  lacs  de  Brienz  ,  de  Thun  et  de 
Bienne  sont  it 1  plus  considérables  du  can- 
ton. Les  deux  premiers,  traversés  par  l'Aar, 
wntdans  la  partie  méridionale.  Le  dernier 
«t  sur  la  frontière  occidentale.  Il  reçoit 
>u  S.  les  eaux  du  lac  de  Neuchatel  par  la 
Thide,  qui  lui  sert  a  écouler  les  siennes,  à 
l'E.  N.  E. ,  dans  l'Aar. 

Us  montagnes  les  plus  rapprochées  de  la 
frontière  du  Valais  sont  primitives;  les  au- 
tos sont  calcaires  ,  et  leurs  couches  hori- 
zontales reposent  sur  le  gneis  ,  le  granit  et 
l'ardoise.  11  y  a  beaucoup  de  mines  dans  ces 
montagnes  ;  mais  les  frais  d'exploitation 
font  si  considérables,  que  jusqu'à  présent 
on  n'a  pas  tiré  grand  parti  de  leurs  produits. 
U  faut  en  excepter  cependant  les  mines  de 
fer,  de  plomb  ,  de  cuivre,  les  cristaux  ,  le 
marbre,  et  la  chaux.  Plusieurs  ruisseaux  et 
rivières  charrient  de  l'or.  Les  sources  miné- 
rales y  sont  très-nombreuses  ,  car  on  en 
compte  plus  de  60  :  les  plus  fréquentées 
*oot  celles  de  Weissenbourg,  de  Gurnigel, 
et  de  Blumenstein.  Dans  les  parties  monta- 
gneuses du  S.  du  canton  ,  les  hivers  sont 
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longs  et  les  étés  courts.  Dans  les  environs 
du  lac  de  Bienne,  le  ciel  est  toujours 
pur,  et  la  température  très-douce.  Sur  les 
montagnes,  il  y  a  des  forêts  considéra- 
bles et  de  gras  pâturages.  Les  plaines  qui 
s'étendent  entre  Berne  et  l'Aar  au  N.  sont 
fertiles  en  grains  ;  mais  les  récoltes  ne  suffi- 
sent pas  a  la  consommation.  On  cultive 
aussi  la  pomme  de  terre  ,  le  lin  ,  le  chanvre. 
La  vigne  réussit  presque  partout.  Le  cha- 
mois, l'ours,  le  sanglier,  le  chevreuil,  et 
surtout  le  bouquetin  ,  parcouraient  autre- 
fois les  montagnes  et  les  forêts  ;  ils  ne  s'y 
trouvent  plus  que  rarement.  U  y  a  beau- 
coup de  gibier.  On  élève  des  chevaux  excel* 
lens  ,  des  bœufs ,  des  chèvres  et  des  mou- 
tons ;  la  laine  de  ces  derniers  est  grossière. 
Il  y  a  des  manufactures  de  toiles,  d'étoffes 
de  coton  ,  de  laine  et  de  soie  ;  des  tanneries, 
des  fabriques  de  savon,  de  quincaillerie, 
d'horlogerie  ,  etc.  Le  commerce  de  transit , 
favorisé  par  des  rivières  navigables  et  des 
routes  excellentes,  est  important.  L'expor- 
tation ,  qui  est  considérable  ,  consiste  en 
bétail ,  cuir ,  chandelle ,  fromages  ,  vins  , 
kiichwasser,  toiles  ,  cotonnades,  mousseli- 
nes ,  cravates  ,  mouchoirs  imprimés,  bas  , 
bonnets  et  rubans  de  soie.  Les  principaux 
objets  d'importation  consistent  en  sel ,  den- 
rées coloniales,  vins,  grains,  tabac,  fer  brut, 
cuivre,  acier,  coton,  laine,  soie,  lin,  chan- 
vre ,  etc. 

Le  canton  de  Berne  est  divisé  en  27  bail- 
liages :  Aarberg,  Aarwaftgen ,  Berne,  Ber- 
thoud  ,  Bttren  ,  Cerlier,  Courtelary,  Dele- 
mont ,  Fraubrunnen  ,  Frutigen  ,  Cessenay  , 
lntcrlaken  ,  konolfingen  ,  Laupen  ,  Mou- 
tier,  \  ni  au.  Oberhasli ,  Porentrui,  Schwarx- 
enburg,  Seftigen  ,  Seignelegier ,  Signau  , 
Simmenthal  (Bas),  Simmenthal  (  Haut)  , 
Thun,  Trachselwald,  et  Wangen.  Ces  bail- 
liages contiennent  175  paroisses  réformées, 
et  70  catholiques,  qui,  en  1818,  renfer- 
maient 537,984  hab.,  dont  297,630  réfor- 
més, 900  anabaptistes,  et  59,46*4  catho- 
liques. Lecanton  fournit  a  l'armée  de  la  Con- 
fédération un  contingent  de  5,83-i  hommes, 
et  paie  une  contribution  de  104,080  fr.  de 
Suisse  (  1 56, 120  fr.  ). 

La  religion  réformée,  embrassée  par  le 
canton  en  1529,  est  reconnue  parla  consti- 
tution pour  la  dominante.  Le  clergé  réformé 
se  compose  des  cinq  ministres  de  la  ville 
de  Berne,  dont  le  premier  est  le  chef  de 
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tout  le  clergé,  et  de  83  curé».  Les  70  pa- 
roisses catholiques  dépendent ,  sous  le  rap- 
port spirituel ,  de  l'évèque  de  Baie.  - 

Le  pouvoir  suprême  est  exercé  par  des 
avoyers  (schultheiss) ,  un  grand  et  un  petit- 
conseil.  Les  conseils  se  composent  de  aoo 
membres  choisis  ,  par  un  collège  électoral, 
parmi  les  citoyens  eligibles  de  la  ville  ayant 
atteint  leur  vingt-neuvième  année,  et  de 
99  membres  élus  dans  les  villes  et  les  cam- 
pagnes, partie  par  les  magistrats  des  vil- 
les ,  partie  par  les  bailliages ,  et  partie  par  le 
grand-conseil.  Les  grandes  villes  nomment 
a  membres,  les  petites  1  ,  les  petits  baillia- 
ges 2,  et  les  grands  3.  Lè  grand  conseil  en 
nomme  îa.  Tous  les  membres  de  ce  conseil 
doivent  être  confirmés  chaque  année.  Les 
deux  avoyers  ont  alternativement  la  prési- 
dence, l'un  du  petit,  l'autre  du  grand-con- 
seil. Le  grand -conseil  tient  deux  sessions 
annuelles  régulières,  et  n'assemble  aussi  le 
premier  lundi  de  chaque  mois ,  et  chaque 
fois  que  les  affaires  l'exigent.  C'est  lui  qui 
convoque  les  dit  tes  extraordinaires  ,  fait 
le  choix  des  dépntés  a  ces  diètes,  et  rè- 
gle leurs  instructions.  11  ratifie  les  résolu- 
tions et  la  conclusion  de  tous  les  traités  en- 
gageant l'état  ;  en  un  mot ,  il  exerce  le  pou- 
voir suprême.  Les  décisions  ne  peuvent 
néanmoins  être  prises  par  ce  conseil  qu'a- 
près les  délibérations  préalables  du  petit-con- 
seil. Celui-ci  se  compose  des  deux  avoyers, 
de  a3  membres ,  et  de  deux  intimes,  choisis 
par  le  grand -conseil  dans  le  sein  de  ce  der- 
nier. Un  collège,  composé  d'un  membre  dn 
petit-conseil  et  de  16  du  grand-conseil, 
choisis  annuellement  par  le  sort  et  désignés 
sous  le  nom  de  conseiUers  et  seize ,  a  le  droit 
de  confirmer  annuellement  tous  les  mem- 
bres du  grand-conseil ,  de  les  suspendre  ou 
de  les  destituer.  Il  exute  5  collèges  princi- 
paux pour  l'expédition  des  affaires  de  peu 
d'importance  et  la  délibération  préalable  des 
grandes,  1  conseil  intime  ou  secret,  1  conseil 
des  finances  ,  1  conseil  de  justice  et  de  po- 
lice, 1  conseil  ecclésiastique  et  d'instruc- 
tion publique ,  et  1  conseil  de  guerre.  Cha- 
que bailliage  est  administré  par  un  grand 
bailli ,  élu  par  le  grand-conseil ,  et  par  un 
tribunal  choisi  par  le  petit-conseil. 

Les  monnaies  d'or  du  canton  de  Berne 
sont  des  pièces  de  iG  fr.  et  des  ducats,  qui 
ont  20  karats  i/a  de  fin.  Le  batz  est  la  mon- 
naie d'argent  ;  il  vaut  environ  1 8cent.  Le  pied 
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de  Berne  est  au  pied  de  Paris  comme  05 
à  7 a.  La  lieue  de  Berne  est  de  18,000  pieds 
de  Berne  ,  ou  3,708  toises  et  a  pieds  de  Pa- 
ris. L'arpent  a  4o,ooo  pieds  carrés.  La  me- 
sure  des  graines  est  le  mûtt,  ou  sac  ,  qui  se 
divise  en  ta  masses,  chacune  de  706  i/5 
pouces  cubes.  La  livre  est  d'environ  17 
onces. 

Ce  canton  ,  qui,  en  1798,  était  encore  le 
plus  grand,  le  plus  peuplé  et  le  plus  puissant 
de  la  Suisse, fut  peu  de  temps  après  démem- 
bré en  4  cantons  :  Berne  ,  Argovie  ,  Léman  , 
qui  devint  bieutùt  canton  de  Vaud,etOber- 
land,  qui,  en  i8o3,  fut  réuni  a  celui  de  Berne. 
En  181 5  ,  le  congrès  de  Vienne  a  donné  au 
canton  de  Berne,  en  indemnité  des  pertes 
qu'il  avait  éprouvées  par  l'acte  de  média- 
tion de  i8o3,  la  partie  au-delà  de  la  Thiele 
qui  faisait  a  ut  relui*  partie  de  l'évèché  de 
Baie ,  et  que  la  Frauce  possédait  alors. 

BERNE,  /fcrn,  ville  de  Suisse,  chef- 
lieu  de  cant.  et  de  baill. ,  sur  la  rive  gauche 
de  l'Aar,  à  iG  I.  i/a  S.  S.  O.  de  Baie  ,  à  a8  1. 
L/a  N.  E.  de  Genève,  et  à  ioo  l.  S.  E.  de 
Paris.  Lat.  N.  46"  57'  16'.  Long.  E.  5"  6' 
16'.  Cette  ville,  sur  une  presqu'ile  élevée 
de  a8.r>  toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer , 
et  de  87  toises  au-dessus  du  lac  de  Genève, 
est  défendue  de  trois  cotés  par  l'Aar,  et  à 
PO.  par  des  fortifications.  L'air  y  est  très- 
sain.  Les  rues  sont  propres  et  régulières,  et 
ornées  de  belles  arcades.  11  y  a  un  beau  pont 
sur  l'Aar.  Parmi  les  édifices,  on  remarque 
Saint-Vincent ,  la  cathédrale  ,  bâtie  dans  le 
xv  siècle  ,  et  renfermant  4"  drapeaux  pris 
sur  Cbarles-le-Téméraire  à  la  bataille  de 
Morat.  Cette  église  est  construite  sur  une 
terrasse  au-dessus  de  l'Aar,  et  forme  une 
belle  promenade  d'où  la  vue  est  étendue  ; 
l'église  du  Saint-Esprit,  construite  en  1704  » 
l'hôtel-de-ville,  monument  gothique  du  xva 
siècle,  l'bùtel  de  la  monnaie,  les  greniers  à 
blé,  l'infirmerie  de  l'Ile,  l'hôpital,  les  a 
maisons  des  orphelins,  l'arsenal ,  et  la  bi- 
bliothèque de  la  ville ,  qui  renferme  ,  indé- 
pendamment de  livres  et  manuscrits  pré- 
cieux, 1  belle  collection  de  tous  les  oiseaux 
delà  Suisse,  1  collection  de  médailles  ro- 
maines, grecques  et  gothiques,  1  cabinet 
de  monnaies  et  médailles  suisses ,  1  cabinet 
de  curiosités,  1  musée  d'antiquités  ,  1  ca- 
binet minéralogique ,  et  1  jardin  botanique  . 
où  l'on  voit  un  monument  élevé  en  l'hon- 
neur de  Huiler.  11  y  a  en  outre  a  Berne  1 
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eminaifr,  1  collège  académique  où  l'on  en- 
mgnr  les  langues  étrangères,  la  jttritf pru- 
dence, la  médecine,  la  physique,  la  chi- 
mie, etc.  ;  i  société  économique  instituée 
en  i;5H,  i  société  de  physique  et  d'histoire 
naturelle,  etc.  Il  y  a  aussi  i  salle  de  spec- 
tacle et  i  école  gymnastique  ,  dont  les  exer- 
citesoot  lieu  le  lundi  de  Piques  sur  les  rem- 
parts de  la  ville.  Berne  a  des  manufactures 
dt  draps  »  de  toiles  ,  de  cn'pes ,  de  tissus 
de  coton,  d'étoiles  de  soie,  des  imprime- 
rie» sur  indienne  ,  des  fabriques  d  horloge- 
rie et  de  pondre  à  canon  très  estimée  dans 
toute  l'Europe  ,  des  scieries ,  des  forges ,  des 
marbrières,  des  moulins  à  foulon  mus  par 
l'Aar,  plusieurs  maisons  de  banque.  Le  pre- 
mier mardi  de  chaque  mois,  ou  y  tient  une 
grande  foire  de  bestiaux.  Berne  est  la  patrie 
de  Haller,Watteville,  Muller,  Seben.il, 
Crouner,  Weiss,  etc.  ifJSt  hab.  Les  envi- 
ron» offrent  des  sites  charmans  et  des  pro- 
menades agréables.  Près  de  la  ville  ,  on 
troure  des  bains  d'eaux  thermales,  dont  les 
plu<  fréquentés  sont  ceux  d'Aarzihie,  au  S., 
au  bord  de  l'Aar.  Il  y  en  a  beaucoup  d'$»u- 
tres  répandus  dans  les  villages  voisins.  Il  y 
a  ausM  des  masses  de  gneis.  Tous  les  envi- 
ron* sont  eom posés  de  grès,  dont  il  y  a  de 
belles  carrières  autour  du  mont  Cuit  en  , 
près  et  au  S.  de  la  ville. 

Le  nom  de  Berne  vient ,  dit-on  ,  de  l'al- 
lemand ha  r,  n  ,  ours  ,  parce  qu'il  y  avait  un 
grand  nombre  de  ces  animaux  dans  l'em- 
placement qu'elle  occupe.  Les  médailles  et 
autres  antiquités  qu'on  a  découvertes  à  Berne 
bnt  penser  que  l'emplacement  occupé  par 
cette  ville  était  habité  du  temps  des  empe- 
reurs romains.  Dès  l'an  1 18a  ,  il  est  fait  men-  • 
«ion  de  cette  ville.  En  1191,  Berthold  v, 
duc  de  Zàhringhen  ,  fit  environner  de  murs 
et  de  fossés  les  habitations  élevées  sous 
le  nom  de  Berne  autour  du  château  de  la 
Xydech.  En  iai8,  l'empereur  Frédéric  11 
éleva  celte  ville  au  rang  de  ville  impériale  , 
et  lui  accorda  de  grands  privilèges.  Sa  po- 
pulation s'accrut  tellement  alors,  qu'on  fut 
obligé  de  bâtir  ce  que  l'on  appelle  aujour- 
d'hui la  Nouvelle  Ville.  Parvenue  dans  le 
*v*  siècle  â  un  haut  degré  de  prospérité  , 
Berne  fit  avec  le  duc  d'Autriche  et  Louis  xi , 
roi  de  France  ,  un  traité  d'alliance  dont  le 
résultat  fut  la  gnerre  que  la  Suisse  eut  à  sou 
tenir  contre  Charles  le-Téméraire ,  duc  de 
Bourgogne.  A  la  destruction  de  la  puissance 
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de  ce  prince  ,  en  1 5 55  ,  Berne  entra  dans  la 
Confédération  Helvétique  ,  composée  alors 
de  7  cantons,  et  où  elle  obtint  le  second 
rang.  Dès-lois  elle  agrandit  considérable- 
ment son  territoire.  En  i4«5,  elle  conquit 
l'Argovie.  En  i5a8,  elle  eut  beaucoup  de 
guerres  â  soutenir  contre  sa  noblesse  et  des 
seigneurs  voisins.  Les  victoires  qu'elle  rem- 
porta agrandirent  encore  son  territoire ,  qui , 
en  1 556  ,  s'augmenta  du  pays  de  Vaud.  Elle 
resta  dans  cet  état  jusqu'au  5  mars  1798, 
qu'elle  sévit  forcée  d'ouvrir  ses  portes  â  l'ar- 
mée française.  Elle  perdit  alors  une  grande 
parti**  de  «es  vastes  domaines.  Berne  fut  le 
siège  du  gouv.  helvétique  depuis  1799  jus- 
qu'en 180-)  ,  que  la  nouvelle  constitution  fé- 
dérative  desi  ocèntODl  a  été  mise  en  activité. 
Par  le  traité  de  Vienne ,  en  1 8 1 5  ,  la  France , 
cédant  â  Berne  les  5  bailliages  de  Poren- 
trui,  Delemont,  Moutier,  Chaînât  et  Cour- 
tclary,  dépendant  anciennement  de  Pévê- 
chè  de  Bâie  ,  l'indemnisa  un  peu  d»-s  pertes 
qu'elle  avait  éprouvées  par  la  révolution  de 
1798. 

Le  bailliage  de  Berne  comprend  11  pa- 
roisses les  plus  voisines  de  la  ville  ,  et  33,870 
hab. 

BERNECK  ,  bourg  de  l'arehid.  d'Autri- 
che ,  dans  le  pays  au-dessous  de  l'Ens, 
cercle  du  Manhartsberg ,  à  a  1.  N.  de  Horn. 

BERNECK  ,  ville  de  Bavière,  cercle  du 
Main  supérieur,  présidial  de  Cefrees,  sur 
le  Weisser  Main,  à  1 1  1.  i/a  E.  N.  E.  de 
Bamberg,  et  à  3  1.  |/|  N.  N.  E.  de  Bay- 
reuth.  Son  château-fort,  nommé  Hobenber- 
neck,  est  maintenant  en  ruine.  87a  hab. 
Dans  la  vallée  de  Gottlieb  ,  il  y  a  1  fabrique 
d'alun  et  1  de  vitriol ,  8  tréfileries  et  a  filiè- 
res. Dans  le  petit  ruisseau  qui  l'arrose ,  il  y 
•  a  des  moules  perlières.  On  trouve  des  carriè- 
res de  serpentine  dans  les  environs. 

BERNECK,  ville  du  roy.  de  Wurtem- 
berg ,  cercle  de  la  Forêt- INoire  ,  baill.  et  à 
a  1.  i/i  N.  O.  de  Magold.  Elle  a  un  château 
qui  appartient  â  la  famille  Cuttingen.  jôâ 
hab. 

BERN  EDO ,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
â  6  1.  S.  E.  de  Vitoria  (  Alava  ) ,  sur  la  rive 
droite  du  bras  droit  de  l'Ega. 

BERNEE  ou  BAEItEIVECk,  village  du 
duché  de  Styrie  , cercle  et  à  1  1.  3/4  S.  S.  E. 
de  Bruck  ,  près  de  la  rive  gauche  de  la 
Muhr.  11  y  a  on  château  seigneurial,  et  dans 
les  environ*  des  carrières  de  marbre  et  des 
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eaux  minérales  très  salutaires.    177  hab. 

BERNEK,  village  de  Suisse ,  cant.  et  à 
41.  i/4  E.  de  Saint-Call,distr.du  Rheinthal, 
chef  lieu  de  cercle,  à  3/4  de  1.  de  la  rive 
gauche  du  Rhin.  L'église  paroissiale  est  com- 
mune aux  catholiques  et  aux  protestans.  Il 
y  a  des  Foires  et  des  marchés  très-fréquentés. 
On  y  récolte  de  bon  vin.  i,3oo  hab. 

BERNER  ,  baie  du  Grand  Océan  boréal, 
sur  la  côte  E.  du  canal  de  Lynn,  à  la  côte 
N.  O.  de  l'Amérique,  entre  la  pointe  Brid- 
gel  et  la  pointe  Sainte-Marie.  Elle  a  environ 

I  1.  1/2  de  largeur,  et  a  de  profondeur  dans 
la  direction  du  N.  au  N.  E.  Lat.  N.  58°  23  '. 
Long.  E.  aa5°  a'.  , 

BERNERA,  poste  militaire  d'Ecosse, 
comté  d'Inverness,  sur  la  route  et  à  l3l.  i/4 
de  Fort  Augustus,  pour  aller  à  l'île  de  Sky. 

II  est  peu  éloigné  du  détroit  d'inner,  et  peut 
loger  200  hommes. 

BERNERA  ,  une  des  îles  Hébrides,  prés 
de  la  côte  ÎS.  O.  de  l'Ecosse ,  entre  les  îles 
Lewis  et  North-Vist ,  dont  elle  n'est  séparée 
que  par  un  canal  étroit.  Lat.  N.  570  4a'. 
Long.  O.  90  28'.  Elle  a  près  de  2  1.  de  cir- 
conférence. Dans  la  partie  orient.,  il  y  a 
une  baie  très-spacieuse  ,  où  le  mouillage  est 
sûr.  Le  sol  est  sablonneux.  Au  centre  ,  il  y  a 
un  lac  abondant  en  sel.  On  voit  dans  cette 
Ile  un  bâtiment  circulaire  d'une  forme  sin- 
gulière, qu'on  présume  avoir  servi  à  quel- 
ques cérémonies  religieuses.  a5o  hab. 

BERNERA  ,  une  des  îles  Hébrides,  dans 
la  baie  de  son  nom,  formée  par  l'océan  At- 
lantique ,  sur  la  côte  occid.  de  l'île  Lewis. 
Elle  ai  1.  i/3  de  long ,  sur  i/3  de  1.  de  large. 

BERN  H  AL  SEN  ,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Necker,  bail!,  et  à  a  1. 
S.  S.  E.  de  Stuttgart  ,«t  à  2  1.  S.  O.  d'Eslin- 
gen.  1,267  h»b. 

BERNIER,  île  de  l'océan  Indien  ,  près 
de  la  côte  de  la  Nouvelle-Hollande,  au  N. 
delà  baie  des  Chiens-Marins.  Lat.  S.  a  \  '10'. 
Long.  E.  1110.  Le  sol  consiste  en  couches 
régulières  de  sable  et  de  chaux.  La  végéta- 
tion est  languissante.  Une  espèce  de  jonc  y 
croît  partout  en  grande  abondance.  On  y 
trouve  un  kangarou  particulier  à  cette  île. 
Les  mers  abondent  en  mollusques,  testacées 
et  poissons.  Dans  quelques  parties,  on  ren- 
contre des  amas  considérables  de  coquilla- 
ges ,  et  l'on  y  a  reconnu  le  strata ,  sorte  de 
brèche  calcaire  ,  qui  prend  un  beau  poli. 

BERMERES,  village  de  France,  dép. 
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du  Calvados,  cant.  de  Douvres,  arrondi 
et  à  4  L  N.  de  Caen ,  et  a  1/2  1.  de  la  mer. 
i,245  hab. 

BERNIK,  ville  de  la  Barbarie.  Voy. 
Brhgazy. 

BERNINA,  montagne  de  Suisse  ,  cant. 
des  Grisons,  à  10  I.  E.  S.  E.  du  SplUgen , 
et  à  1 1  1.  S.  E.  de  Cuire.  Elle  fait  partie  de 
la  chaîne  des  Alpes  Rhétiennes,  et  s'étend 
pendant  16 1.,  en  séparant  la  Haute-Enga- 
dine  des  vallées  Bregell  et  de  Poschiavo. 
On  y  distingue  une  multitude  d'aiguilles  et 
de  pics ,  dont  le  plus  élevé  est  le  mont  Dell* 
Oro.  Elle  offre  un  passage  très-fréquenté 
entre  la  Haute-Engadine  et  la  Valteline ,  par 
la  vallée  de  Poschiavo.  On  estime  qu'il  est 
traversé  journellement  par  100  bètes  de 
somme.  Près  de  la  crête,  il  y  a  3  auberges 
et  1  dépôt  pour  les  marchandises,  et  près 
de  là  3  lacs,  dont  le  plus  grand  ,  le  Weisser, 
a  1  1.  de  long.  Le  glacier  de  Bernina  ,  que 
l'on  voit  sur  la  route,  donne  naissance  au 
FlaU,  torrent  qui  afflue  à  l'Inn.  Ce  glacier 
est  un  des  plus  considérables  de  la  Suisse. 
Cette  montagne  renfc  rme  du  granit ,  des 
pierres  ollaires ,  du  schiste ,  de  la  pierre  cal- 
caire. Près  des  auberges,  on  exploite  une 
carrière  de  marbre  veiné. 

BERNINCHES,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  8  I.  E.  S.  E.  de  Guadalaxara  (  Madrid  ) , 
sur  un  affluent  du  Tage. 

BERNOS ,  mont  de  la  Turquie  d'Europe , 
faisant  partie  de  la  branche  S.  O.  du  Balkan. 
11  quitte  la  chaîne  principale  au  mont  Per- 
aerin ,  point  où  cette  montagne  se  joint  aux 
Alpes,  et  s'étend  au  S.  jusqu'aux  sources  du 
Scombi  ou  Tobi,  et  de  l'Indjé-Cara-sou,  qui 
se  rendent ,  le  premier  dans  le  golfe  de  Salo- 
nique  ,  le  second  dans  l'Adriatique.  Il  sé- 
pare les  affluens  du  Vardar,  à  l'E. ,  de  ceux 
du  Drin-Noir  à  l'O. 

BERNSDORF  ,  village  des  États-Prus- 
siens ,  prov.  de  Brandebourg,  régence  de 
Francfort ,  cercle  et  à  6  1.  î/a  S.  O.  de 
Spremberg,  et  à  10  1.  i/4  S.  S.  O.  de  Cott- 
bus.  Il  y  a  une  forge.  187  hab. 

BERNSEE,  village  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Brandebourg  ,  régence  de  Franc- 
fort ,  cercle  et  à  5 1.  3/4  S.  E.  d'Arenswalde , 
et  a  10I.  3/4  N.  E.  de.  Landsberg.  11  y  a  une 
verrerie.  65  hab. 

BERNSTADT,  ville  des  États  Prussiens, 
prov.  de  Silésie  ,  régence  et  à  8  1.  E.  de 
Brcslau,  cercle  et  à  3  I.  i/a  S.  E.  d'Oels, 
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iar  la  Weida.  Elle  renferme  i  rieur  châ- 
teau, a  églises,  1  hôpital,  i  société  philan- 
thropique et  des  manufactures  de  draps  et 
de  toiJes.  3,65 1  hab. 

BERNST  ADTEL ,  ville  du  roy.  de  Saxe , 
cercle  de  Lusace  ,  sur  la  Pliesnitz  ,431.  5/4 
*.dc  Zittau ,  et  à  3  1.  t/a  S.  O.  de  Gôrlitz. 
Elle  a  des  manufactures  considérables  de 
draps.  i,6oo  hab. 

BERNSTEDT,  bourg  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Danube,  baill.  et  à  3/4 
de  1.  d'Albeck.  11  y  a  a  châteaux.  On  y  re- 
cueille beaucoup  de  miel.  6.56  hab. 

BERKSTEIN  ,  ville  des  États  Prussiens, 
prov.  de  Brandebourg,  régence  et  â  ao  1. 
X.  E.  de  Francfort ,  cercle  et  à  7  1.  i/f  E. 
V  E  de  Soldin  ,  flur  le  lac  de  lungfern.  Il  y 
a  des  fabriques  de  draps.  1,1  a8  hab. 

BERXSTEIN  ,  bourg  de  Hongrie.  Voy. 

BoSOSTYAWXÔ. 

BERODEH,  petite  ville  de  PHindoa- 
*tan,  états  des  Radjepouts,  anc.  prov.  et  â 
26Ï.O.  N.  O.  d'Agrah,  distr.  de  Mhivat,à 
;1.  i/iE.d'Alvar.  Lat.  N.  a7°  44'.  Long.  E. 
;i°3n'. 

BEROMB  AI1GOR,  Berumbahgur,  petite 
ville  de  l'Ilindoustan  anglais,  anc.  prov.  d'O- 
ryrah,  distr.  et  à  i3  1.  O.  de  Kétek,  près  de 
ia  rire  gauche  du  Mcheneddy. 

BERONDOA,  petite  ville  de  l'Uindou- 
itan  anglais,  anc.  prov.  d'Oryçah ,  distr.  et 
19!.  i/a  S.  S.  O.  de  Belasore. 

BÉROUS,  village  de  France,  dép.  d'Eure 
«t-Loir,  cant.  de  Brezolles,  arrond.  et  â 
5 1.  1/4  O.  de  Dreux ,  et  à  10  1.  t/a  N.  O.  de 
Chartres ,  sur  la  rive  droite  de  l'Aure.  11  y  a 
me  belle  papeterie. 

BERRE,  ville  de  France,  dép.  des  Bou- 
thes-du-Rhône  ,  arrond.  et  à  5 1.  î/a  O.  S.  O. 
d'Aix  ;  chef-lieu  de  cant. ,  à  5  1.  3/4  N.  O.  de 
Marseille,  sur  une  baie  â  la  «cote  orient,  de 
l'etangdeméme  nom.  Les  environs  de  Berre 
sont  agréables  ;  l'air  y  est  malsain  ,  à  cause 
des  marais  et  des  salines.  Le  territoire  pro- 
duit de  très-bonne  huile,  qui  se  vend  pour 
de  l'huile  d'Aix;  de  belles  amandes,  dites 
amande»  pistaches  ,  et  d'excellentes  ûgues. 
Cette  ville  ,  le  Castrum  de  Berre  du  moyen 
âge,  était  autrefois  très-fortifiée.  Prise  en 
1591  par  Charles  Emmanuel ,  duc  de  Savoie, 
*Ue  ne  fut  restituée  â  la  France  qu'eu  i5y8, 
par  suite  du  traité  de  Yervins.  i,Soo  hab. 

L  étang  de  Berre  a  5  1.  de  long  sur  3  1.  de 
large,  et  10  1.  de  circuit,  et  communique  à 
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la  mer  par  les  canaux  de  Martigiies  et  de 
la  Tour-de-Bouc.  II  reçoit  l'Arc.  Ses  eaux  , 
plus  tranquilles  que  celles  de  la  nn-r ,  dé- 
posent beaucoup  de  sel  sur  ses  bords.  Il 
est  couvert  ,  pendant  les  nuits  d'été  ,  de 
mollusques  phosphoreseens.  La  vue  de  cet 
étang  est  très  agréable.  La  scène  est  animée 
par  les  petites  villes  situées  sur  ses  eûtes , 
à  peu  près  â  des  distances  égales.  Chacune  a 
un  petit  port ,  d'où  elle  expédie  des  tartanes 
et  des  bateaux  qui  parcourent  sans  cesse 
cette  petite  mer.  On  y  pèche  une  grande 
quantité  de  poisson,  entre  autres  des  an- 
guilles, dont  on  sale  tous  les  ans  jusqu'à 
4oo  quintaux  ,  sans  compter  celles  qu'on 
mange  fraîches.  On  y  prend  tant  de  muges, 
qu'ils  donnent  près  de  4«  quintaux  de  pou- 
targue,  qui  est  une  préparation  de  leurs 
a*ufs  sécbés.  L'abondance  extrême  du  sel 
a  fait  établir  autour  de  l'étang  de  Berre 
des  fabriques  dans  lesquelles  on  extrait  la 
soude  du  sel  par  les  procédés  de  la  chimie. 
Les  pierres  des  montagnes  calcaires  qui  le 
bornent  à  l'E.  sont  très-dures  ,  et  suscepti- 
bles  de  recevoir  un  beau  poli. 

BERR1 ,  anc.  prov.  de  France,  qui  était 
divisée  en  Haut  et  Bas-Berri.  Elle  forme  au- 
jourd'hui la  majeure  partie  des  dép.  du  Cher 
et  de  l'Indre  ,  et  une  petite  portion  de  celui 
de  la  Creuse.  Le  Berri  avait  le  titre  de  du- 
ché. Bourges  en  était  la  capitale.  Les  habi- 
tans  sont  appelés  Berrichons ,  et  quelquefois 
Berruyers.  Le  Berri  tire  son  nom  des  Bilu- 
riges  CuHy  que  César  nomme  un  des  peuples 
les  plus  illustres  d'entre  les  Celtes.  Ce  pays 
fit  ensuite  partie  de  l'Aquitaine.  De  la  do- 
mination des  Romains  il  passa  sous  celle  des 
Visigoths,  auxquels  il  fut  enlevé  par  Clovis. 
Les  comtes  qui  le  gouvernaient  s'en  firent 
un  fief  héréditaire  ;  les  vicomtes  succédèrent 
aux  comtes.  Eudes  Arpin  le  vendit  à  Phi- 
lippe r"  en  1 100.  Dès-lors  le  Berri  fut  uni  â 
la  couronne.  Il  fut  fréquemment  donné  en 
apanage  à  des  fils  de  Fiance.  Les  moutons 
de  Berri  sont  renommés  pour  la  finesse  de 
leur  laine. 

BERRI  (CANAL  DU  DUC  DE)  ou  DU 
CHER,  en  France.  Il  n'est  encore  exécuté 
qu'en  partie.  11  commence  près  des  mines 
de  Comment i  \  ,  dans  le  dép.  de  l'Allier,  à 
2  1.  3/4  S.  E.  de  Mnntluçon  et  se  dirige  sur 
cette  ville,  où,  tournant  vers  le  N.  ,  il  suit 
la  rive  gauche  du  Cher  jusqu'au  village  d'Ai- 
nay-Ie- Vieil ,  dans  le  dép.  du  Cher  ;  là  il  passe 
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«ur  la  rive  droite  de  la  même  rivière ,  et  la 
longe  jusqu'à  Saint- Amand,  où  il  prend 
une  direction  E. ,  côtoie  la  rive  droite  de  la 
Marmande  ,  passe  à  Charenton ,  et  atteint 
le  bassin  de  partage  du  Rimbé  établi  près 
de  l'Auron.  A  ce  point ,  il  se  divise  en  deux 
brandies,  dont  l'une,  allant  au  N.  E.  ,  re- 
joint l'Aubois  à  Sancoins ,  et  doit  suivre  la 
rive  droite  de  cette  rivière  jusqu'à  son  em- 
bouchure dans  la  Loire  ,  ou  peut-èlre  se 
rendre  plus  directement  dans  ce  fleuve  au 
bec  d'Allier.  L'autre  branche,  se  dirigeant 
vers  le  N.  O. ,  longe  l'Auron  jusqu'à  Bour- 
ges, où  cette  rivière  ,  par  sa  jonction  avec 
riévrette  ,  forme  PÈvre.  Alors  le  canal  suit 
cette  dernière  jusqu'à  son  confluent  avec  le 
Cher,  un  peu  au-dessous  de  Vierzon  ;  là  il 
prend  la  rive  gauche  du  Cher,  et  la  côtoie 
jusqu'à  Saint-Agnan  ,  dans  le  département 
de  Loir-et-Cher  ,  où  cette  rivière  est  na- 
vigable. La  première  partie  du  canal , 
depuis  les  mines  de  Commentry  jusqu'à 
Montluçon,  a  une  étendue  de  3  1.  ;  la 
seconde,  depuis  Montluçon  jusqu'à  l'em- 
bouchure de  l'Aubois  dans  la  Loire,  a  en- 
viron 5o  1.  ;  la  troisième ,  depuis  le  bassin 
du  Rimbé  jusqu'à  Saint-Agnan ,  en  a  à  peu 
près  38  ;  ce  qui  l'ait  un  développement  total 
de  70  I. 

BKRRI ATUA,  hameau  d'Espagne,  prov. 
de  Bilbao  (Biscaye) ,  à  1  1.  de  la  Puebla-de- 
Aulestia,  et  à  8  1.  E.  N.  E.  de  Burgos.  11  y  a 
dans  les  environs  des  eaux  minérales  froides 
et  des  sources  thermales. 

BERRIKW,  paroisse  d'Angleterre ,  dans 
la  princip.  de  Galles,  comté  de  Montgo- 
meiy,  bundred  et  à  3  1.  1/2  N.  E.  de  New- 
town,  près  de  la  rive  droite  de  la  Saverne. 
2,33)  hab. 

BFRROC  AL ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et 
à  i3  1.  3/4  N.  E.  de  Huelva  (Sé ville),  et  à 
9  I.  N.  N.  O.  de  Sé  ville. 

BERROCI ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
4  1.  E.  S.  E.  de  Vitoria  (Alava). 

BERRU,  village  de  France  ,  dép.  de  la 
Marne  ,  arrond.  et  à  2  1.  E.  IV.  E.  de  Reims, 
cant.  de  Beine.  Il  y  a  une  source  d'eau  fer- 
rugineuse. 770  hab. 

BERRL'KCO,  bourgd'Espagne,  prov.  et 
à  10  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Madrid  (Tolède) , 
sur  la  rive  droite  de  la  Lozoya. 

BKRRLECOS,  bourg  d'Espagne  ,  prov. 
et  à  8  1.  N.  O.  de  Valladulid,  et  1  1.  3/4  N. 
de  Medina-del-Rioseco, 


BERRY,  cap  d'Angleterre,  sur  la  côte 
S.  E.  du  comté  de  Devon.  11  s'avance  dans 
la  Manche,  à  l'E.  de  Briiham,  et  ferme  au  S. 
la baiedcTor.Lat.  N.  5o°24'.  Long.0. 5°56\ 

BERRY,  groupe  de  petites  îles  de  l'ar- 
chipel des  Lucayes ,  dans  la  partie  N.  O.  du 
Grand-Banc  de  Babama.  Lat.  N.  a5°  3o'. 
Long.  O.  80*  aa'. 

BERRY,  bourg  de  Perse,  prov.  d'Ader- 
baïdjan,  à  8  1.  N.  E.  de  Saou-Boulàc,  et 
à  1 1  I.  S.  de  Maragbah. 

BEBSCII,  ville  de  France ,  dép.  du  Bas- 
Rhin  ,  arrond.  et  à  5 1.  t/a  N.  de  Se  hlet  tstatt , 
cant.  de  Rosheim  ,  à  5  1.  3/j  S.  O.  de  Stras- 
bourg. i,8oo  hab. 

BERSCHETZ,  petite  ville  d'Illyrie.  Foy. 
Pbisrz. 

BERSENBRCCK,  village  du  roy.  de  Ha- 
novre ,  prov.,  princip.  et  à  7  I.  d'Osna- 
bruck ,  chef-lieu  de  juridiction  domaniale, 
sur  l'Haase,  à  5  I.  S.  d'Ouackenbruck.  La 
juridiction  renferme  19,678  hab. 

BERSON  ,  village  de  France  ,  dép.  de  la 
Gironde,  arrond. ,  cant.  et  à  1  1.  S.  E.  de 
Blaye.  1 ,700  hab. 

BERT  AT,  petit  roy.  de  la  Nubie,  borné 
au  N.  par  celui  de  Sennaar;  à  l'E. ,  par  le 
Bahr  el  Azrak;  à  PO.,  par  le  pays  de  Dinka 
et  le  Bahrel-Abiad;  et  au  S., par  le  Dar-Foq. 
Il  est  arrosé  par  le  Tournât ,  qui ,  venant  de 
l'Abyssinie,  se  jette  dans  le  Bahr-elAbiad. 
Le  Bertàt  est  très-montagneux  et  boisé.  Les 
forêts  sont  presque  impraticables,  et  les  che- 
mins sont  frayés  seulement  par  les  animaux 
sauvages.  Des  peuples  idolâtres  et  de  mœurs 
farouches  habitent  ces  montagnes.  11  est  à 
remarquer  que  les  noms  d'un  grand  nombre 
d'entre  elles  commencent  tous  par  une 
même  syllabe,  fa.  Le  pays  a  été  visité  ré- 
cemment par  M.  Cailliaud  :  aucun  Européen 
n'v  était  allé  avant  lui. 

"bERTHELMou  BERETIIALOM,  en  al 
lemand  Birtheim,  bourg  de  Transylvanie  , 
siège  et  à  3  l.  1  /4  E.  S.  E.  de  Médiasch ,  pays 
des  Saxons,  et  à  2  1.  l/4  d'EUsabethstadt  ; 
résidence  de  l'intendant  des  églises  lutbé- 
riennes.  C'est  dans  son  église  que  les  pas- 
teurs de  cette  communion  viennent  se  faire 
ordonner.  Les  environs  produisent  d'excel- 
lent vin. 

BERTHENAY,  village  de  France,  dép. 
de  la  Haute-Marne,  arrond., cant.  et  à.  1  1.  N. 
de  Chanmont ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Marne.  11  y  a  une  mine  de  fer.  190  hab. 
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BERT  HE  VILLE ,  village  do  France, 
dép.  de  la  Meuse,  arrond.  de  Commerey, 
cant.  de  Gondrecourt-le-Château ,  aur  l'Or- 
nait) ,  à  9  1.  i  /a  S.  E.  de  Bar.  1 1  y  a  plusieurs 
forge*  à  hauts-fourneaux,  aoo  hab. 

BERTH1ER  ,  village  considérable  du 
Bas-Canada,  sur  le  fleuve  Saint-Laurent, 
tU*tr.  et  à  3  1.  N.  E.  de  Montréal.  C'est  l'en- 
trepôt des  marchandises  et  des  denrées  des 
cantons  voisins.  Il  est  bien  bâti. 

BERTHOLDS  (GROSS) ,  bourg  de  l'ar- 
cbid.  d'Autriche ,  dans  le  pays  au-dessous 
de  l'Ens ,  cercle  du  Manhartsberg ,  à  a  I. 
i/aS.  O.  de  Weitra,eta  61.  i/i  E.  N.  E. 
de  Freystadt.  Il  y  a  i  manufacture  de  gla- 
ces ,  i  verrerie ,  i  papeterie ,  des  filatures 
de  lin  ,  et  des  fabriques  de  toiles  et  d'étoffes 
de  coton. 

BERTHOLDSDORF,  bourg  de  l'archid. 
d'Autriche  ,  dans  le  pays  au-dessous  de 
l'Ens ,  cercle  du  Wienerwald  ,  à  a  I.  3/4 
S.  O.  de  Vienne.  Il  est  bién  bâti,  et  a  une 
église  et  plusieurs  fabriques.  i,8ai  hab.  11 
appartenait  autrefois  aux  Templiers,  et  avait 
un  château  que  l'empereur  Frédéric  iv  prit 
au  comte  Sigismond  de  Presing.  En  1 683, 
leshabitans,  pour  échapper  aux  Turcs,  se 
retirèrent  dans  l'église,  où,  après  s'être 
défendus  avec  courage,  ils  fureut  ou  égor- 
gés ,  ou  emmenés  en  esclavage. 

BERTHOLET,  cap  sur  la  côte  N.  O.  de 
la  Nouvelle  -  liollande.  Lat.  S.  17°  a5'. 
Long.  E.  119*  45'. 

BERTHONCELLES,  village  de  France, 
dép.  de  l'Orne ,  arrond.  et  à  6  1.  E.  S.  E. 
de  M  ragne,  cant.  de  Regmalard.  a,ooo 
bab. 

BERTHOUBANI ,  anc.  couvent  de  Rus- 
sie, en  Asie,  dans  la  Géorgie  et  le  N.  de 
la  plaine  k'araya,  à  10  I.  8.  E.  de  Tiflis. 
Le  nom  de  ce  couvent  signifie  habitation 
de  moine  ;  on  l'appelle  aussi  Outavno  ou 
l'ermitage.  Les  cellules,  l'église,  la  cour, 
les  caves  et  le  réfectoire  sont  taillés  dans  la 
montagne  de  grès  qui  termine  â  l'E.  les 
plaines  de  k'araya  et  de  Samgoriskéli.  Une 
source  peu  abondante  s 'étant  montrée  dans 
l'église  même,  on  a  taillé  autour  les  fonts 
de  baptême  dans  le  roc.  On  se  sert  de  l'eau 
de  cette  source  pour  pétrir  la  pâte  destinée 
aux  hosties ,  et  pour  baptiser  les  enfans  de 
famille ,  quaod  on  a  le  projet  de  leur  faire 
prendre  le  froc.  Les  fidèles  emploient  cette 
efu  pour  toute  sorte  de  maladie*.  A  l'O.  de 
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Berthoubani  est  une  source  de  pétrole. 

BERTHOUD,  Burgdorf,  ville  de  Suisse  , 
cant.  et  â  4  1*  >/4  N.  '  de  Berne,  et  à  4  l« 
i/4  S.  S.  E.  de  Soleure ,  dans  une  situation 
très-agréable ,  sur  la  rive  gauche  de  l'Eu  me , 
au  pied  d'une  colline  ;  chef  lieu  de  baill. 
Elle  fut  environnée  de  murs  vers  la  fin  du 
xiir  siècle  ,  et  le  vieux  château  fut  bâti  dans 
le  vu*  siècle.  Elle  a  1  belle  maison  de  ville  , 
t  douane  ,  1  hôpital,  et  plusieurs  établisse- 
ment d'instruction  publique.  Celui  qu'avait 
fondé  le  célèbre  Pestaloxii  dans  le  vieux 
château  a  été  transféré  â  Yverdun  en  i8o5. 
On  dit  que  c'est  â  Berthoud  qu'a  été  éta- 
blie j  en  i4/5,  la  première  imprimerie  de 
la  Suisse.  Bâle  revendique  cet  honneur.  On 
y  fabrique  des  rubans  de  soie  ,  du  chocolat 
et  du  tabac.  Il  y  a  aussi  des  brasseries,  et  rie 
grands  dépôts  de  toiles  et  de  fromages  très- 
estimés ,  provenant  de  la  vallée  de  l'Emme. 
1,795  hab.  A  i/i  de  LE.  N.  E.  de  la  ville, 
sur  la  route  d'Aarau,  on  trouve,  dans  une 
position  salubre ,  des  bains  d'eaux  therma- 
les très-eflieaces  contre  les  rhumatismes. 

Cette  ville  a  été,  dans  le  111*  siècle,  la  ca- 
pitale de  la  Petite  Bourgogne ,  et  les  ducs 
de  Zàhringen  en  firent  leur  résidence.  Plus 
tard  les  comtes  de  Rybourg-Burgdorf  y  éta- 
blirent leur  séjour.  Pendant  la  guerre  susci- 
tée par  le  comte  Rodolphe  de  Kybourg- 
Bipp,  elle  fut  assiégée  par  une  armée  de 
1 5,ooo  Suisses,  et  en  i384  le  comte  Berch- 
thold  fut  obligé  d'acheter  la  paix  en  vendant 
cette  ville  aux  Bernois. 

Le  baill.  de  Berthoud  est  divisé  en  9  pa- 
roisses, renfermant  i6,i3{  hab.  II est  com- 
posé de  collines,  de  sables,  et  de  grès  en 
décomposition.  Sa  partie  sept,  est  extrême- 
ment fertile.  On  élève  beaucoup  de  bes- 
tiaux dans  la  partie  mérid. ,  et  on  y  fabri- 
que des  toiles. 

BERTIE,  comté  des  États-Unis ,  dans  la 
Caroline  du  Nord,  borné  4  l'E.  par  le 
Chowan ,  et  au  S.  et  au  S.  O. ,  par  la  Roa- 
noke  ;  le  chef-lieu  est  Windsor.  io,8o5  hab. , 
dont  4«83o  blancs ,  5,975  gens  de  couleur. 

BERT1NCOURT,  village  de  France, 
dép.  du  Pas-de-Calais,  arrond.  et  â  6  1.  i/4 
S.  S.  E.  d'Arras;  chef-lieu  de  cant. ,  à  a  1. 
i/4  E.  de  Bapaume.  i,aSo  hab. 

BERTJNORO,  ville  des  Etats  de  l'Église, 
légation  et  à  al.  i/a  S.  E.  de  Forli.  Lat. 
N.  44°  »o'  o'.  Long.  E.  9*  49'  o'.  Sur  une 
montagne,  au  pied  de  laquelle  coule  le  Ron- 
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ro.  C'est  le  siège  d'un  évêché.  Il  y  a  i  ca- 
thédrale, 3  églises  paroissiales  et  5  couverts. 
3, on ii  hab.  Foires  les  i"*  des  mois  de  mai  à 
novembre,  et  marché  tous  les  samedis  de 
mai  à  décembre.  Ses  environs  sont  renom- 
més pour  les  vins. 

BERTIOGÀ  (BARRA  DE),  port  sur  la 
côte  S.  E.  du  Brésil ,  prov.  et  à  16  1.  S.  E. 
de  Saint-Paul  ,  à  l'entrée  orient,  du  ca- 
nal qui  sépare  l'île  de  S.  Amaro  de  la  terre 
ferme;  il  e>tsùreta  l'abri  de  tous  les  vents. 
Les  habitans  de  la  côte  voisine  font  la  pê- 
che de  la  baleine. 

BERTIOLO,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  a  4  1.  a/5  S.  O.  d'Udine, 
distr.  et  à  il.  i/5  S.  E.  de  Godroipo.  Mar- 
ché tous  les  vendredis,  et  1  foire  de  2  jours 
le  10  novembre. 

BERTOA  ,  hameau  d'Espagne.  foy. 
Bebtuh. 

BERTOT,  royaume  de  la  Nubie.  Voy. 
Bbbtât. 

BERTRAND-DE-COMMINGES  (S«.), 
ville  de  France ,  dép.  de  la  Haute-Garonne, 
arrond.  et  a  3  1.  i/a  S.  O.  de  Saint-Gau- 
dens;  chef-lieu  de  cant. ,  près  de  l'Anne  et 
non  loin  de  la  Garonne.  Elle  occupe  l'em- 
placement de  Lugdunum  Convenarum. 
Elle  fut  la  capitale  du  comté  de  Commin- 
ges,  en  Gascogne,  et  siège  de  l'évéché  de 
même  nom.  Détruite  en  585  par  Gontran  , 
roi  de  Bourgogne,  elle  fut  rebâtie  en  noo 
par  Saint-Bertrand,  évêque,  qui  lui  donna 
son  nom.  On  tire  des  environs  de  cette  ville 
un  marbre  dit  balvacairc^  verdàtrc,  rouge 
et  blanc.  On  y  trouve  aussi  une  mine  de 
cristal  de  roche  ,  deux  mines  de  cuivre  ,  et 
des  blocs  isolés,  d'une  pierre  verdâtre,  qui 
parait  être  une  espèce  d'opbite.  720  hab. 

BEBTR1CH  ET  KENNFUSS  ,  village 
des  États-Prussiens  ,  prov.  du  Bas-Rhin  , 
régence  et  à  11  I.  1/4  S.  O.  de  CoblenU, 
cercle  et  à  2  1.  1/2  S.  O.  de  Cocficm.  Il  y  a 
une  source  d'eau  thermale.  407  hab. 

BEBTSDORF  (NIEDER  ET  OBER), 
deux  villages  du  roy.  de  Saxe,  dans  le  cer- 
cle de  la  Lusace.  Le  Niedcr  Bertsdorf,  le 
plus  considérable ,  est  a  1  1.  i/4  O.  S.  O.  de 
Zittaii.  Ces  deux  villages  renferment  1,600 
hab.  On  y  fabrique  des  toiles. 

BERTIN  ou  BERTOA,  hameau  d'Es- 
pagne, prov.  et  a  6  I.  S.  O.  de  la  Corogne 
(Galice).  Il  y  a  des  bains  d  'eau  thermale. 

BERUM  ,  ville  du  roy.  de  Hanovre,  prin- 


cip.  d'Ost- Frise  ;  chef-lien  de  bail].  ,  à  1  I. 
i/3  E.  de  Norden  ,  et  à  4  1.  î/a  N.  O.  d'Au- 
rich.  Pop.  du  baill.  8,5i8  hab. 

BERU  MB  AHG  L  R ,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan.  V*y.  Bebombahcoh. 

BER UN,  ville  des  États  Prussiens,  prov. 
de  Silésie,  régence  et  à  a5  1.  1/2  S.  E.  d'Op- 
peln,  cercle  et  à  51.  5/|  N.  E.  de  Pies*, 
près  d'un  petit  lac  poissonneux.  II  y  a  une 
église  paroissiale  catholique.  618  hab. 

BERVIEou  IN VERBERVIE,  ville  d'E- 
cosse, coin  lé  de  Kincardine,  presbytère  de 
Fordoren  ,  sur  la  mer  du  Nord  ,  à  l'embou- 
chure de  la  Bervie,  à  7  I.  1/2  S.  S.  O  d'A- 
beideen,  et  à  a3  1.  i/a  N.  E.  d'Édinbourg. 
En  i542,  elle  obtint  de  David  n  le  privi- 
lège de  bourg  royal.  Elle  envoie  un  membre 
au  parlement,  conjointement  avec  Aber- 
brothick,  Brechiu  et  Montrose.  C'est  à 
Bervie  qu'a  été  faite  la  première  mécanique 
ii  filature  qui  ait  paru  en  Écosse.  Il  y  a  des 
filatures  de  coton.  1,092  hab. 

BERVLIET  ,  ville  forte  des  Pays-Bas. 

Votf.  BlKBVLIKT. 

BER  W  AH  SAGOR,  petite  ville  dcl'Hin- 
doustan ,  anc.  prov.  de  Malvah  ,  distr.  de 
Bendelkend ,  à  quelque  distance  de  la  rive 
droite  de  la  Betvah,  à  4  1.  S.  E.  de  Djansy. 

BERW1CK  ,  comté  d'Écossc,  borné  au 
N.  O.  par  la  mer  du  Nord;  au  N.,  par  le 
comté  d'Haddingtou  ;  à  l'O. ,  par  celui  d'E- 
dinbourg ;  au  S.  O.,  par  celui  de  Roxburgh  ; 
et  au  S.  E. ,  par  l'Angleterre,  dont  il  est  sé- 
paré par  le  Tweed.  II s'étend  entre  55e  35' 
et  55° 56'  de  lat.  N.,et  entre  4*  16' et  5°  11' 
de  long.  O.  Sa  plus  grande  longueur  de  l'E. 
à  l'O.  est  de  1  a  1. ,  sa  plus  grande  largeur 
de  7  1. ,  sa  superficie  de  55  1.  c. ,  et  sa  popu- 
lation de  3o,779  hab. 

Une  chaîne  de  hautes  montagnes,  appe- 
lée Lammcrmoor,  qui  s'éten,d  sur  la  limite 
septentrionale  et  se  termine  par  le  cap  S. 
Abbs,  envoie  dans  la  partie  N.  O.du  comté 
quelques  branches  qui  établissent  les  val- 
lées du  Tweed  et  de  ses  principaux  af- 
fluens  :  le  VVhitc-Adder ,  le  Black-Adder, 
l'Eden  ,  le  Lauder ,  ainsi  que  celle  de  l'Eye 
allluent  de  la  mer  du  Nord.  Les  côtes  sont 
hérissées  de  rochers  ,  et  d'un  accès  difficile. 
La  partie  septentrionale  du  comté  est  par- 
ticulièrement composée  de  montagnes  froi- 
des, dont  les  sommets  s'élèvent  â  plus  de 
a5o  toises  au-dessus  de  la  mer.  Ces  monta- 
gnes sont  couvertes  de  bruyères,  et  le«r 
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pied  admet  la  culture.  Le  comté  de  Ber- 
wiek ,  qui,  à  l'exception  de  la  partie  mé- 
ridionale ,  était  autrefois  couvert  de  bois , 
en  est  presque  dénué  maintenant  ;  mai»  l'a- 
griculture a  considérablement  gagné. 

lira  des  pierres  calcaires  près  de  Foul- 
den  ,  sur  l'Adder,  et  dans  quelques  autres 
cantons  ;  du  gypse,  à  Chirnside,  et  des  eaux 
minérales  ,  dont  les  plus  fréquentées  sont 
celles  de  Dun.se.  Il  y  a  quelques  brasseries, 
des  papeteries,  des  blanchisseries,  et  quel- 
ques manufactures  d'étoffes  de  laine  à  l'usage 
des  babitans.  On  exporte  des  grains  et  des 
bestiaux.  La  pèche  est  active. 

Ce  comté  a  été  habité  par  \e*Otiadini.  Il 
formait  une  partie  de  la  province  romaine 
de  Valentine.  On  y  remarque  encore  des 
restes  d'anciens  camps,  et  des  ruines  d'un 
château  qui  fut  un  sujet  de  contestation  en- 
tre les  Anglais  et  les  Écossais  dans  le  xvi» 
siècle. 

Le  comté  de  Berwiek  se  divise  en  5  pres- 
bytères :  Chirnside,  Dunbar,  Dunse,  kelso 
et  Lauder.  11  renferme 35 paroisses ,  i  bourg 
royal,  et  quelques  villes  a  marché. 

BERWICK  (NORTH-),  ville  d'Écossé. 
yoy.  Noith  Bbkwick. 

BERWICK,  comm.  des  États  Unis,  état 
de  Maine,  comté  et  a  5  1.  N.  O.  d'York, 
sur  le  Salmon-Fall.     ;."><)  hab. 

BERWICK  (SOUTH),  coinm.  des  États- 
Unis,  état  de  Maine,  comté  et  à  4  1.  i/a 
N.  O.  d'York,  sur  le  Salmon-Fall.  i,{;5 
Lab. 

BERWICK  ,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Pensylvanie ,  comté  de  Columbia ,  sur 
la  rive  droite  de  la  Susquehannah,  vis-à-vis 
des  chutes  de  la  Nescopeck,  à  8  1.  N.  E.  de 
Sunbury.  • 

BERW ICK-U  PON-TWEED ,  ville  d'An 
glcterre ,  sur  la  rive  gauche  du  Tweed ,  près 
de  l'embouchure  de  cette  rivière  dans  la 
mer  du  Nord ,  et  sur  les  limites  d'Angle- 
terre et  d'Écosse,  à  iao  1.  IV.  Pi.  O.  de 
Londres,  et  à  iy  1.  i/a  d'Edinbourg.  La 
ville  est  régulièrement  fortifiée.  Le  pont 
sur  le  Tweed  a  cinq  arches,  io4  toises  de 
long  et  17  pieds  de  large.  La  maison  de 
ville,  bel  édifice,  a  un  béfroi  de  i5o  pieds 
de  haut.  Les  rues  sont  bien  pavées.  Le  com- 
merce consiste  en  denrées  et  saumons  pè- 
ches dans  le  Tweed  ;  on  les  met  dans  des 
caisses  avec  de  la  glace ,  et  on  les  expédie  à 
Londres.  11  y  n  a  marchés  par  semaine, 


B  E  S  A  89 

et  1  foire  annuelle  pour  la  vente  des  chevaux 
et  des  bestiaux.  7,000  hab.  Berwiek  était 
autrefois  le  chef-lieu  du  comté  de  ce  nom. 
Il  a  été  le  théâtre  de  plusieurs  combats  san- 
glaos  entre  les  Anglais  et  les  Écossais.  Cette 
ville  fut  cédée  à  l'Angleterre  en  i5oa,  et, 
par  un  traité  entre  Édouard  vi  et  Marie, 
reine  d'Ecosse,  elle  fut  déclarée  ville  libre 
et  indépendante  des  deux  états.  En  i6o3, 
Jacques  vi  d'Écosse  ,  devenu  roi  d'Angle- 
terre, fut  proclamé  à  Berwiek.  Cette  ville 
forme  un  district  distinct  et  sujet  aux  lois 
d'Angleterre.  Elle  envoie  deux  membres  au 
parlement. 

BERZA  P  A L  A IV  K  A,  forteresse  de  la  Tur- 
quie d'Europe,  sandjak  de  Semendria,  sur 
la  rive  droite  du  Danube,  à  5  1.  S.  O.  de 
Tchernetr,  et  a  i3  1.  i/a  N.  N.O.  de  Wid- 
dïn. 

BERZENTZE ,  bourg  de  Hongrie ,  comi- 
tat  de  Sumegh,  marche  de  Martzali,  à  5  1. 
3/4  IV*  E.  de  Kopreinitza,  et  a  11  1.  i/|  O. 
N.  O.  de  Szigetvar.  Lat.  N.  46°  ia'  34'. 
Long.  E.  i4°  5a'  10'.  11  est  dans  une  posi- 
tion pittoresque,  et  a  un  château. 

BERZEV1CZE,  bourg  de  Hongrie,  co- 
mitat  de  Sarosch,  à  4  1.  1/2  O.  N.  O.  de  Ze- 
ben ,  et  à  8  1. 1/4  O.  S.  O.  de  Bartfeld,  dans 
une  vallée  arrosée  par  la  Tarcza. 

BERZNI  Kl ,  bourg  de  Pologne ,  voiwodie 
d'Augustowo,  obwodie  et  à  a  1.  S.  E.  de 
Seyny,  et  à  8  1.  E.  de  Suwalki,  à  l'entrée 
d'une  grande  forêt.  boH  hab. 

BERZOC  AN  A,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  38  1.  i/a  E.  N.  E.  de  Badajoz  (Estrema- 
dure),  et  à  9  I.  i/a  S.  E.  de  Truxillo. 

BERZOSA ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à 
i3  1.  O.  de  Soria,et  à  a  1.  3/4  N.  O.  d'Osma, 
sur  la  rive  gauche  du  Rio  de  Rejas. 

BERZOSA ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à 
8  1.  1/4  N.  E.  de  Burgos,  et  à  a  1.  IV.  N.  E. 
de  Briviesca,sur  la  rive  gauche  du  Matapan. 

BESALU  ,  petite  ville  d'Espagne,  prov. 
et  à  4  1.  i/a  N.  N.O.  deGirone  (Catalogne), 
sur  la  rive  gauche  de  la  Fluvia. 

BESANA  ,  village  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien ,  prov.  de  Milan,  distr.  de  Verano  , 
sur  le  sommet  d'une  colline  ,  à  3  1.  N.  de 
Monza.  On  y  élève  beaucoup  de  vers  à  soie. 
i,38o  hab. 

BESANÇON ,  ville  forte  de  France,  chef- 
lieu  du  dép.  du  Doubs,  d'arr.  et  de  a  cant., 
divisée  par  le  Doubs  en  a  parties  unies  par 
un  pont ,  et  située  entre  deux  montagnes 
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et  un  rocher  escarpé,  sur  lequel  est  placé  la 
citadelle ,  à  1 7  1.  E.  de  Dijon ,  et  a  79  1.  i/a 
S.  S.  E.  distance  légale  de  Paris.  Lat.  N. 
47'  i3'  45'-  long.  E.  3*  4a'  3o\  C'est  le 
siège  d'i  archevêché  Fondé  dans  le  tu*  siècle  , 
dont  les  départemens  de  la  Haute-Saône  et 
du  Doubs  forment  la  circonscription  ,  et  qui 
a  pour  suQ'ragans  les  évèchés  de  Metz,  de 
Strasbourg  ,  de  Nancy,  de  Verdun,  de  Bel- 
ley  et  de  Saint-Diè.  Siège  d'i  cour  royale, 
d'i  cour  d'assises  et  de  tribunaux  de  1"  ins- 
tance et  de  commerce.  11  y  a  1  recette 
générale,  1  direction  des  douanes  et  1  des 
contributions  directes  et  indirectes.  C'est 
le  chef- lieu  de  la  6'  division  militaire.  Be- 
sancon a  1  académie  universitaire,  1  fa- 
culté des  lettres,  1  académie  des  science» 
et  arts,  1  société  de  médecine,  1  bibliothè- 
que publique  de  53,ooo  vol. ,  1  autre  a  l'ar- 
chevêché ,  1  séminaire  diocésain ,  1  collège 
royal,  1  cabinet  de  physique,  1  cabinet 
d'histoire  naturelle  ,  1  jardin  botanique  , 
1  musée ,  1  école  de  dessin ,  1  société  d'agri- 
culture et  des  arts,  1  salle  de  spectacle  et 
1  dépôt  d'étalons. 

Cette  ville,  une  des  plus  fortes  de  la  France 
du  côté  de  la  Suisse  ,  est  entourée  de  forti- 
fications améliorées  par  Vauban;  elle  est, 
en  outre,  défendue  par  le  fort  Griffon  et 
par  d'autres  forts  et  batteries  établis  sur  le 
mont  Chaudane,  et  enGn  par  la  citadelle  , 
placée  sur  un  roc  inaccessible.  C'est  une 
place  de  \  rr  classe ,  chef-lieu  d'une  direction 
d'artillerie.  11  y  a  1  raffinerie  de  salpêtre, 
1  arsenal  de  dépôt  et  1  très-beau  polygone. 
Besançon  est  bâti  en  pierre  de  taille,  et  em- 
belli de  beaux  édifices  en  pierre  bleuâtre. 
Outre  la  cathédrale  gothique,  il  y  a  7  églises 
et  1  temple  protestant.  On  y  remarque  les 
bâtimens  du  collège  royal ,  l'hôtel  de  la  pré- 
fecture, l'hôtel  de  ville ,  l'ancien  palais  du 
cardinal  Cranvelle,  de  grandes  casernes, 
1  vaste  hôpital ,  et  de  jolies  promenades , 
ornées  d'un  petit  mausolée  en  l'honneur 
des  guerriers  morts  au  champ  d'honneur. 
An  nombre  des  antiquités  se  trouvent  :  un 
arc  de  triomphe  que  l'on  croit  avoir  été 
élevé  dans  le  iv*  siècle  en  l'honneur  de 
Crispus  César,  fils  de  Constantin;  et  les 
ruines  d'un  aqueduc  construit  par  les  Ro- 
mains, qui  apportait  dans  la  ville  les  eaux 
d'une  montagne  éloignée  de  a  l.  Il  y  a  aux 
environs  les  restes  d'un  amphithéâtre  de  120 
pieds  de  diamètre  ,  et  on  y  trouve  des 
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pavés  en  mosaïque,  des  débris  de  colon- 
nes, des  médailles  antiques  et  des  statues 
de  marbre  et  de  bronze.  Besançon  a  des 
manufactures  d'horlogerie  et  d'armes  blan- 
ches. On  y  fabrique  aussi  de  la  ganterie  ,  de 
la  quincaillerie,  de  la  toile,  des  mousseli- 
nes et  de  la  bonneterie.  11  y  a  des  tanneries, 
des  brasseries  renommées,  des  chapelleries, 
des  manufactures  de  papiers  peints ,  etc.  Le 
principal  commerce  consiste  en  vins  de  son 
territoire,  fers,  toiles  de  lin  et  de  chanvre  , 
et  produits  de  ses  fabriques.  Il  s'y  tient  des 
foires  de  8  jours  les  lundis  après  la  Purifica- 
tion,  après  la  Quasimodo  et  après  l'Ascen- 
sion ;  le  second  lundi  de  juillet,  le  lundi  après 
la  Saint  -  Louis  et  après  la  Saint  -  Martin. 
39,000  hab.  Elle  a  donné  naissance  au  cardi- 
nal de  Granvelle.  à  l'académicien  Suard.etc. 

Des  monumens  romains  attestent  l'anti- 
quité de  Besançon.  Cette  ville  était  déjà  cé- 
lèbre sous  le  nom  de  l  'ewntio  quaud  César 
la  prit  sur  les  Séquaniens.  Ce  fut  sous  Au- 
rélieu  qu'«  lie  atteignit  son  plus  haut  degré 
de  prospérité.  Les  diverses  guerres  qu'elle 
eut  a  soutenir  dans  la  suite  la  réduisirent  à 
un  état  fâcheux.  Elle  fut  plusieurs  fois  rui- 
née par  les  Allemands,  et  toujours  rétablie 
par  les  Bourguignons.  Elle  devint  ville  libre 
et  impériale,  et  se  gouverna  en  république. 
Par  le  traité  de  Munster ,  l'empereur  la  céda 
à  l'Espagne  :  elle  conserva  la  forme  de  son 
gouvernement.  Ce  ne  Ait  que  sous  Louis  xiv, 
qui  s'en  empara  en  167$,  qu'elle  adopta  le 
gouvernement  de  la  France,  et  devint  siège 
d'un  parlement. 

L'arrondissement  de  Besançon  est  com- 
posé de  209  communes  ,  renfermant  QO,o3o 
liab.  Il  est  divisé  en  8  cantons  :  Amancey  , 
Audeux  ,  Besançon  (  N.  et  S.  ) ,  Boussières  , 
Marchaux,  Oman*  et  Quingey. 

BESATE,  village  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien, prov.  et  à  4  1.  i/a  ^-  O.  de  Pavie  , 
distr.  de  Hosate  ,  a  5  I.  1/4  S.  O.  de  Milan  , 
entre  le  canal  de  Bereguardo  et  la  rive  gau- 
che du  Tessin.  i,54o  hab.  11  y  a  beaucoup 
de  rizières  dans  les  environs.  Besate  était 
un  château-fort  dans  le  v  siècle.  Les  Pave- 
siens  s'en  emparèrent  en  îaoo,  et  les  Mila- 
nais le  reprirent  après  un  siège  des  plus 
meurtriers. 

B  ES  A  VER,  petite  ville  de  l'Hindoustan  , 
États  du  radjah  et  à  1 1  1.  î/a  S.  O.  de  Bhert- 
pour,  anc.  prov.  d'Agrah. 

BESBOROLGU ,  île  de  la  mer  de  Bc- 
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ring,  sur  la  côte  du  pays  des  Tchouktches, 
dans  l'Amérique  russe  ,  dans  la  partie  IV.  E. 
du  golfe  de  Norton,  par  64°  a'  de  lat.  H. , 
et  io3°  4o'  de  long.  O. 

BESCA,  bourg  d'Illyrie,  gouvernement 
de  Triestc,  cercle  de  Fiume,  sur  la  côte  S.  E. 
de  File  Veglia  ,  près  du  port  de  Zarech.  11 
y  a  i  petit  port,  i  abbaye  ,  et  a,4oo  hab. 

BESCA  H  A,  ville  de  la  Barbarie,  dans  le 
roy.  d'Alger,  prov.  et  à  55  I.  S.  S.  O.  de 
Constantine,  sur  l'Atlas,  et  a  70  1.  S.  E. 
d'Alger.  On  y  voit  un  pptit  château,  bâti 
sur  des  fondations  romaines  ,  par  Hassan , 
l'un  des  beys  de  Constantine.  Il  y  a  une  gar- 
nison turque. 

BÉSEI)  ,  rivière  de  Bussie,  en  Europe  , 
qui  prend  sa  source  dan*  le  gouv.  de  Smo- 
lensk,  distr.  de  Hoslovl.  Elle  forme  d'abord 
la  limite  entre  les  gouv.  de  Smolcnsk  et  de 
Mohilev,  entre  dans  ce  dernier,  sépare  le 
dUtr.  de  Klimovitchi  de  celui  de  Tchérikov, 
arrose  le  gouv.  de  Tcliernigov ,  puis,  reve- 
nant dans  celui  de  Mohilev  ,  va  se  jeter  dans 
la  Soj ,  à  5  I.  1/1  de  Novo-Bélitsa ,  après 
un  conrs  d'environ  35  1.  du  N.  E.  au  S.  O. 

BESGAS  (LAS),  bourg  d'Espagne,  prov. 
etajl.  N.  E.  deBurgos,ctà  il.  1/4  N.  N.O. 
de  Briviesca,  sur  la  rive  droite  de  POca. 

BESIGEIEIM  ,  ville  du  roy.  de  Wurtem- 
berg, cercle  du  Necker,  chef  lieu  de  bail!., 
sur  une  montagne,  entre  l'Enz  et  le  Nccker, 
à  5 1.3/4  N.  de  Stuttgart,  età  3 1.3/4  S.  S.O. 
d'IIcilbronn.  Elle  est  entourée  de  hautes 
murailles  flanquées  de  deux  tours  de  con- 
struction romaine ,  et  a  un  pont  sur  PEnz. 
Elle  renferme  une  église  catholique,  a, 100 
hab.  Ses  environs  produisent  de  très-bon 
vin.  Le  bailliage  a  a5,a85  hab. 

BESLEN IE,  tribu  de  la  partie  occid.  de 
la  Circassie,  qni  habite,  au  nombre  de  1 ,5oo 
familles,  au-delà  du  Kouban,surla  Laha 
supérieure,  à  la  sortie  des  hautes  monta- 
gnes, et  s'étend  jusqu'au  Khots  et  jusqu'à 
la  source  du  PseGr;  là  elle  touche  aux  Mou- 
khoch.  Ses  princes  sont  parents  de  ceux  de 
la  kabardah.Les  Bcslenié  exercent  des  bri- 
gandages avec  les  Kabardiens  et  les  No- 
gai,  établis  sur  le  territoire  russe  ;  ils  ven- 
dent les  prifonniers  russes  dans  les  monta- 
gnes ,  et  ne  gardent  que  les  enfans.  Malgré 
leurs  déprédations ,  ils  obtiennent  des  passe- 
ports, et  vont  dans  tonte  la  ligne  russe  pour 
y  trafiquer.  Ils  sont  riches  en  troupeaux  ,  et 
surtout  en  moutons.  En  hiver,  ils  tiennent 
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leur  bétail  près  de  leurs  habitations,  sur  la 
Laba  ,  dans  des  enclos  formes  de  claies.  Au 
printemps  et  en  automne,  ils  le  font  paître 
sur  les  bords  de  l'Ouroup,  du  grand  Ind- 
jik  et  du  lac  salé  de  kasma.  Leurs  monta- 
gnes sont  d'un  accès  difficile,  lis  vivent  en 
discorde  perpétuelle  avec  les  autres  mon- 
tagnards, qui  leur  enlèvent  souvent  des 
bestiaux  et  des  hommes.  Ils  ne  sont  en 
bonne  intelligence  qu'avec  lesTemirgoï,  les 
Moukhoth  et  les  Navrouz  Aoul. 

BESOS,  rivière  d'Espagne ,  prov.  de  Bar- 
celone ;  elle  prend  sa  source  auprès  du 
bourg  de  Vilamajor ,  coule  du  N.  E.  au  S.  O., 
et  se  jette  dans  la  Méditerranée ,  après  s'être 
divisée  en  deux  bras,  dont  l'un  va  baigner  les 
murs  de  Barcelone.  Son  cours  est  d'envi- 
ron 8  I. 

BESOTLEN ,  un  des  volcans  de  la  cordil- 
lère qui  traverse  le  roy.  de  Guatimala. 

BESSA  HE  R,  Bussahcr,  princip.  de  PHin- 
doustan  sept. ,  située  entre  la  Setledje  et  la 
Djemnah.  Elle  est  très-montagneuse  ,  et  s'é- 
tend à  l'E.  jusqu'au  distr.  de  Kovahyn,  qui 
appartient  au  Gorval  ;  elle  se  termine,  au 
N. ,  à  l'Himalaya.  Elle  est  tributaire  des  An- 
glais, qui  occupent  le  fort  de  Baynghor , 
position  militaire  importante  sur  la  rive  gau- 
che du  Pabor,  et  le  Pergannah  de  Sindouk. 

BESSAN,  bourg  de  France,  dép.  de  l'Hé- 
rault, arrond.  et  à  4  1.  E.  de  Béliers,  cant. 
d'Agde ,  sur  l'Hérault,  ae-3  hab. 

BESS ANS ,  village  des  États-Sardes ,  div. 
de  Savoie,  prov.  de  Maurienne,  mand.  et 
à  a  1.  a/3  E.  de  Lanslebourg,  et  à  i3  1.  1/4 
E.  de  Saint-Jean  de  Maurienne,  près  de  la 
rive  gauche  de  l'Arc,  à  715  toises  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer.  Les  maisons  y  sont 
construites  avec  solidité  pour  résister  aux 
avalanches  et  aux  tempêtes,  qui  y  sont  fré- 
quentes. 800  hab.  On  nourrit  beaucoup  de 
bétail  et  de  mulets  dans  les  environs,  et 
l'on  y  fait  un  fromage  persillé  très-cstimé. 

BESSA BABIE,  prov.  de  Russie,  en  Eu- 
rope, située  entre  f5°  16'  et  48*  3<j'  de 
lat.  N. ,  et  entre  a3°  56'  et  a8°  3'  de  long.  E. 
Elle  forme  une  presqu'île  déterminée,  au  N. 
et  au  N.  E.,  par  le  Dniestr,  qui  la  sépare 
des  gouv.  de  Podolie  et  de  Kherson  ;  à  PE., 
par  la  mer  Moire;  au  S.,  par  le  Danube, 
qui  la  limite  avec  la  Turquie  d'Europe  ;  et 
à  PO. ,  pat  le  Prout ,  qui  la  sépare  du  même 
état.  Au  N.  O.  se  trouve  l'Empire  d'Autri- 
che ,  qui  y  touche  par  l'isthme ,  dont  la  lar- 
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geur  est  de  10  I.  La  Bessarabie  a  90  1.  dans 
sa  plus  grande  longueur  du  N.  N.  O.  au  S. 
S.  E. ,  57  1.  dans  sa  plus  grande  largeur 
de  TE.  à  1*0.,  et  environ  a,47S  L  c.  Une 
branche  peu  élevée  dos  Carpathes  rouvre 
la  partie  septentrionale.  La  partie  méridio- 
nale n'offre  qu'une  vaste  plaine.  Apres  le 
Danube,  le  Dniestr  et  le  Front  ,  les  prin- 
cipaux cours  d'eau  sont  :  l'Ialpoukh,  le  ka- 
galnik ,  la  Sarala  ,  le  Itcout ,  et  la  Botna. 
Presque  tous  ceux  qui  affluent  au  Danube 
ou  à  la  nier  INoirc  forment  à  leur  embou- 
chure de  vastes  estuaires,  parmi  lesquels 
on  remarque  le  golfe  du  Dniestr,  les  lacs 
Mourtasa ,  Sasik ,  kotcheïol,  Katlabouga  et 
IalpouLh.  Le  climat  est  sain  et  le  sol  fertile. 
Celui-ci  présente  dans  quelques  parties 
une  épaisse  couche  de  terre  végétale,  sur 
un  fond  d'argile;  dans  d'autres,  il  est  forte- 
ment imprégné  de  salpêtre.  Dans  le  S. ,  il 
se  compose  d'un  mélange  de  sable  et  d'ar- 
gile. La  Bessarabie  produit  du  maïs ,  du  fro- 
ment, de  l'orge,  du  millet,  des  melons, 
des  courges  d'une  grosseur  extraordinaire , 
des  pèches  et  des  abricots,  dont  ceux  d'Is- 
maïl  sont  très-recherchés.  Le  safran  et  la 
garance  y  croissent  sans  culture ,  et  le  tabac 
y  réussit.  Le  N.  de  la  province  abonde  en 
vins  et  en  bois.  Les  forêts  de  la  partie  sept, 
sont  remplies  de  gibier.  Les  cigognes  et  les 
grues  paraissent  être  indigènes  de  la  Bessa- 
rabie. Les  rivières  sont  poissonneuses.  Les 
bords  de  la  mer  ont  des  huîtres  délicieuses. 
On  élève  du  bétail.  On  exploite  du  macbre, 
de  la  chaux  ,  de  l'argile ,  du  granit  et  du 
salpêtre;  il  y  a  des  lacs  salans,  et  plusieurs 
sources  minérales.  Cette  province  a  des  tan- 
neries ,  des  forges ,  des  papeteries  ,  et  des 
manufactures  de  toiles.  Le  commerce  con- 
siste en  toiles,  vins,  beurre,  fromages  de 
brebis,  fourrures,  bétail  et  sel.  Il  est  pres- 
que tout  entier  entre  les  mains  des  Armé- 
niens et  des  Grecs. 

Les  habitans  sont,  pour  la  plupart,  Mol- 
daves et  de  la  religion  grecque.  Ceux  qui 
suivent  cette  communion  dépendent  de  1  e- 
véque  de  kiebenau.  Les  habitans  se  parta- 
gent en  deux  classes  principales,  nobles  et 
paysans.  Les  premiers  se  divisent  en  boyards, 
massils  et  rescachs,  c'est-à-dire  en  grands 
propriétaires,  petits  propriétaires  et  demi- 
paysans.  Le  paysan  n'est  point  serf:  doute 
jours  de  corvée  et  la  dime  sont  tout  cé  qu'il 
doit  annuellement  à  son  seigneur. 
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La  Bessarabie ,  réunie  à  la  Bussie  par  le 
traité  de  Bukharest ,  en  181a  ,  se  divise  en 
6  districts  :  Akcrmane  ,  Bender,  Choczim  , 
lassi ,  Ismaïl,  et  Orkheï.  kiebenau  en  est 
le  chef-lieu.  Elle  renferme  une  quinzaine  de 
petites  villes  et  des  villages  misérables,  dont 
les  buttes  sont,  pour  la  plupart,  cachées  sous 
terre.  Elle  a  perdu  presque  tous  les  noma- 
des et  les  Turcs,  qui  faisaient  les  deux  tiers 
de  sa  population.  Elle  ne  compte  pas  plus 
de  Ho, 000  hab. 

BESSASTADER,  ville  d'Islande,  distr. 
de  Culdbringe ,  sur  une  péuinsule  de  la  côte 
Occidentale.  Elle  renferme  1  château  royal, 
1  église,  1  école,  1  bibliothèque  et  1  manu- 
facture de  draps. 

BESSAVOL,  Bustavoul,  petite  ville  de 
l'Ilindoustan ,  États  du  M  ira  m,  anc.  prov. 
de  Berar,  distr.  de  Beytalbarry,  a  quelque 
distance  de  la  rive  droite  du  Tapty,  et  à  1  a  1. 
S.  O.  de  Bourânpour. 

H  ESSE,  ville  de  France,  dép.  du  Puy- 
de-Dôme,  arrond.  et  à  5  1.  i/a  O.  dissoire  ; 
chef-lieu  de  cant.,  à  7 1.  1/4  S.  S.  O.  de  Clcr- 
mont.  Elle  est  bâtie  en  basalte,  au  milieu  de 
montagnes  volcaniques.  11  y  a  1  église  pa- 
roissiale et  1  hôpital.  Elle  fait  commerce  de 
bestiaux  et  de  fromages.  1,950  hab.  Les  en- 
virons offreut  beaucoup  de  curiosités  natu- 
relles, tellçs  que  les  cascades  d'Entraigues , 
les  colonnes  basaltiques  sur  le  bord  de  la 
Malévoisière ,  les  eaux  minérales  de  Coodat , 
et  le  lac  Pavin.  On  y  cultive  le  lin  avec 
succès. 

BESSE ,  village  de  France ,  dép.  du  Var , 
arrond.  et  à  a  1.  1/2  S.  E.  de  Brignolle  ;  chef- 
lieu  de  cant.  i,55o  hab. 

BESSÉ,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Sarte,  arrond.,  cant.  et  à  a  1.  S.  de  Saint- 
Calais,  sur  la  rive  droite  de  la  Braye.  11  y  a 
1  manufacture  de  bougies  et  1  fabrique  de 
siamoises,  cotonnades,  etc.  i,o5o  hab. 

BESSÈDE  DE  SAULT,  village  de  Fran- 
ce, dép.  de  l'Aude,  arrond.  et  à  7  1.  S.  de 
Limoux,  et  â  a  1.  i/a  S.  S.  O.  de  Quillan, 
cant.  de  Roquefort.  45ohab.  11  y  a  une  forge. 

BESSENAY,  village  de  France,  dép.  du 
Rhône,  arrond.  et  à  4-  1.  S/|  O.  de  Lyon, 
cant.  de  PArbresle.  On  y  fait  commerce  de 
vins.  1,000  hab. 

BESS1A,  village  de  France,  dép.  du 
Jura,  arrond.  et  à  5  1.  a/3  S.  de  Lons-le- 
Saulnier ,  cant.  d'Orgelet.  11  y  a  une  mine 
de  fer  exploitée.  188  hab. 
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BESSIERES ,  bourg  de  France ,  dép.  de 
la  Haute-Garonne,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  N. 
E.  de  Toulouse,  cant.  de  Montastruc,  sur 
la  rive  gauche  du  Tarn. 

BESSIH  ,  Bus$eah,  petite  ville  de  l'Hin- 
doostan  anglais,  anc.  prov.  de  Bahar ,  distr. 
de  Tchata-TVagpour  ,  sur  la  rive  gauche  du 
Coyle ,  a  6  I.  i/a  S.  de  Doesah. 

BESSINES,  village  de  France,  dép.  de 
la  Haute-Vienne  ,  ar-rond.  et  a  5  I.  i/a  E.  de 
Bellac;  chef-lieu  de  cant.  ,sur  larivegaut  he 
de  la  Gartempe,  et  sur  la  route  de  Paris  à 
Toulouse.  Commerce  de  bestiaux.  U  y  a  des 
foire*  lt*  1 1  de  chaque  mois.  a,3oo  hab. 

BESSOIV ,  bourg  de  France,  dép.  de 
I  Allier ,  arrond.  et  à  a  1. 3/4  S.  S.  O.  de  Mou- 
lin*, cant.  de  Souvigny.  3,900  hab. 

BESSONIÉ  (LÀ),  bourg  de  France, 
dép.  du  Tarn  ,  arrond.  et  à  3  I.  1/4  N.  N.  E. 
de  Castres ,  cant.  de  Vabres  de  Sénégats. 
379  hab. 

BESSONPOUR ,  Bussunpoor,  petite  ville 
de  l'Uindoustan  ,  anc.  prov.  et  à  a5  1.  S.  O. 
d'Allah-abad  ,  distr.  de  Bendelkend. 

BESMJÎNGEÎV,  village  du  grand  duché 
de  liesse  Darimtadt ,  prov.  de  Starken- 
borg  ,  baill.  domanial  et  à  i/a  1.  S.  de 
Darmstadt.  11  y  a  une  caserne  de  cavalerie , 
des  jardins  et  une  orangerie. 

BESS  Y-BELL,  montagne  d'Irlande,  prov. 
d'UUter,  comté  de  Tyrone ,  baronnie  et  à 
3  I.  S.  de  Strabane. 

BEST  ou  MAIBOI ,  petite  ville  de  Perse, 
dans  le  Farsîstan,  &  6  1.  E.  IV.  E.  d'Yezd , 
et  à  64  L       de  Kerman. 

BEST1MESSARAS,  peuple  de  l'île  de 
Madagascar,  sur  la  côte  orient. ,  aux  envi- 
rons de  Foulepointe.  On  le  dit  gouverné  par 
de» chefs  d'origine  européenne,  qui  rendent 
les  naturels  malheureux  par  de  continuelles 
exactions,  et  les  traitent  comme  des  escla- 
ves. Les  hommes  sont  bien  faits  ,  et  les 
femmes  jolies.  Ils  sont  industrieux. 

BEST  Y ,  Burtccy  ville  de  l'Uindoustan 
anglais ,  anc.  prov.  d'Aoude ,  distr.  et  à  14  1. 
O.  de  Gorekpour. 

BESL!  K I ,  prov.  de  Pile  de  Java ,  dans  les 
poss.  hollandaises.  io{,35o  hab.  Le  sol  est 
presque  partout  volcanique.  On  n'y  cultive 
plus  le  café. 

BESUkl,  ville  de  l'île  de  Java ,  chef  lieu 
de  prov.,  sur  la  grand  route  de  Uandjuvang, 
a  quelque  distance  de  la  mer.  Elle  renferme 
an  beau  palais,  et  fait  un  grand  commerce. 
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BESZTERCZE ,  ville  de  la  Transylvanie. 

Voy.  B.SZTBITZ. 

BESZTERTZE  BANYA  ,  ville  de  Hon- 
grie. Voy.  NmjsoHL. 

BETAI ÎVCOURT,  village  de  France,  dép. 
de  la  Haute-Marne,  arrond.  et  à  7  1.  S.  E. 
de  Vassy,  et  a  6  1.  1/4  IV.  IV.  E.  de  Cbau- 
roont ,  cant.  de  Donjeux ,  sur  le  Rognon.  Il 
y  a  des  forges  à  hauts-fourneaux.  307  hab. 

BETALSOR,  ville  de  l'Uindoustan  an- 
glais, présidence  du  Bengale,  anc.  prov., 
distr.  et  à  i3  I.  E.  S.  E.  d'Agi  ah  ;  sur  la  rive 
droite  de  la  Djemnah  ,  à  4  1 .  S.  s .  O.  de 
Cbekobabad. 

BETA3VCOURT-LA-PÈRE,  village  de 
France,  dép.  de  la  Haute-Marne,  arrond. 
et  à  4  I.  N.  de  Vassy,  et  a  14  I.  N.  N.  O.  de 
Chaumont,cant.  de  Saint  Dizier.  Il  y  a  une 
forge.  170  hab. 

BÉTAMMES\ES  ,  nomades  de  l'île  de 
Madagascar,  qui  habitent  sur  la  rote  orien- 
tale ,  au  !H.  de  l'Andevourante,  et  au  S.  des 
Ambanivoules  et  des  Bestimessaras.  Ils  ont 
l'extérieur  agréable  ,  un  caractère  doux ,  et 
sont  amis  des  blancs;  leurs  troupeaux  font 
toute  leur  richesse. 

BETANZOS,  Flavicm  Biic-antioh ,  ville 
d'Espagne  ,  prov.  et  à  4  1.  S.  E.  de  la  Cu ro- 
gne (Galice),  a  a  I.  1  /a  de  la  mer,  sur  le 
penchant  dUine  colline  dont  le  pied  est  bai- 
gné à  l'E.  par  le  Mandeo,  et  à  PO.  par  le 
Mendo ,  qui  portent  leurs  eaux  réunies  dans 
la  baie  deBetanzos.  Cette  ville  était  le  chef- 
lieu  d'une  province.  Elle  n'a  plus  l'appa- 
rence d'une  ville.  11  y  a  des  tanneries.  1,600 
hab.  On  y  fait  la  pèche.  Les  environs  don- 
nent d'assez  bon  vin. 

BETA  POU  R ,  fort  de  l'Hindoustan ,  états 
du  radjah  de  Maïssour,  anc.  prov.  de  ce 
nom  ,  à  1a  1.  O.  de  Seringapatam. 

BETCHARI ,  bourgde  la  Turquie  d'Asie, 
en  Syrie,  pach.  de  Tripoli;  près  du  plus 
haut  pic  du  Liban.  C'est  la  résidence  d'un 
évéque  grec. 

BETCH1K,  mont  de  la  Turquie-  d'Eu- 
rope, sur  la  limite  du  sandjak  de  Salonique 
et  du  beglik  de  Serès  ;  au  IV.  de  Buïuk-Bet- 
chik,  à  81.  i/a  N.  E.  de  Salonique. 

BETCHIk  ,  lac  de  la  Turquie  d'Europe, 
sandjak  et  à  7  I.  E.  de  Salonique,  au  S.  de 
Buïuk-Bctchik.  Il  a  environ  41-  >h  de  ,onK 
et  a  à  3  I.  de  large.  Sa  profondeur  est  de  afi 
pieds.  11  se  dessèche  souvent  en  été.  Une 
rivière  s'échappe  de  son  extrémité  orient. , 
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et  va  se  jeter  dans  le  golfe  de  Contessa  , 
après  un  cuurt  de  a  1.  Ce  lac  est  ti  i  a  pois- 
sonneux. 

BETCHIK  ou  BUÏUK-BETCHIK,  bourg 
de  la  Turquie  d'Europe ,  sandjak  et  à  8  I. 
î/a  E.  N.  E.  de  Salonique ,  sur  le  bord  sept, 
d'un  lac.  Il  y  a  des  bains  d'eaux  thermales. 
L'édifice  des  bains  est  surmonté  d'une  cou- 
pole. 

RETGOL}  Betcttii  petit  port  de  mer  de 
l'Hindoustan  anglais,  sur  la  côte  du  ka- 
nara,  à  îa  I.  O.  N.  O.  de  Bedenore. 

BETEL SDORF  ou  BETHLEN  S1.  MI- 
KLOS ,  village  de  la  Transylvanie ,  pays  des 
Hongrais,  coniitat  et  à  a  1.  O.  de  kockel- 
bourg,  sur  le  Kockel.  11  y  a  deux  châteaux,  et 
des  églises  valaques ,  calvinistes,  et  pour  les 
unitaires.  On  trouve  aux  environs  des  sour- 
ces salées  et  de  bons  vignobh-s. 

BETELU  ,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
6  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Pampelune  (  Navarre). 

BETER  RAS,  petite  ville  de  la  Turquie 
d'Asie,  en  Syrie,  pach.de  Damas,  auN..  E. 
de  la  mer  Morte.  11  y  a  de  nombreuses  ca- 
vernes; plusieurs  sont  habitées,  et  les  au- 
tres servent  d'étables  ou  de  granges.  Beter 
Ras  renferme  quelques  fragment  d'architec- 
ture antique  qui  montrent  que  cette  ville 
a  été  importante.  Elle  est  gouvernée  par  un 
chéykh. 

BETETA  ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
i3  1.  î/a  N.  de  Cuenca,  sur  la  rive  gauche 
du  Guadiela.  11  y  a  dans  les  environs  la 
Fuente  del  Rosal,  dont  les  eaux  sont  ther- 
males. 

BETHABARA ,  comm.  des  États  Unis, 
dans  la  Caroline  du  Nord ,  comté  de  Stokes , 
habitée  par  des  frères  Moraves ,  à  i  1.  S.  E. 
de  Bethany. 

BETH ANI A ,  village  de  la  Turquie  d'A- 
sie ,  en  Palestine  ,  pach.  de  Damas ,  à  a  1. 
i/4  E.  de  Jérusalem.  11  y  a  une  grotte  de  a5 
pieds,  taillée  dans  le  roc,  que  l'on  dit  être 
le  tombeau  de  Lazare,  et  une  espèce  de  châ- 
teau qu'on  prétend  avoir  été  la  demeure  de 
Simon  le  lépreux,  de  Sainte-Marie  et  de 
Sainte-Marthe.  Près  de  ce  village  est  une 
montagne  où  l'on  voit  les  restes  d'anciennes 
constructions.  Les  habitans  l'appellent  la 
Montagne  des  Francs.  11  parait  que  les  che- 
valiers de  Jérusalem  l'avaient  bien  fortifiée, 
et  qu'ils  s'y  maintinrent  4o  ans  après  avoir 
perdu  Bethania. 

BETH AN Y  ,  établissement  do  l'Afrique 
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mérid.,  au  pays  des  ÏV  arnaquas,  a  90  I.  N. 
de  l'Orange. 

BETHANY,  comm.  des  États-Unis, état 
de  New- York ,  comté  de  Genessce ,  à  a  1.  S. 
de  Batavia.  1,691  hab. 

BETHEL,  comm.  des  États  Unis  ,  état 
de  Maine,  comté  d'Oxford,  sur  l'Andrus- 
coggin,  à  6  1.  î/a  N.  O.  de  Paris.  1,367 
hab. 

BETHEL,  comm.  des  Etats-Unis,  état 
de  New-York ,  comté  de  Sullivan  ,  sur  la 
Delaware  ,  à  PO.  de  Thompson.  1,096  hab. 

BETHEL,  comm.  des  États  Unis,  état 
de  I'Ohio  ,  comté  de  Clermont ,  a  a  1.  S.  de 
Williamsburg.  100  hab. 

BETHEL  ,  comm-  dr-s  États-Unis  ,  état 
de  I'Ohio,  comté  de  Miami,  à  63  1.  O.  de 
Co'umbus.  i,o}3hab. 

BETHEL,  comm.  des  États  Unis,  élat 
de  I'Ohio ,  comté  de  Clark.  970  hab. 

BETHEL,  comm.  des  États  Unis,  état 
de  Pensylvanie ,  comté  de  Berks.  1 ,394  hab. 

BETHEL  ,  comm.  des  Etats- L  ois  ,  état 
de  Pensylvanie ,  comté  de  Bedl'ord.  i,o83 
hab. 

BETHEL,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Pensylvanie,  comté  de  Lebanon,  au  pied 
des  montagnes  Bleues,  à  5o  1.  O.  N.  O.  de 
Philadelphie.  a,558  hab. 

BETHEL,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Vermont ,  comté  et  à  11  I.  N.  O.  de 
Windsor.  i,o|i  hab. 

BETHELSDORP  ,  établissement  de  mis- 
sionnaires dans  le  gouv.  du  Cap  de  Bonne- 
Espérance,  distr.  de  Zuurcveld,à  1  1.  3/4 
d'Uitenhagen ,  et  à  égale  distance  du  fort 
Frédéric,  sur  la  route  qui  joint  ces  deux  en- 
droits. A  i/a  I.  E.  de  Bethelsdorp ,  il  y  a  un 
lac  salé  qui  a  1  1.  de  long  sur  i/5  de  1.  de 
large. 

BETH  EN  Y,  corn  m.  des  États-Unis,  dans 
la  Pensylvanie,  chef  lieu  du  comté  de  Way- 
ne  ,  à  18  1.  N.  E.  de  Wilkesbarc.  193  hab. 

BETHLEHEM,  petite  ville  de  la  Tur- 
quie d'Asie,  en  Syrie,  pach.  de  Damas,  à 
al.  i/a  S.  de  Jérusalem  ,  sur  une  montagne 
entièrement  couverte  de  vignes  et  d'oliviers. 
Celte  ville  est  célèbre  parce  qu'elle  a  vu  naî- 
tre N.S.  J.  C  Sainte  Hélène,  mère  de  l'em- 
pereur Constantin ,  y  a  fait  construire  une 
église  spacieuse  ;  4°*  colonnes  de  marbre 
rouge  soutiennent  la  charpente  ,  qui  est  en 
bois  de  cèdre.  Toutes  les  chapelles  sont  in- 
crustées de  marbre  ,  de  jaspe  ,  de  lames  de 
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broaze  doré  ,  et  éclairées  par  une  innom- 
brable quantité  de  lampes  d'or  et  d'argent. 
Les  peintures,  les  mosaïques,  et  tous  les 
autres  oroemen*  de  cette  église,  portent 
le  caractère  de  la  barbarie  du  moyen  âge. 
Le  couvent  attenant  à  cette  église  est  en- 
touré de  hautes  murailles  ,  et  ressemble  a 
un  cbâteao-fort.  11  y  a  des  moines  catholi- 
ques,  des  grecs  et  des  arméniens.  On  mon- 
tre dans  ce  couvent  une  grotlc  souterraine 
ou  il  y  a  trois  autels,  dont  un  indique  l'en- 
droit où  naquit  le  Sauveur;  le  second  autel 
indique  la  crèche,  et  le  troisième  la  place 
ou  se  tinrent  les  mages  qui  vinrent  adorer 
J.C.  Il  y  a  aussi  un  petit  bassin  de  marbre 
qu'on  dit  être  l'auge  dans  laquelle  l'enfant 
fut  déposé.  Les  maisons  de  Betlilehem  sont 
basses.  L'eau  est  amenée  dans  la  ville  par 
un  aqueduc  peu  élevé,  qui  passait  autrefois 
à  Jérusalem.  On  y  trouve  de  plus  3  citer- 
nes ,  dont  une  est  bien  conservée.  Elles  sont 
destinées  à  recevoir  successivement  les  eaux 
de  la  fontaine  du  Cygne.  Les  habit  an»,  qui 
forment  environ  5oo  familles,  sont  actif*  et 
laborieux  ;  presque  tous  professent  la  reli- 
gion chrétienne,  et  jouissent  de  privilèges 
particuliers.  Ils  font  commerce  de  crucifix , 
de  couronnes  de  diverses  sortes  de  bois ,  et 
de  chapelets.  Tous  ces  objets  sont  bénis  au 
Saint-Sépulcre  ,  et  se  vendent  aux  pèlerins. 
On  en  exporte  aussi  une  assez  grande  quan- 
tité par  Saint- Jean  d'Acre. 

BETH  LEIIEM,  ville  des  États  Unis,  état 
de  Pensylvanie  ,  comté  de  Northampton, 
agréablement  située  sur  une  colline  baignée 
d'un  côté  par  le  Lehigh,  et  de  l'autre  par 
une  rivière  très  rapide  ;  à  19  1.  M.  de  Phil- 
adelphie. Lat.  N.  4o°  3;'.  Long.  O.  770 
34'.  Elle  est  régulière  ,  et  renferme  environ 
80  maisons  en  pierre ,  une  grande  église , 
et  trois  vastes  bâtimens  destinés  à  l'habita- 
tion des  jeunes  gens,  des  filles  et  des  veuves 
des  frères  Moraves.  11  y  a  des  écoles  renom- 
mées où  l'on  reçoit  non-seulement  des  Mo- 
raves ,  mais  encore  des  étudians  de  toute 
autre  croyance  ,  qui  s'y  rendent  de  Phila- 
delphie, du  New  York  ,  et  des  autres  états 
voisins.  1,860  bah. 

BETHLEHEM  ,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  New-Hampshire  ,  comté  de  Graf- 
ton,  à  10 1.  N.  E.  d'Haverhill.  467  hab. 

BETHLEHEM,  comm.  des  Etats  Unis, 
état  de  New-York,  comté  d'Albany,  sur 
Tlludson ,  à  3  1.  S.  O.  d'AIbany.  Le  pays 
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environnant  est  fertile  en  pâturages.  3,i  14 
hab. 

BETHLEHEM  (WEST),  comm.  des 
États-Unis,  état  de  Pensylvanie  ,  comté  de 
Washington,  a,  187  hab. 

BETHLEHEM  (  EAST  ),  comm.  des 
États-Unis,  état  de  Pensylvanie  ,  comté  de 
Washington ,  sur  le  bord  occid.  de  la  Mu- 
nongahela  ,  à  58  1.  O.  de  Harrisburg.  3,239 
bab. 

BETHLEM ,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Connecticut ,  comte  et  à  4  1.  S.  de  Litch- 
field.  93a  hab. 

BETHLEM  , comm. des  États-Unis,  état 
de  New-Jersey  ,  comté  de  Hunterdon,  à  4  1. 
S.  E.  d'Easton.  2,00a  hab. 

BETHLER ,  village  de  Hongrie,  coroi- 
tat  de  Gômôr,  sur  les  bords  du  Sajo,  a  3  1. 
N.  O.  de  Rosenau.  Il  renferme  une  fonde- 
rie de  fer.  II  y  a  des  mines  de  fer  de  très- 
bonne  qualité  dans  les  environs. 

BETHN  ALL-GREEN  ,  bourg  d'Angle- 
terre  ,  comté  de  Middlesex  ,  hundred  d'Os- 
sulstone,  près  et  à  l'E.  de  Londres.  11  y  a 
un  hospice  nommé.  Maison  de  la  Trinité, 
fondé  en  169.S  pour  l'entretien  de  28  ma- 
rins invalides.  9,655  hab. 

BETH UNE,  ville  forte  de  r  rance  ,  uep. 
du  Pas-de  Calais ,  chef-lieu  d'arrond.  et  de 
tant.,  sur  la  Brette  ,  a  6  1.  i/a  N.  N.  O. 
d'Arras,  et  a  7  1.  1/4  O.  S.  O.  de  Lille.  Siège 
d'i  tribunal  de  1"  instance,  d'i  conserva- 
tion des  hypothèques,  et  d'i  direction  des 
contributions  indirectes.  C'est  une  place  de 
a*  classe  ,  résidence  d'un  capitaine  d'artil- 
lerie de  la  direction  de  Saint-Omer.  On  re- 
marque l'église  principale  ,  d'architecture 
gothique  ,  à  cause  de  la  légèreté  de  sa  nef. 
11  y  a  1  collège  communal  et  a  hôpitaux. 
On  y  fait  commerce  de  toiles ,  de  fromages  , 
et  d'huile  de  colza  t.  Le  canal  de  la  Lave, 
qui  se  jette  dans  la  Lys,  facilite  les  expor- 
tations. Il  s'y  tient  deux  foires  de  dix  jours 
les  3  février  et  i5  août,  et  des  marchés  con- 
sidérables de  grains  tous  les  lundis.  7,000 
hab.  Cette  ville  avait  des  seigneurs  particu- 
liers vers  le  xi*  siècle.  Elle  fut  prise  par  les 
Français  en  i6f5;  ses  fortifications  furent 
alors  augmentées  par  Vauban.  Elle  a  été  dé- 
finitivement cédée  a  la  France  par  le  traité 
d'Utrecht. 

L'arrond.  de  Béthunc  est  composé  de  1 44 
communes  ,  renfermant  1  i7,o3o  hab.  Il  est 
divisé  en  8  caut.  :  Bethune ,  Cambrin ,  Car- 
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vin-Epinoy,  Houdain,  Lens,  Lillers,  No- 
rem  ,  et  La  Ventie. 

BET1GOLA,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Vilna,  distr.  et  à  3  1.  i/a  E. 
de  Rossiena ,  près  de  la  rive  gauche  de  la 
Doubisa. 

BETJOUANASou  BOUCHOUAN  ASou 
MOULITJOUANAS  ou  S1TJOUANAS  , 
peuple  de  l'Afrique ,  dans  la  Cafrerie ,  au 
N.  E.  du  pays  des  Hottentots,  au  N.  O.  de 
la  Cafrerie  propre,  au  S.  O.  du  Monomo- 
tapa,  et  au  S.  E.  des  Barrolous,  entre  19" 
et  a;°  de  lat.  S.  Le  pays,  coupé  parle  Se- 
tabi,  le  Katoun  et  la  kouromana,  qui  cou- 
lent au  S.  O.,  et  le  Mafumo,  qui  va  au  S.  E., 
offre  un  aspect  agréable  et  varié.  Les  forêts 
de  niimoses  sont  entremêlées  de  beaux  pâ- 
turages. Un  recueille  du  millet  ,  des  fè- 
ves, des  citrouilles,  et  des  melons  d'eau. 
Ces  peuples,  évidemment  de  la  race  des 
Cafres ,  se  divisent  en  plusieurs  tribus  ;  celle 
des  Matjapings ,  vers  le  S. ,  sur  la  Kouro- 
mana ,  est  une  des  plus  faibles.  En  s'avan- 
çant  vers  le  N. ,  on  trouve  celle  des  Mou- 
roûlongs,  sur  le  Setabi.  Ces  deux  tribus, 
réunies  à  la  source  du  Takoùn,  bâtirent 
Letakou  ,  ville  dont  on  évaluait  la  popula- 
tion de  10  à  1 5,ooo  hab.  Au  N.  de  ces  deux 
tribus ,  se  trouve  celle  de  Ouanketsis,  qu'on 
dit  plus  nombreuse  et  plus  versée  dans  l'a- 
griculture ,  et  en  même  temps  féroce  et  per- 
fide. Les  Chojas  et  les  Matsaroquas  forment 
aussi  des  tribus  nombreuses  qui  confinent 
avec  les  Hottentots  Dammaras.  Enfin  au 
N.  E.  de  ceux  ci  sont  les  Macquinis,  la  plus 
riche  et  la  plus  puissante  des  tribus  Betjoua- 
nas.  Elle  façonne  très-bien  le  1er.  Tout  le 
travail  de  l'agriculture  se  fait  par  les  fem- 
mes ,  assistées  des  esclaves  pris  dans  la 
guerre.  Les  hommes  vont  à  la  chasse  et  soi- 
gnent les  troupeaux.  Moins  élancés  que  les 
Cafres,  et  aussi  bien  proportionnés,  les  Bet- 
jouanas  ont  les  formes  plus  élégantes  ;  il»  sont 
bruns ,  et  ont  quelque  chose  de  la  physiono- 
mie des  Hottentots  ;  leur  langue  est  sonore  , 
riche  et  accentuée.  Ils  mangent  la  chair  des 
animaux  tués  à  la  chasse ,  et  ont  une  horreur 
invincible  pour  le  poisson.  Leurs  vètemens 
sont  composés  de  peaux  d'animaux  tan- 
nées. Leurs  ornemens  consistent  dans  des 
anneaux  de  cuivre  jaune  qu'ils  portent  aux 
oreilles,  des  bracelets  de  même  métal ,  et 
de  grands  anneaux  d'ivoire  qu'ils  mettent  n 
la  partie  inférieure  du  bras.  La  polygamie 
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règne  chez  eux.  Quand  un  jeune  homme 
songe  à  s'établir,  il  achète  une  femme  ,  qui 
lui  coûte  une  douzaine  de  bœufs;  celle-ci 
est  obligée  de  bâtir  elle-même  une  maison 
et  une  étable ,  entourées  d'un  enclos.  Les 
Bctjouana*  ont  des  femmes  en  proportion 
de  leur  fortune  ,  et  celles-ci  sont  toutes  sou- 
mises aux  mêmes  travaux.  Ils  ont  une  idée 
de  l'âme  ,  dont  ils  placent  le  siège  dans  le 
cœur.  Ils  disent  d'un  homme  honnête  qu'il 
a  le  cœur  blanc.  Ils  associent  de  même  les 
idées  de  méchant  et  de  noir.  Ils  croient  à 
un  maître  invisible  de  la  nature ,  dispensa- 
teur suprême  des  biens  et  des  maux  ,  qu'ils 
appellent  Mourimo ,  mot  analogue  à  mou- 
rinna.  seigneur.  Le  grand-prêtre ,  qui  pré- 
side aux  cérémonies,  est  le  premier  person- 
nage après  le  roi.  Les  prêtres  sont  chargés 
de  l'observation  des  astres  et  de  l'arrange- 
ment du  calendrier.  L'année  est  divisée  en 
i3  mois  lunaires.  Ils  distinguent  les  planètes 
des  autres  étoiles.  Les  Betjouanas  sont  gou- 
vernés par  un  roi  héréditaire ,  dont  le  pou- 
voir n'est  pas  bien  déterminé,  et  qui  se 
mêle  peu  des  afl'aires  en  temps  de  paix. 
Dans  les  différends  qui  s'élèvent ,  il  n'inter- 
vient qu'autant  qu'on  s'en  réfère  à  son  juge- 
ment. 11  devient  alors  l'exécuteur  de  la  sen- 
tence qu'il  a  prononcée.  Ordinairement  les 
querelles  se  terminent  par  un  accord  mu- 
tuel ou  par  le  duel.  En  temps  de  guerre,  le 
roi  prend  le  commandement.  Quand  on  en- 
voie une  ambassade  aux  peuples  voisins, 
ses  fils  en  font  partie. 

Ce  pays  était  resté  inconnu  aux  Euro- 
péens jusqu'en  1801  ,  époque  à  laquelle  il 
fut  visité  par  Trutter  et  Somerville ,  voya- 
geurs anglais.  M.  Lichtenstein,  médecin  al- 
lemand, et  M.  Campbell,  missionnaire,  l'ont 
parcouru  de  nouveau  ,  le  premier  en  i8o5 , 
et  le  second  en  18 1 5  et  i8ao. 

BETLEY,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Stafford,  hundred  de  Pyrehill,  à  a  1. 
i/4  O.  de  Newcastle-Undersine.  11  a  un  mar- 
ché par  semaine,  et  une  foire  de  bestiaux 
par  an.  <  j~  ?  hab. 

BETLIS ,  ville  de  la  Turquie  d'Asie.  A'oy . 

BlDLIS. 

BETOYES,  peuplade  de  la  Nouvelle- 
Grenade,  qui  habite  au  S.  des  immenses 
plaines  de  Casanare,  entre  le  Rio- Meta  à 
VE. ,  le  Chire  au  N.  ,  et  l'Ariporo  au  S.  ;  à 
environ  72  1.  E.  N.  E.  de  Sauta  Fe  de  Bo- 
gota. Cette  peuplade  est  très-nombreuse, 
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<-t  ne  paie  aucun  tribut.  Le  pays  qu'elle  oc- 
cape  est  fertile  en  grains.  Elle  a  été  conver- 
tie au  christianisme. 

BETSCHE,  en  polonais  PSCZEW  ,  ville 
des  États- Prussiens,  prov.,  régence  et  à  17 1. 
l/i  O.  de  Posen  ,  cercle  et  a  3  I.  i/3  H.  E. 
de  Mescritz  ,  entre  plusieurs  petits  lacs. 
Elle  a  des  fabrique»  de  draps  et  des  brasse- 
ries. 1,028  hab. 

BETSEY  ,  lie  prés  de  la  côte  S.  E.  de  la 
terre  de  Diemen  et  de  la  baie  de  la  Tem- 
pête, a  l'embouchure  du  Derwent ,  par  43° 
4'  de  lat.  S.,  et  45°  18'  de  long.  E.  Elle  est 
petite  ,  haute  et  fertile. 

BETSIES  (RIVIERE  AUX),  rivière  des 
États  Unis  ,  territ.  de  Michigan.  Elle  se  jette 
daos  lr  lac  Michigan ,  après  un  cours  d'envi- 
ron 18  1.  de  PB.  à  PO.,  par  44°  3o'  de  lat. 
».,et  88#  9'  de  long.  O. 

BETTEMBOURG,  bourg  des  Pays-Bas, 
prov. ,  arrbnd.  et  à  2  1.  t/a  de  Luxembourg; 
chef  lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  droite  de  l' AI— 
zette.  11  est  entouré  d'une  muraille.  On  y 
fabrique  de  la  toile.  6,5ao  hab. 

BETT1  AU  ou  C  H  U  MP  A  R  U  M ,  ville  de 
THindoustan  anglais,  présidence  du  Ben- 
gale, anc.  prov.  de  Habar,  distr.  de  Saron, 
près  du  IVaouler ,  à  3a  I.  N.  N.  O.de  Patna. 

BETTMAR ,  village  du  duché  de  Brun- 
mick  ,  distr.  de  Wolfenbùttel  ;  chef-lieu 
de  justice  ;  à  a  1.  3/4  O.  de  Brunswick. 

BETTOLA,  village  du  duché  de  Parme, 
distr.  et  à  7  1.  S.  S.  O.  de  Plaisance,  sur  la 
Nura  ;  chef-lieu  de  canton. 

BETTON  A  ,  bourg  des  Élats  de  l'Église  , 
délégation  et  à  5  1.  i/a  S.  E.  de  Permise, 
prrs  du  Topino. 

BETTSCHWANDEX,  village  de  Suisse, 
cant.  et  a  3  1.  S.  S.  O.  de  Glaiis;  chef-  lieu" 
dt  distr.,  sur  la  rive  droite  du  Liutb,  qui  l'i- 
uonde  souvent,  et  en  177;)  y  occasionna  de 
grands  ravages.  1,600  hab. 

BET V AH,  rivière  de  THindoustan,  qui 
sort  d'un  lac  de  la  prov.  de  Malvab,  dans 
la  principauté  et  près  de  la  ville  de  Bopal. 
Elle  se  dirige  d'abord  au  .\.,  en  arrosant  les 
États  de  Syndbyah  et  le  distr.  de  Bendel- 
kend,  jusqu'à  Erech ,  où  elle  tourne  à  l'E. 
Elle  reçoit  la  Dossân  ,  forme  ensuite  la  li- 
mite entre  les  prov.  d'Allah-abad  et  d'A- 
grah  ,  et  va  enfin  mêler  ses  eaux  a  celles  de 
la  Djeninah  ,  après  un  cours  d'environ  100 1. 
Elle  est  guéable  presque  partout ,  excepté 
dans  la  saison  des  pluies. 

T.  II. 
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BETWS-Y  COED,  village  d'Angleterre, 
dans  la  partie  sept,  de  la  princip.  de  Galles , 
comté  et  a  7  1.  i/j  O.  de  Carnarvon  ,  hun- 
dredde  Nant  Conway.  On  voit  dans  l'église 
le  tombeau  de  David  ,  frère  de  Llewellyn, 
dernier  prince  de  Galles.  38y  hab. 

BETZ ,  village  de  France ,  dép.  de  l'Oise , 
arrond.  et  à  6  1.  E.  8.  E.  de  Senlis  ;  chef- 
lieu  de  cant. ,  renommé  pour  ses  beaux  jar- 
dins. 35o  hab. 

BETZ  DORE,  bourg  des  Pays  Bas ,  prov., 
arrond.  et  a  3  1.  3/4  N.  E.  de  Luxembourg; 
chef  lieu  de  cant. ,  sur  un  affluent  de  la  Mo- 
selle 1,  dti  hab. 

BETZ  E  N  DO  R  F  ,  bourg  et  château  de» 
États-Prussiens,  prov.  de  Saxe,  régence  et 
à  16  I.  1/1  If.  11.  O.  de  Magdebourg,  cercle 
et  à  4  1.  S.  S.  O.  de  Salzwedel ,  sur  la  Jeetze. 
11  y  a  deux  églises  paroissiales.  Lr  château 
est  le  berceau  de  la  famille  des  comtes  de 
Schulenbourg.  6\6  hab. 

BEI)  ,  bourg  de  Hongrie  ,  comitat  et  à 
8  1.  3/4  S.  S.  E.  d'Œdeubourg ,  dans  une 
plaine  ,  près  de  la  rive  gauche  de  la  Re- 
père ,  à  4  I.  î/a  E.  de  Gllns.  i,oo5  hab. 

BEUCHLITZ,  village  paroissial  des  États- 
Prussiens  ,  prov.  de  Saxe,  régence,  cercle 
et  à  a  1.  a/3  N.  N.  O.  de  Mersebourg,  sur 
la  Saale.  Les  environs  produisent  de  la  ma- 
gnésie. 384  hab. 

BELTL ,  Boglio ,  bourg  des  États  Sardes , 
div. ,  prov.  et  à  11  I.  i/a  N.  O.  de  Nice  , 
mand.  et  à  a  1.  E.  de  Guillaume»,  sur  un  tor- 
rent aflluent  du  Var.  968  hab. 

BEUREN ,  bourg  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Saxe,  régence  d'Erfurtb,  cercle 
de  Stadt-Worbis,  a  î  I.  3/4  S.  O.  de  Wor- 
bis ,  et  à  5  I.  i/5  S.  O.  de  Muhlha  usen  ,  sur 
la  Leine.  896  hab. 

HEURES,  bourg  du  roy.  de  Wurtem- 
berg, cercle  de  la  Forét-.Noire ,  baill.  et  à 
2  L  1/4  S.  S.  E.  de  Nurtingen.  On  y  distille 
beaucoup  de  kirscbvvasser.  i,366  hab. 

BEURRE,  petit  canal  de  France,  dép. 
du  ISord  ,  arrond.  d'Ha/.ebrouck.  Il  com- 
mence â  l'écluse  du  Grand  Dam  ,  où  finit 
celui  de  Pré  à  Vin,  dont  il  est  la  continua- 
tion ,  ainsi  que  de  ceux  de  la  IVieppe  et 
d'Hazebrouck,  jusqu'à  la  Lys,  dans  laquelle 
il  se  rend  sous  les  murs  de  Mcrvillr.  Sa  lon- 
gueur est  de  1  I.  1/3.  11  y  a  3  écluses.  Les 
transports  sur  ce  canal  consistent  princi- 
palement en  bois  a  brûler  et  de  charpente  , 
bouille  ,  etc. 

• 
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HEUTELSBACII,  bourgduioy.de Wur- 
temberg, cercle  de  Plaxt,  baill.  et  à  a  I. 
i/a  O.  de  Schorndorf ,  sur  le  Beutel  ,  à  3  1. 
i/a  E.  de  Stuttgart.  C'eut  une  des  plus  an- 
ciennes possessions  de  la  maison  de  Wur- 
temberg. 11  n'y  a  plus  de  traces  de  son  an- 
cien château.  On  y  trouve  encore  l'église 
qui  servait  de  sépulture  aui  comtes  de  Wur- 
temberg. On  cultive  la  vigne  dans  les  envi- 
rons. i,644  l>ab. 

BEL  THEN  ,  ville  des  États  Prussiens  , 
prov.  de  Silésie  ,  régence  et  â  18  I.  S.  E. 
d'Oppeln  ;  chef-lieu  de  cercle,  à  ta  1.  î/a 
N.  E.  de  Ratibor.  Elle  renferme  3  églises 
catholiques,  î  couvent  de  frères  mineurs, 
a  autres  maisons  religieuses,  des  fabriques 
de  draps  communs  et  de  faïence,  de  zinc 
et  de  calamine,  et  des  brasseries.  Les  en- 
virons sont  remplis  de  mines  de  fer  et  de 
forges.  a,4a6  hab. 

Le  cercle  de  Beuthen  renferme  27,749 
hab.  ,  et  a  55  1.  c.  Le  sol  en  est  générale- 
ment gras  e4  fertile.  On  y  trouve  de  beaux 
pâturages,  des  forêts  considérables ,  de  la 
houille  ,  du  marbre  ,  de  la  chaux ,  des  pier- 
res meulières  ,  la  meilleure  argile  de  la  Silé- 
sie, et  d'abondantes  mines  defer,  de  plomb 
et  de  calamine. 

BEUTHEN,  ville  des  États- Prussiens, 
prov.  de  Silésie,  régence  de  Liegnitz  ,  cer- 
cle et  à  5  1.  5/4  E.  S.  E.  de  Freystadt  ,  et  â 
4  1.  l/a  N.  O.  de  Glugau  ,  dans  un  beau 
pays ,  sur  la  rive  gauche  de  l'Oder.  Elle  ren- 
ferme 1  église  paroissiale  catholique  et  1  lu- 
thérienne, 1  hôpital,  1  lazaret ,  des  brasse- 
ries ,  des  fabriques  de  draps ,  de  poterie  ,  et 
de  chapeaux  de  paille.  On  y  construit  des 
bateaux.  Commerce  de  toiles,  de  (il,  de 
chevaux,  etc.  11  s'y  tient  des  marchés  de 
toiles.  2,617  hab.  Les  environs  sont  très- 
fertiles. 

BEUYRON  ,  petite  rivière  de  France, 
dép.  de  la 'Nièvre,  arrond.  de  Clamecy. 
Elle  prend  naissance  dans  l'étang  d'Aron , 
passe  près  de  Saint- Reverien,  et  â  Brinon,et 
se  jette  dans  l'Yonne,  par  la  rive  gauche  , 
sous  les  murs  de  Clamecy ,  après  un  cours 
d'environ  9  I.  du  S.  au  N.  Cette  rivière  est 
flottable  à  bûche  perdue  sur  presque  toute 
sa  longueur,  ainsi  que  ses  aflluens,  les  ruis- 
seaux de  Cbampallement,  de  Corno,  d'Ar- 
tet,  de  Corvol,  de  Changy  et  de  Sozay. 

BEUV  ROM  ,  bourg  de  France  ,  dép.  du 
Calvados,  arrond.  de  Pont  PÉvèque ,  cant. 
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de  Cambremer,  à  5  I.  O.  de  Caen.  479  hab. 

BEUV  R Y,  village  de  France  ,  dép.  du 
1'  Calais ,  arrond.  et  à  3/4  de  1.  E.  de 
Béthune,  cant.  de  Cambrin.  i,aoo  hab. 

BEUZEY1LLE,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Eure  ,  arrond.  et  à  1  1.  5/4  O.  de  Pont- 
Audemer;  chef-lieu  de  cant.  a,4oo  hab. 

BEVACN A  ,  Mbvania  ,  bourg  des  États 
de  l'Église ,  délégation  et  à  6  1.  S.  E.  de  Pé- 
rouse.  3,ooo  bab. 

BEYAIX,  village  de  Suisse,  cant.  et  à 
a  1.  1  /a  S.  O.  de  Neucbâtel ,  près  du  lac  de 
ce  nom  ;  siège  d'une  juridiction  civile.  Il  est 
bien  bâti  ,  et  orné  de  belles  maisons  de 
campagne.  Il  s'y  tient  des  foires.  610  hab. 
Ses  environs  sont  fertiles  en  vin. 

BEYELAND  (NORD),  Ile  des  Pays- 
Bas,  prov.  de  Zélande,  à  l'embouchure  de 
l'Escaut.  Elle  est  séparée  au  N  .  de  l'ilc  de 
Schouwen  par  l'Escaut  orient.,  qui  la  baigne 
aussi  à  l'E.  Au  S. ,  le  Zuid-Whet  la  sépare 
de  l'ile  de  Woirertsdyk.  A  PO. ,  elle  est  sé- 
parée de  l'ile  de  Walcheren  par  le  détroit 
de  Weer.  Sa  longueur  est  d'environ  5  1. ,  et 
sa  largeur  d'i  I.  i/a.  Le  sol  est  fertile  en  blé 
et  en  garance.  Il  y  a  des  pâturages.  En  t53a 
elle  fut  entièrement  submergée  ,  et  pendant 
quelques  années  on  ne  vit  au-dessus  de  l'eau 
que  la  pointe  des  clochers.  Ensuite  le  ter- 
rain s'éleva  ,  et  la  majeure  partie  fut  dessé- 
chée et  cultivée  dans  le  siècle  suivant.  11  y 
a  des  dunes  élevées  et  de  hautes  digues  en- 
tretenues à  grands  frais.  L'air  y  est  mal- 
sain. 

BEYELAND  (ZL'YD) ,  île  des  Pays  Bas, 
prov.  de  Zélande,  à  l'embouchure  de  l'Es- 
caut. Elle  est  baignée  au  S.  par  l'Escaut 
occid.  ;  à  l'E. ,  par  l'Escaut  orient.  ;  au  N., 
par  cette  même  branche  et  un  étroit  canal 
qui  la  sépare  de  l'ile  Wulfertsdyk  ;  et  à  PO. , 
le  T'  Wlacke  Slou  la  sépare  de  Wrah  heren. 
Elle  a  près  de  9  1.  de  long  sur  5  dans  sa  plus 
grande  largeur.  Dans  sa  partie  sept,  est  la 
ville  de  Goès.  Elle  a  Je  fort  de  Bath  et  un 
grand  nombre  de  villages.  Le  sol  en  est  très- 
gras,  et  elle  fait  un  commerce  considérable 
en  blé. 

BEVENSEN ,  bourg  du  roy.  de  Hanovre , 
princip.  et  à  4  I.  5/4  S.  S.  E.  de  Lunebourg , 
baill.  domanial  de  Medingen ,  sur  Pllme- 
nau,  à  a  1.  3/4  N.  d'Llzen.  Manufactures  de 
toiles.  768  hab. 

BEVEREN  ,  bourg  des  Pays-Bas,  prov. 
de  la  Flandre  orient. ,  arrond.  de  Termondc  ; 
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chef-Lieu  de  cant. ,  à  a  I.  O.  d'Anvers ,  et  a 
9  I-  E.  N.  E.  de  Gand.  4,93o  l.ab. 

BEVERGERN ,  ville  des  États-Pruasiens , 
prov.  de  Westphalie ,  régence  et  à  7  1. 3/4  N. 
de  Munster,  cercle  et  à  3  1.  3/4  N.  O.  de 
lecklcnburg,  sur  un  terrain  bas  et  maréca- 
geux. Laf.  fi.  5a°  i6'45'.  Long.  E.  5°  i3'9\ 
Il yai  vieux  château  et  a  églises  catholiques. 
81a  hab. 

BEVERLEY,  ville  d'Angleterre,  east- 
ndmg  du  comté  et  à  10  1.  E.  S.  E.  d'York, 
*t  a  1.  3/4  N.  !V.  O.  de  Kingston ,  sur  la  rive 
droite  de  l'ilull.  Ses  rues  sont  larges.  Il  y  a 
1  théâtre  nouvellement  bâti,  1  église  de  con- 
struction gothique ,  1  école  gratuite  et  d'au- 
tres établissemens  d'instruction,  i  atelier 
et  des  maisons  de  charité.  On  y  commerce 
en  blé,  charbon  et  cuirs.  Un  canal  d'i  I. 
de  long  communique  avec  la  rivière  de  Hull. 
Cette  ville  est  ancienne,  et  renferme  quel- 
ques antiquités.  Elle  envoie  a  membres  au 
parlement.  7,5o3  hab. 

BEVERLY,  comm.  et  port  de  mer  des 
Etats-Unis ,  état  de  Massachusets  ,  comté 
d'Essex.  Elle  communique  avec  Salem  par 
un  joli  pont  d'environ  i,5oo  pieds  de  lon- 
gueur; à  1/5  de  I.  fi.  de  Salem,  et 61.  fi.  E. 
de  Boston.  Lat.  N.  4a°  35'  i3'.  Long.  O.  ;3° 
i5'  1'.  Elle  contient  5  maisons  d'assemblée 
de  congrégationalistes  ,  1  de  baptises,  et  1 
banque.  Beverly  fait  un  commerce  consi- 
dérable, et  emploie  uu  grand  nombre  de 
bâtimens  dans  les  pêcheries.  4,a83  hab. 

BEVERLY,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Virginie,  chef-lieu  du  comté  de  Ran- 
dolp  ,  à  9  1.  O.  de  Durufries. 

BKVERN ,  bourg  du  duché  de  Brunswick, 
distr.  du  Weser,  justice  et  à  1  I.  N.  E. 
d'Holzminden  ,  sur  la  Bever,  et  à  i5  1.  S.  S. 
O.  de  Hanovre.  On  y  fait  des  toiles  de  chan- 
vre. Il  s'y  tient  a  foires.  i,o5o  hab. 

BEVERSTEDT  ,  village  du  roy.  de  Ha- 
novre ,  prov.  et  duché  de  Brème  ;  chef-lieu 
d'une  juridiction  patrimoniale,  à  3  1.  i/a  N. 
E.  de  Hagen ,  et  9  1.  N.  de  Brème.  33o 
hab. 

BLVERU!NGEN,  ville  des  États-Prus- 
siens, prov.  de  Westphalic  ,  régence  et  â 
17  1.  S.  S.  E.  de  Mi ikI.  m  ,  cercle  et  à  a  1.  3/4 
S.  de  Hoxter,  sur  la  rive  gauche  du  Weser. 
Lat.  PT.  5i°  4o'  5'.  Long.  E.  70  o' 45'.  Il  y  a 
»  église  catholique,  1  maison  de  charité, 
1  papeterie,  des  moulins  à  huile  et  des  distil- 
leries d'eau  -de-vu  Commerce  de  grains ,  de 
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toiles  et  de  verres.  i,58i  hab.  Il  y  a 
virons  des  sources  salées. 

BEVERWYK,bourgdes  Pays-Bas,  gouv. 
sept,  de  la  prov.  de  Hollande,  arrond.  et  a 
al.  1/9  N.  de  Harlem,  et  à  4  1.  o. 
d  Amsterdam,  â  l'extrémité  sept,  du  Wyker- 
Meer,  par  5a°  a9'  14'  de  lat.  N.,  et  a"  10' 
ao*  de  long.  E. 

BEV  ILACQUA,  bourg  du  roy.  Lombai  d- 
Venitien,  prov.  et  à  8  I.  i/a  S.  E.  de  Vé- 
rone, distr.  et  à  ,  1.  3/4  If.  E.  de  Legnano, 
sur  la  Togna. 

HEVI  SCO,  cant.  défile  de  Corse,  arrond. 
de  Bastia.  II  tire  son  nom  d'une  petite  rivière 
qui  le  traverse,  et  se  jette  dans  l'étang  de  Bi 
guglia.  Son  chef  lieu  est  Murato. 

BEVIO,  village  de  Suisse.  Voy.  Staixa. 
BKVOLWARA,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan  ,  États  du  Niram  ,  anr.  prov.  de 
Berar,  distr.  de  Gaveil ,  sur  la  rive  droite  de 
la  Pourna  ,  à  5  I.  E.  d'EIlitchpour 

BEWDLEY,  ville  d'Angleterre ,  comté  et 
a  4 1.  r/a  R.  de  Worcester,  hundred  de  Dod* 
dingtrec.  On  croit  qu'elle  tire  son  nom  de 
sa  position  agréable  sur  une  hauteur,  à  la 
droite  de  la  Saverne ,  qu'on  traverse  sùr  un 
pont.  Il  y a  1  palais  bâti  par  Henri  vu,  ,  jo- 
lie église  ,  plusieurs  temples  pour  diverses 
sectes  ,  et  1  école  élémentaire  gratuite.  On 
y  fait  un  commerce  considérable  en  sel , 
drèche ,  cuirs  et  ustensiles  de  fir.  On  y  tient 
1  marché  par  semaine,  et  3  foires  par  an.  Elle 
envoie  i  membre  au  parlement.  3,7a.5hab. 

BEX  ,  grand  et  beau  village  de  Suisse  , 
cant.  de  Vaud ,  distr.  et  à  1  1.  3/4  S.  S.  E. 
d'Aigle;  chef  lieu  de  cercle  ,  à  6  1.  O.  N.  O. 
de  Sion ,  et  à  io  1.  S.  E.  de  Lausanne,  dans 
la  plaine  fertile  du  Rhône,  sur  l'Avençon, 
au  pied  de  jolies  collines  boisées,  par  46* 
i5'  a6'  de  lat.  N.,  à  aaa  toises  au-dessus  du 
niveau  de  la  mer.  11  est  bien  bâti  en  pier- 
res, et  remarquable  par  ses  sites  pittoresques 
et  ses  salines,  presque  les  seules  qu'il  y  ait 
en  Suisse,  et  que  l'on  trouve  à  l'E.  N.  E. 
du  village.  Ces  salines  furent  découvertes 
en  1 554 ,  et  achetées  long-temps  après  par  le 
gouv.  de  Berne  :  on  estime  leur  produit  an- 
nuel à  i5  et  ao,ooo  quintaux  de  sel.  La»  cu- 
rieux y  vont  visiter  les  immenses  galeries  et 
les  grands  réservoirs  d'eau  salée  tailles  dans 
le  roc.  II  y  a  plusieurs  glaciers  au-dessus  de 
Bex,  9  sources  d'eau  sulfureuse  daus  une 
prairie  près  de  ce  village,  des  carrières  de 
marbre  et  du  soufre  natif. 
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BEXAR  i$,  ANTOINE  DE)  ,  préside 
et  bourgade  du  Mexique,  prov.  de  Los- 
Texas ,  à  i  aa  I .  de  Mexicu.  Long.  E.  274°  5' 
Lat.  N.  3o°  5'. 

BEXHILL,  village  et  paroisse  d'Angle- 
terre ,  hundred  de  même  nom  ,  comté  de 
Sussex,  sur  le  penchant  d'une  colline,  près 
de  la  mer,  à  1  1.  3/4  O.  d'Hastings ,  et  à  ao  I. 
E.  de  Chichester.  1,091  hab.  Ce  fut  à  Bulvcr- 
Hythe,  a  |/3  de  1.  de  Bexbill  ,  que  Guil- 
laumele-Conqucrant  aborda. 

BEX  IS,  ville  d'Espagne  ,  prov.  et  à  i  i  !• 
i/a  IN.  O.  de  Valence,  et  à  6  1.  i/a  O.  de 
Segorbe,  sur  le  sommet  d'une  montagne. 
Elle  fut  autrefois  place  forte  ;  elle  est  au- 
jourd'hui chef-lieu  d'une  commanderic  de 
l'ordre  de  Galatrava.  1,000  hab. 

BEYAII,  Hydraotes,  rivière  de  l'Ilin- 
doustan  ,  dans  les  possessions  des  Seykhs , 
anc.  prov.  de  Lahore.  Elledescend  du  revers 
occid.  des  monts  Himalaya  ,  passe  à  Na- 
done,  à  Ray-Ghat,  et  va  mêler  ses  eaux  à 
celles  du  Setledje.  C'est  cette  jonction  qui 
forme  la  Gorra.  Le  cours  de  la  Bcyah,  de- 
puis sa  source  jusqu'à  son  confluent,  est  d'en- 
viron 5o  1.  du  N.  E.  au  S.  O. 

BEYDELL ,  Byddl ,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  prov.  du  Bengale,  distr. 
et  à  7  1.  O.  de  Dinadgepour,ct  à  ao  L  E.  S. 
E.  de  Pornyh. 

BEYDER,  Bctder,  petite  prov.  de  l'Hin- 
doustan,  dans  les  Etals  du  Ni/ im.  Elle  tire 
son  nom  de  sa  ville  capitale,  et  est  située 
entre  160  55'  et  19°  45'  de  lat.  N.,  et  entre 
73°  55'  et  7;0  4o'  de  long.  E.  Bornée  au  N. 
par  la  prov.  de  Berar  ;  à  l'E.,  par  celle  de 
Gandouana  ;  au  S.  E.,  par  celle  d'IIayder- 
ahad  ;  au  S.  O. ,  par  celle  de  Beyd  japour  ;  et 
à  l'O.,  par  celle  d'Aureng  abad.  Elle  a  en- 
viron 95  1.  de  long  du  N.  E.  au  S.  O.  sur 
35  de  large  du  N.  O.  au  S.  E.  Elle  forme 
une  partie  du  haut  plateau  du  Dékhan,  et 
est  couverte  de  montagnes,  dont  les  plus 
escarpées  sont  celles  de  Sechatcholl,  au  N. 
E.  Le  Godavery  la  traverse  de  l'O.  à  l'E.,  et 
y  reçoit  la  Ghork Pourna, la  Yorda,la  Man- 
dera, et  d'autres  rivières.  Ses  vallées  sont 
fertiles.  On  exporte  beaucoup  de  coton,  un 
peu  de  sucre,  des  dents  d'eléphans  et  de  la 
quincaillerie.  La  majeure  partie  des  habi- 
tans  sont  Hindous. 

La  province  de  Beyder  avait  7  districts; 
celui  d'Akelkotta,  après  avoir  long  temps 
appartenu  aux  Mahrattes,  est  passé  au  pou- 
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voir  des  Anglais  avec  les  possessions  de  Pey- 
choua  ;  les  6  qui  restent  au  INizam  sont: 
Beyder,  Calbcrga  ,  Naldroug  ,  Calliany, 
Nandayr  et  Pathry. 

Le  district  du  mèmenom  est  montagneux , 
bien  arrosé  et  bien  cultivé.  Il  a  pour  chef- 
lieu  Beyder.  Les  villes  principales  sont  : 
Balky,  Houmnabad  et  Pampor. 

BEYDER,  ville  de  l'Hindoustan ,  État 
du  Nizam,  capit.  de  l'anc.  prov.,  et  chef- 
lieu  du  distr.  de  même  nom;  sur  une  hau- 
teur, au  S.  de  la  Mandjera,  à  atil.  O.  N.  O. 
d'Hayder  abad.  Lat.  N.  170  4g'.  Long.  E. 
750  ao'.  Elle  est  très-grande  ,  entourée  d'une 
muraille  en  pierre,  protégée  par  des  tours 
et  un  fossé  sec.  Ses  habitans  sont  très-ha- 
biles dans  la  fabrication  des  armes  et  le  pla- 
cage en  argent.  Elle  fut  autrefois  le  chef-lieu 
d'une  principauté  particulière. 

BEYDJ  APOL  B  ou  V 1  SI  A  POU  R  ,  Beja- 
yoor,  anc.  prov.  de  l'Hindoustan  anglais, 
présidence  de  Bombay.  Elle  tire  son  nom 
de  sa  capitale ,  et  s'étend  de  1  1"  16'  à  180 
10'  de  lat.  H,,  et  de  700  4o'  à  750  5o'  de 
long.  E.  Elle  est  bornée  au  If.  par  la  prov. 
d'Aureng-abad  ;  au  N.  E.,  parcelles  de  Bey- 
der et  d'Hayder  abad  ;  au  S.,  par  celles  de 
Balaghat ,  de  Maïssour  et  de  kanara  ;  et  à 
l'O.,  par  l'océan  Indien.  Sa  longueur  est  de 
ia6  I.,  et  sa  largeur  de  7a  I.  Les  Chattes  oc- 
cidentales la  divisent  en  deux  parties  :  la  pre- 
mière est  la  côte,  qui  est  très-montagneuse, 
et  sillonnée  par  plusieurs  petites  rivières  ; 
la  seconde  ,  la  plus  considérable ,  est  le  pla- 
teau couvert  des  ramifications  des  Ghaltes 
occidentales,  entre  lesquelles  il  y  a  de  bel- 
les vallées.  Les  principales  rivières  sont  :  la 
Krichna,  qui  ,  avec  la  Bihma  ,  forme  la 
plus  grande  partie  de  la  limite  septentrio- 
nale ;  et  la  Toumbedra,  qui  sépare  la  pro- 
vince de  celle  de  Balaghat  au  S.  O.  Le  sol 
est  très-fertile  dans  les  vallées.  Les  produc- 
tions les  plus  importantes  consistent  en 
grains ,  riz ,  coton  ,  sucre  ,  poivre ,  chanvre , 
bois  de  teck  ,  et  bambous.  Les  chevaux  sont 
très-estimés  ,  et  servaient  pour  la  cavalerie 
des  Mahrattes.  Il  y  a  beaucoup  de  bêtes  fé- 
roces. On  y  fabrique  des  étoffes  de  coton , 
des  armes,  de  la  batterie  de  cuisine  en 
cuivre  et  d'excellent  rak.  Les  exportations 
consistent  surtout  en  chevaux,  bétail,  peaux, 
cire ,  miel ,  coton ,  sucre ,  rak ,  quincaillerie  , 
et  bois  de  construction.  7,000,000  d'hab., 
dont  1/20 de  musulmans. Au  S.  delà  Krichna, 
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on  parle  la  langue  mahratte  ;  au  nord  de 
cette  rivière,  c'est  la  langue  de  kanara  qui 
est  en  usage.  Ainsi  cette  rivière  peut  être  re- 
gardée comme  la  limite  de  ces  deux  idio- 
mes. Cette  même  rivière  sépare  aussi  diffé- 
rens  genres  de  bâtisse.  Au  S.,  les  maisons 
des  classes  inférieures  ont  le  toit  plat  et 
*ont  couvertes  en  terre  et  en  argile  ;  au  N., 
les  toits  ont  des  combles  couverts  en  chaume. 
La  province  de  Beydjapour  formait  ancien- 
nement un  royaume  indépendant  ;  mainte- 
nant elle  renferme  :  le  territoire  des  Anglais, 
les  possessions  du  Nizaro ,  l'État  du  radjah 
de  Sctarah,  et  le  territoire  de  Goa,  qui  appar- 
tient aux  Portugais.  Le  territoire  des  An- 
plais  renferme  les  districts  de  Concan,  de 
KolApuur  ,  de  Ryebàg  ,  d'Azymnagor  ,  de 
ftourgoul,  deModgol,dc  Codjunderghor, 
de  Gondock  et  de  Bancapour.  Les  princi- 
pales villes  de  cette  province  sont  :  Bey- 
djapour, Pounah,  Mettany  et  Nuhely.  Les 
forts  les  plus  importans  sont  :  Darwar,  Sc- 
tarah et  Pourondder.  Il  n'y  a  pas  long-temps 
que  toute  la  cùte  de  cette  province  était  au 
pouvoir  des  Mahrattes.  Ces  peuples  étant 
peu  habitués  au  commerce  maritime  ,  le 
seul  trafic  qui  se  faisait  était  avec  l'intérieur. 
Cette  partie  de  l'Hindoustan  n'a  appartenu 
aux  Mongols  que  long  temps  après  la  mort 
d'ALbar,  et  ils  l'ont  conservée  peu  de  temps. 

BEYDJ  APOUB  ou  V1SIAPOLB,  Beja- 
jfoor,  ville  de  l'Hindoustan,  Etat  du  radjah 
de  Sctarah,  capit.  de  l'anc.  prov.  de  son 
nom,  dans  une  plaine  fertile ,  à  88  I.  S.  E. 
de  Bombay.  Lat.  IV.  i6°  46'.  Long.  E.  730 
sa'.  C'était  une  ville  très-grande.  Elle  se 
composait  de  trois  parties  l'une  dans  l'autre  : 
la  citadelle,  le  fort  et  la  ville.  La  citadelle  , 
placée  au  centre  ,  avait  i/3  de  1.  de  cir- 
cuit ;  elle  était  très-forte,  et  entourée  pres- 
que partout  d'ouvrages  fortifiés;  c'etl  là  qu'é- 
taient les  palais  des  rois.  Le  fort ,  qui  l'en- 
veloppait ,  avait  environ  3  L  ;  ses  hautes 
murailles  étaient  flanquées  de  grosses  tours 
et  entourées  d'un  fossé  rempli  d'eau.  Un  de 
ses  énormes  canons  portait  ,  dit-on  ,  des 
boulets  de  2,646  livres.  Autour  du  fort  se 
trouvait  la  ville ,  fermée  de  murs.  Presque 
tout  cet  espace  est  maintenant  couvert  de 
ruines.  Beydjapour  contient  aujourd'hui 
beaucoup  de  mosquées  et  d'anciens  mauso- 
lées ornés  de  toutes  les  richesses  de  l'archi- 
tecture orientale.  On  en  remarque  deux, 
dont  un  bâti  par  Mahomet  Adil  Chah,  qui 
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mourut  en  1660;  et  l'autre  par  Ibrahim,  qui 
le  Gt  probablement  achever  vers  l'an  16:10  , 
et  qui  coûta,  dit-on,  1  -,.r»oo,ooo  fr. ,  et  oc- 
cupa 6,533  ouvriers  pendant  37  ans.  Les  ha- 
bitans assurent  que,  dans  le  temps  de  la  plus 
grande  prospérité  de  cette  ville,  l'on  y 
comptait  cj8j,i56  maisons  et  1,600  mos- 
quées. Des  voyageurs  modernes  prétendent 
que  cette  assertion  n'est  pas  exagérée  Au- 
reng-zeyb ,  qui  s'en  empara  en  1689 ,  fit  cam- 
per 1 5,ooo  hommes  de  cavalerie  entre  le  fort 
et  les  murailles  de  la  ville  extérieure. 

Le  district  de  Beydjapour,  entre  la  Bi- 
mah,  au  N.,  et  la  krichnah,  au  S.,  jadis  riche 
et  très- peuplé,  parait  pauvre  et  inhabité. 
Ses  villes  principales  sont  :  Beydjapour, 
Hettany  et  Mcngolvara. 

BEYENBURG ,  bourg  des  États -Prus- 
siens,  prov.  de  ClèvcsBerg,  régence  et  à 
81.  i/4  E.  de  Dusseldorl',  cercle  et  à  1  L  i/a 
N.  N.  E.  de  Lennep,  sur  le  Wipper.  11  y  a 
des  fabriques  de  siamoises  et  de  coutils. 
1,000  hab. 

BEYEBFELD,  village  du  roy.  de  Saxe, 
cercle  de  l'Erzgebirge ,  baill.  et  à  i/a  I.  S. 
de  Grunhayn  ,  et  a  une  égale  distance  N.  de 
Schwarzenberg.  On  y  commerce  en  clous, 
et  ustensiles  en  fer-blanc.  II  y  a  dans  les  en- 
virons une  fabrique  de  vitriol,  de  soufre  et 
d'alun. 

BEYEBLAND ,  île  des  Pays  Bas,  prov. 
de  Hollande  (partie  merid.  ) ,  à  l'embou- 
chure de  la  Meuse.  Elle  est  baignée  au  N. 
par  la  Vieille  Meuse  ;  à  l'E.  ,  par  le  Dort- 
schekil  ;  au  S.,  par  le  Hollands-Diep.  Le  Het- 
Spuyla  sépare,  à  l'O.,  de  l'île  deVoornc.  Elle 
a  environ  61.  i/4  de  long  sur  3  1.  de  large.  Il 
y  a  un  village  de  même  nom. 

BEYGONBABRY,  Bygonbarry,  petite 
ville  de  l'Hindoustan  anglais,  présidence  et 
anc.  prov.  du  Bengale  ,  chef-lieu  du  distr. 
de  Momansing,  sur  la  rive  droite  du  Biah- 
mapoutre  ,  à  a6  1.  N.  de  Dacca ,  et  à  5o  1.  E. 
N.  E.  de  Mourched-abad.  Elle  est  moderne. 
Quatre  tribunaux  y  siègent. 

BEYH  AR ,  ville  de  l'Hindoustan  anglais  , 
présidence  et  anc.  prov.  du  Bengale  ,  chef- 
lieu  de  la  princip.  de  Coutch  Bahar  ou  Cous 
Beyhar,  sur  la  rive  gauche  de  la  Torecha,  à 
iSL  1/2  N.  N.  E.  de  Rangpour.  Lat.  N.  a6° 
19'.  Long.  E.  870  ia'.  Elle  fut  prise  en  1661 
par  le  général  mahométan  Myr-Djouraia,qui 
détruisit  un  grand  nombre  de  temples  hin- 
dous, et  changea  le  nom  de  cette  ville  en 
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celui  d'Alenghirnagor ,  qu'elle  ne  garda  pas 
long-temps ,  les  Monghols  n'en  étant  pas 
restés  mail  ré*. 

BEYKANYR  on  BICANERE,  état  de 
l'Hindoustan ,  dan»  les  po»»<  >.  de*  Radje- 
ponts,  anc.  prov.  d'Adjemyr.  Il  est  situé  au 
milieu  d'un  désert ,  qui  le  sépare  des  états 
des  Bhattis,  de  Tehekvaty,  de  Horianah  , 
de  Djoudpour ,  de  Djecelmyr  et  de  la  prov. 
de  Moultan.  C'est  un  pays  très-élevé  et  plat. 
On  n'y  trouve  des  sources  qu'à  100  et  aoo 
pieds  de  profondeur.  Le  sol  est  sablonneux , 
et  sa  fertilité  dépend  des  pluies  périodiques. 
On  y  recueille  du  sorgho  et  du  coton.  Les  ha- 
bitant ,  en  grande  partie  Djâts,  sont  généra- 
lement pasteurs,  et  élèvent  des  chameaux. 
Le  chef  de  cet  état  est  un  radjah  de  la  tribu 
des  Rhators-Radjepouts  ;son  pouvoir  est  ab- 
solu. Depuis  1818,  il  est  sous  la  protection 
anglaise ,  et  ne  paie  pas  de  tribut.  Sa  force 
militaire  consiste  en  8,000  fantassins,  a,ooo 
cavaliers  et  35  canons  ;  ses  revenus  s'élèvent 
à  1  ,a5o,ooo  francs. 

BEYKANYR,  ville  de  l'IIindoustan  ,  ca- 
pit.  de  l'état  d'un  radjah,  anc.  prov.  et  à  5o  I. 
N.  O.  d'Adjemyr,  dans  un  désert.  Lat.  N. 
270  5;'.  Long.  E.  70  4a'.  Elle  est  entourée 
de  murailles  flanquées  de  tours ,  et  environ- 
née d'un  fossé  large  et  profond  ;  elle  est 
assez  grande.  Il  y  a  des  pagodes  assez  belles 
et  beaucoup  de  misérables  cabanes.  Elle 
manque  d'eau.  La  citadelle  offre  un  mé- 
lange bizarre  de  tours  et  d'ouvrages  infor- 
mes en  maçonnerie.  On  fabrique  à  Bey- 
kanyr  des  toiles  de  coton ,  des  mousselines 
et  de»  turbans.  Il  s'y  fait  un  assez  bon  com- 
merce. Le  radjah  réside  non  loin  de  la  ville , 
dans  un  fort,  où  on  trouve  une  belle  source 
à  3oo  pieds  au-dessous  de  la  surface  du 
sol. 

BEYLA ,  grand  village  de  Nubie ,  dans  le 
roy.  de  Sennaar ,  k  77  \.  N.  E.  de  la  ville  de 
ce  nom  ,  et  chef-lieu  d'un  territoire. 

BEYL  AH,  petite  ville  de  l'Hindoustan , 
anc.  prov.  d'Aurcng-abad ,  distr.  et  à  9I.  S. 
de  Songomnyr. 

BEYLAH  ,  petite  ville  de  l'Hindoustan  , 
dans  les  Étals  de  Guykavar,  anc.  prov.  de 
Kotch ,  distr.  de  Ouagor ,  à  37 1.  N.  E.  d'An- 
djar,  près  du  grand  marais  de  Rin.  Lat.  V 
a3°4i'.  Long.  E.  68°  3o'.  Cette  ville  com- 
mande tout  le  distr.  de  Ouagor. 
,  BEYL APOUR,  petite  ville  del'Hindou- 
stan  anglais,  anc.  prov.  d'Aureng-abad ,  sur 


la  rive  gauche  de  la  Pyra  ,  à  îa  1.  E.  de 
Songomnyr. 

BEYORAM  ,f  Byoram  ,  petite  ville  de 
l'Hindoustan,  États  du  Nizam,  anc.  prov. 
et  à  46  1.  E.  N.  E.  d'Haydcrabad,  dans  les 
montagnes ,  à  la  source  de  l'Over  ou  Kos- 
sera  ,  et  à  5o  1.  N.  N.  O.  de  Masulipatam. 

BEYRAGHOR,  ByragUur ,  petite  ville 
de  l'Hindoustan ,  États  du  radjah  de  Nag- 
pour,  anc.  prov.  de  Gandouana,  sur  la  rive 
gauche  du  Kobragor  ,  à  18  1.  O.  de  Sohn- 
pour,  et  à  26  1.  S.  O.  de  Sembhelpour.  11  y 
a  un  très-bon  fort  en  pierre  et  3oo  maisons. 
Il  s'y  fait  beaucoup  de  commerce  en  coton  , 
qu'on  apporte  du  N.  O.  du  Bérar. 

BEYRAMGHÂT,  Byramghaut,  petite 
ville  de  l'Hindoustan  ,  États  du  nabab 
d'Aoude,  anc.  prov.  et  à  18 1.  N.  O.  d'Aoude, 
distr.  et  à  i3  1.  E.  N.  E.  de  Laknau,  sur  la 
rive  droite  de  la  Gogra. 

BEYRAN-DROUG,  Byran  Droog ,  pe- 
tite ville  de  l'Hindoustan  ,  Etats  du  radjah 
de  Maïssour  ,  anc.  prov.  de  ce  nom ,  à  10 1. 
O.  N.  O.  de  Bangalore. 

BEYRE,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
6  1.  S.  S.  E.  de  Pampelune  (Navarre),  et  a 
i/3  de  I.  S.  E.  d'Olite,  sur  la  rive  gauche  du 
Cidacos  de  Navarra. 

BEYRYS ,  fort  village  de  la  Grande  Oasis , 
à  1 9 1.  S.  d'El  Khargéh.  C'est  dans  cette  oasis 
le  second  village  que  les  caravanes  rencon- 
trent en  venant  du  Dârfour  et  du  Dongolah. 

BEYSSAC  ,  village  de  France  Voy. 
Bbissac. 

BEYTALBARRY,  BeytuUarry ,  distr. 
de  l'Hindoustan ,  dans  les  États  du  Nizam  , 
anc.  prov.  de  Berar,  borné  au  N.  O.  par  la 
prov.  de  Khandeych  ;  au  N.  E.,  par  le  distr. 
de  Nernallah  ;  à  l'E. ,  par  celui  de  Maihker; 
au  S.  et  au  S.  O.,  par  la  prov.  d'Aureng- 
abad.  Il  ne  présente  que  des  montagnes, 
des  vallées  sauvages  et  des  forêts  impéné- 
trables. Il  est  arrosé  par  les  aflluens  de  la 
Pourna ,  qui  y  prend  sa  source. 

BE YTORN Y,  Byturny,  rivière  de  l'Hin- 
doustan anglais.  Elle  prend  sa  source  dans 
les  montagnes  de  la  partie  mérid.  du  Bahar , 
traverse  ensuite  la  partie  orient,  du  Gan- 
douana ,  entre  dans  i'Oryçah  ,  où  elle  reçoit 
la  Salondy,  et  se  jette  dans  le  golfe  de  Ben- 
gale par  une  large  embouchure,  sous  le 
nom  de  Domrah ,  après  un  cours  de  plus  de 
100  I.  du  N.  O.  au  S.  E. 

BEYZAPOUR,  Byzapoor,  petite  ville  de 
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Pllindoustan  anglais,  anc.  pruv.  et  à  i5 1.  O. 
d'Aureng-abad ,  sur  un  affluent  du  Cîoda- 
Tery. 

BEZ,  petite  rivière  de  France,  dép.  de 
la  Drôme ,  arrond.  de  Die.  Elle  prend  sa 
source  à  la  montagne  de  'Poussière,  passe 
par  Châtillon  ,  et  se  jette  dans  la  Drùme  par 
la  rive  droite  ,  à  a  I.  au-dessus  de  Die  ,  après 
un  cours  d'environ  6  I.  de  l'E.  à  PO.,  dont 

4  de  flottage  depuis  sa  réunion  avec  le  ruis- 
seau flottable  de  PArchiane  jusqu'à  la  Drô- 
me.  Cette  flottaison  a  lieu  à  buis  perdu  de 
sapin  et  de  mélèze,  qu'un  tire  des  forêts  voi- 
sines, et  destinés  principalement  pour  la  ma- 
rine. Le  ruisseau  de  PArchiane  n'est  flottable 
qu'à  bois  ou  arbres  perdus. 

BEZ  ARES,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
io  L  i/a  S.  E.  de  Burgos. 
BEZ  ARES,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à 

5  1.  i/a  O.  S.  O.  de  Logrono  (  Burgos), et  à 
i  1.  S.  E.  de  ISajcra. 

BEZAU  ,  bourg  du  Tyrol ,  cercle  et  à  5  I. 
i/a  S.  E.  de  Bregenz ,  près  de  PAacli.  Il  a 
une  église  paroissiale  et  un  couvent  de  ca- 
pucins; des  manufactures  de  mousseline  et 
d'autres  tissus  de  cuton.  ;4o  hab. 

BEZDAN,  bourg  de  Hongrie  ,comitat  de 
Bacs,  dans  un  territoire  marécageux ,  près 
de  la  rive  gauche  du  Danube ,  à  J  1 .  N.  O. 
de  Zombor,  et  à  i4  L  O.  S.  O.  de  Thercsicn- 
stadt. 

BEZDEJ,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  39  I.  S.  S.  E.  de  Grodno,  distr. 
et  à  il  1.  1  /a  E.  de  Kobrine ,  au  S.  O.  du  lac 
Sporovskoé. 

BEZDRUDI  ,  village  deGallicie,  cercle 
et  à  9  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Zloczow.  Jl  y  a  un 
moulin  à  poudre. 

BÈZE,  bourg  de  France ,  dép.  delà  Côte- 
d'Or,  arrond.  et  à  51.  i/a  N.  E.  de  Dijon, 
cant.  de  Mirabeau ,  vers  la  source  de  la  Bèze , 
qui  a  4  1.  de  cours.  II  y  a  une  forge  d'affi- 
nage. On  y  fabrique  d'excellentes  limes,  et 
une  espèce  d'acier  employé  avec  succès  dans 
les  manufactures  d'armes  de  Klingenthal  et 
de  Saint  Etienne.  II  y  a  aussi  une  fonderie 
de  fer  où  l'on  fabrique  des  socs  de  charrue 
et  des  roues  en  fonte,  etc.  1,000  hab. 

BEZENSTEIN,  petite  ville  de  Bavière, 
cerch;  du  Main  supérieur,  présidial  de  Bo- 
denstein,  sur  une  montagne ,  à  10 1.  S.  E.  de 
Bamberg,  et  à  7  l.  3/4  N.  E.  de  Nuremberg. 

BEZERGHENEVSk,  bourg  de  Russie, 
en  Europe,  pays  des  Cosaques  du  Don, 


distr.  de  Tcherkask,  sur  la  rive  droite  du 
Don  ,  à  5  I.  3/4  E.  de  l\ovo  Tcherkask. 

BÉZ1ERS,  ville  de  France,  dép.  de  PUé- 
rault ,  chef-lieu  d'arrond.  et  de  a  cant. ,  sur 
un  coteau  fertile,  dans  une  position  salnbre 
et  très-agréable,  sur  la  rive  gauche  de  POrb, 
à  l'endroit  où  elle  reçoit  le  canal  de  Langue- 
doc, et  à  i3  I.  3/4  S.  O.  de  Montpellier.  Lat. 
N.  43°  ao'  3i'.  Long.  E.  o°  5a'  45'.  Siège 
de  tribunaux  de  ir«  instance  et  de  com- 
merce ,  d'une  conservation  des  hypothèques 
et  d'une  direction  de  contributions.  Bczier* 
est  une  fois  plus  long  que  large  ;  il  est  en 
vironné  de  murailles  flanquées  de  tours  an- 
tiques. Il  a  une  cathédrale  et  quelques 
églises  paroissiales.  Il  y  a  1  collège  com- 
munal,  1  bibliothèque  publique ,  1  société 
d'agriculture  et  1  salle  de  spectacle.  Parmi 
les  antiquités,  on  distingue  les  restes  d'un 
amphithéâtre  romain.  11  a  de*  fabriques 
de  bas  de  soie,  de  basins,  de  parchemin, 
de  verdet ,  d'eau-de-vie  et  d'esprit  de  vin, 
d'amidon ,  de  gants  et  de  confitures  recher- 
chées; une  verrerie  et  des  tanneries.  Son 
commerce  consiste  dans  le  produit  de  ses 
fabriques ,  en  grains ,  vins ,  bestiaux ,  laines , 
soies  filées,  soude,  amandes  et  huiles.  Il 
s'y  tient  des  foires  de  cinq  jours  les  3  février 
et  19  août.  Le  petit  port  de  Béziers  est  re- 
marquable par  les  neuf  écluses  du  canal  qui 
s'y  trouvent  réunies.  C'est  la  patrie  de  Pel- 
lissonet  de  Riquet ,  auteurdu  canal  de  Lan- 
guedoc. i4,56o  hab.  A  1  1.  de  Béziers  ,  on  va 
voir  les  travaux  exécutés  pour  faire  passer  le 
canal  à  travers  une  montagne.  Le  territoire 
de  cette  ville  est  bien  cultivé,  et  produit 
d'excellent  vin  ;  il  renferme  une  mine  de 
houille.  Cette  ville ,  qui  portait  avant  la  con- 
quête des  Romains  le  nom  de  BUerrcny  fut 
envahie  et  presque  détruite  par  les  Coths 
dans  le  v*  siècle.  En  7.37  ,  Charles-Martel , 
l'ayant  reprise  sur  les  Sarrasins  ,  la  renversa 
encore  presque  entièrement;  les  habitans  eu- 
rent le  courage  de  la  rétablir  de  nouveau , 
et  sous  Charlcmagne  elle  était  florissante. 
Lors  des  croisades  contre  les  Albigeois .  Si- 
mon de  Montfort  la  prit  d'assaut,  et  fit  pas- 
ser au  fil  de  Pépée  plus  de  dix  mille  de  ses 
habitans.  11  s'y  est  tenu  plusieurs  conciles. 

L'arrondissement  de  Béziers  est  composé 
de  97  communes,  dont  la  pop.  est  de  107,809 
hab.  Il  est  divisé  en  îa  cantons,  qui  sont  : 
Agde,  Bédarrieux,  Béziers  (E.  et  O.  )  , 
Capertang,  Florensac,  Montagnac ,  Mur- 
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vitl,  Pétenas,  Roujan  ,  Saint-Gcrvais  et 

Servian. 

BEZ1GAU,  village  de  Bavière ,  cercle  du 
Danube  supérieur,  présidial  et  à  il.  i/4  E. 
de  Kempten.  i,i5ohab. 

BEZLIOUDOVKA  ,  bourg  de  Russie  ,  en 
Europe ,  gouv. ,  distr.  et  a  3  1.  S.  de  Khar- 
kov,  sur  la  rive  gauche  de  l'Oudi. 

BEZMAR  ,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
61.  »/3  E.  de  Jaen. 

BEZM1CI10WA  ,  village  de  Gallicie, 
cercle  et  à  3  I.  i/4  E.  S.  E.  de  Sanok ,  près 
de  la  rive  droite  de  la  San.  11  y  a  i  fonderie 
de  soufre  et  î  fabrique  de  vitriol. 

BKZOARA,  petite  ville  forte  de  PHin- 
doustan  anglais ,  prov.  des  Serkars  sept. , 
distr.  et  à  3  1.  S.  S.  E.  de  Kondapilly,  sur 
la  rive  gauche  de  la  Krichna  ,  et  à  1 5 1.  N.  O. 
de  Masulipatam. 

BEZONS,  village  de  France,  dép.  de 
Seine  et-Oise  ,  arrond.età  3  1.  i/a  R.  de  Ver- 
sailles, cant.  d'Argentcuil,  sur  la  rive  droite 
de  la  Seine,  que  l'on  y  traverse  sur  un  beau 
pont,  a  a  1. 5/4  N.  O.  de  Paris,  lls'y  tient  tous 
les  ans,  à  la  Saint-Fiacre,  une  foire,  l'une 
des  plus  fréquentées  de  celles  des  environs 
de  Paris.  4^"  hab.  On  croit  que  l'origine  de 
ce  village  date  de  la  première  race  des  rois 
de  France,  qui  y  faisaient  battre  monnaie. 
'  BEZOIVZONS  (LES),  peuplade  de  l'île 
de  Madagascar,  qui  habite  un  petit  terri- 
toire voisin  de  la  côte  orient,  de  l'île,  der- 
rière Foulpointe.  Elle  a  des  villages  sur  des 
collines  entourées  d'un  fossé  et  d'un  petit 
parapet  flanqué  de  tours  et  de  bastions  pla- 
cés irrégulièrement.  Le  glacis  de  ces  forti- 
fications est  palissadé,  et  sert  de  parc  aux 
bestiaux.  Les  maisons  de  ces  villages  sont 
grossièrement  construites  en  lu  li-; ,  et  nt:  con- 
sistent qu'en  une  seule  chambre ,  où  l'on 
voit  beaucoup  de  poterie  de  terre.  Ces  peu- 
ples sont  laborieux  et  avides  d'argent.  Leurs 
femmes  se  vêtent  de  tissus  de  coton  ou 
de  soie,  ornés  de  chaînes  d'argent  et  de 
pièces  de  monnaie  ;  mais  leurs  dents  noires 
et  leur  malpropreté  habituelle  déparent  leur 
riche  toilette.  Comme  le  pays  qu'habitent 
ces  peuples  est  peu  propre  à  la  culture,  ils 
s'appliquent  plus  particulièrement  à  élever 
des  bestiaux,  dont  ils  font  un  commerce 
considérable  avec  les  Ambanivoules ,  qni 
leur  fournissent  en  échange  du  coton,  de  la 
soie  et  de  la  raOa ,  espèce  de  plante  avec 
laquelle  les  Uczonzons  savent  faire  des  tissus. 
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BEZOUOTTE,  village  de  France,  dép. 
de  la  Côte  d'Or,  arrond.  et  à  5  1.  E.  N.  E. 
de  Dijon,  cant.  de  Mircbeau,  sur  la  Bèze. 
II  y  a  des  usines  à  fer  à  hauts-fourneaux. 

BEZSONOVKA  ,  bourg  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  de  Koursk  ,  distr.  et  à  5  1.  i /a 
S.  O.  de  Bélgorod. 

BHÀBRA,  Bhaubra,  petite  ville  de  l'Hin- 
duustan,  États  d'Holkar,  anc.  prov.  de  Mal- 
vah  ,  distr.  de  Pâli ,  sur  l'Hàtry ,  à  i9  1.  E. 
de  Tchampanyr. 

BIIÂDOR,  B4mvdury  fleuve  de  l'Hindou- 
stan  ,  Etats  de  Guykavar,  anc.  prov.  de  Gou- 
djérate.  Il  prend  sa  source  au  mont  Man- 
doua,  dans  le  district  de  Kàttyavâr,  près  de 
Djesdcnn,  passe  à  Djaitpour,  puis  sous  les 
murs  de  Kotyana,  et  se  jette  dans  la  mer  à 
Nevybender ,  après  un  cours  d'environ  4<>  L 
du  N.  E.  au  S.  O.  Ses  bords  sont  générale- 
ment escarpés  ,  ce  qui  est  favorable  à  l'irri- 
gation. Durant  la  mousson,  de  petits  ba- 
teaux le  remontent  jusqu'à  Kotyana,  à  G  I. 
î/a  de  son  embouchure.  On  dit  que  le  Bhâ- 
dor  reçoit  les  eaux  de  yp,  rivières. 

BnÂDOR  (SOUKA),  rivière  de  l'Hin- 
doustan  ,  Etats  de  Guykavar,  anc.  prov.  de 
Goudjérate.  Elle  prend  naissance  au  côté 
orient,  du  mont  Mandoua ,  traverse  le  N.  du 
Kàttyavâr,  passe  près  de  Paliyad  et  de  Ràn- 
pour,  et  a  son  embouchure  au  fond  du  golfe 
de  Cambaye,  ou  dans  le  marais  qui  en  est 
proche,  après  un  cours  d'environ  55  1.  de 
l'O.  à  l'E.  Ce  fleuve  est  moins  considérable 
que  le  précédent. 

BHÂDPOUR ,  Bhaudpoor,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  ,  anc.  prov.  de  Malvah,  distr. 
de  Bendelkend,  sur  un  affluent  de  la  Bet- 
vah ,  à  au  I.  O.  S.  O.  de  Tchatterpour. 

BHADRY-NATH  ,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan anglais ,  présidence  du  Bengale , 
anc.  prov.  et  distr.  de  Gorval,  sur  la  rive 
droite  du  Yichnou  Ganga ,  au  milieu  d'une 
vallée  d'environ  i  L  3/4  de  long  sur  i/5  de  1. 
de  large,  à  a4  I.  N.  E.  de  Sirynagor,  par 
3o°  4a'  28'  de  lat.  N.  ,  et  770  58'  aa'  de 
long.  E.  Elle  renferme  une  trentaine  de  mai- 
sons, entièrement  habitées  par  des  brahmi- 
nes  ou  dessurvans  d'un  temple  célèbic  dans 
toutes  les  parties  de  l'Inde.  On  ignore  l'é- 
poque de  la  fondation  de  ce  temple.  L'in- 
térieur ne  contient  qu'une  idole  en  pierre 
noire  d'environ  5  pieds  de  haut  ;  on  la  nomme 
Bhadry-Nath  (dieu  de  la  pureté).  Ce  lieu 
saint  attire  chaque  année  plus  de  5o,ooo  pé- 
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lerins  hindous,  qui  enrichissent  les  prêtres 
de  leurs  offrandes.  Le  grand-prêtre  a  sous 
sa  juridiction  700  villages  du  Gorval  et  du 
Kemaon  ,  dont  les  revenus  appartiennent  au 
temple.  Les  montagnes  qui  environnent  la 
rille  sont  constamment  couvertes  de  neige. 
11  y  a  1  source  thermale  et  1  froide,  où  les 
pèlerins  se  purifient. 

BlfAG  ,  petite  ville  du  Béloutchistan  , 
prov.  de  Kotch  Gandava,  sur  le  Nari,  a  la  1. 
3i.  E.  de  Gandava. 

BUAkk  A  R,  petite  ville  de  l'Afghan  istan, 
prov.  et  à  56  1.  N.  de  Moultan,  sur  un  bras 
du  Sind ,  à  7  l.  S.  S.  E.  de  Dera  Ismael-khan. 
Cette  ville  est  commerçante ,  et  la  résidence 
ordinaire  d'un  nabab. 

BHÀL,  Bhaviy  petite  ville  de  l'Hindou- 
»tan  anglais,  anc.  prov.  de  Khandeych,  sur 
la  rive  gauche  de  la  Ghirna ,  à  18  1.  E.  N.  E. 
de  Tchandour. 

B11ALNYR,  Bhalneer  ou  Bhatneer,  ville 
de  l'Uindoustan  ,  anr.  prov.  et  à  78  I.  N. 
d'Adjemyr  ,  à  l'extrémité  d'un  désert  sa- 
blonneux, liât.  N.  ao,°36'.  Long.  E.  71°  35'. 
Elle  était  très-importante  ,  et  fut  prise  et 
brûlée,  en  i3q8,  par  Tamerlan  ,  qui  fit  pé- 
rir tous  les  habitans  :  elle  a  été  rebâtie.  Elle 
Hait  chef-lieu  du  pays  des  Bhattes,  auxquels 
le  radjah  de  Beycanirela  prit  en  1807.  Il  en 
était  encore  maître  en  1810. 

BU  AND,  petite  ville  de  l'Uindoustan, 
anc.  prov.  de  Malvah,  distr.  de  Bcndelkend, 
a  »4  I.  O.  S.  O.  de  Tchatterpour. 

BHATGONG,  autrefois  DHARMAPA- 
TAN,  ville  de  l'Hindoustan,  dans  le  Ney- 
pil,  distr.  de  INeypal,  sur  la  Bogmctty,  à 
SI.  E.  de  Catmandou.  Elle  renferme  1  pa- 
lais, 11,000  maisons  bâties  en  briques,  quel- 
ques bibliothèques  sanscrites,  des  manu- 
factures d'étoftes  de  coton  ,  et  des  fabriques 
d'objets  en  bronze,  fer  et  cuivre,  qui  s'ex- 
pédient au  Tibet.  C'est  le  séjour  favori  des 
brahmines  du  Neypâl.  af,ooO  hab. 

,  BHATTI A  ,  petite  ville  de  l'Uindoustan, 
États  de  Guykavar,  ane.  prov.  de  Goudjc- 
rate,  dans  la  partie  occid.  de  la  péninsule 
de  ce  nom,  à  3o  1.  N.  O.  de  Djounaghor. 
Lat.  K.       9'.  Long.  E.  67°  6'. 

BHATT1S,  distr.  de  l'Hindoustan  ,  anc. 
prov.  d'Adjemyr,  dont  il  occupe  la  partie 
N.  F.  La  Setledjc  le  sépare  au  N.  du  Lahore. 
La  partie  de  ce  pays  arrosée  par  le  Gagor  est 
très-IVrtile ,  et  produit  du  ble ,  du  riz ,  du  su- 
cre,  de  l'indigo  et  du  tabac.  L'autre  partie 
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n'offre  que  des  plaines  incultes,  où  l'on  élève 
des  chameaux  et  des  moutons.  Les  habitans, 
nommés  Bhattis,  sont  pour  la  plupart  pas- 
teurs et  de  la  tribu  des  Djats  ;  plusieurs  ont 
embrassé  le  mahométbme.  Leurschefs  sont 
radjepouts.  Bholnir  est  le  chef  lieu  de  ce 
district.  Pour  prévenir  les  fréquentes  excur- 
sions des  Bhattis,  les  Anglais  leur  enlevèrent 
en  1818  leurs  principales  villeset  leurs  forts, 
de  sorte  qu'on  peut  considérer  maintenant 
les  chefs  comme  vassaux  de  la  Grande-Bre- 
tagne. 

BUAYANI  kOOAL  ou  BOVINGOU- 
DOL,  ville  de  l'Hindoustan  anglais,  anc. 
prov. ,  distr.  et  a  a  1  I.  N.  E.  de  Caïmbctour. 
Lat.  N.  1 1°  ab'.  Long.  E.  jô°  a4'.  Au  con- 
fluent du  Bhavany  et  du  kaverv,  <  'e  qui  la 
fait  regarder  par  les  Hindou»  comme  un  lieu 
saint.  Cette  ville  est  bien  bâtie,  et,  malgré 
sa  situation  sur  une  péninsule  ,  elle  est  trés- 
sèche.  Il  y  a  a  temples  célèbres,  l'un  dédié 
à  Vichnou  ,  l'autre  â  Siva. 

BH  EG  V  A INTGHOR ,  Bhuffwanlqhor,  pe 
tite  ville  de  l'Hindoustan,  Etats  du  radjah 
de  Djeypour,  anc.  prov.  d'Adjemyr,  près 
du  Banass,  à  aa  I.  S.  E.  de  Djeypour,  et  â 
37  I.  E.  S.  E.  d'Adjemyr.  11  y  a  un  château 
sur  une  hauteur. 

BHEGVOR  ,  Bhugwur,  fleuve  du  Bélou- 
tchistan,  qui  prend  sa  source  dans  les  mon- 
tagnes du  Saravan ,  sous  le  nom  de  Baie, 
traverse,  sous  celui  deBourdou  ou  Badou,le 
désert  du  Béloutchistan,  entre  dans  le  Mé- 
kran,  et  se  jette  dans  l'océan  Indien  après 
un  cours  d'environ  i4o  1.  du  N.  au  S. 

BHEkONGONG  ,  Bhekungung ,  petite 
ville  de  l'Hindoustan  ,  États  d'Holkar,  anc. 
prov.  de  khandeych,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Annaïr,  à  i(i  I.  N.  O.  de  Bourânpour,  et 
à  a  1  I.  S.  d'Indour. 

BHERTPOUR,  Bhurtpoûr,  état  de  l'Hin- 
doustan ,  dans  les  possessions  des  Radje- 
pouts, anc.  prov.  d'Agrah.  Il  porte  le  même 
nom  que  sa  capitale,  et  est  borné  par  les 
districts  de  Mhevat ,  d'Agrah  et  de  Matche- 
ry.  Sa  superficie  est  de  GSo  I.  c.  Le  terrain 
est  si  bas,  que,  pendant  la  saison  des  pluies, 
la  majeure  partie  est  inondée  par  le  Bon- 
ganga,  qui  le  traverse.  11  produit  du  riz, 
du  blé ,  du  tabac  et  de  l'indigo.  Les  habi- 
tans de  cet  état  sont  Djats  ;  ils  sont  robus- 
tes et  braves,  et  un  grand  nombre  ont  em- 
brassé l'islamisme.  Le  chef  de  cet  état  s'est 
acquis  une  grande  prépondérance  parmi  les 
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radjepouta  ,  et  est  allié  des  Anglais  depuis 
i8o3.  Ses  revenus  s'élèvent  à  1,800,000  rou- 
pies ,  et  son  armée  consiste  en  1,000  fantas- 
sins, a, 000  cavaliers  et  30  pièces  d'artillerie. 

BU  ERTPOUH,  Bhurtpoor,  ville  de  l'Hin- 
doustau,  capit.  des  Etats  du  radjah  de  Bhert- 
pour ,  anc.  prov.  et  à  1 1  I.  O.  d'Agi  ah.  Lat. 
N.  a7°  17'.  Long.  E.  ;5°  8'.  Elle  est  très- 
grande,  et  entourée  de  hautes  et  épaisses 
murailles  et  de  fossés  profonds.  On  y  fabri- 
que des  étoflés  de  coton.  Elle  a  été  fondée 
par  le  radjah  Bâd  den  sing,  descendant  de 
Tchararno*i,c  hefdea  Djats.  Lors  de  la  guerre 
contre  les  Mahrattes,  les  Anglais  assiégè- 
rent Bhcrtpour  ;  mais  ils  furent  forcés  de  se 
retirer. 

BHESOVA ,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  anc.  prov.  et  distr.  d'Allah-abad  , 
a  y  I.  S.  de  Korah. 

Bill  LARAIi  ,  ville  de  l'Hindoustan,  anc. 
prov.  et  à  1  j  I.  S.  d'Adjemyr,  à  17  I.  E. 
d'Ode) pour.  Lat.  IN.  a5'  afi'.  Long.  E.  7a' 
47'.  Elle  est  bien  déchue  de  son  ancienne 
splendeur. 

UIII  M)  ,  petite  ville  de  l'Hindoustan, 
dans  les  possessions  des  Radjepouts,  anc. 
prov.  d'Agi  !  Etats  du  radjah  de  Gohod, 
à  la  droite  du  Koharry  ,  à  8  1.  IX.  E.  de  Go- 
hod, et  à  a3  1.  S.  E.  d'Agrah.  Il  s'y  fait  un 
grand  commerce  en  coton. 

Bill  R  A ,  ville  de  l'Hindoustan  ,  États  des 
Séyks,anc.  prov.  et  à  5o  1.  N.  O.  de  Lahore, 
près  de  la  rive  gauche  du  Djylon.  Lat.  N. 
3a°  10'.  Long.  E.  690  55'. 

BHIRKOT,  petite  ville  de  l'Hindoustan, 
dans  le  ÏNeypal,  a  i{  L  i/a  O.  de  Gorkha , 
dans  un  pays  montagneux. 

BHIROU,  petite  ville  de  l'Hindoustan , 
États  du  radjah  de  Nagpour,  anc.  prov.  de 
Gandouana .  h  7t\  1.  S.  de  Nagpour. 

BHODJ  EPOC  R,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan, États  du  nabab  d'Aoude,  anc.  prov. 
d'Aoude  ,  di>tr.  et  à  i\  1.  N.  N.  O.  de  Be- 
raytch  ,  sur  un  bras  de  la  Gogra. 

BHODLY,  B/iuddlee,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan ,  Etats  de  Guykavar,  anc.  prov.  de 
Goudjérate,  distr.  de  Ratlyavnr,  sur  un  af- 
fluent de  la  Gheyla  ,  à  3o  I.  Ô.  S.  O.  de  Cam- 
baye  ,  et  à  a 5  L  •/»  E,  N.  E.  de  Djounagor. 

BHÔNAGGOR,  Bhonnuggur,  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  présidence  de  Bom- 
bay,  anc.  prov.  de  Goudjérate,  distr.  d'Ar- 
râton  ,  prés  de  l'embouchure  de  la  Gheyla 
dans  le  golfe  de  Cambaye ,  à  20  1.  S.  O.  de 


Cambaye.  Lat.  N.  a  1 0  48'.  Long.  E.  6<f  56'. 
Il  y  a  une  monnaie.  C'est  une  ville  riche  et 
bien  peuplée.  On  y  fabrique  une  grande 
quantité  d'étoffes  de  coton.  Bhônaggor  est 
l'entrepôt  du  commerce  du  Kâttyavâr , 
d'Ahmed-abad  et  de  Marvar.  Son  port  est 
fréquenté  par  des  navires  arabes. 

BHONG ,  petite  ville  de  l'Hindoustan  an- 
glais, anc.  prov.  et  a  16  1.  E.  de  Dehly. 

BIIORE,  petite  ville  de  l'Hindoustan, 
États  du  radjah  de  Sctarah,  anc.  prov.  de 
Beydjapour,  sur  la  rive  droite  de  la  ÏMyra, 
à  8  I.  i/a  S.  de  Pounah. 

BHOROUH ,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglais ,  anc.  prov. ,  distr.  et  à  i3 1.  S.  O.  de 
Dehly. 

BUOSLAS  NYMGÀN,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  d'Aureng- 
abad,  distr.  et  à  10L  S.  E.  d'Ahmed-Nagor. 

BHOUDJ  ,  ville  de  l'Hindoustan,  États 
de  Guykavar,  chef-lieu  de  la  prov.  de  Kotch  , 
à  85  1.  N.  O.  de  Surate.  Lat.  IN.  a5°  i4'. 
Long.  E.  67°  3o'.  Cette  ville  était  très- 
bien  fortifiée.  Elle  a  été  entièrement  dé- 
truite par  le  tremblement  de  terre  du  16 
juin  1819,  dont  les  secousses  se  sont  succé- 
dées pendant  plusieurs  jours.  Plus  de  9,000 
hab.  ont  été  ensevelis  sous  les  décombres. 
Un  volcan  s'est  ouvert  à  1 1  1.  de  Bhoudj. 

BHOIROR,  ville  de  l'Hindoustan,  dans 
le  Sindhy,  dans  une  lie  du  Sind ,  a  10 1.  S.  E. 
de  Chikarpour.  Cette  ville  ,  autrefois  nom- 
mée Mansourah  ,  avait  une  citadelle  très- 
forte. 

BHOUTAINT,  distr.  de  l'Hindoustan  an- 
glais, présidence  du  Bengale,  anc.  prov.  de 
Gorval,  au  S.  de  l'Himalaya  ,  et  a  TE.  des 
sonrees  du  Gange.  Il  est  habité  par  des  Bhou- 
teas ,  qui  élèvent  beaucoup  de  bestiaux. 

BHOVANINY,  ville  de  l'Hindoustan  an- 
glais, anc.  prov.  et  à  5o  1.  O.  de  Dehly. 
Lat.  N.  a8°  57'.  Long.  E.  73°  4o'.  Elle  ap- 
partient aux  Anglais  depuis  1809. 

BUYHOT,  Bhahut  ,  fort  de  l'Hindou 
stan ,  États  de  Sindhyah ,  anc.  prov.  de  Mal- 
vah,  sur  la  rive  gauche  de  la  Betva,  à  1-  1. 
N.  N.  E.  de  Seroudge. 

BHYLS,  BhttU,  tribu  de  l'Hindoustan  , 
qui  habite  au  S.  O.  des  Pindarries  ,  dans  les 
montagnes  de  la  partie  mérid.  de  la  prov. 
de  Malvah.  Ces  montagnards,  à  demi-sau- 
vages, sont  petits  et  laids,  mais  très-robus- 
tes ,  et  brigands  de  profession. 

BUYMPHED,  Bfteemphcd,  petit  village 
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de  l 'Hindou*  i  n  ,  dans  le  Neypâl ,  a  4  I.  8.  O. 
de  Catmandou.  Lat.  N.  37°  35'.  Long.  E. 
8a°So  .  C'est  la  que  finît  la  vallée  de  Rapt  y, 
et  que  s'élèvent  les  hautes  montagnes  de 
Lama  Dangra.  Il  y  a  un  caravansérail  trés- 
fréquenté. 

BHYMRY,£tt«rmry,  petite  ville  del'Hin 
doustan   anglais  ,   anc.    prov.  d'Aureng- 
abad ,  a  10  I.  1/3  N.  E.  de  Bombay. 

BHYR  ,  Bheer,  distr.  de  l'Hindoustan  , 
États  du  Nizam  ,  anc.  prov.  d'Aurcng-abad. 
Le  Godavery ,  la  Sindponna  et  la  koundya 
arrosent  ce  pava  montagneux  et  peu  peuplé. 

BHYR,  Bh'eer,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan anglais,  anc.  prov.,  distr.  et  a  5  I.  tfi 
S.  E.  d'Adjemyr. 

BIAFARR8,  peuples  de  la  Sénégambie, 
qui  habitent  près  de  la  partie  inférieure  du 
Rio  Grande.  Ils  demeuraient  auparavant 
dan*  les  îles  orient,  de  l'archipel  des  Bissa- 
go* ,  d'où  les  nations  de  ce  nom  les  ont  ex- 
pulsés. 

BIAFRA,  golfe  formé  par  l'océan  Atlan- 
tique ,  sur  la  côte  de  la  Guinée  supérieure. 
11  comprend  le  fond  du  grand  golfe  de 
Guinée,  entre  le  cap  Formose  au  N.  O., 
et  le  cap  Lopez  au  S.  E.  11  baigne  au  N.  la 
cote  de  Calabar,  et  a  l'E.  celles  de  Riafra 
et  de  Gabon.  Il  reçoit  les  eaux  du  Cross  et 
de  la  Malimba  ,  et  renferme  les  îles  de  Fer- 
nando-Po,  du  Prince,  et  de  Saint-Thomas. 

BIAFRA,  roy.  de  la  Guinée  supérieure , 
sut  la  côte  orient,  du  golfe  de  Guinée  ,  à  l'E. 
de  l'embouchure  du  Cross,  qui  le  sépare  du 
roy.  d'Ouari,  et  au  N.  de  l'embouchure  de 
la  Malimba ,  qui  le  sépare  de  la  côte  de  Ga- 
bon. Ce  royaume  a  sous  sa  dépendance  plu- 
sieurs petits  états  de  l'intérieur. 

BI  AGIO  (S.) ,  ville  du  roy.  de  Naples. 
Voy.  S.  Biasb. 

BIALA  ,  petite  ville  des  États  Prussiens. 
Voy.  ZCi.z. 

BIALA  ,  rivière  de  Gallicie  ,  qui  a  sa 
source  dans  le»  Carpathes ,  arrose  le  cercle 
de  Sandecz,  et  se  jette  dans  le  Dunajec  ,  a 
1  L  i/4  N.  O.  de  Tarnow,  après  un  cours 
de  20  L  du  S.  au  N. 

BIALA,  ville  de  Gallicie,  cercle  et  à 
10  1.  1  f\  O.  de  Myslenir/e  ,  sur  la  Biala  ,  que 
l'on  y  traverse  sur  un  pont.  11  y  a  des  fa- 
briques de  toiles  et  de  draps  importantes. 
3,730  hab.  Elle  est  ville  libre  depuis  1789. 

BIALA  ,  petite  ville  de  Pologne,  vroiwo- 
die  et  a  i3  1.  E.  S.  E.  de  Siedlec  ;  chef-lieu 
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d'obwodie  ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Zna. 
Elle  a  un  beau  château. 

BIALA,  ville  de  Pologne,  woiwodie  de 
Masowie  ,  obwodie  et  a  4  1.  E.  N.  E.  de 
Rawa.  036  hab. 

BI  ALISTOK  ,  prov.  de  Russie,  en  Eu- 
rope, située  entre  53°  19' et  53"4N'  de  lat.  N., 
et  entre  30°  et  31°  so'  de  long.  E.  ;  bornée 
au  N.,  à  l'O.  et  au  S.  par  la  Pologne,  dont 
elle  est  séparée  par  le  Robret  le  Roug  ;  à  l'E., 
par  le  gouv.  de  Grudno.  Sa  largeur  est  de 
30  I. ,  sa  longueur  de  35 ,  et  sa  surface  de 
458  I.  c.  Le  climat  est  tempéré,  l'air  est 
humide  et  malsain  dans  le  voisinage  des  ma- 
rais. Le  pays  est  généralement  plat.  Quel- 
ques collines  s'élèvent  dans  le  voisinage  du 
Roug ,  anquel  «e  réunissent ,  soit  directe- 
ment, soit  par  l'intermédiaire  de  la  Nourt- 
chik ,  toutes  les  eaux  de  la  province.  Le  sol , 
léger  et  sablonneux,  est  cependant  fertile. 
On  récolte  des  grains,  du  lin  ,  du  houblon. 
Les  forêts  fournissent  d'exccllens  bois  de 
construction.  On  élève  d'assez  beau  bétail, 
de  très -bons  chevaux,  et  des  abeilles.  Le 
gibier  est  commun.  Il  y  a  du  fer,  de  l'argile, 
de  la  pierre  calcaire ,  de  la  pierre  à  bâtir.  On 
y  fait  du  goudron.  11  y  a  des  manufactures 
de  toiles ,  des  tanneries.  La  province  se  di- 
vise  en 4  districts  :  Rialistok,Sokolka,  Relsk 
ou  Bieisk,  Drohitchinc,  et  renferme  3o  vil- 
les ,  1  bourg,  et  5o5  villages.  La  population 
se  compose  de  Polonais  et  de  juifs.  Les 
Polonais  sont  ou  catholiques,  et  dépendent 
de  l'évéque  de  Luzk;  ou  grecs,  et  relèvent 
de  l'évéque  de  Polozk.  319,000  hab. 

La  province  de  Bialistok  faisait  partie  de 
la  Pologne;  elle  fut  réunie  à  la  Russie  par  la 
paix  deTilsit,  en  1807.  Son  territoire  étant 
trop  peu  étendu  pour  former  un  gouverne- 
ment, on  ne  lui  a  donné  que  le  titre  de  pro- 
vince. La  noblesse  polonaise  a  conservé  de 
ses  anciennes  prérogatives  celles  qui  étaient 
compatibles  avec  la  constitution  de  l'em- 
pire. 

RI  ALISTOK ,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
chef-lieu  de  prov.  et  de  distr. ,  sur  le  Rialy, 
a  16  1.  S.  S.  O.  de  Grodno  ,  et  à  300  S.  S.  O. 
de  Saint-Pétersbourg.  Les  maisons  sont 
presque  toutes  en  bois,  les  rues  sont  larges 
et  régulières.  Il  y  a  1  château  aux  comtes 
de  Potocki,  auxquels  appartient  la  ville; 
plusieurs  églises,  1  gymnase,  1  hôpital,  et 
1  école  d'accouchement.  Il  s'y  tient  1  mar- 
ché par  semaine.  6,000  hab. 
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Le  district  de  Bialistok  est  arrosé  par  la 
Neva  ;  les  forets  y  sonj  considérables,  et  les 
terres  bien  cultivées. 

HI A  LU,  ville  des  États-Prussiens,  prov. 
de  Prusse  orient. ,  régence  et  à  aj  1.  i/a  S. 
de  Gumbinnen  ,  cercle  et  a  3  I.  3/4  E.  de 
Johannisburg,  sur  un  petit  lac.  988  bab.On 
cultive  du  lin  dans  les  environs. 

BI  ALOBRZI G  ,  ville  de  Pologne  ,  woi- 
wodie  de  Sandomir,  obvvodie  et  à  5  1.  3/4 
N.  IN.  O.  de  Radom  ,  sur  la  rive  droite  de  la 
Pilica.  tlle  a  38  maisons. 

BI  AL  Yk  AM I  EN  ,  bourg  de  Gallicie ,  cer- 
cle et  à  a  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Zloczow ,  et  à 
10  1.  i/a  E.  de  Lemberg,  près  de  la  source 
du  Bog.  Il  forme  une  seigneurie  apparte- 
nant au  prince  Radzivil.  Il  y  a  i  beau  châ- 
teau, î  église  catholique,  et  î  de  grecs 
unis. 

BIAN  A,  ville  de  l'Hindoustan,  États  des 
Badjepouts,  anc.  prov.  et  à  18  I.  O.  S.  O. 
d'Agrah,  sm  le  Ban  Ganga.  Lat.  N.  26°  hy'. 
Long.  E.  ;4°  48'.  Biana  fut  capitale  de  la 
province  lorsque  Agrah  n 'était  qu'un  village. 
En  1790  ,  elle  appartenait  ,  ainsi  que  son 
district,  a  Hendjet-Singh ,  radjah  de  Bhert- 
pour.  On  y  voit  plusiturs  grandes  maisons 
en  pierre.  Les  montagnes  voisines  sont  cou- 
vertes de  roilici. 

B I A  NC  A  VI LL  A ,  bourg  de  Sicile ,  prov. , 
dislr.  et  à  5  1.  1/4  i\.  O.  de  Catanc,  cant. 
d'Aderno. 

BIAN  GO  (G  ANAL),  dans  le  roy.  Lom- 
bard-Vénitien. La  tète  de  ce  canal  est  au  con- 
fluent du  canal  Castagnaro  et  du  Tartan», 
dans  la  prov.  de  la  Poh  sine.  Il  traverse  de 
PO.  à  PE,  cette  prov.  et  la  partie  merid.  de 
celle  de  Venise  ,  et  se  rend  dans  la  mer 
Adriatique,  à  Porto  di  Levante  ,  après  un 
développement  très-sinueux  d'environ  ao  I. 
Le  seul  endroit  important  par  où  il  passe  est 
Adria.  A  mi-distance  de  cette  ville  et  de  la 
mer,  il  prend  aussi  le  nom  de  Po  di  Levante. 
Sa  profondeur  moyenne  est  de  6  pieds  ,  et 
sa  largeur  de  ajo  pieds.  Son  lit  est  de  sable 
calcaire  ,  ainsi  que  les  digues  qui  le  con- 
tiennent et  servent  déroutes.  II  est  d'autant 
plus  avantageux  pour  la  Polésine ,  que  ,  sans 
lui,  cette  province  sciait  très -souvent  sub- 
mergée. 11  communique  au  Pù  par  les  ca- 
naux de  Posella  et  de  la  Gavanella,  et  avec 
l'Adige  par  le  canal  de  Loreo  et  par  l'Adi- 
getto  ,  dont  il  reçoit  une  dérivation  ,  le  Scor- 
tico.  Tous  ces  canaux  sont  navigables.  Le 


Bianco  porte  des  barques  de  i,4oo  kil. ,  et 
est  peu  poissonneux. 

B1ANGO  (VECCHIO),  bourg  du  roy. 
de  Naples,  prov.  de  Galabre  Ultérieure  ir«, 
distr.  et  à  5  I.  1/4  S.  S.  O.  de  Gerace  ;  chef- 
lieu  de  cant. ,  près  de  la  mer  Ionienne.  Il  y 
a  a  églises.  Il  a  beaucoup  souflért  du  trem- 
blement de  terre  de  1783.  i,a57  hab. 

BIANCO  ,  cap  de  Sicile,  prov.  de  Mes- 
sine, à  1 1. 1/3  N.de  Melazzo,  dont  H  termine 
la  presqu'île. 

BIANDRATE,  bourg  des  États  Sardes, 
div. ,  prov.  et  à  3  1.  k/4  O.  de  Novare  ;  chef- 
lieu  de  mand.  1,600  hab.  Marché  toutes  les 
semaines. 

BIANZÈ,  village  des  États-Sardes ,  div. 
de  Novare ,  prov.  et  à  G  1.  O.  de  V  erceil , 
mand.  de  Livorno.  Il  y  a  une  église  collé- 
giale et  un  couvent  d'ursulines.  960  hab. 

B1AB,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à  8  1. 
N.  O.  d'Alitante  (Valence),  et  à  1  1.  i/a  E. 
de  Villena,  dans  un  vallon  assez  fertile, 
entre  des  montagnes  calcaires.  Il  a  des  fa- 
briques de  toile  et  de  poterie.  Entre  Biar  et 
V  illena,on  trouve  de  l'ocre  et  une  mine  de 
fer.  Les  abeilles  des  environs  donnent  un 
miel  renommé  pour  son  goût  aromatisé. 

BIABMIE,  nom  donné  autrefois  par  les 
écrivains  Scandinaves  à  la  partie  N.  E.  de 
la  Russie  qui  avoisine  la  mer  Blanche,  et 
comprise  aujourd'hui  dans  le  gouv.  d'Ar- 
khangelsk, et  partie  de  ceux  de  Volngda  et 
de  Perm.  11  a  vraisemblablement  donné  lieu 
à  la  dénomination  de  Permicns  et  de  Perm. 
Les  Permicns  sont  les  descendans  des  an- 
ciens Biarmiens. 

BI  ASCO ,  village  de  Suisse ,  cant.  du  Tes- 
sin,  distr.  de  lliviera  ,  à  3  1.  3/4  N.  de  Bcl- 
linzone ,  sur  la  route  du  Saint-Gothard  ,  près 
du  confluent  du  Tessin  et  du  Blegno.  11  y 
a  un  pont  sur  cette  dernière  rivière.  C'était 
un  grand  bourg,  qui  fut  détruit  en  i.r>ia  et 
■  5 1  i  par  des  éboulemens  des  montagnes 
voisines.  Les  négocians  de  Bellinzone  con- 
servent une  partie  de  leurs  vins  dans  des  ca- 
ves construites  sous  les  ruines  de  ces  mon- 
tagnes. Les  hahîtans  sont  sujets  aux  goi- 
tres. 

B1ASE  (S'.),  Biagù>,  ville  du  roy.  de 
Naples  ,  prov.  de  Galabre  Ultérieure  n« , 
di»tr.  et  à  1  I.  O.  de  Nicastro  ;  chef  lieu  de 
cant.  ,  dans  une  plaine  insalubre.  Cette  ville 
a  été  très-endommagée  par  le  tremblement 
de  terre  de  1783.  Foire  du  a  au  6  février.  Elle 
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a  vu  naître  le  mathématicien  J.  B.  Rosso. 
5,io5  hab.  Son  territoire  produit  des  vins 
estimés ,  et  renferme  difl'erentes  sources  mi- 
nérales. 

BIASSONO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  de  Milan  ,  distr.  et  à  i  I,  N. 
de  Monza  ,  dans  une  plaine.  11  est  fermé  de 
murs.  i,o55  hab. 

B1BB,  comté  des  États-Unis  ,  état  d'Ala- 
bama  ,  borné  à  l'E.  par  le  Coosa.  5,676  hab., 
dont  a,y5o  blancs  et  746  esclaves.  Centre- 
ville  en  est  le  chef  lieu. 

BIBBIENA,  bourg  du  grand-duché  de 
Toscane,  prov.  et  à  11  1.  3/4  E.  de  Flo- 
rence, vicariat  et  a  1  1.  E.  S.  E.  de  Poppi, 
près  de  la  rive  gauche  de  l'Arno.  Patrie  du 
poète  François  Bernini. 

BIBBOÎSA,  bourg  du  grand-duché  de 
Toscane  ,  prov.  de  Pise  ,  vicariat  et  à  5  1.  IV. 
de  CampigUa,  et  à  4  I.  1/4  S.  O.  de  Vol- 
terra. 

B1BEN,  petite  ville  d'Illyrie.  Voy.  P«- 

DEX4. 

B1BER  (  MEDER) ,  village  des*  États- 
Prussiens  ,  prov.  du  Bas-Rhin ,  régence  et 
à  4  l.  "M  N.  îi.  O.  de  Coblentz,  cercle  de 
Neuwied.  Il  y  a  une  forge  à  martinet,  une 
teinturerie  ,  et  un  moulin  à  huile.  hab. 

BIBER  (OBER),  village  des  États  Prus- 
siens, prov.  du  Bas-Rhin  ,  régence  et  à  S  I. 
i/4  N.  N.  O.  de  Cobbmtz,  cercle  de  Neu- 
wied.  Il  y  a  un  moulin  à  papier  et  une  fa- 
brique de  tabac.  5i5  hab. 

BIBER  ACM,  ville  du  roy.  de  Wurtem- 
berg, cercle  du  Danube  ,  chef-lieu  de  baill., 
dans  une  vallée  fertile,  à  8  I.  1/4  S.  S.  O. 
dTlm,  sur  le  Blets.  Lat.  If.  48"  5'  55'. 
Long.  E.  70  37'  4o*.  Elle  est  entourée  de 
murailles  flanquées  de  tours.  On  y  remar- 
que l'hotel-de-ville.  Il  y  a  4  églises,  dont  1 
est  commune  aux  catholiques  et  aux  luthé- 
riens ,  1  collège  ,  3  écoles  ,  1  hôpital  bien 
doté,  et  1  grenier  d'abondance.  Ou  y  fabri- 
que des  toiles,  des  étoiles  de  laine  et  de 
coton  ,  et  suitout  des  futaines.  Les  tanne- 
ries et  les  brasseries  y  sont  en  grand  nom- 
bre. Il  y  a  aussi  une  fonderie  de  cloches.  A 
peu  de  distance  de  cette  ville  on  trouve  les 
bains  d'eaux  minérales  de  lordanshad,  qui 
sont  très-fréquentés.  4>45<»  hab.  Cette  ville, 
autrefois  impériale,  a  vu  naître  Wicland. 
Le  3  octobre  1796,  les  Français,  comman- 
dés par  Moreau  ,  y  remportèrent  une  vic- 
toire signalée  sur  les  Autrichiens.  En  180a  , 
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Biberach  et  son  territoire  furent  données  à 
l'électeur  de  Bade,  qui,  en  1806,  les  céda 
au  roi  de  Wurtemberg. 

Le  baill.  de  Biberach  a  33  1.  c,  et  25,5*9 
hab. 

BIBERBACII ,  bourg  de  Bavière,  cercle 
du  Danube  supérieur,  préaidial  de  Ooggin- 
gen  ,  à  4  I.  i/i  N.  H.  O.  d'Augsbourg.  11  y 
a  un  château  et  plusieurs  églises  catholiques  , 
dont  une  contient  un  crucifix  qu'on  dit  mi- 
raculeux, et  qui  attire  un  grand  concours 
de  pèlerins.  1,500  hab. 

BIBERSTEIN  ,  village  de  Suisse,  cant. 
d'Argovie,  distr.  et  à  1  I.  N.  E.  d'Aarau , 
sur  l'Aar.  Il  y  a  un  château.  Son  territoire 
renferme  des  mines  de  fer,  des  carrières  de 
marbre  et  d'albâtre,  et  produit  un  peu  de 
vin. 

BIBIANA,  village  des  États-Sardes,  div. 
de  Turin ,  prov.  et  •  1  L  3/4  S.  S.  O.  de  Pi- 
gnerol ,  mand .  de  Ca vour.  1 1  y  a  1  château , 
1  église  paroissiale  et  1  couvent.  Il  s'y  tient 
a  foires  par  an.  3,5<>o  hab. 

B1BRA  ou  Bl  EBR  A  ,  ville  des  États  Prus- 
siens ,  prov.  de  Saxe ,  régence  et  à  7  1.  S.  O. 
de  Mersebourg,  cercle  et  à  3  I.  N.  d'Eckarts- 
berga.  Il  y  a  des  eaux  minérales  très-fré- 
quentées.  85q  hab. 

BICANERE,  état  de  l'Hindoustan.  Voy. 
Bkykaryh. 

B1CCARI  ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Capitanate,  distr.  et  è  6  I.  3/5  O. 
S.  O.  de  Foggia  ;  chef-lieu  de  cant.  ,  sur  le 
versant  orient,  des  Apennins.  Il  a  une  col- 
légiale et  plusieurs  autres  églises.  5,ooo  hab. 

BIC ESTER ,  ville  d'Angleterre,  comté 
et  à  4  I.  N.  N.  E.  d'Oxford  ,  hundred  de 
Ploughley.  Elle  commerce  en  drèche.  3,541 
hab. 

BICÊTRE,  hospice  et  prison  de  France, 
dép.  de  la  Seine ,  arrond.  de  Sceaux,  cant. 
de  Villejuif,  commune  de  Gentilly,  à  1/3  1.  S. 
des  murs  de  Paris.  Cet  établissement  est 
d'une  vaste  étendue;  il  fut  fondé  en  iago 
par  un  évèque  de  Paris,  pour  servir  d'hô- 
pital. Louis  xiv  en  lit  un  hospice  pour  des 
indigens,  des  vieillards  ou  iniirmes,  et  des 
aliénés;  une  partie  est  employée  corn  me  pri- 
son pour  les  vagabonds ,  les  condamnés  aux 
galères  jusqu'au  moment  de  leur  départ  pour 
les  bagnes  ,  et  les  condamnés  à  la  peine  ca- 
pitale ,  en  attendant  leur  exécution.  Il  y  a 
un  grand  nombre  d'ateliers.  On  porte  à  4«5oo 
le  nombre  des  individus  que  renferme  or- 
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dinairement  celte  maison.  On  y  remarque 
un  |»uit«  de  6  pied»  de  diamètre,  et  de  171 
piedsde  profondeur,  qui  alimente,  au  moyen 
de  a  seaux  contenant  chacun  un  muid  ,  un 
réservoir  de  4, 000  muids  ,  d'où  l'eau  se  dis- 
tribue dans  toute  la  maison. 

BICHARYYN  ou  BICHARYE1I  ou  151  — 
CHÂRY,  Arabes  qui  habitent  à  10.  de  la 
mer  Kougc ,  entre  l'Égypteet  le  parallèle  de 
Souakin.  Ils  forment  plusieurs  tribu*  puis- 
sante* et  guerrières ,  dont  l'origine  est  la 
même  que  celle  des  Bcdjah.  On  cite  des 
tribus  de  la  même  souche  qui  vivent  sur  les 
bords  de  l'Atbarah,  et  même  du  Tacazzé, 
et  sur  le  rivage  entre  Massouah  et  Souakin. 
Sans  la  protection  de  ces  Arabes,  on  ne 
peut  traverser  en  sûreté  le  grand  désert  de 
Nubie,  entre  Syène  et  le  Berber.  Ils  sont 
souvent  en  guerre  avec  les  Ababdeh.  C'est 
à  Chigré ,  au  centre  du  désert ,  qu'ils  re- 
nouvellent leur  provision  d'eau  ;  mais  il 
faut  qu'ils  se  portent  sur  le  Nil  ou  sur  la  mer 
Rouge,  ou  vers  l'Atbarah ,  pour  faire  paître 
leurs  troupeaux.  L'hiver ,  ils  fréquentent  les 
montagnes  voisines  de  la  mer  Rouge,  et 
l'été,  les  bords  du  Nil.  Cette  population, 
presque  sauvage,  vit  de  lait  et  de  chair  crue. 
Quelques-uns  de  ces  Arabes  transportent  à 
Assouan  du  séné  très-estimé  et  des  plumes 
d'autruche  ;  en  échange ,  ils  prennent  du 
dourah,  qu'ils  avalent  en  grain,  sans  le  cuire. 
Les  Bicharyyn  sont ,  la  plupart ,  voleurs  ef- 
frontés ;  ils  pillent  sans  scrupule  la  maison 
de  leurs  hôtes.  Leurs  chameaux  sont  de  la 
meilleure  race  que  l'on  connaisse. 

Ils  se  servent  d'arcs,  et  n'ont  point  d'ar- 
mes à  feu.  Leur  langage  n'est  pas  compris 
par  les  Abyssins  ni  par  le»  Nubiens ,  et  il 
n'est  pas  autant  mêlé  d'arabe  que  les 
dialectes  des  peuples  voisins  des  rives  du 
Nil. 

BICURIN ,  bourg  de  Russie ,  en  Europe , 
gouv.  et  à  11  I.  5/4  S.  S.  E.  de  Kharkov , 
distr.  et  à  3  1.  3/4  S.  de  Zmief ,  sur  la  rive 
gauche  du  Sévernoï-Donetz. 

B1CHL1STAS  ,  rivière  de  la  Turquie 
d'Europe,  sandjak  de  Monastir.  Elle  prend 
sa  source  sur  le  versant  orient,  du  mont  Slo- 
bokoe ,  coule  d'abord  a  l'E.  jusqu'au  bourg 
de  Richlistas,  tourne  ensuite  au  S.  E. ,  passe 
a  Croupistas,  et,  parvenue  a  3  I.  1/4  S.  O. 
de  Chatista  ,  mêle  ses  eaux  à  celles  de  la 
Premoritra ,  aprè»  un  cours  d'environ  18  1. 
La  jonction  de  ces  deux  rivière»  forme  la 


B  I  D  A 

Nazilitza  ,  qui  elle-même  ,  en  «'unissant  au 
Venetico  ,  forme  l'indjé  Cara-sou. 

BICHL1 ST  AS,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope ,  chef  lieu  de  juridiction ,  sandjak  et  à 
7  1.  S.  O.  de  Monastir,  sur  le  Bichlistas.  11 
est  peuplé  de  Bulgares  et  d'Arnautes. 

BICHONPRAG,  Biêhwtprag ,  lieu  de 
pèlerinage  de  l'Hindoustan ,  dans  les  mon- 
tagnes sept,  du  Gorval ,  au  confluent  de  l'A- 
lakanandra  et  du  Bichon,  à  a3  1.  N.  E.  de 
Sirynagor. 

BICKERTON ,  ile  du  golfe  de  Carpen- 
tarie ,  sur  la  cote  sept,  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande, à  l'O.  de  Groote-Eyland,  par  i54  5o' 
d«»  la  t.  S. ,  et  i34°  de  long.  E. 

B1CKN0R  (ENGLISH),  paroisse  d'An- 
gleterre ,  hundred  de  Saint  Briavel* ,  comté 
et  à  5  1.  3/4  O.  de  Glocestcr,  et  à  il.  N.  de 
Colford  ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Wye.  534 
hab.  11  y  a  dans  les  environs  des  mines  de 
fer  et  des  houillères. 

BICOCCA,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien.  Voy.  Bicoque. 

BICOL,  Baihul  ou  Dckwi,  ville  mari- 
time et  forteresse  de  l'Hindoustan  anglais , 
présidence  de  Madras ,  anc.  prov.  de  Ka- 
nara ,  à  i3  1.  S.  S.  E.  de  Mangalore ,  sur  une 
pointe  de  terre.  Lat.  N.  12'  a5'.  Long.  E. 
75°  45'.  La  ville  contient  100  maisons.  On 
voit  dans  les  environs  les  ruines  d'une  mu- 
raille qui  séparait  la  prov.  de  kanara  de  celle 
de  Malabar. 

BICOQUE ,  Bicocca,  village  du  roy. 
Lombard-Vénitien,  prov.,  distr.  et  à  1  1. 
i/a  N.  E.  de  Milan.  En  i5a2,les  Français, 
commandés  par  Lautrcc  ,  y  furent  défaits 
par  les  Impériaux. 

BICZE-N AGY,  bourg  de  Hongrie,  co- 
mitat  de  TrenUchin  ,  sur  la  rive  droite  du 
Vaag,  à  3/4  de  1.  N.  E.  de  Preduiir,  et  à 
9I.  i/4  S.  S.  O.  de  Jablunka.  1 1  est  chef  liuu 
d'une  seigneurie  ,  et  renferme  1  château  et 
3  églises. 

B1DACHE,  ville  de  France,  dép.  de» 
Basses- Pyrénées,  arrond.  et  à  6  1.  E.  de 
Bayonne  ;  cher-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Bidouze.  Il  y  a  dans  les  envi- 
rons de»  carrière»  de  pierre  de  taille.  2,24» 
hab. 

B I D  A  H  A  N  ou  B  E  B  A  H  A  N ,  ville  de  Perse, 
dans  le  Farsistan,  distr.  deChalipuur  ;  chef- 
lieu  de  juridict.  ,  sur  le  Jerahy  ,  a  13  I.  N. 
de  Jeïtoun  ,  et  a  5o  I.  S.  O.  d'Ispahan.  Elle 
est  entourée  de  murailles ,  et  située  au  mi- 
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lieu  d'une  vallée  bien  cultivée  ,  qu'arrosent 
le  Zab  et  le  Jeraby.  C'est  la  résidence  d'un 
gouverneur.  Le  commerce  y  est  fort  actif. 
10,000  liab. 

BIDASSOA,rivièred'Espagne,  qui  prend 
sa  source  sur  le  versant  merid.de»  Pyrénées, 
dans  la  prov.  de  Fampelune  (.Navarre),  coule 
d'abord  au  S.O.,  pub  au  N.O.,  sépare  la  prov. 
de  Saint-Sébastien  dudép.  de»  Basses- Pyré- 
nées, et,  après  avoir  forme  Pile  des  Fai- 
sans ,  se  jette  dans  la  baie  de  Biscaye  ,  à  i/a 1. 
au-dessous  de  Fontarabie,  après  un  cours 
d'environ  10  1.  Elle  est  navigable  pour  de 
petits  bâtimens  jusqu'au  village  de  Biria- 
tou.  Cette  rivière  a  été  long-temps  un  sujet 
de  contestation  entre  la  France  et  l'Espa- 
gne. Un  traité  la  rendit  commune  aux  deux 
nations.  C'est  dans  Pile  des  Faisans  que  fut 
conclu,  en  i65g,  le  traité  des  Pyrénées. 
C'est  le  7  ayril  i8a3  que  les  Français  passè- 
rent la  Bidassoa  pour  entrer  en  Espagne 
sous  les  ordres  du  duc  d'Angouléme.  Dans 
la  même  année ,  on  y  a  construit  1  pont  en 
bois  de  17  arches.  Mêla  parait  désigner  celte 
rivière  sous  le  nom  de  Magrada. 

B1DAOLLY,  BedouUe,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais ,  anc.  prov.  de  Dehly  , 
dutr.  de  Charempour,  près  de  la  rive  gau- 
che de  la  Djemna ,  à  5  1.  N.  E.  de  Panipet. 

B10DEFORD,  comm.  et  port  de  mer 
des  États-Unis,  état  de  Maine,  comté  et  à 

10  1.  N.  E.  d'York ,  et  à  37  I.  N.  E.  de  Bos- 
ton, pré»  de  l'embouchure  du  Saco  dans 
l'Océan.  Il  est  commerçant.  Lat.  N.  48°  a3'. 
Pop.  1,738  bab. 

B1DDEÎSDEN,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Kent ,  hundred  de  Barclay  ,  à  \  1. 
S. de  Maidstone.  L'église  est  un  bel  édifice. 

11  y  a  une  école  élémentaire.  1,544  haD- 
Sous  le  règne  d'Edouard  111,  les  Flamands 
y  introduisirent  les  premières  manufactures 
de  draps  qu'il  y  ait  eu  en  Angleterre. 

BIDDLE,  lac  des  Etats-Unis,  territ.  du 
Missouri,  au  milieu  des  monts  Rocheux, 
par  a'  34'  de  lat.  M.,  et  1  ia°  3'  de  long.  O. 
Le  Bighorn  y  prend  sa  source. 

BIDDILP1L  paroisse  d'Angleterre,  hun- 
dred de  Pirebill,  comté  et  à  8  1.  N.  de  Staf- 
ford.i  ,666  hab. 

B1DKFOKD,  ville  et  port  d'Angleterre, 
comté  de  Devon,  hundred  de  Shebbear,  à 
1  1.  3/4  M.  N.  O.  de  Torrington,  et  à  i3  1. 
N.  O.  d'Lxetcr ,  sur  la  rive  gauche  du  Tow- 
ridge,  et  à  1  1.  du  conllucnt  de  cette  ri- 
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vière  avec  le  Ta w ,  au  point  où  ce  dernier 
débouche  dans  la  manche  de  Bristol.  On  y 
traverse  le  Taw  sur  un  pont  gothique  de 
vingt-quatre  arrhes.  Les  vaisseaux  peuvent 
aborder  le  long  du  quai.  Il  y  a  un  chan- 
tier de  construction  pour  des  vaisseaux  de 
guerre  et  des  navires  de  commerce.  On  y 
fabrique  des  étofTes  de  laine ,  des  tapis  et 
de  la  faïence.  Elle  est  très-commerçante  en 
grains  et  en  tan.  4io53  hab. 

BIDGHIkLI ,  ville  de  la  Turquie  d'Asie , 
dans  l'Anatolie,  sandjak  et  à  7  I.  N.  de  Sa- 
taliéh,  dans  un  pays  bien  cultivé.  Elle  a 
1,000  maisons. 

BIDI  ou  MOMBA  BIDI ,  nomades  mon- 
tagnards ,  à  la  frontière  occid.  du  Tibet, 
prov.  de  ISgari,  et  au  IN.  de  Dimgang. 

BIDI,  ville  du  Tibet  occid.,  prov.  de 
Njrari,  a  la  gauche  du  Selledje.  La  géogra- 
phie chinoise  compte  de  cet  endroit  a  Hlassa 
5,8oo  li.  La  position  de  Bidi  n'est  pas  bien 
déterminée. 

BIDI  kHEMBO,  montagne  du  Tibet  oc 
cid. ,  prov.  de  Ngari ,  sur  la  rive  droite  du 
Sind  supérieur,  à  l'O.  de  Dimgang,  et  à 
la  frontière  orientale  des  nomades  Momba 
IS'ioungdi. 

BIDJAN,  rivière  de  l'Empire  Chinois, 
pavs  des  Mandchoux.  Elle  a  sa  source  par 
5a°  3o'  de  lat.  N.  et  i53°  10'  de  long.  E., 
coule  vers  le  8.E.,  et, au  village  Dougoudxin, 
au-dessous  du  mont  Sclengsou,  se  joint  a 
l'Amour,  à  gauche. 

B1DJA>  VÉDZI,  ou  forêt  de  Bidjan , 
dansl'EmpireCbinois,  paysdes  Mandchoux, 
au  N.  de  l'Amour,  par  5i°  3o'  de  Lat.  N. 
et  1  '>■>"  de  long.  E.  Cette  forêt  montagneuse 
a  5o  1.  du  .\ .  au  S. ,  et  ao  de  l'O.  à  l'E.  Le 
.Bidjan ,  le  Sourou  et  le  Kouyourou  y  ont 
leur  source,  et  coulent  au  S.  vers  l'Amour. 
Le  Kimning  sépare  cette  forêt,  à  l'E.,  d'une 
autre  appelée  kimning  Ved/.i. 

B1DJEPOUH,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan anglais,  anc.  prov.,  et  distr.  d'AUah- 
abad  ,  à  6  1.  O.  de  korrah. 

BiDJEYCOR,  ville  et  fort  de  l'Hindou- 
stan anglais,  anc.  prov.  et  à  16  I.  N.  fi.  E. 
d'Agrah,  et  à  5  1.  S.  E.  d'Alygor. 

B1DJNY,  Bijnec,  territoire  de  l'Inde, 
borné  à  l'E.  parle  roy.  d'Assam  ,  au  S.  par  le 
Brahmapoutre.  L'Ayi ,  affluent  du  Brahma- 
poutre, le  divise  en  deux  parties,  dont  l'une 
est  soumise  aux  Anglais ,  et  l'autre,  au  IN.  E., 
est  gouvernée  par  un  radjah  dépendant  du 
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Boutan.  Ce  territoire  produit  divers  grains, 
du  ri* ,  du  bétel ,  de  la  canne  à  sucre  ,  du  ta- 
bac et  de»  mûriers.  Les  bab.  parlent  un  dia- 
lecte du  bengali. 

BIDJ1NY,  Bijnccy  château  fort  du  terri- 
toire de  même  nom ,  sur  un  affluent  du  Ba- 
naach,  à  18  I.  E.  N.  E.  de  Bangamatty,  et 
a  38  I.  E.  de  Tchincbacotta.  Les  murs  de  ce 
fort  sont  en  briques ,  et  environnés  d'un  fossé 
au-devant  duquel  est  une  palissade  de  bam- 
bous très-serrés.  11  renferme  quelques  tem- 
ples en  briques  et  une  centaine  de  cabanes. 
Le  radjah  de  Bidjni  y  fait  sa  résidence.  Ce 
château-fort  est  considéré  comme  un  endroit 
neutre  ,  et  le  gouv.  du  Houtan  ,  ainsi  que  les 
Anglais,  y  entretiennent  une  garnison. 

BJDJ  BAVOH  ,  Bijratrur,  petite  ville  de 
PHindoustan ,  États  de  Sindhyah ,  anc.  prov. 
de  Malvah,  à  77  1.  ÎN.  de  Serondge. 

BIDLIS,  ville  de  la  Turquie  d'Asie,  pach. 
et  à  3a  1.  O.  de  Van,  à  4  I.  i/a  O.  du  lac 
de  Van,  et  à  i3  1.  S.  E.  de  Mouch,  sur  le 
revers  mérid.  des  monts  ISimrod,  dans  un 
vallon  fertile ,  sur  le  bord  de  deux  petites  ri- 
vières qui  vont  se  jeter  dans  le  Tigre.  Les 
maisons  sont  isolées ,  construites  en  pierre 
de  taille,  et  la  plupart  entourées  de  jardins. 
Chacune  d'elles  est  une  petite  forteresse.  Sur 
un  rocher  qui  s'élève  brusquement  du  mi- 
lieu de  la  ville  est  un  château  antique ,  dont 
une  partie  est  habitée,  et  l'autre  en  ruine. 
Ses  remparts ,  construits  en  pierre  de  taille , 
ont  environ  100  pieds  de  hauteur.  C'était  la 
résidence  des  khans  de  Bidjis.  Cette  ville 
renferme  5o  mosquées,  8  églises,  4  monas- 
tères, et  plusieurs  caravansérails,  30  ponts 
en  pierre  d'une  seule  arche  traversent  les 
a  rivières.  Les  bazars  sont  bien  approvision- 
nés de  denrées  ,  et  il  s'y  fait  un  commerce 
considérable  de  tabac  à  fumer.  13,000  hab. 
moitié  Kurdes  et  musulmans,  le  reste  Ar- 
méniens. Ces  derniers  jouissent  dans  cette 
ville  de  plus  de  liberté  que  dans  les  autres 
parties  de  l'Empire  Othoman.  Bidlis  est  une 
ville  très-ancienne.  Les  Kurdes  disent  que 
son  origine  date  de  quelques  années  après  le 
déluge  ;  les  Arméniens  prétendent  qu'elle 
fut  fondée  par  Alexandre-le-Grand.  En  i5.vj, 
les  Persans  v  remportèrent  une  victoire  si- 
gnalée sur  l'armée  de  Soliman.  Elle  était 
encore,  il  y  a  peu  de  temps,  soumise  à  un 
prince  kurde  indépendant,  quoique  tribu- 
taire de  la  Turquie.  Maintenant  elle  rst  gou- 
vernée par  un  beg. 


BIDOUK  ,  temple  et  couvent  célèbre  du 
Tibet  orient. ,  prov.  de  Ngari ,  à  60  li  S.  O. 
de  Ladak ,  sur  la  rive  gauche  du  Sind  ,  et 
au  N.  du  lac  Tsoukioung  soumdo. 

BIDOCRIA  ÎSOOB  ,  lac  dans  le  pays  des 
Mongols  kalka  ,  prov.  occid.,  par  47° 
de  lat.  N.  et  980  38'  de  long.  E.  Le  Djak, 
qui  coule  au  S.  dans  le  Tchakhan  noor,  sort 
de  ce  lac ,  sur  les  bords  duquel  est  le  prin- 
cipal campement  du  Dzassaktou  khan,  qui 
gouverne  les  kalka  de  la  province  occid. 

BI  DOUZE  ,  petite  rivière  de  France, 
dép.  des  Basses  -  Pyrénées.  Elle  prend  sa 
source  aux  monts  Pyrénées  ,  dans  l'arrond. 
et  a  4  L  i/a  S.  O.  de  Mauléon ,  coule  du  S. 
au  N.,  et  se  jette  dans  l'Adour  par  la  rive 
gauche,  au-dessous  de  l'embouchure  du 
Gave  de  Pau,  après  avoir  passé  parOstabat, 
Saint-Palais  et  Bidache  ,  et  avoir  parcouru 
un  développementd'environ  18  L  ,  dont 5  de 
navigation  depuis  le  port  de  Came  jusqu'à 
l'Adour.  Les  transports  sur  cette  rivière  con- 
sistent principalement  en  pierre»  de  taille 
tirées  des  carrières  de  Came  et  de  Bidache, 
et  destinées,  eu  grande  partie,  poui  Bayonne. 

BI  DSCHOW  ou  B1CZOW,  cercle  de  Bo- 
hème, borné  au  N.  par  la  Silèsie  prussienne  ; 
à  l'E. ,  par  le  cercle  de  Kôniggratz;  au  S., 
par  ceux  de  Chrudim  et  de  Kaurzim  ;  et  à 
PO.,  par  celui  de  Bunzlau.  Sa  longueur  est 
de  19  1. ,  sa  largeur  de  8  L,  et  sa  superficie 
de  123 1.  c.  Il  comprend 9  villes,  19  bourgs, 
610  villages,  et  ao4,388  hab.,  presque  tous 
Tscheches.  Bidschow  en  est  le  chef  lieu.  La 
partie  sept,  de  ce  cercle  est  couverte  par 
les  Biesengebirge,  où  l'Elbe  prend  sa  source. 
Ce  fleuve,  qui  sort  du  cercle  par  la  limite 
orient.,  y  rentre,  et  en  traverse  la  partie 
S.  O.  11  est  grossi  par  la  Czidima  ,  qui  tra- 
verse le  cercle  du  au  S.,  et  baigne,  à 
l'E.,  des  collines  très  -  fertiles.  La  partie 
montagneuse  est  bien  boisée.  Le  bétail  est 
commun.  11  y  a  des  fabriques  de  draps,  de 
toiles ,  et  de  tissus  de  coton  ;  des  verreries, 
des  forges  et  des  papeteries. 

BIDSCHOW  (NEL  )  ou  >OWY  BIC- 
ZOW,  villede  Bohème,  chef -lieu  de  cercle, 
sur  la  Czidlina,  à  17  1.  1/3  E.  ML  E.  de  Pra- 
gue, et  à  51. 1/3  O.  de  Kôniggratz,  près  d'un 
petit  lac.  Elle  a  1  église  et  1  synagogue.  On 
élève  d'excellens  bestiaux  dans  les  environs, 
et  l'on  y  trouve  des  topazes,  des  calcédoines, 
des  agates  et  du  jaspe.  3,1 58  hab. 

BIDZEGOB,  fort  de  l'Hindoustan  an- 
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glais,anc.  prov.  d'Allah-abad ,  à  17  I.  S.  de 
Benarés.  Lat.  N.  a4°  37'.  Long.  E.  80 0  45'. 
Les  fortifications  environnent  un  rocher  à 
pic.  Les  Anglais  le  prirent  en  1781.  11  est 
négligé  à  cause  de  l'insalubrité  du  climat. 

B1EBER ,  bourg  de  la  liesse  Électorale  , 
prOT.  et  à  6  1.  5/i  E.  de  lianau  ,  cercle  et  à 
a  I.  1/4  E.  S.  E.  de  (ielnhausen.  11  y  a  5  égli- 
ses, et  dans  les  environs  1  mine  de  cobalt  et 
de  fer,  1  forge  considérable,  et  1  hautfour- 
neau. 

BJ  EBERSCULAG ,  village  du  duché  de 
Saxe-HUdburghausen,  bail  1 .  et  à  a  1.  N.N.O. 
d'Eisfeld  ,  et  à  5  I.  N.  E.  d'Hilïlburghauscn. 
Il  y  a  plusieurs  mines  de  fer  dans  le»  en- 
virons. 

B1EBR  A ,  petite  ville  des  États-Prussiens. 
Voy.  Bibba. 

BIEBRICII ,  bourg  du  duché  de  Nassau, 
baill.  et  à  a/5  de  1.  S.  de  Wiesbaden,  dans 
une  position  riante  ,  sur  la  rive  droite  du 
Rhin,  a  i/a  1.  N.  O.  de  Mayenre.  Il  y  a 
1  beau  château  ,  résidence  ordinaire  du  duc; 
1  église,  où  sont  les  tombeaux  de  la  famille 
ducale;  1  hôpital,  et  8  moulins  à  tan.  1,880 
hab.  Les  environs  produisent  d'excellens 
vins. 

BIECZ,  ville  royale  de  Gallirie  ,  cercle 
et  à  5  1.  O.  de  Jaslo,  et  à  7  1.  1/?  N.  O.  de 
Dakla  ,  sur  la  Ropa  et  la  route  commerciale 
de  Hongrie.  La  situation  en  est  assez  agréa- 
ble. 11  y  a  1  église  ,  1  couvent,  des  fabriques 
de  vitriol ,  et  dans  les  environs  des  mines  de 
fer.  1,600  hab. 

BIEDA  ,  bourg  des  États  de  l'Église ,  dé- 
légation et  à  6  1.  3/4  N.  E.  de  Civita-Vec- 
cbia.  1,000  hab. 

BIEDENKOPF,  ville  du  grand-duché  de 
liesse- Darmstadt ,  prov.  de  liesse  supé- 
rieure, chef- lieu  de  baill.  ,  près  de  la  rive 
gauche  de  la  Lahn  ,  à  4 1.  l/4  N.  O.  de  Mar- 
bourg,  et  à  8  1.  1/5  N.  de  Wetzlar.  Elle  ren- 
ferme des  manufactures  d'étoile*  de  laine, 
des  forges,  et  des  fonderies.  1 1  s'y  tient  5  foires 
par  an.  11  y  a  dans  les  environs  des  mines 
d'argent,  de  fer,  de  niercure  et  de  cuivre, 
a, 600  hab. 

B1EDOSARA1SKAI A  ,  cap  sur  la  cote 
sept,  de  la  nier  d'Azov,  sur  la  côte  de  Russie, 
en  Europe.  Lat.  N.  44°  55'.  Long.  E.  34° 
28'.  On  y  a  établi  un  phare. 

BI  EL ,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à  16  1. 
N.  N,  O.  de  Saragosse  (  Aragon). 

BIEL  ,  ville  de  Suisse,  foy.  Biknwi.. 
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BIELA  ,  bourg  de  Bohême  ,  cercle  et  à 
8  1.  i/i  S.  8.  E.  de  Czaslau,  et  à  1  1.3  4  N.  E. 
de  Deutsch  Brod.  Il  y  a  1  château  et  90  mai- 
sons. 

BIELACH ,  rivière  de  Parchid.  d'Autri- 
che ,  qui  prend  sa  source  a  a  1.  S.  de  Fran- 
kenfcls ,  dans  le  cercle  supérieur  du  Wiener- 
wald  ,  et  se  jette  dans  le  Danube ,  à  iji  1.  N. 
E.  de  Moik,  après  un  cours  d'environ  i3  I. 
du  S.  O.  au  N.  E.  et  du  N.  E.  au  \.  O. 

BIEL  ASTI  EN  A  ,  forteresse  de  la  Turquie 
d'Europe,  en  Bosnie,  sandjak  et  a  ai  1.  t/4 
O.  N.O.  île  Bagna  louka,  et  à  4  1. 1/4  N.  N.  E. 
de  Blhach. 

lilELAWY,  ville  de  Pologne,  woiwodie 
de  Masovie,  obwodic  et  à  1 1 1.  i/a  IS .  O.  de 
Ravva  ,  et  à  aa  I.  O.  de  Varsovie.  456  hab. 

BIELEEEED,  ville  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Westphalic ,  régence  et  à  g  I.  S.  O. 
de  Minden,  et  à  i\  1.  E.  de  Munster;  chef- 
lieu  de  cercle,  autrefois  capitale  du  comté 
de  Ravensberg,  au  pied  d'une  montagne. 
Lat.  N.  5a°  1'  </.  Long.  E.  6*  9'  4a'.  Elle 
est  défendue  par  un  rempart  entouré  d'un 
large  fosse.  Elle  renff  rme  a  églises  luthé- 
riennes, 1  reformée  et  1  catholique;  1  syna- 
gogue, 1  maison  d'orpht  lins,  et  des  fabriques 
de  lainage,  toiles,  fil  ,  savon  ,  rubans,  pi- 
pes, quincaillerie  et  ferronnerie  ;  des  tan- 
neries et  des  blanchisseries.  Le  principal 
commerce  est  en  toiles.  6,617  hab. 

Le  cercle  de  Bielefeld  a  i3  I.  carrées,  et 
3 1,084  hab.  Il  produit  des  grains ,  du  lin  et 
du  chanvre. 

BIEL1TZ,  ville  de  Moravie,  cercle  et  à 
5  I.  1/2  B.  !N.  E.  de  Teschen,  sur  la  Biala. 
Siège  d'une  surintendance  de  la  confession 
d'Augsbourg,  qui  a  sous  sa  juridiction  la 
Moravie  et  la  Silésie  autrichienne.  Elle  est 
bien  bâtie ,  et  renferme  1  château  ,  a  églises 
catholiques,  1  chapelle  luthérienne,  1  hôpi- 
tal, 1  hospice,  a  écoles ,  et  des  manufactures 
considérables  de  draps  fins  et  de  casimir. 
On  y  fait  commerce  d'etolTes  de  laine  et  de 
vin.  5,ooo  hab. 

Le  duché  de  Rielitz  appartient  au  prince 
Sulkowsky,  eu  faveur  duquel  il  fut  érigé 
en  1751. 

RI  ELLA,  prov.  des  États-Sardes ,  div.de 
Turin,  bornée  au  N.  par  la  prov.  de  Val-e- 
sia  ;  à  l'E.  et  au  S. ,  par  celle  de  \  erceil  ;  et 
à  l'O. ,  par  celles  d'Ivrèeet  d'Aoste.  Elle  a 
8  1.  i/a  de  long  sur  6  I.  3/4  de  large.  Sa  su- 
perficie esl  d'environ  45  1.  c. ,  et  sa  pop.  de 
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y  i , jo  i  hab.  C'est  un  pays  montagneux ,  dans 
lequel  s'étendent,  au  N.  et  à  l'O.,  des  ra- 
meaux des  Alpes  Pennines,  et  qui  n'est  ar- 
rosé que  par  quelques  petits  allluens  du  Pù. 
11  produit  le  meilleur  vin  du  Piémont,  et 
nouirit  beaucoup  de  bétail.  Il  y  a  du  fer  et 
du  cuivre.  L'industrie  y  est  très-active. 

Cette  prov. ,  administrée  par  un  intendant 
particulier  de  2'  classe,  a  pour  chef- lieu 
Uiella.  Elle  est  divisée  en  10  mandeinens  : 
Andorno  Caccioma  ,  Biella ,  Bioglio,  Can- 
delu  ,  Cavaglia  ,  Cossato  ,  Graglia  ,  Mon 
grando,  Mosso  S».  Maria  et  Saluizola,  qui 
se  subdivisent  en  78  commune», 

BIELLA  ,  ville  des  États- Sardes,  div.  et 
a  l41«  i/i  ^  N.  E.  de  Turin  ;  chef  lieu  de 
prov.  et  de  mand. ,  à  3  I.  1/2  N.  E.  d'Ivréc, 
sur  la  rive  droite  du  Cervo,  partie  sur  le  som- 
met, et  partie  sur  le  penchant  d'une  mon- 
tagne. Siège  d'unév.  sufiragautde  l'art hev. 
de  Verceil,  et  d'une  préfecture  de  justice  de 
1"  instance  de  la  juridiction  du  sénat  de  Tu- 
rin. Elle  a  4  églises,  a  hôpitaux  ,  un  collège 
et  3  papeteries.  On  y  fait  le  commerce  de 
soie,  d'huile  et  de  châtaignes.  7,70a  habi- 
tans. 

BIELLE  ou  BIESLE,  village  de  France, 
dép.  de  la  Haute  Mai  ne  ,  arrond.  et  à  a  I.  3/4 
E.  de  Chaumont,  cant.  de  INogent-le-Boi. 
On  y  fabrique  des  poêles,  et  d'autres  usten- 
siles en  fer  battu.  11  s'y  tient  4  foires  par 
an.  65o  hab. 

BIELOPOL ,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope, pays  des  Monténégrins,  à  a4  1.  H.  de 
Scutari ,  et  à  a5  1.  S.  S.  E.  de  Bosna  Serai  , 
sur  le  versant  sept,  des  Alpes  Dinaricnues, 
au  pied  desquelles  coule  la  Moraka  ,  dans 
une  contrée  extrêmement  sauvage.  11  s'y 
tient  des  marchés  fréquentés.  3,ooo  hab. 

BIELOZ1CZ,  bourg  de  Bohême ,  cercle 
de  Prachin ,  à  6  1.  1/4  N.  ().  de  Pi*ek. 

BIELSA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
14  LN-  E.delluesca  (  Aragon),  sur  la  Cinca. 
Il  y  a  dans  les  environs  une  mine  de  fer  très- 
abondante  ,  et  l'on  y  voit  les  restes  démines 
d'argent  autrefois  exploitées. 

BIELSK  ,  petite  ville  de  Pologne,  woi- 
wodie,  obwodie  et  à  3  1.  i/a  N.  N.  E.  de 
Plock.  Elle  a  a  églises. 

BIENNE,  lac  de  Suisse,  dans  le  cant.  de 
Berne  ,  au  S.  O.  de  la  ville  de  Bienne ,  et  au 
IN.  E.  du  lac  de  INeuchstel,  dont  il  reçoit  les 
eaux  par  la  Thiele  ,  qui  ,  après  l'avoir  tra- 
versé, en  sort  par  l'extrémité  N.  E.,  et  va 
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se  jeter  dans  l'Aar.  Ce  lac  est  a  1 ,538  pied» 
au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  a  178  pieds 
au  dessus  du  lac  de  Genève,  et  a  8  pieds  au- 
dessous  de  celui  de  INeuchâtel.  11  a  3  1.  1/4 
de  long  sur  1  I.  dans  sa  plus  grande  largeur , 
et ,  selon  Saussure  ,317  pieds  de  profondeur. 
•  Il  est  très  poissonneux  ,  et  renferme  la  jolie 
petite  île  de  Saint-Pierre  ,  célèbre  par  le  sé- 
jour qu'y  Ht  J.  J.  Rousseau  en  1763. 

Bl  LIN  N  E,  Biel,  Pari*a«CA,  ville  de  Suisse, 
cant.  et  à  G  I.  1/4  \.  O.  de  Berne,  baill.  de 
Nidau,  a  5  1.  i/a  O.  S.  O.  de  Soleure ,  sur  la 
Suse  ,  à  1/4  de  L  de  l'embouchure  de  cette 
rivière  dans  le  lac  de  Bieune,  au  pied  du 
mont  Jura.  Lat.  IN.  470  8'  3o".  Long.  E.  4° 
54'  45*.  Elle  est  petite,  et  bâtie  a  l'antique. 
Elle  a  de  belles  fontaines,  et  on  y  remarque 
l'église  paroissiale  ,  la  maison  de  ville  et  la 
bibliothèque  publique.  Il  y  a  un  collège  et 
un  hôpital  ;  des  manufactures  d'indiennes 
et  des  tanneries  considérables;  des  teintu- 
reries et  une  fabrique  de  fil  d'archal.  Elle 
est  l'entrepôt  du  commerce  de  Neuchâtel. 
Il  s'y  tient  des  foires  de  4  jours  les 4  janvier, 
5  mars,  a$  avril,  5  juin,  11  septembre  et 
i5  novembre.  2,987  hab. 

Les  environs  de  Bienue  offrent  de  beaux 
points  de  vue  :  on  y  découvre  les  lacs  de 
Bienne  et  de  Morat  ,  toute  la  chaîne  des 
Alpes  Bernoises  et  le  Mont-Blanc.  On  voit, 
dans  une  caverne  creusée  dans  une  colline  , 
une  source  remarquable  par  sa  profondeur 
et  par  l'abondance  de  ses  eaux  ,  qui  alimen- 
tent 100  fontaines,  et  font  tourner  plusieurs 
moulins. 

11  parait  que  Bienne  occupe  l'emplace- 
ment de  Petinesca ,  et  il  est  probable  que  la 
voie  romaine  qui  allait  d'Avenches  à  So- 
leure passait  par  cette  ville.  En  11%,  le 
comte  de  INeuchâtel  en  fut  créé  gouverneur 
par  l'empereur  d'Allemagne.  Cette  dignité 
passa  à  1  evèque  de  Bàle  en  1  762.  Bienne  fit 
sa  ire  alliance  avec  Berne  en  1279.  En  1367, 
l'évèque  de  Bàle,  ne  pouvant  faire  renoncer 
les  habitans  â  cette  union  ,  lit  emprisonner 
les  bourgeois  et  incendier  la  ville  aux  ap- 
proches des  Bernois.  Ceux-ci  s'en  vengèrent 
en  brûlant  le  château  et  en  dévastant  les 
propriétés  de  l'évèque.  La  ville  fut  rebâtie 
en  i388  ;  elle,  embrassa  le  culte  réformé 
en  i5a8,  et  depuis  le  xvi*  siècle  elle  fit  par- 
tie intégrante  de  la  Confédération  Helvé- 
tique. A  la  fin  de  1707,  les  Français,  s'en 
étant  emparés,  l'annexèrent  à  îa  France  jus- 
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qu'en  181 5  ,  comme  chef- tien  de  cant.  du 
dép.  du  Haut-Rhin. 

BIENO,  village  du  Tyrol,  cercle  et  a  7  I. 
i/4  E.  de  Trente.  On  y  fait  un  grand  com- 
merce d'images,  qu'où  envoie  dan»  toute 
l'Italie  et  en  Espagne. 

BIEN  SERVI  D  A,  bouigd'Espagne,  prov. 
et  à  18  1.  S.  O.  de  Chinchilla  (Manche) ,  et 
à  6  I.  i/\  S.  S.  O.  d'Alcaraz ,  sur  une  hau- 
teur, entre  le  Guadalimaret  le  Guadarmena. 

MENTIS  A,  bourg  du  grand  duché  de 
Toscane  ,  prov.  et  a  3  1.  3/4  E.  de  Pise  ,  vi- 
cariat et  à  3/4  de  I.  E.  de  Vicopisano,  dan» 
nnc  grande  plaine  fertile  en  riz,  et  près  de 
l'extrémité  S.  E.  du  lac  Bientina,  qui  ail. 
1/1  de  long  sur  1  1.  1/2  de  large.  Ce  lac  ren- 
ferme une  petite  île,  et  est  fréquenté  par 
de»  oiseaux  aquatiques.  Sa  partie  IN.  O.  dé- 
pend de  la  princip.  de  Lucques. 

B1ENVEMDA,  bourg d'Espagne,  prov. 
et  à  18  L  S.  E.  de  Badajoz  (  Estremadure  ) , 
et  à  3  1.  3/4  N.  O.  de  Llcrena,  sur  un  vaste 
plateau  fertile.  3,i.{ohab. 

BIEWILLE,  village  de  France,  dép. 
de  la  Haute-Marne,  arrond.  et  à  a  I.  1/1 
N.  E.  de  Vassy  ,  cant.  de  Chevillon,  sur  la 
Marne.  Il  a  des  forges  à  hauts-fourneaux. 

BIEKWALD,  village  de  France,  dép. 
du  Ba«  Rhin  ,  cant.  de  Lauterhourg ,  ar- 
rond. et  à  a  I.  1/4  E.  S.  E.  de  Vissembourg, 
et  à  12  I.  1S.  V  E.  de  Strasbourg,  sur  les 
frontières  du  cercle  bavarois  du  Rhin  ,  près 
de  la  rive  gauche  de  la  Lauter.  11  y  a  des 
eaux  minérales  hydrosulfureuses. 

BIKQl'E  ou  ÎLE  DES  CRABES,  île  de 
l'archipel  des  Antilles  ,  située  à  5  1.  E.  de 
Porto  Rico.  Elle  a  environ  7  1.  de  long  sur 
une  largeur  moyenne  de  a  1.  Lat.  I\T.  180  o'. 
Long.  O.  670  55'.  Elle  est  peu  élevée  et 
bien  arrosée  ,  et  pourrait  donner  toutes  les 
productions  des  climats  équinoxiaux.  Les 
Anglais  ,  les  Espagnol»  et  les  Danois  ont 
élevé  des  prétentions  sur  cette  île ,  qui  pa- 
raît devoir  appartenir  à  l'Espagne. 

B1ERCZA  ,  bourg  et  seigneurie  de  Galli- 
cie,  cercle  et  a  10  1.  E.  N.  E.  de  Sanok. 

BlERIMiEN  ,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  delà  Forèt-!\oire  ,  baill. 
et  à  5  1.  E.  de  Horb.  Il  y  a  une  source  d'eau 
minérale.  61 3  hab. 

BIERLEY,  village  d'Angleterre,  west- 
riding  du  comté  et  à  1 1  I.  O.  S.  O.  d'York , 
wapenlake  de  Morley ,  paroisse  et  à  i/a  1.  S. 
de  Bradford.  II  y  a  beaucoup  de  mauufac- 
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tures,  et  il  s'y  fait  un  grand  commerce. 
6,070  hab. 

MERISE,  village  de  France  ,  dép.  de  la 
Mayenne  ,  arrond.  et  à  2  1.  3/4  E.  de  Châ- 
teau-Gonticr;  chef-lieu  de  cant.  <po  hab. 

Bl ERRE,  village  de  Suisse,  cant.  de 
Vaud  ,  dislr.  d'  Aubonne  ,  à  5  1.  3/f  O.  !\.  O. 
de  Lausanne.  Il  y  a  une  papeterie  et  une 
mine  de  fer. 

BIERMLLE,  village  de  France,  dép. 
de  Seine  «  t  Oise,  arrond.  et  à  1  L  S.  d'E- 
tampes,  cant.  de  Mère  ville,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Juine.  Il  y  a  des  eaux  minérales 
froides. 

BIERVLIET,  viile  des  Pays  Bas,  prov. 
de  Zélande,  arrond.  et  à  4  I.  3/4  S.  S.  E.  de 
Middelbuurg,  et  à  1  I.  E.  d'Ysendvk  ,  à  la 
gauche  de  la  principale  embouchure  de  l'Es- 
caut occid.  Elle  fut  autrefois  assez  considé- 
rable. Le  19  novembre  1377,  une  inondation 
la  sépara  du  continent ,  et  en  submergea  une 
partie  avec  19  villages.  Des  désastres  sem- 
blables eurent  lieu  en  1 4°4  »  '444  » 1 4"7- Ses 
fortifications  ,  construites  en  1604  ,  furent 
rasées  en  1687.  En  1701  ,  on  la  couvrit  par 
une  digue.  Guillaume  Beuklclzoon  ,  auquel 
la  tradition  attribue  l'art  de  saler  et  enca- 
quer  le  hareng,  y  était  né  ;  il  y  mourut  en 
l3o?<  Pop.  1,100  hab. 

BI  ES-BOSCH,  lac  des  Pays  Bas  ,  entre 
la  Hollande  et  le  Brabant  sept.  ,  au  S.  E. 
de  Dortrecht ,  et  au  N.  O.  de  Geerlruiden- 
berg.  Il  s'est  formé  le  19  novembre  i4ai 
par  la  rupture  des  digues.  7a  villages,  dont 
la  pop.  se  montait  ,  dit-on  ,  à  100,000 
hab.,  furent  submergés.  Son  étendue  est  de 
la  1.  e*  II  ne  reste  du  terrain  qui  fut  en- 
vahi par  les  eaux  que  quelques  lies.  Di- 
vers bras  de  la  Meuse  se  rendent  dans  ce 
lac  ,  et  en  sortent  réunis  sous  le  nom  d'Hol- 
lands-Diep. 

B1ESCAS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
it  1.  N.  de  Huesca  (Aragon)  ,  et  à  3  1.  1/4 
IV.  E.  de  Jaca,  sur  la  rive  gauche  du  Gal- 
lego.  On  y  fabrique  des  étamines. 

BlESE>DORF,  village  du  grand-duché 
de  Bade ,  cercle  du  Lac  et  du  Danube ,  baill. 
et  à  1  I.  1/2  N.  N.  E.  d'Engeu.  11  y  a  de« 
mines  de  fer.  175  hab. 

BIESE^THAL,  ville  des  États-Prus- 
siens, prov.  de  Brandebourg,  régeuce  de 
Potsdam  ,  cercle  d'Ober  Barnim  ,  à  6  I.  3/4 
N.  E.  de  Berlin.  11  y  a  un  château.  1,171 
hab. 
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BIESME  ,  petite  rivière  de  France  ,  qui 
prend  sa  source  dans  1rs  étangs  de  Beaulieu  , 
dans  la  foret  de  ce  nom  ,  dép.  de  la  Meuse, 
ai  rond,  de  Bar  le-Duc,  cant.  de  Triaucourt. 
Depuis  la  prise  d'eau  dans  ces  étangs,  cette 
rivière  forme  la  limite  entre  les  dép.  de  la 
Meuse  et  de  la  Marne.  Elle  se  dirige  ensuite 
sur  Vienne-le  Château ,  dans  le  dép.  delà 
Marne,  et  va  se  jeter  dans  l'Aisne,  par  la 
rive  droite,  après  un  cours  d'environ  7  1. 
Elle  a  été  canalisée  aux  frais  d'une  com- 
pagnie de  marchands,  pour  le  transport  des 
bois  delà  forêt  de  Sainte- Menehould.  L'ex- 
ploitation pour  laquelle  le  canal  a  été  établi 
avant  été  terminée  ,  ce  canal  est  devenu  dès 
ce  moment  sans  utilité.  Cependant  on  le 
conserve  pour  servir  de  nouveau  aux  épo- 
ques où  les  coupes  des  mêmes  forêts  se  re- 
nouvellnont. 

BIETIGHEIM,  village  du  grand-duché 
de  Bade  ,  cercle  de  Murget  Pfinz,  baill.  et 
à  1  1.  3/4  N.  N.  E.  de  Rastadt,  et  a  5  1.  î/a 
S.  O.  de  Carlsruhc.  On  y  cultive  beaucoup 
de  chanvre.  869  hab. 

BIETICHEIM ,  ville  du  roy.  de  Wurtem 
berg,  cercle  du  Neckcr,  baill.  et  à  1  1.  S. 
S.  O.  de  Besigheim,  et  à  a  1.  N.  N.  O.  de 
Louisbourg,  airconûuent  de  l'Enz  et  de  la 
Metter.  C'est  le  siège  d'une  surintendance 
ecclésiastique.  Elle  a  un  pont  sur  l'Enz ,  une 
belle  fabrique  de  draps  «  et  une  teinturerie. 
a,56o  hab.  Son  territoire  est  fertile  en  vin. 

BIEUZI,  village  de  France,  dép.  du 
Morbihan ,  arrond.  et  à  a  1.  3/4  S.  O.  de 
Ponlivy,  cant.  de  Baud.  i,4oo  hab. 

B1ÈVRE  ou  BIÈVRES,  petite  rivière  de 
France.  Elle  prend  sa  source  dans  le  dép. 
de  Seine-et-Oise  ,  arrond.  et  à  1  1.  S.  O.  de 
Versailles  ;  passe  par  Jouy,  et  se  dirige  vers 
TE.  jusqu'à  son  entrée  dans  le  dép.  de  la 
Seine.  Elle  coule  alors  au  N.  E. ,  entre  dans 
Paris ,  et  se  jette  dans  la  Seine  par  la  rive 
gauche, après  un  cours  de  7  I.  Elle  est  quel- 
quefois appelée  rivière  des  Gobelins ,  du 
nom  du  principal  établissement  qu'elle  tra- 
verse. Cette  rivière  est  très-importante  sous 
le  rapport  du  grand  nombre  d'usines  et  de 
manufactures  qu'elle  alimente. 

BIÈVRES,  village  de  France,  dép.  de 
Seine  et -Oise  ,  arrond.  et  à  a  1.  S.  E.  de 
Versailles  ,  cant.  de  Palaiseau  ,  sur  la  Biè- 
vrcs,  à  3  1.  1/4  S.  O.  de  Paris.  Il  y  a  une 
manufacture  d'indiennes.  1,000  hab. 

B1EZUN  ,  ville  de  Pologne ,  woiwodic  et 
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à  1 1  I.  N.  N.  E.  de  Plock ,  obw odie  et  à  8 1. 
S.  O.  de  Mlawa ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Soldau.  Elle  a  un  château  seigneurial.  1,237 
hab. 

B1GA,  une  des  îles  Shetland  ,  au  N.  de 
l'Ecosse.  Elle  est  située  entre  Yell  et  Main- 
land ,  à  1  1.  environ  de  chacune  de  ces  deux 
îles.  Lat.  N.  6o°  47'.  Long.  O.  3°  5o\  Elle 
est  habitée. 

B1GA ,  ville  de  la  Turquie  d'Asie  ,  dans 
l'Anatolie;  chef-lieu  de  sandjak ,  dans  une 
plaine  très-fertile,  à  aa  1.  i/a  E.  S.  E.  de 
Gallipoli ,  et  à  3a  1.  S.  O.  de  Constant!- 
nople. 

Le  sandjak  de  Biga  est  borné  à  l'E.  par  le 
sandjak  de  Khodavenkiar;  au  S.,  par  celui  de 
Carassi  et  par  l'Archipel ,  qui  le  baigne  aussi 
àl'0.;etauN.,parlamei  de  Marmara.  Le  dé- 
troit des  Dardanelles  le  sépare  de  la  Turquie 
d'Europe.  Il  est  couvert  de  montagnes ,  dont 
quelques-unes  conservent  la  neige  pendant 
une  grande  partie  de  l'année.  Les  plus  hau- 
tes sont  le  mont  Ida  et  l'Iounous-Dagh.  Les 
principales  rivières  sont  le  Tchatal-Déié  et 
rOuswala.  Les  villages  sont  presque  entière- 
ment déserts,  et  ce  n'est  qu'aux  approches 
du  détroit  des  Dardanelles  qu'on  trouve  des 
traces  de  culture.  L'on  récolte  du  coton, 
des  grains,  du  vin  et  de  la  soie.  Les  forêts 
fournissent  de  l'écorce  de  chêne  pour  le  tan  , 
des  noix  deçalleetde  la  térébenthine;  elle» 
renferment  beaucoup  de  gibier  et  des  bêtes 
fauves.  Le  sandjak  de  Biga  a  au  plus  8,000 
hab.  11  fait  partie  du  gouv.  du  capitan-pa- 
cha.  Les  ruines  de  Troie  ,  d'Abydos  et  d'au- 
tres villes  couvrent  le  sol  de  ce  sandjak.  C'est 
aussi  sur  ce  territoire  que  Xerxès  campa 
avec  ses  armées  avant  de  traverser  l'Helles- 
pont. 

B1G  BLACK ,  rivière  des  États  Unis ,  état 
du  Mississipi.  Elle  prend  sa  source  dans  la 
partie  orient,  de  cet  état ,  vers  33°  de  lat. , 
et  se  réunit  au  Mississipi.  à  18  1.  au-dessus 
de  IVatchez ,  après  un  cours  de  61 1.  du  N.  E. 
au  S.  E.  Elle  est  navigable  pendant  la  sai- 
son pluvieuse  l'espace  de  a5  1.  Les  contre- 
courans  du  Mississipi ,  qui  se  font  sentir 
quelquefois  à  7  I.  au-dessus  du  confluent , 
la  font  déborder. 

BIGBIRY,  baie  de  ta  Manche,  sur  la 
côte  d'Angleterre,  comté  de  Devon,  entre 
les  caps  Stokeet  Bolt-Tail,  à  l'E.  de  la  baie 
de  Plymouth. 

B1G-DRY,  rivière  des  États  Unis,  territ. 
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de  Missouri.  Elle  se  joint  au  Missouri,  à  a3  L 
au-dessus  du  confluent  du  Yellowstone, 
après  un  cours  d'environ  a4  S.  au  !S. 

Elle  a  i,aoo  pieds  de  large  à  son  embou- 
chure. * 

BIGGAR ,  ville  d'Écoase,  comté  et  à  4  I. 
E.  S.  E.  de  Lanark,  et  à  9  l.  S.  O.  d'Édin- 
boarg.  C'est  le  siège  d'un  presbytère.  Il  y  a 
3  foires  par  an.  1,727  bab.  A  i/a  I.  de  Biggar 
était  le  château  de  Boghall.  A  l'O.  de  la 
ville  se  trouvent ,  sur  les  bords  d'un  marais , 
les  traces  d'un  camp  de  forme  circulaire, 
environné  d'une  muraille  en  terre. 

BIGGLESWADE,  ville  d'Angleterre, 
comté  et  à  3  1.  1/4  E.  S.  E.  de  Bcdlord, 
baodred  de  Bigglcswade  ,  sur  la  rive  dioitc 
de  Tlvel,  qui  y  est  navigable.  Il  y  a  une 
belle  église  d'architecture  gotbique.  On  y 
tient  tous  les  mercredis  le  plus  fort  marché 
d'Angleterre  pour  le  blé  ,  et  5  foires  par  an. 
5,778  hab. ,  y  compris  les  villages  d'Uolmc 
et  Stratton. 

BIGH  ou  BAÏH,  fort  de  l'Hindoustan 
anglais,  présidence  du  Bengale  ,  anc.  piov. 
de  Bahar,  distr.  et  à  171.  N.  If.  O.  de  Ram- 
gor. 

BIG-HORN ,  rivière  des  États-Unis ,  ter- 
rit.  de  Missouri.  Elle  prend  sa  source  dans 
le  lac  Biddle ,  situé  au  milieu  des  monts  Ro- 
cheux ,  par  a°  34'  de  lat.  3V. ,  et  1 1  a*  3'  de 
long.  O.  ;  coule  d'abord  vers  l'E. ,  ensuite 
vers  le  !S. ,  reçoit  le  Stinking-water ,  la  pe- 
tite Big-Horn  ,  et  se  joint  au  Yellowstone , 
au  fort  Manuel,  après  un  cours  d'environ 
100  1.  Elle  a  de  5  à  7  pieds  de  profon- 
deur. 

BIGNY,  hameau  de  France,  dép.  du 
Cher,  arrond.  et  à  3  1.  1/4  N.  O.  de  Saint- 
Amand  ,  cant.  et  a  1  1.  i/a  S.  S.  E.  de  Châ 
teauneuf ,  sur  le  Cher.  Il  a  de»  forges  à  hauts- 
fourneaux. 

B1GORRE  ,  ancien  pays  de  France,  dans 
la  Gascogne.  11  a  formé  la  plus  grande  partie 
du  dép.  des  Hautes -Pyrénées.  C'était  un 
pays  d  états.  Tarbes  était  sa  capitale.  Il  fut 
jadis  habité  par  les  Bigerri  ou  Begarri. 
Leur  nom  est  ausai  écrit  Bigerroncs  et  Bcgc- 
ritani.  La  Bigorre  eut  ses  comtes,  vassaux 
des  ducs  d'Aquitaine,  ensuite  de  l'évéque 
do  Puy.  Elle  fut  réunie  à  la  couronne  en  1  ao8. 
Conquis  parles  Anglais,  repris  par  les  Fian- 
çais, le  comté  de  Bigorre  Gt  partie  du  do- 
maine royal  jusqu'en  i4a3.  Charles  vu  le 
donna  nu  comte  de  Foix  ;  il  échut  par  suc- 
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cession  à  la  maison  d'Albret  ;  Henri  iv  en 
hérita  de  sa  mère,  et  le  réunit  définitive- 
ment à  la  couronne  en  1^07. 

BIGOT1ÈRK  (LA),  village  de  France, 
dép.  de  la  Mayenne  ,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  N. 
de  Laval ,  cant.  de  Chailland.  1  ,i5o  hab. 

BIG  RIVER,  rivière  des  États-  Unis, 
état  de  Missouri.  Elle  prend  sa  source  dans 
le  comté  de  Franklin ,  traverse  du  N.  O.  au 
S.  E.  le  comté  de  Washington ,  entre  dans 
celui  de  Sainte  -  Geneviève,  où  elle  tourne 
au  N. ,  traverse  le  comté  de  JeUerson  ,  et  se 
joint  à  la  Merameg,  a  10  I.  S.  O.  de  Saint- 
Louis,  après  un  cours  d'environ  35  1. 

BIG-SA!\DY,  rivière  des  États  Unis,  qui 
prend  sa  source  aux  monts  Alleghany ,  dans 
l'état  de  Virginie  ,  comté  de  Tazewell,  à 
10  1.  N.  de  J eflerson ville ,  forme  une  partie 
de  la  limite  de  la  Virginie  et  du  kentucky , 
et  se  joint  à  l'Ohio,  après  un  cours  d'envi- 
ron 4a  1-  du  S.  S.  E.  au  %.  N.  O.  Elle  est 
navigable  jusqu'aux  monts  Wascioto. 

BIGUASSU  ,  rivière  du  Brésil ,  prov.  de 
Sainte-Catherine.  Elle  prend  sa  source  sur 
la  limite  occid.  de  la  prov.  ,  coule  de  l'O. 
à  PE. ,  et  va  se  jeter  dans  l'Océan  ,  vis-à-vis 
de  l'ile  Sainte-Catherine ,  non  loin  de  San- 
Miguel,  après  un  cours  d'environ  ao  I.  Son 
embouchure  a  5o  brasses  de  large.  Des  bar- 
ques remontent  cette  rivière  assez  haut  au 
moyen  de  la  marée. 

Bill  ACH  ,  ville  de  la  Turquie  d'Europe, 
en  Bosnie  ,  sandjak  et  à  a3  1.  i/a  O.  de  Ma- 
gna louka,  sur  une  île  formée  par  l'Unna. 
C'est  une  des  places  fortes  les  plus  impor- 
tantes de  l'empire.  On  y  lait  un  peu  de  com- 
merce. 3,ooo  hab. 

Bill  AH,  Bihar  Varmegye,  comitat  de 
Hongrie  ,  borné  au  N.  par  les  comitats  de 
Szabolcs  et  de  Szathmar;  à  l'E.,  par  la 
Transylvanie  ;  au  S. ,  par  le  comitat  d'A- 
rad  ;  et  à  l'O. ,  par  celui  de  Bekés.  Sa  super- 
ficie est  de  555  1.  c.  Au  S.  E. ,  où  s'élèvent 
le  Biharhegy  et  le  Csaf ,  le  pays  est  monta- 
gneux et  couvert  de  bois.  Dans  la  partie  oc- 
cid. ,  il  est  bas  et  marécageux.  Les  deux 
branches  du  Rôrôs ,  la  Bcrettyo  et  l'Ez  , 
sont  les  rivières  principales.  Le  climat  est 
brûlant.  Le  sol  est  feitile  en  grains  ,  vin  , 
tabac,  safran  ,  chanvre,  lin  ,  fruits  et  bois. 
On  y  élève  une  grande  quantité  de  chevaux 
et  beaucoup  de  bétail,  surtout  des  porcs. 
Le  gibier  et  les  poissons  y  sont  en  abon- 
dance. Les  abeilles  sont  d'un  assez  grand 
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produit.  La  partie  orient,  du  comitat  offre 
des  montagnes  calcaire»  où  l'on  exploite  du 
marbre  ,  H  particulièrement  du  marbre 
ronge.  Ces  dépôts  calcaires  sont  appuyés  sur 
le  granit,  qui  constitue  la  montagne  de  Bi- 
bar.  Us  sont  recouverts  par  des  dépôts  de 
grès  et  de  sable.  On  exploite  du  minerai  de 
cuivre  ,  d'argent  et  de  Ter  dans  les  monta- 
gnes anciennes  ,  entre  Rezbanya  (  mine  de 
cuivre)  et  Vasko.  La  plaine  offre  beaucoup 
de  lac»  de  natron  (soude  ,  alcali  minerai) , 
qu'on  exploite  particulièrement  autour  de 
Debreezin ,  et  qui  fournissent  aux  nombreu- 
ses fabriques  de  savon  de  cette  ville.  Ces 
lacs,  comparables  à  ceux  de  la  vallée  de 
Natron  ,  en  Egypte  ,  sont  les  seuls  qu'on 
connaisse  en  Europe.  Le  Kôr'îs  roule  des 
paillettes  d'or,  et  il  y  a  quelques  lavages 
dans  la  partie  supérieure  de  cette  rivière.  Il 
y  a  plusieurs  sources  minérales  au  pied  oc- 
cidental des  montagnes. 

Le  comitat  de  Uibar  se  divise  en  5  mar- 
cbes  ou  jaras  :  Varad  ,  Ermellyek  ,  Sarret , 
Szalonta  ,  Helenyes  ;  et  contient  i  ville  libre 
royale,  1  ville  épiscopale,  19  bourgs, 
villages,  et  386,716  bab.,  Valaqucs,  Ma- 
gyares et  Rusniakes ,  la  plupart  de  la  com- 
munion grecque. 

BIÏSK,  ville  de  Russie,  en  Asie,gouv. 
et  a  100  1.  S.  de  Tomsk  ;  cbcf-lieu  de  distr., 
sur  la  rive  droite  et  à  1/2  1.  du  confluent  de 
la  Bïya  et  de  la  Katounia  ,  et  à  a;5  L  E.  S.  E. 
de  Tobolsk.  Lat.  N.  5a°  4o'.  Long.  E.  8a° 
35'.  a,ofo  bab. 

Le  district  est  couvert  par  des  branches 
du  Petit  Altaï,  dont  les  flancs  sont  bien 
boisés. 

BU.  Les  noms  anglais  de  l'Hindoustan 
commençant  ainsi  sont  renvoyés  à  Bidj. 

BU  10  AS,  îles  de  l'océan  Atlantique. 
Voy.  Bissagos. 

Bl  KEN D  (bourg du  Prince ),  bourg  dans 
la  Grande  Boukbarie ,  à  10  1.  S.  O.  de  Bou- 
kbara,  sur  la  droite  du  Kouvan  dérîa. 

B1K1LLAM  ,  petite  île  de  la  mer  Rouge, 
près  de  la  côte  d'Arabie,  ù  l'O.  du  pays 
d'Yémen.  Lat.  IV.  160  aa'. 

B1KKOR,  ville  de  l'Hindoustan,  anc. 
prov.  d'AUah-abad ,  distr.  de  Bendelkend  , 
■  16  1.  8.  S.  E.  de  Goualyor,  et  à  80  1.  O. 
d'AUah-abad.  Lat.  N.  a5°  46'.  Long.  E. 
76°  10'. 

BIL  V  ,  bourg  delà  Turquie  d'Europe  ,  en 
Bosnie,  sandjak  et  à  17  L  1/1  O.  S.  O.  de 


Bagna-louka,  et  à  7  1.  i/a  S.  O.  de  Stari 
Meïdan. 

B1LAZAI,  village  de  France,  dép.  de» 
Deux-Sèvres,  arrond.,  cant.  et  à  a  1.  S.  E. 
de  Thouars.  Il  y  a  3  sources  minérales  froi- 
des. 160  bab. 

B1LBAO,  prov.  d'Espagne,  formée  de  la 
Biscaye  et  d'une  portion  des  prov.  d'Alava 
et  de  Burgo»  ;  bornée  au  IN  .  par  le  golfe  de 
Biscaye;  a  l*EM  par  la  prov.  de  Saint-Sébas- 
tien ;  au  S.,  par  celle  de  Vitoria  ;  et  a  l'O., 
par  celle  de  Santander.  8a  longueur,  de  I'E. 
à  l'O.,  est  d'environ  18  I.;  et  ta  plus  grande 
largeur,  du  N.  au  S.,  de  la  1.  Ce  pays  est 
couvert  parles  monts  Cantabres,  branche 
des  Pyrénées,  qui  laissent  entre  eux  des 
vallées,  agréables  et  de  petites  plaines.  Le 
sol  repose,  en  général ,  sur  des  roches  cal- 
caires ou  de  marne  de  différentes  couleurs. 
Les  principales  rivières  sont:  l'Ansa,  formée 
par  la  réunion  du  Durango  et  du  Ncrvion; 
le  Salcedon,  la  Mundaca,lc  Lequeytio  et 
l'Ondarroa,  qui  débouchent  dans  l'Océan. 
La  côte  s'étend  depuis  l'embouchure  de 
l'Ondarroa  jusqu'à  l'O.  du  canal  d'Onton  , 
c'est  à-dire  depuis  4°  44'  jusqu'à  3*  48'  de 
long.  O.  Les  grains  sont  loin  de  suffire  à  la 
consommation.  On  y  fait  un  peu  de  vin, 
qu'on  appelle  chacoii ,  et  du  cidre.  Les  châ- 
taignes abondent.  Une  partie  des  mon- 
tagnes est  assez  bien  boisée.  On  y  élève  peu 
de  bétail.  11  y  a  beaucoup  de  gibier.  Les  ri- 
vières et  la  mer  sont  très  poissonneuses. 
Cette  prov.  est  très-riche  en  fer,  que  l'on 
exploite  avec  activité.  Le  commerce  y  est 
florissant.  Bilbao,  chef-lieu  de  la  prov.,  en 
est  aussi  la  principale  ville  de  commerce. 
1 16,000  hab. 

BILBAO,  Amikes  Portus  ou  Slavourich, 
ville  d'Espagne,  ancienne  capitale  de  la 
seigneurie  de  Biscaye  ,  chef-lieu  de  prov. , 
à  16  l.O.  de  Saint-Sébastien,  et  à  73  I. 
N.  N.  E.  de  Madrid.  Lat.  N.  43°  u'. 
Long.  0.5*  ai'.  Dans  une  belle  plaine, 
à  a  1.  de  la  mer  et  d'Olaveaga  et  Portuga- 
lete ,  qui  lui  servent  de  port  ;  sur  la  rive 
droite  de  l'Ansa,  qui  est  navigable.  C'est  la 
plus  riche  et  la  plus  commerçante  des  villes 
de  cette  prov.  et  la  résidence  des  autorités 
civiles  et  militaires.  Elle  est  bien  bâtie. 
Plusieurs  maisons  sont  décorées  de  belles 
peintures  en  dehors.  Les  rues,  pavées  en 
petites  pierres  formant  des  losanges ,  sont 
très-propres;  des  conduits  souterrains  y 
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portent  de  l'eau  pour  les  laver;  les  Toitures 
ne  peuvent  y  passer  pour  ne  pas  les  endom- 
mager. On  remarqua  l'hot  cl-de- ville ,  bel 
edilicc,  ou  l'on  conserve  un  grand  dépôt 
d'armes  ;  le  bâtiment  de  la  boucherie,  qui 
est  d'ordre  toscan,  et  qui  renferme  une  fon- 
taine; une  belle  place,  et  un  quai  magni- 
fique. Il  y  a  .{  paraisses,  ôcouvens,  i  hos- 
pi< :••  d'orphelins  et  i  hôpital  ,  1  collège  , 
i  école  de  dessin,   1   de  pilotage  et  plu- 
sieurs chantiers  de  construction.  In  bel 
aqueduc  porte  les  eaux  de  l'An -a  dans  dif- 
férente» fontaines.  La  promenade  le  long  de 
la  rivière  offre  une  belle  perspective.  On 
admire  sur  l'A  nia  le  pout  de  bois,  d'une 
seule  arche,  dont  la  hauteur  est  d'une  har- 
di» sse  extraordinaire;  les  grandes  embar- 
cations qui  remontent  l'Ansa  passent  sous  ce 
pont  à  voiles  déployées.  Le  commerce  de 
bilbaoc»t  considérable  :  c'est  par  le  port  de 
cette  tille  que  s'expédie  une  grande  partie 
des  laine»  de  l'Espagne,  les  ancres  fabri- 
quées dans  la  prov.  de  Guipuscoa,  desagrès, 
du  fer  en  barres  et  une  prodigieuse  quantité 
de  châtaignes  ;  il  reçoit  de  l'étranger  toutes 
sorte»  de  marchandises.  On  porte  à  près  de 
600  le  nombre  des  bâtimens  de  toutes  les 
nations  qui  fréquentent  ce  port.  Les  gros 
vaisseaux  restent  à  Olaveaga  ou  à  Portaga- 
lete-  Bilbao  est  un  lieu  très  sain  quoique 
Pair  y  soit  humide.  i5,ooo  hab.  Il  y  a  plu- 
sieurs mines  de  fer  dans  les  environs.  Bilbao 
fut  bâti  en  i5oo  par  Diego  Lopez  de  Haro. 
Ferdinand  iv  de  Castille  lui  donna  le  titre 
de  ville,  et  lui  accorda  de  grands  privilèges, 
que  Philippe  11  augmenta. 

BILBAS ,  tribu  qui  habite  les  montagnes 
du  Kurdistan.  Elle  est  indépendante  de  la 
Turquie  et  de  la  Perse,  et  la  phts' redoutée 
des  tribus  de  ces  montagnes;  elle  peut  met- 
tre sur  pied  ia,ooo  cavaliers  et  7  à  8,000 
fantassins. 

BILCZA ,  village  de  Gallicie  ,  cercle  et  à 
7  L  S.  S.  E.  de  Czortkow ,  sur  le  Sered.  II  y 
a  un  vieux  château.  1,900  hab. 

BILDEBLAH,  village  du  roy.  de  Ha- 
novre ,  princip.  et  a  6  1.  i/a  S.  S.  E.  d'IIil- 
desheim ;  chef-lieu  du  bailliage  domanial, 
sur  la  Nette  ,  à  3/4  de  1.  O.  iN.  O.  de  See- 
sen.  Pop.  du  baill.  0,978  hab. 

BILDESTO*  ou  BILSO.N,  bourg  d'An- 
gleterre, comté  de  Suflblk,  huudred  de  Cos- 
ford ,  a  4  1.  O.  N.  O.  d'ipswich.  Il  y  a  des 
Matures.  On  y  tient  une  foire  par  an.  81 4  hab. 
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BILDJOOTA1  KIIOTON'  (et  non  Pilio 
tai  hotun,  suivant  les  anciennes  cartes), 
ville  delà  Mongolie  chinoise  ,  pays  des  Oui- 
rat*,  par  4o°  Ô7'  n'  de  lat.  N.  et  I07-  7' 
3o'  de  long.  E. ,  à  quelque  distance  de  la 
rive  gauche  du  Ilouang  ho  ,  qui  porte  iciaOfl 
nom  mongol ,  Khara  mourait .  Elle  est  dé- 
fendue par  un  boulevard,  et  entourée  de  pa- 
lissades. Dans  le  voisinage  de  cette  ville 
se  trouvait  anciennement  Tchoung  tcheou 
kiang  tchhing,  ville  qui  avait  été  fondée  en 
708  ,  et  qui  fut  pendant  long-temps  une  des 
principales  places  fortes  qui  défendirent  la 
frontière  chinoise. 

BlLEDJlk,  ville  de  la  Turquie  d'Asie, 
dans  l'Anatolie,  sandjak  de  Sultan  Eugnt , 
a  1  a  1.  IN.  O.  d'Eski  cheher,  et  à  35  I.  O.  de 
Beg-bazar.  On  y  fabrique  du  velours. 

B1LEDLLGEBID  ou  BELED  I  L  DJE- 
BID  (pays  des  dattiers),  contrée  de  la  Bar- 
barie qui  comprend  les  parties  mérid.  de 
l'emp.  de  Maroc  et  du  roy.  d'Alger.  Dans 
le  premier  de  ces  états,  elle  embrasse  les 
prov.  de  Draha ,  de  Tafilct  et  de  Sidjil- 
messa  ;  dans  le  second,  elle  renferme  le  pays 
de  Zab  et  des  Berbère».  Elle  »  étend  sur  un 
espace  d'environ  35o  L,  sur  le  versant  mérid, 
de  l'Atlas,  et  est  traversée  par  quelques- 
unes  des  ramifications  de  cette  chaîne.  Plu- 
sieurs rivières  en  descendent,  et  vont  se  per- 
dre dans  les  sables  du  Sahara  :  ce  sont  celles 
de  Draha,  de  Ghir ,  de  TaGlet ,  et  de  Oua- 
didjiddi. 

B1LG0!\G,  petite  ville  de  I  llindoustan 
anglais,  anc.  prov.  d'Allah  abad,  sur  la  rive 
gauche  du  Birvy,  a  14  L  S.  O.  de  Eorah. 

BILGOB  A  Y,  ville  de  Pologne,  woiwodie 
et  à  18  1.  S.  de  Lublin  ,  obwodie  et  à  9  Ll/l 
S.  O.  de  Zamosc,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Lada.  Elle  a  3  églises.  Il  s'y  tient  des  foires 
fréquentées.  1,600  hab. 

B1LGY,  petite  ville  de  l'Hindoustan  an- 
glais, anc.  prov.  de  Kanara  ,  à  9  1.  E.  d'IIo- 
naouer,  et  à  i3  1.  N.  H.  O.  de  Bedenore. 

1U L 11 A \ G ,  rivière  de  lTlindoustan  sept., 
anc.  prov.  de  Goival.  Elle  prend  sa  source 
dans  l'Himalaya,  coule  du  N.  E.  au  S.  O., 
et  se  réunit  au  Baghiraty,  à  7  1.  N.  O.  de 
Siryuagor,  apiès  un  cours  d'environ  16  L 
Elle  a  60  à  70  pieds  de  large. 

B1LHEKY,  petite  ville  de  l'IIindonstan, 
anc.  prov.  de  Dehly,  distr.  de  Bareily,  sur 
un  aBluent  de  la  Gogra ,  à  10  1.  >.  E.  de  Ti- 
libjt. 
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B1LIARSK,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  2-  1.  S.  E.  de  kazao ,  distr.  de 
Tchistopolié ,  sur  la  rive  gauche  du  Tche- 
remchan.  Le  nom  de  Biliarsk  vient ,  a  ce 
qu'il  parait,  de  celui  des  Bilires,  peuple 
de  la  Grande  Bulgarie  qui  fut  entièrement 
anéanti  par  les  Tatares.  Des  ruines  consi- 
dérables attestent  la  grandeur  passée  de  ce 
lieu.  On  y  voit  encore  le*  portes  d'un  ancien 
temple,  dont  les  ruines  sont  révérées  par 
les  Tatareg  du  voisinage ,  qui  y  viennent  une 
fois  par  an  en  pèlerinage.  \oo  maisons. 

B1L1MBAEVSK,  forge  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  de  Perm  ,  distr.  et  a  10  1.  O. 
d'iékaterinenbourg  ,  sur  un  affluent  de  la 
Tcbiousovaia.  11  y  a  a  hauts-fourneaux  et 
4  f<  ux  d'aflinerie. 

BU  IV  ville  municipale  de  Bohême, 
cercle  et  à  5  1.  i/a  O.  de  Leitmeritz ,  sur 
la  Bila,  a  i5  I.  5/4  N.  O.  de  Prague.  Elle 
appartient  au  prince  Lobkowitz,  est  ceinte 
de  murs,  et  renferme  un  beau  château,  a 
églises,  des  filature*  de  coton,  et  une  source 
d'eau  minérale  acidulé,  dont  on  expédie 
annuellement  plus  de  5o,ooo  cruches.  Il  y 
a  dans  les  environs  des  houillères  et  des 
mines  de  grenats.  a,5oo  hab. 

Kl  M  or  TSARGA  ,  lac  salé  de  l'Empire 
Chinois,  roy.  de  Katsi ,  au  N.  du  Tibet,  par 
34#  3o'  de  lat.  N.  et  85°  de  long.  E. 

BILK  A  ,  mont  situé  sur  les  confius  de  la 
Valachie  et  de  la  Transylvanie,  à  6  1.  >. 
E.  de  Kimpolung. 

BILKER,  ville  de  l'Hindoustan,  États  du 
nabab  d'Aoudc,  anc.  prov.  et  a  37  I.  S. 
d'Aoude,  distr.  et  a  16  1.  E.  de  Maneck- 
pour. 

BI LL  A  Y,  fort  de  la  Turquie  d'Europe,  en 
Bosnie,  sandjak  et  à  18  1.  S.  O.  de  Bagna- 
louka  ;  chef-lieu  de  juridiction. 

BILLAVOL,  ville  de  l'Hindoustan,  États 
de  Gnykavar,  anc.  prov.  et  sur  la  côte  mé 
rid.  de  la  presqu'île  de  Goudjérate  ;  chef- 
lieu  du  distr.  de  Babriavâr,  à  14  1.  O.  N.  O. 
de  Diu,  et  à  i5  1.  S.  de  Djounaghor.  Lat.  N. 
ao°  55'.  Long.  E.  68°  i3\ 

BILLEL,  village  d'Espagne,  prov.  et  à 
3  1.  i/4  S.  S.  O.  de  Tcruel  (Aragon),  sur  la 
rive  droite  du  Guadalaviar.  11  y  a  dans  les 
environs  des  eaux  thermales. 

B1LLERBECK,  petite  ville  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  Westphalie,  régence  et 
à  5  I.  O.  de  Munster,  cercle  et  à  al.  N.  E. 
de  Kosfeld,  sur  le  Berkel.  Elle  appartient 


au  comte  de  Salm,  et  renferme  des  fabri- 
ques de  toiles  de  lin  et  des  blanchisseries. 
i,ao8  hab. 

BILLERBECK,  village  des  États-Prus- 
siens. Yoy.  FaiRDBICBSEIULD. 

B1LLERICA,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets,  comté  de  Middlesex, 
à  7  1.  IV.  N.  O.  de  Boston.  i,38o  hab. 

BI  LLER 1 C  A  Y,  ville  d 'Angleterre,  comté 
d'Essex ,  hundred  de  Rarstable,  sur  une 
hauteur,  à  a  1.  3/j  S.  de  Chelmsford.  11  y  a 
un  marché  par  semaine  pour  les  grains. 
1,471  hab.  On  voit  dans  les  environs  des 
traces  d'une  forteresse  romaine. 

BILLESDON ,  village  d'Angleterre,  com- 
té et  à  5  1.  E.  de  Leiccster,  hundred  deGar- 
tree.  On  y  voit  les  vestiges  d'un  camp  ro- 
main et  des  ruines  d'un  temple.  6af  hab. 

BILLIEME,  village  des  États  Sardes, 
div.  de  Savoie,  prov.  de  Savoie  propre, 
mand.  d'Yenne,  à  4  L  N.  O.  de  Chambéry. 
i,t 06  hab. 

B1LLIGHEIM,  bourg  de  Bavière,  cercle 
du  Rhin,  arrond.  et  à  1  1.  i/a  S.  de  Lan- 
dau ,  canton  de  Bergzabern ,  sur  le  Kling- 
bach.  II  y  a  une  église  catholique  et  une 
luthérienne,  des  fabriques  de  bas,  une  tein- 
turerie, une  fabrique  d'armes,  des  brique- 
teries et  des  tourbières  dans  les  environs.. 
1,000  hab. 

B I LLI  TON ,  île  de  l'archipel  de  la  Sonde, 
à  PB.  deBanca,  et  au  S.  O.  de  Bornéo,  dont 
elle  est  séparée  par  le  détroit  de  Carémata; 
elle  est  de  forme  circulaire  ;  sa  longueur  est 
de  a3  1.,  sa  largeur  de  18  1.  Elle  est  entre 
a*  3o'  et  3°  a4'  de  lat.  S.,  et  entre  io5°  7' 
et  106°  1'  de  long.  E.  Ses  productions  sont  : 
le  riz,  des  bois  odorans,  le  miel ,  la  cire,  et 
le  fer,  dont  un  fait  les  lames  des  cris  ou  poi- 
gnards malais.  On  croit  qu'il  y  a  des  mines 
d'étain.  La  pop.  est  de  plus  de  a,ooo  hab. 
Le  sultan  de  Palembang  avait  cédé  cette 
île  aux  Anglais  avec  celle  de  Banca.  En 
18a a,  les  Hollandais  ont  pris  possession  do 
l'une  et  de  l'autre. 

BJLLOaI  ,  ville  de  France,  dép.  du  Puy- 
de-Dôme,  arr.  et  à  4 1.  3/4  E.  S.  E.  de  Cler- 
mont  ;  chef-lieu  de  cauton ,  siège  d'un  tri- 
bunal de  commerce.  Il  y  a  des  fabriques  de 
fil  de  Bretagne.  11  s'y  tient  6  foires  d'un 
jour  par  an.  On  trouve  sur  la  montagne  de 
Corde  lu,  auprès  de  la  ville,  des  colonnes  de 
basalte.  5,aoo  hab.  Cette  ville  fut,  du  temps 
de  la  ligue ,  le  foyer  des  troubles  qui  agi- 
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tèrent  l'Auvergne.  Il  s'y  tint,  en  1589,  des 
espèces  d'états,  où  présidèrent  un  comte  de 
La  Rochefoucauld  Randans ,  et  l'évéque  de 
Clermont. 

B1LLOUM»  J  \IJ,  petit  distr.  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  anc.  prov.  de  Gaudouana, 
au  S.  de  la  Son»-,  et  à  l'O.  duCoyle  ;  borné  a 
l'E.  par  la  prov.  de  Bahar;  au  S.  O.,  par  le 
distr.  de  Singrowla  ;  à  l'O. ,  par  celui  de 
Tchandair;  au  N.  ,  par  la  prov.  d'Allah- 
abad.  Sa  longueur,  du  N.  O.  au  S.  E.,  est  de 
a3  L  ;  et  sa  largeur,  du  N.  E.  au  S.  O. ,  de 
10  à  la  1.  Les  principaux  endroits  sont  Oun- 
tarry  et  Ranka. 

BILLOURY ,  petite  ville  de  l'Hindou- 
ttan,  États  d'Holkar,  anc.  prov.  de  Malvah, 
distr.  de  Mondussor  ,  sur  un  affluent  du 
Tchemboul,à  i3  1.  N.  E.  de  Banvarra. 

BILLYMEAD,  corn  m.  des  États  -Unis, 
état  de  Vcrmont ,  comté  de  Calédonie ,  à 
■4 LU.  E.  de  Montpellier.  433  hab. 

BILLY  SOUS-M ANCIENNE,  village  de 
France  ,  dép.  de  la  Meuse  ,  arrond.  et  à  5  I. 
3/i  S.  E.  de  Montmédy,  cant.  de  Spin- 
court,  et  à  16  I.  i/4  N.  N.  E.  de  Bar-le- 
Due ,  sur  la  rive  droite  du  Loison.  Il  y  a  des 
forges  à  hauts-fourneaux.  1,000  hab. 

Bl  LMA  ,  vUle  du  Sahara,  à  1 5 1 1.  S.  S.  E. 
de  Mourzouk ,  et  à  180  1.  N.  N.  E.  de  Bour- 
nou,  par  a  1  *  20'  de  lat.  N.,  et  1  j°  de  long.  E.; 
sur  une  colline  élevée,  à  l'abri  des  incur- 
sions  des  Tonariks,  sur  la  route  et  à  moitié 
chemin  du  Fezxan  au  Bournou.  Elle  est  ha- 
bitée par  des  Tibbous.  On  tire  de  son  terri- 
toire une  grande  quantité  de  >•  1  ,  qu'on  ex- 
porte dans  le  Soudan.  Cette  ville  a  été  visi- 
tée en  i8a3  par  MM.  Oudney,  Denham  et 
Clapperton,  voyageurs  anglais.  11  y  a  près 
dp  Bilma  un  seul  vallon  où  l'on  trouve  des 
arbrisseaux  et  quelques  dattiers.  Des  puits , 
qui  fournissent  de  bonne  eau,  y  sont  en  grand 
nombre ,  et  entourés  de  gazon. 

Le  désert  de  Bilma  se  lie  au  N.  E.  avec 
celui  de  Libye  ;  il  s'étend  au  N.  dans  le  Fez- 
zan ,  et  au  S.  dans  le  royaume  de  Bournou  ; 
le*  caravanes  mettent  dix  jours  à  traverser 
ses  sables  hrùlans. 

B1LN1TZ,  village  de  Moravie ,  cercle  et 
a  8  1.  3/4  h.  de  Hradisch.  Il  y  a  une  ver- 
rerie. 

B1LOUHRY,  BUuhrte ,  petite  ville  de 
l'IIindoustan  ,  dans  les  États  du  nabab 
d' Aoude  ,  anc.  prov.  de  ce  nom ,  distr.  et  à 
i4  1.  i/aN.  N.O.de  kheyr  abad. 


B  I  L  S  tai 

B1LOUÏDABAHN  (montagne  des  ânes), 
mont  de  l'Empire  Chinois,  à  18  I.  N.  E.  de 
Khamul,  entre  la  Bougas  et  la  Natsin. C'est 
une  branche  du  Thian  chan.  Elle  se  dirige 
au  S. 

BILOXIS,  tribu  d'Indiens  de  la  Loui- 
siane, composée  d'environ  une  centaine 
d'individus ,  dont  vingt -cinq  guerriers.  Ils 
habitent  prés  du  Rigolet  du  Bon-Dieu  ,  cul- 
tivent le  maïs,  et  vivent  principalement  de 
la  chasse.  Cette  tribu  est  venue  des  envi- 
rons de  Pensacola,  où  l'on  avait  construit 
un  fort  du  même  nom. 

BILSA1I  ou  BHILSAII,  petite  ville  de 
l'IIindoustan,  États  de  Sindhyah,  anc.  prov. 
de  Malvah,  à  quelque  distance  de  la  rive 
droite  de  la  Betva,  et  à  1 1  1.  N.  E.  de  Bopâl. 
Il  y  a  un  fort  entouré  de  fossés  profonds. 
Elle  n'est  pas  très-grande,  et  elle  a  de  belles 
rues.  Le  tabac  qu'on  récolte  dans  les  envi- 
rons est  renommé  dans  tout  l'IIindoustan. 
Il  y  a  prés  de  cette  ville  un  rocher  très-élevé 
et  escarpé,  au  sommet  duquel  se  trouve  le 
tombeau  de  Djelal  ed  dyn  Bokhary,  célèbre 
saint  musulman. 

BILSEN,  ville  des  Pays  Bas,  prov.  de 
Limbourg,  arrond.  et  à  1 1.  3/4  O.  de  Maes- 
tricht;  chef-lieu  de  canton  ,  sur  la  rive  gau- 
che du  Demer.  On  y  fabrique  des  couteaux 
et  de  la  poterie.  9,610  hab.  Il  y  a  dans  les 
environs  une  source  d'eau  minérale  ferrugi- 
neuse. 

BILSHAUSEN,  village  du  roy.  de  Ha- 
novre ,  princip.  de  Grubenhagen  ,  baill.  et 
à  1  1.  N.  O.  de  Giboldehausen,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Ruhme,  à  3 1.  S.  O.  d'Osterode. 
Il  v  a  un  décanat.On  y  fait  delà  toile.  i,oa5 
hab. 

B1LSTEIN,  boorg  des  États- Prussiens, 
prov.  de  Westphalie,  régence  et  a  7I.  i/a  S. 
d'Arensberg,  et  a  16  I.  3/f  E.  N.  E.  de  Co- 
logne, cercle  d'Olpe.  Il  y  a  aux  environs  une 
mine  de  plomb  argentifère,  djjhab. 

BILSTON  ,  bourg  d'Angleterre,  comté  de 
Stafford,  hundred  de  Seisdon ,  à  1  1.  E.  S.  E. 
de  Wolverhampton.  Il  y  a  1 5  grosses  forges, 
des  scieries,  des  fabriques  de  quincaillerie, 
et  beaucoup  d'usines,  mises  en  action  par 
des  machines  a  vapeur.  Le  commerce  est 
favorisé  par  de  nombreux  canaux  :  celui  de 
Birmingham  et  celui  du  comté  de  Staflbrd 
traversent  ce  bourg.  ia,oo3  hab.  On  trouve 
dans  les  enviions  des  carrières  de  pierre  de 
taille,  des  meules,  d'abondantes  mines  de 
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fer  et  de  houille ,  et  une  terre  sablonneuse, 
dont  les  fondeurs  font  usage. 

BILTEIS',  village  de  Suisse ,  cant.  et  à  a  1. 
i/a  N.  O.  de  Claris,  près  de  la  rive  gauche 
de  la  Uni  h  ;  chef-lieu  du  distr.  de  Bilten 
'  Kcrenzen.  700  ha  b.  11  y  a  beaucoup  de  tour* 
bières  non  exploitées  et  des  marais  qui  oc- 
casionnent des  fièvres. 

B1LTSUI,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Bessarabie,  distr.  d'Iassi,  près  de 
la  Réout,  à  9  l.  3/4  S.  S.  O.  de  TséLinovk, 
et  à  ai  1.  S.  E.  de  Liptchanui. 

B1LY  (  ARABES),  tribu  d'Arabes  Bé- 
douins, qui  habitent  a  une  journée  et  demie 
vers  le  N.  O.  du  Caire ,  du  cùté  d'une  vallée 
appelée  ci  Medjûouch.  Elle  est  connue  en 
Egypte  par  les  divers  objets  qu'elle  y  ap- 
porte. Elle  parle,  l'arabe  barbaresque  ,  et 
porte  les  mêmes  vètemens  que  la  tribu  de 
Beny-Aly.  Sa  force  est  d'environ  3, 000  cava- 
liers. Elle  a  presque  toujours  été  en  guerre 
avec  l'armée  française. 

Bill  A  ,  ville  de  l'Ile  Sumbava,  dans  l'ar- 
chipel  de  la  Sonde  ,  capitale  d'un  petit  état 
de  même  nom,  dont  h*  sultan  est  allié  de  la 
compagnie  hollandaise  des  Indes.  Elle  est 
située  sur  une  baie  entourée  de  hautes  mon- 
tagnes, par  8"  aj'  de  lat.  -8. ,  et  1 160  3i '  de 
'  long.  E.  C'est  la  résidence  du  sultan.  L'en- 
trée du  port  est  majestueuse  ;  mais  l'appro- 
che de  la  ville  est  diffirile  a  cause  d'un  banc 
de  sable  qui  s'étend  a  3/i  de  1.  de  la  cùte. 
Bimaest  bien  peuplée,  et  commerce  en  riz, 
kadjang  ou  pistaches  de  terre ,  bois  de  Sa- 
pan ,  cire  et  chevaux. 

La  pop.  de  l'état  de  Bima  était,  en  181 1, 
de  80,000  hab. 

B1MAII,  Beema,  rivière  de  I'Hindou- 
stan,  qui  prend  sa  source  dans  la  prov. 
d'Aureng  abad ,  aux  monts  Seidary,  à  l'E. 
de  Bombay,  arrose  les  distr.  de.  Djounyr, 
d'Ahmed  nagor  et  de  Perrainda  ,  forme  en- 
suite la  limite  entre  les  prov.  d' Aureng-abad 
et  de  Beydjapour,  puis,  entre  cette  dernière 
et  celles  de  Beyder  et  d'Hayder-abad  ,  re- 
çoit la  Nyra  ,  la  Syna  ,  le  Mân  et  d'autres  ri- 
vières moins  considérables,  et  mêle  ses  eaux 
à  celles  de  la  Krichna  ,  entre  Cullour  et  Fi- 
roxghor,  après  un  cours  d'environ  Il5l.  du 
N.  O.  au  S.  E.  Les  chevaux  que  les  Mah- 
rattes  estiment  le  plus  sont  élevés  sur  ses 
bords. 

BIMÉ ,  temple  et  forteresse  de  l'Hindou- 
stan.  Voxj.  Cotb  Kasciah. 


HI MI  M  ou  BEMIM  ,  groupe  de  petites 
îles  de  l'archipel  des  Lucaycs ,  dans  la  partie 
N.  O.  du  banc  de  Bahama ,  et  à  l'E.  dn  cap 
Florida  ,  par  a5°  5'  de  lat.  N. ,  et  81"  4o'  de 
long.  O.  Les  Bimini  furent  découvertes  par 
Ponce  de  Léon,  en  i5ia  ,  et  l'on  y  a  long- 
temps cherché  la  fontaine  de  Jouvence.  La 
plus  grande  a  environ  3  1.  de  lonp  sur  3  de 
large.  On  y  aboidc  difficilement,  a  cause  des 
bas-fonds  et  des  écueils  qui  l'environnent. 
Les  habitans  sont  des  Indiens  encore  sau- 
vages. 

B1MLIPATAM  00BUNLIPATIVAM,  pe- 
tite ville  de  t'Ilindoustan  anglais,  présidence 
de  Madras,  anc.  prov.  des  Serkars  sept., 
distr.  et  à  6  1.  N.  E.  de  Vuagapatnam ,  et 
à  i4  L  S.  O.  de  Cicacole,  avec  un  port  sur 
le  golfe  de  Bengale.  11  y  a  danseette  ville  et 
ses  environs  des  fabriques  de  tissus  de  co- 
ton ,  qui  autrefois  s'expédiaient  principale- 
ment pour  Batavia.  Les  Hollandais  y  ont  un 
comptoir. 

BINA  ,  Beana,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan  ,  États  du  radjah  de  Bhertpour  ,  anc. 
prov.  d'Agrah,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Bonganga  ,  à  10  1.  S.  O.  de  Bhertpour,  et  à 
18  1.  O.  S.  O.  d'Agrah.  On  y  voit  beaucoup 
de  maisons  en  pierre  et  l'enceinte  d'un 
grand  fort.  Les  collines  environnantes  sont 
couvertes  de  ruines ,  parmi  lesquelles  on  re- 
marque une  colonne  très-élevée.  Cette  ville, 
prise  en  1194  Par  Mahomet  Chary ,  fut  à  la 
fin  du  xive  siècle  la  résidence  de  Choms-ed- 
dyn ,  chef  afghan  indépendant ,  qui  prit  le 
titre  de  roi. 

Bl  X  A  H  \TK  A  ,  village  de  Bossie ,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Simbirsk  ,  distr.  et  à  9  1.  l/4 
E.  N.  E.  de  Stavropol.  11  y  a  1  manufacture 
de  gros  draps. 

BIN  ARDLAMCH,  montagne  d'Ecosse. 
Voy.  Bu*. 

BINA  RHISSAR  ,  petite  ville  de  la  Tur- 
quie d'Europe.  /  uy.  Pot»*ii-nissA». 

BINASCO,  bourg  du  roy.  Lombard- Vé- 
nitien, prov.  et  à  3  1.  3/i  N.  N.O.  de  Pa- 
vie;  chef  lieu  de  distr. ,  a  l'angle  que  forme 
le  eanal  de  Pavie,  a  3  I.  i/a  S.  S.  O.  de  Mi- 
lan. 11  est  défendu  par  un  ehatcau. 

Le  distriet  renferme  8,368  bab.  répartis 
en  20  communes. 

BINBROOKE,  ville  d'Angleterre,  comte 
et  à  7  1.  N.  E.  de  Lincoln  ,  hundred  do 
Walshcroft.  Elle  est  formée  de  deux,  pa- 
roisses ,  SaintCabriel  et  Sainte-Marie.  H  y  a 
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une  foire  par  an.  Cette  ville  est  renommée 
pour  les  anguilles  qu'on  pêche  dans  ses  en- 
virons. 790  hab. 

BINCH  ,  ville  des  Pays-Bas,  prov.  du 
Uainaut,  arrond.  et  à  5  1.  O.  de  Gharleroi  ; 
chef-lieu  de  cant.,  à  S  L  1/4  K.  S.  E.  de 
Mons ,  sur  la  rive  droite  de  la  Haine.  Il  y  a 
un  collège.  On  y  fabrique  de  la  bonneterie, 
de  1  <  faïence  et  de  la  coutellerie.  Il  y  a  aussi 
des  tanneries,  des  vern  ries  et  des  tuileries. 
Elle  fait  un  bon  commerce  de  dentelles,  de 
CI  ,  de  papier  ,  de  marbre  et  de  bouille. 
Elle  nomme  1  député  aux  états  de  la  prov. 
4,i5o  bab.  Elle  fut  incendiée  par  Henri  11 
en  i554  1  rebâtie  peu  de  temps  après.  En 
170,4  i  I**  Autrichien!  et  les  Français  se  la 
disputèrent  avec  acharnement,  elles  Au- 
trichiens en  furent  chassés. 

B1NCI1  ESTER  ,  hameau  d'Angleterre  , 
comté  de  Durham  ,  ward  de  Dailington,  à 
i/4  de  1.  !\.  de  Bisbop-Auckland.  Un  croit 
qu'il  occupe  l'emplacement  de  V inovium  , 
station  romaine.  On  y  a  trouvé  des  médailles 
et  des  inscriptions.  49  hab. 

B1NDLOES,  une  des  îles  Gallapagos  , 
dans  le  Grand  Océan  équ'moxial,  par  o°  i5' 
de  lat.  H. ,  et  920  5o'  de  long.  O. 

BINEFAR,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  17  l.  3/4  S.  E.  de  Huesca  (  Aragon  ) ,  et  à 
6  1.  S.  E.  de  Barbastro. 

BINF1ELD  ,  village  d'Angleterre ,  comté 
de  Berk  ,  hundred  de  Coorkham  ,  à  3  I.  E. 
de  Rcading.  1,0.57  hab.  On  voit  dans  ses 
environs  les  vestiges  d'un  camp  romain. 

BINGEN,  ville  du  grand  duché  de  Hessc- 
Dannstadt  ,  prov.  du  Hhin  ,  chef  lieu  de 
cant.,  au  confluent  de  la  Nahcet  du  Rhin, 
à  5  1.  5/4  O.  Mayence,  et  à  1 2 1.  O.  N.  O.  de 
DarmMadt.  Cette  ville  ,  située  dans  un  can- 
ton riant  du  RheinRau  ,  a  1  église,  1  école  , 
4  hôpitaux,  1  manufacture  de  flanelles  et 
futaincs,  et  des  tanneries  considérables.  Il 
s'y  tient  2  foires  par  an  et  1  marché  par  se- 
maine. Commerce  en  vins  et  en  blé.  3,2*3 
hab.  Louis  xiv  démantela  Bingen  en  1689. 
Le  Rhin,  entre  au-dessous  de  Bingen,  dans 
la  chaine  de  montagnes  qu'il  traverse  jus- 
qu'à Coblentr.  Avant  de  pénétrer  dans  ce 
défile ,  son  lit  est  barré  dans  toute  sa  largeur 
par  des  rochers  qui  forment  une  cataracte 
nommée  Bingerloch,  et  qui  ne  peut  être  dan- 
gereuse que  lorsque  les  eaux  sont  très-basses. 
Au-dessous  de  cette  chute  on  voit,  sur  un  ro- 
cher, au  milieu  du  fleuve,  le  Mausthurm 
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(tour  des  rats) ,  vieil  édifice,  sur  lequel  les 
légendes  du  moyen  âge  ont  raconté  beau- 
coup de  fables. 

BINGEN,  village  de  la  princip.  de  Ho- 
henzollern-Sigmaringrn,  baill.  et  à  1  I.  >/b 
N.  E.  de  Sigmaringen.  1,000  hab. 

Bl  NGENHE1M ,  bourg  du  grand-duché 
de  Hesse-Darmstadt,  prov.  de  Hessc-Supé- 
rieure  ,  chef-lieu  de  baill. ,  sur  la  rive  gau- 
che de  l'Horlof,  à  5  I.  N.  de  Hanau,  et  a 
6  1.  5/i  N.  N.  E.  de  Francfort-sur-le-Main. 
Fabriques  considérables  de  bas  de  laine. 
600  hab. 

BINCH  AM  ,  ville  d'Anglet  erre  ,  comté 
et  à  5  1.  E.  de  Nottingham ,  wapentake  de 
Bingham.  Elle  est  située  dans  la  fertile  val- 
lée de  Belvoir.  Elle  a  1  marché  par  semaine 
et  3  foires  par  an.  1,5-4  bab. 

BINGHAM,  comm.  des  États  Unis,  état 
de  Maine,  comte  de  Somerset,  sur  le  Kcn- 
nebec,  à  9  I.  N.  de  Norridgewock.  336  hab. 

BINGHAMTON  ,  village  des  États  Unis, 
état  de  New-York,  chef-lieu  du  comté  de 
Broome ,  au  confluent  du  Chenango  et  de 
rUnadilla,  à  i4  1.  1/9  S.  O.  de  Norwieh. 

B1NGLEY,  bourg  d'Angleterre,  west- 
ridingdu  comté  d'York,  wapentake  de  Sky- 
rack,  situé  partie  sur  l'Air  et  partie  sur  le. 
canal  de  Leeds  et  Liverpool,  à  4  !•  </' 
O.  N.  O.  de  Leeds.  6,176  hab. 

B1NGO,  en  chinois  Pi  licou.  prov.  du 
Japon,  dans  la  partie  occid.  de  l'ile  de  Ni- 
fon.  Elle  est  bornée  au  S. ,  par  le  golfe  de 
Mitsou-sima-nada  ;  à  l'E.,  par  la  prov.  de  Bi- 
tchou  ;  au  N.,  par  celles  de  Fokietd'Isoumo; 
et  à  l'O.,  par  celle  d'Aki.  Sa  capitale  porte 
le  nom  de  Foukou-yama  ou  Montagne  du 
bonheur.  Cette  province  a  un  peu  plus  de 
deux  journées  de  longueur  du  N.  au  S.  C'est 
un  asseï  bon  pays,  abondant  en  ri*.  Plu- 
sieurs petites  iles  sur  la  côte  appartiennent 
à  cette  province. 

BINHAR,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  anc.  prov.  d'Oryçah,  distr.  et  a  12  1. 
S.  E.  de  kétek ,  sur  l'Olonka. 

B1NH  kHANG,  prov.duroy.d'An-nam. 
Voy.  NsAftA. 

B1NH  TUAM  ,  prov.  du  roy.  d'An-nam. 
V oy.  Tsi  ampa. 

BINSW ANGEN  ,  village  de  Bavière  , 
cercle  du  Danube  supérieur,  présidial  de 
Wcrtingen ,  à  6  1.  i/-.«  N.  O.  d'Augsbourg. 
Il  y  a  un  château.  820  hab. 

BINTANG  ,  iic  de  l'archipel  de  la  Sonde, 
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a  l'extrémité  S.  de  la  presqu'île  de  Malacca  , 
par  i°  5'  de  lat.  N.,  et  ioa°  ia'  de  long.E. 
Sa  longueur  est  de  7  I. ,  et  sa  largeur  de  3 1. 
Elle  dépend  du  roy.  sumatrien  de  Siak.Les 
eûtes  sont  bordées  de  récifs.  Elle  est  bien 
cultivée  et  assez  peuplée.  On  y  trouve  de  la 
poudre  d'or. 

B1NTENNI,  ville  de  Ceylan,  distr.  de 
Bintenni,  sur  la  rive  droite  du  Mahavellé, 
à  11  I.  E.  de  Candy. 

B1NTINGALA  ,  ville  de  la  Sénégambie, 
roy.  de  Koukodou,  à  i4  L  E.  de  Satadou. 

BIHWY,  cap  de  la  côte  N.  O.  de  l'Ir- 
lande ,  prov.  de  Connaught  ,  comté  de 
Mayo.  Lat.  N.  54°  29'.  Long.  O.  ia°. 

BINZKN,  bourg  du  grand-duché  de  Bade, 
cercle  de  Trcisam  et  Wiesen ,  baill.  et  à 

I  1.  N.  O.  de  Lorrach,  et  à  a  1.  N.  de  Bâle. 

II  est  bien  bâti ,  et  renferme  une  manufac- 
ture de  mousseline.  *5o  bab. 

BIOBIO ,  fleuve  du  Cbili  ,  qui  prend  sa 
source  dans  les  Andes,  au  mont  Tucapel, 
sous  le  7)-r  parallèle ,  passe  à  Santa-Pé  et  à 
La  Conception ,  et  se  jette  dans  le  Grand 
Océan,  après  un  cours  d'environ  80  I.  de 
l'E.  à  PO. ,  près  et  au  S.  de  deux  montagnes 
que  l'on  nomme  Tel  as  de  Biobio.  Sesaffluciis 
les  plus  remarquables  sont  à  droite  la  Laxa, 
et  à  gauebe  la  Vergara.  Le  Biobio  coule  à 
travers  des  mines  d'or  et  de  xinc;  ce  qui 
rend  ses  eaux  très  -  salubres.  11  forme  la 
limite  entre  le  territoire  des  Espagnols  et 
celui  des  Araucaniens,  et  est  célèbre  pour 
avoir  toujours  été  le  théâtre  d'actions  guer- 
rières entre  ces  deux  pt  uples.  Les  premiers 
ont  construit  sur  ses  deux  rives  dilFerens 
forts,  tels  que  ceux  de  S.  Raphaël,  Puren 
et  S»  Barbara  ;  et  près  de  son  embouchure, 
au  S.,  ceux  de  S.  Pedro  et  de Colcura,  entre 
lesquels  il  s'est  livré  une  bataille  mémo- 
rable. 

BIOCOVO,  montagne  très-élevée  de  Dal- 
matie,  cercle  de  Spalatro.  Au  pied  de  cette 
montagne  se  trouve  la  ville  de  Macarsca. 

B10GL10  ,  village  des  États  Sardes ,  div. 
de  Turin,  prov.  et  à  a  1.  E.  N.  E.  de  Biella  ; 
chef-lieu  de  mand.,  sur  un  affluent  du  Cervo. 
On  y  fabrique  des  draps  et  des  bas.  1 ,900  bab. 

BIOGRAD,  bourg  de  la  Dalmatte.  Voy. 
Zaba  Ykcchia. 

BIOLLE  (  LA  ) ,  village  des  États-Sardes, 
div.  de  Savoie,  prov.  du  Genevois,  mand. 
d'Albens,  agréablement  situé  ,431.  N. 
de  Cbambéri,  au  pied  de  la  colline  de 
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Montfalcon ,  sur  une  ancienne  voie  romaine. 
On  y  a  trou vé  des  antiquités  romaines.  1  ,o4o 
hab.  A  quelque  distance  il  y  a  une  manu- 
facture de  faïence. 

BIÔRKO ,  ile  du  golfe  de  Botnie,  sur  la 
côte  orient,  de  Suède ,  préfecture  de  Stock- 
holm ,  par  590  53'  de  lat.  N. ,  et  16*  36'  de 
long.  E. 

BIÔRKÔ  ,  île  du  golfe  de  Botnie  ,  sur  la 
côte  occid.  de  la  Finlande.  Lat.  N.  63*  ai'. 
Long.  E.  180  53'. 

BIÔRk-SUND  (détroit  des  bouleaux), 
en  russe  Bêrtzovoi  proiiv,  bras  de  mer  du 
golfe  de  Finlande,  sur  la  côte  de  Russie, 
en  Europe,  gouv.  de  Wyborg.  Il  sépare  les 
îles  Bérézovye  de  la  presqu'île  sur  laquelle 
est  situé  le  bourg  de  Biôrkô. 

BIÔRNEBORG,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  prov.  de  Finlande ,  gouv.  et  à  27  1.  N. 
d'Abo,  sur  le  golfe  de  Botnie,  k  a3  1.  O. 
de  Tammerfors.  Lat.  N.  6i°  3o'.  Long.  E. 
190  ao'.  Elle  est  bien  bâtie.  Il  y  a  quelques 
tanneries,  des  manufactures  de  toiles,  de» 
briqueteries,  et  un  chantier  de  construction. 
Les  petits  bâtimens  peuvent  seuls  approcher 
des  quais.  Commerce  de  boissellerie ,  de 
goudron ,  de  brai  et  de  poisson.  Il  s'y  tient 
plusieurs  foires.  2,5iohab. 

B1ÔRNE  FIORD,  petite  baie  delà  mer 
du  Nord,  sur  la  côte  occid.  de  Norvège, 
par  6o*  10'  de  lat.  N. ,  et  3"  ia'  de  long.  E. 

BIORN  ÛE,  petite  île  de  la  mer  du  Nord  , 
sur  la  côte  occid.  de  Norvège,  par  6a*  34' 
de  lat.  N. ,  et  3"  54'  de  long.  E. 

BIOROE,  lie  de  la  mer  du  Nord,  sur  la 
côte  occid.  de  Norvège,  par  60*  19'  de 
lat.  N.,et  a"  5a'  de  long.  E. 

BIOSCA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
17  I.  N.  O.  de  Barcelone  (Catalogne) ,  et  a 
5  I.  S.  S.  O.  de  Solsona. 

BIOT  (LE)  ,  village  des  États  Sardes, 
div.  de  Savoie,  prov.  du  Chablais,  chef- 
lieu  de  mand. ,  à  4  1.  1/2  S.  E.  de  Thonon. 
63o  hab. 

BIOT,  village  de  France,  dép.  du  Var, 
arrond.de Grasse, cant.età  1  I.  i/4  N.  N.O. 
d'Antibcs.  On  y  fabrique  de  la  poterie  et 
des  creusets.  i,o5obab. 

BIOT  A  ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  k 
i5  1.  i/4  N.  N.  O.  de  Saragosse  (Aragon) ,  et 
à  3  1.  1/4  N.  N.  O.  d'Exea,  sur  ra  rive  gau- 
che de  l'Arva  de  Luesia. 

B10ULLE,  ville  de  France,  dep.  de 
Tarn  et  Garonne,  arrond.  et  à  3  I.  3/J  N.  L. 
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de  Montanban,  cant.  de  Négreplisse,  sur 
la  rive  droite  de  l'Aveiron.  i,aoo  hab. 

B1R  ou  MUR-SOU  ,  rivière  de  Russie,  en 
Europe ,  gouv.  d'Orcnbourg.  Elle  prend  sa 
source  près  du  village  de  Toikachéva ,  dislr. 
deBirsk,  et  se  jette  dans  la  Belaia  ,  près  de 
Birak  ,  après  un  cours  de  ao  1.  du  N.  E.  au 
S.  O.  Elle  est  partout  très-profonde  et  assez 
large.  Ses  bords  sont  hérissés  de  rochers. 
Son  lit ,  resserré  vers  son  embout-hure , 
forme  des  cataractes.  Elle  ne  gèle  jamais. 

BIR  ,  BiriHjeh,  Bietiia,  petite  ville  de  la 
Turquie  d'Asie,  pach.  de  Racca ,  à  13  1.  i/a 
0.  S.  O.  d'Orfa,  et  à  ai  I.  N.  E.  d'Alep. 
Elles'etend  .sur  le  penchant  d'une  montagne, 
au  bas  de  laquelle  coule  l'Fuphratc,  dont  la 
largeur  est ,  en  cet  endroit  de  56o  pieds. 
Le»  murailles  qui  l'entourent  sont  en  mau- 
vais état,  t  n  vieux  château  délabré  ,  qui  fut 
une  forteresse  importante .  est  situé  sur  de» 
rochers  dan*  la  partie  inférieure  de  la  ville; 
il  commande  le  passage  du  fleuve.  Bir  est 
gouverné  par  un  mutesellim  ,  et  il  y  a  un  offi- 
cier turc  préposé  à  la  recette  du  droit  de  pas- 
sage du  fleuve.  On  trouve  près  du  château 
un  grand  caravansérail,  et  plusieurs  grottes 
qui  servent  a  abriter  les  voyageurs.  Niobuhr 
assure  que  cette  ville  est  composée  de  5oo 
maisons,  dans  un  état  de  décadence.  Elle 
faisait  autrefois  un  commerce  considérable 
avec  Alep  et  Bagdad.  Les  caravanes  qui  vont 
d'Alep  à  Orfa  la  traversent  encore  aujour- 
d'hui. 5,ooo  hab.  C'est  l'ancienne  Birthay 
citée  par  Ptolémée.  En  n  09 ,  elle  était  pos- 
sédée par  deux  princes  arméniens,  qui  l'a- 
vaient prise  sur  les  Seldjoukideg  ;  ils  en  fu- 
rent chassés  en  1117  par  Baudouin,  comte 
de  Serondj.  Elle  passa  vingt  ans  après  au 
pouvoir  des  Atabeks  de  Syrie ,  et  ensuite 
sous  la  domination  de  la  Porte. 

BIR  AU,  Bearah,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  anc.  prov.  de  Goudjérate, 
distr.  d'Attavycy,  sur  le  False,  à  9  L  E.  de 
Surate. 

BIR  AN,  bourg  de  France ,  dép.  du  Gers, 
arrond.  et  à  3  1.  N.  O.  d'Auch  ,  cant.  de 
Jegun.  1, 100  hab. 

BIRBHOLM  ,  distr.  de  l'IIindoustan  an- 
glais, présidence  et  anc.  prov.  du  Bengale; 
borné  au  N.  et  à  l'O.  par  la  prov.  de  Bahar; 
à  l'E.,  par  le  distr.  de  Ràdjerhy;  au  S.,  par 
les  distr.  de  Rerdouan  et  de  Pachete.  Sa  lon- 
gueur est  de  4o  L  de  l'E.  à  l'O.,  sa  largeur 
de  la  1.  du  IV.  au  S.  Sa  superficie  est  de 
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499  L  C,  et  sa  pop.  de  700,000  hab. ,  dans 
la  proportion  d'i  musulman  pour  3o  Hin- 
dous. 11  y  a  beaucoup  de  montagnes  et  de 
forêts.  Ce  pays,  arrosé  par  l'Adji  et  le 
More,  est  le  district  le  moins  productif  du 
Bengale.  On  y  récolte  du  riz  et  du  sucre. 
Il  y  a  des  mines  de  houille  et  de  fer,  et  des 
forges.  Soury  en  est  le  chef-lieu. 

BIRCH  ,  baie  du  Grand  Océan  ,  sur  la 
côte  occid.  de  l'Amérique  sept.,  dans  le 
golfe  de  Géorgie.  Elle  est  ainsi  nommée  à 
cause  des  bouleaux  noirs  qui  <  ouvrent  ses 
bords.  La  partie  S.  E.  est  bordée  de  rochers 
à  pic.  Lat.  N.  48°  53\  Long.  E.  a5;°  53' 

BIRD,  petite  île  de  l'océan  Atlantique 
sept.,  près  de  la  cote  de  Terre-Neuve ,  à  a  1. 
S.  E.  du  cap  Ronavi«ta,  par  48*  5o'  de  lat. 
N.  et  56°  de  long.  O. 

BIRD,  petite  île  du  golfe  Saint-Laurent, 
à  ao  I.  du  cap  Anguille.  Lat.  N.  4;*  55'. 
Long.  O.  6o°  45'. 

BIRDSBOROI  GII ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Pensylvanie ,  comté  de  Reiks, 
sur  la  rive  droite  du  Schuylkill,  à  al.  i/a  au- 
dessous  de  Reading. 

BI  BD'S-ISLAN  D  (île  de  l'Oiseau ),  une 
des  îles  Sandwich  ,  dans  le  Grand  Océan 
équinoxial,  par  a.V  5'  de  lat.  N.f  et  1640  10' 
de  long.  O.  Elle  a  au  plus  i/3  de  1.  d'éten- 
due, et  sa  circonférence  est -d'i  I.  Ses  eûtes 
N.  E.  et  O.  sont  élevées  et  très-escarpées; 
celh's  du  S.  le  sont  beaucoup  moins.  Vers 
l'extrémité  occidentale,  il  y  a  une  étroite 
plage  sablonneuse,  sur  laquelle  on  pourrait 
débarquer.  C'est  aussi  de  ce  côté  qu'on  a 
aperçu  quelque  peu  de  verdure.  Le  reste 
de  cette  île  parait  n'être  qu'un  rocher  nu. 
Bird's-lsland  a  été  découverte  en  1788  par 
le  capitainedu  navire  le  Prince  de  Gaties ,  et 
reconnue  en  1789  par  le  capitaine  Mearcs, 
et  en  1794  par  Vancouver.  Elle  doit  son  nom 
à  la  multitude  d'oiseaux  de  mer  auxquels 
elle  sert  d'asile. 

BIRD'S-ISLAND,  une  des  îles  de  l'ar- 
chipel Dangereux  ,  dans  le  Grand  Océan 
équinoxial,  par  17°  48'  de  lat.  S.,  et  i45° 
a'  de  long.  O.  Elle  a  environ  1  L  i/4  de  cir- 
conférence ,  et  fut  découverte  par  le  capi- 
taine Cook,  en  1709. 

BIRD'S  KEY,ou  ROUND-ISLAND,  ou 
AVES,  groupe  d'îlots  rocailleux  ,  situé  en- 
tre Sainte-Croix  et  Saint-Jean  ,  dans  les 
îles  Vierges,  par  18°  i5'  de  lat.  N. ,  et  66* 
54'  de  long.  O. 
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BIR  EL  A'BD  (  Puits  de  l'Esclave) ,  sta- 
tion importante  dans  le  Déserf  ,  sur  la  route 
d'Égyptien  Syrie, à  18I.O.  d'El  Arich,età 
28  1.  N.  N.  E.  de  Suer. 

B I Fi  GH  A.N  AM,  station  de  la  Barbarie, 
dans  le  rov.  et  à  12  1.  S.  O.  de  Tripoli  , 
sur  la  route  de  cette  ville  à  Gadainès.  On  y 
trouve  un  puits. 

B1RGOLNGDI,  temple  et  couvent  cé- 
lèbre de  l'Empire  Chinois,  dan»  le  Tibet, 
prov.  d'Ouei,  par  3i°  3'  de  lat.  N.  et  So° 
27'  de  long.  E.,  à  11  1.  E.  R,  E.  de  Mou- 
djou-goungar. 

BI R I ,  pays  d'Afrique ,  capitain.  générale 
de  Mosambique,  gouv.  de  la  baie  de  Lo- 
renco  Marquez,  sur  la  rivière  du  Saint-Es- 
prit. Il  abonde  en  ri*. 

B1R10USA,  rivière  de  Russie,  en  Asie, 
qui  prend  sa  source  dans*  la  partie  mérid. 
du  distr.  de  Nijnéi  -  Oudinsk ,  gouv.  d'Ir- 
koutsk  ,  entre  dans  le  gouv.  de  Tomsk  ,  ar- 
rose le  district  de  léniséisk,  et  se  réunit  à  la 
Tchouna,  après  un  cours  d'environ  ia5  1. 
du  S.  au  N. 

BIRIOUSES,  peuplade  nomade  de  race 
turque,  dans  la  Russie,  en  Asie,  gouv.  de 
Tomsk.  Elle  a  reçu  son  nom  de  la  Biriousa, 
au  borddelaquclleclle faisait  autrefois pailre 
son  bétail.  A  présent,  les  Biriouses  vivent  sur 
l'Abakan  du  léniseï,  avec  les  Katchintses. 
Ils  sont  pauvres ,  et  ne  comptent  qu'environ 
aoo  tètes,  qui  apportent  le  tribut  à  kouz- 
netsk.  Le  ebamanisme  est  leur  religion  ,  et 
la  citasse  leur  principale  occupât  ion.  ils  élè- 
vent quelques  chevaux  et  des  birufs,  et  cul- 
tivent du  millet  et  un  peu  de  froment  d'été, 
pour  lequel  ils  sont  obligés  de  faire  des  pla- 
tes-bandes comme  dans  les  jardins. 

B1RIOUTCH,  petite  rivière  de  Russie, 
en  Europe  ,  gouv. ,  distr.  et  à  3  1.  1/4  O. 
de  Sirabirsk.  Elle  se  jette  dans  la  Sviyaga 
après  un  cours  de  6  I.  de  l'O.  .1  l'E.  On 
trouve  quelquefois  dans  ses  eaux  des  moules 
perlières,  et  souvent  le  courant  détache  de 
ses  bords  des  ossemens  et  des  dents  d'élé- 
phant. 

B1RIOUTCH,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  de  Voronéje  ;  chef  lieu  de  distr., 
sur  la  rive  gauche  de  la  Sosna ,  à  8  1.  i/4  E. 
S.  E.  de  NoVOi-Otkol,  et  a  i3  1.  de  Va- 
louiki.  Lat.  5o°  4o'.  Long.  E.  36e  11'. 
Elle  est  entourée  d'un  rempart  de  terre  et 
d'un  fossé  assez  profond.  Il  y  a  7  églises. 
5,45l  hab.  Il  s'y  tient  4  foires  par  an. 
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Le  district  est  arrosé  par  la  Sosna  et  par 
l'Oskol.  On  y  nourrit  beaucoup  de  bétail. 

BIRIS,  village  de  Ptrse,  dans  le  Farsi- 
stan,  distr.  de  Laristan  ,  agi.  N.  de  Lar. 
Les  murs  et  les  tours  qui  foi  niaient  autre- 
fois l'enceinte  de  ce  village  ,  qui  a  été  très- 
considérable  ,  existent  encore.  On  y  entre 
par  un  fort  établi  sur  une  émineuce.  La 
pop.  se  compose  d'une  vingtaine  de  famil- 
les. Il  y  a  1  immense  caravansérail  et  2  mau- 
solées nouvellement  construits. 

BIHKEMJLHG  ou  BIZhZOWAIIORA, 
bourg  de  Bohème,  cercle  et  à  7  I.  S.  S.  O. 
de  Beràn,  a  l'O.  et  près  du  bourg  Pizibram  , 
et  à  1 2  1.  S.  O.  de  Prague.  Il  y  a  une  mine 
d'argent. 

B1RKENDORF,  village  du  grand  duché 
de  Bade,  cercle  du  Lac  et  du  Danube  ,  baill. 
et  à  il.  5/4  8.  S.  O.  de  Bonndorf ,  et  à  9  1. 
3/4  S.  E.  de  Frey bourg.  11  y  a  une  fabrique 
considérable  de  tabac.  4*>5  hab. 

B  IRk  EN  FELD,  princip.  du  grand  duché 
d'Oldenbourg.  Elle  forme  une  enclave  si- 
tuée dans  le  liundsruck,  et  comprise  entre  la 
prov.  prussienne  du  Bas-lthin,  qui  la  limite 
au  N.,  à  l'O.  et  au  S.  O. ,  et  entre  la  prin- 
cipauté de  Lichtcnberg,  qui  la  borne  à  l'E. 
et  au  S.  E.  Sa  longueur,  du  N.  E.  au  S.  O.  , 
est  de  9  1.  i/3;  sa  largeur,  du  S.  E.  au  N.  O., 
de  3  1.  5/4,  et  sa  superficie  d'environ  23  I.  e. 
Elle  renferme  1  ville,  1  bourg,  62  village» 
et  2i,45o  hab.  Cette  principauté  est  mon- 
tagneuse dans  la  partie  occidentale.  La  iN'ahe 
l'arrose  dans  la  partie  méridionale  ,  et  forme 
la  limite  orientale  depuis  Weierbacb  jusqu'à 
Kirn.  Le  sol  produit  du  houblon  et  du  lin, 
et  il  y  a  beaucoup  de  bois.  On  y  élève  une 
grande  quantité  de  bestiaux  et  d'abeilles. 
Cette  principauté,  qui  a  fait  partie  du  dé- 
partement français  de  la  Sarre,  a  été  don- 
née au  duc  d'Oldenbourg  ,  par  suite  du 
traité  de  Vienne  de  181 5.  Le  Birkenfeld 
est  divisé  en  3  bailliages,  Oberstein,  Bir- 
kenfeld, et  Hohefelden. 

BIRKENFELD  ,  ville  du  grand-duclu 
d'Oldenbourg,  chef  lieu  de  princip.,  sur  un 
ruiveau  qui  se  jette  dans  la  N'ahe,  à  8  I.  E. 
de  Trêves,  siège  de  l'administration  ,  d'une 
chambre  de  finances,  et  d'une  surinten- 
dance de  l'église  luthérienne.  Elle  a  1  châ- 
teau,  1  église  catholique,  1  luthérienne 
et  des  fabriques  de  toiles.  Il  s'y  tient  îa 
marchés  par  an  pour  la  vente  du  lin,  du 
chanvre,  des  toiles  et  des  bestiaux.  1,060 
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hab.  11  y  a  deux  forges  dans  les  environs. 

BlRkET-EL-HÀGGY,  petit  lac  de  la 
Basse-  Egypte,  prov.  du  Caire  ou  de  Qel- 
youb,a  5  1.  i/a  N.  E.  du  Caire.  Son  nom 
signifie  lac  de*  peicrint.  Les  pèlerins  qui 
vont  à  la  Mecque  par  Sue/,  s'assemblent  sur 
ses  bords,  et  c'est  la  qu'ils  se  séparent  au 
retour  du  voyage.  Près  de  sa  rive  orien- 
tale est  un  village  et  un  fort  élevé  sur  une 
colline,  qui  domine  une  plaine  couverte  de 
palmiers.  Au  pied  de  cette  colline  est  une 
belle  fontaine,  dans  une  mosquée  qui  tombe 
en  ruine,  et  autour,  quelques  maisons  de 
campagne.  Ce  lieu  ressemble  à  une  oasis 
par  son  isolement  au  milieu  d'un  désert  de 
sable.  Il  n'est  plus  babité  que  par  environ 
loo  familles.  Le  fort  a  été  occupé  par  les 
Français  pendant  l'expédition  d'Égypte. 
Le  ao  mars  1800 ,  il  s'y  est  livré  un  combat. 

BIRKET-EL-QEROUN  ,  grand  lac  de  la 
Moyenne-Egypte,  prov.de  Fayoum  ,  a  l'en- 
trée du  dé*ert  de  Libye.  C'est  le  reste  du 
lac  de  Ma  ris ,  creusé ,  dit-on ,  par  ui  roi 
d'Égypte  pour  recevoir  l'excédant  des  eaux 
du  Ail.  Sa  longueur  est  de  n  à  ia  1. , 
et  sa  plus  grande  largeur  d'environ  a  I.  Du 
cote  du  N.  E.  et  del'O.,  ses  bords  sont  gar- 
nis de  roebers  ;  du  cùté  du  midi ,  la  plage 
est  sablonneuse,  et  rouverte  d'une  croûte 
saline  qui  cède  sous  le  poids  du  corps  :  les 
voyageurs  courent  le  risque  de  s'y  engloutir 
dans  la  saison  qui  suit  le  débordement.  On 
y  trouve  quelques  îles  peu  éloignées  de  la 
rive.  Le  lac  communique  avec  le  Ml,  pen- 
dant l'inondation,  pardeux  larges  bras.  Jadis 
c'était  un  vaste  bassin  d'eau  douce,  quiavait, 
au  rapport  d'Hérodote,  3,6oo  stades  de 
tour  (ou  plutôt  i,8oo  stades).  Aujourd'bui 
se» eaux  sont  très  salées.On  y  pècbait  et  on  y 
pèche  encore  une  grande  quantité  de  pois- 
sons. Les  anciens  historiens  le  comparent  à 
une  mer.  Les  anciennes  limites  du  lac  s'a- 
perçoivent  auprès  des  villages  de  Sennourès 
et  de  Senbour,  et  du  temple  égyptien  qui 
est  à  FO.  du  Fayoum. 

B 1 R  kET-E L-RO  l  M LI  ,  ville  de  la  Ni- 
gritie,  royaume  de  Bergou  ,  à  4  journées 
0.  S.  O.  d'Ouara. 

B1RKET  GABAH.  Foy.  Gaeàh. 

BIRKET  MARYOLT,  lac  d'Égypte. 
f'oy.  Ma  axons. 

BI  RkOUTY,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  prov.  du  Bengale,  distr.  de  Rà- 
djecby  ,  à  i5  l.  N.  O.  de  Mourched-abad. 
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BIRLATou  BERLAT,  rivière  de  la  Tur 
quie  d'Europe  ,  en  Moldavie.  Elle  prend  sa 
source  près  du  village  de  La  Borde  ,  dans  le 
district  de  Wasloui ,  à  3 1.  S.  de  Iassi ,  passe 
a  Wasloui ,  traverse  du  !\.  au  S.  le  dis- 
trict de  Birlat,  et  se  réunit  au  Sireth  ,  à  g 
1.  N.  O.  de  GalaU  ,  après  un  cours  d'environ 
4o  lieues. 

BIRLAT  ou  BERLAT,  ville  de  la  Tur- 
quie d'Europe,  en  Moldavie,  sur  la  rive 
droite  du  Birlat,  à  11  1,  3/4  0.  S.  O.  de  Fal- 
tsi,  et  à  i[  I.  S.  de  Iassi.  C'est  le  chef-lieu 
d'i  district,  et  la  résidence  d'i  gouverneur. 
Elle  est  mal  bâtie;  il  s'y  tient  des  marchés 
hebdomadaires  et  des  foires  suivies. 

B1RLENBAC1I  ,  village  du  duché  de 
Nassau,  baill.  et  à  i/3  de  I.  S.  S.  O.  de 
Diex,  et  à  a  L  i/4  E.  N.  E.  de  Nassau.  11  y 
a  des  mines  de  fer,  et  dans  les  environs  des 
eaux  minérales  très-abondantes,  dont  on 
expédie  annuellement  plus  de  200,000 
cruches.  460  hab. 

BIRMAN,  vaste  empire  de  la  presqu'île 
de  l'Inde  au -delà  du  Gange,  compris  en- 
tre 6°  et  270  10'  de  lat.  N.  et  entre  81, 0  45' 
et  y8°  5o'  de  long.  E.  Sa  plus  grande  lon- 
gueur est  de  5a5  1.  ,  sa  plus  grande  largeur 
de  180,  et  sa  superficie  d'environ  fo,5oo  1.  c. 
Mais  ces  données  sur  l'étendue  de  cet  empire 
sont  aussi  incertaines  que  ses  limites.  Au 
N.  O. ,  une  branche  des  montagnes  du  Ti- 
bet ,  la  Naga  ,  le  sépare  de  l'Assam  ;  ses  bor- 
nes avec  le  Tibet ,  au  N.,  et  avec  la  Chine, 
au  N.  E.,  nous  sont  presque  inconnues.  Sa 
limite  orient,  parait  être  cette  longue  chaîne 
de  montagnes  qui,  sous  le  nom  suppose  de 
monts  de  Siam,  forme  le  partage  des  af- 
fluens  du  golfe  du  Bengale  et  de  ceux  du 
golfe  de  Siam ,  et  le  sépare  du  royaume  de 
Siam;  le  petit  archipel  sons  le  parallèle  de 
Quedah  marque  son  extrémité  mérid.  et  sa 
limite  avec  les  petits  états  indépendant  de 
la  presqu'île  de  Malacca  ;  les  eaux  du  golfe 
du  Bengale  le  baignent  a  l'O.  ;  et  les  monts 
Mogs,  terminant  sa  limite  occid. ,  le  sépa- 
rent de  la  province  du  Bengale. 

Outre  les  montagnes  que  nous  venons  de 
citer  comme  limites  de  l'empire  Birman, 
on  connaît  encore  dans  ce  pays  les  monts 
Anoupectoumdjou,  ramification  des  monts 
Mogs,  qui  longent  la  cote  du  golfe  du  Ben- 
gale. Ces  diverses  chaînes  encaissent ,  pour 
ainsi  dire,  l'immense  vallée  à  travers  la- 
quelle coule  un  lleuve  principal,  lTraouad- 
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dy,  qui,  descendant  des  montagnes  tibétai- 
nes, est  alternativement  grossi  par  les  af- 
fluons qu'il  re çoit ,  ou  diminué  par  les  bras 
nombreux  entre  lesquels  il  se  partage.  Le 
Lou  kiangou  Thalou  nayn  descend  aussi  des 
montagnes  du  Tibet,  arrose  la  parlie.  orient, 
du  Birman ,  et  se  jette  dans  le  golfe  de  Mar- 
taban  ,  à  PE.  des  bouches  de  l'Iraouaddy. 
L'Aracan ,  dans  la  partie  occidentale  ;  le  Ta- 
vay  et  le  Tenasserim ,  dan»  la  partie  méri- 
dionale, sont  les  autres  fleuves  remarquables 
de  l'empire. 

Les  embouchures  de  ces  fleuves ,  et  beau- 
coup d'autres  parties  des  côtes  offrent  des 
baies  et  des  havres  sûrs.  Les  îles  Balongo 
et  Cheduba  sont ,  avec  l'archipel  Mer- 
gui,  que  les  Birmans  regardent  comme  leur 
possession,  les  principales  qui  se  remar- 
quent sur  la  côte. 

Dire  que  les  montagnes  de  l'empire  Bir- 
man vont  généralement  du  N.  au  S.  ;  qu'elles 
perdent  de  leur  élévation  à  mesure  qu'elles 
approchent  de  l'extrémité  de  la  péninsule, 
et  que  celles  du  N.  sont  riches  en  minéraux, 
c'est  dire  tout  ce  que  l'on  sait  touchant  ces 
montagnes.  On  sait  aussi  qu'elles  ne  renfer- 
ment aucun  volcan,  et  cependant  ce  pays 
est  sujet  à  defréquens  trcmblemens  de  terre. 
Quant  au  sol  du  Birman ,  il  est  léger  dans 
les  cantons  méridionaux,  mais  trés-fertile ; 
il  contient  beaucoup  de  salpêtre  dans  les 
parties  centrales;  et,  dans  le  N.,  il  est  pier- 
reux ,  et  très-fécond  lorsqu'il  est  bien  arrosé. 
Le  climat  est  tempéré  :  c'est  en  mars,  avril 
et  mai,  que  la  plus  forte  chaleur  se  fait  sen- 
tir, et,  dans  ce  dernier  mois,  elle  est  quel- 
quefois de  a8  degrés  ;  la  saison  des  pluies 
vient  ensuite ,  et  les  récoltes  en  dépendent. 

En  général ,  les  fromentacées  réussissent 
dans  ce  pays  ;  il  y  vient  aussi  des  cannes  à 
sucre,  du  tabac  d'une  qualité  supérieure, 
de  l'indigo,  du  coton  ,  et  les  divers  fruits  des 
tropiques  y  sont  tous  indigènes.  Le  tek  et  le 
sapin  abondent  dans  les  forêts  ;  mais  le  pre- 
mier ne  vient  pas  dans  le  delta  de  l'Ira- 
ouaddy. 

A  peu  de  distance  de  Bampour,  sur  les 
confins  de  la  Chine,  il  y  a  des  mines  d'or  et 
d'argent  ;  mais  les  plus  précieuses  sont  près 
de  la  capitale,  Otimmerapour.  On  trouve 
aussi  ailledr»  des  rubis  et  des  saphirs.  Le  fer, 
l'étain,  le  plomb,  l'antimoine,  etc.,  sont 
abondans;  un  ambre  extrêmement  pur  se 
tire  des  bords  du  grand  fleuve  ;  quelques  ri- 
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vières  roulent  des  parcelles  d'or  ;  des  sour- 
ces de  pétrole  se  montrent  très-abondantes, 
et  l'on  extrait  de  quelques  carrières  un  mar- 
bre rival  de  ceux  de  l'Italie,  et  regardé 
comme  sacré,  parce  qu'il  sert  à  figurer 
Caudma  ,  le  dieu  des  Birmans. 

Des  singes,  des  chats  sauvages,  des  ours, 
des  renards ,  des  tigres,  des  panthères,  des 
antilopes ,  des  éléphans,  des  rhinocéros ,  tels 
sont ,  avec  les  principaux  quadrupèdes  do- 
mestiques de  l'Europe,  les  animaux  les  plus 
remarquables  du  Birman.  Il  faut  remarquer 
aussi  les  abeilles  et  de  beaux  vers  à  soie. 

Les  Birmans  ont  appris  des  Français  la 
manière  de  construire  les  vaisseaux.  Ils  tra- 
vaillent la  soie  et  le  coton  ;  ils  en  font  même 
des  étoffes.  Du  papier,  de  l'indigo,  de  la 
lacque ,  de  la  poudre ,  de  la  poterie  de  terre, 
des  armes,  et  diverses  sortes  de  cuirs  pré- 
parés prouvent  qu'ils  ne  sont  pas  sans  in- 
dustrie ;  mais  ces  articles  ne  sont  pas  recher- 
chés au-dehors.  Le  marbre,  le  pétrole  et  le 
bois  de  tek ,  sont  les  principaux  objets  dont 
le  gouvernement  s'est  réservé  le  monopole. 
Le  bois  de  tek  est  particulièrement  demandé 
pour  les  possessions  anglaises  de  l'Hindou- 
stan ,  et  il  s'échange  contre  des  toiles  gros- 
sières,  de  la  quincaillerie  et  de  gros  draps. 
Les  Birmans  aiment  beaucoup  les  cocos , 
qu'on  leur  apporte  des  îles  INicobar.  Les  prin- 
cipaux objets  d'exportation  pour  la  Chine 
sont  :  le  coton ,  l'ambre,  l'ivoire ,  les  pierres 
précieuses,  les  noix  de  bétel,  les  nids  de  sa- 
langane apportés  des  iles  orient.  ;  et  les  im- 
portations en  retour  sont  des  soieries  ,  des 
velours,  des  feuilles  d'or,  des  fruits  confits, 
du  papier,  et  de  la  quincaillerie.  Le  com- 
merce intérieur  est  particulièrement  facilité 
par  l'Iraouaddy,  et  des  milliers  de  barques 
sont  continuellement  en  mouvement  sur  ce 
fleuve  et  sur  ses  bras.  Les  Birmans  n'ont 
point  de  monnaies,  ils  les  remplacent  par 
de  l'argent  en  lingot  et  du  plomb. 

L'empire  Birman  est  habite  par  des  peu- 
ples divers,  dont  quelques-uns  portent  de» 
noms  dérivés  de  ceux  des  provinces  ou  des 
montagnes  où  ils  se  trouvent;  tels  que  :  les 
Cassais,  les  Mogs,  etc.  11  y  a  aussi  des  Ma- 
lais. 11  est  dillcile  de  dite  ,  même  approxi- 
mativement ,  quel  est  le  nombre  de  ces  ha- 
bitans.  En  I7y5,  le  colonel  Symes  en  portait 
le  nombre  à  17,000,000.  Lecapit.  Cox,  qui 
depuis  a  été  ambassadeur  dans  ce  pays ,  ne 
le  porte  pas  au-delà  de  8,000,000.  On  serait 
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porté  à  croire  que  ce  nombre  est  encore 
exagéré,  en  considérant  quels  ravages  ont 
été  la  «aitc  des  guerres  nombreuses  qui  ont 
désolé  cet  empire,  et  surtout  d'après  les 
renseignemens  recueillis  par  le  capitaine 
Canning  en  1810,  desquels  il  résulte  que 
les  maisons  enregistrées  ne  passaient  pas 
4oo,ooo. 

Le  Birman  est  irritable,  impatient,  et 
parfois  cruel.  En  revanche,  il  est  actif, 
loyal ,  intelligent ,  et  hospitalier.  Ses  traits 
ont  quelques  rapports  avec  ceux  du  Chinois. 
Il  est  de  taille  moyenne;  sa  structure  est 
athlétique ,  et  sa  barbe  épilée  lui  conserve 
l'apparence  de  la  jeunesse.  Les  femmes  sont 
généralement  belles,  et  jouissent  de  la  même 
liberté  qu'en  Europe.  Hommes  et  femmes 
se  teignent  les  dents  et  le  tour  des  paupières 
en  noir.  Le  peuple  est  à  pciue  vêtu.  Le  riche 
et  l'homme  de  qualité  se  reconnaissent  au 
luxe  de  leurs  habits,  a  leur  parasol,  et  à  la 
boîte  de  bétel  qu'ils  font  porter  derrière  eux. 
La  nourriture  du  peuple  consiste  en  riz  et 
en  poissons  ;  il  ne  dédaigne  pas  les  lézards 
et  les  serpens.  Les  maisons,  élevées  de  quel- 
ques pieds  au-dessus  du  sol,  consistent  en  so- 
lives et  en  claiesde  bambous,  et  sont  surmon- 
tées de  toits  de  chaume.  Quelques  privilé- 
giés ont  seuls  le  droit  de  peindre  les  piliers 
de  leurs  maisons.  L'or,  regardé  par  les  Bir- 
mans comme  le  type  de  toute  perfection, 
est  réservé  à  la  décoration  des  temples ,  et 
sert  à  désigner  tout  ce  qui  appartient  au  sou- 
verain. Son  palais  est  le  palais  d'or.  Le  sujet 
admis  en  sa  présence  a  baisé  les  pieds  d'or, 
a  parlé  aux  oreilles  d'or,  etc.  Chez  les  Bir- 
mans, le  mariage  est  un  acte  purement  civil. 
Les  lois  défendent  la  polygamie,  et  permet- 
tent le  concubinage,  tn  Birman  livre  sa 
femme  à  un  étranger,  et  la  reprend  ensuite, 
«ans  déshonneur  ni  pour  lui  ni  pour  elle.  Le 
vol  est  sévèrement  puni.  L'usage  est  d'enter- 
rer les  pauvres  et  de  brûler  les  riches.  La  lan- 
gue des  Birmans  se  distingue  en  langue  sainte 
ou  bali,  et  en  langue  vulgaire  ou  kavian. 
L'alphabet  est  composé  de  5o  lettres.  Les 
caractères  se  tracent  de  gauche  à  droite.  Les 
litres  ordinaires  sont  de  feuilles  de  palmier, 
et  les  lettre!  sont  tracées  avec  des  stylets. 
La  langue  se  divise  en  plusieurs  idiomes.  Il 
y  a  peu  de  Birmans  qui  ne  sachent  lire  et 
écrire.  L'éducation  delà  jeunesse  est  confiée 
aux  rhahaans,  ou  moines,  qui  ne  reçoivent 
aucun  salaire.  Le  peuple,  ami  des  spectacles 
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et  des  Têtes,  aime  aussi  la  musique  et  la  poé- 
sie. Les  pièces  de  théâtre  représentées  chea 
les  Birmans  sont  les  moins  imparfaites  de 
l'Asie.  Ils  ont  des  poèmes  épiques  et  reli- 
gieux, des  ouvrages  sur  la  littérature  et  sur 
les  sciences ,  et  un  code  équitable ,  dont  la 
tradition  fait  honneur  à  un  petit  -  fils  de 
Brahma.  La  bibliothèque  impériale  ren- 
ferme 5o  caisses  de  livres,  et  chaque  cou- 
vent en  a  aussi  une  collection.  L'année  bir- 
mane est  divisée  en  13  mois  lunaires;  tous 
les  trois  ans  on  ajoute  un  mois  intercalaire. 
La  semaine  est  de  7  jours.  L'an  1  i5j  des 
Birmans  correspond  a  l'an  1 795  de  l'ère  chré- 
tienne, et  à  l'an  1209  de  l'hégire.  La  religion 
est  le  bouddhisme,  et  l'image  de  Bouddha 
est  adorée  sous  le  nom  dcGaudma.  Dans  les 
provinces  d'Assam  et  de  Cassay,  il  y  a  beau- 
coup de  musulmans.  Les  Birmans  croient  à 
la  métempsycose  ;  ils  rendent  une  espèce  de 
culte  à  l'éléphant  blanc.  Cet  animal  occupe 
le  second  rang  dans  l'état.  Sa  demeure ,  ma- 
gnifiquement ornée,  communique  au  palais 
impérial.  Il  reçoit  les  présens  des  ambassa- 
deurs, ne  mange  que  dans  l'or,  a  sa  boite 
de  bétel,  son  crachoir  d'or,  et  une  garde  nom- 
breuse. Ce  culte  est  fondé  sur  l'opinion  qu« 
l'âme  est  reçue  dans  le  corps  d'un  éléphant 
blanc  avant  de  passer  dans  le  sein  de  la 
Divinité.  Les  rhahaans,  ou  prêtres  birman*, 
gardent  le  célibat  ;  ils  sont  pausjres ,  et  vivent 
du  produit,  toujours  abondant,  des  quêtes 
qu'ils  font  tous  les  matins.  Les  couvens  de 
femmes  ont  été  supprimés,  comme  nuisibles 
à  la  population. 

Le  gouvernement  est  despotique.  Le  sou- 
verain dispose  à  volonté  de  la  fortune  et  de 
la  vie  de  ses  sujets.  11  désigne  celui  de  ses 
fils  qui  doit  lui  succéder.  Son  choix,  sou- 
vent méconnu  ,  fait  naître  de  sanglantes  dis- 
cordes. Le  respect  des  sujets  ponr  lui  va  jus- 
qu'à l'adoration.  TJn  dixième  de  toutes  les 
productions ,  ainsi  que  de  toutes  les  mar- 
chandises importées,  lui  appartient.  Il  a 
aussi  le  monopole  du  tek,  du  marbre,  du 
pétrole,  etc.,  et  tous  les  éléphans  de  l'em- 
pire sont  a  lui.  Les  personnages  du  pre- 
mier rang  obtiennent  seuls  la  faveur  d'avoir 
un  de  ces  animaux.  Toutes  les  dignités  et 
les  charges  vacantes  reviennent  de  droit 
à  la  couronne,  qui  est  seule  héréditaire. 
L'empire  Birman  a  pour  capitale  Oummera- 
pour;  il  est  divisé  en  onze  provinces,  qui 
sont  :  Aracan  ,  Birman  ou  Ava  ,  Cassay, 
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Djonkseylon  ,  Lôachan,  Martaban,  Mergui, 
Pegou,  Tavay,  Tenasserim,et  Yun-cban.Ces 
provinces  sont  commandées  par  de»  gouver- 
neurs ou  mouvoon  tenus  au  service  mili- 
taire, et  ne  recevant  aucun  traitement  de 
l'empereur.  Le  peuple ,  dévoré  par  ces  vam- 
pires ,  néglige  l'agriculture  et  une  industrie , 
stériles  pour  lui.  Chaque  gouverneur  a  sous 
ses  ordres  des  chefs  de  districts  chargés  de 
l'administration  et  de  la  police  intérieures. 
Chaque  commune  a  son  juge.  La  justice  cri- 
minelle, indulgente  sur  quelques  points, 
n'en  est  que  plus  rigoureuse  sur  d'autres.  La 
nation  se  divise  en  trois  classes  :  la  maison 
du  souverain  et  les  princes  du  sang;  la  no- 
blesse, dont  le  degré  se  reconnaît  au  nom- 
bre de  chaînes  (  le  roi  en  a  *4  )  ;  et  le  peu- 
ple ,  divisé  par  professions.  Tout  Birman  est 
soldat.  L'armée  permanente,  composée,  en 
grande  partie,  de  renégats  de  tous  les  pays 
et  de  toute»  les  religions,  est  peu  nombreuse 
et  mal  disciplinée.  Ko  réunissant  les  divers 
contingens  dus  par  les  princes  du  sanget  les 
seigneurs ,  l'empereur  peut  mettre  sur  pied 
une  armée  de  60,000  hommes.  Toute  ville 
située  sur  les  bords  d'une  rivière  doit  four- 
nir un  certain  nombre  d'hommes  et  de  ba- 
teaux de  guerre  proportionné  à  sa  grandeur. 
Chaque  bateau  porte  de  4o  â  5o  rameurs , 
3o  soldats ,  et  une  pièce  de  canon  à  la  proue. 
L'infanterie  est  armée  de  mousquets  ;  la  ca- 
valerie ,  montée  en  chevaux  petits  et  vigou- 
reux, se  recrute  surtout  dans  la  province 
de  Cassay. 

D'après  l'opinion  du  savant  M.  Gosselin,  la 
Chereonèse  d'or  des  anciens  occupait  la  ma- 
jeure partie  du  territoire  que  nous  décrivons 
sous  le  nom  d'Empire  Birman.  Au  rapport 
des  historiens  portugais ,  la  moitié  occiden- 
tale de  la  presqu'île  de  l'Inde  au -delà  du 
Gange  était  partagée ,  vers  le  milieu  du 
xvie  siècle,  entre  quatre  royaumes  :  l'Ara- 
can ,  l'A  vu ,  le  Pegou ,  et  le  Siam.  Les  Bir- 
mans ,  ou  habitans  de  l'Ava ,  pays  qui  prend 
ordinairement  le  nom  de  son  ancienne  ca- 
pitale ,  étaient  primitivement  sujets  des  rois 
du  Pegou;  ils  secouèrent  le  joug,  sou'evè- 
rent  le  pays  dont  ils  dépendaient ,  et  s'en 
rendirent  maîtres.  Les  Portugais  les  sou- 
tinrent. Vers  i;4o,  la  guerre  civile  éclata, 
et  en  175a  les  Peguouans,  vainqueurs  des 
Birmans,  se  rendirent  niaitres  de  leur  ca- 
pitale, et  Ucuy|»dy,  dernier  roi  birman,  fut 
fait  prisonnier  avec  une  partie  de  sa  famille. 


Alompra,  homme  d'une  naissance  obscure, 
rétablit  bientôt  l'honneur  de  son  pays.  D'a- 
bord, à  la  tète  d'une  poignée  d'hommes, 
il  battit  plusieurs  fois  les  Pegouans  ;  ses  for- 
ces s'accrurent ,  et,  dans  l'automne  de  1 755, 
il  reprit  Ava  ;  ensuite  il  poursuivit  les  Pe- 
gouans jusque  sur  leur  propre  territoire, 
s'empara  de  leur  capitale ,  qu'il  livra  au  pil- 
lage ,  et  porta  ses  armes  dans  le  royaume  de 
Siam.  La  mort  arrêta  ses  conquêtes  en  1760. 
Son  fils  ain.  ,  Mamdodjy  Prâ  lui  succéda, 
et ,  dans  un  règne  de  quatre  années,  recula 
les  limites  de  l'Empire.  Son  frère  Chem- 
buan  s'empara  en  1766  de  la  capitale  du 
Siam  ;  mais  il  ne  put  rester  maître  d'un  pays 
si  éloigné.  Cependant  il  détruisit  en  1767 
une  armée  de  5 0,000  hommes  que  les  Chi- 
nois avaient  envoyée  contre  lui ,  et ,  pendant 
le  reste  de  son  règne ,  il  apaisa  les  révoltes 
des  Pegouans,  fatigua  les  Siamais,  et  con- 
quit le  Cassay  en  1774.  Sa  mort,  ai  rivée  deux 
ans  a  près,  laissa  le  trône  à  son  fils  Tchengusa, 
âgé  de  dix  •  huit  ans ,  monstre  avide  de 
débauches  et  de  sang,  qui  fut  tué  par  son 
oncle  Minderadjy  Prâ,  la  sixième  année  de 
son  règne.  Minderadjy  s'occupa  de  l'astro- 
nomie ,  et  transporta  le  siège  du  gouverne- 
ment â  Ourumerapour.  En  1785,  il  s'em- 
para de  l'Aracan  ;  sea  tentatives  contre  l'île 
de  Djonk&eylon  et  contre  le  royaume  de 
Siam  furent  malheureuses.  En  1790,  la  paix 
conclue  avec  le  Siam  livra  au  Birman  la 
province  de  Tenasserim.  Depuis  cette  an- 
née jusqu'en  1819,  époque  de  la  mort  de 
Minderadjy ,  le  règne  de  ce  prince  n'olTre 
rien  de  remarquable.  Son  petit-fils  lui  suc- 
céda. 

BIRMAN  ou  AVA  ,  prov.  de  l'empire 
Birman,  bornée  au  N.  par  le  Tibet;  à  l'E.,  par 
la  Chine  et  les  prov.  de  Lôachan  et  d'Yun- 
chan  ;auS.,  parle  Pegou;  et  à  l'O.,  par  l'Ara- 
can ,  dont  elle  paraît  séparée  par  les  monts 
Anoupectoumdjou  et  parla  prov.  de  Cassay. 
Le  Kinduem  ou  lraouaddy  occidental ,  et  le 
Nou  kiang  ou  lraouaddy  oriental ,  la  traver- 
sent du  N.  au  S.,  et  communiquent  l'un  à 
l'autre  par  plusieurs  bras.  Ava  en  est  le  chef- 
lieu.  ■'(></■  Bibman  (Empire). 

BIRMINGHAM,  ville  d'Angleterre,  corn 
té  et  à  6  1.  5/4  N.  O.  de  Warwick ,  bundred 
d'Hemlingford,  à  6  1.  i/a  O.de  Coventry, 
et  à  59  1.  N.  O.  de  Londres,  sur  un  coteau  ' 
baigné  par  le  Rea  ,  â  l'embranchement  des 
canaux  de  Birmiogham ,  de  Birmingham  à 
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Fazley ,  et  de  Worccster  à  Birmingham.  Elle 
a  environ  a/3  de  1.  de  lung,  y  compris  les 
hameaux  de  Oerilend  et  Bordesley  ;  elle  ne 
forme  qu'une  seule  paroisse ,  et  a  5  églises. 
11  y  a  en  outre  5  chapelles,  et  plusieurs  tem- 
ple* pour  les  différentes  sectes,  a  églises  pour 
les  catholiques  romains,  et  deux  synagogues. 
Lesétablisscmens  philantropiques  y  sont  en 
grand  nombre  ,  tels  que  plusieurs  écoles  de 
charité  ,  i  des  sourds  et  muets,  i  maison 
de  travail  pour  les  indigens  ,  i  hôpital  gé- 
néral, î  dispensaire  destiné  à  porter  des 
secours  aux  indigens  malades ,  et  plusieurs 
sociétés  de  bienfaisance.  Tous  ces  etablis- 
semens  sont  fondés  et  dotés  par  la  géné- 
rosité publique.  11  y  a  un  beau  théâtre  nou- 
vellement construit.  La  partie  basse  de  la 
ville  n'offre  que  d'anciens  batimens  qui  sont 
autant  d'ateliers;  l'autre  partie  a  un  grand 
nombre  de  nouvelles  rues ,  de  jolis  édifice., 
et  une  gtande  place.  Birmingham  est  re- 
nommé depuis  long-temps  par  l'importance 
de  ses  fabriques  de  fer  et  de  cuivre.  Jadis 
ses  tanneries  seules  étaient  connues,  mais 
en  1790  il  n'y  avait  plus  qu'un  seul  tanneur. 
L'industrie  a  pris  à  Birmingham  un  essor 
prodigieux  a  l'aide  de  mécaniques  compli- 
quées et  ingénieuses  qui  y  sont  fabriquées , 
telles  que  machines  à  vapeur,  pompes  a  feu. 
On  fabrique  a  Birmingham  toute  espèce  de 
quincaillerie ,  des  boutons,  des  épingles,  des 
vis  ,  des  chaînes  de  montres  en  acier,  des  ar- 
mes blanches  et  toute  sorte  d'armes  à  feu.  On 
porte  jusqu'à  i4,5oo  le  nombre  de  fusils  qui 
peuvent  sortir  des  ateliers  par  semaine.  En 
1788,  on  a  construit  une  mécanique  pour 
battre  la  monnaie  ;  depuis  elle  a  été  perfec- 
tionnée au  point  qu'il  se  frappe  maintenant 
So  à  4o  mille  pièces  de  monnaie  par  heure. 
Il  y  a  en  outre  de  vastes  fonderies  pour  le 
cuivre.  L'art  de  colorer  le  verre  y  a  aussi  été 
porté  a  une  haute  perfection;  beaucoup 
d'ouvrages  de  ce  genre  font  l'ornement  des 
églises  et  d'autres  édifices.  Les  mines  de 
houille  et  celles  de  fer  qui  sont  dans  les  en- 
virons sont  abondantes,  et  les  nombreux 
canaux  sont  très  -  avantageux  pour  les  usi- 
nes, et  facilitent  les  transports  des  objets 
manufacturés  jusque  dans  les  ports  de  Li- 
verpool  et  de  Hull",  et  leur  ouvrent  ainsi  un 
débouché  direct  pour  les  pays  les  plus  éloi- 
gnés. 11  se  tient  dans  cette  vUle  trou  mar- 
ches par  semaine  et  deux  foires  par  an.  Quoi- 
que Birmingham  soit  très  -  important  4  il 


BIRN  i$t 

n'est  cependant  pas  au  nombre  des  villes 
municipales,  et  n'envoie  pas  de  membru 
au  parlement.  106,72a  hab. ,  dont  environ 
90,000  sont  occupes  daus  les  manufactures 
et  le  commerce. 

On  prétend  que  cette  ville  existait  du 
temps  du  roi  Alfred.  Elle  a  été  nommée 
Bermicham ,  du  nom  de  la  famille  qui  la 
possédait.  En  i6\S  elle  fut  assiégée  et  prise 
parle  prinre  Rupert.  C'est  depuis  1666  que 
ses  manufactures  ont  pris  de  l'accroisse- 
ment. 

BIRMINGHAM  (CANAL  DE),  en  An- 
gleterre. 11  commence  dans  le  comté  de 
Warwick,  près  de  la  ville  qui  lui  donne  son 
nom,  entre  bientôt  dans  le  comté  de  Staf- 
ford ,  et  se  divise  en  deux  branches ,  dont 
l'une,  passant  par  WtlsttU,  va  rejoindre  le 
canal  de  Wyrlev  et  Essington  ;  l'autre  ,  qui 
est  la  plus  considérable,  se  dirige  sur  Wol- 
verhampton  ,  et  s'unit  au  canal  de  Stafford 
et  Worcester.  L'étendue  de  ce  canal  est  de 
8  1.  ;  sa  direction  est  du  S.  E.  au  N.  O. 

BIRMINGHAM  A  FAZELEY  (CANAL 
DE  ),  en  Angleterre.  Il  commence  à  Bir- 
mingham ,  dans  le  comté  de  Warwick ,  m 
dirige  d'abord  vers  le  N.  E.,  ensuite  vers  le 
N.,  entre  dans  le  comté  de  Stafford,  et 
s'unit ,  près  de  Faxeley,  au  canal  de  Coven- 
try.  Son  étendue  est  de  6  1. 

BIRMINGHAM  ,  ville  des  États  Unis , 
état  de  Pensylvanie  ,  comté  de  Uunting- 
don  ,  sur  la  petite  Juniata,  a  7  1.  N.  O.  de 
Philadelphie.  45  hab. 

BIRN  AM ,  montagne  d'Écosse ,  comté  et 
à 4  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Perth.  Elle  s'élève  à 
280  toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer. 
Vers  sa  base  se  trouve  une  colline  ronde 
nommée  la  colline  de  Duncan.  On  croit 
que  les  anciens  rois  d'Ecosse  y  rendaient  la 
justice. 

B1RNBAUH ,  en  polonais  Mûdzychod  , 
ville  des  Etats- Prussiens  ,  prov. ,  régence 
et  à  16  1.  O.  N.  O.  de  Poseu  ,  et  a  6  1.  l/3 
N.  E.  de  Meseritz  ;  chef-lieu  de  cercle ,  »ur 
la  rive  gauche  de  la  Wartha.  11  y  a  1  châ- 
teau, 1  église  catholique  et  1  luthérienne, 
1  synagogue,  i  maison  d'orphelins ,  1  tan- 
nerie, 1  fabrique  de  toiles  de  lin,  1  filature 
de  coton  et  des  manufactures  de  drap*. 
1,990  hab. 

Le  cercle  de  Birnbaum  a  69 1.  c.  et  a6,9^3 
hab.  11  est  ,  en  plusieurs  endroits,  couvert 
de  lacs,  de  marais,  de  tourbières,  et  a  aussi 
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de  belles  prairies  <*t  des  campagnes  fertiles. 

BIRME ,  ville  du  Soudan,  f'oy.  Poibmu  . 

B1RME-RAD1M,  anc.  capit.  du  Bour- 
nou,  située  sur  le  Tsad  ou  kattagoum,  à 
5  journées  N.  O.  de  Birnie.  Elle  est  presque 
déserte  depuis  que  les  excursions  des  Fel- 
latas  ont  forcé  les  babitans  à  se  transporter 
à  la  Nouvelle-Birnie. 

B1RON,  ville  de  France,  département 
de  la  Dordogne  ,  arrond.  et  à  9  1.  S.  E.  de 
Bergerac,  canton  de  Monpaxier,  sur  une 
colline.  700  hab. 

B1ROU  ,  roy.  de  la  Nigritic  ,  borné  au 
N.  par  le  Sahara  ;  à  l'E.,  par  le  roy.  deTim- 
bouctou  ;  au  S. ,  par  ceux  de  Massina  et  de 
Bauibaia  ;  et  a  l'O. ,  par  celui  de  Ludamar. 
Il  est  sans  doute  très-peuplé ,  puisque 
Oualet ,  la  capitale ,  est  plus  grande  que 
Timbouctnu.  L'intérieur  est  presque  en- 
tièrement inconnu. Ce  royaume,  gouverné 
par  les  Maures  ,  est  soumis  au  roi  de  Tira- 
bouc  tou. 

I;1RR,  ancien.  PARSON'S  TOWN,  ville 
d'Irlande,  prov.  de  Lcinster ,  comté  du 
Roi ,  baronniede  Ballibritt,  â  10  1.  8.  O.  de 
Philipstovf  n ,  et  à  a5  I.  O.  S.  O.  de  Dublin , 
sur  la  rive  droite  de  la  Brosna.  Elle  est 
grande  et  bien  peuplée.  Au  centre  est  une 
colonne  de  a5  pirds  de  haut ,  sur  laquelle 
s'élève  la  statue  du  duc  de  Cumberland. 
Son  nom ,  Parson's  Town  ,  venait  de  la  fa- 
mille des  Parson  ,  qui  y  avait  un  château 
du  temps  de  Charles  î". 

B1RRIM,  rivière  de  la  Guinée  supé- 
rieure, qui  prend  sa  source  dans  une  mon- 
tagne du  roy.  d'Akim  ,  coule  d'abord  au 
S.  ().  ,  puisa  l'O.  dans  le  roy.  d'Assin  ,  et, 
par  sa  réunion  à  la  Bossempra  ,  forme  la 
Chama.  Son  cours  est  de  a5  I. 

BIRSAY,  paroisse  d'Ecosse,  dans  les 
Orcades,  presbytère  de  Glairston,  sur  la 
côte  N.  O.  de  Pomona  ,  à  5  1.  N.  O.  de 
kirkwal.  i,5a6  bab. 

B1RSE  ,  paroisse  d'Écosse  ,  comté  d'A- 
berdeen ,  presbytère  et  à  1  1.  S.  O.  de  Kin- 
cardine,  sur  la  rive  gauche  du  Dee.  i,?5o 
bab.  11  y  a  beaucoup  de  granit  et  de  pierres 
calcaires  dans  son  territoire. 

BIRSEou  B1RS,  rivière  de  Suisse,  qui 
prend  «a  source  au  mont  Jura  ,  dans  le 
canton  de  Berné  ,  près  et  A  l'E.  du  passage 
de  Pierre  Pertuis  ,  passe  à  Moutiers  et  à 
Laufen,  entre  dans  \r  canton  de  Baie,  et  se 
joint  au  Rhin  ,  a  1/4  de  lieue  E.  de  Baie  , 

-  • 


après  un  cours  de  i5  lieues  du  S.  O.  au 
N.  E.  Son  affluent  principal  est  la  Sorne, 
qu'elle  reçoit  à  gauche.  La  Birse  est  très- 
poissonneuse.  Au  moment  de  la  fonte  des 
neiges  ou  après  de  grosses  pluies ,  elle  res- 
semble à  un  torrent,  et  inonde  alors  les  ter- 
res qui  l'avoisinent. 

BIRSECk,  distr.  de  Suisse,  réuni  au 
cant.  de  Bàle  en  iSi5.  C'est  un  des  plus 
beaux  pays  du  canton.  11  est  traversé  par 
la  Birse,  a  de  gras  pâturages,  et  produit 
beaucoup  de  blé  et  de  bon  vin.  Le  chef-lieu 
est  Arlesheim. 

Bl  RSK,  ville  de  Russie,  en  Europe,  gouv. 
d'Orenbourg;  chef  -  lieu  de  distr.,  à  18  1. 
N.  O.  d'Oufa ,  sur  la  Bélaia.  Lat.  N.  55°  17'. 
Long.  E.  5a°  58'.  Elle  renferme  3  églises, 
et  a,5oo  hab. 

Le  district  de  Birsk  est  entrecoupé  de 
montagnes  peu  élevées ,  qui  forment  de  lar- 
ges vallées  arrosées  par  la  Bélaia ,  l 'Ou fa  , 
le  Tanip  et  le  Bir.  Les  forêts  sont  considé- 
rables. On  élève  beaucoup  de  bétail. 

B1RSTEIN,  bourg  delà  Hessc-Élccto- 
rale ,  prov.  et  â  7  1.  i/a  N.  E.  de  Hanau  , 
cercle  et  à  a  1.  N.  O.  de  Saalmùnster, 
au  pied  d'une  éminence  ,  sur  laquelle  se 
trouve  un  château.  11  y  a  beaucoup  de  mi- 
nerai de  fer  dans  les  environs.  1,000  hab.  ' 

B1BTAN,  rivière  de  l'Empire  Chinois, 
pays  des  Mandchoux.  Elle  a  sa  source  sur 
le  vrrsant  mérid.  de  la  haute  chaîne  de 
khinggan,  ver*  iîo°  de  long.  E.,  coule  au 
S.,  et  se  joint  â  1'  A  mour,  à  6 1. 0.  de  la  chaîne 
des  rochers  de  Tchakhayan  Lhada. 

B1R-TEMÂD,  station  de  la  Barbarie, 
dans  le  roy.  et  à  5o  I .  S.  O.  de  Tripoli ,  sur  la 
route  de  cette  ville  à  Gadamès.  1 1  y  a  1  puits . 

BIRTENBU  Y,  baie  sur  la  côte  occid.  de 
l'Irlande,  prov.  de  Connaught,  comté  de 
Galway,  par  53°  20'  de  lat.  N.  ,  et  ia°  de 
long.  O. 

BIRTHELM  ,  bourg  de  Transylvanie. 
Voy.  Bbitsilm. 

B1RTLEY,  village  d'Angleterre,  comté 
et  à  3  1.  IV.  de  Durham  ,  ward  de  Chester. 
Il  y  a  une  source  salée,  dont  on  extrait  d'ex- 
cellent sel.  i,386  bab. 

Bl  HT  V I SS I ,  forteresse  de  Russie,  en  Asie, 
dans  la  Géorgie,  distr.  dé  Sabarato ,  par  {  1 0 
36'  de  lat.N.et4i036'deloog.  E.,â8l.  î/a 
O.  S.  O.  de  Tiflis,  sur  le  versant  mérid.  du 
Skhaldidi ,  à  3/4  de  1.  de  la  rive  gauche  de 
l'Alghete. 
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BIRZE  ou  BIRJE,  boorg  de  Russie,  en 
Europe ,  gouv.  de  Vilna  ,  distr.  et  à  i3  I.  N. 
Iî.  E.  de  Ponévéje,  près  et  au  S.  d'un  lac , 
et  à  18  1.  S.  E.  de  Mitau.  C'eut  le  chef  lieu 
d'une  principauté  appartenant  aux  prince» 
BadziwU.  11  7  a  1  beau  château,  1  église 
catholique,  1  luthérienne,  et  1  réformée. 
1,600  hab.  Des  éboulemens  ont  formé  près 
de  ce  bourg  quantité  d'excavations  qui  ont 
3o ,  4<» ,  et  jusqu'à  60  pas  de  circuit. 

BIRZIZI  ou  ASNOU  ,  ville  du  Soudan  , 
roy.  de  Haoussa ,  à  1  a  1.  O.  de  Ouanonki ,  et 
à  tao  1.  E.  Pl.  E.  de  Timbouctou.  Le  Gam- 
barrou  coule  à  quelque  distance  au  S. 

BISAGCIA,  Houe,*,  ville  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  la  Principauté  Ultérieure  , 
distr.  et  à  4  1«  '/i  N.  E.  de  8.  Angelo  de' 
Lombard i ,  cant.  et  a  1  1.  S.  O.  de  Lacedo- 
gna ,  sur  une  colline.  Elle  a  plusieurs  églises 
et  un  hôpital.  L'évèché  de  Bisaccia  est  réuni 
à  celui  de  S.  Angelo  de'  Lombardi.  4»90« 
hab. 

BISAGOS,  île*  de  l'Atlantique.  Foy.  Bis- 

SA  COS. 

BISAMBERG ,  village  de  l'archid.  d'Au- 
triche, pays  au-dessous  de  l'Ens,  cercle  in- 
férieur du  Manhartsberg,  près  du  Danube, 
a  1/3  L  E.  S.  E.  du  Korneuburg ,  et  à  5 1.  1/4 
y.  de  Vienne.  Il  y  a  un  château.  On  cultive 
la  vigne  dans  les  environs. 

B1SAN,  monastère  de  l'Abyssinie,  roy. 
de  Tigré,  sur  une  haute  montagne,  a  3o  1.  N. 
d'Axoum.  11  était  célèbre  dans  l'Abyssinie 
par  sa  richesse  et  par  le  nombre  des  reli- 
gieux qui  l'habitaient.  On  le  dit  actuelle- 
ment abandonné  et  tombé  en  ruine. 

B1SAN,  bourg  de  la  Turquie  d'Asie,  en 
Syrie,  pach.  et  a  3o  1.  S.  S.  O.  de  Damas  , 
et  à  i5  1.  !V.  N.  E.  de  Jérusalem ,  sur  une 
petite  rivière  qui  se  réunit  au  Jourdain.  Il 
est  assez  peuplé.  C'est  l'ancien  Bethsan  ou 
Scythopolis. 

B1SANO,  ile  du  Grand  Océan ,  au  N.  E. 
deinieCélèbes.  Lat.  N.  a°6'.  Long.  E.  iaa4 
4"'.  Elle  a  7  L  de  circonférence. 

BISARCIO,  évéché  de  l'Ile  de  Sardaigne, 
«uflragant  de  I'archev.  de  Sassari.  Le  siège 
est  a  Oxicri. 

BISATO,  canal  du  roy.  Lombard- Véni- 
tien, qui  dérive  du  Bacchigliooe,  à  Lon- 
gare ,  a  2  1.  S.  E.  de  Vicence ,  dans  la  prov. 
deCenone,  se  dirige  d'abord  du  N.  E. 
au  S.  S.  O.  jusqu'aux  moulins  d'Albettone , 
où  il  commence  â  erre  navigable,  puis  au 


S.  S.  O.  ;  entre  dans  la  prov.  de  Padoue, 
passe  à  Vo,  et  se  rend  dan»  le  Frassine,  à 
i/a  1.  au-dessus  d'Esté,  après  un  dévelop- 
pement de  7  1.  3/4.  Il  a  été  établi  en  i365  ; 
il  porte  des  barques  de  a,4oo  Lil. 

BISBAL  (  LA  ) ,  bourg  d'Espagne  ,  prov. 
et  à  6  1.  S.  E.  de  Girone  (Catalogne). 

BISCARI ,  ville  de  Sicile,  prov.  et  a  16I. 
t/a  O.  de  Syracuse ,  distr.  et  à  6  1.  1  /  j  N  .  O. 
de  Modica,  cant.  de  Vitoria.  Sa  fondation 
date  du  xv»  siècle.  1,700  hab. 

BISCAY,  grande  baie  de  l'océan  Atlan- 
tique sept.,  sur  la  côte  S.O.  de  Terre-Neuve, 
entre  le  cap  Race  et  le  cap  Pine.  Long.  O. 
53°  6'.  Lat.  N.  46°  So'. 

BISCAYE  (baie  de).  Voy.  Gascog** 
(golfe  de). 

BISCAYE,  fisra'/u  ,  une  des  trois  Prov. 
Basques,  en  Espagne,  qui  a  le  titre  de  sei- 
gneurie, bornée  à  l'O.  parla  prov.  de  Burgos; 
au  N.,  parla  baie  de  Biscaye;  a  TE.,  par  la 
prov.  de  Guipuscoa  ;  et  au'S.,  par  celle  d'A- 
lava ,  dont  elle  est  séparée  par  les  monts 
Cantabres ,  qui  la  couvrent  de  leurs  ramifi- 
cations, entre  lesquelles  se  trouvent  des  val- 
lées et  de  petites  plaines  qui  donnent  a  ce 
pays  un  aspect  extraordinaire.  Ses  princi- 
pales rivières  sont  :  l'Ans»,  formée  par  la 
réunion  du  Durango  et  du  Nervion  ;  le  Sal- 
cedon  ,  la  Mundara  ,  le  Lequeytio,  qui  dé- 
bouchent dans  la  mer.  La  côte  est  très- bonne, 
et  abonde  en  poissons,  surtout  en  sardines 
délicates.  II  y  a  diflerens  ports  qui  ne  peu- 
vent recevoir  que  de  petites  embarcations. 
A  l'exception  des  sommités  les  plus  élevées, 
la  Biscaye  est  couverte  de  bois ,  ou  naturels, 
ou  plantés,  parmi  lesquels  on  remarque 
beaucoup  de  châtaigniers,  qui  fournissent  à 
la  consommation  ou  au  commerce  étranger. 
En  général ,  le  sol  est  ingrat,  les  parties  cul- 
tivées produisent  des  fruits  ezcellens,  et  un 
vin  nomme  ehacoli,  qui  est  loin  de  suffire  a 
la  consommation ,  et  l'on  est  obligé  de  tirer 
de  la  Castille  les  denrées  de  première  né- 
cessité. On  n'élève  que  des  bœufs.  On  tire 
de  la  Biscaye  d'excellent  marbre ,  et  il  y  a 
une  mine  de  fer  si  abondante,  que  l'exploi- 
tation en  est  libre  :  ce  fer  alimente  les  fabri- 
ques d 'instrument  aratoire»  et  de  ménage  , 
et  celles  de  clous.  Bilbao  est  la  capitale  et 
la  ville  la  plus  commerçante.  Pop.  en  1787, 
1  i6,o4i  hab. 

Les  Cantabri ,  les  Autrigones  et  les  Ca- 
ris ti  occupaient,  du  temps  des  Romains,  des 
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parties  de  la  Biscaye  proprement  dite.  Ce 
nom  de  Bisraye  ne  date  que  do  règne  d'Al- 
phonse-le-Grand ,  et  l'histoire  du  pays  qu'il 
désigne  se  trouve  confondue  avec  celle  des 
deux  autres  Provinces  Basques  de  Burgos 
et  de  Guipuscoa.  O.  Sanche ,  comte  de 
Castille,  fit  au  monastère  d'Oûa ,  en  ioao, 
une  espèce  de  dotation  de  la  seigneurie  de 
Biscaye,  avec  titre  de  Fitcayaisii.  Quelque 
temps  après,  Inigo  Lopex  fut  nommé  gou- 
verneur de  cette  province  ;  il  en  fut  regardé 
comme  le  seigneur,  et  19  de  ses  successeurs 
la  gouvernèrent  a  ce  titre  jusqu'à  sa  réunion 
à  la  couronne  de  Gastille.  Avant  cette  réu- 
nion ,  ce  pays  était  presque  indépendant  ; 
après  il  conserva  un  grand  nombre  de  pri- 
vilèges, qui  en  firent  comme  un  état  séparé 
de  l'Espagne.  Il  se  gouvernait  lui-même  par 
ses  assemblées  provinciales ,  ne  payait  des 
impôts  au  roi  qu'à  titre  de  don  gratuit ,  n'é- 
tait sujet  ni  à  la  milice ,  ni  à  la  levée  forcée 
des  matelots,  ni  à  l'établissement  des  doua» 
nés  et  autres  droits  du  Gsc.  11  était  tenu  de 
maintenir  sa  police  pendant  la  paix,  et  de 
pourvoir  à  sa  défense  pendant  la  guerre ,  et 
les  troupes  du  roi  ne  pouvaient  pas  y  séjour- 
ner. La  vente  du  tabac  et  du  sel  y  était  li- 
bre ;  le  timbre  du  papier  en  était  exclu.  En 
payant  elle-même  ce  qui  revenait  à  la  cou- 
ronne, cette  province  évitait  les  saisies,  les 
contraintes  et  les  vexations  de  toute  espèce  ; 
il  n'y  avait  point  d'intendant.  Elle  avait  ses 
coutumes  et  ses  tribunaux  particuliers,  et 
les  Biscaycns,  hors  de  leur  province,  n'é- 
taient justiciables ,  tant  au  civil  qu'au  cri- 
minel ,  que  du  grand  juge  de  Biscaye,  séant 
à  Valladolid.  Par  une  cédule  ,  la  reine  Anne 
donna  à  la  Biscaye  le  titre  de  très-noble  et 
très-loyale  seigneurie,  qui  lui  a  été  confirmé 
par  les  successeurs  de  D.  Carlos.  Aussi  la 
majeure  partie  des  Biscayens  sont-ils  consi- 
dérés comme  nobles  dans  toute  l'Espagne. 
Sous  les  derniers  rois ,  cette  seigneurie  avait 
beaucoup  perdu  de  ses  privilèges  ,  et  les 
douanes  y  avaient  même  été  établies.  Lors 
de  la  nouvelle  division  de  l'Espagne  par  les 
cortès,  elle  fut  comprise  dans  la  province 
de  Bilbao.  Ce  que  nous  avons  dit  des  Bas- 
ques français  convient  également  aux  habi- 
tant de  la  Biscaye. 

BISCAYE  (NOUVELLE),  anc.  prov.du 
Mexique.  Elle  fait  partie  de  l'intendance  de 
Durango,  et  est  bornée  au  N.  par  le  Nou- 
veau Mexique  ;  à  l'E. ,  par  le  N  onveau  Léon  ; 
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an  S. ,  par  le  Zacatccas  ;  et  à  l'O. ,  par  le 
Culiacan. 

BISCAYNO,îlc  du  golfe  de  la  Floride. 
Lat.  N.  î5#  55'.  Long.  O.  SV  43'. 

B1SCEGLIA,  ville  du  m  y.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre  de  Bari,  distr.  et  à  5  1.  E. 
S.  E.  de  Barletta  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  un 
rocher  baigné  par  la  mer  Adriatique.  Siège 
d'un  év.  suffragant  de  l'archev.  de  Trani. 
Elle  est  murée  et  mal  bâtie.  11  y  a  1  cathé- 
drale, 1  collégiales  et  plusieurs  autres  églises; 
des  couvens  des  deux  sexes ,  1  séminaire , 
1  hôpital  et  1  mont -de -piété.  Son  port  ne 
peut  recevoir  que  de  petits  bàtimens.  Cette 
ville  manque  d'eau;  on  rassemble  les  eaux 
pluvialesdans  des  citernes,  lls'y  tient  a  foires 
par  an ,  de  8  jours  chacune ,  l'une  le  1 7  jan- 
vier, et  l'autre  le  11  juillet.  10,600  hab.  Son 
territoire  produit  de  très- bon  vin. 

Elle  fut  fondée  dans  le  xi*  siècle  par 
Pierre,  comte  de  Trani,  un  des  la  capi- 
taines normands  qui  conquirent  le  roy.  de 
Naples.  C'est  près  de  cette  ville  qu'eut  lieu 
en  i5o3  ce  fameux  combat  du  chevalier 
Bayard  et  de  ia  Français  contre  i5  Espa- 
gnols. 

B18CHDORF,  bourg  de  Hongrie.  Voy. 

GOSFÔXI. 

B1SCHHEIM,  village  de  France,  dép. 
du  Bas-Rhin,  arrond.  et  à  3/4  de  I.  N.  de 
Strasbourg,  cant.  d'Oberhausbergen.  i,4oo 
hab. 

BI SC  H ITZ,  bourg  à  marché  de  Bohème, 
cercle  et  à  5  1. 1/4  O.  S.  O.  de  lung  Bunrlau , 
et  à  6  I.  3/4  N.  N.  E.  de  Prague. 

B I SCHOFFOSHEI M ,  village  de  France, 
dép.  du  Bas-Rhin ,  arrond.  de  Schélestat , 
cant.  et  à  i/a  1.  N.  d'Oberehnheim.  i,45o 
hab. 

BISCHOFFSHEIM  ou  NECKER-BI- 
SCHOFFSH El  M,  bourg  du  grand  duché  de 
Bade ,  cercle  du  Necker,  chef-lieu  de  baill,, 
à  5  1.  i/a  S.  E.  d'ileidelberg,  et  à  11  1. 
i/a  N.  E.  deCarlsruhe.  11  est  ceint  de  murs, 
et  renferme  2  châteaux  ,  a  églises  et  1  syna- 
gogue. On  y  fabrique  des  toiles,  et  on  y 
récolt*  de  bon  vin.  i,4;4  hab.  On  trouve 
aux  environs  des  moulins  à  poudre  et  des 
papeteries. 

BISCHOFFSHEIM  ou  TAUBER-BI- 
SCHOFFSHEIM  ,  ville  du  grand  duché,  de 
Bade,  cercle  de  Main  etTadber,  cheflieu 
de  baill. ,  à  5  I.  3/4  S.  O.  de  Wurxbonrg,  et 
à  16  1.  i/4  E.  N.  E.  d'Heidelberg.  11  y  a 
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i  couvent  de  franciscains,  a  églises,  i  col- 
lège, 1  hôpital,  5  foires  et  a  marches  pour 
bestiaux.  Les  environs  produisent  du  vin. 
i,873  bab. 

BISCHOFFSHE1M  ou  RHEIN-BI- 
SCHOFFSH  EIM,  bourg  du  grand  duché  de 
Bade,  cercle  de  kinzig,  chef-lieu  de  baill., 
à  6  1.  O.  S.  O.  de  Bade.  Grand  commerce 
de  chanvre.  i,35ohab. 

BISCHOFLAAK,  ville  dillyrie,  gouv., 
cercle  et  à  6  1.  N.  O.  de  Laybach,  au  con- 
fluent de  la  Bola  et  du  Zcycr,  à  t  1.  i/a  S. 
S.  O.  de  Feichting.  11  y  a  un  château  ruiné. 
Commerce  en  fil ,  en  toile  et  en  chevaux  ;  fa- 
briques de  toiles;  blanchisseries.  1,800 hab. 

BISCHOFSBURG  ,  village  des  États- 
Pnjssiens,  prov.  de  Prusse  orient.,  cercle 
et  à  5  1.  1/9  S.  S.  O.  de  Rôssel,  sur  le  Dim- 
mer.  Lat.  N.  53°  5i'.  Long.  E.  18"  3;'.  Il  y 
a  une  église  catholique.  On  y  fabrique  des 
toiles  et  du  fil.  a, 00a  hab. 

BISCHOFSH EIM ,  ville  de  Bavière ,  cer- 
cle du  Main  inférieur,  chef-lieu  de  présidial , 
au  pied  des  monts  Rhône,  sur  le  Brent,  à 
16 1.  1/4  N.  de  Wurxbourg.  11  y  a  des  fabri- 
ques de  gros  draps ,  de  flanelles  et  de  toiles. 
i,5oo  hab. 

Le  présidial  renferme  1  ville  ,  1  bourg  , 
36  villages,  et  ia,a3g  hab.  11  est  monta- 
gneux. 

BISCHOFSIIOFEN,  bourg  de  l'archid. 
d'Autriche ,  pays  au-dessus  de  l'Ens ,  cercle 
de  Salzbourg ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Salza  , 
a  1  1.  3/4  S.  S.  O.  de  Werfen.  Siège  d'une 
justice.  i,a66  hab. 

B1SCHOFSTE1 N  ou  BISCHSTEIN,  ville 
des  Etats-Prussiens  ,  prov.  de  Prusse  orient., 
régence  de  kônigsberg,  cercle  et  à  3  1.  i/a 
0.  N.  O.  de  Rôssel,  et  è  8  I.  i/a  S.  S.  E.  de 
Preussich-Eylau  ,  sur  un  lac  marécageux. 
Lat.  i\.  U°  4'  36'.  Long.  E.  180  34'  5'.  Elle 
renferme  2  églises  catholiques,  1  collège, 
de»  fabriques  de  draps  et  de  bas,  1  mégis- 
serie, 1  distillerie  d'eau-de-vie  et  1  brasserie. 
Commerce  de  fil  et  de  toiles.  3,089  n«b« 

BISCHOF9WERDA,  ville  du  roy.  de 
Saxe,  cercle  de  Meissen,  baill.  et  à  a  1.  i/a 
N.  E.  de  Stolpen,  et  à  7  1.  i/a  E.  N.  E.  de 
Dresde.  Elle  a  des  fabriques  de  draps  ,  de 
toiles,  de  bas,  de  filet  de  passementerie  ;  des 
tanneries  et  des  brasseries.  1,600  hab.  Cette 
ville ,  qui  a  toujours  souffert  dans  les  guerres, 
a  été  constamment  rebâtie. 

BISCHOFSWERDER ,  en  polonais 
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hupicr: ,  ville  des  États- Prussiens ,  prov.  de 
Prusse  occid. ,  régence  et  à  8  I.  i/a  S.  E.  de 
Marienwerder,  cercle  et  à  51.  t/4  S.  de  Ro- 
senberg ,  sur  L'Ont.  Elle  contient  1  église 
paroissiale  luthérienne ,  1  hôpital ,  des  fa- 
briques de  draps  communs,  des  distilleries 
d'tau-de-vie  et  des  brasseries.  i,a48  hab. 

B I SCHOFSZEL L,  ville  de.  Suisse,  rant .  de 
Thurgovie,  chef  lieu  de  distr.  et  de  cercle  , 
sur  une  colline,  au  confluent  de  la  Thur  et  de 
la  Sitter,  a  6  1.  E.  de  Frauenfeld  ,  et  a  3 1.  1  /a 
S.  de  Constance.  On  y  remarque  un  beau 
pont  en  pierre  sur  la  Thur,  la  maison  de 
ville  ,  1  château  et  1  église  gothique ,  où  les 
catholiques  et  les  protestant  officient  alter- 
nativement. Il  y  a  plusieurs  fabriques,  et 
des  marchés  très-fréquentés.  a,i<,o  bab. 

Le  distr.  de  Bischofszell  renferme  5  cer- 
cles, et  8,i4a  hab.  Il  est  fertile,  et  nourrit 
des  bestiaux.  Il  commerce  en  fruits  secs  et 
en  vin. 

BISCHOFTEINITZ,  ville  de  Bohème, 
cercle  et  à  6  l.  i/a  O.  N.  O.  de  klattau,  et 
4  81.  i/a  S.  O.  de  Pilsen.  Elle  appartient  au 
prince  de  Trautmansdorf ,  et  renferme  un 
beau  château  seigneurial.  Il  y  a  un  couvent 
de  capucins,  et  des  fabriques  de  drap»,  de 
toiles  et  de  dentelles ,  qu'on  envoie  en  Ba- 
vière. 1,880.  bab. 

B1SCI10SSGRLN  ,  village  de  Bavière, 
cercle  du  Main  supérieur,  présidial  de  Gc- 
frees,  à  5  L  E.  N.  E.  de  Bayreuth.  Il  y  a 
une  verrerie  considérable ,  où  l'on  fabrique 
surtout  beaucoup  de  boutons  et  de  grains  de 
verre  colorié. 

B1SCIIWEILLER,  ville  de  France,  dép. 
du  Bas-Rhin,  arrond.  deWissembourg  ;  chef- 
lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  droite  de  la  Moder, 
à  1  1.  3/4  S.  E.  d'ilaguenau ,  et  à  5  I.  N.  de 
Strasbourg.  Elle  a  été  fortifiée.  Les  fortifi- 
cations ont  été  détruites  en  1706  par  les 
Impériaux.  Elle  a  des  fabriques  de  gants  de 
laine  et  de  draps  communs,  des  blanchis- 
series de  toiles  et  des  brasseries.  Il  s'y  fait 
un  commerce  de  tabac ,  de  cuirs,  de  chanvre 
et  de  garance.  Hy  a  a  foires  par  an  de  a  jours . 
le  lundi  après  l'Assomption  ,  et  le  mardi 
après  la  Saint-Gall.  .1,000  bab. 

B1SENTI,  bourg  du  roy.  de  IVaplcs,  prov. 
de  l'Abruxze  Ultérieure  1",  distr.  et  à  3  1. 
i/4  N.  O.  de  Civita-di- Penne  ;  chef-lieu  de 
cant.,  dans  un  vallon.  Il  a  plusieurs  églises, 
et  une  teinturerie  pour  draps.  Foires  les  16 
et  17  mai.  1,800  hab. 
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BISENTI N  A, petite ile da lac  de  Bolsena, 
dans  les  États  de  l'Église  et  la  délégation 
de  Viterbe.  11  y  a  i  église  et  i  couvent  de 
Franciscains ,  avec  de  beaux  jardins  et  an 
parc.  C'eat  dans  cette  ile  qu'Amalasontc , 
fille  de  Théodoric,  roi  des  Goths,  fut  exi- 
lée, et  ensuite  assassinée,  Tan  534 de  J.  G., 
par  ordre  de  son  cousin  Théodat,  qu'elle 
avait  placé  sur  le  trône. 

BISENZ ,  ville  de  Moravie ,  cercle  et  a  4 
1.  i/4  S.  O.  de  Hradisch.  11  y  a  un  magni- 
fique château  situé  sur  une  hauteur.  On  cul- 
tive dans  les  environs  beaucoup  de  maïs,  et 
le  vin  est  le  meilleur  de  la  Moravie.  a,56o 
hab. 

BISERTE  ou  BEUZER,  Hipto-zabvtcs, 
ville  de  la  Barbarie ,  dans  le  roy.  de  Tunis, 
entre  un  lac  et  le  golfe  de  son  nom  ;  a  |S1« 
N.  O.  de  Tunis.  Lat.  N.  3;'  17'  ao'.  Long. 
E.  70  3o'  ao*.  Elle  a  environ  i/5  de  I.  de  cir- 
cuit ,  et  est  défendue  par  plusieurs  châteaux 
et  batteries.  Le  port ,  autrefois  le  plus  beau 
de  cette  partie  de  l'Afrique  ,  n'admet  plus 
que  de  petits  navires.  Les  environs  sont 
fertiles. 

Bl  SERTE ,  rivière  de  Russie,  en  Europe , 
gouv.  de  Perm,  distr.  de  Krasno-  Oufimsk. 
Elle  a  sa  source  dans  le  mont  Oural ,  et  se 
joint  â  l'Oufa,  après  un  coure  d'environ  28 1. 
du  N.  E.  au  S.  O.  Ses  bords  étaient  autrefois 
habités  par  des  Tchérémisses.  On  y  a  bâti , 
en  17Ô6,  les  forts  de  Bisertsk ,  Klénovskaia 
et  Verkh-Bisertsk ,  pour  garantir  ces  contrées 
du  brigandage  des  Bachkire. 

BISERTSK ,  petit  fort  de  Russie ,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Perm ,  distr.  et  4  9 1. 3/4  N.  E. 
de  Krasno-Oufimsk,  sur  la  Biserte,  et  sur  la 
grande  route  de  Moscou.  Les  hab.  sont  obli- 
gés à  l'entretien  des  ponts,  très -multipliés 
dans  cette  contrée  marécageuse. 

BISERTSK  ,  forge  de  Russie ,  en  Europe, 
gouv. ,  distr.  et  à  4a  I.  N.  E.  de  Perm ,  sur 
la  Biaerte.  Elle  appartient  au  prince  de 
Ghakhovskoï ,  et  se  compose  d'un  haut- four- 
neau et  d'un  feu  d'affinerie. 

BISHAM,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Berk,  hundred  de  Bernersh,  â  1  1.  i/a 
N.  O.  de  Maidenhead ,  et  à  4  1.  i/a  N.  E.  de 
Reading;  agréablement  situé  sur  la  rive 
droite  de  la  Tamise ,  vis-à-vis  de  Great  Mar- 
io v*.  L'église  renferme  des  monumens  cu- 
rienx.Oa  fabrique  dans  ce  village  de  la  bat- 
terie de  cuisine  en  cuivre.  707  hab. 

BISHOP  AND  H1S  CLERKS,  rochers 
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de  la  mer  des  Antilles ,  dans  la  baie  de  Hon- 
duras. Lat.  N.  i5°  55'.  Long.  O.  88°. 

B1SUOP  AND  H1S  CLERKS,  groupe 
de  rochers  dangereux  dans  le  canal  de  Saint- 
George,  sur  la  cùle  occid.  de  la  princip.  de 
Galles  et  du  comté  de  Pembroke ,  à  l'O.  de 
Saint-David.  On  mène  paître  des  moutons 
sur  trois  de  ces  rochers;  les  autres  servent 
d'asile  â  une  multitude  d'oiseaux  de  mer. 
En  1777  on  a  établi  un  phare  sur  l'un  de 
ces  écueils. 

B1SHOPS  AUCKLAND ,  bourg  d'An- 
gleterre. F oy.  Aii.m  md. 

BISHOP'S  CASTLE,  bourg  d'Angle- 
terre ,  comté  de  Salop ,  hundred  de  Purs- 
low ,  à  6 1.  3/4  S.  O.  de  Shrewsbury.  Il  en- 
voie a  membres  au  parlement.  Il  y  a  une 
belle  maison  de  ville  et  un  marché  par  se- 
maine. Il  s'y  fait  un  commerce  assez  actif 
avec  la  princip.  de  Galles.  1,880  hab.  Son 
nom  vient  de  ce  qu'il  y  avait  autrefois  un 
très  beau  château ,  résidence  des  évèques. 

BISHOP'S  II ATFIELD,  petite  ville  d'An- 
gleterre, t'oy.  H  ATFIELD. 

BISHOP'S  ISLANDS,  petites  lies  les 
plus  mérid.  du  groupe  des  Hébrides ,  près 
de  la  côte  N.  O.  de  l'Ecosse.  Elles  sont  au 
nombre  de  trois  :  Mingalay ,  Pabba ,  et  Ber- 
nera. 

BISHOP'S  LYDIARD,  paroisse  d'An- 
gleterre ,  comté  de  Somerset ,  hundred  de 
West  Kingsbury  ,  à  1  1.  3/4  N.  O.  de  Taun- 
ton.  11  s'y  tient  deux  foires  par  an.  1,016 
hab. 

BISHOP'S  NYMPTON  ,  paroisse  d'An- 
gleterre ,  comté  de  Dcvon ,  hundred  de  Wi- 
tberidge,  à  1  1.  E.  S.  E.  de  South-Molton , 
et  â  8  I.  N.  N.  O.  d'Exeter.  1,096  hab.  Ses 
environs  sont  remarquables  par  des  rochers 
calcaires. 

BISHOP  STORTFORD,  ville  d'Angle- 
terre ,  comté  et  à  4  1.  1/1  E.  N.  E.  d'Hert- 
ford ,  hundred  de  Braughin  ,  sur  un  canal 
navigable  qui  communique  au  Lea,  et  qui 
est  coupé  par  le  Stort.  L'église,  située  sur 
une  hauteur,  est  de  style  gothique  ,  et  ren- 
ferme plusieurs  anciens  monumens.  Il  y  a 
une  école  gratuite ,  plusieurs  hospices  riche- 
ment dotés ,  et  quelques  manufactures.  On 
y  prépare  de  la  drèche ,  dont  on  fait  des  en- 
vois considérables  à  Londres.  Il  s'y  tient  un 
fort  marché  de  grains  par  semaine.  5,358 
hab.  Il  y  avait  autrefois  près  de  cette  ville 
un  château  bâti  du  temps  de  Guillaume-le- 
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Conquérant.  Le  roi  Jean  le  flt  raser  ,  parce 
qu  un  évéque  qui  le  possédait  avait  eu  la 
hardiesse  de  publier  une  bulle  du  pape  con- 
tre la  nation  anglaise.  Il  fut  tout  a-fait  dé- 
moli  en  1649;  mais  on  en  voit  encore  des 
vestiges. 

BISHOP'S  WALTHAM ,  bourg  d'An- 
gleterre, comté  de  Southampton ,  hundred 
de  même  nom  ,  à  3  1.  S.  S.  E.  de  Winches- 
ter. On  y  prépare  de  la  drècbe ,  et  il  y  a  des 
tanneries  ,  un  marché  par  semaine  ,  et  trois 
foires  par  an.  a,  126  hab.  L'évèque  de  Win- 
chester y  avait  anciennement  un  palais, 
qui  fut  détruit  pendant  les  guerres  civiles 
du  xvii*  siècle. 

B1SHOP-WEARMOUTH,  village  d'An- 
gleterre, comté  et  à  4  !•  >/a  N.  N.  E.  de 
Durham  ,  ward  d'Easington ,  prés  et  a  l'O. 
de  Sunderland ,  sur  la  rive  droite  du  Wear , 
au  V  duquel  se  trouve  Mon*.  Wearmouth. 
C'était  autrefois  une  ville  considérable.  On 
a  construit  sur  le  Wear  un  pont  en  fonte 
d'une  seule  arche,  de  100  pieds  de  haut  sur 
a36  de  long.  9,4?4  bab. 

BIS1AT,  village  de  France  ,  dép.  de 
l'Ain  ,  cant.  de  Chatillon-les-Dombeg  ,  ar- 
rond.  et  à  7  I.  3/4  N.  N.  E.  de  Trévoux,  et 
à  5  1.  O.  de  Bourg.  11  y  a  des  eaux  miné- 
rales. 

B1S1GNANO,  Besioia,  ville  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  la  Calabre  Citérieure,  distr. 
et  à  5  1.  1/3  N.  de  Cosenra  ;  chef-lieu  de 
cant.  Siège  d'an  évéché  suffragantdu  Saint- 
Siège.  Elle  est  défendue  par  un  château-fort 
»itué  sur  la  plus  haute  des  sept  montagnes 
qui  l'avoisinent.  Elle  renferme  1  cathédrale , 
19  églises  |  1  séminaire ,  plusieurs  couvens , 
3  hôpitaux ,  et  1  m  a  bon  de  secours.  On  y 
élève  beaucoup  de  vers  à  soie.  9,000  hab. 

BIS1IV,  rivière  de  l'Empire  Chinois,  pays 
des  M  an  de  houx.  Elle  a  sa  source  par  70°  3o' 
de  la  t.  N.  et  i3i*  de  long.  E.,  dans  la  haute 
chaîne  des  montagnes  qui  séparent  les  af- 
fluent de  l'O  11  sou  ri  de  ceux  des  petites  ri- 
vières de  la  côte  occid.  de  la  manche  de 
Tarralai;  coule  à  l'O.  N.  O. ,  et  se  joint  à 
l'Ousouri ,  a  droite  ,  au  pied  du  Soumouro, 
et  au-dessus  du  village  de  Bisin. 

B I SI NGIIE,  distr.  et  village  du  Caucase, 
territ.  des  Turks  bassians,  entre  le  Tcherek 
khakho  ou  Tcherek  rapide,  et  le  Michdjik, 
affluens  du  Tcherek.  Les  habitans  sont  ri- 
ches en  bétail,  et  obéissent  aux  princes 
tcbcrkeaaes  de  la  Grande  habardah ,  aux- 
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quels  ils  paient  nn  tribut  annuel  en  pro- 
ductions de  leur  pavs. 

BISKIRCHEN,  village  des  États  Prus- 
siens ,  prov.  du  Bas-Rhin ,  régence  et  à  1 1 1. 
E.  N.  E.  de  Coblentz,  cercle  et  a  1  1.  a/3 
O.  N.  O.  de  Braunfels,  sur  la  rive  droite  de 
la  Lahu.  Il  y  a  des  eaux  minérales. 

BISKUPICE  ,  ville  de  Pologne ,  woiwo- 
die,  obwodie  et  a  6  I.  i/a  E.  S.  E.  de  Lu- 
blin.  Elle  a  63  maisons. 

BI8KUPIECZ  ,  ville  des  États  Prussiens. 
V oy.  BiscNorswKBDia. 

BISKUP1TZ,  bourg  de  Moravie,  cercle 
et  4  4  1.  N.  de  Znaym ,  sur  la  Rokitna.  Il  y 
a  un  château.  400  hab. 

BISLEY,  ville  d'Angleterre,  comté  et  a 
3  1.  1/3  S.  S.  E.  de  Glocester,  hundred  de 
nu  in c  nom.  Le  canal  de  Stroud,  qui  réunit 
la  Saverne  à  la  Tamise,  passe  près  de  Bisley, 
où  l'on  fabrique  beaucoup  de  draps  com- 
muns. Deux  foires  considérables  par  an  pour 
la  vente  des  moutons,  le  4  mai  et  le  1  a  no- 
vembre. 5,43i  hab. 

BISMARK,  ville  des  États  -  Prussiens  , 
prov.  de  Saxe  ,  régence  et  à  i3  1.  3/4  N.  de 
Magdebourg,  cercle  et  à  4  1.  N.  O.  de  Sten- 
dal.  Il  y  a  une  distillerie  d'eau-de-vie.  1,000 
hab. 

B1SNAGAR.  Vo\f.  An 4codi«dky. 
BISNEE,  petit  territ.  du  Boutan.  Foy. 

BlDJHY. 

BISOU,  roy.  de  la  Guinée  supérieure, 
à  la  côte  de  Gabon.  Il  est  traversé  par  la 
Mounda,  et  borné  au  IV.  O.  par  lesCalbon- 
gas,  au  N. ,  par  le  roy.  d'Aasa  ,  à  l'E. ,  par 
celui  d'Okaykay;  et  au  S.,  par  celui  d'im- 
biki.  Sa  capit.,  de  même  nom,  est  a  quelque 
distance  de  la  rive  droite  de  la  Mounda , 
et  à  160  1.  S.  E  de  Bénin.  Lat.  N.  a°  i5\ 
Long.  E.  8*. 

BISPERODE ,  village  du  duché  de  Brun- 
swick, distr.  du  Weser,  justice  d'Eschers- 
hausen,  à  a  1.  i/a  E.  d'Hameln,  et  à  3  1. 
i/4  N.  de  Bodenwerder.  On  y  fahrique  des 
toiles.  i,oao  hab. 

BISRA1MPOUR,  fort  de  l'IIindoustan 
anglais,  anc.  prov.  de  Bahar,  distr.  et  à 
1 1  1.  N.  O.  de  Palamô,  dans  un  pays  mon- 
tagneux |  à  quelque  distance  de  la  rive  droite 
du  Coyle  ,  et  à  54  1.  S.  E.  de  Benarès. 

BISSAGOSou  BISAGOS,  groupe  d'îles, 
de  bancs  de  »ableet  de  rochers  de  l'Atlanti- 
que ,  sur  la  côte  occid.  de  l'Afrique  et  de 
la  Sénégambie  ,  à  l'embouchure  du  Rio 
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Grande,  et  an  S.  de  celle  de  la  Gambie , 
entre  le  cap  Rouge  et  le  cap  Verga.  Cet  ar- 
chipel est  «  ompris  entre  i  o°  et i  a°  de  lat.  N., 
et  entre  i6*  5o'  et  190  5o'  de  long.  O.  Ses 
île»  principales  sont  au  nombre  de  16,  sa- 
voir :  Bissao ,  Bussi ,  Rulama  ,  Yate  ,  et  Mau- 
terre ,  qui  ne  sont  séparée»  du  continent 
qne  par  des  bras  de  rivières.  Les  îles  Ga- 
line,  Assarcas  ,  Forai  osa  ,  Canebac ,  Cara- 
che,  Corbite,  Genlhera ,  Cavallo  ,  Mil, 
Cuzegut  et  Cove ,  sont  au  large.  Outre  ces 
îles  ,  il  y  en  a  un  grand  nombre  de  petites. 
Du  côté  de  l'Océan,  cet  archipel  est  dé- 
fendu par  des  bancs  de  sable  et  de  vase  qui 
en  rendent  l'attérage  dangereux.  Il  est  ha- 
bité par  les  Bissagos ,  ou  Rijugas  ,  qui  sont 
grands,  robustes,  intrépides  et  belliqueux. 
Ils  ont  chassé  de  ces 

BISSALPOUR  ,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan  anglais ,  anc.  prov.  de  Dehly ,  distr.  et 
à  10  I.  1 /a  E.  de  Rareily,  sur  la  rive  gauche 
du  Douah  Gorrah  ,  à  7  1.  1/3  S.  de  Pili- 
byt. 

B1SSANTPOÏJR  GOLA  ,  bourg  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  prov.  du  Rengale,  distr. 
de  Pourneh,  sur  un  bras  du  Gange  ,391. 
N.  N.  O.  de  Radjemahl.  Il  fait  un  grand 
commerce  avec  l'intérieur. 

BISSAO,  ile  de  l'archipel  des  Bissagos, 
sur  la  côte  de  la  Sénégambie.  8a  longueur 
est  de  17  1.,  et  sa  largeur  de  8  I.  Elle 
est  par  n°  a5'  de  lat.  N.  ,  et  170  54'  de 
long.  O.  Cette  ile  a  une  rade  avec  un  fond 
de  vase,  et  d'excellens  ancrages.  Elle  n'est 
séparée  de  la  terre  ferme  qne  par  un  canal 
étroit ,  et  s'élève  en  amphithéâtre.  De  nom- 
breux ruisseaux  la  fertilisent;  elle  produit 
du  millet,  du  riz,  des  citrons,  et  des  ana- 
nas. Les  bœufs  et  les  vaches  y  sont  très  gros. 
Elle  est  habitée  par  des  Papels.  La  capitale , 
qui  porte  le  même  nom  ,  a  8,000  hab.  En 
1810  ,  cette  Ile  a  été  cédée  aux  Anglais  par 
les  Portugais,  pour  4<>  ans. 

B1SSENDORF,  village  du  roy.  de  Ha- 
novre ,  princip.  de  Lunebourg,  chef-lieu 
d'un  baill.  prevôtal,à  3  1.  1/1  N.  de  Hano- 
vre. Commerce  considérable  de  chevaux. 
Pop.  du  baill.  :  5,454  nî|k« 

BISSINGEN  ou  MARRT  BISSINGEN , 
bourg  de  Bavière,  cercle  de  la  Rczat ,  pré- 
sidial  de  Nôrdlingen  ;  chef-lieu  d'une  juri- 
diction seigneuriale,  sur  le  Kessel,  à  10  1. 
i/4  N.  N.  O.  d'Augsbourg,  et  à  19  1.  1/2  S. 
S.  O.  de  Nuremberg. 
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BISSINGEN,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Danube,  bail!,  et  à  1  1. 
i/4  S.  S.  E.  de  Kirchheim,  sur  le  Teck. 
i,43i  hab.  Il  y  a  dans  les  environs  une  car- 
rière de  marbre  et  une  grotte  remarquable. 

BISSINGEN,  village  paroissial  du  roy. 
de  Wurtemberg,  cercle  du  Necker,  baill. 
et  à  a  1.  N.  O.  de  Louisbourg,  et  à  4  L  i/4 
N.  N.  O.  de  Stuttgart ,  sur  l'Enz.  Il  y  a  un 
beau  parc.  i,a3a  hab. 

BISSOLY,  ville  et  forteressede  l'Hindou, 
stan  anglais,  présidence  du  Bengale,  anc. 
prov.  de  Dehly,  distr.  et  à  1 1  1.  O.  de  Ba- 
reily ,  et  à  quelque  distance  de  la  rive  gau- 
che de  l'Yar  Vofadar.  C'était  une  ville  flo- 
rissante lorsque  les  Rohillas  possédaient  le 
pays,  et  qu'elle  était  la  résidence  de  la  fa- 
mille Aly  Mohammed.  Elle  fut  prise  par  le 
nabab  Chedja  ed  Doula,en  1774. 11  y  trouva 
des  trésors  considérables.  Depuis  qu'elle 
appartient  aux  Anglais,  elle  redevient  flo- 
rissante. 

BISSONPOUR  ,  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  présidence  et  anc.  prov.  du  Ben- 
gale, distr.  et  à  i3  I.  O.  S.  O.  de  Berdouan, 
et  a  a.8  I.  N.  O.  de  Calcutta.  Lat.  N.  a3°  4'. 
Long.  E.  85°  a'.  Bésidence  d'un  radjah.  La 
plus  grande  partie  des  maisons  sont  construi- 
tes en  terre  et  couvertes  en  chaume  ;  quel- 
ques-unes sont  en  pierre.  La  grande  route 
militaire  de  Calcutta  à  Benarès  traverse 
cette  ville. 

BISSOU  ,  ville  et  port  de  mer  de  la  Gui- 
née supérieure ,  sur  la  côte  des  Graines ,  a 
l'embouchure  de  la  rivière  Saint-Jean,  à 
70  1.  N.  O.  du  cap  Palmas. 

BISSOULY,  ville  de  l'Hindoustan ,  dans 
le  terril,  des  Séykb»,  anc.  prov.  et  a  14  I. 
î/a  N.  E.  de  Lahore,  dans  une  contrée  fer- 
tile, sur  la  rive  droite  du  Ravey.  Lat.  N. 
3a°  aa'.  Long.  E.  74°  44'. 

B1SSOURLY  ,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan ,  Etats  du  Nizam  ,  anc.  prov.  de  Bahar, 
distr.  de  Gaveil,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Pourna  ,  à  6  I.  i/a  N.  E.  d'Ellitchpour. 

BISTAGNO,  village  des  États-Sardes, 
div.  d'Alexandrie,  prov.  et  &  1  1.  î/a  O. 
d'Acqni  ;  chef  lieu  de  mand. ,  près  de  la  rive 
gauche  de  la  liormida. 

BIST1NEAU ,  lac  des  États-Unis,  dans 
le  N.  O.  de  l'état  de  la  Louisiane.  11  a  plus 
de  18  1.  de  long,  communique  au  S.  à  la  ri- 
vière Rouge,  et  reçoit  au  N.  le  Dacheet.  , 

BISTRA ,  bourg  de  Bohême  ,  cerclent  à 
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ia  I.  i/4  «.  E.  de  Chrudim.  II  y  a  an  châ- 
teau et  une  papeterie.  On  y  fait  commerce 
de  Un  et  de  toiles. 

Kl  M  MCA,  rivière  de  Gallirie,  qui  a  sa 
source  sur  le  Tenant  orient,  des  monts  Car- 
pathes,  passe  près  de  Stanislawovf ,  et  se 
réunit  au  Dniestr,  vis-à-vis  de  Mariempol, 
après  an  cours  de  18  1.  du  S.  O.  au  N.  E.  Il 
v  a  sur  ses  bords  plusieurs  salines. 

BISTRICZ,  ville  de  Bohème.  Foy.  Fix- 

TBITZ  (  NtC  ). 

BISTRITZ,  bourg  de  Moravie,  cercle  et 
à  4  i/4  S-  E«  de  Prerau,  au  pied  du 
Honutun  ,  sur  lequel  est  située  une  église 
ou  1  on  va  en  pèlerinage.  Ce  bourg  renferme 
an  château  avec  de  beaux  jardins  ,  des  bains 
et  des  manufactures  de  draps.  i,3oo  hab.  Il 
y  a  des  mines  d'or  et  d'autres  métaux. 

RISTRZITZ,  ville  et  seigneurie  de  Mo- 
ravie ,  cercle  et  à  10 1.  1/4  E.  N.  E.  d'Iglau. 
Il  y  a  un  château  et  un  hôpital,  a, 084  hab. 

BISVAH,  ville  de  PHindoustan ,  États 
du  nabab  d'Aoude ,  anc.  prov.  d'Aonde  , 
distr.  et  à  '$  1.  E.  de  Kheyr  abad  ,  et  à  14  1. 
O.  de  Beraytch. 

BISZTR  A,  rivière  quia  sa  source  en  Tran- 
sylvanie, au  Yurvu  Pétri,  dans  le  comitat  de 
Ilunyad,  et  se  joint  à  la  Ternes,  près  de 
Csuta  ,  au-dessous  de  Karansabès ,  après  un 
cours  de  i3  1.,  d'abord  du  S.  au  N. ,  puis  de 
1-E.  à  PO. 

BISZTR ITZ, rivière  qui  prend  sa  source 
au  mont  Piatra  ,  dans  la  Transylvanie  ,  ar- 
rose une  partie  de  la  Buàovine,  traverse 
les  districts  de  Btsztritza,  de  Piatra,  et 
une  petite  portion  de  celui  de  Bakou  ,  dans 
la  Moldavie ,  et  se  réunit  au  Sireth ,  à  une  I. 
i/4  S.  E.  de  Bakou,  après  un  cours  d'envi- 
ron 45  I.  du  V  O.  au  S.  E. 

BISZTR  ITZ,  rivière  de  Transylvanie; 
elle  prrud  sa  source  dans  la  comitat  de  Do- 
boka,  au  mont  Bisztritsora ,  entre  dans  le 
distr.  de  Bisztritz,  passe  *  la  ville  de  ce 
nom,  revient  dans  le  comitat  de  Doboka, 
et  se  joint  au  Szamos,  près  de  koes,  après 
un  cour*  d'environ  an  I. ,  dans  une  direction 
générale  de  l'E.  à  PO.  On  trouve  vies  par- 
celles d'or  dans  ses  sables. 

BISZTRITZ  ou  BESZTERZE,  ville  li- 
bre royale  de  Transylvanie,  chef- lieu  de 
distr. ,  pays  des  Saxons ,  dans  une  longue  et 
belle  vallée  ,  sur  le  Bisztritz ,  à  1 1  1.  E.  N.  E. 
de  Szamos  U  jtar ,  et  à  Si  I.  N.  E.  de  Knrls- 
bourg.  Lat.  N.  47"  5'  46'.  Long.  E.  aa°  ia' 
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3'.  Elle  est  fortifiée,  et  a  3  églises,  a  cou- 
vens,  a  hôpitaux ,  1  gymnase  et  1  école  la- 
tine. On  y  fabrique  des  toiles ,  des  cordes  et 
du  savon.  Il  s'y  tient  deux  foires  par  an.  On  y 
commerce  en  bestiaux ,  et  surtout  en  bœufs 
de  Valachie.  Pop.  :  4?6oo  hab.,  presque  tous 
luthériens.  On  trouve  aux  environs  les  ruines 
d'un  vieux  château  ,  ancienne  résidence  de 
la  famille  Hunyad. 

BISZTRITZ ,  DuUercz  vidckc,  distr.  de 
la  Transylvanie,  pays  des  Sazons.  Il  com- 
prend le  pays  de  Nosn.  Ses  bornes  sont  : 
au  IV.,  la  Hongrie;  à  PE. ,  la  Gallicie  ; 
au  S.,  le  comitat  de  Doboka;  et  à  PO., 
celui  de  Szolnok  intérieur.  Sa  superficie  est 
de  i381.  cM  et  sa  pop.  de  3,897  fomiHe».  H 
est  montagneux.  La  partie  la  plus  élevée  , 
particulièrement  sur  les  frontières  de  la  Gal- 
licie ,  est  formée  de  granit ,  et  antres  roches 
qui  en  dépendent.  Vers  le  comitat  de  Do- 
boka ,  le  terrain  devient  en  partie  ralcaire, 
et  de  l'époque  intermédiaire.  La  partie  oc- 
cidentale est  formée  par  des  dépôts  degrés, 
où  se  trouvent  les  mines  de  sel  de  Transylva- 
nie. Le  Szamos  et  le  Bisztritz  sont  les  rivières 
principales  qui  l'arrosent.  Le  climat  est 
rude  dans  les  montagnes:  il  est  tempéré 
dans  les  vallées  ,  et  très-variable.  Les  pro- 
ductions principales  consistent  en  grains, 
chanvre,  vin,  et  beaucoup  de  bois.  On  élève 
peu  de  bétail.  Le  gibier  abonde.  Ce  district 
se  divise  en  a  cercles ,  et  renferme  1  ville  et 
55  villages. 

BISZTRITZ  A  ,  ville  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope, en  Moldavie;  chef-lieu  de  distr.,  sur 
la  rive  gauche  du  Bisztritz,  à  9  I.  i/a  S.  de 
Nyamtz,  et  à  a3  1.  O.  S.  O.  d'iasst. 

Le  district  de  BLsztrkza  renferme  les 
monts  Chachloi  et  Obsina  ,  et  est  arrosé  par 
le  Bisztritz. 

BITCIIE,  ville  forte  de  France,  dép.  de 
la  Moselle,  arrond.  et  a  5  I.  i/a  E.  S.  E.  de 
Sarguemines;  chef-lieu  de  canton,  au  pied 
des  Vosges,  près  du  Schwalb.  C'est  une 
place  de  guerre  de  4*  classe,  résidence  d'un 
officier  d'artillerie  de  la  direction  de  Metz. 
Elle  est  bien  bâtie,  en  forme  de  demi-lune. 
La  citadelle, située  sur  la  montagne,  qui  do- 
mine la  ville,  passe  pour  inexpugnable.  Il  y 
a  dans  la  ville  des  fabriques  de  tabatières  de 
carton  ,  de  porcelaine ,  de  faïence  et  de  po- 
terie. Il  s'y  tient  des  foires  pour  le  bétail  ve- 
nant de  l'étranger,  les  1'"  mercredis  de 
février,  mai, août,  novembre, et  4  autres foi- 
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res.  a,3oo  bab.  Bitcbe  appartint  long-temps 
aux  ducs  de  Lorraine.  Les  Français  s'en  em- 
parèrent en  i63a,  et  la  restituèrent  par  le 
traite  de  Riswick.  En  i;4»»  «»  Lorraine 
.  ayant  été  assurée  a  la  France,  on  mit  cette 
place  dans  un  état  respectable  de  défense. 
Les  Prushiens  ont  cherché  vainement  à  s'en 
emparer  en  1797. 

B1TCIIOU,  en  chinois  Pi4ehoung  ,  prov. 
dn  Japon,  dans  la  partie  occid.  de  l'île  de 
Kifon.  Llle  est  bornée  au  S.  par  le  détruit 
de  Matsou-sima-nada  ,  et  par  une  presqu'île 
dépendant  de  la  pruv.  de  Bizen  ;  a  l'E.,  par 
cette  dernière  prov. ,  et  par  celle  de  Mima- 
•aki;  au  N\,  par  celle  de  Foki;  et  a  l'O.,  par 
celle  de  Biugo.  Sa  capitale  est  Matsou- 
yama. 

BITÈN  ,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  5a  1.  S.  E.  de  Grodno,  distr.  et 
à  6  I.  S.  S.  E.  de  Slonim,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Chti  bara. 

B1TESCH  (  G  ROSS  ) ,  ville  de  Moravie , 
cercle  it  a  m  I.  V  N.  E.  de  Znaytn,  et  à 
7  1.  ifi  O.  N.  O.  de  Btiïnn.  File  est  entou- 
rée de  murailles ,  et  appartient  au  comte  de 
Haugwitz.  1 ,3 00  hab. 

B1TETTO,  ville  du  roy.  deNaples,  prov. 
de  la  Terre  de  Bari ,  distr.  d'Altamura  , 
cant.  de  Gtumo ,  à  3  1.  a/3  S.  O.  de  Bari , 
dans  une  plaine  très-fertile ,  et  sur  le  bord 
de  la  mer  Adriatique.  Siège  d'un  évèché 
sufTragant  de  Bari.  11  y  a  une  cathédrale 
remarquable  et  plusieurs  couvens.  3,a8o 
hab. 

BITIOUG,  rivière  assez  considérable  de 
Russie  ,  en  Europe ,  gouv.  de  V  oronéje.  Elle 
est  formée  de  plusieurs  rivières  qui  se  réu- 
nissent aux  environs  d'Ertil,  dans  la  partie 
sept,  du  distr.  de  Bobrov,  qu'elle  traverse 
du  N.  au  S.  Elle  entre  ensuite  dans  celui  de 
Pavlovsk.et  se  jettedansle  lac  Tcherkaskoé, 
qui  communique  au  Don.  Son  cours  -est 
d'environ  35  1.  ;  ses  bords  sont  couverts  de 
belles  fon  ts. 

BIT1SCHKA-OSSOWA,  bourg  de  Mo 
ravie,  cercle  et  a  10  I.  E.  S.  E.  d'iglau. 
C'est  le  siège  d'une  seigneurie.  Il  renferme 
le  château  d'Ossowa.  436  hab. 

B1TISCHKA-WKWERSKA,  Eichhom- 
Bitctch  ou  hein  AifMcAfc»,  ville  de  Mora- 
vie ,  cercle  et  à  4  1.  N.  O.  de  Brùnn ,  sur  la 
Schwarza.  1,900  hab. 

BITOINTO,  Huturtvm,  ville  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  la  Terre  de  Bari ,  distr.  et  à  31. 
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3/4  O.  S.  O.  de  Bari  ;  chef-lieu  de  cant.,  dans 
une  belle  plaine.  Siège  d'un  évèché  stiffra- 
gant  de  Bari.  Il  y  a  1  belle  cathédrale,  1a 
églises  paroissiales ,  de»  couvens  des  deux 
sexes,  1  hôpital  et  1  séminaire.  Les  envi- 
rons produisent  un  vin  délicieux ,  nommé 
zagarello.  Foire  le  8  avril.  13,700  hab.  C'est 
près  de  cette  ville  que  les  Espagnols,  com- 
mandés par  le  comte  de  Montemar,  rem- 
portèrent, le  a 5  mai  1736,  une  victoire  de 
cisive  sur  les  Impériaux. 

B1TRITT0,  bourg  du  roy.  de  Naples , 
prov.  de  la  Terre  de  Bari ,  distr.  et  à  a  I.  i/a 
S.  de  Bari,  cant.  de  Modugno,  dans  une 
belle  plaine.  Il  a  une  collégiale.  Son  terri- 
toire est  renommé  pour  ses  vins  et  ses  aman- 
des. a,3oo  hab. 

B ITSC H W El LLER,  village  de  France, 
dép.  du  Haut-Rhin,  cant.  de  Thann  ,  ar- 
rond.  et  a  7  I.  N.  N.  E.  de  Béfort ,  et  a  7 1. 
3/4  S.  S.  O.  de  Colmar,  sur  le  Thurcn.  Il  y 
a  des  forges  à  hauts -fourneaux  et  martinets. 
11  s'y  fabrique  de  la  fonte  douce,  propre  aux 
mécaniques  des  filatures  ;  des  ustensiles  de 
cuisine  en  fer  battu ,  des  faux  et  du  fil  d'a- 
cier. 800  hab. 

BITSKE,  bourg  de  Hongrie ,  comitat  et 
à  8  1.  i/4  N.  N.  E.  de  Stuhlweissen bourg  , 
marche  de  Bitske,  au  pied  d'une  colline, 
sur  une  petite  rivière  qui  se  jette  dans  le  Da- 
nube ,  à  7  1.  O.  de  Bude.  Lat.  N.  47'  39'  »8\ 
Long.  E.  16*  17'  56'.  Les  collines  a  l'E.  of- 
frent des  dépôts  calcaires  tout-à-fait  sem- 
blables à  ceux  des  environs  de  Paris. 

B1TTBURG  ,  ville  des  États- Prussiens  , 
prov.  du  Bas  Rhin,  régence  et  à  5  1.  î/a 
N.  N.  O.  de  Trêves;  chef-lieu  de  cercle.  Il 
y  a  1  château  ,  a  églises  catholiques ,  1  fa- 
brique de  draps  et  1  tannerie.  Commerce  en 
grains  et  en  bétail.  1,960  bab. 

Le  cercle  de  Bittburg  a  34  1.  c.,  et  38,767 
bab.  Il  produit  des  grains  et  d'excellent 
houblon.  Il  est  généralement  couvert  de 
montagnes,  entre  lesquelles  s'ouvrent  des 
vallées  fertiles. 

B1TTELBRUNN,  village  du  grand-du- 
ché de  Bade  ,  cercle  du  Lac  et  du  Danube , 
bail!,  et  à  3/4  de  1.  E.  N.  E.  d'Engen.  11  y 
a  des  mines  de  fer.  aoo  hab. 

BITTERFELD,  ville  des  États-Prus- 
siens, prov.  de  Saxe  ,  régence  et  à  81.  i/a 
N.  E.  de  Mersebourg,  et  à  5  1.  i/a  S.  de 
Dessau  ;  chef-lieu  de  cercle.  Elle  fut  fondée 
par  une  colonie  de  Flamands,  dont  les  des- 


Digitized  by  Google 


B  I  W  A 

<  endans  passent  pour  posséder  leurs  biens 
en  commun  ,  et  se  régir  d'après  des  lois  par- 
ticulières. On  y  fabrique  des  draps  et  de  la 
poterie.  a,3o8  hab. 

Le  cercle  de  Bittcrfeld  a  a 5  I.  c,  et5o',{45 
hab.  Il  produit  du  tabac,  du  lin,  du  hou- 
blon et  peu  de  grains.  Il  y  a  de  belles  prai- 
ries sur  les  bords  de  la  Mulde. 

BITTERN  GROVE,  hameau  d'Angle- 
terre, comté  et  a  3/4  de  I.  N.  E.  de  South- 
ampton  ,  bundred  de  Mansbridge.  Les 
différentes  antiquités  romaines  qu'on  y  a 
trouvées  ,  et  les  vestiges  de  fortifications 
qu'on  y  voyait ,  ont  fait  croire  que  ce  lieu 
occupait  l'emplacement  de  Clausentium  , 
station  romaine. 

B1TT1,  village  de  Sardaigne,  division  du 
cap  Sassari,  et  a  17  1.  E.  S.  E.  de  Sassari ,  à 
4  L  5/4  N.  de.  Nuoro,  au  milieu  de  monta- 
gnes abondantes  en  pâturages,  et  produi- 
sant quelques  grains,  a,  190  hab. 

BITTON,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Glocestcr ,  bundred  de  Langley  et  Swi- 
neshead ,  sur  la  rive  droite  de  l'Avon ,  a  a  I. 
E.  S.  E.  de  Bristol.  1,788  hab.  On  trouve  des 
houillères  dans  les  environs ,  ainsi  que  des 
fossiles  curieux.  Dans  les  environs,  sur  les 
rives  de  la  Boyd ,  il  y  a  des  laminoirs  et  des 
moulins  pour  réduire  en  poudre  le  bois  de 
teinture. 

BITLRINAS,  peuplade  indigène  du  Bré 
ril,  prov.  de  Rio  Grande.  Elle  habite  au  IV. 
de  la  cordillère  de  Tape  ,  à  PE.  du  Pa- 
raana. 

B1VIO,  village  de  la  Suisse.  Voy.  Stalla. 
BIVOIVA,  ville  du  roy.  de  Naples.  Voxj. 

MoiTKLXOKB. 

BIVONA,  ville  de  Sicile,  prov.  et  à  9  1. 
i/f  N.  N.  O.  de  Girgenti  ;  chef-lieu  de  distr. 
et  de  cant.  On  trouve  de  l'asphalte  dans 
une  source  des  environs.  5,ooo  hab. 

Le  district  de  Bivona  est  divisé  en  5  can- 
tons :  Bivona  ,  Burgia  et  Gammarata. 

B1VURA  (  LA),  banc  de  la  mer  des 
Antilles,  à  îa  1.  S.  de  la  Jamaïque,  entre 
70*  45'  et  81 0  35'  de  long.  O.,  et  par  17*  de 
lat.  JV. 

BIWANO  OUMI,  en  chinois  Phi-pha- 
Aou,  ou  le  lac  de  laGuitarre,  lac  considé- 
rable du  Japon  ,  dans  la  partie  moyenne  de 
la  grande  île  de  Nifon ,  à  peu  de  distance 
à  l'E.  de  Miyako.  Ce  lac  occupe  le  centre  de 
la  prov.  d'Ooini,  et  reçoit  plusieurs  rivières 
qui  viennent  des  limites  de  cette  prov.  Il  n'a 
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d'autre  communication  directe  avec  la  mer 
(  quoiqu'il  n'en  soit  nulle  part  éloigné  de 
plus  de  10  I.  )  que  par  le  kainogawa,  l'un 
de  ses  affluens,  dont  une  branche  forme  la 
rivière  d'Ooxaka.  Les  eaux  de  ce  lac  sont 
douces.  11  est  poissonneux,  et  nourrit,  entre 
autres  espèces ,  des  saumons  délicieux.  On 
y  voit  nager  des  troupes  de  canards  sauva- 
ges en  si  grand  nombre,  qu'ils  sein brent  cou- 
vrir toute  la  surface  du  lac.  kaempfer  l'ap- 
pelle lac  d'Oitz,  du  nom  d'une  ville  située 
sur  la  rive  occidentale,  et  dit  qu'il  n'a  pas 
d'autre  nom.  Mais  celui  que  nous  avons  mis 
a  la  tète  de  cet  article  est  celui  qu'il  porte 
sur  les  cartes  japonaises,  et  lui  a  vraisem- 
blablement été  donne  à  cause  de  sa  forme 
un  peu  allongée  et  semblable  à  celle  de  la 
guitarre  chinoise  et  japonaise.  Il  est  assez 
étroit,  mais  il  s'étend  en  longueur  l'espace 
de  5o  ou  60  1.  japonaises.  On  raconte  que  ce 
lac  se  forma  dans  une  nuit ,  le  terrain  qu'il 
occupe  ayant  été  englouti  par  un  tremble- 
ment de  terre.  On  ajoute  que  la  montagne 
de  Fasï-yaina,  situéeà  quelque  distance ,  de- 
vint plus  élevée  qu'elle  n'avait  été  jusque  là. 

B1XBY ,  commune  des  .États-Uni* ,  état 
de  POhio ,  comté  de  Franklin,  à  9  1.  IV.  N.  E. 
de  Golumbus. 

BI YA ,  rivière  de  Russie  ,  en  Asie,  gouv. 
de  Tomsk.  Elle  sort  du  lac  Altan  noor,  ou 
Teletskoe  ozéro ,  et  forme  dans  la  première 
partie  de  son  cours  la  limite  entre  le  distr. 
de  Biïsk  et  celui  de  kuuznetsk,  se  dirige 
au  IV.  jusqu'à  Sandypskoï,  tourne  à  PO. 
dans  le  district  de  Biïsk  ,  et,  après  un  cours 
de  5o  1. ,  se  réunit,  au-dessous  de  Biïsk,  à  la 
katounia,  pour  former  l'Ob. 

BIZAMO,  contrée  d'Abyssinie,  dans  le 
roy.  d'Amhara ,  à  a5  1.  S.  O.  du  lac  de  Dem- 
b  ea  y  et  à  PO.  du  Damot.  Elle  est  habitée  par 
les  G  allas.  Le  Bahr  el  Azrak  la  traverse  par 
le  milieu ,  suivant  Bruce. 

BIZE ,  bourg  de  France ,  dép.  de  l'Aude, 
arrond.  et  à  4  L  »/4  O.  de  Narbonne  ,  et 
à  10  1.  E.  N.  E.  de  Carcassonne ,  canton  de 
Ginestas,  sur  la  rive  droite  de  la  Gesse  ,  au 
pied  de  montagnes.  La  manufacture  royale 
de  draps  pour  le  Levant ,  autrefois  si  consi- 
dérable ,  l'est  peu  aujourd'hui.  Il  s'y  tient 
des  foires  le  6  mai  et  le  3o  septembre.  i,oao 
hab.  Le  territoire  produit  d'excellent  vin,  et 
renferme  des  mines  de  bouille  exploitées. 

BIZE.N,  en  chinois  Pi  thsiany  prov.  du 
Japon  ,  dans  la  partie  occid.  de  Pile  de  Ni- 


i4'i  B  L  A  C 

ton  ,  vis-à-vis  de  l'île  de  Sikokf.  Elle  est 
bornée  au  S.  par  le  détroit  qui  sépare  ces . 
deux  îles;  à  l'E.  et  au  N. ,  par  les  prov.  de 
Farima  et  de  Mimasaki  ;  et  à  1*0. ,  par  celle 
de  Bitchou.  Sa  capitale  est  Oka-yarna.  Le 
fleuve  Mino-gawa,  qui  l'arrose,  forme,  en  se 
jetant  dans  la  mer,  une  presqu'île  qu'on 
nomme  Kosima,  et  prend  en  cet  endroit  le 
nom  d'Oukisou.  Cette  province  a  3  jour- 
nées de  circuit.  C'est  un  bon  pays ,  qui  pro- 
duit beaucoup  de  soie.  La  terre  y  est  chaude, 
et  les  fruits  y  mûrissent  plus  vite  que  dans 
les  autres  provinces. 

B1ZFELD ,  village  du  roy.  de  Wurtem- 
berg, cercle  du  Necker,  baill.  de  Weins- 
berg,  à  4  1<  E.  N.  E.  d'ileilbronn,  et  à  î  1. 
O.  S.  O.  d'Oeringen.  i,3ao  hab. 

BJEDOUKU,  tribu  tcberkesse  dispersée 
au-delà  du  Kouban.  Elle  se  compose  de  670 
familles,  qui  demeurent  dans  11  villages, 
sur  le  Psi-s'hé  et  sur  le  Psakhomat,  qui  se 
réunissent  et  se  jettent  dans  le  Kouban ,  à 
gauebe;  et  sur  le  Chakoups  ou  Chekoumev, 
le  ïchebi  et  le  Soup.  Ces  villages  appartien- 
nent à  des  princes  ou  à  des  nobles  de  cette 
tribu ,  qui  est  agricole.  Les  Bjcdoukh  ont 
actuellement  leurs  pâturages  près  de  leurs 
villages.  Ils  vivent  à  la  manière  des  Tcher- 
kesses  de  la  Kabardah ,  et  passent  souvent  le 
kouban  pour  piller  sur  le .  territoire  russe. 
Avant  l'établissement  de  la  frontière  russe 
sur  la  droite  du  Kouban  ,  les  Bjedoukh  s'é- 
taient fixés  sur  les  deux  rives  de  ce  fleuve. 

BLACKBEAR-ISLA1VDS-LAKE,  lac  de 
l'Amérique  sept.  Lat.  N.  55°  4»'«  Long.  O. 
io5°  4o'.  11  a  environ  10  1.  de  long  et  une 
moyenne  largeur  de  3  à  4  L  H  est  rempli  de 
petites  îles. 

BLACKBUR3V,  ville  d'Angleterre,  comté 
et  à  8  1.  i/4  S.  E.  de  Lancastre ,  hundred  de 
même  nom,  et  à  7  1.  >\  O.  de  Manchester, 
sur  la  rive  droite  du  Dément ,  qu'on  y  tra- 
verse sur  4  ponts  en  pierre.  Elle  est  irrégu- 
lièrement bâtie  ,  et  a  a  églises ,  7  chapelles 
de  dissidens  et  plusieurs  écoles,  des  manu- 
factures de  calicots  et  d'autres  tissus  de  co- 
ton. Le  commerce  est  favorisé  par  le  canal 
de  Leeds  et  Liverpool,  qui  passe  au  S.  de 
cette  ville.  Il  se  tient  à  Blackburn  a  mar- 
chés par  semaine  ,  et  des  foires  les  1 1  ,  1  a  et 
i3  mai ,  et  en  octobre ,  pour  le  bétail  et  les 
lainages  du  comté  d'Y'ork.  Dans  le  prin- 
temps, il  y  a  des  foires  tous  les  1 5  jours  pour 
les  bètesà  cornes,  ai.oio  hab. 
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fi LACKFOOT,  tribu  indienne  des  États 
Unis,  composée  d'environ  5,5oo  individus. 
Elle  habite  près  des  sources  du  Missouri. 
Ils  sont  souvent  en  guerre  avec  les  Assini- 
boins,  dont  ils  ditlêrent  peu.  foy.  Assmi- 

BOIftS. 

BL ACKFORD ,  na  misse  d'Ecosse,  comté 
de  Perth  ,  presbytère  et  à  il.  1/4  S.  O. 
d'Auchterarder.  1,666  hab. 

BLACK-HEAD,  cap  sur  la  côte  occid. 
de  l'Écosse  et  du  comté  de  Wigton ,  à  a  1. 
O.  S.  O.  de  Stranrawer. 

BLACK-HEAD,  cap  sur  la  cùte  occid. 
d'Irlande ,  à  l'entrée  de  la  baie  de  Galway. 
Il  forme  l'extrémité  la  plus  sept,  du  comté 
de  Clare,  prov.  de  Munster,  par  53°  10'  de 
lat.  N. ,  et  ii°  33'  de  long.  O. 

BLACK-HEAD,  cap  sur  la  côte  orient, 
du  Labrador.  Lat.  N.  5o°  58'.  Long.  O. 
64°  5o'. 

BLACK-18LANDS,  îles  de  l'océan  At- 
lantique sept. ,  près  de  la  côte  du  Labrador. 
Lat.  N.  53°  54'.  Long.  O.  58°  5o'. 

BLACK-LAKE,  lac  des  États-Unis,  état 
de  Louisiane  ,  comté  et  à  5  1.  i/a  N.  de  Pîat 
chitoches.  Il  a  4  1.  1 /a  de  long  sur  1  1.  de 
large,  et  est  traversé  par  une  rivière  ,  à  la- 
quelle il  donne  son  nom ,  et  qui  se  jette  dans 
le  Red-fiiver. 

BLACK  LAKE  ou  OSWEGATC HIE, 
lac  des  États-Unis,  état  de  New- York, 
comté  de  Saint  -  Laurent,  formé  par  l'In- 
dian  river.  Il  a  environ  7  L  de  long  sur 
a/3  de  L  de  large ,  et  se  joint  à  POswe- 
gatchie  par  un  canal  d'i  1.  de  long,  à  a  1. 
au  dessus  du  confluent  de  cette  rivière  avec 
le  Saint-Laurent. 

BLACK  LICK,  ville  des  États-Unis,  état 
de  Pensylvanie,  comté  d'Indiana.  1 ,3o3  hab. 

BLACKMOOR,  montagne  d'Irlande , 
prov.  de  Leinster,  comté  de  Wicklow,  ba- 
ronnie  de  Talbotstown,  près  et  à  l'E.  de 
Blessington. 

BLACKNESS,  village  d'Écosse,  comté 
de  Linlitbgow ,  sur  la  rive  S.  de  la  baie  de 
Forth,  à  1  I.  1/4  \.  E.  de  Linlitbgow.  Il  y 
a  un  ancien  fort,  qui  servait  jadis  de  prison 
d'état.  On  a  cru  qu'il  remplaçait  un  fort  ro- 
main. On  y  fabrique  du  ciment  et  des  pro- 
duits chimiques. 

BLACKPOOL,  village  d'Angleterre,  com- 
té de  Lancastre,  hundred  d'Amounder- 
ness ,  sur  la  côte  de  la  mer  d'Irlande  ,  à  1  1. 
S.  O.  de  Poulton.  11  est  principalement  fre- 
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quenté  parle*  habitansde  Manchester,  qui 
▼  viennent  prendre  des  bains  de  mer. 

BLACk-Kl  V  ER  ,  rivière  du  Canada,  qui 
se  jette  dansle  Black-bay,  du  lac  Supérieur. 
Lat.  N.  48*  45  .  Long.  O.  88°  i4'. 

BLACK-RIVER  baie  sur  la  côte  orient, 
du  lac  Ontario ,  état  de  New- York  ,  aux 
États-Unis. 

BLACK-KI  VER,  rivière  des  États-Unis, 
état  de  la  Caroline  du  Nord.  Klle  prend  M 
source  dans  le  comté  de  Wake,  à  5  1.  i/a  S. 
S.  O.  de  Raleigli ,  arrose  les  comtés  de  Cura- 
berland,  de  Sampson  et  de  Bladeu,  et  se 
jette,  sur  la  limite  de  ceux  de  New-IIano- 
ftf  et  de  Brunswick,  dans  le  Cape-Fcar- 
River,  a  4  1.  N.  O.  de  Wilmington ,  après 
un  cours  d'environ  3ol.  du  N.  N.O.  au  S.S.  E. 

BL\CK-R1  VER,  rivière  de»  États-Unis, 
état  de  la  Caroline  du  Sud.  Elle  prend  sa 
source  dans  la  partie  sept,  du  comté  de 
Sumter,  à  7  1.  R.  N.  E.  de  Sumterville  ; 
parcourt  les  comtes  de  Willianisburg  et  de 
Georgetown ,  et  se  réunit  au  Great  Pedee  , 
à  1  L.5/4  N.  E.  de  Georgetown,  après 
un  cours  d'environ  3o  1.  du  N.  O.  au  S.  E. 

BLACK-RIVER,  rivière  des  États-Unis, 
état  de  la  Louisiane.  Elle  est  formée  par 
l'Ouachitta  et  le  Tensas ,  et  se  jette  dans  la 
Rivière  Rouge  après  un  cours  de  8  1.  du  V 
au  S.  Elle  sert ,  dans  toute  l'étendue  de  son 
cours,  de  limite  aux  paroisses  de  Rapides 
et  de  Coucordia. 

BLACK-RIVER  (B1G),  rivière  des  États- 
Unis  qui  prend  sa  source  aux  monts  Ozark , 
dans  l'état  de  Missouri,  à  26  I.  S.  de  Jcfl'cr- 
son  ;  coule  d'abord  versl'E.  S.  E.  à  travers 
le  comté  de  Washington ,  jusqu'à  son  en- 
trée dans  celui  de  Madison  ,  où  elle  tourne 
au  S.  S.  O.;  entre  dans  le  territoire  d'Ar- 
kansas,  et  se  jette  dans  le  White-River,  à 
3ol.  N.  E.  de  Little-Rock,  après  un  cours 
de  86  1.  Elle  est  navigable  sur  une  étendue 
considérable ,  et  reçoit  par  sa  droite  un 
grand  nombre  d'aflluens  ;  elle  n'en'  reçoit 
aucun  par  sa  gauche.  Le  pays  qu'elle  arrose 
est  fertile,  et  produit  du  blé,  du  maïs,  de 
l'orge,  de  l'avoine,  du  coton  et  du  tabac. 
11  abonde  aussi  en  fer,  plomb  et  sel. 

BLACK-RIVER,  rivière  des  États-Unis, 
état  de  Me w- York.  Elle  prend  sa  source 
dans  le  comté  d'Harkimer,  parcourt  ceux 
d'Oneida,  de  Lewis,  de  Jeflerson,  et  se 
jette  dans  le  lac  Ontario,  à  Watertown, 
après  un  cours  d'environ  35  L  du  S.  E.  au 
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N.  O.  A  son  confluent  avec  le  Moose,  elle 
se  précipite  de  G3  pieds  de  haut  ;  à  1 6  1.  plus 
bas  se  trouvent  les  longues  chutes  (  Long 
Ealls) ,  qui  forment ,  dans  l'espace  de  5  1. , 
drs  cascades  de  1a  ,  14  et  i\  pieds  de  haut, 
où  l'on  a  construit  plusieurs  moulins.  Le 
pays  arrosé  par  cette  rivière  est  très-fertile, 
et  se  peuple  rapidement. 

BLACK-RIVER ,  rivière  des  États-Unis, 
«errit.  du  Nord-Ouest.  Elle  prend  sa  source 
par  45°  16' de  lat. \.  el  9a0  ao'  de  long.  O., 
coule  du  N.  E.  au  S.  O.,  et  se  joint  au  Missis- 
sipi  par  44°  de  lat.  N.  et  93°  a5'  de  long.  O. 

BLACK-RIVER,  rivière  de  la  Jamaïque, 
qui  prend  sa  source  dans  les  montagnes  de 
la  vallée  d'Edmund  ,  comté  de  Cornouail- 
iea,  paiois*e  de  Sainte  Élisabetb.  Elle  coule 
d'abord  a  PO.,  ensuite  au  S.  E. ,  puis  au  S. 
O.,  et  se  jette  dans  la  mer  après  un  cours 
d'environ  i3  1.  Elle  est  navigable  pour  des 
bateaux  pendant  environ  10  I. 

BLACK-ROCK  ,  village  des  États-Unis, 
comté  de  Niagara,  état  de  New- York,  sur 
le  Niagara ,  à  a/3  de  1.  au-dessous  de  Buf- 
falo.  Les  bateaux  à  vapeurs  et  autres  bâti- 
mens  navigans  sur  le  lac  Erié  et  autres  lacs 
y  ont  leur  station. 

BLACK-ROCK,  gros  village  d'Irlande, 
prov.  de  Leinster ,  comté  de  Dublin,  ba- 
ruunie  d'IIalf  Rathdown  ,  sur  la  côte  mérid. 
de  la  baie  de  Dublin,  à  1  1.  1/4  S.  E.  de 
cette  capitale.  Il  est  très  fréquente  pour  les 
bains  de  mer. 

BLACKSOD,  baie  formée  par  l'océan  Ai 
lantique  sur  la  côte  occid.  d'Irlande,  prov. 
de  Connaught,  comté  de  Mayo.  Elle  s'a- 
vance entre  la  presqu'île  de  Mullet  à  l'O. , 
et  le  continent  de  l'Irlande  à  l'E.,  au  N.  de 
l'ile  Achill,  et  est  comprise  entre  54*  7'  et 
54°  aa'  de  lat.  N.,  et  entre  ia°  6'  et  ia°  a5' 
de  long.  O. 

BLACKSTAIRS,  montagnes  d'Irlande, 
prov.  de  Leinster.  Elles  forment,  sur  toute 
leur  étendue,  qui  est  de  3  1.  i/a ,  une  partie 
de  la  limite  entre  les  comtés  de  Carlow  et 
et  de  Wexford  ;  elles  se  rattachent  au  N.  E. 
au  mont  Leinster,  et  au  S.  O.  elles  se  ter- 
minent aux  bords  de  la  Barrow. 

BLACKSTOCK'S-ttlLL,  colline  des 
États-Unis,  dans  la  Caroline  du  Sud,  comté 
et  à  3  1.  S.  O.  d'Union  ,  prés  du  Tyger-river. 
Les  Américains  ,  commandés  par  le  général 
Sumptcr,  y  défirent,  en  1780,  les  Anglais 
sous  les  ordres  de  Tarleton. 


144  B  L  A  C 

BLACKSTONE,  rivière  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets,  qui  a  sa  source  dans 
le  comté  de  Worcester,  et  entre  dans  le 
Rhode  Island,  où  elle  prend  le  nom  de 
Pawtucket. 

BLACKSTONE,  îJedes  États-Unis,  état 
de  Maryland ,  formée  par  le  Potomac  ,  au  S. 
du  Wighcomico,  par  58*  i8'  de  lat.  N.,  et 
760  5o'  de  long.  O. 

BLACKTAIL,  bas-fonds  de  la  mer  du 
Nord,  à  la  hauteur  de  la  côte  du  comté 
d'Essex,  en  Angleterre,  et  à  l'embouchure 
de  la  Tamise. 

BLACK  WALL,  hameau  d'Angleterre, 
comté  de  Middlesez,  hundred  d'Ossulstone, 
sur  la  rive  gauche  de  la  Tamise ,  attenant  à 
Londres  à  l'E.  Il  y  a  des  chantiers  de  con- 
struction et  des  bassins  très  -  spacieux  qui 
sont  les  plus  commodes  et  les  mieux  con- 
struits de  l'Angleterre  ,  et  des  magasins 
immenses  destinés  à  recevoir  les  agrès 
des  bâtiniens,  ainsi  que  leurs  cargaisons. 

BLACK-W ARBIOR ,  rivière  des  États- 
Unis.  V oy.  Tuscai.oosa. 

BLACKWATER,  rivière  d'Angleterre, 
comté  d'Essex ,  qui  prend  sa  source  près 
de  Wimbish,  canton  d'Uttlesford  ;  coule  du 
N.  O.  au  S.  E.,  reçoit  le  Clielmcr  près  de 
Malden ,  et  se  jette  dans  la  mer  du  Nord 
après  un  cours  d'environ  i5  1.  Sa  large  em- 
bouchure forme  une  baie  renommée  pour 
la  qualité  de  ses  huîtres. 

BLACK-W  ATER,  rivière  des  États-Unis, 
état  de  Virginie,  qui  prend  sa  source  au- 
près du  confluent  de  l'Appamatox  et  du 
James;  coule  d'abord  au  S.  E.,  ensuite  au 
S.,  et  s'unit  au  Chowan  au-dessous  de  la 
ligne  des  limites  métid.  de  l'état  de  Vir- 
ginie, et  après  un  cours  d'environ  aa  1. 

BLACKWATER,  rivière  d'Irlande ,  qui 
prend  sa  source  dans  la  prov.  de  Munster,  au 
mont  Cnocmanahan ,  dans  la  partie  orient, 
du  comté  delverry  ;  forme  ensuite  la  limite 
entre  ce  comté  et  celui  de  Cork ,  en  se  diri- 
geant au  S.  jusqu'à  Shanagh ,  où  elle  tourne 
à  l'E.  dans  le  comté  de  Cork,  qu'elle  tra- 
verse de  l'O.  à  l'E.  ;  passe  à  Mallow,  entre 
dans  le  comté  de  Waterford,  et  se  jette 
dans  l'océan  Atlantique  par  une  assez  large 
embouchure,  qui  forme  la  baie  d'Youghal, 
après  un  cours  d'environ  35  1. 

BLACKWATER ,  bourg  d'Irlande,  prov. 
d'Ulster,  comté,  baronnie  et  à  1  1.  i/a  N. 
O.  d'Armagh,  sur  la  rive  droite  dn  Black- 
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water,  et  à  1  1.  8.  de  Charlemont.  Son  mar- 
ché aux  toiles  est  assez  fréquenté. 

BLADEN ,  comté  des  États-Unis,  dans 
la  Caroline  du  Nord  ;  borné  au  N.  E.  par  le 
South-river,  affluent  du  Cap  Fear;  au  S.  E. 
par  le  Green  Swamp  ;  au  S.  O.,  par  le  Wag- 
gamaw;et  à  l'O.,  parla Great  Swampcreek. 
7,376  hab. ,  dont  4,  \  ot>  blancs,  a,  870  gens 
de  couleur.  Le  chef  -  lieu  est  Elisabeth-* 
town. 

BLADENSBURG,  commune  des  États- 
Unis,  dans  le  Maryland ,  comté  du  Prince- 
Georges,  sur  la  branche  orient,  du  Potomac, 
à  3  1.  N.  E.  de  Washington.  Elle  contient 
environ  i5o  maisons.  11  s'y  livra ,  le  i\  août 
1814,  un  combat  entre  les  Anglaisetles  Amé- 
ricains dans  lequel  ces  derniers  furent  dé- 
faits. 

BLAENAVON,  hameau  d'Angleterre, 
cant.  de  Monmouth ,  hundred  et  à  1  I.  a/3 
S.  O.  d'Abergavenny.  Il  y  a  des  forges  con- 
sidérables.  Les  environs  renferment  du  fer, 
de  la  houille  et  de  la  pierre  à  chaux. 

BLAEN-GHWENT,  paroisse  d'Angle- 
terre. Voy.  ABKBVsrWiTR. 

BLAG  AÏ,  forteresse  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope, en  Bosnie  ,sandjak  de  Hertzegovine  ; 
chef-lieu  d'une  juridiction ,  à  3  I.  1/4  S.  E. 
de  Mostar. 

BLAGNAC, bourg  de  France ,dép.  de  la 
Haute-Garonne,  arrund.,  cant.  et  à  1  1.  N. 
N.  O.  de  Toulouse,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Garonne. 

BLAGODAT,  forges  dans  la  Russie,  en 
Europe ,  gouv.  de  Perm,  distr.  et  à  18  1.  S. 
S.  O.  de  Verkhotourié.  Il  y  en  a  a ,  l'une 
nommée  Blagodat-Kouchvinskoï,  et  l'autre 
Blagodat-Tourinskoï;  elles  sont  à  a  1.  l'une 
de  l'autre. 

B  L  AGO  VÉCHTC  HENSK I A ,  bourg  de 
Russie  ,  en  Europe,  gouv.  d'Orenbourg  , 
distr.  et  à  9  I.  3/4  O.  de  Bouzoulouk ,  sur  la 
Tovaljanka. 

BLAGOVECHTCHENSKIA,  usine  de 
cuivre,  dans  la  Russie  d'Europe,  gouv.  d'O- 
renbourg ,  cercle  et  à  61.  i/a  N.  O.  d'Oufa, 
sur  la  rive  droite  de  la  Bélaia. 

BLAGOVÉCHTCHENSKIA,  bourg  de 
Russie  ,  en  Asie ,  gouv.  de  Tobolsk ,  distr. 
et  a  8  I.  1/2  S.  O.  de  Tourinsk ,  sur  la  Sous- 
satka,  affluent  de  la  Toura.  11  fut  bâti  en 
17J9. 

BLAIN,  ville  de  France ,  dép.  de  la  Loire- 
lnféricure,  arrond.  de  Savenay;  chef-lieu 
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de  cant.,  près  de  la  rive  droite  de  l'Isac,  à 
-  I.  i/a  .\.  N.  O.  de  .Nanti  s.  Elle  était  au- 
trefois fortifiée.  Il  y  a  des  tanneries  ,  et  l'on 
y  fait  le  commerce  de  bestiaux.  Elle  soulint 
en  i5$q  deux  mois  de  siège  contre  le  duc 
de  Merecrur,  et  le  força  de  se  retirer;  mais, 
deux  ans  après,  elle  ne  put  lui  résister. 
3,100  hab. 

BL AIN VILLE,  village  de  France,  dép. 
de  la  Manche,  arrond.  et  à  a  1.  i/4  O.  de 
Coulances,  cant.  de  Saint  -  Malo  -  de  -la- 
Lande  ,  près  de  la  côte.  i,85o  hab. 

BLA11N  VILLE -SI  R-L'EAU,  bourg  de 
France ,  dép.  de  la  Meurthe ,  arrond.  et  à 
1  L  3/4  de  Lunéville,  cant.  de  Bayon  ,  sur 
la  Meurthe.  Il  est  dans  une  situation  agréa- 
ble, et  bien  bâti.  Il  y  a  1  château  et  1  parc. 
600  hab. 

BLA1R,  village  et  paroisse  d'Ecosse, 
comté  et  à  1 1  I.  1/3  If.  O.  de  Perth,  pres- 
bytère de  Dunkeld.  2,^92  hab.  Il  y  a  dans 
les  environs  beaucoup  de  monumens  et  une 
carrière  de  marbre.  On  voit  sur  les  bords 
du  Tilts  les  vestiges  d'un  ancien  camp,  une 
voie  appelée  la  route  de  la  Reine,  et  une 
montagne  dont  la  hauteur  est  de  566  toises 
au-dessus  du  niveau  de  la  mer. 

BLA1RGOWRI2,  ville  d'Écosse,  com- 
té et  a  5  I.  N.  de  Perth,  presbytère  de  Mei- 
gle  ,  »ur  la  rive  droite  de  l'Airdle.  Elle  a  des 
manufactures  de  toiles,  et  3  foires  par  an. 
a,3.55  hab.  On  voit  dans  les  environs  un  ro- 
cher de  1 17  toises  de  long  et  de  07  de  haut. 
La  surface  en  est  unie  comme  si  elle  eût 
été  polie  par  l'art.  Au  N. ,  un  autre  rocher 
app«  le  Lady  Sindsay's  Castle  est  d'un  accès 
difficile. 

BLAISE  (S«.),  Saint  Bùuien,  bourg  du 
grand-duché  de  Bade ,  cercle  de  Treisam  et 
Wiesen  ;  chef-lieu  de  bailliages,  à  7  I.  1/4 
S.  E.  de  Freybourg,  et  à  to  1.  1/4  E.  N.  E. 
de  Bàle  ,  sur  l'Alb,  dans  une  petite  vallée 
de  la  Forèt-Noire.  11  tire  son  nom  d'une  cé- 
lèbre abbaye  qui  y  existait  autrefois.  11  y  a 
une  fabrique  de  machines  à  filer,  et  une  d'in- 
strumens  de  mathématiques.  619  hab. 

Le  baill.  contient  9,267  hab. 

BLAISE  (S*.),  cap  des  États-Unis,  sur  la 
côte  de  la  Floride  occident  ,  au  S.  O.  de 
l'embouchure  de  V Apalachicola  ,  dans  le 
golfe  du  Mexique.  Lat.N.  29° 36'.  Long.  O. 
87-  55'. 

BLAISE  (S*.),  village  de  France,  dép. 
du  Haut-Rhin,  anond.  et  à  4  !•  */4  S.  E. 

T.  II. 
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d'Altkirch  ,  cant.  de  Ferette.  Il  y  a  des  tein- 
tureries. 

BLAISE  (S*.),  grand  village  de  Suisse, 
cant.  de  Neuchâtel,  à  1  L  1/4  N.  E.  de  la 
ville  de  ce  nom.  11  est  agréablement  situe 
sur  le  lac  de  Neuchâtel ,  que  l'on  voit  dans 
toute  son  étendue  jusqu'à  Yverdun.  Il  y  a 
une  manufacture  d'indiennes.  1,020  hab. 
Près  du  pont  de  T hièle  on  a  trouvé ,  vers  la 
fin  du  xviii»  siècle,  en  creusant  un  canal 
pour  le  dessèchement  des  marais ,  un  grand 
nombre  de  briques  de  i5  à  18  pouces  de 
long  sur  10  de  large,  et  des  médailles  de 
btonze  des  premiers  empereurs  romains. 

BLAISOIS,  petit  pays  de  France,  com- 
pris dans  l'Orléanais,  et  qui  tirait  son  nom 
de  Blois,  sa  capitale.  11  fait  aujourd'hui 
partie  du  dép.  de  Loir-et-Cher. 

BLAISON,  bourg  de  France,  dép.  de 
Maine-et-Loire,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  S.  E. 
d'Angers ,  cant.  de  Saint-Aubin  ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Loire.  i,o5o  hab. 

BLAkELY ,  ville  des  États  Unis,  état 
d'Alabama,  comté  de  Mobile,  sur  le  Ten- 
saw  on  canal  de  la  Mobile,  à  3  1.  E.  N.  E. 
de  MoBile.  Lat.  N.  3o°  43'.  Blakely,  fondé 
en  i8i3,  est  situé  très-avantageusement 
pour  devenir  l'entrepôt  du  commerce  de 
l'Alabama.  Les  bâtimens  tirant  1a  pieds 
d'eau  peuvent  y  entrera  marée  haute. 

BLAKENEY  ou  SMTTERF1ELD,  vil- 
lage d'Angleterre,  comte  de  Norfolk,  hun 
dred  de  Holt,  sur  la  mer  du  Nord,  a  9  1. 
N.  O.  de  Norwich.  11  a  un  petit  port  où  l'on 
fait  commerce  de  bois  et  de  houille.  8o3  hab. 

BLAKESBUBG  ,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Maine ,  comté  de  Penobscot ,  à  7  1. 
N.  de  Bangor. 

BLAMONT,  viUe  de  France,  dép.  du 
Doubs,  arrond.  et  à  3  1.  i/i  S.  S.  E.  de 
Montbelliard;  chef-lieu  de  cant.,  sur  leOlou, 
à  14  1.  1/3  E.  N.  E.  de  Besançon.  Elle  a  un 
château-fort  destiné  à  couvrir  Besançon  ,  et 
résidence  d'un  officier  d'artillerie  dépen- 
dant de  la  direction  de  Besançon.  4<>o  hab. 

BLAMONT,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Meurthe ,  arrond.  et  à  5  I.  5/4  E.  de  Luné- 
ville  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la  V  exouze.  Elle 
était  autrefois  fortifiée.  Elle  a  été  incendiée 
en  1537  et  en  i636.  11  y  a  une  filature  de 
laine  pour  bonneterie,  et  des  tanneries  con- 
sidérables. 11  s'y  tient  3  foires  par  an.  1,900 
hab. 

BLANAY,  Ue  de  l'archipel  des  Mulgra- 
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ves,  dan»  le  Grand  Océan  équinoxial ,  par  o" 
35'  de  lat.  S.,  et  ija0^'  de  long.  E. 

BLANC  (CAP),  cap  sur  la  côte  orcid. 
de  la  Barbarie  et  de  l'emp.  de  Maroc  ,  à  l'O. 
de  l'embouchure  de  la  Morbéja.  Lat.  N.  35° 
i5'.  Loup.  O.  iou  5o'. 

BLANC  (CAP),  cap  sur  la  côte  du  Sa- 
hara ,  à  l'O.  du  pays  de  Labdessehas.  Lat.  If. 
ao*  46'  55'.  Long.  O.  io°  aa'  o'.  Il  s'avance 
à  une  distance  considérable  dans  l'Atlan- 
tique; et,  après  le  Cap  Verd  ,  il  forme  la 
pointe  la  plus  occid.  de  l'Afrique.  11  Fut  dé- 
couvert parles  Portugais  en  ■  44  ■  •  L'appro- 
che en  est  dangereuse,  et  la  côte  eu  est  aride 
et  désolée. 

BLANC  (CAP) ,  cap  sur  la  côte  sept,  de 
la  Barbarie  et  du  roy  de  Tunis.  Lat.  N.  3j# 
19'  »o\  Long.  E.  70  27'  5o'. 

BLANC  (CAP),  Ctvpo  Bianro,  cap  des 
îles  Ioniennes,  à  iVxtrémite  S.  E.  de  Cor- 
fou,  par  3a°  aa'  18'  de  lat.  N.,  et  170  47' 
27'  de  long.  E. 

BLANC  (C  AP) ,  cap  sur  la  côte  S.  O.  de 
l'Ile  de  Chypre,  entre  Paphos  et  Limasol. 
Lat.  N.  34 •  3t/  ao'.  Long.  E.  3o"  ao'. 

BLANC  (CAP),  cap  de  la  Turquie  d'A- 
sie, sur  la  côte  occid.  de  l'Anatolie  et  du 
sandjak  de  Soglab.  Lat.  N.  38°  10'.  Long.  E. 
a4°.  H  forme  l'extrémité  S.  O.  de  la. pres- 
qu'île qui  s'avance  dans  l'Archipel,  à  l'occid. 
de  Smyrne  ,  vis  à-vis  de  l'île  de  Chio. 

BLANC  (CAP),  cap  de  la  Turquie  d'A- 
sie ,  sur  la  côte  de  Syrie ,  entre  Acre  et  Sour. 
Lat.  N.  33°  5'  10'.  Long.  E.  32°  47'  i5'. 

BLANC  (LE),  ville  de  France,  dép.  de 
l'Indre,  chef-lieu  d'arrond.  et  de  tant.,  sur 
la  Creuse ,  dans  une  position  agréable,  à  1 1 
L  3/4  O.  S.  O.  de  Châteauroux.  Siège  d'un 
tribunal  de  ir*  instance,  d'une  conservation 
des  hypothèques,  et  d'une  direction  des 
contributions  indirectes.  La  Creuse  la  di- 
vise en  deux  parties,  désignées  sous  les  noms 
de  ville  basse  et  de  ville  haute.  La  ville 
basse  est  assez  Imu  bâtie;  la  haute  a  des 
rues  escarpées,  étroites  et  tortueuses.  Llle 
était  autrefois  place  forte,  et  défendue  par 
5  châteaux.  Il  y  a  1  filature  de  laine,  1 
manufacture  de" draps,  et  1  brasserie.  Son 
commerce  consiste  en  bois,  fer,  et  poissons. 
Il  s'y  tient  1  foire  de  3  jours  le  10  novembre. 
3,66a  bab.  Cette  ville  a  été  souvent  fré- 
quentée parles  légions  romaines,  et  la  route 
de  Le  Blanc  à  Saint  Savin  conserve  encore 
le  nom  de  Levée  de  César. 
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L'arr.  de  Le  Blanc  renferme  64  comm. 
et  46,oi  i  hab.  Il  est  divisé  en  6  cantons  : 
Bélabre,  Le  Blanc,  Mezièrcs,  Saint-Benoit- 
du-Sault,  Saint-Gaultier,  et  Tournon. 

BLANC  A  ,  petite  île  dans  la  mer  des  Ca- 
raïbes, à  environ  35  I.  de  l.i  fut  e  de  l'Améri- 
que mérid.  Long.  O.660  o'.  Lat.N.  1  i°4o'. 

BLANC  A  t  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
6  I.  3/4  N.  O.  de  Murcie,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Segura. 

BLANCHE  (MER),  Beloe  More,  grand 
golfe  formé  par  l'océan  Glacial  arctique,  sur 
la  côte  sept,  de  la  Russie,  en  Europe,  et 
compris  entre  63*  48'  et  68°  5o'  de  lat.  N., 
et  entre  29°  20'  et  43°  l5'  de  long.  E.  11  pé- 
nètre très-avant  dans  la  partie  occid.  du 
gouv.  d'Arkhangel,  et  forme  lui-même  qua- 
tre golfes  considérables  :  le  Mézen  à  l'E., 
h:  Dvina  et  l'Oneg  au  S.,  et  le  KandalasL  à 
l'O.  Sa  longueur,  du  N.  E.  au  S.  O. ,  est 
d'environ  i5o  1.,  et  sa  moyenne  largeur,  du 
!V.  O.  au  S.  E.,  de  ao  à  a5  1.  Les  caps  Ca- 
min  et  Sviatoï,  qui  se  présentent  a  son  en- 
trée, sout  éloignés  l'un  de  l'autre  de  36  1. 
Les  principales  îles  de  ce  golfe  sont  :  les  So- 
lovetz-koï,  au  N.  du  golfe  d'On'  g;  et  Mor- 
jovetz,au  N.  O.  de  celui  de  Mézen.  Ses 
côtes  sept,  et  orient,  font  bordées  de  mon- 
tagnes élevées;  partout  ailleurs  srs  nvages 
sont  généralement  bas,  unis,  parsemés  de 
lacs  qui  communiquent  erdiruirement  avec 
la  mer,  et  sillonnes  d'une  infinité  de  petites 
rivières.  Ce  golfe  reçoit  aussi  des  cours  d'eau 
considérables,  tels  que  la  Dvina, le  Mézen, 
l'Onéga  ,  et  leKicm.  Le  froid  le  ph:s  rigou- 
reux se  fait  sentir  durant  la  plus  grande 
partie  de  l'année  sur  toute  la  surface  de  la 
mer  Blanche  :  ses  eaux  gèlent  en  septembre, 
et  ne  dégèlent  qu'en  juillet. 

BLANCHEROCIIE,  hameau  de  France, 
dép.  du  Doubs,  arrond.  de  Pontarlier,  cant. 
et  à  3/4  de  1.  S.  S.  O.  de  Morteau,  sur  le 
Doubs.  11  y  a  une  verrerie  renommée. 

BLANCO,cap  sur  la  côte  O.  de  l'Amé- 
rique sept.,  dans  h  Nouvelle  Albion.  On 
l'aperçoit  de  très-loin,  surtout  du  S., à  cause 
de  sa  couleur  blanehe ,  et  de  sa  hauteur  con- 
sidérable. Il  est  par  43°  a3'  de  lat.  N.,  et 
a35°  5o*  de  long.  E. 

BLAÎVCO,  cap  snr  la  côte  du  Guatimala  , 
extrémité  S.  O.  de  la  baie  de  Salinas,  sous 
90  4o'  de  lat.N.  Il  est  designé  sur  quelques 
cartes  par  le  nom  de  Pointe  occid.  du  golfe 
de  Nicoya. 
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BLANCO  (CABO) ,  cap  sur  la  côte  mé- 
rid.  de  l'ile  Majorque ,  au  S.  E.  de  la  baie 
de  Palma,  par  39°  ao'  de  lat.  N.  et  o°  a8' 
de  long.  E. 

BL  YNCO,cap  sur  la  côte  occid.  de  l'ile 
de  Mindanao,  l'une  des  Philippines.  Lat. 
N.  8°  33'.  Long.  E.  iso*  55'. 

BLAN'CO,  c  p  de  la  côte  orientale  de  la 
Patagonic.  11  s'avance  dans  l'Atlantique  au 
S.  du  golfe  de  Saint-George,  par  47°  i5' 
de  lat.  S. 

BLANCO,  cap  du  Pérou,  intendance  de 
Truxillo.  Il  s'avance  dans  le  Grand  Océan  , 
au  S.  du  golfe  de  Guayaquil,  par  4°  i$'  de 
lat.  S.  et  83°  6'  de  long.  O. 

BLANDFORD,  ville  des  États-Unis,  état 
de  Massachusets,  comté  de  Hampden,  à 

6  1.  O.  de  SpringlielH.  i,6i3  hab. 
BLANDFORD,  ville  des  États-Unis  ,  en 

Virginie,  comté  du  Prince  George,  sur  l'Ap- 
pamatox ,  dans  une  belle  plaine,  a  i  1.  i/4 
IV.  E.  d«-  P«-t»*rsburgb.  i,aoo  hab.  Les  ma- 
rais qui  l'avoisinaicnt ,  et  qui  en  Tendaient 
le  séjour  malsain,  ont  été  desséchés. 

BLANDFORD  FOUI  M,  ville  d'Angle- 
terre, comte  de  Dorsrt,  bundred  deCoombs 
Ditcb,  «ur  la  rive  gaucbc  du  Stour,  dans 
une  plaine  fertile,  à  6  I.  i/j  N.  £.  de  Dor- 
chester.  L'église,  d'une  architecture  grec- 
que, est  tre»  hell»-.  1  y  a  quelques  manu- 
factures et  un»-  filature  de  fil.  Il  s'y  tient  un 
marché  par  semaine.  Cette  ville  est  très- 
anr  i«  nne;  elle  envoie  a  membres  au  parle- 
ment. i,643  hab. 

ItLA  N  ES,  Husdi,  villt  d'Espagne,  prov. 
et  à  i  \  I.  E.N.  E.  de  Barcelone  (Catalogne), 
et  à  ij  1.  i /a  S.  de  Giroc  ,  près  de  l'embou- 
chure de  la  Tortler».  Il  y  a  î  petit  port,  î  châ- 
teau ,  i  églin*»  pai-oissiale ,  et  des  tanueries. 
3, 6*00  i  ab. 

BLANGIS,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Seine-Inférieure, arrond.  et  a  5  1. 3/4  N.  E.  de 
NeufchâU  I  ;  cheflieu  de  cant.  liai  hôpital, 
des  fabriques  de  savon  vert,  des  tanneries 
et  des  brasseries.  l,55o  hab. 

BLANGY  ,  bourg  de  France,  dép.  du 
Calvados,  arrond.  et  à  t  I.  3/i  S.  E.  de 
Pont  l'Evrque  ;  chef-lieu  de  cant.,  â  10  1. 
ïj  i  E.  de  Caen.  1  >n  y  fait  beaucoup  de  cidre, 
et  on  y  commerce  en  chevaux.  8oo  hab. 

BL  AIN  khNBERG,  bourg  des  États  Prus- 
siens, prov.  de  Clèves-Berg,  r^pence  et  à 

7  1.  3/t  S.  E.  de  Cologne,  cercle  de  Sieg- 
burg  l'ckcrarath ,  sur  le  Sieg.  a55  hab. 
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BLANKENBERGIIE,  ville  des  Pays-Bas, 
prov.  de  la  Flandre  occid.,  arrond. ,  cant. 
et  à  3  1.  N.  N.  O.  de  Bruges,  sur  la  mer  du 
Koid.  La  pèche  y  e*t  très-active.  i,Gao  hab. 

BLANKENBERGIIE  (canal  de),  dans 
les  Pays-Bas,  prov.  delà  Flandre  occid.. 
arrond.  de  Bruges.  Il  s'embranche  prés  de 
Bruges  avec  le  canal  d'Ostendc  ,  et  se  dirige 
vers  l'Océan  par  les  dunes  de  Blancken- 
berghe,  après  un  cours  d'environ  a  l.  i/a. 
Ce  canal  servait  autrefois  au  transport  du 
poisson,  ainsi  que  des  fascines  pour  l'entre- 
tien des  digues  des  environs  de  Blanckcn- 
berghe.  Il  est  depuis  long-temps  rempli  de 
roseaux,  et  comblé  en  certains  endroits. 

BLANKENBOURG ,  ville  du  duché  de 
Brunswick,  chef-lieu  de  distr.  et  de  justice, 
siège  d'une  surintendance  générale,  et  ci- 
devant  capit.  de  la  princip.  de  Bianken- 
bourg,  a  i  j  I.  s  S.  E.  de  Brunswick.  Lat. 
N.  5i°  5o'.  Long.  E.  8°  3;'.  Elle  est  sur  le 
ruisseau  de  même  nom, au  pied  d'une  mon- 
tagne de  173  toises  de  hauteur,  au  sommet 
de  laquelle  on  voit  un  des  pins  grands  châ- 
teaux de  l'Allemagne,  ancienne  résidence 
des  princes  de  Blankenbourg.  La  ville  est 
fermée  de  murailles  ;  elle  a  quelques  beaux 
édifices  :  la  maison  de  ville,  le  collège,  les 
deux  églises  et  l'hôpital  Saint-Géorge.  Elle 
renferme  des  dépôts  considérables  de  fer, 
de  marbre  et  de  poterie.  3,768  hab.  S.  M. 
Louis  xv. 11  a  résidé  quelque  temps  dans 
cette  ville. 

Le  district ,  entouré  par  le  duché  d'An- 
halt,  la  province  prussienne  de  Saxe  et  la 
province  Ilanovrienne  de  Grubenhagen  , 
est  arrosé  de  1*0.  à  l'E.  par  la  Bode,  et  se 
divise  en  trois  justices  :  Blankenbourg,  Has- 
selfelde  et  Walkcnricd.  Le  climat  est  tem- 
péré, et  le  sol  généralement  pierreux.  La 
partie  septentrionale  est  unie  ,  et  produit 
beaucoup  de  blé.  La  partie  méridionale  est 
couverte  de  branches  du  flarx,  et  chargée 
d'épaUses  forêts.  On  y  trouve  des  vallées 
avec  des  pâturages,  et  surtout  de  riches  mi- 
nes dr  fer.  Ce  district  renferme  a  villes, 
3  bourgs  à  marché  ,  i5  villages  et  ia,ooohab. 

BLANKENBOURG  ,  ville  de  la  princip. 
de  Schwarzbourg-Rudôlstadt ,  dans  la  sei- 
gneurie et  à  1  I.  i/a  S.  O.  de  Rudôlstadt, 
près  du  confluent  de  la  Kinne  ,  avec  la 
Schwarze.  11  y  a  une  papeterie.  Il  s'y  tient 
5  foires  par  an.  900  hab.  On  y  voit  en- 
core les  ruines  du  château  de  Blankenbourg, 
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dans  lequel  Goothier  fut  élu  empereur  d'Al- 
lemagne, en  1.M9. 

BLANkENESE  ,  village  de  Danemark  , 
duché  de  Holstcin  ,  seigneurie  de  Pinne- 
berg,  sur  la  rive  droite  de  l'Elbe,  vis-à-vis 
du  village  de  Kranz,  à  a  I.  3/4  0.  de  Ham- 
bourg, a, 000  hab. 

BLANKENHAYN,  ville  du  grand-duché 
de  Saxe-Weimar,  cercle  et  à  3  1.  S.  de  Wci- 
mar-léna  ;  chef-lieu  de  baill.,  dans  une  con- 
trée très-clevée  et  manquant  d'eau ,  à  1  1. 
i/3  S.  E.  de  Berka.  Il  y  a  une  fabrique  de 
porcelaine,  et  il  s'y  tient  a  foires.  1,246  hab. 

BLAKKENHE1M,  bourg  des  ÉtatsPrus- 
siens ,  prov.  du  Bas- Rhin  ,  rég  nce  et  à  10  1. 
1/2  S.  E.  d'Aix  la  Chapelle,  cercle  et  à  4  1. 
S.  E.  de  Gemtind.  ISS  hab. 

BLANKEMIE1MERD0RF,  village  des 
Etats-Prussiens,  prov.  du  bas-Rhin ,  régence 
et  à  11  1.  i/3  S.  E.  d'Aix-la-Chapelle ,  cercle 
de  Gemùnd,  et  à  i/5del.O.  N.  O.  de  Blank- 
enheim.  Il  y  a  des  mine»  de  fer  dans  les 
environs. 

BLANKENSTEIN,  bourg  des  États-Prus- 
siens, prov.  de  Westphalie,  régence  d'A- 
rensberg,  cercle  et  à  a  1.  S.  de  Bochum, 
et  8  1.  i/a  N.  E.  de  Dusseldorf,  sur  la  rive 
gauche  du  Ruhr.  Il  y  a  des  mines  de  fer 
dans  les  environs.  655  hab. 

BLANKSTETTEN,  bourg  de  Bavière, 
cercle  de  la  Regen ,  présidial  et  à  1  1.  N.de 
Beilngries ,  seigneurie  et  à  3  1.  N.  E.  d'Eich- 
stàtt ,  et  à  10  I.  O.  de  Ratisbonnc.  Le  riche 
monastère  fondé  en  1 139  est  supprimé. 

BLANQLEFORT  ,  village  de  France  , 
dép.  de  Lot-et-Garonne,  arrond.  de  Ville- 
neuve d'Agen  ,  cant.  de  Fumel,  à  6  I.  a/3 
N.  E.  de  Villeneuve  ,  et  à  1 1 1.  î/a  N.  N.  E. 
d'Agen.  On  y  fabrique  des  instrumens  ara- 
toires. 1,600  hab. 

BLANQLEFORT  ,  village  de  France  , 
dép.  de  la  Gironde ,  arrond.  et  à  a  1.  N.  O. 
de  Bordeaux  ;  chef-lieu  de  cant.  2,080  hab. 

BLANQLILLA,  une  des  Antilles  sous- 
le  vent,  à  18 1.  N.  N.  O.  de  Santa-Margarita, 
et  à  35  I.  N.  de  la  côte  de  Caraccas,  dont 
elle  dépend.  Lat.  N.  1 i°  5o'.  Long.  O.  670 
Elle  a  5  1.  de  circuit,  et  abonde  en  tortues. 
Elle  n'est  habitée  que  par  quelques  pé- 
cheurs. 

BLANSKO,  bourg  de  Moravie ,  cercle  et 
*  4  L  i/4  de  BrDnn  ,  sur  la  Zwittawa.  Il 
y  a  1  château ,  1  fonderie ,  des  moulins  à 
poudre  et  1  papeterie.  i,o63  hab. 
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BLANTYRE,  village  d *Écosse,  comté  de 
Lanark,  presbytère  d'Iiamilton,  à  a  1.  i/a 
S.  E.  de  Glasgow.  11  y  a  une  manufacture 
de  coton.  a,63o  hab. 

BLANZAC,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Charente  ,  arrond.  et  à  4  L  3/4  d'Angou- 
léme;  chef-lieu  de  cant.  sur  le  Nay.  Il  y 
avait  une  abbaye  de  bénédictins.  Cette  ville, 
presque  environnée  de  coteaux,  est  quelque- 
fois inondée  par  des  débordemens  de  ruis- 
seaux qui  en  rendent  l'accès  difficile.  Elle 
est  mal  bâtie,  mal  pavée,  et  peu  saine.  Il 
s'y  fait  un  commerce  considérable  de  bes- 
tiaux. Il  y  a  îa  foires  par  an,  qui  sont  très- 
fréquentées.  629  hab. 

BLANZY,  village  de  France,  dép.  de 
Saùne-et  Loire ,  arrond.  et  à  6  1. 1/2  S.  S.  E. 
d'Autun  ,  cant.  de  Montcenis.  Il  y  a  des 
mines  de  houille.  i,3oo  hab. 

BLAR1NGHEM ,  village  de  France ,  dép. 
du  Nord,  arrond.  et  à  2 1.  i/j  0.  S.  O.  d'Ha- 
zebrouck ,  cant.  N,  de  cette  ville ,  sur  le  ca- 
nal du  Neuf  Fossé.  1,100  hab. 

BLARNEY,  village  d'Irlande,  prov.  de 
Munster,  comté  et  à  1  1.  1/2  N.  O.  de  Cork, 
baronnie  de  Muskerry.  Son  château ,  situé 
sur  une  hauteur ,  est  d'une  structure  hardie. 
90  maisons. 

BLARC,  village  de  France,  dép.  de  Seine- 
et-Oiac,  arrond.  et  à  4  L  O.  N.  O.  de  Man- 
tes, cant.  de  Bonnières.  Il  y  a  une  source 
froide  ferrugineuse.  669  hab. 

BLAS  (SAN),  ville  et  port  du  Mexi- 
que ,  intendance  de  Guadalaxara ,  sur  l'o- 
céan Pacifique  ,  à  l'extrémité  S.  d'une  île 
formée  à  l'embouchure  du  Rio  Santiago,  à 
i5  I.  O.  S.  O.  de  Tepic,  et  à  i5o  I.  O.  N.  O. 
de  Mexico.  Lat.  N.  ai°  32'.  Long.  O.  1090 
5o'.  L'insalubrité  de  l'air  est  cause  que  les 
agens  de  l'administration  maritime  demeu- 
rent généralement  à  Tepic. 

BLAS  (S1.),  cap  sur  la  côteN.  de  la  prov. 
et  à  ai  1.  N.  E.  de  Panama,  sous  90  55'  de 
lat.  N.  et  8i°  de  long.  O.  11  s'avance  con- 
sidérablement dans  la  mer  des  Antilles,  à 
l'O.  de  la  baie  de  Mandinga  ,  et  est  très- 
dangereux. 

BLASENSTEIN,  fort  ruiné  de  Hongrie, 
comitat  et  à  8  1.  3/4  N.  N.  E.  -de  Presbourg, 
et  à  4  1.  N..  de  Modem  ,  sur  une  montagne , 
près  d'une  caverne  calcaire. 

BLAS1ENCELLA,  petite  ville  du  duché 
de  Saxe-Gotha.  Voy.  Zilla. 

BLASIMONT,  bourg  de  France,  dép. 


)igitized  by  Google 


B  L  A  V 

de  la  Gironde,  arrond.  et  à  4  I.  1/4  H.  de 
la  Réolle,  cant.  de  Sauveterre. 

BLASKETS  ou  FER1TER,  groupe  de 
petites  îles,  dans  l'océan  Atlantique,  près  de 
la  côte  occid.  d'Irlande,  à  l'entrée  de  la 
baie  de  Dingle ,  par  5a°  i3'  de  lat.  N.,  et 
n°  45'  de  long.  O.  La  plus  grande  a  envi- 
ron 1 1.  de  long,  et  i/i  de  I.  de  large. 

BLASZkl ,  ville  de  Pologne  ,  woiwodie, 
obwodie  et  à  6  I.  S.  E.  de  Kalisch.  11  s'y 
tient  in  foires  très-suivies.  65o  hab. 

BLATNA,  ville  de  Bohême,  cercle  de 
Prachin  ,  à  5  I.  i/4  O.  N.  O.  de  Pisek ,  1 1  1. 
N.  N.  O.  de  Prachalitx,  et  18  I.  S.  S.  O.de 
Prague.  Elle  a  un  château ,  et  est  environ- 
née d'étangs  très  poissonneux.  i,8oo  hab. 

BLATNITZA,  montsde  la  Turquie  d'Eu- 
rope ,  en  Bosnie ,  sandjak  et  au  N.  de  Traw- 
nik,  entre  la  Bosna  et  l'Ussora. 

BLATO ,  lac  de  la  Turquie  d'Europe ,  en 
Bosnie,  sandjak  d'Herzégovine ,  à  l'O.  de 
Mostar.  Il  a  environ  3  1.  de  long  sur  i/a  1. 
dans  sa  moyenne  largeur ,  et  s'écoule  dans 
la  Xarrenta ,  par  i'Iessinitza. 

BLATTA  ,  bourg  de  Dalmatie  ,  sur  la 
côte  sept,  de  l'île  deCurzola ,  cercle  de  Ra- 
ffose,  a  5  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Curzola.  Il  est 
bien  bâti ,  a  i  port ,  î  pêcherie  considéra- 
ble, et  fait  un  peu  de  commerce.  a,6oohab. 

BLAUBECREN,  ville  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Danube,  chef-lieu  de 
baill. ,  sur  le  Blau  ,  à  51.  i/iO.  d'Ulm.  Elle 
est  défendue  par  un  château  situé  sur  une 
montagne  voisine.  Elle  a  î  belle  église,  i 
hôpital  bien  doté ,  î  séminaire ,  des  fabri- 
qnes  de  toiles  et  de  tapis,  i  blanchisserie  , 
i  papeterie,  des  tanneries  et  des  brasse- 
ries. 1,700  hab.  On  trouve  dans  les  envi- 
rons des  carrières  de  marbre  et  des  pétrifi- 
cations. En  1800,  il  y  eut  un  combat  entre 
les  Français  et  les  Autrichiens  à  l'avantage 
des  premiers.  Le  baill.  a  16  I.  c.  et  i4,4oo 
hab. 

BLAUENSTEIN,  bourg  de  Hongrie.  Vcy. 
Kkkko. 

BLAUFELDEN,  bourg  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  de  l'iaxt,  baill.  supérieur 
et  à  1  I.  i/a  IV.  N.  E.  de  Gerabronn,  et  à 
5  1.  5/4  S.  E.  de  Mergcntheim.  863  hab. 

BLAVET,  rivière  de  France,  qui  prend 
«a  source  dans  le  dép.  des  Côtes-du  Nord, 
arrond.  de  Guimgamp  ,  cant.  de  Mez-le- 
Carhaix,  a  3  1.  O.  de  Rostrencn.  Elle  tra- 
verse plusieurs  étangs,  passe  par  Gouarec, 
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en  se  dirigeant  à  l'E.  jusqu'à  Saint-Aignan , 
où  elle  tourne  au  S. ,  entre  dans  le  dep.  du 
Morbihan  ,  arrose  les  murs  de  l'ont  n  y, 
d'IIennebon ,  de  l'Orient,  et  se  jette  dans 
l'Océan,  au  Port-Louis,  après  un  cours  d'en- 
viron 99  1.,  dont  i5  de  navigation  depuis 
Pontivy  jusqu'à  la  mer.  Le  Blavet  a  été 
rendu  navigable  au  moyen  de  37  écluses  et 
d'autres  travaux.  Cette  navigation  fait  partie 
du  système  des  canaux  connus  sous  le  nom 
de  canaux  de  la  Bretagne  ;  il  forme  aujour- 
d'hui une  des  principales  branches  du  canal 
projeté  de  Nantes  à  Brest.  A  une  demi-lieue 
au-dessous  du  village  de  Saint- Antoine,  dans 
le  département  des  Côtes-du-Nord ,  le  Bla- 
vet disparaît  sous  des  rochers  l'espace  de 
600  mètres. 

BLAYE,  Blavia,  ville  forte  de  France,  dép. 
de  la  Gironde,  chef  lieu  d'arrond.  et  de  cant., 
sur  la  rive  droite  de  la  Gironde,  à  7  L  i/a 
N.  N.  O.  de  Bordeaux.  Siège  de  tribunaux 
de  1"  instance  et  de  commerce ,  d'une  con- 
servation des  hypothèques  et  d'une  direction 
descontributions.  Elle  est  divisée  en  haute  et 
basse  ville  ;  celle-ci  est  habitée  parles  négo- 
cians.  La  ville  hante  est  la  citadelle  bâtie  sur 
un  rocher.  Au  milieu  de  la  Gironde ,  qui  a 
a  1.  de  largeur  devant  Blaye,  il  y  a  un  autre 
fort  appelé  le  Paté.  Sur  la  rive  opposée  se 
trouve  le  fort  Médoc ,  dont  les  feux  se  croi- 
sent avec  ceux  du  Paté ,  et  plus  avant  en 
mer  est  le  phare  de  Cordouan.  Ce  passage  est 
extrêmement  difficile  par  rapport  aux  bancs 
de  sable  mobiles  qui  se  trouvent  à  l'embou- 
chure du  fleuve.  Blaye  est  une  place  de  guerre 
de  4*  classe,  résidence  d'un  officier  supé- 
rieur d'artillerie  delà  direction  de  Rayonne. 
Il  y  a  une  société  d'agriculture  et  une  salle 
de  spectacle.  On  remarque  la  fontaine  pu- 
blique, qui  est  au  centre  de  la  ville.  Son 
port,  qui  n'est  véritablement  qu'une  rade  où 
mouillent  les  bâtimens  qui  montent  et  des- 
cendent la  Gironde,  a  un  chantier  de  con- 
struction. Il  est  très-fréquenté.  Il  s'y  fait  un 
commerce  considérable  en  vins  ,  eaux-de 
vie  ,  huiles,  savons,  résine,  pommes,  bois 
de  construction  et  de  charpente.  11  y  a  plu- 
sieurs foires;  celle  du  a5  novembre,  de  trois 
jours ,  est  la  plus  considérable.  3,68o  hab. 

L'arrondissement  de  Blaye  comprend  61 
communes  et  5i,{3i  hab.  11  est  divisé  en 
quatre  cantons  :  Blaye,  Bourg,  Saint  Cicrs 
la-Lande ,  et  Saint  Savin. 

BLAZOW  ,  bouig  de  Gallicie,  cercle  et 
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à  16  L  3/40.  N.  O.  de  Zolkiew ,  et  à  3 1. 3/4 
N.  N.  E.  de  Lubaczow.  Il  y  a  1  église  ca« 
tholiquc  et  1  grecque. 

BLAZOWA  ,  bourg  et  seigneurie  de  Gai- 
licie  ,  cercle  et  a  10  I.  E.  N.  E.  de  Jaslo, 
et  à  10  1.  î/a  N.  E.  de  Dukla.  11  y  a  un  cbâ- 
teau. 

BLECHINGDON,  village  d'Angleterre, 
comté  et  à  a  1.  î/a  N.  d'Oxford,  bundred 
de  Plougbley.  5yo  hab.  Cet  endroit  était 
important  sous  le  règne  de  Charles  i*r. 

BLECKEDE  ou  BLEKEDE,  bourg  du 
roy.  de  Hanovre,  princip.  et  à  5  1.  3/4  E. 
de  Lnnebourg;  chef-lieu  du  baill.  domanial' 
de  Bleckede  et  Gartze.  Siège  d'une  surin- 
tendance; sur  la  rive  gauche  de  l'Elbe,  à 
2  1.  i/i  S.  de  Boitzenbourg.  Il  y  a  un  vieux 
château.  La  pèche  y  est  fort  productive. 
i,3;8  hab.  Pop.  du  bailliage,  8,57a  hab. 

BLEDSOE,  comté  des  États-l  nis ,  dans 
la  partie  orient,  de  l'état  de  Tennessee,  en- 
tre deux  chaines  de  montagnes.  11  est  arrosé 
par  des  aflluens  du  Tennessee.  4>oo  ">  hab. , 
dont  3,6i6  blancs,  18  noirs  libres,  et  36i 
esclaves.  Pikeville  en  est  le  chef-lieu. 

BLEG  NO  ou  BBEGNO  ,  en  allemand 
Bellenzer  ou  Poltcnzerthal ,  vallée  et  distr. 
de  Suisse ,  dans  le  cant.  du  Tessiu.  Elle  s'é- 
tend du  IS.  au  S.  entre  le  cant.  des  Grisons 
et  la  vallée  Levantine.  Sa  longueur  est  d'en- 
viron 8  1.  ,  et  sa  largeur  d'i/a  L  Elle  est  ar- 
rosée par  le  Blegno ,  qui  se  réunit  an  Tes- 
sin,  a  3  1.  1/2  N.  de  Bellinzone.  Elle  abonde 
en  grains,  vins,  fruits,  châtaignes  et  bes- 
tiaux. On  dit  que  les  montagnes  qui  l'en- 
tourent renferment  des  mines  de  plomb  et 
de  cuivre.  A  Dongio,  au  débouché  de  la 
vallée  ,  on  trouve  une  source  d'eau  minérale. 
En  i.5  ia,  deux  montagnes  s'éboulèrent  près 
de  l'entrée  de  la  vallée,  et  arrêtèrent  le 
cours  du  Blegno ,  ce  qui  convertit  en  un  lac 
immense  une  partie  de  la  vallée.  Deux  ans 
après,  les  eaux  se  frayèrent  un  chemin.  La 
débâcle  ût  périr  600  personnes  ,  et  ravagea 
toute  la  vallée  du  Tessin  ,  depuis  le  Blegno 
jusqu'à  Bellinzone,  dont  les  ponts  furent  em- 
portés. Cette  vallée  ,  après  avoir  appartenu 
aux  ducs  de  Milan  ,  aux  Pepoli  de  Bologne 
et  à  la  maison  Bentivoglio  ,  fut  mise  ,  en 
i5oo,  sous  la  protection  des  cant.d'Lry ,  de 
Schwitz  et  d'Unterwald ,  et  forma  un  baill. 
dépendant  de  ces  3  cant  ,  qui  y  exerçaient 
tour  à  tour  lis  droits  de  souveraineté.  Depuis 
1708,  elle  fait  partie  du  cant.  du  Tessin. 


BLEK 

Le  district  est  divisé  en  3  cercles  :  Castro , 
Malvaglia  et  Olivone;  on  y  compte  18  pa- 
roisses, et  6,2a  1  hab.  Les  gens  aisés  y  par- 
lent l'italien;  le  peuple  se  sert  d'un  dialecte 
de  la  langue  des  Grisons. 

BLE1ALF,  village  des  États  Prussiens , 
prov.  du  Bas-Rhin,  régence  et  à  i3  1.  N. 
N.  O.  de  Trêves,  cercle  et  à  al.  1/4  O. 
N.  O.  de  Prtim.  Il  y  a  de*  mines  et  une  fon- 
derie de  plomb.  56 1  hab. 

BLE1BERG,  grand  village  d'Illyrie,gouv. 
de  Laybach  ,  cercle  et  a  a  1.  3/4  O.  de  Vil- 
lach,età  a  al.  1/2  M.  deTrieste.  On  y  trouve 
d«*s  carrières  de  marbre  ,  des  mines  de  ca- 
lamine ,  de  cuivre  ,  et  surtout  des  mines  de 
plomb  ,  les  plus  belles  de  l'Europe  ,  et  d'où 
l'on  extrait  annuellement  près  de  35,ooo 
quintaux.  C'est  le  siège  d'un  bureau  des 
mines. 

BLEICHERODE,  ville  des  États-Prus- 
siens, prov.  de  Saxe,  régence  et  à  i3  1.  i/a 
N.  N.  O.  d'Erfurth,  cercle  et  à  3  1.  3/4  S.  O. 
de  ÎVnrdhausen ,  entre  la  Bode  et  la  Wipper. 
On  y  fabrique  des  serges  et  des  lainages.  Il 
y  a  des  moulins  a  huile.  Dans  les  environs 
se  trouvent  des  eaux  minérales  renommées. 
Commerce  de  grosses  toiles.  1,941  hab. 

BLEISWYK  ,  village  des  Pays-Bas,  gouv. 
mérid.  de  la  prov.  de  LIoIlande  ,  arrond.  et 
à  2  1.  i/a  N.  de  Rotterdam  ,  cant.  de  Délit. 
1,200  hab. 

BLEK1NG,  préfecture  de  Suède,  bornée 
au  N.  par  la  préfecture  de  Kronoberg  ;  au 
N.  E. ,  parcelle  de  Kalmar;  à  l'E.  et  au  S., 
par  la  mer  Baltique  ;  et  à  l'O. ,  par  la  pré- 
fecture de  Christianstad  ;  entre  56*  et  56* 
29'  de  lat.  N. ,  et  entre  ia*  i*  et  i5*4i'  de 
long.  E.  Sa  longueur,  de  l'E.  à  l'O.,  est  de 
24  1.  ;  sa  largeur,  du  N.  au  S.,  de  9  1. ,  et  sa 
superficie  de  161 1.  c. Cette  préfecture,  bor- 
dée d'une  chaîne  de  montagnes  qui  s'appro- 
che de  la  mer  par  les  deux  extrémités ,  forme 
une  grande  vallée  entrecoupée  de  quelques 
collines.  Les  eûtes  sont  environnées  d'une 
quantité  d'ilots  qui  les  protègent  contre  les 
flots  de  la  mer.  On  y  trouve  de  petits  lacs. 
Le  Moerrumo ,  le  Lyckebyo  et  le  Rotnebyo , 
qui  coulent  du  N.  au  S.,  et  se  jettent  dans  la 
Baltique,  en  sont  les  principales  rivières. 
Le  sol  est  léger  et  fertile  ;  le  climat  est  tem- 
péré. La  récolte  des  grains  est  insuffisante 
pour  la  consommation.  Il  y  croît  aussi  du 
lin,  du  chanvre,  du  tabac;  les  collines 
sont  couvertes  de  bois.  On  y  élève  des  abeil- 
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les  et  des  bestiaux.  Les  choraux  du  Bleking 
sont  très-estimés  en  Suède.  La  pèche  egt 
très-productive.  11  y  a  des  fabriques  de  draps, 
de  boissellcric  ,  de  goudron  ,  et  de  potasse. 

La  préfecture  de  Bleking  se  divise  en  4 
hxrads  :  Liste»,  Brarknr  ,  Medelstad  ,  Oes- 
tra,  et  rlle  comprend  3  ville»  et  3  bourgs. 
CarbxTona  en  est  la  principale  ville  67,200 
hao.  (le  pays  ,  après  plusieurs  vicissitudes, 
fut  réuni  à  perpétuité  a  la  couronne  de 
Suède  par  le  traité  de  Roskilde ,  en  i658. 

BLEMM  Y  ES ,  Arabes  mentionnes  cher 
les  aut<  urs  de  l'antiquité  pour  leurs  mn  un 
barbares  et  leur  physionomie  étrange.  Ils 
occupaient  le  même  territoire  que  les  Bcd- 
jah  et  les  Bicharyys  d'aujourd'hui. 

BLENEAL  ,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Yonne,  arroud.  de  Joigny  ;  chef-lieu  de 
cant. ,  a  10  1.  5/4  O.  S.  O.  d'Auxerre.  Com- 
merce de  bois  a  brûler.  1,100  hab.  En  i65a, 
le  maréchal  de  Turenney  délit  le  prince  de 
Condé. 

BLENNERHASSET'S  ISLAND ,  île  des 
États-Unis,  état  de  l'Ohio.  Elle  est  formée 
par  l'Ohio ,  a  environ  5 1.  au-dessous  de  Ma- 
rietta  ,  vis  à  vis  de  Belprc.  Elle  a  à  peu  près 
3oo  acres  d'étendue  ,  et  est  très-fertile. 

BLENOD,  village  de  France,  dép.  de  la 
Meurt he  ,  arrond.  et  a  a  1.  S.  S.  O.  de  Toul , 
cant.  S.  de  cette  ville,  sur  un  ruisseau,  entre 
deux  coteaux.  On  y  a  découvert  les  vesti- 
ges d'un  temple  antique  et  une  statue  d'A- 
pollon. Son  église  est  belle.  5oo  hab. 

BLEÎ\  YOL  ,  village  de  la  partie  sept,  de 
l'île  de  Banca,  dans  l'archipel  de  la  Sonde, 
sur  la  rivière  de  son  nom.  Résidence  d'un 
inspecteur  des  mines  d'étain  qui  sont  dans 
les  environs.  170  habitans,  Chinois  et  Ma- 
lais. 

BLEONE ,  petite  rivière  de  France ,  dép. 
des  Basses-Alpes.  Elle  prend  sa  source  à  la 
montagne  de  Sestrières,  au  N.  O.  d'Allos, 
coule  au  S.  O. ,  passe  à  Digne,  et  se  jette 
dans  la  Durance  par  la  rive  gauche ,  après 
un  cours  d'environ  i5  I.,  dont  9  1.  i/a  de 
flottage  depuis  Prads.  Les  radeaux  qu'on 
flotte  sur  cette  rivière  sont  composés,  en 
général,  des  pins  et  des  sapins  tirés  des  fo- 
rêts de  Faillefeu  et  de  Prads.  • 

BLER  A  NCOU  RT,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Awne  ,  arrond.  et  à  7  I.  5/4  O.  de  Laon  , 
cant.  de  Coucy-le-Château.  On  y  fait  com- 
merce de  chevaux,  chanvre  et  grains.  L'on 
y  exploite  des  terres  végétales  pyriteuses. 


89a  hab.  C'est  la  patrie  de  Lecat,  célèbre 
chirurgien  ,et  d'Antoine  Saint-Just ,  député 
à  la  convention  nationale. 

BLÉRÉ,  ville  de  France,  dép.  d'Indre- 
et-Loire,  arrond.  et  à  5  I.  i/a  E.  S  E.  de 
Tours  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  le  Cher.  C'é- 
tait jadis  le  siège  d'un  gotiv. ,  et  rlle  avait 
une  garnison.  a,5oo  hab.  Le  château  de 
Chrnonceaux  ,  qui  a  été  le  séjour  de  Diane 
de  Poitiere,  est  près  de  Bléré. 

BLES  EN  ,  ville  des  États-Prussiens  ,  ré- 
gence de  Posen,  cercle  de  Birnbaum  ,  a  31. 

O.  de  Miseritz,  et  a  m  I.  1/4  E.  N.  E. 
de  Francfort-sur-l'Oder ,  sur  i'Obra.  11  y  a 
un  couvent  de  bénédictins.  810  hab.,  par- 
tie Allemands  ,  partie  Polonais. 

BLESLE,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Haute- Loire,  arrond.  et  à  4  I.O.  deBrioude; 
chef-lieu  de  cant.  i,foo  hab. 

BLÉSOIS,  peNt  pays  de  France.  Foy. 
Blaisois. 

BLESSINGTON,  ville  à  marché  d'Ir- 
lande, prov.  d'Ulster,  comté  et  à  8  I.  î/a 
IN'.  O.  de  Wicklow,  baronnie  de  Talbots- 
town ,  a  6  1.  S.  O.  de  Dublin.  4"o  hab. 

BLET,  bourg  de  France,  dép.  du  Cher, 
arrond.  de  Saint- Amand,  cant.  de  Kcron- 
des,  a  7  1.  1/4  S.  E.  de  Bourges. 

BLETCHINGLEY,  bourg  d'Angleterre, 
comté  de  Surrey,  hundred  de  Tandridge, 
à  7  1.  E.  de  Guildford.  Il  envoie  a  mem- 
bres au  parlemeut.  11  y  a  une  école  gratuite 
et  un  hospice. 

BLETTERAND ,  bourg  de  France  ,  dép. 
du  Jura,  arrond.  et  à  a  1.  i/a  N.  O.  de  Lons- 
le-Saunier  ;  chef-lieu  de  cant. 

BLEUES  (MONTAGNES) ,  B  lut  Moun- 
tain* ,  chaîne  de  montagnes  qui  s'étend  de 
l'E.  a  l'O.  dans  la  Jamaïque,  et  parcourt 
cette  île  dans  toute  sa  longueur.  Les  plus 
hantes  cimes  s'élèvent  à  i,a55  toises  au-des- 
sus du  niveau  de  la  mer.  Ces  montagnes  sont 
très-escarpées «  et  donnent  naissance  à  de 
nombreux  cours  d'eau,  qui ,  sur  quelques 
points,  forment  des  chutes  de  4oà  5o  pieds, 
et  entraînent  souvent  des  arbres,  et  même 
de  gros  quartiers  de  roche». 

BLÉVILLE,  village  de  France,  dép.  de 
la  Seine-Inférieure,  arrond.  et  à  3/4  de  I .  IV . 
du  Havre,  cant.  d'Ingouville.  Il  y  a  des 
eaux  minérales  froides  et  ferrugineuses  si 
tuées  près  de  la  mer.  ao6  hab. 

BLEVY,  bourg  de  Franre,  dép.  d'Eure 
et-Loir,  arrond.  et  à  3 1.  5/4  S.  O.  de  Dreux. 
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rant.  de  Château-Neuf-en-Thime  rais ,  sur 
la  Biaise.  ji7>  hab. 

BLEYBURG,  ville  d'IUyrie  ,  gouv.  et  à 
i3  1.  i/a  N.  de  Laybach,  cercle  et  à  9  I. 
î/a  E.  de  Rlagenfurt,surlc  Feistnitz.  Lat.  N* 
46"  34'  o'.  Long.  O.  ia°  34'  3o\  Elle  est 
bâtie  sur  la  pente  d'une  montagne  ,  au  som- 
met de  laquelle  se  trouve  un  château.  11  y 
a  quelques  fonderies  ,  un  martinet ,  et  594 
hab. 

BLEYMARD  ,  bourg  de  France ,  dép.  de 
la  Lozère ,  arrond.  et  a  4  I.  >/4  F*  de  Mende  ; 
chef-lieu  de  cant.  5oo  hab. 

BLEYSTADT,  petite  ville  libre  royale 
de  Bohême,  cercle  et  à  3  1.  i/a  O.  N.  O. 
d'Elnbogen,  sur  les  bords  du  Vogtland,  et 
a  3o  1.  O.  de  Prague.  Il  y  a  des  mines  de 
plomb.  On  y  trouve  aussi  des  grenats  rou- 
ge â  très. 

BL1CKENSTORF,  petit  village  de  Suisse, 
cant.  et  à  1  1.  i/3  N.  de  Zug,  paroisse  de 
Baar ,  près  du  Lorez.  Patrie  de  J.  de  Wald- 
mann,  l'un  des  généraux  suisses  à  la  bataille 
de  Morat. 

BLIESCASTEL,  bourg  de  Bavière,  cer- 
cle du  Rhin  ,  armnd.  et  a  1  1.  3/4  O.  de 
Deux-Ponts;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la  Bliese. 
Il  y  a  un  château  dont  on  a  fait  un  hôpital. 
1,278  hab. 

BLIESE,  petite  rivière,  qui  prend  sa 
source  dans  la  princip.  de  Lichtemberg, 
duché  di-  Saxe-Gobourg-Saalfeld ,  cant.  de 
Saint-Wendel ,  baigne  les  murs  de  cette  pe- 
tite ville,  entre  ensuite  dans  la  prov.  prus- 
sienne du  Bas  -  Rhin ,  et  arrose  les  villes 
d'Ottweiler  et  de  IScukirchen,  où  elle  quitte 
la  Prusse  pour  entrer  sur  le  territ.  du  cercle 
bavarois  du  Rhin.  Elle  passe  par  Bliescas- 
tel ,  forme  ensuite  sur  un  court  espace  la 
limite  entre  la  Bavière  et  la  France  ,  puis 
entre  ce  dernier  état  et  la  Prusse  ,  et  se  jette 
dans  la  Sarre  par  la  rive  droite ,  près  et  au 
W.  O.  de  Sarreguemines  ,  dans  le  dép.  de 
la  Moselle  ,  après  un  cours  d'environ  ail., 
dans  une  direction  générale  du  N.  au  S.  , 
dont  18l.de  flottage  depuis  Saint-Wendel. 
Les  principaux  affluent*  sont  l'Ostcrbach,  et 
l'Erbach,  qui  est  flottable. 

La  flottaison  sur  la  Bliese  se  fait  à  bois 
perdu;  mais,  a  la  jonction  de  la  rivière  de 
l'Erbach,  ou  y  construit  des  radeaux  de  mer- 
rain  et  de  bois  destinés  pour  la  marine  et 
pour  la  charpi  nte,  provenant  des  forêts  des 
environs  de  Deux-Ponts. 


BLOC 

• 

BLIGH,  petite  île  du  Grand  Océan  bo- 
réal ,  sur  la  côte  O.  de  l'Amérique  sept. , 
dans  le  détroit  du  Prince  Williams.  Elle  a 
environ  a  1.  de  long  et  i/a  1.  de  large. 
Lat.  N.  6o°  5a'.  Long.  E.  ai3°  43'. 

BLIGH  ,  cap  qui  forme  l'extrémité  N.  O. 
de  Pile  de  Kerguelen  ,  dans  le  Grand  Océan 
austral.  Lat.  S.  49*.  Long.  E.  66°  i5'. 

BLIGH 'S,  groupe  d'ilcs  du  Grand  Océan 
equinoxial  ,  dans  l'archipel  des  Fidji ,  dont 
il  comprend  toute  la  partie  N.  O. ,  entre 
16*  45'  et  180  i5'  de  lat.  S.,  et  entre  i74° 
4o'  et  177°  de  long.  E.  Ces  îles  furent  dé- 
couvertes par  Bligh  en  1789. 

BLIGNY  -  SUR  -  OUCHE  ,  bourg  de 
France  ,  dép.  de  la  CAte-d'Or  ,  arrond.  et 
a  3  1.  i/a  N.  O.  de  Ueaune  ;  chef  lieu  de 
cant.  On  y  fait  commerce  de  grains,  toiles  , 
cuirs  et  bestiaux.  11  y  a  plusieurs  tannerie! 
et  chapelleries.  Six  foires  par  au  ,  les  1 5  jan- 
vier, 3  jours;  1"  mai,  3  jours;  4  juin  ,  3 
jours;  et  6  décembre,  5  jours.  1,170  hab. 

BLINDENMARKT,  bourg  de  l'archid. 
d'Autr'u  he  ,  pays  au-dessous  de  l'Ens, 
cercle  supérieur  du  Wienerwald,  près  de 
l'Ips,  à  5  I.  i/a  N.  E.  de  Waidhofen ,  et  à 
4  I.  i/a  O.  S.  O.  de  Peehlarn. 

BLINDHEIM  ou  BLENHEIM,  village 
de  Bavière,  cercle  du  Haut-Danube  ,  pré- 
sidial  de  Hôchstedt,  sur  le  Danube,  à  8  1. 
i/4  N.  N.  O.  d'Augsbourg,  et  à  i5  1.  i/4 
E.  N.  E.  d'Ulm.  i,aoo  hab. C'est  près  de  ce 
village  que  se  donna,  en  1704,  la  bataille 
de  Blenheim  (  que  les  Français  nomment 
bataille  de  Hôchstedt  ),  entre  les  Anglais  et 
les  Impériaux  alliés,  commandés  par  Marl- 
borough  et  le  prince  Eugène  d'une  part ,  et 
les  Français  et  les  Bavarois  commandés  par 
les  Maréchaux  Tallard  ,  Marchin  et  l'élec- 
teur de  Bavière  de  l'autre.  Les  premiers  res- 
tèrent maîtres  du  champ  de  bataille. 

BLITAR,  petite  ville  de  l'île  de  Java, 
dans  les  possessions  du  sultan,  prov.  de  Brin- 
diok,  à  quelque  distance  du  Kadiri,  et  à 
a4  L  S.  O.  de  Sourabaya.  On  voit  aux  envi- 
rons les  ruines  de  Penataran. 

BLITAS  (LAS),  groupe  d'iles  du  Gua- 
timala  ,  dans  le  lac  de  Nicaragua.  Lat.  N. 
ii°  16'.  Long.  O.  85°  4'. 

BLOC  h  ISLAM)  ou  MANISSES,  île  de 
la  baie  de  Narragan.set ,  sur  la  côte  de  l'clat 
de  Rhode-lsland  ,  aux  Etats-Unis  ,39!. 
S.  S.  O.  de  iVcwport,  et  à  7  1.  N.  du  cap 
Montauk,  dans  l'île  Longue.  Lat.  N.4«° 
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10'.  Long.  O.  73*  5a'.  Elle  a  environ  a  I. 
de  long  sur  1  1.  i/4  de  large  ,  et  renferme 
Kpw  Shoreham ,  ville  qui  fait  partie  du 
comté  de  New  port,  73a  hab. 

BLOCKLEY,  village  d'Angleterre,  comté 
et  a  81.  S.  E.  de  Woroetter  ,  hundredd'Os- 
waldslow.  11  est  enclavé  dan»  le  comté  de 
Glocester.  11  s'y  tient  a  foires  par  an.  1,569 
hab.  Les  médailles  et  autres  objets  d'anti- 
quité qu'on  a  trouvés  dans  ce  village  indi- 
quent que  les  Komainsy  avaient  une  station. 

BLOC  Kl  I  Y  ,  commune  des  États- 1  ni», 
elat  de  Pcnsylvanie  ,  comte  et  à  il.  O.  de 
Philadelphie,  sur  le  SrbuyILill.  a, 655  hab. 

BLOEMEftDAAL,  village  des  Pays-Bas  , 
gouv.  sept,  de  la  prov.  de  Hollande,  arrond. 
et  à  i/a  I.  N.  N.  E.de  Harlem  ,  et  à  4  I.  O. 
d'Amsterdam  ;  chef-lieu  de  canton.  11  y  a 
des  manufactures  de  toiles  et  des  filatures 
de  laine,  i  ,060  hab. 

BLOIS  ,  ville  de  France  ,  chef-lieu  du 
département  de  Loir-et-Cher,  d'arrond.  et 
de  cant.,  située  en  amphithéâtre  sur  le  pen- 
chant d'une  colline  ,  à  la  rive  droite  de  la 
Loire,  à  ta  1.  i/a  S.  S.  O.  d'Orléans,  et  a 
ô6  I.  légales  S.  O.  de  Paris.  Siège  d'un  évé- 
ché  érigé  dans  le  xvi*  siècle,  et  suflragant 
de  l'archevêché  de  Paris;  d'une  c  our  d'assi- 
ses ,  de  tribunaux  de  1  "  instance  et  de  com- 
merce, d'une  conservation  des  hypothèques, 
d'une  direction  des  domaines  et  de  direc- 
tions des  contributions  directes  et  indirec- 
tes; elle  est  du  ressort  de  la  cour  royale, 
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et  résidence  d'un  inspecte  m  forestier  et 
d'un  ingénieur  en  chef  des  ponts  et  chaus- 
sées. Blois  est  une  ancienne  ville ,  dont 
la  position  est  très -agréable.  Un  aqueduc 
superbe,  taillé  dans  le  roc,  atteste  que 
du  temps  même  des  Romains  elle  jouis- 
sait d'une  certaine  splendeur.  Cet  aque- 
duc ,  que  les  habitans  nomment  l'Aron  , 
traverse  la  ville,  et  reçoit  toutes  les  eaux 
pluviales  qui  s'écoulent  des  montagnes.  Les 
rues  sont  étroites,  tortueuses  et  très-es- 
carpées; l'ancien  château,  célèbre  par  la 
naissance  de  Louis  xn  ,  et  par  la  résidence 
de  François  i'r,  de  Charles  îx  et  de  Henri  m, 
sert  de  casernes  et  de  magasin  militaire. 
Louis  xii  rebâtit  en  1498  la  partie  orient. , 
et  François  1"  bâtit  celle  du  nord.  L'hôtel 
de  la  préfecture  ,  ancien  palais  épiscopal , 
est  le  plus  bel  édifice  moderne  de  Blois;  il 
fut  bâti  sous  Louis  xiv.  Les  jardins  de  ce 
palais  sont  en  terrasses,  et  offrent  une  su- 


perbe perspective.  Le  pont  qui  traverse  la 
Loire  est  remarquable  ;  il  fut  commencé 
en  1717,  sous  la  direction  de  Gabriel  et 
Piton,  architectes  du  roi.  Blois  a  1  sémi- 
naire diocésain  et  1  petit  séminaire,  1  collège 
communal,  1  cabinet  de  physique,  1  ca- 
binet d'histoire  naturelle  ,  1  jardin  bota- 
nique fondé  par  Henri  iv ,  1  bibliothèque 
de  17,000  volumes ,  1  société  d'agriculture 
et  d'économie  rurale,  1  salle  de  spectacle 
et  1  dépôt  d'étalons.  Il  y  a  des  fabriques  de 
bonneterie  ,  de  ganterie  ,  de  coutellerie  et 
de  faïence  ,  des  corroieries  et  des  tanne- 
ries. On  y  fait  commerce  de  vins  du  pays, 
d'eaux-de-vie ,  de  bois  â  brûler  et  de  mer- 
rain.  11  s'y  tient  une  foire  de  a  a  jours  le 
a5  août  ,  et  d'un  jour  le»  a4  juin  ,  1"  octo- 
bre et  6  décembre.  C'est  la  patrie  de  Fran- 
çois Bernier  ,  médecin  et  voyageur  célèbre. 
14,900  hab. 

Avant  Grégoire  de  Tours,  Blois  était  déjà 
un  lieu  considérable  ;  il  parait  que  Thibaud  , 
comte  de  Chartres,  s'en  empara  sous  le 
règne  de  Charles  le-Simple,  et  que  ses  suc- 
cesseurs en  ont  joui  jusqu'à  Guy  11  ,  qui  ven- 
dit ses  domaines  en  1591  au  duc  d'Orléans  ; 
ce  comté  resta  a  la  couronne  de  France.  Les 
états  du  royaume  ont  été  tenus  à  Blois  en 
1577.  Le  duc  de  Guise  et  le  cardinal  son 
frère  y  furent  massacrés  par  les  ordres  de 
Henri  111  en  i588.  L'impératrice  Marie- 
Louise  y  résida  momentanément  en  1 8 1 4  , 
lorsque  les  armées  alliées  menaçèrcnt  Paris. 
Les  derniers  actes  de  la  régence  et  du  gou- 
vernement impérial  furent  expédiés  de  cette 
ville. 

L'arrondissement  de  Blois  comprend  140 
communes  et  100,637  hab.  11  est  divisé  en 
1  o  cant.  :  Blois  E.  et  O.,  Bracieux  ,  Contres, 
Herbault ,  Machenoir,  Mer,  Montrichard, 
Ouxouer-le-Marché ,  et  Saint-Aignan. 

BLOKULLA  (mont  Bleu)  ou  1UNGFRU 
(la  Vierge) ,  petite  île  rocheuse  de  la  mer 
Baltique ,  à  3  1.  N.  O.  d'OKland  ,  et  à  8  1.  E. 
de  la  côte  de  Smoland.  Elle  a  1  I.  de  tour. 
Sa  hauteur  est  à  peu  près  de  aoo  pieds.  Elle 
est  entourée  d'écueils  dangereux.  Linné,  qui 
la  visita  en  1 74 1 ,  dit  que  son  aspect  est  af- 
freux. Elle  se  compose  de  rochers  escarpés 
et  séparés  par  des  enfoncemens  profonds. 
Les  escarpemens  sont  une  roche  spathique 
rouge  et  pelée.  La  couleur  des  lichens  qui 
les  couvrent,  nuancée  par  le-  vapeurs  qui  s'é- 
lèvent de  la  mer,  lui  donnent  de  loin  une 
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teinte  bleuâtre.  Cet  ilot  est  fameux  dans  tout 
le  Nord  par  les  contes  populaires,  suivant  les- 
quels il  sert  de  réunion  aux  sorciersà  certain 
jour  de  l'année.  Les  matins  annoncent ,  d'a- 
près l'aspect  de  sa  cime  la  plus  haute,  l'appro- 
che des  tempêtes.  Des  marécages  dus  â  l'hu- 
midité entretenue  par  le*  végétaux  dans  la 
partie  la  plus  haute  donnent  naissance  à  de 
petits  ruisseaai  qui  taiisseat  en  été.  Linné 
a  donné  la  Flore  de  ce  rocher.  Les  hêtres | 
les  chênes,  les  pins,  les  bouleaux  qu'il  avait 
vus  croître  a  l'abri  des  escarpeinens  ont  été 
laplupait  détruits  par  un  incendie  en  176.1. 

BLOKZYL,  ville  et  port  de  mer  des 
Pays  Bas,  prov.  d'Over-Yssrl  ,  arrond.  et 
a  61.  N.  N.  O.  dcZwolle.cant.et  à  1  I.  i/j 
IN.  de  Vollenhoven ,  sur  la  côte  orient, 
du  Zuider-Zee,  à  l'embouchure  du  Stecn- 
Wjker  Diep.  Le  port  est  commode  ,  et  peut 
contenir  200  bâtimcns.  Il  y  a  une  bonne 
forteresse.  Cette  ville  est  très-commer- 
çante. i,5oo  hab. 

BLOMBERG  ou  BLUMBFRG  ,  ville  du 
grand-duché  de  Bade,  cercle  du  Lae  et  du 
Danube,  bail!,  de  district  d'Hiïfingen ,  A 
4  L  If.  N.  O.  de  Scbalïhouse,  et  a  11 1.  3/f  E. 
S.  E.  de  Frey bourg.  Il  y  a  un  château.  5oo 
hab. 

BLOMBERG  ,  ville  de  la  principauté  de 
Lippe-Detmold  ;  chef-lieu  de  bailliage,  à 
31.  1/4  E.  de  Detmold  ,  et  â  6  1.  ■/{  S.  O. 
de  Hameln.  Elle  est  ceinte  de  murailles,  et 
renferme  a  églises  ,  1  château  ,  1  maison 
de  ville,   des  aqueducs,  et  1,716  hab. 

BLOMOE,  île  de  la  mer  du  Nord  ,  sur 
la  côte  occidentale  de  Norvège,  par  6o* 
3a'  de  lat.  N.  ,  et  a°  34'  de  long.  E. 

BLON,  village  de  France,  dép.  de  la 
Haute-Vienne,  arrond.  ,  cant.  et  à  a  1.  S. 
S.  O.  de  Bellac.  1,900  hab. 

BLONIE,  ville  de  Pologne,  woiwodie 
de  Masowie ,  obwodie  et  à  6  1.  O.  de  Var- 
sovie. 750  hab. 

BLOOD  INDI  ANS  ,  tribu  indienne  de 
l'Amérique  septent.  ,  qui  habite  près  de 
celles  des  Blackfeet ,  des  Mandanes  et 
autres, au  nord  du  Missouri,  vers  les  monts 
Rocheux.  Lat.  N.  53°  ao'.  Long.  O.  ia5°. 

BLOODY  BAY,  canal  qui  sépare  l'ile 
Icolmkil  de  celle  de  Mull ,  dans  le  comté 
d'Argylc,  en  Ecosse. 

BLOOM  ,  commune  des  États-Unis ,  état 
de  l'Ohio ,  comté  de  Fairfield  ,  à  a  I.  i/a 
N.  O.  de  Lancastcr.  i,6i3  hab. 


B  L  O  W 

BLOOM,  commune  des  États-Unis, 
état  de  l'Ohio,  comté  de  Scioto,  â  6  1.  E. 
de  Portsmouth.  ao5  hab. 

BLOOM  ,  commune  des  Ét  ats-Unis  , 
état  de  Fensylvanie,  comté  de  Northum- 
berland.  i,a85  hab. 

BLOOMF1 KLD ,  commune  des  États- 
l  nis,  état  de  Maine,  comté  de  Somerset , 
â  a  1.  i/a  F.  de  Norridgcwock.  889  hab. 

BLOOMF1FLD,  commune  des  États- 
Unis,  état  de  New-Jersey,  comté  d'Essex  , 
à  a  I.  N.  O.  de  Nevrark.  11  y  a  des  carrières 
de  grès.  5,o85  hab. 

BLOOMF1ELD,  commune  des  États- 
Unis,  état  de  New-York,  comté  d'Ontario. 
Elle  se  divise  en  Bloomfield  oriental  et  oc- 
cidental ;  le  premier  est  situé  â  a  et  le  se- 
conda 4  L  O.  deCanandaigua.  3,64 1  hab. 

BLOOM INGG RAVE  ,  commune  des 
États-Unis,  état  de  New-York,  comté  d'O- 
range ,  à  4'«  O.  de  West  Point,  a,  119  hab. 

BLORE,  hameau  d'Angleterre ,  comté  et 
à  5  L  l/a  O.  N.  O.  de  Stafford  ,  hundred  de 
Totmonslow,  paroisse  de  même  nom  ,  près 
des  limites  du  comté  de  Salop.  Il  s'y  livra , 
en  1459,  une  bataille  sanglante  entre  les 
partisans  de  la  maison  d'York  et  ceux  de  la 
maison  de  Lancastre,  dans  laquelle  les  der- 
niers furent  défaits.  Une  croix  de  pierre  a 
été  élevée  sur  le  champ  de  bataille. 

BLOTZHEIM,  village  de  France,  dép. 
du  Haut-Rhin,  arrond.  et  à  4  L  i/a  d'Alt- 
kirch,  cant.  et  â  1  1.  i/a  O.  d'Huningue.  Il 
y  a  une  source  minérale  froide.  i,5oo  hab. 

BLOINT,  comté  des  États  Unis,  dans 
la  partie  sept,  de  l'état  d'Alabama.  Il  est 
arrosé  par  les  affluens  supérieurs  de  la  Tus- 
caloosa.  2,4  1 5  hab.,  dont  a, a3g  blancs,  1 
noir  libre,  et  175  esclaves.  Blountville  en 
est  le  chef-lieu. 

BLOUNT,  comté  des  États-Unis,  dans 
la  partie  orient,  de  l'état  de  Tennessee, 
borné  au  N.  O.  et  N.  par  le  Holston  ,  et  au 
S.  et  S.  O.  parle  Tennessee.  n,a58  hab., 
dont  io,i54  blancs,  54  noirs  libres  et  i,o5o 
esclaves.  Le  chef-lieu  est  Maryville. 

BLOUNTSV1LLE,  ville  dés  États-Unis, 
chef-lieu  du  comté  de  Sullivan ,  dans  le 
Tennessee  orient.,  à  47I.  N.  E.  de  Knoxville. 

BLOUNTVlLLF,comm.  des  États-Unis, 
état  d'Alabama,  chef-lieu  du  comté  de 
Blount,  sur  la  rive  gauche  du  Big-Warrior- 
River,  â  44  1.  N.  de  Cahâbs. 

BLOWITZ,  bourg  de  Bohême,  cercle 
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et  à  6  I.  i/a  N.  E.  de  Klattau,  sur  l'Usiawa. 

1,260  hab. 

BLÙCHER,  petite  ville  des  États-Prus- 
sien.*. Voy.  BOdkbich. 

BLUDENZuuPLUDENZ,  ville  du  Tyrol, 
cercle  et  à  8  I.  S.  de  Bregenz,  sur  la  rive 
droite  de  l'Ail.  Elle  a  1  église  paroissiale  et 
1  couvent  de  capucins.  1.400  Itab. 

BLUDOWITZ,  village  de  Moravie,  cer- 
cle et  à  a  1.  3/4  O.  de  Teschen  ,  sur  la  Luc- 
xina.  1,713  hab. 

BLUE  ANCIIOR  ,  comm.  des  États- 
Lois,  état  de  New-Jersey,  comté  de  Glo- 
cester,  à  58  1.  de  Washington. 

BLUE-EABTH  (terre  bleue),  rivière  de» 
États-Unis,  territoire  de  Missouri.  Elle  se 
jette  dans  la  Konsas  ,  au  village  de  ce  nom  , 
à  36  L  au-dessus  du  confluent  de  celle-ci 
avec  le  Missouri,  après  un  cours  d'environ 
3a  1.  du  M.  O.  au  S.  E. 

BLUEFlELDSou  BLEWFIELDS,  baie 
sur  (a  côte  S.  O.  de  la  Jamaïque.  Elle  a  un 
bon  ancrage  pour  de  gros  navires.  Lat.  N. 
18"  10'.  Long.  O.  80'  4o'. 

BLLE-HILL,  baie  des  États-Unis.,  sur 
la  côte  du  Maine,  formée  par  la  pointe 
de  IVaskeag  à  l'O. ,  et  l'Ile  de  Mount- 
Descrt  à  l'E.,  à  4  1.  E.  de  la  baie  de  Pe- 
nobscot. 

BLUEHILL,  comm.  et  port  de  mer  des 
États-Unis,  état  de  Maine ,  comté  de  Han- 
cock, sur  la  baie  de  son  nom ,  à  4  1.  N.B. 
de  Castine.  Lat.  N.  44*  *5'.  Long.  O.  6\S° 
33'.  957  hab. 

BLUE  HILLS,  chaîne  de  collines  des 
États-Unis,  qui  parcourt  le  New-Hampshire, 
à  environ  11  I.  de  la  mer. 

BLUE  MOUNTAINS,  montagnes  de  la 
Jamaïque.  Voy.  Blrdis  (  mojitacubs). 

BLUE  MUD  ou  LONG  HAIRED  IN- 
DI  ANS ,  tribu  indienne  des  États-Unis ,  ha 
bitant  près  des  sources  de  la  Columbia,  par 
44*  de  lat.  N.  et  1 14°  de  long.  O. 

BLUE  BIDGEouSOUTH  MOUNTAINS, 
branche  orient,  des  monts  Alleghany.  l'oy. 

AtLKGR  A*  y. 

BLUFFTON ,  village  et  comm.  des  États 
Unis,  état  de  Missouri ,  comté  de  Howard, 
à  3a  I.  N.  O.  de  Jenerson,  sur  la  rive  gau- 
che du  Missouri. 

BLUMAU,  bourg  de  l'archid.  d'Autri- 
che ,  pays  au-dessous  de  PEns ,  cercle  sapé- 
rieur  du  Manhartsberg,  à  4  l.  N.  O.  de 
Horn,  etaîl.i/i  N.  E.  d'Altensteig. 


BLUMBERG,  ville  du  grand-daché  de 
Bade.  Voy.  Blombrbc. 

BLUMEGG,  village  du  grand-duché  de 
Bade,  cercle  du  Lac  et  du  Danube,  baill. 
de  distr.,  et  à  a  I.  3/4  E.  de  Bonndorf,  et  à 
3  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Sehaffhouse.  Il  y  a  des 
carrières  d'albâtre  et  de  gypse.  a6o  hab. 

BLUMENAU,  village  du  roy.  de  Hano- 
vre, princip.  de  Kalenberg,  chef-lieu  de 
baill.,  sur  l'Aue,  a  1  1.  i/n  S.  de  Neustadt, 
et  à  4  1.  1/1  O.  N.  O.  de  Hanovre. 

Le  baill.  est  réuni  à  celui  de  Bockelox.lls 
ont  ensemble  8,66)  hab. 

BLUMENB  ACH ,  vilhge  de  Moravie, 
cercle  et  à  16  L  N.  N.  O.  d'Olmlitz,  et  â  1 
1.  N.  O.  d'AItstadt.  Il  y  a  une  verrerie. 

BLUMENFELD,  ville  du  grand-duché 
de  Bade,  cercle  du  Lac  et  du  Danube,  chef- 
lieu  de  baill.,  a  31.  N.  N.  E.  de  Sehaffhouse, 
et  à  9  I.  O.  N.  O.  de  Constance.  Il  y  a  un 
château.  319  hab. 

BLUMENSTEIN,  village  de  Suisse,  cant. 
et  â  5  1.  S.  de  Berne,  baill.  et  â  a  I.  i/a  O. 
de  Tbun ,  près  du  Fallenbach,  qui  forme  une 
belle  cascade.  Ses  bains  d'eaux  minérales 
sont  très-fréquentés.  786  hab. 

BLUMENTHAL,  village  du  roy.  de  Ha- 
novre, prov.  et  duché  de  Brème,  chef-lieu 
de  baill.,  à  peu  de  distance  de  la  rive  droite 
du  Weser,  et  à  4  1.  N.  O.  de  Brème.  On  y 
construit  des  navires. 

Pop.  du  bailliage.  4,o56  hab. 

BLYRING'S  SOUND  ou  PORT  AN- 
DREWS ,  baie  du  Grand  Océan  boréal ,  sur 
la  côte  O.  de  l'Amérique  sept.  Lat.  N. 
59*  a8'.  Long.  E.  ai  i°. 

BLYTH,  bourg  d'Angleterre ,  comté  et 
à  10  1.  N.  de  Nottingham,  wapentake  de 
Bassetlaw.  Il  y  avait  autrefois  un  château- 
fort,  et  un  prieuré  de  bénédictins.  801  hab. 

BLYTHBUBGH,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Suffblk ,  hundred  de  Blything,  sur 
la  rive  droite  du  Blith,  et  â  9  I.  N.  E. 
d'Ipswich.  Il  s'y  tient  une  foire  annuelle. 
438  hab.  En  1678,  on  y  a  découvert  un 
grand  nombre  d'urnes  et  d'autres  anti- 
quités. 

BLYTHE  ou  BLYTH  NOOK,  villed'An- 
gleterre,  comté  de  Northumberland  ,  ward 
de  Gastle  ,  à  l'embouchure  du  Blith,  dans 
la  mer  du  Nord  ;  à  a  I.  3/4  E.  S.  E.  de  Mor 
peth,  et  à  3  1.  1/2  N.  E.  de  New-Castle.  Le 
port  ne  peut  recevoir  que  de  petits  navires. 
Commerce  en  «el  et  en  houille.  i,8o5  hab. 
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BLYTHE ,  baie  de  l'île  de  la  Désolation , 
dan»  l'archipel  du  Shetland  mérid.,  au  S.  de 
l'Amérique  mérid.,  par  6a°  a8'  de  lat.  S. , 
et  6a°  4;'  de  long.  O.  Elle  est  abritée  depuis 
le  N.  jusqu'au  S.  E. ,  et  le  mouillage  y  est 
passablement  bon  ,  excepté  lorsque  les  vents 
soufflent  du  S.  E. 

BN1N,  en  polonais  H  niait/,  ville  des  États- 
Prussiens,  prov. ,  régence  et  a  5  1.  S.  S.  E. 
de  Posen,  cercle  et  à  3  1.  i/a  N.  N.  E.  de 
Schrim ,  sur  un  lac.  Il  y  a  2  églises ,  des  fa- 
briques de  draps,  de  toiles,  et  des  tanne- 
ries. 1,06a  hab. 

BOAC1CA,  lac  du  Brésil,  prov.  de  Rio 
de  Janeiro,  distr.  de  Gabo  Frio,  à  a  I.  S. 
de  la  rivière  Maccahe,  et  très-près  de  l'O- 
céan. Il  a  a, 000  toises  de  longueur,  et  5oo 
dans  sa  plus  grande  largeur,  est  peu  pro- 
fond, salé,  et  abondant  en  poisson  depuis 
qu'on  lui  a  ouvert  une  communication  avec 
la  mer.  Il  reçoit  le  ruisseau  qui  lui  donne 
«on  nom  ,  et  ceux  de  Serraria,  d'Alagoa ,  de 
Mutum  et  de  Riachinho. 

BOADA  DE  CAMPOS,  bourg  d'Espa- 
gne ,  prov.  et  à  5  1.  3/4  O.  de  Palencia  ,  sur 
la  rive  gauche  du  Sequillo. 

BOAD1LLA  DEL  G  AMI  NO,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  161.  N.  N.E.  de  Palencia, 
aur  un  affluent  de  la  Cieza. 

BOADILLA  DEL  MONTE,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  3  1.  i/a  O.  de  Madrid. 

BOADILLA  DE  RIO-SECO,  petite  ville 
d'Espagne,  prov.  et  à  i4  L  N.  N.  O.  de 
Valladolid  (  Toro  ),  et  à  7  I.  3/40.  S.  O.de 
Garrion,  sur  la  rive  droite  du  Sequillo.  Il  y 
■  dans  les  environs  une  source  d'eau  miné- 
rale. 

BOANES,  peuplades  indigènes  du  gouv. 
de  Buenos  -  Ayrcs.  Elles  habitent  à  l'O.  de 
la  sierra  d'Uruguay,  entre  la  rivière  de  ce 
nom  et  le  Rio  Negro. 

BÔANIGONDGE,  Bowainigunge,  petite 
ville  de  l'Hindou  ta  n  anglais ,  anc.  prov.  de 
Bengale,  distr.  et  à  16  1.  N.  E.  de  Mour- 
ched-abad. 

BÔAMPOUR  ,  Bowanipoor  ,  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  de  Ben- 
gale ,  distr.  et  à  9  1.  î/a  S.  O.  de  Pornéh ,  et 
a  45  1.  N.  O.  de  Mourched-abad.  A  la  fête 
de  Nekmorden  ,  saint  mahométan  ,  il  se 
tient  dans  cette  ville,  du  7  au  17  avril,  une 
grande  foire  où  se  rendent  environ  100,000 
personnes  de  divers  pays,  parmi  lesquelles 
sont  un  grand  nombre  de  pèlerins,  de  reli- 


gieux mendians ,  de  jongleurs ,  de  baladins, 
d'oisifs  et  de  gens  sans  aveu.  Il  se  vend  à 
cette  foire  plus  de  3,ooo  poulains  du  Bou- 
tan  ,  et  a,ooo  bœufs  de  trait  ;  du  drap  ,  des 
soiries,  de  belles  mousselines,  des  châles, 
de  la  quincaillerie  ,  des  épices,  du  musc, 
de  la  poudre  d'or,  etc.  On  prétend  qu'il  s'y 
fait  pour  3oo  à  400,000  roupies  d'affaires. 

BOARAPOLESI  NE, village  duroy.  Lom 
bard- Vénitien,  prov.  de  la  Polesine,  distr. 
et  à  1  1.  N.  de  Rovigo,  sur  la  rive  droite  de 
l'Adige ,  que  l'on  y  passe  sur  un  pont  vo- 
lant. Il  commerce  en  bestiaux.  On  lenomme 
ainsi  pour  le  distinguer  du  village  de  Boara 
Padovana ,  qui  est  de  l'autre  côté  du  fleuve, 
et  fait  partie  de  la  prov.de  Padoue.  1 ,5oo hab . 

BOARDMAN,  comm.  des  États-Unis, 
étatdel'Ohio,  comté  de  Trumbull,  à  3  1.  i/a 
S.  E.  de  Warren.  6o4  hab. 

BOAT,  petite  Ile  de  l'océan  Atlantique 
sept.,  dans  le  golfe  de  Saint-Laurent,  près 
du  Labrador.  Lat.  N.  5o°  a'.  Long.  O.  63". 

BOAVISTA,  bourg  du  Brésil,  prov.  de 
Para,  sur  la  rive  droite  et  à  l'embouchure 
du  fleuve  de»  Amazones,  entre  le  Xingu  et 
le  Majary,  à  9  1.  O.  S.  O.  de  Gurupa. 

BOAVISTA,  la  plus  orient,  des  lies  du 
Cap  Vert ,  dans  l'Atlantique.  Son  extrémité 
N.  est  par  160  3o'  4<>'  de  lat.  N. ,  et  a5'  5' 
45' de  long.  O.  Elle  a  18L  de  circonférence, 
et  c'est  la  plus  grande  du  groupe,  après  S. 
Jago.  11  y  a  deux  rades,  où  l'on  trouve  de 
4  à  i3  brasses  de  fond.  Son  aspect  est  Apre 
et  irrégulier.  Elle  consiste  généralement  en 
une  plaine,  au  centre  de  laquelle  se  trouvent 
quelques  hauteurs.  Les  seuls  animaux  do- 
mestiques qu'on  y  trouve  maintenant,  sont 
des  chèvres,  qui  forment  avec  les  tortues  et 
le  poisson  la  principale  nourriture  du  peu- 
ple. Le  coton  y  est  indigène  et  plus  abon- 
dant que  dans  aucune  des  autres  iles  ;  il 
en  est  de  même  dr  l'indigo  ;  mai  -  on  ne  peut 
le  purifier  assez  pour  le  veudre  en  Eu- 
rope. Il  y  a  des  sources  salées.  8,000  hab. 
C'est  la  première  des  iles  du  Cap  Vert  à  la- 
quelle les  Portugais  abordèrent  en  1  j  ."><». 

BOBADILLA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  7  I.  3/4  N.  O.  de  Malaga  (  Séville  ),  et 
à  a  1.  O.  d'Antequera  ,  sur  la  rive  droite  du 
Guadajoz. 

BOB  A  LO  (EL  ) ,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  9  I.  i/3  N.  N.  O.  de  Madrid  (  Guada- 
laxara),  à  quelque  distance  de  la  rive  gau- 
che du  Manzanarès. 
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BOBBIO,  prov.  des  États-Sardes,  div. 
de  Gènes,  bornée  à  l'£.  par  le  grand-du- 
ché de  Parme  ;  au  S. ,  par  la  prov.  de  Chia- 
vari,  dont  elle  est  réparée  par  les  Apen- 
nins;* l'O.  ,  par  lespruv.  de  Gènes,  de  Novi, 
de  Tortone  et  de  Yogbera;  et  au  [f.,  par 
cette  dernière.  Sa  longueur  est  de  10  1.  1/2, 
sa  plus  grande  largeur  de  4  1M  et  sa  superfi- 
cie d'environ  36  1.  c.  Cette  province  est 
couverte  de  ramifications  des  Apennins.  La 
plus  considérable  ,  qui  y  entre  par  la  limite 
occidentale ,  se  dirige  au  IN.  £. ,  et  divise  la 
protince  en  deux  parties,  l'une  méridio- 
nale, traversée  par  la  Trebbia ,  l'autre  sep- 
tentrionale ,  où  coulent  la  Stafora  et  le  Tri- 
done. 

Cette  province  ,  dont  Bobbio  est  le  chef- 
lieu,  est  administrée  par  un  vice-intendant 
de  3e  classe  ,  et  divisée  en  27  communes, 
repatties  en  4  mandemens  :  Bobbio,  Ottonc, 
Varzi  et  Zavatarello.  3i,4yo  bab. 

BOBBIO,  petite  ville  des  États-Sardes , 
div.  de  Gènes  ,  chef-lieu  de  prov.  et  de 
mand.,  sur  la  rive  gauche  de  la  Trebbia,  a 
l3 1.  1/2  N.  E.  de  Gènes ,  et  à  33  I.  E.  S.  E. 
de  Turin.  Siège  d'un  évèehé  suQragant  de 
l'archevêché  de  Gènes,  et  d'un  tribunal  de 
1"  instance  de  la  juridiction  du  sénat  de 
Gène*.  Cette  ville ,  d'un  aspect  triste ,  est 
entourée  de  murs.  3,56o  bab.  Bobbio  doit 
son  origine  à  un  couvent  fondé  en  61a  par 
Saint  -  Colum ban.  C'était  la  capitale  du 
Bohbiese,  qui  fut  cédé  en  ij43  au  roi 
de  Sardaigne  par  l'Autriche. 

BOB  EDA ,  bourg  d'Espagne,  prov.  de 
Salamaoque  (  Avila  ) ,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Almar,  à  1 1  1.  1/2  N.  O.  d'Avila. 

BOBER,  rivière  des  Etats-Prussiens,  qui 
prend  sa  source  dans  la  partie  orient,  du 
Hiesengebirge ,  prov.  de  Silésie  ,  régence 
de  Liegnitz,  cerc  le  de  Landshut,  arrose  les 
cercles  de  Bolkenhain,  de  Scbônau  ,  d'Uir- 
schberg,  de  Lôwenberg,  de  Runzlau,  de 
Sprottau ,  de  Sagau ,  entre  dans  la  régence 
de  Francfort ,  et  se  joint  a  l'Oder  à  Grossen , 
après  un  cours  d'environ  45  I.  du  S.  au  N. 

BOBERSBERG,  ville  des  États  -  Prus- 
siens, prov.  de  Brandebourg,  régence  et  à 
i31.  1/2  S.  E.  de  Francfort-sur  l'Oder,  cer- 
cle et  à  3  1.  S.  de  Crossen  ,  sur  le  penchant 
d'une  montagne  baignée  par  le  Bober.  On 
y  fabrique  beaucoup  de  gros  lainages  et  de 
poterie.  1 ,128  hab. 

BOB1LLY,  Botike,  forteresse  de  l'Hin- 
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doustan  anglais,  anc.  prov.  des  Serkars  sept., 
et  à  12  1.  N.  O.  de  Cicacole.  Elle  fut  prise, 
en  janvier  1757,  par  les  Français,  sous  les 
ordres  de  Bussy ,  après  une  défense  opiniâ- 
tre. On  n'y  trouva  ni  femmes  ni  etifans  ;  Us 
avaient  été  égorgés  par  les  hommes  ,  qui  se 
firent  tous  tuer  en  défendant  la  place. 

BOB1NGBN  ,  village  de  Bavière,  cercle 
du  Danube-Supérieur,  présidial  de  Schwab- 
mûneben,  à  1 2  1.  1/2  O.  N.  O.  de  Munich. 
i,4oo  hab. 

BÔBLLXGEIV  ,  ville  du  roy.  de  Wurtem 
berg ,  cercle  du  Necker,  chef-lieu  de  baill., 
4  3  1.  3/4  S.  O.  de  Stuttgart,  et  à  4  1.  1/4 
N.  N.  O.  de  Tùbingen,  sur  le  penchant  d'une 
montagne ,  au  sommet  de  laquelle  est  un 
vieux  château.  11  y  a  une  fabrique  de  savon. 
2,434  hab. 

Le  bailliage  a  11  1.  c,  91,820  hab.,  de 
belles  carrières,  et  une  vaste  forêt. 

BOBON AZA  ou  BOBOIN  AÇA ,  rivière  de 
la  Nouvelle -Grenade,  qui  prend  sa  source 
près  de  Saint-Joseph  deCanelas,a  35 1.  S.  E. 
de  Quito,  coule  de  l'O.  N.  O.  à  l'E.  S.  E. , 
reçoit  beaucoup  d'aflluens,  dont  le  princi- 
pal est  la  Pucayuca  ,  et  se  joint  à  la  Pastaza 
au  -  dessus  d'Andoas,  après  un  cours  d'en- 
viron 4o  I.  Elle  est  navigable.  Il  y  a  sur  ses 
bords  un  village  de  son  nom. 

BOBOVISI A ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  19  1.  S.  S.  O.  de  Minsk, 
distr.  et  à  9  I.  1/2  N.  O.  de  Sloutsk. 

BOBOW,  bourg  de  Gallicie,  cercle  et  à 
5 1.  N.  E.  de  Sandecz ,  sur  la  Biala ,  aux  con- 
fins du  cercle  de  Jaslo.  1,900  habitans. 

BOBR  ,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Mohilev  ,  distr.  et  a  i5  1.  O.  de 
Kopuïs ,  sur  la  rivière  de  son  nom  ,  et  à  14  1. 
S.  S.  O.  de  Witepsk. 

BOBRA,  rivière  de  Russie,  en  Europe, 
qui  prend  sa  source  dans  la  prov.  de  Bia- 
listok,  à  61.  S.  O.  de  Grodno.  Elle  sépare 
la  prov.  de  Bialistok  de  la  Pologne ,  et  se 
joint  au  Narev,  près  de  Vizna,  après  un 
cours  d'environ  28  I.  du  N.  E.  au  S.  O. 

BOBRAV AÏA  ,  baie  de  la  Russie  améri- 
caine ,  sur  la  côte  occid.  de  l'île  du  Prince 
de  Galles,  par  55°  26'  de  lat.  N.,  et  entre 
i3i°  59'  et  i35°  49'  de  long.  O.  A  son  en- 
trée se  trouve  l'ile  de  Suemez;  une  langue 
de  terre  terminée  par  le  cap  S1.  Bartholome 
la  ferme  à  l'O.  Cette  baie  est  remplie  de  pe 
tites  îles  :  Vancouver ,  qui  la  découvrit ,  la 
nomma  Baylio  Bucareli. 
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BOBRKA,  ville  de  Callicic,  cercle  et  à 
■  si.  1/4  N.  O.  de  Brzezany,  et  à  4  1.  S.  S.  E. 
de  Lemberg.  Il  y  a  1  église  paroissiale  ca- 
tholique, et  1  grecque.  3,-00  hab. 

BOBHOCZ  (  NAGY),  bourg  de  Hongrie, 
comitat  de  Liptô,  marche  d'Eszak ,  près  du 
Bob  roc  z,  à  1 1.  E.  de  Taruocz,  et  a  5/4  de  1.  N. 
de  S1.  Miklos.  1,700  hab.,  la  plupart  catho- 
liques. 

BOBROUÏSK  ou  BOBRISK,  ville  de  Rus- 
sie, en  Europe,  gouv.  et  a  5a  1.  S.  E.  de 
Minsk  ;  chef-lieu  de  distr. ,  sur  la  rive  droite 
delaBérézina,  et  a  26 1.  S.  O.  de  Mobile v.  11 
y  a  5  églises ,  1  de  grecs  unis  et  1  gymnase. 
Cette  ville  a  été  fortifiée.  Les  Français  l'as- 
siégèrent vainement  en  1812. 

Le  district,  arrosé  par  la  Bérézina,  ren- 
ferme de*  forêts  très-étendues.  Le  sol  en 
est  marécageux  ,  et  rempli  de  bruyères. 

BOBROV,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  ai  1.  S.  E.  de  Voronéje  ;  chef- 
lieu  de  distr.,  sur  le  Bitioug.  Lat.  N.  5o*  5'. 
Long.  E.  3;°  5o'.  Elle  renferme  beaucoup 
de  jardins,  2  églises  et  4,864  hab.  Son  nom 
vient  de  la  quantité  de  castors  (  éobry  )  qu'on 
y  trouvait  autrefois. 

Le  district  est  divisé  en  deux  parties  par 
le  Bitioug.  Le  sol ,  fertile ,  est  mal  cultivé. 
11  y  a  de  nombreuses  forêts;  les  chênes 
croissent  près  du  Bitioug. 

BOBROVITSA ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  17  L  î/a  S.  de  Tcherni- 
gov,  distr.  et  à  5  1.  1/  i  S.  E.  de  Kozelets. 

BOBROVOÏ,  île  de  l'archipel  des  Alou- 
tiennes ,  groupe  des  Andréanov,  près  et  à 
l'E.  de  l'île  Kanaga.  Elle  doit  son  nom  à  la 
grande  quantité  de  loutres  qu'on  y  trouvait 
autrefois. 

BOBROWA  (  UNTER),  bourg  de  Mora- 
vie ,  cercle  et  a  9  1.  5/4  E.  d'Iglau. 

BOBROWMk,  ville  de  Pologne,  woi- 
wodie  et  à  i5  L  1/2  N.  O.  de  Plock,  obwo- 
die  et  à  5  I.  5/4  S.  O.  de  Lipno ,  sur  la  rive 
droite  de  la  Vistule.  4»  5  hab. 

BOBROWNlkl,  ville  à  marché  de  Po- 
logne, woiwodie  et  à  iC  1.  5/4  S.  S.  O.  de 
Siedlec,  obwodie  de  Lukow,à  12I.  1/2  N.O. 
de  Lublin ,  sur  la  rive  droite  du  W'ieprz ,  à 
1  1. 1/2  de  son  confluent  avec  la  Vistule.  3~5 
maisons. 

BOBTUÏ,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Vilna,  distr.  et  à  6  1.  N.  N.  O.  de 
Kovno,  sur  la  rive  gauche  de  la  Pevéja,  et 
à  11  1.  i/a  S.  E.  de  Rossiena. 


BOBURES,  peuplade  indienne  du  gouv. 
de  Garaccas,  au  S.  de  Merida  et  du  lac  Ma- 
racaybo,  dans  un  pay*  bas,  humide  et  peu 
salubie.  Ces  Indiens  n'ont  jamais  été  sou- 
mis, et  font  de  temps  en  temps  des  excur- 
sions sur  le  territoire  espagnol. 

BOCA-G1UCA,  canal  étroit  qui  forme 
l'entrée  du  port  de  Carthagrne ,  dans  la 
Nouvelle-Grenade.  Il  est  ainsi  nommé  pour 
le  distinguer  du  Boca-Grande  ,  et  est  formé 
par  l'île  de  Baru  au  S. ,  et  la  terre  de  Bomba 
au  N.  11  est  défendu  par  les  forts  de  Saint- 
Joseph  et  de  S1.  Ferdinand,  construits  au  N. 
et  au  S.  Les  bâtimens  ne  trouvent  une  pro- 
fondeur suffisante  qu'au  milieu  de  ce  canal. 

BOCA  DE  CAN AVERA,  îlot  du  Grand 
Océan  boréal,  sur  la  côte  N.  O.  de  l'Amé- 
rique sept. ,  au  S.  O.  de  l'île  de  Quadra  et 
Vancouver.  Lat.  If,  49°.  Long.  E.  252"  48'. 

BOCA  DE  Hl'ERGANO,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  16  1.  N.  E.  de  Léon  ,  et  à 
5  1.  E.  S.  E.  de  Valdeburon ,  sur  un  affluent 
de  PEsIa. 

BOCA  DE  NTJHI ,  ville  de  la  Nouvelle- 
Grenade,  prov.  d'Antioquia.  Lat.  N.  8" 55'. 
499  hab. 

BOCAGE,  ancien  pays  de  France,  en 
Basse-Normandie.  Vire  en  était  la  capitale 
et  la  seule  ville.  Il  fait  maintenant  partie  du 
département  du  Calvados. 

BOCA-GRANDE,  baie  de  la  mer  des 
Antilles,  sur  la  côte  S.  E.  du  Guatimala  , 
prov.  de  Costa- Rica,  à  l'embouchure  du 
Zucar.  Lat.  N.  io°  5o'. 

BOCAIN  A , chaîne  de  montagnes  du  Bré- 
sil, qui  commence  dans  la  partie  orientale 
de  la  prov.  de  Saint  -  Paul,  forme  .la  li- 
mite entre  cette  prov.  et  celle  de  Rio  Ja- 
neiro, en  courant  à  l'E.,  se  divise  en  plu- 
sieurs chaînons  qui  se  dirigent  en  divers 
sens  dans  la  prov.  de  Rio  Janeiro,  et  vont, 
d'un  cùlè,  rejoindre  la  serra  dos  Orgaôs,  et, 
de  l'autre ,  se  terminer  aux  rives  du  Para- 
hyba  et  du  Pirahy. 

BOCALIEU,  petite  île  de  l'océan  Atlan- 
tique sept.,  près  de  la  côte  orientale  de 
Terre-Neuve.  Lat.  N.  4»°  Long.  O. 
55°  26'. 

BOCALORO ,  île  de  la  mer  des  Antilles, 
sur  la  côte  du  Guatimala  ,  prov.  de  Ve- 
ragua.  Lat.  N.  90  12'.  Long.  O.  8i°  20'. 
C'est  une  de  celles  qui  ferment  l'entrée  du 
lac  Chirigui;  elle  a  environ  10  1.  de  circon 
férence. 
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BOCAYRENTE,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  4  L  i/4  S.  de  San-Felipe  (  \  alence  ).  Il 
a  i  fabrique  de  draps,  1  manufacture  de 
papier,  et  de*  distilleries  d'eau-de-vie.  5,85o 
hab. 

BOCCHETTA ,  montagne  et  défilé  de 
l'Apennin  sept.  ,  dans  les  Etats-Sardes  ,  à 
5  1.  environ  de  Gènes  et  de  IVovî ,  et  traver- 
sée par  la  route  qui  unit  ces  deyx  villes. 
C'est  le  point  le  plus  élevé  de  cette  partie 
des  Apennins.  De  son  sommet  on  jouit  de 
la  vue  de  Gènes  et  de  son  golfe.  Deux  sour- 
ces assez  abondantes  en  découlent,  l'une 
la  Polcevera,  qui  se  jette  au  S.  dans  le  golfe 
de  Gènes,  l'autre,  plus  considérable,  la 
Lemme,  qui  va  au  grossir  l'Or ba.  La  mute 
de  la  Boccbetta  est  bien  entretenue;  elle 
était  autrefois  défendue  par  des  redoutes 
qui,  en  1746,  furent  forcées  par  les  Impé- 
riaux. Les  Français  la  passèrent  en  1796. 

BOGGHIGL1EKO  ,  bourg  du  roy.  de 
\aples  ,  prov.  de  Galabre  Cilérieure ,  distr. 
et  à  il.  S.  S.  E.  de  Rossano  ,  cant.  et  à  a  I. 
O.  de  Gampana.  Il  commerce  en  manne, 
térébenthine  et  bois. 

BOGEGU1LLAS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
de  Se  go  vie  ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Sere- 
luela,  a  1  I.  N.  E.  de  Sepulveda,  et  à  10  1. 
5/i  fi.  E.  de  Madrid. 

BOCIIDALOW,  bourg  de  Moravie,  cer- 
cle et  à  5  1.  E.  N.  E.  d'iglau.  Il  y  a  1  ma- 
nufacture de  draps.  6ôo  hab. 

BOGHIWA,  cercle  de  Gallicie  ,  borné 
au  îS.  par  le  territoire  de  Gracovie  et  par  la 
Pologne  ;  à  l'E. ,  par  le  cercle  de  Tarnow  ; 
au  S.  ,  par  le  cercle  de  Sandecz  ;  et  à  PO. , 
par  relui  de  Mysleniee.  La  \  istule  en  forme 
la  limite  du  côté  de  la  Pologne,  et  le  Du- 
najec  le  sépare  du  cercle  de  Tarnow.  Au  S. 
s'avance  un  chaînon  des  Garpathes.  Sa  su- 
perficie est  de  1 1  \  I.  c.  Le  sol  est  inégal,  cou- 
vert d'épaisses  forêts,  et  baigné  par  la  Raha 
et  l'l*zwica  ;  il  est  peu  fertile.  On  y  élève 
beaucoup  de  bétail.  Il  y  a  des  fabriques  de 
quincaillerie  et  de  toiles.  178,760  hab.,  en 
1817. 

BOGIJiMA,  ville  de  Gallicie,  chef-lieu 
de  cercle ,  près  de  la  Haba  .  a  S  1 .  3/4  E.  S.  E. 
de  Gracovie,  et  à  55  I.  O.  de  Lemberg. 
C'est  le  siège  d'une  justice  et  d'une  admi- 
nistration des  mines  et  des  salines.  Elle  est 
entourée  de  montagnes  et  de  collines  argi- 
leuses qui  renferment  de  l'albâtre  et  d'a- 
bondantes mines  de  sel,  découvertes  em  a5 1 . 
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L'une  d'elles  ,  située  entre  Bochnia  et  Wie- 
liczka,  occupe  5oo  ouvriers;  elle  porte  le 
nom  de  cette  dernière  ville.  5,i44  bab. 

BOCHOLI>,  ou  BOCIIOLT,  ville  des 
États- Prussiens ,  prov.  de  Westphalie,  ré- 
gence et  à  16  1.  O.  de  Munster ,  et  à  7  I.  1/2 
E.  N.  E.  de  Clèves,  cercle  de  Borken  ,  sur 
l'Abc.  Elle  fait  le  commerce  de  grains  , 
d'eau-de-vie,  de  coton,  et  de  soie.  Il  y  a 
dans  les  environs  de  riches  mines  de  fer. 
5,945  hab.  En  180a,  cette  ville  et  son  bail- 
liage furent  donnés  en  indemnité  au  prince 
de  Salm-Salm.  En  1810,  ils  furent  réunis  à 
l'empire  français,  et  en  i8i5  ils  passèrent  à 
la  Prusse. 

BOGHOLT,  village  des  Pays-Bas,  prov. 
de  Limbourg,  arrond.  et  a  6  1.  a/5  O.  de 
Ruremondc,  cant.  et  à  5/i  de  1.  N.  N.  O.  de 
Bree.  1,190  hab. 

BOCHT1LZ,  village  de  Moravie,  cercle 
et  à  5  1.  1 /a  N.  E.  de  Znaym.  Il  y  a  une 
manufacture  de  draps  Gns. 

BOCHUM,  ville  des  États  -  Prussiens, 
prov.  de  Westphalie,  régence  et  à  1 1 1.  1  /4  O. 
d'Arensberg,  et  à  9  l.  1/4  N.  E.  de  Dussel- 
dorf;  chef-lieu  de  cercle.  Lat.  lf.5l*ag'  5o*. 
Long.  E.  4°  5s'  44*.  11  y  a  5  églises  et  1  col- 
lège. On  y  fabrique  beaucoup  de  quincail- 
lerie ,  principalement  des  moulins  à  café. 
a,iaa  hab. 

Le  cercle  de  Bochum  a  a8,8oi  hab.  Il  est 
généralement  fertile,  et  a  surtout  de  gras 
pâturagçs. 

BOCIGAS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
a  5  J.  i/a  S.  S.  E.  de  Burgos  (Segovie),  et 
à  5  1.  i/a  E.  d' Vranda  de  Duero. 

BOCKAR,  Buehar,  petite  ville  de  PHio- 
doustan,  dans  les  États  des  Séykhs,  anc. 
prov.  et  à  70  I.  O.  de  Lahorc,  à  peu  de  dis- 
tance de  la  rive  gauche  du  Sind.  Lat.  N. 
5i°  38'.  Long.  E.  68°  ao'. 

BOCK  AU,  village  du  roy.  de  Saxe,  cer- 
cle de  l'Erzgebirge,  baill.  et  à  1  I.  i/a  O. 
N.  O.  de  Schwarzenberg.  Il  y  a  une  fabri- 
que de  tabac.  i,a4u  hab. 

BOCK  EL  A  H.  village  du  roy.  de  Hanovre, 
princip.  de  Kalenberg;  chef-lieu  de  bail!. , 
réuni  a  celui  de  Blumenau  ,  sur  l'Aue  ,  à  5  1. 
1/4  O.  de  Hanovre. 

BOCK  EN  H  Kl  M  ,  village  de  la  Hessc- 
Électorale,  prov.  et  cercle  de  Hanau  ,  à  a/3 
de  1.  O.  IN.  O.  de  Francfort  -  sur  -  Main. 
Il  y  a  plusieurs  églises  luthériennes  et  réfor- 
mées. 
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BOGKENUEM,  ville  de  France,  foy. 

BOOQVBNOM. 

BOCKEM1EM ,  ville  du  roy.  de  Hanovre. 
Voy.  Borrkbm. 

BÔCkFLUSS,  bourg  de  l'archid.  d'Au- 
i  tricbe  ,  pavs  au-dessous  de  l'Ens  ,  cercle  in- 
férieur du  Manhartsberg ,  à  4  1.  >/a  E.  de 
Korneuburg,  et  à  5  I.  i/40.  W.  O.  de  Mar- 
cbeck.  11  y  a  1  château.  1,166  hab. 

BOCKHOR.N  ,  village  du  duché  d'Olden- 
bourg, cercle  de  Neuenbourg;  chef- lieu 
d'un  baill., a  a  1. 0.  de  Varel,  et  à  7 1.  N.  N.O. 
d'Oldenbourg. 

BOCKING,  paroisse  d'Angleterre,  com- 
té d'Essex ,  hundred  d'Hinckford,  sur  la  rive 
gauche  du  Blackwater,  à  i/a  I.  N.  de  Bain- 
tree.  On  y  fabrique  de  la  flanelle  et  des  cha- 
peaux de  paille.  2,786  hab. 

BÔCKINGEN,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg ,  cercle  du  ftecker,  baill.  et  a  1/3  1. 
O.  S.  O.  d'Heilbronn.  On  y  trouve  des  an- 
tiquités romaines.  1,106  hab. 

BOCKLET,  village  de  Bavière ,  ccrcledu 
Main  -  Inférieur,  présidial  de  kissingen,  à 
1 5  I .  i/a  IS.de  Wurzbourg.  U  y  a  des  bains 
d'eaux  minérales  sulfureuses  et  ferrugineu- 
ses. 3oo  hab. 

BOCK  H  A II ,  ville  de  l'Hindoustan  an- 
glais, présidence  du  Bengale  ,  anc.  pmv.  de 
Bahar,  distr.  de  Teyrout,a  11  I .  N  .  de  Patna. 

BÔCK.STE1N  ,  vUlage  de  l'archid.  d'Au- 
triche, pays  au-dessus  de  l'Ens,  rercle  de 
Saltzbourg,  au  milieu  de  la  vallée  jr\  sur  le 
ruisseau  de  Gastein ,  à  7  I.  i/a  S.  de  S«.  lo- 
hann.  II  y  a  des  mines  qui  produisirent,  en 
1808,  43  marc  s  d'or,  et  8  marcs  d'argent. 

BOCKWORTH,  montagne  d'Irlande, 
prov.  de  Gunnaught,  comté  de  Mayo,  ba- 
ronnie  d'Erris,  a  7  l.  IV.  O.  de  Castlehar. 

BOCONO  ,  rivière  du  gouv.  de  Caraccas, 
qui  sort  du  versant  orient,  de  la  sierra  de 
Merida,  à  {  I.  S.  E.  de  Truxillo.  Elle  coule 
d'abord  du  N.  O.  au  S.  E. ,  puis  de  l'O.  à 
l'E. ,  et  se  joint  à  la  Portuguesa ,  un  peu  au 
N.  de  S.  Jayme,  à  70  1.  S.  de  Caraccas, 
après  un  cours  d'environ  60  1.  à  travers  des 
plaines  fertiles.  Près  de  la  source  de  cette 
rivière  il  y  a  une  bourgade  de  même  nom. 

BOCOS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à  16I. 
N.  de  Burgos,  et  à  3/4  de  I.  IN.  de  Yillar- 
cayo,  sur  la  rive  gauche  de  la  .Via. 

BOCUTO,  ville  du  Monomotapa  ,  sur  un 
affluent  du  M  .  to,  à  i5  1.  N.  E.  du  fort 
M  as  sapa. 
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BOCZA  ou  BOTZA  ,  bourg  de  Hongrie, 
comitat  de  Liptô,  dans  une  vallée  très-pro- 
fonde, à  3  1.  S.  S.  O.  de  Hibbe ,  et  à  4  I.  S.  E. 
de  Werbicze.  La  Boc/a  le  divise  en  deux 
parties  :  Riraly-Bocza  et  S1.  I\;  . \  Bocza. 
C'tst  le  siège  d'un  bailliage  et  d'une  juri- 
diction des  mines.  Il  y  a  des  égl-ses  catlio- 
liqueset  luthériennes,  et,  dans  les  environs, 
des  mines  de  cuivre  et  de  plomb  argenti- 
fère et  aurifère. 

BÔD,  Boad%  grand  village  fortifié  de 
l'Hindoustan  anglais,  anr.  prov.  d'Orycah, 
:i  j  ')  1.0.  de  Ketek.  Lat.  IN.  îo"  3a\  Long.  E. 
81 0  5o';  sur  la  rive  droite  du  Mehenedy,  au 
milieu  des  montagnes. 

BODAJ  K ,  bourg  de  Hongrie ,  comitat  et 
à  4  L  N.  O.  de  Sluhlweisseubourg,  sur  le 
Sarviz.  Il  y  a  une  source  d'eau  minérale. 

BODE  ou  BL  DE ,  rivière  d'Allemagne, 
qui  prend  sa  source  au  k  montagnes  du  Harz, 
un  peu  au  S.  du  mont  Brocken  ,  dans  les 
États-Prussiens  ,  prov.  de  Saxe  ,  régence  de 
Magdcbourg,  entre  bientôt  dans  le  distr. 
de  Blankenbourg,  le  traverse  de  l'O.  à  l'E., 
revient  dans  la  régence  de  Magdebourg, 
passe  à  Quedlinbourg,  et  se  joint  a  la  Saale 
à  Mienburg,  dans  la  principauté  d'Anhalt- 
Bernbourg,  après  un  cours  d'environ  a8  I. 
Elle  forme  quelques  belles  cascades  dans 
la  première  partie  de  son  cours,  et  abonde 
en  bonnes  truites. 

BOD  E  AL  ,  lac  des  États  -  Unis,  état  de 
Louisiane,  comté  et  a  ai  1.  i/a  IV.  O.  de 
INatchitoches  ,  situé  a  l'E.  de  la  rivière 
Bouge,  avec  laquelle  il  communique  par 
deux  éc  oulemens.  Sa  longueur  est  de  3  1. , 
et  sa  largeur  de  a. 

BÔDEFELD,  bourg  d  «■s  Élats-Prussiens, 
prov.  de  Westphalie,  régence  et  a  6  1.  1/2 
S.  E.  d'Arensberg,  cercle  d'Esloh ,  sur  la 
Valme.  629  hab. 

BODEG  A,  comptoir  sur  la  côte  de  la  Nou- 
velle-Californie,  dansl'Amerique  sept.,  par 
38°  10'  de  lat.  IN.,  et  a37°  21'  de  long.  E., 
à  l'embouchure  du  Slavinska-Boss. 

BODEGINÉE,  bourg  des  Pays-Bas,  prov. 
et  à  4  L  i/a  O.  S.  O.  de  Liège ,  arrond.  et  a 
a  1.  N.  N.  E.  d'Huy  ;  chef-lieu  de  canton. 

BODEGRAVEIN  ,  village  des  Pays-Bas, 
gouv.  mérid.  de  la  prov.  de  Hollande,  sur 
la  rive  droite  du  Rhin ,  à  4L  i/4  S.  E.  de 
Levde  ,  et  à  7  1.  i/a  S.  S.  O.  d'Amsterdam. 
1,700  hab.  C'était  une  place  forte,  que  les 
Français  saccagèrent  en  167a. 
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BODELSHAUSEN,  village  du  roy.  de 
Wurtemberg,  cercle  de  la  Forêt -Noire, 
bail!,  et  à  a  I.  8.  S.  E.  de  Rotenburg.  Com- 
merce de  Cl.  i,588. 

BODEN,  lac.  Toy.  Corstaucb  (  lac  or  ). 

BODENBURG,  bourgduduchc  de  Bruns- 
wick, distr.  de  la  Leioe ,  enclavé  dans  la 
prov.  hanovrienne  d'Hildcsheim ,  sur  la 
Lamme,  a  3  I.  3/i  S.  d'Hildesheim ,  et  à 
10  I.  i/a  S.  O.  de  Brunswick.  68a  liab. 

BODEN  FELD  E,  bourg  de  Hanovre ,  prin- 
cip.  et  à  6  1.  3/4  O.  N.  O.  de  GottioRue, 
baill.  de  Nienover,  sur  la  rive  droite  du  We- 
ser,  à  î  1.  i/a  E.  de  Carlshaven.  Il  y  a  une 
Mlict  salée  ,  un  moulin  à  papier,  et  des  fila- 
tares  de  lin.  1,009  naD- 

BODENHEIM ,  village  du  grand-duché 
de  Hesse-Darmstadt,  cant.eta  1 1.  a/3  N.  N. 
0.  d'Oppenheim ,  à  quelque  distance  de  b 
rire  gauche  du  Rhin ,  et  à  1  1.  3/4  S.  S.  E. 
de  Mayence.  i,aa5  hab.  Les  environs  pro- 
duisent d'excellent  vin. 

BODEXMAIS ,  village  de  Bavière,  cercle 
du  Danube  -  Inférieur,  présidial  et  à  a  I. 
3/4  E.  de  Viechtach.  Il  y  a  un  bureau  des 
mines.  On  y  fabrique,  avec  les  pyrites  que 
l'on  trouve  aux  environs,  du  vitriol  et  une 
substance  rouge  dont  on  fait  usage  pour  po- 
lir les  glaces. 

BODENSTADTou  BODENWALD,  ville 
de  Moravie ,  cercle  et  à  5  I.  1/4  N,  E.  de  Pre- 
rau,  et  a  7  I.  1/4  E.  d'Olmutz.  On  y  Tait  de 
la  toile.  Il  y  a  1  château,  et  i,63o  hab. 

BODENTEICH,  bourg  du  roy.  de  Ha- 
novre, princip.  et  a  11  1.  3/J  S.  S.  E.  de 
Lune  bourg;  chef-lieu  de  baill. ,  a  6  I.  1/4  O. 
de  Salzwedel.  Lat.  N.  54°  59'  5a'.  Long.  E. 
8'  ai'  5'.  On  y  fait  delà  toile.  529  hab.  Pop. 
du  baill. ,  10,956  hab. 

BODENWERDER,  ville  du  roy.  de  Ha- 
novre, princip.  de  kalenberg,  sur  la  rive 
gauche  du  Weser,  à  4  I.  S.  E.  de  Hameln, 
et  a  10  1.  1/4  S.  8.  O.  de  Hanovre.  Com- 
merce considérable  de  toiles.  i,5oo  hab. 

BODERSWEIHER,  village  du  grand- 
duché  de  Bade,  cercle  de  Kinzig,  baill.  et 
à  1 1.  i/a  de  Biscboflsheim ,  et  à  a  1. 1  /4  E.  N .  E. 
de  Strasbourg.  On  y  cultive  beaucoup  de 
chanvre,  qu'on  expédie  en  Hollande  et  en 
France.  800  hab. 

BODIGHE1  M,  village  du  grand-duché  de 
Bade,  cercle  de  Main  et  Tauber,  baill.  et  à 
1 1.  1/4  S.  de  Buchen ,  et  à  10  1.  i/a  E.  M.  E. 
d'Ueidelberg.  Il  y  a  un  château.  771  hab. 
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BODIGUAS,  peuplade  indienne  de  la 
Nouvelle-Grenade ,  dans  la  prov.  de  Sainte 
Marthe.  Ces  peuples  sont  farouches.  A  l'épo- 
que de  la  conquête  par  les  Espagnols,  ils 
s'unirent  aux  Bondas  et  aux  Jéricobas,  et 
opposèrent  beaucoup  de  résistance. 

BOD1NCA,  ville  du  Soudan,  roy.  et  à 
75  I.  O.  de  Cachenah.  Elle  est  habitcj;  par 
des  Fellatas. 

BODLAND,  village  des  États  Prussiens , 
prov.  de  Silésie ,  régence  et  à  7 1.  i/a  N.  N.  E. 
d'Oppeln ,  cercle  et  à  5  1.  i/a  N.  O.  de  Ro- 
senberg.  11  y  a  des  mines  de  fer  dans  les 
environs,  et  des  forges.  535  hab. 

BODLOZERO,  lac  de  Russie ,  en  Europe, 
gouv.  d'OloneU,  distr.  de  Petrozavodsk , 
au  N.  O.  du  lac  Sandal.  Il  a  4  L  1/2  de  long 
sur  1  1.  i/a  de  large. 

BODMANN  ,  village  du  grand-duché  de 
Bade,  cercle  du  Lac  et  du  Danube,  baill. 
et  a  1  I.  i/a  8.  S.  E.  de  Stockach,  près  de 
la  partie  du  lac  de  Constance  nommée  quel- 
quefois Bodmersee.  778  hab. 
.  BODMIN,  ville  d'Angleterre,  comté  de 
Cornouailles ,  hundred  de  Trigg,  a  al.  N. 
de  Lostwithiel,  et  à  S  L  l/«  S.  de  Camel- 
ford.  Les  assises  d'été  s'y  tiennent.  C'était 
aussi  autrefois  le  siège  d'un  évêché  qui  a  été 
transféré  à  Exeter.  Elle  n'est  composée  main- 
tenant que  d'une  large  rue  d'i  /3  de  1.  de  long. 
Il  y  a  une  prison  et  une  maison  de  correc- 
tion. On  y  fabrique  de  la  serge.  On  y  pré- 
pare de  la  laine  que  l'on  envoie  filer  dans 
les  paroisses  voisines,  et  qu'on  expédie  en- 
suite à  Ashburton  et  ailleurs,  dans  le  comté 
de  Devon.  Il  s'y  tient  1  marché  par  semaine , 
rt  6  foires  par  an.  Elle  envoie  a  membres 
au  parlement.  3,378  bab.  Il  y  a  près  de  cette 
ville  une  source  d'eau  minérale  et  des  ruines 
de  monumens  qu'on  croit  être  des  restes 
d'un  temple  de  druides. 

BODÔE ,  petite  ville  de  Norvège,  diocèse 
et  baill.  de  Nordland,  a  l'extrémité  d'une 
presqu'île,  au  N.  du  Saltens  fiord,  à  107  1. 
N.  N.  E.  de  Drontheim.  Elle  consiste  en  un»' 
église  et  en  quelques  maisons.  Elle  a  été  éle- 
vée au  rang  de  ville  en  1816. 

BODON  (EL),  bourg  d'Espagne,  prov. 
de  Salamanque,  sur  la  petite  rivière  de  son 
nom,  a  3  1.  i/4  S.  de  Ciudad- Rodrigo. 

BODON  AL,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
a  16  1.  S.  S.  E.  de  Badajoz  (  Séville),  et  à 
a  1.  î/a  E.  S.  E.  du  Frejenal,  à  peu  de  dis- 
tance de  la  rive  gauche  de  l'Ardila. 
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BODOMTZ  A ,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope ,  gouv.  du  Capitau  -  pacha ,  sandjak 
d'Egribos,  a  i/a  1.  delà  mer,  et  à  G  I.  i/a  N. 
de  Livadie,  dans  un  défilé  qui  mène  aux 
Therniopylet. 

BODOR,  Bodur,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan,  État»  du  Nizam,  anc.  prov.  de 
Beiar,  di»tr.  de  Beytalbarry,  à  6  1.  O.  de 
Meleapour. 

BOUROG,  rivière  de  Hongrie,  comitat 
de  Zemplin.  Elle  est  formée  parla  jonction 
de  l'Ondova  et  de  la  Laborcia ,  un  peu  au  N. 
de  Zemplin  ,  baigne  le»  murs  de  cette  ville, 
et  M  reunit  a  la  Theiss  à  Tokaj,  après  un 
cour»  de  i5  1.  du  IV.  E.  au  S.  O. 

BODROG  ,  i  umitat  de  Hongrie  ,  réuni  à 
celui  de  Bacs.  l'oy.  Bacs. 

BODROG  KERESZTUR  ou  KERESZ- 
TL  R  ,  bourg  de  liongiie,  comitat  de  Zem- 
plin ,  marcha  de  Tokaj ,  sur  le  Bodrog ,  à  1 1. 
N.  N.  O.  de  Tokaj ,  et  a  i3  I.  3/4  S.  de  Ka 
schau.  11  renferme  a  églises  et  i  synagogue. 
Commerce  de  bétail  et  foires  très -suivies. 
4,ooo  hab.,  la  plupart  Magyares.  Les  envi- 
rons produisent  des  vius  très -estimés  et 
connus  sout  le  nom  de  vins  de  Tokaj ,  aussi- 
bien  que  tous  ceux  de  l'Hegy-allya. 

BOUROIN,  Tkos,  ville  de  la  Turquie 
d'Asie,  dans  l'Anatolie,  sandjak  d'Aïdin, 
à  5  I.  S.  O.  de  Sinyrne,  sur  la  côte  sept.- 
•  du  golfe  de  Scaln-nova. 

BODUÎNGEN  (  G  ROSS),  bourg  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  Saxe  ,  régente  et  à  i4  I. 
i/a  ÏN.  O.  d'Erfurth,  et  à  5  1.  O.  S.  O.  de 
Nordhausen  ,  cercle  de  Worbis,  sur  la  Bode. 
11  y  a  i  château  et  des  fabriques  de  lainages, 
de  toiles  et  de  potasse.  6911  hab. 

BODZANOW1TZ,  village  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  Silésie ,  régence  d'Op- 
peln ,  cercle  et  à  3  1.  3/4  E.  N.  E.  de  Rosen- 
berg,  près  de  la  Liszwarta.  Il  y  a  dans  les 
environs  une  mine  de. fer.  635  hab. 

BOUZAM/WO,  ville  de  Pologne,  woi- 
wodie,  obwodie  et  à  6  I.  1/2  E.  S.  E.  de 
Plock,  et  à  i5  1.  1/4  O.  N.  O.  de  V  arsovie. 
a33  hab. 

BODZEC1N  ,  ville  de  Pologne,  woiwodie 
de  Sandomir,  obwodie  d'Opocxno,  à  la  1. 
1/4  S.  S.  O.  de  Radom.  Il  y  a  un  palais  à 
l'évèque  de  Craeovie.  1 55  maisons. 

BOEC1LLO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  a  1.  S.  de  Valladolid,  et  à  i/a  I.  de  la  rive 
gauche  du  Duero. 

BOEGE,  village  des  États-Sardes,  div. 
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de  Savoie,  prov.  de  Faucigny,à  51.  i/3  N. 
de  Bonneville.  Il  s'y  tient  1  marché  par  se- 
maine, et  3  foires  par  an,  particulièrement 
pour  bestiaux  et  mulets  qui  passent  en  Mau- 
rienne.  t,o{4  hab. 

BOELAÏSD,  de  de  la  mer  du  Nord,  sur 
la  côte  occid.  de  Norvège ,  par  6a°  ao'  de 
lat.  N.  et  3°  aa'  de  long.  E. 

BOEN ,  ville  de  France ,  dép.  de  la  Loire , 
arrond.  et  à  5 1.  i/a  N.  de  Monfebrison  ;  chef- 
lieu  de  cant.,  sur  la  rive  gauche  du  Lignon. 
On  y  commerce  en  vin,  blé  et  bois.  Il  y  a 
une  papeterie.  i,5oo  hab. 

BOENZA ,  ville  de  la  Guinée  inférieure. 
Voy.  Saikt-Salvadoi. 

BOBO,  Lii.YBar.iM  pbojiohtobicm  ,  cap  oc- 
cid. de  la  Sicile ,  prov.  et  distr.  de  Trapani , 
cant.  et  à  i/a  I.  O.  de  Marsala.  C'est  sur  ce 
promontoire  que  »e  trouvait  le  tombeau  de 
la  sibylle  de  Cumes. 

BOESIIV GUE,  canal  des  Pays-Bas,  prov. 
de  la  Flandre  occid.  11  commence  à  Ypres , 
et  va  s'aboucher  à  l'Yser,  rivière  navigable, 
vis-à-vis  du  fort  de  Knocke ,  après  un  cours 
de  4  I.  La  seule  écluse  qu'on  ait  établie  sur 
ce  canal  est  d'une  construction  fort  ingé- 
nieuse; elle  se  trouve  décrite  par  Belidor. 

BOEUF  (  LE  BAYOU  ),  canal  des  États- 
Unis,  état  de  la  Louisiane,  formé  par  plu- 
sieurs rivières  qui  ont  leurs  sources  à  l'E.  du 
lac  Palourdi ,  et  dont  les  eaux ,  grossies  de 
celles  de  ce  dernier,  vont  se  jeter  dans  l'At- 
chafalaya ,  près  de  son  extrémité  mérid. 

BOKÛ  F  (  LE  ) ,  fort  des  États  -  Unis ,  état 
de  Pensylvanie  ,  comté  d'Erié,  à  5  I.  1/3  S. 
S.  E.  de  Presqu'île.  Lat.  N.4i°56\  Long.O. 
80  0  6'.  Près  d'un  petit  lac  qui  communique 
au  French  Creek ,  une  des  sources  de  l'Ohio  - 
et  n'est  séparé  de  Presqu'île,  sur  le  lac  Erié, 
que  par  un  portage  de  5  1. 

BOEUFS  (RIVIÈRE  AUX  ), rivière  des 
États  -  Unis.  Elle  prend  sa  source  dans  la 
partie  orient,  du  territ.  d'Arkansas,  à  envi- 
ron 1 1  1.  O.  du  confluent  de  la  rivière  de  ce 
nom  avec  le  Mississipi,  entre  ensuite  dans 
l'état  de  Louisiane,  et  se  jette  dans  l'Oua- 
chitta,  à  3  I.  N.  E.  d'Ocatahoola ,  après  nn 
cours  de  58  1.  du  N.  au  S.  Elle  est  naviga- 
ble jusqu'à  la  prairie  de  la  Mer  Rouge. 

BOEVO,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Mohilev,  distr.  et  à  9  1.  3/4  E. 
d'Orcha,  sur  un  affluent  du  Dniepr,  et  à 
i4  I.  3/4  O.  S.  O.  de  Smolensk.  . 
BOFFZEN  ,  village  du  duché  de  Brun«- 
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vrick,  distr.  du  Weser,  justice  et  a  a  1.  i/4 
de  H  olzminden ,  sur  la  rive  droite  du  Weser, 
à  i/a  1.  S.  de  Huxter.  Commerce  de  toile  et 
de  potasse.  8oo  hab. 

BOFIN  ou  INISH-BOFIN ,  île  de  l'océan 
Atlantique,  prés  de  la  côte  occid.  de  l'Ir- 
lande, prov.  de  Coonaugth,  comté  de  Gal- 
way,  baronnie  de  Ballinahinch ,  sous  55° 
4>'  de  lat.  N.  et  n°  3o'  de  long.  O.  Il  y  avait 
une  abbaye  fondée  par  Saint-Colmans ,  qui 
mourut  en  674. 

BOG ,  Bug ,  rivière  qui  prend  sa  source 
dans  la  partie  orient,  de  la  Gallicie  ,  près  du 
village  d'Haï  bu/ow  ,  à  7  1.  S.  de  Brody  , 
coule  d'abord  au  N.  O.  jusqu'à  kristianpol, 
où  elle  reçoit  la  ZoloLia  et  la  Rata  ;  de  là , 
au  N.,  forme  la  limite  entre  la  Russie  et  la 
Pologne,  jusqu'à  Brestlitow ,  et  tourne  en- 
iuite  au  N.  O. ,  en  marquant  les  confins  des 
deux  états.  Parvenue  près  de  Mur,  elle  se 
dirige  a  PO. ,  et  entre  en  Pologne,  où  elle 
sert  de  limite  entre  lawoiwodie  de  IMocket 
celles  de  Siedlec  et  de  Masovie;  enfin,  après 
avoir  reçu  la  Narcvr,  à  droite,  elle  se  joint 
à  la  Yistulc  sous  les  murs  de  Nowydwor, 
a  6  1.  SI.  O.  de  Varsovie,  après  un  cours  de 
plus  de  120  1.  Elle  est  navigable  pendant 
une  grande  partie  de  son  cours  pour  des 
barques  qui  portent  de  800  à  1 ,5oo  quintaux. 

BOG,  rivière,  affluent  du  Dniepr.  Voy. 
Bote. 

BOGACUOU  A ,  cap  de  la  côte  mérid.  de 
l'Arabie,  prov.  d'iladramaout ,  à  PE.  de 
Sahar.  Lat.  N.  4°  i5'.  Long.  E.  47°. 

BOG  A  NO  W,  bourg  de  Bohème  ,  cercle 
et  à  3  1.  S.  S.  O.  de  Chrudim.  Il  fait  partie 
de  la  seigneurie  de  Nassaberg. 

BOGARIAII,  petite  ville  de  l'IIindou- 
stan  anglais,  présidence  du  Bengale,  anc. 
prov.  de  Bahar,  distr.  et  à  9  1.  i/a  S.  de 
Boglipour,  sur  la  rive  gauche  de  la  Goga. 

BOGARRA  ,  Bigkhba,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  10  1.  S.  O.  de  Chinchilla  (  Man- 
che), et  à  6  1.  i/4  E.  S.  E.  d'Alcaraz,  sur 
un  affluent  du  Mundo. 

B0GAS1E,  petite  rivière  de  la  Cafrerie 
propre,  dans  le  pays  des  llambouana».  Elle 
se  jHte  dans  l'océan  Indien,  un  peu  au  S. 
de  la  baie  de  Lorenço  Marquez. 

BOG ATC II K A,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  11  I.  O.  N.  O.  de  Poltava , 
distr.  et  à  4  «>/4  S.  S.  E.  de  Mirgorod, 
pr*s  de  la  rive  droite  du  Psioul. 

BOG ATOÏ,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
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gouv.  et  à  18  1.  i/a  S.  de  Koursk ,  distr.  et  à 
7  1.  1/4  S.  S.  O.  d'Oboïan ,  sur  la  Péna.  Lat. 
IS.  5o°46  .  Long.  E.  53°  5</.  Pop.  i,aoohab. 

BOGDAN.  l'ojf.  Molo* via. 

BOGDANOV  ,  bourg  de  Russie.,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  17  I.  S.  E.  de  Vilna,  distr. 
et  à  7  I.  S.  d'Orhiniana. 

BOGDANOVkA ,  village  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  d'Iékatériuuslav,  distr.  et 
à  1 1  I.  S.  d'Aleksandrovsk  ,  près  de  la  kon- 
skaïa-wodu.  11  est  situé  dans  un  pays  aride, 
et  habité  par  la  secte  des  dukhobortai  ou 
mélitopolites.  Pop.  maie  :  1,1 5o  hab. 

BOGDAN  Y,  bourg  de  Hongrie,  comitat 
de  Szaholcs  ,  marche  de  Dada ,  à  1 1  1.  M .  E. 
de  Bôszormeny,  et  à  i3  1.  1/4  N.  N.  E.  de 
Debreczen  ,  au  milieu  d'un  pays  excessive- 
ment marécageux  et  impraticable  dans  les 
temps  de  pluie. 

BOGDINSkOl  ou  BASkOtTCHATS- 
kOÉ  ,  lac  de  R  ussir ,  eu  Europe,  gouv. 
d'Astrakhan,  distr.  de  Tchernoï-ïar,  au  pied 
du  Bogdo  Oola.  Il  a  10  I.  de  circuit.  L'on 
en  tire  une  grande  quantité  de  très-beau 
sel. 

BOGDO,  montagne  de  l'Empire  Chinois, 
f'oy.  BotDA  OOLA. 

BOGDO  OOLA,  montagne  de  Russie, 
en  Europe,  gouv.  d'Astrakhan,  à  1  1  1.  N.  E. 
de  Tchernoï-ïar.  C'est  un  pic  isolé;  sa  posi- 
tion au  milieu  d'une  steppe  immense  per- 
met de  l'apercevoir  à  sept  journées  de  che- 
min. Les  kalmouks  la  révèrent. 

BOG  EN,  bourg  de  Bavière,  cercle  du 
Danube-Inférieur,  présidial  ei  à  1  1.  1/3  S. 
de  Mitterfcls,  et  à  a  1.  E.  de  Straubing,  sur 
la  rive  gauche  du  Danube.  go5  hab. 

BOGEN'DORF,  village  des  États -Prus- 
siens, prov.  de  Silésie,  régence  de  Liegnitz, 
cercle  et  à  6  1.  i/a  O.  8.  O.  de  Sagan,  et  à 
3/4  de  1.  E.  S.  E.  de  Zibille.  11  y  a  dans  les 
environs  des  mines  d'or,  d'argent,  de  cui- 
vre et  de  plomb.  i,3oo  hab. 

BOGEMIALSEN ,  village  de  Bavière, 
cercle  de  l'isar,  présidial  et  à  3/4  de  l.  N.  E. 
de  Munich,  sur  I  I «ar.  11  y  a  un  château  et 
des  bains.  C'est  dans  ce  village  que  doit  être 
établi  le  nouvel  observatoire  de  Munich. 

BOGENSE,  ville  de  Danemark,  dans  l'île 
et  le  diocèse  de  Fionie,  baill.  et  a  5  1.  t/a 
N.  O.  d'Odense,  sur  une  petite  baie  ,  à  j  I.  î/a 
E.  de  Fridericia.  Cette  ville  n'a  pas  de  port. 
Il  y  a  un  paquebot  qui  transporte  les  voya- 
geurs à  klakring,  eu  Jutland.  Elle  renferme 
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des  distilleries  d'eau-de-vie  de  grain ,  et  on 
y  fait  un  commerce  de  grains  assez  consi- 
dérable avec  la  Norvège.  Il  s'y  tient  a  foires 
par  an.  -60  hab.  On  cultive  beaucoup  de 
cumin  dans  les  environs. 

BOGESUN'D,  petite  ville  de  Suède.  Foy. 

UuMCKHAMfr. 

BOCGAH ,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglai- ,  présidence  du  Bengale  ,  anc.  prov. 
de  Bahar,  distr.  de  Saron,  près  de  la  rive 
gauche  du  Gondeck,  à  11  1.  i/a  N.  U.  de 
Bettiah,  et  à  44  1.  N.  N.  O.  de  Patna.  Les 
fon  ts  qui  sont  au  N.  donnent  de  très-beau 
bois  de  construction ,  qu'on  envoie  à  Cal- 
cutta par  le  Gondeck  et  le  Gange. 

BOGCBI,  Bvwreca,  petite  ville  de  PHin- 
diustan  anglais, anc.  prov.  d'Oryçah  ,  a  331 . 
N.  O.  de  Kétek. 

BoGHELA ,  distr.  de  l'Hindoustan  an- 
glais ,  présidence  du  Rengale  ,  anc.  prov.  de 
Gandouana.  11  est  gouverné  par  de  petits 
chefs  tributaires  des  anglais,  et  arrosé  par 
la  Sone  et  la  Mahana.  Il  est  peu  fertile.  On 
y  élève  beaucoup  de  brrul's  et  de  moutons. 
Son  chef-lieu  est  Bandoughor. 

BOGKOW1TZ,  bourg  de  Moravie,  cer- 
cle et  à  6  I.  E.  S.  E.  de  Hradisch.  Il  y  a  un 
château.  1 ,800  hab. 

BOGLIACO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénilien ,  prov.  de  Brescia  ,  distr.  de  Gar- 
gnano,  à  5 1.  IN .  E.  de  Salo,  sur  h-  bord  occid. 
du  lac  de  Garda  ,  au  pied  du  mont  Castello. 
Il  est  divisé  en  deux  parties  :  la  plus  méri- 
dionale se  nomme  S'°.  Pietro  di  Bogliaco. 
II  est  bien  bdti ,  et  renferme  un  très  -  beau 
palais. 

BOGLIO,  bourg  des  États-Sardes.  Voy. 
Belil. 

BOGL1POUR,  autrefois  MOIVGHIR, 
distr.  de  l'Hindoustan  anglais,  présidence 
du  Bengale,  anc.  prov.  de  Bahar  ;  borné  au 
N.  par  le  distr.  de  Teyrout;  à  l'E.  et  au  S., 
par  la  prov.  du  Bengale  ;  a  PO.,  par  les  distr. 
de  Ramgor  et  de  Bahar.  Sa  longueur  est  de 
46  1. ,  sa  largeur  de  a5  1. ,  sa  superGcie  de 
i,o63  1.  c. ,  et  sa  pop.  de  2,019,900  hab., 
pour  la  plupart  Hindous.  Son  chef- lieu  est 
Boglipour.  Le  Gange  divise  ce  district  en 
deux  parties  à  peu  prés  égales,  l'une  cou- 
verte de  montagnes  et  peu  productive,  l'au- 
tre unie  et  très  -  fertile.  Le  Bogmotty,  le 
Gogary,  la  Gogra  et  le  Tchery  l'arrosent.  Il 
produit  du  riz  et  d'autres  grains,  du  coton 
et  de  l'indigo.  U  y  a  beaucoup  de  forêts  qui 
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servent  de  repaire  a  un  grand  nombre  de 
tigres  et  d'autres  animaux  féroces.  On  a 
trouvé  du  fer  dans  la  partie  méridionale. 

BOGL1POLB  ou  MOIVGHIR,  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  présidence  du  Benga- 
le ,  ancienne  province  de  Bahar,  chef-lieu  de 
district,  dans  une  position  agréable,  sur  la 
droite  du  Gange  ,  à  4o  1.  E.  S.  E.  de  Patna. 
Lat.  N.  a5°  i5'.  Long.  E.  84°  4o'.  Siège  de 
tribunaux  et  autres  autorités.  Elle  est  bien 
bâtie ,  et  renferme  plusieurs  belles  mosquées 
et  des  bazars;  les  musulmans  y  ont  1  col- 
lège ,  et  les  chrétiens  1  église  desservie  par 
des  missionnaires.  On  y  fabrique  des  «  tolTes 
de  soie  et  des  tissus  de  coton.  Le  commerce 
y  est  assez  actif.  3o,ooo  hab.  Il  y  a  dans  une 
pagode  desenvirons  un  monument  en  l'hon- 
neur de  l'anglais  Cleveland ,  qui  civilisa  les 
habitans  du  district. 

BOGLIUN,  bourg  d'Illyrie,  gouv.  et  à 
i5  I.  S.  E.  de  Trieste  ,  cercle  et  à  5  1.  3/4  O. 
de  Kiume,  sur  une  hauteur. 

BOGMOTTY,  rivière  de  l'Hindoustan , 
qui  prend  sa  source  dans  le  Neypal,  au 
mont  Devicote ,  à  l'E.  de  Catmandou,  en- 
tre dans  la  prov.  de  Bahar,  où  elle  reçoit  la 
Sorkarounah,  la  Bockja  et  d'autres  rivières, 
et  se  réunit  au  Gange,  à  l'E.  de  Boglipour, 
après  uncours  d'environ  85  l.duN.O.  auS.E. 

BOGNOR,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Susse* ,  hundred  d'Avisford  ,  sur  la  Man- 
che ,  à  a  I.  S.  E.  de  Chichester.  Depuis  quel- 
ques années  il  est  très -fréquenté,  à  cause 
de  ses  bains  chauds  et  froids.  On  remarque 
le  long  de  la  côte  les  écueils  appelés  Bogoor 
rocks. 

BOGODOUKHOV,  ville  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  et  à  10  1.  i/a  O.  ÎV.  O.  de 
Kharkov  ;  chef-lieu  de  distr.,  sur  la  rive  droite 
du  Merlo,  et  a  a3  1.  N.  E.  de  Poltava.  Lat. 
fi.  5o°  a'.  Long.  E.  33°  5o'.  Elle  est  entou- 
rée d'un  fossé  et  d'un  rempart  en  terre.  Ses 
vergers  ont  de  la  réputation.  Commerce  en 
peaux  de  bœufs ,  de  boucs  et  de  moutons. 
Il  y  a  4  églises.  5,ooo  hab. 

Le  district  est  arrosé  par  la  Vorskla  et  le 
Merlo.  On  y  nourrit  de  beaux  bestiaux. 

BOGOGISAÏSO,  village  de  Pile  de  Corse, 
arrond.  et  à  7  1.  i/f  N.  E.  d'Ajaccio;  chef- 
lieu  du  canton  de  Celavo. 

BOGOl  A  V  LEIN  S  K  ,  usine  de  cuivre ,  dans 
la  Bussie  d'Europe  ,  gouv.  d'Orenbourg  , 
distr.  et  à  8  1.  i/a  N.  de  Sterlitamak ,  sur 
l'Ousalsk. 
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BOGOÏAVLENSkOÉ ,  villagede  Russie , 
en  Europe  ,  gouv.  et  distr.  de  kherson  ,  sur 
la  rive  gauche  du  Boug,  a  il.  i  /a  S.  E.  de 
Kiholaev.  Il  s'y  tient  trois  foires  par  an.  Il  y 
a  un  beau  palais  entouré  de  jardins. 

BOCOPOL,  petite  ville  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  de  Podolie,  distr.  et  a  ai  1. 
E.  de  Balta ,  au  confluent  de  la  Sinioukha 
et  du  Boug,  vis-à-vis  d'Olviopol. 

BOGORIA  ou  BOGORYIA,  ville  de  Po- 
logne,  woiwodie ,  obwodie  et  à  8  1.  O.  de 
Sandomir.  Elle  a  8i  maisons. 

BOGORODITSk,  ville  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  et  à  i4  1.  S.  E.  de  Toula; 
chef  lieu  de  distr.,  au  confluent  du  Lesnoï- 
Oupert  et  de  la  Viarkova  ,  et  à  4g  1.  S.  S.  E. 
de  Moscou.  Il  y  a  quatre  églises  et  un  châ- 
teau impérial.  On  y  commerce  en  grains  et 
en  miel.  5,ooo  hab. 

Le  district ,  baigné  par  l'Oupa  ,  est  uni , 
et  couvert  en  plusieurs  endroits  de  bruyè- 
res et  de  marécages.  11  produit  des  grains , 
du  lin  et  du  chanvre,  et  on  y  trouve  de  la 
terre  à  foulon. 

BOGORODSK,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  a  9  1.  3/4  E.  N.  E.  de  Mos- 
cou ;  chef  lieu  de  distr.,  sur  la  Kliazma.  Elle 
est  mal  bâtie.  Il  s'y  tient  trois  foires.  56o 
hab. 

Le  terrain  du  distr.  est  bas ,  et  renferme 
beaucoup  de  bruyères,  de  marais  et  d'é- 
tangs. 66  rivières  ou  ruisseaux  l'arrosent. 
Il  y  a  de  grandes  forêts ,  diverses  usines ,  et 
des  manufactures  de  papier.  58,a5o  hab. 

BOGORODSkOE ,  village  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  et  à  ai  1.  N.  N. O.  de  Fcnza, 
dUtr.  et  à  7  I.  î/a  11.  E.  d'insar ,  sur  l'In- 
tarm.  Il  y  a  une  manufacture  de  toile  à 
voiles. 

BOGOROSLANE,  ville  de  Russie,  en 
Europe-,  gouv.  et  à  6a  |«  O.  N.  O.  d'Oren- 
bourg  ;  chef-lieu  de  distr. ,  au  milieu  d'une 
plaine,  et  près  du  confluent  du  kinet  et  de 
la  Bogoroslanc.  Elle  est  peuplée  de  4oo  sol- 
dats vétérans. 

Le  distr.  est  un  pays  plat,  arrosé  parle 
Sok  et  le  kinel.  Près  du  Sok,  on  trouve  du 
soufre  et  de  l'asphalte. 

BOGOS L  A  V IC H  k  I ,  bourg  de  Russie,  en 
Europe,  gouv. ,  distr.  et  à  i5  1.  N.  N.  O.  de 
Vilna,  et  a  5  I.  i/4  S.  de  Vilkomîr. 

BOGOS LOVSk  ,  nom  de  deux  riches  mi 
nés  de  cuivre ,  dans  la  Russie,  en  Europe  , 
l'une  dans  le  gouv.  d'Orenbourg,  distr.  et 
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à  i3  I.  i/a  O.  If .  O.  de  Bougoulroa  ,  près,  de 
la  kitchouï;  l'autre  dans  le  gouv.  de  Perm. 
Cette  dernière  est  extrêmement  liche. 

BOGOSLOVSkAlA  ou  1LMEN  ,  bourg 
de  Russie,  en  Europe,  gouv.  de  Saratov  , 
distr.  de  kamichine  ,  a  a6  1.  S.  E.  de  Bala- 
chév. 

BOGOTA  ou  PAYTI ,  rivière  de  la  Nou- 
velle-Grenade. Elle  prend  sa  source  dans  le 
lac  Guatavita,  à  6  1.  E.  de  Santa-Fé  de 
Bogota  ,  coule  d'abord  au  N.  ,  puis,  tournant 
brusquement  au  S.  O. ,  passe  près  de  Santa- 
Fé  ,  et  va  se  jeter  dans  la  Madelaine ,  un 
peu  au-dessous  de  Tocayma  ,  après  un  cours 
d'environ  5o  I.  Cette  rivière  forme  une  très- 
belle  chute  de  6oo  pieds  de  haut  près  de  la 
ferme  dé  Tequendama. 

BOGOTA,  ville  de  la  Nouvelle  Grenade. 
V oy.  ¥i  de  Bogota  (  S".  ). 

BOGOTZICO ,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu 
rope,  en  Romélie,  sandjak  et  à  i5  I.  i/a 
S.  S.  E.  de  Monastir,  et  à  i  1.  3/4  N.  E. 
d'Anaselitzas. 

BOGOUCHÉVITCHI,  bourg  de  Russie, 
en  Europe  ,  gouv.  et  à  ao  1.  E.  S.  E.  de 
Minsk,  distr.  et  à  7  1.  1/4  E.  d'Igoumen. 

BOGOLCHkOVA  SLOBODkA,  bourg 
de  Russie ,  en  Europe ,  gouv.  de  Poîtava  , 
distr.  et  à  a  1.  S!  S.  E.  de  Zolotonocha,  sur 
la  rive  droite  de  la  rivière  de  ce  nom  ,  à  3  I. 
N.  de  Tcherkasui. 

BOGOULMANSkAI  A  ,  bourg  de  Russie, 
en  Europe,  gouv.  d'Orenbourg,  distr.  et  à 
1  1.  1/4  E.  S.  E.  de  Bougoulma. 

BOGOUSLAV,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  a4  1.  S.  S.  E.  de  kiev  ; 
chef-lieu  de  distr.,  sur  la  rive  droite  du  Ros , 
à  G  I.  i/a  E.  de  Tarachtcha.  Elle  renferme 
38 1  maisons  et  5  églises. 

Le  Dniepr  forme  la  limite  du  distr.  à  l'E., 
et  y  coule  au  milieu  de  montagnes  auxquel- 
les il  a  donné  son  nom.  Le  Ros  et  la  Rosora 
traversent  ce  distr.  de  l'O.  à  l'E.  Le  sol  est 
fertile,  quoique  sablonneux.  11  y  a  des  fo- 
rêts. 

BOGOUTCH  AR ,  ville  de  Russie ,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  48  1.  S.  E.  de  Voronéje; 
chef-lieu  de  distr. ,  sur  le  Bogoutchar.  Lat.  N. 
49°  3o'.  Long.  E.  38°  3'.  Il  y  a  a  églises, 
et  a,6oo  hab. 

Le  distr.  ,  arrosé  par  le  Don  ,  la  krioucha 
et  le  Bogoutchar,  est  fertile.  II  y  a  de  belles 
prairies. 

BOGR  A,  montagnes  d'Irlande  ,  prov.  de 
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Munster,  comté  de  Cork,  baronnic  de  Du- 
hallow ,  au  N.  O.  de  Cork. 

BOGRADESSI,  petite  ville  de  la  Turquie 
d'Europe,  sandjak  et  à  5  1.  S.  S.  O.  d'O- 
kbrida  ,  et  à  10  I.  i/a  O.  IN.  O.  de  Monastir, 
sur  le  Drin. 

BOGROU,  Buqgroo  ,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan,  dans  les  possessions  des  Radjc- 
pouts,  Etat  du  radjah  de  Djeypour,  anc. 
prov.  d'Adjemyr,  à  6  I.  S.  O.  de  Djey- 
pour. 

BOGUE,  petite  île  de  l'Océan  ,  sur  la  côte 
de  la  Caroline  du  Nord,  aux  États  -  Unis. 
Lat.  N.  34°  35'.  Long.  O.  ;9°  4o\ 

BOGUE  -CIIITTO,  rivière  des  États- 
Unis,  qui  prend  sa  source  dans  l'état  de 
Missîssipi ,  à  7  I.  i/4  N.  O.  de  Monticello, 
parcourt  les  comtés  de  Lawrence  et  de  Pi- 
kc,  entre  dans  l'état  de  Louisiane,  où  elle 
traver.se  la  paroisse  de  Washington ,  et  se 
rend  dans  la  branche  occid.  du  Pcarl-Rivcr, 
à  i5  I.  N.  E.  de  la  Nouvelle-Orléans,  après 
un  cours  de  57  1.  du  N.  O.  au  S.  E.  Cette 
rivière  a  sept  pieds  d'eau  à  son  embouchure  ; 
son  lit  est  obstrué  par  des  bas-fonds  et  des 
troncs  d'arbres.  On  pourrait  aisément  la 
rendre  navigable. 

BOGV ANGOLA ,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  présidence  et  anc.  prov. 
du  Bengale,  distr.  et  à  4  N«  N.  E.  de 
Moiirchcd-abad ,  sur  la  rive  droite  du  Gange. 
Ses  maisons  sont  construites  en  bambous , 
et  garnies  de  nattes.  C'est  le  dépôt ,  lorsque 
la  Bhagaretty  est  à  sec,  de  presque  toutes 
les  marchandises  qui  vont  à  Mourched-abad 
ou  qui  en  viennent. 

BOHAIN,  ville  de  Franre,  dép.dcl'Aisne, 
arrond.  et  a  4  I-  1/3  N.  N*.  E.  de  Saint-Quen- 
tin ;  chef-lieu  de  canton,  sur  un  fosse*  ou- 
vert ,  dont  la  longueur  est  de  aa  kilomètres, 
et  qui  sert  à  conduire  à  l'Escaut  les  eaux 
pluviales  qui  tombent  entre  Bohaincl  le  Cas- 
telet.  Il  y  a  une  manufacture  de  tissus  fa- 
çon cachemire  en  soie  et  laine,  pour  châles 
et  robes.  On  y  fabrique  aussi  des  gazes  en 
soie.  3,000  hab.  Il  s'y  tient  le  i5  novembre 

I  foire  de  3  jours  pour  la  vente  des  bestiaux. 

BOHAÎY-DEVi ,  village  de  l'Hindoustan 
sept., prov. deGorval,  surl'Onglas,  affluent 
de  labjemna,  à  i4L  î/a  N.  O.  deSirynagor. 

II  tire  son  nom  d'un  temple  dédié  à  Rohan 
Devi.  La  plupart  des  fruits  d'Europe  crois- 
sent dans  les  environs,  et  les  hauteurs  sont 
couvertes  de  didars,  espèce  de  pin  qui  donne 
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beaucoup  de  résine,  et  dont  le  bois  est  re- 
cherché pour  la  construction. 

BOHARM  ,  paroisse  d'Écosse,  comté  de 
Banff,  presbytère  et  à  1  1.  î/a  N.  E.  d'A- 
oerlour.  1,190  hab. 

BOH  Â  R  Y,  Bohaury,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan anglais,  présidence  de  Bombay, 
anc.  prov.  de  Goudjérate,  distr.  et  à  8  I. 
S.  E.  de  Surate,  entre  deux  rivières  qui  se 
réunissent  à  il.  i/a  plus  bas. 

BOHDANETZ ,  petite  ville  de  Bohême  , 
cercle  et  à  31.  î/a  N.  N.  O.  deChrudim.  On 
y  fabrique  des  toiles  de  lin ,  et  on  y  fait  com- 
merce de  fil.  Il  y  a  dans  les  environs  beau- 
coup d'étangs  poissonneux. 

BÔHEIMKIRCHEN ,  bourg  de  l'archid. 
d'Autriche,  pays  au-dessous  de  l'Ens,  cer- 
cle supérieur  du  Wienerwald ,  sur  la  Per- 
schling,  à  a  1.  i/  j  E.  de  S1.  Pocltcn. 

BOHÊME,  Bôhmcn,  Boiohkmim,  un  des 
états  de  l'Empire  d'A  utriche ,  compris  entre 
48°  4;'  et  5i°  5'  de  lat.  N. ,  et  entre9°  4a' 
et  i4°  39'  de  long.  E.  Ce  royaume  confine 
au  S.  E.  avec  la  Moravie  ;  au  N.  E. ,  avec  les 
États-Prussiens;  au  N.  O. ,  avec  le  rov.  de 
Saxe  ;  au  S.  O. ,  avec  la  Bavière  ;  et  au  S. , 
avec  l'archiduché  d'Autriche.  Quatre  chaî- 
nes de  montagnes,  les  monts  Moraves,  au 
S.  E.  ;  les  Riesengcbirge ,  au  N.  E.  ;  l'Erz- 
gebirge,  au  N.  O.  ;  et  le  Bôhmcrwald  ,  au 
S.  O. ,  établissent  ses  limites  naturelles ,  et 
donnent  à  ce  pays  la  forme  d'un  quadrila- 
tère, dont  la  plus  grande  diagonale  a  ~5  1. , 
et  l'autre  62.  La  superficie  est  d'environ 
a,645  I.  c.  Ces  chaînes  s'élèvent  a  une  hau- 
teur assez  considérable ,  surtout  les  Riesen- 
gcbirge et  le  Bôhmerwald,  dont  quelques 
sommités  sont  couvertes  de  neiges  éternel- 
les ;  elles  forment  de  la  Bohême  un  immense 
bassin  très  -  élevé,  celui  de  la  partie  supé- 
rieure de  l'Elbe.  Les  eaux  de  ce  fleuve  s'é- 
coulent au  N.  parle  Winterberg,  passage 
très-étroit,  qui,  suivant  l'opinion  de  quel- 
ques géologues ,  n'aurait  nas  toujours  existé. 
Entre  les  ramifications  de  ces  quatre  chaînes 
de  montagnes  s'écoulent  les  affluens  de 
l'Elbe  ,  dont  les  principaux  sont ,  à  droite  , 
l'Iser,  et  a  gauche,  le  Metau,  l'Adler,  la 
Moldau  et  l'Eger  :  la  Moldau,  le  plus  consi- 
dérable de  ces  affluens  ,  reçoit  elle  -  même 
quelques  cours  d'eau  dignes  d'être  cités, 

entre  autres  le  Luschnix,  laSazava ,  la  Wot- 
tavva  et  le  Berauu.  On  trouve  dans  la  Bo- 
hème plus  de  30,000  étangs,  des  eaux  mi- 
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nerales  très  -  renommées  à  Carlsbad  ,  Tœ- 
plitz,  Sedlitz,  etc.,  etc.,  ainsi  que  de» 
sources  salées. 

La  température  de  cette  partie  supérieure 
du  bassin  de  l'Elbe  est  variée.  Elle  est  froide 
sur  les  hautes  montagnes ,  dont  la  plupart 
sont  couvertes  de  forêts  épaisses;  elle  de- 
vient plus  douce  à  mesure  que  le  terrain 
s'abaisse  et  que  les  bois  diminuent,  et  le 
thermomètre  monte  quelquefois  à  a4°  dans 
les  plaines.  Les  vents  dominans  sont  de  S.  O. 
et  de  S.  E.  En  général ,  l'air  est  très-sain. 

Favorisée  par  le  climat  et  par  un  sol  ex- 
cellent, la  Bohême  produit  des  grains  de 
toutes  les  espèces  ,  et  même  du  sorgho  ;  son 
houblon  est  supérieur  à  celui  des  autres  pays, 
et  elle  récolte  du  lin  et  du  chanvre.  Les  ar- 
bres fruitiers  y  abondent ,  et  la  vigne  y  réus- 
sit assez  bien  ;  mais  rien  n'égale  la  beauté 
des  forêts.  La  superlicie  productive  se  di- 
vise ainsi  qu'il  suit  : 

arpens. 

Forêts   2,3io,2*6. 

Terres  labourables  3,829,05 1. 

Prairies   789,60  \. 

Jardins   85,666. 

Péages   609,74  i. 

Vignes   4, 4  08. 

Total   7,628,699. 

La  Bohème  nourrit  un  grand  nombre  d'a- 
nimaux domestiques  :  les  chevaux  et  les 
bœufs  y  sont  d'une  belle  race  ;  les  moutons 
y  sont  croisés  avec  les  mérinos  d'Espagne, 
et  la  volaille ,  le  gibier  et  le  poisson  y  abon- 
dent. 

Ce  royaume  est  un  des  pays  les  plus  riches 
en  productions  minérales,  qui  consistent  en 
argent ,  cuivre,  étain  ,  plomb  ,  fer,  vitriol, 
alun,  soufre,  salpêtre,  marbre,  albâtre, 
jaspe  ,  porphyre,  asbeste  ,  serpentine,  sélé- 
nite ,  gypse ,  granit ,  pierres  précieuses ,  etc. 
Il  ne  manque  aux  diamans  que  la  dureté, 
pour  égaler  les  plus  beaux.  Les  riches  mines 
d'or  sont  épuisées  ;  cependant  on  trouve 
encore  une  quantité  assez  considérable  de 
ce  métal  dans  le  sable  de  plusieurs  rivières, 
particulièrement  de  l'Iser.  Le  produit  an- 
nuel des  mines  est  de  2, {00  marcs  d'argent, 
5,5oo  quintaux  d'etain ,  6,000  de  plomb, 
et  193,400  de  fer.  Il  y  a  en  Bohême  des 
manufactures  de  draps,  de  toiles  de  (il  et 
de  coton  ;  des  fabriques  de  dentelles ,  de  ru 
*   bans  et  de  gants;  des  filatures  de  lunes, 
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de  coton  et  de  lin,  ainsi  que  des  chapelle- 
lies,  des  papeteries  et  des  verreries.  Les 
chapeaux  et  li  s  verres  de  Bohême  sont  de- 
puis long-temps  en  grande  réputation.  Lei 
cantons  voisins  de  la  Saxe  et  de  la  Silesie 
sont  particulièrement  renommés  pour  leur 
industrie. 

Indépendamment  du  produit  de  ses  ma- 
nufactures et  de  ses  raines,  la  Bohême  ex- 
porte des  grains,  du  houblon,  de»  fruils,  des 
chevaux,  de  la  volaille,  et  des  peaux  de  liè- 
vre. Ses  importations  consistent  en  produc- 
tions des  deux  Indes,  soie,  coton,  étoffes 
de  couleur,  vin,  eau-de-vie,  sel,  mercure, 
fer,  plomb.  Les  villes  d'où  l'on  tire  ces  ar- 
ticles sont  :  Triestc  ,  \ienne,  Leipzig  et 
Hambourg.  Le  bénéfice  qu'elle  fait  sur  son 
commerce  peut  s'élever  à  23  millions;  sa- 
voir: i5  millions  provenant  de  l'excédent 
des  exportations  sur  les  importations,  et 
8  millions  produits  par  le  commerce  de  tran- 
sit. Prague  est  la  principale  place  de  com- 
merce et  de  change.  La  Bohême  ne  pourra 
jamais  se  livrer  à  un  commerce  extérieur  très- 
étendu  ,  par  l'impossibilité  d'établir  assez 
de  moyens  faciles  de  communication  avec 
les  états  voisins;  et  même  son  commerce 
intérieur  est  gêné  par  le  manque  de  routes 
et  de  canaux  ;  car  le  seul  qye  ce  pays  pos- 
sède ,  le  canal  de  Sehwarzenberg,  ne  sert 
qu'au  flottage;  et,  de  toutes  ses  rivières,  il 
n'y  a  qne  l'Elbe  ,  depuis  son  confluent  avec 
la  Moldau  ,  et  cette  dernière,  qui  portent 
bateaux. 

La  Bohême  ,  dont  la  capitale  est  Prague, 
se  divise  en  un  district,  qui  comprend  Pra- 
gue et  sa  banlieue,  et  en  16  cercles:  Be- 
raun  ,  Bidschow,  Budwcis,  Bunzlau  ,  Chru- 
dim,  Czaslau,  Linbogen,  Kaurzim  ,  klattau , 
kôniggratz,  Leitmeritz,  Pilstn  ,  Prachin  , 
Bakonitz,  Saatz  et  Tabor.  On  y  compte 
277  villes,  284  bourgs,  11,917  villages,  et 
3,275,866  hab.,  qui  se  divisent  en  Te  bêches, 
Allemands  et  juifs.  Les  premiers,  au  nom- 
bre de  2,100,000,  parlent  un  dialecte  du 
slave.  Ils  sont  moins  civilisés  ,  moins  indus- 
trieux et  moins  riches  que  les  Allemands, 
dont  le  nombre  est  de  1 25,866,  et  celui  des 
juifs  de  5o,ooo.  La  majorité  des  habilansest 
catholique;  les  hussites,  les  luthériens,  les 
calvinistes,  les  mennonites,  etc. ,  ne  s'élè- 
vent qu'à  700,00%.  La  liberté  des  cultes  ne 
date  que  de  1781.  La  noblesse,  peu  nom- 
breuse ,  est  très-riche  ,  et  exerce  une  grande 
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influence  dans  l'administration.  Le  paysan 
n'est  plus  serf;  mais  il  est  soumis  à  des  cor- 
vées. 

L'instruction  publique  a  fait  de  grands 
progrès  depuis  Joseph  11.  La  Bohême  a  1 
académie  des  sciences,  i  société  des  arts, 
i  université,  i  école  polytechnique,  i  école 
normale ,  a4  gymnases,  beaucoup  d'institu- 
tions particulières ,  et  des  écoles  d'industrie 
où  l'on  enseigne  les  diflërens  arts  utiles. 
Tous  ces  établisscmens  sont  richement  do- 
tés.  Les  habitans  de  la  Bohême  ne  manquent 
pas  de  dispositions  pour  les  sciences  et  pour 
les  arts.  Le  chant  semble  être  chez  eux  un 
talent  naturel;  toute  la  nation  est  musi- 
cienne. 

Le  royaume  de  Bohême  fait  partie  de  la 
Confédération  Germanique  ;  il  est  hérédi- 
taire dans  la  ligne  masculine  et  la  ligne  fé- 
minine. Le  pouvoir  du  souverain  est  limité 
par  les  états ,  qui  votent  les  impôts.  Ces  états 
se  composent  de  la  noblesse,  qui  a  6  voix; 
du  clergé  ,  qui  en  a  3  ;  et  des  bourgeois ,  qui 
en  ont  i  ;  ils  s'assemblent  une  fois  par  an , 
sous  la  présidence  du  !•*  burggrave.  L'ad- 
ministration provinciale  et  les  tribunaux 
d'appel  siègent  à  Prague.  Les  paysans  et  les 
bourgeois  ressort issent  des  justice»  seigneu- 
riales et  urbaines  :  la  noblesse  a  des  tribu- 
naux particuliers.  Les  revenus  du  royaume 
sont  de  ,000,000  de  francs,  et  l'armée  ac- 
tive de  5o  à  60,000  hommes.  La  landvvehr 
est  de  33,000  hommes. 

Les  Boit,  peuple  celte,  qui  ont  donné  leur 
nom  à  la  Bohême ,  vinrent  s'y  établir  600 
ans  avant  J.  C,  et  possédèrent  ce  pays 
jusqu'au  règne  d'Auguste  ,  époqueà  laquelle 
ils  en  furent  chassés  par  les  Marcomans. 
Ceux  -  ci  furent  bientôt  remplacés  par  les 
Tcheches ,  dont  les  descendans  forment  en- 
core aujourd'hui  la  masse  de  la  population. 
Quoique  tributaires  de  Charlemagne  et  de 
plusieurs  de  ses  successeurs ,  les  Tcheches 
ne  furent  pas  d'abord  réunis  à  l'empire  de 
Germanie  ;  leurs  chefs  eurent  le  titre  de  duc 
jusqu'à  Othon  iv,  qui  leur  donna  celui  de 
roi.  Le  roi  Louis  s 'étant  noye  dans  le  Da- 
nube, en  i5a6,  après  la  bataille  de  Mohacz, 
la  Bohême  fut  réunie  à  la  monarchie  autri- 
chienne par  le  mariage  de  la  sieur  de  ce  mo- 
narque avec  l'archiduc  Ferdinand,  frère  d« 
Charles-Quint.  • 

BOHEM1  A  ,  rivière  des  Etats-Uni* ,  état 
de  Marylaud  ,  comté  de  Cecil.  Elle  se  jette 
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vJans  l'EIk,  a  3  1.  i/a  S.  O.  d'Elkton  ,  après 
un  cours  de  3  1.  de  l'E.  à  l'O.  Elle  est  large 
et  navigable. 

BOHL1NGEN ,  village  du  grand  duché 
de  Bade,  cercle  du  Lac  et  du  Danube,  baill. 
et  à  1  1.  O.  S.  O.  de  Hadolfzell ,  et  à  4  I.  3/4 
O.  N.  O.  de  Constance,  sur  l'Aacb.  1,000 
hab. 

BOHMEN  ,  petite  rivière  de  la  Guinée 
supérieure  ,  sur  la  limite  mérid.  du  roy. 
d'Achanty.  Les  Achantins  pensent  que  les 
♦  aux  de  c»  tte  rivière  rendent  éloquent,  et 
ils  vont  en  grand  nombre  sur  ses  bords  pour 
en  boire. 

BÔHMENKI RCH,  bourgdu  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Danube,  baill.  et  a  a  I. 
i/4  N.  E.  de  Geislingcn.  11  y  a  une  église 
dédiée  à  saint  kolmann,  qui  attire  un  grand 
concours  de  pèlerins.  1 ,3yo  hab.  On  cultive 
beaucoup  de  chanvre  dans  les  environs. 

BÔIIMERWALD  (Forêt  de  Bohème), 
en  bohémien  Szumava,  chaîne  de  monta- 
gnes d'Allemagne ,  qui  du  Fichtelberg,  son 
point  de  jonction  avec  l'Erzgebirge  ,  s'étend 
dans  une  direction  générale  du  V  O.  au 
S.  E. ,  depuis  les  sources  de  l'Eger,  par  5o° 
a'  de  lat.  ÎS.  et  90  55'  de  long.  E.,  jusqu'à 
la  naissance  des  monts  Moraves ,  par  490  de 
lat.  IV.  et  ia°  55'  de  long.  E.  ,  au  neeud 
d'où  partent  les  diverses  sources  de  la  Taya 
et  de  la  Luschniz.  Cette  chaîne  sépare  le 
bassin  de  l'Elbe  de  celui  du  Danube,  et  fait 
partie  de  cette  série  de  reliefs  qui  établit 
en  Europe  le  partage  des  eaux  qui ,  d'un 
côté  ,  se  rendent  dans  la  mer  Baltique  , 
la  mer  du  Nord  et  l'Atlantique  ,  et  de  l'au- 
tre dans  la  Méditerranée,  la  mer  Noire  et 
la  Caspienne.  Son  arête  marque  sur  plu- 
sieurs points  la  limite  de  la  Bohème  avec  la 
Bavière  au  S.  O. ,  et  avec  l'archid.  tl' Autri- 
che au  S. 

Du  Fichtelberg  cette  arête  se  dirige  d'a- 
bord à  l'E.,  entre  l'Eger  et  la  Nab,  jusque 
sous  le  10e  méridien  ,  puis  au  S.  E. ,  en  for- 
mant quelques  petits  contours,  jusque  sous 
48"  5o'  de  lat.  et  ia°  de  long.  ;  puis  à  l'E. 
jusqu'à  la  source  du  Kamp,  et  cn6n  an 
N.  E.  jusqu'à  sa  jonction  avec  les  monts 
Moraves.  Son  dévi  loppement  est  de  85  I. 
La  largeur  du  Bohmerwald  vers  l'extrémité 
N.  O.  est  de  6  I.  ;  au  centre,  de  81.  ;  et  au  S., 
de  i3  I.  Cette  chaîne  va  d'abord  en  'abais- 
sant jusqu'au  point  où  elle  tourne  au  S.  E.  , 
puis  elle  s'élève  jusqu'au  passage  de  la  roule 
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de  Ratisbonneà  Pilsen  par  WaldmOnchen. 
Elle  atteint  sa  plus  grande  élévation  sous  le 
11*  méridien  ,  entre  ce  passage  et  la  source 
de  la  Moldau.  Bientôt  après  elle  va  tou- 
jours en  «'abaissant ,  et  lorsqu'elle  se  joint 
aux  monts  Moraves,  ce  n'est  plus  qu'un  dos 
de  pays  ondulé.  Les  plus  hautes  sommités 
•ont  :  l'Arber,  aux  sources  de  la  Regen  ;  le 
Rachel,  entre  celles  de  la  Grande- Regen  et 
de  l'Ilz  ;  et  le  Dreyssel,  pré»  de  celles  de  la 
Moldau.  La  première  a  64o  toises,  la  se- 
conde 63a  ,  et  la  dernière  449.  Les  pentes 
les  plus  douces  de  cette  chaîne  sont  du  côté 
de  la  Bohème.  Vers  la  Bavière  et  l'Autri- 
che ,  elle  est  très-escarpée.  En  général ,  le 
Bôbmerwald  ,  dont  la  base  est  de  granit  re- 
couvert d'un  schiste  argileux,  présente  des 
cimes  escarpées,  des  aiguilles,  des  abîmes 
profonds,  et  beaucoup  de  marais.  Les  épais- 
ses forêts  qui  le  couvrent  servent  de  retraite 
à  des  ours  et  à  des  lynx. 

L'Eger,  qui  part  du  point  de  jonction  de 
l'Erf  gebirge  et  du  Bôhmerwald  ,  est ,  avec 
la  Moldau  ,  les  seuls  aflluens  que  cette  chaîne 
fournisse  directement  à  l'Elbe.  D'autres  ri- 
rières  remarquables ,  t»  lies  que  le  Beraun  , 
la  Woltawaet  le  Luschniz,  desrendent  aussi 
du  même  versant  ;  mais  elles  sont  tributaires 
delà  Moldau.  Au  nombre  des  ramiGcations 
que  le  Bôhmerwald  étend  dans  la  Bohême, 
on  peut  citer  la  branche  principale,  qui  va  de 
l'O.  à  l'E. ,  et  partage  les  alïluens  de  droite 
de  l'Eger  des  nombreux  alïluens  de  la  Mol- 
dau ;  le  Rrdywald ,  qui  s'étend  au  N.  E.  à 
la  gauche  de  la  Woltawa  jusqu'au  S.  de  Be- 
raun ;  le  Lissiwald  ,  qui  court  S.  E.  depuis 
la  source  et  à  la  gauche  de  la  Moldau  jus- 
que vers  Krumau,  et  dont  les  rameaux  s'a- 
baissent au  N  sur  la  Woltawa.  La  Nab  ,  la 
Regen,  l'Ilz,  le  Kamp,  la  Taya  ,  et  quel- 
ques aut-es  rivières  moins  considérables, 
sillonnent  les  versans  S.  O.  et  S.  E. ,  et  se 
rendent  dans  le  Danube  ,  a  l'exception  ce- 
pendant de  la  Taya ,  qui  ne  s'y  rend  que 
par  l'intermédiaire  de  la  Marche.  Ces  cours 
d'eau  sont  séparés  par  des  ramifications, 
dont  les  plus  remarquables  sont  :  le  Baier- 
wald  ,  qui  se  détache  du  mont  Rachcl ,  se 
bifurque,  et  va  au  IV.  O.  près  de  Ratis- 
bonne ,  et  au  S.  jusqu'à  Passau.  Le  Greiner- 
wald  soit  la  droite  du  kamp ,  et  se  ter- 
mine avec  lui.  Entre  la  Taya  et  le  Kamp, 
et  particulièrement  à  la  gauche  de  ce  der- 
nier cour»  d'eau,  avec  lequel  il  décrit  un 
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arc,  on  voit   s'étendre  le  Wildgebirge. 

BÔHM1SCH.  I  ..es  noms  commençant  par 
Bôhmisch  qui  ne  se  trouvent  pas  ici  sont  au 
mot  qui  suit  cet  adjectif 

BÛHMISCHkRIT,  bourg  de  l'archid. 
d'Autriche, pays  au  dessous  de  l'Ens, cercle 
inférieur  du  Manhartsberg,  à  al.  i/j  S.  8.  O. 
de  Feldsberg,  et  à  a  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Zis- 
tersdorf. 

BOHOE ,  île  du  lac  Erne ,  en  Irlande, 
prov.  d'Ulster,  comté  de  Feimanagh,au 
S.  O.  de  celle  de  Bow. 

BOIIOL ,  rivière  de  l'île  Célèbes.  Elle 
coule  du  S.  O.  au  ÎV.  E.,  et  se  jette  dans  la 
mer  de  Célèbes,  près  de  Bohol. 

BOHOL,  ville  sur  la  côte  sept,  de  l'île 
Célèbes,  à  l'embouchure  de  la  rivière  de  son 
nom.  Lat.  S.  i°  1'.  Long.  E.  1 19°  a5'. 

ROIIOL ,  l'une  des  îles  Philippines ,  au 
S.  E.  de  l'île  de  Zcbu ,  et  au  S.  O.  de  celle 
de  Leyte,  par  90  58'  de  lat.  N.,  et  iai*  43' 
de  long.  E.  Elle  peut  avoir  10 1.  de  large  sur 
16  de  long.  Elle  est  montagneuse ,  bien  boi- 
sée ,  et  coupée  par  des  vallées  fertiles.  On  y 
cultive  du  riz.  On  y  trouve  de  l'or.  Le  cen- 
tre est  habité  par  des  tribus  indépendantes 
des  Bissagos  ;  les  côtes  sont  soumises  aux  Es- 
pagnols. Magellan  découvrit  cette  lie  en 
1621. 

BOHORODCZANY,  bourg  et  seigneurie 
de  Gallicie ,  cercle  et  à  5  I.  1/2  S.  S.  O.  de 
Stanislawow.  II  y  a  1  couvent  de  domini- 
cain* H  1  église  grecque.  1,916  hab. 

BOHOYO  (EL) ,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  i4  1.  O.  S.  O.  d'Avila,  sur  la  rive  gauche 
du  Tormes. 

BOIIRAU,  bourg  des  Etats -Prussiens, 
prov.  de  Silésie ,  régence  et  à  6  I.  S.  de  Bres- 
lau,  cercle  et  à  a  I.  3/4  IV.  N.  O.  de  Streh- 
len.  Il  y  a  une  église  paroissiale  commune 
aux  catholiques  et  aux  luthériens.  4oo 
hab. 

BOHR1NGEN,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg ,  cercle  de  la  Forêt-Noire  ,  baill.  et 
a  1  1.  a/3  S.  de  Sulr.  11  y  a  une  source  d'eau 
sulfureuse.  i,3Ho  hab. 

BOÏANA  ,  Barba*  4,  rivière  de  la  Turquie 
d'Europe,  pach.  de  Scutari.  Elle  sort  de  l'ex- 
trémité mérid.  du  lac  de  Scutari,  passe  près 
de  la  ville  de  ce  nom,  et  va  se  jeter  dans  l'A- 
driatique, après  un  cours  d'environ  6  I.  du 
IV.  N.  E.  au  S.  S.  O.  Elle  est  très-rapide; 
des  barques  de  4o  à  5o  tonneaux  peuvent  la 
remonter  jusqu  à  3  l.  de  Scutari. 
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BOÏDOS,  bourg  de  la  Turquie  d'Europe. 
Voy.  Pivatto. 

BOIÉ,  village  de  la  Séoégambie ,  roy.  de 
Fouta,  à  10  I.  N.  de  Tirobo,  dan»  une  po- 
sition charmante ,  près  de  la  source  du  Fa- 
lémé. 

BOIS  ( LAC  DES ) ,  Woodi't  lake,  lac  de 
l'Amérique  sept.,  situé  entre  le  lac  Ouinni- 
peget  le  lac  Supérieur,  par5o°  a5'  de  lat.  N., 
et  g5°  ao'  de  long.  O.  Il  a  environ  a5  1.  de 
long  de  l'E.  à  1*0.,  et  i4  I.  dans  sa  plus 
grande  largeur.  U  communique  au  lac  Ouin- 
nipeg  par  la  tivière  de  ce  nom.  Dans  quel- 
ques endroits ,  il  est  très-profond.  Le  fond 
en  est  fangeux.  Ce  lac  est  entouré  de  forêts. 

BOIS  (LE) ,  village  de  France,  dép.  de 
la  Charente-Inférieure  ,  arrond.  et  à  4  1.  i/3 
O.  de  La  Rochelle,  dans  l'île  de  Re.  i,883 
hab. 

BOIS  (LES),  village  de  Suisse, cant.  et. 
t  U  1.  N.  O.  de  Berne,  H  à  4  I.  i/î  N.  de 
Neuchatcl,  baill.  de  Seignclegier.  On  y  fa- 
brique de  l'horlogerie.  1,060  hab. 

BOIS  ARN AliLT,  village  de  France, 
dép.  de  l'Eure,  arrond.  et  à  8  1.  a/3  S.  O. 
d'Évreux,  cant.  de  Rugles.  Il  y  a  une  fa- 
brique d'(  pingles.  i,"5o  hab. 

BOISBKLLE,  ville  de  France.  Voy. 

IIk.\BICHKMO!*T. 

BOIS  BLANC,  Whiu  Wood,  île  à  l'em- 
bouchure de  la  rivière  de  Détroit,  qui  forme 
la  communication  entre  le  lac  Saint-Clairet 
celui  d'Erié.  Elle  est  petite  et  couverte  de 
bois.  Le  canal  de  l'E.,  qui  la  sépare  du  Ca- 
nada, a  quelques  centaines  de  toises  de  large, 
et  est  assez  profond  pour  les  plus  gros  vais- 
seaux. Celui  de  PO.,  beaucoup  plus  large  et 
moins  profond  ,  est  obstrué  d'une  infinité  de 
petites  îles. 

B01S-BBÛLÉ,  Bnmwood ,  rivière  des 
États-Unis,  terril,  du  !\.  O.  Elle  a  sa  source 
non  loin  de  celle  de  la  rivière  Sainte-Croix  , 
dans  le  pays  des  Mille  Lacs,  et  se  jette  dans 
le  lac  Supérieur,  par  4fi°  4o'  de  lat.  IV.,  et 
o3°5o'  de  long.  O.,  après  un  cours  de  a5  I. 
du  S.  au  N. 

B01S-C0MMU\,  ville  de  France,  dép. 
du  Loiret,  arrond.  et  à  4  I-  >/f  S.  E.  de  Pi- 
thiviers,  cant.  de  Beaune  ,  a  8  1.  i/a  N.  E. 
d'Orléans.  1,1  OO  hab. 

BOIS  D'AMONT,  village  de  France,  dép. 
du  Jura,  arrond.  et  à  6  I.  N.  E.  de  Saint- 
Claude,  cant.  de  Morey,  «ur  l'Orbe.  U  y  a 
une  filature  de  liu.  On  fabrique  aussi  des 
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seaux ,  des  boîtes  de  sapin,  des  caisses  d'hor- 
loge en  bois  peint ,  et  des  clous  d'épingle,  ou 
pointes  de  Paris.  99!  hab. 

B0ISDUL1N,  hameau  de  France,  dép. 
de  Saône-et-Loire ,  arrond.  et  à  G  1.  i/a  O. 
de  Mâcon,  cant.  de  Matour,  comm.  de  Dom- 
pierre-les-Ormes.  Dans  les  environs  de  ce 
hameau,  remarquable  par  sa  belle  posi- 
tion ,  on  trouve  du  jaspe  ondé  extrêmement 
dur. 

BOIS  D'YOINGT  (LE) ,  ville  de  France , 
dép.  du  Rhône,  arrond.  et  à  3  I.  S.  O.  de 
Villefranche  ;  chef-lieu  de  cant. ,  à  5  1.  3/4 
N.  O.  de  Lyon.  900  hab. 

BOIS  GUILLAUME,  village  de  France, 
dép.  de  la  Seine-Inférieure,  arrond.  et  k 
5/4  de  I.  N.  de  Rouen,  cant.  de  Darne  t  al , 
sur  une  des  collines  qui  s'élèvent  au-dessus 
de  Rouen.  L'on  remarque  au  Bois-Guillaume 
un  jardin  où  Quesné  planta,  entre  autres 
arbres  étrangers,  un  gingko  inlaba ,  le  pre- 
mier qui  ait  fleuri  en  France.  i,-5o  hab. 

BOIS-LE  DUC ,  Hertcgtnioseh ,  ville  des 
Pays-Bas,  chef-lieu  de  la  prov.  du  Brabant 
sept.,  d'arrond.  et  de  cant.,  au  milieu  de 
marais,  au  confluent  du  Dommel  et  de  i'Aa, 
4  10  1.  S.  E.  d'Utrecht,  18  1.  N.  E.  d'An- 
vers, et  18  1.  S.  S.  E.  d'Amsterdam  ;  siège 
d'i  vicariat-général  et  de  tribunaux  de  1"  in- 
stance et  de  commerce.  Elle  a  environ  1  I. 
1  /a  d'étendue,  est  bien  fortifiée,  et  défendue 
par  1  citadelle  et  1  forts.  Les  environs  peu- 
vent être  inondés  en  cas  de  besoin.  C'est  une 
assez  jolie  ville.  Des  canaux  la  divisent  en 
9  quartiers.  11  y  a  5  places  publiques,  dont 
1  est  ornée  d'i  belle  allée  de  tilleuls,  et 
de  l'hôtel  de  ville,  bel  édifice  ,  après  lequel 
le  plus  remarquable  est  la  cathédrale.  On 
compte  à  Bois  le-Duc  plus  de  1 4  églises,  1  sy- 
nagogue ,  a  hôpitaux ,  a  hospices  pour  les 
orphelins,  1  pour  les  pauvres,  un  bâtiment 
dont  on  a  fait  une  maison  de  correction  , 
dans  laquelle  les  détenus  fabriquent  des  ta- 
pks  de  poil  de  vache  ;  1  mont-de-piété,  1  grand 
arsenal ,  4  casernes  et  1  école  latine.  Ou  y 
trouve  des  fabriquesde  draps, de  chapeaux, 
de  rubans  de  fil ,  d'aiguilles  ou  d'épingles, 
de  coutellerie  et  de  cartes;  1  manuTacture 
de  glaces,  des  filatures  de  lin,  des  distille- 
ries d'eau  de  vie  de  grains ,  1  raffinerie  de 
sel ,  des  verreries,  et  des  ateliers  d'impres- 
sion sur  coton.  Bois  le-Duc  est  très-commer- 
çante. C'est  la  patrie  de  Guillaume  Jacques 
s'  Gravesande.  Elle  envoie  5  députés  aux 
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états  de  la  prov.  i5,5oo  bab.  Cette  ville  fut 
bâtie,  en  n&i»  Par  Godcfroi  m,  duc  de 
Brabant,  sur  remplacement  d'une  maison 
de  campagne  appelée  Orfen,  et  située  au 
milieu  d'un  bois  où  ce  duc  venait  ebasser  ; 
c'est  ce  qui  lui  a  fait  donner  son  nom.  Elle 
a  beaucoup  souffert  des  guerres  de  religion , 
et  n'est  tombée  au  pouvoir  des  Hollandais 
qu'en  1639.  11  se  livra  dans  ses  environs  en 
1 79I  un  combat  entre  les  Anglais  et  les  Fran- 
çais ,  dans  lequel  les  derniers  eurent  l'avan- 
tage ,  et  un  mois  après  ils  se  rendirent  maî- 
tres de  la  ville.  En  janvier  1 8 1 4  ,  elle  fut  li- 
vrée aux  Prussiens  après  un  siège  de  quelques 
semaines. 

L'arrondissement  contient  7  cantons ,  qui 
«ont  :  Bois  le  Duc,  Tilbourg,  Oisterwyk, 
Boxtel ,  Oss,  Heesden,  Waalwvk. 

BOIS  SAINTE  MABIE  (LE),  bourg  de 
France,  dép.  de  Saône  et-Loire ,  arrond.  et 
à  3  1.  S.  E.  de  Charolles,  cant.  de  Claytte  , 
a  8  1.  i/iO.  de  Mâcon. 

BOISSE,  hameau  de  France  ,  dép.  de  la 
Vendée,  arrond.,  cant.  et  à  1 /a  1.  S.  de  Fon- 
tenay  le  Comte  ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Vendée.  Il  y  a  une  source  minérale  froide  et 
purgative. 

BOISSET,  village  de  France,  dép.  du 
Cantal,  arrond.  et  à  5  I.  S.  S.  O.  d'Auril- 
lac,  cant.  de  Maurs.  1,895  hab. 

BOISSET,  village  de  France,  dép.  du 
Jura,  cant.  de  Salins,  arrond.  et  a  3  1.  3/4 
K.  E.  de  Poligny ,  et  à  8 1. 1/3  N.  E.  de  Lona- 
le  Saunier.  Il  y  a  une  forge  où  l'on  fabrique 
des  platines  pour  serrures. 

BOISSEZON  D'AUMONTEL,  bourg  de 
France ,  dép.  du  Tarn ,  arrond.  et  à  a  1.  3/4 
E.  S.  E.  de  Castres,  cant.  de  Mazamet.  Il 
y  a  des  fabriques  de  grosses  draperies.  3, 100 
bab. 

BOISSIÈBE  (LA),  village  de  France, 
dép.  de  l'Oise,  arrond.  et  a  5  1.  5/4  S.  S.  E. 
de  Beauvais,  cant.  de  Noaille.  Il  y  a  une  fa- 
brique de  cornes  transparentes  pour  les  lan- 
ternes. 

BOISSIÈBE  D'AÎVS  (  LA  ) ,  village  de 
France,  dép.  de  la  Dordognc  ,  arrond.  et  â 
4  I.  3/4  E.  de  Périgueux,  cant.  de  Thenon, 
sur  la  rive  gauche  du  Haut- Vézère.  Il  y  a  3 
fourneaux  et  1  forge.  317  hab. 

BOI SSY  LE  SEC ,  village  de  France,  dép. 
d'Eure  et  Loir,  arrond.  et  à  8  I.  O.  de  Dreux, 
et  à  1 1  1.  5/4  N.  O.  de  Chartres,  cant.  de  La 
Fcrté-Vidame,  pri  s  de  la  rive  droite  de  l'Eu- 
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re.  Il  y  a  une  mine  de  fer.  64o  habitans. 

BOISSY-SAINT-LÉGEB  ,  village  de 
France  ,  dép.  de  Seine-et-Oise ,  arrond.  de 
Corbeil;  chef  lieu  de  cant.,  a  3  1.  3/4  S.  E. 
de  Paris,  sur  un  coteau  couvert  de  vignes 
et  entouré  de  jolies  maisons  de  campagne. 
5oo  hab.  On  y  remarque  le  château  de  Gros- 
Bois,  dont  le  parc  et  les  jardins,  de  1,700 
arpens ,  sont  clos  de  murs. 

BOISYVON,  village  de  France,  dép.  de 
la  Manche,  arrond.  et  à  5  1.  N.  O.  de  Mor- 
tain  ,  cant.  de  Saint-Poix ,  et  i  8 1.  5/4  S.  de 
Saint- Lo.  Il  y  a  près  de  lâ  une  source  mi- 
nérale froide  ferrugineuse.  a6o  hab. 

BOITZA  ou  BAICZA,  village  de  Tran- 
sylvanie, dans  le  pays  des  Hongrais ,  comi- 
tat  de  Zarand ,  à  4  I.  N.  de  Deva ,  et  à  5  1. 
1/3  S.  E.  de  Kôrôs-Banya.  Il  fait  partie  du 
district  des  mines  de  Nagy  Ag.  On  y  ex- 
ploite des  minerais  d'argent  aurifères,  en 
Glons,  dans  le  grunstein  porphyrique. 

BOITZENBUBG,  bourg  des  États-Prus- 
siens, prov.  de  Brandebourg,  régence  de 
Potsdam  ,  cercle  de  Templin  ,  sur  le  Quil- 
low,  â  4  1.  1/4  S.  O.  de  Prenzlau  ,  et  à  17  I. 
i/a  N.  de  Berlin.  II  y  a  un  château.  On  y 
élève  des  vers  â  soie.  Commerce  de  bois  et 
de  blé.  6ao  hab.  On  trouve  dans  les  envi- 
rons plusieurs  petits  lacs  qui  abondent  en 
truites  et  en  tortues. 

BOIZENBUBG,  ville  du  grand-duché  de 
Mecklenbourg-Schwerin  ,  duché  de  Meck- 
lenbourg-Gustrow,  chef-lieu  de  bail). ,  près 
du  confluent  de  la  Beuss  et  de  l'Elbe ,  â  S  I. 
S.  S.O.  de  Zarrentin,  et  à  1 1  I.  1/3  O.  S.  O. 
de  Sehwerin.  Elle  date  de  1  a5o.  Elle  est  dans 
une  position  agréable,  entourée  de  murail- 
les, et  renferme  1  église  ,  1  hospice  pour  les 
pauvres,  et  1  collège;  des  distilleries d'ean- 
de-vie,  des  fabriques  de  tabac  ,  d'aiguil- 
les, de  clous,  de  savon;  des  raffineries  de  su- 
cre, 3  fonderies,  1  de  cuivre  et  1  d'étain,  etc. 
11  s'y  tient  par  an  5  foires,  1  marché  pour 
les  laines  et  1  pour  les  bestiaux.  La  navi- 
gation par  l'Elbe  favorise  le  commerce.  La 
douane  établie  sur  ce  fleuve  procure  au  gou- 
vernement un  produit  annuel  d'environ 
5,55o,ooo  fr.  3,517  hab. 

Le  bailliage  de  Boizenburg  a  4*a°°  hab. 

BOJ  ADOK,  Atlas  majob  ,  cap  du  Sahara  , 
sur  l'Atlantique,  au  S.  des  îles  Canaries. 
Lat.  N.  36*  1 3'  5'.  Long.  O.  16'  47'  o'.  Ses 
parages  sont  dangereux.  Long-temps  il  fut 
regardé  comme  l'extrémité  du  monde.  Les 
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navigateurs  n'osaient  pas  aller  au-delà.  En- 
fin, en  i453,  le  Portugais  Gilles  Anès  (Gi- 
lianès)  essaya  de  le  doubler;  mais  il  n'y  put 
réussir  ;  écarté  de  sa  route,  il  fut  jeté  sur  une 
des  Canaries.  Il  fit  une  nouvelle  tentative , 
qui  fut  plus  heureuse,  et  le  succès  d'Anès  in- 
spira une  nouvelle  ardeur  i  ses  compatriotes. 

BOJAISO,  Bovia.ilm  ,  ville  du  roy.  de 
Naples ,  prov.  de  Sannio,  dittr.  et  à  5  I.  i/a 
E.  S.  E.  d'Isernia  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur 
le  Biferno,  dans  une  gorge  profonde,  au 
pied  du  mont  Matese.  Siège  d'un  évèché 
suflragant  de  Bénévent.  Avant  le  tremble- 
ment de  terre  de  i8o5,  il  y  avait  1  belle  ca- 
thédrale, 5  églises  paroissiales,  1  séminaire, 
quelques  couvens  et  1  hôpital.  Plusieurs 
de  ces  édifices  ont  été  détruits,  d'autres 
les  ont  remplacés.  Il  s'y  tient  des  foires  le 
a5  mars  et  le  a3  avril.  3, 000  hab.  Cette 
ville  est  bâtie  sur  l'emplacement  d'une  ville 
samnite.  Elle  fut  saccagée  par  les  Bomains 
l'an  de  Borne  445 ,  et  rebâtie  en  jo5  par  une 
colonie  de  soldats  romains.  Dans  le  ix  siè- 
cle, elle  fut  détruite  par  un  tremblement 
de  terre  ,  et  rebâtie  quelque  temps  après. 
Elle  fut  ensuite  prise  et  incendiée  par  l'em- 
pereur Frédéric  11  ,  et  enfin  reconstruite 
telle  qu'on  la  voyait  avant  i8o5. 

BOJAMO,  village  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre  de  Labour ,  distr.  et  à  a  1. 
E.  V  E.  de  Nota;  chef-lieu  de  cant. 

BOJANOWO,  ville  des  États  Prussiens, 
prov.,  régence  et  à  18  1.  S.  S.  O.  de  Posen , 
cercle  de  krôben,  a  5  I.  N.  O.  de  Rawiez. 
Elle  est  divisée  en  vieille  et  nouvelle.  La 
plupart  des  maisons  sont  en  bois.  Il  y  a  une 
grande  maison  de  ville  et  des  fabriques  de 
draps.  2,857  hab. 

BOJÉADOB  ,  cap  qui  forme  l'extrémité 
N.  O.  de  l'ile  Luçon,  l'une  des  Philippines. 
Lat.  N.  180  27'.  Long.  E.  118"  i3'. 

BOJMOTZ  ou  BAJMOTZ  ,  bourg  de 
Hongrie,  comitat  de  IS'eutra,  marche  de 
Bojmotz,  sur  la  Neutra,  a  5/4  de  1.  O.  de  Pri- 
vigye,  et  a  5  1.  1/2  O.  N.  O.  de  kremnitz. 
Lat.  N.  48°  47'  36'.  Long.  E.  i6°4'  4o'.  Il 
renferme  1  beau  château,  1  abbaye,  1  église 
catholique  et  des  eaux  thermales  renom- 
mées. 

BORDA  OOLA,  montagne  de  l'Empire 
Chinois.  Elle  fait  partie  de  la  chaîne  des 
Thian-chan,  ou  Montagnes  Célestes ,  qui  sé- 
pare le  Turkestan  chinois  de  l'ancien  pays 
des  Dzoun-gar.  Elle  se  trouve  par  43*  4o'  de 
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lat.  N.,  et  87*  a8'  de  long.  E. ,  a  8  1.  E.  de  la 
ville  de  Khoui-khouan-tchhing  on  Onroum- 
tsi.  Son  nom  signifie  en  langue  dzoun  gare 
montagne  sainte.  Elle  a  trois  hautes  cimes, 
qui  sont  autant  de  glaciers  presque  trans- 
parens ,  qui  ressemblent  à  des  cristaux  de 
roche.  Cette  montagne  s'appelait  autrefois 
en  chinois  Than-tmn  c/ntn,  et  faisait  la  fron- 
tière septentrionale  du  pays  des  kao  tchhang 
ou  des  Ouigoura. 

C'est  à  tort  qu'on  a  donné  *ur  plusieurs 
de  nos  cartes  le  nom  de  Bogdo  à  la  partie 
orientale  des  monts  Thian  -  chan  depuis 
Manas  jusqu'au  lac  Bar-koul,  et  à  leur  pro- 
longement, qui  part  de  ce  lac  pour  les  join- 
dre au  Grand  Altaï. 

BOKENEM  ou  BOCKENHEM  ,  ville  du 
Hanovre,  princip.  et  à  4  1«  »/4  S.  S.  E. 
d'IIildesheim  ,  sur  la  rive  droite  de  la  Nette, 
à  a  1.  5/4  N.  de  Seenen  ,  siège  d'une  juridic- 
tion et  d'une  surintendance.  11  y  a  1  église 
luthérienne  et  1  catholique,  1  hôpital,  1  fa- 
briqne  de  potasse,  1  manufacture  de  tabac, 
des  moulins  et  1  briqueterie.  Commerce  de 
lin  et  de  toiles.  1,85g  hab. 

BOkHABPOUB,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan ,  États  du  nabab  d'Aoude,  anc. 
prov.  de  ce  nom  ,  distr.  et  a  12  1.  1/2  N.  O. 
de  kheyr-abad ,  sur  la  rive  droite  du  Gounty, 
a  8  1.  E.  N.  E.  de  Châh-abad. 

BORINAGOB,  petite  viUe  de  l'Hindou- 
stan  anglais,  présidence  et  anc.  prov.  du 
Bengale,  distr.  de  Momansing,  a  quelque 
distance  de  la  rive  gauche  du  Brahmapou- 
tre, à  6 1.  E.  S.  E.  de  Beygonbarry  ,  et  à  35 1. 
N.  de  Dacca. 

BÔkÔNY,  bourg  de  Hongrie.  Voy.  But- 

TYIH. 

BOkSAN  ,  bourg  de  Hongrie,  comitat  et 
marche  de  krasso,  sur  la  Berzava ,  à  a  I. 
1/2  N.  ÏN.  E.  de  Dogoacska,et  à  i5  I.  S.  E. 
de  Temesvar.  Il  y  a  plusieurs  usines  aux 
environs  ,  où  l'on  fabrique  des  poêles  ,  des 
cheminées  en  fer  et  de*  batteries  de  cuisine. 

BOkSONAH,  Buksonah,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  et  à  64  I. 
O.  S.  O.  d'AUah-abad,  et  à  18  1.  N.  E.  de 
Sâgor. 

BOL  ,  village  de  Dalmatic  ,  cercle  de 
Spalatro  ,  sur  la  côte  mérid.  de  l'ile  de 
Braiza.  H  y  a  un  port. 

BOL  A  BOLA,  l'une  des  îles  de  la  Société, 
dans  le  Grand  Océan  équinoxial.  Lat.  S. 
16°  5o'.  Long.  E.  i55°  46'.  Elle  a  environ 
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f)  1.  de  circonférence,  et  est  entourée  de 
rochers  et  de  petites  lies.  La  partie  orient, 
est  stérile.  A  l'O.,  le  terrain,  quoique  rocail- 
leux, est  assex  bien  boisé  ;  le  long  de  la  mer 
il  est  fertile  ,  et  couvert  de  cocotiers  et 
d'arbres  à  pain.  Au  centre  de  Pile,  on  re- 
marque une  montagne  à  double  cime,  qui 
s'élève  à  une  grande  hauteur.  Il  n'y  a  qu'un 
seul  port  sur  la  côte.  Bolabola  est  fort  peu* 
plée;  les  habitant  se  distinguent  par  leur 
humeur  martiale,  et  se  regardent  comme 
bien  supérieurs  a  tous  leurs  voisins. 

BOLAflOS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
a  4  I.  i/5  E.  S.  E.  de  Ciudad-Real  (  Man- 
che), et  a  i  1.  S.  E.  d'Almagro. 

BOLANOS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
a  i5  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Zamora  (Léon),  et  à 
5  1.  1/4  E.  N.  E.  de  Benavente,  entre  la 
Cea  et  le  Valderaduey. 

BOLAYKI,  roy.  de  la  Guinée  supérieure, 
à  loo  1.  N.  E.  de  la  côte  de  Brafra,  au  N. 
des  roy.  d'Oundamiet  d'Oungoumou  ,  et  au 
S.  de  ceux  de  Chaybi  et  de  Pahmouay. 

KOLBEC,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Seine -Inférieure,  arrond.  et  a  6  1.  i/4 
E.  N.  E.  du  Havre,  chef  lieu  de  cant. ,  à 
loi.  i/a  O.  N.  O.  de  Rouen,  au  pied  et  sur  le 
penchant  d'un  coteau  baigné  par  la  Bolbec. 
C'est  une  très-jolie  ville  ,  très-bien  bâtie , 
partie  en  briques  et  partie  en  pierre  de  taille, 
très-vivante, et  surunedes  route»  de  Paris  nu 
Havre.  11  y  a  t  chambre  consultative  de 
commerce  et  i  conseil  de  prud'hommes,  des 
filatures  de  coton  ,  des  fabriques  d'indien- 
nes ,  de  mouchoirs  de  couleur ,  de  flanelles , 
serges,  castorines,  couvertures,  etc.,  et  des 
teintureries  et  des  tanneries.  On  y  fait  com- 
merce de  chevaux.  Il  s'y  tient  5  foires  d'un 
jour  par  an  ;  celle  de  la  saint-Michel  est  la 
plus  fréquentée.  Bolbec  éprouva  un  terrible 
incendie  le  1 4  juillet  i  j6S  :  sur  900  maisons , 
868  furent  réduites  en  cendres.  Cette  cala- 
mité n'empêcha  pas  les  habitans  de  faire 
honneur  à  leurs  engagemens  commerciaux. 
6,950  hab. 

BOLCAPÎ,  bourgade  du  gouv.  de  Buc- 
nos-Ayres,  intendance  et  à  n3  1.  S.  E.  de 
Potosi,  et  a  9  1.  N.  N.  O.  de  Jujuy,  sur  la 
rive  gauche  du  Bolcan. 

B0LCI1AIA  BABRA,  bourg  de  Russie, 
en  Europe,  gouv.  et  à  8  I.  i/a  E.  de  Kbar- 
kov,  distr.  de  Voltchansk  ,  sur  le  Sévernoï- 
DoneU,  à  3  1.  N.  de  ïchougouev. 

BOLCU  AÏA-REKAou  LA  GRANDE  RI- 
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VIERE,  fleuve  de  Russie ,  en  Asie,  dans  le 
Kamtchatka.  Il  prend  sa  source  dans  un  lac , 
coule  du  S.  E.  au  N.  O. ,  reçoit  la  Bistraïa 
près  de  Bolcheretsk ,  dont  il  baigne  les  murs , 
et  se  jette  dans  la  mer  d'Okhotsk,  après  un 
cours  d'environ  4o  1.  On  l'appelle  la  Grande 
Rivière,  parce  que  c'est  la  seule  de  la  pres- 
qu'île qui  soit  navigable  dans  tout  son  cours. 
On  trouve  sur  ses  bords  beaucoup  de  schiste 
et  de  terre  rouge  propre  à  faire  des  crayons. 
11  y  a  un  phare  à  son  embouchure. 

BOLCHEt,  lac  de  Russie,  en  Europe, 
sur  la  limite  des  gouv.  du  Caucase  et  des 
Cosaques  du  Don.  Sa  longueur  du  S.  E.  au 
fi.  O.  est  d'environ  aa  1.  Sa  plus  grande  lar- 
geur n'excède  pas  5  I.  11  reçoit  la  Manytch 
par  son  extrémité  orient. ,  et  la  Sredneï- 
legorlick  par  son  extrémité  occid. 

BOLCHERETSK  ou  BOLCHÉRETS- 
KOI ,  ville  et  port  de  Russie,  en  Asie ,  dans 
le  Kamtchatka,  gouv.  d'Irkoutsk,  sur  la 
Bolchaïa-Reka ,  à  10SL  S.  O.  de  Nijne  Kam- 
tchatsk.  Lat.  N.  5a*  54'  3o'.  Long.  E.  i54° 
59'  o'.  Les  maisons  sont  faites  de  troncs 
d'arbres ,  et  couvertes  en  chaume.  En  i8o3, 
il  y  avait  5o  boutiques  et  6a  habitations, 
sans  compter  la  maison  de  la  chancellerie 
et  celle  du  gouverneur.  Les  environs  abon- 
dent en  castors ,  et  il  y  a  de  nombreux  trou- 
peaux de  rennes.  Toutes  les  marchandises 
qui  entrent  dans  le  Kamtchatka  sont  portées 
de  Bolchéretsk  dans  les  autres  lieux  de  la 
presqu'île  par  des  chiens.  Cette  ville  a  été 
bâtie  vers  170a,  détruite  en  1707 ,  et  rebâtie 
en  1711.  Elle  a  beaucoup  perdu  par  la  trans- 
lation du  gouv.  à  Nijne-Kamtchatsk. 

B0LCH1ISSKAIA,  bourg  de  Russie,  en 
Europe ,  gouv.  des  Cosaques  du  Don  ,  distr. 
du  Donetz,  près  de  la  Bolchaïa,  à  3a  1.  i/a 
N.  N.  E.  de  Novo-Tcherkask. 

BOLCIIOÉ,  lac  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  d'Orenbourg,  distr.  et  à  a4 1.  N.  d'Oula. 
11  communique  par  un  ruisseau  avec  l'Oufa. 

BOLDOG  ASZONY,  bourg  de  Hongrie. 
Voy.  FaAciNKiacnrif. 

BOLÊA ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  a 
4  L  i/4  N.  N.  O.  de  Huesca  (  Aragon) ,  sur 
le  Seton. 

BOLECHOW ,  bourg  de  Gallicie ,  cercle 
et  è  5  I.  Y  de  Stry.  11  y  a  une  saline  qui  pro- 
duit annuellement  près  de  4o,uoo  quintaux. 
a,o63  hab. 

BOLEM,  BuUum,  distr.  de  l'Hindou- 
stan  ,  anc.  prov.  de  Maïssour ,  sur  les  fron- 
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tières  des  prov.  de  Kanara  et  de  Malabar. 
Il  est  divisé  par  les  Ghattes  occid.  en  deux 
parties;  l'orient,  appartient  au  radjah  de 
Maïssour  et  l'occid.  aux  Anglais.  Cette  der- 
nière a  une  superficie  de  a8  1.  c. ,  et  1 1,000 
hab.  Elle  ne  renferme  aucune  ville.  Dans  la 
partie  possédée  parle  radjah  ,  on  trouve  le 
village  de  Modjer-abad  ,  lieu  le  plus  impor- 
tant du  distr.;  deux  cols  conduisent,  à  travers 
les  Ghâttes  occid.,  dans  les  prov.  de  kanara 
et  de  Malabar;  l'un  est  le  Besscly  Gbât  et 
l'autre  le  Cesscl  Ghât. 

BOLEN  G  A  M,  port  sur  la  côte  sept,  de  l'Ile 
Célèbes.  Lat.  N.o°45'.  Long.  E.  iao°35'. 

BOLESR1NE,  village  d'Ecosse,  comté 
d'Inverness,  presbytère  d'Abertarf,  a  4  1. 
N.  IN.  E.  de  Fort-Augustus.  Réuni  à  Aber- 
tarf ,  il  a  2,-76  hab.  ;  il  doit  son  accroisse- 
ment au  canal  Calédonien,  qui  passe  dansles 
environs.  Le  territoire  renferme  des  pierres 
à  chaux. 

BOLESL A WICE,  ville  de  Pologne ,  woi- 
vrodie  et  à  i4  1.  S.  de  Kalisch ,  obwodic  et 
à  5  1.  1/2  O.  de  Wielun,  près  de  la  rive 
droite  de  la  Presna,  dans  un  pays  agréable, 
et  sur  les  frontières  de  la  prov.  prussienne 
de  Posen.  Elle  a  1  maison  de  ville  et  3  égli- 
ses. Il  s'y  tient  9  foires  par  an.  j44»  hab. 

BOLGARY,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  &  20  I.  S.  de  Kazan  ,  distr.  et  à  4  1. 
i/4  S.  O.  de  Spaak,  et  a  1  1.  1/4  de  la  rive 
gauche  du  Volga.  Cette  ville  a  été  impor- 
tante r  et  capit.  des  Bulgares.  A  l'époque  de 
son  expédition  contre  les  Persans,  en  1722, 
Pierre-le-Grand  y  trouva  un  grand  nombre 
d'épitaphes  arabes  et  arméniennes,  qu'il 
fit  traduire  en  russe.  On  a  découvert  encore 
dans  les  ruines  beaucoup  de  petites  mon- 
naies d'argent  et  de  cuivre  avec  des  légen- 
des arabes.  Parmi  les  édifices  anciens,  le 
plus  remarquable  est  une  tour  de  72  pieds 
de  hauteur  construite  en  pierre  de  taille. 

BOLGVA,  petite  rivière  de  Russie,  en 
Europe.  Voy.  Abolova. 

BOLHORST,  village  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Westpbalie ,  régence ,  cercle  et  à 
3/4  de  1.  S.  O.  de  Minden.  Il  y  a  dans  les 
environs  de  riches  mines  de  houille.  206 hab. 

BOLI  ,  sandjak  de  la  Turquie  d'Asie , 
dans  l'Anat m! if  ,  borné  au  V  par  la  mer 
Noire  et  le  sandjak  de  Castamoun;  à  l'O., 
par  le  sandjak  de  Kodjah-eïli  ;  au  S.,  par 
ceux  de  Sultan  Eugni  et  d'Angora  ;  et  à  1*E., 
par  ceux  de  Kiaogari  et  de  Castamoun.  Sa 
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principale  rivière  est  le  Bartin.  L'Ala-dagh, 
haute  montagne,  le  borne  au  S.  Les  forêts 
qui  la  couvrent  sont  remplies  de  chênes ,  et 
fournissent  une  grande  quantité  de  noix  de 
galle.  Quelques  vallées  sont  stériles,  d'au- 
tres sont  riches  en  belles  prairies.  On  y  trouve 
aussi  des  sources  d'eaux  thermales. 

BOLI  ou  BOL  Y,  ville  de  la  Turquie  d'A- 
sie, dans  l'Anatolic,  chef  lieu  de  sandjak, 
à  5i  1.  N.  O.  d'Angora,  et  à  531.  E.  de  Con- 
stantinople.  Lat.  N.  4o°  46'.  Long.  E.  290 
a5'.  Sur  unebauteur,  a  l'extrémité  occid. 
d'une  plaine  riche  et  fertile.  On  aperçoit 
encore  les  ruines  d'un  château  sur  une  pe- 
tite colline.  Cette  ville  n'a  pour  défense 
qu'une  légère  palissade.  Elle  renferme  12 
mosquées ,  1  bain  public  ,  1  bazar  assez 
vaste,  et  plusieurs  fabriques  d  'étoffes  de  co- 
ton et  de  cuirs.  C'est  le  passage  continuel 
des  caravanes.  On  y  compte  1,000  mai- 
sons. Ses  habitans  sont  Turcs  et  Arméniens. 
A  1/2 1.  S.,  on  trouve  des  bains  d'eaux  ther- 
males. 

A  1  I.  de  Boli  sont  les  ruines  d'Hadrinno- 
folù>  nommées  Eski  hissar  par  les  Turcs. 
On  y  voit  un  grand  nombre  d'inscriptions, 
dans  l'une  desquelles  on  lit  le  nom  de  Sc- 
(taste,  donné  à  cette  cité  par  Auguste,  ce 
qui  ne  laisse  aucun  doute  sur  sa  véritable 
position. 

BOL1L1NG  ou  BLILLNG,  ville  de  l'île 
Bàli ,  dans  l'archipel  de  la  Sonde ,  chef  lieu 
d'un  état  indépendant  de  même  nom ,  et 
résidence  d'un  radjah.  C'est ,  après  Karang- 
Assem,  la  ville  la  plus  remarquable  de  l'île  ; 
elle  est  entourée  de  bosquets  et  de  vergers 
qui  la  dérobent  à  la  vue. 

L'état  de  même  nom  contient  5o,ooohab. 
en  état  de  porter  les  armes. 

BOLIIS  AO,  cap  et  port  sur  la  cote  occid. 
de  l'ile  Luçon  ,  l'une  des  Philippines,  à  l'O. 
du  golfe  de  Lingayen ,  par  16°  18'  de  lat. 
If. ,  et  1 1 70  5o'  de  long.  E. 

BOL1ISGBROKE  ,  bourg  d'Angleterre  , 
comté  et  à  8  I.  1/2  E.  de  Lincoln ,  soke  de 
Bolingbroke,  et  à  4  1.  3/j  N.  de  Boston,  près 
de  la  source  d'une  petite  rivière  qui  tombe 
dans  le  Withanes.  II  y  a  1  manufacture  de 
faïence,  1  marché  tous  les  mardis,  «t  1  foire 
tous  les  ans.  j53  hab.  On  y  voit  encore  le» 
restes  du  château  où  naquit  Henri  iv  ,  roi 
d'Angleterre. 

BOLK  EN  MAIN  ou  BOLK  KNH  A  YN,  ville 
des  États- Prussiens,  prov.  dcSUésie,  ré- 
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gence  et  à  7  1.  S.  de  Liegnitz  ,  »  t  a  1 5  !.  S.  O. 
de  Breslau  :  chef-lieu  de  cercle.  11  v  a  1  châ- 
teau  |  1  église  catholique  et  1  luthérienne, 
1  hôpital,  des  brasserie*,  et  des  fabriques  de 
draps  et  de  toiles  de  lin.  1,289  nab- 

Le  cercle  contient  3  villes  ,  38  villages 
eta6,i3i  hab.  Il  est  riche  en  mines  decuivre 
et  d'argent. 

BOLKHORI  ou  BOUKHOURI  ,  lac  de 
l'Empire  Chinois,  au  pays  des  Mandchou*  , 
par5i°ao'de  lat.  N.,et  u3°33'de  long.  E., 
à  16  I.  E.  d'Aikhou.  Il  est  le  plus  considé- 
rable d'une  chaîne  de  petits  lacs  qui  com- 
muniquent entre  eux  par  une  rivière  qui  va 
se  jeter  dans  l'Amour,  par  la  rive  gauche. 

BOLRHOV  ,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  a  11  1.  1/2  H*  d'Orel;  chef-lieu  de 
distr. ,  sur  le  INougr.  Elle  est  bâtie  en  bois , 
et  contient  aa  églises.  Fabriques  de  cha- 
peaux,  gants  et  bas.  Commerce  de  chan- 
vre, huile  de  lin,  suif,  et  cuirs.  10,000 
hab. 

Le  distr. ,  arrosé  par  l'Oka ,  le  Nougr  et 
le  Vitcbot,  est  fertile.  On  y  fabrique  beau- 
coup de  bas. 

BOLKOWITZ ,  ville  des  États-Prussiens. 
Voy.  Polxwitz. 

BOLL,  village  du  roy.  de  Wurtemberg, 
cercle  du  Danube  ,  baill.  et  à  1  1.  a/3  S.  S.  O. 
de  Gôppingen.  Il  a  des  bains  d'eaux  miné- 
rales très-fréquentes.  i,afio  hab.  On  trouve 
sur  son  territoire  du  soufre  et  des  pétrifica- 
tions curieuses. 

BOLLATE  ,  bourg  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien ,  prov.  et  à  a  1.  s/4  N.  O.  do  Milan  ; 
chef-lieu  de  distr.  i,aoo  hab. 

BOLLENINE,  ville  de  France,  dép.  de 
Vauclusc  ,  arrond.  d'Orange  ;  chef-lieu  de 
cant.,  à  8  I.  i/a  N.  d'Avignon.  Elle  est  bâ- 
tie en  amphithéâtre.  Il  y  a  des  filatures  de 
soie  et  des  teintureries.  4,000  hab.  On  a 
trouvé  beaucoup  de  fragmens  antiques  dans 
les  environs. 

BOLL  ICA  ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à 
7  1.  i/a  N.  O.  de  Cuenca ,  près  de  la  rive 
droite  du  Cuadamejud. 

BOLLIGEN,  village  de  Suisse,  cant., 
baill.  et  a  i  1.  N.  E.  de  Berne,  sur  le  pen- 
chant du  Bolligerberg.  Il  y  a  des  papeteries , 
des  poudrières,  des  forges,  et  des  bains  d'eaux 
minérales  très-fréquentés.  a, 66a  hab. 

BOLLO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a  20 1. 
E.  d'Orense  (Calice) ,  sur  une  hauteur. 

BOLLL  LOS  DELA  ÎMITACION,  bourg 
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d'Espagne  ,  prov.  et  à  3  1.  i/4  O.  S.  O.  de 
Seville. 

BOLLULOS  DEL  CONTA  DO  ,  bourg 
d'Espagne  ,  prov.  et  à  7  1.  E.  de  Iluelva  (  Se- 
ville), et  à  9  I.3/4  0.  deSéville. 

BOLLMLLER,  village  de  France,  dép. 
du  Haut-Rhin,  arrond.  et  à  5  I.  S.  de  Col- 
mar,  cant.  de  Sultz.  11  y  a  1  filature  de  co- 
ton ,  1  fabrique  de  toiles  de  coton ,  et  1  des 
plus  riches  pépinières  de  France.  900  hab. 

BOLLY,  bourg  de  Hongrie,  comitat  de 
Baranya  ,  marciie  de  Baranyavar,  I  a  I.  i/a 
O.  S.  O.  de  Mohats ,  et  à  5  1.  i/a  E.  de  Pets 
(Fûnfkirchen). 

BOLNIkl ,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv. ,  dislr.  et  É  19  I.  N.  de  V  ilua  ,  et  à  4 1» 
i/4  N.  E.  de  Vilkomir. 

BOLNISSI,  contrée  du  distr.  géorgien 
de  Souikhéthi,  empire  russe,  sur  la  droite 
du  Marhaveri.  Il  se  compose  de  trois  villa- 
ges nommés  Boloissi  supérieur,  du  milieu  et 
inférieur.  Le  dernier  est  situé  sur  la  droite 
du  Poladaouri.  Cette  contrée  e»t  riche  en  mi- 
nes de  fer  et  d'argent.  Les  montagnes  pro- 
duisent un  excellent  vin  doux  ,  et  sont  rem- 
plies de  sources  acidulés ,  qui  ne  servent  qu'à 
la  guérison  du  bétail  malade. 

BOLOGNE,  Botogna,  légation  des  États 
de  l'Église ,  qui  prend  le  nom  de  son  chef- 
lieu.  Elle  comprend  tout  le  Bolonais  ,  et  est 
bornée  au  N.  E.  par  la  légation  de  Ferrarc; 
au  S.  E. ,  par  celle  de  Ravenne  ;  au  S. ,  par 
la  Toscane  ,  dont  elle  est  séparée  par  les 
Apennins  ;  et  à  PO.,  par  le  duché  de  Modène. 
Sa  longueur  est  de  18  1.,  sa  largeur  de  la, 
et  sa  superficie  est  de  i85  I.  c.  La  partie  mé- 
rid.  de  cette  prov.  est  couverte  de  branches 
des  Apennins;  la  partie  sept,  fait  la  conti- 
nuation des  plaines  de  la  Lombardie.  Le  Pa- 
naro  court  sur  les  limites  du  duché  de  Mo- 
dène ,  et  le  Silaro  sur  la  limite  orient.  L'inté- 
rieur est  arrosé  par  plusieurs  petites  rivières , 
dont  le  Reno  est  la  plus  considérable.  Plu- 
sieurs canaux  dérivés  de  ces  cours  d'eau  fa- 
vorisent les  travaux  de  l'agriculture,  mais 
nuisent, dans  quelques  cndroits,â  la  salubrité 
de  l'air.On  cultive  beaucoup  de  met  d'autres 
grains,  du  chanvre  et  du  safran.  On  récolte 
aussi  de  l'huile  et  du  vin  médiocre.  Le  bois 
est  assez  rare.  On  élève  peu  de  bestiaux , 
mais  beaucoup  de  porcs  ,  d'abeilles  et  de 
vers  à  soie.  11  y  a  du  marbre  ,  du  gypse  ,  une 
espèce  de  pierre  que  l'on  rend  phosphori- 
que ,  de  la  craie  et  de  la  terre  à  couleur.  Il  y 
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a  des  filatures  de  soie,  des  manufactures  d'é- 
toffes de  soie ,  de  toiles  et  de  cordages ,  et 
l'on  y  fait  un  grand  commerce  de  chanvre, 
de  cordages ,  de  soie  et  de  riz. 

En  1816,  on  y  comptait  2  villes,  21  bourgs, 
371  villages  ou  hameaux,  et  290,000  hab. , 
qui  fournissent  à  l'armée  un  contingent  de 
60  hommes.  Les  habitanssont  actifs,  labo- 
rieux, d'un  caractère  franc,  et  portés  à  l'in- 
dépendance. 

Ce  pays  a  été  habité  par  les  Ligures.  Dans 
le  moyen  âge ,  il  forma  une  république  sous 
la  protection  des  empereurs  d'Allemagne. 
Le  pape  Nicolas  11,  profitant  des  dissensions 
auxquelles  les  Bolonais  étaient  en  proie  , 
s'empara  du  pays.  Bientôt  après,  le  peuple, 
fatigué  de  son  despotisme,  secoua  le  joug; 
mais,  après  diverses  vicissitudes,  la  répu- 
blique reconnut  en  i5i3  la  domination  du 
pape,  à  condition  qu'elle  conserverait  ses 
privilèges.  A  la  formation  du  royaume  d'I- 
talie, le  Bolonais  forma  la  majeure  partie  du 
département  du  Reno.  Eu  i8i5,  il  a  été 
rendu  au  Saint-Siège. 

BOLOGNE,  Boioyna,  Bohonia,  grande 
ville  des  États  de  l'Église,  chef  lieu  de  la 
légation  de  même  nom  ,à  681.  N.  de  Rome, 
à  44  1.  1  /a  S.  E.  de  Milan,  et  à  3o  I.  S.  O.  de 
Venise,  sur  le  canal  de  Bologne,  entre  le  Reno 
et  la  Savena.  Résidence  d'un  cardinal  légat, 
siège  d'i  archevêché ,  qui  a  pour  suffragans 
les  évêchés  de  Modène,  de  Rcggio ,  d'Imola 
et  de  Garpi;  d'i  tribunal  d'appel  pour  les  4 
légations  de  Bologne,  de  Ferrarc,  de  Ra- 
venne  et  de  Forli;  d'i  tribunal  de  ire  in- 
stance et  d'i  de  commerce.  Bologne  est  une 
place  de  guerre.  Elle  a  1  1.  3/,j  de  circuit, 
les  rues  en  sont  assez  droites;  beaucoup  sont 
étroites  et  ont  des  portiques  irréguliers,  qui 
les  rendent  sombres.  Elle  n'est  pas  généra- 
lement bien  bâtie  ;  il  y  a  cependant  des 
quartiers  dont  les  maisons  et  les  palais  of- 
frent une  architecture  belle,  quoique  an- 
cienne. Parmi  les  édifices,  on  remarque  le 
palais  Caprara  ,  très -vaste  bâtiment  en 
briques  ,  demeure  du  cardinal  légat  ; 
la  fontaine  de  Neptune,  par  Jean  de  Bolo- 
gne ;  la  façade  et  l'escalier  du  palais  Ranuzzi  ; 
la  cathédrale ,  d'ordre  corinthien ,  dont  la 
nef  est  d'une  belle  proportion ,  et  dont  le 
choeur  renferme  plusieurs  belles  peintures  à 
fresque  d'Annibal  Garrache  ;  l'église  Saint- 
Petrone  ,  dont  la  façade  n'est  pas  termi- 
née, mais  qui  mérite  de  fixer  l'attention 
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par  son  architecture  gothique  et  par  la  fa- 
meuse méridienne  de  Gassini.  L 'église  de* 
Célestins,  celle  de  Saint-Dominique  et  celle 
de  Saint  Procule  ,  sont  également  belles,  et 
ornées  de  peintures  de  divers  grands  maî- 
tres. On  admire  sur  une  petite  place  deux 
tours  carrées,  l'une  construite  en  1110 
par  Gérard  Asinelli  ,  laquelle  avait  dans 
l'origine  79  toises  de  hauteur,  mais  qui, 
ayant  été  ébranlée  par  un  tremblement  de 
terre,  a  été  abaissée  d'un  tiers;  l'autre, 
nommée  la  Garisenda  ,  fut  construite  en 
111a  à  côté  de  la  première,  et  est  remar- 
quable en  ce  qu'elle  penche  d'un  côté  et 
surplombe  de  8  â  10  pieds.  A  l'une  des  por- 
tes de  la  ville  ,  on  trouve  un  portique  de 
64o  arcades  et  d'i  1.  de  long,  qui  conduit 
au  S.  O.  à  une  église  d'une  belle  architec- 
ture, située  sur  une  colline,  et  dédiée  à 
Notre-Dame  de  la  Guardia  ,  dite  de  Saint- 
Luc,  parce  qu'on  prétend  que  l'image  de  la 
Vierge  qui  s'y  trouve  a  été  peinte  par  saint 
Luc.  Non  loin  de  là  est  la  chartreuse,  con- 
vertie en  un  cimetière  public,  d'une  rare  ma- 
gnilicence.  Bologne  est  célèbre  dans  les  an- 
nales des  sciences  et  des  arts  ;  son  université 
est  la  plus  ancienne  de  l'Italie;  son  acadé- 
mie, connue  sons  le  nom  d'institut,  est  des 
plus  renommées  :  l'édifice  qui  la  renferme 
est  orné  de  nombreuses  peintures,  dont 
plusieurs  sont  de  l'école  bolonaise  ;  on  y  a 
réuni  1  riche  cabinet  d'histoire  naturelle, 
1  musée  d'antiques,  1  cabinet  de  physi- 
que, 1  cabinet  d'anatomie,  et  1  bibliothè- 
que de  i4o,ooo  vol.,  renfermant  aussi  beau- 
coup de  manuscrits  précieux.  Cette  ville 
possède  aussi  1  observatoire,  1  jardin  bota- 
nique et  1  d'agriculture,  1  conservatoire  de 
musique  ,  et  plusieurs  théâtres ,  dont  celui 
qui  a  été  construit  sur  les  dessins  de  Bibbiena, 
est  un  des  plus  beaux  et  des  plus  vastes  de 
l'Italie.  Il  y  a  en  outre  de  belles  collections 
de  peintures  dans  les  galeries  de  différent 
particuliers.  Si  les  beaux-arts  sont  cultivés 
avec  zèle  et  avec  goût  à  Bologne ,  l'indus- 
trie et  le  commerce  y  sont  aussi  très-actifs. 
Les  filatures  de  soie  y  sont  nombreuses.  On 
fabrique  principalement  des  étoffes  de  soie, 
des  velours ,  des  crêpes,  du  papier,  de  gros- 
ses toiles,  d'excellentes  liqueurs,  des  savon- 
nettes à  odeurs,  des  fleurs  artificielles ,  etc. 
La  préparation  du  chanvre  et  les  fabriques 
de  cordages  occupent  aussi  beaucoup  d'ou- 
vriers. Les  salaisons  et  la  charcuterie  de 
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cette  ville  jouissent  d'une  grande  réputa- 
tion dans  toute  l'Europe.  Ces  divers  articles 
sont  (objet  d'un  grand  commerce,  favorisé 
par  le  canal  de  Bologne.  Cette  ville  a  vu 
naître 8  papes,  plus  de  3o  cardinaux,  et  une 
foule  d'hommes  célèbres  :  on  distingue  Be- 
noit xiv  ,  qui  encouragea  les  sciences  et  les 
arts,  Manfredi ,  Le  Guide,  Le  Dominiquin, 
L'Albane,  les  trois  Carracbe  et  les  fameux  na- 
turalistes et  mathématiciens  Beecari,  Mou- 
ti ,  Gai  va  , ,  Maraigli ,  etc.  63,4 ao  hab. 

Dans  le  moyen  âge,  cette  ville  avait  un 
gouvernement  républicain.  Après  avoir 
éprouvé  plusieurs  révolutions ,  elle  se  mit, 
en  i5i3,  sous  la  domination  papale,  en 
conservant  ses  privilèges.  Le  19  juin  1796, 
les  Français  y  entrèrent,  et  par  le  traité  de 
Tolcntino ,  le  pape  en  ayant  fait  cession  , 
elle  devint  partie  intégrante  de  la  république 
cisalpine.  En  1799,  elle  tomba  au  pouvoir 
des  armées  autrichiennes  ;  mai*  après  la  ba- 
taille de  Marengo,  les  Français  s'en  empa- 
rèrent de  nouveau ,  et  en  firent  le  chef-lieu 
du  département  du  Beno.  Depuis  181 5  , 
elle  a  été  restituée  au  pape. 

BOLOGNE  (CANAL  DE),  dans  les  États 
de  l'Eglise  et  la  légation  de  son  nom.  Il  dé- 
rive du  Beno,  à  Casalecchio,  4  l'E.  S.  O. 
de  Bologne ,  traverse  cette  ville ,  et ,  conti- 
nuant au  N. ,  passe  à  Bentivoglio  et  à  Mal- 
albcrgo,  et,  après  1 1 1.  de  cours,  rend  ses  eaux 
au  Beno,  à  Passo  Segni.  11  est  navigable. 

BOLOGNE,  village  de  France,  dép.  de 
la  Haute-Marne,  arrond.  et  à  a  1.  1/2  N.  de 
Chaumont,  cant.  de  Vignory,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Marne.  Il  y  a  une  mine  de  fer.  276 
hab. 

BOLOGNOLA,  village  des  États  de  l'É- 
glise ,  délégation  et  a  4  I.  S.  E.  de  Came- 
rino.  On  y  fabrique  des  serges  et  autres  étof- 
fes de  laine  ,  et  des  peignes. 

BOLOB  ou  BELOIIB,  pays  situé  sur  les 
aflluens  supérieurs  du  Djlioun  ,  au  N.  de  Ba- 
dackhehan.  Il  est  séparé  de  Yerlim  par  la 
haute  chaîne  des  monts  Thsoung  ling.  L'en- 
droit principal,  nommé  aussi  Botor,  se  trouve 
par37u  10' de  lat.  N.,et68°  aS'  de  long.  E. 
Nous  ne  connaissons  ce  pays  que  par  les 
descriptions  chinoises.  Ses  habitans  ont  de 
grands  yeux  et  le  net  aquilin  ,  et  portent 
des  moustaches.  Ils  n'ont  pas  d'écriture  ,  et 
ne  c  omprennent  pas  la  langue  des  habitans 
du  Turkestan  chinoi*.  Ils  habitent  des  villa- 
ges, et  bâtissent  leurs  maisons  avec  des  pieux 
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et  de  la  terre.  Lcurhabillemcnt  et  leurs  bon- 
nets ressemblent  â  ceux  des  hahitans  d'An- 
didzian  ;  et  ceux  des  hommes  diflerent  peu 
de  ceux  des  femmes.  Quatre  ou  cinq  frères 
prennent  une  même  femme.  Quand  l'un 
d'eux  veut  être  seul  avec  elle,  il  suspend  ses 
souliers  â  la  porte  pour  cm  pécher  les  autres  de 
pénétrer.  Les  enfans  sont  partagés  entre  les 
frèret,  d'après  leur  âge  ;  l'aîné  reçoit  le  pre- 
mier-ne,  le  second  le  second,  etc.  Ce  pays 
est  rempli  de  sables  et  de  terrains  pierreux, 
arides  et  sales.  Les  champs  rapportent  fort 
peu,  de  sorte  que  ce  peuple  est  souvent 
tourmenté  par  la  disette.  La  récolte  rap- 
porte rarement  plus  que  a  fois  1/3  les  grains 
semés.  Il  y  a  beaucoup  de  mûriers  ,  dont  les 
fruits  sèches  servent  de  nourriture.  Les  ha- 
bitans du  Bolor  prennent  aussi  beaucoup  de 
lait  de  chèvre ,  et  font  une  boisson  avec  celui 
de  la  cavalle.  Leur  prince  porte  le  titre  de 
6».  Il  reçoit  les  impùts  en  habitans,  prend 
trois  filles  à  une  famille  qui  en  a  six  ou  sept, 
et  deux  à  celles  qui  n'en  ont  que  quatre  ou 
cinq.  11  les  fait  vendre  dans  les  villes  voisines 
du  Turkestan  ,  dans  l'Hindoustan ,  aux  kir- 
gluzkhaisak  et  à  Andzian.  On  les  paie  de  5o 
à  c>o  pièces  d'or. 

BOLOB ,  ville  du  Turkestan  chinois,  par 
57*  de  lat.  N. ,  et  700  39'  ao'  de  long.  E., 
sur  la  rive  gauche  du  Bolor,  â  aa  1.  N.  E.  de 
Badakhchan. 

BOLOTANA  ,  village  de  Sardaigne,  div. 
du  cap  Sassari,  â  i5  I.  i/a  S.  E.  de  la  ville 
de  ce  nom  ,  et  â  G  1.  O.  de  Nuoro,  dans  un 
vallon  où  l'air  est  malsain.  11  v  a  3  couvens 
d'hommes.  a,53o  hab.  Le  territoire  est  fer- 
tile en  pâturages  et  en  blé. 

BOLBA,  petite  ville  de  l'Hindoustan, 
États  de  Siudhyah ,  anc.  prov.  de  Malvah, 
distr.  d'Omedvara,  sur  une  hauteur,  â  18 1. 
i/a  N.  d'Oudjcin. 

BOLSENA,  Lacis  Vulsixiimis  ,  lac  des 
États  de  l'Église ,  délégation  et  à  6  1.  N.  N. 
O.  de  Viterbe,  et  â  3  1.  O.  S.  O.  d'Orvieto. 
H  est  entouré  de  collines  boisées,  et  offre 
une  des  plus  jolies  perspectives  de  l'Italie. 
11  a  3  1.  1 /a  de  long  sur  al.  i/a  de  large.  Sa 
profondeur  est  de  4b*  toises.  Il  renferme  les 
deux  îles  Bisentina  et  Martaua ,  et  verse  ses 
eaux  dans  la  Méditerranée  par  la  Marta.  Il 
est  très-poissonneux.  On  croit  que  c'est  un 
ancien  cratère. 

BOLSENA,  VouMwiuM,  bourg  des  États 
de  l'Église,  délégation  et  a  6  1.  N.  N.  O.  de 
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Viterbe,  et  à  3  1.  O.  S.  O.  d'Orvieto,  près 
de»  bords  du  Uc  de  son  nom.  Il  *st  entouré 
d'une  haute  muraille  flanquée  de  tours  et 
d'un  large  fossé,  et  n'est  remarquable  que 
par  quelques  restes  d'antiquités,  tels  que 
les  ruines  du  temple  de  la  déesse  !\arsia, 
1  sarcophage  en  granit ,  orné  de  bas  reliefs  et 
soutenu  par  4  colonnes  de  brocatelle  orien- 
tale ;  des  mosaïques,  des  chapiteaux  de  mar- 
bre, des  fnts  de  colonnes  et  des  bat  reliefs. 
i,8oo  hab.  Patrie  de  Séjan  ,  ministre  de 
Tibère. 

BOLSOVER,  village  d'Angleterre, comté 
et  à  8  1.  i/4  N.  N.  E.  de  Derby,  hundreti  de 
Scandale.  Il  y  a  un  château  magnifique, 
dans  lequel  on  fabrique  des  pipes.  Il  se  tient 
dans  ce  village  un  marché  très-fréquenté. 
i     M  hal>. 

BOL8WARD,  ville  des  Pays-Bas,  prov. 
de  Prise ,  arrond.  et  à  al.  i/4  O.  N.  O.  de 
SneeL  ;  chef-lieu  de  cant.,  à  5  1.  i  |  8.  O. 
de  Leeuwarden  ,  sur  une  hauteur,  a  la  jonc- 
tion de  3  canaux.  Elle  est  fortifiée ,  et  a  en- 
viron ?/3  de  1.  de  circonférence.  L'hôtel- 
de-ville  est  un  joli  bâtiment.  Cette  ville 
renferme  une  école  latine  et  des  fabriques 
d'étoffes  de  laine  et  d'etamines  de  Prise.  On 
y  fait  un  grand  commerce  de  beurre.  Patrie 
d'Adam  et  Boece  Bolsweri  ,  graveurs  célè- 
bres. Elle  nomme  a  députes  aux  états  de 
la  province.  a,8oo  hab. 

BOLTANA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
10  1.  î/a  N.  E.  d'Huesca  (Aragon) ,  sur  la 
rive  gauche  de  l'Ara. 

BOLT-HEAD,  cap  d'Angleterre  ,  comté 
de  Devon,»ur  la  Manche,  à  1  1.  3/4  S.  de 
Kingsbridge.  Lat.  N.  5o"  i3'  i5'.  Long.  O. 
6°  8'  18'. 

BOLTON,  village  d'Angleterre  ,  north- 
riding  du  comté  d'York  ,  wapentake  de 
Gilling-East ,  sui  la  rive  gauche  de  la  Swale , 
à  1  I.  3/4  E.  de  Hichmoud.  100  hab.  On  y 
voit  encore  les  restes  d'un  château  dans  le- 
quel Marie  Stuart  fut  détenue. 

BOLTON,  commune  des  États-Unis,  état 
deGonnecticut,comtéde Tolland,à  51.  i /a 
E.  d'Ilartfurà.  j3i  hab. 

BOLTON,  connu,  des  États-Unis,  état  de 
Massachusets ,  comté  et  a  7  I.  N.  E.  de  Wor- 
cester,  et  à  1 1 1. 1/4  O.  de  Boston.  i,aay  hab. 

BOLTON  , commune  des  États-Unis,  état 
de  New-York,  comté  de  Warren  ,  sur  le 
bord  occid.  du  lac  Georges,  à  5  1.  N.  N.  E. 
de  Caldwell.  1,087  hab. 
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BOLTON ,  commune  des  États-Unis ,  état 
deVermont,  comté  de  Chittenden,  sur  l'O- 
nion  ,  à  7  1.  N.  O.  de  Montpellier. 

BOLTON-1N  THE  MOOR,  ville  d'Angle- 
terre, comté  et  à  ta  I.  S.  E.  de  Lancastre, 
et  à  3  1.  i/a  N.  O.  de  Manchester,  hundred 
de  Salford.  Elle  comprend  le  Grand  et  le  Pe- 
tit Bolton  ,et  possède  des  temples  pour  dif- 
férens  cultes ,  1  collège ,  1  bibliothèque  pu- 
blique et  des  établisaemens  de  charité.  On 
y  fabrique  des  toiles  de  coton,  des  mousse- 
lines, des  calicots  et  diverses  étoiles  de  laine. 
Le  commerce  est  facilité  par  un  canal  qui 
conduit  à  Manchester  et  à  Bury.  Il  se  tient 
à  Bolton  a  marchés  par  semaine  et  a  foires 
par  an.  3 1,395  hab.  Il  y  a  dans  les  environs 
des  mines  de  houille.  En  i65i,  le  comte  de 
Derby  fut  décapité  dans  cette  ville  pou  ravoir 
proclamé  roi  Charles  11. 

BOLT  TAIL,cap  d'Angleterre,  comté 
de  De  von  ,  sur  la  Manche,  à  5  1.  i/4  S.E.de 
Plymouth.  11  ferme  à  l'E.  la  baie  de  Bigbury. 

BOLUS  HE  AD,  cap  sur  la  côte  S.  O.  de 
l'Irlande,  prov.  de  Munster, comté  de  Kerry. 
Il  forme  l'extrémité  8.  de  la  baronnie  d'I- 
veragh  ,  et  ferme  à  l'O.  la  baie  de  Ballynas- 
kellig.  Lat.  N.  5i°  53'.  Long.  O.  ia°  3a'. 

BOLUXAS  ,  petite  tribu  indienne  des 
États  Unis,  dans  la  Louisiane.  Elle  est  com- 
posée d'une  centaine  d'individus  qui  habi- 
tent à  aa  1.  au-dessous  de  Natcbitoches. 

BOLVA  ,  rivière  de  Russie,  en  Europe. 
Elle  prend  sa  source  dans  le  gouv.  de  Ka- 
louga  ,  au  distr.  de  Masalsk  ,  traverse  ledistr. 
de  Zizdra  ,  puis  entre  dans  le  gouv.  d'Orel , 
et  va  se  réunir  à  la  Desna ,  à  1  1.  i/a  N.  O.  de 
Briansk,  après  un  cours  d'environ  35  1.  du 
N.  au  8.  Elle  est  navigable  pendant  une 
partie  de  l'année,  et  sert  à  transporter  le 
fer  des  usines  de  Loudinskaé  et  de  Pessot- 
chinskaé. 

BOLZANO,  ville  du  Tvrol.  Foy.  Botzbn. 

BOLZIIURST,  village  "du  grand-duché  de 
Bade,  cercle  de  Kinzig,  baill.  de  Kork,  à 
5  I.  3/4  E.  N.  E.  de  Strasbourg,  et  â  3  1.  3/4 
N.  N.  E.  d'OfTenbonrg.  On  y  fait  commerce 
de  tabac  et  de  bestiaux,  ono  hab. 

BOMARZO,  bourg  des  États  de  l'Église, 
délégation  et  à  a  1.  N.  N.  E.  de  Viterbe. 
i,aoo  hab. 

BOMBA,  île  de  la  Méditerranée,  sur 
la  côte  de  la  Barbarie  et  du  désert  de 
Barcah.  Lat.  N.  3a°  a  a'  a8*.  Long.  E.  ao* 
56' 4a'- 
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Bomba  est  aussi  le  nom  du  golfe  au  mi- 
lieu duquel  l'île  est  située  ,  et  où  se  décharge 
un  courant  appelé  Ouâdy  Nahil. 

BOMBA  ,  village  duroy.  de  Naplcs,prov. 
de  l'Abruzze  Citérieure,  distr.  et  à  6  I.  î/a 
O.  S.  O.  d'il  Vasto;  chef-lieu  de  cant.,  sur 
le  penchant  d'une  moutagne  baignée  par 
le  Sangro.  Il  y  a  une  église  paroissiale  d'une 
belle  architecture,  et  l'une  des  plus  remar- 
quables et  des  mieux  ornées  de  cette  pro- 
vince.  I,5oû  hab.  Le  territoire  produit  d'ex- 
cellente hnile  et  des  vins  délicieux. 

BOMBA  ENGOY  ou  BOMANGOI,  ville 
de  la  Guinée  inférieure)  roy.  d'En  go  y  ,  sur 
la  rive  droite  et  à  l'embouchure  du  Zaïre , 
à  11  I.  S.  E.  de  Cabinde,  et  à  45  I.  O.  de 
S.  Salvador. 

BOMBAY,  la  moins  considérable  des  5 
présidences  de  l'Hindoustan ,  qui  comprend 
les  parties  anglaises  des  prov.  de  Beydja- 
pour,  Aureng-abad,  Khandeych,  Goudjé- 
rate  et  Adjemyr,  et  étend  sa  juridiction  sur 
les  agens  anglais  des  côtes  de  la  Perse  et  de 
l'Arabie.  Sa  surface  est  évaluée  par  Hamil- 
ton  à  8oo  1.  c,  et  sa  pop.  a  a,5ou,ooo  hab. 
Le  gouverneur  siège  à  Bombay,  est  subor- 
donné au  gouverneur-général  de  l'Hindou- 
stan, et  a  un  conseil  de  3  membres.  En  1817, 
les  revenus  de  cette  présidence  montèrent 
à  37,736,87a  fr.,  et  les  dépenses  à  peu  près 
au  double.  En  1818,  l'armée  était  forte  de 
20,988  hommes,  et  la  marine  de  i6batimens. 

BOMBAY,  Ue  de  l'Hindoustan  anglais, 
dans  l'océan  Indien,  près  de  la  côte  de  l'anc. 
prov.  d'Aureng-abad,  dont  elle  dépend,  par 
180  56'  4o'  de  lat.  N.,  et  700  18'  o'  de  long. 
E.  Elle  a  4  L  de  long  sur  il.  i/3  de  large. 
Elle  forme  avec  l'île  Salsette  et  le  continent 
un  havre  très-commode  et  bien  abrité,  où 
se  trouve  le  port  de  Bombay.  L'ile  est  unie 
à  celle  de  Salsette  par  une  chaussée  de  600 
pieds  cdnstruite  en  i8o5,  et  elle  n'est  sépa- 
rée de  celle  de  Colabba  que  par  un  canal 
guéable  à  marée  basse,  line  ceinture  de 
collines  rocheuses  règne  sur  ses  bords  pres- 
que sans  interruption  ;  cependant  quelques 
parties  des  côtes  sont  si  basses ,  que  l'Océan 
pénétrait  autrefois  jusqu'au  centre  de  l'île 
dans  les  hautes  marées,  et  laissait  en  se  re- 
tirant des  eaux  croupissantes.  Des  digues  ont 
été  construites,  et  empêchent  ces  inonda- 
tions ;  mais  les  eaux  pluviales  produisent  des 
marais  qui  rendent  le  climat  peu  salubre , 
surtout  pour  les  Européens. 
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L'île  de  Bombay  est  presque  dépourvue 
de  sources.  Elle  a  quelques  petites  parties 
assez  fertiles,  et  qui  donnent  les  mêmes  pro- 
ductions que  les  côtes  de  l'Hindoustan.  Elle 
tire  du  Bengale  une  grande  quantité  de  bois  ; 
les  pays  voisins  lui  fournissent  ses  autres  pro- 
visions.. 

Si,  relativement  à  l'agriculture,  l'île  de 
Bombay  est  peu  importante ,  elle  le  devient 
infiniment,  considérée  sous  le  rapport  de  ses 
beaux  chantiers  de  construction  et  de  son 
commerce  immense,  à  la  tète  desquels  se 
trouvent  les  parsis.  En  1816,  on  y  comptait, 
en  y  comprenant  la  ville  de  son  nom,  161 ,55o 
hab.  fixes ,  savoir  :  io3,8oo  Hindous,  28,000 
mahométans,  1 3, i5o  parais,  n,5oo  chré- 
tiens Hindous  ,  Portugais  et  Arméniens  ; 
4,Soo  Anglais  et  800  juifs.  Sa  pop.  mobile 
était  de  60,000  a  75,000  étrangers. 

L'ile  de  Bombay  fut  donnée  en  i53o  par 
un  radjah  de  Salsette  aux  Portugais.  En 
1661 ,  ceux-ci  la  cédèrent  à  Charles  11,  roi 
d'Angleterre ,  comme  faisant  partie  de  la  dot 
de  l'infante  Catherine.  En  1 66a,  une  esca- 
dre de  cinq  vaisseaux  s'étant  présentée  pour 
en  prendre  possession ,  le  gouverneur  por- 
tugais éluda  l'exécution  du  traité  ,  et  ce  ne 
fut  que  vers  l'an  1666  que  les  Anglais  purent 
occuper  le  fort  de  Bombay.  En  1668,  le  gou- 
vernement anglais  concéda  cette  Ile  à  la 
compagnie  des  Indes  orientales. 

BOMBAY,  ville  forte  de  l'Hindoustan  an- 
glais ,  anc.  prov.  d'Aureng-abad ,  sur  l'océan 
Indien  ,  dans  la  partie  S.  E.  de  l'Ile  de  son 
nom ,  par  18'  56'  4o*  de  lat.  N.,  et  70»  18'  o' 
de  long.  E.  ;  siège  de  la  3'  présidence,  d'i 
cour  de  district,  d'i  cour  d'appel  et  d'i  vice- 
amirauté.  Ses  fortiGcations  la  rendent  pres- 
que imprenable  du  côté  de  la  mer;  elle  est 
moins  forte  du  côté  de  terre.  Bombay  of- 
fre quelques  beaux  quartiers,  entre  autres 
celui  du  centre ,  où  l'on  remarque  autour 
d'une  grande  place  des  édifices  d'une  archi- 
tecture élégante  ,  dont  les  principaux  sont  : 
l'église  anglicane,  le  palais  do  gouverneur 
et  le  batar.  Parmi  les  autres  édifices  de  Boni  - 
bay,  on  distingue  le  théâtre  et  plusieurs  tem- 
ples hindous.  Les  maisons  situées  dans  la 
partie  basse  sont  humides  et  malsaines  dans 
tous  les  temps,  mais  particulièrement  pen- 
dant la  mousson.  Près  de  la  citadelle  sont 
les  casernes  et  l'arsenal. 

Bombay  est  l'entrepôt  général  des  mar- 
chandises de  l'Arabie ,  de  l'Abyssinie ,  de  la 
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Perse  ,  des  deux  côte»  de  l'Hindoustan ,  des 
îles  Maldives  et  Laquedivcs ,  de  Ceylan  et 
des  îles  Bahreïn,  de  l'archipel  Asiatique , 
de  l'Europe  et  de  l'Amérique.  Son  port, 
aussi  sûr  que  commode,  est  continuellement 
rempli  de  vaisseaux.  En  i8i5  ,  les  importa- 
tions s'élevèrent  a  81,626,011  fr.,  at  les  ex- 
portations a  72,156,820  fr. 

Le*  comptes  se  tiennent  en  roupies  ,  qni 
se  subdivisent  chacune  en  \  quarters  ,  et 
chaqne  quarter  en  100  reis.  La  roupie  se 
divise  aussi  en  i6annasou  5opices.  Les  mon- 
naies réelles  sont  le  mohor,  ou  roupie  d'or, 
la  roupie  d'argent  et  leurs  divisions.  Il  y  a 
aussi  la  double  et  simple  pice ,  l'ordy  et  le 
dorca,  qui  sont  des  monnaies  de  cuivre  allié 
à  un  peu  d'étain  ou  de  plomb.  Dans  les  comp- 
tes que  la  compagnie  soumet  au  parlement, 
la  roupie  de  Bombay  est  évaluée  à  4,01  fr. , 
et  supporte  une  réduction  de  16  pour  100 
contre  les  roupies  courantes.  Suivant  le  nou- 
veau système,  la  roupie  d'or  vaut  i5  rou- 
pies d'argent  ;  sa  valeur  sterling  est  de  99  s. 
1,78  den.  .-celle  de  la  roupie  d'argent,  en 
sterling,  est  de  1  s.  1 1  den. 

Le  tank  est  le  poids  réel  pour  les  perles. 
11  se  divise  en  a4  rutty,  le  rutty  en  4  quar- 
ters, et  le  quarter  en  4  annas.  Le  tank  équi- 
vaut à  4,680  gramm.  Dans  le  commerce ,  on 
se  sert  du  candy,  de  ae  mands.  Le  mànd  se 
divise  en  4o  syrs,  et  le  syr  en  3o  pices.  Le 
candy  vaut  36o  liv.,  on  353,984  kilogr.,  et 
le  mând  38  liv.  Le  haut,  ou  covid,  mesure 
de  longueur,  équivaut  a  0,4473  mètre. 

Après  le  commerce,  la  construction  et  la 
réparation  des  navires  sont  les  principales 
causes  de  la  prospérité  de  Bombay.  11  est  re- 
connu que  les  batimens  sortant  de  ses  chan- 
tiers durent  beaucoup  plus  que  les  autres. 
Cette  ville  possède  tout  ce  qu'il  faut  pour 
faire  réussir  son  établissement  naval  :  chan- 
tiers commodes,  vastes  bassins  et  bon  bois 
de  construction.  Les  parsis,  qui  sont  très- 
bons  charpentiers,  travaillent  sans  le  secours 
des  Européens.  On  peut  ajouter  à  ces  avan- 
tages celui  d'une  corderie  qui  ne  le  cède  en 
rien  aux  plus  belles  de  l'Angleterre. 

La  pop.  p«*ut  être  évaluée  à  1 5 0,000  hab. 

Bombay  doit  son  origine  aux  Portugais, 
qui,  en  1661  ,  la  cédèrent  aux  Anglais  avec 
l'île.  Ayant  été  menacée  en  167.)  par  une 
flotte  hollandaise,  on  la  rendit  plus  forte , 
et  en  1686  on  y  transféra  le  siège  du  gouver- 
nement, qui  était  à  Surate.  Deux  ans  après, 
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elle  fut  assiégée  sans  succès  pendant  plu- 
sieurs mois  par  l'amiral  mongol  Siddy.  La 
peste  lui  enleva  beaucoup  de  monde  en  1691 
et  170a.  En  i8o5,  un  incendie  la  consuma 
presque  entièrement.  Elle  a  été  rebâtie  sur 
un  meilleur  plan  aux  frais  de  la  compagnie 
des  Indes,  et  ses  fortifications  ont  été  amé- 
liorées. 

BOMBAY-HOOK,  île  desÉtats-Unis,  dans 
la  baie  de  Delaware  ,  sur  la  côte  de  l'état  de 
ce  nom,  comté  de  kent,  entre  l'embou- 
chure du  Duck  et  celle  du  Little-Duck.  Elle 
a  3  1.  de  long  sur  a/3  de  1.  de  large.  Son  ex- 
trémité méridionale  est  à  a  1.  1/3  N.  E.  de 
Dover. 

BOMBI,  grand  village  de  la  Guinée  infé- 
rieure ,  roy.  de  Congo ,  prov.  de  Bamba  ,  à 
5o  1.  S.  de  S.  Salvador,  sur  la  rive  gauche 
du  Loze. 

BOM-FIM,  village  du  Brésil,  prov.  de 
Goyaz,  comarca  de  Rio  das  Velhas,  à  3o  I. 
E.  S.  E.  de  Villa  Boa ,  sur  la  route  de  Santa- 
Cruz  à  Meiaponte.  Il  y  a  un  ermitage.  On  y 
recueille  de  l'or,  et  on  y  élève  des  bestiaux. 

BOM1GE,  groupe  de  petites  îles,  dans 
l'archipel  de  la  Sonde,  sur  la  côte  orient,  de 
Bornéo,  au  N.  de  la  pointe  Kanneoungan , 
par  i°  a5'  de  lat.  N.  et  1 16#  ao'  de  long.  E. 

BOM1NY,  île  du  golfe  du  Bengale ,  a  l'em- 
bouchure du  Gange.  Sa  longueur  est  d'en- 
viron 1  1.,  et  sa  largeur  d'i/3  de  1.  Elle  dé- 
pend de  la  présidence  et  de  l'anc.  prov.  du 
Bengale.  Ses  lagunes  fournissent  une  grande 
quantité  de  sel.  Elle  est  habitée. 

HO. M  k  1  \  S  ,  petite  île  de  l'archipel  de  la 
Sonde,  sur  la  côte  sept,  de  Java,  dont  elle 
est  éloignée  d'environ  9  I.  Lat.  S.  5°  5o'. 
Long.  E.  1060  10'.  g 

BOMMEL,  ville  des  Pays-Bas,  prov.  de 
Gueldre,arrond.  et  à  3  1.  i/aS.O.de  Thiel  ; 
chef-lieu  de  tant.,  à  n  I.  O.  S.  O.  d'Arn- 
hem  ,  sur  la  rive  gauche  du  Whaal ,  dans  la 
partie  sept,  de  l'île  de  Bom mêler- Waard. 
Elle  est  assez  jolie.  On  a  laissé  tomber 
ses  fortiGcations  eh  ruine.  Elle  a  une  école 
latine.  On  y  fait  un  peu  de  commerce.  L'en- 
trée de  son  petit  port  s'obstrue  journelle- 
ment par  les  sables.  Elle  envoie  1  députés 
aux  états  de  la  prov.  3,900  hab.  Les  Fran- 
çais la  prirent  en  167a,  et  l'abandonnèrent 
l'année  suivante.  En  1794*  ils  traversèrent 
le  Whaal  sur  la  glace,  et  délogèrent  l'armée 
des  alliés,  après  avoir  enlevé  ses  retranche 
raens  a  la  baïonnette. 
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scla,  ile  des  Pays-Bas,  prov.  de  Gueldre, 
arrond.  de  Thiel,  cant.  de  Borumel.  Cette 
ile,  baignée  par  la  Meuse  et  le  Whaal ,  a 
environ  5  1.  i/a  de  long  sur  a  de  large.  Elle 
est  assez  fertile  en  grains  et  plantes  oléagi- 
neuses. 11  y  a  de  belles  prairies  couvertes 
de  nombreux  troupeaux  de  bétail.  Elle  est 
défendue  par  les  forts  de  Saint- Audries,  de 
Crève  Cœur  et  de  Loevenstein  ;  ce  fut  dans 
ce  dernier  que  l'on  enferma  Grotius. 

BOMMEL  FIORD,  détroit  entre  la  côte 
occid.  de  Norvège  et  l'île  de  Bommelôc, 
par  59°  37'  de  lat.  N.,  et  3°  de  long.  E. 

BOMMELÔE  ,  île  de  la  mer  du  Nord, 
sur  la  côte  O.  de  Norvège,  par  5y°  45'  de 
lat.  N.,  et  a°  55'  de  long.  E.  Elle  dépend 
du  diocèse  de  Bergen ,  et  du  bailliage  de 
Sœndre  Bergenhuus. 

BOMPARTO,  village  du  duché  de  Mo- 
dène,  distr.,  cant.  et  à  3  1.  N.  E.  de  Mo- 
déne,  au  confluent  du  Panaro  et  du  canal 
de  Mudène.  Il  y  a  des  foires  le  3»  dimanche  de 
septembre,  le  dimanche  d'octobre ,  et 
les  ii ,  la  et  1 3  novembre.  1,000  hab. 

BOMPOKA  ,  une  des  îles  Nicobar,  dans 
le  golfe  du  Bengale,  à  l'E.  de  l'île  Teressa, 
par 8°  i8'de  lat.  N.,  et 91°  aa'  de  long.  E. 
Sa  circonférence  est  de  3/4  del.  Elle  s'élève 
de  la  mer  comme  une  haute  montagne,  et 
est  en  partie  boisée. 

BOMRAUZPOLLOM  ,  fort  de  l'Hindou- 
slan  anglais,  prov.  du  Karnatic,  dans  les 
Ghattes  orient. ,  à  2 a  1.  O.  N.  O.  de  Madras. 

BOMST,  en  polonais  BabimoH  ,  ville  des 
États  Prussiens, proV.,  régence  et  a  17  1.  i/a 
S.  O.  de  Posen  ;  chef-lieu  de  cercle,  et  à  3  1. 
3/4  N.  E.  de  Zûllichau.  Elle  renferme  1 
église  catholique  et  1  luthérienne ,  et  des 
fabriques  de  draps.  1,867  hab.,  Allemand*, 
Polonais  et  juifs.  Le  cercle  de  Bomst  a 
33,53o  hab. ,  et  produit  principalement  du 
houblon.  L'on  y  élève  beaucoup  de  bétail. 

BOM  SUCCESSO  ou  FANADO,  ville  du 
Brésil,  prov.  de  Minas  Geraes,  cornai ca  de 
Ccrro  do  Frio ,  a  36  l.  O.  S.  O.  de  Porto 
Seguro,  et  à  io5  1.  N.  N.  E.  de  Villa  Rica, 
sur  une  hauteur,  au  confluent  de  deux  ri- 
vières, dont  les  eaux  vont  se  joindre  à  a  1. 
de  là  à  celles  de  l'Arassuaby.  Siège  d'une 
justice.  II  y  a  une  école  de  langue  latine.  On 
élève  sur  son  territoire  des  bestiaux ,  et  on  y 
cultive  le  coton  et  la  canne  k  sucre.  Quel- 
ques habitans  se  livrent  à  la  recherche  de  l'or 
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et  des  pierres  précieuses.  Il  y  a  un  grand 
nombre  d  ermitages  dans  les  environs. 

BON  (CAP) ,  cap  sur  la  côte  sept,  de  la 
Barbarie  et  du  roy.  de  Tunis.  Lat.  N.  37° 
4'  45'.  Long.  E.  8°  44'  o'. 

BON  A,  en  arabe  BUidcLAnebou  Anaba, 
ville  et  port  de  Barbarie ,  roy.  et  à  95  1.  E. 
d'Alger,  prov.  et  à  35  I.  N.  E.  de  Constan- 
tine.sur  le  golfe  de  la  Méditerranée,  qui 
porte  son  nom  ,  et  au  fond  duquel  débouche 
le  Seïbons.  Lat.  N.  36°  5a'.  Long.  E.  5°  5o\ 
Elle  est  entourée  d'un  mur  qui  tombe  en 
ruine,  et  défendue  par  un  château  et  par 
un  fort  considérable  bâti  sur  une  hauteur, 
en  i535,  par  Charles-Quint.  Les  rues  de 
Bona  sont  étroites,  non  pavées,  et  malpro- 
pres à  cause  des  bestiaux ,  qui  y  passent  la 
nuit.  Les  maisons,  blanchies  à  la  chaux  en 
dehors,  fatiguent  la  vue.  Le  port  est  vaste  et 
commode.  On  pèche  beaucoup  de  corail 
sur  les  côtes  voisines.  Sous  Louis  xiv,  les 
Français  avaient  à  Bona  un  comptoir  qu'il» 
ont  abandonné  depuis  la  révolution  ;  ils  en 
tiraient  de  la  laine  ,  de  la  cire ,  des  peaux  et 
du  blé.  En  i8o5,  les  Anglais  obtinrent  la 
permission  d'y  former  un  établissement  : 
jusqu'à  ce  jour,  ils  n'en  ont  pas  profité.  La 
population  s'est  élevée  jusqu'à  13,000  hab. 
Elle  a  été  réduite  à  4,000  par  la  peste  de 
1817,  et  est  composée  de  Turcs,  de  Mau- 
res et  de  juifs,  et  parait,  en  général,  très- 
malheureuse. 

Les  environs  de  Bona  sont  remplis  de 
jardins  plantés  d'arbres  fruitiers  qui  offrent 
de  jolies  promenades.  A  peu  près  à  i/3  de  1. 
à  l'E.  de  cette  ville  sont  les  ruine»  d'Hippo- 
regius ,  qui  dût  son  éclat  à  Saint- Augustin, 
son  évéque. 

BONA,  rivière  du  Mexique,  qui  se  jette 
dans  la  baie  de  Campèchc,  à  8  I.  O.  de 
l'embouchure  du  Tabasco.  Lat.  N.  180  10'. 
Long.  O.  970  ao'. 

BONAA ,  une  des  îles  Moluques,  près  de 
la  côte  occid.  de  Ceram  ,  par  3"  de  lat.  S. , 
et  ia5°  46'  de  long.  E.  Elle  a  environ  9  I. 
de  circuit. 

BONACCA  ouGUANAJÉ  ,  île  de  la  mer 
des  Antilles  ,  dans  la  baie  de  Honduras. 
Elle  a  environ  ao  I.  de  circonférence.  Lat. 
N.  160  3o'.  Long.  O.  88°  43'.  Elle  est  cou- 
verte de  bois. 

BON-AIR,  petite  île  de  la  mer  des  An- 
tilles. Voy.  Bckn-Aybb. 

BONAMÔS  ou  BONNAMOES,  bourg  du 
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territ.  et  à  a  1.  N.  de  Francfort,  sur  la  rive 
droite  de  la  Nidda ,  a  i  1.  i/3  S.  E.  de  Hom- 
bourg.  Il  y  a  i  église  luthérienne.  |?8  hab. 

BON  AN  DRE  A,  ville  de  la  Barb  arie ,  rut 
la  côte  de  Barcah,  au  fond  d'une  petite 
baie  de  la  Méditerranée ,  et  au  S.  d'un  cap 
auquel  elle  donna  gon  nom,  à  1 1 1.0.  de  Dcr- 
ne.  On  croit  qu'elle  occupe  la  place  tfJpol- 
tonia,  une  de»  cinq  villes  de  la  Libye  Pen- 
tapole. 

BONANZA  ,  port  et  château  d'Espagne, 
prov.  eta  6  1.  i/4  N.  de  Cadix  (Séville), 
et  à  i/a  1.  N.  E.  de  San  Luc8r  de  Barra- 
meda,  près  de  l'embouchure  du  Guadalqui- 
vir.  II  eat  considéré  comme  port  de  Séville. 
Les  gros  vaisseaux  destinés  pour  cette  ville 
y  déchargent  leurs  marchandises. 

BONAPARTE ,  groupe  d'îles  de  l'Océa- 
nie.  ftfy.  Alloua  m  (S.)t 

BONAR,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
8  1.  i/4  N.  N.  E.  de  Léon,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Porma.  La  source  des  eaux  miné- 
rales de  Caldcs  de  Boùar  sort  d'un  rocher 
prés  de  ce  bourg. 

BONARCADO,  village  de  l'ile  de  Sar- 
daigne,  div.  du  cap  Cagliari ,  sur  la  rive 
droite  du  MiUs,  à  5  1.  î/a  N.  d'Oristan.  8ia 
hab.  Il  y  a  des  mines  de  cuivre ,  de  fer  et 
de  plomb  dans  les  environs. 

BON  AT  ,  ville  de  France  ,  dép.  de  la 
Creuse,  arrond.  et  à  4  !•  N.  de  Guéret; 
chef  lieu  decant.,  sur  un  coteau  non  loin  de 
la  rive  droite  de  la  petite  Creuse.  On  y  voit 
encore  le  vieux  château  de  Beau  vais.  On  a 
découvert  dans  cette  commune  des  anti- 
quités romaines.  a,o5o  hab. 

BON  ATI  ,  bourg  du  roy.de  Naples,  prov. 
de  la  Principauté  Citérieure,  distr.  et  à  8 1. 
i/4  S.  de  La  Sala;  chef-lieu  de  cant. ,  à 
î/a  1.  du  gulfe  de  Policastro.  3,o3o  hab. 

BON  AVENTURE,  tle  de  l'océan  Atlan- 
tique sept.,  sur  la  côte  du  Bas-Canada  et  du 
distr.  de  Gaspe.  Ce  n'est  qu'un  rocher  nu , 
habité  pendant  l'hiver  par  des  pêcheurs. 
Lat.  N.  48°.  Long.  O.  67°. 
•  BON  A  VIST  A,  cap  sur  la  côte  orient,  de 
l'île  de  Terre-Neuve,  par  55°  10' de  long. 
O.,  et  48°  4i'  de  lat.  N.  Il  fut  découvert  par 
J.  Cabot  et  son  fils  Sébastien  en  1 497- 

BON  A  VIST  A  ,  baie  sur  la  côte  orient, 
de  l'île  de  Terre-Neuve,  enlrele  cap  Freels 
et  le  cap  Bnnavista.  Son  entrée  est  large  de 
i3  1.  Le  miliru  est  par4o*de  lat.  N. ,  et  55° 
53'  de  long.  O. 
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BONAWASI  ou  B ANAWASEE,  ville  de 
l'Hindoustan  anglais ,  anc.  prov.  de  Kanara, 
distr.  de  Sounda ,  a  1 7 1.  N.  de  Bednore  ,  sur 
la  rive  gauche  de  la  Vorda.  Lat.  Ji.  14°  3a'. 
Long.  E.  7a*  48'.  Ptolémée  parle  de  cette 
ville.  On  prétend  que  i45o  ans  avant  J.  C, 
elle  était  gouvernée  par  ses  rois.  Du  temps 
d'Hayder,  il  y  avait  5oo  maisons  :  ce  nom- 
bre est  bien  diminué. 

BONCH AMPS ,  village  de  France,  dép. 
de  la  Mayenne,  arrond.  et  à  4  I.  3/4  de  Châ- 
teau Gontier,  cant.  et  à  1  I.  S.  S.  O.  de 
Craon.  »,aoo  hab. 

BONCOURT,  village  de  France,  dép. 
delà  Meuse,  arrond.,  cant.  et  à  1  1.  N.  N.O. 
deCommercy,  et  à  7  1.  E.  de  Bar-le-Duc  , 
près  de  la  rive  droite  de  la  Meuse.  Il  y  a  des 
forges.  4oo  hab. 

BOND,  comté  des  Etats-Unis,  au  centre 
de  l'état  d'Ulinois.  La  partie  S.  E.  est  tra- 
versée par  la  Kaskaskia.  Vandalia  en  est  le 
chef-lieu.  3,93 1  hab. 

BONDEH  ,  chaîne  de  montagnes  de 
l'Hindoustan,  États  du  Nizam ,  anc.  prov. 
de  Bérar,  dont  elle  occupe  la  partie  sept. , 
entre  le  Tapty  et  la  Pourna.  Une  quantité 
de  rivières  descendent  de  ses  flancs  méri- 
dionaux, et  vont  se  jeter  dans  la  Pourna  ,  en 
arrosant  des  vallées  couvertes  de  villages. 
Le  revers  septentrional  ne  fournit  que  peu 
d'aiïluens  au  Tapty.. 

BONDELON  ,  ville  du  roy.  de  Siam  , 
chef-lieu  de  prov.  ,  dans  la  presqu'île  de 
Malacca,  vis-à-vis  l'ile  de  Tantalan,à  18 1.  S. 
de  Ligor,  et  à  38  1.  N.  de  Queda.  Lat.  N.  7* 
36'.  Long.  E.  98°.  Commerce  de  riz ,  de 
poivre,  d'ivoire  et  de  bois  de  construction. 

BONDENO,  Padincm,  bourg  des  États 
de  l'Église,  délégation  et  à  3  1.  1/2  O.  N.  O. 
de  Ferrare ,  au  confluent  du  Panaroet  du  Pô 
d'Argento.  C'est  là  que  commence  un  défilé 
qui  conduit  à  travers  les  Apennins.  a,5oo 
hab. 

BON DÔ ,  île  du  golfe  de  Botnie,  sur  la 
côte  de  Suède,  par  65*  i5'  de  lat.  N.,  et 
19e  7.5'  de  long.  E.  • 

BONDORF  ,  village  du  roy.  de  Wurtem- 
berg, cercle  de  la  Forêt-Noire,  baill.  et  à 
a  1.  S.  8.  O.  de  Herrcnberg.  i,i83  hab. 

BONDOU,  roy.  de  la  Sénégambie ,  borné 
au  N.  par  le  roy.  de  Géduma,  dont  H  est 
séparé  par  le  Sénégal  ;  au  N.  E. ,  par  ce- 
lui de  Kadjaaga  ;  à  l'E. ,  par  ceux  de  Bam- 
bouk  et  de  Satadou  ;  au  S.  E. ,  par  celui  de 
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D<  ntilia;  au  S.,  par  un  vaste  désert;  et  a 
l'O. ,  par  les  roy.  de  Tenda ,  d'Oultî  et  de 
Fouta toro.  Entre  i  a°  5o'  et  1 5°  4o'  de  lat  N. , 
et  entre  ia°et  i4*  4o'  de  long.  O.  Ce  roy.,  de 
forme  allongée,  n'est,  a  proprement  parler, 
qu'une  vaste  forêt  ,  où  l'on  rencontre  de 
distance  en  distance  des  espaces  défriches 
renfermant  de  petits  villages  mal  bâtis  ou 
presque  abandonnés.  Le  terrain,  en  général, 
est  montagneux  :  quelques  parties  sont  fer- 
tiles. La  partie  occid.  renferme  des  mines 
de  fer,  et  la  partie  orient.,  arrosée  par  le  Fa- 
lémé  ,  des  mines  d'or,  particulièrement  à 
Natacou,  Nambia,  Sémaylla  et  Combadi- 
réré.  Le  coton ,  le  riz  ,  le  maïs ,  l'indigo  ,  le 
millet  ou  nienieko  ,  quelques  calebasses, 
des  melons  d'eau  ,  des  résines  sont  les  pro- 
ductions de  ce  royaume.  On  y  voit  de  nom- 
breux troupeaux  de  chèvres  et  de  vaches, 
mais  peu  de  chevaux.  Les  habitans  sont  Fou- 
lant et  musulmans.  Le  royaume  de  Bon- 
dou,  par  sa  position  entre  le  Sénégal  et  la 
Gambie,  est  très-fréquenté  par  les  mar- 
chands d'esclaves,  qui  sont  généralement 
Mandingues  ou  Seravallies.  Les  habitans 
font  aussi  un  commerce  considérable  avêc 
les  Maures.  Ils  sont  gouvernés  par  un  roi 
qui  fait  sa  résidence  à  Fatteconda ,  et  lève 
des  droits  exorbitans  sur  les  marchandises 
qui  traversent  ses  états. 

BON  DU  ES,  ville  de  France,  dép.  du 
Nord,  arrond.  et  à  1  I.  5/4  V  de  Lille,  cant. 
S.  de  Turcoin.  11  y  a  des  filatures  de  fil ,  ras 
de  laine.  a,4oo  hab. 

BONDY,  village  de  France,  dép.  de  la 
Seine,  arrond.  de  Saint-Denis,  cant.  et  à  1 1. 
i/4  E.  de  Pantin,  et  à  a  l.  i/a  E.  N.  E.  de  Pa- 
ris. Il  est  traverse  par  la  grande  route  de  Paris 
eu  Allemagne  ,  et  peu  éloigné  de  la  forêt  de 
son  nom.  Il  y  a  i  château  de  plaisance  et 
i  parc  ,  ainsi  que  de  jolies  maisons  de  cam- 
pagne ,  dont  quelques  -  unes  sur  les  bords 
du  canal  de  l'Ourcq.  6oo  hab. 

BONEF,  village  des  Pays-Bas,  prov.,  ar- 
rond. et  à  4  1.  N.  de  Namur,  cant.  d'Iiuy, 
sur  la  rive  gauche  de  la  Mehaigne.  11  y  avait 
une  fameuse  abbaye. 

BONEFRO  ,  bourg  du  roy.  de  Naples  , 
prov.  de  Sannio,  distr.  et  à  a  1.  i/a  S.  S.  E. 
de  Larino  ;  chef  lieu  de  cant. ,  sur  le  pen- 
chant d'une  montagne.  Il  y  a  i  beau  châ- 
teau de  plaisance  ,  i  église  paroissiale  et  4 
maisons  de  secours.  5,3oo  hab. 
BONE-L1CK  (  BIG) ,  comro.  des  États- 
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Unis,  état  de  Kentucày,  comté  de  Boone, 
sur  la  Big  Bone  ,  à  5  1.  3/4  S.  de  Burlington , 
et  à  18  1.  V  <!«'  Francfort.  On  a  trouvé  prés 
de  la  rivière  des  os  d'un  animal  qu'on  dit 
être  cinq  ou  six  fois  plus  grand  que  l'élé- 
phant. 

BONFELD,  bourg  du  roy.  de  Wurtem- 
berg, cercle  du  Necker,  bailL.et  a  a  I.  3/4 
N.  O.  d'Heilbronn.  Il  y  a  i  château  et  i  sy- 
nagogue. t,i 53  hab. 

BONGHYR  ,  distr.  de  l'IIindoustan,  dans 
les  États  du  Nuam ,  anc.  prov.  d'Hayder- 
abad,  borné  au  N.  E.  par  le  distr.  de  Ve- 
rongoll;  au  S.  E. ,  par  celui  de  Nalgonda  ; 
au  S. ,  par  celui  d'Avorconda;  à  l'O.,  par 
celui  de  Golconda;  et  au  N.  O. ,  par  celui 
de  Mellangour.  Il  est  arrosé  par  le  Mussy, 
et  est  bi«*n  cultivé  et  bien  peuplé. 

BONGHYR  ,  petite  ville  et  forteresse  de 
l'Hindoustan,  États  du  Nizam  ,  anc.  pror. 
d'ilaydrr  abad  ;  chef  lieu  de  distr. ,  dans  une 
contrée  fertile,  à  9  1.  i/a  E.  N.  E.  d'Hayder- 
abad.  Lat.  N.  170  a8'.  Long.  E.  ;6°  a8'. 

BONHAMPTON,  village  des  États-Unis, 
état  de  New-Jersey ,  comté  de  Middlesex  , 
à  a  1.  N.  E.  de  Ncw-Brunswik. 

BOMIILL ,  paroisse  d'Éeosse,  comté, 
presbytère  et  à  il.  N.  de  Dunbarton.  3,ooo 
hab.  Le  Loch  Lomond  et  le  Leven  la  divi- 
sent en  deux  parties.  Le  long  du  Leven  il  y 
a  des  blanchisseries  de  toiles. 

BONHOMME  (COL  DU  ) ,  passage  de  la 
branche  des  Alpes  Grecques,  qui  forme,  dans 
les  États-Sardes  et  la  div.  de  Savoie ,  la  li- 
mite entre  les  prov.  de  Fancigny  et  de  Ta- 
rantaise  ;  a  4  1.  S*.  O.  du  Mont-Blanc,  et  à 
5  1.  3/4  S.  E.  de  Sallanche;  à  i,a55  toises 
au-dessus  de  la  mer.  Le  chemin  qui  le  tra- 
verse ,  et  qui  établit  une  communication 
entre  la  partie  supérieure  de  la  vallée  de 
l'Arve  et  celle  de  l'Isère,  est  fort  escarpé,  et 
bordé  de  précipices  qui  le  rendent  dange- 
reux, même  pour  les  mulets.  Cette  monta- 
gne parait  avoir  reçu  son  nom  d'un  ermite 
qui  l'habitait.  Elle  est  composée  de  gneiss, 
de  mica  ,  de  calcaire  primitif,  de  grès ,  etc. 

BONHOMME,  établissement  des  États- 
Unis  ,  dans  le  territ.  de  Missouri ,  comté  de 
Franklin  ,  au  confluent  de  la  rivière  de  son 
nom  et  du  Missouri,  a  3  I.  i/aS.  O.  de  Saint- 
Charles,  et  à  7  1.  i/40.  de  Saint-Louis.  Le 
territoire  en  est  fertile  et  bien  arrosé. 

BONI,  lie  du  Grand  Océan,  près  de  la 
côte  sept,  de  l'Ile  de  Waigioo,  au  N.  O.  de 
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la  Nouvelle-Guinée  ,  aous  l'équateur ,  par 
138*  3jr'  de  long  K.  "EU*»  est  basse  ,  sablon- 
neuse, bien  boisée,  et  habitée  par  des  pê- 
cheurs. 

BONIEUX  ,  ville  de  France,  dép.  de 
Vaucluse,  arrond.  et  à  a  1.  S.  O.  d'Apt  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  I  9 1.  3/4  E.  S.  E.  d'Avi- 
gnon. 3,<oo  hab. 

BONI  F  AC IO  (BOUC  H  ES  DE),  détroit  de 
la  Méditerranée ,  qui  sépare  la  Corse  de  la 
Sardaigne.  Il  prend  son  nom  de  la  ville  qu'il 
baigne.  Sa  largeur ,  prise  de  la  pointe  la  plus 
mérid.  de  la  Corse  à  la  pointe  la  plus  sept, 
de  la  Sardaigne,  est  de  2  1.  5/4.  Dans  un 
petit  îlot  de  ce  détroit ,  on  trouve  une  co- 
lonne de  6  métrés  de  hauteur,  et  un  millier 
de  morceaui  de  granit  préparés  pour  des 
tables,  desceintres,  etc.  C'est  à  tort  qu'on 
a  quelquefois  indiqué  ces  restes  dans  111e 
Lavezro. 

K<>>  I  Y  ACIO,  M  1  1  iafu  m,  ville  maritime 
de  la  Corse ,  arrond.  et  à  9  I.  S.  S.  E.  de 
Sartène  ;  chef-lieu  de  cant.,  dans  une  petite 
péninsule,  sur  les  Bouches  de  Bonifacio,à 
17I.  1/4  S.  S.  E.  d'Ajaccio.  Cette  ville  est 
bien  bAtie  et  assez  bien  fortifiée  ;  c'est  une 
place  de  guerre  de  a*  classe  ,  et  la  résidence 
d'un  officier  d'artillerie  de  la  direction  de 
Bastia;  siège  d'i  tribunal  de  commerce. 
Son  port ,  commode  et  sur,  peut  recevoir  les 
plus  gros  vaisseaux  ;  mais  il  est  de  difficile 
accès.  Les  habitans  font  la  pêche  du  corail. 

3,479  ',aD- 

BONIFACIO  (S.),  bourg  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.  et  à£  I.  i/a  E.  de  Vé- 
rone ,  et  *  a  1.  O.  de  Lonigo  ;  chef-lieu  de 
distr.  a,559  naD* 

BONIFATI,  bourg  du  roy.  de  Naples , 
prov.  de  la  Calabre  Citérieure ,  distr.  de  Pao- 
la,cant.  et  il  1.  1/4  S.  E.  de  Belvédère.  Il 
y  a  plusieurs  églises  et  1  couvent.  On  y  élève 
beaucoup  de  vers  à  soie.  a,65o  hab. 

BONILLA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
9  1,  i/a  O.  N.  O.  de  Cuenca,  sur  la  rive 
droite  du  Bio  de  Huete. 

BONILLA  ou  BONILLA  DE  LA  SIER- 
RA ,  ville  d'Espagne,  prov.  et  a  10  I.  1/4 
O.  N.  O.  d'Avila ,  sur  la  rive  droite  du  Mer- 
deroa.  1 ,600  hab. 

BON1LLO,  ville  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
14  I.  O.  N.  O.  de  Chinchilla  (Manche) ,  et  à 
6  1.  N.  d'Alcaraz.  a,o5o  hab. 

BO-N1N  SIMA  ,  îles  Bo-nin.  Voy.  Mo- 
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BOMTO ,  bourg  du  roy.  de  Naples ,  prov. 
de  la  Principauté  Ultérieure,  distr.  et  à  a  1. 
i/4  S.  O.  d'Ariano,  cant.  et  à  1  1.  N.  O.  de 
Grotta-Minarda.  Il  y  a  plusieurs  églises,  a 
convenu  et  i  hôpital,  a, $60  hab. 

BON J KM,  ville  de  la  Barbarie,  dans  le 
Fezzan,  à  120  1.  N.  de  Mourzouk,  par  3o* 
35'  5a'  de  lat.  N. ,  et  i3*  33'  o'  de  long.  E. 
On  y  trouve  des  restes  bien  conservés  d'une 
forteresse  romaine  du  temps  de  Septime 
Sévère ,  et  presque  ensevelie  dans  les  sables. 
Au  N.  et  au  S.  sont  des  déserts  sablonneux. 

BON  LIEU,  village  de  France ,  dép.  de  la 
Drôme ,  arrond.  et  à  a  1.  3/4  N.  E.  de  Mon- 
télimart,  cant.  de  Marsannc,  sur  le  Rou- 
bion.  11  y  a  une  filature  de  soie. 

BONN,  Borna,  ville  des  États-Prussiens , 
prov.  de  Clèvesct  Berg,  régence  et  à  5  1.  3/4 
S.  E.  de  Cologne,  et  à  i51.  E.  d'Aix-la-Cha- 
pelle; chef-lieu  de  cercle ,  sur  la  rive  droite 
du  Rhin,  dans  une  vallée  fertile.  Siège  d'i 
évêché  ,  d'i  tribunal  supérieur  des  mines  et 
d'i  justice.  Elle  renferme  4  églises,  dont  la 
plus  remarquable  est  celle  de  Saint-Martin  ; 

I  hôpital ,  1  lycée ,  1  théâtre ,  1  cabinet  de 
médailles,  de  tableaux  ,  de  gravures,  etc. , 
et  1  université  fondée  en  1818,  qui  occupe 
le  château,  et  possède  une  bibliothèque 
de  25,ooo  vol.  et  un  cabinet  de  minéra- 
logie. On  fabrique  à  Bonn  des  siamoises,  des 
nankins,  du  vitriol,  de  l'eau  forte,  du  sa- 
von vert  ;  il  y  a  aussi  des  filatures  de  coton. 
Le  principal  commerce  est  en  blé ,  vin  cl 
plomb. -10,565  hab.  On  cultive  la  vigne  dans 
les  environs.  Cette  ville  était  autrefois  une 
des  places  fortes  du  Rhin.  En  1689  ,  étant 
occupée  par  une  garnison  française ,  elle  fut 
bombardée  ;  en  1703,  elle  fut  prise  par  Marl- 
borough  :  on  a  démoli  une  partie  de  ses  for- 
tifications en  1717. 

Le  cercle  de  Bonn  a  9 1.  c.  et  38,359  naD- 

II  est  fertile  en  grains  et  en  vin  ;  on  y  élève 
beaucoup  de  bétail. 

BONN  ,  village  de  Suisse,  cant. ,  baill.  et 
à  1  1.  1/2  N.  de  Fribourg,  près  de  la  rive 
droite  de  la  Sarine.  Il  e«t  renommé  pour  ses 
bains  d'eaux  thermales. 

BONNDORF,  bourg  du  grand-duché  de 
Bade,  cercle  du  Lac  et  du  Danube,  chef- 
lieu  de  baill. ,  à  9  1.  S.  E.  de  Frey bourg, 
et  a  5  1.  5/4  N.  O.  de  SchafThouse.  On  y 
fait  des  broderies  sur  mousseline.  910  hab. 

Le  bailliage  contient  n,o48hab. 

BONNE,  bourg  des  États  Sardes  , dît.  de 
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Savoie  ,  prov.  de  Carouge,  niand.  d'Anne- 
maase  ;  sur  la  rive  droite  de  la  Menoge,  a  3  I. 
i/a  E.  de  Genève ,  et  à  4  1-  3/4  E.  N.  E.  de 
Saint-Julien. 

BONNE-  FEMME,  rivière  des  États- 
Unis  ,  état  de  Missouri.  Elle  prend  sa  source 
dans  le  comté  de  Pike ,  entre  bientôt  dans 
celui  de  Howard ,  et  se  jette  dans  le  Mis- 
souri ,  près  et  à  l'E.  de  Franklin ,  après  un 
cours  d'environ  ai  1.  du  N.  E.  au  S.  O.  Elle 
a  io5  pieds  de  large  à  son  embouchure  ,  et 
est  navigable  pendant  plusieurs  lieues. 

BONNE  FORTUNE  ou  PORAH,  l'une 
des  îles  de  la  Sonde,  dans  l'océan  Indien, 
au  S.  O.  de  Sumatra  ,  dont  elle  est  éloignée 
de  a6  1.,  et  au  N.  O.  de  l'île  de  Nord-Poggy, 
dont  elle  est  séparée  par  un  détroit  de  5  1. 
Son  milieu  est  par  a"  9'  de  lat.  S.,  et  97 0 
a5'  de  long.  E. 

BONNET  (S«.),  bourg  de  France,  dep. 
des  Hautes- Alpes,  arrond.  et  à  3  1.  N.  de 
Gap  ;  chef-lieu  de  canton ,  sur  le  Drac.  1 ,5oo 
hab.  C'est  la  patrie  de  Lesdiguièrea ,  maré- 
chal de  France. 

BONNET  (S*.),  village  de  France,  dép. 
de  la  Haute- Vienne,  arrond.  ,  cant.  et  à 
a  1.  N.  O.  de  Bellac,età  11  l.  N.  N.  O.  de 
Limoges,  agréablement  situé  sur  la  rive 
gauche  de  la  Gartempe.  i,a5o  hab. 

BONNETABLE,  anc.  MALESTABLE  , 
ville  de  France,  dép.  de  la  Sarte  ,  arrond. 
et  à  4  l«  '/4  S*  de  M  amers  ;  chef-lieu  de 
cant.  ,  sur  la  Dive,  et  à  5  1.  3/4  N.  E.  du 
Mans.  Elle  a  un  château  bâti  dans  le  xv* 
siècle.  On  fabrique  â  Bonnetable  des  sia- 
moises, des  calicots,  et  des  mouchoirs  de 
coton.  11  y  a  huit  foires  par  an  pour  les  bes- 
tiaux. 4»8°°  hab»  A  i/a  I.  S.  de  la  ville  s'é- 
tend une  forêt  de  3  I.  de  tour. 

BONNET  DE  CHAVAGNES  (S«.),  gros 
village  de  France ,  dép.  de  l'Isère ,  arrond. , 
cant.  et  à  1 1.  3/4  S.  O.  de  Saint-Marcellin. 

BONNET  DE  JOUX  (S«.  ),  bourg  de 
France  ,  dép.  de  Saône-et-Loire ,  arrond.  et 
à  3  I.  N.  E.  de  Cbarolles  ;  chef-lieu  de  cant. , 
à  8  I.  O.  N.  O.  do.  Maçon.  i,3oo  hab. 

BONNET  DES  BRUYÈRES  (S'.) ,  village 
de  France,  dép.  du  Rhône,  arrond.  et  à 
8  1.  i/4  N.  O.  de  Villefranche ,  cant.  de 
Mousol,  à  5  1.  i/a  N.  O.  de  Beaujeu.  i,5oo 
hab. 

BON NET-L A-FORÊT  (S'.),  village  de 
France,  dép.  de  la  Corrèie ,  arrond.  et  à 
4  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Brives,  et  à  7  I.  O.  de 
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Tulle  ,  cant.  de  Jutllac.  Il  y  a  des  mines  de 
houille.  1  ,oaG  hab. 

BONNET  LA-RIVIÈRE  (S1.),  village  de 
France,  dép.  de  la  Haute-Vienne,  arrond. 
et  à  5  I.  S.  E.  de  Limoges,  cant.  de  Pierre- 
Buffièrc.  11  y  a  des  mines  de  fer  et  des  for- 
ges dan»  les  environs.  i,a3o  hab. 

BONNET-LE<]ASTEL  (S«.),  bourg  de 
France ,  dép.  du  Puy-de-Dôme ,  arrond.  et 
à  3  1.  S.  O.  d'Ambert,  cant.  de  Saint-Ger- 
main l'H ermite,  près  de  la  Dolore.  i,3ao 
hab. 

BONNET  LE-CHÂTEAU  (S«.) ,  ville  de 
France ,  dép.  de  la  Loire,  arrond.  et  à  4  L 
3/4  S.  de  Montbrison  ;  chef-lieu  de  cant. , 
sur  une  colline.  On  y  fabrique  des  serrures 
fines  et  coiuuiuues,  et  des  dentelles,  et  l'on 
y  commerce  en  bois  qui  s'expédie  aux  chan- 
tiers de  construction  de  Saint-Rambert. 
a,5oo  hab. 

BON  NET  LE  DÉSERT  (S1.),  village  de 
France,  dép.  de  l'Allier , arrond.  de  Mont- 
Luçon  ,  cant.  de  Gérilly ,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Sologne ,  près  de  la  forêt  de  Troocais, 
à  11  1.  i/a  O.  de  Moulins.  11  y  a  deux  forges. 
6o3  hab. 

BONNEVAL,  ville  de  France,  dép. 
d'Eure-et-Loir,  arrond.  et  à  3  1.  N.  N.  E. 
de  Ghâteaudun  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  le 
Loir ,  dans  une  vallée  fertile  ,  à  7  1.  S.  S.  O. 
de  Chartres.  Elle  était  autrefois  fortifiée,  et 
avait  une  abbaye.  Ses  rues  sont  larges.  L'é- 
glise est  surmontée  d'une  flèche  très-haute. 
On  y  compte  huit  ponts.  Il  y  a  une  belle 
filature  de  coton  ,  une  fabrique  de  calicots, 
des  manufactures  de  tapis  de  pied ,  de  cou- 
vertures, de  tricots  ,  d'étoffes  de  laine  ;  une 
imprimerie  sur  étoiles ,  un  moulin  à  foulon , 
et  des  tanneries  assez  considérables.  Foire 
de  deux  jours  le  1"  septembre,  pour  bes- 
tiaux. 1,700  hab. 

BONNEVEAU,  village  de  France,  dep. 
de  l'Isère,  arrond.  et  à  5  1.  E.  S.  E.  de 
Vienne,  cant.  de  Saint-Jean  de  Bournay. 
Il  y  a  une  verrerie,  qui  envoie  ses  produits 
â  Lyon,  Grenoble,  Romans,  etc. 

BONNEVILLE  ,  petite  ville  des  États- 
Sardes  ,  div.  de  Savoie ,  chef-lieu  de  la  prov. 
de  Faucigny  et  d'un  mand.  ;  sur  la  rive  droite 
de  l'Arve ,  à  6  1.  E.  S.  E.  de  Genève ,  à  16  1. 
N.  N.  E.  de  Chambéry ,  et  a  3g  1.  N.  O.  de 
Turin.  Siège  d'un  tribunal  de  1"  instance 
de  la  juridiction  du  sénat  de  Savoie.  Elle 
est  bien  bâtie  ,  et  a  un  collège.  Au  N. ,  il  y 
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a  un  Tiens  château  en  ruine.  1.300  hab. 
Dans  lea  environs,  on  exploite  du  grès  trèa- 
dur,  dont  on  fait  des  dalles,  des  carreaux 
et  de»  marches  d'escaliers. 

BONNEV1LLE,  petite  ville  de  Suisse. 
Voy.  Necvillk. 

BONNEVILLE  •  LES  -  BOUCHOUX  ou 
seulement  LES  BOUCHOUX,  village  de 
France  ,  dép.  du  Jura ,  arrond.  et  à  a  1.  î/a 
S.  S.  O.  de  Saint-Claude  ;  chef-lieu  de  cant. 
a,ooo  liab.  Il  y  a  une  tourbière. 

BONNIÈRES,  village  de  France,  dép. 
de  Seine-ct-Oise,  arrond.  et  à  a  I.  3/4  O. 
N.  O.  de  Mantes;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Seine.  770  hab. 

BONNIGHEIM,  ville  du  rny.  de  Wur- 
temberg ,  cercle  du  Necker,  bail! .  de Besig- 
heim ,  près  du  Necker,  a  5  1.  N.  N.  O.  de 
Louisbour*,  et  à  4  1.  S.  O.  d'Heilbrohn.  Il 
y  a  un  château  royal,  et  une  église  remar- 
quable par  son  maître  autel.  1,976  hab.  On 
•  trouvé  dans  les  environs  des  antiquités 
romaines. 

BONN  Y,  ville  de  France,  dép.  du  Loi- 
ret, arrond.  et  a  4  1.  3/4  S.  E.  de  Gien , 
cant.  de  Briare,  sur  la  rive  droite  de  la 
Loire.  1,060  hab. 

BONN  Y,  rivière  de  la  Guinée  supérieure, 
dans  le  roy.  d'Ouary.  On  ne  connaît  que 
son  embouchure ,  qui  se  trouve  un  peu  A  l'E. 
de  celle  du  Nouveau-Calabar ,  par  4"  ao'  de 
lat.  N. ,  et  4*  «'  de  long.  E.  Les  bâtimens 
négriers  vont  y  faire  la  traite. 

BONN  Y,  ville  de  la  Guinée  supérieure  , 
sur  la  côte  et  à  6a  I.  E.  S.  E.  d'Ouary,  près 
de  l'embouchure  de  la  rivière  de  son  nom. 

BONO,  comm.  des  États-Unis,  état  d'In- 
diana,  comté  d'Orange  ,  a  5  1.  i/a  N.  de 
Paoli. 

BONO,  village  de  l'île  de  Sardaigne,  div. 
du  cap  Sassari,  a  i5  1.  S.  E.  de  la  ville  de 
ce  nom ,  et  à  5  1.  i/a  S.  S.  E.  d'Ozieri.  a,ooo 
hab. 

BONOA  ,  île  du  Grand  Océan  équinoxial , 
archipel  des  Moluques ,  près  et  a  l'O.  de 
Céram.  Lat.  S.  3°.  Long.  E.  ia5°  49'.  Elle 
est  couverte  de  cocotiers,  d'ébéniers  et  de 
rizières. 

RONORVA ,  bourg  de  l'ile  de  Sardaigne, 
div.  du  cap  Sassari,  A  9I.  i/a  S.  S.  E.  de  la 
ville  de  ce  nom ,  et  A  6  1.  N.  E.  de  Bosa , 
au  pied  d'une  montagne.  Il  y  a  deux  cou- 
vens ,  dont  un  de  jésuites.  En  i8o3 ,  on  y  a 
établi  un  haras.  3,58o  hab. 


BONPOUR,  Bunpoory  ville  du  Bélou- 
tchistan ,  prov.  de  kohistan ,  à  l'E.  d'un 
immense  désert  à  qui  elle  donne  son  nom  , 
A  46  1.  N.  O.  de  Kedje,  et  A  90  1.  S.  E.  de 
Kerman.  Lat.  N.  a7°  3o\  Long.  E.  58'  ao'. 
Elle  est  entourée  d'une  muraille  en  terre 
garnie  de  quelques  bastions  ,  le  tout  en 
mauvais  état.  La  citadelle,  résidence  d'un 
serdar,  est  sur  une  butte  artiGcielle  de  3oo 
pieds  de  hauteur,  dont  la  base  a  800  pieds 
de  circonférence.  On  y  parvient  par  un  che- 
min voûté  peu  élevé  et  de  36  pieds  de  lon- 
gueur, puis  par  des  escaliers  creusés  dans 
le  monticule.  A  moitié  de  la  montée,  il  y 
a  un  puits  très-profond  dont  l'eau  est  excel- 
lente. On  attribue  l'élévation  du  monticule 
aux  guèbres.  Aucun  monument  historique 
n'en  indique  l'époque.  Le  serdar,  ou  chef 
du  territoire,  peut  mettre  6,000  hommes  en 
campagne.  On  trouve  dans  les  environs  de 
cette  ville  un  volcan  éteint  ,  des  sources 
d'eaux  minérales ,  et  du  soufre. 

BONSALL,  village  d'Angleterre  ,  comté 
de  Derby,  hundred  et  A  1  1.  N.  de  Wirka- 
worth.  1,396  hab. 

BONTAIN,  ville  sur  la  côte  mérid.  de 
l'île  Célèbes,  au  fond  d'une  baie,  où  les  vais- 
seaux ont  un  abri  surcontre  les  deux  mous- 
sons; A  î  |  1.  S.  E.  de  Macassar.  Lat.  S.  5* 
38'.  Long.  E.  1 17*  a5'.  Il  y  a  près  de  la  ville 
un  petit  fort  palissadé.  Les  environs  sont 
fertiles  en  rit.  Le  territoire  de  Bontain  fai- 
sait autrefois  partie  des  possessions  du  rad- 
jah de  Macassar.  Les  Hollandais  s'en  rendi- 
rent les  maîtres. 

BONVOl'LOIR,  groupe  d'îles  de  l'ar- 
chipel delà  Louisiade,  dans  le  Grand  Océan 
équinoxial ,  au  S.  E.  de  la  Nouvelle-Guinée, 
par  io°3o'delat.  S. ,  et  149*  a8'  de  long.  E. 
Les  habitans  sont  Malais,  d'une  stature 
moyenne ,  et  ont  la  chevelure  laineuse.  Us 
se  montrent  défians  envers  les  étranger*. 
Ces  îles  furent  découvertes  par  d'Entrecas- 
teaux. 

BON  Y ,  SEW  A  ou  BOGGESS ,  golfe  qui 
s'avance  entre  deux  longues  presqu'îles  du 
roy.  de  Bony,  dans  l'île  de  Célèbes,  entre 
a°  i5'  et  5°  5o'  de  lat.  S. ,  et  entre  1 18"  10' 
et  119°  i3'  de  long.  E.  Ce  golfe,  parsemé 
d'un  grand  nombre  d'îlots  et  de  rochers  , 
reçoit  les  eaux  de  plusieurs  fleuves.  La  côte 
orientale  est  moins  peuplée  que  l'occiden- 
tale. 

BONY,  roy.  de  11k  Célèbes,  le  long  du 
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golfe  qui  porte  ton  nom,  dans  la  presqu'île 
mérid. ,  entre  la  Tsienrana  et  le  Salktcio. 
La  partie  N.  est  bien  peuplée,  et  produit 
du  riz,  du  sagou  et  du  cassia.  Les  habitans, 
tous  Bogghis ,  de  la  tribu  de  Toboghir ,  fa- 
briquent des  étoffes ,  des  bijoux  en  or  et  en 
argent,  des  armes  et  des  outils  de  fer.  Leurs 
étoiles  de  coton  rayées  sont  recherchées 
dans  l'archipel  Asiatique.  Ils  sont  mahomé- 
tans ,  et  possèdent  un  code  de  lois  écrites. 
La  forme  du  gouv.  ressemble  a  celle  de  Ma- 
cassar.  Le  sultan  a  su  se  rendre  indépendant 
des  Hollandais.  Plusieurs  des  petits  états  de 
la  côte  occid.  sont  sous  sa  dépendance ,  et 
il  peut  mettre  sur  pied  une  armée  de  70,000 
hommes. 

BON  Y,  ville  de  l'ile  Gélèbes,  capit.  du 
roy.  de  Bony ,  sur  la  côte  orient,  de  la  pres- 
qu'île mérid.,  prés  du  lac  Tempe.  Lat.  S.  aw 
45'.  Long.  E.  1 18'  i.V.  11  y  a  un  bon  port. 

BONYHAD,  bourg  de  Hongrie  , comitat 
et  a  5  1.  i/3  S.  O.  de  Tolna  ,  et  a  7  I.  1/4 
N.  E.  de  Funfkirchen.  Lat.  N.  46*  18'  16'. 
Long.  E.  160  ia'  36'. 

BOO.  Les  noms  anglais  de  l'Hindonstan 
qui  commencent  ainsi  sont  renvoyés  à  BOU. 

BOO,  groupe  d'îles  du  Grand  Océan,  au 
S.  E.  de  l'île  Gilolo,  par  i°  9'  de  lat.  S. ,  et 
1 16*  a'  de  long.  E.  La  plus  occid.  a  a  1.  de 
tour,  et  est  basse.  La  seconde  est  un  peu 
plus  élevée ,  et  la  troisième  est  la  plus  grande. 
Elles  sont  assez  peuplées,  et  peuvent  fournir 
aux  navigateurs  du  coco,  du  poisson  et  du 
sel. 

BOODY  FA  RLAND,  cap  sur  la  côte  sept, 
de  l'Irlande  ,  prov.  d'i  lster.  Il  forme  l'ex- 
trémité N.  O.  du  comté  de  Donegal.  Lat.  N . 
55#  6'.  Long.  O.  8°  34'. 

BOOL  ,  lie  du  Grand  Océan.  Voy.  Boaot. 

BOON  ,  baie  de  l'océan  Atlantique  sept., 
sur  la  côfe  O.  de  Terre-Neuve ,  à  aa  I.  N. 
de  la  baie  Saint-George.  Lat.  N.  49°  35'. 
Long.  O.  6a*. 

BOON,  île  sur  la  côte  des  États-Unis, 
état  de  Maine,  entre  l'embouchure  de  l'York- 
river  et  le  cap  Neddok.  On  y  a  établi  un 
phare.  Lat.  N.  4^°  l'«  Long.  O.  7a-  5i'. 

BOONE.  comté  des  États-Unis,  le  plus 
sept,  de  l'état  de  Kentucky,  borné  au  N.  et 
a  l'O.  par  l'Ohio.  6,54a  hab. ,  dont  5,aa7 
blancs,  19  noirs  libres,  et  1,396  esclaves. 
Le  chef-lieu  est  Burlington. 

BOONSBOROUGH,  ville  des  États-Unis, 
état  de  Kentucky,  comté  de  Madison  ,  à  3  1. 
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î/a  N.  de  Riehmond,età  ii  I.  i/»8.  E.  de 
Francfort ,  sur  la  rive  gauche  du  Kentucky, 
au  confluent  de  l'Otter.  Lat.  N.  37°  57 '.Long. 
O.  86*  \-' .  Le  premier  établissement  y  fut 
formé  en  1769.  Elle  est  aujourd'hui  très-flo- 
rissante. 564  hab. 

BOON  VILLE,  commune  des  États  Unis, 
état  de  New-York,  comté  d'Oneida,  à  10  1. 
N.d'Utica.  i,a«j4hab. 

BOOS,  bout  g  de  Bavière,  cercle  du  Da- 
nube-Supérieur, juridiction  seigneuriale  de 
Fugger  Babenhausen,  prés  d'une  grande 
tourbière,  à  1 1 1.  3/i  O.  S.  O.  d'Augsbourg. 
Il  y  a  un  château.  900  hab. 

BOOS,  village  de  France,  dép.  de  la  Seine- 
Inferieure,  arrond.  et  à  al.  1/4  S.  E.  de 
Rouen  ;  chef-lieu  de  cant.  800  hab. 

BOOTHBAY,  commune  des  États  Unis, 
état  de  Maine ,  comté  de  Lincoln ,  entre  la 
baie  de  Sheepscot  ou  de  Booth  et  le  Dama- 
riscotta ,  a  3  1.  S.  E.  de  Wiscasset ,  et  à  65  1. 
N.  E.  de  Boston.  1  ,q5o  hab.  La  baie  de  même 
nom  a  4  I-  de  profondeur,  et  forme  un  port 
sur  et  spacieux  de  9  brasses  de  fond. 

BOPÀL,  Bojtaui,  princip.  de  l'Hindou- 
stan  ,  anc.  prov.  de  Malvah,  bornée  a  l'O., 
au  N.  et  à  1*E.  par  les  États  de  Sindhyah  ,  et 
séparée, auS.,  desposses.  anglaises  dans  les 
prov.  de  Gandouana  et  de  khandeych  par 
la  Nerbedda ,  qui  reçoit  la  majeure  partie 
des  eaux  du  pays.  Elle  est  très-montagneuse, 
et  renferme  les  sources  de  plusieurs  rivières 
considérables.  Ge  pays  a  été  peuplé  par  une 
colonie  de  Patansenvoyée  par  Aureng  Zéyb. 
Le  nabab  est  Afghan  d'origine.  Son  petit 
état  ,  presque  enclavé  dans  celui  de  Sind- 
hyah, a  été,  depuis  peu  ,  considérablement 
agrandi  par  les  Anglais,  qui  le  dégagèrent 
en  outre  de  l'obligation  où  il  était  de  payer 
un  tribut  aux  Mahrattes.  Pour  prix  de  ce  ser- 
vice ,  il  fournit  aux  Anglais  600  fantassins  et 
4oo  cavaliers.  La  ville  de  Bopal  en  est  le 
chef- lieu. 

BOPÀL,  Bopavly  ville  de  l'Hindoustan  , 
chef  lieu  de  princip.,  dans  l'anc.  prov.  de 
Malvah,  sur  la  Betva,  qui  prend  naissance 
dans  un  lac  à  peu  de  distance  de  la  ville,  à 
ai  1.  S.  de  Serondge,  et  à  43  L  N.  E.  d'In- 
dour.  Lat.  N.  a3*  17'.  Long.  E.  75°  10'.  En 
1790,  cette  ville  était  grande  et  entourée  de 
murailles  et  de  fossés.  Elle  avait  un  très-vaste 
faubourg,  et  était  défendue  par  un  fort  bâti 
sur  un  rocher.  Elle  a  beaucoup  souiTert  de- 
puis cette  époque ,  et  en  1817,  elle  était  en 
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partie  ruinée.  On  y  fait  un  commerce  assez 
étendu.  C'est  dans  les  montagnes  des  envi- 
rons qu'habitaient  les  Pindaries,  qui  depuis 
se  sont  répandus  dans  toute  la  province  de 
Malvah.  Ces  montagnes  contiennent  de  la 
pierre  de  taille  et  du  granit  rouge. 

BOPFINGEN,  ville  du  roy.  de  Wurtem- 
berg, cercle  de  l'iaxt,  bail!,  et  â  a  1.  i/a  N. 
de  Nereslieim  ,  et  à  4  I.  i/4  S.  E.  d'Ellwan- 
gen ,  sur  l'Eger.  Elle  a  i  maison  de  ville 
d'une  construction  ancienne,  i  hôpital,  quel- 
ques fabriques  d'étoffes  de  laine  et  des  tan- 
neries. 1,4 1  4  bab. 

BOPPARD ,  Baudobbica  ,  ville  des  États- 
Pru»siens,  prov.  du  Bas-Rhin  ,  régence  et  à 
a  1.  3/4  S.  de  Coblentz,  cercle  de  Saint- 
Goar ,  sur  la  rive  gauche  du  Rhin ,  dans  un 
cant.  montagneux.  Elle  renferme  5  églises, 
1  collège,  î  filature  de  coton  ,  i  fabrique  de 
toiles,  i  de  pipes,  et  des  tanneries.  3,  i46  bab. 
On  croit  qu'elle  est  sur  l'emplacement  d'une 
des  5  citadelles  construites  sur  le  Rhin  par 
Drus  us. 

BOQLÉ,  village  de  la  Sénégambie  ,  roy. 
de  Foutatoro,  a  i3  1.  O.  de  Ledo.  La  popu- 
lation ,  très-considérable  ,  se  compose  en 
partie  d'iolofs. 

BOQUIOou  BECOYA,  une  des  Petites 
Antilles.  /  oy.  Bkquia. 

BORA,  mont  de  la  Turquie  d'Europe. 
V oy.  Vmii 

BORA  BOUM ,  Burraboatn,  petite  ville 
de  l'IIindoustan  anglais,  anc.  prov.  du  Ben- 
gale, distr.  et  à  27  1.  i/a  R.  O.  de  Midna- 
pour,  et  à  14  1.  S.  S.  O.  de  Rogonatpour. 

BORAMBORDAH ,  Burrumbwdah,  pe- 
tite ville  de  l'IIindoustan  anglais,  anc.  prov. 
d'Oryçah,  distr.  et  a  1 1  l.  i/a  N.  E.  de  Ké- 
tek ,  dans  une  grande  île  formée  par  deux 
bras  du  Braminy. 

BORAMNAGOR,  Burrumnafjur,  petite 
ville  de  l'IIindoustan  anglais,  présidence  du 
Bengale  ,  anc.  prov.  d'Agrah,  distr.  et  à 
3  I.  i/a  S.  E.  de  Férekh-abad,  a  quelque 
distance  de  la  rive  gauche  du  Gange. 

BORANGÂM,  Bur.ungaum,  petite  ville 
de  l'IIindoustan,  États  du  iNizam  ,anc.  prov. 
de  Berar,  distr.  de  Bcylalbarry,  sur  le  Bog, 
affluent  du  Tapty  t  k  10 1.  S.  O.  de  Bourân- 
pour. 

BOHAS,  Horos ,  ville  de  Suède,  préfec- 
ture d'EIfkborg,  baerad  de  Vedens,  sur  la 
\iaka ,  dans  un  pays  boisé ,  à  i3 1.  E.  de  Gœ- 
teborg ,  et  à  1 7  1.  O.  de  lœnkœping.  On  y 


fabrique  des  lainages  et  des  toiles ,  de  la  cou  - 
telleaie  et  de  la  taillanderie.  Il  y  a  des  tein- 
tureries. On  y  fait  commerce  de  bœufs  et  de 
chevaux.  a,a4o  bab.;  la  plupart  parcourent 
le  royaume,  et  colportent  les  produits  de  leur 
industrie.  Il  y  a  des  eaux  minérales  dans  les 
environs. 

BORAU  ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
la  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Huesca  (Aragon),  et  à 
al.  N.  N.  O.  de  Jaca. 

BORBA,  bourg  du  Brésil,  prov.de  Para, 
cnmarca  de  Mundrucania ,  sur  une  hauteur, 
à  la  droite  de  la  Madeira,  et  à  3o  1.  de  >on 
confluent  avec  le  fleuve  des  Amazones.  Lat. 
S.  4o°  10'.  Long.  O.  6a°  C'est  un  lieu  de  re- 
lâche pour  les  navigateurs  qui  vont  à  Mato- 
Grosso.  Il  est  de  médiocre  grandeur.  Les 
habitans  sont  aborigènes,  Européens,  métis 
et  nègres.  On  recueille  sur  son  territoire 
beaucoup  de  tabac  et  de  cacao. 

BORBA,  bourg  de  Portugal,  prov.  d'A- 
lentejo,  comarca  et  a  1  1. 1/4  N.  O.  de  Yilla- 
Yiçosa ,  à  3  I.  1/4  E.  S.  E.  d'Estremoz ,  et  à 
7  L  O.  d'Elvas.  11  y  a  1  château ,  a  églises , 
1  hôpital  et  1  hospice,  a.700  hab.  Avant  sa 
prise  parles  Espagnols,  en  166a,  c'était  une 
ville  assez  considérable,  entourée  de  mu- 
railles. 

BORBEREK,  bourg  de  Transylvanie, 
pays  des  Hongrais,  comitat  de  Weissem- 
bourg-lnférieur,  sur  la  rive  droite  du  Ma- 
ros,  à  1  1.  1/4  S.  de  Karlsbourg.  Il  v  a  deux 
églises. 

BORBON,  fort  du  gouv.  de  Buenos  Ayres, 
intendance  de  Paraguay,  à  io5  L  N.de  l'As- 
somption ,  sur  une  colline ,  à  la  droite  du 
Paraguay,  et  sur  la  limite  des  possessions 
portugaises. 

BORBONA ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  l'Abruzze  Ultérieure  n%  distr.  et  à 
4  L  i/3  N.  E.  de  Civita  Ducale,  cant.  de  la 
Posta  ,  sur  une  haute  montagne  ,  non  loin 
du  Velino.  Il  a  une  église  paroissiale.  89S 
hab. 

BORCE,  village  de  France,  dép.  des  Ras 
ses  Pyrénées ,  arrond.  et  à  7  1.  S.  O.  d'Ole- 
ron  ,  cant.  d'Acous ,  dans  la  vallée  et  sur  le 
gave  d'Aspe.  Il  y  a  une  source  d'eau  miné- 
rale tiède  près  de  ce  village.  Toutes  les  mon- 
tagnes environnantes  renferment  des  car- 
rières de  marbre  de  différentes  couleurs,  et 
des  mines  de  cuivre  et  de  plomb.  800  hab. 

BORCETTE,  BurtseHcid,  ville  des  États- 
Prussiens  ,  prov.  du  Bas-Rhin ,  régence ,  cer- 
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rie  et  à  i/3  de  I.  S.  E.  l'Aix-fa  Chapelle.  On 
la  divise  en  haute  rt  basse.  Elle  a  des  rues 
largesse  belles  maisons  et  de  jolies  prome- 
nades, des  manufactures  de  draps,  de  Casi- 
mir- .  d'aiguilles,  d'horlogerie  ,  de  bleu  de 
Prusse,  de  forte-pianos ,  etc. ;  des  teinture- 
ries en  laine,  des  Glatures  de  coton,  des 
papeteries  et  des  tanneries.  On  trouve  aux 
environs,  sur  le  Wurm ,  des  bains  d'eaux 
thermales  très- fréquentés  pendant  la  belle 
saison.  La  chaleur  des  eaux  varie  de  4**  à 
58°.  Pop.  4,619  hab. 

BORCHLOEN,  ville  des  Pays  Bas.  Voy. 
Looz. 

BORCHOLZou  BORGHOLZ,  ville  des 
Etats-Prussiens,  prov.  de  Westphalie  ,  ré- 
gence de  Minden,  cercle  et  à  31.  3/4  S.N.E. 
de  Warburg,  et  181.  i/a  N.  N.  O.  de  Cas- 
sel ,  sur  le  Bover.  Il  y  a  1  synagogue  et  1  fa- 
brique de  potasse.  On  y  fait  commerce  de 
fier.  1,169  hab. 

BORCHTCHA  ,  rivière  de  la  Turquie 
d'Europe,  dans  la  Valachie.  Elle  prend  sa 
source  dans  le  district  d'Ilfow,  au  N.  de 
Boukharest ,  coule  d'abord  du  N.  O.  au  S.  E. 
jusqu'à  Tchougauesti,  puisse  dirige  à  PB. 
en  longeant  le  Danube  ,  avec  lequel  elle 
communique  par  divers  canaux  ,  et  auquel 
elle  se  reunit  par  plusieurs  embouchures  au 
S.  d'Hirchova  ,  après  un  cours  de  4o  1. 

BORCHTCHAGOVKA,  bourg  de  Rus- 
sie, en  Europe,  gouv.  de  Kiev,  distr.  et  à 
6  1.  S.  S.  O.  de  Skvira ,  près  du  Ros. 

BÔRCOUND,  Boarctxmd,  petite  ville  de 
l'Hindouhtan  anglais,  anc.  prov.  de  khan- 
deych,  sur  la  rive  droite  du  Bôry,  à  i5  1. 
N,  E.  de  Tchandour. 

BORD ,  hameau  de  France  ,  dép.  de  l'A- 
veyron,arrond.  et  à  5  1.  E.  d'Espalion,  cant. 
de  Saint  Génies  de  Rivedolt,  et  à  81.  3/4 E. 
N.  E.  de  R'jdez.  Il  y  a  une  mine  de  plomb 
sulfuré  argentifère,  qui  contient  65  pour  100 
de  plomb,  et  i5a  grammes  d'argent  fin 
par  5  myriagrammes  de  plomb. 

BORDALBA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  7  I.  O.  N.  O.  de  Calatayud  (  Aragon  ). 

BORDEAUX,  BoaDicAL4,  ville  de  France, 
chef-lieu  du  dép.  de  la  Gironde,  d'arrond. 
et  de  cant.,  sur  la  rive  gauche  de  la  Garonne, 
à  ao  1.  de  son  embouchure  dans  l'Océan  ,  et 
à  n41.  légales  S.  O.  de  Paris.  Lat.  N.44°5o' 
i4".  Long.  O.  a°  54'  i4'.  Siège  d'un  archev. 
érigé  dans  le  3«  siècle ,  qui  a  pour  suftragans 
les  évéebés  de  Poitiers ,  Agen  ,  La  Rochelle, 
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Angoul^me,  Luçonet  Perigueux,  et  dont  le 
dép.  de  la  Gironde  forme  le  diocèse;  d'i 
cour  royale,  d'i  cour  d'assises,  et  de  tribu- 
naux de  1"  instance  et  de  commerce.  Il  y 
a  des  directions  des  contributions  directes 
et  indirectes,  des  domaines  et  des  douanes; 
1  conservation  des  hypothèques  ,  et  1  cham- 
bre de  commerce.  La  Garonne  forme  devant 
Bordeaux  un  grand  arc  de  cercle ,  dont  la 
corde  a  1  I.  de  long.  A  l'une  des  extrémités 
se  trouve  le  faubourg  des  Chartrons ,  au  mi- 
lieu l'emplacement  du  château  Trompette, 
maintenant  détruit,  et  remplacé  par  un  quar- 
tier et  de  belles  promenades;  et  à  l'autre 
extrémité  les  ruines  du  fuit  Sainte-Croix,  ou 
fort  Louis.  Cette  rivière,  bordée  d'un  beau 
quai  et  de  maisons  bâties  avec  goût ,  et  sou- 
vent avec  magnificence  ,  est  large  d'environ 
1/6  de  L,  et  traversée  dans  sa  partie  la  pins 
étroite  par  un  pont  en  pierre  de  taille  de  17 
arches  ,  et  de  486  mètres  de  longueur  (  i/o. 
de  1.  environ)  ;  c'est  un  des  monumens  les 
plus  hardis  de  ce  siècle,  par  les  difficultés 
presque  insurmontables  qu'il  présentait.  La 
Garonne ,  qui  coule  sur  un  fond  de  sable  et 
de  vase  facile  à  déplacer,  a  une  profondeur 
générale  de  6  et  7  mètres  ,  et  dans  quelques 
endroits  de  10.  Deux  fois  par  jour,  le  flux 
élève  ses  eaux  de  4  à  6  mètres,  et  les  con- 
rans  du  flux  <i  du  reflux  ont  souvent  une  vi- 
tesse de  plus  de  3  mètres  par  seconde.  Le 
port  embrasse  presque  toute  l'étendue  demi- 
circulaire  de  la  rivière,  et  peut  contenir  plus 
.de  mille  navires;  il  est  suret  commode,  et 
offre  un  coup-dVril  imposant  par  la  quantité, 
des  vaisseaux  qui  y  sont  continuellement 
mouillés.  Il  donne  à  Bordeaux  l'avantage 
immense  d'ouvrir  des  communications  en- 
tre l'Océan  d'un  côté,  et  la  Méditerranée 
par  le  canal  de  Languedoc.  Bordeaux  peut 
se  diviser  en  ville  ancienne  et  en  quartiers 
neufs.  L'ancienne  ville  ne  présente  que  des 
rues  généralement  étroites  et  tortueuses, 
des  places  irrégulières  et  resserrées  ,  de» 
maisons  assez  laides,  presque  toutes  cepen- 
dant en  pierre  de  taille.  Les  quartiers  neufs 
sont  d'une  magnificence  digne  de  cette 
grande  ville.  Le  plus  beau  est  celui  du  Cha- 
peau Rouge,  qui  renferme  h  place  royale 
plus  remarquable  par  les  bâtimens  qui  la 
décorent  que  par  son  étendue.  On  y  trouve 
la  bourse,  superbe  édifice,  dont  les  façades 
sont  ornées  de  frontons  et  de  bas-reliefs  al- 
légoriques relatifs  au  commerce  et  à  la  ma- 
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rine,  et  dont  l'intérieur  contient  une  vaste 
salle  couverte  en  vitres ,  où  s'assemblent  les 
négociant.  L'hôtel  des  douanes  et  d'autres 
beaux  monumens  s'y  font  encore  remarquer; 
la  salle  de  spectacle ,  construite  par  Louis , 
est  dans  le  m»1  rue  quartier;  c'est  un  des 
plus  beaux  édifices  de  France  en  ce  genre. 
Les  allées  de  Tour  n y ,  jolie  promenade  ,  sont 
à  deux  pas  du  théâtre;  la  place  Dauphine, 
au  bout  des  allées,  est  remarquable  par  sa 
régularité.  Entre  la  place  Saint-Germain  et 
le  faubourg  des  Chartrons  se  trouve  le  jardin 
public,  la  plus  belle  promenade  de  Bor- 
deaux. On  cite  encore  parmi  les  monumens 
anciens  et  nouveaux  le  palais  royal ,  ancien- 
nement l'archevêché;  la  cathédrale,  d'ar- 
chiteetnre  gothique  et  imposante  ;  les  égli- 
ses de  Sainte -Croix,  de  Saint  -  Seurin  et 
de  Saint-Michel  ;  l'hùtel  de  la  préfecture , 
l'hôtel  -  de  -  ville  et  l'arc  de  triomphe  de 
la  porte  de  Bourgogne.  Quelques  arcades 
d'un  ancien  amphithéâtre  nommé  le  Palais 
Galien  sont  les  seuls  restes  des  monumens 
que  les  Romains  élevèrent  à  Bordeaux.  Les 
inscriptions ,  les  tombeaux,  les  bas  reliefs  et 
autres  ornemens  antiques  qui  ont  été  retrou- 
vés dans  la  ville  ou  dans  les  environs  sont 
rassemblés  dans  le  musée  des  antiques.  Les 
établis  semens  d'utilité  générale  ou  d'instruc- 
tion y  sont  en  grand  nombre ,  ce  sont  :  l'hôtel 
des  monnaie»,  la  banque,  le  collège  royal,  l'a- 
cadémie universitaire,  la  faculté  de  théolo- 
gie ,  1  bibliothèque  publique  fondée  en 
1738  par  Lebel,  et  composée  de  io5,ooo 
,  vol.,  1  académie  royale  des  sciences,  belles- 
lettres  et  arts,  1  musée  renfermant  1  cabinet 
d'histoire  naturelle,  1  galerie  de  tableaux, 
1  école  de  dessin  et  de  peinture ,  1  dépôt 
d'antiques,  1  observatoire,  1  bibliothèque 
particulière,  et  i  jardin  botanique,  qui  est 
un  des  4  de  naturalisation  entretenus  par  le 
gouvernement  :  on  y  suit  des  cours  de  bota- 
nique. Il  y  a ,  en  outre  ,  1  athénée ,  1  société 
philomatique ,  1  société  royale  de  médecine 
et  plusieurs  autres  sociétés  savantes,  1  sémi- 
naire ,  1  temple  protestant,  1  synagogue,  5 
hospices,  des  écoles  de  médecine,  de  sourds 
et  muets,  de  commerce,  de  navigation,  d'hy- 
drographie et  d'équitation  ,  1  loterie  royale, 
1  mont -de-piété,  3  salles  de  spectacle ,  des 
casernes ,  une  prison  dans  l'ancien  fort  de 
Ha,  le  cimetière  de  la  Chartreuse,  et  des 
établissemens  particuliers  de  santé  et  d'eaux 
minérales  factice».  Bordeaux  a  des  fabriques 
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de  lainages  et  de  tissus  de  coton  ,  de  bonne- 
terie ,  de  faïence,  de  chapeaux,  de  liqueurs , 
surtout  d'anisette;  de  produits  chimiques, 
des  distilleries  d'eau-de-vie,  des  tannerie», 
beaucoup  de  raffineries  de  sucre ,  des  verre- 
ries à  bouteilles  ,  des  corderies ,  des  chan- 
tiers de  construction,  etc.  Son  commerce  est 
considérable  ;  les  excellens  vins  de  son  ter- 
ritoire en  forment  une  des  principales  bran- 
ches ;  il  consiste  aussi  en  eaux-dc-vie,  chan- 
vres ,  résines ,  lièges ,  soiries  et  produits  des 
manufactures.  Bordeaux  expédie  des  navires 
dans  toutes  les  parties  du  monde,  et  reçoit 
des  denrées  coloniales ,  et  toutes  sortes  de 
marchandises  étrangères.  Cette  place  arme 
plus  de  aoo  navires  par  an,  et  envoie  aussi  à 
la  pèche  de  la  morue  et  de  la  baleine.  11  s'y 
tient  a  foires  de  i5  jours,  l'une  le  1"  mars, 
et  l'autre  le  i5  octobre.  Parmi  les  grands 
hommes  que  cette  ville  a  vus  naître  ,  nous 
citerons  Ausone  ,  Montaigne  ,  Berquin  et 
Aymar  de  Ranconnet  ,  qui  mourut  à  la 
Bastille  pour  a  voir  déplu  au  cardinal  de  Lor- 
raine. 90,917  hab. 

Le  climat  est  chaud  ;  il  pleut  beaucoup. 
Les  environs  sont  couverts  de  maisons  de 
campagne.  Le  terrain  est  excellent  pour  la  vi- 
gne. A  quelques  lieues  au  N.  O.  de  Bordeaux 
commencent  les  Landes.  L'époque  de  la 
fondation  de  Bordeaux  se  perd  dans  la  nuit 
des  temps.  Il  parait  que  cette  ville  a  été  le 
chef  lieu  des  Bit«rigt$  Viêisei ,  sous  le  nom 
de  Uurdigala.  Lorsque  les  Romains  s'en 
emparèrent  sous  Auguste  ,  elle  était  déjà 
célèbre.  Adrien  en  fit  la  métropole  de  la  a* 
Aquitaine.  Des  Romains  elle  passa  aux  Yisi- 
goths ,  auxquels  elle  fut  enlevée  par  les  rois 
francs. Dans  leviu"  siècle,  les  Sarrasins  la  ra- 
vagèrent ,  et-  dans  le  ix*  elle  fut  encore  rui- 
née par  les  Normands.  Rebâtie  et  repeuplée 
sous  Charles  le-Sim pie,  elle  eut  des  princes 
particuliers ,  et  par  le  mariage  d'Éléonore , 
fille  de  Guillaume  x,  dernier  dnc  de  Guyen- 
ne ,  avec  Louis  vu ,  roi  de  France ,  elle  fut 
réunie,  ainsi  que  la  Guyenne ,  à  la  couronne 
de  France.  Éléonore,  ayant  divorcé  en  i  i5a , 
épousa  Henri  de  Normandie  :  la  Guyenne 
passa  alors  sous  la  domination  anglaise.  L'en- 
ceinte de  Bordeaux  s'agrandit  sous  Henri  11 
et  sous  Édouard  m.  La  ville  ne  s'embellit 
sensiblement  que  sous  Charles  vu  ,  après 
a  voirété  affranchie  du  joug  étranger  ;  elle  fut 
à  cette  époque  le  siège  du  parlement  et  du 
gouvernement  de  la  Guyenne.  Pendant  la 
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révolu  tu-n,  die  souffrit  beaucoup  de  l'inac- 
tion du  commerce.  Elle  commençait  a  se 
rétablir  de  aes  malheurs ,  lorsque  la  guerre 
de  i8o3,  entre  la  France  et  l'Angleterre,  Gt 
de  nouveau  languir  «on  commerce.  Le  la 
mars  181 4  »  elle  fut  la  première  grand  ville 
qui  se  déclara  pour  les  Bourbons,  et,  en 
181 5,  la  dernière  qui  se  soumit  à  Bona- 

L 'arrondissement  de  Bordeaux  est  com- 
posé de  i53  communes,  dont  la  pop.  se 
monte  à  a  a  3,868  hab.;  il  est  divisé  en  18 
cantons  :  Audenge ,  Belin  ,  Blanquefort , 
Bordeaux  (6  just. ),  La  Brède,  Cadillac, 
Carbonblanc,  Castelnau-de-Médoc ,  Créon, 
Pessac ,  Podenaac  ,  Saint-André  de-Cubsac, 
et  la  Téte-de-Busch. 

BORDENTOWN,  ville  des  États-Unis, 
état  de  New-Jersey,  comté  de  Burlington, 
sur  la  Delaware,  à  1  1.  a/3  au-dessous  de 
Trenton ,  et  à  9  1.  N .  E.  de  Philadelphie. 
Lat.  N.  4<>*  8'-  Long.  O.  77*  6'.  Elle  con- 
tient une  centaine  de  maisons  et  une  école. 
En  1776,  Washington  y  surprit  une  division 
de  Hessois. 

BOUDER  ES,  village  de  France,  dép.  des 
Hautes -Pyrénées ,  arrond.  et  à  6  1.  3/4  S.  E. 
de  Bagnères  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la  ISeste. 
900  hab. 

BORDES  (LES),  ville  de  France,  dép. 
de  l'Ariége,  arrond.  et  à  4  I.  i/a  O.  de  Pa- 
ra iers,  cant.  du  Masd'Aiil,sur  laUize.  1,100 
hab. 

BORDESHOLM,  village  de  Danemark, 
duché  de  Holstein,  baill.  de  même  nom; 
sur  un  petit  lac ,  a  4  I.  S.  S.  O.  de  Kiel ,  et 
à  lâl.  1/2  N.  de  Hambourg. L'église  renferme 
diverses  curiosités. 

BORDIGHERA ,  bourg desÉtats  Sardes, 
div.  de  Nice,  prov.  et  à  al.  1/4  S.  O.  de  S. 
Remo;  chef-lieu  de  mand.,  au  fond  d'une 
petite  anse  de  la  Méditerranée.  1,100  hab. 
11  y  a  beaucoup  d'oliviers  dans  les  environs. 

BOREDANGA,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan ,  Elats  de  Sindhyah ,  anc.  prov.  de  Mal- 
vah,  diatr.  de  Tchendeyry,  à  a 5  1.  N.  de 
Serondge. 

BOREK,  ville  des  États-Prussiens , prov., 
régence  et  à  i3  I.  S.  S.  E.  de  Posen,  cercle 
et  a  6  1.  5/4  N.  Pi.  O.  de  Krotoschin.  Il  y  a 
des  teintureries  et  des  tanneries.  1,57g  hab. 

BORERAY,  une  des  Hébrides,  près  de 
la  cote  N.  O.  de  l'Ecosse,  séparée  de  l'île 
TSorthvist  par  un  canal  de  3/4  del.  de  large. 
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Elle  a  î/a  1.  de  longueur  sur  i/5  de  1.  de  lar- 
geur. Elle  est  assez  fertile,  go  hab. 

BORETCH  (V  IEUX) ,  fort  de  la  Turquie 
d'Europe,  sandjak  de  Semendria,  sur  la  rive 
droite  du  Danube,  a  l'embouchure  de  la 
BeresLa ,  et  a  1  1.  S.  de  Gogerdsink. 

BOUGE,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 

4  1.  i/a  N.  E.  de  Malaga  (Grenade). 
BORGENTRE1CH,  ville  des  États  Prus- 
siens, prov.  de  Westphalie,  régence  de 
Minden ,  cercle  et  à  a  I.  i/a  N.  E.  de  War- 
burg,  et  à  7  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Gassel.  11  y  a 
1  église  paroissiale  catholique  ,  1  synagogue  , 
1  hôpital  et  1  hospice.  i,6o5  bab. 

BORGHETTO,  bourg  des  États-Sardes, 
div.  de  Gènes,  prov.,  mand.  et  a  a  I.  i/a 
N.  E.  de  Levante;  sur  la  rive  droite  de  la 
Vara ,  vis-à-vis  de  Brugnato. 

BOUGHETTO,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  de  Lodi  et  Crema,  chef- 
lieu  de  distr. ,  a  a  I.  i/a  S.  de  Lodi,  et  à  51. 
N.  O.  de  Plaisance.  a,5oG  hab.  Marché  tous 
les  vendredis ,  et  i  foire  de  trois  jours  le  a4 
août. 

BORGHETTO,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  51.  1/4  S.  O. de  Vérone, 
distr.  de  Viliafranca,  sur  la  rive  droite  du 
Mincio,  à  4  !•  3/4  N.  de  Mantoue.Ge  bourg 
est  défendu  par  une  muraille  flanquée  de 
tours  :  il  a  été  le  théâtre  d'un  combat  san- 
glant dans  lequel  les  Français  eurent  l'avan- 
tage sur  les  Autrichiens.  a,ooo  hab. 

BORGHOLM,  ville  de  Suède,  dans  111c 
d'GEIand,  préfect.  et  a  7  1.  i/a  N.  E.  de 
Kalmar.  Elle  est  sur  la  côte  occid.  et  a  un 
port  sur  le  détroit  de  Kalmar.  11  y  a  1  châ- 
teau. Il  s'y  tient  une  foire  lea4  août.  Borg- 
holm  n'a  le  titre  de  ville  que  depuis  1S16. 

BORGHOLZH ALSEN,  ville  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  Westphalie,  régence  et 
à  10 1.  i/a  S.  O.  de  Minden,  cercle  et  à  1 1.  î/a 
N.  O.  de  Halle.  11  y  a  deux  fabriques  de  ta- 
bac. Commerce  de  toiles ,  de  chanvre  et 
de  lin.  i,og3  hab. 

BORGHORST,  bourg  des  États  Prus- 
siens ,  prov.  de  Westphalie ,  régence  et  à 

5  1.  i/3  N.  O.  de  MUnster,  cercle  et  à  1  1. 
S.  E.  de  Steinfurth.  1,106  hab. 

BORGIA,  bourg  du  roy.  de  Naples ,  prov. 
de  la  Calabre  Ultérieure  u«,  distr.  et  à  a  1. 
i/o  S.  O.  de  Gatanzaro  ;  chef-lieu  de  cant. , 
dans  une  plaine.  11  fut  presque  entièrement 
détruit  par  le  tremblement  déterre  de  1783, 
et  rebâti  par  Ferdinand  iv,  non  loin  de  sou 
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ancien  emplacement.  Il  n'a  qu'uneéglise  pa- 
roissiale. Foire  du  i*r  au  6  novembre.  Son 
territoire  produit  des  vins  renommés  :  on  y 
élève  beaucoup  de  vers  a  soie.  3,748  hab. 

BORGLOll ,  village  du  roy.  de  Hanovre, 
princip.  et  à  3  I.  S.  E.  d'Osnabruck,  baill. 
■et  à  a  l.i/3N.  E.  d'Iburg.  Uy  aune  houillère. 

BORGNE  ,  lac  des  États  Unis,  dans  la 
partie  orient,  de  la  Louisiane.  II  s'étend  le 
long  de  la  côte  N.  E.  de  la  presqu'île  formée 
par  l'embouchure  du  Mississipi ,  et  se  dé- 
charge à  l'E.  dans  le  golfe  du  Mexique.  11 
a  environ  i5  1.  de  long,  et  41*  de  large, 
et  renferme  les  iles  de  Saint-Joseph ,  du 
Malheureux  et  de  Marianne.  Ce  lac  reçoit 
les  eaux  de  la  rivière  des  Perles  et  du  lac 
Ponchartrain.  11  a  à  peine  deux  pieds  d'eau , 
excepté  dans  la  partie  N.  O.  ,  où  la  profon- 
deur est  plus  considérable.  Une  de  ses  haies 
s'approche  du  Mississipi  à  la  distance  d'i/3 
de  1. ,  et  communique  avec  ce  fleuve  par  le 
canal  de  Villères.  C'est  par  là  que  les  An- 
glais pénétrèrent ,  en  1814,  jusqu'à  la  Nou- 
velle-Orléans. 

BORGO,  passage  dans  les  monts  Carpa- 
thes ,  en  Transylvanie ,  sur  la  limite  des 
comitats  de  Bistritzetde  Doboka.  Les  mon- 
tagnes qui  dominent  ce  passage  sont  grani- 
tiques, et  les  plus  élevées  de  la  chaîne. 

BORGO,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
grand-duché  de  Finlande,  chef  lieu  du  gou- 
vernement de  Kymmenegard,  située  au  fond 
d'une  baie  du  golfe  de  Finlande,  à  io  1. 
E.  N.  E.  d'Helsingfors.  Lat.  N.  6o°  a|\ 
Long.  E.  a3w  a5'.  11  y  a  un  siège  épiscopal 
et  un  collège.  Le  port  n'est  pas  très-bon.  On 
y  commerce  «n  draps  et  en  toiles. 

Le  gouv.,  arrosé  par  un  grand  nombre 
de  rivières,  renferme  des  lacs  étendus,  est 
montagneux  et  couvert  de  forêts.  On  y  élève 
beaucoup  de  bestiaux.  132,589  hab. 

BORGO  A  Bl  GUI  A  NO ,  bourg  du  grand- 
duché  de  Toscane,  prov.  et  k  S  I.  1/4  O. 
N.  O.  de  Florence ,  vicariat  et  a  1  1.  E.  S.  E. 
de  Pescia.  11  est  défendu  par  un  château- 
fort  placé  sur  une  colline.  C'eat  un  lieu  com- 
merçant. 

BORGO  A  MOZZANO,  bourg  du  duché 
de  Lucques  ;  chef-lieu  de  distr. ,  sur  la  rive 
droite  du  Scrchio,  à  4  L  N.  N.  E.  de  Luc- 
ques; siège  d'un  tribunal  civil.  i,5oo  hab. 

Le  distr.  de  Borgo  à  Muzzano,  que  l'on 
nomme  aussi  distr.  des  Apennins,  en  raison 
de  sa  position  sur  le  versant  occid.  de  cette 
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chaîne ,  est  arrosé  par  le  Serchio  et  son  af- 
fluent, la  Lima.  C'est  le  plus  étendu  du 
duché,  dont  il  comprend  la  partie  N.  E. , 
et  les  enclaves  de  Castiglione ,  de  Fiattoae 
et  de  Minucciano ,  qui  sont  sur  les  limites 
du  duché  de  Modène. 

BORGO  COLLE  FEGATO ,  bourg  du 
roy.  de  Naples,  prov.  de  l'Abruzze  Ulté- 
rieure u«,  distr.  et  à  7  1.  3/4  S.  E.  de  Ci- 
vita-Dacale  ;  chef-lieu  de  cant. ,  dans  une 
plaine  fertile.  Il  y  a  deux  églises.  636  hab. 

BORGO  DI  VAL  SUGANA ,  bourg  du 
Tyrol ,  cercle  et  à  6  1.  E.  de  Trente,  sur  la 
Brenta.  Il  est  traversé  par  la  grande  route 
de  Trente  à  Venise.  Il  a  1  église  décanale  , 
1  couvent  de  franciscains,  et  1  entrepôt  de 
sel.  Foires  les  11  août ,  ai  septembre  et  a5 
novembre,  et  marché  le  1"  lundi  de  cha- 
que mois.  a,aoo  hab. 

BORGOFORTE ,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard Vénitien  ,  prov.  et  à  a  1. 5/4  S.  de  Mao- 
touc  ;  chef-lieu  de  distr. ,  sur  la  rive  gauche 
du  Pô ,  avec  un  port  sur  ce  fleuve.  11  y  a  une 
citadelle.  Le  a5  octobre  1796,  les  Français 
y  battirent  les  Autrichiens. 

BORGOFRANCO,  village  des  États  Sar- 
des, div.  de  Turin,  prov.  et  à  1  1.  ij  j  V 
N.  O.  d'ivrée,  mand.  de  Settiino-Vittoue , 
près  delà  rive  gauche  de  la  Doire.  1 ,4oo  hab. 

BORGO-LAVEZZARO,  bourg  des  États 
Sardes,  div. ,  prov.  et  à  3  1.  1/4  S.  S.  E.  de 
Novarc,  mand.  et  à  1  1.  S.  E.  de  Vespolate, 
sur  la  rive  droite  de  PArbogna.  On  y  élève 
beaucoup  de  vers  à  soie ,  et  il  y  a  de  grandes 
filatures  de  soie.  3,  j  20  hab. 

BORGOMANERO,  bourg  des  États-Sar- 
des ,  div.,  prov.  et  à  6  1.  3/4  N.  N.  O.  de 
Novare  ;  chef-lieu  de  mand.,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Cogna.  Il  est  entouré  de  mura  et 
bien  bâti.  11  y  a  une.  belle  place  ,  plusieurs 
couvens,  un  hôpital ,  un  mont-de-piété,  et 
quelques  fabriques.  L'on  y  fait  un  peu  de 
commerce.  Il  s'y  tient  des  foires  les  14  et 
i5  mai,  14  et  i5  septembre.  5, 080  hab. 

BORGOM  ARO ,  village  des  États-Sardes , 
div.  de  Nice,  prov.  et  à  3  1.  i/a  N.  O.  d'O- 
neille  ;  chef-lieu  de  mand. ,  sur  la  rive  droite 
de  l'Impero. 

BORGOM ASINO ,  village  des  États-Sar- 
des, div.  de  Turin,  prov.  et  à  4  !•  1/2  S.  E. 
d'ivrée  ;  chef-lieu  de  mand. 

BORGONOVO ,  village  du  duché  de  Par- 
me ,  distr.  et  à  4  l.  O.  S.  O.  de  Plaisance; 
chef  lieu  de  cant. 
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BORGO-SAN-DALMAZZO,  bourg  des 
États-Sardes,  div. ,  prov.  et  à  a  1.  S.  O.  de 
Coni  ;  chef-lieu  dp  mand. ,  entre  la  Sturc  et 
la  Vermenagna,  dans  un  site  agréable.  Il  y 
a  une  ancienne  abbaye  de  bénédictin».  On 
y  fait  un  commerce  assez  actif,  et  il  s'y  tient 
deux  foires  par  an.  On  trouve  dans  les  envi- 
rons une  forge  a  deux  martinets ,  l'un  pour 
le  cuivre,  et  l'autre  pour  le  fer.  3,750 
hab. 

BORGO-S  A  N  DON  I  NO,  ville  du  duché  et 
à  5  1.  t/3  O.  N.  O.  de  Parme;  chef-lieu  de 
distr.  et  de  cant. ,  à  7  1.  î/a  S.  E.  de  Plai- 
sance ,  sur  le  Stironc.  Siège  d'un  évêehé 
sufFragant  de  l'archevêché  de  Bologne.  Elle 
est  ceinte  de  murailles,  et  renferme  1  palais 
ducal ,  1  cathédrale  ,  4  églises  paroissiales , 
1  séminaire  ,  plusieurs  couvens,  1  collège  , 
et  1  dépôt  de  mendicité.  11  y  a  des  filatures 
de  soie,  et  des  fabriques  d'étoffes  de  soie  et 
de  lin.  On  y  fait  peu  de  commerce.  5,ooo 
hab.  Elle  doit  son  nom  à  S.  Donino ,  qui 
y  fut  décapité  l'an  3o4  de  J.  C.  On  a  décou- 
vert dans  ses  environs  des  ruines  qu'on  croit 
être  celles  de  Juiia  ChrisojxAis  ou  Fidentia. 

Le  district  de  Borgo-San-Donino  occupe 
le  milieu  duducbé.  Sa  longueur  du  N.  au  S. 
est  de  16 1. ,  sa  largeur  de  7  L,  et  sa  superfi- 
cie d'environ  1 10 1.  c.  Il  s'appuie  âu  N.  sur  le 
Pô,  et  au  S.  à  la  crête  des  Apennins.  Il  est 
séparé  à  l'E.  du  district  de  Plaisance  par 
un  affluent  de  la  Chiavena  ,  et  par  une  par- 
tie du  cours  de  cette  rivière  ;  et  à  PO. ,  du 
district  de  Parme  par  le  Taro.  Avec  ces 
cours  d'eau,  qui  lui  servent  de  limites,  on 
peut  encore  citer  dans  ce  district  le  Zeno 
et  le  Stirone,  afiluens  du  Taro;  l'Ongina 
et  la  Larda  ,  qui  se  rendent  dans  le  Pô;  et 
la  Chiavena  ,  qui  arrose  la  lisière  occiden- 
tale. La  moitié  de  ce  district  fait  partie  de 
la  belle  plaine  du  Pô. 

Ce  district  se  divise  en  16  cantons  :  Bardi, 
Berceto  ,  Borgo-San-Donino ,  Borgo-Taro, 
Bussetto  ,  Carpenetto,  Compiano,  Corte- 
Maggiore  ,  Fiorenzuola  ,  Fontanellato  ,  Lu- 
gagnano,  Monticelli,  Noceto,  Pellegrino, 
Secondo,  Gibello. 

BORGO  S.  GIOVANNI,  bourg  du  duché 
de  Parme,  di*tr.  et  à  7  I.  S.  de  Plaisance, 
cant.  de  Bettola ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Nura  ,  entre  deux  collines.  i,4oo  hab. 

BORGO  S.  PIETRO,  bourg  du  roy.  de 
Kaples,  prov.  de  l'Abnuze  Ultérieure  n« , 
dbtr.  et  à  4  1-  S-  E.  de  Civita  Ducale,  cant. 
T.  II. 
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de  Mercato.  Il  y  a  une  église  paroissiale  et 
une  abbaye  de  femmes.  36o  hab. 

BORGO  S.  SEPOLCRO,  ville  du  grand- 
duché  de  Toscane ,  prov.  de  Florence  ;  chef- 
lieu  de  vicariat  ,  à  4  I.  i/a  N.  E.  d'Arezzo, 
dans  les  Apennins  ,  près  du  Tibre.  Siège 
d'un  évêché  sufTragant  de  l'archevêché  de 
Florence.  Elle  est  défendue  par  un  fort  bâti 
sur  un  rocher,  et  elle  renferme  4  églises, 
plusieurs  couvens,  et  1  séminaire.  3,3oo 
hab. 

BORGO  S  A  NTO  SI RO,  village  des  États- 
Sardes  ,  div.  de  Novare,  prov.  de  Lomcl- 
lina ,  mand.  de  Gambolo  ,  a  4  I.  E.  de  Mor- 
tara  ,  et  à  égale  distance  O.  de  Patie.  870 
hab.  On  cultive  beaucoup  de  riz  dans  les 
environs. 

BORGO  SATOLLO,  village  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien ,  prov. ,  distr.  et  à  1  1.  3/4  S. 
S.  E.  de  Brescia.  11  s'y  tient  une  foire  le  di- 
manche de  la  Trinité.  i,a65  hab. 

BORGO  SESl A ,  bourg  des  États  Sardes , 
div.  de  Novare,  prov.  de  Valsesia  ;  chef-lieu 
de  mand. ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Sesia ,  à 
al.  i/a  S.  de  Varallo,  et  à  6  1.  3/4  N.  E.  de 
Biella.  11  y  a  1  hôpital ,  1  mont-de-piété,  et 
quelques  filatures  de  soie.  L'on  y  fait  un 
bon  commerce.  Il  s'y  tient  des  foires  les  4 
et  5  mai,  et  les  14  et  i5  septembre.  3,i8o 
hab. 

BORGO  TARO ,  bourg  du  duché  et  à  1  a  L 
i/a  S.  O.  de  Parme,  distr.  de  Borgo-San- 
Donino  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  le  Taro.  II 
y  a  un  château ,  et  1 ,977  hab. 

BORGOTICINO,  village  des  États-Sar- 
des, div. ,  prov.  et  à  6  I.  1  /a  N.  de  Novare  ; 
chef-lieu  de  mand. ,  à  quelque  distance  de 
la  rive  droite  du  Tessin.  1,600  hab. 

BORGOU,  bourgade  du  Sahara  ,  que  l'on 
confond  quelquefois  avec  Bergou  ,  mais 
qui ,  d'après  les  renseignemens  de  Horne- 
mann  ,  est  directement  au  S.  de  Audjelah  , 
et  à  l'E.  de  Tibesty,  à  io°  plus  au  N.  que 
le  pays  dont  parle  Browne.  On  distingue  ce 
lieu  par  le  nom  de  Tibbou  de  Borgou , 
parce  qu'il  est  habité  par  des  Tibbous. 

BORGO- VERCELLI  ,  bourg  des  États- 
Sardes,  div.,  prov.  et  à  3  I.  3/4  S.  O.  de 
Novare,  et  à  1  1.  N.  E.  de  Verceil;  chef- 
lieu  de  mand.  a,i3ohab. 

BORGUND,  île  de  la  mer  du  Nord  ,  sur 
la  côte  occid.  de  Norvège,  par  6au  a8'  de 
lat.  N. ,  et  4*  10'  de  long.  E. 

BORCIND-ÛE,  île  de  la  mer  du  Nord  , 

i3 
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sur  la  côte  occid.  de  Norvège ,  par  590  44' 
de  lat.  N.,  et  3°  ai'  de  long.  E. 

BORHOD,  Bvrhud,  petite  ville  et  fort 
de  l'Hindoustan ,  dans  les  États  de  Sind- 
hyali ,  anc.  prov.  et  à  aa  1.  S.  E.  d'Agrah, 
État  du  radjah  de  Gobed,  à  3  1.  N.  E.  de 
Gobed. 

BOKI  ,  mont  de  la  Turquie  d'Europe , 
sandjak  et  à  ai  1.  N.  E.  de  Scutari. 

BOR1NG  ,  roy.  de  la  Guinée  supérieure , 
à  5o  l.  N.  de  la  côte  de  Biafra.  11  est  arrosé 
par  le  Buuny. 

BORISLAWITZ  ,  bourg  des  États  Prus- 
siens ,  prov.  de  Silésie  ,  régence  et  a  io  I.  S. 
d'Oppeln  ,  cercle  et  à  5  1.  S.  O.  de  koscl. 
96  bab. 

BOIUSOGLEBSK ,  ville  de  Russie  ,  en 
Europe,  gouv.  d'iaroslav,  sur  la  rive  droite 
du  Volga ,  distr.  et  vis  à  vis  de  Romanov.  11 
s'y  fabrique  quantité  de  chaudrons  en  fer,  et 
il  s'y  tient  trois  grands  marchés.  Commerce 
de  soie  et  de  blé.  4>ooo  hab. 

BORISOGLEBSk  ,  ville  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  et  à  35  1.  S.  S.  E.  de  Tam- 
bov  ;  chef-lieu  de  distr. ,  sur  la  rive  gauche 
de laVorona.  Lat.  N.  5 1 0  5'.  Long.  E.  390 3o'. 
11  y  a  deux  églises.  1,800  hab. 

Le  district  offre  une  vaste  plaine  arrosée 
par  la  Vorona,  la  Savala  et  le  Kakai.  Quel- 
ques parties  sont  trés-fertiles  et  bien  boisées. 
6o,i4i  hab. 

BOR1SOV,  petite  ville  de  Russie ,  en  Eu- 
rope. Voy.  GoaoDoa  Bohisov. 

BOR1SOV,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  a  i3  1.  N.  E.  de  Minsk  ;  chef  lieu  de 
distr. ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Bérézina ,  a 
1»  1.  N.  d'Igoumer. 

Le  district ,  arrosé  par  la  Bérézina ,  qui  y 
reçoit  la  Goïna,  la  Plissa  et  le  Bobr ,  ren- 
ferme des  forêts  considérables.  Le  sol  en  est 
peu  fertile. 

BOR1SOVKA,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Voronéje  ,  distr.  et  à  8  1.  O. 
N.  O.  de  Vaiouïkia,  et  à  26  l.  E.  N.  E.  de 
Kharkhov. 

BOR1SPOL,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Poltava,  distr.  et  a  ta  b  î/a 
N.  O.  de  Peréïaslav,  et  à  7 1.  E.  S.  E.  de  Kiev. 

BORJ  A  S".  ;  ,  mission  dans  le  gouv.  de 
Buenos- Ayres ,  au  pays  des  Moxos,  sur  le 
Maniqui,  à  83  1.  N.  N.  E.  de  La  Paz,  et  à 
34  1.  O.  de  Saint  Xavier. 

BORJ  A,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à  14  1. 
O.  N.  O.  de  Saragosse  (  Aragon) ,  et  à  4  1. 
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i/4  S.  E.  de  Tarazona  ,  près  de  la  sierra  de 
Moncayo,  dans  une  belle  situation.  Elle  a 

3  églises  ,  quelques  couveos  et  1  hôpital. 
3,ooo  hab.  Cette  ville  a  donné  son  nom  à  la 
famille  Borja  ou  Borgia ,  de  laquelle  est  issu 
le  pape  Alexandre  vi. 

BORJA  (SAN  FRANCISCO  DE),  ville 
de  la  Nouvelle-Grenade  ;  chef-lieu  de  la  prov. 
de  Mainas ,  sur  la  rive  gauche  de  la  l'astaza, 
un  peu  au-dessous  de  son  confluent  avec  le 
Santiago.  Lat.  S.  4"  a8'.  Long.  O.  780  44'- 
Le  climat  y  est  chaud  et  humide.  Les  habi- 
tans  sont  presque  tous  Indiens.  Avant  i534, 
elle  était  placée  sur  la  rive  gauche  du  fleuve 
des  \mazones,  4  41*  au-dessous  du  confluent 
du  Santiago. 

BORJ  AS  BLANCAS,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  3  1.  1/4  S.  E.  de  Lerida  (Catalo- 
gne) ,  et  à  ia  1.  N.  N.  O.  de  Tarragone. 

BORJ  AS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 

4  L  i/a  N.  O.  de  Tarragone  (Catalogne). 
BORkA  ,  ville  d'Arabie,  dans  le  pays 

d'Oman ,  et  sur  la  côte  de  ce  nom ,  dépen- 
dant de  Rostak.  Lat.  N.  a3°  5o'.  A  i5  I. 
O.  N.  O.  de  Mascate. 

BORkEN,  ville  des  États-Prussiens,  prov. 
de  Westphalie,  régence  et  à  1a  1.  1/4  O.  S. 
O.  de  Munster,  et  a  6  I.  N.  E.  de  Wesel; 
chef-lieu  de  cercle.  Lat.  N.  5i°5o'43'.  Long. 
E.  i4°  i5'  16'.  Elle  appartient  au  prince  de 
Salm.  Il  y  avait  un  chapitre  collégial  et  une 
commanderie  de  l'ordre  de  Malte.  On  y  trou- 
ve a  couvens ,  et  des  manufactures  de  ras  et 
de  toile.  a,aa-  hab. 

Le  cercle  de  Borken  a  3G1.  c,  et  36, 1-0 
hab.  11  est  fertile  en  blé  et  en  lin,  et  a  des 
mines  de  fer. 

BORkEN,  ville  de  la  liesse  Électorale , 
prov.  et  à  7  I.  1/4  S.  S.  O.  de  Cassel,  cercle 
et  à  al.  S.  de  Fritzlar,  prés  du  Schwalm. 
11  y  a  1  église,  1  synagogue  et  1  hôpital.  Il 
s'y  lient  5  foires  par  an.  985  hab. 

BORkli AÏA ,  île  considérable  de  la  met 
Glaciale,  sur  la  côte  de  la  Sibérie,  a  l'em- 
bouchure de  la  Lena  ,  entre  7a0  3o'  et  730  a5 ' 
de  lat.  N.,  et  entre  iai°  3a'  et  ia4°  i5'  de 
long.  E. 

BORkI  ,  bourg  de  Russie  ,  en  Europe . 
gouv.  et  à  16  I.  N.  N.  O.  de  Poltava,  distr. 
et  à  3 1.  i/a  O.  S.  O.  de  Zenkov,  sur  laGroun- 
Tacbanskaïa. 

BORkLI  ANI ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Yilna  ,  distr.  et  à  i3  1.  S.  O. 
de  Chavli ,  et  à  9  1.  î/a  N.  O.  de  Rossiena. 
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BORKULO,  Tille  des  Pays  Bas ,  prov.  de 
Gueldre,  arrond.  et  a  6  I.  E.  de  Zutphen  ; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive  gauche  du  Ber- 
kel.  Elle  est  fortifiée.  i,3i  \  hab. 

BOBkLM  ,  Bybcmakis  ou  Farakia,  île  de 
la  mer  du  Nord ,  appartenant  au  Hanovre  , 
prov.  d'Ost  Frise,  haill.  de  Pewsuin ,  entre 
les  embouchures  E.  et  O.  de  l'Ems.  Lat.  N. 
53*  38'.  Long.  E.  4*  aj)'.  Elle  a  4  I.  de  circon- 
férence. On  y  trouve  i  phare,  i  église  réfor- 
mée et  i  école.  Elle  est  si  basse  à  son  cen- 
tre ,  que  la  marée  la  divise  en  deux  partit-s. 
Les  habitana  sont  presque  tous  marins.  On 
y  élève  du  bétail.  Un  usage  reçu  dans  l'île 
donne  à  tout  habitant  le  tiers  des  objets  sau- 
vés dans  un  naufrage  arrivé  sur  ses  terres. 

BORLACE,  pointe  de  la  côte  N.  O.  de 
l'Amérique  sept. ,  au  N.  O.  de  l'île  de  War- 
ren  et  de  l'archipel  du  Prince  de  Galles. 
Lat.  N.  55°  58'.  Long.  E.  aa5°  5o'. 

BORLO,  montagne  de  Hongrie ,  eomitat 
de  Beregh,  entre  la  LatorUa  et  la  Borsova  , 
à  l'E.  de  Munkacs.  Elle  sert  de  limite  à  la 
marche  de  Munkacs  et  à  celle  de  Fel-Videk. 
Elle  est  formée  de  calcaire ,  dont  la  masse 
•'étend  de  Szolyva  à  Bilke. 

BOB  M  ES,  Bobmanni,  village  de  France, 
dép.  du  Var,  arrond.  et  kjï,  l/a  E.  de  Tou- 
lon, cant.  de  Collobrières  ,  à  i  1.  de  la  mer  , 
dans  une  plaine  rocailleuse.  i,3ao  hab. 

BORM  IDA,  rivière  des  États-Sardes,  for- 
mée de  deux  torrens ,  la  Bormida  occid.  et 
la  Bormida  orient.,  qui  descendent  des 
Apennins  ,  et  qui ,  après  avoir  parcouru  cha- 
cun environ  i3  l.,  se  réunissent  près  de  Bit- 
tagno,  dans  la  prov.  d'Acqui,  sous  le  nom  de 
Bormida,  baignent  les  murs  d'Acqui,  et 
vont,  grossis  de  l'Orba,  se  rendre  dans  le  Ta- 
naro,  un  peu  au-dessous  d'Alexandrie,  après 
un  cours  de  1 1  1.  du  S.  S.  O.  au  N.  IN.  E. 

BOBMIO,  en  allemand  Worm$,  bourg 
du  roy.  Lombard- Vénitien ,  prov.  de  la  Val- 
teline  ;  chef-lieu  de  distr.,'  sur  la  rive  droite 
du  Fradolfo,  dans  le  val  de  Furba,  à  10  1. 
i/i  N.  E*  de  Sondrio.  11  s'y  tient  un  marché 
le  18  octobre ,  et  une  foire  de  3  jours  le  in 
octobre.  5,3oohab.  Sur  le  penchant  du  mont 
Braglio,  à  i/a  1.  de  ce  bourg,  on  trouve  des 
eaux  thermales  qu'a  célébrées  Cassiodore. 
Ces  eaux  sont  très  fréquentées  par  les  ma- 
lades de  la  Valteline  et  des  Grisons. 

BORMUJOS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  i  1.  a/">  O.  de  Séville. 
BORNA,  vUle  du  roy.  de  Saxe ,  cercle  et 


6  O  R  N  i95 

à  5  1.  3/4  S.  S.  E.  de  Leipxig;  cheMieu  de 
bail].,  dans  une  île  formée  par  la  Wiehra  , 
4  3  1.  l/i  N.  N.  E.  d'Altenbourg.  11  y  a  une 
société  d'agriculture ,  des  fabriques  de  bou- 
racan  ,  de  peluche,  d'étoffes  de  laine  et  de 
faïence.  a,4oohab.  Il  y  a  dans  les  environs 
une  carrière  de  pierre  à  bâtir. 

BOBNAND  (GRAND) ,  bourg  des  États- 
Sardes,  div.  de  Savoie,  prov.  du  Genevois, 
mand.  de  Thônes,  à  4  !•  E.  d'Annecy.  Les 
maisons  sont  propres  et  bien  bâties.  Il  s'y 
tient  3  foires  par  an.  a,o3o  hab.  11  y  a  près 
de  là  des  indices  de  houille  de  bonne  qua- 
lité. 

BORNAND  (PETIT),  village  des  États- 
Sardes  ,  div.  de  Savoie ,  prov.  de  Fancigny, 
mand.  et  à  al.  S.  de  Bonneville,  dans  une 
vallée.  i,83o  hab.  Il  y  a  dans  les  environs 
une  houillère,  et  dans  un  petit  hameau  dé- 
pendant de  ce  village,  des  eaux  sulfureuses. 

BOBNÉO,  île  du  Grand  Océan,  bornée 
au  N.  E.  par  les  mers  de  Mindanao  et  des 
Célèbes;  à  l'E.,  par  le  détroit  de  Maeassar; 
au  S.,  par  les  mers  de  la  Sonde  et  de  Java  ; 
a  l'O.  et  au  N.  O.,  par  la  mer  de  la  Chine. 
Elle  est  située  entre  4*  ao'  de  lat.  S.  et  7°  de 
lat.  N.,  et  entre  io6°4o'et  ii6*  45'de  long. 
E.  C'est  une  des  plus  grandes  îles  du  monde. 
Elle  a  environ  aH5  I.  dans  sa  plus  grande 
longueur,  et  s.Sodanssa  plus  grande  largeur; 
sa  superficie  est  d'environ  4o,ooo  1.  c.  L'in- 
térieur en  est  peu  connu.  Les  naturels  l'ap- 
pellent Dayaka  Varuni.  Les  compagnons  de 
Magellan  la  nommèrent  île  Bunné  en  i5ai. 
Ce  sont  les  Portugais  qui  lui  ont  donne,  en 
1 53o,  le  nom  de  Bornéo. 

Elle  est  en  grande  partie  montagneuse.  On 
remarque  surtout  les  montagnes  de  Cristal , 
ainsi  nommées  à  cause  de  la  grande  quan- 
tité de  cristal  de  roche  qu'elles  renferment. 
Elles  paraissent  former  une  chaîne  considé- 
rable. L'on  y  trouve  des  volcans  éteints.  A 
leur  base  est  un  vaste  lac  où  l'on  croit  que 
plusieurs  rivières  de  Pile  prennent  leur 
source.  Les  plus  importantes  sont  :  le  Band  - 
ermassin,  le  Passir,  le  Sampate  et  le  Bor- 
néo ,  dont  on  ne  connaît  guère  que  les  em- 
bouchures. On  trouve  au  N.  E.  les  baies  de 
Loblok,  de  Darvel  et  de  Sainte-Lucie;  au 
N.,  celle  de  Malloudou,  vis-a  vis  l'ile  Ban- 
guev;  au  S.  E. ,  la'grande  baie  de  Bander- 
massin  ;  et  sur  les  côtes  O.  et  S.,  un  grand 
nombre  de  ports  excellens.  Les  principaux 
caps  sont  :  au  N.,  le  cap  Malheur;  à  l'E.,  le 
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cap  Kannéungan  ;  au  S.,  les  pointes  Platte  et 
Salalan  ;  au  S.  O.  et  à  l'O. ,  les  caps  Sam- 
baar,  Dalo  et  Apy. 

Leclimat  de  Bornéo  est  plus  tempéré  qu'on 
ne  devrait  l'attendre  de  la  position  de  cette 
ile  sous  l'équateur.  Sur  la  côte  occid. ,  la 
saison  des  pluies  règne  depuis  novembre 
jusqu'en  mai.  Le  thermomètre  y  varie  de 
aa°  à  a8°.  La  terre  est  sujette  à  de  fréquentes 
commotions.  Les  parties  voisines  delà  côte 
sont  marécageuses  et  malsaines. 

Bornéo  produit  du  riz,  des  ignames,  des 
patates ,  du  poivre ,  du  camphre ,  du  bétel , 
du  sagou  ,  du  coton ,  du  piment ,  des  giro- 
fles, de  la  muscade,  etc.,  des  bois  de  tein- 
ture, le  sandal ,  l'ébène,  et  une  quantité 
d'autres  bois  propres  à  tous  les  genres  de 
construction.  On  y  trouve  l'orang-outang, 
le  tigre ,  la  panthère  ,  l'éléphant ,  le  cheval , 
l'aigle ,  la  salangane ,  l'abeille  ,  le  ver  à  soie, 
plusieurs  espèces  de  poissons  et  de  coquil- 
lages, de  l'or,  du  fer,  dcl'étain  ,  du  cuivre, 
des  diamaus,  du  sel,  etc. 

Les  naturels  de  Bornéo  cultivent  peu  la 
terre.  Us  sont  chasseurs  et  pécheurs,  et  por- 
tent dans  les  marchés  voisins  de  la  mer  les 
productions  naturelles  du  soi.  Les  Malais,  les 
Javanais,  les  Buggliis  et  les  Arabes,  qui  se 
sont  établis  sur  les  côtes  ,  donnent  plus  de 
«oins  à  la  culture.  Leurs  habitations  sont 
entourées  de  jardins ,  et  ombragées  d'arbres 
fruitiers.  Us  entretiennent  de  petits  trou- 
peaux de  bœufs  ,  de  buffles  et  de  chèvres , 
se  livrent  à  la  pèche  ,  et  exploitent  les  mi- 
nes d'or.  Ils  fabriquent  aussi  des  cordages, 
de  la  poterie  ,  des  outils  en  fer,  et  des  ar- 
mes. Les  femmes  fabriquent  des  étoffes,  et 
font  des  habillemens  avec  la  soie  et  le  coton 
qu'elles  cultivent. 

Le  principal  objet  de  commerce  est  le 
poivre ,  qu'on  cultive  surtout  dans  le  roy. 
de  Bandermassin.  Les  Hollandais  en  tirent 
annuellement  près  de  8,000  quintaux.  L'or 
abonde  dans  le  territoire  montagneux  de 
Trado*  k  à  1*0.,  ainsi  que  dans  les  royaumes 
de  Bornéo  et  de  Bandermassin.  Ces  mines 
•ont  exploitées  par  des  Chinois,  et  peuveut 
donner  annuellement  environ  1  f  0,000  on- 
ces d'or ,  c'est-à-dire  le  quart  de  ce  que 
donne  l'Amérique.  Les  mines  de  diamant 
sont  dans  les  royaumes  de  Pontiana  et  de 
Bandermas-in.  Les  plus  Gns  sont  ceux  de 
Landah.  Ces  mines  sont  exploitées  par  des 
Dayaks ,  habitans  de  l'intérieur,  auxquels 
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les  peuples  de  la  côte  les  achètent.  Les  plu* 
habiles  lapidaires  sont  à  Bandermassin.  Le 
radjah  de  Mastan  possède  un  des  plus  gros 
diamans  qu'on  connaisse  ;  il  pèse  brut  7>6y 
karats,  et  en  pèserait  taillé  environ  180  i/a. 

Les  princes  du  pays  font  presque  seuls  le 
commerce  avec  les  étrangers,  c'est-à-dire 
avec  les  Chinois  ,  les  Hollandais  et  les  Ma- 
lais. Les  Chinois,  qui  ont  su  s'emparer  de 
la  confiance  des  habitans,  font  la  plus  grande 
partie  des  affaires.  L'importation  consiste 
en  thé,  opium  ,  et  marchandises  manufac- 
turées. 

La  population  ,  qu'on  évalue  à  environ 
3,ooo,ooo  d'habitans,  se  compose  de  plu- 
sieurs peuples  d'origine  et  de  mœurs  diffé- 
rentes. Ce  sont,  i«  les  Malais  ,  qu'on  peut 
regarder  comme  le  peuple  dominant,  et 
comme  les  fondateurs  des  divers  royaumes 
de  l'île.  C'est  un  mélange  de  Javanais,  de 
Bougghis  et  de  Macassares.  Les  uns  pro- 
fessent l'islamisme;  les  autres  ont  gardé  la 
religion  de  leurs  pères.  a°  Les  Dayaks,  hab. 
de  l'intérieur.  3"  Les  Chinois,  au  nombre  de 
200,000  environ  ,  sont  répandus  dans  toutes 
les  parties  de  l'Ile.  4°  Les  Papous,  ou  Ne- 
grillos ,  sauvages  qui  habitent  les  contrées 
les  plus  inaccessibles,  et  qui  n'ont  aucune 
relation  avec  le  reste  des  habitaus. 

Bornéo  se  divise  en  un  grand  nombre  d'é- 
tats, dont  les  souverains  portent  le  titre  de 
radjah,  ou  bien  de  sultan,  quand  ils  sont  mu- 
sulmans. Parmi  ces  états  ,  les  royaumes  de 
Bandermassin,  de  Sucadana,  de  Sambas 
et  de  Bornéo  occupent  le  premier  rang.  On 
connaît  le  royaume  de  Passir,  sur  la  côte 
orientale  ,  et  dans  l'intérieur  il  y  a  plus  de 
100  états  dépendans  ou  indépendans  occu- 
pés par  les  Dayaks.  L'histoire  de  cette  île 
est  fort  obscure.  Suivant  une  ancienne  tra- 
dition ,  elle  aurait  appartenu  à  la  Chine. 
Plusieurs  puissances  européennes  ont  tenté 
d'y  fonder  des  colonies  ;  mais  aucune  n'a 
réussi  à  s'y  maintenir ,  à  l'exception  des  Hol- 
landais, qui,  en  i6.f3,  érigèrent  un. comp- 
toir à  Pontiana.  Les  Anglais,  maîtres  de 
l'Ile  Bclambangan ,  près  et  au  N.  de  Bornéo, 
essayèrent  vainement,  en  1773  et  en  i8o3, 
d'y  faire  des  établissemens.  En  181 3,  une 
nouvelle  tentative  leur  réussit  mieux.  Ver» 
la  Gn  de  i8i3,  une  expédition  hollandaise 
a  remonté  la  Pontiana ,  et  elle  s'est  facile- 
ment emparée  de  territoires  qui  rendent  les 
Pays  Bas  maîtres  de  la  moitié  S.  O.  de  ]Ue. 
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BORNÉO ,  roy.  de  la  partie  N.  O.  de  l'Ile 
de  même  nom.  Sa  longueur,  du  N.  Ë.  au 
S.  O.,  ne  parait  pas  excéder  ia5l.  Le  Bor- 
néo en  est  la  rivière  la  plus  considérable ,  et 
la  capitale  est  Bornéo.  On  remarque  sur  la 
côte  les  caps  Sesar  et  Baran.  Le  gouv.  est 
despotique.  Plusieurs  radjahs  sont  tribu- 
taires de  ce  roy. 

BORNIIEIM,  village  considérable  du 
terril,  et  à  i  I.  N.  E.  de  Francfort.  1,881  hab. 

BORN  HEM,  village  des  Pays-Bas,  prov. 
et  à  5  1.  3/4  S.  O.  d'Anvers,  arrond.  de  Ma- 
lincs  ,  cant.  de  Puers,  à  quelque  distance 
de  la  rive  droite  de  l'Escaut.  Il  y  a  des 
manufactures  de  faïence  et  des  fabriques 
d'buile. 

BORNHOLM,  îleetbaill.  de  Danemark, 
dans  la  mer  Baltique ,  dépendant  du  dio- 
cèse de  Seeiand  ,  par  55°  7'  de  lat.  N. ,  et 
la*  3o'  de  long.  E.  ;  à  8  I.  î/a  S.  E.  de  la 
côte  de  Suède ,  et  à  3a  I.  E.  de  l'Ile  Seeiand. 
Elle  a  7  I.  de  long,  4  L  de  large,  et  37  1.  c. 
de  superficie.  Des  rochers  de  forme  irrégu- 
lière s'élèvent  le  long  des  côtes,  et  s'éten- 
dent d'nn  côté  dans  l'intérieur,  de  l'autre 
sons  les  eaux ,  où  ils  forment  autant  d'é- 
cueils.  Cette  île  semble  former  la  liaison 
entrr  les  montagnes  primitives  de  la  Scan-  - 
dinavie  et  les  terres  coquillèrcs  et  sablon- 
neuses du  N.  de  l'Allemagne.  Ses  grès  sont 
très-recherchés.  Il  y  a  des  pierres  à  chaux 
et  du  marbre  d'un  bleu  foncé ,  plusieurs  es- 
pèces d'argile ,  et  des  mines  de  houille.  Dans 
quelques  endroits  marécageux  on  trouve 
du  bois  fossile. 

Le  climat  de  Bornholm  est  très-saiubre. 
Les  terrains  cultivés  donnent  des  grains  ,  du 
lin  et  du  chanvre.  Une  vaste  bruyère  occupe 
une  grande  partie  du  centre  :  on  y  fait  paître 
le  bétail.  Le  bois  est  rare  ;  on  ramasse  les 
branches  des  arbustes  pour  servir  de  chauf- 
fage. Plus  de  quarante  ruisseaux  traversent 
l'Ile  et  se  rendent  à  la  mer.  Ces  eaux  four- 
nissent une  grande  quantité  de  poisson.  La 
pèche  n'est  pas  moins  abondante  le  long  des 
côtes. 

La  fabrication  de  l'eau-de-vie  de  grain , 
de  la  bière,  des  tuiles  ,  des  briques,  de  la 
poterie  commune ,  de  la  faïence  ,  de  la  po»  - 
celaine,  des  pendules  en  bois,  et  l'exploi- 
tation des  raines  de  houille ,  sont  les  prin- 
cipales branches  d'industrie.  On  expédie 
au-dehors  des  toiles ,  des  pierres  a  bâtir ,  et 
les  produits  de  la  pèche.  Le  centre  du  com- 
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merceestà  Rrcnne,  chef-lieu  de  l'île.  Born- 
holm a  7  villes,  ai  paroisses,  et  20,000 
hab.  C'est  la  première  terre  danoise  sur  la- 
quelle la  maison  régnante  acquit  un  droit 
héréditaire.  Avant  1660,  époque  a  laquelle 
elle  se  donna  à  Frédéric  111 ,  les  rois  de  Da- 
nemark n'avaient  pas  un  pouvoir  hérédi- 
taire. En  1809,  les  Anglais  la  prirent  aux 
Danois  après  une  vive  résistance. 

BORNHOVED,  village  de  Danemark, 
duché  de  llolstein  ,  baill.  et  14  1.  l/l  N.  de 
Segeberg,  et  à  6  I.  i/i  S.  de  Kiel.  C'est  le 
lieu  où  les  premiers  barons  tenaient  leurs 
assemblées  en  plein  air.  Ce  village  c*t  aussi 
remarquable  par  la  bataille  livrée ,  en  1  niy , 
entre  Waldcmar  n,  roi  de  Danemark,  et 
Adolphe  iv,  comte  de  llolstein.  Le  premier 
fut  défait. 

BORNOS  ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  a 
11 1.  1/4  E.  N.  E.  de  Cadix  (Séville),  et  a 
a  1.  1/4  E.  d'Arcos  de  la  Frontera,  sur  la 
rive  droite  du  Guadalete.  Jl  y  a  une  source 
d'eau  thermale.  3, 000  hab. 

BORNSTEDT,  village  des  États-Prus- 
siens, prov.  de  Brandebourg,  régenre  et  à 
i/a  1.  N.  O.  de  Potsdam,  cercle  d'IIavel- 
land  oriental.  II  y  a  une  brasserie  et  une 
distillerie  d'eau-de-vie.  a8i  hab. 

BORODDA,  lïuruddn  ou  Burda,  distr.  de 
rilindoustan  ,  dans  les  États  de  Guykavar, 
anc.  prov.  de  Goudjèrate ,  dont  il  occupe  la 
partie  occid.  le  long  de  la  mer  d'Oman.  Si 
l'on  excepte  le  territoire  de  Pourbender , 
que  les  Anglais  ont  pris  sous  leur  protection 
immédiate,  ce  district  ne  renferme  que  les 
petits  états  de  Newy-Bender  ,  Miany  ,  et 
Djounaghor  ,  tous  tributaires  de  Guykavar. 

BORODE ,  Burrodc ,  petite  ville  dé  l'IIin- 
doustan,  dans  les  États  des  Radjepouts, 
anc.  prov.  d'Adjemyr,  état  et  à  ta  l.  N.  E. 
de  Kota  ,  sur  la  rive  gauche  du  Calysind. 

BORODIANKA  ,  bourg  de  Russie,  en 
Europe  ,  gouv. ,  distr.  et  à  g  1.  3/1  N.  O.  de 
Kiev ,  près  de  la  rive  gauche  du  Zdvij. 

BORODINO,  village  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  a6  I.  O.  S.  O.  de  Moscou , 
distr.  et  à  3  I.  3/4  O.  de  Mojaïsk ,  sur  la  Ko- 
loga.  Il  est  célèbre  par  la  bataille  dite  de  la 
Moskva  ,  gagnée  par  les  Français  sur  les 
Russes  le  7  septembre  181a. 

BORO  DJ OU NGKIK,  contrée  de  l'Em- 
pire Chinois,  située  au  N.  de  la  prov.  de 
Chen  si ,  et  à  PO.  de  la  montagne  Alaehan. 
Elle  a  d'excellena  pâturages,  et  est  riche  en 


Digitized  by  Google 


I 


iq$  BORO 

lacs  de  «cl.  Depuis  1697,  elle  est  habitée  par 
les  3  bannières  des  Oeloet  de  Tanggout,  ap- 
pelées en  chinois  Si  Tao  Oeloet ,  qui  s'éten- 
dent  à  lu.  jusqu'à  la  rivière  Etsinoui.  An- 
ciennement il  y  avait  plusieurs  villes  ,  dont 
il  n'existe  pas  même  de  ruines. 

BÔRÛE,  île  de  la  mer  du  Nord,  sur  la 
côte  S.  E.  de  Norvège ,  par  58'  5a'  de  lat.  N. 
et  70  i3'  de  long.  E. 

BOROHRADEk,  bourg  de  Bohème,  cer- 
cle et  à  5  1.  1/4  S.  E.  de  kôniggratz,  sur 
l'Adler.  11  y  a  1  château  et  i3o  maisons. 

BORO  kHOTAN ,  ville  de  l'Empire  Chi- 
nois, en  Mongolie ,  sur  la  droite  du  Tchono, 
par  44°  4o'  de  lat.  N.  et  1 160  38'  de  long.  E., 
et  à  11  1.  N.  E.  de  Barin. 

BOROROS  ,  peuple  de  l'intérieur  de  l'A- 
frique, habitant  à  l'O.  du  gouv.  de  Mozam- 
bique, au  N.  du  Monomotapa,  et  au  S.  du 
lac  Maravi.  On  nomme  les  Massi ,  les  Ma- 
ravi  et  les  Ruengas  parmi  les  tribus  entre 
lesquelles.il  se  divise.  Du  reste ,  on  n'a  sur 
ce  peuple  que  des  notions  très-incertaines. 

BOROROS,  peuple  aborigène  du  Brésil, 
répandu  dans  divers  eau  t.  de  la  prov.  de 
Mato  Grosso.  Une  grande  partie  habite  prin- 
cipalement la  comarca  de  Bororonia,dont  le 
nom  paraît  dériver  de  celui  de  ces  Indiens. 
En  1796,  ce  peuple  envoya  quatre  de  ses 
chefs  pour  solliciter  l'amitié  des  Portu- 
gais. 

BOROSDINSKAIA,  fort  de  Russie,  en 
Europe  ,  gouv.  du  Caucase,  distr.  et  à  1  1. 
1/2  S.  O.  de  kizliar,  sur  le  Térek.  Ce  fort, 
bâti  en  1755  ,  est  occupé  par  les  Cosaques 
Seymens. 

BOROS  IENÔ,  bourg  de  Hongrie,  co- 
mital  d'Arad,  snr  le  Fekete  kôrôs,  au  mi- 
lieu de  forêts,  à  3  I.  1/4  S.  O.  de  Bel ,  et  à 

10  1.  N.  E.  d'O  Arad.  Lat.  N.  46"  a5'  3o'. 
Long.  E.  19°  29' 3 1'.  Chef-lieu  de  réunion 
du  coinitat,  et  résidence  d'un  protopape 
grec.  Il  y  a  plusieurs  églises.  Les  environs 
produisent  d'excellent  vin. 

BOROSTYANkOouBERNSTEIN,  bourg 
de  Hongrie,  comitat  d'Eisenbourg,  marche 
et  à  5  1.  O.  de  koszeg,  et  à  6  I.  i/i  N.  E.  de 
Hartberg.  On  y  voit  les  ruines  d'un  château. 

11  y  a  des  fabriques  de  rubans ,  vitriol ,  eau 
forte ,  genièvre,  et  on  y  prépare  du  cinabre. 
1,181  hab. 

BORO  TALA ,  rivière  de  l'Empire  Chi- 
nois, dans  le  pays  des  Dzoun  gar.  Sou  nom 
signifie,  en  kalmuk,  plaine  grise.  Elle  sort  du 
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petit  lac  koukou  oussoun ,  par 4 5*  de  lat.  N. 
et  80"  de  long.  E., coule  versl'E.,  et  se  jette 
dans  le  grand  lac  khaltar  ousike  noor ,  qui , 
dans  les  cartes  russes ,  est  aussi  appelé  Boro 
tala. 

BOROTE,  petite  ville  de  l'IIindoustan 
anglais,  anc.  prov.,  distr.  et  à  9  I.  N.  de 
Dehly. 

BO ROTIN ,  ville  de  Bohème ,  cercle  et  à 

2  I.  1/4  N.  N.  O.  de  ïabor.  Il  y  a  100  mai- 
sons. Elle  appartient  au  prince  Lobkowitz. 

BORO U  AH,  Burruah,  villedel'Uindou- 
•tan  anglais,  anc.  prov.  d'Oryçah,  distr.  et 
à  10  I.  N.  N.  E.  de  kétek.  Lat.  N.  ao°  45'. 
Long.  E.  84*  1'. 

BOROUGHBRIDGE,  ville  d'Angleterre, 
west  - riding  du  comte  d'York,  wapentake 
de  Claro,  paroisse  et  à  i/3  de  1.  d'Aldbo- 
rough,  sur  l'Urc,  que  l'on  y  passe  sur  un 
beau  pont.  Elle  est  bien  bâtie.  Il  s'y  fait  un 
commerce  considérable  de  quincaillerie ,  et 
on  y  tient  1  marché  par  semaine.  860  hab. 
On  a  trouvé  dans  les  environs  beaucoup  de 
médailles.  En  i3aa,  sous  le  règne  d'É- 
douard  111 ,  il  s'y  livra  une  bataille  où  fut  fait 
prisonnier  le  comte  de  Lancastre ,  qui ,  dans 
la  suite ,  fut  mis  à  mort  avec  plusieurs  au- 
tres seigneurs  de  son  parti.  Elle  envoie  deux 
membres  au  parlement. 

BOROU  NT,  bourg  de  Russie ,  en  Europe , 
gouv.  et  à  i5  1.  1/4  S.  E.  de  Vilna,  distr.  et 
à  4  1.  i/a  S.  E.  d'Ochmiana. 

BOROU  R ,  Burroor,  petite  ville  de  l'IIin- 
doustan ,  dans  les  États  du  Nizam,  anc.  prov. 
de  Berar,  distr.  de  Gaweil ,  sur  le  Petar,  à 

3  1.  S.  d'Akoat. 

BOROV1A,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
9  1.  E.  S.  E.  de  Soria,  sur  une  hauteur. 

BOROVINkA,  bourg  de  Russie,  en  En- 
rope ,  gouv.  de  Voronéje ,  distr.  et  à  9 1.  S.  O. 
de  Staro-Bélsk. 

BOROVITCH1,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  36  L  E.  S.  E.  de  Novgorod  ; 
chef-lieu  de  distr.,  sur  la  Msta,età  \  -  I.  N.O. 
de  Tver.  Lat.  N.  58'  16'.  Long.  O.  3i'  3d'. 
On  y  trouve  4  églises  et  1  couvent.  Elle  est 
commerçante.  Dans  le  voisinage  de  cette 
ville  on  remarque  les  Borovitskié  Porogui , 
cascades  ou  cataractes  de  Borovitchi,  qui 
s'étendent  sur  un  espace  de  plus  de  7  I.  On 
y  a  fait  quelques  travaux  qui  permettent 
aux  bateaux  de  les  franchir  sans  danger. 
2,600  hab. 

Le  district  offre  une  surface  inégale ,  et 
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renferme  des  carrières  de  pierre  calcaire  , 
des  mines  de  houille  et  des  sources  salées. 
64,i85  hab. 

BOROViTSA,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  de  Kiev,  distr.  et  à  5  1.  N.  de 
Tcbigrine  ,  et  a  10  1.  N.  O.  de  Krilov. 

BOROVSR  ,  ville  de  Russie ,  en  Europe, 
gouv.  et  à  18  1.  i/a  IV  de  Kalouga;  chef-lieu 
de  distr. ,  sur  la  Prorva,  et  a  au  1.  S.  O.  de 
Moscou.  Lat.  N.  55°  io'  5o\  Long.  E.  34' 
la*  o'.  11  y  a  4  églises,  et  des  fabriques  de 
toile  à  roiles.  L'ail  et  l'ognon  de  Borovsk 
sont  réputés  pour  leur  grosseur  et  leur  qua- 
lité. Commerce  en  lin ,  chanvre ,  cuirs ,  etc. 
S,ooo  hab.  Cette  ville  est  célèbre  par  la 
belle  défense  qu'y  fit  le  prince  Michel  Vol- 
konsky  contre  les  troupes  du  faux  Dimitri, 
en  1610. 

Le  district,  arrosé  par  la  Pmtva  et  la 
Lonja  ,  renferme  des  forêts  assez  considéra- 
bles. II  y  a  beaucoup  de  fabriques  de  toiles 
et  de  bas.  56,4/4  hab. 

BOROWA  ,  bourg  de  Bohème,  cercle  et 
à  9  1.  3/4  S.  E.  de  Caaslau.  laa  maisons. 

BOROWSTOWNESS,  ville  et  port  d'É- 
cosse ,  comté  et  a  i  1.  N.  de  Linlitbgow,  et 
à  6  I.  O.  d'Edinbourg,  sur  la  rive  droite  et 
a  l'embouchure  du  J  «  n  th.  Elle  est  bien  bâ- 
tie ;  les  ruesen  sont  étroites  et  incommodes. 
Son  port  est  le  meilleur  delà  baie.  11  y  a  des 
manufactures  de  sel  am:«:oniac,  de  sel,  de 
vitriol,  de  poterie,  et  des  distilleries;  et, 
dans  les  environs,  des  houillères  considé- 
rables qui  s'étendent  à  une  grande  pro- 
fondeur sous  la  rivière.  Elle  a  été  le  centre 
d'un  commerce  considérable  avant  l'éta- 
blissement de  la  douane  à  Grangemouth.  11 
s'y  tient  a  marchés  par  semaine,  les  lundis 
et  les  vendredis ,  et  chaque  année  î  foire,  où 
il  se  fait  des  courses  de  chevaux.  3,oi8  hab. 

BOROX,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
6  1.  i/a  N.  E.  de  Tolède  (Madrid). 

BOROZOA,  rivière  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  du  Caucase ,  distr.  de  kizliar. 
C'est  un  bras  de  la  Prorva,  qui  est  elle- 
même  un  des  bras  du  Térek,  à  al.  N.  dé 
Kizliar,  et  se  rend  dans  la  mer  Caspienne 
après  un  cours  de  io  I. 

fiOROZOENKl,  village  de  Russie,  en 
Europe ,  gouv.  et  à  ni.  3/4  N,  E.  de  Toula , 
distr.  et  à  3  1.  3/4  N.  de  Venev.  i,aoo  hab. 

BORRACH A  ,  de  de  la  merdes  Antilles, 
près  de  la  côte  de  Caraccas ,  prov.  et  â  i  {  1. 
O.  de  Cumana,  et  à  4  1.  N.  de  Barcelona. 
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BORR  ACHUDO ,  rivière  du  Brésil ,  prov. 
de  Minas  Geraes,  comarca  de  Sabara.  Elle 
prend  sa  source  au  mont  Araras ,  coule  de 
l'O.  à  TE. ,  et  se  joint  au  S.  Francisco  ,  près 
d'un  village  qui  porte  son  nom,  après  un  cours 
d'environ  3o  1. 

BORRAKOR  ,  Burrakur ,  rivière  de 
Pilindoustan  ,  qui  prend  sa  source  dans  la 
prov.de  Berar,  au  distr.  de  Ramgor,  qu'elle 
traverse ,  entre  dans  la  prov.  de  Bengale ,  et 
se  réunit  à  la  Dotnmoudah  au  N.  de  Pat- 
cheté.  Son  cours,  de  l'O.  à  l'E. ,  est  d'en- 
viron 5o  1. 

BORRAMPOUR,  Burr*mjx>or,  ville  de 
l'Hindoustan anglais,  anc.  prov. des  Serkars 
sept. ,  à  51.  S.  O.  de  Gangam ,  et  a  34  1.  N.  E. 
de  Cicacole. 

BORR  EN  ES,  bon  rg  d'Espagne,  prov.  et 
à  31.  i/a  S.  S.  E.  de  V  illafranca  (Léon) ,  et 
à  a  I.  5/4  S.  O.  de  Ponferrada. 

BORRIOL,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
a  1.  N.  N.  O.  de  Castellon  de  la  Plana  (Va- 
lence). a,34o  hab. 

BORROMÉES,  groupe  d'îles  des  États- 
Sardes,  dans  le  lac  Majeur  et  la  baie  où  dé- 
bouche la  Toce,  div.  de  ISovare,  prov.  de 
Pallanza.  Ces  îles  tirent  leur  nom  de  la  fa- 
mille milanaise  à  qui  elles  appartiennent. 
On  en  compte  trois  :  l'Isola-Rella ,  l'Isola- 
Superioreou  dc'Pescatori ,  et  l'Isola-Madre. 
L'Isola-Bella,  la  plus  mérid.,  n'était  qu'un 
rocher  schisteux  et  quartzeux  d'environ  100 
toises  de  tour.  En  1670 ,  le  comte  Borromeo 
commençante  métamorphoser  en  bosquets 
et  en  jardins;  U  y  fit  bâtir  un  palais  vaste  et 
magnifique,  que  ses  successeurs  ont  achevé 
de  décorer  et  d'embellir  avec  tout  le  luxe 
des  arts  :  ce  palais  renferme  une  galerie  avec 
une  nombreuse  collection  de  beaux  ta- 
bleaux. Les  jardins,  élevés  en  amphithéâ- 
tre ,  sont  ornés  de  belles  statues  de  marbre, 
et  sont  plantés  d'orangers,  de  citronniers , 
de  lauriers  et  de  plantes  odoriférantes  :  la 
terrasse  la  plus  élevée  olTre  la  plus  gracieuse 
perspective  sur  piesque  tout  le  lac.  Tous  les 
matériaux  du  château  et  tout  le  terrain  de  ce» 
beaux  jardins  ont  été  apportés  du  continent , 
distant  d'i/4  de  1.  On  récolte  annuellement 
dans  cette  île  de  3o  â  36,ooo  oranges  et  ci- 
trons. LTsola-Superiore ,  au  N.  O.  de  la  pre- 
mière ,  n'offre  qu'un  petit  village  habité  par 
environ  4«o  pécheurs,  et  contenant  1  égliso 
paroissiale.  L'Isola-Madre,  au  N.  E.  des  pré- 
cédentes, a  environ  1  1.  de  tour;  c'est  uue 
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suite  de  bosquets,  de  jardins,  de  vergers  et 

de  prairies  ,  qui  sont  autant  d'ouvrages  de  la 
nature.  On  y  recueille  en  grande  abondance 
des  oranges,  des  cédrats,  et  d'autres  fruits 
d'une  beauté  extraordinaire.  Il  y  a  dans  cette 
île  une  jolie  mai.-on  de  plaisance ,  ainsi  qu'un 
petit  théâtre  d'une  construction  agréable. 

BORKOWDALE,  chapeUenie  d'Angl©- 
terre,  comté  de  Cumberland,  ward  d'Al- 
lerdale,  a  a  I.  S.  de  Keswick.  Elle  renferme 
des  mines  de  fer  carburé ,  ou  plombagine , 
qui  sont  les  plus  riches  de  l'Europe.  346  hab. 

BORKUC  AS  (SAN  LORENZO  DE),  ville 
du  Guatiinala,  prov.  de Costa-Rica ,  à  a5  I. 
S.  S.  E.  de  Gartago,  et  à  56  1.  N.  O.  de 
S.  Iago,  dans  le  golfe  de  Dulce,surle 
Grand  Océan. 

BORSALY,  BurtaUey  petite  ville  de 
PHindouStan,  anc.  prov.  et  distr.  de  Gor- 
val,à  i81.  N.  O.de  Sirynagor,  aux  sources 
du  Gange  ;  sur  le  Nekry. 

BORSCIIEID  ,  hameau  des  États-Prus- 
siens ,  prov.  du  Bas- Rhin  ,  régence  et  à  6  I. 
5/4  N.  N.  O.  de  Coblentz,  cercle  de  Neu- 
w  ied ,  près  du  village  de  ISeustadt.  11  y  a 
a  forges  considérables. 

BORSELE,  village  des  Pays-Bas  ,  sur  la 
cote  S,  O.  de  l'île  de  Zuyd  Béveland ,  prov. 
de  Zélande,  arrond.  et  à  3  I.  i/a  S.  O.  de 
Goes.  11  occupe  l'emplacement  de  Borse, 
ville  qui  fut  détruite  par  une  inondation , 
en  i53a. 

BORSI,  Bursea,  petite  ville  de  l'Hin- 
dou.stan  ,  princip.  et  a  9 1.  N.  de  Bopâl ,  anc. 
prov.  de  Malvah.  Il  y  a  un  beau  bazar;  les 
maisons  sont  bien  bâties. 

B0RSKA1A,  fort  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  d'Orenbourg,  distr.  et  à  8  I.  3/4  O. 
N.  O.  de  Bouzoulouk ,  sur  la  rive  droite  de 
la  Samara  ,  que  l'on  y  passe  sur  un  pont  de 
bateaux.  i,5oo  hab. 

BORSOD  ,  Borsod  Varm*gye ,  comitat 
de  Hongrie ,  borné  au  N.  par  les  comitats 
de  Gômôr  et  de  Torua  ;  a  l'E. ,  par  ceux  de 
Zemplen ,  d'Abauj  et  de  Szabolcs  ;  et  au  S. 
et  à  PO. ,  par  le  comitat  de  Heves.  Sa  su- 
perficie est  de.  180  1.  carrées.  Ge  comitat 
forme  une  des  parties  les  plus  belles  et  les 
plus  fertiles  de  la  Hongrie  ;  il  est  monta- 
gneux au  N.  et  à  PO.  La  Theis»  baigne  sa 
frontière  S.  E.,  et  reçoit  le  Sajo,  qui  tra- 
verse ce  comitat.  La  partie  montagneuse 
appartient  aux  terrains  intermédiaires,  et 
renferme  des  ardoises  de  très- bonne  qualité 
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(  c'est  le  seul  lieu  connu  de  la  Hongrie  où 
l'on  trouve  cette  roche)  et  des  pierres  calcai- 
res, qui  peuvent  fournir  de  jobs  marbres.  Il 
y  a  des  mines  dé  fer,  quelques  usines  et 
des  eaux  minérales.  On  connaît  aussi,  au- 
près de  Miskolcz,  des  dépôts  de  l'espèce 
de  combustible  minéral  nommé  lignite.  Le 
climat  de  ce  comitat  est  doux.  Le  sol  pro- 
duit des  grains,  d'excellent  vin,  du  chan- 
vre ,  du  lin  et  du  bois  ;  on  y  élève  beaucoup 
de  bestiaux ,  et  il  s'en  fait  un  commerce  as- 
sez considérable.  11  y  a  beaucoup  de  gibier  , 
de  volaille,  de  poisson  et  d'abeilles.  Il  y  a 
quelques  manufactures  de  draps  et  des  tan- 
neries. 11  se  divise  en  4  marches  ou  jaras  : 
Miskolcz,  Erlau,  S*.  Peter,  Szendro,  et  com- 
prend la  bourgs,  167  villages,  et  i46,ao8 
hab.,  la  plupart  Magyares,  et  presque  tous 
des  communions  catholique  et  réformée  ;  les 
grecs ,  les  luthériens  et  les  juifs  sont  en  très- 
petit  nombre. 

BÔRSÔN  Y  ,  bourg  de  Hongrie.  Voy. 
Pilsra. 

BORSY ,  Burscs,  petite  ville  de  l'Hin- 
dou- tan  anglais ,  anc.  prov.  d'Aurcng  abad, 
distr.  de  Perrainda,  à  3a  1.  N.  de  Beydja- 
pour. 

BORSZGZOW,  bourg  seigneurial  de  Gai- 
licie,  cercle  et  à  7  1.  i/a  S.  E.  de  Czortkow, 
et  a  6  I.  N.  E.  de  Zaleszcyky ,  sur  la  ÎN'icz- 
lawa.  i,4o4  hab.  • 

BORSZEG ,  village  de  Transylvanie ,  près 
des  frontières  de  la  Moldavie,  dans  le  pays 
des  Szcklers ,  siège  de  Csik ,  à  6 1.  1  /ô  IV  de 
Gyorgyo-S'.-Miklos,  et  à  18  1.  3/4  E.  S.  E. 
de  Bisztricz,  au  milieu  d'une  contrée  de 
calcaire  intermédiaire,  et  dans  le  voisinage 
de  dépôts  ignés  ancien».  11  y  a  des  sources 
d'eaux  minérales  qui  ont  été  très-renom- 
mées ,  et  sont  actuellement  abandonnées  à 
cause  de  leur  trop  grand  éloignement. 

BORT,  ville  de  France,  dép.  de  la  Cor- 
rèze  ,  arrond.  et  à  5  1.  S.  E.  d'Ussel  ;  chef- 
lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  droite  du  Chava- 
noux,  à  i3  1.  1/4  E.  N.  E.  de  Tulle.  On  y 
fait  un  commerce  de  gants  assez  recherchés. 
11  y  a  une  mine  de  houille  sur  son  territoire. 
C'est  la  patrie  de  Marmontel.  1,800  hab. 

BORTCH  ALO,  distr.  de  la  prov.  géor- 
gienne de  Somkhéthi  ,  dans  la  Russie.  Il 
comprend  la  contrée  arrosée  par  le  Debete 
inférieur ,  qui  se  jette  dans  le  kzia  ou  Khra- 
mi,  s'étend  jusqu'à  l'endroit  où  ce  dernier 
reçoit  l'Indja  ,  et  va  à  PE.  jusqu'à  la  droite 
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du  Kour.  À  l'O. ,  il  est  séparé  par  l'Indja 
du  di«tr.  de  K  'azakhi;  au  S. ,  il  a  celui  de 
Pambaki;  et  à  l'O.,  Tachiri.  Ses  hahitans 
forment  environ  a,5oo  familles,  dont  deux 
ticrssont  Turcomans,  et  l'autre  tiers  Armé- 
nien*. Ih  vivent  de  l'agriculture  et  de  l'édu- 
cation de  leurs  nombreux  troupeaux.  Ordi- 
nairement les  Arméniens  ont  des  villages  à 
part  ;  mais  on  les  trouve  aussi  mêlés  ai  ec  les 
Turcomans.  11  y  a  dans  ce  district  des  mi- 
nes de  cuivre,  de  fer  et  de  plomb;  mais 
elles  sont  de  peu  de  rapport. 

BORTHERJ,  Burthcri ,  petite  ville  de 
l'Hindoustan,  États  de  Sindhyah ,  anc.  prov. 
d'Agrah  ,  à  3  1.  O.  de  Pecbor ,  et  à  7  1.  S.  S. 
E.  de  Goualior. 

BORT1GAL1 ,  village  de  l'île  de  Sardai- 
gne,  div.  du  cap  Sassari,  à  14  1.  i/a  S.  E. 
de  la  ville  de  ce  nom,  et  a  7  I.  i/a  S.  d'O- 
zieri ,  sur  une  colline,  en  bon  air.  2,000  hab. 

BORT1G1ADAS,  village  de  l'ile  de  Sar- 
daigne,  div.  du  cap  Sassari,  à  11  I.  V  E. 
de  la  ville  de  ce  nom  ,  et  a  1  1.  1/4  O.  de 
Tempio.  o4o  hab. 

BÔRTNGES-OE ,  Ile  de  la  mer  du  Nord  , 
sur  la  côte  occid.  de  Norvège,  par  6o'  55' 
de  lat.  N. ,  et  a°  55'  de  long.  E. 

BORT- SAINT -GEORGES,  village  de 
France,  dép.  de  la  Creuse,  a  r  rond. ,  cant. 
et  à  2  1.  1/2  S.  S.  E.  de  Boussac ,  et  à  7  1.  3/4 
E.  N.  E.  de  Guéret.  Il  y  a  un  grand  nombre 
d'antiquités.  721  hab. 

BORL'CA ,  cap  sur  la  côte  du  Mexique, 
dans  l'océan  Pacifique.  Lat.  N.  8°  ai'. 

BORVA  ,  Kur  va,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais ,  présidence  du  Bengale , 
anc.  prov.  de  Bahar,  distr.  et  à  a3  1.  1/2  O. 
S.  O.  de  Ramgor,  sur  le  Sounk,  à  12  I.  î/a 
O.  de  Doesab.  Le  commandant  anglais  des 
cipays  Be  Ramgor  y  fait  sa  résidence. 

BORVALLA ,  Burwaila,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  présidence  de  Bom- 
bay, anc.  prov.  de  Goudjérate ,  distr.  d'Ar- 
râtem ,  sur  la  rive  gauche  de  l'Outouly ,  à 
19  1.  O.  S.  O.  de  Cambaye. 

BORYCHOL,  Burrishtd  ou  Bury$hol, 
petite  ville  de  l'Hindoustan  anglais,  prési- 
dence et  anc.  prov.  du  Bengale ,  distr.  et  à 
3  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Backergondgc ,  sur  un 
bras  du  Gange  ,  et  à  44  h  E.  de  Calcutta. 
Cette  ville,  siège  d'une  magistrature  ,  n'a 
été  fondée  qu'en  1801. 

BORYSTÈNE,  fleuve  de  Russie.  Voy. 
DmiVB. 
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BORZ  A  |  rivière  de  Russie ,  en  Asie,  gonv. 
d'Irkoutsk,  distr.  de  Nertchinsk.  Se*  eaux 
sont  toujours  basses,  et  son  cours  est  peu  ra- 
pide. Elle  coule  de  l'O.  à  l'E.,  et  se  jette  dans 
l'Argoun  ,  après  un  cours  d'environ  20  1. 

BORZNA,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv. ,  distr.  et  à  ?o  1.  E.  S.  E.  de  Tcherni- 
gov,  et  a  7  1.  S.  S.  O.  de  Sosnitza.  Lat.  N. 
5i°  i4',  Long.  E.  5o°  6'.  Elle  renferme  6 
églises ,  et  il  s'y  tient  5  grandes  foires  par  an. 
900  hab. 

Le  district ,  arrosé  par  la  Boizna ,  est  sa- 
blonneux. On  y  élève  beaucoup  de  bétail  ; 
les  forêts  y  sont  nombreuses. 

BORZÔN  ASC  A,  village  des  États  Sardes, 
div.  de  Gènes ,  prov.  et  a  3 1.  1  /a  N.  de  Chia- 
vari,  chef-lieu  de  mand.  1,100  hab. 

BOSA  ,  Bosa,  ville  sur  la  côte  occid.  de 
l'Ile  de  Sardaigne ,  div.  du  cap  Sassari ,  a  1 1 1. 
S.  de  la  ville  de  ce  nom,  et  a  7  I.  S.  S.  E.  d'Al- 
ghero,  sur  la  rive  droite  et  a  i/a  1.  de  l'em- 
bouchure du  Tcrno  dans  la  Méditerranée. 
Siège  d'un évêcbé ituffragant  de  l'arche*,  de 
Sassari.  La  ville  est  bâtie  en  partie  sur  le  pen- 
chant d'une  colline  au  sommet  de  laquelle 
est  un  vieux  château  presqu'en  ruine,  dont 
les  fossés  sont  maintenant  combles,  et  en 
partie  dans  une  plaine  insalubre.  Elle  est 
entourée  de  murailles  en  très-mauvais  état. 
Il  y  a  une  assez  belle  rue,  une  ancienne  ca- 
thédrale et  quelques  couvens.  Des  bateaux 
peuvent  seuls  remonter  la  rivière  jusqu'au 
port ,  qui  n'oUre  aucun  abri  contre  les  vents. 
On  y  embarque  des  fromages,  du  ble  et  des 
vins.  Ce  port  est  fréquenté  parles  Génois, 
qui  viennent  pêcher  le  corail,  dont  on  trouve 
une  très-belle  qualité  sur  la  côte.  4,5oo  hab. 

BOSBOCH  ou BASBECH  .petite  ville  de 
la  Nubie,  roy.  et  à  8  I.  N.  E.  de  Sennâr. 

BOSCAWEN,  corn  m.  des  États  -  Unis, 
état  de  New-llamsphire ,  çomté  d'HilIsbo- 
rough,  sur  le  Merrimack,  a  5  1.  N.  de  Con- 
cord  ,  et  à  ao  I.  N.  O.  de  Portsmouth.  a,i  i3 
hab. 

BOSCHIMEN,  peuples  de  la  Hottento- 
tie.  V oy.  BosiBSMA^s. 

BOSCHOWITZ,  bourg  de  Moravie,  cer- 
cle et  à  6  1.  S.  E.  de  Bruno.  658  hab. 

BOSCLAR,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Seine- Inférieure  ,  arrond.  de  Dieppe ,  cant. 
de  Bellecombre,  a  4  h  5/4  N.  N.  E.  de 
Rouen. 

BOSCO,  bourg  des  États  Sardes ,  div.  , 
prov.  et  à  5  1.  S.  S.  E.  d'Alexandrie  ;  chef- 
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lieu  de  mand. ,  au  milieu  d'un  bois.  Il  y  a 
1  belle  bibliothèque.  11  y  avait  autrefois  i 
abbaye.  C'est  la  patrie  du  pape  Pie  v.  a,68o 
hab. 

BOSCOTRE  CASE,  village  du  roy.de 
IVaples,  prov.  et  a  4  l«  E.  S.  E.  de  INaples, 
distr.  de  Castel  a  Mare  ;  chef-lieu  de  cant. , 
au  pied  du  Vésuve.  C'est  un  des  4  villages 
situés  a  peu  de  distance  les  uns  des  autres  , 
compris  sous  le  nom  général  de  Bosco.  On  y 
trouve  plusieurs  églises  paroissiales  ,  des 
couvens,  1  manufacture  royale  d'armes,  1 
fabrique  de  poudre  à  canon,  et  i  très-grande 
fabrique  de  pâte  d'Italie.  Le  territ.  produit 
de  bons  vins,  et  l'on  y  élève  beaucoup  de 
vers  4  soie.  3,5oo  hab. 

BOSHAM  ou  BOCIIAM,  ville  d'Afrique , 
roy.  de  Gingiro ,  sur  les  frontières  mérid.  de 
l'Âbyssinie  ,  à  i3o  I.  S.  S.  O.  de  Gondar. 

BOSHAM,  paroisse  d'Angleterre,  comté 
de  Susscx ,  rape  de  Chichester ,  sur  une  baie 
de  la  Manche.  Il  y  avait  un  port  considéra- 
ble dans  le  xr»  siècle. 

BOSINGFELD,  bourg  de  la  prineip.  de 
Lippe-Detmold,  baill.  de  Sternbeig,  à  3  1. 
i/4  N.  de  Blomberg,  et  à  3  1.  3/4  O.  S.  O. 
de  Hamcln.  Il  s'y  tient  des  foires.  834  hab. 

BOSJESMANS,  rivière  du  gouv.  du  Cap 
de  Bonne-Espèrance ,  qui  prend  sa  source 
dans  les  montagnes  de  Zuureveld,  traverse 
le  distr.  de  ce  nom  du  N.  O.  au  S.  E.  ;  et, 
après  un  cours  sinueux  de  27  1. ,  se  jette 
dans  l'océan  Indien,  4  6  1.  S.  O.  de  Ba- 
thurst,  et  à  1 1  1.  O.  S.  O.  de  l'embouchure 
du  Groot  visch  revier.  La  marée  se  fait  sen- 
tir 4  4  L  au-dessus  de  son  embouchure. 

BOSJESMANS  ou  B0SCH1MEN  ou 
IIOUZOUANAS,  peuple  delà  Hottentotie, 
dont  le  véritable  nom,  celui  qu'il  se  donne 
lui-même,  est  Saab.  Les  Bosjesmans  habi- 
tent le  pays  haut  situé  au  N.  de  la  colonie 
du  cap  de  Bonne  -  Espérance ,  où  ils  sont 
connus  sous  le  nom  de  Boschimen  (hommes 
des  bois),  parce  qu'ils  se  cachent  dans  les 
buissons  lorsqu'ils  veulent  fondre  sur  une 
habitation.  Les  colons  hollandais  les  ont 
représentés  comme  des  sauvages  féroces  et 
tellement  brutaux ,  que  les  bons  traitemens 
ne  pouvaient  parvenir  4  les  adoucir  et  à  les 
civiliser.  M.  Barrow  pense  que  les  outrages 
continuels  auxquels  ils  ont  été  exposés  de- 
puis très-long-temps  ont  fini  par  produire 
chez  eux  les  mauvaises  qualités  qu'on  leur 
reproche  ,  et  par  les  faire  descendre  au  der- 


B  O  S  J 

nier  degré  de  dégradation  auqnel  l'espèce 
humaine  puisse  parvenir.  Les  Caffres,  le» 
Hottentots,  les  Hollandais  leur  ont  fait  une 
guerre  4  mort ,  et  les  ont  rendus  farouches, 
cruels  et  sanguinaires. Des  missionnaires  leur 
ont  montré  de  la  bienveillance,  et  les  Bosjes- 
mans ont  prouvé  qu'ils  n'étaient  pas  insensi- 
bles à  ces  bons  procédés.  C'est  d'ailleurs  une 
race  d'hommes  peu  favorisée  de  la  nature.  La 
taille  ordinaire  des  hommes  est  de  4  pieds 
6  pouces  ;  celle  des  femmes,  de  4  pieds. 
Leur  couleur,  leurs  traits,  leurs  cheveux, 
la  courbure  intérieure  de  l'épine  dorsale, et 
l'extension  des  parties  postérieures ,  annon- 
cent une  origine  commune  avec  les  Hotten- 
tots. Le  ne*  plat,  les  os  des  joues  proémi- 
nent le  menton  saillant  et  le  profil  concave 
donnent  à  la  figure  des  Bosjesmans  une 
grande  ressemblance  avec  celle  de  singes, 
rapports  que  leurs  yeux  perçans,  toujours 
en  mouvement,  tendent  encore  4  augmen- 
ter. Ils  ont  le  ventre  excessivement  protu- 
bérant ;  leurs  membres  sont,  en  général, 
bien  faits  et  bien  proportionnés.  Leur  agilité 
est  incroyable,  l'antilope  klip-spring  peut 
4  peine  les  égaler  en  sautant  de  rocher  en 
rocher.  La  personne  des  femmes ,  depuis  la 
gorge  jusqu'au  genou,  se  dessine  absolument 
comme  un  S.  Il  parait,  d'après  les  obs<  r- 
vations  de  Péron,  que  c'est  4  elles  qu'ap- 
partient cette  espèce  de  difformité  connue 
sous  le  nom  de  tablier,  que  l'on  avait  d'a- 
bord attribuée  aux  Hottentotes.  Les  filles 
sont  fiancées  4  7  ans.  M.  Burchell  a  vu  des 
mères  qui  n'avan-nt  pas  plus  de  10  ans.  Les 
Bosjesmans  prennent  quelquefois  3  femmes  ; 
ilssont  joyeux ,  vifs  et  actifs.  Renfermés  dans 
leurs  huttes  pendant  le  jour,  de  peur  d'être 
surpris,  ils  dansent  quelquefois  au  clair  de 
la  lune  depuis  le  coucher  jusqu'au  lever  du 
soleil.  Leur  danse  est  très-birarre.  Leurgaité 
est  d'autant  plus  extraordinaire,  qu'ils  ne 
peuvent  se  procurer  leur  subsistance  qu'avec 
infiniment  de  fatigue  et  de  danger;  car  Us 
ne  savent  ni  cultiver  la  terre  ni  élever  du  bé- 
tail, et  le  sol  leur  fournit  bien  peu  de  végé- 
taux dont  ils  puissent  se  nourrir.  Ils  en  re- 
tirent des  bulbes  d'iris  et  quelques  racines 
de  graminées  ameres  et  piquantes  au  goût  ; 
ils  mangent  aussi  des  larves  de  fourmis,  de 
sauterelles  et  d'autresinsectes.  Us  emploient 
toutes  sortes  de  pièges  pour  prendre  le  gi- 
bier. Quand  ces  moyens  précaires  de  subsis- 
tance leur  manquent,  Us  sont  réduits  4  la 
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nécessité  de  hasarder  une  dangereuse  et  pé- 
nible eipédition,  dont  le  but  est  de  piller 
l'habitation  d'un  colon.  Un  traitent  avec  une 
barbarie  extrême  les  homme*  qu'ils  pren- 
nent vivant,  et  surtout  les  Hottentots.  Lors- 
qu'une horde  de  ces  sauvages  est  investie  par 
les  colons,  ils  combattent  avec  fureur  jusqu'à 
la  mort  du  dernier.  Souvent  une  troupe  de 
ces  malheureux  se  dévoue ,  et  se  lanceau  mi- 
lieu des  ennemis ,  afin  d'y  causer  de  la  confu- 
sion ,  et  de  donner  à  leurs  compagnons  ca- 
chés dans  les  ror  hersou  dans  les  broussailles 
le  moyen  de  faire  plus  efficacement  usage 
de  leurs  armes,  et  en  même  temps  pour  fa- 
ciliter à  leurs  femmes  et  à  leurs  eufans  le 
moyen  de  fuir.  Leurs  brigandages  sont  con- 
duits avec  méthode.  Us  ont  pour  armes 
des  arcs  et  des  flèches,  ainsi  que  des  za- 
gaies  empoisonnées.  Lorsqu'ils  volent  un 
troupeau ,  ils  l 'égorgent  tout  entier ,  et  ne 
pouvant  le  dévorer  aussitôt ,  leur  kraal ,  ou 
village,  devient  bientôt  un  cloaque  infect: 
l'odeur  des  chairs  putréfiées  attire  une  quan- 
tité de  vautours,  qui  servent  d'indice  aux 
colons  pour  découvrir  la  retraite  des  voleurs. 
Us  sont  sales  et  gloutons.  Us  s'enduisent  le 
visage  et  les  cheveux  d'ocre  rouge ,  ou  bien 
se  barbouillent  d'huile  mêlée  de  noir.  Les 
hommes  et  les  femmes  n'ont  pour  vêtement 
qu'un  ceinturon  de  peau,  dont  le  devant  est 
découpé  en  longues  lanières;  ils  portent 
quelquefois  un  manteau  de  peau  de  mouton, 
et  se  coiiTent  d'un  bonnet  de  peau  de  zèbre. 
Les  hommes  ont  généralement  une  cheville 
de  bois  ou  une  barbe  de  porc-épic  passée  au 
travers  du  cartilage  du  nez.  Les  femmes  se 
parent  de  colliers  formés  de  morceaux  de 
cuivre  ,  de  coquillages  et  de  grains  de  ver- 
roterie ;  elles  en  suspendent  aussi  à  leurs 
cheveux.  A  chaque  maladie  qu'ils  éprou- 
vent, ils  se  coupent  une  phalange  d'un  doigt, 
en  commençant  par  le  petit  doigt  de  la  main 
gauche.  Us  enterrent  leurs  morts,  et,  comme 
tes  Hottentots,  ils  accumulent  des  pierres 
sur  les  tombeaux.  Leur  idiome  ressemble 
à  celui  des  Hottentots,  quoiqu'ils  ne  puis- 
sent se  comprendre  réciproquement.  Ceux- 
ci  font  rarement  usage  de  plus  d'un  claque- 
ment de  langue  dans  uu  mot;  les  Bosjesmans, 
au  contraire ,  l'emploient  presqu'à  chaque 
syllabe,  et  cette  prononciation,  chez  eux, 
parait  plus  pénible  que  chez  les  Hottentots. 

Les  plus  grands  villages  ne  renferment  pas 
plus  de  100  hab.  Les  huttes  sont  composées 
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de  nattes  de  paille  parfaitement  faites.  La 
te rre  est  creusée  comme  un  nid  au  milieu  de 
cette  misérable  habitation  ;  un  peu  d'herbe 
étendue  au  fond  du  trou  sert  de  lit.  Chaque 
hutte  sert  à  une  famille.  Des  calebasses  ou  des 
coques  d'trufs  d'autruches  pour  contenir  de 
l'eau  composent,  avec  les  armes  et  les  pa- 
niers qu'ils  tendent  dans  les  rivières  pour 
prendre  du  poisson ,  les  meubles  de  ces  sau- 
vages. Leur  seul  animal  domestique  est  le 
chien.  Les  huttes  sont  irrégulièrement  dis- 
posées en  rond  ,  et  l'entrée  de  chacune  re- 
garde le  centre  du  village ,  où  est  placé  le 
bétail ,  qui ,  de  cette  manière ,  ne  peut  être 
facilement  dérobé. 

BOSKOOP,  village  des  Pays-Bas,  prov. 
de  Hollande  (partie  du  S.  ),  à  3  1.  1/4  S.  B. 
de  Leydc,  et  a  8  I.  î/s  S.  S.  O.  d'Amster- 
dam. i,34o  hab. 

BOSKOWITZ,  ville  et  seigneurie  de  Mo- 
ravie ,  cercle  et  a  jL  N.  4e  Brûnn  ,  et  a  9  I. 
3/4  d'Olmtitz.  Il  y  a  une  verrerie.  3,33ohab. 
On  trouve  dans  les  environs  de  l'or ,  de  l'ar- 
gent et  de  l'alun. 

BOSL1  AN  ,  village  de  la  Turquie  d'Asie, 
dans  la  Caramanie ,  sandjak  et  à  1 4  1.  N.  de 
Raïsariéh.  U  est  sur  les  bords  d'un  ruisseau, 
et  parait  occuper  l'emplacement  de  So- 
corrut. 

BOSNA,  rivière  de  la  Turquie  d'Europe, 
dans  la  Bosnie.  Elle  se  forme  de  plusieurs 
petites  rivières  qui  ont  leurs  sources  au  mont 
Ivan,  au  S.  O.  de  Bosna  Séraï ,  coule  du  S. 
au  N. ,  passe  à  Jepee ,  à  Maglai  et  à  Doboï, 
et ,  après  un  cours  d'environ  4o  I. ,  se  réu- 
nit à  la  Save,  à  8  I.  E.  de  Brod.  Cette  ri- 
vière est  la  plus  considérable  de  la  plaine 
de  Serai.  Elle  a  près  de  60  toises  dans  sa 
plus  grande  largeur.  Ses  bords  sont  fan- 
geux, et  le  fond  de  son  lit  vaseux. 

BOSNA-SÉRAÏ  ou  SERAÏO,  ville  de  la 
Turquie  d'Europe,  capit.  de  la  Bosnie,  à 
i5  L  1/4  S.  E.  de  Trawnik ,  à  19  I.  1/4  S.  O. 
de  Zvorntk,  a  3i  1.  S.  E.  de  Bagna-Louka  , 
et  à  ao6  I.  O.  N.  O.  de  Constantinople. 
Lat.  N.  43°  3 1'  10'.  Long.  E.  160  16'.  Quoi- 
que le  pacha- soit  fixé  à  Trawnik,  Bosna- 
séraï  est  la  résidence  des  principales  autori- 
tés. Cette  ville  est  avantageusement  située, 
partie  dans  la  plaine  et  partie  sur  le  pen- 
chant de  monticules.  La  Migliaska  par- 
court la  partie  basse.  Plusieurs  ponts  en 
pierre  établissent  la  communication  entre 
les  deux  rives.  Bosna  serai  est  défeqdu  pai 
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un  vante  château  fort  flanqué  de  tours  ,  si- 
tué â  l'E.  delà  ville,  sur  une  espèce  de  pro- 
montoire. Elle  a  pris  son  nom  du  sérail  que 
Mahomet  h  y  a  Tait  construire.  On  y  compte 
80  mosquées ,  dont  quelques-unes  élégam- 
ment bâties;  plusieurs  églises  catholiques  et 
grecques ,  des  medrenseès,  des  bains  publics, 
des  bazars  et  des  bescztans  bien  approvi- 
sionnés. 11  y  a  des  fabriques  d'armes,  de 
quincaillerie  en  fer  et  en  cuivre ,  et  de  sacs 
en  crin  ,  et  un  grand  nombre  d'ouvriers  y 
travaillent  le  cuir  et  le  maroquin.  Bosna-»é- 
raï  est  le  centre  des  relations  commerciales 
de  la  Turquie  avec  la  Dalmatie ,  la  Croatie 
et  le  midi  de  l'Allemagne.  60,000  hab  :  les 
Turcs  en  forment  plus  des  deux  tiers;  le 
reste  se  compose  de  chrétiens,  et  de  juifs 
qui  sont  à  la  téte  du  commerce.  Les  envi- 
rons de  Bosna  séraï  sont  montagneux.  Quoi- 
que l'air  y  soit  froid ,  la  vigne  y  réussit.  On 
trouve  dans  une  plaine  qui  s'étend  à  l'O. 
les  bains  de  Seraïevsko. 

BOSN1  ou  BESAISNT ,  petite  ville  de 
Perse,  dans  le  khouzistan,  sur  le  Didjéïl, 
ou  petit  Tigre,  à  4  I-  S.  des  ruines  de  Suse, 
et  à  a5  I.  N.  O.  de  Chuchter.  Elle  renferme 
1  château-fort,  et  des  fabriques  d'étoffes 
en  laine  nommées  sou  F. 

BOSNIE,  pach.  de  la  Turquie  d'Europe, 
qui  prend  son  nom  de  la  Bosna  ,  une  des 
principale."  rivières  qui  l'arrosent,  et  s'étend 
entre  4a°  27'  et  45°  17'  de  lat.  N. ,  et  entre 
i3°  26'  et  1S0  4a'  de  long.  E.  Il  occupe  la 
partie  la  plu*  occid.  de  la  Turquie ,  et  a  de 
trois  côtés  les  mêmes  limite!»  que  cet  em- 
pire,  c'est-à-dire  que  depuis  son  confluent 
avec  le  Drin  jusqu'à  son  confluent  avec 
l'Ounna,  la  Save  le  sépare  de  l'Esclavonie, 
au  N.  ;  quel'Ounna,  dans  le  dernier  tiers  de 
son  cour* ,  le  sépare  ,  de  ce  même  côté ,  de  la 
Croatie ,  avec  laquelle  il  confine  aussià  l'O.  ; 
et  qu'au  S.  O.  les  monts  Prologh ,  branche 
mérid.  des  monts  Dinariques,  marquent  en 
partie  ses  bornes  et  celles  de  la  Dalmatie, 
qu'elle  divise  en  trois  parties  ,  par  deux 
pointes  qui  offrent  4  !•  de  côtes  sur  l'Adria- 
tique. Au  S. ,  ce  pachalic  s'arrête  aux  monts 
Piessiori,  autre  branche  des  Dinariques, 
ainsi  qu'à  l'arête  principale  de  ces  monts,  qui 
le  séparent,  les  uns  du  territoire  des  Monté- 
négrins ;  l'autre,  du  sandjak  de  Scutari.  A 
TE. ,  il  conGne  avec  la  Servie ,  et  ses  limites 
naturelles  de  ce  côté  sont  :  le  cours  de  l'I- 
bar  depuis  son  confluent  avec  la  Sidnitza 
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jusqu'à  sonconfluent  avec  la  Morava orient.; 
les  monts  Brousnik ,  Slatitbor  et  Stolatz, 
et  le  cours  du  Drin  depuis  le  44«  parallèle 
jusqu'à  la  Save.  Sa  moyenne  longueur  est  de 
75  1.  du  N.  N.  O.  au  S.  S.  E.  ;  et  sa  moyenne 
largeur  de  45  1.  de  1*E.  N.  E.  à  l'O.  S.  O.  ;  et 
sa  superficie  d'environ  3, 000  1. 

La  Bosnie  est  très  -  montagneuse.  La 
chaîne  des  monts  Dinariques ,  qui  entre  dans 
ce  pays  à  la  source  de  l'Ounna,  au  mont 
Sabor,  et  va  ,  du  N .  O.  au  S.  E. ,  presque  pa- 
rallèlement à  la  côte  de  l'Adriatique,  dont 
elle  n'est  jamais  éloignée  de  plus  de  i5.  I. , 
forme  le  partage  des  eaux  qui  vont  au  N. 
dans  la  Save  ,  et  au  S.  dans  l'Adriatique. 
Les  principaux  cours  d'eau  auxquels  elle 
donne  naissance  au  N.  sont  :  l'Ounna  et  la 
Sauna ,  son  affluent  ;  la  Verbitza ,  la  Bosna  , 
le  Drin  et  la  Morava  occid. ,  entre  lesquels 
elle  étend  des  branches  assez  considérables. 
La  INarenta  est  le  seul  cours  d'eau  remar- 
quable du  versant  méridional ,  sur  lequel  on 
ne  voit  de  ramifications  considérables  que 
le  Prologh  et  le  Piessiori ,  déjà  cités.  Entre 
la  première  de  ces  branches  et  la  chaîne 
principale  on  trouve  la  plaine  de  Livno,  et 
beaucoup  de  vallons  irréguliers,  dont  plu- 
sieurs renferment  des  rivières  sans  issue  ap- 
parente. Les  ramifications  mérid.  des  Di- 
nariques ont  un  caractère  particulier.  Loin 
de  ressembler  aux  ramifications  sept. ,  où  se 
trouvent  sans  interruption  de  belles  forêts, 
de  gras  pâturages,  une  vigoureuse  végéta- 
tion et  des  cours  d'eau  très-nombreux,  elles 
se  présentent  sur  plusieurs  points,  notam- 
ment vers  la  mer,  hérissées  de  rocher»  mi- 
nés et  mis  à  nu  par  les  eaux.  La  végétation 
y  est  contrariée  en  hiver  par  des  vents  im- 
pétueux, et  en  été  par  un  soleil  brûlant, 
dont  l'effet  n'est  adouci  que  par  d'abondan- 
tes rosées. 

Le  climat  de  la  Bosnie  proprement  dite 
est  un  peu  froid.  L'hiver  y  commence  de 
bonne  heure,  et  est  très-neigeux;  le  prin- 
temps est  à  peine  sensible.  Les  forêts  et  les 
pâturages  se  partagent  la  meilleure  partie 
du  sol.  Les  premières,  peuplées  de  sapins, 
de  mélèses ,  de  chênes ,  de  hêtres  ,  de  trem- 
bles ,  couvrent  plus  particulièrement  le  ver- 
sant sept,  des  monts  Dinariques,  et  fournis- 
sent beaucoup  de  bois  de  charpente  et  de 
construction  ;  les  seconds  occupent  les  val- 
lées. C'est  aussi  dans  ces  vallées,  et  princi- 
palement vers  les  bords  de  la  Save ,  que  l'on 
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cultive  les  céréales ,  dont  la  récolte  suffit  à 
la  consommation.  Les  fruits  des  climats  tem- 
pérés su  nt  abondans.  Les  poires  donnent  un 
jus  comme  pekinès ,  qui  est  aussi  doux  que  le 
miel  ;  et  Ton  obtient  des  prunes  une  liqueur 
qui  remplace  généralement  le  vin:  Néan- 
moins ce  dernier  ne  manque  pas  ;  il  forme 
avec  les  olives  une  des  principales  produc- 
tions de  la  Bosnie  mérid. ,  et  l'on  peut  citer 
celui  des  environs  de  Mostar.  Le  tabac  se 
récolte  sur  les  bords  du  Drin. 

Le  gibier  et  les  bétes  fauves  sont  com- 
muns ;  et  le  Bosnien  sem  ble  préférer  la  chasse 
des  cerfs,  des  daims,  des  sangliers,  des 
ours,  etc.,  a  l'entretien  du  bétail.  Cepen- 
dant, les  bœufs  de  la  Bosnie  sont  très- 
beaux  ;  les  moutons  donnent  une  laine  très- 
fine  ,  et  les  chèvres  sont  très-nombreuses. 
Les  chevaux, de  taille  moyenne, sont  forts; 
mais  on  ne  les  emploie  que  comme  bétes  de 
somme.  On  élève  entre  la  Verbitza  et  l'Oun- 
na  beaucoup  d'abeilles,  dont  le  miel  est  ex- 
cellent, et  la  cire  mauvaise. 

Le  fer  est  la  seule  production  que  l'in- 
quiète jalousie  des  Turcs  permette  de  tirer 
des  entrailles  de  la  terre.  On  sait  d'ailleurs  , 
à  n'en  pas  douter,  que  ce  pays  a  beaucoup 
d'autres  métaux  :  les  Romains  y  ont  exploité 
des  mines  d'or.  Souvent  les  habitant  de 
quelques  contrées  vendent  aux  juifs  du  nier- 
cure  ;  et  le  Drin  et  la  Verbitza  charrient  des 
paillettes  d'or.  Les  sources  minérales  sont 
aussi  très-abondantes. 

La  préparation  djes  ouirs  et  la  fabrication 
de  quelques  tissus  de  laine  grossiers  ;  i  fon- 
derie ,  i  salpètrière,  quelques  moulins  à 
poudre, et  des  manul'a*  tures d'armes,  occu- 
pent toute  la  population  industrieuse  de  la 
Bosnie.  Quelques-uns  de  ces  produits,  tels 
que  les  cuirs  préparés,  sont,  avec  les  cuirs 
verts,  la  laine,  le  poil  de  chèvre,  le  miel, 
les  bestiaux  ,  les  poissons  secs,  les  bois,  et 
les  eaux  minérales,  les  élémens  du  com- 
merce extérieur  de  ce  pays.  La  Dalmatie 
lui  fournit  en  retour  du  sel,  de  l'huile,  des 
fruits  ser  s  et  de  l'argent  monnoyé.  Gonstan- 
tinople  et  les  états  européens  lui  envoient 
des  objets  de  luxe  et  de  première  nécessité  , 
principalement  des  denrées  coloniales,  des 
toiles,  des  draps ,  des  étoffes  en  soie,  de  la 
passementerie ,  de  la  verroterie ,  de  la  mi- 
roiterie ,  des  ouvrages  en  acier ,  fer ,  cuivre , 
etaixn  et  plomb;  du  papier,  etc.  Le  com- 
merce de  transit  est  considérable ,  et  les 


principales  villes  d'entrepôt  sont  :  Bosna-sé- 
rai,  Non  Bazar,  Ztvornik,  Bagna  Louka, 
Mostar  et  Uradiska.  Les  chemins,  générale- 
ment très-mauvais,  ne  sont  praticables  que 
pou  ries  bétes  de  somme.  Les  principales  ri- 
vières sont  navigables. 

La  population  de  la  Bosnie  est  évaluée  a 
8ao,ooo  hab. ,  dont  470,000  musulmans, 
190,000  grect |  1. m», 000  chrétiens  catholi- 
ques, 2,000  juifs,  le  reste  zingaris  ou  bohé- 
miens. Les  Bosniens  musulmans  sont  fana- 
tiques et  intolérans ,  mais  de  mœurs  austè- 
res. Us  n'aiment  que  la  vie  militaire, et  ceux 
qui,  par  besoin  ,  sont  forcés  de  travailleront 
toujours  des  armes.  Une  stupide  superstition 
et  la  même  austérité  de  mœurs  caractérisent 
les  chrétiens ,  qui ,  pour  la  plupart ,  sont  fer- 
miers des  biens  des  Turcs,  ou  livrés  a  d'utiles 
professions  :  on  les  nomme  rayas;  il»  sont 
sousla  juridiction  d'un  évèque,  et  ontquel- 
ques  églises  et  un  petit  nombre  de  couvens. 
Les  grecs  ont  une  église  à  Bosna-séraï,  un 
évêque  et  plusieurs  couvens  dans  l'Herzégo- 
vine. Les  juifs  sont  assez  libres ,  et  ne  s'occu- 
pent que  de  commerce.  Quant  aux  bohé- 
miens, quelques-uns  ont  des  domiciles  fixes, 
les  autres  errent  sous  des  tentes.  Ils  n'ont 
aucune  éducation  religieuse ,  et  ne  sont  re- 
tenus que  par  la  crainte  des  châtimens.  Les 
hommes  exercent  des  métiers,  les  femmes 
prédisent  l'avenir.  Le  turc  et  quelques  dia- 
lectes du  slave  sont  les  langues  en  usage. 

La  Bosnie  est  un  des  pachalics  les  plus 
im  port  ans  de  l'Empire  Othoman.  Un  pacha 
le  gouverne  rarement  plus  de  trois  ans.  Bos- 
na-séraï en  est  la  capitale  ,  et  Travrnik  est  la 
résidence  du  pacha.  Elle  est  divisée  en  4 
sandjaks,  Trawnik,  Bagna-Louka,  Herzégo- 
vine et  Novi-Bazar.  Elle  forme  en  outre  \8 
arrond. ,  dont  chacun  a  son  chef-lieu ,  où  ré- 
side l'autorité  militaire  et  un  cadi.  Ce  chef- 
lieu  a  toujours  1  château-fort  flanqué  de  tours 
et  garni  de  quelques  pièces  d'artillerie.  Ces 
châteaux  ne  sont  pas  les  seules  défenses  du 
pachalic,  car  Bihach,  Bagna  Louka,  Zwor- 
nik  et  d'autres  villes,  sont  des  places  fortes 
très  -  importantes.  Outre  les  propriétés  pa- 
trimoniales et  celles  que  la  piété  consacre 
au  culte ,  il  y  a  des  fiefs  militaires  et  des  fiefs 
judiciaires.  Les  revenus  du  pachalic  se  mon- 
tent à  5  ou  6  millions  de  piastres ,  et  provien- 
nent de  lacapitation  que  paient  les  chrétiens; 
il  en  revient  au  plus  a  millions  à  Constanti- 
nople.  La  maison  militaire  du  pacha  est  de 
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3  à  4,ooo  homme*,  qui  seraient  1 101  s  d'état  de 
faire  Tare  aux  nombreux  janissaires  et  aux 
feudataires ,  s'ils  se  liaient  contre  l'autorité. 

Le  nom  de  Pannonie  inférieure  a  désigné 
chez  les  anciens  une  partie  de  la  Bosnie  ac- 
tuelle. Dans  le  moyen  âge,  les  gouverneurs 
de  la  Bosnie  étaient  vassaux  du  souverain  de 
la  Hongrie.  Pendant  les  guerres  des  Hongrais 
et  des  Turcs ,  ces  derniers  parvinrent  à  ren- 
dre la  Bosnie  leur  tributaire,  et,  en  i463, 
Mahomet  11  l'incorpora  à  son  empire. 

BOSOST,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à  ajl. 
N.  de  Lcrida  (Catalogne),  et  a  3  1.  i/a 
N.  O.  de  Viella,  dans  la  vallée  d'Aran  ,  sur 
la  rive  gauche  de  la  Qaronne. 

BOSOULS,  bonrg  de  France,  dép.  de 
l'Aveyron,  arrond.  et  à  4 1.  N.  E.  de  Roder  ; 
chef  lieu  de  cant.  Il  y  a  des  mines  de  fer. 
3,000  hab. 

BOSPHORE  C1MMER1EN,  dans  la  Rus- 
sie d'Europe.  V oy.  YosroBsaoï-PioLiv. 
BOSPHORE  DE  THRACE,  f oy.  Cahai 

DE  CoilSTANTIKOPLI. 

BOSRA.  Foy.  Bostxa. 

BOSSE  (LA),  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Oise,  arrond.  et  à  31.  i/aS.O.  de  Beauvais, 
cant.  deCoudray  Saint-Germer.  900  hab. 

BOSSEMPRA  ou  BOLSSEmVrA  ,  ri- 
vière  de  la  Guinée  supérieure,  qui  prend  sa 
source  dans  le  roy.  d'Amina ,  près  de  Ouan- 
tomo,  traverse  la  partie  occid.  du  roy.  d'A- 
kini,  puis  entre  dans  celui  d'Assin,  et,  après 
un  cours  d'environ  3o  1. ,  du  N.  E.  au  S.  O., 
se  réunit  au  Birrim  ,  pour  former  la  Ghama. 

BOSSER  VILLE,  village  de  France,  dép. 
delà  Meurthe,  arrond.  et  à  t  1.  1/4  S.  E. 
de  Nancy,  cant.  de  Saint-Nicolas,  sur  la 
rive  droite  de  la  Meurthe.  Il  y  a  une  manu- 
facture de  toiles  peintes.  45o  hab. 

BOSS1LIEVO,  village  d'Illyrie,  gouv. 
de  Triestc ,  cercle  et  à  6 1.  O.  S.  O.  de  Carl- 
stadt.  11  y  a  une  carrière  de  marbre  bleu 
foncé  d'une  belle  qualité.  Tous  les  ponts 
sur  la  route  Caroline  sont  construits  avec  ce 
marbre. 

BOSS1NEY,  bourg  d'Angleterre  ,  comté 
de  Cornouaillcs ,  hundred  de  Lesnewth ,  sur 
la  manche  de  Bristol,  à  1  1.  î/a  N.  O.  de  Ga- 
melford.  Dans  le  voisinage  se  trouvent  les 
ruines  d'un  château  qu'on  dit  avoir  été  le 
lieu  de  naissance  d'Arthur,  et  la  résidence 
des  anciens  ducs  de  Gornouaillcs.  11  envoie 
deux  membres  au  parlement.  877  hab. 

ROSSOL  ASCO ,  village  des  États  Sardes , 


B  O  S  T 

div.  de  Goni ,  prov.  et  a  4 1.  S.  S.  E.  d'Alba  ; 
chef  lieu  de  inand.  1,100  hab. 

BOSSUS-LES  VALCOURT,  village  des 
Pays-Bas,  prov.  de  Hainaut,  arrond.  et  à 
5  I.  i/a  S.  deCharleroi,  cant.  de  Beaumont , 
à  8  I.  3/i  S.  E.  de  Mons.  Il  est  célèbre  par 
la  bataille  qui  eut  lieu  en  179a,  et  dans  la- 
quelle les  Français  délirent  les  Autrichiens. 

BOSSUTH,  Baci'htivs  ,  rivière  de  l'Es- 
clavonîe,  qui  prend  sa  source  dans  le  régi- 
ment et  à  3  1.  N.  E.  de  Brod  ,  et  porte  d  a- 
bord  le  nom  de  Bigi  jusqu'à  Czerna,  où  elle 
se  divise  en  deux  branches ,  qui  toutes  deux 
sont  appelées  Bossuth  ;  l'une,  coulant  au  S., 
va  se  jeter  dans  la  Save  ,  près  de  Xupanje, 
après  un  cours  de  2  1.  i/a  ;  l'autre,  se  diri- 
geant a  l'E.,puhau  S.  E.,  se  jette  aussi  dans 
cette  grande  rivière,  non  loin  du  village  de 
Bossuth ,  après  un  cours  de  16*  à  17  I. 

BOST,  Abbstk,  ville  de  l'Afghanistan, 
prov.  de  Seistan,  sur  l'Helmend,  à  55  I. 
O.  S.  O.  de  Gandahar. 

BOSTAN (EL),  Gomana  de  Cappadocc, 
ville  de  la  Turquie  d'Asie  ,  pach. ,  sandjak 
et  à  au  1.  N.  E.  de  Marach  ,  et  a  4 1  I.  S.  de 
Sivas,  sur  la  rive  gauche  du  Kizil-Ern.ak , 
au  IN.  du  Taurus.  Sa  position  dans  une  belle 
plaine  bien  arrosée,  et  remplie  de  villages 
entourés  de  beaux  arbres  ,  offre  une  des 
perspectives  les  plus  agréables  de  l'Asie  mi- 
neure. El  Bostan  renferme  quatre  mosquées, 
dont  une  pourrait  bien  être  l'ancien  temple 
de  Bellone.  On  y  fait  un  grand  commerce 
de  blé  avec  les  Turcomans ,  qui  le  transpor- 
tent a  Alep.  9,000  hab. 

BOST  A  R  ,  Buttar,  ville  et  fort  de  l'Hin- 
doustan  ,  Etats  du  nabab  de  Nagpour,  anc. 
prov.  de  Gandouana;  chef-lieu  de  distr. , 
près  d'un  affluent  du  Godavcry,  à  5o  1.  N.O. 
de  Gicacole.  Lat.  N.  1 90 3a'.  Long.  E.  8o*  7'. 
Résidence  d'un  zémindar.  11  s'y  fait  un 
grand  commerce  de  riz  et  de  coton. 

Le  district  est  arrosé  par  le  Godavcry ,  le 
Silair  et  le  Bâm-Ganga.  H  est  montagneux 
sur  plusieurs  points ,  et  a  aussi  des  plaines 
fertiles  en  riz  et  coton.  Les  Gonds,  qui  ha- 
bitent les  montagnes  ,  élèvent  beaucoup  de 
bétail. 

BOST  M  OR  A  L  D,  village  de  France ,  dép. 
de  la  Creuse ,  arrond. ,  cant.  et  à  1  I.  IV .  de 
Bourganeuf ,  sur  la  rive  droite  du  T  horion. 
46o  hab.  11  y  a  des  mines  de  houille. 

BOSTON,  ville  et  port  d'Angleterre, 
comté  et  a  10  1.  S.  E.  de  Lincoln ,  wapen- 
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take  de  Skirbeck,  sur  la  rive  gauche  du  Wi- 
tbam  ,  à  i  I.  i/t  de  son  embouchure  dans  le 
golfe  du  Wash.  Un  canal  conduit  du  port 
au  confluent  du  Glcn  et  du  Wisbeach ,  pour 
éviter  aux  bateaux  qui  font  le  commerce 
intérieur  l'entrée  et  la  sortie  de  la  baie.  Bos- 
ton est  propre  et  bien  pavé.  La  place  du 
marché  est  très-grande.  La  tour  de  la  prin- 
cipale église,  haute  de  a86  pieds  ,  est  sur- 
montée d'une  lanterne  qni  sert  de  guide 
aux  navigateurs  à  travers  les  bas-fonds  dan- 
gereux connus  sous  le  nom  de  Boston-Deeps. 
11  v  a  des  temples  pour  divers  cultes,  des 
écoles  gratuites  ,  un  joli  théâtre,  et  uu  pont 
en  fonte  sur  le  Witbam.  Le  commerce  de 
Bouton,  surtout  avec  la  Baltique,  est  très- 
important.  11  consiste  en  chanvre  ,  goudron 
et  bois  de  construction.  Celui  de  l'intérieur 
est  très-animé  ,  cette  ville  étant  le  débouché 
des  produits  du  comté  de  Lincoln.  Un  y 
arme  près  de  ia5  navires  annuellement. 
La  pèche  est  très-active.  Il  s'y  tient  4 
foires  par  an ,  les  4  et  5  mai  ,  5  août ,  29 
novembre  et  11  décembre,  et  a  marchés 
par  semaine.  Le  10  novembre  1810,  la  mer 
ayant  rompu  les  levées  du  rivage  ,  une  grande 
partie  de  Boston  fut  inondée.  Celte  ville  en- 
voie a  membres  au  parlement.  io,3j3  hab. 
Les  marais  qui  l'entouraient  ont  été  dessé- 
chés et  mis  en  culture  ;  ils  produisent  beau- 
coup d'avoine  ,  qu'on  exporte. 

BOSTON  ,  ville  des  États-Unis ,  capit.  de 
l'état  de  Massachusets ,  et  chef-lieu  du  comté 
de  Suûolk,  à  4i  1.  l/a  S.  S.  O.  de  Peitland, 
^5  1.  i/a  N.  E.  de  New* York ,  108  1.  H.  E. 
de  Philadelphie,  iSj  1.  IV.  E.  de  Washing- 
ton, et  à  1 5 1  1.  N.  E.  de  Baltimore.  Lat.  N. 
4a*  ao'.  Long.  O.  710  4'.  Agréablement  si- 
tuée au  fond  de  la  baie  de  Massachusets, 
sur  une  presqu'île  de  a/5  de  I.  de  long  et 
d'i/5  de  I.  de  large,  couverte  de  plusieurs 
collines,  parmi  lesquelles  celle  de  Beacon  , 
la  plus  elfvée  ,  porte  une  colonne  surmontée 
d  une  aigle  dorée.  Des  inscriptions  rappel- 
lent les  événemens  les  plus  remarquables 
de  la  révolution  américaine.  Cette  ville  com- 
munique avec  Charlestown  au  M.  par  le 
pont  de  Charles  ,  de  1,578  pieds  de  long  sur 
58  i/a  delarge  ;  à  l'0.,avec  Cambridge-port, 
par  le  pont  de  West-Boston ,  de  5,19a  pieds 
de  long  ,  qui  repose  sur  180  piles.  Le  pont 
qui  unit  la  partie  piinopale  de  Boston  à  la 
partie  méridionale  a  1,49a  pieds  de  long. 
Celui  de  Cragic ,  situé  entre  les  deux  pre- 
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miers ,  l'unit  à  Cambridge  ;  il  a  a,5i  a  pieds 
de  long.  En  1818,  on  a  construit  un  cin- 
quième pont  au  S.O.  de  la  ville ,  avec  une 
digue  â  travers  la  baie  pour  ouvrir  une 
nouvelle  avenue  et  détourner  une  quantité 
suffisante  d'eau ,  afin  de  mettre  en  action 
des  moulins  et  différentes  usines.  Ce  pont 
est  en  pierre  et  en  terre ,  et  a  1  /a  1.  de  long. 
La  partie  septentrionale  de  Boston  est  nom- 
mée la  Vieille  Ville.  Les  rues  y  sont ,  en  gé- 
néral, étroites  et  tortueuses,  et  les  maisons 
sans  uniformité.  Les  autres  quartiers  sont 
neufs.  Les  rues  y  sont  larges  et  droites  ,  et 
les  maisons  bâties  avec  élégance.  Les  prin- 
cipaux édifices  publics  sont  :  l'hôtel-de-ville , 
bâti  sur  une  hauteur ,  et  d'où  l'on  jouit  d'une 
belle  vue  sur  le  fort  et  les  fertiles  campagne» 
environnantes;  la  nouvelle  maison  de  jus- 
tice ,  bâtie  en  pierre  ;  le  Faneuil-Hall ,  où 
se  tiennent  les  assemblées  publiques;  la 
salle  de  concert  et  celle  des  avocats ,  le 
théâtre,  la  douane,  la  bourse,  quia  7  éta- 
ges ,  117  pieds  de  long  ,  et  contient  aoa  sal- 
les; et  la  maison  de  charité,  les  a  prisons, 
les  4  marchés,  4  musées,  1  cirque,  1  col- 
lège de  médecine  ,  1  galerie  des  beaux  arts, 
et  les  jardins  Washington.  On  a  construit 
en  1817,  de  chaque  côté  de  la  rue  du  mar- 
ché ,  des  bâtimens  en  briques  et  â  4  étages, 
destinés  à  servir  d'entrepôt ,  et  sur  le  quai 
dit  Central  Wharfun  autre  bâtiment  â  4  éta- 
ges ,  de  i,i45  pieds  de  long,  renfermant  5| 
magasins  et  1  bel  observatoire.  Parmi  les 
places  publiques,  on  distingue  celle  de  Fran- 
klin, ornée  d'un  monument  en  l'honneur 
de  ce  grand  homme  ,  et  entourée  d'édifices 
élégans.  Des  promenades  plantées  d'allées 
d'arbres,  et  dans  di  s  situations  pittoresques, 
rendent  cette  ville  une  de»  plus  agréables 
des  Etats-Unis.  On  y  compte  29  églises, 
dont  1 1  pour  les  presbytériens ,  5  pour  les 
épiscopaux  ,  5  pour  les  anabaptistes ,  a  pour 
les  méthodistes,  5  pour  les  universalistes , 
1  pour  les  catholiques,  1  pour  les  quakers , 
1  dite  de  la  Nouvelle  Jérusalem ,  et  1  cha- 
pelle pour  les  marins.  L'hôpital -général , 
fondé  en  1818,  a  été  richement  doté  par  le 
gouvernement  et  par  des  particuliers.  Il  y 
a  en  outre  a  hospices  pour  les  orphelins  et 
les  jeunes  indigens.  Boston  a  un  grand  nom- 
bre de  société*  pour  le  progrès  des  arts,  des 
sciences  et  des  lettres,  des  sociétés  reli- 
gieuses et  philanthropiques,  et  plusieurs  bi- 
bliothèques :  celle  de  l'Athénxum  contient 
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environ  21,000  volumes,  et  celle  de  la  ville 
8,000.  Le  premier  journal  publié  dans  l'A- 
mérique septentrionale  parut  à  Boston ,  le 
a4  avril  i/oj,  sous  le  titre  de  Boston  News- 
Letter.  Cette  ville  a  des  fabriques  de  rum  , 
de  bière ,  de  tabac ,  de  cbocolat ,  de  savon , 
de  cbandelles,  de  papiers  de  tenture,  de 
toiles  à  voiles ,  de  cordages ,  de  laine  et  co- 
ton cardés,  et  de  cartes  à  jouer;  des  raffi- 
neries de  sucre ,  et  des  distilleries  ;  des  fon- 
deries pour  le  fer  et  le  cuivre ,  une  fonderie 
de  caractères,  et  2  grandes  manufactures 
de  glaces.  Son  port ,  un  des  meilleurs  des 
États-Unis,  est  forme  par  la  pointe  Aider- 
ton  au  S. ,  et  par  celle  Nahant  au  N.  11  re- 
çoit les  plus  grands  navires  dans  toutes  les 
saisons ,  est  à  l'abri  de  tous  les  vents  ,  et  est 
assez  vaste  pour  que  5oo  bâtimens  puissent 
facilement  y  mouiller.  L'entrée  est  étroite, 
et  deux  vaisseaux  ont  peine  a  y  passer  à  la 
fois.  Elle  est  bien  défendue  par  les  forts  de 
l'Indépendance  et  de  Warren.  Le  tonnage 
des  navires  appartenant  à  Boston  était ,  en 
1816,  de  145,420  tonneaux;  en  1821  ,  de 
126,7)25  tonneaux,  et  par  conséquent  le  plus 
considérable  des  ports  des  États-Unis,  après 
celui  de  New -York.  En  1821,  les  importa- 
tions s'élevèrent  à  près  de  100,000,000  de  fr. 
D'excellentes  routes  facilitent  les  relations 
commerciales  avec  les  pays  voisins,  et  le 
canal  de  Middlesex  Ouvre  une  communica- 
tion importante  avec  l'intérieur  du  New- 
Hampsbire.  On  compte  dans  la  ville  10  ban- 
ques, outre  un  bureau  de  celle  des  États- 
Unis,  et  12  compagnies  d'assurance.  C'est 
la  patrie  de  Benjamin  Franklin.  La  popula- 
tion ,  en  1800,  était  de  24,9.57  hab.  ;  en 
1810 ,  de  55,a5o  ;  et  en  1820  de  45, <h  Les 
habitans  se  font  remarquer  par  leur  carac- 
tère entreprenant  et  hospitalier.  Les  envi- 
rons sont  très-beaux  ;  ils  sont  arrosés  par 
le  Cbarles-river ,  et  couverts  de  nombreuses 
et  belles  maisons  de  campagne. 

L'emplacement  de  Boston  était,  dans  le 
principe,  nommé  Shawmuê ,  mot  indien 
qui  signifie  presqu'île.  Les  premiers  colons 
anglais  qui  y  arrivèrent,  en  i65o,  le  nom- 
mèrent Tremount,  à  cause  des  trois  collines 
qui  s'élèvent  du  côté  du  N.  O.  Le  nom  ac- 
tuel lui  fut  donné  par  des  émigrans  origi- 
naires de  Boston  en  Angleterre ,  et  lui  fut 
conservé,  en  i65i  ,  par  un  acte  de  la  corpo- 
ration. La  première  cour  générale  de  la  co- 
lonie y  fut  tenue  le  i*r  octobre  de  la  même 


année.  En  1822,  le  gouvernement  représen- 
tatif y  fut  établi ,  et  elle  prit  le  titre  de  city. 
Cette  ville  a  beaucoup  souffert  d'un  trem- 
blement de  terre  en  1727,  et  de  plusieurs 
incendies  ,  particulièrement  de  celui  de 
1704,  qui  consuma  96  maisons,  la  grande 
corderie,  etc.  ,  etc.,  et  celui  de  1818,  qui 
consuma  la  bourse.  C'est  à  Boston  que  com* 
mença  la  révolution  qui  causa  l'indépen- 
dance de  l'Amérique ,  et  au  commencement 
de  la  guerre  avec  la  mère-patrie,  le  com- 
merce de  cette  ville,  déjà  étendu,  éprouva 
de  grandes  pertes.  Elle  fut  assiégée  par 
Washington,  et  les  Anglais  l'évacuèrent  le 
17  mars  1776. 

BOSTON  ,  comm.  des  Etats-Unis  ,  état 
de  l'Ohio ,  comté  de  Portage,  sur  la  Cuya- 
hoga ,  ■  7  L  N.  O.  de  Ravenna.  270  hab. 

BOST R  A  ou  BOSRA ,  ville  de  la  Turquie 
d'Asie  ,  en  Syrie,  pach.  et  a  20  1.  S.  de  Da- 
mas ;  chef-lieu  du  pays  de  Haouran  ,  sur  le 
Nahr-el-G-hazal ,  torrent  desséché  en  été ,  et 
qui  est  traversé  par  un  pont  antique  très- 
bien  bâti.  Cette  ville  est  peu  peuplée. 
Des  ruines  immenses  attestent  encore  son 
étendue  et  sa  splendeur  passées.  Elle  a 
des  rues  étroites.  Ses  bâtimens  sont  en  par- 
tie antiques  ,  et  en  partie  construits  avec 
des  matériaux  tirés  des  édifices  en  ruine. 
On  y  voit  la  colonnade  d'un  temple ,  et  un 
long  pont  qui  conduit  à  un  château  situe  au 
S.  O. ,  sur  l'emplacement  d'un  vaste  théâtre 
romain.  Il  y  a  des  bazars  et  des  mosquées 
bien  bâtis  tout  auprès  d'un  immense  réser- 
voir ceint  de  murs ,  et  autrefois  défendu  par 
des  tours. 

On  prétend  que  Mahomet  rencontra  dans 
cette  ville  le  moine  nestorien  auquel  il  dut 
les  instructions  qui  lui  servirent  à  établir  sa 
religion.  Bostra  fut  ravagée  ,  après  la  mort 
du  prophète,  parles  troupes  d'Abou-Bçkre. 

BOSW  ORTH  (M  ARKET),  ville  d'Angle- 
terre, comté  et  à  4  1.  O.  de  Leicestei  ,  hun- 
dred  de  Sparkenhoe.  Elle  est  sur  une  hau- 
teur, dans  une  position  agréable.  11  s'y  tient 
a  foires  par  an  et  1  marché  par  semaine. 
1,117  hab.  C'est  dans  une  plaine  voisine,  ap- 
pelée Bosworth-Geld ,  que  se  donna,  le  sa 
août  1.485  ,  entre  Richard  111  et  le  comte  de 
Richmond,  la  fameuse  bataille  dans  laquelle 
le  premier  perdit  la  couronne  et  la  vie. 

BOSWYL,  village  de  Suisse,  canton  d'Ar- 
govie,distr.  et  à  2/5  de  1.  N.  de  Murix;  chef- 
lien  de  cercle. 
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BOSZÔRMESY,  bourg  de  Hongrie,  co- 
mitât  de  Szabolcs,  cbef-lîeu  du  distr.  des 
Haiduckes,  a  \  1.  IV.  N.  O.  de  Debreczen  , 
H  à 3  1.  i/a  S.  de  Oorog.  Lat.  N.470  3c/ 45». 
Long.  E.  hj"  jo'  ao'.  Il  est  grand  et  bien 
bâti,  et  tenferme  i  église  de  réforme»  et  1 
de  grecs  unis.  6,ooo  bal). 

BOT,  bouig  d'Espagne,  prov.  et  à  i4  1. 
ip  O.  de  Tarragone  (Catalogne),  et  à  5  1. 
3/4  N.  N.  O.  de  Tortose. 

BO  T  A  MQ  L  E ,  île  du  Grand  Océan ,  prés 
et  au  S.  de  la  Nouvelle  Calédonie.  Lat.  S. 
ji"  3o'.  Long.  E.  i6|°  i5'.  Elle  est  basse, 
sablonneuse,  et  n'a  pas  i/a  1.  de  diauw  t.e. 
Elle  e>t  couverte  de  pin-  très  grands.  On  y 
trouve  aussi  une  grande  variété  de  plantes. 
Lesscrpens  d'eau  y  sont  communs. 

BOT  \NY - B  V Y  ,  baie  «parieuse  sur  la 
côte  S.  E.  de  la  Nouvelle  -  Hollande,  dans 
la  [Nouvelle  -  Galles  m  end.  et  le  comté  de 
Cumbcrland  ,  découverte  en  1770  par  le  ca- 
pitaine Cook  ,  et  ainsi  nommée  p;o  lui  a 
cause  de  la  grande  quantité  de  plantes  nou- 
velles qu'il  trouva  sur  ses  bords.  L'entrée, 
formée  par  l«-s  caps  Banks  et  Solander,  est 
par  34°  de  lat.  S.  et  1  ;8°  5o'  de  long.  E. 
Cette  baie  a  2  1.  i/j  de  large  ;  elle  reçoit  le 
Cook  et  le  George 's,  et  la  marée  y  monte  a 
quatre  et  cinq  pieds.  A  l'époque  où  les 
colonies  américaines  se  séparèrent  de  la  mé- 
tropole, les  Anglais,  forcés  de  eboisir  un 
autre  lieu  d'exil  pour  leurs  ci  iniinels,  avaient 
d'abord  jeté  les  yeui   sur  Botany  -  Bay. 
Comme  ils  trouvèrent  que  cette  baie  man- 
quait de  profondeur,  Ils  portèrent  leur  éta- 
blissement un  peu  plus  au  Pl. ,  au  port  Jack- 
son,  qui  est  un  des  plu*  btaui  du  monde. 
La  ville  Sydney  fut  immédiatement  bâtie, 
et  la  nouvelle  colonie  conserva  le  nom  de 
Botany  Bay,  sa  première  destination.  Elle 
embrasse  un  grand  territoire,  qui  se  divise 
en  4  distr. ,  formés  par  autant  de  villes  : 
Sydney,  le  siège  du  gouv.  ;  Paramatta,  Haw- 
kesbury  et  Newcaslle.  Cette  colonie  a  deux 
dépendances  dans  l'ile  Van  Diemen;  ce  sont  : 
Uobart-town  et  Port  -  Dalrvmple.  Le  cli- 
mat de  cette  contrée  est  très-doux  :  le  prin- 
temps commence  à  la  fin  de  septembre,  et 
l'hiver  au  mois  de  mai.  Le  thermomètre 
monte  quelquefois  à  3ow,  et  les  nuits  d'hiver 
sont  souvent  accompagnées  de  violent  ora- 
ges. La  saison  des  ouragans  dure  depuis  jan- 
vier jusqu'en  avril ,  et  cause  presque  toujours 
de  grands  ravages.  Le  sol  est  fertile  par  in- 

T.  II. 


BOTA  209 

tervalles.  Les  grains,  les  plantes  potagères, 
et  plusieurs  espèces  de  fruits  des  régions 
tempérées  ,  y  ont  été  introduits  avec  succès. 
Les  poissons  et  les  oiseaux  de  mer  abondent  ; 
les  quadrupèdes  sont  rares  ,  et  le  kangourou 
est  le  principal.  Les  animaux  domestiques, 
étrangers  a  la  Nouvelle  Hollande,  y  ont  mul- 
tiplié. On  y  a  trouvé  du  fer  et  de  la  houille. 

Quelques  manufactures  de  toiles  et  d'étof- 
fes de  laine,  des  tanneries,  des  brasserie»  , 
des  fabriques  de  poterie  et  de  ael ,  ont  été 
établie*.  Le  commerce  consiste  pi  in  ci  paie- 
ment en  peaux  de  phoques  ,  huile  et  faooitl 
de  baleine,  qu'on  exporte  en  quantité  con- 
sidérable. 11  se  fait  encore  un  commerce  fort 
lucratif  avec  la  Chine  et  les  îles  du  Grand 
Océan.  La  colonie  possède  des  hospices  pour 
les  orphelin>,  et  plusieurs  écoles,  où  l'édu- 
cation de  la  jeunesse  est  l'objet  d'une  atten- 
tion particulière.  Uy  avait  1  théâtre  ■*  on  l'a 
détruit  à  cause  des  désordres  qu'il  occasion- 
nait. Parmi  les  criminels  condamnés  à  la 
déportation,  l'on  prend  pour  les  envoyer  à 
Botany  Bay  le»  hommes  au  dessous  de  5o 
ans,  et  les  femmes  au-dessous  de  45.  Tout 
ce  qui  sait  un  métier  trav  aille  pour  le  compte 
du  gouvernement.  Aussitôt  qu'un  vaisseau 
arrive,  les  hommes  non  mariés  peuvent  pren- 
dre une  femme  parmi  celles  qui  sont  dépor- 
tées ;  aucune  cérémonie  n'accompagne  cette 
union.  A  l'expiration  de  la  peine  ,  tout  con- 
damné peut  retourner  dans  sa  patrie  à  ses 
frai».  Celui  qui  r<  ste  reçoit  une  concession 
en  terre  et  des  vivres  pendant  18  mois.  S'il 
est  marié ,  l'indemnité  est  plus  forte  ,  et  l'on 
y  joint  un  supplément  pour  chaque  enfant. 
Ceux  qui  viennent  s'établir  volontairement 
dan»  la  colonie  sont  transportés  aux  frais  du 
gouv.  Ils  reçoivent  une  concession  de  i5o 
acres  de  terre,  des  semences  et  des  instru- 
mens  aratoires.  Les  femmes  sont  privées  du 
droit  de  retournerdans  leur  patrie.  Cette  co- 
lonie commença  en  1787  par  un  convoi  de 
7G0  condamnés.  En  180  },  la  population  était 
déjà  de  7,4 »«»  i  «n  1810,  de  n,QJa,  dont 
1,100  militaires;  en  1817,  de  20,379,  dont 
17,165  dans  la  Mouvelle-Hollaude  ,  et  3, a  i4 
dans  la  terre  de  Diemen.  En  1818,  il  y  avait 
a5,ojo  hab.  En  1808,  le  fonds  de  la  colonie 
consistait  en  {9,600  acres  en  culture  ,  55,45o 
bètes  à  cornes,  3,670  chevaux,  201,242  mou- 
tons, et  a4, 8a 2  porcs.  La  proportion  des 
hommes  aux  femmes  était,  en  1810,  de  5 
à  a.  Le  fonds  de  la  colonie  avait  coûté  daos 
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cette  même  année  au  gouv.  1,738,000 francs 
environ. 

Les  environs  de  Butany-Ray  sont  habités 
par  les  sauvages  les  plus  abrutis  que  l'on 
connaisse. 

BOTARELL ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  4  L  i/4  de  Tarragone  (Catalogne). 

BOTCHÔ  ,  But.  ho n  ,  petite  ville  de 
l'IIindoustan  ,  États  de  Guykavar  ,  anc. 
prov.  de  Kotch,  à  i4  L  E.  de  Bhoudj. 

BOTCHONE,  Butchoru,  petite  ville  de 
l'IIindoustan  ,  anc.  prov.  d'Allah  -abad  , 
distr.  de  Rendelkend ,  à  1  1.  du  confluent 
de  l'Ourny  et  du  Kyny,  et  à  10  1.  E.  de 
Tchattcrpour. 

BOTCHROVOUN  ,  Butehrœvun,  petite 
ville  de  l'IIindoustan  anglais  ,  anc.  prov.  et 
à  a3  K  E.  N.  E.  de  Dehly,  et  à  i3  1.  O.  de 
Morad-abad. 

BOTEMIEIM,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Nceker,  baill.  et  à  i/f  de 
1.  S.  E.  de  Brackenheim,  et  à  3 1.  S.  O.  d'Heil- 
bronn.  On  y  fait  d'excellent  vin.  790  bab. 

BOTESDALE,  bourg  d'Angleterre,  comté 
dcSullblk,  hundred  d'Hartismere,  à  7  1.  i/a 
N.  N.  O.  d'ipswich.  On  l'appelait  autrefois 
Saint  Botolph's  Dale.  11  y  a  1  marché  par 
semaine  et  a  foires  par  an.  5S4  bab. 

BOTETOURT,  comté  des  États-Unis, 
dans  l'état  de  Virginie,  situé  entre  les  Peaks 
of  Otter  et  les  Middlc- Mountains ,  deux 
chaînons  des  monts  Alleghany.  i3,58y  bab. 
Le  chef-lieu  est  rinças t le. 

BOTETOURT,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Virginie,  comté  de  Gloucestcr,  à 
5  1.  i/3  d'Yorktown. 

BOTHERV  ,  Butharee  ,  petite  ville  de 
l'IIindoustan  anglais,  prov.  et  distr.  de  Gor- 
val ,  près  de  Retboul ,  sur  la  rive  droite  du 
Baghiraty,  à  17  1.  N.  de  Sirynagor,  sur  une 
montagne  qui  a  environ  3oo  pieds  d'éléva- 
tion. L'on  v  voit  un  temple  consacré  a  Maha- 
deva,  et  construit  presque  dans  le  goilt  chi- 
nois ;  du  côté  de  la  montagne  opposé  à  Ja 
ville  ,  il  y  a  une  cascade  magnifique. 

BOTHNANG ,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  ftecker,  baill.  et  à  3/4 
de  I.  O.  de  Stuttgart.  11  y  a  des  blanchisse- 
ries. qo4  bab. 

BOTHOA  ,  village  de  France,  dép.  des 
Côtes  du-Nord,  arrond.  et  à  51.  S.  de  Guin- 
gamp;  chef-lieu  de  cant.  3,000  bab. 

BOTHWELL,  village  d'Écosse,  comté 
de  Lanark ,  presbytère  d'Hamilton  ,  sur  la 
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rive  droite  de  laClydc ,  à  a  1.  S.  E.  de  Glas- 
gow. Le  château  ,  situé  sur  la  Clyde,  tombe 
en  ruine.  4>8J4  bab. 

BOTIJA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
3  1.  a/3  S.  de  Caceres  (  Lstremadure). 

BOTK1,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  1a  1.  î/a  S.  S.  O.  de  Bialistok, 
distr.  de  Bielsk,  sur  la  rive  droite  du  Nour- 
tchik.  Il  y  a  un  château  et  plusieurs  cou- 
vens.  i,46a  bab. ,  parmi  lesquels  beaucoup 
de  juifs. 

BOTN  I E  (GOLFE  DE),  Bottniska  Fikcn, 

partie  sept,  de  la  mer  Baltique ,  située  en- 
tre 60 0  et  6S°  5i'  de  lat.  N.  Sa  longueur  est 
de  1 5o  1.  du  N.  IV.  E.  au  S.  S.  O. ,  et  sa  plus 
grande  largeur  de  5o,  entre  la  Finlande  à  l'E. 
et  la  Suède  A  l'O.  A  l'entrée  de  ce  golfe  est  le 
groupe  des  îles  Aland  ,  formant  trois  passa- 
ges, dont  l'un  ,  du  côté  de  l'Upland  ,  est 
nommé  mer  d'Aland  ,  et  a  8  à  9  1.  de  lar- 
geur. Les  autres  passages  sont  du  côté  de  la 
Finlande  ;  leur  largeur  est  moins  considéra- 
ble ,  et  ils  sont  semés  d'écueils.  La  partie 
du  golfe  qui  s'étend  depuis  les  lies  Aland 
jusqu'à  Umea,  en  Noria nd  ,  et  Vasa,  en  Fin- 
lande, est  appelée  aussi  par  les  Suédois  mer 
de  Botnie.  Le  Quarken,  passage  de  8  à  10I., 
établit,  à  travers  une  multitude  de  rochers 
et  d'ilots  ,  la  communication  entre  cette  mer 
et  la  partie  du  golfe,  qui  va  s'élargissant  jus- 
qu'à Torneo,  et  porte  dans  le  pays  la  déno- 
mination spéciale  de  Golfe  Botnique. 

Les  côtes,  très  -  découpées  ,  ont  pres- 
que partout  un  aspect  rude  et  sauvage.  A 
l'O. ,  leur  élévation  est  quelquefois  très-con- 
sidérable. On  a  reconnu  avec  soin  le  fond 
autour  des  îles  Aland  et  un  peu  au-delà  ;  plus 
avant,  la  navigation  est  moins  connue  et 
moins  sûre.  Dans  les  eaux  libres,  la  pro- 
fondeur paraît  être  généralement  de  aoà  5o 
brasses.  Autour  des  îlots  et  des  rochers  il  y 
a  souvent  moins  de  4  brasses.  Ce  golfe 
abonde  en  phoques ,  et  gèle  tous  les  hivers. 

BOTNIE  OCCIDENTALE,  VtsteHxX- 
ten,  préfecture  de  Suède  ,  formée  de  la  par- 
tie mérid.  de  la  Botnie  oecid.  et  des  lap- 
pmarks  de  Pitéa,  d'Umea  et  d'Asele,  et 
située  entre  63°  a5'  et  67°  10'  de  lat.  N.,  et 
entre  1  a"  et  190  ao'  de  long.  E.  Elle  est 
bornée  au  N.  par  la  préfecture  de  Bot- 
nie septentrionale;  à  l'E.,  par  le  golfe  de 
Botnie;  au  S.,  parles  préfectures  de  Wes- 
ter-Norrland  et  de  Jxmtland  ;  et  à  l'O. ,  par 
la  Norvège.  Sa  longueur  du  N.  I*.  O.  au 
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S.  S.  E.  est  de  100  1.  ,  et  sa  moyenne  lar- 
geur du  H.  I  .  au  S.  O.  de  5o  a  Go  1.  Cette 
préfecture  est  montagneuse  dam*  la  partie 
occupée  parles  lappmarker,  et  sillonnée  de 
vallées  profondes.  La  partie  la  plus  voisine 
de  U  cote  est  unie.  Ce  pays  est  générale- 
ment arrosé  par  des  rivières  rapides  ;  les  prin- 
cipales sont  :  le  Pitéa,  le  Skelleftéa ,  et  PU- 
roea  ;  toutes  s<*  jettent  dans  le  golfe  de  Bot- 
nie. Les  lacs  de  kusias  Sandsia?  et  de  Store 
Afvan  sont  les  plus  considérables.  Beaucoup 
d'autres  occupent  une  grande  partie  de  la 
surrace  du  pays.  Le  terrain  est  maigre,  sa- 
blonneux et  graveleux.  Les  côtes  sont  cou- 
pées de  golfes  et  de  baies,  et  parsemées 
d'une  multitude  d'ileset  d'îlots.  L'hiver  est 
très -froid,  et  dure  9  mois  ;  l'été  est  très- 
chaud.  On  sème  du  seigle  et  de  l'orge,  mais 
la  récolte  manque  souvent.  La  moitié  du 
terrain  est  couverte  de  forêts  remplies  de 
gibier.  La  volaille  et  le  poisson  abondent. 
Les  montagnes  sont  riches  en  fer ,  plomb  et 
cuivre.  Jl  y  a  des  forges  ,  et  on  fabrique  du 
goudron  et  de  la  boissellerie.  Ces  objets, 
les  fourrures,  le  gibier,  la  volaille  et  le  pois- 
son alimentent  le  commerce.  54,48"  bab. , 
Suédois  et  Lapons. 

Cette  préfecture ,  dont  le  chef-lieu  est 
Umea ,  se  divise  en  a  fogdcrier  et  5  lapp- 
marker. 

BU  T. ME  SEPTENTRIONALE  ,  Norr- 
botten  ,  préfecture  de  Suède ,  formée  de  la 
partie  sept,  de  la  Botnie  occid.  et  des  lap- 
pmarks  de  Torhéa  et  de  Luléa.  Elle  est  si- 
tuée entre  6.5*  5'  et  690  4'  de  lat.  N.,  et 
entre  i3°  4o'  et  ai°  5o'  de  long.  E. ,  et  bor- 
née au  N.  E.  et  a  l'E.  parla  Russie;  au 
S.  E.,  par  le  golfe  de  Botnie  ;  au  S.  O. ,  par 
la  préfecture  de  Botnie  occid.  ;  et  au  N.  O., 
par  la  Norvège.  Sa  longueur  du  N.auS.  est 
de  plus  de  100 1.,  sa  plus  grande  largeur  de 
l'E.  à  l'O.  de  ;4  I. 

C'est  un  pays  couvert  de  montagnes  , 
dont  les  plus  hautes  cimes  atteignent  les 
neiges  éternelles.  Ces  montagnes,  venant 
de  la  Norvège  ,  vont,  en  s'abaissant  insensi- 
blement, se  terminer  vers  le  golfe  de  Bot- 
nie. Les  principales  rivières  qui  en  descen- 
dent versent  leurs  eaux  dans  le  golfe  de 
Botnie;  ce  sont  la  Tornéa,  qui  forme  la  li- 
mite de  cette  préfecture  avec  la  Russie  ;  le 
kalix,  le  Rane  et  le  Luira:  aucune  n'est 
navigable.  Les  lacs  les  plus  considérables 
sont  :  le  Tornéo  -  trxsk  et  le  Stora  Luléa. 


Les  côtes  sont  découpées  de  baies ,  et  par- 
semées d'Iles  et  d 'ilôts.  Le  climat  est  très- 
froid  pendant  l'hiver  ,  dout  la  durée  est  do 
9  mois.  Pendant  6  mois,  les  rivières  sont  ge- 
lées, et  tout  le  pays  est  couvert  de  brumes. 
La  chaleur  est  insupportable  en  été,  et  la 
végétation  est  si  rapide,  que  l'or  ge  et  le  seigle 
parviennent  à  parfaite  maturité  en  66  jours. 
Souvent  des  gelées  hâtives  détruisent  les 
récoltes.  Les  forêts  sont  nombreuses  dans  la 
partie  voisine  de  la  mer.  Le  terrain  est  meil- 
leur que  dans  le  Vesterbotten.  On  y  élève 
beaucoup  de  bestiaux  et  des  rennes.  Il  y  a  des 
ours,  des  loups,  des  renards,  des  lynx,  des 
martres ,  des  hermines ,  des  loutres ,  des  écu- 
reuils et  des  lièvres.  Pendant  l'été,  on  y  est 
tourmenté  d'une  multitude  de  cousins  et 
d'insectes,  qui  dévorent  aussi  les  végétaux. 
Les  montagnes  fournissent  du  fer ,  du  plomb 
et  du  enivre.  On  voit  quelques  forges.  Lesex- 
portations  consistent  en  beurre ,  bestiaux , 
peaux,  fourrures,  gibier  et  fer.  3j,i3o  hab., 
Suédois  et  Lapons. 

Cette  préfecture,  dont  le  chef-lieu  est 
Luleo ,  se  divise  en  a  fogderier  et  3  lapp- 
marker. 

BOTNIE  ORIENTALE  ou  OSTRO 
BOTN  IV^OEsterhotten,  anc.  prov.  dugrand- 
duché  de  Finlande  ,  qui  s'étendait  le  long  du 
golfe  de  Botnie.  Elle  forme  maintenant  la 
prov.  d'Lleaborg. 

BOTO,  cap  qui  forme  l'extrémité  N.  O. 
de  l'île  Panay  ,  une  des  Philippines.  Lat.  N. 
1 1°  43'.  Long.  E.  1 190  5a'. 

BOTOCUUDYS,  Indiens  du  Brésil,  qui 
habitent  le  territoire  qui  s'étend  parallèle- 
ment à  la  côte ,  de  1 5"  à  1 9°  3o'  de  lat.  S. , 
entre  le  Rio  Prado  et  le  Rio  Doce,  sur  les 
limites  de  la  prov.  de  Minas  Geraes.  Ils  sont 
divisés  en  plusieurs  hordes,  commandées 
chacune  par  un  chef,  que  les  Portugais  nom- 
ment capitam.  Les  Botocoudys  qui  errent 
le  long  du  Rio  Grande  de  Belmonte  jusqu'à 
Minas-Novas  vivent  en  assez  bonne  intelli- 
gence avec  les  Portugais  ;  ceux  qui  vivent 
au  N.,  sur  la  rive  droite  du  Rio  Prado,  mon- 
trent des  dispositions  hostiles.  Tous  habi- 
tent dans  les  for»  ts  :  les  plus  belliqueux  l'ont 
quelquefois  des  incursions  jusque  •  urla  côte. 
Us  sont  généralement  de  taille  moyenne, 
robustes,  musculeux,  et  bien  fait*;  ils  ont 
le  teint  brun  rougeatre ,  le  tisage  large,  le 
ne*  gros  tt  court,  les  cheveux  noirs,  durs 
et  lisses;  les  yeux  petits,  noirs  et  vif*;  la 
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bouche  grande,  et  les  lèvres  un  peu  grosses. 
Ils  se  percent  la  lèvre  inférieure  et  le  lobe 
de  l'oreille  ,  et  placent  dans  les  ouvertures 
des  plaques  cylindriques  faites  d'un  bois  lé- 
ger, paiure  qui  les  rend  d'une  laideur  re- 
poussante ;  ils  vont  ordinairement  nus,  se 
peignent  la  figure  en  rouge  jaunâtre  ardent 
et  le  reste  du  corps  en  noir,  à  l'exception 
de  l'avant-bras  et  des  jambes  depuis  les  mol- 
lets jusqu'en  bas.  1L>  se  rasent  le  derrière  de 
la  tète ,  de  manière  qu'il  ne  leur  reste  qu'une 
petit»'  touflV  sur  le  sommet,  et  s'arrachent 
tous  les  poils  du  corps.  Ils  portent  pour  or- 
nement un  cohVr  fait  de  graines  dures  et 
noir» s,  au  centre  desquelles  ils  placent  des 
dents  de  singes  ou  de  bètes  carnassières.  Les 
femmes  se  peignent  le  corps,  s'épilent,  et  se 
défigurent,  comme  les  hommes,  dont  elles 
ne  se  distinguent  qui*  par  un  cordon  de  tou- 
coum  qu'elles  ajoutent  au  collier,  et  par 
des  cordons  en  écorce  qu'elles  attachent  au- 
dessous  du  genou  et  au-dessus  de  la  cheville, 
afin  de  faire  ressortir  la  finesse  de  leurs  jam- 
bes. Les  Botocoudys,  vivant  toujours  dans 
les  forêts ,  ne  construisent  que  de  frêles  ca- 
banes de  roseaux  ou  de  branchages,  où  ils 
couchent  sur  un  morceau  d'écorce,  et  auprès 
d'un  grand  feu,  qu'ils  entretiennent  toute  la 
nuit.  Ils  abandonnent  ces  cabanes  aussitôt 
que  les  environs  ne  leur  ofl'rent  plus  de  ra- 
cines ,  de  fruits  sauvages,  ou  une  chasse  et 
une  pèche  abondantes  ;  ils  mangent  la  chair 
des  animaux  à  demi-rôtie. 

Les  Botocoudys ,  naturellement  pares- 
seux, ne  s'occupent  que  de  la  chasse  et  de 
la  guerre  ;  ils  restent  inactifs  dans  leurs  ca- 
banes jusqu'à  ce  que  la  faim  les  en  fasse  sor- 
tir. Les  femmes  ont  toutes  les  fatigues  du 
ménage,  et  doivent  obéir  servilement  à  leurs 
maris.  Ces  sauvages  sont  cependant  intelli- 
gens  ,  témoin  leurs  arcs  et  leurs  flèches, 
qu'ils  fabriquent  avec  adresse.  Ils  ont  3  sor- 
tes de  flèches  ;  les  plus  grandes  ont  près  de 
6  pieds  de  hauteur,  et  sont  pour  la  guerre  ; 
les  moyennes  sont  pour  la  chasse ,  et  les  pe- 
tites servent  pour  les  poissons.  A  la  chasse  , 
ils  ne  manquent  jamais  leur  but,  et  sont  in- 
fatigables. A  la  guerre,  ils  sont  courageux 
et  redoutables.  Gomme  ils  sont  colères,  tur- 
bulenset  vindicatifs,  les  hostilités,  soit  en- 
tre eux ,  soit  avec  leurs  voisins  ,  ne  sont  pas 
rares.  Lorsque  deux  bordes  ont  à  venger  une 
ofiVnse,  elles  ne  se  servent  que  de  bâtons, 
et  le  combat  n'est  pas  dangereux.  Quand 
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elles  se  battent  contre  des  peuplades  voisi- 
nes, elles  en  viennent  aux  mains  après  avoir 
épuise  leurs  flèches,  et  se  servent  de  leurs 
dents  et  de  leurs  ongles.  Les  vainqueurs  font 
peu  de  prisonniers ,  et  tuent  hommes  ,  fem- 
mes et  enfans.  Quelques  hordes  mangent 
leurs  prisonniers, et  exposent  leurs  tètes snr 
des  pieux  autour  de  leurs  cabanes.  Tous  les 
Botocoudys  n'ont  pas  cette  horrible  cou- 
tume, et  ceux  qui  vivent  en  bonne  amitié 
avec  les  Portugais  se  défendent  d  être  an- 
thropophages; cependant  ceux-là  même, 
dans  les  premiers  temps,  mangeaient  les  nè- 
gres, qu'ils  regardaient  comme  de  grands 
singes. 

Sans  être  d'un  caractère  gai ,  les  Botocou- 
dys n'ont  cependant  pas  l*hum«ur  farouche. 
Après  un  combat  ou  une  chasse  heureuse, 
ils  aiment  à  chanter  et  à  plaisanter;  leur 
chant  est  très-monotone  ,  et  paraît  u'être 
qu'un  bourdonnement  sans  paroles.  Quant 
à  leur  langue,  elle  diffère  beaucoup  de  cel- 
les des  autres  indigènes  du  Brésil;  elle  pa- 
raît pauvre  ,  le  même  mot  a  plusieurs  signi- 
fications; le  son  nasal  y  est  très-commun. 
Ces  sauvages  prennent  autant  de  f<  mmes 
qu'ils  en  peuvent  nourrir.  Ils  en  ont  ordi- 
nairement 3  ou  4.  Le  consentement  des 
époux  et  des  parens  suffit  pour  ces  unions , 
qui  se  rompent  sans  difficulté.  Ces  Indiens 
aiment  beaucoup  leurs  enfans  tant  qu'ils 
sont  petits ,  et  les  instruisent  de  bonne  heure 
à  tirer  de  l'arc  ,  à  nager,  etc.;  ils  montrent 
beaucoup  de  complaisance  et  de  sensibilité 
pour  les  vieillards  et  les  infirmes.  Les  ma- 
ladies sont  rares  parmi  eux;  quand  ils  en 
éprouvent,  ils  guérissent  assez,  promptement 
au  moyen  de  plantes,  dont  ils  connaissent 
les  vertus.  Lorsqu'un  Botocoudv  meurt ,  on 
l'enterre  dans  sa  cabane,  ou  tout  auprès  ;  les 
parens  du  défunt,  et  surtout  les  femmes, 
témoignent  leur  affliction  par  des  hurlcmens 
affreux,  et  entretiennent  pendant  quelque 
temps  un  grand  feu  autour  du  tombeau  pour 
en  écarter  l'esprit  malin.  Car,  bien  que  ces 
peuples  ne  paraissent  avoir  aucune  religion, 
ils  craignent  cependant  de  mauvais  génies 
noirs,  qu'ils  nomment  janchoh,  et  auxquels 
ils  attribuent  tout  ce  qui  leur  arrive  de  fâ- 
cheux. Ils  ont  aussi  une  grande  vénération 
pour  la  lune  ;  ils  la  regardent  comme  la  cause 
de  presque  tous  les  phénomènes  de  la  na- 
ture, et  ont  sur  cet  astre  plusieurs  idées  su- 
perstitieuses. 
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Lorsque  le*  Portugais  s'établirent  au  Bré- 
sil ,  ils  trouvèrent  dans  le»  Botocoudvs  de» 
ennemis  redoutables.  Après  un  grand  nom- 
bre  de  combats,  le»  Européen»  curent  tou- 
jours l'avantage ,  on  ehereha  à  civiliser  les 
bordes  les  plus  rapprochées  des  établisse*- 
mens  :  on  est  parvenu  à  en  rendre  quelques- 
unes  un  peu  moin»  farouches;  on  n'a  jamais 
pu  parvenir  a  les  rassembler  dans  de»  villa- 
ges et  à  les  baptiser.  L'amour  de  la  liberté, 
et  l'aversion  qu'il»  ont  montrée  pour  le  tra- 
vail,  et  surtout  pour  la  culture  de»  terres, 
sont  des  obstacles  qui  s'opposeront  long- 
temps a  leur  civilisation. 

BOTOkl,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Vilna ,  distr.  et  à  8 1.  i /a  O.  de  Ros- 
siena ,  et  à  11  1.  N.  E.  de  Tilsit. 

BOTOL  TABACO  SIMA,  ile  de  la  mer 
de  Chine,  au  S.  E.  de  l'ile  Formosc,  et  au 
11.  des  îles  Bacbi,  par  5'  de  lat.  N.,  et 
119*  i5'  de  long.  E.  Elle  est  trés-élevée,  et 
on  l'aperçoit  de  1 5  I.  Son  sommet  parait  être 
couronné  de  grands  arbres.  Il  y  a  plusieurs 
villages.  Au  S.  E.  se  trouve  une  autre  petite 
ile  nommée  Petite  Botol  Tabago  Sima  ;  elle 
est  déserte. 

BOTOÎVGA,  contrée  de  la  Cafrerie,  en- 
tre le  Monomotapa  et  la  capitain.  générale 
de  Mozambique.  Elle  n'est  que  très-impar- 
faitement connue  des  Européens. 

BOTOUCHANY,  ville  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope,  dans  la  Moldavie  ;cbef-licu  de  dislr., 
et  résidence  d'un  gouverneur.  Elle  est  sur 
la  Siena ,  à  6  1.  N.  de  Girlau ,  et  à  18  I.  N.  >*. 
O.  de  lassi.  Les  maisons  sont  bâties  en  bois, 
et  il  y  a  quelques  églises.  Elle  Tait  un  com- 
merce très-actif  avec  le  distr.  de  Soutcbava 
et  la  Bukovioe ,  et  même  avec  Leipzik  et. 
Biiinn  ,  en  vins ,  bétail ,  laine ,  miel ,  cire  et 
tabac.  C'est  dans  cette  ville  que  se  tiennent 
les  foires  les  plus  fréquentées  de  la  Molda- 
vie. 4,000  bab.,  pour  la  plupart  Grecs,  Ar- 
méniens et  juifs. 

Le  district  de  Botoucbany  est  arrosé  par 
le  Sireth  ,  qui  le  borne  à  l'O. ,  et  par  la  Chi- 
ga ,  qui  le  borne  à  l'E. 

BOTOUL,  Hutool,  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  présidence  du  Bengale,  anc.  prov. 
d'Aoude  ,  dintr.  et  à  ?3  I.  !N.  de  Gorecpour, 
sur  le  linavey,  prés  d'un  passage  qui  con- 
duit dans  le  ISeypàl.  C'est  le  chef-lieu  d'un 
petit  distr.  gouverné  par  un  radjah  tribu- 
taire de*  Anglais.  Cette  ville,  dont  la  posi- 
tion est  malsain*  ,  fait  un  commerce  consi- 
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dcrable ,  et  tire  du  Ncypâl  de  l'or,  du  cuivre 
et  de  la  cire. 

BOTRE  AUX,  château  et  petit  port  d 'An 
gb  terre  ,  comté  de  Cornouailles  ,  bundred 
de  Lesnewtb  ,  sur  la  manche  de  Bristol ,  à 

I  I.  5/4  lf.  de  Camelford.  Commerce  d'ar- 
doise». 

BOTTALA  ,  Buttai*  ,  p.  tite  ville  de 
l'Hindoustan,  dans  les  états  des  Seykhs, 
anc.  prov.  et  a  a3  I.  E.  E.  de  Lahore, 
au  S.  d'une  ebaine  de  montagne  couvertes 
de  neige  en  hiver,  à  8  I.  N.  E.  d'Amratseïr. 

BOTTEMJORF,  village  des  États-Prus- 
siens ,  prov.  de  Saxe  ,  régence  de  Merse- 
bourg,  cercle  et  a  3 1.  1/4  S.  O.  deQuerfurth. 

II  y  a  une  administration  des  mines,  une 
fonderie  de  cuivre ,  et  dans  le»  environs  une 
mine  de  cuivre.  889  bab. 

BOTTE>S,  village  de  Suisse,  cant.  de 
Vaud ,  distr.  d'Echallens  ;  chef-lieu  de  cer- 
cle ,  à  1  I.  i/a  N.  de  Lausanne. 

BOTTESFORD,  village  d'Angleterre, 
comté  et  à  9  1.  N.  E.  de  Leicester,  bundred 
dcFramland,  dans  la  vallée  de  Belvoir.  L'é- 
glise contient  des  mausolée*  de  la  famille 
des  ducs  de  Rutland.  On  y  a  trouvé  des  an- 
tiquités romaines.  1,070  bab. 

BOTTINGE\  ,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Danube,  lui  II.  et  à  1  I. 
E.  de  Munsingen.  Il  y  a  des  carrières  de 
beau  marbre.  480  bab. 

BOTTLEIIILL,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Ne  n- Jersey,  comté  de  Morris ,  à  6  L 
N.  O.  d'Elisabethtown. 

BOTTYVAR  (GROSS),  ville  du  roy.  de 
Wurtemberg,  cercle  du  ÎNecker,  baill.  et  à 
a  I.  IS.  >.  E.  de  Marbach,età  31.  i/3N.E. 
de  Louisbourg,  sur  la  gauche  du  Bottvvar. 
a,4oohab.  Les  environs  produisent  d'exceb» 
lent  vin. 

BÔTZEN,  village  de  Suisse,  cant.  d'Ar- 
govie,  distr.  et  à  a  I.  O.  N.  O.  de  Brugg; 
chef-lieu  de  cercle.  4*4  hab. 

BOT  ZEN  ou  BOLZANO  ,  Pons  Dausi , 
ville  du  Tyrol ,  chef-lieu  de  cercle,  au  con- 
fluent de  l'ELsach  et  du  Talfer,  a  9  I.  3/4 
N.  N.  E.  de  Trente ,  et  à  18  I.  3/4  S.  d'inns- 
pruck.  Elle  est  environnée  de  montagnes. 
Siège  d'un  tribunal  criminel,  et  place  de 
guerre.  Elle  est  assez  bien  bâtie  ,  dans  le 
goût  italien.  1 1  y  a  un  château,  plusieurs  cou- 
vens  et  un  collège  ;  des  manufactures  d'é- 
toffes de  soie  ,  des  fabriques  de  bas,  et  des 
filature?.  On  y  fait  le  commerce  de  change. 
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Cette  ville  est  renommée  pour  la  bonté  de 
ses  vins,  et  pour  ses  4  Foires,  de  quinze  jours, 
des  18  mars,  1  j  juin ,  9  septembre  et  3o  no- 
vembre ,  qui  attirent  un  grand  concours 
d'Allemands ,  de  Suisses  et  d'Italiens.  11  s'y 
tient  aussi  des  marchés  les  5  novembre  et 
30  décembre.  8,080  bab. ,  dont  la  majeure 
partie  parlent  l'italien.  Il  parait  que  Botzen 
occupe  l'emplacement  de  l'ancienne  cita- 
delle romaine  Pons  Dru  ni.  Avant  l'an  680, 
les  ducs  de  Bavière  y  avaient  déjà  établi  un 
gouverneur. 

Le  cercle  a  une  surface  de  180  I,  c.  Il 
renferme  3  villes,  3  bourgs,  3 10  villages,  et 
99,78a  hab. ,  la  plupart  Italiens.  Ce  cercle 
comprend  la  vallée  de  l'Adigc  et  de  PEi- 
sach.  Presque  toutes  les  montagnes  sont  de 
moyenne  hauteur.  Le  sol,  quoique  maré- 
cageux, est  très-fertile,  et  produit  en  abon- 
dance du  vin ,  du  chanvre  et  d«-s  grains.  On 
y  élève  beaucoup  de  bétail ,  et  la  culture 
des  vers  à  soie  y  devient  de  pins  en  plus 
active.  On  y  fabrique  beaucoup  d'objets  en 
bois,  et  de  la  dentelle,  qu'on  envoie  en  Italie. 

BOUA.  Voy.  Focah. 

BOTZ1NGEN  ,  village  du  grand -duché 
de  Bade ,  cercle  de  Treisam  et  Wiesen  , 
bail!.  d'Emmcndingen ,  à  a  1.  1/4  ff.  O.  de 
Freybourg,  et  à  a  l.  3/4  E.  N.  E.  de  Vieux- 
Brisach.  Il  est  bien  bâti.  i,aoohab. 

B0TZL1NGEN,  village  de  Suisse,  cant. 
d'Uri,  dans  une  grande  et  belle  prairie,  à 
1  1.  S.  d'AItorf.  On  y  tient  tons  les  ans  la 
diète  du  canton. 

BOUALI  ,  ville  de  la  Guinée  inférieure. 

Voy.  LOAKGO. 

BOUAN  ,  petite  lie  de  la  mer  de  Chine, 
à  l'entrée  du  golfe  de  Tonkin ,  sur  la  côte 
orient,  de  l'empire  d'An-nam,  par  18"  5o' 
de  lat.  N. ,  et  lof  de  long.  E. 

BOUAYE,  village  de  France,  dép.  de  la 
Loire-Inférieure,  arrond.  et  à  3  1.  S.  O.  de 
Nantes  ;  chef-lieu  de  cant.  800  hab. 

BOUBEYAN,  île  du  golfe  Persique ,  à 
i41.  de  l'embouchure  de  l'Eupbrate.  Lat. 
N.  a9°  56'.  Long.  E.  45°  3o'. 

BOUBNOV,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Pultava,  distr.  et  à  61.  O.  de  Zo- 
lotonocha  ,  à  quelque  distance  de  la  rive 
gauche  du  Dniepr,  et  à  a8l.  i/a  S.  E.  de  Kiev. 

BOUBOU  AN,  l'une  des  îles  Soulous ,  au 
K.  E.  de  Bornéo.  Lat.  N.  6°  19'.  Long.  E. 
«  ao°  7'.  11  y  a  un  lac  salé ,  et  elle  est  boisée 
et  inhabitée. 
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BOUBY  ,  Booéy  ,  écueil  situé  entre  la 
Nouvelle-Hollande  et  la  Nouvelle-Calédo- 
nie, par  ai*  de  lat.  S.  ,  et  i56°  45'  de  long. 
E.  11  a  été  découvert ,  en  1-90,  par  Bail. 

BOUBY,  Boohy,  deux  petites  îles  prés 
de  la  côte  sept,  de  la  Nouvelle-Hollande , 
dans  le  détroit  de  l'Endcavour.  L'une  a  été 
découverte  par  Cook,  et  est  située  par  iow 
34'  de  lat.  S.,  et  i38°  a6'  de  long.  E.  ;  l'au- 
tre a  été  découverte  par  Bligh ,  et  se  trouve 
par  io°  3o'  de  lat.  S.,  et  i38°  5o'de  long.  E. 

BOUC ,  petite  île  rocailleuse  de  la  Médi- 
terranée, sur  la  côte  de  France,  dép.  de» 
Bouches-du-Rhône,  arrond.  d'Aix ,  cant.  de 
Jonquières ,  à  7 1.  î/a  O.  N.  O.  de  Marseille. 
Elle  est  située  dans  la  partie  occid.  de  l'é- 
tang de  Caronte  ,  qui  communique  au  golfe 
de  Lyon  et  à  l'étang  de  Berre.  Il  y  a  une 
forte  tour ,  qui  sert  de  dépôt  au  sel  qu'on 
tire  de  l'étang  de  Berre,  et  un  port,  où  les 
bâtimens  se  réfugient  dans  les  temps  ora- 
geux. 

BOUCEY,  village  de  France,  dép.  de 
l'Orne  ,  arrond.  et  à  a  L  3/4  S.  O.  d'Argen- 
tan ,  cant.  de  Mortrée.  11  y  a  un  fourneau  et 
deux  forges  ,  où  il  se  fabrique  du  fer  en 
gut  use  et  en  barres.  i,4aa  hab. 

BOUC  II,  assez  fort  village  de  la  Moyenne- 
Egypte  ,  prov.  et  à  al.  N.  de  Benysoueyf , 
et  à  1  L  i/a  de  la  rive  gauche  du  Nil.  Il  s'y 
tient  un  marché  très  fréquenté ,  où  l'on  ap- 
porte les  productions  du  Fayoum.  On  y 
trouve  a  couvens  cophtes. 

BOUCHAI  N ,  ville  forte  de  France ,  dép. 
du  Nord,  arrond.  et  à  4  1  / i  S.  E.  de 
Douai;  chef- lieu  de  cant.,  sur  l'Escaut, 
qui  la  divise  en  deux  parties.  Ses  fortifica- 
tions sont  considérables ,  et  elle  a  l'avantage 
de  pouvoir  inonder  ses  environs  à  une  assex 
grande  distance.  C'est  nne  place  de  guerre 
de  a*  classe ,  résidence  d'un  officier  d'artille- 
rie de  la  direction  de  Yalenciennes.  Il  y  a 
des  raffineries  de  sel  et  des  tanneries.  Il  s'y 
tient  une  foire  de  be§tiaux  le  premier  ven- 
dredi de  chaque  mois.  1,100  hab.  Elle  fut 
bâtie ,  dans  le  vi  11*  siècle ,  par  Pépin  ,  et  fut 
jadis  la  capitale  du  comté  d'Ostrevand,  apa- 
nage d'un  des  fils  ainés  des  comtes  de  Hai- 
naut. 

BOUCHE AB,  île  du  golfe  Persique,  sur 
la  côte  du  Farsistan  ,  en  Perse.  Lat.  R,  a6* 
ao'.  Long.  E.  70°  58'.  Elle  a  environ  6  1.  de 
long  et  a  I.  de  large.  Elle  est  couverte  de 
dattiers ,  et  habitée  par  des  pirates. 
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BOUC  HENG  HO R ,  Booslxtnqhur  ,  fort 
de  l'iiindoustan,  État»  du  radjah  de  Seta- 
rah  ,  anc.  prov.  et  à  55  I.  N.  O.  de  Beydja- 
pour,  sur  une  hauteur,  à  quelque  distance 
de  la  rive  gauche  de  l'Yairla. 

BOUCHER  ANS ,  village  de  France  ,  dép. 
du  Jura  ,  cant.  de  INozeroy  ,  arrond.  et  à  6  1. 
i/a  E.  de  Poligny  ,  et  &  9  1.  5/4  E.  N.  E.  de 
Lons-le  Sauuier.  11  y  a  une  mine  de  fer  ex- 
ploitée. 

BOUCHES  DE  CATTARO.  Voy.  Cat- 

TAHO. 

BOL  C  H  ES  DU  R  HÔN  E,dép.  de  France, 
formé  en  entier  d'une  partie  de  la  Basse- 
Provence  ,  et  situé  entre  45°  9'  et  45°  5o'  de 
lat.  N.,  et  entre  i°  55'  5o'et5°  20'  de  long. 
E.  11  est  horné  au  IV.  par  le  dép.  de  Vau- 
cluse  ,  dont  il  est  séparé  par  la  Durance  de- 
puis le  confluent  du  Verdun  ;  à  l'O. ,  par  le 
dép.  du  Gard  ,  dont  il  est  séparé  par  le  Rhône 
depuis  le  confluent  de  la  Durance,  et  par  le 
petit  Rhône;  au  S.,  par  la  Méditerranée  ; 
et  à  PB. ,  par  le  dép.  du  Var,  avec  lequel  il 
n'a  pas  de  limites  naturelles ,  mais  une  ligne 
presque  droite  ,  tirée ,  du  N.  au  S. ,  du  con- 
fluent du  Verdon  à  la  Méditerranée,  près 
du  cap  S.iint  •  Louis.  Sa  plus  grande  lon- 
gueur de  l'E.  à  l'O.  est  de  a4  L,  sa  plus 
grande  largeur  du  N.  au  S.  de  i5,  et  sa 
superficie  d'environ  290  I. 

Le*  montagnes  qui  couvrent  la  partie 
orient,  de  ce  dép.  sont  les  derniers  rameaux 
des  Alpes  maritimes;  elles  ne  sont  remar- 
quables ni  par  leur  élévation,  ni  par  leur 
aspect  physique  ;  et  les  rivières  entre  les- 
quelles elles  se  prolongent  sont  elles-mêmes 
peu  considérables,  si  l'on  excepte  celles  qui 
limitent  le  département.  Entre  la  Durance 
et  l'Arc  s'étend  le  mont  Sainte-  Victoire , 
qui  donne  naissance  a  la  Touloubre,  et  porte 
le  nom  de  son  point  le  plus  élevé  ,  qui  a  965 
mètres.  La  Trcvaresse  se  détache  de  laSu. 
Victoire  à  la  source  de  la  Touloubre,  et 
«'abaisse  sur  la  plaine  de  la  Crau.  Entre  l'Ilu- 
veaune  et  l'Arc  se  trouve  la  chaîne  de  l'É- 
toile, dont  le  point  le  plus  élevé  est  à  5r)5 
mètres.  Les  brauches  de  Roussargues ,  de 
Roquefort  et  de  la  Gradule  sont  des  ramifi- 
cations de  la  Sainte-Baume,  qui  courent  à 
la  gauche  de  l'iluveauoe  jusqu'à  la  mer. 

Ces  montagnes  forment  entre  leurs  crêtes 
des  plateaux  assez  élevés,  fort  étendus,  et 
en  général  nus  et  stériles,  et  se  terminent 
brusquement.  Les  Alpines,  au  contraire,  qui 
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s'étendent  entre  la  Durance,  le  Rhône  et  le 
canal  de  Crapone  ,  diminuent  progressive- 
ment de  hauteur ,  et  se  résolvent  en  vastes 
plaines,  les  seules  du  département.  Toutes 
ces chaines  sont  calcaires ,  et  ne  laissent  voir 
ni  a  leurs  plus  hauts  sommets,  ni  dans  leurs 
plus  grands  escarpemens  ,  la  roche  primi- 
tive ,  qu'elles  recouvrent  de  toutes  parts.  Les 
plaines  de  la  Crau  et  de  la  Camargue  occu- 
pent presque  toute  la  partie  S.  O.  du  dép., 
et  sont  en  partie  de  terrain  d'alluvion.  On  y 
voit  un  grand  nombre  d'étangs,  de  marais 
et  de  palus,  et  des  canaux  très-importans. 
Les  étangs  de  Berre ,  de  Valcarès,  de  Gui- 
raud  et  de  Calejon  sont  les  plus  considéra- 
bles. Les  marais  sont  très-nombreux  , et  l'on 
estime  qu'ils  enlèvent  595,480  arpens  à  l'a- 
griculture. Les  côtes  sont  basses  aux  envi- 
rons du  Rhône ,  et  escarpées  dans  tous  les 
autres  endroits  ;  elles  courent ,  en  général, 
de  l'O.  N.  O.  a  l'E.  S.  E. ,  et  présentent  de 
grandes  sinuosi'és  sur  un  développement 
de  a4  myriamèrres.  Le  port  de  Bouc  ,  le 
golfe  de  Marseille  et  celui  delà  Ciotat,  sont 
les  points  les  plus  remarquables,  et  les  îles 
de  Pomègue,  de  Ratoneau,  du  Château  d'If , 
de  Riou  et  de  Madragues  ,  sont  les  seules 
dignes  d'attention  ;  elles  sont  néanmoins 
peu  considérables,  et  habitées  par  quelques 
lamilles  de  pécheurs,  excepté  le  Château- 
d'If, où  il  y  a  garnison. 

Le  climat  des  Bouches-du-Rhône  est  géné- 
ralement très-chaud ,  et  les  gelées  et  la  neige 
y  sont  peu  fréquentes.  Les  vents  pluvieux 
d'E.,  de  S.  E.  et  de  S.  O.  sont  ordinaires  en 
mars ,  et  amènent  des  fièvres  putrides.  Les 
fièvres  intermittentes  sont  causées  ,  dans  la 
région  des  étangs,  par  des  brouillards  denses 
et  humides,  qui  s'élèvent  en  avril,  mai  et 
juin  ,  et  qui,  lorsqu'ils  ne  sont  pas  chassés 
par  les  vents  de  mer,  causent  des  épidémies. 
11  pleut  rarement  en  été.  L'automne  est  or- 
dinairement sain  ,  et  les  hivers  sont  doux. 
Les  plus  grands  froids  ont  lieu  en  janvier, 
et  sont  de  peu  de  durée. 

De  Marseille  à  l'embouchure  du  Rhône,  le 
terrain  est  en  partie  formé  de  débris  marins, 
tandis  que  jusqu'au  golfe  de  Lecques  ,  la 
côte  est  tantôt  schisteuse  ,  tantôt  sablon- 
neuse, tantôt  graniteuse.  La  partie  du  dép. 
arrosée  par  l'Huvcaune  est  de  bonne  qua- 
lité et  assez  fertile  ;  le  sol  de  la  partie  N.  E. 
est  montagneux  ,  ingrat ,  et  ne  produit  qu'à 
l'aide  d'un  travail  opiniâtre  ;  au  N.,  le  long 
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de  la  Durance ,  il  est  aride  et  mauvais  ;  au 
N.  (). ,  entre  la  Durance  ,  le  Rhône  et  le  ca- 
nal de  Crapone,  il  est  fertile,  mais  exposé 
aux  inondations  désastreuses  du  Rhône.  Un 
sol  caillouteux  .  recouvert  d'un  pied  et  demi 
de  terre  végétale  ,  caractérise  la  Ci  au  d'Ar- 
les. Les  îles  de  la  Camargue  et  du  Plan  du 
Bourg,  que  Forment  leshras  du  Rhône,  ont 
une  terre  végétale  excellente. 

Les  grains  sont  généralement  rares  dans 
ce  département  ;  les  vins ,  au  contraire ,  sont 
très  -  abondans ,  et  l'on  cite  les  blancs  de 
Cassis  et  d  La  Ciotat.  Malgré  la  mortalité 
presque  périodique  des  oliviers ,  les  produits 
de  cet  arbre  sont  encore  une  des  sources  les 
plus  importantes  de  la  richesse  agricole.  11 
y  a  aussi  heaucoupd'amande^et  de  figues  ex- 
quises. LescApriers  et  les  noisetiers  sont  cul- 
tivés avec  soio.  Les  forêts  couvrent  â  peine 
un  quinzième  du  territoire,  et  sont  presque 
toutes  dans  la  pnrtie  orientale.  Grâces  à  la 
douceur  de  la  température  ,  on  voit  dans  ce 
département  plusieurs  végétaux  qui  ne  crois- 
sent pas  spontanément  dans  le  N.  de  la 
France.  Les  cyprès ,  les  lauriers  ,  les  myrtes 
forment  des  haies  touflucs.  Le  laurier-rose 
orne  le  bord  des  eaux  courantes.  Le  grena- 
dier, les  cistes  ,  les  philyrea  ,  les  pistachiers 
poussent  dans  les  creux  des  rochers  ou  sur 
les  coteaux  arides,  qui  produisent  aussi  en 
abondance  le  romarin  ,  la  sauge  ,  le  thym , 
la  lavande  et  d'autres  plantes  odoriférantes. 
L'arbousier ,  le  chêne  vert ,  les  cytises  et  de 
jolis  arbrisseaux  embellissent  la  pointe  des 
montagnes.  L'azerolier  et  le  jujubier  don- 
nent des  fruits  en  quantité.  L'azedarach  et 
d'autres  arbres  exotiques  forment  de  jolies 
allées,  et  portent  constamment  des  graines. 
On  y  a  acclimaté  plusieurs  végétaux  étrangers 
des  pays  chauds.  Le  pois  chiche  y  est  cul- 
tivé pour  la  consommation.  Les  pâturages 
des  Rouchcs  du  Rhône  ne  sont  fréquentés 
qu'en  hiver,  et  l'on  porte  à  700,000  le  nom- 
bre des  bétes  à  laine  qu'ils  nourrissent  dans 
cette  saison  ,  et  qu'une  excessive  chaleur 
force  de  transhumer  en  été  vers  les  pâtu- 
rages plus  frais  de  l'Isère  ,  de  la  Drômc ,  et 
des  Hautes  et  fiasses  Alpes.  Les  chèvres  sont 
trop  nom  breuses ,  et  causent  de  grands  dom- 
mages. Les  bœufs  donnent  un  cuir  très- 
épais.  Les  chevaux  sont  en  petite  quantité  , 
et  fort  légers  à  la  course.  Il  n'est  pas  de  com- 
mune où  l'on  n'élève  des  vers  à  soie  ,  et  l'on 
évalue  à  600,000  fr.  la  récolte  annuelle  de 
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la  soie.  La  pèche  dans  la  Méditerranée  est 
considérable,  surtout  en  anchois,  thon  et 
corail.  Le  S.  E.  du  département  produit  de 
la  houille.  Il  y  a  des  carrières  de  marbre, 
de  pierre  â  bâtir,  d'ardoise,  de  plâtre,  de 
grès  calcaire  et  propre  à  paver,  de  pierres  â 
aiguiser,  de  pierres  à  chaux  ,  et  de  stalacti- 
tes calcaires  susceptibles  d'être  travaillées 
comme  l'albâtre  ;  des  marais  salans  ,  des 
eaux  thermales  à  Aix  ,  et  des  eaux  miné- 
rales dites  des  Camoins.  Une  trrre  particu- 
lière des  environs  de  Marseille  alimente  une 
fabrique  d'exccllens  creusets  ;  d'autres  ser- 
vent à  la  fabrication  de  faïence,  de  poterie, 
et  de  carreaux  pour  le  pavé  des  apparte- 
mens.  La  filature  du  coton,  les  fabriques 
de  papier  et  de  sparterie  ;  les  distilleries 
d'eau-dc-vic ,  de  liqueurs  fines  et  de  vinai- 
gre, les  manufactures  de  draps,  de  ratines, 
de  molletons,  de  calmouks,  de  cadis ,  de 
serges,  «le  gasquets;  les  tanneries,  les  mé- 
gisseries, et  surtout  les  savonneries,  sont 
trésactives.  Il  y  a  aussi  des  teintureries, 
des  verreries;  des  raffineries  de  soufre,  et 
de  sel  ammoniac  apporté  du  Levant;  des 
fabriques  de  soude  ;  on  façonne  le  corail. 
La  plupart  de  ces  productions,  tant  du  sol 
que  de  l'industrie,  alimentent  le  commerce. 
Le  savon  ,  les  laines  ,  les  draps  et  autres 
étotfes  en  laine  ,  les  huiles  ,  la  parfume- 
rie, les  essences,  les  olives  picholines ,  les 
câpres,  les  fruits  secs  ;  les  vins,  eaux  de-vie, 
vinaigres;  les  anchois,  le  thon  mariné  ,  les 
poissons  salés  ;  le  soufre,  le  sulfate  de  cuivre 
et  de  fer,  le  corail,  etc.,  sont  portés  à  l'exté- 
rieur, et  l'on  importe  ,  en  retour ,  des  toiles 
fines ,  communes  et  â  voiles  ;  des  cordages  , 
des  bois  de  construction,  de  charpente  ,  et 
du  merrain  ;  des  blés,  de  la  soude,  du  co- 
ton ,  du  fer,  des  denrées  coloniales,  et  toutes 
celles  que  donnent  la  Turquie  et  les  nations 
barbaresques.  Le  bois  à  brûler  se  tire  en 
grande  partie  de  la  Corse  ;  il  en  vient  un 
peu  du  département  du  Var  et  des  côtes  de 
la  rivière  de  Gènes. 

Les  grandes  routes  sont  peu  nombreuses  ; 
les  principales  établissent  des  communica- 
tions entre  Marseille  ,  Aix,  Lambesc,  Or- 
gon,  Peyrolle.  Les  canaux  les  plus  remar- 
quables sont  ceux  de  Crapone  ,  des  Alpines  , 
et  des  flouches  du-Rbônc  on  de  Provence. 
Le  canal  d'Arles  est  très-important,  parce 
qu'il  facilite  la  navigation  du  Rhône. 

Le  département  des  Boucbes-du  Rhône  a 
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Marseille  pour  chef-lieu ,  et  se  divise  en  5 
arrondissemens  :  Marseille,  Ait,  et  Arles, 
qui  forment  ai  cantons,  108  communes ,  et 
renferment  3i3,6i  j  hab.  Il  forme,  a  l'ex- 
ception de  larrond.de  Marseille ,  le  diocèse 
d'Aix  ;  est  compris  dans  la  8*  div.  militaire 
et  le  ic>*  arrond.  forestier ,  et  ressortit  de  la 
cour  royale  d' Aix  et  de  l'académie  universi- 
taire de  la  même  ville.  11  n'y  a  qu'une  église 
pour  les  réformés.  Les  monumens  anciens 
y  sont  nombreux  ,  et  l'on  y  trouve  souvent 
des  antiquités. 

BOL  Cl!  ET  (LE),  hameau  de  France, 
dép.  de  Seine-et-Oise ,  arrond.  et  à  5  1.  8.  O. 
de  Corbeil  ,'cant.  d'Arpajon  ,  commnne  de 
Ver  le- Petit ,  sur  la  Juine,  prés  de  son  con- 
fluent avec  l'Essonne.  On  y  dispose  une 
poudrière  pour  remplacer  celle  d'Essonne. 
Le  château  du  Bouchet  fut  érigé  en  mar- 
quisat en  faveur  d'Abraham  Duquéne.  Ce 
célèbre  marin  Fut  enterré  au  Bouchet  sur  le 
bord  d'un  fossé,  parce  qu'il  était  protes- 
tant. Son  co  ur  fut  porté  à  Aubonne  ,  en 
Suisse. 

BOUC  HOLA-NAS  ,  peuple  d'Afrique. 
Voy.  Betjoca5as. 

BOLCO.N VILLE,  village  de  France, 
den.  de  la  Meuse,  arrond.  et  à  3  L  !f.  E. 
de  Co  m  m  e  rcy ,  cant.  de  Saint-Mihiel.  3oo 
hab.  il  y  a  près  de  re  village  un  étang  qui  a 
environ  1  I.  de  circuit. 

BOLDAKOV  BOLEBAK,  colonie  alle- 
mand* de  Russie,  en  Europe,  gouv.  et  a 
■»9  1.  S.  de  Saratov  ,  distr.  de  Kamouichin  , 
sur  la  rive  droite  du  Volga. 

BOUDEH  DÂNCHCONG,  petite  ville 
de  l'ilindoustan  ,  États  du  radjah  de  Seta- 
nh,  anc.  prov.  et  a  4o  I.  JN.  O.  de  Beydja- 
poui. 

BOLDEIKE,  île  du  Grand  Océan  équi- 
noxîal.  foy.  Os.vaacbg. 

BOLDET,  petite  rivière  du  Haut  Ca- 
nada, qui  tombe  dans  le  lac  Saint-François, 
partie  du  fleuve  Saint-Laurent.  Lorsqu'au 
printemps  elle  est  grossie  par  la  fonte  des 
neiges ,  on  y  fait  flotter  beaucoup  de  douves 
et  de  bois  de  charpente  coupés  et  travail- 
lés dans  son  voisinage. 

BOUDEUSE  (LA),  une  des  iles  Ami- 
rantes  de  l'archipel  des  Seychelles,  dans 
l'océan  Indien,  an  N\  E.  de  Madagascar. 
Lat.  S.  6°  3o'.  Long.  E.  5o°  55'. 

BOL  DGEROUPIS-,  groupe  de  petites  iles 
du  Grand  Océan  équinoxial ,  dans  la  baie 
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de  Geelwinke,  au  N.  de  la  Nouvelle-Gui- 
née. Lat.  S.  i"  7-'.  Long.  E.  i55°3o'. 

BOIDIHCTCHÉ,  bourg  de  Russie  ,  en 
Europe,  gouv.  et  à  7  I.  1/3  N.  de  Poltava  , 
distr.  de  Zenkov. 

BOID1LSKOÏ  POROG,  neuvième  cas- 
rade  du  Dniepr,  dans  le  gouv.  d'Iékatéri- 
noslav  .  .1  10I.  S.  de  la  ville  de  ee  nom. 

BOUDJ  AN  A  ,  Bujana,  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  anc.  prov.  de  Goudjérate, 
distr.  de  Djetvar,  sur  le  Roum  ,  à  16  I.  O. 
■d'Ahmed-abad.  Lat.  N.  a3°  5'.  Long.  E. 
Cq°  3o'.  Elle  est  très-peuplée. 

BOUDJ  EPOIR,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  prov.  et  distr.  de  Bahar , 
à  quelque  distance  de  la  rive  droite  du 
Gange,  et  à  x\  I.  1/1  O.  de  Patna.  Elle 
tombe  en  ruine.  Le  radjah  de  cette  ville 
était  tris-puissant  ,  et  possédait  planeurs 
places  fortes. 

BOUDOU  \  ,  petite  ville  de  PHindoustan 
anglais,  anc.  prov.  de  Malvah,  a  -  1.  N.  O. 
de  Sagor,  et  à  ai  1.  E.  de  Serondge. 

BOL  DREV  I LLE,  village  de  Franee,  dép. 
delaCôte-d'0r,arrond>tà4  1.3/1  E.  FI.  E. 
de  Chatillon-sur-Scine,  cant.  de  Montigny, 
sur  la  rive  gauche  de  l'Aube,  et  a  16  1.  N. 
Pi.  O.  de  Dijon.  11  y  a  une  forge. 

BOUD  ROI  N  ,  Halicarsassr,  ville  de  la 
Turquie  d'Asie,  dans  l'Anatolie  ,  sandjak 
de  Mentechéh,surla  cùte  de  l'Archipel,  vis- 
à-vis  de  Pile  de  Co,à  10 1.  S.  O.  de  Melasso, 
et  à  55  1.  S.  de  Smyrne.  Lat.  N.  37°  1  ai'. 
Long.  E.  î5°  5'  3'.  Les  maisons  sont  irrégu- 
lièrement éparses  sur  le  bord  d'une  baie  pro- 
fonde, et  entremêlées  de  jardins,  de  tom- 
beaux, et  de  champs  cultivés.  Dans  toutes 
les  rues  et  dans  différentes  parties  du  bazar, 
on  voit  des  fragmens  de  colonnes  et  de  sculp- 
tures. Le  sérail ,  ou  palais  du  gouverneur  , 
et  quelques  mosquées,  sont  sur  la  baie.  Un 
énorme  rocher  qui  s'avance  dans  la  mer  est 
couronné  d'un  château  bâti  par  les  chevaliers 
de  Rhodes,  en  avec  d'anciens  maté- 

riaux, ainsi  que  l'indiquent  les  sculptures 
qu'on  rcmarque*sur  diverses  parties  des  mu- 
railles. Un  petit  port  est  sur  la  côte  occid. , 
et  était  autrefois  formé  de  deux  quais  en 
pierre;  il  est  très -commode  et  très-fré- 
quenté;  et  il  y  a  des  chantiers  de  construc- 
tion pour  la  marine  du  grand-seigneur.  Ou 
prétend  que  Boudroun  occupe  l'emplace- 
ment d'HalicamastCi  patrie  d'Hérodote  et 
de  l'historien  Deuvs.  Cette  opiniou  est  plei^ 


Digltized  by  Google 


ai8  BOOG 

nemcnt  justifiée  par  les  reste*  d'antiquités 
que  la  ville  renferme,  et  par  ceux  qui  se 
trouvent  dans  les  environs ,  où  l'on  voit  d'an- 
ciennes murailles  ,  des  pierres  sculptées ,  et 
les  vestiges  d'un  théâtre  de  u8o  pieds  de 
diamètre,  qui  parait  avoir  eu  56  rangs  de 
lièges  en  marbre. 

BOL  DRY ,  ville  de  Suisse ,  cant.  et  à  a  I. 
S.  O.  de  INeuchâtcl;  siège  d'une  juridiction 
civile  et  criminelle,  sur  la  rive  droite  et  à 
l/a  1.  de  l'embouchure  de  la  Reuss  dans  le 
lac  de  Neuchâtel.  11  y  a  une  fabrique  de  ca- 
licots. Deux  foires  par  an.  i .  i  3o  hab.  11  y  a 
aux  environs  des  carrières  de  gypse. 

BOL  DSL  A  V  ,  bourg  de  Russie  ,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Minsk ,  distr.  et  à  7  I.  N.  E. 
de  V  ileika,  sur  ta  rive  droite  du  Servetsch. 

BOLDL  I-RU1B1NSK11  A,  bourg  de  Rus- 
sie, en  Europe,  gouv.  et  à  r  2  1.  1  /a  de  koursk, 
distr.  et  à  5  1.  r/a  O.  d'Oboïan. 

BOL  DYUÂL ,  Boadyhaul*  petite  ville  de 
l'Hindonstan  ,  États  du  radjah  de  Maïssour, 
anc.  prov.  de  ce  nom,  sur  un  affluent  du 
Vadavitty  ,  à  3o  1.  N.  de  Seringapatam. 

BOLEXIERE  (LA  ) ,  village  de  France, 
dép.  d'Ille-et-Vilaine,  arrond.  et  à  4  I.  r/a  E. 
N.E.  de  Rennes, cant.  de  Lill'ré.  11  va  dans 
les  environs  1  usine  a  hauts-fourneaux  et  1 
atelier  de  fonte  moulée.  1 ,660  hab. 

BOL  G,  Hipasis,  rivière  de  Russie,  en 
Europe,  qui  prend  sa  source  dans  le  gouv. 
de  Y  olhynie ,  distr.  et  à  a  I.  S.  S.  O.  de  Staro- 
Konstantinov  ;  arrose  le  gouv.  de  Podolie  , 
baigne  les  distr.  d'Olviopol  et  de  Tiraspol , 
dans  le  gouv.  de  Kherson,  et  se  jette  dans 
le  Dniepr.  Elle  reçoit  à  droite  la  Siniouka, 
la  Kolima  ,  l'ingoul  et  d'autres  rivières.  Elle 
parcourt  un  espace  d'environ  «35 1-  du  N.  O. 
au  S.  E.  C'est  une  grande  et  large  rivière  , 
peu  propre  à  la  navigation  à  cause  de  ses 
rochers  et  de  ses  bancs  de  sable.  Ses  bords 
sont  généralement  fertiles. 

BOLGA1NVILLE,  île  du  Grand  Océan 
équinoxial  ,  dans  l'archipel  des  îles  Salo- 
mon, séparée  par  un  étroit  passage  de 
Bouka,  au  S.  de  laquelle  elle  est  située, 
entre  5°  3o'  et  70  a'  de  lat.  S. ,  et  r5a"  a5' 
et  i55°  3o'  de  long.  E.  Elle  est  haute ,  mon- 
tueuse  ,  et  couverte  d'arbres.  La  côte  occi- 
dentale est  très  •  dangereuse  ,  a  cause  des 
rochers  qui  la  bordent.  Des  plantations  in- 
diquent qu'elle  est  très- peuplée.  Elle  fut 
découverte  le  3o  juin  1768  par  Bougain- 
ville. 
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BOUGA1NVILLE  ,  détroit  du  Grand 
Océan  équinoxial ,  qui  sépare  Trie  de  Bou- 
£ainville  de  la  Nouvelle-Géorgie,  dans  l'ar- 
chipel des  ries  Salomon.  11  est  par  70  de  lat. 
S. ,  et  i53°  3o'  de  long.  E. 

BOL  G  AIN  VILLE,  baie  dans  le  détroit 
de  Magellan,  sur  la  côte  de  la  Patagonie, 
ainsi  nommée  par  Bougainville  en  1768. 
Lat.  N.  53°  5o'.  Long.  O.  74°  a9'. 

BOLGAIHTOU  ,  rivière  de  l'Empire  Chi- 
nois, prov.occid.  des  Kalka.  Elle  est  formée 
par  la  réunion  du  Bourkhasoutai  et  du  Oun- 
go,  qui  découlent  du  flanc  méridional  du 
Malakhai-oola.Ellese  dirige  au  S.O.  pendant 
55  1.,  tourne  après  vers  le  N.  O.,  et  se  jette 
dans  le  Dxabkan ,  par  la  gauche,  après  io5 1. 
de  cours. 

BOLG1E,  Bugia,  ville  et  port  de  la  Bar- 
barie, roy.  d'Alger,  prov.  et  à  a5  1.  O.  N.  O. 
de  Constantine,  et  à  4"  K«  d'Alger,  sur  le 
penchant  d'une  montagne  baignée  par  la 
Méditerranée,  qui  forme  en  cet  endroit  un 
golfe  assez  profond.  Lat.  IS.36°5o'.  Long.  E. 
3°  a'.  Elle  est  bâtie  sur  les  ruines  d'une 
grande  ville  qui  parait  être  Choba.  C'est  une 
des  villes  fortiGées  de  ce  roy.  Un  château  la 
domine.  Les  Cabaïls,  qui  habitent  dans  l'in- 
térieur du  pays,  la  tiennent  presque  blo- 
quée. Le  port  est  grand  et  fermé  par  une 
langue  de  terre.  Les  ouvrages  des  anciens , 
entre  autres  un  aqueduc  ,  sont  détruits.  Les 
montagnes  voisines  fournissent  du  fer,  dont 
on  fait  des  socs  de  charrue,  des  bêches  et 
d'autres  outils.  Bougie  commerce  en  huile 
et  en  cire  qu'on  tire  des  districts  voisins. 

BOUC IV AL,  village  de  France,  dép.  de 
Seine  et  Oise,  arrond.  et  à  1  1.  i/a  N-  de 
Versailles,  cant.  de  Marly ,  près  de  la  Seine. 
Il  y  a  des  carrières  de  craie  très  abondantes. 
1 ,000  hab. 

BOLGLON,  bourg  de  France,  dép.  de 
Lot-et  Garonne,  arrond.  et  à  3  I.  S.  S.  O. 
de  Marmande;  chef  lieu  de  cant.  700  hab. 

BOLGOULMA,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  77  I.  N-  O.  d'Orenbourg  ; 
chef-lieu  de  distr.  ,  sur  la  petite  rivière  de 

son  nom,  et  à  4;  °-  d'0ufa-  Ltt  N* 
54°  39\  Long.  E.  5o°  a5'.  Elle  est  réguliè- 
rement bâtie  ,  et  contient  plus  de  3oo  mai- 
sons et  a  églises.  11  s'y  tient  des  foires. 

Le  district,  traversé  par  quelques  chaînes 
de  colline*,  est  arrosé  parle  Zaï,  la  Tche- 
rema,  la  Chiehrna  et  l'ik,  et  a  de  belles  forêts, 
des  prairies  et  des  champs  fertiles. 
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BOUGTON-UNDER-BLEAN  ,  paroisse 
d'Angleterre,  comté  de  Kent ,  hundred  de 
même  nom  ,  à  a  I.  O.  de  Cantorbéry.  L'é- 
glbe  renferme  plusieurs  anciens  monumen*. 
1,207  bab.  En  1716,  on  a  trouvé  dans  des 
fouilles  faites  sur  ce  territoire  un  squelette 
entier  armé  d'un  coutelas,  avec  une  pièce  de 
monnaie  en  cuivre  portant  la  date  du  règne 
d'Antonin-le-Pieux. 

BOL' HOU  R  ,  petite  ville  de  la  Turquie 
d'Europe,  sandjak  deScutari,  distr.  età  11  L 
fi.  de  Prisn-ndi ,  à  1  1.  S/{  IV.  O.  d'ia- 
nova ,  et  à  10  1.  S.  E.  de  Novi-bazar. 

BOU( ,  rivi.re  de  Russie ,  en  Europe ,  qui 
prend  sa  source  dans  le  gouv.  de  IVrm  , 
distr.  d'Osa.  Elle  forme  ensuite  la  limite 
entre  ce  gouv.  et  celui  d'Orcnbourg,  et  se 
foint  a  la  Karaa,  après  un  cours  d'environ 
a6  L  du  N.  E.  au  S.  O. 

BOL  ï  ,  ville  de  Russie,  en  Europe ,  gouv. 
et  a  18  I.  i/a  N.  de  Kostroma;  cbef-lieu  de 
distr. ,  au  confluent  de  la  Yu>k*a  et  de  la 
kostroma.  Elle  est  défendue  par  un  re  m  - 
partdf  terre  et  un  fossé  assez  profond.  Il  y  a 
a  églises  ,  des  corroierips  et  1,200  hab. 

Le  district,  arrosé  par  la  Visksa,  la  Kos- 
troma et  la  Tabza,  renferme  de  belles  forêts. 

BOUTLLAC,  bourg  de  France,  dép.  de 
Tarn-et  Gaionne,  arrond.  et  à  5 1.  S.  de  Cas- 
tel  Sarazin ,  cant.  de  Verdun-sur-Garonne, 
a  foires  par  an  ,  l'une  le  a6  août  et  l'autre  le 
16  novembre.  900  hab. 

BOU1 L  LAN  TE,  bourg  de  la  Guadeloupe, 
sur  la  côte  occid.de cette  île ,  à  31.  N.  N.  O. 
de  la  Basse  Terre;  chef-lieu  de  quartier  ,  à 
l'embouchure  de  la  rivière  et  sur  l'anse  de 
son  nom.  11  est  à  peu  près  abandonné  , 
à  cause  de  son  extrême  insalubrité.  Ce  bourg 
a  reçu  son  nom  de  la  chaleur  des  sources 
qu'il  renferme ,  et  qui  toutes  sont  sulfureu- 
ses et  salutaires.  Le  quartier  de  Bouillante 
renferme  1,717  hab.  Le  sol  parait  récem- 
ment travaillé  par  l'action  des  feux  souter- 
rains ;  car  en  creusant  à  quelques  pieds  de 
profondeur,  la  terre  est  brûlante,  et  il  en 
sort  une  vapeur  sulfureuse.  11  produit  du 
sucre,  du  café,  du  coton  et  du  manioc.  L'a- 
cacia ,  appelé  tendre  à  caillou ,  est  presque 
le  seul  arbre  qu'on  y  trouve.  Le  maneenil- 
lier  est  commun  sur  la  côte. 

BOUILLE  (  LA),  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Seine  Inférieure  ,  arrond.  et  à  3  1.  i/a 
S.  O.  de  Rouen,  cant.  de  Grand-Couronne, 
sur  la  penteet  au  pied  d'un  coteau  escarpé, 
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a  la  rive  gauche  de  la  Seine.  C'est  an  lieu 
de  grand  passage.  Des  bateaux  vont  régu- 
lièrement trois  fois  par  jour  à  Rouen.  1,000 
hab. 

BOUILLÉ-LO RETZ,  village  de  France, 
dép.  des  Deux-Sèvres,  arrond.  de  Bressuire, 
cant.  d'Argeiiton-le-Châteaii,  à  3  1.  N.  N.O. 
de  Thouars.  i,o<$o  hab.  Il  y  a  une  tannerie. 

BOUILLE-  M  EN  A  RD,  village  de  France, 
dép.  de  Maine-et-Loire ,  arrond.  de  Segré , 
cant.  de  Pouanie,  à  al.  i/j  N.  O.  de  Se- 
gré. S3a  hab. 

BOUILLON,  ville  des  Pays-Bas,  prov. 
de  Luxembourg,  arrond.  et  a  6  1.  O.  S.  O. 
de  Neufchàteau;  chef  lieu  de  cant.,  à  3  1. 
N.  N.  E.  de  Sedan,  et  à  18  I.  O.  N.  O.  de 
Luxembourg,  sur  le  Semoy,  qui  la  traverse. 
Sa  position ,  dans  une  gorge  profonde  des 
Ardenncs ,  lui  donne  un  aspect  triste.  Un 
château-fort  placé  sur  une  montagne  qui  la 
domine  est  très-peu  utile  pour  sa  défense , 
car  il  est  dominé  par  les  montagnes  envi- 
ronnantes. La  ville  est  assez  bien  bâtie.  Elle 
nomme  un  député  aux  états  du  grand-duché. 
a,56o  hab.  C'est  l'ancienne  capitale  du  du- 
ché de  Bouillon ,  qui  tomba  au  pouvoir  de 
Henri  11,  roi  de  France,  en  i55a.  Charles 
Robert  de  la  Marck,  qui  l'avait  possédé  au- 
paravant ,  céda  tous  ses  droits,  en  1601  ,  a 
Henri  de  la  Tour  d'Auvergne,  vicomte  de 
Turenne.  Louis  xiv  l'ayant  pris  sur  les  Impé- 
riaux, en  fit  conserver  la  possession  par  le 
traité  de  Nimègue  au  vicomte  de  Turenne. 
Depnis  cette  époque  jusqu'à  la  révolution 
française,  il  a  formé  un  état  sous  la  protec- 
tion de  la  France  ;  il  fut  ensuite  réparti  en- 
tre les  départemens  français  des  Ardennes 
et  des  Forêts.  La  maison  de  la  Tour  d'Au- 
vergne s'éteignit  en  179a.  La  France  ayant 
renoncé  au  duché  de  Bouillon  en  1814,  il  fut 
placé  sous  la  souveraineté  du  roi  des  Pays- 
Bas,  à  condition  qu'il  indemniserait  le  duc 
de  la  perte  de  ses  droits.  Divers  concurrens 
se  présentèrent  comme  succesieurs  légiti- 
mes du  dernier  duc.  Un  tribunal  d'arbitres 
décida,  en  181 5,  en  faveur  du  prince  de 
Rohan-Guémené.  Le  duché  comptait  16,000 
hab. 

BOUIMOVSK,  grande  mine  de  cuivre  de 
Russie,  en  Europe,  gouv.  de  Perm,  distr. 
et  à  i3  1.  3/4  N.  E.  d'Osa,  sur  le  bord  d'un 
petit  lac  formé  par  le  Vouim. 

B0U1N,  île  de  l'océan  Atlantique,  sur  la 
côte  de  France ,  dans  la  baie  de  Bourneu . 
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dép.  de  la  Vendée,  arr.  des  Sable»  d'Olon- 
ne,cant.  de  Beauvoir,  •  1*1.  i/i  H.  O.  de 
Bourbon  Vendée,  Elle  n'est  séparée  du  con- 
tinent, au  S.  et  a  l'E. ,  que  par  un  canal  très- 
étroit.  Ce  n'était,  dans  l'origine,  qu'un 
simple  rocher  calcaire,  d'environ  60  hec- 
tares de  superficie ,  qui  s'est  étendu  à  plus 
de  3oo.  On  y  fait  un  commerce  assez  con- 
sidérable en  blé,  bestiaux,  et  surtout  en  sel, 
que  l'on  y  recueille  en  grande  abondance. 
4  grands  canaux  ,  qui  la  traversent  de  l'E.  a 
l'O. ,  facilitent  l'écoulement  des  eaux  plu- 
viales. Le  canal  du  Grand-Champ,  situé  à 
peu  prés  au  centre,  est  le  seul  qui  puisse 
recevoir  des  barques  de  3o  à  4o  tonneaux. 
Elle  renferme  un  village  et  2,000  hab.  Quel- 
ques historiens  prétendent  que  c'est  dans 
cette  île  que  les  Normands  Grent  leur  pre- 
mière descente  en  820. 

BOLlNAkl,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  de  Géorgie,  distr.  de  Daghe- 
stan; chef- lieu  d'un  petit  distr.,à8l.  i/a 
de  la  mer  Caspienne,  et  à  9  1.  i/a  S.  E. 
de  Tarkou.  Les  environs  sont  d'une  grande 
fertilité.  C'est  l'apanage  et  la  résidence  du 
Lcrim  chamkhal ,  ou  héritier  présomptff  du 
chamkhal ,  qui  fait  précéder  son  nom  de  ce- 
lui de  ce  bourg. 

BOL1N1TCHI,  bourgde  Russie,en  Eu- 
rope, f^ouv.,  distr.  et  à  il.  5/4  S.  O.  de  Mo- 
hilev  ,  sur  la  rive  droite  du  Dniepr. 

BOLÏNSk,  ville  de  Hussie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  i4  I.  N.  N.  O.  de  Simbirsk;  chef- 
lieu  de  distr. ,  sur  la  Karla  ,  qui  près  de  là 
se  joint  à  la  Sviiaga.  i,a5o  hab. 

Le  distr.  est  fertile,  et  a  de  belles  forêts. 
Dans  la  partie  orient,  s'élèvent  des  collines 
qui  longent  le  Volga.  1 45. 000 hab. 

BOLÏR-NOOR  ou  BOL  YOL  R-NOOR  , 
grand  lac  de  l'Empire  Chinois ,  prov.  orient, 
des  Kalka,  par  4y°  20'  de  lat.  N. ,  et  1 15° 
ao'  de  long.  E.  Il  reçoit  au  S.  E.  la  Kalka. 
L'Ouchun  sort  de  son  extrémité  septentrio- 
nale pour  se  jeter  dans  le  lac  Gouloun.  Le 
Boujr-noor  est  situé  dans  h  ne  vaste  plaine  , 
habitée  autrefois  par  la  nation  des  Tatars , 
qui  fut  une  branche  des  Mongols. 

BOLÏVIDZÉ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.,  distr.  et  à  7  1.  i/a  N.  E.  de  Vil- 
ua,  près  de  la  rive  gauche  de  la  Viliia. 

BOUJEAN ,  Bôzingen,  village  de  Suisse , 
cant.  et  à  G  1.  1/4  N.  N.  O.  de  Berne ,  baill. 
de  N'idau ,  à  1/2  1.  IV.  E.  de  Bicnne,  sur  la 
Susc ,  que  l'on  traverse  «ur  un  pont  en  pter- 
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re.  Il  y  a  a  forges,  1  martinet,  et  1  tréfile- 
rie  de  fil  de  fer.  On  y  fabrique  aussi  des  pa- 
ratonnerres de  120  pieds  de  long  sans  sou- 
dure. 347  hab. 

BOUJ1M,  bourg  et  forteresse  de  la  Tur- 
quie d'Europe,  en  Bosnie,  sandjak  de  Ba- 
gna-Louka,  à  3  1.  N.  d'Ottoka,et  à  22  1.  i/a 
O.  S.  O.  de  Gradiska.  U  s'y  Tait  un  peu  de 
commerce. 

BOL  KA  ,  île  du  Grand  Océan  équinoxial, 
dans  l'archipel  de  Salomon,  au  IN.  de  l'île 
Bougainvilie ,  dont  elle  est  séparée  par  un 
canal  étroit  ;  par  5°  de  lat.  S. ,  et  1 5a*  1 5* 
de  long.  E.  Elle  est  fort  élevée  et  couverte 
de  bois.  Les  eûtes  abondent  en  cocotiers. 
Les  naturels  ont  la  taille  moyenne ,  le  teint 
presque  noir,  et  les  cheveux  crépus  :  ils  s  e- 
pilent  le  reste  du  corps.  Leurs  armes  sont 
l'arc  et  la  llèehe.  Leurs  pirogues  sont  con- 
struites avec  élégance  et  solidité. 

BOL K  A-COL  ou  RIVIÈRE  DU  BCEU F, 
dans  l'Empire  Chinois  ,  pays  du  Khoukhe.u- 
noor.  Sous  le  nom  de  kara-sina ,  elle  sort 
du  flanc  méridional  de  la  haute  montagne 
de  neige  Amouni-kou,  et  coule  au  S.  ;  reçoit 
du  .\.  O. ,  par  un  canal,  les  eaux  du  lac 
lnghe-noor  ,  et  ensuite  ,  de  l'O. ,  celles  du 
lac  Sar  noor.  Depuis  cette  réunion  ,  elle  re- 
çoit le  nom  de  Bouka-gol ,  sous  lequel  elle  se 
jette  dans  le  lac  khoukhoii-noor  ou  Thsing- 
bai.  En  été,  elle  est  si  rapide,  qu'on  ne  peut 
la  passer  à  gué. 

BOL  k  AME  AL  A  ,  ville  de  la  Guinée  in- 
férieure ,  roy.  de  Micocco,  près  de  la  limite 
de  celui  de  Loango  ,  à  90  I.  N.  de  S.  Salva- 
dor. 

BOUkA-NOOR,  grand  lac  de  l'Empire 
Chinois ,  prov.  tibétaine  d'Oueï ,  situé  par 
32°  i5'  de  lat.  N.,  et  87°  2a'  de  long.  E. 
Son  nom  mongol  signifie  lac  des  breuf*  sau- 
vages. C'est  la  véritable  source  de  la  rivière 
khara-oussou  ,  allluent  du  Souk. 

BOL'k A  OOLA  ou  MONTAGNE  DU 
BOEL  F  S  AU  V  AGE,  dans  l'Empire  Chinois, 
prov.  tibétaine  d'Oueï,  par  33°  3o'  de  lat. 
N.,  et  90"  8'  de  long.  E.  Les  rivières  de 
Souk  et  d'autres  qui  se  dirigent  vers  le 
khara-oussou  y  prennent  leur  source,  de 
même  que  le  Baidou,  qui  va  au  N.  se  join- 
dre au  Mourous-oussou. 

BOUkHARA,  ville  capit.  de  la  Boukha- 
rie ,  à  1  1.  de  la  rive  gauche  du  Zer-afcbàn , 
à  l'extrémité  occid.  de  la  fertile  vallée  du 
Miankal  (Sogd  ) ,  par  59°  45'  de  lat.  N.,  et 
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6  a"  55'  de  long.  E.  Le  nom  de  cette  ville 
bignifie  en  persan  ajjluencc  des  scîmccs  ;  il 
rient  de  l'ancien  mot  dt/uÂ/i/ir,  science,  doc- 
trine. D'après  lbn  Haukal,  écrivain  arabe 
du  x' siècle,  elle  s'appelait  aussi  Bounhaket. 
Mais  alors  Boukhara  était  traversée  par  le 
Zer-afchân.  Uest  très-présuniable  que  cette 
ancienne  ville  est  la  même  que  celle  que  l'to- 
lémée  nomuie7Y»/6arir<i,  et  qu'il  place  sur  la 
droite  de  la  rivière  de  Sogd  ,  qu'il  fait  tomber 
dans  le  lac  Oxien,  qui  est  le  kara-koul.  Bou- 
khara a  été  bâtie  après  la  destruction  de  l'an- 
cienne capitale,  qui,  lorsque  Tchinghizkhan 
la  prit  eu  1219,  lut  la  proie  des  (lamines. 
Elle  est  plus  longue  que  large  ;  son  plus  grand 
diamètre  est  de  près  d'i  I.  Elle  est  traversée 
par  un  grand  canal  dérivé  du  Z  r  alchân.  Elle 
est  entourée  d'un  mur  en  terre  de  i  toises 
de  hauteur  et  d'autant  d'épaisseur  à  sa  base, 
flanqué  de  distance  en  distance  de  tours 
rondes  |  et  présentant  des  angles  saillans 
en  forme  de  basions.  Boukhara  a  ta  portes, 
toutes  bâties  en  briques,  et  ayant  de  chaqûc 
côté  une  tour  ronde  ordinairement  gardée 
par  des  soldats.  Ces  port '-s  s'ouvrent  et  se 
fermeut  au  lever  et  aucoucher  du  soleil.  Les 
rues  sont  extrêmement  étroites;  dans  les 
plus  larges,  un  cbameau  chargé  loucbe  les 
deux  cùtés;  dans  d'autres,  deux  personnes 
ont  souvent  de  la  peine  à  passer  l'une  a  coté 
de  l'autre.  Ces  rues  sont  extrêmement  mal- 
propres et  presque  toujours  encombrées  de 
cbevaux,  de  cbameaux  et  d'ânes.  Les  mai- 
sons ,  qui  ont  un  ou  deux  étages ,  sont  con- 
struites en  terre  mêlée  de  paille  hachée. 
Puur  donner  à  ce  mélange  plus  de  consis- 
tance ,  on  place  dans  les  murs,  et  surtout 
aux  angles,  des  poteaux  de  bois  de  peuplier 
de  4  a  5  pouces  d'épaisseur.  11  y  a  aussi  plu- 
sieurs maisons  bâties  en  brique.  Les  pla- 
fonds sont  ordinairement  en  bois  dur;  un  les 
recouvre  de  terre,  et  ils  forment  le»  toits,  qui 
sont  plats.  Dans  les  belles  maisons,  les  pla- 
fonds des  pièces  priucipales  sont  revêtus  de 
planches  peintes  de  différentes  couleurs.  Le 
plancber  est  en  argile  chez,  les  gens  du  com- 
mun, et  en  brique  chez  les  riches.  La  façade 
elles  fenêtres  donnent  sui  la  cour,  une  seule 
petite  porte  conduit  dans  la  rue.  Les  fenê- 
tres sont  tantôt  des  ouvertures  fermées  sim- 
plement avec  des  volets,  tantôt  des  ouver- 
tures arquées,  qu'on  ne  ferme  jamais,  et  qui 
ne  sont  garnies  que  d'un  treillis  en  plâtre. 
Les  vitres ,  quoique  connues  dans  cette  ville, 
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n'y  sont  pas  en  usage  ;  on  n'en  voit  que  dans 
une  seule  maison.  Les  habitations  des  gens 
riches  sont  composées  de  plusieurs  petites 
maisons  entourées  d'un  mur.  Le  bord  des 
toits  forme  une  saillie  considérable  soute- 
nue par  des  colonnes  en  bois ,  et  empêche 
les  rayons  du  soleil  de  darder  dans  les  cham- 
bres. L'Aerk,  ou  le  château  du  prince,  est  sur 
le  Noumich  kend  ,  colline  naturelle  de  55  à 
4o  toises  de  hauteur,  que,  du  temps  desSa- 
manides  (x«  siècle  ),  on  a  rehaussée.  La  base 
peut  avoir  4  à  5oo  pas  de  diamètre.  Le  pa- 
lais est  construit  en  briques  vernies  de  dif- 
férentes couleurs,  et  orné  d'inscriptions.  Le 
reste  de  la  surface  du  Moumich-kend  est  cou- 
vert de  maisonettes  en  terre  habitées  par  les 
femmes  et  les  domestiques  du  prince.  De- 
vant l'entrée  du  palais,  on  voit  deux  hauts 
minarets.  Au  pied  occidental  de  la  colline 
est  le  Reghislân,  petite  place,  la  seule  de 
la  ville  ;  elle  est  entourée  de  boutiques  et 
d'étaux  de  bouchers.  Au  centre  s'élève  le 
gibet,  qui  est  rarement  vide,  et  où  l'on  ex- 
pose  aussi  les  têtes  des  ennemis  tués  à  la 
guerre.  Boukhara  est  traversée  par  un  grand 
nombre  de  canaux  nommés  roud;  ceux  du 
dehors  ,  dont  on  se  sert  pour  arroser  les 
champs,  se  nomment  arih.  Les  premiers 
fournissent  d'eau  les  /mu*,  ou  réservoirs  en 
pierre  de  taille.  Cette  eau  est  la  seule  qu'où 
ait  â  Boukbara,  et  on  la  renouvelle  deux 
fois  par  mois.  On  compte  dans  cette  ville 
56o  mosquées  et  a85  écoles,  ou  medresseh, 
dans  lesquelles  il  y  a  environ  îoo  motillas,  ou 
docteurs,  chargés  du  service  divin  et  de  l'in- 
struction de  la  jeunesse.  Les  mosquées  et 
les  écoles  se  ressemblent  beaucoup  à  l'exté- 
rieur. Ce  sont  des  grands  édifices  en  bri- 
que ,  qui  renferment  une  cour  spacieuse.  Les 
mosquées  elles  écoles  ont  leurs  propriétés 
administrées  par  des  fermiers  que  nomme 
le  prince.  Les  revenus  servent  à  payer  les 
moullas.  Ces  domaines  consistent  en  terres 
ou  en  caravansérails.  L  n  tiers  de  la  ville 
consiste  en  boutiques  et  en  caravansérails. 
Les  bazars  sont  des  rues  étroites  garnies 
de  boutiques.  Plusieurs  marchands  houkha- 
res  restent  pendant  toute  leui»  vie  dans  ces 
boutiques,  et  n'ont  pas  d'autre  habitation. 
Les  bazars  et  boutiques  sont  généralement 
ouverts  tous  les  jours;  d'autres  ne  le  sont 
que  deux  fois  par  semaine,  comme  le  ba- 
zar des  esclaves  et  celui  des  pierreries.  On 
vend  dans  ce  dernier  des  turquoises  ,  des 
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rubis,  du  spath  fluorviolct  (  filon  ),  qui  vient 
de  Badakhchan,  de  même  que  le  lapis  lazuli  ; 
les  cornalines  sont  apportées  de  l'Arabie  par 
la  Perse.  On  y  trouve  aussi  beaucoup  de 
pierres  taillées  qui  viennent  du  canton  de 
Kamych-kend.  Les  caravanes  russes  qui  vien- 
nent à  BouLhara,  partent  deTroitsk,d'Orsk, 
et  d'Orcnbourg;  d'autres  viennent  d'Astra- 
khan par  khiva.  Elles  apportent  du  drap , 
du  calicot ,  des  étoffes  en  soie  et  en  coton  , 
du  laiton ,  du  cuivre,  du  fer  et  des  ustensiles 
en  fonte.  Les  négocians  sont  ordinairement 
des  Boukhares  ,  ou  des  Arméniens  et  des 
Tatars  d'Astrakhan.  Ils  emportent  en  Rus- 
sie des  productions  de  la  Boukharie,  prin- 
cipalement de  la  soie  et  du  coton,  des  châ- 
les de  Cachemire  et  de  Perse,  de  l'indigo  et 
de  la  porcelaine  de  Chine.  Les  caravanes  per- 
san nés  arrivent  de  Herat  et  de  Mesjed  ;  elle 
ne  sont  jamais  très-nombreuses,  et  les  cha- 
meaux qu'elles  emploient  ne  vont  pas  a  plus 
de  5oo  par  an.  Elles  reprennent  des  mar- 
chandises russes.  L'on  n'aperçoit  Boukhara 
qu'à  la  distance  d'une  bonne  demi-lieue. 
L'aspect  en  est  frappant  ;  des  dûmes  des  mos- 
quées ,  les  hautes  pointes  des  minarets ,  les 
palais,  la  muraille  crénelée  qui  l'entoure, 
un  lac  situé  près  de  la  muraille,  et  environné 
de  maisons  de  campagne  ;  enfin  des  champs, 
des  jardins  ,  dus  arbres  et  le  mouvement 
qui  règne  toujours  dans  les  environs  d'une 
grande  ville,  tout  contribue  à  produire  un 
effet  agréable  :  il  se  dissipe  bien  prompte- 
ment  lorsqu'on  entre  dans  la  ville.  Boukhara 
contient  environ  8,000  maisons  et  70,000 
hab.  ;  les  trois  quarts  sont  Tadjik  ou  Bou- 
khares, la  plupart  négocians  ou  artisans.  Le 
reste  de  la  population  se  compose  d'Ouzbeks, 
de  juifs,  de  Tatars,  d'Afghans,  de  kal- 
muks  et  d'Hindous,  de  marchands  des  pays 
voisins  ,  de  quelques  pèlerins  ,  d'esclaves 
persans  et  russes ,  et  d'un  petit  nombre  de 
nègres  (haitaehi)  et  de  siahpouchi.  Les  juifs 
occupent  800  maisons;  il  ne  leur  est  permis 
d'habiter  que  dans  trois  rues  ,  quoiqu'ils 
prétendent  être  mieux  traités  à  Boukhara 
que  dans  les  autres  villes  mahométanes.  Un 
juif  propriétaire  d'une  maison  paie  3  francs 
d'impôt  par  mois.  On  ne  leur  permet  pas 
de  bâtir  une  nouvelle  synagogue,  et  ils  n'ont 
le  droit  que  de  réparer  l'ancienne. 

L'époque  de  la  fondation  de  Boukhara  est 
inconnue.  Les  habitans  racontent  que  dans 
les  environs  de  l'endroit  où  se  trouve  actuel- 
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lement  leur  ville  il  y  avait  jadis  un  grand 
nombre  de  lacs.  Les  pécheurs,  attirés  par 
l'abondance  des  poissons,  s'enrichirent  et 
passèrent  bientôt  à  l'état  de  cultivateurs. 
La  population  augmenta  successivement  , 
des  maisons  remplacèrent  les  cabanes,  une 
ville  se  forma  ;  ce  fut  Boukhara.  Elle  fut 
prise  aux  Turcs  par  les  Arabes  sous  lbn  Ko- 
thaiba  ,  l'an  yo5  de  notre  ère  ;  ce  général  ne 
fut  pas  plus  tôt  éloigné  que  la  garnison  qu'il 
y  avait  laissée  fut  massacrée.  11  y  revint,  la 
prit  d'assaut ,  et  ne  fit  aucun  quartier  aux 
habitans.  Boukhara  fut  lu  s  Mûrissante  de-, 
puis  896  jusqu'en  998 ,  sous  la  dynastie  des 
Samanides,  qui  y  faisaient  leur  résidence. 
Fameuse  et  révérée  dans  l'Orient  par  ses 
nombreuses  écoles,  ses  savans  moullas,  et 
les  saints  qui  sont  enterrés  dans  son  enceinte, 
elle  devint  un  lieu  de  pèlerinage  pour  les 
musulmans;  c'est  probablement  ce  qui  lui 
a  valu  les  épithètes  de  Ech-cherifèh  ,  la 
sainte,  et  El-fahhirèh ,  la  glorieuse.  Elle  a 
appartenu  successivement  aux  rois  du  Tur- 
kestan,  aux  Seldjoukides  de  la  Perse  et  aux 
rois  de  Kharizm.  Tchinghiz-khan  la  prit  sur 
ces  derniers  par  capitulation  en  1219.  Il  y 
fit  son  entrée,  et  ayant  appris  que  quelques 
soldats  kharizmiens  se  tenaient  cachés  dans 
un  quartier  de  la  ville,  il  fit  mettre  le  feu 
dans  ce  quartier.  Comme  les  maisons  de 
Boukhara  n'étaient  qu'en  bois,  toute  la  ville 
fut  réduite  en  cendres ,  et  les  habitans  obli- 
gés de  se  disperser  dans  le  Khorassân.  Tchin- 
ghiz-khan  ne  la  fit  rebâtir  que  vers  la  fin  de 
sa  vie.  SousTimour,  elle  fleurit  de  nouveau, 
bien  que  ce  conquérant  accordât  la  préfé- 
rence à  Samarkand,  où  il  résidait  habituel- 
lement. Depuis  la  fin  de  la  dominât  ion  des  Ti- 
mourides  à  Samarkand,  les  khans  ouzbeks 
se  fixèrent  à  Boukhara,  et  quelques-uns 
l'embellirent  par  des  mosquées  et  des  éco- 
les, tout  en  éteignant  l'amour  des  sciences 
et  des  arts  ,  et  effaçant  les  traces  d'une  civi- 
lisation étrangère  aux  mœurs  des  peuples 
nomades. 

BOUKHAREST  ou  BUCHAREST,  ville 
de  la  Turquie  d'Europe,  capitale  de  la  Va- 
lachie  ,  distr.  d'Ilfow.  Elle  est  dans  une  vaste 
plaine  marécageuse ,  sur  le  bord  de  la  Dom- 
bovitza,  qu'on  y  traverse  sur  un  pont,  à 
i51.  N.  de  Roustchouk ,  a  20  I.  i/aO.  N.O. 
de  Silisrri,  et  à  100  1.  N.  O.  de  Constanti- 
nople.  Lat.  N.  41°  *6'  45'.  Long.  E.  i5°  48'- 
Résidence  du  waïvode  ou  bospodar;  d'un 
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archevêque  grec  ,  des  consuls  européens,  et 
des  autorités  administrative»  de  la  prov. 
Cette  ville  a  environ  1  1.  du  N.  au  S.  ;  elle 
est  en  partie  fortiûée,  et  divisée  en  67  quar- 
tiers. Les  rues  en  sont  droites ,  assez  larges, 
et  presque  toutes  garnies  d'un  plancher  en 
madrier,  au  lieu  de  pavés,  ce  qui  les  rend 
très-incommodes.  Les  maisons,  bâties  en 
bois  et  en  plâtre ,  sont  basses  ;  presque  tou- 
tes ont  une  cour  ou  un  jardin.  L'ancien  palais 
du  gouverneur  est  au  centre  de  la  ville  ;  le 
nouveau,  situé  près  delà  cathédrale,  est 
beaucoup  plus  élégant  que  l'ancien.  Les 
hôtels  des  consuls  autrichien  et  russe  sont 
construits  avec  beaucoup  de  goût.  On  re- 
marque aussi  le  palais  archiépiscopal  et  l'é- 
glise métropolitaine  grecque.  Il  y  a  60 égli- 
ses grecques,  ao  couvens  grecs,  1  église 
catholique,  1  luthérienne,  1  synagogue, 
plusieurs  hôpitaux  et  maisons  de  santé ,  as- 
sez mal  administrés;  1  grand  bazar,  1  théâ- 
tre, 1  lycée  grec,  1  bibliothèque  publique , 
1  société  consacrée  aux  sciences,  et  plu- 
sieurs écoles  élémentaires.  On  y  fabrique 
des  toiles,  des  tapis,  des  sacs ,  et  de* chape- 
let* et  colliers  en  feuille*  de  rose  :  il  y  a 
quelques  distilleries dV.au-de  vie.  Cette  ville 
est  l'entrepôt  de  toutes  les  marchandises  de 
la  Valachie;  et  l'on  y  fait  des  alfaires  consi- 
dérables en  draps,  verrerie  et  quincaillerie 
venant  de  l'Allemagne ,  et  en  grains,  laine, 
miel ,  cire  ,  suif  et  bétail.  On  y  compte  de 
60  à  80,000  hab. ,  dont  les  grecs  -forment  la 
majeure  partie. 

Boukharest ,  pme  par  les  Russes  le  17  no- 
vembre 1769,  fut  restituée  à  la  Porte  en 
1774.  Les  Autrichiens  la  prirent  aussi  en 
ij&j  ;  mais  ils  la  rendirent  à  la  paix  de  Chis- 
towa.  Eu  181  a,  les  Turcs  et  les  Busses  y  con- 
clurent le  traite  de  paix  qui  assura  à  ces  der- 
niers la  possession  de  la  Bessarabie. 

BOUKHAB1E,  khanat  du  Mavarennahar 
ou  de  la  Transoxiane  des  anciens.  Il  a  reçu 
son  nom  de  sa  capitale,  Boukhara.  Ce  pays, 
entouré  de  déserts  et  en  renfermant  plu- 
sieurs, ne  peut  avoir  des  limites  bien  déter- 
minées. H  est  compris  entre  57°  et  4i°  de 
lat.  .N. ,  et  entre  61 0  et  66"  de  long.  E.  Sa 
surface  est  à  peu  près  de  10,000  I.  c.  Au  IN. , 
la  Boukharie  se  termine  aux  monts  Kara- 
agateh ,  qui  la  séparent  du  désert  sablonneux 
de  Batkak  koum  ;  à  l'O.,  ses  limites  vont  jus- 
qu'au bord  de  l'Amou-déria,  et  jusqu'au 
caravansérail  d'Itch  Bcrdi,  sur  la  route  de 
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Boukhara  à  Khiva  ;  au  S. ,  elles  dépassent 
l'Amou-déria,  et  vont  jusqu'à  relie  du  kha- 
nat  de  Balkh  ;  à  l'E.  enfin,  la  Boukharie  est 
bornée  par  la  Toupalak,  et  s'étend  jusqu'au 
fort  d'Oura-tépeh.  La  partie  orient,  est  mon- 
tanneuse  ;  les  hauteurs  finissent  au  N.  de 
Boukhara,  à  l'E.  de  Samarkand,  près  de 
Karchi  ;  au  S. ,  vers  l'Amou-déria.  Toute  la 
partie  oecîd.  est  une  plaine  à  perte  de  vue , 
et  sur  laquelle  s'élèvent  de  petites  collines 
isolées,  ayant  d'i  à  3  toises  de  hauteur  sur  3, 
4,  jusqu'à  100  toUes  de  longueur  et  de  lar- 
geur. Elles  sont  d'une  nature  argileuse ,  de 
même  que  le  terrain  de*  déserts  ,  notam- 
ment de  ceux  que  l'Amou  traverse.  Cette 
argile  est  couverte  de  sables  mouvans,  qui 
forment  aussi  des  collines  ,  dont  la  forme 
diffère  de  celle  des  précédentes ,  et  qui  sont 
plus  basses.  L'Amou-déria  traverse  la  Bou- 
kharie du  S.  E.  an  N.  O.  Parmi  le*  autres 
rivières,  on  ne  peut  remarquer  que  le  Zer- 
afchan  et  la  karhka.  Le  Noura-tagh ,  mon- 
tagne très-haute,  située  à  70  werstsau  N.  de 
Boukhara,  donne  naissance  au  Wap-kend  , 
qui  sèche  en  été,  et  qui ,  grossi  par  la  fonte 
des  neiges ,  contribue  à  fertiliser  les  cam- 
pagne*. 

Le*  oasis  de  la  Boukharie  offrent  l'as- 
pect le  plus  riant  :  on  ne  peut  voir  un  pays 
mieux  cultivé  que  ce*  plaines,  coufrertes  de 
maison*,  de  jardins  et  de  champs  partagés 
en  petits  carrés,  dont  le*  côtés,  garnis  de 
gazon  ,  sont  élevés  d'un  pied  ,  afin  de  retenir 
l'eau  qu'on  y  amène  pour  les  arroser.  De* 
milliers  de  canaux  d'irrigation  entrecoupent 
la  plaine  ;  et  ainsi  que  les  chemin* ,  qui  sont 
fort  étroits ,  ils  sont  ordinairement  bordés 
d'arbres.  La  grande  quantité  d'arbres  forme 
des  rideaux  qui  empêchent  la  vue  de  s'éten- 
dre au  loin ,  et  donnent  de  l'ombre  aax  voya- 
geurs. La  multitude  de*  habitations  disper- 
sées de  tous  côtés  indique  une  population 
nombreuse,  qui  peut-être  est  trop  considé- 
rable pour  que  l'aisance  soit  généralement 
répandue.  Ces  habitation*  composent  ordi- 
nairement  des  villages  qui  sont  à  demi-ca- 
chés  par  les  arbres  fruitiers  des  jardins. 
Souvesrt  ils  sont  entourés  de  murs ,  d'autres 
sont  ouverts  ;  les  jardins  seuls  sont  enclos. 
Un  village  boukhare  renferme  ordinaire- 
ment une  centaine  de  maisons  bâties  en 
terre  ,  et  sé parée»  les  unes  des  autre»  par 
des  rues  qui  ne  sont  pas  plu»  étroite»  que 
celle»  de*  villes.  Au  centre  du  village  se 
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trouve  souvent  un  puits  ou  un  petit  réservoir, 
dans  lequel  l'eau  se  renouvelle  au  moyen 
d'un  fossé.  Chaque  village  est  situé  près  d'un 
canal. 

Le  climat  de  la  Boukharie  est  très- 
doux,  et  généralement  salubre  ;  les  saisons 
y  sont  très-régulières.  A  la  mi -février,  les 
arbres  fruitiers  commencent  à  fleurir  ;  les 
arbres  bourgeonnent  dans  les  premiers  jours 
de  mars  :  alors  le  beau  temps  commence ,  et 
Jes  fortes  pluies  cessent ,  après  avoir  duré 
près  de  trois  semaines.  Bientôt  la  chaleur 
devient  accablante  :  elle  est  d'autant  plus 
sensible  que  l'atmosphère  est  rarement  ra- 
fraîchie par  des  orages.  La  belle  saison  se 
prolonge  jusqu'en  octobre  ,  époque  où  les 
pluies  recommencent ,  et  durent  ordinaire- 
ment quinze  jours  ou  trois  semaines.  En  no- 
vembre et  décembre,  de  petites  gelées ,  et 
parfois  un  peu  de  neige  ,  annoncent  l'ap- 
proche de  l'hiver.  Souvent  on  trouve  encore, 
vers  la  fin  de  décembre  ,  des  melons  dans 
les  champs.  Le  mois  de  janvier  est  plus  ri- 
goureux ;  le  froid  ordinaire  est  de  a°  ;  il  va 
quelquefois  jusqu'à  8°.  L'eau  gèle  de  3  a 
4  pouces  d'épaisseur.  Rarement  la  neige 
reste  quinze  jours  sans  fondre.  Des  vents 
violens  souillent  surtout  en  hiver  et  en  été  ; 
ils  élèvent  très-haut  une  poussière  fine  qui 
cache  tout  à  la  vue,  et  donne  à  l'atmosphère 
une  teinte  grisai re.  Ces  nuages  de  poussière , 
qui  s'étendent  sur  tout  un  canton,  peuvent 
être  aperçus  à  plus  de  4  1*  de  distance.  Sou- 
vent un  vent  violent  élève  le  sable  de  la 
steppe,  en  formant  des  tourbillons  ;  ce  sable, 
dont  il  est  presque  impossible  de  se  garan- 
tir, pénètre,  quoique  fort  gros,  dans  les 
yeux ,  la  bouche  et  les  oreilles ,  et  occasionne 
de  fréquentes  inflammations.  Chasse  par  les 
vents ,  il  comble  facilement  les  fossés ,  rem- 
plit les  rues  et  couvre  les  maisons.  Dans 
beaucoup  d'endroits,  le  sable  empiète  an- 
nuellement sur  le  pays  cultivé.  On  a  beau 
travaillera  déblayer  les  fosses ,  on  n'y  réussit 
qu'imparfaitement ,  et  il  est  même  probable 
qu'un  jour  les  fertiles  et  riantes  oasis  de  la 
Boukharie  deviendront  arides  et  inhabita- 
bles. Les  orages  sont  rares ,  mais  il  te  passe 
rarement  une  année  sans  qu'on  ressente 
quelque  légère  secousse  de  tremblement  de 
terre. 

On  cultive  en  Boukharie  le  riz,  l'orge, 
le  froment ,  le  diagara  (4wUu$  sacharatut) , 
espèce  de  millet  ;  du  panic  ( koiuth) ,  le  no- 
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khoud,  grande  espèce  de  pois  ;  des  fèves, 
des  carottes.  Les  récoltes  des  jardins  con- 
sistent en  pommes,  poires,  prunes,  cerises, 
abricots  ,  pèches  ,  amandes  ,  figues  ,  gre- 
nades ,  pistaches  ,  noix  ,  et  dillérentes  es- 
pèces de  raisins  ,  dont  on  tire  un  vin  excel- 
lent et  une  bonne  eau-de-vie.  On  v  trouve 
aussi  le  hychmych ,  raisin  sans  pépin.  Diflé- 
rentes  espèces  de  melons  viennent  en  abon- 
dance ;  la  meilleure  est  celle  qui  a  la  c  hair 
blanche.  Les  melons  dVau  deviennent  très- 
gros  ,  et  sont  douxct*uc<  ulens.  On  conserve 
les  fruits  jusqu'au  mois  de  février  et  de  mars  ; 
les  melons  se  vende-ut  pendant  toute  l'an- 
née. La  culture  des  vers  à  soie  exige  de  gran- 
des plantations  de  mûriers,  dont  IV<  orce 
sert  à  la  fabrication  du  célèbre  papier  de 
Boukhara.  La  culture  du  cotonier  (pahhta) 
est  très- importante.  Cette  plante  procure 
en  quelques  endroits  trois  récoltes  par  an. 
Le  pavot,  lecarthame,  la  garance,  le  chan- 
vre, le  lin,  le  tabac  et  le  koundjut  ou  sé- 
same ,  fournissent  aussi  de  riches  produits. 
La  partie  la  plus  fertile  de  cette  contrée  est 
le  Miankal,  quis'étt-nd  h-longdu  Zer  afchan, 
entre  Samarkand  et  Boukhara. 

On  trouve  en  Boukharie  trois  espèces  de 
chameaux  ;  l'ufr,  quia  deux  bosses  et  le  crin 
long  ;  le  nary  qui  n'a  qu'une  boas*:  et  le  crin 
long  :  c'est  le  dromadaire  ;  et  le  (ouk  ,  qui 
n'a  qu'une  seule  bosse  et  le  crin  crépu ,  court 
et  d'une  couleur  brune  foncée.  La  race  des 
chevaux  boukhares,  nommée  argamak,  est 
très-belle  ;  elle  est  grande  ,  forte  et  très-vive. 
11  y  a  aussi  une  grande  quantité  d'ânes  de 
toutes  les  couleurs,  et  beaucoup  de  mulets. 
Ce  sont  les  khirghiz  qui  fournissent  presque 
tous  les  moutons  qui  se  consomment  en  Bou- 
kharie ,  car  la  nourriture  de  ces  animaux  y 
coûterait  trop.  Les  bœufs  et  les  vaches  ne 
sont  pas  très-communs.  Les  Boukhares  n'ai- 
ment pas  le  laitage  ;  ils  prennent  leur  thé 
sans  lait.  Les  tarentules,  les  phalanges,  les 
scorpions  et  les  lézards,  sont  très  nombreux 
dans  les  steppes.  Souvent  des  nuées  de  sau- 
terelles dévastent  les  champs. 

On  estime  la  population  de  la  Boukharie 
à  5,ooo,ooo  d'habitans;  et  comme  il  ne  se 
fait  pas  de  dénombrement  dans  ce  pays ,  on 
ne  peut  espérer  d'avoir  une  donnée  exacte. 
Les  principales  villes  sont  Boukhara,  Samar- 
kand ,  karchi  ou  ISakhcheb,  et  karakoul. 
La  religion  dominante  est  la  mahométane 
sounnile. 
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Les  babitans  indigènes  de  la  Boukbarie 
sont  les  Tadjik  ou  Boukhares*  nommés Sarti 
par  1rs  peuples  de  race  turque.  Ce  sont  de 
véritables  Persans,  comme  le  démontrent 
leur  nom  de  Tadjik  et  leur  langue.  Leur  race 
est  belle  ;  leurs  traits  réguliers  rappellent 
ceux  de  la  race  sémitique  et  européenne. 
Ils  habitent  les  villes,  et  s'occupent  princi- 
palement du  commerce  :  ils  mettent  autant 
d'intelligence  et  d'activité  dans  leur»  opéra- 
tions commerciales  que  de  parcimonie  dans 
leur  manière  de  vivre.  La  soif  de  l'or  est  la 
passion  dominante  des  Tadjik  et  de  tous  les 
autres  babitans  de  la  Boukharie  ;  elle  passe 
toute  croyance,  et  a  presque  anéanti  les  sen- 
timent» rooranx  chez  ces  peuples.  A  commen- 
cer par  le  khan ,  chacun  préfère  les  dons  pé- 
cuniaires a  tous  les  autres.  D'ailleurs  où  la 
richesse  pourrait-elle  être  plus  honorée  que 
dans  un  pays  où  elle  tient  lieu  de  tout  ?  Le 
Boukhare  riche  est  qualiGé  de  bey,  titre 
auquel  on  joint  facilement  le  respect  et 
la  considération.  Des  boukhares  parcou- 
rent toute  l'Asie  pour  faire  le  commerce  ; 
ils  ont  formé  de  nombreuses  colonies  en 
Chine  et  en  Russie.  Leur  habillement  con- 
siste en  une  chemise  ,  sur  laquelle  ils  portent 
une  ebalat,  ou  espèce  de  robe  de  chambre; 
leurs  pantalons,  très-larges,  sont  d'une  co- 
tonnade légère  ,  et  leurs  bas  et  bottes  de 
maroquin.  Les  femmes,  qui  sont  générale- 
ment belles,  ont  des  vètemensen  toile  de 
coton  ,  en  tissus  de  soie  et  demi -soie,  en 
drap  ,  etc.  Elles  teignent  leurs  ongles  en 
orange,  leurs  cheveux  eh  noir,  et  se  fardent 
a%~ec  une  préparation  de  cochenille.  Plu- 
sieurs portent  au  nez  des  anneaux  en  argent 
et  en  or.  Les  Ouzbek,  peuplade  turque  qui  en- 
vahit la  Boukharie  dans  le  xi*  siècle ,  forment 
dans  ce  pays  la  partie  la  plus  nombreuse  de 
la  population.  Dans  les  villes ,  leur  nombre , 
comparé  à  celui  des  Boukhares ,  est  dans  le 
rapport  de  1  à  3  ;  mais  dans  les  campagnes 
c'est  le  contraire  ;  ils  sont ,  pour  ainsi  dire  , 
la  noblesse  du  pays ,  composent  l'armée ,  et 
remplissent  tous  les  emplois,  tandis  que  les 
Tadjik  ne  sortent  jamais  de  la  sphère  com- 
merciale. Les  Ouzbeks  parlent  le  turki ,  ou 
turc  oriental ,  qui  diffère  assez  de  celui  de 
Kazan  ,  d'Orenbourg  et  de  la  Sibérie.  Avec 
les  Boukhares ,  ils  parlent  farsi  ou  persan. 
Les  juifs  (djouhota)  forment  la  troisième 
portion  des  babitans  ;  ils  prétendent  être 
*enjis  de  Bagdad  il  y  a  près  de  1,000  ans  ;  ils 
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sont  très-méprisés  par  les  mabométans.  Le 
gouvernement  exige  d'eux  des  impôts  assez 
considérables.  Tous  parlent  le  persan,  et  il 
y  en  a  peu  qui  savent  le  turki.  Ils  demeurent 
principalement  à  Boukhara  et  à  Chehr-Sa- 
bèz.  En  général,  ils  sont  à  leur  aise,  et  pour 
la  plupart  fabricans,  teinturiers,  marchands 
de  soie  écrue  et  de  soieries.  Plusieurs  cul- 
tivent la  vigne,  et  font  dn  vin  qu'ils  ven- 
dent aux  Arméniens  et  aux  musulmans,  qui 
ne  sont  pas  trop  portés  à  suivre  tous  les  pré- 
ceptes du  coran.  On  rencontre  en  Boukharie 
beaueoup  de  Bohémiens  (  djvughi  )  ,  qui 
campent  sous  des  tentes  à  côté  des  villes  et 
des  villages  ;  ils  sont  maquignons.  On  trouve 
aussi  plusieurs  colonies  d'Arabes,  qui  pré- 
tendent descendre  de  ceux  qui  vinrent,  dans 
le  vu»  siècle ,  faire  la  conquête  du  Mavaren- 
nahar.  Ces  Arabes  élèvent  des  moutons,  et 
cultivent  la  terre.  Les  Mazangsont  d'origine 
hindoue ,  parlent  le  persan  ,  et  font  un  petit 
commerce  de  marchandises  de  l'Inde.  Les 
Loulli  sont  des  mahométans  dont  on  ne  con- 
naît pas  bien  l'origine  ;  ils  ont  une  très-mau- 
vaise réputation  ,  et  ne  peuvent  pas  entrer 
dans  les  villes.  Les  Turcomans  sont  nom- 
breux ,  et  regardés  comme  les  véritables  su- 
jets de  la  famille  du  khan.  Le  nombre  des 
Afghans  a  considérablement  augmenté  de- 
puis 1817  par  l'arrivée  d'émigrés  de  Kaboul, 
qui  fuyaient  les  troubles  de  leur  pays  :  on 
en  compte  à  peu  près  a, 000.  La  plupart  des 
esclaves  sont  Persans,  et  regardés  comme 
hérétiques,  parce  qu'ils  sont  chéites.  Ce  sont 
les  Turcomans  qui  vont  les  enlever  dans  le 
khorassan. 

La  fabrication  de  toiles  de  coton  occupe 
beaucoup  de  bras;  elle  est  l'occupation  or- 
dinaire des  femmes.  Une  partie  de  cette 
toile  passe  chez  les  teinturiers,  une  autre 
chez  les  imprimeurs  ,  une  troisième  est  en- 
voyée au-dehors  :  la  plus  grande  partie  est 
consommée  dans  le  pays.  On  fabrique  aussi 
deux  espèces  d'étoffes  de  soie.  Les  Turco- 
mans fournissent  des  couvertures  rayées 
pour  les  chevaux,  de  médiocres  tapis  ert 
laine  ,  des  tissus  en  poil  de  chameau  ,  et 
des  feutres  en  poil  de  chèvre  pour  tenir  lieu 
de  manteaux.  La  tannerie  est  encore  peu 
perfectionnée  ;  les  cuirs  ont  peu  de  consis- 
tance. On  travaille  fort  bien  l'acier,  dont 
on  fait  des  couteaux  excllens,  sans  char- 
nières. Les  armuriers  font  des  canons  de  fu- 
sils en  fer  damassé  ;  mais  ils  ne  savent  pas 
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encore  faire  des  batteries.  Tous  les  fusils 
sont  à  mèches.  Les  Boukliares  commercent 
avec  tous  les  états  voisins-.  Le  gouvernement 
exige  des  Russes  le  i/5  de  la  valeur  de  leurs 
marchandises,  d'après  l'estimation  ;  mais  si 
elles  sont  apportées  par  des  mahométans 
sujets  de  la  Hussie,on  n'exige  d'eux  que  2  1/1 
pour  0/0  de  droit.  La  Boukharie  reçoit  de 
la  Chine  une  quantité  assez  forte  de  thé  ,  de 
l'argent  en  barres ,  des  étoffes  de  soie,  de  la 
rhubarbe,  et  de  la  porcelaine.  Elle  y  envoie 
des  peaux  de  castor  et  de  loutre ,  du  corail , 
du  velours,  des  pelleteries ,  un  grand  nom- 
bre d'agneaux  arabes,  et  du  fil  d'or.  Les 
Boukhares  tirent  de  ÏHindoustao  ,  de  l'Af- 
ghanistan et  du  Cachemire,  de  l'indigo, 
beaucoup  de  châles,  de  la  mousseline,  des 
toiles  peintes,  des  voiles,  des  étoffes  de 
l'Inde,  et  du  sucre  en  poudre.  Ils  donnent  en 
échange  de  la  cochenille ,  des  lames  d'or  et 
d'argent,  du  corail,  du  fil  d'or,  du  coton, 
des  robes  longues ,  du  drap ,  du  velours ,  des 
chevaux  argamaks,  des  ducats  et  des  écus 
de  Hollande.  Ils  expédient  leurs  marchandi- 
ses dans  l'IIindouslan  et  l'Afghanistan,  et 
en  parcourent  toutes  les  villes  sans  le  moin- 
dre empêchement  :  cependant  ils  paient 
dans  chaçune  un  droit.  Les  Hindous  et  les 
Afghans  ont  par  réciprocité  la  faculté  de 
venir  en  Boukharie  sans  aucun  obstacle.  Ils  y 
paient  un  droit  de  a  i/a  pouro/o.  On  obtient 
de  la  Perse  delà  soie,  des  châles  de  laine  de 
Kirman  ,  qui  servent  de  ceinturons  aux  trou- 
pes ;  de  beaux  tapis  de  Perse,  du  zarbaft , 
étoffe  de  soie  brochée  en  or,  et  du  chapsan , 
étoffe  de  soie  unie.  Il  vient  d'Upahan  des 
ceintures  brochées  en  or  pour  les  gens  ri- 
ches et  les  grands  personnages,  des  turquoi- 
ses ,  du  sucre  en  poudre  et  en  pain  ,  du  poi- 
vre ,  du  giogembre,  et  toutes  sortes  d'épi- 
ceries. On  y  envoie  du  coton,  du  drap,  de 
1  la  cochenille ,  du  fil  d'or ,  du  fer,  du  cuivre 
et  du  velours.  Des  caravanes  boukhares  se 
dirigent  vers  les  différentes  douanes  russes 
établies  entre  la  mer  Caspienne  et  le  fort 
«le  Petropavlovsk.  Klles  y  portent  les  produc- 
tions de  leur  propre  pays,  et  une  quantité 
considérable  de  marchandises  chinoises, 
indiennes  et  persannes.  En  échange ,  elles 
prennent  des  productions  russes  et  euro- 
péennes, beaucoup  de  fer  et  de  cuivre ,  de 
la  cncbenille,  et  d'autres  objets  précieux. 
Le  temps  de  l'arrivée  et  du  départ  de  ces 
caravanes  varie  d'après  la  saison  propre  au 
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passage  de  la  steppe,  et  d'après  la  durée 
de  la  foire  de  Nijnei-Novgorod ,  qui  com- 
mence ordinairement  à  la  mi-juillet  ,et  qui 
finit  vers  le  aoaoùt.  Le  tilla ,  monnaie  d'or  , 
vaut  16  fr.,  ou  21  tenga.  Le  tenga,  qui  eat 
la  pièce  d'argent ,  équivaut  à  55  poul  ou 
76 centimes.  Le  poul,  qui  est  la  monnaie 
de  cuivre ,  vaut  0,01 58  de  francs.  Les  poids 
sont  :  le  batman  de  8  sur,  qui  pèse  i5i,io4 
kilogrammes  ;  le  sur  de  8  tcharik ,  pèse 
i6,388  kilogrammes;  le  tcharik  de  4  oim- 
tcha,  vaut  a,o48  kilogrammes;  le  nimtcha 
de  107  mitzkal ,  vaut 5i 2  grammes; le  initx- 
kal  est  de  4 ,78  gramm .  L'aune  boukhare  s'ap- 
pelle gaze;  elle  est  d'i  mètre  7  centimè- 
tres. Le  kar  est  de  5  mètres  21  centimè- 
tres. 

Le  gouvernement  de  la  Boukharie  est 
une  monarchie  absolue  et  héréditaire.  Les 
principaux  fonctionnaires  de  l'état  sont  an 
nombre  de  six  :  le  principal  est  le  kouehi- 
beg,  ou  premier  ministre.  La  réunion  de 
ces  six  fonctionnaires,  assistés  d'une  ving- 
taine d'autres,  forme,  sous  la  présidence 
du  kouchi-beg,  le  conseil -d'état.  Les  Tu  r- 
comans,  les  Ouzbeks  et  les  juifs  paient  nn 
impôt  personnel.  Les  tenanciers  des  do- 
maines de  l'état  donnedt  nn  tiers  du  produit 
de  ces  domaines.  Le  trésor  royal  se  remplît 
principalement  par  les  impôts  en  grains  de 
différentes  villes  du  pays  ,  par  les  droits 
payés  par  les  caravanes  qui  partent ,  et  par 
les  revenus  des  domaines,  qui  sont  très  con- 
sidérables. 

La  Boukharie  faisait  anciennement  par- 
tie de  la  Sogdiane.  Du  temps  d'Alexan- 
dre ,  elle  était  habitée  par  différentes  tri- 
bus, qui  vraisemblablement  appartenaient 
à  la  race  Indo  Germanique.  En  l'an  i65 
avant  J.  C. ,  les  Yue-chi,  nation  Tibé- 
taine, chassés  par  les  Turcs  Ilioung-nou 
de  la  frontière  N.  O.  de  la  Chine,  se  réfu- 
gièrent dans  les  pays  situés  au  IN .  des  monts 
Thian  chan  ,  et  autour  du  lac  Balkhach.  Ils 
en  expulsèrent  les  Szu ,  peuple  qui  se  diri- 
gea vers  l'O. ,  passa  le  Sir  ou  Jaxartcs,  et 
s'empara  de  la  Sogdiane,  qui,  à  cette  épo- 
que, était  une  province  de  l'Empire  Grec 
de  la  Bactriane.  Quelque  temps  après,  les 
Yue-chi ,  chassés  de  leur  nouveau  pays  par 
les  Ou-sun ,  prirent  la  même  direction  ,  et 
occupèrent  la  Sogdiane  et  une  partie  de  la 
Bactriane.  Ils  y  fondèrent  un  empire  puis- 
•ant,  dont  les  limites  s'étendaient  sur  les 
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pays  situés»  sur  les  deux  rives  du  Siud  ou 
Indus,  sur  l'Afghanistan  et  le  kandahar ,  et 
dont  la  capitale  était  au  M.  de  l'Oxus,  dans 
le  voisinage  de  Boukhara.  Dans  le  v  siècle, 
les  Ye-ta,  autre  tribu  des  Yue-cbi,  devint 
puissante,  et  s'empara  de  ce  pays,  où  elle 
a  dominé  jusqu'à  l'époque  de  l'agrandisse- 
ment de  l'Empire  des  Thou  khiu  ou  Turcs 
proprement  dits ,  auquel  les  rois  de  la  Sog- 
diane  furent  soumis  vers  la  moitié  du  via 
siècle.  Cent  ans  après ,  la  Boukharie  ,  nom- 
mée autrefois  par  les  Chinois  royaume  de 
Khang-khiu  ou  de  Khang ,  devint  tributaire 
des  empereurs  de  la  dynastie  chinoise  des 
Thang,  sous  la  dépendance  desquels  elle  res- 
ta jusqu'en  jo5 ,  époque  à  laquelle  fut  ter- 
minée la  conquête  de  ce  pays  paHe  général 
arabe  lbn  Kothaiba.  La  BouLharie  devint 
alors  mahométaue,  et  fut  gouvernée  par  des 
petits  princes  d'origine  turque,  qui  étaient 
vaisaux  des  khalifs.  Vers  la  fin  du  ix*  siècle  , 
'les  Samanides  s'emparèrent  de  tout  le  Ma- 
vareunahar.  L'an  1000,  iliik-U-Khan ,  roi 
de  Turkestan  ,  fit  la  conquête  de  la  Boukha- 
rie ;  mais  ce  pays  ne  resta  pas  à  sa  dynastie. 
Il  devint,  en  1007  ,  province  de  l'Empire 
des  Turcs  Seldjoukidcs.  Dans  la  seconde 
moitié  du  xn*  siècle  ,  il  fut  conquis  par  le» 
khitan.  Mohammed  ,  sultan  de  kharism  , 
les  en  chassa ,  et  s'empara  de  Boukhara  en 
1207.  En  1219,  tout  le  Ma  varennahar  tomba 
au  pouvoir  des  Mongols,  qui  le  dévastèrent. 
Tchagatai,  second  fils  de  Tchinghiz  khau , 
eut  en  partage  le  Turkestan  et  le  Mavaren- 
nahar.  Ses  descendait*  ont  régné  à  Bou- 
khara jusqu'en  i5o5,  époque  à  laquelle  Ti- 
mour  les  en  dépouilla.  Les  descendans  de 
ce  conquérant  possédèrent  cette  contrée 
jusqu'en  »5o5.  Mohammed  Cbeibani-khan 
les  en  chassa  ,  et  y  établit  la  domination  des 
Ouzbeks.  Sa  dynastie  fut  remplacée,  en 
1600,  par  celle  des  descendans  de  Ratou, 
frère  de  Tchinghiz-khan ,  qui  porta  le  nom 
d'Astrakhauides  ,  et  dura  jusqu'en  1786. 
Celle  qui  régne  à  présent  est  d'origine  Oux- 
bek.  A  ce  dernier  renouvellement  de  dynas- 
tie, le  souverain  de  la  Boukharie  a  aban- 
donné le  titre  de  khan  aux  princes  du  sang. 
Les  monarques  s'arrogent  le  nom  d'j?mtV- 
i  l  Mourut  n in  ,  titre  sacré  dans  l'islamisme, 
qui  signifie  prince  des  croyans.  Bi-kend  , 
l'ancienne  capitale  de  la  Boukharie,  était 
située  plus  bas  que  Boukhara ,  sur  la  rivière 
de  Soghd ,  ou  le  Zer  afeban ,  qui ,  près  de 
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Bi-kend,  se  jetait  dans  un  lac,  qui  est  1e 
kara-koul  de  nos  jours. 

I     l  Ml  A  RIE  (PETITE).  Voy.  Tcaass- 
tah  Chinois. 

BOL  kUOU-DZI HOUkENG ,  montagne 
de  l'Empire  Chinois, au  N.O.  de  la  contrée 
Odon  tala,  dans  laquelle  le  Houang  ho  prend 
sa  source.  Elle  porte  aussi  le  nom  de  koul- 
koun.  C'est  uue  branche  orientale  du  Bayan 
khara.  Elle  a  plusieurs  pics  très  élevés.  Sur 
son  flanc  oriental  se  trouve  la  multitude  des 
petits  lacs  appelée  par  les  Chinois  Sing-sou- 
hai,  ou  mer  étoilée,  dont  les  eaux  se  réu- 
nissent avec  celles  de  la  rivière  Altan-gol 
pour  former  le  Houang-ho.  Au  N.  O.  de 
cette  montagne  est  le  lac  Tsighe-noor,  qui 
envoie  aussi  ses  eaux  à  l'Aitangol. 

BOUkliOLRl  ,  lac  de  l'Empire  Chinois, 
Voy.  Bol*. ho»  1. 

BOUkHTAKM  A  ,  forteresse  de  Russie, 
en  Asie,  gouv.  de  Tomsk,  distr.  et  à  75  1. 
S.  S.  O.  de  Biïsk,  au  confluent  de  l'Irtych 
et  de  la  Boukhtarma  ,  et  environnée  de 
montagnes  stériles  isolées  les  unes  des  au- 
tres. On  voit  auprès  de  l'Irtych  une  masse 
de  grès  où  sont  empreints  les  pieds  d'un 
homme  et  d'un  cheval.  11  n'existe  sur  cette 
curiosité  que  des  traditions  absurdes. 

BOLkl,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  kiev,  distr.  et  a  o.  1.  i/a  i\.  A.  E. 
d'Ouman  ,  sur  le  Gorskoï. 

BOULA,  petite  iledela  partie  occid.  de 
la  mer  Caspienne ,  sur  la  cote  du  Chirvan, 
au  S.  de  l'île  Douvannoï ,  à  17  1.  S.  O.  de 
Bakou.  Elle  est  aux  Russes. 

BOL  LACHA  IN  ,  ville  de  l'empire  et  de 
la  prov.  de  Maroc,  à  45  1.  iN.  de  Maroc, 
près  de  la  Morbeja. 

BOLLACOMBA,  ville  de  l'île  Célèbes, 
sur  la  côte  mérid. ,  dans  un  pays  riant ,  près 
du  kalikongang,  à  6  1.  E.  de  Bontain.  On  y 
fabrique  de  la  toile  de  coton.  U  y  a  1  comp- 
toir hollandais. 

BOL  LAMA ,  l'une  des  îles  Bissagos.  foy. 
Boum  a. 

BOULAN,  roy.  de  l'île  Célèbes.  Il  em- 
brasse toute  la  partie  orient,  de  la  péninsule 
N.  E.  decette  île,  et  a  environ  4^1.  de  long 
sur  ai  de  large.  • 

BOULAN',  ville  de  l'île  Célèbes,  capit.  du 
roy.  de  son  nom ,  au  fond  d'une  baie  assez 
vaste,  par  o°  45'  de  lat.  N.  ,  et  iai°  5o'  de 
long.  E. 

BOULtQ,  ville  de  la  Bas<e.Égypte ,  sur 
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la  rive  droite  du  Nil,  a  i/a  J.  .Y  O.  du  Caire, 
dont  elle  est  considérée  comme  un  des  fau- 
bourgs. Elle  est  grande  et  irrégulièrement 
b4tie.  11  y  a  i  belle  douane,  î  vaste  bazar 
construit  par  Ali  Bey,  des  bains  magnifiques 
et  de  nombreux  okels  ,  ou  magasins  destinés 
à  recevoir  les  denrées  provenant  de  l'impôt 
en  nature  que  les  provinces  y  envoient.  Mo- 
hamed Ali  pacha  a  fondé  dans  cette  ville 
une  grande  école ,  où  l'on  enseigne  le  dessin , 
les  mathématiques,  et  les  langues  française 
et  italienne.  On  doit  aussi  a  ce  prince  i  bel 
établissement  renfermant  i  filature  de  coton 
et  des  fabriques  de  soierie  et  d'indiennes , 
où  sontoccupés  plus  de  8oo  ouvriers. Boula q 
est  le  port  du  Caire  ;  il  reçoit  tous  les  na- 
vires qui  arrivent  du  Delta  et  de  la  Basse- 
Egypte;  toutes  les  cargaisons  venant  d'Eu- 
rope et  d'Asie  par  Rosette  et  Damicttey  sont 
débarquées.  iâ,aoo  hab.  Entre  Boulaq  et  le 
Caire  sont  de  fertiles  jardins.  Boulaq  a  été 
incendié  en  1799  pendant  le  siège  du  Caire 
par  les  Français,  et  ses  édifices  les  plus  re- 
marquables ont  été  détruits.  Depuis,  il  a  été 
restauré  par  le*  soins  de  Mohamed  Ali  pacha. 

BOL' LAQ,  village  de  la  Grande  Oasis,  à 
8  1.  S.  d'El-Khargéh.  Non  loin  de  là  estvun 
ancien  temple  égyptien. 

BOLLAY,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Moselle  ,  arrond.  et  à  5  1.  i/a  N.  E.  de  Metz  ; 
chef  lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  gauche  du 
Kultzbach.  Il  y  a  des  tanneries.  2,670  hab., 
dont  un  grand  nombre  de  juifs. 

BOUL  A  Y-THIERRY,  village  de  France, 
dép.  d'Eure-et-Loir, 'arrond.  et  à  a  1.  3/4 
S.  S.  E.  de  Dreux,  canton  de  Nogent  lc-Roi. 
Fabrique  de  serges  drapées,couvertures,  etc. 
700  hab. 

BOULDER-AA,  rivière  de  Russie,  en 
Europe.  Voy.  A  a. 

BOU  LDI  R ,  ile  de  l'archipel  des  A 1. -nu- 
tiennes  ,  dont  elle  est  la  plus  orient.  Elle  est 
a  l'E.  d'Agattou.  Lat.  IN.  5a°  4o'.  Long.  E. 
*7^°  47'*  S*  circonférence  est  dé  ao  1.  Elle 
est  couverte  de  rochers  escarpés.  Un  peu 
au  S.  O.  de  cette  île  on  trouve  des  récifs 
dangereux,  qui  s'élèvent  à  une  hauteur  as- 
sez considérable  au-dessus  de  la  mer. 

BOULE,  village  de  France ,  dép.  du  Loi- 
ret, arrond.  et  à  4  L  '/a  S.  O.  d'Orléans, 
cant.  et  k  il  H  E.  de  Bcaugency,  non 
loin  de  la  rive  droite  de  la  Loire.  On  recueille 
sur  son  territoire  le  meilleur  safran  du  Gati- 
nais.  1 ,5oo  hab. 
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petite  ville  de  l'Hindoustan  anglais ,  anc. 
prov. ,  distr.  et  à  i5  1.  S.  E.  de  Dehly,  sur 
la  rive  droite  de  la  Cally  Naddy. 

BOULLOIRE,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Sarte,  arrond.  de  Saint  Calaw  ;  chef- 
lieu  de  cant. ,  à  6  L  E.  du  Mans.  11  y  a  des 
fabriques  de  toiles  communes.  i,5oo  hab. 

BOULOGNE,  petite  rivière  navigable  de 
France.  Voy.  Achh.iac. 

BOULOGNE,  ville  de  France,  dép.  de 
la  Haute-Garonne,  arrond.  et  à  5  1.  V  Y  O 
de  Saint-Gaudens  ;  chef-lieu  de  cant, ,  sur  la 
crête  de  collines.  On  y  fait  le  commerce  de 
grains  ,  de  châtaignes  ,  de  fil  de  lin  et  de 
fer.  On  y  engraisse  des  oies  et  des  canards  , 
que  l'on  vend  préparés  comme  salaisons.  U 
y  a  aussi  des  tanneries.  Ses  foires  principa- 
les se  tiennent  le  mercredi  après  les  Rois , 
deux  jours  ,  et  le  10  novembre  ,  trois  jours. 
i,5oo  hab. 

BOULOGNE,  village  de  France,  dép. 
de  la  Seine,  arrond.  de  Saint-Denis  ,  cant. 
de  Neuilly;  à  1 1.  5/4  O.  de  Paris,  entre  la 
Seine  et  le  bois  de  Boulogne.  La  position  en 
est  agréable.  Il  y  a  beaucoup  de  jolies  mai- 
sons de  campagne.  On  y  trouve  une  fabri- 
que d'eau  de  javelle  ,  et  dans  les  environs 
une  de  cire  à  cacheter.  3,3  a5  hab.  Le  bois 
attenant  à  ce  village  est  le  rendez- vous  des 
habitans  de  Paris  amateurs  de  promenades 
en  voiture  et  a  cheval. 

BOULOGNE-SUR-MER  ,  Gesobiaciiii- 
n avals,  ensuite  Bokohia  ,  ville  de  France, 
dép.  du  Pas-de-Calais,  chef-lieu  d'arrond. 
et  de  cant. ,  sur  la  Manche , à  l'embouchure 
de  la  Liane ,  à  7  1.  S.  S.  O.  de  Calais ,  à  a  1 1. 
i/a  N.  O.  d'Arras,  et  à  49  I.  N.  N.  O.  de 
Paris.  Il  y  a  des  tribunaux  de  1"  instance 
et  de  commerce ,  une  conservation  des  hy- 
pothèques, et  une  direction  des  contribu- 
tions indirectes.  C'est  la  résidence  d'un 
sous-commissaire  de  marine  et  d'un  inspec- 
teur forestier.  C'est  aussi  une  place  de  guerre 
de  a«  classe ,  résidence  d'un  officier  supé- 
rieur d'artillerie  de  la  direction  de  Saint- 
Omer.  Boulogne  est  divisée  en  haute  et  basse 
ville ,  et  entourée  de  toutes  parts  de  hautes 
murailles.  Un  chAteauet  des  forts  construits 
en  1804  et  i8o5  la  couronnent.  La  ville 
haute  est  assez  bien  construite,  et  ornée  de 
a  places  et  de  plusieurs  belles  fontaines ,  et 
renferme  l'hôtel-de-ville ,  l'ancienne  cathé- 
drale, le  palais  épiscOpal  et  le  palais  de 
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justice;  sa  citadelle  fut  rasée  en  i6go.  La 
Tille  basse,  fermée  de  murs  au  N.  et  au  S.  E., 
est  traversée  par  la  Liane.  C'est  le  quartier 
commerçant  et  le  plus  peuplé.  Les  maisons 
y  sont  bâties  en  pierre  de  taille  grise  ;  ce 
qui  lui  donne  un  aspect  sombre.  Le  port  est 
de  difficile  accès.  Les  vaisseaux  de  guerre 
restent  dans  la  rade  Saint-Jean  ,  qui  est  très- 
vaste  ,  et  dont  le  mouillage  est  sur  et  a  l'a- 
bri des  vents  de  l'O.  En  i8o3  et  1804 ,  lors- 
que Bonaparte  songeait  à  un  débarquement 
en  Angleterre ,  il  agrandit  le  port ,  y  fit  pra- 
tiquer a  bassins  ,  et  ajouter  a  forts  aux  a  qui 
existaient  déjà.  A  marée  basse,  les  vais- 
seaux restent  a  sec  sur  la  vase  ;  le  flux  ra- 
mène i4  pieds  d'eau  dans  le  port.  Ce  port 
a  l'avantage  d'offrir  une  courte  traversée  de 
France  en  Angleterre  ;  elle  se  fait  ordinai- 
rement en  3  heures  i/a.  Il  part  presque  tous 
les  jours  un  paquebot  pour  l'Angleterre. 
Boulogne  a  1  chambre  consultative  de  com- 
merce, i  société  d'agriculture,  de  commerce 
et  des  arts  ;  1  école  gratuite  de  navigation , 
i  bibliothèque  de  16,000  volumes,  1  bel 
hôpital,  1  salle  de  spectacle,  1  établisse- 
ment de  bains  de  mer  chauds  et  froids,  et 
1  fontaine  d'eaux  minérales  ferrugineuses  , 
qui  se  trouve  dans  le  voisinage.  La  co- 
lonne élevée  primitivement  par  l'armée  a 
été  continuée  sur  les  dessins  de  M.  Labarre  ; 
elle  est  destinée  a  perpétuer  le  souvenir  de 
la  rentrée  du  Roi  en  France.  Boulogne  fa- 
brique de  grosses  étoffes  de  laine,  des  toiles 
à  voiles;  de  la  poterie  et  de  la  faïence  pour 
les  colonies.  Il  y  a  une  verrerie  pour  bou- 
teilles ,  des  brasseries ,  des  corderies  ,  des 
tuileries  et  des  briqueteries,  et  une  fabrique 
de  filets  de  pêche.  Elle  fait  le  grand  et  le 
petit  cabotage,  et  la  pèche  de  la  morue 
d'Islande  et  de  Terre-Neuve  ,  et  celle  du 
hareng  et  du  maquereau  sur  les  cotes  de  la 
Manche.  11  y  a  un  entrepôt  de  denrées 
coloniales,  de  sel ,  et  de  genièvre  de  Hol- 
lande. Le  commerce  y  est  très  étendu.  11  s'y 
tient  a  foires  par  an ,  l'une  le  1 1  novembre, 
de  18  jours  ;  l'autre ,  le  8  juillet ,  de  8  jours. 
16,607  hab. 

L'arrondissement  de  Boulogne  comprend 
100  communes ,  et  74 ,778  hab.  Il  est  divisé 
en  6  cantons  :  Boulogne ,  Calais  ,  Dewres  , 
Guincs,  Marquise,  et  Samer.  On  y  trouve 
des  mines  de  houille ,  plusieurs  carrières  de 
marbre  en  exploitation ,  de  la  pierre  à  bâtir 
♦rt  de  la  pierre  à  chaux.  On  y  a  découvert , 
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en  18a.) ,  des  armures  et  autres  antiquités 
romaines.  C'est  sur  sa  côte  que  se  trouve  le 
Griner,  cap  le  plus  rapproché  de  la  côte 
d'Angleterre. 

BOULOM  ,  Buiium  ,  distr.  de  l'Hindou- 
stan anglais,  anc.  prov.  de  Maïssour,  sur 
les  confins  du  Kanara,  an  centre  des  Ghat- 
tes.  Une  partie  appartient  au  radjah  de  Maïs- 
sour ;  l'autre  aux  Anglais.  Celle-ci  est  dans 
la  présidence  de  Madras ,  et  peut  compren- 
dre 3  I.  c. ,  et  1 1,000  hab.  Les  passages  qui 
conduisent  à  travers  les  Chattes  occident, 
rendent  ce  territoire  important. 

BOULOMGOR,  BnUumgurh  ou  BaUm 
phw  ,  fort  de  l'Hindoustan  anglais,  anc. 
prov. ,  distr.  et  à  8  I.  S.  de  Dehly. 

BOULON 01 S  ou  BOULENAIS  ,  petit 
pays  de  France,  dans  la  Picardie,  dont  il 
formait  la  partie  septeat.  ;  il  forme  aujour- 
d'hui l'arrond.  de  Boulogne,  dans  le  dép. 
du  Pas-de-Calais.  Ce  pays  fut  ancienne- 
ment habité  par  1rs  Morini.  Dans  le  moven 
âge  ,  il  eut  ses  comtes  particuliers  ;  il  échut 
ensuite  aux  ducs  de  Bourgogne ,  possesseurs 
de  la  Flandre.  Louis  xi  s'en  empara  en 
1477.  La  partie  septentrionale  en  fut  long- 
temps séparée ,  et  possédée  par  les  Anglais. 
Après  que  les  Français  l'eurent  reprise  ,  ils 
la  nommèrent  pays  reconquis. 

BOULOU  (  LE  ) ,  Ad  Stasulcm  ,  bourg 
de  France ,  dép.  des  Pyrénées-Orientales  , 
arrond.  ,  cant.  et  à  1  1.  3/4  N.  E.  de  Céret, 
et  à  4  1.  i/a  S.  de  Perpignan  ,  sur  la  rive 
gauche  du  Tech.  11  y  a  une  fabrique  de  liège. 
Il  s'y  tient  une  foire  de  deux  jours  le  iet  sep- 
tembre. 5oo  hab.  Les  environs  offrent  de 
belles  masses  de  granil. 

BOULOUAH,  BuUuah,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  présidence  du  Ben- 
gale, anc.  prov.  d'Aoude  ,  distr.  et  a  i5  1. 
î/a  S.  E.  de  Gorecpour ,  à  quelque  distance 
du  Petit  Gondeek. 

BOULOU NGGH1R  ,  ou  BOULANG- 
GHIER  (  et  non  P0L0NK1R  ) ,  rivière 
de  l'Empire  Chinois  ,  dans  le  Tangout  , 
et  dans  la  partie  occid.  de  la  prov.  de 
Kan  sou.  Elle  porte  en  chinois  les  noms 
de  Nan  -  tbsy-  touan  -  choui ,  Sou  -  lai -ho , 
et  Tchhouang-pian.  C'est  sous  le  nom  de 
Tchhang-ma  ho  qu'elle  prend  sa  source  sur 
le  versant  sept,  de  la  chaîne  neigeuse  des 
monts  Nan-chan,  par  39"  5'  de  lat.  N. ,  et 
i,4'  4o'  de  long.  E.  Son  cours  supérieur  est 
du  S.  E.  au  N.  jusqu'à  l'O.  de  la  villé  de 
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Tsing-ni-fou ,  où  elle  tourne  vers  PO. ,  et 
suit  cette  direction  jusqu'à  son  entrée  dans 
le  lac  khara-noor,  par  54'  de  lat.  N.f  et 
9 1  °  i  o'  de  long.  E.  C  'est  la  rivière  principale 
des  distr.  de  T*îng-si-fou  et  de  Ngan-si- 
tcboou  ,  dans  lesquels  elle  reçoit  le  kou- 
loung  hovt  le  Tangou  Sirgandjin.  Son  cours 
est  d'environ  ioo  1. 

BOL  LOV  A*  ,  petite  ville  de  la  Turquie 
d'Europe  ,  en  Homélie  ,  sandjak  et  à  5  I. 
N.  E.  de  kruchovaU,  et  à  53  I.  S.  S.  E.  do 
Semendria ,  sur  la  rive  droite  de  la  Morava. 
11  s'y  tient  des  foires  très-fréquentées. 

BOULRAM,  B  virant  i  petite  ville  de 
l'Ilindoustan  anglais,  anc.  prov.  et  à  ai  1. 
H.  E.  d'Agi  «h,  distr.  de  Férekhabad,  à 
quelque  distance  de  la  rive  gauche  de  la 
Cally  Noddy. 

BOULRAMPOUR ,  Bu(ramf>oory  petite 
ville  de  l'Hindoustan  ,  États  du  nabab 
d'Aoude,anc.  prov.  età  î  \  1.  i/a  N.  d'Aoude, 
distr.  et  à  i4  1.  E.  S.  E.  de  Beraytcb,  près 
de  la  rive  droite  du  Rapt*. 

BOULRAMPOUR,  Butramfoor ,  ville  de 
l'Hindoustan  anglais ,  présidence  et  anc. 
prov.  du  Bengale  ,  distr.  et  à  8  I.  N.  O.  de 
Midnapour,  sur  la  rive  droite  du  Cassai,  à 
54  1.  O.  de  Calcutta. 

BOULSÀR  ,  Buhaur,  ville  de  l'Hindou- 
stan anglais,  présidence  de  Bombay,  anc. 
prov.  de  Goudjérate,  distr.  et  à  i4  I.  i/a  S. 
de  Surate,  avec  un  port  sur  l'Orengo,  qui, 
à  1  1.  i/a  plus  bas,  se  jette  dans  le  golfe  de 
Cainbaye.  H  y  a  des  fabriques  de  tissus  de 
coton  ,  et  il  s'y  fait  un  grand  commerce  en 
bois ,  grains  et  sncre. 

BOULVARA  ,  Buiwarra,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  présidence  de  Bom- 
bay, anc.  prov.  de  Goudjérate,  distr.  d'At- 
tavicy,  à  9  1.  S.  E.  de  Surate. 

BOULZAMXE,  petite  rivière  de  France, 
qui  prend  sa  source  dans  le  dép.  de  l'Aude  , 
au  pied  du  roc  de  Lescales  ,  à  4  I.  1  /a  S.  S.  E. 
de  Quillan.  Elle  coule  d'abord  au  N. ,  puis  à 
l'E.  ,  dans  le  dép.  des  Pyrénées-Orientales, 
où  elle  arrose  le  bourg  de  Caudiés,  et  se 
jette  dans  le  Gly  par  la  rive  gauche ,  un  peu 
au-dessous  de  Saint-Paul,  après  un  cours 
d'environ  6  1.  ,  dont  3  1.  1/2  de  flottage  à 
bois  perdu,  et  pendant  Phiver  seulement 
depuis  le  hameau  de  La  Vaynac. 

BOCMOS,  lie  du  golfe  Peraiqae,  à  i5  I. 
de  la  côte  d'Arabie.  Lat.  >i .  58'.  Long.  E. 
•'.a0  5o'. 
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BOUN,  petite  île  de  la  mer  des  Molu- 
qoes,  au  S.  E.  de  Pile  Ceram  ,  par  4°  54' 
de  lat.  S. ,  et  129°  5o'  de  long.  E. 

BOUNDBROOk ,  corn  m.  des  États-Unis , 
état  de  ftcw-Jersey;  chef-lieu  du  comté  de 
Sommerset,  sur  la  rive  gauche  du  Raritan, 
à  a  1.  i/a  au-dessus  de  New-Brunswick. 

BOl  IN  DOUR,  lac  sale  de  la  Turquie  d'A- 
sie, dans  l'Anatolic,  sandjak  d'Hamid.  11 
s'étend  au  N.  O.  de  la  ville  dont  il  porte  le 
nom  ,  et  a  près  de  7  1.  de  long  sur  a  1. 1 /a  de 
large.  Ses  rives  sinueuses  ,  ses  caps  tantôt 
boisés,  tantôt  nus  et  rocailleux,  forment, 
avec  les  terrains  cultivés  et  les  nombreux 
villages  qui  l'entourent,  un  tableau  magni- 
fique. 

BOUNDOUR  ou  BONDOUR  ,  ville  de  la 
Turquie  d'Asie,  dans  l'Anatolie,  sandjak 
d'Hamid,  près  et  au  S.  E.  du  lac  considé- 
rable auquel  elle  donne  son  nom ,  à  a  1  1.  N. 
de  Sataliéh.  Elle  est  grande ,  les  rue*  en  sont 
bien  pavées  et  bien  arrosées  ,  et  les  maison» 
ont  des  toits  plats.  11  y  règne  un  air  d'ai- 
sance et  d'activité.  La  tannerie,  la  teinture 
des  cuirs,  la  fabrication  et  le  blanchissage 
des  toiles  ,  y  sont  les  principales  branches 
d'industrie.  Les  environs  sont  fertiles  et  bien 
cultivés. 

BOUNDY,  Boandtt,  petit  état  de  l'Hin- 
doustan,dans  les  possessions  desRadjepouls, 
anc.  prov.  d'Adjemyr.  Il  tire  son  nom  de 
sa  capitale ,  est  entouré  par  les  États  de 
Djeypour  ,  de  Sindhyah ,  de  kota  et  d'O- 
deypour  ,  et  dépend  d'un  radjah  de  la  tribu 
de  Chohan  et  de  la  famille  de  Hara,  tribu- 
taire des  Anglais  depuis  1818.  Le  sol  est 
arrosé  par  le  Tchemboul,  le  Maïs,  le  Ha- 
roty  et  le  Toylery.  Les  revenus  de  cet  état 
se  montent  à  6  laks  de  roupies. 

BOUNDY,  ville  de  l'Hindoustan,  anc. 
prov.  et  à  56  I.  S.  E.  d'Adjemyr,  chef-lieu 
du  territ.  du  radjah  de  Boundy,  sur  la  pente 
S.  de  collines  qui  vont  de  l'E.  à  l'O. ,  à  8  I. 
N.  O.  de  kota.  Au  sommet  des  hauteurs  se 
trouve  le  palais  du  radjah.  C'est  un  grand 
édifice  en  pierres  entouré  de  fortifications. 

BOUIVGO,  en  chinois  Foung  licou  ,  prov. 
du  Japon,  dans  la  partie  orient,  et  sept,  de 
Pile  de  Kiou-Siou  ,  bornée  à  l'E.  par  la  mer  ; 
à  l'O. ,  par  les  prov.  de  Bon  zen  ,  de  Tsikou- 
z.vn,  de  Tsikougo  et  de  Figo  ;  et  au  S. ,  par 
celle  de  Fiouga.  Sa  capitale  est  Ousouki  :  ses 
autres  principales  villes  sont  Safak ,  Fonnaï, 
Finode  ,  Saïki  et  Takcda.  La  prov.  a  trois 
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journées  de  longueur,  et  n'est  que  médiocre- 
ment fertile.  Elle  produit  néanmoins  de  la 
soie  ,  du  drap  ,  du  chanvre  ,  et  quelques 
plantes  médicinales.  Ou  y  trouve  aussi  des 
niines  d'argent. 

BOUNGONG ,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan  anglais  ,  anc.  prov.  d'Agrah ,  distr.  de 
Férekh-abad,  *  a  L  N.  IV.  E.  de  Minpoury, 
et  à  n  I.  O.  de  Férekh-abad. 

BOLNHAR-BACHI  (source  de  la  fon- 
taine), Dabdania,  Tbos,Tboib,  village  de 
la  Turquie  d'Asie  ,  dans  l'Anatolie  ,  sandjak 
et  a  26  I.  S.  O.  de  Biga  ,  et  à  9  I.  O.  N.  O. 
d'Adramiti,  au-dessous  du  confluent  du  kirk- 
Gheutler  et  du  Menderésou.  Les  fragmens 
de  colonnes ,  de  bas-reliefs  et  d'autres  rentes 
d'antiquités  dont  ce  village  est  entouré  por- 
tent a  croire  qu'il  occupe  une  partie  de  rem- 
placement de  l'ancienne  Troie.  Il  est  connu 
par  un  grand  nom  bre  de  sources  d'eaux  chau- 
des ,  que  les  Turcs  appellent  les  Quarante 
yeux.  Ccseaux  sortent  avec  force  de  terre,  et 
se  jettent  par  deux  canaux  dans  le  Scaman- 
dre.  Elles  ont  1  j-  de  Réaumur  de  chaleur. 
Ce  village  est  la  résidence  d'un  aga. 

BOL  MA,  ville  de  la  Turquie  d'Europe. 
Voy.  EnraiLix  Bbnassi. 

BOLNIRE-KINTGANA,  autrefois  MA- 
TA PO  LRA,  ville  de  la  partie  S.  E.  de  l'île 
Bornéo ,  dans  le  roy.  de  Bandcrmassin,  dont 
elle  est  une  des  plus  considérables.  Le  roi  y 
fait  sa  résidence  pendant  quelques  mois  de 
l'année.  Elle  est  située  dans  les  montagnes. 

BOL NTY,  groupe  de  petites  îles  duGrand 
Océan  austral,  au  S.  E.  de  la  Nouvelle  Zé- 
lande ,  par  4?°  35'  de  lat.  S. ,  et  1760  5o'  do 
long.  E. 

BOUQLENA1S,  village  de  France,  dép. 
de  la  Loire  -  Inférieure ,  arrond.  et  à  1  l.  i/a 
S.  O.  de  Nantes,  cant.  de  Bonaye  ,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Loire. 

BOLQLENOM  ou  BOCK  EN  II EM  ,  ville 
de  France  ,  dép.  du  Bas  Rhin,  arrond.  et  à 
6  I.  3/4  N.  O.  de  Saverne ,  sur  la  rive  droite 
de  la  Sarre.  Elle  communique  par  un  pont 
à  Ney  - Saarwerden ,  et  forme,  avec  cette 
dernière,  un  cheC-licu  de  canton  sous  le  nom 
de  Saar-Lnion.  Il  y  a  une  fontaine  d'eau 
minérale  froide  nommée  Sur-Broon.  Pop. 
des  deux  villes ,  2,960  hab. 

BOUR,  Rabat*  ,  petite  ville  de  la  Tur- 
quie d'Asie,  dans  la  Caramanie,  sandjaket 
à  4  1.  S.  O.  de  Nighdé,  et  à  3o  1.  E.  de  Co- 
ni»h  ,  près  d'uu  ruisseau  qui  descend  de 
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l'Hemau».  Elle  est  bâtie  sur  un  roc  lier ,  et 
renferme  trois  mosquées.  In  château-fort 
la  défend. 

BOLRAGAN,  Huragaon  ,  petite  ville  de 
l'IIiudoustan  ,  Etats  du  nabab  d'Aoude  , 
anc.  prov.  de  ce  nom,  distr.  et  à  i5  I.  N. 
N.  E.  de  kheyi-abad,  sur  la  rive  gauchi;  de 
la  Clouka. 

BOt  RAGONDGE,  bauragunge,  petite 
ville  de  t'Ilindoustan  anglais,  présidence  du 
Bengale,  anc.  prov.  et  à  ail.  î/a  N.  N.  E. 
d'Agrah,  distr.  de  Férekh-abad,  à  8  1.  E. 
d'Alyghor. 

BOLRAGONG,  Buragong  ,  petite  ville 
de  l'IIiudoustan  ,  anc.  prov.  de  Malvah  , 
distr.  de  Bendelkend  ,  â  quelque  distance 
de  la  rive  droite  du  Dessân ,  et  à  17  1.  S.  O. 
de  Tchalterpour. 

BOL  R  AK  ,  rivière  de  ITIindoustan.  Voy. 
Bbacb. 

BOL  RANG  DAKLA  GADZOLNG  (et 
non  POLRIMI  TAC  LA),  ville  del'Empire 
Chinois  ,  dan»  la  prov.  tibétaine  de  Ngaii, 
sur  la  gauche,  du  Matchou,  par  3o°  5a'  de  lat. 
N.,  et  8a°  i5'  de  long.  E.Cet  endroit  parait 
être  le  même  que  celui  qui,  sur  les  cartes 
anglaises,  porte  le  nom  de  Golang.  Son  nom 
tibétain  signifie  ville  du  loup  du  pays  de 
Bourang.  Elle  l'a  reçu  à  cause  d'un  mont 
voisin  qu'on  appelle  Mont  du  Loup. 

BOLRÂNPOLR  ou  BOLRUANPOUR, 
Boorhanyoor ,  ville  de  l'IIiudoustan,  dans 
les  Etats  d'Holkar ,  anc.  capit.  de  la  prov.  de 
Khandeych  ,  maintenant  chef-lieu  de  distr. , 
dans  la  fertile  vallée  et  sur  la  rive  droite  du 
Tapty,â37l.  S.  S.  E.  d'Indour,  et  à  ;{ I.  E. 
de  Surate.  Lat.  N.  ai*  19'.  Long.  E.  ;3°58'. 
Elle  a  a/5  de  lieue  de  circuit ,  est  entourée 
de  fortes  murailles ,  et  défendue  par  un  châ- 
teau. Elle  a  eu  3 1.  de  circonférence.  On  voit 
encore  des  ruines  dans  ses  environs.  C'est  le 
siège  du  grand  mollah ,  de  la  secte  de  Bo- 
rah.  Ses  maisons  sont  construites  en  terre, 
et  couvertes  en  tuiles  vernissées.  11  y  a  des 
fabriques  de  coton.  Il  s'y  fait  un  commerce 
considérable ,  et  elle  est  bien  peuplée.  Cette 
ville  a  d'abord  appartenu  aux  Mahrattes. 
Elle  fut  prise  en  octobre  1800  par  les  An- 
glais ,  et  rendue  à  la  paix  conclue  en  dé- 
cembre. 

BOLRASINCHY,  petite  ville  de  l'IIiu- 
doustan anglais,  dans  les  Serkars  sept.,  à 
i3  I.  i/a  S.  O.  de  Gangam.  Lat.  N.  19'. 
Long.  E.82"  a5'. 
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BOURBEAUX,  lac  des  États-Uni».  Voy. 
Middy-Larb. 

BOURBKROUGE  ,  village  de  France, 
dép.  delà  Manche,  arrond.  etcant.  deMor- 
tain  ,  près  de  cette  ville.  Il  y  a  une  fabrique 
de  poterie  en  fonte ,  de  poêles  à  chauffer  les 
appartenons,  de  platines  pour  les  moulins  à 
papier,  de  roues  pour  les  mécaniques ,  etc. , 
de  lest  et  de  projectiles  de  tous  calibres. 

BOURBINCE ,  rivière  de  France ,  dans  le 
dép.  de  Saône-et-Loirc.  Elle  prend  sa  source 
a  l'étang  de  Montchanain  ,  dans  l'arrond. 
d'Autun,  cant.  de  Montcenis,  coule  au  S.  O. , 
en  longeant  le  canal  du  Centre ,  et  va  se  jeter 
dans  l'Arroux  par  la  rive  gauche ,  à  i/al.  V 
E.  de  Digoin ,  après  un  cours  d'environ  i3 1. , 
et  après  avoir  baigné  les  murs  de  Paray-le- 
Monial. 

BOURBON,  lac  de  l'Amérique  sept.  Voy. 
Ommrae. 

BOURBON,  comté  des  États-Unis,  dans 
la  partie  N.  E.  de  l'état  de  Kentucky.  17,664 
habitans,  dont  12,369  blancs,  i3o  noirs 
libres,  et  5,i65  esclaves.  Le  chef-lieu  est 
Paris. 

BOURBON ,  île  de  l'océan  Indien ,  située 
entre  ao*  5o'  et  ai*  a4'  de  lat.  S.,  et  entre 
5a°  56'  et  53#  35'  de  long.  E.,  à  35  L  O.  S.  O. 
de  l'île  de  France ,  et  a  100  1.  E.  de  Mada- 
gascar. Sa  plus  grande  longueur  du  N.  O.  au 
S.  E.,  depuis  la  pointe  des  Galets  jusqu'à 
celle  de  la  Table,  est  de  17  1.,  et  sa  plus 
grande  largeur  du  N.  E.  au  S.  O.,  depuis  la 
pointe  Française  jusqu'à  celle  de  Sable ,  est 
de  13  I.  Elle  est  composée  de  a  masses 
volcaniques,  le  Gros  Morne,  au  N.,  éteint 
depuis  long  temps ,  et  le  Piton  de  Fournaise, 
au  8.,  encore  en  activité. Le  Piton  de  Neige, 
élevé  de  1 ,800  toises,  est  la  cime  la  plus  haute 
de  cette  Ile.  a  autres  montagne  s ,  le  Volcan 
et  les  a  cimes  du  Brûlé  de  Saint-Paul ,  nom- 
mées le  Grand  et  le  Petit  Benard,  sont  pres- 
que aussi  hautes  que  le  Piton  de  Neige.  Les 
principales  rivières  qui  descendent  de  ces 
montagnes,  telles  que  celles  de  Saint-Éticn- 
ne,  des  Galets,  du  Mât  et  des  Marsouins, 
sont  guéables  en  été  ;  dans  la  saison  des 
pluies ,  elles  se  changent  en  torrens ,  et  dé- 
vastent les  champs  qui  les  avoisinent  :  en 
général,  les  eaux  sont  abondantes  et  déga- 
gées de  tonte  substance  minérale  ou  gazeuse . 
Le  climat  de  Bourbon  est  délicieux ,  et  passe 
pour  le  plus  sain  de  l'univers.  Les  plus  gran- 
de* chaleurs  se  font  sentir  depuis  la  fin  de 
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novembre  jusqu'au  commencement  d'avril. 
En  1818,  la  température  moyenne  fut,  au 
thermomètre  de  Réaumur,de  ao°  3'.  Les 
vents  soufflent  toute  l'année  de  l'E.  et  du  S. 
E.,  excepté  dans  le  commencement  des  nou- 
velles et  des  pleines  lunes.  Des  ouragans  ter- 
ribles causent  souvent  de  grands  ravages: 
du  reste ,  on  ne  connaît  dans  cette  île  ni  ma- 
ladies endémiques  ,  ni  fièvres.  Le  sol  est 
noir ,  crevassé ,  inégal ,  dur  et  cassant  ;  il  n'a 
plus  la  même  fertilité  qu'autrefois;  cepen- 
dant il  se  couvre  encore  de  toutes  sortes  de 
plantes  sans  avoir  besoin  d'engrais.  Les  quar- 
tiers du  Nord  sont  plus  productifs  que  les 
autres ,  parce  qu'il  y  pleut  davantage ,  et  que 
les  torrens  y  sont  plus  nombreux.  Le  Pays 
Brûlé,  dans  le  S.  E.,  est  totalement  dépourvu 
de  végétation.  Les  cultures  forment  autour 
de  l'ile  une  riche  ceinture  qui  ne  descend 
pas  partout  jusqu'au  rivage ,  et  qui  s'élève 
jusqu'à  la  hauteur  de  4  »  5oo  toises  au  des- 
sus du  niveau  de  la  mer. 

Les  principales  productions  sont  :  le 
café  ,  le  girofle  ,  les  muscades  ,  la  can- 
nelle, le  cacao,  le  coton,  le  tabac,  le  fro- 
ment ,  le  rit ,  le  manioc,  le  maïs ,  les  igna- 
mes et  les  patates.  Les  premiers  plants 
de  café  furent  apportés  de  Moka  en  1718, 
et  réussirent  au  point  que  le  café  de  Bour- 
bon fut  réputé  le  meilleur  après  celui  de 
Moka;  celui  de  Saint-  Leu,  de  Saint -Paul 
et  de  Saint-Denis ,  est  surtout  très-estimé. 
Une  grande  partie  des  cafeyers  fut  détruite 
par  l'ouragan  de  1806;  n'ayant  pu  les  réta- 
blir en  entier,  on  en  a  remplacé  un  grand 
nombre  par  des  sucreries.  Les  cotons,  moins 
abonda ns  qu'autrefois, sont  toujours  de  très- 
belle  qualité.  Le  girofle  est  aussi  estimé  que 
celui  des  Moluques.  Toutes  les  plantes  po- 
tagères d'Europe  croissent  dans  l'île,  ainsi 
que  les  fruits  de  l'Inde  et  de  l'Amérique  , 
dont  les  meilleurs  sont  :  l'ananas,  l'avocat , 
la  datte  .  la  mangue  ,  la  grenade  ,  la  bibace , 
l'orange,  le  limon,  le  citron,  la  manda- 
rine ,  le  letchis ,  le  supot-negro , etc.;  les  poi- 
res, les  cerises  et  les  prunes  se  refusent  au 
climat  ;  les  raisins  de  Saint  Paul  sont  excel- 
lent. Les  montagnes  commencent  à  man- 
quer de  bois  de  construction,  et  les  palmiers, 
dont  le  chou  est  un  manger  délicieux,  di- 
minuent chaque  jour.  Les  arbres  les  plus  re- 
marquables sont  ensuite  :  le  natte ,  le  ben- 
join et  le  takamaka,  qui  tous  trois  fournissent 
de  très  bon  bois  de  charpente  et  de  marine. 
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Viennent  après  le  bois  puant ,  le  bois  rouge , 
le  tatironge,  le  bois  noir,  qui  croit  dans  le 
sol  le  plus  aride;  le  tamarin,  l'aloès,  IV- 
bène,  l'oathieret  le  camphrier.  On  cultive  le 
jacquier  et  le  rima  sous  le  nom  d'arbres  à 
pain  ;  le  véritable  arbre  à  pain ,  introduit 
récemment,  est  encore  rare.  Cette  île  a  été 
tout  nouvellement  enrichie  de  quatre  végé- 
taux précieux  ,  qui  sont  :  le  vanillier,  Vert- 
thima  indiea,  le  dclictwt  imibotu* ,  et  un 
arbre  résineux  non  encore  décrit.  Voici  l'état 
des  principales  productions  en  i8ai  :  calé, 
5o,ooo  balles,  de  100  liv.  chaque;  sucre, 
80,000  quint.;  coton ,  4o,ooo  liv.;  girofle, 
330,000  liv.;  cacao,  3o  a  4o,ooo  liv.;  mus- 
cade ,  600  liv. 

Parmi  les  animaux  domestiques,  il  y  a 
une  grande  quantité  de  bêtes  à  cornes  et 
de  porcs.  Les  rats,  très  -  nombreux ,  nui- 
sent beaucoup  aux  cultures.  Les  côtes  et 
les  rivières  abondent  en  poisson.  Les  tortues 
sont  d'une  grosseur  extraordinaire.  Les  mi- 
néraux consistent  en  un  peu  de  fer ,  en  co- 
rail et  en  ambre  gris.  Les  exportations  de 
181 5  à  1816  se  sont  élevées  a  environ 
4,aoo,ooo  fr.  par  an,  et  les  importations  à 
4oo,ooo  fr.  Ces  dernières  consistent  princi- 
palement en  vins,  huiles,  savon,  bestiaux  , 
toiles  decoton  de  l'Inde,  porcelaine,  faïence, 
ouvrages  en  fonte  et  en  fer ,  et  autres  objets 
de  luxe  et  d'utilité  :  les  unes  et  les  autres  oc- 
cupent environ  i4o  navires  de  cabotage  et 
de  long  cours.  Le  défaut  de  ports  est  très- 
nuisible  au  commerce  de  cette  lie  ;  il  serait 
cependant  facile  d'en  creuser  un.  Les  rades 
sont  peu  sftres  à  cause  du  grand  nombre  de 
rochers  qui  environnent  la  côte. 

La  pop.  se  compose  de  17,000  blancs ,  de 
G,ooo  affranchis  et  de  60,000  nègres  esclaves, 
dans  la  proportion  de  3  femmes  sur  5  hom- 
mes. Les  forêts  de  l'intérieur  sont  habitées  par 
des  mulâtres,  qui  vivent  presque  dans  l'état 
de  nature.  Les  colons  sont,  en  général,  doux , 
humains  envers  leurs  esclaves,  obligeans, 
confian*  et  hospitaliers;  les  femmes  sont  gé- 
néralement bien  faites  et  jolies  ;  les  esclaves 
sont  Hindous,  Madecasseset  Africains  ;  ceux 
de  la  Cafrerie  sont  les  plus  estimés  pour  la 
culture. 

L'administration  est  la  même  que  dans 
les  autres  colonies  françaises.  Il  y  a  1  cour 
royale ,  1  tribunal  de  1"  instance,  4  justices 
de  paix  et  plusieurs  juridictions  administra- 
tives. Les  impôts,  «'élevant  à  1,400,000  fr., 


sont  plus  que  sumsans  pour  les  besoins  de 
l'administration. 

L'ile  de  Bourbon  est  divisée  en  a  districts 
appelés  du  Vent  et  Sous  le  Vent ,  et  en  1 1 
communes  ou  quartiers.  Le  district  du  Vent, 
formé  de  la  partie  N.  E.  de  l'ile ,  comprend 

6  communes;  l'autre  se  composé  du  reste 
du  pays. 

Cette  lie  fut  découverte  en  i545  pardon 
Mascarenhas,  navigateur  portugais.  F  ia  court 
en  prit  possession  en  1649  au  nom  du  roi  de 
France,  et  changea  le  nom  de  Mascarei- 
gne,  qu'elle  portait,  en  celui  de  Bourbon. 
Louis  xiv  la  céda  en  1664  à  la  compagnie  des 
Indes  Orientales,  qui  y  envoya  en  i665  un 
commandant  et  une  vingtaine  d'ouvriers  ; 
elle  devint  alors  une  des  échelles  de  l'Inde , 
et  les  navires  allant  à  Madagascar  eurent 
ordre  d'y  toucher.  Les  naturels  de  Madagas- 
car «'étant  révoltés ,  et  les  colons  européens 
ayant  été  obligés  de  fuir,  quelques-uns  d'en- 
tre eux  se  réfugièrent  à  Bourbon ,  et  en  aug- 
mentèrent la  population ,  déjà  accrue  par 
les  orphelines  que  la  France  y  avait  envoyées 
pour  être  mariées  aux  habitans.  On  doit  à 
Poivre ,  intendant  des  Iles  de  France  et  de 
Bourbon  ,  l'introduction  du  giroflier  et  des 
autres  arbres  a  épices  ;  on  lui  doit  aussi  la 
prospérité  à  laquelle  sont  parvenues  ces  deux 
colonies.  Le  8  juillet  1810,  Bourbon,  dé- 
pourvue de  moyens  de  défense  ,fut  attaquée 
par  les  Anglais  et  obligée  de  se  rendre.  Elle 
fut  restituée  à  la  France  le  a  avril  181 5  par 
suite  du  traité  de  Paris,  et  quitta  le  nom  d'ile 
Bonaparte  pour  reprendre  celui  de  Bourbon. 
Pendant  la  durée  du  régime  républicain,  on 
l'avait  nommée  île  de  la  Réunion. 

BOURBON-LANCY,  Aqu*Nisi*bii,  ville 
de  France ,  dép.  de  Saône-et  Loire ,  arrond. 
et  a  9  1.  3/4  O.  N.  O.  de  Charolles  ;  chef- 
lieu  de  cant. ,  à  ao  1.  O.  N.  O.  de  Màcon, 
sur  le  penchant  d'une  montagne,  à  3/4  de  I. 
de  la  Loire.  Elle  est  dominée  par  un  vieux 
château  placé  sur  le  sommet  d'un  rocher  es- 
carpé ,  et  renferme  3  paroisses  et  a  hôpitaux. 
Elle  est  renommée  pour  ses  eaux  minérales, 
qui  jaillissent  d'un  rocher,  dans  le  faubourg 
Saint-Léger.  Les  sources  sont  au  nombre  de 

7  chaudes  et  1  froide.  Ces  eaux  sont  claires, 
légèrement  sulfureuses ,  bitumineuses ,  et 
mêlées  de  sel  marin  et  de  nitre  :  on  les  em- 
ploie efficacement  pour  les  maladies  de  nerfs 
et  pour  les  rhumatismes.  Elles  étaient  déjà 
connues  du  temps  des  Romains,  comme 
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1'indiqnent  les  médailles  d'or  et  d'argent, 

les  statues  et  autre»  monuraens  d'antiquité 
qu'on  y  a  trouvés.  On  remarque  le  Grand- 
Bain  ou  Bain- Royal,  dont  le  pavé  est  en 
marbre  :  on  attribue  cet  édifice  aux  Ro- 
mains. 11  y  avait  autrefois  un  prieuré  de 
l'ordre  des' bénédictins.  U  s'y  tieut  1 1  foires 
d'un  jour  par  an  pour  la  vente  des  bestiaux. 
a,3oo  hab. 

BOURBON-L'ARCHAMBAUDou  L'AR- 
CHAMB  VULT,ou  BURGES-LES-BAINS, 
ville  de  France,  dép.  de  l'Allier,  arrond.  et 
à  4  1.  3/4  O.  de  Moulins  ;  chef-lieu  de  tant., 
à  65  1.  légales  S.  S.  E.  de  Paris,  et  a  ao  1. 
S.  E.  de  Bourges.  Lat.  N.  46°  35'  aa\  Long. 
£.  o°  43'  29'*  Située  au  fond  d'une  vallée, 
et  environnée  d'un  pays  riche  et  agréable- 
ment varié.  Trois  tours  assez  bien  conser- 
vées sont  tout  ce  qui  reste  du  château  de 
Bourbon  ,  rebâti  dans  le  xiii"  siècle.  La 
Sainte-Chapelle ,  construite  dans  le  xv*  siè- 
cle par  Anne  de  France,  et  dont  l'architec- 
ture hardie  et  les  vitraui  peints  forçaient 
l'admiration  ,  ne  subsiste  plus.  Bourbon- 
l'Archambaud  est  particulièrement  connu 
pour  ses  eaux  minérales,  qui  sont  ferrugi- 
neuses ,  savonneuses  et  gazeuses ,  et  ont  une 
chaleur  de  6o°  centigrade.  Ces  eaux  sont 
administrées,  sous  les  auspices  d'un  méde- 
cin-inspecteur, principalement  pour  la  gué- 
rison  des  paralysies ,  des  rhumatismes ,  des 
plaies  d'armes  à  feu  ,  des  maladies  de  la 
peau,  etc.  Elles  sont  très-fréquentées  du  i5 
mai  à  la  fin  de  septembre.  L'établissement 
des  bains  est  aussi  simple  que  bien  tenu ,  et 
il  y  a  un  hôpital  pour  les  indigens.  a, 845  hab. 

Suivant  d' Anville,  le  nom  d'séquœ  Bormo- 
Ktl,  qui,  dans  la  table  théodosienne  ,  indi- 
que des  eaux  minérales  dans  l'Aquitaine  i**, 
au  pays  des  Bituriges  Cubi  ,  conviendrait 
à  l'emplacement  occupé  aujourd'hui  par 
Bourbon  -  l'Archambaud.  Cette  ville  a  eu 
long- temps  des  seigneurs  particuliers  sous 
le  titre  de  barons.  Airaar  ier,  qui  vivait,  en 
gai ,  sous  Charles-le-Simple  ,  est  le  premier 
qui  nons  soit  connu.  Le  nom  de  son  troi- 
sième fils,  Arehambaud,  devint  celui  de 
tous  ses  successeurs  dans  la  seigneurie.  Ar- 
ehambaud ix,  dernier  du  nom,  accompa- 
gna Saint-Louis,  et  mourut  dans  l'Ile  de 
Chypre.  En  iaja,  Béattixde  Bourgogne,  sa 
petite  -  fdle  ,  épousa  Robert  de  France  , 
comte  de  Clcrmont ,  un  des  fils  de  Saint- 
Louis,  et  lui  porta  en  dot  les  seigneuries  de 
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Bourbon ,  de  Charolais ,  et  de  Saint-Just  en 
Champagne.  Leur  postérité  prit ,  suivant  l'u- 
sage du  temps ,  le  surnom  de  Bourbon ,  et 
elle  règne  aujourd'hui  en  France,  en  Espa- 
gne ,  à  Naples  et  à  Lucques. 

BOURBONNAIS,  anc.  prov.  et  gouv. 
militaire  de  France.  Il  était  divisé  en  haut 
et  bas  Bourbonnais.  Moulins  en  était  le  chef- 
lieu.  Il  forme  aujourd'hui  le  dép.  de  l'Allier 
et  une  petite  partie  de  celui  du  Cher. 

Sous  les  Romains, ce  pays  était  habité  par 
les  Bituriges  Cubi.  Il  a  eu  ses  seigneurs  par- 
ticuliers, et  son  histoire  se  Lie  à  celle  de 
Bourhon-1' Arehambaud. 

BOURBONNE  LES  BAINS,  Aou*  aoa- 
voms,  ville  de  France,  dép.  de  la  Haute- 
Marne,  arrond.  et  à  7  1.  1/4  E.  N.  E.  de 
Langres  ;  chef-lieu  de  caot. ,  à  1 1  I.  E.  S.  E. 
de  Chaumont ,  sur  l'Apance.  Elle  est  con- 
nue pour  ses  eaux  thermales ,  que  l'on  em- 
ploie avec  succès  pour  les  paralysies  et  les 
blessures  d'armes  à  feu.  On  y  remarque  un 
vaste  hôpital  militaire  de  545  lits,  dont  4o 
d'officiers.  11  y  a  3  jolies  promenades  pu- 
bliques. La  saison  des  eaux  est  du  1"  juin 
au  i*r  octobre.  Les  eaux  de  Bourbonne 
étaient  connues  des  Romains.  Un  aqueduc 
du  règne  de  Y  espasien  ,  trouvé  au-dessus  de 
constructions  plus  anciennes,  diverses  in- 
scriptions, des  débris  de  statues,  et  d'au- 
tres monumens  ,  prouvent  l'ancienneté  de 
cette  ville.  Le  château  fort  que  Théodoric, 
roi  de  Bourgogne ,  avait  fait  construire ,  vers 
l'an  61a,  sur  l'emplacement  d'un  temple 
consacré  â  la  déesse  des  bains,  n'offre  plus 
que  quelques  débris.  3,3ao  hah.  II  y  a  dans 
les  environs  des  carrières  de  plâtre  et  d'un 
albâtre  gypseux ,  veiné  de  gris,  de  jaune  et 
de  brun ,  dont  on  a  fait  autrefois  de  beaux 
ouvrages. 

BOURBON-VENDÉE,  autrefois  LA  RO- 
CHE-SU R-YON ,  ville  de  France ,  chef-lieu 
du  dép.  de  la  Vendée  ,d'arrond.  et  de  cant. , 
sur  l'Yon ,  presqu'au  centre  du  dép. ,  à  1  a  1. 
N.  O.  de  Fontenai-le-Comte,  i4  L  S.  de 
Nantes ,  et  89  L  légales  S.  O.  de  Paris.  Siège 
d'un  tribunal  de  1»  instance,  d'une  direc- 
tion des  domaines,  d'une  conservation  des 
hypothèques,  et  de  directions  des  contri- 
butions directes  et  indirectes  ;  elle  est  du 
ressort  de  la  cour  royale  de  Poitiers  et  du 
diocèse  de  Luçon.  Il  y  a  une  société  d'agri- 
culture ,  sciences  et  arts,  un  correspondant 
de  conseil  d'agriculture ,  et  un  conservateur 
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d'antiquités.  En  1807*  cette  ville  comptait 
à  peine  800  hab.  Napoléon,  par  son  décret 
du  8  août  1808 ,  lai  accorda  une  somme  de 
3  millions  pour  l'achèvement  des  grandes 
constructions  d'édifices  déjà  ordonnées  et 
indispensables  a  un  chef-lieu  de  préfecture, 
auquel  il  avait  donné  son  nom.  Plusieurs 
de  ces  édifice»  ont  été  terminés ,  beaucoup 
sont  encore  imparfaits  ;  si  tous  sont  un 
jour  exécutés  ,  Bourbon  -  Vendée  srra  une 
jolie  ville.  Son  éloignement  de  rivières  na- 
vigables et  de  toute  ville  importante  l'em- 
pêchera de  devenir  jamais  bien  commer- 
çant*. Elle  renferme  un  collège  commu- 
nal ,  une  bibliothèque  de  5, 000  volumes , 
un  hôpital  militaire  et  un  civil,  une  caserne, 
et  des  bains  publics.  Il  s'y  tient  6  foires  d'un 
jour  par  an,  les  8  de  janvier,  mars,  avril, 
mai,  juin  et  novembre,  particulièrement 
pour  lea  bestiaux.  3,74»  hab.  Cette  ville 
a  été  pendant  la  révolution  le  théâtre  de 
plusieurs  combats  sanglans  ;  c'est  lors  de  la 
restauration,  en  i8ï4  ,  qu'elle  quitta  le 
nom  de  Napoléon  ,  et  prit  son  nom  actuel. 

L'arrondissement  de  Bourbon-Vendée  est 
composé  de  73  communes,  dont  la  popula- 
tion est  de  65,171  hab.  11  est  divisé  en  8 
cantons  :  Bourbon  -  Vendée,  Les  Essarta, 
Saint  -  Fulgent,  les  Hcrbières,  Montaigu  , 
Mortagne,le  Poire  sous  la  Boche,  et  Boche- 
Scrvière. 

BOUBBOU LE  (LA),  hameau  de  France, 
dép.  du  Puy  -  de  -  Dôme ,  arrond.  et  à  8 1. 
S.  O.  de  Clermont ,  cant.  et  à  2  I.  3/4  S.  S. 
O.  de  Bochefort ,  comm.  de  Murât,  à  1  I. 
W,  O.  du  Mont-d'Or,  sur  la  Dordogne.  Il  y 
a  5  sources  thermales,  et  1  bâtiment  pour 
les  bains.  Ces  eaux  sont  fréquentées. 

BOUBBOU BG ,  ville  de  France ,  dép.  du 
Nord  ,  arrond.  et  à  3  1.  1/3  S.  O:  de  Dun- 
Lerque  ;  chef-lieu  de  cant. ,  à  il.  1/1  S.  E. 
de  Gravelines,  sur  le  canal  de  la  Colme,  qui 
communique  avec  Dunkerque.  Elle  tire  son 
nom  du  terrain  bourbruxoù  elle  a  été  bâtie, 
et  était  autrefois  fortifiée.  Il  y  a  des  fabri- 
ques de  tabac  ,  de  poterie ,  et  des  tuile- 
ries. On  y  commerce  en  bestiaux  ,  grains  et 
beurre.  Foires  de  trois  jours ,  le  a5  juin ,  le 
lundi  après  le  3'  dimanche  de  septembre  ; 
et  foires  de  bestiaux  le  i*r  mardi  de  chaque 
mois.  3,000  hab. 

BOUBBOU  KG,  canal  de  France,  dans  le 
dép.  du  Nord,  arrond.  de  Dunkerque.  Il 
s'embranche  sur  l'Aa  ,  rivière  navigable  , 
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vis-a-vis  de  Bourbourg,  et  va  s'aboucher,  à 
Dunkerque ,  au  canal  de  ce  nom  et  à  celui 
de  Bergues,  après  un  cours  de  5  1.  i/3  du 
S.  O.  au  N.  E.  Il  y  a  3  écluses  :  l'une  à 
Guindo  ,  l'autre  â  Bourbourg  ,  et  la  troi- 
sième au  Jeu-du-Mail.  On  transporte  sur  ce 
canal  du  charbon  de  terre ,  de  la  craie  blan- 
che ,  etc. 

.  BOUBBBIAC,  village  de  France,  dép. 
des  Côtcs-du-Nord  ,  arrond.  et  â  a  1.  1/3  S. 
S.  O.  de  Guiogamp  ;  chef -lieu  de  cant. 
3,ooo  hab. 

BOUBDEAUX,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Drôme ,  arrond.  et  à  6  I.  S.  O.  de  Die  ; 
chef-lieu  de  cant.  ,  sur  le  Bouhion  ,  dans 
une  vallée  étroite,  mais  fertile.  Il  s'y  fabri- 
que de  petites  étoffes  en  laine ,  telles  que 
sergettes,  ratines,  etc.  Il  y  a  aussi  plusieurs 
filatures  de  soie.  6  foires  par  an.  i,34o  hab. 

BOUBDE1LLE,  ville  de  France,  dép. 
de  la  Dordogne ,  arrond.  et  a  4  1*  N.  E.  de 
Périgueux  ,  cant.  de  Brantôme,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Dronne.  11  y  a  des  fabriques 
de  serges  ,  cadis  ,  étamines,  et  bonneterie 
en  laine.  i,5oo  hab.  Patrie  de  Pierre  Bour- 
deille,  connu  sous  le  nom  de  Brantôme. 

BOURDIEUS  ,  baie  du  Grand  Océan 
boréal,  sur  la  côte  N.  O.  de  l'Amérique, 
dans  l'entrée  de  Cook,  par  5q°  i5'  de  lat. 
N.,  et  i55°  55'  de  long.  O. 

BOUBDOU  ,  rivière  du  Béloutchistan. 
Voy.  Bhkgyob. 

BOUBETOUT,  bourg  de  France,  dep. 
de  la  Seine-Inférieure,  arrond.  et  à  4  I.  N. 
d'Yvetot ,  cant.  de  Fontaine-le-Dun  ,  à  3  1. 
3/4  S.  S.  E.  de  Saint  -  Vallery  -  en  -  Caux. 
5oo  hab. 

BOUBEYDÉU ,  petite  ville  fortifiée  d'A- 
rabie, dans  le  Nedjed,  prov.  d'EI-Qacym  , 
à  environ  10  1.  S.  d'EI-Bass,  et  à  68  1.  O. 
N.  O.  de  Derréyéh.' 

BOUBG  ou  BOUBG  EN  BBESSE,  ville 
de  France,  chef- lieu  du  département  de 
l'Ain,  d'arrondissement  et  de  canton,  sur  la 
Keyssouse  ,  à  7  I.  i/4  E.  S.  E.  de  Mâcou ,  et 
à  86  I.  S.  E.  dist.  légale  de  Paris.  Lat.  N. 
46°  ia'  3i'.  Long.  E.  a°  53'  55'.  Elle  do- 
mine à  l'E.  un  bassin  agréablement  varié  ; 
au  N. ,  la  vue  se  prolonge  sur  de  vastes  prai- 
ries ;PO.  présente  un  plateau  cultivé  ;  au  S., 
la  perspective  se  termine  par  une  belle  fo- 
rêt. Siège  d'une  cour  d'assises  et  d'un  tribu- 
nal civil  ;  résidence  d'un  receveur-général , 
d'un  directeur  des  contributions  directe» , 
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d'un  conservateur  des  hypothèques, et  d'un 
inspecteur  des  forêt*  ;  «  lie  est  du  ressort  de 
la  cour  royale  de  Belley  ,  et  du  diocèse  de 
Bourg.  Elle  a  près  de  5/4  de  L  de  circuit , 
non  compris  les  faubourgs  du  Jura  et  de 
Mécon.  Ses  rues  sont  tortueuses  et  étroites. 
On  y  remarque  les  boucheries,  la  halle  au 
blé,  l'hôtel-de-ville,  la  Charité,  dans  le  fau- 
bourg Maçon  ;  l'hôtel  Dieu  ,  environné  de 
jardins  ,  et  un  monument  pyramidal  en 
l'honneur  du  général  Joubert.  Elle  renferme 
un  collège  communal ,  dépmdant  de  l'aca- 
démie universitaire  de  Lyon,  dans  lequel 
il  y  a  une  bibliothèque  publique  de  17,000 
volumes  ;  une  école  de  dessin  linéaire ,  un 
cabinet  de  physique  et  de  chimie,  un  musée 
départemental ,  une  société  d'émulation ,  et 
une  salle  de  spectacle.  A  peu  de  distance 
des  murs  est  l'église  gothique  de  Bron,  or- 
née de  tombeaux,  et  le  Mail.  Le  bastion  et 
les  boulevards  offrent  des  promenades  char- 
mantes. 11  n'y  a  qu'une  filature  de  coton. 
Le  commerce  est  considérable  en  grains, 
peaux  blanches,  volailles  connues  sous  le 
nom  de  poulardes  de  Bresse ,  et  bestiaux.  Le 
mercredi  de  chaque  semaine  il  y  a  1  mar- 
ché ,  et  i5  foires  dans  l'année  :  elles  se 
tiennent  les  16  janvier ,  4  et  18  février ,  4  et 
1 5  mars  ,  a ,  i6rt  22  avril ,  et  durent  un  jour; 
les  27  avril ,  trois  jours  ;  a  et  i4  septembre  % 
un  jour;  12  novembre,  cinq  -jours;  19 
novembre,  un  jour;  et  2  décembre,  cinq 
jours.  C'est  la  patrie  de  Duret,  médecin  ; 
Honoré  d'Urfé ,  Bachet  de  Meziriac  ,  Pi- 
quet ,  missionnaire  ;  Antoine  Favre,  juris- 
consulte et  auteur  tragique  ;  Claude  Fa- 
bre  de  Vaugelas ,  un  des  restaurateurs  de 
la  langue  française  ;  et  de  Lalande  ,  célèbre 
astronome.  7,4 1 7  hab. 

Cette  ville,  autrefois  capitale  de  la  Bresse, 
est  ancienne.  On  y  a  découvert  des  médailles 
et  divers  monumens.  De  Thou  pense  qu'elle 
occupe  l'emplacement  de  Forum  scgwia- 
norum  ;  mais,  selon  d'Anvillc  ,  cet  empla- 
cement serait  celui  de  Feurs.  Elle  passa 
des  Humains  aux  Bourguignons,  puis  aux 
Francs.  Au  milieu  du  ix»  siècle,  elle  fit  par- 
tie du  royaume  d'Arles  et  de  celui  de  la 
Bourgogne  transjurane.  Elle  appartint  aux 
empereurs  d'Allemagne  jusqu'au  xi*  siècle  ; 
à  la  maison  de  Savoie,  jusqu'au  xvi*  ,  et  fut 
enfin  réunie  à  la  France  en  1601. 

L'arrondissement  de  Bourg  contient  1 19 
communes,  et  112,024  bab.  11  est  divisé 


en  10  cantons  :  Saint-Trivier-de-Courtoox, 
Coligny,  Treffort,  Ceyzeriat,  Pont-d'Ain  , 
Bourg ,  Mont-Bevel ,  Pont-de- Veyle  ,  Bagé- 
le-Châtel,  et  Pont-de-Vaux. 

BOURG,  Bcacos,  ville  de  France,  dép. 
delà  Gironde,  a  r  rond,  et  A  3  1.  S.  E.  de 
Blaye  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  Dordogne ,  à 
3/4  de  I.  de  son  confluent  avec  la  Garonne ,  et 
à  5  1.  N.  de  Bordeaux.  Elle  a  un  petit  port , 
où  l'on  embarque  les  vins  et  les  grains  de« 
environs.  2,700 hab.  Patrie  de  Jean  Labadie , 
visionnaire.  Il  y  a  sur  son  territ.  une  carrière 
de  marbre  bâtard ,  qui  reçoit  bien  le  poli , 
mais  qui  n'a  pas  la  dureté  dn  marbreDrdi- 
naire. 

BOURG  (LE),  bourg  de  France,  dép.  de 
Tarn  et  Garonne,  arrond.  et  à  4  1.  3/4  N. 
N.  O.  de  Moissac  ;  chef-lieu  de  cant.  11  s'y 
tient  plusieurs  foire*  900  hab. 

BOURG  (LE) ,  village  de  Suisse,  cant.  de 
Berne ,  bail  1.  de  Délemont ,  a  3  I.  3/4  S.  O. 
de  Baie.  11  y  a  1  château  ,  dans  une  position 
agréable  ;  et ,  dans  les  environs  ,  des  bains 
d'eau  minérale  fréquentés  par  les  Bâlois. 

BOURGACHARD,  bourg  de  France, 
dép.  de  l'Eure,  arrond.  et  à  4  1.  3/4  E.  de 
Pont- Audemer,  cant.  de  Routot.  Il  s'y  tient 
un  marché  très-fréquenté.  1,1  ao  hab. 

BOURGANEUF,  ville  de  France,  dép. 
de  la  Creuse,  chef-lieu  d 'arrond.  et  de  cant., 
à  6  I.  S.  S.  O.  de  Guéret ,  sur  le  Thorion, 
dans  une  position  agréable.  Siège  d'i  tribu- 
nal de  1™  instance,  et  d'i  conservation  des 
hypothèques.  U  y  a  1  papeterie ,  et  8  foires 
annuelles  d'i  jour.  2,060  bah. 

On  y  voit  une  grosse  tour,  dans  laquelle 
vécut  Zixim  ,  frère  puiné  de  Bajazet ,  em- 
pereur des  Turcs,  qui,  n'ayant  pu  réussir  à 
monter  sur  le  trône  ,  se  retira  dans  l'ile  de 
Rhodes.  Le  grand-maître  de  l'ordre  de  Malte, 
Pierre  d'Aubusson,  pour  le  soustraire  aux 
embûches  de  son  frère,  l'envoya  en  France, 
dans  son  prieuré  de  Bourganeuf.  On  attribue 
a  ce  prince  la  construction  de  cette  tour. 

L'arrondissement  de  Bourganeuf  com- 
prend 49  communes,  31,267  hab. ,  et  4  can- 
tons, qui  sont  :  Benèvent,  Bourganeuf,  Pon 
tarion  et  Royerre. 

BOURG  ARGENT  AL,  bourg  de  France, 
dép.  de  la  Loire,  arrond.  et  à  4  t  '  /  ■  5. 
de  Saint  1  t  ii  n  ne  ;  chef-lieu  de  cant. ,  à  1 1  L 
3/4  S.  E.  de  Montbrison.  11  y  a  1  manufac- 
ture de  dentelles  et  1  filature  de  coton.  On 
a  trouvé  aux  environs  une  mine  de  plomb. 
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if  100  hab.  C'était  jadis  une  petite  ville  assez 
remarquable;  mais  de  i56a  à  i586,  elle  fut 
successivement  ravagée  par  les  guerres  de 
religion  ,  la  famine  et  la  peste. 

BOURG  -  D'ARLANT  (LE),  bourg  de 
France,  dép.  du  Puy  de-Dôme,  arrond. 
d'Ambert ,  cant.  et  à  1/4  de  1,  fi.  d'Allant, 
sur  la  Dolora. 

BOURG-DE-PÉAGE,  bourg  de  France, 
dép.  de  la  Drôme,  arrond.  et  à  3  1.  3/4 
N.  E.  de  Valence  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur 
la  rive  gauche  de  l'Isère,  qui  le  sépare  de 
Romans.  On  y  fabrique  de  la  chapellerie  et 
des  tissus  de  bourre  de  soie  et  de  filoselle. 
Il  y  a  des  teintureries  pourle  coton  et  la  soie , 
des  tanneries,  des  corderies,  des  ateliers 
de  ebarronage ,  et  il  s'y  tient  4  foires  par 
an.  3,566  hab.  Le  chapitre  de  Saint-Bernard 
fit  bâtir  au  x»  siècle,  avec  droit  de  péage,  un 
pont  sur  la  rivière;  et  la  facilité  de  commu- 
niquer de  l'une  à  l'autre  rive  donna  nais- 
sance à  ce  bourg,  connu  autrefois  sous  le 
nom  de  Péage-Pisançon. 

BOURG-DIEU  ou  DÉOLS,  bourg  de  Iran- 
ce,  dép.  de  l'Indre ,  arrond.,  cant.  et  à  i/a  1. 
N.  N.  E.  de  Châteauroux ,  sur  la  rive  droite 
de  l'Indre.  C'était  la  capitale  de  la  prin- 
cip.  de  Déols.  On  attribue  sa  fondation  à 
Léocade,  qu'on  assure  avoir  été  sénateur 
romain,  et  préfet  de  la  Gaule  Lyonnaise, 
sous  les  premiers  empereurs.  Par  suite  du 
nom  de  Déols  que  portait  ce  bourg,  on  ap- 
pelait autrefois  terre  déolaise  presque  tout  le 
territ.  dont  est  composé  le  dép.  de  l'Indre. 
i,45o  hab. 

BOURG-D'OYSANS,  bourg  de  France, 
dép.  de  l'Isère,  arrond.  et  à  6  I.  i/4  S.  E. 
de  Grenoble  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
droite  de  la  Romanche,  dans  une  vallée 
qui  pendant  deux  siècles  ne  fut  qu'un  lac 
formé  par  les  eaux  de  la  Romanche.  II  y 
a  i  fabrique  de  toiles  de  coton ,  i  foire  d'un 
jour,  le  aa  septembre,  pour  chevaux  et  mu- 
lets, et  dans  les  montagnes  voisines  beau- 
coup de  mines  ,  dont  une  de  plomb  très- 
abondante.  a,ioohab. ,  quiémigrenten  par- 
tie pendant  l'hiver,  et  vont  colporter  de  la 
petite  mercerie,  etc.  11  paraît  mie  les  Uctni 
habitaient  anciennement  les  montagnes  qui 
renferment  ce  bourg. 

BOURG-DUN  (  LE  ),  village  de  ï  rance , 
dép.  de  la  Seine- Inférieure ,  arrond.  i  I  a  3  I. 
i/a  O.  S.O.  de  Dieppe,  cant.  d'Oflranville. 
;oo  hab. 


BOURGES,  Avabicum,  ville  de  France, 
chef-lieu  du  dép.  du  Cher,  d'arrond.  et  de 
cant.  ;  dans  une  vaste  plaine,  au  confluent  de 
l'Auron  et  <!.  I  i,v  i  <  ,  a  46 1. 3/4  S.  dist.  légale 
de  Paris.  Siège  d'i  archevêché  érigé  dans  le 
m»  siècle ,  qui  a  pour  suftragans  les  évèchés 
de  Clermont,  Saint-Flour,  Le  Puy,  Tulle  et 
Limoges,  et  dont  les  dép.  du  Cher  et  de  l'In- 
dre forment  le  diocèse.  Siège  d'i  cour  royale, 
d'i  cour  d'assises,  de  tribuoaux  de  i  "'  in- 
stance et  de  commerce,  de  directions  des 
contributions  et  du  domaine  ,  d'i  rece- 
veur-générale,d'i  conservation  des  hypothè- 
ques, du  conservateur  du  9»  arrond.  fores- 
tier, et  d'i  direction  d'artillerie  ;  chef-lieu 
de  la  ai*  division  militaire.  Elle  a  1  aca- 
démie universitaire,  1  collège  royal  avec 
1  cabinet  de  physique,  1  bibliothèque  pu- 
blique de  i3,ooo  vol. ,  1  petit  séminaire,  et 
1  école  de  maternité  à  la  maison  de  refuge. 
Bourges  est  divisée  en  ville  nouvelle  et  ville 
ancienne.  Les  maisons  sont,  pour  la  plupart, 
assez  basses.  Parmi  les  édifices  publics,  on 
remarque  la  cathédrale,  monument  d'une 
belle  architecture  gothique,  situé  dans  la 
partie  la  plus  haute  de  la  ville  ;  lTiôtel-de- 
ville ,  ancienne  demeure  de  Jacques  Cœur, 
négociant  sous  Charles  vu  ;  le  palais  archi- 
épiscopal ,  avec  un  jardin  public,  au  milieu 
duquel  est  un  obélisque  élevé  à  la  mémoire 
de  Bethune-Charost  ;  la  salle  du  palais  de 
justice,  et  l'hôtel  où  demeurait  le  grand 
Condé  lorsqu'U  suivait  ses  cours  a  l'univer- 
sité. 11  ne  reste  plus  que  des  ruines  de  l'an- 
cienne grosse  tour  qui  protégeait  la  ville, 
et  dont  les  murs  avaient  plus  de  18  pieds 
d'épaisseur.  La  salpétrière  est  encore  re- 
marquable par  la  beauté  et  l'étendue  de  ses 
caves  voûtées  et  le  grand  nombre  des  chau- 
dières. Bourges  a  1  salle  de  spectacle,  i  belle 
pépinière,  des  promenades  très-agréables, 
des  casernes  près  de  la  ville  ,  et  a  sources 
minérales  froides,  l'une  à  l'hùpital-général , 
et  l'autre  à  100  toises  de  la  précédente.  11  y 
a  des  fabriques  de  draps  fins  et  communs  , 
de  couvertures  de  laine,  de  bonneterie  et 
d'indiennes;  sa  coutellerie  est  très-renom- 
mée. On  y  a  découvert  il  y  a  peu  de  temps 
une  mine  de  zinc.  Il  s'y  tient  des  foires  d'un 
jour  le  mercredi  des  cendres ,  les  3  mai ,  ai 
mai,  aojuin,  10  août,  aj  août,  1"  octobre 
et  ît  novembre,  une  de 9  jours,  depuis  le 
vendredi  après  la  Pentecôte  ,  et  une  dite  du 
Palais,  qui  commence  le  a4  décembre,  et 
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dure  i4  jours  ;  on  y  vend  des  bestiaux  de  tou- 
tes espèces,  denréesct  autres  marchandises  ; 
les  laines  principalement  le  ao  juin.  Les 
marchés  aux  moutons  se  tiennent  tous  les 
samedis,  du  5  avril  au  ao  juin;  et  les  mar- 
chés aux  laines  et  aux  peaux,  les  mêmrs 
jours ,  du  Ier  avril  au  3o  août.  Louis  xi ,  né  à 
Bourges,  y  fonda  l'universitéen  1464. Cette 
ville  est  aussi  la  patrie  de  Bourdaloue,  du 
P.  d'Orléans  et  de  Jean  de  La  Chapelle ,  di- 
plomate et  auteur  dramatique.  18,200  hab. 

jivaricum  était  la  capit.  des  liilurigcs  ; 
elle  fut  prise  par  César  5a  ans  avant  J.  C.  , 
et  réduite  en  cendres.  Elle  devint  sous  Au- 
guste la  capit.  del'Aquitaine , et  fut  ravagée 
par  les  Visigoths.  Échue  en  apanage  a  Clo- 
dnmir,  le  roi  Chilpéric  s'en  empara,  et  la 
détruisit  par  le  feu,  en  583.  Elle  fut  restau- 
rée par  Charlemagne  et  par  Philippe-Au- 
guste :  on  la  fortifia ,  et  elle  devint  la  capit. 
du  nerri.  H  s'y  tint  plusieurs  conciles;  et, 
en  i438,  la  constitution  ecclésiastique,  con- 
nue sous  le  nom  de  pragmatique-sanction , 
y  fut  reconnue  par  le  clergé  de  France. 

L'arrondissement  de  Bourges  renferme  1 1 1 
communes ,  et  88,37a  hab.  Il  est  divisé  en 
10  cantons  :  les  Aix  d'Anguillon  ,  Baugy  , 
Bourges  ,  Charost ,  Graçay  ,  Levet ,  Lury  , 
M  eh  un ,  Ménétou-Salow  et  Yierzon. 

BOURG  ET  (LE),  lac  des  États-Sardes, 
div.  de  Savoie,  prov.  de  Savoie  propre, 
mand.  de  Chambéry.  Il  tire  son  nom  du 
bourg  situé  près  de  sa  rive  mérid.,  et  a  en* 
viron  4  L  de  long  sur  i/a  1.  de  large.  Il  baigne 
à  l'O.  les  escarpemens  du  mont  du  Chat , 
et  à  l'E.  des  plaines  et  le  pied  de  collines 
peu  élevées.  Ses  eaux  limpides  sont  aussi 
poissonneuses  que  celles  du  lac  de  Genève. 
On  y  pèche  notamment  le  lavan  t  {cerrego- 
nus  mara-na) ,  poisson  exquis.  L'on  n'y  na- 
vigue qu'à  la  rame.  Les  eaux  de  ce  lac, 
comme  celles  du  lac  de  Genève ,  diminuent 
en  hiver,  et  grossissent  au  printemps;  elles 
inondent  alors  les  prairies  d'Aix.  On  attri- 
bue cet  eflet  au  refoulement  des  eaux  du 
Rhône ,  avec  lesquelles  ce  lac  communique 
par  le  canal  de  Savière.  Au  bord  du  lac 
et  au  pied  du  mont  du  Chat  est  une  an- 
cienne abbaye  de  l'ordre  de  Citeaux ,  fondée 
en  1 1  a5  par  Amédée ,  comte  de  Savoie.  Elle 
renferme  les  tombeaux  des  ducs  de  Savoie. 
Veudue  pendant  la  révolution,  et  convertie 
en  fabrique  de  faïence ,  elle  vient  d'être 
rachetée  par  le  roi  de  Sardaigoe,  Charles- 
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Félix  ,  pour  être  rendue  au  culte.  Derrière 
ce  monastère  est  une  fontaine  intermit- 
tente. 

BOURGET  (LE),  bourg  des  ÉtaU-Sar- 
des,  div.  de  Savoie,  prov.  de  Savoie  propre  , 
mand.  et  à  al.  N.  de  Chambéry,  à  l'extrémité 
S.  du  lac  de  son  nom ,  sur  lequel  il  a  un  petit 
port.  Ce  bourg  était  autrefois  considéra- 
ble. 11  oQ're  encore,  entre  autres  vestiges 
d'antiquités,  1  tombeau  en  brique  dans  le- 
quel on  a  trouvé  1  squelette,  1  patère,  1  vase, 
1  urne  de  verre ,  et  a  médailles  d'Antooin. 
1,590  hab.  Patrie  d'Amév,  dit  le  Grand. 

BOURGHAS,  Apollon  1  a,  ville  de  la  Tur- 
quie d'Europe  ,  en  Homélie  ,  sandjak  de 
hirk  kilissia ,  sur  la  mer  ÎSoire,  au  fond  do 
golfe  de  Bourghas,  à  61  i/a  S.  E.  d'Aïdos, 
et  à  a5  1.  N.  E.  d'Andrinople.  Lat.  N.  4a" 
ay'  ao'.  Long.  E.  a5°  7'  45'.  Sa  forteresse 
est  en  ruine.  Il  y  a  i  mosquée,  1  école  élé- 
mentaire, 1  maison  de  charité  ,  des  bains, 
et  1  marché.  Le  golfe  est  assez  profond  pour 
recevoir  de  grands  bàtimens.  Bourghas  com- 
merce en  grains,  fer,  étoffes  de  laine,  vin, 
beurre,  fromage,  et  autres  productions  du 
pays.  La  pèche  y  est  active.  Cette  place  se 
rendit  par  capitulation  à  Amurat  ou  Abou- 
rad  ,  l'an  774  ;  depuis  ,  elle  est  toujours  res- 
tée au  pouvoir  des  Turcs.  Les  environs  sont 
bien  cultivés.  On  y  trouve  la  terre  argileuse 
employer  par  les  fabricans  de  Constantino- 
ple  el  d'Andrinople  pour  faire  les  tètes  de 
pip<\  A  l'O.  est  le  lac  de  Bourghas,  dont  la 
longueur  est  d'i  1.  1 /a ,  et  la  largeur  de  5/4 
de  I. 

BOURGHAS,  bourg  de  la  Turquie  d'A- 
sie, dans  l'Anatolie,  saudjak  de  Biga  ,  près 
du  détroit  des  Dardanelles,  à  4  1.  î/a  S.  de 
Gallipoli. 

BOL RGIDOU,  canal  de  France  ,  dans  le 
dép.  du  Gard.  Il  fait  suite  à  celui  de  Silve- 
rcal,  duquel  il  tire  ses  eaux,  et  va  du  fort 
Peccais  jusqu'à  Aigucsmortes ,  ou  il  s'abou- 
che aux  canaux  de  la  Hadel  et  de  Beaucaire , 
après  un  cours  de  près  de  4  I.  Il  n'y  a  pas 
d'écluse.  Les  transports  consistent  princi- 
palement en  produits  des  salines  de  Peccais. 

BOL  HG-L  A-BEI  NE,  bourg  de  Fiance, 
dép.  de  la  Seine ,  arrond.  etcant.  de  Sceaux , 
à  1  1.  5/4  S.  O.  de  Paris,  traversé  par  la 
route  de  Paris  à  Orléans ,  et  sur  un  ruisseau 
qui  se  jette  dans  la  Bièvre.  Il  y  a  de  jolies 
maisons  de  campagne ,  et  une  manufacture 
de  faïence.  Il  se  tient  près  de  là  le  lundi  de 
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chaque  semaine  un  marché  considérable 
pour  les  bestiaux  dit  le  marché  de  Sceaux. 
800  hab. 

BOL  RG-LAST1C ,  bourg  de  France ,  dep. 
du  Puy  de-Dôme  ,«rrond.  et  a  loi.  O.  S.  O. 
de  Clermont  ;  chef-lieu  de  cant.  a,  160  hab. 

BOU  KG  LE-ROI  ,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Sarte ,  arrond.  et  à  \  I.  O.  de  Marner», 
cant.  de  Saint-Paterne,  à  s  I.  1/4S.  E.  d'A 
lençon.  5oo  hab. 

BOURG  -  LES  -  V  ALENCE  ,  bourg  de 
France  ,  dép.  de  la  Drôme ,  arrond.,  cant. 
et  à  i/i  de  I.  K,  de  Valence  ,  sur  la  rive  gau- 
che du  Rhône.  Ucommuniqueavec  Valence 
par  une  longue  rue,  et  il  est  fort  mal  bâti.  11  y 
a  1  imprimerie  d'indiennes.  Commerce  de 
planches,  tuiles,  briques,  chaux  et  houille. 
1,800  hab.  Ce  bourg  renferme  des  traces  de 
monurnens  qui  attestent  son  antique  ori- 
gine. On  prétend  que  la  fondation  de  son 
église  date  du  règne  de  Charlemagne. 

BOURC-MART1GNY  (LE),  bourg  de 
Suisse  ,  cant.  du  Valais  ,  dizain  ,  et  près  et 
au  S.  de  Martigny,  avec  lequel  il  commu- 
nique par  une  allée  de  noyers.  Sur  la  rive 
droite  de  la  Dranse ,  et  la  route  du  Grand  - 
Saint-Bernard.  Les  maisons  ,  régulièrement 
bâties,  ne  forment  qu'une  seule  rue  fort  large . 
On  y  tient  des  marchés  hebdomadaire* ,  et 
plusieurs  marché»  annuels  qui  sont  très  fré- 
quentes. Surlesrollincs  des  environsse  trou- 
vent les  vignobles  renommés  de  Coquembin 
et  de  la  Margne.  468  hab. 

BOURG  NEUF,  ville  de  France,  dép.  de 
la  Loire-lnferienre ,  arrond.  et  a  6  I.  1/4 
S.  S.  E.  de  Paimbrcuf;  chef-lieu  de  cant. , 
à  8  1.  S.  O.  de  Nantes ,  avec  un  petit  port  au 
fond  d'une  baie  étendue.  Ce  port  assèche 
à  chaque  matée  ,  et  le  fond  en  est  très-dur. 
On  y  fait  un  assez  gros  commerce  en  sel, 
bestiaux ,  vins,  eaux-de-vie ,  et  grains.  On  y 
pèche  beaucoup  de  poissons ,  et  surtout  d'ex- 
cellentes huîtres.  Quelquefois  on  y  équipe 
des  batimens  pour  les  Antilles  et  pour  la 
pèche  du  banc  de  Terre-Neuve,  il  y  a  sur 
son  territoire  de  grands  marais  salans,  dont 
le  produit  est  considérable.  1,959  hab. 

La  baie  de  Bourgneuf  est  au  S.  de  l'em- 
bouchure de  la  Loire.  La  pointe  de  Saint- 
GUdas  la  ferme  au  N.  ;  l'île  de  Noirmou- 
tier  au  S.  Elle  a  été  plus  considérable; 
les  vases  en  ont  comblé  une  partie.  Elle  a 
a  1.  de  largeur  et  4  I.  de  longueur.  Elle  pré- 
sente ,  à  la  mer  basse  ,  une  côte  hérissée  de 


rochers  calcaires,  dont  la  chainese  prolonge 
d'un  côté  jusqu'à  Noirmoutier,  de  l'autre 
jusqu'à  Forme.  Une  partie  de  la  côte  M.  est 
rongée  et  emportée  par  les  eaux  vers  l'île 
de  Bouin ,  au  fond  de  la  baie.  La  baie  de 
Bourgneul  est  à  découvert  des  vents  de  If, 
O. ,  qui  y  souillent  arec  violence,  et  pen- 
dant la  durée  desquels  la  mer  est  extrême- 
ment agitée.  Les  bancs  de  sable  ,  le  peu 
d'eau  qu'on  trouve  dans  le  chenal,  y  ren- 
dent la  navigation  dangereuse.  Un  grand 
navire  ne  peut  y  mouiller  en  sûreté  pendant 
la  mauvaise  saison.  La  lame  y  chasse  pres- 
que toujours  de  10. ,  même  les  vents  étant 
al'E. 

BOURGNEUF,  bourg  de  France,  dép. 
de  Saône-et  Loire  ,  arrond.  et  à  ô  1.  N.  O. 
de  Chàlons-sur-Saône  ,  cant.  de  Givry.  Il 
dépend  de  la  commune  de  Touches,  qui 
n'en  est  séparée  que  par  une  rue.  Pop. ,  y 
compris  celle  de  Touches  ,  1 ,200  hab. 

BOURG  NEUF-DE-LA -FORÊT  (LE)  , 
village  de  France  ,  dép.  de  la  Mavenne,  ar- 
rond. et  à  4  I.  N.  O.  de  Laval ,  cant.  de  Loi- 
ron.  1,750  hab. 

BOURGOGNE,  anc.  prov.  de  France, 
qui  renfermait  plusieurs  petits  pays ,  savoir  : 
le  Maronnais,  le  Charolais,  le  Briennois  , 
le  Chalonnais  ,  l'Autunois  ,  le  Dijonnais  , 
l'Auxois,  l'Auxerrois,  le  Pays  de  la  Monta- 
gne, la  Bresse,  le  Bugey,  la  principauté  de 
Dombes,  le  Valromey,  et  le  pays  de  Gex. 
Dijon  en  était  la  capitale.  Elle  forme  au- 
jourd'hui les  départemens  de  Saône  el- 
Loire,  de  la  Côte-d'Or,  de  l'Yonne,  et  de 
l'Ain. 

La  Bourgogne  se  divisait  en  Haute  et 
Basse-Bourgogne.  Elle  est  renommée  pour 
l'excellente  qualité  de  ses  vins;  ceux  de  la 
Haute  -  Bourgogne  ou  du  dep.  de  la  Côte- 
d'Or  sont  les  plus  estimés. 

Les  plus  célèbres  d'entre  les  Celtes,  les 
*>Edui ,  habitaient  entre  la  Saône  et  la  Loire  ; 
c'est-à-dire  une  partie  du  pays  nomme  de- 
puis Bourgogne,  et  compris  ,  sous  les  Ro- 
mains, dans  la  Première  Lyonnaise.  En  fl5, 
leur  pays  fut  envahi  par  les  liuryundioncs , 
peuple  belliqueux  ,  dont  l'origine  est  incer 
taiue ,  mais  qui ,  suivant  Pline  ,  était  un  des 
Vindiii  (  V  andales  ).  Les  flurgundiones 
avaient  alors  pour  roi  Gundahaire;  ils  s'empa- 
rèrent insensiblement  du  pays  entre  le  Rhô- 
ne et  les  Alpes,  et  le  royaume  qu'ils  fondè- 
rent fut  gouverné  par  cinq  rois  jusqu'en  534, 
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qu'il  tomba  au  pouvoir  des  rois  francs , 
qui  se  le  partagèrent.  Clotaire  i*r,  qui  sur- 
vécut à  ses  frères,  le  réunit  tout  entier  à  la 
monarchie  française;  à  sa  mort,  il  redevint 
un  royaume  particulier.  Les  Carlovingiens 
le  confondirent  de  nouveau  avec  la  monar- 
chie française  ;  et  lors  du  partage  de  cette 
monarchie  entre  les  Gis  de  Louis-le- Débon- 
naire, Chailes-le-Chauve  eut  la  partie  de 
l'anc.  roy.  de  Bourgogne  située  à  la  droite 
de  la  Saône,  et  connue  depuis  cette  époque 
sous  !«■  nom  de  duché  de  Bourgogne.  Lothaire 
eut  le  reste  de  ce  roy.  En  855 ,  deux  fils  de 
ce  dernier  héritèrent  du  roy.  de  Bourgogne. 
Lothaire  eut  la  Bourgogne  transjurane  ;  c'est- 
à-dire  la  Suisse  et  la  Franche-Comté,  avec 
quelques  portions  de  l'Alsace  ;  et  Charles , 
la  Bourgogne  cisjurane ,  qui  comprenait  les 
pays  situés  entre  la  Saône,  le  Bhône,  la 
mer  et  les  Alpes.  Nous  ne  pouvons  suivre 
les  divers  partages  de  ces  démembremens 
du  royaume  de  Bourgogne.  Nous  nous  con- 
tenterons de  dire  que  la  Bourgogne  cisju- 
rane échut  enfin  à  Charles-lc-Chauve,  qui 
en  confia  le  duché  ou  gouvernement  à  Bo- 
son ,  qui,  en  879,  se  fit  élire  roi  de  ce  pays, 
mieux  connu  depuis  sous  le  nom  de  roy. 
d'Arles  ou  de  Provence.  La  Transjurane, 
échue  à  Louis  le  Germanique  ,  lui  fut  bien- 
tôt enlevée ,  et ,  depuis  888 ,  elle  eut  ses  rois 
particuliers.  Les  deux  Bourgognes  furent 
réunies  sous  Conrad- le -Salique  en  io3a; 
mais  la  race  de  ce  prince  et  celle  de  la  maison 
de  Souabe  n'eurent  que  le  titre  de  roi  et  les 
hommages,  et  ces  royaumes  s'éteignirent  au 
commencement  du  xur»  siècle. 

L'existence  du  duché  de  Bourgogne  date 
du  règne  de  Charles-le-Chauve  (863).  Eude, 
3»  duc  de  Bourgogne ,  fut  élu  roi  de  France 
en  888;  des  ducs  continuèrent  à  tenir  ce 
duché  jusqu'en  l'an  1001,  qu'il  retourna  au 
roi  de  France  Bobert ,  qui  en  fit  porter  le 
titie  à  son  second  fils,  Henri  :  ce  dernier, 
en  montant  sur  le  trône  de  France,  donna, 
en  io3a,  le  duché  de  Bourgogne  en  apanage 
à  son  frère  Bobert,  qui  fut  la  tige  de  la 
première  branche  des  ducs  de  Bourgogne  de 
la  race  capétienne.  Cette  branche  subsista 
329  ans  en  douze  ducs ,  et  s'éteignit  en  1061 
dans  la  personne  du  prince  Philippe  de 
Rouvre.  Le  duché  de  Bourgogne  échut  en- 
suite par  succession  à  Jean ,  roi  de  France , 
qui  le  donna  à  son  quatrième  fils,  Philippe, 
surnommé  le  Hardi.  Ce  dernier  prince  fut  la  • 
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souche  de  la  seconde  branche  des  ducs  de 
Bourgogne  ,  qui  finit  avec  Charles  dit  le 
Téméraire  ,  en  U77,  après  avoir  existé  1 i5 
ans.  Ce  fut  alors  que  Louis  xi  réunit  pour 
toujours  le  duché  de  Bourgogne  à  la  cou- 
ronne de  France. 

Marie  de  Bourgogne ,  unique  héritière  de 
Charles  -  le-  Téméraire  ,  ayant  épousé  le 
prince  Maximilien,  archiduc  d'Autriche, 
les  archiducs  d'Autriche  et  les  rois  d'Espa- 
gne ont  ,  pource  motif,  porté  quelque  temps 
le  titre  de  duc  de  Bourgogne ,  et  plusieurs 
de  nos  rois  l'ont  aussi  donné  aux  enfans  de 
France. 

Les  ducs  de  Bourgogne  de  la  première 
branche  se  sont  m  on  très  courageux  et  grands 
guerriers.  On  remarque  particulièrement 
Hugues,  quatrième  duc,  qui  accompagna 
Saint- Louis  dans  son  voyage  d'outre  mer, 
en  1  a48 ,  et  dont  un  des  fils ,  Jean  de  Bour- 
gogne, épousa  Agnès  de  Bourbon.  De  ce 
mariage  naquit  Béatrix  de  Bourgogne,  ma- 
riée à  Robert  de  France,  un  des  fils  de 
Saint-Louis,  dont  la  postérité  prit  le  sur- 
nom de  Bourbon. 

Eude  |  quatrième  duc  de  Bourgogne ,  ex- 
cita quelques  mouvemeos  en  France  par 
ses  prétentions  à  la  couronne  ;  mais  ce  prince 
en  fut  exclu  par  un  mémorable  arrêt,  qui 
adjugea  la  couronne  à  Charles-le-Bel. 

La  seconde  branche  des  ducs  de  Bour- 
gogne a  jeté  beaucoup  plus  d'éclat  que  la 
première,  et  son  ambition  a  causé  de  grands 
désordres  en  France.  On  a  vu  Jean-Sans- 
Peur,  deuxième  duc  de  Bourgogne,  après 
avoir  perdu  par  imprudence  la  bataille  de 
Nicopolis  contre  Bajazet,  signaler  son  re- 
tour en  France  par  l'assassinat  du  duc  d'Or- 
léans, et  succomber  enfin  au  pont  de  Mon- 
tereau  sous  le  poignard  de  Tannegui-du- 
Chatcl.  Son  fils,  Philippe,  surnommé  le 
Bon ,  troisième  duc  ,  prince  puissant  et  assez 
grand  pour  refuser  de  prendre  le  titre  de 
roi,  éteignit  le  flambeau  de  la  discorde  par 
un  acte  de  générosité ,  et  institua ,  lors  de 
son  second  mariage  avec  Isabelle  de  Portu- 
gal, en  1  |T>u  ,  le  fameux  ordre  de  chevalerie 
de  la  Toison-d'Or.  Charles- le- Téméraire, 
dernier  duc  de  Bourgogne,  fut  l'ennemi 
irréconciliable  de  Louis  xi,  et  mourut  vic- 
time de  son  ambition. 

BOURGOGNE,  canal  de  France,  dans 
les  dép.  de  la  Côte-d'Or  et  de  l'Yonne.  11 
doit  faire  communiquer  la  Méditerranée  a 
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l'Océan  au  moyen  de  la  Saône  et  dn  Rhône 
d'une  part,  et  de  l'Yonne  et  de  la  Seine 
d'autre  part,  et  communiquer  au  Rhin  par 
le  canal  de  Monsieur.  11  fut  projeté  par 
Henri  iv,  et  commencé  en  I77&  Ce  canal, 
tel  qu'il  a  été  définitivement  adopté,  doit, 
en  partant  de  Saint-Jean-de-Losne ,  sur  la 
Saône ,  en  passant  par  Dijon  ,  Vcuvey  ,  rt 
longeant  la  rive  droite  de  POuclic  ,  puis  pas- 
sant par  l'uni  IK,  Mont  hait,  et  côtoyant  à 
droite  la  Brenne  et  l'Armançon,  baigner 
les  m  m  -  de  Tonnerre ,  Saint  -  Florentin  ,  et 
Brinon,  et  se  rendre  dans  l'Yonne  ,  au  ha- 
meau de  la  Hoche,  après  avoir  traversé  les 
dép.  de  la  Côtcd'Or  et  de  l'Yonne,  et  avoir 
parcouru  un  développement  de  54  I.  i/3. 

Le  point  de  partage  de  ce  canal  est  4 
Pouilly  ,  dont  le  bief  a  1  1.  de  long.  Le  ver- 
sant, du  côté  de  l'Yonne,  a  une  longueur 
de  1 55,48a  mètres  (34  1.  3/4),  dont  la  pente 
de  3i  1  mètres  est  rachetée  par  1 15  écluses. 
L'autre  versant ,  du  côté  de  la  Saône ,  qui  a 
8a,o5t  mètres  (18  I.  1/4 )  de  long,  a  sa 
pente  de  ao8  mètres  rachetée  par  80  écluses. 

La  partie  de  ce  canal  qui  dans  ce  mo- 
ment est  livrée  au  commerce  se  prolonge 
depuis  la  Saône  jusqu'à  Pont  de  Pany ,  au- 
dessus  de  Dijon ,  sur  une  longueur  de  1 1  1. 
1/4.  Les  autres  parties  sont  entamées  sur 
plusieurs  points,  et  les  travaux  en  sont  plus 
ou  moins  avancés.  Dans  peu  de  temps,  l'au- 
tre extrémité  du  canal  sera  livrée  4  la  navi- 
gation jusqu'à  Tonnerre  ,  sur  une  longueur 
de  10  1.  1/4.  Ce  canal  doit  être  terminé  le 
l"  janvier  i835. 

BOIRCOG1NE,  village  de  France,  dép. 
de  la  Marne,  arrond.  et  à  a  I.  1/3  N.  de 
Keiras  ;  chef-lieu  decant.  63o  hab. 

BOURCOIN  ,  BxicisitM,  ville  de  Fran- 
ce ,  dép.  de  l'Isère,  arrond.  et  à  5  1.  O.  de 
La  Tour  <lu  Pin;  chef-lieu  de  cant.  ,  sur  la 
Bourbre  ,  dans  une  plaine  fertile ,  entre  des 
coteaux,  4  i3  1.  N.  O.  de  Grenoble.  Siège 
d'i  tribunal  de  !*■  instance,  d'i  conserva- 
tion des  hypothèques,  et  d'i  direction  des 
contiibutions  indirectes.  File  a  des  manu- 
factures d'indiennes  ,  et  des  fabriques  de 
calicots  et  de  toiles  d'emballage  ;  deux  pa- 
peteries ,  et  beaucoup  de  moulins  d'une  con- 
struction particulière,  qui  donnent  une  qua- 
lité supérieure  de  farine.  La  position  de 
cette  ville  à  l'embranchement  des  routes  de 
Lyon  à  Grenoble  ,  au  Mont-Blanc  et  en  Ita- 
lie, rend  son  commerce  florissant.  11  con- 
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siste  en  farines,  en  chanvres,  et  en  laines  très- 
recherchées  pour  leur  Gnesse  et  leur  blan> 
cheur.  Deux  foires  par  an.  3,6ao  hab.  Le* 
marais  dont  elle  était  environnée  sont  des- 
séchés. 

BOURGON,  village  de  France,  dép.  de 
la  Mayenne  ,  arrond.  et  à  5  1.  i/3  N.  O.  de 
Laval ,  cant.  de  Loiron  ,  sur  la  côte,  près 
de  la  rive  gauche  de  la  Vilaine.  Il  y  a  des 
mines  de  fer  et  des  forges.  1,175  hab. 

BOL  RQ- SAINT  -  ANDEOL  ,  ville  de 
France  ,  dép.  de  l'Ardèche ,  arrond.  et  à  9  1. 
i/4  S.  de  Privas  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la 
rive  droite  du  Rhône,  4  3  1.  S.  de  Viviers, 
et  à  9  1.  1/4  S.  de  Privas;  dans  une  position 
agréable.  11  y  a  une  fabrique  de  soie.  Com- 
merce en  grains ,  vins  et  soies.  File  doit  son 
nom  à  Saint-Andéol,  qui  souffrit  le  martyre 
dans  le  Vivarais  l'an  208.  Pop.  4,100  hab. 

A  3oo  pas  de  la  ville  on  trouve  une  source 
minérale  froide ,  qui  jaillit  du  pied  d'an 
rocher  où  était  1  temple  gaulois  du  dieu 
Mithra.  On  remarque  encore  sur  les  mines 
quelque:*  bas-reliefs  presque  effacés,  et  sur 
l'un  d'eux  on  distingue  un  quadrupède,  un 
chien  qui  lui  mord  le  cou,  un  homme  qui 
parait  vouloir  le  dompter,  et  une  figure  en- 
tourée de  rayons  représentant  le  soleil ,  qui 
est  le  même  que  le  dieu  Mithra. 

BOURG  SA1ÏST-MAURICF,  bourg  des 
Etats-Sardes ,  divi«ion  de  Savoie,  province 
de  Tarantaise  ;  chef-lieu  de  mandement , 
sur  la  rive  droite  de  l'Isère,  au  S.  du 
Mont-Blanc,  et  4  4  I.  E.  H.  E.  de  Moù- 
tiers.  On  croit  que  c'est  l'ancien  Bergin- 
trum,  dont  parle  Antonin  ;  il  a  été  incendié 
en  1793,  et  est  encore  couvert  de  ruines.  On 
y  fait  du  commerce ,  et  il  s'y  tient  des  foires 
très-renommées  dans  le  Piémont  et  dans  le 
Dauphiné.  a, 200  hab. 

BOURG  THEROUDE,  bourgdc  France , 
dép.  de  l'Eure,  arrond.  et  à  6  I.  E.  S.  E.  d« 
Poot-Audcmer  ;  chef-lieu  de  cant.  900  hab. 

BOURG  UEBUS,  village  de  France,  dép. 
du  Calvados,  arrond.  et  4  1  1.  3/4  S.  S.  E. 
de  Caen  ;  chef-lieu  de  cant.  4oo  hab. 

BOURGUE1L,  ville  de  France,  dép. 
d'Indre-et-Loire,  arrond.  et  4  5  1.  N.  N.  O. 
de  Chinon  ;  chef  lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
droite  du  Doit ,  dans  une  vallée  fertile  ,  4 
9  I.  O.  S.  O.  de  Tours.  Elle  a  un  château. 
Son  territoire  produit  des  vins  rouges  re- 
nommés ,  de  l'anis,  de  la  coriandre  et  de  la 
réglisse.  3,ooo  hab. 
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BOURGUIGNON  ,  village  de  France  , 
dép.  d.«  Doubs,  anoad.  et  à  a  1.  i/a  S.  de 
Montbelliard,  eaot.  de  Pont-de-Roidc ,  sur 
le  Doubs.  1 1  y  a  des  forges  a  haut* -fourneaux. 

BOL  Hll  AN  A ,  hoorhana ,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais ,  |.ie»id.  du  Bengale, 
anc.  prov.  de  Dcl.ly,  di»tr.  de  Merut,  entre 
l'Hondon  et  la  Domoulah,  a  6  1.  O.  N.  O. 
de  Serdhouna,  et  à  |6  I.  N.  de  Dehly. 

BOUR1ATS  ou  BRATSklA,  peuple  de 
race  mongole  ,  de  la  Russie ,  en  Asie  ,  gouv. 
d'irkoutsk.  Il  habite  les  montagnes  au  N. 
du  lac  Baikal.  Les  ttouriats  ont  qu<  lque  res- 
semblance avec  les  kalmuks,  dont  ils  se 
disent  descendais  ;  mai*  ils  diffèrent  de  ces 
derniers  par  les  mœurs  et  la  religion.  Ils  ont 
des  traits  efféminés,  et  sont  presque  imber- 
bes; ils  sont  doux  et  hospitaliers.  Quoique 
uniquement  adonnés  à  la  vie  nomade ,  ils 
savent  cependant  bien  tirer  de  l'arc  et  mon- 
ter a  cheval  ;  plusieurs  aussi  fondent  et  tra- 
vaillent le  fer  avec  adresse.  Leur  richesse 
consiste  en  troupeaux,  qu'ils  divisent  en  pe- 
tites parties  pour  leur  procurer  plus  facile- 
ment des  pâturages ,  ce  qui  fait  qu'on  ren- 
contre rarement  plus  de  10  a  ta  tentes  de 
ces  peuples  réunies  dans  un  même  lieu.  Les 
Bouriats  sont  divisés  eu  tribus,  gouvernées 
chacune  par  un  chef  nommé  taichi,dont 
le  pouvoir  est  très  limité.  Les  familles  les 
plus  opulentes  forment  une  espèce  de  no- 
blesse, qui  exerce  une  grande  influence  sur 
le  peuple.  La  religion  des  Bouriats  est  un  cha- 
manisme  cruel  et  superstitieux  ;  et ,  comme 
ces  peuples  sont  très-indolens ,  ils  ne  cher- 
chent pas  même  à  s'instruire  des  dogmes 
qu'ils  professent ,  et  font  consister  leur  de- 
voir à  réciter  des  prières  dans  une  langue 
qui  leur  est  inconnue ,  et  à  exercer  quelques 
pratiques  religieuses;  cependant  ils  ont  des 
temples  dans  plusieurs  endroits  ,  particu- 
lièrement dans  l'Ue  d'Olkhon ,  située  près 
de  la  rive  septentrionale  du  lac  Baikal ,  dans 
lesquels  ils  offrent  leurs  grands  sacriûces. 
On  estime  la  population  des  Bouriats  à 
35,ooo  mâles  ,  sur  lesquels  la  Russie  lève 
un  impôt  de  a  roubles  par  homme  fait  :  les 
chefs  et  les  prêtres  sont  exempts  de  cette 
capitation. 

BOURlkHAISÉ  ou  LAG08,  forteresse 
de  la  Turquie  d'Europe,  gouv.  du  capitan 
pacha ,  sandjak  de  Gallipoli ,  au  fond  du 
golfe  de  Lagos,  à  3  1.  i/a  E.  d'ienidjé,  et 
i  H-  O.  de  Gruinourdjina. 
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BOURKAN  K  ALDOUN,  haute  montagne 
de  l'Empire  Ghinois ,  prov.  du  milieu  des 
kalka,situéepar5o°3o'delat.  N. ,  et  io;' 
3o'  de  long.  E.  De  ses  flancs  découlent  les 
rivières  qui  forment  l'Onon  ,  le  Keroulun 
et  la  Toula.  G  est  sur  cette  montagne  que 
Tchiughiz  khan  et  plusieurs  de  ses  succes- 
seurs furent  enterrés. 

BOURkAN-OOLA  ou  LA  MONTAGNE 
DE  DIEU ,  montagne  de  l'Empire  Chinois, 
prov.  occid.  des  kalka,  par45°  a5'  de  lat.  N., 
et  y5Q  35'  de  long.  E.  Elle  est  très-haute  et 
escarpée. 

BOURLOS ,  cap  de  la  Basse-Egypte,  sur 
la  Méditerranée ,  à  égale  distance  des  deux 
principales  embouchures  du  Nil  ,  formant 
l'extrémité  la  plus  sept,  du  Delta ,  et  situé 
au  N.  E.  du  lac  de  Bourlos,  par  3i°  07'  de 
lat.  N.  ,  et  28°  45'  de  long.  E.  La  plage  est 
extrêmement  basse  ,  et  ne  s'aperçoit  qu'à 
une  petite  distance,  ce  qui  rend  cette  cote 
dangereuse  pour  les  croisières. 

BOUR  LOS ,  grand  lac  de  la  Basse- Egypte, 
dans  les  prov.  de  Rosette  et  de  Garbyeh, 
séparé  de  la  Méditerranée  par  une  simple 
langue  de  terre  très-étroite.  Ce  lac  a  i5  1. 
de  long  sur  8  de  large.  De  nombreux  canaux 
du  Nil  viennent  s'y  jeter,  principalement  le 
canal  de  Tabanyeh.  11  communique  avec  la 
mer  par  un  passage  qui  est  le  reste  de  l'an- 
cienne bouche  Sebennytique.  Un  fort  est 
bâti  sur  ce  point.  Ce  lac  tirait  autrefois  son 
nom  de  la  ville  de  Bulo,  placée  vers  le  midi  ; 
son  nom  actuel  est  dérivé  de  celui  de  Para- 
dis ,  ville  située  sur  la  rive  septentrionale , 
nommée  aujourd'hui  Beltym.  La  partie  S.  O. 
est  occupée  par  d'immenses  marais.  Le  lac 
Bourlos  n'est  guère  navigable  que  dans  la 
partie  septentrionale. 

BOURLYTAA,  chaîne  de  montagnes  du 
pays  des  kirghiz  de  la  moyenne  horde  ,  au 
S.  de  la  steppe  d'ichym.  Elle  se  rattache, 
au  S.,  aux  monts  Ulouk-tag,  et,  à  l'O.  ,aux 
monts  Algydim-zano. 

BOURMONT,  ville  de  France,  dép.  de 
la  Haute-Marne,  arrond.  et  à  7 1.  3/4  E.  N.  E. 
de  Chaumont  ;  cheMieu  de  cant. ,  sur  une 
hauteur  d'un  accès  difficile,  près  de  la  rive 
droite  de  la  Meuse.  Elle  a  1  collège  commu- 
nal et  i  bibliothèque  de  700  vol.  On  y  com- 
merce en  grains,  vins,  bois  et  fil  de  fer. 
Cette  ville  est  très  ancienne.  On  a  trouvé 
dans  les  environs  des  monumens  romains, 
tels  que  bains  ,  aqueducs,  statues,  fûts  de 
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colonnes    et  mosaïques.    1,100  habitans. 

BOURNABAT,  ville  de  la  Turquie  d'A- 
sie, dan*  PAnatolie,  sandjak  de  Saroukhau, 
au  fond  d'un  petit  golfe  de  l'Archipel,  à  a  I. 
N.  E.  de  Smyrnc.  Les  maisons  y  sont  agréa- 
bles et  commodes,  (lai  ancienne  mosquée, 
1  chapelle  desservie  par  des  prêtres  latins  et 
arméniens  catholiques  ,  et  1  grand  bazar. 
Commerce*  de  coton.  2,000  hab. ,  Turcs, 
Grecs  et  latins.  A  quelque  distance,  on  va 
visiter  une  grotte  située  sur  le  sommet  d'une 
montagne  ,  où  l'on  dit  qu'Homère  a  écrit 
l'Iliade. 

BOURNAN,  village  de  France,  dép.  de 
la  Vienne,  arrond.  et  à  a  I.  N.  de  Loudun , 
cant.  des  Trois  Moutiers.  Il  y  a  une  source 
minérale  froide  et  sulfureuse.  7*0  hab. 

BOURNASEL,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Aveyron,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  N.  O.  de  Ro- 
dez, cant.  de  Rignac.  800  hab. 

BOURNE  ,  ville  d'Angleterre  ,  comté  et 
à  u  1.  3/4  S.  de  Lincoln,  wapentakc  d'A- 
veland  ,  et  à  6  i.  1/1  S.  O.  de  Boston,  près 
du  Bournwellhead  ,  source  qui  forme  une 
rivière  remarquable  par  la  pureté  de  ses 
eaux.  Il  y  a  des  tanneries.  On  y  tient  1  mar- 
ché par  semaine,  et  3  foires  par  an.  2,039  hab. 

BOURNE ,  petite  rivière  de  France ,  dép. 
de  l'Isère.  Elle  prend  sa  source  dans  l'ar- 
rond.  de  Grenoble  ,  cant.  du  V illard  de- 
Lans,  coule  d'abord  au  S.,  puis  a  l'O.,  passe 
à  Pont  en  Royans  et  à  Saint  Nazaire,  où  elle 
se  jette  o>ns  l'Isère  par  la  rive  gauche ,  après 
un  cours  d'environ  8  1. ,  dont  4  de  flottage. 
La  presque  totalité  du  cours  de  la  partie 
flottable  forme  la  limite  entre  le  dép.  de 
l'Isère  et  celui  de  la  Drùme.  La  flottaison 
sur  la  Bourne  se  fait  à  bois  perdu  et  en  trains. 
Le  bois  flotté  est  généralement  destiné  pour 
la  marine. 

BOURNE  VILLE,  bourg  de  France,  dep. 
de  l'Eure ,  arrond.  et  à  2  1.  N.  E.  de  Pont- 
Audemer,  cant.  de  Quilleboeuf.  9^0  hab. 

BOURNEZEAU,  bourg  de  France.  Foy. 
Cbcil  di  BountiiziAU. 

BOURNOU,roy.  du  Soudan,  borné  au  N. 
par  le  Sahara  ;  à  l'E. ,  par  la  Nubie  ;  au  S. , 
par  le  pays  de  Mandara  et  des  contrées  eu- 
core  inconnues  ;  et  a  l'O. ,  par  le  pays  de 
Cachenah.  Sa  longueur  de  l'E.  à  l'O.  est  de 
plus  de  |oo  1.  ;  sa  largeur  du  N.  au  S.  est 
inconnue.  11  embrasse  les  pays  d'Awiac  , 
d'Ouangara  ,  de  Kamen ,  des  Koukous  et  de 
Panarou.  La  capit.  et  la  résidence  du  sultan 
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est  Bournou.  Ce  roy.  est  arrosé  par  le  Mis- 
selad,  qu'on  dit  aussi  grand  que  le  NU; 
par  le  Yaou ,  appelé  aussi  Tsaad ,  et  par  le 

Chary. 

Les  nouvelles  découvertes  des  trois  An- 
glais qui  sont  allés  de  Tripoli  jusqu'aux 
hautes  montagnes  des  Fellâtas,  vers  90  de 
lat.  N. ,  ont  appris  qu'au  centre  du  royaume 
de  Bournou  il  existe  un  grand  lac,  appelé 
Tsaad,  qui  a  au  moins  100 1.  du  N.  au  S.  On 
ignore  sa  largeur  dans  l'autre  sens.  Le  ni- 
veau de  ce  lac  est  a  environ  i85  toises  au- 
dessus  de  la  Méditerranée.  Il  renferme  des 
lies  peuplées  par  des  crocodiles  et  des  hip- 
popotames. La  rivière  Chary  s'y  décharge 
au  S.  Le  Yaou  ,  nommé  aussi  Tsaad ,  rivière 
moins  considérable  que  la  précédente  ,  se 
jette  dans  ce  même  lac  à  l'O.  On  croit  que 
c'est  la  continuation  du  Dialli-bâ,  ou  Niger. 
Cette  opinion  est  fondée  sur  ce  que  les  trois 
voyageurs  anglais  n'ont  traversé  aucune  au- 
tre rivière  entre  Bilma  et  les  montagnes  des 
Fellâtas.  Enfin  ,  selon  le  rapport  des  mêmes 
observateurs ,  le  lac  Tsaad  reçoit  au  N.  plu- 
sieurs rivières ,  dont  la  plus  remarquable  est 
le  Misselad  ou  Gambarrou.  Il  parait  donc 
que  ce  lac  est  plus  bas  que  toutes  les  régions 
qui  l'environnent  au  N. ,  à  l'O.  et  au  S.  On 
ignore  encore  quelle  est  sa  position  par  rap- 
port aux  pays  de  l'E. ,  et  la  question  de 
l'écoulement  des  eaux  vers  le  bassin  du  Nil 
est  encore  indécise. 

Engornou  passe  pour  la  ville  la  plus  con- 
sidérable du  royaume  ;  elle  a  5o,ooo  hab.  11 
s'y  tient  chaque  semaine  un  marché,  qui 
réunit  jusqu'à  100,000  individus.  Le  trans- 
port des  marchandises  a  lieu  à  dos  de  mulet. 
Lari  est  la  ville  la  plus  sept,  du  royaume. 

La  haute  chaîne  de  montagnes  habitée 
par  les  Fellâtas,  qui  forme  la  limite  nieriJ. 
du  royaume  de  Bournou,  n'est  guère  qu'à 
100  I.  de  la  côte  du  golfe  de  Guinée. 

La  chaleur  est  extrême  dans  ce  pays;  le 
sol  est,  en  général,  uni  et  fertile,  mais  entre- 
coupé de  déserts  sablonneux.  11  y  o  de  l'ar- 
gile ,  et  des  mines  de  fer  exploitées.  Les  fo- 
rêts sont  très  vastes,  et  le  plus  grand  arbre 
est  le  szouldhi,  dont  le  fruit  donne  une  huile 
qui  sert  de  médicament.  Le  riz  ,  le  millet, 
les  fèves ,  le  coton  ,  le  chanvre ,  l'indigo ,  les 
bananes,  les  dattes,  et  beaucoup  d'autres 
fruits  croissent  abondamment  dans  ce  pays. 
II  y  a  des  moutons,  des  chèvres ,  des  bœufs , 
des  chevauz  ,  des  chameaux  et  des  bullles , 
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et  la  plupart  des  bétel  sauvages  de  l'Afrique , 
particulièrement  le  krnilodan  ,  animal  car- 
nassier plus  redoutable  que  le  lion.  LeBour- 
nou  est  infesté  de  crocodiles ,  de  serpens , 
de  scorpions  et  de  sauterelles.  On  y  trouve 
abondamment  le  miel  sauvage  dans  les 
troncs  d'arbres. 

Les  peuples  sont  d'un  caractère  doux ,  et 
aiment  passionnément  le  jeu.  Ils  sont  mu- 
sulmans. 11  y  a  des  chrétiens  libres.  On  n'y 
voit  point  de  juifs.  Le  vêtement  du  peuple 
est  une  chemise  de  coton  bleu,  un  bonnet 
rouge  de  Tripoli ,  et  un  turban  de  toile 
blanche.  Les  riches  portent  des  habits,  des 
tuniques  et  des  turbans  enrichis  d'or.  Les 
nègres  et  les  esclaves  abyssins  y  sont  nom- 
breux. 

On  ne  parle  pas  moins  de  trente  idiomes 
difTérens  dans  ce  vaste  royaume. 

Le  commerce  se  fait  surtout  par  les  mar- 
chands du  Fczzan.  L'importation  consiste 
en  cuivre ,  bonnets  de  laine  rouge ,  toiles , 
plumes  d'autruche ,  draps  communs  légers, 
bouracan  ,  petits  tapis  de  Turquie  ou  de 
Merutara,  étoffes  de  soie,  brocards,  lames  de 
sabres  et  quincaillerie.  Les  exportations  con- 
sistent en  esclaves,  or  et  civette.  Les  es- 
claves viennent  du  Baghermé  et  de  divers 
pays  tributaires  du  Bournou. 

Le  trône  est  à  peu  près  électif;  le  choix , 
qui  doit  tomber  sur  l'un  des  princes,  est 
donné  a  trois  anciens.  Le  roi  est  le  plus  ma- 
gnifique des  princes  de  cette  partie  de  l'A- 
frique. Il  entretient  une  armée  nombreuse , 
composée  principalement  de  cavalerie  bien 
armée.  Hommes  et  chevaux  sont  cuirassés. 
Les  cavaliers  portent  des  casques  en  fer.  Les 
armes  à  feu  n'y  sont  pas  inconnues  ;  mais 
on  en  fait  peu  d'usage. 

Le  loi  de  Bournou  avait  autrefois  pour 
tributaires  le  Baghermé  et  le  Bergou.  Mais 
on  dit  que  le  souverain  de  ce  dernier  pays 
s'est  rendu  indépendant,  et  qu'il  a  même 
soumis  à  sa  domination  le  roi  de  Baghermé. 

BOURIVOU  ou  B1RNIE,  ville  du  Soudan, 
capit.  du  roy.  de  Bournou,  et  résidence  du 
souverain.  Elle  est  par  ia°  5o'  de  lat.  M.,  et 
il*  i5'  de  long.  E. ,  près  du  bord  occid.  du 
lac  Tsaad ,  non  loin  a  l'K.  de  la  grande  ville 
d'Engornou,  à  33o  1.  O.  de  Cobbé,  à  peu 
près  à  la  même  distance  E.  S.  E.  de  Tim- 
boactou ,  et  à  5oo  1.  S.  de  Tripoli.  On  n'a- 
vait jusqu'à  présent  qu'une  idée  peu  exacte 
de  la  position  de  cette  ville  ,  car  sur  ies  car- 
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tes  elle  est  située  par  20°  4o'  de  lat.  N. ,  et 
19°  3o'  de  long.  E.  Cette  ville  .  selon  le 
rapport  fait  par  un  naturel  au  docteur  Seet- 
zen ,  est  environnée  d'une  épaisse  muraille 
de  i4  pieds  de  hauteur.  On  y  compte  en- 
viron 10,000  maisons  :  celles  des  riches  et 
des  grands  sont  solidement  bâties  en  pierre. 
La  principale  mosquée  renferme  une  des 
premières  écoles.  D'autres  auteurs  donnent 
à  Bournou  3o,ooo  hab. 

BOURO,  une  des  îles  Moluques  ,  à  l'O. 
de  Ceram  et  d'Amboine,  par  3°  34'  de 
lat.  S.,  et  i  a4°  9'  de  long.  E.  Elle  est  de  forme 
presque  circulaire.  Sa  surface  est  d'environ 
259  1.  c.  Le  climat  passe  pour  très-sain. 
Elle  est  très -montagneuse;  on  remarque 
au  N.  O.  le  Tomaso,  énorme  rocher  abso- 
lument nu ,  et  à  l'E.  deux  pics  d'égale  hau- 
teur, sur  les  bords  de  la  baie  de  Katchelit. 
L'île  est  arrosée  par  plusieurs  rivières.  La 
plus  considérable  est  le  Vay-Abbo,  qui  se 
perd  dans  la  baie  de  Katchelit.  Au  centre 
est  un  lac  de  10  1.  de  circonférence,  et  de 
ao  brasses  de  profondeur,  où  l'on  ne  trouve 
que  des  anguilles.  11  a  pour  déversoir  le 
Vay-Nipel ,  qui  coule  à  l'O.  L'île  produit  en 
abondance  du  ris,  des  cocos,  des  bananes  , 
des  citrons  ,  des  ananas ,  du  sagou ,  et  la 
meilleure  huile  de  cajeput  de  tout  l'Archi- 
pel. Le  beurre  de  Bouro  est  aussi  très-es- 
timé.  On  trouve  dans  cette  île  du  bois  de 
tek,  et  de  l'ébène  noir  et  blanc.  Il  y  a  en 
abondance  des  buflles ,  du  gros  bétail ,  du 
gibier,  des  salanganes,  des  tortues,  et  des 
poissons.  Les  Chinois  sont  les  seuls  qui  vien- 
nent faire  commerce  dans  cette  île.  Ils  pren* 
nent  du  bois,  du  dinding,  des  nids  de  salan- 
ganes, etc.  60,000  hab.,  Malais  et  Harafores. 
Les  premiers  habitent  les  côtes,  professent 
l'islamisme ,  parlent  un  dialecte  malais , 
sont  agriculteurs  et  pécheurs,  et  gouvernés 
par  des  radjahs  indépendans.  Les  seconds 
habitent  l'intérieur,  et  font  leur  demeure 
des  rochers  les  plus  inaccessibles. 

BOURO,  ville  de  l'île  de  même  nom, 
une  des  Moluques.  Lat.  S.  3°  20'.  Long.  E. 
ia4°  3a'.  Elle  est  ouverte,  et  située  sur  la 
baie  de  Katchelit,  dans  une  contrée  cou- 
verte de  rizières. 

BOUROM  ou  BARRA,  petite  île  de  l'ar- 
chipel Asiatique  ,  près  de  la  côte  occid.  de 
Bornéo,  par  o°  53'  de  lat.  N. ,  et  106'  3i' 
de  long.  E. 

BOUROMKA,  bourg  de  Russie,  en  Eu 
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rope,  gouv.  et  à  5a  I.  O.  de  Poltava,  distr. 
et  à  i  a  1.  i/i  S.  O.  de  M  m  ml. 

BOUROU  ,  cap  sur  la  côte  orient,  dp  l'île 
Sumatra ,  dans  l'archipel  de  la  Sonde.  11 
forme  l'extrémité  d'une  presqu'île  qui  s'a- 
vance au  S.  E.  du  détroit  de  Malacca ,  par 
o*  i5'  de  lat.  V  ,  et  ioi"a5'  de  long.  E. 

BOUROUGUERD ,  ville  de  Perse ,  prov. 
d'irac- Adjemy  ;  chef-lieu  de  gouv.,  a  ao  1. 
S.  S.  E.  d'Hamadan ,  et  a  66  1.  N.  O.  d'is- 
pahan  ;  dans  une  vallée  bien  arrosée  et  fer- 
tile en  safran.  Elle  appartient  à  un  territoire 
peuplé  par  les  Lak ,  tribu  agricole.  Cette 
ville  renferme  un  très  beau  château.  11  y  a 
dans  les  environs  des  masses  de  rochers  iso- 
lés qui  offrent  les  figures  les  plus  bizarres, 
i  a,ooo  hab. 

BOUROU M  ,  roy.  de  la  Guinée  supé- 
rieure, borné  au  N.  E.  et  à  TE.  par  le  roy. 
d'Inta ,  dont  il  est  séparé  par  la  Y  oit  a  ;  au 
S.,  parcelui  d'Amina  ;  à  l'O. ,  par  celui  d'A- 
rhanty ,  dont  il  est  tributaire  ;  et  au  N.  O. , 
par  celui  de  Coranza.  Guia  en  est  la  capi- 
tale. La  Senny  l'arrose  de  l'O.  à  l'E. 

BOUROUM,  pays  de  la  Nubie,  qui  est 
indépendant  du  roi  de  Scnnâr,  et  s'étend 
le  long  du  Babr-el-Azrak.  11  a  été  visité  par 
M.  F.  Cailliaud.  Il  est  montagneux  ,  coupé 
de  torrens ,  et  couvert  de  forêts  presque  im- 
praticables et  remplies  de  bétes  fauves.  Les 
habita  ns,  pour  la  plupart  idolâtres ,  ont  des 
mœurs  grossières  et  farouches. 

BOUR R AN  ;  village  de  France ,  dép.  de 
l'Aveyron,  ah-ond.  et  à  a  l.N.  O.  de  Sainte- 
AflYique,  et  à  9  1.  a/5  S.  S.  E.  de  Rodez, 
cant.  de  Saint-Rome  du  Tarn.  Il  y  a  1  mine 
d'alun  et  1  de  houille. 

BOURRÉ,  village  de  France,  dép.  de 
Loir-et-Cher,  arrond.  et  à  6  1.  i/a  S.  de 
Blois,  cant.  et  à  i/a  I.  E.  de  Mont  richard , 
sur  la  rive  droite  du  Cher.  Il  y  a  sur  son  ter- 
ritoire une  carrière  de  pierre  propre  aux  bâ- 
tisses qui  acquiert  de  la  dureté  et  une  blan- 
cheur que  l'air  n'altère  pas. 

BOURSAULT  ,  village  de  France  ,  dép. 
de  la  Marne ,  arrond.  et  à  a  1.  O.  N.  O.  d'É- 
pernay,  cant.  de  Dormans.  11  y  a  des  eaux 
minérales  ferrugineuses. 

BOURT ANGE,  ville  forte  des  Pays-Bas, 
prov.  et  à  10  1.  î/a  E.  S.  E.  de  Groningue, 
arrond.  et  à  5  I.  5/4  S.  E.  de  Winschoten, 
sur  les  frontières  du  roy.  de  Hanovre  ,  dans 
un  pays  marécageux,  ce  qui  rend  cette  ville 
insalubre  et  peu  peuplée.  Les  Espagnols 
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prirent  le  fort  en  1595.  Les  troupes  de  l'é-  > 
vèque  de  Munster  l'assiégèrent  inutilement 
en  167a.  Les  Français  se  rendirent  maîtres 
de  la  ville  et  du  fort  en  1 795. 

BOLRTH,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Eure ,  arrond.  et  à  8  L  i/a  S.  O.  d'Évreux , 
cant.  de  Vcrneuil.  11  y  a  des  forges  â  hauts- 
fourneauxet  1  fa  brique  d  épingles.  i,64o  hab. 

BOURTI ,  bourg  de  Russie,  en  Europe  , 
gour,  de  Kiev,  distr.  çt  à  10  1.  E.  de  Zvéni- 
gorodka. 

BOURTIE,  village  d'Écosse  ,  comté  et  à 
5  1.  N.  N.  O.  d'Aberdeen,  presbytère  de 
Garioch.  465  hab.  On  remarque  sur  son  ter- 
ritoire les  ruines  d'un  camp  romain  ,  et  trois 
temples  de  dniides ,  donl  deux  sont  presque 
entiers. 

BOURTOUN  A,  distr.  du  pays  des  Lesghi, 
dans  la  partie  orientale  de  la  Circassic  , 
sur  le  versant  septentrional  du  Caucase  , 
entre  Solotau  et  la  gauche  du  Koisou  , 
par  45°  de  lat.  N.,  et  45°  4o'  de  long.  E. 
11  est  traversé  par  la  Takara,  qui  se  jette 
dans  le  Koi-sou ,  et  sur  laquelle  sont  situés 
les  i5  villages  qui  composent  ce  district.  Ses 
habitana,  moins  civilisés  que  les  autres  Les- 
ghi ,  sont  farouches  et  enclins  à  la  rapine  : 
leur  dialecte  diffère  beaucoup  de  celui  des 
Lesghi- Avares,  qui  sont  à  l'E.  de  ce  district. 

BOURUÏN  ,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Koursk,  distr.  et  à  5  1.  1/4  S.  de 
Poutivi. 

BOUSETCH ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  â  5o  I.  S.  E.  de  Grodno , 
distr.  et  â  7  I.  5/4  S.  S.  O.  de  Slonim. 

BOUSNA1I,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  présidence  et  anc.  prov.  du  Ben- 
gale, distr.  de  Djessore ,  â  a  1.  5/4  N.  de 
Mahmodpour,  et  à  54  I.  E.  S.  E.  de  Mour- 
ched-abad.  L'industrie  et  le  commerce  y 
sont  très-actifs.  Le  sol  est  bien  cultivé. 

BOUSQUET  (LE),  hameau  de  France, 
dép.  de  l'Aveyron,  arrond. ,  cant.  et  â  a  1. 
i/i  N.  O.  de  Rodez.  II  y  a  une  mine  du 
houille  ,  et  des  mines  de  cuivre  exploitées. 

BOUSQUET  (  LE) ,  hameau  de  France, 
dép.  de  l'Hérault ,  arrond.  de  Béziers ,  cant. 
et  à  a  1.  N.  de  Bedarrieux,  comm.  de  Saint  - 
Martin-dc-Clémantan.  Il  y  a  des  mines  de 
houille. 

BOUSSA,  roy.  de  la  Nigritic,  tributaire 
du  Timbouctou,  sur  le  Niger,  au  S.  E.  de 
Timbouclou.  C'est  dans  ce  pays  que  Mungo 
P  ai  k  a  perdu  la  vie. 
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Il  a  pour  capitale  la  ville  de  même  nom  , 
située  sur  le  Niger,  à  i  journée  deYavuri. 

BOUS8AC,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Creuse;  chef-lieu  d'arrond.  et  de  cant. ,  à 
7  I.  i/a  N.  E.  de  Guéret ,  sur  un  rocher  très- 
escarpé  ,  près  du  confluent  du  Véron  et  de 
la  Petite-Creuse.  Elle  est  environnée  de  mu- 
railles flanquées  de  tours.  L'on  n'y  parvient 
en  voitnre  que  par  un  seul  chemin  très- 
étroit.  Il  y  a  un  château  plus  élevé  que  la 
ville ,  avec  une  grosse  tour.  On  y  fait  le  com- 
merce de  cuirs  et  de  bestiaux.  Foires  d'un 
jour  le  troisième  jeudi  de  juin  et  le  premier 
jeudi  de  chaque  mois,  pour  les  laines.  6oo 
hab. 

L'arrond.  de  Boussac  comprend  5?  com- 
munes et  3i,iï4  hab.  11  est  divisé  en  4  can- 
tons :  Boussac  ,  Chambnn  ,  Chatelas  et  Jar- 
nage.  Le  tribunal  de  î  **  instance  et  la  con- 
servation des  hypothèque*  sont  à  Chambon. 

BOUS8AGU  ES ,  village  de  Fraoce  ,  dép. 
de  l'Hérault,  arrond.  et  à  8  I.  N.  N.  O.  de 
Béziers,  cant.  de  Bédarrieux.  Il  y  a  des  mi- 
nes de  houille. 

BOUSSAY  -  SUR  -  SÈVRE,  bourg  de 
France,  dép.  de  la  Loire-Inférieure,  arr. 
et  à  7  1.  3/4  S.  O.  de  Nantes,  cant.  de  Clis- 
«on  ,  près  de  la  Sèvre-Nantaise.  a,ooo  hab. 

BOUSSO  A ,  ville  de  la  Guinée  supérieure, 
sur  la  Côte-d'Or,  capit.  du  roy.  d'Ahanta, 
a  3  1.  N.  E.  du  cap  des  Trois-Pointes ,  et  à 
47  L  S.  de  Coumassie.  Lat.  N.  4°  45'.  Long. 
O.  4*  55'. 

BOUSSOLE  (CANAL  DE  LA),détroitdu 
Grand  Océan  boréal ,  qui  sépare  Tchirpoï, 
au  S. ,  de  Simousir ,  au  N. ,  dans  le  groupe 
des  Kouriles ,  par  46#  a9'  de  lat.  N. ,  et  i5 1  ■ 
de  long.  E.  II  a  été  découvert, en  178-,  par 
Lapérouse ,  qui  lui  a  donné  le  nom  de  son 
vaisseau. 

B0US80VATZ ,  ville  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope ,  en  Bosnie,  sandjak  et  à  4  1.  i/a  S.  E. 
de  Trawnik ,  dans  la  vallée  de  la  Kositza. 
Elle  est  défendue  par  un  château-fort  placé 
sur  une  montagne.  800  hab. 

BOUSSU  ,  bourg  des  Pnvs-Bas,  prov.  du 
Hainaut ,  arrond.  et  à  a  1.  O.  8.  O.  de  Moos  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Haine.  1,900  hab. 

BOUSSY  -  S'.  -  ANTOINE,  village  de 
France,  dép.  de  Seine-et-Oise,  arrond.  et 
à  a  1.  N.  de  Corbeil ,  cant.  de  Boissy-Saint- 
Léger,  aurla  rive  droite  de  l'Yère.  11  y  a  1 
filature  de  laine. 
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BOUSYR  ou  AB0U8YR,  village  de  la 
Basse-Égypte,  prov.  et  à  5 1.  S.  de  Gyteh,  non 
loin  et  au  N.  O.  des  ruines  de  Meinphis  ;  plu- 
sieurs pyramides  voisines  se  distinguent  par 
le  nom  d'Abousyr.  Ce  nom  ,  qui  est  dérivé 
de  celui  d'Osiris  ,  a  été  donné  à  divers  vil- 
lages de  la  Haute  et  de  la  Basse-Égypte ,  a 
cause  des  traditions  qui  supposaient  le  tom- 
beau de  ce  dieu  en  plusieurs  lieux  difte- 
rens. 

BOUTACH  ,  lac  de  Russie,  en  Europe  , 
gouv.  d'Orenbourg,  distr.  et  à  i4  !•  S.  E.  de 
Tchéliabinsk.  Il  a  environ  8  1.  de  circonfé- 
rence. 

BOUT  AN  ,  BooUtn ,  pays  situé  sur  le  ver- 
sant mérid.  de  l'Asie,  entre  des  montagnes 
qui  s'étendent  en  forme  de  terrasses  paral- 
lèlement au  haut  plateau  qu'elles  semblent 
soutenir.  On  sait  qu'il  confine  au  N.  et  au 
N.  E.  avec  le  Tibet  ;  au  S.  E. ,  avec  l'As  sa  m  ; 
au  S.  O. ,  avec  le  Bengale  ;  et  à  PO. ,  avec 
le  Sikkim.  L'Himalaya  parait  former  les 
bornes  N.  et  N.  E.  Les  monts  Douléh  ou 
Landah  sont  entre  le  Boutan  et  l'Assam.  Le 
bras  orient,  de  la  Tyst»  et  une  partie  du 
cours  de  cette  rivière  marquent  toute  sa  li- 
mite avec  le  Sikkim  et  une  partie  de  celle 
du  Bengale.  Suivant  ces  données  incomplè- 
tes, le  Boutan  s'étend  entre  a6°  aa'  et  29" 
de  lat..  N.,  et  entre  86°  10'  et  9a0  55'  de 
long.  E.  Sa  longueur  est  d'environ  1 55  l.,et 
sa  largeur  de  65. 

Sur  la  limite  du  Bengale,' de  grands  ma- 
rais et  des  bruyères  se  présentent.'Bientôt 
après ,  en  allant  vers  le  N. ,  on  trouve  des 
montagnes  de  1,100  à  1,  a 00  toises  d'éléva- 
tion, et  les  vallées  les  plus  basses  sont  en- 
core a  5oo  toises  au-dessus  du  niveau  de  la 
mer.  Mais  combien  ces  hauteurs  sont  peu 
considérables  comparées  à  celles  de  l'Hi- 
malaya ,  dont  plusieurs  sommités  ,  entre 
autres  le  Chamalari ,  dépassent  4,3oo  toises. 
Toutefois  les  glaciers  éternels  qui  couvrent 
ces  monts  n'influent  pas  sensiblement  sur 
le  climat,  qui  est  généralement  tempéré. 
Les  pluies  sont  fréquentes;  mais  jamais  el- 
les ne  tombent  par  torrens.  Tous  les  cours 
d'eau  du  Boutan  paraissent  être  tributaires 
du  Brahmapoutre.  Le  plus  considérable ,  le 
Tchintchieu,  grossi  du  Hatchieu  et  du  Pa- 
tchieu ,  forme  des  cataractes  terribles ,  en 
descendant  vers  les  plaines  du  Bengale  , 
sous  le  nom  de  Gaddada.  On  nomme  aussi 
le  Jerdeker,  le  Banaachet  d'autres  rivières; 
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mai»  le  cours  de  quelques-unes  de  celles  qui 
arrosent  la  partie  centrale  et  orientale  du 
Boutao  est  peu  connu,  et  un  ne  peut  que 
conjecturer  qu'elles  sont  des  aflluens  du 
Brahmapoutre.  En  général,  il  est  peu  de 
montagnes  qui  ne  soient  sillonnées  par  des 
torrens.  Abstraction  faite  des  énormes  mas- 
sifs septentrionaux,  presque  toutes  les  mon- 
tagnes dont  le  Boutan  est  hérissé  offrent 
des  espèces  de  couches  horizontales  mises 
en  culture,  qui  produisent ,  ainsi  que  les 
vallées,  des  céréales  et  beaucoup  de  riz.  Une 
plaine  voisine  du  Beugale ,  et  large  de  près 
de  8  1. ,  donne  en  outre  du  coton  et  du  tabac. 
On  voit  croître,  sans  culture ,  sur  les  mon- 
tagnes des  fraisier» ,  des  framboisiers  et  des 
mûriers  ;  il  y  vient  aussi  des  pommiers ,  des 
poiriers,  des  pêchers  et  des  abricotiers.  Les 
bois  de  construction ,  communs  dans  les  fo- 
rêts, sont  :  le  frêne,  le  bouleau,  l'érable,  l'if, 
le  pin ,  etc.  ;  mais  il  n'y  a  pas  de  chêne.  L'é- 
léphant et  le  rhinocéros  sont  nombreux  dans 
ces  forêts  ;  les  singes  le  sont  plus  encore , 
car  les  Boutys  et  les  Hindous  les  regardent 
comme  sacrés. Le  tanyan  ou  ta ngoun,  espèce 
de  cheval  indigène  du  Boutan  ,  a  de  belles 
proportions  et  beaucoup  d'ardeur;  les  mou- 
tons donnent  une  laine  très-fine. 

La  pierre  calcaire  est  abondante ,  et  il  y 
a  du  granit  et  du  marbre.  On  exploite  des 
mines  de  fer,  et  ce  métal  sert  à  fabriquer 
des  idoles  et  d'autres ornemens  des  temples. 
Cette  fabrication  et  celle  de  quelques  tissus 
grossiers  en  laine  paraissent  être  tout  ce 
que  l'industrie  des  habitans  de  ce  pays  peut 
produire.  Ces  tissus  grossiers  et  quelques 
articles  que  le  Boutan  tire  de  la  Chine  et 
du  Tibet,  tels  que  des  soieries  chinoises, 
du  papier,  des  couteaux  et  du  thé  ,  des 
queues  de  butlles  du  Tibet ,  de  la  cire ,  des 
noix  de  galle ,  de  l'ivoire ,  du  musc ,  de  la 
poudre  d'or ,  de  l'argent  en  lingot ,  et  des 
chevaux,  forment  le  chargement  de  la  cara- 
vane que  le  deb  radjah,  ou  gouverneur  ci- 
vil du  Boutan ,  envoie  tous  les  ans  dans  le 
district  de  Bangpour.  Cette  caravane  prend 
en  retour  des  étoffes  de  laine  anglaises,  de 
l'indigo,  du  poisson  sec,  du  vif  argent,  des 
clous  de  girofle,  des  nois  muscades,  de  l'en- 
cens, du  bois  de  sandal,  du  cuivre  en  la- 
mes et  travaillé ,  de  l'étain ,  de  la  poudre 
à  tirer,  des  peaux  de  loutre,  des  cornes  et 
des  peaux  de  rhinocéros  ,  des  toiles  de  co- 
ton, du  corail  et  des  porcs.  Le  tout  monte  ra- 
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rcment  à  plus  de  5o,ooo  roupies  (73,000  fr.), 
et  l'indigo  entre  pour  moitié  dans  cette 
somme.  Le  gouvernement  jaloux  et  craintif 
du  Boutan  n'a  jamais  permis,  même  <m'x 
Bengalais,  de  faire  une  semblable  en  a  varie 
dans  le  Boutan  propre. 

On  ne  sait  rien  du  nombre  des  habitans  : 
tout  ce  qu'on  peut  en  dire  c'est  que  les 
villages  sont  nombreux.  L'indigène  du  Bou- 
tan a  les  cheveux  noirs  et  coupés  ras;  son 
oeil,  petit  et  noir,  s'allonge  en  pointe  de  cha- 
que côté.  C'est  au-dessous  des  veux  que  sa 
figure  est  le  plus  large ,  et  elle  va  en  rétré- 
cissant jusqu'au  menton.  Il  ressemble  en 
cela  au  Tatare,et  plus  spécialement  encore 
au  Chinois.  La  peau  de  ces  indigènes  est 
douce,  et  la  plupart  d'entre  eux  n'ont  point 
de  barbe.  Leurs  armes  sont  :  un  arc,  des  flè- 
clirs ,  une  courte  épée  et  un  cimeterre.  Ils 
font  usage  à  la  guerre  de  flèches  empoison- 
nées. Leurs  fusils  à  mèche  ne  peuvent  leur 
servir  que  lorsqu'il  fait  beau.  Ils  font  habi- 
lement usaffe  de  leurs  boucliers.  Les  étoffe!» 
de  laine  servent  à  faire  leurs  vêtemens,  et 
ils  font  généralement  usage  de  viande ,  de 
liqueur  et  de  thé.  Les  travaux  de  la  terre 
sont  en  grande  partie  le  partage  des  fem- 
mes. Les  maisons  n'ont  qu'un  étage,  excepté 
celle  du  deb  radjah,  qui  en  a  plusieurs  et 
des  marches  très-hautes ,  chose  extraordi- 
naire au  Boutan. 

Les  ministres  de  la  religion  sont  de  la 
secte  de  Boudha  ,  forment  une  classe  à  part, 
et  ne  s'occupent  que  des  devoirs  que  leur 
croyance  leur  impose.  Le  peuple  ne  s'oc- 
cupe point  du  spirituel,  et  leur  laisse  l'exer- 
cice des  cérémonies  religieuses.  Dans  ce 
pays,  comme  dans  le  Tibet,  on  attache  quel- 
ques idées  saintes  a  cette  invocation  om 
mdni  paimiom ;  on  l'inscrit  sur  la  plupart 
des  édifices  publics,  et  souvent  on  peut  In 
lire  de  très-loin  sur  des  montagnes ,  où  elle 
est  tracée  avec  de  très-grosses  pierres  pla- 
cées en  terre. 

Le  deb  radjah,  qni  réside  à  Tassisudon  „ 
passe  pour  le  chef  suprême  du  Boutan  ;  ri- 
goureusement parlant  il  n'est  que  le  gouver- 
neur séculier.  Le  dharma  radjah,  regardé 
comme  un  dieu  ,  est  le  souverain  légitime  : 
mais  comme  ce  persounage  sacré  ne  se  mêle 
jamais  d'affaires  temporelles,  on  ne  le  con- 
naît que  par  son  ministre.  On  dit  qu'il  y  a 
dix-huit  passages  qui  conduisent  à  travers 
les  montagnes  du  Boutan,  et  que  la  garde 
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de  plusieurs  est  confiée  à  des  officiers  nom- 
més sou  bah,  dont  le  pouvoir  est  inconnu. 
Le  sou  bah  le  plus  voisin  du  Sikkim  est  celui 
de  Dellamcotta  ;  on  connaît  aussi  de  ce  cùté 
ceux  de  Lockidouar  et  de  Boxedouar ,  et  à 
l'E.  de  la  Gaddada  ceux  de  Borradouar,  de 
Rcpodouar  et  de  Tclierang. 

Le  mot  Bhote  désigne,  cher,  les  Hindous, 
non-seulement  le  pays  que  les  Européens 
nomment  Boutan,  mais  bien  encore  tout  le 
territoire  qui  s'étend  sur  les  deux  versa n s 
des  monts  Himalaya,  depuis  Cachemyr  jus- 
qu'à la  Chine.  L'ensemble  des  montagnes 
dont  se  compose  le  Boutan  se  nomme  Tan- 
gousthan  ,  et  dans  les  anciens  écrits  hin- 
dous il  est  désigné  parle  mot  Madra.  L'his- 
toire de  ce  pays  est  inconnue.  Ce  n'est  que 
depuis  177a  que  les  Anglais  ont  eu  des  rap- 
ports avec  le  deb  radjah,  qui,  â  cette  épo- 
que, envahit  la  principauté  de  Cotch  Bahar, 
dont  il  fut  chassé  peu  de  temps  après. 

BOUT  ACCOURT ,  village  de  France, 
dép.  des  Ardennes,  arrond.et  à  a  1.  S.  S.  E. 
de  Mézières,  cant.  et  à  1/3  1.  S.  de  Flizc. 
11  a  des  forges. 

BOUTEV1LLE,  village  de  France,  dép. 
de  la  Charente ,  arrond.  et  à  4  L  S.  E.  de 
Cognac,  cant.  de  Châteauneuf.  On  y  voit 
encore  les  restes  d'un  ancien  château-fort. 
11  y  a  1  teinturerie.  875  hab. 

BOLTIG,  bourg d'Égypte.  Voy.  Aboctic. 

BOUT1N ,  cap  sur  la  cote  O.  de  l'île  de 
Tcboka,  par  5i°  5a'  de  lat.  N.,  et  i39°  10' 
de  long.  E. 

BOUT!  NG  ,  île  de  l'océan  Indien ,  sur  la 
côte  occid.  de  la  presqu'île  de  Malacca, 
roy.  de  Queda.  Lat.  N.  5°  48'.  Long.  E. 

BOUTKICHKI,  bourg  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  et  à  3o  1.  N.  O.  de  Vilna  , 
distr.  et  à  fi  1.  5/4  S.  E.  de  Rossiena ,  sur  la 
rive  droite  de  la  Doubisa. 

BOUTO,  petite  île  de  la  mer  des  Molu- 
ques,  à  l'O.  de  l'île  Timorlaout,  par  70  1' 
de  lat.  S. ,  et  1 19°  a5'  de  long.  E. 

BOUTON  ,  île  du  Grand  Océan,  au  S.  E. 
de  l'Ue  Célèbes ,  dans  la  mer  des  Moluques, 
entre  4°  »©'  et  5°  59'  de  lat.  S. ,  et  entre 
lao*  ia' et  130°  57'  de  long.  Ë.  Elle  a  envi- 
ron 37 1.  de  long  et  6  i/a  de  large. Un  détroit, 
praticable  pour  les  plus  gros  navires,  la  sé- 
pare de  Pungasanne.  Elle  est  élevée  et  bien 
boisée.  Elle  produit  en  abondance  du  riz  t 
du  maïs,  des  ignames,  et  toutes  sortes  de 
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fruits  des  tropiques:  les  girofliers  et  tous  les 
arbres  à  épices  ont  été  extirpés  par  les  Hol- 
landais. Il  y  a  de  la  volaille ,  des  chèvres  et 
des  buffles.  Les  perroquets  et  les  kakatoès 
abondent  dans  les  vastes  forêts ,  où  se  trouve 
entre  autres  arbres  le  muscadier  uviformr. 
La  mer  est  poissonneuse.  Les  habitans  sont 
malais,  ont  le  teint  brun,  la  taille  petite, 
fabriquent  de  bonnes  étoffes  de  coton ,  et 
obéissent  à  un  radjah,  allié  des  Hollandais, 
qui  lui  paient  un  subside,  sous  la  condition 
qu'il  veillera  à  la  destruction  des  arbres  à 
épices.  Ce  radjah  réside  dans  un  fort  en  pier- 
re, à  Bouton,  ville  capit.  de  l'île „  bâtie  sur 
le  sommet  d'une  montagne  escarpée  ,  et 
entourée  d'épaisses  murailles. 

BOUTON,  groupe  de  petites  îles  de  l'o- 
céan Indien,  près  de  la  côte  occid.  de  la 
presqu'île  de  Malacca,  par  6°  33'  de  lat.  S., 

et  9fi°47  de 

BOUTONNE,  rivière  de  France  ,  qui 
prend  sa  source  dans  le  dép.  des  Deux- 
Sèvres,  arrond.  de  Melic,  près  du  bourg  de 
Chef  Boutonne,  et  se  jette  dansla  Charente, 
parla  rive  droite,  à  Carillon,  près  de  Can- 
dé,  dép.  de  la  Charente-Inférieure,  après 
avoir  passé  par  Chizé,  Saint- Jeau  d'Angely 
et  Tannay-Boutonne,  et  après  avoir  par- 
couru, du  N.  E,  au  S.  ().,  un  développement 
d'environ  ail.,  dont  8  de  navigation,  depuis 
le  moulin  à  poudre  de  Saint-Jean  d'Angely. 
La  Boutonne  est  navigable  au  moyen  de  a 
écluses  et  de  quelques  autres  travaux  d'art. 
On  y  transporte  des  eaux  de-vie,  du  bois  de 
chauffage  et  de  construction,  des  poudres 
de  la  fabrique  de  Saint-Jean-d'Angely,  du 
sel ,  etc. 

BOUTREMANT  SUÏ ,  bourg  de  Russie , 
en  Europe,  gouv.  et  à  i5  1.  i/|  O.  S.  O.  de 
Vilna,  distr.  de  Novo-Troki,  et  à  11  1.  i/x 
S.  S.  E.  de  kovno. 

BOUTRY,  comptoir  hollandais,  dans  la 
Guinée  supérieure,  sur laCôte-d'Or,  à  4  1. 
N.  E.  du  cap  des  Trois-Pointes,  et  près  et 
à  l'E.  de  Boussoa. 

BOU VENTES,  village  de  France,  dép. 
de  la  Drôme,  arrond.  et  â  6  1.  3/4  E.  de  Va- 
lence , cant.  de  Saint-Jean-en-Boyans ,  près 
de  la  Lionne,  au  milieu  des  plus  hautes 
montagnes  du  Royanais.  On  y  fait  com- 
merce de  bois  â  brûler.  Il  s'y  tient  3  foires 
par  an.  900  hab.  11  y  a  près  de  la  chartreuse 
de  Bouventes  une  source  minérale  froide. 
A  quelques  lieues  delà  on  exploite  plusieurs 
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filons  qui  produisent  une  belle  mine  apa- 
thique demi-transparente. 

BOU VIGNES,  ville  des  Pays-Bas ,  prov. 
et  à  5  1.  S.  de  Namur  ,  arrond. ,  eant.  et  à 
1/1 I.  N.  N.  O.  de  Dinant,  sur  la  rire  gau- 
che de  la  Meuse.  Elle  est  ancienne  et  forti- 
fiée. Les  Français  la  prirent  d'assaut  en 
i554.  Il  y  a  dans  tes  environs  3  hauts-four- 
neaux, 2  martinets,  et  7  feux  d'affinerie. 
600  hab. 

BOU VI NES,  village  de  France,  dép.  du 
Nord,  arrond.  et  A  a  1.  i/a  S.  E.  de  Lille, 
cant.  et  à  1  1.  N.  de  Tero pleuve  en  Pewlcc, 
sur  la  Marque.  En  iai4,  Philippe  Auguste 
y  remporta  une  grande  victoire  sur  l'empe- 
reur Othon. 

BOL* VRON  ,  village  de  France  ,  dép.  de 
la  Loire-Inférieure  ,  arrond.  et  a  al.  N.  N. 
E.  de  Savenay,  cant.  de  Blain.  1,800  hab. 

BOUWANPOUR  ,  petite  viUe  de  l'IIin- 
doustan ,  dans  le  Neypal ,  située  dans  des 
bois,  entre  le  Boky  et  le  Betravaty.  Elle 
est  entourée  de  marécages,  et  très -mal- 
saine. 

BOUX  A  R  ,  Buxar,  ville  et  fort  de  l'Hïn- 
doustan  anglais,  présidence  du  Bengale, 
anc.  prov.  de  Bahar,  distr.  de  Ghah-abad, 
mr  la  rive  droite  du  Gange,  à  aa  1.  E.  N. 
E.  de  Bénarés,  et  à  3o  I.  O.  de  Patna.  C'est 
un  lieu  de  péage. 

B0UX1GONDGE  ,  Buxigangc  ,  petite 
ville  de  l'Hindoustan  anglais ,  présidence  et 
anc.  prov.  du  Bengale,  distr.  de  Dinadge- 
pour,  sur  la  rive  droite  de  la  Djeberna,  à 
ia  1.  S.  E.  de  Dinadgepour ,  et  a  3i  1.  N.  N. 
E.  de  Mourched-abad. 

BOUX  iront ,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan anglais  ,  présidence  et  anc.  prov.  du 
Bengale,  distr.  de  Radjechaliv,  à  19  I.  E. 
S.  E.  de  Mourchcd  abad. 

BOUXW1LLER,  ville  de  France,  dép. 
du  Bas-Rhin,  arrond.  et  à  3  1.  V  E.  de 
Saverne  ;  chef-  lieu  de  cant.  ,  sur  la  rive 
droite  tic  l.i  Moder,  au  milieu  de  montagnes 
et  de  forêts,  à  7  I.  î/a  N.  O.  de  Strasbourg. 
Elle  a  des  fabriques  de  siamoises,  de  fut  aines, 
de  toiles,  d'armes  et  de  chaudronnerie  ; 
des  séchoirs  de  garance,  des  blanchisseries, 
des  brasseries  et  des  chapelleries.  On  ex- 
ploite les  mines  de  Bouxwiller  pour  la  fabri- 
cation de  l'alun  et  du  vitriol  de  fer  et  de 
cuivre ,  ainsi  que  de  l'ammoniac  et  autres 
produits  chimiques.  Il  s'y  tient  des  foires  de 
deux  jours ,  le  premier  mardi  de  la  Fète- 
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Dieu,  à  la  Nativité  de  la  Vierge,  et  le  mardi 
avant  la  Saint-Nicolas.  \  .<»<><>  hab. 

BOUZA  (  LA  ) ,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  a  au  1.  i/a  O.  S.  O.  de  Salamanque,  et  à 
8  I.  N.  O.  de  Ciudad  Rodrigo ,  sur  la  rive 
droite  du  Turones. 

BOUZADJÉH  ,  bourg  de  la  Turquie 
d'Asie  ,  dans  l'Analolie,  sandjak  de  kodja- 
cili ,  a  ta  1.  N.  E.  d'isnik-mid. 

HOUZANE,  rivière  de  Russie,  en  Eu- 
rope. C'est  un  bras  du  Volga,  qui  commence 
au-dessus  d'Astrakhan  ,  et  qui  passe  près  de 
Krasnoï-iar,  et ,  après  un  cours  de  58  I.,  se 
jette  dans  la  mer  Caspienne.  On  y  pèche  le 
sterlet  en  si  grande  quantité,  qu'il  s'en  ex- 
pédie annuellement  de  Krasnoi-iar  plus  de 
vingt  bateaux. 

BOUZAS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
a/3  de  1.  O.  de  Vigo  (  Galice  ) ,  sur  le  bord 
mérid.  de  la  baie  de  Vigo. 

fiOUZ-BOURÔUN  ,  Posididm  ,  cap  de  la 
Turquie  d'Asie,  dans  l'Anatolie,  sandjak 
de  Kodja  ■  eïli ,  sur  la  cote  orient,  de  la  mer 
de  Marmara,  au  N.  du  golfe  de  Moudania. 
Lat.  N.  4o°  3a'.  Long.  E.  a6°  97'. 

BOUZ-HAGU  (Montagne  de  la  Glace  . 
Tmolus  mors  ,  chaîne  de  montagnes  de  la 
Turquie  d'Asie ,  dans  l'Anatolie.  Elle  s'é- 
tend à  l'E.  de  Smyrne ,  et  sépare  le  sandjak 
de  Saroukhan  de  celui  d'Aïdin. 

BOUZEN  ,  en  chinois  Fottng  - 1 htian , 

prov.  du  Japon  ,  dans  l'île  de  K  mou  ,  vers 

la  pointe  N.  E.  de  cette  ile,  et  la  partie  où 
elle  s'approche  le  pins  de  la  grande  ile  de 
Nifon.  Elle  confine  a  l'O.  avec  la  prov.  de 
Tsikouzcn ,  et  au  S.  avec  celle  de  Boungo  ; 
a  l'E. ,  elle  est  bornée  par  la  mer.  Elle  a  4 
journées  de  longueur  du  N.  au  S.  Ses  prin- 
cipales villes  sont  Kokoura  et  Nakats.  On  y 
voit  les  rivières  de  Takasègawa  et  de  Ka- 
mafougawa.  C'est  un  pays  assez  bon ,  et  qui 
est  renommé  pour  les  plantes  médicinales 
qu'il  produit.  11  y  a  un  grand  nombre  de 
manufactures  d'étollès  de  soie,  et  le  prince 
prend  une  partie  de  leurs  produits  en  paie- 
ment de  ses  revenus. 

BOUZÉO,  rivière  qui  prend  sa  source 
aux  monts  Carpathes,  en  Transylvanie,  k 
7  1.  E.  de  Kronstadt ,  entre  bientôt  dans  la 
Turquie  d'Europe,  traverse  dans  la  Vala- 
chie  les  districts  de  Bouzéo  et  de  Rimnik , 
et  se  réunit  au  Sireth,  à  5  I.  N.  O.  d'ibra- 
hilow, après  un  cours  d'environ  4o  1.  de  l'O. 
à  l'E. 
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BOUZÉO,  petite  ville  de  la  Turquie  d'Eu 
rope ,  eu  Valachie  ,  chef-lieu  de  distr. ,  près 
des  bords  du  Bouzéo,  à  at  1.  N.  E.  de  Bou- 
kharest,  et  a  17  1.  O.  d'Ibrahilow.  C'est  la 
résidence  d'un  évéque  grec.  Il  y  a  a  églises, 
et  il  s'y  tient  des  marchés  hebdomadaires. 
i,5oo  hab. 

BOUZILLÉ ,  village  de  France  ,  dép.  de 
Maine-et-Loire ,  arrond.  et  à  4  L  N.  N.  O. 
de  Beaupréau  ,  cant.  de  Champtoceaux. 
1,100  hab. 

BOUZON  VILLE ,  bonrgde France , dép. 
de  la  Moselle,  arrond.  et  à  6  1.  î/a  E.  S.  E. 
de  Thion ville;  chef-lieu  de  cant. ,  à  7  1.  i/a 
N.  E.  de  Metz, sur  le  Nied.  Il  y  a  une  bras- 
serie ,  et  des  fabriques  d'ébénisterie  et  de 
colle  forte.  i,7a5  hab. 

BOUZOUR,  sandjak  de  la  Turquie  d'A- 
sie. I  o;i-  Ilzgbat. 

BOUZOULOUK,  rivière  de  Russie,  en 
Europe ,  dans  le  pays  des  Cosaques  du  Don. 
Elle  prend  sa  source  dans  le  distr.  d'Oust- 
Medviéditz,  puis  se  joint  au  Khoper,  près 
du  bourg  d'Oust-Bouzouloutskaia ,  après  un 
cours  d'environ  \'>  I.  du  V  E.  au  S.  O. 

BOUZOULOUK,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  37 1. 0.  d'Orenbourg  ;  chef- 
lieu  de  distr.,  au  confluent  de  la  Samara  et 
de  la  Domachnia.  Elle  est  fortifiée  et  régu- 
lièrement bâtie.  Il  y  a  deux  églises.  Com- 
merce de  bois.  i,3oo  hab. 

La  partie  S.  O.  du  district  présente  une 
steppe  à  perte  de  vue;  la  partie  N  .E.  est  nion- 
tueuse  ,  et  a  des  prairies  et  des  champs  fer- 
tiles. La  Samara,  qui  l'arrose  du  S.  E.  au 
N.  O.,  donnait  son  nom  à  la  ligne  de  re- 
doutes devenue  inutile. 

BOUZOULOUTSKAIA(OUST-),  bourg 
de  Russie,  en  Asie  pays  des  Cosaques  du 
Don ,  sur  la  rive  droite  du  khoper ,  vis-à-vis 
de  l'embouchure  du  Bouzoulouk,  à  3  1.  i/a 
S.  d'Aleksièvska,  et  à  a6  1.  E.  N.  E.  de 
Bogoutchar. 

BOUZY,  village  de  France,  dép.  de  la 
Marne ,  arrond.  et  à  5  1.  S.  S.  E.  de  Reims , 
cant.  d'Ay.  On  y  récolte  de  très-bon  vin 
rouge,  dont  on  fait  un  grand  commerce. 
175  hab. 

BOVA ,  ville  du  roy.  de  Naples ,  prov.  de 
Calabre  Ultérieure  i",  distr.  et  à  6  1.  i/a  E. 
S.  E.  de  Reggio  ;  chef  lieu  de  cant. ,  sur  une 
montagne,  non  loin  de  la  mer  Ionienne. Siège 
d'un  évêché  suffragant  de  Reggio.  Cette 
ville,  qu'on  croit  avoir  été  fondée  par  des 
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Albanais  qui  s'établirent  dans  la  C  a  labre 

après  la  mort  de  leur  prince  Scanderberg , 
fut  en  grande  partie  détruite  par  le  trem- 
blement de  terre  de  1783,  et  rebâtie  dans 
un  meilleur  goût  par  les  soins  de  Ferdi- 
nand iv.  On  y  remarque  1  cathédrale  et 
plusieurs  autres  églises,  1  séminaire,  1  hô- 
pital et  a  monts  de-piété.  On  y  élève  beau- 
coup de  vers  à  soie.  a,5oo  hab. 

BOV  AL ,  petite  ville  de  l'I  limions  tan  an- 
glais, anc.  prov.  du  Bengale,  distr.  deDacca, 
sur  un  affluent  du  Brahmapoutre,  à  6  1. 
N.  N.  E.  de  Dacca.  Son  territoire,  couvert 
de  forêts,  est  rempli  d'éléphans,  de  tigres 
et  de  toutes  sortes  d'animaux  sauvage*. 

BOVAL1NO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Calabre  Ultérieure  1",  distr.  et  à 
3  1.  î/a  S.  S.  O.  de  Gerace,  cant.  d'Ar- 
dore  ,  sur  une  colline  et  près  de  la  mer 
Ionienne.  11  a  été  en  partie  détruit  par  le 
tremblement  de  terre  de  1780,  et  restauré 
par  Ferdinand  iv.  Il  y  a  trois  églises  pa- 
roissiale*. i,38i  bab. 

BOV  AN  Y,  Bowante,  fort  de  l'Hindou- 
stan anglais  ,  anc.  prov.  et  à  37  I.  i/a  O.  de 
Dehly,  distr.  d'Heriannih ,  à  4 1.  S.  de  H  ans  y . 

BOVEDA  (  LA),  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  8  I.  S.  E.  de  Zamora  (  Toro  ) ,  et  à  5  1. 
S.  de  Toro ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Gua- 
refia. 

BOVEGNO,  village  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien, prov.  et  à  G  l.  i/a  N.  de  Brescia; 
chef-lieu  de  distr. ,  sur  la  rive  droite  de  la 
M ulla,  dans  le  val  Trompia,  à  4  !•  1  :  \  -s-  de 
Breno.  Il  y  a  dans  les  environs  une  mine  de 
fer.  i,a5o  hab. 

Le  district  renferme  6,496  hab. ,  répartis 
dans  9  communes. 

BOVENDEN,  bourg  du  roy.  de  Hanovre, 
princip.  de  Gôttingue,  chef-lieu  de  baill., 
près  de  la  Leine,  â  1  I.  i/3  N.  de  Gôttin- 
gue. Il  s'y  tient  5  foires  très-fréquentées. 
Commerce  de  fil,  de  lin  et  do  mercerie. 
i,385  hab. 

BOVENS,  viUe  du  Danemark.  Voy.  Bo- 

CIHSR. 

BOVES,  bourg  des  États-Sardes,  div. , 
prov.  et  à  l  L  i/a  S.  de  Coni;  chef-lieu  de 
mand.,  au  pied  des  Alpes.  6,70a  bab.  On 
trouve  dans  les  environs  des  mines  de  fer, 
des  carrières  de  marbre ,  et  des  antiquités 
romaines. 

BOVES,  village  de  France,  dép.  de  la 
Somme ,  arrond.  et  à  a  1.  S.  E.  d'Amiens. 
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tau  t.  de  Sains,  sur  la  Soye.  II  y  a  un  bel 
établissement  de  blanchisserie  et  teinture- 
rie de  toiles. 

BOVEY-TRACEY,  village  d'Angleterre, 
comté  de  De  von  ,  hundred  de  Teignbridgc, 
sur  la  rive  gauche  du  Wray ,  a  4  I.  S.  O. 
d'Exeter.  Il  s'y  tient  i  marché  tous  Us  jeu- 
dis,  et  a  foires  par  an.  i  ,685  hab. 

BOVINO,  YiBiMtm,  ville  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  deCapitanate,  chef-lieu  de  distr. 
et  de  cant.,  sur  le  penchant  d'une  montagne 
baignée  parle  Cervaro,â  61.  i/a  S.  S. O. de 
Foggia  ;  siège  d'un évèchésurTra gant  de  Bé- 
névent,  et  résidence  d'un  juge  d'instruction. 
C'est  une  place  de  guerre.  Elle  possède  i  ca- 
thédrale ,  a  églises  paroissiales  et  plusieurs 
couvens.  4*n<>°  nab.  Les  Espagnols  y  furent 
battus,  en  parles  Impériaux. 

Le  district  de  Bovino  est  divisé  en  7  can- 
tons :  Accadia  ,  Ascoli ,  Bovino  ,  Castel- 
franco,  Deliceto  ,  Orsara  et  Troja. 

BO VISIO,  village  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien, prov.  et  à  51.  î/a  N. de  Milan,  distr. 
de  Barlassina,  sur  la  rive  droite  du  Seveso, 
à  i  1.  i/4  O.  \  .  O.  de  Monta.  11  renferme  le 
superbe  palais  de  Monbello,  dont  les  jar- 
dins offrent  une  grande  quantité  de  plantes 
exotique*.  6oo  hab. 

BOVOLEXT A ,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  à  5  I.  i/4  S.  S.  E.  de  Pa- 
doue ,  distr.  et  a  al.  S.  O.  de  Piove  ,  sur  le 
Bacchiglionc.  1,79a  hab. 

BOYOLONE,  village  dn  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  à  5  1.  S.  S.  E.  de  Vérone, 
distr.  d'Isola  délia  Scala,  près  du  Menago. 
Il  s'y  tient  un  marché  tous  les  mardis.  11  y 
a  des  manufactures  considérables  de  cor- 
des. 2,49a  hab. 

BOW,  comm.  des  États-Unis,  état  de 
New-Hampshire ,  comté  de  Rockingham  , 
sur  le  Merrimack,  à  a  1.  S.  S.  E.  de  Con- 
cord.  o35  hab. 

BOW  lX)l  \iIAM,comm.  des  États-Unis, 
état  de  Maine,  comté  de  Lincoln,  sur  le  Ren- 
ne bec  k,  a  5  1. 1/3  O.  de  Wiscasset.  a,a5g  bab. 

BOWDOM,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Maine ,  comté  de  Lincoln  ,  a  7  1.  O.  de 
Wiscaaaet.  1,777  hab. 

BOWER  ,  village  d'Ecosse ,  comté  et 
presbytère  de  Caithncas,  à  5  1.  i/a  N.  O. 
de  Wick.  1,4 86  hab.  Il  y  a  dans  les  envi- 
ron* des  ruines  d'un  ancien  édifice  en  pierre, 
qui  était  environné  de  6a  7  enceintes  de 
pierres  de  grande  dimension. 
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BOWE^BANK,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Maine  4  comté  de  Penobscot ,  à  ||  I. 
i/5  N.  O.  de  Bangor. 

BOWES,  Lav*th  r  village  d'Angleterre, 
north-riding du  comté  d'York,  wapentake de 
West  (Jilling,  à  5 1.  N.  O.de  Richmond.C'é 
tait  une  station  roma  ne.  Il  y  a  dans  l'église 
une  pierretervant  autrefois  de  table  de  com- 
munion ,  qui  porte  une  inscription  en  l'hon- 
neurdel'emperenr  Adrien.  Il  -V tient  1  mar- 
ché par  semaine,  et  1  foire  par  an.  1,09.5  hab. 

BOW  L I N  G ,  pa  roisse  d  '  A  nglet erre,  wes  t  - 
riding  du  comté  d'York,  wapentake  de  Mor 
ley,  à  5/4  de  I.  S.  de  Bradfurd.  3,579  hab- 

BOWLING-GREEN,  comm.  des  États- 
Unis  ,  état  de  kentucky,  chef-lieu  du  comté 
de  Warren,  à  1 1  1.  E.  de  Russelville.  Il  y 
a  une  banque. 

BOWL1NG-GREEN,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  l'Ohio,  comté  de  Licking,  a 
l'E.  de  Newark.  479  hab. 

BOWLING  GREE!*,  village  des  États- 
Unis,  état  de  Virginie,  chef-lieu  du  comté 
de  Caroline,  a  17  1.  i/a  N.  de  Richmond. 

BOWISESS ,  Blatobclcicm,  village  d'An- 
gleterre, comté  et  ward  de  Cumberland  , 
sur  la  côte  mérid.  de  la  baie  Solway,  à  4  I. 
O.  de  Carlisle.  47»  hab.  On  croit  que  c'é- 
tait une  station  romaine. 

BOWRA8SA,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan  ,  états  de  Sindhyah  ,  anc.  prov.  de 
Malvah ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Betvah , 
vis-à-vis  du  fort  de  kouayi ,  à  7  1.  i/a  E.  de 
Serondgc. 

BOWYER ,  rivière  des  États  Unis ,  territ. 
de  Missouri.  Elle  coule  du  N.  E.  au  S.  O. , 
et  se  jette  dans  le  Missouri  par  la  rive  droite , 
à  4  L  de  l'établissement  de  Council-BlufT, 
après  un  cours  de  plus  de  a5  I.  du  N.  E.  au 
S.  O.  Elle  a  75  pieds  de  large  à  son  confluent. 

BOWYER,  fort  des  Etats-Unis,  état 
d'Alabama,  comté  de  Baldwin  ,  à  l'extré- 
mité d'une  petite  presqu'île  qui  s'avance 
au  S.  de  la  baie  Mobile,  à  11  I.  1  /a  S.  de  la 
ville  de  ce  nom. 

BOWYER'S  BLUFF,  pointe  occid.  du 
havre  de  Washington,  au  lac  Michigan,  dans 
la  Green  bay,  aux  États-Unis ,  a  3o  1.  N.  E. 
du  Fort-Howard ,  et  à  561.  S.  de  Mackinaw. 
La  côte ,  composée  de  pierres  calcaires  dans 
un  espace  de  quelques  toises,  s'élève  per- 
pendiculairement de  4»  a  5o  pieds  au-dessus 
du  lac.  Les  flots  y  ont  creusé  des  cavités 
profondes ,  et  la  surface  ,  étant  semée  de 
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fragmens  de  rochers,  présente  l'afpect  d'un 
Tieux  château  en  ruine. 

BOX  ,  village  d'Angleterre ,  comté  de 
Wilts,  hundred  et  à  a  1.  1/2  S.  O.  de  Chip- 
penbam.  Il  y  a  une  source  d'eau  minérale. 
1,536  hab. 

ROXBERG,  ville  du  grand -duché  de 
Bade  ,  cercle  de  Main  et  Tauber,  chef-lieu 
de  baill. ,  à  6  I.  S.  S.  E.  de  Wertheim,  et  à 
a  1.  O.  de  Mergentbeim.  Elle  fait  partie  des 
possessions  du  prince  de  Linange.  1,000  hab. 

BOXBOROtGH,comm.  des  États  Unis, 
état  de  Massachusets ,  comté  de  Middlescx, 
à  11  1.  N.  O.  de  Boston.  4>4  'iaD* 

BOXFOKD,  village  d'Angleterre ,  comté 
de  Sufiblk ,  hundred  de  Babergh ,  et  à  \  1. 1  /a 
O.  d'Ipswich.  11  y  a  des  tanneries.  743  hab. 

BOXFORD ,  comm.  des  États-Unis ,  état 
de  Massachusets ,  comté  d'Essex ,  sur  la  rive 
droite  du  Merrimack,  à  5  1.  au-dessus  de 
Newburyport,  et  à  5  1.  1  N.  O.  de  Salem. 
906  hab. 

BOXHOLM,  village  de  Suède,  préfecture 
et  à  10  1.  S.  O.  de  Linknrping ,  hacrad  de 
Gûstring.  Il  y  a  dans  les  environs  une  mine 
de  fer,  et  des  forges  considérables  mises  en 
mouvement  par  les  chutes  du  Svarto.  A  peu 
de  distance  on  trouve  de  la  tourbe. 

BOXMEER ,  village  des  Pays  Ras,  prov. 
de  Rrabant  sept. ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Meuse,  à  5  1. 1 /a  S.  E.  de  Grave,  et  à  ni.  E. 
de  Rois-ie-Duc  ;  chef-lieu  de  cant.  Il  y  a  une 
école  latine.  i,5oo  hab. 

ROXTEL,  village  des  Pays-Ras,  prov.  de 
Rrabant  sept.,  arrond.  et  à  a  I.  i/a  S.  de 
Bois-le-Duc  ;  chef  lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
droite  de  la  Dommel.  a,65o  hab.  II  s'y  livra  , 
en  1794,  un  combat  sanglant  entre  les  Fran- 
çais et  les  Hollandais  réunis  aux  Anglais  sous 
le  commandement  du  duc  d'York.  Ces  der- 
niers y  furent  défaits  avec  grande  perte. 

ROY  (  S'.  ) ,  petite  ville  d'Espagne ,  prov. 
et  à  a  1. 1/4  S.  O.  de  Rarcelone  (Catalogne) , 
près  de  la  rive  droite  du  Llobregat. 

ROYACA,  dép.  de  la  république  de  la 
Colombie ,  formé  de  la  partie  centrale  de 
la  Nouvelle-Grenade.  Il  se  divise  en  4  pro- 
vinces :  Casanare,  Pamplona,  Socorro  et 
Tunja.  Sa  pop.  est  de  j  1  j.ouo  hab.' 

ROYACA  ,  bourg  de  la  Nouvelle -Gre- 
nade ,  à  t/a  1.  S.  E.  de  Tunja  ,  et  à  18  I.  N. 
N.  E.  de  Santa  Fé  de  fiogota.  Le  climat  y  est 
froid.  Les  habitanssont  indiens,  et  font  de  la 
chaux  ,  dont  ils  approvisionnent  toute  la 
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province.  En  18a  t,  le  congrès  ordonna  d'y 
établir  un  collège. 

ROYADEL,  village  des  États  Prussiens , 
prov.  de  Silésie ,  régence  de  Liegnitz ,  cercle 
et  à  4  1.  3/4  E.  de  Gruncberg,  et  à  t/4  de  I. 
de  la  rive  droite  de  l'Oder.  11  y  a  un  beau 
château.  i,55ohab. 

ROYER,  rivière  du  Ras  Canada,  qui  a  sa 
source  dans  le  pays  élevé  au  S.  du  fleuve 
Saint  Laurent ,  auquel  elle  se  joint  vis-à-vis 
de  l'île  d'Orléans ,  a  10  1.  au-dessous  de  Que- 
bec.  Elle  traverse  un  pays  bien  cultivé. 

ROYLE ,  comm.  des  États-Unis,  état  de 
New-York ,  comté  d'Ontario,  sur  leGenesee, 
a  5  I.  i/a  N.  O.  de  Canandaigua.  a ,860  hab. 

ROYLE,  ville  d'Irlande,  prov.  de  Con- 
naught,  comté  et  a  9  1.  i/a  N.  de  Roscom- 
mon  ;  chef-lieu  de  baronnie ,  à  7  1. 1 /a  S.  de 
Sligo  ,  près  de  l'extrémité  occid.  du  lac 
Key,  et  sur  la  Royle ,  que  l'on  y  passe  sur 
deux  ponts  ,  dont  l'un  porte  une  statue  de 
Guillaume  m.  Cette  ville ,  avant  l'union  , 
envoyait  deux  membres  au  parlement  d'Ir- 
lande. Il  y  a  quelques  casernes  pour  la  cava- 
lerie, et  dans  les  environs  des  manufactures 
de  toiles ,  et  les  restes  d'une  tour  et  d'nne 
abbaye  d'architecture  gothique.  Les  Anglais 
prirent  et  pillèrent  cette  abbaye  en  r«5. 

ROYLES ,  cap  sur  la  côte  O.  de  l'Améri- 
que sept.  Lat.  N.  5o'5i\  Long.  E.  a3o°3a'. 

ROYLESTON,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets,  comté  à  a  1.  N.  E.  de 
Worcester.  905  hab. 

ROYLSTÔN  (WEST), comm.  des  Etats- 
Unis  ,  état  de  Massachusets  ,  comté  et  à 
al.  N.  de  Worcester,  et  à  16 1.0.  de  Boston. 
Il  y  a  une  manufacture  de  coton.  886  hab. 

ROYNDIE,  cap  d'Écosse ,  sur  la  côte  du 
comté  de  RanfT.  Lat.  N.  57°  39'.  Long.  0. 
4°  54'. 

BOYNDIE,  village  d'Ecosse,  comté  et 
a  1  1.  O.  de  BanlT,  presbytère  de  Tordyce. 
1,900  hab. 

BOYNE  ,  bourg  de  France,  dép.  du  Loi- 
ret ,  arrond. ,  cant.  et  à  a  I.  i/4  N.  E.  de 
Pithiviers.  Commerce  en  cire ,  miel ,  safran, 
vins  et  laines.  a,ooo  hab. 

BOYNE,  Buckda ,  rivière  d'Irlande,  qui 
prend  sa  source  dans  la  partie  sept,  du  comte 
de  Kildare ,  prov.  de  Leinster ,  près  de  Car- 
bury ,  entre  dans  le  comté  de  Meath ,  passe 
à  Trim,à  Navan,  à  Drogheda ,  et  se  jette 
dans  la  mer  d'Irlande,  à  1  L  1  /a  au-dessous 
de  Drogheda ,  après  un  cours  d'environ  aol. 


■ 


Digitized  by  Google 


BOZZ 

du  S.  O.  au  \  .  1  II  se  livra,  en  1690,  près 
de  ses  bords,  entre  Jacques  11  et  Guillau- 
me m  ,  une  bataille  fameuse ,  dans  laquelle 
ce  dernier  fut  vainqueur,  et  le  premier  oblige 
de  fuir  sur  le  continent. 

BOYPEBA,  lie  de  la  baie  de  Camamu , 
sur  la  côte  du  Brésil ,  gouv.  et  prov.  de  Ba- 
hia,  coin  axe  a  dos  llheos,  au  S.  de  celle  de 
Tinhare ,  dont  elle  n'est  séparée  que  par  un 
canal  étroit.  Elle  a  à  peu  près  a  1.  c. ,  et  ren- 
ferme un  bourg  de  même  nom  ,  qui  est  ha- 
bité par  des  indigènes.  On  tire  de  cette  île 
du  riz  et  du  tan. 

BOZA ,  passage  des  monts  Garpathes,  en 
Transylvanie  ,  comitat  d'Ober  -  W  ei  s  se  Hi- 
bou rg  ,  à  6  I.  3/4  E.  S.  E.  de  Kronstadt. 
C'est  un  passage  assez  fréquenté  pour  aller 
de  Kronstadt  à  Boukharest. 

BOZA  ,  bourg  de  la  Nouvelle-Grenade  ,  à 
5  1.  S.  O.  de  Santa  Fé  de  Bogota ,  près  de  la 
rive  gauche  du  Payti.  Le  climat  y  est  froid 
et  sain  ;  ce  qui  le  Gt  choisir  par  le  vice-roi 
pour  y  bâtir  une  maison  de  plaisance.  1,000 
bab.  Le  territoire  en  est  fertile,  et  on  y 
élève  beaucoup  de  bestiaux. 

BOZAWOLA,  petite  ville  de  Pologne, 
vtoiwodie  et  à  8  1.  1/4  S.  de  Lublin  ,  obwo- 
die  de  Zamosc. 

BOZEGOW,  bourg  privilégié  de  Bohème, 
cercle  et  à  8  1.  E.  de  ïabor.  11  y  a  un  châ- 
teau. 

BOZEL ,  village  des  États-Sardes ,  div.  de 
Savoie,  prov.  de  Tarantaise,  chef-lieu  de 
mand. ,  sur  la  rive  droite  du  Doron ,  à  5  1. 
i/a  S.  E.  de  Moùtiers ,  sur  une  route  peu  fré- 
quentée qui  conduit  par  Termignon  au 
Mont-Ceni»,  en  traversant  la  haute  monta- 
gne de  la  Vanoise.  C'est  le  lieu  principal 
d'une  vallée  très- peuplée ,  riche  en  bes- 
tiaux ,  et  où  l'on  commerce  en  cuirs,  en 
peaux  et  en  fromages.  1,186  hab. 

BÔZiNGEN ,  village  de  Suisse.  Foy .  Bou- 
j  k  a  n. 

BOZOK,  bourg  de  Hongrie,  comitat  de 
Hont ,  chef-lieu  de  marche ,  à  3/4  de  1.  S.  S. 
E.  de  Karpfen ,  et  a  4  l.  î/a  S.  E.  de  Schem- 
nitz ,  au  milieu  de  dépôts  trachytiques. 

BOZOO ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
Il  L  O.  S.  O.  de  Vitoria  (Burgos) ,  et  a  5/4 
de  L  de  la  rive  droite  de  l'Ebre. 

BOZZ  A ,  bourg  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  l'Abruzze  Ultérieure  i«%  distr.  et  à  a  1. 
3/4  N.  de  Civita  di  Penne,  cant.  d'Atri. 
43o  bab. 
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BOZZOLO,  ville  du  roy.  Lombard-*  réni- 
tien,  prov.  et  4  5  1.  i/a  O.  S.  O.  de  Man- 
toue  ;  chef-lieu  de  distr. ,  à  8  1.  E.  de  Cré- 
mone ,  près  de  la  rive  droite  de  l'Oglio,  dans 
une  position  agréable.  Elle  est  fortifiée.  II 
s'y  tient  un  marché  tous  les  vendredis ,  et 
une  foire  en  septembre.  5, 610  hab. 

BBA,  ville  des  Etats-Sardes,  div.  deCo- 
ni,  prov.  et  à  4  I.  1  /  j  O.  d'Alba  ;  chef-lieu  de 
mand.,  près  de  la  rive  droite  de  la  Sture  , 
à  7  1.  3/4  N.  de  Mondovi.  Elle  a  3  églises 
paroissiales,  et  fait  un  grand  commerce  en 
bestiaux,  en  grains  et  en  vins.  La  soie  de 
Bra  est  d'une  qualité  supérieure.  7,000 hab. 

BRAA,  rivière  des  États-Prussiens,  qui 
a  sa  source  dans  la  prov.  de  Prusse  occid.  , 
régence  de  Marienwerder ,  cercle  et  a.  peu 
de  distance  N.  de  Schlochau.  Elle  traverse 
plusieurs  lacs,  fait  de  nombreux  détours  en 
arrosant  le  cercle  de  Conitz,  baigne  les 
murs  de  Bromberg,  où  elle  alimente  un  ca- 
nal qui  communique  avec  la  Nette ,  et  se 
joint  a  la  Vistule  ,  un  peu  au-dessus  de  For- 
don,  après  avoir  parcouru  environ  35  I.  du 
N.  au  S. 

BRAAKE,  bourg  du  duché  d'Oldenbourg, 
cercle  et  I  1  1.  S.  E.  d'Ovelgône;  chef-lieu 
de  bail!.  ;  sur  la  rive  gauche  du  Weser,  vis- 
à-vis  de  Pile  Harrier-sand ,  à  6  1.  1/4  N.E. 
d'Oldenbourg.  Il  s'y  fait  un  peu  de  com- 
merce. 91 1  hab. 

BRABA  ,cap  du  gouv.  et  de  l'intendance 
de  Buenos-Ayres,surla  rive  gauche  et  à  l'em- 
bouchure du  Rio  de  la  Plata.  Lat.  S.  34°  57'. 
Long.  O.  58°  ■>>)'.  Il  termine  la  petite  pénin- 
sule sur  laquelle  est  Monte-Video. 

BRABANT,  ancien  duché  et  prov.  des 
Pays  Bas ,  qui  était  borné  au  N.  par  la  Hol- 
lande et  la  Gueldrc;  à  l'E. ,  par  Pévèché  de 
Liège  ;  au  S.  ,  par  les  comtés  de  Namur  et 
de  Hainaut  ;  et  a  l'O. ,  par  la  Flandre  et  la 
Zélande.  Il  était  divisé  en  Brabant-Hollan- 
dais,  qui  constituait  la  partie  sept.,  et  en  Bra- 
bant-Autrichien,  qui  comprenait  la  partie 
mérid.  Le  premier,  après  avoir  formé  pen- 
dant quelque  temps  le  dép.  français  des  Bou- 
ches-du- Rhin,  forme  maintenant  la  prov.  de 
Brabant  sept.,  dans  le  roy.  des  Pays-Bas.  Le 
second,  qui  avait  formé  sous  l'Empire  Fran- 
çais les  dep.  de  la  Dyle  et  des  Deux-Nèthcs , 
a  été  aussi  compris,  depuis  t8i5,dans  les 
prov.  des  Pays  Bas  qui  ont  pris  le  nom  d'An- 
vers et  de  Brabant  méridional. 
BRABANT  MÉRIDIONAL,  prov.  de* 
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Pays-Bas,  formée  de  l'ancien  Brabant» Autri- 
chien ;  située  entre  5o°  3a'  et  5i° 4'  de  lat. 
N.,  et  entre  i°  3o/  et  a"  48'  de  long.  E.,  et 
bornée  au  V  par  la  prov.  d'Anvers  ;  à  II'., 
par  celle  de  Limbourg;  au  S.  E.,par  celle 
de  Liège;  au  S. ,  parcelles  de  INamur  et  du 
Hainaut  ;  et  à  l'O.,  par  celle  de  la  Flandre 
«rient.  Sa  longueur  de  Pl.  à  l'O.  est  de 
ai  1.  ;  sa  largeur  du  N.  au  S.  de  (al.,  et  sa 
surface  de  i8.~>  I.  c.  Le  terrain ,  inontueux 
ver»  le  S.,  s'abaisse  vers  le  Le  sol  e.st  sa- 
blonneux, et  mêlé  d'une  grande  quantité  de 
coquillages  décomposés.  On  y  rencontre  peu 
d'argile  pure.  Les  principales  rivières  sont  : 
la  Dyle,  la  Senne  et  la  Dendre.  Le»  canaux 
de  Louvain  et  de  Bruxelles  favorisent  la  na- 
vigation. Le  climat  est  humide  ;  cependant 
l'air  est  sain.  Les  travaux  de  l'agriculture 
secondent  parfaitement  la  fertilité  de  la  ter- 
re. Dans  le  N.  E.  seulement  on  voit  un  petit 
nombre  de  buttes  sablonneuse»,  qui  ne  sont 
couvertes  que  de  bruyères  et  de  pins.  Le» 
céréales ,  les  graines  oléagineuses,  le  lin  ,  le 
chanvre  et  le  houblon  fournissent  d'abon- 
dantes récoltes.  Les  forêts  sont  nombreuses  : 
l'immense  forêt  de  Soignes  est  en  partie 
dans  cette  province,  et  remarquable  par  la 
vigoureuse  végétation  de  ses  arbres.  11  y  a 
des  mines  de  fer,  des  carrières  de  pierre 
calcaire  et  de  pierre  de  taille.  Les  pâturage» 
nourrissent  une  grande  quantité  de  gros  et 
de  menu  bétail.  Les  rivières  sont  poisson- 
neuses. L'industrie  est  florissante  ,  témoin 
des  fabrique»  d'étoffe»  de  coton ,  de  piqués , 
de  mousseline,  de  dentelles,  de  draps,  de 
tapis,  de  chapeaux,  de  faïence,  de  savon, 
d'eau  Tortc,  de  vitriol  et  de  crayons.  Les  ate- 
liers de  carrossiers  sont  renommés.  11  y  a 
aussi  des  raffineries  de  sucre  et  de  sel ,  des 
papeteries,  des  verreries,  des  distilleries 
d'eau-de-vie  de  genièvre,  et  surtout  de  nom- 
breuses brasseries.  Le»  routes  sont  bien  pa- 
vée», bien  entretenue» ,  et  souvent  bordées 
d'arbres. 

Cette  province,  dont  Bruxelles  est  le 
cbef-licu,  formait,  sous  le  gouvernement 
français  ,  le  dép.  de  la  Dyle.  Elle  occupe  le 
second  rang  dans  les  Etats-Généraux,  aux- 
quels elle  envoie  8  députés;  lesétatsde  cette 
prov.  se  composent  de  81  membres  nommé» 
par  tiers  par  l'ordre  équestre,  les  villes  et  le» 
campagnes.  Elle  est  delà  4*  div.  militaire,  du 
diocèse  de  Malines,  et  du  ressort  de  la  cour 
supérieure  de  Bruxelles.  Elle  se  divise  en  3 
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arrond.  :  Bruxelles,  Louvain  et  Nivelle*  ; 
et  en  a4  cant.  Sa  pop.  est  de  450,670  hab., 
presque  tous  catholique».  On  parle  le  fla- 
mand dans  les  arrond.  de  Bruxelles  et  de 
Louvain,  et  le  wallon  dans  celui  de  Nivel- 
les. Dans  la  plupart  des  villes,  la  langue  fran- 
çaise est  très  usitée. 

BRABANT  SEPTENTRIONAL,  pro 
vince  des  Pays-Bas ,  formée  de  l'ancien  Bra- 
bant  hollandais;  située  entre  5ia  a4'  et  5ia 
5T  de  lat.  N. ,  et  entre  »•  45'  et  om  07'  de 
long.  E.  ;  bornée  au  N.  par  les  provinces 
de  Hollande  et  de  Gueldre,  dont  elle  est 
séparée  par  la  Meuse  ;  à  PB. ,  par  le  duchc 
du  Bas-Rhin  et  la  province  de  Limbourg; 
au  S. ,  par  celle  de  Limbourg  et  d'Anvers; 
et  à  l'O.,  par  celle  de  Zélande.  Sa  longueur 
de  l'E.  à  l'O.  est  de  api.;  sa  plus  grande 
largeur  du  N.  au  S.  n'excède  pas  i5  I.  Sa 
surface  est  de  ai4  L  c.  C'est  un  pays  très- 
uni;  ver»  le  N.  O.  il  s'abaisse  beaucoup.  Il 
offre  généralement  des  bruyères,  des  landes 
sablonneuses  et  des  marécages  :  le  marais 
de  Peel  occupe  seul  une  surface  de  3o  I.  c. 
Peu  de  terrainssont  susceptibles  de  culture. 
Les  principales  rivières  sont  :  la  Meuse ,  le 
Meck  ,  la  Dommel  et  les  deux  Aa.  De  nom- 
breux canaux  traversent  cette  prov.  ;  le  plus 
important  est  celui  de  fireda.  L'air  y  est  gé- 
néralement sain,  excepté  vers  l'O.,  où  le* 
marécages  répandent  des  exhalaisons  sou- 
vent pernicieuses.  Quand  les  terres  sont  bien 
fumée»,  elle»  produisent  assez  abondam- 
ment du  seigle  ,  du  sarrasin  ,  un  peu  de  fro- 
ment et  d'orge ,  beaucoup  de  lin  ,  du  chan- 
vre, du  houblon ,  etc.  Les  jardins,  le»  ver- 
gerset  les  pépinières  sont  assez  bien  soignés. 
Les  prairies  le  long  de  la  Meuse  sont  mau- 
vaises. 11  y  a  dans  d'autres  partie»  de  beaux 
pâturages.  On  voit  quelques  forêts  de  pins. 
Le  bois  de  chauffage  est  rare,  et  la  tourbe 
abondante ,  ainsi  que  la  terre  à  foulon.  On 
élève  de  beau  bétail ,  et  surtout  des  moutons, 
de  la  volaille  et  de»  abeilles.  Le  gibier  est 
commun.  Les  rivières  sont  poissonneuses.il 
y  a  des  manufactures  de  draps  communs, 
de  casimirs ,  de  toiles  de  lin ,  de  rubans  et  de 
chapeaux  ;  des  filatures  de  laine  et  de  coton  ; 
des  imprimeries  d'indiennes,  des  tanne- 
ries, des  brasseries,  des  fabriques  de  cou- 
tellerie et  de  poterie ,  et  des  distilleries  d'eau- 
de-vie  de  grains. 

Cette  prov.,  qui ,  sous  le  gouvernement 
français,  formait  le  dép.  des  Bouches  du- 
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Rhin,  occupe  le  premier  rang  daus  la  se- 
conde chambre  des  États-Généraux,  à  la- 
quelle elle  envoie  7  députée.  Les  états  de 
cette  prov.  se  composent  de  4a  membre», 
dont  7  choisis  par  l'ordre  équestre,  ai  par 
les  villes,  et  14  par  les  campagnes.  Elle  est 
de  la  4*  division  militaire,  et  du  ressort  de 
la  cour  supérieure  de  La  Haye.  Elle  se  di- 
fisc  en  5  arr.,  qui  sont  ceux  de  Bois-le-Duc, 
rhef  lieu  de  la  prov.  ;  fireda  et  Eindhoven, 
et  &c  subdivisent  en  ai  cant.  Sa  pop.  est  de 
3o5,o68  bab.,  la  majeure  partie  catholiques. 

BRABICH  AS,  peuple  du  Sahara,  au  M.  O. 
de  Timbouctou ,  près  des  limites  de  la  Nigri- 
tie.  La  partie  du  désert  qu'il  habite  ren- 
ferme des  mines  de  sel.  On  y  trouve  le  puits 
d'Aroao. 

BRAGADALA,  village  d'Ecosse,  dans 
l'île  de  Skye,  oomtéctà  5oL  O.  d'inverness, 
au  fond  d'une  petite  baie,  à  laquelle  il  a  don- 
né son  nom.  Des  restes  d'édiGces  appelés 
forts  danois  y  subsistent  encore.  a,io3  hab. 

BRACClAPiO,  Sabatihus,  lac  des  États 
de  l'Église ,  comarca  et  a  6  1.  3/4  Pl.  O.  de 
Rome.  11  a  a  1.  de  long  sur  il.  i/a  de  large. 
Sa  profondeur  est  de  i5o  toises. 

B  RACG1  \  V  > ,  A  r  cisc» ,  bourg  des  États 
de  l'Église  ,  comarca  et  à  7 1.  5/4  N.  O.  de 
Rome ,  sur  le  lac  de  son  nom.  On  y  fabrique 
de  bon  papier  a  impression.  11  y  a  des  bains 
d'eaux  thermales  aux  environs,  ainsi  que  les 
raines  de  Veies.  i,aoohab. 

BRACEV1LLE,  comm.  des  États-Unis, 
état  d'Ohio ,  comté  de  Trumbull ,  à  a  1.  i/a 
S.  O.  de  Warren.  58o  hab. 

BRACHELEIN  ou  BRAKEL ,  village  des 
Etats-Prussiens,  prov.  du  Bas-Rhin ,  régence 
d'Aix  la-Chapelle  ,  cercle  et  à  a  I.  1/4  N.  E. 
de  Geilenkirchen ,  et  a  5  1.  Pi.  O.  de  Juliers , 
près  de  la  rive  gauche  de  la  Roër.  Il  y  a  une 
grande  papeterie.  i,o4a  hab. 

BRACUT,  bourg  des  États  Prussiens, 
prov.  de  Clèves-Berg,  régence  et  â  1 31. 5/4  S. 
de  Clèves,  cercle  et  4  51.  5/4  S.  O.  de  kem- 
pen.  11  est  bien  bâti ,  au  milieu  d'une  plaine 
environnée  de  bruyères.  11  y  a  des  églises 
catholiques  et  calvinistes* ,  de  grandes  fabri- 
ques de  toiles  et  de  poterie,  des  blanchisse- 
rie* ,  des  brasseries,  et  des  moulins  à  huile. 
Foire  le  27  septembre.  ;uj  hab. 

BR  AGI  EUX,  village  de  France ,  dép.  de 
Loir-et-Cher,  arrond.  et  à  5  1.  i/a  S.  E-  de 
Blois  ;  chef-lieu  de  cant.  800  hab. 

BRACIGLIAPiO,  bourg  du  roy.  de  Na- 


ples,  prov.  de  la  Principauté  Citérieure, 
distr.  et  à  4 1.  N.  de  SsJerne,  cant.  de  S.  Gior- 
gio ;  dans  une  vallée.  11  a  3  églises  parois- 
siales et  4  monts-de-piété.  3, 159  hab. 

BRACk  on  BOURAK,  rivière  d'Asie, 
qui  prend  sa  source  dans  le  roy.  de  katchar, 
entre  dans  le  Bengale ,  arrose  le  distr.  de 
Silbet ,  et  va  mêler  ses  eaux  à  celles  de  la 
Sourmah,  après  s'être  divisée  en  un  grand 
nombre  de  bras  qui  portent  la  fertilité  dans 
le  pays.  Son  cours  est  à  peu  près  de  5o  1. 
du  Pi.  E.  au  S.  O. 

BRACkEN ,  comté  des  États  Unis ,  dans 
la  partie  Pi .  E.  de  l'état  de  kentucky ,  borné 
au  Pi.  par  l'Ohio.  5,a8o  hab.,  dont  4,56o 
blancs,  44  noirs  libres, et  G76  esclaves.  Le 
chef-lieu  est  Augusta. 

BRACkENBERG  ,  village  du  roy.  de 
Hanovre,  princip.  et  4  5  1.  5/4  S.  O.  de 
Gdttingue;  chef  lieu  debaill.,  a  1  I.  N. 
d'Hedemunden.  Pop.  du  baill.  1,109  hab- 

BRACkEPiHEIM ,  ville  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Pîecker,  chef-lieu  de 
baill.,  sur  le  Zaber,  à  5  1.  3/4  O.  S.  O. 
d'Heilbronn,  et  à  8  1.  Pî.  N.  O.  de  Stuttgart. 
Elle  a  1  vieux  château,  1  église  et  1  bel  hôpi- 
tal. 1,490  hab.  Son  territoire  est  couvert  de 
vignobles.  On  trouve  I  1/4  de  1.  le  château 
de  Magenheim ,  dont  les  possesseurs  étaient 
autrefois  seigneurs  de  la  ville. 

Le  baill.  de  Brackenhcim  a  îa  1.  c,  et 
31,934  hab.  On  y  trouve  de  l'albâtre  et  du 
gypse. 

BRACkLEY,  ville  d'Angleterre,  comté 
et  à  6  1.  3/4  S.  O.  de  Northampton,  hun- 
dred  de  king's-Sutton,  près  des  sources  de 
l'Ouse.  Il  y  a  1  marché  par  semaine  et  4  foi- 
res par  an.  Elle  envoie  a  membre*  au  parle- 
ment. i,85 1  hab. 

BRACkWEDE,  village  des  États-Prus- 
siens ,  prov.  de  Westphalic ,  régence  de  Min- 
den ,  cercle  et  à  1  1.  S.  de  Bielefeld.  Il  y  a  1 
grande  filature  de  fil,  1  fabrique  de  toiles 
de  lin ,  et  1  fonderie  de  cuivre.  On  y  fait 
commerce  de  beurre.  1,094  ''a0, 

BRAD,  village  de  Transylvanie ,  comitat 
de  Zarand  ;  chef  lieu  d'une  marche  à  laquelle 
il  donne  son  nom  ,  sur  la  rive  droite  du  Fc- 
kete  Koros,  à  1 1.  a/3  S.  E.  de  korus-Banya. 

BRADAISO,  rivière  du  roy.  de  ISaples, 
dans  la  prov.  de  Basilicate.  Elle  prend  sa 
source  dans  le  distr.  de  Matera ,  cant.  et  à 
1  1.  i/4  9.  de  Monlepeloso  ,  coule  du  N.  O. 
au  S.  E. ,  et  se  jette  dans  le  golfe  de  Ta- 
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rente ,  à  8 1.  i/4  S.  O.  de  la  vUle  de  ce  nom  , 
après  un  cours  de  17  1.  î/a.  Cette  rivière  est 
.célèbre  par  la  réconciliation  de  Marc-An- 
toine et  d'Octave,  ainsi  que  par  le  campe- 
ment des  troupes  de  Roger,  comte  de  Si- 
cile ,  qui  se  préparait  à  combattre  le  pape 
Honoré  11. 

BRADDOCK  ,  baie  des  États-Unis,  dans 
l'état  de  New- York,  snr  la  côte  mérid.  du 
lac  Ontario,  à  a  I.  O.  de  l'embouchure  du 
Genesce.  Elle  pénètre  à  1  1.  i/3  dans  les 
communes  de  Gates  et  de  Parraa. 

BRADDOCk'S  FIELD,comm.desÉtats- 
Unis ,  en  Pensylvanie ,  sur  la  Turtle-Creek , 
à  a  1.  E.  S.  E.  de  Pittsburg.  Le  général  an- 
glais Braddock  y  fut  tué  par  les  Indiens, 
au  mois  de  juillet  1755,  dans  une  embus- 
cade. ' 

BRADFIELD,  village  d'Angleterre,  com- 
té d'Essex  ,  hundred  de  Tendring ,  au  S.  de 
l'embouchure  du  Stour,  à  il.  B.  S.  E.  de 
Maoingtree.  Il  a  un  marché  par  semaine  et 
une  foire  par  an.  8aa  hab. 

BRADFIELD,  paroisse  d'Angleterre, 
west-riding  du  comté  d'York  ,  wapentake 
de  Straflbrth  et  Tickhill ,  a  a  1.  O.  N.  O.  de 
Sheffield.  Elle  est  entourée  de  marais.  5,aaa 
hab. 

BRADFORD,  ville  d'Angleterre,  comté 
de  Wilts,  hundred  de  Bradford ,  à  9  l.  3/4 
N .  O.  de  Salisbury  ;  sur  la  rive  droite  de  l'A- 
von  ,  que  traverse  un  joli  pont.  Elle  a  des 
rues  étroites  et  irrégulières ,  quelques  beaux 
édifices,  une  église  qui  renferme  plusieurs 
monumens  en  marbre,  et  une  grande  ma- 
nufacture de  draps  d'une  belle  qualité.  Le 
commerce  de  celte  ville  est  favorisé  par  le 
canal  qui  la  met  en  communication  avec 
Bath.  11  s'y  tient  2  marchés,  par  semaine  t-t 
a  foires  par  an.  io,a3i  hab. 

BRADFORD,  ville  d'Angleterre,  west- 
riding  du  comté  et  à  10I.  5/40.  S.O.  d'York, 
wapentake  de  Morley,  et  à  2  1.  1/4  N.  E. 
d'Halifax.  L'église  paroissiale,  nouvellement 
construite,  est  un  bel  édifice.  Il  y  a  5  tem- 
ples pour  divers  cultes,  et  des  manufactures 
de  draps  considérables.  Un  canal  qui  va 
joindre  celui  de  Liverpool  et  Leeds  ouvre 
des  communications  importantes  au  com- 
merce de  cette  ville.  Il  s'y  tient  deux  mar- 
chés par  semaine  ,  et  plusieurs  foires  par  an. 
i5,o64  hab.  Il  y  a  dans  les  environs  des  fon- 
deries, de  grandes  forges,  des  mines  de 
houille  ,  et  des  carrières  d'ardoise  de  bonne 
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qualité ,  dont  on  fait  une  exportation  consi- 
dérable. 

BRADFORD,  comm.  des  États  Unis  , 
état  de  Massachusets ,  comté  d'Essex  ,  sur 
la  rive  droite  du  Merrimack,  vis-à-vis  de 
Harcrhill ,  à  3  I.  i/a  au-dessus  de  Ncwbury- 
port,  et  à  10  1.  N.  de  Boston.  Lat.  N.  4** 
46'.  Long.  O.  7a*  ao'.  On  y  construit  de 
grands  navires.  Il  s'y  fabrique  aussi  beau- 
coup de  cuirs.  Il  y  a  une  école  florissante. 
1,600  hab. 

BRADFORD,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  New-Hampshire ,  comté  d'Hillsbo- 
rough  ,  à  7  1.  O.  de  Concord.  i,3i8  hab. 

B  RADFORD,  comté  des  États  Unis,  dans 
la  partie  N.  E.  de  la  Pensylvanie ,  traversé 
du  Pi.  O.  au  S.  E.  par  le  bras  oriental  de  la 
Susquehannah.  11, 554  hab.,  dont  11,519 
blancs,  et  35  noirs  libres.  Le  chef-lieu  est 
Towanda. 

BRADFORD  (  E AST) ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Pensylvanie ,  comté  de  Ches- 
ter,  sur  la  Brandy winc.  1,217  hab. 

BRADFORD  (WEST) ,  comm. des  États 
Unis,  état  de  Pensylvanie,  comté  de  Chcs- 
ter.  1,739  hab. 

BRADFORD,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Vermoni  ,  comté  d'Orange ,  sur  li* 
Connecticut,  à  a  I.  î/a  au-dessous  de  New 
bury.  i,3oo  hab. 

BRADI>G,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Southampton,  sur  la  côte  orient,  de  l*ile 
de  Wight ,  à  a  1.  i/4  E.  de  Newport.  Son 
port  peut  recevoir,  à  marée  haute,  des  bâ- 
timens  de  4oo  tonneaux.  Il  y  a  un  marché 
par  semaine.  a,oa3  hab. 

BRADKOWTTZ ,  viUage  de  Bohème, 
cercle  et  à  5  1.  i/a  S.  S.  E.  de  Beraun.  11  y 
a  des  mines  de  fer  dans  les  environs. 

BRADLEY  (IN.ORTH) ,  village  d'Angle- 
terre, comté  de  Wilts ,  hundred  de  Whor- 
welsdown ,  à  5/4  de  1.  S.  de  Trowbridge. 
On  >  fabrique  du  drap.  i,o53  hab. 

BRADLEYVALE,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Vermont,  comté  de  Calédo- 
nien à  5  1.  N.  E.  de  Montpellier. 

BRADN1IVCH,  VUle  d'Angleterre,  comte 
de  Devon ,  hundred  d'Hayridge  «  à  3 1.  N .  E. 
d'Excter.  Elle  a  envoyé  des  membres  au 
parlement  jusqu'au  règne  d'Henri  vu.  Il  y 
a  une  papeterie.  On  y  tient  un  petit  marché 
le  jeudi  et  deux  foires  par  an.  1,611  hab. 

BR  AEM  A  R,  montagnes  d'Ecosse  ,  comté 
d'Aberdeen.  Elles  renferment  beaucoup  de 
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cristaux  colorés.  On  y  a  trouvé  des  topazes 
et  des  bérils. 

BRAE  RIACK  ou  BREIRACK  ,  mon- 
tagne d'Ecosse,  sur  la  limite  di  s  comtés 
d'Aberdeen  et  d'Inverncss.Elle  a  703  toises 
d'élévation.  Il  y  a  6  sources  à  667  toises  au- 
dessus  du  niveau  de  la  mer,  et  qui  se  réu- 
nissent peur  former  la  Dee. 

BRAFFOE,  cant.  du  roy.  de  Fanty,  sur 
la  Côte-d'Or,  dans  la  Guinée  supérieure. 

BRAF1M,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
3  I.  3/4  N.  N.  E.  de  Tarragonc  (Catalo- 
gne). 

BRAGA,  Bbacaba,  ville  de  Portugal, 
cbef-lieu  de  la  prov.  de  Minho  et  de  la  co- 
marra  de  son  nom  ,  sur  une  hauteur ,  au  mi- 
lieu d'une  plaine  grande  et  fertile,  entre  le 
Cavadoet  le  Deste,  a  10  I.  5/4  N.  N.  E.  de 
Porto,  et  à  7a  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Lisbonne. 
Lat.  N.  4**4a'«  Long.  O.  io°4o'.  Siège  d'un 
archevêché,  dont  l'archevêque  est  primat 
de  Portugal ,  et  qui  a  pour  sulfYagans  :  Porto, 
Coimbre,  Viseu,  Bragance  et  Miranda, 
Aveiro  ,  et  Pinhcl.  Elle  est  entourée  de 
murailles  flanquées  de  tours ,  et  détendue 
par  un  château  fort.  Les  rues  en  sont  lar- 
ges et  bien  percées ,  et  les  maisons  de  con- 
struction ancienne.  Elle  renferme  7  places 
publiques  ornées  de  fontaines,  1  palais  ar- 
chiépiscopal qui  contient  une  bibliothèque, 
1  cathédrale  vaste  et  bien  décorée ,  et  où 
reposent  les  cendres  du  comte  Henri,  qui 
la  fit  rebâtir;  6  églises  paroissiales  ,  t  sémi- 
naire, dont  le  bâtiment  est  remarquable; 

I  collège,  1  hôpital,  1  hospice,  et  des  res- 
tes de  monumens  romains ,  entre  autres  1 
temple,  1  amphithéâtre  et  1  aqueduc.  11 
y  a  aussi  des  eaux  sulfureuses  froides.  On  y 
fabrique  des  armes,  des  toiles  et  des  cha- 
peaux, et  il  y  a  des  blanchisseries  de  cire. 

II  s'y  tient  deux  foires  de  bestiaux  par  an. 
C'est  une  très-ancienne  ville.  On  attribue 
sa  fondation  à  Himilcon.  Elle  a  été  la  capi- 
tale du  roy.  des  Suéves.  1 4*4^8  hab.  A  1/2  1. 
environ  à  PE.  de  la  ville,  on  trouve  sur  une 
colline  le  fameux  sanctuaire  do  senhor  Jtius 
do  manie,  qu'un  grand  nombre  de  pèlerins 
visitent  tous  les  ans. 

BR AGAINÇ A ,  ville  du  Brésil ,  prov. ,  co- 
ma rea  et  a  3o  1.  E.  N.  E.  de  Para,  sur  la 
rive  gauche  du  Cayte,  dans  une  plaine,  à 
environ  6 1.  de  l'océan  Atlantique  ,  dont  les 
marées,  qui  s'élèvent  de  12  pieds  au  mois 
de  septembre ,  montent  jusqu'au  port.  C'est 

T.  II. 
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une  des  villes  les  plus  anciennes  et  les  plus» 
vivantes  de  la  province. 

BBAGANÇA  ,  ville  du  Brésil ,  prov.,  co- 
marca  et  à  17  I.  N.  N.  E.  de  Saint  Paul ,  et 
à  90  I.  8.  O.  de  Villa-Rica,  près  de  la  rive 
gauche  du  Jaguaiv.  On  y  élève  beaucoup 
de  porcs. 

BRAGANCE,  Braganra,  ville  de  Por- 
tugal, prov.  de  1  ras-os-Montes  ,  chef-lieu 
de  comarca,  dans  une  plaine  fertile,  sur  le 
Fervenza,  a  ta  I.  i/a  IN.  O.  de  Miranda,  et 
â  a5l.  N.  E.  de  Lamego.  Lat.  N.  4a°  2'.  Long. 
O.  8°  58'.  Elle  est  en  partie  fortifiée,  et  a 
une  bonne  citadelle.  C'est  le  siège  de  l'évô- 
ché  de  Bragance  et  Miranda  ,  et  il  y  a  2 
églises,  1  collège,  et  des  manufactures  de 
taffetas  et  de  velours.  3,'joG  hab.  Bragance 
fut  érigée  en  duché  par  Alphonse  v  en  i44a. 
En  16^0,  Jean  11,  huitième  duc  de  Bra- 
gance ,  qui  descendait  de  la  famille  royale  , 
devint  roi  de  Portugal  sous  le  nom  de  J  ean  iv, 
et  c'est  de  lui  qu'est  issue  la  maison  ré- 
gnante. Le  territoire  de  cette  ville  renferme 
iai  paroisses. 

BRAGERNAES,  ville  maritime  de  Nor- 
vège, dioc.  d'Aggershuus ,  baill.  de  Buske- 
rud,  à  l'extrémité  du  Drammcnsfiord ,  vis- 
à-vis  de  Strômsoe  ,  et  à  8 1.  S.  O.  de  Chris- 
tiania. Lat.  N.  5o°  44'.  Long.  E.  70  56'.  Il 
y  a  dans  les  environs  beaucoup  de  verreries, 
qui  fournissent  presque  tout  le  royaume  , 
ainsi  qu'à  une  exportation  considérable. 

BRAGOUN ,  village  de  Russie,  en  Eu- 
rope, dans  la  Circassie  ,  sur  la  Soundja  , 
près  du  confluent  de  cette  rivière  avec  le 
Térek,  à  81.  i/a  O.  N.  O.  d'Aksai.  C'est  la 
résidence  d'un  prince  de  la  tribu  des  Kou- 
muks. 

BRAHESTAD,  ville  de  Russie ,  en  Eu- 
rope", sur  le  golfe  de  Botnie,  grand  duché 
de  Finlande,  gouv.  et  à  14  1.  S.  O.  d'Lléa- 
borg  ,  et  à  52  I.  N.  E.  de  Vasa  ,  sur  une 
baie.  Les  navires  d'une  certaine  grandeur 
sont  obligés  de  mouiller  à  1  I.  de  la  ville. 
Commerce  de  brai,  goudron  ,  beurre  et  suif. 
ï,i G9  hab.  Elle  a  reçu  son  nom  de  Pierre 
Brahé  ,  qui  la  fonda  pour  y  établir  des  arti- 
sans, et  la  fit  ériger  en  ville  en  i653. 

BBAHILOW  ou  IBRAHILOV,  ville  de- 
là Turquie  d'Europe  ;  dans  la  Bulgarie  , 
sandjak  et  à  3u  1.  N.  N.  E.  de  Silistri,  et  a 
4  I.  i/a  S.  S.  O.  de  GalaU  ;  chef  lieu  de 
distr. ,  sur  la  rive  gauche  du  Danube,  dont 
l'une  des  branches  sert  de  port  à  cette  ville. 

»7 
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Elle  est  défendue  par  un  château-tort  dé- 
pourvu d'eau.  On  y  fait  la  pêche  des  estur- 
geons ,  et  un  grand  commerce  de  blé  avec 
Gonstantinople.  En  1*70,  les  Russes  s 'e  m  - 
parèrent  deux  fois  de  Brahilow ,  et  le  brû- 
lèrent. 

Le  district  offre  des  plaines  fertiles ,  et  est 
arrose  à  TE.  par  le  Danube  ,  au  Pi.  par  le 
Séreth,  et  au  S.  par  le  Kamasou. 

BRAHMAPOUTRE  ou  BRAHMAPOU- 
TRA  (  (ils  de  Brahma  )  ,  Brahmapootra , 
Buhrampootcr,  Burrampooier,  grand  fleuve 
d'Asie  ,  qui  prend  sa  source  par  5o°  10' 
de  lat.  N.  ,  et  79°  35'  de  long.  O. ,  sur  la 
montagne  Damtchouk  kabab,  dans  la  pro- 
vince tibétaine  de  Dzang,  où  il  porte  le 
nom  de  Yarou  dzangbou  ou  Yairou-Dzaog- 
bo-tchou,  c'est-à-dire  grand  fleuve  de  la 
frontière  occid.  de  Dzang.  C'est  une  er- 
reur d'avoir  pris  le  mot  Dzanpou  ou.Sanpou 
pour  le  nom  de  ce  fleuve.  Après  avoir  coulé 
environ  10  1.  à  l'E.,  il  reçoit  par  la  gauche 
une  rivière  qui  sort  d'un  petit  lac  nommé 
Djimagoungroung,  situé  au  pied  oriental  de 
la  montagne  Langt&ian  kabab.  Le  premier 
affluent  considérable  du  Yarou  dzangbou 
est  le  Naouk  dzangbou  ,  qui  vient  du  Pi.  E. 
affluer  par  la  rive  gauche  ;  plus  bas,  il  reçoit 
du  côté  opposé  le  Gogoung,  qui  vient  de 
l'Himalaya.  11  traverse  la  province  de  Dtang 
de  l'O.  à  l'E.,  passe  devant  Jigardze  et  le 
couvent  de  Djachil-oumbou,et  reçoit  encore 
par  sa  gauche  le  Sakha  dzangbou,  l'Outchou 
dzangbou ,  le  Djotchou  et  le  Ghang  ;  et  par 
sa  droite,  le  Ghialoungrou ,  le  Chîrdi,  le 
Phoung  djou  dzangbou  ,  le  Manggor  ,  le 
Chabtchou  et  le  Piiangtchou,  qui  découlent 
de  l'Himalaya.  A  Djachi-loumbou ,  son  lit 
est  très -large,  et  divisé  par  des  îles  en  un 
nombre  infini  de  canaux.  Le  principal  de 
ces  canaux ,  près  de  ce  couvent ,  est  étroit , 
profond,  et  jamais  guéable.  Le  Yarou  dzang- 
bou entre,  avant  J  ika-gounggar,  seconde  ca- 
pitale du  Tibet  qui  manque  sur  nos  cartes  , 
dans  la  province  d'Ouei.  11  arrive  à  près  de 
10  1.  de  H'iassa  (  Lhassa) ,  où  il  reçoit  par 
la  gauche  le  Mitang,  et  poursuit  sa  direction 
orientale  jusqu'au  S.  delà  ville  de  Sangri, 
où  il  tourne  au  8.  E.  H  forme  alors  la  limite 
entre  les  pays  de  Dakbo  et  de  Gongbo,  quitte 
le  Tibet,  et  entre  dans  la  contrée  monta- 
gneuse des  nomades  de  Lokabudji.  11  est 
probable  que  les  grandes  rivières  qui  traver- 
sent la  province  tibétaine  de  Ouei  du  N.  au 


S.,  telles  que  le  Gakbou  dzangbou,  le  Tcho- 
dom  et  autres,  s'y  joignent  au  Brahmapou- 
tre ;  mais  le  cours  ultérieur  de  ce  fleuve  après 
le  Tibet  nous  est  encore  inconnu  ,  et  , 
en  supposant  qu'il  contourne  l'Himalaya, 
nous  croyons  le  retrouver  dans  l'Assam , 
où  il  entre  par  le  V  E. ,  au  point  où  les 
monts  Naga  et  Douleh  ou  Landah  se  joi- 
gnent. 11  porte  dans  ce  pays  le  nom  de 
Lusitou  Lu  lut,  et  en  sanscrit  Luhityo,  aussi- 
bien  que  celui  de  Brahmapoutre.  Sa  direc- 
tion dans  ce  royaume  est  S.  O.  ;  il  s'y  di- 
vise par  8y°  ?tS  '  de  long.  E.  en  deux  bras 
qui  forment  l'île  Madjuly  ,  de  5  journées  de 
longueur  et  d'i  de  largeur.  Le  bras  princi- 
pal, celui  du  K. ,  conserve  le  nom  de  Brah- 
mapoutre ,  et  celui  du  S.  se  nomme  kolong. 
Le  Brahmapoutre  reçoit  dans  l'Assam  plus 
de  60  rivières,  dont  34  descendent  des  mon- 
tagnes du  \ .,  les  Douleh  ,et  a6  de  celles  du 
S. ,  les  Naga  ;  les  principales  sont  :  à  droite, 
le  Dikrung  ,  le  Iahze ,  le  Dissoye  et  le  Don- 
seriah  ;  et  a  gauche,  le  Mungntet  le  Bangach. 
Presque  tous  ces  aflluens  sont  navigables 
en  tout  temps  ,  et  pendant  la  saison  des 
pluies  leur  débordement  est  si  considérable , 
qu'il  donne  a  l'Assam  l'aspect  d'un  grand 
lac.  Un  peu  avant  de  quitter  ce  pays  ,  qu'il 
divise  en  deux  parties,  le  Brahmapoutre 
incline  à  l'O. ,  et  pendant  environ  7  1.  il 
sert  de  limite  entre  l'Assam  et  l'Inde  an- 
glaise. Près  de  Gôlpara  ,  ville  frontière ,  son 
étendue  est  magnifique,  et  il  offre  un  spec- 
tacle majestueux  ;  cependant  son  eau  est 
très  sale ,  et  pendant  les  crues  il  est  couvert 
d'une  écume  épaisse  mêlée  de  débris  d'ar- 
bres ,  de  roseaux  et  d'une  grande  quantité 
de  cadavres.  Entré  dans  le  distric  t  de  Rang- 
pour,  le  Brahmapoutre,  après  avoir  reçu 
par  la  droite  la  Goddada ,  passe  au  S.  sous 
88°  de  long,  et  26"  de  lat. ,  en  contournant 
la  partie  occidentale  des  monts  Garraous. 
Dans  cette  partie,  le  lit  du  fleuve  a  tantôt 
i/3  de  1.  de  largeur,  tantôt  a  I. ,  lorsqu'il 
•e  subdivise  en  canaux.  Dans  la  saison  de 
sécheresse,  l'eau  n'emplit  aucun  de  ces  ca- 
naux, même  les  plus  étroits.  Dans  la  saison 
des  pluies,  elle  déborde  de  tous  côtés,  et 
court  8  à  10  1.  en  largeur.  Ces  crues  ont 
lieu  dans  le  district  de  Rangpour  d'avril  en 
août  :  on  les  attribue  partie  à  la  fonte  des 
neiges  sur  les  montagnes  environnantes, 
partie  aux  pluies.  Le  fleuve  se  grossit  en- 
core quelquefois  en  septembre  et  en  octo- 
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bre  ;  mai»  à  ces  époques  il  ne  déborde  ja- 
mais. Plus  avant  dans  le  Bengale  ,  le  cours 
du  Brahmapoutre  a  quelque  ressemblance 
avec  celui  du  Gange ,  auquel  il  communi- 
que pardiflerens  bras.  11  n'est  guéable  dans 
aucune  saison  ;  mais  sa  navigation  est  en- 
travée par  un  grand  nombre  d'iles  et  de 
bancs  de  sable  qui  changent  continuelle- 
ment de  place,  et  par  des  troncs  d'arbres 
à  demi -enfoncés  dans  son  lit.  Enfin  par 
a4*  10'  de  lat. ,  le  Brahmapoutre  reçoit 
la  Megna,  et  prend  le  nom  de  ce  petit  af- 
fluent, dont  le  volume  n'est  pas  1/10  du 
sien.  Sous  ce  nom  il  continue  au  S.,  et  dé- 
bouche au  Tond  du  golfe  du  Bengale ,  prés 
et  à  l'E.  de  l'embouchure  du  bras  principal 
du  Gange.  Cette  embouchure  n'est  séparée 
de  la  sienne  que  par  quelques  îles,  dont  la 
plus  importante  est  celle  de  Deccan-Chah- 
bazpour.  Lecoursdu  Brahmapoutre,  y  com- 
pris les  grands  détours,  peut  être  de  600  I. 
jusqu'au  point  où  il  perd  son  nom ,  et  de  ce 
point  au  golfe  du  Bengale ,  la  distance  est 
de  45  I.  Ce  fleuve  parcourt  ,  en  général, 
des  contrées  stériles  et  d'un  climat  âpre. 
Malgré  son  étendue  considérable ,  on  ne  le 
connaissait  pas  encore  avant  1765  comme 
un  des  plus  grands  fleuves  de  l'Inde.  Bien 
que  les  Hindous  se  purifient  dans  ses  eaux , 
il  est  loin  d'être  regardé  par  eux  comme 
aussi  sacré  que  le  Gange.  Le  nom  de  fils 
de  Brahma  ,  le  créateur  du  monde  ,  ne 
lui  est  pas  donné ,  comme  on  pourrait  le 
croire ,  à  cause  de  son  étenaue.  Les  mytho- 
logues hindous  disent  qu'il  doit  sa  naissance 
à  une  intrigue  entre  Brahma  et  Omégha  , 
femme  d'un  santon. 

BBAHOUlKSouGHISN  EH,  montagnes 
de  l'Asie,  qui  se  détachent  du  versant  mé- 
rid.  de  l'Hindoukhouch ,  au  pic  de  ce  nom, 
sous  35°  i5'  de  lat.  N.  et65°  20'  de  long.  E., 
et  vont  au  S.  à  travers  l'Afghanistan,  le  Bé- 
loutcbistan,  et  sur  la  limite  de  ce  pays  et  du 
Sindhy,  se  terminer  au  golfe  d'Oman  par 
le  cap  Munie.  Elles  ont  de  nombreuses  ra- 
mifications ,  dont  la  plus  importante ,  à  l'E., 
se  compose  des  montagnes  neigeuses  de  So- 
liman ,  qui  courent  vers  le  Sind.  A  l'O. ,  les 
Brahouiks  se  lient  aux  monts  du  Mékran , 
sous  37°  3o'  de  lat. ,  et  ceignent  avec  eux 
une  partie  du  plateau  de  la  Perse.  Ces  mon- 
tagnes forment  la  ligne  de  partage  d'eau  en- 
tre le  bassin  du  Sind  â  l'E. ,  et  le  bassin  du 
lac  Serréh  a  l'O.  Elles  envoient  directement 
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au  Sind  le  Caboul ,  le  Kourom ,  et  vers  ce 
fleuve  le  Gomoul  et  la  Nary ,  qui  se  per- 
dent dans  les  sables  ;  et  au  lac  Serréh,  l'Hel- 
mend ,  grossi  de  l'Ourgandah.  Cette  chaîne 
a  une  étendue  de  375  I. 

BRAYOALBIN  ou  BREADALBANE, 
distr.  d'Ecosse,  comté  de  Perth.  Il  a  1 1  1. 
de  long  sur  10  I.  de  large  ,  est  montagneux  , 
aride  et  stérile.  Une  partie  est  cultivée.  On 
élève  du  bétail  dans  les  montagnes.  11  re  n- 
ferme des  lacs,  des  mines  de  plomb  ,  de 
cuivre,  etc.  On  y  trouve  un  lichen  employé 
dans  la  teinture.  . 

BRAÏLOV  ,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Podolie,  distr.  et  à  5  1.  1/4  S.  O. 
de  VinniUa,  prés  du  Rov ,  et  à  5  1.  1/4  S» 
de  Litin. 

BRA1 N  E,  ville  de  France,  dép.  de  l'Aisne, 
arrond.  et  à  3  I.  3/4  E.  S.  E.  de  Suissons 
chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  Vesle,  dans  une 
belle  plaine.  Le  dépôt  royal  d'étalons  de 
Lille  y  a  été  transféré  en  1819.  1,891  hab. 
11  y  a  près  d'une  des  portes  une  source  mi- 
nérale froide. 

BRAI.NE-  LA-  LEUD  ,  bourg  des  Pays 
Bas  ,  prov.  du  Brabant  mérid.  ,  arrond.  , 
cant.  et  à  a  1.  1/4  N.  de  Nivelles,  et  à  4  I. 
i/4  S.  de  Bruxelles,  liai  fabrique  de  draps 
communs,  1  filature  de  coton,  1  verrerie 
pour  vitres,  1  tannerie,  1  amidonnerie  et 
1  saline.  a,5ao  hab. 

BRAISE- LE  -COMTE,  ville  des  Pays- 
Bas,  prov.  de  Hainaut,  arrond.  et  à  5  1. 
N.  E.  de  Mons,  cant.  de  Soignics,  à  5  1.  O. 
de  Nivelles.  On  y  fait  du  fil  qui  s'emploie 
pour  la  fabrication  de  dentelles  à  Bruxelles. 
Elle  nomme  un  député  aux  états  de  la  pro- 
vince. 3,o6o  hab.  • 

BRAIN'ERD,  poste  des  missionnaires  de 
la  commission  américaine  ,  aux  Etats-Unis, 
état  de  Tennessee,  comté  d'Hamilton  ,  sur 
la  Little  Chickamaugah-creek  ,  affluent  de 
droite  du  Tennessee  ,  à  18  I.  S.  S.  O.  de 
Washington ,  36  I.  E.  N .  E.  de  Huntsville, 
et  5o  1.  O.  S.  O.  de  Knoxville.  Lat.  N. 
35°  a'.  Long.  O.  870  45'.  La  Chickamau- 
gah-  creek  y  est  navigable  pour  des  bar- 
ques. 

Cet  établissement,  fondé  en  1817,  est 
aujourd'hui  dans  un  état  très-prospère.  H 
y  a  a  écoles ,  1  magasin ,  et  plusieurs  autres 
bàtimens  ,  et  on  a  défriché  une  ferme  de 
60  acres.  On  ens«  igne  aux  jeunes  Cherokis 
la  lecture,  l'écriture,  l'arithmétique,  les 
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principes  de  la  religion  «  t  les  arts  utiles. 

BRAINS,  village  de  France ,  dép.  d'Ille- 
et-Vilainc,  arrond. ,  cant.  et  à  3  I.  i/a  E. 
K.  E.  de  Redon.,  et  à  1 1  1.  i/3  S.  S.  O.  de 
Hennés,  sur  la  rive  droite  de  la  Vilaine. 

i. '>:.>">  Ii. th. 

BRAINS,  village  de  France,  dép.  de  la 
Sarte,  arrond.  et  à  3  I.  3/4  O.  du  Mans  , 
cant.  de  Loué.  i,o5o  hab. 

BRAIN  -  SUR  -  ALLONNE ,  village  de 
France,  dép.  de  Maine-et-Loire,  arrond., 
cant. et  à  al.  3/4  N.  E.  de  Saumur.  i,56ohab. 

BR AI N TREE ,  ville d*A ngleterre , comté 
d'Essex,  hundred  de  Hinckford ,  sur  une 
colline  baignée  par  le  Blackwater ,  et  à  a  1.  • 
8.  O.  d'Halstead.  Il  y  a  des  manufactures 
de  draps  et  de  tissus  de  paille.  On  y  tient  un 
marché  par  semaine  et  deux  foires  par  an. 
a, 983  hab. 

BRAIISTREE ,  ville  maritime  des  ÉtaU- 
Unis ,  état  de  Massachusets,  comté  de  Nor- 
folk, a  3  l.S.  S.  E.  de  Boston.  Elle  envoie 
une  grande  quantité  de  granit  à  Boston.  Pa- 
trie de  John  Adams,  second  président  de» 
États-Unis.  1,466  hab. 

BRAI N TREE  (NEW)  ,comm.  des  États- 
Unis  ,  état  de  Massachusets ,  comté  et  à  7  1. 
O.  de  Worcester,  et  à  ai  1.  O.  de  Boston. 
91  a  hab. 

BRA1NTREE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Vermont ,  comté  d'Orange ,  à  7  1. 
i/a  S.  de  Montpellier.  85o  hab. 

BRAINTREM,  village  des  États-Unis, 
état  de  Pensylvanie ,  comté  de  Luzerne ,  sur 
la  Susquebannah  ,  a  18I.  au-dessus  de  Wil- 
kesbarre.  900  hab. 

BRAKE,  village  de  la  princip.  de  Lippe 
Detmold,  à  i/3  de  1.  S.  E.  de  Lemgo.  11 
donne  son  nom  au  baill.,  dont  Lemgo  est  le 
chef-lieu. 

BR  A  K  EL ,  ville  des  États-Prussiens ,  prov. 
de  Westphalie,  régence  et  à  i5  1.  S.  S.  E. 
de  Mindcn  ,  et  à  1 1  I.  N.  N.  O.  de  Gassel; 
chef-lieu  de  cercle ,  sur  le  Brucht ,  et  près 
de  son  confluent  avec  la  Nette.  Elle  a  1  église 
paroissiale  catholique  ,  1  hôpital,  1  hospice, 
1  synagogue ,  1  fabrique  de  toiles  de  lin ,  1 
manufacture  de  tabac,  1  verrerie  et  des  eaux 
minérales.  C'était  une  ville  impériale.  a,533 
hab. 

Le  cercle  a  19  l.  c.  et  ao,86i  hab.  Il  est 
fertile  en  seigle ,  lin  et  houblon. 

BHAKNAS,  tribu  de  Maures  habitant 
près  de  la  rive  droite  du  Sénégal ,  dans  la 
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Sénégambie.  C'est  une  de  celles  qui  font 
le  commerce  de  la  gomme  avec  les  Euro- 
péens. Quelques  voyageurs  la  nomment 
Ébraknas. 

BRALA ,  petite  ile  de  la  mer  de  Chine , 
non  loin  de  la  côte  orient,  de  la  presqu'île 
deMalacca.  Lat.N.  4* 55'.  Long.  E.  101"  aa'. 

BRAL1N  ,  ville  des  États-Prussiens,  prov. 
dé  Silesie  ,  régence  et  à  i3  1.  i/a  E.  N.  E. 
de  Breslau ,  cercle  et  à  5  1.  E.  de  Warteu- 
berg.  II  y  a  1  château  ,  a  églises ,  1  hospice, 
et  des  filatures  de  lin.  867  hab.  catholi- 
ques. 

BRALITZ,  lac  de  la  Turquie  d'Europe, 
M  Moldavie,  distr.  de  Calatz,  prés  et  au 
N.  E.  (Te  la  ville  de  ce  nom.  Il  communique 
au  S.  avec  le  Danube,  et  au  N.  avec  le 
Pruth. 

BRAM,  village  de  France,  dép.  de  l'Aude, 
arrond.  et  a  3  1.  i/a  S.  E.  de  Castelnaudary, 
cant.  et  a  al.  i/4  N.  E.  de  Fanjraux,  sur 
la  rive  droite  de  la  Preuille ,  près  du  canal 
du  Midi ,  sur  lequel  il  a  un  petit  port.  Il  y 
a  un  beau  château  de  plaisance.  1,1 3o  hab. 
Les  environs  sont  très-fertiles. 

BRAM,  cap  delà  Guyane  hollandaise,  qui 
s'avance  dans  l'Atlantique  à  CE.  de  l'em- 
bouchure du  Surinam.  Lat.  N.  6"  7'.  Long. 
O.  57°  35'. 

BRAMANT  ou  BRAM  ANS,  bourg  des 
États-Sardes,  div.  de  Savoie,  prov.  de  Mau- 
rienne ,  mand.  et  a  a  I.  i/a  S.  O.  de  Lansle- 
bourg,  et  à  7  1.  1/4  E.  de  Saint-Jean-de- 
Maurienne,  sur  la  rive  gauche  de  l'Arc. 

BRAMBER  ,  bourg  d'Angleterre,  comté 
de  Sussex ,  rape  de  Bamber,  hundred  et  à 
i/i  de  1.  E.  de  Steyning,  et  à  7  1.  1/4  E.  de 
Chichester ,  sur  la  rive  droite  de  V  Adar ,  na- 
vigable pour  de  petits  batimens.  Il  envoie 
a  membres  au  parlement.  96  hab. 

BRAMBERG,  village  de  larebid.  d'Au- 
triche, pays  au-dessus  de  l'Ens,  cercle  de 
Salzbourg,  à  4  L  3/4  S.  S.  E.  deSchwatz,et 
à  61.  i/a  S.deRattenberg.  11  y  a  dans  les  en- 
virons des  mines  de  cuivre  et  de  soufre.  On 
y  fabrique  du  vitriol. 

lili  A  M II AM  ,  village  d'Angleterre,  wrst- 
riding  du  comté  et  à  4  L  ','  ■'  S.  E.  d'York, 
wapentake  de  Barkstone-Ash.  970  hab.  Le 
comte  de  Northumberland  y  fut  défait  par 
les  royalistes  en  i4o8. 

BRAMINY,  rivière  de  l'Hindoustan  an- 
glais. Elle  prend  sa  source  dans  la  partie 
mérid.  de  la  prov.  de  Bahar,  au  distr.  de 
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Berva,  arrose  la  partie  orient,  dp  la  prov. 
de  Gandouana ,  et  entre  dans  la  prov.  d'O- 
rvçah,  où,  parvenue  au  distr.  de  Rétek,  elle 
se  divise  en  une  infinité  de  bras,  qui  vont 
sous  difl'érens  noms  se  jeter  dans  le  golfe  du 
Bengale.  Son  cours,  depuis  sa  source  jus- 
qu'à l'embouchure  de  la  Myporra,  qui  est 
le  plus  considérable  de  ces  bras ,  est  d'envi- 
ron nolM  dans  une  direction  générale  du 
N.  O.  au  S.  E. 

BRAMLEY,  village  d'Angleterre,  west- 
rîding  du  comté  d'York,  wapentake  de  Mor- 
ley,  à  1  1.  i/4  O.  de  Leeds.  3,584  bab. 

BRAMPTON  ,  ville  d'Angleterre,  comté 
de  Cumberland  ,  ward  d'Eskdale  ,  à  3  1. 
E.  N.  E.  de  Carlisle.  Les  cours  de  justice  y 
siègent  deux  fols  par  an.  Elle  est  régulière- 
ment bâtie  sur  la  rive  de  l'irting.  Il  y  a  1 
hôpital,  a  marchés  par  semaine  ,  et  2  foires 
par  an.  2,448  bab.  On  croit  qu'un  fort  situé 
dans  les  environs  était  Bremetunaoum ,  et 
le  pot.te  de  la  première  cohorte  de  Tuugri. 

BRAMPTON  ,  paroisse  d'Angleterre  , 
comté  de  Derby,  hundred  de  Skarlc,  ail. 
O.  de  Cbcsterûeld.  11  y  a  des  forges.  a,3i7 
hab. 

BRAMSGHE,  bourg  du  roy.  de  Hano- 
vre ,  prov.,  priocip.  et  a  3  1.  i/3  N.  N.  O. 
d'Osnabruck,baill.età  al.  1/2  S.  O.  de  Vôr- 
den ,  sur  l'Haasc.  Manufactures  de  toiles  et 
de  draps.  Commerce  de  bétail.  1,200  hab. 

BR  AMSTEDT ,  bourg  de  Danemark,  du- 
ché de  llolstein,  sur  le  Bram ,  à  3  1.  1/2 
N.  E.  de  Barmstedt,et  à  8  1. 5/4  N.  de  Ham- 
bourg. Le  gouverneur  du  bailliage  de  Sege- 
berg  y  réside.  Il  y  a  un  bureau  de  douanes, 
et  on  y  fait  commerce  de  bestiaux.  700  hab. 
On  trouve  des  eaux  minérales  aux  environs. 

BRAN  ,  petite  rivière  d'Ecosse  ,  comté 
de  Perth.  Elle  prend  sa  source  au  mont  Cra- 
cbanbcin,ct  se  réunit  au  Tay,près  de  Duu- 
keld  ,  après  avoir  formé  une  belle  cascade , 
et  avoir  parcouru  un  espace  de  6  1.  de  TE. 
à  l'O. 

BRANCA  (SERRA),  chaîne  de  monta- 
gnes du  Brésil ,  prov  .  de  Minas  Geraes. 
Elle  sépare  la  comarca  de  Cerro  Frio  de 
celle  de  Sahara ,  en  se  dirigeant  du  S.  au  N. 
La  Pacuhy  et  le  Rio  Preto  y  prennent  leur 
source. 

BRANCA,  petite  île ,  ou  plutôt  rocher  de 
l'archipel  du  Cap-Vert ,  près  de  la  cote  oc- 
cid.  de  l'Afrique,  un  peu  a  l'O.  de  Saint- 
Nicolas.  Elle  est  très  haute,  escarpée,  et  d'un 


abord  difficile.  II  n'y  a  qu'une  anse  peu  sûre, 
située  sur  la  côte  mérid.  Le  canal  entre 
Rranca  et  Sainte-Lucie  ne  peut  être  franchi 
que  par  ceux  qui  le  connaissent  parfaite- 
ment. La  circonférence  de  ce  rocher  est 
d'environ  a  1. 

BRANC  A  LEONE,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  la  Calabre  Ultérieure  1",  distr. 
et  à  8  1.  S.  S.  O.  de  Gerace ,  cant.  de  Staiti , 
sur  une  petite  colline,  près  de  la  mer  Io- 
nienne. Il  fut  en  partie  détruit  par  le  trem- 
blement de  terre  de  1783,  et  restauré  par 
Ferdinand  iv.  On  y  élève  beaucoup  de  vers 
à  soie.  55o  hab. 

BRANCAS,  peuple  de  la  Guinée  inférieu- 
re, habitant  la  partie  orient,  du  roy.  de  Setté, 
et  quelques  cant.  sept,  de  celui  de  Loango. 

BRANCASTER,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Norfolk,  hundred  de  Sinithdon,a 
quelque  distance  de  la  mer  du  Nord ,  qui 
y  forme  une  baie  ,  à  i3  1.  N.  O.  de  Norwich. 
Il  s'y  fait  un  gros  commerce  de  drèche.  770 
hab. On  croit  que  c'était  Branodvnum,  poste 
romain.  On  y  trouve  souvent  des  médailles 
et  autres  antiquités. 

RR ANC EPETH,  paroisse  d'Angleterre, 
comté  et  à  il.  1/2  S.  O.  de  Dnrham ,  ward 
de  Darlington.  53<j  hab.  On  trouve  sur  son 
territoire  deux  sources  d'eaux  minérales  , 
l'une  est  vitriolique  et  l'autre  sulfureuse. 

BRANCHIER  (  S1.)  village  de  Suisse, 
cant.  du  Valais,  chef-lieu  du  dizain  d'An- 
tremont,  à  l'ouverture  de  la  vallée  de  Ba- 
gnes ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Dranse  ,  à  6  1. 
S.  O.  de  Sion.  11  y  a  une  belle  église.  C'est 
à  ce  village,  élevé  de  378  toises  au-dessus  de 
la  mer,  que  commence  le  passage  du  Grand 
Saint-Bernard.  4?8  hab.  Il  y  dans  les  envi- 
rons 1  couvent  de  religieui  de  la  Trappe  et 
1  mine  de  plomb. 

BRANCION ,  bourg  de  France  ,  dép.  de 
Saône  et  Loire,  arrond.  et  à  6  1.  1/4  N.  N.O. 
de  Mâcon ,  cant.  et  à  al.  O.  de  Tournus. 
65o  hab. 

BRANCO  (RIO),  rivière  du  Brésil,  dans  la 
Guyane  Portugaise.  Elle  est  formée  par  la 
réunion ,  sous  5*  de  lat.  N.,  de  l'Uararicura 
et  de  l'I'aricapara,  qui  sortent  du  versant 
mérid.  de  la  Serra  Paracaina  ;  coule  d'abord 
à  VE.  l'espace  de  55  1. ,  puis  tourne  brus- 
quement au  S.,  incline  ensuite  vers  le  S.  S. 
O-.etse  joint  auRioNegro,  à  51.  E.dcCai- 
voeiro ,  après  un  cours  de  près  de  i5o  1.  Ses 
principaux  affluons  sont,  à  droite:  la  Ma- 
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raca ,  le  Macajahy ,  la  Gariatirimana  ;  et  à 
gauche  :  le  Mahu,  l'Anauau  et  le  Curucu.  Le 
Branco  est  l'afllucnt  le  plus  considérable  du 
Rio  >'egro. 

BRANCO  (RIO),  rivière  du  gouv.  de 
Buenos- Ayres ,  dans  le  pays  des  Moxos. 
C'est  le  nom  que  porte  le  Rio  S.  Miguel  dans 
la  partie  inférieure  de  son  cours.  V oy.  Mi- 

GCKL  (S.). 

BRAINCO-ZERO,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien- ï'oy.  Zkro-Br  anco. 

BRAÎND,  bourg  du  rov.  de  Saxe, cercle 
de  l'Engebirge,  baiU.  et  à  i  1.  i/4  S.  de 
Freiberg,  et  à  7  1.  î/a  S.  O.  de  Dresde.  On 
y  fait  de  la  dentelle.  On  y  a  établi  un  hos- 
pice pour  les  mineurs.  700  hab.  Dans  les  en- 
virons se  trouvent  les  mines  d'argent  de 
Ilimmi  M'urst ,  les  plus  riches  du  royaume. 

BRANDE,  village  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Silésie,  régence  et  à  3  1.  i/3  O. 
d'Oppeln,  cercle  et  a  il.  i/a  E.  de  Falken- 
berg.  Il  y  a  des  mines  de  fer.  001  hab. 

BRANDEBOL  RG  ,  Brandenhurg  ,  prov. 
des  États  Prussiens  ,  formée  d'une  partie  de 
l'ancienne  marche  de  même  nom  ,  d'une 
partie  du  cercle  de  Wittenberg ,  et  du  cercle 
de  Meissen  ;  de  la  principauté  de  Querfurt , 
et  d'une  petite  portion  de  la  Silésie.  Elle  est 
bornée  au  N.  parle  Mecklenbourget  la  prov. 
de  Poméranie;  à  l'E.,  parla  prov.  de  Posen  ; 
au  S.  E.,  par  celle  de  Silésie  ;  au  S. ,  par  le 
roy.  de  Saxe  ;  au  S.  O.,  par  la  prov.  prus- 
sienne de  ce  nom ,  la  princip.  d'Anhalt-Dea- 
sau  ,  et  le  Hanovre.  Elle  s'étend  de  5i°  17' 
à  53°  37'  de  lat.  N. ,  et  de  8°  55'  à  i5°  5o' 
de  long.  E.  Sa  longueur,  du  N.  O.  au  S. 
E.,  est  de  75  1.;  sa  moyenne  largeur,  du 
N.  E.  au  S.  O. ,  de  35  à  4o  I.  ;  et  sa  super- 
ficie de  a,o8o  1.  c.  Elle  n'offre  qu'une  vaste 
plaine  assez  peu  fertile.  L'Elbe  forme  sa 
limite  occid.  sur  un  espace  d'environ  i5  1. 
L'Oder  traverse  sa  partie  orientale,  et  ces 
deux  fleuves  reçoivent  presque  toutes  les 
autres  rivières  de  cette  prov.  Le  plus  con- 
sidéra ble  affluent  de  l'Elbe  est  le  Havel  , 
grossi  de  la  Sprée  et  du  Dosse  ;  la  Bober,  la 
Neisse  ,  la  Wartha  ,  sont  des  affluens  de 
l'Oder.  L'inclinaison  du  sol  est  si  peu  sen- 
sible ,  que  de  toutes  parts  il  se  forme  des 
lacs ,  des  marais  et  des  eaux  stagnantes ,  en- 
tretenus par  les  fréquentes  inondations  des 
rivières.  Cette  circonstance  a  facilité  l'ou- 
verture de  plusieurs  canaux,  et  a  fait  établir 
un  système  de  communications  utiles  au 


commerce  entre  les  petites  rivières  et  Ici 
fleuves.  La  Sprée  communique  avec  l'Oder 
par  le  canal  de  Frédéric-Guillaume,  et  le  ca- 
nal de  Fienow  réunit  l'Havel  a  l'Oder.  Les 
autres  canaux  sont  ceux  de  l'Oder,  de  Tem  - 
plin ,  de  Wehrbellin ,  de  Storkowet  de  Rup- 
pin.  Les  lacs  les  plus  considérables  sont  :  le 
Grimnitz  ,  le  Wehrbellin,  le  Soldin ,  le 
Brettling,  le  Rheînsberg,  etc.  Parmi  les 
eaux  minérales,  celles  de  Freienwalde  et 
des  environs  de  Berlin  sont  les  seules  en  ré- 
putation. Le  climat  est  assez  doux,  et  va- 
riable ;  les  coups  de  vent  impétueux  sont  fré- 
quens.  Dans  les  hivers  rigoureux,  le  thermo- 
mètre baisse  de  1  a  à  180;  en  été,  il  monte  à  a5 
et  î6.  Les  productions  principales  consistent 
en  grains,  foin,  lin,  chanvre,  houblon,  ta- 
bac, bois  et  un  peu  de  vin.  Il  y  a  des  abeil- 
les, et  les  produits  des  vers  a  soie  augmen- 
tent annuellement.  On  trouve  dans  le  Bran- 
debourg du  fer  limoneux ,  de  la  houille ,  de 
la  chaux  et  du  gypse.  On  y  compte  1, 335, 160 
hab. ,  1  \  1  villes,  ai  bourgs  et  3,a4i  villages. 
La  pop.  est  composée  d'Allemands ,  de  So- 
rs bes,  de  Suisses  et  de  Français  réfugiés  : 
la  majeure  partie  est  luthérienne.  Le  Bran- 
debourg a  un  grand  nombre  d'institutions 
littéraires  florissantes  :  on  les  doit  aux  réfu- 
giés français.  On  fabrique  dans  cette  pro- 
vince des  draps,  des  tissus  de  coton,  des 
toiles ,  des  étoffes  en  soie,  de  la  porcelaine, 
des  glaces  et  de  la  poudre  a  tirer.  11  y  a  des 
tanneries ,  des  raffineries  de  sucre ,  des  alu- 
nières,  des  verreries ,  des  forges,  et  des  fon- 
deries de  plomb. 

La  province  de  Brandebourg  forme ,  avec 
la  Poméranie ,  une  des  7  grandes  divisions 
militaires  de  la  Prusse ,  et  se  divise  en  3  ré- 
gences :  Berlin ,  Potsdam  et  Francfort ,  qui 
se  subdivisent  en  3a  cercles. 

Le  margraviat  de  Brandebourg  fut  fondé 
par  l'empereur  Henri  i*r,  et  cédé  par  Con- 
rad 111  à  Albert,  comte  d'Ascanie,  dont  le 
lils  fut  élevé  à  la  dignité  de  duc  et  électeur. 
Après  avoir  été  donné  ou  vendu  par  plu- 
sieurs de  ses  possesseurs ,  Venceslas,  fils  de 
l'empereur  Charles  iv  ,  le  donna  à  son  frère 
Sigismond ,  qui ,  après  en  avoir  engage  une 
portion  au  landgrave  de  Thuringe ,  vendit 
le  rente,  en  i4*5,  à  Frédéric  de  Hohenxol- 
lern,  burgrave  de  Nurenberg,  pour  la  som- 
me de  400,000  ducata.  Ce  prince  est  l'ancê- 
tre de  la  famille  régnante  de  Prusse.  Son  fils 
Albert  partagea  ses  états  entre  ses  trois  fils  ; 
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l'aîné  fut  revêtu  de  la  dignité  électorale,  et 
eut  la  Marche  de  Brandebourg  ;  le  second 
eut  Anspach ,  et  le  troisième  Culmbach. 
Peu  detemps  après,  cm  deux  derniers  pays 
furent  réunis  k  la  Marche.  Le  Brandebourg 
eut  beaucoup  à  souffrir  pendant  la  guerre  de 
3o  ans.  Sous  l'administration  vigoureuse  de 
Frédéric-Guillaume  il  se  rétablit  prompte- 
ment.  En  1807,  l'ancienne  Marche  de  Bran- 
debourg fut  cédée  a  Bonaparte ,  et  fît  partie 
duroy.  de  Westphalie.  Elle  fut  restituée  à  la 
Prusse  en  1814. 

BRANDEBOURG,  Brandsnburg ,  ville 
des  États-Prussiens,  prov.  de  Brandebourg , 
régence  et  à  7  I.  i/a  O.  de  Pots  dam ,  k  i5  I. 
O.  S.  O.  de  Berlin,  et  à  i5  1.  1/1  N.  E.  de 
Magdebourg;  chef-lieu  du  cercle  de  West- 
Haveljand.  Lat.  N.  5a°  37'  o'.  Long.  E.  io* 
33'  o'.*  Elle  est  divisée  par  le  Havel  en  trois 
parties  :  la  vieille  et  la  nouvelle  ville,  join- 
tes par  un  pont ,  et  l'Ile ,  où  se  trouve  la  ca- 
thédrale et  le  collège.  Cette  ile,  dont  les 
maisons  sont  bâties  sur  pilotis,  porte  le  nom 
de  Venise.  La  vieille  ville  est  sur  la  rive 
droite.  Les  rues  en  sont  étroites  et  tortueu- 
se* :  celles  de  la  nouvelle  ville  sont  droites  et 
larges.  Brandebourg  a  9  églises,  1  place  de 
marché  ornée  d'une  colonne  ,  1  gymnase,  1 
collège,  1  école  d'industrie  pour  les  filles  et 
1  hospice.  Il  y  a  des  manufactures  de  draps 
et  de  futaine  ;  des  fabriques  de  toile,  de  bas 
et  de  papiers  de  tenture  ;  des  brasseries,  des 
distilleries  et  des  tanneries  :  on  les  doit ,  en 
grande  partie ,  à  l'activité  des  réfugiés  fran- 
çais. On  y  cultive  la  vigne.  11  y  a  dans  cette 
ville  une  écluse,  dont  les  revenus  se  parta- 
gent entre  la  couronne  et  l'administration 
locale.  13,76a  hab. 

BRANDEIS  ,  ville  de  Bohème  ,  cercle  et 
à  9  1.  S.  E.  de  kôniggrâtz,  sur  la  rive  droite 
du  Stille  Adler.  Il  y  a  119  maisons,  •  châ- 
teau et  1  fabrique  de  salpêtre. 

BRANDEIS ,  ville  municipale  de  Bohê- 
me ,  cercle  et  à  6  I.  1/2  N.  O.  de  Kaurrim , 
sur  l'Elbe, a  4  1.  E.  N.  E.  de  Prague.  Elle  est 
administrée  par  un  magistrat  pris  dans  son 
sein, et  renferme  190 maisons,  1  séminaire, 
1  collège  et  1  grande  fabrique  d'indiennes 
imprimées.  On  trouve  dans  les  environs  une 
espree  particulière  d'argile. 

BRANDENBL'RG  ,  prov.  et  ville  des 
États- Prussiens,  f  'oy.  Bhakdkboi  se. 

BRANDENBURG,  bourg  des  États  Prus- 
siens, prov.  de  Prusse  orient.,  régence  et  à 
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4L  i/a  S.  O.  de  Kônigaberg,  cercle  de  Hei- 
ligenbeil,à  l'embouchure  du  Frisrhing dans 
le  Frische-IIafT.  Il  y  a  des  blanchisseries  de 
toiles.  Il  doit  son  nom  au  margrave  Otto  de 
Brandenburg ,  qui ,  réuni  au*  croisés ,  bat- 
tit les  Prussiens ,  alors  païens ,  et  construi- 
sit en  cet  endroit,  en  1269,  un  château  fort 
maintenant  en  ruine.  956  bab. 

BRANDENBURG(NEL),  ville  du  grand- 
duché  de  Mecklenbourg-Strélitz,  sur  un 
ruisseau  qui  se  jette  dans  le  lac  Toll«n,à 
1  L  3/4  N.  N.  O.  de  Staryard,  et  â  4  >•  l/« 
S.  O.  de  Friedland.  Elle  est  entourée  de 
murailles,  et  renferme  1  château,  a  églises, 

I  école  latine,  1  hospice,  et  des  fabriques  de 
draps,  de  bas  et  de  toiles  de  coton  impri- 
mées. 11  y  a  des  papeteries  et  des  moulins  à 
tan  et  â  huile.  Il  s'y  tient  3  foires  par  an. 
5,i45  hab.  On  cultive  beaucoup  de  houblon 
et  de  tabac  dans  les  environs. 

BRANDIS,  bourg  duroy.  de  Saxe,  cer- 
cle et  â  3  1.  i/a  E.  de  Leipzig,  baill.  et  â  3  I. 
i/3  N.  N.  O.  de  Grimma.  Il  s'y  fabrique  une 
grande  quantité  de  fil  très-fin  pour  les  ma- 
nufactures de  toile  de  Grimma.  11  y  a  dans 
les  environs  de  beaux  pâturages.  800  hab. 

BRANDLEY,  bas-fond  remarquable  du 
Grand  Océan  équinoiial ,  au  N.  des  îles  Sa- 
lomon, par  6*  5a'  de  lat.  S. ,  et  par  i58* 
3o'  de  long.  E. 

RRANDÔ,  ile  du  golfe  de  Botnie,  sur  la 
côte  de  Suède ,  préfecture  de  Norrbotten , 
par  65°  4©'  de  lat.  N.,  et  ao*  1'  de  long.  E. 

BRANDON  (S».)  ,  bourg  d'Angleterre, 
comté  de  Suffolk  ,  hundred  de  Lackford  , 
sur  la  rive  gauche  du  Little  Ouse ,  qui  y  est 
navigable  ,  k  a  1.  O.  N.  O.  de  Tbetfurd  ,  et 
k  1a  I.  N.  O.  d'Ipswich.  11  s'y  fait  un  grand 
commerce  en  blé,  drêche,  charbon  et  bois. 

II  y  a  4  foires  par  an.  1,770  hab. 
BRANDON,  baie  de  l'océan  Atlantique. 

sur  la  côte  occid.  d'Irlande,  prov.  de  Muns- 
ter, comté  de  Kerry,  baronnie  de  Corca- 
guinny.  Elle  est  formée  par  le  cap  Brandon, 
situé  par  5a°  %%'  de  lat.  N.,  et  la*  a4'  de 
long.  O.,  au  N.  du  mont  Brandon. 

BRANDON ,  comm.  des  États  Unis  ,  état 
de  Vermont,  comté  de  Rutland,  sur  l'Otter 
Creek,  k  4  L  N.  de  Rutland,  et  k  i4  I.  i/a 
S.  O.  de  Montpellier.  1,375  hab. 

BRANDON  ,  montagne  d'Irlande ,  prov. 
de  Leinster,  comté  et  k  5  1.  S.  E.  de  K  il  - 
Lenny.  Elle  s'élève  au  N.  E.  d'Innistiog^» . 
entre  la  Nore  et  le  Barmw. 
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BRANDSOE,  petite  ilc  de  Danemark, 
duché  de  Schlcswig,  baill.  d'HadersIebcn  , 
dans  le  Petit  Belt ,  à  i  1.  de  la  côte  de  Jut- 
land. 

BRANDY  POTS,ile  du  fleuve  Saint-Lau- 
rent, a  3o  I.  au  dessous  de  Québec,  vis-à-vis 
du  confluent  de  la  Saguenay.  Elle  sert  de 
rende/,  vous  aux  navires  marchands  qui  par- 
tent en  convoi. 

R  R  AN  DY-W1  NE,  rivière  des  États-Unis, 
qui  prend  sa  source  dans  la  Pcnsylvanic,  et 
se  réunit  a  la  Christiana  Creek,  près  du  con- 
fluent de  celle-ci  et  de  la  Delawarc,  dans  l'é- 
tat de  ce  nom ,  après  un  cours  de  i4 1.  </a  du 
N.  O.  au  S.  E.  Elle  est  navigable  jusqu'à 
Wilmington  pour  des  bâlimcns  qui  ne  ti- 
rent pas  plus  de  huit  pieds  d'eau. 

La  Brandy  wine  fait  mouvoir  dans  son 
cours  un  grand  nombre  de  moulins  et  des 
scieries.  La  bataille  de  la  Brandyw ine.  se 
livra  à  Chadd's-Ford,  entre  les  Anglais  et 
les  Américains,  le  n  septembre  1777.  ^es 
derniers  furent  forcés  à  la  retraite. 

BRANDYWINE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Pcnsylvanic  ,  comté  de  Cbcster. 
i,45i  hab. 

BRANDY  WINE  HUNDRED  ,  comm. 
des  États-Unis,  état  de  Delaware,  comté  de 
New-Castlc.  3*796  hab. 

BRAN  FORD,  comm.  des  État-Unis,  état 
de  Gonnecticut ,  comté  de  New-Havcn ,  sur 
le  détroit  de  Long  Island,  à  31.  î/a  E.  de 
New  Havcn.  Lat.  N.410  17'.  Long.  O.  7a0 
5o'.  11  y  a  des  forges.  a,a5o  hab. 

BRAMTZ,  village  paroissial  des  États- 
Prussiens,  prov.de  Silésie,  régence  d'Op- 
peln,  cerchfet  à  4L  i/a  S.  de  Lcobschiitz. 
i,o85  hab. 

BRANKSEA  , île  de  la  Manche,  dans  le 
havre  de  Poose  ,  sur  la  cùte  mérid.  de  l'An- 
gleterre, comté  de  Dorsct.  Elle  a  1  I.  de 
circonférence.  On  y  a  construit  un  fort.  Un 
courant  rapide  en  rend  quelquefois  l'appro- 
che dangereuse. 

B  R  A  N  N  A ,  village  de  Bohême ,  cercle  et 
à  9  1.  N.  de  Bidschow.  Il  y  a  un  château  et 
des  fabriques  de  toiles,  de  batiste  et  de  li- 
non. 800  hab. 

BRAN  NE,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Gironde,  arrond.  et  à  a  1.  ij\  S.  S.  E.  de 
Libourne  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Dordogne ,  à  6  L  5/4  E.  de 
Bordeaux,  aoo  hab. 

BRANSK ,  ville  de  Russie  ,  en  Europe, 


BRAS 

prov.  et  à  ta  1.  S.  S.  O.  de  Bialistok,  distr. 
de  Bielsk ,  sur  la  rive  droite  du  Nourtchik. 
i,oa6  hab. 

BBANS-ÔE,  lie  de  la  mer  du  NortL,  sur 
la  côte  occid.  de  Norvège,  par  61"  35'  de 
lat.  N.,et  a°  45'  de  long.  E. 

BRANTEVI LLA,  bourgd'Espagne,prov. 
et  à  4  I.  a/3  S.  S.  O.  de  Vitoria  (Alava), 
6ur  la  rive  gauche  de  l'Aya. 

BRANTOME,  ville  de  France,  dép.  de 
la  Dordogne,  arrond.  et  à  4  I.  3/4  de  Péri- 
gueux  ;  chef-lieu  de  cant.  Elle  est  traversée 
par  la  Drùme.  Il  y  a  des  fabriques  de  ser- 
ges, cadis,  étamines  et  bonneterie  de  co- 
ton, et  a  teintureries.  5,460  hab.  Elle  ai  ait 
une  abbaye  en  commende  fondée  par  Char- 
leroagne  en  769.  Pierre  Bourdeille  l'a  pos- 
sédée, et  en  a  pris  le  surnom  de  Brantôme. 

RRANZI ,  village  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien, prov.  de  Bergame,  distr.  et  à  a  I. 
N.  N.  E.  de  Piazza,  sur  le  Brembo.  11  s'y 
tient  une  foire  de  n  jours  à  la  fin  de  sep- 
tembre. 3oo  hab. 

BRAONISTA  ,  CheftaU  tou.  (  eau  de 
pèche  ) ,  rivière  de  la  Turquie  d'Europe , 
qui  prend  sa  source  dans  les  montagnes  qui 
sont  à  l'O.  de  Chiustcndil ,  passe  à  Egri- 
dcré-Palanka ,  à  Stutzaïtza  ,à  Istip,  et  entre 
ensuite  dans  une  gorge  profonde  par  où 
elle  se  rend  dans  le  V  ardar,  à  peu  de  distance 
des  plaines  de  Salonique.  En  sortant  d'Is- 
tip,on  la  traverse  sur  un  pont  de  pierre  de 
8  arches. 

BRAS,  village  de  France,  dép.  du  Var, 
arrond.  et  à  a  I.  i/a  O.  N.  O.  de  Brignolle, 
cant.  de  Barjols.  On  y  fabrique  de  la  drape- 
rie commune.  i,o58  hab. 

BRAS  DE-FER,  canal  de  France.  Voy. 
Rhône. 

BRAS -D'OR  ,  lafc  de  Pile  de  Cap-Bre- 
ton, qui,  par  ses  bras,  facilite  la  communi- 
cation entre  les  difléreutes  parties  de  Pile.  Il 
est  souvent  nommé  Labrador.  Lat.  N.  45* 
ia'.  Long.  O.  63°  i5\ 

BRASLAF,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Vilna,  distr.  et  à  7  I.  1/4  N.  E.  de 
Vidiui,  sur  un  lac,  à  9  I.  S.  E.  de  Dina- 
bourg. 

BRASPARS,  bourg  de  France,  dép.  du 
Finistère,  arrond.  et  à  5  I.  1/3  N.  E.  de 
Chateaulin  ,  cant.  de  Pleyben.  a,5ao  hab. 

BRASSA,  une  des  îles  Shetland.  Voy. 

BBKSS4Y. 

BRASSAC,  village  de  France,  dep.  du 
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Puy-de  Dôme,  arrond.  et  a  3  1.  1/2  S.  S.  E. 
d'issoire,  cant.  du  Jumeaux,  sur  l'Allier. 
On  y  construit  beaucoup  de  bateaux.  Les 
mines  de  houille  en  exploitation  dans  l'Au- 
vergne sont  toutes  situées  sur  la  rive  gauche 
de  l'Allier,  autour  de  Brassac,  dans  un  rayon 
de  moins  d'i  1.  Celte  houille  est  embarquée 
sur  l'Allier  pour  Paris  et  Orléans.  On  voit 
des  cristallisations  très-curieuses  auprès  du 
château  de  Brassac.  i,5f>o  hab. 

BRASSAC-DE-BELFOURTES,  ville  de 
France,  dép.  du  Tarn,  arrond.  et  à  4  I.  3/4  E. 
de  Castres  ;  chef-lieu  de  cant.,  dans  un  val- 
lon agréable,  sur  l'Agout.  Elle  est  le  cen- 
tre de  plusieurs  manufactures  de  cotonines 
et  de  basins  qui  se  fabriquant  a  Rras>.ac-Cas- 
tclnau ,  et  dans  d'autres  villages  environ- 
nans.  i,5oo  hab.,  y  compris  le  village  de 
Brassac  Castelnau. 

BRASSEUR  (  LE  ) ,  petite  île  rocail- 
leuse ,  dans  l'archipel  d*  la  Sonde ,  a  l'en- 
trée orient,  du  détroit  de  la  Sonde,  à  14 1. 
de  la  cote  de  Java  ,  par  5°  3o'  de  lat.  S.,  et 
loi*  35'  de  long.  E. 

BRASS  -  1SLAND,  une  des  plus  petites 
des  îles  Vierges,  dans  l'archipel  des  Antil- 
les ,  prés  de  la  pointe  El.  O.  de  l'île  de  Saint- 
Thomas. 

BRASSOW,  ville  de  Transylvanie.  Voy. 

KlO.tSTADT. 

BRATSKI,  peuple  de  la  Russie  d'Asie. 
V oy.  Bocbiats. 

BRATSLAV ,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Podolic,  chef-lieu  de  distr.,  sur  le 
Boug ,  à  6  1. 1  fi  O.  de  Gaïsin ,  et  a  1 1 1.  1  /a  S. 
deLipovetx.Lat.N.48'48'-Long.0.8f»°35'. 
On  la  nomme  aussi  ville  de  Saint  -  Pierre, 
parce  qu'elle  porte  l'image  de  ce  saint  dans 
ses  armes. 

Le  distr.,  arrosé  par  le  Boug,  et  entrecoupé 
de  quelques  chainesde  collines,  est  très  fer- 
tile. 11  a  des  forêts  considérables  et  quelques 
manufactures. 

BR  ATT  LE,  une  des  ilesCallapagos,  dans 
le  Grand  Océan  équinoxiah,  par  i°  a'  de 
lat.  N.,  et  900  1 1'  de  long.  O. 

BRATTLEBOROUCH,comm. des  États- 
Unis,  état  de  Vermont,  comté  de  Wind- 
ham  ,441.  1/4  S.  E.  dé  Newfanc ,  et  à  35  L  S. 
de  Montpellier.  Lat.  N.  4a°  5a'.  Long.  O. 
72°  36'.  Elle  contient  deux  paroisses,  qui 
ont  chacune  un  joli  village.  Le  village  de  la 
paroisse  orientale  est  situé  sur  la  rive  droite 
du  Connecticut,  et  possède  1  manufacture 


de  coton  ,  1  moulin  a  papier  et  1  imprime- 
rie. On  y  passe  le  Connecticut  sur  un  pont. 
On  trouve  dans  l'autre  village,  qui  est  a  a/5 
de  1.  O.  N.  O.  du  premier,  1  manufacture 
d'étoffes  de  laine.  Le  commerce  y  est  très- 
actif,  a, 01 7  hab. 

BRATTON ,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Wilts  ,  hundred  de  Westbury ,  à  1  I.  3/4 
N.  N.E.  de  Warminster,età7l.  1/4  de  Sa- 
lisbury.  On  y  voit  les  ruines  d'un  camp  for- 
tifié, appelé  château  Bratton.  11  y  a  une  fi- 
gure de  cheval  taillée  dans  le  roc  par  les 
soldats  d'Alfred ,  afin ,  selon  la  tradition ,  de 
perpétuer  la  mémoire  de  leur  victoire  rem- 
portée dans  les  plaines  d'Addington.  On  y 
trouve  souvent  des  débris  d'armes  et  d'orne- 
mens  militaires.  1,295  hab. 

BRATTON,  rivière  des  Etats-Unis,  ter- 
riloii  e  de  Missouri.  Elle  prend  sa  source  dans 
une  branche  des  monts  Rocheux ,  vers  U 
frontière  des  États-Unis,  du  côté  des  posses- 
sions anglaises,  coule  au  S.  E.,  et  se  jette 
dans  le  Missouri,  par  la  rive  gauche,  après 
un  cours  de  75  I.  Son  embouchure  est  large 
de  3oo  pieds. 

BRATZ  ou  BROYCE,  ville  des  États- 
Prussiens,  prov. ,  régence  et  à  19  1.  O.  S.O. 
de  Poscn,  cercle  et  à  3  1.  3/4  S.  S.  E.  de 
Meseritz.  Il  y  a  deux  églises  paroissiales  , 
des  manufactures  de  draps ,  des  brasseries  , 
et  1,280  hab. 

BRATZ  A  ou  PRATZA,  bourg  de  la 
Turquie  d'Europe,  en  Bosnie,  sandjak  de 
Trawnik,  dans  une  vallée  profonde,  à  5  1. 
S.  E.  de  Bosna-séraï. 

BRATZkOl,  bourg  de  Russie,  en  Asie, 
gouv.  et  à  io5  1.  3X.  N.  O.  d'Irkoutsk,  distr. 
et  à  60  I.  N.  E.  de  Nijnei-Oudinsk,  au  con- 
fluent de  l'Oka  et  de  l'Angara.  U  est  habite 
par  des  Toungouscs. 

BRAUBAC1I ,  ville  du  duché  de  Nassau, 
chef  lieu  de  baill.,  sur  la  rive  droite  du 
Rhin ,  à  1  1.  S.  S.  E.  de  Coblentz ,  et  à  1  1. 
a/3  O.  de  Nassau.  11  y  a  des  bains  d'eaux 
minérales,  et  1  fonderie  pour  le  cuivre  et 
l'argent  qu'on  tire  du  voisinage.  Dans  les 
environs  sont  les  châteaux  de  Marxburg  et 
de  Pbilipsburg.  1,149  na'" 

Le  bailliage  comprend  18  communes  et 
8,585  bah. 

BRAUD,  village  de  France,  dép.  de  la 
Gironde,  arrond.  et  à  2  1.  5/4  IV.  \.  E.  de 
Blave,cant.  de  Saint  Ciervla-Landc.  i,aot» 
hab. 
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BRAUGHIN,villaged'Angleterre,eomtc 
et  *  3  I.  N.  N.  E.  d'Hertford  ;  chef  lieu  de 
hundred,  sur  le  Quio.  Il  y  a  i  hôpital.  i,aa8 
hab.On  suppose  à  tort  que  ce  village  occupe 
l'emplacement  de  Cœsaromagnus  ;  il  parait, 
d'après  d'An  ville,  qu'il  faut  plutôt  le  cher- 
cher a  Cheimsfnrd. 

BBAUNAU,  viUe  fortifiée  de  l'archidu- 
ché  d'Autriche,  pays  au  -  dessus  de  l'Ens, 
quartier  de  l'Inn,  sur  la  rive  droite  de  la  ri- 
vière de  ce  nom  ,  qu'on  traverse  sur  un  pont  ; 
à  4 1.  E.  N.  E.  de  Burghausen ,  et  à  10 1.  S.  O. 
de  Passait.  Il  y  a  beaucoup  de  manufactures 
de  tuiles  ,  et  des  papeteries.  i,648  hab.  Elle 
appartenait  à  la  Bavière;  et  en  1779  elle 
fut  cédée  à  l'  Autriche  avec  rinnviertcl. 

BRAUNAU,  ville  de  Bohême ,  cercle  et 
à  11  I.  3/4  N.  E.  de  Kôniggràtz.  On  y  re- 
marque les  bûtimensdela  ci-devant  abbaye 
des  bénédictins  et  1  collège.  Il  y  a  des  fa- 
briques de  draps  écarlates,  1  grande  blan- 
chisserie de  toiles  ,  et  1  fabrique  d'eau  for- 
te. 2,66a  hab.  Il  y  a  dans  les  environs  de  la 
terre  à  foulon. 

BRAUNFELS,  ville  des  États-Prussiens, 
prov.  du  Bas  Rhin ,  régence  et  à  1 4  1.  E.  N.  E. 
de  Goblentz ,  et  a  10  I.  N.  N.  O.  de  Franc- 
fort su r-le- Main  ;  cercle  de  Wetzlar-Braun- 
fels.  Il  y  a  un  château  fortifié.  i,335  hab. 

BRAUl\LAGE,bourgduduché de  Bruns- 
wick ,  distr.  et  à  5  I.  3/4  O.  S.  O.  de  Blan- 
kenbourg,  et  à  |{  I.  S.  de  Brunswick.  On  y 
trouve  des  forges,  des  fabriques  de  bleu  de 
P russe  et  des  scieries.  770  hab. 

BRÀUNL1NGEN,  ville  du  grand  duché 
de  Bade,  cercle  du  Lac  et  du  Danube,  baill. 
de  linfingen  ,  sur  le  Bregach,  a  3  1. 1  /4  S.  de 
Villingen,  et  a  10  L  E.  de  Freybourg.  i,3yo 
hab. 

BRAUNSBERG,  ville  des  États-Prussiens, 

prov.  de  Prusse  orient.,  régence  et  à  1a  1. 

î/a  S.  O.  de  Kônigsberg,  et  à  8  I.  1/4  N.  E. 

d'Elbing;  chef-lieu  de  cercle,  sur  la  Passar- 

ge,  qui  la  divise  en  vieille  et  nouvelle  ville. 

C'est  le  siège  d'i  cour  de  justice  royale  des 

domaines,  d'i  inspection  catholique,  et  la 

résidence  de  l'évéque  d'Ermeland.  Il  y  a  6 

églises,  t  collège  et  1  séminaire  catholiques, 

1  monastère,  des  manufactures  de  rubans 

de  Damas ,  et  des  filatures  de  lin.  Commerce 

en  blé ,  toiles ,  fils,  et  bois  de  construction. 

6,191  hab. 

Le  cercle  de  Braunsberga  5o  l.c,  et  26,61 3 
hab. 


BRAUNSBERG ,  ville  municipale  de  Mo- 
ravie,  cercle  et  à  i31.  i/a  E.  N.  E.  de  Pre- 
rau.  Il  y  a  des  fabriques  de  draps.  1,930  hab. 

BRAUNSCHWEIG,  ville  d'Allemagne. 
f  oy.  Bbckswicx. 

BR  A  LNSDORF,  village  du  roy.  de  Saxe, 
cercle  de  l'Erzgebirge ,  baill.  et  à  a  1.  O.  de 
Freiberp  On  trouve  des  grenats  dans  les 
environs. 

BRAUNSEIFEN,  ville  de  Moravie, 
cercle  et  à  7  I.  i/a  N.  N.  E.  d'OlmQU.  Elle 
a  1  hôpital,  1  manufacture  de  toiles,  1  fa- 
brique d'ustensiles  en  fer  et  1  brasserie. 
1,370  hab. 

BRAUNSPACII  ,  village  du  roy.de  Wur- 
temberg, cercle  de  l'Iaxt,  baill.  et  à  a  1.  S. 
S.  E.  de  Kunzelsau,  et  à  3  1.  N.  N.  E.  de 
Hall ,  sur  la  droite  du  Rocher.  Il  fait  partie 
de  la  baronnie  du  prince  de  Hôhenlohe-  Wal- 
den  bourg]  axtberg.  Il  y  a  î  château.  665  hab. 

BRAUNSTON  ,  village  d'Angleterre, 
comté  et  à  5  1.  O.  de  ISortbampton ,  hun- 
dred  de  Fawsley,  et  à  1 1.  N.  N.  O.  de  Da- 
ventree.  Le  canal  d'Oxford  s'y  réunit  à  celui 
de  Great-Junction.  i,a36  hab. 

BRAUISSWALDE,  village  des  États- 
Prussiens  ,  prov.  de  Prusse  occid. ,  régence 
de  Dantzick,  cercle  de  Marienwerder.  11  y 
a  de  grandes  et  riches  tourbières. 

BRAUNTON,  village  d'Angleterre, com- 
té de  Dcvon ,  bundred  de  même  nom ,  à  1 1. 
l/a  O.  de  Barnstaple,  et  à  4  1.  i/4  N.  O. 
d'Excter.  1,699  hab. 

BRAUWE1LER  ,  village  des  États  Prus- 
siens ,  prov.  de  Clèves  Berg,  régence,  cer- 
cle et  à  a  1.  3/4  O.  de  Cologne.  11  y  avait  au- 
trefois 1  abbaye  de  bénédictins  :  on  y  a 
établi  1  maison  de  correction.  369  hab. 

BRAUXTON ,  village  d'Angleterre,  com- 
té de  ftorthumbcrland ,  ward  de  Glendale  , 
a  7  1.  1/2  N.  N.  O.  de  Ncvvcastle.  a53  hab. 
On  voit  à  peu  de  distance  une  colonne  éri- 
gée en  mémoire  de  la  victoire  remportée 
pa-  les  Anglais, en  i5i3,  sur  Jacques iv  , roi 
d'Érosse. 

B  R  A  V  A  ,  une  des  îles  du  Cap- Vert ,  dans 
l'océan  Atlantique,  près  de  la  côte  occid. 
de  l'Afrique  ;  elle  est  à  1.  O.  de  S.  lago , 
dont  elle  est  séparée  par  l'ile  Fuego.  Lat.  N. 
i4°  55'.  Long.  O.  27°.  Elle  a  5oo  hab. 

BRAV  A ,  ville  d'Afrique,  sur  la  côte  de 
Zangucbar,  à  a5l.S.  O.  de  Magadoxo.  Lat. 
N.  1'  ia'.  Long.  E.  4i°  5o'.  Du  côté  de  la 
me*  elle  offre  un  bel  aspect.  Ce  port  fait  un 
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commerce  considérable  avec  l'Inde  et  l'A- 
rabie. Il  y  a  sur  une  des  petites  Ile*  qui  sont 
en  face  un  fanal  assez  élevé.  C'était  dans  le 
xv«  siècle  une  espèce  de  république,  compo- 
sée de  réfugiés  Arabes.  Elle  céda  à  la  force 
des  armes  portugaises.  Depuis  elle  a  repris 
son  indépendance. 

BRAVO  DEL  SORTE  (RIO),  fleuve  du 
Mexique.  V oy.  !\obti(Hio  dbl). 

BRAWELL,  île  du  Grand  Océan  équi- 
noxial,  dan*  l'arcbipel  de  Santa  Ci  u/.,  par 
ia°  a5'  de  lat.  S. ,  et  166°  5o'  de  long.  E. 

BRAY,  village  d'Angleterre,  comté  de 
Berks,  hundred  de  Bray,  sur  la  rive  droite 
de  la  Tamise,  à  i/a  1.  S.  E.  de  Maidenbead. 
II  y  a  i  hOpital  et  i  école.  On  pense  que  ce  vil- 
lage était  la  capitale  dm  liibrari.  3,i  r>o  hab. 

BRAY  ,  pays  de  France,  dans  la  Haute- 
Normandie  ,  limitrophe  de  la  Picardie.  C'est 
une  contrée  de  7  1.  dans  sa  plus  grande  lon- 
gueur ,  montueuse ,  boisée  ,  coupée  par  des 
vallées  ,  dans  lesquelles  l'Arques ,  l'Eaulne , 
la  Bethune,  l'Epte  et  PAndclle  prennent lenr 
sourci  .  Le  terrain  y  est  gras  et  fertile.  Les 
pâturages  nourrissent  les  vaches  qui  alimen- 
tent le  marché  de  Paris  de  beurre  frais.  Une 
grande  forêt  porte  son  nom.  La  forêt  de  Lions 
le  borne  au  S.,  oit  le  sol  est  sablonneux.  Les 
campagnes  sont  couvertes  de  pommiers  et 
de  poiriers ,  qui  donnent  du  cidre  et  du  poiré 
fort  eatimés.  ÏN'eufchatel  et  Gournay  en 
étaient  les  lieux  principaux.  Il  fait  aujour- 
d'hui partie  de  l'arrond.  de  Neufchâtel  , 
dep.  de  la  Seine-Inférieure. 

BRAY ,  village  de  France ,  dép.  de  l'Eure, 
arrond.  de  Bcrnay,  cant.  de  Bcaumont  le- 
Roger,  à  5  1.  î/a  O.  N.  O.  d'Évreux.  Fa- 
briques de  tissus  en  coton  blanc  et  écru , 
molletons ,  basins ,  cotonnades ,  toiles  Boet- 
tes, etc.  45o  hab. 

BRAY  ,  ville  de  France ,  dép.  de  la  Som- 
me, arrond.  et  a  5  1.  1  /a  O.  de  Péronne  ; 
chef  lieu  de  cant. ,  à  6  I.  5/4  E.  d'Amiens, 
sur  la  rive  droite  de  la  Somme.  Il  y  a  beau- 
coup de  tanneries.  i,i5ohab. 

BRAY ,  village  d'Irlande ,  prov.  de  Lein- 
ster ,  comté  de  Wicklow ,  baronnie  de  Rath- 
down  ,  sur  la  rive  droite  et  à  l'embouchure 
du  Dargel  dans  la  mer  d'Irlande,  a  4  1.  S.  E. 
de  Dublin.  Il  y  a  un  vieux  château.  Les 
bains  de  mer  y  sont  très-fréquentés.  Il  s'j 
tient  tous  les  ans  une  foire  pour  la  flanelle, 
la  frise,  et  le  bétail. 

BRAY,  lac  de  Suisse.  Voy.  Barr. 
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BRAYE,  petite  rivière  de  France,  qui 
prend  sa  source  dans  le  dép.  d'Eure-et-Loir , 
arrond.  de  Nogent-le-Kotrou ,  au  S.  O.  et 
près  d'Authon  ,  entre  bientôt  dans  le  dép. 
de  la  Sarthe ,  passe  à  Vibraye,  forme  ensuite 
la  limite  entre  le  dép.  de  la  Sarthe  et  celai 
de  Loir-et-Cher  jusqu'à  son  embouchure 
dans  le  Loir  par  la  rive  droite,  après  avoir 
passé  à  Sargé  et  â  Bessé,  et  après  un  cours 
d'environ  i5  I.  du  N.  au  S.,  dont  8  de 
flottage ,  depuis  le  village  de  Vallennes  jus- 
qu'au Loir.  Cette  flottaison  est  d'une  grande 
difficulté  ,  même  dans  le  temps  des  hautes 
eaux. 

BR  A  Y  SUR  SE1 N  E,  ville  de  France,  dép. 
de  Seine-et-Marne ,  arrond.  et  â  3 1.  3/4  S.  O. 
de  Provins;  chef-lieu  de  cant.,  à  10  I.  i/a 
E.  N.  E.  de  M  cl  u  n  ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Seine,  qu'on  y  passe  sur  un  pont  de  pierre. 
On  y  fait  commerce  de  blé  et  de  poissons. 
Foire  de  deux  jours  le  1  i  septembre,  et  d'un 
jour  le  1  i  février. 

BRAZACORTA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  â  i4  L  î/a  S.  S.  E.  de  Burgos,  sur  la  rive 
gauche  du  Pilde. 

BRAZZA,  lie  de  la  mer  Adriatique  ,  près 
de  la  côte  de  Dalmatie,  et  dépendant  du  cer- 
cle de  Spalatro.  Elle  a  environ  16  1.  î/a  de 
long  sur  a  1.  de  large.  Elle  est  montagneuse. 
Dans  les  lieux  les  plus  élevés,  on  trouve  de 
grands  espaces  où  le  sol  est  tellement  pier- 
reux, qu'il  ne  peut  rien  produire.  Les  vins  de 
Brazza  sont  les  meilleurs  de  la  Dalmatie. 
L'huile  y  est  excellente.  Le  blé  y  manque.  On 
y  élève  des  abeilles  et  des  vers  à  soie.  Les  che- 
vreaux et  les  agneaux  doivent  à  la  qualité  des 
pâturages  une  chair  fine  et  délicate.  Les  fro- 
mages de  Brazza  sont  aussi  fort  estimés. 
Dans  la  partie  orientale  de  l'ile ,  et  près  de 
Saint -Martin ,  il  y  a  une  belle  carrière  de 
pierre  de  taille  ,  dont  on  fait  un  grand  com- 
merce. Saint-Pierre  de  Brazza  ,  chef-lieu  de 
l'ile ,  a  un  port  peu  profond  ,  mais  bien  abrité 
par  un  môle.  4oo  hab.  A  Milna,  on  trouve 
un  grand  chantier  de  construction.  Le  ca- 
nal de  Brazza  qui  sépare  cette  ile  du  con- 
tinent, a  4  I.  dans  sa  plus  grande  largeur, 
et  offre  un  mouillage  pour  100  vaisseaux  de 
ligne. 

BRDOW,  ville  de  Pologne,  woiwodie 
de  Masowie  ,  obwodie  de  Kujavie;  entre 
deux  petits  lacs,  â  9  1.  S.  O.  de  Brzesc,  et 
à  35  1.  O.  de  Varsovie.  Il  s'y  tient  trois  foi- 
res annuelles  pour  Ips  bestiaux.  56 1  hab. 
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CH TA  ,  bourg  «l'Espagne  ,  prov.  et  à  4  I. 
N.  de  Calatayud  (  Aragon  ) ,  sur  la  rive  gau- 
che de  l'Aranda.  11  y  a  une  tannerie  consi- 
dérable. 

BREA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à  81. 
S.  de  Guadalaxara  (  Madrid  ) ,  et  à  5 1.  S.  O. 
d'Almonacid  de  Zorita. 

BREA  ,  cap  d'Irlande  ,  qui  forme  l'extré- 
mité S.  O.  de  l'Ile  Valentia,  près  de  la  côte 
occid.  de  la  prov.  de  Munster,  comté  de 
Kcrry.  Lat.  N.  5a°  T.  Long.  O.  i^ô;'. 

BREAGE,  paroisse  d'Angleterre,  comté 
de  Cornouailles  ,  luindred  de  Kerrier,  à  i  I. 
O.  d'Hclston.  Il  y  a  des  mines  d'étain.  3,668 
hab. 

BREAKER  (POINTE  DE),  cap  sur  la 
côte  N.  O.  de  l'Amérique  sept.,  à  l'entrée 
S.  E.  de  la  baie  de  Noutka.  Lat.  IV.  49°  a4'. 
Long.  O.  139°. 

BRÉAL,  bourg  de  France,  dép.  d'Illc- 
et-Vilaine,  arrond.  de  Montfort,  cant.  de 
Plélan  ,  à  3  1.  i/a  S.  O.  de  Rennes.  6oo  bab. 

BREAM'S  HEIGHTS,  colline  des  États- 
Unis ,  état  de  New-York ,  près  de  l'Hudson , 
où  le  général  Gates  avait  établi  son  camp 
avant  la  capitulation  de  Saratoga. 

BRÉAUTÉ,  bourg  de  France,  dép.  de 
la  Seine -Inférieure,  arrond.  et  à  5  I.  3/4 
N.  E.  du  Havre,  cant.  de  Goderville.  i,aoo 
hab. 

BRÉBÈRES,  peuple  d'Afrique.  V oy.  Ber- 

BKBKS. 

BRÉCÉ  ,  village  de  France,  dép.  de  la 

Mayenne,  arrond.  et  à  5  1.  a/3  N.  O.  de 

Mayenne,  cant.  de  Goran,  et  à  8  1.  i/4  N.  de 

La  val,  sur  la  rive  gauche  du  Colmont.  a,  1 10 
Lab. 

BRECEY,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Manche,  arrond.  et  a  3  I.  i/j  E.  X.  E.  d'A- 
vranches;  cheflieu  de  cant.  a,ioo  hab. 

BRECHE  DE  ROLAIVD ,  défilé  des  Py- 
rénées ,  dép.  des  Hautes  -  Pyrénées  ,  ar- 
rond. d'Argelez ,  cant.  et  à  4  1.  i/a  S.  de  Lus. 
Il  est  à  environ  1,570  toises  au-dessus  du  ni- 
veau de  la  mer.  Cette  brèche ,  qui  a  100  mè- 
tres d'ouverture  ,  est  dominée  et  comme 
protégée  par  les  tours  du  Marboré,  qui  s'é- 
lèvent majestueusement.  Près  de  la  brèche, 
on  n'aperçoit  plus  aucune  trace  de  végéta- 
tion ;  c'est  un  désert  affreux.  Sur  le  versant 
A.  de  la  montagne  où  elle  se  trouve  sont 
des  neiges  accumulées  à  une  hauteur  consi- 
dérable; Mir  celui  du  S. ,  elles  sont  moins 
abondantes  et  moins  durables  ;  et  lorsque 
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l'ardeur  du  soleil  les  a  fondues,  elles  lais- 
sent à  découvert  de  longs  ravins  et  de  vastes 
éboule  m  en  s,  où  l'on  ne  trouve  nul  vestige  de 
vie  et  de  fécondité.  Ce  défilé  doit  son  sur- 
nom à  une  tradition  fabuleuse.  Roland,  vou- 
lant franchir  le  Marboré, ouvrit,  dit-on,  d'un 
coup  de  son  épéc  cette  fameuse  brèche,  qui 
porte  encore  son  nom. 

BRECIIIN  ou  BRECHINE,  ville  d'É- 
cosse,  comté  et  à  4  I.  i/a  N.  E.  de  Forfar, 
et  à  a  I.  1 /a  O.  de  Montrose  ;  siège  d'un  pres- 
bytère ;  sur  le  penchant  d'une  colline  ,  à  la 
droite  de  l'Esk,  qu'on  traverse  sur  un  pont 
de  a  arches.  L'ancienne  cathédrale  est  re- 
marquable. On  voit  près  de  cette  église  une 
ancienne  tour  très  -  élevée  et  surmontée 
d'une  aiguille  en  fer,  dont  les  antiquaires 
ne  connaissent  ni  l'origine  ni  la  destination 
Ces  espèces  de  tours  ,  communes  en  Irlan- 
de, sont  rares  en  Écosse.  Il  y  a  des  église» 
pour  divers  cultes.  On  fabrique  dans  cette 
ville  des  toiles  blanches  et  des  toiles  com- 
munes. Il  y  a  1  marché  par  semaine,  et  1 
foire  par  an. 

Cette  ville  a  le  privilège  de  bourg  royal,  et 
conjointement  avec  Aberbrothick,  Berviert 
Montrose,  envoie  1  membre  au  parlement. 
5,906  hab.  A  i/a  I.  environ  de  Brechin,on 
voit  les  ruines  d'un  camp  romain,  et  plus 
loin ,  dans  des  montagnes,  des  restes  de  for- 
tiGcations  qu'on  croit  être  l'ouvrage  de.« 
Pietés. 

BRECHT,  bourg  des  Pays-Bas  ,  prov. , 
arrond.  et  à  5  1.  R.  E.  d'Anvers;  chef-lieu 
de  cant.,  dans  un  pays  couvert  de  bruyères. 
Il  a  1  manufacture  de  chapeaux.  a,a63  hab. 

BRECKEIVRIDGE  ,  comté  des  États- 
Unis,  dans  la  partie  N.  O.  de  l'état  de  Kent- 
ucky  ;  borné  au  N.'  par  l'Ohio,  et  au  S.  O. 
par  la  Blackford -creek.  ;,485  hab.,  dont 
6,317  blancs,  1  noir  libre,  et  1,367  esclaves. 
Hardinsburg  en  est  le  chef-lieu. 

BRECK\OCK  ,  com  m.  des  États-Unis, 
état  de  Pcnsylvanie ,  comté  de  !..  m  casier. 
1,06?  hab. 

BRECKNOGK  ou  BRECON,  comté  de 
la  partie  raérid.  de  la  princip.  de  Galles; 
borné  au  N.  parle  comté  de  Radnor,  dont 
il  est  en  partie  séparé  par  la  Wye  ;  à  l'O. , 
par  ceux  de  Cardigan  et  de  Caerroartben  ; 
au  S. ,  par  les  comtés  de  Giamorgan  et  de 
Monmouth  ;  et  à  l'E.,  par  ce  dernier  et  celui 
dellereford.  Sa  longueur,  du  fi.  au  S.,  est 
de  ta  1.;  sa  largeur,  de  l'E.  à  l'O.,  de  11  I. 
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î/a  y  et  sa  superficie  de  95  I.  c.  Ce  comté  est 
montagneux  ,  principalement  au  S.  On  y 
remarque  les  monts  Fothoc  ,  généralement 
connus  sous  le  nom  de  Black- mountains 
(montagnes  noires),  que  leur  a  fait  donner 
la  teinte  que  leur  impriment  les  bruyères 
dont  ils  sont  couverts.  Le  Trebeddw  ,  le 
Pen-Mallard  et  les  Black-mountains  propre- 
ment dites  ,  sont  les  élévations  les  plus  re- 
marquables; le  Vann  ou  Brecknock  Beacon 
est  le  plateau  le  plus  élevé  de  la  partie  mé- 
rid.  de  la  princip.  de  Galles.  Ce  comté  est 
arrogé  par  la  Wye  ,  par  l'Uske  ,  qui  y  prend 
naissance ,  ainsi  que  la  Tawe  .  le  IMaith  et  le 
Taff.  Le  Brecknockmere ,  lac  de  la  partie 
orient.,  est  très  abondant  en  poisson,  comme 
la  plupart  des  rivières.  En  181 1 ,  on  acheva 
un  canal  qui  commence  à  Brecknock  et  ne 
termine  à  Newport ,  dans  le  comté  de  Mon- 
mouth  ;  il  a  9  pieds  de  largeur ,  et  accompa- 
gne ,  dans  la  moitié  de  son  cours ,  la  rive 
droite  de  l'Uske.  On  y  navigue  avec  des  ba- 
teaux de  a5  tonneaux.  Le  sol  est  peu  fertile  en 
grains.  11  y  a  des  mines  de  cuivre,  de  plomb, 
de  fer ,  et  l'on  exploite  de  la  bouille  et  des 
pierres  calcaires.  Il  y  a  des  manufactures  de 
lainages  et  de  bas  de  laine.  Ce  comté  com- 
merce en  bois  de  charpente,  fer,  bétail,  mou- 
tons, porcs,  beurre  et  fromages.  43,6 1 5  hab. 

Il  envoie  a  membres  au  parlement,  et  est 
divisé  en  6  hundreds  :  Builth  ou  Bualt,  Crick- 
howel  •  Devynnock  ,  Merthyr ,  Penkelly  , 
Talgarth.  Le  chef-lieu  est  Brecknock.  11  por- 
tait anciennement  le  nom  de  Garthmarth- 
ryn,  qu'on  dit  signifier  renard.  On  croit  que 
le  nom  qu'il  porte  aujourd'hui  vient  d'un 
prince  brychan,  qui  existait  dans  le  v«  siècle. 

BRECKNOCK  ou  BRECON  ,  ville  du 
pays  de  Galles,  chef-lieu  de  comté,  à  11  1. 
1  /a  O.  S.  O.  d'Ilereford,  et  à  54  1.  O.  de  Lon- 
dres ,  au  confluent  de  l'Uske  et  du  Hondey. 
Ces  rivières  y  sont  traversées ,  la  première 
par  un  pont,  la  seconde  par  trois.  Cette  ville, 
irrégulièrement  bâtie  ,  n'a  que  5  rues  prin- 
cipales, 5  églises,  1  maison  de  prière  pour 
les  non-conformistes ,  1  vieille  balle  et  1  ar- 
senal. 11  reste  de  ses  anciennes  fortifications 
une  tour  et  une  partie  des  murailles.  11  y  a 
des  manufactures  de  toiles  et  de  bas  de  co- 
ton ;  a  marchés  par  semaiue ,  et  4  foires  par 
an.  Brecknock  envoie  1  membre  au  parle- 
ment. 4,  ]',"»  hab.  11  y  avait  près  de  là  une 
station  romaine,  et  l'on  a  trouvé  dans  la  ville 
même  plusieurs  antiquités. 
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BRECNÉQL  ES,  hameau  de  France,  dép. 
du  Pas-de-Calais,  arrond.  et  â  3  I.  N.  E.  de 
Boulogne,  cant. ,  près  et  au  N.  E.  de  Mar- 
quise. 11  existe  une  carrière  de  marbre  d'un 
gris  blanc  très-fin  qui  acte  employé  pour  la 
colonne  élevée  a  Boulogne. 

BRECON ,  comté  de  la  princip.  de  Galles. 
/  oij.  Bxkcxnocx. 

BREDA,  ville  des  Pays-Bas,  prov.  du 
Brabant  septent.  ,  chef-lieu  d'arrond.  et  de 
cant. ,  sur  la  Merk,  à  1 1  I.  1/3  O.  S.  O.  de 
Bois  le-Duc,  et  à  11  1.  N.  N.  E.  d'Anvers  ; 
siège  de  tribunaux  de  1  **  instance  et  de  com- 
merce. C'est  une  des  villes  les  plus  fortes  du 
royaume.  Ses  fortifications  ont  près  d'i  1. 
de  circuit.  Elle  a  une  bonne  citadelle,  et  le» 
marais  qui  l'entourent  peuvent  être  inon- 
dés. Ses  rues  sont  larges  et  bien  pavées,  ses 
maisons  sont  très  -  propres.  Elle  a  4  placeii 
publiques  et  1  beau  quai.  Plusieurs  canaux 
la  traversent.  On  y  remarque  le  château,  le 
jardin  de  Valkenberg,la  grande  église,  sur- 
montée d'une  tour  dont  la  hauteur,  y  com- 
pris la  flèche, est  de  60  toises,et  qui  renferme 
le  mausolée  d'Engelbert  11  ;  l'hôtel-de-ville ,  \ 
l'hôpital  militaire  ,  et  les  promenades  des 
environs.  11  y  a  quelques  manufactures  d'é- 
toifes  en  laine ,  de  toiles,  de  chapeaux,  de 
gros  tapis;  des  fabriques  de  bonneterie,  et 
des  brasseries.  On  y  fait  un  bon  commerce 
de  pèche.  1 1,000  hab.  Elle  nomme  3  dépu- 
tés aux  états  de  la  province. 

Le  prince  Maurice  de  .Nassau  s 'empara 
de  Breda  ,  en  1590 ,  par  un  stratagème  sin- 
gulier. 11  fit  cacher  80  soldats  dans  un  ba- 
teau chargé  de  tourbe ,  qui  entra  dans  la 
ville ,  pendant  la  nuit ,  par  le  Merk.  Les  sol- 
dats se  jetèrent  brusquement  sur  la  garni- 
son ;  le  gouverneur  fut  pris  ;  et  comme  on 
n'avait  pas  eu  la  précaution  de  rompre  le 
pont  qui  communique  de  la  ville  au  château, 
ce  dernier  fut  enlevé.  Spinola  reprit  Breda 
en  i6a5,  et  fit  brûler  le  fameux  bateau.  La 
possession  de  cette  ville  fut  assurée  aux 
États-Généraux,  en  164H,  par  le  traité  de 
Westpbalie.  Les  Français  s'en  emparèrent 
en  1794*  En  i8t3,  pendant  une  sortie  que 
fit  la  garnison  française  pour  attaquer  l'ar- 
mée russe,  les  habitans  se  soulevèrent,  fer- 
mèrent les  portes,  et  empêchèrent  ainsi  la 
rentrée  de  la  garnison. 

L'arrond.  contient  7  cantons,  qui  sont  : 
Breda,  Berg-op-Zoom,  Oosterhout,  Zcven- 
bergen,  Roscudaal,  Oudenbosch,  Ginnekcn* 
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BRÉDE  (LA),  village  de  France,  dép. 
de  la  Gironde,  arrond.  et  à  4  1.  S.  de  Bor- 
deaux ;  chef-lieu  de  cant.  On  y  voit  encore 
le  château  où  naquit  Montesquieu.  i,3oo 
bab. 

BREDENBORN,  bourg  de*  États-Prus- 
siens, prov.  de  Westphalie,  régence  et  à 
il  1. 1/»  S.  S.  E.  de  Minden ,  cercle  et  à  3  1. 
I/40.N.0.  de  Hôxter,  surleBever.  796 bab. 

BREDE  VOORT,  ville  des  Pays-Bas.  Foy. 
Bbkbdkvoobdk. 

BRÉDOM,  village  de  F  rance ,  dép.  du 
Cantal,  arrond.,  cant.  et  à  i/a  1.  S.  O.  de 
Murât.  1,700  bab. 

BREDON,  village  d'Angleterre,  comté 
et  à  4  L  •/»  S.  de  Worcester  ,  hundred 
d'Ossnaldslow.  Sa  situation  est  riante  et  sa- 
lubre.  928  bab.  On  voit ,  sur  une  montagne 
aux  environs,  les  vestiges  d'un  camp  ro- 
main. 

BREDSTEDT,  bourg  de  Danemark,  du- 
ché de  Schleswig;  chef  lieu  de  baill.,  près 
de  la  mer,  à  5  1.  3/4  N.  N.  O.  de  Husum  , 
et  à  9  1.  O.  IV.  O.  de  Schleswig.  11  y  a  1 
église ,  a  hospices ,  a  briqueteries ,  1  four  à 
chaux  ,  et  il  s'y  tient  a  foires.  i,5oo  hab. 

Le  baill.  de  Bredstcdt  a  9,814  hab.  C'est 
un  pays  très  bas. 

BREE,  ville  des  Pays-Bas ,  prov.  de  Lim- 
bourg ,  arrond.  et  a  u  I.  1/4  O.  S.  O.  de  Ru- 
remonde,  et  à  7  1.  N.  de  Maestricht;  chef- 
lieu  de  cant.  i,aoo  hab. 

KREEDEVOORDE ou BREDEVOORT , 
ville  des  Pays-Bas,  prov.  de  Gueldre  ,  ar- 
rond. et  a  8 1.  S.  E.  de  Zutphen ,  cant.  d'Aal- 
ten,  a  11  1.  E.  d'Arnhem.  Elle  est  défendue 
par  une  citadelle  ,  et  entourée  de  marais 
qui  la  rendent  d'un  accès  très- difficile.  i,a35 
hab. 

BREGAGL1A,  vallée  de  Suisse,  t'oy. 
Bbrobll. 

BRÉG  ANÇON,  petite  Ile  et  fort  de  France, 
dans  la  Méditerranée,  dép.  du  Var,  arrond. 
et  à  7  1.  E.  de  Toulon ,  cant.  et  dans  la  baie 
de  Hyères.  Elle  dépend  de  la  direction  d'ar- 
tillerie de  Toulon. 

IiREGANZE,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  |  1 .  V  de  Vicence, 
distr.  et  à  1  1.  3/4  S.  O.  de  Marostica.  Il  s'y 
tient  une  foire  le  11  novembre. 

BREGARTEN,  bourg  de  l'archid.  d'Au- 
triche ,  pays  au-dessus  de  l'Ens ,  quartier  de 
la  Mnhl,  sur  l'Anst,  à  3  I.  1/4  S.  de  Frey- 
•tadt. 
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BREGELL,  en  italien  Bregagiia,  vallée 

et  juridiction  de  Suisse  ,  cant.  des  Grisons , 
ligue  de  la  Maison  de  Dieu,  sur  le  versant 
mérid.  des  Alpes  Lé pon Unes.  Elle  est  étroite, 
d'un  aspect  sauvage,  et  formée  par  des  ro- 
chers élevés  et  des  montagnes  couvertes  de 
glace ,  telles  que  le  Septimer  et  la  Maloïa. 
Elle  s'étend  du  PL  E.  au  S.  O.  l'espace  de 
4  1.,  est  arrosée  par  la  Maire,  et  traversée 
par  la  route  de  Coire  â  Cbiavenne.  Elle  est 
fertile.  Elle  renferme  6  paroisses,  et  2,170 
bab.  réformés,  qui  parlent  italien. 

BREGEKZ,  Bbigaatia,  ville  du  Tyml, 
chef-lieu  de  cercle ,  sur  la  partie  du  lac  de 
Constance  appelée  B  régenter  -see.  Lat.  N. 
47°  3o'  5o'.  Long.  E.  7»  a3'  4o'.  Siège  des 
autorités ,  et  d'un  baill.  des  mines.  Elle  est 
bien  bâtie,  et  a  de  gra'.ds  faubourgs.  Le 
vieux  château  de  Pfannenberg  lui  servait 
de  défense.  11  y  a  3  églises,  1  couvent,  1 
hospice  pour  les  orphelins ,  et  des  fabriques 
de  tissus  de  coton.  On  y  commerce  en  dou- 
ves, bois  de  charpente,  et  cep*  de  vigne. 
1 ,950  hab.  Forges  considérables  dans  les  en- 
virons. Au  S.  delà  ville  est  le  montGebhard. 
firegenz  est  une  ville  très-ancienne  ;  elle 
était  connue  des  Romains  sous  le  nom  de 
Briganiia.  Elle  fut  pendant  long  temps  une 
des  places  fortes  les  plus  importantes  de 
cette  partie  de  l'Allemagne.  Dans  le  moyen 
âge ,  elle  appartint ,  ainsi  que  son  territoire , 
â  la  maison  Montfort.  Les  archiducs  d'Au- 
triche l'achetèrent  en  i45i. 

Le  cercle  de  Bregenz  a  une  superficie 
de  io5  1.  Il  est  très-montagneux,  et  arrosé 
par  le  Rhin,  l'Aach ,  le  Fus^ach,  l'Ill,  le 
Lcch,  et  Piller  :  ces  deux  derniers  cours 
d'eau  y  prennent  leur  source.  On  y  récolte 
peu  de  grains.  Le  vin  et  les  fruits  y  abondent. 
11  y  a  de  grandes  forêts  et  de  beaux  pâtura- 
ges ,  où  l'on  élève  une  grande  quantité  de 
bestiaux.  On  exploite  des  mines  de  fer,  et 
on  fabrique  des  tissus  de  coton  et  de  la  bois- 
sellerie.  Ce  cercle  renferme  5  villes,  7  bourgs, 
4i a  villages,  et  76,954  hab.,  dont  beaucoup 
vont  chercher  du  travail  hors  de  leur  pays. 

BREGL10,  bourg  des  États-Sardes ,  div., 
prov.  et  à  8  1.  i/a  N.  E.  de  Nice,  mand.  età 
a  1.  i/4  N.  E.  de  Sospello,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Roya.  Il  y  a  1  fort  sur  un  rocher.  Il  s'y 
tient  1  foire  tous  les  ans.  930  hab.  En  1 794  , 
les  Français  y  battirent  les  troupes  sardes, 
et  s'emparèrent  du  bourg  et  du  fort. 

BREGOVATZ,bourgdelaTurquied'Eu- 
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rop€,  en  Romélie,  sandjak  de  Semendria, 
sur  un  affluent  dn  Danube,  à  5  1.  N.  O.  de 
Viddïn. 

BRÉIIAL.  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Manche,  arrond.  el  a  3  1.  3/4  S.  S.  O.  de 
Coûtantes  ;  chef-lieu  de  cant.  i,3oo  hab. 

BREHAR,  une  des  île»  Surlingue*.  Yoy. 
Bavât. 

BREHAT,  île  de  la  Manche,  à  i/a  1.  de 
la  côte  de  France,  dép.  des  Côtes  du  Nord, 
arrond.  et  à  9  I.  de  Saint-Brieuc ,  cant.  de 
Paimpol.  Elle  a,  du  N.  au  S. ,  i/3  de  1.  de 
long  sur  i/4  de  1.  de  large.  Elle  renferme 
1  y  il  J  âge  et  i,i3o  hab.,  qui  font  la  pèc'ie. 
Le  fort  est  de  la  direction  d'artillerie  de 
Saint-Malo. 

BREHNA  ou  BRENA,  ville  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  Saxe,  régence  de  Mer- 
sebourg,  cercle  de  Bitterfeld,  a  4  I.  N.  E. 
de  llalle,  et  à  10 1.  î/a  S.  O.de  Witlenberg. 
1,159  hab.  On  y  cultive  beaucoup  de  cu- 
min, de  garance  et  de  lin. 

BRE1SACU  (  NEU  et  ALT),  villes  de 
France  et  du  duché  de  Bade.  foy.  Bbisach. 

BRE1SIG  (MEDER) ,  bourg  des  États- 
Prussiens,  prov.  du  Bas-Rhin ,  régence  et  à 
6  1.  N.  O.  de  Coblenti ,  cercle  d'Ahrweiler, 
sur  la  rive  gauche  du  Rhin.  ;8i  hab. 

BREISSA  ,  ville  de  la  Nigritie ,  dans  le 
Kordoran,à  14  1.  E.  d'ibeit,  et  à  4o  1.  O. 
de  Sennaar. 

BREIT,  ville  de  l'empire  Birman.  Foy. 
Miacoi. 

BRE1TENAU,  village  du  grand -duché 
de  Rade,  cercle  de  Treisam  et  Wiesen, 
baill.  et  à  3  1.  3/4  E.  S.  E.  de  Frey bourg, 
et  à  10  1. 3/4  N.  O.  de  Schaffhouse.  On  y  fa- 
brique des  horloges  en  bois.  600  hab. 

BRE1TENAL  ,  village  du  duché  de  Sty- 
rie,  cercle  et  à  1  1.  3/4  S.  E.  de  Bruck,  sur 
un  affluent  de  la  Muhr.  11  y  a  une  mine  de 
plomb. 

BREITENBACH  ,  village  des  États-Prus- 
siens ,  prov.  de  Saxe ,  régence  de  Merse- 
bourg,  cercle  et  à  1  1.  a/3  S.  O.de  Zeitz,  et 
à  5  1.  i/a  S.  E.de  Naumbourg.  On  y  cultive 
beaucoup  de  camomille,  et  on  y  fait  un 
commerce  assez  considérable  de  fil.  217 
hab. 

BREITENBACH,  bourg  de  la  princip. 
de  Schwarzbourg-Sondershausen,  seigneu- 
rie d'Arnstadt,  baill.  de  Gehren,  à  3  1.  S. 
S.  E.  d'Ilmenau  ,  et  a  6  1.  S.  O.  de  Rudôl- 
stadt.  Fabrique»  de  boissellerie.  a,ooo  hab. 
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11  y  a  dans  les  environs  une  manufacture 
de  porcelaine,  et  une  mine  dont  on  extrait 
du  soufre ,  de  l'alun  et  du  vitriol. 

BREITENBRUNN  (OBKR  et  N1EDER), 
deux  villages  du  roy .  de  Saxe,  cercle  de  l'Erz- 
gebirge,  baill.  et  à  1 1.3/4  S.  de  Schwarzen- 
berg.  Ils  sont  séparés  par  une  petite  rivière. 
On  y  fait  de  la  dentelle ,  et  les  mines  voisi- 
nes occupent  une  partie  des  hab. 

BRElTEPf BURG ,  village  de  Danemark, 
duché  de  Itlolstein ,  distr.  et  à  1 1.  S.  E.  d'It- 
zehoe,  et  à  10  I.  3/4  N.  O.  de  Hambourg. 

BREITliNFELD,  village  du  roy.  de  Saxe, 
cercle,  baill.  et  à  1 1.  i/a  IV.  de  Leipsick,  près 
des  frontières  de  la  Prusse.  Il  s'y  livra  deux 
grandes  batailles  pendant  la  guerre  de  3o 
ans  :  la  première,  en  i63i  ;  la  seconde,  en 
i64a  ;  l'un*  et  l'autre  a  l'avantage  des  Sué- 
dois. On  le  t.  appelle  communément  batail- 
les de  Leipsick. 

BREITEN8TE1N,  village  des  États  Prus- 
siens, prov.  (le  Saxe,  régencede  Mersebourg, 
cercle  et  à  6  1.  i/i  N.  O.  de  Sangerhausen , 
et  à  i/a  L  S.  dcGuntbcrsberg.  11  yadansles 
environs  des  mines  de  fer  et  une  carrière  d'al- 
bâtre. 

BREITINGEN  ,  village  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  du  Danube,  baill.  et  à  1  1. 
i/4  d'Albeck.  738  hab.  Le  Lonthal  se  perd 
dans  les  terres  des  environs ,  et  reparaît  a  1. 
après  à  Stotzingen. 

BREKERFELD  ou  BRECKERFELD  , 
ville  et  baill.  des  États-Prussiens ,  prov.  de 
Westphalie  ,  régence  d'Arensberg  ,  cercle 
de  Hagen ,  à  S  1.  E.  d'Elberfeld ,  et  à  1 1  1. 
N.  E.  de  Cologne.  11  y  a  des  fabriques  de 
draps ,  de  bas,  d'étoffes  de  soie ,  et  de  quin- 
caillerie. 987  liab. 

BREMANGER  LAND  ,  île  de  la  mer  du 
Nord,  vers  la  côte  occid.  de  Norvège,  sous 
61 0  47'  de  lat.  N.,  et  a°  45'  de  long.  E.  Elle 
dépend  du  diocèse  de  Bergen  et  du  Norden 
Bergenshuus. 

BREMBILLA  ,  rivière  torrentueuse  du 
roy.  Lombard- Vénitien,  prov.  de  Bergame, 
qui  prend  naissance  à  al.  N.  O.  de  Zogno  , 
sur  le  revers  orient,  de  la  Costa  del  Saglio , 
et  donne  son  nom  à  la  vallée  qu'elle  traverse. 
Elle  se  jette  dans  le  Brenibo  à  Cabonore, 
près  de  Zogno,  après  un  cours  de  a  1.  î/a 
du  N.  O.  au  S.  r..  La  Brembilla  est  flotta- 
ble. On  y  pèche  des  truites  excellentes.  Sa 
largeur  est  de  4  <•  5  toises. 

BREMBO,  rivière  du  roy.  Lombard-  Véui- 
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lien,  pu» v.  de  Bcrgame.  Elle  prend  sa  source 
an  Piz  del  Diavolo,  sur  la  limite  de  la  Val- 
tétine,  traverse  le  Val  Brembana,  passe  à 
Zogno ,  a  Ponte  S.  Pietro ,  et  se  jette  dans 
l'A d(l a,  à  3  1.  1/2  8.  O.  de  Bergaine,  après 
un  cours  d'environ  i4  !•  du  IV.  an  S.  Cette 
rivière,  qui  ressemble  beaucoup  â  un  tor- 
rent .  entraîne ,  des  hautes  montagnes  d'où 
elle  se  précipite,  des  cailloux  micacés  et 
cornéens  ,  des  granits ,  quelques  porphyres, 
et  beaucoup  de  pierres  calcaire* ,  brunes  et 
grisâtres.  Ses  eaux  sont  claires  et  légères. 
Cette  rivière  est  Mijelte  à  de  fortes  crues  au 
printemps  et  à  l'automne.  Elle  est  flottable. 

BRÈME,  Brenien ,  une  des  quatre  villes 
libres  de  la  Confédération  Germanique,  à 
aa  I.  S.  O.  de  Hambourg,  à  égale  distance 
Jî.  V  O.  de  Hanovre, et  à  ni.  de  l'embou- 
chure du  Weser,  qui  la  divise  en  vieille  et 
nouvelle  ville  réunies  par  un  pont.  V  egesack, 
dans  le  territoire  de  Brème,  et  Elfsleth,  dans 
le  duché  d'Oldeu bourg,  à  61.  plus  loin  vers 
la  mer,  servent  de  port  â  cette  ville  pour 
les  navires  qui  ne  peuvent  pas  arriver  jus- 
qu'à son  quai.  Les  bâtimens  d'une  certaine 
grandeur  sont  obligés  de  s'arrêter  encore 
plus  bas  ,  près  de  Braake,  et  les  marchan- 
dises déchargées  dans  ces  ports  arrivent  à 
Brème  sur  des  barques. 

La  nouvelle  ville,  sur  la  rive  gauche,  est 
beaucoup  mieux  bâtie  que  la  vieille  ville , 
dont  les  rues  sont  étroites  et  tortueuses ,  et 
dont  les  maisons,  bâties  dans  le  goût  du 
moyen  âge  ,  sont  maintenant  remplacées 
par  des  maisons  dans  le  goût  moderne.  Les 
fortifications  ont  fait  place  à  des  promena- 
des. Brème  a  peu  de  places  publiques;  elle 
compte  8 églises,  i  collège  et  plusieurs  éco- 
les élémentaires;  1  bibliothèque  publique, 
1  musée  avec  î  cabinet  de  physique ,  a  hos- 
pices d'orphelins,  a  de  veuves,  î  maison  de 
charité  et  .\  hôpitaux.  Les  brasseries  sont 
considérables,  et  leurs  produits  très-renom- 
més. Les  gras  pâturages  qui  entourent  la  ville 
nourrissent  un  grand  nombre  de  gros  bétail. 
Quoique  Brème  ait  beaucoup  de  fabriques, 
parmi  lesquelles  on  cite  celles  de  soieries, 
d'amidon,  de  blanc  de  céruse,  de  vert  de 
Brème,  de  chapeaux,  de  camelots,  de  colle- 
forte  ,  de  toiles,  de  papier,  de  ras,  de  toile 
â  voiles,  de  savon,  de  bouneterie  et  de  bas 
de  laine;  des  teintureries  et  imprimeries  sur 
indienne,  des  filatures  de  fil  et  de  laine,  des 
manufactures  de  tabac,  des  raffineries  de 
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sucre,  néanmoins  le  commerce  et  la  navi» 
galion  sont  les  branches  qui  lui  rendent  le 
plus  de  bénéfice.  Environ  aoo  vaisseaux  brè- 
mois  passent  annuellement  le  Sund  ,  et  900 
navires  de  tous  pays  entrent  dans  le  port 
de  Brème.  Cette  ville  est  non-seulement 
l'entrepôt  de  tout  le  bassin  du  Weser ,  mais 
elle  fait  encore  un  commerce  maritime 
tris  étendu  ,  puisqu'il  embrasse  toutes  les 
productions  de  l'Allemagne ,  de  la  France, 
des  Pays-Bas,  de  l'Angleterre  ,  tant  les  pro- 
duits coloniaux  que  ceux  de  leurs  manu- 
factures. Le  vin  forme  la  principale  branche 
de  son  commerce.  Elle  reçoit  les  vins  fran- 
çais sur  leur  lie ,  et  les  travaille.  Cette  ville 
entretient  par  mer ,  et  surtout  par  terre,  des 
relations  commerciales  très -suivies  avec 
Hambourg.  Brème  a  son  change  et  une 
caisse  d'escompte.  Il  s'y  tient  un  grand  nom- 
bre de  marchés  annuels  pour  les  bestiaux, 
les  chevaux  et  les  denrées ,  et  des  marché» 
par  semaine.  56,63o  hab.  Elle  a  donné  nais- 
sance à  l'astronome  W.  Olbers  et  â  l'histo- 
rien Heeren. 

Les  comptes  se  tiennent  en  thalers  ou 
risdales  de  72  grotes;  la  grotc  se  divise  en 
5  swarcB  courans.  5  risdales  valent  1  louis 
d'or.  La  risdale  en  or  vaut  i,aia  gramme*, 
et  la  risdale  courante  vaut  17,55  grammes. 
L'or  et  l'argent  se  pèsent  au  marc  de  Colo- 
gne. La  livre  de  commerce  se  divise  en  2 
marcs,  16  onces,  5a lolhs ,  1  a8  quentins,  et 
contient  4«8,a5  grammes.  Le  load  vaut  3oo 
livres,  poids  de  commerce.  Le  centnerpèse 
116  livres.  Le  shipfund  vaut  2  r  ruiner»  1/2. 
Le  last  de  blé  de  Brème  équivaut  â  28, 4 3 
hectolitres.  Le  pied  de  Brème  se  divise  en 
12  pouces  et  le  pouce  en  la  parties.  Le  pied 
égale  0,2891  mètre».  L'aune  vaut  a  pieds; 
1  clafter  vaut  6  pieds;  1  ruth,  16.  1  dech- 
ner  vaut  10 aunes;  1  dutzen,  la;  1  stiége, 
20;  1  zimmer,  4o;  1  schock,  60.  1  last  de 
sel  passe  pour  4,000  livres  pesant  ;  1  last  de 
pierres,  pour  5, 000.  1  last  de  harengs  repré- 
sente îa  tonneaux. 

Le  revenu  annuel  de  cette  ville  est  es- 
timé 4*5, 000  fr.  La  religion  calviniste  est 
la  dominante.  Brème  donne  son  nom  à 
une  province  et  a  un  duché  du  royaume 
de  Hanovre.  C'est  de  788  que  paraît  da- 
ter l'existence  de  cette  ville.  Charlema- 
gne  y  bâtit  une  église  ,  et  y  établit  un 
évèché  qui  comprenait  le  pays  entre  la 
Frise  et  l'Elbe.  En  iaa3,  après  de  longues 
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contestations  ,  l'archevêché  de  Hambourg 
fut  réuni  à  celui  de  Brème.  A  la  paix  de 
Wcstphalic,  l'archevêché  de  Brème  fut  sécu- 
larisé en  faveur  de  la  Suède ,  qui  acquit  par 
la  le  duché  de  Brème  ,  et  le  posséda  jusqu'en 
1713.  Le  Danemark  l'en  dépouilla  alors,  et 
en  i-ùi  le  céda  a  l'électeur  de  Hanovre. 
Moyennant  quelques  concessions,  l'électeur 
rendit  à  la  ville  de  Brème  sa  liberté  et  ses 
prérogatives ,  dont  la  Suède  l'avait  en  par- 
tie privée.  Brème  a  été  prise  par  les  Fran- 
çais en  îjSjet  en  1806.  De  1810  à  i8i3,elle 
a  fait  partie  de  l'Empire  Français  comme 
chef-lieu  du  département  des  bouches  du 
Weser. 

Le  territoire  de  Brème ,  situé  sur  les  deux 
rives  du  Weser,  entre  53°  i'  ao'  et  53°  10' 
de  lat.  If.,  et  entre  6°  i5'  et  6W  36'  de  long. 
E.,  est  borné  au  N.  et  à  l'E.  par  la  prov.  ba- 
novrienne  de  Brênie  ;  au  S.,  par  la  prov.  de 
Hoya  et  Diepholz;  et  à  l'O. ,  par  le  duché 
d'Oldenbourg.  Sa  superficie  est  d'environ 
10  1.  11  renferme  1  ville  ,  i  bourg,  9  parois- 
ses, 35  villages  ou  hameaux ,  et  48,5oo  hab. 

Le  gouvernement  est  démocratique.  Le 
pouvoir  législatif  est  entre  les  mains  des  ci- 
toyens libres,  sans  distinction  de  religion.  Le 
pouvoir  exécutif  est  confié  à  un  sénat  com- 
posé de  4  bourgmestres,  a  syndics  et  a4  con- 
seillers, pris,  deux  tiers  dans  la  classe  des 
lettrés ,  et  l'autre  tiers  dans  celle  des  com- 
merçans.  La  ville  libre  de  Brème  occupe 
avec  celles  de  Francfort ,  de  Lubeck  et  de 
Hambourg,  le  17e  rang  dan»  l'assemblée  or- 
dinaire delà  Confédération  ;  mais  dans  l'as- 
semblée générale  elle  a  une  voix  à  elle  seule. 
Les  revenus  de  tout  le  terril,  montent  a. 
près  de  900,000  fr.  Cette  ville  n'a  pas  de 
troupes  permanentes.  Son  contingent  dans 
l'armée  de  la  Confédération  Germanique  est 
de  485  hommes. 

BRÈME,  Bremen,  prov.  du  roy.  de  Ha^ 
novre,  qui  est  située  entre  52°  3o'  et  53°  5o' 
de  lat.  N. ,  et  entre  G°  7'  et  70  34'  de  long. 
E.  Elle  est  bornée  au  iN.  et  au  E.  par 
l'embouchure  de  l'Elbe,  qui  la  sépare  du 
Holslein  ;  à  l'E.,  par  la  prov.  de  Lunebourg; 
au  S.  O. ,  par  celle  de  Hoya  et  Diepholz,  et 
le  terrif.  de  la  ville  libre  de  Brème  ;  et  a 
l'O.,  par  le  duché  d'Oldenbourg ,  dont  le 
Weser  la  sépare,  et  par  la  mer  du  Nord.  Sa 
longueur  du  N.  au  S.  est  de  26  1.,  et  sa  lar- 
geur moyenne  de  l'E. à  l'O.  de  iG  à  17  |.  Sa 
superficie  est  de  34b'  1.  c. 

T.  II. 
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•Ce  pays  est  généralement  uni ,  et  dans 
quelques  endroits  si  bas ,  qu'on  a  été  obligé 
d'établir  des  digues  pour  le  garantir  des 
inondations.  Le  long  de  la  mer  et  des  ri- 
vières, le  sol  est  généralement  fertile  ;  l'in- 
térieur offre  un  terrain  sablonneux  et  maré- 
cageux, rempli  de  bruyères,  et  hérissé  d'une 
grande  quantité  de  blocs  de  granit  dispersés 
çà  et  là.  Après  l'Elbe  et  le  Weser,  les  ri- 
vières les  plus  remarquables  de  cette  pro- 
vince sont  :  l'Esté,  la  Lûhe ,  la  Sclminge  , 
l'Oste,  le  Medem,  la  Geeste,  le  Hamme  , 
la  Wùmmc  et  l'Aller,  qui  sont  navigables 
près  de  leurs  embouchures  ;  l'Oste  est  navi- 
gable à  peu  près  dès  le  milieu  de  son  cours. 
Le  principal  canal,  entièrement  navigable, 
unit  le  Hamme  à  l'Oste,  et  traverse  obli- 
quement le  pays.  Le  climat  est  tempéré. 
Sur  les  côtes,  les  tempêtes  sont  fréquentes. 
Le  sol  produit  en  abondance  des  grains  ,  du 
colzat,  du  lin,  du  chanvre  et  des  fruits.  Il 
y  a  peu  de  bois.  On  élève  beaucoup  de  che- 
vaux, de  bêtes  à  cornes,  de  moutons  dont 
la  laine  est  commune  ,  de  porcs  et  d'a- 
beilles. Les  côtes  abondent  en  poisson. 
Il  n'y  a  d'autres  minéraux  que  de  l'argile, 
de  la  terre  à  foulon ,  et  beaucoup  de  tourbe , 
le  seul  combustible  dont  on  se  serve  habi- 
tuellement. Il  y  a  quelques  fabriques  de 
toiles  communes,  de  toiles  à  voiles,  de  po- 
terie ,  et  des  tuileries.  On  distille  aussi  de 
l'eau-de-vie  de  grains  ,  et  on  fait  de  l'huile 
de  colzat.  L'exportation  consiste  dans  les 
productions  du  territoire.  11  n'y  a  pas  de 
bons  ports. 

Cette  province,  dont  Stade  est  la  princi- 
pale place  de  commerce  maritime  et  le 
chef-lieu ,  se  divise  en  3  parties  :  le  duché  de 
Brème ,  la  princip.  deVerden,  et  le  pays  d'Ha- 
deln.  Elle  comprend  le  duché  de  Brème,  la 
princip.  de  Verden,  et  le  pays  de  Hadeln  ,  4 
villes,  a5  bourgs,  1,049  villages ,  et  >9>>o6o 
hab. ,  la  majeure  partie  luthériens. 

It KLM  I  ,  Bremen.  ducht;  du  rov.  de  Ha- 
novre  ,  qui  forme  la  plus  grande  partie  de 
la  prov.  de  son  nom.  Sa  longueur  du  IS.  au 
S.  est  de  aa  1.,  sa  largeur  moyenne  de  l'E, 
à  l'O.  de  16  à  17  1.  ;  et  sa  superficie  d'en- 
viron 266  1.  Sa  pop.  est  de  170,000  hab.  11 
renferme  a  juridictions  urbaines,  Stade  ut 
Buxtehude;  1  juridiction  claustrale,  Neun- 
walde;  17  baill.  domaniaux:  Alt  et  JN'eu- 
kloster  ,  Bcderkesa ,  Blumenlhal  ,  Bremer- 
wôrde,  Uagen,  Harsefeld,  Himmelpforten, 
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Lilienthal ,  Neuhaus ,  Nordhoiz ,  Osterholz , 
Ottersberg,  Stade  (sans  la  ville),  9totel  , 
Viehland  ,  Wischhaven ,  et  Zeven  ;  5  juri- 
dictions royales  :  Achim  ,  Alteland  ,  Keh- 
dingen  ,  Bremerlehe  ,  et  Wursten  ;  et  7  ju- 
ridiction* patrimoniales  :  Beverstedt,  Delm , 
Hechthausen  ,  Horncburg ,  Lcsum  ,  Rittcr- 
bude  |  Schônebeck. 

BREME,  bourg  des  États-Sardes,  div.  de 
Novare,  prov.de  Lornellina,  mand.  deSar- 
tirana  ,  près  du  confluent  du  Pô  et  de  ta 
Sesia ,  à  3  I.  3/4  S.  O.  de  Mortara.  a,o4o 
hab. 

BREMERLEHE  ,  bonrg  du  roy.  de  Ha- 
novre, prov. ,  duché  et  à  la  1.  3/4  H.  N.  O. 
de  Brème  ;  chef-lieu  d'une  juridiction  royale, 
a  1/2  1.  de  la  rive  droite  de  l'embouchure  du 
Weser,  et  à  4  1«  8.  O.  de  Bederkcsa. 

BBEMERWÔRDE  ,  bourg  du  roy.  de 
Hanovre,  prov.  ctà  tl  L  N.  (f.  E.  de  Brème  ; 
chef-lieu  de  baill.  domanial,  près  de  la  rive 
gauche  de  l'Oste ,  à  5  1.  3/4  S.  O.  de  Stade. 
11  y  a  dea  distilleries  de  grains  ,  1  verrerie, 
et  1  chantier  pour  la  construction  des  na- 
vires. i,ayo  hab.  Ce  bourg  était  autrefois  la 
résidence  de  l'évêque  de  Brème. 

Le  baill.  de  Bremerwôrde  contient  9,3y5 
hab. 

BRKMGARTEN,  ville  de  Suisse,  cant. 
d'Argovie ,  chef-lieu  de  distr.  et  de  cercle , 
sur  la  rive  droite  de  la  Reuss,  à  4  L  >/a  E. 
8.  E.  d'Aarau  ,  et  à  3  1.  S.  S.  E.  de  Baden  ; 
siège  d'un  tribuual  de  1"  instance.  11  y  a  1 
grande  papeterie.  On  y  tient  6  foires  par  an , 
et  le  commerce  y  est  assez  important.  Pa- 
trie de  Bullinger,  l'un  des  réformateurs  les 
plus  zélés.  760  hab.  catholiques.  Elle  appar- 
tenait anciennement  aux  comtes  de  Haps- 
bourg  ;  elle  fut  assujettie  par  la  Confédéra- 
tion au  commencement  du  xv*  .siècle  ;  en 
1798  ,  elle  fit  partie  du  cant.  d'Argovie. 

Le  district  de  Brcmgarten  est  fertile  en 
fruits.  ia,5aohab. 

BREMO,  ile  du  golfe  de  Botnie,  sur  la 
côte  de  Suède,  préfect.  de  Wester-Nord- 
land,  par  6a°  11' de  lat.  N.,  et  i5°  if  de 
long.  E. 

BREMSNAES  ,  île  de  la  mer  du  Nord  , 
sur  la  côte  occid.  de  Norvège,  par  63°  5' 
de  lat.  N.  ,  et  5°  1 5'  de  long.  E.  Elle  dépend 
du  diocèse  de  Trondhiem  et  du  bailliage  de 
Romsdal. 

BREMUR ,  village  de  France ,  dép.  de  la 
Côte-d'Or,  arrond. ,  cant.  et  à  3  1.  1/4  S.  de 
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Châtillon-sur  Seine  ,  et  à  i3  1.  N.  O.  de  Di- 
jon ,  sur  la  côte,  près  du  confluent  du  Brévon 
et  de  la  Seine.  Il  y  a  1  forge. 

BREN  ou  BRET,  cap  de  la  côte  orient. 
d'Éahéino-Mâvi,  partie  sept,  de  la  Nouvelle- 
Zélande.  Lat.  S.  35°  5'.  Long.  E.  17a0  i5'. 

BRENCHLEY  ,  village  d'Angletene , 
comté  de  Kent,  hundred  de  Brenchley  et 
Horsemonden ,  à  a  1. 1/4  S.  E.  de  Tunbridge. 
11  y  a  dans  les  environs  des  eaux  minérales. 
a,a6{  hab. 

BREND,  village  de  Bavière,  cercle  do 
Main  inférieur,  présidial  et  à  3/4  de  1.  N. 
N.  O.  de  Neustadt,  et  à  i5  I.  i/a  N.  N.  E. 
de  Wùrzbourg,  sur  le  Brend.  11  y  a  lao 
maisons. 

BRENDOLA,  bourg  dn  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.,  distr.  et  à  a  1.  î/a  S.  O.  de 
Vicence.  3, 319  hab. 

BREN  ES,  bourg  d'Espagne,  prov.  et* 
4  L  N.  E.  de  Séville,  sur  la  rive  gauche  du 
Guadnlquivir.  Il  v  a  une  fabrique  de  savon. 

BRENETS  (LES),  viUage  de  Suisse, 
cant.  et  h  \  I.  i  a  O.  N.  O.  de  Neuchâtel, 
sur  la  rive  droite  du  Doubs  ;  siège  d'une  ju- 
ridiction civile.  1,370  hab.  A  1  I.  N.  de  ce 
village  on  voit  la  belle  cascade  dite  Saut  do 
Doubs;  les  eaux  tombent  de  80  pieds  ,  et 
mettent  en  mouvement  la  moulins,  et  une 
forge  où  l'on  fabrique  des  enclumes.  Près 
du  village  on  va  visiter  la  caverne  de  I 
fière ,  -où  l'on  entend  un  écho  extraordi- 
Mire, 

BRENIG,  village  des  États-Prussiens , 
prov.  du  Bas-Rhin,  régence,  cercle  territo- 
rial et  à  a  1.  i/a  S.  E.  d'Aix  la  Chapelle.  H 
y  a  des  mines  de  calamine. 

BRENNBERG  ,  montagne  de  Hongrie, 
comitat ,  marche  et  au  S.  O.  d'Œdenbourg. 
11  y  a  des  dépôts  de  lignite  qui  fournissent 
à  une  très  grande  exploitation.  Une  partie 
de  ces  lignites  a  été  embrasée,  et  il  en  est 
résulté  une  scorification  des  matières  argi- 
leuses accompagnantes.  C'est  d'après  cette 
scorification  qu'on  a  donné  a  ce  point  de  la 
montagne  le  nom  de  Brennberg  (montagne 
brûlée),  que  quelques  géographes  ont  éten- 
du ,  fort  mal  à  propos ,  à  un  petit  chaînon  de 
montagne  granitique  qui  se  trouve  dans 
cette  partie. 

BREÎNNE,  petite  rivière  de  France, dep. 
de  la  Côte-d'Or.  Elle  prend  sa  source  dans 
l'arrond.  de  Dijon,  cant.  et  près  de  Somber- 
non,  passe  par  Vitteaux,  Montbart,  et  se 


Digitized  by  Google 


BREN 

jette  dans  l'Armançon  par  la  rire  droite , 
près  du  village  de  Saint  Remy ,  après  un 
cours  d'environ  i5 1.  du  S.  E.  au  N.  O.,  dont 
i  i  1.  de  flottage  depuis  Vitteaux.  Les  prin- 
cipaux affluens  de  la  Brenne  sont  les  ruis- 
seaux du  Lozerain,  de  la  Loze,  de  Saint- 
Jean  de  Bonneval ,  et  de  Marmagne  ,  tous 
les  quatre  flottables  à  bûche  perdue. 

BRENNER,  l'une  des  pins  hautes  mon- 
tagnes du  Tyrol ,  entre  l'Inn , l'Aicha  et  PA- 
dige.  Elle  a  1,01 1  toises  de  hauteur,  et  est 
traversée  par  la  route  d'innspruck  en  Italie. 

BREN  NO ,  village  de  Dalmatie ,  cercle  de 
Raguse;  bâti  au  fond  d'une  baie  assez  vaste , 
à  laquelle  il  donne  son  nom,  et  sur  laquelle 
est  située  la  ville  de  Raguse. 

BRENO,  bourg  du  roy.  Lombard-Véni- 
tien ,  prov.  et  à  la  1.  3/4  N.  E.  de  Bcrgame  ; 
chef-lieu  de  distr.,  sur  la  rive  gauche  de  l'O- 
glio ,  dans  le  Val  Camonica  ,  à  10  1.  1/2  N. 
de  Breacia.  Le  20  janvier  il  s'y  tient  un 
marché  qui  dure  jusqu'à  la  Gn  du  mois. 
1,870  hab. 

BRENOD,  village  de  France,  dép.  de 
l'Ain,  arrond.  et  à  al.  1/4  S.  de  Nantua; 
chef  lieu  de  cant.  ,  et  à  7  1.  i/a  8.  E.  de 
Bourg ,  sur  I'Albarine  ;  dans  un  vallon.  On 
y  fait  commerce  de  bois,  de  chevaux,  et 
de  bétail.  991  hab. 

BRENTA  ,  rivière  d'Italie  qui  prend 
naissance  dans  les  lacs  de  Caldnnazo  et  de 
Levico,  dans  le  Tyrol,  à  "  I  S.  E.  de 
Trente;  grossie  de  plusieurs  ruisseaux  ,  elle 
entre  bientôt  dans  le  roy.  Lombard-Véni- 
tien et  la  prov.  de  Vicence,  passe  à  Cis- 
mone,  où  elle  devient  flottable;  se  dirige 
au  S.  par  Bassano ,  puis  dans  la  prov.  de 
Padoue  par  Gampo  S.  Martin ,  où  elle  de- 
vient navigable.  De  ce  point,  elle  tourne  au 
S.  E.,  passe  an  village  de  Limena ,  près  du- 
quel elle  alimente  le  canal  Rrentelle ,  puis 
au  .N.  de  Padoue  ,  et  reçoit  le  canal  Piovego 
a  Stra  ,  oh  elle  pénètre  clans  la  prov.  de  Ve- 
nise. Dans  cette  prov.,  elle  se  dirige  d'abord 
à  l'E.  jusqu'à  Dolo,où,  après  avoir  fourni 
des  eaux  à  la  Brenta-Morta  on  canal  de  la 
Brenta  ,  qui  continue  à  l'E.  par  Venise , 
elle  va  au  S.  S.  E. ,  sous  le  nom  de  Brenla 
Nova  ou  Brentonc,  se  joindre  au  Bacchi- 
glione,  ainsi  qu'à  quelques  canaux ,  et  dé- 
bouche dans  l'Adriatique,  au  port  de  Bron- 
dolo,  après  un  cours  d'environ  |o  1.,  dont 
3a  1.  de  flottaison  et  19  1.  de  navigation.  La 
Brenta  a  une  largeur  moyenne  de  3o  toises, 
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et  une  profondeur  de  4  pieds  i/s.  Son  cours 
est  rapide  et  contenu  entre  des  digues  de- 
puis Dolo  jusqu'à  sou  embouchure.  Cette 
rivière  fait  tourner  plusieurs  moulins  et  ma- 
chines pour  la  soie  ,  et  porte  des  barques  dn 
poids  de  24,000  kilogrammes.  Elle  avait 
donné  son  nom  à  un  dép.  du  roy.  d'Italie. 

BRENTA  (CANAL  DE  LA),  dans  le  roy. 
Lombard- Vénitien  et  la  prov.  de  Venise.  11 
dérive  de  la  Brenta  à  Dolo ,  et  va  de  l'O.  à 
l'E.  jusqu'à  Mira ,  où  s'embranchent  les  ca- 
naux de  Mirano  et  de  la  Brenta  Novissima. 
II  continue  ensuite  sous  le  nom  de  Brenta 
M<o ta,  qu'il  change  bientôt  après  contre 
celui  de  Brenta  Magra,  jusqu'à  Fusina,  où 
il  entre  dans  les  Lagunes.  Il  passe  à  Venise, 
et  tourne  au  S.  déboucher  dans  l'Adriati- 
que à  Porto  di  S.  Nicolo  del  Lido,  après  un 
cours  de  7  I.  Ce  canal  porte  des  barques  de 
a4,ooo  kilogrammes. 

BRENTA  NOVISSIMA,  canal  dn  roy. 
Lombard- Vénitien, prov.  de  Venise,  formé, 
près  de  Mira  ,  par  le  concours  des  eaux  du 
canal  de  la  Brenta  et  de  celui  de  Mirano;  il 
va,  du  N.  au  S. ,  en  longeant  toujours  les 
lagunes ,  se  joindre  près  de  Brondolo ,  après 
un  cours  de  7  I. ,  à  la  Brenta,  au  Gorzon  et 
à  d'autres  canaux  navigables.  Il  porte  des 
barques  d'environ  45,ooo  kilogr. 

RRENTELLE,  canal  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.de  Padoue.  Il  a  été  dérivé 
de  la  Brenta,  en  i3i4,  un  peu  au  •  dessus 
de  Limena.  Il  va,  du  N.  au  S. ,  porter  ses 
eaux  dans  le  Baccliiglione ,  à  1/2  1.  O.  de 
Padoue.  Il  est  fort  utile  au  commerce,  et 
porte  des  barques  de  1  a  18  quintaux.  11 
est  encaissé  dans  des  digues,  et  traversé,  sur 
un  pont  de  pierre  ,  par  la  route  de  poste  de 
Padoue  à  Vicence.  11  a  environ  al.  1/1  de 
longueur,  8  toises  de  largeur  et  1  toise  de 
profondeur. 

BRENTFORD,  ville  d'Angleterre,  com- 
té de  Middlesex,à  a  I.  1/2  O.  de  Londres. 
Elle  tire  son  nom  du  Brent,  qui  la  divise  en 
vieille  et  nouvelle  ville.  La  première  s'étend 
à  la  gauche  de  la  Tamise ,  et  appartient , 
moitié  au  hundred  d'Klthorne,  et  moitié  à 
celui  d'Ossulstone.  La  seconde  dépend  du 
hundred  d'Islcworth.  L'élection  des  repré- 
sentai du  comté  a  lieu  à  Brentfnrd.  On  y 
fabrique  de  la  poterie  et  des  briques,  et  l'on 
y  prépare  de  la  drécbe.  Le  commerce  y  est 
très-considérable.  Il  s'y  tient  un  marché  de 
blé  par  semaine,  et  a  foires  par  an.  a,o3$ 
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bab.  En  1016,  Edmond  •  Ironside  défît  les 
Danois  près  de  cette  ville;  et  en  i6|a, 
Charles  1",  après  la  bataille  dEdgehill,  y 
battit  deux  régimens  de  troupes  parlemen- 
taires. 

BBENTONE.  Voy.  Bxksta. 

BR  EN  TON  ICO,  bourg  du  Tyrol ,  cercle 
et  à  a  1.  S.  O.  de  Roveredo.  Il  y  a  1  château. 
On  trouve  dans  les  environs  la  terre  verte, 
a  laquelle  on  a  donné  le  nom  de  terre  de 
Vérone. 

BREMTUVS  REEF,  cap  qui  forme  l'ex- 
trémité mérid.  de  l'ile  de  Rhode-  lsland , 
dans  les  États  Unis,  état  de  Rhode  lsland. 

BRENTOR ,  village  d'Angleterre ,  comté 
de  Devon,  hundredet  à  1  1.  i/a  N.  de  Ta- 
vistock ,  et  a  10  1.0.  S.  O.  d'Exeter.  L'égli- 
se» située  sur  une  montagne,  sert  de  point 
de  reconnaissance  aux  navigateurs  qui  veu- 
lent entrer  à  Plymouth.  1 5 1  hab. 

BRENT-SOLTH  ,  village  d'Angleterre , 
comté  de  Devon,  hundred  de  Stanborougli, 
dans  une  vallée  entourée  de  montagnes,  à 
4  1.  3/4  E.  S.  E.  de  Plymouth.  On  y  tient  a 
foires  par  an.  i,ioi  hab. 

BRENTWOODou  BLRNTWOOD,  vil- 
lage d'Angleterre ,  comté  d'Essex  ,  hundred 
de  ChalTord,  à  3 1. 3/4  S.  O.  de  Chelmsford. 
11  a  été  plus  considérable.  i,4a3  hab. 

BRENTWOOD ,  comm.  des  États-Unis , 
état  de  New-Hampshire,  comté  de  Rockin- 
gham,  à  5  1.  i/a  O. de  Portsmouth.  89a  hab. 

BKENZ,  bourg  du  roy.  de  Wurtemberg, 
cercle  de  l'Iaxt,  bail!,  et  à  3  1.  3/4  S.  E. 
d'Heidenheim ,  et  à  6  1.  3/4  N.  E.  d'Llm , 
sur  le  Brenz.  Il  y  a  un  château.  780  hab. 

BRESCELLO,  bourg  du  duché  de  Mo- 
dène ,  distr.  et  i  6  I.  N.  O.  de  Reggio  ;  chef- 
lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite  du  Pô.  i,8ao 
hab. 

BRESCI A ,  prov.  du  roy.  Lombard-Véni- 
tien, bornée  au  N.  E.  par  le  Tyrol;  â  l'E. , 
par  la  prov.  de  Vérone ,  dont  eUe  est  sépa- 
rée par  le  lac  de  Garda  ;  au  S.  E. ,  par  la  prov. 
deMantoue;auS.  O.,  parcelle  de  Crémone, 
avec  laquelle  elle  a  pour  limite  l'Oglio,  qui, 
avec  le  lac  d'Iseo ,  la  sépare  à  l'O.  de  la  prov. 
de  Bergame ,  qui  s'étend  aussi  au  IS.  O.  Elle 
a  17  1.  du  N.  au  S.,  14  de  l'E.  â  l'O. ,  et  en- 
viron 160  l.c.  La  moitié  sept,  de  cette  prov. 
est  montagneuse  ,  et  ofl're  de  belles  vallées  ; 
la  partie  mérid.  fait  partie  de  la  plaine  de  la 
Lombardie.  LeChiese,  la  Mella  et  l'Oglio 
arrosent  ceUe  province  du  N.  au  S. ,  et  s'y 
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divisent  en  un  grand  nombre  de  canaux. 
Le  climat  est  doux  et  sain.  Cette  province 
est  bien  cultivée  ;  la  partie  méridionale  est 
d'une  fertilité  extraordinaire,  et  produit  tou- 
tes sortes  de  grains  ,  du  lin  et  du  vin  :  celui 
nommé  vino  sanloeat  excellent.  Les  lacs  de 
Garda  et  d'Iseo  sont  très  poissonneux.  Dans 
la  vallée  de  Trompia  on  trouve  de  riches  mi- 
nes de  fer,  du  cuivre,  du  jaspe,  de  l'albâtre  cl 
des  pierres  de 'touche.  L'Oglio  roule  des  par- 
celles d'or.  Il  y  a  des  moulins  à  dévider  la 
soie,  des  fabriques  de  poterie  ,  de  papier  et 
d'armes  à  feu  ;  des  fonderies  de  fer  et  de 
cuivre ,  et  une  fonderie  de  canons  à  Gar- 
done. 

Cette  province,  dont  Brescia  est  le  chef- 
lieu  ,  dépend  du  gotiv.  de  Milan  ;  elle  com- 
prend 17  distr. ,  a35  communes,  «  t  ">o5,7-o 
hab.  On  y  parle  un  dialecte  mêlé  de  mots 
français. 

BRESCIA,  Baixu,villedu roy.  Lombard- 
Vénitien,  chef-lieu  de  prov.  et  de  distr.,  au 
pied  des  Alpes  et  d'un  monticule ,  à  l'entrée 
de  la  grande  plaine  de  la  Lombardie,  sur 
la  Garza,  qui  la  traverse,  et  prés  de  la 
rive  gauche  delà  Mella,  à  18  I.  E.  de  Mi- 
lan, et  à  tu  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Crémone. 
Lat.  N.  45°  3a'  18'.  Long.  E.  70  53'  19'. 
Siège  d'i  évêché  sufTragant  de  l'archevêché 
de  Milan.  Cette  ville  est  fortifiée  et  bien  bâ- 
tie, a  de  belles  rues ,  des  palais  magnifiques , 
plus  de  3o  couvens  et  plusieurs  églises  re- 
marquables, entre*  autres  la  Rotonde,  qui 
est  très-ancienne ,  la  Pace,  Sio.  Nazaro,  S1. 
Alexandre  et  S1.  AlTra,  dont  on  admire 
l'architecture  et  quelques  tableaux  des  pre- 
miers maîtres  de  l'école  vénitienne.  La  bi- 
bliothèque est  riche  ;  le  collège  possède  t 
laboratoire  de  chimie,  1  jardin  botanique, 
1  cabinet  de  physique,  et  1  musée  où  l'on 
a  réuni  les  antiquités  de  tout  genre  décou- 
vertes dans  le  Bresciau.  On  voit  encore  â 
Brescia  les  vestiges  d'un  ancien  temple  et 
d'une  tour  cariée.  Plusieurs  particuliers 
ont  de  belles  galeries  de  tableaux,  et  quel- 
ques maisons  offrent  des  fragmens  de  pein- 
tures à  fresque.  Le  théâtre ,  assez  grand ,  est 
d'une  mauvaise  architecture.  L'eau,  ame- 
née de  Monpiano,  à  t  1.  au  ,  par  un  aque- 
duc en  maçonnerie,  est  distribuée  dans  tou- 
tes les  maisons ,  arrose  les  rues ,  et  alimente 
39  fontaines  publiques.  Il  y  a  1  hôpital.  Le 
château,  bâti  sur  un  monticule  et  flanqnéde 
tours ,  domine  la  ville.  Brescia  renferme  un 
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grand  nombre  de  casernes,  et  des  magasins 
militaires. 

L'industrie  est  surtout  dirigée  vers  la  con- 
fection des  armes  à  feu  de  tout  genre  et  de 
la  coutellerie.  Il  y  a  des  tanneries  ,  des  for- 
ges, des  papeteries,  des  filatures  de  soie ,  et 
des  moulins  à  huile  extraite  de  l'olive  et  du 
pépin  des  raisins.  Les  toiles  et  le  fromage  du 
Brescian  sont  très-recherchés.  Il  se  tient  tous 
les  jours  à  Brescia  1  marché  de  denrées  ;  au 
commencement  de  chaque  mois,  i  marché 
de  bétail,  et  tous  les  ans,  i  foire  considérable, 
qui  commence  le  6  août  et  dure  12  jours. 
54,i6o  hab. 

Cette  ville  est  fort  ancienne  :  suivant  l'opi- 
nion la  plus  probable  son  origine  remonte 
aux  Cenomani.  Ravagée  par  Attila,  prise  par 
Charlemagne ,  déchirée  ensuite  par  les  fac- 
tions des  Guelfes  et  des  Gibelins,  elle  finit 
par  se  donner  aux  Vénitiens.  Tout  le  monde 
connaît  la  défense  héroïque  du  chevalier 
Bayard  dans  Brescia.  Peu  de  villes  ont  éprou- 
vé autant  de  vicissitudes.  En  i65o,  elle  fut 
désolée  par  la  peste ,  et  en  1769  détruite  en 
partie  par  l'explosion  d'un  magasin  à  pou- 
dre. Les  Français  s'en  emparèrent  en  1796. 

Le  district  de  Brescia  renferme  5a  com- 
munes. 

BBESCOU ,  petite  ile  de  France  ,  dans 
le  golfe  de  Lyon ,  sur  la  cùte  du  dép.  de 
l'Hérault,  arrond.  et  à  5  1.  5/4  E.  S.  E.  de 
Béliers,  et  à  1  1.  1/2  S.  S.  E.  d'Agde.  Elle 
est  couverte  de  rochers.  Il  y  a  un  fort ,  con- 
atruit  en  158g,  qui  sert  à  défendre  le  mouil- 
•lage  et  à  protéger  cette  côte,  et  dépend  de 
la  direction  d'artillerie  de  Montpellier. 

BRÉSIL,  Brazil  ,  pays  qui  occupe  près 
des  a/5  de  l'Amérique  mérid. ,  entre  4°  10' 
de  lat.  N.,  et  55e  55'  de  lat.  S.,  et  entre  370 
et  750  5o'  de  long.  O.  Sa  longueur  est  d'en- 
viron 930  I.  du  Et.  au  S.,  sa  largeur  de  880  1. 
de  PE.  à  l'O.,  et  sa  superficie ,  suivant  les 
calculs  rigoureux  de  M.  A.  de  ilumboldt, 
de  356,986  1.  de  ao  au  degré.  Il  confine 
au  N.  avec  la  Guyane  française  et  le  Carac- 
cas;à  l'O.,  avec  la  Nouvelle-Grenade  et  le 
Pérou;  au  S.  O.,  avec  le  Buenos- Ayres ; 
au  S.,  avec  ce  dernier.  Au  S.  E.  et  au  N.  E., 
il  est  baigné  par  l'Atlantique.  11  a  pour  li- 
mites, au  N.,  le  fleuve  Oyapok,  la  partie 
mérid.  des  monts  Tumucuraque  et  les  Aca- 
ray,  qui  le  séparent  de  la  Guyane.  Ses  limites 
avec  les  autres  pays  sont  données  par  M.  de 
Ilumboldt  dans  le  5*  vol.  de  sa  relation 
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historique  :  nous  les  rapporterons  ici.  •  La 
limite  avec  le  territoire  de  Colombie  com- 
mence non  loin  du  confluent  du  Bio  Rupu- 
nurt  et  de  l'Essequebo;  puis  ,  en  suivant  la 
pente  australe  de  la  cordillère  de  Paca- 
raimo  ,  qui  sépare  les  eaux  du  Caroni  de 
celles  du  Bio  Branco,  elle  se  porte  succes- 
sivement vers  l'O.,  par  Santa  Roaa  (a  peu 
près  lat.  5*  45',  long.  65"  30'  ),  aux  sources 
de  l'Orénoque  (lat.  o*  <jo' ,  long.  66*  10'); 
vers  le  S.  O. ,  aux  sources  du  Bio  Mavaca 
et  de  Pldapa  (lat.  a°,  long.  68#),et  en  tra- 
versant le  Rio  Negro  à  l'île  S.  José  (lat.  ia 
38' ,  long.  69°  58'  ),  près  de  S.  Carlos  del  Rio 
Negro;  vers  l'O.  S.  O. ,  par  des  plaines  en- 
tièrement inconnues,  au  Gran  Saltodel  Ya- 
pura  ou  Caqueta,  situé  près  de  l'embouchure 
du  Rio  de  los  Enganos(lat.  S.  o°35'}  ;  enfin, 
par  un  rebrousse  ment  extraordinaire  vers  le 
S.  E. ,  au  confluent  dn  Rio  Yaguas  avec  le 
Putumayo  ou  lça  (lat.  S.  3°  5'),  point  où 
se  touchent  les  missions  espagnoles  et  por- 
tugaises du  Bas-l'utumayo.  De  ce  point,  la 
frontière  se  dirige  au  S.  en  traversant  l'A- 
mazone près  de  l'embouchure  du  Javari  , 
entre  Loreto  et  Tabatinga,  et  en  longeant 
la  rive  orientale  du  Javari.  La  limite  avec  le 
Pérou  est  le  cours  de  ce  même  Javari ,  de  6° 
à  90  3o'  de  lat.  S.;  le  parallèle  de  9V.0'  pro- 
longé du  Javari  vers  la  rive  gauche  du  Rio 
Madeira  ,  et  coupant  successivement  d'au- 
tres affluens  de  l'Amazone  :  le  Jatahy,  le 
Jurua,  le  Tefe,  qui  parait  être  leTapyd'A- 
cuiia  ,  le  Coary  et  le  Puruz.  Ensuite  une  li- 
gne qui  remonte  le  Rio  Madeira  jusqu'à  son 
confluent  a  vec  le  Mammè  (lat.  S.i  i°54'46'), 
va  S.  E.  près  de  Villa  -  Bella  et  de  l'isthme 
qui  sépare  les  eaux  de  l'Aguapehy  (affluent 
du  Paraguay  )  de  celles  du  Guaporè  ;  S. 
S.  E. ,  vers  le  presidio  de  Nova  Coimbra 
(lat.  19°  55'),  S.  E.,  en  suivant  l'Ivineima 
jusqu'au  Parana  (lat.  S.  33°  4o') ,  descend 
le  long  de  la  rive  droite  du  Parana  jusqu'au 
confluent  de  l'iguazu ,  passe  au  S.  S.  E. , 
aux  sources  de  l'ibicuy  et  du  Juy  en  cou- 
pant l'Uruguay  par  370  20'),  et  enfin  at- 
teint, au  N.  du  fort  de  Su.  Teresa,  l'embou- 
chure du  Rio  Tahym.  » 

Les  côtes  baignées  par  l'Atlantique  ont 
deux  expositions  principales ,  l'une  au  N.  E., 
l'autre  au  S.  E.  Elles  forment ,  y  compris 
les  bornes  sept,  du  Brésil ,  les  deux  côtés 
d'un  triangle  scalène,  dont  lé  sommet  est 
le  cap  Saint-Roch ,  et  la  base  la  limite  oc- 
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cidentale  da  territoire  brésilien .  Après  le 
cap  Saint-Roch,  les  promontoires  les  plus 
apparens  sont  :  le  cap  Blanc  ,  le  cap  Saint- 
Augustin  et  le  cap  Frio.  Les  haies  sont  très- 
nombreuses;  mais,  considérées  relativement 
a  l'immense  étendue  des  côtes,  qui  n'est' 
pas  moindre  de  1,600  1.,  elles  sont,  pour  la 
plupart  ,  très-peu  considérables.  Elles  ne 
laissent  pas  néanmoins  d'offrir  de  beaux 
ports  et  de  très-bons  mouillages.  On  peut 
citer  sur  la  côte  N.  E.  le  golfe ,  de  1 5 1.  de 
largeur ,  dans  lequel  se  trouvent  les  baies  de 
S.  Marco*  et  de  S.  José,  et  ou  débouchent 
le  Pinarc  et  le  Mai&nham,  ainsi  que  les  baies 
de  Tito  va  et  de  Jericoacoara.  Sur  la  côte 
S.  E. ,  beaucoup  plus  longue  que  la  précé- 
dente ,  on  voit  à  peu  de  distance  les  uns 
des  autres  les  ports  de  Pernambouc,  de 
Tamandare,  de  Jaragua  et  de  Cururipe , 
sur  des  baies  qui,  bien  que  d'une  certaine 
étendue ,  sont  loin  d'égaler  celle  de  S.  Sal- 
vador, plus  souvent  nommée  Bahia  de  Todos 
os  San  tos ,  et  qui  est  la  plus  grande  du  Bré- 
sil. Après  elle  on  rencontre  celles  de  Porto- 
Seguro,  d'Espiritu  Santo,  d'Angra  dos  Reys, 
de  Rio  de  Janeiro,  de  Santos ,  indépendam- 
ment de  beaucoup  d'autres  moins  importan- 
tes. Quant  aux  lies  qui  bordent  ces  côtes, 
exception  faite  de  Saint-Jean ,  de  Sainte- 
Catherine  et  de  Saint-François,  qui  sont 
assez  grandes  et  peuplées,  et  de  Noronha, 
où  l'on  envoie  les  criminels,  on  en  trouvera 
peu  qui  soient  dignes  d'attention. 

Ne  pouvant  espérer  de  réunir  sur  l'oro- 
graphie du  Brésil  plus  de  données  que  ne 
l'a  fait  M.  de  Humboldt,  nous  produirons 
ici ,  en  grande  partie ,  la  description  que  ce 
savant  a  bien  voulu  nous  communiquer. 

•  Une  chaîne  du  littoral  (Serra  do  Mar)  s'é- 
tend à  peu  près  parallèlement  à  la  côte,  au 
N.  E.  de  Rio  de  Janeiro,  en  s'abaissant  de 
beaucoup  vers  Rio  Do;  e ,  et  en  se  perdant 
presque  entièrement  près  de  Babia  (  lat.  1  a* 
58').  D'apiès  M.  d'Eschwege,  quelques  fai- 
bles arêtes  atteignent  (e  cap  Saint-Roch 
(lat.  5°  ia').  Au  S.  O.de  RU) de  Janeiro,  la 
Serra  do  Mar  suit  la  côte  derrière  l'île  Sainte- 
Catherine  jusqu'à  Torres  (lat.  ap°  ao');  là 
elle  tourne  vers  l'O.,  et  forme  un  coude ,  en 
se  dirigeant,  par  les  Campos  de  Vacaria, 
vers  les  rives  du  Jacuy.  A  l'O.  de  la  chaîne 
da  littoral  du  Brésil  se  trouve  une  autre 
chaîne ,  la  plu»  élevée  et  la  plus  considérable 
de  toute»,  celle  de  Villarica ,  que  M.  d'E- 
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schwege  désigne  par  le  nom  de  Serra  do  Es- 
pinhaço ,  en  la  considérant  comme  la  partie 
principale  de  toute  la  charpente  osseuse 
des  montagnes  du  Brésil.  Cette  cordillère 
se  perd  vers  le  N. ,  entre  Minas-Novas  et  l'ex- 
trémité méridionale  de  la  capitainerie  de 
Bahia,  par  16°  de  lat.  Elle  y  reste  éloignée 
de  plus  de  Go  1.  de  la  côte  de  Porto-Seguro  ; 
mais  vers  le  S.,  entre  les  parallèles  de  Rio 
de  Janeiro  et  de  Saint-Paul  (  lat.  aa°  -  a3°  ), 
dans  le  nœud  de  montagnes  de  la  Serra  de 
Mantiqueira,  elle  se  rapproche  à  tel  point 
de  la  cordUlère  du  littoral  (Serra  do  Mar), 
qu'elle  se  confond  presque  avec  elle.  Vers 
le  N.,  la  Serra  do  Espiuhaço  suit  la  direc- 
tion d'un  méridien  ;  tandis  que  vers  le  S. 
elle  se  dirige  au  S.  O.,  et  se  termine  vers 
a5°  de  lat.  La  chaîne  atteint  sa  plus  grande 
hauteur  entre  »8°  et  ai°.  La  des  contre-forts 
qui  lui  sont  adossés  offrent  à  la  culture  des 
terrainsexcellens.Les  points  culminans  delà 
Serra  do  Espinhaço,  dans  la  prov.  de  Minas- 
Geraes ,  sont  :  l'itambe  (o5a  t.  ),  la  Serra  da 
Piedadc,près  de  Sahara,  (910  t.),  l'itaco- 
lumi  (  900  t.  ) ,  l'itabira  (8i(>  t.  ) ,  les  Serras 
de  Caraça,  d'Ibitipoca  et  de  Papagayo. 
M.  Auguste  deSaint-HUaire  a  senti  un  froid 
très-vif  au  mois  de  novembre,  c'est-à-dire 
en  été ,  dans  toute  la  cordillère  de  Lapa , 
depuis  Villa  do  Principe  jusqu'au  Morro  de 
Gaspar  Suarea.  Nous  venons  de  reconnaître 
deux  chaînes  à  peu  près  parallèles,  mais 
dont  la  plus  étendue ,  celle  du  littoral ,  est 
la  moins  élevée.  La  capitale  du  Brésil  se 
trouve  située  au  point  où  les  deux  chaînons 
sont  le  plus  rapprochés  et  liés  entre  eux,  à 
l'E.  de  la  Serra  de  Mantiqueira  ,  sinon  par 
une  véritable  arête  transversale,  du  moins 
par  un  terrain  montueux.  D'après  d'ancien- 
nes idées  systématiques  sur  l'exhaussement 
des  montagnes  à  mesure  que  l'on  avance 
dans  l'intérieur  d'un  pays,  on  avait  supposé 
qu'il  existait  dans  la  province  de  Mato- 
Grosso  une  cordillère  centrale  beaucoup 
plus  élevée  que  celle  de  Villarica  ou  do  Es- 
pinhaço ;  mai»  l'on  sait  aujourd'hui,  et  des 
circonstances  climatériques le  confirment, 
qu'à  l'O.  du  Rio  S.  Francisco ,  sur  les  fron- 
tières de  Minaa-Geraes  et  de  Goyaz,  il  n'y  a 
pas,  à  proprement  parler,  une  chaîne  con- 
tinue. On  n'y  trouve  qu'un  simple  groupe 
de  montagnes,  dont  les  pointa  culminans 
sont  :  les  Serras  da  Canastra,  au  S.  O.  de 
Paracatu,ct  da  Marcel  la  ( lat.  i8°3o'  et  19e 
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»o'  )  ;  et  plus  au  N.  le*  Pyrineos ,  dirigé»  de 
l'E.  à  l'O.  entre  Villa •  Boa  et  Meiaponte. 
C'est  ce  groupe  de  montagnes  de  Goyaz  que 
M.  d'Eschwege  a  nommé  la  Serra  dos  Ver- 
tentes,  parce  qu'il  divise  les  eaux  entre  les 

du  Parana  et  les  af- 
>naux  dn  Tocantins.  Il  se 
prolonge  vers  le  S.  au-dela  du  Parana,  et 
•'approche  sou*  le  a3n"  de  lait.,  par  la  Serra 
de  Franca ,  de  celle  do  Espinhaço.  A  l'ex- 
ception de  quelques  sommets  an  N.  O.  de 
Paracatu ,  il  n'atteint  que  3oo  à  4<>o  toises 
de  hauteur.  Encore  plus  loin ,  a  l'occident 
du  méridien  de  Villa  ■  Boa ,  il  n'y  a  que  dea 
arêtes  et  une  série  de  monticules  qui  for- 
ment le  seuil  ou  partage  d'eau  (lat.  i3  "- 1 70), 
entre  l'Araguay  et  le  Paranayba ,  entre  le 
Rio  Topayos  et  le  Paraguay ,  entre  le  Gua- 
poré  et  l'Aguapeby.  La  Serra  de  Santa  M  a  1 
tha  (  lat.  i5°  3o')  est  encore  aaaex  élevée  ; 


ment  la  hauteur  des  Serras  ou  Campos  Pa- 
rexia  (lat.  i3°-i4°,  long.  58°-6a°),  dans  les- 
quels se  rapprochent  les  sources  des  affluent 
de  trois  grande*  rivières,  du  Topayos,  du 
Madeira  et  du  Paraguay.  M.  Almeida  Serra 
appelle  Allas  Serranias  (  hautes  montagnes  ) 
les  montagnes  des  rives  de  l' Aguapehy  ;  mai* 
ii  ne  faut  pas  oublier  que  dansun  pays  de  plai- 
nes des  montagnes  de  5oo  pieds  de  hauteur 
paraissent  très-considérables,  surtout  si  elles 
ont  peu  de  masse.  Les  cartes  manuscrites 
les  pins  récentes  du  Brésil  figurent  à  l'O. 
de  Villa-Bella,  1*  La  Serra  de  Melgnera  on 
dos  Limites,  entre  le  Cuaporé  et  le  Baures; 
a"  la  Serra -Ba  lira  ,  entre  le  Baures  et  l'Alè- 
gre;  et  3*  la  cordillère  de  S.  Fernando  (lat. 
i6*-aow) ,  avançant  jusqu'à  64°  3o'  de  long., 
et  «'approchant  de  4o  1.  de  distance  dn  con- 
tre-fort des  Andes  de  Santa  C  nu  de  la  Sierra. 
Mais  ces  travaux ,  exécutés  au  dépôt  hydro- 
graphique de  Rio  de  Janeiro,  sont  en  contra- 
diction avec  les  renseignemens  obtenus  par 
M.  d'Eachwege ,  qui  affirment  que  les  sa- 
vanes de  l'Amaionc  et  de  la  Plata  conti- 
nuent en  ces  endroits. 

«  D'après  les  mesures  et  les  observations 
géognostiques  de  M.  d'Eachwege,  les  hauts 
«oromets  de  la  Serra  do  Mar  atteignent  à 
peine  660  toises  ;  ceux  de  la  Serra  do  Es- 
pinhaço,  q5o  toises;  ceux  de  la  Serra  dos 
Verrentes,  45o.  Plus  à  l'O.,  la  surface  du 
sol  ne  semble  offrir  que  de  faibles  ondula- 
tions; mais  aucune  mesure  de  la  hauteur 
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n'a  été  faite  au-dela  du  méridien  de  Villa- 
Boa.  La  hauteur  moyenne  du  groupe  est  de 
4 00  toises.  Dans  les  montagne*  du  Brésil, 
les  formations  secondaires  n'appartiennent 


On  a 


tes  et  les  Campos  Parexis,  indiqués  comme 
séparant  plusieurs  cours  d'eau  considéra- 
bles. Ces  serras  ,  ou  montagnes  ,  sont  en 
effet  au  centre  d'une  ligne  de  faite  ou  de 
partage  d'eau  qui  continue  à  l'E.  de  la 


,  et,  à  l'O.  des 
Parexis ,  ne  se  compose  plus  que  d'un  seuil 
ou  dos  de  pays  jusqu'à  la  Serra  de.  Cocha, 
bamba,  qui  fait  partie  de  cette  ligne  de  faite. 
Cette  ligne  de  partage  d'eau  divise  le  Brésil 
en  deux  parties  inégales,  et  indique  deux  ver- 
expositions  générales,  S.  E.  et  N.  E.,  < 
tes.  Les  principaux  fleuves  qui  sillonnent  le 
versant  S.  E.  sont  :  le  S.  Francisco,  entre  la 
Serra  dos  Vertentes  et  celle  do  Espinhaço  ;  le 
Rio  Real ,  le  Rio  Grande,  le  Doce ,  le  S;  Joào, 
qui  naissent  presque  tous  dans  la  Serra  do 
Espinhaço,  et  traversent  la  Serra  do  Mar 
pour  déboucher  dans  l'Atlantique.  Le  Pa- 
raguay prend  sa  source  dans  le  Brésil  ;  mais 
il  n'a  qu'une  partie  de  non  cours  dans  ce 
pays.  11  n'en  est  pas  de  même  du  Parana  , 
dont  presque  tout  le  bassin  est  compris  dans 
le  Brésil ,  et  qui  est  un  des  cours  d'ean  les 
plus  considérables  du  versant  S.  E.  Le  lit 
de  l'Amaxone  est ,  pour  ainsi  dire ,  l'unique 
réceptacle  de  toutes  les  rivières  qui  nais- 
sent sur  le  versant  N.  E.  Ce  grand  flenve  a 
effectivement  près  des  deux  tiers  de  son 
bassin  enfermés  dans  les  limites  dn  Brésil , 
et  la  Madeira ,  le  Topayos,  le  Xingu ,  disons 
même  le  Tocantins,  sont  au  nombre  des 
affluens  de  sa  rive  droite  dans  ce  pays  ;  les 
principaux  affluens  de  sa  gauche ,  le  Yapura 
et  le  Ncgro,  arrosent  aussi  le  territoire  bré- 

>de  droite  de  l'Ai 


tone,  nous  pouvons  encore  citer  comme  sil- 
lonnant le  versant  X.  E.  le  Paranayba  et  le 
Maranham  ,  qui  vont  directement  à  l'At- 
lantique. 

Ce  bassin  de  l'Amazone,  entre  les  mon- 
tagnes du  Brésil  et  le  groupe  de  la  Parime 
dont  les  ramifications  s'étendent  sur  les  li- 
mites septentrionales  de  ce  pays,  est  remar- 
quable en  ce  que  l'immense  étendue  des 
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plaines  qu'il  embrasse  est  à  peine  diversi- 
fiée par  quelques  hauteurs.  Ces  plaines  sont 
généralement  boisées ,  et  bien  différentes  en 
cela  des  Campus  Parcxis.  Quant  aux  pentes 
des  montagnes,  elles  sont,  en  général ,  cou- 
vertes de  bois  ;  quelques-unes  le  sont  de 
charnecas,  espèce  de  landes,  qui  ne  sont 
propres  qu'à  l'éducation  du  bétail. 

Les  lacs  du  Brésil  sont  nombreux  ;  mais,  à 
l'exception  du  Pathos ,  du  Mirim  et  du  Hera 
ou  Caceres,  ils  sont  peu  étendus.  Le  lac 
temporaire  de  Xarayes,  formé  par  les  eaux 
débordées  du  Paraguay ,  peut  être  classé 
parmi  les  marécages.  Beaucoup  d'autres 
fleuves  laissent  après  leurs  débordemens  de 
grands  lacs;  de  ce  nombre  sont  :  le  Gua- 
porè,  le  S.  Francisco,  et  surtout  l'Ama- 
zone. 

Le  climat  est  tempéré.  Au  S.  du  tropique 
austral ,  l'hiver  commence  en  mai  et  finit  en 
octobre  ;  entre  ce  tropique  et  l'équateur.,la 
durée  de  l'hiver,  c'est-à-dire  de  la  saison 
des  pluies ,  est  inégale.  Sur  les  côtes  resser- 
rées par  la  grande  cordillère,  jusqu'un  peu 
au-delà  du  cap  Saint-Roch,  cette  saison  dure 
de  mars  en  août ,  plus  ou  moins,  et  le  vent 
dominant  est  alors  de  S.  O.  Dans  l'intérieur, 
cette  durée ,  et  même  l'époque,  sont  modi- 
fiées par  les  hauteurs  ou  par  d'autres  cir- 
constances; mais  généralement  les  pluies 
tombent  d'octobre  en  mars.  Le  froid  ne  se 
fait  sentir  que  dans  les  parties  élevées  :  vers 
les  sources  du  S.  Francisco,  par  exemple, 
il  gèle  en  juin  et  juillet.  Au-delà  du  cap 
Saint- Rocb ,  dans  les  contrées  baignées  par 
l'Amazone ,  et  dans  la  Guyane ,  la  saison  des 
pluies  dure  d'octobre  en  mai.  Durant  toutes 
les  saisons ,  l'air  est  pur  et  généralement 
sain.  Dans  les  terrains  marécageux  et  sur 
les  bords  de  quelques  rivières ,  telles  que  le 
Rio  S.  Francisco  et  le  Rio  Doce  ,  on  est 
exposé  à  des  fièvres  périodiques.  Les  goitres 
sont  communs  dans  les  provinces  de  Saint- 
Paul  et  de  Minas-Ceraes.  La  lèpre  n'est  pas 
extrêmement  rare  dans  quelques  parties  de 
cette  dernière  province ,  et  l'éléphantiasis 
rsl  assez  commun  sur  les  bords  de  la  mer. 
La  gale  paraît  être  une  des  maladies  les  plus 
contagieuses  du  Brésil.  Les  rhumes  accom- 
pagnés de  fièvre  sont  très-communs. 

Jusqu'à  présent  les  Brésiliens  ont  <lfi  prin- 
cipalement au  lavage  des  terrains  d'alluviou 
l'or,  les  diamanset  les  autre*  pierres  pré- 
cieuses. L'or  se  trouve  dans,  beaucoup  d'en- 
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droits;  les  prov.  des  Missions,  de  Parabiba 
et  de  Solimôes,  dont  la  minéralogie  est  in- 
connue ,  et  les  trois  provinces  septentrio- 
nales de  Piauhy,  de  Maranham  et  du  Para , 
sont  les  seules  où  ce  métal  n'a  pas  encore 
été  trouvé;  il  est  d'ailleurs  si  abondant,  qut*, 
suivant  M.  de  Humboldt  ,1e  produit  annuel 
des  lavages  est  de  3o,ooo  marcs ,  dont  la  va- 
leur s'élève  à  23,890,000  fr.,  ce  qui  fait  plus 
du  tiers  du  produit  total  de  l'Amérique. 
L'argent  ne  parait  manquer  que  dans  les 
provinces  maritimes  de  Sainte-Catherine, 
d'Espiritu-Santo,  de  Porto-Seguro ,  de  Ser- 
gipe ,  de  Pernambouc  ,  et  dans  celles  de 
Mato-Grosso  et  de.Goyaz;  mais  en  même 
temps  il  n'est  commun  nulle  part.  Le  pla- 
tine ne  se  trouve  que  dans  Minas-Geraes.  Six 
provinces  :  Rio  Grande  do  Sul ,  Sainte-Ca- 
therine ,  Espiritu-Santo,  Sergipe,  Pernam- 
bouc et  Para ,  paraissent  ne  point  avoir  de 
fer.  11  y  a>de  l'aimant  dans  Saint- Paul ,  Es- 
piritu-Santo, Ciara,  Piauhy  et  Minas-Geraes. 
Le  cuivre  est  peu  abondant,  et  n'a  été  re- 
marqué que  dans  les  provinces  de  Saint- 
Paul,  de  Minas-Geraes  et  de  B'ahia.  Minas- 
Geraes,  Piauhy  et  Maranham  donnent  du 
plomb  ;  la  première  est  la  seule  qui  puisse 
fournir  de  l'étain  et  un  peu  de  mercure.  Le 
granit  constitue  la  majeure  partie  des  mon- 
tagnes ;  la  pierre  calcaire  se  trouve  dans 
beaucoup  d'endroits,  et  le  marbre  près  de 
Pernambouc,  de  Sabara,etc.  Le  Brésil  a 
diverses  espèces  d'argile.  On  trouve  du  sou- 
Ire  dans  Rio  Grande  do  Sul  et  Saint-Paul  ; 
des  pierres  de  taille  dans  Goyaz ,  Minas-Ge- 
raes ,  Sergipe  et  Pernambouc,  et  du  sel 
gemme,  des  pierres  à  fusil  et  de  l'amiante 
dans  quelques  provinces.  Le  salpêtre  ,  l'an- 
timoine, le  molybdène,  sont  particuliers  à 
quelques  provinces  du  nord  et  du  milieu.  Les 
cristaux  sont  communs;  on  les  prend  quel- 
quefois pour  des  diamans  :  mais  ceux-ci, 
qui  sont  la  propriété  du  gouvernement ,  ne 
se  trouvent,  ainsi  que  les  améthystes,  les 
tourmalines  ,  les  topazes  et  d'autres  pierres 
précieuses,  qu'aux  provinces  de  Saint-Paul, 
de  Porto  -  Scguro ,  de  Minas-Geraes,  de 
Goyaz  et  de  Mato-Grosso.  On  a  découvert 
des  souroes  minérales  dans  les  provinces  de 
Minas ,  de  Goyaz  et  de  Sainte-Catherine. 

Peu  de  pays  pourraient  entrer  en  paral- 
lèle avec  le  Brésil  pour  la  multiplicité  et 
l'utilité  des  végétaux  indigènes  et  de  ceux 
qu'on  y  a  naturalisés.  L'ajelahypcta .  le  bu- 
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i  au  lu- ,  le  cèdro ,  le  conduru  ,  le  cœur  de  nè- 
gre ,  le  gonzalo-alves ,  le  jacaranda,  le  je- 
quitîba,  le  jetahy,  le  brahuna ,  le  vinha- 
tico  et  le  mocuhyba  dont  l'amande  donne 
une  huile  employée  en  médecine,  sont  au 
nombre  de  ce»  beaux  bois  de  construction 
ou  de  menuiserie  qui  peuplent  les  forêts. 
Le  bois  d'arc  et  le  sassafras  comptent  parmi 
les  arbres  les  plus  utiles.  Beaucoup  d'autres, 
tels  que  le  jabuticabeira ,  le  pitangneira  et 
l'ambuzeiro  ,  portent  des  fruits  dont  on 
pourrait  tirer  des  liqueurs  ou  des  boissons 
agréables.  Le  mangabeira  donne  un  lait 
très-blanc,  dont  on  peut  faire  de  la  gomme 
élastique.  Le  cajuciro  sert  à  faire  une  bonne 
limonade  ,  et  le  tapabuya ,  sans  valoir  à 
beaucoup  près  notre  liège ,  peut  cependant 
servira  faire  des  bouchons.  L'écorce  du  sa- 
pucaya  se  change  en  une  étoupe  pour  cal- 
fater les  navires  ;  et  l'on  tire  des  feuilles 
du  tucom  ,  espèce  de  palmier,  une  sorte  de 
chanvre  dont  on  fait  des  lignes  et  des  fdets. 
Citons  encore  le  barrigudo,  qui  donne  une 
laine  très-blanche ,  mais  trop  courte  pour 
être  filée;  le  cotonnier,  le  cacaoyer,  et  les 
arbres  qui  fournissent  le  baume  de  copahu , 
la  gomme  elemi,  la  gomme  angico,  etc. 
Indépendamment  de  trois  espèces  de  quin- 
quina différentes  de  celles  du  Pérou  ,  et  de 
beaucoup  d'autres  arbres  qui  peuvent  les 
remplacer,  le  Brésil  a  pour  plantes  médici- 
nales :  la  salsepareille ,  le  véritable  ipéca- 
cuanha,  et  une  foule  d'autres  plantes  émé- 
tiques,  l'anda ,  les  vêlâmes,  etc.  Sans  parler 
du  rocou,  que  les  Indiens  emploient  pour 
se  peindre  le  corps ,  et  de  beaucoup  d'au- 
tres bois  de  teinture  communs  au  Brésil , 
nous  ferons  remarquer  qu'il  y  a  plusieurs 
espèces  de  cet  arbre  précieux  nommé  bois 
du  Brésil ,  et  que  la  meilleure  est  le  brazil- 
mirim.  D'autres  productions  utiles  sont  :  le 
manioc  ,  la  canne  à  sucre  ,  le  matté  ou 
herbe  du  Paraguay  (  Uex  mal*  ) ,  d'un  usage 
plus  fréquent  au  Paraguay  et  sur  les  bords 
du  Rio  de  la  Plata  que  le  thé  ne  l'est  en  An- 
gleterre. Les  céréales  ont  particulièrement 
réussi  dans  la  province  de  Rio  Grande  do 
Sul.  La  culture  du  riz  et  du  café  est  devenue 
générale  ;  le  tabac  réussit  parfaitement  dans 
certains  cantons.  La  vigne  et  le  figuier  pour- 
raient être  cultivés  presque  partout  avec 
succès,  principalement  hors  du  tropique. 
L'olivier  est  très-bien  venu  dans  la  province 
de  Rio  Grande  toutes  les  fois  qu'on  a  pris 
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la  peine  de  le  planter.  On  cultive  beau- 
coup de  plantes  aromatiques  d'Europe  et  le 
rosier  du  Bengale  est  toujours  couvert  de 
fleurs. 

Les  animaux  indigènes  du  Brésil  sont  loin 
de  présenter  le  même  caractère  d'utilité 
que  les  végétaux  ;  cependant  on  peut  man- 
ger la  chair  du  tapir,  celle  du  chevreuil, 
des  lapins  (tapety),  des  pacas,  des  paca- 
ris,  etc.  La  peau  des  loutres  est  fort  re- 
cherchée. Parmi  les  quadrupèdes  du  Bré- 
sil ,  on  peut  citer  principalement  le  coati, 
le  capivara  ,  le  tamandua  ,  plusieurs  espèces 
de  tatous,  le  guaraxaim,  le  paresseux,  l'é- 
cureuil ,  appelé  caxinguelè  ,  la  mofette,  le 
moeô,  le  jaguar  la  terreur  des  Brésiliens; 
les  singes,  qui  sont  assez  nombreux,  etc. 
Deux  espèces  de  crocodiles  se  trouvent  dans 
plusieurs  lacs  et  dans  les  fleuves  dont  le 
cours  est  peu  rapide  ;  mais  ils  ne  sont  pas,  à 
beaucoup  près,  aussi  dangereux  que  ceux 
de  l'Afrique  et  de  l'Asie.  Les  chauves-souris 
font  souvent  beaucoup  de  mal  aux  chevaux 
et  aux  mulets.  11  existe  au  Brésil  un  grand 
nombre  d'espèces  de  reptiles,  et  plusieurs 
d'entre  elles ,  telles  que  le  surucucu  ,  le  ser- 
pent à  sonnette  ,  l'urutu  ,  le  jararaca  et  le 
jararacuçu  ,  sont  fort  dangereuses.  Le  su- 
curi  ou  sucuriu  ,  qui  atteint  jusqu'à  5o  pieds 
de  longueur,  devient  chaque  jour  plus  rare. 
Différentes  espèces  d'aigles  et  beaucoup 
d'autres  oiseaux  de  proie,  les  autruches, 
une  grande  quantité  de  perroquets ,  le  chaja 
ou  tahan  ,  le  sericma  ,  les  tangaras ,  les  rnar- 
tins  pécheurs,  la  spatule,  l'ibis  rouge  ,  une 
foule  d'espèces  d'oiseaux  mouches,  le  van- 
neau de  Cayenne ,  le  paca ,  les  toucans ,  etc., 
sont  communs  au  Brésil.  S'il  est  des  papil- 
lons et  un  grand  nombre  de  coléoptères  qui 
charment  le  Brésilien  par  leurs  couleurs  va- 
riées ou  par  l'éclat  dont  ils  brillent  pendant 
la  nuit ,  il  est  aussi  d'autres  insectes  qui  l'in- 
commodent et  ravagent  ou  les  produits  de 
ses  terres  ou  ses  demeures.  La  chique 
appelée  dans  le  pays  bicho  do  pe,  s'in- 
troduit dans  la  peau  ,  et  peut  causer  des 
accidens  assez  fâcheux,  lorsqu'on  néglige  de 
l'extraire.  Les  termès  ou  cupira  ,  détruisent 
les  charpentes  des  édifices.  Une  espèce  de% 
chenille  extrêmement  petite  est  la  perte  des 
livres.  Les  grandes  fourmis  sont  le  fléau  des 
plantations.  Quant  aux  abeilles,  elles  sont 
très-nombreuses  :  quelques  espèces  donnent 
un  miel  excellent  ;  mais  il  est  fort  difficile  de  ' 
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blanchir  leur  cire ,  et  celle  qu'on  emploie 
au  Brésil  se  tire  du  Congo.  La  pèche  de  la 
baleine  était  jadis  très-active  sur  la  côte  du 
Brésil  ;  cette  pèche  est  toujours  affermée  par 
le  gouvernement ,  mais  elle  est  aujourd'hui 
beaucoup  moins  productive  qu'autrefois. 
Fresque  tous  l<;s  animaux  utiles  de  l'ancien 
monde  ont  été  transportés  au  Brésil.  Bien 
ne  les  a  empêchés  de  se  multiplier;  et  les 
chevaux  même  sont  devenus  si  nombreux 
dans  la  province  de  Bio  Grande  do  Sul , 
qu'ils  errent  maintenant  par  troupes,  com- 
me s'ils  étaient  indigènes. 

D'après  le  rapport  fait  au  roi  de  Portugal 
en  1819 ,  sur  la  pop.  de  ses  possessions  d'ou- 
tre-mer, et  d'après  les  diUérens  états  dres- 
sés par  les  capitaines-généraux  et  les  gou- 
verneurs de  provinces  (conformément  aux 
décrets  de  Bio  de  Janeiro  du  a  a  août  et  du 
5o  septembre  1816),  le  Brésil  avait,  vers 
l'année  1818,  une  population  de  3,617,900 


hab.,  savoir  : 

Nègres  esclaves   1 ,738,000 

Blancs   843, 000 

Libres,  de  sang  mêlé   42^,noo 

Indiens  de  différentes  tribus. . .  259,400 

Esclaves,  de  sang  mêlé   aoa,ooo 

Noirs  libres   i5g,5oo 


Total   5,617,900 


Comme  tous  les  recensemens  n'ont  pas  été 
faits  a  la  même  époque ,  on  peut ,  Hit  M.  de 
Humboldt ,  regarder  les  états  de  la  popula- 
tion comme  relatifs  aux  années  1816  et  1818. 
L'augmentation  de  la  population  du  Brésil 
doit  cependant  avoir  été  considérable  dans 
les  derniers  4  a  5  ans,  tant  par  l'accroisse- 
ment naturel  ou  excès  des  naissances  que 
par  l'introduction  des  nègres  africains.  D'a- 
près les  documens  présentés  à  la  chambre 
des  communes  de  Londres,  en  i8ai  ,  on  voit 
qne,  du  i*r  janvier  1817  au  7  janvier  1818, 
le  port  de  Bahia  a  reçu  6,070  esclaves  ;  ce- 
lui de  Bio  de  Janeiro  i8,o3a.  Dans  le  cou- 
rant de  l'année  1818 ,  ce  dernier  port  a  reçu 
19,809  nègres.  Je  ne  doute  pas ,  ajoute  M.  de 
Humboldt,  que  la  population  du  Brésil  ne 
hoit  aujourd'hui  au-delà  de  4>ooo,ooo.  Un. 
tableau  de  population  rapporté  par  M.  Aug. 
de  Saint-Hilaire ,  correspondant  de  l'Insti- 
tnt ,  évalue  la  population  dn  Brésil ,  en  i8ao, 
a  4,3o6,i5a  ;  majs  dans  ce  tableau,  comme 
l'observe  très  bien  le  savant  voyageur,  le 
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nombre  des  Indiens  sauvages  et  catéchisé» 

(800,000)  et  des  hommes  libres  (a,488,745j 
est  singulièrement  exagéré,  tandis  que  le 
nombre  des  esclaves  (1,107,389)  est  de  beau- 
coup trop  faible. 

Dans  ce  nombre  de  4,000,000  d'habitans 
ne  se  trouvent  pas  comprises  ces  peuplades 
indiennes,  la  plupart  peu  connues  ,  qui  oc- 
cupent une  partie  considérable  du  pays. 
Quelques-uns  de  ces  Indiens  se  sont  rappro- 
chés des  Portugais  et  ont  embrassé  le  chris- 
tianisme ;  d'autres  vivent  encore  dans  l'état 
sauvage,  et  errent  dans  les  forêts  sans  lois 
et  sans  culte.  Ceux-ci  vont  nus ,  on  presque 
nus,  et  se  nourrissent  de  miel,  de  fruits, 
et  surtout  du  produit  de  leur  chasse.  Ils  se 
servent  rarement  de  sel.  La  passion  des  li- 
queurs est,  avec  l'inconstance,  leur  défaut 
principal.  Chaque  peuplade  a  son  idiome; 
mais  la  langue  appelée  par  les  jésuites  tsm- 
gua gertd  est  parlée  avec  diverses  modifica- 
tions par  les  Indiens  de  la  côte.  Les  Indiens 
chrétiens  se  vêtissent  ,  sont  plus  sédentai- 
res et  phis  commuuicatifs  que  les  autres, 
mais  rien  ne  peut  changer  leur  indolence 
naturelle. 

Les  nègres  forment  à  peu  près  un  tiers 
de  la  population  du  Brésil.  C'est  un  mal 
moral  qui  met  obstacle  à  l'accroissement 
des  blancs ,  et  tant  que  ces  nègres  seront 
esclaves,  ils  seront  et  mauvais  chrétiens  et 
serviteurs  infidèles.  Ces  nègres  ont  conservé 
plusieurs  usages  de  leurs  compatriotes  afri- 
cains. Les  nègres  employés  à  l'extraction 
des  diamans  sont  au  service  du  gouverne- 
ment, et  reçoivent  des  récompenses  quand 
ils  en  trouvent  d'une  certaine  valeur.  Si 
le  diamant  pèse  17  carats  î/a ,  l'esclave  est 
couronné  de  fleurs,  habillé  à  neuf ,  et  mis 
en  liberté.  Une  pierre  de  8  a  10  carats  vaut 
à  celui  qui  la  trouve  deux  chemises  neuves, 
un  habillement  neuf  complet,  un  chapeau 
et  un  beau  couteau.  La  culture  des  terres 
forme  la  principale  occupation  des  esclave* 
des  particuliers. 

Le  culte  catholique  est  le  seul  permis  au 
Brésil.  11  y  a  1  archevêque,  6  évêques,  et 
a  prélats  ,'  qui  sont  évêques  tu  paHihu.  1U 
sont  tous  à  la  charge  du  gouvernement.  Les 
couvens  ne  sont  pas  fort  nombreux  ;  et  il  y 
a  même  des  provinces,  telles  que  celles  de 
Minas-Geracs  ,  de  Goyaz,  de  Rio  Gran- 
de ,  etc.,  où  il  n'en  existe  pas  un  seul. 

L'agriculture  et  l'éducation  des  bestiam 
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sont  généralement  mal  entendue».  L'ex- 
ploitation des  mines  forme  la  principale  in- 
do» trie  des  Brésiliens ,  qui  savent  aussi  con- 
struire d'excellens  vaisseaux.  Les  objets 
principaux  d'exportation  sont  :  le  riz ,  le 
cacao,  le  café,  le  coton,  le  tabac,  le  su- 
cre ,  les  bois  de  construction  et  de  mar- 
queterie, les  bois  de  teinture,  les  drogues 
médicinales,  le  bœuf  séché,  les  cuirs,  le 
suif,  les  cornes,  le  crin,  les  diamans,les 
topazes,  les  améthystes,  etc.,  l'or  et  l'ar- 
gent. Les  autres  métaux,  tels  que  le  fer  et 
l'acier,  le  cuivre  façonné  en  ustensiles,  le 
plomb  et  l'étain  sous  diverses  formes,  font 
parti-  des  importations.  Le  sel  est  très- de- 
mandé au  Brésil, quoiqu'on  en  fasse  un  peu 
sur  la  côte.  Oa  porte  aussi  dans  ce  pays  des 
étoiles  de  laine  communes,  des  draps,  des 
toiles,  des  tissus  de  coton,  des  chapeaux, 
des  chaussures  de  toutes  sortes,  de  la  faïence, 
de  la  verrerie ,  de  la  quincaillerie  et  du  pla- 
qué ;  des  livres ,  du  papier ,  des  montres ,  et 
surtout  des  marchandises  des  Indes  orienta- 
les, antres  que  celles  que  produit  le  Brésil. 
Le  Portugal  envoie  particulièrement  de 
l'huile,  du  vin,  de  l'eau-de  vie,  des  cha- 
peaux et  divers  autres  objets.  Les  États-Unis 
apportent  de  la  farine,  de  la  térébenthine , 
du  goudron,  des  meubles,  etc.  Le  Brésil 
demande  aussi  à  l'étranger  des  munitions 
navales,  des  vêtemens  de  matelots  et  des 
armes.  ( 

Les  ports  de  Rio  de  Janeiro ,  de  Bahia  et  de 
Pernainbouc  sont  les  principaux  entre  pois 
du  commerce.  Des  routes  généralement 
mauvaises  viennent  aboutir  &  ces  villes,  et 
facilitent  les  transpoi  ts,  qui,  dans  la  plupart 
des  provinces,  n'ont  lieu  qu'à  dos  de  mulets. 
Distinguons  cependant  la  belle  route  toute 
pavée  qui  conduit  de  Santos  à  S.  Paul  à 
travers  des  montagnes  fort  élevées. 

Le  gouvernement  brésilien  perçoit  un 
droit  léger  sur  les  exportations ,  et  un  droit 
de  1 5  et  de  a 5  p.  o/o  sur  toutes  les  impoi ta- 
lions. En  outre ,  tout  ce  qui  entre  dans  le 
district  des  mines  est  sujet  à  des  taxes,  et 
il  y  a  des  péages  aux  passages  des  rivières. 
De  plu« ,  le  gouvernement  est  maître  de  tous 
les  diasnana,  et  du  quint  de  tout  l'or  qu'on 
ramasse  au  Brésil,  et  il  afferme  la  dime  et 
la  vente  des  indulgences. 

L#*s  comptes  se  tiennent  en  reis ,  comme 
en  Portugal.  Les  monnaies  réelles  sont  d'or, 
d'argent  et  de  cuivre.  Les  pièces  d'or  sont 
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de  i,ooo,  a,ooo  et  4,ooo  reis.  4,ooo  reis  =3 
a5  fr.  Les  pièces  d'argent  sont  nombreuses, 
et  désignées  d'après  leur  valeur  en  reis;  la 
pièce  de  5ao  reis  prend  le  nom  de  pataca , 
et  sa  valeur  est  de  a  fr.  Les  pièces  de  cui- 
vre sont  :  les  vintems  de  ao  reis,  les  demi- 
vintems  et  les  double  vintems. 

Le  Brésil  est  divisé  en  1 9  provinces  :  S.  Pe- 
dro ou  Rio  Grande  do  Sul,  Missions,  Sainte- 
Catherine,  S.  Paul,  Mato-Grosso,  Goyaz, 
Minas-Geraes,  Rio  de  Janeiro,  Espiritu-San- 
to,Porto  Seguro, Bahia, Sergipedel  Rey,Per- 
nambouc ,  Parabiba ,  Rio  Grande  do  Norte , 
Seara  ou  Giara,  Piauhy,  Maranham,  Para. 
A  ces  19  provinces  on  pourrait  ajouter  la 
province  Cisplatine ,  qui  a  été  réunie  au  Bré- 
sil en  l'année  18a  1  par  un  acte  des  autorités 
de  Montevideo,  mais  qui  est  réclamée  par  le 
Buenos-  Ayres ,  dont  elle  faisait  partie  précé- 
demment. 

On  fait  dériver  le  mot  BraxiJ ,  Brésil, 
Breselje,  de  braza  braise ,  qui  indique  la 
couleur  rouge  du  bresillet,  bois  quia  donné 
son  nom  au  pays ,  et  qui  se  trouve  aussi  dans 
les  Indes  orientales.  Ce  nom  ne  désigna  d'a- 
bord que  les  côtes  depuis  Para  jusqu'au  Bio 
Grande  de  S.  Pedro.  Les  contrées  de  l'inté- 
rieur portent  dans  les  anciennes  relations 
le  nom  de  Pays  des  Amazones  ;  et  une  par- 
tie des  provinces  du  S.  O.  se  trouve  dési- 
gnée par  celui  de  Paraguay.  Su.  Cruz  (Sain- 
te-Croix), fut  le  premier  nom  du  Brésil.  11  lui 
fut  imposé  par  Pedro  Alvarez  Cabrai,  qui, 
parti  de  Belem  le  10  mars  i5oo  a  la  tète 
d'une  flotte  destinée  pour  les  Indes  orien- 
tales, se  trouva  le  ai  avril  suivant  en  vue 
de  la  côte  d'Amérique,  par  170  de  lat.  S., 
aborda  dans  la  baie  de  Porto-Seguro ,  et  le 
1"  niai  prit  possession  au  nom  d'Emmanuel, 
roi  de  Portugal,  du  pays  qu'il  venait  de  dé- 
couvrir. L'Espagne  réclama  vivement  con- 
tre cette  prise  de  possession,  s'appuyant 
avec  raison  sur  la  découverte  de  l'Amérique 
méridionale  par  Colomb,  en  1  joâ  ,  et  mieux 
encore  sur  le  voyage  de  Yanez  Pinson ,  qui , 
en  i4<J9>  >vait  touche  le  cap  de  la  Consola- 
tion, et  pris  possession  du  pays  au  nom  de 
la  couronne  de  Cas  tille.  Pour  concilier  les 
deux  parties,  le  Pape  traça  une  ligne  de  dé- 
marcation à  100  I.  à  PO.  des  lies  du  Cap- 
Vert.  Cette  ligne  aurait  exclu  les  Portugais 
du  Brésil ,  si  les  cartes  de  cette  époque  n'eus- 
sent donné  la  position  de  ce  pays  à  ao  degrés 
trop  à  l'E.  Une  nouvelle  ligne  de  démarca- 
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tionfut  tracée  à  '•->>  l.à  l'O.  de  laplosoccid. 
des  îles  du  Cap- Vert,  par  le  traité  de  Tor- 
di  sillas  du  7  juin  i5y4«  En  1778,  un  second 
traité  confirma  aux  Portugais  la  possession 
d'une  grande  étendue  de  territoire  qu'ils 
avaient  successivement  envahie,  et  depuis 
cttte  époque,  les  limites  respectives  des 
possessions  espagnoles  et  portugaises  n'ont 
acquis  aucun  caractère  de  stabilité. 

On  s'accorde  a  reconnaître  GonzaloCoe- 
lho  pour  le  commandant  des  trois  vaisseaux 
qui  partirent  de  Lisbonne  en  mai  »5oi  par 
l'ordre  d'Emmanuel.  Une  seconde  flotte  de 
six  vaisseaux,  envoyée  peu  de  temps  après 
par  le  même  souverain,  reconnut  la  côte  de 
l'Amérique  méridionale  jusqu'au  cap  des 
Virgens,  laissa  une  colonie  à  Porto-Seguro , 
et  rapporta  une  cargaison  de  bois  de  Brésil. 
En  1 55 1 ,  Martin  Alfonse  Souza  fut  envoyé 
par  Jean  111  pour  établir  des  forts  et  distri- 
buer des  terres;  et  c'est  au  printemps  de  la 
même  année  que  des  Français  débarquèrent 
à  Pernambouc,  et  démolirent  l'établisse- 
ment d'Itamaraca  ;  mais  leur  succès  fut  pas- 
sager ,  et  ils  lurent  chassés  peu  après.  Le  roi 
Jean,  voyant  que  les  Espagnols  s'étaient  éta- 
blis sur  le  Paraguay,  et  que  les  Français  vou- 
laient s'établir  à  Pernambouc  et  dans  la  baie 
de  Tous-les-Saints ,  résolut  de  peupler  ses 
possessions  américaines.  En  conséquence, 
il  les  divisa  en  ta  capitaineries,  qu'il  donna 
comme  récompense  à  des  sujets  fidèles,  à 
la  charge  par  eux  de  les  peupler  avant  que 
d'autres  nations  s'y  établissent.  Les  nou- 
veaux colons  améliorèrent  sensiblement  l'é- 
tat du  pays;  l'agriculture  prospéra,  et  des 
bourgades  s'établirent  le  long  des  côtes. 
Alors  le  roi  de  Portugal ,  ouvrant  les  yeux 
sur  l'importance  de  la  nouvelle  colonie,  re- 
tira aux  chefs  des  capitaineries  les  pouvoirs 
qu'il  leur  avait  accordés,  et  envoya,  en  i54q, 
Thomas  de  Souza ,  avec  le  titre  de  gouver- 
neur-général,  et  l'ordre  de  fonder  une  capi- 
tale de  toutes  les  colonies.  Cette  capitale  fut 
S.  Salvador.  En  i55ôt,  un  Français  ,  N.  Du- 
rand de  Villegagnon,  soutenu  par  l'amiral 
Gaspar  de  Coligni ,  tenta,  niais  en  vain, 
d'établir  le  calvinisme  au  Brésil  ;  il  fut  chassé 
l'année  suivante  par  des  forces  envoyées  ex- 
près de  Portugal.  Les  premières  mines  d'or 
furent  découvertes  en  1577.  Le  Brésil,  ainsi 
que  le  Portugal ,  passa  sous  la  domination 
de  l'Espagne  en  1 58o.  Soixante  ans  après ,  à 
la  restauration  de  la  maison  de  Bragance, 
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il  fut  rendu  au  Portugal ,  à  l'exception  de  la 
partie  comprise  entre  le  fleuve  San- Fran- 
cisco et  le  Maranham,  qui  avait  été  envahie 
par  les  Hollandais  pendant  la  domination 
des  Espagnols.  Les  différends  descolons  bré- 
siliens et  des  Hollandais  donnèrent  lieu  à 
de  sanglans  combats ,  qui  se  terminèrent, 
vingt -quatre  ans  après,  par  l'expulsion  de 
ces  derniers. 

La  découverte  des  nombreuses  mines  d'or 
de  la  province  de  Minas-Geraes  a  marque 
la  fin  du  xvii»  siècle ,  et  celle  des  mines  de 
diamant  est  l'événement  le  plus  remarqua- 
ble du  commencement  du  xviii*.  Du  reste, 
rien  quisoit  digned'attention  jusqu'en  1808. 
Au  mois  de  mars  de  cette  année ,  la  cour  de 
Portugal  vint  se  fixer  à  Rio  de  Janeiro  ,  de- 
venu capitale  du  Brésil  depuis  1 773  ;  elle  n'y 
demeura  que  jusqu'en  juillet  1811 ,  qu'elle 
retourna  en  Portugal  ,  laissant  le  prince 
régent  avec  des  pouvoirs  très-étendus. Celui- 
ci  ,  par  suite  des  troubles  qui  avaient  éclate 
à  Pernambouc  en  1817 ,  a  été  nommé  em- 
pereur, en  i8aa,  sous  le  nom  de  D.  Pèdre  1". 
La  reconnaissance  du  nouvel  empire  parle* 
puissances  européennes  est  encore  dans  les 
choses  incertaines,  mais  probables.  EniSaô, 
la  liste  civile  de  l'empereur  était  d'environ 
1  ,a5o,ooo  f.,les  revenus  de  l'état  de  t  ,3 1  j,5<)0 
f.  ;  la  dette  publique  s'élevait  h  76,975.005  f. 

Long-tomps  entravé  par  la  mère-patrie, 
le  commerce  du  Brésil  a  langui ,  sans  autres 
débouchés  que  le  Portugal.  Long -temps, 
au  moyen  de  voyages  périodiques,  des  flot- 
tes n'ont  établi  de  relations  commerciales 
qu'entre  les  ports  privilégiés  de  Lisbonne 
et  de  Porto,  et  ceux  de  Pernambouc,  de 
Babia ,  de  Parahiba  et  de  Riode  Janeiro.  Le 
système  des  compagnies  exclusives  prévalot 
ensuite,  et  le  monopole  fut  exercé  dans  tou- 
tes les  provinces.  La  jalousie  et  la  crainte  por- 
tèrent le  gouvernement  portugais  à  prohiber 
la  publication  de  documens  sur  ses  colo- 
nies :  de  là  vient  cette  pénurie  de  relation* 
authentiques  en  langue  portugaise.  Un  des 
plus  anciens  voyages  que  nous  ayons  est  ce- 
lui d'un  Français,  Jean  de  Lery,  exécute 
de  i556  à  i558.  Nous  tenons  du  P.  Claude 
d'Abbeville,  chef  d'une  mission  en  t6is, 
des  détails  sur  l'île  de  Maranham  et  les  con- 
trées circonvoisines.  Le  voyage  de  Pierre 
Cudena ,  Espagnol ,  écrit  en  t654 ,  demeura 
presque  inconnu  jusqu'en  1780,  qu'on  en 
réimprima  une  traduction  en  allemand. 
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L'expédition  du  comte  Jean  Maurice  de 
Nassau  facilita  les  observations  de  Pison 
et  de  Marggraf,  et  mit  ces  deux  savans 
à  même  de  publier  ,  en  i6{8 ,  YHiatoria 
■naturaiii  /{résilia »,  et  le  traité  de  Mcdieind 
trasidensi.  Le  voyage  du  Hollandais  Nieu- 
boff  parut  en  168a.  C'est  surtout  depuis  le 
commencement  du  xix*  siècle  que  des  voya- 
geurs européens  ont  pu  observer  le  Brésil. 
Maw,  en  1810,  visita  les  cantons  où  sont 
les  mines  de  diamans.  koster,  de  1809  à 
181 5,  parcourut  les  territoires  compris  entre 
Pernambouc  et  Maranbam.  Le  prince  Maxi- 
milien  Wied  Neuwied,  en  i8j5,  etc.,  voya- 
gea de  Rio  de  Janeiro*  Bahia.  Le  savant  bo- 
taniste M.  Auguste  de  Saint-Hilaire  a  visité 
pendant  six  ans,  de  1816  à  i8aa,  les  capitai- 
neries des  Mines,  de  Rio  de  Janeiro,  de  Saint- 
Paul  ,  etc.,  et  sa  relation  est  impatiemment 
attendue.  M.  d'Eschw<*ge  a  décrit  particu- 
lièrement la  capitainerie  des  Mines ,  ou  il  a 
séjourné  de  1816  a  18a  1.  MM.  Spiksct  Mar- 
tius,  naturalistes  bavarois  ,  ont  vu  une  par- 
tie  des  provinces  voisines  de  Bahb  ,  sont 
allés  jusqu'à  l'Amazone ,  et  ont  remonté  ce 
fleuve  jusqu'à  la  limite  occid.  du  Brésil. 
M.  Langsdorf  a  observé  les  environs  de  Rio 
de  Janeiro,  et  s'est  avancé  récemment  dans 
l'intérieur  du  pays. 

BRESLAU ,  régence  des  États  Prussiens , 
prov.  de.Silésie ,  dont  elle  comprend  la  par- 
tie centrale.  Elle  s'étend  entre  5o°  6'  et  5i°  ' 
46'  de  lat.  N. ,  et  entre  i3°  45'  et  iS*  4o'  de 
long.  E.  Ses  bornes  sont,  au  ft*.,  la  prov. 
de  Posen  ;  à  l'E. ,  cette  même  prov. ,  la  ré- 
gence d'Oppeln  ,  et  la  Silésie  autrichienne  ; 
au  S. ,  la  Moravie  et  la  Bobème  ;  et  à  l'O. , 
la  régeuce  de  Liegnitz.  Sa  longueur  du  IN. 
au  S.  est  de  4a  1.  ;  sa  largeur  de  l'E.  à  l'O. 
de  ao  à  aa  1.  ;  et  sa  superficie  de  68a  I. 
Dans  le  sud  s'élèvent  les  monts  Sudètes  et 
leurs  ramifications.  Le  nord  offre  une  vaste 
plaine  entrecoupée  de  collines ,  et  couverte 
de  forêts  et  de  beaucoup  d'étangs  :  cette 
plaine  ést  traversée ,  du  S.  E.  au  N.  O. ,  par 
l'Oder,  dont  les  autres  rivières  du  pays  sont 
tributaires.  La  partie  méridionale ,  peu  fer- 
tile en  grains,  a  de  belles  prairies,  et  des 
forêts  immenses.  Elle  est  riche  en  pierres 
précieuses ,  fer ,  agates ,  marbre ,  argile ,  etc. 
La  partie  septentrionale  est  fertile  en  grains , 
chanvre,  lin  ,  houblon  ,  tabac ,  et  même  en 
vin,  garance  et  guède.  Les  forêts  fournis- 
sent  de  beaux  bois  de  construction ,  du  gou- 


dron, et  du  brai.  Le«  rivières  sont  poisson- 
neuses, et  les  environs  des  petits  lacs  ren- 
ferment de  la  tourbe.  L'industrie  est  moins 
active  dans  le  nord  que  dans  le  sud,  où  l'on 
fabrique  beaucoup  de  toile.  On  élève  des 
moutons,  dont  la  laine  est  la  plus  renom- 
mée de  la  Silésie. 

Cette  régence  se  divise  en  a  a  cercles ,  sa- 
voir :  Breslau  ,  Brieg,  Frankenstein  ,  Glatz , 
Gurau  ,  Habelschwerdt,  Militsch,  Munstcr- 
berg,  Namslau  ,  Neumarkt,  Nimptsh,  Oels, 
Ohlau,  Reichenbach,Schweidnitz,  Steinau, 
Streblen  ,  Striegau  ,  Trebnitz  ,  Walden- 
burg,  Wartenberg,  Wohlau.  Elle  renferme 
833,a53  hab.  Breslau  en  est  le  chef-lieu. 

BRESLAU,  ville  des  États-Prussiens,  chef- 
lieu  de  la  prov.  de  Silésie  ,  de  régence  et  de 
cercle,  sur  la  rive  gauche  de  l'Oder,  et  au 
confluent  de  ce  fleuve  et  de  l 'Ohlau ,  à  x 4  1. 
E.  de  Liegnitz,  et  a  70 1.  S.  E.  de  Berlin.  Lat. 
N.  Si-  6'  3o\  Long.  E.  i4Q  4a'  3'.  Siège  du 
gouv.  de  la  prov. ,  d'i  cour  de  justice  supé- 
rieure pour  les  régences  de  Breslau  et  de 
Liegnitz,  d'i  tribunal  supérieur  des  mines, 
d'i  tribunal  d'appel,  d'i  consistoire  ,  etc. , 
et  résidence  d'i  évéque  catholique.  Breslau 
est  divisé  en  ancienne  et  nouvelle  ville,  et 
a  5  faubourgs.  11  est  bien  fortifié,  et  ren- 
ferme a8  églises  catholiques,  18  luthérien- 
nes, 1  calviniste  ,  et  1  synagogue.  La  cathé- 
drale de  Saint-Jean  est  bâtie  dans  une  île 
de  l'Oder.  Les  édifices  remarquables  sont  : 
le  château  royal ,  bâti  par  Frédéric  11  ;  l'hô- 
tel du  gouvernement,  la  maison  de  ville, 
l'arsenal,  la  bourse,  la  raffinerie  de  sucre, 
les  casernes,  le  théâtre,  et  les  églises  de 
Sainte  Elisabeth,  de  la  Madelaine,  de  la 
Croix  de  Dorothée ,  et  celle  de  l'université. 
L'université,  fondée  en  170a  par  l'empe- 
reur Léopold ,  a  été  réunie  à  celle  de  Franc- 
fort sur  l'Oder.  Il  y  a  84  institutions  pour 
l'instruction  ,  telles  qu'écoles  ,  collèges  et 
séminaires,  1  société  biblique,  1  société  . 
d'agriculture,  i4  bibliothèques,  dont  1  de 
100,000  volumes;  5  collections  de  médail- 
les ,  5  de  tableaux  ,  gravures ,  et  objets  d'his- 
toire naturelle;  1  observatoire,  1  amphi- 
théâtre anatomique,  1  musée,  1  jardin  bo- 
tanique, 1  hospice  pour  les  accouchement, 
î  hospice  pour  de  pauvres  enfans  mala- 
des, et  19  hôpitaux  ou  hospices.  Les  ma- 
nufactures de  toiles,  de  draps  et  d'étof- 
fes de  coton ,  les  fabriques  d'aiguilles ,  de 
dentelles,  d'indiennes,  de  poterie,  de  cou- 
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leurs,  de  tabac,  d'amidon  ;  d'alun,  de 
salpêtre,  de  potanse  et  de  glaces  ,  sont  flo- 
rissantes. 11  y  a  aussi  des  distilleries  d'eau- 
de-vie,  des  fonderies  de  caractères,  et  une 
blanchisserie  de  cire.  Il  s'y  tient  4  foires, 
et  a  marchés  de  laine  par  an.  Le  commerce 
en  toiles,  draps  et  étoffes  de  coton  est  très- 
actif.  Le  pied  de  Breslau  vaut  0,284  a  mè- 
tres. L'aune  de  Silésie  vaut  0,5759  mètres. 
Un  ruth  vaut  7  aul  i/a  de  Silésie  ,  ou  8,638 
mètres.  Un  mille  de  Silésie  se  compose  de 
i,5oo  ruths,  et  contient  6,476  kilomètres. 
Unschockde  marchandises  contient  4  man- 
dels ,  ou  60  pièces  de  aa  aunes. 

Breslau  est  la  troisième  ville  des  États- 
Prussiens.  Elle  contient  78,105  hab.,  dont 
5o,ooo  luthériens,  17,000  catholiques,  et 
4,5oo  juifs.  Le  aa  novembre  1757  elle  fut 
prise  par  les  Autrichiens,  qui  l'abandonnè- 
rent après  leur  défaite  à  Leuthen.  En  1760, 
les  Autrichiens  l'investirent  de  nouveau ,  et 
se  retirèrent  après  nn  bombardement  de 
trois  jours.  En  décembre  i8»>6,  les  Bavarois 
et  autres  troupes  de  la  confédération  du 
Rhin  en  firent  le  siège,  et  la  prirent  le  7 
janvier  1807,  après  une  résistance  opiniâtre. 

Le  cercle  de  Breslau  a  a8 1.  c,  et  1 19,977 
hab.  Il  est  riche  en  belles  prairies,  et  est 
assez  fertile. 

BRESLE  ,  petite  rivière  de  France  qui 
forme,  dans  presque  toute  l'étendue  de  son 
cours ,  la  limite  entre  les  dép.  de  la  Seine- 
Inférieure  et  de  la  Somme.  Elle  prend  sa 
source  dans  celui  de  l'Oise,  à  1  I.  N.  du 
bourgde  Formerie ,  passe  par  Aumale ,  Blan- 
gis  et  Eu ,  et  se  jette  dans  l'Océan  à  Tré- 
port,  après  un  cours  d'environ  i4l.dn  8.  E. 
au  N.  O.,  dont  1  I.  i/a  de  navigation  au  moyen 
des  marées. Elle  alimente  beaucoup  d'usines. 

BRESLE,  village  de  France  ,  dép.  de 
l'Oise ,  arrond.  et  à  a  1.  5/4  E.  de  Beau- 
vais,  cant.  de  Nivilliers.  Il  y  a  des  tourbiè- 
res. On  croit  reconnaître  encore  sur  le  mont 
César  d'anciennes  fortifications  qui  annon- 
ceraient un  camp  romain.  i,5oo  hab. 

BRESSAY,  une  des  lies  Shetland,  au  PL 
de  l'Ecosse,  séparée  de  la  côte  orient,  de 
]*ile  Mainland  par  un  canal  qui  forme  un 
beau  port,  où  abordent  les  vaisseaux  qui  vont 
an  Groenland  pour  la  pêche  de  la  baleine , 
et  les  batimens  danois  destinés  a  la  pêche  du 
hareng.  Lat.  N.  6o*  i4'.  Long.  O.  3#  3a'. 
Cette  tle  a  environ  il.  î/a  de  long  sur  1  1. 
de  large.  Ses  côtes  sont  hérissées  de  rochers 
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élevés  et  escarpés.  Au  N.  est  Aith'sVoe,  baie 
profonde.  On  élève  dans  cette  Ile  beaucoup 
de  gros  bétail  et  de  moutons,  et  il  y  a  des 
houillères  et  des  carrières  d'ardoise.  On  y 
compte  une  centaine  d'habitans,  qui  font 
la  pêche  de  la  morue.  Cette  île  renferme 
les  restes  de  plusieurs  chapelles  et  d'anciens 
forts. 

BRESSE,  anc.  prov.  de  France,  qui  com- 
prenait la  Bresse  proprement  dite,  le  pays 
de  Gex  et  la  prov.  de  Bugey ,  dans  laquelle 
était  enclavé  le  marquisat  de  Valromey.  C'é- 
tait une  lieutenance  générale  du  gonv.  mi- 
litaire de  Bourgogne.  Elle  fut  long -temps 
possédée  par  les  ducs  de  Savoie.  Charles 
Emmanuel  1"  la  céda ,  en  1601 ,  a  la  France 
par  le  traité  de  Lyon.  C'était  un  pays  d'é- 
tats. Les  volailles  de  la  Bresse  sont  renom- 
mées pour  leur  délicatesse.  Ce  pays  fait 
maintenant  partie  du  dép.  de  l'Ain. 

BRESSUIRE,  ville  de  France,  dép.  des 
Deux  Sèvres ,  chef-lieu  d'arrond.  et  de  cant., 
située  sur  une  colline ,  au  bas  de  laquelle 
coule  le  Dolo  ,  ou  la  rivière  de  Bressuire,  a 
6  L  i/a  N.  O.  de  Partenay,  et  à  i3 1.  N.  de 
Niort.  Il  y  a  1  tribunal  de  I"  instance,  1 
conservation  des  hypothèques ,  1  société  et 
1  conseil  d'agriculture.  On  remarque  la 
grosse  tour  de  l'église ,  qui  est  en  granit,  et 
a  a8  toises  d'élévation  ;  elle  est  très-ancienne, 
et  menace  ruine-  Bressuire  a  des  fabriques 
de  serges  communes,  de  flanelles  rayées  et 
drapées ,  de  toiles  et  mouchoirs  façon  Cho- 
let,  de  basins,  et  de  siamoises.  Il  y  a  des 
tanneries ,  et  l'on  y  fait  aussi  un  assez  bon 
commerce  en  blé  et  bestiaux.  Douze  foires 
par  an.  i,o33  hab.  Bressuire  était  dans  le 
moyen  Age  une  place  forte.  Duguesclin  la 
prit  d'assaut  sur  les  Anglais. 

L'arrond.  de  Bressuire  comprend  91  com- 
munes, et  5o,8H  l>ab-  H  «*»t  divisé  en  6 
cant.,  qui  sont:  Argenton  le  Château ,  Bres- 
suire ,  Cérisay ,  Chatillon-sur-Sèvre  ,  Saitit- 
Varent ,  et  Thouars. 

BREST  ,  ville  de  France,  dép.  du  Finis- 
tère ,  chef-lieu  d'arrond.  et  de  3  cant. ,  sur 
la  côte  sept,  d'une  belle  rade  formée  par  l'O- 
céan ,  a  1 1  I.  3/4  N.  N.  O.  de  Quimper,  et  à 
1 37 1. 0.  de  Paris.  Lat.  N.  48°  a3'  i4'.  Long. 
O.  6°  49'  o'.  Siège  de  tribunaux  de  1"  in- 
stance et  de  commerce  ,  d'i  conservation 
des  hypothèques ,  et  de  directions  des  con- 
tributions et  des  douanes  ;  résidence  d'i 
commandant  et  d'i  intendant  de  marine, 
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d'i  directeur  et  sous  -  directeur  d'artillerie 
de  la  marine,  d'i  directeur  et  sous-direc- 
teur des  constructions  navales.  Brest  est 
une  place  de  guerre  de  i  "  classe,  comman- 
dée par  un  maréchal  de-camp.  Elle  est  bâtie 
sur  le  revers  d'une  montagne , et  de  manière 
qu'on  ne  la  voit,  du  cùté  de  terre,  qu'en 
arrivant  au  pied  de  ses  remparts,  fortifiés 
selon  toutes  les  régies  de  l'art  et  environnés 
d'un  fossé  à  sec.  Le  port ,  formé  par  l'em- 
bouchure de  la  rivière  de  Peufel ,  divise  la 
ville  en  a  parties;  celle  qui  est  située  sur  la 
côte  à  droite  est  connue  sous  le  nom  de  Re- 
couvrance,  d'après  une  ancienne  chapelle  de 
ce  nom  ;  l'autre  partie,  sur  la  côte  opposée, 
est  la  ville.  Les  quartiers  supérieurs  sont  tel- 
lement élevés,  qu'ils  ne  communiquent  que 
par  des  escaliers  avec  la  ville  basse.  Excepté 
le  quartier  neuf,  la  ville  est  assex  irregu- 
lière.  En  général,  les  rues  sont  étroites, 
obscures  et  malpropres.  Brest  brille  par  les 
établissement  de  la  marine.  On  remarque 
du  cùté  de  la  ville ,  à  partir  de  l'entrée  du 
port ,  au  pied  des  tours ,  une  très-belle  ma- 
chine à  mater  les  vaisseaux.  En  remontant 
le  port  du  même  côté ,  on  trouve  le  quai 
marchand ,  qui  forme  le  seul  point  de  con- 
tact de  la  ville  avec  le  port.  Au  bout  de  ce 
quai  existait  autrefois  le  bâtiment  de  l'in- 
tendance ;  c'est  là  que  commence  l'arsenal  : 
on  y  entre  par  une  grille.  Au  nord ,  à  quel- 
que distance ,  est  une  forme  ou  bassin  de 
construction  qui  ne  sert  que  pour  les  ra- 
doubs. Plus  loin  est  un  bâtiment  contenant 
des  forges  et  des  dépôts  de  pompes  et 
d'outils,  la  salle  des  modèles  et  l'atelier  des 
boussoles  ;  en  retour,  du  côté  de  l'O.  ,  le 
magasin  général.  Un  peu  plus  loin  s'élève 
parallèlement  au  quai  une  ligne  de  bàti- 
mens  contenant  au  rez  -  de  -  chaussée  des 
magasins  destinés  à  renfermer  chacun  le 
grément  d'un  vaisseau;  au-dessus,  divers 
ateliers.  \  is  -  a  -  vis ,  et  sur  le  bord  du  quai , 
■ont  placés  sur  des  pièces  de  bois  les  canon» 
des  vaisseaux  désarmés.  En  continuant  de 
remonter  le  port ,  on  voit  les  deux  corde- 
ries,  édifices  parallèles  d'une  longueur  im- 
mense. Un  escalier  conduit  au  bagne ,  bâti 
presque  sur  le  sommet  delà  montagne.  Plus 
haut  et  hors  de  l'enceinte  de  l'arsenal  sont 
le*  casernes  de  la  marine,  en  avant  des- 
quelles on  a  ménagé  une  belle  esplanade 
servant  de  place  d'armes.  Un  peu  plus  haut 
que  le  bague,  est  un  ancien  séminaire ,  aer- 
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vant  aujourd'hui  d'hôpital  pour  la  marine. 
En  remontant  du  côté  de  Hecouvrance ,  on 
trouve  le  parc  aux  boulets  et  le  parc  aux 
vivres  ;  en  arrière  et  sur  la  montagne,  le  ma- 
gasin aux  poudres.  Après  le  parc  aux  vivres 
est  le  quai  marchand  de  cette  partie  de  la 
ville,  et  au  bout  commence  l'enceinte  de 
l'arsenal,  qui  contient  le  parc  d'artillerie, 
les  salles  d'armes,  et  tous  les  ateliers  rela- 
tifs au  service  de  l'artillerie.  Au-delà  est 
l'anse  de  Pootaniou ,  où  l'on  a  établi  trois 
formes  ou  bassins  de  construction  ;  deux  de 
ces  formes  sont  au  bout  l'une  de  l'autre  ; 
celle  du  fond  est  couverte  d'un  toit  im- 
mense. Près  de  ces  (ormes  sont  les  forgea 
pour  les  grosses  œuvres.  Sur  la  montagne 
s'élève  la  Cayennc,  qui  sert  de  caserne  aux 
matelots.  Plus  au  nord  est  la  prison.  Après 
les  formes,  il  y  a  plusieurs  cales  de  construc- 
tion, dont  une  est  couverte.  Une  ligne  de 
bâtimens  construit»  au-delà  contient  divers 
bureaux  et  de»  ateliers.  A  l'extrémité  de 
ces  bâtimens  sont  plusieurs  cales  pour  la  con- 
struction des  vaisseaux  ,  frégates,  et  autres 
bâtimens  de  rang  inférieur.  Touscea  édiGcea 
sont  construits  en  pierre  de  taille ,  couverta 
en  ardoise,  et  surmontés  de  paratonnerres. 
L'aspert  qu'ils  offrent  est  d'une  beauté  dif- 
ficile à  décrire.  L'arsenal  de  Brest  occupa 
un  rang  distingué  parmi  les  nombreux  mo- 
numens  qui  attestent  la  grandeur  et  la  puis- 
sance de  la  nation  française.  On  remarque 
aussi  à  Brest  l'hôtel-de  ville ,  l'église  Saint- 
Louis,  et  la  salle  de  spectacle.  Les  établisse- 
ment d'utilité  et  d'instruction  publiques 
sont  :  l'observatoire  et  le  jardin  botanique 
de  la  marine,  a  bibliothèques  publiques,  1 
cabinet  d'histoire  naturelle ,  1  école  spéciale 
du  génie  maritime,  1  école  de  navigation, 
des  écoles  de  médecine ,  de  chirurgie ,  et  de 
pharmacie;  1  société  d'agriculture,  1  so- 
ciété d'émulation,  1  chambre  et  1  bourse  de 
commerce.  Le  port  est  un  dea  plus  beaux 
et  des  plus  surs  de  l'Europe,  et  le  premier 
de  la  marine  militaire  de  France.  Il  a  la 
forme  d'un  canal  long  et  étroit ,  et  peut  con- 
contenir  16  vaisseaux  de  ligne  et  54  autres 
bâtimens  de  guerre  toujours  à  flot,  et  ga- 
rantis des  vents  par  les  montagnes  voisines. 
Il  est  défendu,  du  côté  de  Brest,  par  le  châ- 
teau, vieille  citadelle  bâtie  sur  un  rocher 
escarpé  que  baigne  la  mer,  et  dont  on  attri- 
bue la  construction  à  César.  Du  côté  de  Re- 
couvrance  sont  des  batteries  formidables. 
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La  rade  de  Brest ,  par  sa  forme ,  met  le  port 
a  l'abri  d'un  bombardement  et  de  toute  sur- 
prise par  mer.  C'est  une  des  meilleures  qui 
existent.  Elle  forme  un  vaste  bassin  où  vien- 

* 

nent  se  décharger  plusieurs  petites  riviè- 
res :  celles  de  Landerneau,  de  Château- 
lin,  du  Faou,  de  Daoulas,  etc.  On  lui  donne 
S  1.  de  circuit.  Sa  profondeur  est  de  10  à  i5 
brasses  d'eau  à  murée  basse.  Le  fond  y  est 
tTès-bon.  Elle  peut  contenir  âoo  vaisseaux 
de  guerre  ;  mais  elle  n'est  pas  assez  abritée 
des  grands  vents  du  large,  qui  y  fatiguent 
les  vaisseaux  à  l'ancre.  Cependant ,  malgré 
la  fréquence  des  tempêtes  sur  les  côtes  de 
Bretagne ,  il  y  a  peu  d'exemples  d'accidens 
sérieux  arrivés  dans  cette  rade.  Elle  com- 
munique à  la  mer  par  un  détroit  nommé  le 
Couler .  qui  a  un  peu  moins  d'une  1.  i/a  de 
longueur,  et  environ  i/a  1.  dans  sa  plus 
grande  largeur.  De  chaque  cùté  du  Goulet 
sont  établies  des  batteriesformidables ,  dont 
les  feux  croisés  en  défendent  l'entrée  ,  et 
rendent  presque  impossible  d'en  forcer  le 
passage.  La  nature  y  a  également  porté  ob- 
stacle en  plaçant  au  milieu  du  Goulet  la 
Roche  Mingan.  11  en  résulte  que  tout  bâti- 
ment qui  veut  pénétrer  dans  la  rade  de 
Brest  se 'trouve  forcé  de  passer  entre  cette 
roche  et  la  terre ,  c'est-à-dire  très-près  des 
forts  situés  sur  une  des  rives  du  Goulet , 
•ans  cesser  d'être  à  bonne  portée  de  ceux 
de  l'autre  rive. 

L'industrie  de  Brest  se  réduit  à  quelques 
tanneries  et  à  la  pèche  des  sardines ,  et  le 
commerce  aux  approvisionnent :n s  de  la  ma- 
rine militaire  et  marchande,  qui  consistent 
en  vins,  eaux-de-vie,  salaisons,  etc.  Il  y  a 
i  entrepôt  de  sel.  Il  se  tient  dans  cette  ville, 
au  commencement  de  chaque  mois,  î  foire 
qui  dure  a  jours,  pour  bestiaux,  cuire,  toi- 
les, draps  communs,  etc.  35,870  hab. 

Brest  n'était,  dans  le  ix«  siècle,  qu'un 
bourg  clans  lequel  le  roi  Coran  Mériadec  lit 
bâtir  un  château  qui  fut  souvent  assiégé  et 
jamais  pris.  Les  Anglais  y  entrèrent  comme 
alliés  du  duc  de  Bretagne ,  Jean  iv  ;  ne  vou- 
lant plus  le  lui  rendre  ,  le  duc  les  y  assiégea, 
mais  inutilement.  Richard  11 ,  roi  d'Angle- 
terre ,  qui  le  tenait  encore  en  i3q5,  consen- 
tit à  le  rendre  à  Jean  v ,  à  condition  que 
ce  prince  lui  rembourserait  ta  mille  écus 
qui  avaient  été  prêtés  au  duc  de  Bretagne 
son  père.  En  i4&8*  les  Français,  faisant  la 
guerre  à  Anne  de  Bretagne  ,  débarquèrent 
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dans  la  baie ,  et  prirent  Brest  et  le  château , 
qui  furent  réunis  à  la  France,  5  ans  après, 
par  le  mariage  d'Anne  avec  Charles  vin. 
Sous  les  règnes  de  Henri  m  et  de  Henri  it, 
Brest  devint  plus  considérable.  Le  cardinal 
de  Richelieu,  sentant  l'importance  de  la 
position  de  cette  place,  fit  creuser  et  net- 
toyer son  port  en  i65i  ,  et  commença  les 
grands  travaux  qui,  achevés  sous  Louis  xiv 
et  ses  successeurs,  ont  fait  de  cette  ville  une 
des  plus  intéressantes  de  la  France. 

L'arrond.  de  Brest  renferme  85  comm., 
et  i36,o5a  hab.  11  est  divisé  en  1  a  cantons  : 
Brest  (5  justices  de  paix),  Daoulas,  Lanni- 
lis ,  Landerneau,  Pile  d'Ouessant ,  Lesreven, 
Plabennec  ,  Plondalonezeau  ,  Plondiry  et 
Saint-Renan. 

BREST  ou  BRZEST-LITOVSK1,  ville  de 
Russie,  en  Europe,  gouv.  et  à  4»  1-  S.  de 
Grodno  ;  chef-lieu  de  distr.,  sur  la  rive  droite 
duBoug,au  confluent  du  Moukhavetz.  Elle 
est  dans  un  terrain  marécageux ,  entourée 
de  mure,  et  défendue  par  un  château  situé 
sur  un  roc  escarpé.  C'est  le  siège  d'un  évê- 
qùe  grec.  Sa  synagogue  est  une  des  plus 
grandes  et  des  plus  célèbres  de  l'Europe. 
Commerce  en  blé,  fourrures,  chanvre,  lia 
et  miel.  4,000  hab.  En  1794 ,  il  se  livra  près 
de  cette  ville  une  grande  bataille  entre  les 
Russes  et  les  Polonais. 

Le  district  est  fertile ,  et  a  de  belles  prai- 
ries :  l'industrie  y  est  active.  Les  habit  m 
sont  aisés. 

BRESTOV1TZA,  bourg  de  Russie,  eo 
Europe,  gouv.,  distr.  et  à  i3  I.  i/4  S.  de 
Grodno,  et  à  7  I.  O.  de  Volkovisk. 

BRET  ou  BRAY  ,  petit  lac  de  Suisse, 
dans  le  cant.  de  Vaud,  à  5  1.  E.  de  Lau- 
sanne, et  à  1  I.  i/4  du  lac  de  Genève,  qui 
reçoit  ses  eaux.  11  a  environ  100  pieds  de 
profondeur. 

BRETAGNE,  anc.  prov.  de  France  ,  qui 
était  divisée  en  haute  et  basse.  La  Bretagne 
reufermait  les  pays  de  Cornouailles  ,-  de 
Penthièvre,  de  Rohan  et  le  Nantois.  Elle 
forme  aujourd'hui  les  départemens  du  Fi-> 
nistère,  des  Côtes-du-Nord,  d'ille-et- Vilaine, 
du  Morbihan  et  de  la  Loire-Inférieure. 

La  Bretagne  jadis  était  habitée  par  les 
Oti'tmii ,  les  CurxosoliUt ,  les  Rédoncs ,  les 
IS'annetcs,  les  f'cnciiçt  les  Corisofiti.  Sous 
l'Empire  Romain  elle  fit  partie  de  la 5e  Lyon- 
naise. Vers  le  milieu  du  v«  siècle,  des  Bre- 
tons, contrains  de  quitter  leur  île  envahie 
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par  les  Saxons ,  errèrent  pendant  quelque 
temps  dans  les  Gaules ,  et  s'établirent  dans 
le  territoire  des  Curiosoiitti  et  des  Osit~ 
mii ,  peuples  armoriques.  Cette  extrémité 
occidentale  des  Gaules  fut  donc  nommée 
d'après  eux  Britannia.  Les  Bretons  furent 
ensuite  soumis  par  les  Francs  ;  leurs  com- 
tes furent  des  vassaux  indociles.  Les  rava- 
ges des  Normands  et  les  divisions  intesti- 
nes des  successeurs  de  Charlemagne  ,  don- 
nèrent occasion  au  chef  des  Bretons  de 
s'emparer  de  Nantes  et  de  Rennes,  et  de 
tout  ce  qu'on  appelait  Haute-Bretagne.  La 
Bretagne  fut  conquise  par  les  ducs  de  Nor- 
mandie, qui  ne  la  gardèrent  pas  long  temps. 
Les  diflé rends  furent  terminés  par  le  mariage 
de  Constance ,  fille  unique  de  Conan ,  avec 
Geoflrui  Plantagenet  ,  fils  d'Henri  u  ,  roi 
d'Angleterre  et  duc  de  Normandie.  En  i  aoo, 
la  mort  d'Arthur,  fils  de  Geoffroi,  fit  pas- 
ser la  Bretagne  à  sa  sœur  Alix ,  épouse  de 
Pierre  de  Dreux.  Jean,  son  petit-fils,  fut 
créé  duc  et  pair  de  France  en  1397.  Fran- 
çois 11,  dernier  duc  de  Bretagne ,  laissa  une 
fille  unique  ,  Anne ,  qui  épousa  successive- 
ment Charles  vm  et  Louis  xu.  La  Bretagne 
fut  réunie  à  la  France  du  consentement  et  à 
la  prière  des  états  de  la  province  en  i53a  par 
François  1",  qui  avait  épouse  Claude ,  héri- 
tière d'Anne.  La  Bretagne  était  uu  pays  d'é- 
tats. 

Les  Bretons  des  départemens  du  Finis- 
tère et  du  Morbihan,  ou  Bas- Bretons,  par- 
lent un  idiome  particulier,  qui  a  beaucoup 
de  ressemblance  avec  le  gallois  :  ils  se  don- 
nent à  eux-mêmes  le  nom  de  lireizadi. 
Dans  les  autres  parties  de  la  province  on 
parle  français.  , 

BRETAGNE  (GRANDE)  ,  Great  Bri- 
tain  ,  BaiTANNU  Majob,  île  de  l'océan  At- 
lantique ,  trop  souvent  désignée  par  le  nom 
de  son  principal  royaume, l'Angleterre.  Sou- 
vent aus»i  l'on  comprend  sous  le  nom  de 
Grande-Bretagne  toutes  les  possessions  bri- 
tanniques. Cette  île  ,  qui  renferme  l'Angle- 
terre, la  principauté  de  Galles  et  l'Ecosse,  est 
effectivement  le  noyau  de  l'Empire,  et  nous 
croyons  devoir  ajouter  à  sa  description  tout 
ce  qui  peut  se  rapporter  a  un  article  Empire 
Britannique. 

La  Grande-Bretagne ,  la  plus  grande  des 
lies  de  l'Europe,  est  entre  49°  $7'  ftt  58°  45' 
de  lat.  N. ,  et  entre  o°  35'  et  8°  34'  de  long. 
0.  Sa  longueur  du  N.  N.  O.  au  S.  S.  E. 
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est  de  aoo  1.  ;  sa  plus  grande  largeur  dans 
la  partie  septentrionale  est  de  6a  1. ,  dans 
la  partie  centrale  de  38  1. ,  et  dans  la  partie 
méridionale  de  1 10  1.  ;  sa  superficie  est  de 
11,400  1.  Abstraction  faite  des  nombreux 
enfoncemens  de  la  côte  occidentale  ,  on 
peut  dire  que  la  forme  de  cette  île  est  celle 
d'un  triangle  allongé,  dont  le  plus  petit  côté 
est  au  S.  Ainsi  les  côtes  présentent  trois  ex- 
positions générales  :  à  l'E.,  au  S.,  et  à  l'O. 
Les  côtes  qui  regardent  l'Orient  sont  bai- 
gnées par  la  mer  du  Nord,  comme  celles  de 
la  Norvège,  dn  Danemark,  du  Hanovre  et 
des  Pays-Bas,  qui  leur  font  face.  Celles  qui 
regardent  le  Midi  ont  entre  elles  et  la 
France  le  Pas-de-Calais  et  la  Manche.  Cel- 
les de  l'Occident  forment,  avec  l'Irlande,  le 
canal  de  Saint  -  George,  la  mer  d'Irlande  et 
le  canal  du  Nord;  avec  les  Hébrides,  le 
Minch  et  d'autres  bras  de  mer  moins  consi- 
dérables ,  et  avec  les  Orcades ,  le  détroit  de 
Pentland. 

A  l'E.  et  au  S.,  les  côtes  de  la  Grande-Bre- 
tagne ne  sont  que  sinueuses  et  légèrement 
inclinées  ;  a  l'O.,  elles  sont  au  contraire  tor- 
tueuses ,  profondément  découpées,  et  leur 
pente  est  précipitée.  A  partir  du  cap  Dun- 
cansby ,  sur  le  détroit  de  Pentland ,  le  rivage 
oriental  se  montre  d'abord  marécageux  , 
puis  sablonneux ,  et  dans  une  direction  S. 
S.  O. ,  puis  E. ,  dessine  un  grand  golfe,  au 
fond  duquel  se  trouvent  les  golfes  de  Dor- 
nochet  de  Murray.  Toujours  bas ,  il  reprend 
ensuite  la  direction  S.  S.  O.  jusqu'au  golfe 
d'Édinbourg  ou  de  Forth  ;  après  quoi  nous 
le  voyons  courir  8.  S.  E.  jusqu'au  vaste  es- 
tuaire connu  sous  le  nom  de  Wash.  Cette 
dernière  partie  est  échancrée  par  les  em- 
bouchures du  Tweed  et  de  la  Tyne ,  et  par 
celles  du  Tees  et  de  l'Humber,  entre  les- 
quelles des  rochers  de  1 1  à  a4  toises  d'élé- 
vation forment  la  ceinture  de  la  côte.  De- 
puis le  Wash  jusqu'à  l'embouchure  de  la 
Tamise  à  a5  1.  plus  au  S.  ,  les  lames  de  la 
mer  viennent  mourir  sur  une  plage  sablon- 
neuse extrêmement  basse  et  souvent  maré- 
cageuse, qui  décrit  un  arc  de  cercle.  Au 
sortir  de  la  Tamise,  la  côte  méridionale 
commence  par  le  cap  South- Foreland  ;  sa 
direction  générale  est  O.  S.  O. ,  et  la  baie 
d'Exeter  est  son  enfoncement  le  plus  remar- 
quable. Elle  est  formée  de  falaises  calcaires , 
dont  les  sommets  sont  ordinairement  nus  et 
arides.  Du  Land's-End,  c'est-à-dire  de  l'ex- 
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trémité  S.  O.  de  l'Ile  ,  la  côte  occid.  court 
N.  E.  vers  le  fond  du  canal  de  Bristol ,  puis 
O.  N.  O.  au  cap  Saint-David  ;  elle  n'ouvre 
ensuite  pour  former  la  baie  demi-circulaire 
de  Cardigan.  Bientôt  après  elle  va  N.  E. 
contre  l'Ile  d'Anglesey,  puis  E.  jusqu'aux 
embouchures  de  la  Dee  et  du  Mersey ,  et  re- 
monte au  N.,  au  golfe  de  Solway  ;  elle  quitte 
la  direction  septentrionale  pour  tourner  à 
l'O. ,  et  former  la  presqu'île  de  Patrick.  De- 
ce  point,  la  direction  générale  de  la  côte 
est  N.,  et  jusqu'au  cap  Wrath  ce  n'est 
plus  qu'une  suite  non  interrompue  de  petits 
golfes,  de  baies  et  de  goulets.  Entre  les  caps 
Wrath  et  Duncansby,  distans  de  a5  L,  la 
eôte  ,  exposée  au  N. ,  est  rocailleuse  et  dan- 
gereuse. 

11  est  digne  de  remarque  qu'on  ne  voit 
aucune  Ile  prés-du  rivage  oriental ,  et  que 
celle  de  Wight  est  ,  pour  ainsi  dire  ,  la 
seule  sur  la  côte  méridionale.  On  distingue 
non  loin  de  la  côte  occidentale  les  Sorlin- 
gues ,  Angle scy  et  Mann ,  puis  l'archipel  des 
Hébrides,  enfin  à  l'extrémité  septentrio- 
nale les  Orcades ,  et  plus  au  large  les  Shet- 
land. 

Ce  n'est  pas  sans  raison  qu'on  suppose 
que  la  Grande-Bretagne  a  fait  partie  du  con- 
tinent. Le  peu  de  largeur  du  Pas-de-Calais, 
la  parfaite  analogie  qui  existe  entre  les  col- 
lines crayeuses  des  côtes  qui  forment  ce  dé- 
troit et  la  direction  de  la  chaîne  de  partage 
d'eau  de  l'île  viennent  à  l'appui  de  cette  hy- 
pothèse. Cette  chaîne  de  partage  d'eau ,  qui 
semble  se  rattacher  aux  Ardennes,  part  de 
l'extrémité  S.  E.  de  111e  (cap  South-Fore- 
land),  court  O.  N.  O.,  envoie  une  ramifica- 
tion vers  la  pointe  S.  O.  (au  cap  Land's  End),  , 
et  se  dirige  ensuite  vers  l'extrémité  N.  E. 
de  la  Grande-Bretagne  (  le  cap  Duncansby  ). 
Ainsi  elle  partage  l'Ile  en  trois  triangles, 
qui  ont  un  sommet  commun  par  5i°  16' 
de  lat.  et  4"  17'  de  long.  ,  et  établit  trois 
versans  généraux ,  dont  les  expositions  sont 
les  mêmes  que  celles  des  côtes. 

La  ligne  de  partage  d'eau  porte  à  sa  nais- 
sance et  jusqu'aux  sources  de  la  Medvray  et 
de  l'Ouse  (a*  aâ'  de  long.)  le  nom  de  Upper- 
bills  ,  quelquefois  aussi  celui  de  Hog's  Back , 
et  dans  cette  étendue  elle  ne  s'élève  jamais 
au-dessus  de  107  toises.  Par  5i*  a6'  de  lat. 
et  4*  17'  de  long.,  entre  la  source  du  Ken- 
net  et  celle  de  l'Avon  méridional  ,  elle 
donne  naissance  a  la  branche  S.  O.,  tourne 


B  R  E  T 

au  Y  ,  et ,  changeant  en  môme  temps  de 
nature  ,  la  craie  fait  place  a  la  marne. 
A  ce  point ,  elle  prend  le  nom  de  Cotes- 
wold-  bills  ,  puis  s'élève  à  Harley-down  à 
107  toises,  s'abaisse  près  du  Stroudwatcr 
à  4o  toises,  et  se  relève  aussitôt  pour  attein- 
dre ij3  toises  d'élévation ,  sous  le  5a" paral- 
lèle ,  à  la  source  du  Coin ,  affluent  de  gauche 
de  la  Tamise  ;  elle  court  ensuite  N.  E.  sous  le 
nom  d'Edge-hills ,  à  la  gauche  de  l'Avon  su- 
périeur, dont  elle  contourne  la  source  ,  en 
s'élevant  sur  plusieurs  points  à  1  a5  toises  , 
et  conservant  une  hauteur  moyenne  de  [6 
toises  ;  passe  à  l'O.,  et  après  de  nombreuses 
sinuosités  dans  cette  direction ,  se  trouve 
à  la  source  de  la  Thame,  où  elle  porte  le 
nom  de  monts  Lickey  on  Broadway  hills, 
et  s'élève  de  ia5  et  i4o  toises  au-dessus  du 
niveau  des  plaines.  Aussitôt  après  elle  tourne 
au  N.,  et  ne  quitte  pas  cette  direction  géné- 
rale avant  d'être  parvenue ,  sous  55°  de 
lat.,  aux  sources  du  Liddel  et  de  la  North- 
Tyne.  Cette  dernière  partie  de  la  ligne  de 
faite  est  plus  intéressante  que  la  précédente 
et  par  sa  hauteur  et  par  ses  caractères  physi- 
ques. Près  des  sources  du  Trent ,  deux  de  ses 
pointa  principaux,  le  Weaveret  les  Ashley- 
heath  ,  mesurés  astronomiquement,  ont  été 
trouvés  l'un  de  176  toises,  l'autre  de  i55; 
plus  loin ,  un  nœud  remarquable  par  lequel 
s'établit  la  liaison  de  cette  ligne  de  faite  avec 
les  monts  de  Galles,  et  qui  donne  naissance 
au  Coin,  affluent  du  Calder;au  Don,  au 
Dément ,  à  la  Dane  et  à  la  Mersey ,  le 
Peaksefaît  remarquer  par  son  aspérité,  par 
ses  cavernes,  par  ses  pétrifications  et  par 
d'autres  curiosités  naturelles,  qu'on  nomme 
les  Merveilles  du  Peak  ;  au  N.  de  ce  nrrud 
commencent  les  Moorlands  occid.,  monta- 
gnes calcaires  sur  lesquelles  la  neige  séjourne 
quelque  temps ,  et  dont  les  pics  nombreux, 
et  souvent  arides ,  entre  autres  le  Pennigart, 
l'ingleboroughctle  Wharnside,  atteignent 
600,  610  et  6ao  toises.  Sous  55°  20'  de  lat., 
la  chaîne  de  partage  d'eau  se  ramiGe  à  FE. 
dans  les  Cheviot,  tourne  à  l'O.  jusqu'aux 
sources  du  Tweed  et  de  la  Clyde ,  puis  au  N. 
jusqu'au  nvud  d'où  partent  vers  l'E.  les  Peot- 
]and-hills,  enfin  au  N.  O.  jusqu'au  Ben  Lo- 
mond ,  avec  lequel  elle  s'élève  a  495  toiles. 
Bien  tôt  ■  près  elle  donne  naissance  au  Forth, 
atteint  587  toises  avec  le  Ben  mure,  où  le 
Tay  a  sa  source,  se  lie  aux  monts  Grsm- 
pians,et  voit  naître  ensuite  le  Spey,  qui  de«- 
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cend  vers  le  golfe  de  Murray.  Mais  elle  a 
déjà  quitté  les  Grampians  pour  serpenter 
entre  un  nombre  infini  de  lacs  et  de  pet iti 
cours  d'eau  ;  elle  cesse  de  nous  offrir  des  ca- 
ractères physiques  dignes  d'attention,  et 
nous  la  laissons  se  résoudre  en  plaines  ma- 
récageuses vers  le  cap  Duncansby. 

Revenant  à  la  branche  S.  O.  ,  qui,  avec  la 
chaîne  de  partage  d'eau ,  détermine  les  ver- 
sans  S.  et  O.  de  la  Grande-Bretagne ,  et  dont 
nous  avons  indiqué  le  point  de  départ ,  sous 
5»°  a6'  delat.  et  4°  17'  de  long.,  c'est  à-dire 
au  sommet  commun  des  trois  triangles  , 
nous  la  voyons  gagner  les  sources  du  Parret 
sous  4°  5o'  de  long.  Elle  continue  au  N.  O. , 
s'élève  avec  le  pic  de  Dunkery  - Beacon  ,  le 
plus  haut  de  cette  branche ,  entre  le  canal 
de  Bristol  et  les  sources  de  l'Exe ,  dans  la 
forêt  d'Exmoor,à  la  hauteur  de  toises; 
parvient  au  S.  à  la  source  du  Dart ,  dans  la 
forêt  de  Dartmoor ,  retourne  au  N.  O. ,  en- 
veloppe la  source  du  Tamer,et,  reprenant 
sa  première  direction  8.  O. ,  va,  sous  le 
nom  de  Montagnes  de  Gornouailles,  oppo- 
ser aux  (lots  de  l'Océan  ses  masses  graniti- 
ques de  1 5o  à  700  toises  de  hauteur. 

Trois  chaînes  de  montagnes,  les  Gram- 
pians, les  Cheviot  et  les  Moorlands  orient., 
forment ,  ainsi  que  plusieurs  grandes  arê- 
tes ,  les  bassins  principaux  du  versant  orient. 
Les  Grampians  établissent  avec  la  dernière 
partie  de  la  ligne  de  faite  à  laquelle  ils  se 
joignent  à  la  source  du  Spey  (h6*  54'  de  lat. , 
et  6*  27'  de  long.)  le  bassin  le  plus  sept.,  ce- 
lui du  golfe  de  Murray ,  qui  comprend  un 
grand  nombre  de  cours  d'eau  d'une  étendue 
très-bornée,  ainsi  que  le  Spey  et  le  Deve- 
ron.  Les  ramification*  mérid.  de  ces  mêmes 
Grampians  sont  répandues  dans  le  bassin  du 
Tay ,  qu'elles  séparent  de  celui  du  golfe  d*E- 
dinbourg  ou  de  Forth.  Ce  dernier  est  limité 
au  S.  par  les  Pentland-hills,  entre  lesquels 
et  les  Cheviot  nous  citerons  le  bassin  du 
Twed.  Au  S.  des  Cheviot, Mes  bassins  de 
la  Tyne,  du  Wear,  et  particulièrement 
celui  de  la  Tees,  sont  à  mentionner.  Ce  der- 
nier est  séparé  parles  Moorlands  orient,  du 
vaste  bassin  de  l'Humber,  fleuve,  ou  plutôt 
bras  de  mer  considérable,  qui  reçoit  une  par- 
tie  des  principales  rivières  de  la  Grande- 
Bretagne  ,  telles  que  POuse  ,  et  le  Trent,  si 
important  parles  communications  qu'il  éta- 
blit. L'Oldwitham,  leWelland  et  le  Nen  réu- 
nis ,  ainsi  que  la  Grande  Ouse ,  forment  un 
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seul  et  même  bassin,  dont  le  débouché  est  le 
Wash,  et  qui  a  pour  limites  deux  arêtes  peu 
élevées   qui  ne  portent  point  de  nom  gé- 
néral. L'arète  qui  formé'  la  limite  méridio- 
nale de  ce  bassin  lui  est  commune  avec 
le  dernier  bassin  du  versant  orient.,  le  plus 
remarquable  de  toute  l'ile,  celui  de  la  Ta- 
mise, dans  lequel  sont  compris  les  deux 
Coin,  le  Weyet  la  Medvfey.  Les  bassins  du 
versant  occid.  sont ,  en  général ,  bien  moins 
étendus  queceui  que  nous  venons  de  nom- 
mer. Les  ramiGcations  des  Grampians  à 
l'O.  de  la  chaîne  de  partage  d'eau  n'en  for- 
ment aucun  qui  soit  digne  d'attention;  et 
même,  si  nous  exceptons  celui  du  Clyde, 
nous  n'en  trouvons  pas  jusqu'au  golfe  de 
Soin  a  v ,  où  se  rend  le  Liddel  ;  mais  nous  re- 
marquons entre  le  golfe  du  Clyde  et  celui 
de  Solway  une  continuation  des  Cheviot 
désignée  quelquefois  sous  le  nom  de  Kirk- 
cudbright ,  qui  forme  la  limite  sept,  du  bas* 
sin  de  la  mer  d'Irlande,  et  indique  la  liai- 
son des  montagnes  de  la  Grande  -  Bretagne 
avec  celles  de  l'Irlande.  La  Hibble  a  peu 
d'adluens;  elle  débouche  dans  la  mer  d'Ir- 
lande au  IV.  de  la  Mersey ,  fleuve  très-re- 
marquable ,  dont  l'embouchure  n'est  sé- 
parée de  celle  de  la  Dee  que  par  une  pénin- 
sule. Tous  les  cours  d'eau  qui  se  rendent 
dans  le  canal  de  Saint-George  ne  sont  d'au- 
cune importance,  comparés  à  la  Saverne, 
qui,  sortie  des  monts  de  Galles,  débouche 
au  fond  du  canal  de  Bristol  après  un  cours 
demi -circulaire,  et  constitue  le  bassin  de 
fleuve  le  plus  considérable  du  versant  occi- 
dental. Les  bassins  du  versant  méridional 
sont  encore  bien  moins  considérables  que 
ceux  du  versant  de  l'O.  Cependant  ils  méri- 
tent une  attention  particulière,  parce  qu'ils 
ont  leurs  débouchés  près  de  villes  très-com- 
merçantes. Le  Tamer  se  rend  dans  la  baie 
de  Plymouth,  et  l'Ex  dans  celle  d'Exeter; 
l'Avon  et  le  Stour  se  réunissent  pour  débou- 
cher à  Christchurch  ;  le  Soutliampton-water 
se  présente  ensuite ,  et  l'Arun  a  son  embou- 
chure près  de  Chichester. 

C'est  un  fait  digne  d'être  remarqué  que  la 
ligne  de  partage  d'eau  n'indique  qu'une  élé- 
vation générale  au-dessus  du  sol,  que  les  plus 
hauts  pic*  qu'on  y  trouve  ne  semblent  que  des 
jalons  placés  à  de  très  grandes  distances  les 
uns  des  autres,  et  que  les  montagnes  qui  con- 
stituent les  véritables  massifs  de  l'ile  cou- 
rent presque  toute*  transversalement,  ou s'é- 
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lèvent  à  quelque  distance  de  cette  ligne ,  à 
laquelle  elles  se  rattachent.  Tels  sont ,  en 
effet  :  le  Benwyvis ,  les  Grampians  ,  les  Che- 
viot  ,  les  Moorlands  orientaux  et  occiden- 
taux ,  et  le  groupe  des  monts  de  Galles.  Le 
groupe  du  Benwyvis,  presque  isolé  entre  la 
ligne  de  partage  d'eau  et  le  golfe  de  Murray, 
qu'il  domine,  porte  le  nom  du  pic  le  plus 
élevé  de  la  Grande-Bretagne  ,  qui  a  668  toi- 
«es.  Les  Grampians,  qui  couvrent  toute  la 
péninsule  entre  le  golfe  de  Murray  et  celui 
du  Tay,  présentent  successivement  sur  leur 
ligne  de  faite  le  Benvollicb  ,  haut  de  5o4 
toises;  le  Cairntoul,  haut  de  645  toises;  et 
le  Ben  Macdeni,qui  en  a  65;,  et  occupe  le 
troisième  rang  parmi  les  points  les  plus  élc- 
Tés  de  la  Grande-Bretagne.  Leurs  ramifica- 
tions offrent  aussi  des  points  très-hauts.  Le 
Ben  Lawer,  au  N.  O.  du  lac  Tay,  a  608 
toises; et  le  Cairngorm,  à  la  droite  du  Spcy, 
en  a  6i  a  ;  le  Bennevis,  à  l'O.  de  la  chaîne 
de  partage,  rivalise  de  hauteur  avec  le  Ben- 
wyvis ,  le  point  le  plus  élevé  de  l'Ile.  Ce  qui 
caractérise  encore  les  Grampians,  c'est  que 
l'on  retrouve  leurs  ramifications  jusque  dans 
les  Hébrides.  La  ebaine  desGheviot  est  gé- 
néralement très-élevée  ;  son  plus  haut  som- 
met, leCheviot-hill,a4o6toises.  Les  Moor- 
lands orientaux  se  ramifient  dans  le  bassin 
de  POuse,  affluent  de  l'Humber,  sur  une 
étendue  de  ta  1.  de  l'E.  à  l'O.,  et  de  6  du 
N.  au  S.;  ils  atteignent  de  ai 5  à  a3o  toises 
d'élévation ,  et  ont ,  sur  la  cote  même ,  des 
pics  de  6o  toises.  Les  monts  de  Galles ,  en- 
tre le  canal  de  Bristol  et  la  mer  d'Irlande, 
dominent  le  canal  de  Saint-George ,  et  bien 
qu'ils  n'atteignent  nulle  part  la  hauteur  des 
Alpes,  ils  ont  fait  donner  au  pays  qu'ils  cou- 
vrent le  nom  de  Petite  Suisse.  Les  Breidden- 
hills  sont  la  branche  par  laquelle  ils  se  lient 
à  la  chaîne  de  partage  d'eau  ;  cette  branche 
atteint  à  la  source  de  la  Dee  un  nœud  du- 
quel divergent  4  autres  branches  au  N.,  au 
N.  E.,  au  S.  et  au  S.  O.  La  branche  N.  dé- 
crit un  arc  de  cercle  pour  tourner  au  S.  O. 
dans  la  presqu'île  de  Caernarvon  ,  et  porte 
le  nom  du  pic  le  plus  élevé  des  monts  de 
Galles,  le  Snowdon,  qui  a  545  toises.  La 
branche  S.  O.  se  termine  près  de  la  côte  par 
leCader  Idris,  qui  a  54a  toises.  Il  suffit  d'a- 
voir indiqué  ces  principales  sommités  de  la 
Grande-Bretagne  et  les  massifs  auxquels  elles 
appartiennent  ;  de  plus  grands  développe- 
mens  seraient  mal  placés  dans  cet  article  , 
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d'autant  plus  que  ces  montagnes  ne  présen- 
tent qu'un  intérêt  très-secondaire  quand  on 
les  compare  aux  autres  reliefs  de  l'Europe. 

Située  dans  la  partie  septentrionale  de  la 
tonc  tempérée,  la  Grande-Bretagne  n'offre 
point  partout  une  température  semblable. 
Les  contrées  méridionales  et  les  parties  bas- 
ses du  N.  sont  extrêmement  humides;  dans 
les  premières  on  jouit  rarement  d'un  ciel 
serein,  tandis  que  dans  les  autres  l'atmo- 
sphère est  pure  et  très-claire.  L'hiver  est 
moins  rigoureux,  mais  beaucoup  plus  pro- 
longé ,  dans  le  N.  que  dans  le  S.  Les  régions 
les  plus  montagneuses,  c'est-à-dire  celles  des 
Grampians  et  des  monts  de  Galles,  ont  entre 
elles  quelque  ressemblance;  la  neige  y  est 
fréquente,  et  se  conserve  sur  les  plus  hautes 
sommités  pendant  plusieurs  mois  de  l'an- 
née ;  il  y  pleut  aussi  beaucoup ,  et  elles  ont 
cela  de  commun  avec  la  région  des  Moor- 
lands occidentaux.  En  général,  la  côte  occi- 
dentale de  la  Grande-Bretagne  est  beaucoup 
plus  sujette  aux  pluies  que  la  côte  orientale  : 
on  attribue  cette  particularité  à  la  fréquence 
des  vents  d'O.  et  de  S.  O. 

Le  terrain  du  bassin  de  la  Tamise  est  en 
grande  partie  crayeux  ;  il  en  est  de  même 
de  celui  de  la  limite  orientale  du  bassin  dn 
Wash  ;  néanmoins  à  Londres  et  dans  les 
environs ,  ainsi  que  sur  le  bord  septentrional 
de  l'embouchure  de  la  Tamise,  la  craie  est 
remplacée  par  une  terre  argileuse,  après 
laquelle  on  trouve,  dans  la  partie  entre  l'em- 
bouchure de  la  Tamise  et  le  Wash,  une 
argile  rouge  mêlée  de  sable  et  de  gravier. 
Un  mélange  de  schiste  et  de  marne  for- 
me les  terrains  ardoisiers  de  la  péninsule 
S.  O.  de  la  Grande-Bretagne ,  où  des  bandes 
de  calcaire  et  de  granit  se  montrent  par  in- 
tervalle. Ces  mêmes  terrains  ardoisiers  se 
représentent  dans  la  partie  occidentale  du 
territoire  gallois,  dont  le  sud  est,  en  grande 
partie,  de  terrain  houiller.  La  houille  est  aussi 
la  portion  constitutive  des  Moorlands  occi- 
dentaux, et  le  calcaire  et  la  marne  se  par- 
tagent presque  tout  le  reste  de  la  partie 
méridionale  de  l'île.  La  roche  trapéenne 
domine  dans  les  Cheviot  ;  le  calcaire  se 
trouve  sur  la  côte  septentrionale  de  )a  mer 
d'Irlande ,  et  se  prolonge  par  bandes  vers  le 
N.  E.  jusqu'à  l'embouchure  du  Tweed. 
Plus  au  N.,  il  fait  place  au  terrain  ardoisier, 
qui  ,  entre  le  golfe  du  Clyde  et  celui  du 
Forth ,  est  remplacé  parla  houille.  Le  granit 
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est  la  base  de  presque  toutes  les  montagnes 
de  la  partie  septentrionale. 

Ainsi  nous  voyons  l'ardoise  et  la  houille 
au  nombre  des  productions  minérales  les 
plus  abondantes  de  la  Grande  -  Bretagne. 
Nous  citerons  en  outre  comme  très-produc- 
tives les  mines  de  fer  et  de  plomb,  égale- 
ment nombreuses  dans  le  N.  et  dans  le  S.  ; 
et  celles  de  cuivre  et  d'étaiu ,  qui  se  trouvent 
principalement  dans  le  S.  O.  et  dans  l'Ile 
d'Angtesey.  La  partie  septentrionale  fournit 
un  peu  de  cuivre  et  de  mercure  ;  mais  ce  qui 
la  distingue  ,  ce  sont  les  pierres  précieuse* 
qu'elle  recèle.  Les  sources  minérales  sont 
partout  très-nombreuses.  Quant  à  la  valeor 
du  produit  annuel  des  mines  de  la  Grande- 
Bretagne,  on  n'a  encore  rien  de  certain. 
On  estime  qu'avec  celle  des  mines  de  l'Ir- 
lande elle  peut  s'élever  à  q  2  5, 000,000  fr. 

Ce  n'est  plus  que  vers  les  extrémités  sep- 
tentrionales de  l'île,  sur  les  monts  qui  bor- 
dent le  Spey,  la  Dce  et  le  Tummel,  et  sur 
ceux  qui  regardent  le  golfe  de  Murray,  que 
l'on  trouve  des  restes  de  ces  antiques  forêts 
de  chêne  et  de  pins   qui  ont  couvert  la 
Grande-Bretagne,  et  que  de  nouvelles  plan- 
tations promettent  de  faire  revivre  un  jour 
sur  les  sommités  des  Grampians.  Partout 
ailleurs  le  nom  de  forêt  ne  désigne  que  des 
bruyères.  L'art  a  néanmoins  disposé  çà  et  là 
quelques  bouquets  de  bois  qui  suffisent  aux 
besoins  ,  et  il  vient  un  peu  de  bois  de  con- 
struction sur  les  rives  droites  de  la  Tamise 
et  du  Wey.  En  général ,  ce  n'est  qu'avec  le 
secours  de  l'art  et  de  soins  sans  cesse  renou- 
velés que  l'on  obtient  du  sol  les  productions 
végétales  les  plus  utiles;  et  si  l'on  excepte 
les  bois  et  cette  verdure  éternelle  qui  cou- 
vre une  grande  partie  de  l'île  ,  on  peut  dire 
qn'il  n'y  a  pas  de  végétaux  indigènes  dignes 
d'attention.  Ces  vertes  prairies  sont  le  pro- 
pre de  la  partie  occidentale ,  où  l'on  ne 
trouve  que  par  intervalles  des  terres  culti- 
vées ;  elles  sont  rares,  au  contraire,  dans  la 
partie  orientale ,  où  la  culture  du  blé  et 
de  l'orge  forme  la  principale  occupation 
de  l'habitant.  Les  moutons  sont  très-nom- 
breux ;  le  gros  bétail  l'est  aussi  ;  mais  il  faut 
distinguer  celui  qui  est  élevé  dans  les  Gram- 
pians ,  qui  a  une  chair  très-succulente  ,  et 
qui  ali  mente  une  branche  de  commerce  très- 
considérable  :  on  porte  à  5, 5 00, 000  le  nom- 
bre des  bêtes  à  cornes.  La  douceur  du  cli- 
mat favorise  la  culture  des  plantes  potagè- 
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res.  On  cultive  quelques  fruits  dans  la  partie 
la  plus  mérid.,  mais  ils  parviennent  rarement 
à  maturité.  Quant  aux  animaux  domesti- 
ques, le  cheval  de  course,  qui  descend 
d'étalons  arabes,  est  le  seul  qui  présente 
un  caractère  bien  remarquable.  Les  bêtes 
fauves  sont  rares  dans  le  sud. 

L'eiploitation  des  mines,  la  culture  des 
terres  et  l'éducation  des  bestiaux ,  bien 
qu'elles  emploient  un  grand  nombre  de 
bras ,  sont  loin  d'être  les  branches  les  plus 
importantes  de  l'industrie  britannique ,  et 
leurs  produits ,  tout  considérables  qu'ils  pa- 
raissent ,  ne  sont  presque  rien  en  raison  des 
besoins  des  manufactures.  Ces  dernières 
sont  si  multipliées ,  et  les  machines  à  va- 
peur ont  tellement  simplifié  la  main-d'œuvre 
et  accéléré  la  fabrication ,  que  non-seule- 
ment elles  consomment  presque  tous  les 
produits  de  l'île,  mais  encore  presque  toutes 
les  matières  premières  des  nombreuses  co- 
lonies qui  constitueut  aujourd'hui  l'Empire 
Britannique ,  et  une  grande  partie  de  celles 
des  pays  étrangers.  Ces  mêmes  manufac- 
ture» sont  le  principal  aliment  d'un  com- 
merce immense  avec  l'univers,  et  le  pas- 
sage suivant,  eitrait  du  savant  ouvrage  de 
M.  Dupin,  donnera  une  idée  des  principaux 
débouchés  qui  leur  sont  ouverts. 

■  L'ambitieuse  et  prudente  Angleterre 
tient  aux  abords  de  tous  les  continens  des 
postes  avances  qui,  selon  sa  fortune,  sont 
tour  à  tour  des  points  d'appui  pour  la  con- 
quête, des  centres  de  refuge  pour  la  re- 
traite, et  toujours  des  foyers  d'entreprise 
pour  un  commerce  qui  brave  tous  les  périls 
et  ne  connaît  aucun  repos.  Arrêtons-nous  à 
ce  spectacle  sans  exemple  dans  l'histoire  des 
nations.  En  Europe,  l'Empire  Britannique 
touche  à  la  fois  vers  le  M . ,  au  Danemark, 
à  l'Allemagne,  à  la  Hollande,  à  la  France; 
vers  le  S. ,  à  l'Espagne ,  à  la  Sicile ,  à  l'I  talie , 
à  la  Turquie  occidentale.  Il  possède  des  iles 
de  l'Adriatique  et  de  la  Méditerranée;  il 
commande  à  l'issue  de  la  mer  Noire  comme 
à  l'issue  de  la  Baltique.  Un  moment  sa  ma- 
rine, arbitre  de  l'Archipel,  a  cessé  d'être 
adverse  à  la  Grèce,  et  soudain  1rs  ports  du 
Péloponèse  ont  retrouvé  leurs  libérateurs 
dans  la  postérité  des  Héraclidcs  ;  et,  de  Co- 
rinthe  à  Ténédos,  la  mer  qui  conduit  au 
Bosphore  est  devenue  pour  les  enfans  des 
Argonautes  le  chemin  de  la  victoire  et  d'une 
autre  Toison  d'or  :  l'indépendance  natio- 
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nale  !  En  Europe,  l'Empire  Britannique  to- 
lère cette  conquête. 

€  En  Amérique,  il  borne  la  Russie  du  côté 
du  pôle  et  les  États  Unis  du  côté  des  ré- 
gions tempérées.  Sous  la  xône  torride,  il  do- 
mine au  milieu  des  Antilles,  cerne  le  golfe 
du  Mexique ,  et  se  trouve  en  présence  des 
nouveaux  états  qu'il  a  le  premier  soustraits 
à  la  dépendance  de  leur  mère-patrie,  pour 
les  ranger  plus  sûrement  sous  la  dépendance 
de  son  industrie  mercantile. En  même  temps, 
afin  d'épouvanter  dans  les  deux  mondes  tout 
mortel  qui  tenterait  de  lui  ravir  le  flambeau 
de  son  génie  et  le  secret  de  ses  conquêtes  , 
il  tient  en  sa  garde  entre  l'Afrique  et  l'A- 
mérique ,  sur  le  chemin  de  l'Europe  à  l'A- 
sie, le  rocher  où  ses  mains  ont  enchaîné  le 
moderne  Prométhéo. 

«  En  Afrique,  du  sein  de  File  consacrée  ja- 
dis ,  sous  le  symbole  de  ta  croix  ,  a  la  sûreté 
de  tous  les  pavillons  chrétiens  ,  l'Empire 
Britannique  impose  aux  Barbaresques  le  res- 
pect de  sa  seule  puissance.  Du  pied  des  co- 
lonnes d'Hercule,  il  porte  l'effroi  jusqu'au 
fond  des  provinces  du  Maure.  Sur  les  bords 
de  l'Atlantique,  il  a  bâti  les  forts  delà  Côte- 
d'Or  et  de  la  montagne  du  Lion  (  Sierra 
Leone)  ;  c'est  de  la  qu'il  fond  sur  la  proie  li- 
vrée par  les  races  noires  aux  races  européen- 
nes, et  c'est  là  qu'il  attache  à  la  glèbe  les 
affranchis  qu'il  ravit  à  la  traite.  Sur  le  mémo 
continent,  par  de- la  les  tropiques  et  dans  la 
partie  la  plus  avancée  vers  le  pôle  austral, 
il  s'est  emparé  d'un  abri  sous  le  Cap  des 
Tempête*.  Aux  lieux  où  l'Espagnol  et  le  Por- 
tugais n'avaient  aperçu  qu'un  relâche  et  le 
Hollandais  qu'une  plantation  ,  il  colonise  un 
nouveau  peuple  britannique;  et,  joignant 
l'activité  de  l'Anglais  à  la  patience  du  Bâ- 
ta vc  ,  en  cet  instant  autour  de  Bonne-Espé- 
rance, il  recule  les  bornes  d'un  établisse- 
ment qui  grandira  dans  le  sud  de  l'Afrique 
à  l'égal  des  états  qu'il  a  fondés  dans  le  nord 
de  l'Amérique.  De  ce  nouveau  foyer  d'ac- 
tion et  de  conquête  il  étend  ses  regards  sur 
la  route  de  l'Inde;  il  découvre,  il  envahit 
les  stations  qui  conviennent  à  sa  marche 
corn  mercialc ,  et  se  rend  ainsi  le  dominateur 
exclusif  des  échelles  africaines,  du  Levant,  . 
et  d'un  autre  hémisphère. 

«  Enfin  aussi  redouté  sur  le  golfe  Pcnique 
et  dans  la  mer  Erythrée  que  sur  l'océan 
Pacifique  et  dans  l'archipel  de  l'Inde,  l'Em- 
pire Britannique,  possesseur  des  pins  belles 
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contrées  de  l'Orient ,  voit  régner  ses  facteurs 
sur  80  millions  de  sujets.  Les  conquêtes  de 
ses  marchands  commencent  en  Asie,  où 
•'arrêtèrent  les  conquêtes  d'Alexandre ,  où 
ne  put  arriver  le  dieu  Terme  des  Romains  1 
Aujourd'hui ,  des  rives  de  l'indus  aux  fron- 
tières de  la  Chine,  et  des  bouches  du  Gange 
aux  sommités  du  Tibet,  tout  reconnaît  la  loi 
d'une  compagnie  mercantile  confinée  dans 
une  étroite  rue  de  la  cité  de  Londres. 

•  Ainsi  d'un  centre  unique,  par  la  vigueur 
de  ses  institutions  et  par  l'état  avancé  de 
•es  arts  civils  et  militaires ,  une  Ile  qui ,  dans 
l'archipel  Océanique,  serait*  peine  comptée 
au  3»  ordre ,  fait  sentir  l'effet  de  son  indus- 
trie et  le  poids  de  sa  puissance  à  toutes  les 
extrémités  des  quatre  parties  du  monde, 
en  même  temps  qu'elle  peuple  et  civilise 
une  cinquième  partie ,  qui  suivra  ses  lois , 
parlera  sa  langue ,  et  recevra  ses  mœurs  et 
son  négoce  avec  ses  arts  et  ses  lumières. 

■  Cette  immense  dispersion  de  colonies  et 
de  provinces,  qui  ferait  la  faiblesse  et  la 
ruine  de  toute  autre  nation  ,  fait  le  salut  et 
la  force  du  peuple  britannique.  •  C'est  de 
là,  comme  nous  l'avons  dit  pins  haut ,  qu'il 
tin;  en  grande  partie  ses  matières  premières 
et  ces  denrées  dites  coloniales,  qu'il  réex- 
porte incessamment  raffinées  et  préparées  , 
et  dont  il  approvisionne  la  plupart  des  na- 
tions européennes.  C'est  dans  ces  mêmes 
contrées  ,  presque  toutes  privées  d'indus- 
trie manufacturière,  qu'il  porte  et  vend  à 
des  prix  très-bas  ses  draps,  ses  couvertures 
et  ses  étoffes  de  laine  de  tout  genre ,  se»  ve- 
lours ,  ses  toiles  de  coton  et  de  lin ,  ses  fils, 
ses  mousselines ,  ses  dentelles ,  et  ses  étoffes 
de  soie.  C'est  là  aussi  qu'il  porte  sans  concur- 
rence les  produits  de  ses  papeteries  et  de 
•es  fonderies ,  sa  quincaillerie  et  ses  cuirs 
préparés.  Enfin  c'est  dans  ces  diverses  pos- 
sessions, et  pour  son  commerce  seulement, 
que,  dans  le  cours  de  i8a3,  il  entretint 
165475  marins  sur  24*54*  navires  du  port 
de  a, 5o6,j6o  tonneaux. 

Le  tableau  suivant,  extrait  du  Compte  des 
finances  présenté  au  parlement  au  com- 
mencement de  i8?4t  ofire  la  valeur  en  francs 
des  importations  de  la  Grande-Bretagne  pen- 
dant les  années  t8ai  ,  i8sa  et  1823 ,  et  celle 
des  exportations,  distinction  faite  de  la  va- 
leur des  produits  et  des  articles  manufactu- 
rés ,  et  de  celle  des  denrées  coloniales  et 
étrangères. 
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exportations  (valeur  officielle  ). 

U 

EXPORTATIONS 

IklPOKTATIOMS 

a 
m. 
m 

(val.  déclarée). 

pro  luitt 

denrées  coloniale* 

(«al.  officielle). 

et  article* 

et 

totaux. 

• 

manufacture*. 

étrangère*. 

l6ll. 

895,651,060 

l,Oo4,87t,3l  5 

i,i6o,9i5,565 

743,104,340 

j  1811. 

9o4,4ia,4io 

1,088,962,1  1 5 

100,198,195 

1,319,160,410 

735,045,190  ; 

!  i8i3. 

867,378,1 10 

1,078,611,650 

ai  4,7*4, 9°° 

1,193,356,550 

863,6o6,i4o 

H 

Valeur  en  fr.  des  principaux  articles  manufacturés  exportés  pendant  ces  trois  années. 


ARTICLES  MANUFACTURES. 

1821. 

1822. 

l823. 

Objets  en  airain  ou  en  cuivre.  

l6,8ll,375 

15,195,000 

i3,947,85o 

54o,987,3l5 

614,171,975 

601,938,700 

47,467,375 

5 8. 8 5 u, 4 00 

6o,655,45o 

36,379,850 

i3,57i,5oo 

13,180,670 

16,478,075 

i8,5 11,000 

3o,oo6,8oo 

57,586,o5o 

64,869,55o 

66,35i,4'o 

44,«35,9i5 

i5,756,ia5 

i8,i44«65o 

i57,5i3,oi5 

i48,5o3,675 

i38,436,n5 

Articles  qui,  pendant  ces  mêmes  années,  ont  formé  les  import,  les  plus  considérables. 

ARTICLES  IMPORTÉS. 

1821. 

1822. 

i8s3. 

1 $,060, 100 

15,118,675 

i6,8n,5i5 

16,517,900 

10,718,175 

ai,i38,7a5  1 

> 

76,817,750 

68,4o6,8i5 

71,617,100 

69,185,175 

66,8oi,4oo 

68,87i,5a5 

i3^ao,i75 

9,5o6,975 

a3,93o,aoo 

a5,3a8,675 

19,931,150 

a7,o63,8a5 

a3t375,ooo 

i3, 599,150 

i6,68i,6i5 

■ 

108,681, \iS 

118,581,175 

1 56,009,025 
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Nous  ajouterons  :  quedepuis  1688  jusqu'à 
la  fin  du  xvui»  siècle ,  l'usage  a  été  d'accor- 
der des  primes  pour  l'exportation  des  grains, 
et,  que  durant  ce  laps  de  temps  des  primes 
»c  sont  élevées  à  plus  de  175,000,000  fr.  ; 
mais  qu'il  a  fallu  en  accorder  aussi  pour 
1'importatiun.  En  1796,  ces  dernières  ont 
monté  à  i4,i45,o5o  fr. ,  et  dans  les  trois  an- 
nées suivantes  à  51,286,975  fr.  D'après  le 
Compte  (Us  finances  ,  la  valeur  des  grains 
importés  en  1820,  bien  moins  considérable 
que  celle  des  années  précédentes ,  a  encore 
dépassé  de  987,500  fr.  la  valeur  des  grains 
exportés.  Dans  la  même  année ,  la  valeur 
du  fer  importé  a  été  de  3, 281, 800  fr.,  celle 
du  cuivre  de  4,004,625  fr.,et  celle  du  beurre 
et  du  fromage  importés  a  été  de  6,o63,95o  fr. 
plus  forte  que  celle  des  mêmes  articles  ex- 
portés. 

Londres,  capitale  de  l'Empire  Britanni- 
que ,  n'est  pas  le  centre  unique  de  tout  le 
commerce  ;  beaucoup  d'autres  villes  y  pren- 
nent part ,  et  même  cJlc  ne  reçoit  plus  ex- 
clusivement les  riches  produits  de  l'Inde. 
Kingston -upon  -  Hull  exploite  maintenant 
certaines  branches  de  ce  commerce,  et  fait 
de  plus  un  trafic  considérable  avec  le  nord 
de  l'Europe,  principalement  avec  la  Balti- 
que, et  la  pêche  en  Irlande  et  au  Groen- 
land. Le  commerce  de  Lcith  est  considéra- 
ble avec  l'Europe  et  les  Indes  Occidentales; 
les  autres  ports  de  la  côte  orientale  font  la 
pêche  de  la  baleine  et  de  la  morue ,  et  cette 
branche  d'industrie  fait  vivre  aussi  une 
grande  partie  des  La  bit  ans  de  la  côte  N.  O. 
L'opulente  Glasgow  échange  ses  produits 
manufacturés  contre  ceux  de  l'Amérique 
sept.  Le  commerce  avec  les  colonies  an- 
glaises de  l'Amérique  et  avec  les  Etats- 
Unis  occupe  particulièrement  les  ports  de 
la  côte  occidentale,  surtout  Livcrpool.  Les 
tissus  variés  de  l'Écosse  ,  les  toiles  de  l'Ir- 
lande ,  les  ouvrages  en  coton  de  Manches- 
ter ,  la  houille,  les  fers  bruts  et  travaillés, 
voila  ce  qui  passe  à  cette  partie  du  Nou- 
veau-Monde. Les  produits  des  riches  mi- 
nes de  cette  côte  occidentale  sont  expor- 
tés par  les  petits  ports  voisins  de  ces  mines , 
et  par  Bristol ,  qui  envoie  en  outre  dans  les 
deux  Amérique  les  productions  de  l'intérieur 
et  celles  de  ses  manufactures,  principale- 
men  t  ses  verreries,  également  recherchées  en 
Espagne  et  en  Portugal.  Les  navires  de  Ply- 
toouth  ,  de  Dartmouth ,  de  Pool,  et  d'autres 
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ports  delà  côte  méridionale, fréquentent  les 
bancs  de  Terre-Neuve,  et  la  morue  qu'ils 
y  prennent  est  échangée  par  eux  dans  la  Mé- 
diterranée contre  les  productions  du  Midi, 
qu'ils  rapportent  dans  leur  patrie.  South- 
ampton  approvisionne  Jersey  et  Guerne- 
sey;  et  la  France,  l'Espagne  et  le  Portugal 
lui  fournissent  des  vins  et  des  fruits. 

Il  n'est  pas  inutile  d'observer  maintenant 
que  la  Grande-Bretagne  tire  des  laines  de 
presque  tous  les  pays  ,  particulièrement  de 
l'Allemagne  et  de  l'Espagne,  et  que  de 
19,323,170  l.avoirdupoidsqu'elleimporta  en 
1 8a 2 ,  le  premier  en  fournit  1 1 , 1  a5, 1 1 4 ,  le  se- 
cond 5,994,298,  et  la  France  675, 1 48  ;  que  le 
Portugal,  l'Italie,  l'Allemagne  et  la  Russie 
sont ,  en  Europe,  les  contrées  qui  présentent 
au  commerce  de  celte  île  les  débouchés  les 
plus  faciles;  que,  par  son  traité  avec  le  Por- 
tugal, cette  puissance  s'est  ménagé  des  rela- 
tions très-considérables  avec  le  Brésil  ;  que 
le  traité  de  Madrid,  en  181 4,  en  établissant 
sa  neutralité  à  l'égard  des  colonies  espagno- 
les de  l'Amérique,  a  ouvert  a  son  com- 
merce ,  par  des  voies  honorables  et  fran- 
ches ,  suivant  l'expression  des  ministres,  un 
champ  aussi  vaste  qu'elle  pouvait  le  désirer; 
enfin,  que  le  gouvernement  anglais  tient  au 
nombre  de  ses  principales  colonies  :  le  Ca- 
nada, qui  le  met  en  contact  avec  les  États- 
Unis,  exerce  ses  marins  aux  voyages  de  long 
cours,  et  consomme  une  très-grande  portion 
des  produits  de  ses  manufactures  ;  la  Jamaï- 
que ,  sa  première  colonie  pour  la  culture  du 
sucre;  les  ports  francs,  particulièrement 
ceux  des  lies  Bermudes ,  qui  excitent  une 
consommation  plus  considérable  du  produit 
des  I  ndes  Occidentales  ;  et  le  Cap  de  Bonne- 
Espérance  ,  comme  devant  être  pour  lui  un 
vignoble  et  un  grenier  dans  la  région  la  plus 
favorable  du  globe.  Quant  aux  Indes  Orien- 
tales, le  gouvernement  britannique  admet 
que.,  tant  qu'elles  continueront  à  être  une 
factorerie  sous  l'administration  de  la  com- 
pagnie ,  leur  consommation  en  articles  de 
l'Europe  sera  celle  d'une  factorerie  seule- 
ment. Déjà,  depuis  1814,  il  a  ouvert  la  libre 
navigation  avec  l'Inde  aux  négocian»  parti- 
culiers, aussi-bien  qu'à  la  compagnie,  et 
même  aux  J  lais -Unis.  L'année  i834  doit 
voir  renouveler  ou  abolir  les  privilèges  de  la 
compagnie  des  Indes. 

Les  monnaies ,  les  mesures  et  les  poids 
d'Angleterre  ont  été  introduits  en  Ecosse 
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lors  de  la  réunion  des  deux  royaumes ,  et 
sont  généralement  en  usage  dans  la  Grande- 
Bretagne.  Cependant  on  a  conservé  en 
Écosse  quelques  mesures  dont  nous  parle- 
rons a  l'article  de  ce  pays. 

Monnaies.  La  Grande-Bretagne  compte 
en  livres ,  schelings  et  pence  sterling ,  et  ses 
monnaies  réelles  sont  les  mêmes  dans  les 
deux  royaumes;  néanmoins  on  fait  encore 
quelques  évaluations  à  la  livre  écossaise, 
qui  se  divise  d'ailleurs  comme  le  sterling, 
mais  n'a  qu'i/ia  de  sa  valeur. 

La  monnaie  de  compte  est  la  livre  ster- 
ling, de  20  schelings  ou  sols  sterling,  cha- 
cun de  ta  pences  ou  deniers  sterling.  On  es- 
time la  livre  sterling  a  i5  fr.,  valeur  dont 
généralement  elle  diffère  peu ,  soit  en  plus 
soit  en  moins.  Le  pair  est  de  244388  fr. 

La  monnaie  réelle  se  compose  de  pièces 
d'or,  de  pièces  d'argent  et  de  pièces  de  cui- 
vre. Les  pièces  d'or  sont  :  desguinées,des  de- 
mi-gui née  s,  des  tiers-de-guinées,  des  doubles 
souverains ,  des  souverains  et  des  demi-sou- 
verains. Celles  d'argent  sont  des  couronnes, 
des  demi-couronnes,  des  schelings  et  des 
demi-schelings,  ou  pièces  de  6  pence.  Les 
pièces  de  cuivre  sont  de  a  pence ,  des  penny, 
des  demi-penny  et  des  farthings,  ou  liards. 
La  guinée ,  ainsi  nommée  de  ce  que  les  pre- 
mières ont  été  fabriquées  avec  de  l'or  ap- 
porté de  Guinée,  vaut  21  schelings.  Le  sou- 
verain =  20  schelings  ;  la  couronne  =  5  sche- 
lings; le  scheling  =»  12  pence  =  environ 
1  fr.  a3  c.  Le  titre  des  pièces  d'or  est  de 
0.917,  et  celui  des  pièces  d'argent  de  0.925. 

Mesures  linéaires.  11  y  a  2  sortes  de  mil- 
les :  le  raille  géographique  ou  nautique  ,qui 
est  de  60  au  degré ,  et  le  mille  anglais ,  de 
69.04  au  degré.  1  mille  anglais  =  8  furlongg 
(stades)  =  3ao  pôles  (perches)  =3  880  fa- 
thoms  ou  toises  ■==  1  ,o56  paces  (pas)  =j  1 ,760 
yards  (verges)  =3  1,609.31  mètres.  1  yard 
=  3  feet  ( pieds)  =>  56  inches  (pouces)  — 
108  grains  d'orge  =3  914  millimètres.  1  pied 
=  5  hands  (mains)  sa  4  palms  (palmes) 
=  5o5  millimètres  =  11  pouces  1/4  fran- 
çais. L'ell  (aune  anglaise)  —  1,1 43  milli- 
mètres ;  l'aune  flamande  ^686  millimètres. 

Mesures  de  superficie.  1  acre  =1  4  roods 
=  160  pôles  carrées  =3  4*84 o  yards  carres 
=4,o46  mètres  carrés  =t  environ  4/ 1  o  d'hec- 
tare. 1  mille  carré  =>  64o  acres  —  259  hec- 
tares. 

Mesures  de  capacité.  11  est  à  remarquer 
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que,  bien  que  de  nom  semblable,  des  me- 
sures de  capacité  diflerent  de  valeur,  suivant 
qu'elles  sont  employées  pour  des  matières 
sèches  ou  pour  des  liquides. 

Pour  le  blé  et  autres  substances  sèches, 
1  last  =  2  neys  =  10  quarters  (quarts)  = 
20  cobms  =:  4<>  strikes  =  80  bushels  (  bois- 
seaux) =  3ao  pecks  (picotins)  sa  64o  gal- 
lons. 1  gallon  =3  2  pottles  es  4  quarts  = 
8  pintes  =3  4.40  litres. 

Pour  les  vins  et  liqueurs ,  1  tonneau  =  9 
pipes  =3  3  punchcons  =3  4  hogsheads  =>  6 
tierces  =3  8  barre Is  (barils)  sa  14  rundlets 
bsd  a5a  gallons.  1  gallon  —  4  quarts  =3  8 
pintes  —  3a  gills  =•  3.38  litres. 

Pour  la  bière,  l'aie ,  etc.,  1  tonneau  =  t 
butts  =  4  hogsheads  =  6  barrels  sa  1*  kil- 
derkins  =-3  24  firkins  —  216  gallons.  1  gallon 
»  4  quarts  =  8  pintes  =3  £.6*  litres. 

1  tonneau  de  navire  =1 189  i/4  litr.  cubes. 

Une  loi  du  17  juin  1824  règle  l'uniformité 
des  mesures  pour  la  Grande-Bretagne ,  et 
reconnaît  pour  unité  de  mesure  le  yard  — 
0.91 457 19 12  mètres;  pour  unité  des  mesures 
de  capacité,  le  gallon  de  10  liv.avoirdupoids 
d'eau  distillée  à  i3°  i/3  R.  =  4.543  litres; 
pour  unité  des  mesures  de  capacité  pour  les 
marchandises  sèches  qui  se  vendent  à  la  me- 
sure comble, le  boisseau  de  80  liv.  d'eau  dis- 
tillée =  36.34  litres.  Ces  mesures  auront 
cours  au  1"  mai  i8a5. 

Poids.  11  y  en  a  de  2  sortes ,  le  poids  troy 
et  le  poids  avoirdupoids.  La  livre  troy,  em- 
ployée pour  l'or  et  l'argent,  12  onces  = 
240  deniers  =3  5.760  grains  =3  1  i5.aoo  mi- 
tes sa  373.  a33  grammes.  Pour  les  pierres  pré- 
cieuses, 1  livre  troy  =3  i5i  carat»  1/2.  Les 
apothicaires  divisent  l'once  en  8  drachmes, 
a4  scrupules  ou  480  grains. 

Le  poids  avoirdupoids  est  généralement 
employé  pour  les  denrées ,  la  laine  ,  etc. 
1  livre  avoirdupoids  =316  onces  =3  a56  drach- 
mes —  453.54  grammes.  1  tonneau  =  20 
hundreds  sa  80  quarters  =3  160  pecks  = 
a.a4o  livres  avoirdupoids.  i  last  de  laine 
=  12  sacks.  1  sack  =>  2  wevs  =  i3  tods  = 
26  stones  =  5a  cloves  =3  364  livres  avoirdu- 
poids. 

I  baril  de  beurre  =  4  firkins  =>  224  livres 
avoirdupoids. 

L'ancien  poids  commercial  d'Angleterre, 
qui  est  encore  usité  en  Écosse ,  est  plus  fort 
d'1/12  que  le  poids  avoirdupoids. 

II  convient  d'indiquer  ici  quelques  terme* 
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employés  dans  les  évaluations.  La  grande 
douzaine  est  de  tS,  la  grande  taille  de  ai, 
et  le  grand  cent  de  lao.  Une  balle  de  pa- 
pier =  10  rames  =  aoo  mains,  chacune 
de  a4  ou  a5  feuilles. 

Si  nous  jetons  un  coup-d'œil  sur  l'histoire 
du  commerce  de  la  Grande-Bretagne ,  nous 
ne  remonterons  pas  plus  loin  que  la  dernière 
moitié  du  xvi-  siècle.  Ce  fut,  en  effet,  sons 
le  règne  d'Élisabeth  que  les  navigateurs  an- 
glais commencèrent  à  parcourir  les  mers 
avec  fruit,  et  à  faire  des  découvertes  im- 
portantes. Ce  fut  cette  princesse  qui  accorda 
la  première  charte  pour  la  fondation  de  co- 
lonies dans  le  Nouveau-Monde.  Sous  ses  aus- 
pices se  formèrent  la  compagnie  des  Indes 
Orientales,  et  la  compagnie  des  mers  du 
Nord  instituée  pour  l'acquisition  et  la  dé- 
couverte de  commerces  encore  ignorés. 
Nous  remarquerons  l'année  1696,  époque 
de  la  fixation  des  tanx  suivant  lesquels  on  a 
toujours  établi  depuis  les  valeurs  officielles 
des  marchandises  ;  et ,  sous  le  ministère  de 
Chatham,  au  milieu  même  de  la  guerre  de 
7  ans,  nous  verrons  commencer  tous  les 
grands  travaux  intérieurs  utiles  au  com- 
merce. C'est  depuis  cette  époque  que  l'on  a 
construit  ces  belles  routes ,  dont  la  longueur 
est  actuellement  de  plus  de  8,800  I.,  qui 
coupent  la  Grande-Bretagne  en  tous  sens  ;  et 
ces  canaux  dont  la  longueur  totale  est  au- 
jourd'hui de  près  de  1,000  I.  Nous  ne  répéte- 
rons pas  ici  ce  que  nous  avons  dit  à  l'article 
Angteteroc  ;  nous  ajouterons  seulement  : 
ai  canaux  traversent  la  grande  chaîne  de 
partage  d'eau  ,  tantôt  an  moyen  de  galeries 
souterraines,  dont  la  plus  longue,  celle  du  ca- 
nal d'Huddersfield,  est  taillée  dàns  le  roc  et  a 
4,828 mètres,  tantôt  au  moyen  de  réservoirs 
établis  au  sommet  des  montagnes  et  alimen- 
tés par  des  machines  à  vapear  d'une  force 
considérable ,  qui  élèvent  les  eaux  au-dessus 
du  bief  de  partage.  C'est  ainsi  qne  les  trois 
versansde  l'ile  sont  réunis ,  et  que  les  quatre 
plus  grands  ports  de  commerce  de  l'Angle- 
terre ,  Londres ,  à  l'embouchure  de  la  Ta- 
mise ;  Hull ,  sur  l'Humber  ;  Liverpool  ,  à 
l'entrée  de  la  Mersey,et  Bristol,  sur  le  canal 
de  son  nom,  correspondent,  avec  la  plus 
grande  facilité  et  beaucoup  d'économie,  en- 
tre elles  et  avec  les  principales  villes  de  l'in- 
térieur :  Birmingham,  Manchester,  etc.  Tous 
ces  travaux  de  la  partie  méridionale  de  l'île 
sont  le  fruit  de  spéculations  particulières  ; 
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le  gouvernement  n'y  a  pris  aucune  part.  Il 
n'en  est  pas  de  même  des  communications 
hydrauliques  établies  dans  la  partie  septen- 
trionale; elles  sont  dues, en  grande  partie,  au 
gouvernement  britannique,  jaloux,  depuis 
l'union  de  1707,  de  protéger  cette  Écosse 
dont  il  avait  si  long-temps  arrêté  la  prospé- 
rité commerciale.  Depuis  1768,  Ed  in  bourg 
et  Glasgow  communiquent  par  le  grand  ca- 
nal de  Forth  et  de  Clyde,  et  depuis  181a 
le  canal  Calédonien ,  traversant  quelques- 
uns  des  lacs  les  plus  considérables  dont  le 
nord  est  couvert  ,  ouvre  une  voie  plus  di- 
recte et  plus  siVc  aux  navires,  qui  naguère 
étaient  obligés  de  doubler  lesOrcades.  Tou- 
tefois ces  voies  hydrauliques  ne  sont  pas  les 
seuls  moyens  imaginés  pour  faciliter  les  re- 
lations commerciales  entre  les  divers  points 
de  l'Ile;  on  compte  plus  de  160  bateaux  à 
vapeur,  qui  fréquentent  presque  sans  danger 
les  parages  de  la  Grande-Bretagne.  Les  plus 
grands  font  le  service  entre  Leith  et  Lon- 
dres ;  après  eux  viennent  les  paquebots  entre 
Liverpool,  Greenock  et  Dublin.  Le  moment 
n'est  peut-être  pas  éloigné  où  des  routes  a 
ornières  en  fer  seront  établies  pour  recevoir 
des  voitures  mues  par  des  machines.  Il  y  a 
près  de  \  5  ans  que  le  célèbre  J .  Watt  de  Glas- 
gow perfectionna  les  machines  a  vapeur, et 
l'on  peut  dire  que  c'est  principalement  de- 
puis ce  perfectionnement  que  les  manufac- 
tures de  la  Giande-Bretagne  ont  pris  l'ac- 
croissement et  acquis  la  perfection  qui  ont 
donné  lieu  aux  relations  immenses  que  ce 
pays  a  établies  avec  toutes  les  parties  do 
globe.  Ces  machines  semblent  parvenues 
dans  la  Grande-Bretagne  au  plus  haut  point 
de  perfection  qu'elles  puissent  atteindre.  Il 
n'est  pas  rare  d'en  trouver  de  la  force  de  80 
à  100  chevaux,  et  leur  justesse  est  telle, 
pour  la  plupart,  qu'elles  se  meuvent  sans 
plus  de  bruit  qu'une  pendule.  Carron  ,  en 
Écosse ,  renferme  le  principal  atelier  pour 
la  fabrication  de  ces  machines.  On  aura 
quelque  idée  de  ce  qu'elle»  peuvent  pro- 
duire ,  lorsqu'on  saura  que  cette  fonderie  de 
Carron  ,  qui  en  fait  u*age ,  consomme  dans 
ses  ao  fourneaux  4,000  quintaux  de  houille 
par  semaine;  qu'elle  a  fourni  dans  une  an- 
née 5,ooo  canons,  et  que  cet  article  n'est  pas 
le  plus  important  de  ceux  qu'elle  fabrique. 
Une  seule  brasserie  de  Londres,  qui  n'em- 
ploie qu'une  machine  a  vapeur  de  la  force  de 
3o  chevaux  ,  fournit  a5o,ooo  barils  de  bière 
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par  an,  et  paie  annuellement  a,ooo,ooofr. 
de  droits. 

Ce  serait  ici  le  lieu  de  parler  du  progrès 
des  arts  ,  des  sciences  et  de  la  littérature 
dans  la  Grande-Bretagne  ;  mais  cet  examen 
nous  conduirait  trop  loin.  Nous  nous  con- 
tenterons d'indiquer  quelle*  parties  des  con- 
naissances humaines  ont  été  cultivées  le 
plus  dans  ce  pays ,  et  qu»*ls  hommes  se  sont 
distingués  dans  chacune  d'elles.  Newton  se 
présente  a  la  tète  des  plus  illustres  promo- 
teurs des  sciences  mathématiques  et  physi- 
ques. Moins  généralement  connus  que  New- 
ton, Taylor,  Cotes,  Sterling,  Camphell, 
Mac-Laurin,  Wallis,  Brn-»nkcr,  Barrow, 
Hooke  ,  etc. ,  ont  fait  faire  aux  mathémati- 
ques, à  l'astronomie,  à  l'optique  et  à  la  méca- 
nique des  progrès  considérables,  et  plusieurs 
d'entre  eux,  Mac-Laurin,  Wallis,  Hooke, 
reparaissent  encore  parmi  les  plus  célèbres 
physiciens  de  ce  pays,  à  côté  de  Derham  , 
Jurîn  ,  etc.  Black  *  Machride  ,  Cavendish 
et  Priestley  marquent  le  commencement 
d'une  ère  nouvelle  pour  les  sciences  chimi- 
ques; Kirvran  et  Crawfurd  se  distinguent 
après  eux  parmi  les  chimistes.  La  botanique 
doit  beaucoup  à  Ray,  Persoon ,  Ellis,  Dil- 
len  ,  etc.  ;  et  les  sciences  naturelles  a  Ba- 
con, Willoughby ,  Boyle,  Hntton  ,  et  à  plu- 
«ienrs  de  ceux  que  nons  avons  déjà  cités.  La 
philosophie  compte  dans  la  Grande-Breta- 
gne des  écrivains  très-recommandahles  :  Ba- 
con, Hobbes,Cudvforth,Clarke,Wollaston, 
Shaftesbury,  Bolingbroke,  sont  de  ce  nom- 
bre. Le  profond  Bolingbroke,  le  pompeux  et 
élégant  Shaftesbury  comptent  aussi ,  avec 
l'agréable  Swift,  le  correct  Addison,  Ches- 
terfield  et  Hnme,  parmi  les  plus  célèbres 
écrivains  dans  le  genre  didactique.  La  forme 
du  gouvernement  britannique  aurait  dû  faire 
naître  d'excellens  orateurs  ;  cependant  il 
n'est  encore  aucun  membre  du  parlement 
qui  ait  pu  entrer  en  parallèle  avec  les  princes 
de  l'antiquité  :  on  prut  toutefois  citer  com- 
me très-remarquables,  JesPitt,  les  Burke  et 
les  Fox.  L'éloquence  sacrée  n'a  pas  laissé  de 
briller  de  quelque  éclat  aux  temps  de  Tillot- 
son  ,  de  Clarke ,  de  Burnet  et  de  Blair.  La 
poésie ,  illustrée  dans  le  xtv«  siècle  parChau- 
cer,fut  abandonnée  jusqu'au  xvr».  Spencer 
parut  alors.  A  près  lui,  sur  la  fin  du  xvi"  siècle 
et  au  commencement  du  suivant ,  brillèrent 
les  poètes  dramatiques  les  plus  renommés 
de  la  Grande-Bretagne ,  Shakcspear,  Ben- 
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Johnson ,  Fletcher et  Beaumont.  Milton  et  le 
lyrique  Waller  ornèrent  l'époque  de  Crom- 
well  ;  et  Dryden,  Addison  et  Pope  élevèrent 
ensuite  la  poésie  anglaise  au  plus  haut  de- 
gré de  perfection  qu'elle  eut  jamais  atteint. 
Après  eux,  Thompson,  Swift  et  Young  l'ont 
soutenue  avec  honneur,  et  depuis,  elle  a  tou- 
jours été  cultivée ,  avec  plus  ou  moins  de 
succès,  par  Cray,  Percy,  Sheridan,  Moore, 
Bvron  et  beaucoup  d'autres.  Les  romanciers 
anglais  occupent  un  rang  très-distingué  dans 
la  littérature,  surtout  Fielding,  Richardson, 
miss  Burney,  miss  Porter,  miss  Edgeworth 
et  Walter  Scott.  Maisce  qui  fait  le  plus  grand 
honneur  à  la  littérature  anglaise ,  ce  sont  les 
historiens  philosophes ,  tels  que  Bacon  ,  Cla- 
rendon  ,  Hume  ,  Robertson  ,  Fergusson  , 
Gibbon,  Gillies,  etc. 

On  emploie  maintenant  dans  la  Crande- 
Bretagne  tous  les  moyens  possibles  pour  ré- 
pandre l'instruction.  En  Ecosse,  il  y  a  des 
écolts  primaires  dans  toutes  les  paroisses. 
Il  y  avait ,  en  1820,  en  Angleterre  et  dans 
le  pays  de  Galles  3^,58a  écoles  publiques, 
dont  1,^11,  suivant  le  système  de  Lancattre. 

Considérant  maintenant  quels  progrès  le 
peuple  britannique  a  fait  faire  à  la  géo- 
graphie, nous  le  voyons  entrer,  en  1497, 
dans  la  carrière  des  découvertes.  A  cette 
époque ,  les  Anglais  trouvent  Terre-Neuve, 
et  reconnaissent  les  côtes  d'une  partie  de 
l'Amérique  septentrionale.  Déjà  curieux  de 
s'ouvrir  un  passage  au  Grand  Océan  ,  à  tra- 
vers le  continent  américain,  leurs  naviga- 
teurs explorent  successivement  les  côtes 
de  cette  partie  du  monde ,  et  plus  particu- 
lièrement celles  du  N.  et  du  N.  O. ,  aux- 
quelles ils  impotent  leurs  noms.  Bientôt 
après  ils  parcourent  les  Océans ,  et  font  de 
fréqnens  voyages  autour  du  monde.  En  1 788, 
la  société  africaine  s'établit ,  et  ses  agens 
cessent  à  peine  de  parcourir  l'intérieur  de 
l'Afrique ,  et  de  nous  fournir  de  nouveaux 
renseignemens  sur  cette  partie  du  globe. 
Cependant  la  Grande -Bretagne  s'empare 
de  l'Hindoustan  ;  et  les  officiers  de  ses  ar- 
mées sont  au  nombre  des  plus  savans  géo- 
graphes; elle  envoie  incessamment  d'habi- 
les ingénieurs  dans  ces  contrées  peu  con- 
nues, et  le  voile  qui  les  couvrait  est  bientôt 
déchiré.  Maintenant  les  Anglais  voyagent 
dans  toutes  les  parties  du  monde,  et  nous 
leur  devons  la  plupart  des  notions  les  plus 
récentes  sur  les  contrées  les  moins  connues. 
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Le  ParlsA  registcr  abslraet ,  dressé  en 
i8ai  pat  ordre  du  gouvernement,  donne 
sur  la  population  de  la  Grande-Bretagne  les 
détails  les  plus  minutieux.  En  voici  le 
maire  : 

II  AUTANS 

Du  sexe  masculin.  6,817,718 

Armée  ,  marine  , 
et  matelots  clans 
les  vaisseaux  en- 
registres  5 19,500 

Du  sexe  féminin   7<a54,6i3 


7,1 37,oi  8 


Total   l4,391,63l 

— 1 

Famillks 

Employées  à  l'agriculture   978,656 

Employées  au  commerce ,  manu- 
factures, etc   i,35o,a39 

Non  comprises  dans  les  classes 

précédentes   6ia,488 

Total   3,941, 585 

Maisons 

Habitées   a,4 39,650 

Inhabitées   8a,564 

En  construction   a  1,679 


Total.   a, 533,673 

En  1801  ,  époque  du  premier  recense- 
ment officiel ,  le  total  de  la  population  se 
trouva  de  10,943,646.  En  1811,  il  fut  de 
1 3,596,803.  Nous  avons  ci-dessus  14,391, 63 1 

pour  t8ai  ,  d'où  il  résulte  un  accroissement 
de  3,4^8,985  habitans  en  ao  années.  On 

peut  toutefois  réduire  cet  accroissement  en 
considérant  que  les  premiers  rccensemens 
ont  dù  être  bien  moins  exacts  que  le  der- 
nier. Nous  ajouterons  ici  les  estimations  les 
plus  probables  que  nous  avons  pu  recueillir 
touchant  la  population  de  l'Empire  Britan- 
nique. 

ElBOFE. 

Angleterre   11,261,437 

Galles   717,438 

Écosse   2,095,456 

Irlande   6,846,9^9 

Mann   4°i°8i 

Sorlingucs   i,5oo 

Jersey   a8,6oo 

Guernesey,  Serk,  Herm  et  Je- 
thou   30,827 

  21,010,288 
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  21,010,388 

A-igny   ^00 

Heligoland   3>000 

Gibraltar   16,000 

Malte  ,  Gozze  et  Comino   95,000 

Iles  Ioniennes   337,000 

Asie. 

Hindoustan  anglais   83,ooo,ooo 

Tributaires  et  alliés  hindous. .  4o,ooo,ooo 

Ccy'an   1,200,000 

Afrique. 

Sierra-Lcone  et  dépendances.  i3,ooo 

EtablissemenssurlaCôte-d'Or.  10,000 

Cap  de  Bonne-Espérance. . . .  190,000 

Ile-de-France  ou  Maurice. ....  90,000 

Seychelles   6,5oo 

Sainte-Hélène   4,o00 

Ascension  (station)   • 

Amérique. 

Nouvelle-Bretagne   675,000 

Bermudes   4,,j„ 

Lucayw   1 5,000 

Jamaïque   590,000 

Virgin-Gorda ,  Tortola ,  etc. .  i8,5oo 

Anguilla   I>0O0 

Saint -Christophe   31,700 

Nevis   1 5,750 

Montserrat   11,000 

B  m  boude   a,ooo 

Antigua   41,000 

Dominique   a6,5oo 

Sainte-Lucie   a4,85o 

Barbade   116,000 

Saint -Vincent.   37,000 

Grenade  et  G renadilles   55,ooo 

Tabago   17,720 

Trinité   35,090 

Établisscmens  de  la  baie  de 

Honduras   4, 170 

Guyane   11 0,000 

Hopparo   400 

OCEAHIE. 

Nouvelle -Galles  méridionale.  a  1,100 

Terre  de  Diemen   3,95o 

Armée,  marine,  marins  et 
matelots  dans  les  vaisseaux  en- 
registrés  5 19,300 

> 

Total   147,759,288 
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Europe   a  l, 35 1, 588 

Asie   124,  joo,ooo 

Afrique   a43,5oo 

Amérique   1,599,800 

Océanie   a5,o5o 

Armée,  marine,  etc   3 19,500 

Total   147,739,288 


A  l'exception  de  la  population  de  la 
Grande-Bretagne  proprement  dite  et  de 
celle  de*  il»  s  les  plus  voisines,  telles  que 
l'Irlande,  Mann,  Jersey  et  Guernesc y,  prises 
en  partie  dans  le  Parish  résister  abitraet , 
nous  ne  garantissons  aucun  des  nombres  de 
ce  tableau  ;  ce  ne  sont,  en  général,  que  des 
données  peu  certaines,  et  quelques-unes  da- 
tent déjà  de  plusieurs  années;  cependant 
elle*  ne  paraissent  pas  très-éloignées  de  la 
vérité.  Le  nombre  de  675,000  donné  pour 
la  Nouvelle-Bretagne ,  c'est  -  à  -  dire  pour  le 
Canada,  la  Nouvelle-Calédonie,  la  baie 
d'Hudaon,  et  les  autres  contrées  du  nord  de 
l'Amérique,  serait  susceptible  d'une  aug- 
mentation très  considérable  si  l'on  pouvait 
y  joindre  le  total  de  la  population  indienne 
errante  dans  l'intérieur  de  ces  contrées  ;  il 
en  serait  de  même  pour  beaucoup  d'autres 
pays.  Des  considérations  sur  ce  tableau  nous 
entraîneraient  bien  au-delà  de  ce  que  per- 
met un  article  de  dictionnaire  ;  c'est  pour- 
quoi nous  nous  en  abstiendrons.  Nous  fe- 
rons remarquer  seulement  que  sur  les 
147,739,288  hab.  il  n'y  a  que  les  217,000 
des  *lles  Ioniennes  et  les  4o,ooo,ooo  de  tri- 
butaires et  alliés  hindous  qui  n'obéissent 
pas  immédiatement  aux  lois  britanniques. 
Nous  avons  omis  la  pop.  du  roy.  de  Hano- 
vre, qui  est  de  i,3o5,465  hab.,  parce  que 
ce  pays,  qni  fait  partie  de  la  Confédération 
Germanique,  n'obéit  qu'au  roi  de  la  Grande 
Bretagne. 

Les  différences  sensibles  qui  existaient 
entre  les  mœurs,  les  coutumes  et  les  idio- 
mes des  trois  peuples  de  la  Grande-Breta- 
gne ,  les  Anglais  ,  les  Écossais  et  les  Gallois, 
ne  sont  pas  encore  entièrement  effacées. 
En  Écosse  et  dans  le  pays  de  Galles  ,  les 
personnes  du  premier  rang  ont  générale- 
ment adopté  les  coutumes  et  la  langue  an- 
glaises; mais  les  montagnards  de  ces  mêmes 
contrées  les  prennent  difficilement.  Les 
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montagnards  gallois  ont  conservé  dans  leurs 
mnrurs  des  caractères  distinrtif*  et  très- 
marqués.  Cette  harpe  qui  rendit  leurs  bar- 
des fameux  est  toujours  pour  eux  un  ins- 
trument populaire  ;  et  même  ils  ont  tenté 
naguère  de  rétablir  leurs  anciennes  assem- 
blées. Le  kymrique  est  exclusivement  en 
usage  parmi  eux  ;  et  le  voyageur,  faute  de  le 
comprendre,  est  souvent  obligé  d'avoir  re- 
cours aux  signes.  En  Écosse,  où  il  y  a  partout 
des  écoles  de  langue  anglaise  pour  les  enfans, 
cet  inconvénient  est  moins  sensible.  Cepen- 
dant le  gaélique  est  l'idiome  vulgaire  des 
Highlanders  ,  c'est-à-dire  des  montagnards  , 
dont  le  costume  a  quelque  ressemblance  avec 
celui  des  soldats  romains ,  et  dont  les  habi- 
tudes paresseuses  se  rapprochent  un  peu  de 
celles  des  montagnards  espagnols. 

Il  y  a  dans  la  Grande-Bretagne  deux  re- 
ligions dominantes  ;  celle  des  épiscopaux 
en  Angleterre ,  et  celle  des  presbytériens 
en  Écosse.  Les  ministres  de  la  religion  épi- 
scopale  ont  pour  revenu  la  dime  sur  les  pro- 
ductions ;  ceux  de  la  religion  presbytérienne 
ont  des  honoraires  fixes  payés  par  l'état. 
On  nomme  dissenters  ou  non-conformistes 
ceux  qui  ne  reconnaissent  pas  les  articles 
de  la  religion  réformée.  De  ce  nombre  sont 
les  catholiques  ,  qui  ont  quelques  couvens 
et  6  évêqnes  in  partions  ;  les  luthériens 
les  quakers,  Jes  méthodistes,  les  anabap- 
tistes, etc.  Ils  ne  peuvent  se  construire  des 
églises  semblables  à  celles  de  la  religion  do- 
minante. 11  est  presque  impossible  d'esti- 
mer le  nombre  des  sectateurs  de  chacun  de 
ces  divers  cultes.  On  pense  néanmoins  qu'il 
peut  y  avoir  600,000  catholiques.  Les  juifs 
sont  peu  nombreux.  Dans  les  colonies,  les 
culte»  sont  libres  ,  comme  dans  la  mère- 
patrie.  Le  gouvernement  britannique  a  mê- 
me intérêt  à  tolérer  dans  l'Inde  ces  doctrine» 
de  Mahomet,  de  Brahma  et  de  Bouddha, 
qui  habituent  les  hommes  à  la  résignation 
et  à  la  subordination. 

La  grande  charte ,  instituée  par  Henri  1** 
en  1100  pour  restreindre  l'autorité  royale, 
reproduite  avec  de  grands  changemens  à 
Jean  sans  Terre  ,  qui  fut  force  de  l'accepter 
en  iai5,  confirmée  avec  de  nouveaux  chan- 
gemens par  Henri  111,  qui  établit  les  com- 
munes en  ia65,  et  les  fit  entrer  au  parle- 
ment ;  la  grande  charte ,  sanctionnée  par 
Édouard  i*r,  est  le  fondement  de  la  monar- 
chie constitutionnelle  de  l'Empire  Brjtan- 
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nique  :  il  faut  y  joindre  la  déclaration  des 
droits  de  1688.  ta  puissance  souveraine  de 
la  nation  britannique  est  exercée  par  le  roi 
et  par  le  parlement  des  royaumes  unis  de 
Grande-Bretagne  et  d'Irlande,  qui  se  com- 
pose de  la  chambre  des  pairs  et  de  la  cham- 
bre des  communes.  La  couronne  est  hérédi- 
taire, et,  à  défaut  de  mâle,  elle  paase  aux 
femmes.  Le  roi  est  majeur  a  18  ans.  A  son 
avènement ,  il  doit  confirmer  toutes  les  lois 
faites  pendant  sa  minorité.  Le  roi  est  in- 
violable ;  ses  ministres  seuls  sont  responsa- 
bles. A  lui  seul  appartient  le  droit  de  dé- 
clarer la  guerre ,  de  faire  la  paix ,  et  de 
conclure  des  traités  ou  des  alliances  ;  de  faire 
grâce,  de  créer  des  nobles,  et  de  nommer 
aux  emplois  civils  ,  à  divers  emplois  ecclé- 
siastiques ,  et  à  ceux  de  l'armée  de  terre  et 
de  la  marine.  Aucune  loi  ne  peut  être  en  vi- 
gueur s'il  ne  l'a  consentie,  et  le  pouvoir  exé- 
cutif est  tout  entier  entre  ses  mains  ;  mais 
le  parlement  a  droit  de  censure  sur  tous  les 
fonctionnaires  publics. 

Les  pairs  sont  créés  par  le  roi.  Tout  noble 
anglais  âgé  de  ai  ans  et  l'ainé  de  sa  famille 
hérite  des  titres  de  son  père.  La  noblesse  se 
divise  en  5  classes  :  les  ducs,  les  marquis,  les 
comtes,  les  vicomteset  les  barons.  11  y  a  aussi 
des  baronnets,  dont  les  titres  sont  héréditai- 
res. Les  pairs  votent  dans  une  chambre  sépa- 
rée de  celle  des  communes.  16  pairs  écossais 
représentent  dans  cette  assemblée,  depuis 
1706,  la  pairie  d'Ecosse,  et  28  représentent 
celle  d'Irlande  depuis  1800.  11  y  a  en  outre 
26  lords  spirituels  d'Angleterre,  et  5  d'Ir- 
lande. 

La  chambre  des  communes  est  composée 
de  658  membres  ,  savoir  :  489  représentans 
d'Angleterre,  24  de  Galles,  4$  d'Écosse,  et 
100  d'Irlande.  Ces  représentans  sont  élus 
par  le  peuple  dans  les  comtés  et  dans  les 
villes.  Chaque  comté  d'Angleterre  et  d'Ir- 
lande envoie  2  membres  ;  ceux  de  Galles 
et  d'Écosse  en  envoient  un.  Plus  de  cinq 
siècles  se  sont  écoulés  depuis  que  les  villes 
ont  reçu  le  privilège  d'envoyer  des  membres, 
et  maintenant  ce  droit  est  réparti  d'une  ma- 
nière très-irrégulière.  Des  lieux  autrefois 
très-florissans  sont  réduits  à  rien.,  et  n'en 
conservent  pas  moins  leur  privilège,  qui  ap- 
partient souvent  à  un  seul  propriétaire ,  tan- 
dis que  d'antiques  hameaux  sont  devenus 
des  villes  très-populeuses ,  et  ne  participent 
pas  a  b  nomination  des  représentans.  Les 
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endroits  ainsi  déchus  sont  qualifiés  de  bourgs 
pourris,  rotten  horoughs.  Le  parlement  est 
convoqué  ,  prorogé  ou  dissous  suivant  la 
volonté  du  roi.  Un  même  parlement,  s'il 
n'est  pas  dissous  par  le  roi,  existe  pendant 
sept  ans;  mais  après  ce  laps  de  temps,  la 
constitution  exige  une  nouvelle  élection. 
Avant  1716,  le  parlement  était  triennal.  Au 
parlement  appartient  exclusivement  la  levée 
des  impôts  et  celle  des  troupes  :  chaque  an- 
née il  vote  le  budget.  Ce  ne  fut  que  vers  le 
commencement  du  règne  de  Guillaume  que 
la  liste  civile  fut  réglée.  Maintenant  le  roi  a 
22,5oo,ooo  fr.  sur  la  liste  civile  de  la  Grande- 
Bn  tagne,  et  q,s5o,ooo  sur  celle  d'Irlande. 
Il  jouit  en  outre  d'un  revenu  fixe  de  i5  mil- 
lions de  fr.  sur  la  Grande-Bretagne  et  les 
colonies,  et  de  1  a,5a5,ooo  fr.  sur  l'Amirauté  ; 
en  tout  59,075,000  fr.,  ou,  suivant  Colqu- 
houo,  54,284,875  fr.  Le  prince  porte  le  titre 
de  roi  du  royaume  uni  de  Grande-Bretagne 
et  d'Irlande  ,  roi  de  Hanovre  ,  défenseur 
de  la  foi.  Le  fils  ainé  du  roi  est  duc  né  de 
Cornouailles,  comte  de  Chester,  duc  de 
Rothsay,  baron  de  RenfVew,  et  comte  de 
Carrick  ;  une  charte  du  roi  le  nomme  prince 
de  Galles.  Le  roi  est  grand-maître  des  ordres 
de  la  Jarretière  et  de  Saint-André,  et  pro- 
tecteur de  ceux  de  Saint- Patrice  et  du  Bain. 
L'ordre  du  Bain  est  pour  récompenser  le  mé- 
rite militaire  ;  les  autres  ne  sont  que  des  hon- 
neurs de  cour.  En  1817,  il  comptait  4o  che- 
valiers de  la  Jarretière,  quoiqu'il  ne  doive 
en  avoir  que  a5.  L'ordre  du  Chardon  ou  de 
Saint-André,  est  uo  ordre  écossais;  il  avait 
1  a  chevaliers  en  1817.  A  la  même  époque,  on 
comptait  i5  chevaliers  de  l'ordre  de  Saint- 
Patrice,  qui  n'est  porté  que  par  l«-s  Irlan- 
dais. Depuis  181 5,  l'ordre  du  Bain  est  divisé 
en  3  classes  :  ses  chevaliers  (  knights  )  ont  la 
préséance  sur  tous  les  esquires  (  écuyers  )  du 
royaume. 

Les  ministres  responsables  sont  an  nom- 
bre de  4,  et  indépendans  les  uns  di  s  autres. 
Ce  sont  :  le  lord  de  la  trésorerie  ou  de  l'é- 
chiquier, duquel  dépendent ,  outre  la  tréso- 
rerie, la  douane,  l'accise,  le  timbre  et  la 
poste;  le  secrétaire  d'état  au  département 
de  l'intérieur,  duquel  dépendent  aussi  les 
colonies  ,  excepté  les  Indes  Orientales  ;  le 
secrétaire  d'état  au  département  des  aHai- 
res  étrangères  ;  le  secrétaire  d'état  au  dépar- 
tement de  la  guerre  et  des  aflaircs  des  Indes 
Orientales.  11  y  a  en  outre  un  conseil  du 
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commerce  et  des  colonies ,  et  un  pour  les 
affaires  des  Indes.  L'Angleterre  et  la  prin- 
cipauté de  Galles,  ainsi  que  l'Écosse  et  l'Ir- 
lande, sont  divisées  en  comtés,  dans  chacun 
desquel»  se  trouve  un  lord  lieutenant  nommé 
par  le  roi  pour  la  police  et  les  recettes ,  qui 
a  rang  avant  le  gouverneur,  et  dont  les  fonc- 
tions sont  gratuites.  En  Irlande ,  le  roi  est 
représente  par  un  vice-roi.  Les  colonies  sont 
divisées  en  gouvernemens ,  excepté  les  In- 
des Orientale»,  qui  le  sont  en  trois  présiden- 
ces. Quant  aux  cours  de  justice  ,  elles  ne 
sont  pas  les  mêmes  en  Ecosse  qu'en  Angle- 
terre et  en  Irlande. 

La  tolérance  religieuse ,  admise  dans  les 
3  royaumes,  ne  va  pas  cependant  jusqu'à 

plir  les  grands  emplois  ni  entrer  dans  le 
parlement ,  et  le  roi  ne  peut  prendre  une 
femme  que  dans  la  religion  réformée. 

Le  seul  moyen  de  lever  les  troupes  régu- 
lières est  le  recrutement  volontaire.  Un  ci- 
toyen, quels  que  soient  son  âge  et  son  rang, 
ne  peut  être  obligé  de  prendre  les  armes 
que  pour  la  défense  du  territoire.  A  cet  ef- 
fet on  procède  par  le  moyen  du  tirage  à  la 
composition  des  corps  de  milice ,  dont  on 
peut  exclure  tout  individu  qui  n'a  pas  une 
propriété  de  a,5oo  fr.  Le  statut  de  180a 
porte  la  force  de  ce  corps  a  40,963  hommes. 
Le  nombre  des  troupes  régulières  est  fixé 
tous  les  ans  par  le  parlement.  En  i8aa,  il 
était  de  68,80a  hommes  pour  les  trois  royau- 
mes et  lea  colonies,  excepté  les  Indes  Orien- 
tales, dontla  force  militaire,  en  1819,  était 
de  17,560  hommes.  En  temps  de  guerre ,  les 
forces  de  l'Empire  Britannique  peuvent  être 
augmentées  au  moyen  d'étrangers  merce- 
naires ,  de  fentiUes  ou  troupes  levées  par 
engagement  volontaire  aux  frais  de  quelques 
riches  particuliers,  et  de  volontaires.  Les  vo- 
lontaires à  cheval,  connus  sous  le  nom  de  yeo- 
manry  ea\  niry ,  ont  été  conservés  depuis  la 
paix  de  1814,  et  font  le  service  de  notre 
gendarmerie.  En  1814,  à  U  fin  de  la  der- 
nière guerre,  le  nombre  total  des  troupes 
de  terre  était  de  319,579  hommes,  non 
compris  l'armée  de  l'Inde,  qui  était  de 
a i3,454  hommes.  11  est  à  remarquer  que 
les  étrangers  ne  peuvent  être  incorporés 
dans  les  régimens  britanniques,  et  que  sou- 
vent ils  sont  envoyés  à  la  garde  des  colo- 
nies. Remarquons  aussi  que  les  emplois  mi- 
litaires, comme  les  emplois  civils,  sont  à 


trèS'peu  près  regardés  comme  la  propriété 
légitime  et  inaliénable  de  ceux  qui  les  possè- 
dent ,  et  que  la  vente  des  grades  de  l'ar- 
mée a  été  fixée  par  des  règlemens. 

Il  n'en  est  pas  de  même  dans  la  marine, 
où  le  droit  d'ancienneté  règle  le*  avance- 
mens.  Quant  a  la  levée  des  royal  marines, 
ou  troupes  de  la  marine ,  elle  se  fait  par  re- 
crutement ,  comme  celle  des  troupes  de. 
terre.  En  temps  de  guerre  ,  le  gouverne- 
ment a  recours  à  la  pretse,  c'est-à-dire  à 
l'enlèvement  forcé  de  tous  les  hommes  juges 
propres  au  service  de  la  mer  :  matelots  du 
commerce ,  mariniers  de  rivières ,  etc.  Sou- 
vent un  acte  du  parlement  attire  les  marins 
étrangers  en  leur  accordant  le  droit  de  ci- 
toyen après  deux  ans  de  service.  En  181a, 
le  nombre  de  marins  obtenu*  par  ces  divers 
moyens  était  de  i45,ooo.  En  i8aa,  le  par- 
lement autorisa  la  levée  de  a  1,000  marins. 
En  i8a3,  la  Grande-Bretagne  avait  84  vais- 
seaux de  ligne,  70  frégates,  et  environ  1,000 
autres  bâtimens  de  guerre. 

On  compte  en  Angleterre  6  grands  arse- 
naux de  marine  dans  les  ports  de  Deptford, 
Woolwich  ,  Chatham  ,  Shecrness  ,  Ports- 
mouth  et  Plymoulh  ;  les  autres  ports  qui  ser- 
vent à  la  marine  militaire  sont  appelés  ports 
extérieurs  s'ils  son!  placés  sur  les  côtes  de  la 
Grande-Bretagne  ou  de  l'Irlande,  et  ports 
étrangers  s'ils  sont  placés  sur  les  eûtes  d'ou- 
tre-mer. Les  ports  extérieurs  sont  :  Dçal, 
Harwich  et  Leith  ,  dirigés  par  un  officier  de 
marine  ;  Cornes  et  Love,  qui  sont  avec  Leith 
des  agences  de  transports,  ainsi  que  le  port 
de  construction  de  PembroLe.  Les  princi- 
paux ports  étrangers  sont  ceux  de  Gibraltar, 
de  la  Jamaïque,  du  Cap  de  Bonne-Espé- 
rance ,  de  Sainte-Hélène ,  de  Malte ,  de  la 
Nouvelle-Écosse,  des  Bermudes,  d'Antigua , 
d'Halifax,  de  Bombay,  de  Trinquemale, 
et  celui  de  Québec ,  qui  est  le  plus  consi- 
dérable de  tous. 

Voyons  maintenant  quels  sont  les  reve- 
nus et  les  dépenses  de  la  Grande-Bretagne. 
L'accise  ou  taxe  sur  les  denrées ,  les  droits 
de  douane,  de  timbre,  l'impôt  territorial, 
la  poste  ,  les  retenues  sur  les  pensions , 
les  droits  sur  les  voitures  de  louage  et  la  lo- 
terie, voilà  les  principales  sources  des  reve- 
nus en  temps  de  paix.  Les  dépenses  consis- 
tent principalement  dans  les  intérêts  delà 
dette  publique,  les  fonds  d'amortissement, 
et  autres  frais  communs  aux  états  policés. 
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Nous  donnerons  ici  un  tableau  du  total  de 
ces  dépenses  et  de  ces  revenus  à  six  époques 
remarquables  :  en  1793 ,  au  commencement 
de  la  guerre  avec  la  république  française  ; 
1801  et  1802,  avant  et  après  la  paix  d'A- 
miens ;  1 8 1 3 ,  au  moment  où  la  Grande-Bre- 
tagne déployait  toutes  ses  ressources  contre 
la  France;  1818,  après  la  réunion  de  l'é- 
chiquier d'Irlande  à  celui  de  la  Grande-Bre- 
tagne, et  i8a3  ,  époque  la  plus  rapprochée 
que  nous  puissions  donner. 


AMIKKS. 

BEVEMOS. 

DKPBNSRS. 

»793 

553,024,575 

568,85y,i5o 

1801 

i,5g8,23(),o5o 

1,826,81 1,700 

180a 

1,796,810,750 

i,55q,337,ooo 

i8i3 

3,209,357,150 

3,o55,89i,5oo 

1818 

2, 182,250,600 

2,167,145,175 

i8a3 

1,501,824,975 

1,417,615,175 

Davens 

int  estimait  la  toi 

talité  des  espèces 

existant  en  Angleterre ,  en  171 1 ,  à  3oo  mil- 
lions de  fr.  ;  Anderson ,  en  1 762 ,  à  4<>o  mil- 
lions de  fr.  ;  Chalmers ,  en  1786 ,  à  5oo  mil- 
lions de  fr.  ,eten  1812,  à  925  millions  dcfr. 
Toutes  les  monnaies  se  frappent  à  la  tour  de 
Londres.  Le  papier -monnaie  émis  par  la 
banque  d'Angleterre  supplée  au  manque 
d'espèces  monnayées;  et  toutes  les  transac- 
tions reposent  dans  la  Grande-Bretagne  sur 
la  conGance  et  le  crédit.  Ce  crédit  est  tel , 
que  depuis  1821  il  s'est  fait  dans  cette  île 
pour  1,195,375,000  fr.  d'emprunts,  tant 
pour  les  nouveaux  états  de  l'Amérique  que 
pour  leurs  mères-patries,  et  pour  le  Dane- 
mark ,  la  Russie ,  la  Prusse ,  l'Autriche  ,  Na- 
ples  et  les  Grecs. 

Jusqu'au  commencement  du  xvu»  siècle, 
l'histoire  de  la  Grande-Bretagne  se  divise 
en  deux  parties  :  l'histoire  d'Angleterre  et 
l'histoire  d'Ecosse.  Aux  articles  de  ces  deux 
pays  se  trouvent  les  époques  mémorables 
de  leurs  annales  respectives  avant  leur  réu- 
nion ;  cependant  il  importe  de  revenir  sur 
cette  période  de  l'histoire  de  la  Grande- 
Bretagne  pour  rendre  plus  complète  l'es- 
quisse que  nous  devons  tracer  de  l'histoire 
de  ces  deux  pays  depuis  leur  réunion. 
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Les  anciens  habitans  de  la  Grande-Bre- 
tagne donnaient  à  leur  ile  le  nom  de  Pry- 
dain.  Les  Grecs  la  connurent  sous  celui 
d'Albion  avant  que  les  Romains  l'appelas- 
sent Britannia  major.  Il  parait  certain  que 
les  Grecs  ne  la  visitèrent  jamais ,  et  qu'ib  en 
ont  toujours  parlé  d'après  des  notions  étran- 
gères. On  doit  à  l'expédition  de  Jules-César 
la  première  description  authentique  et  éten- 
due de  la  Grande-Bretagne.  Les  Bretons  et 
les  Calédoniens  étaient  alors  (an  55  avant 
J.C.)  les  seuls  hab.  del'île;les  uns  au  N.,  les 
autres  au  S.  Pendant  la  domination  des  Ro- 
mains,une  colonie  d'Hiberniens,  sous  le  nom 
de  Scots  (Écossais),  s'établit  sur  ia  cote  oc- 
cid.  de  la  Calédonie.  Les  peuples  de  cette 
contrée  prirent  insensiblement  le  nom  de 
Pietés ,  et  les  Bretons  s'amollirent  au  point 
de  ne  pouvoir  conserver  leur  liberté  lorsque 
la  fortune  adverse  aux  Romains  vint  la  leur 
donner.  A  la  vue  de  leur  pays  ravagé  parles 
Pietés  et  par  les  Écossais,  ils  implorèrent  le 
secours  des  Saxons,  et  leurs  libérateurs  de- 
vinrent leurs  maîtres.  Au  nombre  des  colo- 
nies saxones  qui  s'établirent  dans  la  Breta- 
gne ,  nous  citerons  celle  des  Angles ,  qui  a 
donné  son  nom  à  la  partie  mérid.  de  l'île  4oo 
ans  après  son  établissement.  Les  ixe ,  x*  et 
xi*  siècles  sont  marqués  par  les  continuelles 
invasions  des  Danois.  Ces  barbares ,  presque 
toujours  repoussés  sur  tous  les  points,  réussis- 
sent enfin  et  soumettent  l'Angleterre,  qui 
pendant  a3  ans  obéit  a  leurs  princes.  Le  ix« 
siècle  est  aussi  marqué  parla  naissance  de  la 
marine  britannique  :  Alfred  gagnait  déjà  des 
batailles  navales ,  et  des  vaisseaux  allaient 
par  ses  ordres  tenter  le  passage  du  pôle  ; 
Athelsthan  encourageait  par  des  titres  nobi- 
liaires les  longs  voyages  sur  mer,  et  Ëdgard , 
maître  de  trois  petites  flottes ,  se  disait  roi 
d'Albion ,  souverain  de  toutes  les  îles  cir- 
convoisincs  et  de  l'Océan  qui  les  entoure. 
A  l'époque  de  la  conquête,  les  îles  Nor- 
mandes passent  à  l'Angleterre,  et  Guil- 
laume  introduit  dans  ce  pays  sa  race , 
sa  langue  et  la  féodalité ,  et  force  par  sa 
tyrannie   des  Anglo  -  Saxons  ,  des  Anglo- 
Normands  et  des  Anglo-Belges  à  é migrer  en 
Écosse,  où  il  porte  aussi  la  guerre.  Dans  la 
suite ,  l'Ecosse  favorise  souvent  des  rebelles 
anglais,  et  sous  Henri  11  cette  conduite  est 
cause  delà  captivité  de  Guillaume,  qui  ne 
recouvre  sa  liberté  qu'en  se  reconnaissant 
vassal  de  l'Angleterre.  Ce  même  Henri  con- 
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qnit  l'Irlande.  Son  prédécesseur,  Henri  1", 
avait  restreint  l'autorité  royale  en  Angle- 
terre par  une  charte  bientôt  oubliée  ,  mais 
représentée  à  Jean  -  Sans  -Terre  ,  qui  fut 
force  de  lasignerèn  iai5.  Insistons  sur  cette 
époque  ,  où  le  parlement  a  acquis  son  pou- 
voir, et  sur  l'établissement  des  communes 
en  1  s65.  Ces  événemens  marquent  l'origine 
du  gouvernement  qui  régit  aujourd'hui  la 
Grande-Bretagne.  Mais  passons  sous  silence 
la  conquête  de  la  principauté  de  Galles  en 
1276,  pour  ne  pas  retracer  les  cruautés  d'É- 
douard  r™  envers  David  et  les  bardes  gallois. 
Le  trône  d'Ecosse,  devenu  vacant  en  1291, 
est  ambitionné  par  Édouard ,  qui ,  choisi 
pour  arbitre,  le  donne  à  Ualiol,  dont  il  re- 
çoit serment  de  fidélité.  Cinq  ans  après, 
un  vain  prétexte  arme  Édouard  contre  l'E- 
cosse ,  et  ce  pays  est  bientôt  sa  conquête. 
Cette  conquête  n'est  point  paisible  ;  Wal- 
lace  la  lui  dispute,  et  le  sort  de  David  est 
le  prix  de  ses  généreux  efforts.  Bruce  suc- 
cède à  Wallace  ,  l'Écosse  est  délivrée,  et 
ses  soldats  envahissent  l'Angleterre.  La 
mort  de  Robert  Bruce,  en  lôSa,  est  pour  l'É- 
cosse  le  signal  de  guerres  sanglantes  avec 
l'Angleterre;  c'est  en  vain  qu'Edouard  111 
porte  chez  elle  le  ravage  et  la  destruction  : 
il  ne  peut  la  dompter.  Edouard  fut  plus  heu- 
reux dans  ses  premières  entreprises  navales 
contre  la  France  et  l'Espagne  :  Calais  fut 
le  prix  de  ses  victoires  ,  et  demeura  à  l'An- 
gleterre jusqu'en  i558. 

Au  commencement  du  xvr»  siècle  , 
Henri  vin  ,  excommunié,  se  sépare  de  l'é- 
glise romaine,  et  d'illustres  victimes  péris- 
sent sur  l'échafaud  en  refusant  de  suivre  son 
exemple.  Voilons  les  turpitudes  et  les  ty- 
rannies de  ce  règne.  Que  ne  pouvons-nous 
ensevelir  aussi  dan*  l'oubli  les  guerres  ci- 
viles  et  religieuses  dont  il  a  ,  pour  ainsi  dire, 
donné  le  signal,  et  n'avoir  à  rappeler  que  la 
création  de  la  marine  royale,  qui  appartient 
presque  tout  entière  a  Henri  vin  !  Ce  chan- 
gement de  religion  des  rois  d'Angleterre 
retarda  d'un  demi-siècle  l'union  de  l'An- 
gleterre et  de  l'Écosse,  et  rendit  inuti- 
les les  guerres  entreprises  à  cet  effet  sous 
Édouard  vi.  Ln  moment  la  religion  catho- 
lique, rétablie  par  Marie,  fille  de  Henri  vin  , 
semble  devoir  concilier  les  partis;  mais 
bientôt  les  persécutions  commencent,  et 
a  17  personnes  sont  brûlées  dans  l'espace  de 
trois  ans  sous  prétexte  d'héré«ic.  La  reli- 
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gion  réformée  reparait  en  Angleterre  avec 
Élisabeth.  En  Écosse,  ses  sectateurs,  qui 
avaient  été  persécutés  depuis  le  règne  de 
Jacques  v,  deviennent  plus  nombreux  et 
plus  remuans,eten  i56o  le  parlement  écos- 
sais établit  le  ptesbytériat.  Huit  ans  après 
les  puritains  se  montrent ,  et  vers  cette  épo- 
que ,  Marie  Stuart ,  accusée  du  meurtre  de 
son  premier  époux,  est  emprisonnée  par  ses 
sujets.  Sa  fuite  en  Angleterre  laisse  le  trône 
d'Écosse  à  son  fils,  Jacques  vi,  encore  mi- 
neur, et  la  livre  a  son  ennemie  ,  l'implaca- 
ble Élisabeth,  qui  18  ans  après,  signe  son  ar- 
rêt de  mort.  Le  titre  de  restauratrice  de  la 
gloire  navale  et  de  souveraine  des  mers  du 
Nord  ,  donné  a  Elisabeth  ,  indique  assez  ce 
que  cette  reine  a  fait  pour  son  pays.  En  i6o3, 
Jacques  vi,  dit  depuis  Jacques  1",  réunit 
sur  sa  tête  les  deux  couronnes  d'Angleterre 
et  d'Écosse.  Sous  son  règne,  des  navigateurs 
anglais  prennent  possession  des  Bermudes  et 
de  Montserrat,  de  la  Barbade  et  de  Saint- 
Christophe.  Le  zèle  de  ce  prince  pour  la  re- 
ligion anglicane  donne  lieu  à  la  conspiration 
des  poudres  ,  et  indispose  les  fanatique» 
Écossais  ;  et  ses  prodigalités  le  mettent  dans 
la  dépendance  du  parlement ,  qui  lui  refuse 
des  subsides,  et  s'irrite  de  son  penchant  au 
pouvoir  absolu.  Charles  i*r  hérita  de  son 
père  d'une  autorité  affaiblie  par  les  commu- 
nes, et  d'un  zèle  ardent  pour  la  religion  an- 
glicane. Ce  zèle  ligue  les  covenantiers  ,  et 
arme  l'Ecosse  contre  lui  ;  ce  même  zèle  sou- 
lève l'Irlande,  et  4o,ooo  Anglais  sont  mas- 
sacrés. Trop  faible  pour  résister  aux  com- 
munes ,  Charles  voit  son  royaume  en  proie 
aux  guerres  civiles  fomentées  par  un  aveugle 
fanatisme.  Un  homme  religieux  par  ambi- 
tion ,  Cromwell,  achève  de  le  perdre,  «t 
Charles  périt  de  la  main  du  bourreau.  Son 
fils  Charles  il  est  proclamé  roi  en  Écosse , 
et  une  république  s'établit  en  Angleterre. 
Enfin  la  république  l'emporte  sur  Charles, 
et  Cromwell ,  sous  le  titre  de  protecteur , 
gouverne  despotiquement  la  Grande-Breta- 
gne. Ce  fut  sous  cette  république ,  en  i655 , 
que  les  Anglais  prirent  la  Jamaïque  aux  Es- 
pagnols. Us  avaient  occupé  111e  Nevis  et  la 
Barboude  en  1628,  Antigua  en  i63a,  et  An- 
guilla en  i65o. Cependant  Charles, réfugié  en 
France  ,  retrouve  des  partisans  à  la  mort  de 
Cromwell,  et  Monk  le  rétablit  sur  le  trône 
en  i66o,onze  ans  après  la  mort  de  Charles  r»*. 
C'est  eu  vain  que  le  nouveau  monarque  tente 
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de  rétablir  l'autorité  absolue  de  quelques- 
uns  de  ses  prédécesseurs.  Il  ne  peut  même 
se  montrer  tolérant ,  et  sa  déclaration  d'in- 
dulgence envers  les  non-conformistes  est  ré- 
tractée par  le  parlement ,  qui  établit  le  ser- 
ment du  test ,  et  exclut  du  trùne  les  princes 
catholiques.  Le  bill  d'haie  as  corpus  passe 
aussi.  La  fameuse  conjuration  papiste  est 
un  des  événemens  les  plus  mémorables  de  ce 
régne  par  les  suites  funestes  qu'elle  eut  pour 
les  catholiques  ;  il  faut  rappeler  aussi  les  suc- 
cès de  la  marine  britannique  long-temps  aux 
prises  avec  celle  de  la  Hollande,  la  prise  de 
possession  de  Virgin-Corda  et  de  Tortola , 
et  le  traité  de  Breda,  par  lequel  la  Grande- 
Bretagne  acquit,  en  166*7,  la  Nouvelle- York, 
le  New-Jersey  et  le  Cap  Corse ,  son  premier 
établissement  en  Afrique.  A  cettq  époque, 
Charles  11  envoya  des  colons  aux  Lucaycs, 
et  quelques  années  après  Sainte-Hélène  fut 
prise  aux  Hollandais.  Malgré  le  bill  du  par- 
lement, le  duc  d'York,  catholique,  succède  à 
son  frère,  en  i685,  sous  le  nom  de  Jacques  11, 
et  de  cette  première  année  de  son  règne  date 
l'établissement  des  Anglais  à  Sumatra.  Mal- 
heureusement pour  Jacques,  il  n'eut  d'é- 
gards ni  pour  la  religion  ,  ni  pour  les  lois  de 
sa  patrie.  Son  gendre,  Guillaume,  prince 
d'Orange  et  stathouder  de  Hollande  ,  pro- 
fita de  acs  fautes,  et  le  détrôna.  Guillaume 
prend  les  rênes  du  gouvernement  en  1688, 
conjointement  avec  Marie ,  son  épouse.  Jac- 
ques 11,  soutenu  par  Louis  xiv,  fait  en  Ir- 
lande d'inutiles  efforts  pour  remonter  sur 
le  trône.  Une  seconde  tentative  en  169a  est 
arrêtée  par  le  combat  de  la  Hogue.  IN  nus 
voyons  dans  Guillaume  un  antagoniste  de 
Louia  xiv,  dont  il  affaiblit  la  puissance;  et 
dans  son  règne  une  époque  brillante  pour  le 
parlement  britannique.  La  déclaration  des 
droits  date  de  1688.  L'année  suivante  îa  liste 
civile  est  établie ,  et  cinq  ans  après  la  durée 
du  parlement,  jusqu'alors  illimitée,  est  fixée 
à  3  ans.  Cette  époque  ne  fut  pas  exempte 
de  troubles  religieux,  qui  ne  cessèrent  que 
soi»  le  règne  suivant,  vers  1703 ,  lors  de  la 
réunion  de  l'Écosse  et  de  l'Angleterre  en  un 
seul  royaume. 

Pendant  que  la  reine  Anne  opérait  cette 
réunion,  les  armées  remportaient  sous  Marl- 
borough  des  victoires  sur  le  continent,  et 
préparaient  les  événemens  qui  dix  ans  plus 
tard  amenèrent  la  paix  d'Utrecht ,  qui  mit 
le  territoire  de  la  baie  d'Hudson  ,  Terre- 
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Neuve  ,  la  Nouvelle  Ecosse  et  Minorque  au 
pouvoir  de  la  Grande  Bretagne,  et  lui  assura 
Gibraltar,  qu'elle  avait  pris  en  1704.  L'élec- 
teur de  Hanovre,  George  i«»,  reconnu  roi  en 
1714,  eut  à  poursuivre  deux  ans  après  les 
partisans  du  fils  de  Jacques  11.  Cette  révolte 
apaisée  ,  il  voulut  éviter  la  fréquence  des 
élections ,  qui  agitaient  les  partis ,  et  obtint 
de  rendre  le  parlement  septennal.  Walpole 
était  alors  en  faveur.  Ce  ministre,  è  qui  l'on 
reproche  d'avoir  corrompu  la  nation ,  con- 
serva son  pouvoir  pendant  les  quatorze  pre- 
mières années  du  règne  de  George  11,  qui 
succéda  à  son  père  en  1737.  Dans  cet  inter- 
valle, les  Espagnols  inquiétèrent  les  Anglais, 
établis  depuis  1731  dans  la  baie  de  Hondu- 
ras ,  où  ils  exploitaient  la  coupe  des  bois  de 
campêche;  la  guerre  s'ensuivit,  la  mer  se 
couvrit  de  vaisseaux  ,  et  le  commodore  An- 
son  fit  alors  son  expédition  dans  le  Grand 
Océan.  En  1746,  les  Anglais,  qui  avaient 
pris  part  aux  guerres  du  continent,  furent 
battus  a  Fontenoy  par  le  maréchal  de  Saxe. 
Dans  la  même  année ,  le  prétendant ,  c'est- 
à-dire  le  petit-fils  de  Jacques  11,  descendit 
en  Écosse  ;  mais  il  ne  sut  pas  profiter  de  ses 
victoires,  et  retourna  en  France,  laissant 
ses  partisans  périr  sur  les  échafauds.  En  1760, 
des  discussions  s'élevèrent,  au  sujet  des  pos-  , 
sessions  du  nord  de  l'Amérique  ,  entre  la 
Grande-Bretagne  et  la  France.  Vers  ce  même 
temps,  ces  deux  puissances  étaient  aux  prises 
dan» l'Inde,  et  elles  ne  tardèrent  pas  à  se 
faire  la  guerre  en  Allemagne.  La  mort  de 
George  11  ne  mit  pas  fin  à  cette  guerre; 
George  m  la  continua  avec  activité;  l'Es- 
pagne se  joignit  à  la  France,  et  les  succès 
des  Anglais  firent  bientôt  demander  la  paix. 
Le  traité  de  Paris,  en  1763,  termina  la  guerre 
de  7  ans ,  et  assura  a  la  Grande-Bretagne  le 
Canada ,  l'île  Cap-Breton ,  les  iles  du  fleuve 
Saint  Laurent ,  la  Grenade ,  les  Grenadilles  , 
Saint-Vincent,  la  Dominique  et  Tabago  ;  les 
établissemens  aurle  Sénégal,  la  Floride,  et 
en  outre  le  droit  de  couper,  dans  la  baie  de 
Honduras,  le  bois  de  teinture  et  de  campê- 
che. Quelque  temps  après  elle  acquit  l'île  de 
Mann.  L'année  suivante  commencèrent  les 
troubles  qui, motivés  sur  la  tentatived 'établir 
des  taxes  arbitraires  dansles  colonies  de  l'A- 
mérique aeptentrionale,fondée8  en  1 585,  ont 
amené  l'indépendance  des  États-Unis.  Dix 
années  s'écoulèrent  en  négociations  et  en 
préparatifs  de  guerre,  et  le  io,avril  1775  le 
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sang  coula  pour  1a  première  fois  pour  Tin- 
dépendance  américaine.  La  déclaration  de 
cette  indépendance  eut  lieu  le  { juillet  1776. 
Deux  ans  après  ,  la   France  secourut  les 
États-Unis,  et  la  guerre  entre  cette  puis- 
sance et  l'Angleterre  éclata  en  1779  :  l'Es- 
pagne y  prit  part.  Bientôt  après  l'Angleterre 
déclara  la  guerre  a  la  Hollande.  Durant  cette 
lutte  sanglante,  la  dette  de  la  Grande  Breta- 
gne s'éleva  a  4^48,000,000  fr.;  des  troubles 
religieux  inquiétèrent  Londres,  et  l'Irlande 
demanda  son  indépendance.  Enfin  le  ai  mai 
1 785  la  paix  fut  signée  entre  la  Grande-Breta- 
gne et  les  États-Unis;  elle  Tut  conclue  en 
même  temps  avec  la  Hollande ,  à  laquelle  il 
fut  enjoint  encore  de  saluer  désormais  le  pa- 
villon britannique;  avec  l'Espagne ,  qui  re- 
couvra l'île  Minorqueet  la  Floride,  mais  céda 
les  lies  Luca ycs ,  dont  elle  s'était  emparée 
en  1781.  La  paix  avec  la  France  rendit  à 
cet  état  les  établissemens  sur  le  Sénégal ,  et 
lui  laissa  plusieurs  Ues  dont  il  s'était  em- 
paré dans  les  Indes  Occid., entre  autres  Ta- 
bago ,  ainsi  que  la  liberté  de  commercer 
sur  les  eûtes  de  Malabar  et  de  Goromandel. 
Hayder- Ali  combattait  encore  dans  l'Inde 
pour  l'indépendance  de  cette  contrée.  La 
nouvelle  de  la  paix  de  1785  ne  fut  connue 
qu'après  sa  mort ,  et  son  fil-*  signa  un  nou- 
veau traité  avec  la  compagnie.  Mai*  la  guerre 
recommença  en  1791  ,  et  ne  se  termina  que 
par  la  mort  de  Tippo  Saeb,  qui  périt  en  de- 
fendant  sa  capitale,  et  laissa  l'empire  de 
Maïssour  à  la  compagnie  anglaise.  Si  nous 
revenons  à  l'année  1784  ,  nous  trouvons 
W.  Pitt  entrant  au  ministère.  L'année  sui- 
vante ,  la  caisse  d'amortissement  est  établie , 
et  Sierra- Leone  est  colonisé.  En  1786,  la 
Grande-Bretagne  acquiert  l'ile  du  prince  de 
Galles,  et  en  1787  intervient  avec  la  Prusse 
dans  les  affaires  de  la  Hollande.  Deux  ans 
après,  elle  s'établit  à  la  Nouvelle-Galles  mé- 
ridionale. En  1790,  l'Espagne  lui  cède  une 
partie  de  la  cùte  N.O.  de  l'Amérique  septen- 
trionale, et,  en  1791 ,  elle  prend  possession 
des  îles  Andaman,  qu'elle  abandonne  deux 
MM  plus  tard.  Jusqu'en  1793,  la  Grande-Bre- 
tagne paraît  demeurerspectatrice  de  la  révo- 
lution française.  A  la  mort  de  Louis  xvi , 
elle  se  déclare  en  renvoyant  l'ambassadeur 
français;  la  convention  arme  contre  elle  et 
cootre  la  Hollande.  Sept  mois  de  négocia- 
tions  ne  peuvent  rétablir  la  paix  en  1796.  En 
1 797,  la  Hollande,  à  l'exemple  de  l'Espagne, 


prend  le  parti  de  la  révolution  ,  et  perd  mo- 
mentanément le  Gap  de  Bonne-Espérance 
et  une  partie  de  ses  possession*  dans  les  In- 
des. La  révolte  de  l'Irlande  donne  lieu  à 
l'incorporation  du  parlcmentdeccpaysavec 
celui  de  la  Grande-Bretagne  ,  en  1800.  A 
cette  époque,  la  Grande-Bretagne  s'empare 
de  l'ile  de  Malte.  En  (8oa,la  paix  d'Amiens 
lui  laisse  l'île  de  Ceylan  et  celle  de  la  Tri- 
nité, mais  ne  dure  pas  long-temps.  Le  gou- 
vernement britannique  coalise  la  Russie  , 
l'Autricbe  et  la  Suède  ;  le  vainqueur  d'Abon- 
kir  périt  vainqueur  à  Trafalgar,  et  la  coalition 
est  détruite.  Peu  de  temps  après ,  le  blocus 
continental  est  déclaré.  Les  Anglais,  entre- 
voyant dans  la  guerre  d'Espagne  un  moyen 
de  vaincre  la  France  ,  secourent  de  tous 
leurs  moyens  les  Portugais  et  les  Espagnols, 
et  excitent  contre  cette  puissance  l'Autri- 
che, la  Prusse  et  la  R  ussic  ;  pendant  ce  temps 
leurs  flottes  s'emparent  d'neligoland  et 
de  la  Sicile  ;  ils  joignent  le  Labrador  à 
leurs  possessions  dans  la  Nouvelle- Breta- 
gne ,  et  s'emparent  d'une  grande  partie  de 
l'Hindoustan  et  de  presque  toutes  les  co- 
lonies des  puissances  européennes.  En  1811, 
la  maladie  mentale  de  George  m  se  dé- 
clare ,  et  le  prince  de  Galles  est  proclamé 
régent.  En  iSu,  la  Russie  abandonne  le 
système  prohibitif.  La  guerre  qui  s'ensuit 
avec  la  France  amène  les  évéuemens  de 
mars  i8i4>  par  suite  desquels  le  roi  rentre 
dans  ses  possessions  d'Allemagne  ,  qu'il 
avait  perdues  en  i8o5,  et  qui,  agrandies, 
sont  transformées  en  royaume  de  Hanovre. 
La  possession  des  îles  de  Malte ,  de  Gowe  et 
dcGomino,du  Gap  de  Bonne-Espérance, 
des  îles  d'Héligoland ,  de  France  et  de  ses 
dépendances,  nommément  Rodriguezet  les 
Seychelles,  de  Tabago  et  de  Sainte-Lucie  , 
et  d'une  partie  de  la  Guyane  hollandaise , 
est  confirmée  à  la  Grande-Bretagne ,  et  elle 
prend  sous  sa  protection  la  république  des 
îles  Ioniennes.  Dans  le  même  temps  ,  elle 
était  aux  prises  avec  les  Ktats-  Unis  ;  mais  elle 
mit  fin  à  cette  guerre  par  le  traité  de  Gand 
du  24  décembre  i8i4,peu  avant  de  pren- 
dre part  a  celle  qui  renversa  pour  la 
deuxième  fois  Napoléon  du  trône  de  France. 
Depuis,  la  Grande-Bretagne  a  vu  dimiuuer 
insensiblement  ses  impôts.  George  iv  est 
monté  sur  le  trône  en  i8ao.  Des  lois  ont 
été  rendues  pour  favoriser  le  commerce  ;  le 
système  d'entrepôt  pour  réexportation  des 
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marchandises  étrangère*  a  été  établi  ;  de 
nouvelles  acquisitions  ont  été  faites  dans 
i'IIindoustan  ;  une  nouvelle  colonie ,  Hop- 
paro ,  a  été  fondée  dans  la  terre  des  Etats , 
et  récemment  la  Grande-Bretagne  a  échangé 
quelques  parties  de  ses  possessions  de  l'O- 
céanie  ,  contre  les  possessions  hollandaises 
sur  le  continent  indien. 

BRETAGNE  (iNOLVELLE).  Ce  nom, 
vaguement  appliqué  jusqu'à  présent  par  les 
géographes,  parait  n'avoir  désigné  primiti- 
vement que  le  Labrador,  puis  le  Labrador, 
la  Nouvelle-Galles  septentrionale  et  la  Nou- 
velle-Galles méridionale  ;  ensuite  toutes  les 
possessions  anglaises  dans  le  N.  de  l'Amé- 
rique septentrionale ,  à  l'E.  des  monts  Ro- 
cheux. Nous  croyons  pouvoir  étendre  cette 
dénomination  à  toutes  les  possessions  an- 
glaises du  N.  de  l'Amérique  comprises  en- 
trera* ia'  et  ;6°  10'  de  lat.  N.,  et  entre  53° 
10'  et  i35°  5o'  de  long.  O.  Cette  vaste  con- 
trée est  bornée  au  N.  par  la  mer  Polaire  ;  au 
N.  E. ,  par  la  mer  de  Baffin  ;  et  à  l'E. ,  par 
l'océan  Atlantique.  Au  S.  sa  limite  avec  les 
États-Unis  est  en  grande  partie  établie  par  la 
rivière  Sainte-Croix,  le  fleuve  Saint-Laurent, 
les  lacs  Ontario ,  Erié ,  Saint-Clair ,  Huron  , 
Georges  et  Supérieur ,  la  rivière  et  le  lac  de 
la  Pluie ,  le  lac  des  Bois  et  les  monts  Ro- 
cheux. A  PO.,  la  Nouvel  le -Bretagne  s'arrête 
au  Grand  Océan ,  et  parait  séparée  de  la 
Russie  américaine  par  le  fleuve  Mackenzie. 
Sa  longueur  de  l'E.  a  PO.  est  d'environ 
j,3oo  1.,  et  sa  largeur  du  N.  au  S.  de  85o  1. 
Sa  superficie  peut  être  évaluée  à  4>5,ooo  1. 

Elle  comprend  ainsi  a  l'E.,  outre  les  pays 
cités  ci-dessus,  le  Haut  et  le  Bas -Canada  , 
le  Nouvrau-Rrunswick,  la  Nouvelle  Ecosse, 
les  îles  de  Terre-Neuve,  de  Cap  -  Breton ,  et 
de  Saint-Jean  ou  du  Prince  Édouard  ;  au 
centre ,  le  vaste  territoire  des  Eskimaux , 
des  knistinaux  ,  des  Chipeouays ,  et  d'une 
multitude  d'autres  Indiens  chasseurs,  errans 
entre  la  mer  d'Hudson  et  les  monts  Ro- 
cheux ;  à  PO.,  la  Nouvelle-Calédonie,  avec 
les  nombreuses  iles  qui  en  dépendent,  et 
dont  les  principales  sont  Qi  i  adra-et- Vancou- 
ver et  la  Reine-Charlotte;  enfin  au  N.,  des 
Iles  et  des  terres  de  la  mer  Polaire  encore 
très-peu  connues ,  telles  que  Southampton, 
James,  Cumberland  ,  Melville,  Bathurst, 
Cornouailles,  Somerset  septentrional  et  De- 
von  septentrional.  On  peut  y  rattacher  l'Arc- 
tic  highlands  sur  la  côte  du  Groenland.  On 
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estime  la  population  à  6-5,ooo  habitans. 
Ces  675,000  habitans  se  trouvent  dans  la 
partie  S.  E.  ,  sur  la  côte  occidentale,  et  en 
très-petit  nombre  dans  les  forts  ou  établis- 
se mens  que  les  deux  compagnies  anglai- 
ses du  N.  O.  de  l'Amérique  et  de  la  baie 
d'Hudson  possèdent  sur  les  rivières  et  les 
lacs  de  cette  contrée.  Indépendamment  des 
îles,  on  trouve  sur  les  côtes  de  la  Nouvelle- 
Bretagne  beaucoup  d 'Ilots  et  de  rochers  qui 
obstruent  les  golfes  et  les  baies,  qui  y  sont 
en  grand  nombre.  Après  la  grande  baie  ou 
mer  d'Hudson  ,  qui  s'avance  considérable- 
ment dans  la  partie  orientale ,  et  forme  la 
baie  de  James,  on  remarque  le  golfe  de 
George  iv  sur  la  côte  septentrionale  ,  la 
baie  d'Ungava  sur  la  côte  du  Labrador,  le 
golfe  Saint-Laurent ,  et  la  baie  de  Fnndy, 
entre  la  Nouvelle  •  Ècosse  et  le  Nouveau- 
Brunswick.  La  côte  occidentale  n'a ,  pour 
ainsi  dire,  que  des  détroits  ;  mais  ils  sont  bien 
moins  remarquables  que  ceux  de  la  côte 
orientale,  où  se  trouvent  entre  autres  le 
détroit  de  Lancastre,  qui  unit  la  mer  de 
Baflîn  à  la  mer  Polaire ,  le  détroit  d'Hud- 
son ,  par  lequel  la  mer  de  ce  nom  com- 
munique avec  l'Atlantique,  et  plus  au  S. 
le  détroit  de  Belle-Ile  ,  entre  le  Labrador  et 
Terre-Neuve. 

Les  monts  Rocheux ,  qni  traversent  la  par 
tie  occidentale  de  la  Nouvelle-Bretagne  ,  y 
envoient  au  S.  O.,  au  N.  et  a  l'E.  de  nom- 
breuses branches,  qui  s'élèvent  parfois  a 
une  hauteur  assez  considérable  ,  et  con- 
servent long-temps  la  neige.  Elles  forment 
avec  la  branche  principale  les  bassins  de 
grands  fleuves,  d'innombrables  rivières  ,  et 
d'une  multitude  de  lacs.  Parmi  les  cours 
d'eau  du  versant  occidental  ,  on  ne  remar- 
que que  le  Tacoutché-Tessé  ou  Erazer,  et  le 
Caledonian  ■  river ,  dout  les  embouchures 
dans  le  Grand  Océan  sont  assez  voisines.  Sur 
le  versant  oriental ,  le  Saint  Laurent  porte  à 
l'Atlantique  les  eaux  des  lacs  situés  sur  la 
limite  de  la  Nouvelle-Bretagne  et  des  États- 
Unis.  La  Moose ,  l'Albany ,  la  Severn  ,  le 
Bourbon  ou  Nelson,  et  le  Churchill,  se  jet- 
tent dans  la  mer  d'Hudson.  Le  Saskatcha- 
wan  ,  formé  de  deux  bras  considérables ,  se 
rend  dans  le  lac  Ouinipeg,  dont  les  eaux 
s'écoulent  dans  le  lac  des  Bois,  et  par  suite 
dans  le  Saint-Laurent.  L'Unjigah,  ou  rivière 
de  la  Paix ,  nommée  aussi  vers  la  fin  de  son 
cours  rivière  de  l'Esclave,  se  précipite  dan* 
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le  lac  de  ce  nom.  d'où  sort  le  Mackenxie, 
qui ,  ainsi  que  le  CopperMine-River  ,  le 
Hood's -river  et  le  Back's  -  river ,  vont  se 
perdre  dans  la  mer  Polaire.  Indépendam- 
ment des  lacs  du  Grand  Ours  ,  Atha- 
basca  .  Wollaston,  des  Rennes,  des  Iles, 
Salé,  Abitibbi ,  Mistassin  et  Saint-Jean, 
qni,  avec  ceux  déjà  nommés,  sont  les  plus 
considérables  de  la  Nouvelle  Bretagne ,  on 
en  rencontre  encore  une  infinité  d'autres, 
parmi  lesquels  il  convient  de  distinguer 
ceux  qui,  unis  par  des  canaux  naturels, 
forment  un  cours  d'eau  sous  le  nom  de 
Missinipi,  ou  Rivière  Anglaise.  Ce  cours 
d'eau ,  qui  se  joint  au  Saskatchawan  ,  n'é- 
tant séparé  que  par  des  intervalles  de 
quelques  lieues  du  Churchill  et  de  l'Atha- 
liasca  ,  qui  fournit  des  eaux  à  la  rivière 
de  l'Esclave ,  pourrait ,  au  moyen  de  quel- 
ques travaux,  ouvrir  une  communication 
entre  ces  rivières  ,  et  par  conséquent  en- 
tre l'Atlantique ,  la  mer  d'IIudson  et  la  mer 
Polaire,  navigation  qui  cependant  serait 
gênée  par  les  rapides  qui  obstruent  le  cours 
de  presque  toutes  les  rivières  de  cette  con- 
trée. 

La  moitié  orientale  de  cette  vaste  con- 
trée ,  à  l'exception  des  parties  les  plus  voi- 
sines des  cotes  orientales  et  occidentales 
de  la  mer  d'Hudson ,  qui  sont  élevées  et 
rocailleuses,  présente  une  vaste  plaine  cou- 
verte de  prairies  et  de  marécages  ,  et  dont 
le  terrain  parait  propre  a  toutes  sortes  de 
culture.  La  partie  occidentale  est  couverte 
par  les  monts  Rocheux ,  dont  le  nom  indi- 
que la  nature,  et  qui  renferment  de  grande* 
vallées  arides.  Ces  montagnes  présentent  des 
bouquets  de  bois ,  où  l'on  distingue  le  pin  , 
le  tremble  ,  le  peuplier,  le  bouleau ,  le  cè- 
dre ,  le  m c lèse  ,  le  saule ,  le  genévrier ,  etc. 
En  général,  la  Nouvelle-Bretagne  est  cou- 
verte de  roches  revêtues  d'une  couche  de 
terre  très-mince.  Cependant  quelques  voya- 
geurs estiment  que  dans  beaucoup  d'en- 
droits le  terrain  n'est  pas  inférieur  à  celui 
de  toute  autre  partie  de  l'Amérique  du  V  , 
et  que  le  i/3  de  cette  contrée  pourrait  être 
cultivé  avec  avantage.  Sous  le  55#  parallèle, 
le  thermomètre  descend  en  janvier  jusqu'à 
3o°  et  3a°  au-dessous  de  zéro ,  et  sous  le  60* 
parallèle,  on  n'aperçoit  plus  aucune  trace 
de  végétation.  Le  froment  ne  vient  pas  au- 
delà  du  53'  parallèle.  Cette  partie  du  globe 
paraît  avoir  éprouvé  de  grandes  révolutions  ; 
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car  en  1816  on  a  trouvé,  sur  les  bords 
d'un  aUluent  de  l'Unjigah  {  56"  de  lat.  et 
iao*  de  long.)  l'os  de  la  cuisse  d'un  mam- 
mouth. 

Parmi  les  animaux  que  l'on  rencontre 
dans  cette  vaste  région  boréale  ,  il  convient 
de  citer  le  bison ,  qui  fréquente  les  deux 
versans  des  monts  Rocheux  jusque  sous  le 
5j*  parallèle;  le  bceuf  musqué,  des  anti- 
lopes ,  le  caribou  ,  dont  la  peau  bien  pré- 
parée donne  un  cuir  très  -fin ,  avec  lequel 
les  indigènes  se  font  des  espèces  de  panta- 
lons et  des  chemises  ;  le  daim  ,  l'élan  ,  le 
cerf,  le  lynx  ;  trois  espèces  de  renard  ,  dont 
la  noire,  qui  habite  le  plus  au  V  ,  donne 
la  fourrure  la  plus  précieuse  ;  le  loup,  les 
ours  gris,  bruns  et  noirs,  le  carcajou  ,  le 
porc-épic  ,  le  raton  ,  le  rat  musqué,  l'écu- 
reuil ,1a  loutre  et  le  castor.  Le  cheval,  venu 
du  Mexique,  dépasse  peu  le  55*  parallèle,  est 
robuste,  bien  fait,  et  excellent  coursier; 
aussi  l'Indien  l'emploie  -t  il  à  la  chasse. 
Parmi  les  diverses  espèces  de  chiens,  on  en 
distingue  une  ,  qui  ,  apportée  de  Terre- 
Neuve  par  les  Anglais  qui  s'établirent  à  la 
baie  d'Hudson  ,  s'est  répandue  partout  à  l'E. 
des  monts  Rocheux.  Ces  chiens  sont  très- 
grands  ,  et  servent  de  bêtes  de  somme  en 
été ,  et  de  bétes  de  trait  en  hiver.  La  plu- 
part de  ces  animaux  procurent  une  chasse 
très -avantageuse  aux  Indiens,  qui  échan- 
gent leurs  peaux  et  leurs  fourrures  aux  agens 
des  compagnies  anglaises  contre  des  mar- 
chandises d'Europe, telles  que  haches,  cou- 
teaux, fusils,  hameçons,  draps,  et  surtout 
contre  des  liqueurs  spiritm  uses ,  dont  ils  ne 
peuvent  plus  se  passer. 

BRETAGNE  (NOUVELLE),  archipel 
du  Grand  Océan  équinoxial ,  entre  4"  et  6" 
3o'  de  lat.  S.,  et  entre  i\<>"  et  i5o°  de  long. 
E.  Quelques-unes  de  ces  iles  sont  volcani- 
ques. En  1793,  les  Français  en  remarquè- 
rent une  qui  vomissait  des  colonnes  de  fu- 
mée et  des  torrens  de  lave.  Les  côtes  sont 
montueuses  et  couronnées  de  bois.  Un  grand 
nombre  de  cabanes  entourées  de  planta- 
tions de  cocotiers  bordent  partout  le  riva- 
ge. Ces  îles  paraissent  fort  peuplées.  Les  ha- 
bitant ont  le  teint  de  cuivre  foncé,  et  les 
cheveux  longs  et  noirs;  ils  sont  farouches. 
Ce  groupe  fut  découvert  par  Dampier  en 
1699. 

BRETENOUX  ,  ville  de  France  ,  dép. 
du  Lot,  arrond.  et  à  8  1.  î/a  N.  N.  O.  de 
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Figeac  ;  chef  lieu  de  cant.,  sur  la  Dordogne. 
600  hab. 

BRETEUIL,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Eure,  arrond.  el  à  6  I.  S.  O.  d'Évrcux  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  sur  l'Iton.  Elle  renferme 
des  forges  à  hauts  fourneaux ,  et  des  eaux 
minérales  froides.  Elle  commerce  en  fers, 
fonte  moulée  ,  poterie ,  clouterie ,  quincail- 
lerie ,  chapellerie ,  etc.  1,800  hab. 

BRKTEUIL,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Oise ,  arrond.  de  Clermont  ;  chef-lieu  de 
cant.,  à  la  source  de  l'Annoy,  à  6  I.  N.  E. 
de  Bcauvais.  Elle  est  mal  bâtie  et  mal  pa- 
vée. On  y  distingue  le  vaste  bâtiment  de 
l'ancienne  abbaye.  Elle  était  autrefois  for- 
tifiée ,  et  avait  un  château  ;ces  fortifications 
furent  détruites  en  i355.  Elle  a  des  manu- 
factures de  lainages,  des  papeteries,  et  une 
fabrique  de  souliers  a  l'usage  des  troupes  et 
des  hôpitaux  de  Paris.  On  y  fait  commerce 
de  blé.  Il  s'y  tient  des  foires  les  5  février,  3 
avril,  a  juin,  i.{  juillet,  a5  septembre  et 
novembre.  Il  y  a  de  belles  pépinières  dans 
les  environs.  a,66o  hab. 

BRÉTIGNY,  hameau  de  France,  dép. 
d'Eure-et-Loir,  arrond.,  cant.  et  à  a  I. 
S.  E.  de  Chartres.  Il  y  fut  conclu ,  le  8  mai 
i36o,  un  traité  de  paix  en  vertu  duquel  le  roi 
Jean,  fait  prisonnier  à  la  bataille  de  Poi- 
tiers parles  Anglais .  obtint  la  liberté  après 
4  ans  de  captivité. 

BRETON,  ap sur  la  côte  orient,  de  l'île 
de  Cap-Breton  ,  dans  les  poss.  angl.  de  l'A- 
mérique sept.  Lat.  N.  45°  56'.  Long.  O. 
6a°4'. 

BRETTACH,  bourg  du  roy.  de  Wurtem- 
berg, cercle  du  Necker,  baill.  et  à  a  I.  3/i 
E.  de  Neckarsulm,età  3  1.  i/a  N.  E.d'Heil- 
bronn,  sur  le  Necker.  877  hab. 

BRETTEN  ou  BRETTHE1M,  ville  du 
grand-duché  de  Bade,  cercle  de  Murg  et 
Pfinz  ;  chef  lieu  de  baill.,  à  5  1.  E.  de  Çarls- 
rnhe,  et  à  9 1.  i/a  S.  d'Heidelberg.  Il  y  a  des 
églises  pour  les  catholiques,  les  calvinistes 
et  les  luthériens.  On  remarque  sur  la  place 
du  marché  la  maison  où  naquit  Melancthon, 
et  la  statue  de  ce  savant.  a,5oo  hab.  Pen- 
dant la  guerre  de  3o  ans,  Bretten  servit 
d'asile  à  plusieurs  savans  et  négocia ns d'Hei- 
delberg. Il  a  beaucoup  souflert  dans  les 
guerres  de  i63a  et  1689. 

Le  bailliage  de  Birttcn  contient  13,457 
hab. 

BRETTEVILLE  -  SUR  -  L'AIZE,  bourg 


de  France ,  dép.  du  Calvados ,  arrond.  et  à 
4  I.  i/4  N.  N.  O.  de  Falaise;  chef-lieu  de 
cant.,  4  3  1.  i/a  S.  de  Caen.  800  hab: 

BRETZEN  HEI M ,  village  des  Ét ats-Prus- 
siens ,  prov.  du  Bas-Rhin ,  régence  de  Co- 
blentz,  cercle  et  a  3/4  de  1.  N.  E.  de  Kreuz- 
nacb,  sur  la  rive  gauche  de  la  Nahe.  Il  y 
a  une  fabrique  de  set  ammoniac.  6aa  hab. 
C'est  \*Siciia,  où  Alexandre  Sévère  fut  as- 

BREUCIIIN  ,  ruisseau  flottable  de  Fran- 
ce.  Voy.  Laxtibsk. 

BREUILLET,  village  de  France,  dép. 
de  la  Charente-Inférieure, arrond.  et  à  3  I. 
i/a  S.  de  Marennes,  cant.  de  Royan,  et  à 
la  1.  S.  de  La  Rochelle.  i,foo  hab. 

BREUKELEN,  village  des  Pays-Bas, 
prov.tf  arrond.  et  à  41.  i/3  N.  O.  d'itrecht, 
cant.  de  Maarsen  ,  sûr  la  rive  gauche  du 
Vecht.  1,100  hab. 

BRÉVANNESouRREU  VANNE,  village 
de  France ,  dép.  de  la  Haute-Marne ,  arrond. 
età 8  1.  E.  deChaumnnt,  cant.  deCIefmont. 
Il  y  a  une  mine  de  fer  qui  alimente  le  four- 
neau de  Vrécourt,  dans  le  dép.  des  Vosges. 
1,180  hab. 

BREVENT  (LE),  montagne  des  États- 
Saides,  div.  de  Savoie,  prov.  du  Faucigny, 
a  i/al.  N.  O.  deChamouni ,  et  agi.  >  1  v  E. 
de  Bonneville.  Elle  appartient  à  une  ramifi- 
cation occid.  des  Alpes  Pcnnines,  et  se  rat- 
tache au  N.  avec  les  Aiguilles  Rouges.  Son 
élévation  au-dessus  de  la  mer  est  de  1 ,  a83  toi- 
ses suivant  Pictet ,  et  de  1 ,3o6  toises  suivant 
Saussure.  Laeime,  couverte  de  glaciers ,  est 
très-difficile  à  atteindre.  Saussure  a  trouvé 
sur  le  Brevcnt  une  grande  quantité  de  neige 
rouge ,  circonstance  dont  il  ne  pouvait  pas 
se  rendre  raison,  mais  qui  peut  s'expliquer 
par  le  voisinage  de  la  terre  micacée  rouge, 
qui,  ainsi  que  le  talc,  compose  cette  mon- 
tagne. 

BREV1NE  (LA),  village  de  Suisse,  cant. 
età  5 1.  i/a  O.  de  Ncuchâtel ,  près  des  limites 
de  France  ,  dans  une  vallée  à  laquelle  il 
donne  son  nom.  Siège  d'une  juridiction  ci- 
vile. 11  y  a  des  bains  d'eaux  minérales.  L'on 
y  fait  du  fromage  recherché. 

La  vallée,  qui  a  a  I.  de  long,  est  la  plus 
élevée  du  cant.  Elle  renferme  le  lac  d'Eta- 
lièrcs,  dont  les  eaux  vont  au  S.  E.  former 
la  Reuse  à  Saint  Sulpice.  A  peu  de  distance 
de  la  Brevine  on  exploite  de  la  houille.  Cette 
vallée  contient  1,020  hab.  On  y  fabrique  de 
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l'horlogerie,  de  la  dentelle,  et  on  y  élève 
quantité  de  bestiaux. 

BREWER,  connu,  des  États  Unis,  état 
de  Maine ,  comté  de  Penobscot ,  sur  le  Pe- 
nobscot ,  à  a  1.  S.  E.  de  Bangor,  et  à  I  si.  a/3 
N.  deCastine.  ;44  hab. 

BREWERS  -  LAGOON  ,  baie  de  la  mer 
des  Antilles,  sur  la  côte  de  Honduras.  Lat.  N. 
i5'48'.  Long.  O.  890. 

BREWOOD,  bourg  d'Angleterre,  comté 
et  à  3  1.  i/a  S.  E.  de  Staifurd ,  hundred  de 
Culllestone.  On  y  tient  un  marché  par  se- 
maine ,  et  une  foire  par  an.  a,a63  hab. 

BREWSTER  ,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets  ,  comté  de  Barnstable , 
sur  la  baie  et  à  6  1.  E.  de  Barnstable.  i,a85 
hab. 

BREYELL  ou  BRCGEL  ,  village  des 
États-Prussien*,  prov.  de  Clèvcs-Berg,  ré- 
gence et  à  1  a  1.  i/a  S.  S.  E.  de  Clèves ,  cercle 
et  à  a  1.  8.  O.  de  Kempen.  Il  y  a  des  fabri- 
ques de  toiles ,  de  filets ,  et  des  blanchisse- 
ries. 778  hab. 

BREZOLLES  ,  bourg  de  France,  dép. 
d'Eure-et-Loir,  arrond.  et  a  5  1.  S.  O.  de 
Dreux  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  Meuvette. 
800  hab. 

BREZOVA,  bourg  de  Hongrie,  comitat 
de  Neutra ,  marche  de  Vag  u  j  hely,  a  G  1.  3/4 
IV.  O.  de  Leopoldstadt ,  et  à  égale  distance 
S.  E.  de  Sxakoltza ,  dans  une  vallée  arrosée 
par  la  petite  rivière  de  son  nom. 

BREZWE1L,  village  de  Suisse,  cant.  et 
à  6  1.  S.  de  Baie ,  distr.  de  W aide □  bourg.  11 
y  a  une  mine  de  bouille  et  de  vitriol.  On  y 
fabrique  des  rubans,  et  l'on  y  élève  beaucoup 
de  bestiaux.  4/8  hab. 

BRIAC  S1.),  village  de  France,  dép. 
d'I Ile-et-Vilaine,  arrond.  et  à  a  1.  O.  S.  O. 
de  Saint-Malo ,  cant.  de  Pleurtuit ,  près  de 
la  mer.  i,5oo  hab. 

BRIANÇON  ,  village  des  États-Sardes, 
div.  de  Savoie,  prov.  de  Tarantaise  ,  mand. 
et  à  1  1.  1/ 1  N.  O.  de  Moùtiers,  sur  la  rive 
gauche  de  l'Isère.  On  y  fabrique  de  la  quin- 
caillerie. Humbert  11 ,  comte  de  Maurienne, 
détruisit,  dans  le  xi«  siècle ,  deux  châteaux , 
dont  on  voit  encore  les  ruines,  qui  comman- 
daient la  route  delà  vallée  d'Aoste,  et  dont 
les  seigneurs  mettaient  les  voyageurs  à  con- 
tribution. ao6  hab. 

BRIANÇON ,  ville  forte  de  France,  dép. 
des  Hautes-Alpes,  chef-lieu  d'arrond.  et  de 
cant.,  sur  la  rive  droite  de  la  Durance,  dans 
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les  Alpes  Cottiennes ,  A  1 3  1.  N.  E.  de  Gap , 
et  à  i3  1.  î/a  E.  S.  E.  de  Grenoble.  Siège 
d'un  tribunal  de  ir*  instance ,  d'une  conser- 
vation des  hypothèques.  Place  de  guerre  de 
ir*  classe,  et  résidence  d'un  officier  supé- 
rieur d'artillerie  de  U  direction  de  Mont- 
Dauphin.  C'est  la  ville  de  France  dont  la 
situation  est  la  plus  élevée.  Elle  est  mal 
bâtie ,  n'est  entourée  ni  de  remparts  ni  de 
fossés,  mais  défendue  par  sept  forts,  dont 
cinq,  placés  sur  la  gauche  de  la  Durancc, 
ne  communiquent  avec  la  ville  que  par  un 
pont  d'une  construction  extrêmement  har- 
die. Ils  commandent  les  vallées  par  les- 
quelles on  peut  approcher  de  la  place.  Ces 
forts  communiquent  entre  eux  par  des  sou- 
terrains percés  dans  le  roc.  Ces  fortifications 
sont  construites  avec  tant  d'art,  qu'on  re- 
garde Briançon  comme  imprenable.  C'est 
la  clef  de  la  France  du  côté  du  Piémont. 
Elle  fut  prise  en  i5oo  parle  duc  de  Lesdi- 
guières  sur  les  ligueurs  :  elle  n'était  pas  alors 
susceptible  d'une  forte  résistance.  11  y  a  un 
collège  communal.  On  y  fabrique  des  cris- 
taux ,  de  la  clouterie ,  des  faux  et  faucilles , 
des  peignes  pour  le  chanvre  ,  des  crayons  , 
de  la  bonneterie  et  des  cotonnades.  Il  y  a 
une  filature  de  coton  et  des  tanneries.  L'on 
y  fait  le  commerce  de  laines,  de  bestiaux, 
de  talc ,  nommé  craie  de  Briançon  ;  d'eau 
de  lavande ,  d'extrait  de  genièvre ,  de  grai- 
nes de  mélèse ,  et  autres  productions  des 
Alpes.  Il  s'y  tient  tous  les  ans  3  foires  consi- 
dérables, les  1—  mai,  u  juin  et  i3  octobre. 
3,976  hab. 

L'arrondissement  de  Briançon  renferme 
37  communes  et  38,370  hab.  11  est  divisé 
en  5  cantons  :  Aiguilles  ,  Briançon ,  La- 
grave-en  -  Oysans ,  l'Argentière  et  Mones- 
tier. 

BR1ANSK,  ville  de  Russie  ,  en  Europe, 
gouv. età  *5 1. 0.  d'Orel  ;  chef-lieu  de  distr. , 
sur  la  rive  droite  delà  Desna.  Lat.  R,  55*  16'. 
Long.  O.  5a°  4'.  H  y  a  1  bureau  de  l'ami- 
rauté, 1  fonderie  de  canons,  et  16  églises. 
On  trouve  dans  les  environs  de*  verreries 
et  une  manufacture  d'armes.  Les  forets  voi- 
sines fournissent  de  très-beau  bois  de  con- 
struction. On  tient  tous  les  ans  ,  auprès  de 
Briansk  ,  une  foire  tri.s-fréquentée.  Com- 
merce en  blé  ,  Un  ,  chanvre,  miel  et  cire. 
3,ooo  hab. 

Le  distr. ,  arrosé  par  la  Desna,  renferme 
de  belles  forêts  de  chêne  et  des  usines.  On 
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y  élève  beaucoup  de  bétail.  5a,4ag  hab. 

BR1AR  CREEK,  rivière  des  Etats  Uni*, 
en  Géorgie,  qui  prend  sa  source  à  i4  1.  i/a 
O.  d'Augusta,  et  se  réunit  à  la  Susquehan- 
nah,  entre  Augusta  et  Savannah.  En  1779, 
un  corps  de  l'armée  américaine  fut  surpris 
par  les  Anglais  sur  les  bords  de  cette  ri- 
vière. 

BRI  ARE,  bourg  de  France ,  dép.  du  Loi- 
ret, arrond.  et  a  a  1.  1/4  S.  E.  de  Gieu  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  à  9  1.  S.  de  Montargis, 
snr  la  rive  droite  de  la  Loire,  à  la  prise 
d'eau  du  canal  qui  porte  son  nom.  Il  s'y 
fait  quelque  commerce,  surtout  en  vin. 
Les  habitans  sont  en  grande  partie  mari- 
niers. 1 ,600  hab. 

BRI  ARE  ,  canal  de  France ,  dans  le  dép. 
du  Loiret.  Il  fait  communiquer  la  Loire  a  la 
Seine  ,  et  commence  à  Briare  sur  la  Loire , 
passe  à  Ouzouer  ,  à  Chatillon ,  et  va  joindre 
à  Montargis  le  canal  de  Loing ,  qui  en  est 
la  continuation.  La  longueur  de  son  déve- 
loppement est  de  Son  bief  de  partage , 
qui  a  2,82 1  mètres  a3  centimètres ,  est  placé 
entre  les  écluses  de  la  Garonne  et  de  Rou- 
deau.  Le  versant  du  côté  de  la  Loire  a 
i4, {97  mètres  2 5  centimètres  de  long,  et  sa 
pente  est  rachetée  par  îa  écluses.  L'autre 
versant,  du  côté  de  Montargis,  a  une  lon- 
gueur de  37,98a  mètres  95  centimètres ,  et  sa 
fente  est  rachetée  par  39  écluses.  Ce  cana  I,  le 
I*  dece  genre  qui  ait  été  construit  en  Fran- 
ce ,  fut  commencé  en  1606,  sous  Henri  iv, 
par  les  soins  de  Sully ,  son  ministre  ,  et 
achevé  en  i64i.  Les  principaux  transports 
sur  ce  canal  sont  en  vins,  bois,  fers ,  houille, 
fruits,  et  généralement  toutes  les  marchan- 
dises qui  arrivent  de  la  Haute-Loire  et  de 
l'Allier. 

BRIATEXTE,  ville  de  France,  dép.  du 
Tarn, arrond.  et  à  a  1.  1/2  N.  E.  de  Lavanr, 
cant.  du  Graulhet,  sur  l'Adou.  1,100  hab. 

BRI  ATI  GO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Galabre  Ultérieure  n*  ,  distr.  et 
à  a  1.  N.  O.  de  Montelcone  ;  chcMicu  de 
cant.,  sur  la  Méditerranée.  Il  a  été  en  grande 
partie  détruit  par  le  tremblement  de  terre 
de  1783,  et  restauré  par  Ferdinand  iv.  Son 
territoire  prodait  du  coton.  930  hab. 

BRIAVELL'S  (S'.) ,  vUlage  d'Angleterre, 
comté  et  à  6  1.  3/4  O.  S.  O.  de  Glocester, 
hundred  de  Saint-Briavell's.  1,112  hab. 

BRIGE  (  S».  ) ,  village  de  France ,  dép.  de 
la  Charente ,  arrond. ,  cant.  et  a  1  I.  E.  de 


Cognac.  On  y  fait  de  très-bonne  eau-de-vie. 
54o  hab. 

BR1CE  (S*.),  village  de  France,  dép. 
d'Ille-etVUaine,  arrond.  et  à  3  1.  N.  O.  de 
Fougères;  chef  lieu  de  cant.  i,aoo  hab. 

BRICE(S«.)  ,  village  de  France,  dép.  de 
Seine-et-Oise ,  arrond.  de  Pontoise,  cant. 
de  Montmorency,  a  \  \ ,  V  de  Paris.  Il  y  a 
un  château ,  et  plusieurs  jolies  maisons  de 
campagne.  On  y  fabrique  de  la  dentelle  de 
soie.  1,200  hab. 

BR1CHERASCO,  bourg  des  États-Sar- 
des, div.  de  Turin,  prov.  et  à  1  1.  3/4  S. 
S.  O.  de  Pignerol;  chef-lieu  de  mand.  Il  y 
a  1  église  et  1  couvent ,  6  grandes  tanneries , 
et  2  papeteries.  Il  s'y  tient  2  foires  par  an. 
2,794  hab.  Les  environs  produisent  de  bon 
vin. 

BRICON,  village  de  France,  dép.  de  la 
Haute-Marne ,  arrond.  et  à  3  1.  O.  de  Chan- 
mont,  cant.  de  Ghateau-Vilain.  Il  y  a  une 
mine  de  fer.  535  hab. 

BRIDGEMAN'S  ISLAND,  île  de  l'ar- 
chipel du  Shetland  mérid. ,  au  S.  de  l'Amé- 
rique mérid.,  par  6a°  de  lat.  S.  et  6o°  dé 
long.  O.  Cette  île  est  élevée  de  aeo  pieds , 
et  peut  avoir  il.  i/o  de  circonférence.  Elle 
est  volcanique,  et  de  tous  côtés  sa  couleur  est 
celle  de  briques  brûlées.  Le  cratère  est  situé 
sur  la  côte  O.  de  l'île,  et  à  une  hauteur  de 
80  pieds  au-dessus  de  la  surface  de  l'eau  :  il 
est  d'une  immense  largeur,  et  il  en  sort  une 
épaisse  fumée.  La  montagne  sur  laquelle  il 
est  situé  a  diU'érens  pics.  La  côto  S.  O.  de 
cette  ile  est  basse.  Le  seul  endroit  accessi- 
ble est  la  pointe  S.  O. 

BRIDGEND,  ville  d'Angleterre,  prin- 
cip.  de  Galles ,  comté  de  Gtamorgan  ,  sur 
l'Ogmore,  qu'on  traverse  sur  un  pont  de 
pierre,  à  1  1.  du  canal  de  Bristol.  Cette  ville 
est  divisée  en  trois  parties:  Oldcastlc ,  Brid- 
gend  et  Newcastle  ;  dans  chacune  il  y  a  eu 
un  château.  Les  représentans  du  comté  au 
parlement  sont  quelquefois  élus  dans  l'hô- 
1  cl  - <i «■-ville ,  assez  bel  édifice.  On  y  fabrique 
des  étoITes  de  laine.  11  s'y  tient  "1  marché 
par  semaine,  et  a  foires  par  an.  817  hab. 
Près  de  cette  ville  il  y  a  une  carrière  de 
pierre  de  taille. 

BR1DGENORTH,  ville  d'Angleterre, 
comté  de  Salop ,  hundred  de  Stottesden  , 
sur  la  Savcrne ,  à  7  1.  1/4  S.  E.  de  Shrews- 
bury.  Elle  est  divisée  par  le  fleuve  en  basse 
et  haute  ville.  Cette  dernière  est  située  à 
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1 80  pieds  au-dessus  du  niveau  de  la  Sa verne. 
Un  pont  de  pierre  unit  les  deux  villes.  Plu- 
sieurs maisons  sont  creusées  dans  le  roc; 
d'autres  sont  bâties  en  amphithéâtre.  Il  y  a 
une  fabrique  de  colle  forte ,  et  des  tanne- 
ries. On  y  fait  beaucoup  de  dréche.  11  s'y 
tient  1  marché  tous  les  samedis ,  et  6  foires 
par  an.  4*345  hab.  Au  commencement  du 
xn«  siècle  ,  elle  était  très-bien  fortifiée  ,  et 
passait  pour  une  des  meilleures  places  de 
l'Angleterre.  Il  y  a  des  restes  du  château 
de  Castelhill,  où  Charles  i«  résida  pendant 
les  guerres  civiles. 

BRIDGEPORT,  bourg  maritime  des 
États-Unis,  état  de  Connecticut,  comté  de 
Fairfield ,  comro.  de  Stratford ,  sur  le  dé- 
troit de  Longlsland,  à  1  1.  de  Stratford, 
et  à  6  1.  i/3  S.  O.  de  New-Haven.  Lat.  N. 
4i°  10'.  Long.  O.  75°  3a'.  Bridgport  a  1 
banque  et  a  églises.  1,089  hab. 

BRIDGEPORT,  bourg  des  États-Unis, 
état  de  Pensylvanie ,  comté  de  La  Fayette , 
sur  la  Monongahéla ,  séparé  de  Brownsville 
par  le  Dunlap.  6a4  hab. 

BRIOGET ,  pointe  sur  la  côte  O.  de  l'A- 
mérique sept.,  au  S.  de  la  haie  Berner, 
dans  le  canal  Lynn.  Lat.  N.  58°  39'.  Long. 
E.  aaae  44'. 

BRIDGETOWN,  ville  capit.  de  la  Bar- 
bade,  une  des  Antilles,  située  sur  la  côte 
8.  O.,  au  fond  de  la  baie  Carlisle ,  qui  peut 
contenir  5oo  vaisseaux.  Elle  est  regardée 
comme  une  des  plus  belles  villes  des  Indes 
Occidentales.  Elle  a  1,200  maisons,  con- 
struites en  brique ,  hautes ,  et  ornées  de  bal- 
cons. Ses  rues  sont  très-larges,  et  ses  quais 
très-commodes  pour  le  commerce.  Bridge- 
town  est  la  résidence  du  gouverneur.  11  y  a 
un  collège.  Elle  est  défendue  par  plusieurs 
forts  et  par  une  citadelle.  La  garnison  est 
de  1,100  hommes.  Les  environs  sont  bas, 
et  la  mer ,  en  les  inondant ,  rendait  le  cli- 
mat malsain  avant  qu'on  eût  creusé  des  ca- 
naux pour  l'écoulement  des  eaux.  Bridge- 
lown  a  été  quatre  fois  la  proie  des  flammes, 
de  1668  à  1767.  En  1780,  un  ouragan  la  dé- 
vasta. 

BRIDGETOWN ,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  Maine,  comté  de  Gumberland,  â 
i  j  1.  N.  O.  de  Portland.  1,100  hab. 

BRIDGETOWN,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  Maryland,  comté  de  Kent,  sur  le 
Chester,  à  7  1.  au-dessus  de  Chester,  et  à 
16  1.  E.  de  Baltimore. 
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BRIDGETOWN ,  comm.  desÉtats-Unis, 
état  de  Maryland ,  comté  de  la  Reine  Anne 
sur  la  rive  droite  du  Tuckahoc,  à  5  1.  E.  de 
Centreville. 

BR I DGETOWN  ,  comm.  des  États  Unis , 
chef-lieu  du  comté  de  Gumberland,  état  de 
New-Jersey ,  sur  la  Gohanaie-Creek ,  qui  est 
navigable  pour  des  bâtimens  de  100  ton- 
neaux ;  à  7  1.  i/3  au-dessus  de  son  embou- 
chure dans  la  baie  de  Delaware,  et  à  18  I. 
S.  S.  E.  de  Philadelphie.  Bridgetown  a  i 
maison  de  justice ,  1  prison  et  1  banque.  On 
y  fait  un  commerce  considérable.  57a  hab. 

BRI  DGETOWN,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Virginie,  chef-lieu  du  comté  de 
Northumberland  ,  à  *4  I.  i/a  N.  E.  de  Rich- 
mond. 

BR1DGEWATER  ,  baie  du  canal  de  Bri- 
stol ,  sur  la  côte  du  comté  de  Somerset ,  en 
Angleterre.  Elle  a  environ  7  1.  de  large, 
et  reçoit  le  Paire  t. 

BRIDGEW ATER ,  vUle  d'Angleterre, 
comté  de  Somerset,  hundred  de  Petherton 
(north) ,  sur  le  Parret,  à  3  1.  de  son  embou- 
chure dans  la  baie  de  Bridgewater ,  â  5  I. 
S/4  O.  S.  O.  de  Wells ,  et  â  10  1.  S.  O.  de 
Bristol.  Lat.  N.  5i°  7'  41'.  Long.  O.  5°  19' 
53'.  La  ville  est  séparée  du  faubourg  d'East- 
ower  parle  Parret ,  sur  lequel  on  a  construit 
deux  ponts,  l'un  en  pierre,  et  l'autre  en 
fer.  La  marée  y  monte  à  3o  pieds.  Les  rues 
sont  larges  et  bien  pavées.  Il  y  a  1  église  pa- 
roissiale ,  plusieurs  maisons  de  prière ,  et  1 
école  gratuite.  Le  port  est  l'entrepôt  du 
comté  de  Somerset.  On  y  tient  a  marchés 
par  semaine  ,  et  4  foires  par  an.  Cette 
ville  envoie  deux  membres  au  parlement. 
6,1 55  hab.  Elle  était  fortifiée  du  temps  de 
Charles  »•'.  Le  duc  de  Monmouth  y  fut  pro- 
clamé roi. 

BRIDGEWATER,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Massachusets,  comté  de  Ply- 
mouth,  à  7  I.  N.  O.  dePlymouth, età  81. S. 
de  Boston.  11  y  a  6  églises.  On  y  fabrique  de 
la  quincaillerie  et  delà  clouterie.  5,670  hab. 

BRIDGEWATER,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  New-Hampshire ,  comté  de 
Grafton  ,  sur  le  Merrimack  ,  à  5  I.  1/3  S.  de 
Plymouth,et  â  a5l.  N.  O.  de  Portsmoutlu 
787  hab. 

BRIDGEWATER,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  New-Jersey,  comté  de  So- 
merset, à  1  I.  N.  de  Boundbrook.  3,1^7 
hab. 
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BRIDGEWATER,  comm.  de*  États- 
Unis,  étal  de  ISew-York ,  dans  la  partie  S. 
£.  du  comté  d'Onéida,  a  4  I.  S.  d'Utica. 
Elle  est  arrosée  par  les  affluens  de  1*11 nadilla. 
iv535  hab. 

BRIDGEWATER,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Pensylvanie,  comté  de  Lu- 
xerne.  t,4i8hab. 

BRIDGEWATER,  comm.  de*  États- 
Unis,  étatdeVermont,  comté  et  à  61.  N.  O. 
de  Windsor.  i,i54  hab. 

BR1DGFORD  (EAST),  village  d'Angle- 
terre, comté  et  à  al.  i/a  E.  K.  E.  de  Not- 
tingham,  wapentakc  de  Bingbam,  sur  la 
rive  droite  du  Trcnt.  On  pense  qu'il  occupe 
l'emplacement  de  Murgidunumy  station  ro- 
maine. Il  y  a  i  voie  romaine  qui  vient  de 
Belvoir.  7G8  bab. 

BR1DL1NGTON,  ville  et  port  d'Angle- 
terre ,  east-rîding  du  comté  et  à  1 5  I.  i/a  E. 
N.  E.  d'York,  wapentakc  de  Dikering,  et 
à  5  1.  1/9  S.  S.  E.  de  Scarborougb;  sur  une 
baie  de  la  mer  du  Nord ,  à  laquelle  elle  donne 
son  nom  ,  et  qui  offre  un  bon  mouillage.  Une 
partie  de  la  ville  s'étfud  le  long  d'une  petite 
rivière  ,  a  i/.j  de  1.  de  la  côte.  La  partie  voi- 
sine de  la  mer  est  appelée  le  quai.  Deux 
môles,  où  se  trouvent  deux  batteries,  abri- 
tent le  port  et  servent  de  promenade.  Il  s'y 
fait  un  grand  commerce.  On  y  prend  dea 
bains  de  mer.  Il  s'y  tient  un  marché  par 
semaine,  et  a  foires  par  an.  4>a"5  hab.  II  y 
a  dans  les  environs  des  eaux  minérales. 

BRI  DPORT,  ville  maritime  d'Angleterre, 
comté  de  Dorset ,  sur  la  rive  gauche  et  à  5/4 
de  I.  de  l'embouchure  du  Britt  dans  la  Man- 
che, et  à  5  1.  i/a  O.  de  Dorchester.  Elle  est 
entourée  de  belles  collines  ,  et  offre  une 
agréable  perspective.  11  y  a  plusieurs  éta- 
blissemens  de  charité ,  et  une  église  gothi- 
que. Le  port  peut  recevoir  des  navires  de 
5oo  tonneaux.  La  baie,  profonde  et  dange- 
reuse ,  est  formée  par  les  caps  Berry  et  Port- 
land.  Il  y  a  des  manufactures  de  cordages, 
de  toiles  à  voiles,  de  filets  et  fils  retors  pour 
les  pécheurs.  Elle  avait  perfectionné  la  fa- 
brication des  cordages,  et  Henri  mi  lui  en 
avait  donné  le  droit  exclusif.  Les  petits  na- 
vires construits  à  Bridport  sont  renommés 
pour  leur  légèreté.  Il  y  a  a  marchés  par  se- 
maine ,  le  mercredi  et  le  samedi,  et  a  foires 
par  an.  Cette  ville  envoie  2  membres  au 
parlement.  8,74s  hab, 

BRI  DPORT,  comm.  des  États  Unis  ,  état 
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de  Vermont ,  comté  d'Addison ,  sur  le  lac 
Ghamplain ,  \  is  a-vis  de  Crown  Point ,  4  a  I. 
O.  de  Middlcbury.  i,5aohab. 

BRIE,  a  ne.  prov.  de  France,  qui  faisait 
partie  du  gouv.  de  la  Champagne.  Elle  était 
divisée  en  Haute -Brie,  Basse -Brie  et  Brie 
Pouilleuse.  La  partie  comprise  entre  Me- 
lon et  Lagni  appartenait  au  gouv.  de  l'Ile- 
de-France  ;  on  la  nommait  Brie  Parisienne, 
pour  la  distinguer  de  l'autre,  qui  était  la  Brie 
Champenoise.  La  totalité  de  la  Brie  s'éten- 
dait depuis Sézanne  jusqu'au  confluent  delà 
Seine  çt  de  la  Marne.  La  Haute-Brie  est  un 
des  pays  de  France  les  plus  fertiles  en  grains. 
En  revanche,  la  mauvaise  qualité  de  ses  vins 
est  devenue  proverbiale.  La  Brie  est  aujour- 
d'hui comprise  dans  les  dép.  de  Seine-et- 
Marne,  de  l'Aisne,  de  la  Marne  et  de  l'Aube. 

BRIE,  village  de  France,  dép.  de  la 
Charente,  a r rond,  et  à  9  I.  9/5  N.  N.  E. 
d'Angouléme,  cant.  de  la  Rochefoucauld. 
i,5oo  hab. 

BR1EC  ,  village  de  France  ,  dép.  du  Fi- 
nistère, arrond.  et  à  5  1.  1/4  N.  N.  E.  de 
Quimper;  chef-lieu  de  cant.  5,ooo  hab. 

BRIE  COMTE-ROBERT,  ville  de  Fran- 
ce. Baii-suB-YKBKs. 

BR1EDEL,  bourg  des  États  -  Prussiens , 
prov.  du  Bas-Rhin  ,  régence  de  Coblentz  , 
cercle  et  a  3/4  de  1.  S.  O.  de  Zell ,  et  a  10  I. 
N.  O.  de  Trêves,  sur  la  rive  droite  de  la 
Moselle.  85;  hab. 

BR1EG,  ville  des  États-Prussiens,  prov. 
de  Silésie  ,  régence  et  à  9  I.  i/i  S.  E.  de 
Brcslau;  chef-lieu  de  cercle.  Lat.  fi.  5o*5a\ 
Long.  E.  i5°  i4'.  Sur  la  rive  gauche  de  PO- 
der,  que  traverse  un  pont  en  bois.  Elle  était 
autrefois  fortifiée.  Elle  a  1  faubourg,  1  beau 
château ,  5  églises  ,  1  collège  luthérien  avec 
bibliothèque,  7  hôpitaux,  1  maison  de  fous 
et  1  arsenal.  11  y  a  des  fabriques  de  draps, 
d'indiennes,  de  toiles,  de  crêpes,  de  den- 
telles ,  de  chapeaux,  de  bas,  etc.,  et  une 
blanchisserie  de  cire.  Le  commerce  y  est 
considérable.  L'on  y  tient  par  an  5  marchés 
et  4  grandes  foires  pour  le  bétail.  10,547 
hab. 

Le  cercle  de  Brieg  a  une  superGcie  d'en- 
viron 98  1.  ,  et  54,549  hab.  11  produit  des 
grains  ,  du  houblon  ,  de  la  garance,  un  peu 
de  vin  et  beaucoup  de  foin. 

BRIEG ,  ville  de  Suisse.  Voy.  Baie. 

BB1ELLE,  ville  des  Pays-Bas,  partie 
mèrid.  de  la  prov.  de  Hollande  ;  chef-liea 
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d'arrond.  et  de  cant.,  située  dans  la  partie 
sept,  de  Pile  de  Voorne  ,  a  l'embouchure  de 
la  Meuse,  qui  y  forme  un  bon  port ,  à  51.0. 
de  Rotterdam  ,  et  à  16  1.  S.  O.  d'Amster- 
dam. Siège  d'un  tribunal  de  1"  instance. 
Elle  nomme  un  député  aux  états  de  la  prov. 
C'est  une  belle  ville,  bien  fortifiée  et  bien 
bâtie.  On  y  fait  la  pêche.  Bile  renferme  une 
école  latine.  3,aoo  bab. 

Brielle ,  que  le*  Français  appellent  quel- 
quefois La  Brille ,  est  célèbre  dans  l'histoire 
pour  avoir  été  le  berceau  de  la  liberté  hol- 
landaise; car  ce  fut  la  première  place  dont 
le*  confédérés  s'emparèrent  en  157a,  et  ils 
jetèrent  ainsi  les  fondement  de  la  républi- 
que. En  i585  elle  fut  cédée,  ainsi  que 
d'autres  villes ,  à  la  reine  Elisabeth ,  pour 
garantie  des  secours  d'hommes  et  d'argent 
qu'elle  avait  fournis.  En  181 3,  les  habi- 
tons se  révoltèrent  contre  la  garnison  fran- 
çaise ,  et  la  forcèrent  a  la  retraite.  Patrie  de 
l'amiral  Tromp,  qui  ne  voulut  jamais  pren- 
dre d'autre  titre  que  celui  de  grand-père  des 
matelots. 

L'arrondissement  est  divisé  en  3  cantons  1 
Rrielle ,  Goedereede ,  Sommelsdyk. 

BRIENEN,  village  des  États  -  Prussiens , 
prov.  de  Clèves-Berg ,  régence,  cercle  et  a 
t  1.  i/4  N.  E.  de  Clèves,  près  du  Rhin.  Sur 
une  colline  près  de  ce  village,  on  voit  un 
monument  en  l'honneur  d'une  jeune  fille 
qui ,  en  1809  ,  saura  sa  mère  des  eaux  du 
Hl. in  débordé, et  périt  en  voulant  porter  du 
secours  a  d'autres  personnes. 

BRIENNE-LE-CHÂTEAU  ,  bourg  de 
France,  dép.  de  l'Aube,  arrond.età  51. 1/4 
N.  O.  de  Bar-sur- Aube  ;  chef-lieu  de  rant. , 
sur  la  grande  route  de  Paris  à  Chaumont ,  à 
7  1.  3,4  IV.  O.  de  Troyes.  Il  se  divise  en  deux 
parties,  éloignées  de  1,000  pas  l'une  de  l'au- 
tre, l'une  Brienne-la- Ville,  et  l'antre  Brienne 
le-Chateau.  Cette  dernière  partie  est  remar- 
quable par  un  fort  beau  château  construit, 
peu  de  temps  avant  la  révolution,  par  les 
soins  de  Loménic  de  Brienne,  qui  fut  mi- 
nistre de  la  guerre.  11  est  situé  sur  une  émi- 
nence  artificielle,  et  domine  une  plaine  im- 
mense. 1 1  y  a  dans  ce  bourg  une  aciérie ,  une 
filature  de  coton  et  une  fabrique  do  bonne- 
terie de  coton.  Il  y  a  eu  à  Brienne  une  école 
militaire  ,  qui  a  compté  parmi  ses  élèves 
INapoléoo  Bonaparte.  3, 191  hab.  En  jan- 
vier i8i4>  ce  bourg  fut  pris  par  les  troupes 
alliée* ,  et  repris  par  les  Français.  Après  le 
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combat  sanglant  de  la  Rothière,  il  resta  au 
pouvoir  des  troupes  alliées. 

BRI  BUTS  ou  BRIENZ  (LAC  DE),  en 
Suisse,  dans  le  cant.  de  Berne,  a  PB,  du  lac 
de  Thun,  auquel  il  communique  par  l'Aar, 
qui  le  traverse  du  N.  E.  au  S.  O.  Sa  longueur 
est  de  3  I. ,  et  sa  largeur  d'i  1.  5/4.  Sa  pro- 
fondeur est  d'environ  5oo  pieds,  et  de  a,  100 
dans  quelques  endroits.  Il  est  très -pois- 
sonneux ,  et  abonde  particulièrement  en 
brientzling ,  poisson  qu'on  sale,  et  dont  on 
fait  un  commerce  assez  considérable.  La 
rive  mérid.  de  ce  lac  est  extrêmement  es- 
carpée ,  et  presque  inhabitée  ;  elle  reçoit  le 
Giessbach  ,  qui  forme  une  belle  cascade.  La 
rive  sept,  est  couverte  de  village*.  Les  mon- 
tagnes qui  l'environnent  sont  de  pierre  cal- 
caire et  de  schiste  argileux. 

BR1ENTZ  ou  BRIENZ , grand  village  de 
Suisse,  cant.  et  à  1 1  1.  i/a  E.  S.  E.  de  Berne  ; 
baill.  d'interlaken ,  à  9  I.  S.  S.  O.  de  Lu- 
cerne  ,  dans  une  position  très-agréable,  sur 
la  rive  septent.  du  lac  de  son  nom.  On  y  fait 
des  fromages  renommés. 

RR1ENZA  .  bourg  du  roy.  de  Naple*  , 
prov.  de  Basilicate  ,  distr.  et  a  5  1.  1/4  S.  O. 
de  Potcn/a  ;  chef  -  lieu  de  cant. ,  dans  une 
petite  vallée.  Il  y  a  a  églises.  4*35o  hab. 

BRIES,  ville  «le  Hongrie,  Voy.  Baies**. 

BRI  ESC  HE,  village  des  États  Prussiens, 
prov.  de  Silésie ,  régence  de  Rreslau ,  cercle 
et  à  a  I.  3/4  N.  E.  de  TrebniU.  Il  y  a  1  fa- 
brique de  potasse  et  1  forge.  55o  hab. 

RRIESEN,  ville  des  État*  -  Prussiens , 
prov.  de  Prusse  occid. ,  régence  de  M  arien- 
vrerder ,  cercle  et  à  8  1.  E.  S.  E.  de  Culm  , 
et  à  8  I.  1/4  PL  E.  de  Thorn ,  dans  un  pays 
couvert  de  bruyères.  Il  y  a  1  château  et  1 
église  catholique.  963  hab. 

HRIESKN  ,  en  hongrais  Breznô  Iianya , 
ville  libre  royale  de  Hongrie,  comitat  de 
Sohl  ,  sur  la  rive  droite  du  Gran  ,  â  11  1. 
N.  E.  d'Alt-Sobl,  et  à  55 1.  N.  N.  E.  de  Bude. 
Lat.  N.  48*  49'  3'.  Long.  E.  17"  18'  a'.  11  y 
a  i  église  luthérienne,  1  collège,  et  1  gym- 
nase piariste.  6,5o5  hab.,  qui  s'adonnent  à 
l'éducation  des  bestiaux  et  des  abeilles,  et 
font  de» fromage*  très-estimes,  dits  de  Brins. 
On  trouve  dan*  les  environ*  de  grandes  car- 
rières de  pierre  à  bâtir. 

RRIE-SUR-YÈRES  ou  BRIE-COMTE- 
ROBERT,  ville  de  France,  dép.  de  Seine- 
et-Marne  ,  a r rond,  et  à  4  1.  N.  N.  O.  de 
Melun  ;  chef- lieu  de  cant. ,  a  (j  1.  S.  E.  de 
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Paris,  près  de  la  rive  droite  de  l'Yères.  Elle 
a  été  fondée  par  Robert  de  France,  comte 
de  Dreux.  Son  église  paroissiale  est  remar- 
quable par  la  hauteur  de  sa  tour.  Il  y  a  des 
fabriques  de  bonneterie  et  de  chandelles. 
3  foires  d'i  jour  par  an.  a, 600  hab. 

BRIETZEN ,  ville  des  États  Prussien». 
Foy.  WaiKTiBn. 

BRIEUC  (S1.),  ville  de  France,  chef  heu 
du  dép.  des  Côtes  du -Nord ,  d'arrond.  et  de 
cant.  ;  située  près  de  l'embouchure  du  Gouet 
dans  la  petite  baie  appelée  l'anse  de  Saint- 
Brieuc  ,  au  milieu  de  montagnes  qui  lui  in- 
terceptent la  vue  de  la  mer;  a  12  1.  1/2  O. 
S.  O.  de  Srint-llalo,  et  *  89  1.  dist.  légale 
O.  de  Paris.  Elle  a  un  port  au  village  de  Le- 
goué-Saint  Brieuc  ,  à  environ  t  1.  de  la  mer. 
Saint-Bricuc  est  le  siège  d'un  évèché  érigé 
dans  le  ix*  siècle  et  suflYagant  de  l'archev.  de 
Tours,  et  dont  le  dép.  des  Côtes -du -Nord 
forme  la  circonscription.  Il  y  a  1  cour  d'as- 
sises ,  des  tribunaux  de  1"  instance  et  de 
commerce  ,  1  recette  générale  ,  des  direc- 
tions de  contributions  directes  et  indirectes, 
et  1  conservation  des  hypothèques.  Cette 
ville  est  assez  bien  bâtie  et  bien  percée.  Elle 
renferme  4  places  publiques ,  et  plusieurs 
édifices  remarquables,  parmi  lesquels  sont  la 
cathédrale,  ouvrage  du  xut*  siècle  ;  la  biblio- 
thèque publique,  qui  contient  a3,ooo  vol.  ; 
et  l'hôpital  -  général.  Un  beau  pont  sur  le 
Gouet  est  construit  en  granit  tiré  des  car- 
rières des  environs.  Il  y  a  1  séminaire,  1 
collège  communal,  1  société  d'agriculture, 
i  musée  de  peintures  et  gravures ,  et  1  salle 
de  spectacle.  Saint  Brieuc  a  des  fabriques  de 
toiles,  de  serges,  de  molleton  ;  1  filature  de 
coton  , des  tanneries,  1  papeterie, et  1  bras- 
serie. Des  navires  de  4  à  5oo  tonneaux  re- 
montent dans  son  port,  et  l'on  y  fait  le  ca- 
botage, et  des  arméniens  considérables  pour 
la  pèche  de  Terre  -  Neuve.  Son  commerce 
consiste  en  blé,  beurre ,  cidre,  fil  écru,  et 
produits  de  ses  fabriques.  11  s'y  tient  6  foires 
d'i  jour.  8,090  hab.  Il  y  a  dans  les  environs 
une  source  minérale  froide ,  qui  porte  le  nom 
de  Robien. 

L'arrondi»semcnt  de  Saint  -  Brieuc  ren- 
ferme 97  communes,  et  1 44*565  hab.  Il  est 
divisé  en  9  cantons  :  Châtelaudren ,  Lam- 
balle  ,  Lavallon  ,  Moncontour  ,  Paimpol , 
Pleneuf,  Ploeuc,  Quintin,  Saint-Brieuc. 

BR1EVA  ,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  â 
8  1.  S.  S.  O.  de  Logrono  (  Soria  ). 
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BRIEY,  ville  de  France,  dép.  de  la  Mo- 
selle ,  chef-lieu  d'arrond.  et  de  cant. ,  sur  le 
Wagot ,  dans  une  gorge  et  sur  le  penchant 
de  plusieurs  coteaux ,  à  5  I.  N.  O.  de  Metz , 
et  à  4  1.  5/4  S.  O.  de  Thionville  ;  siège  d'i 
tribunal  de  1"  instance,  d'i  conservation 
des  hypothèques ,  d'i  direction  de»  contri- 
butions indirectes ,  et  résidence  d'i  inspec- 
teur forestier.  11  y  a  1  société  d'encourage- 
ment pour  l'agriculture  et  l'industrie ,  des 
fabriques  de  gros  draps,  de  molletons  et  de 
droguets  ;  1  papeterie  et  des  teintureries. 
1,800  hab. 

L'arrond.  de  Briey  renferme  îao  comm. 
et  55,559  naD*  H  e8t  divisé  en  5  cantons  : 
Audun-le-Roman  ,  Briey,  Conflan»,  Lon- 
guyon  ,  et  Longwi. 

UR1G,  BR1GG  ou  BR1EG  ,  bourg  de 
Suisse ,  cant.  du  Valais,  chef-lieu  de  dizain  , 
dans  la  vallée  et  sur  la  rive  gauche  du  Rhône, 
que  l'on  traverse  sur  un  pont.  Il  est  très-bien 
bâti,  et  agréablement  situé  au  commence- 
ment de  la  route  du  Simplon ,  à  1 1 1.  1/2  E. 
de  Sion ,  et  à  8  1.  î/a  N.  O.  de  Domo  d'Os- 
sola.  Lat.  N.  46°  19'  55'.  Long.  E.  5°  |i' 
5'.  11  est  à  174  toises  au-dessus  du  lac  de 
Genève ,  et  â  334  au-dessus  de  la  mer.  L'air 
y  est  doux  et  sain.  Les  maisons  sont  bien 
bâties ,  et  couvertes  de  schistes  micacés , 
d'un  blanc  brillant  et  argenté.  II  y  a  a  jolies 
places  ,  1  cathédrale ,  a  beaux  couvens  ,  et 
1  collège  dirigé  par  des  jésuites.  On  y  re- 
marque 1  château  d'une  construction  semi- 
gothique  ,  flanqué  de  4  tours  carrées  et  très- 
hautes  ,  surmontées  d'énormes  boules  de 
schiste  d'un  blanc  brillant.  Brig  est  le  seul 
endroit  commerçant  du  Valais  ;  il  sert  d'en- 
trepôt aux  marchandises  qui  traversent  le 
Simplon  ,  et  a  plusieurs  maisons  de  banque 
tenues  par  des  Italiens.  En  1755,  il  éprouva 
de  grandes  pertes  par  suite  d'un  tremble- 
ment de  terre.  596  hab.  Il  y  a  à  1  1.  O.  des 
bains  d'eaux  thermales  ,  autrefois  très-fré- 
quentes. 

En  1798  et  1799,  ce  bourjç  a  cruellement 
souffert  de  la  guerre  contre  les  Français. 
Le  1 1  mai  1799  il  fut  occupé  par  les  Autri- 
chiens ,  qui  venaient  de  traverser  le  Sim- 

Le  dizain  de  Brig  est  divisé  en  8  paroisses, 
et  renferme  2,go3  hab. 

B1UGA  (LA),  bourg  des  États  Sardes, 
div.,  prov.  et  â  10  1.  N.  E.  de  Nice,  mand. 
de  Tende ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Livenza. 
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Il  a  i  château,  et  1  église  collégiale.  On  y 
fait  commerce  de  bestiaux  ,  de  cire  et  de 
miel.  9,895  hab. 

BRIGANTINE  INLET,  canal  qui  sépare 
les  îles  de  Great  et  Little  Egg  Harbour,  sur 
la  côte  du  New  Jersey  ,  aux  États-Unis. 
Lat.  N.  3q°  34'.  Long.  O.  76°  46'. 

BRIGG  ou  GLANDFORD  BRIDGE, 
bourg  d'Angleterre,  comté  et  à  la  I.  N.  de 
Lincoln,  wapentake  d'Yarborough ,  sur  la 
rivière  et  près  du  canal  d'Aneholme,  qui  le 
mettent  en  communication  avec  l'Humber. 
Commerce  actif  de  blé  ,  de  houille  et  de 
bois  de  construction.  11  y  a  un  pont  en  pier- 
re sur  la  rivière.  Marché  le  jeudi.  1674 
hab. 

BRIGHTON  ou  BR1GHTHELMSTONE, 
ville  maritime  d'Angleterre ,  comté  de  Sus- 
sex,  râpe  de  Lenes,  hundred  de  Whales- 
bone,àQl.  i/a  E.  de  Ghichester,  et  a  18  I. 
S.  de  Londres,  sur  une  baie  de  la  Manche, 
formée  par  les  caps  Bcachy-head  et  Selsea- 
Bill.  Lat.  N.  5o*49'  ^2**  Long.  O.  a*  5a'  10'. 
Cette  ville ,  très-ancienne  ,  n'était  habitée 
que  par  quelques  familles  de  pécheurs.  Elle 
est  devenue  une  des  plus  agréables  du  roy., 
et  des  plus  fréquentées,  surtout  pendant 
l'été,  a  cause  de  ses  bains  de  mer.  Elle  est 
sur  une  hauteur  qui  s'abaisse  en  pente  douce, 
et  est  bien  bâtie.  George  iv,  étant  prince  de 
Galles,  y  fit  bâtir  un  joli  palais,  qui  a  tou- 
jours été  sa  résidence  favorite  pendant  la 
belle  saison.  Il  y  a  des  maisons  de  prière 
pour  divers  cultes,  des  écoles  publiques  et 
une  école  d'industrie.  On  a  ouvert  en  1807 
uu  théâtre ,  et  il  y  a  a  salles  de  bals.  Il  y  a  3 
marchés  par  semaine  et  a  foires  par  an.  11 
part  de  Brighton  plusieurs  paquebots  par 
semaine  pour  Dieppe  ;  le  trajet  n'est  que  de 
39  1.,  et  le  port  n'est  qu'une  plage  peu  com- 
mode. a4,4>9  hab.  11  y  a  une  source  d'eau 
ferrugineuse  dans  les  environs. 

BRIGHTON,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets,  comté  de  Middlesex, 
â  3  I.  O.  de  Boston.  Il  s'y  tient  un  marché 
de  bestiaux  destinés  à  l'approvisionnement 
de  Boston.  Il  y  a  dans  les  environs  un  grand 
nombre  de  jolies  maisons  de  plaisance  et 
des  sources  minérales.  70a  hab. 

BRIGHTON ,  comm.  des  États-Unis, état 
de  New-York  ,  comté4de  Monroe ,  sur  le  Ge- 
nesee  ,  à  1 1  1.  N.  O.  de  Canandaigua,  et  à 
69  I.  O.  d'Albany.  1,97a  hab. 

BRIGHTON ,  coin  111.  des  États-Unis,  état 
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de  Pensylvanie ,  comté  de  Beaver,  près  des 
chutes  de  Bigbeaver.  j38  hab. 

BR1GNA1S,  ville  de  France,  dép.  du 
Rhône,  arrond.  et  à  a  1.  3/4  S.  S.  O.  de 
Lyon,  cant.  de  Saint-Genis  Laval ,  sur  le 
Garon.  On  y  fait  le  commerce  de  bestiaux. 
Le  territoire  est  fertile  en  vins.  On  trouve  a 
l'extrémité  de  la  ville  des  vestiges  d'anciens 
aqueduc*,  que  l'on  croit  avoir  été  bâtis  par 
les  Romains.  Les  habitans  de  Lyon  y  possè- 
dent plusieurs  jolies  maisons  de  campagne. 
i,o5o  hab. 

BR1GNANO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  5  1.  5/4  S.  de  Bergame, 
distr.  et  à  1  1.  i/j  N.  E.  de  Triviglio.  lia 
trois  moulins  à  filer  la  soie,  et  des  fabriques 
de  toiles.  a,3ao  hab. 

BRKjNEUIL  ,  village  de  Fiance,  dép. 
de  la  Charente,  arrond.  et  à  5  I.  i/a.S.  E. 
de  Confolens,  cant.  de  Chabanais.  Il  existe 
dans  cette  commune  une  très-belle  forêt, 
dont  les  habitans  tirent  parti  pour  nourrir 
une  grande  quantité  de  porcs.  11  s'y  tient 
îa  foires  par  an,  les  a5  janvier,  a5  avril, 
11  octobre  et  le  7  des  autres  mois.  a,i5o  hab. 

BRIGNOLLE,  ville  de  France,  dép.  du 
Var,  chcMicu  d'arrond.  et  de  cant.,  dans 
une  vallée  agréable  et  fertile,  sur  le  Ca- 
lami,  entre  des  montagnes  boisées,  à  7  1. 
i/a  N.  N.  E.  de  Toulon ,  et  à  8  1.  O.  S.  O. 
de  Draguignau.  Siège  de  tribunaux  de  1" 
instance  et  de  commerce ,  d*i  conservation 
des  hypothèques  et  d*i  direction  des  contri- 
butions indirectes.  11  y  a  1  société  d'agri- 
culture et  1  bibliothèque  de  i,aoo  vol.  Cette 
ville  est  assez  bien  bâtie  et  ouverte;  elle 
renferme  de  jolies  fontaines  publiques.  Il  y 
a  des  fabriques  de  bougie ,  de  soie  organsi- 
nee,  et  des  tanneries  renommées.On  y  fait  le 
commerce  d'huile  d'olive,  de  vins ,  liqueur», 
eau-de-vie  ,  et  prunes  excellentes ,  connue.-» 
sous  le  nom  de  (trignotU.  11  s'y  tient  le  aâ 
avril  une  foire  qui  dure  8  jours.  C'est  la  pa- 
trie du  peintre  Parrocel.  5,5oi  hab.  Elle  fut 
prise  par  les  Espagnols  en  i5a4. 

L'arrondissement  de  Brignolle  renferme 
6a  communes  et  66,084  hab.  ;  il  est  divisé 
en  8  cantons  :  Bar  job ,  Besse,  Brignolle, 
Cotignac,  Ginasservis,  la  Roquebiussane, 
Saint  Maximin ,  et  Tavernes. 

BRIIIUEGA,  ville  d'Espagne,  prov.  et 
à  61.  i/a  N.  E.  de  Guadalmara  (Tolède) , 
sur  la  rive  droite  de  la  Tajbna.  Elle  est  en- 
tourée de  murailles  ,  et  a  un  vieux  château. 
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11  y  a  un  entrepôt  de  draps  de  la  manufac- 
ture royale  de  Guadaiaxara  ,  et  elle  fait  un 
grand  commerce  de  laine*.  En  1710,  le  gé- 
néral anglais  Stanhope  et  toute  l'arrière- 
garde  de  l'armée  des  alliés  y  furent  faits  pri- 
sonniers par  le  duc  de  Vendôme. 

BR1LL,  banc  de  rochers  de  l'archipel  de 
la  Sonde,  au  S.  de  Pile  Célèbes.  Lat.  S.  6*. 
Long.  E.  uC°4o'. 

BK1LLAC ,  village  de  France,  dép.  de 
la  Charente,  arrond. ,  cant.  E.  et  à  a  1.  i/4 
N.  E.  deConfolens,  et  à  i5  l.  N.  E.  d'An- 
gouléme.  1,600  hab. 

BR1LON  ou  BRILLON  ,  ville  des  États- 
Prussiens  ,  prov.  de  Westphalie ,  régence  et 
a  7  1.3/4  E.d'Arensberg,etâ81.  1/4  S.  E. 
de  Soest  ;  chef-lieu  de  cercle.  Elle  a  été  ville 
anséatique.  Il  y  a  a  églises  ,  1  collège ,  1  hô- 
pital ,  1  fabrique  de  toiles  de  lin  et  1  de  lai- 
ton. On  trouve  dans  les  environs  des  mines 
d'argent,  de  plomb  et  de  calamine.  3,766 
hab. 

Le  cercle  a  une  superficie  de  38  1.,  et  ren- 
ferme 19,08a  hab. 

BRIMF1ELD,  commune  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets,  comté  de  Hampden, 
a  7  1.  E.  de  Springfield ,  et  a  aâ  l.  O.  de  Bos- 
ton. 1,61a  hab. 

BRIMF1ELD  (SOUTH),  commune  des 
États-Unis,  état  de  Massachusets ,  comté  de 
Hampden,  à  6  1.  E. de  Springfield.  683  hab. 

BRIMHILL,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Wilts,  hundred  et  à  1  I.  N.  O.  de  Gaine, 
et  à  10  1.  i/j  Pi.  N.  O.  de  Salisbury.  i,443 
hab. 

BRlNAS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
9  1.  O.  N.  O.  de  Logrono  (  Burgos  ) ,  et  à  4  I. 
i/a  N.  de  Santo  Domingo  de  la  Calzada ,  sur 
la  rive  gauche  de  l'Ëbre. 

BRINDIOR  ou  BLITAR,  prov.  de  l'ile 
de  Java,  dans  les  possessions  du  sultan  de 
Java  |  bornée  au  N.  par  la  prov.  de  kadiri? 
a  l'E.,  par  celle  de  Passarouang  ;  au  S.,  par 
celle  de  Loudaya  ;  et  à  PO.,  par  le  terril,  de 
Patje.  Le  Kadiri  l'arrose  au  S.  O.  et  à  l'O. 
L'intérieur  est  couvert  de  montagnes,  où  se 
trouve  le  volcan  de  Kellout ,  et  qui  sont  en 
partie  habitées  par  des  tribus  de  sauvages 
qui  ont  conservé  les  moeurs  et  la  religion 
de  leurs  pères. 

BRINDIOk  ,  ville  de  llle  de  Java ,  chef- 
lieu  de  la  prov.  4e  son  nom ,  sur  un  affluent 
du  Kadiri,  à  environ  a3  I.  S.  O.  de  Soura- 
baya.  5,ooo  hab. 
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BR1NDISI ,  BaoNDusitm ,  ville  du  roy.  de 
.\  a  pies,  prov.  delà  Terre  d'Otrante,  chef- 
lieu  de  distr.  et  de  cant. ,  sur  un  petit  pro- 
montoire baigné  par  l'Adriatique,  à  16  1. 3/4. 
N.  O.  d'Otrante,  et  à  i5  1.  3/4  E.  N.  E.  de 
Tarente.  Lat.  N.  4»°  39'  37*.  Long.  E.  i5* 
8'  35'.  Siège  d'i  archev.,  et  résidence  d'i 
juge  d'instruction.  C'est  une  place  forte  de 
3"  classe ,  dont  les  fortifications  sont  peu 
importantes.  Elle  a  1  citadelle  à  l'embou- 
chure de  la  Pratica.  Son  port,  autrefois 
spacieux  et  sûr,  ne  peut  admettre  que  de 
petits  bâtimens  ;  il  est  défendu  par  un  châ- 
teau situé  dans  Plie  Saint-André,  et  par 
deux  redoutes.  Brindisi  est  mal  bâti  ;  il  y  a 
1  belle  cathédrale  ,  plusieurs  autres  églises , 
des  couvens  des  deux  sexes,  1  séminaire, 
1  collège  et  a  hôpitaux.  6,1 14  hab. 

Cette  ville,  fondée  par  lesCrétois  qui  pas- 
sèrent en  Italie  sous  la  conduite  de  Thésée, 
fut  long  temps  la  plus  commerçante  et  la 
plus  riche  de  l'Adriatique.  Mie  fut  le  théâtre 
de  la  guerre  civile  entre  César  et  Pompée; 
passa  sous  la  domination  des  Goths ,  qui  en 
furent  expulsés  par  Bélisaire  et  Narsès ,  et 
tomba  ensuite  au  pouvoir  de  Roger,  roi  de 
Naples.  Les  Vénitiens,  qui  craignaient  la 
concurrence  commerciale  de  cette  ville, 
ruinèrent  son  port.  Elle  conserve  encore  des 
vestiges  d'antiquités, et  est  surtout  remar- 
quable parce  que  Virgile  y  est  mort  Pan  19 
avant  J.  C. C'est  la  patrie  de  Pacuvius. 

Le  district  de  Brindisi  est  divisé  en  8  can- 
tons :  Brindisi,  Ceglie,  Francavilh  ,  Mesa- 
gne ,  Oria ,  Ostuni ,  Salicc  et  S.  Vito. 

BRLM,  rivière  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Kalouga.  Elle  prend  sa  source  dans 
le  distr.  et  à  51.  i/aO.  de  Razelsk,  entre  dans 
le  distr.  de  Mcchtchovsk ,  puis  se  joint  à  la 
Jizdra,  après  avoir  traversé  le  lac  de  Tols- 
tochévo,et  avoir  parcouru  un  espace  d'en- 
viron 13  1.  d'abord  de  PB.  à  PO. ,  puis  du 
N.  au  S.  D'épaisses  forêts  couvrent  ses  bords 

BR1NNITZ,  village  des  États  Prussiens , 
gouv.  de  Silésie,  régence  d'Oppeln ,  cercle 
et  à  S  L  î/a  N.  N.  E.  de  Beutbcn,  et  à  1  ï. 
1/4  S.  E.  de  Georgenberg.  11  y  a  une  usine 
à  fer.  1  a3  hab. 

BRI  NON  -  L'ARCHEVÊQUE,  ville  de 
France,  dep.  de  l'Yonne,  arrond.  et  à  3 1. 1 /a 
E.  de  Joigny;  chef-lieu  de  cant.,  et  à  5  I.  N. 
d'Auxerre;  près  du  canal  de  Bourgogne  et 
de  PArmançnn.  On  y  fait  un  grand  cora- 
merre  de  bois  â  flotter  pour  Paris ,  de  char- 
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bons ,  grains  et  toiles.  II  y  a  de*  fabriques 
de  draps  communs,  des  filatures  de  laine, 
et  des  tanneries.  11  s'y  tient  par  an  6  foires 
d'un  jour.  a,ioo  hab. 

BR1NON  •  LES-  ALLEME> iS,  village  de 
France,  dép.  de  la  Nièvre,  arrond.  et  à  4  1. 
i  /  a  S.  de  Clamée  y  ;  chef  -  lieu  de  tant.,  et  à 
g  1.  N.  E.  de  Nevers,  sur  le  Beuvron.  1,000 
hab. 

BRIOLAY,  village  de  France,  dép.  de 
Maine-et  Loire, arrond.  età  a  1.  i/a  N.N.  E. 
d'Angers;  chef  lieu  de  cant.,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Sarte,  près  du  confluent  de 
cette  rivière  et  du  Loir.  8oo  hab. 

BRI  ON  on  CROSS,  une  des  îles  de  la 
Madelaine ,  dans  le  golfe  de  Saint-Laurent, 
à  l'E.  du  Cauada.  Lat.  N.  47°  5o'.  Long.  O. 
63°  3o'. 

H  H  ION,  village  de  France,  dép.  des 
Deux-Sèvres,  arrond.  de  Rressuire  ,  cant.  et 
à  al.  H.  deThouar*.  Il  fait  une  récolte  con- 
sidérable de  vins  rouges  et  blancs  :  ces  der- 
niers sont  estimés  comme  les  vins  fins  d'An- 
jou. 4oo  hab. 

BRION,  village  de  France,  dép.  de  la 
Lozère,  arrond.  de  Marvejols,  cant.  de 
Tournels,  agi.  1/2  N.  O.  de  Mende.  On  y 
fabrique  des  cadis  et  des  serges.  45o  hab. 
Entre  ce  village  et  celui  de  Chanchaille,  au 
S.,  il  y  a  i  source  thermale  appelée  la  Chau- 
dette. 

BRIOIVES,  petite  ville  d'Espagne  ,  prov. 
età  7  I.  2/3  O.  N,  O.  de  Logroûo  (Burgos) , 
sur  la  rive  droite  de  l'Ebre. 

BRIONI ,  groupe  d'iles  de  la  mer  Adria- 
tique, sur  la  côte  d'Illyrie,  gouv.  et  cercle 
de  Trieste,  au  iN.  O.  de  Pola  ;  célèbres  de- 
puis long-temps  par  leurs  belles  carrières  de 
uiarbre.  Lat.  N.  4i°  55'.  Long.  E.  n°  22'. 

BRIONNE,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Eure,  arrond.  età  3  1.  1/2  N.  Ê.  de  Rer- 
nay  ;  chef  lieu  de  cant. ,  sur  la  Rille.  11  y  a 
des  tanneries  et  des  mégisseries.  Il  s'y  tint 
un  célèbre  concile  en  io5o ,  où  l'on  condam- 
na l'hérésie  de  Bérenger.  1,700  hab. 

BRIOU,  bourg  de  France,  dép.  des 
Deux-Sèvres,  arrond  et  à  2  1.  1/2  S.  O.  de 
Melle;  chef-lieu  de  cant.,  et  à  6  1.  i/4  S.  E. 
de  Mort.  11  y  a  1  tuilerie.  74o  hab. 

BRIOUDE,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Haute-Loire,  chef  lieu  d'arrond.et  de  cant., 
prés  de  la  tive  gauche  de  l'Allier,  dans  une 
vaste  plaine,  à  10  1.  3/4  N.  O.  du  Puy-en- 
Velay.  Siège  de  tribunaux  de  ir#  instance 
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et  de  commerce ,  d'une  conservation  des 
hypothèques  et  d'une  direction  des  contri- 
butions indirectes.  Cette  ville  est  mal  bâtie 
et  mal  percée.  L'église  gothique  de  Saint- 
Julien  ,  fondée  dans  le  ix*  siècle,  avait  des 
chanoines  nobles  qui  prenaient  le  titre  de 
comtes.  Elle  a  1  collège  communal,  1  bi- 
bliothèque de  800  vol. ,  et  1  société  d'a- 
griculture. On  y  fabrique  des  toiles  et  des 
draps  communs.  Son  commerce  consiste  en 
grains,  vins  et  chanvre.  11  s'y  tient  G  foires 
d'un  jour  par  an.  ,'>.  ,,SG  hab. 

L'arrondissement  de  Brioudc  renferme 
1 18  communes  et  76,0-4  hab.  11  est  divisé 
en  8  cantons  :  Auzon  ,  Blesle  ,  Brioudc,  La 
Chaise-Dieu,  Laugeac,  Lavoûte ,  Paulha- 
guet ,  et  Finols. 

BRIOUDE  (VIEILLE),  honrg  de  Fran- 
ce ,  dép.  de  la  Haute  Loire  ,  airund. ,  cant. 
et  à  1  1.  S.  S.  E.  de  Brioude,  sur  la  rive 
gauche  de  l'Allier.  Il  y  a  sur  l'Allier  un  pont 
d'une  seule  arche,  bâti  en  i4^4,  quia  28 
toises  d'ouverture  et  8  toises  de  montée.  Sa 
construction  est  très-hardie. 

BRIOUZE,  bourg  de  Fiance,  dép.  de 
l'Orne,  arrond.  et  à  6  I.  O.  S.  O.  d'Argen- 
tan ;  chef-lieu  de  cant.  g5o  hab. 

BRIQLEBEC,  bourg  de  France ,  dép.  de 
la  Manche,  arrond.  et  à  3  I.  O.  S.  O.de  Va- 
lognes;  chef  lieu  de  cant.  Il  y  a  sur  son  ter- 
ritoire une  mine  de  cuivre,  et  des  eaux  fer- 
rugineuses froides.  5, 000  hab. 

BRISACU  (VIEUX),  AU  citach  , 
ville  du  grand-duché  de  Bade  ,  cercle  de 
Treisam  et  Wiesen,  chef-lieu  de  baill.,  sur  le 
Rhin ,  à  4  1.  »/a  O.  de  Frey bourg,  à  1 1 1.  3/4 
N.  de  Bâle,  età  14  1..S.  de  Strasbourg. C'é- 
tait autrefois  une  place  de  guerre  très-im- 
portante du  Brisgau  ;  elle  est  encore  ceinte 
de  murailles, et  renferme  1  collège  et  1  ma- 
nufacture de  tabac,  a, 554  hab.  L'un  des 
sièges  les  plus  mémorables  qu'elle  ait  sou- 
tenus est  celui  de  i65S,  à  la  suite  duquel 
elle  fut  prise  par  le  duc  de  Saxe-Weimar. 
En  1641,  l'empereur  d'Allemagne  en  fit  dé- 
molir les  fortifications,  et  transporter  l'artil- 
lerie à  Frcybourg.  En  1793,  dans  les  jour- 
nées des  i5et  tGseptembre  ,  elle  fut  presque 
réduite  en  cendres  par  le  feu  des  Français  , 
dirigé  du  fort  Mortier,  qui  se  trouve  sur  la 
rive  opposée  du  fleuve. 

BRISACU  (.NEUF),  ville  forte  de  Fran- 
ce ,  dép.  du  Haut- Rhin  ,  arrond.  et  à  3  1.  S. 
E.  de  Colmar;  chef-lieu  de  cant.  ,à  1/2  1.  de 
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la  rive  gauche  du  Rhin  ,  vis  -  à  •  vis  de  Vieux- 
Brisach.  Place  de  guerre  de  ir«  classe ,  bâtie 
en  1690  par  Louis  xiv,  pour  l'opposer  au 
Vieux-  Brisaeh,  que  ce  prince  perdit  à  la 
paix  de  Risvrick.  Elle  fut  fortifiée  par  Vau- 
ban  d'après  son  dernier  système ,  et  sert  de 
rempart  à  l'Alsace.  Les  rues  sont  droites, 
les  maisons  sont  toutes  de  même  hauteur  et 
peu  élevées ,  de  manière  qu'on  ne  peut  les 
apercevoir  du  dehors.  C'est  le  chef -lieu 
d'une  direction  d'artillerie ,  et  il  y  a  un  arse- 
nal de  dépôt ,  où  l'on  peut  exécuter  des  ra- 
doubs. A  1/2  I.  de  cette  ville  est  le  fort  Mor- 
tier ,  sur  le  Rhin  ;  il  sert  de  tête  de  pont  à 
cette  place.  1,682  hab. 

BRISAU,  ville  de  Moravie,  cercle  et  à 
11  1.  3/4  O.  N.  O.  d'Olmùtz,  sur  la  Zwit- 
tawa.  Il  y  a  une  manufacture  de  draps  fins. 
729  hab. 

BRISBANE,  rivière  de  la  Nouvelle  Gal- 
les mérid. ,  qui  a  son  embouchure  dans  la 
baie  de  Moreton,  par  27"  55'  de  lat.  S.  Elle 
est  navigable  pendant  environ  7  1.  pour  les 
navires  tirant  iG  pieds  d'eau.  On  ne  connaît 
pas  encore  sa  source  ;  le  pays  qu'elle  arrose 
est  très-fertile. 

BRISGAU,anc.  terril.  d'Allemagne  entre 
le  Rhin  et  la  Forêt-ftoire.  Depuis  le  xv«  siècle 
il  faisait  partie  des  possessions  de  l'Autriche. 
En  1801 ,  à  la  paix  de  Luné  ville,  il  fut  cédé 
au  duc  de  Modène.  En  1806 ,  il  fut  annexé 
au  grand-duché  de  Bade,  à  l'exception  du 
FricLthai,  qui  fut  donnée  à  la  Suisse,  et  d'une 
autre  petite  portion  au  N.  O.  qui  fut  cédée 
au  Wurtemberg.  Depuis  1810,  la  partie  an- 
nexée au  grand-duché  a  été  répartie  entre  les 
cercles  de  Treisam  et  Wicscn ,  et  de  kinzig. 

BR1SIGHELLA  ,  bourg  des  États  de 
l'Église,  légation  et  a  8  1.  1/2  S.  O.  de  Ra- 
vcnne,sui  l'Amone.On  y  fait  un  grand  com- 
merce en  soie.  Il  s'y  tient  un  marché  tous 
les  mercredis.  3,070  hab. 

BR1SSAC  ,  ville  de  France  ,  dép.  de 
Maine-et-Loire,  arrond.  et  à  5  1.  1/2  S.  O. 
d'Angers,  cant.  de  Thouarcé.  1,000  hab. 
Cette  ville  fut  érigée  en  comté  pour  le  l*» 
maréchal  de  ce  nom,  et  en  duché,  en  1612, 
pour  le  fils  de  ce  maréchal.  • 

BRISSAGO,  bourg  de  Suisse,  cant.  du 
Tésin ,  distr.  et  à  a  1.  S.  O.  de  Locarno ,  et 
à  SI.  1/2  S.  0.  de  Bellinzone,  sur  la  rive 
occid.  du  lac  Majeur.  On  y  fait  un  grand 
commerce  de  bois. 

BRISSARTE,  village  de  France,  dép. 


de  Maine-et-Loire  ,  arrond.  de  Segré  ,  cant. 
et  à  3/4  de  1.  N.  E%  de  Chateauncuf ,  sur  la 
rive  droite  de  la  Sarte ,  à  61.  N.  N.  E.  d'An- 
gers. i,o5o  hab. 

BRISTOL,  ville  d'Angleterre,  surl'Avon 
à  3  1.  de  l'embouchure  de  cette  rivière  dans 
le  canal  de  Bristol.  La  partie  de  la  ville  si- 
tuée sur  la  rive  droite  dépend  du  comté  de 
Glocester,  celle  de  la  rive  gauche  dépend 
du  comté  de  Somerset .  A  1 1  1.  1/4  S.  S.  O. 
de  Glocester  et  à  4o  1.  1/2  O.  de  Londres. 
Lat.  N.  5i°  27'  6».  Long.  O.  4°  55'  44'- 
Siège  d'un  évêché.  Cette  ville  est  divisée 
en  12  sections,  présidées  chacune  par  un  al- 
derman.  Elle  est  mal  bâtie;  les  rues  dam 
l'ancienne  ville  sont  étroites,  et  les  maisons 
très-hautes.  Les  faubourgs  sont  mieux  con- 
struits. Parmi  les  places  publiques,  on  re- 
marque celle  de  la  Reine  (Queen's  Square}, 
sur  laquelle  on  voit  la  statue  équestre  de  Guil- 
laume m  ,  et  la  place  du  roi  (king's  Square}, 
qui  s'étend  sur  une  pente  douce,  et  est  en- 
vironnée de  belles  maisons.  11  y  a  plusieurs 
belles  fontaines  et  de  grands  égouts  souter- 
rains qui  traversent  la  ville,  et  contribuent 
â  sa  grande  propreté.  Les  édifices  les  plu» 
dignes  d'attention  sont  :  la  maison  de  ville, 
la  maison  du  conseil ,  la  bourse,  le  pont  sur 
l'A  von  ,  la  douane ,  et  le  théâtre.  Une  par- 
tie du  monastère  fondé  par.Etiennc  en  n4o, 
a  été  convertie  en  cathédrale.  On  distingue 
parmi  les  églises  celle  de  Sainte-Marie  Red- 
clûTe ,  une  des  plus  belles  du  roy.  II  y  a  des 
maisons  de  prière  pour  divers  cultes,  de 
nombreux  établissemens  de  charité,  1  grand 
hôpital,  1  collège  et  1  bibliothèque  publi- 
que. Bristol  a  les  plus  considérables  usi- 
nes de  cuivre  de  l'Angleterre ,  des  fabriques 
d'épingles ,  de  savon ,  de  produits  chimi- 
ques et  de  faïence ,  et  des  raffineries  de  su- 
cre. Elle  fait  depuis  long-temps  un  grand 
commerce  avec  les  Antilles,  l'Irlande  et 
l'Inde.  L'A  von  y  est  navigable  pour  les  plus 
gros  navires.  Il  s'y  tient  3  marchés  par  se- 
maine. En  1777,  un  incendiaire  mit  le  fen 
à  divers  quartiers  de  la  ville,  et  occasionna 
des  pertes  considérables.  Bristol  envoie  2 
membres  au  parlement.  87,780  hab.  11  y  a 
de  grandes  verreries  dans  les  environs,  et 
des  eaux  minérales  à  Hot-  Wells  et  à  dit- 
ton  :  ces  dernières  sont  très  fréquentées.  On 
remarque  que,  lors  du  tremblement  de  terre 
de  LUbonne,  en  177J ,  l'eau  de  cette  source 
devint  rouge  et  trouble,  que  le  cours  de  lari- 
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viëre  rétrograda ,  et  que  l'eau  d'un  puits  du 
village  de  Kingswoode  devint  noire  comme* 
de  l'encre. 

Bristol  est  une  très-ancienne  ville;  on  fait 
remonter  sa  fondation  à  \ao  ans  avant  l'ère 
chrétienne.  Dans  le  xn"  siècle  elle  fut  en- 
tourée d'une  forte  muraille  par  Robert ,  bâ- 
tard de  Henri  i*r.  Ce  dernier  prince  rebâtit 
et  agrandit  lui-même  le  château,  qui  fut  long- 
temps un  sujet  de  contestation  ,•  et  qui  finit 
par  être  démoli  par  ordre  de  Cromwell.  Dès 
le  régne  de  Henri  n ,  cette  ville  était  déjà 
riche  et  florissante.  On  y  battit  monnaie 
vers  la  fin  du  xni*  siècle,  et  l'Avon  y  fut 
rendu  navigable  en  1717. 

BRISTOL  (CANAL  ou  MANCHE  DE) , 
bras  de  mer  formé  par  l'océan  Atlantique  , 
sur  la  côte  occid.  de  l'Angleterre ,  entre  la 
princip.  de  Galles  et  le  comté  de  Moumouth 
au  N .,  et  les  comtés  de  Somerset ,  de  Devon 
et  de  Cornouailles  au  S.  A  son  entrée ,  entre 
le  Land's  End  et  la  pointe  Sainte-Anne,  il 
a  environ  3g  1.  de  largeur.  Sa  longueur  est 
de  45  1.  de  l'O.  à  l'E.  La  Savcrne  débouche 
au  fond  de  ce  canal.  On  voit  sur  la  côjte  sept, 
le  Milford  Haven  ,  la  baie  de  Caermarthen, 
où  débouchent  le  Towy  et  le  Burry;  la  baie 
Swansca,  où  se  jettent  la  Tawe  et  le  Neath*, 
et  les  embouchures  du  Taff,  de  l'Uske  et  de 
la  Wye.  La  cùte  méridionale  est  découpée 
par  l'embouchure  de  l'Avon,  rivière  sur  la- 
quelle est  situé  Bristol ,  ville  qui  a  donné 
son  nom  au  canal;  par  la  baie  de  Bridge- 
water  où  se  rend  le  Parret ,  par  la  baie  de 
Barnstable,  qui  reçoit  le  Taw  et  la  Tor- 
ridge,  et  par  l'embouchure  du  Camel  et  de 
quelques  autres  petites  rivières.  Lundy  et 
Caldy  sont  les  îles  les  plus  remarquables. 

BRISTOL  (BAIE  DE)  ou  GOLFE  DE 
K  AMICH  ATZK  AI  A  ,  sur  la  côte  de  l'Amé- 
rique sept. ,  dans  le  bassin  du  Nord  ,  ou  mer 
de  Ramtchat  La.  Elle  est  formée  par  la  pénin- 
sule d'Alaska  au  S. ,  et  par  le  cap  Newham 
au  N.  Lat.  N.  58°  ao'.  Long.  O.  i5g0  20'. 
Elle  a  été  découverte  par  le  capitaine  Cook. 

BRISTOL,  comm.  des  États  Unis,  état 
de  Connecticut,  comté  et  à  environ  6 1.  O.  d  j 
Hartford.  1, 362  hab. 

BRISTOL,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Maine,  comté  de  Lincoln,  à  l'embou- 
chure et  sur  la  rive  gauche  de  la  Damaris- 
cotta ,  à  4  L  2/3  E.  de  Wiscasset.  2,946  hab. 

BRISTOL,  comté  des  États  Unis,  état 
de  Massachusets ,  borné  au  S.  par  la  baie  de 

T.  II. 
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Buzzards.  II  se  divise'  en  16  communes,  et 
a  40,908  hab.  Taunton  en  est  le  chef-lieu. 

BRISTOL,  comm.  de*  États-Unis,  état 
de  New  York,  comté  d'Ontario,  à -5  1.  a/3 
S.  O.  de  Canandaigua.  2,4*9  h*b. 

BRISTOL,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Pensylvanie,  comté  de  Bucks,  accable- 
ment située,  sur  la  Delavvare,  vis-à-vis  de 
Burlington,  à  7  I.  i/3  au-dessus  de  Philadel- 
phie. 2,073  hab. 

BRISTOL,  comté  des  États-Unis,  état 
de  Rhode-Island,  borné  à  l'E.  par  la  baie 
de  Mount  Hope ,  et  au  S.  et  a  l'O. ,  par  celle 
de  Narragauset.  Il  se  divise  en  3  commu- 
nes. 5,637  hab.  Bristol  en  est  le  chef-lieu. 

BRISTOL,  ville  maritime  des  États-Unis, 
état  de  Rhode-Island ,  chef-lieu  du  comté  de 
son  nom  ,  sur  la  côte  occid.  du  Bristol-Neck , 
etsur  la  côte  orient,  de  la  baie  de  Bristol,  à 
4  1.  N.  de  Ncwport,  et  à  5  1.  S.  S.  E.  de 
Providence.  Lat.  N.  4«°  4>'-  Long.  O.  73° 
32'.  Bristol  est  dans  une  belle  situation.  Le 
climat  y  est  sain  ,  et  le  havre  commode  et 
bien  abrité.  Cette  ville,  qui  avait  beaucoup 
soufl'ert  parla  guerre  de  l'indépendance, est 
aujourd'hui  florissante.  3,197  hab.  On  cul- 
tive dans  les  environs  une  grande  quantité 
d'ognons,  que  l'on  exporte.  La  baie  de  Bris- 
tol comprend  Popasquash-Neck  et  toute  la 
partie  orientale  de  Bristol-Neck  jusqu'à  War- 
ren  au  N. ,  et  Mount-Hope-Bay  à  l'E. 

BRISTOL,  comm.  des  États -Unis ,  état 
de  Vermont ,  comté  d'Addison  ,  à  9  1.  S.  O. 
de  Montpellier.  1,179  hab. 

BRISTOL,  ilesdu  Grand  Océan  austral, 
au  S.  E.  delà  Nouvelle  Zélande.  Elles  sont 
aussi  nommées  îles  de  l'Antipode,  et  se  trou- 
vent k  55  1.  S.  O.  de  l'antipode  de  Paris , 
par  49°  45'  de  lat.  S. ,  et  177"  5'  de  long.  E. 

BRISTOL -RIVER  ,  fleuve  qui  tombe 
dans  la  baie  de  même  nom ,  sur  la  côte  N.  O. 
de  l'Amérique  sept.  Lat.  N.  58°  27'.  Long. 
E.  199°  35'.  Il  parut  au  capitaine  Cook 
avoir  i/3  de  I.  de  large  à  son  embouchure. 
H  abonde  en  saumons. 

BRITAIN  (GREAT).  Foy.  B.btag*. 
(€■*■•■). 

BRITAIN  (LITTLE),  comm.  des  États 
Unis ,  en  Pensylvanie ,  comté  de  Lancaster, 
sur  les  confins  du  Maryland.  2,169  h*°* 

BRITAIN  (NEW),  comm.  des  États- 
Unis  ,  en  Pensylvanie  ,  comté  de  Rucks  , 
près  des  sonrees  du  Neshaminv.  1,082  hab. 

BRITAIN'S  BAY,  baie  de  là  Potomac  , 

ai 
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sur  la  côte  du  Maryland ,  aux  Etats-Unis. 
Lat.  N.  38*  ai'.  Long.  O.  790  10'. 

BRITAN1A  ,  groupe  d'îles  du  Grand 
Océan  équinoxial ,  a  TE.  de  la  Nouvelle- 
Calédonie  ,  par  ao°  5o'  de  lat.  S. ,  et  i64°  a5' 
de  long.  E. 

BRWANNIQUE  (EMPIRE).  Voy.  Bbk- 
TAcm  (Grande ). 

BRITANNIQUES  (ÎLES) ,  groupe  d'i- 
les  de  l'océan  Atlantique,  situé  entre  49° 
57'  et  6o°  55'  de  lat.  N. ,  et  entre  o°  55'  et 
1  a°  39'  de  long.  O. ,  et  composé  de  la  Grande- 
Bretagne,  de  l'Irlande,  des  Hébrides,  de» 
Orcades,  des  Shetland  et  de  beaucoup  d'au- 
tres ilc*s  moins  considérables ,  telles  que  : 
Sky,  Mull,  Lay,  Mann,  Anglesey,  Wight", 
et  quelques  autres  voisines  des  eûtes  et  peu 
importantes.  Ce  groupe  est  séparé  du  con- 
tinent européen  par  la  mer  du  Nord  et  le  ca- 
nal de  la  Manche  ;  les  deux  plus  grandes  de 
ces  lies,  la  Grande-Bretagne  et  l'Irlande, 
sont  séparées  par  le  canal  Saint-George ,  la 
mer  d'Irlande  et  le  canal  du  Nord  ;  et  la 
Grande-Bretagne  a  le  Minch  entre  elle  et  les 
Hébrides,  et  le  détroit  de  Pentland  entre  elle 
et  les  Orcades. 

BRITON-FERRY,  village  et  petit  port 
de  la  priocip.  de  Galles,  comté  de  Giamor- 
gan  ,  à  1  1.  S.  8.  O.  de  Neath ,  et  à  10  1.  5/4 
N.  O.  deCarditT,  à  l'embouchure  du  Neath  , 
sur  la  baie  de  Swaosea.  Le  port  est  constam- 
ment rempli  de  navires,  qui  apportent  le 
cuivre  de  Cornouailles  et  de  Pile  d'Angle- 
sey.  Un  canal  qui  commence  près  de  l'em- 
bouchure du  Neath  ,  et  qui  remonte  à  4  L 
dans  l'intérieur,  facilite  le  transport. 

B  R 1  TTC  H  A  N I ,  bourg  de  Russie ,  en  Eu- 
rope ,  prov.  de  Bessarabie  ,  distr.  de  khotin , 
à  4  1.  E.  de  Liptchanuï ,  et  à  7 1.  3,H  S.  d'Ou- 
chitza. 

BRITTEN ,  groupe  d'îles  de  la  mer  Gla- 
ciale, près  de  la  côte  S.  O.  de  la  Nouvelle- 
Zemble.  Lat.  N.  68°  5o'.  Long.  E.  5a°  55'. 

BRITTNAU  ,  village  de  Suisse,  cant. 
d'Argovie  ,  distr.  et  à  1  1.  S.  de  Zofingen  ; 
chef  lieu  de  cercle  ,  sur  la  rive  gauche  du 
Wigger ,  que  l'on  traverse  sur  un  pont. 
i,5oo  hab.  En  1796,  on  y  a  trouvé  des  mé- 
dailles romaines. 

BRITVIN,  ilcdelamerGlacialé ,  dansla 
baie  de  son  nom  ,  sur  la  côte  O.  de  la  Nou- 
velle-Zemble. Lat.  N.  70*30'.  Long.  E.5i°. 

BRITZ1NGEN  ,  village  du  grand-duché 
de  Bade,  cercle  de  Treisam  et  Wiewn,  baill. 


B  R  1  V 

de  Mullheim ,  à  6  1.  5/4  N.  de  Baie  ,  et  * 
b  1.  1/4  S.  O.  de  Freybourg.  On  y  récolte 
beaucoup  de  vin ,  et  il  y  a  des  mines  de 
gypse.  On  y  trouve  aussi  de  l'ocre  et  de  la 
terre  jaune.  579  hab. 

BR1VÉ,  petite  rivière  de  France ,  dép. 
de  la  Loire-Inférieure,  formée  par  la  réu- 
nion de  plusieurs  ruisseaux  ,  qui  ont  leurs 
sources  au  N.  et  au  N.  E.  de  Savenay.  Elle 
coule  d'abord  à  l'E.  jusqu'à  Pont-Château, 
où  elle  tourne  au  S. ,  et  va  se  jeter  dans  la 
Loire  parla  rive  droite,  un  peu  au-dessus  de 
Saint-Nazaire,  après  un  cours  d'environ  ni., 
dont  5  de  navigation,  au  moyen  des  marées, 
depuis  Pont-Château  jusqu'à  la  Loire. 

BIUVESou  BRI VES-L A-GAILLARDE, 
ville  de  France ,  dép.  de  la  Corrèze  ,  chef- 
lien  d'arrond.  et  de  cant. ,  dans  une  belle  et 
fertile  plaine ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Cor- 
rèze, à  5  1.  S.  O.  de  Tulle.  Siège  d'i  tri- 
bunal de  iM  instance,  d't  direction  de* 
contributions  indirectes  et  d'i  conservation 
des  hypothèques.  Elle  renferme  1  collège 
commuual,  1  bibliothèque  de  i,3oovol. ,  et 
1  société  d'agriculture.  Les  maisons,  toutes 
en  pierre  de  taille  et  couvertes  d'ardoises  , 
font  de  cette  ville  une  des  plus  agréables  de 
la  France.  On  suppose  que  le  surnom  de  ta 
Gaillarde  lui  vient  du  caractère  enjoué  de 
ses  habitans.  On  fabrique  à  Brives  des  draps , 
des  étamines ,  et  ras  faits  avec  la  laine  du 
dép.  du  Lot;  des  mousselines,  des  gazes, 
des  mouchoirs  de  soie,  etc.  Il  y  a  1  belle  fila- 
ture de  coton ,  1  fabrique  de  bougies  assez 
considérable  et  1  d'huile  de  noix  ,  ainsi  que 
des  blanchisseries  de  cire.  On  fait  un  bon 
commerce  en  vins,  bois  de  construction  , 
châtaignes  et  bestiaux.  Il  s'y  tient  1  foire 
de  3  jours  le  1 3  juin  pour  bestiaux.  5,76a  hab. 
C'est  la  patrie  du  fameux  cardinal  Dubois, 
de  Jean  de  Selve,  et  du  lieutenant  généra) 
baron  d'Espagnac.  On  trouve  sur  son  terri- 
toire ,  près  d'issandon  ,  une  mine  de  cuivre , 
et  auprès  de  cette  ville  une  carrière  de  pierre 
de  taille. 

L'arrond.  de  Brives  renferme  101  com- 
munes, et  95,5 17  hab.  Il  est  divisé  en  10  can- 
tons :  A  yen-Bas,  Beaulieu,  Beynac,  Brives  , 
Donzenac,  Juillac,  Larcbe,  Lubersac,  Meys- 
sac  et  Virgeois. 

BRIVES ,  village  de  France ,  dép.  de  l'In- 
dre, arrond.,  cant.  et  à  a  1.  3/4  S.  d'Issou- 
dun ,  et  à  4  1.  î/a  E.  de  Châteauroux  ,  sur  la 
rive  gauche  du  Théols.  Il  y  a  une  mine  de 
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fe»,  dont  le  minerai  rend  33  pour  o/o. 

BR1VEZAC  ,  village  de  France,  dép.  de 
la  Corrèze,  arrond.  et  a  6  1.  î/a  S.  E.  de 
Brives ,  cant.  de  Beaulieu  ,  sur  la  rive  droite 
de  la  Dordogne.  700  hab. 
.  BRIV1ESCA,  ville  d'Espagne,  prov.  et 
à  6  1.  1/1  N.  E.  de  Burgos,  sur  la  rive  gau- 
che de  POca.  Elle  est  entourée  de  murs. 
Jean  i",roi  deCastille,  y  tint,  vers  1 388, des 
états-généraux  ,  où  le  titre  de  prince  dru  As- 
tu  ries  fut  affecté  à  perpétuité  a  l'héritier  pré- 
somptif de  la  couronne.  On  remarque  dans 
une  petite  vallée  près  de  cette  ville  deux 
lacs  très-profonds  et  en  forme  de  puits,  d'en- 
viron 5o  pas  de  tour;  ils  contiennent  des 
sources  d'eaux  minérales. 

BRI  VIO,  bourg  du  roy.  Lombard-Véni- 
tien,, prov.  et  a  6  1.  î/a  E.  S.  E.  de  Côme  ; 
chef  lieu  de  distr.,  sur  la  rive  droite  de  PAd- 
da,  kSh  i/4  N.  N.  E.  de  Milan.  i,i5o  hab. 
En  1799,  les  Autrichiens  y  défirent  les  Fran- 
çais. 

BRIX  ,  village  de  France  ,  dép.  de  la 
Manche,  arroud.,  cant.  et  a  a  I.  N.  O.  de 
Valognes.  Il  y  a  près  de  ce  village  une  forêt 
qui  a  81.  de  tour.  a,5oohab. 

BRIX  (S«.)  ,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Yonne,  arrond.,  cant.  (E.)  et  a  a  I.  S.  S. 
E.  d'Auxerre,  sur  la  route  de  Paris  à  Lyon. 
Elle  est  assez  jolie.  Louvois ,  qui  en  était 
seigneur,  et  ses  descendans,  ont  essayé  inu- 
tilement d'y  établir  des  manufactures.  Son 
territoire  fertile  ,  produit  des  vins  blancs 
assez  estimés.  1 ,900  hab. 

BRIXEN ,  ville  du  Tyrol ,  cercle  de  Pus- 
terthal,  au  confluent  du  Rienz  et  de  PEi- 
sach,  à  i5  1.  3/4  S.  S.  E.  d'Innspruck,  et  à 
i5  1.  3/4  N.  N.  E.  de  Trente.  Elle  est  envi- 
ronnée de  hautes  montagnes.  Les  maisons 
sont  bâties  a  l'italienne.  C'est  le  siège  d'un 
évéché  suffragant  de  Salzbourg.  On  y  trouve 
1  palais  épiscopal  ,  1  cathédrale ,  1  église 
paroissiale  et  i  collège.  Elle  est  renommée 
pour  son  bon  vin.  3,8oo  hab. 

L'ancien  évêché  de  Brixen  ,  qui  était  état 
d'Empire,  fut  sécularisé  en  i8o3  ,  converti 
en  principauté,  et  réuni  au  Tvrol. 

BR1XENSTADT,  petite  ville  de  Bavière. 
Voy.  Pbichbe.istadt. 

BRI  XH  A  M,  ville  et  port  de  mer  d'Angle- 
terre, comté  de  Dcvon,  hundred  de  Haïtor, 
sur  la  Manche,  et  sur  la  cùte  mérid.  de  la 
baie  de  Tor,à  î  1.  i/a  N.  E.  de  Dartmouth, 
à  8 1. 1/4  S.  d'Exeter,  et  à 7a  l  S.  O.  de  Lon- 
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dres.  Ce  port  est  un  point  de  réunion  pour  lei 
vaisseaux  de  guerre  ;  on  l'a  beaucoup  agran- 
di, et  l'on  y  a  construit  un  quai.  Les  produits 
de  la  pèche  sont  le  principal  objet  de  com- 
merce :  on  les  transporte  à  Londres,à  l'athou 
a  Bristol.  On  voit  à  Brixham  un  puits  nommé 
Lay wel ,  dans  lequel  Peau  monte  et  baisse 
plusieurs  fois  dans  IVspace  d'une  heure. 
4,5o3  hab.  C'est  à  Brixham  que  le  roi  Guil- 
laume débarqua  avec  ses  troupes  en  1688. 

BRI  XLEGG,  village  du  Tyrol,  cercle  in- 
férieur de  ITnnthal,  près  de  PInn,  à  i/a  1. 
8.  S.  O.  de  Rattenberg,età81.  i/aE.N.E. 
d'Innspruck.  Il  y  a  une  fonderie  et  des  for- 
ges considérables  appartenant  au  gouver- 
nement. 

BRIXVIER,  groupe  de  petites  lies,  sur 
la  côte  occid.  de  Norvège  ,  dépendant  du 
dioc.  et  du  baill.  de  Nordland.  Lat.  N.  67* 
i5\  Long.  E.  1 1*. 

BRIZEMBOURG,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Charente-Inférieure,  arrond.  et  à  3  1. 
S.  de  Saint  Jean  d'Angély,  cant.  de  Saint- 
Hilaire,  et  a  14  1.  S.  E.  de  La  Rochelle. 

BROADALBIN ,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  New-York,  comté  de  Montgomery, 
à  i4l.  O.  d'Alhany.  2,4a8hab. 

BROAD-BAY,  baie  des  États  Unis,  sur 
la  côte  de  l'état  de  Maine.  Lat.  Pi.  43°  5o\ 
Long.  O.  670  39'. 

BROAD-H  AVEN,  baie  fo  rmée  par  l'o- 
céan Atlantique  ,  sur  la  côte  N.  O.  de  l'Ir- 
lande ,  prov.  de  Connaught,  comté  de  Mayo, 
fermée  à  PE.  parle  cap  de  Binwy,  et  à  PO.t 
par  celui  d'Urris.  - 

BROADKILN  ,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Delaware ,  comté  de  Sassex  ,  sur  une 
petite  rivière  qui  se  jette  dans  la  baie  de  De- 
laware, à  3  1.  i/a  N.de  Lewiston.  a, 731  hab. 

BROADLAW,  montagne  d'Écosse,  dan» 
la  partie  mérid.  du  comté  de  Peebles,  prèe 
de  la  rive  droite  du  Tweed.  Son  élévation 
est  de  4*8  toises. 

BROAD  RIVER,  bras  de  merdes  États- 
Unis,  état  de  la  Caroline  du  Sud ,  entre  Pile 
Port  Royal  et  le  continent,  par  3a*  ao'  de 
lat.  N.  11  peut  contenir  une  flotte  nom- 
breuse. Il  a  i/3  de  1.  de  large  à  son  embou- 
ckure,  et  a3  pieds  d'eau  à  marée  basse. 

BROAD-RIVER  ,  rivière  des  États  Unis, 
dans  la  Caroline  du  Sud ,  formée  par  celles 
d'Ennorec  ,  de  Tiger  et  de  Paekolet.  Elle  se 
rend  à  la  Saluda ,  au-dessus  de  Coiumbia  , 
après  un  cours  de  »4  1*  >/»  du  N.  au  S. 
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H  HO  AD  RI  VER ,  rivière  des  États-Unis , 
état  de  Géorgie.  Elle  prend  .sa  source  dans 
le  comté  d'Habershani  ,  parcourt  celui  de 
Franklin,  sépare  celui  d'Elbert  de  ceux  de 
Madison,  d'Oglcthorpe ,  de  Wilkes  et  de 
Lincoln ,  et  ae  jette  dans  la  Savaonah,  entr« 
Petersburg  et  Lisbon,  après  un  cours  de  a8  L 
du  N.  O.  au  S.  E. 

BROAD-SOUND ,  vaste  baie  sur  la  côte 
orient,  de  la  Nouvelle-Hollaude.  Elle  s'en- 
fonce dans  les  terres  de  la  Nouvelle-Galles 
mérid.,  au  S.  des  îles  Northumberland ,  par 
aa-  28'  de  lat.  S.  et  i4;°  3o'  de  long.  E. 

BROAD-STA1RS,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Kent,  bundred  de  Ringslow,  sur 
la  côte  orient.,  à  5/4  de  1.  N.  N.  E.  de 
Ramsgatc,  et  à  ai  1.  E.  S.  E.  de  Londres, 
sur  le  penc  hant  d'une  colline.  Le  port  reçoit 
de  petits  navires.  On  vient  y  prendre  des 
bains  de  mer. 

BROADWATER,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Susscx,  rape  de  Brainber,  bun- 
dred de  Brightford ,  près  de  la  Mancbe ,  à 
61.  i/a  E.  de  Chicbester.  11  s'y  tient  a  foires 
par  an.  3,7*5  hab. 

BROADWINDSOR  ,  paroisse  d'Angle- 
terre, comté  de  Onrset,  hundred  et  à  1  1. 
O.  de  Beaminster,  et  à  7  1.  1/4  O.  H.  O.  de 
Dorchester.  1,587  hab. 

BROBERG,  ville  de  Russie.  Voy.  Ubi^ 

SINGPOBS. 

BROBOVOY,  une  des  îles  A 1.  .tiennes, 
a  4 1.  N.  O.  de  Kanaga.  Elle  est  très-petite , 
et  ainsi  nommée  à  cause  du  nombre  de  lou- 
tres de  mer  qui  s'y  rassemblaient  jadis. 

BROC  (LE) ,  village  de  France,  dép.  du 
Var,  arrund.  et  à  6 1.  N.  E.  de  Grasse,  cant. 
de  Vence,  près  de  la  rive  droite  du  Var. 
876  hab. 

BROCREN  ou  BLOXBERG,  montague 
de  la  chaîne  du  Harz,  dans  les  États-Prus- 
siens, prov.  de  Saxe,  régence  de  Magde- 
bourg,  cercle  d'Osterwieck,  à  1 1  I.  8.  de 
Brunswick.  Lat.  N.  5i°  \S'  an'.  Long.  E. 
8°  16'  ao'.  Sa  base  occupe  1  1.  3/4  en  lon- 
gueur et  1  1.  en  largeur.  Son  sommet ,  cou- 
vert de  neige  de  novembre  en  juin ,  s'élève 
à  58i  toises  au-dessus  de  la  Baltique.  Cette 
montagne  est  granitique.  On  n'y  cultive  que 
des  pommes  de  terre  ;  et  elle  donne  nais- 
sance à  la  Bode,  à  l'Ile,  à  l'Ocker,  et  à  quel- 
ques autres  rivières. 

BROCKHAGEN  ,  village  des  États  Prus- 
siens, prov.  de  Westphalie,  régence  de 
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Minden ,  cercle  et  à  1  1.  3/4  S.  de  Halle.  11 
y  a  1  distillerie  d'eau-de-vie  de  genièvre  et 
1  filature  de  fil.  On  y  cultive  beaucoup  de 
houblon  et  de  chanvre.  3,187  naD- 

BROCKHUISEN,  village  des  Pays  Bas, 
prov.  de  Limbourg,  arrond.  et  a  7  1.  i/a  N.  . 
de  Ruremonde ,  cant.  de  Horst ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Meuse ,  à  16  1.  3/4  N.  N.  E.  de 
Maestricht.  On  y  fait  des  gants,  des  huiles 
de  navette,  de  lin  et  de  colza  ,  et  il  y  a  des 
briqueteries  et  des  tuileries. 

BROD  (DEUTSCH),  ville  de  Bohême, 
cercle  et  à  8  1.  3/4  S.  S.  E.  de  Czaslau ,  sui 
la  rive  droite  de  la  Sazawa. 

BROD  (  BOHMISCH  ),  ville  royale  de 
Bohème ,  cercle  et  4  a  1.  i/a  N.  O.  de  Raur- 
xim ,  et  a  7  1.  î/a  E.  de  Prague,  sur  la  Zem- 
bera.  Elle  est  ceinte  de  murs.  1,180  hab. 

BROD  (  RÉGIMENT  DE  )  ,  un  des  dis- 
tricts del'Esclavonie  militaire ,  en  Hongrie, 
borné  au  N.  par  les  comitats  de  Potsega  ,  de 
Verocxe  et  de  Syrmie;  à  PE. ,  par  le  régi- 
ment de  Petervardein  ;  au  S.,  par  la  Bosnie; 
et  à  l'O.,  par  le  régiment  de  Gradiska.  Il 
tire  son  nom  de  son  chef-lieu,  et  a  une  éten- 
due de  71  1.  c.  La  Save  forme  sa  limite  mé- 
ridionale ;  la  Berara  et  le  Bosut  arrosent  son 
intérieur. 

BROD,  bourg  et  forteresse  de  Hongrie, 
dans  l'Esclavonie  militaire,  chef-lieu  du  ré- 
giment de  même  nom  ,  sur  la  rire  gauche 
de  la  Save ,  à  7 1.  S.  E.  de  Posega ,  et  à  i3  1. 
E.  de  Berbir.  Lat.  N.  45"  10'  5o'.  Long.  E. 
i5°  4>'  10'.  Il  fait  nn  commerce  très-ac- 
tif  avec  la  Bosnie ,  dont  il  reçoit  des  cuirs 
verts,  des  laines  et  du  coton.  11  s'y  tient  nn 
marché  considérable.  3,ooo  hab. 
t  BROD,  bourg  d'Illyrie, gouv.de  Trieste, 
cercle  et  à  8  1.  N.  E.  de  Fiume,  sur  la  Kul- 
pa.  Il  a  1  château  seigneurial,  1  église  ca- 
tholique, et  i,i85  hab.  On  y  exploite  une 
mine  de  fer. 

BROD,villede  Moravie.foy.  Uncabisch- 
Bbod. 

BROD,  bourg  de  la  Turquie  d'Europe  , 
en  Bosnie ,  sandjaket  à  a3  L  N.  IV.  E.  de 
Trawnik,  et  à  11  1.  N.  O.  de  Gradatchatx, 
sur  la  rive  droite  de  la  Save,  vis-à-vis  de 
Brod,  en  Esclavonie.  Il  a  un  château- fort. 

BRODAH  ,  ville  de  l'Hindoustan ,  États 
de  Sindhyah ,  anc.  prov.  de  Malvah,  à  a3  I. 
E.  N.  E.  'de  Kotah,  et  à  44  1.  R.  N.  O.  de 
Sérondge.  Lat.  N.  a5°  3a'.  Long.  E.  740  a4'. 

BRODAH  ,  petite  ville  de  l'Hindoustan , 
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dans  les  possessions  des  Radjepouts,  anc. 
prov.  d'Adjemyr,  État  et  à  ai  1.  E.  N.  E. 
de  Kotah. 

BRODECZ,  bourg  de  Bohême,  cercle  de 
Bunzlau,*  al.  S.  de  Iung  Bunzlau ,  sur  la 
rive  gauche  de  l'Iser.  On  voit  sur  la  rire  op- 
posée le  beau  château  de  Hurka. 

BRODNITZO,  ville  des  États  Prussiens. 
Stbasbcig. 

BRODSELTEN,  ville  de  Bavière.  Voy. 
Pumunr. 

BRODY ,  ville  de  Gallicie ,  cercle  et  *  6  I. 
N.  de  Zloczow,  sur  les  confins  de  la  Volhy- 
nie,  et  à  i3 1. 1/4  E.  N.  E.  de  Lemberg.  Siège 
d'un  tribunal ,  et  résidence  d'un  inspecteur 
des  péages.  11  y  a  i  château,  4  églises  parois- 
siales, et  i  synagogue  centrale.  La  plupart 
de*  maisons  sont  en  bois.  Brody  est  l'entre- 
pôt le  plus  important  du  commerce  de  la  Po- 
logne avec  la  Moldavie ,  la  Valachie  ,  la  Cri- 
mée, et  d'autres  parties  de  la  Turquie  ,  et 
de  la  Russie.  Il  s'y  tient  un  marché  pour  les 
chevaux  et  le  bétail.  Sur  i6,5 n  hab.,  a,ooo 
sont  chrétiens,  et  le  reste  est  israelite. 

BROEK,  village  des  Pays-Bas,  prov.  de 
Hollande  (  partie  N.  ) ,  arrond.  de  Hoorn , 
cant.  et  à  3/4  de  1.  S.  O.  de  Monnikkendam  , 
et  à  al.  i|i  N.  E.  d'Amsterdam.  C'est  un 
des  mieux  bâtis  et  des  plus  riches  des  envi- 
ron* de  la  capitale.  Rien  n'égale  sa  propreté. 
Les  rues  y  sont  pavées  en  briques,  qu'on 
lave  et  qu'on  frotte  soigneusement.  Les  mai- 
sons, généralement  petites,  sont  ornées  in- 
térieurement avec  une  grande  recherche. 
Mais  ces  beaux  appartemens  sont  très-rare- 
ment habités  par  le  propriétaire  :  il  se  tient 
dans  une  petite  salle  ,  et  couche  dans  une 
chambre  étroite.  Au-devant  de  chaque  mai- 
son ,  il  y  a  un  petit  jardin.  Il  n'a  pas  été  pos- 
sible d'établir  une  auberge  à  Broek.  C'est 
la  demeure  de  plusieurs  négocians  et  de 
gros  capitalistes.  On  rapporte  que  Joseph  il, 
désirant  voir  l'intérieur  d'une  de  ces  mai- 
sons ,  dont  on  lui  avait  vanté  l'excessive  pro- 
preté, ne  put  obtenir  l'entrée  dans  aucune  , 
quoiqu'il  se  fût  nommé.  Il  se  Tait  à  Broek 
un  commerce  considérable  en  blé  et  bes- 
tiaux. -5o  hab. 

BROICU,  village  des  États  -  Prussiens, 
.prov.  du  Bas-Rhin ,  régence  ,  cercle  et  à  a  1. 
i/4  N.  O.  d'Aix-la-Chapelle.  Il  y  a  des  clou- 
teries. i,4/<>  hab. 

B  ROIC  H ,  château  et  seigneurie  des  Etats- 
Prussiens,  prov.  de  Clèves-Bcrg,  régence 
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et  â  5  1.  N.  de  Dusseldorf,  cercle  d'Essen. 
Le  château  est  situé  près  et  à  1*0.  de  Mul- 
heim  ,  sur  la  rive  gauche  du  Ruhr.  La  sei- 
gneurie contient ,  avec  Stirum  ,  i  i,6a4  hab. 

BROK  ,  ville  de  Pologne  ,  woiwodie  et  à 
33  1.  E.  de  Plock ,  obwodie  etâ  1 1 1.  8.  S.  E. 
d'Ostrolenka ,  sur  la  rive  droite  du  Bog.  6oi 
hab. 

BROKDORF,  village  de  Danemark,  du- 
ché de  Holstein  ,  baill.  de  Steinhnrg  ,  sur  la 
rive  droite  de  l'Elbe ,  à  a  I.  N.  O.  de  Gluck- 
stadt.  Il  y  a  un  pont  sur  le  fleuve. 

BROK  ES,  groupe  d'iles,  dans  le  golfe 
du  Bengale,  k'oy.  Kalokgo. 

BROKEN,iledu  Grand  Océan  équinoxial, 
près  de  la  côte  sept,  de  la  Nouvelle-Guinée  , 
dans  la  baie  de  Geelvinke.  Lat.  S.  a°  3o'. 
Long.  E.  i3a°  5'. 

BROKEN  ,  baie  considérable ,  sur  la  côte 
orient,  de  la  Nouvelle-Hollande,  à  5  1.  N. 
de  Port  Jackson.  Lat.  S.  33*  35'.  Long.  E. 
i4&°  5-'.  Elle  a  environ  a/3  de  I.  de  largeur , 
et  8  ou  10  brasses  de  profondeur.  Elle  se 
divise  en  plusieurs  bras,  dont  la  plupart  of- 
frent uu  bon  ancrage.  Elle  reçoit  le  Haw- 
kesbury-river. 

BROKEN-STRAW,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Pensylvanie,  comté  de  War- 
ren ,  â  63  1.  N.  O.  d'Harrisburg.  90a  hab. 

BROMBERG  ,  régence  des  États-Prus- 
siens, prov.  de  Posen ,  dont  elle  comprend 
la  partie  sept.  Elle  s'étend  entre  5a°  ao'  et 
53°  37'  de  lat.  N.,  et  entre  i3"  38'  et  16° 
18'  de  long.  E.  Elle  est  bornée  au  Y  et  au 
N.  E.  par  la  prov.  de  Prusse  occid.;  à  II  ., 
par  le  roy.  de  Pologne  ;  au  S.  ,  par  la  ré- 
gence de  Posen  ;  et  â  1*0.,  par  la  prov.  de 
Brandebourg.  Sa  longueur,  de  l'E.  à  l'O., 
est  de  4o  1.  ;  sa  plus  grande  largeur,  du  N. 
au  S. ,  de  a8  I. ,  et  sa  superficie  de  5ja  I. 
Elle  offre  d'immenses  plaines ,  entrecoupées 
de  quelques  collines.  Elle  est ,  en  général , 
si  basse ,  que  le  sol  est  partout  presque  de 
niveau  avec  les  rivières.  Elle  est  peu  fertile. 
Dans  la  partie  orient. ,  le  terrain  est  moins 
sablonneux  que  dans  l'occid. ,  et  mélangé 
d'un  limon  noir  et  gras.  Les  colliucs  offrent 
des  forêts  et  de  belles  prairies.  La  Vistule 
sépare  au  N.  E.  cette  régence  de  la  Prusse 
occid.  La  Nette  l'arrose  dans  toute  sa  lon- 
gueur. Cette  dernière  rivière  se  grossit  de 
presque  tous  les  cours  d'eau  de  la  con- 
trée ,  qui  forment  des  lacs  communiquant 
entre  eux  par  une  multitude  de  canaux 
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naturels  d'an  grand  avantage  pour  la  navi- 
gation. Parmi  ces  canaux ,  celui  de  Brom- 
berg  est  un  des  plus  importans  de  la  mo- 
narchie. Il  réunit  la  Vistule  à  la  Nette,  et 
met  ainsi  ce  fleuve  en  communication  avec 
l'Elbe  et  l'Oder.  Le  climat  est  doux  et  sain. 
Grâces  aux  travaux  assidus  des  habitans, 
on  récolte  en  abondance  toutes  sortes  de 
graines,  du  houblon ,  du  tabac,  de  la  ga- 
rance ,  et  de  la  guède.  Le  bétail  est  nom- 
breux ,  et  les  moutons  y  sont  exccllens.  On 
exploite  du  fer  limoneux  et  d'immenses 
couches  de  tourbe.  Il  y  a  des  Fabriques  de 
draps,  de  bas,  de  gants,  de  toiles,  de 
dentelles,  de  potasse  et  de  salpêtre;  des 
distilleries  d'eau-de-vie ,  des  tanneries ,  et 
des  chapelleries.  Le  commerce  est  très- 
actif. 

Cette  régence  se  divise  en  9  cercles  : 
Bromberg,  Chodzescn,  Gzarnikow,  Gnesen, 
Inowraclaw,  Mogilloro,  Schubin  ,  Wirsitz  , 
et  Wongrowiz,  et  renferme  a43,ooo  hab. 
Le  chef  lieu  est  Rromberg. 

BROMBERG,  ville  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Posen  ,  chef-lieu  de  régence  et  de 
cercle ,  à  9  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Thorn ,  a  a5  1. 
i/a  N.  E.  de  Posen  ,  et  à  5a  1.  i/a  S.  S.  O. 
de  Dantzick,  sur  la  Braa  ,  à  l'embranche- 
ment de  cette  rivière  et  du  canal  de  Brom- 
berg,  qui  va,  à  4  l.  i/a  à  1*0.,  joindre  la  Netze 
à  Nackel.  C'est  le  siège  d'une  cour  de  jus- 
tice prov.  sup.,  dont  la  juridiction  s'étend 
sur  les  cercles  deBrombcrg,  d 'Inowraclaw, 
et  de  Schubin.  Elle  a  1  église  luthérienne  et 
a  catholiques,  3  couven* ,  1  collège  catho- 
lique, 3  hôpitaux,  1  vaste  magasin  a  blé, 
1  maison  de  travail  pour  les  pauvres  et  1  ca- 
serne. On  y  fabrique  des  draps,  des  toiles,  du 
tabac,  des  gants,  des  bas,  et  du  bleu  de 
Prusse.  11  y  a  une  raffinerie  de  sucre  consi- 
dérable ,  la  seule  de  cette  partie  de  la  Prusse  ; 
des  tanneries,  des  mégisseries,  une  teintu- 
rerie à  grand  teint ,  plusieurs  brasseries ,  dis- 
tilleries ,  etc.  On  y  fait  le  commerce  de  blé , 
laine,  bois  de  charpente,  et  cuirs.  On  y 
trouve  aussi  de  grands  dépôts  de  marchan- 
dises. Ce  commerce  est  favorisé  par  le  ca- 
nal de  Bromberg.  7,554  hab. ,  partie  luthé- 
riens, partie  catholiques. 

Le  cercle  a  une  surface  de  70 1.,  et  38,g6a 
hab. 

BROME,  ville  du  Bas-Canada,  comté  de 
Richelieu  ,  au  S.  E.  de  Montréal.  600  hab. 
BROME  ou  BROilME ,  bourg  du  roy.  de 


B  R  0  N 

Hanovre,  princip.  de  L&nebourg ,  ehef-lieu 
de  justice  patrimoniale,  sur  la  rive  droite 
de  l'Ohra,  et  a  18  1.  i/a  S.  S.  E.  de  Lûne- 
bourg.  4oi  hab. 

BROMLEY,  ville  d'Angleterre,  comté 
de  Kent,  hundred  de  Bromlcy  et  Becken- 
ham ,  à  3  1.  S.  E.  de  Londres.  Elle  a  un  hô- 
pital. Il  y  a  1  marché  chaque  semaine,  et 
a  foires  par  an.  5, 147  hab.  Le  palais  desévê- 
ques  de  Rochester ,  situé  a  peu  de  distance, 
renferme  une  source  d'eau  minérale. 

BROMO,  pic  volcanique  de  la  chaîne  des 
monts  Tenger,  dans  l'île  de  Java,  distr.  de 
Passarouang,  à  3  I.  N.  O.  de  Loumadjan. 
Il  est  très-élcvé.  Il  a  fait  éruption  en  1804. 

BBOMPTON, village  d'Angleterre,  north- 
riding  du  comté  d'York,  wapentakc  d'Al- 
lertonshire,  à  4  1.  5/4  E.  de  Richmond. 
1,993  hab. 

BROMSE  ,  rivière  de  Suède  ,  qui  forme 
une  partie  de  la  limite  entre  les  préfectures 
de  Calmar  et  de  Bleking  ,  et  se  jette  dans  la 
Baltique,  à  a  1.  N.  de  Cbristianopel ,  et  à 
loi.  i/a  S.  O.  de  Calmar  ,  après  un  cour» 
de  5  1.  de  l'O.  à  l'E.  Près  de  son  embou- 
chure se  trouve  le  Bromscbro ,  pont  qui  est 
remarquable  par  le  traité  de  1 645 ,  entre  la 
Suède  et  le  Danemark. 

BROMSGROVE  ou  BROMESGROVE , 
ville  d'Angleterre ,  comté  et  à  4  I.  1/4  N.  N. 
E.  de  Worcester,  hundred  d'Hatfshire.  II 
y  a  plusieurs  maisons  de  charité ,  des  ma- 
nufactures de  toiles ,  des  fabriques  de  cloua 
et  d'aiguilles  ,  et  il  s'y  tient  1  marché  par 
semaine  et  a  foires  par  an.  7,519  hab. 

BROMYARD,  bourg  d'Angleterre,  comté 
et  à  4  I.  i/a  N.  E.  de  Hereford ,  hundred  de 
Broxash,  sur  la  rive  droite  de  la  Frome.  Il 
est  mal  bâti.  Son  église  est  un  bel  édifice. 
11  s'y  tient  1  marché  par  semaine,  et  5  foi- 
res par  an.  1,237  ^aD* 

BRONDOLO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  6  1.  i/4  8.  S.  O.  de 
Venise  ,  distr.  et  à  1  1.  S.  de  Chioggia.  Lat. 
N.  45°  8'  10*.  Long.  E.  90  59'  4<>'.  Snr  la 
rive  gauche  et  à  1  1.  de  l'embouchure  de  la 
Brenta ,  qui  forme  la  Conca  di  Brondolo , 
port  spacieux ,  mais  peu  profond.  Brondolo 
est  défendu  par  quelques  ouvrages  fortifiés. 
Il  communique  à  Chioggia  par  deux  ponts 
en  bois  ,  dont  un  est  remarquable  par  sa 
longueur. 

BRONI,  bourg  des  États- Sardes ,  div. 
d'Alexandrie ,  prov.  et  à  4  1.  1/2  E.  N.  E.  de 
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Voghera ,  et  à  3  1.  1/4  S.  E.  de  Pavic  ;  chef- 
liea  de  mand.,  sur  la.rive  droite  du  Scbie- 
parzin.  a,ooohab. 

BRONITSY ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope  ,  sur  la  Msta,  gouv. ,  distr.  et  à  5  1.  E. 
de  Novgorod.  II  est  situé  sur  la  route  de 
poste  de  Moscou  à  Pétersbourg,  et  occupe 
l'emplacement  de  l'ancienoe  ville  slavonne 
Khulmograd ,  célèbre  par  une  bataille  qui 
s'y  livra,  en  1 6i  4  •  entre  les  Russes  et  les 
Suédois.  Au  S.O.  de  ce  bourg  est  un  coteau 
considérable,  où  l'on  remarque  une  église 
bâtie  sur  les  ruines  d'un  ancien  temple 
païen  ,  qui  possédait  un  oracle  ,  jadis  en 
grande  réputation. 

BRONN1TZUI ,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  i  o  1.  S.  E.  de  Moscou  ;  chef- 
lieu  de  distr. ,  près  de  la  rive  droite  de  la 
Moskva.  On  y  trouve  a  églises ,  i  école  ,  et 
le  haras  de  la  couronne  ,  réputé  pour  ses 
beaux  chevaux.  i,5oo  hab. 

Le  district  est  bas  et  uni.  La  Moskva ,  la 
Pakhora  et  la  Vosta  l'arrosent.  11  a  beau- 
coup de  lacs,  et  abonde  en  bois.  11  renferme 
plusieurs  usines,  a  villes,  5a5  villages,  et 
!a3,p6i  hab. 

BRONTE,  ville  de  Sicile,  prov. ,  distr. 
et  a  9  l.  N.  N.  O.  de  Catane;  chef-lieu  de 
cant. ,  près  du  mont  Etna.  Il  y  a  plusieurs 
églises  et  couvens  ,  et  î  séminaire.  On  y  fa- 
brique des  draps  conïmuns  et  du  papier. 
9,a53  hab. 

BROORE,  comté  des  États-Unis, état  de 
Virginie,  borné  au  N.  parl'Ohio.  6,63 1  hab. 
Le  chef-lieu  est  Wellsburg. 

BROOKFIELD  ,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  Connecticut,  comté  de  Fairfield  ,  à 
a  L  N.  E.  de  Danbury ,  et  à  î  a  1. 0.  de  Ncw- 
Haven.  1,159  ^aD* 

BROOKFIELD,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Massachuscts  ,  comté  de  Worccs- 
ter,  à  1  1  I.  O.  de  Boston.  Elle  renferme  a 
paroisses,  éloignées  l'une  de  l'autre  4' ■  L 
i/3  ;  celle  de  West-Brookficld  a  1  imprime- 
rie. 3,393  hab. 

BROOKFIELD ,  comm.  des  États-Unis , 
état  de  New-Hampshire,  comté  de  Straf- 
ford,  à  1 1 1.  N.N.O.  dePortsmouth.  690  hab. 

BROOKFIELD,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  New  -  York  ,  comté  de  Madison  ,  à 
8  L  S.  d'Utica.  4,a4o  hab. 

BROOKFIELD ,  comm.  des  États  Unis  , 
état  de  l'Ohio,  comté  de  Trumbull,  a  5  1. 
i/a  E.  de  Warrcn.  5a4  hab. 
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BROOKFIELD,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  Vermont ,  comté  d'Orange,  à  6 1.  S. 
de  Montpellier.  1 ,384  h»b- 

BROOKH AVEN  ,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  New-York,  comté  de  Suflblk  ,  dans 
l'île  Longue.  Elle  s'étend  depuis  le  détroit 
de  l'ile  Longue  jusqu'à  l'Océan ,  et  contient 
7  églises  paroissiales.  5, a  18  hab. 

BROOKLINE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets,  comté  de  Norfolk  ,  à 
1  1.  a/3  S.  O.  de  Boston.  Il  y  a  plusieurs  jo- 
lies maisons  de  campagne.  900  hab. 

BHOOK LINE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  New-IIampshire ,  comté  d'ilillsbo- 
rough  ,  à  îa  1.  S.  O.  de  Concord.  59a  hab. 

BROOKLINE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Vermont ,  comté  de  Wiudham  ,  à 
■  4  Ut/3  8,  de  Windsor.  45 1  hab. 

BROOKLYN,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Connecticut,  chef- lieu  du  comté 
de  Windham  ,  sur  la  rive  gauche  du  Quinc- 
baug,  à  7  1.  N.  de  Norwich.  1,264  hab. 

BROOKLYN,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  New -York,  comté  de  Kings ,  sur 
l'ile  Longue,  vis-à-vis  de  New-York,  dont 
elle  est  séparée  par  l'East-River ,  d'i  fb  de  1. 
de  large.  Elle  fait  un  commerce  assez  actif, 
et  renferme  des  manufactures  considéra- 
bles. Au  N.  E.  se  trouve  le  territoire  de 
Wallabout ,  qui  entoure  une  petite  baie ,  et 
contient  1  chantier  de  construction.  Le  37 
août  1776,  il  s'y  livra  une  bataille  entre  les 
Anglais  et  les  Américains ,  dans  laquelle  les 
derniers  furent  défaits.  4>4o3  hab. 

BROOKSVILLE,comm.  des  États-Unis, 
état  de  Maine  ,  comté  de  Hancock.  973  hab. 

BROOKVI LLE ,  comm.  des  États-Unis  , 
état  d'Indiana ,  chef-lieu  du  comté  de  Fran- 
klin ;  située  entre  les  alHuens  du  White- 
Water,  à  7  1.  N.  de  Lawrenccburg.  Il  y  a 
1  marché,  1  maison  de  justice ,  1  prison,  et 
plusieurs  ateliers.  Elle  est  élevée  de  70  à  80 
pieds  au-dessus  de  la  rivière.  On  y  compte 
une  centaine  de  maisons. 

BROOME,  comté  des  États-Unis,  état 
de  New- York.  Il  est  divisé  en  6  communes. 
i4,343  hab.  Le  chef-lieu  est  Chenango. 

BROOME,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New- York ,  comté  de  Schoharie ,  à  1  a  1. 
i/a  S.  O.  d'Albany.  a,68o  hab. 

BROONS,  ville  de  France,  dép.  des  Côte». 
du-Nord ,  arrond.  et  à  5  1.  S.  O.  de  Dînant  ; 
chef-lieu  de  cant.  3,000  hab. 

BROQUIÈS ,  village  de  France,  dép.  de 
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l'Aveyron,  cant.  de  Saint-Rome-de-Tarn  , 
arrond.  et  à  3  I.  3/4  O.  N.  O.  de  Sainte- 
Affrique,  et  à  9  1.  S.  de  Rodez  ,  sur  la  rive 
droite  du  Tarn.  II  y  a  t  mine  de  cuivre. 
i,35o  hab. 

BRORA  ,  rivière  d'Écosse ,  dans  le  comté 
de  Sutherland.  Elle  prend  sa  source  près  de 
Chilbrick,  et  se  jette  dans  la  mer  du  Nord  à 
Brora ,  après  un  cours  d'environ  7  1.  du  N.  O. 
au  S.  £.  Elle  forme  un  lac  d'i  1.  i/3  de  long 
sur  1  /3  de  L  de  large ,  au  centre  duquel  se 
trouve  une  petite  Ue.  Ce  lac  abonde  en  sau- 
mons. 

BRORA ,  village  d'Écosse,  comté  de  Su- 
therland ,  à  l'embouchure  de  la  rivière  de 
même  nom  dans  la  mer  du  Nord ,  à  4  I.  i/a 
N.  N.  E.  de  Dornoch.  Il  y  a  une  mine  de 
houille.  On  y  trouve  aussi  de  l'aimant. 

BROSELEY,  ville  d'Angleterre,  comté 
de  Salop  ,  et  dépendant  de  Wenloch ,  à 
4  1.  3/4  E.  S.  E.  de  Shrcwsbury ,  et  à  5a  1. 
i/a  N.  O.  de  Londres.  Elle  renferme  des 
mines  de  fer  et  de  bouille,  et  de  grandes 
usines  à  fer.  On  y  découvrit  en  1711  une 
source  dont  la  surface  de  l'eau  était  inflam- 
mable. On  attribuait  ce  phénomène  au  pé- 
trole qui  y  surnageait.  Cette  singularité  dis- 
parut en  1 755,  lorsqu'on  eut  épuisé  une  mine 
de  houille  qui  se  trouvait  dans  le  voisinage. 
Il  s'y  tient  un  marché  par  semaine.  4)8*4 
hab. 

BROSSAC ,  village  de  France ,  dép.  de  la 
Charente ,  arrond.  e  t  a  \  I .  S.  E.  de  Barbe- 
zieux  ;  chef-lieu  de  cant. ,  à  8  1.  3/4  S.  S.  O. 
d'Angoulême.  Il  s'y  tient  1  foire  le  second 
samedi  de  chaque  mois.  Ces  foires  sont  peu 
fréquentées ,  surtout  celles  de  l'hiver.  896 
hab. 

BROSSARDIÈRE  (LA)  ,  hameau  de 
France,  dép.  de  la  Vendée,  arrond.,  cant. 
et  a  i/a  L  O.  de  Bourbon  Vendée.  11  y  a  des 
eaux  ferrugineuses  froides. 

BROTAS  (  N-.  S-.  DAS) ,  village  de  Por- 
tugal, prov.  d'Alentejo,  comarca  et  à  7  I. 
N.  O.  d'Evora.  Un  grand  nombre  de  pèle- 
rins viennent  y  visiter  une  image  de  la  Sainte- 
Vierge. 

BROTHER  ,  petite  île  de  la  mer  des  An- 
tilles ,  dans  la  baie  de  Honduras ,  près  de  la 
côte  du  Mexique.  Lat.  N.  16*  4*'*  Long.  O. 
9i*48'. 

BROTHER'S -VALLEY,  commune  dea 
États  Unis,  état  de  Pensylvanie,  comté  de 
Somerset.  i,3ei  hab. 


BROTHERTON ,  paroisse  d'Angleterre, 
west-riding  du  comté.d'York,  wapentake  de 
Barkston  Ash,  près  de  la  rive  gauche  de  l'Air, 
è  1  I.  N.  E.  de  Pontefract ,  et  à  64 1.  N.  N.  O. 
de  Londres.  1 ,6a6  hab. 

BROTHERTON,  tribu  indienne  des  États- 
Unis,  habitant  près  du  lac  Onéida,  dans  l'état 
de  New-York.  4oo  hab. 

BROTO  ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
10  1.  a/3  N.  N.  E.  d'Hueaca  (Aragon),  sur 
la  rive  gauche  de  l'Ara. 

BROTTERODE,  bourg  de  la  liesse  Élec- 
torale, prov.  de  Fulde,  cercle  et  à  al.  i/3N. 
de  SchmalLalden,  et  à  4 1.  S.  S.  E.  d'Eise- 
nach.  11  s'y  lient  3  foires.  1,800  hab. 

BRÔTZ1NGEN,  village  du  grand -duché 
de  Bade,  cercle  de  Murg  et  Pfinz,  baill.  et 
a  i/al.  O.  dePforzhcim  ,  et  à  51. 1/4  E.  S.  E. 
de  Carlsruhe.  1,098  hab.  Oo  en  tire  du  tri- 
ptli. 

BROU,  ville  de  France,  dép.  d'Eure-et- 
Loir,  arrond.  de  Châteaudun  ;  chef-lieu  de 
cant. ,  surl'Ozanne  ,  à  8  I.  S.  O.  de  Chartres. 
Elle  a  des  fabriques  de  serges  ,  des  tanneries, 
une  forge  et  une  fonderie.  a,ooo  hab. 

BROUAGE  ,  ville  fortifiée  et  port  de 
France ,  dép.  de  la  Charente-Inférieure,  ar- 
rond. ,  cant.  et  à  il.  1/4  N.  N.  E.  de  Ma- 
rennes  ,  et  a  7  1.  î/a  S.  de  la  Rochelle ,  sur  la 
côte  de  l'Océan,  vis-à-vis  Pile  d'Oieron. 
Cette  ville  est  forte  par  sa  situation  et  par 
l'art  :  c'est  un  poste  de  3*  classe ,  de  la  di- 
rection d'artillerie  de  la  Rochelle  ;  il  défend 
les  approches  de  Rochefort  et  la  gauche  de 
la  Charente.  11  y  a  autour  de  la  ville  des  ma- 
rais salans  qui  fournissent  en  abondance  du 
sel  d'une  excellente  qualité.  800  hab. 

BROUAGE,  petit  canal  de  dérivation  en 
France ,  dans  le  dép.  de  la  Charente- Infé- 
rieure. 11  a  sa  prise  d'eau  dans  la  Charente, 
a  î/a  l.  au-dessus  de  Rochefort ,  et  va  se  jeter 
dans  le  chenal  de  Brouage,  au-dessous  de  la 
ville  <je  ce  nom  ,  après  avoir  traversé  les  ma- 
rais de  Saint-  Aignan  et  de  Beaugeay  ,  et 
avoir  reçu  les  eaux  de  l'A  1  m. u II ,  que  lui  ap- 
porte le  canal  de  dessèchement  de  Pont- 
l'Abbé.  La  longueur  du  canal  de  Brouage  est 
de  4  L  H  y  a  deux  écluses  aux  extrémités.  Il 
a  été  commencé  en  178a  pour  le  dessèche- 
ment des  marais  ;  mais  en  1807  il  a  été  élargi 
et  rendu  navigable.  Ses  transports  consistent 
principalement  en  sel  des  immenses  salines 
du  Brouage ,  de  Marennes  et  des  rives  de  la 
Scudre. 


Digitized  by  Google 


BROU 

BROUGH,  bourg  d'Angleterre, cast-ward 
du  comté  deWestmorland ,  à  a  1. 3/4  E.  S.  E. 
d'Appleby ,  a  8  I.  N.  £.  de  Kendal ,  et  â 
94  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Londres,  sur  un  ruis- 
seau qui  se  joint  à  PEden.  11  s'y  tient  i  mar- 
ché par  semaine  ,  et  3  foires  par  an.  On  voit 
dans  son  voisinage  les  ruines  d'un  château, 
dont  une  partie  tomba  en  179a ,  et  laissa  a 
découvert  une  urne  remplie  de  médailles  ro- 
maines. Près  de  la  ville  se  trouve  une  source 
d'eau  minérale.  44o  hab. 

BROUGUAM,villaged'Angleterre,vvest- 
vf  ard  du  comté  de  Westmorlaud  ,  à  3/4  de  1. 
S.  E.  de  Penrith.  On  croit  qu'il  occupe  la 
place  de  Brocavum ,  sur  la  voie  romaine , 
près  du  confluent  du  Lowtheret  de  l'Emût)  t. 
i43  hab. 

BROUGHTON,  archipel  sur  la  côte  ©cci- 
dentale  de  l'Amérique  septentrionale ,  au 
TV.  de  l'île  de  Quadra  et  Vancouver.  L'ile 
principale  est  située  par  5o°  \  7  de  lat.  N.  . 
et  ia8°  56'  de  long.  O.  Vancouver,  qui  le 
découvrit  en  1790,  lui  donna  le  nom  d'un 
des  capitaines  qui  l'accompagnaient. 

BROUGHTON  (GREAT) ,  village  d'An- 
gleterre ,  north-riding  du  comté  d'York, 
banlieue  de  Langbrough ,  à  5  1.  S.  O.  de 
Guisbrougb,  et  a  io|  1.  i/a  N.  de  Londres, 
▼ers  le  Derwent.  On  remarque  sur  une  mon- 
tagne voisine  de  grandes  pierres,  nommées 
pierres  v»ain  ,  que  l'on  regarde  comme  les 
restes  d'un  monument  antique.  5 17  hab. 

BROUGHTY-FERRY,  village  d'Écosse, 
comté  et  a  4  L  S.  de  Forfar,  sur  la  rive  gau- 
che et  a  l'embouchure  du  Tay.  On  y  voit  les 
restes  d'un  château  situé  sur  un  rocher. 

BROU  KO ,  roy.  delà  Sénégambie  ,  borné 
au  Vf.  par  le  roy.  de  kaarta ,  dont  il  est  sé- 
paré parle  kokoro  ;  â  PE.  et  au  S. ,  par  celui 
de  Fouladou  ;  et  à  PO. ,  par  celui  de  Bam- 
bouk,  du  côté  duquel  le  Sénégal  forme  la 
limite.  Sa  plus  grande  longueur,  de  PE.  à 
l'O. ,  est  de  5o  l 

BROliKO ,  petite  ville  de  la  Sénégambie , 
dans  le  pays  des  Mandingues ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Gambie,  à  4o  1.  S.  O.  de  Sedo. 

BROUSENAGO  ,  montagne  de  Russie, 
en  Europe ,  gouv.  de  Vologda  ,  dans.la  par- 
tie sept,  du  distr.  d'Oust  Si>olsk ,  à  PO.  de 
la  Petchora. 

BROU81LOV,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  i  j  |.  O.  d*>  Kiev,  distr.  et 
à  9  I.  1/4  S.  E.  de  Radomisl ,  sur  la  rive 
droite  du  Zdvij. 
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BROUSSE,  village  de  France,  dép.  de 
PAveyron  ,  cant.  de  Saint-Rome-de-Tarn  , 
arrond.  et  à  4  L  3/4  O.  de  Saintc-Affrique  , 
et  *  9  1.  i/a  S.  de  Rodez,  sur  la  rive  droite 
du  Tarn.  11  y  a  une  mine  de  cuivre. 

BROUSSE,  Bursa,  Pbosa  ad  Olymm/n  , 
ville  de  la  Turquie  d'Asie  ,  dans  PAnatolic  , 
chef-lieu  du  sandjak  de  Khodavendkiar ,  à 
17  1.  O.  d'Ismid,  et  à  aa  I.  S.  de  Constanti- 
nople.  Lat.  N.  4o°  1 1  '  3o'.  Long.  E.  a6°  38' 
il*.  Bâtie  en  partie  sur  le  mont  Olympe, 
elle  domine  une  belle  plaine  qui  s'étend  au 
N.  E.  Elle  a  a  lieues  de  tour,  y  compris  les 
faubourgs,  et  est  ceinte  de  murailles.  Les 
rues  en  sont  étroites  el  sales ,  et  les  maisons 
construites  partie  en  pierres,  partie  en  bois. 
Sur  un  rocher  â  pic ,  qui  s'élève  presqu'au 
centre  de  la  ville ,  est  un  château  qu'on 
croit  occuper  l'emplacement  de  Prusa.  Ses 
murailles  ont  i/3  de  1.  de  circonférence  ,  et 
indiquent  une  construction  très -ancienne. 
On  attribue  une  des  tours  de  ce  château  à 
Commènes  Lascaris.  565  mosquées  sont  le 
principal  ornement  de  Brousse  ;  celles  des 
sultans  Achmed  et  Osman  sont ,  avec  l'Aou- 
la,  les  plus  remarquables  :  la  dernière  est 
au  milieu  de  la  ville  ,  et  se  distingue  par  ses 
coupoles  nombreuses.  Plusieurs  autres  mos- 
quées renferment  les  tombeaux  de  princes 
othomans  qui  régnèrent  avant  la  prise  de 
Gonstantinoplc.  On  compte  dans  Brousse 
7  bains  publics,  outre  les  bains  d'eaux  ther- 
males, dont  les  bâtimens  sont  fort  beaux. 
Cette  ville  a  aussi  beaucoup  de  fontaines, 
des  bazars  bien  approvisionnés  ,  un  grand 
nombre  de  khans  et  plusieurs  medressehs. 
On  y  fabrique  des  satins  rayés  pour  l'ha- 
billement des  Turcs ,  des  gazes  et  des  tissus 
de  soie  et  de  coton.  Il  s'y  fait  un  commerce 
considérable  en  soie  écrue.  Le  commerce 
de  cette  ville  par  terre  est  facilité  par  le 
passage  des  caravanes  de  Sroyrne  et  d'Alep 
qui  vont  â  la  capitale  de  l'empire.  Le  com- 
merce par  mer  se  fait  par  le  port  de  Mon- 
donia.  5o,ooo  hab.,  turcs,  grecs,  arméniens 
et  juifs.  Les  Grecs  habitent  un  faubourg  â 
PO.  du  château,  dont  il  est  séparé  par  nn 
canal  profond.  Ils  ont  dans  ce  faubourg  3 
églises  et  1  métropolitain.  Les  Arméniens 
habitent  un  faubourg  à  PE.  du  premier,  et 
ont  1  église  et  1  archevêque.  Les  Juifs  ont 
4  synagogues.  On  tire  une  grande  quantité 
d'écume-de-mer  d'une  montagne  des  envi- 
rons. 
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Prusias  est  regardé  comme  le  fondateur 
de  Brousse ,  Prusa  ad  Olympunx,  qui  l'ut 
capitale  de  la  Bithynie.  Après  la  conquête 
d<*  ce  pays  par  les  Romains,  il  n'est  plus 
question  de  Prusa  dans  l'histoire  ;  elle  n'y 
reparait  qu'à  l'époque  de  sa  splendeur  sous 
les  empereurs  grecs.  En  o4/>Seïd-ed-Dcoulet 
la  prit  d'assaut  et  la  saccagea  ;  elle  retomba 
ensuite  au  pouvoir  des  Grecs ,  qui  la  gar- 
dèrent jusqu'en  i356.  A  cette  époque,  elle 
se  rendit,  après  un  long  siège  ,  à  Orkhan, 
£Ls  d'Othman.  Timour  «'en  empara  après 
la  journée  d'Ancyre.  Elle  a  été  rebâtie  par 
Mahomet  u,  et  a  servi  de  résidence  aux  pre- 
miers princes  de  la  maison  othomane  jus- 
qu'au règne  d'Amurat  i«r,  qui  transporta  le 
siège  de  l'empiie  à  Andrinople. 

BROUSSEVAL,  village  de  France,  dép. 
de  la  Haute-Marne ,  arrond. ,  cant.  et  à  i/3 
de  1.  S.  E.  de  Vassy ,  et  à  9  I.  a/5  de  Cliau- 
mont.  lia  une  fonderie,  où  l'on  fabrique  des 
vases  en  fonte.  a3a  hab. 

BROUTS-SABDZELIouSEKARA,  nom 
géorgien  d'une  haute  montagne  neigeuse  qui 
fait  partie  de  la  chaîne  principale  du  Cau- 
case ,  et  se  trouve  par  ."<■'  de  lat.  N. ,  et 
4i°  i5'  de  long.  E.  Elle  se  joint  à  l'E.  au 
mont  Khokhi ,  et  à  l'O.  au  Kedela.  Elle  a 
reçu  son  premier  nom  de  la  forme  irrégu- 
lière de  ses  cimes,  car  il  signiûe  magasin  de 
paille  hachée.  Les  rivières  qui  forment  la 
grande  Liakhvi  sortent  du  pied  merid.  du 
Brouts-Sabdzeli ,  dans  ledistr.  osseto- géor- 
gien de  Magran-Dwalcthi  ;  celles  qui  décou- 
lent de  son  flanc  sept,  forment  l'Arredon 
dans  les  distr.  ossètes  de  Naret  de  Sakha. 

BROUYELIEIRE,  bourg  de  France, 
dép.  des  Vosges,  arrond.  et  à  4  1.  O.  S.  O. 
de  Saint-Diey;  chef  lieu  de  cant.  Il  y  a  1 
forge.  45o  hab. 

BROU WERSH AVEN,  petite  ville  des 
Pays-Bas,  sur  la  côte  sept,  de  l'île  Schou- 
wen ,  prov.  de  Zélande ,  arrond.  et  à  a  I. 
i/4  N.  de  Zierikzee,  et  à  7  1.  N.  E.  deMid- 
delbourg  ;  chef-lieu  de  cant. 

BROV  AR1 ,  bourg  de  Russie ,  en  Europe , 
gouv.  de  Tchernigov,  distr.  et  a  10  1.  i/4 
d'Oster,  et  à  4  1.  i/a  E.  ff.  E.  de  Kiev. 

BROWN,  détroit  sur  la  côte  N.  O.  de 
l'Amérique  sept.,  par  55°  18'  de  lat.  N. ,  et 
i34°  i"'  de  long.  O.  11  fut  ainsi  nommé  en 
1791  pat-Gray,  capitaine  américain. 

BROWX ,  pointe  de  la  côte  O.  de  l'Amé- 
rique sept. ,  sur  la  côte  de  la  NouvclleGéor- 
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gie.  Elle  ferme  le  havre  de  Gray  au  N.  O., 
et  est  située  par  47°  l'  de  lat.  N. ,  et  ia6* 
i5'  de  long.  O. 

BROWN ,  comté  des  États-Unis ,  état  de 
l'Ohio,  borné  au  S.  par  I'Ohio.  i3,356hab. 
Ripley  en  est  le  chef-lieu. 

BROWN  ,  fort  des  États  •  Unis ,  état  de 
l'Ohio,  comté  de  Paulding,sur  la  Glaize  ,  à 
4i  1.  i/a  N.  O.  de  Golumbus. 

BROWN,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  l'Ohio ,  comté  de  Stark.  365  hab. 

BROWNE,  groupe  de  4  îles  du  Grand 
Océan  équinoxial,  archipel  des  Mulgraves  , 
entre  1 1°  39'  et  1 1°  43'  de  lat.  N. ,  et  entre 
16a'  4^'  et  16a0  5a'  de  long.  E. 

BROWNFIELD ,  comm.  des  États-Unis , 
état  de  Maine ,  comté  d'Oxford ,  sur  le  Sa- 
co,  à  10  1.  S.  O.  de  Paris.  747  hab. 

BROWNINGTON  ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Vermont,  comté  d'Orléans, 
à  ao  1.  N.  E.  de  Montpellier.  a36  hab.  11  al- 
terne avec  Craftsbury  pour  la  session  de  la 
cour  de  justice  du  comté. 

BROWNSBURG ,  comm.  des  Etats-Unis, 
état  de  Virginie,  comté  de  Rockbridge,  sur 
l'Hea,  à  4  1.  N.  E.  de  Lexington. 

BROWNSTOWN  ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  d'Indiana  ,  chef-lieu  du  comté 
de  Jackson,  à  ai  1.  î/a  N.  de  Corydon. 

BRO  WNSTOWN  ,  cap  sur  la  côte  mérid. 
de  l'Irlande,  prov.  de  Munster,  comté  de 
Waterford.  Il  forme  l'extrémité  la  plus  mé- 
rid. de  la  baronnie  de  Gualtiere ,  et  s'avance 
entre  la  baie  de  Tramore ,  à  l'O.,  et  celle 
d'Aland,à  PB. 

BROWNSVILLE  ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  d'IUinois,  chef-lieu  du  comté  de 
Jackson  ,  sur  le  Muddy,  à  i4  I.  i/3  S.  E.de 
Kaskaskias. 

B  ROWNSVIL LE ,  ville  des  États  -  Unis , 
état  de  Pensylvanie  ,  comté  de  Lafayette  , 
sur  le  penchant  d'une  colline  élevée  de  5oo 
pieds  au-dessus  de  la  Monongahela  ,  à  1  a  1.  S. 
de  Pittsburg ,  à  4  1.  N.  O.  d'Union ,  et  à  ao  1. 
i/a  E.  S.E.  de  Wheeling.  Elle  est  régulière- 
ment bâtie,  et  contient  100  maisons,  1  église 
épiscopale  et  1  catholique,  1  banque,  1  im- 
primeriect  1  manufacture  d'acier.  On  y  con- 
struit par  an  environ  100  navires  de  1 00  ton- 
neaux, pour  la  navigation  de  l'Ohio.  On  y 
emploie  aussi  un  grand  nombre  de  bateaux 
pour  le  commerce.  Cette  ville  communique 
par  un  pont  de  a6o  pieds  de  long  avec 
Bridgeport ,  village  situé  sur  le  bord  opposé 
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du  Dunlop.  Il  y  a  dans  les  environs  un  grand 
nombre  d'usines  et  des  mines  de  houille. 

BROWN  VILLE,  corom.  des  États-Unis, 
état  de  Maine,  comté  de  Penobscot,à  i4  1. 
i/5  Y  de  Bangor. 

BROWNVILLE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  New-York ,  comté  de  Jefferson  ,  sur 
le  Black-river  ,  et  à  environ  a  I.  au-dessus  de 
son  embouchure  dans  le  lac  Ontario.  3,990 
bab. 

BROXBOURN,  village  d'Angleterre,  com- 
té, hundred  et  à  il.  i/a  S. S.  E.  d'Uertford, 
dans  une  prairie,  sur  les  bords  du  New-river. 
L'église  est  belle.  534  'ia^« 

BROYE  (LA),  rivière  de  Suisse ,  qui  prend 
naissance  dans  la  partie  S.  O.  du  canton  de 
Fribourg ,  près  du  village  de  Gaudez  ;  entre 
bientôt  dans  le  canton  de  Vaud,  à  Oron,  puis 
revient  dans  le  canton  de  Fribourg ,  où  elle 
passe  au  pied  de  Rue.  Elle  retourne  ensuite 
dans  le  canton  de  Vaud ,  arrose  Moudon  et 
Payerne,  rentre  encore  dans  le  canton  de 
Fribourg,  traverse  le  lac  de  Morat ,  et  va  se 
jeter  dans  celui  de  Neuchâtel,  après  un  cours 
de  i5  1.  du  S.  au  N. 

BROYLE,  port,  cap  et  établissement 
sur  la  côte  E.  de  Terre-Neuve,  à  5  1.  N.  E. 
de  l'établissement  d'Aquafort ,  et  à  10  1. 
S.  O.  de  Saint-Jean. 

BROZAS,  petite  ville  d'Espagne,  prov. 
et  à  8  I.  i/a  N.O.  de  Gaceres  (Estremadure) , 
et  à  4  I.  S.  E.  d'Alcantara.  Il  y  a  2  églises 
et  a  couvens.  a,5oo  hab. 

BROZZI ,  village  du  grand-duché  de  Tos- 
cane, prov.,  vicariat  et  a  1  I.  1 /a  O.  N.  O. 
de  Florence ,  sur  la  rive  droite  de  l'Arno.  On 
y  fabrique  de  très-beaux  chapeaux  de  paille, 
qu'on  envoie  dans  toute  l'Europe. 

BROZZO,  village  des  États-Sardes,  div. 
de  Turin ,  prov.  et  à  a  1.  i/aO.  N.  O.  d'Ivrée, 
mand.  et  à  1  I.  1/4  E.  de  Vico  in  Canavese  ; 
dans  une  vallée  riche  en  Ter ,  et  où  l'on  a  éta- 
bli 8  hauts-fourneaux. 

BRSAVA ,  montagne  de  Hongrie  ,  comi- 
tat  de  Beregh,  marche  de  Munkacs,  à  l'B. 
de  la  Lalortza. 

BRUCH  ,  bourg  de  France,  dép.  de  Lot- 
et-Garonne,  arrond.  et  à  a  1.  N.  N.  E.  de 
Jicrac  ,  cant.  de  Lavardac.  1,068  hab. 

BRUCHE,  petite  rivière  de  France,  qui 
prend  sa  source  près  du  village  de  Bruche, 
dans  le  dép.  des  \osges,  arrond.  de  Saint- 
Diey  ,  cant.  de  Saales,  passe  a  Schirmeck, 
et  entre  ensuite  dans  le  dép.  du  Bas-Rhin, 


où  elle  baigne  les  murs  de  Mutzigetde  Mol- 
sheim.  G  est  un  peu  au-dessous  de  cette  ville 
qu'elle  alimente  lecanal  de  la  Bruche,  qu'elle 
longe  ensuite  jusqu'à  son  embouchure  dans 
1*111 ,  par  la  rive  gauche  ,  aux  portes  de  Stras- 
bourg ,  après  un  cours  d'environ  1 5  I.  de  PO. 
à  l'E. ,  dont  7  de  flottage  depuis  Schirmeck 
jusqu'au  canal  navigable  de  la  Bruche.  Gette 
flottaison  de  la  Bruche  consiste  principale- 
ment en  bois  provenant  de  la  forêt  de  la 
montagne  de  Glymont ,  destiné  pour  Stras- 
bourg, où  il  arrive  en  radeaux  par  le  canal 
de  la  Bruche.  La  petite  rivière  de  Mossig , 
son  affluent,  est  également  flottable  sur  en- 
viron 5  1.  de  cours  depuis  Vangenbourg. 

BRUCHE  ,  petit  canal  de  dérivation ,  en 
France^  dans  le  dép.  du  Bas-Rhin ,  arrond. 
de  Strasbourg.  Il  prend  les  eaux  de  la  Bru- 
che ,  tout  près  de  SuItz-les-Bains  ,  suit  la 
rive  gauche  de  cette  rivière  jusqu'à  son  em- 
bouchure dans  1*111 ,  près  de  Strasbourg, 
après  un  cours  de  5  1.  1/4  de  l'O.  à  l'E.  Sa 
pente  a  été  rachetée  par  1  a  écluses.  Ce  petit 
canal  est  d'une  grande  importance  pour  la 
ville  de  Strasbourg,  qui  en  jouit  à  la  charge 
de  l'entretenir.  On  y  transporte  du  bois  de 
chauffage,  de  la  pierre,  du  plâtre,  des  bri- 
ques, des  tuiles ,  etc. 

BRUCHH AUSEN  (ALTEN),  bourg  du 
roy.  de  Hanovre  ,  prov.  de  Hoya  et  Diep- 
holz,  comté  de  Hoya  inférieur,  chef- lieu 
de  baill. ,  à  a  I.  i/a  O.  N.  O.  de  Hoya,  et  à 
a  1.  E.  de  Neuen  -Bruchbausen.  Pop.  du 
bailliage  :  7,719  hab. 

BR11GHH  AUSEN  (  NEUEN) ,  bourg  du 
roy.  de  Hanovre  ,  prov.  de  Hoya  et  Diep- 
holz,  comté  de  Hoya  inférieur,  baill.  et  à 
a  1.  O.  d'Alten  Bruchbausen,  et  à  9  I.  i/i 
N.  E.  de  Diepholz. 

BRLCIISAL,  ville  du  grand-duché  de 
Bade ,  cercle  de  Murg  et  Pfinz,  chef-lieu  de 
baill.,  sur  la  Salza ,  à  4  I.  i/a  N.  E.  de  CarU- 
ruhe  ,  et  à  7  I.  1/4  d'Hcidelberg.  Elle  est 
bien  bâtie,  et  renferme  un  beau  palais, qui 
a  été  la  résidence  de  l'évéque  ;  7  églises,  1 
séminaire,!  bel  hôtel  de -ville,  1  collège 
fondé  en  i8o3,  1  hôpital  militaire,  1  maison 
de  correction  et  de  travail ,  et  differens  éta 
blissemens  de  charité.  6,000  hab.  H  y  a  près 
de  la  ville  1  saline. 

Le  bailliage  contient  36,819  hab. 

BRUGK  ,  bourg  de  Bavière,  cercle  de 
l'isar,  presidial  de  Dachau,  surl'Amper,à 
5  1.  î/a  O.  N.  O.  de  Munich.  95o  hab.  On  a 
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établi  dans  les  environs  une  manufacture 
d'armes. 

BRUCK ,  bourg  de  Bavière ,  cercle  de  la 
Regen ,  présidial  de  Rodîng,  à  81.  N.  N.  E. 
de  Ratisbonne.  700  bab. 

BRUCK  ,  bourg  de  Bavière ,  cercle  de  la 
Rezat ,  présidial  et  à  1/1 1.  S.  O.  d'Erlangcn, 
et  à  3  1.  N.  N.  O.  de  Nûremberg,  près  de  la 
Regnitz.  1,100  bah.  On  récolte  du  tabac  dans 
les  environs.  Ce  bourg  existait  déjà  du  tem  ps 
de  Charlemagne. 

BRCCK  ,  ville  des  États-Prussien*,  prov. 
et  à  6  1.  1/3  S.  E.  de  Brandebourg  ,  régence 
et  à  6  1.  S.  O.  dePotsdam,  cercle  de  Zauch- 
Belzig,  sur  la  Plane.  Il  y  a  1  château,  1  fa- 
brique de  draps  et  1  Glature  de  lin.  1,611 
bab. 

BRUCK  ,  ville  du  ducbé  de  Styrie,  chef- 
lieu  de  cercle,  siège  d'une  justice  et  d'une 
prévôté ,  au  confluent  du  Mûhr  et  du  Murz , 
à  a  1.  î/a  E.  deLeoben,  et  à  9  I.  TV.N.O.  de 
Gritz.  Lat.N.  4-0  a4'  54'.  Long.  E.  ia*  54' 
3a'.  Elle  est  bien  bâtie  ,  à  i3a  toises  au- 
dessus  du  niveau  de  la  mer.  On  remarque 
l'église  paroissiale.  Bruck  renferme  de  belles 
fonderies,  a  martinets,  1  magasin  militaire, 
et  i,3a3  hab.  La  position  de  cette  ville,  au 
confluent  de  deux  rivières ,  et  sur  les  routes 
de  Vienne  pourTrieste  et  l'Italie,  est  très- 
favorable  au  commerce. 

Le  cercle  de  Bruck  ,  formant  la  partie 
orientale  de  la  Haute-Styrie ,  a  une  surface 
de  300  1.  U  est  très  -  montagneux.  On  j 
remarque  des  vallées  assez  considérables, 
entre  autres  celles  du  Mur/,  et  du  Mtihr.  Les 
glaciers,  les  cavernes ,  les  grottes  et  les  sour- 
ces sulfureuses  dont  elles  sont  remplies,  les 
rendent  fort  curieuses.  Le  Mùhr,  au  S. ,  et 
l'Ens,  au  N.  O.,  reçoivent  les  eaux  de  ce 
cercle.  On  y  cultive  surtout  l'avoine  ,  le  sei- 
gle et  le  lin.  On  élève  beaucoup  de  bétail. 
Les  forêts  sont  considérables,  et  abondent 
en  gibier.  Les  montagnes  renferment  de  ri- 
rhes  mines  de  cuivre  ,  de  plomb,  d'alun  et 
de  soufre.  Ce  cercle  renferme  a  villes,  11 
bourgs,  (53  villages,  et  tia,5a8hab. 

BRUCK  ,  ville  de  Suisse.  V oy.  Baver.. 

BRUCKEN  ,  ville  des  États- Prussiens  , 
prov.  de  Saxe,  régence  de  M  erse  bourg,  sur 
l'Helme ,  à  1  L  3/4  S.  O.  de  Sangerhausen , 
et  à  19  1.  N.N.  E.  d'Erfurth.  ;ai  hab. 

BRUCKENAU,  ville  de  Bavière,  cercle 
du  Main- Inférieur, chef-lieu  de  présidial,  et 
siège  d'un  baill.  de  rentes,  à  i5  I.  N.  N.  O. 


de  Wûrzbourg.  Il  y  a  a  papeteries.  i,33S 
bab.  On  trouve  des  sources  d'eaux  minérales 
dans  les  environs. 

Le  présidial  a  i3  I.  c,  et  9,000  hab.  Il  est 
couvert  de  montagnes ,  qui  sont  une  prolon- 
gation de  la  chaîne  du  Rhône.  Les  vallées 
sont  arrosées  par  le  Sanderoth,  le  Sinn  ,  la 
Scbondra  et  la  Tulba.  On  y  récolte  beau- 
coup de  lin,  peu  de  grains,  et  on  y  élèv« 
du  bétail.  On  y  fabrique  de  la  boisselleric. 

BRUCK  SUR  LA  LEYTHA  ,  ville  de 
l'archid.  d'Autriche,  pays  au-dessus  de  l'Ens, 
quartier  inférieur  du  Wicnerwald  ,  h  8  I.  S. 
E.  de  Vienne  ,  et  â  6  I.  3/4  O.  S.  O.  de  Prcs- 
bourg.  Elle  est  divisée  en  vieille  et  nouvelle 
ville.  Il  y  a  1  église,  1  château  avec  jardins 
magniGques,  1  théâtre,  1  collège,  et  de» 
fabriques  de  machines  à  filer.  a,364  hab. 

BRUCOURT,  village  de  France ,  dép.  du 
Calvados,  arrond.  et  à  4  L  >/3  O.  de  Pont- 
l'Évèque,  cant.  de  Dives.  U  y  a  des  eaux 
ferrugineuses  froides.  ai3  hab. 

BRUE,  BRY  ou  BRENT,  rivière  d'An- 
gleterre ,  qui  prend  sa  source  dans  le  comté, 
de  Wilts ,  passe  à  Bruton ,  et  se  jette  dans 
la  baie  de  Bridgewater ,  comté  de  Somer- 
set ,  après  un  cours  de  1 1  I.  de  l'E.  à  PO. 

BRUEL  ou  BRU  HL,  ville  du  grand-duché 
de  Mecklenbourg-Schwerin  ,  chef- lieu  de 
juridiction  ,  sur  une  petite  rivière,  à  1  1.  3/4 
IS.O.de  Sternberg ,  et  à  5 1.  N.  E.  de  Schwe- 
rin.  11  y  a  1  église  et  1  hospice.  U  s'y  tient 
3  foires  par  an.  8a6  hab. 

BRUÈRE,  bourg  de  France,  dép.  du 
Cher,  arrond. ,  cant.  et  à  1  I.  i/a  N.  O.  de 
Saint-Amand ,  et  à  8  I.  S.  de  Bourges. 

BRUFFIÈRE  (LA),  village  de  France, 
dép.  de  la  Vendée,  arrond.  de  Bourbon- 
Vendée,  cant.  et  à  a  I.  1/4  E.  N.  E.  de  Mon- 
ta igu.  800  bab. 

BRLGA1ROLLES  ,  village  de  France, 
dép.  de  l'Aude,  arrond.  et  à  a  I.  N.  O.  de 
Limoux ,  cant.  d'Alaigne ,  sur  le  Sou.  Il  y  a 
un  beau  château  de  plaisance  et  une  tuilerie. 
5o5  hab.  C'était  autrefois  une  petite  ville 
bien  fortiGée  ,  qui  fut  prise  et  brûlée  dans 
les  guerres  de  religion. 

BRUGES  ,  ville  de  France  ,  dép.  des 
Basses- Pyrénées ,  arrond.  et  à  4  »/*  9.  S. 
E.  de  Pau ,  cant.  de  Naï.  Il  y  a  plusieurs  fa- 
briques de  cadis  ;  l'une  d'elles  date  du  xvi» 
siècle ,  et  a  toujours  été  en  activité.  1 ,700 
hab. 

BRUGES,  Brugge,  ville  des  Pays  Bas. 
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chef-lieu  de  la  prov.  de  la  Flandre  occid. , 
d'arrond.  et  de  cant.,  dans  une  plaine ,  à  la 
jonction  des  canaux  de  Bruges  à  Gand  ,  de 
Damme  et  d'Ostende,  à  5  1.  de  la  mer  du 
Nord ,  à  8  I.  3/4  O.  N.  O.  de  Gand ,  à  ao  L 
N.  O.  de  Bruxelles,  a  a;  1.  S.  O.  de  La 
Haye,  et  à  38  1.  S.  O.  d'Amsterdam.  Lat. 
N.  5i*  ia'  33'.  Long.  E.  o°  53'  i8\  Siège 
du  gouvernement  de  la  province  ,  d'une 
cour  d'assises,  et  de  tribunaux  de  i"  in- 
stance et  de  commerce.  Elle  est  entourée 
d'anciennes  murailles,  et  a  un  vieux  château. 
Ses  rues  sont  larges ,  et  ses  maisons  grandes 
et  antiques.  Elle  a  3  places  publiques  ;  celle 
du  grand  marché  est  la  plus  belle  ;  celle  du 
marché  au  vendredi,  plantée  de  plusieurs 
allées  d'arbres,  offre  une  promenade  agréa- 
ble. Bruges  n'a  pas  de  fontaine»  :  les  canaux 
dont  elle  est  entrecoupée  lui  fournissent 
de  l'eau.  Ses  édifices  les  plus  remarquables 
sont  :  la  halle ,  qui  est  surmontée  d'une  tour 
très-élevée  ;  l'hôtel-de-ville,  la  monnaie,  la 
bourse  ,  le  palais  de  justice ,  et  l'église  de 
Notre-Dame,  dont  le  clocher  s'aperçoit  en 
pleine  mer,  et  dans  laquelle  on  voit  les  tom- 
beaux de  Charles  le  Hardi  et  de  sa  fille ,  Ma- 
rie de  Bourgogne.  Bruges  a  i  jury  médi- 
cal,  i  académie  de  dessin,  de  sculpture, 
peinture  et  architecture;  î  bibliothèque,  î 
athénée  ou  grand  collège,  î  société  savante, 
t  musée,  î  jardin  botanique  avec  i  biblio- 
thèque et  î  cabinet  d'histoire  naturelle.  Elle 
a  aussi  des  hôpitaux,  i  chantier  de  construc- 
tion, et  î  école  de  navigation.  On  trouve  dans 
cette  ville  des  fabriques  de  toiles  blanches  et 
à  carreaux ,  de  basin ,  d'étoffes  de  laine ,  de 
dentelles  et  de  fil  de  dentelles  ;  de  chapeaux, 
de  saton  ,  de  faïence,  et  de  tabac  ;  des  tein- 
tureries ,  surtout  en  bleu  ;  des  tanneries  , 
des  raffineries  de  sucre  et  de  sel,  des  amidon- 
neries,  descorderies,  etc.  Le  principal  com- 
merce est  en  toiles,  grains,  lin,  chanvre  et 
colza.  On  expédie  à  la  pèche ,  et  surtout  à 
celle  du  hareng.  De  bonnes  routes  et  les  ca- 
naux qui  se  joignent  a  Bruges  favorisent  les 
•  relations  commerciales  ;  des  navires  de  aoo 
à  3oo  tonneaux  peuvent  remonter  depuis  Os- 
tende  jusque  dans  la  ville.  Le  bassin  peut 
contenir  plus  de  100  navires.  11  s'y  tient  a 
foires  de  1 5  jours ,  le  4  mai  et  le  i»r  octobre. 
Elle  nomme  9  députés  aux  états  de  la  pro- 
vince. 3a, 4 55  hab.  Patrie  de  Charles  Ferdi- 
nand ,  poëtc ,  musicien  et  professeur  de  bel- 
le» lettres,  quoique  aveugle  de  naissance; 
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de  Jean  Lernutius ,  poète  du  xvn«  siècle  ; 
du  jurisconsulte  Josse  Damhouder,  et  de 
Jean  de  Bruges,  un  des  premiers  qui  peigni- 
rent à  l'huile. 

Bruges  avait  le  titre  de  ville  municipale, 
au  milieu  du  vn«  siècle.  Elle  commença  d'ê- 
tre fortifiée,  en  867,  par  Baudouin  Bras-de- 
fer.  Baudouin  m  la  fit  entourer  de  murs  en 
960.  En  1  aoo,  elle  était  déjà  considérable. 
Elle  fut  plusieurs  fois  la  proie  des  flammes, 
notamment  en  1184,  iai5et  ia8o.  Philippe - 
le-Bon  y  institua,  en  i43o,  l'ordre  de  la  Toi- 
son d'or.  En  i56o,  le  pape  Paul  iv  y  créa  un 
évêché ,  qui  fut  réuni  à  celui  de  Gand  par  le 
concordat  de  1801.  Au  commencement  du 
xiii»  siècle ,  elle  devint ,  par  son  commerce , 
une  des  villes  les  plus  florissantes  de  l'Eu- 
rope ,  et  fut  le  centre  des  relations  entre  l'I- 
talie et  les  villes  anséatiques,  et  la  résidence 
des  anciens  comtes  de  Flandre.  A  la  fin  du 
xv  siècle ,  sa  prospérité  déclina.  Après  la 
clôture  de  l'Escaut,  en  i6{8,  elle  reprit  une 
partie  de  sa  splendeur.  En  1794,  les  Fran- 
çais yentrèrent, et  en  1798  ils  y  firent  prison- 
niers les  Anglais,  qui  tentèrent  de  détruire 
les  écluses  du  canal  d'Ostende.  Bruges  fut 
le  chef-lieu  du  dép.  de  la  Lys. 

L'arrond.  est  divisé  en  1  a  cantons  ;  Bniges 
en  renferme  5  ;  les  autres  sont  :  Ardoye , 
Ghistelles  ,  Ostende  ,  Buysselede,  Thielt , 
et  Torhout  pour  a  cantons.. 

BRUGES  A  GAND  (CANAL  DE),  dans 
les  Pays-Bas  ,  prov.  de  la  Flandre  orient,  et 
de  la  Flandre  occid.  11  commence  à  Gand , 
où  il  s'abouche  avec  la  Lys,  communique  à 
la  Liève  et  au  canal  de  dessèchement  de 
Nevèle  ,  et  se  joint,  à  Bruges,  aux  canaux 
de  Damme  et  d'Ostende.  Son  cours  est  d'en- 
viron 1  1  1.  de  l'E.  S.  E.  a  1*0.  N.  O.  Ce  ca- 
nal est  alimenté  en  partie  par  les  eaux  de 
la  Lys,  qui  y  entrent  au  moyen  d'une  écluse 
construite  a  Gand  ;  une  autre  écluse  est 
placée  à  la  porte  de  Damme  de  la  ville  de 
Bruges. 

BRUGG  ou  BRUCK,  petite  ville  de  Suis- 
se, cant.  d'Argovie;  chef-lieu  de  distr.  et 
de  cercle,  sur  la  rive  droite  de  l'Aar,  4  3  1. 
i/a  S.  O.  d'Aarau,  et  à  6  1.  1/4  N.  O.  de 
Zurich  ;  siège  d'un  tribunal  de  lw  instance. 
11  y  a  sur  l'Aar  un  pont  de  65  pieds  de  long. 
Cette  ville  est  l'eutrepot  des  marchandises 
qu'on  expédie  en  Allemagne  et  en  Italie. 
Patrie  de  Zimmermann.  770  hab.  A  1  1.  S. 
S.  O.,  près  de  l'Aar,  on  voit  les  rui- 
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nés  du  château  des  comtes  de  Hapsbonrg. 

Il  parait  que  Brugg  faisait  partie  de  Vin- 
donissa,  dont  on  voit  encore  des  vestiges 
près  de  PAar.  11  a  beaucoup  soufl'ert  pen- 
dant les  guerres  des  confédérés  et  des  ducs 
d'Autriche,  et  plus  encere  pendant  les  guer- 
res civiles  de  i 

Le  district  de  Brugg  renferme  la  parois- 
ses et  i  j.iâ.")  hab.,  répartis  en  5  cercles  : 
Botten,  Brugg,  Bain,  Veltheim,  Windisch. 
Il  est  partie  sur  la  rive  gauche  de  PAar,  et 
partie  dans  les  âpres  vallées  du  Jura. 

BRUGGE,  ville  des  Pays-Bas.  Voy.  Bac- 

CH3. 

BRLGGEN,  ville  des  États  Prussiens , 
prov.  de  ClèvesBerg ,  régence  et  à  i3  1.  î/a 
S.  de  Clèves,  cercle  et  à  3  1.  3/4  S.  O.  de 
Kempen,  sur  la  rive  droite  du  Schwalmcn. 
Il  y  avait  i  château.  Il  y  a  i  belle  église  pa- 
roissiale catholique  et  î  calviniste  ;  des  blan- 
chisseries, des  fabriques  de  toiles,  î  tanne- 
rie, et  des  moulins  à  huile.  Il  s'y  tient  une 
foire  pour  bestiaux  le  a3  octobre.  j36  hab. 
Le  3  octobre  17^6,  les  Français  y  rem- 
portèrent un  avantage  signalé  sur  les  Prus- 
siens. 

BRUGNATO,  bourg  des  États  Sardes  , 
div.  de  Gênes ,  prov.  et  à  3  1.  If.  E.  de  Le- 
vante, mand.  de  Godano,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Vara  ,  et  à  4  L  > /a  N.  O.  de  la  Spe- 
zia.  Il  forme  avec  Sarzane  un  évéché  su  li  ra  - 
gant  de  l'archev.  de  Gênes.  1,807  hab. 

BRUG.NOLO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  de  Crémone,  distr.  et  à  i  1. 
3/4  de  Casal-Maggiore.  11  y  a  des  fabriques 
d'eau-de-vie  et  de  toiles,  et  une  tannerie. 
34o  hab. 

BBUGU1KRE  dit  DULAC  (LA),  ville 
de  France ,  dép.  du  Tarn ,  arrond.  et  à  i  1. 
3/4  S.  de  Castres  ;  chef  lieu  de  cant. ,  sur  le 
Thoré.  Il  s'y  fabrique  des  cadis,  des  molle- 
tons, des  flanelles,  des  couvertures,  etc. 
4}000  hab. 

BRLIIL  ,  ville  des  États-Prussiens  ,  prov. 
de  Clèves  Berg,  régence  et  à  5  1.  S.  de  Co- 
logne. Elle  est  bien  bâtie  et  entourée  de 
murs.  Il  y  a  un  établissement  d'instruction 
publique.  On  y  remarque  le  magnifique  châ- 
teau des  électeurs,  construit  en  par 
Clément  Auguste  de  Bavière ,  et  de  beaux 
jardins,  i ,546  hab.  Bruhl  servit  de  retraite 
au  cardinal  Mazarin ,  banni  de  France  en 
i65i.  A  la  mort  de  l'électeur  Maximilien 
Henri  ,  en  1680,  les  Français  occupèrent 
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cette  place,  où  ils  soutinrent  an  siège  opi- 
niâtre contre  les  alliés. 

BRUJ  AS ,  cap  sur  la  côte  sept,  de  la  prov. 
de  Panama ,  dans  la  Nouvelle-Grenade,  en- 
tre l'embouchure  du  Chagre  à  1*0.,  et  Por- 
to Belo  ,  à  l'E.  Lat.  N.  9°  5o'.  Il  est  très- 
avancé  dans  la  mer  des  Antilles.  Le  terrain 
environuant  est  bas  ,  et  forme  diflerens 
bancs  de  sable  à  fleur  d'eau  qui  rendent  très- 
dangereux  le  passage  des  bâtimens  allant  de 
l'embouchure  du  Chagre  à  Porto-Bclo. 

BRU  LOI*,  bourg  de  France,  département 
de  la  Sarte,  arrondissement  et  à  7  1.  1/4  N. 
N.  O.  de  La  Flèche  ;  chef-lieu  de  canton , 
à  7  1.  i/4  O.  du  Mans.  Il  y  a  des  tanneries. 
i,35o  hab. 

BRU  MATH ,  ville  de  France,  dép.  du 
Bas  Rhin,  arrond.  et  à  4  I.  N.  N.  O.  de  Stras- 
bourg; chef-lieu  de  cant.,  sur  le  Zorn.  On 
pense  qu'elle  occupe  l'emplacement  de  Bru- 
comagus  :  les  médailles,  les  marbres,  les 
urnes ,  etc.,  qu'on  y  a  trouvés ,  attestent  au 
moins  que  les  Romains  l'ont  habitée.  En 
1793,  les  armées  française  et  autrichienne 
s'y  livrèrent  quelques  combats  sanglans. 
1,700  hab. 

BRU  MB  Y,  village  des  États  Prussiens  , 
prov.  de  Saxe,  régence  et  à  5  1.  3/4  S.  de 
Magdebourg,  cercle  et  4  il.  O.  de  Calbe. 
Il  y  a  des  carrières  de  pierre.  5a5  hab. 

BRUMMEN  ,  village  des  Pays-Bas,  prov. 
de  Gueldre,  arrond.  et  à  4  1. 3/4  N.  E.  d*  Arn- 
hem  ;  chef  - lieu  de  cant.,  à  1  1.  i/a  S.  S.  O. 
de  Zutphen,  près  de  la  rive  gauche  de  l'Ys- 
sel.  a,o{o  hab. 

BRUMOW ,  bourg  de  Moravie,  cercle  et 
à  9  1.  E.  de  Hradisch.  Il  y  a  1  château  et  1 
verrerie.  En  1817  ,  on  découvrit  dans  les 
environs  des  mines  d'or.  1,200  hab. 

BRUNECKEN  ,  ville  du  Tyrol.  Voy.  Pao- 

BRUNET,  petite  ile  près  de  la  côte  mé- 
rid.  de  Terre-Neuve,  à  l'entrée  de  la  baie  de 
Fortune.  Lat.  N.  470  i5'.  Long.  O.  570  24'. 

BRUNETE  ,  petite  ville  d'Espagne,  prov. 
et  à  6  1.  i/a  O.  de  Madrid. 

BRUNIQUEL,  ville  de  France,  dép.  de 
Ta rn-et  Garonne,  arrond.  et  à  6  1.  E.  de 
Montauban,  cant.  de  Monclar.  11  y  a  un 
haut-fourneau,  avec  feu  d'aCQnerie  et  mar- 
tinet. i,5oo  hab. 

BRUNN,  bourg  de  l'archiduché  d'Au- 
triche, pays  au-dessous  de  l'Ens,  cercle  in- 
férieur du  Wienerwald,  à  3  I.  S.  O.  de 
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Vienne.  Il  est  renommé  pour  le  bon  vin  de 
son  territoire.  i,i58  hab. 

BRLiNN,  cercle  de  Moravie,  borné  an 
If.  O.  par  la  Bohême  ;  au  N. ,  par  le  cercle 
d'OlmÛtz;  a  l'E.,  par  celui  de  Hradisch  ;  au 
S.  E.,  parla  Hongrie;  au  S.,  par  le  pays  au- 
dessous  de  l'Ens;  et  a  l'O.,  par  les  cercles 
de  Znaym  et  d'Iglau.  8a  longueur  est  d'envi- 
ron ao  1.,  sa  largeur  moyenne  de  1 4 1-,  sa  su- 
perficie de  a44  î  et  sa  pop.,  en  1817,  était 
de  3o5,i;5  hab.  Il  renferme  i3  ville»,  56 
bourgs  et  649  village».  Brunn  en  est  le  cher- 
lieu.  Dans  le  N.,  il  est  couvert  de  branches 
des  monts  Moraves,  remarquables  parleurs 
excavations  en  forme  de  cratère  ;  la  plus  con- 
sidérable est  nommée  Mazocha ,  et  située 
prés  d'Iedownitz.  La  principale  rivière  est 
la  Taya,  qui  ne  baigne  que  la  partie  méri- 
dionale ,  et  reçoit  la  Schwarza,  venant  du 
N.,  et  grossie  de  la  Zwittawa  ,  et  l'Iglawa. 
Le  sol  des  vallées  et  des  plaines  est  fertile 
en  grains  et  lin.  On  y  récolte  du  vin.  Il  y  a 
de  grandes  forêts.  On  élève  peu  de  bestiaux. 
On  y  trouve  quelques  mines  de  fer  et  des 
sources  d'eaux  minérales.  11  y  a  des  fabri- 
ques de  draps  fins,  de  toiles  fines  et  de  tis- 
sus de  coton ,  et  des  tanneries. 

BRONN  ,  ville  capit.  delà  Moravie;  chef- 
lieu  de  cercle,  au  confluent  de  la  Schwarza 
et  de  la  Zwittawa,  et  à  a4  I.  N.  N.  E.  de 
Vienne.  Lat.  IV.  49°  11'  a8'.  Long.  E.  i4Q 
16'  ao'.  Siège  du  gouv.  de  la  prov.,  d'une 
justice  de  cercle ,  et  d'un  évèché  suflYagant 
de  l'archev.  d'OlmùU;  résidence  d'un  com- 
mandant général.  Elle  est  entourée  de  bas- 
tions et  d'un  large  fossé ,  a  4  portes  et  1  o  fau- 
bourgs. Le  fort  de  Spielberg  la  défend  du 
côté  de  l'O.  Elle  renferme  1  cathédrale,  3 
églises  paroissiales  dans  la  ville  et  3  dan»  les 
faubourgs ,  1  séminaire,  1  couvent  de  fem- 
mes, 3  hôpitaux,  des  hospices  pour  femmes, 
1  collège ,  1  cabinet  de  physique ,  1  société 
royale  d'agriculture  et  de  philanthropie,  et 

I  jardin  botanique.  Les  édifices  les  plus  re- 
marquables sont  :  l'église  Saint-Jacques,  le 
palais  du  gouverneur ,  celui  du  prince  Dié- 
trichstein,  l'hôtel  de  ville  et  le  théâtre.  Elle 
a  des  manufactures  de  draps ,  de  casimirs 
et  d'autres  lainages.  Ses  teintureries  sont  re- 
nommées en  Allemagne  pour  l'éclat  et  la  du- 
rée des  couleurs.  On  y  fabrique  aussi  des 
toiles  de  coton  teintes  en  rouge  à  la  manière 
turque  ,  de  la  soierie ,  du  savon  et  du  tabac. 

II  y  a  beaucoup  de  tanneries.  Cette  ville  est 


en  quelque  sorte  le  centre  du  commerce  de 
la  Moravie.  11  s'y  tient  par  an  4  foires ,  d'un 
mois  chacune.  11  y  a  aussi  un  grand  marché 
pour  les  draps.  17,043  hab. 

La  fondation  de  Brunn  remonte  aux  temps 
les  plus  reculés.  Le  fort  de  Spielberg  fut  blo- 
qué par  les  Hongrais  en  0^7  ,  et  la  ville  fut 
assiégée  par  les  Suédois  en  i645 ,  et  par  les 
Prussiens  en  174a» 

BRUNN ADER N ,  village  de  Suisse ,  can t . 
et  à  4  1.  i/a  S.  O.  de  Saint  Gall,  distr.  du 
Haut  Tockenbourg.  Il  y  a  une  salpêtrière, 
et  des  manufactures  de  coton  et  de  mousse- 
line. 800  hab.  On  y  élève  beaucoup  de  bes- 
tiaux. 

brCnnelbrC^de,  bourg  de  Bohème, 
cercle  et  à  7  I.  1/4  S.  E.  de  Budweis.  11  y  a 
des  eaux  minérales  froides. 

BRUiNNEIS,  village  de  Suisse,  cant. , 
baill.  et  à  1  1.  S.  O.  de  Schwitz,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Muotta,  à  l'embouchure  de 
cette  rivière  dans  le  lac  des  Waldstettes.  Le 
transport  des  marchandises  sur  le  lac,  prin- 
cipalement vers  Altorf,  pour  être  expédiées 
en  Italie  par  le  Saint-Gothard ,  est  très-actif. 
Ce  village  est  remarquable  par  l'alliance 
perpétuelle  qu'y  firent  les  trois  cant.  d'Uri, 
de  Schwitz  et  d'Unterwald,  le  9  décembre 
i5»5.  En  1799  et  1800,  les  Français  y  livrè- 
rent plusieurs  combats  aux  Autrichiens.  Vin- 
cent Scbmid  d'Uri,  historien  de  son  canton, 
y  fut  tué. 

BRI NNERSDORF,  village  de  Bohême, 
cercle  et  à  5  I.  1/4  O.  N.  O.  de  Saatz.  Il  y  a 
un  château  et  de  riches  mines  de  houille. 

BRUNOY,  village  de  France,  dép.  de 
Sri  ne  et  Oise,  arrond.  et  à  a  I.  N.  de  Cor- 
beil,  cant.  de  Boissy  Saint-Léger,  sur  l'Yére. 
11  y  a  1  filature  de  coton.  1,000 hab.  Il  y  avait 
avant  la  révolution  un  magnifique  château. 

BRUNSBO-TTEL,  bourg  de  Danemark, 
duché  de  Holstein,  distr.  de  Sftder  Ditmar- 
schen,  à  l'embouchure  et  sur  la  rive  droite 
de  l'Elbe,  à  5  1.  1/4  N.  O.  de  Gluckstadt,  et 
a  i5  1.  i/a  N.  O.  de  Hambourg.  11  est  bien 
bâti ,  et  il  s'y  tient  a  foires.  i,4oo  hab. 

BRUINSH  ALSEN ,  village  du  roy.  de  Ha- 
novre, prov.  et  duché  de  Brème,  justice  de 
Butzfleth ,  sur  la  rive  gauche  de  l'Elbe ,  à  1 1. 
N.  N.  E.  de  Stade ,  et  à  7  1.  i/sj  O.  IV.  O.  de 
Hambourg.  Tous  les  navires  qui  remontent 
l'Elbe  sont  obligés ,  à  l'exception  de  ceux 
des  Anglais  et  des  Hambourgeois,  de  s'ar- 
rêter a  Brunshausen ,  et  d'y  paver  un  droit. 
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BRUNSTEIN,  village  du  roy.  de  Hano- 
vre, princip.  et  a  7  1.  1/4  N.  N.  E.  de  Gût- 
tingue  ;  che f-lieu  de  baill. ,  4  1  1.  N.  E.  de 
Nordbeini. 

Pop.  du  baill.  :  ">,">  bab. 

BRUNSWICK,  duché  de  la  Confédéra- 
tion Germanique,  situé  entre  5i°  3a'  et  53* 
l'de  lat.  N.,et  entre 6°  35' et  90  9'  de  long. 
E.  11  se  compose  de  diverses  parties  sépa- 
rées. La  partie  principale  comprend  les  dis- 
tricts de  Wolfenbûttel  et  de  Scbôningen.  Elle 
a  au  N.  la  prov.  banovricnnc  de  Lûnebourg; 
ii  TE.  et  au  S.  E.,  la  prov.  prussienne  de 
Saxe ,  qui  renferme  l'enclave  de  Calwôrde  ; 
au  S.  O.  et  4  1*0. ,  la  prov.  banovricnnc  de 
Hildesheim.  Une  autre  partie,  au  S.  de  la  pré- 
cédente ,  a  au  N.  la  prov.  de  Hildesheim  ;  4 
TE. ,  les  prov.  de  Saxe  et  de  Grubenbagen  ; 
an  S. ,  cette  dernière  prov.  et  celle  de  Gôt- 
tingue;  4  l'O.,  la  Westpbalie ,  la  prov.  ba- 
novrienne  de  Calenberg  et  le  comté  de  Pyr- 
mont.  Elle  renferme  les  distr.  du  Harz, 
de  la  Leine  et  du  Weser,  et  a  quelques  en- 
claves dans  la  prov.  de  Hildesheim.  Le 
distr.  de  Blankenbourg,  qui  constitue  la  troi- 
sième partie,  est  entouré  par  les  prov.  de 
Saxe,  de  Grubenhagen,  et  par  le  duché  d'An- 
halt.  La  quatrième  partie  forme  le  cercle 
de  Thedinghausen,  qui  dépend  du  distr.  du 
Weser  ;  elle  est  située  le  long  de  ce  fleuve , 
entre  les  prov.  banovriennes  de  Brème  et  de 
Hoya  et  Diepholz.  La  surface  de  ces  quatre 
parties,  avec  les  enclaves,  est  de  196  I. 

Le  climat  du  Brunswick  est  tempéré, 
plus  doux  dans  la  partie  principale  que 
dans  les  autres,  où  le  voisinage  des  monta- 
gnes rend  l'air  plus  froid.  11  n'est  malsain 
que  dans  quelques  cantons  marécageux. 
Dans  la  partie  principale,  le  terrain  est 
coupé  de  chaînes  de  collines,  et  parsemé  de 
massifs  de  forêts.  Dans  les  parties  méridio- 
nales s'élève  la  chaîne  du  Harz,  qui  étend 
sur  la  principauté  de  Blankenbourg  ses  bran- 
ches couvertes  de  forêts.  La  juridiction  de 
Thedinghausen  est  unie  et  fertile.  Le  Blank- 
enbourg est  généralement  pierreux,  et  le 
cercle  d'Ottcnstcin  est  la  partie  la  moins 
fertile.  Le  Weser  n'arrose  qu'une  petite  par- 
tie du  duché.  Au  bassin  de  ce  fleuve  appar- 
tiennent l'Aller,  rOcker ,  la  Leine ,  et  d'au- 
tres rivières  peu  considérables.  11  y  a  beau- 
coup d'étang*  très  poissonneux  :  celui  de 
Wipper  est  le  plus  remarquable.  Les  sources 
minérales  les  plus  fréquentées  sont  celles  de 
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Ile  lin  s  ted  et  de  Seesen.  Le  pays  est  fertile 
en  grains,  navette,  lin,  tabac,  garance,  hou- 
blon, bois.  On  y  trouve  des  pierres  4  chaux, 
de  l'ardoise,  de  la  terre  a  potier,  4  porce- 
laine et  à  faïence,  du  gypse,  du  marbre,  des 
agathes,  du  jaspe,  du  cristal  déroche,  du  sel 
gemme,  du  bitume,  de  l'asphalte,  du  soufre, 
du  salpêtre,  du  plomb  et  du  cuivre  tenant  or 
ou  argent ,  du  mercure ,  du  zinc ,  du  cobalt, 
de  l'ocre  jaune ,  et  du  fer.  11  y  a  beaucoup 
de  gibier.  L'agriculture  y  est  florissante. 
L'exploitation  des  mines  est  aussi  une  source 
de  richesses.  Les  usines  pour  le  fer  sont  nom- 
breuses. Il  y  a  des  filatures  de  lin  et  des 
fabriques  de  toiles ,  des  moulins  4  huile  et  a 
papier,  des  fabriques  de  bas,  des  manufac- 
tures de  verres  et  de  glaces  ,  de  draps,  d  l- 
tofles  de  soie ,  de  porcelaine ,  de  quincaille- 
rie et  de  ferronnerie .  Ses  revenus  peuvent 
monter  actuellement  4  5  ou  6  millions  de  fr. 
Le  duché  de  Brunswick  a  pour  chef  lieu  la 
ville  de  même  nom,  et  se  divise  en  5  dis- 
tricts :  Blankenbourg ,  Harz,  Scbôningen, 
Weser  et  Wolfenbûttel.  Ces  districts  se  sub- 
divisent en  a  juridictions  urbaines  et  en  19 
cercles.  On  y  compte  209,600  bab.,  la  plu- 
part luthériens.  En  1817,  on  comptait  13 
villes,  10  bourgs ,  et  45 1  villages.  La  grande 
masse  des  habitans  est  d'origine  allemande. 
Le  bas  allemand  est  le  dialecte  le  plus  ré- 
pandu. Le  clergé  est  partagé  entre  les  sur- 
intendances générales  de  Brunswick,  Wol- 
fenbuttel, Helmsted ,  Schôningen  ,  Seesen , 
Uolzminden ,  et  Blankenbourg. 

Les  duchés  de  Nassau  et  de  Brunswick 
occupent  ensemble  le  treizième  rang  dan* 
l'assemblée  particulière  de  la  Confédération 
germanique.  Dans  l'assemblée  générale,  le 
duché  de  Brunswick  a  deux  voix.  Le  duc 
partage  le  pouvoir  législatif  avec  les  états. 
Depuis  181 4*  le  duché  de  Brunswick  est 
régi  par  une  loi  commune.  La  première  au- 
torité judiciaire  est  le  tribunal  d'appel  de 
Wolfenbûttel.  La  police  est  confiée  aux  ma- 
gistrats des  villes  et  aux  juges  des  cercles.  Il 
y  a  en  outre  dans  chaque  district  un  officier 
supérieur  chargé  de  la  police  militaire.  Les 
rilles  de  Brunswick  et  de  Wolfenbûttel  ont 
leur  police  a  part.  Le  duché  doit  fournir  à 
la  Confédération  un  contingent  de  2,096 
hommes.  Son  armée  est  de  i,5oo  hommes. 

La  maison  de  Brunswick  est  une  des  plus 
anciennes  de  l'Allemagne.  Elle  fait  remon- 
ter sou  origine  4  Azo  ,  premier  marquis 
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d'Esté  en  Italie,  qui  mourut  en  964.  Elle 
eut  pour  fondateur  immédiat  Wclf ,  duc  de 
Bavière.  Un  des  descendant  de  Welf,  Uenri 
le  Lion  ,  ayaut  été  min  au  ban  de  l'empire , 
perdit  les  duchés  de  Bavière  et  de  Saxe, 
et  ne  conserva  que  Brunswick  et  Lune- 
bourg,  qui  furent  ériges  en  un  duché  indé- 
pendant. Ce  duché,  divisé  dans  la  suite 
en  plusieurs  états  qui  furent  réunis  en  un 
seul  vers  le  milieu  du  xvi*  siècle  par  le  duc 
Ernest  de  Zell ,  fut  de  nouveau  partagé, 
après  la  mort  de  ce  duc ,  par  ses  deux  (ils  , 
Uenri  et  Guillaume.  Le  premier  fonda  le 
duché  de  Brunswick  Wolfenbuttel  (duché 
de  Brunswick  actuel),  et  le  second  fonda 
celui  de  Brunswick-Lunebourg.  Outre  le  du- 
ché de  Brunswick,  le  duc  possède  la  prin- 
cipauté d'Ols ,  en  Silésie ,  et  quelques  terres 
dans  le  comté  de  Glatz. 

JBRUNSWICk  (  Draunsehvbcig  )  ,  ville 
capit.  du  duché  de  même  nom,  chef-lieu  du 
distr.  et  à  1  I.  3/4  N.  de  Wolfenbuttel ,  et 
d'une  juridiction  ,  sur  l'Ocker,  et  à  l3  I.  1/2 
E.  S.  E.  de   Hanovre.  Lat.   N.  5aA  16' 
29*.  Long.  E.  8°  11'  45*.  Bésidence  du  sou- 
verain, et  siège  de  toutes  les  administra- 
tions supérieures  du  duché.  Cette  ville  est 
ouverte,  grande,  et  bien  bâtie.  Sept  allées 
y  conduisent.  Les  rues  les  plus  importantes 
sont  garnies  de  trottoirs.  Les  faubourgs  se 
font  remarquer  par  leurs  jolies  maisons  et 
leurs  beaux  jardius.  Dans  l'intérieur , 'on 
compte  1a  églises  et  la  places  publiques. 
Entre  ces  dernières,  on  remarque  celle  du 
Bourg ,  où  l'on  voit  le  lion  d'airain  de  Henri; 
et  le  marché  de  la  vieille  ville.  Parmi  les  édi- 
lices,  on  distingue  la  cour  grise,  résidence 
des  ducs;  les  casernes,  l'arsenal,  la  cathé- 
drale ,  qui  renferme  les  tombeaux  de  la  fa- 
mille ducale;  l'église  Saint- André,  dont  la 
tour  a  plus  de  3oo  pieds  d'élévation  ;  et  la 
synagogue.  Brunswick  a  plusieurs  établisse- 
mens  en  faveur  des  arts  et  des  sciences,  des 
fondations  pieuses,  des  hôpitaux,  des  mai- 
sons de  charité  ,  1  grand  opéra ,  1  salle  de 
concert,  1  vauxhall,  de  belles  promena- 
des, etc.;  des  fabriques  de  chapeaux  fins  , 
de  rubans  ,  de  glaces,  de  dentelles,  de  ta- 
bac ,  de  savon ,  de  draps,  et  de  bijouterie. 
Cette  ville  commerce  en  grains,  laines ,  iil , 
toiles,  vins,  et  objets  manufacturés.  11  s'y 
tient  a  grandes  foires,  l'une  à  la  Chandeleur, 
l'autre  à  la  Saint  -  Laurent  ;  et  6  marchés 
considérables  de  bestiaux.  C'est  la  patrie  de 
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l'historien  Meibom  et  du  théologien  Henke. 
On  fait  honneur  à  cette  ville  de  l'invention 
du  rouet  à  filer.  3a, 000  hab. 

Brunswick,  jadis  ville  impériale  ,  cessa  de 
17-tre  en  1671.  Depuis  1807  jusqu'en  1 S 1 4 > 
elle  a  été  le  chef-lieu  du  département  de 
l'Ocker,  dans  le  royaume  de  Westphalie. 

BRUNSWICK  (NOUVEAU),  /YW 
Brunswick,  un  desgouv.  de*  poss.  angl.  dans 
le  IV.  de  l'Amérique  sept.,  compris  entre  45° 
10'  et48°6'  de  lat.  N.,  etentre65°  54'ct  69" 
10'  de  long.  O.,  et  borné  au  N.  par  la  Ris- 
tigouche  et  la  baie  de  Chaleur,  qui  le  sépa- 
rent en  partie  du  Bas-Canada  ;  a  PE.,  par  le 
golfe  de  Saint-Laurent;  au  S.  E.,  par  la 
Nouvelle-Éc'osse;  au  S*.,  par  la  baie  de  Fun- 
dy  ;  et  à  l'O.,  par  le  Bas  Canada  et  par  l'état 
de  Maine  (  États-Unis)  ,  dont  il  est  en  par- 
tie sépare  par  la  rivière  Sainte-Croix.  Sa 
longueur,  du  N.  au  S.,  est  de  8a  1.;  sa 
moyenne  largeur,  de  l'E.  a  l'O.,  de  60  1.  ; 
et  sa  superficie  de  3,^48  1.  Diverses  rami- 
fications des  monts  Alleghany  sont  répan- 
dues dans  le  Nouveau-Brunswick.  Elles  sont, 
en  général ,  peu  élevées.  Elles  y  détermi- 
nent deux  versans  généraux,  l'un  au  N., 
l'autre  au  S.  Les  côtes  sont  très  découpées, 
généralement  élevées  et  rocailleuses.  Parmi 
les  nombreux  enfoucemens  qu'elles  présen- 
tent, on  remarque  la  baie  Nipessiquit,  for- 
mée au  S.  de  la  baie  de  Chaleur;  les  baies 
M  ira  mie  hi  et  Verte,  qui  se  trouvent  à  I  E.; 
et  les  baies  Chignecto  et  Passamaquoddy , 
formées  par  celle  de  Fundy  au  S.  Les  prin- 
cipales rivières  sont:  le  Saint-John  ou  Saint- 
Jean  ,  la  Histîgouche ,  le  Nipessiquit ,  le  Mi- 
ramichi,  le  Petitcodiac  ,  cl  la  Sainte -Croix. 
De  tous  ces  cours  d'eau  ,  le  plus  considéra- 
ble est  le  Saint-John,  qui,  venant  du  Ca- 
nada, parcourt  le  S.  O.  de  la  contrée,  et 
est  navigable  0>ns  presque  tout  son  cours. 
Ses  rives  sopt  généralement  bordées  de 
belles  prairies.  Ou  trouve  plusieurs  lacs  dans 
la  partie  méridionale  du  Nouveau -Bruns- 
wick ;  le  plus  important  est  celui  de  pre- 
neuse ,  formé  par  le  Saint-John. 

Le  climat  est  plus  âpre  que  la  situation 
de  ce  pays  devrait  le  faire  croire.  On  y 
éprouve  six  mois  d'un  hiver  assez  rigou- 
reux ,  puisque  le  thermomètre  y  descend 
jusqu'à  ao  degrés  au-dessous  de  zéro.  L'on 
n'y  connaît  pas  de  printemps  ,  et  un  été 
ordinairement  très-chaud  succède  a  l'hiver. 
L'automne  est  très-tempéré.  En  général , 
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l'air  est  sain.  L'intérieur  du  Nouveau- Bruns- 
wick est  encore, en  grande  partie , couvert 
de  bois.  La  culture  ne  s'est  introduite  que 
dans  la  partie  méridionale ,  le  long  des  côtes 
et  des  principales  rivières  ;  les  autres  par- 
ties ,  même  la  cote  orientale ,  sont  encore 
de  véritables  déserts.  Les  céréales  de  l'Eu- 
rope ,  diverse»  plantes  potagères  et  quel- 
ques fruits  réussissent  très  bien  dans  cette 
contrée  ;  mais  on  n'en  récolte  que  pour  la 
consommation.  On  y  cultive  aussi  du  lin  en 
petite  quantité.  Les  forêts ,  composées  de 
chênes,  de  hêtres,  d'érables,  de  pins",  de 
sapins  ,  etc. ,  fournissent  de  belles  mâtures 
et  une  grande  quantité  de  bois  de  construc- 
*  tion.  Dans  les  prairies  situées  le  long  des 
fleuves,  on  élève  beaucoup  de  bestiaux,  de 
chevaux  ,  de  moutons ,  etc.  La  volaille  est 
aussi  très-commune.  Les  forêts  recèlent  un 
assez  grand  nombre  d'animaux  sauvages  : 
les  plus  connus  sont  :  l'ours ,  l'élan,  le  minx, 
le  lynx,  le  carcajou,  et  le  cerf  du  Canada. 
Les  Côtes  et  les  fleuves  abondent  en  diverses 
espèces  de  poissons ,  en  loutres  et  en  tor- 
tue*. Le  règne  minéral  n'a  offert  jusqu'à  pré- 
sent que  de  la  houille.  L'industrie  se  borne 
a  la  fabrication  de  planches,  de  lattes,  de 
goudron  et  de  potasse.  On  fabrique  aussi  de 
grosses  étoffes  ,  et  presque  tous  les  ustensiles 
de  ménage.  La  pêche  est  très -active,  et 
fournit  un  des  principaux  articles  d'expor- 
tation. On  exporte  aussi  des  bois  de  con- 
struction ,  des  planches,  et  une  assez  grande 
quantité  de  cuirs.  Déjà  en  1810  le  com- 
merce de  cette  colonie  occupait  4  m  bàti- 
mens  du  port  de  87,690  tonneaux.  En  181 4, 
les  importations  de  la  métropole  ,  qui  ne 
consistent  guère  qu'en  objets  de  luxe ,  s'é- 
levèrent à  460,934  liv.  sterling.  Le  Nouveau- 
Brunswick  tire  en  outre  des  Etats-Unis  des 
denrées  coloniales  et  de  la  farronnerie ,  et  le 
fleuve  Saint-John  facilite  ses  relation*  avec 
Québec.  La  ville  de  S*. -John  est  le  centre 
du  commerce  avec  la  Grande-Bretagne. 

On  a  évalué  en  1821  la  population  de 
ce  gouvernement  à  60,000  hab.  ;  mais  elle 
s'accroît  de  jour  en  jour  par  des  émigra- 
tions des  États-Unis.  11  y  a,  de  plus,  a,ooo 
Algonquins  ,  qui  vivent  paisiblement  dans 
l'intérieur  du  pays  du  produit  de  leur  chasse 
et  de  leur  pèche  ;  plusieurs  d'entre  eux  ont 
embrassé  le  christianisme ,  et  ont  des  de- 
meures fixes. 

Depuis  1784,  le  Nouveau  -  Brunswick 


forme  un  gouvernement  particulier.  Il  a 
comme  les  autres  colonies  anglaises  une  char- 
te, un  conseil  composé  de  9  membres  nom- 
més par  le  roi ,  et  une  chambre  des  repré- 
sentais, au  nombre  de  1  a,  élus  parles  francs- 
tenanciers.  Ces  conseils  jouissent  à  peu 
près  des  mêmes  privilèges  que  le  parlement 
britannique.  Le  gouverneur  représente  le 
roi.  Il  est  chargé  du  pouvoir  exécutif  dans 
tout  ce  qui  concerne  le  civil  ;  il  dépend  , 
quant  au  militaire ,  du  gouverneur  de  Qué- 
bec. 11  y  a  une  haute-cour  de  justice,  et 
chaque  comté  a  une  cour  particulière ,  ainsi 
qu'un  jury  et  des  justices  de  paix.  Les  lois 
de  la  Grande-Bretagne  y  sont  en  vigueur. 

Le  Nouveau -Brunswick  est  divisé  en  8 
comtés  :  Charlotte ,  King's  ,  Northumber- 
land  ,  Queen's  ,  S'.-John's,  Sunbury  , 
Weslmorlandet  York,  qui  se  subdivisent  en 
townships.  Fredericktown  en  est  la  capi- 
tale. S«.-John  et  SVAndrews  sont,  après  , 
les  villes  les  plus  considérables. 

BRUNSWICK  ,  comté  maritime  des 
États  Unis,  état  de  la  Caroline  du  Nord; 
borné  au  N.,  au  N.  E.  et  à  TE.  par  le  Cape- 
Fear-river  ;  au  S. ,  par  l'Océan  ;  et  à  l'O.  , 
par  le  Waggamaw.  Le  Green  Swamp ,  très- 
grand  marécage ,  occupe  la  partie  occid.  de 
ce  comté.  5,48o  hab.,  dont  blancs 
et  a,543  hommes  de  couleur.  Le  chef-lieu 
porte  le  même  nom. 

BRUNSWICK, villedes  États-Unis ,  état 
de  la  Caroline  du  Nord,  chef-lieu  de  comté, 
sur  le  Cape-Fear  river ,  à  11  1.  de  son  em- 
bouchure, et  à  6  I.  au-dessous  de  Wilming- 
ton.  Elle  était  autrefois  grande  et  commer- 
çante. Elle  a  été  réduite  en  cendres,  en  1 780, 
par  les  Anglais ,  et  il  ne  lui  reste  main- 
tenant que  quelques  maisons  et  une  église 
en  ruine. 

BRUNSWICK,  ville  maritime  des  États- 
Unis,  dans  la  Géorgie,  chef-lieu  du  comté 
de  Glynn ,  à  l'embouchure  du  Turtle  •  river, 
dans  le  détroit  de  Simon,  à  79  1.  8.  8.  O. 
de  Savannah,  et  à  3  I.  ifi  S.  de  Darien  Lat. 
N.  3i°  10'.  Long.  O.  8a°  3o'.  Elle  a  un  port 
sûr  et  assez  spacieux  pourcontenir  une  flotte 
considérable.  Cette  ville  a  encore  très-peu 
de  maisons  :  sa  situation  est  très-avantageuse 
pour  le  commerce. 

BRUNSWICK,  crantn.  des  États-Unis, 
état  de  Maine,  comté  de  Cumberland,  sur 
la  rive  droite  de  l'Androscuggin ,  à  11  1. 
N.  E.  de  Portiand,  et  à  54  1.  N.  E.  de  Bos- 
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ton.  Lat.  N.  43*  5a\  Long.  \  :  i5'  16'.  Ja- 
mes Bowdoin ,  législateur  du  Massachusets , 
y  a  fondé  un  collège,  qu'il  a  doté  d'un  fonds 
considérable  en  terres.  Ce  collège  a  une  bi- 
bliothèque de  4  a  5,ooo  vol. ,  un  cabinet  de 
physique  et  de  minéralogie  ,  et  la  plus  belle 
galerie  de  tableaux  des  Etats-Unis.  Aux 
chutes  de  l'Androscoggin ,  on  a  établi  un 
grand  nombre  de  moulins  et  de  manufactu- 
res. a,c>3 1  hab. 

BRUNSWICK  (NEW),  vUle  des  États- 
Unis  ,  état  de  New-Jersey.  Elle  se  trouve 
partie  dans  le  comté  de  Middlesex  ,  et  par- 
tie dans  celui  de  Somerset,  agi.  N.  E. 
de  Trenton.  Lat.  N.  4o°  39'  34'.  Long.  O. 
76°  4»'  46'. 

BRUNSWICK,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  Nevf-York,  comté  de  Rensselaer,à 
environ  a  1.  E.  de  Troy.  a, 3 18  hab. 

BRUNSWICK,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Pensylvanie ,  comté  de  Berk*.  1,770 
hab. 

BRUNSWICK,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Vermont ,  comté  d'Essex,  sur  le  Con- 
nectiez, a  a3  1.  i/3  N.  E.  de  Montpellier. 

BRUNSWICK,  comté  des  États-Unis, 
état  de  Virginie,  borné  au  N.  par  le  Notta- 
way,  qui  le  sépare  des  comtés  de  Dinwiddie 
et  de  Sussex.  16,687  hab. 

BRUNTISLAND,  petite  ville  d'Écossc. 

f'cy.  BcBftTISLARD. 

BRUNTRUT,  ville  de  Suisse.  Voy.  Po- 
umoii 

BRUN  Y,  lie  du  Grand  Océan  équinoxial, 
prèa  de  la  côte  S.  E.  de  la  terre  de  Diémen, 
dont  elle  est  séparée  par  le  canal  d'Entre- 
casteaux  ;  découverte ,  en  1793,  par  Bruny 
d'Entrecasteaux.  Elle  est  par  43°  ta'  de  lat. 
8.  et  i45°  de  long.  E.  Sa  longueur  est  d'en- 
viron 11  1.  Sa  forme  est  très  irrégulière.  La 
baie  de  l'Aventure  y  pénètre  à  l'E.  pres- 
que jusqu'au  centre  ,  et  la  baie  de  l'Isthme 
à  l'O. ,  de  manière  que  les  marées  de  ces 
deux  baies,  qui  ne  sont  séparées  que  par 
une  langue  de  terre  étroite  ,  se  joignent 
quand  la  mer  est  agitée.  Le  rivage  de  cette 
île  est  sablonneux  dans  certains  endroits. 
La  côte  aux  environs  de  la  baie  de  l'Aven- 
ture offre  des  montagnes  couvertes  de  bois. 
L'intérieur  de  l'île  est  rempli  d'arbres  très- 
gros  et  très-élevés,  dont  la  plupart,  aussi 
bien  que  plusieurs  plantes ,  paraissent  être 
particuliers  à  cette  île.  Des  aigles,  des  fau- 
cons ,  des  perroquets  et  des  corneilles  se 
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voient  dans  les  bois,  ainsi  que  des  serpens, 
des  scorpions,  de  grosses  fourmis  noires, 
dont  la  morsure  est  très-douloureuse ,  et  des 
araignées  noires.  Le  kangourou  y  est  très- 
commun.  Les  côtes  et  les  baies  abondent 
eu  poissons  de  diverses  espèces  et  en  oiseaux 
aquatiques.  Il  y  a  aussi  un  nombre  considé- 
rable de  mosquites.  L'ile  de  Bruny  est  peu 
habitée.  Les  indigènes  ressemblent  à  ceux 
de  la  terre  de  Diémen ,  et  ont  à  peu  près  lea 
mêmes  habitudes  ;  mais  ils  ne  paraissent 
pas  avoir  de  demeures  Qxes. 

BRU-ÔE,  île  de  la  mer  du  Nord,  sur  la 
côte  occid.  de  la  Norvège ,  diocèse  de  Chris- 
tiansand,  baill.  de  Stavanger,  par  5o*  3'  de 
lat.  N.,  et  3°  ao'  de  long.  E. 

BRUREE,  village  d'Irlande,  prov.  de 
Munster,  comté  et  à  7  1.  S.  de  Limerick, 
baronnie  de  Cosham  ;  connu  pour  avoir  été 
le  lieu  ou  s'assemblaient  les  bardes  irlan- 
dais tous  les  six  mois.  Dans  les  temps  mo- 
dernes, on  a  essayé  vainement  de  faire  revi- 
vre tant  en  Irlande  que  dans  le  pays  de 
Gallesces  anciennes  réunions,  dans  le«quel- 
lesdes  joueurs  de  harpe  se  disputaient  le  prix. 

BRUSASCO,  village  des  États-Sardes, 
div. ,  prov.  et  à  6  1.  i/a  N.  E.  de  Turin; 
chef-lieu  de.  mai  m  1. ,  sur  la  rive  droite  du  Pô. 
860  hab. 

BRUSH-CREEK ,  rivière  des  États-Unis, 
étatdel'Ohio.EUese  joint  à  l'Ohio,  au  comté 
d'Adams.  On  a  construit  sur  ses  bords  un 
grand  nombre  de  moulins  et  d'usines  où 
l'on  fabrique  de  la  quincaillerie. 

BRU SH-C REEK  ,  comm .  des  États  Unis, 
état  de  l'Ohio ,  comté  et  sur  les  bords  du 
Muskingum  ,  à  1  1.  1 /a  au-dessous  de  Zanes- 
ville.  6ox)  hab. 

BRUSIIY,  montagne  des  États-Unis,  qui 
traverse  la  partie  occid.  de  l'état  de  Virgi- 
nie, et  qui  prend  le  nom  de  Walker  veri 
son  extrémité  mérid. 

BRUSON  (  S.  )  ,  village  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.  et  à  4  L  O.  S.  O.  de 
Venise,  distr.  de  Dolo,  sur  le  canal  de  la 
Brenta-Nova.  a, 010  hab. 

BRUSQUE,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Aveyron,  arrond.  et  à-4  I.  3/4  S.  de  Sainte- 
Affrique,  cant.  de  Pont-de-Camarès ,  et  à 
16  1.  i/a  S.  S.  E.  de  Rodez ,  sur  4a  riva 
gauche  du  Dourdou.  Il  y  a  des  fabriques  de 
draps.  i,o5o  hab. 

BRUSSEL  ,  ville  des  Pays-Bas.  Voy. 
Bbuxxli.es. 


Digitized  by  Google 


54o  B  R  U  X 

BRÛSSOW,  ville  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Brandebourg,  régence  de  Pots- 
dam  ,  cercle  et  à  4  1.  1/2  N.  E.  de  Prenzlau, 
et  à  a4  !•  E«  de  Berlin ,  sur  un  petit 

lac.  845  hab. 

BRUTON,  ville  d'Angleterre,  comté  de 
Somerset,  hundred  de  Bruton ,  sur  la  Brue, 
à  31.  5/4  S.  E.  de  Wells,  et  à  8  1.  E.  S.  E.  de 
Biistol.  Il  y  a  une  maison  de  chanté.  On  y 
fabrique  des  bas  et  des  étoffes  de  laine.  Il  s'y 
tient  1  marché  par  semaine  et  1  foire  par 
an.  1,858  hab. 

BRUTUS,'comm.  des  États-Unis,  état 
de  New-York ,  comté  de  Cayuga ,  sur  le  ca- 
nal d'Érié ,  a  2 1.  \ .  E.  d'Auburn.  3,5-r)hab. 
.  On  y  trouve  d'excellente  pierre  calcaire  et 
du  gypse. 

BRI TZ,  village  de  France,  dép.  d'Ille- 
et- Vilaine  ,  arrond. ,  cant.  et  à  a  1.  1/2  S.  O. 
de  Rennes.  Il  y  a  une  mine  de  plomb  sul- 
furé argentifère ,  qui  fut  ouverte  en  ijSo,  et 
abandonnée  en  1797.  On  ne  pourrait  la  rou- 
vrir sans  frais  considérables.  a,3oo  bab. 

BRCX  ,  ville  royale  de  Bohême,  cercle  et 
à  5  1.  N.deSaatz,  sur  la  Bila,  au  pied  d'une 
montagne,  et  à  16  1.  3/4  N.  O.  de  Prague. 
Elle  est  ceinte  de  murailles,  et  bien  bâtie. 
Elle  renferme  4  églises,  3  couvens ,  1  hôpi- 
tal, \  bel  hôtel  de  ville,  1  collège  et  1  ma- 
nufacture de  tissus  de  coton.  On  y  fait  com- 
merce de  vin  et  de  blé.  3,ooo  hab.  Il  y  a  des 
mines  de  houille  aux  environs.  Le  général 
prussien  Mnllendorf  battit  les  Autrichiens 
près  de  celte  ville  le  5  février  1759. 

BRUXELLES,  lirussel)  ville  des  Pays- 
Bas,  chef-lieu  de  la  prov.  de  Brabant  mérid., 
d'arrond.  et  decant.,  sur  la  Senne ,  et  sur  un 
canal  qui  communique  à  l'Escaut  par  le  Ru- 
pel,  à  9  I.  1/2  S.  d'Anvers,  11  1.  1/2  E. 
S.  E.  de  (iand,  38 1.  S.  d'Amsterdam,  et  60  I. 
K.  N.B. dé  Paris.Lat.N.  5o°5o'59'.Long.E. 
a"  2'  o'.  Elle  est  alternat,  avec  La  Haye  la 
résidence  de  la  cour  et  des  états -généraux. 
Siège  du  gouv.de  la  prov.,  d'i  cour  suprême 
de  justice ,  qui  comprend  dans  son  ressort 
les  prov.  de  Brabant  mérid. ,  de  Flandre 
orient.,  de  Flandre  occid.,  de  Hainaut  et 
d'Anvers;  d'un  tribunal  de  ir»  instance, 
d'une  chambre  et  d'un  ttibunal  de  com- 
merce. Elle  nomme  i3  députés  aux  états  de 
la  province.  Cette  ville  a  2  1.  1 /a  de  circon- 
férence. Elle  avait  autrefois  des  fortifica- 
tions, que  Joseph  11  fit  raser,  et  sur  l'empla- 
cement desquelles  U  fit  planter  des  ailées 
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d'arbres,  qui  forment  une  belle  promenade. 
Elle  n'a  plus  qu'un  simple  mur.  Elle  est  bâtie 
sur  un  terrain  inégal.  Plusieurs  mes  sont  très- 
escarpées  ;  10  portent  le  nom  de  montagne. 
La  partie  basse  de  la  ville  est  irrégulière  et 
un  peu  malsaine  :  elle  offre  ce  genre  d'archi- 
tecture qui  participe  du  gothique  et  du  mo- 
resque, et  contraste  avec  les  constructions 
nouvelles ,  qui  sont  nombreuses  dans  les  au- 
tres quartiers.  Le  plus  beau  quartierest  voi- 
sin du  Parc  ;  les  rues  y  sont  larges  et  bien  ali- 
gnées, et  les  maisons  élevées  et  élégamment 
bâties.  Bruxelles  est  divisée  en  8  sections ,  et 
renferme  8  places  publiques,  290  rues  ,60  im- 
passes, 27  ponts  et  environ  1 3, 000  maisons. 
La  place  Royale  est  la  plus  belle  des  places 
publiques;  elle  est  entourée  de  huit  magni- 
fiques corps  de  bâtimens,  au  milieu  desquels 
se  trouve  la  belle  église  de  Saint -Jac- 
ques de  Goudenberg  ;  des  portiques  la  termi- 
nent aux  4  coins.*  La  grande  place  est  égale- 
ment entourée  de  belles  maisons  d'architec- 
ture gothique  ;  on  y  remarque  la  maison  du 
roi  {broot  huyt) ,  qui  servit  d'hôtel -de-ville 
pendant  un  temps.  L'hôtel-de-ville  actuel, 
situé  vis-à-vis ,  est  surmonté  d'une  tour  de  61 
toises  de  hauteur ,  qui  porte  sur  son  sommet 
la  statue  de  Saint-Michel  en  cuivre  doré, 
haute  de  17  pieds,  et  tournant  sur  un  pivot. 
Dans  la  cour  de  l'hôtel  de-ville,  on  voit  deux 
belles  fontaines,  décorées  chacune  d'une, 
statue  de  fieuve  en  marbre  blanc.  La  grande 
place  du  Sablon  a  une  magnifique  fontaine, 
dont  le  groupe ,  en  marbre  blanc,  repré- 
sente Minerve  assise  ;  la  jolie  place  Saint- 
Michel  est  plantée  d'arbres  et  entourée  de 
bâtimens  d'architecture  élégante  et  unifor- 
me ,  ornés  de  colonnes  d'ordre  dorique  ;  sur 
la  place  delà  Monnaie  sont  le  grand  théâtre 
royal ,  le  marché  aux  grains,  entouré  de 
beaux  bâtimens, etc.  Les  fontaines  sont  pres- 
que toutes  embellies  de  sculptures;  les  plus 
belles  sont  :  l'ancienne  fontaine  du  Manne- 
kepisse,  dont  la  statue  en  bronze  est  vê- 
tue d'un  habit  bleu  ,  et  porte  le  titre  du 
plus  ancien  bourgeois  de  Bruxelles  ;  la  fon- 
taine de  Stcen-Porte,  avec  4  faces  décorées 
de  sculptures;  celle  de  la  Grande  rue  Neuve, 
avec  une  statue  de  Neptune  en  courroux,  etc. 
Toutes  ces  fontaines  sont  alimentées  par  les 
eaux  d'un  lac  situé  à  environ  i/o  de  I.  4 
l'E.  de  la  ville.  Le  parc,  orné  de  statues 
en  marbre,  est  une  des  plus  belles  pro- 
menades de  l'Europe.  Les  autres  édifices 
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dignes  d'attention  sont  :  le  nouveau  palais 
de  justice,  la  nouvelle  salle  de  spectacle, 
la  salin  des  états -généraux  ,  chef- d'oeu- 
vre d'architecture  ,  le  palais  royal  ;  l'en- 
trepôt ,  construit  par  Marie -Thérèse  ;  le 
mont  de-piété  ,  créé  en  1619;  le  poids  pu- 
blic ,  l'église  de  Sainte  Gudule,  qui  renferme 
plusieurs  tombeaux  ;  celle  du  Sablon ,  Notre- 
Dame  ,  dans  laquelle  on  admire  de  beaux 
mausolées  ,  la  chaire,  et  de  bons  tableaux  ; 
Saint -Jean  Baptiste  au  Béguinage,  Saint- 
Nicolas,  contenant  des  tableaux  précieux, 
ainsi  que  l'église  des  Augustin»,  dont  la  fa- 
çade est  belle.  Bruxelles  a  plusieurs  établit- 
semens  de  charité  pour  les  malades  ,  les 
vieillards  ,  les  orphelines  ,  les  vieilles  fem- 
mes ,  les  aliénés ,  et  un  nouvel  asile ,  sous  le 
nom  de  Charité  romaine,  pour  les  aveugles , 
qui  est  entretenu  par  la  générosité  des  ha- 
bitans.  Cette  ville  a  aussi  1  hôtel  des  mon- 
naies ,  1  académie  des  sciences  et  belles- 
lettres  ,  1  collège  sous  le  nom  d'athénée  , 
plusieurs  sociétés  pour  la  culture  des  scien- 
ces et  des  arts ,  1  académie  royale  de  pein- 
ture, sculpture  et  architecture,  1  académie 
de  dessin  ,  1  société  d'encouragement  poul- 
ies beaux-arts,  1  musée  établi  dans  l'ancien 
palais  des  gouverneurs-généraux  ,  qui  con- 
tient aussi  1  riche  bibliothèque  et  1  cabi- 
net de  physique.  Le  jardin  botanique  est 
dans  l'emplacement  des  jardins  de  l'an- 
cienne cour.  11  y  a  1  petit  théâtre,  a  salles 
de  concert  et  de  bal ,  plusieurs  bains  pu- 
blics, et  divers  lieux  de  divertissement.  Le 
canal  qui  communique  par  le  Rupcl  a  l'Es- 
caut a  4  bassins  pour  recevoir  les  bateaux  ; 
iU  communiquent  les  uns  aux  autres,  et  sont 
bordés  de  quais  fort  commodes.  La  par- 
tie de  la  ville  où  ils  se  trouvent  s'appelle  le 
Rivage.  L'Allée  verte  ,  charmante  prome- 
nade, qui  a  près  de  i/a  l. ,  se  prolonge  sur 
le  bord  du  canal  jusqu'au  pont  de  Laeken. 
L'industrie  est  florissante  à  Bruxelles.  Il  y 
a  des  fabriques  de  draps,  siamoises,  came- 
lots, serges,  flanelles,  toiles,  toiles  peintes, 
basins,  velours,  dentelles  renommées,  bas 
de  soie ,  galons  d'or  et  d'argent ,  tapisseries , 
chapeaux,  tabac,  faïence,  porcelaine,  sa- 
von noir,  amidon  ,  vitriol  ,  eau  forte,  bou- 
gie ,  etc.  1 1  y  a  aussi  des  papeteries ,  des  im- 
primeries, des  fonderies  en  caractères,  des 
raffineries  de  sucre  et  de  sel,  des  tanneries, 
des  teintureries  en  laine  ,  une  verrerie  à 
bouteilles  et  cristaux,  etc.  Les  ateliers  de 
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carrosses  produisent  des  ouvrages  remarqua- 
bles. Ses  brasseries  sont  très -renommées 
dans  les  Pays-Bas.  Cette  ville  fait  un  com- 
merce considérable  non-seulement  avec  l'in- 
térieur du  royaume  ,  mais  encore  avec  les 
pays  étrangers.  6  grandes  routes  s'y  réunis- 
sent. 80,000  hab.  Elle  a  vu  naître  André  Ve- 
sal  ,  anatomistc  et  médecin  de  Charles- 
Quint;  Van  Ilelmont ,  chimiste;  Janssens; 
les  deux  Champaigne,  peintres;  Boch  ou 
Bochius  ,  auteur  de  poésies  latines  ;  Feller, 
historien ,  géographe  et  théologien  ,  etc. 

Les  environs  de  Bruxelles  sont  bien  culti- 
vés ,  et  offrent  des  points  de  vue  magnifiques 
et  variés. 

Bruxelles  ,  appelée  dans  les  anciennes 
chroniques  Brostila  ou  B rustctla  ,  doit  son 
origine  à  Saint  Geri ,  évèquc  de  Cambrai  et 
d'Arras  ,  qui, au  commencement  du  vu»  siè- 
cle, bâtit  une  chapelle  dans  une  petite  île 
formée  par  la  Senne.  Un  grand  nombre  d'ha- 
bitans  des  environs ,  attirés  par  le  charme 
de  la  situation ,  se  fixèrent  en  cet  endroit. 
L'empereur  Othon  11  y  tint  sa  cour.  Charles , 
duc  de  Loi  raine,  y  fit  bâtir  un  palais.  En  io44, 
cette  ville  ,  déjà  grande  ,  fut  entourée  de 
murailles  par  Lambert  Baiderie,et  en  1 357, 
elle  fut  agrandie  et  munie  d'un  rempart  fort 
élevé.  Elle  devint  la  résidence  des  ducs  de. 
Brabant,  et  par  suite  des  gouverneurs  autri- 
chiens. Elle  éprouva  deux  incendies  consi- 
dérables, l'un  en  i5a6,  qui  consuma  a,4oo 
maisons,  et  l'autre  en  i4o5,  qui  en  dévora 
plus  de  1,400.  La  peste  la  ravagea  en  1489, 
et  fit  périr  55, 000  personnes  ;  en  1 5jS ,  elle 
en  emporta  37,000.  En  1695  ,  les  Français 
bombardèrent  Bruxelles ,  et  incendièrent  en 
ai  heures  plus  de  4»«oo  maisons.  Après  la 
bataille  de  Ramillics,  en  1706,  Marlborough 
s'en  rendit  maître.  L'électeur  de  Bavière 
l'attaqua  vainement  en  1708.  Les  Français 
la  prirent  en  1746  sous  le  maréchal  de  Saxe  , 
et  la  rendirent  à  la  paix  d'Aix-la-Chapelle. 
Us  y  entrèrent  en  179a ,  après  la  bataille  de 
Jemmappes.  Forcés  de  l'évacuer  après  le 
combat  de  Louvain ,  ils  la  reprirent  le  10  juil- 
let 1794-  Bruxelles  était  la  capitale  des  Pays- 
Bas  autri  biens,  et  la  résidence  d'un  gouver- 
neur-général. Les  Français,  qui  en  avaient 
fait  le  chef-lieu  du  dép.  delà  Dyle,  l'ont  ren- 
due en  1 N 1 4 - 

L'arrondissement  de  Bruxelles  est  divise 
en  i5  cantons  :  la  ville  en  renferme  4  ;  les 
autres  sont  Andei  leeht  ,  Assche  ,  H  al  ou 
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Halle,  la  Hulpe,  Saint  Martin-Lcnnik  ou 
Lenninck,  Saint  Sdums  \\  oluwe,  Uccle , 
Vilvorde,  et  Wolwerthem. 

BRUXELLES  (CANAL  DE),  dans  le» 
Pays-Bas,  prov.  de  Brabant  niérid.et  d'An- 
vers; c'est  la  dérivation  de  la  Senne  depuis 
Bruxelles  jusqu'au  Bupel,  vis  a-vis  Boom,  en 
passant  par  Yilvorde.  11  a  environ  7  1.  de 
lung  du  S.  au  Y  Sa  pente  a  été  rachetée  par 
deux  écluses.  Ce  canal,  commencé  en  i55o, 
et  terminé  en  i56i,  est  d'une  grande  utilité 
pour  la  ville  de  Bruxelles.  Il  peut  être  re- 
gardé comme  un  des  plus  beaux  ouvrages 
des  Pays-Bas. 

BRUYÈRES ,  village  de  France ,  dép.  de 
l'Aisne,  arrund.  et  a  3  1.  5/4  N.  de  Château- 
Thierry,  cant.  de  Fère-en-Tardenois.  Il  y 
a  une  source  d'eau  ferrugineuse  froide.  5oo 
hab. 

BBUYÈBES,  ville  de  France,  dép.  des 
Vosges,  arrond.  et  à  4  1-  i/a  E.  N.  E.  d'É- 
pinal  ;  chef  -  lieu  de  cant.  11  y  a  une  source 
d'eau  minérale  froide.  1 ,900  hab. 

BRUYÈRES-SOUS-LAON,  bourg  de 
France,  dép.  de  l'Aisne,  arrond.,  cant.  et 
a  1  1.  1/4  S.  S.  E.  de  Laon.  Il  y  a  des  eaux 
minérales  froides.  1,000  hab. 

BBl  ZANO,  cap  du  roy.  delVaples,  prov. 
de  la  Calabre  Ultérieure  1",  a  8  1.  î/a  S.  de 
Gerace.  Lat.  N.  38°  i'  45'.  Long.  E.  i3* 
48'  5o\ 

BBYAN  ,  comté  maritime  des  États  Unis, 
état  de  Géorgie,  borné  au  N.  E.  par  l'Ogcc- 
chee ,  qui  le  sépare  des  comtés  d'Effingham 
et  de  Chatham,  et  à  l'E.  par  la  mer.  3,oai 
hab.,  dont  759  blancs,  24  noirs  libres,  et 
a,a38  esclaves. 

BRYAR  CREEK  ,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  Pensylvanie,  comté,  de  Nortbum- 
berland ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Susquc- 
hannah. 

BRYER  ,  une  des  îles  Sorlingucs ,  â  l'ex- 
trémité S.  de  l'Angleterre ,  a  l'O.  de  l'île  de 
Trcsco,  par  4î>*  58'  de  lat.  N. ,  et  8°  35'  de 
long.  O.  Sa  superficie  est  de  3oo  acre».  Elle 
renferme  un  grand  nombre  de  rochers  éle- 
vés sur  lesquels  se  trouvent  les  restes  de  plu- 
sieurs temples  de  druides  et  autres  monu- 
mens.  Les  hab.  s'occupent  de  la  pêche. 

BBZEG1,  village  de  Gallicie,  cercle  et 
è  i3  1.  i/î  S.  O.  de  Sandecz.  Il  y  a  1  mine 
de  fer  et  1  martinet. 

RRZESC  ,  ville  de  Pologne ,  woiwodie  de 
Masowie,  chef- lieu  de  l'obwodie  de  kuja- 
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vie,  sur  un  affluent  de  la  Vistule ,  à  1  a  1. 3/4  O. 
de  Plock,  et  à  34  1.  O.  N.  O.  de  Varsovie. 
Elle  est  fortifiée,  et  entourée  de  fossés.  Elle 
renferme  2  églises.  11  s'y  tient  5  foires  par 
an.  835  hab. 

BRZESC,  ville  de  Russie,  en  Europe. 
y oi).  Bhest. 

BRZESKO ,  ville  de  Gallicie ,  cercle  et  a 
a  1.  5/4  E.  de  Bochnia,  sur  l'Uszwica.  On  ▼ 
fabrique  de  la  tabletterie  et  des  jouets  d'en- 
fans.  770  hab. 

BRZEZANY,  cercle  de  la  Gallicie,  borné 
au  N.O.  par  le  cercle  de  Lémberg;  au  N.  E., 
par  celui  de  Zloczow;  à  l'E.,  par  celui  de 
Tarnopol  ;  au  S.,  par  ceux  de  Stanislawow 
et  de  Stry  ;  et  à  l'O. ,  par  celui  de  Sambor. 
Sa  longueur  est  de  aa  l.  ;  sa  largeur,  de  9  I.; 
et  sa  superficie,  de  3ia  1.  174,20a  hab. 
Le  terrain  est  inégal,  entrecoupé  de  collines 
couvertes  de  forêts ,  et  arrosé  par  plusieurs 
rivières  qui  se  jettent  dans  le  Dniestr,  qui 
l'arrose  au  S.  O.  Il  est  très-fertile  en  grains, 
lin  ,  chanvre.  On  y  élève  une  immense  quan- 
tité d'abeilles,  et  on  y  fait  un  commerce 
considérable  de  cire  et  de  miel. 

BRZEZANY  ,  ville  de  Gallicie  ,  chef- 
lieu  de  cercle ,  sur  la  Zlota-Lipa,  â  i5  I.  \\\ 
S.  E.  de  Lemberg,  et  à  8  1.  S.  de  Zloc- 
zow. Lat.  N.  490  3o'  a5'.  Long.  E.  aa*  ai' 
3o*.  Elle  renferme  1  château ,  3  églises ,  1 
couvent  de  franciscains,  et  1  collège.  Il  y  a 
des  fabriques  de  toiles  â  voiles  et  de  pierres 
à  fusil.  4,357  hab.  en  1808. 

BRZEZNIC A ,  ville  de  Pologne  ,  woiwo- 
die de  kalisch  ,  obwodie  de  Petrikau  ,  à 
quelque  distance  de  la  Warta ,  dans  un  ter- 
rain bas.  Elle  a  5  églises.  11  s'y  tient  10  foires 
par  an.  65 o  bab. 

BBZEZMTZ,  ville  municipale  de  Bo- 
hème ,  cercle  de  Prachin  ,461.  3/4  Y  N.  O. 
de  Pisek,  et  à  14  1.  î/a  S.  S.  O.  de  Prague. 
11  y  a  1  château.  1,100  hab. 

BRZEZNO ,  bourg  de  Bohême ,  cercle  de 
Bunzlau  ,  eutre  deux  grands  étangs ,  à  1  1. 
3/4  E.  S.  E.  d'Jung  Bunzlau.  Il  y  a  1  châ- 
teau. 

BRZEZYN,  ville  de  Pologne,  woiwodie 
de  Masowie,  obwodie  et  à  7  I.  i/a  O.  de 
Rawa,  et  â  a5  1.  S.  O.  de  Varsovie,  sur  la 
Pilica.  On  y  fabrique  des  draps  et  des  toiles. 
i,45o  hab. 

BRZOSTEK  ,  petite  ville  de  Gallicie , 
cercle  de  Jaslo,  près  de  la  Wisloka  ,  à  8  I. 
i/4  N.  N.  O.  de  Dukla ,  et  â  6 1.  3/4  E.  S.  E. 
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de  Tarn  cm.  C'est  une  ville  d'entrepôt. 

BRZOZDOWCE ,  ville  de  Gallicie,  cercle 
et  à  1 1  I.  O.  de  Brzezany  ,  sur  les  frontières 
de  la  Wolhynie,  près  du  Dniestr,  et  à  10  1. 
S.  de  Lemberg.  11  y  a  i  église  catholique  et 
i  grecque.  i,34a  bab. 

BRZOZOW,  ville  municipale  et  seigneu- 
riale de  Gallicie,  cercle  et  à  il.  N.  O.  de 
Sanok  ,  sur  la  Brzozowa,  à  6  1.  i/a  E.  N.  E. 
de  Dukla  ;  siège  d'une  prévôté.  2,075  hab. 

BSOUBBÉ  ,  tribu  abaze  établie  sur  le 
flanc  merid.  du  Caucase,  au  S.  O.  de  celle 
desOuboukbet  des  sources  de  laChag'vacha. 
Elle  habite  la  chaine  qai  va  en  l'abaissant 
depuis  les  montagnes  de  neige  jusqu'à  la 
mer  Noire  ,  et  s'étend  jusqu'à  Sokhoum- 
kalah. 

BU.  Tous  les  mots  commençant  par  BU 
qui  ne  sont  pas  ici ,  sont  renvoyés  ou  a  Ma  , 
ou  à  Bk  ,  ou  à  Bou. 

BU ,  bourg  de  Fiance ,  dép.  d'Eure-et- 
Loir,  arrond.  et  à  a  1.  3/|  N.  E.  de  Dreux, 
cant.  d'Anet.  1 ,  po  hab. 

BU  A  ,  petite  Ile  de  la  mer  Adriatique,  sur 
la  côte  de  la  Dalmatie ,  dépendante  du  cer- 
cle de  Spalatro.  Elle  ai  1.  1/4  de  surface. 
Un  môle  unit  la  partie  occidentale  a  Trau. 
Les  côtes  sont  couvertes  de  rochers.  Elle 
n'a  point  de  port.  Deux  promontoires  y  for- 
ment une  anse  où  les  vaisseaux  sont  en  sû- 
reté. Elle  est  fertile  en  vins,  olives ,  aman- 
des, etc.  On  recueille  de  l'asphalte  dans  une 
caverne  au  N.  Le  lieu  principal  est  Santa- 
Croce  ou  Hua  ,  village  de  i,58o  hab.,  situé 
près  du  môle.  L'Ile  a  3,349  hab. 

BUACliE,  ile  de  la  mer  des  Indes,  sur 
la  côte  occid.  de  la  Nouvelle-Hollande  ,  à 
l'embouchure  de  la  rivière  des  Cygnes,  par 
3a*  i5'  de  lat.  S.,  et  n3p  ao'  de  long.  E. 
Elle  est  composée  de  rochers  calcaires  en- 
tremêlés de  sable.  L'intérieur  est  boisé.  Elle 
a  été  découverte  par  l'expédition  française 
en  1801. 

BU  ANES,  village  de  France,  dép.  des 
Landes,  arrond.  et  à  3  1.  S.  E.  de  Saint- 
Sever,  cant.  d' Aire ,  et  à  4 1-  3/4  S.  de  Mont- 
Marsan.  950  hab. 

BUARCOS ,  bourg  de  Portugal ,  prov.  de 
Beira  ,  comarca  et  à  9  I.  1/4  S.  O.  de  Coim- 
.  bre  ,  près  de  la  rive  droite  et  à  l'embouchure 
du  Mondego  dans  l'Atlantique.  Ha  une  rade 
défendue  par  le  fort  de  Sainte-Catherine.  Il 
renferme  1  hôpital ,  et  des  forges  assez  con- 
sidérables. Ce  bourg  fut  presque  détruit  par 
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le  tremblement  de  terre  de  175».  Pop.  1,100 
hab.,  la  plupart  pécheurs. 

A  quelque  distance  de  ce  bourg,  et  dans 
la  montagne  de  même  nom  ,  il  y  a  1  mine 
de  houille  exploitée. 

BUARID  ou  BOARID,  petite  lie  de  la 
mer  Rouge ,  près  de  la  cùte  d' Arabie ,  à  a  1. 
O.  de  Lohéia.  Lat.  N.  i5°4a'. 

BUBAKER  ,  petite  ville  de  la  Sénégam- 
bie,  roy.  de  Ludamar,  à  ta  I.  N.  O.  de  Be- 
noum.  Elle  est  habitée  par  des  Nègres. 

BUBBIO,  village  des  États-Sardes,  div. 
d'Alexandrie,  prov.  et  à  1  l.  3/iO.d'Acqui  ; 
chef-lieu  de  mand. ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Bormida. 

BUBEÀN  ou  BOBEÀN ,  ile  du  golfe  Per- 
sique,  à  16  I.  S.  S.  E.  de  Bassora ,  et  à  10  1. 
N.  E.  de  Qrevn  ou  El  Koueyt. 

Bl  BENDÔRF,  village  de  Suisse  ,  cant. 
et  à  4  L  S.  E.  de  Baie,  distr.  de  Liestall.  On 
y  fabrique  des  rubans  de  soie  ,  et  il  y  a  dans 
les  environs  des  eaux  minérale*.  87a  hab. 

BUBLITZ,  ville  des  États  -  Prussiens , 
prov.  de  Poméranie ,  régence  et  à  8  1.  1/1 
S.  E.  de  Côslin  ,  cercle  de  Camin ,  sur  le 
Gazel.  Elle  renferme  1  château  et  1  église. 
On  y  fabrique  des  toiles.  1,637  hab. 

BUC,  village  de  France,  dép.  de  Seine- 
et-Oiw,  arrond.,  cant.  S.  et  a  a/3  de  I.  S.^ie 
Versailles,  sur  la  Bièvre.  H  y  a  un  aqueduc 
très-remarquable. 

BUC ALEMU,  bourg  du  Chili,  distr.  de 
Rancagua ,  sur  la  rive  gauche  d'une  rivière  , 
à  aa  1.  S.  O.  de  Santiago;  dans  une  petite 
vallée  où  l'on  trouve  à  une  lieue  de  la  mer 
une  source  minérale.  ' 

BUCCARI,  ville  d'II1yrie,gouv.età  ai  I. 
E.  S.  E.  de  Trieste,  cercle  et  à  a  1.  i/3  E. 
de  Fiume  ,  sur  un  petit  golfe  de  la  mer 
Adriatique,  avec  une  trèB-bonne  rade.  Lat. 
N.  45°  18'  46'.  Long.  E.  ia°  ia'  a'.  Cette 
ville  est  fermée  de  murs,  et  a  un  château- 
fort.  Le  port  est  excellent ,  profond  et  bien 
abrité.  Si  l'on  ouvrait  une  communication 
commode  de  ce  port  aux  forêts  de  la  Croa- 
tie et  de  la  Slavonic ,  Buccari  serait  dans  la 
position  la  plus  favorable  pour  la  construc- 
tion navale.  Elle  envoie  en  Dalmatie  et  en 
Albanie  des  douves ,  des  cerceaux  et  de  l'o- 
sier. 3,3oo  hab. 

BUCCAR1TZ  A  ,  village  d'Illyrie ,  gouv. 
de  Trieste ,  cercle  et  à  3  1.  3/4  E.  S.  E.  de 
Fiume ,  sur  la  côte  orient,  du  golfe  de  Buc- 
cari ,  a  1  I.  3/4  S.  E.  de  Buccari.  On  y  fait 
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commerce  de  bois,  de  charbon  ,  et  de  bétail. 

BUCCHIANICO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  l'A  braire  Citérieure,  distr. 
et  à  il.  i/4  S.  E.  de  Chieti;  chef-lieu  de 
«■an  t.  Il  y  a  1  église  paroissiale,  des  couverts, 
1  hôpital,  et  3  monts-de-piété.  Il  s'y  tient 
des  foires,  le  a5  mai ,  les  i4 ,  «5  et  16*  juillet, 
et  les  |5  et  16  août.  Les  environs  produisent 
le  meilleur  vin  de  la  province.  I,4<X>  hab. 

BU  CCI  ISO,  ville  du  roy.deNaples,  prov. 
de  la  Principauté  Citérieure  ,  distr.  et  à  5  I. 
E.  de  Campagna  ;  chef-lieu  de  t  ant. ,  sur  la 
Botta ,  que  l'on  y  passe  sur  un  pont  romain 
bien  conservé.  Elle  est  ceinte  de  murailles, 
et  a  1  château  fui  t ,  5  églises  paroissiales ,  des 
couvens,  et  3  monts-de-piété.  11  y  a  1  foire 
le  i4  septembre.  4>75o  hab.  On  trouve  dans 
les  environs  des  carrières  de  beau  marbre. 

BUCELLAS,  village  de  Portugal,  prov. 
d'Estremadnre ,  comarca  et  à  6  1.  fi.  de 
Lisbonne,  sur  le  Trancaô.  Son  territoire  pro- 
duit des  vins  très-estimes. 

BUCH,  village  de  Bavière,  cercle  du  Main- 
Supérieur ,  présidial  et  à  1/4  de  1.  S.  S.O.  de 
Bamberg,  sur  la  Regnitz.  II  y  1  château. 
3oo  hab. 

BICI1 ACZOW,  petite  ville  de  Pologne, 
woiwodie  et  à  6  1.  i/a  E.  S.  E.  de  Lublin, 
obwodie  de  Krasnistaw,  dans  un  pays  ma- 
récageux. 

BUCH  AM  AHORN  ,  village  du  grand  - 
dnché  de.  Bade,  cercle  de  Main  et  Tauber, 
baill.  de  Walldurn ,  a  7 1. 3/  |  S.  O.  de  Wùrz- 
bourg,  et  à  i4  l«  i/a  E.  N.  E.  d'Heidelberg. 
Commerce  de  bois.  3ia  hab. 

BUCHAN-NESS  ,  pointe  de  terre  la  plus 
orientale  de  l'Écosse  ,  comté  d'Aberdren. 
Elle  s'avance  dans  la  mer  du  Nord  ,  au  S.  de 
Peterhead.  Lat.  N.  570  a4'.  Long.  O.  4°  3'. 

BUCHAREST ,  ville  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope. Voy.  BOCKHABBST. 

BUCH  AU,  ville  de  Bohême,  cercle  et  * 
5  1.  1/4  E.  S.  E.  d'Elnbogen  ,  et  à  3  I.  3/4  E. 
S.  E.  de  Carlsbad.  Il  y  a  1  château  et  a5o 
maisons. 

BUCH  AU,  ville  du  roy.  de  Wurtemberg, 
cercle  du  Danube ,  baill.  et  à  3  1.  a/3  de 
Riedlingen ,  près  du  lac  Fcder.  11  y  a  i  châ- 
tcanet  1  synagogue.  i,i63hab.  Bucbau  était 
ville  impériale  du  cercle  de  Souabe,  et  avait 
une  abbaye  princiërc. 

BUCHBACH,  bourg  de  Bavière,  cercle 
de  l'Isar,  présidial  et  à  1  1.  i/a  N.  fi.  E.  de 
Mûhldorf.  383  hab. 
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BUCHBERG  ,  petit  bourg  de  l'archid. 
d'Autriche ,  pays  au-dessous  del'Ens ,  cercle 
inférieur  du  Wienerwald,  a  5  1.  i/a  O.  de 
Neustadt.  Il  y  a  1  fabrique  de  draps  et  de 
casimirs. 

BUCUEGGBEBG  ,  baill.  de  Suisse,  à 
l'extrémité  S.  O.  du  cant.  de  Soleure,  sur 
la  rive  droite  de  l'Aar.  11  est  montagneux, 
produit  beaucoup  de  grains  et  des  fruits,  et 
a  de  bons  pâlurages.  Il  renferme  4  jurid.  et 
3,q33  hab.  réformés. 

BUCH  El  M  ,  village  de  Bavière ,  cercle  du 
Danube-Supérieur,  présidial  d'Ottobeucrn, 
juridiction  seigneuriale  de  Wadbott-Bassen- 
heim;a  |S  1.  1/2  S.O.  d'Augsbourg,  et  à  3/4 
de  1.3V. O.de  Memmingcn.il  y  avait  autrefois 
1  couvent  de  chartreux,  sécularisé  en  1803, 
qui  possédait  l'une  des  plus  belles  biblio- 
thèques de  l'Allemagne.  620  hab. 

BUCHER  ,  ville  du  grand-duché  de  Bade, 
cercle  de  Main  et  Tauber ,  chef-lieu  de  baill., 
sur  la  Morre,  *  10  1.  3/4  E.  N.  E.  d'Heidel- 
berg. 11  y  a  des  tanneries,  des  mégisseries, 
des  manufactures  de  draps,  et  des  fabriques 
de  toiles,  a,  129  hab. 

Le  bailliage  de  Buchen  contient  11,791 
hab. 

BUCHEÎYBERG,  bourg  de  Bavière ,  cer- 
cle du  Danube-Supérieur,  présidial  et  à  1  I. 
1/2  S.  O.  de  Kemptcn  ,  et  à  a3  1.  O.  S.  O. 
de  Munich.  1,319  hab. 

BUCHERI,  bourg  de  Sicile,  prov.  et  a 
9  1.  1/3  O.  fi.  O.  de  Syracuse  ,  distr.  et  à 
81.  N.  O.  de  Noto.  L'aspect  en  est  pauvre 
et  misérable. 

BUCHHEIM,  bourg  seigneurial  de  l'ar- 
chid. d'Autriche,  pays  au  dessus  de  l'Ens, 
quartier  de  l'Inn,sur  l'Agger,  à  1  1.  O.  de 
Voeklabruck.  Il  y  a  1  château. 

BUCHHOLTZ,  village  des  États- Prua- 
siens,  prov.  de  Brandebourg,  régence  de 
Potsdam  ,  cercle  de  Barnim- Inférieur ,  a  7  1. 
E.  S.  E.  de  Berlin.  Il  y  a  une  communauté 
de  proteslans  français.  334  hab. 

BUCIIHORIN  ,  ville  du  roy.  de  Wurtem- 
berg. Voy.  KaiDRaiCHSHArKN. 

BUCHLOE,  bourg  de  Bavière  ,  cercle  du 
Danube-Supérieur,  chef-lieu  de  présidial; 
siège  de  bailliage  des  rentes ,  sur  le  Gennach, 
à  14  1.  O.  S.  O.  de  Muuich ,  et  i  8  1.  3/4  S. 
S.O.  d'Augsbourg.  11  a  1  cbâteau,  1  église, 
et  1  maison  de  force  et  de  correction. 558  hab. 

Le  présidial  renferme  a  bourgs ,  33  villa- 
ges et  7,21 4  hab. 
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BUCHLOWITZ,  village  de  Moravie, 
cercle  et  à  a  1.  i/a  O.  de  Hradisch  ,  au  pied 
d'une  montagne.  Il  y  a  près  de  ce  village 
des  eaux  minérales.  On  y  cultive  beaucoup 
de  fruits.  i,34o  hab. 

BCCHOLD ,  bourgde  Bavière ,  cercle  du 
Main-Inférieur,  présidial  d'Arnstein,  a  6  1. 
5/4  de  Wùrzbourg.  800  hab. 

BUCUOV1NE,  cercle  de  laGallicie.roy. 
Tscubkowitx. 

lit  CHS,  village  de  Suisse,  cant.  et  à  5  I. 
i/4  N.  O.  de  Zurich,  baill.  de  Regcnsberg. 
En  1759,  on  y  a  découvert  beaucoup  d'an- 
tiquités romaines ,  telles  que  des  aqueducs, 
des  mosaïques , dos  bains,  etc.  56o  hab. 

BUCHY,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Seine-Inférieure ,  a r rond,  et  a  5  I.  i/a  N.  E. 
de  Rouen;  chef  lieu  de  cant.  11  y  a  1  salpê- 
trière.  1,700  hab. 

BLC1NE,  Vulci  ,  bourg  du  grand-duché 
de  Toscane,  prov.  de  Florence,  vicariat  et 
a  3  I.  i/a  S.  E.deS.  Giovanni, et  à  4L 3/4 O. 
d'Arczxo,  sur  l'Ambra. 

BUCK,  pointe  de  l'Amérique  sept. ,  au 
N.  de  l'entrée  de  la  baie  d'EngleGcld,  sur 
la  cûte  O.  de  l'ile  de  la  Reine  Charlotte. 
Lat.  N.  53°  10'.  Long.  F.  aa5*  i5'. 

BUCK ,  montagne  d'Ecosse ,  dans  la  par- 
tie occid.  du  comté  d'Aberdeen.  Sa  hauteur 
est  de  480  toises. 

BUCK  (ILE  DE),  une  des  îles  Vierges  les 
moins  considérables,  à  PB.  de  Saint -Tho- 
mas, dans  la  passe  de  Saint-Jacques.  Lat. 
N.  18°  1 5'.  Long.  O.  670. 

BL'CK  AN ,  ile  du  golfe  Arabique  ,  sur  la 
côte  d'Abyssinie ,  dans  la  baie  d'Hoakel. 
Lat.  N.  i5°.  Long.  E.  38".  Il  s'y  trouve  des 
montagnes  basaltiques  qui  ont  l'apparence 
de  murs  ruinés.  Elle  a  un  beau  port. 

BL  CKBY  (LONG) ,  village  d'Angleterre , 
comté  et  a  31.  i/i  V  O.  de  Northampton, 
bundred  de  Guilsborough.  1*797  hab. 

BUCKDEN  ,  village  d'Angleterre  ,  comté 
et  à  il.  i/4  S.  O.  de  Iluntingdon ,  hundred 
de  Toseland.  11  y  a  1  palais  appartenant  à 
l'évêché  de  Lincoln.  Il  s'y  tient  1  marché 
par  semaine.  973  hab. 

Bt)CKEN,  bourg  du  roy.  de  Hanovre  , 
prov.  de  Hoya  ctDiepbolz ,  comté  inférieur, 
baiU.  domanial  et  à  5/4  de  L  S.  S.  O.  de 
Hoya,  sur  un  affluent  du  Wcseï ,  à  8  1.  i/4 
S.  S.  E.  de  Brème.  971  hab. 

BUCKENHAM  (NEW) ,  bourg  d'Angle- 
terre, comté  de  Norfolk,  hundred  de  Shro- 
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pham ,  à  5 1.  i/a  S.  O.  de  Ncrw ich ,  et  à  34  1. 
i/a  N.  N.  E.  de  Londres.  Il  y  a  t  marché  par 
semaine,  et  a  foires  par  an.  710  hab. 

BUCK  EN II A  M  (OLD),  paroisse  d'An- 
gleterre,  comté  de  Norfolk,  hundred  de 
Shropham,  a  i/a  I.  N.  O.  de  New-Bucken- 
ham,  et  à  5  1.  i/a  S.  O.  de  Nurwich.  On  y 
voit  les  ruines  d'un  ancien  château.  i,i34 
hab. 

BUCKFASTLEIGH,  village  et  paroisse 
d'Angleterre,  comté  de  Dcvon ,  hundred 
de  Stanborough,  sur  la  rive  droite  du  Dart , 
a  1  1.  S.  d'Ashburlon,  et  à  7  1.  S.  S.  O. 
d'Exeter.  a,a4o  hab. 

BUCKFIELD,  comm.  des  Etats-Unis, 
état  de  Maine ,  comté  d'Oxford  ,  à  a  1.  S.  de 
Paris.  1,501  hab. 

BUCKHAVEN ,  village  d'Éeosse ,  comté 
de  Fife ,  sur  le  bord  sept,  de  la  baie  de  Forth , 
à  1  1.  3/4  N.  E.  de  Dysart.  t,t4i  hab.,  que 
Ton  croit  originaires  des  Pays-Bas ,  et  qui  ne 
s'allient  qu'entre  eux. 

BUCKIE,  village  d'Éeosse,  comté  de 
BanlT,  sur  la  baie  de  Spey,  à  a  1.  1/4  O.  de 
Cullen.  Il  a  un  assez  bon  port.  On  y  fait  la 
pêche. 

BUCKINGrÎAM  ,  par  abrér.  BUCKS  , 
comté  d'Angleterre,  borné  au  N.  par  celui 
de  Nurthampton  ;  à  l'E. ,  par  ceux  de  Bed- 
ford ,  d'Hertford  et  de  Middlesex;  au  S.,  par 
celui  de  Berks;  et  à  l'O. ,  par  celui  d'Ox- 
ford. Il  a  environ  17  I.  de  long  du  N.  au  S., 
et  7  1.  de  large  de  l'E.  à  l'O.  ;  sa  superficie 
est  d'environ  g5  1.  La  partie  mérid.  est  tra- 
versée parles  monts  Chiltern,  dont  quelques 
sommets  sont  très-éleve*.  Il» sont,  en  grande 
partie  ,  couverts  de  bois.  Le  comté ,  notam- 
ment la  vallée  d'Aylesbury ,  au  centre,  est 
renommé  par  sa  fertilité.  Ses  principale» 
rivières  sont  :  la  Tamise,  qui  le  sépare  du 
comté  de  Berks  ;  le  Coin  ,  qui  le  sépare  de 
celui  de  Middlesex  ;  la  Thame ,  dans  la  par- 
tie centrale,  et  l'Ouse,  qui  l'arrose  dans  sa 
partie  sept.:  presque  toutes  sont  très-pois- 
sonneuses. Le  canal  de  Great  Junction  ,  ve- 
nant du  comté  de  Northampton,  y  entre 
près  de  Stony  Straflnrd  ,  et ,  après  avoir  tra- 
versé la  partie  N.  E.,où  il  s'embranche  avec 
les  canaux  de  Buckingham  ,  d'Aylesbury  et 
du  Wendover ,  il  en  sort  près  de  Marswort , 
pour  entrer  dans  le  comté  d'Hertford.  Ses 
principales  productions  sont  les  céréales  et 
le  bois.  On  y  élève  de  grands  troupeaux  de 
bœufs  et  de  moutons.  On  y  trouve  des  car- 
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rièrea  de  marbre  près  de  Newport;  de  la 
pierre  a  cbaux  ,  de  la  terre  à  foulon  ,  de  l'o- 
cre, un  peu  d'ambre,  et  des  pétrifications 
marines.  On  y  fabrique  de  la  dentelle,  du 
papier,  des  chapeaux  de  paille  ,  et  des  tis- 
sus de  coton.  Ce  comté  envoie  à  Londres 
des  bestiaux  et  du  beurre.  On  y  rencontre 
des  vestiges  de  camps  romains,  des  voies  ro- 
maines et  des  médailles.  iS4,o68  hab. 

Il  est  divisé  en  8  hundreds  ou  cantons, 
qui  sont  :  Ashendon  ,  Aylesbury,  Bucking- 
ham,  Burnham,  Cotslow,  Desborough,  New- 
port  et  Stoke.  Il  a  a  petites  enclaves,  l'une 
dans  le  comté  d'Oxford,  l'autre  dans  une 
enclave  de  ce  comté  située  dans  le  comté  de 
Northampton.  Il  renferme  a  enclaves  dans 
la  partie  mérid.,  l'une  au  comté d'Hertford, 
l'autre  a  celui  d'Oxford.  Il  contient  aoo  pa- 
roisses et  i  j  bourgs  a  marchés,  eut  du  dio- 
cèse de  Lincoln,  et  envoie  i  \  memhres  au 
parlement.  Buckingham  en  est  le  chef- 
lieu. 

Ce  pays  était  habité  par  les  Cattiewhiani 
ou  Cattii,  sujets  de  Cassivelanus.  11  fut  le 
théâtre  des  guerres  civiles  dans  le  xiu*  siècle , 
et  sous  le  règne  de  Charles  i". 

BUCKINGHAM,  villed'Angletcrre,  chef- 
lieu  de  comté ,  sur  la  rive  droite  de  l'Ouse , 
qu'on  y  traverse  sur  3  ponts  de  pierres,  à  1 8 1. 
N.  O.  de  Londres.  Les  assises  s'y  tiennent 
tous  les  6  mois.  Elle  est  bien  bâtie  ;  mais 
partie  des  maisons  sont  couvertes  en  chau- 
me. Elle  a  i  église  assez  belle  ,  et  des  lieux 
de  prière  pour  les  non-conformistes.  Il  y  a 
1  hôpital,  i  hospice,  et  des  fabriques  de  den- 
telle et  de  fil  blanc.  Il  s'y  tient  i  marché  par 
semaine  et  10  foires  par  an.  Elle  envoie  a 
membres  au  parlement.  5,465  hab.  Les  for- 
tifications, construites  par  Edouard  l'ancien, 
n'existent  plus.  Les  beaux  jardins  de  Stowe 
sont  dans  les  environs, 
r  Le  canal  de  Buckingham  longe  la  rive  gau- 
che de  l'Ouse,et  s'unit  au  G  reat-J  onction 
près  de  Cosgrove ,  après  3  1.  de  développe- 
ment du  S.  O.  au  N.  E. 

BUCKINGHAM,  un  des  comtés  de  la 
terre  de  Diémen.  11  s'étend  depuis  la  côte 
S.  jusqu'au  4a*  degré  de  lat.  S.  Le  climat  y 
est  très-beau.  Le  sol  n'est  pas  d'une  très- 
bonne  qualité  ;  néanmoins  on  y  récolte  déjà 
beaucoup  de  blé,  un  peu  d'orge  et  des  pom- 
mes de  terre.  En  i8ao,  on  y  comptait  6,ao3 
acres  de  terre  cultivée. 

BUCKINGHAM,  comptoir  de  la  Nou- 
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velle-Bretagne ,  sur  la  Saskashawan.  Lat.  N. 

53*  5o\  Long.  O.  n3°. 

BUCKINGHAM,  comm. des  États-Unis, 
état  de  Pensylvanie,  comté  de  BucLs.  i,86a 
hab. 

BUCKINGHAM,  comté  des  États-Unis, 
état  de  Virginie ,  borné  au  N.  O.  et  au  N.  E. 
par  le  James  river.  17,569  hab.  Le  chef-lieu 
est  New-Canton. 

BUCK  L AND,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Massachusets,  comté  de  Franklin  ,431. 
i/a  8.  O.  de  Greenfield.  i,o3j  hab. 

BICKLEBURY,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Berks,  hundred  et  à  3  1.  1 /a  O.  de 
Reading.  i,i43hab. 

BUCKLESTOWN,  comm.  des  États- 
Unis  ,  état  de  \  irginie ,  comté  de  Berkeley, 
à  3  1.  de  Martinsburg. 

BUCKLEY,  cap  sur  la  côte  mérid.  de  la 
Patagonie.  Il  s'avanoe  dans  le  détroit  de  Ma- 
gellan, vis-à-vis  d'une  petite  île,  et  à  1*0. 
d'une  baie  de  môme  nom.  Lat.  S.  53*  6'. 
Long.  O.  75«  45'. 

BUCKOW,  ville  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Brandebourg,  régence  et  à  9  1.  i/4 
N.  O.  de  Francfort ,  et  à  10  1.  E.  de  Berlin , 
cercle  de  Lebus,  sur  le  Stobberow.  760  bab. 

BUCKOW  (NEU),  ville  du  grand-duché 
de  Mecklenbourg-Schwerio ,  distr.  et  à  4  1. 
i/a  N.  E.  de  Wismar.  Il  y  a  des  distilleries 
d'eau-de-vie,  des  brasseries,  1  teinturerie, 
et  des  fabriques  de  toiles. 

BUCKS,  comté  d'Angleterre.  Poy.  Bccs- 

IIVCHAM. 

BUCKS,  comté  des  États  Unis ,  état  de 
Pensylvanie,  borné  au  N.  E.  et  au  S.  E.  par 
la  Delaware;  au  S.  O. ,  par  les  comtés  de 
Philadelphie  et  de  Montgomery;  au  N.  O., 
par  ceux  de  Lehigh  et  de  Northampton.  Il 
est  divisé  en  39  comm. ,  et  a  37,840  hab. , 
dont  56,558  blancs  et  1,98a  hommes  de  cou- 
leur. Le  chef-lieu  est  Doylestown. 

BUCKS  U  ARBOU  R,  baie  des  États-Unis, 
sur  la  côte  mérid.  de  l'état  de  Maine ,  à  1*0. 
de  celle  de  Machias.  Lat.  N.  44'  4»'-  Long. 
O.  66\ 

BUCKSKIN,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  l'Ohio,  comté  de  Ross,  à  6  1.  N.  O.  de 
Chilicothe.  1 ,55 1  hab. 

BUCKSPORT,  autrefois  BUCKSTOWN, 
comm.  des  États  Unis,  état  de  Maine,  comté 
de  Hancock ,  sur  la  rive  gauche  du  Penob- 
scot,  à  9  1.  E.  de  Castine.  i,658  hab. 

BUCKTOWN,  commune  maritime  des 
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États-Unis,  état  de  Maryland  ,  comté  de 
Dorchester,  à  5  1.  S.  de  Cambridge. 

BUCQUOY,  bourg  de  France,  dép.  du 
Pas  de-Calais,  arrond.  et  a  4  1.  S.  d'Arras, 
cant.  de  Croisilles.  i,585  hab. 

BLCSUM,  village  de  Transylvanie,  co- 
in itat  de  Hunyad,  à  a  1.  i/a  S.  de  Saszva- 
ros,  et  à  5  1.  i/3  S.  E.  de  De  va.  Il  y  a  des 
filons  d'argent  aurifère. 

BUGZACZ,  bourg  de  Gallicie,  cercle  et 
â  7  L  O.  K.  O.  de  Czortkow ,  et  à  U  1.  i/4 
N.  O.  de  Zaleszczyk,  sur  la  Stirpa.  11  y  a 
i  église  de  grecs  unis  et  î  gymnase.  a,aoo 
hab. 

BUGZNIOW,  village  de  Gallicie,  cercle 
et  a  î  1.  i/4  S.  de  Tarnopol ,  près  du  Sered. 
Il  y  a  i  château  et  i  église  grecque  unie. 
i,5i a  hab. 

BLDDENBROCK,  hameau  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  Silésîc,  régence  d'Op- 
peln  ,  cercle  et  à  i  1.  3/4  N.  E.  de  Creutz- 
burg,  près  du  village  de  Ludwigsdorl*.  il  y 
a  une  filature  de  coton.  99  hab. 

BUDE,  village  et  port  d'Angleterre ,  com- 
té de  Cornouailles,  hundred  et  à  1  l.i/a  O.  de 
Stratton ,  sur  le  canal  de  Bristol ,  près  de 
l'embouchure  d'une  rivière.  Ce  village,  très- 
fréquenté  en  été  pour  les  bains  do  mer,  est 
un  entrepôt  de  commerce  avec  l'Irlande  et 
la  principauté  de  Galles.  La  mer  a  singuliè- 
rement gagné  sur  la  côte. 

BUDE,  0/en,  capit.  de  la  Hongrie, et  ville 
libre  royale,  comitat  et  vis-à-vis  de  Pest , 
dont  elle  est  séparée  parle  Danube,  et  à  la- 
quelle elle  communique  par  un  pont  de  ba- 
teaux de  a3/>  toises  de  longueur.  Au  N.  elle 
se  lie  avec  Alt  Ofen  (le  vieux  Budc),  dont 
elle  n'est  séparée  que  par  une  simple  bar- 
rière. A  47  1.  E.  S.  E.  de  Vienne ,  et  à  7a  1. 
N.  N.  O.  de  Belgrade.  Lat.  N.  47°  29'  44'- 
Long.  E.  160  4>'  i5'.  C'est  la  résidence  du 
vice -roi  ou  palatin,  et  le  siège  du  gouver- 
nement, de  la  table  royale  et  de  la  table 
des  septemvirs  ,  du  commissariat  provin- 
cial, du  commandement-général  de  la  Hon- 
grie ,  d'un  éveque  grec  ,  d'un  protopape 
et  de  trois  prévôtés.  Bude  est  bâtie  en  am- 
phithéâtre, sur  une  colline  au  sommet  de 
laquelle  est  placé  le  palais  du  vice-roi.  Elle 
est  divisée  en  4  parties,  i«  la  ville  haute, 
entourée  de  murs  et  assez  bien  fortifiée  ; 
j*  la  ville  basse ,  aussi  entourée  de  murs  d'un 
côté  ,  et  ouverte  du  côté  du  Danube  ;  3*  le 
Neustift ,  où  l'on  voit  sur  la  place  principale 
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la  colonne  de  la  Trinité ,  haute  de  5o  pieds  ; 
4°  le  Taban,  aussi  appelé  Raizenstadt,  parce 
qu'il  est  presque  entièrement  peuplé  de  Ras- 
ciens.  Ce  quartier,  brûlé  en  1810 ,  a  été  re- 
bâti dans  un  meilleur  goût.  Cette  ville  est 
très-bien  bâtie,  et  il  y  a  un  grand  nombre 
de  beaux  hôtels ,  demeures  ordinaires  de  la 
noblesse  hongraise.  On  remarque  le  palais 
qui  renferme  l'ancien  observatoire  ;  le  nouvel 
observatoire  est  placé  au  sommet  du  Bloks- 
berg,  montagne  voisine.  Les  églises,  dont 
les  tours  carrées  ont  quelque  ressemblance 
avec  les  minarets  turcs ,  sont  au  nombre  de 
4  catholiques  et  1  grecque.  Il  y  a  aussi  1  ab- 
baye, 4  couvens,  1  hospice  d'orphelins,  1  hô- 
pital et  1  société  de  bienfaisance.  Dans  la 
belle  saison ,  temps  auquel  la  noblesse  vit 
dans  ses  terres ,  cette  ville  est  fort  triste  : 
elle  est,  au  contraire,  très-vivante  l'hiver. 
Elle  n'est  pas  commerçante.  37,000  hab. 
Les  environs  produisent  une  grande  quan- 
tité de  vin  estimé. 

Les  temples,  les  bainset  les  aqueducs  dont 
on  a  trouvé  les  vestiges  sur  la  colline  que 
Bude  occupe  annoncent  que  cette  ville  rem- 
place une  ville  romaine,  qu'on  croit  êtrcSs- 
cambria.  Elle  a  été  plusieurs  fois  ravagée 
par  des  peuples  barbares ,  et  toujours  rebâ- 
tie. On  fit  construire  en  i%\o  un  fort  an 
sommet  de  la  colline  ;  c'est  depuis  cette  épo- 
que que  la  ville  s'est  accrue.  Elle  fut  prise 
plusieurs  fois  par  les  Turcs,  qui,  après  la  ba- 
taille de  Mohacs,  en  i5a6,  la  conservèrent 
avec  une  grande  partie  du  royaume.  En  1686, 
elle  Tut  prise  d'assaut  par  le  duc  de  Lorraine, 
qui  fit  raser  le  château.  Marie-Thérèse  le  fit 
reconstruire  pour  y  établir  l'université,  trans- 
férée depuis  à  Pest. 

Bl  DEL,  village  des  Pays-Bas  ,  prov.  du 
Brabant  sept.,  â  5  I.  1/4  S.  S.  E.  d'Eind- 
hoveu  ,  et  à  1  a  1.  S.  S.  E.  de  Bois  -  le  •  Duc. 
1,900  hab. 

BUDERICU  ou  ALLECHER  ,  ville  dei 
États- Prussiens,  prov.  de  Clèves  Bcrg,  ré- 
gence et  à  7  1.  3/4  S.  E.  de  Clèves,  cercle 
de  Rheinberg,  sur  le  Rhin  ,  en  face  de  We- 
sel  et  de  l'embouchure  de  la  Lippe.  Elle  est 
entourée  d'une  vieille  muraille.  11  y  a  une 
église  qui  sert  aux  catholiques  et  auxprotes- 
tans,  quelques  distilleries  d'eau-de  vie  de 
grain» ,  et  des  brasseries.  1 ,64o  hab.  Othon , 
empereur  d'Allemagne,  y  remporta  une  vic- 
toire signalée  sur  le  duc  de  Lorraine.  En 
167a  ,  elle  fut  prise  par  les  Français,  qui  en 
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détruisirent  les  fortifications.  En  i8i3,  elle 
fut  incendiée  par  ordre  du  commandant 
français  a  Wesel.  En  1817,  la  France  lui 
donna  une  indemnité  de  63 1,570  fr. 

BCDESIIEIM  ,  village  des  États- 
siens,  prov.  du  Bas- Rhin ,  régence  et  à  1 1 1. 
N.  de  Trêves,  cercle  et  à  a  I.  l/4  E.  de 
Prùm.  Il  y  a  des  mines  de  fer.  36g  hab. 

BCDESIIEIM  ,  village  du  grand-duché 
de  Hesse-Darmstadt ,  prov.  de  liesse  Su- 
périeure ,  chef-lieu  de  baill. ,  sur  la  rive 
droite  du  Vidder,  à  a  1.  N.  O.  de  Hanau, 
et  a  3  1.  N.  E.  de  Francfort-sur-le-Main. 

Bt'DESIIEIM ,  village  du  grand-duché 
de  Hesse-Darmstadt ,  prov.  du  Rhin  ,  cant. 
et  a  i/a  1.  S.  E.  de  Bingen,  et  à  5  1.  i/4 
O.  S.  O.  de  Mayence.  L'on  y  fait  de  bons 
vins.  1,000  hab. 

BUDGE.N  ou  BOTTGEN  ,  village  des 
États-Prussiens,  prov.  de  ClévesBerg,  ré- 
gence et  à  a  1.  1/4  S.  O.  de  Dusseldorf ,  cer- 
cle de  Neus.  U  renferme  des  distilleries 
d  eau-de-vie  de  grains,  et  des  brasseries. 

BUDIA  ,  petite  ville  d'Espagne ,  prov.  et 
à  8  1.  i/a  E.  de  Guadalaxara,  surunailluent 
du  Tage. 

BUDIN,  ville  de  Bohême,  cercle  et  à  9I. 
i/4  N.  N.  E.  de  Rakonitz,sur  l'Egor,  à  9I. 
i/4  N.  N.  O.  de  Prague.  Elle  est  ceinte  de 
murailles  et  a  un  château-fort.  Les  Prus- 
siens l'avaient  réduite  en  cendres  en  1759. 
On  y  compte  170  maisons. 

BCD1NGEN,  vUle  du  grand-duché  de 
Hessc-Darmstadt,  prov.  de  Hesse- Supé- 
rieure, baill.  et  à  1  1.  i/3  S.  E.  d'Ortenberg, 
sur  le  Seemcn,  a  5  1.  N.  E.  de  Hanau.  C  ï>i 
le  chef-lieu  d'un  comté.  Elle  est  entourée 
de  murailles,  et  renferme  1  collège,  et  1  hos- 
pice pour  les  orphelins.  Il  y  a  des  manufact  li- 
res de  toiles  de  coton,  de  lainages,  et  d'aiguil- 
les. On  y  tient  4  foires paran.  On  trouve  dans 
les  environs  des  mines  de  fer  et  des  forges, 
ainsi  que  de  belles  carrières  de  pierre  de 
taille. 

BU  DISC  II  AU  ,  bourg  et  seigneurie  de 
Moravie,  cercle  et  à  8  1.  E.  S.  E.  d'Iglau. 
Il  y  a  un  beau  château.  570  hab. 

BUDISSIN,  ville  du  roy.  de  Saxe.  Voy. 
Baitt.kji. 

BUDLEIGII  (EAST),  village  d'Angle- 
terre, comté  de  Devon,  hundred  de  Bud- 
leigh  (East),  â  3  L  1/2  S.  E.  d'Ezeter.  C'é- 
tait jadis  une  ville  â  marché.  1,706  hab. 

BtDLICH,  village  des  États-Prussiens, 
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prov.  du  Bas-Rhin  ,  régence ,  cercle  et  â  4  L 
N.  E.  de  Trêves.  Il  y  a  des  mines  de  cuivre. 

BU  DOS  ou  BUDOS-HEGY  (montagne 
puante),  montagne  de  la  chaîne  des  Car- 
pathes ,  en  Transylvanie ,  comitat  d'Ober- 
Weissembourg,  au  N.  O.  de  keszdi-Vasar- 
hely,  et  â  77  I.  E.  N.  E.  d'Hermanstadt. 
Elle  est  formée  de  matière*  d'origine  ignée. 
Il  y  a  un  grand  nombre  de  sources  therma- 
les, et  une  caverne  d'où  il  se  dégage  conti- 
nuellement des  vapeurs  sulfureuses.  On  voit 
à  peu  de  distance ,  sur  une  autre  montagne, 
le  château- fort  de  Balvanyosva. 

BUDOSO,  village  de  Sardaigne,  div.  du 
cap  Sassari,  à  14  1.  i/4  E.  S.  E.  de  la  ville 
de  ce  nom ,  et  à  4  L  '/a  E.  N.  E.  d'Ozieri, 
au  milieu  de  montagnes  couvertes  de  pâtu- 
rages. 1,989  hab. 

BUDRIO,  bourg  des  États  de  l'Église, 
légation  et  à  3  1.  î/a  E.  N.  E.  de  Bologne. 

BU  DU  A ,  Bon  a,  petite  ville  de  la  Dal- 
matie,  cercle  et  à  3  1.  i/3  S.  de  Cattaro, 
sur  la  cùte  de  l'Adriatique,  et  â  i4  L  S.  E.  de 
Raguse.  Lat.  N.  4aa  16'  35'.  Long.  E.  160 
3o'  ia'.  Elle  est  dans  une  presqu'île,  et  en- 
tourée de  murailles  qui  tombent  en  ruine. 
Son  château,  placé  au  N.  sur  une  hauteur 
qui  domine  la  ville  et  le  port ,  est  aussi  en 
partie  ruiné.  Le  port  de  Budua  n'est  qu'une 
rade,  assez  sûre  pour  de  petits  bâtimens. 
En  avant  de  la  ville  on  voit  la  petite  lie  de 
Scoglio  S,c  Nicolo.  5oo  hab. 

BUDWE1S,  cercle  de  la  partie  la  plus 
élevée  et  la  plus  mérid.  du  roy.  de  Bohême. 
Il  est  sépaié  de  l'archid.  d'Autriche  par  le 
Bôhmervf  ald  et  les  monts  Moravçs,  et  borné 
au  N.  par  le  cercle  de  Tabor,  et  à  l'O. ,  par 
celui  de  Prachin.  Sa  longueur  est  de  a3  1.,  sa 
largeur  de  21  1.,  et  sa  surface  de  a  10  1.  La 
Moldau  le  traverse  d'aboi  d  de  l'O.  a  PE., 
puis  du  S.  au  N.,  et  y  reçoit  quelques  riviè- 
res. Ce  cercle  renferme  de  grandes  forêts , 
des  pâturages  immenses,  et  abonde  en  gi- 
bier. Il  y  a  des  manufactures  de  tissus  de 
coton ,  des  verreries  et  des  papeteries.  Le 
commerce  est  assez  actif  en  poissons,  bois 
et  autres  produits.  Ce  cercle  renferme  8  vil- 
les ,  39  bourgs,  891  villages  et  170,670  hab. 

BUDWEIS,  ville  royale  de  Bohème, 
chef-lieu  de  cercle,  sur  la  Moldau,  dans 
une  plaine  fertile ,  â  ij  I.  3/4  S.  de  Prague. 
Son  élévation  au-dessus  du  niveau  de  la  mer 
est  de  176  toises.  Elle  est  régulièrement  bâ- 
tie et  en  partie  fortifiée.  C'est  le  siège  d'un 
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èvêché  snflragant  de  l'archevêché  de  Pra- 
gue ,  et  de  plusieurs  tribunaux.  Il  y  a  i  col- 
lège, i  séminaire,  des  fabriques  de  draps  et 
des  salpètrières.  5, 600  bab. 

BUDWITZ,  ville  et  seigneurie  de  Mo- 
ravie, cercle  et  à  6  I.  N.  O.  de  Znayni. 
Elle  a  3  faubourgs.  1,  ~>\o  bab. 

BUDZANOW ,  bourg  de  Gallicie ,  cercle 
et  à  8  1.  i/i  S.  S.  E.  de  Tarnopol ,  sur  le  Se- 
red.  a^ôoa  bab. 

BUDZIN  ou  BUDGZIN,  ville  des  États- 
Prussiens  ,  prov.  de  Posen ,  régence  et  à  1 6 1. 
1/4  O.  S.  O.  de  Bromberg,  cercle  et  a  3  1. 
S.  S.  E.  de  Chodtiesen.  99a  bab. 

B  l'ECU ,  rivière  de  France ,  qui  prend  sa 
source  à  la  Croix-Haute ,  dans  les  montagnes 
du  dép.  de  la  Drôme,  à  6  1.  E.  de  Die,  entre 
daos  le  dép.  des  Hautes- Alpes,  où  elle  passe 
par  Serre  ,  Laragne  ,  Ribiers,  et  va  se  jeter 
dans  la  Durance,  parla  rive  droite,  sous 
les  murs  de  Sisteron  ( Basses- Alpes) ,  après 
un  cours  d'environ  i4  1.  du  N.  au  S.  Elle  est 
flottable  sur  presque  toute  cette  longueur. 
Les  radeaux  sont  de  bois  de  pins  ,  de  sa- 
pins, etc.,  tirés  des  forêts  de  la  ci-devant 
chartreuse  de  Durbon  ,  de  celles  de  la  com- 
mune de  la  Baume  des  Arnauds,etc.  Les 
principaux  affluens  du  Buech  sont  :  le  ruis- 
seau de  Lemel,  qui  est  flottable;  la  Chau- 
rane  et  la  Meauge. 

BU ELAN D,  groupe  de  petites  îles  sur 
la  côte  occid.  de  Norvège,  diocèse  de  Ber- 
gen ,  baill.  de  Norden  Bergenhuus,  par  61 0 
17'  de  lat.  N.  et  a°  ao'  de  long.  E. 

BUEMARAS,  lies  de  la  Méditerranée, 
entre  la  Corse  et  la  Sardaigne.  Elles  sont  au 
nombre  de  trois,  et  comme  abandonnées. 
Les  Corses  et  les  Sardes  y  engraissent  des 
bestiaux. 

BUENACHE  DE  ALARCON,  ville  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  11  1.  î/a  S.  de  Cuenca, 
prèi  de  la  rive  gauche  du  Jucar,  dans  une 
plaine  couverte  d'oliviers  et  de  vignes.  Ses 
maisons  sont  assez  bien  bâties.  5 00  hab.  On 
recueille  beaucoup  de  safran  dans  les  envi- 
rons. 

BUENACHE  DE  LA  SIERRA,  village 
d'Espagne  ,  prov.  et  à  4  1.  E.  N.  E.  de 
Cuenca.  Il  y  a  des  carrières  de  marbre. 

BUEN  A  -  MADRE  ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  10  L  3/4  O.  S.  O.  de  Salaman- 
que. 

BUENAVENTURA ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  20  L  O.  N.  O.  de  Tolède  (  Arila), 
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et  a  a  1.  î/a  N.  N.  E.  de  Navamorquende, 
près  de  la  rive  gauche  du  Tictar. 

BUENAVENTURA  (S.)  ,  bourgade  et 
mission  du  Mezique ,  sur  la  côte  de  la  Nou- 
velle-Californie ,  à  87  I.  S.  E.  de  Monterey. 
Elle  fut  fondée  en  1 58a,  et  contient  950  hab. 
Les  environs  sont  bien  cultivés. 

BUENAVENTURA  (S.),  village  et  port 
de  la  Nouvelle-Grenade,  prov.  et  au  fond 
de  la  baie  de  Choco ,  sur  la  rive  droite  du 
Rio  S.  Buenaventura,  à  35  1.  N.  N.  O.  de 
Popayan,  et  à  69  1.  O.  de  Su.  Fé  de  Bo- 
gota. Lat.  S.  3°  46'.  Long.  O.  79°  a'.  Les 
maisons  sont  en  chaume  et  en  bambous.  H 
est  approvisionné  par  Aïta  et  Costa  Rica.  Le 
port  sert  d'entrepôt  à  Cali  et  Popayan.  11 
est  sur;  mais  l'entrée  en  est  difficile.  Le 
climat  y  est  malsain.  Les  chemins  qui  con- 
duisent à  Cali  sont  si  mauvais  et  si  mon- 
tueux  ,  qu'on  a  coutume  de  les  parcourir  a 
dos  d'homme. 

BUENAVISTA,  une  des  îles  du  Cap- 
Vert.  V oy.  BoâvisTA. 

BUENAVISTA  ,  lie  du  Grand  Océan 
équinoxial,  archipel  des  îles  Salomon.  Lat. 
S.  90  3o'.  Long.  E.  i56°  55'.  Elle  a  i3 1.  de 
circonférence. 

BUEN-AYRE  ou  BON  AIR  ,  une  des 
îles  Antilles  sous  le  Vent,  à  10  I.  E.  de  Cu- 
raçao, et  à  aa  1.  de  la  côte  de  Caraccas,  par 
ia°  la'  de  lat.  N. ,  et  70°  45'  de  long.  O. 
Elle  a  près  de  8  I.  de  long  sur  1  1.  i/a  dans 
sa  moyenne  largeur,  et  renferme  un  petit 
village  ayant  nn  bon  port.  Cette  île  appar- 
tient aux  Hollandais.  Elle  dépend  de  Cura- 
çao. On  y  élève  beaucoup  de  bestiaux ,  et 
il  y  a  des  salines. 

BUENDI  A,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
9  I.  i/a  S.  E.  de  Guadalaxara  (Madrid), 
près  de  la  rive  gauche  de  la  Guadiela.  Il  y 
a  une  source  d'eau  thermale  dans  les  envi- 
rons. 

BLENO,  rivière  du  Chili,  dans  le  pays 
des  Araucaniens.  Elle  sort  du  lac  de  Ranco, 
situé  au  pied  du  volcan  de  même  nom  , 
coule  de  l'E.  a  l'O. ,  reçoit  à  gauche  le  Ca- 
talan et  l'Osorno,  et  se  jette  dans  le  Grand 
Océan,  à  îa  1.  S.  S.  O.  de  Valdivia,  après 
un  cours  d'environ  4o  1. 

BUENOS  -  AYRES  ou  RIO  DE  LA 
PLATA ,  gouv.  de  l'Amérique  méridio- 
nale ,  situé  entre  1 1*  54'  46' ,  et  3^"  de  lat. 
S.  ;  et  entre  55°  et  74°  de  long.  O.  On 
n'en  connaît  pas  les  véritables  limites.  En- 
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tre  le  Parana  et  le  Rio  Paraguay  ,  entre  les 
sources  de  cette  dernière  rivière  et  le  Gua- 
porè,  qui  est  un  affluent  de  la  Madeira,  ces 
limites  sont  contestées  par  les  Portugais. 
Vers  le  sud ,  on  est  incertain  si  l'on  doit  les 
étendre  au-delà  du  Rio  Colorado  jusqu'au 
Rio  Negro,  qui  reçoit  les  eaux  du  Rio  del 
Diamante  ;  et  même  le  gouvernement  de 
Buenos-Ayri  s  prétend  à  la  possession  exclu- 
sive de  toute  la  Patagonie.  Au  milieu  de  ces 
doutes,  qui  sont  augmentés  encore  par  le 
morcellement  du  Paraguay  et  de  la  province 
Cisplatin»  ,  M.  de  Humboldt  a  calculé  la 
superficie  de  cet  immense  territoire  d'a- 
près des  cartes  espagnoles  dressées  avant  la 
révolution  de  1810  ,  et  voici  entre  quelles 
limites  il  enferme  ce  pays,  auquel  il  laisse 
la  prov.  des  Missions,  que  M.  Auguste  de 
Saint-Hilaire  place  dans  le  Brésil.  Du  côté 
de  l'E.,  le  premier  mareo  est  placé  au  N. 
du  fort  de  Santa -Teresa,  à  l'embouchure 
du  Rio  Tabym.  De  là  les  limites  se  diri- 
gent :  au  N.  N.  O.  par  les  sources  de  l'Ibi- 
cuy  et  du  Juy  (en  coupant  l'Uruguay  par 
37°  ao'),  au  confluent  du  Parana  et  de  KI- 
guazu;  au  N.,  le  long  du  Parana  jusqu'à 
aa°  4<>'  de  lat.  S.;  au  N.  O. ,  en  suivant  1*1- 
vineimia  ,  vers  le  presidio  de  Nova  Coim- 
bra  (  19°  55'  de  lat.  )  ;  au  N.  N.  O.,  près  de 
Villa-Bella  et  l'isthme  qui  sépare  les  eaux 
de  l'Aguapehy,  confluent  du  Paraguay,  de 
celles  du  Guaporè,  vers  l'union  de  cette  ri- 
vière avec  le  Mamore ,  au-dessous  du  fort 
do  Principe  (  1 1°  54' 46'  de  lat.  S.);  du  côté 
du  N.,  à  partir  du  confluent  du  Guaporè  et 
du  Mamore,  la  limite  va  au  S.  O.  ,  en  re- 
montant le  Mamorè  jusqu'au  Maniqui;  à 
PO.,  en  suivant  le  cours  du  Maniqui,  et 
en  prolongeant  une  ligne  au  Rio  Beni,  que 
les  géographes  ont  cru  un  affluent  tantôt  du 
Rio  Madeira,  tantôt  du  RioPuruz;  en  con- 
tinuant sur  la  rive  droite  du  Rio  Tequieri, 
qui  débouche  dans  le  Beni  au  -  dessous  du 
Fueblo  de  Reyes  ;  des  sources  du  Tequieri , 
une  ligne  qui  traverse  le  Rio  Ynambart 
se  dirige  au  S.  E. ,  vers  les  hautes  cordil- 
lères de  Vilcaonota  et  de  Lampa  ,  et  sépare 
les  districts  Péruviens  de  Paucartambo  et  de 
Tinta  du  district  d'Apolabamba  et  du  bassin 
du  lac  de  Titicaca  (Chucuito)  ;  depuis  16° 
de  lat.  S.  la  chaîne  occidentale  des  Andes  , 
bordant  vers  l'E.  le  bassin  du  lac  Titicaca, 
et  divisant  sous  le  ao«  parallèle  les  afflurns 
du  Desaguadero  de  la  Petite  Laguna  de  Pa- 


ria ,  et  ceux  du  Rio  Pilcomayo  des  torrens 
qui  se  jettent  dans  le  Grand  Océan.  Entre 
ai*  a6'  et  a5°  54'  de  lat.  8.  (entre  le  Rio 
de  Loa  et  Punta  de  Guacho) ,  le  territoire 
du  Buenos-Ayres  dépasse  la  cordillère  des 
Andes  ,  et  occupe  sur  90  1.  de  long  les 
côtes  du  Grand  Océan.  C'est  là  que  se 
trouve  le  désert  d'Atacama.  Vers  l'O.  ,  c'est 
la  chaîne  occidentale  des  Andes  jusqu'à  ùj* 
de  lat.;  vers  le  S.,  c'est  ou  le  Rio  Colorado, 
appelé  quelquefois  Desaguadero  de  Men- 
doza  (  39"  56'  de  lat.  ) ,  ou ,  selon  des 
autorités  plus  récentes ,  le  Rio  Negro ,  qui 
sépare  le  Buenos-Ayres  du  Chili  et  de  la  Pa- 
tagonie; ou  mieux  encore ,  d'après  les  pré- 
tentions du  gouvernement  actuel  de  Buenos- 
Ayres  sur  la  Patagonie ,  les  limites  O.,  S.  et 
E.  S.  E. ,  ne  sont  que  l'Océan ,  à  partir  du 
Rio  Negro.  La  longueur  dn  Buenos-Ayres  du 
N.  au  S.,  depuis  le  confluent  du  Guaporè  et 
du  Mamore  jusqu'à  l'embouchure  du  Rio 
Negro ,  est  de  750 1.,  et  sa  largeur  de  l'E.  à 
l'O.,  du  confluent  du  Parana  et  de  l'Iguazu 
au  Grand  Océan  ,  est  de  375  1.  M.  de  Hum- 
boldt ,  imaginant  la  possibilité  de  la  sépara- 
tion du  Paraguay,  de  la  prov.  Entre  Rios,et 
de  la  prov.  Cisplatioe,  ou  Banda  orient.,  de 
l'état  de  Buenos-Ayres,  a  cru  devoir  calculer 
séparément  la  superficie  de  ces  pays  en  liti- 
ge, lia  trouvé  dans  les  limites  de  l'anc.  vïce- 
roy.,  entre  l'Atlantique  et  le  Bio  Uruguay, 
8,960 1.  c.  marines  ;  entre  l'Uruguay  et  le  Pa- 
rana (province  Entre  Rios),  6,8481.  c.;  en- 
tre le  Parana  et  le  Bio  Paraguay  (province  du 
Paraguay  proprement  dite) ,  7,4a4  I.  c.  Ces 
trois  parties  à  l'E.  du  Rio  Paraguay ,  depuis 
Nova  Coimbra  jusqu'à Corrientes,et à  l'E. du 
Rio  Parana,  depuis  Corrientes  jusqu'à  Bue- 
nos-Ayres ,  forment  un  espace  de  a3,a3a  1.  c. 
(environ  36,3oo  I.  c.  de  a5  au  degré).  II  ré- 
sulte de  ces  calculs,  pour  les  trois  parties 
dont  se  composait  l'ancienne  vice- royauté 
de  Buenos-Ayres  ,  y  compris  i8,3ool.  c.  de 
pampas  ou  savanes  ,  1 36,770 1.  marines  car- 
rées. 

Les  montagnes  qui  s'étendent  dans  ce 
pays  sont  les  Andes  dans  la  partie  occiden- 
tale, et  les  dernières  ramifications  des  mon- 
tagnes du  Brésil  dans  la  partie  N.  E.  Comme 
ce  que  nous  avons  dit  à  l'article  général  des 
Andes ,  touchant  les  ramifications  qui  s'é- 
tendent dans  le  Buenos-Ayres,  est  très- 
incomplet,  comparé  à  la  description  donnée 
par  M.  de  Utuuboldt  dans  le  3«  volume  de 
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sa  relation  historique  ,  nous  rapporterons 
ici  cette  description.  •  Entre  33"  et  i8°  de 
lat.  S.  ,  les  Andes  se  renforcent  vers  PB. 
de  trois  contreforts  remarquables ,  ceux  de 
la  Sierra  de  Cordova  ,  de  Sa  lu  ,  et  des  V 
vados  de  Cocbabamba.  La  Sierra  de  Cor- 
dova (entre  33e  et  3 1*  de  lat.)  est  en  partie 
traversée ,  en  partie  côtoyée  par  les  voya- 
geurs qui  se  rendent  de  Buenos  -  Ayres  a 
Mendoza.  C'est,  pour  ainsi  dire,  le  promon- 
toire le  plus  méridional  qui  s'avance  dans 
les  pampas,  vers  le  65*  méridien.  Il  donne 
naissance  à  la  grande  rivière  connue  sous 
le  nom  de  Desaguadero  de  Mendoxa ,  et 
s'étend  depuis  S.  Juan  de  la  Front  era  et 
S.  Juan  de  la  Punta  jusqu'à  la  ville  de  Cor- 
dova. Le  second  contrefort,  la  Sierra  de 
Salta  et  de  Jujuy,  dont  la  plus  grande  lar- 
geur se  trouve  sous  a5°  de  lat.,  s'élargit  pro- 
gressivement depuis  la  vallée  de  Catamar- 
ca  ,  et  depuis  S.  Miguel  del  Tucuman ,  vers 
le  Rio  Vermejo  (64*  de  long.).  EnGn  le 
troisième  contrefort,  le  plus  majestueux  de 
tous  ,  la  Sierra  Nevada  de  Cocbabamba  et 
de  Santa-Cruz  (de  aa*  à  17°  3o'  de  lat.  ),  se 
lie  au  nœud  des  montagnes  de  Porco.  11 
forme  le  point  départage  entre  le  bassin  de 
l'Am axone  et  celui  du  Rio  de  la  Plata.  Le  Ca- 
chiinayo  et  le  PUcomayo,  qui  naissent  entre 
Potosi ,  Talavera  de  la  Puna ,  et  la  Plata  ou 
Chuquisaca,  courent  vers  le  S.  E.,  tandis  que 
le  Parapiti  et  le  Guapey  versent  leurs  eaux  , 
vers  le  N.  E. ,  dans  le  Mamore.  L'arète  de 
partage  étant  placée  près  de  C  lia  vanta  ,  au 
S.  de  Mizque  ,  de  Tomina  et  de  Pomabam- 
ba ,  presque  sur  la  pente  méridionale  de  la 
Sierra  de  Cocbabamba,  par  19*  et  ao*  de 
lat.,  le  Rio  Guapey  est  forcé  de  faire  le  tour 
du  groupe  entier  pour  parvenir  aux  plaines 
de  l'Amazone.  Là  où  les  montagnes  cessent, 
à  l'O.  de  66°  3o'  de  long. ,  l'arète  de  par- 
tage deCochabamba  remonte  vers  le  N.  E., 
sous  16°  de  lat.,  en  ne  formant ,  par  l'inter- 
section de  deux  plans  faiblement  inclinés , 
qu'un  seuil  au  milieu  des  savanes ,  et  en  sé- 
parant les  eaux  du  Guaporè  ,  affluent  du 
Madeira ,  de  celles  de  l'Aguapehy  et  du  J  au- 
rn,  affluens  duRio-Paraguay.  Les  deux  con- 
treforts de  Cordova  et  de  Salta  n'offrent 
qu'un  terrain  montueux  de  peu  d'élévation, 
qui  se  lie  au  pied  des  Andes  du  Chili.  Au 
contraire  ,  le  contrefort  de  Cochabamba  at- 
teint la  limite  des  neiges  perpétuelles  (a,3oo 
toises),  et  forme,  pour  ainsi  dire,  un  rameau 


latéral  des  cordillères,  qui  part  de  leur  faite 
même,  entre  La  Paz  et  Oruro.  Les  monta- 
gnes qui  composent  ce  rameau  (cordillera 
de  Chiriguanaes  de  los  Sauces  et  de  Y  tira  - 
carèes  )  se  dirigent  régulièrement  de  l'O.  à 
l'E.;  leur  pente  orientale  est  très  rapide, 
et  leurs  sommets  les  plu»  élevés  sont  placés, 
non  au  centre,  mais  dans  la  partie  septen- 
trionale du  groupe. 

La  cordillère  principale  du  Chili  et  du 
Haut  -Pérou  ,  après  avoir  envoyé  vers  l'E. 
les  trois  contre-forts  de  Cordova,  de  Salta  et 
de  Cochabamba  et  Santa-Cruz  ,  se  ramifie 
pour  la  première  fois  d'une  manière  bien 
distincte  en  deux  branches ,  dans  le  nœud 
de  Porco  et  du  Potosi ,  entre  19*  et  ao°  de 
lat.  Ces  deux  branches  embrassent  le  pla- 
teau qui  s'étend  de  Carangas  à  Lampa  (19* 
45'  à  1 5"  de  lat.  ),et  qui  renferme  le  petit  lac 
alpin  de  Paria  ,1e  Desaguadero  et  la  grande 
Laguna  de  Titicaca  ou  Chucuito ,  dont  la 
partie  méridionale  porte  le  nom  de  Vina- 
marca.  La  cordillère  orientale ,  celle  de  La 
Paz  ,  Palca ,  Ancuma  et  Pelechuco,  se  réu- 
nit ,  au  N.O.  d'Apolabauiba  ,  à  la  cordillère 
occidentale ,  qui  est  celle  de  Tacna  ,  de  Mo- 
quehua,  et  d'Arequipa.  La  réunion  des  deux 
branches  se  fait  dans  le  nœud  de  Cuzco,  le 
plus  étendu  de  la  chaîne  des  Andes,  entre 
le  i4*et  le  i5«  parallèle. 

Nous  venons  de  voir  que  la  Sierra  de 
Cochabamba  forme  une  partie  de  la  li- 
gne de  partage  entre  le  bassin  de  l'Ama- 
zone et  celui  du  Rio  de  la  Plata.  Ce  der- 
uier  bassin  est  le  seul  que  l'on  puisse  citer 
dans  le  Buenos  -  Ayres ,  et  il  comprend 
les  cours  d'eau  les  plus  considérables  de 
ce  pays ,  notamment  le  Paraguay,  le  Pa- 
ra n  a  et  l'Uruguay,  qui  viennent  des  mon- 
tagnes du  Brésil,  et  le  Pilcomayo,  le  Rio 
Vermejo  et  le  Salado  ,  qui  descendent  des 
Andes.  Le  Paraguay  est  navigable  dans  toute 
la  partie  de  son  cours  qui  se  trouve  dans  le 
Buenos-Ayres  ,  et  le  terrain  qu'il  arrose  est 
tel ,  que  ce  fleuve  n'a  pas  plus  d'un  pied  de 
pente  Mir  une  étendue  de  i5o  1.  Le  Parana 
est  très-rapide,  parce  qu'il  coule  sur  un  ter- 
rain très-incliné  ,  et  malgré  l'énorme  vo- 
lume de  ses  eaux ,  il  n'est  pas  navigable  par- 
tout à  cause  des  cataractes.  L'Uruguay  n'est 
aussi  praticable  que  jusqu'à  7a  1.  de  son  em- 
bouchure; plus  haut,  la  navigation  est  empê- 
chée par  des  chutes  et  des  rapides.  Le  PUco- 
mayo ,  qui  met  le  Potosi  en  communication 
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avec  les  ports  du  Rio  de  laPlata  ,  offre  dans 
une  étendue  de  5a5  I . ,  depuis  sa  source  jus- 
qu'au Paraguay,  une  navigation  quelquefois 
interrompue  pendant  les  sécheresses.  Le 
Vermejo  coule  doucement,  et  il  est  presque 
aussi  facile  de  le  remonter  que  de  le  descen- 
dre, en  profitant  des  brises  régulières  qui 
tous  les  matins  soufflent  du  S.  dans  une  par- 
tie du  pays  qu'il  arrose.  U  est  bien  différent 
du  Salado,  rivière  si  rapide,  qu'il  est  dange- 
reux de  s'abandonner  à  son  cours.  Quant  au 
vaste  estuaire,  réceptacle  de  toutes  ces  eaux, 
le  Rio  de  la  Plata  ,  sa  largeur  est  de  10  1. 
vis-à-vis  de  Buenos- Ayres  ;  mais  il  n'est  pas 
d'une  navigation  sûre  dans  toute  cette  éten- 
due; il  est  semé  de  rochers  et  de  bancs  de 
sables,  et  les  pamperos  viennent  fréquem- 
ment soûle  ver  ses  flotsavec  tant  de  violence, 
que  les  navires  trouvent  à  peine  un  refuge 
dans  le  port  de  Monte-Video ,  le  plus  sûr  de 
ces  parages. 

Les  pamperos  sont  des  vents  de  S.  O.  qui 
ont  pris  leur  nom  des  pampas,  qu'ils  tra- 
versent sans  obstacle.  Du  côté  de  Buenos- 
Ayres,  le  vent  de  S.  E.  amène  ordinaire- 
ment la  pluie  en  hiver  et  la  sécheresse  en 
été  :  dans  cette  dernière  saison  et  au  prin- 
temps il  est  souvent  très-violent.  Ce  qui 
caractérise  en  général  les  plaines  de  ce  gou- 
vernement ,  c'est  une  grande  humidité  qui 
pénètre  partout ,  et  qui ,  jointe  à  une  cha- 
leur presque  constante ,  fait  naitre  sur  les 
murs  et  les  toits  des  maisons  une  mousse  et 
une  herbe  qu'il  faut  arracher  plusieurs  fois 
dans  l'année.  Quant  aux  parties  montagneu- 
ses de  l'O.  i  elles  sont  sujettes  à  ces  dillé- 
rences  de  température  que  l'on  remarque 
dans  les  Andes. 

Les  lacs  du  Buenos-Ayres  sont  nombreux 
et  considérables.  Les  uns ,  tels  que  le  Ti- 
ticaca,  le  Paria,  l'Andalgala,  etc.,  sont 
situés  sur  les  Andes,  et  servent  de  réser- 
voir aux  eaux  qui  découlent  des  patois  que 
forment  les  montagnes  environnantes  ;  les 
autres,  tels  que  le  Xarayes,dont  une  partie 
se  trouve  dans  ce  pays ,  et  une  infinité  de 
lacs  moins  considérables ,  qu'il  serait  fasti- 
dieux de  nommer,  sont  dus  aux  déborde- 
ment des  fleuves  ;  d'autres  enfin  sont  alimen- 
tés au  milieu  des  pampas  par  des  pluies  abon- 
dantes; leurs  eaux  participent  de  la  nature 
salée  du  terrain  où  ils  se  trouvent  ;  et  lors- 
qu'en  été  l'évaporation  les  met  presqu'à  sec , 
ils  laissent  à  découvert  un  sel  préféré  a  celui 
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d'Europe ,  dont  il  n'a  pas  toute  l'amertume. 
On  peut  citer  en  outre  quelques  lacs  sur  les 
côtes ,  et  principalement  le  Mit  i  ou  M  irim , 
qui  communique  au  lac  brésilien  de  Pathos. 

D'après  les  docurnens  officiels  communi- 
qués à  M.  Rodney,  commissaire  des  États- 
Unis  au  Rio  de  la  Plata ,  en  i  Si  -  ,  la  popu- 
lation était  de  9,000,000.  On  l'avait  trouvée 
à  cette  époque,  sans  y  comprendre  les  In- 
diens, de  960,000.  Le  nombre  des  indigè- 
nes est  extrêmement  considérable  dans  le 
N.  O.  Les  Indiens  des  pampas  sont  redou- 
tables ,  et  attaquent  fréquemment  les  voya- 
geurs, qui  sont  obligés  d'aller  par  caravanes. 

Aucune  partie  du  Buenos-Ayres  ne  peut 
être  considérée  comme  infertile,  et  s'il  en 
est  qui  passent  pour  être  telles,  c'est  qu'elles 
manquent  de  bras ,  ou  que  le  défaut  de  dé- 
bouchés empêche  d'activer  leur  culture  : 
en  général,  elles  n'attendent  qu'une  pop. 
nombreuse.  Ces  pampas,  ou  terrains  salés, 
qui  s'étendent  du  Rio  Colorado  vers  le  Rio 
Dolce ,  entre  l'Atlantique  et  le  67*  méri- 
dien, sur  une  longueur  d'environ  5oo  l.et  une 
largeur  de  175 1.,  pourraient  se  dépouiller  de 
leurs  herbes  longues  et  épaisses  pour  faire 
place  aux  pêchers ,  aux  saules,  aux  peupliers 
et  aux  arbres  a  fruits  de  tous  genres.  Des 
expériences  l'ont  prouvé,  et  le  prouvent 
encore;  et  le  sel,  que  des  centaines  de  cha- 
riots portent  des  bords  de  leurs  lacs  à  Bue- 
nos-Ayres, ainsi  que  le  bétail  sauvage  qu'el- 
les nourrissent,  ne  seraient  plus  désormais 
leurs  uniques  produits.  Le  sol,  extrêmement 
fertile,  enfermé  entre  l'Atlantique  et  l'Uru- 
guay ,  donnerait  a  une  population  active 
toutes  les  denrées  coloniales  ,  et  ne  serait 
plus  exclusivement  destiné  aux  pâturages. 
L'incombustible  umbu,  seul  arbre  qu'on  y 
rencontre  de  loin  en  loin,  se  mêlerait  facile- 
ment à  d'autres  arbres,  et  les  habitant  au- 
raient d'autre  combustible  que  des  plantes 
séchées,  et  des  portions  d'animaux  façonnées 
en  briques  après  avoir  été  desséchées.  Les 
bois  qui  couvrent  le  terrain  presque  uni  que 
ceignent  l'Uruguay  et  le  Parana  descen- 
draient ci  s  deux  fleuves  pour  suppléer  aux 
besoins  des  rives  de  la  Plata.  Le  Paraguay, 
c'est-à-dire  le  pays  entre  le  fleuve  de  ce  nom 
et  le  Parana,  qui  maintenant  semble  se  suf- 
fire à  lui-même,  aurait  besoin  de  porter  aux 
provinces  voisines  le  superflu  de  ses  produits, 
et  surtout  cette  herbe  dite  du  Paraguay  ,  ou 
matté ,  dont  le  reste  du  Buenos- Ayre*  et  le 
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Pérou  font  un  usage  si  fréquent.  Les  con- 
trée» qui  s'étendent  à  la  droite  du  Rio  Para- 
guay, sur  une  largeur  d'environ  iim>1.,  et 
depuis  le  lac  Xarayes  jusqu'au  Rio  Vermejo, 
nous  deviendraient  plus  connues,  et  les  In- 
diens qui  en  défendent  l'approche  pour- 
raient être  civilisés  ou  céder  a  la  force.  Le 
plateau  deTiticaca  ou  du  Haut-Pérou,  1p  ri- 
che versant  sept,  de  la  Sierra  de  Cochabam- 
ba,  et  les  immenses  plaines  qui  s'étendent  au 
pied  de  ce  contre-fort ,  ne  produiraient  plus 
exclusivement  pour  le  Pérou  le  maïs,  le  blé, 
l'orge,  le  vin,  les  olives,  le  cacao,  la  canne  à 
sucre,  le  tabac,  l'iodigo,  le  coton  ,  le  pal- 
mier, le  bananier,  etc.  La  navigation  des  fleu- 
ves destinés  à  faire  communiquer  ce  tte  partie 
sept,  du  Buenos- Ayresavec  les  parties  méri- 
dionales serait  mise  à  proOt.  Ces  produc- 
tions deviendraient  plus abondantes,et  l'on 
y  joindrait  bientôt  toutes  les  autres  produc- 
tions de  la  terre;  car  telle  est  la  hauteur  de 
ce  pays  au  dessus  du  niveau  de  la  mer,  et  la 
différence  d'élévation  entre  les  diverses  par- 
ties qui  le  composent,  qu'on  y  peut  trouver 
tous   les  degrés  de  température  depuis  le 
printemps  éternel  jusqu'à  l'hiver  le  plus  ri- 
goureux. 11  en  serait  de  même  pour  les  au- 
tres contrées  du  versant  oriental  de  la  cor* 
dillère  des  Andes;  leurs  relations  entre  elles 
ou  avec  la  capitale  seraient  facilitées,  et  elles 
pourraient  non-seulement  exporterleurs  pro- 
ductions agricoles,  mais  encore  exploiter  les 
mines  d'or,  d'argent,  de  cuivre  et  d'autres 
métaux  qu'elles  recèlent.  Les  figues  de  Men- 
doM,les  vins  et  les  eaux-de-vie  du  territ.de 
cette  ville,  seraient  aussi  bien  plus  deman- 
dés. Le  désert  d'Atacama  sur  le  versant  occi- 
dental des  Andes  se  changerait  en  un  débou- 
che très- important ,  et  les  productions  du 
Haut-Pérou  sortiraient  parle  petit  port  de 
Cobija. 

Cette  population  contribuerait,  il  est  vrai, 
a  détruire  une  des  principales  ressources  ac- 
tuelles du  Bucnos-Ayres ,  les  bœufs  et  les 
chevaux  sauvages  ;  mais  on  y  remédierait  fa- 
cilement en  élevant  ces  mêmes  animaux , 
comme  on  le  fait  aux  environs  de  Buenos- 
Ayres,  dans  la  vallée  du  Vermejo,  et  dans  plu- 
sieurs autres  contrées,  où  l'on  élève  en  mê- 
me temps  des  chèvres,  des  moutons  et  des 
porcs  ;  de  plus ,  on  pourrait  apprivoiser  un 
plus  grand  nombre  de  vigognes,  de  lamas 
et  d'alpacas,  animaux  qui  habitent  b»s  An- 
des, et  donnent  des  laines  si  belles. 
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Ces  animaux  sauvages  ne  sont  pas  les  seuls 
quitte  trouvent  dans  le  Buenos-  Ayres  ;  il  eu 
est  d'autres,  dans  les  forêts  des  Andes  et  du 
Paraguay ,  qui  se  font  remarquer  par  leur 
férocité ,  tels  sont  :  le  jaguar,  le  cougouar  et 
le  puma.  On  rencontre  aussi  dans  ce  gou- 
vernement des  tapirs ,  des  tatous  ,  plusieurs 
espèces  de  renards,  des  d.  ims ,  etc.  Des 
porcs  et  des  chiens  se  sont  multipliés  d'une 
manière  étonnante,  et  des  troupes  de  ces  ani- 
maux errent  dans  les  forêts.  Les  oiseaux  sont 
très-nombreux  dans  le  Buenos  Ayres  ;  un  des 
plus  remarquables  eat  le  nandou  ,  espèce 
d'autruche  qui  fréquente  les  pampas ,  et  qui 
est  plus  petite  que  celle  d'Afrique.  Nous 
pourrions  citer  une  infinité  de  poissons,  en- 
tre autres  le  dorado,  le  packu,  le  corvino ,  le 
pejereyes,  la  Usa  ,  la  savalla,  le  mungrullo, 
le  zurubi,  qui  sont  très-recherchés.  Les  tor- 
tues ne  sont  pas  communes  ;  les  phoques  sont 
nombreux  dans  quelques  îles  de  la  Plata,  et 
les  crocodiles  abondent  dans  les  principales 
rivières  du  gouvernement.  Les  plaines  four- 
millent d'insectes  et  de  reptiles  communs  à 
toute  l'Amérique  méridionale. 

Noos  ne  parlerons  pas  des  manufactures 
du  Buenos- Ayres  ;  elles  méritent  à  peine  c« 
nom ,  et  ce  pays  est  obligé  de  recevoir  de 
l'étranger  presque  tous  les  objets  d'art  dont 
il  a  besoin. 

Bucnos-Ayres,  la  capitale  du  gouverne- 
ment, est  l'entrepôt  de  toutes  les  provinces. 
C'est  dans  cette  ville  qu'on  amène  les  pro- 
duits de  l'intérieur  destinés  à  l'exportation, 
tels  que  bestiaux,  chevaux  et  mulets  ;  peaux 
de  bœufs  et  d'autres  bestiaux;  suif,  cuivre  du 
Chili  ;  or  et  argent  en  lingots  et  monnayés , 
apportés  du  Potosi.  On  évalue  ces  exporta- 
tions à  5o,ooo,ooo  de  fr.,  les  importations 
sont  évaluées  à  peu  près  à  la  même  somme. 
Avant  l'invasion  des  Anglais  les  importations 
consistaient  en  produits  des  manufactures 
françaises  ;  depuis,  les  Anglais  ont  fait  pren- 
dre le  goût  de  leurs  marchandises, et  l'on  con- 
somme en  grande  partie  des  articles  des  ma- 
nufactures anglaises,  notamment  des  tissus 
de  laine  et  de  coton  de  tons  genres,  dont 
quelques-uns  imitent  les  tissws  fabriqués 
dans  le  pays;  de  la  ferronnerie,  de  la  coutelle- 
rie, delà  quincaillerie,  des  meubles,  de  la  sel- 
lerie ,  des  chapeaux  ,  du  porter,  de  la  bière 
forte  et  des  fromages.  Les  Etats-Unis  appor- 
tent des  planches  (  lumber  )  de  toutes  sortes  , 
de  la  morue,  du  maquereau  et  du  hareng 
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salé,  des  cuirs ,  des  bateaux  et  dei  canots; 
de  la  poudre  et  des  munitions  de  guerre, 
des  vivres  pour  la  marine,  et  des  navires 
appropriés  à  ia  marine  de  ce  pays.  Le  Bue- 
nos-Avres  reçoit  du  Brésil  du  sucre ,  du  ca- 
fé, du  coton  et  du  rum;  du  nord  de  l'Eu- 
rope, de  l'acier  et  du  fer,  et  des  articles  des 
manufactures  françaises.  Le  commerce  in- 
térieur se  fait ,  en  général ,  par  terre.  La 
grande  quantité  de  bétail ,  de  cbevauxetde 
mulets,  et  d'autres  animaux  particuliers  a 
ce  pays  ,  facilite  beaucoup  les  transports  , 
dont  le  prix  est  modique. 

Avant  1778,  cette  contrée,  de  même 
que  les  autres  colonies  de  l'Espagne  ,  ne 
pouvait  commercer  qu'avec  la  mère-patrie 
et  au  moyen  de  vaisseaux  espagnols  ex- 
clusivement. Le  commerce  avec  l'étranger 
entraînait  la  peine  de  mort.  Des  règlc- 
mens  sévères  déterminaient  les  relations 
très-bornées  des  provinces  entre  elles.  Les 
manufactures  qui  pouvaient  nuire  à  cel- 
les de  l'Espagne  étaient  défendues  ,  et  on 
empêchait  la  culture  du  lin  ,  du  chanvre,  du 
safran ,  et  de  beaucoup  d'autres  productions. 
Des  galions,  ou  Hottes  réguUères  ,  avaient 
4'abord  fait  le  commerce  de  ce  pays.  On 
leur  avait  substitué  en  1740  les  vaisseaux 
de  registres,  qui,  moyennant  l'achat  d'une 
licence ,  pouvaient  partir  en  tout  temps.  En 
1778,  il  fut  permis  à  sept  ports  de  l'Espa- 
gne de  commercer  librement  avec  le  Bue- 
nos-Ayres. De  cette  époque  date  l'accrois- 
sement annuel  des  importations  et  des  ex- 
portations de  ce  pays.  Cette  même  année 
les  vaisseaux.de  registres  furent  au  nombre 
de  170;  ils  n'étaient  que  i5  auparavant.  Le 
commerce  de  ce  gouvernement  a  éprouvé 
depuis  quelques  vicissitudes  ;  mais  toujours 
entravé,  il  n'a  dù  son  allVancbissement  qu'a 
la  révolution  de  1810. 

11  convient  de  rappeler  ici  ce  que  l'his- 
toire du  Buenos-Ayres  offre  de  plus  remar- 
quable. Juan  Diax  de  Solis,  Espagnol,  en- 
tra dans  le  Rio  de  la  Plata  en  i5i5,  prit 
formellement  possession  de  ce  pays,  et  périt 
victime  de  sa  confiance  dans  les  naturels. 
Sébastien  Cabot ,  chargé  par  Charles  v  de 
faire  un  voyage  autour  du  monde ,  explora 
les  parages  que  Solis  avait  découverts,  re- 
monta le  Paraoa ,  bâtit  un  fort  sur  cette  ri- 
vière, sous  27"  3o'  de  lat.,  et,  se  portant 
plus  haut,  rencontra  des  Indiens  qui  échan- 
gèrent des  morceaux  d'or  et  d'argent  qu'ils 
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portaient  à  leurs  oreilles  contre  quelques 
bagatelles  d'Europe.  Les  morceaux  d'or  et 
d'argent  que  Cabot  envoya  en  Europe  dé- 
terminèrent le  gouvernement  à  équiper  une 
flotte  pour  s'emparer  de  ce  nouveau  terri- 
toire et  le  coloniser.  En  conséquence,  don 
Pedro  de  Mendoza  partit  en  i535  avec  14 
vaisseaux  et  j,65o  hommes.  Cependant  le 
fort  de  S.  Cabot  avait  été  détruit  par  les  in- 
digènes. La  ville  de  Buenos-Ayres ,  fondée 
par  Mendoxa,  fut  bientôt  ravagée  par  ces  In- 
diens, et  le  gouverneur  fut  obligé  de  rebâtir 
le  fort  de  Cabot.  Plusieurs  gouverneurs  suc- 
cédèrent a  Mendoxa ,  et  firent  ou  firent  faire 
dans  le  pays  des  incursions  plus  ou  moins  heu- 
reuses. L'Assomption  et  Ciudad-Rtal  furent 
bâties ,  et  les  Indiens  réduits  à  l'esclavage. 
Nous  passerons  sous  silence  l'établissement 
des  jésuites  dans  le  Paraguay ,  et  le  récit  de 
la  fondation  des  divers  établissemens  dans  les 
provinces  successivement  explorées  ;  quel- 
ques détails  appartiennent  aux  articles  de 
ces  provinces.  L'histoire  du  Buenos  •  Ayres 
ne  nous  présente  plus  rien  de  remarquable 
jusqu'à  la  prise  de  la  capitale  par  le*  Anglais 
en  juiUet  i8o6.Ces  Anglais,  venus  du  Cap  de 
Bonne-Espérance  sous  le  commandement 
de  Beresford,  ne  jouirent  pas  long -temps 
de  leur  triomphe  facile.  Liniers,  officier  fran- 
çais, les  força  de  se  rendre  à  discrétion  le  1  a 
août  suivant.  Bientôt  après  sir  Home  Pop- 
ham  mit  le  siège  devant  Monte-Video  avec 
5,ooo  Anglais  qu'il  amenait  aussi  du  Cap  de 
Bonne-Espérance;  mais  il  fut  repoussé,  tne 
nouvelle  attaque  eut  lieu  avec  de  nouvelles 
troupes  sous  le  commandement  de  S.  Au- 
chuititty,  et  la  ville  fut  prise  d'assaut  le  3 
février  18(7.  En  mai  et  juin  suivans,  les 
renforts  amenés  par  les  généraux  Whitelock 
etCrawford  portèrent  à  12,000  hommes  le 
nombre  des  troupes  anglaises  dans  cette  con- 
trée ,  mais  ces  forces  échouèrent  devant 
Buenos-Ayres,  et  furent  forcées  de  se  ren- 
dre prisonnières. 

L'invasion  de  l'Espagne  par  les  armées 
françaises  ,  en  1808 ,  fut  pour  les  colonies 
américaines  de  ce  pays  le  signal  de  l'in- 
dépendance. Le  Buenos- Ayres  refusa  d'a- 
bord de  se  soumettre  à  Napoléon,  et  pro- 
clama Ferdinand  ;  mais  un  nouveau  vice-roi 
arrivé  d'Espagne  en  août  1809  fut  dépose 
L'année  suivante,  et  renvoyé  en  Espagne.  Un 
gouvernement  provisoire  s'assembla  le  a5 
mai  1810 ,  et  ce  jour  fut  le  premier  de  l'in- 
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dépendance  de  Buen<  \  yi  Le  gouverne- 
ment de  ce  pays  eut  peu  de  stabilité  jus- 
qu'en i8t5  ;  il  se  forma  une  junte  suprême, 
puis  un  triumvirat,  qui  publia  un  règlement 
dans  lequel  cet  état  fut  nommé  Provinces- 
Unies  du  Rio  de  la  Plata  ;  un  gouvernement 
supérieur  fut  ensuite  établi,  et  fit  créer  l'as- 
semblée souveraine  constituante.  A  cette 
assemblée  succéda  une  junte  d'observation, 
qui  convoqua  le  congrès  national,  assemblé 
à  Tucuman  vers  la  fin  de  181 5  ,  et  transféré 
ensuite  à  Buenos-Ayres  ,  où  il  siège  encore. 

Pendant  cette  révolution ,  le  Buenos-Ay- 
res fut  peu  troublé;  il  eut  I  soutenir  sa  cause 
contre  les  royalistes  do  Pérou,  et  fournit 
des  troupes  au  Chili.  Quelques  provinces  de 
l'intérieur,  et  plus  spécialement  celles  à  la 
gauche  du  Parana ,  refusèrent  de  faire  par- 
tie de  la  nouvelle  république,  et  il  est  en- 
core incertain  si  Monte-Video  et  le  Para- 
guay se  joindront  au  Buenos-Ayres  ou  s'ils 
formeront  des  états  séparés;  ou  bien  encore, 
si  les  Brésiliens  pourront  continuer  à  soute- 
nir leurs  prétentions  sur  ces  pays. 

Le  Buenos-Ayres  dépendit  primitive- 
ment du  vice-roi  du  Pérou.  En  1778,  l'Es- 
pagne établit  à  Buenos-Ayres  une  vice- 
royauté  qui  comprenait  toutes  les  possessions 
espagnoles  à  l'E.  des  cordillères  et  au  S. 
du  Maranham,  et  était  divisée  en  huit  in- 
tendances :  Buenos-Ayres,  Paraguay,  Cor- 
dova,  Salta,  Potosi .  Cbarcas  ,  La  Paz  et 
Gorhabamba;  et  en  deux  gouvernemens  : 
Moxos  et  Chiquitos.  Depuis  la  révolution  , 
on  a  formé  5  autres  provinces  :  Tucuman  , 
d'une  partie  de  Salta;  Mendoza  00  Cuyo, 
d'unè  partie  de  Cordova;  Corrientes,  Entre 
Bios,  c'est-à-dire  entre  l'Uruguay  et  le  Pa- 
rana ,  et  la  province  Cisplatine  on  Banda 
orientale,  à  l'E.  du  Rio  de  la  Plata.  Ces  deux 
dernières  sont  prises  de  la  province  de 
Buenos-Ayres,  qui  est  parce  moyen  réduite 
au  territoire  au  S.  de  la  Plata. 

Leshab.  .généralement  portés  à  s'instruire, 
recherchent  avidement  les  livres  étrangers, 
principalement  les  livres  français.  Ils  sont 
attachés  a  leurs  coutumes  religieuses  ;  mais 
la  tolérance  devient  commune  parmi  eux. 
La  religion  catholique  est  la  seule  religion 
de  cet  état  ;  des  monastères  subsistent  dans 
presque  toutes  les  villes;  la  révolution  a 
changé  peu  de  chose  aux  institutions  et  a  ut- 
usage  s  religieux. 
Le  congrès  général  du  gouv.  de  Buenos- 
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Ayres  ou  Provinces-Unies  de  l'Amérique  du 
Sud  se  compose  des  députés  des  prov.  Cha- 
que prov.  doit  envoyer  un  représentant  pour 
i5o,oo  hab.  Les  eabildos  ou  municipalités 
sont  nommés  par  les  citoyens. 

Sous  le  gouvernement  espagnol  ,  les  pos- 
tes les  plus  honorables  et  les  plus  avanta- 
geux étaient  occupés  par  les  Espagnols;  les 
lois  étaient  celles  qne  dictait  le  conseil  des 
Indes  de  Madrid,  et  les  revenus  provenaient 
de  la  capitation  sur  les  Indiens  ,  des  dîmes, 
du  droit  de  3  1/1  à  5  p.  0/0  sur  les  ventes  , 
des  droits  sur  les  mines,  de  divers  autres 
droits  royaux  et  municipaux  sur  les  importa- 
tions et  le  tonnage ,  etc.  La  vente  des  char- 
ges, des  titres  de  noblesse  ,  des  bulles  du 
pape,  etc.,  augmentait  encore  les  reve- 
nus, qui  passaient  en  grande  partie  en  Espa 
gne ,  et  montaient  à  environ  4t4°°,ooo  pias- 
tres (environ  aa,ooo,ooo  fr.).  La  plupart 
de  ces  taxes  ont  été  abolies  par  le  nouveau 
gouvernement.  Les  droits  de  douane  ,  les 
taxes  sur  les  détailbns,  et  la  vente  des  ter- 
res, sont  en  partie,  maintenant,  la  source 
des  revenus.  Mais,  en  général ,  les  moyens 
ne  sont  pas  fixes.  En  1817,  les  revenus  fu- 
rent de  3,0^7,187  piastres  (  i5,i85,o35 
fr.  ) ,  et  les  dépenses  de  3,oo3,aa4  piastres 
(  1 5,oi6,i ao  fr.  ).  Les  eabildos  ont  des 
fonds  assez  considérables,  auxquels  l'état 
peut  avoir  recours.  Les  dépenses  pour  les 
cérémonies  de  l'église  sont  en  général  très- 
considérahles.  En  1816,  les  dépenses  pour 
l'armée  se  montèrent  à  un  million  ,  et  Pon 
acheta  aux  États-Unis  et  à  la  Grande-Bre- 
tagne pour  4oo  ,000  piastres  de  fournitures 
militaires  et  navales. 

Les  forcés  du  gouvernement  sont  parta- 
gées en  quatre  armées  : 

Armée  du  centre   '7>75o  hom. 

Armée  auxiliaire  du  Pérou  . .  3,385 

Armée  des  Andes   5,58o 

Armée  d'Entre-Rios   1,000 

Total  37,715 

Dans  ce  nombre  ne  sont  pas  compris  le* 
corps  de  partisans  et  les  troupes  distribuées 
dans  plusieurs  villes.  Ces  forces  se  compo 
sent  de  troupes  régulières  ,  de  civicos  et  de 
milices.  Les  civicos  sont  des  corps  compo- 
sés d'habitans  des  villes,  et  il  est  certaines 
conditions  à  remplir  pour  y  être  admis. 

La  force  navale  se  compose  de  r5  petits 
bâtiment  de  7  à  ti  canotrs. 
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BUENOS  AYRES,  intend,  du  gouv.  de 
même  nom,  bornée  au  N.  par  le  Paraguay, 
intend,  dont  elle  est  en  partie  séparée  par 
le  Rio  Parana  ;  à  l'E. ,  par  les  prov.  brési- 
liennes de  S.  Paulo,  des  Missions  et  de  Rio 
Grande  do  Sul;  au  8.  E.,  par  l'Atlantique 
austral  ;  au  S.  S.  O.,  par  la  Patagonie ,  dont 
elle  est  séparée  par  le  Rio  Colorado  suivant 
les  uns,  et  suivant  d'autres  par  le  Rio  Negro; 
a  l'O.,  elle  confine  aux  intendances  deCor- 
dova  et  de  Salta.  Elle  a  4>5  1.  du  N.  E.  au 
S.  O.  sur  une  largeur  moyenne  de  i5ol.,  une 
superficie  de  56,75o  1.,  et  environ  3oo,ooo 
hab.,  dont  i3o,ooo  Indiens.  L'Uruguay,  le 
Parana  et  le  Saladilln  ,  qui  se  rendent  dans 
le  Rio  de  la  Plata,  le  Salado  et  les  Qeuves 
qui  forment  .sa  limite  S.  S.  O.,  sont  lescouis 
d'eau  les  plus  remarquables  qui  l'arrosent. 
Les  pampas,  qui  constituent  une  partie  de 
son  territoire,  renferment  quelques  lacs.  Elle 
est  divisée  en  3  prov.  :  Buenos  Ayres ,  Cor- 
rientes  et  Missions  ou  Entre  Rios,  et  Monte- 
Video  ou  Cisplalinc. 

La  prov.  de  Buenos-Ayres  occupe  presque 
la  moitié  méridionale  de  l'intendance  de 
même  nom ,  et  ses  limites  au  S.  E.  et  au  S.  S. 
O.  sont  les  mêmes  que  celles  de  cette  inten- 
dance. A  l'O.  elle  confine  à  l'intendance  de 
Cordova,  et  au  N.  elle  parait  séparée  de  la 
province  de  Corricntes  et  Missions  par  la  ri- 
vière Garcarana,  et  le  Rio  de  la  Plata  est  en- 
tre elle  et  la  prov.  de  Monte-Video.  Sa  lon- 
gueur est  de  aoo  1.,  et  sa  pop.  de  25o,ooo  bab. 

BUENOS-AYRES  (bon  air),  nommée 
quelquefois  G1UDAD  DE  N.  SEflORA,  et 
G1UDAD  DE  LA  TRIN1DAD,  ville  capi- 
tale du  gouvernement  de  Buenos -Ayres  , 
chef-lieu  de  l'intendance  et  de  la  province  de 
même  nom ,  située  par  34°  36'  38'dclat.  S., 
et  6o04»'  1 5' de  long.  O.  Elle  s'étend  sur  une 
hauteur  l'espace  d'environ  a/5  de  I.,  sur  le 
bord  mérid.  du  Rio  de  la  Plata ,  vis-à-vis  de 
l'embouchure  de  l'Uruguay,  à  5o  1.  O.  de 
Monte- Video.  Ses  dûmes,  ses  clochers  et  ses 
masses  de  bàtimens  lui  donnent  un  aspect 
triste;  et  son  ensemble  représente  une  im- 
mense forteresse.  Les  rues  en  sont  larges, 
droites  et  régulières,  et  à  de»  intervalles  régu- 
liers s'ouvrent  à  angle  droit  avec  le  Rio  de  la 
Plata;  quelques-unes  sont  pavées  et  en  pente 
vers  lemilieu,et  presque  toutes  ont  des  trot- 
toirs :  en  général ,  elles  sont  sales  et  assez  es- 
carpées. La  calle  de  la  Su.  Trinidad  et  la 
calle  dcl  S.  Benito ,  sont  les  rues  principales; 
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la  première  traverse  presque  toute  la  ville, 
et  est  habitée  par  les  plus  riches  familles. 
Les  maisons,  élevées  généralement  de  deux 
étages ,  sont  en  briques,  et  il  entre  très-peu 
de  bois  dans  Teur  construction  ;  elles  n'ont 
de  cheminées  que  celles  des  cuisines,  et 
leurs  toits  sont  plats.  Devant  et  derrière  cha- 
cune d'elles  se  trouvent  de  grandes  cours. 
En  été ,  les  appartenons  des  riches  sont  gar- 
nis de  nattes  indienne)* ,  et  en  hiver  de  tapi» 
d'Europe  ;  ils  sont  d'ailleurs  assez  mal  tenus. 
B  ie nos  Ayres  a  une  grande  place  divisée  en 
deux  parties,  la  place  d'armes  et  le  marché, 
par  un  bâtiment  long  et  bas  qui  forme  une 
espèce  de  bazar.  Sur  la  place  d'armes,  se 
trouve  le  cabildo,  ou  maison  de  ville,  qui 
est  un  bel  édifice  ;  sur  la  place  du  marché, 
est  le  fort ,  dont  les  murailles  descendent 
jusqu'au  bord  du  Rio  de  la  Plata ,  et  non 
loin  duquel  se  trouve,  entre  la  ville  et  le  ri- 
vage ,  une  plantation  de  peupliers  qui  sert 
de  promenade.  La  chambre  des  députés  est 
un  des  édifices  les  plus  remarquables  ;  elle 
a  été  construite  par  un  architecte  français , 
sur  le  modèle  du  palais  de  la  chambre  des 
pairs  à  Paris.  Les  églises,  au  nombre  de  i5 
environ ,  sont  richement  décorées  ;  la  cathé- 
drale est  d'une  architecture  élégante ,  et  l'on 
admire  son  portique.  11  y  a  dans  l'église  des 
franciscains  une  cène,  peinte  par  un  In- 
dien, qui  est  regardée  comme  un  tableau 
important.  11  y  a  plusieurs  monastères  et 
a  couvens;  î  hôpital  pour  hommes  et  i  d« 
femmes  ;  i  hospice  pour  les  enfans  trouvés , 
et  i  hôpital  pour  les  orphelins  ;  î  amphithéâ- 
tre pour  les  combats  de  taureaux,  i  théâ- 
tre, i  académie  des  sciences  mathémati- 
ques et  physiques,  et  î  observatoire.  On 
a  établi  quelques  fabriques  depuis  la  révo- 
lution :  les  plus  considérables  sont  celles  de 
chapeaux  et  de  taillanderie. 

Une  jetée ,  construite  à  grands  frais  par  le 
gouv.  espagnol,  s'avance  dans  le  Rio  de  la 
Plata,  vis-à-vis  de  Ruenos-Ayres.  Le  gou- 
vernement a  assigné  depuis  peu  des  fonds 
considérables  pour  le  creusement  d'un  port. 
Jusque-là  les  vaisseaux  étaient  obligés  de 
s'arrêter  à  3  1.  an-dessous ,  d'envoyer  leurs 
marchandises  sur  des  barques,  et  d'aller  à 
8  I.  de  là  ,  dans  la  baie  de  Rarragan ,  atten- 
dre leurs  cargaisons.  Ainsi  le  fort  dont  nous 
avons  parlé  n'était  d'aucune  utilité  pour  la 
défense  de  la  côte,  puisque  les  navires  ne 
pouvaient  venir  à  portée  du  canon.  Ces  para- 
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ges  sont  d'ailleurs  peu  surs  non-seulement 
à  cause  de  la  grande  quantité  dérochent,  de 
bancs  de  sables  et  de  bas-fonds,  mais  en- 
core à  cause  de  la  violence  des  pamperos  , 
qui  soufflent  fréquemment. 

Malgré  ces  inconvéniens,  Buenos- Ayres  est 
l'entrepôt  d'un  grand  commerce.  Oo  peut 
voir  dans  l'article  précédent  quelles  mar- 
chandises cette  ville  reçoit  de  l'Europe,  par- 
ticulièrement de  la  Grande-Bretagne  ;  des 
États-Unis,  du  Brésil ,  etc.,  pour  les  distri- 
buer dans  l'intérieur.  Elle  fait  avec  le  Haut- 
Pérou  un  commerce  considérable  en  bes- 
tiaux et  en  mulets.  Elle  tire  aussi  de  cette 
contrée  et  du  Chili ,  qu'elle  approvisionne 
en  partie,  de  l'or,  de  l'argent  et  du  cuivre, 
et  les  provinces  de  l'intérieur  lui  envoient 
des  denrées  coloniales,  ainsi  que  du  fil,  de  la 
cire  et  de  grosses  étoffes  de  coton.  Ses  mar- 
chés sont  des  mieux  approvisionnés ,  et  la 
viande  est  si  abondante  ,  que  souvent  on  la 
distribue  gratis  aux  pauvres. 

La  population  de  Buenos-Avres  est  diver- 
sement estimée;  Azara  la  porte  à  40,000, 
Helms  à  a5  ou  5o,ooo  ,  et  sir  Hom  Popham 
à  70,000  hab.  Cette  dernière  évaluation  est 
celle  que  donne  Brackenridge  pour  Buenos- 
Ayrcs  et  ses  environs  (  a  peu  près  a  lieues 
carrées  ).  Le  mélange  de  noirs  et  de  mulâ- 
tres est  peu  remarquable.  Les  femmes  sont 
à  citer  pour  leur  beauté  et  surtout  pour  leur 
grâce.  La  passion  des  chevaux  est  générale  ; 
un  grand  nombre  d'habitans  vont  a  leurs  af- 
faires à  cheval ,  et  la  plupart  des  marchands 
umbulans  colportent  ainsi  leurs  denrées.  La 
sieste  est  en  usage  :  cependant  la  chaleur 
n'est  pas  excessive.  Le  climat  est  doux  et 
l'air  sain.  L'époque  des  brouillards  est  de 
juin  a  septembre.  Il  ne  tombe  jamais  du 
neige  ;  s'il  gèle ,  ce  n'est  que  faiblement ,  et 
la  glace  mince  qui  se  forme  est  soigneuse- 
ment recueillie  pour  rafraîchir  les  boissons. 
Nous  avons  parlé  dans  l'article  précédent 
des  vents  pamperos. 

Buenos- Ayres  fut  fondé  en  i535  pardon  Pe- 
dro de  Mendoza,  qui  en  fut  chassé  par  les  In- 
diens i  ansaprès.Cabeza  de  Bacca  repeupla 
cette  ville  en  1 54a  ;  mais  elle  fut  abandonnée 
de  nouveau  jusqu'en  i58o.  En  1700,  elle 
contenait  déjà  environ  10,000  hab.  On  y  éta- 
blit un  évèché  en  1620,  et  en  1776  elle  de- 
vint la  capitale  de  la  vice-royauté  de  Buenos- 
Ayres.  En  1806,  elle  fut  prise  par  l'Anglais 
Beresford,  auquel  elle  ne  pnt  opposer  que 
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3oo  miliciens  armés  à  la  hâte;  mais  bientôt 
les  habitans,  animés  par  le  Français  Liniers, 
le  chassèrent.  1  a, 000  Anglais  se  présentèrent 
en  1807  sous  le  commandement  de  WhitT 
lock,  et  furent  défaits.  Ces  victoires  ont 
amené  l'indépendance  de  Buenos  Ayres.  Le 
vice-roi,  renvoyé  en,  Espagne, fut  remplacé 
par  le»  autorités  républicaines,  qui  résident 
dans  le  fort. 

Les  environs  de  Buenos-Avres  manquent 
d'eau,  et  les  quint  a  s  ou  fermes  qui  les  cou- 
vrent ne  sont  fournies  qu'au  moyen  de  ré- 
servoirs où  l'eau  pluviale  est  conservée.  Ces 
quintas  servent  particulièrement  à  la  culture 
des  légumes  et  des  fruits.  L'agriculture  est 
peu  soignée.  L'éducation  des  bestiaux  lui  est 
préférée ,  et  l'on  voit  dans  les  estanrias  ou 
pâturages,  qui  s'étendent  au-delà  des  quin- 
tas, deux  peons  à  cheval  suffire  à  la  garde 
d'un  immense  troupeau. 

BUEN  SliCESO,  cap  sur  la  côte  orient, 
de  la  Terre  du  Feu.  11  s'avance  au  S.  O.  du 
détroit  Le  Maire,  et  à  l'E.  de  la  baie  Valen- 
tin,  sous  55*  delat.  S.,et6*7°  4o'  de  long.  O. 

BU  EN  SUCESO,  baie  formée  par  le  dé- 
troit Le  Maire  ,  sur  la  côte  orient,  de  la 
Terre  du  Feu ,  en  face  de  Plie  des  États. 
Lat.  S.  51°  H'  6'.  Long.  O.  67"  35'.  Elle 
est  grande  et  commode ,  mais  exposée  aux 
vents  du  S. 

BUEB  ,  bourg  des  États-Prussiens,  pro\. 
de  Westphalie,  régence  de  Munster,  cercle 
et  à  a  1.  1/2  S.  O.  de  Becklinghausen  ,  et  à 
7  1.  E.  S.  E.  de  WcieL  Près  de  ce  bourg  on 
trouve  ,  sur  le  Stcrkradc  ,  la  forge  de  Saint- 
Antoine  ,  la  plus  considérable  de  la  West- 
phalie. 800  hab. 

BU  EBO ,  île  de  l'archipel  Asiatique.  Voy. 
Bouao. 

BUEBÔE ,  île  de  la  mer  du  Nord ,  sur  la 
côteoccid.deNorvège,par63'*35'delat.Ii., 
et  6°  4'  de  long.  E. 

BUEBTHEIM  ,  village  du  grand -duché 
de  Bade,  cercle  de  Mnrget  Piinz,  baill.  et 
à  i/a  I.  S.  S.  O.  de  Carlsruhe  ,  sur  l'Alb. 
566  hab.  il  y  a  des  bains. 

BUET  (  LE) ,  montagne  des  États  Sardes, 
prov.  de  Faucigny,  à  4 1.  N.  E.  de  Sallanche , 
ctàfl.  i/aN.O.du  Mont  Blanc.  C'est  un  des 
no-uds  principaux  de  la  branche  occid.  des 
Alpes  Pennines  qui  couvre  cette  partie  de  la 
Savoie  comprise  entre  l'Arve,  le  Bhône  et 
le  lac  dr  Genève.  Son  élévation  au-dessus  de 
la  mer  est  de  1 ,610  toises,  suivant  Pictct,  et 
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de  i,58o  suivant  Saussure.  Sa  cime  arrondie 
est  continuellement  couverte  de  glaciers  , 
qui  s'étendent  assez  loin  sur  le  versant  sept. , 
tandis  qu'il  n'y  en  a  jamais  sur  le  versant 
mérid. ,  qui  est  fort  rapide.  Aussi  n'est-ce 
que  de  ce  côté ,  et  dans  le  plus  fort  de  l'été , 
qu'on  peut  atteindre  le  sommet  du  Buet.  Le 
chemin  qui  y  conduit  part  de  Servoz,  au 
S.  O. ,  sur  l'Arve.  Les  deux  tiers  inférieurs 
de  cette  montagne  sont  de  granit  recouvert 
de  couches  horizontales  de  terre  calcaire  et 
sablonneuse.  C'est  dans  les  glaciers  du  Buet 
qu'Esch*  n  périt  en  1800. 

BLEZO  ,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
€  1.  3/4  N.  E.  de  Burgos ,  et  à  5/4  de  1.  N.  O. 
de  Brivîesca,  sur  la  rive  gauche  de  l'Oca. 

BUFFALO,  rivière  des  États-Unis,  état 
de  Mississipi.  Elle  prend  sa  source  à  G  1.  O. 
de  Liberty,  coule  vers  l'O.  S.  O.,  et  se  jette 
dans  le  Mississipi,  un  peu  au-dessous  du  con- 
fluent de  l'Homochittu ,  et  au-dessus  du  fort 
Adams,  après  un  cours  de  18  1.  Le  Buflalo 
est  large  de  3oo  pieds,  et  porte  bateaux  vers 
la  Gn  de  son  cours. 

BUFFALO comm.  des  États-Unis,  en 
Pensylvanie ,  comte  d'Armstrong ,  à  56 1. 0. 
N.  O.  d'Harrisburg.  1,597  hab. 

BUFFALO  (EAST),  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Pensylvanie,  comté  d'Union , 
à  18  1.  N.  d'Harrisburg. 

BUFFALO  (WEST),  comm.  des  États- 
Unis  ,  en  Pensylvanie  ,  comté  d'Union ,  à 
19  1.  N.  d'Harrisburg.  3,5s3  hab. 

BUFFALO,  comm.  des  États-Unis,  en 
Pensylvanie ,  comté  de  Washington ,  à  70  1. 
O.  d'Harrisburg.  i,43o  hab. 

BUFFALOE  ou  ÎLE  DES  BUFFLES, 
petite  île  de  la  mer  de  Chine,  sur  la  côte 
orient,  de  la  Cochinchine  ,  par  i4'  i5'  de 
Ut.  N. ,  et  109*  30'  de  long.  E. 

BUFFALOE,  lac  de  l'Amérique  sept., 
près  du  Copper  -  Mine  -  river  ,  par  67 0  ia' 
de  lat.  N. ,  et  n3°  de  long.  O.  Il  y  a  un 
autre  lac  qu'on  nomme  aussi  Buflaloe ,  et 
qui  est  situé  par  55*  55'  de  lat.  N. ,  et  iu° 
de  long.  O. 

BUFFALOE,  ville  et  port  des  États- 
Unis  ,  état  de  New-York ,  chef-lieu  du  comté 
de  Niagara»  au  point  où  le  lac  Érié  a  son  issue 
par  le  Niagara ,  à  droite  et  près  de  l'embou- 
chure du  BufTalo  dans  le  lac ,  à  8  I.  S.  du 
s*aut  du  Niagara,  à  39  1.  N .  E.  d/Erie,  et  à  8 1. 
N.  N.  E.  de  Pittsburg.  Son  port  c»t  le  seul 
des  États-Unis  à  l'extrémité  orient,  de  l'É- 


rié,  ce  qui  le  rend  l'entrepôt  du  commerce 
avec  les  lacs  situés  plus  haut.  Le  port ,  formé 
par  l'embouchure  du  Buflalo,  offre  un  basai» 
large  et  profond ,  dont  l'entrée  est  obstruée 
par  des  bancs  de  sable.  Les  navires  mouil- 
lent à  Black-Bock ,  sur  le  Niagara ,  à  s/3  de  1. 
de  Buflalo.  Cette  ville  fut  réduite  en  cendre* 
par  les  Anglais  pendant  la  guerre  de  181a  ; 
elle  a  été  rebâtie  depuis.  2,095  hab. 

BUFFALOE,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  l'Ohio ,  comté  de  Gueraesey,  sur  le  WiUs- 
river,  à  a  I.  S.  de  Cambridge.  482  hab. 

BUFFALO- FOBK  ,  rivière  des  États- 
Unis,  territoire  d'Arkansas  ,  qui  prend  sa 
source  près  de  la  rive  gauche  de  l'Arkansas, 
coule  au  N.  E.  l'espace  de  65  I.,  et  se  joint 
au  White- river,  à  a5a  1.  de  son  confluent 
avec  le  Mississipi. 

BUFFALOHA,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  dePavie,distr.  et  à  ai.  N.O. 
d'Abbiategrasso,  près  du  Tésin.  Il  est  bati 
en  amphithéâtre  sur  une  colline  ,  et  est  tra- 
versé par  le  Naviglio-Grande ,  qui  le  met  en 
communication  avec  Milan.  1,000  hab. 

BUFFOiN  ,  village  de  France ,  dép.  de  la 
Côte  d'Or,  arrond.  et  à 4  L  i/4  N.  deSemur, 
cant.  de  Montbard ,  et  a  i5  I.  1/4  O.  N.  O.  de 
Dijon  ,  sur  la  rive  droite  de  l'Armançon.  Il 
y  a  un  fourneau  et  une  forge.  a5o  hab.  U  a 
donué  son  nom  à  l'immortel  auteur  de  1 '//•*- 
toire  naturelle ,  qui  en  était  seigneur,  et  en 
faveur  de  qui  Louis  xv  l'érigea  en  comté. 

BUG  ,  rivière  de  Pologne.  P  oxf.  Boc. 

BUGA ,  ville  de  la  Nouvelle-Grenade ,  sur 
la  rive  droite  de  la  Cauca ,  à  37  1.  N.  de  Po- 
payan.  Lat.  N.  3*  55'  so'.  Long.  O.  78*  4i' 
45'.  Elle  est  élevée  au  -  dessus  du  niveau  de 
la  mer  de  498  toises. 

BUGA  (GLADALAXARADE),  ville  de 
la  Nouvelle-Grenade,  prov.  et  à  18  1.  N.  E. 
de  Popayan ,  près  de  la  rive  droite  du  Paxes , 
dans  une  belle  vallée.  Lat.  N.  5"  58'. 

BUG  AR  ACH  .  village  de  France ,  dép.  de 
l'Aude ,  arrond.  et  à  5  1.  S.  de  Limoux ,  et  à 
8  1.  »/a  S.  de  Carcassonne ,  cant.  de  Couixa  , 
sur  le  Sais ,  au  pied  de  la  plus  haute  mon- 
tagne des  Corbières ,  qui  porte  sou  nom.  On 
y  fabrique  des  chapeaux.  807  hab.  Il  y  a  dans 
les  environs  du  jayct  compacte  et  du  plomb 
sulfuré. 

BUGAHONI,  cap  de  la  Barbarie,  roy. 
d'Alger.  11  s'avance  dans  la  Méditerranée, 
au  N.  de  Constanline.  Lat.  N.  37°  6'  35'. 
Long.  E.  4°  8'. 
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BCGEDO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
9  1.  S.  O.  de  Vituria  (  Burgos) ,  près  de  la 
rive  droite  de  l'Oroncillo. 

BUG  ES  ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  4 
3  1.  i/4  O.  S.  O.  de  Guadalaxara,  sur  un  af- 
fluent de  l'Henarea. 

BL'GES,  hameau  de  France  ,  dép.  du  Loi- 
ret ,  an. nul . ,  cant.  et  à  i  I.  N,  de  Montar- 
gis,  près  du  canal  de  Briare.  Il  y  a  des  pa- 

P  BUGEY,  anc.  pays  de  France,  qui  était 
compris  dans  le  gouv.  général  militaire  de  la 
Bourgogne.  Il  était  situé  à  l'E.  de  la  Bresse , 
entre  la  Bourgogne  et  le  Dauphiné,  et  est 
aujourd'hui  compris  dans  le  dép.  de  l'Ain. 
H.  II.  y  en  était  la  capitale.  Ce  pays  avait  ses 
états  particuliers. 

BUGGESS,  baie  do  l'archipel  Asiatique. 
V oy.  Boxv. 

B  I  GG1ISGEN ,  village  dugrand  duché  de 
Bade,  cercle  de  Treisam  et  Wiesen  ,  baill. 
de  Mûllheim  ,  à  5  I.  i/4  S.  O.  de  Freybourg, 
et  à  7  1. 1/4  .V  de  Bàle.  On  y  cultive  la  vigne. 
;5o  hab. 

BUGlA,villedela  Barbarie.  Voy.  Bocct». 

BUGNANCO  DENTRO,  bourg  des  États- 
Sardes  ,  div.  de  Novare  ,  prov.  d'Ossola, 
mand.  et  à  i  1.  a/3  O.  N.  O.  de  Domo-d'Os- 
sola ,  dans  la  vallée  de  son  nom. 

BUG  NE  (LE),  bourg  de  France,  dép. 
delà  Dordogne,  arrond.  et  à  5 1.  1/4O.  N.  O. 
de  Sarlat  ;  chef-lieu  de  cant. ,  a  7  1.  i/a  S. 
S.  E.  de  Périgueux  ,  un  peu  au-dessus  du 
confluent  de  la  Vézère  et  de  la  Dordogne. 
11  est  dans  une  position  avantageuse,  bien 
bâti  ,  et  domine  les  plaines  voisines.  On  y 
fabrique  des  serges ,  cadis ,  étamines  et  bon- 
neterie en  laine.  11  fait  un  bon  commerce 
en  boeufs,  porcs  et  autres  bestiaux .  C'est  l'en- 
trepôt des  vins  et  autres  denrées  des  cantons 
environnans,  que  ses  bateaux  transportent 
a  Bordeaux.  11  y  a  des  foires  de  4  jours  le 
aô  août,  et  d'i  jour  les  7  janvier,  a5  février, 
a5  avril,  39  septembre,  et  le  3*  mardi  du 
même  mois.  a,5oo  hab.  La  fameuse  grotte 
de  Miremont  est  à  a  1.  de  ce  bourg. 

BUGNECOURT,  village  de  France,  dép. 
des  Vosges,  arrond.  et  à  a  1.  i/a  S.  de  Mire- 
court  ,  cant.  de  Dom paire,  près  du  Madon. 
Il  y  a  une  source  ferrugineuse  froide. 

BUUELHOFEN ,  village  du  duché  de 
Styrie,  cercle  et  à  2  1.  i/a  II.  O.  de  luden- 
bourg,  sur  la  rive  gauche  de  la  Miihr.  Il  y  a 
une  mine  de  plomb. 
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BLHL  ou  Hl  H  EL  ,  bourg  du  grand-du- 
ché de  Bade ,  cercle  de  kiniig;  chef- lieu  de 
baill.  «  à  a  1.  i/a  S.  O.  de  Bade ,  et  à  4  1.  1/4 
S.  8.  O.  de  Rastadt.  Il  y  a  un  château,  de» 
tanneries,  de*  mégiaseries,  et  une  fabriqué 
de  maroquins.  Marchés  très  -  fréquentés. 

I  ,'_>;,<>  hab. 

Le  bailliage  de  Bfthl  contient  1  r>.  1  J8  hab . , 
et  des  forgea. 

BLHL,  village  de  France,  dép.  du  Bat- 
Rhin,  arrond.  et  à  3  I.  1/4  S.  S.  E.  deWis- 
sembourg,  cant.  et  à  1  I.  1/1  O.  N.  O.  de 
Seltz.  On  y  fabrique  des  casimirs.  35ohab. 

BLHL,  village  de  France,  dép.duHaut- 
Bhin  ,  arrond.  et  à  4  1.  3/4  S.  ( de  Col- 
raar,  cant.  et  a  3/4  de  I.  N.  O.  de Guebviller. 

II  y  a  une  manufacture  de  draps  fins. 
BCULERTHAL,  belle  et  fertile  vallée 

du  grand-duché  de  Bade,  cercle  de  Kincig, 
baill.  de  Buhl.  Elle  a  a  I.  de  long,  et  ren- 
ferme une  forge  à  martinets.  1.980  hab.  On 
y  cultive  la  vigne ,  et  on  y  élève  du  bétail. 

BUHLERTUAN,  bourg  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  de  l'Jaxt,  bailL  et  à  4  I. 
i/4  O.  N.  O.  d'Ellwangcn,  et  à  6  1.  1/4 
N.  N.  E.  de  Gmund ,  sur  le  Buhler.  27a  hab. 

BU1NAI1A  ,  cap  sur  la  côte  occid.  de 
l'Irlande,  comté  de  Mayo,  à  l'entrée  de  la 
baie  de  Newport.  Lat.  N.  53°  5o'.  Long.  O. 
ia°  10'. 

BU I RONFOSSE,  village  de  France,  dép. 
de  l'Aisne ,  arrond.  et  a  3  I.  i/a  N.  N.  O.  de 
Vervins,  cant.  de  la  Capelle.  1,950  hab. 

BUIS  (LE),  BnoM,  ville  de  France, 
dép.  de  la  Drôme,  arrond.  de  Nions;  chef- 
lieu  de  cant. ,  sur  l'Ouvèze  ,  a  3  I.  1/4  S.  E. 
de  Nions,  et  à  18  1.  S.  S.  E.  de  Valence. 
Elle  est  assez  mal  bâtie.  Il  y  a  de  belles 
promenades ,  et  une  placé  publique  entou- 
rée de  balles,  et  plantée  d'an  double  rang 
d'arbres.  On  y  fait  commerce  de  laine  , 
draps,  chapellerie  et  orfèvrerie.  II  s'y  tient 
1  marche  par  semaine  et  8  foires  par  an.  Il 
y  a  une  route  de  communication  avec  Car- 
pentras ,  ouverte  depuis  peu  d'années.  a,aoo 
hab. 

BUISSON  ,  hameau  de  France,  dép.  de 
la  Haute-Marne,  arrond.,  cant.  et  à  1  I.  N. 
N.  O.  de  Vassy.  Il  y  a  des  forges. 

BUITENPOST,  village  des  Pays-Bas, 
prov.  de  Frise  ,  arrond.  et  à  51.  î/a  E.  de 
Leeuwarden  ;  chef-lieu  de  cant. 

BUITEN  ZORG,  prov.  de  la  partie  oc- 
cid. de  l'Ile  de  Java,  dans  les  possessions 
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hollandaises.  Elle  a  été  formée  d'une  partie 
de  l'anc.  roy.  de  Jaeatra,et  est  bornée  au 
IV.  par  la  prov.  de  Batavia  ;  à  l'E. ,  par  eelle 
de  Crawang;  au  S. ,  par  celle  de  Tjandjor; 
a  10. ,  parcelle  de  Bantam.  Elle  embrasse 
une  superficie  de  116  1.  ,  et  une  pop.  de 
76,3 1  a  bab. ,  parmi  lesquels  73,67a  indigè- 
nes et  a,6fo  chinois.  Cette  province  est  très- 
montagneuse  et  bien  arrosée,  et  produit  du 
rit  ,  du  café  et  du  sucre. 

Bl  ITEN-ZORG ,  ville  de  l'île  de  Java, 
chef-lieu  de  prov.,  à  10  I.  i/a  S.  de  Batavia, 
sur  une  montagne ,  a  5oo  toises  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer.  On  y  jouit  d'un  climat 
doux  et  salubre.  Elle  est  principalement 
habitée  par  des  ouvriers  chinois,  qui  échan- 
gent les  produits  de  leur  industrie  contre 
ceux  de  l'agriculture. 

On  voit  près  de  cette  ville  les  ruines  de 
l'ancienne  capitale  de  Java ,  et  surtout  un 
grand  nombre  de  statues. 

BU1TRAG0  ou  BU  Y  TRAGO,  Lit  «sien, 
petite  ville  d'Espagne ,  prov.  et  à  i  f  I.  1/2 
N.  de  Madrid  (Guadalaxara  ) ,  sur  la  rive 
droite  de  la  Lozoya.  Elle  est  entourée  de 
mu  raillés ,  et  défendue  par  un  château  fort. 
C'était  autrefois  le  siège  d'un  évéché.  La 
laine  des  moutons  qu'on  élève  sur  son  ter- 
ritoire est  trés-estimée. 

BU ITTLE,  village  d'Ecosse,  comté,  pres- 
bytère et  a  5  1.  1/4  N.  E.  de  Kirkcudbright. 
i,oa3  hab. 

BfJÏUK-BETCHIK,  petite  ville  de  la 
Turquie  d'Europe.  Foy.  Bbtciir. 

BL'TUK-C  AMTCHIC  ,  rivière  de  la  Tur- 
quie d'Europe.  Elle  prend  sa  source  dans  le 
Balkan  ,  dans  le  sandjak  de  Koustchouk, 
coule  d'abord  à  l'E. ,  puis  au  H. ,  entre  dans 
le  sandjak  de  Silîstri,  retourne  a  l'E.,  et 
va  se  jeter  dans  la  mer  Noire ,  au  S.  du  vil- 
lage de  Bachnia  ,  après  un  cours  d'environ 
4o  1. 

BUÏUK-DÉRÉ  ,  village  de  la  Turquie 
d'Europe,  juridiction  et  à  4  I.  1/3  IN.  E. 
de  Constantinoplc ,  sur  le  canal  de  Constan- 
tinople.  Il  renferme  de  belles  maisons  de 
campagne  et  des  palais  appartenant  aux 
habitans  du  faubourg  de  Pera.  Les  ambas- 
sadeurs près  la  Sublime  Porte  y  passent 
une  partie  de  l'année.  Il  y  a  un  quai  assez 
beau  ,  mais  infecte  ,  pendant  l'été  ,  par  l'o- 
deur d'une  quantité  innombrable  de  pois- 
sons qu'on  y  met  sécher. 

BTJÏUK-KAÏNARDJ1 ,  bourg  de  la  Tur- 
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quie  d'Europe ,  sandjak  et  à  5  1.  i/a  S.  S.  E. 
de  Silistri,  et  à  a  1.  i/a  S.  de  Kutchuk-Cai- 
nardji. 

BUÏUK  TCHEKMEDJÉH,  baie  formée 
par  la  mer  de  Marmara  ,  sur  la  côte  de  la 
Turquie  d'Europe ,  a  7  1.  O.  de  Constanti- 
noplc. Elle  s'étend  très-avant  dans  les  ter- 
res, et  on  peut  la  considérer  comme  un 
lac  communiquant  avec  la  mer.  Pour  éviter 
le  circuit  que  cette  baie  obligeait  de  faire, 
Soliman  1"  y  a  fait  jeter  en  i5y6  un  pont 
divisé  en  \  parties  ,  le  tout  contenant  a6 
arches  de  a5o  toises  de  longueur.  Sur  le  4* 
pont  est  un  poste  ,  avec  un  mur  crénelé. 

BUÏUK  TCHEKMEDJÉH,  Mblartias, 
petite  ville  de  la  Turquie  d'Europe  ,  gouv. 
du  capitan-pacha ,  sandjak  de  Gallipdii ,  sur 
la  mer  de  Marmara ,  à  l'entrée  de  la  baie  de 
son  nom ,  à  6  1.  O.  de  Constantinoplc.  Il  y 
a  une  mosquée,  des  bains  et  un  khan.  Il 
contient  aoo  maisons. 

BU  J  AL  A  NCE ,  ville  d'Espagne ,  prov.  et 
a  6  1.  a/3  E.  de  Cordoue ,  dans  une  vaste  et 
fertile  plaine.  Elle  a  une  société  économi- 
que, des  manufactures  de  draps,  dV  ta  mi- 
nes ,  de  serges  et  de  flanelles.  Patrie  du 
peintre  Antoine  Palomino.  9,000  hab.  On 
croit  qu'elle  occupe  l'emplacement  de  Cal- 
ftumiuna. 

BUJALEUF,  village  de  Fiance,  dép. 
de  la  Haute-Vienne,  arrond.  et  à  6  1.  i/a  E. 
de  Limoges  ,  cant.  d'Aîmouticr,  au  con- 
fluent delà  Mande  et  de  la  Vienne.  Il  s'y 
tient  une  foire  le  dernier  lundi  de  chaque 
mois.  1 ,5oo  hab. 

BUJARALOZ,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  14  I.  E.  S.  E.  de  Saragosse  (Aragon). 
1,800  hab. 

BUJARROJS*,  chaîne  de  montagnes  d'Es- 
pagne, qui  s'étend  dans  la  prov.  de  Chin- 
chilla (Murcie),  et  dans  celle  de  San  Fe- 
lipe (  Valence  ).  Elle  se  rattache  au  S. 
à  la  Sierra  dcl  Carracbe ,  et  a  l'O. ,  k  la 
Sierra  d'Alcaraz ,  qui  est  elle-même  un  pro- 
longement de  la  Sierra  Morena  ;  elle  vient 
finir  à  l'E.  dans  les  plaines  voisines  de  la 
Méditerranée. 

BUJE,  ville  d'HIyrie,  gouv.,  cercle  et 
à  7  1.  1/4  S.  de  Trieste,  sur  une  hauteur,  à 
3  I.  i/a  E.  d'Omago.  1,533  hab. 

BUK,  ville  des  États-Prussiens,  prov., 
régence  et  ù  6  I.  O.  S.  O.  de  Poscn  ,  et  k 
y  1.  IV.  E.  d'Opalenica  ;  chef-lieu  de  cercle. 
Elle  renferme  5  églises  catholiques,  1  bras- 
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serieet  1  distillerie  d*eau-de-vic.  i,4a51iab. 

Le  cercle  de  Buk  a  une  superficie  de  47 
L,  et  30,070  hab.  Il  produit  des  grains,  du 
lia  ,  du  houblon  et  beaucoup  de  bois. 

BUKASZOWCE,  bourg  seigneurial  de 
Gallicie,  cercle  et  à  10  1.  E.  de  Stry,  près 
du  Dniestr.  11  y  a  1  château  et  a  églises.  89a 
hab. 

BCREBURGou  BUCKEBURG,  villeca- 
pit.  de  la  princip.  de  Schaumbourg-Lippe  , 
chef-lieu  de  baill.,  à  3  1.  N.  O.  de  Hintlen , 
et  à  3 1. 3/4  I  de  Mindeo.  C'est  la  résidence 
du  prince.  Elle  est  ceinte  de  murailles,  et 
renferme  un  château,  a  églises  et  1  collège. 
On  y  fabrique  des  toiles.  Il  se  tient  a  Buke- 
burg  de  grandes  foires  annuelles.  3,060 hab. 

BUKIT-BATOU  ,  ville  sur  la  côte  orient, 
de  Sumatra,  roy.  de  Siak,  vis-à-vis  de  l'île 
Barcatis,  â  .20  I.  N.  de  Siak.  Son  port  est 
petit  et  peu  commode. 

BlIKkE-FIORD,  détroit  de  la  mer  du 
Nord,  au  N.  de  Stavanger,  qui  sépare  les 
îles  de  Hviddingsôe  et  Rennis-ôe  de  celles 
de  Garmôe  et  de  Bukken,  sur  la  côte  occid. 
de  Norvège,  par  59°  8'  de  lat.  N.,  et  3°  6' 
de  long.  E. 

BUKKEN  ,  île  sur  la  côte  occid.  de  Nor- 
vège, dioc.  de  Christiansand,  h  a  il! .  de  Sta- 
vanger, par  09°  i3'  de  lat.  N.  et  3°  G'  de 
long.  E.  Elle  n'est  pas  éloignée  du  Petit  Buk- 
ken  ,  autre  île  située  par  590  i4'  de  lat.  N. 
et  3"  10'  de  long.  E. 

BUKOUSKO,  bourg  de  Gallicie  ,  cercle 
et  à  ai.  i/4  S.  O.  de  Sanok  ,  et  à  4  1.  1/4  E. 
S.  E.  de  Dukla.  i,545  bab. 

BUKOW,  bourg  de  Bohème,  cercle  et  à 
6  l.  5/4  de  Rakonitx,  et  à  3  1.  3/4  N.  O.  de 
Prague.  Il  y  a  un  château ,  et  dans  les  envi- 
rons des  mines  de  houille. 

BUKOWINE,  cercle  de  la  Gallicie.  Voy. 

TsCBEBNOYVITZ. 

BULACAN,  prov.  de  l'île  Luron  ,  l'une 
des  Philippines,  bornée  au  N.  par  la  prov. 
de  Panipanga  ;  à  l'E.,  par  celle  de  Laguna  ; 
au  S.,  parcelle  de  Cavité;  et  à  1*0.,  par  celle 
de  Tordo.  Elle  communique  à  la  baie  de 
Manille  par  plusieurs  rivières.  Son  étendue 
est  peu  considérable.  Elle  est  très-fertile  en 
grains,  sucre,  indigo  et  poivre.  Elle  contient 
19  villages  habités  par  des  Tagales.  En  1810 
on  y  comptait  i63,o47  hab.  Les  femmes 
de  cette  province  passent  pour  les  plus  jo- 
lies de  l'Ile. 

BULACAN,  ville  de  l'ile  de  Luçon ,  chef- 
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lieu  de  la  prov.  de  même  nom,  à  7  I.  N.  de 
Manille,  sur  un  des  bras  nombreux  du  Rio 
Grande. 

BOLACH,  ville  de  Suisse,  cant.  et  3  1. 
3/4  N.  de  Zurich ,  baill.  d'Embrach.  Patrie 
du  capitaine  lians  Keller.  3,960  hab. 

BULACH  (N  EU),  ville  du  roy.  de  Wur- 
temberg, cercle  de  la  Forèt-Noire,  baill.  et 
à  1  1.  1/3  S-.  O.  de  Calw.  660  hab. 

BULALAQU I ,  cap  qui  forme  l'extrémité 
N.  E.  de  l'île  Zébu,  l'une  des  Philippines. 
Lat.  N.  io°  59'.  Long.  E.  1310  a5\ 

BU  LAMA  ou  BOULAMA,  une  des  îles 
Bissagos,  dans  l'Atlantique,  sur  la  côte  de 
la  Sénégambie  ,  è  l'embouchure  du  Rio 
Grande .  Elle  a  8 1 .  de  long  sur  4  de  large.  Lat . 
N.  n°.  Long.  O.  17°.  Séparée  du  continent 
par  un  bras  de  mer  d'  1 1.  de  large.  Elle  était 
habitée  par  les  Biafares,  qui  en  furent  chas- 
sés par  les  Bidjugas.  Elle  est  très-fertile  ,  et 
nourrit  beaucoup  de  bœufs  a  bosse  très-gros. 
Eu  179a,  les  Anglais  essayèrent  de  fonder 
une  colonie  dans  cette  île ,  qui  leur  avait  été 
cédée  par  les  princes  indigènes  des  îles  voi- 
sines; mais  ils  furent  obligés  de  l'évacuer 
vers  la  fin  de  1795. 

BULGAR,  ville  de  Russie,  f'oy.  Bolcaby. 
BULGAR  ou  BOULGAR,  montagne  de 
la  Turquie  d'Asie,  dans  la  Caramanie,  sand- 
jak  et  à  i5  I.  E.  de  Koniéh.  Elle  se  rattache 
au  Taurus. 

BULGARIE,  anc.  prov.  de  la  Turquie 
d'Europe  ,  qui  était  bornée  au  N.  par  la  Va- 
lachie  et  la  Bessarabie;  à  l'E.,  par  la  mer 
Noire  ;  au  S.,  par  la  Romélie  ;  et  à  l'O.,  par 
la  Servie.  Le  Danube  formait  sa  limite  sep- 
tentrionale ,  et  le  mont  Balkan  sa  limite  mé- 
ridionale. Elle  est  comprise  maintenant  dans 
le  beglerbeglik  de  Romélie,  et  a  été  répartie 
entre  les  sandjaks  de  Silistri,  Roustchouk, 
Tchirmen,  Kirk-Kilissia,  Viza,  Widdïn  et 
Sophia.  La  Bulgarie  était  nommée ,  sous  les 
Romains ,  Mcuia  inferior  ;  elle  prit  le  nom 
des  Bulgares ,  peuple  composé  de  tribus  no- 
mades qu'on  suppose  d'origine  slave,  et  avoir 
habité  autrefois  les  bords  du  Wolga  ,  où  leur 
ville  principale  existe  encore  sous  le  nom  de 
Bolgary.  Us  poussèrent  leurs  incursions  jus- 
qu'à Bénévent,  en  Italie,  et  soutinrent  des 
guerres  contre  les  empereurs  d'Orient,  qui, 
dans  le  xr»  siècle ,  les  rendirent  vassaux  de 
leur  empire  ;  mais  ils  conservèrent  le  droit 
de  nommer  leur  chef.  Dans  le  xui*  siècle  , 
Etienne  iv,  roi  de  Hongrie,  conquit  leur 
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pays,  qui ,  bientùt  après,  tomba  an  pouvoir 
des  Turcs  ,  qui  l'ont  conservé  jusqu'à  ce 
jour. 

BULGNEVILLE ,  bourg  de  France ,  dép. 
des  Vosges,  arrond.  et  à  4  1.  i/a  S.  S.  E.  de 
Neuf-Château  ;  chef-lieu  de  cant.,  à  10  1. 1/4 
O.  d'Epinal.  1,000  bab. 

BULGOSEou  BOLGOS,  village  d'Ara- 
bie ,  situé  à  7  I.  E.  de  Beit-el-Fakih.  Les 
maisons  y  ont  une  jolie  apparence,  sont 
toutes  en  pierre, et  environnées  de  jardins 
plantés  de  caféyers,  dont  les  fèves  ne  mû- 
rissent qu'une  fois  par  an.  Les  femmes  y 
sont  plus  blanches  que  dans  le  Téhâma  , 
parce  que  le  climat  n'y  est  pas  aussi  chaud. 
Elles  ne  portent  pas  de  voile ,  et  jouissent 
de  plus  de  liberté  que  les  autres  femmes 
mahnmétanes  des  villes  de  l'Arabie. 

BULkAU ,  bourg  de  l'archid.  d'Autriche, 
pays  au-dessous  de  l'Ens,  cercle  inférieur  du 
Manhartsberg,  sur  la  Bulka  ,  à  t  1.  5/4  S.  O. 
de  Rôti,  et  à  3  I.  i/4  N.  de  Meissau.  i,33o 
bab. 

BULKH,  ville  de  l'Afghanistan.  Foy. 
Balkh. 

BULbADA,  petite  ville  de  la  Turquie 
d'Asie,  dans  l'Anatolic,  sandjak  de  ku- 
taïéh ,  à  9  1.  N.  O.  de  Degnizli.  et  à  38  I.  E. 
de  Smyrne.  Les  maisons  s»ont  éparses  sur  le 
penchant  de  collines  baignées  par  un  tor- 
rent, sur  lequel  il  y  a  un  pont. 

BULLAS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
1 1  1.  3/4  O.  de  Murcie. 

BULLE,  Boli,  ville  de  Suisse,  cant.  et  à 
S 1.  S.  de  Fribourg  ;  chef-lieu  de  baill.,  agréa- 
blement située  sur  un  monticule,  non  loin 
de  la  Sarine.  Elle  a  i  château  et  i  couvent 
de  capucins.  On  y  fabrique  du  tabac,  et  U 
y  a  un  grand  dépôt  de  fromages  de  Gruyère. 
On  y  tient  des  foires  de  bestiaux.  Bulle  fut 
presque  entièrement  détruite  en  i8o4  par 
un  incendie.  î  ,ooo  hab. 

Le  baill.  comprend  9  paroisses  et  5,a58 
hab. 

BULLESDIN,  petite  ville  de  la  Séné- 
gambie,  roy.  de  Badihou,  au  N.  de  l'em- 
bouchure de  la  Gambie,  à  i3  L  N.  E.  de 
Djillefrey. 

BULLEBS  OF  BUCHAN  ,  rochers  situés 
sur  la  côte  orient,  de  l'Ecosse,  comté  d'A- 
berdeen,  à  1  1.  3/4  8.  de  Peterhead.  Us  ont 
environ  5o  toises  de  hauteur ,  sont  percés  à 
jour,  et  forment  une  voûte  circulaire  haute 
de  1 5o  pied* ,  et  qui  a  90  pieds  d'ouverture. 


BULLES,  bourg  de  France,  dép.  de  l'Oi- 
se, arrond.,  cant.  et  à  a  1.  1/4  îl.  N.  O.  de 
Clermont,  et  à  4  1.  E.  N.  E.  de  Beanvais, 
sur  la  Brescbe.  Il  est  renommé  pour  ses  ma- 
nufactures de  toiles  de  première  qualité.  U 
s'y  tient  le  Vendredi-saint  une  foire  de  toi- 
les fines  et  d'étofTcs  de  laine.  1,000  hab. 

BI  LLET,  comté  des  États  Unis  ,  dans  la 
partie  N.  O.  de  l'état  de  kentucky,  borné 
au  S.  O.  par  le  Rolling  Fork  et  le  Sait.  5,83i 
bab.,  dont  4*^78  blancs,  8  noirs  libres  et 
1  ,a45  esclaves.  Shepherdsville  en  est  le  chef- 
lieu. 

BULLET  LICK  ,  marais salans  des  États- 
Unis,  état  de  kentucky,  comté  de  Bullet,à 
7  L  des  rapides  de  l'Ohio. 

BULLIGE,  lie  du  Grand  Océan  équi- 
noxial.  Voy.  Haïr. 

BULLNESS  ,  ville  d'Angleterre.  Voy. 

BoWNKSS. 

BULLOCk  ,  comté  des  Etats-Unis,  dans 
la  partie  orient,  de  l'état  de  Géorgie ,  borné 
au  N.  E.  et  à  l'E.  par  la  grande  Ogechee, 
et  au  S.  O.,  par  la  Gannouchee.  2,579  naD«» 
dont  1,878  blancs,  4 

noirs  libres  et  697  es- 
claves. Le  chef-lieu  est  Statesborough. 

BULLSBAYou  BABOUL-BAYou  BOU- 
BOUL-BAY,  baie  sur  la  côte  orientale  de 
Terre-Neuve,  un  peu  au  N.  du  havre  Saint- 
Jean.  Elle  a  14  brasses  d'eau,  et  est  trèa- 
abritée.Lat.  N.  47°  ai'. 

BULLSklN  ,  comm.  des  États  -  Unis, 
état  de  Pensylvanie  ,  comté  de  Lafayette  , 
sur  l'Youghingeuy ,  à  54  L  O.  d'Harrwburg. 
i,{8ihab. 

BULL  Y,  village  de  France,  dép.  do  Rhô- 
ne, arrond,  et  à  4  1.  3/j  N.  O.  de  Lyon, 
cant.  et  à  3/4  de  1.  N.O.  de  l'Arbresle.  11  y  a 
près  de  là  des  carrières  de  marbre  Isabelle. 

BILLY,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Seinclnferieure ,  arr. ,  cant.  et  à  1  1.  3/4  O. 
de  Neufchàtcl.  1,347  naD- 

BULNE1RA ,  petite  ville  de  l'Hindou- 
stan ,  États  du  Nizam ,  anc.  prov.  de  Berar, 
distr.  de  Gaveil ,  sur  la  Boaldy,  à  3  1.  i/a 
S.  E.  d'Akoat. 

BULSEDl  ouBOLSEDI,  village  consi- 
dérable d'Arabie,  dans  l'Yémen  ,  à  9  I.  1/1 
S.  E.  de  Lohéia. 

BULSÔE,  Ile  sur  la  côte  occid.  delà  Nor- 
vège, dans  le  golfe  de  Moldefiord  ,  diocèse 
de  Trondhiem  ,  baill.  de  Romadal,  par  6a* 
43' de  latN.,et  4»  57'  de  long.  E. 

BULSZOW1CE ,  bourg  de  Gallicie  ,  cer- 
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cJe  et  à  8  1.  S.  S.  O.  de  Brzezany.  Siège 
d'une  seigneurie.  979  hab. 

BULWELL,  paroisse  d'Angleterre ,  com- 
té et  à  1  I.  1/1  N.  N.  O.  de  Nottingham  , 
bundred  de  Broxton.  a,io5  hab. 

BU  M  HO,  contrée  de  la  Guinée  inférieure, 
dan:»  le  roy.  de  Benguela,  au  S.  du  pays  des 
Mocorocas,  et  au  N.  de  celui  des  Mucoanbo- 
cas ,  a  environ  60  I.  S.  de  Saint-Philippe  de 
Benguela,  par  i4°  *o'  de  lat.  S.  Ce  pays, 
qui  jouit  d'un  beau  climat,  est  traverse  par 
une  chaîne  semi-circulaire  fort  étendue  au 
E.  et  au  8.  E. ,  et  habitée  par  une  popu- 
lation nombreuse  et  aguerrie.  De  cette 
chaîne  destendent  plusieurs  cours  d'eau, 
entre  autres  une  rivière  qui  a  son  embou- 
chure dans  l'Océan  ,  au  N.  de  celle  du  Rio 
dos  M  îles,  et  qui,  par  de  nombreuses 
branches  artificielles  ,  fertilise  de  vastes 
champs  de  millet,  de  mats,  d'orge,  de 
fèves  ,  de  massa  y ,  et  de  grandes  planta- 
tions de  tabac.  Le  sol,  naturellement  léger , 
est  fécondé  par  un  engrais  de  paille  brûlée. 
Les  indigènes  commencent  à  semer  aussi- 
tôt après  une  récolte ,  et  ont  recours  à  leurs 
réservoirs  lorsque  les  pluies  sont  rares,  il 
y  a  de  beaux  bois.  Cette  contrée ,  dont  le 
souverain  prend  le  titre  de  muene-bumbn, 
exporte  beaucoup  d'ivoire ,  de  cire ,  de  bes- 
tiaux, ainsi  que  des  esclaves.  Les  femmes 
ont  de  belles  formes ,  et  portent  dans  leur 
chevelure  des  ornemens  de  peau  de  mouton. 

BU  MM,  ville  de  Perse.  Voy.  Bamh. 

BUNASS,  deux  rivières  de  l'iiindoustan. 
Voy.  Banas*. 

BU  N  AWE ,  village  et  petit  port  d'Ecosse, 
comté  d'Argyle,  a  l'embouchure  de  l'Avre 
dans  le  lac  Etive  ,  bras  de  mer  formé  par 
l'océan  Atlantique  ,  à  6 1.  N.  O.  d'Inverary. 

BUNBURY,  village  d'Angleterre,  com- 
té et  à  4  1.  S.  E.de  Chester,  bundred  d'Ed- 
disbury.  11  a  1  collège.  ,67  hab. 

BUIHCOMBE,  comté  des  États  Unis, 
dans  la  partie  occidentale  de  la  Caroline  du 
IS'ord.  11  est  arrosé  par  le  French-Broad- 
Biver  et  le  Notachucky ,  affluens  supérieurs 
de  la  Somtee.  Le  Black-mountain ,  le  Bald- 
mountain  et  le  Smoaky-mountain ,  trois  ci- 
mes des  Blue-mountaios,  s'y  élèvent  à  une 
grande  hauteur.  io,54ahab.,  dont  9,467 
blancs  et  1,075  hommes  de  couleur.  Le  chef- 
lien  est  Ashville. 

BUNDE,  ville  des  États-Prussiens  ,  prov. 
de  Westphalie,  régence  et  à  5  1.  i/3  S.  O. 
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de  Minden  ;  chef-lieu  de  eeicle  ,  sur  PElse. 
Il  y  a  1  filature  de  fil  et  des  eaux  minérales. 
Commerce  en  Gl  et  en  toiles.  981  hab. 

Le  cercle  de  Bùnde  a  16  1.  de  superficie. 
3,aoo  hab. 

BUNGAY,  ville  d'Angleterre,  comté  de 
Suflblk,  bundred  de  Wangmrd,  sur  la  rive 
droite  du  Waveney,  à  5  1.  3/4  S.  O.  d'Yar- 
mouth,  et  a  10  1.5/4  N-  N.  E.  d'Ipswieh. 
On  y  fabrique  des  bas.  On  y  fait  du  com- 
merce avec  Yarmouth,  et  il  s'y  tient  1  mar- 
ché par  semaine,  et  a  foires  par  an.  3,3 10 
hab. 

BUNGO,  principauté  du  Japon,  f'oy. 

Boonco. 

BUNIEL,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
1  I.  i/3  O.  S.  O.  de  Burgos  ,  près  de  la  rire 
gauche  de  l'Arlanzon. 

BUNKER'S  HI LL,  éminenee  qui  domine 
la  ville  de  Boston  ,  capitale  de  l'état  de  Mas- 
sachusets  ,  mémorable  par  la  victoire  qu'y 
remportèrent  les  Américains  sur  les  Anglais 
le  17  juin  1775.  Ce  fut  le  premier  combat 
livré  dans  la  guerre  de  l'indépendance. 

BlNOL,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à  8  1. 
i/i  O.  de  Valence ,  sur  la  Siete-Aguas.  Elle 
a  1  manufacture  de  papier.  i,aoo  hab. 

BUNOLA,  petite  ville  d'Espagne,  dans 
l'ile  de  Majorque,  prov. et  a  3  l.  N.  N.E.  de 
Palma.  2,600  hab.  Son  territoire  produit 
beaucoup  d'huile  et  des  bois  de  construc- 
tion. U  y  a  aussi  des  carrières  de  marbre 
moucheté. 

BL  NOW,  village  de  Gallicie ,  cercle  et  a 
8  I.  3/4  E.  N.  E.  de  Przmysl.  11  y  a  1  châ- 
teau et  1,266  hab. 

BUNT1ÎVGFOBD  ,  ville  d'Angleterre  , 
comté  et  a  4  I.  N.  d'Hertfort ,  hundred 
d'Edwinstree  «  sur  la  rive  droite  du  Rib.  Elle 
est  assez  commerçante.  11  y  a  1  marché  les 
lundis,  et  2  foires  par  an. 

BUNTOUKOU  ,  ville  de  la  Guinée  supé- 
rieure, roy.  de  Gaman,  a  5a  1.  N.  O.  de 
Coumassie.  Lat.  N.  8°  3o'.  Long.  O.  5°  ao'. 
Elle  est  bien  bâtie;  mais  elle  renferme  des 
marécages  qui  la  rendent  malsaine. 

BUNWOOT,  île  de  l'archipel  des  Philip- 
pines, près  de  Mindanao,  dans  la  baie  d'Il- 
lano.  Lat.  N.  7*  10'.  Long.  E.  122"  10'.  Cette 
ile  a  environ  8  1.  de  tour,  et  n'a  pas  1  I.  de 
large.  Elle  est  saine ,  fertile  et  bien  boisée. 
Elle  a  été  cédée  à  la  compagnie  anglaise  des 
Indes  Oiieut.  par  le  sultan  de  Mindanao  en 
1776. 
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BUNZLAU,  cercle  de  Bohême»  borné 
au  N.  par  le  roy.  de  Saxe  ;  au  IV.  E.*,  par  la 
Prusse  ;  à  l'E. ,  par  le  circle  de  Bidschow  ; 
au  S. ,  par  celui  de  Kaurzim  ;  et  à  l'O.,  par 
ccluide  Leitmcritz.  Sa  longueur,  il  m  V  an  S., 
est  de  aa  1. ,  et  sa  largeur  moyenne  ,  de  l'E. 
à  l'O.,  de  la  1.  Sa  superGcic  est  de  ai3  I. 
La  partie  N.  est  couverte  par  le  Biesenge- 
birge.  Dans  plusieurs  rivières  qui  descen- 
dent de  cette  montagne ,  on  trouve  des  pier- 
res précieuses.  L'Elbe  arrose  la  limite  mérid., 
et  l'Iser,  son  affluent,  traverse  le  cercle  du 
N.  E.  au  S.  O.  Le  pays  est,  en  général^  sa- 
blonneux ;  les  vallées  sont  assez  fertiles  en 
grains  ,  houblon,  vin,  et  surtout  en  chanvre  ; 
les  montagnes  sont  couvertes  de  forêts  im- 
menses. Il  y  a  des  manufactures  de  lainages 
et  de  toiles,  et  beaucoup  de  verrrries,  etc. 
On  y  compte  a8  villes-,  18  bourgs,  i,o58  vil- 
lages, et  55 1,784  bab.  Iung-Bunzlau  en  est 
e  chef-lieu. 

BUNZLAU  (ALT),  bourg  de  Bohême, 
dans  la  partie  du  cercle  de  Bunzlau  enclavée 
dans  le  cercle  de  Kaurzim  ,  sur  la  rive  droite 
de  l'Elbe ,  vis-à-vis  de  Brandeis,  à  6'  1.  1  /a  S. 
S.  O.  d'Iung-BunzIau,  et  à  a  1.  i/a  E.  N.  E. 
de  Prague.  Bunzlau,  bâti  en  915  parWratis- 
las,  fut  ruiné  par  les  guerres  religieuses  des 
xv«  et  xvi»  siècles. 

BUNZLAU  ou  BUNTZLAU  ,  ville  des 
États- Prussiens ,  prov.  de  Silésie ,  régence  et 
•  8  1.  î/a  O.  N.  O.  de  Liegnitz,  et  à  a5l.  î/a 
O.  fi.  O.  de  Breslau;  chef-lieu  de  cercle, 
près  de  la  rive  droite  du  Bober.  Lat.  N.  5i° 
i5\  Long.  E.  i3*  i5'.  Elle  a  1  hospice  royal 
d'orphelins  ,  1  école  normale ,  des  fabriques 
de  draps,  de  toiles,  de  bas  et  de  belle  pote- 
rie. Il  s'y  tient  des  marchés  de  blé  et  de  che- 
vaux. 4^994  hab.  On  trouve  dans  les  environs 
des  topazes,  des  agathes,  des  chalcédoines, 
du  jaspe,  etc.  Près  de  là  est  une  fontaine 
célébrée  par  les  poètes  silésiens. 

Le  cercle  de  Bunzlau  a  34  L  de  super- 
ficie ;  il  renferme  a  villes ,  6a  villages ,  et 
£0,074  hab.  11  produit  beaucoup  de  lin. 

BUOCIIS,  village  de  Suisse,  cant.d'Un- 
tervald  ,  sur  la  rive  mérid.  du  lac  des  Quatre- 
Cantons,  près  de  l'embouchure  de  l'Aa,  à 
5/4  de  1.  E.  de  Stanz.  On  y  jouit  d'une  très- 
belle  vue  du  lac.  Patrie  du  peintre  Wursch. 
1,000  hab. 

BUONCONVENTO ,  bourgdu  grand  du- 
ché de  Toscane,  prov.  et  à  6  I.  î/a  S.  E.  de 
Sienne  ,  t  apitanat  et  à  a  1. 1/4  fi.  O.  de  Mon- 


BURE 

talcino,  sur  une  colline ,  et  non  loin  de  l'Om- 
brone.  Sa  situation  est  riante,  mais  malsaine. 
L'empereur  Henri  vin  y  fut  empoisonné 
en  i5i5. 

BUQUES,  peuple  de  Madagascar,  qui 
habite  dans  la  partie  S.  O.  de  l'ile,  aux  en- 
virons de  la  baie  Saint-Augustin.  Son  terri- 
toire est  arrosé  par  le  Darmouth. 

BURANHEN  ouCACHOEIRA,  rivière 
du  Brésil,  prov.  de  Porto-Seguro.  Il  est  vrai- 
semblable qu'elle  descend  de  la  Serra  das 
Elmeraldas.  Elle  coule  de  l'O.  S.  O.  à  l'E. 
fi.  E.,  et  se  jette  dans  l'Atlantique  à  Porto- 
Seguro.  Elle  forme  une  belle  cataracte  au 
centre  de  la  prov.  ,  à  5  1.  N.  du  Dofrade. 

BURANO ,  ville  du  roy.  Lombard-Véni- 
tien ,  prov. ,  distr.  et  à  a  1.  N.  E.  de  Venise  , 
dans  les  lagunes.  Elle  communique  avec  Ve- 
nise par  un  canal.  On  y  fait  de  la  dentelle. 
La  pêche  y  est  active.  Aux  environs  est  nne 
grande  manufacture  de  cordes.  8,000  hab. 

BURBACH,  bourg  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Westphalie ,  régence  d* Arensberg , 
cercle  et  h  3  1.  S.  S.  E.  de  Siegen.  11  y  a  dans 
les  environs  une  mine  de  plomb  et  plusieurs 
mines  de  fer.  56a  hab. 

BURBURATA,  ville  du  gouv.  et  à  a4  K. 
O.  de  Caraccas  ,  prov.  de  Venezuela  ,  sur  le 
golfe  Triste.  Elle  était  autrefois  très-riche  et 

bien  peuplée. 

BURCZAouBURCZEN,rivièredeTrari 
sylvanie  ,  pays  des  Saxons.  Elle  prend  sa 
source  au  mont  Vakar,  traverse  le  distr.  do 
Kronstadt  du  S.  O.  au  fi.  E.  ,  et  se  joint  a 
l'Aluta,  près  de  Marienburg,  après  un  cours 
de  ta  1. 

BURDASPAL,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  10  1.  i/a  E.  de  Pampelune  (  Navarre) , 
et  à  5  I.  i/a  N.  E.  de  Sanguesa,  sur  la  rive 
gauche  de  l'Ezca. 

BU  R  EL  A,  cap  d'Espagne,  sur  la  côte 
sept,  de  la  prov.  de  Lugo  (Galice).  Lat.  N. 
43°  36'.  Long.  O.  io°  54'. 

BU  RELLA  ou  BORRELL1 ,  bourg  du  roy. 
de  Naples,  prov.  de  PAbruzze  Citérieure, 
distr.  et  a  7  5/4  S.  de  Lanciano ,  cant.  et  à 
1  1.  8.  O.  de  Villa  Santa-Maria,  près  de  la 
rive  droite  du  Sangro. 

BUREN  ,  ville  des  Pays-Bas,  prov.  de 
Gueldre,  arrond.  et  à  1  1.  a/3  O.  N.  O.  de 
Thiel ,  et  a  9 1.  O.  d'Arnhem ,  cant.  de  Gel- 
dermalsem.  i,5oohab. 

Bt'JREX  ,  ville  de  Suisse  ,  canton  et  à  5  I. 
N.  de  Berne  ;  chef-lieu  de  bailliage ,  et  à 
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3  1.  i/4  S.  O.  de  Soleure,  sur  la  rive  droite 
del'Aar,  qu'on  traverse  sur  un  pont  de  pierre. 
11  y  a  un  château.  Cette  ville  fait  le  com- 
merce de  vin  et  de  transit.  Il  s'y  tient  des 
foires  considérables.  i,oa4  bab.  Il  y  a  dans 
les  environs  des  mines  de  fer  et  des  bains 
près  de  Lengnau. 

Cette  ville  a  été  le  théâtre  de  plusieurs 
combats  entre  les  confédérés  et  les  Autri- 
chiens. Elle  a  été  prise  d'assaut  par  les  trou- 
pes de  Berne  et  de  Soleure.  En  1798,  les 
Français  s'en  emparèrent  après  avoir  battu 
les  confédérés. 

Le  bailliage  a  6,790  bab.  ,  répartis  en 
8  paroisses. 

BU  RES,  village  de  France,  dép.  de  Seine- 
et-Oise  ,  arrond.  et  à  a  1.  3/4  S.  de  Versailles , 
cant.  de  Palaiseau.  Il  y  a  une  source  miné- 
rale froide.  180  hab. 

BURFORD ,  ville  d'Angleterre ,  comté  et 
à  6  1.  O.  d'Oxford,  hundred  de  Bampton, 
sur  la  rive  droite  du  Wainruah.  11  y  a  une 
manufacture  de  couvertures  et  d'étoffes  en 
laine.  1,409  hab.  On  tint  dans  cette  ville  , 
en  685 ,  un  concile  qui  avait  pour  but  de  rec- 
tifier une  erreur  qui  s'était  glissée  dans  la 
célébration  de  la  fête  de  Pâques. 

BURG,  village  des  États-Prussiens ,  prov. 
de  Brandebourg,  régence  et  à  14  1.  i/a  S. 
S.  O.  de  Francfort,  cercle  et  à  4  L  N.  O.  de 
Cottbus.  Il  y  a  dans  les  environs  des  mines 
de  fer  et  de  la  tourbe.  On  y  a  trouvé  des 
pierres  ponces.  L'on  y  voit  sur  le  Schloss- 
berg ,  colline  voisine,  des  tombeaux  de  Van- 
dales. 1,109  nan' 

BU  RG ,  bourg  des  États-Prussiens ,  prov. 
de  Clèves-Berg,  régence  et  à  61.  E.  S.  E.  de 
Dùsseldorf,  et  à  5 1. 1/4  N.  N.  E.  de  Cologne, 
cercle  de  Solingen  ,  sur  le  Wipper.  Il  ren- 
ferme a  églises,  1  manufacture  de  fusils  et 
1  de  couvertures.  Commerce  considérable 
de  poissons,  surtout  de  saunions  et  d'éc re- 
visses. 1,434  hab.  11  y  a  sur  une  montagne 
voisine  un  château  .fort  qui  fut  autrefois  la 
résidence  des  comtes  de  Berg. 

BURG,  ville  des  États- Prussiens,  prov. 
de  Saxe,  régence  et  à  5  1.  N.  E.  de  Magdc- 
bourg ,  cercle  de  Jerichow  I ,  sur  l'HIe.  Elle 
a  a  églises  luthériennes ,  1  calviniste ,  1  école 
latine ,  1  hôpital  et  1  hospice.  On  y  trouve 
des  distilleries  d'eau-de-vie,  des  manufac- 
tures de  draps,  et  des  imprimeries  sur  étoffes. 
9,991  hab.  Il  y  a  dans  les  environs  des  mines 
de  houille.  Cette  ville  appartenait  autrefois 
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4  la  principauté  de  Qucrfurth.  Elle  fut  cédée 
à  la  Prusse  en  1687. 

BURG,  château  de  la  principauté  de  Reuss 
(  branche  aînée) ,  baill.  de  Burg,  sur  un  ro- 
cher à  pic,  non  loin  de  la  Saale,  â  1 1.  1/4  IV. 
de  Saalburg.  Il  est  environné  de  forges  et  de 
martinets,  où  l'on  fabrique  principalement 
des  fourneaux  et  de»  chaudrons  avec  le  pro- 
duit des  mines  voisines. 

BURG  AU,  ville  de  Bavière,  cercle  du 
Danube  -  Supérieur,  chef  -  lieu  de  présidial , 
sur  le  Mundel ,  à  8  1.  i/|  O.  N.  O.  d'Augs- 
bourg ,  et  à  7  1. 1/4  E.  d'UIm.  Elle  a  un  châ- 
teau, a, î85  hab. 

Le  présidial  contient  1  ville,  1  bourg, 
35  villages,  et  11,407  hab. 

BURG  AL  ,  bourg  du  duché  de  Styrie  , 
cercle  et  à  1 1  I.  1  /a  E.  de  Grâtz ,  sur  le  Laf- 
nitz,  à  1  1.  a/3  N.  de  Furstenfeld.  Lat.  N. 
74°9'  5a'.  Long.  E.  i3°44'o\  Il  y  a  une 
filature  de  coton  ,  la  première  qui  ait  été  éta- 
blie dans  la  monarchie  autrichienne.  On  y 
élève  beaucoup  de  bestiaux.  638  hab. 

BURGBERG,  montagne  des  États-Prus- 
siens ,  prov.  de  Silésie  ,  régence  de  Liegnitz , 
cercle  de  Bolkenhain.  On  y  trouve  des  cris- 
taux et  du  bois  pétrifié. 

BURGBERNHEIM  ,  bourg  de  Bavière  , 
cercle  de  la  Rezat,  présidial  deWindshcim,  à 
5  1.  1/2  N.  O.  d'Anspach.  Il  y  a  un  château, 
des  bains  d'eaux  minérales  et  des  tanneries. 
On  y  fait  commerce  de  grains  et  de  bétail. 

BURGBRE1TBACH  ou  BURGPREP- 
PACH  ,  bourg  de  Bavière  ,  cercle  du  Main- 
Inférieur,  présidial  et  â  1 1.  3/4  de  Iiofheim, 
et  à  7  1.  i/a  N.  O.  de  Bamberg.  Il  y  a  un 
magnifique  château  appartenant  à  la  famille 
Fuchs.  55o  hab. 

BURGBROHL,  village  des  États- Prus- 
siens, prov.  du  Bas-Rhin,  régence  et  â  5 1. 3/4 
N.  O.  de  Coblentz,  cercle  de  Mayen.  11  y 
a  des  carrières  de  pierres  de  tuf  et  des  eaux 
minérales.  a54  hab. 

BURGDORF,  ville  du  roy.  de  Hanovre  , 
princip.  de  L&nebourg,  chef-lieu  de  baill.  do- 
manial, sur  la  rive  gauche  de  l'Aue,  à  4L  i/a 
S.  deCelle ,  et  à  4 1.  a/3  E.  N.  E.  de  Hanovre. 
11  y  a  t  château,  1  église,  1  hôpital,  et  des 
distilleries  de  grains.  1 ,  jya  hab. 
Pop.  du  bailliage,  4,oo3  hab. 
BURGDORF,  petite  ville  de  Suisse.  Vo9. 
Bbbtboud. 

BLRGEBRACH,bourgdeBavière,  cercla 
du  Main-Supérieur,  chef-lieu  de  présidial,  â 
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3  I.  i/a  O.  S.  O.  de  Bamberg,  et  à  i3  1.  î/a 
E.  N.  E.  de  W  m  /bourg.  11  y  a  de  grandes 
brasseries.  5oo  hab. 

Le  présidial  renferme  i  bourg ,  58  villages, 
et  12,763  hab. 

BURGEE,  ile  de  l'océan  Atlantique, au 
S.  de  Terre-Neuve.  Lat.  N.  47°  16'.  Long.  O. 
59«  57'. 

BUBGEL ,  ville  du  grand-duché  de  Saxe- 
Weiniar,  cercle  de  Weimar-Iena  ,  a  a  1.  3/4 
E.  ff.  E.  d'iena  ;  chef- lieu  de  baill.  11  y  a 
des  fabriques  de  toiles  et  de  poterie  ,  etc. 
Commerce  de  bois  de  construction.  Il  s'y 
tient  5  foires  par  an.  On  trouve  aux  environs 
des  carrières  d'albâtre  et  de  gypse.  1,107 
hab. 

BURGEN,  village  des  Etat* -  Prussiens, 
prov.  du  Bas-Rhin  ,  régence  et  à  5  1.  S.  O. 
de  CoblenU,  cercle  de  Saint  -Goar,  sur  la 
rive  droite  de  la  Moselle.  Il  y  a  une  carrière 
de  grès.  701  bah. 

BURO-FARRNBACH,  bourg  de  Bavière. 
Voy.  Fabswbach  (Uc-ac). 

BURGH,  bourg  d'Angleterre,  comté  et 
à  13  L.  E.  de  Lincoln,  napentake  de  Cand- 
lesoe.  Son  territoire  marécageux  abonde  en 
pâturages,  où  l'on  nourrit  des  bœufs  et  des 
montons  qui  approvisionnent  les  marchés  de 
Londres.  Il  y  a  1  marché  par  semaine  et 
a  foires  par  an.  90  5  hab. 

BURGH  ou  BKOUGH  ,  viïlage  d'Ecosse, 
comté  de  Caithness ,  près  du  cap  Dunnet ,  à 
1 1.  3/4  N.  E.  de  Thurso.  11  a  un  bon  port. 
On  y  fait  la  pèche. 

BliRGH,  cap  sur  la  côte  sept,  de  l'E- 
cosse ,  comté  d'Elgin.  H  s'avance  dans  le 
golfe  de  Murray,  au  N.  E.  d'une  belle  baie, 
où  se  trouve  un  port  de  même  nom  bien 
abrité. 

BURGHASLACII  ,  bourg  de  Bavièrè , 
cercle  de  la  Rezat,  chef-lieu  de  juridiction 
seigneuriale,  sur  le  Haslach,  à  11  1.  i/a  N. 
d'Anspach-  Il  y  a  un  château. 

BURG-HAUN  ,  bourg  de  la  liesse-Élec- 
torale ,  prov.  et  â  3  I.  a/3  N.  N.  E.  de  Fulde, 
cercle  et  à  3/4  de  I.  N.  O.  de  Hunfeld ,  sur 
la  rive  gauche  du  Haun.  Il  y  a  a  églises, 
1  catholique  et  1  luthérienne.  Il  s'y  tient 
a  foires.  o85  ha  h. 

BURCHAUSEN  ,  Bidaiom,  ville  de  Ba- 
vière, cercle  du  Danube-Inférieur,  chef-lieu 
de  présidial;  siège  d'un  bailliage  des  rentes 
«t  d'un  des  trois  commissariats  de  police  du 
cercle,  sur  la  rive  gauche  de  la  Salxach,  a 
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i5l.  S.  O.  de  Pas*au,età  20  I.  O.  de  Munich. 
Elle  est  entourée  de  murailles ,  et  était  au- 
trefois défendue  par  un  château  -  fort.  Elle 
renferme  5  églises,  5  hôpitaux  ,  des  brasse- 
ries et  1  imprimerie.  a,oto  hab. 

Le  présidial  renferme  1  ville,  4  bourgs, 
48  villages,  et  10,200  hab. 

BURGH  -  B Y- 8 A i\D8 ,  village  d'Angle- 
terre ,  comté  et  ward  deCumberland  ,  à  1 1. 
1/4  O.  de  Carlisle.  On  y  remarque  une  co- 
lonne érigée  en  mémoire  d'Edouard  i*T,  roi 
d'Angleterre ,  qui  y  mourut  en  i3o8.  C'était 
une  station  romaine.  3o  J  hab. 

BURGHEIM  ouBURCKHEIM,  ville  du 
grand-duché  de  Bade ,  cercle  de  Treisam  et 
Wiesen,  baill.  et  â  al.  N.  de  Brisach,  et  à 
51.  1/4  O.  N.  O.  de  Frey bourg,  sur  le  Rhin  , 
dans  l'ancien  Brisgau.  600  hab. 

BURGI  A  ,  petite  ville  de  Sicile,  prov.  et 
à-  10  1.  N.  O.  de  Girgenti,  distr.  de  Bivona;  ' 
chef-lieu  de  cant. 

BURG-KUN8TADT  ,  ville  de  Bavière, 
cercle  du  Main  -  Supérieur ,  présidial  de 
Weissmain ,  sur  un  rocher,  à  7  I.  1/4  N.  E. 
de  Bamberg,  et  à  7  I.  N.  O.  de  Baireuth.  II 
y  a  1  château ,  1  collège  et  des  brasseries. 
i,3oo  bab.  On  trouve  dans  les  environs  des 
carrières  d'excellente  pierre  à  bâtir. 

HLRGLE.N,  village  de  Suisse,  rant.  de 
Tburgovie,  baill.  de  Weinfeld»  a ,  près  de 
la  rive  droite  de  la  Thur,  4  41.  E.  de  Frauen- 
feld;  cher-lieu  de  cercle.  Il  y  a  un  grand 
château.  8a5  hab.  Il  vient  d'asseï  bons  fruits 
sur  son  territoire ,  et  on  y  fait  du  vin. 

BURGLEN,  village  de  Suisse,  cant.  et 
distr.  d'Uri,  sur  le  Schechenhach ,  â  î/a  1. 
S.  E.  d'Altorf.  11  a  été  habite  par  Guillaume 
Tell.  En  i388,  3o  ans  après  la  mort  de  ce 
héros ,  sa  maison  fut  convertie  en  une  cha- 
pelle ,  sur  les  murs  de  laquelle  on  a  repré- 
senté son  dévouement  admirable  et  ses  ex- 
ploits, et  dans  laquelle  les  habitans  d'Uri  se 
rassemblent  tous  les  ans  pour  prononcer  un 
discours.  i,o3o  hab. 

BUBGLEÎVGEN  FEU) .  ville  de  Bavière , 
cercle  de  la  Regen ,  chef-lieu  de  présidial , 
et  siéfce  d'un  baill.  des  rentes,  sur  le  Nab, 
à  6  I.  N.  N.  O.  de  Ratisbonne.  Elle  a  des 
tanneries,  et  une  fabrique  de  pierres  à  fu- 
sils. On  y  tient  tous  les  ans  des  foires  trés- 
fréqueotées.  1,357  naD-  A  quelque  distance 
il  y  a  un  château  fort  sur  une  montagne. 

Le  présidial  contient  a  villes ,  a  bourgs  . 
194  villages  et  a3>785  h.»». 
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BURGO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
i3  1.  O.  de  Malaga  (Grenade),  sur  la  rire 
gauche  de  l'Ardalcs.  On  voit  dans  1rs  envi- 
rons les  ruines  d'/inicij)c  ,  parmi  lesquelles 
on  remarque  un  amphithéâtre  et  plusieurs 
temples. 

BURGO,  bourg  d'Espagne,  pror.  et  a 
a  1.  i/a  E.  de  Vitoria  (Alava),  sur  la  rive 
gauche  de  l'AIegria. 

BURGO  DE  os  M  \  (EL) ,  ville  d'Espa- 
gne ,  pror.  et  à  10  I.  5/4  O.  de  Soria ,  et  à 
i/3  de  1.  N.  d'Osma»sur  la  rive  gauche  de 
l'Ucera,  qu'on  y  traverse  sur  un  pont.  Elle 
est  entourée  de  murailles,  et  renferme  la  ca- 
thédrale et  le  palais  de  1 evèque  d'Osma. 
i,aoo  hab. 

BURGÛRNER  ,  village  des  Étata-P  rus- 
siens,  prov.  de  Saxe,  régencede  Mersebourg, 
cercle  de  Mansfeldberg,  à  a  1.  N.  d'Eislcben, 
et  à  8  1.  i/4  N.  O.  de  Halle ,  sur  la  Wipper. 
11  y  a  dans  les  environs  des  carrières  d'al- 
bâtre et  de  gypse  ;  l'on  y  remarque  une 
machine  a  vapeur. 

BURGOS,  prov.  d'Espagne,  dans  la 
Vieille  Castille,  entre  4i°  5o'  et  43°  5a'  de 
lat.  N.,  et  entre  4"  i  a'  et  ;*  16'  de  long.  O. 
Elle  est  bornée  au  N.  par  le  golfe  de  Gas- 
cogne ;  a  1*0.,  par  le  roy.  de  Léon  ;  au  S. , 
par  la  prov.  de  Ségovie  ;auS.  E.,  par  celle 
de  Soria;  et  à  l'Ë. ,  par  cette  dernière  et  les 
Provinces  Basque*.  Sa  longueur  du  .V  au  S. 
est  de  4y  !•  Sa  largeur  de  l'E.  à  l'O.  varie 
de  9  à  38 1.,  et  sa  superficie  est  de  1,000  1. 
Elle  renferme  5  villes,  583  bourgs ,  un  grand 
nombre  de  villages  ,  et4;o,588  hab. 

Cette  province  oûre  un  amas  de  plateaux 
entrecoupés  de  vallées  assez  fertiles.  Les 
monta  Cantabres,  sur  les  sommets  desquels 
la  neige  séjourne  quelque  temps  ,  et  dont 
les  pentes  sont  couvertes  d'épaisses  forêts, 
occupent  la  partie  septentrionale  de  la  pro- 
vince. La  Sierra  de  Oca  s'élève  dans  le  cen- 
tre ,  et  les  Sierras  de  S.  Millan  et  de  S.  Lo- 
renzo  couvrent  la  partie  orient.  Le  terrain 
a  trois  inclinaisons  principales  ;  l'une  au  N. 
vers  le  golfe  de  Gascogne  ,  l'autre  à  l'E.  vers 
l'Èbre,  qui  parcourt  l'intérieur  de  la  pro- 
vince ,  et  en  forme  sur  plusieurs  points  la 
limite  orient.;  et  la  troisième  â  l'O. ,  vers  le 
Ouero  ,  qui  arrose  le  sud  de  la  province,  et 
vers  l'Arlanzon ,  l'Arlanzaetta  Pisuerga,  qui 
en  baignent  la  partie  occidentale.  Les  côtes 
sont  très -découpées,  et  forment  plusieurs 
caps  et  ports.  Le  cap  Galderon  est  le  plus 
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remarquable  ;  et  les  ports  de  Santander  et 
de  Laredo  sont  les  plus  considérables.  Le 
climat  est  tempéré  dans  les  vallées.  Les 
montagnes  sont  très-froides.  Le  sol  est  tantôt 
sablonneuxet  tantôt  pierreux.  Dans  les  mon- 
tagnes du  nord  les  récoltes  sont  loin  de  suffire 
à  la  consommation.  Les  autres  parties  de 
la  province ,  et  principalement  les  can- 
tons de  la  Riojà  et  de  Bureva,  sont  très-fer- 
tiles en  céréales,  fruits,  vin,  olives,  lin, 
garance ,  pastel ,  etc.  Partout  on  élève  beau» 
coup  de  bestiaux,  et  surtout  des  moutons , 
dont  la  laine  est  assez  belle.  Quoique  les 
montagnes  recèlent  une  foule  de  minéraux, 
on  n'exploite  qu'un  peu  de  fer.  Dans  quel- 
ques-unes, il  y  a  des  sources  minérales.  L'in- 
dustrie est  assez  active.  On  compte  un 
grand  nombre  de  tanneries ,  plusieurs  fabri- 
ques de  binages  communs,  de  tissus  de  co- 
ton ,  de  chapeaux ,  de  savon  et  de  poterie  ; 
et  il  y  a  des  forges,  et  des  fonderies  de  ca- 
nons. Les  principaux  articles  de  commerce 
sont  les  laines  et  les  cuirs.  Les  exporta- 
tions se  font  par  le  port  de  Santander.  Bur- 
gos  est  le  centre  du  commerce  par  terre. 
Cette  province  dépend  de  la  capitainerie 
générale  de  Zamora  et  de  la  chancellerie 
de  Valiadoud.  En  i8aa ,  elle  a  formé  la  nou- 
velle province  de  Burgos,  la  presque  tota- 
lité de  celle  de  Santander,  et  en  paitie celles 
de  Logrono  et  de  Vitoria. 

BURGOS,  nouvelle  prov.  d'Espagne,  for- 
mée en  i8aa  de  la  partie  centrale  delà  prov. 
de  Burgos;  bornée  au  N.  par  la  prov.  de  San- 
tander ;  à  l'E.  ,  par  celles  de  Bilbao,  de  Vi- 
toria et  de  Logrono  ;  au  S.  E.  ,  par  celle  de 
Soria  ;  au  S.,  par  celle  de  Ségovie  ;  et  â  l'O. , 
par  celles  de  Valladolid  et  de  Palencia.  Sa 
longueur  du  N.  au  S.  est  de  36  I. ,  et  sa 
largeur  moyenne  de  l'E.  â  l'O.  de  ao  L  Elle 
est  généralement  très  •  montagneuse.  La 
Sierra  de  Oca  la  traverse  du  N.  O.  au  S.  E. 
Les  Sierras  de  S.  Millan  et  de  S.  Lorenxo 
s'élèvent  sur  la  limite  orientale,  et  les  monts 
Cantabres  la  séparent  au  N.  de  la  province 
de  Santander.  L'Èbre,  le  Duero,  la  Pisuerga, 
l'Arlanzon  et  l'Arlanza,  sont  les  principal' 
rivières  qui  l'arrosent.  ao^,o^5  hab. 

BURGOS,  ville  d'Espagne,  capit.  de  la 
Vieille  Castille ,  chef-lieu  de  la  prov.  de  son 
nom  ,  sur  la  rive  droite  de  l'Arlanzon  ,  au 
confluent  de  la  Vena,  à  481.  N.  de  Madrid. 
Lat.  N.  4>°  30'  59'.  Long.  O.  5°  o'  3o'.  Siège 
d'un  archevêché ,  et  résidence  des  premiè- 
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res  autorité»  de  la  prov.  Elle  est  assez  gran- 
de ,  et  ceinte  d'anciennes  murailles.  Elle 
était  détendue  par  un  château  aujourd'hui 
en  ruine.  Burgos  est  irrégulièrement  bâti, 
sur  le  penchant  d'une  montagne.  Les  rues 
sont  étroites ,  tortueuses  et  sombres  :  on  dis- 
tingue cependant  celle  qui  conduit  à  la  ca- 
thédrale. Au  nombre  des  places  il  en  est 
une  remarquable  par  un  portique  qui  règne 
sur  trois  de  ses  cotés,  et  au-dessus  duquel 
s'élèvent  des  maisons  assez  belles.  Des  fon- 
taines sont  répandues  dans  tous  les  quar- 
tiers. On  distingue  parmi  les  édifices  llïôtel- 
de  ville,  le  palais  de  Velascos,  un  arc  de 
triomphe  érigé  par  la  ville  en  l'honneur  du 
i"  comte  de  Ca.*tille ,  Ferdinand  Gonzaiès  ; 
la  cathédrale,  bâtie  sur  une  hauteur,  dans 
le  xiii'  siècle ,  et  dont  l'intérieur  est  riche- 
ment décoré  ;  et  la  porte  Santa  Maria ,  qui 
s'ouvre  sur  un  des  ponts.  On  traverse  l'Ar- 
lanzon  sur  5  ponts  construits  en  pierre  de 
taille  pour  se  rendre  au  faubourg  de  Bega , 
qui  est  grand ,  bien  peuplé,  et  renferme  plu- 
sieurs couvens  et  hôpitaux ,  une  jolie  pro- 
menade et  des  jardins  bien  arrosés.  Burgos 
a  plusieurs  églises  paroissiales  décorées  de 
belles  peintures  et  de  mausolées  :  celle  de 
Saint  Paul  mérite  l'attention  des  curieux  par 
sa  belle  architecture  gothique.  11  y  a  aussi 
des  hôpitaux ,  dont  un ,  très-vaste  ,  sert  d'a- 
sile aux  pèlerins  allant  à  Saint- Jacques  de 
Gompostelle  ;  i  collège ,  i  école  des  beaux- 
arts  et  i  école  de  chirurgie.  L'industrie  et 
le  commerce  de  Burgos,  autrefois  florissans, 
sont  bien  déchus.  Il  n'y  a  plus  que  quelques 
fabriques  de  couvertures  en  laine  ,  de  fla- 
nelle, de  molleton,  et  autres  grosses  étoffes. 
On  y  fait  beaucoup  de  bas  de  laine.  Elle 
est  l'entrepôt  des  laines  de  la  Yieille-Castille 
qui  sont  expédiées  à  l'étranger.  9,000  hab. 

Burgos  a  été  la  résidence  des  comtes  et 
ensuite  des  rois  de  Castille ,  et  pendant  ce 
temps  elle  était  devenue  une  des  villes  les 
plus  importantes  de  l'Espagne.  Dans  le  xvi« 
•iècle,  Charles  !•*  (Charles-Quint)  transporta 
sa  résidence  à  Madrid,  et  de  cette  époque  da- 
tent la  décadence  et  la  dépopulation  de  Bur- 
gos. Les  Français  s'emparèrent  de  cette  ville 
en  1808,  et  en  181a  ils  y  furent  assiégés  sans 
succès  par  les  Anglais.  L'année  suivante  ces 
derniers  y  entrèrent. 

BURG-SCHEIDUNGEN  ,  village  des 
États-Prussiens,  prov.  de  Saxe,  régence  et 
à  6  1.  S.  O.  de  Mersebourg,  et  à  5  I,  1/2  N. 
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O.  de  Nauru  bourg,  cercle  de  Querfurth.  C'é- 
tait autrefois  la  résidence  des  rois  de  Thu- 
ringe.  11  y  a  1  beau  château,  1  fabrique  d'a- 
midon et  de  bas  de  laine  ,  et  1  salpètrière. 
261  hab. 

BURG  SCUWALBACH,  village  du  du- 
ché et  à  a  1.  E.  S.  E.  de  Nassau,  baill.  et  à 
1 1.  a/3  S.  de  Diex,  sur  le  Sill.  Il  y  a  1  forge 
et  a  moulins. 

BURG-8INN ,  village  de  Bavière ,  cercle 
du  Main-Inférieur,  présidial  de  Wolfsmûns- 
ter,  à  10  1.  3/i  N.  N.  O.  de  Wûrxbourg.  Il 
y  a  1  église  et  3  châteaux.  65o  hab. 

BURGSTALL,  bourg  de  l'archid.  d'Au- 
triche, pays  au-dessous  de  l'Ens,  cercle  su- 
périeur de  Wienerwald ,  sur  le  Grand  Erlaf, 
à  4  I.  S.  S.  O.  de  Pechlarn  ,  et  à  6  1.  i/a  E. 
N.  E.  de  Waidhofen.  11  y  a  1  fabrique  de 
faux  ,  t  distillerie  d'eau-de-vie  de  grains,  et 

I  verrerie. 

BURGSTEDT,  ville  da  roy.  de  Saxe, 
cercle  de  l'Erzgebirge,  baill.  de  Zwtck.au, 
à  1  1.  1/2  E.  de  Penig,et  à  2  1.  i/a  N.  N.  O. 
de  Chemnitz.  Il  y  a  des  manufac  turcs  de  toi- 
les de  lin  et  de  coton  ,  d'étoiles  en  soie  et  en 
filoselle,  et  des  brasseries,  a, 000  hab. 

BÛRGSTEIN,  village  et  seigneurie  de 
Bohème,  cercle  et  à  9  I.  i/j  N.  E.  de  Leit- 
meritz ,  et  à  1/2  1.  S.  S.  E.  de  Hayda.  Il  ren- 
ferme la  plus  ancienne  verrerie  de  la  Bohè- 
me ,  1  manufacture  d'étoffes  de  coton ,  et 
des  fabriques  de  toile  cirée,  de  mousselines 
et  de  futaine.  On  voit  dans  les  environs  un 
bel  ermitage  taillé  dans  le  roc. 

BURG  STEINFURTH,  ville  des  États- 
Prussiens.  Voy.  STiiHFiaTH. 

BURGTH AN,  village  de  Bavière,  cercle 
de  la  Rezat  ,  présidial  d'Altdorf,  sur  le 
Schwarzach,  â  3  I.  3/4  S.  E.  de  Nuremberg. 

II  y  a  1  château-fort  situé  sur  une  monta- 
gne, 1  manufacture  de  rubans,  2  papete- 
ries et  1  moulin  à  poudre. 

BURGUETE,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  â  6  1.  N.  E.  de  Pampelune  (Navarre), 
dans  la  vallée  de  Roncevaux,  où  l'arrière- 
garde  de  l'armée  de  Charlemagne  fut  battue 
par  les  Maures,  et  où  le  fameux  Roland  fut 
tué  en  778. 

BURGUILLOS ,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  i3l.  i/a  S.  de  Badajoz  (  Est  rem  adore) , 
et  à  5 1.  E.  de  Xerezde  los  Caballeros.  4,oa5 
hab. 

BURGUILLOS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  4  1-  N.  de  Séville. 
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BURGWALBACH ,  bourg  de  Bavière, 
cercle  du  Main-Inférieur,  présidial  et  à  a  I. 
i/4  S.  E.  de  BischoOfthcim  ,  et  à  i5  1.  N.  de 
Wûribourg. 

BUKGWALDNIEL,  bourg  des  États- 
Prussien».  ï'oy.  Waldjiiel. 

BURGWEDEL,  village  du  roy.  de  Ha- 
novre, princip.  de  Luuebourg,  chef-lieu  de 
baill.,  à  a  I.  î/a  O.  IV.  O.  de  Burgdorf,  et  à 
'     3  i.  i/a  N.  N.  E.  de  Hanovre. 

Pop.  du  baill.  :  5,a4o  bab. 

BURHAMPOOTER,  lleuvc  de  l'Asie. 

}  0>J.  BaABM  APOtTBK. 

BURH AVE,  village  du  duché  d'Olden- 
bourg, cercle  d'Ovelgône  ;  chef-lieu  de  baill., 
a  j/4  de  I.  de  la  nier  du  Nord  ,  et  à  6  1.  E. 
deVarel. 

BURIANO,  Salkbbo,  village  du  grand- 
duché  de  Toscane ,  prov.  de  Pise  ,  princip. 
et  à  9  1.  S.  E.  de  Pioiubino,  et  à  6  1.  5/4  S. 
S.  E.  de  Massa,  sur  la  rive  N.  O.  du  lac  de 
Castigjione  ,  qu'on  nomme  quelquefois  Bu- 
riano. 

BUR1AS,  île  de  l'archipel  des  Philippi- 
nes, au  S.  de  Luçon  et  au  O.  de  Ticao, 
par  il"  5a'  delat.  N.,  et  iao°44'  de  long.E. 
Sa  longueur  est  d'environ  i5  1.,  et  sa  largeur 
de  a  I.  L'intérieur  est  trés-fertile  ,  et  la  cùte 
est  bordée  de  récifs  et  de  rochers.  Depuis 
177J,  ils')  est  établi  une colonied'llhansqui 
vivent  en  pirates,  et  sont  redoutes  dans  ces 
parages. 

BI  RIASCO,  village  des  États  Sardes  , 
div.  de  Turin,  prov.  et  à  il.  i/a  E.  de  Pi- 
gnerol  ;  chef-lieu  de  mand.,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Lemma. 

BU  RIE,  village  de  France,  dép.  de  la 
Charente-Inférieure,  arrond.età  5  l.  3/i  E. 
de  Saintes;  chef  lieu  de  cant.  i,5oo  bab. 

BUA1T1CA  ,  vUle  de  la  Nouvelle-Gre- 
nade, prov.  d'Antiuquia,  à  51.  N.  N.  O.  de 
Santa  Fé  de  Antioquia.  Il  y  avait  autrefois 
une  riche  mine  d'or  dont  on  a  perdu  la  trace. 
1,184  hab. 

BURKE,  comte  des  Etats  Unis,  dans  la 
partie  occid.  de  l'état  de  la  Caroline  du  Nord, 
borné  au  N.  O.  par  les  Blue-ridge ,  et  tra- 
versé par  les  aflluens  supérieurs  de  la  Grande 
Catawba.  1 3,4 1  »  hab.,  dont  1 1,419  blancs 
et  »i99>  g»ns  de  couleur.  Le  chef-lieu  est 
Mofgantown. 

BLRKE,  comté  des  États-Unis,  en  Géor- 
gie ,  borné  au  N.  par  un  a  fil  tient  de  la  Sa- 
vannab  ;  au  N.  E.,  par  cette  dernière  ;  et  au 
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S.  O.,  par  la  Grande  Ogeechee.  1 1 ,577  hab., 
dont  5,6;3  blancs,  84  noirs  libres,  et  5,Sao 
esclaves.  Le  chef  lieu  est  Waynesborough. 

BL  RKE,  comm.  des  États-Unis,  état  de 
Vermont,  comté  de  Calédonie,  à  16  I.  N. 
E.  de  Montpellier.  459  hab. 

BURKERSDOKF,  bourg  de  l'art bid. 
d'Autriche,  pays  au-dessous  de  l'Ens,  cer- 
cle inférieur  du  Wienerwald ,  sur  le  Wien , 
a  5  1.  i/a  O.  de  Vienne.  Il  y  a  1  filature  de 
coton,  et  dans  les  environs  1  carrière  de  beau 
marbre. 

BURKERSDORF,  village  du  roy.  de 
Saxe  ,  cercle  de  l'Erzgebirge  ,  baill.  et  à  a  1. 
i/5  de  ChemniU,  sur  le  Chcmnitz.  i,aoo 
hab. 

BU  RKERTSWALDE,  village  du  roy.  de 
Saxe  ,  cercle ,  baill.  et  à  a  1.  i/a  S.  de  Meis- 
sen.  II  s'y  tient  des  foires  considérables. 

BURKE'SCANAL,  détroit  du  Grand 
Océan  boréal,  sur  la  cùte  N.  O.  de  l'A- 
mérique sept.  Il  est  formé  par  King's  lsland 
(l'île  du  Roi) ,  au  N. ,  et  par  le  Nouvel-Ha- 
novre. Lat.  N.  5i°  57'.  Long.  E.  339°  5o'. 

BURKESV1LLE,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  Kentucky,  chef-lieu  du  comté  de 
Cumberland ,  sur  la  rive  droite  de  la  rivière 
de  ce  nom,  a  56  I.  S.  de  Fraucfort.  10b' 
hab. 

BU  RK II  El  M,  bourg  de  Bavière,  cercle 
du  Danube-Supérieur,  présidial  et  à  a  1.3/4 
O.S.  O.  de  Neuburg,  et  a  8  1.  3/4  N.  N.  E. 
d'Augsboutg,  dans  un  canton  riant.  795 
hab. 

BURLATI,  ville  de  la  Turquie  d'Europe. 

Vo\J.  BlBL4T. 

BURLATS,  bourg  de  France,  dép.  du 
Tarn  ,  arrond.  et  à  1  1.  3/4  E.  N.  E.  de  Cas- 
tres, cant.  de  Roquecourbe,  sur  l'Agout. 
11  y  avait  1  collégiale  fondée  par  le  pape 
Jean  un.  On  a  trouvé  à  la  montagne  du  Pa- 
radis, près  de  ce  bourg,  1  mine  de  plomb 
tenant  or  et  argent ,  et  un  marbre  noir  dont 
le  grain  est  très-gros.  i,a5o  hab. 

BURLINGTON  ,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  Connecticut ,  comté  et  à  6  1.  O.  de 
Hartford.  i,5Go  hab. 

BURLINGTON,  comm.  des  États-Unis  , 
état  de  Massachusets ,  comté  de  Middlesex, 
à  4  1.  i/3  N.  O.  de  Boston.  5o8  hab. 

BURLINGTON,  comté  des  États-Unis, 
dans  la  partie  S.  du  New-Jersey,  borné  au 
N.O.  parla  Delaware;  au  S.O.,par  le  Pen- 
sauken  ,  affluent  de  la  Delaware ,  et  par  le 
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Little  Egg  Harbour  River.  Il  contient  18,811 
hab.  Le  chef-lieu  porte  le  même  nom. 

BURLINGTON,  ville  des  États-Unis, 
état  de  New  Jersey ,  chef-lieu  de  comté;  si- 
tuée partie  sur  une  île  de  la  Delaware, 
et  partie  sur  le  continent  ;  à  5  1.  i/a  N.  E. 
de  Philadelphie ,  et  à  ao  I.  S.  S.  E.  de  New- 
York.  Lat.  N.  4o#  5'.  Long.O.  ;5°  iJ'.Elle 
•  été.  fondée  en  1677.  Elle  est  régulièrement 
bâtie  ;  les  rues  en  sont  larges.  11  y  a  1  bel 
hôtel-de-ville ,  1  bourse  ,  4  églises ,  i  prison , 
1  collège  et  1  bibliothèque  publique.  Le 
port  est  sur  et  commode.  On  y  fait  un  grand 
commerce  de  cuirs,  d'huile  de  baleine,  et 
de  poisson.  1,760  hab. 

BURLINGTON  ,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  New-York ,  comté  d'Otsego ,  à  4  1. 
i/3  O.  de  Cooperstown.  1,457  hab. 

BURLINGTON,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  l'Ohio,  comté  de  Belmont,  sur  l'Ohio, 
à  1 1. 1/3  au-dessus  de  Wheeling,  et  à  3  1. 1/1 
N.  E.  de  Saint-Clairsville. 

BURLINGTON,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  l'Ohio,  chef  lieu  du  comte  de  Law- 
rence ,  sur  l'Ohio,  à  37  1.  S.  E.  de  Chilico- 
the  |  et  à  43  1.  i/3  de  Culumbus.  1  j  0  hab. 

BURLINGTON,  village  des  États-Unis, 
état  de  Vermont ,  chef  lieu  du  comté  de 
Chittenden,  sur  le  bord  oriental  du  lac 
Ghamplain,  où  il  a  un  port;  à  ta  1.  t/4 
N.  O.  de  Montpellier ,  par 44°  *8'  de  lat.  N., 
et  75°  34'49'  de  long.O.  Burlington  est  dans 
une  situation  avantageuse  ;  il  a  ai 5  maisons, 
a  églises ,  1  maison  de  justice ,  1  prison ,  1 
banque  ,  \  académie,  et  1  université  fondée 
en  1791 ,  qui  prend  le  titre  d'université  de 
Vermont,  et  de  laquelle  dépend  une  biblio- 
thèque d'environ  1,000  vol.,  ainsi  qu'un  ca- 
binet de  physique.  Cette  commune  est  la 
plus  commerçante  de  l'état;  elle  a  surlelac 
plusieurs  bâtimensde  70  à  100  tonneaux.  La 
comm.  a  i,in  hab. 

A  i/3  de  I.  N.  E.  de  Burlington  se  trouvent 
les  chutes  de  l'Onion ,  au-dessous  desquelles 
on  •  construit  des  usines. 

BURNE ,  lie  du  Grand  Océan  équinoxial. 
foi/.  Bac*  y. 

BURNHAM,  village  d'Angleterre, com- 
té et  à  n4.  1/1  S.  S.  E.  de  Buckingbam, 
hundred  de  même  nom,  et  à  1  1.  i/a  S.  de 
Beaconsfield.  1,716  hab. 

BURNHAM,  vUlage  d'Angleterre,  com- 
té d'Esse  x,  hundred  de  Dengie ,  sur  la  rive 
gauche  du  Grouch ,  en  face  de  l'ile  de  W alla- 
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sea ,  à  5  1.  3/J  E.  S.  E.  de  Chelmsford.  11  y 
a  deux  marais  salans  très-étendns.  Ce  village 
est  renommé  pour  ses  huîtres.  1,371  na*V 

BURNHAM  THORPE,  village  d'Angle- 
terre, comté  de  Norfolk,  hundred  de  Bro- 
thcr-Cross,à  i/a  1.  E.  S.  E.  de  Burnham- 
Westgate,  et  à  1 1  1.  1/1  N.  O.  de  Norwich. 
344  hab.  C'est  la  patrie  de  l'amiral  Horace 

BURNHAM  -  WESTGATE  on  BUR- 
NHAM MARKET,  BBAfluoacaon  ,  ville 
d'Angleterre, comté  de  Norfolk, hundred  de 
Brotber-Cross,à  3/4  de  1.  de  la  mer  du  Nord, 
et  à  1 1  1.  3/4  N.  O.  de  Norwich.  937  hab. 

On  remarque  dans  les  environs  des  tertres 
qui  s'étendent  le  long  de  la  mer ,  et  que  l'on 
suppose  être  des  tombeaux  de  Saxons  ou  de 
Danois. 

BU  RNLEY ,  ville  d'Angleterre ,  comtéde 
Lancastre ,  huudred  de  Blackburn ,  à  7  1. 
1/1  N.  de  Manchester ,  et  à  9  1.3/4  S.  E.  de 
Lancastre,  sur  le  canal  de  Lceds  et  Liver- 
pool.  6,378  hab.  Le  territoire  renferme  des 
mines  de  houille ,  des  carrières  de  pierre  de 
taille  et  des  ardoisières. 

BURNT  COAT  ISLANDS.îlessurlacote 
de  l'état  de  Maine  ,  aux  États-Unis. La  baie 
de  Jéricho  les  sépare  du  groupe  de  Uolt  et 
Deer  lsland*  ;  la  baie  de  Placentia  les  sépare 
de  la  grande  île  de  Placentia,  et  d'autres 
appartenant  à  la  commune  de  Mount  Dé- 
sert. 

BURNT1SLAND  ou  BRUNTISLAND, 
ville  d'Écosse,  comtéde  Fife,  presbytère 
et  à  il.  S.  O.  de  kirkaldy,  sur  la  rive  sept, 
de  la  baie  de  Forth.  Elle  parait  avoir  été  for- 
tifiée. Elle  a  un  bon  port ,  garanti  des  vents 
du  N.  par  de  hautes  montagnes.  Cette  ville 
possède  1  raffinerie  de  sucre,  1  fabrique  de 
vitriol  et  1  distillerie.  On  y  fait  la  pèche  du 
hareng,  et  l'on  y  construit  des  navires.  8a 
communication  avec  Leith  est  régulièrement 
établie.  Elle  nomme  1  membre  au  parle- 
ment ,  conjointement  avec  Kinghorn  ,  L) y- 
sart  et  Kirkaldy.  1,1 36  hab. 

On  voit ,  au  N.  E.,  sur  le  sommet  d'une 
montagne ,  des  ruines  qu'on  croit  être  celles 
d'un  camp  d'Agricole. 

BURNT-1SLAND,  petite  lie  de  l'océan 
Atlantique,  près  de  la  côte  S.  de  Terre-Neu- 
ve,  à  5  1.  E.  S.  E.  de  Cape-Bay.  Lat.  N.  47* 
3o'.  Long.  O.  60*  10'. 

BURNT ISL  AN DS, groupe  de  petites  Iles 
de  l'océan  Indien,  sur  la  cote  occid.  de  l'Hin 


Digitized  by  Google 


mu 

doustan,  auN.  0.  de  Gda.  Lat.  N.  i5°5a\ 
Long.  E.  71°  i5'. 

BURNWOOD,  rivière  des  États-Unis. 
l'oy.  Huis  Hnt  le. 

BURON,  petite  ville  d'Espagne,  prov.et 
à  14  1.  1/4  N.  E.  de  Léon,  sur  la  rive  gau- 
che de  l'Esla.  Il  y  a  dans  une  des  rues  une 
source  très  abondante  d'eau  minérale  froide. 

BURONZO,  bourg  des  Éta  ts-Sardes ,  rliv. 
de  Novare ,  prov.  et  à  5  I.  i/4  N.  O.  de  Ver- 
ceil,  raand.  de  Masserano,  à  al.  5/4  N.  N.  E. 
de  Santhia.  i,ooohab. 

BURKA  on  BORRA,  grande  et  fertile 
montagne  d'Arabie,  dans  l'Yémen,  à 
de  Beit-el  Fakïh,  et  à  sa  1.  O.  N.  O.  de  Sana. 

BURRA,  une  des  lies  Shetland ,  au  If.  de 
l'Ecosse.  Elle  est  séparée  de  la  cdte  occid. 
de  l'Ile  de  Houae  par  un  canal  étroit,  qu'on 
traverse  sur  un  pont  de  bois.  Elle  a  i  1.  de 
circuit,  et  est  très-fertile. 

BURRA  ou  BURRAY,  une  des  îles  Or- 
cades,  au  N.  de  l'Écosse,  entre  Poiuona  et 
Sooth  -  Ronaldsha.  Lat.  N.  58-  49'.  Long.  O. 
5*  7'.  Elle  a  il.  i/a  de  long  sur  i/3  de  I.  de 
large.  Elle  a  de  bons  pâturages,  et  produit 
peu  de  grains.  4oohab. 

BURRAMPOUTER, fleuve  d'Asie.  Fox,. 

Ba  ARM  A  POl'TRB. 

BURR  ARD'8-CAN  AL ,  anse  du  Grand 
Océan  boréal,  dans  le  golfe  de  Géorgie,  sur 
la  côte  occid.  de  l'Amérique  sept.  Lat.  N. 
49*  ao'.  Long.  E.  i7>y*. 

BURRIANA  ,  ville  d'Espagne,  prov.  et 
à  1  1.  a/5  S.  de  Ca*tellon  de  la  Plana  (  Va- 
lence), sur  la  rive  gauche  et  a  i/a  I.  de  l'em- 
bouchure du  Rio  Seco  dans  la  Méditerra- 
née. 4nOoo  hab. 

BURR1LLVILLE,  commune  des  États- 
Unis,  état  de  Rhode-Island ,  comté  et  à  8  I. 
»/3  N.  O.  de  Providence.  Elle  a  1  banque 
et  plusieurs  filatures  de  coton,  a,  164  hab. 

BURRO8-IN-O8SORY,  village  d'Irlan- 
de ,  prov.  de  Leinster ,  eom(é  de  la  Reine , 
baron nie  d'Upper  Ossory ,  à  5  1.  i/4  8.  O. 
de  Maryborough.  11  s'y  tient  a  foires  par  an. 
3l9  hab. 

BURROUGH,  village  d'Angleterre,  com- 
té et  à  4  I.  E.  de  Leicester ,  hundred  de  Gar- 
tree.  i85  hab.  Sur  une  hauteur  voisine  se 
trouve  un  canép  romain. 

BURROUGH,  baie  de  la  Russie  améri- 
caine, sur  la  côte  du  pays  des  Koiioujis, 
au  N.  de  l'Ile  de  Revilla-Gigedo ,  et  sur  la 
limite  des  possessions  russes  et  anglaise». 
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L'entrée  de  cette  baie  est  par  55'  56\de 
lat.  N. ,  et  i35°  59'  de  long.  O.  \ 

BURROW-HEAD,  cap  de  l'Érosse,  sur 
la  mer  d'Irlande ,  comté  de  Wigton  ,  entre 
la  baie  de  Wigton  et  celle  de  Luce.  Lat.  N. 
54*  59'.  Long.  O.  6*  3-'. 

BLRROWSTOWNESS,  ville  d'Ecosse. 
y oy.  Bobrowstowubss. 

BUR8A,  ville  de  la  Turquie  d'Asie.  Foy. 
Baoussi. 

BURSALl,  roy.  delà  Sénégambie.  Yoy. 
Salon. 

BURSLEM,  ville  d'Angleterre,  comte 
et  à  5  1.  5/4  N.  de  Stafford,  hundred  de 
Pyrehill,  et  à  1  1.  N.  N.  E.  de  Nevrcastle- 
under  Line,  sur  le  Trent.  11  y  a  un  grand 
nombre  de  fabriques  de  poterie.  U  s'y  tient 
a  marchés  par  semaine,  et  5  foires  par  an. 
9,699  hab. 

BÛRSTADT,  village  du  grand  duché  de 
Hesse-Darmstadt ,  prov.  de  Starkenhurg  , 
baill.  et  a  t  1.  a/3  O.  de  Lorsch,  et  a  égale 
distance  E.  N.  E.  de  Worms.  i,a6o  hab. 

BURSZTYN,  bonrg  de  Gallicie  ,  cercle 
et  a  6  1. 3/i  S.  O.  de  Brzezany.  Il  y  a  1  église 
catholique  et  1  grecque.  1,960  hab. 

BURTAPOUR  ,  petite  ville  de  l'IIin- 
doustan,  États  du  nabab  d'Aoude,  anc. 
prov.  d'Aoude  ,  distr.  et  a  ai  1.  N.  N.  O. 
de  Beraytch  ,  dans  une  grande  île  formée 
par  deux  bras  de  la  Gogra. 

BURTEINBACH ,  bourg  de  Bav  iére  cer- 
cle du  Danube-Supérieur,  présidialde  But  - 
gau,  sur  le  Mondel ,  a  7  1.  i/a  O.  d'Augs- 
bourg,  et  à  7  I.  5/4  E.  S.  E.  d'Ulm.  On  y 
fabrique  la  meilleure  poudre  à  tirer  du  roy. 
800  hab. 

BURTON,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Ncvr-Hampshirc  ,  comté  de  StraflWd ,  à 
18  1.  N.  IV.  E.  de  Coocord.  309  hab. 

BURTON,  comm.  des  États  Unis ,  état 
de  l'Obio,  comté  de  Geanga,  sur  la  Caya- 
hoga,  à  environ  5  1.  i/a  S.  E.  de  Chardon. 
5o6  hab. 

BURTON  -  IN- KBNDAL,  bourg  d'An- 
gleterre, comté  de  Westmoreland ,  ward 
de  Lonsdale  ,451.  i/a  S.  de  Kendal,  et  à 
10  1.  1/4  S.  S.  O.  d'AppIeby ,  sur  un  canal 
navigable,  qui  le  met  en  communication 
avec  les  deux  côtes  de  l'Angleterre.  Il  s'y 
tient  1  marché  par  semaine  et  1  foire  par 
an.  675  hab. 

BURTON - UPON - STATHER  ,  bourg 
d'Angleterre,  comté»  et  à  11  L  N.  do  Lin- 
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coin,  vvapentake  de  Manley,  à  |  I .  V  O. 
de  Glandford- Bridge ,  à  quelque  distance 
du  confluent  du  Trent  et  de  l'ilumber.  Il 
a  i  marché  par  semaine  et  1  foire  par  an. 
76a  hab. 

BU  RTON  -  UPON  -  TRENT ,  ville  d'An- 
gleterre ,  comté  et  à  8  L  E.  de  Staflbrd , 
liundred  N.  d'Ofllow,  sur  la  rive  gauche 
du  Trcnt,  qui  sépare  en  cet  endroit  le 
comté  de  Staflbrd  de  celui  de  Derby,  a  \  I. 

E.  de  Lichfield.  Le  Trent,  qu'on  y  tra- 
verse sur  un  vieux  pont  de  arches,  est 
navigable  pour  de  grands  bateaux  jusqu'à 
Gainsborough.  Il  y  a  une  belle  maison  de 
ville,  desétablissemens  de  charité,  de  gran- 
des filatures  <îe  coton ,  une  manufacture  de 
chapeaux  ,  et  des  fabriques  de  quincaillerie. 
Sa  bière  forte  (aie)  est  très -renommée,  et 
s'expédie  au  loin.  4  >  •  «4  hab.  Burton  est  une 
ancienne  ville  qui  a  souvent  souffert  des 
débordemens  du  Trent.  On  trouve  de  l'al- 
bâtre et  du  marbre  dans  les  environs. 

BURTSCHEID,  petite  ville  des  États- 
Prussiens.  Voy.  Borcrtti. 

BURUHAN ,  ville  de  la  côte  orient, 
de  Pile  Samar,  l'une  des  Philippines,  par 
n°  4o'  de  lat.  N.  et  ia3°  10'  de  long.  E. 

BURUJON,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  5  1.  1/2  O.  N.  O.  de  Tolède,  sur  un  af- 
fluent du  Tage. 

BURUZ,  Cibyba,  bourg  de  la  Turquie 
d'Asie,  dans  l'Anatolie,  sandjak  de  Kuta- 
hiéh ,  à  14  1.  S.  S.  E.  de  Degnisli. 

BURVEMCI1,  village  des  États- Prus- 
siens, prov.  du  Bas  Rhin ,  régence  et  à  8  1. 
î/a  E.  S.  E.  d'Aix-la-Chapelle,  cercle  et  à 
4  1.  S.  S.  E.  de  Dûren.  Brûlerie  d'eau-de- 
vic  de  grains.  45 1  hab. 

BU  RWASII,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Sussex,  hundred  d'Hawkesborough,  à 
41.  i/a  N.  O.  d'Hastings.  Il  s'y  tient  a  foi- 
res par  an.  1,9^7  hab. 

BLRWEILER,  village  de  Bavière,  cer- 
cle du  Rhin,  arrond.  et  a  1  1.  3/4  N.  O. 
de  Landau  ,  cant.  d'Edenkoben.  1,200  hab. 

BURY,  ville  d'Angleterre,  comté  de  Lan- 
castre ,  hundred  de  Salfort ,  sur  la  rive  gau- 
che et  près  du  confluent  de  l'Irwell  et  du 
Rach,  à  a  1.  3/4  N.  N.  O.  de  Manchester. 
Il  y  a  des  manufactures  considérables  de 
toiles  de  coton  et  de  lainages.  10, 583  hab. 

BURY-SAIIST-EDMUND8,  ville  d'An- 
gleterre, comté  de  Suflblk,  hundred  de 
Tingboe ,  sur  la  rive  gauche  du  Lark,  qui  y 
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est  navigable  ,  à  8  1.  N.  O.  d'Ipswich  ,  et  à 
20  I.  3/4  S.  de  Londres.  Elle  est  bien  bâtie. 
La  salubrité  de  l'air  l'a  fait  surnommer  le 
Montpellier  de  l'Angleterre.  11  y  a  a  églises 
remarquables  parles  monumens  qu'elles  ren- 
ferment, des  maisons  de  prière  pour  divers 
cultes,  1  hôtel  pour  la  tenue  des  assises,  plu- 
sieurs institutions  de  bienfaisance,  1  mai- 
son de  correction  ,  1  vaste  prison ,  de  belles 
halles  destinées  à  la  vente  des  laines,  des  sal- 
les spacieuses  pour  des  réunions  publiques, 
et  1  théâtre.  On  y  voit  les  ruines  d'une  abbaye 
qui  fut  la  plus  riche  et  la  plus  belle  de  l'An- 
gleterre. Il  se  fait  dans  cette  ville  un  grand 
commerce  en  laine  et  en  grains.  Il  y  a  a 
marchés  par  semaine  et  3  foires  par  an  ; 
celle  d'octobre  est  très-renommée,  et  dure 
3  semaines.  Cette  ville  envoie  a  membres 
au  parlement.  10,000  hab. 

Uury-  Saint  Edmunds  est  très  -  ancien. 
On  l'appelle  ainsi  parce  qu'on  y  a  enterré 
Saint  Edmund,  que  les  Danois  massacrè- 
rent en  870.  On  la  nommait  autrefois  Roe- 
drick-Worth.  On  croit  qu'elle  occupe  la 
place  d'une  station  romaine.  Ce  fut  dans 
cette  ville  que  les  barons,  sous  le  règne  de 
Jean-Sans  Terre,  se  réunirent  pour  mainte- 
nir leurs  droits. 

BURZAN  ,  village  de  Bohème,  cercle  de 
Bidschow,  près  de  la  rive  gauche  de  l'Iser, 
â  3  1.  N.  de  Starckenbach.  On  y  fabrique 
des  voiles,  des  toiles,  et  une  grande  quan- 
tité d'objets  dorés  et  peints. 

BURZENLAND ,  distr.  de  Transylvanie. 
Voy.  Kronstadt. 

BURZET,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Ardèche,  arrond.  et  à  5  1.  N.  de  l'Argen- 
tière  ;  chef-lieu  de  cant. ,  et  à  6 1.  1/4  O.  de 
Privas.  3,700  hab. 

B US ACHI,  village  de  Sardaigne,  div.du 
cap  Cagliari,  à  7  1.  1/4  N.  E.  d'Oristano, 
entre  deux  montagnes.  L'air  y  est  malsain. 
Le  sol  est  fertile  en  blé ,  et  abondant  en 
pâturages.  i,56a  hab. 

11  a  donné  son  nom  à  une  nouvelle  pro- 
vince qui  renferme  8  distr.,  81  comm.,  et 
63,370  hab. 

BUSACO,  couvent  du  Portugal,  prov. 
de  Beira,comarcaetà7l.  i/aS.  E.  d'Aveiro, 
et  à  7  1.  i/4  ^.  de  Coimbrc ,  sur  la  Sierra  de 
Busaco,  qui  se  prolonge  au  N.  du  Mondego. 
Il  offre  une  vue  très -étendue,  et  est  habité 
par  des  carmes.  La  montagne  est  remar- 
quable par  le  combat  qui  eut  lieu  en  1810 
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entre  les  troupes  françaises  commandées  par 
Masséna ,  et  les  Anglais  et  les  Portugais 
commandés  par  lord  Wellington.  Les  Fran- 
çais, après  plusieurs  attaques ,  parvinrent  à 
débusquer  l'ennemi  de  sa  position  sur  la 
montagne ,  et  le  forcèrent  à  la  retraite  jus- 
que dans  les  lignes  de  Torres-Vedras. 

BUSACQU1NO,  ville  de  Sicile,  prov.  et 
a  1 1 1.  i/4  S.  S.  O.  de  Païenne,  distr.  et  a 

2  L  5/4  S.  O.  de  Corleone  ;  chef-lieu  de  cant., 
sur  une  hauteur.  On  y  compte  10  églises  et 
quelques  fabriques  de  toiles.  8,080  hab. 

MISAI  ,  bourg  et  seigneurie  de  Moravie, 
cercle  et  à  5 1.  1/2  O.  N.  O.  d'Olmutz.  11  y 
a  un  château  sur  une  montagne.  4 17  hab. 

BUSBACH,  village  des  États-Prussiens, 
prov.  du  Bas  Rhin ,  régence,  cercle  territo- 
rial, et  à  a  1.  1/4  E.  d'Aix-la-Chapelle.  922 
bab. 

BUSGA,  ville  des  États  Sardes  ,  div. , 
prov.  et  â  3  1.  1/2  N.  O.  de  Conî  ;  chef  - lieu 
de  niand. ,  au  pied  d'une  colline ,  sur  la- 
quelle s'élèvent  1  couvent  de  chartreux  et 

3  jolies  églises.  Les  environs  produisent 
d'excellent  vin.  7,900  hab. 

BUSECK  (GROSS),  village  du  grand  du- 
ché de  Hesse  -Darmstadt,  prov.  de  Hcsse- 
Supérieure,  baill.  et  à  al.  E.  de  Giessen  , 
sur  le  Wieseck.  11  y  a  un  château.  1,173  hab. 

BUSH,  rivière  des  Etats  Unis,  état  de 
Maryland  ,  formée  par  plusieurs  petits  cours 
d'eau  qui  se  réunissent  a  Harford.  Elle  se 
jette  dans  la  Chesapeake,  à  1  1.  au  dessous 
de   Harford.  Lat.  N.  3o'  a3'.  Long.  O. 

7»°  44'- 

BUSHW1CK  ,  comm.  des  États  Unis  , 
état  de  New-York,  comté  de  Rings,  dans 
l'Ile  Longue,  sur  l'East-River,  à  1  1.  S.  de 
New- York.  93o  hab. 

BUSHY-1SLAND,  île  du  Grand  Océan 
boréal ,  sur  la  côte  O.  de  l'Amérique ,  dans 
le  détroit  de  Clarence ,  entre  l'île  du  Duc 
d'York  et  l'archipel  du  Prince  de  Galles. 
Lat.  N.  56°  17'.  Long.  E.  aa5°. 

BUSI,  lie  de  la  mer  Adriatique,  sur  la 
côte  de  la  Dalmatie,  au  S.  O.  de  Pile  de 
Lissa.  Lat.  N.  4a°  5f  4»'  Long.  E.  i3* 
4o'  46'. 

BUS1RIS ,  village  de  la  Moyenne-Égypte. 
f'oy.  Bodsvh. 

BUSK  ,  ville  de  Gallicie,  cercle  et  à  10  1. 
N.  O.  de  Zlocxow,  et  à  6  1.  1/$  N.  E.  de 
Lemberg,  sur  le  Bog.  11  y  a  3  églises  de 
grecs  unis  et  1  catholique,  des  moulins  a 


B  U  S  S  3;3 

papier,  1  grande  tannerie,  et  dans  les  en- 
virons des  forges.  La  pèche  dans  les  lacs 
voisins  est  très-productive.  3,856  hab. 

BUSK0,  île  du  golfe  de  Botnie,  sur  la 
côte  orient,  de  Suéde ,  par  65°  1  '  de  lat. 
N.  et  190  11'  de  long.  E. 

BUSKO,  ville  de  Pologne,  woiwodie  et 
à  i5  I.  5/4  If.  E.  de  Cracovic,  obwodie  de 
Stobnica.  Elle  a  i3o  maisons. 

BUSO,  cap  qui  forme  l'extrémité  N.  O. 
de  Pile  de  Candie ,  dans  la  Méditerranée. 
Il  était  connu  des  anciens  sous  le  nom  de 
Promontorium  Corcyreum.  Lat.  N.  55°  36' 
38'.  Long.  E.  ai0  i5'  i5'. 

BUSSANC  ,  village  de  France,  dép.  des 
Vosges,  arrond.  et  à  51.  i/4  S.  E.  de  Remi- 
remont ,  cant.  de  Bamonchamp ,  sur  la  rive 
droite  et  à  très-peu  de  distance  de  la  première 
source  de  la  Moselle.  i,43o  hab.  Près  de  ce 
village,  en  remontant  la  Moselle,  il  y  a  S 
sources  d'eaux  minérales  froides.  On  prend 
peu  ces  eaux  sur  les  lieux  ;  mais  on  en  en- 
voie plus  de  20,000  bouteilles  par  an  dans 
toute  la  France,  et  particulièrement  à  Plom- 
bières; elles  sont  purgatives  et  laxatives.  11 
existe  sur  le  territoire  de  Bussang  une  mine 
de  cuivre  tenant  argent. 

BUSSE  ,  autrefois  BISATO  ,  canal  du 
roy.  Lombard  -  Vénitien  ,  prov.  de  Vérone. 
Il  prend  ses  eaux  à  5  I.  S.  E.  de  Vérone , 
dans  les  rizières  de  V  alese  ,  passe  à  Opeano, 
accompagne  ensuite  la  rive  droite  de  l'A- 
dige  jusqu'à  Lcgnago  ,  où  ,  tournant  au  S., 
il  va  déboucher  dans  le  Tartaro  ,  près  de  la 
Torre  Veneziana  ,  après  avoir  traversé  les 
marais  nommés  Valli  Veronesi.  Il  porte  ba- 
teau depuis  Opeano,  où  il  a  environ  i5  toi- 
ses de  large  ,  et  n'est  guéable  nulle  part.  Sa 
longueur  est  d'environ  9  L 

BUSSEROLES,  village  de  France  ,  dep. 
de  la  Dordogne ,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  N.  de 
Nontron,  cant.  de  Bussière-Badil ,  sur  une 
côte,  près  du  Trieux.  11  y  a  5  fourneaux, 
6  forges  et  2  martinets.  1,766  hab. 

BUSSETO ,  bourg  du  duché  et  a  6  1.  1/2 
N.  O.  de  Parme,  distr.  de  Borgo  San-Do- 
nino  ,  chef-lieu  de  cant. ,  a  6 1.  3/4  E.  S.  E. 
de  Plaisance,  près  del'Ongina.  1,600  hab.  II 
y  a  près  delà  une  ancienne  et  très-vaste  ab- 
baye et  la  voie  flaminienne.  Sylla  y  délit 
l'armée  de  Carbon. 

BUSS1 ,  bourg  du  roy.  de  N  a  pies  ,  prov. 
de  l'Abruzze  Ultérieure  11%  distr.  et  a  7  I. 
1/4  E.  S.  E.  d'Aquila ,  cant.  de  Capestrauo 
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11  y  a  i  église ,  î  abbaye  royale,  et  des  fa- 
briques de  faïence  fine  et  de  draps.  i,5oo 
hab. 

BUSSIÈRE-BADIL,  bourg  de  France, 
dëp.  de  la  Dordogne,  arrond.  et  à  2  1.  i/4 
N.  de  >On t ton  ;  chef-lieu  de  cant.  i  ,a3o hab. 

BUSSIÈRE-LA-GRUE  ,  viUage  de  Fran- 
ce, dép.  de  l'Allier,  arrond.  et  à  6  1.  3/4 
S.O.  de  Moulins,  cant.  et  à  3 1.  i  /a  S.S.O.  de 
Bourboo-l'Archambault ,  surleMorgon.  On 
y  fabrique  de  la  fécule  de  pommes  de  terre. 
Il  y  a  une  mine  de  fer  près  du  Morgon  , 
dont  le  minerai  alimente  le  fourneau  de  Mes- 
sarges.  i,56o  hab. 

BUSS1ÈRE  -  POITEVINE  ,  village  de 
France  ,  dép.  de  la  Haute- Vienne,  arrond. 
et  à  4  1.  N.  N.  O.  de  Bellac ,  cant.  de  Mé- 
xière ,  près  de  la  route  de  Limoges  à  Poi- 
tiers. 11  s'y  tient  i  foire  le  5  de  chaque  mois. 
1,700  hab. 

BUSSLINGEN,  village  de  Suisse,  f^. 

Bl'S^.N  ANC 

BUSSNANG  ou  BUSSLINGEN,  grand 
village  de  Suisse ,  cant.  de  Thurgovie,  baill. 
et  a  3/4  de  L  S.  E.  de  Weinfelden  ;  chef-li«u 
de  cercle,  sur  la  rive  gauche  de  la  Thur.  La 
paroisse  a  a,773  hab.,  protestans  et  catho- 
liques. 11  y  a  une  église  qui  sert  aux  deux 
cultes. 

H  l  SSOLE.N  G  O ,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov. ,  distr.  et  à  2  1. 1/1  O.  N.  O. 
de  Vérone,  sur  la  rive  droite  de  l'Adige.  11 
est  assez  bien  bâti ,  et  fait  le  commerce  de 
transit  des  marchandises  du  Tyrol  pour  le 
roy.  Lombard-Vénitien.  11  y  a  des  fabriques 
de  toiles.  Il  s'y  lient  un  marché  tous  les  jeu- 
dis ,  et  des  foires  de  5  jours  les  1 4  février  et 
16  août.  a,33 1  hab. 

BUSSOLIN,  bourg  des  États  -  Sardes  , 
div.  de  Turin ,  prov.  et  a  a  1.  1  f\  Y .  de  Suse  ; 
chef-lieu  de  mand. ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Doire ,  au  pied  du  mont  Faossemagnc ,  d'où 
l'on  tire  le  marbre  vert  de  Suse.  On  y  voit 
un  vieux  château  en  ruine.  600  hab. 

BUSSY  EN-OTHE,  village  de  France, 
dép.  de  l'Yonne,  arrond.  et  à  al.  .N.  E.  de 
Joîgny,  cant.  de  Brinon-l'Archcvcque ,  et 
à  5  1.  3/4  N.  d'Auxerre,  prés  de  la  forêt 
d'Othe.  i,3o5  hab. 

BUSSY- LE-GRAND,  bourg  de  France, 
dép.  de  la  Côte -d'Or,  arrond.  et  à  51.  3/4 
N.  E.  de  Semur,  cant.  de  Flavigny.  11  y  a 
1  forge ,  1  batterie  pour  La  tôle ,  et  1  moulin 
a  foulon.  On  y  voit  le  château  que  Bussy-Ra- 


B  U  S  U 

butin  habita  pendant  ses  17  années  d'exil. 
1 ,000  hab. 

BUSTARD,  baie  du  Grand  Océan  aus- 
tral ,  sur  la  côte  orient,  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande, au  N.  O.  de  la  baie  Hervey.  Lat.  S. 
24°  5'.  Long.  E.  a5'.  Sur  les  bords  de 
la  baie  on  trouve  des  marais  salans  et  des  tour- 
bières. Cette  baie  doit  son  nom  à  ce  que  les 
officiers  du  capitaine  Cook  y  tuèrent  une 
outarde  (bustard). 

BUSTARD- RIVER,  rivière  du  Bas-Ca- 
nada ,  qui  se  jette  dans  le  fleuve  Saint-Lau- 
rent ,  à  a  1.  O.  de  la  pointe  de  Manicougan. 

BUSTAR-VIEJO,  petite  ville  d 'Espagne , 
prov.  et  à  1 1  1.  N.  de  Madrid  (  Ségovie)  ,  et 
à  8  I.  S.  E.  de  Ségovie. 

BUSTEREH ,  CyaisraA,  petite  ville  de  la 
Turquie  d'Asie,  pacb.  de  Koniéh,  sandjak 
et  â  i5  I.  S.  de  Kaïsariéb. 

BUST1LLO  DEC1IAVES,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  à  la  I.  1/2  N.  N.  O.  de  Val- 
ladolid ,  et  à  1  1.  3/4  N.  O.  de  Villaloo. 

BUSTLETOWN,  corn  m.  des  États-Unis , 
état  de  Pensylvanie,  comté  et  à  3  1.  i/a  N.O. 
de  Philadelphie. 

BUSTO  ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
81.  i/a  N.  E.  de  Burgos. 

BUSTO ,  cap  de  l'Atlantique ,  sur  la  côte 
sept.  d'Espagne,  prov.  d'Oviedo  (Asturies). 
Lat.  N.  43°  36'.  Long.  O.  io°  ■$'. 

BUSTO ,  bourg  d'Espagnef  prov.  et  à  loi. 
S.  O.  de  Pampelune  (  Navarre) ,  et  à  5  i.  3/4 
S.  S.  O.  d'Estelle. 

BUSTO -ARS1SIO,  ville  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.  et  i  7  I.  N.  O.  de  Mi- 
lan ;  chef- lieu  de  distr.,  à  1  1.  i/a  S.  E. 
de  Gallarate ,  dans  une  plaine  fertile  ,  qui 
produit  beaucoup  de  vin  de  bonne  qualité. 
11  y  a  une  filature  de  coton  considérable. 
6,600  hab.  On  fait  remonter  l'origine  de  cette 
ville  au  gaulois  Bellovèse.  Des  vestiges  d'an- 
ciens édifices  qu'on  trouve  aux  environa 
attestent  qu'elle  a  été  autrefois  grande  et 
florissante.  En  1 5 1 1 ,  les  Français  y  furent 
surpris  et  massacrés  par  1ns  Allemands. 

BUSTO  G  AROLFO ,  village  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien  ,  prov.  et  à  5  1.  3/4  O.  N.  O. 
de  Milan  ,  distr.  de  Cuggiono- Maggiore  ,  à 
3  1.  S.  S.  E.  de  Gallarate.  11  y  a  une  filature 
de  soie.  1,547  naD* 

BOSUM ,  bourg  de  Danemark  ,  duché  de 
Holstein,  baill.  de  Norderditmarscheo,  à 
3  1.  i/a  O.  S.  O.  de  Heide.  U  a  un  petit  port 
sur  la  mer  du  Nord.  On  y  fait  la  pèche.  5oo  hab . 
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BUSVAGON  ,  une  des  îles  Philippines, 
an  S.  O.  de  Mindoro ,  par  1  a°  9'  de  lat.  > . , 
et  1 1 8*  1'  de  long.  E.  Sa  longueur,  du  \.  O. 
au  S.  E. ,  est  de  ai  1. ,  et  sa  largeur  moyenne 
d'environ  5  1. 

BUTCHETCH  ,  montagne  de  la  chaîne 
desCarpathes  ,  sur  les  limites  de  la  Valachie 
et  de  la  Transylvanie,  aui  sources  de  la  Ra- 
hova,  qni coule  vers  le  S.,  et  de  la  Tômôs,  qui 
se  dirige  au  N.;  k  3  L  S.  de  Kronstadt ,  et  à 
a7  L  i/a  N.  N.  O.  de  Boukharest.  Ellea'élève 
à  1,078  toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer, 
et  se  compose  de  deux  pitons,  dont  l'un  ap- 
partient à  la  Transylvanie,  et  l'autre  à  la  Va- 
lachie. Elle  renferme  U-  défilé  de  Tômôs , 
qui  conduit  de  l'un  à  l'autre  de  ces  pays , 
et  n'est  praticable  que  pour  des  bétes  de 
somme.  Un  grand  nombre  de  précipices 
rendent  ce  passage  difficile  et  effrayant. 

BUTE,  comté  d'Écosse,  formé  de  plu- 
sieurs îles,  dont  les  principales  sont  :  Arran, 
Bute,  qui  donne  son  nom  au  comté,  et  Great 
et  Little  Cumbray.  Ces  îles  sont  situées  au 
fond  du  golfe  de  Clyde,  a  1*0.  du  comté 
d'Ayr,  au  S.  et  à  l'E.  du  comté  d'Argyle.  Ce 
comté  est  divisé  en  deux  presbytères  :  Can- 
tyre  et  Dunoon,  et  en  six  paroisses.  Il  envoie 
1  membre  au  parlement,  alternativement 
avec  le  comté  de  Gaithness.  13,797  hab. 

BUTE,  lie  d'Ecosse,  dans  le  comté  au- 
quel elle  a  donné  son  nom ,  dans  la  partie 
sept,  du  golfe  de  Clyde ,  près  de  la  côte  mé- 
rid.  du  comté  d'Argyle,  dont  elle  n'est  sé- 
parée que  par  un  canal  étroit.  Sa  longueur 
est  d'environ  5  1.  i/a  du  N.  au  S. ,  et  sa  lar- 
geur de  l'B.  à  l'O.  n'excède  pas  a  I.  Sa  surface 
,  est  variée  de  plaines  et  de  montagnes,  dont 
la  plus  élevée  n'a  pas  tau  toises  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer.  Le  terrain  est  rocail- 
leux au  N.,  et  le  reste  est  fertile.  Plusieurs 
ruisseaux  l'arrosent ,  et  il  y  a  de  petits  lacs. 
Le  climat  est  sain ,  quoique  humide  et  très- 
pluvieux.  La  température  est  douce,  et  la 
neige  reste  rarement  plus  de  quelques  heu- 
res sur  la  terre.  Le  thermomètre  n'y  descend 
presque  jamais  à  plus  de  a°  au-dessous  de 
zéro.  La  terre  est  cultivée  avec  soin.  La  mer 
est  poissonneuse.  Il  y  a  de  la  houille  et  de 
la  pierre  à  chaux,  des  couches  inépuisables 
de  coquilles ,  et  des  ardoisières.  On  y  trouve 
aussi  des  basaltes  et  du  grès  rouge.  On  y  fa- 
brique des  toiles  de  cgton.  La  pèche  du  ha- 
reng y  eat  très  active.  Cette  île  a  a  parois- 
*es,  1  ville  et  plusieurs  villages.  Il  y  a  2  ports, 
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l'un  a  Rothesay,-et  l'autre  a  Kerryeray ,  et 
quelques  bons  mouillages.  Les  sept  huitiè- 
mes des  terres  sont  la  propriété  du  marquis 
de  Bute.  On  y  trouve  quelques  antiquités  :  let 
plus  remarquables  sont  celles  du  château  de 
Rothesay ,  autrefois  résidence  royale ,  et 
celles  de  quelques  temples  de  Druides.  5,8*4 
hab. 

BUTE  (CANAL  DE),  bras  du  Grand 
Océan  boréal,  qui  pénètre  dans  la  côte  O. 
de  l'Amérique  sept,  dans  le  Nouvel- Hano- 
vre ,  au  N .  du  golfe  de  Géorgie. 

BUTERA ,  bourg  de  Sicile ,  prov.  et  à  7I. 
i/a  de  Caltanisetta,  distr.et  à  4  l.N.  N.  O. 
de  Terranova. 

BUTHLINGEN,  village  du  roy.  de  Ha- 
novre ,  chef-lieu  de  baill.  domanial ,  prov. 
et  a  3  1.  N.  de  Lu  ne  bourg,  et  à  quelque  dis- 
tance de  la  rive  gauche  de  l'Elbe. 

BUTI ,  bourg  du  grand-dnché  de  Tosca- 
ne, prov. ,  vicariat  et  a  3  1.  E.  de  Pise,  et 
à  a/3  de  1.  O.  du  lac  Bientina.  Il  y  a  1  châ- 
teau. 

BUTLER  ,  comté  des  États-Unis,  dans 
la  partie  mérid.  de  l'état d'Alabama.  i,4o5 
hab.,  dont  855  blancs ,  1  noir  libre  et  56g 
esclaves. 

BUTLER,  comté  des  États-Unis ,  état  de 
Kentucky ,  borné  an  N.  O.  parle  C  rem -Hi- 
ver, et  à  l'O.  par  le  Muddy,  affluent  dn 
Green-River.  3,o83hab. ,  dont  a,6i  1  blancs 
et  47a  esclaves.  Le  chef- lieu  est  Morgan - 
town. 

BUTLER , comté  des  États-Unis, état  de 
l'Ohio.  Ce  comté  est  traversé  du  N.  E.  au 
S.  O.  par  le  Grand  Miami.  31,746  hab.  Le 
chef-lieu  est  ilamilton. 

BUTLER,  comm.  des  États-Unis ,  état 
de  l'Ohio,  comte  de  Columbiana ,  a  461. 
N.  E.  de  Columbus.  998  hab. 

BUTLER,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  l'Ohio,  comté  de  Montgomery,  sur  le 
Miami,  à  a  I.  î/a  N.  de  Dayton,  et  4  aa  1. 
O.  de  Columbus.  1,646  hab. 

BUTLER ,  comté  des  États-Unis,  dans 
la  partie  occid.  de  la  Pensylvanie.  10,193 
hab. ,  dont  10,180  blancs  et  i3  gens  de  cou- 
leur libres. 

BUTLER,  comm.  des  États  Unis,  état 
de  Pensylvanie  ,  chef-lieu  de  comté,  à  i  {  L 
i/a  N.  de  Pitlsburg.  697  hab. 

BUTOL  ,  village  de  France  ,  dép.  de  la 
Seine-Inférieure,  arrond.  et  a  4  L  i/a  N. 
de  Rouen,  cant.  de  Pavdly.  3a i  bah.  Foire 
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considérable  le  21  novembre  pour  bestiaux. 

BCTOW,  ville  de»  États-Prussiens,  prov. 
de  Poméranie ,  régence  et  a  19  I.  E.  de 
Côslin,  et  ■  17t.  l/aO.  S.  O.  de  Dantzick; 
cercle  de  Lauenburg-Butow,  sur  la  pente 
d'une  colline,  dansune  vallée  presque  entiè- 
rement entourée  de  montagnes.  Elle  a  un 
vieux  château  et  3  églises,  et  fait  le  com- 
merce de  draps,  de  bas,  de  malt  et  d'eau- 
de-vie.  1,671  hab. 

BUTOW1TZ ,  village  de  Bohême , cercle 
de  Rakonitz,  à  1  1.  1/4  O.  S.  O.  de  Prague. 
Il  est  remarquable  par  la  caverne  de  Pro- 
kopilorh. 

BU1RINTO,  ville  delà  Turquie  d'Eu- 
rope ,  sandjak  et  à  5  1.  1  /a  S.  S.  O.  de  Del- 
vino,  et  à  a  1.  1/3  N.  N.  E.  de  Corfou ,  sur 
la  Paola,  au  confluent  de  l'Ecrits*.  C'est  la 
résidence  d'un  évéque  grec.  Elle  est  for- 
tifiée. On  y  fait  du  sel.  i,5oo  hab.  Près  de 
cette  ville  sont  les  ruines  de  ButUrotum. 

Butrinto  et  son  petit  territoire- apparte- 
nait aux  Vénitiens  ,  lorsqu'on  1797  il  fut 
pris  par  les  Français.  Les  Russes ,  réunis  aux 
Turcs,  s'en  emparèrent  en  1799;  depuis 
cette  époque  il  a  été  cédé  à  ces  derniers. 

BUTSCHOW1TZ,  bourg  et  seigneurie 
de  Moravie,  cercle  et  a  7  1.  i/4*E.  8.  E.  de 
BrÛn.  Il  y  a  un  château  et  une  manufacture 
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de  casimir  et  de  draps  fins.  1,800  hab. 

BUTTELSTEDT,  ville  du  grand-duché 
de  Saxe-Weimar,  cercle  de  Weimar-Iena  , 
baill.  et  à  1 1.  1/2  S.  O.  de  Buttstedt.  On  y 
tient  deux  foires.  11  y  a  des  fabriques  de 
bas ,  de  toiles,  et  des  distilleries  de  grains. 
685  hab. 

BUTTEN  ou  BOTTEN  ,  grand  village 
d'Arabie,  dans  l'Yémen, â  la  1.  E.  de  Kha- 
myr,  et  â  a5  I.  N.  O.  de  Sana. 

BUTTEN II A  USEN ,  village  du  roy.  de 
Wurtemberg,  cercle  du  Danube,  baill.  et 
à  1  1.  1/3  S.  S.  O.  de  Munsingen.  Il  y  a  un 
château  et  une  synagogue.  407  hab. 

BUTTKRHILL,  montagne  des  États- 
Unis,  état  de  New- York,  sur  la  rive  droite 
de  l'Hudson,  vis-à-vis  des  Beakneck.  Hau- 
teur, a3g  toises. 

BUTTERMILK,  baie  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets,  à  l'extrémité  N.  E. 
de  la  baie  de  Buz./ard,  dans  les  comtés  de 
Barnstable  ctde  Plymouth.  Lat.  N.  4 «°  4S'- 
Long.  O.  7a0  5a'. 

BU TTEKNUTS ,  comm.  des  États  Unis , 
état  de  New-York,  comte  d'Otscgo,  sur 
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l'Unadilla ,  i  7 1.  i/a  S.  O.  de  Coopcrstown. 
3,6oi  hab. 

BUTTES,  village  de  Suisse,  cant.  et  à 
7  1.  S.  O.  de  Neuchâtcl,  sur  un  ruisseau  af- 
fluent de  la  Reuse ,  dans  une  vallée  telle- 
ment profonde  et  étroite ,  que  le  soleil  n'y 
peut  pénétrer  pendant  trois  mois  de  l'année. 
Cette  vallée  produit  cependant  des  grains; 
il  y  a  de  riches  mines  de  fer.  930  hab. 

BUTTEVANT,  village  d'Irlande,  prov. 
de  Munster,  comté  et  à  8  I.  N.  de  Cork. 
C'était  autrefois  une  ville  murée.  On  y  voit 
encore  les  ruines  de  quelques  édifices  reli- 
gieux. 

BUTTHARD,  bourg  à  marché  de  Ba- 
vière, cercle  du  Main-Iuférieur ,  présidial 
de  Rottingen  ,  à  4  '  i/4  S.  S.  O.  de  Wûrz- 
bourg.  Il  y  a  un  château.  637  hab. 

BUTTIGLIERA  ,  village  des  ÉtatH-Sar- 
des  ,  div.  d'Alexandrie ,  prov.  et  à  6  1.  i/a 
N.  O.  d'Asti,  mand.  de  Castelnovo  d'Asti. 
11  est  renommé  pour  son  vin.  On  y  tient  a 
foires  par  an.  3,ooo  hab. 

BLTTKA,  bourg  de  Hongrie  ,  comitat 
de  Zemplin,  marche  de  Uj-Hely,  à  5  1.  O. 
d'Unghvar,  et  à  »  1  1.  1/4  E.  de  Kaschau. 
Lat.  N.  48°  37'  io'.  Long.  E.  190  36'  48*. 

BUTT0N-NES8 ,  cap  d'Ecosse , formant 
l'extrémité  S.  £.  du  comté  de  Forîar,  à 
l'entrée  de  la  baie  de  Tay,  à  3  J.  1/4  E.  de 
Dundee.  Lat.  N.  56°  a8'.  Long.  O.  5Ô  5'. 

BUTTON'S-BAY,  baie  de  la  partie  sept, 
de  la  mer  d'Hudson  découverte  par  Thomas 
Button ,  qui  cherchait  un  passage  au  N.  O. 

BUTTON'S  1SLANDS,  cinq  petites  îles 
à  l'extrémité  S.  du  détroit  d'Hudson,  près 
de  la  côte  du  Labrador ,  au  N.  du  cap  Chid- 
ley.  Lat.  N.  68'  a8'.  Long.  O.  670  3o'.  Elles 
ont  été  découvertes  en  161a  par  Button. 

BUTTSTEDT,  ville  du  grand-duché  de 
Saxe-Weimar,  cercle  et  *  5  1.  5/4  N.  N.  E. 
de  Wcimar  -  Iena ,  chef-lieu  de  baill. ,  à 
5  1.  1/3  O.  de  Naumbourg.  Il  y  a  1  église, 
t  hôpital  et  1  académie  ;  des  fa  briques  de 
savon  ,  de  toiles  ,  de  draps,  de  passemente- 
rie et  de  maroquin.  Commerce  considé- 
rable de  chevaux,  de  bétail  et  de  grains. 
11  s'y  tient  4  foires  assez  suivies.  1,700  hab. 

BUTTYIJN  ou  BÔKÔN Y ,  bourg  de  Hon- 
grie ,  comitat  d'Arad  ,  marche  et  à  5  1.  E. 
S.  E.  de  Boros  Jend,  dans  une  riante  posi- 
tion ,  à  1  1.  S.  de  Boros  Sebes.  Lat.  H.  46* 
ao'  5of.  Long.  E.  19* 4/'  W-  C'est  la  rési- 
dence d'un  protopape.  11  y  a  a  églises. 
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BUTUAN  ,  ville  de  la  partie  sept,  de 
Mindanao,  l'une  des  îles  Philippines,  sur 
la  rivière  de  même  nom  qui  se  jette  près  de 
là  dans  une  large  baie  qui  porte  aussi  le 
nom  de  Butuan ,  à  45  1.  N.  N.  E.  de  Min- 
danao. C'est  la  résidence  d'un  radjah,  qui 
compte  4o,ooo  sujets. 

BU  TZ,  village  de  Suisse,  cant.  d'Argovie, 
a  3  1.  N.  d'Aarau  ,  dans  le  Sultx  Thaï.  Il  y  a 
des  sources  salées  ,  et  près  de  la  source  prin- 
cipale une  grotte  d'où  s'exhale  un  gaz  mé- 
phytiqne  qui  asphyxie  les  animaux  qui  s'en 
approchent. 

BUTZBACH ,  ville  du  grand-duché  de 
H  esse  -  Darmstadt ,  prov.  de  liesse  -  Supé- 
rieure ,  chef-lieu  de  baill. ,  à  3  1.  5/4  S.  de 
Giessen  ,  et  à  7  1.  1/2  N.  de  Francfort-sur-le- 
Main.  Elle  a  1  église  et  1  hôpital ,  des  fabri- 
ques de  toiles,  d'étoffes  de  coton  et  de  bas 
de  laine ,  ainsi  que  des  tanneries.  Il  s'y  tient 
4  foires  par  an.  On  trouve  des  cristaux  de 
roche  dans  une  foret  voisine.  5, 100  hab. 

BUTZFLETH,  village  de  Hanovre,  prov. 
*•  t  duché  de  Brème ,  juridiction  de  Kehdin- 
gen,  et  chef- lieu  d'une  juridiction  royale; 
sur  la  rive  gauche  de  l'Elbe ,  à  l'O.  de  l'île 
de  Butxflether-Sand  ,  et  à  1  1.  1/4  K.  de 
Stade.  On  5  fait  de  la  tuile.  i,34o  hab. 

BUTZOW,  ville  du  grand-duché  de  Meck 
len bourg  -  Schwerin ,  princip.  de  Schwerin, 
chef-lieu  de  baill.;  sur  le  Waraow  ,  à  6  1.  S. 
S.  O.  de  Rostock,  et  à  3  L  N.  O.  de  Gùs- 
trow.  C'est  le  siège  d'un  tribunal  criminel 
depuis  181a.  De  1760  à  1789  elle  a  possédé 
une  université,  qui  a  été  réunie  a  celle  de 
Rostock.  Il  y  a  encore  un  gymnase.  On  y 
trouve  aussi  un  château ,  des  manufactures 
de  lainages ,  de  bonneterie  ,  de  savon ,  de 
cartes  à  jouer  et  de  pipes  ;  des  distilleries 
d'eau-de-vic  de  grains,  des  brasseries,  1  tan- 
nerie ,  1  papeterie ,  1  fonderie  de  cuivre  et  1 
d'étain ,  des  teintureries  et  des  mégisseries. 
Il  s'y  tient  3  foires  par  an.  5,o5o  hab.,  dont 
une  grande  partie  issus  de  réfugiés  français , 
qui  ont  établi  la  plupart  des  manufactures. 
Le  bailliage  renferme  3,8i5  hab. 
BUVRY,  village  de  France,  dép.du  Pas- 
de-Calais,  arrond.  et  a  3/4  de  L  E.  de  Bé- 
thune,  cant.  de  Cambrin.  1,100  hab. 

BUXADÉOUAR,  ville  du  Boutan,  sur 
la  route  de  Chichacotta  à  Tassisudon  ,  à  7 1. 
N.  de  la  première  de  ces  deux  villes,  et  à 
a5  I.  S.  dë  la  seconde.  On  la  nomme  aussi 
Passaka.  Sa  .«ituation  au  milieu  des  monta- 
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gnes  et  ses  nombreuses  fortifications  en  font 
une  des  plus  fortes  clefs  du  Boutan.  On  n'y 
compte  que  10  à  la  maisons.  C'est  la  rési- 
dence d'un  soubah. 

BUXE-FIORD,  baie  sur  la  côte  O.  du 
Groenland.  Lat.  N.64*  iS'.  Long.  O.  5a°. 

BUXTEHUDE,  petite  ville  du  roy.  de 
Hanovre ,  prov.  et  duché  de  Brème ,  siège 
d'une  juridiction,  à  4  L  i/a  O.  S.  O.  de 
Hambourg,  et  à  4  1.  1 /a  S.  E.  de  Stade.  Fa- 
briques de  savon  et  de  poterie,  raffinerie  de 
sucre.  i,4Q3  hab. 

BUXTON,  village  d'Angleterre  ,  comté 
et  à  10  I.  3/4  N.  O.  de  Derby,  hundreddu 
Uigh-Peak ,  dans  une  vallée ,  à  1  I.  i/aS.  de 
Chapel-in-the-Frith.  On  remarque  dans  cet 
endroit  un  édifice  superbe  appelé  U  trois- 
tant,  et  une  très-belle  égUse  dédiée  à  Saint- 
Jean.  11  y  a  des  eaux  minérales  très-fré- 
quentées;  on  y  compte  6  bains.  La  tempé- 
rature des  eaux  est  de  8a  degrés  Farenheit. 
Elles  sont  sulfureuses  ;  on  les  prend  aussi  en 
boissons.  On  a  construit  de  très-beaux  bà- 
timens  pour  la  commodité  des  personnes  qui 
visitent  ces  eaux.  i,o3g  hab. 

11  y  a  une  voie  romaine  qui  conduit  à  Burgh 
à  a  1.  î/a  de  là.  A  1/4  de  1.  S.  O.  de  Buxton 
se  trouve  le  Poole's-Hole,  caverne  fameuse  ; 
l'entrée  en  est  basse  et  étroite ,  mais  elle  s'é- 
largit bientôt.  On  est  frappé  des  incrusta- 
tions dont  les  rochers  sont  revêtus,  et  l'on 
admire  surtout  le  pilier,  ou  la  colonne  de 
la  reine  d'Ecosse ,  ainsi  appelée  à  l'occa- 
sion du  séjour  que  fit  dans  cette  caverne 
l'infortunée  Marie,  reine  d'Ecosse,  détenue 
dans  le  village  sous  la  garde  du  comte  de 
Shrcwsbury.  Une  rivière  traversant  cette 
caverne,  et  tombant  avec  fracas  dans  un 
abiine  formé  au  milieu  des  rochers  ,  ins- 
pire une  horreur  dont  on  ne  saurait  se 
défendre.  Sur  la  gauche  de  la  caverne  te 
trouve  une  grotte ,  dont  le  toit  parait  sus- 
pendu à  une  telle  hauteur ,  qu'on  l'appelle 
la  seconde  merveille  du  Peak.  C'est  là  qu'un 
fameux  brigand  nommé  Pool  avait  fixé  son 
séjour. 

BUXTON,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Maine  ,  comté  et  à  i4  1.  i/a  N.  d'York, 
sur  le  Saco,  à  3  1.  N.  O.  de  Saco.  3,590  hab. 

BUX  Y ,  bourg  de  France  ,  dép.  de  Saône- 
et-Loire,  arrond.  et  à  3  1.  1/4  S.  O.  deChâ- 
lons-sur  Saône  ;  chef-lieu  de  cant. ,  à  10  I. 
l/a  N.  N.  O.  de  Maçon.  1,600  hab. 

BUZAKÇOIS,  ville  de  Fiance,  dép.  de 
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l'Indre ,  arrond.  et  à  5  1.  N.  O.  de  Chateau- 
roux  ;  chef-lieu  de  cant. ,  trèa-agréablemenc 
située  sur  l'Indre,  dont  on  traverse  les  divers 
bras  sur  cinq  ponté.  On  y  fait  le  commerce 
de  laine».  Il  y  a  dans  les  environs  des  forges 
et  des  fonderies  considérables.  3,4oo  bab. 

BUZANCY,  bourg  de  France,  dép.  des 
Ardennes,  arrond.  et  à  4  l«  i/4  E.  de  Vou- 
ziers  ;  chef-lieu  de  cant.  Soo  bab. 

BUZEMS,  village  de  France,  dép.  de 
l'Aveyron ,  arrond.  et  à  7  I.  JH.  de  Milhau  , 
et  à  égale  distance  E.  de  Rodex,  cant.  de 
Sevcrac-le-ChAteau.  On  y  a  découvert  une 
mine  d'antimoine. 

BUZEN1N,  ville  de  Pol  ogne ,  woiwodie 
et  à  i3  I.  8.  E.  de  Kalisch,  obwodie  et  a 
3  1.  3/4  S.  S.  E.  de  Sieradz ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Warta.Elle  a  1  églises.  567  bab. 

BUZET,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Haute-Garonne,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  fi.  E. 
de  Toulouse ,  cant.  de  Montastrac ,  sur  la 
rive  gauche  du  Tarn. 

BUZET ,  bourg  de  France ,  dép.  de  Lot- 
et-Garonne,  arrond.  et  à  3  1.  N.  de  IHérac, 
cant.  de  Damazan.  i,3oohab. 

BUZNEGRA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  a  1.  S.  de  M  tiroir. 

BUZZARDS,  baie  des  États  Uni*,  sur  la 
côte  mérid.  de  l'état  de  Massacbusets,  au 
S.  O.  du  cap  Cod.  Elle  commence  entre  la 
pointe  de  Seakonet  à  1*0.,  et  Kuttahunk , 
une  des  îles  Elisabeth, à  l*E.  Elle  a  i|  1.  i/a 
de  long  sur  a  1.  1  /a  de  large.  Lat.  N.  4*"  »5'. 
Long.  O.  73°. 

BUZZONE  ou  S.  PAOLO  d'ARGON, 
village  du  roy.  Lombard- Vénitien  ,  prov.  et 
a  a  1.  i/3  E.  S.  E.  de  Bergame,  distr.  et  à 
a/3  de  1.  O.  de  Tre  score.  Foire  le  i5  jan- 
vier. 5oo  hab. 

BYABANG,  ville  de  la  partie  occid.  de 
l'ile  de  Java,  prov.  et  à  ;  I.  N.E.  de  Tandjor, 
et  à  17  I.  S.  E.  de  Batavia  ;  sur  le  Crawang. 
Il  s'y  tient  un  marché  assez  considérable. 

BYÀR-ALY  on  BYR-ABOU  BATTAH , 
station  des  pèlerins  de  la  caravane  de  Tripoli, 
environ  à  54  1.  O.  d'Alexandrie ,  sur  la  côte 
de  la  Méditerranée.  C'est  le  point  d'où  Ton 
part  pour  se  rendre  a  l'oasis  de  Syouah  à 
travers  le  désert.  Le  chemin  est  de  sept 
jours  de  marche. 

BYBÂN ,  village  de  la  Basse-Égypte,  prov. 
de  Baheïrch,  à  8  I.  S.  E.  de  Damanhonr.  Il 
a'y  tient  un  grand  marché  pour  le  bétail. 
BYBÀN  EL  MOLOUK  ou  TOMBEAUX 
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DES  ROIS,  lieu  situé  à  l'O.  des  ruines  de 
Thèbea,  au  fond  d'une  vallée  où  ont  été 
creusées  les  sépultures  des  anciens  rois  d'É- 
gypte.  Ces  tombes  sont  couvertes  d'une  mul- 
titude innombrable  de  peintures  et  de  sculp- 
tures ,  dont  les  couleurs  brillent  encore  de 
l'éclat  le  plus  vif. 

BYBERRY,  comm.  des  États-Unis ,  état 
de  Pensylvanie,  comté  de  Philadelphie. 
876  hab. 

BYCÂR.tribude  Bédouins  dans  la  Basse- 
Égypte  ,  aux  environs  du  Vieux  Caire  et  de 
Gizeh.  Ils  errent  près  du  Caire ,  autour  des 
pyramides,  et  s'étendent  quelquefois  jus- 
qu'à SaqqArah.  Us  passent  pour  mieux  con- 
naître que  les  autres  l'intérieur  des  pyrami- 
des, et  ils  s'acquittent  assez  honnêtement 
du  métier  de  conducteurs.  Us  savent  satis- 
faire les  curieux  qui  s'y  rendent  en  foule ,  et 
se  font  un  revenu  de  la  protection  qu'il» 
accordent  aux  voyageurs.Cette  tribu  eat  forte 
d'environ  3 00  cavaliers. 

BYCH  A  W  A ,  ville  de  Pologne ,  voiwodie, 
obwodie  et  à  4  1.  i/a  S.  de  Lu  h  lin.  Elle  a 
1  beau  château  et  100  maisons. 

BYCHÉH,  ville  de  l'Arabie  centrale, 
chef  lieu  d'un  district,  appelé  Ouàdy-Cha- 
hrân ,  &  environ  46  I.  E.  de  La  Mecque. 

BYDJAPOUR ,  Beejafoor,  petite  ville  de 
l'Hindoustan,  États  de  Guykavar,  anc.  prov. 
deGoudjérate,  distr.  de  Tchowal,*  i51.  N. 
d'Ahmed  abad,  et  à  3i  1.  N.  de  Cambaye. 
On  y  fait  un  peu  de  commerce. 

BYDJEPOUR,  Becjejyoor,  petite  ville  de 
l'Hindoustan,  dans  les  États  de  Sindhyah, 
anc.  prov.  d'Agrah,  sur  la  rive  droite  du 
koharry,  à  16  I.  O.  S.  O.  de  Goualyor ,  et 
a  3o  I.  S.  8.  O.  d'Agrah. 

BYDJNOUR,  B«j*noor,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  et  à  a6  1. 
N.  E.  de  Dehly,àl'E.  du  Gange. 

BYFIELD,  paroisse  des  États-Unis ,  état 
de  Massachusets ,  comté  d'Essex ,  située  par- 
tie dans  la  comm.  de  Rowley,  et  partie  dans 
celle  de  Newbury.  Elle  contient  l'académie 
de  Dummer ,  qui  jouit  d'un  revenu  consi- 
dérable ,  et  possède  1  bonne  bibliothèque. 
Cette  paroisse  a  aussi  des  manufactures  de 
laine  et  de  coton. 

BYHAMOU  ,  village  du  la  Moyenne  Egy- 
pte ,  prov.  du  Favoum ,  en  Egypte ,  à  1  1. 
i/a  N.  de  Medynet-el-Fayonm  ;  remarqua- 
ble par  les  restes  d'un  colosse  en  granit. 
BYKHOV ,  bourg  de  Russie ,  en  Europe  , 
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pou v.  et  à  as  1.  S.  de  Tchernigov ,  distr.  et 
à  ta  1.  i/4  S.  E.  de  kozeletz,  sur  la  rive 
gauche  du  Scupoï. 

BYKHOV  (NOVO) ,  bourg  de  Russie ,  en 
Europe,  gouv.  et  à  i4  I.  S.  de  Mohilev  , 
distr.  et  a  j  l.  1/3  S.  de  Staroï  Bikhov,  sur 
la  rive  droite  du  Dniepr. 

BYKHOV  (STAROÏ),  ville  de  Russie, 
en  Europe,  gouv.  et  a  9  1.  1/3  S.  de  Mohi- 
lev  ;  chef  lieu  de  diatr. ,  sur  la  rive  droite  du 
Dniepr.  Elle  est  entourée  d'un  rempart  en 
terre  et  d'un  fossé ,  et  défendue  par  deux 
grosses  tours  élevées  au-dessus  des  portes. 
11  y  a  3  églises  russes,  s  de  grecs  unis,  1  syna- 
gogue et  plusieurs  couvens.  On  y  trouve 
aussi  1  château  qui  a  appartenu  â  la  famille 
Sapieha.  i,a5o  hab.  Cette  ville  a  été  bâtie 
par  l'betmann  de  Lithuanic  Sapieha ,  sous 
le  régne  de  Sigismond.  Dans  la  suite,  le  roi 
Étienne  la  donna  à  son  général  Charles  khod- 
Liévitch ,  qui  l'orna  de  plusieurs  édifices. 

BYLRÂ,  BtHkuw  ,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan,  États  de  Guykavar,  anc.  prov. 
de  Goudjérate,  distr.  de  Babriavâr,  et  à 
4  1.  S.  E.  de  Djounaghor. 

BYQUA,  ville  de  la  Guinée  supérieure, 
roy.  d'Aclianty,  â  9  I.  S.  de  Coumassie  ; 
chef-lieu  d'un  terri  t. ,  qui  fournit  à  l'armée 
un  contingent  de  11,000  hommes. 

BYRA,  Bcera,  fort  de  l'Hindoustan , 
anc.  prov.  de  Gandouana,à  17  L  N.  de 
Gangpour. 

BYR  ALY,  village  d'Arabie ,  dans  l'He- 
djax ,  à  l'O.  et  tout  prés  de  Médine.  C'est  le 
lieu  où  s'arrêtent  les  caravanes  de  Damas 
avant  d'entrer  dans  la  ville  du  Prophète; 
et  c'est  là  que  les  pèlerins  font  leur  provi- 
sion d'eau  pour  le  voyage  de  La  Mecque. 

BYR  AT,  Beerat,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan ,  Etats  du  radjah  de  Bhertpour  , 
anc.  prov.  d'Agralr,  à  9  1.  O.  d'Alvor,  et  à 
5q  l.  O  \  .  I  ) .  de  Bhertpour. 

BYRD,  comm.  des  État».  Unis,  état  de  l'O- 
hio ,  comté  de  Brown ,  à  3o  1.  8.  O.  de  Co- 
lumbus.  3,083  hab. 

BYRDOL ,  Becrdut,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan anglais ,  anc.  prov.  de  khandeych , 
a  10  1.  E.  de  Nândourbar. 

BYR  -  EL  •  BÀR,  village  de  la  Haute- 
Égypte.  Poy.  BaaauaA. 

BYR-EL-MALH,  source  d'eau  salée, 
dans  le  désert  de  Nubie,  sur  la  route  de  la 
Grande  Oasis  au  Dârfour,  à  environ  a  10  I. 
d'W-Khargeh,  et  à  100  I.  de  Cobbé.  On  y 
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recueille  du  natron  très-blanc ,  que  les  Gel- 
labs  portent  en  Egypte.  11  sert  à  la  prépara- 
tion du  tabac  et  aux  teintures. 

BYRON,capqui  forme  l'extrémité  N.E. 
de  l'tfe  Santa  Crux ,  dans  le  Grand  Océan 
équinoxial.  Lat. S.  10e  4  5' .  Long.  E.i63°46'. 

BYRON ,  ile  du  Grand  Océan  équinoxial , 
archipel  des  Muigraves.  Lat.  S.  ia  18'. 
Long.  E.  175*.  Cette  Ile  a  environ  4  I»  •/> 
de  longueur.  Elle  est  basse  et  couverte  de 
bois,  où  le  cocotier  domine.  Les  hab. ,  grands 
et  bien  faits,  vont  nus,  et  portent  pour  or- 
nement des  colliers  et  des  bracelets  de  co- 
quillage. Byron  découvrit  cette  lie  en  1765. 

BYRON'S  BAY,  baie  sur  la  côte  orient, 
du  Labrador.  Lat.  N.  55*8.  Long.0.6o°45'. 

B  Y  ROIS  'S-ST  R  A I  T,  petit  canal  du  Grand 
Océan  boréal,  le  long  de  la  côte  O.  de  l'A- 
mérique sept.  Il  sépare  la  Nouvelle-Irlande 
du  Nouvel- Hanovre. 

BYR  OUELLEN,  village  ou  camp  d'A- 
rabes, composé  de  tentes  en  cuir,  dans  le 
Sahara ,  au  S.  du  désert  d'Hair ,  à  4  journées 
de  marche  au  S.  O.  d'Agably,  et  à  59  S.  de 
Tripoli ,  sur  la  route  de  cette  ville  à  Tim- 
bouctou.  Le  chef  de  ces  Arabes  exige  un 
droit  de  passage  des  caravanes.  Le  territoire 
a  de  bons  pâturages. 

BYRPOUR,  Beerpoor ,  petite  ville  de 
l'Hindoustan  anglais ,  présidence  de  Bom- 
bay, anc.  prov.  de  Goudjérate,  district  de 
Tcherroter,  sur  un  affluent  de  la  Myhie,  à 
30  1.  E.  N.  E.  d'Ahmed-abad. 

BYSANAGHOR  ,  Bees**mggmr  ,  petite 
ville  de  l'Hindoustan,  États  de  Guykavar, 
anc.  prov.  de  Goudjérate ,  diatr.  de  Tcho- 
vâl ,  à  19 1.  N.  d'Ahmed-abad. 

BYSTRAÏA ,  rivière  de  Russie ,  en  Asie , 
dans  le  Kamtchatka.  Elle  prend  sa  source 
auprès  de  celle  du  Kamtchatka ,  coule  du 
N.  au  S.,  et  se  joint  â  la  Bolchaïa - Reka , 
près  et  .il  de  Bolcfacretsk ,  après  un  cour» 
d'environ  35  1. 

BYSTRAÏA,  rivière  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  pays  desCoaaquc»  du  Don.  Elle  prend 
sa  source  dans  le  second  distr.  du  Don ,  ar- 
rose le  premier  et  celui  do  Donets ,  et  se 
réunit  au  Sévernoï- Donets ,  à  aa  1.  N.  N.  E. 
de  Novo-Tcherkask,  après  un  cours  de  35  1. 
du  N.  E.  au  S.  O. 

BYSTRIANSKAIA,  bourg  de  Russie, 
en  Europe  ,  pays  des  Cosaques  du  Don  ,  sur 
la  rire  droite  du  Sévernoï-Donets ,  à  10  L 
N.  E.  de  Novo-Ttherkask. 
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BYSTRITSA  ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  9  1.  E.  de  Vilna ,  sur  la  rire 
gauche  de  la  Viliya. 

BYSTRITZ  ,  bourg  de  Bohême,  cer- 
cle et  à  10  1.  î/a  S.  E.  de  Beraun,  et  à  9  1. 


C.  Les  noms  qui  ne  se  trouvent  pas  à  cette 
lettre  seront  ou  au  K  ,  ou  au  Q ,  ou  à  l'S. , 
ou  au  TCH. 

CAAMANO,capsurlacôteoccid.  del'A- 
mérique  sept.  Il  forme,  avec  la  pointe  de  Val- 
lenar,  au  N.  de  l'île  de  Gravina,  rentrée 
d'un  détroit  qui  aboutit  au  canal  de  Behm. 
Lat.  N.  55°  39'. 

GABA,  rivière  de  la  Guyane  portugaise, 
qui  coule  du  N.  au  S.,  passe  sous  l'équa- 
teur,  et  se  perd  dans  le  Rio  Negro,  à  67 
1.  N.  O.  de  Barcellos,  après  un  cours  d'en- 
viron a  5  I. 

CABAÇA,  ville  de  la  Guinée  inférieure, 
dans  le  roy.  d'Angola,  capit.  du  territ.  de 
Ginga,  à  80  I.  E.  N.  E.  du  fort  de  Pungo- 
Andonjo,  et  a  i65  1.  E.  de  Saint-Paul  de 
Loanda  ;  à  la  source  du  Gobije,  afllupnt 
de  la  Goanza.  Lat.  N.  8°.  Long.  E.  18e.  Ca- 
baça  renferme,  dit-on,  les  tombeaux  des 
monarques  de  Ginga. 

CABAÏLS  ou  KABYLES,  peuples  de  la 
Barbarie;  cette  nation  berbère  habite  la  par- 
tie de  l'Atlas  qui  est  dans  la  province  de  Fez 
de  l'empire  de  Maroc,  et  dans  celle  de  Cons- 
tantine  du  roy.  d'Alger.  Ils  se  divisent  en 
plusieurs  tribus,  parmi  lesquelles  on  nomme 
celles  des  Beni-Abbes,  des  Goucos  et  des 
Henneichas. 

GABALARIA,  cap  sur  la  côte  sept,  de 
111c  Minorque,  dans  la  Méditerranée. Lat. N. 
4o*4'.  Long.  E.  i°  49\ 

G  ABALLAR ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  31.  3/4  N.  N.  E.  de  Ségovie.  Il  a  des  eaux 
thermales. 

CABALLAS,port  du  Pérou ,  intendance 
et  à  88  I.  S.  S.  E.  de  Lima  ,  prov.  d'Ica.  Il 
est  petit  et  peu  fréquenté,  attendu  qu'il  n'of- 
fre pas  un  mouillage  sûr. 

CABÀLLONES  (  GAYES  DE  ) ,  îlots  ou 
rochers  près  de  la  côte  S.  de  Cuba.  Lat.  N. 
ao°  48'.  Long.  O.  81 0  4o'. 

CABANA  ,  bourgade  du  gouv.  de  Bue- 
nos-Ayres,  intendance  et  a  85  1.  N.O.  de  la 
Paz,  prov.  et  à  5  I.  S.  de  Lampa  ,  sur  le  ver- 
sant oriental  des  Andes. 
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i/a  S.  S.  E.  de  Prague.  Il  a  91  maisons. 

BYTCHOK,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Voronéje,  distr.  de  Pavlovsk,  et  a 
3  1.  î/a  N.  O.  de  Bogoutchar. 


C  ABAN  ASou  C  AV  AN  AS,port  surla  côte 
N.  O.  de  l'ile  de  Cuba,  à  1a  L  O.  de  la 
Havane ,  et  non  loin  de  la  baie  de  Ronda. 

G  AB  AN  AS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
181. 1/4E.S.E.  de  Gaccres  (Estreniadure }, 
et  à  9 1.  S.  E.  de  Truxillo,  au  pied  de  la  Sierra 
de  Guadalupe.  i,4oo  hab. 

CABAN  AS,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
3  1.  3/4  E.  de  la  Corogne  (Galice),  sur  la 
rive  droite  et  à  l'embouchure  de  la  Canteira, 
dans  la  baie  de  Bétanzos.  Les  habitans  se  li- 
vrent à  la  pèche. 

CABAN  AS  (LAS),  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  8  1.  N.  de  Palencia,  et  à  4  L  E. 
de  Garrion. 

CABAN  AS  DE  ESGUEV  A  ,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  10  1.  i/a  S.  de  Burgos,  et 
à  5  1.  N.  d'Aranda ,  sur  la  rive  droite  de  l'Es- 
guera. 

G ABANAS  DE  LA  SAGR A ,  bourg  d'Es- 
pagne, f  Olf.  MlRALCAZAR. 

GABANAS  DE  YEPES,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  8  1.  î/a  E.  de  Tolède,  et  à  1 1. 
i/a  E.  de  Yepes. 

CABANAS  RARAS,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  3  1.  a/3  E.  de  Villafranca  (Léon), 
et  à  1  1.  1/4  N.  N.  O.  de  Ponferrada. 

C  AB  AN  EROS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  14  l.  i/a  S.  de  Léon  ,  et  à  1  1.  S.  de  La- 
guna  de  Ncgrillos. 

CABANES ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  a 
5  1.  N.  de  Castellon  de  la  Plana  (Valence), 
et  à  a  1.  de  la  mer.  i,6ao  hab. 

CABANES  (LES) ,  bourg  de  France ,  dép. 
de  l'Ariège  ,  arrond.  et  à  4  1.  3/4  S.  S.  E.  de 
Foix  ,  et  à  a  1.  8.  E.  de  Tarascon  ;  chef-lieu 
de  cant.,  sur  la  rive  gauche  de  l'Ariège.  4oo 
hab.  11  y  a  3  mines  d'argent ,  et  3  mines  de 
fer,  on  y  trouve  aussi  du  cristal. 

CABANES,  village  de  France,  dép.  de 
l'Aveyron  ,  arrond.  et  a  1  1.  3/4  E.  de  Ville- 
franche  ,  et  à  8  I.  O.  de  Rodez ,  canton  de 
Rieupeyroux.  11  y  a  des  manufactures  de  di- 
vers objets  en  cuivre ,  et  des  fabriques  de 
toile.  566  hab. 

CABANES  (LES),  bourg  de  France,  dép. 
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du  Tarn,  arrond.  et  à  4  1.  >/4  N.  de  Gaillac  , 
eant.  de  Corde»,  sur  la  rive  gauche  duCéron. 
56o  hab. 

CABANILLAS,  bourg  d'Espagne  ,  prov. 
et  a  3/4  de  1.  O.  de  Guadalaxara. 

CABANILLAS,  bourg  d'Espagne  ,  prov. 
et  à  ut.  3/4  S.  S.  E.  de  Pampelune  (  Na- 
varre ) ,  et  à  1 1.  i  /a  E.  de  Tudela  ,  à  quelque 
distance  de  la  rive  gauche  de  l'Èbre. 

C  AB  AN  1LLAS ,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  8  1.  S.  de  Soria  ,  et  à  4  1.  i/4  N.  N.  E. 
de  Medina  Celi. 

CABAN1LLAS  DE  LA  SIERRA  ,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  8  1.  i/4  N.  de  Madrid 
(  Tolède  ) ,  et  à  î  1.  i/a  O.  de  Torrelaguna. 

CABAPUANA,  rivière  du  Brésil,  foj. 

CaM  AFUA.1. 

C  ABAR1TA  ,  petite  rivière  sur  la  côte  S. 
O.  de  la  Jamaïque.  Elle  se  jette  dans  la  mer 
à  i/3  de  1.  de  Savannah-la-Mar. 

CABARRAS,  comté  des  États  Unis ,  état 
de  la  Caroline  du  Nord  ;  arrosé  par  le  Rocky 
et  le  Long-Creek,  qui  charrient  des  pail- 
lettes d'or.  7,a48  hab.  Le  chef-lieu  est  Con- 
cord. 

CABARRUR1  AS  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  7  1.  a/3  S.  S.  E.  de  Burgos ,  sur  la 
rive  droite  de  l'Arlanza.  900  hab. 

CABASES,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
10  1.  N.  O.  de  Tarragone  (Catalogne) ,  au 
pied  de  la  Sierra  de  la  Llena. 

CABASSE,  village  de  France,  dép.  du 
Var ,  arrond.  et  à  3  1.  E.  N.  E.  de  Brignolle , 
et  à  5  1.  i/a  S.  O.  de  Draguignan  ,  cant.  de 
Besse,  sur  la  rive  gauche  de  l'Issolle.  1,460 
hab. 

CABE,  rivière  d'Espagne,  qui  prend  sa 
source  près  du  village  de  San  Juan,  prov. 
et  à  ni.  1/4  S.  E.  de  Lugo  (Galice) ,  passe 
a  Monfortc  de  Lemos,  et  va  se  jeter  dans  le 
SU,  sur  la  limite  de  la  prov.  d'Orense,  après 
un  cours  d'environ  14  1*  du  N.  E.  au  S;  O.' 

CABEÇAO,  bourg  de  Portugal,  prov. 
d'Alentejo,  comarca  et  à  4  1.  1/4  S.  O.  d'A- 
viz.  Il  a  17a  maisons. 

CABEÇO  DE  VIDE,  bourg  de  Portugal, 
prov. d'Alentejo, comarca età 81.  î/a E. d'A- 
viz,  près  des  sources  de  la  rivière  de  même 
nom.,  sur  une  colline.  Il  y  a  1  église,  a  hô- 
pitaux ,  1  hospice ,  et  des  eaux  minérales  sul- 
fureuses froides.  a,4oo  hab. 

CABELL  ,  comté  des  États-Unis,  état  de 
Virginie.  4,7*9  Cabell  Courthousc  en 
est  le  chef-lieu.  , 
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CABÈS,  autrefois  la  petite  Syrte,Ka6fa  , 
S  v  1  ris  MiNoa ,  golfe  formé  par  la  Méditerra- 
née, sur  la  côte  de  Barbarie;  il  s'étend  des 
îles  Kerkeni  au  N.  à  celle  de  Zerbi  au  S., 
ce  qui  fait  une  largeur  d'environ  18  1.  ,  et 
baigne  au  N.  O.  et  àl'O.le  roy.de  Tunis,  et 
au  S.  E.  celui  de  Tripoli.  Sur  ses  bords, 
couronnés  de  hautes  montagnes  ,  on  voit  les 
villes  deCabès  et  de  Sfakès.  La  côte  est  saine, 
offre  assez  de  fond,  et  est  d'un  accès  facile, 
excepté  près  des  Iles  Kerkeni  et  près  de  la 
côte  N.  O.  de  celle  de  Zerbi,  où  l'eau  est 
moins  profonde.  Ce  golfe  renferme  les  îles 
Zourkennis. 

CABÈS,  KaUs,  Tacapa,  ville  de  Barba- 
rie, roy.et  à  73 1.  S.  de  Tunis,  età  peu  près 
à  la  même  distance  O.  N.O.  de  Tripoli.  Lat. 
If.  33°  53'  55'.  Long.  E.  70  44'  1'.  Au  pied 
des  monts  Hamara,  sur  la  rive  droite  d'une 
petite  rivière,  et  au  fond  du  golfe  de  même 
nom.  Elle  est  défendue  par  un  château  en 
assez  bon  état.  Les  rues  deCabès  sont  réguliè- 
res, mais  sales. On  y  voit  encore  quelques  res- 
tes des  inooumens  de  Tacapa.  Cette  ville  a 
un  petit  port,  d'où  lou  exporte  des  dattes  et 
du  henné ,  plante  que  les  femmes  de  l'Orient 
emploient  pour  teindre  leurs  ongles  en  jaune, 
et  dont  on  se  sert  aussi  pour  teindre  la  soie, 
le  coton,  etc.  Les  environs  sont  bien  cultivés. 
Cabès  a  eu  autrefois  un  siège  épiscopal. 

CABESOS,  vUIe  del'ùe  de  Cuba,  dans  la 
juridiction  et  à  17  1.  N.  de  Santiago. 

C  ABEZ  A  DE  BOND  A,  cap  sur  la  côte  mé- 
rid.  de  l'Ile  de  Luçon  ,  une  des  Philippines. 
Lat.  N.  i3°6'.  Long.  E.  iao°  i3'. 

C  ABEZ  A  DEL  BUEY,  ville  d'Espagne, 
prov.  et  à  16  1.  E.  S.  E.  de  Badajoz  (  Estre- 
madure  ) ,  et  à  9 1.  S.  S.  E.  de  VUlanueva  de 
la  Serena.  On  y  fabrique  des  draps.  5,3oo 
hah. 

CABEZA  DEL  NEGRO,  viUe  du  gouv. 
de  Buenos- Ayres,  intendance  et  a  47  L  O. 
N.  O.  de  Potosi,  au  pied  des  Andes  ,  sur  la 
rivière  de  Todos  los  Santos. 

CABEZA  DE  VACA  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  19  1.  î/a  S.  de  Badajoz  (Estrema- 
dnre  ) ,  et  à  8 1.  3/4  O.  S.  O.  de  Llerena. 

CABEZA  MESSADA,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  r}  1.  E.  de  Tolède  (Manche),  près 
de  la  rive  gauche  du  Rianzares. 

CABEZARADOS  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  età  8 1.  S.  O.  deCiudad  Real(Manche), 
dans  la  plaine  de  Calatrava. 

CABEZAS,  ville  de  Pile  de  Cuba,  juri- 
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diction  de  Filipa ,  à  481.  S.  O.  de  la  Havane. 

CABEZAS  (  LAS  ),  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  8  l.  i/a  S.  de  Séville ,  sur  une  col- 
line. Il  a  i  église  paroissiale  et  i,ouo  hab. 

CABEZOGORDO,  montagne  d'Espagne, 
prof,  et  a  5  1.  i/a  S.  E.  de  Murcie ,  près  de 
la  mer. 

C  ABEZON ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  a 
6 1.  3/4  S.  S.  E.  de  Logrofio  (  Soria  ) ,  entre 
deui  petites  rivières. 

G  ABEZON,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  a  1.  1/4  N.  E.  de  Yalladolid,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Pisuerga. 

G  ABEZON  DE  LA  SAL,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  8  1.  1/2  O.  S.  O.  de  San- 
tander  (Burgos  ) ,  et  à  a  1.  3/4  S.  O.  de  San- 
tillana  ,  sur  la  Roja. 

CABEZON  DE  LA  SIERRA  ,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  1 1  1.  S.  E.  de  Burgos. 

CABEZON  DE  V  ALDER ADUEY,  bourg 
d'Espagne ,  prov.  et  à  i4  1.  N.  O.  de  Valla- 
dolid (Léon),  et  a  7  1.  N.  N.  O.  de  Rioseco, 
sur  la  rive  droite  du  Valderaduey. 

GABEZUELA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  a4 1.  V  N.  E.  de  Gaceres  (Estremadure), 
et  à  6  1.  i/a  N.  E.  de  Plasencia ,  sur  la  rive 
gauche  du  Xerte. 

CABI ,  roy.  de  Nigritie ,  dans  l'empire  et 
à  60  1.  E.  de  Timbouctou,  sur  la  rive  gauche 
du  Niger.  Mungo-Park  en  a  entendu  parler 
dans  son  second  voyage  ;  mais  on  n'en  con- 
naît que  le  nom. 

CABI  A ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à  a  I. 
i/4  O.  S.  O.  de  Burgos ,  sur  la  rive  gauche 
de  l'Arcos,  un  peu  avant  le  confluent  de 
cette  rivière  et  de  l'Arlanzon. 

GABINDE,  ville  de  la  Guinée  inférieure, 
capit.  du  roy.  d'En-Goyo, sur  l'Atlantique, 
à  l'embouchure  du  Zaïre,  a  55  L  O.  de  S. 
Salvador.  Lat.  S.  5°  4o'.  Long.  E.  io*  35'. 
EUe  est  remarquable  par  sa  belle  position 
et  la  fertilité  de  son  territoire,  qui  l'ont  fait 
nommer  le  paradis  de  la  côte.  Le  port  est 
sûr  et  commode,  et  très-fréquenté  par  les 
Européens  pour  le  commerce  d'esclaves,  d'i- 
voire ,  de  miel  et  de  cire  ;  la  marée  y  est  peu 
sensible.  Les  naturels  sont  grossiers,  et  il  est 
difficile  de  traiter  avec  eux.  Les  Portugais 
ont  essayé  à  plusieurs  reprises,  mais  toujours 
vainement ,  de  former  des  établissemens 
dans  cette  ville. 

GABLE  1SLAND,  petite  lie  près  de  la 
côte  d'Irlande,  prov.  de  Munster,  comté  de 
Cork,  à  l'extrémité  S.  O.  de  la  baie  de  Youg- 


bal,  et  à  il.  i/4  S.  de  la  ville  de  même  nom. 

CABO  DE  CRUZ,  promontoire  de  la  côte 
mérid.  de  Cuba.  Lat.  N.  19°  48'.  Long.  O. 
8o°5'. 

CABO-DEL-GADO,  Pbascm  Pbomoxto- 
■icm,  gouv.  de  la  capitain.  générale  de  Mo- 
zambique, composé  seulement  du  groupe 
des  Querimbes,  répandues  sur  la  côte  depuis 
le  Cabo-del-Gado ,  qui  donne  son  nom  au 
gouv.,  jusqu'à  la  rivière  Fernao-Velo,  qui 
le  sépare  de  celui  de  Motambique.  Il  a  ponr 
chef-lieu  le  Fort  Ibo. 

CABO  DE  SAN  JUAN,  cap  a  l'extrémité 
N.  E.  de  l'île  de  Porto-Rico.  Lat.  N.  18* 
a4'.  Long.  O.  68". 

CABO-FRIO,  ville  du  Brésil ,  prov.  et  a 
a5  1.  E.  de  Rio-Janeiro;  chif-lieu  de  distr., 
à  l'extrémité  S.  E.  dn  lac  Araruama,  près 
de  l'Atlantique,  au  N.  O.  du  cap  Frio. 
Elle  est  divisée  en  a  quartiers,  séparés  l'un 
de  l'autre  par  un  espace  de  4<>o  brasses.  Ces 
quartiers  sonjt  irrégulièrement  bâtis,  et  ne 
renferment  que  des  maisons  en  bois  revêtues 
de  torchis  ;  le  plus  grand  contient  1  église , 
a  chapelles,  et  un  couvent  près  duquel  est 
une  hauteur  couronnée  d'une  chapelle  , 
d'où  l'on  jouit  d'une  belle  vue  sur  la  mer  et 
sur  le  pays  environnant.  Le  plus  petit  de  cet 
quartiers  est  nommé  Passatfem  ,  parce  qu'il 
se  trouve  prés  de  la  barre  défendue  par  le  fort 
S».  -  Mathieu.  Cette  ville  fait  commerce  de 
poissons  et  de  pierre  à  chaux. 

Le  distr.  de  Cabo-Frio  a  1  *  L  àv  long  do 
N.B.  au  S.  0.,et  lai.  de  large  du  N.  O.  au 
S.  E.  Il  est  arrosé  par  le  Maccahé  et  l'A- 
guas  Claras,  qui  n'ont  que  i5  1.  de  cours. 
Dans  les  vallées  élevées  il  manque  d'eau 
potable.  Sur  les  côtes  se  trouvent  plusieurs 
lacs,  dont  le  plus  considérable,  est  l' Ara- 
ruama. Le  sol  est  inégal  et  fertile. 

CABO  -  REDON  DO ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  4  1.  3/4  N.  E.  de  Burgos ,  et  à  a  I. 
O.  S.  O.  de  Briviesca. 

CABOT,  comm.  des  États-Unis ,  état  de 
Vermont ,  comté  de  Calédonia ,  a  6 1.  N.  E. 
de  Montpellier.  886  hab. 

CABOU,  roy.  de  la  Sénégambie.  Voy. 
Ksaoc. 

CABOUL,  c,i(>vi.  Cauèut,  rivière  de  l'Af- 
ghanistan ,  qui  prend  sa  source  aux  monts 
Kohy-Baba,  dans  les  monts  Brahoutks,  sur 
la  limite  du  Khoraçan  et  de  l'Afghanistan 
propre,  se  dirige  dans  la  dernière  de  cet 
contrées ,  arrose  la  prov.  et  la  ville  de  Ca- 


Digitized  by  Google 


C  A  B  O 


C  A  B  R  385 


boni,  parcourt  les  pruv.  de  Loughman,  de 
Djelab  Abad  et  de+Peychaver ,  et  se  perd 
dans  le  Sind  un  peu  au  Y  d'Attock,  après  un 
cours  d'environ  75  l.de  l'O.  à  l'E.  LeCaboul 
est  trop  rapide  pour  être  navigable.  Parvenu 
à  Michoyh  ,  il  se  divise  en  trois  bras,  qui 
forment  deux  grandes  Iles  très-fertiles.  Les 
principales  rivières  qu'il  reçoit  sont:  le  Pun- 
djyr,  le  kaméh  et  le  Lundye,  tous  afDueus 
de  sa  rive  droite.  11  est  rempli  de  calaractes 
jusqu'au  confluent  du  kaméb. 

CABOUL,  royaume  d'Asie.  V oy.  A,gam- 

BISTAR. 

CABOUL,  Caind,  Cautul,  prov.  de  l'A* 
ghanihtan  propre,  bornée  an  N.O.  parle  pays 
de  Balkh  ;  au  N.  E. ,  par  le  Turkestan  ;  à 
l'E. ,  par  les  prov.  de  Loughman  et  de  Dje- 
lal  Abad  ;  au  S. ,  par  celle  de  Ghixnéh  ;  et  à 
TO.,  par  le  Khoraçan.  Sa  longueur,  du  N. 
au  S.  ,  est  d'environ  4  "»  1.  ,  et  sa  largeur 
moyenne ,  de  l'E.  à  l'O. ,  de  ao  I.  Elle  peut 
avoir  j4'j  1.  c.  L'iiiiidoukhouch  au  N. ,  les 
monts  Soliman  à  l'E. ,  et  les  monts  Kohy- 
Baba  à  10.,  forment  ses  limites  naturelles, 
et  demeurent  en  grande  partie  couverts  de 
neiges.  Ils  forment  une  vallée  traversée  par 
le  Caboul ,  fertile  ,  mais  dépourvue  de  bois. 
Les  babitans  sont,  pour  la  plupart,  Tadjycs, 
et  ei portent  du  fer,  du  cuir,  et  de  l'huile  a 
brûler;  ils  prennent  en  retour  des  objets 
manufacturés  de  Perse  et  d'Europe,  des  che- 
vaux du  Turkestan,  ainsi  que  de  l'indigo, 
et  d'autres  articles  de  l'Hindoustan. 

Lorsque  l'Afghanistan  fut  conquis  ,  en 
997,  par  Sebekteguyn,  la  partie  orientale 
de  la  province  de  Caboul  demeura  soumise 
a  Djcypal,  prince  hindou.  Elle  se  soumit  à 
Mahmoud  vers  ioo8. 

CABOUL,  Cabul,  taubui,  ville  capit. 
de  l'Afghanistan,  chef-lieu  de  prov. ,  sur  le 
Caboul ,  à  74  I.  N.  E.  de  Candahar,  à  365  1. 
E.  d'ispahan ,  et  à  535 1.  N.  O.  de  Calcutta. 
La  t.  N.  34°  io'.  Long.  E.  66*  55'.  Résidence 
du  souverain  de  l'Afghanistan.  Un  demi- 
cercle  de  collines  peu  élevées,  et  surmon- 
tées d'une  faible  muraille  en  briques,  en- 
toure Caboul  au  N.,  à  l'O.  et  au  S.  L'ou- 
verture de  l'E.  est  fermée  par  un  rempart. 
Le  Balla  Hissar,  qui  occupe  une  partie  de  la 
colline  au  N .  de  cette  ouverture,  est  une  es- 
pèce de  citadelle  où  le  roi  a  son  palais.  Une 
autre  citadelle  sert  de  prison  d'état  pour  les 
princes  du  sang.  La  ville  est  généralement 
belle, mais  de  peu  d'étendue  ;  les  maisons  sont 


presque  toutes  en  bois,  vu  la  fréquence  des 
tremblemens  de  terre.  On  remarque  au  cen- 
tre quatre  beaux  bazars  a  deux  étages ,  bâtis 
sous  le  règne  de  Djehanghire  aux  Trais  d'un 
particulier ,  et  toujours  bien  approvisionnés. 
Caboul  est  le  centre  d'un  grand  commerce, 
et  fréquenté  par  des  marchands  de  presque 
toutes  les  contrées  de  l'Orient,  particulière- 
ment pourla  vente  de  chevaux.  8o,ooohab., 
et  suivant  Elphinstone,  3o,ooo. 

Le  climat  de  Caboul  est  tempéré  en  hiver, 
mais  très-chaud  en  été.  Plusieurs  poètes  per- 
sans et  indiens  ont  chanté  le  bel  aspect  de 
cette  ville. 

Les  historiens  arabes  du  vu*  siècle  font 
mention  de  Caboul ,  comme  résidence  d'un 
prince  hindou.  L'empereur  Baber  en  Gt  sa 
capitale  pendant  quelque  temps.  En  173*9, 

Nadir  Chah  s'empara  de  cette  ville,  et  la 
livra  au  pillage.  A  sa  mort,  Ahmed  Chah 

A  bd.)  Il  v  en  prit  possession ,  et  son  fils  Ti- 

mour  Chah  en  fit,  eu  1774 ,  la  capitale  de 

l'Afghanistan. 

CABOZA,  petite  île  de  l'archipel  Merghi, 

près  de  la  côte  de  l'Empire  Birman ,  prov. 

et  au  N.  de  l'île  de  Tanasserim.  Lat.  N . 

ia°  5o'.  Long.  E.  95*  10'. 
CABRA,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à  11 

1.  i/4  S.  E.  de  Cordoue,  et  à  1  I.  i/3  N.  de 

Liu  en  a  ,  sur  la  rive  droite  de  la  Cabra. 
CABRA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  â  10 

1.  N.N.  E.de  Teruel(  Aragon), et  à  1  1.  1/4 

E.  de  Montalvan ,  à  quelque  distance  de  la 

rive  droite  du  Martin. 

CABRA  ou  KABRA,  village  de  Nigritie , 

dans  l'Empire  et  à  4  l«  S.  de  Timbouctou  , 

sur  le  Niger. 

CABRA  DELSANTOCHRISTO, petite 
ville  d'Espagne  ,  prov.  et  à  8  1.  3/4  S.  E.  de 
Jaen  ,  entre  la  Jandulilla  et  le  Salado.  • 

CABRALIA,  port  du  Brésil,  prov.  et  â  4 
1.  N.  de  Porto-Seguro.  C'est  le  seul  de  la 
prov.  où  de  grands  vaisseaux  peuvent  en- 
trer. L'équipage  de  Cabrai  y  mouilla. 

CABRAS,  petite  lie  du  groupe  des  Phi- 
lippines, au  S.  O.  de  l'Ile  Luçon  et  au  N.  O. 
de  celle  de  Mindoro.  Lat.  N.  i3°  54'.  Long. 
E.  117°  43'.  Elle  est  très  fertile. 

CABRAS,  village  de  Sardaigne,  div.  du 
cap  Cagliari,à  1  1.  i/a  O.  N.  O.  d'Oristano, 
et  à  il.  de  la  mer ,  auprès  des  pêcheries. 
a,6oo  hab.  Le  territoire  est  fertile  en  blé  et 
en  vin. 

CABREDO,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à 
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10  L  1/2  O.  S.  O.  de  Painpelune  (  Navarre  ), 
et  a  4  I.  l/l  O.  d'Estella ,  sur  une  colline,  à 
quelque  distance  de  la  rive  droite  de  l'Ega. 

CABREJ  AS,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  6  1.  1/4O.  S.  O.  de  Cuenca. 

GABREJAS  DEL  PINAR,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  à  6  1.  1/2  O.  N.  O.  de  Soria. 

CABRELLA,  bourg  de  Portugal,  prov. 
d'Estremadure,  coiuarca  et  à  10  1.  E.  de 
Setuval,  sur  la  rivière  de  même  nom.  11  y 
a  3 00  maisons. 

CABRERA, petite  ile delà  Méditerranée. 
y oy.  Caphkba. 

CABRER  A, une  des  îles  Baléares,  dans  la 
Méditerranée,  au  S.  de  l'Ile  Majorque,  dont 
elle  est  séparée  par  un  canal  de  5  I.  de  large, 
prov.de  Palma.  Le  milieu  de  cette  ile  est  par 
39*  7'  5o'  de  lat.  N.,  et  0°  4©'  5'  de  long.  E. 
Elle  est  assez  élevée,  et  a  environ  a  1.  3/4  de 
lungsur  3/4  de  1.  de  large.  Elle  a  un  port  bien 
abrité,  assez  vaste  pour  contenir  une  flotte, 
et  défendu  par  un  château-fort  :  une  partie 
de  ce  château  sert  de  prison.  Le  sol  est  in- 
égal et  presque  inculte  ;  il  y  a  quelques  bois, 
dont  on  fait  de  temps  en  temps  de  petites 
coupes,  qu'on  envoie  à  Majorque.  On  pré- 
tend que  Cabrera  tire  son  nom  des  nom- 
breux troupeaux  de  chèvres  qu'on  y  élève. 
Elle  a  peu  d'habitans  ;  mais  on  y  trouve  des 
vestiges  d'anciennes  habitations,  qui  prou- 
vent qu'elle  était  autrefois  beaucoup  plus 
peuplée  qu'à  présent. 

CABRERA,  rivière  d'Espagne,  qui  sort 
du  lac  de  la  Baûa,  à  5/4  de  I.  O.  du  bourg  de 
mOme  nom  ,  dans  la  prov.  de  Villafranca 
(  Léon  ) ,  coule  d'abord  à  l'E.  jusqu'au  vil- 
lage de  Nogar ,  où  elle  tourne  brusquement 
à  l'O. ,  et  va  se  jeter  dans  le  SU  par  la  rive 
gauche,  un  peu  au-dessous  de  Puente-de- 
Domingo-Flores,à  4  L  3/4  S.  de  Villafranca, 
après  un  cours  d'environ  i3  1. 

CABRERA  DE  BUYTRAGO  ,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  1 1 1.  i/a  N.  de  Madrid 
(Guadalaxara) ,  et  à  3  I.  S.  E.  de  Buy- 
trago. 

CABRERA  DE  SIGUENZA  (LA),  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  4.  L  i/4  O.  de  Guada- 
laxara. 

CABRÈRES  ou  CABRERETS  ,  bourg 
de  France,  dép.  du  Lot ,  arrond.  et  à  4  1.  E. 
N.  E.  deCahors,cant.  de  Lauzes,  sur  la  rive 
droite  de  la  Selle.  On  y  remarque  une  grotte 
avec  de  belles  pétrifications.  5oo  hab. 

CABREROS  DEL  MONTE,  bourg  d'Es- 
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pagne,  prov.  et  à  10  1.  1/4  O.  N.  O.  de 
Valladolid,  et  à  4  1.  ifa  O.  de  Rioseco. 

CABREROS  DEL  RIO,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  à  5  1.  î/a  S.  de  Léon  ,  et  à 

I  1.  a/3  N.  de  Valencia  de  San-Juan  ,  à 
quelque  distance  de  la  rive  gauche  de  l'Esla. 

CABRES  ou  CABERRES,  nation  in- 
dienne de  la  Nouvelle-Grenade ,  répandue 
sur  les  bords  de  l'Orénoque,  de  l'Ua  et  du 
Guaviari ,  et  sur  le  Terni  et  l'Ynirrita. 

CABRÈSE,  rivière  de  la  Cafrérie,  dans  le 
Monomotapa.  Elle  prend  sa  source  aux 
monts  Lupata,  et  va  ,  après  un  cours  d'en- 
viron 55  1.  du  S.  au  N. ,  se  jeter  dans  la  Man- 
zora,  sur  la  limite  de  la  capitainerie  géné- 
rale de  Mozambique. 

CABRESPINE,  village  de  France,  dép. 
de  l'Aude,  arrond.  et  à  4  1.  1/4  N.  N.  E.  de 
Carcassone,  cant.  de  Peïriac,sur  le  Clamous, 

II  y  a  1  bureau  de  bienfaisance ,  3  écoles , 
et  des  fabriques  de  draps.  Il  s'y  tient  le  itr 
lundi  d'août  une  foire  importante  pour  le» 
moutons.  910  hab.  On  voit  dans  une  grotte 
des  environs  des  stalactites  curieuses. 

GABRIEL,  rivière  d'Espagne,  qui  a  s» 
source  près  de  celle  du  Tage  ,  à  la  Sierra 
d'Albarracin ,  à  5  1.  i/a  O.  de  la  ville  de 
même  nom  ,  prov.  de  Teruel  (  Aragon  ) , 
prend  une  direction  S. ,  entre  bientôt  dan* 
la  prov.  de  Cuenca ,  dont  elle  arrose  la  par- 
tie orient. ,  jusqu'au  bourg  de  la  Pesquera  , 
où  elle  tourne  au  S.  E.  et  va,  après  quel- 
ques détours,  se  jeter  dans  le  Jucar,  sous  les 
murs  de  Cofrentes.  Dans  son  cours,  d'en- 
viron 45  lieues ,  elle  reçoit  entre  antres  af- 
fluens,  le  Guadaçaon  par  la  droite,  et  la 
Moya  par  la  gauche. 

CABRI  ÈRES,  village  de  France,  dép. 
de  Vaucluse,  arrond.  et  â  6  1.  1/4  E.  S.  Ê. 
d'Avignon, cant.  et  â  a  1.  E.  S.  E.  de  l'Isle, 
et  à  5/4  de  1.  S.  E.  de  la  fontaine  de  Vau- 
cluse. 11  est  célèbre  par  le  massacre  de  ses 
habitans  ,  accusés  d'hérésie,  sous  Fran- 
çois 1er.  620  hab. 

C  A  BRIES,  village  de  France,  dép.  des 
Bouches-du- Rhône ,  arrond.  et  à  a  1.  a/3 
S.  S.  O.  d'Aix,  cant.  de  Gardanne,  sur  une 
colline  nue.  1,000  hab. 

CABR1LLAS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  1 1 1.  1/2  S.  O.  de  Salamanque ,  sur  une 
colline ,  au  pied  de  laquelle  coule  un  affluent 
de  l'Yeltes. 

CABRIS,  village  de  France,  dép.  du  Var, 
arrond.  et  à  5/4  de  1.  O.  de  Grasse ,  et  à  7  1. 
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3/4  N.  E.  de  Draguignan ,  cant.  de  Saint- 
Vallier.  1 ,800  hab. 

CABRON,  cap  de  l'extrémité  N.  E.  delà 
presqu'île  de  Samana,  dans  l'île  de  Saint- 
Domingue  ,  dép.  de  Cibao,  a  si  1.  E.  S.  E. 
du  Vieux-Cap-Français,  et  à  5  1.  N.  N.  O. 
du  capSamana.  Lat.  N.  190  a3'.  Long.  O. 
71*  38'. 

C  A  B  US-TERRE ,  quartier  de  l'extrémité 
N.  E.  de  l'île  de  Saint-Christophe,  borné  au 
N.  E.  parle  quartier  de  Saint  JcandeCabus- 
Terre, et  au  S.E.  parla  paroisse  Saint-Tho- 
mas. 

CACABELOS,  petite  ville  d'Espagne, 
prov.  et  a  1  L  1  /a  E.  de  Villafranca  (  Léon), 
sur  la  rive  gauche  du  Qua. 

CAÇAÇA,  Tille  du  roy.  de  Fez.  Foy.  Ka- 
sasa. 

CACAMO  ou  CACOVA,  île  de  la  Médi- 
terranée, sur  la  côte  mérid.  de  l'Anatolie, 
et  du  sandjak  de  Mentechéh  ,  à  l'O.  du  cap 
Chelidoni.  Lat.  N.-56"  10'  a5'.  Long.  E. 
97°  34'  io'.  Elle  est  petite,  couverte  de 
rochers,  et  dépourvue  d'eau;  quelques  famil- 
les grecques  l'habitent,  et  ont  dans  chacune 
de  leurs  maisons  une  citerne  taillée  dans  le 
roc.  II  y  a  une  chapelle  grecque  à  l'extré- 
mité de  l'île. 

CACAMO  ou  CACOVA,  Anoauci,  port 
de  la  Turquie  d'Asie  ,  sur  la  côte  mérid.  de 
l'Anatolie,  sandjak  de  Mentechéh,  à  3  I. 
3/4  N.  E.  de  l'Ile  de  Castel-Rosso.  Lat.  N. 
36*  i5'.  Long.  E.  37°  aH'.  Il  est  tellement 
vaste,  qu'il  pourrait  contenir  les  flottes  d'Eu- 
rope réunies.  Il  a  plusieurs  entrées ,  et 
offre  un  des  plus  beaux  mouillages  du  mon- 
de. Un  château -fort  bâti  sur  une  roche  escar- 
pée commande  ce  port,  ainsi  qu'une  grande 
étendue  de  plage  couverte  de  débris  d'édi- 
fices antiques,  parmi  lesquels  on  distingue 
des  temples,  des  églises  chrétiennes,  des 
tombeaux  et  des  habitations  modernes  en- 
tièrement abandonnées. 

CACAPOK  (G  RE  AT),  rivière  des  États- 
Unis,  état  de  Virginie,  qui  a  sa  source  au 
comté  de  Hardy,  dans  la  chaîne  de  North- 
Cacapon ,  le  long  de  laquelle  elle  coule  du 
S.  S.  O.  au  N.  N.  E.,  et  se  jette  dans  le  Po- 
tomac,  à  10  1.  3/4  O.  N.  O.  de  Frédérick's 
Town,  par  la  rive  droite, un  peu  au-dessus 
de  Hancock ,  après  un  cours  de  a5  1. 

CACCAMO,  ville  de  Sicile,  prov.  et  à  7 
I.  O.  de  Palerme,  distr.  de  Termini,  chef- 
lieu  de  cant.  6,4a4  hab. 
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CACC  AVONE ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Molise ,  distr.  d'Isernia ,  cant.  et 
à  i  1.  S.  O.  d'Agnone.  11  y  a  3  églises  et  1  . 
maison  de  bienfaisance.  a,a47hab.  On  y  ré- 
colte de  bon  vin. 

CACCIA,  cant.  de  France,  dép.  de  la 
Corse,  arrond.  de  Corte.  Le  chef- lieu  est 
Castifao. 

CACCIA,  cap  de  la  côte  occid.  delà  Sar- 
daigne  ,  div.  du  cap  Sassari,  à  4  1.  O.  d'AI- 
ghero. II termine  au  S.  la  chaîne  delà  Nurra. 
Lat.  N.  4o°  3o'.  Long.  E.  5°  45'. 

CACCIORNA,  bourg  des  États-Sardes. 
V oy.  Andobno. 

CACELLA,  bourg  de  Portugal,  prov. 
d'Algarve ,  comarca  et  à  a  1.  1/4  E.  de  Ta  vi- 
ra, entre  cette  ville  et  la  Guadiana,  sur  le 
bord  de  la  mer.  11  y  a  1  église  et  1  petit  port 
défendu  par  un  fort.  108  familles. 

C  ACERES,  nouv.  prov.  d'Espagne ,  for- 
mée de  la  partie  sept,  de  l'Estremadure;  bor- 
née au  N.  parles  nouv.  prov.  de  Salaman- 
que  et  d'Avila  ;  à  l'E.,  par  celles  de  Tolède 
et  de  Ciudad-Real  ;  au  S. ,  par  celle  de  Ba- 
dajoz  ;  et  à  l'O. ,  par  le  Portugal.  Sa  lon- 
gueur, du  N.  au  S.,  est  de  36 1.,  et  sa  largeur 
moyenne ,  de  l'E.  à  l'O.,  de  3a  1.  Les  sierras 
de  Gredos  et  de  Gâta  s'élèvent  sur  sa  limite 
septentrionale,  et  les  sierras  de  S.  Benito, 
de  S.  Pedro  et  de  Guadalupe  la  bornent 
vers  le  S.  Le  Tage,  qui  la  parcourt  de  l'E» 
à  l'O.,  le  Tietar,  l'A  lagon ,  le  Solor  et  le 
Rio  del  Monte,  sont  les  rivières  les  plus 
considérables. 

C  ACERES,  Caste  a  C*cuia,  ville  d'Es- 
pagne ,  chef-lieu  de  la  prov.  de  même  nom 
(  Estremadure),  sur  une  hauteur,  au  pied  de 
laquelle  coule  la  petite  rivière  de  Caceres,  à 
16  1.  N.  N.  E.de  Badajo*,et  à  53  1.  O.  S.  O. 
de  Madrid.  Résidence  d'un  vicaire-général 
de  l'évôque  de  Coria  et  des  principales  au- 
torités de  la  prov.  On  attribue  sa  fondation 
à  Quintus  Cecilius-Metellus,  qui  la  nomma 
CastbaCacilia  ;  elle  n'est  ni  grande  ni  bien 
bâtie  ;  il  y  a  4  églises  paroissiales,  7  couvens 
et  1  hôpital  ,  seul  édifice  remarquable. 
Outre  quelques  vestiges  d'inscriptions  ro- 
maines, on  y  trouve  plusieurs  antiquités, 
entre  autres,  sur  la  place  principale,  une 
statue  en  marbre  d'une  grandeur  colossale , 
tenant  de  la  main  gauche  une  corne  d'abon- 
dance, et  ayant  la  tête  couverte  d'un  man- 
teau. Caceres  a  beaucoup  de  tanneries,  des 
fabriques  de  faïence,  des  cordeiies  «t  des 
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teintureries.  Elle  fait  commerce  de  laines. 
8,000  hab. 

CACERES  (S.-AUGUSTIN  DE),  ville 
de  la?f©uvelle-Grenade,  prov.  d'Antioquia, 
sur  la  rive  gauche  de  la  Gauca,  à  a5  I.  S.  S.  O. 
de  Santa-Fe  de  Antioquia.  770  hab.  11  j  a 
aux  son  territoire  des  mines  d'or  non  ex- 
ploitées. 

CACERES-NUEVA,  ville  de  l'Ile  Luçon. 

Vùy.  NCBVA-G ACCESS. 

CACHEMIRE,  GACHEMYR  ou  KA- 
CHEMYR ,  Caihmerê,  prov.  de  l'Hindou- 
stan  ,  comprise  entre  34°  cl  35°  de  lat.  N. 
et  entre  7a*  4"' ***  7 1°  3a' de  long.  E.;  sa  lon- 
gueur, de  l'E.  à  l'O. ,  peut  être  de  4«  l«» 
et  sa  largeur,  du  N.  au  S.,  de  a5.  Elle  a  le 
Petit  Tibet  au  N.  ,  le  pays  de  Ladak  *  l'E., 
et  la  province  de  Lahore  au  S.  et  a  l'O. 
G'est  une  belle  vallée  de  forme  elliptique, 
qui ,  suivant  de  très-anciennes  traditions, 
aurait  été  un  grand  lac,  dont  les  eaux  se 
seraient  frayé  un  passage  vers  l'O.  pour 
«'écouler  parie  Djylem,  rivière  qui  occupe 
aujourd'hui  le  thalweg  de  celte  vallée.  D'Is- 
lam- Abad  a  Sampre,  c'est-à-dire  vers  le 
centre  du  Gachemire,on  corn pte environ  1 4  L 
en  largeur  d'un  terrain  assez  uni;  mais  bien- 
tôt les  montagnes  s'élèvent  de  toutes  parts, 
et  les  sommités  neigeuses  de  l'Himalaya  et 
de  ses  branches  bornent  l'horizon.  Ces  mon- 
tagnes permettent  aux  habitans  du  Cache- 
mire de  communiquer  avec  ceux  des  pays 
voisins  au  moyen  de  sept  passages  ,  dont 
deux  au  N. ,  un  à  l'O.  et  quatre  au  S.  Le 
passage  de  Bamber  est  le  meilleur,  et  ce 
lui  de  Muzefler- Abad  le  plus  fréquenté. 
Le  Djylem  reçoit  dans  cette  province  plu- 
sieurs affluens,  tels  que  le  Ouicy,  le  Petit- 
Sind,  et  le  Kicbyn-Ganga  :  les  eaux  de  ces 
rivières  sont  très-bonnes  ,  et  forment  de 
magnifiques  cataractes.  L'Ouller,ou  Dall,est 
le. plus  remarquable  des  lacs  de  ce  pays. 
Le  climat  est  très-doux.  En  hiver  le  ther- 
momètre ne.  descend  jamais  au-dessous  de 
léro,  et  en  été  les  chaleurs  excessives  sont 
tempérées  par  l'influence  des  montagnes 
neigeuses.  Les  pluies  sont  abondantes  de 
juin  en  octobre.  Durant  les  pluies  périodi- 
ques  de  l'Hindoustan,  il  ne  tombe  dans  le 
Cachemire  que  de  petites  ondées. Cette  val- 
lée ressemble  à  un  jardin  où  règne  un  prin- 
temps éternel  ;  malheureusement  les  trem- 
ble m  en»  de  terre  y  sont  fréquens.  Les  vio- 
lettes, les  roses,  les  narcisses  et  beaucoup 


d'autres  fleurs  y  viennent  sans  culture.  On 
y  trouve  la  plupart  des  plantes,  des  fruits 
et  des  arbres  forestiers  de  l'Europe,  particu- 
lièrement des  abricots  ,  des  poires  ,  des 
prunes  et  des  noix.  On  récolte  en  asaet 
grande  abondance  un  vin  qui  ressemble  uu 
peu  au  madère  ,  et  qui  est  la  boisson  ordi- 
naire d'une  partie  des  habitans.  Le  sendje- 
rah  ou  noix  d'eau,  est  l'aliment  de  la  ma- 
jeure partie  du  bas-peuple  ;  le  riz,  très-abon- 
dant vu  la  facilite  de  faire  des  irrigations, 
est  la  nourriture  habituelle  de  tontes  les  clas- 
ses. On  cultive  aussi  du  froment,  de  l'orge  et 
divers  au  très  grains,  ainsi  que  du  safran  «Tune 
qualité  supérieure.  Les  montagnes  ,  d'une 
hauteur  moyenne,  sont  couvertes  d'arbres 
et  de  graminées,  qui  offrent  aux  bestiauset 
à  diverses  espèces  d'animaux  sauvages  her- 
bivores  des  pâturagesabondans.Les  chevaux 
sont  petits,  mais  vigoureux.  Les  chèvres  du 
Tibet  n'ont  pu  être  naturalisées  dans  le  Ca- 
chemire ,  et  les  habiles  fabricans  des  châles 
auxquels  cette  vallée  doit  son  renom  et  ses 
richesses  tirent  toujours  du  Tibet  et  du  Tor- 
kestan  leurs  matières  premières.  Ces  matiè- 
res sont  moins  une  laine  qn'un  duvet ,  recou- 
vert sur  l'animal  par  un  poil  grossier;  ce 
duvet  est  ordinairement  d'un  blanc  sale  ou 
d'un  gris  foncé.  Selon  Forster,  on  le  blan- 
chit dans  le  Cachemire  au  moyen  d'une 
préparation  de  farine  de  riz;  mais  ce  voya- 
geur a  peut-être  confondu  cette  préparation 
avec  celle  qui  résulte  de  la  poussière  d'une 
racine  nommée  en  persan  trhohcn ,  et  qui , 
selon  M.  Jaubert,  est  employée  à  Constao- 
tinople  et  en  Perse  au  même  usage.  Le  du- 
vet qu'on  tire  de  Ladak  passe  pour  être  le 
meilleur.  Quant  au  nombre  de  châles  fa- 
briqués annuellement,  on  a  pensé  qu'il  pou- 
vait être  de  100,000.  Amretseyr  est  le  grand 
entrepôt  des  châles  qui  vont  dans  l'Hindou- 
stan, et  c'est  là  qu'on  les  lave  et  qu'on  les 
empaqueté  le  mieux.  Le  Cachemire  avait 
jadis  d'autres  élémens  de  prospérité  ;  il  fa- 
briquait le  meilleur  papier  d<^  l'Orient ,  di- 
vers objets  vernissés  en  laque,  des  lames  de 
sabre  et  de  la  coutellerie;  mais  l'exportation 
de  ces  articles  a  cessé  d'être  active.  Ce  pays 
gémit  sous  un  mauvais  gouvernement  ;  il  ne 
tire  aucun  avantage  de  la  navigation  des  ri- 
vières nombreuses  qui  l'entrecoupent  ,  n'a 
point  de  caravansérails  ,  et  les  habitans  des 
contrées  voisines  dépouillent  souvent  les 
voyageurs. 
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On  n'a  pas  de  données  pour  évaluer  la 
population  du  Cachemire  :  Hamilton  croit 
pouvoir  donner  à  ce  pays  600,000  habitans. 
Le*  Cachemiriens  sont  bien  faits  ,  naturel- 
lement gais,  et  avides  de  richesses  ;  ils  pas- 
sent pour  être  plus  rusés  et  plus  intrigarts 
que  les  autres  naturels  de  l'Hindouslan,  at 
leur  penrhant  pour  le  mensonge  est  passé 
en  proverbe.  Leur  langue  est  dérivée  du 
sanscrit;  ils  aiment  beaucoup  la  littérature 
et  la  poésie ,  et  chantent  fréquemment  des 
chansons  composées  en  persan ,  parce  qu'ils 
regardent  cet  idiome  comme  plus  harmo- 
nieux que  le  leur.  Les  femmes  sont  renom- 
mées pour  leur  beauté  et  pour  la  fraîcheur 
de  leur  teint ,  et  les  mogols  nobles  de  Dehli 
les  recherchent.  11  est  dans  les  montagnes 
quelques  tribus  qui  n'ont  aucune  commu- 
nication avec  les  autres  habitai)»,  que  leur 
pauvreté  a  mises  à  l'abri  du  joug  des  con- 
quérons, et  qui  ont  conservé,  comme  on 
le  présume,  le  culte  de  Bouddha  ;  d'ailleurs 
le  Cachemire  passe  chez  les  Hindous  pour 
une  terre  sainte,  et  partout  on  y  rencontre 
des  sources  miraculeuses;  néanmoins  les 
habitanssont  (  oui  la  plupart  mahométans. 

Le  Cachemire  a  été  divisé  anciennement 
en  deux  parties  :  la  partie  orientale  se  nom- 
mait Meradj  ,  et  la  partie  occidentale  , 
Kamradj.  S'il  faut  en  croire  les  traditions, 
lorsque  ce  pays  était  entièrement  couvert 
d'eaux  ,  il  était  nommé  Sottysir  ,  ce  qui  si- 
gnifie réservoir  de  Sotty,  femme  de  Siva. 
Aboul  Pazl  compte  ,  antérieurement  à  l'an 
~i?  de  l'hégire,  i5o  rois  du  Cachemire  , 
sons  lesquels  ce  pays  a  été  renommé  pour 
le  savoir  de  ses  brahmes  et  pour  la  magni- 
ficence de  ses  temples.  Au  commencement 
du  xi«  ,  siècle  cet  état  fut  ravagé  par  Mah- 
moud le Ghaxnévide. En  i3a3,  des  Tatars, au 
nombre  de  70,000,  s'en  emparèrent,  et  des 
princes  de  la  tribu  de  Tchagataï  le  possé- 
dèrent jusqu'en  1 54 1 .  11  fut  alors  conquis 
par  Mirza  Hayder  ,  envoyé  par  l'empereur 
Uumayoum  ,  et  le  célèbre  Akbar  l'annexa 
a  l'Hindoustanen  i586.  Les  mogols  de  Dehli 
le  gouvernèrent  sans  interruption  jusqu'en 
1754. Ce  fut  a  cette  époque  qu'Ahmed  Chah, 
souverain  de  l'Afghanistan  ,  s'empara  du 
Cachemire,  qui  n'a  cessé  de  faire  partie  de 
ce  royaume  que  depuis  la  révolte  du  der- 
nier gouverneur  en  1809.  Ce  gouverneur, 
Mohammed  Azad  Khan  ,  profita  d'un  chan- 
gement de  dynastie  pour  se  déclaxer  indé- 
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pendant.  En  avril  1816,  l'armée  envoyée 
contre  lui  fut  défaite,  et  depuis ,  le  radjah 
Randjyt  Singh  ,  chef  séykh  du  Lahore  ,  a 
conquis  le  Cachemire  en  1810. 

Maintenant  le  Cachemire  est  gouverné 
tyranniquement ,  et  aucun  habitant  ,  s'il 
n'est  soldat ,  ne  peut  avoir  des  armes.  A 
l'époque  d'Aureng-Zeyb  ,  le  revenu  net  de 
cette  province  parait  avoir  été  de  8ia,5oo 
fr.  En  1785,  le  gouverneur  afghan  en  tira 
plus  de  3,000,000;  et  en  1809,  le  revenu 
fut  d'environ  ia,ooo,oo».  Lorsque  le  Ca- 
chemire dépendait  de  l'Afghanistan,  le  gou- 
verneur avait  toujours  5,4oo  cavalie rs  et  3,  a  00 
fantassins  à  sa  disposition  ;  a  cette  même 
époque,  plusieurs  radjahs  indépendans  qui 
habitent  les  montagnes  environnantes,  ap- 
portaient un  tribut  à  Cachemire  ,  capitale 
de  la  province. 

CACHEMIRE,  KACHMYR,  Cashmere. 
ou  S1RYN  ACOR,  Àarûutyur,  ville  de  l'Hin- 
doustan ,  chef-lieu  de  psov.,  a  83 1.  V  N.  E. 
de  Lahore,  à  i3ol.  E.  de  Caboul,  et  à  4»o  1. 
N.O.de  Calcutta.  Lat.  N.  34°  aa'.  Long.  E. 
7a*  i5\  A  environ  i65  toises  au  dessus  du  ni- 
veau de  la  mer.Elle  s'étend  sur  une  longueur 
d'i  l.et  une  largeur  d'environ  a/3  del. ,  sur 
les  deux  rives  du  Ojylein,  que  traversent 
5  ponts  en  bois.  Les  maisons ,  construites 
en  bois,  ont  des  cloisons  en  briques  et  en 
mortier,  et  généralement  a  ou  3  étages. 
Leurs  toits  de  bois  sont  recouverts  d'une 
couche  de  terre  meuble  qui  en  hiver  con- 
serve la  chaleur  dans  l'intérieur,  et  en  été 
se  couvre  de  fleurs  odoriférantes.  Cette  par- 
ticularité, jointe  a  la  douceur  et  à  la  salu- 
brité de  l'air  de  Cachemire,  ferait  de  cette 
ville  un  lieu  très-agréable ,  si  les  rues  n'é- 
taient pasétioites,  et  obstruées  par  les  im- 
mondices des  habitans,  dont  la  malpropreté 
est  passée  en  proverbe.  Cependant  le  Djy- 
lem  est  couvert  de  bains  publics.  Cache- 
mire n'a  pas  d'édifices  remarquables.  Le 
gouverneur  habite  un  petit  fort  dansle  quar- 
tier S.  E.  On  estimait  la  pop.  en  1809  de 
i5o,ooo  à  aoo,ooo  hab. 

Aux  environs  de  Cachemire  se  trouvent 
les  restes  de  plusieurs  beaux  palais  des  eni- 
pereursdel'Hindoustan.Au N.E.  delà  ville 
s'étend  le  Dali ,  grand  lac  de  forme  ovale  et 
de  a  1.  de  circonférence ,  qui  se  joint  au 
Djylem  par  un  canal  étroit.  On  vante  la 
beauté  des  sites  des  alentours  de  ce  lac  ,  et 
on  remarque  sur  les  collines  qui  le  bordent 
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deux  mosquées,  dont  l'une  est  dédiéeà  Salo- 
mon, et  l'autre  a  Mocaddem  Saheb,  l'un  des 
plus  grands  saint*  des  cachemiriens  maho- 
rnétans. 

CACHENA  ou  CASSINA  ou  AFNOU, 
roy.  du  Soudan ,  tributaire  du  souverain  de 
Timbouctou,  et  situé  au  N.  O.  du  lacTsaad. 
La  partie  mérid.  est  arrosée  par  le  Niger.  Il 
est  à  l'O.  du  roy.  de  Bournou,  à  l'E.  de  l'em- 
pire de  Timbouctou,  et  joint  au  N.  le  Sahara. 
Ce  pays  est  un  drs  moins  connus  delà  Nigri- 
tic;  on  dit  qu'il  présente  une  surface  plane 
interrompue  cependant  par  des  rochers  nus, 
qui  dans  certains  endroits  s'élèvent  à  des 
hauteurs  considérables.  Le  sol,  en  grande 
partie  extrêmement  fertile,  est  entrecoupé 
de  déserts  arides.où  règne  unechalcur  insup- 
portable, et  de  landes  sablonneuses,  où  croit 
en  quantité  une  bruyère  odoriférante ,  sem- 
blable au  thym  d'Europe.  Les  principales 
productions  sont  :  le  sorgho,  une  espèce  par- 
ticulière de  riz  nommée  bichna,  la  gomme, 
le  coton  ,  l'indigo  et  les  fruits.  II  y  a  des  buf- 
fles, des  moutons,  des  chèvres,  des  che- 
vaux, des  chameaux ,  des  singes ,  des  per- 
roquets et  des  abeilles.  On  y  trouve  de  l'or 
très-pur.  Le  commerce  se  fait  par  des  cara- 
vanes qui  arrivent  du  Fezzan  en  60  jours, 
et  exportent  de  la  pondre  d'or,  du  sel ,  des 
esclaves,  du  séné,  de  la  civette,  des  étof- 
fes de  coton ,  des  peaux  de  chèvres  tein- 
tes en  rouge  ou  en  jaune ,  et  des  cuirs  de 
buffles.  Ces  caravanes  apportent  en  échange 
des  cauria  ,  des  draps  d'Europe ,  des  tapis , 
divers  articles  de  quincaillerie  et  des  armes. 
Ce  royaume  e*t  habité  par  des  nègres  très- 
actifs,  qui  sont  mahométans.  Chacun  d'eux 
prend  autant  de  femmes  qu'il  en  peut  nour- 
rir :  le  roi  en  a  un  très  grand  nombre  ;  il  a 
aussi  une  armée  considérable  ,  composée 
d'infanterie  et  de  cavalerie ,  et  dont  les  ar- 
mes sont  la  lance,  l'arc  et  la  flèche.  Dans 
les  expéditions  militaires,  des  éléphans 
portent  les  bagages.  Cachena  en  est  la  capit. 

CACHENA  ou  CASSINA ,  ville  du  Sou- 
dan ,  capit.  du  roy.  de  même  nom ,  a  95  1. 
N.  O.  de  Rournou ,  a5o  1.  E.  S.  E.  de  Tim- 
bouctou ,  3io  1.  S.  S.  O.  de  Mourzouk,  et 
à  ao  1.  N.  du  Yaou.  Lat.  N.  i5"  18'.  Long. 
E.  8°  5o'.  Elle  est  au  milieu  d'une  grande 
plaine ,  et  son  étendue  est  considérable.  On  y 
entre  par  ~  portes.  Les  maisons  sont  presque 
toutes  en  pierre ,  et  n'ont  qu'un  étage.  Il  y 
a  5o  mosquées,  et  le  palais  du  roi  occupe 
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une  grande  étendue  de  terrain.  Il  se  tient 
à  Cachena  3  marchés  par  semaine,  où  l'on 
fait  un  grand  commerce  ,  principalement  . 
en  esclaves ,  en  sel  et  en  noix  de  coula.  Cette 
ville  est  aussi  l'entrepôt  du  commerce  entre 
le  Fezzan ,  l'Egypte  et  la  Nigritie  méridio- 
nale. Les  environs  sont  fertiles ,  surtout  en 
figues,  limons  et  oranges. 

C  ACHEO ,  ville  capit.  de  la  colonie  por- 
tugaise de  même  nom ,  dans  la  Sénégam- 
bie,  sur  le  Rio  Santo-Domingo,  ou  de  Ca- 
chco,  à  61.  de  son  embouchure  dans  l'Atlan- 
tique ,  et  à  97  1.  S.  de  Saint-Louis.  Lat.  N. 
ia*  10'.  Long.  O.  18"  5o'.  Elle  est  fortifiée 
et  a  1  église  catholique.  Il  s'y  fait  un  com- 
merce assez  considérable  en  or ,  cire ,  ivoi- 
re ,  etc.  9,000  hab. 

La  colonie  est  arrosée  par  le  Santo-Domin- 
go, et  comprend  une  étendue  de  100  1.  de 
côtes  sur  l'Atlantique.  Elle  possède  divers 
postes  à  plus  de  60  1.  dans  l'intérieur. 
1 5,ooo  hab. ,  Portugais,  métis,  mulâtres  et 
nègres.  En  1810,  cette  colonie,  ainsi  que  la 
capitale,  ont  été  cédées  aux  Anglais  pour  4o 
ans. 

CACHERLACOTTA,  ville  del'Hindou- 
stan  anglais  ,  présidence  de  Madras ,  anc. 
prov.  de  Balaghat,  à  a  1.  i/4  S.  de  Dupâd , 
et  a  5a  1.  E.  d'Adoni. 

CACUI  AS,  autrefois  ALDEI  AS  ALTAS, 
ville  du  Brésil ,  prov.  de  Maranbam ,  sur  la 
rive  droite  de  l'itapicuru  ,  à  65  1.  S.  de 
Saint-Louis  de  Maranbam.  Il  y  a  1  église 
paroissiale  et  1  chapelle.  On  y  fait  un  grand 
commerce  en  coton  et  en  riz.  Les  habitans 
paraissent  très  adonnés  au  jeu. 

CACHIBONA  ou  CLYDE,  rivière  de  la 
Do  minique,  une  des  Petites  Antilles.  Elle 
coule  du  S.  O.  au  N.  O.  ,ct  se  jette  dans  la 
mer  par  la  côte  N.  E.  ,  un  peu  au  N.  de  la 
baie  d'Halifax,  après  un  cours  d'environ  a  I. 

CACUIMAYO,  rivière  du  gouv.  de  Bue 
nos-Ayrcs,  qui  prend  sa  source  dans  l'in- 
tendance de  Charcas ,  près  d'Aranpampa, 
sous  i8°4o'  de  lat.  S.  et  69*  3o'  de  long.  O.; 
passe  à  Yampares  et  à  Chuquisaca  ,  et  se 
jette  dans  le  Pilcomayo,  au  pays  des  Hu- 
mayonos ,  par  ao*  4o'  de  lat.  S. ,  et  65*  45' 
de  long.  O.,  après  un  cours  d'environ  1 10  I. 
de  PO.  N.  O.  à  l'E.  S.  E. 

CACHINGAS,  tribu  de  l'Afrique,  dans 
les  contrées  intérieures,  au  N.  des  Cassan- 
ges ,  et  à  l'E.  de  la  rive  droite  du  Coango. 

CACHOEIRA,  ville  du  Brésil ,  prov.  de 
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Bali in  ,  à  37  I.  N.  O.  de  S.  Salvador,  sur  le 
Paraguassu ,  qui  la  divise  en  a  parties  in* 
égales  ,  dont  la  plus  grande  occupe  la  rive 
gauche,  et  est  traversée  par  deux  petites  ri- 
vières ,  qui  font  mouvoir  plusieurs  moulins  à 
sucre. La  partie  m»  1  id., nommée  Saint-Félix, 
cat  aussi  traversée  par  deux  ruisseaux.  Les 
rues  de  Gachocira  sont  bien  pavées ,  et  les 
maisons  bâties  en  pierre  ou  en  brique.  Il  y  a 
5  églises,  a  chapelles,  1  hôpital  et  1  col- 
lège royal.  Cette  ville  est  l'entrepôt  de  pres- 
que tout  le  tabac  et  le  coton  de  la  prov. 
destinés  pour  le  chef-lieu. 

GAGHOEIRA,  bourg  du  Brésil,  prov. 
de  Goyaz,  distr.  de  Paranan,  sur  le  Baga- 
gem ,  *  7*1.  N.  E.  de  Villa-Boa.  11  fut  fondé 
en  1706. 

GAGHOEIRA,  bourg  considérable  du 
Bfffil  1  prov.  de  Rio  Grande  do  Sul,  sur 
la  rive  gauche  du  Jacuhy,  à  38  1.  O.  N.  O. 
de  Portalegre.  Les  rues  en  sont  droites, 
grandes  et  propres.  11  y  a  une  église  parois- 
siale. 

CACHYouCASI ,  ville  de  l'Hindoustan. 
Voy.  Bn.-itts. 

CACONDA,  établissement  portugais  de 
la  Guinée  inférieure  ,  dans  le  roy.  de  Ben- 
guela,  à  80  1.  S.  E.  de  Saint-Philippe  de 
Benguela,  par  i4°  35'  de  lat.  S.,  et  i4°4o' 
de  long.JE.  Le  pays  est  élevé ,  riche  et  va- 
rié ;  l'air  est  pur  et  frais.  Le  fort  de  Ca- 
conda  a  une  garnison  de  100  indigènes, 
commandés  par  des  officiers  portugais. 

GAGONGO  ou  MALLEMBA,  roy.  de  la 
Guinée  inférieure  ,  borné  au  N.  par  le  roy. 
de  Loango  ;  à  l'E. ,  parcelui  deGongo,  dont 
il  est  séparé  par  le  Zaïre  ;  au  S. ,  par  celui 
d*En-Goyo;et  à  TO.  par  l'océan  Atlanti- 
que. Sa  longueur  est  de  5o  1.  de  l'O.  à  l'E., 
et  sa  largeur  de  ao  à  a5  1.  Ce  pays  est  mon- 
tueux,  mais  fertile.  Le  climat  y  est  moins 
nuisible  aux  Européens  que  celui  du  Loango. 
Le  gouvernement  est  monarchique,  mais 
non  héréditaire.  A  la  mort  du  prince  ,  le 
personnage  le  plus  puissant  est  choisi  pour 
son  successeur.  Le  prince  rend  la  justice  lui- 
même  :  chaque  fois  qu'il  prononce  un  juge- 
ment, il  boit  un  verre  de  vin  de  palmier,  sans 
quoi  le  jugement  serait  nul.  Le  roi  et  tous  les 
nobles  ont  leurs  appartenons  meublés  à 
l'européenne.  Ces  meubles  ne  leur  servent 
guère  que  pour  parade,  car  ils  préfèrent  leur 
ancien  usage,  de  s'asseoir  à  terre  les  jam- 
bes croisées.  On  prétend  même  que  le  roi 


C  A  D  B  589 

défend  de  se  servir  d'aucun  des  objets 
fabriqués  en  Europe ,  à  moins  qu'ils  ne 
soient  en  bois  ou  en  ivoire.  Le  mambouc  de 
ce  pays  ,  lorsqu'il  fut  visité  par  De  Grand  - 
pré,  avait  un  cuisinier  qu'il  avait  envoyé  en 
France  pour  apprendre  son  art.  Kingelé  est 
la  capitale;  mais  le  port  de  Mallemba  fait 
presque  tout  le  commerce ,  principalement 
celui  des  esclaves.  ■ 

CACOS1N,  ville  et  juridiction  de  l'île  de 
Cuba,  à  18  I.  N.  O.  de  Santiago. 

CACULO,  petite  ville  de  la  Sénégam- 
hie,  roy.  de  Satadou  ,  sur  la  rive  droite  du 
Faléuié,  a  ?5  1.  S.  de  Galam. 

GACURI ,  village  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Calabre  Ultérieure  11-  ,  distr.  et 
à  7  1.  i/a  N.  O.  de  Cotrone,  cant.  et  à  4  1- 
i/4  S.  O.  d'Umbriatico  ,  sur  un  mont  sa- 
blonneux. Il  y  a  1  belle  église  collégiale  et 
a  paroissiales  ,  1  couvent  de  dominicains  et 
a  monts-de-piété.  Patrie  de  Giovanni  Simo- 
netta  ,  auteur  de  la  vie  de  Sforce.  800  hab. 
Il  y  a  une  mine  de  sel  dans  les  environs. 

CADALEN,  bourg  de  France,  dép.  du 
Tarn  ,  arrond.  et  à  a  I.  S.  E.  de  Gaillac ,  et 
à  5  1.  i/a  S.  O.  d'Alby;  chef-lieu  de  cant. , 
sur  la  rive  gauche  du  Candou.  Commerce 
en  bétail.  1,600  hab. 

CADALSO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
a  ao  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Caceres  (Estrema- 
dure) ,  et  a  7  1.  N.  de  Coria. 

CADALSO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  n  1.  3/4  N.  O.  de  Tolède  ,  et  à  a  1.  3/4  N. 
d'Escatona. 

CADAQUES,  bourg  et  petit  port  d'Es- 
pagne, sur  la  Méditerranée,  prov.  et  a 
I,  1.  i/4  N.  E.  de  Girone,  et  a  1  h  i/a 
N.  E.  de  Roses. 

CADAVAL,  bourg  de  Portugal,  prov. 
d'Estremadure,  comarca  et  à  4  L  3/4  If.  O. 
de  Torres-Vedras.  5oo  hab. 

CADAVAL,  bourg  de  Portugal,  prov.  de 
Tras  os  Montes ,  comarca  et  à  4  1.  î/a  E. 
de  Villa  Real. 

CADAVEDO,  village  et  petit  port  d'Es- 
pagne, prov.  et  a  10  1.  i/a  O.  N.  O.  d'O- 
viedo  (Asturies),  et  â  a  1.  i/4  E.  de  Luarca  ; 
sur  l'Océan,  à  l'embouchure  d'une  petite 
rivière. 

CADBURY  (ÎSORTH),  village  d'Angle 
terre ,  comté  de  Somerset  ,  hundred  de 
Catsash ,  a  1  1. 3/4  O.  de  Wincanton.  i,oo3 
hab.  On  voit  sur  une  hauteur  voisine  les 
ruines  d'un  fort  romain,  dont  l'entré*  étaii. 
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défendue  par  plusieurs  rangs  de  fossés  ,  et 
qui  porte  aujourd'hui  le  nom  de  Cadbury- 
Castle. 

CAODÉE  (LIGUE),  div.  de  la  Suisse. 
Voy.  Maison  de  Duo. 

C  ADDER  ,  paroisse  d'Ecosse  ,  comté  de 
Lanark,  presbytère  et  a  i  I.  i/a  N.  de  Glas- 
gow. Elle  a  une  étendue  de  4  !•  li2  6Ur 
1  I.  de  large,  et  est  traversée  par  le  grand 
ranal.  On  y  voit  les  vestiges  d'un  mur  ro- 
main ,  appelé  aujourd'hui  Grahami  Dyke. 
3,498  hab. 

CADDINGTON,  paroisse  d'Angleterre, 
dont  une  partie  est  située  sur  la  Le  a ,  dans 
le  comté  de  Bedford,  hundred  de  Flitt;  et 
l'autre  y  qui  est  la  plus  grande,  dans  le 
comté  et  à  6  1.  O.  N.  O.  d'Hertford ,  hun- 
dred de  Dacorum.  1,549  hab. 

CADDOQUIS,CADODAQUISouCAD- 
DOS,  nation  indienne  de  l'Amérique  sept, 
qui  habite  vers  les  frontières  des  États-Unis 
et  du  Mexique,  sur  le  Red-river  et  ses  af- 
fluens ,  entre  33*  et  34°  de  lat.  N. ,  et  entre 
91*  et  q3*  de  long.  O.  Elle  a  été  considéra- 
ble ;  mais  les  guerres  qu'elle  a  soutenues 
contre  les  Osages  et  les  Choetâs ,  ses  voisins , 
l'ont  réduite  a  une  oentaine  d'individus.  La 
langue  desCaddoqui*  est  parlée  par  presque 
toutes  les  tribus  indiennes  de  la  Louisiane. 

C ADELAC,  village  de  France  ,  dép.  des 
Côtes-du-Nord ,  arrond. ,  cant.  et  à  i/a  1.  O. 
de  Loudeac,  et  à  8  1.  3/4  S.  de  Saint- 
Brieuc.  i,3o5  hab. 

CADEMARIO,  village  de  Suisse,  cant. 
du  Tésin,  distr.  et  à  a  1.  i/i  O.  N.  O.  de 
Lugano,  au  pied  de  la  montagne  de  ce  nom. 
Les  femmes  de  ce  village  sont  remarquables 
par  leur  beauté. 

CADEN,  village  de  France,  dép.  du 
Morbihan  ,  arrond.  et  à  7  1.  i/4  E.  de 
Vannes,  cant.  et  à  1  I.  i/a  8.  de  Roche- 
fort.  3,3  30  hab. 

CADENET,  bourg  de  France,  dép.  de 
Vaucluse,  arrond.  et  a  3  1.  i/a  S.  d'Apt,  et  à 
lll.  i/4  E.  S.  E.  d'Avignon;  chef-lieu  de 
cant.,  à  quelque  distance  de  la  rive  droite  de 
la  Durance ,  dans  une  contrée  riante  et  fer- 
tile. a,44/  hab. 

CADEREITA,  petite  ville  du  Mexique, 
intendance  et  a  37  1.  N.  de  Mexico ,  et  a 
4ol.E.S.  E.deGuanaxuato.  Lat.  N.  ao°a4'. 
Long.  O.  10 1°  42'.  Elle  renferme  environ 
760  familles,  tant  espagnoles  que  mulâtres, 
et  autres  de  sang  mêlé  ;  ces  dernières  sont 
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occupées ,  en  grande  partie,  a  l'exploitation 
des  mines  d'argent  des  environs.  On  trouve 
aussi  sur  le  territoire  de  cette  ville  de  belles 
carrières  de  porphyre  à  base  d'argile. 

CADER-IDRIS,  montagnede  la  princip- 
de  Galles,  comté  de  Merioneth,  très-prés 
et  au  S.  O.  de  Dolgelly ,  a  l'E.  de  la 
Mawddach.  Elle  s'élève  à  59a  toises  au 
dessus  du  niveau  de  la  mer.  Au  pied  se 
trouvent  plusieurs  étangs,  dont  un  a  368 
pieds  de  profondeur. 

CADEROUSSE,  ville  de  France,  dép. 
de  Vaucluse,  arrond. ,  cant.  et  à  1  1 .  8.  O. 
d'Orange,  et  à  4  !•  >/4  d'Avignon;  sur 
la  rive  gauche  du  Rhône ,  qui  forme  en  cet 
endroit  une  île  considérable.  On  y  récolte 
beaucoup  de  blé  ,  cocons  et  garance.  Il  y  a 
quelques  filature*  de  soie.  3,786  hab. 

CADIAC,  village  de  France,  dép.  des 
Hautes-Pyrénées,  arr.  de  Bagnères,  cant. 
et  à  i/a  1.  S.  O.  d'Arreau,  et  à  10  I.  1/4 
S.  S.  E.  de  Tarbes.  il  y  a  sur  le  bord  de  la 
-  Nesle  deux  sources  d'eaux  thermales  con- 
nues depuis  plusieurs  siècles.  Ces  eaux  sont 
fortement  hépatiques  ,  et  ont  les  mêmes 
principes  que  celles  de  Barrèges;  mais  elles 
sont  froides  au  toucher. 

C  AD1ÈRE  (  LA  ) ,  ville  de  France  ,  dép. 
du  Var,  arrond.  et  à  3  I.  1/4  N.  O.  de  Tou- 
lon ,  et  à  i5  I.  i/a  S.  O.  de  Draguignan , 
cant.  de  Beausset ,  sur  une  éminence.  Il  y 
a  une  mine  de  houille  sur  son  territoire. 
43a  hab. 

CADILLAC  ,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Gironde,  arrond.  et  a  6  1.  a/3  S.  E.  de 
Bordeaux;  chef-lieu  de  cant.,  près  de  la 
route  de  Bordeaux  à  Toulouse ,  sur  la  rive 
droite  de  la  Garonne.  11  y  a  une  taillanderie 
et  des  fabriques  de  creusets.  i,3a6  hab. 

CADIMA  ,  bourg  de  Portugal,  prov.  de 
Beira ,  comarca  et  à  6  1.  O.  de  Coimbre  ,  et 
et  a  1  I.  E.  de  la  mer. 

CADlNANOS,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  14  1.  N.  N.  E.  de  Burgos,  et  à  a  I.  1/4 
ÎN.  O.  de  Frias,  sur  la  rive  droite  de  la 
Gerla. 

CADIX,  Cadix  ,  nnuv.  prov. d'Espagne, 
formée  de  la  partie  mérid.  du  roy.  de  Séville; 
bornée  au  N.  par  la  nouv.  prov.  de  Séville  ; 
à  l'E. ,  par  celle  de  Malaga  ;  au  S.,  par  le  dé- 
troit de  Gibraltar  ;  et  au  S.  O.,  par  l'Océan 
atlantique.  Sa  longueur  du  N.  au  S.  est 
de  a3  1.;  etsa  largeur  moyenne  de  l'E.  a  PO. 
de  18  1.  Lapartieorientalcest  montagneuse. 
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et  rouverte  par  la  Sierra  de  Bonda.  La  par- 
tie occidentale  est  plus  unir.  Le  Gaadaletc 
est  la  rivière  principale. 

CADIX,  CWî;,  Gadibou  Gadbs,  ville 
et  port  de  nier  d'Espagne,  située  par  M* 
3a'  o'delat.  N.  et8°57'  17'  de  long.  O.;  à  la 
pointe  d'une  langue  de  terre  qui  forme  l'ex- 
trémité N.  de  l'ile  de  Léon,  et  ferme  à  l'O. 
la  baie  de  Cadix  ;  a  19  1.  3/f  S.  S.  O.  de  Sé- 
ville,  et  à  1 10  1.  S.  O.  de  Madrid.  Chef-lieu 
de  prov. (roy.de  Séville),  et  siège  d'un  é véché 
auffragant  de  l'archevêché  de  Séville.  Cadix 
est  une  place  forte  de  i'r  ordre,  et  le  chef- 
lieu  d'un  des  trois  départ  emens  de  la  ma- 
rine militaire  du  rny  De  bons  rempartt*  flan- 
qués de  bastions  l'entourent,  et  présentent 
5  issues ,  dont  4  du  côté  de  la  mer ,  et  1  du 
Côté  de  la  terre.  Le  rivage  est  escarpé  au  S., 
et  des  bancs  de  sable  et  des  écueils  défen- 
dent les  approches  à  l'O.  et  au  N.  Sur  ces 
écueils  sont  élevés  les  forts  de  Sainte-Cathe- 
rine et  de  Saint-Sébastien  :ce  dernier  com- 
munique avec  la  ville  par  une  chaussée  taillée 
dans  le  roc  ;  et  le  phare  de  Cadix  est  élevé 
sur  une  de  ses  batteries.  D'autres  forts  dis- 
tribués sur  la  baie  contribuent  à  rendre  très- 
difficiles  les  approches  de  la  place;  et  la 
Cortadura ,  coupure  faite  dans  la  largeur  de 
la  langue  de  terre  au  bout  de  laquelle  Cadix 
est  situe ,  peut  intercepter  toute  communi- 
cation entre  l'ile  de  Léon  et  cette  ville.  La 
Caraca ,  qui  est  le  principal  arsenal  de  Ca- 
*dix ,  est  à  a  1.  i/a  S.  S.  £. ,  au  fond  du  canal 
de  même  nom. 

Cadix  est  la  plus  belle  ville  de  l'Andalou- 
sie ,  et  peut-être  la  plus  riche  de  l'Espagne. 
Sa  partie  la  plus  élevée  est  à  200  pieds  au- 
dessus  du  niveau  de  la  mer,  et  sa  superficie 
est  d'environ  i/al.  Les  rues  sont  pen  larges, 
bien  pavées ,  propres ,  et  éclairées  pendant 
la  nuit.  Les  maisons,  toutes  blanchies  au- 
dehors,  et  ornées  de  balcons  dits  mirado- 
rtt ,  sont  généralement  bien  bâties.  Lea 
toits  ont  beaucoup  de  saillie,  et  rendent  les 
rues  un  peu  sombres  ;  mais  Us  ont  l'avantage 
de  garantir  un  peu  de  la  chaleur  en  été. Ca- 
dix n'a  pas  de  fontaines  d'eau  douce;  et 
avant  le  blocus  de  181  a,  elle  faisait  provision 
d'eau  au  port  Sainte-Marie;  mais  depuis  l'ex- 
périence a  montré  que  l'eau  de  citerne  peut 
suffire  pour  tous  les  usages.  Cette  ville  a  plu- 
sieurs places  publiques ,  dont  la  plus  remar- 
quable est  celle  de  S.  Antonio;  1  cathédrale, 
4  églises  paroissiales  et  trois  succursales; 
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plusieurs  couvens  des  deux  sexes ,  5  hôpi- 
taux ,  1  hospice  et  1  dépôt  de  mendicité. 
La  douane,  le  grand  hôpital,  les  églises  et 
les  couvens  sont  les  principaux  édifices.  Lea 
établissemens  d'instruction  publique  sont  : 
1  collège ,  i  école  du  génie ,  1  de  naviga- 
tion, 1  de  chirurgie,  1  de  dessin;  1  jardin 
botanique  et  1  observatoire.il  n'y  a  que  des 
fabriques  de  rubans  et  de  filets  de  soie.  La 
position  de  Cadix  est  des  plus  avantageuses 
pour  le  commerce.  La  baie  sur  laquelle  cette 
ville  est  située  a  près  de  1  o  l.de  circonférence, 
offre  un  excellent  mouillage ,  et  est  proté- 
gée par  les  montagnes  des  environs ,  ainsi 
que  par  plusieurs  forts  ,  notamment  celui 
de  Sainte-Catherine ,  qui  fait  face  à  Cadix  , 
et  ceux  de  Matagorda  et  de  l'nntalcs  ,  qui 
sont  a  l'entrée  delà  rade  de  Puntales.Cette 
baie  est  agréablement  bordée  de  maisons 
de  campagne  ,  d'édifices  publics  et  de  ma- 
gasins. Le  port ,  vaste  et  commode ,  est  un 
des  plus  commerçans  de  l'Europe.  Il  faisait 
exclusivement  avant  la  Gn  du  siècle  dernier 
tout  le  commerce  des  possessions  espagno- 
les ,  dont  il  envoyait  le  produit  dans  les 
pays  maritimes  de  l'Europe ,  mais  depuis 
les  événemens  politiques  qui  ont  changé  la 
face  de  ces  colonies  ,  il  a  beaucoup  perdu 
de  son  activité.  Lea  principalea  importa- 
tions consistent  en  draps,  toileries,  soie- 
ries, quincailleries,  dorures,  morues,  épi- 
ceries ,  goudron ,  etc.  Les  exportations  sont 
en  huile,  vins, fruits  secs  et  sel.  Le  luxe 
est  grand  a  Cadix  ,  et  lea  vivres  y  sont 
chers.  Cette  ville  a  encore  70,000  hab.,  quoi- 
qu'elle ait  été  plusieurs  fois  dépeuplée  par 
les  épidémies ,  et  notamment  en  1800. 

Cadix  a  été  fondé  par  les  Tyriens ,  qui 
l'ont  nommé  Gadir  ou  Code*.  L'an  ao6 
avant  J.  C,  les  Romains  s'en  emparèrent , 
l'agrandirent,  et  firent  construire  l'arsenal. 
En  1596  ,  elle  fut  prise  et  pillée  par  lea  An- 
glais, qui,  en  1626  et  en  170a,  tentèrent 
vainement  de  la  reprendrr.  En  1800,  ils  la 
bombardèrent.  Elle  devint  le  siège  d'une 
junte  centrale,  et  le  lien  d'assemblée  des 
cortès  en  1809  ;  et  les  Français  la  tinrent 
bloquée  jusqu'en  181a.  En  i8i3  les  cortès 
s'y  étaient  retirées  avec  le  roi  d'Espagne  : 
elles  furent  forcées  dola  rendre  au  duc  d'An- 
goulême,  qui  l  avait  bloquée,  et  s'était  em- 
paré du  ïrocadero  et  de  plusieurs  autre- 
points  fortifiés. 

CADIZ,  ville  de  l'île  de  Cubagua,  Jan? 
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la  mer  des  Antilles ,  près  de  la  côte  du  gouv. 
de  Caraceas,  au  S.  de  l'île  Marguerite  ,  et 
à  8  1.  N.  de  Cumana.  Elle  fut  fondée  en 
i54^  ,  et  devint  le  centre  d'un  grand  com- 
merce de  perles.  Elle  a  été  abandonnée  de- 
puis qu'on  a  cessé  la  pêche  des  perles  sur 
les  côtes  de  Cu bagua. 

CADIZ,  ville  d'Espagne.  Voy.  Cadix. 

GAD1Z,  ville  des  États-Unis,  état  de 
l'Ohio,  chef  lieu  du  comté  d'Harrison  ,  a 
39  1.  E.  N.  E.  de  Columbus,  et  à  7  I.  1/2  O. 
de  Stcubcnviile.  Lat.  N.  4o°  3o'.  Long.  O. 
83°  1  '.  Pop.  537  hab.  La  commune  de  même 
nom  contient  2,^72  hab. 

CADOLZBURG,  bourg  de  Bavière  ,  cer- 
cle de  la  Rézat ,  chef-lieu  d'un  présidial , 
à  4  I.  O.  de  Nuremberg,  et  à  6  1.  N.  E. 
d'Anspach.  Il  y  a  1  tribunal  provincial,  1 
chambre  des  Gnances  et  1  château.  800  hal>. 

CADOREou  PIEVEDI  GADORE,bourg 
du  roy.  Lombard- Vénitien,  prov.  et  a  8  1. 
N.  N.  E.  de  Bellunc  ;  chef-lieu  de  distr. ,  sur 
la  rive  droite  de  la  Piave,  entouré  de  mon- 
tagnes élevées.  Lat.  N.  46°  a5\  Long.  E. 
ia°  17'.  Il  fait  commerce  de  fer  et  de  bois. 
1,600  hab.  C'est  la  patrie  du  Titien.  Les 
Français  y  remportèrent  une  victoire  sur  les 
Autrichiens  en  1797.  Bonaparte  Périgea  en 
duché,  et  le  donna  à  son  ministre  Cham- 
pagny.  Le  district  est  montueux ,  boisé  ,  et 
renferme  d'excellens  pâturages  et  des  mines 
de  fer.  a  1,000  hab. 

CADOSERAouCODOSERA(LA),bourg 
d'Espagne  ,  prov.  et  à  8  1.  i/a  N.  N.  O.  de 
Badajoz  (  Estremadnre  ) ,  entre  la  Gebora  et 
l'Abrilongo. 

CADOU1N  ou  CADOIN  ,  village  de 
France,  dép.  de  la  Dordogne,  arrond.  et 
à  7  1.  E.  de  Bergerac  ,  et  a  9 1.  3/4  S.  S.  E. 
de  Périgueux;  chef-lieu  de  cant.  600  hab. 

CADREYTA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  9  I.  1/4  S.  de  Pampelune  (  Navarre) ,  et 
à  7  1.  3/4  S.  E.  d*EsteIla,  prés  de  la  rive 
gauche  de  l'Èbre. 

CADRON,comm.  des  États-Unis,  territ. 
d'Arkansas ,  comté  de  Pulaski ,  au  confluent 
du  Bayou-Cadron  et  de  l'Arkansas,  a  10  1. 
N.  O.  d'Arkopolis.  Il  y  a  des  scieries ,  et  on 
y  a  formé  plusieurs  établissemens  pour  le 
commerce  des  fourrures.  717  hab. 

CADSANT ,  île  et  ville  des  Pays-Bas. 
Foy*  Cassandsia. 

CAEN ,  ville  de  France ,  chef-lieu  du  dép. 
du  Calvados ,  d'arrond.  et  de  cant.  ;  dans  un 
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vallon  ,  entre  deux  vastes  prairies,  au  con- 
fluent de  l'Orne  et  de  l'Odon,  à  3  I.  1/2  de 
la  Manche,  a  11  1.  S.  O.  du  Havre ,  et  à  5a  1. 
3/5  O.  de  Paris.  Lat.  N.49*  11'.  Long.  O.  a' 
4i'  55*.  Siège  d'i  cour  royale,  d'i  cour 
d'assises,  de  tribunaux  de  1"  instance  et  de 
commerce,  d'i  direction  des  domaines-  et 
des  contributions  et  d'i  académie  universi- 
taire, qui  comprend  1  faculté  de  droit,  1  fa- 
culté des  lettres  et  des  sciences,  et  1  col- 
lège royal.  C'est  aussi  le  chef  lieu  de  la  i4» 
division  militaire.  Cette  ville  a  la  forme 
d'un  fer  à  cheval ,  et  est  entourée  de  quatre 
grands  faubourgs.  Il  ne  reste  plus  de  ses  an- 
ciennes fortifications  qu'un  vieux  château  ; 
néanmoins  il  y  a  un  arsenal  de  dépôt  où 
réside  un  officier  supérieur  d'artillerie  de  la 
direction  de  Cherbourg. Caen  est  bien  bâti 
en  pierre  de  taille  ;  les  nies  sont  larges  et 
droites.  On  remarque  deux  belles  places,  la 
place  royale  et  celle  du  palais  ;  et  parmi  les 
édifices  publics,  l'hôtel-dc-ville,  l'ancienne 
abbaye  aux  hommes  ou  de  S1. -Etienne  ,  oc- 
cupée par  le  collège  ;  l'abbaye  aux  dames,  et 
le  palais  de  justice.  Le  cours  le  long  de  la 
prairie  et  sur  les  bords  de  l'Orne ,  le  jardin 
du  collège  et  le  parc  aux  dames, sont  trois 
promenades  très-agréables.  Il  y  a  plusieurs 
belles  églises;  celle  de  l'abbaye  aux  hommes, 
bâtie  par  Guillanme-le-Conquérant ,  est  la 
principale.  On  y  voit  le  tombeau  de  ce  prince 
et  celui  de  Mathilde  son  épouse  ;  il  y  a  aussi 
une  église  consistoriale.  Caen  possède  en 
outre  1  bel  hôpital ,  où  l'on  trouve  de»  eaux 
ferrugineuses;  1  bourse,  1  salle  de  spectacle, 
1  institution  des  sourds  et  muets ,  1  école 
gratuite  de  navigation,  1  de  dessin  et  d'ar- 
chitecture, i  musée  de  tableaux,  1  biblio- 
thèque de  38,ooo  vol. ,  1  cabinet  d'histoire 
naturelle  et  1  de.physique ,  1  laboratoire  de 
chimie  et  1  jardin  botanique.  11  a  1  société 
médicale,  1  d'agriculture  et  de  commerce, 
et  1  chambre  consultative  des  manufactures 
et  des  arts.  L'industrie  y  est  très-active.  Les 
fabriques  les  plus  importantes  sont  celles  de 
dentelles  de  fil  et  de  soie  noire  et  blanche  ; 
de  bonneterie  en  coton  ,  laine  et  poils  d'an- 
gora; de  toiles  fines  et  ouvrées  pour  service 
de  table ,  de  tissus  de  coton ,  de  futainc  à 
poils ,  de  droguets,  de  porcelaine ,  de  faïen- 
ce ,  de  coutellerie ,  d'huile  de  coUa  et  de 
lin  ,  de  papiers  peints  et  de  chapeaux.  11  y  a 
une  blanchisserie  de  cire,  des  ateliers  de 
teinture ,  et  d'autres  pour  la  préparation  des 
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cuirs,  ainsi  que  plusieurs  brasseries.  Les  ex- 
portations se  font  par  le  petit  port  situé  sous 
les  uiurs  de  la  ville ,  et  qui  peut  recevoir,  à 
marée  haute  seulement,  des  batiinens  de 
200  tonneaux  ;  elles  consistent  principale- 
ment en  articles  des  manufactures,  en  grains, 
cidre ,  chevaux  de  prix,  bestiaux,  poissons, 
et  pierres  tirées  des  carrières  des  environs. 
Les  importations  sont  en  Ter,  laine ,  coton  , 
soie ,  fils  de  dentelle ,  vin ,  eaux-de-vie ,  épi- 
ceries, drogues,  etc.  11  se  tient  à  Caen  plu- 
sieurs foires  importantes  pour  la  vente  des 
chevaux ,  des  bestiaux  ,  du  beurre  et  de  la 
volaille;  les  principales  sont  celles  du  i*' 
lundi  de  carême,  a  jonrs;  du  dimanche 
après  la  Qtiasimodo ,  1 5  jours ,  et  des  29  sep- 
tembre, a8  octobre  et  28  décembre,  d'i 
jour  chacune.  Cette  ville  est  la  patrie  de 
Malherbe,  père  de  la  poésie  française;  du 
poète  Segrais ,  de  Pierre  Daniel  Huet , 
évèque  d'Avrancbes,  savant  littéiateur;  de 
Tannegui  Lefévre,  etc.  5j,a4o  hah. 

Caen  n'est  pas  ancien  ;  cependant  on  ne 
peut  fixer  l'époque  de  son  origine.  Sous 
les  ducs  de  Normandie ,  il  prit  un  grand  ac- 
croissement ,  et  fut  fortifié.  Il  a  soutenu 
plusieurs  niéges.  En  i346  il  fut  pris  par 
Edouard  111,  roi  d'Angleterre,  qui  le  livra 
au  pillage.  En  i4>7*  1«»  Anglais  le  prirent 
une  seconde  fois,  et  s'y  maintinrent  jus- 
qu'en «448,  époque  a  laquelle  il  fut  repris 
par  Charles  vu.  lienri  v  ,  roi  d'Angleterre , 
y  fonda ,  en  i433,  l'université,  que  Char- 
les vu  confirma  en  i|5o ,  et  a  laquelle  il  ac- 
corda beaucoup  de  privilèges. 

L'arrondissement  de  Caen  est  divisé  en  9 
cantons  :  Bourguebus ,  Caen  (  a  justices  de 
paix),  Creuilly,  Douvres,  Evreey,  Tilly- 
sur-Seulles,  Troarn  et  Villers  -  Bocage.  H 
contient  10S  communes  et  150,267  'K1'K  <>n 
y  a  trouvé  une  nouvelle  espèce  de  truffe. 

CAER  CARADOK  ,  petite  montagne 
d'Angleterre,  dans  le  comté  de  Salop  ,  à  peu 
de  distance  IN.  de  Knighton ,  et  du  con- 
fluent du  Clun  et  du  Temd.  On  y  voit  des 
vestiges  des  fortifications  construites  par 
Caractacus,  et  dans  lesquelles  ce  roi  brava 
Ostorius  et  les  légions  romaines. 

CAERD1F,  ville  d'Angleterre.  foy.CAa 
oirr. 

C  AERDYKE,  canal  d'Angleterre ,  comté 
de  Lincoln.  11  unit  la  petite  rivière  de  Nen 
au  Witham.  On  le  croit  de  construction  ro- 
maine. 11  avait  primitivement  i5  1.  de  long., 
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et  était  très-profond.  11  est  maintenant  pres- 
que comblé. 

CAERLAVEROCK,  village  d'Écosse  , 
comté  de  Dumfries ,  sur  une  presqu'île  for- 
mée par  le  Vith  et  le  Lâchera  l'O.  et  a  l'E., 
et  par  la  baie  de  Solway  au  S.  1,206  hab.  11 
a  des  mines  de  houille,  un  chateau-fort,  qui 
fut  détruit  et  reconstruit  à  différentes  re- 
prises, et  dont  les  fortifications  furent  enlin 
rétablies  en  i638.  A  quelque  distance  on 
voit  sur  une  hauteur  les  vestiges  d'un  camp 
romain. 

CAER  LEON ,  Isca  Silokum,  ville  d'An- 
gleterre ,  comté  et  à  5  I.  5/4  S.  O.  de  Mon- 
mouth  ,  et  à  1 1  1.  i/a  IN.  E.  de  Bristol,  hun- 
dred  d'Uske  ,  près  du  canal  de  Bristol ,  et 
surl'lske,  qui  est  traversée  par  un  beau 
pont  en  pierre  ,  quelquefois  endommagé 
par  la  marée  ,  qui  s'élève  jusqu'à  3o  pieds. 
Cette  ville,  qui  ne  lu  cédait  qu'à  Londres 
en  grandeur  et  en  importance  ,  ne  consiste 
plus  qu'en  d*  ux  ou  trois  rues  ;  et  les  maisons 
sont  en  partie  en  ruine.  L'église ,  qui  date 
de  la  conquête,  et  qu'on  répare  avec  soin, 
est  un  beau  modèle  de  l'architecture  de  cette 
époque.  Des  autres  édifices  anciens  de  Caer 
lcon,  on  ne  reconnaît  plus  qne  les  ruines 
d'un  amphithéâtre  ,  que  les  habitans  nom- 
ment la  Table-Ronde  du  roi  Arthur,  parce 
qu'on  prétend  que  c'est  là  que  ce  prince 
institua  l'ordre  de  chevalerie  de  ce  nom. 
1,06a  hab.  On  exploite  dans  les  environs 
des  mines  de  fer,  et  il  y  a  des  forges  à  l'u- 
sage de  la  marine.  Cette  ville  occupe  l'em- 
placement d'Jsca  Siturum,  station  romaine 
la  plus  considérable  du  pays  des  Silures. 
Elle  était  très-fortifiéc ,  et  défendue  par  une 
citadelle  qui  dominait  la  ville  ,  et  dont  on 
voit  encore  quelques  vestiges  sur  une  mon- 
tagne voisine.  On  y  a  trouvé  de  nombreuses 
antiquités  romaines ,  telles  que  médailles  , 
statues  et  tombeaux.  Elle  a  été  la  capitale 
du  pays  de  Galles,  et  le  siège  métropolitain 
de  cette  principauté,  que  l'évéque  transféra, 
en  5ai ,  à  Saint  David. 

CAERMARTUEN,  baie  sur  la  côte  N. 
du  canal  de  Bristol,  située  par  5i"  4o'  de 
lat.  N. ,  et  4"  5o'  de  long.  O.  Elle  a  environ 
8  1.  à  son  entrée ,  et  reçoit  la  Tave ,  le  Towy 
elle  Lwghor.  Elle  est  obstruée  par  des  bancs 
de  sable,  ce  qui  rend  ses  ports  inaccessibles. 
Elle  est  très-poissonneuse. 

CAERMARTHEN  ou  CARM  ARTHEN , 
comté  de  la  partie  S.  de  la  princip.  de  Gal- 
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les  ,  borné  au  N.  par  le  comté  de  Cardi- 
gan ;  a  l'E. ,  par  ceux  de  Brecknock  et  de 
Glamorgan  ;  et  à  l'O. ,  par  le  comté  de  Peni- 
broke;  au  S.,  il  a  la  baie  de  Caermarthen, 
et  ses  eûtes  olTrent  de  grandes  échancrures, 
et  sont  en  partie  marécageuse.*.  11  a  envi- 
ron 16  1.  de  long  sur  7  1.  i/a  de  large  , 
et  116  1.  c,  dont  moitié  en  pâturages,  un 
quart  cultivé  et  le  reste  en  terres  vagues. 
Les  montagnes  qui  le  couvrent  sont  d'un  as- 
pect triste,  et,  traversées  du  N .  E.  au  S.O.par 
la  vallée  du  Tony.  Cette  vallée  a  environ 
11  1.  de  long  sur  1  1.  5/4  de  large ,  et  est 
très  -fertile.  Les  rivières  qui  arrosent  ce 
comté,  sont  2  le  Towy,  leCothy,  le  Du  las,  le 
Gwilly, l'Amman, etc.;  toutes  sont  très-pois- 
sonneuses. Ce  pays  est  renommé  pour  son 
climat  et  pour  sa  fertilité  ;  on  y  récolte  une 
grande  quantité  d'avoine  et  d'orge,  qu'on  ex- 
pédie en  grande  partie  à  Bristol;le  froment  ne 
i'y  cultive  pas  avec  succès  ;  partout  on  élève 
beaucoup  de  bétes  à  cornes  et  de  cbevaux. 
On  tire  de  ce  comté  du  plomb ,  de  la  houille 
et  des  pierres  à  ebaux ,  qu'on  exporte ,  ainsi 
que  du  fer-blanc  en  feuilles.  L'exportation 
de  la  bouille  est  favorisée  par  un  canal  qui 
part  d'une  des  houillères  et  aboutit  a  l'em- 
bouchure du  Towy.  La  principale  industrie 
des  habitans  consiste  dans  la  fabrication  des 
bas  de  laine.  Ce  pays  renferme  quelques  an- 
tiquités, telles  que  des  monumens  funèbres 
des  Romains  et  des  Bretons,  d'anciens  châ- 
teaux en  ruine ,  des  restes  de  voies  romai- 
nes, etc.  Ce  comté,  dont  la  ville  du  même 
nom  est  la  capitale ,  envoie  a  membres  au 
parlement,  et  est  divisé  en  8  hundreds  : 
Carnwallon  ,  Cathinog,  Cayo ,  Derllys ,  El- 
vet,  Iskennen,  Lidwellyet  Perfedd.  11  con- 
tient 78  paroisses ,  8  villes  â  marché  ,  une 
cité  et  90,209  bab. 

CAERMARTHEX  ou  CARM ARTHEN , 
Mabiduhum  ,  ville  d'Angleterre ,  dans  la  par- 
tie S.  de  la  princip.  de  Galles,  chef-lieu  de 
comté,  dans  une  vallée,  sur  la  rive  droite 
du  Tony,  qu'on  traverse  sur  1  beau  pont 
de  10  arches;  à  10  I.  1/2  E.  d'IIaverford , et 
à  G8  I.  O.  de  Londres.  Siège  de  la  chancel- 
lerie d«  la  partie  mérid.  de  la  princip.  Cette 
ville  est  très-ancienne  ;  elle  a  été  entourée 
de  muradles,  dont  il  ne  reste  plus  que  des 
vestiges,  et  défendue  par  un  château-fort, 
sur  l'emplacement  duquel  on  a  construit  la 
prison  du  comté.  Elle  est  très-grande  ;  les 
rues  en  sont  escarpées  et  irrégulières;  mais 
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les  maisons,  en  général,  sont  les  mieux  bâ- 
ties de  toute  cette  partie  de  la  princip.  La 
maison  commune  est  un  bel  édifice.  L'église, 
située  hors  de  la  ville  ,  est  vaste.  11  y  a  des 
fabriques  de  cordages ,  et  des  chantiers  de 
construction  pour  de  petits  bâtimens.  Le 
commercey  est  assez  animé  , et  favorisé  par 
le  Towy ,  qui ,  au  moyen  de  la  marée,  reçoit 
des  bâtimens  de  3oo  tonneaux.  8,906  hab. 
lly  a  dans  les  environs  des  ruines  decouvens, 
des  mines  de  fer  et  de  plomb,  et  une  grande 
fonderie.  On  suppose  qu'un  rocher  situé  sur 
le  sommet  d'une  colline  voisine,  était  l'en- 
droit où  le  fameux  enchanteur  Merlin  rendait 
ses  oracles. 

C  AERNAR VON  ou  CARNAR  VON,  com- 
té de  la  partie  N.  de  la  princip.  de  Galles, 
borné  à  l'E.  par  le  comté  de  Denbigh  ;  et  au 
S.  E. ,  par  celui  de  Merioneth.  Au  S.,  â  l'O. 
et  au  M.  il  est  baigné  par  la  mer  d'Irlande  ;  >  1 
an  N.  O.,  le  détroit  de  Menai  le  sépare  de 
l'île  d'Anglesey.  11  a  environ  16  1.  i/a  de 
long  sur  4  L  1/2  de  large.  8a  superûYie  est 
de  101  1.  C'est  la  partie  la  plus  montagneuse 
du  pays  de  Galles.  Les  montagnes  portent 
le  nom  du  pic  Je  plus  élevé  des  monts  de 
Galles ,  le  Snowdon ,  qui  a  5g5  toises  au-des- 
sus du  niveau  de  la  mer  ;  elles  renferment 
plusieurs  lacs  et  des  marais.  Le  Snowdorr 
donne  naissance  â  toutes  les  rivières  de  ce 
comté.  Les  principales  sont  le  Conway  et  le 
Seiout  :  la  première  va  se  jeter  dans  la  ruer 
d'Irlande,  la  seconde  dans  le  détroit  de  Me- 
nai. Leclimat  est  froid;  cependant  les  mon- 
tagnes sont  couvertes  de  bons  pâturages,et  les 
plaines  donnent  de  l'orge  et  de  l'avoine.  La 
vallée  duConway  est  renommée  pour  sa  fer- 
tilité. En  général  l'agriculture  est  très-arrié- 
rée. On  élève  beaucoup  de  bestiaux  et  de 
chevaux  ,  qui  font  la  principale  ressource  du 
comté.  On  exploite  des  mines  de  plomb  et  de 
cuivre,  et  on  trouve  à  Nant-Francon  des  ar- 
doises ,  qu'on  fait  transporter  sur  des  traî- 
neaux jusqu'au  port  de  Penrhyn.  11  y  a  aussi 
de  l'ocre ,  de  bonnes  pierres  à  rasoirs  et  di- 
vers minéraux.  L'éducation  des  troupeaux, 
et  la  pêche  du  hareng ,  du  homard  et  des  huî- 
tres, qui  abondent  sur  les  côtes,  sont  presque 
les  seules  branches  d'industrie.  On  trouve 
aussi  de  grosses  perles  dans  le  Conway. 
Les  exportations  consistent  en  bétail,  orge-, 
avoine  et  fourrage.  On  voit  dans  ce  comté 
quelques  antiquités  romaines,  entre  autre» 
les  restes  d'un  camp  fortifié. 


Digitized  by  Google 


CAEA 

Le  Caernarvon  est  divisé  en  lohundreds: 
Commitmaen,  Creuddyn,  Dinnlaen ,  Evio- 
nydd,  Gafllogian ,  Isaf,  Is-Gorfai,  Nant- 
Conway,  Uchaf  et  Lwch-Gorfai.  11  envoie 
a  membres  au  parlement ,  et  contient  69  pa- 
roisses ,  une  cité  et  57,958  hab.  Caernarvon 
en  est  le  cbef-lieu. 

-CAERNARVON  ou  CARNARVON,  ville 
et  port  de  la  partie  N.  de  la  princip.  de  Gal- 
les, chef-lieu  de  comté,  a  l'embouchure  du 
Sciont,  sur  la  côte  S.  du  détroit  de  Me- 
nai, qui  en  cet  endroit  a  i/3  de  I.  de  large, 
et  est  d'un  passage  difficile  à  cause  des  bancs 
de  sable.  Le  port,  assez  bon,  peut  recevoir 
des  bâtimens  de  700  tonneaux,  et  est  très- 
fréquenté  pour  les  bains  de  mer.  Caernar- 
von ,  entourée  de  murailles  ûanquées  de 
tours  ,  a  des  rues  étroites  et  des  maisons 
bien  bâties.  Les  faubourgs  sont  plus  grands 
que  la  ville  même  ,  et  l'église  paroissiale 
est  à  1/4  de  L  Cette  ville  a  une  société  d'a- 
griculture, et  une  maison  de  prières  pour 
une  secte  d'enthousiastes  nommés  sauteurs. 
Le  commerce  avec  Londres  ,  Bristol,  Liver- 
pool  et  l'Irlande ,  est  considérable.  Les  ex- 
portations se  fonten cuivre,  ardoises,  flanel- 
les et  bas  de  laine  ,  et  les  retour»  sont  en  laine 
fine,  cuirs ,  suif  et  épiceries.  Marché  toutes 
les  semaines.  4,619  hab.  Caernarvon  se  réu- 
nit à  Crickeith,  Pwllheli,  Nevin  etConway 
pour  envoyer  un  membre  au  parlement. 

Édouard  1"  fonda  Caernarvon ,  en  ia83, 
à  peu  de  distance  de  l'emplacement  de  5e- 
gonliwn,  dont  on  voit  encore  des  vestiges  ; 
et  l'année  suivante  il  y  fit  bâtir  un  château- 
fort ,  dans  lequel  naquit  Édouard  11,  qui 
porta  le  premier  le  titre  de  prince  de  Galles. 
Caernarvon  fut  saccagé  par  les  Gallois  en 
12^4;  et  pendant  les  guerres  civiles  du  rè- 
gne de  Charles  1" ,  il  fut  pris  et  repris  a  fois. 

CAERPH1LLY,  ville  de  la  partie  S.  de 
Ja  princip.  de  Galles ,  comté  de  Glatnor- 
gan,  hundred  de  même  nom,  à  3  1.  N. 
N.  O.  de  Cardin",  et  â  io  1.  E.  S.  E.  de 
Nearth.  On  y  voit  les  restes  d'un  château 
très-vaste  ;  entre  autres  une  grande  salle  de 
70  pieds  de  long  sur  3o  de  large  ,  avec  des 
croisées  très  -  bien  sculptées.  Cette  ville 
a  des  manufactures  de  couvertures  de  laine 
et  de  châles.  11  s'y  tient  1  marché  par 
semaine  et  6  foires  par  an.  i,oi3  hab.  Les 
environs  abondent  en  houille  et  en  fer. 

CAERWENT  ou  CAER  GEVENT,  vil- 
lage d'Angleterre ,  comté  et  à  4  L  3/4  S.  S.  O. 
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de  Monmouth  ,  et  à  a  1.0.  S.  O.  de  Cheps- 
tow ,  hundred  de  Caldicott.  On  croit  qu'il 
occupe  l'emplacement  d'une  station  romai- 
ne nommée  par  Antonin  F  enta  Silurum. 
Ce  village  est  entouré  de  vestiges  d'un 
grand  camp  carré  ,  qui  était  ceint  d'une 
forte  muraille.  On  y  a  découvert  plusieurs 
antiquités  romaines,  entre  autres  un  pavé 
en  mosaïque  qui  paraît  dater  du  siècle  d'A- 
-|£  icola.  Caerwent  a  été  célèbre  par  l'uni- 
versité qui  y  existait  du  temps  de  Caradoc 
d'ïnir.  3q4  hab. 

CAERWYSouCAER  AR  WYS,  ville  de 
la  partie  N.  de  la  princip.  de  Galles ,  comté 
et  â  a  1.  8.  O.  de  Flint ,  et  à  6  I.  O.  N.  O. 
de  Chester ,  hundred  de  Rhuddlan.  Elle  est 
bâtie  sur  une  hauteur ,  et  n'a  que  4  rues 
spacieuses  ,  qui  se  croisent.  Elle  a  été  chef- 
lieu  du  comté.  Il  s'y  tenait  des  cours  de 
justice  ,  qui  ont  été  transférées  à  Mold.  Il 
s'y  tient  1  marché  par  semaine  et  6  foires 
annuelles  peu  considérables.  Les  bardes 
s'assemblaient  autrefois  dans  cette  ville 
pour  réciter  leurs  poésies ,  ou  faire  réson- 
ner leurs  harpes  en  présence  de  juges  nom- 
més par  le  prince  de  Galles ,  et  après  la 
conquête  ,  par  les  rois  d'Angleterre.  Le 
prix  du  vainqueur  était  une  harpe  en  ar- 
gent de  six  pouces  de  hauteur.  Depuis  le 
règne  d'Élisabeth,  ce  concours  a  été  aboli. 
En  1798  on  a  tenté  vainement  de  le  réta- 
blir. g5a  hab. 

CAES ,  une  des  lies  Sainte-Marie  ,  sur  la 
côte  mérid.  du  Portugal ,  prov.  d'Algarve  , 
à  1  1.  S.  de  Faro. 

CiESAR'S  CREER,  comm.  des  États 
Unis,  état  de  l'Ohio,  comté  de  Greenc  ,  â 
environ  19  1.  O.  S.  O.  de  Columbus.  i,i3i 
hab. 

CAFADARDJI,  bourg  de  la  Turquie 
d'Europe  ,  dans  la  Romélie  ,  sandjak  et  à 
3o  I.  S.  S.  O.  de  Ghiustendil ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Vetitcha ,  à  5  1.  i/a  O.  N.  O. 
de  Demircapou.  ^ 

CAFARTOUT,  Csstba  M  n  mm,  vil- 
lage de  la  Turquie  d'Asie,  pach.  de  Bag- 
dad ,  sandjak  de  Nisibïn ,  à  5  1.  S.  O.  de 
Mardîn.  On  y  voit  les  ruines  d'une  ancienne 
ville ,  entre  autres  un  pont  presque  entier. 

CAFFA,  prov.  de  la  partie  S.  O.  de  l'A- 
byssinie,  occupée  par  les  Gallas  indé- 
pendans. 

CAFFA,  ville  de  la  Russie  d'Europe.  F oy. 
Kirs. 
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CAFFAGIOLO,  village  du  grand-duché 
de  Toscane,  pruv.  et  à  5  1.  i/a  N.  E.  de 
Florence  ,  vicariat  de  Scarperia  ,  snr  la 
rive  droite  du  Sieve.  11  y  a  un  château  de 
plaisance  du  grand-duc. 

CAFOUSES,  peuple  du  Brésil,  dans  la 
prov.  de  Para ,  juridiction  de  Rio  Negro;  il 
habite  vers  le  cunfluent  du  Rio  lN'egro  et  de 
l'Amazone ,  dans  une  plaine  fermée  par  des 
forêts.  Les  Gafouses  ont  un  aspect  extraor-' 
dinaire ,  qu'ils  doivent  a  leur  chevelure  dé- 
mesurée ,  qui  s'élève  perpendiculairement 
du  milieu  de  la  téte  à  la  hauteur  d'i  pied, 
et  dont  l'extrémité ,  roulée  sur  elle-même, 
furme  une  perruque  aussi  énorme  que  dé- 
goûtante. 

C  AFRER1E,  grande  contrée  de  l'Afrique 
mérid. ,  bornée  à  l'E.  par  la  capitain.  géné- 
rale de  Mozambique  ;  au  S.  E. ,  par  l'océan 
Indien  austral  ;  au  S.  O. ,  par  la  colonie  du 
Cap  de  Bonne-Espérance  et  parla  Hotten- 
totie;  au  V  O.  ,  par  des  natious  très-peu 
connues.  On  la  divise  en  4  parties  principa- 
les :  la  Gafrerie  propre ,  au  S.  E.  ;  le  pays  des 
Bet  jouanas,  au  S.  O.  ;  celui  des  Barrolous,  qui 
s'étend  au  N.O.,et  le  Monomotapa,  au  N.  E. 

Cette  vaste  contrée ,  à  laquelle  on  donne 
une  largeur  moyenne  de  aa5  1.  sur  nne  lon- 
gueur déjà  de  plus  du  double  ,  est  habitée 
par  une  infinité  de  peuples  dont  les  traits 
caractéristiques  ont  une  grande  similitude  , 
et  qui  ont  été  désignés  pendant  long-temps 
sous  le  nom  de  Cafres.  Peu  à  peu  ces  peu- 
ples ayant  été  connus  sous  des  dénomina- 
tions particulières,  le  nom  général  de  Cafres 
a  été  restreint  à  la  nation  qui  habite  la  par- 
tie voisine  de  l'Océan  ,  et  ce  pays  a  reçu  alors 
le  nom  de  Cafrerie  propre,  pour  le  distinguer 
de  la  Cafrerie  en  général. 

CAFRERIE  PROPRE,  contrée  de  l'A- 
frique mérid. ,  ainsi  nommée  de  ce  qu'elle 
est  habitée  par  le  peuple  auquel  on  a  con- 
servé le  nom  de  Cafres.  Elle  forme  la  partie 
8.  E.  de  la  région  connue  sous  le  nom  géné- 
ral de  Cafrerie ,  et  est  bornée  au  N.  E.  par 
la  capitain.  générale  de  Mozambique  ;  à  l'E. 
et  au  S.  E.,  par  l'océan  Indien  austral  ;  à 
l'O. ,  par  la  colonie  du  Cap  de  Bonne-Espé- 
rance et  par  la  Hottentotie  ;  et  au  N.  O.,  par 
le  pays  des  Betjouanas.  Elle  est  comprise 
entre  a3°  3o'  et  33*  3o'  de  lat.  S. ,  et  entre 
24*  20'  et  3i°  3o'  de  long.  E.  Sa  longueur 
du  N.  au  S.  ,  est  d'environ  ajo  I.  ;  et  sa  lar- 
geur moyenne,  de  l'E.  à  l'O.,  deiool.  Al'ex- 
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ception  delà  baie  de  Lagoa,  où  débouchent 
les  deux  cours  d'eau  les  plus  remarquables 
de  la  contrée ,  le  Mafumo  et  le  Lorenzo-Mar- 
quez  sur  la  limite  de  la  capitainerie  générale 
de  Mozambique ,  la  côte  ne  présente  aucun 
enfoncement  considérable  ;  elle  est  basse  , 
malsaine ,  et  découpée  par  les  embouchures 
de  quelques  rivières,  parmi  lesquelles  on  cite 
la  Nabagana,  la  Key,  la  rivière  au  Buffle,  la 
Keyskamma  et  la  rivière  dn  Grand  Poisson ,  - 
qui  forme  la  limite  avec  la  colonie  du  Cap. 
Ces  cours  d'eau ,  qui  traversent  de  belles 
prairiesou  savanes,  descendent  d'une  chaîne 
de  montagnes  qui  couvre  la  partie  occid. 
du  pays ,  et  qui,  en  s'abaissant  vers  la  côte, 
forme ,  par  de  nombreux  rameaux  ,  tantôt 
des  vallées  profondes,  tantôt  de  vastes  plai- 
nes. Ce  pays  n'a  que  deux  saisons,  l'hiver  et 
l'été.  L'hiver  ,  qui  commence  et  'finit  en 
septembre,  n'est  pas  toujours  la  saison  des 
pluies.  Dans  les  mois  de  décembre ,  de  jan- 
vier et  de  février,  les  chaleurs  sent  souvent 
insupportables  ,  les  orages  fréquens  et  les 
pluies  abondantes.  On  éprouve  aussi  des 
brouillards  très-épais ,  qui  durent  une  partie 
de  la  journée.  Les  montagnes  paraissent 
calcaires,  et  sont  couvertes  d'immenses  fo- 
rêts peuplées  d'arbres  de  haute  futaie  et 
d'arbustes  épineux  ,  notamment  de  mimo- 
ses.  La  partie  du  pays  qui  avoisine  la  colo- 
nie du  Cap  offre  d'excellens  pâturages  ;  mais 
elle  n'est  pas  habitée  ,  et  est  considérée 
comme  neutre,  d'après  la  convention  faite 
entre  les  Anglais  et  les  Cafres ,  depuis  le» 
derniers  troubles  de  181g.  Le  sol,en  général 
d'une  très-grande  fertilité,  produit  du  maïs, 
du  millet ,  une  très-grande  espèce  de  me- 
lons d'eau  ,  une  sorte  de  palmier,  dont  la 
moelle,  enterrée  pendant  quelques  semai- 
nes,  s'amollit ,  et  remplace  le  millet  pour 
la  nourriture  des  indigènes  ;  les  aloès  et  les 
euphorbes  y  sont  très-communs.  La  partie 
septentrionale ,  vers  la  baie  de  Lagoa  ,  offre 
des  citronniers,  des  cotonniers  et  des  cannes 
à  sucre.  Ce  pays  abonde  en  sable  d'or  et  en 
fer.  Les  animaux  les  plus  remarquables  sont: 
le  lion,  l'éléphant,  l'hippopotame  ,  le  rhi- 
nocéros ,  le  léopard  ,  le  chacal,  l'ours,  plu- 
sieurs espèces  d'antilopes,  des  bœufs,  le 
zébu ,  le  singe  ,  et  une  multitude  d'oiseaux 
de  proie,  d'autruches,  de  paons,  et  d'oi- 
seaux de  toutes  les  couleurs.  11  y  a  aussi  des 
serpens  et  des  crocodiles.  La  mer  produit 
de  l'ambre  et  du  corail. 
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La  Cafrerie  propre  est  habitée  par  diffé- 
rentes tribus,  LesAbbatounasetlesMadnua- 
nas  vivent  dans  l'intérieur,  près  des  tribus 
Bet  joua  nas.  Sur  la  côte ,  on  remarque  au  N. 
les  Harubounas  ;  au  centre  les  Tamboukis  ; 
et  au  S.  les  Cafres  ou  Koussas  :  ce  dernier 
nom  est  le  seul  reconnu  par  ces  peuples. 

Les  Cafres  différent  ,  sous  tous  les  rap- 
ports, de  leurs  voisins  les  Hottentots.  Leur 
raille  est  baule  et  bien  prise  :  ils  sont  ro- 
bustes ,  musculcux  et  de  bonne  mine.  Quoi- 
que noirs  ou  presque  tels  ,  ils  n'ont  rien  des 
nègres,  soit  dans  leur  physionomie,  soit  dans 
leurs  formes.  La  tête  n'est  point  allongée  ; 
la  ligne  depuis  le  front  jusqu'au  menton  est 
convexe,  comme  chez  la  plupart  des  Euro- 
péens, lis  ont  les  cheveux  noirs,  courts  et 
laineux  ,  et  la  barbe  rare.  On  ne  voit  parmi 
eux  aucun  individu  difforme.  Il  parait  qu'ils 
doivent  leur  santé  et  leur  bonne  mine  à 
leur  sobriété,  à  la  pureté  de  l'air  qu'ils  res- 
pirent ,  et  a  l'exercice  auquel  ils  se  livrent. 
Un  Caire  a  toujours  l'air  riant  :  sa  figure  et 
sa  contenance  annoncent  le  contentement. 
Les  femmes  sont  petites,  mais  bien  faites  ; 
leur  gorge  a  les  plus  belles  formes.  Elles 
sont  chastes  et  d'une  grande  modestie  ,  vi- 
ves, gaies,  et  d'une  humeur  agréable.  Ces 
peuples  s'enduisent  le  corps  d'une  couleur 
rouge  délayée  dans  de  l'eau ,  qu'ils  re- 
couvre rit  d'une  couche  de  graisse.  Plus  la- 
borieux que  les  Hottentots,  ils  se  livrent 
davantage  à  l'agriculture  ,  quoique  leurs 
travaux  soient  souvent  interrompus  par  la 
guerre  ou  par  des  querelles  intestines.  Ils  élè- 
vent des  chevaux ,  et  surtout  des  bœuffe  avec 
beaucoup  de  soins  ,  la  principale  ambition 
des  jeunes  chefs  consistant  à  avoir  un  bœuf 
qui  fasse  honneur  a  celui  qui  le  monte.  On 
s'attache  surtout  à  embellir  les  cornes  de 
ces  animaux  ;  on  lenr  donne  des  formes  va- 
riées et  bizarres.  Les  Cafres  sont  grands 
chasseurs  :  ils  poursuivent  avec  une  vitesse 
étonnante ,  l'éléphant ,  le  buffle  et  les  an- 
tilopes, n'ayant  d'autres  armes  que  la  za- 
gaie,  espèce  de  lance  de  4  à  5  pieds ,  armée 
d'une  pointe  en  fer  de  5  à  6  pouces  et 
quelquefois  d'i  pied  ,  qu'ils  lancent  avec 
adresse  à  la  distance  de  5o  ou  6o  pieds  ;  et 
le  korri ,  bâton  armé  d'un  grus  nœud  à  l'une 
de  ses  extrémités  ;  ils  l'emploient  particu- 
lièrement à  la  chasse  des  oiseaux  et  des  pe- 
tites antilopes. 

Les  Carres  sont  très -industrieux.  Qtioi- 

T.  11. 
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qu'ils  ne  connaissent  pas  l'art  de  fondre  le 
fer,  cependant ,  lorsqu'il  leur  parvient  dans 
un  état  malléable,  ils  savent  lui  donner  la 
forme  qu'ils  veulent,  au  moyen  de  deux 
pierres,  dont  l'une  est  le  marteau  et  l'autre 
l'enclume.  Chaque  homme  se  fabrique  une 
lance,  une  pointe ,  une  chaîne ,  etc. ,  artis- 
temènt  façonnées.  Leurs  habits  sont  faits  de 
peaux  de  veaux  soigneusement  nettoyées  , 
et  que  l'on  coud  de  même  qu'en  Europe  ;  on 
coud  aussi  les  souliers  :  le  fil  est  fait  avec  les 
fibres  des  animaux.  Les  Cafres  sont  très- 
courageux,  mais  pacifiques  par  habitude. 
Ils  vivent  en  bonne  intelligence  avec  leurs 
.voisins  du  N.  et  du  N.  O.  Ils  ont  souvent 
des  démêlés  avec  les  Bosjesmans.  Us  ont  eu 
de  fréquentes  discussions  avee  les  colons  du 
Cap",  qui  empiétaient  sur  leur  territoire. 
Des  malheureux  qui  ont  fait  naufrage  sur 
les  côtes  de  la  Cafrerie  ,  ont  eu  à  se  louer 
de  l'humanité  des  habitans. 

Les  Cafres  sédentaires  obéissent  à  un 
chef  principal ,  qui  en  a  d'autres  sous  ses 
ordres;  les  autres  ont  des  chefs  indépen- 
dant Le  chef  rend  la  justice.  Le  vol  ne  se 
punit  que  par  la  restitution  de  l'objet  volé. 
Le  chef  veille  à  ce  que  l'on  enseigne  à  la 
jeunesse  à  se  servir  des  armes  et  à  cultiver 
la  terré.  La  circoncision  est  en  usage  chez 
ce  peuple.  Les  hommes  soignent  les  bes- 
tiaux :  les  femmes  sèment  et  récoltent  les 
grains,  font  les  vétemens  de  peaux,  les  pa- 
niers et  les  ustensiles  de  cuisine ,  qui  con- 
sistent en  pots  de  terre.  La  polygamie  est 
permise.  Un  père  en  mariant  sa  fille  en  re- 
çoit le  prix,  qui  est  ordinairement  1  bœuf  ou  a 
vaches.  La  musique  et  la  danse  sont  la  passion 
favorite  des  Cafres.  Ces  peuples  n'ont  que 
des  idées  vagues  et  imparfaites  de  la  Divinité 
et  de  la  vie  future.  Us  ne  savent  compter 
que  surleurs  doigts,  et  ils  calculent  le  temps 
par  les  mois  lunaires ,  avec  une  idée  vague 
qu'après  la  révolutions  semblables  la  même 
saison  revient.  Ils  ne  connaissent  pas  les 
caractères  alphabétiques  :  leur  langue  est 
douce,  coulante,  et  n'a  rien  de  commun 
avec  celle'des  Hottentots.  Comme  les  mon- 
tagnes  et  les  rivières  de  leur  pays  ont  des 
noms  tirés  de  la  langue  de  ce  peuple ,  il  pa- 
rait évident  que  les  Cafres  ont  forcé  les 
Hottentots  à  le  quitter  pour  se  porter  plus 
à  l'ouest. 

CAFUANAS,  peuplade  indienne  de  la 
partie  roérid.  de  la  Nouvelle  ■  Grenade  , 
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habitant  entre  le  Yapura  et  l'Ica,  par  i"  de 
lat.  S.  et  ;5*  de  long.  O. 

C:\GADA  ,  petite  ile  des  Antilles,  près 
de  la  côte  IN.  !..  de  Porto- Rico,  vis-à-vis  du 
cap  Sa  ri  -  J  n  an .  Lat.  >.  i8°  55'.  Long.  O. 
68°. 

CAGAYAN,  prov.  la  plus  sept,  de  111e 
de  Luçon ,  une  des  Philippines.  Elle  est  ar- 
rosée du  S.  au  V  par  la  plus  grande  rivière 
de  l'ile ,  le  Tajo ,  et  est  fertile  et  populeuse. 
L'intérieur  est  composé  de  montagnes  inac- 
cessibles, et  couvert  de  bois  impénétrables. 
Les  Cagayanais  habitent  les  côtes  et  les 
bords  des  rivières  ,  et  sont  soumis  aux  Espa- 
gnols, dont  ils  ont  embrassé  la  religion.  Us. 
ont  quelques  filatures  de  chanvre  et  de 
coton  ,  et  achètent  de  la  cire  aux  monta- 
gnards, l'alcade  s'étant  réservé  le  trafic  de 
la  poudre  d'or.  Pop.,  en  1810  ,j6,yi5  hab. 

CAGAYAN  SOULOU,  Ile  de  la  mer  de 
Mindoro ,  au  N.  E.  de  Bornéo.  Lat.  N.  y*. 
Long.  E.  n6°  5o'.  Elle  a  environ  7  I.  de 
tour.  Le  sol  en  est  très  fertile.  Au  S.  est 
un  bon  port  défendu  par  une  barre  ,  qui 
admet  des  bâlimens  tirant  i5  pieds  d'eau. 
Cette  ile  est  gouvernée  par  un  radjah  dé- 
pendant de  Sou  h  m  ,  auquel  on  est  obligé  de 
faire  un  cadeau  lorsqu'on  le  visite.  Elle  est 
fréquentée  par  les  canots  des  îles  voisines. 

CACGIAIMO,  bourg  du  roy.  de  Naples , 
prov.  de  la  Principauté-Citerieure,  distr. 
et  à  4  I.  >/*  N-  N.  O.  de  La  Sala  ;  chef-lien 
de  cant.,  sur  une  montagne.  Il  y  a  5  églises 
et  1  hôpital.  Il  s'y  tient  une  foire  le  9  août. 
3,777  hab. 

CAGI1ASSA,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope, dans  la  Homélie,  sandjak  et  à  21  1. 
O.  N.  O.  de  lanina,  sur  la  rive  droite  de 
la  Pavla,  et  à  6  I.  N.  N.  O.  de  Delvino. 

GAGLI  ,  Callis  ,  ville  épiscopale  des 
États  de  l'Église  ,  délégation  d'Urbin  et 
Pesaro,  à  5  1.  S.  d'Lrbin  ,  et  à  la  I.  N. 
N.  E.  de  Pérouse ,  au  confluent  du  Can- 
tiano  et  du  Busso ,  au  pied  du  mont  Petraro. 
Elle  a  1  cathédrale ,  4  couvens  de  religieux  , 
4-  de  religituses,  et  a.000  hab„  11  s'y  tient 
un  marché  tous  les  mercredis  depuis  le 
11  déeembre  jusqu'à  la  fin  du  carnaval,  et 
des  foires  le  10 mai,  le  «5  juin  ,  et  le  samedi 
avant  le  3'  dimanche  de  septembre. 

CAGL1  ARI ,  un  des  deux  capsougrandes 
divi  ions  de  la  Sardaigne ,  formé  de  la  moi- 
tié mérid.  de  l'île.  Toute  la  partie  qui  avoi- 
sine  la  mer  depuis  Tortoli  ,  sur  la  côte 
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orient.,  jusqu'à  Oristano,sur  la  côte  occid., 
est  unie  ;  le  sol  en  est  gras  et  fertile  ;  il  y 
a  un  grand  nombre  d'étangs  et  de  marais 
qui  infectent  l'air  depuis  juin  jusqu'en  dé- 
cembre. L'intérieur  est  presque  partout 
montueux  et  long-temps  couvert  de  neige. 
L'air  y  est  pur  et  sain.  Ce  cap  est  la  par- 
tie la  plus  peuplée  de  l'ile. 

GAGL1AH1 ,  golfe  de  la  côte  mérid.  de 
la  Sardaigne,  au  fond  duquel  est  la  ville 
qui  lui  donne  son  nom.  Il  a  8  1.  à  son  entrée, 
déterminée  parles  caps  Pula  et  Garbonara, 
et  environ  6  1.  d'enfoncement.  On  peut  y 
entrer  aisément ,  et  il  y  a  une  rade ,  qui  est 
une  des  plus  vastes  et  des  plus  sûres  de 
l'Europe. 

CAGLIARI  ,Calaxis  ,  ville  capit.  de  l'ile 
de  Sardaigne ,  chef-lieu  de  la  div.  du  cap  de 
son  nom  ,  sur  la  côte  mérid.  de  l'ile ,  au  fond 
du  golfe  de  même  nom  ;  sur  la  pente  d'une 
colline  rapide ,  au  sommet  de  laquelle  est 
un  vaste  château  régulièrement  fortifié  par 
les  Pjsans  ,  et  auquel  le  gouv.  piémontais  a 
fait  ajouter  une  bonne  citadelle.  Lat.  N. 
3o°  12'  5a'.  Long.  E.  6°  46'  o'.  Résidence 
du  vice-roi,  d'i  général-commandant  d'ar- 
mes, et  siège  d'i  archevêché,  qui  a  pour 
sufTragans  les  évéchés  de  Galtelli  et  d'Igle- 
sias, et  dont  le  titulaire  est  primat  de  l'ile  ; 
d'i  audience  royale,  d'i  intendance  géné- 
rale, d'i  trésorerie,  d'i  administration  gé- 
nérale des  tours,  d'i  tribunal  de  commerce  , 
et  des  cortès  ou  états-généraux  de  l'île.  La 
ville  se  compose  du  château,  où  réside  levicc- 
roi, ainsi  que  los  principales  autorités, et  de 
5  quartiers.  Le  i*r  quartier,  La  Marina ,  qui 
s'étend  du  milieu  de  la  colline  jusqu'au 
bord  de  la  mer,  est  entouré  d'une  simple 
muraille,  défendue  par  quelques  bastions 
en  mauvais  état  et  par  un  large  fossé  peu 
profond,  et  est  assez  bien  bâti.  Il  contient 
un  bel  édifice  pour  l'entrepôt  des  marchan- 
dises étrangères  ,  1  arsenal ,  1  lazaret  et  le 
môle.  Le  2*  quartier,  Stampacc,  à  PO.  du 
château,  renferme  de»  magasins  pour  les 
grains,  et  une  place  pour  le  marché  au  blé. 
Le  5e  quartier,  la  Villa-Nuova,  à  TE.,  est  le 
plus  mal  bâti ,  et  a  un  faubourg  d'i/4  de  1. 
de  long,  nommé  Saint- Avandrès.  En  gé- 
néral ,  les  maisons  deCagliari  sont  mal  con- 
struites ,  et  les  rues  étroites,  montueuses  et 
mal  percées.  L'eau  y  est  amenée  par  un 
canal  souterrain.  Le  palais  du  vice-roi  est 
le  seul  édifice  remarquable.  11  y  a  1  cathé- 
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drale,  38  églises,  ai  couvens ,  dont  4  de 
jésuites  et  5  de  religieuses;  i  séminaire, 
i  université  fondée  en  i6a6,  et  rétablie 
en  1764;  des  facultés  de  théologie  et  de 
droit ,  1  société  d'agriculture ,  1  collège  de 
nobles ,  1  école  de  médecine  et  de  chirur- 
gie ,  1  école  de  mathématiques,  1  musée 
d'antiquités  ,  1  cabinet  d'histoire  naturelle, 

I  bibliothèque  de  18,000  volumes,  1  mon- 
naie ,  1  joli  théâtre  et  1  hôpital.  On  y  fa- 
brique du  tabac  et  de  la  poudre  a  tirer. 
L'air  y  est  sain,  quoique  près  de  là,  à 
1*0. ,  se  trouve  l'étang  de  Gagliari,  qui  a 
3  1.  de  long  sur  1  L  a/3  de  large.  A  l'E. 
de  la  ville  sont  de  fort  belles  salines.  Le 
port  est  spacieux  et  abrité  par  la  rade. 
On  y  fait  un  bon  commerce  de  blé  ,  d'huile, 
de  vin  et  de  sel.  37, 356  hab.  ;  les  hautes 
classes  parlent  italien.  lies  environs  sont 
très-fertiles  en  blé,  vin  et  huile.  La  cul- 
ture du  coton  et  de  l'indigo  y  a  très  -  bien 
réussi.  Gagliari  a  été  fondé  par  les  Cartha- 
ginois. • 

Cette  ville  a  donné  son  nom  à  une  nou- 
velle province,  qui  se  divise  en  9  mande- 
mens  et  en  61  communes  ,  et  renferme 
95,779  hab. 

CAGMAHRY,  Caugmahry,  petite  ville 
de  l'Hindoustan  anglais ,  présidence  et  anc. 
prov.  de  Bengale ,  sur  la  rive  droite  du  Lo- 
song,  à  37  l.  E.  de  Mourchcd-abad ,  et  à 
4a  1.  N.  O.  de  Dacca. 

GAGNA  NO,  bourg  du  roy.  de  Naplcs, 
prov.  de  l'Abruzze-Ultérieure  11*  ,  distr.  et 
à  a  1.  N.  O.  d'Aquila,  cant.  de  Pizzoli.  Il  y 
a  a  églises,  a, 100  hab. 

CAGNANO,  bourg  du  roy.  de  Xaples , 
prov.  de  Gapitanatc,  distr.  et  à  7  1.  N.  O. 
de  San-Severo  ;  chef-lieu  de  cant.  Sur  une 
petite  rivière,  près  et  au  S.  du  lac  Varano, 
à  a  I.  1/4  S.  de  l'Adriatique.  Il  y  a  1  très- 
belle  église  collégiale  ,  1  hôpital  et  1  maison 
de  bienfaisance.  5,5oo  hab.  On  y  recueille 
de  la  manne. 

GAGNES,  village  de  France,  dép.  du 
Var,  arrond.  et  à  4  !•  E.  de  Grasse,  cant. 
de  Vence  ,  a  1a  1.  i/a  E.  N.  E.  de  Dragui- 
gnan,  et  à  i/4  de  1.  de  la  mer.  i,4io  hab. 

CAGNOLA  (CANAL  DE),  dans  le  roy. 
Lombard  Vénitien ,  et  la  prov.  de  Padouc. 

II  dérive  du  canal  de  Battaglia ,  près  du  vil- 
lage de  ce  nom  ,  et,  grossi  bientôt  à  droite 
par  le  canal  de  Savclon  ou  d'Acque- Nègre  , 
qui  vient  de  Monselice  ,  et  à  gauche  par  le 
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canal  Biancolin  qui,  ainsi  que  lui,  reçoit 
les  eaux  du  Battaglia ,  il  passe  à  Gagnola , 
puis  à  Bovolenta  où ,  après  sa  réunion  avec 
le  canal  de  Boncagliettc ,  il  continue  sous  le 
nom  de  Pontelungo.  Ce  canal  a  4  1.  de  cours 
de  l'O.  à  l'E.,  et  porte  des  barques  de 
4o,ooo  kilog. 

CAGOA  ou  CAGUA  ,  bourgade  de  la 
capitainerie -générale  et  à  17  1.  S.  O.  de 
Caracas,  prov.  de  Venezuela ,  près  et  à  l'E. 
du  lac  de  Valencia.  5,aoo  hab. 

CAGUAN,  rivière  de  la  Nouvelle -Gre- 
nade, prov.  de  San -Juan  de  los  Lia  nos. 
Elle  prend  sa  source  dans  la  sierra  de  Par- 
daos  ,  près  de  la  ville  de  Gaguan ,  coule  de 
l'O.  à  l'E. ,  et  se  rend  dans  le  Guaviare ,  par 
la  droite,  après  un  cours  d'environ  36  1. 

GAGUAN,  ville  de  la  Nouvelle-Grenade, 
prov.  et  à  a  a  1.  S.  O.  de  San -Juan  de  los 
LIanos ,  et  à  5o  1.  S.  de  S".  Fe  de  Bogota , 
au  pied  des  monts  Pardaos ,  près  de  la 
source  du  Gaguan. 

CAGUANABO,  ville  sur  la  côte  N.  E. 
de  l'île  de  Cuba ,  à  l'embouchure  de  la  Ca- 
gua,  et  à  aol.  N.  E.  de  Santiago. 

CAGUANICO,  ville  sur  la  côte  N.  E.  de 
l'île  de  Cuba, à  l'embouchure  du  Rio-Grande, 
et  a  18  1.  N.  N.  E.  de  Santiago. 

CAGUAS,  distr.  de  llle  de  Portp-Rico, 
borné  au  N.  par  ceux  de  Bayamon  ,  de 
Guayanabo  «  Gangrejos  et  Loïsa  ;  à  l'E.,  par 
celui  de  Las  Piedras  ;  et  au  S. ,  par  ceux  de 
Guayama  et  de  Coamo. 

G  Ail  A  |  montagnes  d'Irlande,  prov.  de 
Munster ,  sur  la  limite  des  comtés  de  Kerry 
et  de  Cork.  Elles  ont,  du  N.  E.  au  S.  O.,  en- 
viron 4 1. 

CAHÂBA,  CAHAWBA  ou  CABO,  ri- 
vière des  Etats-Unis,  qui  prend  sa  source 
dans  l'état  d'Alabama ,  comté  de  Saint- 
Clair,  par  34*  de  lat.  N.  ,  coule  du  N.  au 
S. ,  passe  près  de  Ccntreville,  et  se  jette  dans 
l'Alahama,  par  la  droite,  à  la  ville  de  son 
nom  ,  après  un  cours  de  45  1.  La  navigation 
de  cette  rivière  est  interrompue  par  de* 
chutes. 

CAHÀBA,  ville  des  Éta  ts-Unis,  état 
d'Alabama  ;  chef  lieu  du  comté  de  Dallas  , 
au  confluent  de  la  CahAba  et  de  l'Alaba- 
ma,  à  84  1.  N.  E.  delà  Nouvelle  -  Orléans , 
et  à  a54  1.  S.  O.  de  Washington.  Cette  ville, 
fondée  en  1818,  est  le  siège  du  gouverne- 
ment de  l'état.  Il  y  a  un  beau  pont  sur  la 
Cahaba.  1,200  Indiens  en  18a  1. 
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CAHABA,  comté  des  États-Unis,  vers 
le  centre  de  l'état  d'Alabama.  lia  été  formé 
depuis  tttao. 

CAHABAN  t  ville  de  l'état  deGuatiiuala, 
prov.  et  à  10 1.  O.  N.  O.  de  Coban,  distr.de 
S.  Domingo. 

CAHACHUS,  bourgade  delà  Nouvelle- 
Grenade  ,  sur  la  rive  gauche  de  l'Ueruri , 
un  peu  avant  le  confluent  de  cette  rivière 
et  du  fleuve  de»  Amarones,  à  34  1.  N.  E. 
de  San-Joaquim  de  Otnaguas. 

C  AH  AGNES ,  village  de  France,  dép. 
du  Calvados  ,  arrond.  et  à  6  1.  N.  N.  E.  de 
"Vire,  et  à  7  1.  8.  O.  de  Caen ,  cant.  d'Aul- 
nay.  1,939  hab. 

C  AU  ANS,  peuplade  indienne  du  Brésil , 
dans  la  partie  mérid.  du  distr.  de  Gamapua- 
nia ,  prov.  de  Mato-Grosso ,  sur  les  bords 
de  l'iguatimy  et  de  l'Escopil.  \^es  Indiens 
ont  quelques  villages  dispersés  dans  les  fo- 
rêts ,  et  cultivent  une  espèce  de  tnindu- 
éîm,  ainsi  que  le  cotonnier,  dont  ils  savent 
filer  et  tisser  le  produit.  Les  bois  leur  offrent 
des  oranges  ,  et  beaucoup  de  miel  peu  esti- 
mé, mais  une  cire  meilleure  que  celle  des  pro- 
vinces septentrionales.  Ces  Indiens  se  vêtis- 
sent d'une  capote  en  coton  presque  traînante, 
et  qui  a  la  forme  d'un  sac.  Ils  se  tatouent,  et 
portent  un  anneau  suspendu  a  la  lèvre  infé- 
rieure. L'arc  et  la  flèche  sont  leurs  armes, 
lia  chantent  chaque  matin  des  hymnes  en 
l'honneur  du  Créateur,  et  ont  parmi  eux 
de  prétendus  chirurgiens,  médecins,  de- 
vins et  prêtres.  Ces  derniers  portent  une 
croix  à  la  main ,  coutume  qu'ils  ont  sans 
doute  prise  des  premiers  missionnaires  qui 
pénétrèrent  dans  le  pays. 

CAHIR,  petite  ville  d'Irlande,  prov.de 
Munster,  comté  et  à  4  1.  1/4  S.  E.  de 
Tipperary  ,  baronnie  d'IûVet-Offa ,  sur  le 
Suir. 

CAHIRCONREE  ou  CAHIRCOUREC , 
montagnes  d'Irlande  ,  d'une  forme  bizarre  , 
qui  dominent  la  baie  de  Dingle,  prov.  de 
Munster,  comté  de  Kerry,  à  l'E.  et  à 
l'extrémité  de  la  presqu'île  où  se  trouve  la 
baronnie  de  Corcagniny,  entre  la  baie  de 
Tralee  et  celle  de  Dingle. 

CAH1SSARA,  ville  du  Brésil,  foy.  At- 
vsasas. 

CAHOklA,  rivière  des  États-Unis,  état 
d'Illinois.  Elle  prend  sa  source  dans  le  comté 
de  Bond  ,  coule  au  S.  O. ,  arrose  les  comtés 
de  Madison  et  de  Saint-Clair,  et  se  jette 
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dans  leMississipi,  à  1  L  1 /a  au-dessous  de 
Saint-Louis,  après  un  cours  de  a5  1. 

CAliOKIA,  village  des  États  Unis,  état 
d'Illinois  ;  chef-Iieudu  comté  de  Saint-Clair, 
un  peu  au-dessus  du  confluent  de  laCahokia 
et  du  Mississipi ,  à  a  I.  S.  S.  E.  de  Saint- 
Louis,  et  à  a4  I.  S.O.  de  Vandalia.  C'est  un 
des  plus  anciens  villages  de  l'état.  11  a  été 
fondé  par  les  1  ndiens  Cahokias,  et  des  Fran- 
çais vinrent  s'y  établir  en  i683.  On  y  comp- 
tait ,  en  i6a3 ,  environ  100  maisons ,  et  près 
de  5 00  hab. 

La  commune  de  même  nom  ne  renferme 
que  700  hab.  On  y  a  découvert  une  mine  de 

I  "Il 
HOU  Mit*. 

CAHORS,  Divoha,  vUle  de  France, 
chef-lieu  du  dép.  du  Lot,  d 'arrond.  et  de 
cant. ,  sur  la  rive  droite  du  Lot,  à  1 1  1.  N. 
de  Montauban  ,  a  ai  1  N.  de  Toulouse,  et 
4  1 1 1 1.  i/a  S.,  distance  légale,  de  Paris.  Lat. 
N.440a5'59'.Long.O.  o°5a'58\  Siège  d'un 
évêché  suflragant  de  l'archevêché  d'Alby , 
et  dont  le  diocèse  comprend  le  département 
du  Lot;  de  tribunaux  de  i"  instance  et  de 
commerce  ,  et  d'une  académie  universitai- 
re. Elle  est  ancienne  et  mal  bâtie.  La  ca- 
thédrale passe  pour  avoir  été  un  temple 
romain.  Le  portail  est  de  construction  mo- 
derne. 11  y  a  aussi  des  restes  d'un  théâtre  et 
d'un  aqueduc  romains.  Cahors  possède  1  sé- 
minaire ,  1  collège  royal ,  1  bibliothèque  de 
10,000  volumes,  1  autreàl'évêché,  1  cabinet 
de  physique,  1  salle  de  spectacle  et  1  société 
d'agriculture.  Les  manufactures  de  draps 
forment  sa  principale  industrie.  Il  y  a  aussi 
des  papeteries  et  de*  verreries.  On  y  fait 
un  grand  commerce  de  vins  du  territoire , 
qu'on  envoie  en  grande  partie  dans  le  nord 
pour  être  convertis  en  eaux-de-vie  ;  d'huile 
de  noix,  de  chanvre  et  de  lin.  11  s'y  tient 
plusieurs  foires  par  an.  Les  plus  renommées 
sont  celles  des  3  janvier ,  3  novembre  et 
!*•  décembre.  Patrie  du  pape  Jean  xxu , 
qui  y  fonda  une  université  en  1 33 1  ;  de 
Clément  M  a  rut,  et  de  Joachim  Murât  qui  fut 
roi  de  Naples.  11,728  hab. 

Cahors  était  le  chef-lieu  du  Cahourcin,  ou 
Haut  Quercy.  Cette  ville  fut  prise  d'assaut 
en  i58o  par  Henri  iv,  alors  rot  de  Navarre. 

L'arrondissement  est  divisé  en  1  a  cantons: 
L'Albenque  ,  Cahors  (  N.  et  S.  ),  Castelnan, 
Catus,  Casais,  Lauaès,  Limougne,  Luzech, 
M  un  m  q,  Puy-l'Évêqne ,  Saint  G  crv,  et  con- 
tient 106,410  bab. 
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GAUOS  (  LES  ),  montagnes  de  l'Ue  de 
Saint-Domingue,  sur  la  limite  des  parties 
française  et  espagnole.  Elles  s'étendent ,  du 
S.  E.  au  N.  O.,  des  rives  de  l'Artibonite  aux 
sources  du  Magisal ,  a  \  I.  E.  des  Verettes. 
La  longueur  de  cette  chaîne  est  d'environ 
10  1.  La  montagne  Noire,  au  N.  O.,  en 
forme  la  continuation. 

GAUOS,  nation  indigène  de  la  Patago- 
nie,  dans  le  pays  baigné  par  le  golfede  Pen- 
nas,  au  S.  E.  de  la  péninsule  des  Trois- 
Monts. 

CAHUMARIS,  peuplade  indienne  delà 
partie  mérid.  de  la  Nouvelle  Grenade ,  entre 
le  Rio  Ica  et  le  fleuve  des  Amazones,  et 
entre  3°  et  4*  de  lat.  S. ,  et  7a0  et  ;5°  de 
long.  O. 

CAHUN'SCAYE,  petite  ilede  la  baie  de 
Honduras  ,  une  des  Zopotillos.  Lat.  N.  i6\ 
Long.  O.  900  3i'  3;'. 

CAIIUZAG,  bourg  de  France,  dép.  de 
Lot-et-Garonne,  arrond.  et  à  7  1.  N.  N.  O. 
de  Villeneuve  d'Agen,  cant.de Gastillonnez, 
et  à  11  1.  3/4  N.  d'Agen  ,  près  de  la  rive 
gauche  du  Drot.  686  hab. 

CAHUZAC  SUR-VERRE,  ville  deFran 
ce,  dép.  du  Tarn ,  arrond.  et  à  al.  N.  de 
Gaillac,  et  à  4  1.  i/a  O.  N.  O.  d'Alby  ,cant. 
de  Castelnau  de  Montmirail,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Verre.  i,4>4  hab. 

CAUYTEou  VILLA  NOVA  DA  RAYNA, 
petite  ville  de  Rrésil ,  prov.  de  Minas  Ge- 
raes,  corn  arc  a  de  Sahara,  à  3 1.  S.  E.  de  Villa 
Real  de  Sabara,  et  à  9  1.  N.  O.  de  Villa 
Rica;  dans  une  plaine  fertile  et  agréable, 
prés  d'un  ruisseau.  On  y  jouit  d'un  air  pur 
et  sain.  Elle  fut  fondée  en  1714»  et  a  1  belle 
église  et  a  chapelles. 

CAI AZACAS,  ville  de  l'île  de  Cuba ,  ju- 
ridiction et  a  îa  1.  i/a  O.  S.  O.  de  Rayamo. 

CAlFFA  ou  HAÏ  FA,  petite  ville  et  port 
de  mer  de  la  Turquie  d'Asie,  en  Syrie, 
pach.  et  à  a  1.  S.  d'Acre,  au  pied  du  mont 
C  armel,  sur  le  bord  mérid.  de  la  baie  d'Acre. 
Elle  est  défendue ,  du  côté  de  terre  par  des 
murailles,  et  du  côté  de  la  mer  par  un  fort. 
Elle  est  irrégulièrement  bâtie.  Le  port  offre 
un  très-bon  mouillage,  et  presque  tous  les 
bâtimens  destinés  pour  Saînt-Jean-d'Acre 
s'y  arrêtent.  Il  y  a  une  douane. 

Caïffa  n'occupe  plus  l'emplacement  de 
l'anc.  llepha  :  Daher,  l'ayant  détruite,  la 
fit  reconstruire  à  environ  3  1.  au-dessus  de 
ses  ruines.  La  nouvelle  Caïffa  a  été  prise  en 
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1799  par  l'armée  française  sous  les  ordre* 
du  général  Kléber. 

CA1LACK,  cap  sur  la  côte  N.  O.  de  l'E- 
cosse ,  comté  de  Ross,  entre  le  Loch-Broom 
et  le  Little-Loch-Broom. 

CAÏLARI  ou  SARIGHEUL ,  petite  ville 
de  la  Turquie  d'Europe,  sandjak  et  à  1 31. 3/4 
S.  E.  de  Monastir,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Potova. 

C  AI  LAS,  montagne  du  Tibet.  Voy.  G  arc- 
bis. 

CAI  LIN,  petite  ile  de  l'archipel  de  Chi- 
loe,  au  S.  E.  de  l'île  deChiloe.  Lat.  S.  43* 
3o'.  Long.  O.  75°  55'. 

CA1LLÈRE  (LA),  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Vendée ,  arrond.  et  à  4  1.  1/4  N.  N.  O. 
de  Fontenay,  cant.  de  Sainte  -  Hermine  , 
à  9  I.  E.  S.  E.  de  Bourbon- Vendée.  $00  hab. 

CAILLOMA,  ville  du  Pérou,  intendance 
et  à  46  1.  S.  S.  O.  de  Cuzco;  chef-lieu  de  la 
prov.  de  Gollahuas.  Elle  doit  sa  fondation 
à  la  découverte  de  riches  mines  d'argent  a 
a  1.  de  dislance.  Les  eaux  d'un  lac  voisin, 
qui  a  1  I.  de  circonférence ,  ont  été  mises  à 
profit  pour  l'exploitatkm  des  mines.  Le  sol 
des  environs  ne  produit  pas  même  de  l'herbe 
pour  le  bétail. 

CAILLY,  rivière  de  France,  dép.  de  la 
Seine-Inférieure,  arrond.  de  Rouen.  Elle  a 
sa  source  dans  le  cant.  de  Clères ,  près  du 
bourg  qui  lui  donne  son  nom  ,  passe  à  Fon- 
taine le-Bourg,  à  Montville,  parcourt  la  ri- 
che vallée  de  Défille,  et  se  jette  dans  la 
Seiuc,  non  loin  et  a  l'O.  de  Rouen,  après  un 
cours  d'environ  6  1.  du  N.  E.  au  S.  O.  11  y  a 
sur  cette  rivière  un  grand  nombre  d'usines, 
notamment  des  papeteries  et  des  filatures. 

CAILLY,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Seine -Inférieure,  arrond.  et  à  3  1.  3/4  N. 
N.  E.  de  Rouen,  cant.  de  Clères,  près  de 
la  source  du  Cailly.  Il  s'y  tient  1  marché 
par  semaine ,  et  3  foires  par  an ,  les  19  mars , 
a8  mai  et  a8  octobre,  pour  bestiaux.  36o  hab. 

CAÏMAN  ouCAYMAN  ,  trois  petites  iles 
de  la  mer  des  Antilles ,  au  S.  de  Cuba ,  et  à 
5o  l.  N.  O.  de  la  Jamaïque.  La  plus  mérid., 
le  Grand  Caïman,  est  par  19°  19'  de  lat.  N. 
et  83°  6'  de  long.  O.  Plus  au  N.  E.  est  le 
Petit  Caïman,  par  19" 4a'  de  lat. et  81 0  58' 
45'  de  long.  A  a  1.  î/a  N.  E.  de  ce  dernier 
est  la  troisième  ile,  nommée  Caïman  brack. 

Le  Grand  Caïman  est  la  seule  de  ces  iles 
qui  soit  habitée.  On  y  compre  160  descen- 
dant de  flibustiers.  Elle  présente  un  bon 
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ancrage  au  S.  O.,  mais  n'a  pas  de  port  pour 
les  gros  bâtimens.  Le  climat  y  est  sain ,  et  les 
ha  bilans  y  vivent  long-temps,  lis  s'occupent 
principalement  de  piloter  les  bâtîmens  aux 
îles  voisines ,  et  de  pécher  la  tortue ,  abon- 
dante dans  ces  parages  ,  et  dont  ils  approvi- 
sionnent la  Jamaïqnc. 

CAÏMANS  ou  CAYM ANS,  rocher»  et 
Ilots  de  la  mer  des  Antilles ,  près  de  la  côte 
N.  E.  de  Honduras.  Lat.  N.  1 5*45'.  Long.O. 
89°5i'. 

CAÏMBÉTOUR,  Coimhatoor,  prov.  de 
PHindoustan  anglais,  présidence  de  Madras, 
située-  entre  io°  20'  et  ia°  19'  de  lat.  N.,  et 
entre  74*  ao'  et  75°  54'  de  long.  E.,  au  S.  de 
la  prov.  de  Maïssour,  à  PO.  de  celle  de  Sa- 
lem et  Barahmahl ,  dont  elle  est  séparée  par 
le  Cavery  ;  au  N.  O.  de  la  partie  mérid.  du 
Karaatic ,  et  à  l'E.  de  la  prov.  de  Malabar. 
Sa  longueur  du  N.  au  S.  est  de.  5o  1.,  sa  lar- 
geur moyenne  de  PE.  à  PO.  de  a4  1.»  et  sa 
superficie  de  i,a54  I.  Une  partie  des  Gbattes 
ooeid.  la  couvrent  au  N.  et  a  PO.,  et  éten- 
dent vers  le  S  E.  des  ramifications  nom- 
breuses qui  forment  plusieurs  vallées ,  dont 
la  moins  élevée  au-dessus  de  la  mer  est  a 
60  toises.  La  hauteur  moyenne  de  cette  pro- 
vince est  de  137  toises,  et  le  Kumbctarine, 
une  des  plus  hantes  sommités  de  la  partie 
des  Ghattes  qui  s'y  prolonge ,  a  848  toises. 
Un  passage  de  10  l.de  longueur,  le  Palighat- 
Tcherry,  est  le  seul  par  lequel  la  province 
de  Caïmbétour  communique  a  celle  de  Ma- 
labar. Les  rivières  qui  traversent  cette  pro- 
vince descendent  des  Ghattes,  et  vont  tou- 
tes an  Cavery.  Les  principales  sont  le  Bo- 
vany,  le  >oil  et  l'Amaravati.  En  juin,  juil- 
let et  aont ,  ces  rivières  sont  gonflées  pur  la 
mousson  S.  O.;  en  octobre,  novembre  et 
décembre,  elles  le  sont  par  celle  du  N.  E. 
Le  climat  est  généralement  sain.  La  partie 
N.  est  peu  peuplée  ;  on  y  voit  quelques  ri- 
zières. Dans  le  S.,  il  y  a  aussi  des  rizières 
sur  les  bords  de  l'Amaravati.  Dans  les  en- 
virons de  Caïmbétour,  chef-lieu  de  la  pro- 
vince, le  sol  est  assez  bon  et  couvert  de 
jardins.  Des  bois  se  trouvent  en  quelques 
endroits,  et  on  cultive  un  peu  de  tabac; 
mais,  en  général,  le  terrain  est  imprégné 
de  nitre,  et  la  plupart  des  eaux  de  source 
sont  salines.  Il  y  a  du  fer  et  quelques  pierres 
précieuses.  On  élève  des  moutons.  La  fila- 
ture du  coton  occupe  beaucoup  de  bras,  et 
les  principaux  articles  d'exportation  sont  :  le 
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riz,  un  peu  de  tabac,  des  bestiaux,  de  la 
laine,  des  peaux,  des  étoffes  de  coton  et  des 
dents  d'éléphans.  Ces  marchandises  vont 
dans  le  Malabar,  qui  donne  en  retour  des 
objets  de  première  nécessité.  596,606  hab., 
en  grande  partie  Hindous.  11  y  a  plusieurs 
tribus  nomades,  parmi  lesquelles  on  distin- 
gue les  Todevieset  les  Kotys,  qui  parlent  un 
dialecte  du  tamoul.  Les  Vaylalars  forment 
une  tribu  nombreuse. 

La  province  de  Caïmbétour  a  porté  le 
nom  de  Kandjam  ;  elle  tomba  au  pouvoir  des 
radjahs  de  Maïssour  vers  i65o.  Les  Anglais 
a'eu  emparèrent  en  1785,1a  rendirent  à  Tip- 
pou  à  la  fin  de  la  guerre,  la  reprirent  en  1 790, 
et  la  conservèrent  en  1799  en  vertu  delà  ces- 
sion qui  leuren  fut  faite.  En  1817,  les  revenus 
furent  de  666,894  pagodes  (  6,aoa,iao  fr.  ). 

CAÏMBÉTOUR,  Coimbatoor,  ville  de 
PUindoustan  anglais,  chef- lieu  de  Pane, 
prov.  de  même  nom  ,  présidence  et  à  96  I. 
S.  O.  de  Madras,  et  à  5go  1.  S.  O.  de  Cal- 
cutta. Lat.  N.  io°  5a'.  Long.  E.  740  3g'.  Au 
milieu  des  Ghattes,  à  l'entrée  du  passage  de 
Palighat  -  Tcherry.  Elle  est  entourée  de  mu- 
railles ,  défendue  par  un  fort ,  et  assez  bien 
bâtie.  Tippou  ,  qui  résida  quelquefois  à 
Caïmbétour,  y  fit  bâtir  une  mosquée  qui  sert 
aujourd'hui  de  caserne  pour  la  cavalerie. 
3,000  maisons  en  i8ai.  L'eau  des  puits  est 
saumâtre  ,  et  on  lui  attribue  les  maladies 
qui  affligent  souvent  la  basse  classe  du  peu- 
ple. Caïmbétour  commerce  en  tabac ,  co- 
ton, laine,  fil,  toiles,  sucre,  et  plantes  mé- 
dicinales et  propres  à  la  teinture. 

CAINO,  village  du  roy.  Lombard  -  Véni- 
tien, prov.,  distr.  et  à  a  I.  1  /a  N.  N.  E.  de 
Brescia  ,  dans  une  vallée  agréable.  11  y  a 
i  four  à  briques  et  1  filature  de  soie.  On  y 
fabrique  de  grosses  toiles.  63o  hab.  La  Gai  za, 
torrent  qui  le  traverse ,  met  en  mouvement 
plusieurs  papeteries. 

CAÏQUES,  Caicos  ,  groupe  dlles ,  d'îlot* 
et  de  roehers  de  l'archipel  des  Lucayes  , 
entre  ai0  et  aa*  de  lat.  N.,  et  entre  7.V 
et  74*  4?'  «le  long.  O.  On  compte  quatre 
îles  principales,  auxquelles  on  a  donné  les 
noms  de  Grande  Caïque,  Caïque  du  Nord, 
Caïque  de  la  Providence  et  Petite  Caïque. 
La  première  ,  la  plus  grande ,  a  1  a  1.  de 
long  sur  1  a  a  1.  de  large ,  et  offre  plusieurs 
bonnes  rades  et  ports.  La  rade  de  Saint- 
Gcorges  peut  recevoir  des  navires  tirant  1  { 
pieds  d'eau.  Quoique  le  sol  de  ces  îles  .-oit 
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peu  arrosé,  on  y  cultive  le  coton  et  le  su- 
cre. En  i8o3,  la  population  de*  blancs  n'é- 
tait que  de  ju,  et  celle  des  esclaves  d'envi- 
ron 1,300. 

CAIRE  (LE),  ville  capitale  de  l'Egypte, 
située  dans  la  Basse-Egypte  ,  par  5o°  a'  ai* 
de  lat.  N.,  et  a8Q  58'  3o'  de  long.  E.,  à  en- 
viron 3oo  1.  S.  E.  de  Constantinuplc ,  a  en- 
viron 710  1.  E.  S.  E.  de  Paris,  et  a  5  1.  i/a 
du  sommet  actuel  du  Delta.  Sa  hauteur  au- 
dessus  de  la  mer,  en  prenant  pour  son  ni- 
veau celui  des  hautes  eaux  du  IN  il,  est  de  5o 
pieds  7  pouces.  Le  Caire  n'est  pas  sur  le  Nil 
même,  mais  à  4  00  toises  de  la  rive  droite  de 
ce  fleuve  :  avant  d'arriver  à  cette  ville,  on 
rencontre  les  petites  villes  de  Boulaq  et  du 
Vieux-Caire,  qui  lui  servent  de  port.  Aussi 
les  marchandises  doivent  être  portées  du 
fleuve  au  Caire,  à  dos  d'homme,  ou  a  dos 
de  chameau.  Le  Caire  est  bâti  au  pied  et 
sur  les  derniers  mamelons  de  la  chaîne  de 
Djebel-Mok.ittam ,  et  va  toujours  en  «'éle- 
vant jusqu'à  la  grande  citadelle,  placée  au 
8.  E. ,  dont  le  sol  est  un  peu  inférieur  au 
plateau  de  la  montagne.  Le  Himat  du  Caire 
est  trés-peu  variable.  L'hiver  s'y  Tait  à  peine 
sentir ,  les  pluies  y  sont  rares  ;  la  chaleur  est 
très-forte  en  été,  et  même  en  hiver.  La  tem  pé- 
rature  moyenne  est  de  1 7*,  y  a.  Le  baromètre 
s'y  soutient  à  la  hauteur  moyenne  de  28  pou- 
ces 1  l.,j.  Il  n'y  a  point  de  vent  dominant 
toute  l'année;  les  plusfréquens  sont  ceux  de 
la  région  du  N.  La  neige  y  est  inconnue; 
quelquefois,  mais  très-rarement,  le  thermo- 
mètre descend  la  nuit  à  zéro  dans  les  plai- 
nes désertes  qui  sont  à  PE. ,  et  alors  on  y 
aperçoit  de  la  glace,  phénomène  connu  des 
Arabes  qui  campent  dans  ces  déserts ,  mais 
presque  inconnu  des  habitans  du  Caire.  La 
rosée  y  est  très-abondante  le  soir  et  le  matin, 
ainsi  que  dans  tout  le  reste  de  l'Egypte.  Une 
dernière  observation  à  ajouter,  cVst  que  la 
différenceest  extrême  entre  les  températures 
du  jour  et  de  la  nuit  ;  cette  différence  s'élève 
quelquefois  en  la  heures  à  a5°.  Le  Caiie 
est  la  première  ville  de  l'Empire  Othoman 
après  Constantinopie  ,  autant  pour  son  éten- 
due que  pour  l'importance  de  son  commerce 
et  les  monumens  qui  l'embellissent.  Sans  y 
comprendre  ses  deux  poits,  Boulaq  et  le 
Vieux -Caire,  elle  a  près  de  ia,oon  t.  de 
circonférence.  Sa  superficie  est  de  a,3ao  ar- 
pens  î/a,  mesure  de  Paru,  ou  moins  du  quart 
de  cette  dernière  ville  ;  mais ,  si  l'on  com- 
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prend  dans  la  ville  Boulaq  et  le  Vieux  Caire , 
on  a  une  superficie  de  î,58o  arpens. 

La  distribution  de  la  ville  en  quartiers  et 
en  rues  ne  ressemble  point  à  celle  des  villes 
d'Europe.  Non  -  seulement  les  rues  et  les 
places  publiques  sont  extrêmement  irrégu- 
lières, mais  la  ville  est  presque  entièrement 
composée  ,  à  l'exception  de  plusieurs  gran- 
des communications,  de  rues  très-courtes,  et 
d'embranchemens  en  zig-zag,  aboutissant 
à  des  impasses  innombrables.  Chacune  de 
ces  ramifications  est  fermée  par  une  porte  . 
que  les  habitans  ouvrent  quand  il  leur  plaît  ; 
d'où  il  résulte  que  l'intérieur  du  Caire  est 
très  -  difficile  à  connaître  en  son  entier,  ce 
qu'on  n'a  pn  faire  qu'à  l'époque  où  les  Fran- 
çais étaient,  maîtres  de  la  ville.'  Les  rues 
sont  très  étroites  à  cause  de  la  chaleur  :  leur 
largeur  varie  de  i5  pieds  à  5  et  même  5 
pieds.  Souvent  les  balcons  de  deux  mai- 
sons opposées  se  touchent  exactement.  Plu- 
sieurs rues  sont  même  couvertes  parle  haut, 
afin  que  les  rayons  du  soleil-  n'y  pénètrent 
jamais,  et  la  lumière  de  reflet  e*t  la  seule 
qui  les  éclaire.  Cela  se  voit  surtout  dan»  les 
rues  servant  de  marchés.  Aujourd'hni  l'an- 
cienne enceinte  du  Caire  est  en  partie  en- 
fermée dans  la  ville,  qui  s'est  beaucoup 
accrue  vers  le  N.  et  PO.  ;  mais  du  côté  de 
PE.  et  du  S.  elle  est  restée  dans  ses  pre- 
mières limites.  Cette  vieille  enceinte ,  qui 
n'existe  pas  partout ,  est  formée  de  murailles 
plus  ou  moins  hautes  et  solides,  flanquées 
de  tours  rondes  et  carrées,  et  percées  de 
portes,  dont  plusieurs  sont  aussi  garnies  de 
tours  et  tourelles  propres  à  la  défense. 

Lv*  quartiers ,  au  nombre  de  53,  l'appel. 
I<  r.t  liant  h  :  on  en  compte  16 principaux.  En 
voici  la  nomenclature ,  en  allant  du  S.  au  N. , 
direction  dans  laquelle  s'étend  la  ville,  qui 
forme  à  peu  près  un  rectangle,  dont  les 
côtés  sont  comme  5  et  3  :  el-Qalah  ou  la 
citadelle  ,  avec  ses  subdivisions  ;  Qaramey- 
dàn  et  Rouineyleh,  qui  sont  aussi  des  pla- 
ces; Touloun,  le  plus  ancien  quartier  du 
Caire  ;  el  -  Moghàrbeh  ou  In  Moghrebtns; 
BirLet-cl  -  lil ,  place  inondée  l'été  et  l'au- 
tomne ;  el-llanaly;  Bàb -el- Kharq  ;  el- 
Moyed;  el-Azhar  on  la  grande  mosquée; 
el-Mousky,et  el-Afrang,  ou  le  quartier 
franc  ,  habité  par  les  Européens  ;  el-Yhoud  , 
ou  le  quartier  juif;  el-Koum  ,  ou  le  quartier 
grec;  el-Nassarah,  ouïes  quartiers  dis  Cop- 
tes, des  Arméniens,  des  Syriens  ,  etc.  ;  eL 
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Ezbekych,  place  inondée;  «t  cl-Charych. 
Il  y  a  encore  d'autres  portions  de  la  ville 
distinguées  par  le  nom  des  diverses  profes- 
sions ou  des  négoces  quiy  dominent,  ou  par 
ceux  des  marchés,  des  ponts  et  des  portes 
des  environs,  ou  enfin  par  les  tombeaux, 
les  jardins  et  les  étangs  qui  les  avoisinent. 

Outre  les  quatre  pi  aces  mentionnées  ci- 
dessus,  on  en  compte  deux  petites  devant 
l'ancien  palais  de  Mourâd-bey,la  maison  du 
cadi ,  etc.  La  plus  grande  est  la  place  Er- 
bekyeh.  Pour  s'en  faire  une  idée,  il  faut  la 
comparer  a  la  place  Louis xv  à  Paris  ;  sa  su- 
perficie est  égale  à  66  arpens  de  Paris,  a  peu 
prés  celle  de  l'intérieur  du  Champ-de-Mars. 
Au  mois  de  septembre,  quand  la  crue  du  Nil 
est  au  maximum,  elle  est  remplie  de  plu- 
sieurs pieds  d'eau,  et  ce  vaste  bassin  est  alors 
couvert  de  barques,  qui  sont  illuminées  la 
nuit,  et  donnent  a  ce  lieu  un  aspect  très- 
pittoresque.  Le  sol,  qui  se  couvre  de  ver- 
dure pendant  l'hiver,  est  sec  et  poudreux  au 
printemps.  La  place  est  bordée  par  le  quar- 
tier des  Coptes,  l'ancien  palais  d'Elfy- 
bey,  et  les  maisons  de»  cheykhs  les  plus 
riches. 

Les  rues,  même  les  plus  longues,  au  lieu  de 
porter  un  nom  unique  ,  changent  de  déno- 
mination à  chaque  instant.  Il  existe  8  gran- 
des communications  :  t°  trois  longitudina- 
les ,  dont  les  principales  sont  :  celle  qui  va 
de  Bâb-el-Saydeh  à  Bâb -cl-Hasanyeh , 
longue  de  4,6oo  mètres;  et  celle  qui  longe 
la  rive  droite  du  canal  depuis  le  double  pont 
du  S.  appelé  Qanater  el-seba  a' jusqu'auprès 
de  la  porte  Gharyeh  ;  a°  cinq  communica- 
tions transversales,  dont  trois  vont  du  Nil 
à  la  citadelle  ;  une  autre  conduit  de  la 
place  Exbekych  à  TE.,  vers  les  tombeaux  de 
Qayd-bey.  Les  rues  se  nomment  sckkêt  et 
dtrb  :  leur  nombre  passe  3 00  ;  les  ruelles  et 
les  impasses  s'appellent  atfet  et  ne  sont  pas 
moins  nombreuses. 

Le  nombre  des  -portes  de  la  ville  est  de 
71,  en  comptant  plusieurs  portes  intérieures, 
dont  quelques-unes  sont  anciennes  et  d'une 
belle  architecture.  Bab  cl-Nasr,  Bab  el-Fo- 
touh ,  et  quelques  autres  portes,  appartien- 
nent à  une  enceinte  très  ancienne,  aujour- 
d'hui intérieure ,  et  qui  occupe  tout  le  coté 
s$f>t.  de  la  ville ,  dont  la  largeur  est  d'envi- 
ron a,5oo  mètre»  depuis  l'angle  N.  E.,  seul 
côté  de  la  ville  qui  ait  perdu  de  son  étendue. 

Les  grand»  et  les  cueykhs  ont  des  jardins 
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attenant  à  la  ville  et  qui  portent  leurs  nom». 
Un  de»  plusgrandaest  Gheyt-Qasim  bey,  jar- 
din où  se  réunissaient  le»  membre»  de  l'insti- 
tut d'Égypte  au  temps  de  l'expédition  fran- 
çaise. 11  y  a  aussi  plusieurs  beaux  jardins 
au-dedans  même  de  la  ville. On  compte  aa  jar- 
dins principaux  :  on  les  appelle  Choyt  et  Ce 
neynch.  On  aurait  une  idée  fausse  de  ces  jar- 
dins, si  1  on  y  cherchait  des  allées,  des  prome- 
nades, et  du  gazon;  ce  sont  de»  bosquet» 
touffus,  des  massifs  d'orangers  et  de  citron- 
nier» ,  et  de»  berceaux  de  vignes.  L'acacia- 
lebbek  et  lu  sycomore,  les  plus  grands  arbre» 
d'Égypte,  y  sont  placés  confusément  à  cùté 
du  dattier  a  la  tige  élancée,  du  mûrier,  du 
grenadier,  du  rbamnus,  du  myrte,  et  du 
bananier  à  la  feuille  gigantesque,  au  fruit 
délicat.  Si  l'on  n'y  prend  pas  le  plaisir  de  la 
promenade,  en  revanche,  ou  y  repose  dans 
des  kio»ks  couverts  en  treillage.  On  y  fume 
des  tabacs  aromatisé»,  au  milieu  d'un  air 
embaumé  de»  plus  doux  parfums. 

Il  existe  plusieurs  cimetières  a  l'intérieur 
de  la  ville;  lesgrandes  enceintes  de  tomteaum 
sont  à  l'extérieur.  Les  deux  plus  célèbres  par 
leur  étendue  et  leur  magnificence,  sont  situés 
au  S.  et  a  TE.  ;  on  les  appelle  viUes  des  tom- 
beaux: leur  étendue  équivaut  au  quart  delà 
ville  du  Caire  ;  ceux  du  S.  se  nomment  Tou- 
rab-el-Seydeh  et  El-Qarafeh  ;  ceux  de  l'E., 
Tourab-Qayd-bey.  On  compte  8 grands  tom- 
beaux publics  ou  cimetières  ;  on  y  remarque 
presque  partout  des  colonnes,  une  profusion 
de  marbres,  de  sculptures  et  d'ornemens 
pleins  de  richesse ,  mais  presque  jamais  de 
végétation.  C'est  toujours  un  terrain  sablon- 
neux ou  stérile  que  les  Égyptiens  choisissent 
pour  leurs  tombeaux,  à  l'instar  de  leurs 
aïeux.  11  existe  encore  une  grande  enceinte 
de  tombeaux  placés  à  î/s  1.  plus  au  N. ,  au 
lieu  appelé  Qoubbeb. 

L<  château  occupe  l'angle  S.  E.;  il  est  formé 
de  trois  enceintes,  el-Azab ,  cl  Enkicharych, 
et  cl-Qalah  ,  ou  citadelle  proprement  dite, 
toutes  garnies  de  fortes  tours  crénelées.  Le 
quartier  des  Âzabs  est  dominé  par  le  châ- 
teau ;  mais  le  quartier  cl-Enkieharyeh  ou 
des  janissaires,  est  au  même  niveau  ;  enfin , 
toutes  trois  ,  quoique  très-supérieures  à  la 
ville,  sont  commandées  par  la  montagne 
Arabique ,  placée  tout  auprès ,  a  5oo  mètres 
seulement  de  distance. 

Le  Caire  est  entouré  d'une  ceinture  de 
monticules  de  décombres  très  «élevés.  Ces 
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hauteurs  sont  formées  par  les  cendres  et 
les  débris  de  toute  espèce  provenant  de 
l'intérieur  des  habitations.  Les  maisons  , 
en  briques  cuites  au  soleil,  contribuent» 
par  leur  rapide  destruction,  à  l'exhausse- 
ment de  cette  chaîne  de  montagnes  artifi- 
cielles; celles-ci  portent  le  nom  de  Tell, 
Koum  et  kharab. 

On  distingue  les  marchât  en  marchés 
périodiques  et  marchés  permanens  :  on  en 
compte  56  des. un»  et  des  autres.  Les  prin- 
cipaux ou  les  plus  fréquentés  sont  ceux 
qui  ont  lieu  pour  la  vente  des  habits  à  trois 
heures  du  soir  ,  moment  de  la  journée 
qu'on  désigne  par  tt-asr ,  d'où  leur  vient 
le  nom  de  souq  elasr  ;  ensuite  souq  el-mo- 
gharbeh  ou  marché  des  Moghrebins  pour 
les  marchandises  de  Barbarie;  souq  el-mous- 
ky,  pour  les  marchandisesd'Europe;  souq  cl- 
selah ,  pour  les  armes  et  armures. 

A  la  téte  des  principaux  monumens  du 
Caire  sont  les  mosquées.  On  compte  a53  mos- 
quées proprement  dites, gânxa;  en  outre,  i58 
petites  mosquées  ou  chapelles ,  distinguées 
parle  nom  dezûouyth.  iS  ou  5osont  remar- 
quables pour  la  richesse  de  leur  architecture. 
Les  quatre  plus  grandes  mosquées  sont  cel- 
les de  Touloun,  el-llakyiu,  el-Azhar,et  Soul- 
tân  Hasan.  Les  deux  premières  sont  les  plus 
anciennes,  et  la  seconde  est  même  aban- 
donnée ;  ce  sont  des  carrés  de  plus  de  lao 
mètres  de  côté.  La  troisième  est  dans  un 
quartier  très-peuplé  ;  c'est  aussi  la  plus  fré- 
quentée de  toutes  :  on  l'appelle  la  grande 
mosquée,  quoique  Touloun  et  el  -  Hakym 
l'emportent  en  grandeur.  C'est  la  que  Mê- 
laient réfugiés  les  insurgés  lors  de  la  révolte 
du  Caire  contre  les  Français.  Un  collège  et 
une  bibliothèque  y  sont  attachés.  La  mos- 
quée de  Soultân-llasanest  la  plus  remarqua- 
ble par  la  grandeur  et  l'élévation  de  sa  cou- 
pole ,  par  la  hauteur  de  ses  deux  minarets, 
et  par  la  variété  des  marbres  qu'on  y  a  pro- 
digués. On  n'y  voit  d'autres  sculptures  que 
des  ornemens  en  arabesques,  travaillés  en 
pierre  dure ,  en  bois  et  en  bronze  ;  ni  d'au- 
tres peintures  que  des  inscriptions  tracées 
en  lettres  colossales,  rehaussées  d'or,  et 
nuancées  en  rouge ,  en  jaune  ,  en  bleu  et  en 
vert.  Le  carreau  est  formé  de  riches  mosaï- 
ques en  marbres  de  plusieurs  couleurs. 

Les  autres  monumens  publics  sont  :  les 
bains,  les  citernes ,  les  abreuvoirs ,  les  écoles 
et  les  ponts  élevés  sur  le  canal,  On  cite  3i 


bains  principaux,  remarquables  par  leur 
grandeur  ou  leur  richesse,  et  particalière- 
ment  Hammâm  yesbak,  el-Soultân,  el- 
Moyed ,  el-Tanbaleh ,  Margouch ,  Sounqer, 
el-Soukkaryeh,  etc. 

Les  citernes  sont,  pour  la  plupart,  des 
fondations  destinées  à  procurer  de  l'eau 
gratuitement  à  tout  le  peuple.  Elles  sont 
en  grand  nombre:  l'eau  y  est  apportée  du 
Nil  à  dos  de  chameau.  Ces  bâtimens  sont 
ornés  de  colonnes  de  marbre  et  de  gril- 
les en  bronze  ,  artistement  travaillées. 
Ordinairement ,  l'étage  supérieur  est  oc- 
cupé par  une  école  gratuite,  où  l'on  ap- 
prend seulement  à  lire,  écrire  et  compter, 
entretenue  par  la  même  fondation  que  la 
citerne.  Les  principales  citernes  sont  au 
nombre  de  34.  Les  abreuvoirs,  *<W,  qui  ne 
sont  pas  moins  utiles,  sont  également  soute- 
nus par  des  colonnes  et  construits  avec  luxe. 
On  connaît  au  Caire  une  autre  espèce  de 
fondation  ;  ce  sont  les  tekyeh,  ou  maisons 
dans  lesquelles  des  voyageurs  et  des  mila- 
des  reçoivent  l'hospitalité  ;  mais  il  n'y  a 
qu'un  seul  hospice  proprement  dit,  c'est  le 
Moristàn  ;  on  y  entretient  ao  lits ,  et  on  y 
admet  les  aliénés. 

Les  -ponts  sont  nombreux  ,  tant  sur  le 
canal  qui  traverse  la  ville  par  le  milieu 
dans  le  sens  de  sa  longueur,  que  sur  le 
canal  qui  longe  le  côtédel'O.  Us  sont  en 
pierre  et  d'une  seule  arche  ;  on  en  compte 
une  vingtaine;  aucun  n'est  digne  de  remar- 
que. La  largeur  moyenne  de  ces  canaux  est 
de  10  mètres  (  5  toises  ).  Le  premier  prend 
son  origine  dans  le  petit  bras  du  Nil ,  en  face 
de  l'île  de  Roudah ,  au  pied  du  château  d'eau 
de  l'aqueduc,  et  le  second  sort  du  premier. 
L  aqueduc  est  destiné  à  conduire  l'eau  du 
Nil  à  la  citadelle  ;  il  entre  dans  le  Caire  par 
la  porte  de  Qaràfeh ,  et  arrive  auprès  de  la 
cour  du  pacha. 

Les  faiais  des  beys  et  des  kâchefs ,  et 
les  maisons  des  premiers  cheykhs  ou  chefs 
de  la  religion,  de  l'aghft,  de  l'oualy,  du 
cadi  et  des  autres  fonctionnaires,  se  dis- 
tinguent, au  premier  abord,  des  maisons 
des  simples  particuliers  par  une  construc- 
tion moins  vicieuse,  un  aspect  plus  orné, 
une  plus  grande  étendue.  Le  rez-de-chaus- 
sée est  en  pierre  de  taille ,  dont  chaque 
assise  est  ordinairement  peinte  en  rouge  ou 
en  vert.  Au-dessus,  et  à  chaque  étage ,  on 
voit  des  balcons  très-saillaus,  en  grillages 
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ou  boiseries  i  rai  allées  au  tour,  plus  on  moins 
artistement. 

11  serait  trop  long  de  décrire  la  distri- 
bution intérieure  des  maisons  du  Caire  : 
il  y  en  a  très -peu  qui  soient  distribuées 
régulièrement;  les  pièces  d'un  même  ap- 
partement sont  rarement  de  plain  -  pied  ; 
il  faut  toujours  descendre  ou  monter  quel- 
ques marches  pour  aller  de  l'une  à  l'autre. 
Nous  citerons  dans  les  grand*  s  maisons  seu- 
lement le  Mandar,  grande  salit;  ouverte,  au 
premier  étage,  où  le  maître  donne  ses  au- 
diences ,  et  d'où  il  voit  tout  ce  qui  entre  dans 
la  cour;  la  grande  pièce  au  rez-de-chaussée, 
en  lui  me  de  T,  pavée  en  marbre  ,  ornée  au 
centre  de  jets  d'eau,  garnie  de  divans  ou  lar- 
ges sophas;  les  auvensou  toits  légen»  tournés 
vers  le  Y,  qui  facilitent  l'introduction  du 
vent  du  Y  dans  les  corridors  et  les  apparte- 
nons ,  ainsi  que  les  cours  ornées  de  colonnes 
en  marbre  blanc.  Si  l'on  joint  à  cela  1rs  salles 
de  bains,  aussi  en  marbre;  1  jardins,  situés 
au-delà  du  principal  corps  de  logis,  avec  des 
treilles  et  des  berceaux  d'une  riche  végéta- 
tion; des  écuries  bien  entretenues;  enfin  un 
grand  concours  de  serviteurs  pour  tous  les  be- 
soins du  maître,  on  aura  une  légère  idée  de  la 
commodité  des  habitations  et  du  luxe  des 
riches.  Le  mot  de  palais  est  peut  être  trop 
fastueux  ,  pour  distinguer  les  maisons  des 
beys,  des  kâchefs  et  des  grands  du  Caire  ; 
maison  ne  peut  nier  qu'elles  h  unissent  tous 
les  genres  d'agrément  et  de  luxe  que  le  cli- 
mat d'Égypte  peut  admettre.  La  plupart 
des  maisons  du  Caire  ont  deux  ou  trois  éta- 
ges; on  en  trouve  aussi  de  quatre  étages 
dans  les  quartiers  les  plus  populeux.  Elles 
sont  bâties  en  briques,  et  d'une  couleur 
sombre  à  l'extérieur;  au -dedans,  les  mu- 
railles sont  souvent  enduites  d'une  belle 
couche  de  gypse,  ou  blanchies  à  la  chaux. 
Las  balcons,  les  fenêtres,  et  tous  les  jours, 
sont  fermés  par  des  grillages  très-serrés  et 
en  boiserie,  qui  laissent  entrer  peu  de  lu- 
mière «t  maintiennent  la  fraicheur.  L'inté- 
rieur est  aussi  orne  de  boiseries  tournées  ou 
assemblées  avec  art. 

Les  catholiques ,  les  chrétiens  coptes  ou 
schismatiques,  les  grecs,  les  arméni  ns  et 
les  syriens ,  ont  des  couvens  et  des  églises. 
Au  Caire  et  au  Vieux-Caire,  il  y  a  37  égli- 
ses coptes  ;  les  juifs  ont  aussi  plusieurs  syna- 
gogues. 

La  ekatUitc  a  toujours  été,  depuis  la  con- 
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quête  de  Selim,  la  résidence  du  gouver- 
neur de  l'Egypte;  mais  les  monumens  remar- 
quables dont  elle  était  ornée  ont  beaucoup 
souffert  des  injures  du  temps.  Le  palais , 
ou  plutôt  la  mosquée  qu'on  appelle  com- 
munément divan  de  Joseph  ,  et  qui  tire 
son  nom  de  Yousef  Salah  ed-dyn  (Saladin), 
est  abandonné;  mais  on  admire  encore  ses 
belles  colonnes  de  granit.  Le  puits  de  Jo- 
seph sert  toujours  à  sa  destination  ;  sa  pro- 
fondeur totale  est  .de  près  de  3oo  pieds.  Le 
fond  est  de  niveau  avec  le  Nil. 

Au  temps  de  l'expédition  française  ,  on 
avait  essayé  de  régulariser  plusieurs  grandes 
rues  du  Caire,et  d'ouvrir  des  communica- 
tions entre  la  citadelle  et  les  quartiers  de  la 
ville.  On  avait  aussi  tracé  des  chemins  entre 
le  Caire  et  le  fleuve,  et  planté  d'arbres  deux 
des  côtés  de  la  place  Exbekyeh.  Les  Fran- 
çais avaient  divisé  le  Caire  en  8  sections, 
sous  la  surveillance  d'autant  de  comman- 
dans.  Cette  distribution  commençait  à  in- 
troduire une  surveillance  et  une  police  salu- 
taires dans  des  quartiers  malsains  et  infects, 
habités  par  une  populace  entassée,  princi- 
pal- iin-nt  le  quartier  des  juifs  où  lés  rues 
sont  encore  plus  étroites  qu'ailleurs.  Enfin 
on  enregistrait  exactement  tous  les  décès, 
avec  la  distinction  des  sexes,  pour  arriver 
à  connaître  la  mortalité.  La  population  dn 
Caire  peut  être  estimée  de  deux  manières: 
l'une,  par  le  nombre  des  maisons;  Hautre, 
par  celui  des  décès  (  au  défaut  du  tableau 
des  naissances ,  qu'on  ne  possède  pas  en- 
core ).  Le  second  résultat,  calculé  pendant 
l'expédition  française,  monte  a  a63,oeo  in- 
dividus environ  :  on  comptait  alors  26,000 
maisons  habitées.  Aujourd'hui  on  n'en 
compte  plu»  que  a5,ooo,  qui,  à  9  individus 
par  maison,  supposent  un  total  de  aa5,ooo 
hab.  Les  rues  commerçantes  sont  encom- 
brées, avant  et  après  midi,  à  un  point  dont 
il  est  difficile  de  se  faire  une  idée  juste,  mais 
que  l'on  conçoit  cependant  en  songeant  à 
leur  peu  delargeur.il  existait  au  Caire,  en 
1800,  i4à  i,5oo  cafés  ;  on  en  compte  aujour- 
d'hui 1,170.  On  s'y  assemble  en  foule.  On 
compte  au  Caire  5, 000  Grecs,  10,000  Cop- 
tes, 5,ooo Syriens,  a, 000  Arméniens  ,  3, 000 
Juifs.  Les  Bardbrag  ou  Nubiens  sont  par- 
tout chargés  de  la  garde  des  portes  ;  ce  sont 
les  suisses  de  l'Égypte.  Les  Francs  ou  Eu- 
ropéens habit* ut  le  quartier  du  Mnusky. 
Voici  comme  la  population  du  Caire  est 
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divisée  sous  le  rapport  de»  professions.  On 
compte  environ  io,5oo  militaires  en  activité 
ou  retirés ,  5,ooo  propriétaires ,  3,5oo  né- 
gocians  indigènes  et  étrangers,  aa,ooo  arti- 
sans .  4t5oo  petits  marchand  !  i  détail,  1 ,800 
individus  tenant  café,  a6,5oo  domestiques, 
(  palefreniers,  serviteurs,  bâtonniers ,  etc  )  ; 
1 3,ooo  journaliers  et  manouvriers.  Le  reste 
se  compose  des  femmes  adultes  et  des  en- 
fans  des  deux  sexes.  D'après  les  tables  de 
mortalité  dressées  an  Caire ,  de  1798  à  1 80a , 
on  estime  qu'il  meurt  par  an  ,  terme  moyen  , 
a,ai4 femmes,  i,64i  homme;»,  4,979 enfans  : 
total  8,834  individus. 

La  peste  n'y  exerce  pas  ses  ravages 
tous  les  ans  ;  mais  il  est  rare  qu'elle  ne 
sévisse  pas,  en  4  ou  5  ans,  une  fois,  avec 
plus  ou  moins  de  fureur.  Les  Francs  seuls 
échappent  a  ce  fléau  terrible  par  une  ré- 
clusion absolue.  On  cite  comme  les  plus 
meurtrières  la  peste  d'Aly-Bey ,  et  celle  d'Is- 
mail-Bey.  En  1801  ,  le  Caire  perdit  pendant 
deux  mois,  de  3  à  4oo  individus  par  jour. 
Beaucoup  d'individus  meurent  delà  dysen- 
terie ,  et  une  multitude  d'enlans ,  de  la  petite 
vérole.  A  présent ,  on  s'occupe  de  l'intro- 
duction de  la  vaccine.  L'ophthalmie  est  la 
maladie  la  plus  commune  au  Caire  ;  elle  est 
même  générale.  Le  quart,  ou  même  le  tiers 
des  habitans,  a  l'un  des  yeux  couvert  d'un 
bandeau.  Les  médecins  attribuent  à  plu- 
sieurs causes  l'ophthalmie  d'Égypte  :  l'une 
des  plus  puissantes  est  la  variation  extrême 
delà  température,  de  midi  â  minuit;  les 
nuits  sont  très-fraîches  ,  comparées  à  la  cha- 
leur du  jour,  et  les  habitans  dorment  sou- 
vent en  plein  air.  11  a  été  fondé  un  hospice, 
pour  recevoir  a,5oo  aveugles ,  à  la  mosquée 
eï-Azhar. 

L'industrie  des  habitans  du  Caire  ne 
peut  nullement  se  comparer  à  celle  des 
Européens  ;  cependant  ils  sont  très-adroits 
en  plusieurs  arts,  qui  sont  plus  spéciale- 
ment appropriés  â  leurs  usages.  Les  ouvriers 
ont  une  dextérité  et  surtout  une  prestesse 
remarquables,  quoiqu'ils  travaillent  presque 
toujours  assis.  Ils  brodent  sur  le  cuir,  et 
fabriquent  de  jolies  nattes  ;  leurs  passemen- 
teries sont  très-variées;  ils  tournent  assez 
bien  le  bois,  l'ivoire,  l'ambre,  etc.,  pour  la 
décoration  des  fenêtres,  pour  leurs  meubles, 
pour  l'ornement  de  leurs  pipes,  etc.  ;  le  reste 
de  leurs  ouvrages  est  fort  médiocre.  Les 
orfèvres  et  les  fabricans  d'eau-de-vie  de  dat- 
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tes  sont  chrétiens.  Voici  une  courte  notice  des 
objets  de  leurs  fabriques  :  eau  de  vie,  huile 
et  vinaigre  ;  blanchisserie ,  filature  et  tissage 
des  étoffes  de  lin  ,  soie ,  laine  ,  crin  et  coton  ; 
feutre,  ceintures,  passementeries,  nattes 
et  paniers;  préparation  des  ouvrages  en  cuir 
et  en  maroquin  ;  travail  de  l'or  et  de  l'ar- 
gent et  des  pierres  fines;  eau  de  rose;  tein- 
ture et  lustrage  des  tissus  ,  broderies ,  etc. , 
fours  à  charbon ,  â  chaux  ou  plâtre ,  brique- 
terie, poterie,  fabrique  de  salpêtre,  verre- 
rie, etc.  Ce  (1er  nie  1  art  est  presque  dans  l'en- 
fance. On  raffine  aussi  le  sucre,  mais  par  des 
procédés  imparfaits  qui  en  décuplent  le  prix. 

Le  commerce  du  Caire  est  encore  aujour- 
d'hui très-étendu,  quoique  déchu  considéra* 
blement  depui?  Icpassagedu  cap  de  Bonne- 
Espérance.  Le  Caire  commerce  avec  l'Afri- 
que intérieure ,  avec  l'Asie,  et  avec  l'Europe. 
On  y  compte  un  grand  nombre  de  marchés, 
de  bazars  ou  foires  perpétuelles,  de  kbans  et 
d'okels  (  ou  grandes  cours  entourées  de  ma- 
gasins), destinés  tant  au  commerce  extérieur 
qu'au  commerce  intérieur.  On  compte  la 
à  i,3oo  okels.  Plusieurs  des  rues  commer- 
çantes portent  des  noms  tirés  des  marchan- 
dises qui  s'y  vendent  ou  qui  s'y  débitent.  Les 
principales  marchandises  sont  les  suivantes  : 
café,  indigo,  tabac,  henneh,  coton,  lin, 
noix  de  galle,  safranon  ,  séné,  cannelle, 
girofle,  substances  tinctoriales ,  essence  et 
eau  de  rose ,  roseaux ,  pipes,  opium  ,  huile 
de  lin,  de  sésame,  d'olive,  etc.;  vinaigre, 
eau-de-vie  ,  tamarin ,  sucre  et  mélasse ,  épi- 
ceries ,  anis ,  ambre ,  encens ,  benjoin ,  aloès, 
myrrhe ,  kermès  ,  kachou ,  gomme ,  cire , 
boisa  brûler,  bois  de  teinture  et  de  cons- 
truction, blé  ,  orge,  riz,  grains  et  légumes , 
dattes,  pistaches,  fruits  et  autres  denrées, 
sans  parler  du  poisson  ,  de  la  viande,  ni  des 
poulets  nouvellement  éclos,  qui  se  vendent 
à  la  mesure,  etc  ;  châles  de  Cachemire,  châ- 
les d'Egypte  ;  mousselines,  toiles  et  milâyeh 
de  l'Inde,  de  Syrie,  de  la  Mecque  et  de  l'E- 
gypte, étoffes  de  coton,  de  fils  ;  soie  en  éche- 
veaux  et  tissus,  velours,  tapis,  couvertures, 
tissus  de  laine  de  Barbarie,  draps  et  autres 
étoffes  en  laine  ,  étoffes  de  l'erse  et  des  In- 
des, cuirs,  fourrures,  nattes , étain , plomb, 
quincaillerie,  or  ,  argent,  cuivre,  etc.  ;  bi- 
joux et  ouvrages  d'orfèvrerie ,  corail ,  nacre , 
perles ,  pierres  fines ,  natron ,  sel  ammoniac  , 
alun,  soufre,  vitriol,  borax  ;  meubles,  diver- 
ses marchandises  d'Europe  et  de  Constan- 
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tinople;  plnmes  d'autruche,  dents  d'élé- 
phans  et  ivoire,  kourbaquesou  fouets  et  au- 
très  marchandise»  venant  par  les  caravanes 
deSennâret  du  Dârfour,  y  compris  les  escla- 
ves des  deux  sexes  ;  fourrures ,  ouvrages  en 
peau  et  en  cuir,  (outres,  selle»,  etc.);  cordes, 
armes,  tentes,  chaudronnerie,  clinquant , 
papier ,  etc.  ;  les  chevaux ,  ânes ,  mulets  et 
chameaux;  enfin  les  femmes  M.m<  hes géor- 
gien n  es ,  circassiennes ,  etc.  C'est  dans  l'okel 
des  Gellâbeh  que  se  vendent  les  esclaves  afri- 
cains des  deux  sexes.  II  y  a  aussi  un  assez 
grand  commerce  d'or  et  d'argent  monnayé 
qui  est  dans  les  mains  de*  juifs.  Ce  sont  les 
Juifs  qui  sont  serrafsou  changeurs.  On  Grappe 
diverses  monnairs  au  Caire  ,  toujours  avec 
le  chiffre  du  sultan  ;  celles  d'or  sont  les  sc- 
quins  mahboub,  demi-sequins  et  quarts  de 
sequins  ;  celles  d'argent ,  les  piastres  de  4o 
parats  et  des  pièces  de  ao,  loet  5  parât*; 
l'alliage  va  jusqu'au  tiers  du  poid*  de  la 
pièce;  le  parât,  qui  valait  jadis 7  centimes 

I  /a,  ne  vaut  plus  aujourd'hui  qu'un  centime. 

II  y  a  des  monnaies  de  compte  de  1 30, 90  et 
60  parats.On  fait  usage  au  Caire  de  beaucoup 
d'autres  monnaies  de  Constantinople ,  d'Es 
pagne ,  de  Hollande ,  de  Venise  ;  les  plus 
usitées  sont  la  piastre  d'Espagne  et  le  ta- 
lari,  qui  est  de  même  valeur.  Presque  toutes 
les  puissances  entretiennent  au  Caire  des 
consuls  ;  Florence,  Venise  et  Triestcontdes 
factoreries  comme  la  France  et  l'Angleterre. 

Le  Caire  fut  bâti  par  Gohar  vers  l'an  970 
de  J.  C. ,  sous  le  premier  des  califes  fat  imi- 
tes ;  le  château  a  été  construit  en  1176  par 
Saladin  ,  à  qui  l'on  doit  aussi  le  fameux  puits 
dit  de  Joseph.  Les  diverses  dynasties  qui 
ont  régné,en  Egypte  depuis  Amrou  jusqu'à 
la  conquête  du  sultan  Selim ,  en  1517, 
se  sont  plu  â  enrichir  Fostat  et  Le  Caire  de 
mosquées  somptueuses.  Les  Othomans  n'ont 
presque  rien  fait  pour  l'embellissement  de 
la  ville.  Prise  par  les  Français  en  1798,  et 
soumise  à  leurs  armes  pendant  trois  années 
et  demie,  elle  a  vu  démolir  un  grand  nom- 
bre de  maisons  qui  gênaient  la  circulation 
du  quartier-général  et  des  autres  quartiers 
français,  avec  la  citadelle;  on  n'a  pas  eu 
le  temps  de  rien  édifier,  ni  de  réaliser  les 
améliorations  projetées.  A  la  retraite  de 
l'armée,  la  guerre  civile  et  la  guerre  étran- 
gère ont  désolé  Le  Caire  et  tout  le  pays  pen- 
dant plusieurs  années  jusqu'au  jour  où  enfin 
Mohammed-Aly  Pacha  a  saisi  l'autorité  su- 
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prème.  Depuis  ce  moment,  il  tient  les  rêne* 
dn  gouvernement  d'une  main  ferme,  avec  le 
titre  de  vice-roi  ;  il  a  fait  bâtir  au  Caire  quel- 
ques palais  en  bob,  et  sans  solidité.  C'est 
dans  l'ile  qui  est  au  V  de  celle  de  Boulaq , 
que  les  Français  avaient  établi  un  lazaret 
pour  compléter  le  système  sanitaire  organisé 
à  Alexandrie.  Cette  amélioration,  indispen- 
sable pour  la  salubrité  du  pays ,  a  été  tentée 
aussi  parle  vice-roi ,  malgré  les  préjugés  des 
musulmans  et  le  fatalisme  outré  des  Égyp- 
tiens. C'est  avec  la  même  indépendance  et 
la  même  élévation  dans  les  vues,  que  ce 
prince  a  créé  au  Caire  des  établiasemens 
empruntes  à  la  civilisation  européenne.  Le 
télégraphe  apporte  au  Caire  les  nouvelle* 
d'Alexandrie  en  4  0  minutes.  Au  collège  de 
Boulaq ,  on  traduit  en  turc  arabe  des  ouvra- 
ges français,  anglais  et  italiens,  et  on  y 
imprime  ces  traductions  avec  divers  autres 
ouvrages. 

C  AIHES  ou  C  AYRES,  village  de  France, 
dép.  de  la  Haute  -  Loire ,  arrond.  et  à 
3  1.  1/4  S.  S.  O.  du  Puy;  chef-lieu  de  cant. 
A  1/9  I.  au  S.  est  le  lac  du  Bouchet.  71 1  hab. 

CAIRHARRAH,  montagne  d'Ecosse  , 
comté  de  Kirkcudbright ,  près  de  la  côte 
orient,  de  la  baie  de  Wigtown.  Elle  a  i83 
toises  de  hauteur. 

CAIRN  ou  CLONHUGH ,  montagnes 
d'Irlande,  prov.  de  Leinster,  dans  la  partie 
sept,  du  comté  de  Longford  ,  entre  le  Coin» 
lin  et  leClonard. 

CAIRNBULG,  cap  sur  la  côte  N.  E.  d'É- 
cosse,  comté  d'Aberdeen.  Lat.  N.  Sy'  âi'. 
Long.  O.  4"  19'» 

CA1RNEY,  village  d'Écosse ,  comté  d'A- 
berdeen ,  presbytère  de  Strathbogie  et  Tur- 
reff,  à  a  I.  S.  E.  de  Keith.  1,783  hab. 

CAIRNFERG,  montagne  d'Écosse, com- 
té d'Aberdeen.  Elle  a  35o  toisesde  hauteur. 

CAIRNGORMou  C  AI  RNGORUM  (mon- 
tagne bleue),  montagne  de  la  chaîne  des 
Grampians ,  en  Ecosse,  entre  les  comtés  de 
Banff,  d'Inverness  et  d'Aberdeen ,  à  la  I. 
S.  de  Forrcs.  Lat.  N.  570  39'.  Long.  O.  5* 
57'.  Elle  a  680  toises  de  hauteur,  et  est  de 
forme  conique.  Son  sommet  est  couvert  de 
neiges  pendant  presque  toute  l'année.  Cette 
montagne  donne  naissance  à  l'Avon ,  à  la 
Dee,  et  à  plusieurs  autres  rivières. On  y  trouve 
un  beau  cristal  dont  on  fait  différens  bijoux. 

CA1RNSMUIR,  montagne  d'Écosse, 
comté  de  Kirkcudbright ,  au  N.  de  la  baie 
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de  Wigtown.  On  U  croit  la  plu»  élevée  du 
S.  de  l'Ecosse. 

CA1RO,  CsUXla,  bourg  des  États-Sardes, 
div.  de  Gènes ,  proT.  et  à  4  1.  N.  O.  de  8a- 
vouê  ;  chef-lieu  de  m  a  ml. ,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Bormida.  11  est  très -commerçant.  En 
1794,  l'armée  austro-sarde  y  fut  défaite  par 
l'armée  française.  4,ooo  hab. 

CA1RO ,  commune  des  États-UnU ,  état 
d'JJiinoi*,  comté  d'Alexander,  avantageu- 
sement située  prés  du  confluent  de  l'Ohio 
et  du  Missisaipi ,  à  a8  1.  S.  S.  E.  de  kas- 
kaskias. 

C  A 1RO,  autrefois  CANTON,  comm.  des 
États-Unis,  état  de  New-York,  prés  de  la 
rive  droite  de  l'iiudson,  à  4  1.  N.  O.  de  Cats- 
kiU,  et  à  n  L  S.  O.  d'Albaoy.  a,353bab. 

C  Al  HO  ,  village  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  la  Terre-dc-Labour ,  distr.  et  a  5  1.  3/4 
S.  E.  de  Sora,  cant  et  à  i  1.  N.  de  S.  Ger- 
mano,  sur  le  sommet  d'une  montagne.  11  a 
a  églises  et  44/  bab.  U  y  a  dans  les  environs 
un  lac  d'i/3  de  1.  de  long  qui  se  forma  en 
i;a4 ,  dont  les  eau*  sont  toujours  au  même 
niveau ,  et  qui  est  très-poissonneux. 

GA1STOH,  ville  d'Angleterre,  comté  et 
à  8  1.  N .  N.  E.  de  Lincoln ,  et  a  3  1.  E. 
S.  E.  de  Bladford  -  Brigg  ,  wapentakc  de 
Yarborougb.  4  sources  jaillissent  dans  l'in- 
térieur de  cette  ville ,  se  réunissent  à  l'0.,ct 
se  jettent  dans  l'Ancholmc.  C'est  là  que  le 
canal  de  Kessey  joint  celui  de  New-Navi- 
gation ,  qui  communique  au  Glandford- 
Brigg.  L'église  est  un  édifice  gothique  bâti 
avec  les  débris  d'un  château.  Caistor  a  î  mar- 
ché par  semaine  et  3  foires  par  an.  i,a53  hab. 
C'est  une  ancienne  place  de  guerre,  qu'on 
croit  avoir  été  fondée  par  Hengist-le-Saxon 
après  qu'il  eut  défait  les  Écossaise!  les  Pietés. 

CAISTOR  S*.  EDMUND'S,paroi8S«d'An- 
gleterre,  comté  de  Norfolk,  hundredd'Hen- 
stead  ,  à  î  1.  S.  de  Norwich.  Il  parait  qu'elle 
occupe  l'emplacement  de  Venta  Ictnorum. 
Cambden  prétend  qu'Ëdmund ,  roi  danois, 
y  tint  sa  cour,  et  que  ce  lieu  perdit  son  im- 
portance quand  Norwich  fut  fondé.  i6{  bab. 

CAITHNESS,  comté  d'Écosse,  le  plus 
septentrional  de  la  Grande  Bretagne ,  borné 
au  fi.  et  au  S.  E.  par  la  mer;  et  à  l'O.  par 
une  chaîne  de  montagnes  qui  le  séparent  du 
comté  de  Sutherland.  Sa  forme  est  triangu- 
laire. II  a  iS  1.  de  long  sur  n  de  large;  sa 
superficie  est  évaluée  a  88  I.,  et  sa  popu- 
lation est  de  3o,a38  hab.  11  est  divisé  en 
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10  paroisses ,  et  a  5  villes,  dont  les  plus  re- 
marquables sont  Wick,  qui  donne  quelque- 
fois son  nom  au  comté,  et  Thurso.  Il  envoie 
un  membre  au  parlement.  Les  vents  d*0.  et 
de  N .  E.  y  régnent  les  trois  quarts  de  l'année. 
Ce  comté  renferme  un  grand  nombre  de  lacs, 
et  est  arrosé  par  différentes  rivières,  dont  les 
principales  sont  :  le  Thurso,  le  Wick-Warer, 
le  YVater-ofForss,etc.  Aucune  n'est  naviga- 
ble. Les  côtes ,  près  desquelles  se  trouvent 
Stroma  et  Pentland  Sherries,  lies  qui  dépen- 
dent du  comté,  ont  en  quelques  endroits  des 
cavernes  profondes  qui  servent  de  retraite 
aux  poissons.  La  pèche  des  phoques  et  du 
hareng  entretient  un  commerce  lucratif.  Le 
pays  est  inégal  et  montagneux.  On  y  a  trouvé 
quelques  veines  de  plomb.  L'agriculture  y  a 
fait  des  progrès,  et  il  y  a  été  défriché  beau- 
coup de  terres  incultes.  On  récolte  dans  la 
Caithness  du  froment,  de  l'avoine,  des  pom- 
mes de  terre,  etc.  Le  bétail  y  est  très-nom- 
breux. Il  y  a  quelques  fabriques  de  lainages. 
Le  commerce  consiste  dans  l'exportation  de 
bétail,  de  poisson,  de  bœuf  salé,  de  suir, 
de  peaux,  de  plumes,  de  paille  à  tresser,  etc. 
Jadis  ce  comté  fut  souvent  au  pouvoir  des 
Danois  et  des  Norvégiens.  Jusqu'en  1807,  il 
ne  forma  qu'une  juridiction  avec  le  comté 
de  Sutherland.  Il  renferme  beaucoup  d'anti- 
quités :  les  plus  remarquables  sont  les  mai- 
sons des  Duns  ou  Pietés,  bâties  sans  ciment, 
et  ne  présentant  souvent  qu'une  seule  ou- 
verture. 

CAITHNESS  (ORDOF),  cap  sur  la  côte 
orient.  d'Écosse,  a  l'extrémité  S.  du  comté 
de  ce  nom.  Lat.  N.  58"  10'.  Long.  O.  5°  59'. 
On  y  voit  les  vestiges  d'une  ancienne  forte- 
resse. 

CAITI AIS,  ville  du  Siam  supérieur ,  sur 
la  rive  gauche  du  M  m  an 1  *  I  N.  de  Siam. 

CAIVANO,  village  du  roy.  et  à  3  1.  N. 
N.  E.  de  Naples,  prov.  de  ce  nom  ,  distr.  de 
Casoria  ;  chef-lieu  de  cant.  11  y  a  a  églises  et 
2  couvens.  5,43 1  hab.  Près  et  au  N.  de  ce 
village  est  le  parc  royal  de  Sant'-Arcangelo. 

CA1X,  village  de  France,  dép.  delà  Som- 
me, arrond.  et  à  4  1.  i /a  N.  de  Montdidier, 
et  à  6  l.  E.  S.  E.  d'Amiens,  cant.  de  Rosiè- 
res. 1,100  hab. 

CAJ  ARC  ,  ville  de  France,  dép.  du  Lot, 
arrond.  et  à  4  L  a/3  S.  O.  deFigeac,  et  à  7I. 
1/4  E.  dé  Cahors  ;  chef-lieu  de  cant.  a,ooo 
hab.  Près  de  là  sont  les  cavernes  Waiffriers. 

C AJAZZO,  vUle  du  roy,  de  Naples,  prov. 
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de  la  Terre  de-Labour,  distr.  et  à  4  1-  »/*  S. 
de  Piedimonte  ;  chef  lieu  de  cant.,  »ur  une 
colline  agréable  et  près  du  Volturno.  Cette 
ville  est  très-ancienne; elle  est  défendue  par 
un  château-fort  de  construction  lombarde. 
H  y  a  î  belle  cathédrale,  plusieurs  autre» 
églises,  des couvens,  i  séminaire,  i  collège 
et  »  hôpital.  On  y  remarque  une  vaste  place 
renfermant  un  ancien  puits.  a,o3o  hab.  Le 
territoire  donne  de  très-bon  vin. 

CAJELl  ou  CAYAL1,  ville  sur  la  côte 
N  E.  de  Me  de  Bouro.  Lat.  S.  5°  a  a' 

Long.  E.  i*4°  4*' M'. 

CAJLENCHES,  peuplade  indienne  de 

l'Amérique  sept.,  qui  habite  le  pays  à  la 
Kaucbe  de  la  rivière  Gila,  près  de  son  em- 
bouchure dans  le  Colorado  de  C«Mo™*. 

CÂKERS ,  Caukers ,  peuple  de  1  Afghan- 
istan propre,  prov.  de  Sm y.  Cette  tribu 
habite  un  canton  que  les  monts  Tchopper  di- 
>  lSen t  en  deux  parties,  l'une  orientale,  com- 
posée d'une  plaine  peu  fertUe  et  de  quelques 
vallées  très -fécondes  ;  l'autre  occidentale 
entièrement  couverte  de  ramiGcatious  de  la 

chaîne  principale. 

CALA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à  141. 

N  de  Séville. 

C ALAAT-EL-AC ABAH ,  ville  d'Arabie. 

Voy.  Ai. aba  (  Kalaat-fl). 

CALA AT-EL- AOL  Z,  fort  d'Arabie ,  dans 
THedjai,  à  quelque  distance  du  golfe  Ara- 
bique ,  et  à  45  1.  >  •  O.  de  Médine. 

C  ALAAT-EL-MOÏLAH  ,  fort  d'Arabie  , 
dans  riledjar,  à  34  1.  S.  de  Calaat-el-Aca- 
bah,  et  à  i3a  1.  N.  O.  de  Médine,  près  du 
polfe  Arabique.  Lat.  N.  a7°  49'  Lonf' 
E.  3a°  3o\  Ce  fort  renferme  quelques  mai- 
sons, une  mosquée ,  et  plusieurs  puits  ;  il  est 
entouré  de  palmiers.  I In  peu  plus  loin  com- 
mence un  désert  borné  par  de  hautes  mon- 
tâmes absolument  nues. 

CALAAT-EL-MOUBELEH,  fort  d'Ara- 
bie, dans  l'Hedjai,  sur  la  côte  du  golfe" 
d'Acabah ,  un  des  bras  du  golfe  Arabique  , 
a  1 5  1.  S.  de  Calaat  el  Acabah. 

C  AL  A  AT-EL-K  AKHL ,  fort  de  l'Arabie 
sept.,  au  N.  du  désert  du  mont  Sinai,  sur 
la  route  de  la  caravane  du  Caire  à  la  Mec- 
que, à  aal.  i/a  E.  S.  E.  de  Suci,etàa3  1. 
O.  Pi.  O.  d'Aïlab. 

CALÀAT-EL-3EGH1R,  petite  ville  et 
forteresse  de  la  Turquie  d'Asie,  pach.  de 
Racca ,  à  i4  I.  S.  S.  E.  de  Bir ,  près  de  la 
rive  gauche  de  l'Euphrate. 


CALA 

CALAAT-ISLAM,  fort  d'Arabie,  danf 
l'Hedjar,  a  quelque  distance  de  la  côte  du 
golfe  Arabique  ,  et  à  60  1.  N.  O.  de  Médine. 

CALABAR  (CÔTE  DE),  nom  donné  à 
cette  partie  des  côtes  de  la  Guinée  supérieure 
qui  s'étend  de  l'embouchure  du  Vieux -Ca- 
labar,  à  TE.,  à  celle  de  la  Formose,  a  l'O., 
sur  une  longueur  d'environ  90  1.  Outre  ces 
a  rivières,  le  Cross,  le  Bonny  et  le  Nouveau- 
Calabar  sont  les  plus  remarquables  de  celles 
de  cette  côte.  Le  sol ,  mélangé  de  sable  rouge 
et  de  terre  végétale ,  produit  abondamment 
l'yam ,  qui  fait  la  principale  nourriture  des 
habitans;  la  canne  a  sucre,  le  poivre  de 
Cayenne ,  et  quelques  autres  denrées  des  tro- 
piques. Il  y  croît  peu  d'arbres,  mai»  beau- 
coup de  broussailles  qu'on  ne  »e  donne  pas 
la  peine  d'extirper.  Le»  rivière»  recèlent  le 
manati ,  gros  mammifère  amphibie  qui  est 
le  même  que  le  lamantin  d'Amérique.  Le 
commerce  de  cette  côte,  comme  celui  de» 
contrées  voisines ,  consiste  principalement 

en  esclaves. 

Les  naturels  de  Calabar  sont  bien  fait»  et 
les  femme»  «ont  belles.  Le»  deux  sexe»  ont 
l'habitude  de  s'enivrer  d'une  boisson  faite  de 
jus  de  palmier.  Les  maisons  des  plu»  riche» 
sont  bâtie»  en  bois  apporté  de  Liverpool  et 
couverte»  de  feuille»  de  bambou.  Les  prin- 
cipaux pays  de  l'intérieur  sont ,  à  l'O., 
Ouari,  et  dan»  la  partie  N.  O.,  Boring  et 
Hoouat.  Duketovrn  est  la  ville  principale  de 
toute  cette  contrée.  Mchols,  qui,  en  itk>5, 
voulait  atteindre  le  Niger  par  la  voie  du 
Calabar,  tomba  malade  dans  ce  pays  et  y 
mourut  bientôt  après. 

CALABAR  (NOUVEAU) ,  rivière  de  la 
Guinée  supérieure  dont  la  source  n'est  pas 
connue ,  et  qui  se  jette  dans  le  golfe  de  Bia- 
fra ,  »ur  la  côte  de  Calabar,  un  peu  à  l'O.  de 
l'embouchure  du  Bonny,  et  à  yS  1.  E.  du 
cap  Formose.  Les  difficulté»  de  »a  navigation 
sont  telles,  qu'on  ne  peut  la  remonter  qu'en 
bateaux  et  en  chaloupes.  Les  bâtimens  de 
toute  grandeur  ancrent  à  son  embouchure, 
où  se  trouve  l'Ile  Koco. 

CALABAR  (  VIEUX  )  ,  rivière  de  la  Gui- 
née supérieure  dont  la  source  11 'est  pas  con- 
nue ,  et  qui ,  avant  de  se  jeter  dans  le  golfe 
de  Biafra,  mêle  ses  eaux  a  celle»  du  Cross, 
sur  la  limite  des  côte»  de  Bénin  et  de  Biafra. 

CALABAR  (  NOUVEAU  ),  ville  de  la 
Guinée  supérieure  ,  sur  la  côte  de  Calabar, 
dans  une  lie  formée  par  la  rivière  de  ton 
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nom ,  à  5o  1.  E.  N.  E.  du  cap  Formose.  Lat. 
N.  4°  3o'.  Long.  E.  4#  10'.  Résidence  du 
roi  Delemongo ,  c'est-à-dire  grand  homme. 
Celte  ville  est  entourée  de  palissades  et  ren- 
ferme 3oo  maisons.  Elle  est  fréquentée  par 
les  Ilollanda  i  ,  qui  y  échangent  du  cuivre  en 
barres  contre  des  dents  d'éléphans  et  quel- 
ques autres  articles  du  pays. 

Les  enviions  sont  marécageux  et  incultes. 
Les  habilan  s  tirent  leur  subsistance  d'un  dis- 
trict du  nord. 

GALABAR  (  VIEUX),  ville  de  la  Guinée 
supérieure,  côte  de  Calabar,  sur  la  rivière 
de  son  nom  ,  prés  de  son  embouchure,  à  en- 
viron 100  I.  E.  N.  E.  du  cap  Pormose.  C'é- 
tait autrefois  le  lieu  principal  de  cette  côte  ; 
mais  un  schisme  introduit  parmi  les  habitans 
l'a  fait  abandonner  d'une  partie  d'entre  eux, 
et  maintenant  elle  est  inférieures:  Dokctown. 

GALABE ,  rivière  de  la  Guinée  inférieure, 
dans  la  partie  S.  E.  du  roy.  de  Benguela.  Elle 
prend  sa  source  a  3a  I.  M.  E.  de  Gaconda, 
coule  au  S.,  et  se  jette  dans  le  Cuneni  par  la 
droite ,  à  a5  1.  E.  deCaconda,  après  un  cours 
de  a5  1. 

GALABOZO ,  ville  du  gouv.  et  a  5i  L  8. 
S.  0.  de  Caracas,  prov.  de  Venezuela,  sur 
la  rive  gauche  du  Guarico.  Lat.  IN.  8°  56'  8'. 
Long.  O.  70°  10'  45*.  Elle  fut  fondée  au  com- 
mencement du  xviii*  siècle  par  la  compa- 
gnie de  Guipuscoa.  Son  aspect  est  agréable 
et  l'église  assez  belle.  Le  climat  est  excessi- 
vement chaud  ,  quoique  tempéré  par  de* 
brises  du  fi.  E.  Dans  la  saison  pluvieuse, 
cette  ville  est  exposée  à  des  inondations  qui 
interrompent  l<  s  affaires.  4»8oo  hab.  Son  ter- 
ritoire ne  convient  guère  qu'à  élever  des 
bêtes  à  cornes. 

CAL  A  B  RE,  Calabria,  Bftomon,  grande 
contrée  du  roy.  de  Naples,  dont  elle  forme 
la  partie  mérid. ,  comprise  entre  3;'  5i'  et 
4o°6'  de  lat.  N.,  et  entre  i3°  ao'  et  i4°  54' 
de  long.  E.  Baignée  à  l'E.  par  le  golfe  de 
Tarente  et  par  la  mer  Ionienne  ;  au- S. ,  par 
la  Méditerranée  ;  à  l'O. ,  par  Ic-détroit  de 
Messine,  qui  la  sépare  de  la  Sicile ,  et  par 
la  Méditerranée;  au  N. ,  cette  presqu'île 
touche  à  la  Basilicate  par  une  isthme  de 
17  1.  i/a.  Sa  longueur,  du  N.  N.  E.  au  S.  S. 
0. ,  est  de  58  I.  ;  sa  largeur  varie  de  8  à  a  1  1. 
i/a  |  et  «a  superficie  est  d'environ  800  1.  Sur 
une  étendue  de  côtes  aussi  considérable  que 
celle  de  la  Calabre,  il  n'y  a  que  le  golfe  où 
débouche  le  Crati  et  celui  de  Squillace , 
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sur  la  côte  orient.,  et  les  golfes  de  Gioja  et 
de  Sainte  Euphémie ,  sur  la  côte  occid.,  qui 
méritent  d'être  cités.  Les  promontoires  les 
plus  remarquables  sont,  sur  la  côte  orient. , 
la  pointe  dell' Alice ,  qui  ferme  au  S.  le  golfe 
de  Tarente;  le  cap  Nau,  puis  le  cap  Riz- 
zuto,  qui  détermine  l'extrémité  sept,  du 
golfe  de  Squillace.  Le  cap  Spartivento  est  le 
plus  S.  E.  delà  presqu'île ,  comme  celui  dell* 
Armi,  distant  de  8 1. ,  en  est  le  point  le  plus  S. 
O.  ;  ce  dernier  indique  l'entrée  du  phare  de 
Messine ,  au  sortir  duquel  se  trouvent  les  ro- 
chers de  Scilla.  Le  cap  Vaticano ,  qui  sépare 
les  eaux  des  deux  golfes  de  la  côte  occid. , 
est  le  seul  qui  mérite  d'être  distingué  sur 
cette  côte.  La  Calabre  est  traversée  dans 
toute  sa  longueur  par  une  des  deux  branches 
de  l'Apennin  mérid.;  cette  branche  longe 
d'abord  la  côte  occid.,  puis  après  avoir  in- 
cliné un  peu  à  l'E. ,  se  dirige  vers  l'extré- 
mité de  la  péninsule,  en  se  tenant  à  égale 
distance  des  deux  côtes.  Le  Crati  et  le  Neto 
sont  les  cours  d'eau  remarquables  auxquels 
elle  donne  naissance.  Les  plus  hautes  mon- 
tagnes ne  conservent  la  neige  que  depuis  la 
fin  de  novembre  jusqu'au  commencement 
d'avril  ;  le  froid  y  est  rigoureux  pendant  pres- 
que tout  ce  temps.  Les  pluies  commencent 
en  automne  ,  et  continuent  une  grande  par- 
tie de  l'hiver.  Les  montagnes  sont  couvertes 
des  plus  beaux  pâturages  ;  leurs  croupes  of- 
frent d'épaisses  forêts  peuplées  principale* 
ment  de  beaux  châtaigniers,  et  à  leur  base 
croissent  la  vigne  et  l'olivier.  Rarement  on 
aperçoit  des  rochers  dépourvus  de  végéta- 
tion. Dans  quelques  endroits,  les  montagnes 
forment  des  gorges  profondes  et  ténébreu- 
ses dont  le  silence  n'est  troublé  que  par  la 
chute  des  eaux  ;  toutes  offrent  d'assez  beaux 
villages  et  de  riches  métairies.  L'aspect  des 
plaines  est  moins  agréable ,  surtout  pendant 
la  sécheresse;  la  chaleur  y  est  alors  insup- 
portable, et  la  terre  estsillonnée  de  longues 
crevasses.  Pendant  quatre  mois  ,  le  vent  du 
midi,  appelé  sirocco,  y  exerce  les  plus  ma- 
lignes influences,  et  flétrit  la  végétation. 
Les  eaux  stagnantes  contribuent  aussi  à  l'in- 
salubrité de  l'air,  et  occasionnent  des  fièvres 
qui  rendent  les  plaines  inhabitables.  A  cette 
époque ,  les  habitans  se  retirent  dans  les 
montagnes,  et  il  ne  reste,  pour  garder  les 
campagnes,  qu'un  très-petit  nombre  de  fa- 
milles indigentes,  souvent  victimes  des  ma- 
ladies qui  y  régnent.  Aux  première»  pluici 
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d'automne,  les  émanations  pestilentielle» 
se  dissipent,  la  terre  se  couvre  d'une  nou- 
velle végétation  ;  l'air,  devenu  plus  doux , 
est  parfumé  par  une  multitude  de  plantes 
et  d'arbrisseaux ,  et  tes  habitans  descendent 
de  leurs  montagnes  pour  jouir  d'un  nouveau 
printemps.  Le  climat  de  la  Calabre  variant 
selon  l'exposition  ,  favorise  la  culture  de  la 
canne  à  sucre,  de  l'agave,  di»  palmier,  et 
des  céréales  de  toute  espèce.  On  récolte 
des  vin»  qui  seraient  aussi  bons  que  ceux 
d'Espagne ,  si  les  habitans  étaient  plus  in- 
dustrieux; l'huile  d'olive  s'y  fait  en  si  grande 
quantité,  qu'on  ne  trouve  d'autres  moyens 
de  la  conserver  qu'en  la  déposant  dans  de 
vastes  citernes.  La  culture  du  coton  et  l'é- 
ducation des  vers  à-soie  donnent  un  produit 
considérable  ;  la  réglisse  croit  sans  culture 
dans  les  terrains  abandonnés ,  et  les  frênes 
produisent  une  manne  très-estimée.  D'im- 
menses troupeaux  de  gros  et  de  menu  bétail 
passent  alternativement  des  pacages  abon- 
dans  des  montagnes  dans  ceux  des  plaines 
où  ils  séjournent  pendant  l'hiver.  On  élève 
aussi  une  grande  quantité  de  cochons.  Les 
races  des  chevaux  sont  entretenues  par  de 
superbes  étalons ,  et  les  mulets  sont  élevés 
avec  soin.  11  y  a  beaucoup  de  buffles  sau- 
vages, et  le  gibier  est  très -commun.  Les 
côtes  sont  très  -  poissonneuses  :  l'espadon 
est  tellement  abondant,  qu'il  nourrit  une 
partie  des  habitans  pendant  plusieurs  mois  ; 
la  pêche  du  thon  alimente  un  commerce 
très-lucratif.  Le  règne  minéral  offre  de  l'or, 
de  l'argent,  du  plomb,  du  fer,  du  marbre  , 
de  l'albâtre,  du  cristal  de  roche,  du  soufre 
et  du  sel  ;  mais  on  ne  tire  guère  parti  que 
des  dernières  de  ces  substances.  Cette  con- 
trée, favorisée  par  le  climat  et  les  produc- 
tions, n'a  pas  un  bon  port  ;  néanmoins  on  y 
fait  un  commerce  d'exportation  assez  con- 
sidérable en  produits  du  territoire ,  et  prin- 
cipalement en  huile. 

Les  Calabroia  sont  de  moyenne  stature , 
mai»  bien  proportionnés;  ils  ont  le  teint 
basané,  les  traits  prononcés  et  les  yeux 
très  -  expressifs.  Us  portent,  ainsi  que  les 
Espagnols,  auxquels  ils  ressemblent  sous 
bien  des  rapports ,  de  grands  manteaux  qui 
leur  donnent  un  aspect  sombre  et  lugubre. 
Comme  ils  sont  haineux  et  vindicatifs,  au- 
cun d'eux  ne  marche  sans  être  arme;  ils 
sortent  rarement  aux  approches  de  la  nuit. 
Us  passent  leur  vie  dans  une  oisiveté  com- 
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plète,  et  se  réunissent  rarement.  Les  fem- 
mes ont  peu  d'attraits  :  mariées  fort  jeunes, 
elles  sont  bientôt  flétries  ;  mais  leur  fécon- 
dité est  extraordinaire.  La  condition  des 
paysans  est  des  plus  malheureuses.  Les  for- 
tunes sont  tellement  disproportionnées , 
qu'on  ne  voit  que  des  riches  ou  des  pauvres  ; 
les  petits  propriétaires  sont  fort  rares,  lien 
résulte  un  manque  d'émulation  et  de  cou- 
rage pour  fonder  des  étahlissemens  d'indus- 
trie et  pour  améliorer  l'agriculture.  A  l'ex- 
ception d'un  petit  nombre  de  villes  et  de 
quelques  bourgs  bâtis  avec  régularité ,  le 
reste  présente  l'aspect  le  plus  misérable  et 
le  plus  dégoûtant.  Ce  paysa  souvent  éprouvé 
de  funestes  tremblemensde  terre,  et  l'on  se 
rappelle  encore  avec  effroi  celui  de  février 
1783,  qui  renversa  plus  de  3 00  villes  ou  vil- 
lages, rebâtis  ou  réparés  depuis  parles  soins 
de  Ferdinand  iv,  et  fit  périr  près  de  3o,ooo 
hab. 

La  Calabre  fut  habitée  par  une  colonie 
grecque;  elle  passait  alors  pour  une  des 
contrées  les  plos  peuplées ,  les  plus  civili- 
sées et  les  mieux  cultivées  de  l'univers.  Elle 
fut  conquise  par  les  Romains,  et  ensuite 
par  les  Yisigoths  et  les  Sarrasins.  Les  Nor- 
mands en  chassèrent  ces  derniers,  et  après 
s'être  rendus  maîtres  de  tout  le  pays  de  Na- 
pies,  fondèrent ,  en  1 1 3o ,  le  roy .  de  ce  nom , 
dans  lequel  ils  comprirent  la  Calabre  pour 
une  province,  qui  fut  ensaite  divisée  en  deux: 
la  Calabre-Citérieure  et  la  Calabre- Ulté- 
rieure. Cette  dernière  a  même  été  depuis 
subdivisée  en  a  parties,  de  sorte  que  la  Ca- 
labre forme  maintenant  3  prov.  :1a  Calabre- 
Citérieure  au  N.,  la  Calabre  1  1 (érieure  1** 
au  S. ,  et  la  Cala  lire  L  11  érieure  n«  au  centre. 

CALABRE-CITÉRIEURE,  Calatria 
Citerior*  ou  CaUèria  Citra,  prov.  du  roy. 
de  Naplcs ,  formée  de  la  partie  sept,  de  l'anc. 
Calabre  ,  et  comprise  entre  3o°  et  4o°  6'  de 
lat.  !f.",  et  entre  i3°  a;'  et  i4°44'  de  long.E. 
Bornée  au  N.  par  la  prov.  de  Basilicate  ;  a 
IL.,  par  le  golfe  de  1  trente;  au  S.,  par  la 
Calabre- Ultérieure  if,  avec  laquelle  la  li- 
mite est  indiquée  par  les  embouchures  de 
la  Fiumenica  et  dn  Savuto  ;  et  à  l'O. ,  par 
la  Méditerranée.  Sa  longueur  est  de  20  I. , 
sa  moyenne  largeur  de  i5  1.,  et  sa  superficie 
d'environ  33o  I.  La  chaîne  des  Apennins , 
qui  accompagne  à  peu  de  distance  la  côte 
de  la  Méditerranée,  couvre  la  partie  occid. 
de  cette  prov.,  qui  a ,  dans  la  partie  merid.. 


Digitized  by  Google 


CALA 

les  montagnes  de  Sila ,  qui  ne  sont  elles- 
mêmes  qu'une  portion  des  Apennins.  Il  n'y 
a  de  plaines  qu'à  l'E.  de  la  chaîne ,  sur  les 
rivages  de  la  mer  et  sur  les  bords  du  Crati  et 
de  son  aflluent ,  le  Coscile,  les  seules  rivières 
remarquables  de  ce  pays.  La  côte  de  la  Mé- 
diterranée est  peu  découpée,  et  n'offre  qu'un 
cap  remarquable ,  celui  de.  la  Scalea  ;  celle 
du  golfe  de  Tarente ,  plus  basse  et  parse- 
mée de  petits  lacs,  présente  un  enfonce- 
ment assez  considérable  fermé  par  les  caps 
Triontoet  Spulico,  et  où  débouche  le  Crati. 

La  Calabre  Citérieure,  dont  Cosenzaest 
le  chef-lieu ,  est  divisée  en  4  districts  iCas- 
trovillari,  Cosenza,  Paola,  et  Rossa  no,  sub- 
divisés en  43  cantons.  316,99a  hab. 

CALABRE  ULTÉRIEURE  I",  Cota- 
éria  UtUriore  l'ouCaUlria  Vitra  i«,  prov. 
la  plus  mérid.  du  roy.  de  Naples,  eu  m  prise 
entre  3;*  Si'  et  38*  3a'  de  lat.  H.,  et  entre 
i3*  au'  et  i4°  18'  de  long.  E.  ;  bornée  au 
V  par  la  Calabre  Ultérieure  n*;  à  l'E.,  par 
la  mer  Ionienne;  au  S.,  parla  Méditerra- 
née ;  au  S.  O.,  par  le  Phare  de  Messine ,  qui 
la  sépare  de  la  Sicile;  et  à  l'O.,  par  la  mer 
Tyrrhénienne.  Sa  longueur,  du  N.  N.  E.  au 
S.  S.  O.,  est  de  17 1. ,  sa  largeur  est  de  10  1., 
et  sa  superficie  de  i65 1.  La  chaine  des  Apen- 
nins la  traverse  dans  toute  sa  longueur  et 
s'y  termine  par  l'Aspromonte.  Beaucoup  de 
torrens  y  prennent  naissance  et  se  précipi- 
tent dans  la  mer  après  un  cours  peu  étendu; 
les  plus  remarquables  sont  la  Mesima  et  le 
Marro,  sur  le  versant  occid. ,  et  le  Stillaro, 
l'Alaro  et  le  Locarno,  sur  le  versant  orient. 
La  partie  occid.  offre  quelques  plaines  et 
de  petits  lacs.  Les  côtes  présentent  quelques 
promontoires  remarquables,  tels  que  le  cap 
Spartivento,  au  S.  E.  ;  le  cap  delt'  Armi , 
au  S*  O.  et  à  l'entrée  du  phare  de  Messine; 
et  à  l'autre  entrée  de  ce  détroit,  le  fameux 
écneil  de  Soi  lia. 

La  Calabre  Ultérieure  1™,  dont  Reggio 
e«t  le  chef- lieu,  se  divise  en  5  districts: 
Gerace,  Palmi,  et  Reggio, et  en  aa  cantons. 
300,3  34  bab. 

CALABRE  ULTÉRIEURE  IK  Cala- 
éria  UUcriorvit*  ou  Calabria  £/firaii*,pruv. 
du  roy.  de  ftaplcs,  formée  de  la  partie  cen- 
trale de  la  Calabre,  et  comprise  entre  38* 
•5'  et  39*  a6'  de  lat.  N. ,  et  entre  i3*  3i'  et 
•  4*  54'  de  long.  E.  ;  bornée  au  N.  par  la  Ca- 
labre Citérieure  ;  à  l'E.,  par  la  nier  Ionienne; 
au  S.,  parla  Calabre  Ultérieure  ir';età  1*0., 

T.  II. 
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par  la  mer  Tyrrhénienne.  Sa  longueur,  du 
N.  E.  au  S.  O.,  est  de  3a  1.  ;  sa  moyenne 
largeur,  de  8  I.,  et  sa  superficie  de  3o5  I. 
Cette  prov.  comprend  la  partie  mérid.  de 
la  contrée  montagneuse  et  boisée  de  la  Sila. 
Les  côtes  présentent  plusieurs  golfes  et  caps 
remarquables  :  la  mer  Tyrrhénienne  y  forme 
les  golfes  de  Sainte-Euphémie  et  de  Gioja , 
dont  les  eaux  sont  divisées  par  le  cap  Vati- 
cano  ;  la  mer  Ionienne  y  forme  le  golfe  de 
Squillace  ;  et  l'on  distingue  de  ce  côté  les 
caps  Rizzuto,  delli  Cimiti,  Nau ,  et  la  pointe 
dell'  Alice.  Les  cours  d'eau  les  plus  remar- 
quables qui  descendent  des  Apennins  sont  : 
à  droite ,  le  Neto ,  la  Tacina  ,  le  Si  m  mari , 
leCoraceetl'Ancinale  ;agancbe,le  Savuto, 
le  Lamato  et  la  Mesima. 

La  Calabre  Ultérieure  ri"  se  divise  en  4 
districts  .Catanzaro,  Cotrone,  Monteleone 
et  Nicastro ,  et  en  35  cantons.  Catanzaro  en 
est  le  chef-lieu.  387,736  hab. 

CALABRIA,  prov.  du  roy.  de  Naples. 
foy.  C ALi au. 

CALABRITTO,  bourgdu  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Principauté  Citérieure ,  distr.  et 
à  3  1.  3/4  N.  E.  de  Campagna ,  et  à  9  I.  î/a 
E.  N.  E.  de  Salerne  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur 
le  Sele.  Il  y  a  plusieurs  églises  et  1  couvent, 
a,  160  hab. 

C  AL AC  AD,  ville  de  l'Hihdonstan  anglais, 
présidence  de  Madras ,  anc.  prov.  de  Karna- 
tic,  distr.  et  à  7  1.  i/a  S.  S.O.  definéveily. 

CALACEYTE,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  a5  1.  1/4  S.  E.  de  Sara  gosse  (Aragon) , 
et  a  4  L  3/4  E.  d'Aicaniz ,  entre  le  Nooaspe 
et  l'Algas. 

CALAGHRIAH,capdela Turquie  d'Eu- 
rope.* foy.  Ralakbia. 

CALAHORRA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  16  1.  1/4  E.  de  Grenade,  et  à  3  1. 1/4  S.  E. 
de  Cnadix.  1,800  bab. 

CALAHORRA,  Cauccis.s,  ville  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  a  9 1.  i/a  E.  de  Logrono  (  So- 
ria),  sur  la  rive  gauche  du  Cidacos,  un  peu 
au-dessus  de  son  confluent  avec  l'Èbre.  Siège 
d'un  évêché.  Elle  a  1  cathédrale ,  a  églises 
paroissiales  et  3  couvens.  4*3oo  hab.  Les  en- 
virons sont  fertiles.  Elle  soutint  un  siège  mé- 
morable l'an  de  Rome  68a.  Patrie  de  Quin- 
tilien. 

CALAIS,  comm.des  États-Unis,  état  de 
Venin  m  t ,  comté  de  Washington,  à  3 1.  N.E. 
de  Montpellier.  8\o  hab. 

CALAIS,  ville  forte  de  France,  sur  la 
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Manche  ,  dép.  du  Pas-de-Calais ,  arrondis- 
sement et  a  7  L  N.  E.  de  Boulogne  ;  chef- 
lieu  de  caut. ,  à  aa  I.  i/a  N.  O.  d'Arras,  et 
à  69  I.  N.  de  Paris.  Lat.  N.  5o°  Sf  3a'. 
Long.  O.  o°  a8'  59'.  Siège  d'un  tribunal  de 
commerce;  place  de  guerre  de  i'*  classe  de 
la  direction  d'artillerie  de  Saint  Omer,  dé- 
fendue à  PO.  par  une  bonne  citadelle.  La 
basse  ville  est  un  faubourg  séparé  de  la  ville 
par  une  esplanade.  Le  faubourg  de  Cour- 
gain  est  au  X.  E.,  près  de  la  côte,  et  n'est  ha- 
bité que  par  des  gens  de  mer.  Ce  qu'on  ap- 
pelle la  ville  haute  est  de  niveau  avec  la 
plagc.Calais  est  généralement  bien  bâti.  Les 
rues  en  sont  assea  larges,  et  la  plupart  bien 
alignées;  presqu'au  centre  est  la  place  d'ar- 
mes ornée  de  jolies  maisons  et  d'un  bel 
bôtel-de-ville,  prés  duquel  est  une  tour  d'une 
architecture  délicate.  On  remarque  aussi 
dans  Calais  l'église  paroissiale,  les  casernes, 
les  promenades  sur  les  remparts,  et  le  mo- 
nument érigé  en  mémoire  de  la  rentrée  de 
Louis  xviu  en  France  le  i{  avril  1814.  Ca- 
lais manque  de  fontaines  d'eau  de  source , 
on  y  supplée  par  des  citernes.  Le  port  est 
formé  par  un  grand  quai  terminé  par  a  longs 
môles  en  pierre  ;  il  est  petit ,  peu  profond  et 
s'encombre  tellement  de  sable  ,  qu'il  ne 
peut  recevoir  que  de  petits  bâtimens  :  plu- 
sieurs forts  le  défendent.  Ce  port  offre  la 
traversée  la  plus  courte  de  France  en  An- 
gleterre ;  le  trajet  n'est  que  de  7  1. ,  et  il 
part  tous  les  jours  des  paquebots  pour  Dou- 
vres. Calais  possède  1  bourse  de  com- 
merce, 1  société  d'agriculture,  1  école  de 
navigation,  1  école  de  dessin,  1  bibliothè- 
que, et  1  hôpital  ;  l'hôtel  Dessin,  où  se  trouve 

I  salle  de  spectacle ,  des  bains  publics ,  et 
la  poste  aux  chevaux ,  est  la  plus  belle  mai- 
son de  la  ville.  Il  y  a  plusieurs  autres  grands 
hôtels  garnis,  et  cette  ville  tire  un  grand 
profit  du  passage  continuel  des  voyageurs , 
qui  viennent  d'Angleterre  ou  s'y  rendent. 
Calais  a  quelques  fabriques  d'huile,  de  sa- 
von noir,  de  cuirs,  et  des  raffineries  de  sel. 
On  envoie  a  la  pêche  du  hareng  et  du  ma- 
quereau sur  les  côtes  de  la  Manche.  On  fait 
aussi  le  grand  et  le  petit  cabotage.  Il  y  a  a 
Calais  un  entrepôt  de  sel,  d'eau -de -vie  et 
de  genièvre.  Il  se  tient  dans  cette  ville  plu- 
sieurs foires  par  an  ;  les  plus  importantes 
sont  celles  du  10  janvier,  de  10  jours,  et  du 

II  juillet,  de  9  jours.  Il  y  a  a  marchés  par 
semaine.  8,55o  hab. 
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Suivant  d'An  ville,  Calais  occuperait  l'em- 
placement du  Portus  VUeriory  dont  parle 
César.  Cette  opinion  est  combattue  par  plu- 
sieurs auteurs  ;  ce  qui  est  plus  certain ,  c'est 
qu'on  commença  a  fortifier  cette  ville  et 
a  y  bâtir  un  château  en  iaa8.  Philippe  de 
France,  comte  de  Boulogne,  la  fit  entou- 
rer de  morailles.  En  i3o8  et  en  1347»  dis 
était  si  forte ,  qu'Édouard  111,  roi  d'Angle- 
terre, ne  put  la  prendre  que  par  famine. 
On  se  rappelle  encore  avec  admiration  la 
courageuse  défense  de  Jean  de  Vienne ,  et 
le  dévouement  d'Eustache  de  Saint-Pierre 
et  de  ses  compagnons ,  a  l'époque  de  ce 
siège.  Les  Anglais  restèrent  maîtres  de  cette 
place  jusqu'en  i558,  qu'elle  fut  reprise  par 
le  duc  de  Guise;  l'archiduc  Albert  la  prit 
aussi  en  1596,  mais  elle  fut  rendue  a  ans 
après  au  traité  de  Vervins;  peu  de  temps 
après  elle  fut  bombardée  par  les  Anglais , 
qui  lui  causèrent  peu  de  dommages.  On 
croit  que  Calais  est  la  première  place  con- 
tre laquelle  on  a  employé  du  canon. 

CALAIS  (S*.  ) ,  ville  de  France ,  dép.  de 
la  Sarthe ,  chef-lieu  d'arrood.  et  de  cant. , 
sur  l'Anille,  à  3  1.  i/a  S.  de  Vibraye,  et  à 
9  I.  i/a  E.  S.  E.  du  Mans  ;  siège  d'un  tribu- 
nal de  1»  instance.  II  y  a  1  collège  commu- 
nal ,  a  jolies  promenades  et  1  grande  place. 
L'église  est  gothique  et  remarquable.  Saint- 
Calais  a  des  fabriques  de  serges ,  étamincs , 
cotonnades  et  toiles,  des  tanneries  et  des  ver- 
reries; il  fait  commerce  de  coton  et  graines 
de  trèfle.  3,646  bab.  Cette  viUe  a  porté 
long-temps  le  nom  d'Aniile  ou  AnisoU.  Ce 
ne  fut  que  vers  5i5  qu'elle  prit  le  nom  de 
saint  Calais,  qui  y  avait  bâti  un  monastère. 

L'arrondissement  de  Sa  i  ut -Calais  se  divise 
en  6  cantons  :  Boulloire,  Saint -Calais,  la 
Chartre,  Châtcau-du-Loir ,  Grand  -Lucé  et 
Vibraye ,  et  en  60  communes.  69,944  hab. 

CALAIS  A  SAINT-OMER  (CANAL  DE), 
en  France,  dép.  du  Pas-de-Calais.  11  com- 
mence à  Calais  et  va  joindre  l'Aa.  Sa  lon- 
gueur est  de  7  I.  i/o.  11  communique  avec 
les  canaux  de  Guines  et  d'Ardre»  ,  et  passe 
sous  le  pont  à  4  branches.  Une  seule  écluse 
a  suffi  pour,  racheter  sa  pente.  Ce  canal  sert 
au  transport  des  tourbes,  du  fumier,  des  bri- 
ques, pierres  de  taille,  bois,  etc.  II  a  éga- 
lement pour  but  le  dessèchement  des  ma- 
rais qu'il  traverse. 

CALA1SIS  ou  PAYS  -  RECONQUIS  , 
anc.  petit  pays  de  France,  dans  la  Hasse- 
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Picardie.  Il  renferme  aujourd'hui  les  par- 
ties sept,  des  arrond.  de  Boulogne  et  de 
8aiot-Omer,  dudép.  du  Pas-de-Calais. Quoi- 
que formant  autrefois  la  partie  septentrio- 
nah-  du  Boulonais,  il  fut  de  bonne  heure 
séparé  du  comté  de  Boulogne  ;  il  s'appelait 
le  comté  de  Guines,  et  appartenait  à  l'ab- 
baye de  Saint-Bertin  de  Saint-Omer.  11  fut 
usurpé  sur  les  moines  par  Sifrid ,  guerrier 
danois,  qui  en  fit  hommage  au  comte  de 
Flandre  ;  il  pasia  ensuite  aux  comtes  de 
Gand,  et  fut  vendu,  en  i»8a,  à  Philippe  le- 
Hardi,roi  de  France.  Édouard  m  le  conquit 
en  iù)u,  et  il  lui  fut  cédé  par  le  traité  de 
Brétigny  en  i36o;  les  Français  le  reprirent 
en  1 558. 

CALAKRIA  on  GULGRAD  BOUROU 
RI  ,eap  de  la  Turquie  d'Europe,  sur  la  côte 
de  la  Bulgarie,  sandjak  de  Silistri,  à  10  1. 
H.  E.de  Varna.  Lat.  N.  45*'  ai '  a5'.  Long.  E. 
a6*  6'  5o'. 

CALAMAKI  ,  grande  baie  de  la  Médi- 
terranée, sur  la  côte  de  l'Anatolie,  dans  la 
Turquie  d'Asie-,  sandjak  de  Mentechéh,  au 
S.  E.  de  Patara.  Lat.  N.  36*  i5'.  Long.  E. 
afi-  46'.  C'est  le  Portut  Pfuznicus  de  Tite- 
Live,  où  la  flotte  romaine  jeta  l'ancre  avant 
d'attaquer  Patara. 

CALAMARCA,  ville  du  gouv.  de  Bue- 
nos-Ayres,  intendance  et  a  8  1.  î/a  S.  S.  E. 
de  La  Paz,  et  a  i5  I.  V  de  Sicasica. 

CALAMAS ,  rivière  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope ,  qui  prend  sa  source  au  mont  Papin- 
gos,  dans  le  sandjak  d'Avlone  ,  entre  en- 
suite dans  celui  de  lanina,  coule  au  S.  jus- 
qu'au village  de  Souli  Cato,  où  elle  tourne 
au  S.  O. ,  passe  à  Saracliovistas,  à  Soulias , 
et  se  jette  dans  le  canal  de  Corfou,  près  de 
Skoupitza  ,  après  un  cours  d'environ  18  1. 
Elle  abonde  en  truites. 

CALA  II  AT  A,  Ue  de  l'Adriatique,  sur 
la  côte  de  la  Dalmatie,  k  l/i  L  O.  de 
Raguse.  Son  petit  port  fut  presque  entière- 
ment détroit  Ion*  du  tremblement  de  terre 
du  6  avril  1667.  Pop.  3oo  hab. 

CALAM1  ANES,  Ucs  de  l'archipel  des 
Philippines,  au  S.  O.  de  l'ile  de  Mindoro, 
par  !*•  de  lat.  N.,  et  n8°  de  long.  E. 
Elles  sont  entourées  d'un  grand  nombre 
d'écueUs  qui  rendent  la  navigation  très-dan- 
gereuse. Les  deux  plus  considérables  sont 
Busvagon  et  Calamiane  ;  ces  îles  produisent 
do  riz,  du  miel,  beaucoup  de  cire,  et  des 
bois  de  teinture.  On  y  élève  des  chevaux,  et 
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il  y  a  beaucoup  de  gibier  et  de  nids  d'hiron- 
delles. On  fait  la  pêche  des  perles  sur  la 
côte.  On  évalue  la  population  à  16,000  hab. 
Les  Espagnols  occupent  les  côtes,  où.ils  ont 
quelques  forts  avec  garnison.  L'intérieur  est 
habité  par  des  indigènes  indépendans. 

CALAMINE,  Calymna,  lie  de  l'archi- 
pel Grec,  près  de  l'Anatolie,  au  N.  O.  de 
Stanchio.  Lat.  N.  36°  55'.  Long.  E.  a4°  aa\ 
Elle  dépend  du  gouvernement  du  capîtan- 
pacha  et  du  sandjak  de  Rhodes.  Son  port 
est  assez  bon  ;  elle  est  montagneuse ,  et  on 
y  recueille  beaucoup  de  miel  et  de  cire.  3oo 
hab.  Grecs. 

CALAMO,  une  des  Iles  Ioniennes,  à  l'E. 
de  Sainte-Maure.  Elle  est  séparée  du  conti- 
nent par  un  canal  étroit.  Elle  a  dans  la  par- 
tie orientale  le  port  Yerolimonia. 

CALAMO,  montagne  de  Pile  de  MUo , 
dans  l'archipel  Grec ,  au  8.  S.  O.  de  la  ville 
de  Milo.  Elle  est  peu  élevée,  et  il  s'en  exhale 
continuellement  des  vapeurs. 

CALAMOCHA ,  village  d'Espagne,  prov. 
et  a  i3  1.  N.  N.  O.  de  Teruel  (  Aragon) ,  et 
à  5  1.  i/3  S.  S.  E.  de  D  a  roc  a ,  sur  la  rive 
droite  du  Xiloca.  Il  y  a  une  papeterie,  et 
dans  les  environs  une  mine  de  cuivre. 

C  ALAN  AS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
a  7  1.  3/4  N.  N.  E.  de  Huelva  (Séville).  Il 
y  a  des  eaux  minérales  froides. 

CAL  ANC  A,  vallée  de  Suinse ,  dans  la 
partie  mérid.  du  cant.  des  Grisons,  sur  le 
versant  mérid.  des  Alpes  Lépontiennes , 
entre  deux  chaînons  de  cette  chaîne ,  qui  la 
séparent,  à  l'E. ,  de  la  vallée  de  Misox,  et 
à  l'O. ,  de  celle  de  Blegno.  Elle  a  5  1.  de  long 
et  1  1.  i/a  de  large,  et  est  traversée  par  la 
Calancasca,  aflluent  de  la  Muesa,  qui  arrose 
la  vallée  de  Misox.  C'est  une  contrée  sau- 
vage, dont  les  habitans,  vifs  et  laborieux, 
mais  pauvrea ,  font  commerce  de  résine ,  de 
savon ,  de  pierres  À  aiguiser ,  et  de  fils  de 
fer. 

CALANDA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  ai  1.  S.  E.  de  Sara  gosse  (  Aragon  ) ,  et  à 
al.  i/a  S.  O.  d'AJcaùiz;  au  confluent  du 
Guadalope  et  de  la  Calanda,  petite  rivière 
de  8  I.  de  court.. 

C AL ANG,  petite  ville  de  la  presqu'île  et 
à  45  1.  N.  N.  O.  de  Malacca ,  roy.  de  Pera , 
sur  la  Pera  ;  résidence  du  souverain. 

CALANG1ANUS ,  village  de  Sardaigne, 
div.  du  cap  Sassari,  à  14  E.  N.  E.  de 
Sassari ,  et  à  a  1.  E.  N.  E.  de  Tempio, 
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au  milieu  de  montagne».  Il  y  a  un  cou- 
vent. i,5oo  hab.,  presque  tous  livrés  au 
brigandage,  et  se  joignant  aux  bandits  du 
mont  Çucuru ,  situé  à  i  I.  de  là. 

CAL  ANNA,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Calabre  Ultérieure  1" ,  distr. 
et  à  il  i/a  N.  N.  E.  de  Beggio;  chef-lieu 
dècant.Onyélèvedes  versà  soie.  i,aaohab. 

C  AL  ANNA ,  roy.  de  Nigritie ,  dans  la  par- 
tie mérid.  de  l'empire  de  Timbouctou ,  au 
S.  du  roy.  de  Dououara,  et  au  N.  de  celui 
de  Fabi. 

CALANNA,  ville  de  Nigritie ,  empire  et 
a  90  1.  S.  S.  O.  de  Timbouctou;  capit.  du 
roy.  de  son  nom ,  au  pied  d  une  montagne 
ricbe  en  minerai  de  fer.  Elle  renferme  un 
grand  nombre  d'habitans,  dont  la  plupart 
sont  forgerons. 

CALANOUR  ,  ville  de  l'Hindoustan  , 
dans  les  États  des  Séykhs,  anc.  prov.  et  à 
a6  L  E.  N.  E.  de  Labore,  et  à  îa  1.  N.  E. 
d'Amretseyr.  L'empereur  Akbar  y  fut  cou- 
ronné en  1 556. 

CALANTAN,  port  sur  la  côte  orient,  de 
la  presqu'île  de  Malacca ,  roy.  de  Tringany, 
à  18  1.  S.  E.  de  Patani.  Lat.  N.  6°  10'.  Long. 
E.  iô4*  4o\  On  y  fait  un  commerce  consi- 
dérable en  poivre. 

CALAPAN  ,  ville  et  chef-lieu  de  111e  de 
Mindoro ,  l'une  des  Philippines ,  sur  la  côte 
N.  E.,  sous  i3*i3'<Ie  lat.  N.,et  n8#5a' 
de  long.  E.  ;  résidence  d'un  alcade. 

CALAPUJA,  ville  du  gouv.  de  Buenos- 
Ayrcs,  intendance  et  à  70  1.  N.  O.  de  La 
Paz ,  et  à  18  I.  S.  S.  E.  de  Lampa ,  à  1*0.  du 
lac  Titicaca. 

C ALAR1TE8,  bourg  delà  Turquie  d'Eu- 
rope ,  sandjak  et  à  4  1.  3/4  S.  E.  de  lanina. 

CALASANZ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
a  16  I.  i/4  E.  S.  E.  de  Huesca  (  Aragon ),  et 
à  5  I.  1/4  E.  de  Barbastro,  près  de  la  rive 
droite  de  la  Sosa. 

CALASC10,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  l'Abruaie  Ultérieure  11%  distr.  et 
à  6  1.  E.  d'Aquila,  cant.  et  a  il.  3/4  E.  N. 
E.  de  Barisciano.  Il  y  a  5  églises  et  1  cou- 
vent.1,200  hab. 

CALASPARRA,  bourg  d'Espagne  ,  prov. 
et  à  i3  1.  3/4  O.  N.  O.  de  Murcie ,  au  con- 
fluent  de  la  Segura  et  de  la  Caravaca. 

CALASTHOCLE,  petite  peuplade  in- 
dienne des  États-Unis,  qui  vit  sur  la  côte 
du  Grand  Océan ,  au  N.  de  la  Columbia.  aoo 
individus. 
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CALASTRY,  ville  de  l'Hindoustan  an- 
glais, présidence  et  à  a3  1.  N.  N.  O.  de 
Madras,  anc.  prov.  de  Karnatic  ,  à  18  1. 
S.  S.  O.  de  Nellore ,  sur  la  rive  droite  du 
Tcharnemaghy. 

CALATABELLOTA,  Camiscs,  rivière 
de  Sicile ,  qui  prend  sa  source  dans  la  prov. 
de  Girgenti,au  mont  délie  Rose,  distr.,cant., 
prés  et  à  l'E.  de  Bivona  ;  coule  au  N.  O.  jus- 
qu'à son  entrée  dans  la  prov.  de  Palerme, 
où  elle  tourne  à  l'O. ,  puis  au  S.  O.  ;  rentre 
dans  la  prov.  de  Girgenti ,  où  elle  sépare  le 
district  de  Bivona  de  celui  de  Sciacca, 
passe  près  de  Calatabellota  et  de  Ribera, 
et  va  se  jeter  dans  la  Méditerranée ,  à  3  1. 
E.  S.  E.  de  Sciacca,  et  à  1  1.  1 /a  S.  O.  de 
Ribera,  après  un  cours  d'environ  17!.,  pen- 
dant lequel  elle  reçoit  un  grand  nombre 
d'affluens  de  peu  d'importance.  C'est  près 
de  cette  rivière  que  Timoléon ,  à  la  téte  de 
C,ooo  Syracusains,  tailla  en  pièces  une  ar- 
mée de  70,000  Carthaginois. 

CALATABELLOTA,  TatocâtA,  bourg 
de  Sicile ,  prov.  et  à  1 1  1.  N .  O.  de  Girgenti , 
distr.  et  à  3  1. 1  /a  N.  N.  O.  de  Sciacca  ;  chef- 
lieu  de  cant., près  de  la  rive  droite  de  la  rivière 
de  son  nom.  Il  occupe  l'emplacement  de 
Triocala,  célèbre  par  la  guerre  des  esclaves 
romains.  L'an  io5  avant  J.  C,  Roger  r**  y 
remporta  une  victoire  sur  les  Sarrasins. 

CALATAFIMI ,  ville  de  Sicile,  prov.  et 
à  8 1.  S.  E.  de  Trapani,  distr.  et  à  3  I.  S.  O. 
d'Alcamo  ;  chef-lieu  de  cant.  Elle  est  bâtie 
sur  les  ruines  de  Long*rium.  On  admire 
dans  l'église  des  pères  de  la  Croix  un  bel 
autel  en  mosaïque.  10,000  hab. ,  exclusive- 
ment livrés  à  l'agriculture. 

CALATAGIRONE,  ville  de  Sicile,  prov. 
et  à  i3  1.  i/3  S.  O.  de  Catane  ;  chef-lieu  de 
distr.  et  de  cant. ,  sur  la  pente  d'une  mon- 
tagne. Siège  d'un  évéché.  Elle  est  grande, 
et  renferme  un  faubourg,  beaucoup  d'égli- 
ses et  de  couvens  ,  1  collège  royal ,  1  hôpi- 
tal et  1  hospice  d'orphelins.  Les  habitans 
passent  pour  les  plus  habiles  de  la  Sicile 
dans  les  arts  utiles.  On  y  fait  beaucoup  de 
commerce,  et  il  s'y  tient  plusieurs  foirés 
par  an.  19,609  hab.  Les  environs  sont  bien 
cultivés.  On  croit  que  cette  ville  est  YHyUa 
II<rrca  des  anciens.  Elle  fut  fortifiée  par  les 
Sarrasins  et  prise  sur  ces  derniers  par  les 
Génois.  Dans  la  suite ,  le  fameux  comte  Ro- 
ger récompensa  le  courage  de  ses  habitant» 
par  de  grands  privilèges. 
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Le  district  de  Calatagirone  est  divisé  en 
7  cantons  :  Calatagirone,  Granmichele ,  M  i- 
litello,  Mineo,  M  n  abella  ,  Ramacca,  et  Vix- 

CALATANAZOR  ,    bourg  d'Espagne. 
l'oy.  CaltajIazob. 

CALATANISETTA ,  ville  et  prov.  de 
Sicile,  y  o\j.  Galtanisbtta. 

CALATASCIBETTA,  ville  de  Sicile, 
prov.  et  à  5 1. 1  /a  N.  E.  de  Caltanisctta,  distr. 
et  à  5  1.  i /a  N.  N.  O.  de  Piazza  ;  chef-lieu 
de  cant.  5,ooo  hab.  On  voit  dans  les  environs 
un  grand  nombre  de  cavernes. 

CALATAVUTURO,  ville  de  Sicile,  prov. 
et  à  a  4  1 .  S.  E.  de  Païenne,  distr.  de  Ter-' 
roini,aio  1.  î/a  N.  N.  O.  de Caltanisetta, 
sur  la  Grande.  4,o55  bab.On  trouve  du  jaspe 
dans  ses  environs. 

ÇALATAYUD,  nouv.  prov.  d'Espagne, 
formée,  en  1822,  d'une  partie  de  l'Aragon  , 
de  l'extrémité  sept,  de  l'anc.  prov.  de 
Guenca ,  et  d'une  faible  portion  de  celle  de 
Soria.  Bornée  au  N.  E.  et  à  l'E.,  parla  nou- 
velle province  de  Saragosse  ;  au  S.,  parcelles 
de  Tenu  1  et  de  Guadalaxara  ;  et  à  l'O. ,  par 
cette  dernièie  et  celle  de  Soria.  Sa  longueur, 
de  l'E.  â  l'O.,  est  de  a6  U,  et  sa  plus  grande 
largeur,  du  N.  au  S.,  de  17  1.  La  partie 
occid.  de  cette  prov.  est  couverte  par  quel- 
ques rameaux  de  la  chaîne  Ibérique.  On  y 
remarque  la  sierra  de  Solorio ,  la  sierra  de 
Muedo,  et' surtout  le  célèbre  mont  Cayo. 
La  partie  orient,  présente  une  surface  plus 
unie  :  le  Xiloca  est  la  seule  rivière  considé- 
rable qui  l'arrose. 

GALATAYUD,  en  arabe  Caia'l  aiouh 
(le  château  de  Job),  ville  d'Espagne ,  chef- 
lieu  de  la  prov.de  Calatayud  (Aragon),  agréa- 
blement située  dans  un  vallon  fertile,  au  con- 
fluent du  Xalon  et  du  Xiloca ,  à  i  \  1.  i/a  O. 
S.  O.  de  Saragosse ,  et  a  44  1.  N.  E.  de  Ma- 
drid. Elle  est  grande  et  assez  bien  percée; 
elle  a  aa  places  publiques,  3  faubourgs,  3 
ponts,  1  belle  fontaine  et  quelques  édifices, 
dont  les  plus  remarquables  sont  l'église  du 
Saint  -  Sépulcre  et  le  couvent  de  la  Merci. 
On  y  cpmpte  a  collégiales,  7  églises  parois- 
siales ,  5  couvens ,  1  séminaire  et  9  collèges. 
Il  y  a  plusieurs  fabriques  de  savon  et  i  tan- 
nerie. Patrie  du  poëte  Martial  et  de  Baltasar 
Gracian  ,  politique  célèbre.  9,000  hab. 

Calatayud  fut  fondé  dans  le  vin*  siècle 
par  Aïoub,  général  maure,  avec  les  ruines 
de  tiittilis,  qui  était  située  sur  une  mon- 
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tagne,  à  i/a  1.  plus  loin;  Alphonse  i*r ,  roi 
d'Aragon,  la  prit  sur  les  Maures  en  1118; 
le  roi  de  Castille  l'enleva  en  i36a  aux  des- 
cendans  d'Alphonse. 

CALATRAO,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  8  1.  i/i  S.  O.  de  Saragosse  (Aragon),  près 
de  la  rive  droite  du  Xalon. 

CALATRAVA  ,  bourg  d'Espagne.  Voy. 
Gobbal  dr  Calatbava. 

CALAU ,  ville  des  États-Prussiens,  prov. 
de  Brandebourg,  régence  et  à  17  1.  1 /a  S. 
S.  O.  de  Francfort ,  et  à  6  1.  1/4  O.  de  Kott- 
bus ,  sur  le  Dober  ;  chef-lieu  de  cercle.  Elle 
est  petite.  On  y  fabrique  des  draps  et  des 
toiles.  Commerce  de  lin  ;  marchés  pour  les 
laines.  »,4;9  hab.  Il  y  a  une  papeterie  dans 
les  environs.  Pop.  du  cercle  de  Calau  : 
3 1,639  l>aD* 

CALAL'R  ,  groupe  d'Iles  de  l'archipel 
Asiatique,  au  S.  de  l'île  Célèbes,  entre  5* 
48'  et  70  de  lat.  S.,  et  entre  1 170  55'  et  1 180 
4o'  de  long.  E.  Les  principales  sont  :  Salayr 
et  Hog. 

C  A  L  A  U  R I  A,  petite  île  de  l'archipel  Grec , 
près  de  la  côte  de  la  Morée,  jointe  à  celle 
de  Poros  par  un  banc  de  sable.  On  y  voit 
les  ruines  d'un  grand  monastère,  et  d'un 
temple  de  Neptune  où  Oémosthènes ,  fuyant 
la  colère  d'Anlipater  ,  s'empoisonna. 

C ALAVA ,  cap  de  Sicile ,  sur  la  côte  N., 
entre  ceux  d'Qrtando  et  de  Bianco,  prov.  de 
Messine,  distr.  et  à  a  1.  i/a  N.  O.  de  Patti. 
Lat.  N.  38°  ia'3o'.  Long.  E.  ia°4o'  o'. 

CALAVR1TA  ,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope ,  en  Morée  ,  sandjak  et  à  1  a  1.  N.  N.  O. 
de  Tripolitza  ,  et  à  8  1.  1/4  S.  E.  de  Patias. 
Résidence  d'un  évéque. 

GALAYAN,  une  des  îles  Babuyanes,  au 
N.  des  Philippines.  Lat.  N.  1 90  a  1  '.  Long.  E. 
1 19*  1  '.  Elle- a  environ  81.  detour.5oo  hab. 

GALBA,  ville  et  port  d'Arabie ,  prov.  de 
Bahreïn ,  sur  le  golfe  Persique ,  à  85  I.  E.  S. 
E.  de  Lahsa.  Elle  sert  de  refuge  aux  pirates. 

GALBAR1,  côte,  rivières,  et  villes  de 
la  Guinée  supérieure,  l'oy.  GalabarI 

GALBE,  ville  des  Etats-Prussiens,  prov. 
de  Saxe,  régence  et  à  6  I.  \f\  S.  S.  E.  de 
Magcicbourg,  et  à  io  1.  i/a  N.  N.  O.  de 
Halle  ;  chef-lieu  de  cercle ,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Saale.  Elle  a  a  faubourgs  ,  est  en- 
tourée de  murailles ,  et  défendue  par  un 
château-fort.  Elle  renferme  a  églises  luthé- 
riennes ,  i  réformée,  4  écoles  publiques, 
3  hôpitaux  ,  des  fabriques  de  toiles  ,  de  ra- 
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tine  et  de  bas  ,  et  des  tanneries.  3,917  hab. 

Le  cercle  de  Calbe  a  34 ,086  hab. ,  et  4 
sources  salées. 

CALBE  ,  ville  des  États-Prussiens,  prov. 
de  Saxe ,  régence  de  Magdeboorg ,  cercle 
et  a  6  1.  S.  E.  de  Salzwedel,  et  à  3  1.  i/a 
N.  de  Gardelegen,  sur  la  Milde.  Elle  a  1 
église  ,  1  hôpital ,  des  manufactures  de  toi- 
les, et  des  brasseries.  1,09a  hab.  On  cultive 
beaucoup  de  houblon  dans  les  environs. 

CALBONGAS,  peuple  de  la  Guinée  su- 
périeure, qui  habite  sur  la  côte  de  Gabon, 
depuis  le  Camarones  jusqu'à  la  rivière  Saint- 
Jean.  Leur  pays  est  élevé  et  a  un  bel  aspect. 
Les  hauteurs  sont  couronnées  de  forêts.  11 
est  arrosé  par  un  grand  nombre  de  cours 
d'eau  qui  affluent  tous  à  l'Atlantique.  Le  sol, 
très  fertile,  abonde  en  racines  d'yam  et  au- 
tres végétaux.  Les  Calbongas  font  peu  con- 
nus ,  et  passent  pour  être  toujours  en  guerre 
ou  entre  eux,  ou  avec  leurs  voisins. 

CALBUCO,  ville  de  Chili,  dans  le  pays 
des  Araucaniens,  au  fond  de  la  baie  de  Pu- 
ralia ,  et  au  pied  du  volcan  de  Purarrague, 
à  45  1.  S.  S.  E.  de  Valdivia.  Elle  a  1  église 
paroissiale  et  a  con  vens ,  et  est  peuplée  d'Es- 
pagnols, de  métis  ,  et  d'Indiens. 

CALCA,  ville  sur  la  côte  N.  O.  de  l'Ile 
Bornéo,  à  97  l.  S.  O.  de  la  ville  de  ce  nom. 
Lat.      a0  48'.  Long.  E.  109°  io'. 

CALCA  ou  ZAMORA,  ville  du  Pérou, 
intendance  et  à  19  1.  N.  E.  de  Cuzco;  chef- 
lieu  de  la  prov.  de  Calca  y  Lares ,  sur  la 
Vilcabamba. 

C  A  LC  A NDÉRÉ,  petite  ville^le  la  Turquie 
d'Europe,  en  Romélie,  sandjak  et  à  7  1.  i/a 
O.  d'Uskup,  près  du  Vardar,  au  pied  du 
Tchar-dagh.  C'est  la  résidence  d'un  pacha 
qui  habite,  près  de  la  ville ,  une  espèce  de 
palais  entouré  de  murs  crénelés.  La  ville 
est  d'un  aspect  agréable,  et  contient  envi- 
ron 90(1  maisons.  Lesenvirons  sont  remplis 
de  jardins. 

CALCAR,  ville  des  États  -  Prussiens , 
prov.  de  Clèves-Berg ,  régence  ,  cercle  et 
à  a  1.  a/3  S.  E.  de  Clèves,  sur  la  Leye,  à 
1  1.  de  la  rive  gauche  du  Rhin.  Il  y  a  1  église 
catholique  et  1  réformée  ,  quelques  fabri- 
ques de  bas  ,  de  mouchoirs  de  coton  ,  et  de 
chapeaux  ;  des  tanneries  et  des  brasseries. 
C'est  la  patrie  du  peintre  Jean  de  Calcar. 
1 ,537  hab. Cette  ville  est  très-ancienne.  Dans 
les  xv  et  xv!»  siècles,  elle  éprouva  des  incen- 
dies qui  minèrent  son  commerce.  Le  marquis 
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de  Grana  ,  commandant  les  Impériaux  ,  la 
fortiGa  en  1639.  Les  Hessois  l'en  chassèrent 
en  1640  ,  et  en  164 5  la  remirent  à  l'électeur 
de  Brandebourg,  qui  en  fit  démolir  les  for- 
tiBcations.  Ce  fut  à  peu  près  à  cette  époque 
que  le  canal  de  Kalflack,  par  lequel  elle 
communiquait  au  Rhin,  fut  comblé. 

CALCASUouCALCASUl,lacdes  États- 
Unis,  état  de  Louisiane,  comté  d'Opelou- 
sas.  II  a  i3  I.  de  long  du  N.  au  S.,  et  4  I.  •  /> 
dans  sa  moyenne  largeur.  Le  territoire  qui 
l'environne,  à  l'E.  et  à  l'O. ,  est  maréca- 
geux ;  au  N.  s'étendent  de  vastes  prairies. 

CALCASU  ou  CALCASUI,  rivière  des 
États-Unis,  état  de  Louisiane.  Elle  prend 
sa  source  près  du  lac  Cassim  ,  dans  le  comté 
de  Natchitoches,  par  3 1 0  3o'  de  lat  N .,  arrose 
la  paroisse  de  Rapides  et  le  comté  d'Ope- 
lousas,  traverse  le  lac  de  son  nom,  et  se 
jette  dans  le  golfe  du  Mexique,  à  3  1.  au  des- 
sous du  lac,  après  un  cours  d'environ  60 1. 
du  N.  au  8. 

CALCA  Y  LARES ,  prov.  du  Pérou ,  in- 
tendance de  Cuzco,  et  au  Pl.  de  la  ville  de 
ce  nom.  Elle  a  3o  1.  de  long  du  N.  au  S.  et 
5 1.  de  large/Elle  est  montagneuse,  et  la  prin- 
cipale de  ses  rivières  est  la  Vilcabamba. 
Elle  produit  le  meilleur  sucre  du  Pérou. 
10,000  hab.  Calca  en  est  le  chef-lieu. 

C  ALCEN  A,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  7  1.  N.  N.  O.  de  Calatayud  (  Aragon  ) ,  sur 
la  rive  gauche  de  la  Hijuela.  On  y  a  exploité 
des  mines  d'argent. 

CALCEWORTH,  hundred  d'Angleterre, 
comté  de  Lincoln,  dans  la  partie  orient,  de 
la  div.  de  Lindsey.  9,35o  hab. 

CALCIANO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Basilicate,  distr.  et  à  8  1.  1/2  O. 
de  Matera,  cant.  et  a  3  1.  N.  N.  O.  de 
S.  Mauro,  près  de  la  rive  gauche  du  Ba- 
sento  ,  dans  un  pays  malsain.  On  y  récolte 
de  bons  fruit»  et  d'excellens  vins.  45o  hab. 

CALCINATE,  villag;  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  à  3  I.  S.  E.  de  Bergame, 
distr.  et  à  1  1.  1/2  N.  N.  E.  de  Martinengo. 
Il  a  1  belle  église  ,  est  bien  bâti,  et  entouré 
d'un  large  fossé  plein  d'eau ,  qui  rend  l'air 
malsain.  1,275  hab. 

CALCIÎVATO,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  a  4  1.  S.  E.  de  Brescia, 
distr.  et  à  1  1.  N.  N.  E.  de  Montechiari,  et 
à  a  1.  8.  O.  du  lac  de  Garda,  sur  la  rive 
gauche  du  Chiese.  11  s'y  tient  1  foire  le  8  sep  - 
.  tembre. 5,ooo  hab.  Les  Autrichiens  y  furent 
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défaits,  le  19  avril  1706,  parles  Français 
commandés  par  le  duc  de  Vendôme. 

CALCIO,  bourg  du  roy.  Lombard-Véni- 
tien, pror.  et  a  5  l.  3/4  S.  E.  de  Bergame, 
distr.  et  a  al.  E.  de  Romano,  sûr  la  rive 
droite  de  l'Oglio,  et  sur  la  route  de  Milan  à 
Brescia.  11  est  assez  bien  bâti  et  a  3  églises, 
dont  uoe  d'une  belle  architecture  ;  1  hôpi- 
tal pour  4°  malades ,  et  des  fabriques  de 
toiles.  11  commerce  en  draps  ,  eaux-de-vie, 
et  merceries.  a,5io  hab. 

CALCKEN,  bourg  des  Pays  Bas,  prov. 
de  la  Flandre  Orientale ,  arrond.  et  à  3  1.  O. 
de  Denderraonde ,  canton  de  Wetteren,  à 
3  1.  E  de  Gand.  3,g4i  hab. 

CALCUTTA  ,  ville  capit.  des  poss.  angl. 
dans  l'Hinduustan,  chef-lieu  de  la  présiden- 
ce et  de  l'anc.  prov.  du  Bengale  ;  située  sur 
la  rive  gauche  du  Hougly  ,  bras  occid.  du 
Gange  ,  à  3o  I.  N.  du  golfe  du  Bengale , 
par  ai*  34'  45'  de  lat.  PL  ,  et  86°  9'  3o'  de 
long.  E.  Siège  d'une  cour  suprême  et  d'une 
cour  d'appel,  qui  comprend  les  subdivisions 
suit aotes  :  Berdouan,  Djengle-Mahals ,  Djes- 
sore  ,  Hougly,  kétek,  Midnapour,  Neddy, 
et  les  »4  perghannahs.  Résidence  d'un  mé- 
tropolitain anglican  qui,  sous  le  titre  d'é- 
vêque  de  Calcutta  ,  et  assisté  de  trois  archi- 
diacres,  régie  toutes  les  affaires  ecclésiasti- 
ques de  l'Inde* 

Située  dans  un  terrain  bas ,  Calcutta  est 
environnée  de  marécages ,  et  voisine  d'une 
immense  forêt.  Vue  du  Hougly  qui,  à  ma- 
rée haute,  a  près  d'i/3  de  1.  de  large,  elle 
offre  un  aspect  magnifique.  Son  étendue  le 
long  de  cette  rivière  est  de  plus  de  a  L  Elle 
consiste  en  trois  parties  :  le  fort  William 
au  S.  ,  la  Ville  Blanche  ou  des  Européens 
au  centre ,  et  la  Ville  Noire  au  N. 

Le  fort  William,  disposé  pour  loger  1 5,ooo 
hommes,  surpasse  en  force  et  en  régularité 
toutes  les  autres  forteresses  de  l'Inde.  11  est 
de  forme  octogone ,  et  entouré  d'un  fossé 
qui  reçoit  les  eaux  du  Hougly  au  moyen  de 
deux  écluses.  Ses  ouvrages  sont  si  étendus, 
que  10,000  hommes  sont  nécessaires  pour 
les  défendre.  Entre  ce  fort  et  la  ville  s'é- 
tend l'esplanade ,  où  les  équipages  se  pro- 
mènent ,  et  auprès  ,  entre  la  ville  et  la  ri- 
vière ,  il  y  a  une  promenade  agréable  pour 
les  gens  a  pied.  L'esplanade  est  bordée  par 
le  nouveau  palais  du  gouvernement  ,  à  la 
suite  duquel  se  présente  une  rangée  de  mai 
sous  magnifiques,  ornées  de  galeries  spa- 


C  A  L  C  4*9 

cieuses.  A  angle  droit  avec  cette  file  d'ha- 
bitations ,  et  à  l'E.  du  palais  du  gouverne- 
ment ,  s'étend  Tchouringhi ,  ancien  village 
hindou ,  dont  les  huttes  sont  devenues  de 
belles  maisons.  Le  palais  du  gouvernement 
est  l'édifice  public  le  plus  remarquable  de 
Calcutta.  Il  y  a,  de  plus,  1  maison  de  ville,  la 
courde  justice,  1  monnaie,  1  bourse,  a  églises 
anglicanes ,  dont  1  est  très-belle ,  des  églises 
pour  les  catholiques  portugais,  1  pour  les 
grecs,  1  église  arménienne,  plusieurs  pe- 
tits temples  hindous ,  et  des  mosquées.  Les 
maisons  de  la  ville  européenne  sont ,  en 
général  ,  d'architecture  grecque  ,  ce  qui 
parait  peu  convenable  pour  le  climat.  Elles 
sont  en  briques  ,  et  séparées  les  unes  des 
autres  par  des  enceintes  fermées  de  murs. 
Les  rues  sont  larges  et  droites.  La  princi- 
pale place  a  5oo  toises  de  diamètre  :  un 
vaste  réservoir  en  occupe  le  centre.  Prèa  de  là 
se  trouvent  un  quai ,  une  douane  et  plusieurs 
autres  beaux  bâtimens.  La  Caverne  Noire 
ou  l'ancien  fort,  où  Seradje-ed-Daoulah  en- 
ferma ,  en  i;-56  ,  une  partie  de  la  garnison , 
fait  partie  d'un  magasin  devant  lequel  on  a 
élevé  un  monument  a  la  mémoire  des  infor- 
tunés qui  y  périrent  ;  il  est  maintenant  en 
ruine.  L'hôpital  et  la  prison  sont  au  S.  de 
la  ville.  La  Ville  Noire,  c'est-à-dire  la  partie 
habitée  par  les  Hindous ,  forme  un  contraste 
frappant  avec  celle  que  nous  venons  de  dé- 
crire. Les  rues  y  sont  étroites,  sales  et  non 
pavées.  Quelques  maisons  élevées  de  deux 
étages  sont  en  briques ,  et  ont  des  toits  en 
forme  de  terrasse.  La  majeure  partie  ne  sont 
que  des  chaumières  en  terre,  couvertes  en 
tuiles,  et  dont  les  murs  sont  quelquefois  en 
nattes  ou  en  bambous.  Les  incendies  y  sont 
fréquens  ,  et  très-rares ,  au  contraire ,  dans 
la  ville  européenne.  Celle  ci  redoute  un  au- 
tre fléau,  les  fourmis,  qui  détruisent  en 
peu  de  temps  les  solives. 

Parmi  les  institutions  les  plus  recomman- 
dables  de  Calcutta,  il  convient  de  citer  : 
l'académie  établie  au  fort  William ,  et  qui 
veille  sur  l'instruction  publique,  la  société 
asiatique,  1  école  pour  les  mahométans , 
des 'écoles  élémentaires  pour  les  Hindous, 
et  plusieurs  écoles  de  commerce.  Il  y  a  1 
hôpital  militaire ,  sur  les  fonds  duquel  les 
veuves  des  soldats  hindous  reçoivent  des 
pensions;  1  hôpital  civil,  1  théâtre.  1  ob- 
servatoire ,  et  vis-à-vis  de  la  ville  ,  sur  la 
rive  droite  du  Hougly  ,  1  jardin  botanique. 
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L'industrie  est  très  active.  Les  manufac- 
tures d'étoffes  de  soie  et  de  coton  sont  nom- 
breuses. L'on  travaille  bien  l'or  et  l'argent. 
On  fait  de  jolis  ouvrages  en  menuiserie,  et 
les  peintures  sur  verre  ont  acqnis  un  certain 
degré  de  perfection.  Il  y  a  des  tanneries, 
de*  raffineries  ,  des  fabriques  d'arack  ,  des 
manufacture  de  tabac ,  de  poterie ,  etc.  Le 
commerce  eat  très-considérable/  Treixe  ba- 
zars appartenant  à  des  particuliers  et  six  an 
gouvernement  sont  les  entrepôts  des  mar- 
chandises, surtout  des  toiles,  apportées 
de  l'intérieur  de  l'Hindoustan ,  et  des  mar- 
chandises importées  des  diverses  parties 
du  monde.  11  y  a  a  banques  et  i5  compa- 
gnies d'assurance.  Plusieurs  chantiers  de  con- 
struction sont  sur  les  bords  du  Ilougly.  Cette 
rivière  baigne  en  beaucoup  d'endroits  le 
pied  des  maisons,  et  est  animée  par  une 
infinité  de  barques  qui  apportent ,  au  moyen 
des  canaux  de  Tolley  et  de  Banka ,  du  Ca- 
nal Neuf,  et  deccux  qui  joignent  l'isamotty 
et  d'autres  rivières,  toutes  les  marchandises 
de  l'Hindoustan.  Sur  la  rive  droite  du  Ilou- 
gly ,  vis-à-vis  de  la  ville ,  sont  rangés  les  na- 
vires dont  le  port  ne  passe  pas  5oo  ton- 
neaux. Les  navires  plus  considérables  s'ar- 
rêtent à  i3  1.  plus  bas ,  au  port  du  Diamant. 
Le  i"février  1819,  on  compta  sur  le  Hou- 
gly  1  o4  bâtimens,  dont  le  tonnage  total  s'éle- 
vait à  4''93°  tonneaux.  Ces  bâtimens  ap- 
portent à  la  capitale  des  Indes  des  métaux 
bruts  et  façonnés ,  des  draps  et  des  lainages , 
des  munitions  navales  et  militaires ,  de  la 
monnaie  d'or  et  d'argent,  et  toutes  sortes 
d'objets  des  manufactures  d'Europe  ;  des 
toiles  peintes  ,  des  toiles  de  coton  fines,  de 
la  côte  de  Coromandel;  du. poivre,  de  l'é- 
tain  ,  de  la  cire,  du  soufre,  de  la  poudre 
d'or ,  des  noix  de  bétel ,  des  épiceries ,  du 
benjoin,  de  Malacca  et  de  l'archipel  Asiati- 
que ;  de  la  toutenague  ,  du  sucre  candi,  du 
thé  ,  de  l'alun ,  de  la  porcelaine ,  des  objets 
en  laque ,  et  divers  autres  objets  des  manu- 
factures de  la  Chine;  de  l'indigo,  du  sucre, 
et  du  bois  de  sapan ,  de  Manille ,  du  bois  de 
sandal  ;  des  cordages  en  bourre  de  coco,  du 
poivre ,  des  drogu»  s ,  et  de  l'ivoire  fie  la 
côte  de  Malabar. 

Les  estimations  varient  sur  la  population 
de  Calcutta.  En  17^8 ,  le  nombre  des  mai- 
sons était  de  78,760.  En  180a,  les  magis- 
trats donnaient  à  cette  ville  600,000  hab. 
En  1810,  on  portait  la  population  de  la  ville 
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et  des  environs  à  1 ,000,000.  Les  Hindous  for- 
ment la  classe  la  plus  nombreuse;  viennent 
ensuite  les  raahométans,  puis  les  Anglais,  et 
les  autres  Européens.  Les  Arméniens  sont 
peu  nombreux.  Il  y  a  quelques  Grecs.  11  n'y 
a  pas  de  Juifs. 

Quoique  le  climat  de  Calcutta  soit  tou- 
jours malsain ,  les  habitans  ont  trouvé  moyen 
de  se  garantir  un  peu  de  son  influence  fu- 
neste. Les  décès  ne  sont  plus  aussi  nom- 
breux qu'autrefois.  On  n'a  pas  encore  dé- 
truit les  plantations  de  rix,  qui  entretiennent 
des  marécages  dans  les  environs;  cependant 
quelques  dessèchemens  ont  eu  lieu  ,  et  on 
a  percé  dans  les  forêts  voisines  de  large* 
routes  dans  les  directions  des  vents  domi- 
nans.  Les  pluies  commencent  vers  le  1  a  juin 
et  finissent  vers  le  1  \  octobre.  Durant  cette 
saison ,  le  choléra-mur  bu  s  fait  de  grands  ra- 
vages, principalement  parmi  les  indigènes. 
On  a  trouvé  dans  les  environs  beaucoup  de 
bois  fossile. 

Le  nom  de  Calcutta  est  formé  de  celui  de 
Caly ,  donné  par  les  Hindous  à  la  déesse  du 
temps,' et  de  Cutta,  nom  d'un  temple  qui 
existait  dans  Caly-Cutta,  village  voisin  de 
ceux  de  Tchottanotty  et  (îobindpore,  en- 
tre lesquels  les  Anglais  établirent  un  comp- 
toir en  1690,  en  vertu  d'un  firman  d'Au- 
reng-Zeyb.  En  1696,  une  révolte  eut  lieu 
au  Bengale,  et  les  Anglais  s'en  prévalurent 
pour  obtenir  la  permission  de  fortifier  leur 
établissement.  Deux  ans  après,  Axyn-Ou- 
chan,  petit-fils  d'Aurcng  Zeyb ,  céda  à  la 
compagnie  les  trois  villages  nommés  plus 
haut.  En  1719,  la  colonie  prit  le  nom  de 
Fort-William  ,  et  dès-lors  elle  devint  floris- 
sante et  prit  de  l'accroissement.  En  1756, 
elle  fut  prise  par  Seradje  -  ed  -  Daoulah. 
Toute  la  garnison  périt,  et  le  nom  d'Aly- 
naghor  remplaça  celui  de  Fort- William  jus- 
qu'à la  reprise  de  cette  ville  par  les  Anglais 
au  commencement  de  1757.  Depuis  elle  n'a 
cessé  de  leur  appartenir. 

CALDANA ,  A.qvm  fopilom  *  ,  village  du 
grand-duché  de  Toscane ,  prov.  de  Sienne , 
podesterie  et  à  3  1.  î/a  N.  N.  E.  de  Casti- 
glione  délia  Pescaja. 

CALDAO,  rivière  de  Portugal,  foy.  Sa- 

DAÔ. 

CALDARO,  bourg  du  Tyrol.  Voy.  Kal- 
tbbh. 

CALDAS,  montagne  du  Brésil,  prov.  de 
Goyax ,  comarca  de  Rio  das  Velhas ,  à  10  L 
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O.  de  S".  €ruz,  et  a  3o  1.  S.  E.  de  Villa- 
Boa.  Elle  a  16  l.  a  sa  base.  11  y  a  quelques 
lacs  sur  son  sommet. 

CALDAS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
6  I.  3/4  N.  O.  de  Léon ,  sur  un  affluent  de 
la  Luna. 

CALDAS,  bourg  de  Portugal ,  prov.  d'Es- 
tremadure ,  comarca  et  à  9I.  N.  d'Alenquer, 
et  à  10  L  i/a  S.  O.  de  Leiria,  sur  la  pente 
d'une  colline.  11  a  1  église,  1  hôpital,  des 
faïenceries ,  et  des  bains  d'eaux  thermales 
très-fréquentés.  i,44ohab. 

CALDAS  DE  CUNT1S,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  a  i3  1.  N.  N.  E.  de  Vigo 
(Galice),  sur  la  rive  gauche  de  la  Galle- 
monde.  Il  y  a  des  eaux  thermales. 

C  ALDAS  DE  M  AL  AVELLA,  bourg  d'Es 
pagne,  prov.  et  à  3  1.  3/4  S.  de  Girone 
(  Catalogne). 

CALDAS  DE  MOMBUY,  Aqvm  Calidm, 
bourg  d'Espagne,  prov.  et  a  5  1.  N.  de  Bar- 
celone (Catalogne  ),  dan*  un  canton  sau- 
vage et  montagneux ,  sur  la  rivière  de 
même  nom.  Ses  eaux  thermales  furent  au- 
trefois très-fréquentées.  U  y  a  encore  des 
bains  publics  et  un  hospice  pour  les  pau- 
vres. 

Ce  bourg  a  été  une  ville  et  le  chef-lieu 
d'un  territoire  habité  par  les  Jf/ui  Caiden- 
ses  ,  qui  fut  long  temps  un  sujet  de  con- 
testation entre  Rome  et  Carthage.  On  y 
trouve  encore  des  antiquités,  entre  autres 
un  mur  et  quatre  portes. 

CALDAS  DE  REY,  Aqv«  CicMoacw , 
bourg  d'Espagne,  prov.  et  à  10  1.  î/a  N. 
N.  O.  de  Vigo  (Galice),  sur  la  rive  droite 
de  l'Umia.  Il  y  a  des  eaux  thermales. 

CALDAS  DO  GEREZ,  village  de  Portu- 
gal ,  prov.  de  Minho,  comarca  et  à  6  1.  3/4 
N.  E.  de  Guimaraens,  et  à  7  1.  E..N.  E.  de 
Braga.  Il  y  a  des  eaux  thermales  très-fré- 
quentées. 

CALDBECK  ,  paroisse  d'Angleterre  , 
comté  de  Cumberland,  ward  d'Allerdale 
au-dessous  du  Derwent ,  a  4  L  S.  de  Car- 
lisle.  i,5S8  hab. 

CALDEIRAO  (SERRA  DE),  chaîne  de 
montagnes  de  Portugal,  qui  se  dirige  de  PB. 
à  PO.,  dans  la  purtie  N.  O.  de  la  prov.  d'Al- 
garve,sur  une  longueur  d'environ  9I.  A  l'E., 
elle  se  termine  aux  sources  du  Vascaô  ;  vers 
l'O.,  elle  se  rattache  à  la  serra  de  Monchi- 
que,  sur  la  limite  des  prov.  d'Algarve  et 
d'Alcntejo. 


C  A  L  D  421 

CALDELLAS  DE  RENDUFE,  village 
de  Portugal,  prov.  de  Minho,  comarca  et 
à  7  1.  E.  S.  E.  de  Vianna.  U  y  a  des  eaux 
ferrugineuses  et  sulfureuses. 

CALDER  ,  rivière  d'Angleterre  ,  qui 
prend  sa  source  sur  les  limites  des  comtés 
d'York  et  de  Lancastre  ,  coule  de  l'E.  à 
PO.  dans  le  comté  d'York,  et  alimente  le 
canal  de  Rochdale  ,  qui  la  longe  pendant 
environ  5  1.  Elle  arrose  WaLeûeld,  et 
jette  dans  l'Aire  à  Castelford  ,  à  1  1.  1/4 
IN.  O.  de  Pontefract,  après  un  coure  d'en- 
viron 1 5*1. 

CALDER  (WEST),  paroisse  d'Ecosse , 
comté  et  à  6  1.  î/a  O.  d'Édinbourg,  presby- 
tère de  Linlithgow.  U  y  a  de  la  chaux  et  de» 
indices  de  houille.  i,458  hab. 

CALDER,  village  et  paroisse  d'Ecosse  , 
comté,  presbytère  et  a  1  1. 3/4  S.  de  Nairn , 
près  de  la  rive  droite  de  la  rivière  de  ce 
nom.  On  y  voit  les  débris  d'un  ancien  châ- 
teau où  naquit  Macbeth.  Pop.  <le  la  pa- 
roisse :  953  hab. 

CALDERA,  rivière  du  gouv.  de  Bucnos- 
Ayres,  iutendance  de  Salta.  Elle  prend  sa 
source  par  a3°  35'  de  lat.  S.  et  68°  ao'  de 
long.  O. ,  coule  à  l'E. ,  et  se  réunit  au  Pe- 
rico,  a  17  L  N.  E.  de  Salta ,  pour  former  le 
Siancas  qui,  après  avoir  traversé  un  lac, 
se  jette  dans  le  Rio  Grande.  Le  cours  de  la 
Caldera  est  d'environ  60  1. 

CALDERA,  bourgade  du  gouv.  de  Bue- 
nos- Ayres ,  intendance  et  à  8  I.  N.  de  Salta, 
sur  la  rive  gauche  de  la  rivière  de  même 
nom. 

CALDERA,  port  du  Chili,  à  4  1.  1/2  KL 
de  Copiapo. 

CALDERA  (  LA  ),  port  sur  la  côte  mérid. 
de  Saint-Domingue  ,  dans  la  partie  orient, 
de  la  baie  d'Ocoa ,  à  17  1.  1  /a  O.  S.  O.  de 
S".  Domingo. 

CALDER  MID,  paroisse  d'Ecosse,  comté 
et  à  5  1.  O.  S.  O.  d'Édinbourg,  presbytère 
de  Linlithgow.  Il  y  a  des  pierres  de  taille  et 
de  la  chaux.  i,4o8  hab. 

CALDEROLA,  petite  ville  des  États  de 
l'Église,  délégation  et  à  3  1.  N.  E.  de  Ca- 
merino,  et  à  5  I.  i/a  S.  O.  de  Macerata  , 
près  de  la  rive  droite  du  Cliienti.ll  s'y  tient 
des  foires  les -lundis  de  mai ,  le  II*  novem- 
bre et  tous  les  lundis  suivans,  jusqu'au 
1 1  décembre. 

CALDERONA,  lac  d'Espagne  ,  prov.  et 
à  i3  1.  E.  de  Séville ,  au  S.  du  lac  d'Ayala. 
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Il  a  environ  i/a  1.  de  long  sur  presque  autant 
de  large. 

C  ALDEROMS  ,  petites  lies  de  la  Médi- 
terranée. Voy.  GAÏDaoRist. 

GALDES  (LES),  village  de  la  vallée 
d'Andorre,  sur  la  rive  gauche  de  l'Emba- 
lire,a  i/a  1.  E.  S.  E.  d'Andorre.  Il  y  a  beau- 
coup de  sources  thermales  et  des  forges. 

GALDEY  ou  CALDY,  île  du  canal  de 
Bristol ,  prés  de  la  côte  mérid.  du  pays  de 
Galles,  côuité  de  Pembroke,  a  1  I.  3/4  S. 
de  Tenby.  Elle  est  jointe  à  111e  Sainte-Mar- 
guerite par  un  long  récif  qui  as%èche  de 
mer  basse.  Elle  a  environ  i/3  de  I.  de  long 
aur  1/6  de  1.  de  large.  Au  N.  s'ouvre  une 
rade  excellente ,  abritée  des  vents  de  S.  et 
d'E.,  et  dans  laquelle  peuvent  mouiller  à 
l'aise  aoo  navires.  La  roche  qui  forme  cette 
lie  est  principalement  calcaire ,  et  l'on  s'en 
sert  pour  amender  les  terre*.  Il  y  a  beau- 
coup de  soufre. 

Robert,  fils  deTurribus,  fonda  dans  cette, 
île  un  prieuré ,  dont  il  reste  encore  plusieurs 
appartemens  bien  conservés ,  ainsi  que  l'é- 
glise. 

GALDIGOTT,  hundred  d'Angleterre, 
dans  la  partie  mérid.  du  comté  de  Mon- 
mouth.  io,a3q  hab.  Chepstow  en  est  le  chef- 
lieu. 

C  ALDICOTT,  village  d'Angleterre,  com- 
té de  Monmouth ,  hundred  de  même  nom, 
4  a  1.  S.  O.  de  Ghepstow,  et  à  i/a  1.  de  la 
mer.  lia  1  église  gothique,  surmontée  d'i 
grosse  tour,  et  1  château  en  ruine  entouré 
d'i  fossé.  On  voit  aussi  sur  une  montagne 
artificielle  1  grande  tour  qu'on  nomme  la 
Citadelle,  où  l'on  remarque  1  beau  portail 
flanqué  de  a  énormes  tours.  i  <  S  hab. 

GALDIERO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  à  3  1.  i/a  E.  de  Vérone , 
distr.  et  i  1  1.  i/a  S.  d'Illasi,  au  pied  d'une 
colline.  On  y  voit  les  ruines  des  thermes  de 
J  unon;  la  source  est  sulfureuse  et  a  lumi- 
neuse ,  et  a  toujours  de  ai  à  aa°  de  chaleur. 
Galdiero  a  été,  en  i8o5,  le  théâtre  d'un 
combat  entre  les  Français  et  les  Autrichiens. 

GALDONAZZO  ou  CALDEN  ASEH,  vil- 
lage et  seigneurie  du  Tyrol ,  cereje  et  â  4  I. 
8.  E.  de  Trente ,  sur  le  bord  mérid.  du  lac 
de  même  nom ,  et  prés  de  la  source  de  la 
Brenta.  Pop.  de  la  seigneurie  :  4«3oo  hab. 

CALDWELL,  comté  des  États-Unis, 
dans  la  partie  occid.  de  l'état  de  Kentucky. 
9,oaa  hab.  Princeton  en  est  le  chef  lieu. 
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GALDWELL,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  New- Jersey,  comté  d'Essex ,  prés 
de  Newark,  â  17  1.  N.  E.  de  Trenton. 
a,oao  hab. 

GALDWELL ,  comm.  des  États  -  Unis, 
état  de  New -York,  comté  de  Warren,  au 
S.  O.  du  lac  George,  à  19  1.  N.  d'Albany. 
7a3  hab.  Le  village,  agréablement  situé 
sur  le  bord  du  lac ,  est  chef-lieu  du  comté. 
On  y  compte  5o  maisons. 

GALDWELL,  une  des  Iles  Gallapagos, 
dans  le  Grand  Océan  équinoxial ,  par  1°  a5' 
de  lat.  S.,  et  9a0  4*'  de  long.  O. 

CALEBON ,  gros  village  d'Irlande,  prov. 
d'Ulster,  comté  de  Tyrone,  baronnie  et  i 
3  1.  i/a  S.  S.  O.  de  Dungannon ,  près  du 
Blackwater. 

GALEDON,  baie  du  golfe  de  Carpen ta- 
rie ,  sur  la  cûte  sept,  de  la  Nouvelle  -  Hol- 
lande. Lat.  S.  ia°  5o'.  Long.  E.  i34*  i5'. 
Les  eûtes  sont  basses  ,  et  le  sol  est  de  mau- 
vaise qualité. 

GALEDON,  village  de  la  colonie  du  Gap 
de  Bonne  -  Espérance ,  dans  la  partie  S.  O. 
du  distr.  de  Zwellendam.  11  est  fort  agréable 
et  a  1  église.  A  1  1.  de  Caledon  il  y  a  des 
sources  thermales ,  près  desquelles  on  a  con- 
struit quelques  habitations*.  Les  3  plus  abon- 
dantes sources  sont  ferrugineuses ,  et  con- 
tiennent de  l'acide  carbonique.  La  saison 
des  bains  est  d'octobre  â  décembre. 

CALEDON1A,  comm.  des  États -U  ni*  , 
état  de  New- York  ,  comté  de  Livîngvtou, 
sur  le  Gcnesee,  à  4  L  N.  E.  de  Batavia, 
et  à  78  L  O.  d'Albany.  a,645  hab.  Son  ter- 
ritoire renferme  des  mines  de  feret  des  eaui 
salées  et  sulfureuses.  Les  sources  appelées 
Bij  Sjrrinys  sont  remarquables  en  ce  qu'el- 
les ne  tarissent  jamais,  et  font  tourner  de 
nombreux  moulins,  il  se  trouve  aussi  dans 
cette  commune  une  élévation  nommée 
Bone-Hilli  qui  est  formée  principalement 
d'ossemens  humains. 

CALEDONIA,  comté  des  États  -  Unis, 
dans  la  partie  sept,  de  l'état  de  Vermont. 
16,669  hab.  Le  chef-lieu  est  Danville. 

CALEDONIA,  ville  delà  Nouvelle-Gre 
nade.  fojf.  Éninaouac  (Nocvel). 

CALEDON I AIN  LARE,  lac  de  l'Améri- 
que sept.,  dans  la  Nouvelle-Calédonie  ,  par 
56"  3o'  de  lat.  N.,  et  iaa°delong.  O.  lia 
28  1.  de  longueur  du  N.  E.  au  S.  O.,  et  6  L 
dans  sa  moyenne  largeur ,  et  se  décharge  au 
S.  O.  parla  rivière  de  son  nom.  , 
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CALEDONIAN-RIVER,  fleuve  de  l'A- 
mérique sept.,  dans  la  Nouvelle-Calédonie, 
il  sort  de  l'extrémité  S.  O.  du  lac  de  même 
nom ,  et ,  après  un  cours  de  70  I.  au  S.  O. , 
se  divise  en  deux  bras ,  dont  l'un  se  jette 
dans  le  golfe  de  Géorgie ,  et  l'autre  dans  la 
baie  de  l'Amirauté.  La  compagnie  anglaise 
du  N.  O.  de  l'Amérique  a  un  comptoir  sur 
la  rive  droite  de  ce  fleuve. 

CALÉDONIE  (NOUVELLE  ) ,  NewCa- 
icdonia ,  contrée  de  l'Amérique  sept.  ,  com- 
prise dans  la  Nouvelle-Bretagne,  et  ainsi 
nommée  par  |a  compagnie  anglaise  du  N. 
O.  ,  qui  y  forma  un  premier  établissement 
en  1806.  Elle  est  située  a  l'O.  des  monts 
Rocheux ,  et  s'étend  jusqu'au  Grand  Océan 
boréal  ;  au  N. ,  elle  est  bornée  par  la  Russie 
américaine;  et  au  S.,  par  les  États-Unis, 
dont  l<  <  aledonian -river  la  sépare  en  partie. 
Elle  est  comprise  entre  4&°  <**  57°  de  lat. 
N. ,  et  entre  120°  11'  et  i35*  26'  de  long. 
O.  Sa  longueur,  du  N.  au  S. ,  est  d'environ 
a3o  I. ,  et  sa  largeur  moyenne ,  de  TE.  à  1*0., 
de  i4o  I.  Sa  superficie  peut  être  évaluée  à 
56,800  1.  Les  côtes,  très  -  découpées ,  sont 
parsemées  d'iles  nombreuses,  dont  les  prin- 
cipales sont:  Revilla-Gigedo ,  Pitt,  Banks, 
Princesse  Royale,'  Reine  Charlotte,  et  Qua- 
dra-et- Vancouver ,  que  le  golfe  de  Géorgie 
et  le  détroit  de  la  Reine  Charlotte  séparent 
du  continent.  Les  monts  Rocheux ,  qui  bor- 
dent ce  pays  a  l'E. ,  sont  couverts  de  neiges 
éternelles;  des  ramifications  plus  basses  de 
cette  chaîne  couvrent  en  partie  l'intérieur 
de  la  Calédonie.  Une  autre  chaîne,  prolon- 
gement de  la  chaîne  côtière  de  la  Californie , 
longe  la  côte  de  l'Océan  ,  et  laisse  ça  et  là 
des  ouvertures  à  travers  lesquelles  les  prin- 
cipaux cours  d'eau  de  ce  pays  vont  débou- 
cher dans  la  mer.  11  y  a  aussi  d'immenses 
vallées  sillonnées  par  de  grands  fleuves  qui, 
ai  l'on  excepte  l'Undjigah  qui  porte  ses 
eaux  au  lac  de  l'Esclave ,  sont  tous  tribu- 
taires du  Grand  Océan.  Ce  sont  :  le  Nate- 
ote-taïn,  qui  coule  vers  l'O.  et  débouche 
par5a°de  lat.  N.;  le  Tacoutché-Tessé  ou 
Frazcr,  qui  coule  vers  le  S.,  et  se  jette, 
dit-on  ,  dans  le  golfe  de  Géorgie ,  vers  49° 
de  lat.  ;  et  le  Caledonian-river ,  qui,  se  di- 
rigeant également  au  S.,  tombe  dans  la 
mer ,  au  S.  E.  de  l'île  Quadra-et-Vancouver. 
Parmi  les  lacs  qui  occupent  une  grande  par- 
tie de  la  surface  de  cette  contrée ,  on  dis- 
tingue le  lac  du  Grand  Ours,  que  les  natu- 
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rels  nomment  Mus-qua-sa-ky-e-gun  ,  et 
qu'ils  n'ont  jamais  pu  traverser  dans  leurs 
canots;  ceux  qui  en  habitent  le-  bord  orien- 
tal assurent  qu'il  communique  arec  l'Océan. 
Vers  le  centre  du  pays,  se  trouve  le  lac 
Stuart ,  d'environ  ifo  1.  de  circonférence, 
sur  les  bords  duquel  la  compagnie  anglaise 
a  établi  un  comptoir  par  54°  3o'  de  lat.  N. , 
et  1  tj*  de  long.  O.  ;  au  S.  de  ce  dernier  est 
celui  de  Nate-ote-taïn,  qui  a  presque  le 
double  d'étendue,  et  se  décharge  dans  le 
Grand  Océan,  par  la  rivière  de  son  nom. 
A  18  1.  O.  du  lac  Stuart,  est  le  Frazer, 
d'environ  3o  1.  de  circuit,  sur  lequel  la 
compagnie  anglaise  a  aussi  établi  un  comp- 
toir en  1806.  Un  autre  lac,  le  Macleod, 
quidébouche  dans  l'Undjigah,  a  de  ai  à  a5l. 
de  tour  ;  les  Anglais  y.  ont  construit  un  fort 
par  55°  de  lat.  N.  et  ia6*de  long.  O.  Quant 
aux  lacs  Stuart  et  Frazer,  on  présume  qu'ils 
communiquent  à  la  mer  par  la  rivière  de 
ce  dernier  nom. 

Le  climat  de  la  partie  mérid.  de  la  Nou- 
velle-Calédonie est  assez  doux.  L'hiver  n'est 
rude  que  depuis  janvier  jusqu'en  mars; 
mais  les  montagnes  conservent  la  neige  jus- 
qu'en juin.  Dans  la  partie  septent.,  le  froid 
commence  en  octobre ,  la  neige  disparaît 
rarement  avant  mai,  et  plusieurs  monta- 
gnes ,  quoique  d'une  hauteur  moyenne ,  la 
conservent  toute  l'année.  Le  printemps  est 
généralement  froid  et  pluvieux  ;  en  été,  la 
chaleur  est  très-forte,  et  souvent  tempérée 
par  les  vents  de  S.  E.  et  de  N.  E.  En  général, 
les  nuits  sont  très-froides.  Le  7  août  181 5,  on 
ressentit  près  du  lac  Frazer  une  secousse  de 
tremblement  déterre  qui  dura  30 secondes  ; 
les  Indiens  prétendent  que  la  terre  y  tremble 
ainsi  tous  les  ans.  Le  sol ,  sablonneux  et  pier- 
reux le  long  de  la  côte,  ainsi  que  dans  les  lies, 
paraîtfertile  en  plusieurs  endroits.  Les  Euro- 
péens qui  ont  des  comptoirs  dans  ces  parties 
récoltent  quelques  espèces  de  grains,  et 
surtout  des  plantes  potagères.  L'intérieur, 
habité  par  des  Indiens,  est  couvert  d'épaisses 
forêts,  peuplées  en  partie  de  beaux  bois  de 
construction;  les  plus  communs  sont  :  les 
pins,  les  chênes  rouges,  les  mélèzes,  le  sas- 
safras, l'arbre  à  suif  du  Canada ,  le  bouleau 
américain,  etc.  Ces  forêts  recèlent  aussi 
plusieurs  plantes  rares  :  le  thé  du  Labrador, 
le  ginseng,  et  d'autres  racines.  Le  chien 
est  le  quadrupède  le  plus  utile  de  ce  pays: 
deux  de  ces  animaux  j  attelés  à  un  traîneau 
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du  poids  de  5oo  livres,  font  environ  une 
lieue  à  l'heure.  L'ours  gris,  le  bison,  le 
daim,  l'élan,  des  renards  de  différentes 
espèces,  la  martre,  l'hermine,  le  castor, 
l'écureuil,  et  la  loutre  sont  communs.  Le» 
côtes  abondent  en  poissons,  et  sont  même 
fréquentées  par  des  baleines  et  par  diverses 
espèces  de  phoques.  Les  rivières  sont  aussi 
très-poissonneuses  :  le  saumon  est  la  nour- 
riture principale  dea  habitans.  On  remar- 
que dans  la  Calédonie  des  vautours,  des 
aigles  ,  'et  différentes  espèces  d'oiseaux 
aquatiques.  Les  reptiles  n'y  sont  pas  veni- 
meux; les  cousins  y  sont  nombreux.  Il  y  a 
de  l'ocre  dont  les  Indiens  se  servent  pour 
se  teindre  la  figure, et  descristaux  de  roche, 
dont  ils  se  font  des  colliers  ;  une  des  lies  qui 
dépendent  de  ce  territoire  est  schisteuse. 

Les  dialectes  des  différentes  tribus  d'In- 
diens qui  habitent  la  Nouvelle-Calédonie, 
paraissent  avoir  une  grande  analogie  entre 
eux.  On  pense  que  ces  Indiens  descendent 
des  Ghipaouays.  On  en  porte  le  nombre  à 
100,000,  divisés  en  plusieurs  tribus,  dont 
les  principales  sont  celles  des  Sicanniens, 
des  Carriers  ou  Tacollies,  des  Nas-kon- 
tains,  des  Atenas,  des  Nagails  et  des  Oua- 
caches.  Les  Indiens  qui  habitent  les  côtes 
sont  sédentaires,  et  on  les  dépeint  cruels  et 
anthropophages;  ceux  de  l'intérieur  parais- 
sent ne  pas  avoir  de  demeures  fixes,  et  être 
humains  et  hospitaliers  ;  du  reste,  ils  vivent 
tous  de  la  chasse  et  de  la  pèche  et  vendent 
des  pelleteries  aux  comptoirs  européens. 

La  découverte  de  la  Nouvelle-Calédonie 
parait  due  aux  Espagnols;  car  André  Ur- 
danieta  prétend  que,  dans  son  voyage  en- 
trepris en  i556,  il  est  parvenu  jusqu'au 
détroit  nommé  depuis  de  Behring.  En  1741 , 
Behring  et  Tchirikow  reconnurent  ce  pays. 
En  1775,  Juan  d'Ayola  et  Juan  Francisco 
de  la  Bodega-y  Quadra  naviguèrent  jusqu'au 
55'  degré  de  lat.  Trois  ans  après ,  ces  côtes 
furent  explorées  par  Cook ,  et  plus  tard  par 
Vancouver,  jusqu'au  5i«  degré  de  lat.  Ce 
dernier  navigateur  n'y  ayant  trouvé  aucun 
établissement  européen,  prit  possession  du 
pays  au  nom  de  son  souverain,  et,  depuis 
1806 ,  la  compagnie  anglaise  du  N.  O.  de 
l'Amérique  sept,  a  formé  quelques  établis- 
semens  dans  cette  contrée  pour  le  commerce 
des  pelleteries,  qui  ne  parait  pas  avoir  pris  un 
grand  accroissement. 

CALÉDONIE  (  NOUVELLE  ),  île  du 
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Grand  Océan  équinoxial ,  à  l'E.  de  la  Nou- 
velle -  Hollande,  comprise  entre  ao°  etaj* 
3o'*de  lat.  S.,  et  entre  i6i#  45'  et  164*  3i' 
de  long.  K.,  ayant  environ  85  1.  de  long  du 
N.  O.  au  S.  E.,  sur  environ  11  1.  de  large* 
Elle  est  presque  entièrement  entourée  de 
récifs  qui  s'étendent  fort  loin  en  mer,  et 
rendent  l'approche  de  la  terre  difficile.  L'es- 
pace compris  entre  les  récifs  et  la  côte  offre 
une  mer  tranquille ,  et  renferme  des  ilôts 
liés  entre  eux  et  avec  les  rochers  par  des 
bancs  de  sable.  On  n'y  pénètre  qu'avec 
beaucoup  de  peine  ,  à  travers  des  coupures 
peu  nombreuses,  lcscourans  portant  sur  les 
récifs.  Ces  écueils  se  prolongent  dans  le  N. 
jusqu'à  17*  57' de  lat.  S.  et  i63'de  long.E., 
et  dans  le  S.  jusqu'à  a3#  S.  et  16S*  E.  De  ce 
côté ,  le  voisinage  de  la  terre ,  extrêmement 
périlleux  en  tout  temps,  le  devient  beau- 
coup plus  par  les  vents  de  S.  O.  Dans  le  N. 
la  chaîne  de  récifs  peut  être  d'autant  plus 
funeste  aux  navigateurs,  qu'elle  s'étend 
hors  de  la  vue  de  toute  terre.  Dea  collines 
presque  entièrement  dénuées  de  végétaux 
s'élèvent  en  amphithéâtre  depuis  la  plage 
de  la  Calédonie  jusqu'à  la  chaîne  princi- 
pale qui  traverse  cette  île  dans  toute  sa  loo- 
gueur,  et  dont  on  a  estimé  que  les  som- 
mets étaient  à  900  toises  au-dessus  de  la  mer. 
On  a  reconnu  dans  cette  chaîne  trois  rangs 
de  montagnes  de  différens  degrés  d'éléva- 
tion ,  et  sur  les  monts  le»  plus  arides  des 
ravins  qui  semblent  formés  par  la  chute  des 
pluies.  Une  cime  ,  dans  le  centre,  paraît  s'é- 
lancer à  1  ,aoo  toises.  Les  monts  s'abaissent 
vers  le  milieu  de  111e ,  puis  se  relèvent  en 
s'avançant  vers  le  N.  E.où  ils  sont  plus  escar- 
pés que  dans  l'O.  ;  car  leurs  pieds  sont  bai- 
gnés par  la  mer.  Quelques  torrens  ae  préci- 
pitent en  cascade  de  leurs  sommets ,  et  for- 
ment des  ruisxeaux  sinueux.  Dans  le  N. ,  les 
montagnes  sont  couvertes  d'arbres  jusqu'au 
sommet.  Les  roches  qu'on  a  observées  dans 
ces  montagnes  sont  :  le  quartz,  le  mica  ,1c 
grès  avec  des  grenats,  la  stéatite,  l'amphi- 
bole et  de  la  mine  de  fer  spéculaire. 

Le  terrain  de  la  Nouvelle-Calédonie  est 
généralement  peu  fertile ,  excepté  dans  les 
plaines  baignées  par  les  ruisseaux.  On  a 
découvert  dans  cette  île  des  végétaux  nou- 
veaux ,  et  plusieurs  de  ceux  qui  sont  com- 
muns aux  régions  équinoxiales  ,  surtout  ceux 
de  la  Nouvelle-Hollande.  Dans  lea  cantons 
visités  par  les  Européens ,  les  plantes  se  rea- 
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sentent  de  l'aridité  du  sol  où  elles  croissent , 
on  bien  de  la  température  froide  des  hautes 
montagnes.  On  a  tu  dans  cette  grande  île 
des  cocotiers,  des  arbres  a  pain,  dessebes- 
ténier»  ,  le  chou-palmiste  ,  le  gingembre 
(  amon  ),  la  canne  à  sucre,  l'orange,  l'ouyon, 
espèce  de  figuier,  le  paons  (heiiantfius  tu- 
hcrvsus  ,  l'yalè  (  doiichos  tuéerosus  ),  l'aleu- 
ritès ,  l'hypoxiii.  Les  rivages  abondent  en 
tortues  ,  en  coquillage»  et  en  poissons  ; 
parmi  ces  derniers  il  y  en  a  quelques-uns  ve- 
nimeux. Les  moustiques  sont  incommodes 
dans  les  plaines.  Les  insulaires  sont  de  taille 
médiocre  :  ils  ont  le  teint  tri  s-noir,  la  che- 
velure laineuse ,  et  s'épilent  la  barbe  pour 
la  plupart  ;  les  femmes  ont  le  regard  féroce, 
et  des  traits  qui  ne  sont  rien  moins  qu'a- 
gréa       En  général,  ces  peuples  sont  tristes 
et  silencieux;  leur  langage  est  dur  et  guttu- 
ral ,  et  diflêre  de  celui  des  îles  du  Grand 
Océan ,  qui  sont  les  plus  voisines.  L'autorité 
des  chefs  a  paru  presque  nulle  ;  cependant 
elle  est  grande  quand  il  s'agit  de  leurs  pro- 
pres intérêts  ,  car  ils  s'emparent  des  objets 
que  les  Européens  donnent  a  leurs  sujets. 
Les  hommes  vont  nus;  seulement  ils  enve- 
loppent de  grandes  feuilles  ou  d'un  morceau 
d'étoffe  grossière  ce  que  d'autres  insulaires 
couvrent  d'une  ceinture.  Le  vêtement  des 
femmes  est  une  simple  frange  de  filamens 
d'écorce  qui  entoure  plusieurs  fois  le  corps 
et  tient  lieu  de  jupon  :  celui  des  femmes 
mariées  est  noir,  et  celui  des  filles  blanc.  Les 
un*  se  tatouent,  les  autres  se  découpent  la 
poitrine  en  larges  bandes  disposées  oblique- 
ment et  noircies.  Plusieurs  ont  des  brace- 
lets et  des  colliers  ;  quelques-uns  ont  la  tête 
entourée  d'un  petit  filet  à  larges  mailles  ; 
d'autres  attachent  à  leurs  cheveux  des  ailes 
de  chauve  -  souris  vampire,  et  les  laissent 
ainsi  pendre  jusqu'au  milieu  du  dos.  On  a 
vu  des  chefs  qui  avaient  des  bonnets  de 
forme  cylindrique,  ornés  de  plumes,  de 
coquillages  et  d'autres  colifichets,  mais  qui 
ne  peuvent  les  garantir  de  la  pluie,  car  ils 
*ont  ouverts  par  le  haut.  Ces  insulaires  ont 
le  lobe  inférieur  de  l'oreille  percé  d'un  grand 
trou  :  les  uns  y  introduisent  des  feuilles  d'ar- 
bres, d'autres  des  morceaux  de  bois;  chez 
quelques-uns,  ce  lobe  est  déchiré.  Leurs 
huttes ,  de  forme  conique  comme  les  ruches, 
ont  neuf  pieds  de  diamètre  ;  la  charpente 
en  est  faite  de  perches  longues  de  5  pieds , 
et  la  couverture  est  en  paille.  Elles  sont  ta- 
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fumées  ;  la  porte  n'a  que  trois  pieds  de  haut  ; 
des  nattes  couvrent  le  sol;  plusieurs  sont 
entourées  de  palissades  faites  avec  le  pétiole 
des  feuilles  de  cocotier.  On  en  voit  dont  la 
réunion,  au  nombre  d'une  quarantaine, 
forme  des  villages.  Souvent  elles  sont  om- 
bragées par  des  bocages  de  cocotiers.  On  a 
observé  près  de  quelques-unes  de  ces  de- 
meures de  petits  tertres  hauts  d'un  pied  et 
surmontés  par  le  milieu  d'un  treillage  fort 
clair,  haut  de  6  à  9  pieds  :  ce  sont  des  lieux  de 
sépulture.  Les  Calédoniens  ont  pour  armes 
des  massues,  des  zagaies  longues  de  1 5  pieds, 
et  des  frondes.  Ils  mettent  tout  leur  soin  à 
la  fabrication  et  à  l'entretien  de  ces  armes, 
auxquelles  ils  donnent  un  beau  poli.  Ils  por- 
tent a  la  ceinture  un  petit  sac  rempli  de 
pierres  ovale*  qu'ils  lancent  avec  leurs  fron» 
des.  Ces  peuples  ont  de>  pirogues  doubles , 
dans  lesquelles  ils  naviguent  au  milieu  des 
récifsdont  leurile  est  entourée. Ces  embarca- 
tions vont  à  la  voile  ;  leur  mâture  est  fixée  à 
une  distance  égale  des  deui  pirogues  et  vers 
l'extrémité  antérieure  de  la  plate  -  forme 
qui  les  lie  l'une  a  l'autre.  Il  parait  que  les 
filets  pour  pêcher  sont  rares;  ce  sont  les 
femmes  qui  ramassent  les  coquillages,  en 
s'avançant  dans  la  mer  jusqu'à  la  ceinture, 
et  les  découvrent  dans  le  sable  au  moyen 
d'un  bâton  pointu  qu'elles  y  enfoncent.  Ce» 
coquillages  forment  une  partie  des  alimens 
des  insulaires,  qui  sont,  sous  le  rapport  de 
la  nourriture,  les  plus  mal  partagés  de  tous 
les  habitans  du  Grand  Océan.  Leur  pays 
n'a  aucun  grand  quadrupède  ;  ils  n'élèvent 
qu'un  petit  nombre  de  poules,  et  n'em- 
ploient ni  l'arc  ni  les  flèches  pour  tuer  les 
oiseaux.  lia  ont  donc  recours,  pour  subsister, 
au  petit  nombre  de  végétaux  comestibles 
que  la  nature  a  répandus  autour  d'eux  d'une 
main  avare.  Us  cultivent  la  canne  à  sucre, 
les  ignames,  les  tarros  et  les  patates,  et  se 
livrent  même ,  pour  obtenir  ces  racines  peu 
substantielles,  a  des  travaux  pénibles;  car 
ils  élèvent  sur  la  pente  des  montagnes  des 
murs  pour  soutenir  les  terres.  Us  mangent 
le  fruit  du  sebesténier  et  les  jeunes  pousses 
de  Vhifnscut  tiUaceus.  Mais  on  peut  croire 
que  ces  ressources  ne  sont  pas  suffisantes, 
car  ils  sont  maigres,  ont  l'air  affamé,  et, 
bien  loin  de  pouvoir  fournir  des  vivres  aux 
Européens  qui  ont  abordé  chez  eux ,  ils  of- 
fraient d'échanger  leurs  armes  contre  des 
cocos  et  des  ignames.  Pour  satisfaire,  ou 
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plutôt  pour  amortir  le  sentiment  de  la  faim  , 
ils  mangent  de  la  stéatite  quelquefois  en 
quantité  considérable  ;  enfin  ils  ne  dédai- 
gnent pas  une  grosse  araignée  ,  qu'ils  nom- 
ment mouyui. 

Gook  découvrit  la  Nouvelle-Calédonie  le 
4  septembre  1774*  mouilla  dans  le  port  de 
Balade,  situé  à  la  partie  N.  <> . ,  et  en  sortit 
le  i3.  11  longea  ensuite  la  côte  orientale. 
D'Ëntrecasteaux  a  fait,  dans  deux  campa- 
gnes, en  1793  et  1794,  le  tour  de  l'Ile  en- 
tière, et  reconnu  soigneusement  les  récifs 
immenses  qui  l'entourent.  Il  a  séjourné, 
comme  Gook,  dans  la  baie  de  Balade.  Fors- 
ter, compagnon  du  navigateur  anglais,  avait 
évalué  la  population,  de  la  Nouvelle  -  Calé- 
donie  à  5o,ooo  bab.  D'Ëntrecasteaux  re- 
garde cette  évaluation  comme  étant  beau- 
coup au  -  dessus  de  la  réalité  ;  il  pense  que 
le  nombre  des  insulaires  a  pu  diminuer  par 
l'effet  des  guerres  sanglantes  qu'ils  se  font 
sans  cesse  pour  satisfaire  le  plus  horrible  des 
appétits.  Cook  et  Forster  avaient  représenté 
ces  insulaires  comme  des  hommes  doux  et 
obligeans.  Sous  le  rapport  de  l'honnêteté, 
ils  les  plaçaient  au  -  dessus  des  autres  insu- 
laires du  Grand  Océan.  D'Ëntrecasteaux  a 
reconnu,  au  contraire,  qu'ils  sont  des  vo- 
leurs effrontés,  et  qu'il  faut  sans  cesse  se 
tenir  en  garde  pour  n'être  pas  volé  ;  enfin 
ce  peuple ,  qui ,  d'après  le  récit  de  Forster, 
avait  témoigné  une  horreur  extrême  en 
voyant  des  matelots  manger  de  la  chair, 
parce  qu'il  croyait  que  c'était  de  la  ebair 
humaine ,  est  anthropophage  ;  il  est  avide 
de  cette  chair,  et  il  ne  s'en  cache  pas. 
Ainsi  il  semblerait  que  ce  n'est  pas  un 
usage  nouveau  chez  lui.  Les  Français  eu- 
rent de  trop  fréquentes  occasions  de  se  con- 
vaincre de  la  satisfaction  avec  laquelle  ce 
peuple  se  repaît  de  ce  mets  détestable.  Dans 
les  courses  que  l'on  fit  pour  examiner  l'île , 
le  grand  nombre  de  cases  brûlées ,  les  coco- 
tiers abattus,  les  tètes  attachées  a  des  pi- 
ques, pour  servir  de  trophées,  annonçaient 
la  manière  barbare  dont  il  fait  la  guerre. 
D'Ëntrecasteaux  pense  qu'à  l'époque  du 
voyage  de  Cook  les  insulaires  jouissaient  de 
la  paix ,  et  que  leur  férocité  naturelle ,  qui 
était  alors  comme  suspendue  et  assoupie, 
ne  s'est  développée  qu'à  la  suite  de  quelque 
longue  guerre  survenue  depuis  son  départ. 

Les  Français  et  les  Anglais  ont  semé  des 
graines  a  la  Nouvelle-Calédonie.  Cook  avait 
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donné  un  chien  et  une  chienne  à  un  chef, 
et  déposé  dans  l'île  un  cochon  et  une  truie. 
Les  Français  n'y  ont  pas  retrouvé  la  race 
de  ces  animaux.  Le  peu  de  ressource  qu'offre 
cette  grande  île ,  la  férocité  des  habitans , 
la  difficulté  même  d'y  faire  de  l'eau ,  tout  se 
réunit  pour  en  éloigner  les  navigateurs. 

CALÉDONIEN  (CANAL),  <  „",,/,  ru,;n 
canal,  canal  d'Ecosse ,  dans  le  comté  d'In- 
verness,  qu'il  divise  en  deux  parties  presque 
égales ,  en  se  dirigeant  du  N.  E.  au  S.  0. 11 
commence  près  d'Inverties»,  au  golfe  de 
Murray  formé  par  la  mer  du  Nord ,  traverse 
les  lacs  Ness ,  Oich  et  Lochy ,  et  se  termine, 
près  du  fort  William,  aulacd'Eil,  qui  com- 
munique par  celui  de  Linnhe  avec  l'océan 
Atlantique.  11  ouvre  ainsi  une  communica- 
tion directe  et  facile  entre  les  deux  mers,  et 
permet  aux  vaisseaux  d'éviter  la  navigation 
dangereuse  des  Orcades.  11  passe  au  pied  de 
hautes  montagnes ,  et  ses  bords  sont  extrê- 
mement pittoresques.  Après  18  années  de 
travaux ,  et  une  dépense  d'un  million  de  li- 
vres sterling  (a5,ooo,ooo  de  francs),  ce  ca- 
nal fut  livré  a  la  navigation  le  a  octobre  181a. 
La  longueur  des  excavations  qu'il  a  nécessi- 
tées est  de  7 1. 3/4,  celle  des  lacs  qu'il  traverse 
de  1.3 L  1/3, ce  qui  donneune  longueur  totale 
de  ai  1.  3/4.  lia  ao  pieds  de  profondeur, 
5o  de  largeur  au  fond,  110  au  niveau,  et 
peut  recevoir  des  frégates  de  3a  canons,  et 
les  plus  gros  navires  de  commerce.  Les  dif- 
férences de  niveau  sont  rachetées  par  a3 
écluses. 

CALELLA,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à 
1 1  1.  N.  E.  de  Barcelone  (Catalogne) ,  dans 
une  belle  position,  sur  la  Méditerranée ,  à 
l'embouchure  du  Gura.  Elle  est  bien  bâtie, 
et  renferme  1  église  paroissiale ,  1  couvent , 
1  hôpital  et  de»  fabriques  d'ancres  et  d'eau- 
de-vie.  On  y  fait  des  blondes,  de  la  den- 
telle et  des  filets  à  pêcher.  a,4oo  hab. 

CALEMBERG ,  village  du  roy.  de  Saxe, 
cercle  d'Erzgebirge  ,  baill.  de  Zwickau, 
comté  de  8chônburg-Lichtcnstein ,  à  i/4 
de  1.  S.  de  Lichtenstein ,  et  à  18  I.  O.  S.  O. 
de  Dresde.  11  y  a  des  fabriques  de  bonnete- 
rie. 1,500  bab. 

C  ALEN  BERG,  village  et  princip.  du  roy. 
de  Hanovre.  V oy.  Kalk.ibebc. 

CALENZANA,  village  de  France,  dép. 
de  la  Corse,  arrond.  et  à  a  1.  1/4  S.  E.  de 
Galvi,  et  i  14  I.  3/4  N.  d'Ajaccio;  chef-lieu 
du  cant.  de  Monte-Grosso.  1,900  hab. 
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CALERA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
18  1.  N.  de  Séville  (Estremadure) ,  et  à  8  L 
i /a  O.  S.  O.  de  Llerena ,  sur  la  rive  gauche 
du  Bodioncillo. 

CALERUEGA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  n  1.  î/a  S.  S.  E.  de  Burgos,  et  à  5  L 
i/4  N.  E.  d'Aranda. 

CALFA,  une  des  lies  Orcades,  dans  la 
mer  du  Nord ,  à  i/3  de  1.  N.  d'Eda. 

CALF  OF  MANN,  petite  île  de  la  mer 
d'Irlande ,  près  de  la  côte  S.  O.  de  l'île  de 
Mann ,  et  à  8  I.  1/2  E.  S.  E.  de  la  pointe  de 
S*.  Johns,  par  54°  4'  de  lat.  N.  et  7"  6'  de 
long.  E. 

CALF- PASTURE,  rivière  des  États- 
Unis,  eut  de  Virginie  ;  elle  prend  sa  source 
dans  le  comté  d'Augusta,  parcourt  celui  de 
Rockbridge,  et  se  joint  au  James -river,  à 
4  L  S.  de  Lexington,  après  un  cours  d'en- 
viron 18  1.  du  N.  au  S.  Elle  prend,  dans  la 
partie  inférieure  de  son  cours,  le  nom  de 
North-river. 

CALHAT,  viUe  d'Arabie.  Voy.  Kal- 

BAT. 

CALHOUN ,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Tennessee  ,  chef-lieu  de  comté,  à  33  1.  E. 
S.  E.  de  Murfreesborough,  près  de  la  rive 
droite  du  Highwassee. 

C  ALI ,  ville  de  la  Nouvelle-Grenade,  prov. 
et  a  a31.N.  de  Popayan,  sur  le  versant  occid. 
des  Andes,  et  près  du  Jamondi»  11  y  fait 
très-chaud ,  l'air  est  sain.  Les  rues  en  sont 
droites,  et  les  maisons  en  briques  ou  en  terre 
blanchie.  Il  y  a  a  églises,  i  couvent  de  fran- 
ciscains, et  i  collège  établi  récemment. 
C'est  par  cette  ville  que  Popayan  communi- 
que avec  le  Grand  Océan.  Les  ha  bitans  sont 
riches,  et  le  nombre  des  hommes  de  cou- 
leur est  considérable.  Les  en  virons  sont  char- 
mans,  et  les  campagnes  bien  cultivées. 

CALIACH,  cap  d'Ecosse,  sur  la  côte 
El.  E.  del'ile  de  Mull,  comté  d'Argyle. 
Lat.  N.  56°  37\  Long.  O.  8"  35'. 

CALIAN ,  ou  CALL1  AN ,  bourgde  Fran- 
ce ,  dép.  du  Var ,  arrond.  et  à  5  1.  i/a  N.  E. 
de  Draguignan  ,  et  à  3  1.  i/|  O.  S.  O.  de 
Grasse  ;  cant.  de  Fayence.  11  y  a  des  mines 
de  bouille ,  des  carrières  de  marbre  et  une 
verrerie.  i,8oo  hab. 

CALIANO,  bourg  du  Tyrol,  cercle  et  à 
4  1.  i/a  S.  de  Trente,  sur  la  rive  gauebe  de 
l'Adige.  Près  de  là  sont  des  défilés  considé- 
rés comme  la  principale  défense  de  la  ville 
de  Trente ,  qui  furent  forcés  en  1796  par  les 
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Français  commandés  par  le  général  Jouhert. 

CALICE ,  ville  de  la  côte  de  Zanguebar , 
à  28 1.  N.  O.  de  Melinde ,  sur  la  rive  gauche 
du  Quilimancy. 

CALICOULAN,  ville  de  l'Hindoustan, 
dans  les  États  du  Radjah  de  Travancore , 
anc.  prov.  de  ce  nom  ;  a  1  1.  de  la  mer ,  et  à 
2  5  I .  N .  N.  O.  de  Travancore.  Les  Hollandais 
y  ont  eu  un  comptoir. 

CALICUT ,  ville  de  l'Hindoustan  anglais, 
chef-lieu  de  la  prov.  de  Malabar,  présidence 
et  à  118  1.  O.  S.  O.  de  Madras,  et  a  410  I. 
S.  O.  de  Calcutta,  sur  la  côte  de  l'océan 
Indien,  dans  un  terrain  bas.  Les  rues  en  sont 
sales  et  étroites ,  et  les  maisons ,  au  nombre 
de  5,ooo,  sont  mesquines,  et  habitées,  en 
général ,  par  les  Moplays.  Elle  est  commer- 
çante. Son  port  est  fréquenté  par  des  navires 
du  golfe  Arabique,  qui  viennent  charger  du 
bois.  On  y  trouve  quelquefois  des  épiceries. 
11  y  a  des  fabriques  dans  les  environs.  24,000 
hab. 

Ce  fut  le  premier  port  des  Indes  dans  le- 
quel les  Portugais ,  commandés  par  Vasco 
deGama,  entrèrent  en  1498.  Ce  fut  de  là 
que  le  premier  vaisseau  chargé  de  marchan- 
dises des  Indes  fut  expédié  pour  l'Europe. En 
1773  ,  Calicut  fut  pris  parllayder- Aly ,  qui 
en  chassa  tous  les  négocians,  et  fit  détruire 
aux  environs  tous  les  cocotiers ,  les  bob  de 
sandal  et  les  plantations  de  poivre.  Tippou- 
Saïb  détruisit  la  ville ,  et  emmena  tous  les 
ha  h  i t.ms  à  Baypour.  Calicut  a  été  rebâti  par 
les  Anglais.  Son  nom  hindou  est  Cotieodu. 

CAL1DONIA,  ville  de  la  Nouvelle-Gre- 
nade. V oy.  Édinbocbc  (Noovbl). 

CALIFORNIE  (GOLFE  DE),  MER 
VERMÇILLEou  MER pECORTES,  golfe 
considérable,  formé  par  le  Grand  Océan, 
sur  la  côte  occid.  du  Mexique',  entre  la 
Vieille-Californie,  à  1*0.  ;  la  Nouvelle-Cali- 
fornie, au  N.  O.,  et  les  prov.  de  Sonora 
et  de  Sinaloa ,  à  l'E.  Il  est  compris  entre 
a3°  et  3a°  3o'  de  lat.  N.,  et  entre  109°  4o' 
et  11 70  27'delong.O.  Sa  longueur,  duN.O. 
au  S.  E.,  est  de  390  1.  A  sou  entrée ,  entre 
le  cap  Pulmo  et  le  port  de  Mazatlan,  il  a 
environ  5o  1.  de  large  ;  il  en  a  35  dans  sa 
moyenne  largeur.  Le  Rio-Colorado  débou- 
che au  fond  de  ce  .golfe  ,  dont  la  côte  orient, 
est  découpée  par  les  embouchures  du  Rio- 
Hiaqui,  du  Rio-Mayo,  du  Rio-del-Fuerte. 
On  voit  sur  sa  côte  occid.  les  baies  de  la 
Paz  et  de  Mulege.  Les  principales  îles  qu'il 
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renferme  sont  celles  de  S.  Ignacio,  de  S.  Inès, 
de  Tiburon ,  de  S.  Francisco  et  de  S.  José. 

CALIFORNIE  (NOUVELLE),  Nwva- 
Caiifornitiy  contrée  qui,  avec  la  Vieille- 
Californie,  forme  une  prov.  du  Mexique. 
Elle  est  comprise  entre  3a°  et4o°de  lat.  N., 
et  entre  n5°  et  1260  i5'  de  long.  O.,  et 
est  bornée  au  N.  et  à  l'E.  par  le  territ.  de 
diverses  peuplades  indiennes  pen  connues; 
au  S.  E.,  parla  prov.  de  Sonora ,  dont  le 
RioCotorado  la  sépare,  et  par  le  golfe  de  Ca- 
lifornie et  la  Vieille-Californie  ;  au  S.  O.  et 
a  TO. ,  par  le  Grand  Océan.  Sa  longueur, 
du  N.  E.  au  S.  O. ,  est  de  a65  1.,  et  sa 
moyenne  largeur ,  de  5o  1.  ;  sa  superficie 
peut  être  évaluée  a  io,4°°  1*  Les  côtes  de 
la  Nouvelle  -  Californie ,  qui  s'étendent  de- 
puis le  cap  Vizcaino  jusqu'à  la  baie  de  To- 
dos-Santos,  ont  une  direction  générale  du 
N.  O.  au  S.  E.  ;  elles  présentent  quelques 
enfoncemens considérables,  tels  que  le  port 
S.  Francisco,  la  baie  de  Monte-Rey,  la 
baie  S.  Pedro ,  et  projettent  plusieurs  pro- 
montoires remarquables,  tels  que  le  cap 
Barro-de-Arena ,  le  cap  de  los  Reys ,  le  cap 
Arguello,  le  cap  de  la  Conception,  le  cap 
Vicente.  Elles  sont  bordées  par  une  chaîne 
de  montagnes  élevées  dont  les  points  prin- 
cipaux sont  :  le  m  mit  "S.  Juan-Baptista  et  la 
Sierra  S1'.  Luzia ,  et  qui  se  trouve  coupée 
par  les  rivières  S.  Felipe ,  Su  Buenaventura 
et  Tempanogos,  tributaires  du  Grand- 
Océan.  Ce-pays  est  un  des  plus  pittoresques 
qu'on  puisse  imaginer.  Le  climat  y  est  doux  ; 
les  fréquens  brouillards,  quoique  désagréa- 
bles et  dangereux  pour  l'abord  des  côtes , 
donnent  de  la  vigueur  a  la  végétation,  et 
rafraiebissent  la  t«yre ,  qui  est  de  nature 
spongieuse  et  très-fertile.  Dans  tous  les  éta- 
Irliss»  mens  des  missionnaires,  les  grains,  les 
plantes  potagères  et  les  fruits  croissent  très- 
bien.  La  vigne  est  cultivée  avec  succès 
dans  les  missions  du  S., et  au  N.de  Monte- 
Rey,  jusque  par  de  là  ôy"  de  lat.  Le  vin  y 
est  généralement  d'une  bonne  qualité  ;  le 
meilleur  est  celui  qu'on  fait  à  S'*.  Barbara: 
il  est  rouge,  liquoreux,  et  ressemble  à  celui 
de  qualité  moyenne  du  Cap  de  Bonne-Espé- 
rance. Sur  les  côtes,  les  venjs  du  N.  et  du 
N.  O.  empêchent  quelquefois  leg  fruits  de 
mûrir.  L'olive  réussit  aussi  dans  plusieurs 
établissemens,  et  produit  de  bonne  huile. 
On  élève  beaucoup  de  bestiaux.  Les  loups 
sont  commnns,  surtout  dans  le  N.',  ainsi 
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que  les  renards,  les  ours  et  les  chats  sauva* 
ges  ;  le  poisson  ,  le  gibier  et  les  cerfs  abon- 
dent :  les  oiseaux  de  proie  sont  nombreux. 

La  côte  de  la  Nouvelle-Californie  fut  visi- 
tée par  Cabrillo  en  t54a.  Elle  fut  ensuite 
explorée  par  sir  Francis  Drake.  En  160a, 
Sebastien  Vixcaino  ,  navigateur  espagnol, 
examina  toutes  les  côtes  de  ce  pays;  ce  ne 
fut  qu'en  1763  qu'où  y  établit  des  missions 
et  des  présides  dans  les  ports  de  S.  Diego  et 
de  Monte-Rey. 

De  tous  les  établissemens  des  Espagnols 
dans  l'Amérique,  celui  de  la  Nouvelle-Ca- 
lifornie a  fait  1rs  progrés  les  plus  rapides. 
En  1770,  on  n'y  comptait  que  8  missions; 
en  1790,  il  y  en  avait  11,  et  en  180a  ,  18  et 
4  présides.  En  1790,  la  pop.  n'était  que  de 
7,748  hab.  En  1817  et  1818,  elle  s'élevait  à 
ao,33o,  dont  i,3oo  d'origine  espagnole. 

Ces  établissemens  sont  dirigés  par  des 
missionnaires  de  l'ordre  de  Saint-François; 
la  première  classe  des  habitans  se  compose 
d'un  gouverneur,  de  militaires  en  activité  ou 
en  retraite,  et  de  leurs  familles;  ce  sont  les 
seules  personnes  nées  en  Espagne.  En  géné- 
ral, la  population  espagtiole  s'accroît  beau- 
coup, et  la  race  indigène  diminue  sensi- 
blement. On  attribue  cette  diminution  aux 
avortemens  volontaires,  à  l'insouciance  des 
mères  pour  leurs  enfans,  au  manque  de  se- 
cours pour  les  malades,  etc.  La  population 
s'accroîtrait  davantage,  si  les  missionnaires 
n'étaient  pas  les  ennemis  de  tout  établisse- 
ment de  colons  blancs ,  qui  cependant  ne 
peuvent  que  leur  être  très-avantageux  ;  mais 
ils  craignent  que  ces  cotons  soient  moins 
portés  que  les  Indiens  à  une  obéissance  aveu- 
gle. Outre  l'agriculture,  les  missionnaires 
ont  enseigné  aux  Indiens  à  filer  de  la  laine 
et  du  lin ,  à  fabriquer  He  la  toile  et  des  draps 
communs.  Ils  leur  ont  aussi  appris  a  préparer 
les  peaux  de  daims.  La  Nouvelle-Californie, 
dans  son  état  actuel,  peut  déjà  fournir  à 
l'exportation  a,ooo  tonneaux  de  graisse  et 
de  légumes ,  7  à  800  de  viandes  aéclies  au 
salées  ,  du  sel ,  et  quelques  peaux  de  b>rufs, 
de  loutres  et  de  phoques  :  ces  derniers  ani- 
maux étant  en  plus  grande  quantité  sur  ces 
côtes  que  sur  celles  de  l'Amérique  situées 
plus  au  IN. 

CALIFORNIE  (  VIEILLE  },  Vitja  Ca 
(i forma,  vaste  péninsule  qui ,  avec  la  Nou- 
velle-Californie ,  forme  une  prov.  dit  Mexi- 
que. Elle  est  comprise  entre  aa°5ô'i:t32°  de 
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lat.N.,et  entre  in* 4©' et  1 18* 48'  de  long. 
O.  Elle  est  baignée  à  l'E.  par  le  golfe  de 
Californie;  au  S.  E.  et  à  1*0.,  par  le  Grand 
Océan;  au  N.,  elle  est  jointe  à  la  ISouvelle- 
Califurnie  par  un  isthme  de  3a  1.  de  large. 
Sa  longueur,  du  N.  N.  O.  au  S.  S.  E.,  est  de 
près  de  5oo  1.,  sa  largeur  varie  de  la  a  58 1., 
et  sa  superficie  est  évaluée  à  6,900 1.  Les  cô- 
tes de  cette  presqu'île  sont  découpées  par  de 
nombreuses  baies ,  dont  les  principales  sont 
celles  de  Mulegc,  de  la  Paz  et  de  la  Magda- 
lena.  Parmi  les  caps  qu'elles  projettent,  on 
remarque  celui  de  S.  Lucas ,  le  point  le  plus 
mérid.  de  la  prcsqu'ile;  celui  de  Pulmo,  a 
son  extrémité  S.  E.  ;  ceux  de  Pulpito  et  de 
S.  Miguel ,  sur  la  côte  orient.  ;  et  ceux  de 
S.  Abad  et  de  Morro-Hermoso  ,  sur  la  côte 
occid.  Un  grand  nombre  d'iles  sônt  répan- 
dues autour  de  la  Vieille  -  Californie.  Les 
plus  considérables  sont  celles  de  S.  Inès,  de 
Carmen,  de  Catalana,  de  S".  Crus,  de 
S.  José ,  d'Espiritu  Santo ,  de  Cerralbo,  de 
Su.  Margarita  et  de  Cerros.  Ce  pays  est  tra- 
versé, dans  toute  sa  longueur,  par  une  chaîne 
de  montagnes  dont  la  plus  grande  élévation 
est  de  j5o  à  817  toises,  et  qui  parait  être 
d'origine  volcanique.  En  général ,  le  terrain 
est  haut ,  sablonneux ,  et  rempli  de  pierres 
et  de  marécages.  On  n'y  trouve  aucune  ri- 
vière importante;  un  petit  nombre  de  sour- 
ces fertilise  le  sol. 

Le  «  ici,  toujours  serein,  n'est  couvert 
de  quelques  nuages  qu'au  coucher  du  so- 
leil ;  il  pleut  très -rarement.  Dans  les  par- 
ties fertiles,  surtout  près  du  cap  8.  Lucas, 
on  recueille  des  grains  et  des  fruits  d'Eu- 
rope en  abondance.  Le  bois  est  rare,  ex- 
cepté vers  le  cap  S.  Lucas,  où  plusieurs 
arbres  fournissent  des  résines  en  grande 
quantité.  Dans  les  terres  basses,  on  élève 
des  chevaux  ,  des  bœufs  et  des  moutons  ; 
dans  les  parties  montagneuses  vivent  des 
jaguars,  des  loups,  des  porcs -épies,  des 
castors,  et  des  tayèsqui  ressemblent  au  mou- 
flon. Les  serpens,  d'autres  reptiles  et  plu- 
sieurs insectes  incommodes,  ainsi  que  divers 
oiseaux  de  proie  ,  sont  nombreux.  On  a  cru 
long- temps,  et  sans  raison,  que  les  mon- 
tagnes recélaient  des  mines  d'or  ou  d'ar- 
gent. La  pèche  des  perles  fut  depuis  le 
xvt"  siècle  l'objet  principal  qui  attira  les 
Européens  dans  cette  contrée  ;  les  perles 
abondaient,  surtout  dans  la  partie  S.  Les 
perle»  de  Californie  sont  grosses  et  d'une 
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belle  eau  ,  mais  de  forme  irrégulière.  De- 
puis 1769,  cette  pêche  a  diminué,  et  est 
maintenant  presque  abandonnée. 

Cortès ,  après  avoir  fait  faire  deux  voyages 
de  découvertes  en  i53a  et  i533  par  Diego 
Hurtado  de  Mendoza ,  Diego  Becerra  et 
Hernando  de  Grijalva,  reconnut  lui-même 
en  i533  les  côtes  de  Californie,  et  le  golfe 
qui,  depuis  cette  époque,  a  porté  à  juste 
titre  le  nom  de  mer  de  Cortès.  Ce  ne  fut 
qu'en  1641  que  les  jésuites  parvinrent  à  y 
fixer  un  établissement.  Peu  à  peu ,  ils  civili- 
sèrent un  assez  grand  nombre  d'indigènes, 
et  en  quelques  années  ils  bâtirent  16  villages 
dans  l'intérieur  de  la  péninsule.  Après  leur 
expulsion,  leurs  établissemens  furent  con- 
fies aux  dominicains  de  Mexico ,  qui  parais- 
sent avoir  été  moins  heureux  dans  leur  ad- 
ministration ;  caria  population  a  tellement 
diminué,  qu'il  ne  reste  plus  que  4  *  5,ooo 
cultivateurs  dans  les  villages  des  missions. 
Le  nombre  de  celles -ci  était  de  18;  il  est 
maintenant  réduit  à  16.  On  a  évalué,  eu 
i8o5,  la  pop.  de  la  Vieille  -  Californie  a 
9,000  hab.  Les  indigènes  encore  sauvages 
montrent  une  extrême  répugnance  pour  la 
vie  civilisée  et  pour  le  travail.  Ils  passent 
une  grande  partie  du  jour  étendus  sur  la 
terre  et  exposés  aux  ardeurs  du  soleil. 

CALILLEHET,  nation  indigène  delà 
Patagonie ,  qui  habite  entre  la  baie  de  Sa  in  t- 
Mathias  et  le  lac  de  Tehuel. 

CALIMA,  ville  de  la  Nouvelle  Grenade  « 
près  du  Rio  S.  Juan ,  à  4a  1.  S.  de  Zitara , 
et  a  58 1.  N.  O.  de  S".  Fe  de  Bogota. 

C  ALI  MER  A,  bourg  du  roy.  de  Naplcs, 
prov.  de  la  Terre  d'Otrante ,  distr.  et  à  3  1. 
1/2  S.  E.  de  Lecce ,  cant.  et  à  1  1.  a/3  N.  de 
Martano ,  sur  la  route  de  Lecce  à  Otrante. 
On  y  récolte  de  bon  vin.  Il  s'y  tient  une 
foire  le  1"  mardi  de  carême.  i,3oo  hab. 

CALIKGAPATAM,  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  présidence  de  Madras,  anc.  prov. 
des  Serkars  septentrionaux  ;  sur  le  golfe  du 
Bengale ,  un  peu  au  S.  de  l'embouchure  du 
Paddair,  à  6  1.  E.de  Cicacole. 

CAL1T0ND0,  «père  de  l'Ile  de  Java  , 
qui  débouche  dans  la  mer  par  la  côte  S.  de 
l'ile,  sous  70  3o'  de  lat.  S.,  et  106*49'  de 
long.  E. 

CALITRI ,  villeduroy.de  Naples,  prov. 
de  la  Principauté  Ultérieure ,  distr.  et  à  5  1. 
i/4  E.  de  S.  Angelo  de'  Louibardi,  cant.  et 
a  a  1.  1/4  S.  de  Carbonara,  sur  une  haute 
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colline  baignée  par  POfanto.  11  y  a  i  belle 
éf  lise  paroissiale  et  i  couvent  de  bénédic- 
tines. 11  n'y  tient  i  foire  le  ai  mai.  4 ,600 ha b. 
On  élève  beaucoup  de  bétes  à  cornes  et  de 
moutons  sur  son  territoire. 

CALIX  ou  CAL1G,  bourg  d'Espagne, 
prov.età  i3l.  i/aN.deCastellondelaPlana 
(Valence),  et  a  51.  l/s  !f.  de  Peniscola,  sur 
la  rive  droite  d'une  petite  rivière.  a,585 
hab. 

CALIX  ou  C  ALIS ,  fleuve  de  la  Laponie 
Suédoise  ,  qui  sort  du  Raalasjervi,  lac  de  la 
Botnie  septentrionale,  coule  pendant  la  pre- 
mière moitié  de  son  cours  de  PO.  N.  O.  à 
l'E.  S.  E. ,  puis  du  N.  au  S.  11  arrose  les  deux 
villages  de  NederCalix  et  d'OBIver  -Calix , 
entre  lesquels  il  traverse  plusieurs  lacs,  et 
se  jette  dans  le  golfe  de  Botnie,  à  10  I.  O. 
deTornéo,  après  un  cuura  d'environ  1  \  I. 
Ses  aflluens  de  droite  sont  le  Raitotn  et  le 
Lina.  Un  de  «es  aflluens  de  gauche ,  le  Tae- 
rendo-elf ,  communique  avec  le  1  orneo-elf. 
Il  se  fait  tous  les  ans  dans  ce  fleuve  une  pè- 
che considérable  de  saumons. 

CALIX  M  I)K R),  paroisse  de  Suède , 
en  Laponie ,  préfecture  de  Botnie  sept.,  sur 
la  rive  gauche  et  à  l'embouchure  du  Calix- 
elf,  dans  le  golfe  de  Botnie,  a  ia  I.  N.  E. 
de  Luleo.  A  peu  de  distance  se  trouve  la 
forge  de  Toerefors. 

CALIX  (OEFVEB),  paroisse  de  Suède, 
en  Laponie ,  préfecture  de  Botnie  sept.,  à 
ao  1;  N.  N.  F.  de  Luleo ,  sur  le  Calix-elf. 

CALIZZANO,  bourg  des  États-Sardes , 
div.  de  Gènes,  prov.  et  à  4  1.  3/4  N.  d'AI- 
benga  ,  et  à  6  I.  i/4  S.  E.  de  Mondovi  ;  chef- 
lieu  de  mand.,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Bormida. 

CALLABASH ,  baie  sur  la  côte  S.  de  la 
Jamaïque,  à  4  I.  E.  de  Pedro-Bluff.  Lat.  N. 
17"  53'.  Long.  O.  8o°  ao'. 

CALLABY,  village  d'Angleterre ,  comté 
de  Northumherland  ,  ward  de  Coquetdale , 
à  3/4  de  1.  S.  O.  de  Whittingham.  On  voit 
dans  les  environs  les  ruines  d'un  fort  ro- 
main. 363  hab. 

CALLAC,  ville  d^  Frfnce ,  dép.  des 
Côtes-du-Nord ,  arrond.  et  à  6  I.  S.  O. 
de  Guingamp,  et  a  1 1  I.  i,M  O.  S.  O.  de 
Saint-Brieuc  ;  chef-lieu  de  cant.  i,5oo  hab. 

CALLA-CALLA  ,  rivière  du  Chili.  Voy. 
Val»ivia. 

CALLACOIL,  ville  et  fort  de  PHindou- 
atau  anglais,  présidence  de  Madras,  anc. 
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prov.  de  Karnatic,  à  ta  I.  1/3  E.  de  Ma 
dura. 

CALLAGOUDY,  ville  et  forteresse  de 
l'Hindoustan  anglais,  présidence  de  Ma- 
dras, anc.  prov.  de  Karnatic ,  distr.  et  à 
i4  I.  N.  N.  E.  de  Tinévelly,  près  de  la  rive 
gauche  du  Veyp-Arou. 

C  ALLAH  (EL),  ville  du  roy.  d'Alger, 
prov.  et  a  5  I.  I\T.  E.  de  Mascara,  sur  une 
montagne  ,  et  environnée  de  ramifications 
de  P  Atlas.  Elle  est  sale  et  mal  bâtie ,  et  a  la 
plus  grande  fabrique  de  tapis  et  d'étoffes  de 
laine  du  pays.  Elle  est  entourée  de  villages 
qui  exercent  la  même  industrie.  On  trouve 
dans  cette  ville  quelques  ruines  en  marbre 
dont  le  travail  antique  semble  indiquer  une 
ville  romaine.  Shaw  conjecture  que  c'était 
la  ville  de  Gitlui ,  V  ArPhar  de  Ptolemée. 
Son  nom ,  qui  en  arabe  signifie  pointe  ou 
sommet ,  vient  de  la  position  de  cette  ville 
sur  une  hauteur. 

A  quelque  distance  de  cette  ville  sont  les 
ruines  de  l'ancienne  ville  de  Tayadempt , 
parmi  lesquelles  on  voit  des  tombeaux  ro- 
mains. 

CA1  (  \IM  <*  \\  MIS  peuplade  indienne 
des  États-Unis,  distr.  deColumbia,  entre 
les  monts  Rocheux  et  le  Grand  Océan ,  par 
43°  de  lat.  N.,  à  l'O.  du  Multnomah.  3,ooo 
individus. 

CALLANDER  ,  village  d'Écosse  ,  comté 
et  à  1 1  1.  i/a  O.  S.  O.  de  Perth  ,  presbytère 
et  a  3  I.  N.  O.  de  Dnnblane  ,  sur  le  Teath, 
à  18  I.  O.  d'Édinbourg.  Pop.  de  la  paroisse  : 
a,o3i  hab. 

A  3  1.  i/a  O.  de  ce  village  s'étendent  des 
masses  de  rochers  très  pittoresques. 

CALLAO  DE  LIMA  ou  SAN-FELIPE 
DEL  C  A  LLAO,  port  de  mer  du  Pérou,  in- 
tendance et  à  a  1.  O.  de  Lima ,  et  près  de 
l'embouchure  du  Rimac  dans  le  Grand 
Océan.  Lat.  S.  ia°  3'  9'.  Long.  O.  79* 
34'  i5'.  11  fut  primitivement  bien  fortifié 
sous  Philippe  iv.  En  1746,  un  violent  trem- 
blement de  terre  ,  accompagné  d'un  dé- 
bordement de  la  mer,  le  détruisit  entière- 
ment ,  et  fit  périt  près  de  4,000  hab.  Ce  n'est 
plus  qri'un  village  d'environ  200  maisons  en 
bois,  avec  un  môle  et  Paguada  (lien  où  les 
bâtiment  prennent  de  Peau).  Le  port  est 
défendu  par  leCastello  San  Felipe  et  par  le 
fort  S.  Bafacl ,  plus  avancé  sur  la  côte.  Il 
offre  un  ancrage  sûr  aux  batimens,  qui  y  sont 
a  l'abri  des  vents  du  S.  par  la  position  rap- 
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procbée  des  Ile*  d«  San-Lorenzo  et  de  Cal- 
lao ,  et  par  une  petite  péninsule  qui  avoisine 
ces  îles.  Callao  sert  de  port  à  Lima.  On  y 
fait  un  irrand  commerce  avec  le»  autres  prov. 
de  l'Amérique  mérid.  et  avec  l'Europe.  C'est 
aussi  le  rendez-vous  et  un  point  de  relâche 
de  la  plupart  des  bâtimens  qui  naviguent 
sur  le  Grand  Océan. 

Le  5  novembre  1810,  la  rade  de  Callao 
fut  le  théâtre  d'un  combat  naval  entre  les 
Espagnols  et  les  indépendant  du  Chili,  dans 
lequel  ces  derniers  remportèrent  un  très- 
grand  avantage. 

CALLAQUI ,  volcan  de  la  cordillère  des 
Andes  ,  sur  la  limite  du  Chili  et  de  la  Pa- 
tagonie,  à  4a  1.  N.  E.  de  Villarica.  Lat.  S. 
38°.  Long.  O.  7a°  45*. 

C  ALLAS  ,  ville  de  France,  dép.  du  Var, 
arrond.  et  à  1  1.  3/4  N.  E.  de  Draguignan  ; 
chef-lieu  de  cant.  Il  y  a  des  moulins  à  huile 
et  à  blé.  Son  territoire  renferme  une  mine 
de  houille.  a,ooo  har>. 

CALLAWN  ,  montagne  d'Irlande,  prov. 
de  Munster ,  comté  de'  Clare ,  a  4 1. 0.  d'En- 
nis. 

CALLE  (LA),  ville  du  roy.  d'Alger,  prov. 
et  a  5o  L  E.  N.  E.  de  Constantine,  et  à  io5  I. 
E.  d'Alger.  Elle  est  entourée  de  3  côtés  par 
la  mer  et  défendue  du  côté  de  la  terre  par 
une  muraille.  Le  port  est  protégé  par  de  l'ar- 
tillerie. Le  principal  objet  de  cet  établisse- 
ment est  la  pèche  du  corail ,  qui  e«t  très- 
considérable  sur  les  côtes  voisines.  Les  na- 
turels font  aussi  commerce  de  grains,  de 
laine  ,  de  cire,  de  peaux,  etc.  4oo  hab. ,  pour 
la  plupart  corses  ou  du  midi  de  la  France. 
C'était,  avec  le  cap  Bon,  le  principal  comp- 
toir de  la  compagnie  française  d'Afrique. 

La  France  l'ayant  perdu  pendant  la  révo- 
lution, les  Anglais  ont ,  en  1806,  tenté  de 
se  faire  céder  cette  place  par  les  Algériens 
moyennant  une  redevance  de  275,000  fr.  ; 
mais  ils  n'ont  jamais  réussi.. 

C  ALLEN,  ville  d'Irlande,  prov.  de 
Letnster,  comté  et  à  3  I.  i/a  S.  O.  de  Kil- 
kenny  ;  chef-lieu  du  liberty  de  son  nom  ,  sur 
le  King's- river,  a, 229  hab.  Cette  ville  est 
très-anc.  On  voit  des  mines  aux  environs. 

CALLENH ARD  ,  ville  des  États-Prus- 
siens ,  prov.  de  Westphalie ,  régence  d'Ar- 
ensberg  ,  cercle  et  à  5  I.  3/4  S.  S.  E.  de 
Lippstadt,  au  pied  d'une  montagne.  ja5  hab. 

CALLIAN,  bourg  de  France,  foy.  Ca- 
viar. 
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CALLIAN  DU  nUG,  petite  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  présidence  de  Madras, 
anc.  prov.  de  Balaghat ,  distr.  et  à  8 1.  S.  E. 
de  Raidroug ,  et  a  2$  L  S.  d'Adoni  ;  sur  une 
hauteur. 

CALLIANY,  CaUianee,  ville  de  l'IIin- 
doustan  anglais ,  présidence  et  à  11  1.  H.  E. 
de  Bombay,  anc.  prov.  d'Aureng-ahad  ; 
chef-lieu  de  distr. ,  sur  la  rive  gauche  du 
Houlâs.  Lat.  N.  19*  i3\  Long.  E.  700  55'. 
Des  murailles  l'entourent  ;  elle  est  grande 
et  assez  jolie.  La  plupart  des  habitans  sont 
musulmans.  On  y  fabrique  des  toiles  de  co- 
ton ,  de  la  poterie  ,  des  ouvrages  en  cui- 
vre ,  etc.  On  y  fait  aussi  commerce  d'huile  et 
de  noix  de  coco. 

Aux  environs  se  trouvent  un  grand  nom- 
bre de  ruines ,  qui  attestent  que  cette  ville, 
autrefois  opulente,  a  beaucoup  souffert  dans 
les  guerres  entre  les  Mo?ols  et  les  Mahrattes. 

Le  district  de  Calliany ,  situé  entre  les 
Ghattes  oecîti.  et  la  mer  d'Oman  ,  occupe , 
du  N.  au  S.,  environ  4<>  I.  Le  Tândja  ,  le 
Houlâs  et  le  Koundell  le  traversent  de  l'E. 
à  l'O.  C'est  un  pays  uni  et  sablonneux  le 
long  de  la  côte,  il  est  assez  bien  cultivé  et 
bien  peuplé.  Il  renferme  Bombay  et  un 
grand  nombre  de  forts. 

CALLIANY ,  ville  et  forteresse  de  l'Hïn- 
doustan,dans  IcsÉtats  du  JNizam,anc.  prov. 
et  à  i3  1.  O.  de  Beyder  ;  chef  -  lieu  de  distr. 
Lat.  !¥.  17°  5o'.  Long.  E.  74"  45'. 

Le  distr.  est  un  pays  généralement  mon- 
tagneux, et  arrosé  au  N.  O.  par  la  Tierna 
et  plusieurs  de  ses  aflluens. 

C  A  LLl  AQU  A  ,  ville  à  l'extrémité  sud  de 
l'Ile  Saint-Vincent,  dans  les  Antilles,  sur  la 
baie  de  Tyrel.  Le  port  est  le  meilleur  de  l'île. 

C  ALLIER  ,  ville  des  États  -  Prussiens  , 
prov.  de  Poméranie,  régence  de  Côslin, 
cercle  et  à  5  I.  5/i  S.  S.  E.  de  Drambourg, 
dans  un  terrain  marécageux.  Elle  est  bien 
bâtie,  et  a  1  château ,  1  église  ,  et  des  fabri- 
ques de  draps.  a,38a  hab. 

CALLIGNY,  village  de  France,  dép.  de 
l'Orne ,  arrond.  et  à  51.  i/a  N.  de  Domfront, 
et  à  iS  1.  N.  O.  d'Alençon,  cant.  de  Tinche- 
bray,  prés  de  la  rive  droite  du  Noireau.  1 45oo 
hab. 

CALLIMIX,  tribu  indienne  des  États- 
Unis,  dans  le  territ.  deColumbia.  Elle  ha- 
bite sur  les  bords  du  Grand  Océan,  k  16  t. 
S.  de  l'embouchure  de  laColumbia.  i,aoo 
individus. 
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CALLI XGTON ,  ville  d'Angleterre,  coin  - 
té  de  Cornouailles,  cast  hundred,  â  3  1.  î/a 
S.  de  Launceston ,  et  ii  (  1 .  R  .  de  la  Maache. 
Elle  a  i  église  et  i  fabrique  considérable  de 
draps  (1ns.  Il  s'y  tient  i  marche  par  semaine 
et  4  foires  par  an.  i,3a  i  hab.  Elle  envoie  a 
membres  au  parlement. 

C  ALLISEC  AS,  peuplade  indienne  du  Pé- 
rou, qu  i  habite  entre  la  Pachit  ea  et  la  branche 
orient,  des  Audes,  et  entre  8°  et  q°  de  lat.  S. 

C  ALLOO ,  village  des  Pays-Bas ,  prov.  de 
la  Flandre  Orientale,  arrond.  de  Dender- 
monde,  cant.  de  Beveren,  sur  la  live  gauche 
de  l'Escaut,  à  a  l.O.  N.  O.  d'Anvers,  et  à 
9  1.  i/a  N.  E.  de  Gand.  a,oôo  hab. 

CAL  LOS  A  DE  ENSARRIA,  ville  d'Es- 
pagne, prof,  et  à  u  I.  N.  E.  d'Alicante  (Va- 
lence), près  de  la  rive  gauche  de  l'Alvir. 
3,2oo  hab. 

CALLOSA  DE  SEGURA ,  petite  ville 
d'Espagne ,  prov.  et  à  8 1.  N.  E.  de  Murcie 
(Valence),  et  à  i  I.  i/a  N.  E.-d'Oribuela. 

CALLOW,  village  d'Angleterre,  comté 
et  a  i  L  i/4  S.  d'Ilereford ,  hundred  de  Web- 
tree.  On  y  vo  t  les  ruines  de  a  camps  ro- 
mains. l3g  hab. 

CALLUCA,  petite  ville  de  la  Turquie  d'A- 
•ie  ,  pach.  et  à  l3  L  S.  E.  de  Racca ,  sur  la 
rive  gauche  de  l'Euphrate ,  près  d'un  canal 
desséché. 

CALLUNDBORG,  ville  de  Danemark, 
sur  la  côte  occid.  de  l'île  Séeland ,  dioc.  de 
Séeland,  baill.  de  Holbeks,  a  ai  1  O.  de 
Copenhague,  au  fond  d'une  baie,  entré  les 
caps  Rcsnxs  et  Asnars.  Lat.  N.  55*  4o'  11*. 
Long.  E.  8°  47'  19'.  Il  y  a  1  château  en  rui- 
ne, 1  maison  de  ville,  1  église ,  et  i,4oo  hab. 
Le  port  est  assez  bon.  On  y  fait  un  commerce 
considérable  en  grains  et  bestiaux  ,  et  on  en 
expédie  plusieurs  fois  par  semaine  des  pa- 
quebots pour  Aarhuus.  Le  château,  construit 
en  1 1 1 1  pour  défendre  la  ville  contre  les  pira- 
tes, a  servi  dans  la  suhe  de  prison  d'état.  Al- 
bert, roi  de  Suède,  et  Christian  11,  y  ont  été 
détenus.  Il  fut  ruiné  en  i658  par  les  Suédois. 

C  ALLY  NEDDY,  CaUec  Nuddte .  rivière 
de  l'Hindoustan  anglais ,  qui  prend  sa  source 
aux  montagnes  de  Gorwal,  à  9 1.  E.  de  Seha- 
rompour,  parcourt  du  N.  au  S.  l'anc.  prov. 
de  DehJy,en  passant  par Serdhounah  et  M»  - 
rot,  entre  ensuite  dans  celle  d'Agrah  ,  dont 
elle  arrose  la  partie  orient.,  et  se  jette  dans 
le  Gange  un  peu  au-dessous  de  Kanodge, 
après  un  cours  d'environ  1 10 1.  Sa  direction 
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est  constamment  parallèle  à  celle  du  Gange, 
c'est-à-dire  d'abord  du  N.  au  S.,  ensuite  du 
N.  O.  au  S.  E. 

C  ALM ,  cap  de  la  Russie  américaine ,  sur 
la  côte  sept,  de  la  baie  de  Bristol,  a  i5  1.  E. 
du  cap  Newham.  Lat.  N.  58°  4<>'.  Long.  O. 
iG3'  5a'. 

CALMARE-SUJiD,  détroit  qui  sépare 
l'île  d'OKland  de  la  partie  continentale  de  la 
préfecture  de  Calmar,  en  Suède.  Sa  lon- 
gueur est  de  3o  I. ,  sa  largeur  varie  d'i  1.  î/a 
i  6  1.  ;  il  est  ordinairement  pris  par  les  gla- 
ces en  hiver  dans  sa  partie  la  plus  resserrée. 
Il  renferme  plusieurs  petites  îles ,  dont  les 
plus  considérables  sont  celles  de  Skaggnaes, 
Wallor  et  Punuœ. 

CALMAR  ,  Kalmar,  préfecture  de  Suè- 
de, dans  la  Gothie  ,  composée  de  la  partie 
orientale  du  Smaland,  entre  56°  i3'  et  58* 
18'  de  lat.  N. ,  et  entre  i3°  8'  et  14°  3o'  de 
long.  E.  Elle  est  bornée  au  N.  et  au  N.  O. 
par  la  préfecture  de  Linkorping  ;  i  l'E. ,  par 
la  mer  Baltique  ;  au  S. ,  par  cette  même 
mer  et  la  préfecture  de  Bleking;  à  l'O.,  par 
les  préfectures  de  Kronoberg  et  de  IœnLœ- 
ping.  Sa  longueur,  du  N.  au  S. ,  est  de  5o  1.  ; 
sa  plus  grande  largeur,  de  l'E.  à  l'O.,  de  16 
I. ,  et  sa  superficie  de  466 1.  Cette  préfecture 
est  passablement  montagneuse  dans  le  N. , 
et  parsemée  de  plusieurs  petits  lacs.  La 
partie  mérid.  est  unie.  L" .Km m -a  ,  .qui  la 
parcourt  de  l'O.  à  l'E. ,  est  la  seule  rivière 
remarquable.  De  nombreuses  baies  entre- 
coupent la  côte ,  qui  est  bordée  d'une  infi- 
nité  de  rochers  et  d'îlots.  Les  principales 
baies  sont  celles  de  Valdemarvii,  Syrsan  et 
Vestervik. 

Le  sol  est  pierreux  et  rocailleux  près  des 
montagnes  qui  séparent  le  Calmar  des  pré- 
fectures voisines  ;  ailleurs  il  est  l^ger  et  assez 
fertile.  Le  climat  est  salubre.  Les  récoltes 
des  céréales  suffisent  aux  besoins;  celle  dn 
lin  est  fort  importante.  Les  forêts  de  chê- 
nes ,  de  hêtres  et  de  pins  sont  assez  nom- 
breuses. L'éducation  du  bétail  est  très-soi- 
gnée. La  pêche  est  très-abondante  sur  les 
côtes.  On  exploite  dans  cette  préfecture 
beaucoup  de  fer  et  un  peu  de  cuivre  et  de 
plomb.  11  y  a  des  fabriques  d'alun.  Le  com- 
merce consiste  en  fer,  quincaillerie,  bes- 
tiaux, beurre,  fromage,  planches,  brai , 
goudron  et  toiles.  i36,5oo  hab. 

La  préfecture  de  Calmar  est  du  ressort 
de  la  haute  cour  de  Iœnkœping,  et  a  ponx 
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chef- lieu  Calmar.  Elle  se  divise  en  9  h  aé- 
ra ds  :  Aspeland  ,  Handbcrrd  ,  Norra-Mœrc, 
NorraTjuat,  Sœdra-Mcrre,  Sœdra-Tjust , 
Sevede  ,  Stranda ,  Tunalœn. 

CALMAR  on  KALMAR  ,  ville  et  port  de 
mer  de  Suède,  chef- lieu  de  préfecture  et 
du  baerad  de  Norra-Mœre ,  à  16  I.  N.  N.  E. 
de  Carlscrona ,  et,  à  y5  I.  S.  S.  O.  de  Stoc- 
kholm. Lat.  N.  56* 4V.  Long.  E.  i4*3'.Dans 
la  partie  occid.  du  détroit  de  son  nom  qui 
sépare  llle  d'OEIand  du  continent ,  et  sur  la 
petite  ile  de  Quarnholm  ,  qui  communique 
par  un  pont  de  bateaux  avec  le  continent , 
où  est  le  faubourg.  De  ce  côté,  il  est  entouré 
d'une  double  muraille  et  de  fossés  ;  du  côté 
de  la  mer  il  est  défendu  par  le  fort  de 
Grimskser  et  par  celui  de  Frcdricskantz. 
Le  port  est  petit  et  snr,  et  a  des  chan- 
tiers de  construction.  La  ville  est  de  forme 
circulaire  et  assez  régulièrement  bâtie  en 
bois.  Calmar  est  le  siège  d'un  évéché.  Il  y 
a  1  belle  cathédrale  ,  qui  est  de  pierre,  de 
même  que  l'hôtel  du  préfet ,  l'hôtel  de  ville, 
et  quelques  autres  édifices.  Il  7  a  aussi  1 
académie ,  1  collège  ,  et  plusieurs  manu- 
factures d'étoffes  de  laine,  de  tabac,  de 
potasse  et  de  miroirs,  ainsi  que  des  tanne- 
ries. Le  château,  situé  dans  le  faubourg, 
passait  pour  une  des  clés  du  royaume.  11 
renferme  maintenant  une  maison  de  correc- 
tion et  de  travail.  D'une  des  tours  de  ce  châ- 
teau on  jouit  de  la  rue  de  la  mer  Baltique, 
de  l'île  d'OEIand,  de  la  belle  campagne  qui 
entoure  Calmar ,  et  du  cap  Stensac ,  qui  s'a- 
vance au  S.  dans  la  mer.  Dans  le  xiv«  siè- 
cle ,  Calmar  faisait  un  commerce  considéra- 
ble ,  qui  est  passé  en  grande  partie  à  Stoc- 
kholm. Il  exporte  des  planches  de  chêne  et 
de  sapin  ,  du  brai ,  du  goudron  ,  du  fer ,  des 
pierres  de  taille ,  de  l'alun ,  et  de  la  couleur 
rouge  pour  la  peinture.  4,536  hab. 

Calmar  est  une  des  plus  anciennes  villes 
du  royaume  ;  mais  elle  n'existait  pas  autre- 
fois précisément  sur  le  même  emplacement. 
Avant  été  consumée  entièrement  par  les 
flammes  en  1647,  elle  fut  rebâtie  peu  de 
temps  après  sur  l'île  de  Quarnholm.  C'est 
dans  cette  ville  que  se  conclut,  en  1397,  le 
fameux  traité  qui  réunissait  sous  le  même 
•sceptre  les  royaumes  de  Suéde ,  de  Norvège 
et  de  Danemark.  Gustave  Vasa  y  débarqua 
en  mai  i5ao  pour  délivrer  sa  patrie  du  joug 
de  l'étranger.  Louis  xvm ,  qui  séjourna  quel- 
que temps  à  Calmar  en  1804 ,  a  fait  ériger  à 
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Stensae,  en  mémoire  de  Gustave  Vasa,  une 
tablette  en  pierre ,  qu'il  a  ornée  d'une  in- 
scription de  sa  composition.  En  1611,  les 
Danois  lemportérent  près  de  cette  ville  une 
victoire  sur  les  Suédois.  En  1 800,  elle  éprouva 
un  incendie  qui  détruisit  1S0  maisons,  et  les 
bâtimens  de  l'académie  et  de  la  bibliothèque . 

CALMARZA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  61. 1/4  S.  S.  O.  de  Calatayud  (  Aragon), 
sur  la  rive  droite  de  la  Mena. 

C ALM  ASINO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  il  4  1.  1/1  O.  Pi.  O.  de 
Vérone,  distr.  de  Bardolino.  Il  s'y  tient  1 
foire  le  29  septembre. 

CALMEZ ,  cap  du  golfe  Arabique,  sur  la 
côte  de  la  Nubie.  Lat.  N.  ai*  3o'.  Long.  E. 
35°  2'. 

C  A  L1I I N  A,  ville  de  la  Guinée  supérieure, 
dans  le  roy.  de  Dahomey,  â  7  1.  S.  E.  d'A- 
bomey.  Le  roi  y  fait  sa  résidence  ordinaire 
dans  un  vaste  palais.  i5,ooo  hab. 

CALMONT,  bourg  de  France,  dép.  de 
la  Haute  -  Garonne,  arrond.  et  â  7  1.  S.  E. 
de  Muret,  et  à  8  1.  i/a  S.  S.  E.  de  Tou- 
louse, caot.  de  Cintegabelle,  sur  la  rive 
droite  du  Lers.  i,5aa  hab. 

CALMONT  DE  PLAMAGE,  bourg  de 
France,  dép.  de  l'Aveyron,  arrond.  et  à 
a  1.  3/4  S.  S.  O.  de  Rbodez ,  cant.  de  Cassa- 
gne  -  Bégoulies.  On  y  fabrique  de  la  faïence. 
a4<>  hab. 

CALN  (EAST),  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Pensylvanie,  cômté  de  Chestcr,a 
aa  I.  S.  E.  d'Harrisburg.  1,16a  hab. 

CALN  (WEST),  comm.  des  Étals-Unis , 
état  de  Pensylvanie,  comté  de  Chester,  à 
aa  1.  S.  E.  d'Harrisburg.  1,18a  hab. 

CALNE,  ville  d'Angleterre,  comté  de 
Wilts ,  hundred  de  même  nom  ,  sur  le  bord 
d'une  petite  rivière ,  et  sur  une  branche  des 
canaux  des  comtés  de  Wilts  et  de  Bcrks, 
â  10  1.  3/4  N.  N.  O.  de  Salisbury,  et  à  6  1. 
E.  N.  E.  de  Bath.  Elle  a  1  grande  église, 
plusieurs  chapelles  pour  les  dissidens,  et 
1  école  gratuite.  Il  s'y  tient  un  marché  par 
semaine  ,  et  a  foires  par  an.  Elle  envoie 
a  membres  au  parlement.  4*549  hab. 

Calne  est  ancienne  :  on  prétend  qu'il  s'y 
tint ,  en  997,  un  synode  relatif  au  célibat 
du  clergé. 

Sur  le  flanc  d'une  montagne  marneuse  si- 
tuée à  1  1.  S.  E.,  on  voit  un  cheval  sculpté  ; 
il  a  157  pieds  de  long,  et  parait  trotter.  Il 
a  été  exécute  en  1780. 
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CALOCSA,  vMc  de  Hongrie.  Foy.  Ka- 

LOCSA. 

CALOCERI  ou CALOGERO  (S.),  village 
de  Sicile  ,prov.  et  a  1 1  1.  î/a  N.  O.  de  Gir- 
genti,  distr.  et  à  3/4  de  1.  N.  E.  de  Sciacca. 
Il  y  a  une  église  où  l'on  va  en  pèlerinage ,  et 
des  eaux  thermales  sulfureuses  et  salines  qui 
ont  été  très-fréquentées  par  les  Romains. 

C  A  LONGE,  bourg  d'E*pagne,  prov.  et 
à  7  1.  i/a  S.  E.  de  Girone  (Catalogne) ,  et 
a  î  I.  de  la  mer. 

C  ALON 1 ,  village  de  l'île  de  Metelin,  dans 
l'archipel  Grec ,  près  des  côtes  de  la  Tur- 
quie <i'Asie,  sur  le  bord  orient,  d'une  baie 
profonde  qui  ottre  un  bon  mouillage  peu 
fréquenté.  Lat.  N.  ly*  io\  Long.  E.  a3°  5o'. 

CALORE,  rivière  du  roy.  de  Naples,  et 
de  la  prov.  de  la  Principaiité-Citérieure. 
Elle  prend  sa  source  au  mont  Ccrvati ,  distr. 
et  à  a  1.  3/4  S.  O.  de  la  Sala ,  va  d'abord  à 
l'O.  |  en  passant  par  Laurino ,  puis  au  N. 
N.O.  jusque  près  d'Altavilla,  oùelle  tourne 
à  l'O.  S.  O.  pour  se  rendre  dans  le  Sele ,  par 
la  gauche,  à  a  1.  de  l'embouchure  de  ce 
fleuve,  et  à  a  1.  t/a  N.  N.  O.  de  Capaccio, 
après  un  cours  d'environ  16  1.  Ses  princi- 
paux aflluens  sont,  a  droite  ,  le  Gilino ,  et  à 
gauche,  le  Carmignano. 

CALORE,  Ca Los ,  rivière  du  roy.  de  Na- 
ples, qui  prend  sa  source  dans  la  prov.  de 
la  Princiuauté  Ultérieure,  à  3/4  de  L  S.  O. 
de  Montclla,  au  mont  Terminio,  un  des 
points  principaux  du  Sub-Apennin  vésu- 
vien;  elle  coule  d'abord  du  S.  au  N.,  jus- 
qu'à son  confluent  avec  l'Un* ta,  tourne  a  l'O., 
traverse  la  délégation  de  Bénévent,  où  elle 
reçoit  par  la  droite  le  Tamaro,  et  par  la 
gauche  le  Sabbatu,  se  rend  ensuite  dans  la 
Terre  de  Labour,  où  elle  se  jette  dans  le 
Volturno,  à  1 1.  3/4  E.  de  Cajazzo,  après  un 
cours  d'environ  ao  1.  On  pèche  vers  sa  source 
d'excellentes  truites,  de»  anguilles  et  des 
écrevisses.  ai5  ans  avant  J.  C,  il  se  livra 
sur  kl  bords  du  Calore ,  près  de  Bénévent , 
un  combat  entre  les  Carthaginois ,  comman- 
dés par  Hannon,et  les  esclaves  romains, 
commandés  par  Tibérius  Gracchus;  les  Car- 
thaginois ayant  été  défaits,  les  esclaves  ob- 
tinrent leur  liberté. 

CALOR1  on  KALOJERO  D'ANDRO, 
petite  île  de  l'archipel  Grec,  dans  le  sandjak 
d'Andro,  à  il  L  N.  E.  de  de  ce  nom. 
Lat.  N.  :,8°  9'  5y'.  Long.  R,  aa"  Sf  45'. 

CALOSSO,  viUage  de*  tlats-Sardes ,  div. 
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et  I  7  1.  i/a  S.  O.  d'Alexandrie,  prov.  et  à 
3  1.  i/4  S.  S.  E.  d'Asti,  mand.  de  Canelli. 
On  y  récolte  de  bon  vin.  i,8oo  hab. 

C  ALOTO ,  ville  de  la  Nouvelle-Grenade  , 
prov.  et  à  aa  I.  S.  E.  de  Popayan  ,  et  a  38 1. 
S.  S.  O.  de  Neiva  ,  sur  la  rive  gauche  et  près 
de  la  source  de  la  Magdalena.  Il  y  a  plusieurs 
mines  d'or. 

CALPE,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
la  1.  3/4  N.  E.  d'Alicante  (  Valence),  et  a 
i  1.  i/4  S.  S.  O.  de  Benisa,  sur  la  Méditer- 
ranée. 890  hab.  pécheurs. 

CALPENTYN  ou  CALPENTY,  fort  et 
village  sur  la  côte  O.  de  l'île  de  Ceylao ,  dan» 
la  partie  sept,  du  Nave-karre,  péninsule 
longue  et  étroite,  a  3a  1.  N.  de  Colombo. 
Le  fort  renferme  plusieurs  maisons. 

CALSOE,  une  des  lies  Faerroe ,  dans  la 
mer  du  Nord.  Lat.  N.  6a*  ai'.  Long.  O. 
8*  4a'. 

C  ALSTOCK,  paroisse  d'Angleterre,  com- 
té de  Cornouailles,  east-hundred  ;  à  1  l.  i/a 
E.  de  Callington ,  près  de  la  rive  droite  du 
Tamar.  1,1  o5  hab. 

CALTAfl  AZOR,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  5  1.  i/i  O.  S.  O.  de  Soria,  sur  une  col- 
line ,  au  pied  de  laquelle  coule  le  Milano». 
1 ,3uo  hab. 

C ALTANISETTA ,  prov.  de  Sicile ,  bor 
née  à  l'O.  par  celle  de  Girgenti  ;  au  N.  par 
celle  de  Palerme  ;  au  N.  E.  et  à  l'E.  par 
celle  de  Catane  ;  au  S.  E.  par  celle  de  Syra- 
cuse ;  et  au  S.  par  la  Méditerranée.  Sa  lon- 
gueur, du  N.  O.  au  S.  E.,  est  de  a  a  1.  î/a, 
et  sa  plus  grande  largeur  de  la  I.  Elle  est 
couverte  de  ramifications  des  Neptunien- 
nes.  Cette  chaîne  s'étend  le  long  de  la  li- 
mite sept.,  et  sa  branche  principale ,  après 
avoir  traversé  la  partie  orient,  de  la  prov. , 
va  former  le  cap  Passe 10  ,  extrémité  S.  E. 
de  l'île.  Après  le  Salso,  qui  parcourt  l'inté- 
rieur de  cette  prov.,  et  forme  sur  un  espace 
considérable  la  limite  occid.,  on  distingue 
le  Dirillo ,  la  Tcrranova ,  la  Maofria ,  le  Fin- 
zino,  qui,  ainsi  que  le  Sahm,  aflluent  a  la 
Méditerranée;  le  Platani  arrose  la  partie 
N.O. 

Cette  province ,  dont  Caltanisetta  est  le 
chef-lieu ,  est  formée  de  la  partie  orientale 
du  Val  de.  Mazzara  et  de  la  partie  occid.  du 
Val  de  Noto ,  et  divisée  en  3  distr.  :  Caltani- 
setta ,  Piazza  et  Terranova.  161,1 13  hab. 

CALTANISETTA,  ville  de  Sicile ,  chef- 
lieu  de  prov. ,  de  distr.  et  de  cant.,  dans 
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une  plaine  vaste  et  fertile ,  près  de  la  rive 
droite  du  Salso,  a  a4  1.  S.  E.  de  Païenne, 
et  a  a8  I.  i/a  O.  N.  O.  de  Syracuse.  Siège 
d'i  cour  criminelle  et  d'i  tribunal  civil. 
C'est  une  place  de  guerre  défendue  par  un 
château  l  i  t  ;  elle  est  bien  bâtie,  les  rues  en 
sont  droites  et  larges,  et  il  y  a  une  belle 
place.  i5,63o  bab.  Aux  environs,  dans  un 
lieu  nommé  Terra  Pilata,  il  existe  a  salses 
qui  exhalent  du  gat  hydrogène.  On  a  re- 
marqué qu'à  chaque  tremblement  de  terre 
éprouvé  en  Sicile,  il  se  formait  dans  ces 
volcans  une  fente  de  plusieurs  pouces  de 
largeur,  qui  se  prolongeait  au  loin  dans  le 
pays.  Les habitansdeCaltanisctta attribuent 
à  ce  phénomène  l'a  van  tage  de  n'a  voir  éprou- 
vé à  aucune  époque  les  desastres  que  causent 
ordinairement  les  trembleniena  de  terre.  11 
y  a  aussi  une  source  minérale,  et  on  y  trouve 
du  pétrole. 

Le  distr.  de  Caltanisetta  est  divisé  en  7 
caut.  :  Caltanisetta,  S.  Cataldo  ,  Su.  Cata- 
rina  ,  Mussoineli,  Serra  di  Falco,  Somma- 
tino,et  Villalba. 

CALTEIlN  ,  bourg  du  Tyrol,  cercle  et  à 
3  l  S.  O.  de  Botxen ,  près  d'un  Lac,  à  1  L  de 
la  rive  droite  de  l'Adige. 

C ALTO ,  village  du  roy.  Lombard  Véni- 
tien ,  prov.  de  Polésine,  distr.  et  à  1  1.  S. 
E.de  Ma*sa,età*7l.  i/a  O.  S.O.  de  Rovigo. 
1,195  hab. 

CALTOURA,  ville  et  fort  sur  la  côte 
occid.  de  Pile  de  Ceylan ,  à  l'embouchure 
de  la  hallonganga ,  et  à  a41.  S.  O.  de  Candy  ; 
chef-lieu  d'un  petit  distr.  La  principale  rue 
est  plantée  de  beaux  arbres.  Caltoura  est 
renommée  par  ses  fabriques  de  rack  et  de 
runi,  et  par  son  commerce  avec  l'intérieur 
de  l'île.  11  y  a  dans  les  environs  des  plan- 
tations considérables  de  cannes  à  sucre,  et 
des  bois  touflùs. 

CALLKGA  ,  rivière  de  la  Guinée  infé- 
rieure ,  dans  le  roy.  de  Benguela.  Elle  prend 
*a  source  à  4o  L  S.  S.  O.  du  fort  Caconda, 
et  se  dirige  au  N.,  où  elle  se  jette  dans  la 
Quiauhecua  après  un  cours  de  3o  1. 

CALLSCO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  pfov.età  3  I.  i/aO.de  Bcrgame, 
dUtr.  et  à  a  1.  O.  S.  O.  de  Ponte  S.  Pietro, 
près  de  la  rive  gauche  de  l'Adda.  i,oa8hab. 

CAL  USD,  bourg  des  États-Sardes,  div. 
et  à  7  1.  i/i  M.  E.  de  Turin,  prov.  et  à  3  1. 
3/  i  S.  d'ivrée  ;  chef-lieu  de  mand.  a,86ohab. 
CALLSZYN,  ville  de  Pologne,  woiwo- 
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die  de  Masovie ,  obwodie  et  à  5  1.  S.  E.  de 
Stanislawow.  73  maisons. 

C  A  L  V  ACI1E ,  cap  sur  la  côte  O.  de  Portq- 
Rico,  à  l'entrée  N.  O.  de  la  baie  d'Anasco. 
Lat.  N.  180  38'.  Long.  O.  690  3o\ 

CALVADOS,  chaîne  de  rochers,  dans  la 
Manche,  s'étendant  de  l'E.  à  l'O. ,  sur  une 
longueur  d'environ  G  1. ,  à  i/3  de  1.  environ 
des  côtes  du  dép.  fi  aucais  auquel  elle  donne 
son  nom,  entre  les  embouchures  de  l'Orné 
et  de  la  Vire.  Elle  fut  ainsi  nommée  d'un 
vaisseau  espagnol  qui  s'y  brisa. 

CALVADOS,  dép.  de  Fiance.  11  tire  son 
nom  d'une  chaîne  de  rochers  qui  s'étend  le 
long  de  ses  côtes ,  et  est  formé  du  Bessin  , 
du  Bocage,  de  la  Campagne  de  Caen,  de 
l'Auge  et  du  Lieuvain,  petits  pays  qui  dé- 
pendaient de  l'anc.  prov.  de  Normandie.  11 
a  pour  bornes ,  au  N. ,  la  Manche  ;  à  TE.,  le 
dep.  de  l'Eure  ;  au  S.,  celui  de  l'Orne  ;  au 
S.  O.  et  à  l'O.,  celui  de  la  Manche.  ILs'étend 
entre  48*  45'  et  490  a7'  de  lat.  N. ,  et  entre 
i°  53'  et  3°  a7'  de  long.  O.  Sa  plus  grande 
longueur  de  l'E.  à  l'O.  est  de  a6  l.,  sa  lar- 
geur moyenne  du  N.  au  S.  de  i3  1.,  sa  su- 
perficie de  a8a  I.,  et  sa  pop.  de4o,a,6>3  hab. 
Ce  département  forme  presque  un  rec- 
tangle. Les  collines  qui  couvrent  la  partie 
mérid.  sont  le  prolongement  sept,  de  celles 
qui  forment  le  partage  d'eau  entre  la  Seine 
et  la  Loire ,  et  qui  donnent  naissance  dans 
cette  partie  à  la  Touques  ,  à  la  Dive ,  à 
l'Orne,  à  la  Seule,  à  la  Dromuie  et  à  la  Vire, 
rivières  qui  arrosent  le  Calvados ,  et  ont  leur» 
embouchures  dans  la  Manche,  sur  les  côte» 
de  ce  département.  Ces  côte»  ont  environ 
a5  1.  de  développement  depuis  ilonfleur 
jnsqu'à  l'embouchure  de  la  Vire,  et  sont 
très-peu  sinueuses  :  leur  accès  est  générale- 
ment difficile  à  cause  des  rochers  à  fleur 
d'eau  qui  les  bordent,  et  des  amas  de  galets 
amenés  par  le  mouvement  de  la  mer.  On  y 
compte  sept  petits  ports:  ceux  de  IlonÛeur 
etde  Caen  sont  les  seuls  remarquables  ;  mais 
aucun  ne  peut  communiquer  avec  l'intérieur 
du  département  au  moyen  des  rivières,  car 
il  n'y  en  a  point  de  navigable  au-delà  de  4  l« 
de  son  embouchure. 

Les  vents  de  N.,  de  N.  O.,  d'O.  et  de 
S.  O. ,  sont  dominans  et  maintiennent  une 
température  froide  et  humide.  Les  brouil- 
lards sont  fréqnens  ;  cependant  l'air  n'est 
pas  malsain-  Le  sol  de»  plaines  du  Calvados 
est  composé  d'une  terre  a rgilo  calcaire  ;  ce- 
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lui  des  collines  est  sablonneux ,  et  les  vallées 
sont  généralement  des  terrains  d'alluvion. 
Ces  terres  reposent  sur  des  couches  d'argile 
et  de  marne ,  dans  la  partie  occidentale  ;  sur 
des  schistes,  des  grès  et  des  granits,  dans 
la  partie  S.  O.  ;  et  sur  des  bancs  de  pierre 
calcaire,  degrés  et  de  schiste,  dans  presque 
toutes  les  autres  parties  du  département. 
Les  vallées  sont  la  portion  la  plus  riche  du 
Calvados:  les  principales  sont  celles  de  Tré- 
vières,  entre  la  Dromme  et  la  Vire  ;  celle  de 
Saint-Pierre,  sur  la  partie  supérieure  de  la 
Dive  ;  et  celles  de  Corbon  et  de  Saint-Sam- 
son  ,  fertilisées  par  la  Tonques,  qui  elle- 
même  donne  son  nom  a  une  belle  vallée 
voisine  de  son  embouchure  ;  enfin  la  vallée 
d'Auge.  Dans  1rs  gras  pâturages  de  ces  val- 
lées paissent  des  bœufs  achetés  dans  les  dé- 
partemens  du  Finistère,  des  Côtes-du-Nord, 
de  la  Sarthe ,  de  la  Mayenne ,  et  de  la  Ven- 
dée ,  pour  être  revendus  dans  les  marchés 
de  Beaumont  et  de  Poissy.  C'est  dans  ces 
vallées  que  paissent  aussi  les  vaches  qui  don- 
nent les  beurres  si  renommés  de  Tré  vières  et 
d'Isigny  ;  c'est  là  enfin  qu'on  élève  les  beaux 
chevaux  de  race  normande.Les  plaines,  dont 
le  sol  est  profond  on  le  terrain  calcaire  , 
sont  quelquefois  couvertes  de  prairies  arti- 
ficielles; la  plupart,  notamment  la  Campa- 
gne de  Caen ,  prés  de  l'embouchure  de 
l'Orne  ,  sont  cultivées  en  grains ,  et  en  lin, 
chanvre ,  etc.  On  sème  aussi ,  pour  en  tirer 
de  l'huile,  la  navette  et  le  colza.  Les  fleurs 
sont  pour  ce  département,  et  surtout  pour 
son  chef-lieu ,  un  objet  de  commerce.  On  y 
cultive  également  le  pastel  et  la  gaude.  Le 
pommier  et  le  puirier  fournissent  le  cidre 
et  le  poiré ,  qni  sont  la  boisson  habituelle 
des habitanset  l'objet  d'un  grand  commerce. 
Les  forêts  occupent  une  superficie  de  3i,o5o 
hectares.  Outre  le  gros  bétail  et  les  chevaux, 
on  élève  dans  le  Câlvados  des  moutons  et 
beaucoup  de  porcs.  Les  volailles ,  et  surtout 
les  poules,  sont  très-multipliées  et  renom- 
mées pour  leur  délicatesse.  On  fait  sur  les 
côtes  la  pêche  du  maquereau  et  du  hareng. 
11  y  a  dans  le  Calvados  des  raines  de  fer  peu 
riches,  et  beaucoup  d'indices  de  houille; 
une  seule  mine  est  exploitée.  La  tourbe  est 
abondante  ;  il  y  a  aussi  de  la  pierre  à  bâtir 
et  à  chaux  ,  particulièrement  aux  environs 
de  Caen ,  des  marbres  de  diverses  couleurs, 
des  carrières  de  schiste ,  et  plusieurs  sortes 
d'argile.  Les  manufactures  du  Caltadoa  ne 
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tirent  que  peu  de  matières  du  dehors;  ellea 
donnent  un  peu  de  quincaillerie,  de  la  po- 
terie, des  toiles,  des  siamoises,  des  den- 
telles, du  papier,  des  draps,  et  d'autres 
étoffes  ;  la  teinture  est  un  objet  assez  im- 
portant. Le  commerce  consiste  en  bestiaux, 
chevaux,  volailles,  beurre,  œufs,  cidre, eau- 
de-vie  de  cidre,  toiles,  dentelles,  cuirs, 
pierre  de  taille ,  bois  et  houille  ,  qu'on  ex- 
porte. Les  importations  se  font  en  fer,  laine, 
coton ,  et  denrées  coloniales.  Plus  de  180  I. 
de  routes  favorisent  les  communications  de 
ce  département  ;  les  principales  sont  :  celle 
de  Paris  à  Cherbourg,  qui  le  traverse  de  l'E. 
à  PO.,  et  celle  de  Caen  a  Tours. 

Le  département  du  Calvados  a  Caen  pour 
chef  lieu ,  et  est  divisé  en  6  arrondissemens 
dont  les  chefs  -  lieux  sont  :  Caen ,  Bayeux  , 
Falaise  ,  Lisieux  ,  Pont-l'Évêque ,  et  Vire  ; 
en  37  cantons  et  896  communes.  Il  forme 
le  diocèse  de  l'évêché  de  Bayeux ,  fait  partie 
de  la  1 4*  division  militaire  ,  est  du  ressort  de 
la  cour  royale  et  de  l'académie  de  Caen  ,et  a 
7  membres  à  élire  à  la  chambre  des  députés. 

CALVA1BE  ou  MONT  VALÉRIEN  , 
montagne  de  France  ,  dép.  et  sur  la  rive 
gauche  de  la  Seine,  arrond.  de  Saint-Denis , 
cant.  de  Nanterre ,  a  1  I.  3/4  O.  de  Paria. 
Elle  a  été,  depuis  un  temps  très-reculé ,  ha- 
bitée par  des  ermites,  et  ensuite  par  des 
communautés  religieuses  jusqu'en  179t.  De- 
puis on  a  construit  sur  l'emplacement  du 
couvent  une  caserne,  qui  vient  d'être  con- 
vertie en  une  église  et  en  habitations  pour 
les  Pères  de  la  foi.  Il  y  a  des  stations  à  l'imi- 
tation de  celles  du  véritable  Calvaire. 

C  ALVANICO,  village  du  roy.  de  Naples , 
prov.  de  la  Principauté  Citérieure,  distr.  et 
a  3  I.  i/i  N.  E.  deSalerne,  cant.  et  à  4  h 
E.  de  S.  Severino,  sur  une  colline.  i,5oohab. 
'  CALVATONE,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  a  7  1.  1  /4  E.  de  C  rémone , 
distr.  et  à  1  1.  i/f  E.  de  Piadena.  1,359  hab- 

CALVELLO,  bourg  du  roy.  de  Naples  , 
prov.  de  Basilicate,  distr.  et  a  4  I.  i/a  S.  de 
Potenza  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  le  penchant 
d'une  colline  entourée  de  a  rivières.  Il  y  a 
1  belle  église,  et  a  couvens.  Il  s'y  tient  une 
foire  de  8  jours  le  a  a  juillet.  5, 600  hab. 

CALVERA,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Basilicate,  distr.  et  à  7  1.  a/5  E. 
de  Lagonegro,  et  à  i{  I.  S.  S.  E.  de  Po- 
tenza,cant.  deS.  Chiiico-Raparo.i,78ohab. 

C  ALVERLEY,  bourg  d'Angleterre,  west- 
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riding  du  comté  d'York ,  wapentake  de  Mor- 
ley,  a  1  1.  1/4  V  E.  de  Bradford.  a,6o5  hab. 

CALVERT,  Ile  de  la  côte  O.  de  l'Amé- 
rique sept.,  près  du  Nouvel-Hanovre,  par 
5i°  36'  de  lat.  N. ,  et  i3u*  3o'  de  long.  O. , 
au  S.  de*  île*  de  la  Princesse  Royale. 

CALVERT,  comté  de*  États-Uni* ,  dan* 
la  partie  mérid  de  l'état  de  Maryland ,  entre 
la  baie  de  Chesapeak  et  le  Patuxent.  8,073 
hab.  Le  chef-lieu  est  S1.  Léonard. 

CALVERT,  groupe  d'île*  de  l'archipel 
des  Mulgraves  ,  dans  le  Grand  Océan  équi- 
ooxial.  Lat.  N.  8*  55'.  Long.  E.  169*  5o'. 

C  A  L  V  ES,  îlots  et  rochers  de  l'Atlantique , 
sur  la  côte  mérid.  d'Irlande,  prov.  de  Mun- 
ster, comté  de  Cork ,  baronnie  de  Carbery , 
au  S.  O.  de  la  baie  de  Roaring- Water ,  par 
5i*  a6'  de  lat.  N.,  et  1 1*  45'  de  long.  O. 

CALVI,  ville  forte  de  l'île  de  Corse,  chef- 
lieu  d'arrond.  et  de  cant.,  sur  une  monta- 
gne d'une  presqu'île  du  golfe  de  Calvi,  à 
14  L  O.  S.  O.  de  Bastia  ,  et  à  17  1.  N.  d'A- 
jaccio.  Lat.  N.  4a"  34'  7'.  Long.  E.  6*  a5' 
I*.  Siège  d'un  tribunal  de  !«•  instance.  C'est 
une  place  de  guerre  de  i*  classe  ,  et  la  rési- 
dence d'un  officier  d'artillerie  de  la  direc- 
tion de  Bastia.  Elle  a  un  bon  port  défendu 
par  un  chateau-fort.  Sa  rade  peut  recevoir 
une  flotte  considérable.  On  y  fait  commerce 
de  vins  et  d'huile.  1,175  hab.  On  trouve 
dan*  les  environ*  de  beaux  granits  de  di- 
verse* couleurs ,  et  des  ophites.  Le*  An- 
glais prirent  Calvi  en  1794,  après  un  siège 
régulier  de  5i  jours. 

L'arrood.  de  Calvi  est  divisé  en  6  cant.  : 
Calvi,  Monte  Grosso,  Paraso,  Pateo,  Re 
gino ,  et  Sant'-Angelo.  11  contient  34  com- 
munes ,  et  19,479  hab. 

CALVI,  bourg  des  Etats  de  l'Eglise, 
délégation  et  a  p.  i/a  O.  de  Rieti ,  et  à  al. 
i/4  -N  ■  E.  de  Magliano. 

CALVI,  ville  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  la  Terre  de  Labour,  distr.  et  à  5  I.  N.  O. 
de  Caserte  ,  cant.  et  é  3/4  de  1.  O.  N.  O.  de 
Pignataro,  et  à  a  I.  3/4  N.  N.  O.  de  Ca- 
poue  ,  sur  une  voie  romaine.  Siège  d'un  évé- 
ché  dont  le  titulaire  réside  a  Pignataro. 
On  y  remarque  le  palais  épiscopal ,  la  cathé- 
drale et  le  séminaire.  Il  s'y  tient  une  foire 
le  11  mai.  L'air  y  est  malsain  ;  cet  inconvé- 
nient, joint  aux  tremblemens  de  terre  que 
cette  ville  a  éprouvés,  e*t  cause  de  sa  dépo- 
pulation ;  on  n'y  compte  plus  que  5i  hab. 

Calvi,  l'ancien  Caiet,  était  très-frequenté 


du  temps  des  Romains  pour  ses  bains,  dont 
il  ne  reste  plus  de  traces;  au  S.  O.  de  cette 
ville  étaieut  les  champs  de  Falerne,  si  re- 
nommés pour  leurs  vins.  Détruite  dans  le 
vin»  siècle  par  les  Sarrasins ,  elle  a  été  rebâ- 
tie par  Atenufo  ,  premier  comte  de  Capoue. 
Le  9  décembre  1798,  les  Français,  com- 
mandés par  Macdonald,  prirent  Calvi ,  après 
avoir  battu,  sous  les  murs  de  cette  ville,  une 
division  de  l'armée  napolitaine. 

C  AL VI  A,  bourg  de  l'île  Majorque,  à  a  1. 
3/4  O.  de  Palma. 

CALVISANO,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  a  5 1.  1/4  S.  S.  E.  de  Bre- 
*cia ,  di*tr.  et  a  a  I.  S.  S.  O.  de  Montechiari. 
a,68o  hab.  C'était  autrefois  une  ville  floris- 
sante et  très-peuplée. 

CALVISSON,  ville  de  France,  dép.  du 
Gard ,  arrond.  et  a  3  1.  i/a  S.  O.  de  Mimes, 
cant.  de  Sommières.  Elle  fabrique  de  la 
crème  de  tartre,  et  fait  commerce  de  vins 
blancs  connus  sous  le  nom  de  clairette. 
3,74»  hab. 

CALVIZZANO,  village  du  roy.  et  de  la 
prov.  de  Naples,  à  al.  N.  O.  de  la  ville  de 
ce  nom,  distr.  de  Casoria ,  cant.  de  Giu- 
gliano ,  sur  le  penchant  du  mont  Marano. 
Il  y  a  1  belle  église  paroissiale  ornée  de  ta- 
bleaux du  Dominiquin  et  de  Nicolas»  accaro. 
a,3oo  hab. 

CALW,  ville  du  roy.  de  Wurtemberg, 
cercle  de  la  Forêt-Noire  ;  chef  lieu  de  baill. 
supérieur  ,  sur  la  rive  gauche  du  Nagold  ,  a 
9  1.  i/a  N.  O.  de  Reutlingen ,  et  à  7  1.  i/a 
O.  S.  O.  de  Stuttgard.  Elle  a  de*  manufac- 
tures de  drap*  et  des  tannerie*.  Il  s'y  tient 
un  marché  par  semaine  pour  le  lin.  3,oo5 
hab.  Pop.  du  bailliage  :  1 8,533  hab. 

CALYBÎT  ou  CAL1CONG  ,  chaîne  de 
montagnes  de  l'Hindoustan  ,  prov.  de  Khan 
deych ,  distr.  d'Hindia.  Elle  court  du  N.  E. 
au  S.  O.  depuis  la  Nerbeda  jusqu'au  Tapty. 
Un  grand  nombre  de  rivières  qui  vont  gros- 
sir la  Nerbeda  descendent  du  versant  N.  O. 
de  ces  montagnes. 

CALYMERE,  cap  de  l'Hindoustan,  sur 
la  côte  orient,  de  la  prov.  de  Karnatic ,  dans 
le  détruit  de  Palk ,  vis-à-vis  de  la  pointe 
sept,  de  l'île  de  Ceylan.  Lat.  N.  io°  18'. 
Long.  E.  77°  35'. 

CALZADA  ,  ville  d'Espagne.  Voy.  Do- 
mingo DK  LA  ClLZàOA  (  Sl°.  ) 

C  A  LZ  ADA  (LA),  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  a  a  1.  i/a  E.  N.  E.  de  Badajot  (Estrema- 
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dure) ,  et  à  la  1.  a/3  N.  E.  de  Merida.  3,000 
hab. 

CÂLZADA  ,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  8  1.  3/4  N.  E.  de  Burgos,  et  à  a  1.  i/3  N. 
N.  E.  de  Briviesca. 

CALZADA  (  LA  )  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  ao  1.  N.  E.  de  Caceres  (  Avila  ), 
et  à  3  I.  O.  S.  O.  d'Oropesa. 

CALZADA  ou  CALZADA  DEL  REY, 
bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à  5  t.  i/a  S.  de 
Ciudad  -  Real  (Manche),  au  pied  d'une 
montagne.  Le  fameux  couvent  de  Cala- 
trava ,  nommé  Coilado ,  est  à  1  L  environ 
de  ce  bourg. 

CALZADILLA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  17  I.  S.  E.  de  Badajox  (  Estremadure)  , 
et  &  5  1.  N.  O.  de  Llerena. 

CALZADILLA  DE  LOS  HERMAML- 
LOS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à  7  1.  1/4 
E.  S.  E.  de  Léon  ,  sur  un  affluent  de  la  Cea. 

CAM ,  rivière  d'Angleterre  ,  qui  prend  sa 
source  dans  le  comté  d'Essex,  huudred  d'Utt- 
lesford ,  à  1  I.  i/a  S.  de  Safl'ron-Walden , 
entre  bientôt  dans  le  comté  de  Cambridge, 
traverse  la  ville  de  ce  nom  ,  et  se  jette  dans 
l'Ouse ,  à  1  1.  S.  d'Ely ,  après  un  cours  d'en- 
viron 1 4  I.  du  S.  au  N. 

CAM,  bourg  d'Angleterre,  comté  et  à 
4  L  î/a  S.  de  Glocestcr,  hundred  de  Ber- 
keley, à  peu  de  distance  N.  de  Dursley, 
dans  un  fond ,  près  de  la  Sarerne  dont  les 
inondations  lui  causent  souvent  de  grands 
dommages.  On  y  fabrique  des  draps,  et  l'on  y 
fait  le  meilleur  fromage  du  comté.  1 ,885  hab. 
Sous  Edouard  i«r,de  la  dynastie  saxonne, 
il  se  livra  dans  les  environs  une  bataille  san- 
glante entre  les  Danois  et  les  Saxons. 

C  AMAIRAGO ,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  de  Lodi  et  Crema,  distr.  et 
à  1  1.  5/4  E.  N.  E.  de  Casai  Pustcrlengo,  et 
à  4  !•  a/5  S.  E.  de  Lodi.  1,1  {7  hab. 

CAMAJORE,  petite  ville  du  duché  de 
Lucques,  a  4  1.  1/2  N.  O.  de  la  ville  de  ce 
nom,  distr. et  à  a  1.  1/2  N.  E.  de  Viareggio, 
au  confluent  du  Nocchi  et  du  Gaina jore. 

CAMAMÛ,  baie  sur  la  côte  du  Brésil, 
prov.  de  Bahia ,  à  9  1.  N.  du  Rio  das  Contas, 
et  a  3o  1.  S.  O.  de  la  baie  de  Tous  les  Saints. 
Elle  reçoit  le  Marahù  et  l'Acarahy.  Il  y  a  , 
au  centre  et  en  face  de  l'embouchure  de  l'A- 
carahy ,  une  île  de  même  nom ,  élevée  ,  de 
forme  ronde,  et  de  1/2  1.  de  diamèt.  ;  elle 
est  habitée.  La  grande  quantité  de  pierres 
de  couleur  de  fer  qui  se  trouvent  dans  cette 
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ile  lai  fit  donner  dans  le  principe  le  nom  de 
das  Pêdras  ;  ces  pierres  sont  pesantes  , 
contiennent  quelque  peu  d'argent ,  et  sont 
faciles  à  travailler. 

CAMAMÛ  ,  petite  ville  du  Brésil,  prov. 
de  Bahia,  sur  la  rive  gauche  de  l'Acarahy, 
à  31.  de  l'embouchure  de  ce  fleuve  dans  l'At- 
lantique, et  a  4>  L  S.  O.  de  S.  Salvador. 
Lat.  S.  i5*  58'  3o'.  Long.  O.  4i°  3o'.  Un 
grand  nombre  de  maisons  ont  plusieurs  éta- 
ges. Il  y  a  une  église  paroissiale  et  un  col- 
lège. Gamamû  commerce  en  café  ,  manioc, 
eau-de  vie ,  bois  de  construction ,  ris ,  et  ca- 
cao. 

CAMANA ,  prov.  du  Pérou,  à  l'extré- 
mité N.  O.  de  l'intendance  d'Arequipa,  sur 
la  côte  du  Grand  Océan.  Sa  longueur  du 
N.  O.  au  S.  E.  est  de  a5  1.,  et  sa  largeur 
de  14  1.  Elle  est  coupée  de  montagnes  et  de 
vallées,  arrosées  par  un  grand  nombre  de 
torrens.  La  chaleur  la  plus  forte  s'y  élève  rare 
ment  à  plus  de  a8°.  Il  n'y  pleut  qu  en  janvier, 
février  et  mars;  le  reste  de  l'année  l'eau  est 
rare.  L'on  recueille  beaucoup  de  piment, 
de  ligues  et  d'autres  fruits,  dans  1rs  vallées. 
On  récolte  aussi  du  vin,  dont  on  fait  de 
l'eau-de-vie  et  du  vinaigre.  Il  y  a  beaucoup 
de  mines  d'or,  qui  donnent  peu  de  profit 
à  cause  de  la  difficulté  de  l'exploitation.  On 
y  trouve  aussi  du  cristal  de  diverses  cou- 
leurs. Les  habitans  sont  pauvre*.  Us  for- 
ment 14  peuplades,  qui  prennent  chacune 
le  nom  de  la  vallée  qu'elle  habite. 

CAMANA  1  ville  du  Pérou,  chef  lieu  de 
prov.,  intendance  et  à  3a  1.  O.  d'Arequipa, 
près  de  la  mer,  dans  une  plaine  fertile,  ar- 
rosée parle  Rio  dos  Mages.  La  majeure  par- 
tie de  ses  habitans  l'ont  abandonnée  pour 
aller  s'établir  à  Arequipa  ;  on  y  compte 
à  peine  i,5oo  hab. 

CAMAPU  AN  ou  CABAPUANA  ,  rivière 
du  Brésil ,  qui  forme  la  limite  entre  la  prov. 
d'Espiritu-Santo  et  t  elle  de  Rio  de  Janeiro. 
Elle  prend  sa  source  au  mont  Pico ,  coule 
de  l'O.  à  PE.  entre  des  montagnes,  reçoit 
quelques  aflluens,  et  se  jette  dans  l'océan 
Atlantique  ,  i  6  I.  N.  de  l'embouchure  de 
la  Parahyba ,  après  un  cours  de  a5  1.  Elle 
est  navigable  pour  de  grauds  bateaux  dans 
une  partie  de  sou  cours. 

CAMAPUAN,rivièreduRresil,  qui  prend 
sa  source  dans  la  Serra-Galhano ,  prov.  de 
Mato- Grosso,  comarca  de  Camapuania  , 
coule  du  S.  O.  au  N.  E.,  et  se  jette  dans  le 
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Cochiui,  près  de  la  Fazcnda  de  Camapuan , 
par  10/ 3a' de  lat.  S., et  56°  aô' de  long.  O., 
après  uo  cours  d'environ  aa  1. 

CAMAPUATMA,  comarca  du  Brésil,  la 
plus  mérid.  de  la  prov.  de  Mato-Grosso, 
entuurée  de  rivières  presque  de  tous  côtés, 
bornée  au  N.  par  le  Taquari  ;  au  N.  O.  et 
a  TU.,  par  le  Paraguay;  au  S.,  par  le  Ju- 
juy  ;  et  à  I  '  I . . ,  par  le  Paranna  et  le  Parado. 
Sa  longueur  du  N.  au  S.  est  de  160  1.  ; 
sa  largeur  de  l'E.  à  l'O.  varie  de  100  à 
lao  1.  Les  serras  d'Atnatnbahy  et  de  Ga- 
lhano,  dont  la  direction  est  d'abord  du  S. 
au  N.,pui»  du  S.O.au  N.  E.,  divisent  cette 
comarca  en  a  partie»,  l'une  orient.,  et  l'autre 
occid.  Un  grand  nombre  de  rivières,  entre 
autres  l'Anhanduy  Guassu  ,  l'ivinlieyma  ,  et 
l'Amambahy,  qui  descendent  de  leurs  ver- 
sans  orientaux ,  se  jettent  dans  le  Rio  Pardo 
ou  dans  le  Paranna.  Le  Camapuan  ,  le  Co- 
chim,  le  Mondegu ,  le  Correntes,  le  Piray 
et  l'ipane,  sont  les  rivières  les  plus  impor- 
tantes de  leurs  versans  occidentaux ,  et  se 
rendent  dans  le  Paraguay  et  dans  le  Taquary. 

Crtte  comarca  est  généralement  basse  et 
boisée  le  long  des  rivières.  11  y  a  des  plaines 
fertiles  et  beaucoup  de  landes.  Le  Paraguay 
en  inonde  tous  les  ans  une  grande  partie.  Il 
y  croit  plusieurs  espèces  de  palmiers ,  et  un 
grand  nombre  d'autres  arbres.  La  plante 
qui  nourrit  la  cochenille  y  est  très-com- 
mune. On  y  trouve  des  diamans  et  autres 
pierres  précieu5es  ,  de  l'or,  du  granit ,  des 
pierres  calcaires ,  et  diverses  sortes  d'argile. 
La  Camapuania  est  habitée  par  les  Guaycu- 
rus,  Indiens  très-redoutables.  On  a  établi 
plusieurs  forts  sur  les  frontières  pour  répri- 
mer leurs  incursions. 

CAMAR  (DGEBKL-EL)  (MONTAGNE 
DE  LA  LUNE),  montagne  d'Arabie,  dans 
l'Hadrauiauut,  au  N.  E.  de  Kesem  ;  elle  se 
termine  au  cap  Fartaché  sous  i5°  3o'  de 
lat.  N.  et  49°  de  long.  E. 

CAMARADE,  village  de  France,  dép. 
de  l'Ariégc,  ariond.  et  à  6  1.  O.  de  Pa- 
tuieis,  et  à  6  I.  i/a  N.  O.  de  Foi* ,  cant.  du 
Mas,  sur  la  rive  droite  du  Lezères.  Il  y  a 
dans  ce  village  une  source  d'eau  salée  qui 
s'adoucit  en  été.  1,100  hab. 

CAMAR  AN ,  île  du  golîe  Arabique.  Voy. 
Kamrran. 

CAMAR  ANC  A,  rivière  de  la  Guinée  su- 
périeure ,  qui  prend  sa  source  à  a  journées 
4e  celtes  du  DiaUiba ,  se  dirige  à  1U  en  tra- 
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versant  le  pays  des  Kourankos,  et  se  jette 
dans  l'Atlantique,  sur  la  côte  de  Sierr*- 
Leone  ,  entre  Freetown  et  l'Ile  Cberbro. 

CAMARANCA,  établissement  anglais 
de  la  Guinée  supérieure,  dans  l'ile  Banane, 
sur  la  côte  de  Sierra -Leone,  près  du  cap 
Shilling,  et  à  10  I.  S.  de  Freetown.  Il  y  a 
une  école  de  langue  anglaise. 

CAMARASA  ,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  7  I.  1/4  N.  E.  de  Lerida  (Catalogne), 
et  à  a  1.  N.  N.  E.  de  Balaguer,  près  du  con» 
fluent  de  la  Sègre  et  de  la  Noguera  Pallares. 

CAMARCA,  bourg  de  l'archipel  Grec, 
dans  l'île  de  Susam-Adasi  (  Samos) ,  4  aa  1. 
S.  S.  O.  de  Smyrne.  11  dépend  del'Anato- 
lie  et  du  sandjak  de  Soglah. 

CAMARCA  DE  ENC1MA,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  à  4  I.  1/4  O.  de  Guadala- 
xara. 

CAMARCA  DE  ESTERUELAS,  bourg 
d'Espagne ,  prov.  et  à  5  1.  i/a  N.  E.  de  Ma- 
drid ^Tolède),  et  à  a  1.  1/4  d'Alcala  de 
Uenares. 

CAMARCA  DEL  CANO,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  a  4  1.  >/4  O.  de  Guadala- 
xara. 

CAMARENA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  5  1.  i/a  N.  de  Tolède,  et  à  a  1.  N.  E. 
de  Fuensalida. 

C  AM  ARÈS ,  petite  ville  de  France.  Voy. 

POST  OR  C  A  MARKS. 

CAMARET  ,  village  et  petit  port  de 
France,  sur  l'Atlantique,  dép.  du  Finis- 
tère, ariond.  et  à  8  I.  i/a  O.  N.  O.  de  Châ- 
teaulin,  et  à  10  I.  3/4  N.  O.  de  Quimper, 
cant.  de  Crozon,  sur  la  rive  droite  de  l'Aulne, 
à  l'extrémité  de  la  presqu'île  qui  s'avance 
entre  la  rade  de  Brest  au  N.  et  la  baie  de 
Douarnenez  au  S.  On  y  fait  la  pèche  des 
sardines.  685  hab. 

C  AMARGO,  petit  village  du  Brésil ,  prov. 
de  Minas-Geraes ,  comarca  de  Sabara,  à  4 5  1 . 
N.  O.  de  VillaRica.  Il  est  assez  bien  bâti 
et  près  du  ruisseau  de  son  nom.  11  y  a  un 
lavage  d'or  qui  occupe  aoo  nègres. 

CAMARGUE  (LA),  île  de  France,  dép. 
des  Bouches  du  Rhône,  arr.  d'Arles,  partie- 
dans  le  cant.  des  Saintes-Mariés  ,  et  partie 
dans  celui  d'Arles.  Le  Grand  Rhône  la  sé- 
pare, à  l'E.,  de  la  plaine  de  la  Crau ,  et  le 
Vieux  Rhôue  de  l'Ue  du  Plan-du-Bourg ;  le 
Petit  Rhône  l'entoure  au  N.  et  a  l'O.;  au  S., 
elle  est  baignée  par  la  Méditerranée.  Cette 
ile .  a  cause  de  sa  forme  et  de  sa  fertilité ,  a 
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reçu  le  nom  de  Drfta  de  la  France.  Sa  lon- 
gueur est  de  9  I.  du  > " .  au  S. ,  et  sa  largeur 
de  a  à  7  1.  de  l'E.  a  l'O.  Sa  surface  est  éva- 
luée à  55,ooo  hectares  ,  dont  environ  un 
cinquième,  sur  les  bords,  est  cultivé;  le 
reste ,  dans  l'intérieur,  étant  plus  bas ,  est 
occupé  par  des  terres  vagues,  des  marais  et 
des  étangs  salés,  tels  que  ceux  de  Valcarès, 
Fournelé  et  Beauduc.  En  général ,  le  sol 
consiste  en  dépôts  limoneux  composés  d'un 
mélange  de  silice,  d'alumine,  de  débria 
calcaires  et  d'oxide  de  fer,  le  tout  recouvert 
d'une  forte  couche  de  terreau  qui,  dans  les 
marais ,  se  rapproche  de  la  nature  de  la 
tourbe.  Dans  la  partie  sept. ,  les  sables  do- 
minent et  couvrent  de  grands  espaces.  La 
mer  a  aussi  formé  des  dépôts  de  coquilles 
qui  alternent  souvent  avec  ceux  des  sables 
et  reposent  sur  un  banc  d'argile  très -pro- 
fond. Les  alluvions  du  fleuve  ayant  en  gé- 
néral recouvert  les  sables  de  la  mer  qui 
étaient  imprégnés  de  sel,  il  en  est  résulté 
des  efOoresccnces  salines  qui  couvrent  de 
grands  espaces  et  qui  paraissent  s'étendre 
de  plus  en  plus,  au  grand  détriment  de 
l'agriculture.  On  ne  rencontre  pas  la  plus 
petite  pierre  dans  cette  Ue,  ni  à  la  surface 
du  sol ,  ni  dans  les  plus  grandes  profondeurs. 
Le  Rhône  roule  cependant  jusque  dans  la 
mer  des  galets  qui,  étant  rejetés  par  les  flots 
sur  les  rivages,  facilitent  les  attérissemens 
du  fleuve  et  étendent  journellement  la  Ca- 
margue au  S.  E.  La  partie  inondée  donne  du 
sel  et  de  la  soude.  Dans  la  partie  cultivée, 
on  récolte  beaucoup  de  blé  et  un  peu  de  vin. 
Dans  la  partie  inculte,  on  élève  une  grande 
quantité  de  bœufs ,  de  chevaux  et  de  mou- 
tons. Les  bœufs  y  sont  de  petite  race,  mais 
forts  et  vigoureux  ;  les  chevaux  se  rappro- 
chent beaucoup  des  chevaux  arabes,  et  en 
ont  l'encolure  et  la  taille  :  ils  sont ,  en  géné- 
ral,  blancs,  légers  à  la  course,  et  très-esti- 
més  pour  la  selle.  Tous  ces  animaux  vivent 
dans  une  liberté  entière,  sans  jamais  sortir 
de  leurs  pâturages ,  jusqu'au  moment  où  les 
propriétaires  s'en  emparent  pour  les  assu- 
jettir au  joug  ou  les  vendre.  L'opération  de 
marquer  les  bestiaux  pour  les  reconnaître 
exige  de  l'adresse ,  de  la  bravoure  et  de  lu 
force,  ce  qui  en  fait  un  spectacle.  On  vient 
de  très -loin  pour  assister  à  ces  fêtes,  que 
l'on  nomme  farad  a ,  qui  attirent  beaucoup 
de.  monde ,  et  qui  rappellent  les  luttes  des 
anciens  contre  les  taureaux. 
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On  fait  dériver  le  nom  de  Camargue  de 
Caius  Marius,  général  romain ,  à  qui  on 
attribue  la  division  du  Rhône  en  ses  deux 
principales  branches  ;  mais  cette  étymolo- 
gie  parait  hasardée ,  car  la  division  du  Rhône 
semble  plutôt  être  un  ouvrage  de  la  nature. 

CAMARlNAS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  17  1.  i/a  O.  S.  O.  de  La  Corogne  (  Ga- 
lice) ,  et  ii  11  I.  N.  O.  de  Santiago ,  sur  la 
côte  sept,  de  la  baie  de  même  nom.  Son 
port,  assez  sûr,  est  d'un  accès  difficile  à 
cause  des  bas-fonds.  i,aoo  hab. 

CAMARINES,  prov.  de  l'île  Luçon  , 
l'une  des  Philippines.  Elle  s'étend  le  long 
de  la  côte  orient,  d'une  péninsule  qui  forme 
la  partie  S.  E.  de  l'île.  L'intérieur  est  monta- 
gneux. La  côte  est  soumise  aux  Espagnols  et 
fertile  en  rix,  tabac,  bois  de  teinture ,  etc. 
Elle  est  arrosée  par  la  Naga.  Elle  renferme 
les  lacs  de  Bats,  de  Bas  et  de  Buhi,  et  des 
sources  thermales ,  dont  quelques-unes  sont 
pétrifiantes.  Elle  a  plusieurs  ports  exceliens , 
des  baies  et  des  mouillages  sûrs.  La  pèche 
y  est  considérable.  Leshabitans  sont  grands, 
forts  et  courageux. Comme  il  leur  est  défendu 
de  faire  usage  d'armes  a  feu ,  ils  se  trouvent 
à  la  discrétion  des  habitans  de  Magindanao, 
qui  font  la  nuit  des  descentes  sur  leur  terri- 
toire et  le  pillent.  LesCamarines  fabriquent 
des  étoffes  et  des  chapeaux  avec  de's  fila- 
mens  de  palmier.  Les  montagnes  sont  ha- 
bitées par  plusieurs  tribus  de  Papous ,  au 
nombre  d'environ  4 0,000  individus.  On  y 
exploite  une  mine  d'or.  La  population  sou- 
mise aux  Espagnols  s'élève  à  165,699  hab. 
Le  chef-lieu  est  IVuevaCaceres. 

CAMARIOCA  (SIERRAS  DE),  monta 
gnes  de  l'île  de  Cuba  ,  qui  s'étendent  de 
8ô°  i5'  -à  84*  de  long.  O.,  et  forment  une 
partie  de  la  longue  chaîne  qui  parcourt  Pile 
dans  toute  son  étendue. 

CAMAROiN,  cap  de  l'Amérique  sept., 
sur  la  côte  N.  du  territ.  des  Mosquitos,  à 
19  I.  E.  du  cap  Honduras.  Lat.  N.  i5°  5g'. 
Long.  O.  87°  37'. 

CAMARONES,  rivière  de  la  Guinée  su- 
périeure, qui  se  jette  dans  le  golfe  de  Bia- 
fra,  sur  la  limite  des  côtes  de  Biafra  et  de 
Gabon.  Elle  parait  être  très -considérable  ; 
mais  les  Européens  se  sont  peu  avancés  au- 
delà  de  son  embouchure, où  elle  forme  plu- 
sieurs îles.  Le  bras  principal  est  navigable 
pour  des  bâtimens  qui  tirent  18  pied*  d'eau. 
On  appelle  Malumba  ou  Malimba  le  bras 
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méridional.  Le  Gamarones  est  en  grande 
vénération  parmi  les  indigènes. 

CAMARONES,  ville  de  la  Guinée  supé- 
rieure ,  sur  la  côte  de  Gabon ,  4  l'embou- 
chure de  la  rivière  de  son  nom ,  dans  une 
lie  formée  par  le  bras  principal  et  par  celui 
dit  Malimba.  On  7  tient  tous  les  8  jours  un 
grand  marché  que  fréquentent  les  habitant 
des  environs.  On  exporte  de  l'huile  de  pal- 
mier, de  la  gomme,  du  poivre  et  des  dents 
d'éléphans.  Les  importations  sont  en  sel, 
fer,  poudre  à  tirer,  chapellerie  et  tissus. 

GAMARONES,  port  du  Pérou,  inten- 
dance et  à  8a  I.  S.  E.  d'Arcquipa ,  et  à  3i  1. 
Y  de  Tararapa,  à  l'embouchure  de  la  pe- 
tite rivière  de  même  nom  dans  le  Grand 
Océan. 

CAMAROTA  ,  bourg  du  roy.  de  Y,  pies, 
prov.  de  la  Principauté  Gitérieure ,  distr.  et 

4  51. 3/4  S.  S.  E.  d'il  Vallo,et  a  aol.  1/9  S.  E. 
de  Saler  m  ;  chef  lieu  de  cant.,  à  1/2  1.  de  la 
mer,  qui  lui  fournit  abondamment  du  pois- 
son. 11  y  a  3  églises  paroissiales,  et  1  couvent 
de  capucins  renfermant  une  belle  biblio- 
thèque. 2,590  hab. 

CAMARZANA,  bourg  d'Espagne  ,  prov. 
et  a  14  1.  N.  de  Zamora  (  Valladolid  )  ,  et  à 

5  L  i/3  O.  de  Benavente,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Tera. 

GAMBADÀO  (SANTA),  bourg  du  Por- 
tugal ,  prov.  de  Beira ,  comarca  et  à  6  1.  i/a 
IV.  d'Arganil ,  et  4  1 1  1.  N.  E.  de  Goimbre , 
aur  la  rive  droite  de  l'Imontorio.  11  y  a  des 
eaux  sulfureuses  frqides. 

GAMBADOS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  8  1.  3/4  N.  de  Vigo  (Galice),  et  à  5  1. 
1/2  IV.  O.  de  Pootcvedra,  sur  la  côte  S.  de 
la  baie  d'Arosa  ,  à  l'embouchure  de  l'Umia. 

GAMBAHEE,  rivière  des  États-Unis, 
état  de  la  Caroline  du  Sud,  formée,  à  4  1. 
i/4  O.  S.  O.  de  Walterborough ,  par  la  réu- 
nion du  BigSlake-Hachie  et  du  Little  Slake- 
IJachie  ou  Salt-Ketcher  ;  elle  coule  au  S.  E. , 
en  séparant  le  comté  de.  Golleton  de  celui 
de  Bcaufort,  et  se  jette  dans  la  baie  de  S*\ 
Ilelena ,  en  mêlant  ses  eaux  à  celles  de  la 
Coosaw,  après  un  cours  d'environ  i3  I.  Elle 
est  navigable  pour  des  goélettes  l'espace  de 
ial. 

CAMBAMCA  ,  furt  de  la  Guinée  infé- 
rieure, dans  le  roy.  d'Angola,  4  62  1.  E.  de 
S*.  Paul  de  Loanda,  sur  la  rive  droite  de  la 
Coanza  ,  près  et  au  dessous  de  la  cataracte 
de  ce  llcuve. 
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CAMBAT,  prov.  fertile  et  montagneuse 
de  l'Abyssinie,  dans  le  pays  des  Gallas  in- 
dépendant. Les  habitans  sont  un  composé 
de  chrétiens,  de  mahométans  et  de  païens. 

CAMBAYE  (GOLFE  DE),  formé  par 
la  m<  r  d'Oman  sur  la  côte  occid.  de  l'Iiin- 
doustan ,  dans  la  prov.  de  Goudjérate ,  à  TE. 
de  la  presqu'île  de  ce  nom  ,  entre  ao°  10'  et 
aa*  ao'  de  lat.  N. ,  et  entre  68°  et  70*  36' 
de  long.  E.  Sa  longueur  est  de  4o  à  5o  1.,  et 
sa  largeur  varie  de  6  4  4o  1.  C'est  dans  ce 
golfe  que  la  marée  monte  avec  le  plus  de 
rapidité. 

C  AMB A YE  ou  C  AMBA Y ,  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais ,  présidence  de  Bombay  , 
anc.  prov.  de  Goudjérate,  a  l'embouchure 
de  la  Mhye  dans  le  golfe  de  Cambaye,  à 
16  1.  S.  d'Ahmed-abad ,  et  4  3o  1.  N.  de 
Surate.  C'était  autrefois  une  ville  très-flo- 
rissante.  La  retraite  des  eaux  de  la  mer  et 
les  dangers  que  présente  aujourd'hui  l'accès 
de  son  port  ont  beaucoup  réduit  son  com- 
merce. Elle  est  entourée  d'une  muraille  en 
brique  d'i  1.  î/a  de  circuit.  La  plupart  des 
rues  sont  désertes  ,  et  n'offrent  que  des  rui- 
nes; ce  qui  en  reste  est  bâti  en  pierre  et 
en  brique.  On  remarque  4  grands  réser- 
voirs de  bonne  eau  ,  3  bazars,  le  palais  des 
nababs ,  plusieurs  temples  souterrains ,  et 
des  tombeaux  curieux.  Le  commerce  de 
Cambaye  est  borné  maintenant  4  l'exporta- 
tion du  coton  et  de  quelques  agates  qu'on 
y  taille.  La  population  ,  autrefois  de  160,000 
hab.,  est  réduite  4  3o,ooo. 

Cette  ville  tomba,  en  1780,  au  pouvoir  des 
Anglais,  qui  la  rendirent  aux  Mahrattes  en 
1 783.  Dansla  dernière  guerre,  elle  fut  reprise 
par  les  Anglais  ,  qui  l'ont  conservée  par  la 
paix  de  i8o3.  Depuis  cette  époque,  ils  y  en- 
tretiennent une  garnison  ,  et  un  agent  de 
ofnmerce  qui  est  sous  la  juridiction  de  la 
cour  de  justice  de  Barotch. 

CAMBELLO,  village  considérable,  sur 
la  cote  occid.  de  l'île  de  Céram  ,  une  des 
Moluques.  On  y  fait  commerce  de  girofle. 

CAMBELONG,  montagne  de  France, 
dép.  des  Hautes  Pyrénées,  arrond.  et  4  7  1. 
3/4  S.  S.  E.  d'Argelès,  cant.  de  Lu*.  Elle 
s'étend  de  l'E.  à  l'O.  entre  le  gave  de  Cam- 
biele  et  celui  d'Aquila,  et  a  une  longueur 
d'environ  1  l.  1/2.  11  y  a  une  mine  d'argent 
et  de  plomb. 

CAMBERG,  ville  du  duché  de  Nassau, 
baill.  et  à  1  1.  N.  d'Idstein,  et  4  3  I.  3/4 
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E.  S.  E.  de  .Nassau ,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Emsbach.  Elle  a  un  château  et  i  ,358  hab. 

CAMBERNON,  village  de  France,  dtp. 
de  la  Manche  ,  arrond. ,  cant.  et  à  1  I.  i/3 
N.  E.  de  Coutances ,  et  à  4  1.  3/4  O.  de 
Saint  Lô.  î, 356  hab. 

C  AMBERWELL ,  paroisse  d'Angleterre , 
comté  de  Surrey,  hundred  de  Rrixton,  à 
i  1.  S.  de  Londres.  11  y  a  de  belles  maisons 
de  campagne  appartenant  à  des  habitans 
de  la  capitale,  et  des  sites  agréables.  Il  s'y 
tient  le  18  août  une  foire  qui  attire  beau- 
coup de  monde.  bab. 

GAMBES  ,  bourg  de  France  ,  dép.  de  la 
Gironde ,  arrond.  et  à  3  1.  S.  E.  de  Bor- 
deaux,  cant.  de  Créon,  sur  la  rive  droite 
de  la  Garonne.  S\o  hab. 

GAMBIL,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
4  1.  3/4  8.  S.  E.  de  Jaen,  au  confluent  de 
la  Guna  et  de  l'Oviedo. 

CAMB1NG  ,  une  des  fies  de  la  Sonde. 
Elle  a  11 1.  de  circonférence ,  et  se  trouve 
entre  Timor  et  Weltes.  Lat.  S.  8*  ia'.  Long. 
E.  ia5*  10'. 

GAMBIO ,  bourg  des  États  -  Sardes ,  div. 
de  Novare,  prov.  de  Lomellina  ,  mand.  de 
Pieve  del  Gairo,  à  5  1.  i/3  S.  de  Mortara, 
près  de  la  rive  gauche  du  Pô.  5oo  hab. 

GAMBISES  ou  CARAGOUN1S,  peuple 
nomade  de  la  Turquie  d'Europe,  qui  erre 
vers  les  limites  de  l'Albanie  et  de  la  Liva- 
die,  dans  les  sandjaks  de  Tricala  et  de  la- 
nina.  Il  commence  au  mois  de  niai  à  par- 
courir les  plateaux  et  les  gorges  du  Pinde , 
du  sommet  duquel  il  descend  graduellement 
aux  approches  de  l'équinoxe  d'automne,  et 
qu'il  quitte  entièrement  a  celles  de  l'hiver. 

G AMBLANES,  village  de  France,  dép. 
de  la  Gironde  ,  arrond.  et  à  2  1.  î/a  S.  E.  de 
Bordeaux,  cant.  de  Gréon,  à  quelque  dis- 
tance de  la  rive  droite  de  la  Garonne.  i,%9 
hab. 

CAMBO,  village  de  France,  dép.  des 
Basses  Pyrénées  ,  arrond.  et  à  3  1.  1 /a  S. 
8.  E.  de  Bayonne ,  et  à  19 1.  i/4  O.  de  Pau, 
cant.  d'Espelette ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Nive.  i,aoo  hab.  11  a  3 sources  d'eaux  miné- 
rales. 

CAMBOGE,  fleuve  de  l'empire  d'An- 
nam.  Voy.  May-xanc. 

GAMBOGE  ,  cap  qui  forme  l'extrémité 
méridionale  de  l'empire  d'An  nam  et  de  la 
prov.  de  Camboge.  Lat.  N.  «•  47'.  Long. 
E.  io3°  aa'. 
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CAMBOGE ,  ou  C AMBODJE ,  ou  YOU- 
DRA-SKAN,  pays  de  l'Asie  qui  fait  actuel- 
lement partie  de  l'empire  d'An-nam  ,  et  est 
situé  entre  8e  47'  «*  '5°  de  lat.  N.,  et  entre 
1010  i4'  et  io5e  45'  de  long.  E.  Le  Lao  le 
borne  au  N.,  la  Cochinchine  et  le  Tsianipa 
à  l'E.,  la  mer  de  Chine  au  S.  E.,  le  golfe  de 
Siam  au  S.  O. ,  et  le  roy.  de  Siam  à  l'O. 
Le  Camboge  a  160  1.  de  long  du  N.  au  S., 
100  I.  de  large  de  l'E.  à  l'O.,  et  16,000  I.  i 
peu  près  de  superficie.  Les  limites  n'en  sont 
pas  déterminées  avec  pYécision.  Du  côté  du 
Lao,  il  est  presque  fermé  par  des  barrières 
naturelles;  à  l'E.  s'élèvent  de  hautes  mon- 
tagnes qui  s'étendent  au  S.  jusqu'à  la  mer. 
La  chaîne  des  monts  Tchampawa  ,  qui  s'en 
détache,  s'étend  du  N.  E.  au  S.  O.,  et  se 
termine  aux  rives  du  May-kang.  A  l'O.  du 
bras  le  plus  occidental  de  ce  fleuve  ,  on  voit 
le  groupe  des  Lingkia-popho.  Le  May-kang 
ou  Camboge  parcourt  le  pays  du  N.  au  S., 
se  partage  en  plusieurs  bras,  et,  en  débor- 
dant tous  les  ans  à  la  même  époque,  y  en- 
tretient la  fertilité.  Dans  les  plaines  qu'il  ar- 
rose dans  la  partie  supérieure  de  son  cours, 
on  récolte  en  abondance  du  riz  et  toutes  les 
denrées  nécessaires  à  la  vie.  Le  pays  que  ce 
fleuve  traverse  dans  le  Nan-kheng  en  se  rap- 
prochant de  la  mer,  est  coupé  d'Iies  et  cou- 
vert de  forêts  avec  des  clairières,  et  plus  bas 
encore  de  forets  impénétrables  qui  se  pro- 
longent sur  toute  rétendue  de  la  côte,  an 
8.  O.,  jusqu'à  la  pointe  du  Camboge.  Toute 
cette  région  inférieure  est  fréquemment 
inondée  et  déserte.  La  côte  est  basse  et  sa- 
blonneuse et  baignée  d'une  mer  peu  pro- 
fonde. Le  sandal,  le  bois  d'aigle,  le  tek,  le 
calambac,  le  bois  de  fer,  le  eambogia  gvili 
fera  ,  qui  donne  la  couleur  jaune  connue  en 
français  sous  le  nom  de  gomme  gutie ,  et  rn 
anglais  sous  le  nom  même  du  pays,  eambo- 
gia; des  plantes  aromatiques  et  médit  tna- 
les,  sont  les  principales  productions  végé- 
tales. Le  bétail  est  commun.  Les  îles  des 
bouches  du  May  kang  sont  peuplées  d'élé- 
phans,  de  rhinocéros,  de  tigres,  et  d'une 
infinité  d'autres  animaux  ;  d'immenses  trou- 
peaux de  buffles  remplissent  les  bois  que  l'on 
rencontre  plus  haut.  Le  sein  de  la  terre , 
dans  le  pays  haut ,  recèle  des  pierres  fines, 
de  l'or  très-pur  et  de  l'étain.  Les  exporta- 
tions consistent  en  noix  de  bétel ,  bois  pré- 
cieux ,  nacre  de  perle ,  soie  et  toiles  grossiè- 
res. Plusieurs  nations  maritime?  de  l'Europe 
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ont  eu  des  comptoirs  au  Camboge  :  toutes 
ont  été  forcées  de  les  abandonne  r ,  de  sorte 
que  ce  pays  e*t  un  de  ceux  sur  lesquels  on  » 
le  moins  de  notion*  précises  et  récentes.  On 
n'estime  sa  population  qu'à  1,000,000  d'ha- 
bitans.  L«'sCambogienssont  de  coulenr  cui- 
vrée et  ressemblent  aux  Cochinchinnis  ;  ils 
sont  généralement  d'une  taille  avantageuse 
et  bien  faits:  les  hommes  et  les  femmes  por- 
tent des  vétemens  longs.  Us  parlent  un  dia- 
lecte de  la  langue  an-namitique.  La  religion 
dominante  est  le  bouddhisme.  Dans  les  mon- 
tagnes de  l'E.  habitent  des  sauvages  nom- 
més Mol,  Romoï  ou  Kemoï.  La  descrip- 
tion du  Camboge ,  traduite  du  chinois  par 
M.  Abel- Remusat ,  donne  sur  ces  péuples 
quelques  détails  qui  n'ont  pu  trouver  place 
ici.  Beaucoup  de  Javanais,  de  Chinois,  de 
Matais  se  sont  établis  dans  cette  contrée ,  et 
il  s'y  trouve  aussi  des  descendans  de  Portu- 
gais. 

Le  Camboge  était  autrefois  indépendant 
et  avait  ses  souverains  particuliers.  Au  mi- 
lieu du  xviii»  siècle ,  le  roi ,  après  une  gu.-rre 
malheureuse  avec  Siam  à  laquelle  les  An- 
namitains  prirent  part ,  fut  forcé  de  se  re- 
connaître tributaire  de  ces  derniers  ,  qui 
s'emparèrent  bientôt  desesétatset  les  firent 
administrer  par  des  mandarins. 

Le  Camboge  est  appelé  Kao  mien  par  les 
Tonkinois  ;  il  a  aussi  porté  le  nom  de  Tchan- 
lap ,  ce  qui  est  la  même  chose  que  le  Tchin-la 
des  Chinois.  Il  est  divisé  en  Camboge  sep- 
tentrional ou  Fékheng,  et  Camboge  méri- 
dional ou  Nan  kheng,et  Cancao  ou  Pon- 
tiamo  au  S.  O. 

CAMBOGE  ou  LEVEK  ou  LOWA1CK  , 
ville  de  l'empire  d'An-nam,capit.  du  pays  de 
son  nom ,  à  io5  1.  S.  E.  de  Siam,  à  a35  1.  de 
Fou-Chouan  ,  et  à  70  I.  V  O.  de  la  mer,  par 
1  i*4o'  de  lat.  N.  et  ioa*  a5'  de  long.  E. C'est 
la  résidence  de  deux  mandarins,  l'un  civil, 
l'autre  militaire.  Elle  est  dans  une  grande 
Ile  formée  parle  May-kang;  plusieurs  ca- 
naux bordés  de  palmiers  et  d'autre*  arbres 
la  traversent.  Elle  a  un  vaste  palais  où  ré- 
sidait le  roi,  et  plusieurs  pagodes,  parmi 
lesquelles  il  y  en  a  une  qni.se  distingue  par 
la  singularité  de  sa  construction.  Toutes  les 
maisons  sont  de  bois.  Les  Hollandais  y  ont 
eu  un  comptoir  jusqu'en  164".  On  remar- 
que dansle  voisinage  de  Camboge  les  ruines 
d'une  ancienne  ville  fort  grande. 

C  AMBORI ,  ville  du  roy.  et  à  3a  I.  N.  N.  O. 
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de  Siam ,  dans  le  Haut  Siam  ,  près  des  fron- 
tières de  l'empire  Birman.  Elle  est  asser 
commerçante. 

CAMBORNE ,  ville  d'Angleterre ,  comté 
de  Cornouailles ,  hundred  de  Penwith,  à 
1  1.  i/4  S.  O.  de  Rcdruth.  Elle  est  bien  bâ- 
tie. Il  y  a  1  église  paroissiale ,  1  temple  pour 
les  méthodistes ,  1  école  gratuite  et  quel- 
ques manufactures.  Il  s'y  tient  1  marché 
par  semaine  et  4  foires  par  an.  Il  y  a  dans 
les  environs  des  mines  considérables  de  cui- 
vre. 1,1 58  hab. 

CAMROULAS,  village  de  France,  dép. 
de  PAveyron ,  arrond.  de  Rhodex ,  cant.  de 
Pont-de  Salars.  Il  y  a  1  fabrique  d'étoffes  de 
laine  et  d*  bourre  de  poils  de  bernf.  a6ohab. 

CAMBOUNES,  village  de  France,  dép. 
du  Tarn ,  arrond.  et  à  3  1.  a/3  E.  de  Castres, 
et  à  10I.  i/3  S.  E.  d'Alby,  cant.  de  Bras- 
sac-de-Belfourtt  On  y  fabrique  des  laines. 
i,f  a5  hab. 

CAMBRA  Y  ou  GOUVERNEUR,  com  m. 
des  États-Unis,  état  de  New-York ,  comté 
de  Saint-Laurent,  à  9  1.  S.  d'Ogdensburg,  et 
à  55  1.  N.  O.  d'Albany.  765  hab. 

CAMBRAY  ou  CAMBRAI ,  Cm akaciu , 
ville  de  France  ,  dép.  du  Nord ,  chef-lieu 
d'arrond.  et  de  a  cant.,  sur  la  rive  droite  de 
l'Escaut ,  à  5  I.  i/a  S.  S.  E.  de  Douay,  et  a 
la  L  S.  de  Lille.  Elle  communique  avec 
Saint  Quentin  parle  canal  du  nom  de  cette 
dernière  ville.  Lat.  N.  5o°  io'  3;'.  Long.  E. 
o*  53'  3a*.  Cambray  est  le  siège  d'un  évô- 
ché  .«ufftagant  de  l'archevêché  de  Paris  , 
dont  le  département  du  Nord  forme  le  dio- 
cèse ;  d'i  tribunal  de  1"  instance  et  d'i  de 
commerce.  C'est  une  place  de  guerre  de  a* 
classe,  et  la  résidence  d'un  officier- supé- 
rieur d'artillerie  de  la  direction  de  Douay. 
Cette  ville  est  grande,  forte,  et  défendue  par 
une  bonne  citadelle  ;  elle  a  des  rues  bien  per- 
cées, 1  belle  place  d'armes,  de  beaux  édi- 
fices, 1  ancienne  cathédrale  remarquable, 
1  collège  communal  ,  1  bibliothèque  de 
a 7, 000  vol. ,  1  salle  de  spectacle  et  1  société 
d'émulation.  On  s'occupe  d'y  ériger  un  mo- 
nument en  l'honneur  de  l'immortel  Féné- 
Ion.  Cambray  s'attribue  l'honneur  des  pre- 
mières fabrications  des  linons  et  batistes  ; 
outre  cette  fabrication,  qui  se  soutient  avec 
avantage,  elle  a  aussi  des  fabriques  de  tis- 
sus de  coton,  de  mouchoirs  de  batiste  en 
couleurs  façon  Madras  ,  de  cordons  de 
fil  |  etc.;  des  filatures  de  coton  et  de  fil, 
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des  fabriques  de  savon  noir,  des  bonnete- 
ries en  laine  et  coton ,  dejt  raffineries  de  sel 
et  des  tanneries.  On  y  fait  commerce  de 
houblon,  de  lin,  de  bestiaux ,  de  laines  et 
de  beurre.  11  y  a  un  entrepôt  de  houille.  II 
s'y  tient  a  foires  par  an,  le  i"  mai  et  le  28 
octobre,  chacune  de  10  jours,  et  des  mar- 
chés de  bestiaux  les  a4  de  chaque  mois.  Pa- 
trie d'Engucrrard  de  Monstrelet ,  continua- 
teur des  chroniques  de  Froissart.  Fénélon 
occupa  le  siège  de  l'ancien  archevêché  de 
cette  ville,  où  il  est  mort  en  1 7 1 5.  Pop. 
1 5,6o8  hab. 

Cette  ville  ,  très-ancienne ,  était  célèbre 
du  temps  des  Romains,  qui  la  nommaient 
Camaracum  ;  dan»  la  suite  elle  fut  la  capi- 
tale des  Nervii;  dans  le  moyen  âge,  quoi- 
que très-forte ,  elle  fut  prise  et  reprise  plu- 
sieurs fois.  C'est  dans  son  sein  que  se  forma 
en  i5o7  la  fameuse  ligue  contre  la  républi- 
que de  Venise;  en  i5ao  il  y  fut  conclu  un 
traité  de  paix  entre  François  1"  et  Char- 
les v;  en  1 544  die  fut  prise  par  Charles  v, 
et  en  1595  par  les  Espagnols ,  qui  la  conser- 
vèrent jusqu'en  1667 ,  époque  à  laquelle 
Louis  xiv  la  prit  et  la  réunit  à  la  France. 
En  1793  elle  fut  assiégée  sans  succès  par  les 
Autrichiens. 

L'arrondissement  de  Cambray  est  divisé 
en  7  cantons  :  Cambray  (E.  et  O.  ) ,  Car- 
nières,  Cateau  Cambrcsis,  Clary,  Marcoiog, 
et  Solème.  11  renferme  117  communes  et 
i33,8ai  hab. 

CAMBREA,  grand  village  de  la  Séné- 
gambie  ,  roy.  de  Fouta-DialJon  ,  a  3o  1.  N. 
N.  O.  de  Timbo,  sur  la  Bentala.  Il  est  ha- 
bité par  des  Serracolcts,  et  sert  d'entrepôt 
pour  les  marchandises  européennes. 

CAMBREMER,  bourg  de  France,  dép. 
du  Calvados,  arrond.  et  a  4  1>  S.  S.  O.  de 
Pont  1  I  \  -  que,  et  à  6  1.  a/3  E.  de  Caen; 
chef-lieu  de  cant.  i,aoohab. 

CAMBRESlS,anc.  petit  pays  de  France, 
dans  la  Flandre,  qui  tirait  son  nom  de  Cam- 
bray ,  sa  capitale ,  et  avait  le  titre  de  comté. 
11  est  compris  aujourd'hui  dans  le  dép.  du 
Nord.  11  avait  à  peu  près  10  I.  de  longueur. 
Long-temps  séparé  de  la  France ,  soumis  à 
des  seigneurs  particuliers,  objet  de  disputes 
entre  eux  et  les  évêques  de  Cambray ,  et  re- 
levant du  souverain  des  Pays-Bas ,  il  fut  cédé 
à  Louis  xiv,  en  1678,  par  le  traité  de  Ni- 
mègue. 

CAMBR1A,  comm.  des  États  Unis  ,  état 
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de  New  -  York,  comté  de  Niagara ,  sur  le 
Niagara  et  le  lac  Ontario.  Elle  renferme  Lew- 
istown ,  Manchester,  le  fort  Niagara  et  la 
fameuse  chute  du  Niagara.  1,1 34  hab.  On  y 
comptait,  il  y  a  quelques  années,  environ  3oo 
Indiens  Tuscaroras,  qui  vivaient  principale- 
ment prés  de  Lewistown. 

CAMBRIA,  comté  des  États-Unis,  dans 
le  centre  de  l'étatde  Pensylvanie.  3, *8j  hab. 
Le  chef-lieu  est  Ebensburg. 

C  A  MB  R I DG  E,  comté  d 'Angleterre,  borne 
au  V  par  celui  de  Lincoln;  à  l'E.,  par  ceux 
de  Norfolk  et  de  SuOblk  ;  au  S. ,  par  ceux 
d'Essex  et  d'Hertford ,  et  à  l'O.,  par  ceux 
de  Bedford,d'Huntingdon  et  de  Northausp- 
ton.  11  a  18  1.  dans  sa  plus  grande  longueur 
du  N.  au  S.,  et  9  1.  dans  sa  moyenne  largeur 
de  l'E.  à  l'O.;  sa  superfleieest  de  88  1.,  dont 
un  tiers  en  terres  labourables  ,1e  reste  en  pâ- 
turages ou  en  friche.  Les  principales  rivières 
qui  l'arrosent  sont  :  l'Ouse  qui ,  le  traversant 
de  1*0.  à  l'E.,  le  divise  en  deux  parties  inéga- 
les; le  Cam  ,  le  Lark,  le  Neneetle  Gut-Wa- 
ter,  venant  du  N.  Le  N.  de  ce  comté  est  oc- 
cupé par  l'ile  d'Ely ,  qui  a  une  juridiction  par- 
ticulière, et  consiste  en  marais  faisant  partie 
de  ce  qu'on  appelle  Great-Bedford-Level  ;  on 
a  desséché  une  partie  de  ces  marais.  On  y  fait 
d'excellent  beurre,  et  les  environs  de  Cot- 
tenbam  sont  renommés  pour  leurs  fromages. 
La  partie  S.  E.,  depuis  la  montagne  de  Gog- 
magog  jusqu'à  Newmarkct,  est  une  suite 
de  marécages  faisant  partie  de  cette  vaste 
plaine  qui  s'étend  d'Essex  à  Norfolk.  Les 
cantons  marécageux  sont  en  général  entre- 
coupés de  courans  artificiels  destinés  aux 
desséche  mens,  et  plusieurs  d'entre  eux  sont 
aussi  considérables  que  des  canaux  naviga- 
bles. Dans  les  cantons  du  S.  et  du  S.  O.,  le 
terrain  est  plus  élevé,  fertile  en  blé,  et  en- 
tiecoupé  de  prairies  qui  nourrissent  de  nom- 
breux troupeaux.  Les  marais  salans  du  N.  0. 
sont  favorables  au  ble  ;  mais  des  inondations 
détruisent  souvent  les  récoltes.  La  vallée  de 
Dayries ,  arrosée  par  le  Cam  ,  est  presqu'en- 
tièrement  destinée  aux  pâturages;  elle  four- 
nit beaucoup  de  laitage.  On  trouve  dans  ce 
comté  des  terres  calcaires  moins  blanches 
que  la  craie ,  une  terre  bleue  qu'on  nomme 
gault,  et  de  la  tourbe. 

Le  comté  de  Cambridge  est  divisé  en  18 
hundreds  :  Armingford,  Chesterton,  Che- 
veley ,  Chilford  ,  Flendish ,  Longstow,  Nor- 
thstow,  Papworth,  Radfield,  Stainc,  Stap- 
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loe,  Thriplow ,  Wetherley  ,  Whittlcsford , 
et  l'Ile  d'Ely  qui  en  forme  4  ,  savoir  :  Ely , 
Wisbeach,  Witchford  (north),  et  Witch- 
ford  (south),  et  contient  160  paroisses.  11 
envoie  6  membre*  au  parlement.  121,909 
hab.  Cambridge  en  est  le  chef-lieu. 

CAMBRIDGE  ,  Camsositcm,  ville  d'An- 
gleterre, chef-lieu  de  comté,  à  18  1.  N.  de 
Londres,  et  a  ai  I.  S.  O.  de  INorwich.  Lat. 
N.  5a'  ia'  56'.  Long.  O.  a"  a4'  3o'.  Elle  est 
située  sur  le  Cam,  rivière  qui  la  divise  en  a 
parties  inégales,  et  est  traversée  par  9  ponts, 
dont  5  en  pierre  et  4  en  bois.  Elle  a  i/3  de 
1.  de  long  sur  1/6  de  I.  de  large.  La  plupart 
des  rues  sont  irrégulières,  quelques  unes 
sont  larges  et  ornées  de  jolies  maisons;  tou- 
tes sont  bien  pavées.  Cambridge,  divisé  en 
1  i  paroisses,  a  i4  églises  et  4  temples  de  di- 
vers cultes.  On  remarque  parmi  les  églises 
celle  de  Sainte-Marie  et  celle  du  Saint-Sé- 
pulcre bâtie  sur  le  modèle  de  l'église  de  Jé- 
rusalem ;  le  péristyle  en  est  soutenu  par  de 
belles  colonnes ,  c'est  un  des  plus  beaux  et 
peut-être  le  plus  ancien  des  monumens  de 
l'architecture  saxonne.  Cambridge  est  célè- 
bre par  son  université  fondée  en  63o  par 
Sigebert  roi  des  Angles  orientaux  ;  cette  uni- 
versité jouit  de  nombreux  privilèges,  et  a  re- 
çu de  Jacques  i*r  celui  d'envoyer  a  membres 
au  parlement.  Elle  est  composée  de  17  collè- 
ges, et  possède  1  bibliothèque  de  100,000 
vol. ,  1  cabinet  de  minéralogie  et  1  vaste 
jardin  botanique.  Le  bâtiment  du  sénat  de 
l'université  est  très-beau.  Le  plus  remarqua- 
ble des  collèges  est  le  collège  royal ,  dont  la 
chapelle  passe  pour  le  plus  beau  monument 
de  ce  genre  qu'il  y  ait  en  Europe  j  il  fut 
fondé  par  Henri  vi  en  1 44  >  •  Le  collège 
Saint-Jean,  le  plus  grand  de  tous,  fut  fondé 
par  Marguerite  ,  comtesse  de  Derby ,  mère 
de  Henri  vu.  Cambridge  contient,  outre  ces 
établisse  mens ,  1  maison  d'assemblée  pour 
le  comté,  i  maison  de  ville  très-vaste,  plu- 
sieurs maisons  de  charité ,  1  hôpital  ouvert 
en  1766,  1  prison  construite  nouvellement 
dans  l'enceinte  du  vieux  château,  et  1  beau 
réservoir  alimenté  par  des  eaux  amenées 
de  1/6  de  1.  Cambridge  n'a  pas  de  manu- 
factures; son  commerce  consiste  fen  huile 
de  grains,  blé  et  fer;  il  s'y  tient  tous  les 
samedis  de  grands  marchés  sous  la  juridic- 
tion de  l'université.  Elle  envoie  a  membres 
au  parlement.  1  j,i  j-.>  hab. 

Cette  ville  est  très-ancienne,  et  occupe 

T.  il. 
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- l'emplacement  du  Camùoritum  des  Ro- 
mains. Guillaume-le-Conquérant  y  Gt  con- 
struire un  château-fort,  dont  la  principale 
porte  subsiste  encore.  Les  Danois  brûlèrent 
Cambridge  en  87».  Richard  11  y  convo- 
qua le  parlement.  En  1174,  elle  éprouva 
un  terrible  incendie,  et  vers  le  milieu  du 
siècle  suivant  les  dissensions  entre  les  habi- 
tans  et  l'université  devinrent  si  violentes, 
que  le  gouvernement  fut  obligé  d'intervenir. 
En  i63o,  la  peste  y  exerça  de  cruels  ravages. 

CAMBRIDGE,  ville  du  Haut-Canada, 
sur  la  rivière  Petite-Nation,  i  environ  33 1.0. 
de  Montréal.  Cette  ville  naissante  ne  ren- 
ferme encore  qu'un  petit  nombre  de  maisons 
et  est  le  chef-lieu  du  distr.  d'Ottawa  formé 
depuis  1816. 

CAMBRIDGE,  ville  des  États-Unis,  état 
de  la  Caroline  du  Sud,  comté  et  à  7  I.  E. 
d'Abbeville ,  et  à  a  1  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Co- 
lumbia.  On  y  comptait  il  y  a  quelques  an- 
nées environ  70  maisons.  Elle  avait  1  maison 
de  justice,  1  prison  et  1  collège.  En  1781, 
étant  au  pouvoir  des  Anglais,  elle  fut  assié- 
gée par  le  général  américain  Grecnc. 

CAMBRIDGE ,  ville  des  États-Unis ,  état 
de  Maryland  ,  chef -lieu  du  comté  de  Dor- 
chester,  sur  la  rive  gauche  du  Choptank , 
qui  y  a  prèsd'i  1.  de  large, à  14I.  i/aS.  E. 
d'Annapolis  ,  et  à  ai  I.  i/a  E.  de  Washing- 
ton. Lat.  N.  58*  34'.  Cette  ville  est  dans  une 
position  agréable  et  salubre ,  et  renferme 
plus  de  5oo  maisons  et  plusieurs  églises  bien 
bâties. 

CAMBRIDGE,  ville  des  États  Unis,  état 
de  Massachusets,  comté  de  Middlesex  ,  sur 
le  Charles-river,  à  1  1.0.  N.  O.  de  Boston, 
auquel  elle  communique  par  un  pont.  Lat. 
PL  4a°  a3'  38'.  Long.  O.  730  37'  4o'.  Elle 
a  été  bâtie  en  it>3i ,  et  a  porté  dans  l'ori- 
gine le  nom  de  Newtown.  Elle  a  4  églises , 
1  maison  de  justice  ,  1  prison,  et  l'univer- 
sité ou  le  Harward  fondée  en  i638,  qui  est 
la  plus  ancienne  et  la  plus  riche  de  l'Union. 
Elle  a  des  écoles  de  droit ,  de  médecine  ,et 
de  théologie,  1  bibliothèque  de  5o,ooo  vol., 
1  cabinet  de  physique  et  de  chimie ,  1  de 
minéralogie,  1  musée  de  curiosités  natu- 
relles et  1  d'anatomie,  ainsi  qu'un  jardin 
botanique  créé  au  moyen  de  souscriptions 
faites  en  i8o5  par  Boston  et  les  villes  voisi- 
nes. C'est  à  Cambridge  qu'a  été  établie  la 
première  imprimerie  des  États-Unis.  3,395 
b»b. 
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CAMBRIDGE  (WEST),  commune  des* 
États-Uni» ,  état  de  Massachusets ,  comté  de 
Middlescx  ,  à  a  1.  N.  O.  de  Bouton.  i,o64  hab. 

CAMBRIDGE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  New- York ,  comté  de  Washington , 
■  11  1.  )/a  N.  V  JL  d'Albany.  2,491  haD- 

CAMBRIDGE ,  comm.  et  ville  des  États- 
Unis  ,  état  d'Obio ,  à  ay  1.  E.  de  Colombus. 
La  ville,  chef-lieu ducomté  deGuernsey,  est 
composée  d'environ  5o  maisons  et  des  bâti- 
mens  des  administrations  du  comté.  Pop. 
de  la  commune  :  988  hab. 

CAMBRIDGE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Vermont ,  comté  de  Franklin  ,  sur 
la  Moelle ,  à  6  I.  E.  du  lac  Champlain ,  et  à 
10  l.  N.  N.  O.  de  Montpellier.  1,000  hab. 

CAMBRILS,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
h  S  1.I/40. 8.O. de  Tarragone  (Catalogne), 
sur  la  route  de  Tarragone  a  Tertose,  et  snr 
la  rive  droite  d'une  petite  rivière  qui,  à  5/4 
de  1.  de  là,  se  jette  dans  la  Méditerranée. 
Ce  bourg  a  1  église  paroissiale ,  1  hôpital ,  et 
commerce  en  vin  et  laine.  i,5oo  hab. 

C  AMBBIN  ,  village  de  France  ,  dêp.  du 
Pas-de-Calais ,  arrond.  et  à  1 1.  a/3  E.  de  Bè- 
tbune,  et  à  5  1.  a/3  N.  d'Arras  ;  chef-lieu  de 
cant. 

CAMBURG,  ville  du  duché  de  SaxeGo- 
tha  ,  princip.  d'Altenbourg  ;  chef- lieu  de 
baill.,  sur  la  Saale,  à  5 1. 3/4  N.  N.  E.  d'Iéna, 
et  à  6  1.  1/4  E.  N.  E.  de  Weimar,  au  milieu 
de  montagnes  hautes  et  arides.  11  s'y  tient 
4  foires.  1,453  hab. 

CAMBUSKENETH,  anc.  abbaye  d'É- 
cosse,  qui  était  située  dans  le  comté  et  à 
1  I.  i/4  O.  de  Clackmannan,  à  peu  de  dis- 
tance O.  de  Stirling ,  snr  une  presqu'île 
formée  parla  rivière  de  Forth.  Elle  fut  fon- 
déeeo  1147  par  David  et  détruite  en  1559. 
Le  roi  Jacques  m  et  son  épouse  y  furent  en- 
terrés. Le  parlement  y  tint  plusieurs  fois  ses 
assemblées. 

C  AMBUSLAXG,  paroisse  d'Ecosse,  com- 
té de  Lanark ,  presbytère  d'Hamilton ,  sur 
la  rive  gauche  de  la  Clyde,  à  1  1.  3/4  S.  E. 
de  Glasgow.  11  y  a  des  carrières  de  marbre 
et  de  pierre  de  taille,  des  mines  de  houille , 
et  des  filatures  de  coton.  a,3oi  hab. 

CAMBUSNETIIAM  ,  paroisse  d'Ecosse, 
comté  et  à  4  I.  N  <>  de  Lanark,  presbytère 
d'Hamilton.  Il  y  a  une  manufacture  de  toi- 
le de  coton  et  de»  mines  de  houille.  3,o86 
hab. 

CAMBYNA,  île  du  Grand  Océan  èqui- 
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noxial ,  près  de  la  côte  mérid.  de  111e  Célè- 
bes,  à  PO.  de  celles  de  Pangasanne  et  de 
Bouton  ,  par  5*  ao'  de  lat.  S.  et  1 19°  3g'  de 
long.  E.  Elle  a  a  1 1.  de  circonférence,  et  pro- 
duit du  riz  et  du  bois  de  teinture.  Il  y  a  des 
chèvres ,  des  buffles  et  de  la  volaille. 

CAMDEBOU,  contrée  de  la  colonie  du 
Cap  de  Bonne-Espérance,  au  centre  du  distr. 
de  Graaf-Reynet.  Elle  est  arrosée  par  le  Zon- 
dags  et  par  son  affluent  le  Camdebou.  Le  sol 
est  assez  fertile  sur  les  bords  de  ces  rivières. 

CAMDEN,  comté  des  États-Unis ,  dans 
la  partie  N.  E.  de  la  Caroline  du  Nord.  6,347 
hab.  Le  chef-lieu  est  Jonesborough. 

CAMDEN,  ville  des  États  Unis,  état  de 
la  Caroline  du  Sud  %  chef-lieu  du  comté  de 
Kershaw,  à  10  I.  N.  E.  de  Columbia,  et  à 
4o  1.  N.  N.  O.  de  Charleston.  Lat.  N.  34* 
17'.  Long.O.83*  14'.  Elle  est  avantageuse- 
ment située  pour  le  commerce  sur  la  rive 
gauche  du  Wateree,  qui  y  est  navigable 
pour  des  batimens  de  70  tonneaux.  Elle 
comprend  environ  aoo  maisons  bien  bâties, 
1  maison  de  justice,  1  prison  et  1  col- 
lège. Il  s'est  livré  sous  les  murs  de  Cam- 
den  a  batailles  mémorables,  l'une  le  16 
août  1780,  et  l'autre  le  2  5  août  1781  ,  entre 
les  Américains  et  les  Anglais. 

CAMDEN  ,  comté  des  États  Unis  ,  dans 
la  partie  S.  E.  de  l'état  de  Géorgie,  sé- 
paré delà  Floride  par  la  rivière  de  S'.  Mary. 
4,34a  hab.  S«.  Mary  et  JefTerson  en  sont  les 
villes  principales. 

CAMDEN,  comm.  des  États  -  Unis,  état 
de  Maine,  comté  de  Lincoln  ,  sur  la  côte  S. 
O.  de  la  baie  de  Penobscot,  à  3  I.  t/4  N. 
E.  de  Warrcn,  et  à  a5  1.  N.  E.  de  Portland. 
i,8a5  hab. 

CAMDEN,  ville  des  États-Unis ,  état  de 
New- Jersey,  comté  de  Gloucester,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Delaware ,  vis-à-vis  de 
Philadelphie.  Il  y  a  1  banque  et  1  école. 

CAMDEN,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New- York ,  comté  d'Oneida ,  à  7 1«  N.  O. 
de  Rome ,  et  à  4 1  1.  i/a  O.  N.  O.  d'Albany. 
1,77a  hab. 

CAMDEN,  port  de  la  Russie  américaine  , 
entre  les  îles  situées  au  N.  de  l'archipel  du 
Prince  de  Galles,  et  au  S.  do  Frederick's 
sound ,  par  56°  54'  de  lat.  N.  et  i36'  5'  de 
long.  O. 

CAMDEN  ,  comté  de  la  Nouvelle- Hollan- 
de,  dans  la  Nouvelle  Galles  mérid.  11  con- 
fine au  N.  E.  avec  le  comtéde  Cumberland, 
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dont  il  est  presque  entièrement  séparé  par 
le  Nepean,  et  au  S.  O.  avec  le  comté  d'Ar- 
gyle  et  le  Wingecarabee.  La  Warragamba 
forme  sa  limite  N.  O. ,  et  le  Shoal-Haven- 
river  celle  du  côté  du  S.;  à  l'E.  il  est  baigné 
par  l'Océan.  Sa  longueur,  du  N.  au  S.,  est 
de  a|  1.,  et  sa  plus  grande  largeur,  de  l'E. 
à  l'O.,  d'environ  i3  I.  Le  terrain  s'améliore 
vers  les  hauteurs  et  les  bords  du  Nepean.  Il 
renferme  les  vastes  cantons  de  Gow  -  Pastu- 
rcs  ,  où  l'on  élève  un  grand  nombre  de  bes- 
tiaux. Déjà  une  grande  partie  des  terres  est 
en  culture. 

C  AMI  I  ou  ALL  AN,  rivière  d'Angleterre, 
comté  de  Cornouailles.  Elle  prend  sa  source 
près  et  au  N.  de  Gamelford ,  coule  vers  le  S. 
jusqu'à  Buscarn,  un  peu  à  l'O.  de  Bodmin, 
tourne  au  N.  O.,  et  se  jette  dans  le  canal  de 
Bristol  par  une  large  embouchure,  à  3/4  de  I. 
au-dessous  de  Padstow,  après  uncours  de  9  L 

CAMELFORD,  bourg  d'Angleterre,  com- 
té de  Cornouailles ,  hundred  de  Lesnewth , 
à  8  1  V  O.  de  Gallington,  snr  le  Gamel. 
C'était  autrefois  une  ville  assez  impor- 
tante. 11  est  mal  bâti.  Il  s'y  tient  1  mar- 
ché par  semaine  et  4  foires  par  an.  Patrie 
du  roi  Arthur.  Ce  bourg  envoie  a  membres 
au  parlement.  Pop.,  y  compris  la  paroisse 
de  Lanteglos  dont  il  fait  partie,  i,aS6  hab. 
Les  environs  ont  été  le  théâtre  de  a  grandes 
batailles,  l'une  entre  les  Bretonset  les  Saxons 
où  les  premiers  furent  défaits ,  et  l'autre  en- 
tre le  roi  Arthnr  et  son  neveu  où  ce  dernier 
fut  tué. 

CAM  ELI,  bourg  du  roy.de  ÎVaples ,  prov. 
de  Sannio ,  distr.  et  à  5  1.  E.  S.  E.  d'Isernia , 
cant.  de  Frosolone  ,  à  3  I.  î/a  O.  de  Cam- 
pobasso.  Il  y  a  3  églises,  1  maison  de  cha- 
rité ,  et  1  hôpital.  1,427  hab. 

CAMEL1N,  village  de  France,  dép.  de 
l'Aisne,  arrond.  et  à  8  1.  O.  de  Laon,  cant. 
et  à  3  I.  O.  de  Coucy-le-Château.  II  y  a  des 
fabriques  de  toiles  de  coton  et  de  batiste. 
5$5  hab. 

CAMEN ,  ville  des  États  Prussiens ,  prov. 
de  Westphalie,  régence  d'Arensberg,  cer- 
cle et  à  3  I.  i/a  S.  O.  de  Hamra ,  sur  la  Se- 
sike.  Elle  est  ceinte  de  murs,  et  renferme 
1  église  luthérienne ,  1  réformée  et  1  catho- 
lique. On  y  fabrique  des  toiles.  Patrie  de  l'o- 
rientaliste Buxtorf.  1,970  hab. 

CAMEISO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
7  1. 1/4  N.  E.  de  Burgos ,  et  à  a/3  de  L  N.  E. 
de  Brivicsca. 
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CAMENZ,  village  des  États  Prussiens , 
prov.  de  Silésie  ,  régence  et  à  i5  1.  i/a  S. 
S.  O.  de  Breslau  ,  cercle  et  à  a  I.  1/4  S.  E. 
de  Frankenstein ,  sur  la  Neiss.  Il  y  avait  une 
abbaye  de  l'ordre  de  Giteaux  qui  a  été  sé- 
cularisée en  1810. 

CAMENZ,  ville  du  roy.  de  Saxe,  cercle 
de  Lusace,  chef- lieu  de  territ.,  sur  la  rive 
gauche  de  l'Elster,  à  6  I.  i/i  O.  N.  O.  de 
Bautzen ,  et  à  7  I.  î/a  N.  E.  de  Dresde.  On 
y  fabrique  beaucoup  de  draps  et  d'assez  bon- 
ne toile.  Son  territoire  produit  du  lin.  5, 000 
hab. 

CAMEREouCAMERI,  bourg  des  États- 
Sardes,  div. ,  prov. ,  mand.  et  à  il.  i/a  N. 
N.  E.  de  Novare,  entre  le  Tésin  et  le  Ter- 
doppio.  Il  y  a  plusieurs  églises.  On  y  fait 
des  toiles  et  du  linge  de  table,  a, 600  hab. 

CAMERINO,  délégation  des  États  de 
l'Église,  bornée  au  N.  par  la  délégation  de 
Macerata;  à  l'E.,  par  celle  de  Fermo;  au- 
S.  E.  /  par  celle  d'Ascoli,  dont  elle  eat  sé- 
parée par  une  branche  des  Apennins  ;  au 
S. ,  par  celle  de  Spolète  ;  et  à  l'O.,  par  celle 
de  Pérou  se.  Sa  longueur,  de  l'O.  N.  O.  à 
l'E.  S.  E. ,  est  de  i4  1.  ;  sa  largeur  de  6  1., 
et  sa  superûcie,  d'environ  60  I.  Cette  délé- 
gation, située  sur  le  versant  orient,  des 
Apennins,  qui  forment  la  limite  au  S.  et  au 
S.  O. ,  est  arrosée  par  plusieurs  rivières  dont 
les  plus  considérables  sont  :  la  Tcnna,  le 
Chienti,  et  la  Potenza.  L'air  y  est  sain ,  et  le 
sol  fertile.  4*,ooo  hab.,  qui  fournissent  9 
hommes  à  l'armée. Camerino  est  le  chef-lieu. 

Ce  pays  comprend  une  portion  de  l'an- 
cienne Otnbrùs  et  de  l'ancien  Picenum  , 
puis  plustard  de  l'ancien  duché  de  son  nom, 
de  la  partie  S.  O.  de  la  marche  d'Ancône, 
et  de  la  partie  occid.  de  celle  de  Fermo.  Il 
fit  partie,  pendant  sa  réunion  au  roy.  d'1  talic, 
des  departemens  du  Tronto  et  du  Musone. 

CAMERINO,  Camkbincm,  ville  des  États 
de  l'Église,  chef-lieu  de  délégation,  siège 
d'i  archevêché  et  d'i  tribunal  de  1"  ins- 
tance ;  sur  une  colline,  à  33  '.  N.  N.  E.  de 
Rome,  et  à  4  L  1/*  S.  S.  O.  d'Ancône. 
On  y  remarque  le  palais  archiépiscopal ,  bel 
édifice  entouré  de  colonnes;  et  sur  la  grande 
place ,  la  statue  en  bronze  du  pape  Sixte- 
Quint.  La  cathédrale  est  grande  et  renferme 
quelques  tableaux  de  grands  maîtres  :  l'é- 
glise de  Venanzia  en  a  aussi  plusieurs  très- 
estimés.  Il  y  a  1a  monastères  et  7  couvens 
de  femmes.  Une  université  a  été  fondée 
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dans  cette  ville  en  17*7.  On  compte  à  Ca- 
merino  plusieurs  fabriques  de  soieries,  des 
filatures  de  soie ,  et  des  tanneries.  Commerce 
de  soierie.  Il  s'y  tient  des  marchés  le  17  jan- 
vier et  le  i3  mars,  et  des  foires  les  1  a  et  19 
mai.  7,o5o  hab. 

'  CAMERINO,  rivière  de  Sicile,  dans  la 
pruv.  de  Syracuse  et  le  distr.  de  Modica  ; 
elle  prend  sa  source  près  de  Mortillo,  dans 
le  cant.  de  Chiaramonte ,  coule  d'abord  à 
ro.  S.  O.  ,  puis  du  N.  au  S.,  et  va  se  jeter 
dans  la  Méditerranée,  à  5  I.  i/a  O.  S.  O. 
de  Modica ,  après  un  cours  sinueux  d'envi- 
ron 1 1  1. 

C  AMER  ON,  paroisse  dTÊcossc,  comté  de 
Fife ,  presbytère  et  a  1  1.  S.  O.  de  Saint-An- 
drews.  Il  y  a  des  mines  de  bouille.  1,068  hab. 

C  A  RETOURS,  village  de  France,  dép. 
de  la  Manche ,  arrond.  et  a  a  1.  3/4  E.  de 
Coutaneès,  et  à  3  1.  1/4  O.  S.  O.  de  Saint - 
•Lû,cant.  de  Cérisj  la-Salle.  i,383  hab. 

CAMIENCZIk  ou  KAM1ENCZJR,  ville 
de  Pologne,  vtoivvodic  de  Masovie,  obwo-  * 
die  et  à  7  1.  1  /a  N.  de  Stanislawow ,  sur  la 
rive  gauche  du  Rog ,  au  confluent  du  Liwiec. 

CAMIGUIN,  une  des  îles  Rabuyanes,au 
N.  des  Philippines.  Lat.  N.  i9°6'.  Long.  E. 
1 19°  3  j'.  Elle  a  environ  7  1.  de  longueur  sur 
3  de  largeur,  et  fait  commerce  d'or  en  pou- 
dre ,  de  casse ,  de  cire  et  de  cocos. 

CAM1LLU  S,  comm.  des  États-Unis ,  état 
de  New- York,  comté  d'Onondaga,  sur  la 
Seneca  et  le  Grand  Canal,  à  5o  1.  O.  N.  O. 

d'Albany.  5,791  naDa 

CAMIN,  ville  des  États-Prussiens,  prov. 
de  la  Prusse  occid.,  régence  de  Marienwer- 
der ,  cercle  et  a  8  I.  N.  E.  de  Flatow,  sur  la 
Camionka.  11  y  a  1  église  catholique  et  1  lu- 
thérienne ,  des  distilleries  d'eau  •  de  -  vie  de 
grains  <-t  des  brasseries.  800  hab. 

CAMUS  ,capde  Russie, en  Europe, gouv. 
d'Arkhangel ,  distr.  de  Mézen.  Il  forme  l'ex- 
trémité N.  O.  de  la  presqu'île  de  Chémo- 
kbonskiva,  à  l'entrée  de  la  mer  Rlanche. 
Lat.  N.  68*  a5'.  Long.  E.4*°35'. 

CAMINAYO  ,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  i3  I.  N.  E.  de  Léon,  sur  une  hauteur  au 
pied  de  laquelle  coule  la  Cea. 

C  AMI  MI  A,  ville  fortifiée  de  Portugal, 
prov.  de  Minho ,  comarca  et  à  6  I.  1  /a  S.  O. 
de  Yalença,  et  a  11  1.  i/a  N.  O.  de  Rraga, 
sur  la  rive  gauche  et  près  de  l'embouchure 
du  Minho,  au  confluent  du  Couru.  Lat.  N. 
4»'  5;'-  Long.  O.  u°  m'.  Elle  a  a  églises, 
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3  couvens ,  a  hôpitaux  ,  1  hospice  et  des  sa- 
lines. a,5oo  hab. 

C  AMI  R  A,  une  des  lies  de  l'archipel  d* An- 
son,  dans  le  Grand  Océan  équinoxial.  Lat. 
N.  ai*4o'.  Long.  E.  160*  5'. 

CAMIRO,  Camibus,  bourg  de  la  Turquie 
d'Asie ,  sur  la  côte  occid.  de  l'île  de  Rhodes, 
dépendant  de  l'Anatolie,  à  7  I.  S.  O.  de  la 
ville  de  Rhodes. 

CAMISAIN'O,  bourg  do  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  de  Lodi  et  Crema,  a#  distr. 
et  à  a  1.  N.  N.  E.  de  Crema.  On  y  remarque 
une  grosse  tour  très -ancienne ,  ainsi  qu'un 
château  gothique.  a,o5o  hab. 

CAMISANO,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  a  3 1.  E.  S.  E.  de  Vicence  ; 
chef-lieu  de  distr.  3,750  hab. 

C  AMITZ,  bourg  des  États  -  Prussiens , 
prov.  de  Siiésie,  régence  d'Oppcln,  cercle 
et  à  61.  i/aO.  de  fteisse,  près  de  Patsch- 
kau.  On  y  fabrique  de  la  potasse ,  et  il  s'y 
tient  des  marchés.  i,o65  hab. 

CAMLAPOUR, ville  et  fort  de  l'IIindou- 
stan  anglais,  présidence  de  Madras,  anc. 
prov.  de  Ralaghat ,  près  de  la  rive  gauche 
de  la  Toumbedra,  à  1  1.  S.  O.  d'Anagoun- 
dey,età  18 1.  S.  O.  d'Adoni. 

C  A  M  M  A ,  con  t  ree  de  la  G  uinée  inférieure, 
dans  le  pays  de  Setté.  Elle  s'étend  le  long 
de  l'Atlantique  ,  et  est  arrosée  par  la  petite 
rivière  de  son  nom.  Ses  productions  »ont  peu 
importantes.  Le  port  de  Sainte  Catherine 
est  le  seul  qu'il  y  ait  sur  la  côte. 

CAMMARATA,  bourg  de  Sicile,  prov. 
et  a  9  1.  N.  N.  E.  de  Girgenti,  distr.  et  à 

4  I.  E.  de  Rivona;  chef-lieu  de  cant.  On  y 
trouve  des  agates  et  du  jaspe. 

CAMMERSWALDAU  ou  KUMMERS- 
WALDE,  village  des  États  Prussiens,  prov. 
de  Siiésie  ,  régence  de  Liegnitz  ,  cercle  et  à 
a  1.  1/4  S.  de  Schônau.  On  y  fabrique  des 
toiles ,  et  il  y  a  des  blanchisseries.  1,167 
Dans  Us  environs  se  trouve  une  grande  ca- 
verne nommée  Huzclloch. 

C  A  M  M I N ,  ville  des  É  t  at  *  Prussien  s,  pro  v . 
de  Poméranie ,  régence  et  à  1  j  I.  i/a  N.  de 
Stettin  ;  chef-lieu  de  cercle ,  sur  la  rive  droite 
du  Dievenow ,  qui  forme  en  cet  endroit  une 
espèce  de  lac ,  et  qui ,  à  1  I.  1  /a  plus  bas  ,  an 
jette  dans  la  mer  Raltique.  Lat.  N.  53*  56' 
48'.  Long.  E.  ia«  a9'  55'.  Autrefois  siéfre 
d'un  évêché  supprimé  en  164S.  La  belle  ca- 
thédrale existe  encore  ;  le  chapitre  a  subsisté 
jusqu'en  181  a.  11  y  a  1  chapitre  de  filles  oo- 
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Lies  et  i  hôpital.  On  y  fabrique  des  lainages. 
Il  y  a  des  distilleries  d'eau-de-vie  de  grains. 
La  pèche  y  est  très  active.  a,o4o  hab. 

Le  cercle  renferme  a5,iao  hab. 

CAMMINITZ,  village  des  États  Prus- 
siens,  prov.  de  Silésie,  régence  d'Oppeln, 
cercle  et  à  5  1.  i/4  E.  S.  E.  de  LubliniU.  11 
y  a  des  forges.  393  hab. 

CAMOGHE,  montagne  sur  la  limite  du 
cant.  du  Tésin  et  du  roy.  Lombard- Véni- 
tien, a  4  1.  E.  de  Bellinzone  ,  dans  la  bran- 
che des  Alpes  qui  forme  le  partage  des  eaux 
des  lacs  de  Côme  et  Majeur.  Elle  s'élève  en 
forme  de  pyramide  au  -  dessus  de  toutes  les 
montagnes  voisines,  et  offre  une  vue  fort 
étendue  sur  la  chaîne  des  Alpes  et  sur  la 

CAMOLIN,  ville  d'Irlande,  prov.  de 
Leinster,  comté  de  Wexford,  baronnie  de 
Scarcvralsh ,  à  51.  i/a  N.  N.  E.  d'Enniscor- 
thy. 

G  A  MONDES,  village  d'Espagne,  prov. 
et  à  6  1.  i/a  E.  S.  E.  de  Vigo  (Galice  ) ,  près 
de  Puente  Areas.  Il  y  a  des  eaux  minérales 
froides  fréquentées. 

CAMON1GA ,  vallée  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  formée,  dans  la  partie  N.  E.  de  la 
prov.  de  Bergame,  par  deux  branches  d'une 
ramification  des  Alpes  Rhétiques.  Elle  s'é- 
tend du  N.  N.  E.  au  S.  S.  O.  jusqu'au  lac 
d'Ueo ,  le  long  du  Tyrol ,  et  est  traversée 
par  l'Oglio,  qui  y  prend  naissance.  Sa  lon- 
gueur est  d'environ  i5  1.  Elle  est  ,  en  géné- 
ral, bien  cultivée,  et  produit  du  froment,  du 
maïs,  du  seigle  ,  de  l'orge ,  des  châtaignes , 
du  vin  et  du  bois.  On  y  élève  des  vers  à  soie 
et  des  bestiaux.  Elle  abonde  en  mines  de 
fer  ;  on  y  trouve  aussi  de»  indices  de  cuivre, 
plomb,  vitriol,  pyrites,  etc.,  des  marbres 
précieux  de  diverses  couleurs,  du  plâtre  et 
de  l'ardoise.  Elle  offre  une  des  principales 
communications  de  l'Italie  avec  le  Tyrol. 
4o,ooo  hab.  Les  anciens  habitans  de  cette 
vallée  se  nommaient  Camuni. 

CAMOK,  montagne  de  Suisse,  f'oy. 
Gamob. 

C  AMOR-A,  bourg  de  Portugal,  prov.  d'Es- 
tremadurc,  comarca  de  Setuval,  a  81.  i/a 
IV.  E.  de  Lisbonne ,  sur  la  rive  gauche  du 
Tage ,  au  confluent  de  L'Almansor. 

GAMORIM,  lac  salé  du  Brésil,  prov., 
comarca  et  au  S.  O.  de  Rio  de  Janeiro.  Il 
a  5  1.  de  long  sur  i/a  I.  de  large ,  et  commu- 
nique a  l'Atlantique  par  un  canal  étroit. 
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GAMORS,  village  de  France,  dép.  du 
Morbihan  ,  arrond.  et  à  6  I.  î/a  E.  N„  E.  de 
Lorient,  et  à  égale  distance  N.  O.  de  Van- 
nes, cant.  de  Pluvigncr,  sur  la  lisière  d'une 
grande  forêt.  i,8i4  hab. 

C  A  MORT  A ,  ou  NICAVARI,  une  des 
îles  Nicobar,  dans  le  golfe  du  Bengale.  Lat. 
N.  8°  a '..Long.  E.  91"  ao'.  Elle  a  ,  du  N.  au 
S.,  environ  10  1.  5/4  de  long  sur  a  1.  de  large. 
Elle  est  haute,  et  couverte  d'épaisses  forêts. 
Dans  la  partie  S.  E.,  il  y  a  un  bon  port  où  les 
vaisseaux  peuvent  s'approvisionner.  Les  Da- 
nois y  établirent  les  premiers  une  colonie. 
En  1778,  les  Autrichiens  y  abordèrent,  et 
y  laissèrent  aussi  des  colons ,  qui  y  bâtirent 
un  petit  fort,  mais  qui ,  ayant  vainement 
tenté  de  faire  reconnaître  aux  missionnaires 
danois  l'empereur  d'Allemagne  comme  leur 
protecteur,  renoncèrent  a  cet  établissement. 
Les  Danois  l'abandonnèrent  en  1785. 

CAMOTES,  groupe  d'îles  de  l'archipel 
des  Philippines,  près  de  la  côte  ôccid.  de 
l'île  de  Leyte.  Lat.  H,  io°56'.  Long.E.  iaa°. 

CAMOU,  village  de  France,  dép.  des 
Basses-Pyrénées,  arrond.  et  a  al.  a/5  S.  de 
Mauléon ,  cant.  et  à  3/4  de  I.  O.  de  Tardets. 
11  y  a  des  sources  salées  exploitées.  167  hab. 

CAMOURASKA,  village  et  seigneurie 
du  Bas-Canada,  distr.  de  Québec,  comté 
de  Devon,  sur  la  rive  gauche  du  S1.  Laurent. 
Cet  endroit  est  très  -  fréquenté  à  cause  des 
bains  qu'on  y  vient  prendre.  On  y  compte 
4o  à  5o  feux. 

Les  îles  de  Gamouraska,  situées  vis-à-vis 
de  ce  village  et  à  a5  1.  environ  au  -  dessous 
de  l'île  d'Orléans ,  ne  sont  que  des  rocher» 
nus  servaut  d'abri  aux  petites  barques  qui 
fréquentent  ces  parages. 

CAMP,  village  des  Etats-Prussiens,  prov. 
de  Clèves-Berg,  régence  de  Clèvcs,  cercle 
et  à  a  1.  S.  S.  O.  de  Rheinberg.  ;3i  hab.  On 
voit  près  d<  la  l'abbaye  de  Klostercamp,  près 
de  laquelle  on  a  élevé  un  monument  a  lamé- 
moire  du  brave  d'Assas,  sur  le  lieu  même 
où  il  périt  en-1758. 

G  AMP,  bourg  du  duché  et  à  al.  i/3  S.  O. 
de  Nassau,  baill.  de  Bfaubach,  sur  la  rive 
droite  du  Rhin,  à  a  1.  1/4  S.  de  Coblentz. 
973  hab. 

GAMPAGNA,  ville  du  roy.  de  Naples , 
prov.  de  la  Principauté  Gitérieure  ,  chef-lieu 
de  distr.  et  de  cant. ,  à  7  1.  E.  de  Salerne , 
et  à  17  l.  >/4  E.  S.  E.  de  Naples,  au  milieu 
de  hautes  montagnes.  Siège  d'un  évèché. 
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Elle  a  1  superbe  cathédrale,  3  églises  pa- 
roissiales ,  plusieurs  couvera  ,  1  collège , 
i  hôpital,  et  1  mont-de-piété.  On  y  fait  un 
peu  de  commerce.  Il  t'y  tient  i  foire  en 
août.  6,-44  hab* 

Le  district  de  Campagna  est  divisé  en 
9  cantons  :  S,  Angelo  a  FasanelJa  ,  Buccino, 
Galabritto  ,  Campagna  ,  Capaccio  ,  Gon- 
tursi ,  Laviano  ,  Postiglione,  et  Rocca  dell* 
Aspro. 

CAMPAGNAC  ,  village  de  France,  dép. 
de  l'Aveyron ,  arrond.  et  à  8 1.  N.  de  Milhau, 
et  a  9  1.  i/a  E.  4e  Rodez  ;  chef-lieu  de  cant. 
i,5oo  hab. 

C AMPACNAC  ,  village  de  France ,  dép. 
du  Tarn,  arrond.  et  à  51.  i/a  N.  deGaillac, 
et  à  6  1. 0.  N.  O.  d'Alby,cant.  deCastelnau. 
11  y  a  1  carrière  à  plâtre.  334  hab. 

CAMPAGNAC  LE  QUERCY,  village  de 
France,  dép.  delà  Dordognc,  arrond.  et  à 
5  1.  S.  de  Sarlat,  cant.  et  à  a  1.  i/3  N.  E.  de 
Viîlefranche  de-Périgord   »,o45  hab. 

CAMPAGNANO ,  bourg  des  État,  de 
l'Église,  comarca  et  à  61.  i/aN.  O.  de  Rome, 
et  à  a  1.  E.  du  lac  de  Bracciano. 

CAMPAGNANO,  village  du  roy.  de  Na- 
ples ,  prov.  de  la  Terre  de  Labour,  distr.  de 
Piedinonte,  cant.  et  à  il.  î/a  E.  de  Ca- 
jazzo,  et  4  3  1.  i/a  N.  E.  deCaserte,  sor  la 
rive  droite  du  Volturao.  1,1 36  hab. 

campagNe.  village  de  France ,  dép. 
de  l'Aude,  arrond.  et  a  3  1.  1 /a  S.  de  Li- 
moux ,  cant.  et  à  i  f.  N.  de  Qnîllan  ,  sur 
l'Aude.  Il  y  a  1  église ,  1  filature  de  laine ,  et 
des  bains  d'eau  thermale  ferrugineuse  très- 
fréquentésde  juin  a  la  fin  d'octobre.  3a5  hab. 

CAMPAGNE,  village  de  France, dép.  du 
Pas-de-Calais,  arrond.  et  à  a  1.  i/a  S.  E.  de 
Montreuil ,  et  a  .4  1.  3/4  O.  d'Arras  ;  chef- 
lieu  de  cant.  i,i35  hab. 

CAMPAGNE  DE  ROME,  Campaynadi 
Borna,  anc.  prov.  des  États  de  l'Eglise, 
formant  aujourd'hui  la  délégation  de  Frosi- 
none  et  la  partie  S.  E.  de  la  comarca  de 
Rome.  Cette  contrée ,  qui  comprend  a  peu 
près  l'antique  Latium  ,  et  qui  fut  autrefois 
la  plusricheet  la  plus  populeuse  du  monde, 
est  maintenant  triatc,  presque  dépeuplée, 
semée  de  ruines,  et  malsaine  vers  le  S.,  à 
cause  des  exhalaisons  méphitiques  des  ma- 
rais Pontixi».  Les  Lombards,  les  Sarrasins 
et  les  Huns  ont  contribué  successivement  à 
la  dévastation  de  ce  pays,  Jadis  si  lloriscant. 
Par  sa  réunion  à  l'Empire  Français  en  1 8 1  o. 
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la  Campagne  de  Rome  formait  la  plus  grande 
partie  du  dép.  de  Rome. 

CAMPAGNOLA,  village  du  duché  de 
Modène ,  distr.  et  a  4  l.  N.  N.  E.  de  Reggio , 
cant.  et  à  1  1.  3/4  N.  N.  O.  de  Correggio. 
2,000  hab. 

C  AMP  AN,  bourg  de  France,  dép.  des 
Hautes- Pyrénées,  arrond.  et  a  1 1. 1/4  S.S.E. 
de  Bagnères,  et  à  5  1.  3/4  S.  S.E.  deTarbes; 
chef  lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  gauche  de  l'A- 
dour.  La  plupart  des  maisons  sont  bâties  en 
marbre.  Foires  les  a5  avril ,  a8 septembre  et 
»3  octobre.  4»ooo  hab.  Il  donne  son  nom  à 
une  charmante  vallée,  qui  fournit  d'excel- 
lent beurre,  et  où  l'on  fabrique  des  cadis, 
étamines,  reverses,  crépons  et  tricots.  Une 
montagne  d'un  beau  marbre  vert  panaché, 
tacheté,  ou  veiné  de  blanc  et  de  rouge,  porte 
le  nom  de  la  vallée.  On  y  voit  une  grotte  ri- 
che en  cristal. 

CAMP  AN  A  ,  île  de  l'Amérique  mérid. , 
sur  la  côte  occid.  de  la  Patagonie  ,  entre  48* 
et  4y°  «'  de  lat.  S.  ,  au  S.  du  golfe  de  Pe- 
nas,  et  au  N.  de  celui  de  la  Trinité.  Sa  lon- 
gueur, du  N.  au  S.,  est  de  34 1. ,  et  sa  moyenne 
largeur,  de  l'E.  à  PO.,  de  toi. 

CAMPAN  A  (LA),  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  10  1.  i/a  E.  de  Séville,  et  à  4  1.  3/4  O. 
N.  O.  d'Ecija. 

CAMPAN  A,  bourg  du  roy.  de  N  a  pies, 
prov.  de  la  Calabre  Citérieure,  distr.  et  à 
4  1.  i/4  S.  E.  de  Rossano,  et  à  11  1.  a/3  E. 
de  Cosenza;  chef-lieu  de  cant.,  sur  une  mon- 
tagne. 11  a  1  église,  a  couvera  et  1  hôpital. 
On  y  fait  commerce  de  manne.  a,oS3  bab. 

CAMP  AN  A  RIO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  â  aal.  E.  S.E.  de  Badajoz  (Estremadure), 
et  a  3  1.  î/a  S.  S.  E.  de  Villanueva  de  la  Se- 
rena ,  près  de  la  rive  ganche  de  la  Zuja. 

CAMPANET,  ville  de  l'Ile  Majorque,  a 
8  l  3/4  N.  E.  de  Palma,  et  à  3  1.  O.  d'AI- 
cudta.  Don  Pèdre  iv  d'Aragon  lui  donna  le 
titre  de  ville  en  1 366.  Elle  est  peu  considé- 
rable. Les  environs,  qui  manquent  d'eau 
courante ,  sont  fertiles  en  huile. 

CAMPANHA  ou  PR1NCEZA  DA  BE1- 
RA,  petite  ville  du  Brésil,  prov.  de  MinasCe- 
raes,  comarca  de  Rio  das  Mortes,  sur  la  rive 
gauche  du  Palmello,  dans  une  plaine,  à  4  1. 
S.  du  Rio-Verde ,  à  a;  1.  O.  8.  O.  de  S.  Joâo 
del  Rey ,  et  à  53  1.  S.  O.  de  Villa- Rica.  Elle 
a  3  églises,  a  chapelles,  et  1  école  latine.  On 
y  fabrique  des  lainages  et  des  tissus  de  co- 
ton. 
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CAMPARA,  roy.  de  l'Uc  de  Sumatra. 

\'0]j.  Sl4l. 

CAMPAS,  peuplade  indépendante  qui 
habite  sur  le  Paru ,  dans  le  Pérou,  entre  90 
et  io°  de  lat.  S. 

CAMPBELL,  lie  de  l'Atlantique,  sur  la 
cote  des  États  l  ni  s ,  état  de  Maine ,  comté 
de  Washington ,  au  S.  de  la  baie  de  Passa- 
maquoddy.  Lat.  N.  44*  48'.  Elle  est  longue 
et  étroite. 

CAMPBELL,  comté  des  États-Unis, 
dans  la  partie  sept,  de  l'état  de  Kentucky. 
Il  est  arrosé  par  l'Ohio  et  le  Licking.  7,oaa 
hab.  New-Port  en  est  le  chef  lieu. 

CAMPBELL,  comté  des  États-Unis,  dans 
la  partie  orientale  de  l'état  de  Tennessee. 
4,»44  hab.  Jacksonborough  en  est  le  chef- 
lieu. 

CAMPBELL,  comté  des  États-Unis  ,  au 
centre  de  l'état  de  Virginie  ,  entre  le  J  ames- 
rireret  le  Roaooke.  16,569  hab.  Lynchbnrg 
et  New-London  en  sont  les  lieux  principaux. 

CAMPBELL,  établissement  de  mission- 
naires ,  dans  la  Uottentotie ,  au  pays  des  Ku- 
ranas,  à  l'E.  de  klaarwater.  Les  eovirons 
sont  bien  arrosés ,  bien  cultivés  et  très-fer- 
tiles. Il  y  a  une  ardoisière. 

CAMPBELL,  rivière  de  la  Nouvelle-Hol- 
lande ,  qui  prend  sa  source  aux  monts  Sid- 
mouth ,  et  se  jette  dans  la  Macquarie ,  après 
un  cours  d'environ  11  1.  du  S.  au  N.  Ses 
bords  sont  extrêmement  fertiles. 

CAMPBELL,  cap  sur  la  cote  N.  E.  de  la 
partie  mérid.  de  la  Nouvelle-Zélande.  Lat. 
S.4«"3o'.  Long.  E.  178°  10'. 

CAMPBELL,  cap  de  la,  Russie  améri- 
caine ,  au  pays  des  Tchouktchis.  1]  s'avance 
au  N .  E.  de  l'entrée  de  Cook ,  sous  6 1  "  8'  de 
lat.  N.  et  i5i°  46'  de  long.  O. 

CAMPBELLS-FORT  ,  fort  des  États- 
Unis,  état  de  Tennessee ,  comté  de  knox, 
prés  du  Tennessee ,  à  43  L  E.  de  Murfrees- 
borough. 

CAMPBELL.TOWN,  ville  de  la  Nouvelle- 
Hollande,  dans  la  Nouvelle-Galles  mérid., 
«listr.  d'Aird,  dans  les  plaines  de  ce  nom. 
Elle  fut  fondée  par  les  Anglais  en  décembre 
i8ao. 

CAMPBELTOWN,  ville  d'Écosse,  sur 
la  côte  orient,  de  la  partie  mérid.  de  la  pres- 
qo'ilc  de  Cantyre,  comté  d'Argyle  ;  chef-lieu 
do  presbytère  de  Cantyre ,  à  36  1.  O.  S.  O. 
d'Edinbourg,  sur. la  baie  de  Campbeltown. 
Elle  a  1  port,  des  distilleries,  des  fabriques 
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de  toiles  et  de  coton ,  et  des  broderies  de 
mousseline.  La  pèche  y  donne  lieu  à  un  com- 
merce considérable.  6,445  hab.  Les  envi- 
rons donnent  en  abondance  de  la  houille  et 
de  la  terre  a  foulon. 

CAMPDEN  ou  CAMDEN,  bourg  d'An- 
gleterre ,  comté  et  a  9  1.  N.  E.  deOloccster, 
hundred  de  kiftsgate  ,  près  des  limites  du 
comté  de  Worcester.  Son  église,  bâtie  sous  le 
règne  de  Richard  i*',  contient  plusieurs  mau- 
solées ,  entre  autres  celui  de  sir  Benjamin 
Hicks,  qui  Gt  bâtir  un  hospice  pour  1  a  per- 
sonnes. Ce  bourg  a  quelque*  manufactures, 
et  l'on  y  fait  un  asaex  bon  commerce.  Il  s'y 
tient  1  marché  par  semaine  ,  et  4  foires  par 
•n.  i,?49hab. 

CAMPÈCHE,  ville  du  Mexique,  inten- 
dance et  à  07  1.  S.  O.  de  Merida  ,  et  a  ai»  I. 
E.  de  Mexico ,  sur  la  baie  dont  elle  porte  le 
nom,  et  à  l'embouchure  du  S*.  François 
dans  le  golfe  du  Mexique ,  sur  la  côte  occi- 
dentale du  Yucatan.  Elle  est  asseï  bien 
fortifiée  :  les  maisons  sont  en  pierre  de 
taille.  Il  y  a  plusieurs  églises ,  1  hùpit  l ,  et 
1  manufacture  de  toile  de  coton.  Son  port, 
trés-fréquenté  ,  est  sùr,  mais  peu  profond  ; 
les  gros  bâtimens  sont  obligés  de  mouiller  à 
quelque  distance  du  rivage.  11  y  a  un  chan 
tier  de  construction.  Cette  ville  fait  un  gros 
commerce  de  cire  du  Yucatan  ;  elle  exporte 
aussi  un  peu  de  bois  dit  de  Campêchc. 

A  l'époque  où  les  Espagnols  s'emparèrent 
de  cette  ville,  elle  renfermait  3, 000  maisons 
et  des  édifices  considérables  construits  par 
les  indigènes  :  elle  est  maintenant  réduite  à 
6,000  ha  b.  Les  Anglais  la  prirent  en  1 65g  et  la  * 
saccagèrent;  en  1678,  le  pirate  Louis  Scot  lui 
lit  éprouver  le  même  sort ,  et  en  i685  des  fli- 
bustiers de  plusieurs  nations  s'unirent  pour 
la  piller,  détruisirent  la  principale  forteresse, 
et  dépouillèrent  tous  les  hab.  du  pays  voisin. 

ÇAMPEGINE,  bourg  du  duché  de  Mo- 
dène,  distr.  et  à  a  L  î/a  N.  O.  de  Reggio, 
cant.  de  Brescello.  3,995  hab. 

CAMPKLLOouCHAM  CALLAO,île  de 
la  mer  de  Chine,  située  par  i5°  54'  de  lat. 
N. ,  et  106°  i5'  de  long.  E. ,  à  a  1.  de  la  côte 
de  Cochinchioc.  Elle  s'étend  du~N.  O.  au 
S.  E.,  et  a  environ  1  l.  i/a  de  long  sur  1  de 
large.  Elle  est  bien  cultivée.  Il  n'y  a  qu'une 
soixantaine  de  maisons,  dont  la  moitié  forme 
un  petit  village  sur  la  côte  S.  O. ,  dans 
une  position  fort  agréable  ,  et  au  fond 
d'une  petite  baie  à  l'abri  de  tous  les  vent*. 
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Quelques  temples  sontépars  dans  la  plaine. 

CAMPEN,  ville  des  Pays  Bas.  f'otf.  fou- 
rni. 

CAMPENEAC  ,  bourg  de  France,  dép. 
du  Morbihan  ,  arrond. ,  cant.  et  à  1  I.  3/4 
E.  N.  E.  de  Ploërmel,età  iol.5/4N.  E.  de 
Vannes.  a,aoo  hab. 

CAMPEN  GBET,  village  du  my.  et  à  90 1. 
N.  N.  O.  de  Siam ,  dans  le  Haut  Siam ,  chef- 
lieu  de  prov.  Il  a  des  fabriques  de  coutelle- 
rie et  d'autres  ouvrages  en  acier  et  en  fer.  11 
y  a  des  mines  de  fer  dans  les  environs. 

La  prov.  se  divise  en  10  juridictions. 

CAMPI ,  bourg  du  roy.  de  Naplcs  ,  prov. 
de  la  Terre  d'Gtrante,  distr.  et  à  3  1.  1/4 
O.  PL  O.  de  Lccce  ;  chef  -lieu  de  cant.  11  y 
a  1  belle  église  collégiale.  3,44»  bab. 

CAMPI ,  bourg  du  grand-duché  de  Tos- 
cane, prov.,  territ.  et  à  a  1.  i/a  N.  O.  de 
Florence  ,  sur  la  rive  gauche  du  Bizenzio 
qu'on  y  traverse  sur  un  pont.  On  y  fabrique 
un  grand  nombre  de  chapeaux  de  paille. 

CAM  PIC  ERRA  DO,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  1  a  I.  3/4  S.  O.  de  Salamanque,  et 
à  6  I.  i/a  N.  E.  de  Ciudad- Rodrigo ,  sur  un 
affluenrdu  Yeltes. 

CAMPIDANO,  contrée  de  Sardaigne, 
div.  de  Cagliari.  Elle  comprend  le  bassin  du 
golfe  de  Cagliari  et  la  vallée  du  Massari,  af- 
fluent de  l'Oristano. 

CAMP1GLI  A,  bourg  du  grand-duché  de 
Toscane,  prov.  et  à  i5  1.  S.  S.  E.  de  Pise; 
chef-lieu  de  vicariat ,  à  1  I.  3/4  de  la  Médi- 
terranée, sur  une  colline. 

CAMPILLO  (EL),  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  a3  1.  3/4  E.  S.  E.  de  Badajoz  (Es- 
tremadure) ,  et  à  8 1.  i/a  N.  E.  de  Llcrena. 

CAMPILLO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  5  1.5/4  S.  S.  O.  de  Calatayud  (Aragon), 
entre  la  Mesa  et  la  Piedra. 

CAMPILLO,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
a  r5  1.  N.  N.  E.  de  Ségovie  (  Burgos).  - 

CAMPILLO  DE  ALTOBUEY,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  14  1.  i/a  S.  E.  de 
Cuenca,  et  à  8  I.  3/4  N.  E.  de  Tarazona. 

CAMPILLO  DE  ARENAS,  bourg  d'Es- 
pagne,  prov.  et  à  61.  3/4  S.  de  Jaen,  près 
de  la  rive  droite  du  Campillo.  Le  a8  juillet 
i8a3,  les  Fiançais,  commandés  par  le  gé- 
néral Molitor,  y  défirent  lej  constitutionnels 
espagnols  sous  les  ordres  de  Ballesteros. 

CAMPILLOS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  10 1.  1  V  O.  de  Malaga  (Séville) ,  et  à 
7  1.  i/a  O.  S.  O.  d'Antequera. 
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CAMP1TELLO,  village  de  l'île  de  Corse, 
arrond.  et  à  5  I.  S.  S.  O.  de  Bastia  ;  chef- 
lieu  du  cant.  de  Costiera.  33a  hab. 

CAMPLI ,  ville  du  roy.  de  Naples ,  prov. 
del'Abruzze  Ultérieure  1",  distr.  et  à  a  1.  N. 
de  Teramo;  chef-lieu  de  cant.  Elle  a  1  ca- 
thédrale, 3  collégiales,  1  abbaye  de  céles- 
tins ,  plusieurs  couvens ,  1  hôpital ,  et  1 
mont  -  de  -  piété.  II  s'y  tient  des  foires  le 
10  août  et  le  ap  septembre.  6,oao  hab. 

CAMPLONG,  village  de  France  ,  dép.  de 
l'Hérault ,  arrond.  et  à  8  1. 3/4  N.  de  Béziers, 
cant.  et  à  1  1.  5/4  N.  N.  O.  de  Bédarrieux. 
i,84o  hab.  Il  y  a  des  mines  de  fer. 

CAM  PO,  village  sur  la  cote  mérid.  de 
l'ile  d'Elbe,  sur  le  golfe  de  son  nom,  a  a  I.  i/a 
S.  O.  de  Porto-Ferrajo.  1,700  hab. 

CAMPO  (EL),  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  17  1.  1/2  N.  de  Caceres  (Estremadure) , 
et  à  4  1.  »/»  N.  de  Coria. 

CAMPO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
16  1.  IV.  de  Iluesca  (Aragon) ,  et  â  9  1.  N.de 
Benavarre  ,  sur  la  rive  gauche  de  l'Essera. 

CAMPO,  village  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  la  Calabre  Ultérieure  1",  distr.  et  à  a  1. 
3/4  N.  de  Reggio,  cant.  de  Villa  S.  Gio- 
vanni. On  y  élève  des  vers  à  soie.  1 ,3oo  hab. 

CAMPO,  île  du  groupe  des  Philippines  , 
à  PB.  de  l'Ile  de  Mindoro.  Lat.  N.  ia*  56*. 
Long.  E.  119°  a5'. 

CAMPO,  village  de  Suisse,  canton  du 
Tésin ,  distr.  de  Blegno ,  à  1  I.  5/4  N.  E.  de 
Faido,  et  à  8  I.  1/4  N.  de  Bellinzone.  II  y 
a  une  source  minérale. 

CAMPOBASSO,  ville  du  roy.  de  Naples, 
chef-lieu  de  la  prov.  de  Sannio  ou  Molise , 
de  distr.  et  de  cant. ,  sur  le  penchant  d'une 
montagne,  à  i5  I.  O.  N.  O.  de  Foggia,  i 
ao  1.  8.  S.  E.  de  Chieti,  et  à  19  K  N.  E.  de 
Naples.  Siège  d'i  grande  cour  criminelle  et 
d'i  tribunal  civil ,  et  place  forte  de  4*  classe. 
Elle  a  1  église  collégiale ,  4  églises  parois- 
siales, plusieurs  couvens,  a  collèges,  1  hô- 
pital ,  et  i  maison  de  charité.  On  y  fabrique 
delà  coutellerie  renommée ,  dont  on  fait  un 
assez  grand  commerce.  11  s'y  tient  a  foires 
par  an,  les  ? 8  juin  et  7  septembre.  7,661 
hab. 

Le  district  de  Campobasso  est  divisé  en 
i5  cantons  :  Baranello,  Baselice,  Campo- 
basso, Castropignano,  Colle  ,  Su.  Croce  di 
Morcone,  S.  Elia,  Sto.  Giovanni-in-Galdo  , 
lelsi,  Montagano,  Morcone,  Pontclandolfo, 
Riccia  ,  Sepiuo  ,  et  Trivento. 
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C  AMPO-BELLO,  ile  longue  et  étroite  des 
États-U  ois,  état  de  Maine ,  à  l'embouchure 
de  la  Su.  Croix.  Lat.  N.  44°  Sf.  Long.  O. 
69"  i4'. 

CAMPOBRIN,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  5  1.  i/3  S.  O.  deLogrono(Burgos),  et  à 
a  1.  3/4  S.  E.  de  Najera,  entre  l'Yalde  et  la 
Ledesma. 

CAMPOCHIARO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples, prov.  de  Sannio,  distr.  et  a  6  1.  i/a 
E.  S.  E.  d'Isernia ,  cant.  et  à  i  L  i/4  S.  E. 
de  Bojano.  Il  a  i  hôpital,  et  avait  autrefois 
une  commanderic  de  l'ordre  de  Malte.  Foire 
le  37  octobre.  i,433  hab. 

CAMPO  DE  CASO  (EL) ,  bourg  d'Espa- 
gne ,  prov.  et  a  8  1.  1/4  S.  E.  d'Oviedo  (  Aa- 
turies) ,  sur  la  rive  droite  du  Naloo. 

CAMPO  DE  CR1PTANA,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  &  18 1.  N.  E.  de  Ciudad  Real 
(Manche) ,  à  quelque  distance  de  la  rive  gau- 
che de  la  Ciguela. 

CAMPO  DE  SAN  PEDRO,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  i3  I.  N.  E.  de  Ségovie, 
près  de  la  rive  droite  du  Caravias. 

CAMPO  DI  P1ETRA ,  bourg  du  roy.  de 
Naples ,  prov.  de  Sannio ,  distr.  et  à  il.  a/3 
E.  de  Campobasso  ,  cant.  d'Ielsi.  11  a  3  égli 
ses  et  1  hôpital.  i,4i8hab. 

CAMPO  DI  S.  P1ETRO,  ville  du  roy. 
Lombard- Vénitien.  Voy.  Campo-Sampibbo. 

CAMPO-  PILONS,  village  des  États  de 
l'Église ,  délégation  et  à  a  1.  a/3  S.  E.  de 
Fermo ,  et  à  3/4  de  L  de  l'Adriatique.  Il 
s'y  tient  î  foire  le  16  septembre. 

CAMPO-FORMIO,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien ,  prov.,  distr.  et  a  1 1. 3/4  S.O. 
d'Udine.  Près  de  ce  bourg  est  un  beau  châ- 
teau ,  remarquable  par  le  traité  de  paix  qui 
y  fut  si|*ié  entre  la  France  et  l'Autriche  le 
17  octobre  1797. 

CAMPOFREDDO,  bourg  des  États-Sar- 
de»,  div.,  prov.  et  à  41.  i/3N.  O.  de  Gènes; 
chef  lieu  de  mand.,  au  pied  des  Apennins. 
1,060  hab. 

CAMPO-FRIO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  16  1. 1/3  N.  E.  de  Huelva  (Sé  ville) ,  et  à 
1  1.  3/4  S.  d'Araccna.  11  y  a  prés  de  là  une 
carrière  de  jaspe  sanguin  veiné  de  blanc. 
Les  belles  colonnes  qui  ornent  le  maître  au- 
tel de  l'Escurial  sont  faites  de  cette  roche. 

CAMPO-HERMOSO,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  a  7  I.  N.  N.  E.  de  Léon ,  entre  le 
Toris  et  le  Curueno. 

CAMPO  GALLIANO,  village  du  duché 
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de  Modène,  distr.  et  à  1  1.  î/a  O.  N.  O.  de 
Modène,  cant.  et  à  a  1.  1/4  S.  S.  O.  deCarpi. 
Il  s'y  tient  1  marché  tous  les  mardis,  et  1 
foire  de  3  jours  le  ai  octobre.  i,5oo  hab. 

CAMPO-GRANDE,  village  du  Portugal, 
prov.  d'Estremadure,  comarca,  près  et  au 
N.  de  Lisbonne  ,  dans  une  très-grande  plai- 
ne. Il  y  a  plusieurs  maisons  de  plaisance  ,  et 
1  fabrique  de  soieries  ,  qui  en  est  l'édifice  le 
plus  remarquable.  Ce  lieu  est  le  rendez-vous 
ordinaire  d'une  partie  des  habitans  de  Lis- 
bonne ,  principalement  les  dimanches.  11  s'y 
tient  en  octobre  une  foire  de  8  jours  très- 
fréquentée.  i,3oahab. 

CAMPOLATTARO,  bourg  du  roy.  de 
Naples  ,  prov.  de  Sannio,  distr.  et  à  7  I.  S. 
de  Campobasso  ,  cant.  et  a  \  I.  S.  E.  de 
Morcone  ,  sur  une  colline.  Il  a  3  églises. On 
y  récolte  du  vin  très-éstimé.  i,5oo  hab. 

CAMPOLIETO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples, prov.  de  Sannio,  distr!  et  à  3  1.  N.  E. 
de  Campobasso,  cant.  de  S.  Giovanni-in- 
Galdo,  sur  deux  collines.  On  y  récolte  de 
très-bon  vin.  Il  s'y  tient  1  foire  le  a5  juillet. 
a,aio  hab. 

CAMPOLORO,  cant.  de  l'Ile  de  Corse, 
arrond.  deBastia.  Le  chef-lieuest  Cervione. 
On  y  récolte  des  vins  estimés.  a,488  hab. 

C  AMPO-M  AGGIORE ,  bourg  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  Basilicate ,  distr.  et  a  6  1. 
E.  S.  E.  de  Potenza,  cant.  de  Trivigno. 
4to  hab. 

C  AMPO-M  AIOR,  ville  et  place  forte  de 
Portugal,  prov.  d'Alentejo,  comarca  et  à 
4  L  N.  N.  E.  d'Elvas ,  et  à  5  1.  N.  O.  de  Ba- 
dajoz.  Elle  est  fortifiée  a  la  moderne,  et  sa 
citadelle  est  en  ruine.  Elle  renferme  1  église 
collégiale,  a  couvens,  1  hôpital  et  1  hos- 
pice. 4,5oo  hab.  Cette  place  fut  presque  dé- 
truite en  171a  par  l'explosion  d'un  magasin 
à  poudre  occasionnée  par  la  foudre.  En  1801, 
elle  fut  prise  par  les  Espagnol* ,  qui  la  ren- 
dirent à  la  paix. 

CAMPOMAKINO,  village  du  roy.  de 
Naples  ,  prov.  de  Sannio,  distr.  et  a  4  !•  >/? 
N.  N.  E.  de  Larino  ,  cant.  et  à  1  I.  S.  E.  de 
Terraoli,  prés  de  l'Adriatique.  Lat.  N.  4>* 
57*39'.  Long.  E.  ia°4a'  3|'.  11  est  entoure 
de  murs ,  et  renferme  3  églises.  900  hab. , 
en  partie  Albanais. 

C  AMPO-M  AYOR,  petite  ville  du  Brésil, 
prov.  de  Piauhy ,  sur  la  rive  droite  de  la  Lon- 
ga ,  prés  d'un  lac  profond  et  poissonneux ,  a 
4ol.  S.  de  Parnayba  ,  et  à  60 1.  N.  d'Oryras. 
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Elle  portait  autrefois  le  nom  de  Serobim  ou 
Sorubim.  Elle  a  1  église  et  i  chapelle.  On  y 
élève  beaucoup  de  bestiaux ,  et  l'on  tire  de 
bonnet  pierres  de  taille  du  Maratahoan,  qui 
arrose  le  territoire. 

C  AMPO-MAYOR  DEQUIXERAMOBY, 
bourg  du  .Brésil ,  prov.  de  Ceara ,  a  4o  1.  S. 
d' Ararat i ,  sur  la  rivière  de  même  nom.  Il  a 
1  belle  église  paroissiale.  On  élève  beaucoup 
de  bétail  dans  les  environs. 

CAMPO-MORTO,  village  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien ,  prov.  et  à  3  l.  H.  de  Pavie  , 
et  a  4  l.  S.  de  Milan,  distr.  de  Landriano. 
Une  grande  bataille  fut  livrée  dans  les  en- 
virons,  le  j  \  mai  1061,  entre  les  Pavésiens 
et  les  Milanais.  Selon  Arnolfo ,  ces  derniers 
furent  vainqueurs. 

CAMPORA,  village  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Principauté  Citérieure,  distr. 
età  i  1.  a/5  N.  N.E.  d'Il-Vallo,  età  i4  1. 1/4 
S.  E.  de  Salerne ,  cant.  de  Gioja.  î  ,roo  hab. 

CAMPO-REAL,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  5  1.  i/4  S.  E.  de  Madrid  (Tolède) ,  et  à 
a  1.  5/4  S.  d'Alcala  de  Henares. 

CAMPO  REUONDO,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  aa  1.  N.  N.  O.  de  Palencia,  et  à 
4  I.  i/4  O.  N.  O.  de  Cervera,  sur  la  rive 
droite  du  Garrion. 

CAMPORGIANO,  bourg  du  duché  de 
Modène,  distr.  de  Garfagnana  ,  près  de  la 
rive  droite  du  Serchio,  à  1  L  i/4  H.  O.  de 
Castelnovo.  8oo  hab. 

CAMPOROBRES,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  17  1.8.  E.  deCuenca ,  et  a  7  1.  O. 
N.  O.  de  Requena. 

GAMPOS  (CAYA  DE),  rocher  ou  petite 
île  près  de  la  côte  mérid.  de  l'ile  de  Guba, 
au  S.  E.  de  l'Ile  de  Pinos ,  dans  la  mer  des 
Antilles. 

GAMPOS  (CANAL  DE),  en  Espagne.  Il 
commence  dans  la  prov.  de  Valladolid,  à 
Rioseco,  et  est  alimenté  parles  eaux  du  Se- 
quillo.  11  se  dirige  au  N.  E. ,  entre  dans  la 
prov.  de  Palencia,  passe  sous  les  murs  de  Pa- 
redes-dc-Nava  et  de  Becerril-de-Campot»,  et 
va  rejoindre  le  canal  de  Castille,  à  a  I. 
N.  O.  de  Palencia,  après  un  développement 
d'environ  11 1. 

GAMPOS,  ville  de  l'Ile  Majorque  ,  à  7  1. 
3/4  S.  E.  de  Palma ,  et  à  1  1.  1  /a  de  la  mer  ; 
dans  nne  grande  plaine.  Elle  a  1  égii«e  pa- 
roissiale et  t  hôpital.  Tout  auprès  est  une 
source  d'eau  thermale  très-fréquentée.  4»5oo 
bab. 
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CAMPO-SAMPIERO,  ville  du  roy.Lom- 
bard •  Vénitien  ,  prov.  <t  a  4  1.  1/4  N.  de 
Padoue  ;  chef-lieu  de  diatr. ,  sur  le  Musone 
et  à  la  tète  du  canal  de  ce  nom  ,  qui  se  rend 
dans  la  Brenta.  Il  y  a  une  manufacture  de 
toiles  et  quelques  tanneries.  11  s'y  tient  une 
foire  le  a5  novembre.  1,600  hab. 

C  AMPOS  A  NO,  village  du  roy.  de  Naples , 
prov.  de  la  Terre  de  Labour,  distr.,  cant. 
et  à  a/3  de  I.  N.  de  Nul  a.  On  y  élève  beau- 
coup de  vers  à  soie.  Il  s'y  tient  1  foire  de 
3  jours,  le  jeudi  avant  le  dernier  dimanche 
d'août.  i,48o  hab. 

CAMPO  -  SANTO,  bourg  du  duché  de 
Modène ,  diatr.  et  à  5 1. 0.  N.  O.  de  Modène , 
cant.  et  à  5  1.  S.  O.  de  Finale,  sur  la  rive 
gauche  du  Panam.  Il  s'y  tient  1  foire  de 
3  jours ,  le  »•  dimanche  de  juillet.  a,ooo  hab. 
Il  se  livra  près  de  ce  bourg ,  le  8  février  1 745, 
une  bataille  entre  les  Espagnols  et  les  Au- 
trichiens. 

CAMPO-TEJAR,  bou  rg  d'Espagne,  prt)v. 
et  à  Si.  1/4  N.  de  Grenade. 

CAMPREDON  ouCAMPRODON,  ville 
d'Espagne,  prov.  et  a  11).  1/4  H.  O.  deGi- 
rone  (Catalogne) ,  et  à  al.  des  frontières  de 
France,  au  confluent  du  Ter  et  du  Rieutort, 
qu'on  passe  sur  3  ponts.  Elle  est  fortifiée,  et 
aune  petite  citadelle.  Il  y  a  1  église  parois- 
siale, 1  hôpital  et  a  hospices.  i,5oo  hab.  En 
1 794,  elle  fut  prise  deux  fois  par  les  Français, 
et  souffrit  beaucoup. 

CAMPREMOLDO  DI  SOPRA  ,  boorg 
du  duché  de  Parme ,  distr.  et  à  al.  3/4  S.  O. 
de  Plaisance,  cant.  de  Rottofreddo,  sur  la 
rive  droite  de  la  Nureta,  affluent  du  Tidone. 
On  suppose  que  c'est  près  de  ce  bourg 
qu'Annibal  livra  la  fameuse  bataille  de  la 
Trebbia.  * 

C  A  M  PREM  Y,  village  de  France ,  dép.  de 
l'Oise,  arrond.et  a  Si.  1/4  N.  de  Clermont, 
et  à  5  1.  1/4  N.  E.  de  Beauvais ,  cant.  de 
Froissy.  Il  y  a  quelques  fabriques  de  toiles. 
569 hab.  • 

CAMPRODON,  petite  ville  d'Espagne. 
Voy.  CAuraRDO!*. 

GAMP8IE,  paroisse  d'Écosse,  comté  de 
Stirling ,  presbytère  et  à  4 1.  N.  de  Glasgow. 
Il  y  a  des  blanchisseries ,  des  manufactures 
et  des  imprimeries  de  toiles  de  coton.  4?9*7 
hab.  Les  montagnes  de  même  nom  donnent 
de  superbes  agates ,  de  la  houille  et  des 
pierres  a  chaux,  et  ont  a5o  toises  de  hau- 
teur. 


Digitized  by  Google 


C  A  N  A 

CAMPTON ,  connu,  des  Élats  Unis ,  état 
de  New-Hampshire ,  comté  de  Grafton ,  sur 
le  Mcrrimac,  à  i6  I.  N.  de  Goncord.  1,047 
hab. 

CAMBOLP,prov.duroy.  d'Assam.  Voy. 
Kambodf. 

CAMTGHI ,  PâHrst»,  rivière  de  la  Tur- 
quie d'Europe ,  sandjak  de  Silistri ,  for- 
mée  par  le  Buïok  Camtchi  et  le  Kutcbuk- 
Camtcbi,  qui  se  réunissent  près  de  Tchoun- 
deuretchi.  Elle  coule  a  PB.,  et  se  jette  dans 
la  mer  Noire,  a  6  L  S.  de  Varna,  après  un 
cours  de  10  1. 

CAMTOOS ,  rivière  de  la  colonie  du  Gap 
de  Bonne-Espérance,  qui  prend  sa  source 
aux  monts  Niewveld,  sur  la  limite  sept,  de 
la  colonie;  coule  d'abord  sous  le  nom  de 
karecka,  dans  le  distr.  de  Graaf  Reynet , 
où  elle  reçoit  le  Zoutwater,  puis  sépare  ce 
distr.  et  celui  de  Znurevcld  de  celui  de  Zwel- 
lendam  ,  qui  lui  fournit  la  kogga  ,  et ,  après 
ua  cours  d'environ  80  1.,  du  N.  N.  O.  au  S. 
S .  K. ,  se  jette  dans  l'océan  Indien  austral  à 
la  baie  de  son  nom.  Cette  baie  n'offre  qu'un 
endroit  sûr  vis  à  vis  de  l'embouchure  de  la 
Kromma  ;  un  vaisseau  de  ligne  peut  y  mouil- 
ler. 11  y  a  un  banc  de  sable  qu'on  peut  pas- 
ser à  gué  a  marée  basse. 

CAMU,  village  de  France,  dép.  des 
Basses  Pyrénées ,  arrond.  et  à  5  1.  S/4  S.  O. 
d'Orthès,cant.età  i/al.  S.  E. de Sau veterre ; 
sur  la  rive  gauche  du  Gave  de  Pau.  i,io4bab. 

GAMUGIM,  rivière  du  Brésil.  Foy. 
Cboaihi'. 

G  AMUDA  ,  port  de  mer  de  l'empire  Bir- 
man ,  prov.  de  Martaban  ,  sur  le  golfe  de  ce 
nom.  Lat.  N.  i5a.Long.  E.  95*  ao'. 

CAMU  NAS,  bourg  d'Espagne;  prov.  et 
à  1 5  1.  S.  £.  de  Tolède ,  et  a  a  1.  1/1  E.  de 
Consuegra ,  sur  la  rive  gauche  du  Valdes- 
pioo.  1 ,5oo  hab. 

CAMUBANO,  bourg  des  États  de  l'É- 
glise ,  délégation  et  à  a  I.  i/a  8.  d'Ancône , 
à  1  I.  s/3  N.  E.  d'Osimo,  et  à  il.  1/4  de 
l'Adriatique,  sur  une  hauteur.  11  s'y  tient 
a  foires,  le  lundi  de  la  Pentecôte  et  le 
39  août. 

CAMUTA,  ville  du  Brésil,  prov.  età  881. 
S.  O.  de  Para ,  aux  la  rive  gauche  du  Tocan- 
tina. 

CANA,  ville  de  la  Turquie  d'Asie,  en 
Syrie,  pach.  et  à  10  I.  S.  E.  d'Acre,  sur  le 
penchant  d'une  montagne, au  N.  O.  du  mont 
Tbabor.  Elle  est  assez  mal  bâtie.  Il  v  a  une 
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belle  fontaine ,  dont  l'eau  est  excellente.  On 
y  compte  5oo  familles  de  diverses  croyances. 
On  pense  que  c'est  dans  cette  ville  que  J.  Ç. 
changea  l'eau  en  vin. 

CANAAN,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Gonnecticut ,  comté  de  Litchfield ,  sur 
la  rive  gauche  de  l'Housatonick ,  qui  y  forme 
une  cataracte  d'environ  60  pieds  de  haut , 
à  ta  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Hartford.  11  y  a  des 
fabriques  d'objets  en  fer.  a,33a  hab. 

CANAAN  ,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Maine ,  comté  de  Somerset ,  sur  la  rive 
gauche  du  Kennebeck,  a  4  !•  E.  de  Norri- 
dgewock  ,  et  à  19  1.  N.  N.  E.  de  Portland. 
1,470  hab. 

CANAAN,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New  -  Hampshirc ,  comté  de  Grafton ,  à 
14  I.  î/a  N.  N.  O.  de  Concord.  1,198  hab. 

CANAAN,  comm.  des  États  -  Unis,  état 
de  New  -  York ,  comté  de  Golumbia  ,49!. 
N.  E.  d'Uudson,  et  à  égale  distance  S.  E. 
d'Albany.  Elle  renferme  le  village  de  Leba- 
non  et  plusieurs  manufactures  florissantes. 
'»°79  hab. 

CANABAG,  une  des  îles  Bissagos ,  dans 
l'océan  Atlantique ,  près  de  la  côte  de  la  Sé- 
négambie.  Lat.  N.  io°4o'.  Long.  O.  17*3»'. 

CANADA ,  vaste  contrée  de  la  Nouvelle- 
Bretagne  ou  des  possessions  anglaises ,  dans 
l'Amérique  sept.,  entre  4a*  ia'  et  5a°  i6'de 
lat.  N.,  et  entre  66*  3o'  et  97°  de  long.  O.  ; 
bornée  au  N.  par  le  Labrador,  la  baie  de  Ja- 
mes, partie  de  la  mer  d'Hudson ,  et  la  Nou- 
velle-Galles mérid.,  dont  l'Albany  parait  la 
séparer,  et  i  l'O.  par  le  territoire  habité  par 
de  nombreuses  peuplades  indigènes;  elle  a  au 
S.  les  États-Unis ,  dont  elle  est  séparée  en 
grande  partie  par  le  lac  des  Bois ,  la  rivière 
et  le  lac  de  la  Pluie ,  les  lacs  Supérieur  et 
Huron ,  la  rivière  et  le  lac  S*.  Clair,  la  rivière 
de  Détroit,  le  lac  Érié,  le  Niagara,  le  lac 
Ontario,  le  fleuve  S».  Laurent ,  et  les  monts 
Alleghany.  Elle  est  limitée  à  l'E.  parle  Nou- 
veau -  Brunswick ,  le  golfe  S*.  Laurent  et 
le  Labrador.  Sa  longueur,  de  l'E.  à  l'O.,  est 
de  490  I  ;  sa  largeur,  du  N.  au  S.,  varie  de 
90  à  aa5  1.,  et  sa  superficie  peut  être  évaluée 
à  5a, 700  I. 

Par  un  acte  du  parlement  britannique  de 
1791,  le  Canada  a  ete  divisé  en  1  parties  on 
provinces,  sous  les  noms  de  Haut  et  Bas- 
Canada.  Nous  allons  décrire  chaque  partie , 
et  nous  donnerons  ensuite  ce  qui  concerne 
le  Canada  en  général. 
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Le  Hact-Cahada ,  Uppcr  Canada,  est 
situé  entre  4a*  ia'et5a°de  lat.  N.,  et  entre 
76°  3a'  et  97°  de  long.  O.  Il  est  borné  à  l'E. 
par  le  Bas- Canada ,  dont  l'Ottawa,  le  lac 
Warotowaha  et  la  rivière  Abilihbi  I.  sépa- 
rent; au  S.,  parle  tleuve  S1.  Laurent ,  le 
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lac  Ontario,  la  rivière  Niagara  ,  le  lac  Erié, 
la  rivière  de  Détroit,  le  lac  et  la  rivière 
S».  Clair,  lea  lacs  Huron ,  S«.  Georges  et  Su- 
périeur, le  lac  et  la  rivière  de  la  Pluie ,  et  le 
lac  des  Bois ,  qui  forment  la  limite  du  côté 
des  États-Unis  ;  au  N.  E.,il  touche  à  la  baie 
de  James;  au  N.,  il  confine  à  la  Nouvelle- 
Galles  mérid.;  à  l'O.,  au  territoire  des  nom- 
breuses peuplades  indigènes  ;  et  vers  le 
N.,  il  ne  semble  pas  devoir  s'étendre  au- 
delà  de  l'Albany.  Sa  longueur,  de  l'E.  S.  E. 
à  l'O.  N.  O.,  ne  parait  pas  excéder  35o  1.  ; 
sa  largeur  varie  de  3a  à  i36  1. ,  et  sa  super- 
ficie peut  être,  évaluée  à  a  1,000  1.  Il  est  di- 
visé en  10  districts  :  Eastern ,  Gore ,  Home , 
Johnstown,  Lincoln,  London ,  Midland, 
Newcastle ,  Ottawa  et  Western,  subdivisés 
en  a3  comtés,  qui  comprennent  159  com- 
munes (townships),  indépendamment  des 
terres  des  Indiens  et  d'autres  grands  terrains 
réservés  pour  la  couronne  et  pour  l'entre- 
tien du  clergé  protestant.  Chaque  commune 
contient,  terme  moyen,  61,600  acres;  ce 
qui  fait  un  total  de  9,794,400  acres ,  qui 
peuvent  être  divisés  de  la  manière  suivante  : 
environ  3  millions  concédés  à  des  particu- 
liers ;  3,769,8)8  réservés  pour  la  couronne 
et  le  clergé  ;  i ,n ?  j ,57a  restent  encore  à  don- 
ner. Cette  dernière  partie  est  très-fertile  et 
s'étend  de  l'extrémité  orient,  du  Haut-Ca- 
nada jusqu'au  lac  Huron,  le  long  du  S1.  Lau- 
rent ,  des  lacs  Ontario ,  Érié  et  S».  Clair,  et 
des  rivières  Niagara,  Détroit  et  S«.  Clair. 

Entre  la  pointe  au  Baudet ,  vers  les  fron- 
tières du  Bas  Canada  et  la  baie  de  Quinte, 
formée  par  le  lac  Ontario ,  ce  qui  enferme 
les  districts  d'Eastern  ,  de  Johnstown  et  de 
Midland ,  le  pays  s'élève  seulement  de  quel- 
ques pieds  au-dessus  du  S».  Laurent,  et  est 
arrosé  par  de  nombreux  ruisseaux  ,  dont 
plusieurs  sont  navigables.  Depuis  la  baie  de 
Quinté,  le  long  du  lac  Ontario,  jusqu'à  l'ex- 
trémité occid.  de  ce  lac ,  règne  une  chaîne 
de  montagnes  peu  élevées ,  qui  ne  s'étend 
qu'à  peu  de  distance  au  N.  Une  autre  chaîne 
appelée  Queenstcwn-heights  parcourt  le 
district  de  Lincoln , et ,  traveicaut  la  rivière 
Niagara,  forme  la  fameuse  cataracte  de  ce 
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nom;  sa  plus  grande  hauteur  n'excède  pas 
48o  pieds  au-dessus  du  niveau  du  lac  On- 
tario. Une  autre  chaîne  de  montagnes  plus 
considérable  parcourt  le  centre  du  Haut- 
Canada,  en  se  dirigeant  généralement  du 
S.  E.  au  N.  O.,  et  en  séparant  les  affluens 
de  la  rive  droite  de  l'Ottawa  ou  de  la  baie 
de  James  de  ceux  qui  vont  se  jeter  dans  les 
grands  lacs.  Le  Haut-Canada  renferme  aussi 
le  Nipissing,  la  rivière  S1».  Anne  ou  An- 
nimpeg,  le  Sturgeon  Sal,  le  S».  Joseph  ,  et 
les  lacs  Simcoe ,  Shallow  et  Itice ,  qui ,  unis 
entre  eux  par  des  canaux  naturelset  déchar- 
geant leurs  eaux  d'un  côté  dans  le  lac  Hu- 
ron ,  par  la  Severn,  et  de  l'autre  dans  le 
lac  Ontario,  parle  Trent,  établissent  entre 
ces  deux  mers  intérieures  une  communica- 
tion facile.  On  y  remarque  encore  le  Moose- 
river  qui  coule  avec  l'Abitibbi  dans  la  bàie 
de  James,  la  rivière  du  Français  qui  porte 
au  lac  Huron  les  eaux  du  lac  Nipissing ,  et  la 
Thames  qui  tombe  dans  le  lac  S1.  Clair. 
Les  lacs  du  Haut -Canada  contiennent  un 
grand  nombre  d'Iles  :  les  plus  considérables 
sont  celles  du  Prince-Édouard,  dans  le  lac 
Ontario  ;  de  Manatoulin  ,  dans  le  lac  Huron; 
de  S*.  Georges,  dans  le  lac  du  même  nom, 
et  de  Minong,  dans  le  lac  Supérieur. 

Le  Haut  -  Canada  est  administré  par  un 
vice-gouverneur,  un  conseil  exécutif  de  io 
membres,  un  conseil  législatif  d'au  moins 
7  membres,  et  une  chambre  des  re présen- 
tant. Le  vice  -  gouverneur  et  les  membres 
des  a  conseils  sont  nommés  par  le  roi.  Le 
chef  de  la  justice  est  président  du  conseil 
législatif,  et  1  evèque  anglican  de  Québec 
siège  dans  les  deux  conseils.  La  chambre 
des  représentans  est  de  a5  membres;  elle 
tient  ses  séances  une  fois  l'an.  La  durée  de 
rassemblée  est  fixée  à  4  ans.  Ses  fonctions 
sont  semblables  à  celles  du  parlement  da 
Bas  Canada.  Les  droits  et  libertés  accordes 
par  la  constitution  anglaise  sont  en  vigueur 
dans  cette  province.  La  législation  civile  et 
criminelle  est  confiée  à  un  chef  de  justice 
et  à  deux  juges. 

Le  BasCakada,  Lower  Canada,  est  com- 
pris entre  45*  et  5a*  16'  de  lat.  N.,  et  entre 
66°  3o'  et  85°  de  long.  O.  II  est  borné  au  N. 
par  la  baie  de  James  et  parle  Labrador, 
dont  la  rivière  Uarricanaw  et  une  chaîne  de 
montagnes  le  séparent  ;  à  l'E. ,  par  ce  même 
pays  ,  le  golfe  S1.  Laurent  et  le  Nouveau 
Brunswicli ,  dont  les  rivières  Ristigoucbe  et 
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S*.  John  ,  et  la  baie  des  Chaleurs,  le  sépa- 
rent en  grande  partie  ;  au  S. ,  les  limites  sui 
vent  généralement  le  45»  parallèle  et  «ont 
en  partie  formées  par  les  monts  Alleghany  ; 
au  S.  O.  et  a  l'O. ,  elles  sont  déterminées 
par  les  rivières  Ottawa  et  Abitibbi  et  par  le 
lac  Warotowaha  ,  qui  sont  les  limite.*  res- 
pectives des  deux  Canada.  Sa  longueur,  de 
l'E.  a  l'O. ,  est  d'environ  3io  I.  ,  et  sa  lar- 
geur, du  N.  an  S. ,  varie  de  55  à  i  i  '>  I.  Sa 
superficie  est  estimée  5 1,200  1.  11  est  divisé 
en  4  districts  :  Montréal,  les  Trois  Rivières, 
Québec  et  Gaspé,  subdivisé*  en  ai  comtés. 
Si  l'on  excepte  la  partie  S.  K.  du  Bas-Ca- 
nada  arrosée  par  le  S».  John  et  la  Ristigou- 
che ,  dont  les  eaux  se  rendent  dans  la  baie 
de  Fundy  et  dans  celle  des  Chaleurs,  **t  la 
partie  N.  O.  baignée  par  l' Abitibbi,  le 
French  -creek,  le  West-river  et  le  Harrica- 
naw,  qui  se  perdent  dans  la  baie  de  James, 
ce  paysest  renfermé  dans  le  bassin  du  S».  Lau- 
rent, circonscrit  au  S.  E.  par  la  chaîne  des 
AUeghany.  Cette  chaîne,  après  avoir  formé 
la  limite  mérid.  du  Bas-Canada,  entre  dans 
cette  province  sous  le  46**  de  lat. ,  se  dirige 
au  N.  E.,en  séparant  les  afllum*  du  S1.  John 
et  de  la  Ristigouche  de  ceux  du  S1.  Laurent , 
et  accompagne  la  rive  droite  de  ce  fleuve 
jusqu'au  cap  Gaspé,  où  elle  se  termine. 
Parmi  les  ramifications  de  ces  monts ,  dont 
la  hauteur  moyenne  est  de  160  a  3oo  toises, 
on  distingue  celle  qui,  plus  rapprochée  du 
fleuve  ,  court  parallèlement  à  la  chaîne  prin- 
cipale. Au  N.  O.,  le  bassin  du  S1.  Laurent 
est  bordé  par  les  Land's  heights,  monta- 
gnes qui  séparent  les  affluens  de  la  gauche 
du  S1.  Laurent  de  ceux  de  la  baie  de  James. 
Ces  affluens  de  gauche  sont  :  la  Grande-Ri- 
vière ou  Ottawa,  la  Masquinonge,  le  S*. 
Maurice,  le  Saguenay  et  le  Manicouagan, 
dont  plusieurs  coupent  une  autre  chaîne, 
qui  suit  la  rive  gauche  du  fleuve.  Parmi  les 
affluens  de  droite  dans  le  Bas  -  Canada ,  on 
remarque  la  Richelieu  ,  le  S'.  François  et  la 
Chaudière.  Le  Bas-Canada  est  en  outre  bai- 
gné par  des  lacs  nombreux,  dont  les  plus 
remarquables  sont  ceux  de  Timiscouata ,  de 
Matapediach,  de  Temiscaming,de  S«.  John, 
de  Piretibbi,  de  Manicouagan  et  d'Abitibbi; 
ceux  de  S1.  Pierre,  de  S*.  Louis,  des  Deux- 
Montagnes  et  de  S*.  François,  formés  par 
le  S«.  Laurent ,  et  celui  de  Memphremagng, 
dont  la  partie  mérid.  est  située  dans  les 
États-Unis. 
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Le  Bas-Canada  est  administré  par  un  gou- 
verneur qui  commande  les  troupes,  un  vice- 
gouverneur,  un  conseil  exécutif  de  17  mem 
bres,  un  conseil  législatif  de  i5  membres, 
et  une  chambre  de  représentai.  Les  gou- 
verneurs et  les  membres  des  deux  conseils 
sont  nommés  par  le  roi  de  la  Grande-Bre- 
tagne.  Le  conseil  législatif  forme ,  avec  l»  % 
chambre  des  représentai ,  composée  de 
5a  membres  élus  par  les  propriétaires  fon- 
ciers ayant  4o  schellings  (5o  f.)  de  revenu 
net,  le  parlement  provincial.  Le  gouv. 
peut  proroger  ou  dissoudre  le  parlement, 
accepter  ou  rejeter  les  bilis  passés  dans  l'as- 
semblée, ou  les  suspendre,  en  cas  de  diffi- 
culté, jusqu'à  ce  que  le  roi  ait  fait  connaître 
sa  volonté.  Les  actes  ayant  pour  objet  la 
révision  ou  la  remise  en  vigueur  de  certaines 
lois  antérieures  à  la  constitution  de  irqi, 
doivent  être  soumis  au  parlement  britanni- 
que et  recevoir  la  sanction  royale,  avant 
d'avoir  force  de  loi.  Les  sessions  de  ce  par- 
lement durent  ordinairement  du  "janvier 
au  |«  avril.  Le  code  criminel  d'Angleterre 
est  suivi  au  Canada;  les  cours  de  justice 
sont  organisées  de  la  même  manière  que 
celles  de  ce  royaume.  La  cour  d'appel  est 
présidée  par  le  gouverneur,  assisté  du  vice- 
gouverneur  ,  d'au  moins  5  membres  du  con- 
seil exécutif  et  des  principaux  magistrats 
qui  n'ont  pas  connu  du  procès  ;  on  peut  ap- 
peler des  décisions  de  cette  cour,  au  roi, 
en  son  conseil. 

Le'tcrritoire  qui  borde  les  rives  du  S».  Lau- 
rent est  en  général  uni,  fertile ,  et  bien  cul- 
tivé. Au  S.  E.  de  ce  fleuve  ,  le  terrain 
montagneux  n'est  pas  partout  également 
productif.  Entre  le  lac  Memphremagog  et 
la  Chaudière ,  il  est  bon  et  en  grande  partie 
cultivé. On  trouve  aussi  vers  la  baie  des  Cha« 
leurs  des  cantons  fertiles.  Le  N.  du  Bas-Ca- 
nada est  couvert  d'immenses  forêts,  et  fré- 
quenté seulement  par  des  tribus  errantes. 

Le  climat  du  Canada  est  rigoureux.  Le» 
vents  de  N.  E.  et  de  N.  O.,  passant  sur  d'im- 
menses chaînes  de  montagnes  toujours  cou- 
vertes de  glaces ,  sont  extrêmement  âpres, 
particulièrement  celui  du  N.  O.,  qui ,  même 
en  été,  cause  une  transition  si  subite  du 
chaud  au  froid,  qu'on  a  vu  le  thermomètre 
baisser  de  10  degrés  en  quelques  heures.  En 
hiver,  il  descend  à  a3  et  à  a5  degrés  au-des- 
sous de  zéro.  Pendant  prés  de  six  mois,  la 
surface  du  pays  est  couverte  de  neige  et  de 
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glace.Vers  la  fin  d'avril ,  la  neige  fond  brus- 
quement. Dan»  toutes  les  parties  habitées 
du  Haut  -  Canada  ,  l'hiver  finit  plus  tôt  que 
dans  le  pays  montagneux  voisin  du  golfe 
S1.  Laurent;  a  Montréal,  par  exemple,  le 
printemps  commence  plus  tôt  qu'à  Québec. 
La  plus  grande  chaleur,  en  été  ,  est  ordinai- 
rement entre  a8°  et  5i°.  Les  pluies  tombent 
principalement  au  printemps  et  en  automne, 
et  sont  plus  fréquentes  et  plus  continues  dans 
les  parties  élevées  que  dans  les  parties  bas- 
ses. Quoique  très-froid ,  le  climat  du  Haut- 
Canada  est  très-salubre  ;  les  parties  orient, 
sont  surtout  saines  et  agréables.  La  végéta- 
tion commence  en  avril,  la  chaleur  devient 
intense  en  juillet  et  août  ;  en  octobre ,  les 
jours  sont  doux ,  les  nuits  belles  et  froides  ; 
en  novembre ,  il  règne  une  espèce  de  brume 
connue  sous  le  nom  d'été  indien. 

Le  Canada  est  en  général  très-fertile ,  et 
prodoit  toutes  sortes  de  grains  ,  du  Un , 
du  chanvre,  du  tabac,  et  des  plantes  po- 
tagères. Les  forêts  sont  nombreuses  et  peu- 
plées d'exceltens  bois  de  construction ,  de 
charpente,  etc.  ;  elles  servent  de  retraite  à 
des  ours ,  des  cerfs ,  des  élans ,  des  renards , 
des  martes,  des  chats  sauvages ,  des  furets, 
des  belettes,  des  écureuils  d'une  grosse  es- 
pèce et  de  couleur  grise ,  des  lièvres  et  des 
lapins.  Elles  renferment  aussi  des  serpens  à 
sonnettes  de  4  à  6  pieds  de  long;  des  ser- 
pens noirs  de  6  à  8  pieds ,  qui  ne  sont  pas 
venimeux ,  et  une  grande  variété  d'autres 
plus  petits.  On  remarque  parmi  les  oiseaux 
de  ce  pays  l'aigle ,  le  vautour,  le  hibou ,  le 
pélican ,  le  cygne ,  le  cormoran ,  la  grue ,  le 
faisan,  la  perdrix,  l'outarde,  et  un  nombre 
infini  de  petits  oiseaux  d'un  agréable  ra- 
mage; les  volailles  n'y  sont  pas  rares.  Les 
lacs ,  les  étangs  et  les  rivières  fourmillent  de 
bons  poissons  ainsi  que  de  loutres ,  de  castors 
blancs  et  noirs  très-estimès ,  et  de  tortues. 

Le  commerce  d'exportation  du  Canada 
consiste  en  navires,  bois  de  construction, 
planches,  mats,  douves,  potasse,  pellete- 
ries ,  blé ,  farine ,  biscuits ,  maïs ,  viande  et 
poisson  salé.  En  1814,  la  valeur  des  arti- 
cles d'importation  montait  a  3,5oo,ooo  liv. 
sterl. ;  5o  ans  auparavant,  elle  n'était  que 
de  4 00,000  liv.  sterl. 

Le  gouvernement  britannique  entretient 
7  à  8,000  hommes  de  troupes  dans  les  deux 
Canada.  Pendant  la  guerre  ,  ce  nombre 
est  augmenté,  et  la  milice  fait  le  service. 
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En  i663 ,  on  comptait  au  Canada  environ 
7,000  hab.  En  171  i,  la  pop.  n'excédait  pas 
20,000  ;  en  1769,  lorsque  le  pays  tomba  au 
pouvoir  des  Anglais,  elle  était  estimée  à 
70,000;  d'après  le  dénombrement  de  1784, 
elle  montait  à  1  i5,ooo  Anglais  et  Français, 
non  compris  10,000  royalistes  réfugiés  des 
États-Unis.  La  population  du  Bas-Canada  , 
d'après  le  recensement  de  1814»  se  montait 
a  555,ooo  hab. ,  dont  375,000  natifs  du 
Canada  ;  le  reste,  composé  d'émigrans  an- 
glais,  écossais ,  irlandais*,  américains,  etc. 
A  la  même  époque ,  on  estimait  le  nombre 
des  babitans  du  Haut-Canada  à  95,000  hab. 
Harriot,  dans  son  Histoire  dû  Canada, 
estime  la  pop.  de  la  province  basse ,  en  1 808, 
à  a5o,ooo,  et  celle  de  la  haute  à  80,000;  en 
tout ,  55o,ooo.  Anderson ,  dans  sou  histoire 
de  ce  pays,  porte  la  population  totale  à 
375,000,  dont  375,000  pour  la  prov.  basse. 
En  1820,  plus  de  11,000  colons  arrivèrent 
au  Canada.  Plus  de  60,000  Indiens  existent 
dans  les  deux  Canada  ;  6  tribus  habitent 
les  bords  de  la  Grande-Rivière  ou  Ottawa  : 
ce  sont  les  Mohoàs  ou  Iroquois ,  les  Chi- 
peouays,  les  Delaware,  les  Massasaugas, 
les  Tuscaroras  et  les  Senecas.  Dans  le  N.  du 
Ha»  -  Canada,  on  trouve  les  Atticameoets , 
les  Piekouagamis ,  les  Chekouatimis  ,  les 
Papinacbois.  Le  gouvernement  anglais  af- 
fecte environ  75,000  francs  par  an  pour 
fournir  à  cet  Indiens  des  armes  à  feu,  des 
munitions  et  des  provisions.  En  1819,  le» 
Indiens  Missisaguas  cédèrent  aux  Anglais 
3,748,000  acres  de  terre. 

Le  plus  grand  nombre  des  babitans  est  do 
la  communion  romaine  ;  ils  ont  un  évèque, 
un  coadjuteur  qui  a  le  titre  d'évêque  de 
Salde ,  9  vicaires-généraux ,  et  environ  900 
curés.  Les  revenus  du  clergé  consistent  en 
concessions  de  terres  faites  sous  l'ancien 
régime  et  en  contributions  annuelles  ordon- 
nées par  le  gouvernement  ecclésiastique. 
Les  catholiques  jouissent  des  droits  qui  leur 
furent  accordés  en  1774  par  l'acte  du  par- 
lement britannique ,  conformément  aux  sti 
pulationsdu  traité  de  cession.  Les  protestan» 
ont  un  évèque  à  Québec,  9  recteurs,  et  un 
nombre  suffisant  d'autres  ecclésiastiques, 
pour  l'entretien  desquels  le  gouvernement 
a  accordé  un  septième  de  toutes  les  conces- 
sions de  terres.  Québec  et  Montréal  ont  des 
séminaires  et  des  collèges;  l'éducation  e* 
d'ailleurs  peu  avancée. 
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On  prétend  que  le  Canada  a  été  décou- 
vert en  1497  par  Jean  et  Sébastien  Cabot; 
que  la  côte  fut  ensuite  visitée  par  d'autres 
Espagnols  qui, ne  voyant  aucune  apparence 
de  mines  d'or  ni  d'argent,  s'écrièrent  aca 
nuda  (  ici  rien  ),  et  que  ces  mots,  répétés 
par  les  naturels  aux  Français  qui  y  abordè- 
rent, leur  firent  croire  que  Canada  était  le 
nom  du  pays.  Il  est  plus  probable  que  ce 
nom  dérive  du  mot  iroquois  Canada,  qui 
signifie ,  dit -on  ,  une  réunion  de  cabanes.  Le 
nom  de  la  baie  Espagnole  ou  golfe  Quadrato, 
qui  désignait  la  baie  des  Chaleurs,  avant  le 
voyage  de  Cartier,  fut  probablement  donné 
par  Vrlasco.  En  i5a5,  Etienne  Cornes  voya- 
gea jusqu'à  la  hauteur  du  cap  Raro ,  pour 
chercher  un  passage  aux  Indes  Orientales. 
Jacques  Cartier,  chargé  par  le  roi  de  France , 
en  i534 ,  de  continuer  les  découvertes  faites 
jusqu'à  cette  époque  en  Canada ,  visita  les 
eûtes  de  la  baie  qu'il  nomma  S*.  Laurent, 
en  l'honneur  de  la  fête  de  ce  saint ,  et  prit 
possession  du  pays  au  nom  de  François  i*'  ; 
en  i535  ,  il  remonta  le  fleuve  jusqu'à  l'ileoii 
est  situé  Montréal,  fit  alliance  avec  les  In- 
diens, et  prit  possession,  au  nom  de  son 
souverain ,  de  toute  la  contrée  qu'U  nomma 
la  Nouvelle-France.  En  i54o,  La  Roque,  s', 
de  Roberval,  remonta  le  S*.  Laurt-nt  et  con- 
struisit le  fort  Charlebourg,  près  de  la  rivière 
de  Charles  et  non  loin  de  Québec ,  où  il  y  a 
encore  nn  endroit  de  ce  nom. Henri  iv  donna, 
en  i6o3,  de*  lettres  patentes  au  c  ommandeur 
de  Chaste,  pour  continuer  les  découvertes 
commencées  en  Canada.  SamuelChamplain 
remonta  le  fleuve  S1.  Laurent  au-dessus  du 
saut  de  S*.  Louis ,  dressa  une  carte  du  fleuve 
et  donna  une  description  du  pays.  Après 
diverses  vicissitudes,  Champlain  jeta,  en 
1608,  les  I  on  démens  de  Québec.  Le  19  avril 
1617,  une  compagnie  fut  créée  pour  soute- 
nir et  accroître  la  colonie;  elle  semblait 
avoir  quelque  succès ,  lorsque  le  29  juillet 
1629  Champlain  fut  forcé  de  remettre  Qué- 
bec aux  Anglais,  qui  ne  le  restituèrent  à  la 
France  que  trois  ans  après.  Les  Anglais  ten- 
tèrent inutilement,  en  1690  et  1711,  de 
s'emparer  de  Québec;  mais,  en  1759,  s'é- 
tant  présentés  avec  des  forces  imposantes, 
ils  réussirent  dans  leur  expédition ,  et  l'an- 
née suivante  tout  le  Canada  tomba  en  leur 
pouvoir.  Par  le  traité  de  Paris  de  1763,  cette 
contrée  fut  cédée  à  la  Grande  -  Bretagne 
ainsi  que  l'Acadie  ou  Nouvelle-Écosae ,  le 
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Cap-Breton  et  toutes  les  autres  lies  et  pos- 

S1.  Laurent. 

Au  commencement  de  la  guerre  de  l'in- 
dépendance, les  Américains  firent  une  ten- 
tative infructueuse  contre  Québec,  et  pen- 
dant la  guerre  qui  éclata  en  1812  entre  la 
Grande  -  Bretagne  et  les  États  •  Unis ,  le 
Canada  fut  souvent  le  théâtre  des  hostilités. 

CANADA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
41.  S.  de  Ciudad  Real  (Manche),  dans  la 
plaine  de  Calatrava. 

CANADA  (  LA\  »o«rg  d'Espagne,  prov. 
et  à  10  1.  i/i  N.  E.  de  Teruel  (  Aragon) ,  sur 
un  aflluent  du  Guadalope. 

CAS  AD  A  DEL  HOYO  (LA),  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  4  1. 1/4  E.  S.  E.  deCuenca. 

CANADA  DE  LOS  CONCYOS  (  LA  ), 
village  d'Espagne,  prov.  et  à  1 1  1.  N.  N.  E. 
de  Séville.  Il  y  a  une  mine  de  cuivre. 

CANADGERRYDROUG,  petite  ville  et 
fort  de  l'Hindoustan  anglais,  présidence  et 
à  58  I.  N.  N.  O.  de  Madras,  et  à  10  I.  O. 
d'Ongole,  anc.  prov.  de  Karnatic  ,  distr.  de 
Nellore,  sur  la  rive  droite  du  Sa k air. 

CANADIENNEouCANADIAN  RIVER, 
rivière  de  l'Amérique  sept.,  qui  prend  nais- 
sance aux  monts  Rocheux ,  dans  le  Nouveau- 
Mexique  ,  à  environ  1  a  I.  S.  E.  de  Santa  Fe, 
traverse  l'immense  désert  qui  occupe  le  N.E. 
du  Mexique ,  entre  dans  les  États-Unis ,  ar- 
rose la  partie  occid.  de  l'état  d'Arkansas ,  et 
se  réunit  à  la  rivière  de  ce  nom ,  par  la  rive 
droite  ,  sous  35°  de  lat.  N.  et  970 10'  de  long. 
O.,  après  avoir  parcouru,  del'O.  à  l'E.,  en- 
viron 36o  1.  A  9  1.  au-dessus  de  son  embou- 
chure, elle  reçoit  deux  aflluens  considéra- 
bles, dont  l'un,  appelé  bras  sept,  de  la 
Canadienne ,  a  un  cours  aussi  étendu  que  la 
Canadienne  elle-même,  et  l'autre,  nommé 
bras  mérid.  de  la  Canadienne,  a  une  lon- 
gueur d'environ  ia5  I.  Toutes  deux  suivent 
constamment  une  direction  parallèle  à  celle 
du  grand  courant  dont  elles  augmentent 
beaucoup  le  volume. 

Les  eaux  de  la  Canadienne  sont  rougeâ- 
tres ,  bourbeuses ,  et  un  peu  salées ,  à  partir 
de  36  1.  au-dessus  de  l'embouchure,  ce 
qu'on  attribue  au  gypse  et  aux  couches  de 
terre  rouge  qui  en  forment  les  bords.  Cette 
rivière  n'est  navigable  que  jusqu'à  cette 
dernière  distance. 

CAN  A  JOH  ARIE,  romni.  des  États-Unis, 
état  de  New  York ,  comté  de  Montgomery, 
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151.  î/a  O.  S.  0.  de  Johnstown ,  et  à  17 1. 
O.  N.  O.  d'Albany,  au  confluent  du  Mohawk 
et  de  la  petite  rivière  de  son  nom.  4*677  hab. 

CANAL  (KL),  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  1  1.  î/a  N.  de  Guadalaxara,  sur  la  rive 
droite  de  l'Henares. 

CANAL,  bourg  de  Portugal,  prov.  d'A- 
lentejo,  comarca  et  à  7  I.  1/3  N.  E.  d'Evora, 
près  de  la  route  d'Evoramonte  à  Estremoz. 
En  i663,  il  se  livra  près  de  ce  bourg  une 
grande  bataille. 

CA  N  A  LE,  cant.  de  l'Ile  deGorse,  arrond. 
de  Bastia.  Le  chef-lieu  est  Pietralba.  1,391 
bab. 

C  AN  A  LE,  ville  des  États-Sardes,  div.  de 
Coni,  prov.  et  à  3  I.  1/4  N.N.O.  d'Alba,  et 
a  6  1. 3/4  S.  E.  de  Turin  ;  chef-lieu  de  mand. 
On  y  tient  1  foire  par  an  et  3  marchés  par 
semaine.  3,300  hab.  Il  y  a  des  eaux  miné- 
rales dont  on  tire  un  sel  neutre  fort  employé 
dans  les  pharmacien  du  Piémont. 

CANALE,  bourg  d'IMyrie  ,  gouv.  et  à 
10  1.  3/4  N.  N.  O. de  Trieste,  cercle  et  à  3  I. 
N.  de  Gôritx,  sur  la  rive  gauche  de  l'Isonzo. 
786  hab. 

GANALEJ AS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  1 1  1.  N.  O.  de  Cuenca. 

GANALEJ  AS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
a  1 3  1.  a/3  E.  N .  E.  de  Léon,  et  à  1 1.  E.  N.  E. 
d'Almanra. 

GANALEJ  AS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  7  1.  1/3  E.  S.  E.  de  Valladolid. 

G  AN  A  LES,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
4L  1/3  O.  S.  O.  d'Avila. 

CAN ALES,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  a 
5  1.  3/3  N.  O.  de  Léon,  a  quelque  distance 
de  la  rive  droite  de  l'Orvigo. 

CAN  ALES,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  a 
■31.  1/3  O.  S.  O.  de  Logrono  (Soria),  au 
pied  de  la  sierra  de  San-Lorenzo. 

CANAL-ROYAL,  en  Chine.  />y.  Yiin- 

LIANG-HO. 

CANAL-ROYAL,  en  France.  Foy.  Lar- 

CtBDOC  (CANAL  DR  ). 

CANAL  ROYAL,  en  Irlande,  prov.  de 
Leinster,  comté  de  kildare.  il  fait  commu- 
niquerl'océan  Atlantique  à  ta  merd'lrlande, 
en  unissant  le  Shannon  à  la  baie  de  Dublin  , 
au  moyen  de  plusieurs  rivières.  Il  commence 
dans  la  baronnie  d'ikeath  et  Oughteran  ,  et 
se  termine  au  N.  de  Dublin ,  après  un  déve- 
loppement d'environ  10  1. 

CANAMARES,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  10  I.  N.  N.  O.  de  Cuenca ,  et  à  1 1.  3/4  E. 
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de  Pricgo,  sur  la  rive  gauche  de  l'E*cabas. 

CANAMERO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  39  1.  E.  de  Badajoz  (  Estremadure  ) ,  et 
491.  3/4  E.  N.  E.  de  Villanueva  de  la  Se- 
rena ,  au  pied  de  la  sierra  de  Guadaltipe. 

CANANDAIGUA,  lac  des  États-Unis, 
état  de  New  -  York ,  comté  d'Ontario.  Il  a 
5  1.  3/4  de  long  sur  3/4  de  1.  de  large. 

CANANDAIGUA,  rivière  des  États-Unis, 
état  de  New- York.  Elle  sort  de  l'extrémité 
sept,  du  lac  de  son  nom ,  coule  à  l'E.  ,  et  se 
réunit  au  Seneca ,  à  Junius,  sur  la  limite 
orient,  du  comté  de  Seneca ,  après  un  cours 
sinueux  de  1 3  a  i3  1.  Elle  est  navigable  pour 
des  barques  de  30  tonneaux  pendant  5  1. 

CANANDAIGUA,  ville  des  États-Unis, 
état  de  New-York,  comté  d'Ontario  ,  a  l'ex- 
trémité  sept/du  lac  de  son  nom,  à  11  1.  S. 
du  lac  Ontario ,  et  à  66  1.  1/3  O.  d'Albany  ; 
chef-lieu  du  comté.  Elle  a  1  maison  de  justi- 
ce, 1  prison,  3  églises,  1  arsenal,  et  1,800  hab. 

CANANEA,  lie  et  ville  du  Brésil.  V<y. 
Carrakra. 

CANANORE,  ville  maritime  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  présidence  et  à  ia5  1.  O. 
S.  O.  de  Madras,  anc.  prov.  de  Malabar, 
a  19  1.  N.  N.  O.  de  Calicut ,  sur  la  mer  d'O- 
man. Lat.  N.  n0  5a'.  Long.  E.  73*  i'.  Elle 
est  située  au  fond  d'une  petite  baie ,  et  est 
entourée  de  murailles,  et  défendue  par  an 
fort  bati  en  i5oi  parles  Portugais.  11  y  a 
quelques  belles  maisons  qui  appartiennent 
a  des  marchands  mahométans.  Cananore 
commerce  avec  quelques  parties  de  la  pres- 
qu'île, l'Arabie  et  l'ile  de  Sumatra.  Elle  y 
envoie  du  poivre,  du  cardamome,  du  bois 
de  sandal,  des  nageoires  de  requins,  et  re- 
çoit des  chevaux ,  du  benjoin ,  du  camphre , 
de  l'opium,  du  sucre,  etc.  1  o,3go  hab.,  parmi 
lesquels  il  y  a  4,670  puliasou  esclaves  cultiva- 
teurs; les  autres  habitans  tOOt  des  Moplays. 

Cette  ville  fut  prise  par  Tippou-Saib ,  à 
qui  les  Anglais  l'enlevèrent  en  1790.  Ils  en 
laissent  la  souveraineté  à  une  princesse  nom- 
mée Biby ,  qui  descend  d'une  ancienne  fa- 
mille du  pays  a  laquelle  les  Hollandais  ven- 
dirent ,  en  1664,  le  fort  qu'ils  avaient  enlevé 
aux  Portugais.  La  compagnie  anglaise  per- 
çoit les  droits  de  douane  du  port  ;  les  autres 
droits  appartiennent  à  la  princesse.  Cette 
souveraine  est  actuellement  réduite  à  vivre 
du  produit  du  commerce  de  quelques  navi- 
res quelle  envoie  en  Arabie  et  dans  l'ile  de 
Sumatra. 
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C  AN  A  PIN  A  ,  bourg  des  États  de  l'Église» 
délégation  et  à  a  1.  E.  S.  E.  de  Viterbe  ,  sur 
4e  versant  orient,  de  la  montagne  de  Viterbe. 

CANAR,  petite  ville  de  la  Nouvelle  Gre- 
nade ,  dans  l'anc.  roy.  et  à  58 1.  S.  de  Quito , 
aur  la  route  de  la  ville  de  ce  nom  a  Guenca , 
et  à  9  1.  N.  de  cette  dernière.  Elle  renferme 
lesruioes  d'un  palais  des  Incas.  Le  territoire 
est  fertile,  bien  arrosé,  et  abondant  en  mines 
d'or,  d'argent,  de  cuivre  et  d'autres  mé- 
taux. Les  Indiens  qui  l'habitent  sont  robus- 
tes et  laborieux. 

CANARA,  prov.  de  l'Hindoustan.  Foy. 
Kasasa. 

GANARIE  ou  GRANDE  GANAR1E  , 
Gran  Cmnmria,  une  des  lies  de  l'archipel  des 
Canaries,  la  plus  considérable  après  Tèné- 
riffe,  située  entre  a7°  45'  et  a8°  i3'  3o'  de 
lat.  N.,  et  entre  17*  45'  et  18*  11'  de  long. 
O.,  à  i4  1.  E.  S.  E.  de  Ténérifle ,  et  a  aa  1. 
O.  S.  O.  de  Fortaventura.  Elle  a  environ 
10 1.  de  diamètre  et  <j5 1.  de  superficie.  Toute 
cette  ile  ne  consiste,  pour  ainsi  dire ,  qu'en 
une  haute  montagne  dont  le  sommet  est 
couvert  de  neiges  perpétuelle».  A  l'excep- 
tion d'isleta,  petite  presqu'île  d'environ  2  I. 
i/4  de  circonférence,  qui  forme  la  pointe 
N.  E.  de  cette  ile,  la  côte  est  inaccessible, 
même  pour  les  petits  bfttimcns ,  a  cause  des 
brisans  qui  la  bordent.  De  chaque  coté  de 
l'isthme  de  celte  presqu'île  il  y  a  des  baies  : 
celles  à  l'O.  sont  sujettes  à  de  violens  oura- 
gans ;  mais  les  navires  y  sont  protégés  par 
une  chaîne  de  rochers  parallèle  au  rivage. 
La  baie  de  l'aimas,  à  TE.  de  l'isthme,  est 
spacieuse ,  et  offre  une  rade  excellente  ,  où 
les  bâtimenssont  à  l'abri  de  tous  les  vents, 
excepté  de  celui  de  S.  E. ,  qui  y  souffle  ra- 
rement avec  violence.  Aucune  ile  des  Ca- 
naries n'est  plus  fertile  que  celle -ci,  avan- 
tage qu'elle  doit  aux  nombreuses  sources 
qu'elle  renferme  ,  et  qui  y  entretiennent 
une  humidité  telle,  que  la  chaleur  ne  peut 
entièrement  l'absorber.  La  nature  y  est  par- 
tout riante,  et  les  pointes  même  des  rochers 
y  sont  couvertes  de  mousse  ;  il  n'y  a  de  sté- 
rile que  le  canton  situé  entre  Saint-Nicolas 
et  Mas  Palomas.  Il  se  fait  dans  cette  île  deux 
et  quelquefois  trois  récoltes  par  an  de  maïs 
et  de  froment.  L'orge  y  réussit  parfaitement 
ainsi  que  l'olivier.  On  y  fait  d'excellent  vin, 
mais  en  petite  quantité.  Enfin  elle  a  toutes 
les  autres  productions  de  l'archipel  dont  elle 
fait  partie.  Les  hauteurs  sont  couvertes  de 
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forêts  et  de  pâturages  qui  nourrissent  de 
nombreux  troupeaux.  Il  y  a  des  salines  dont 
le  produit  est  en  partie  employé  dans  les  sa- 
laisons de  la  pêche.  On  fait  une  espèce  de 
fromage  très  estimé ,  et  00  distille  de  l'eau- 
de-vie  :  ces  deux  articles  sont ,  avec  un  peu 
de  soie,  tout  ce  qu'on  exporte.  5o,ooo  hab. 

Cette  ile,  dont  Palmas  est  le  chef- lieu, 
est  divisée  en  plusieurs  juridictions  :  Agui- 
men,  Aldea  de  S.  Nicolas,  Artenaza,  Arueas, 
Felde,  La  Gacte,  Gualdar,  Guaya  Moya, 
S.  Lorenio ,  Teror  Loveda ,  Texada ,  et  Ti- 
raxana. 

CANARIES  (ÎLES)  ,  Isiat  Canarias , 
Fostohat*  insll*  ,  archipel  de  l'océan  At- 
lantique, situé  entre  37°  3g'  pt  39"  26'  de 
lat.  N .,  et  entre  1 5°  4o'  et  ao°  3o'  de  long.  O., 
A  »5  L  de  la  côte  occid.  de  l'Afrique.  11  s'é- 
tend de  PB.  N.  E.  à  l'O.  S.  O.,  sur  un  espace 
de  1 10  1.,  et  se  compose  d'une  vingtaine  d'I- 
les, dont  les  principales,  les  seules  habitées, 
sont  au  nombre  de  7  :  Ténériffe,  Canarie  et 
Cornera ,  au  centre  du  groupe  ;  Fortaven- 
tura, à  PE.;  Lancerote,  au  N.  E.;  Palma, 
au  N.  O.;  et  Pile  de  Fer,  au  S.  O.  Les  Ca- 
naries ont  370  1.  de  superficie,  et  sont  tou- 
tes de  formation  volcanique  et  couvertes  de 
montagnes ,  dont  quelques-unes ,  telles  que 
le  pic  de  Ténérifle  ,  qu'on  aperçoit  à  une 
distance  de  5o  1.  en  mer,  peuvent  être  mi- 
ses au  rang  des  plus  hautes  de  la  terre.  Les 
côtes  sont  élevées,  arides,  stériles  et  héris- 
sées de  pointes  de  rochers  de  basalte ,  qui 
présentent  les  formes  les  plus  bizarres.  Ayant 
toutes  une  pente  assex  rapide  du  centre  vers 
la  côte,  les  Canaries  n'ont  point  de  rivières, 
mais  seulement  beaucoup  de  sources  et  de 
torrens  alimentés  sans  cesse  par  les  vapeurs 
qui  couronnent  les  sommets  des  montagnes. 
Lors  des  pluies ,  ces  torrens  se  précipitent 
dans  les  ravins,  et  entrainent  avec  eux  des 
masses  de  terre  qui  couvriraient  les  terrains 
cultivés,  si  des  murs  construits  dans  les  en- 
droits menacés  ne  les  arrêtaient.  Dans  ces 
iles,  placées  près  de  la  zone  torride,  la  cha- 
leur est  très-forte ,  mais  tempérée ,  pour  cel- 
les du  N.  et  de  l'O. ,  par  les  brises  de  l'At- 
lantique et  par  les  hautes  montagnes.  Les 
autres  iles,  qui  reçoivent  des  plages  embra- 
sées de  l'Afrique  les  vents  de  S.  et  de  S.  E., 
à  peine  rafraîchis  par  la  courte  traversée  de 
l'Océan ,  sont  sujettes  à  toutes  sortes  de  ca- 
lamités ;  car,  lorsque  ces  vents  souillent  plu- 
sieurs jours  de  suite  ,  ils  flétrissent  la  végé- 
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Ut ion,  de«»èchent  le. roseaux, causent  des  «ont  honnêtes ,  sobres  et  religieux  ;  le  goût 

mtiladies  pestilentielles ,  et  apportent  des  des  entreprises  et  des  émigrations  est  trèa- 

nuées  de  sauterelles  qui  ravissent  aux  co-  vif  parmi  eux.  Entre  autres  contrées  ou  ils 

Ion.  le  peu  de  ressource,  que  la  chaleur  leur  ont  pénétré ,  on  cite  le»  Philippine*  et  le» 

avait  lassées.  On  cite  plusieurs  année,  où  Marianne»;  mai.  l'Amérique  méridionale 

ce.  fléaux  »e  firent  tellement  sentir  dans  le.  e.t  la  contrée  qu'il,  visitent  e  plu.  Plusieur. 

îles  le.  plus  rapprochée,  du  continent ,  que  .ont  trè.in.truit. ,  et  les  Clavim ,  le.  V,e,a , 

lafamine  força  les  habitans  à  se  réfugier  dans  les  Yriarte ,  etc.,  ont  contribué  à  enrichir  la 

le*  autres  Canaries.  La  fertilité  du  sol  dé-  littérature  espagnole.  La  religion  catholique 

pend  absolument  de  la  quantité  d'humidité,  est  la  seule  professée  dans  ces  lies  ;  les  cou- 

Les  principales  production» sont  :  le  vin,  qui  vens  des  deux  sexes  y  sont  nombreux ,  et  ri 

est  recherché  de  presque  toute  l'Europe;  y  a  beaucoup  d'ermites  ou  d'autres  ecclé- 

le  froment ,  le  maïs ,  les  ignames ,  les  dat-  «astique.. 

te,   les  fruits ,  le  sucre ,  le  tabac  ,  le  ce  Les  Canaries  sont  régies  par  le.  loi.  e«pa- 

Mn    la  soie    la  soude ,  le  miel  et  la  cire,  gnole..  Le  gouverneur  réside  à  Sainte-Croix 

linVi  que  beaucoup  de  plante,  médicinale,  de  Ténériffe.  L'état  militaire  «e  compc*e  de 

et  odoriférantes.  Il  y  a  de.  forêt,  de  laurier.,  .  .,000  homme..  Le  revenu  territorial  est  de 

de  oins,  d'arbousiers,  etc.  Les  pâturage.  4,39i  ,735  fr.,  et  les  revenus  ecclésiastiques 

9oJ  excVllens  pour  toute  espèce  de  trou-  de  5,35o,ooo  fr.;  mai.  il  .'en  faut  de  7^8,000 

peau..  Le.  îles  Ténériffe  et  C.narie  sont  le.  fr.,  selon  Antillon 

mieux  cultivée..  Il  n'exi.te  dan.  cet  ardu-  aux  depen.e.  de  1  administration.  En  .8aa, 

Tl  auc  une  bête  féroce  ni  venimeuse  ;  le  gi-  lors  de  1.  division  derEapagne  en  nouvel  e. 

hier  v  abonde  La  volaille  et  le.  animaux  provinces  décrétée  par  les  cortè*,  ces  ile. 

domestique,  y  ont  été  importé.  d'Europe  ;  formèrent  la  5a-  province  de  ce  royaume  , 

le  chameau  et  la  chèvre  y  .ont  indigène.,  dont  le  chef  lieu  était  aussi  Sainte-Croix  de 

L'espèce  d'oiseau  connue  en  Europe  sous  le  Ténériffe. 

„o,nV  .erin, ,  origin.ire  de.  C.n.ric  ,  p.-  ^t^'^**™??' 


Il  Un  |  Ul  ik  ■■••>•  «-      »  —  «— — —  »  » 

rait  avoir  d,sparu  de  ce.  île..  Les  o«e.ux  son,  le  nom  d'iles  Fortunées.  Le.  Ar.be.  le. 

nommé,  canaris  dan.  le  pay.  ont  la  forme  connaissaient  aussi  ;  mais  les  relations  qu  en 

de  la  linotte  et  la  couleur  du  moineau.  Le.  avaient  donnée»  ce.  peuple,  entraient  dans 

côtes  fourmillent  de  poissons  et  de  coquU-  le  domaine  de  la  fable,  en  sorte  que  leur 

lages  La  pêche  sert  à  la  nourriture  des  ha-  existence  était  asse.  généralement  conte*- 

bitans  et  forme  une  branche  précieuse  de  tée.  En  i395 ,  elle,  furent  découverte,  par 

commerce.  L'objet  le  plu.  intérewant  d'ex-  des  navigateurs  espagnols.  On  les  négligea 

portation  est  le  vin  dit  de  Ténériffe  ;  vien-  jusqu'en  ,417,  époque 4  laquelle  elle,  furent 

nent  ensuite  l'eau-de-vie,  la  soude,  les  fruit.,  cédée,  par  l'Espagne  a  Jean  de  Bethencourt , 

le  tabac  ,  et  quelques  autres  productions  du  gentilhomme  françai»du  pay.  de  Caux,qm  y 

territoire.  Sainte-Croix ,  dans  111e  de  Téné-  fit  promptement  une  expédition  et  s'empara 

rifle  est  le  port  le  plus  commerçant  de  cet  de  Lancerote  et  de  l'Ile  de  Fer.  De  retour 

archi  cl.  cn  ^•K0*'  U  céda  900  *****  1  Die&°  de 


Les  habitans ,  dont  quelques  auteurs  por-    Herrera ,  noble  castillan  :  celui-ci 
tent  le  nombre  à  i74,ooo  et  d'autre.  a    la  conquête  de. on  prédéeceur  de  1  lit  Go- 


aoa,9oo ,  sont  tous  aujourd'hui  d'origine  eu-  mera.  Se.  héritier,  ayant  dans  la  suite  vendu 
ropéenne  ;  cependant  quelques  familles  pré-    ce.  po..es.ions  au  roi  Perd.nand ce  prince 
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tendent,  avec  as»cx  peu  de  fondement ,  de.-'  poursuivit  la  conquête  de  ces  lie. ,  qui  pa- 
cendre  des  Guanches.  La  majeure  partie  sont  rait  n'avoir  été  entièrement  achevée  qu'en 
Espagnols;  quelques  uns,  d'origine  fran-  i5ia,  après  une  suite  de  guerre,  cruelles , 
çaise  reste  de  l'expédition  de  Béthencourt,  dans  lesquelles  les  insulaires,  appelée  Gnan- 
ont  conservé  un  teint  plus  clair  que  les  au-  che.  par  les  Espagnols,  déployèrent  un  con- 
tres. Tous  sont,  eu  général,  bien  constitués  ,  rage  héroïque.  Ces  indigènes  préférèrent  la 
ont  la  peau  brune  et  les  cheveux  noirs.  Le.  mort  à  la  soumission ,  et  presque  tous  furent 
femmes  ont  les  yeux  pleins  dexpresaion,  et  exterminé.,  en  sorte  qu'il  semble  certain 
en  même  temps  un  air  de  candeur  et  de  di-  que  la  race  en  est  tout -à  -fait  éteinte.  Les 
gnité.  Selon  M.  de  Humboldt,  le. Canarien.  Guanches ,  dont  on  ignore  l'origine ,  étaient 
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beaux,  grands  et  rigoureux  ;  de 
fabuleuses  assurent  que  quelques-uns  d'en- 
tre eux  avaient  une  taille  gigantesque.  On 
dit  que  la  majeure  partie  habitait  dans  des 
cavernes  spacieuses ,  sans  doute  pour  se  ga- 
rantir de  la  chaleur.  II  parait  qu'ils  étaient 
parvenus  à  un  haut  degré  de  civilisation ,  et 
qu'ils  cultivaient  la  musique  et  la  poésie  avec 
succès.  On  a  conservé  quelques-uns  de  leurs 
monumeos,  qui  indiquent  qu'ils  avaient  l'u- 
sage d'une  sorte  d'écriture  hiéroglyphique, 
lis  avaient  beaucoup  d'égards  pour  leurs 
femmes  qui,  dans  quelques-unes  des  iles, 
jouissaient  du  privilège  de  la  polygamie. 
Leur  culte  consistait  dans  des  honneurs  di- 
vins qu'ils  rendaient  à  une  espèce  de  ves> 
taies  appelées  magades.  Une  de  leurs  cou- 
tumes les  plus  remarquables  était  d'embau- 
mer leurs  morts,  et  on  a  trouvé  de  leurs 
momies  enveloppées  dans  des  peaux  de  chè- 
vres ,  et  encore  assez  bien  conservées.  Le 
gouvernement  de  ces  peuples  parait  avoir 
été  oligarchique ,  et  leur  roi  n'était  guère 
qu'un  instrument  dont  se  servaient  les  au 
très  chefs  pour  gouverner. 

V. \S  AS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a  8 1. 
i  ?  S.  O.  de  Logrono  (Burgos),età  a  1.8.  E. 
de  S1*.  Domingo  de  la  Calzada  ,  sur  la  rive 
gauche  du  Glera. 

CANAS  DE  SENHORIM,  bourg  du  Por- 
tugal, prov.  de  Beira,  comarcact  à 31.  î/a  S. 
de  Vizeu.  Il  y  a  des  eaux  sulfureuses  salines. 

CANAS  GERDAS ,  ville  de  la  Nouvelle- 
Grenade  ,  prov.  d'Antioquia.  Lat.  N.  6*  4*'« 
5oo  hab. 

CANA8TRA  (SERRA  DA),  montagne 
du  Brésil,  un  des  pointsculminans  du  groupe 
que  M.  d'Eschwege  nomme  serra  dos  Ver- 
tentes  ,  et  qui  forme  la  limite  entre  les  prov. 
de  Minas-Geraes  et  de  Goyaz.  Elle  donne 
naissance  à  des  afDuens  des  cours  supérieurs 
du  San  Francisco  et  du  Paranna. 

CANASTRE  (GRANDE  et  PETITE), 
deux  petites  iles  de  l'archipel  Merghi ,  dans 
le  golfe  du  Bengale  ,  près  des  côtes  de  l'em- 
pire Birman ,  prov.  de  Tenasserim,  au  S.  O. 
de  nie  Tavay,  par  ia#  5o'  de  lat.  N.  et  95- 
3o'  de  long.  E. 

CANATouCANNAT-DESAUZET(8'.), 
village  de  France,  dép.  des  Bouches -du- 
Rhône,  arrond.  et  à  3  1.  i/a  N.  O.  d'Aix, 
et  à  8  1.  i/4  N.  N.  O.  de  Marseille,  cant. 
de  Lambcsc.  Il  s'y  tient  a  foires  de  3  jours 
le  18  mai  et  le  9  septembre.  a,3oo  hab.  Pa- 
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trie  de  SufiVen,  vice-amiral  de  France. 

C  AN  ATA,  bourg  de  Sicile ,  prov.  et  à  1  a  1. 
S.  O.  de  Syracuse ,  distr.  et  a  1  L  S.  S.  E. 
de  Modica,  dans  une  plaine  ou  l'on  élève 
beaucoup  de  chevaux  et  de  mulets. 

CANAU  (  LA) ,  village  de  France,  dép. 
de  la  Gironde ,  arrond.  et  a  91. 1/4  O.  N.O. 
de  Bordeaux,  cant.  de  Ca*telnau-de-Médoc, 
à  i/a  1.  E.  du  grand  étang  auquel  il  donne  son 
nom  ,  et  qui  a  a  1.  de  long  sur  1  de  large.  56a 
hab. 

CAlÎAVATE  (EL),  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  i3  I.  i/a  S.  de  Gucnca,  et  à  4  1. 
3/4  E.  N.  E.  de  S.  Clémente. 

CANAVERAL  ou  CANEVERAL,  cap 
des  États-Unis ,  sur  U  côte  orient,  de  la  Flo- 
ride. Lat.  N.  a8*  18'.  Long.  O.  8a°  53'. 

CANAVERAL  DE  LEON,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  19  1.  3/i  S.  de  Radajox 
(  Estremadure  ) ,  et  à  1 1  1.  O.  S.  O.  de  Lle- 


C  AN  AVERAS,  petite  ville  d'Espagne, 
prov.  et  à  9 1.  N.  O.  de  Guenca. 

GANAVERUELAS  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  i5  1.  N.  O.  de  Guenca,  et  à  6  1. 
i/a  N.  de  Huete,  près  de  la  rive  gauche  de 
la  Guadiela. 

C ANAVEZES  »  bourg  de  Portugal ,  prov. 
de  Minho,  comarca  et  a  61.  1/4  S.  E.  de 
Guimaraens,  et*  10  1.  i/a  S.  E.  de 
Il  y  a  des  eaux  sulfureuses.  i,aoo  hab. 

C  AN  A  XL  A  10  ,  ville  du  Mexique.  Fojf. 

GtlANAXDATO. 

CANAYOTE,  ville  du  roy.  et  à  4a  1.  N. 
N.  E.  de  Siam,  clans  le  Bas-Siam,  sur  une 
rivière  considérable ,  affluent  du  Mei-nam. 

GANCALE,  bourg  de  France,  dép.  d'IUe- 
et  Vilaine ,  arrond.  et  à  3 1.  E.  de  Saint  Ma lo, . 
et  à  14  1.  i/a  N.  de  Rennes  ;  chef-lieu  de 
cant.,  sur  la  côte  occid.  d'une  vaste  baie  qui 
renferme  un  port  excellent.  Près  de  là  est  le 
rocher  de  Cancale,  où  l'on  pèche  d'excel- 
lentes huîtres  qui  sont  l'objet  d'un  commerce 
considérable.  3, 000  hab.  En  1758,  les  An- 
glais flrent  sur  la  côte  une  descente  qui  n'eut 
aucun  succès. 

CANCAN ,  ville  de  la  Nouvel!* Grenade, 
prov.  d'Antioquia ,  à  as  1.  S.  de  Su.  Fe  de 
Antioquia ,  près  de  la  ritfe  droite  du  S.  Bar- 
tholome.  7*0  hab. 

C ANCAOou  HÂ-TIEN  ,  petite  souverai- 
neté de  l'empire  d'An-nam  ,  située  dans  la 
partie  occid.  du  Camboge.  Elle  s'étend  le 
long  des  bords  de  la  rivière  de  Cancao,  sur 
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la  côte  E.  du  golfe  de  Siaua.  C'est  un  pays 
assez  bien  cultivé  et  bien  peuplé.  Le  souve- 
rain ne  prend  que  le  titre  de  gouverneur;  il 
relevait  des  rois  de  Ganiboge  :  il  est  aujour- 
d'hui tributaire  de  l'empereur  d'Àn-nam. 

CANCÀO  ou  HÀ-T1EN,  ville  capitale 
du  petit  état  de  son  nom ,  à  55  1.  S.  de 
Camboge,  sur  le  Gancao.  Lat.  N.  io°  3o'. 
Long.  E.  103°  a'.  Elle  est  bien  fortifiée  et 
très-commerçante  en  bétel,  bois  de  con- 
struction ,  laque ,  fer,  coton,  etc.  Tout  le 
commerce  est  fait  par  les  Chinois  qui  l'ha- 
bitent. 

La  rivière  de  Cancao  débouche  dans  le 
golfe  de  Siam,  à  i/a  1.  au-dessous  de  la  ville, 
et  communique  avec  le  grand  fleuve  de  Cam- 
boge. 11  parait  qu'elle  n'a  de  l'eau  que  dans 
la  saison  des  pluies. 

CANCELLARA,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  Basilicate,  distr.  et  à  3 1.  N.  E. 
de  Potcnza,  cant.  de  Tolve  ,  dans  un  beau 
vallon.  Il  y  a  î  ancien  château  d'une  belle 
architecture ,  et  i  mont-dc-piété.  3,  i4o  bab. 

C ANCHE  (LA),  village  de  France,  dép. 
de  la  Côtc-d'Or,  arrond.  et  à  5  l.  O.  N.  O. 
de  Beaune,  cant.  et  à  a  1.  S.  E.  d'Arnay-le- 
Duc.  11  a  une  forge.  397  hab. 

CANCHE,  petite  rivière  de  France  ,  dép. 
du  Pas-de-Calais.  Elle  prend  sa  source  dans 
l'arrond.  de  Saint-Pol,  cant.  d'Avesnes,  près 
du  village  de  Magnicourt,  passe  â  Frevent, 
au  Yieil-Hesdin ,  à  liesdin,  à  Montreuil  et 
à  Etaples,  et  se  jette  dans  l'Océan  à  1  1.  i/a 
de  cette  dernière  ville,  après  un  cours  d'en- 
viron 17  L  de  l'E.  à  PO.,  dont  5  de  navi- 
gation, au  moyen  des  marées,  jusqu'à  Moc- 
treuii: 

G  A  NCON ,  bourg  de  France,  dép.  de  Lot- 
et-Garonne,  arrond.  et  à  3  1.  i/a  N.  N.  O. 
de  Villeneuve-d'Agen  ;  chef  lieu  de  cant., 
sur  la  route  d'Agen  à  Périgueux.  Il  s'y  tient 
•6  foires  par  an.  i,5oo  hab. 

C  AN  COUPA  ,  petite  ville  et  fort  de  PHin- 
doustan,  État  du  radjah  de  Maïssour,  sur 
une  hauteur,  à  5a  1.  N.  de  Seringapatam. 
Cette  ville  donne  son  nom  à  un  petit  distr. 
dont  elle  est  le  chef-lieu. 

CANDA,  village  du  roy.  Lombard-Véni- 
tien, prov.  dePoléatne,  distr.  et  à  a  1.  S.  de 
Badia ,  et  à  5  1.  O.  de  Rovigo ,  sur  la  rive 
gauche  du  canal  Bianco.  Il  s'y  tient  1  mar- 
ché le  vendredi ,  et  1  foire  en  septembre. 
i,5oo  hab. 

<:  AND  Ail  A  II,  prov.  de  l'Afghanistan  pro- 
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pre ,  bornée  au  N.  parle  Khoraçan  ;  au  N.  E. , 
par  la  prov.  de  Ghiznih;  au  S.  E.,  par  celle  de 
Siwy  ;  au  S.,  par  le  Béloutchistan  ;  au  S.  O., 
par  le  Séistan  ;  et  à  PO.  par  la  prov.  de  Fer- 
rah.  Au  N.  E.  du  Candahar  s'élèvent  les 
monts  Mokkour;  a  PE.  et  au  S.  E.  court  la 
chaîne  du  Khodjah-Amran  ;  la  partie  O.  est 
une  vaste  plaine  déserte ,  et  celle  du  N.  O. 
est  graveleuse  et  parsemée  de  rochers  et  de 
collines  dépourvus  de  toute  végétation.  Les 
rivières  qui  arrosent  cette  province  sont  : 
PHelmend,  POrghandâb,  le  Tornok,  POr- 
ghesân  ,  le  Kedouny  et  le  Khâch  rond  ;  les 
autres  ne  sont  que  des  torrens.  En  été,  le 
climat  est  brûlant ,  et  le  semouro  se  fait  quel- 
quefois sentir.  En  hiver,  le  froid  est  très- 
modéré  ;  il  ne  tombe  point  de  neige ,  et  le 
peu  de  glace  qui  se  forme  le  long  des  riviè- 
res fond  au  milieu  du  jour.  Les  parties  les 
plus  fertiles  de  cette  province  sont  la  plaine 
de  Candahar,  qui  fournit  toutes  les  produc- 
tions de  l'Afghanistan  ,  et  principalement  le 
meilleur  tabac  du  pays;  et  les  vallées  sep- 
tentrionales, qui  sont  parfaitement  arrosées. 
Vers  le  N.  E.,  le  Candahar  ressemble  à  un 
désert ,  et  l'on  n'y  voit  de  culture  qu'autour 
des  endroits  habités.  La  partie  S.  est  pauvre, 
et  celle  de  PO.  devient  insensiblement  si 
mauvaise,  qu'elle  n'ofl're  plus  qu'un  affreux 
désert  pendant  plusieurs  jours  de  marche 
vers  la  rive  gauche  de  PHelmend  ;  il  y  croit 
un  peu  d'herbe  en  hiver,  et  c'est  alors  que 
les  nomades  y  conduisent  leurs  troupeaui. 
Quant  à  la  partie  du  N.  O.,  ce  n'est  que  le 
long  des  rivières  qu'on  a  pu  y  établir  de  la 
culture.  Ou  y  récolte  des  grains  et  des  fruits, 
particulièrement  des  melons. Les  montagnes 
sont  couvertes  de  forêts  où  se  trouvent  de» 
bois  rouges  propres  à  la  teinture,  des  aman- 
diers sauvages,  des  figuiers,  des  grenadiers, 
des  platanes  et  des  noisetiers. 

Entre  la  chaîne  du  Khodjah-Amran ,  dont 
les  sommets  sont  couverts  de  neige  trou 
mois  de  Pannée,  on  trouve  encore  quelque» 
terrains  cultivés  par  des  peuples  pasteurs;  il 
en  est  de  même  dans  le  Toba  et  POrghesan. 

Cette  province  a  la  plupart  des  animaux 
domestiques  de  l'Europe ,  et  ceux  qui  sont 
communs  à  la  région  où  elle  est  située ,  tels 
que  les  chameaux,  et  surtout  de  grands  trou- 
peaux de  chèvres.  Les  forêts  recèlent  des 
ours ,  des  léopard» ,  des  hyènes  ,  des  anti- 
lopes, des  sangliers,  des  buffles ,  des  loups, 
et  des  renards. 
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On  évalue  la  population  de  cette  province 
à  750,000  hab.  Elle  est  composée  d'Afghans, 
de  Dourranys,  de  Tadjycs  et  de  Kixilbaches  ; 
les  premiers  sont  les  plus  nombreui  et  sont 
cultivateurs.  Les  nomades  parcourent  le  pays 
du  S.  E.  au  N.  O.;  en  hiver  ils  habitent  les 
plaines,  et  en  été  ils  errent  dans  les  monta- 
gnes avec  leurs  troupeaux.  Les  ha  bit  ans  sont 
généralement  mahométans  sunnites. 

Le  Gandahar  a  long -temps  fait  partie  de 
la  Perse.  II  a  ensuite  été  soumis  pendant 
plusieurs  années  aux  souverains  de  Dehly , 
auxquels  il  fut  pris  par  Nadir -Chah.  A  la 
mort  de  cet  usurpateur,  le  Candahar  a  formé 
une  province  de  l'Afghanistan.  Son  chef-lieu 
est  Candahar. 

CANDAHAR,  ville  de  l'Afghanistan  pro- 
pre, chef-lieu  de  prov. ,  dans  une  plaine, 
prés  de  la  rive  gauche  de  POrghaudâb ,  à 
74  1.  S.  O.  de  Caboul.  Lat.  N.  Sa*  10'.  Long. 
E.  64*  8'.  Candahar  est  de  forme  oblonguc. 
Une  muraille  l'entoure, et  deux  forts  la  dé- 
fendent. Au  centre  est  une  rotonde  de  4oa 
So  mètres  de  diamètre,  garnie  intérieurement 
de  boutiques,  et  a  laquelle  viennent  se  join- 
dre quatre  bazars ,  qui  sont  de  longues  gale- 
ries bordées  de  boutiques  uniformes.  Les  rues 
de  Candahar  sont  bien  alignées,  mais  étroi- 
tes. Les  maisons  sont  en  briques  :  celles  de 
la  plupart  des  chefs  de  Dourranys  sont  assez 
élégantes.  Il  y  a  aussi  de  grands  carav anse- 
rais  ,  et  des  mosquées  parmi  lesquelles  on 
ne  remarque  que  la  plus  voisine  du  palais, 
près  de  laquelle  est  le  tombeau  d'Ahmed- 
chah.  Candahar  est  fourni  d'eau  par  a  ca- 
naux dérivés  de  l'Orghandab,  et  traversés  sur 
plusieurs  points  par  de  petits  ponts. 

Cette  ville  est  divisée  en  plusieurs  quar- 
tiers, chacun  desquels  est  habité  par  une  des 
nombreuses  tribus  qui  forment  la  pop.,  es- 
timée ,  en  1809,  à  100,000  hab.  La  plupart 
des  habitans  sont  Afghans,  Dourranys: il  y 
a  aussi  des  Tadjycs,  des  Eimacs,  des  Hin- 
dous ,  des  Persans  et  des  Béloutchys.  Cette 
ville  est  sur  la  route  de  la  Perse  et  de  l'Inde, 
et  fréquentée  par  les  caravanes. 

Les  environs  sont  fertiles ,  surtout  en  ta- 
bac très-estimé.  Il  y  a  des  vergers  et  des 
jardins  bien  tenus. 

L'origine  de  Candaharest  incertaine.  Cet- 
te ville  parait  avoirexisté  du  temps  d'Alexan- 
dre, et  avoir  été  détruite  et  rebâtie  plusieurs 
fois  avant  sa  prise  par  l'empereur  Baber,  en 
1507.  El'e  appartint  aux  descendans  de  ce 
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prince  jusqu'au  milieu  du  xvi*  siècle.  A  cette 
époque  elle  devint  le  sujet  de  grandes  conte- 
stations entre  les  empereurs  mogols  et  per- 
sans.En  i6a5,  elle  fut  prise  par  Chah-  Abbas- 
le  Grand  ;  en  i638,  le  gouverneur  persan  Ali- 
Merdan-khan  la  livra  à  l'empereur  Djchan- 
ghir.  En  i6{o,  ChahAbbas  11  parvint  à  s'en 
emparer,  et  Aureng-Zeyb  l'assiégea  deux 
fois  inutilement.  En  1709,  Myr-Veïs,  chef 
afghan  ,  la  prit  et  ne  la  garda  que  jusqu'en 
1757.  Nadir-Chah  s'en  rendit  maître  alors, 
après  un  siège  de  18  mois,  la  détruisit  ,  et 
la  rebâtit  a  a/3  de  I.  au  S. ,  en  la  nommant 
Nadir- abad.  En  1717.  Ahmed -Chah- Ab- 
dalli  la  surprit ,  et  en  fit  la  capitale  de  l'Af- 
ghanistan, en  lui  rendant  son  premier  nom. 
Elle  cessa  de  l'être  en  1774* 

CAND-AROU,  rivière  de  l'Hindoustan 
anglais,  présidence  de  Madras,  anc.  prov.  de 
Karnatic.  Elle  prend  sa  source  à  10  I.  O.  de 
Madura,  dans  les  montagnes  qui  séparent 
cette  prov.  de  celle  de  Travancorc,  et  vase 
jeter  dans  le  golfe  de  Manaar,  vis-à-vis  de 
Pile  de  Ceylan,  après  un  cours  d'environ  3a  1. 
du  N.O.au  S.  E. 

C  AND  AS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
5  1.  1/4  N.  d'Oviedo  (Asturies),  sur  le  bord 
de  l'Atlantique. 

CANDÉ,ville  de  France,  dép.  de  Maine- 
et-Loire,  arrond.  et  à  4  >M  n  de  Sé- 
gré,  et  à  81.  i/3  O.N.O. d'Angers  ;  chef-lieu 
de  cant.,  surl'Erdre.  On  y  fait  commerce  de 
vins,  légumes  secs ,  chanvre ,  maïs ,  huile  et 
pruneaux.  976  hab.  Il  y  a  des  mines  de  fer 
et  des  carrières  dans  les  environs. 

C  ANDEISH,prov.  de  l'Hindoustan.  Foy. 
Rhandiyck. 

CANDELA,  bourg  du  roy.  de  Naples , 
prov.  deCapitanate ,  distr.  et  à  4  1-  a/3  S.  E. 
de  Bovino,  cant.  et  à  a  I.  S.  O.  d'Ascoli.  Il 
y  a  4  églises  et  t  hôpital.  3,967  hab.  Los  en- 
virons produisent  d'excellens  fruits  et  des 
vins  renommés. 

C ANDELARIA,  petite  ville  du  gouv. , 
de  l'intendance  et  à  aoo  I.  N.  N.  E.  de  Buc- 
nos-Ayres,  et  k  Sj  1.  E.  de  Corrientes  »  sur 
la  rive  gauche  du  Paranna.  Lat.  S..  17°  a5'. 
Long.  O.  57°.  Elle  a  pris  son  nom  de  l'é- 
glise paroissiale,  qui  est  fort  grande. 

C  ANDELARIA,  ville  de  l'archipel  des 
Canaries,  sur  la  côte  orient,  de  Ténérifle, 
à  3  1.  3/4  S.  S.  O.  de  Sainte-Croix.  Elle  a  un 
petit  port  défendu  par  une  batterie. 
,  C  ANDELARIA,  écueilset  petites  ilesdu 
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Grand  Océan  équinoxial,  an  N.  E.  dei  île» 
Salomon,  par 7*  délai.  S.,  et  i58°  a8'  de 
long.  E.  ;  découvert*  par  Mendana,  en  1567. 

C  AN  DELARO,  rivière  duroy.  de  N  a  pies 
et  de  la  prov.  de  Capitanate,  qui  prend  sa 
source  au  moût  Liburno ,  prés  de  S.  Paolo, 
dans  le  distr.  de  S.  Severo  ;  coule  de  l'O. 
N.  O.  à  l'E.  S.  E. ,  se  jette  dans  le  lac  Pan- 
tano-Salso ,  et  se  perd  bientôt  après  dans  le 
golfe  de  Manfrcdonia,  à  1  1.  i/a  S.  de  la 
ville  de  ce  nom ,  après  uo  cours  d'environ 
15  I.  Le  Triolo,  la  Salsola  et  le  Geloue  sont 
ses  principaux  auluens  de  droite. 

CANDELEDA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
eta  a6 1.  O.  de  Tolède  (Avila) ,  et  a  4  1.  3/4 
N.  N.  E.  d'Orope»a,aur  la  rive  gauche  de  la 
rivière  de  son  nom. 

CANDELLARA,  village  des  États  de  l'É- 
glise ,  délégation  d'Urbin  et  Pesaro,  à  il. 
ï  /4  S.  de  Pesaro ,  et  a  5  1.  i/a  N.  E.  d'Urbin. 
11  s'y  tient  des  foires  les  lundis  de  juin. 

C  AN  DELO ,  bourg  des  États- Sardes ,  div. 
de  Turin  ,  prov.  et  à  1  1.  i/4  S.  E.  de  Biella, 
et  a  4  1.  i/3  E.  N.  E.  dlvrêe,  sur  la  rive 
droite  du  Cervo  ;  chef-lieu  de  mand. 

CANDELORO,  petite  ville  de  la  Turquie 
d'Asie ,  pach.  d'Itchil ,  sandjak  et  à  1 1  1.  O. 
d'Alaya  ;  sur  la  côte  de  la  Méditerranée. 

CANDERN,  ville  du  grand  duché  de 
Bade, cercle  de  Treisam-et-Wiesen,à  4  L  N. 
de  Bâle,  et  à  7  1.  1 /a  S.  S.  O.  de  Fribonrg. 
Elle  a  des  usines  à  hauts  fourneaux  ,  1  fabri- 
que de  rubans,  des  papeteries,  des  savon- 
neries et  1  toilerie.  i,3i3hab. 

C  AN  DES,  ville  de  France,  dép.  d'Indre- 
et-Loire,  arrond.,  cant.  et  à  3  1.  O.  N.  O.  de 
Ghinon,  et  à  11  1.  O.  S.  O.  de  Tours,  an 
confluent  de  la  Loire  et  de  la  Vienne.  On  y 
fait  beaucoup  de  tonnellerie.  55o  hab.  II  y 
a  des  carrières  dans  les  environs. 

CANDI,  ville  de  la  Nouvelle  Grenade, 
prov.  et  a  54  1.  E.  de  Panama ,  sur  la  côte 
du  golfe  de  Darien. 

GANDIA,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New-Hampshire,  comté  de  Rockiogham, 
i  5  I.  S.  E.  de  Concord.  1,873  hab. 

GANDIA  DI  LOMELLINA,  bourg  des 
États-Sardes  ,  div.  de  Novare  ,  prov.  de  Lo- 
mellina;  chef-lieu  de  mand.,  à  a  1.  i/a  S. 
O.  de  Mortara  ,  pré*  de  la  rive  gauche  de  la 
Sesia.  1,100  hab. 

CANDI ANA,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  5  1.  S.  S.  E.  de  Padoue, 
distr.  et  à  a  I.  E.  de  Conselve.  2,000  hab. 
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CANDIE,  Catra,  Ue  de  l'archipel  Grec, 
qu'elle  ferme  au  S  ;  située  entre  34*  5a'  et 
35#  4o'  de  lat.  N. ,  et  entre  a  1  *  8'  et  a4*  de 
long.  E.,  et  baignée  au  N.  par  cette  partie 
de  l'Archipel  appelée  mer  de  Candie  ;  au  N. 
E..  par  le  détroit  de  Scarpanto,  canal  qni  la 
sépare  de  l'île  de  ce  nom  ;  au  S. ,  parla  Mé- 
diterranée ;  et  au  N.  O. ,  par  le  canal  de 
Cérigotto.  Son  extrémité  N.  O.  est  à  a3  L 
S.  S.  E.  de  la  Morée  ;  et  celle  N.  E.,  à  37  1. 
S.  S.  O.  de  l'Anatolie ,  de  sorte  qu'elle  est 
comme  un  point  intermédiaire  entre  l'Eu- 
rope et  l'Asie.  Sa  longueur,  de  l'E.  a  l'O. ,  est 
de  60  1.,  sa  plus  grande  largeur,  du  N.  au 
S.,  d'environ  i3  1. ,  et  sa  superficie  de  5ao  1. 
La  côte  sept,  est  découpée  et  offre  plusieurs 
golfes  et  d'excellens  ports  ;  celle  do  S.  est 
très-élevéc  et  presque  inaccessible.  On  y 
remarque  le  cap  Matala ,  le  plus  mérid.  de 
l'Europe  ;  les  autres  principaux  caps  de  Can- 
die sont  :  au  S.  O.,  ceux  de  Crio  et  de  S*. 
Jean  ;  à  l'O. ,  la  pointe  du  Corbeau  ;  au  N. 
O.,  les  caps  Buso  ,  Spada  et  Melecca  ;  au  N., 
ceux  de  Drepano ,  Sassoso  et  S*.  Jean  ;  et  è 
l'E.,  ceux  de  Sidéra  et  de  Salamone.  Cette 
Ile  est  traversée  dans  toute  sa  longueur  par 
nne  chaîne  de  montagnes  calcaires ,  qui 
offrent  des  vallées  plus  ou  moins  étendues , 
dont  les  principales,  telles  que  celles  de 
Gortyna,  de  Candie,  de  la  Canée  et  de  G  ira 
petro  ,  reçoivent  le  nom  de  plaines.  On  re- 
marque dans  cette  longue  chaîne  trois  points 
principaux.!  l'O.,  les  monts  Sphakiottici 
ou  Asprovouna ,  qu'on  nomme  aussi  Monta- 
gnes Blanches ,  parce  qu'elles  conservent  la 
neige  8  à  9  mois  de  l'année  ;  au  centre,  le 
mont  Psiloriti  (  Vida  des  anciens  ) ,  qui  a 
1,900  toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer, 
et  dont  le  sommet  est  couvert  de  neige  dn- 
rant  la  plus  grande  partie  de  l'année  ;  à  PB., 
les  monts  Lassiti,  les  moins  élevés  de  111e. 
11  ne  descend  de  ces  montagnes  que  des 
torrens  qui  tarissent  presque  toujours  en 
été  ;  mais  11  y  a  dans  cette  île  un  grand  nom 
bre  de  sources,  dont  plusieurs  sont  habile- 
ment employées  a  l'irrigation ,  et  quelques 
lacs  qui  ne  conservent  leurs  eaux  qu'une 
partie  de  l'année.  Le  climat  de  Candie  est 
en  général  doux  et  sa  lu  bre  dans  les  plaines; 
il  n'y  gèle  jamais  ;  en  été ,  la  chaleur  ferait 
insupportable  si  elle  n'était  tempérée  par 
l'embat.  vent  du  N.  qui  souffle  continuelle- 
ment. L'automne  est  la  saison  des  pluies .  et 
celle  où  la  végétation  reprend  toute  »a  vi- 
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gueur.  Dans  la  partie  sept. ,  on  ressent  quel- 
quefois des  tremble  m  cns  de  terre.  La  lèpre 
parait  être  la  seule  maladie  endémique. 

Le  terrain  de  cette  lie ,  en  grande  partie 
léger  et  pierreux,  est  peu  propre  â  la  culture 
des  céréales;  cependant  les  récoltes  suffi- 
raient à  la  consommation ,  si  l'agriculture 
était  plus  soignée.  On  cultive  le  lin ,  le  co- 
ton ,  et  beaucoup  de  tabac  ;  les  fruits ,  le  vin 
et  l'huile  forment  la  principale  richesse  du 
pays.  L'olivier  croit  partout  :  on  en  voit  des 
forets  entières ,  et  des  arbres  dont  l'ancien- 
neté et  la  grosseur  sont  extraordinaires.  Les 
arbres  fruitiers  des  zones  tempérées,  et  mê- 
me des  tropiques,  se  cultivent  avec  succès;  le 
grenadier ,  le  figuier  et  le  caroubier  croissent 
sans  culture;  la  vigne  produit  une  grande 
variété  de  raisins  excellens ,  dont  une  partie 
est  employée  à  faire  des  vins  estimés  ;  on 
recherche  surtout  le  malvoisie ,  qui  se  pré- 
pare principalement  a  Milepotamo ,  et  dans 
le  grand  couvent  d'Arcadi.  Une  partie  des 
montagnes  est  couverte  de  cyprès,  de  pla- 
tanes, de  châtaigniers,  de  plusieurs  sortes 
d'arbres  résineux,  et  d'un  nombre  infini  de 
plantes  aromatiques  et  précieuses  dont  une 
fournit  la  gomme  adragant.  Les  prairies  et 
les  pâturages  sont  cm  aillés  de  fleurs  qui  em- 
baument l'air.  On  élève  dans  cette  Uc  beau- 
coup de  moutons,  de  chèvres,  de  chevaux, 
de  mulets,  de  poreset  de  volaille  ;  les  abeilles 
fournissent  un  miel  délicieux  ;  les  côtes  sont 
très-poissonneuses  ;  le  gibier  est  commun  ;  il 
n'y  a  d'autres  animaux  malfaisans  que  des 
serpe  ns.  Les  seuls  minéraux  connus  sont  : 
le  plâtre ,  la  chaux ,  les  pierres  à  aiguiser  et 
les  ardoises.  Il  y  a  des  fabriques  de  savon  et 
d'eau-de-vie,  dont  les  produits  forment, 
avec  l'huile ,  les  fruits ,  les  raisins  secs ,  la 
cire  et  le  fromage ,  les  articles  d'exportation 
les  plus  considérables.  Quelques  auteurs  éva- 
luent la  population  de  l'Ile  de  Candie  à 
340,000  hab.,  dont  iao,ooo  Turcs  et  120,000 
Grecs  ;  d'autres  la  portent  â  35o,300,  savoir: 
300,000  Turcs,  i5o,ooo  Grecs  et  300  Juifs  ; 
les  Grecs  sont  sous  la  direction  de  1  a  évêques. 

L'île  de  Candie  forme  une  province  de  la 
Turquie  d'Europe ,  divisée  en  trois  sandjaks, 
qui  sont  :  Candie ,  La  Canée  et  Retymo  ;  le 
gouvernement  en  est  confié  à  un  pacha  â  3 
queues,  dont  la  résidence  est  à  Candie,  et 
qui  a  sous  ses  ordres  a  autres  pachus,  qui 
résident  dans  les  chefs-lieux  des  deux  autres 
sandjak*. 
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LUe  de  Candie  parait  avoir  été  civilisée  â 
une  époque  très-reculée  et  gouvernée  pen- 
dant quelque  temps  par  ses  propres  rois  ; 
dans  la  suite,  il  s'y  établit  un  gouvernement 
républicain  qui  exista  jusqu'à  la  conquête 
des  Romains.  Candie  passa  de  ces  conqué- 
rons aux  empereurs  d'Orient ,  qui  la  conser- 
vèrent jusqu'en  8a3.  L'apôtre  S*.  Paul  y 
avait  introduit  le  christianisme.  Les  Arabes, 
qui  s'en  emparèrent  dans  le  ix*  siècle,  en 
furent  chasses  en  95a.  Depuis,  elle  tomba  au 
pouvoir  des  Génois ,  qui  la  cédèrent  à  Boni- 
face,  marquis  de  Montserrat;  celui-ci  la 
vendit  en  iac4  aux  Vénitiens,  qui  la  tin- 
rent sous leurdomination  jusqu'au  i7»siccle. 
Ce  fut  alors  que  les  Turcs  s'en  rendirent 
maîtres,  après  une  guerre  désastreuse  de 
a4  ans;  en  1669  ils  s'en  firent  assurer  la 
possession  par  un  traité;  depuis,  elle  est 
toujours  restée  en  leur  pouvoir. 

CANDIE,  ville  capitale  de  l'île  de  même 
nom ,  chef-lieu  de  .^ndjak,  sur  la  côte  sept., 
à  164  L  S.  S.  O.  de  Constantinople.  Lat.  N. 
35°  si  '  00'.  Long.  B.  aa"  4;'  45'.  Résidence 
du  gouverneur-général  de  l'île,  et  siège  d'un 
archevêché  grec.  Candie ,  bâtie  en  amphi- 
théâtre, offre  un  très-beau  coup-d'oùl  du 
côté  de  la  mer;  du  côté  de  terre,  les 
hautes  murailles  et  les  ouvrages  avancés  qui 
la  défendent  en  dérobent  la  vue  ;  on  entre 
du  port  dans  la  ville  par  une  porte,  qu'on 
'ferme  de  nuit.  L'intérieur  est  triste;  les 
maisons,  assez  bien  bâties,  ont  rarement 
deux  étages,  et  n'ont  pas  de  façade  exté- 
rieure, de  manière  que  les  rues  ne  sont 
formées  que  de  deux  murs  parallèles, 
dont  la  monotonie  n'est  interrompue  que 
par  des  portes  plus  ou  moins  grandes  prati- 
quées de  distance  en  distance,  et  quelque- 
fois par  des  treillis  garnis  de  vignes.  Dans 
la  rue  principale ,  on  a  construit  quelques 
boutiques  sur  un  même  aliguementet  d'une 
même  hauteur;  de  vastes  places  et  de  nom- 
breux jardins  occupent  une  grande  partie 
de  la  ville.  Le  sérail  ou  palais  du  pacha  est 
peu  remarquable.  Des  i4  mosquées,  celle  qui 
est  à  l'entrée  du  port  est  la  seule  remarqua- 
ble. 11  y  a  i  cathédrale  et  1  église  grecque, 
1  église  arménienne,  1  couvent  de  capucins 
et '  1  synagogue;  a5  fabriques  de  savon, 
et  quelques  distilleries  d'eau-de-vie.  Le  port, 
défendu  par  une  forteresse,  et  garanti  des 
vents  du  N.,  a  pu  contenir  autrefois  4o  vais- 
seaux; il  est  aujourd'hui  tellement  rempli 
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de  sable ,  qu'il  n'en  peut  plus  receroir  que 
kl  Le  commerce  est  peu  considérable  ;  on 
rxportc  principalement  du  savon ,  de  l'huile 
et  des  fruits.  i5,o5o  hab.  dont  1 3,000 Turcs, 
3,ooo  Grecs  et  5o  Juifr.  Près  de  la  ville  est 
le  cimetière  turc ,  promenade  favorite  des 
Turcs  ;  il  est  entouré  de  murs  et  ombragé  de 
eyprès,  d'orangers,  d'oliviers.  Il  y  a,  aux  en- 
virons de  la  forteresse  ,  un  lazaret  pour  les 
lépreux. 

On  croit  que  le  nom  de  Candie  vient  du 
mot  khandah  ,  qui  signifie  retranchement, 
parce  que  ce  fut  en  cet  endroit  que  se  re- 
tranchèrent les  Sarrasins  lorsqu'ils  vinrent 
faire  la  conquête  de  l'île,  sous  l'empereur 
d'Orient  Michel  11,  surnommé  Le  Bègue. 

Le  sandjak  de  Candie  occupe  la  partie 
orient,  de  l'île  depuis  le  mont  Psiloriti 
jusqu'au  cap  Salamone.  Sa  longueur  est 
d'environ  3a  1.,  et  sa  largeur  moyenne  de 
9  a  10.  Il  produit  du  blé,  de  l'orge,  un 
peu  de  coton  ,  et  des  raisin  s. 

CANDIE  (GRAND  et  PETIT  GOZZE 
DE) ,  îles  de  la  Méditerranée  ,  à  10  I.  S.  de 
l'île  de  Candie.  Le  grand  Gozzeest  par34°  5a' 
de  lat.  N. ,  et  par  ai *4  »'  de  long.  E. Le  pe- 
tit est  au  N.  O.  du  précédent,  par  3-4°  56' 
i5'  de  lat.  N.,  et  ai'So/  10'  de  long.  E. 

CANDIUou  CANJEO,  ville  et  port  de 
mer  de  l'empire  d'An-nam  ,  dans  laCochin- 
chine  ,  prov.  de  Don  -nay ,  à  6  1.  S.  S.  E.  de 
Sai  gon,  sur  l'île  de  Dong-Thrang,  à  l'em- 
bouchure du  Don-nay  ou  Sai-gon.  Les  mai- 
son» ne  sont  que  de  misérables  huttes;  les 
ha  bilans,  qui  sont  d'une  malpropreté  dégoû- 
tante, ont  la  réputation  de  gens  de  mauvaise 
foi. 

CANDLESHOE,  hundred  d'Angleterre, 
comté  de  Lincoln,  dan»  la  partie  S.  E.  de 
la  div.  de  Lindsey.  7,6i3  hab.  Wainfleet  en 
est  le  lieu  principal. 

CANDOR,  comm.  des  États  -  Unis,  état 
de  New- York ,  comté  de  Tioga ,  à  4 1.  E.  de 
Spencer,  et  4  5i  L  O.S.  O.  d'Albany.  i,655 
hab. 

CANDOZA,  bourgdu  Portugal,  prov.de 
Beira ,  comarca  et  à  6  1.  3/4  S.  8.  E.  de 
Vizcu.  ' 

CANDUouCANDOU,  lie  de  l'océan  In- 
dien. V oy.  Adop. 

CANDY,  cap  sur  la  côte  sept,  de  l'Ile  Cé- 
lèbes,  par  1*9'  de  lat.  N.,  et  119/  i3'  de 
long.  E. 

CANDY,  ville  et  anc.  capit.  de  l'ile  de 
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Ceylan ,  sur  la  rive  droite  du  Mahavelle  ,  h 
tsl.N.  N.B.  du  Pic  d'Adam, et  a  a31.N.  E. 
de  Colombo,  à  peu  prés  au  centre  de  111e  , 
dans  la  partie  la  plus  large  d'une  grande  val- 
lée, près  d'un  lac  artificiel  d'environ  i/3  de 
1.  de  long  creusé  par  les  ordres  du  dernier 
roi.Candy ,  entouré  de  montagnes  cou  vertrs 
de  bois,  consiste  en  une  seule  rue  de  3/3  de  1. 
de  long,  de  laquelle  partent  à  angles  droits 
beaucoup  de  ruelles.  Les  maisons  sont  éle- 
vées sur  de  petites  terrasses  de  5  pieds  au- 
dessus  du  niveau  de  la  rue.  On  y  arrive  par 
des  perrons.  Elles  ne  sont ,  en  général ,  corn  - 
posées  que.  d'un  rez-de-chaussée,  et  bâties 
en  terre  :  quelques-unes  sont  blanchies  et 
couvertes  en  tuiles;  les  autres  le  sont  en 
chaume  ou  avec  des  feuilles.  Les  seuls  édifi- 
ces remarquables  sont  l'anc.  palais  du  roi  - 
et  les  temples  de  Bouddha  et  d'autres  dieux. 
Le  palais,  long  et  fort  étroit,  occupe  un 
grand  espace  a  1*E.  de  la  ville  ;  les  apparte- 
nons en  sont  nombreux,  et  peints  d'une  ma- 
nière grotesque  :  les  murs  de  quelques  •  uns 
sont  revêtus  de  glaces.  On  y  voyait  autrefois 
la  salle  d'audience ,  où  le  roi  était  assis  sur 
un  trône  garni  d'or  et  enrichi  de  pierres  pré- 
cieuses. Ce  palais  renfermait  aussi  le  temple 
le  plus  révéré  de  111e ,  à  cause  de  la  dent  de 
Bouddha.  L'intérieur  de  ce  temple,  bati 
dans  le  goût  chinois,  est  tout  resplendissan 
d'or  et  de  pierreries,  et  il  y  a  dans  le  sanc- 
tuaire un  autel ,  sur  lequel  sont  placée»  plu- 
sieurs figures  de  Bouddha ,  représenté  amis  ; 
une  d'elles  est  en  cristal  de  roche ,  et  a  en- 
viron 1  pied  de  hauteur.  La  dent  du  Dieu 
est  placée  sous  une  grande  châsse  d'argent 
et  d'or ,  et  ornée  de  plusieurs  pierres  fine., 
et  de  chaînes  d'or.  Cette  précieuse  relique 
est  rarement  montrée  aux  étrangers.  Les  an- 
tres temples  sont  dans  les  environs  de  la 
ville,  et  placés  au  milieu  de  bosquets  de  co- 
cotiers et  d'immenses  figuiers.  Depuis  que 
Candy  est  an  pouvoir  des  Anglais ,  on  y  a 
construit  l'hôtel  du  gouverneur.  11  paraît  que 
depuis  181  lia  pop.  s'est  accrue  de  plusieurs 
familles  musulmanes,  qui  font  un  petiteom- 
merce. 

Le  royaume  dont  Candy  était  la  capitale 
avait  fini  par  soumettre  les  différens  états 
entre  lesquels  llle  de  Ceylan  fut  long-temps 
partagée.  Cet  état  était  divisé  en  plusieurs 
grandes  provinces,  telles  que  Candy,  Coï- 
tou ,  Matoura ,  Dambadar  et  Sittivacca.  Ces 
provinces  étaient  subdivisées  en  corlas. 
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Au  xvi»  siècle,  le  royaume  de  Candy  était 
florissant,  et  tendait  à  se  policer  et  a  s'en- 
richir, lorsque  l'invasion  des  Européens  le 
priva  de  tout  moyen  de  communiquer  avec 
les  nations  étrangères,  et  l'empêcha  d'en 
adopter  les  coutumes  et  les  arts.  Les  Portu- 
gais réduisirent  en  cendres  plusieurs  villes, 
et  renversèrent  impitoyablement  les  édifi- 
ces religieux  dont  elles  "étaient  ornées.  Cette 
sorte  de  sacrilège  fut  ce  qui  leur  aliéna  le 
plus  les  esprits  ;  aujourd'hui  même  les  insu- 
laires ne  parlent  d'eux  qu'avec  horreur. 

Les  pays  que  le  roi  de  Candy  conservait 
encore  à  la  fin  du  xvm*  siècle  étaient  :  au 
N.  O.,  le  Nourè-Calava  et  le  Hot  Courly;  plus 
à  l'E.,  le  Matouly,  renfermant  les  corlas  de 
Bintana,  Vélos,  Panoa,  et  quelques  autres; 
au  S.  F  .  l'Ouva;  dans  l'O.,  le  Cottemalé 
et  l'Hotterah  ;  enfin  ,  dans  le  centre ,  l'Ou- 
danour  et  le  Tatanour,  comprenant  les  deux 
principales  villes  desétats  du  monarque  can- 
dien.  Ces  deux  corlas  étaient  les  mieux  cul- 
tivés et  les  plus  peuplés;  on  les  distinguait 
par  le  nom  de  CotuU  OudtUh ,  comme  plus 
élevés  ét  d'un  accès  plus  difficile  qne  les  au- 
tres :  condé  ou  candi  signifiant  en  chingulais 
une  montagne,  et  oudda ,  grand. 

Le  roi  de  Candy  eut  fréquemment  la 
puerre  avec  les  Européens,  qui  pénétrèrent 
souvent  jusqu'à  sa  capitale  ;  mais  il  dut  son 
indépendance  aux  maladies  meurtrières  qui 
les  en  chassèrent  presque  toujours.  En  1798, 
l'adîgar,  mécontent  du  roi,  le  fit  mettre  à 
mort ,  et  élire  en  sa  place  un  jeune  Malabar 
sans  talent,  et  dont  le  seul  mérite  était  do 
descendre  de  la  famille  royale  par  une  fem- 
me. La  cour  de  Candy  ne  tarda  pas  à  mon- 
trer des  dispositions  hostiles  contre  les  An-  t 
plais  ;  leur  territoire  fut  inquiété ,  et  la  guerre 
éclata  en  i8o3.  Elle  fut  très  meurtrière  pour 
les  Anglais,  qui  pénétrèrent  jusqu'à  Candy  ; 
elle  cessa  en  180  II  n'y  eut  pas  de  traité 
conclu  pour  la  paix,  cette  formalité  n'ayant 
jamais  été  qu'un  gage  illusoire  de  la  durée 
de  la  tranquillité.  Cependant  le  roi  révolta 
tellement  ses  sujets  par  les  excès  de  sa 
cruauté,  qu'au  mois  de  février  181 5,  ils  im- 
plorèrent l'aide  des  Anglais  pourchasser  ce 
monstre  du  trône.  En  conséquence  une  ar- 
mée entra  dans  le  royaume  de  Candy,  et  le 
gouverneur  anglais  publia  une  proclama- 
tion annonçant  que  le  roi ,  s'étant  rendu 
odieux  à  son  peuple  ,  avait  cessé  de  régner. 
Le  tyran  s'enfuit  de  sa  capitale,  poursuivi 
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par  ses  propres  troupes  et  par  ses  sujets. 
Après  s'être  caché  successivement  en  plu- 
sieurs endroits,  il  fut  découvert  le  18  février 
par  des  paysans  et  des  Candiens  armés ,  qui 
le  remirent  entre  les  mains  des  Anglais  ;  il 
fut  transporté  sur  le  continent.  Ceux-ci 
a  vouèrent  que,  sans  la  coopération  des  chefs 
et  du  peuple,  l'expédition  n'aurait  jamais 
pu  réussir  aussi  heureusement  :  on  n'avait 
pas  perdu  un  seul  homme. 

En  1817,  l'ambition  de  quelques  chefs 
mécontens  excita  une  révolte  qui  éclata  au 
mois  de  septembre.  Quoiqu'elle  ne  s'éten- 
dit  que  sur  une  partie  du  royaume  de  Candv, 
elle  coûta  aux  Anglais  la  vie  d'un  grand  nom- 
bre de  soldats  et  des  sommes  considérables  ; 
enfin  la  guerre  cessa  en  novembre  1819.  De- 
puis ce  temps,  la  tranquillité  n'a  pas  été 
troublée. 

La  forme  du  gouvernement  du  royaume 
de  Candy  était  le  despotisme  pur;  cepen- 
dant les  actions  du  monarque  étaient  sou- 
mises au  contrôle  d'une  aristocratie  peu 
nombreuse  qui ,  lorsqu'elle  avait  quelque, 
mécontentement,  excitait  une  révolte  et  dé- 
posait le  souverain.  Quoique ,  suivant  une 
loi  fondamentale,  la  couronne  fut  élective  , 
elle  avait  cependant  appartenu  pendant  plu- 
sieurs siècles  à  la  même  famille  qui ,  ver- 
la  fin  du  xvm*  siècle,  était  à  peu  près  éteinte. 
Quelques  voyageurs  ont  raconté  des  fables 
absurdes  sin>  l'élection  des  rois  de  Candv. 

• 

Selon  la  coutume  des  monarques  de  l'Orient, 
ces  rois  prenaient  une  quantité  de  titres.  La 
plupart  de  ces  titres,  très-nombreux  et  ex- 
travagans,  étaient  dus  à  la  libéralité  des  Por- 
tugais et  des  Hollandais  ,  qui  payaient  ainsi 
les  portions  de  ses  états  dont  ils  s'empa- 
raient. Le  titre  ordinaire  était  empereur  de 
Ceylan,  roi  de  Candy  et  de  Jafnapatnam , 
prince  issu  du  Soleil  d'or,  etc.  On  ne  s'ap- 
prochait jamais  du  trône  de  ce  monarque 
sans  se  prosterner  trois  fois,  et  à  chacune  on 
répétait  du  ton  de  la  prière  la  plus  fervente 
la  longue  suite  de  ses  hautes  qualités.  On 
gardait  devant  lui  le  silence  le  plus  pro- 
fond ;  il  n'était  pas  permis  de  tousser  ni  de 
cracher.  Le  roi  de  Candy  était  le  seul  prince 
de  l'Orient  qui  ornât  sa  tête  d'une  couronne. 
Rarement  il  montait  à  cheval  ou  sur  un  élé- 
phant ;  il  se  faisait  ordinairement  porter  dan» 
un  palanquin.  Son  cortège  était  nombreux  ; 
des  gardes,  des  porte-etendards  nombreux, 
des  musiciens  raccompagnaient  ;  des  hom- 
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mes  armés  de  fouets  marchaient  les  pre- 
miers. Les  premiers  officiers  de  l'état  étaient 
les  deux  adigars  ou  premiers  ministres.  Leur 
pouvoir  excitait  la  jalousie  du  monarque, 
qui  les  choisissait  dans  des  partis  opposés. 
Ils  étaient  les  juges  suprêmes  :  on  pouvait 
appeler  de  leur  sentence  au  roi  ;  mais  on  ai- 
mait  mieux  y  acquiescer  que  de  hasarder 
une  démarche  qui  aurait  pu  devenir  funeste. 
Après  les  adigars  venaient  les  dissaouvas  ou 
gouverneurs  des  corlas,  qui  étaient  eo  même 
temps  officiers-généraux  de  l'armùe.  lis  ré- 
sidaient presque  toujours  a  la  cour  ;  des  lieu- 
tenans  les  remplaçaient.  D'autres  fonction- 
naires publics  remplissaient  des  fonctions 
subalternes.  Tous  ces  dépositaires  de  1  au- 
torité opprimaient  le  peuple ,  qui  était  ré- 
duit à  la  misère. 

Les  revenus  consistaient  en  contributions 
perçues  trois  fois  Tannée  de  la  manière  la 
plus  arbitraire,  en  argent ,  en  denrées  et  en 
marchandises  ,  même  en  armes  fabriquées , 
telles  que  lances  ,  piques  ,  flèches ,  bou- 
cliers ,  etc.  Indépendamment  de  ces  tributs 
levés  sur  les  classes  inférieures  du  peuple  , 
le  monarque  recevait  des  hondreous,  à  cer- 
taines époques,  des  presens  considérables; 
nul  n'osait  alors  se  présenter  les  mains  vides  : 
le  don  était  enveloppé  d'une  toile  blanche  , 
couleur  réservée  au  roi. 

Les  troupes  régulières  montaient  à  peu 
près  à  ao,ooo  hommes.  Un  corjfc  nombreux 
de  Malabars,  de  Malais  et  d'autres  étran- 
gers ,  formait  la  garde  du  monarque.  Toute 
cette  armée  était  bizarrement  équipée  et 
mal  armée. 

Les  Hollandais  avaient  réussi  à  isoler  com- 
plètement les  Candiens  des  autres  insulai- 
res ,  de  sorte  que  ces  indigènes  ont  conservé 
un  caractère  plus  prononcé.  Ils  ont  l'air  lier 
et  grave  ,  en  même  temps  beaucoup  de  po- 
litesse ,  d'astuce  et  de  perGdie  ;  ils  sont  ro- 
bustes et  bien  faits  ;  ils  ont  un  air  martial. 
Une  pièce  de  toile  de  coton  qui  fait  plusieurs 
ibis  le  tour  des  reins  en  formant  différens 
plis,  une  autre  qui,  après  avoir  enveloppé 
le  corps ,  se  relève  sur  le  dos  par  un  des 
bouts  |  tandis  que  l'autre  passe  entre  les 
jambes  ou  tombe  même  jusqu'à  la  cheville 
du  pied,  composent  leur  vêtement.  Us  ont 
les  bras,  les  épaules  et  la  poitrine  nus.  Leur 
coiffure  est  une  sorte  de  bonnet  ou  turban 
d'une  forme  particulière,  large  et  aplati  par 
le  haut ,  et  se  rétrécissant  vers  le  bas.  Ils 
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portent  un  baudrier  ou  un  ceinturon ,  au- 
quel pend  une  dague  ou  un  coutelas  fort 
court.  Une  feuille  de  talipot  leur  sert  de  pa- 
rasol. Us  ont  tous  des  anneaux  aux  doigts; 
très  -  peu  en  ont  aux  oreilles ,  parce  que  le 
roi  le  défend. 

Les  Candiens  sont  distingués  en  différen- 
tes castes  :  les  hondreous  ou  nobles  ;  les  ar- 

fèvres,  peintres,  etc.,  dont  le  métier  exige 
un  peu  d'adresse.  Les  barbiers  ,  potiers, 
blanchisseurs ,  etc. ,  dont  le  métier  passe 
pour  vil,  les  simples  soldats ,  enfin  les  la- 
boureurs. Ces  castes,  de  même  que  dans 
l'Hindoustan ,  ne  se  mêlent  jamais.  Il  y  a 
une  classe  de  malheureux  qui  est  hors  de 
toute  caste ,  et  condamnée  à  une  éternelle 
infamie  ;  elle  ne  peut  exercer  aucun  métier, 
et  souille  tout  ce  qu'elle  touche;  réduite  à 
mendier  pour  vivre  ,  elle  est  un  fardeau 
pour  la  société. 

C  ANE  (  LOUGH  ) ,  lac  d'Irlande ,  entre 
les  prov.  d'Ulster  et  de  Connaught ,  sur  la 
limite  des  comtés  de  Fermanagh,  de  Cavan 
et  de  Leitrim.  Sa  longueur  est  de  a  1.  î/s, 
et  sa  plus  grande  largeur  de  5/4  de  1.  Une 
petite  rivière  le  fait  communiquer  à  l'E.  au 
Lough  Mu  y  ,  et  un  autre  courant  d'eau  éta- 
blit, au  N.  O. ,  sa  communication  avec  le 
Lough  Melvin. 

CANE,  montagne  de  Sicile, prov.  de  Pa- 
ïenne, distr.  et  à  a  I.  i/a  S.  O.  de  Termini. 
On  y  trouve  des  agates  et  du  jaspe. 

CANEOO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
i  1.  a/3  E.  de  Villafranca  (Léon) ,  à  quelque 
distance  de  la  rive  gauche  de  la  Qua. 

CANÉE  (LA),  Cyoomu  ,  ville  sur  la  côte 
sept,  de  l'île  de  Candie ,  chef  -  lieu  de  san- 
djak ,  à  M 1. 0.  de  la  ville  de  Candie.  Lat.  N. 
35°  a8'  4o'.  Long.  E.  ai°4<>'  io\  Résidence 
d'un  gouverneur,  et  siège  d'un  évèquegrec. 
Elle  est  entourée  d'une  épaisse  muraille 
flanquée  de  bastions,  et  d'un  fossé  large  et 
profond ,  et  en  outre  défendue  par  une 
bonne  citadelle.  Elle  n'a  qu'une  porte.  Les 
maisons  sont  assez  bien  bâties ,  les  rues  sont 
larges  et  garnies  de  boutiques.  Il  y  a  plusieurs 
mosquées  et  églises ,  et  i  couvent  de  capu- 
cins. Le  port  est  défendu  par  un  fort ,  dans 
lequel  il  y  a  i  phare.  L'entrée  en  est  étroite, 
et  l'intérieur  peu  commode.  Il  y  a  sur  ses 
bords  un  très-beau  chantier  de  construction 
et  desarsenaux.  Cette  ville  a  plusieurs  fabri- 
ques de  savon ,  et  est  coosidérée  comme  la 
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pins  r om merra nte  del'tle.ElJe  exporte  beau- 
coup de  savon ,  huile ,  vins ,  oranges.  On 
évalue  sa  pop.  à  7,i5o  bab. 

La  Canée  appartenait  anz  Vénitiens,  lors- 
qu'en  i645  elle  fut  attaquée  par  les  Turcs, 
qui  s'en  emparèrent  après  5o  jours  de  siège. 

Lesandjak  de  La  Canée  occupe  la  partie 
occidentale  de  111e  de  Candie.  8a  plus  grande 
longueur,  de  l'E.  à  l'O.,  est  de  18  1.,  et  sa 
moyenne  largeur,  du  N.  an  8.,  de  toà  il  1. 
Il  est  en  grande  partie  montagneux  ,  et  ce- 
pendant fertile  en  grains ,  huile,  fruits ,  lin , 
coton  ,  soie  et  miel. 

CANEGGIO,  village  de  Suisse,  cant.  du 
Téain,  distr.  et  à  i  1.  N.  E.  de  Mendrisio, 
et  à  a  I.  3/4  S.  E.  de  Lngano ,  près  de  la  rive 
gauche  du  Muggio  ;  chef- lieu  de  cercle. 

C  AN  KG  HATE ,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  5  I.  N.  O.  de  Milan , 
distr.  et  à  a  1. 1/4  S.  O.  de  Saronno ,  près  de 
la  rive  droite  de  POlona.  11  y  a  une  fabrique 
de  soie.  790  hab. 

CANEL,  bourgade  de  la  Sénégambie, 
roy.  de  Foutatoro,  à  10  1.  S.  E.  de  Sedo, 
dans  une  belle  contrée  arrosée  par  le  Gui- 
loulou  ,  qui  se  jette  dans  le  Guiloum,  affluent 
du  Sénégal.  On  y  fond  le  minerai  tiré  d'une 
mine  de  fer  voisine.  6,000  hab. 

C  AN  EL  A ,  tle  sur  la  côte  mérid.  de  l'Es- 
pagne, prov.  de  Huelva  (Séville) ,  à  l'em- 
bouchure de  la  Guadiana,  et  à  a/3  de  1.  S. 
d' A  y  a  mon  te .  Elle  est  défendue  par  une  tour. 

CANELAS,  bourg  du  Portugal,  prov.de 
Tras-os-montes,eomarcaetà  al.  1/4  S. S.  E. 
de  VUlareal ,  près  de  la  rive  droite  du  Douro. 

CANELLI ,  bourg  des  États  Sardes ,  div. 
et  a  6  1.  S.  O.  d'Alexandrie ,  prov.  et  a  5  1. 
i/4  S.  E.  d'Asti;  chef-lieu  de  mand. ,  près 
de  la  rive  gauche  du  Belbo.  11  y  a  a  églises 
et  1  couvent.  11  s'y  tient  13  foires  par  an. 
3,  i4o  hab.  Son  territoire  renferme  des  car- 
rières de  pierre  a  chaux. 

CANELON ,  petite  ville  dugouv.,  de  l'in- 
tendance et  à  44  L  E.  de  Buenos-  Ayres ,  et  à 
9  I.  N.  de  Monte-Video. 

CANELOS  (S.  JOSE  DE),  petite  ville  de 
la  Nouvelle-Grenade ,  dans  l'anc.  roy.  et  à 
38  L  S.  E.  de  Quito ,  et  à  a5  1.  N.  de  Macas, 
prés  de  la  source  delà  Bobonaza.  Lat.  S.  i° 
3a'  ao'.  Long.  O.  790  5o\ 

CANELOS  (LOS) ,  peuplade  indienne  de 
la  Nouvelle-Grenade,  dans  l'anc.  10y.de  Qui- 
to, entre  le  Napo«et  le  Curaray.  Le  pays  qu'elle 
habite  prodoit  beaucoup  de  cannelle  sauva- 
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ge ,  ce  qui  a  fait  donner  à  cette  peuplade  le 
nom  qu  elle  porte.  Du  reste  ,  ce  pays  est  in- 
culte ,  et  couvert  de  forêts  impénétrables. 

CANEMORTO,  bourg  des  États  de  l'É- 
glise, délégation  et  à  7  I.  S.  de  Rieti ,  et  à 
9  1.  N.  E.  de  Rome. 

CANENA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
7  I.  a/3  N.  E.  de  Jaen ,  et  à  1  I  Y  de  Baeza. 

C  ANES  L  S,  lac  des  États-Unis,  état  de 
New- York,  dans  la  partie  occid.  du  comté 
d'Ontario.  11  a  a  1.  i/a  de  long  sur  1  1.  de 
large ,  et  se  décharge  dans  le  Genesee. 

CANES  YSANCHEZ,prov.  du  Pérou, 
dans  l'intendance  deCuico;  bornée  au  N. 
par  la  prov.  de  Quispicanchi;  à  l'E.,  par  celle 
de  Carabaya  et  par  le  gouv.  de  Bu«  nos-Ay- 
res,et  a  l'O.  par  la  prov.  de  Chumhi-Vilcas. 
Elle  a  3ol.de long duN.au S., et  1 5  de  large. 
Ce  pays  est  en  général  élevé,  et  les  monta- 
gnes y  sont  presque  toutes  couverte*  de  neige, 
ce  qui  rendleciimat  très-froid. Les  principa- 
les rivières  qui  l'arrose  ut  sont  la  Vikabamba 
et  l' A  pur  i  mac.  Le  sol  produit  du  froment,  de 
l'orge,  du  maïs  ,  des  pommes  de  terre  et  du 
quinquina.  Le  long  des  rivières  on  récolte 
quelques  fruits ,  et  il  y  a  des  pâturages ,  où 
l'on  élève  des  troupeaux  de  vigognes  et  d'au- 
tres bestiaux.  Il  y  a  aussi  dans  cette  prov. 
beaucoup  de  gibier.  Les  rivières  fournissent 
du  poisson  en  abondance,  et  les  oiseaux 
aquatiques  fourmillent  dans  les  marais.  Les 
montagnes  recèlent  des  mines  d'argent  aban- 
données, deux  mines  de  cuivre  et  plusieurs 
d'or  très  -  peu  importantes  :  on  y  trouve 
aussi  de  l'aimant.  18,000  hab.,  divisés  ena4 
peuplades.  La  prov.de  Canes  y  Sancheztire 
son  nom  de  deux  tribus  indigènes,  dont 
les  restes  y  demeurent  encore,  et  différent 
et  de  langue  et  de  moeurs.  Les  Canes ,  robus- 
tes, taciturnes  et  orgueilleux  ,  s'habillent 
de  noir  et  vont  à  cheval.  Les  Sanchex,  moins 
forts  et  moins  grand» ,  inconstans  et  gais  , 
■'ont  pour  vêtement  que  des  peaux.  Ces 
tribus  ont  vécu  sous  des  princes  indépen- 
dans  jusqu'à  leur  entière  soumission  par  les 
Incas. 

CANET,  cap  d'Espagne ,  sur  la  côte  de 
la  prov.  et  à  7  I.  N.  N.  E.  de  Valence,  en- 
tre l'embouchure  du  Rio  Seco  et  celle  du 
Murviedro. 

CANET  (LE),  village  de  France,  dép. 
du  Var,  arroud.  et  à  4  I-  S.  S.  O.  de  Dragui- 
gnan,cant.  deLorgues;  sur  une  hauteur. 
11  a  1  manufacture  de  cristal  et  de  verres  à 
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vitre*.  933  hab.  Il  y  a  1  mine  de  plomb  dans 
les  environs. 

CANET- DE  -  M  AR ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  9  I.  1/7  N.  E.  de  Barcelone  (Cata- 
logne), sur  la  Méditerranée.  On  y  fabrique 
de  la  dentelle ,  et  on  y  distille  de  l'eau-de- 
Tic. 

CANETE,  bonrg  d'Espagne,  prov.  et  à 
10  I.  3/4  E,  de  Cuenca ,  sur  un  affluent  dn 
Gabriel. 

CANETE,  prov.  du  Pérou ,  intendance 
de  Lima ,  au  S.  de  la  prov.  de  Cercados.  Elle 
s'étend  l'espace  d'environ  3o  1.  le  long  de  la 
côte  du  Grand  Océan.  On  y  récolte  abon- 
damment du  froment,  du  maïs,  du  sucre, 
et  toutes  sortes  de  fruits ,  et  on  y  fait  com- 
merce de  poisson ,  de  sel  tiré  des  salines  de 
Cbilca,  et  de  salpêtre.  Le  chef-lieu  de  cette 
prov.  porte  le  même  nom. 

CANETE,  ville  du  Pérou  ,  intendance  et 
à  38 1.  S.  S.  E.  de  Lima  ;  chef-lieu  de  prov., 
sur  le  Grand  Océan.  Elle  a  1  port  petit  et 
peu  sftr.  , 

CANETE  DE  LAS  TORRES,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  7 1.  3/4  E.  de  Cordoue, 
et  à  1  I.  1/4  E.  de  Bujalance ,  près  de  la  rive 
droite  du  Canalejo. 

CANETE-LA-REAL  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  10 1.  i/a  O.  N.  O.  de  Maiaga  (Sé- 
viJJe),età4  I.  i/a  N.  E.  de  Ronda. 

CANET- LO- ROI  G  ,  bourg  d'Espagne, 
prov.etài4l  i/aN.de  Castellon  delà  Plana 
(Valence) ,  et  a  6  1.  i/i  N.  N.  O.  de  Peiïis- 
cola.  11  y  a  des  distilleries  d'eau-de-vie.  On  y 
élève  des  vers  à  soie  et  des  abeilles.  1,710 
hab. 

CANEV  A ,  bourg  du  roy.  Lombard -Véni- 
tien ,  prov.  et  a  i3  I.  i/a  O.  d'Udine  ,  distr. 
et  a  1  1.  N.  O.  de  Sacile.  11  a  un  fort.  2,950 
hab. 

CANEWDON,  village  d'Angleterre, 
comté  d'Essex ,  hundred  et  à  1  I.  N.  E.  de 
Rochford.  On  prétend  que  Canut  y  a  tenu 
sa  cour.  Il  y  a  1  château  entouré  de  retran- 
chemens,  et  qui  faisait  partie  d'une  anc.  for- 
teresse. 757  hab. 

CANEY-FORK,  rivière  des  États-Unis, 
état  de  Tennessee.  Elle  prend  sa  source  dans 
le  versant  N.  O.  des  monts  Cumberland, 
arrose  les  comtés  de  Warren ,  de  White  et 
de  Smith,  et  se  joint  au  Cumberland,  par 
la  gauche,  vis-à-vis  de  Carthage,  après  un 
cours  d'environ  a5  l.  du  S.  E.  au  N.  O. 

CANFRANC ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
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à  14  1.  N.  N.  O.  de  Huesca  (  Aragon) ,  et  à 
3  1.  i/a  N.  de  Jaca,  dans  une  vallée  et  sur 
la  rivière  de  même  nom.  Il  y  a  près  de  là 
un  passage  très-fréquenté  qui  conduit  de 
l' Aragon  en  France  à  travers  les  Pyrénées. 

CANGALA,  fleuve  de  la  Guinée  infé- 
rieure ,  dans  le  Benguela.  11  prend  sa  source 
par  i4°  de  lat.  S.  et  i3°  de  long.  E.,  et, 
après  un  cours  de  37  1.  de  PB.  à  PO.,  se  jette 
dans  l'Atlantique,  où  il  forme  la  petite  baie 
de  Lapa. 

CANGAS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
1  1.  1/3  N.  de  Vigo  (Galice) ,  sur  la  cote  sept, 
de  la  baie  de  Vigo. 

CANGAS-  DE •  OMS,  Coucaha,  petite 
ville  d'Espagne,  prov.  et  à  11  I.  E.  S.  E. 
d'Oviedo  (Asturies) ,  au  confluent  de  la  Vua 
et  du  Chico.  Les  environs  sont  rians.  La  cé- 
lèbre abbaye  de  Cobadonga  est  près  de  là, 
ainsi  que  le  monastère  de  Saint- Pierre  de  Vil- 
lanosa  ,  qu'on  dit  être  bâti  sur  l'emplace- 
ment d'un  palais  d'Alphonse  1". 

CANGAS  DE  TINEO,  petite  ville  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  à  11  I.  O.  S.  O.  d'Oviedo 
(Asturies) ,  au  confluent  de  la  Narcea  et  da 
Naviego. 

CANGREJOS ,  île  de  l'océan  Atlantique 
équinoxial ,  â  l'embouchure  de  l'Orénoque, 
sur  la  côte  du  gouv.  de  Caracas,  par  8°  5o' 
de  lat.  N. ,  et  6a°  a5'  de  long.  O.  On  la 
nomme  quelquefois  Cangray.  Elle  est  petite, 
et  habitée  par  des  Caraïbes. 

C  A  Nil  A,  bourg  du  Portugal ,  prov.  d'Rs- 
tremadure,  comarca  et  à  1 1  1.  N.  E.  de  Se- 
tuval,  sur  une  colline,  et  sur  la  rivière  de 
même  nom.  Il  est  habité  par35o  familles. 

CAMICATTI,  ville  de  Sicile,  prov..  distr. 
et  4  6  I.  N.  E.  de  Girgenti,  et  è  6  I.  S.  O. 
de  Caltanisetta  ;  chef-  lien  de  cant.  Elle  est 
bien  bâtie ,  et  renferme  1 6,455  hab. ,  la  plu- 
part agriculteurs. 

CANlCOSA,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  i3  1.  S.  E.  de  Burgos,  au  pied  de  la  sierra 
de  la  Umbria. 

CANIGOU,  mont  de  France,  dép.  des 
Pyrénées  Orientales,  arrond. ,  cant.  et  à 
a  1.  i/a  S.  de  Pradcs,  et  à  9  1.  i/a  S.  O.  de 
Perpignan.  Il  s'élève  à  1,^57  toises  au-des- 
sus du  niveau  delà  mer,  et  peut  être  compté 
parmi  les  principaux  sommets  des  Pyrénées, 
dont  il  n'est  cependant  qu'un  contre  fort. 
On  y  trouve  un  grand  nombre  d'ours,  de 
sangliers  ,  de  loups  et  de  daims. 

CANIIIUEL,  village  de  France,  dép. 
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des  Côtes-du-Nord ,  arrond.  et  à  5  I.  5/4  S. 
de  Guingamp ,  et  à  7  1.  1/4  S.  O.  de  Saint  - 
Brieuc  ;  cant.  de  Bothoa.  1,291  hab. 

CANILES,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
a>l.  i/a  E.  de  Grenade ,  et  a  il.  1/4  S.  S.  E. 
de  Baza;  au  confluent  du  Galopon  et  de  la 
Balaja. 

CANILLAS  ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  9  I.  O.  S.  O.  de  Logrono  (  Burgos  )  ,  et  a 
1  1.  a/3  8.  E.  de  Santo-Domiogo  de  laCal- 
rada. 

CANILLAS  ,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  1  I.  i/3  N.  E.  de  Madrid. 

CANILLAS,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
a  14  I.  E.  N.  E.  de  Valladolid  (Palencia) ,  et 
à  a  1.  3/4  S.  E.  de  Valtanas ,  sur  la  rive  gau- 
che de  PEsgueva. 

CANILLAS  DE  ABAYDA,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et*  8  I.  E.  N.  E.  de  Malaga 
(Grenade) ,  tt  à  3  I.  N.  E.  de  Velex-Ma- 
laga. 

CANILLAS  DE  ACEYTUNO,  bourg 
d'Espagne  ,  prov.  et  a  7  1.  tf  \  N.  E.  de  Ma- 
laga (Grenade),  et  a  3  1.  i/a  N.  de  Velez- 
Malaga. 

CANILLEJAS,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  1  1.  i/a  E.  N.  E.  de  Madrid. 

CANIN  A,  bourg  de  la  Turquie  d'Europe, 
sandjak  et  I  i/a  1.  S.  E.  d'Avlone  ,  et  à  1/4 
de  1.  de  la  mer  Adriatique.  11  y  a  1  château 
qui  tombe  en  ruine. 

CAN1NDÉ,  rivière  du  Brésil,  prov.  de 
Piauhy.  Elle  prend  sa  source  dans  le  versant 
occid.  de  la  serra  d'1  biapaba,  coule  au  N.  O., 
passe  près  de  la  ville  d'Oeyras ,  reçoit  l'Ita- 
bim  par  la  droite,  et  va,  après  un  cours  de 
65  1.  à  travers  un  pays  riche  en  pâturages,  se 
joindre  au  Piauhy,  à  i5  I.  au-dessous  d'Oey- 
ras. 

CANINO,  bourg  des  Élats  de  l'Église, 
délégation  et  à  61.  i/a  O.  N.  O.de  Viterbe, 
et  a  5  1.  S.  O.  du  lac  de  Bolsena.  Le  prince 
de  Canino,  Lucien  Bonaparte,  y  a  un  beau 
palais.  C'est  la  patrie  de  Paul  m. 

CANIS,  lie  de  la  Méditerranée,  près  de 
la  côte  sept,  du  roy.  de  Tunis.  Lat.  N.  370 
ao'  i5'.  Long.  E.  70  44'  4o'. 

CAN1STEO,  rivière  des  États  Unis,  état 
de  New-York,  comté  de  Steuben.  Elle  prend 
sa  source  près  du  village  de  son  nom  ,  coule 
à  l'E.  S.  E.  ,et  se  joint  au  Conhocton  ,  près 
de  Painted -post ,  pour  former  la  Tioga.  Son 
cours  est  d'environ  16  l.  ;  elle  est  navigable 
quelques  lieues  avant  sa  jonction. 
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CANiSY,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Manche ,  arrond.  et  à  1 1.  a/3  S.  O.  de  Saint- 
Lô  ;  chef-lieu  de  cant.  Il  y  a  1  fabrique  de 
draps  et  de  coutils.  900  hab. 

CANiZA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
la  1.  E.  de  Vigo  (Galice) ,  et  à  8  1.  N.  E.  de 
Tny. 

CANIZAL,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à 
7I.  i/a  E.  N.  E.de  Sala  manque  (Toro). 

CANlZAR,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  a 
3  1.  1/4  N.  E.  de  Guadalaxara,  entre  l'He- 
nares  et  le  Valdenaches. 

CANlZARES,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  1 1  1.  N.  de  Cuenca,  entre  la  Guadicla 
et  l'Escabas. 

CANJÉ,  rivière  delà  Guyane  anglaise, 
qui  coule  entre  le  Berbice  et  le  Courantin, 
et,  après  un  cours  de  18  1.  du  S.  au  N.,  se 
réunit  au  premier  de  ces  fleuves  près  de  son 
embouchure  dans  l'Océan.  Elle  est  naviga- 
ble pour  de  petits  bétimens  jusqu'à  10  1.  au- 
dessus  de  son  confluenl.  Le  reste  de  son 
cours  est  souvent  interrompu  par  des  chutes. 

CANJEO,  ville  de  l'empire  d'An-nam. 
Foy.  Cardiu. 

CANKUN,  île  sur  la  côte  du  Mexique, 
près  de  l'extrémité  N.  E.  dn  Yucatan.  Elle 
n'est  séparée  de  la  terre  ferme  que  par  un 
canal  fort  étroit.  Sa  longueur  est  de  i3  1. ,  » 
et  sa  moyenne  largeur,  de  a  1.  i/a.  Lat.  N. 
ai*.  Long.  O.  890  a6\ 

CANNA,  village  du  roy.de  Naples,  prov. 
de  la  Calabre  Citérieure ,  distr.  et  a  9 1.  1/2 
N.  E.  de  Castrovillari,  cant.  et  à  1  1.  i/a  N. 
E.  d'Oriolo.  Il  s'y  tient  1  foire  en  juillet. 
1 ,34»  hab. 

CANNANEA  ou  CANANEA,  petite  île 
de  l'océan  Atlantique  ,  près  de  la  côte  du 
Brésil  ,  prov.  de  Saint-Paul  ,  comarca  de 
Curytiba.  Lat.  S.  a5°  o'  35*.  Long.  O.  490 
54'.  Elle  a  une  petite  ville  de  même  nom  qui 
est  à  48  1.  S.  O.  de  S1.  Paul ,  et  à  a6  1.  E. 
N.  E.  de  Curytiba.  Il  y  a  une  église  parois- 
siale. Les  habitans  font  la  pèche. 

CANN  ARA,  bourg  des  États  de  l'Église, 
délégation  et  à  4  1.  a/3  S.  E.  de  Pérouse,  et 
a  a  1.  i/a  N.  0.  de  Foligno ,  sur  la  rive  gau- 
che du  Topino. 

CANNAY  ou  CANA  ,  une  des  îles  Hébri- 
des ,  sur  la  côte  d'Écosse-,  à  1  1.  i/a  N.  O.  de 
Rum  ,  et  à  4  I.  S.  O.  de  l'Ile  de  Sky.  Elle 
a  1  1.  i/i  de  long  sur  i/a  1.  de  large,  et  est 
fertile.  On  y  remarque  une  montagne  qui 
porte  le  nom  de  montagne  de  la  Boussole 
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parce  que  dans  le  voisinage  l'aiguille  aiman- 
tée varie  d'un  quart  de  cercle  a  l'O.  a5o 
Lab. 

CANNES,  Ad  Hobbka  ,  ville  de  France, 
dép.  du  Var,  arrond.  et  à  3 1.  S.  E.  de  Grasse, 
et  a  10  1.  E.  de  Draguignan;  chef  - lieu  de 
cant.,  sur  la  Méditerranée ,  et  sur  la  route  de 
Toulon  à  Nice.  Elle  n'a  qu'une  anse  très-peu 
profonde,  et  les  navires  sont  obligés  de  se 
tenir  à  l'ancre  à  quelque  distance  de  la  côte. 
Une  batterie  placée  sur  la  plage  est  sa  seule 
défense.  Il  y  a  sur  une  colline  escarpée  un 
vieux  château-fort  maintenant  en  ruine.  Les 
maisons,  séparées  de  la  côte  par  une  jolie 
promenade ,  sont  bien  alignées  et  assez  bien 
b&ties.  On  fait  à  Cannes  une  grande  pêche 
de  sardines ,  et  commerce  d'huile ,  vin  et 
fruits.  L'air  y  est  très-malsain.  2,800  hab. 
Napoléon  y  débarqua  en  i8i5  en  venant  de 
l'ile  d'Elbe. 

CANNES,  Car**,  filage  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  la  Terre  de  Bari ,  distr.,  cant. 
et  à  a  1.  1 /a  O.  S.  O.  de  Barle  tta,  près  de 
l'Ofanto.  Il  occupe  l'emplacement  de  Can- 
nes, célèbre  par  la  défaite  des  Romains  par 
Annibal ,  l'an  ai6  arant  J.  C.  Le  champ  de 
bataille  porte  encore  le  nom  d'ii  campo  di 
sangut.  Les  habitans  y  ont  trouve  des  éperons 
et  des  tètes  de  lances. 

CANNESBAY  ou  CANISBAY,  paroisse 
d'Ecosse , comté  et  presbytère  de  Caitbness, 
sur  le  détroit  de  Pentland ,  4  l'extrémité  N. 
E.  de  la  Grande-Bretagne.  Elle  tire  son  nom 
de  la  baie  de  Cannes,  qui  est  formée  sur 
sa  côte  entre  le  cap  Duncansby  et  le  Hay- 
head,  et  a,  de  l'E.  à  l'O.,  une  étendue  d'en- 
viron al.  i/a.a,oa8  hab. 

CANN  ET,  village  de  France,  dép.  du 
Var,  arrond.  et  à  al.  3/4  S.  E.  de  Grasse  , 
cant.  et  à  al.  1/4  O.  d'Antibes.  1,180  hab. 

CANNETELLO,  village  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  la  Calabre  intérieure  1", 
distr.  et  à  3  1.  1/4  N.  de  Reggio,  cant.  de 
Villa  S.  Giovanni,  sur  le  détroit  de  Messine. 
11  fut  presque  détruit  par  le  tremblement 
de  terre  de  1783.  La  pêche  y  est  abondante. 
i,3oo  hab. 

CANNETO,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  4  7  1.  O.  de  Mantone  ; 
chef  -  lieu  de  distr. ,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Oglio ,  dans  une  situation  agréable.  a,55o 
Lab.  11  s'y  tient  1  foire  de  4  jours  le  3o  no- 
vembre. On  croit  que  ce  bourg  date  de  55o 
ans  avant  l'ère  chrétienne* 
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Le  district  renferme  8  communes  et  i4,43» 
hab. 

CANNETO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre  de  Bari,  dittr.  et  à  3  1. 
i/a  S.  de  Bari  ;  chef-lieu  de  cant.  Il  s'y  tient 
1  foire  le  dernier  dimanche  de  juillet.  i,65o 
hab.  Le  territoire  produit  beaucoup  d'à- 
mandea,  d'anis  et  de  cumin. 

CANNINGTON , hundred  d'Angleterre, 
dans  la  partie  occid.  du  comté  de  Somerset. 
5,i 56  bab. 

CANNINGTON  ,  village  d'Angleterre  , 
comté  de  Somerset,  hundred  de  même  nom, 
à  1  1.  N.  O.  de  Bridge»  a  ter.  Robert  y  fon- 
da ,  en  u4o,  un  couvent  qui  n'existe  plus. 
i,ai5  hab. 

CANNOCK,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Staflbrd,  hundred  de  Cuttlestooe,a  3  1. 0. 
de  Litchfleld ,  sur  le  Trent ,  dans  un  pays 
stérile.  3,780  hab.  On  trouve  dans  les  envi- 
rons une  sorte  de  fer  qu'on  appelle  pierre 
de  Cannock. 

C  AN  NON,  rivière  des  États-Unis ,  terri  t. 
de  Missouri;  elle  prend  sa  source  par  43" 
5o'  de  lat.  N.  et  96"  5'  de  long.  O. ,  coule 
vers  le  N.  E. ,  et  se  jette  dans  le  Mississipi , 
entre  les  lacs  Su.  Croix  et  Pépin  ,  après  un 
cours  d'environ  3o  1. 

CANNON-BALL  (BOULET  DE  CA- 
NON), rivière  des  États-Unis,  terri  t.  de 
Missouri  ;  elle  prend  sa  source  vers  46°  de 
lat.  N.  et  io5*  de  long.  O.,  coule  à  l'E.  N. 
E.,  et  se  jette  dans  le  Missouri ,  par  la  rive 
droite ,  sous  46°  40'  de  lat. ,  après  un  cours 
d'environ  45  L  Elle  a  environ  70  toises  de 
large  à  son  embouchure ,  et  arrose  une  belle 
vallée ,  où  le  sol  d'alluvion  s'étend  de  cha- 
que côté  à  près  d'un  tiers  de  lieue. 

CANNONBY  (CROSS),  village  d'Angle- 
terre, comté  de  Cumberland,  hundred  J'Ai 
lerdale  au-dessous  du  Derwent,  à  a  1.  N. 
N.  O.  de  Cockermouth,  près  de  la  baie  d'Al- 
lonby.  2,o3a  hab. 

CANO,  petite  île  dn  Grand  Océan  équi- 
noxial ,  près  de  la  côte  du  Guatimala,  prov. 
de  Costa-Rica ,  au  S.  O.  du  golfe  Dulce. 
Lat.  N.  8Q  5o'.  Long.  O.  86°. 

CANO,  bourg  du  Portugal,  prov.  d*Al- 
entejo,  comarca  et  à  5  I.  S.  E.  d'Avis. 

CANO,  ville  du  Soudan ,  par  i3°  de  lat. 
N.  et  6'  4o'  de  long.  E. 

CANO  AS,  ville  de  la  Nouvelle-Grenade, 
prov.  d'Antioquia.  Lat.  N.  6°  i5'.  Pop.  n> 
hab. 
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CANOAS  (RIO  DA8),  rivière  du  Bré- 
sil ,  prov.  de  Saint  Paul,  comarca  de  Cury- 
tiba.  Elle  prend  sa  source  dans  le  versant 
occid.  du  Monte  Tayo,  et  se  jette  dans  le 
Xapeco,  à  73  1.  S.  O.  de  Curytiba ,  après  un 
court  d'environ  4*  !•  de  l'E.  à  PO. 

CANOBBIO,  bourg  des  États-Sardes, 
div.  de  Novare ,  prov.  et  à  3  1.  5/4  N.  N.  E. 
de  Pallanza;  chef-lieu  de  mand.,  dans  la 
vallée  Canobbina  ,  à  l'embouchure  du  Te- 
nere  dans  le  lac  Majeur.  L'église  a  été 
bâtie  sur  les  dessins  de  Bramante,  et  l'on  y 
voit  de  bons  tableaux.  Il  y  a  des  tanneries 
fameuses  depuis  le  xv*  siècle.  1,756  hab. 

CANOBBIO,  village  de  Suisse ,  cant.  du 
Tésin  ,  distr.  et  à  3/4  de  1.  N.  N.  E.  de  Lu- 
gano ,  et  à  3 1.  3/4  S.  E.  de  Bellinzone.  11  y 
a  1  papeterie  et  i  chfiteau  en  ruine. 

CANOLO,  bourg  du  roy.  de  N  a  pies,  prov. 
de  la  Calabre  Ultérieure  1" ,  distr.,  cant.  et 
à  1 1.  î/a  N.  N.  O.  de  Gerace,  sur  le  versant 
orient,  des  Apennins.  On  y  élève  des  vers 
à  soie.  i,5oo  hab. 

CANOLOUR,  lie  de  l'archipel  des  Mo- 
luques.  La  t.  S.  5°  10'.  Long.  E.  139°  5a'. 

CANONBY,  village  d'Ecosse,  comté  de 
Dumfries,  presbytère  de  Langhalui ,  à  5  1. 
E.  N.  E.  d'Annan,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Esk.  11  renferme  des  mines  de  houille  et 
des  carrières  de  pierre  calcaire.  3,o»4  hab. 
On  voit  dans  les  environs  les  vestiges  d'un 
camp  romain. 

C  A  NO  NIC  A ,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  a  3  1.  5/4  S.  O.  de  Ber- 
game ,  distr.  et  a  a  1.  N.  O.  de  Treviglio ,  sur 
la  rive  gauche  de  l'Adda ,  près  de  son  con- 
fluent avec  le  Brembo ,  et  â  l'embranche- 
ment dn  canal  de  la  Martczana  ,  qui  le  met 
en  communication  avec  Milan.  11  sert  d'en- 
trepôt à  Milan  pour  les  marchandises  que 
cette  ville  envoie  dans  le  Brescian  et  le 
Bergamasque.  930  hab.  Aureolus,  qui  dis- 
putait l'Empire  Romain  à  Claude-le-Gothi- 
que ,  y  fut  vaincu  par  ce  prince,  en  a47 ,  «t 

CANONSBURGH,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Pensylvanie,  comté  et  à  al. 
N.  N.  E.  de  Washington,  et  â  3o  1.  O. 
d'Harrisburg  ;  on  y  a  fondé  en  180a  le  col- 
lège de  Jeflerson.  44o  hab. 

CANOSA ,  village  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  l'Abrutie  Citérieure ,  distr.  et  à  3  1.  8. 
E.  de  Chieti,  cant.  de  Tollo.  1,117  naD- 

CANOSA ,  ville  du  roy.  de  Naples ,  prov. 
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de  la  Terre  de  Bari ,  distr.  et  â  4  1.  3/4  S.  O. 
de  Barletta,  à  i5  1.  1/4  O.  N.O.  de  Bari,  et 
à  1  1.  de  la  rive  droite  de  l'Ofanto  ;  chef  lieu 
de  cant.  II  y  a  a  églises  paroissiales,  dont 
une  renferme  un  beau  tombeau  en  marbre 
où  Boliémond,  prince  d'Antioche,  est  en- 
terré. Il  s'y  tient  a  foires,  le  6  février  et  le 
39  juillet.  4, on'  \  hab. 

Cette,  ville  est  le  Canusium  où  les  Ro- 
mains se  retirèrent  après  leur  défaite  à  Can- 
nes. Elle  fut  prise  par  les  Français  en  i5oa. 

CANOSSA ,  bourg  du  duché  de  Modène, 
distr.,  cant.  et  à  41*  >/4  s  de  Reggio, 
sur  une  montagne.  Il  a  un  château  où  l'em- 
pereur Henri  iv  fit  pénitence  en  présence 
du  pape  Grégoire  vu  et  de  la  comtesse 
Mathilde.  85o  bab. 

CANOURGUE  (LA),  ville  de  France, 
dép.  de  la  Lozère,  arrond.  et  k  5  1.  i/a  S. 
S.  O.  de  Marvejols,  et  à  5  1.  a/5  S.  O.  de  Men- 
de;  chef- lieu  de  cant.,  sur  l'Urugne,  dans 
un  vallon  agréable  et  fertile.  11  y  a  des  fila- 
tures de  coton ,  des  fabriques  de  draps ,  tri- 
cots ,  cadis  et  autres  lainages ,  et  de  toiles 
de  coton.  Elle  fait  aussi  un  commerce  con- 
sidérable en  hestiaut  et  grains.  1,750  hab. 

CÂNPOUR,  Caunfoor,  ville  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  présidence  du  Bengale, 
anc.  prov.  et  â  45  1.  N.  O.  d'AUah-abad , 
et  â  10  1.  N.  de  Korah,  sur  la  rive  droite  du 
Gange.  C'est  la  résidence  d'un  juge  provin- 
cial de  la  juridiction  de  Bareily ,  d'un  per- 
cepteur  d'impôts  et  d'un  agent  commercial. 
La  ville  est  ancienne  et  grande.  On  y  fait 
un  commerce  considérable  par  le  Gange. 
Les  Anglais  ont  établi  dans  les  environs  des 
canton nemens  pour  7,000  hommes  d'infan- 
terie et  4 00  de  cavalerie  ;  c'est  un  très-bon 
poste  militaire.  La  chaleur  y  est  presqu'in- 
supportable  en  avril ,  mai  et  partie  de  juin. 

CANQUENES,  distr.  du  Chili,  borné  au 
N.  par  celui  de  Maule;  â  l'E.,  par  celui 
d'Isla-de-Maule  ;  au  S.,  par  cent  de  Chillan 
et  d'itata  ;  et  à  l'O.,  par  le  Grand  Océan. 
Sa  longueur,  de  l'E.  a  l'O.,  est  de  54  I. ,  et 
sa  moyenne  largeur,  du  N.  au  S.,  de  10  1. 
La  Maule,  qui  le  limite  vers  le  N. ,  est  la 
rivière  la  plus  considérable  qui  l'arrose. 

CAN8EAU  (BOYAU  DE),  détroit  qui 
sépare  au  N.  E.  la  Nouvelle-Écosse  de  la 
côte  S.  O.  de  l'Ile  du  Cap-Breton ,  entre  la 
baie  de  S*.  Georges,  formée  par  le  golfe 
S*.  Laurent,  et  la  baie  Cbedabucto.  Il  a  6 1. 
de  longueur  et  1  l.daus  sa  mayenne  largeur. 
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C  ANSEAU,  cap  qui  Corme  l'extrémité  N. 
£.  de  la  Nouvelle-Écosse,  dans  la  Nouvelle- 
Bretagne  ,  par  45*  ao'  de  lat.  N. ,  et  63°  10' 
de  long.  O. 

C  AN  SEAU,  île  de  l'Atlantique,  près  de 
la  cote  N.  E.  de  la  Nouvelle-Ecosse ,  au  S. 
E.  du  détroit  de  son  nom.  Elle  est  petite, 
et  a  un  bon  port  et  deux  baies ,  où  les  vais- 
seaux peuvent  ancrer  en  sûreté. 

CANSTADT  ou  CANNSTADT ,  ville  du 
roy.  de  Wurtemberg ,  cercle  et  sur  la  rive 
droite  du  Necker,  à  1  1.  N.  E.  de  Stuttgart  ; 
chef-lieu  d'un  baill.  supérieur.  2,760  hab. 
Le  baill.  renferme  a  manufactures  de  tabac 
et  19,1 18  bab. 

C  ANTA ,  prov.  du  Pérou ,  intendance  de 
Lima,  bornée  au  N.  et  à  l'E.  par  l'inten- 
dance de  l'arma  ;  .m  S.,  parla  prov.  de  Gua- 
roebira;  et  à  l'O.,  par  celle  de  Cbancay.  Sa 
longueur  de  l'E.  à  l'O.  est  de  35  1.,  et  sa 
largeur  du  N.  au  S.  de  a4  1-  Elle  est  traver- 
sée par  les  Andes.  Le  sol  en  est  généralement 
montagneux,  mais  il  offre  de  très-beaux  pâ- 
turages où  l'on  élève  de  nombreux  troupeaux 
de  bestiaux.  Dans  les  parties  les  moins  ac- 
cessibles ,  il  y  a  des  lamas  et  des  vigognes 
en  grande  quantité.  Le  chef-lieu  est  Canta. 

C  ANTA,  ville  du  Pérou  ,  intendance  et  à 
a3  1.  N.  N.  E.  de  Lima;  chef-lieu  de  prov., 
sur  le  versant  occid.  des  Andes. 

CANTABR  AN  A,  bourg  d'Espagne,  prov\ 
et  à  8  l.  3/4  N.  N.  E.  de  Burgos ,  et  a  4  1.  i/5 
N.  N.  O.  de  Brivicsca ,  sur  la  rive  gauche  de 
la  Cadrecha. 

CANTABRES  (MONTS),  chaîne  de 
montagnes  qui  forme  le  prolongement  oc- 
cidental des  Pyrénées.  Les  monts  Gantabres 
courent,  en  général,  sous  le  43*  parallèle, 
et  s'étendent  entre  4°  et  1 1*  36'  de  long. 
O.  Leur  longueur,  en  ligne  droite,  est  de 
i3-  1.;  mais  le  développement  du  faite,  en 
raison  de  ses  sinuosités,  en  contient  au 
moins  une  fois  autant. 

Ces  monts  tirent  leur  nom  de  l'ancienne 
Cantabrie  (dans  l'Hispanie  Cilérieure ).  Us 
séparent  une  partie  de  la  Navarre  du  Gui- 
puscoa  ,  la  Biscaye  de  l'Alava ,  le  partido 
de  Burgos  de  celui  de  la  Montana ,  les  As- 
turies  du  roy.  de  Léon ,  et  se  divisent ,  dans 
la  Galice,  en  deux  branches  principales, 
dont  l'une  aboutit  au  cap  Ortegal,  l'autre 
au  cap  Finistère. 

Des  sources  de  l'Anezo ,  affluent  orient, 
de  l'Oria ,  où  les  Pyrénées  se  terminent ,  au 
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port  ou  col  de  Gorrity,  b  cbaiue  des  Can- 
tabres  règne  parallèlement  au  littoral  de  la 
mer  de  Biscaye,  dont  la  distance  moyenne 
n'est  guère  que  de  61. ,  la  plus  grande  de  ao, 
et  la  moindre  de  5.  Ce  n'est ,  en  effet ,  que 
dans  le  dernier  quart  de  son  extension  lon- 
gitudinale qn'elle  se  plie  à  angle  droit  vers 
le  S.,  pour  remonter  brusquement  au  N., 
après  avoir  parcouru  8  1.  seulement  dans  la 
première  direction.  Dans  ce  nouveau  dé- 
tour, elle  enveloppe  le  Minho  et  ses  pre- 
miers a  111  Liens ,  descendant  des  pentes  con- 
vergentes par  lesquelles  est  formé  un  pla- 
teau élevé  qui  fut  évidemment  un  ancien 
lac.  Après  ce  second  coude  fortement  pro- 
noncé ,  elle  en  fait  de  suite  un  troisième 
dansle  même  sens ,  mais  d'un  bien  moindre 
développement ,  et  va  enfin,  dans  sa  pre- 
mière direction  ,  déterminer  (e  cap  Finis- 
tère ,  dont  le  pied  se  perd  dans  les  abymes 
de  l'Océan. 

Les  crêtes  sur  lesquelles  nous  devons  ap- 
peler l'attention ,  après  avoir  donné  la  di- 
r2ction  et  l'étendue  du  faite  des  monts  Can- 
tabres  ,  sont  les  quatre  arêtes  par  lesquelles 
se  trouvent  déterminés  les  trois  plans  prin- 
cipaux donnant  au  massif  en  entier  sa  con- 
figuration générale.  Les  deux  premières ,  à 
l'extrémité  orient.,  partent  du  col  ci-dessus 
indiqué;  celle  au  N.  établit  la  limite  de* 
bassins  de  la  Bidassoa  et  de  l'Oria  ;  celle  au 
S.  forme  la  limite  naturelle  et  occid.  du 
Val  de  Lanz,  dont  les  eaux ,  après  s'être 
réunies  au-dessous  de  Pampelune ,  tombent 
immédiatement  dans  l'Èbre.  La  troisième 
a  son  origine  entre  Mondonedo  et  Rodri- 
gue!. Elle  se  détache  d'un  nœud  situé  par 
43°  %7'  de  lat.,  et  par  90  48'  de  long.  O. 
Après  s'être  dirigée  a  l'O.  jusqu'à  l'origine 
de  la  petite  rivière  qui  débouche  dans  le 
vaste  bassin  du  Fcrrol ,  elle  tourne  au  N., 
et  se  termine  par  le  cap  Ortegal.  La  qua- 
trième enfin  commence  sous  le  43"  paral- 
lèle et  par  8°  33'  de  long.  O.  De  ce  point , 
au  N.  O.  de  Binbre,  elle  descend  au  S., 
puis,  faisant  maintes  sinuosités,  gagne  le 
Duero  par  le  S.  O. ,  et  se  perd  sur  sa 
rive  droite  dans  la  plaine  voisine  de  Porto. 
Trois  plans  principaux ,  l'un  exposé  au  N., 
l'autre  à  l'O.,  et  le  troisième  au  S. ,  consti- 
tuent donc  tout  le  système  canta  brique. 

Le  premier,  exposé  au  N.,  descend  vers 
la  mer  de  Biscaye.  Du  cap  Ortegal,  où  il  se 
termine,  jusqu'au  contre-fort  des  P  y  ré  née* 
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qui  sépare  le  bassin  de  l'Adour  de  celui  de 
la  Bidassoa,  il  n'est  sillonné  que  par  des 
fleuves  côtiers  d'un  cours  peu  étendu  :  le 
plus  long  est  celui  du  Nalon ,  d'environ  4o  1. 
Les  plus  remarquables ,  après  celui-ci,  sont  : 
le  Bilbao  à  l'E.,  et  la  Navia  à  l'O.  «  Les  con- 
trées qui  font  partie  de  ce  versant ,  dit 
M.  Bory  de  Saint-Vincent,  reçoivent  toute 
l'influence  que  peut  avoir  l'aspect  du  N. 
sous  un  climat  tempéré  par  sa  position  sur 
le  globe;  car  des  hauteurs  considérables 
permettent  a  peine  aux  souffles  du  S.  d'y 
pénétrer,  lorsqu'ayant  traversé  l'Afrique  et 
le  reste  de  l'Espagne  ils  s'y  trouvent  comme 
arrêtés  et  refoulés  par  l'escarpement  du  xys- 
tème  cantabrique;  tandis  que  les  vents  du 
pôle,  circulant  sans  obstac  le  à  la  surface  drs 
mers ,  tombent  directement  et  de  tout  leur 
poids  sur  un  développement  de  côtes  aban- 
donné! s  a  leur  violence.  D'une  extrémité  à 
l'autre  de  ce  versant,  le  sol  est  coupé,  ex- 
trêmement inégal,  n'offrant  de  plaines  tou- 
jours fort  peu  étendues,  qu'aux  lieux  où  des 
brisures  voisines ,  qui  facilitèrent  jadis  l'é- 
coulement d'eaux  captives,  mirent  à  sec  des 
lagunes  de  montagnes.  Les  cours  d'eaux  y 
sont  profondément  encaissés,  purs  et  rapi- 
des; ils  tombent,  entre  les  escarpemens 
qu'ils  se  creusèrent ,  dans  une  mer  dont  la 
côte  partout  coupée  à  pic,  et  de  ao  à  100 
mètres  d'élévation,  n'offre  de  plage  qu'au 
fond  de  quelques  petites  criques  formées 
par  d'étroites  embouchures.  Le  climat  y  est, 
en  général,  humide  et  tempéré;  les  vallées 
en  sont  fertiles,  et  les  productions  ont  le 
plus  grand  rapport  avec  celles  de  la  Breta- 
gne ,  du  pays  de  Cornouailles  ,  et  même  du 
pays  de  Galles,  qui  cependant  est  élevé  de 
9  degrés  de  plus  vers  le  pôle.  Un  grand  nom- 
bre de  végétaux  et  d'insectes  qu'on  ne  trouve 
déjà  plus  dans  les  parties  chaudes  et  orien- 
tales de  la  France,  mais  communs  à  ces  ri- 
ves occidentales  qui  s'étendent  si  .fort  en 
latitude ,  parent  et  peuplent  des  régions  ri- 
veraines où  tout  semble  asservi  au  même 
snode  de  création,  sur  un  développement 
de  côtes  de  plus  de  900  1. ,  en  suivant  leurs 
sinuosités  lorsqu'on  part  du  cap  Ortegal  qui 
brave  l'Atlantique,  pour  aller  jusqu'au  cap 
Saint-David  ,  qui  semble  se  cacher  dans  le 
canal  de  Saint-Georges.  • 

Le  deuxième  versant  des  Cantabres ,  celui 
occidental,  s'étend  du  cap  Ortegal  jusqu'à 
l'embouchure  du  Duero.Quatre  subdivisions 
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naturelles  principales  y  sont  à  remarquer  : 
dans  la  première,  celle  supérieure  et  la  seule 
exposée  au  N.  O.,  les  deux  plus  longues  val- 
lées n'ont  guère  que  9  1.  :  ce  sont  celles  de 
laDeumectduBetanzos.  Par  son  gisement, 
entre  le  prolongement  du  faite  de  la  chaîne 
et  la  troisième  arête  ci -dessus  désignée  , 
cette  contrée  participe  pour  son  caractère 
physique,  et  de  celui  du  versant  septentrio- 
nal, et  de  celui  du  versant  occidental  infé- 
rieur, qui,  quant  au  climat,  ne  doit  être 
lui-même  considéré  que  comme  une  subdi- 
vision de  l'exposition  générale  lusitanique. 
En  effet  ,  les  régions  dans  la  dépendance 
spéciale  du  Minho,  et  les  deux  bassins  cô- 
tiers établissant  les  revers  de  l'enceinte  de 
ce  fleuve ,  c'est-à-dire  ceux  où  se  trouvent 
le  Tamhre  et  l'Ulla  à  sa  droite  ,  la  Lima  et 
le  Cavado  à  sa  gauche  ,  constituent  les  pa- 
rois septentrionales  du  grand  versant  his- 
pano  lusitanique  ,  lequel  est  sillonné  par 
toutes  les  eaux  de  l'Espagne  et  du  Portugal, 
qui,  par  la  côte  occidentale,  portent  leur 
tribut  à  l'Atlantique.  Nous  nous  bornerons 
en  conséquence  à  dire  ici,  comme  circon- 
stance particulière  de  ces  contrées  inférieu- 
res, que  le  climat  en  est  doux  et  tempéré 
sur  les  côtes,  généralement  froid  et  humide 
vers  les  parties  centrales,  et  que,  comme 
en  Bretagne,  le  ciel  y  est  pluvieux. 

C'est  maintenant  de  1*0.  à  l'E.  qu'il  faut 
nous  transporter  pour  visiter  le  troisième  et 
dernier  versant  cantabrique. 

Des  monts  où  la  Sequilla ,  l'EsIa ,  le  Sa- 
bor,  la  Tuela  et  la  Tamega  ont  leur  source, 
jusqu'à  ceux  d'où  descendent  les  premiers 
ruisseaux  qui  forment  la  Pisuerga  ,  règne  la 
contre-pente  au  pied  de  laquelle  circulent 
les  eaux  du  Duero  inférieur,  et  celles  de  la 
dernière  rivière  que  nous  venons  de  nom- 
mer. Au-delà  de  la  Pisuerga ,  et  le  long  de  la 
rive  droite  de  l'Arlanzon  supérieur,  le  ta- 
lus des  terres  se  présente  de  nouveau  dans 
le  sens  du  plan  d'inclinaison  générale,  et 
leur  faite  détermine  la  crête  de  la  sierra 
de  Oca ,  contre -fort  qui  donne  naissance 
au  système  ibérique.  Le  revers  de  ce  con- 
tre-fort n'appartient  plus  au  versant  hispa- 
no  lusitanique  ;  il  commence  une  des  pa- 
rois delà  vallée  du  haut  Èbre  ouverte  à  l'E,, 
et  établit  une  nouvelle  contre -pente ,  rela- 
tivement au  versant  S.  de  la  partie  orien- 
tale des  monts  Cantabres. 

La  face  méridionale  du  massif  formant  le 
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prolongement  du  système  pyrénalque,  se 
compose  donc,  d'une  part:  des  trois  bassins 
de  l'Esla,  de  la  Pisuerga  et  de  l'Èbre;  de 
l'autre,  de  quatre  plans  d'inclinaison  princi- 
paux remarquables  par  leur  situation  res- 
pective. Les  deux  derniers  appartiennent 
au  versant  ibérique,  peut  être  le  plus  chaud 
de  la  Péninsule,  même  dans  ses  parties 
septentrionales.  •  Dans  les  deux  autres  ,  d'a- 
près l'auteur  ci-dessus  nommé,  les  régions 
supérieures  sont ,  ainsi  que  celles  auxquelles 
elles  se  trouvent  adossées ,  peuplées  d'ours 
qui  se  plaisent  au  milieu  des  plus  épaisses 
forêts  de  chênes  que  présente  l'Espagne. 
L'influence  glaciale  du  laite  qui  les  cou- 
ronne au  N.  y  rend  le  climat  par  fois  assez 
rigoureux  pour  ne  pat  y  permettre  la  cul- 
ture de  la  vigne  ;  plus  bas  les  principales 
récoltes  consistent  en  blé ,  orge ,  maïs ,  châ- 
taignes, lin  ,  chanvre  et  fruits.  A  ces  récol- 
tes, communes  aux  contrées  occidentales, 
il  su fli t  d'ajouter  le  produit  de  la  vigne  pour 
les  bassins  du  Gavado,  de  la  Lima  et  du 
Minho;  car,  si  l'on  en  excepte  l'enceinte 
particulière  du  Sil ,  abritée  de  tous  les  vents, 
les  plantations  d'orangers  et  de  citronniers 
sont  généralement  abandonnées  dans  ces 
régions,  a  cause  de  l'inconstance  dn  climat.» 

Le  faîte  des  monts Cantabres  présente  un 
ensemble  de  1 3  parties  ou  massifs  distingués 
les  uns  des  autres  par  des  noms  particuliers. 
Nous  allons  les  faire  connaître  tous  en  nous 
aidant  plus  des  limites  naturelles  que  des 
applications  locales  elléctives  ;  car  l'on  sait 
que  la  géographie  de  ce  pays  laisse  beau- 
coup à  désiret. 

En  quittant  les  Pyrénées  au  terme  occi- 
dental que  nous  leur  avons  assigné,  on  ren- 
contre : 

m 

i*  Les  monts  d'Araiar,  entre  la  Navarre 
et  le  Guipuscoa;  ils  séparent  les  affluens  su- 
périeurs de  l'Oria  de  ceux  de  l'Araquil ,  af- 
fluent de  l'Arga ,  qui  se  jette  dans  l'Ara- 
gon.  La  principale  communication  qui  les 
traverse  est,  à  leur  extrémité  orientale,  la 
route  de  Pampelune  a  Tolosa. 

a0  La  sierra  de  Àranxaxu.  Du  noeud  qu'elle 
forme  descendent,  dans  les  trois  directions 
B.,W.,  et  <>.,  l'Araquil,  l'Oria  et  la  Zadorra. 
A  la  source  de  la  Deba  orientale,  7  l.  plus  à 
l'O.,  sur  le  mont  Arcarao,  passe  la  grande 
route  de  Bayonne  à  Vitoria. 

5"  Les  monts  d'Jitube  séparent  la  Bis* 
eaye  de  l'Alava  ;  ils  s'étendent  entre  le  col 
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d'Ochandiano ,  an  S.  de  Durango,  et  celai 
à  l'E.  d'Ordufia,  où  passent  les  deux  routes 
de  Vitoria  à  Bilbao.  Entre  ces  deux  com- 
munications il  s'en  trouve  une  troisième, 
praticable  seulement  pour  des  convois  de 
bâts.  Sur  le  flanc  septentrional  de  ces  monts 
naissent  presque  toutes  les  eaux  dont  se 
forme  l'Ybaychalval.  Sur  celui  méridional  on 
ne  rencontre  que  des  affluens  de  droite  de 
la  Zadorra,  et  quelques-ruisseaux se  rendant 
par  la  gauche  dans  le  Baysas. 

4°  La  sierra  Satvada ,  en  Biscaye  et  dans 
la  Vieille  Castille ,  depuis  les  sources  de  l'Y- 
soria,  affluent  supérieur  du  Nervion  on  Ybay- 
<  hal val ,  jusqu'au  mont  Gobillas,  â  l'O.  du- 
quel descend  la  Trueba,  qui  baigne  les  murs 
d'Espinosa  et  de  Medina  de  Pomar  avant 
de  se  rendre  dans  la  Nela.  Cette  partie  est 
traversée  par  une  rbnte  qui  conduit  de  Bur- 
gos  à  Bilbao  et  à  Santona ,  en  passant  par 
Frias. 

5°  La  sierra  Angana ,  dans  la  Vieille-Cas- 
tille ,  entre  les  cols  d'Espinosa  et  de  Rey- 
nosa,  où  passent  les  3  communications  qui , 
de  ces  deux  points  et  de  Renedo,  situé  en- 
tre eux,  vont  à  Santander,  et  par  Valma- 
seda  à  Bilbao.  C'est  par  le  passage  a  TE.  que 
se  fit  la  retraite  des  Espagnols,  sous  Ro- 
mana,  le  10  novembre  1808.  Celui  à  1*0. 
est  fort  resserré  entre  de  hauts  rochers  près 
de  Venta  del  Escudo ,  au  N.  de  Reynosa.  La 
Miera,  le  Pas  et  la  Besaya,  qui  appartien- 
nent à  cette  section ,  y  forment  le  thalweg 
de  vallées  descendant  jusqu'à  la  mer  de  Bis- 
caye; la  i\ela,  aussi  dans  sa  dépendance, 
fait  partie  des  premiers  affluens  a  la  gauche 
de  l'Ebre. 

6-  La  sierra  Sejos ,  depuis  le  col  de  Rey- 
nosa jusqu'aux  sources  de  l'Èbre  et  de  la  Pi- 
suerga.  La  Sa ja ,  tributaire  de  la  Besaya  ,  est 
le  seul  courant  remarquable  qui  en  descende. 
Cette  subdivision  et  la  précédente  étendent 
leurs  branches  à  travers  le  pays  dit, dans  cette 
partie,  montagne  de  Santander,  celui  com- 
pris entre  le  littoral  où  s'élève  cette  vi!le  et 
la  rive  gauche  de  l'Èbre  supérieur.  De  Rey- 
nosa un  chemin  remonte  l'Èbre  jusqu'à  sa 
source  ;  il  redescend  ensuite  tout  le  long  de 
la  Saja ,  et  aboutit  à  Santillana. 

Ces  6  premières  subdivisions  font  partie 
de  l'arête  dorsale  qui  partage  l'Europe  en 
s  versans  généraux. 

70  La  sierra  Cahadonga,  dans  la  Vieilte- 
CastUie ,  les  Asturies  et  le  royaume  de  Léon, 
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des  sources  de  la  Pisuerga  jusqu'à  celle  de 
l'Esla.  Entre  ces  deux  rivières  descendent 
le  Carrion  et  la  Cta.  Sur  le  revers  opposé, 
nous  n'avons  à  nommer  que  le  Gares ,  af- 
fluent  de  la  Deba  occidentale.  Un  port  ou 
passage  ,  établissant  une  communication  de 
4*  ordre ,  se  trouve  vers  chacune  de  ses  ex- 
trémités. 

8"  Les  monts  des  Asturies,  désignés  du 
temps  des  Romains  par  le  nom  de  3Ions 
Vidius,  s'étendent  de  la  limite  occiden- 
tale des  cimes  que  nous  venons  de  quitter 
jusqu'au  col  de  Piedrafita  ,  on  passe  la 
grande  route  de  Madrid  à  La  Corogne,  par 
Beoavente  ou  Léon,  Astorga  et  Lugo.  Au- 
dessous  du  mont  Orbi ,  dominant  ce  pas* 
sage,  que  les  Anglais  franchirent  dans  l'ef- 
froyable déroute  du  général  Moore ,  après 
•voir  perdu,  le  4  janvier  1809,  i,5oo  hom- 
mes ,  la  caisse  militaire  et  plusieurs  pièces 
d'artillerie ,  descendent  vers  le  S.  E.,  le  S., 
et  le  S.  O.,  quelques  affluens  du  Sil.  Vers 
l'O-,  plusieurs  ruisseaux  se  rendent  dans  le 
Minho  supérieur.  Au  N.  s'écoule  la  IVavia, 
débouchant  dans  une  crique  au  fond  de  la- 
quelle s'élève  la  ville  de  même  nom.  Les 
monts  des  Asturies  ,  comportant  une  lon- 
gueur de  3j  L,  donnent  naissance  à  beau- 
coup de  torrens  qui ,  si  l'on  en  excepte 
quelques  rivières  côtières,  forment  au  N. 
les  deux  bassins  de  la  Sella  et  du  Nalon.  Sur 
le  versant  méridional  on  ne  rencontre  que 
des  afllucns  à  la  rive  droite  de  l'Esla.  Le 
passage  de  Pajares  est,  dans  cette  longue 
cordillère,  le  seul  que  traverse  une  grande 
route  praticable  en  toutes  saisons ,  celle  d*0- 
viedo  à  Léon.  5  autres  cols,  dont  a  à  l'E.  et 
3  à  l'O.,  y  établissent  des  communications 
de  3*  et  de  4*  ordre ,  entre  les  Asturies  et  le 
royaume  de  Léon  :  ce  sont  ceux  de  Tarna  , 
de  Piedrafita,  de  Somiedo,  de  Leytariegos, 
et  de  Cerredo. 

Des  sources  du  Sil  jusqu'à  celle  de  la  Na- 
tta ,  appelée  à  sa  naissance  N  .  aies ,  les 
monts  des  Asturitt  se  subdivisent  en  deux 
parties  :  l'une,  l'orientale,  porte  le  nom  de 
sierra  de  Penamarela  ;  l'occidentale  ,  celui 
de  mont  du  Cottrel.  La  séparation  de  ces 
deux  subdivisions  est  entre  les  sommets 
d'où  jaillissent  la  Qua ,  affluent  du  Si!,  et 
l'Ybias,  qui  se  rend  dans  la  IN'avia.  La  divi- 
sion entre  l'origine  du  Sil  et  celle  de  l'Esla 
constitue  par  conséquent  les  monts  des  As- 
turies proprement  dits. 
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90  La  sierra  Comtantina ,  en  Galice,  sur 
toute  la  rive  gauche  du  Nogales ,  jusqu'au 
mont  Pico,  donnant  naissance  à  l'Eo ,  qui, 
au  dessous  de  Castropol ,  s»-  rend  à  la  mer 
de  Biscaye.  Ine  communication  de  Lugo 
pour  les  Asturies  passe  dans  cette  partie; 
elle  a  été  tenue  par  le  maréchal  IV  ey  dans 
une  expédition  faite  contre  Ovi«*do.  •  5o  ti- 
railleurs déterminés  eussent  pu  y  arrêter  nos 
6,000  hommes  à  chaque  pas,  dit  M.  Bory 
de  Saint-Vincent.  • 

io°  La  sierra  de  Mtyra.  Elle  s'étend  du 
mont  Pico  jusqu'au  sommet  d'où  ruisselle  le 
Miùotelo.  Mous  empruntons  son  nom  de  ce- 
lui d'un  village  sur  sa  pente  occidentale,  à 
l'effet  de  ne  point  laisser  de  lacune  entre  les 
divisions  dont  les  limites  nous  semblent  pou- 
voir être  assignées. 

1 1"  La  sierra  de  T  remet  do  ou  de  Mondo- 
nedo ,  en  Galice ,  entre  Lugo  et  Ribadeo , 
du  Minotelo  à  l'origine  de  la  Masma.  La 
route  de  Lugo  à  Mondonedo  en  franchit  les 
sommités,  et,  de  cette  dernière  ville ,  con- 
duit par  l'E.  a  Navia  ,  par  l'O.  au  Fcrrol. 

ia°  La  sierra  de  Quadratnon,  sur  la  rire 
droite  de  la  Ladra  ,  depuis  son  origine  jus- 
qu'à sa  jonction  arec  la  Parga.  Au  col  de 
Monte  Falgueiro ,  elle  est  traversée  par  la 
route  de  Madrid  à  La  Corogne,  par  Lugo  et 
Betanzos. 

i3°  La  sierra  de  Teeyra  à  son  origine 
au  nœud  duquel  s'écoule  au  N.  le  Mendo, 
à  PO.  le  Tambrc ,  et  à  l'E.  la  Parga.  Par  son 
prolongement ,  elle  détermine  le  cap  Finis- 
tère ou  l'extrémité  occidentale  des  monts 
Gantabres.  3  cols  ou  ports  la  subdivisent  en 
4  parties.  En  se  portsnt  de  l'R.  à  l'O.,  on 
trouve  d'abord  celui  par  lequel  s'établit  lâ 
communication  principale,  ou  la  route  de 
Santiago  à  La  Corogne.  Après  celui-ci,  on 
en  rencontre  un  deuxième  traversé  par  le 
chemin  se  détachant  de  la  précédente  com- 
munication au  pont  du  Tambre,  et  condui- 
sant directement  à  Malpica ,  à  l'E.  du  cap 
San  Adrian.  Enfin  ,  plus  à  l'O.  encore,  il  en 
existe  un  troisième  où  passe  le  chemin  qui , 
de  la  grande  route  de  Santiago  à  Ce,  abou- 
tit à  Camerinas,  petit  port  dont  l'entrée  est 
assez  difficile ,  mais  où  les  navires  peuvent 
défier  les  plus  violentes  tempêtes. 

11  ne  nous  reste  maintenant  qu'à  faire 
mention  des  branches  des  monts  Gantabres 
les  plu»  connues  par  des  noms  géographi- 
ques. I\ou9  allons  y  procéder,  en  examinant 
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de  nouveau  chacun  des  versaus  de  cette 
chaîne  dans  l'ordre  précédemment  établi. 

Les  branches  qui  constituent  les  princi- 
paux reliefs  du  versant  cantabrique  sont  au 
nombre  de  cinq;  elles  n'ont,  en  général, 
que  peu  d'étendue,  et  leur  crête  se  présente 
presque  partout  sous  des  formes  escarpées 
et  rocailleuses. 

La  première,  en  partant  de  l'E.,  est  con- 
nue sous  le  nom  de  monts  Martin;  elle  sé- 
pare le  bassin  de  la  Deba  orientale  de  celui 
du  Durango,  et  son  revers  septentrional 
donne  naissance  à  quelques  rivières  cotières. 

La  deuxième  porte  le  nom  dePilla  M ayor; 
elle  accompagne  la  rive  droite  du  Nalon  jus- 
qu'aux sources  de  la  Sella ,  et ,  de  ce  point , 
se  dirige  au  N.,  puis  a  l'O.,  et  de  nouveau 
au  N.  pour  former  le  cap  Penas. 

La  troisième ,  désignée  par  la  dénomina- 
tion de  mont  Aramo,  est  un  contre-fort  des- 
cendant entre  le  Caudal  et  la  Trubia,  qui 
versent  leurs  eaux  dans  le  Nalon,  au-des- 
sous d'Oviedo.  A  son  pied  est  la  plaine  riante 
et  légèrement  ondulée  au  milieu  de  laquelle 
•'élève  la  capitale  des  Asturies. 

La  quatrième,  plus  étendue  que  la  pré- 
cédente, longe,  sous  le  nom  de  sierra  de 
Couto,  toute  la  rive  droite  de  la  Piguena 
jusqu'à  son  confluent  avec  la  Narcea  qui 
débouche  bientôt  après  dans  le  Nalon  ,  au  S. 
O.  d'Aviles  et  au  S.  de  Pravia  ;  elle  est  dans 
les  Asturies,  ainsi  que  les  trois  précédentes. 

La  sierra  Maria  forme  la  cinquième  et 
dernière  branche  ;  elle  constitue,  par  la  plus 
grande  partie  de  son  faîte  extrêmement  si- 
nueux ,  la  limite  des  bassins  du  Nalon  et  de 
la  Navia.  Au-dessous  des  sources  du  dernier 
affluent  à  la  gauche  du  Nalon ,  elle  se  bifur- 
que, détermine  la  vallée  du  Canero,  et  en* 
voie  ensuite  des  rameaux  jusqu'aux  embou- 
chures de  ces  trois  rivières.  Dans  les  Astu- 
ries, le  pays  est  très-coupé  ;  les  chemins  sont, 
en  général ,  extrêmement  mauvais.  Aucune 
des  "rivières  qu'ils  traversent ,  particulière- 
ment au  bord  de  la  mer,  n'y  supporte  de 
pont.  Nous  nous  bornons  à  faire  mention 
ici  du  passage  de  Peôaflor  au-dessous  d'O- 
viedo, comme  établissant  les  communica- 
tions principales  avec  Ribadeo  et  Lugo. 

Dans  les  branches  appartenant  au  versant 
occidental,  la  seule  de  quelque  importance 
est  celle  qui  descend  des  sources  du  Tain  - 
bre  pour  contourner  les  premières  eaux  de 
l'LTla;  elle  établit  une  liaison  continue  en- 
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tre  les  monts  Testeyro ,  Faro ,  Santiagnino 
et  San  Antonio.  Le  premier  appartient  à  la 
limite  commune  entre  le  bassin  de  l'LTla  et 
celui  du  M  i  u  ho  ;  les  trois  autres  séparent,  des 
aflluens,  à  la  droite  de  ce  dernier,  toutes  les 
rivières  cotières  au-dessous  du  premier. 

C'est  présentement  avec  les  monts  déter- 
minant la  limite  occidentale  du  versant  S. 
des  monts  Cantabres  que  nous  allons  com- 
mencer l'indication  des  branches  méridio- 
nales, plus  étendues  que  ne  le  sont  la  .plu- 
part de  celles  précédemment  passées  en 
revue.  Nous  devons,  à  cet  effet,  remonter 
jusqu'aux  sommités  des  Asturies ,  d'où  sor- 
tent d'une  part  les  premières  eaux  du  Sil, 
de  l'autre  celles  de  la  Piguena ,  ou ,  pour 
mieux  dire,  la  Cueta  et  le  Puerto.  De  ce 
point ,  en  suivant  jusqu'à  la  hauteur  de  Tu- 
rienxo  et  d'Astorga  les  sources  des  courants 
sillonnant  des  peutes  opposées,  nous  par- 
courons une  crête  dite  la  sierra  de  Cilleros, 
et  nous  rencontrons  d'abord  le  col  qui  tra- 
verse la  grande  route  d'Astorga  a  Lugo  ;  en- 
suite celui  beaucoup  moins  fréquenté  où 
passe  le  chemin  ayant  les  mêmes  aboutis- 
sans  que  le  précédent,  mais  par  Ponferrada, 
au  confluent  du  Sil  et  du  Botta ,  à  S  1.  de 
Villafranca.  C'est  par  la  première  com- 
munication que  les  Anglais ,  battus  à  Prie- 
ras le  3  janvier  1809,  firent  leur  retraite  sous 
le  commandement  du  général  Moore. 

Plus  au  S. ,  nous  rencontrons  le  mont 
Toleno  à  l'origine  de  l'Eria,  se  jetant  dans 
l'Orvigo ,  près  de  Bena  vente  ;  après  ce  mont 
vient  la  sierra  de  Porto,  au  midi  de  laquelle 
s'écoule  le  Ribey  ;  celle-ci  s'unit  à  la  serra 
Segundera,  suivie  immédiatement  du  côté 
de  l'O.  par  la  sierra  Secca  et  celle  de  San 
Mamed.  De  cette  dernière,  en  descendant 
au  S.  O.  pour  gagner  l'embouchure  du 
Duero,on  trouve  d'abord  le  mont  Cabreira, 
ensuite  la  serra  de  Santa  Catalina ,  laquelle 
se  bifurque  à  la  naissance  de  la  Souza ,  un 
des  derniers  aflluens  inférieurs  à  la  droite 
du  Duero.  De  la  sierra  de  San  Mamed,  for- 
mant au  S.  du  Sil  et  à  l'E.  du  Minho  le  norud 
central  de  cette  longue  branche ,  se  détache, 
vers  le  S.  O.  et  entre  l'Arnoya  et  la  Limia, 
un  rameau  prenant  d'abord  le  nom  de  mont 
de  Penama ,  ensuite  celui  de  sierra  de  Pe- 
nagache.  Un  autre  rameau ,  moins  considé- 
rable, descend,  dans  une  direction  à  peu 
près  semblable,  de  la  sierra  Cabreira  :  à  l'E. 
de  Montalegre,  U  prend  le  nom  de  sierra 
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de  Gérer,  C'est  gur  les  monts  dans  la  dé- 
pendance de  ce  groupe  particulier,  que  se 
récoltent  les  vins  de  Porto.  De  la  serra  de 
San  Maroed  se  détache  encore,  mais  vers 
le  S. ,  la  serra  Marao;  elle  sépare  les  eaux 
de  la  Tamega  de  celles  de  la  Ragoa.  Où 
commence  le  Corgo,  elle  se  subdivise  en 
deux  parties  :  celle  à  l'O.  prend  la  déno- 
mination de  serra  Maram  ;  l'autre ,  à  l'K. , 
s'appelle  la  sierra  Falperra.  Entre  la  Ragoa 
et  la  Rabaca  on  Mente ,  un  rameau  de  la 
sierra  Segundcra  va,  sous  le  nom  de  Tierra 
ou  Terre  de  Lomba  ,  jusqu'au  confluent  de 
ces  deux  rivières.  Après  celui-ci,  des  sources 
de  la  Tuella  et  de  la  Tera,  se  dirige  vers  l'E., 
la  sierra  de  la  Gulebra  accompagnant  la  Te- 
ra  jusqu'à  son  embouchure  dans  I'Esla.  De 
ce  long  rameau  oriental  s'échappe,  entre  la 
Tuella  et  le  Sabor,  un  autre  rameau  méri- 
dional appelé  d'abord  sierra  de  Monte- 
zinho,  ensuite  sierra  Rebordao;il  se  pro- 
longe jusque  dans  la  pointe  de  terre  où  l'A- 
zibo  s'unit  au  Sabor.  La  sierra  de  Momit,  à 
la  droite  de  l'Azibo  et  du  Sabor,  forme  la 
continuation  d'un  embranchement  contour- 
nant les  sources  de  l'Azibo  pour  se  lier  au 
rameau  précédent. 

La  route  de  Benaventc  à  Orense ,  par  la 
Puebla  de  Sanabria,  Vérin  et  Monterey  , 
passe  par  dessus  tous  ces  contre-forts  des 
serras  Segundera  et  de  San  Mamed.  On  y 
rencontre  des  défilés  fort  escarpés  et  à  peine 
praticables  pour  de  l'artillerie  ou  de  fortes 
voitures.  Cette  communication  est  bien  plus 
mauvaise  que  celle  par  Astorga  et  Lugo.  De 
Vérin  et  de  Monterey ,  il  en  part  des  cin- 
branchemens  qui  conduisent  par  Ghavez  et 
Braga  à  Porto.  Vers  l'extrémité  S.  de  la 
sierra  de  Gérez,  le  passage  de  Ruivarens, 
au-dessus  du  Cavado,  est  un  abîme  effroya- 
ble que  l'on  traverse  sur  un  pont  sans  garde- 
fous.  C'est  par  ce  chemin  de  Porto  à  Orense 
que  se  fit,  en  mai  1809,  la  retraite  du  corps 
d'armée  commandé  par  le  maréchal  Soolt. 

La  deuxième  branche  des  monts  des  As- 
turies  de  laquelle  il  importe  de  faire  men- 
tion ,  est  celle  désignée  par  le  nom  de  monts 
«le  Carabedo.  Elle  descend  entre  le  Curucno 
et  la  Porma ,  et  se  termine ,  au  N.  N.  E.  de 
Léon,  au  point  où  s'unissent  ces  deux  ri- 
vières pour  porter  leurs  eaux  dans  I'Esla. 

La  troisième,  située  sur  la  limite  orien- 
tale du  roy.  de  Léon,  se  détache  de  la  sierra 
de  Cabaduoga,  sous  la  dénomination  de 
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monts  Pernia ,  et  sépare  la  Ces  dn  Carrion 
dans  leur  cours  supérieur.  Comme  la  précé- 
dente, elle  n'atteint  pas  le  Ducro;  mai*  au 
lieu  de  se  terminer  de  la  même  manière , 
elle  se  perd  dans  les  plaines  étendues  et  fer- 
tiles où  s'élèvent  Almanza  et  Saldafia. 

La  sierra  de  Oca,  dont  l'origine  est  dans 
celle  de  Sejos ,  ne  peut  être  mentionnée  ici 
que  pour  mémoire,  attendu  qu'elle  consti- 
tue le  premier  chaînon  de  la  cordillère 
ibérique  ,  qui  doit  être  décrite  en  parti- 
culier. 

La  dernière  branche  méridionale  dont 
nous  ayons  à  parler  maintenant  est  la  sierra 
de  Tolano  qui  part  du  nœud  de  l'Aranzazu. 
Sa  direction  générale  est  vers  le  S.  O.  Elle 
sépare  les  rivières  et  les  torrens  de  la  Navarre 
de  ceux  de  l'Alava.  Au-delà  de  l'Èbre  et  au 
S.  S.  O.  de  Miranda ,  elle  se  lie  au  rocher 
de  Pancorvo ,  escarpement  latéral  très- 
considérable,  formant  avec  les  monts  Oba- 
renes  l'extrémité  d'une  branche  qui,  entre 
l'Ocaetle  Tiron,  descend  du  versant  orien- 
tal de  la  cordillère  ibérique.  Cette  barrière, 
à  travers  laquelle  s'est  fait  jour  l'Èbre  , 
grossi  de  ses  aftluens  supérieurs ,  se  trouve 
aussi  coupée  plus  à  l'O.  par  l'Oroncillo.  Il 
est  à  remarquer  que  ce  faible  ruisseau  a  sa 
source  sur  le  revers  occidental  de  la  branche 
indiquée  ci-dessus,  que  son  cours  se  pour- 
suit dans  une  direction  généralement  op- 
posée à  celle  de  l'Èbre ,  et  que  c'est  dans  la 
gorge  due  à  son  érosion,  sous  les  murs  de 
Pancorvo ,  que  l'on  a  fait  passer  la  grande 
route  de  Bayonne  à  Madrid ,  qui ,  en  cet  en- 
droit, présente  nn  défilé  comparable  à  ce- 
lui des  Thermopyles. 

De  la  description  que  nous  venons  de 
donner ,  en  la  subordonnant  toutefois  au- 
tant que  cela  nous  a  été  possible  aux  divi- 
sions géographiques  naturelles,  il  résulte  : 
i°  que  les  monts  Cantabres  ne  doivent  être 
regardés  que  comme  le  prolongement  de  la 
chaîne  des  Pyrénées  jusqu'à  l'océan  At- 
lantique ;  a°  que  ce  prolongement  ou  mas- 
sjf  a ,  dans  son  ensemble,  la  forme  d'un 
prisme  triangulaire;  3°  que  la  base  on  le 
pied  de  ce  massif  est  borné  au  N.  et  à  l'O. 
par  le  littoral  océanique  formant  en  Espa- 
gne les  eûtes  du  Guipuscoa ,  de  la  Biscaye  , 
du  Laredo,  des  Asturieset  de  la  Galice,  et  en 
Portugal  celle  de  l'Entre  Douro  et  Minho  ; 
4°  que  sa  limite  au  S.  est  déterminée  par  le 
cours  du  Dut  i  o  jusqu'à  la  Piaucrga  ;  par  la 
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Pisuerga  jusqu'à  I'Arlanjon,  qui  a  «on  ori- 
gine au  nœud  principal  de  la  sierra  San- 
Millan  ,  chaînon  constituant  le  deuxième 
anneau  du  système  ibérique  ;  par  les  deux 
contre-forts  qui,  sur  les  parois  opposées  de 
la  vallée  de  l'Eure  supérieur  et  au-dessous 
de  Miranda,  forment  le  barrage  déjà  men- 
tionne ci  dessus;  enfin  par  le  cours  supé- 
rieur de  l'Araquil  on  Arga  jusqu'à  son  coude 
à  l'O.  de  Pampelune. 

A  ces  considérations  générales,  nous  ajou- 
terons :  que  la  cordillère  des  Cantabres  se 
compose  sur  la  limite  septentrionale  du  roy. 
de  Léon  ,  de  montagnes  calcaires  au-des- 
sous desquelles  on  voit  cependant  s'élever 
des  cime*  escarpées  qui  protégèrent  long- 
temps contre  la  fureur  guerrière  des  Mau- 
res arabes  les  misérables  restes  de  la  liberté 
espagoole;  que  l'on  trouve  aussi  dans  cette 
chaîne  des  carrières  de  marbres  secondai- 
res, reste*  de  productions  marines,  et  d'au- 
tres signes  incontestables  du  séjour  que 
firent ,  à  une  époque  reculée ,  les  eaux  de 
l'Océan  sur  ces  surfaces  ;  que  la  partie  orien- 
tale des  Cantabres  présente  une  dépression 
notable  comparativement  aux  Pyrénées  et 
aox  monts  des  Asturies  ;  que  dans  ceux-ci 
l'on  rencontre  comme  dans  ceux-là  beau- 
coup de  points  où  la  neige  persiste  malgré 
les  étés;  que  dans  cette  même  partie  cen- 
trale, ainsi  que  dans  la  montagne  de  Sant- 
ander,  nombre  de  sommités  se  soutiennent 
a  plus  de  5,ooo  pieds  au-dessus  de  la  mer; 
que  l'on  distingue  parmi  ces  sommitéscelles 
surnommées  Pics  d'Europe,  au  S.  de  Lia- 
nes et  sur  les  limites  des  Asturies  et  de  la 
Vieille-Gastillc ,  et  le  Puerto  délia  Lunada , 
que  l'on  estime  avoir  plus  de  4,4oo  pieds  au 
lieu  du  passage  dominé  par  un  rocher;  en- 
fin, que,  par  de  semblables  conjectures, 
l'on  donne  à  la  sierra  de  Montesinho  de  6  à 
7,000  pieds,  à  celle  Marao  4,000 ,  et  à  celle 
de  Santa  Catsltna  ~  .mm. 

CANTABR1QUE  (MER).f'#y.Giseooi*« 

■  Gui  m  D»). 

CANTAÇALLO,  distr.  du  Brésil,  prov. 
de  Rio  de  Janeiro,  b,  rné  au  N.  par  la  Pa- 
rai'>  bu  n  a  et  la  Parahyba,  qui  le  sépareut  de 
la  piov.  de  Minas-Geiaes.  Sa  longueur  du 
N.  E.  au  S.  O.  est  de  5o  1.,  et  sa  largeur 
moyenne  de  s  S  I.  Il  est  arrnsé  par  un  grand 
nombre  de  rivières  qui  ont  ieusjfc  sources 
dans  la  «erra  dos  Orgao?  et  dans  crHe  de 
S.  Salvador,  et  qui  vont  presque  toutes  se  je- 
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ter  dans  la  Parahyba.  Ces  montagnes  ren- 
ferment des  mines  d'or  peu  riches.  Les  pro- 
ductions territoriales  sont  peu  considérables. 
Les  Indiens  Coroados ,  descendans  des  an- 
ciens Goytaca/.es  ,  sont  les  principaux  habi- 
ta ns  de  ce  territoire.  S.  Pedro  de  Cantagallo 
en  est  le  chef-lieu. 

CANTAL  ou  PLOMB  DU  CANTAL,  un 
des  4  groupes  principaux  qui  forment  les 
montagnes  d'Auvergne ,  en  France.  Il  cou- 
vre presque  tout  le  centre  du  dép.  auquel  il 
donne  son  nom.  Son  point  le  plus  élevé  est , 
selon  M.  Delambre ,  à  5,6 10  pieds  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer.  Cette  montagne  a  une 
trentaine  de  lieues  de  circuit  ;  elle  est  mor- 
celée par  des  vallées  et  composée  d'un  tra- 
chyte  très-compacte,  présentant  un  grand 
nombre  de  variétés  qui  ressemblent  aux  por- 
phyres primitifs,  parmi  lesquels  il  y  en  a  de 
semblables  au  porphyre  vert  antique.  Les 
anciens  cratères  y  sont  peu  apparens.  Cette 
montagne  donne  naissance  à  la  Cére ,  af- 
fluent de  la  Dordogne ,  et  à  quelques  petits 
cours  d'eau  qui  se  rendènt  dans  l'Allier. 

CANTAL,  dép.  de  France,  formé  de 
parties  de  la  Hante-Auvergne  et  du  Vélay. 
Il  tire  son  nom  d'une  haute  montagne 
qu'il  renferme,  et  est  compris  entre  44"  3/ ' 
et  45'  a6'  de  lat.  N.,  et  entre  o*  i5'  de  long. 
O.  et  o*  59'  de  long.  E.  Borné  au  N.  par  le 
dép.  du  Puy-de-Dôme  ;  à  l'E.,  par  celui  de 
la  Haute-Loire  ;  an  S.  E.,  par  celui  de  la  Lo- 
zère ;  auS.,parceluidel'Aveyron,  et  à  l'O., 
par  ceux  du  Lot  et  de  la  Corrèze.  Sa  plus 
grande  longueur,  du  N.  au  S.,  est  d'environ 
ao  I, ,  et  sa  largeur ,  de  l'E.  à  l'O.,  est  à  peu 
près  égale.  Sa  superficie  est  d'environ  '55  1., 
et  sa  population  de  a5a,ioohab.  Comme 
celui  du  Puy-de-Dôme,  il  est  couvert  de 
monts  escarpés  ;  mais  il  n'offre  nulle  part 
les  vallées  riantes  de  la  Limagne.  Les  mon- 
tagnes ,  battues  fréquemment  par  des  vents 
impétueux,  sont  couronnées  de  neiges  pen- 
dant sept  ou  huit  mois  de  l'année,  et  les 
parties  élevées,  hérissées  de  roches  basalti- 
ques, ne  présentent  que  des  sites  agrestes  et 
des  champs  stériles.  Dans  plusieurs  endroits, 
on  voit  sourdre  des  eaux  acidulés  et  gazeu- 
ses. Tous  les  cantons  montagneux  sont  arro 
ses  d'eaux  limpides.  Plusieurs  ruisseaux  for- 
ment des  cascades  charmantes  qui  ajoutent 
au  pittoresque  des  sites  Les  montagne»  sont 
presque  toutes  des  ramifleations  du  Captai , 
qui,  placée  peu  près  au  centre  du  dép.,com 
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mande  majestueusement  à  ces  différentes 
branches  qu'il  envoie  de  tous  côtés.  Les 
points  les  plus  élevés  sont  :  le  Plomb  du  Can- 
tal, le  Puy-Mari  et  l'Hom me -de-pierre ,  qui 
sont  à  peu  près  de  la  même  hauteur;  lePuy- 
Violent,  le  Puy-de  Gi  iou  et  le  Col  de-Cabre. 
Ces  montagnes  présentent  des  pierres  vol- 
caniques ,  des  basaltes  en  colonnes  et  en  ta- 
bles ,  des  laves ,  des  scories ,  des  pierres  pon- 
ces; mais  les  anciens  cratères  y  sont  moins 
reconnaissables,  ce  qui  fait  présumer  que 
les  éruptions  volcaniques  de  la  Haute -Au- 
vergne ont  cessé  bien  long-temps  avant  cel- 
les du  Puy-de-Dôme  et  du  Mont -Dur.  Le 
Cantal  renferme  les  sources  d'une  foule  de 
rivières  et  de  ruisseaux  qui ,  coulant  dans 
diverses  directions ,  vont  fertiliser  les  pâtu- 
rages des  vallées.  Les  principales  rivières 
sont  :  la  Dordogue,  qui  forme  la  limite  du 
dép.  au  N.  O.  sur  un  espace  d'environ  10  I., 
la  Cère  ,  qui  descend  du  ventant  occideutal 
du  Cantal ,  et  arrose  les  cantons  de  l'O.;  la 
Rue ,  qui  sort  du  versant  septentrional  de 
la  même  montagne  ,  et  parc  ourt  les  cantons 
du  N.  ;  l'Alagnon  qui  ,  prenant  sa  source 
tout  près  de  celle  de  la  Cère ,  coule  dans  un 
sens  entièrement  opposé  à  cette  rivière  pour 
aller  joindre  l'Arcueii  près  des  limites  orien- 
tales du  département  ;  enfin  la  Truyère,qui 
forme  le  bassin  du  8.  E.  et  reçoit  les  eaux 
d'une  infinité  de  ruisseaux.  On  vante  les 
eaux  minérales  froides  et  les  eaux  therma- 
les de  Chaudes  -  Aiguës.  Ce  paya  produit  peu 
de  froment,  mais  beaucoup  de  seigle  de  prin- 
temps et  d'automne,  qui,  avec  le  sarrasin, 
est  la  principale  nourriture  des  babitans  ;  des 
fruits  de  toutes  espèces,  et  surtout  des  châ- 
taignes ,  des  pommes  de  terre ,  du  chanvre, 
du  lin  qui,  dans  quelques  parties,  appro- 
che de  la  finesse  de  celui  de  Flandre.  La 
Planéze,  plaine  de  4  1.  d'étendue,  entre  Mu- 
rat  et  Saint -Fiour,  peut  être  considérée 
comme  le  grenier  du  Cantal.  Dans  le  reste 
du  département, les  récoltes  sont  peu  abon- 
dantes. Le  vin  est  de  qualité  médiocre.  Les 
vallées ,  qui  s'étendent  au  pied  des  monta- 
gnes, et  sont  arrosées  par  la  Cère,  la  Jor- 
dane ,  la  Truyère ,  etc.,  sont  assez  fertiles. 
Le  sol  élevé  et  montueux  de  cette  contrée  , 
abonde  en  herbages.  Les  pacages  et  les  prai- 
ries sont  cou  vert  s  de  bestiaux  que  l'on  y  en- 
voie pour  être  engraissés.  Les  forêts,  qui  oc- 
cupent 3o,qïq  «««tares  de  superficie,  sont 
peuplées  de  chênes,  hêtres,  bouleaux,  frê- 


C  A  N  T  485 

nés,  tilleuls  ;  il  en  est  qui  ne  renferment  que 
des  sapins.  Les  chevaux  sont  d'une  rare  vi- 
goureuse et  très-estimés  pour  les  troupeslé- 
gères.  On  élève  beaucoup  de  mulets,  de  mou- 
tons, qui  sont  petits  et  portent  une  laine 
noire;  des  Anes,  des  chèvres,  des  porcs, 
des  abeilles.  Il  y  a  du  gibier  en  abondance , 
des  sangliers,  des  loups  ,  des  renards,  etc. 
Les  rivières  sont  très-poissonneuses.  La  dif- 
ficulté des  transports  ne  permet  pas  de  ti- 
rer tout  le  parti  possible  des  richesses  miné- 
rales. On  trouve  des  silex  de  diverses  cou- 
leurs ,  des  quartz  de  toutes  les  nuances ,  du 
grès,  du  talc,  du  mica,  du  gypse,  du  granit , 
du  marbre,  du  porphyre,  du  tuf,  de  la  houille, 
de  l'antimoine ,  du  trîpoli ,  de  l'argile  noire, 
des  pierres  ponces  ,  de  l'amianthe  ,  etc. 
Éloignés  de  la  mer ,  de  rivières  naviga- 
bles et  de  grandes  villes ,  les  babitans  s'ap- 
pliquent surtout  a  la  multiplication  du 
bétail  et  à  la  fabrication  des  fromages  qui 
se  font  dans  les  burons  ou  cabanes  situées 
au  milieu  des  pâturages.  Les  gros  froma- 
ges pèsent  jusqu'à  8o  livres  ;  les  petits  de 
7  à  8  livres  sont  appelés  fromages  de  Ho; 
quefort.Ceux  qui  se  fabriquent  sur  les  mon- 
tagnes des  environs  de  Saler»  passent  pour 
les  meilleurs  ;  les  fromages  des  montagnes 
de  Coyau  ,  des  environs  du  Cantal ,  sont  de. 
la  deuxième  qualité,  et  ceux  des  basses  mon  - 
tagnes  de  la  troisième.  On  fait  également  du 
beurre.  L'on  engraisse  des  bœufs  et  des  mou- 
tons; enfin  une  grande  quantité  de  porcs. 
On  convertit  en  planches  et  en  bois  merrain 
les  arbres  des  forêts ,  en  chaux  la  pierre  cal- 
caire ,  et  le  chanvre  en  toiles  qu'un  vend  à 
l'Espagne  et  à  la  marine.  Le  Cantal  fournit 
des  bœufs  à  presque  toute  la  France ,  et  des 
peaux  de  chèvres  et  de  chevreaux  aux  par- 
cheminiers  de  Milhau.  11  fait  un  grand  com- 
merce de  moutons  gras  avec  le  midi,  et  tire 
un  grand  produit  de  la  location  annuelle  de 
'ses  herbages  aux  propriétaires  de  troupeaux 
des  departemens  voisins.  La  batterie  de  cui- 
sine de  cuivre,  la  chaudronnerie,  la  pape- 
terie et  la  fabrique  de  dentelles  ,  forment 
presque  toute  son  industrie  manufacturière. 
On  y  fabrique  aussi  l'orseille.  Tous  les  ans 
un  grand  nombre  d'habitans  émigrent  pour 
aller  exercer  les  travaux  les  plus  pénibles 
dans  toute  la  France  et  jusqu'en  Ilollande; 
ils  vont  aussi  en  Espagne  remplir  le  métier 
de  chocolatier  et  de  chaudronnier  :  quel- 
ques uns  y  ont  formé  des  sociétés  de  com- 
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merce.  La  fidélité  des  commissionnaires  au- 
vergnats est  re nommée. 

Ce  dép.  est  divisé  en  4  arrond.,qniont  pour 
chefs  lieux  :  Aurillac ,  chef-  lieu  du  dépar- 
tement, Saint -Flour,  Mauriac,  et  Murât  ;  et 
subdivisé  en  aô  cantons  et  en  173  commu- 
nes. 11  fait  partie  de  la  19*  division  militaire, 
envoie  3  membres  i  la  chambre  des  députés, 
«t  forme  le  diocèse  de  Saint-Flour.  11  est  de 
l'académie  de  Clermont,  et  du  ressort  de 
la  cour  royale  de  Rioni. 

La  Haute-Auvergne ,  dont  le  département 
du  Cantal  est  formé,  constituait,  avec  la 
Basse-  Auvergne  ou  Limagne,  l'ancienne  pro- 
vince de  ce  nom.  Cette-province  Taisait  par- 
tie du  royaume  des  Arvtmiy  peuple  guer- 
rier de  l'ancienne  Gaule.  Vercingentorix ,  le 
dernier  de  leurs  rois ,  fat  vaincu  par  César 
l'an  de  Rome  70?;  ensuite  ce  pays  fut  an- 
nexé à  la  in  Aquitaine ,  et  gouverné  par  des 
ducs  et  par  des  comtes.  En  473  de  J.  C,  les 
Goths  l'envahirent  et  le  conservèrent  jus- 
qu'en 507,  que  Clovis  s'en  rendit  maître. 
L'Auvergne  appartint  par  succession  aux 
rois  d'Austrasie;  à  l'extinction  de  la  race  de 
ces  princes,  elle  tomba  au  pouvoir  du  duc 
Eudes  avec  toute  l'Aquitaine  ;  Pépin  la  con- 
quit sur  ce  duc.  Sous  la  race  des  Carlovin- 
giens,  cette  province  échut  à  Charles -le- 
Chauve,  et  fut  gouvernée  jusqu'en  1210, 
époque  où  Philippe -Auguste  la  réunit  a  la 
couronne  ,  par  des  comtes  qui  ne  devinrent 
héréditaires  que  vers  l'an  o,5a.  Louis  vm 
la  donna  en  apanage  en  iaa5  à  Alphonse, 
comte  de  Poitou ,  son  second  fils,  et  la  réu- 
nion définitive  de  cette  province  ne  fut 
Opérée  qu'en  161 5,  sous  Louis  xm. 

L'Auvergne  a  été  a  plusieurs  époques  le 
théâtre  de  guerres  sanglantes.  Les  Saxons 
la  ravagèrent  en  565,  les  Sarrasins  en  718 
et  739.  Les  Normands  y  firent  une  guerre 
désastreuse  de  85 1  à  ga3,  et  les  Anglais  de- 
puis i35j  jusqu'en  i588.  Pendant  vingt  cinq 
ans,  elle  eut  beaucoup  à  souffrir  des  guerres 
de  religion ,  et  en  1697  et  1 708 ,  elle  éprouva 
une  famine  qui  fit  périr  un  grand  nombre 
d'hahitans. 

CANTALAPIEDRA,  ville  d'Espagne, 
prov.  et  a  9  I.  3/4  E.  N.  E.  de  Salamanque, 
sur  la  rive  droite  de  la  Guareûa.  1,600  hab. 

CANTALBARY,  ville  fortifiée  du  Boutan, 
sur  le  Man-chi,  près  des  frontières  du  Ben- 
gale, a  5  1.  S.  O.  de  Tassisudon.  On  y  fait 
un  peu  de  commerce. 
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CANTALEJO,  petite  ville  d'Espagne, 
prov.  et  4  6  1.  3/4  N.  de  Ségovie.  i.aoo 
hab. 

C  ANTALICE ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  t* Abrutie  Ultérieure  II*,  distr., 
cant.  et  4  a  1.  N.  deCivita-Ducale ,  et  à  10 1. 
O.  fi.  O.  d'Aquila,  sur  un  rocher  escarpé. 
11  a  4  églises  et  a  couvens.  C'est  la  patrie  de 
l'historien  J.  B.  Cantalicio.  1,610  hab. 

CANTALPINO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  7  I.  i/a  E.  N.  E.  de  Salamanque. 

CANTALUPO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Saonio,  distr.  et  à  4  h  S.  E.  d'1- 
sernia ,  et  à  5  1.  O.  S.  O.  de  Campobasso; 
chef-lieu  de  cant.  11  s'y  tient  des  foires  le  19 
septembre  et  le  5o  novembre.  On  y  récolte 
beaucoupdevin.  i,85ohab.  Le  tremblement 
de  terre  de  i8o5  y  fit  périr  1  y  familles.  Le 
1 1  décembre  1798,  les  Français  y  défirent 
les  Napolitains. 

CANTARA  ou  ALCANTARA,  Osobau, 
rivière  de  Sicile ,  qui  prend  sa  source  dans 
la  prov.  de  Messine  et  le  distr.  de  Patti, 
à  4  1.  1 /a  S.  S.  O.  de  Patti,  sur  le  ver- 
sant inérid.  des  Neptuniennes,  coule  dn 
N.  au  S.,  puis  tourne  4  l'E.  par  Randauo 
et  Francavilla ,  direction  dans  laquelle  elle 
contourne  le  versant  sept,  de  l'Etna,  et  forme 
la  limite  des  prov.  de  Messine  et  de  Catane. 
Elle  se  rend  dans  la  mer  Ionienne ,  près  et 
au  S.  de  la  pointe  de  Pietragala,  après  un 
cours  d'environ  1  a  1. 

CANTARAC1LLO,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  n  1.  i/a  N.  O.  d'Avila,  entre  le 
Menines  et  la  Cruz. 

CANTARRO,  lac  de  Sicile,  prov.  et  à 
1 1  1.  3/4  S.  de  Trapani ,  distr.  et  à  s  I.  S.  B. 
de  Mazzara  ,  près  de  la  mer.  Il  n'a  pas  plus 
d'une  demi-lieue  de  long.  Il  y  avait  autrefois 
près  de  son  bord  méridional  un  temple  de 
Poilu  x. 

CANTAV1EJ  A,  CaarHAco-VsTW,  bourf 
d'Espagne  ,  prov.  et  à  ta  1.  E.  N.  E.  de  Te- 
ruel  (Aragon).  i,aoo  bab. 

C  ANTELEU  ,  bourg  de  France,  dép.  de 
la  Seinc-1  nféi  ieure,  arrond.  et  à  1 1. 1/4  ^e 
Rouen  ,  cant.  de  Marommc ,  sur  le  sommet 
de  collines  qui  dominent  la  rive  droite  de 
la  Seine ,  à  l'entrée  de  la  forêt  de  Roumares. 
11  y  a  un  château  et  beaucoup  de  maison» 
de  plaisance.  On  y  jouit  d'une  vue  magni- 
fique qui  embrasse  Rouen  et  les  collines  qui 
l'cutourent ,  le  cours  de  la  Seine  jusqu'à  El- 
beuf,  la  vallée  de  Déville  ,  et  de  vastes  prai- 
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ries.  11  s'y  fait  an  gros  commerce  en  bois  et 
en  cidre.  Foire  le  i  %  septembre.  3,842  bab. 
C  A  NTERBU  RY,  ville  d'Angleterre,  foy. 

CANTERBURY,  comm.  des  États- Unis, 
état  de  Connecticut ,  comté  de  Windham  , 
sur  le  Quinebaug ,  à  >3  1.  E.  de  Hartford. 
1,984  bab. 

CANTERBURY,  comm.  des  États-U  nis, 
état  de  New-liampshire,  comté  de  Rocking- 
ham ,  sur  le  Merrimac ,  à  3 1.  N.  de  Concord. 
1,696  bab.  Elle  renferme  un  village  habité 
par  environ  3oo  quaker*. 

CANTESPINO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  1 3 1.  N.  E.  de  Ségovie ,  et  à  4  1.  1  /a  M.  E. 
de  Sepulveda. 

C  A  NTI A  NO,  bourg  des  États  de  l'Église, 
délégation  d'Urbin  et  Pesaro,  à  6  I.  i/a  S. 
dXrbin,  sur  la  rive  droite  de  la  petite  ri- 
vière de  son  nom.  Il  a  un  château.  a,ooo 
hab.  Ce  bourg  est  bâti  des  ruines  de l'anc. 
Luccola ,  détruite  par  Narsès. 

CANT1CK  1IEAD,  cap  de  la  côte  S.  E. 
de  Hoyl,  l'une  des  lies  Orcades.  Lat.  N.  58° 
4o\  Long.  O.  5#  19'. 

CANT1LLANA,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  5  1.  i/a  N.  E.  de  Sé ville,  et  à  3.1.  3/4 
N.  O.  de  Carmona ,  sur  la  rive  droite  du 
Guadalquivir. 

CANT1MPALOS  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  3  1.  N.  de  Ségovie. 

CANTIN  ,  village  de  France,  dép.  du 
Nord ,  arrond.  et  à  1  1.  3/4  S.  E.  de  Douay, 
et  i  8  1.  i/a  S.  de  Lille ,  cant.  d'Arleux.  11  a 
des  forges  et  une  brasserie.  55o  hab.  11  y  a 
des  carrières  de  grès  et  des  mines  de  fer 
dans  1-  s  environs. 

CANTIN,  Atlas  miitob,  rap  de  la  côte 
occid.  de  l'empire  de  Maroc.  Lat.  N.  3a* 
4o'.  Long.  O.  1 1°  3o'. 

CANT1RE,  presqu'île  d'Écosse.  Voy. 

CsVTYftl. 

CANTIVEROS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  9 1.  N.  N.  O.  d'Avila ,  a  quelque  distance 
du  Zapardiel. 

CANTOB RE,  village  de  France, dép.  de 
l'Àveyron ,  arrond.  et  à  4  !•  •/>  S.  E.  de  Mil- 
hau ,  cant.  et  à  1  1.  N.  E.  de  Nant.  553  hab. 
Il  y  a  des  mines  de  houille  aux  environs. 

CANTON,  dénomination  que  les  Euro- 
péens donnent  à  la  ville  de  Kouang-teheou- 
fmt  capit.  de  la  prov.  chinoise  de  kouang- 
toung,  et  chef-lieu  du  distr.  de  même  nom. 
Cette  ville  est  située  par  a3°  7  de  lat.  N.. 
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et  110"  53'  45'  de  long.  E. ,  entre  la  rive 
sept,  du  Tchu-kiang,  appelé  Tigre  par  les 
Européens,  et  la  rive  orient,  du  Pe-kiang 
ou  Tchhing  kiang.  Elle  a  plus  de  al.  de  cir- 
conférence ,  et  est  entourée  d'une  muraille 
sur  laquelle  on  a  placé  quelques  pièces  de  ca- 
non. Elle  est  défendue  par  3  forts  du  côté 
de  la  terre ,  et  par  deux  autres  situés  au  S. 
sur  les  lies  du  Tchu-kiang.  Toutes  ces  forti- 
fications sont  chétives,  et  ne  prûvent  sou- 
tenir un  siège.  Elles  ne  servent  qu'à  em- 
pêcher l'entrée  de  la  ville  aux  étrangers. 
Canton  se  partage  en  ville  chinoise  et  en 
ville  tatare.  La  première ,  séparée  de  la  se- 
conde par  une  muraille,  est  au  S.,  et  l'autre 
au  N.  Les  faubourgs  sont  à  l'E.,  au  S.,  et  à 
l'O.  de  la  ville  proprement  dite,  et  sur  l'île 
de  Hai-nan  ou  Ilonam ,  qui  forme  la  rive 
droite  et  méridionale  du  Tchu-kiang.  Indé- 
pendamment de  cette  division  en  ville  chi- 
noise et  ville  tatare,  Canton  en  a  une  autre 
qui  n'est  qu'administrative.  La  partie  occi- 
dentale est  appelée  Nan-bai-hian  (d'après 
le  dialecte  de  Canton  Nam-hoe-ene  ) ,  et  la 
partie  orientale  Pban-yu-hian  (Poun-yu- 
ene).  Ce  sont  deux  villes  du  troisième  or- 
dre qui  forment  le  Foi*  ou  celle  du  premier 
ordre.  L'enceinte  de  la  ville  renferme  3  mon- 
ticules. Le  premier  s'appelle  Yue-aieou- 
chan  ;  au  sommet  s'élève  le  temple  de  Yue- 
wang,  qui  est  la  divinité  tutélaire  des  côtes 
méridionales  de  la  Chine.  Le  second  porte 
le  nom  de  Phanchan ,  et  est  couvert  de  co- 
tonniers. Le  troisième  enfin  est  le  Yu-cban , 
avec  le  temple  de  Hiuan  lan  thai.  Canton 
est  la  résidence  du  tsoung-tou,  ou  gouver- 
neur-général de  toute  la  province,  impro- 
prement appelé  vice  roi  par  les  Européens. 
11  a  sous  lui  deux  vice-gouverneurs  qui  por- 
tent le  titre  de  fou  yuan  et  fou-thai.  L'a- 
mirauté, le  trésorier-général,  le  tribunal 
des  alTaires  criminelles ,  la  direction  du  sel 
et  l'inspecteur  des  greniers  d'abondance  ont 
aussi  leur  siège  dans  cette  capitale.  La  ville 
tatare  est  occupée  par  la  garnison  man- 
dchoue ,  sous  les  ordres  du  tsiaog-kiun  ou 
commandant  en  chef  des  troupes  de  toute  la 
province,  dont  le  nombre  est  estimé  a  4o,ooo 
hommes.  Les  rues  de  cette  ville  sont  lon- 
gues et  bien  alignées ,  mais  si  étroites  que 
les  plus  larges  ont  au  plus  i5  à  ao  pieds; 
elles  sont  pavées  et  ordinairement  très-pro- 
pres. Les  maisons  n'ont  qu'un  étage , et  sont 
bftties  en  briques  ;  elles  ont  a  ou  3  cours  sur 
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If squelles  donnent  les  magasins ,  et  les  ap- 
partenons des  femmes.  Toutes  les  rues  sont 
bordées  de  boutiques ,  il  y  en  a  d'affectées 
à  une  seule  espèce  d'ouvriers  ou  de  mar- 
chands. On  y  roit  plusieurs  édifices  publics 
tels  que  des  temples,  dont  la  plupart  sont 
richement  ornés  de  statues  ,  des  arcs  de 
triomphe ,  etc.  Il  y  a  aussi  beaucoup  de  pro- 
menades. Canton  est  le  seul  port  de  la  Chine 
ouvert  aux  navires  marchands  des  nations 
européennes.  Les  loges  de  c«  s  étrangers  sont 
toutes  sur  une  même  ligne  dans  le  faubourg 
méridional ,  sur  le  bord  du  Tchu-kiang  ;  on 
les  appelle  chy-san-hang  (chap-sam-hong)ou 
les  i3  comptoirs.  Ce  sont  :  i*  Y  ho  hang  (  Y 
ouo  hong) ,  le  comptoir  de  la  droiture  et  de 
la  paix,  ordinairement  appelé  le  comptoir 
de  la  pointe  (the  creek  factory)  .  c'est  le  plus 
oriental;  a  côté  est  la  douane,  nommée 
derrière  (ex  comptoirs.  3»  Tsy  y  hang  (  Tsip 
y  hong),  le  comptoir  de  la  droiture  réunie, 
aux  Hollandais.  5°  Pao  ho  hang  { Pau  ouo 
hong) ,  le  comptoir  qui  jouit  de  la  tranquil- 
lité ,  aux  Anglais,  à  côté  duquel  il  y  a  i  rue 
étroite,  bordée  d'un  côté  de  petites  bouti- 
ques où  l'on  vend  aux  matelots  des  habits  , 
des  liqueurs  fortes ,  etc.  Elle  est  appelée 
par  les  Européens  la  ruelle  des  Pourceaux. 
4°  Foung  thai  hang  (Fong  tae  hong),  grand 
comptoir  de  l'adluencc  ;  il  est  occupé  par 
les  Parses,  les  Maures,  et  diverses  nations 
de  l'Asie  méridionale.  5°  Loung  chun  hang 
(  Long  chon  hong) ,  le  comptoir  glorieux  et 
prospère;  c'est  l'ancien  comptoir  anglais. 
6*Suihang(Soi  hong),  aux  Suédois.  ;«Ma  yng 
hang  (Ma  ying  hong),  le  comptoir  de  l'aigle 
double,  ou  le  comptoir  impérial  d'Autriche. 
8°  Pao  chun  hang  (Pau  chon  hong),  le  comp- 
toir précieux  et  prospère.  g°  Van  yuan  hang 
(  Man  yune  hong ) ,  le  comptoir  des  dix  mil- 
le sources.  io°  Kouang  yuan  hang  (  Kioong 
yune  hong),  le  comptoir  de  l'ample  fon- 
taine ;  c'est  celui  des  Américains.  A  côté  est 
la  célèbre  rue  appelée  par  les  Européens  la 
rus  de  Chiné  y  et  quelquefois  nouvelle  rue 
de  la  Chine,  par  opposition  à  l'ancienne 
qui  fait  un  angle  avec  celle  -  ci  ;  en  chinois 
elle  porte  le  nom  de  Sin  Liai  (  Nouvelle  rue); 
elle  consiste  entièrement  en  boutiques  , 
dans  lesquelles  les  Européens  font  leurs 
achats  particuliers.  Elle  est  d'une  grande 
richesse.  1 1  ° Yan  tsu  tchhaos  (Yn  tze  tchhau), 
le  nid  d'hirondelle ,  ou  le  comptoir  du  coin. 
I  j°  Toung  seng  hang  (  Tong  seng  hong  ) ,  le 
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comptoir  originaire  de  l'Orient.Il  est  occupé 
par  un  des  grands  marchands,  qui  font  le 
commerce  avec  les  Européens.  i3°  Kieou 
koung  hang  (Kaw  kong  hong)  ,  l'ancien 
comptoir  public  :  il  est  destiné  aux  Fran- 
çais. Le  mot  chinois  hang  (hong)  signifie 
faire  des  affaires ,  par  suite  un  lieu  où  l'on 
fait  le  commerce,  et  aussi  une  compagnie 
de  négocians  privilégiés  par  le  gouverne- 
ment pour  une  entreprise  déterminée.  C'est 
dans  ce  dernier  se  os, que  les  gros  marchands, 
entre  les  mains  desquels  est  exclusivement 
le  commerce  européen  à  Canton,  sont  ap- 
pelés hang  -  merchants  ou  hanistes  ,  en  chi- 
nois hang- chang  ou  yang  hang-chang,  ha- 
nistes de  l'Océan.  Il  y  en  a  ordinairement 
i  a  à  i4  •  Us  sont  responsables  de  la  conduite 
de  tous  les  étrangers  avec  lesquels  ils  ont 
affaire.  Chaque  vaisseau  qui  arrivedoit  avoir 
son  haniste  ,  qui  répond  non -seulement 
de  l'exact  payement  des  droits  de  doua- 
ne, etc.,  mais  aussi  de  toutes  les  actions 
de  l'équipage.  Quel  que  soit  le  délit  que 
puisse  commettre  un  individu  appartenant 
au  vaisseau,  depuis  le  meurtre  d'un  Chi- 
nois jusqu'à  l'introduction  en  fraude  d'une 
pièce  d'étoffe,  il  expose  le  haniste  à  être 
mis  en  jugemeut ,  et  a  payer  l'amende  que 
la  loi  ou  la  volonté  du  tribunal  lui  impose. 
Les  marchands  en  détail  n'ont  la  permis- 
sion de  vendre  aux  étrangers  que  quelques 
objets  de  peu  d'importance,  tels  que  des 
nattes,  des  chapeaux,  des  souliers ,  etc. 
Ils  sont  obligés  de  remettre  les  droits 
pour  ces  objets  aux  hanistes  qui  les  visi- 
tent. Le  gouvernement  ne  se  mêle  pas  de 
percevoir  les  droits,  il  laisse  ce  soin  aux 
hanistes  ;  souvent  les  douaniers  en  exigent 
pour  se  les  approprier.  Malgré  la  défense  , 
les  étrangers  achètent  d'autres  choses,  et 
pour  des  sommes  considérables,  aux  mar- 
chands en  détail,  mais  c'est  à  leur  risque 
personnel.  Le  gouvernement  ne  reçoit  pas 
les  plaiutes  des  Européens  contre  ceux-ci  ; 
il  saisit  souvent  dans  ce  cas  la  propriété  du 
Chinois,  sous  prétexte  qu'il  a  fait  un  com- 
merce illégal  ;  et  le  plaignant  qui  perd  son 
bien  doit  encore  s'estimer  très  heureux  de  ce 
qu'on  ne  lui  inflige  pas  une  punition  corpo- 
relle ,  on  lui  en  fait  grâce  en  sa  qualité  d'é- 
tranger. S'il  veut  se  justifier  en  prétextant 
son  ignorance  des  lois  chinoises,  on  lui  ré- 
pond que  le  subrecargue  de  sa  nation  ,  qui 
réside  à  Canton  ,  doit  l'avoir  instruit  de* 
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usages  du  Céleste  Empire,  et  qne  son  excuse 
n'est  pas  admissible.  Chaque  établissement 
européen  est  composé  de  4  à  5  maisons  et 
de  vastes  magasins  :  ces  maisons  sont  belle* 
et  construites  avec  goût,  ce  qui  contraste 
d'une  manière  frappante  avec  celles  des 
Chinois.  Entre  le  rivage  et  le  comptoir  rè- 
gne une  belle  promenade  où  les  étrangers 
vont  jouir  de  la  fraîcheur  de  la  soirée.  La 
quantité  et  la  grandeur  des  vaisseaux,  la 
variété  et  le  mouvement  continuel  des  bar- 
ques qui  sont  dans  le  port*  le  grand  nom- 
bre d'étrangers  qu'on  voit  dans  les  faubourgs, 
et  dont  on  charge  et  décharge  les  batimens, 
l'immense  population  (estimée  a  800,000 
hab.)  composée  d'hommes  industrieux  et 
actifs ,  doivent  faire  considérer  Canton  com- 
me une  des  villes  les  plus  importantes  et 
les  plus  riches  de  la  Chine.  On  y  fait  un 
commerce  très-considérable ,  alimenté  par 
les  productions  les  plus  rares  du  pays,  et 
les  objets  les  plus  précieux  des  manufactu- 
res chinoises  et  européennes.  Il  consiste, 
pour  l'exportation  ,  dans  une  énorme  quan- 
tité de  thé  qu'on  évalue  de  a5o  a  5oo,ooo 
quintaux,  en  nankin,  soie,  nacre  de  perles, 
écailles  de  tortue,  zinc,  porcelaine,  encre 
de  la  Chine,  etc.  ;  et  pour  l'importation,  en 
draps,  coton,  bétel,  fourrures,  montres,  etc. 
Les  Américains  font  avec  cette  ville  un 
commerce  immense ,  mais  il  en  résulte  une 
grande  exportation  de  numéraire  au  préju- 
dice des  États-Unis.  Les  Anglais,  au  con- 
traire ,  payent  en  grande  partie  avec  des 
lainages  et  des  métaux  d'Angleterre,  ainsi 
qu'en  tissus  de  coton  ,  opium  et  autres 
marchandises  de  l'Hindoustan. 

Pour  donner  une  idée  de  l'importance  du 
commerce  de  Canton,  il  suffit  de  savoir  qu'en 
i8a3  ,  il  a  été  exporté  de  ce  port  par  les 
Anglais  seuls  37,478,813  livres  de  thé,  au 
prix  brut  de  1,924,738  livres  sterling,  ou 
48,n8,45o  fr.  La  valeur  des  marchandises 
importées  par  les  Anglais  dans  ce  même 
port  et  dans  la  même  année  a  été  de 
604,975  livres  sterling  ou  1 5, 1  a4v>"5  fr.  ;  sans 
la  perte  du  vaisseau  U  Récent ,  elle  aurait 
été  de  738,598  livres  sterling.  Le  terme 
tnuven  de  l'importation  américaine  à  Can- 
ton ,  pendant  les  quinze  années  de  1804  à 
1819,  est  de  4,o3o,8o4  dollars  (20,154,020 
fr.  )  ;  celui  de  toutes  les  exportations  pen- 
dant le  même  espace  de  temps  est  de 
3,995,696  dollars  (  19,978,480  fr.). 
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Sur  un  espace  de  al.,  le  Tchu  kiang  res- 
semble, à  Canton,  à  une  ville  immense 
composée  de  navires  dé  toute  grandeur  ran- 
gés en  lignes  parallèles ,  entre  lesquelles  il 
ne  reste  qu'un  passage  très -étroit  pour  les 
vaisseaux.  Le  propriétaire  de  ces  embarca- 
tions y  habite  avec  toute  sa  famille  ,  qui  ne 
vient  presque  jamais  h  terre.  Environ  à  6  I. 
au-dessous  de  Canton  est  le  port  de  Honang 
phou  ou  Whampou,  06  sont  les  douanes 
pour  les  navires  européens,  qui  ne  remontent 
pas  le  Tchu -kiang  plus  haut  et  restent  la  à 
l'ancre. 

Canton  a  été  dévoré  par  un  terrible  incen- 
die le  |«»  novembre  182a.  On  estime  le  nom- 
bre des  maisons  incendiées  à  10,000;  près 
de  100  personnes  ont  péri,  et  plus  de  70,000 
ont  été  réduites  à  la  misère.  Tous  les  comp- 
toirs étrangers  ont  été  la  proie  des  flammes. 
On  estime  la  perte  éprouvée  par  la  compa- 
gnie anglaise  des  Indes  à  14,000,000  de  fr.; 
celle  des  résidens  étrangers  est  anssi  très- 
considérable  ;  mais  celle  des  Chinois  est  in- 
calculable :  cependant  les  magasins  des  ha- 
nistes  ont  été  sauvés  en  partie.  La  partie 
incendiée  de  Canton  a  été  rebâtie  sur  l'an- 
cien plan  avec  une  vitesse  incroyable;  car 
deux  ans  après  l'événement  on  ne  recon- 
naissait les  traces  de  l'incendie  qu'a  la  dif- 
férence de  teinte  des  constructions  anté- 
rienres  a  ce  désastre. 

CANTON  ,  prov.  chinoise.  Voy.  Koua*g- 
tochg. 

CANTON,  distr.  de  la  prov.  chinoise  de 
Kouanp-toung.  Votf.  KouAKG-Teasoo-FOC. 

CANTON,  île  de  la  mer  de  Chine,  près 
de  la  côte  de  la  Cochinchine.  Lat.  N.  i5° 
a5\  Long.  E.  106°  5o'.  En  1812,  elle  n'avait 
qne  33  hab. 

CANTON,  romm.  des  États-Unis,  état 
de  Connectirnt,  comté  et  à  4  L  i/a  N.  O. 
de  Hartford.  i,3aahab. 

C  ANTON,  comm.  des  États-Unis ,  état 
de  Massarhusets,  comté  de  Norfolk,  a  4  !• 
3/i  S.  S.  O.  de  Boston.  1,368  hab. 

CANTON  ,  comm.  des  États-Unis  ,  état 
de  New- York  ,  comté  de  S*.  Lawrence,  * 
6  I.  E.  S.  E.  d'Ogdenshurg ,  et  à  57  1.  N.  N. 
O.  d'Albany.  1,337  hab. 

CANTON,  rille  des  États-Unis  ,  état 
d'Ohio  ,  chef-lieu  du  comté  de  Stark,dans 
un  territoire  fertile,  à  5i  I.  N.  E.  de 
Columbns.  Lat.  N.  4o°  5o'.  Long.  O.  83" 
17'.  Elle  a  70  maisons ,  a  églises ,  1  maison 
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de  justice,  i  prison,  i  imprimerie  et  i  ban- 
que. Pop.  de  la  commune  :  i,3g8hab. 

CANTON,  comm.  des  États-Unis T  état 
de  Pensylvanie,  romté  de  Washington,  à 
65  I.  O.  d'Harrisburg.  i,a76  bab. 

CANTONMENT-BROOKE,  nouvel  éta- 
blissement militaire  des  États-Unis ,  formé 
en  i8i3  dans  la  Floride  orient. ,  au  Tond  de 
la  baie  d'Hillsborough ,  à  5;  1.  S.  S.  O.  de 
S*.  Augustine.  Le  climat  y  est  beau.  Les  terres 
voisines  sont  bien  boisées  et  abondent  en 
gibîer.  Les  bfttimens  qui  tirent  8  a  9  pieda 
d'eau  peuvent  mouiller  en  sûreté  dans  la 
baie,  près  de  cet  établissement;  ceux  qui 
tirent  16  pieds  ne  peuvent  approcher  qu'à 
1  I.  de  la  côte. 

CANTOR  ,  roy.  de  la  Sénégambie.  Il  s'é- 
tend anr  la  rire  gauche  de  la  Gambie ,  au 
N.  O.  du  roy.  de  Tenda.  On  y  trouve  les  vil- 
les de  Gantor ,  de  Jabo  et  de  Sama. 

CANTORBERY,  CanUrbury,  Dcaovaa- 
wtm,  ville  d'Angleterre,  comté  de  Kent  , 
chef-lieu  du  lalhe  de  Sa  in  te- Augustine  et  du 
hundred  de  Downhamford ,  a  16  1.  E.  S.  E. 
de  Londres ,  et  à  6 1.  N.  O.  de  Douvres ,  dans 
une  belle  vallée ,  sur  le  Stour.  Lat.  N.  5 1  *  1 6' 
48'.  Long.  O.  i°  1 5  '  8*.  Siège  d'un  archevê- 
ché dont  le  titulaire  est  primat  de  toute  l' An- 
gleterre, et  le  premier  pair  du  royaume  ;  de- 
puis Édouard  i»r,  ce  prélat  cenronne  les  rois. 
Cantorbery  était  autrefois  fortifié  ;  ses  rem- 
parts ont  été  convertis  en  promenades.  Ses 
4  principales  rues  sont  bien  pavées  en  dal- 
les. La  cathédrale ,  vaste  édifice ,  est  re- 
marquable par  son  architecture,  qui  parait 
être  l'ouvrage  de  plusieurs  siècles  successifs  ; 
on  y  voit  le' tombeau  de  Thomas  Becket ,  un 
des  archevêques,  assassiné  dans  cette  église 
en  1 170.  Il  y  a  en  outre  11  églises  paroissia- 
les; la  seule  remarquable  est  celle  de  Saint- 
Martin  ,  composée  en  partie  des  restes  d'un 
ancien  temple  romain,  et  où  l'on  admire 
les  belles  sculptures  des  fonts  baptismaux. 
Cette  ville  a  aussi  4  temples  pour  dilfércns 
cultes,  1  synagogue,  1  belle  maison  de  ville 
qui  renferme  le  palais  de  justice ,  1  hôpital, 
des  établissemens  et  ateliers  de  charité  , 
1  théâtre,  plusieurs  salles  d'assemblée,  de 
vastes  casernes  ,  et  des  bains  d'eaux  miné- 
rales très-fréquentes.  Ses  fabriques  de  mous- 
seline, d'étoffes  de  soie  et  de  tissus  de  co- 
ton ont  beaucoup  perdu  de  leur  ant  ienne 
réputation.  On  fait  à  Cantorbery  de  très- 
bonne  charcuterie,  qui  forme,  avec  le  hou- 
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blon  qu'on  cultive  dans  les  environs,  ses 
principales  branches  de  commerce.  Il  s'y 
tient  a  marchés  par  semaine  et  1  foire  le  10 
octobre.  Cette  ville  envoie  3  membres  au 
parlement.  13,745  hab. 

Cantorbery  existait  du  temps  des  Romains 
sous  le  nom  de  Durovemum.  On  y  a  décou- 
vert de  nombreuses  antiquités.  Ethelbert  y 
fit  sa  résidence  jusqu'en  5y6.  Cette  ville  a 
souvent  éprouvé  des  incendies. 

CANTORIA,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  13  l  3/4  N.  N.  E.  d'Almeria  (Crenade), 
et  a  3  1.  1/4  E.  de  Purchena ,  sur  la  rive  gau- 
che de  l'AImanzor. 

CANTU,  bourg  du  roy.  Lombard-Véni- 
tien, prov.  et  à  1  1.  3/4  S.  S.  E.  de  Côme, 
distr.  et  à  1  I.  1/4  N.  O.  de  Mariano.  3, 145 
hab. 

CANTWELL'S  BRIDGE,  ou  APOQUI- 
NIMINR  ,  hundred  des  États-Unis ,  état  de 
Delaware  ,  dans  la  partie  mérid.  du  comté 
de  Ncwcastle.  3,388  hab. 

CANTYRE  (MULL  OF),  Eudicm  rao- 
HONToaiuM ,  cap  d'Ecosse,  comté  d'Argyle, 
à  l'extrémité  de  la  presqu'île  de  Cantyre, 
à  5  I.  de  la  pointe  N.  E.  de  l'Irlande.  Lat. 
N.  SS*  18'.  Long.  O.  8°  4'.  Il  y  a  un  phare , 
près  duquel  se  trouvent  les  ruines  d'un  fort 
danois. 

C  ANTYRE  ou  KENTYRE ,  presqu'île 
d'Ecosse ,  dans  le  comté  d'Argyle ,  dont  elle 
forme  la  partie  la  plus  mérid.  Le  détroit  de 
Kilhrannan  la  sépare,  à  l'E. ,  de  l'île  d'Ar- 
ran,  et  le  canal  du  Nord,  au  S.  O.,  la  sé- 
pare de  l'Irlande;  vers  le  N.,  elle  ne  tient 
au  reste  de  l'Ecosse  que  par  un  isthme  d'i/4 
de  1.  resserré  entre  le  West-Tarbert-loch , 
à  l'O.,  èt  l'East-Tarbert-loch,  à  l'E.  Sa  lon- 
gueur est  de  16  1.,  et  sa  moyenne  largeur 
de  3  1.  On  trouve  sur  lea  côtes  de  Cantyre 
plusieurs  grottes  remarquables.  On  y  fait 
une  pèche  considérable  de  harengs.  Cette 
presqu'île  forme  un  presbytère  qui  a  pour 
chef-lieu  Campbeltown. Sa  surface  est  entre- 
coupée de  collines,  de  vallées,  de  petites 
plaines,  de  bob  et  de  lacs. 

CANVEY,  Ile  d'Angleterre,  à  l'embou- 
chure delà  Tamise,  près  de  la  côte  du  comté 
d'Essex ,  hundred  de  Barnstable ,  à  1 1  1.  E. 
de  Londres.  Elle  a  environ  a  1.  de  long  sur 
3/4  de  1.  de  large.  Elle  est  sujette  aux  inonda- 
tions. Les  digues  que  les  propriétaires  y  firent 
construire  en  1663  n'ont  pu  la  garantir  de  la 
violence  des  eaux;  car,  en  i;35,  toute  la 
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partie  basse  fut  submergée;  beaucoup  de 
bestiaux  y  périrent.  On  y  élève  de  nombreux 
troupeaux  de  moutons»  et  l'on  y  fait  du  fro- 
mage. I!  y  a  une  chapelle  pour  les  Hollan- 
dais employés  à  l'entretien  des  digues.  La 
plupart  o>s  habitans  sont  pécheurs.  11  s'y 
tient  une  foire  le  a5  juin. 

CANY,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Seine -Inférieure,  arrond.  et  à  4  I.  a/3  N. 
N.O.d'Yvetot,età  ni.  i/aN.O.  de  Rouen; 
chef  lieu  de  cant.,surla  rive  gauche  du  Dur- 
dan,  a  i  I.  3/4  de  la  mer.  11  a  un  marché 
tous  les  lundis  pour  les  toiles,  les  grains, 
les  huiles  de  navette,  et  le  lin.  Il  s'y  tient 
aussi  5  foires  par  an ,  les  lundi  gras ,  lundi 
de  Quasimodo,  n  juin,  i"  septembre  et 
a8  octobre,  pour  bestiaux  et  mercerie.  i,43o 
hab. 

CAKZANO,  village  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  l'Abruzze  Ultérieure  i",  distr. , 
cant.  et  à  a  1.  i/4  E.  S.  E.  de  Teramo.  11 
s'y  tient  i  foire  le  a6  juillet.  i,68o  hab. 

CANZANO,  village  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  l'A  bruzze Ultérieure  ii%  distr.,  cant. 
et  à  al.  S.  E.  deSulmona,  et  à  i31.  i/aS.  E. 
d'Aquila.  Il  s'y  tient  i  foire  le  a6  juillet. 
i,aoo  hab. 

C  ANZIR ,  cap  de  la  Turquie  d'Asie.  Foy. 
Kbauzib. 

CANZO,  village  du  roy.  Lombard- Véni- 
tien ,  prov.  et  à  3  1.  i/3  N.  E.  de  Corne ,  et 
a  a  I.  O.  de  Lecco  ;  chef-lieu  de  distr.  i465 
hab. 

GAORLE,  ville  du  roy.  Lombard-Véni- 
tien, prov.  et  a  10  I.  i/a  !f.  E.  de  Venise, 
distr.  et  à  4  1.  i/4  S.  de  Porto-  Gruarn,  dans 
une  petite  île  malsaine  ,  a  l'embouchure  de 
deux  bras  de  la  Livenza  ,  entre  les  ports  de 
S1'.  Margherita  et  de  Kalconera.  Lat.  N. 
45'  35'  45'.  Long.  E.  io°  33'  i5\  C'est  le 
siège  d'un  évéché  suflragant  du  patriarcat 
de  Venise.  Elle  a  un  port  et  des  pêcheries. 
i,5a i  hab. 

CAORSO,  bourg  du  duché  de  Parme, 
distr.  et  à  5  1.  N.  O.  de  Borgo-San-Donino  , 
cant.  de  Corte-  Maggiore  ,  à  3  1.  i/a  E. 
de  Plaisance ,  près  du  confluent  de  la  Chia- 
vena  et  du  Zeno. 

CAOIB,  ville  de  Nigritie,  dans  le  Kor- 
dofan,  à  3o  L  O.  d'ibéït. 

CAP.  Tous  les  noms  qui  ne  se  trouvent  pas 
ici  doivent  être  cherchés  au  mot  qui  suit 
Cxe. 

CAPACCIO  ou  CAPACCIO-NUOVO, 
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ville  du  roy.  de  Naples,  prov.  de  la  Prin- 
cipauté Citérieure,  distr.  et  à  6  1.  S.  de 
Campagna,  à  8  1.  S.  E.  de  8alerne,et  à 
i  I.  i/a  de  la  Méditerranée;  chef-lieu  de 
cant. ,  et  siège  d'un  évêché  suflragant  de 
Salerne.  Il  y  a  a  belles  églises  paroissiales 
et  î  couvent  ;  la  cathédrale  est  à  Capaccio- 
Vecchio,  village  à  i  I.  N.  N.  O.,  où  l'évéquc 
est  obligé  d'aller  officier  le  lundi  de  Pâques. 
i,85y  hab.  Cette  ville  est  sortie  des  ruines 
de  Capaccio-Veccbio,  détruite  dans  le  sut* 
siècle  par  l'empereur  Frédéric  n.  Le*  habi- 
tans, s'étant  sauvés  à  S.  Pietro,  lui  don- 
nèrent le  nom  de  Capaccio-Nuovo. 

CAPALUAN,  une  des  îles  Philippines, 
près  de  la  côte  méridionale  de  l'Ile  Luron! 
Lat.  N.  i3°  5o'.  Long.  E.  nQ°  3o'.  Elle  a 
5  1.  de  long  et  a  de  large. 

CAPAN,  petite  ville  du  Perse,  prov.  et 
à  56  L  S.  E.  d'Éryvan,  et  à  n  1.  E.  de 
Nakhchivan. 

C  AP  AN  A ,  ville  du  Pérou ,  intendance  et 
a  i41.  E.  S.  E.  de  Cuzco ,  sur  la  rive  gauche 
du  Paucartambo. 

CAPARACENA,  bourg  d'Espagne,  prov . 
et  à  3  1.  i/3  N.  O.  de  Grenade,  sur  la  rive 
droite  du  Cubillas. 

CAPARICA,  village  du  Portugal,  prov. 
d'Estremadure ,  comarca  de  Setuval,  prés 
de  l'embouchure  du  Tage,  a  a  1.  i/a  S.  de 
Lisbonne.  Il  est  grand  et  bien  peuplé. 

CAPARRA  ,  Ambbacia  ,  hameau  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  19  I.  i/a  N.deCaceres,  et  à 
a  1.  3/4  N.  O.  de  Plascncia ,  sur  une  hauteur 
au  pied  de  laquelle  coule  l'Ambroz.  C'était 
anciennement  une  ville  que  les  Romains 
nommaient  Ambracia.  On  y  remarque  quel- 
ques vestiges  d'anciens  monumens ,  et  parti- 
culièrement une  route  militaire  sur  laquelle 
on  voit  un  arc  de  triomphe. 

CAPARROSO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  8 1.  S.  de  Paropelune  (  Navarre  ) ,  sur  la 
rive  gauche  de  l'Aragon,  que  l'on  traverse 
sur  un  beau  pont  en  pierre.  On  y  voit  1<  9 
ruines  d'un  château-fort.  Tout  le  pays  envi- 
ronnant est  montueuz  ,  et  a  l'aspect  le  plus 
triste. 

CAP-BARREN,  île  du  Grand  Océan  aus- 
tral, dans  la  partie  S.  E.  du  détroit  de  Bass. 
Lat.  S.  4o°  a7'.  Long.  E.  145°  55  .  Elle  a 
environ  7  L  de  long  sur  a  de  large.  Elle  est 
peu  fertile. 

CAPBERN,  village  de  France.  ^.Cap- 

VXBN. 
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CAP-BLANC,  cap  du  Guatimala,  sur  la 
côte  mérid.  delà  prov.  de  Costa  Rica.  11  s'a- 
vance dans  le  Grand  Océan ,  à  l'O.  du  golfe 
de  Nicoya  ou  de  las  Salinas.  Lat.  N.  90  aa\ 
Long.  O.  870  5o'. 

CAP -BRETON,  île  de  l'océan  Atlan- 
tique sept.,  au  S.  du  golfe  de  Saint-Laurent, 
et  au  N.  E.  de  la  Nouvelle-Écosse ,  dont  elle 
est  séparée  par  le  détroit  de  Fronsac  ou  de 
Canseau,  qui  n'a  pas  plus  d'i  1.  de  large  :  en- 
tre 45*  34'  et  470  a'  de  lat.  JV. ,  et  entre  6»* 
4'  et  63e  b%'  de  long.  O.  Sa  longueur,  du 
N.  au  S. ,  est  de  46 1. ,  et  sa  plus  grande  lar- 
geur ,  de  l'E.  a  l'O. ,  est  de  3o  1.  Elle  fait 
partie  des  possessions  anglaises  dans  l'Amé- 
rique septentrionale,  et  forme  un  des  trois 
districts  du  gouvernement  de  l'île  du  Prince 
Édouard.  Une  baie  profonde ,  nommée  le 
Bras-d'Or,  pénétre  jusqu'au  centre  de  cette 
île  ,  en  se  divisant  en  plusieurs  branches,  et 
la  partage  presque  en  deux.  Cette  îJe  a  des 
ports  dans  la  partie  méridionale.  La  côte 
n'offre  ailleurs  que  des  rades  pour  les  pe- 
tits navires.  Cap-Breton  est  bien  boisé,  et 
présente  beaucoup  de  terres  labourables.  Le 
climat  est  brumeux  et  froid.  En  creusant  8 
ou  10  pieds ,  on  trouve  de  la  houille  en  abon- 
dance. La  pèche  est  très-active  le  long  des 
côtes  ;  on  y  prend  surtout  une  grande  quan- 
tité de  morues.  Louisbourg  et  Sydney  en 
sont  les  principaux  lieux  habités.  3,ooo  hab. 

Les  Français  ont  été  les  premiers  pos- 
sesseurs de  cette  ile,  qu'ils  nommèrent  île 
Royale  ;  ils  furent  forcés  de  la  céder  aux  An- 
glais à  la  paix  de  Paris  en  1763. 

CAP  BRETON,  bourg  de  France,  dép. 
des  Landes ,  arrond.  de  Dax  ,  cant.  de  Saint- 
Vincent-de-Tiro«se,  a  3 1.  i/a  N.  de  Rayonne, 
à  17 1.  3/4  O.  S.  O.  de  Mont-de  Marsan,  et 
a  1/4  de  l.  de  la  mer.  11  y  n  une  grande  fabri- 
que de  farine  de  pommes  de  terre.  Le  vin 
des  environs  est  estimé.  54ohah. 

CAP  CORSE  ou  CAPE-COAST-CAS- 
TLE  ,  Iyua  ,  ville  et  fort  de  la  Guinée  supé- 
rieure, sur  la  Côte -d'Or,  au  pays  des  Fan- 
tis,  à  a5  1.  E.  N.  E.  du  cap  des  Trois-Poin- 
tes,  et  a  38  1.  S.  de  Coumassie.  Lat.  N.  5° 
9'.  Long.  O.  4'  10'.  C'est  le  principal  éta- 
blissement des  Anglais  sur  cette  côte.  Le 
climat  y  paraît  défavorable  à  la  santé  des 
Européens.  La  ville  est  irrégulière ,  malpro- 
pre et  bâtie  en  terre  glaise.  Elle  s'étend  der- 
rière le  fort  ;  celui-ci  s'élève  sur  un  rocher , 
et  est  formidable  du  côté  de  la  mer.  Il  l'est 
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beaucoup  moins  du  côté  de  terre ,  où  il  est 
dominé  par  des  hauteurs.  Il  a  de  plus  le 
désavantage  de  manquer  d'tau  fraîche.  Cet 
établissement,  autrefois  fort  important,  est , 
depuis  la  suppression  de  la  traite  ,  réduit  au 
commerce  des  productions  minérales  et  vé- 
gétales* du  pays  ,  qui  est  encore  asset  lucra- 
tif. 8,000  hab. 

Les  environs  ont  été  couverts  de  bois.  De- 
puis 181 1 ,  ils  offrent  un  pays  cultivé  jusqu'à 
2  ou  3  I.,  et  orné  de  jardins  potagers  où 
croissent  aussi  des  plantes  d'Europe.  Dans 
quelques  endroits  on  retire  de  l'or  par  le  la- 
vage. 

Cap-Corse  est  le  CaboCort»  des  Portugais, 
qui  s'y  établirent  en  1610  et  bâtirent  le  fort. 
Cédé  aux  Hollandais,  il  leur  fut  enlevé  par 
les  Anglais  en  i665 ,  et  assuré  à  la  Grande- 
Rretagne  parle  traité  deBreda.  Depuis  cette 
époque ,  les  Anglais  n'ont  eu  à  soutenir  que 
quelques  attaques  des  Fantis  et  de  leurs  voi- 
sins les  Achantins.  Ces  derniers  ont  même 
eu  quelques  avantages  sur  les  Anglais  en 
1824  ;  mais  ils  ont  fini  par  être  repoussés 
avec  de  grandes  pertes.  Les  Fantis  étaient 
alors  alliés  des  Anglais. 

CAP-  DE-BONNE-  ESPÉRANCE  ,  en 
hollandais  Knwp  de  Gocde  Hoop  ,  en  an- 
glais Caft  of  Good  Hoft ,  vaste  posa,  angl., 
à  l'extrémité  mérid.  de  l'Afrique,  entre  39* 
5o'  et  34*  5o'  de  lat.  S. ,  et  entre  1 5*  1 5'  et 
a6*  5'  de  long.  E.  Elle  est  bornée  au  N. 
par  la  Hottentotie ,  dont  elle  est  entière- 
ment séparée  par  les  monts  Nieuwveld  , 
par  le  Riet,  affluent  de  l'Orange,  par  une 
partie  des  monts  Roggeveld,  et  enfin  par 
la  Roussie;  à  l'O.,  elle  a  l'Océan  Atlanti- 
que, et  au  S.,  l'océan  Indien.  La  rivière  dn 
Grand  Poisson,  qui  est  le  Grootte  Viach-ri- 
vierdes  Hollandais,  forme, à  l'E.,  la  limite 
de  cette  colonie  et  de  laCafrerie ,  ou  plutôt 
de  la  partie  de  la  Cafrerie  propre  comprise 
entre  la  rivière  du  Grand  Poisson  et  la  keys- 
kainma,et  qui ,  par  le  dernier  traité  de  1810 
avec  lesCalres,  doit  rester  neutre  et  inha- 
bitée. La  longueur  du  gouv.  du  Cap-dr- 
Bonne  -  Espérance ,  est  d'envirou  200  I. ,  sa 
largeur  moyenne  de  7a  1. ,  et  sa  superficie 
d'environ  i4,4$o  I. 

Les  c  ôtes  ont  un  développement  de43o  I., 
savoir  :  270  pour  la  côte  mérid.  et  160  pour 
la  côteoccid.  Cette  dernière  est  légèrement 
sinueuse,  basse  et  sablonneuse  jusque  vers 
le  dernier  tiers  de  son  étendue,  où  elle  de- 


Digitized  by  Google 


C  A  P  D 

rient,  comme  la  côte  mérid.  ,  élevée  et  dé- 
coupée par  quelques  enfoncemens.  On  trou- 
ve sur  l'Atlantique  les  baies  Sainte-Hélène, 
Saldanha ,  de  la  Table  qui  baigne  la  ville 
du  Cap ,  chef-lieu  de  la  colonie ,  et  la  baie 
des  Bois  ou  Chapman.  La  côte  mérid.  pré- 
sente d'abord  la  baie  False ,  la  plus  consi- 
dérable de  cette  contrée  ,  et  qui  elle-même 
en  forme  d'autres ,  telles  que  celle  de  Si- 
mon. En  continuant  à  l'I  . ,  on  rencontre  les 
baies  Struys,  Saint  Sébastien  ou  Sainte-Ca- 
therine, Mossel  ou  de  Georgetown ,  de  Plet- 
tenberg,  de  la  Kromme,  du  Camtoos,  et  du 
Zwartkop  ou  Algoa.  Les  baies  sur  l'Atlanti- 
que sont  généralement  ouvertes  au  Y  O.; 
celles  de  la  côte  mérid.  le  sont  à  l'E.  S.  E., 
excepté  la  baie  False  qui  l'est  au  S.;  ces  der- 
nières sont  presque  toutes  fermées  au  midi 
par  des  promontoires  de  composition  grani- 
tique, qui,  quoique  généralement  peu  élevés, 
se  terminent  par  des  récifs  garantissant  la 
côte  de  la  fureur  des  flots.  Parmi  les  caps  on 
distingue  celui  de  Saint-Martin,  pointe  oc- 
cid.de  la  baie  Sainte-Hélène, celui  deGroene 
qui  forme  l'extrémité  de  la  côte  O.  de  la 
baie  de  la  Table,  le  cap  de  Boune- Espé- 
rance, le  plus  remarquable  de  cette  con- 
trée, et  le  point  de  partage  des  eaux  des 
deux  océans  ,  le  cap  False ,  celui  des  Ai- 
guilles ,  le  plus  méridional  du  continent 
africain,  puis  les  caps  du  Grenadier  et  des 
Récifs.  Les  côtes  ne  sont  bordées  que  de 
quelques  Ilots,  tels  que  Sainte-Croix  ,  dans 
la  baie  du  Zwartkop,  Robben  ou  des  Pin- 
gouins ,  à  l'entrée  de  la  baie  de  la  Table , 
Dasten  ,  un  peu  plus  au  Y  ,  puis  les  petites 
îles  à  l'entrée  delà  baie  Saldanha. Un  grand 
banc  de  sable  toujours  couvert,  dit  banc  des 
Aiguilles,  s'étend  en  avant  de  la  côte  méri- 
dionale jusque  vers  le  S;*  parallèle. 

La  colonie  du  Cap  -  de  •  Bonne  -  Espérance 
est  un  pays  généralement  couvert  de  mon- 
tagnes, qui  s'abaissent  vers  la  mer  en  for- 
mant des  terrasses  successives.  La  ligne 
de  faite  de  ces  montagnes  fait  suite  a  celle 
de  la  chaîne  qui  sépare  la  Cafrerie  de  la 
Hottentotie  ;  elle  va ,  dans  une  direction 
générale  de  l'E.  N.  E.  à  l'O.  S.  O.  et  après 
on  développement  de  ai5  1.,  se  terminer 
au  cap  de  Bonne -Espérance  ,  établissant 
ainsi  deux  plans  de  pente  principaux  expo- 
sés l'un  au  S.  S.  E.  et  l'autre  au  N.  N.  O. , 
et  sillonnés  par  la  presque  totalité  des  eaux 
de  la  colonie.  Cette  ligne  de  faite  prend, 
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à  son  entrée  sur  le  territoire  du  Cap,  le  nom 
de  montagnes  de  Neige  (Sneeuwhtrg)  t  et 
sépare  les  premiers  affluens  de  gauche  de 
l'Orange  des  sources  de  la  rivière  du  Grand 
Poisson  et  de  la  Zondags,  qui  portent  leurs 
eaux  à  l'océan  Indien.  Les  principales  som- 
mités des  montagnes  de  Neige,  sont  :  les 
monts  du  Rhinocéros  et  du  Compas  ;  le  der- 
nier est  élevé  de  i  ,000  toises  au-dessus  de  la 
mer.  Parvenue  à  la  source  de  la  Karecka,une 
des  branches  du  Camtoos  qui  débouche  dans 
la  baie  de  ce  nom  ,  la  ligne  de  partage  d'eau 
continue  à  l'O.  S.  O.  par  les  montagnes  de 
Nieuwveld  qui  s'étendent  sur  la  limite  sept, 
de  la  colonie ,  puis  quittent  cette  frontière , 
et  vont  en  s'abaissant  jusqu'au  Komsberg, 
nrrud  remarquable  élevé  de  865  toises ,  et 
d'où  sortent  le  Rhinocéros,  affluent  du  Riet, 
le  Dom ,  qui  se  rend  dans  l'Éléphant  fleuve 
tributaire  de  l'Atlantique ,  et  le  BûfTei ,  une 
des  sources  du  Gaurits  qni  débouche  entre  la 
baie  de  Georgetown  et  celle  Saint-Sébastien. 
Les  Nieuwveld  sont  classés  parmi  les  monts 
les  plus  élevés  de  cette  partie  de  l'Afrique  ;  on 
leur  donne  1,660  toises  au-dessus  de  la  mer, 
et  on  les  dit  couverts  de  neiges  pendant  5  à 
6  mois  de  l'année.  C'est  sans  doute  à  ce  sé- 
jour prolongé  des  neiges  que  l'on  doit  attri- 
buer les  cours  périodiques  du  Sack ,  du  Riet 
et  du  Rhinocéros  qui  sillonnent  le  versant 
septentrional ,  ainsi  que  ceux  de  la  Gemka, 
de  la  Owyka  et  du  Buffel ,  qui  par  leur  réu- 
nion forment  le  Gaurits,  rivière  côttére  de 
l'océan  Indien.  La  ligne  de  faîte  suit  sous  le 
nom  de  Witteberg  qu'elle  échange  bientôt 
contre  celui  de  Bokkeveld  ;  l'Éléphant,  ainsi 
que  le  petit  Dom  et  le  Grootte-rivier,  qui 
forment  le  Dom  ,  sont  les  seuls  cours  d'eau 
qui  descendent  du  versant  N.  N.  O.  ;  sur  le 
revers  coulent  quelques  affluens  de  droite  du 
Buffel.  De  l'extrémité  occidentale  des  Bok- 
keveld ,  la  chaîne  de  partage  va  au  S.  par  les 
montagnes  de  Drakenstein,  en  envoyant  la 
rivière  de  la  Montagne  dans  la  baie  Sainte- 
Hélène  et  le  Breede  -  rivier  dans  celle  Saint- 
Sébastien,  puis  contournant  a  l'O.  les  pe- 
tits affluens  de  la  baie  False ,  parvient  dans 
la  presqu'île  du  Cap  où  elle  s'élève ,  avec  la 
montagne  de  la  Table,  à  63 1  toises  de  hau- 
teur absolue ,  et  projette  au  N.  la  pointe  oc- 
cidentale de  la  baie  de  la  Table,  et  au  S. 
le  cap  qui  a  donné  son  nom  à  la  colonie.  La 
montagne  de  la  Table  est ,  ainsi  que  les 
montagnes  de  Drakenstein,  les  Bokkeveld 
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et  leurs  ramifications ,  composée  de  granit 
surmonté  de  couches  de  grès  et  autres  ro- 
ches sablonneuses. 

Maintenant  que  nous  avons  fait  connaître 
l'ensemble  des  hauteurs  qui  établissent  la 
ligne  de  partage  des  eaux  des  deux  océans,  il 
convient  d'indiquer  la  ramification  qui  part 
du  komsberg,  nœud  des  Nieuwveld  et  des 
Witteberg,  et  qui,  avec  le  dernier  tiers  de  la 
chaîne  principa!e,établit  le  bas.<iinde  l'Atlan- 
tique pour  les  eaux  de  la  colonie,  et,  avec  les 
monts  ÎSieuwveld  et  les  montagnes  de  Neige, 
le  versant  de  la  presque  totalité  des  eaux  de 
ce  pays  vers  l'Atlantique  et  l'océan  Indien. 
Cette  branche  court  pendant  5o  I.  sous  le 
nom  de  Roggeveld,  d'abord  N.  N.  G.,  puis 
N.  O.,  en  enveloppant  les  afiluens  de  droite 
de  l'Éléphant ,  atteint  ensuite  les  mont  kha- 
mics  qui  donnent  naissance  au  Groene ,  puis, 
quittant  bientôt  ces  monts  ainsi  que  la  colo- 
nie ,  va ,  sous  le  nom  de  montagnes  de  Cui- 
vre ,  se  terminer  près  de  la  rive  gauche  de 
l'Orange.  Les  Roggeveld  ont  865  toise*  au- 
dessus  de  la  mer,  et  présentent  des  passages 
difficiles  ;  ils  se  composent  de  monts  isolés, 
de  forme  cylindrique ,  conique ,  pyramida- 
le, etc. 

Cette  contrée  méridionale  du  continent 
africain  présente  une  succession  de  terras- 
ses soutenues  par  des  chaînes  de  montagnes 
qui  s'étendent  parallèlement  aux  côtes.  La 
première,  qui  offre  une  vaste  plaine  déserte 
nommée  karro,  entoure  immédiatement 
comme  une  large  zone  les  chaînes  qui  cou- 
ronnent l'amphithéâtre.  Elle  s'étend  entre 
ces  chaînes  et  l'Éléphant,  traverse  la  ligne 
de  partage  d'eau  de  la  colonie  et  les  hau- 
tes vallées  des  Bokkeveld  ,  et  se  termine 
vers  la  Zondags.  Elle  estt  soutenue  par  les 
montagnes  du  Zwartberg  qui  coupent  les 
sources  périodiques  du  Gaurits ,  continuent 
parallèlement  à  la  côte  a  la  distance  d'en- 
viron 16  1.,  traversent  le  Camtoos  au-des- 
sous de  son  confluent  avec  la  karecka,  et 
viennent  se  perdre  un  peu  au -delà  de  la 
Zondags.  Cette  série  de  hauteurs  offre  des 
points  de  7  à  800  toises  au-dessus  de  la 
mer  qui  dépassent  le  sol  du  karro ,  et  ne 
donnent  que  des  communications  diffici- 
les. 11  y  a  bien  quelques  petite»  terrasses 
sur  le  versant  de  l'Atlantique  au-dessous 
du  karro  ;  mais  elles  ne  sont  rien ,  compa- 
rées à  la  deuxième  terrasse  du  versant  mé- 
ridional, comprise  entre  les  Zwartberg  et  les 
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hauteurs  dont  la  suite  est  connue  sous  le 
nom  de  Lange  kloof  ou  Lange-Pas.  Ces  der- 
nières sont  presque  parallèles  aux  Zwart- 
berg, et  par  conséquent  à  la  mer,  dont  elles 
ne  s'éloignent  que  de  8  à  1  a  1. Les  Lange-kloof 
se  terminent  par  le  cap  des  Récifs,  extrémité 
mérid.  de  la  baie  du  Zwartkop,  et  ont  4*0 
toises  d'élévation. 

Le  climat  du  Cap  est  tempéré;  ce  pays 
est  inondé  de  pluies  pendant  l'hiver,  c'est-à- 
dire  de  mai  en  août,  tandis  qu'il  eneat  privé 
pendant  la  saison  de  la  chaleur,  où  un  vent 
sec  qui  souffle  du  S.  E. ,  semble  produire 
des  effets  presqu'aussi  pernicieux  que  ceux 
du  sirocco  à  Naples.  Ce  vent  brûle  inévita- 
blement toute  végétation  exposée  à  son  in- 
fluence,  fait  éprouver  aux  hommes  une  sen- 
sation bien  pénible,  et  engendre  des  épi- 
démies ;  peu  a  peu  il  devient  moins  brûlant 
et  est  tolérableau  bout  de  ai  heures.  Les  va- 
riation* des  vents  dans  le  voisinage  de  la 
ville  du  Cap  et  de  la  montagne  de  la  Table 
sont  très-remarquables,  cependant  on  ne 
connaît  que  deux  vents  périodiques,  les 
moussons.  Les  plaines  du  karro ,  par  leur 
situation  élevée,  sont  plus  exposées  au  froid 
qu'on  ne  serait  porté  à  le  croire  d'après  la 
latitude.  Quant  à  la  côte  méridionale,  les 
pluies  y  sont  très-fréquentes ,  et  la  tempéra- 
ture y  est  plus  douce  et  plus  égale  que  dans 
l'intérieur  du  pays. 

Le  terrain  varie  dans  les  différentes  par- 
ties de  la  colonie  ;  dans  les  unes  il  se  com- 
pose de  montagnes  nues  et  stériles,  dans 
d'autres  il  est  considérablement  humecté 
par  les  pluies  et  par  les  sources  qui  abon- 
dent dans  quelques  cantons.  La  partie  N. 
O.  du  karro  est  moins  unie,  et  bien  moins 
considérable  que  la  partie  orientale ,  nom- 
mée le  grand  karro  ,  qui  a  a5  et  souvent 
4o  L  de  large  et  1  a5  de  long.  Cette  dernière 
partie  de  la  première  terrasse  présente  une 
plaine  à  perte  de  vue.presque  sans  apparence 
de  végétation,  et  composée  d'une  couche 
d'argile  légèrement  recouverte  de  sable  ,  et 
qui  absorbe  les  sources  périodiques  descen- 
dant des  Nieuwveld.  Les  collines  qui  inter- 
rompent parfois  l'uniformité  de  ces  plaines 
sont  également  dépourvues  de  végétation  ; 
on  n'y  voit,  et  encore  très-rarement,  que 
quelques  plantes  flétries.  Au-delà ,  dans  la 
partie  N.  E.  de  la  colonie  et  au  pied  des 
montagnes  de  Neige ,  est  un  pays  où  les  pâ- 
turages sont  excellens ,  et  où  l'on  élève  un 
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grand  nombre  de  bestiaux,  mais  qui  a  l'in- 
convénient d'être  exposé  aux  incursions  des 
Bosjesmans  et  des  Caftes»  et  d'être  séparé 
par  le  Karro  du  chef  lieu  de  la  colonie.  Les 
montagnes  et  quelques  landes  donnent  aussi 
de  bons  pâturages.  La  partie  entre  les  Zwart- 
berg  et  les  Lange  kloof,  ou  la  seconde  ter- 
rasse ,  renferme  nombre  de  terre»  fertiles  et 
bien  arrosées,  mais  entrecoupées  par  de 
grandes  étendues  de  déserts.  La  partie  la 
plus  rapprochée  de  la  mer  offre  un  sol 
fertile  ,  arrosé  par  un  grand  nombre  de 
ruisseaux ,  et  couvert  de  verdure  et  d'une 
grande  variété  d'arbres  et  d'arbustes.  A  a  1. 
environ  de  la  ville  du  Cap  s'étend  la  contrée 
des  fruits  qui  est  la  meilleure  pour  la  vigne. 
Malgré  les  désavantages  du  climat ,  et  bien 
qu'une  grande  partie  du  sol  soit  vouée  à 
une  stérilité  absolue  ,  la  fertilité  des  ter- 
rains défrichés  est  telle  qu'ils  pourraient 
faire  subsister  une  population  infiniment 
plus  considérable  que  celle  qui  habite  ce 
pays;  d'ailleurs  on  porte  à  près  de  4,oool.c, 
environ  le  i/|  de  la  surlace  de  la  colonie, 
les  terres  susceptibles  de  produire ,  et  on 
ne  compte  pas  plus  de  \  iî  1.  c.  de  terres 
cultivées.  Le  sol  y  est  si  fertile  ,  qu'il  rend 
ao  et  même  3o  pour  i.  Le  pays  est  généra- 
lement cultivé  jusqu'à  12  1.  delà  vnMe  du 
Cap;  nombre  de  fermes  s'étendent  jusqu'à 
5o  1.  et  même  beaucoup  plus  loin  sur  la 
deuxième  terrasse  dans  les  oasis. 

La  colonie  joint  à  l'avantage  des  produc- 
tions des  climats  tempérés  de  l'Europe ,  ce- 
lui des  productions  des  climats  de  l'Inde  et 
généralement  des  tropiques  ;  ce  pays  est 
très-riche  en  végétaux  et  en  animaux.  Le 
vin  et  l'eau  de  - vie  sont  les  objets  les  plus 
im  port  ans,  et  il  est  à  remarquer  que  cette 
contrée  est  la  seule  de  l'hémisphère  méri- 
dional qui  produise  ces  denrées.  De  l'éten- 
due des  vignobles  et  de  l'amélioration  de 
la  qualité  des  vins  et  des  eaux-de-vie,  dé- 
pend en  grande  partie  la  prospérité  future  de 
ce  pays.  Les  eaux-de-vie  sont  mal  distillées , 
mais  les  vins  sont  infiniment  meilleurs  de- 
puis que  les  Anglais  ont  favorisé  cette  bran- 
che d'industrie  par  l'envoi  de  vignerons  ex- 
périmentés. On  compte  au  Cap  £0,000  ceps 
de  vigne  en  plein  rapport,  donnant  5  sortes 
de  vins,  qui  prennent  leurs  noms  des  crûs 
d'où  ils  ont  ete  apportés  :  le  Madère  ,  le 
Stein ,  le  Porto ,  le  Pontac  et  le  Constance; 
ce  dernier  est  le  plus  renommé ,  et  est  doux 
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ainsi  que  le  précédent.  Tons  ces  vins  ont 
une  qualité  qui  leur  est  propre  ,  celle  de 
pouvoir  supporter  tous  les  climats  et  de  ne 
s'aigrir  jamais.  On  pense  que  la  récolte  peut 
en  être  évaluée  à  1 ,4 a 5, 880  hectolitres.  De 
toutes  les  espèces  de  grains  de  l'Europe ,  le 
froment  et  l'orge  paraissent  réussir  le  mieux  ; 
le  mais  vient  pareillement  bien;  les  plantes 
potagères  sont  d'origine  européenne  ;  les 
pommes  de  terre  viennent  partout,  mais  dé- 
génèrent promptement.  Les  autres  pioduc- 
tions  du  territoire  sont  intéressantes,  plutôt 
par  ce  qu'on  pourrait  en  espérer  par  une 
culture  soignée  et  suivie,  que  par  leur  valeur 
effective.  La  potasse  se  tire  d'uu  ficoïde  que 
les  Hottentots nomment canna, <\  quise  trou- 
ve en  abondance  dans  les  parties  arrosées  du 
Karro.  De  grandes  portions  de  terrain  ,  sur- 
tout dans  la  deuxième  terrasse,  sont  cou- 
vertes de  bois  d'aloès  qui  forment  un  objet 
de  commerce  considérable.  Le  chanvre  est 
indigène,  et  le  lin  viendrait  très  bien;  le  ta- 
bac est  très-bon,  et  fournit  à  une  grande 
consommation  dans  le  pays  :  on  pourrait  en 
étendre  la  culture ,  ainsi  que  celle  du  cale 
et  du  coton  qui  ont  bien  réussi.  Les  aman- 
des sont  bonnes ,  quoique  petites,  et  les  au- 
tres fruits ,  à  l'exception  de  la  noix  et  de  la 
châtaigne,  sont  de  bonne  qualité  ;  le  raisin 
surtout  est  excellent ,  et  pourrait  être  bien 
séché.  On  trouve  aussi  des  limons,  des  ci- 
trons ,  des  melons ,  des  concombres ,  des 
oranges,  des  grenades,  des  figues,  et  des 
acacias  qui  donnent  la  gomme.  La  botani- 
que est  très-riche ,  et  il  est  peu  de  contrées 
qui  produisent  des  fleurs  et  des  plantes  aussi 
distinguées  par  l'élégance  de  leurs  formes 
et  par  la  richesse  de  leurs  couleurs;  ces 
fleurs  se  trouvent  quelquefois  au  milieu  des 
sables ,  souvent  brisées  par  les  vents  et  fa- 
nées par  la  sécheresse.  On  peut  y  ajouter 
aussi  une  immense  variété  de  plantes  mé- 
dicinales, dont  les  vertus,  quoique  familiè- 
res aux  naturels ,  sont  encore  peu  connues 
des  Européens.  On  a  reconnu  jusqu'à  70 
sortes  de  bois  de  construction,  parmi  les- 
quels on  distingue  le  chêne  et  l'orme  d'Eu- 
rope ,  qui  viennent  très-forts ,  mais  ne  sont 
guère  propres  qu'au  chauffage,  étant  très- 
tourmentés  ,  et  périssant  bientôt  après  avoir 
été  travaillés. 

La  roologie  a  perdu  beaucoup  de  cette 
physionomie  qui  la  distinguait  lors  de  l'ar- 
rivée des  premier»  Européens.  Les  loups, 
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les  hyène»  et  les  panthères  qui  habitaient 
les  montagnes  de  la  Table  ,  et  qui  atta- 
quaient souvent  les  habitans  du  Cap,  sont 
maintenant  presque  extirpés, ou  se  sont  re- 
tirés dans  quelques  parties  du  grand  Karro. 
Les  éléphans  et  les  rhinocéros  sont  peu 
nombreux  dans  la  colonie  ;  ces  animaux 
fréquentent  les  bords  des  rivières  et  de  l'At- 
lantique. Les  hippopotames  y  sont  en  grand 
nombre  et  d'une  prise  assez  facile  ;  la  chair 
de  ces  amphibies  a  de  la  ressemblance  avec 
celle  du  porc,  et  donne  une  nourriture  agréa- 
ble. Les  différentes  espèces  d'antilopes  ont 
presque  disparu  du  voisinage  de  la  ville  du 
Gap,  mais  elles  se  rencontrent  en  grand 
nombre  dans  toutes  les  autres  parties  du 
gouvernement  ;  on  y  voit  surtout  des  spring- 
boks qui  vont  par  troupeaux  considérables. 
Les  autruches  se  multiplient  d'une  manière 
extraordinaire,  et  U  est  défendu  d'en  dé- 
truire les  rrufs.  Le  buffle,  le  singe,  et  le 
zèbre  se  trouvent  aussi  dans  cette  contrée. 
Parmi  les  animaux  domestiques  ,  on  dis- 
tingue les  bfrufs  et  les  moutons  qui  se 
multiplient  étonnamment,  et  dont  l'édu- 
cation forme  la  seule  occupation  des  ha- 
bitans de  plusieurs  cantons.  Les  derniers 
sont  remarquables  parla  dimension  extraor- 
dinaire de  leur  queue  qui  est  plate  et  grasse  ; 
la  race  en  a  été  améliorée  par  l'introduc- 
tion de  mérinos,  et  on  en  compte  actuel- 
lement ao  troupeaux  qui  rapportent  20,000 
livres  de  laine.  Les  boeufs  sont  employé* 
pour  le  trait  et  pour  les  travaux  rustiques, 
non  pas  pour  cela  que  les  colons  soient 
privés  de  l'àne  et  du  cheval;  celui-ci  est 
de  race  persane  ou  américaine  ,  et  des  ha- 
ras peuplés  de  chevaux  de  race  anglaise  ou 
arabe  fournissent  déjà  aux  exportations.  On 
voit  aussi  des  cochons  et  des  abeilles.  La 
pêche  est  très-abondante  sur  les  côtes  ;  on 
sale  la  plus  grande  partie  du  poisson ,  qui 
est  un  article  assez  considérable  de  com- 
merce. La  pêche  de  la  baleine  est  facile  et 
abondante  ;  ce  cétacé  se  trouve  en  grand 
nombre  dans  les  baies  principales  de  la  co- 
lonie et  a  quelques  lieues  de  la  côte. 

Le  régne  minéral  est  loin  d'offrir  autant 
de  richesses  que  les  deux  autres  régnes , 
néanmoins  on  trouve  dans  ce  pays  quelques 
productions  intéressantes  ;  le  sel  peut  être 
considéré  comme  la  plus  importante.  Une 
partie  de  la  côte  occidentale  est  couverte 
de  petits  lacs  salans.  Quelques  parties  de 
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l'intérieur  donnent  du  cuivre,  du  fer,  du 
plomb  et  des  pierres  précieuses,  telles  que 
des  cornalines  ,  des  agates  ,  etc. ,  et  l'on 
trouve  un  peu  d'or  sur  le  bord  des  rivières. 
Il  y  a  des  eaux  minérales,  et  l'on  a  quel- 
ques raisons  de  croire  que  les  montagnes 
renferment  de  la  houille  et  d'autres  miné- 
raux précieux,  ce  qui  augmenterait  encore 
les  ressources  de  cette  contrée ,  dont  Col- 
quhoun  portait  en  i8i3à  près  de  18,000,000 
de  francs  la  valeur  des  productions. 

L'accroissement  de  la  population  est  la 
seule  chose  qui  semble  manquer  à  la  colo- 
nie ;  car,  quoique  augmentée  de  beaucoup 
depuis  que  ce  pays  est  entre  les  mains  des 
Anglais,  elle  n'est  cependant  pas  encore  en 
proportion  avec  l'étendue  du  territoire.  Ce 
manque  d'habitans  peut  être  attribué  aux 
désavantages  sans  remède  que  nous  avons 
fait  remarquer  plus  haut,  ainsi  qu'aux  ma- 
ladies, qui  enlèvent  nombre  d'enfans.  Le 
gouvernement  a  fait  jusqu'ici  des  efforts  in- 
fructueux pour  attirer  des  colons  au  Cap  ; 
mais  il  a  encore  un  moyen  à  tenter ,  celui 
de  concéder  gratuitement  les  terrains  im- 
menses qui  restent  sans  culture.  Un  fait  cu- 
rieux est  que  ,  dans  toutes  les  classes  d'ha- 
bitans de  cette  colonie ,  le  nombre  des  hom- 
mes dépasse  celui  des  femmes.  Pour  donner 
une  idée  de  la  marche  de  la  population  ,  qui 
est  presque  doublée  depuis  1798,  nous  al- 
lons rapporter  ici  les  résultats  de  recense- 
mens  faits  à  six  époques  prises  dans  les  26 
dernières  années. 

année*,  habitans.     années.  habitans. 

I798   6>»94/     ,8l9   99>oa6 

1806   7.5,  i45     18a  1  116,044 

1814   84,o6y     i8a4  120,000 

Dans  ces  130,000  habitans,  on  en  compte 
58,975  blancs  ou  de  couleur  libres ,  a8,835 
hottentots,  et  33,190  nègres ,  etc. 

La  population  blanche  se  compose  de  Hol- 
landais ,  de  descendait*  de  Hollandais  qui 
prennent  actuellement  la  dénomination  d'A- 
fricains, de  descendais  des  Portugais  qui  ont 
primitivement  habité  ce  pays,  de  réfugiés 
français,  et  d'Anglais.  La  population  colorée 
se  divise  en  gens  de  couleur  libres,  en  noirs 
libres,  et  en  esclaves  de  toutes  couleurs  :  ces 
derniers  sont  des  Hottentots,  des  Bosjes- 
raans,  des  Cafres,  etc. 

Parmi  les  différentes  classes  des  premiers 
colons ,  celle  des  réfugiés  frauçais  est  consi- 
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dérée.  On  lui  accorde  de  la  vertu,  de  la  gé- 
nérosité et  de  l'hospitalité;  mais  on  lui 
reproche  autant  d'indolence  qu'aux  Hollan- 
dais et  aux  Hollandais  africains,  qui  pas- 
sent en  outre  pour  manquer  de  dispositions 
pour  s'instruire. 

Les  Hottentots  sont  aborigènes  ;  ils  sont 
dépourvus  d'intelligence  et  surtout  de  mé- 
moire, et  sont  pour  la  plupart  nomades  et 
bons  tireurs.  Leur  principale  nourriture  con- 
siste en  fruits  et  en  racines.  Une  autre  race 
de  naturels  s'étend  aussi  dans  la  colonie; 
c'est  celle  des  Bosjesmans,  peuple  extrême- 
ment sauvage  et  féroce ,  que  l'on  regarde 
comme  incapable  de  civilisation ,  et  qui  vit 
dans  les  bois,  comme  l'indique  le  nom  que  lut 
ont  donné  les  Hollandais.  La  troisième  race 
colorée,  celle  dos  Gafres ,  est  tout  à-fait  dif- 
férente des  deux  premières,  et  s'étend  peu 
sur  le  territoire  du  Gap.  Ges  derniers  sont 
dans  un  état  d'hostilité  continuelle  envers 
les  colons,  qu'ils  considèrent  comme  des 
usurpateurs. 

Les  habitans  des  champs  se  divisent  en  3 
classes  :  les  vignerons,  les  fermiers,  et  les  pas- 
teurs. Les  premiers  habitent  dans  le  voisi- 
nage du  Cap  ,  et  sont  les  plus  civilisés  et  les 
plus  riches  ;  chacun  possède  un  terrain  d'en- 
viron 4&  hectares ,  dont  on  estime  le  ra  pport 
annuel  à  3, 750  fr.  net  d'impôts.  La  plupart 
sont  d'origine  française,  et  il  est  digne  de  re- 
marque que  c'est  un  Français  qui  planta  le 
premier  cep  de  vigne  dans  ce  pays.  Les  fer- 
miers demeurent  à  a  ou  3  journées  du  Gap;  ils 
•ont ,  en  général ,  assez  riches ,  et  ne  paient 
d'autres  droits  que  ceux  d'entrée  dans  les  vil- 
les pour  les  grains  qu'il:*  y  amènent  ;  la  ferme 
d'un  homme  dans  l'aisance  ressemble  à  un 
petit  état.  Ils  ont  peu  de  connaissances  en 
agriculture;  leur  charrue,  machine  lourde 
et  incommode  traînée  par  quatorze  ou  seize 
boeufs,  effleure  à  peine  la  terre;  quelques- 
uns  l'ont  déjà  remplacée  par  la  charrue  an- 
glaise. Ils  se  servent  très-peu  d'engrais,  et  au 
lieu  de  battre  le  blé ,  ils  le  font  égrener  sous 
les  pieds  des  bœufs  en  abandonnant  la  paille 
aux  vents.  Les  propriétaires  de  bétail  sont 
les  moins  civilisés;  on  les  divise  en  a  clas- 
ses ,  les  nomades  et  les  sédentaires.  Les  pre- 
miers habitent ,  dans  le  N.  de  la  colonie ,  des 
huttes  de  paille  semblables  à  celles  des  Hot- 
tentots. Les  pasteurs  à  demeures  fixes  ont 
des  cabaues  qui  ne  valent  guère  mieux,  étant 
construites  en  terr«,et  n'ayant  qu'une seuU 
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pièce.  Ils  n'ont  presque  ni  linge,  ni  meu* 
bles,  ni  ustensiles  de  ménage.  Leur  mal- 
propreté ne  peut  être  comparée  qu'à  l«ur 
indolence,  qui  est  extrême;  cependant  ils 
jouissent  d'une  certaine  aisance,  chaque  fa- 
mille possédant  environ  170  bœufs  et  1,000 
moutons,  et  ne  payant  presque  pas  d'im- 
pôts. Dans  toutes  ces  classes  l'ouvrage  ma- 
nuel se  fait  par  des  Hottentots  qui  sont  ré- 
duits à  un  état  de  dépendance  voisin  de 
l'esclavage  ,  et  sont  traités  avec  tant  de 
cruauté  de  la  part  des  colons,  que  leur  nom- 
bre diminue  chaque  jour.  Les  domestiques 
et  les  manœuvres  sont  très-rares  au  Gap-de- 
Bon ne-Espérance  ;  aussi  se  sert-on  des  es- 
claves pour  les  ouvrages  domestiques,  aux- 
quels ils  sont  généralement  peu  propres. 
Les  nègres,  qui  sont  les  esclaves  les  moins 
estimés,  vaquent  ordinairement  aux  travaux 
les  plus  pénibles,  et  les  femmes  sont  pour  la 
plupart  blanchisseuses.  Les  Malais  nés  dans 
la  colonie  leur  sont  préférables;  ils  exercent 
des  arts  mécaniques,  mais  ils  sont  tous  vo- 
leurs. En  général,  les  esclaves  les  plus  esti- 
més sont  ceux  nés  d'un  Européen  et  d'une 
esclave  ;  ils  sont  pour  l'ordinaire  laborieux, 
sensés  et  bien  faits. 

La  religion  du  plus  grand  nombre  est  la 
réformée  ;  néanmoins  tous  les  cultes  sont 
libres  dans  cette  colonie,  où  l'on  trouve  aussi 
des  luthériens,  des  méthodistes  et  des  Ma- 
lais mahoroétans.  Les  frères  moraves  y  ont 
des  établissemens  qui  prospèrent,  et  les  Hot- 
tentots se  sont  réunis  sur  certains  points  où 
ils  forment  déjà  des  bourgades,  et  où  ils 
reçoivent  une  instruction  chrétienne. 

Jusqu'à  présent  l'éducation  avait  été  très- 
négligée  ;  mais  indépendamment  des  écoles 
publiques  établies  dans  les  communes  sous 
la  direction  des  missionnaires,  le  gouver- 
nement a  établi  des  professeurs  ambulans, 
afin  d'instruire  les  colons  qui  demeurent 
trop  loin  des  écoles. 

L'industrie  se  réduit  à  la  fabrication  des 
vius,  des  eaux -de -vie,  du  savon,  de  la 
chandelle,  et  des  cuirs  tanQés.  Le  commerça 
et  la  navigation  ,  dont  la  ville  du  Cap  est  le 
centre,  sont  loin  aussi  d'être  considérables; 
cependant  ils  ont  fait  quelques  progrès,  sur- 
tout depuis  le  ta  juillet  i8ao,  que  l'Angle- 
terre a  accordé  a  toutes  les  puissances  amies 
la  permission  d'exporter  le»  articles  de  la 
colonie ,  comme  aussi  d'y  introduire  les  pro- 
ductions de  leur  10I  «t  d«  leur  industrie ,  «n 
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ne  payant  que  les  droits  auxquels  sont  sou- 
mis les  sujets  de  la  Grande-Bretagne.  De- 
puis 1821,  peu  après  le  rétablissement  de 
la  bonne  harmonie  avec  les  Cafres,  le  gou- 
vernement a  établi  sur  la  frontière  d»  ces 
peuples,  ainsi  que  sur  la  limite  septentrio- 
nale, fréquentée  parles  Bosjesmans  et  les 
Hottentots,  des  marchés  où  ces  indigènes 
viennentaRserfréquemmenlfaire  deséchan- 
ges. Les  négocions  sont  Anglais,  et  en  petit 
nombre;  les  Hollandais  ne  sont  guère  que 
détaillans,  et  sont  infiniment  plus  nom- 
breux. Aussi  le  gouvernement  a-t-il  l'usage 
de  faire  vendre  aux  enchères  toutes  les  car- 
gaisons qui  arrivent  au  Cap,  en  les  divisant 
par  petits  lots,  ce  qui  lui  donne  un  bénéfice 
considérable. 

Avec  tous  les  avantages  que  l'on  a  pu  re- 
connaître a  ce  pays,  le  commerce  et  la  na- 
vigation ne  pourront  jamais  prendre  une 
bien  grande  extension,  à  moins  que  l'on  ne 
trouve  un  port  meilleur  et  plus  sûr  que  la 
baie  de  la  Table ,  où  l'on  n'aborde  que  pen- 
dant l'été  et  où  il  périt  un  nombre  considé- 
rable de  bâtimens,  ainsi  que  la  baie  False, 
qui  est  le  port  d'hiver  du  Cap ,  et  où  l'ami- 
ral stationne  avec  sa  flotte.  On  parle  de  la 
baie  Saldanha,  à  2.4  1-  au  N.  N.  O.,  comme 
réunissant  tous  les  avantages  désirables. 

Le  Cap -de  Bonne -Espérance  reçoit  de 
l'Inde  ,  de  Java,  et  des  îles  de  France  et  de 
Bourbon ,  du  sucre ,  du  café ,  du  rix ,  des 
toiles  de  coton  ,  et  des  épices;  l'Angleterre 
lui  envoie  de  la  houille  et  des  produits  de 
ses  manufactures;  la  France  lui  fournit  des 
vins  rouges  ,  des  eaux-de-vie,  des  huiles, 
et  divers  objets  de  son  industrie.  Les  expor- 
tations consistent  en  vins  secs  et  doux ,  qui 
pour  la  plupart  passent  en  Angleterre  ;  en 
laine ,  fruits ,  poisson  sec,  sel ,  savon ,  chan- 
di  lie ,  goudron,  tabac ,  ivoire ,  plumes  d'au- 
truche, huile,  côtes  et  fanons  de  baleine, 
peaux  de  requins,  cuirs  tannés,  peaux,  pelle- 
teries ,  salaisons,  chevaux,  bestiaux ,  et  légu- 
mes secs.  Les  vaisseaux  en  relâche  prennent 
en  outre  des  vivres  de  toutes  espèces. 

En  181 2 ,  le  nombre  des  bâtimens  appar- 
tenant à  la  colonie  et  employés1  au  com- 
merce et  à  la  navigation,  était  de  la,  por- 
tant 2,400  tonneaux,  et  montés  par  1  \  \  hom- 
mes. Cette  même  année,  les  importations 
ont  été  de  i4, 106,000  fr., et  les  exportations 
de  1  i,o65,ooo  fr.  En  1821 ,  les  importations 
*>e  sont  élevées  a  a4,665,ioo  frM  et  les  ex- 
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portationsà  i8,ao8,4oofr.;  l'année  suivante, 
les  premières  ne  furent  que  de  i5, 271,060 
fr.,  et  les  secondes  de  10,127,250  fr. 

Ce  pays  n'a  d'autre  monnaie  courante  que 
du  papier,  qui  a  été  introduit  par  la  com- 
pagnie anglaise  des  Indes  orientales ,  et  dont 
la  valeur  varie  journellement. 

La  colonie,  anciennement  divisée  en  4 
districts,  l'est  actuellement  en  7. 
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Les  Anglais  ont,  jusqu'à  ce  jour,  laissé  sub- 
sister l'administration  hollandaise,  dont  il» 
ont  garanti  l'existence  lors  de  la  prise  de 
possession  de  la  colonie.  Seulement  ils  ont 
envoyé  un  gouverneur  civil  et  militaire. 
Indépendamment  d'une  haute  cour  de  jus- 
tice civile  et  criminelle ,  il  y  a  au  Cap  une 
cour  d'amirauté.  Chacun  des  districts  est 
gouverné  par  1  ianddrott  ou  magistrat,  et 
par  6  hemraaden  ou  conseillers,  pour  l'ad- 
ministration de  la  justice;  mais  l'autorité 
de  ce  landdrost  est  si  précaire ,  que  les  dis- 
tricts de  l'intérieur  peuvent  se  regarder 
comme  affranchis  des  lois.  La  cour  de  jus- 
tice elle-même  n'a  pas  grand  pouvoir;  car, 
si  elle  interpose  son  autorité  ,  le  plus  qu'elle 
puisse  faire  est  d'empêcher  le  coupable  d'en- 
trer dans  la  ville  du  Cap  ;  elle  ne  peut  le 
poursuivre  dans  sa  retraite. 

La  Graude-Bretagne  entretient  dans  cette 
possession  transatlantique  une  garnison 
composée  d'un  certain  nombre  d'ingé- 
nieurs, d'i  compagnie  d'artillerie,  et  de  3 
régimens  qui,  lorsqu'ils  sont  acclimatés, 
sont  successivement  envoyés  aux  Indes.  11 
y  a  en  outre  le  régiment  du  Cap ,  qui  est 
composé  de  Hottentots  et  de  desceudans  de 
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ces  naturel*.  Gea  forces  se  trou  vent  en  grande 
partie  cantonnées  dans  une  ligne  de  pos- 
tes militaires  placés  sur  la  frontière  des 
Cafres. 

Les  revenus  de  la  colonie  proviennent  du 
produit  des  fermages  des  biens-fonds  que  le 
gouvernement  loue ,  des  droits  d'entrée  dans 
la  ville  du  Cap  sur  les  denrées;  des  droits 
sur  les  héritages  ;  des  droits  de  douane  ,  de 
port ,  etc.,  ainsi  que  de  l'intérêt  à  6  p.  o/o  de 
l'argent  que  le  gouvernement  prête  sur  hy- 
pothèques :  toutes  les  propriétés  sont  plus 
ou  moins  hypothéquées;  quelques-unes  le 
sont  p*ur  les  a/3  de  leur  valeur.  Ces  revenus 
étaient  en  1821  de  5, {1 3,655  fr.;les  dépen- 
ses étaient  alors  de  4,6a4,66o  fr. 

Le  cap  de  Bonne  -Espérance ,  situé  par 
34*  aa'  56'  de  lat.  S.,  et  160  9'  46'  de  long. 
T  ,  est  une  des  pointes  les  plus  méridiona- 
les de  l'Afrique  ;  il  termine  la  presqu'île  for- 
mée par  les  montagnes  de  la  Table,  établit 
une  marque  de  séparation  des  plus  remar- 
quables qu'il  y  ait  sur  le  globe,  celle  de  l'At- 
lantique et  de  l'océan  Indien,  et  divise  le 
voyage  d'Europe  aux  Indes  orientales  en 
deux  parties  égales.  Après  la  découverte  de 
l'Amérique ,  le  plus  grand  événement  de 
l'histoire  maritime  moderne  est  celui  d'a- 
voir doublé  ce  cap ,  qui  a  été  découvert  en 
i485  par  une  escadre  portugaise  sous  le  com- 
mandement de  Barthélcmi  Diaz.  Le  manque 
de  vivres,  aiosi  que  le  mauvais  temps  qu'il 
avait  éprouvé ,  empêchèrent  le  navigateur 
d'avancer,  et  il  doona  a  cette  pointe  le  nom 
de  cap  des  Tempêtes,  que  le  roi  de  Portu- 
gal changea  quelques  années  après  en  celui 
qu'elle  porte  actuellement,  Une  flotte  por- 
tugaise considérable  surmonta  en  1498  , 
sous  la  conduite  de  Vasco  de  Gama  ,  toutes 
les  difficultés ,  et  l'on  vit  pour  la  première 
fois  des  vaisseaux  européens  sur  l'océan  In- 
dien. Cependant,  quoique  les  Portugais, 
dans  leurs  fréquens  voyages  aux  Indes,  s'ar- 
rêtassent au  cap  de  Bonne  -  Espérance ,  ils 
n'y  formaient  pas  d'établissement  perma- 
nent. Les  Hollandais,  en  1600,  dans  l'en- 
fance de  leur  commerce  avec  les  Indes,  y 
établirent  une  station,  afin  de  renouveler 
les  provisions  de  leurs  vaisseaux  qui  s'y  ar- 
rêtaient ;  mais  ce  ne  fut  qu'an  milieu  du 
xvn«  siècle  qu'ils  commencèrent  a  s'y  fixer 
et  à  étendre  leurs  conquêtes  dans  l'intérieur. 
Leurs  projets  ne  trouvèrent  aucune  opposi- 
tion de  la  part  des  f  luttent ots ,  dont  l'esprit 
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lourd  et  grossier  ne  pouvait  pas  prévoir  les 
conséquences  d'une  telle  condescendance, 
et  ces  naturels  furent  réduits  à  l'esclavage  ou 
refoulés  dans  l'intérieur,  et  par  suite  au-delà 
des  montagnes  qui  forment  la  limite  sep- 
tentrionale. Depuis  lors  il  s'y  est  rendu  un 
grand  nombre  de  Hollandais,  de  Français 
qui  s'y  réfugièrent  lors  de  lu  révocation  de 
l'édit  de  Nantes,  ainsi  que  des  Allemands, 
et  l'établissement  a  graduellement  aug- 
menté. Pris  le  16  septembre  1795  par  les 
forces  navales  anglaises,  il  fut  rendu  à  la 
Hollande  à  la  paix  d'Amiens.  Au  renouvel- 
lement des  hostilités  en  1806,  il  tomba  en- 
core au  pouvoir  de  la  Grande-Bretagne,  à 
qui  il  est  resté  en  1814.  Dans  le  système  des 
Anglais  pour  la  domination  des  mers  ,  cette 
colonie  forme  un  point  de  la  plus  haute  im- 
portance, soit  qu'on  le  considère  comme 
lieu  de  relâche  pour  les  innombrables  navi- 
res qui  font  le  commerce  des  Indes,  soit 
comme  poste  d'observation  pour  les  flottes 
britanniques.  Indépendamment  de  ces  avan- 
tages, le  Cap-de-Bonne-Espérance ,  quoique 
exposé  à  de  terribles  ouragans ,  à  des  séche- 
resses ,  à  des  pluies  diluviennes ,  au  fléau  de 
la  rouille,  aux  épidémies,  aux  attaques  des 
bêtes  féroces,  et  aux  déprédations  des  Ca- 
fres et  des  Bosjesmans,  a  encore  beaucoup  de 
ressources  qui  pourraient  en  faire  une  posses- 
sion très-importante.  Bornée  au  N.  O.  par  des 
terrains  sablonneux  ,  et  au  N.  par  des  dé- 
serts et  des  montagnes  en  quelque  sorte  inac- 
cessibles, c'est  au  N.  E.  et  à  l'E.  que  nous 
devons  nous  attendre  à  voir  grandir  la  co- 
lonie du  Cap  lorsqu'on  cherchera  a  en  re- 
culer les  limites  :  ce  temps  ne  paraît  pas 
bien  éloigné ,  quoique  cet  établissement  soit 
déjà  bien  grand  en  raison  de  sa  population. 
Déjà,  en  mettant  fin  a  la  guerre  avec  les  Ca- 
fres le  1  \  octobre  1819,  et  les  amenant,  par 
le  traité  de  i8ao,  à  se  retirer  derrière  la 
Keyskamma,  c'est  à-dire  à  ao  1.  plus  loin, 
et  à  regarder  comme  neutre  la  partie  de  leur 
territoire  qu'ils  ont  évacuée,  les  Anglais  se 
sont  ménagé  une  prise  de  possession  paisi- 
ble pour  un  territoire  très-fertile  et  extrê- 
mement riche  en  pâturages ,  où  ils  commen- 
cent a  porter  de  nouveaux  colons,  qu'ils  font 
soutenir  par  la  ligne  des  postes  militaires. 

CAP-DE-BONNE-ESPÉKANCE,  Kaap 
de  Goede  Hoop  ou  Cape  of  Good  Hope,  un  des 
sept  districts  de  la  colonie  de  même  nom  ,  le 
moins  ét«ndu,  mais  le  plus  peuplé.  Il  est 
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borné  an  N .  E.  et  à  l'E. ,  par  celui  de  Stel- 
lenbosch;  au  S.,  à  PO.,  et  au  N.  O. ,  par 
l'Atlantique  ,  qui  y  forme  plusieurs  baies 
remarquables,  telles  que  la  baie  False,  et 
celles  de  la  Table,  de  Saldanba  et  de  S««. 
Hélène. Sa  longueur,  de  la  rivière  de  la  Mon- 
tagne, qui  forme  la  limite  N.  E. ,  jusqu'à 
l'extrémité  mérid.  du  cap  de  Bonne -Espé- 
rance, est  de  45  1.,  et  sa  moyenne  largeur, 
de  l'E.  a  1*0.,  de  10  I.  La  partie  mérid.  de 
ce  distr.  est  occupée  par  le  groupe  élevé  des 
montagnes  de  la  Table ,  du  Diable ,  et  du 
Lion.  Il  a  pour  chef-lieu  la  ville  de  son  nom. 
3o,ia5  ha  h. ,  dont  i6,5oo  blancs  ou  de  cou- 
leur, i,8a5  Hottcntots,  et  13,000  nègres. 

CAP-DE-BONNE-ESPÉRANCE,  et  plus 
communément  LE  CAP  ,  en  hollandais 
Kaapttad  et  en  anglais  Capctoton,  ville  de 
l'Afrique  mérid. ,  chef-lieu  de  la  colonie  du 
Cap-de-Bonne-Espérance  et  du  distr.  de  son 
nom  ,  sur  l'isthme  sablonneux  de  la  pres- 
qu'île formée  par  les  baies  de  la  Table  et 
False,  sur  l'océan  Atlantique,  au  fond  de 
la  baie  de  la  Table,  et  à  l'issue  de  la  petite 
vallée  formée  par  les  montagnes  de  la  Table 
et  du  Diable  au  S.  et  à  l'E. ,  et  par  celle  du 
Lion  à  PO.,  à  la  1.  1/4  N.  de  l'extrémité  la 
plus  mérid.  du  cap  qui  lui  donne  son  nom. 
Lat.  S.  33«  55'  4a'-  Long.  E.  160  3'  5*\ 
Cette  ville,  rcsid»  nec  du  gouverneur  et  des 
principales  autorités  de  la  colonie ,  et  siège 
des  administrations,  est  défendue  par  un 
château,  pentagone  très -fort,  dominé  par 
les  hauteurs  environnantes;  par  des  lignes 
qui  s'étendent  de  la  montagne  du  Diable 
jusqu'au  rivage,  et  par  des  batteries  le  long 
des  côtes.  On  y  compte  nombre  de  maisons 
régulièrement  bâties  en  pierre  ou  en  bri- 
que, toutes  peintesextérieurement  de  diver- 
ses couleurs,  et  presque  toutes  avec  toits  en 
terrasse.  Les  rues,  généralement  bien  ali- 
gnées et  coupées  à  angles  droits ,  sont  lar- 
ges, ferrées,  et  bordées  pour  la  plupart  de 
tiottoirs  et  d'arbres.  L'uue  d'elles  est  tra- 
vei  sée  par  un  canal  garni  d'arbres  de  chaque 
côté,  et  qui  est  la  suite  de  l'aqueduc  qui 
amène  l'eau  de  la  montagne  de  la  Table. 
11  y  a  3  grande*  places  :  l'une  sert  de  mar- 
ché ;  la  plus  belle  est  la  place  d'Armes ,  qui 
est  garnie  de  rangées  de  pins,  et  sur  laquelle 
s'élève  depuis  peu  le  bâtiment  de  la  Bourse. 
On  y  voit  aussi  de  belles  casernes ,  qui  peu- 
vent contenir  3,ooo  hommes.  L'hôtel  du 
gouverneur,  qui  est  dans  l'ancien  jardin  de 
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la  compagnie ,  et  les  autres  édifices  publics , 
ont  peu  d'apparence.  Il  y  a  1  hôtel-de-ville  , 
1  hôpital,  1  église  catholique,  1  calviniste, 
où  l'on  voit  beaucoup  d'écussons  en  reliefs 
et  en  peintures  attachés  aux  colonnes ,  et  1 
bibliothèque  publique.  II  y  a  aussi  t  ména- 
gerie et  t  jardin  botanique  très  -  spacieux , 
qui  sert  de  promenade.  Le  ci -devant  bftti- 
ment  des  esclaves  sert  aux  assemblées  des 
autorités.  On  y  trouve  peu  d'établissemens 
d'instruction.  La  propreté  et  la  distribution 
comn.ode  des  maisons,  la  salubrité  de  Pair 
et  l'aspect  imposant  des  montagnes  voisines, 
font  de  cette,  ville  un  séjour  charmant ,  ex- 
cepté durant  la  saison  on  régnent  les  vents  de 
S.  E.,  qui  sont  secs  et  donnent  beaucoup  de 
poussière. 

La  baie  de  la  Table  est  profonde ,  mais 
peu  sûre  ;  les  navires  n'y  viennent  que  de 
septembre  à  la  mi -avril;  ils  relâchent  le 
reste  de  l'année  k  la  baie  Simon ,  dans  la 
baie  False,  où  ils  sont  à  l'abri  des  vents  du 
N.  O. Cette  dernière, à  Popposite  de  la  baie 
de  la  Table ,  est  à  son  tour  dangereuse  lors- 
que les  vents  souillent  du  S.  E.  Il  y  a  bien 
encore  sur  la  côte  occidentale  de  la  pres- 
qu'île l'Hout-baay  ou  baie  du  Bois,  qui  est 
garantie  de  tous  les  vents  ;  mais  elle  est  pe- 
tite et  a  une  entrée  incommode ,  de  sorte 
que  Le  Cap ,  quoique  placé  sur  une  baie  et 
près  de  deux  autres,  n'a  pas  de  véritable 
port  ;  il  est  pourtant  le  centre  du  commerce 
de  la  colonie.  Ses  principales  exportations 
consistent  en  vin  ,  eau-de-vie ,  froment  et 
laine,  dont  la  valeurest  estimée  à  8,35o,»»oo 
fr.,  et  les  importations  en  draps,  mousseli- 
nes ,  quincaillerie,  meubles,  merceries, 
chaussures,  parfumeries,  papiers,  et  plu- 
sieurs autre»  objets  manufactures  en  Ansl  - 
terre,  qu'on  évalue  à  1  t,33o,ooo  fr.  D'après 
un  recensement  de  janvier  i8a4,  la  popu- 
lation de  cette  ville  est  de  18,668  hab.,  dont 
8,a46  blancs,  1,870  hommes  de  couleur  li- 
bres ,  956  apprentis  ou  esclaves  de  prix ,  5ao 
Uottentots,  et  7,076  esclaves.  La  popula- 
tion blanche  se  compose  en  grande  partie 
de  Hollandais, de  Français,.et  d'Anglais. Les 
habitans  du  Cap  ont  une  éducation  trt-s- né- 
gligée ,  et  comme  ils  ne  s'occupent  que  de 
relations  commerciales,  l'étude  des  langues 
vivantes  est  la  plus  suivie.  Les  jeunes  gens 
excellent  dans  les  exercices  gy  m  n  astiques , 
sont  bons  écuyers  et  adroits  chasseurs ,  mais 
consacrent  pour  la  plupart  la  majeure  par- 
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tie  de  leur  vie  à  fumer  et  à  boire  du  thé  et 
du  genièvre.  Ils  accueillent  très-bien  les 
étrangers.  Le»  fe uimes  sont  jolies,  vives,  en- 
jouée* et  aimables;  quelques-unes  sont  in- 
struites ,  et  surtout  bonnes  musiciennes.  De- 
puis que  les  Anglais  sont  maîtres  du  Cap, 
les  m  leurs  y  sont  plus  austères.  Parmi  les  es- 
claves, les  Malais  sont  considérés  comme  les 
plus  dociles  et  les  plus  industrieux  ;  mais  ils 
«ont  dangereux,  a  cause  de  leur  caractère 
vindicatif. 

Les  environs  offrent  des  promenades  et 
surtout  des  maisons  de  campagne  charman- 
tes, où  l'on  cultive  avec  succès  les  fruits 
d'Europe  et  du  tropique.  Il  y  a  aussi  des 
eaux  thermales  pour  les  rhumatismes  et  la 
goutte,  maladies  communes  dans  ce  pays. 

La  ville  du  Gap  fut  fondée  en  i65î  par 
Van-Riebeck  ;elle  fut  d'abord  peuplée  d'exi- 
lés hollandais,  de  soldats  qui  avaient  obtenu 
leur  congé  et  de  matelots  qui ,  ayant  gagné 
quelque  argent  a  Batavia  ,  s'étaient  dégagés 
du  service.  Lors  de  la  révocation  de  l'édit 
de  Nantes,  un  grand  nombre  de  Français 
s'y  établirent;  depuis,  des  Hollandais,  at- 
tirés par  le  commerce  ,  vinrent  aussi  s'y 
fixer.  Ainsi  s'est  formée  cette  ville,  dont  la 
position  sur  la  route  de  l'Europe  et  de  l'Inde 
est  de  la  plus  haute  importance  pour  les  An- 
glais possesseurs  de  l'IIindoustan.  Non-seu- 
lement c'est  un  lien  de  relâche,  mais  encore 
en  temps  de  guerre,  le  centre  d'une  station 
maritime  qui,  avec  les  îles  Sainte  Hélène 
et  de  France,  commande  la  navigation  des 
Indes  orientales. 

CAP-DE-MONT, rivière  de  la  Guinée  su- 
périeure, à  la  côte  de  Sierra-Leone  ;  elle  se 
jette  dans  l'Atlantique  à  l'O.  du  cap  qui  lui 
donne  son  nom  ,  et  à  au  1.  S.  E.  de  File  Cher- 
bro,  après  un  cours  d'environ  3o  I.  du  N. 
au  S.  Elle  forme ,  à  quelque  distance  de  la 
côte  ,  un  lac,  dans  une  île  duquel  les  natu- 
rels font  le  commerce  avec  les  Européens. 
A  son  embouchure  se  trouve  une  bonne  rade. 

CAPDENAC,  bourgde  France,  dép.  et 
sur  la  rive  droite  du  Lot,  arrond.  ,  cant.  et 
à  i  I.  S.E.  deFigeac,  et  à  n  1.  3/4 E.  N.  E. 
de  Cahors.  1,000  hab. 

CAPE-COASTCASTLE,  ville  et  fort  de 
la  Guinée  supérieure.  Voy.  Cap-Gobsk. 

CAPE-COD,  presqu'île  d«s  États-Unis, 
état  de  Massachusets,  formant  la  plus  grande 
partie  du  comté  de  Barnstable;  elle  est 
baignée  à  FE.  et  au  S.  par  l'Atlantique;  à 
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FO. ,  par  la  baie  de  Buzzards;  au  IV.,  elle 
entoure  presque  entièrement  la  baie  de 
Cape-Cod ;  au  N.  O. ,  elle  tient  au  continent 
par  un  isthme  d'i  I.  i/a  de  large.  Sa  lon- 
gueur est  d'environ  ai  1.,  et  sa  moyenne 
largeur  de  3  1.  Elle  présente  assez  bien  la 
figure  d'un  bras  replié  vers  le  N .  Le  Sandy- 
Point  en  détermine  le  coude,  et  le  cap 
Cod  en  forme  le  poignet. 

CAPE-COD  BAY,  baie  formée  par  Fo- 
céan  Atlantique ,  sur  la  côte  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets ,  entre  la  presqu'île 
de  Cape-Cod  et  le  comté  de  Plymoutb.  Elle 
a  9  1.  de  l'E.  à  FO.,  et  y  l  i/a  du  N.  au  S.  ; 
à  son  entrée,  vers  le  N.  O. ,  entre  le  cap 
Cod  et  la  pointe  Monument,  elle  a 6  1.  i/4 
de  largeur. 

CAPE-ELIZABETH,  corn  m.  des  États- 
Unis,  état  de  Maine ,  comté  deCumberland, 
a  a  1.  i/|  S.  O.  de  Portland.  i,688  bab. 

CAPE-FEAR  ou CLARENDON,  rivière 
des  États- U  ni* ,  état  de  la  Caroline  du  Nord . 
Elle  tire  son  premier  nom  du  cap  remarqua- 
ble situé  à  son  embouchure  ;  elle  est  formée 
du  Haw  et  du  Deep,  qui  prennent  leurs 
sources  dans  le  comté  de  Guilford  ,  et  se 
réunissent  près  de  Haywoods-borough , 
dans  le  comté  de  Chatham,  un  peu  au 
dessus  des  chutes  de  Buckhorn.  Elle  arrose 
les  comtés  de  Gumberland,  de  Bladen, 
de  Brunswick  et  de  Nevr-Hanover,  et  se 
jette  dans  l'Atlantique,  vis  à -vis  de  File 
que  termine  au  S.  le  cap  Fear,  après  un 
cours  d'environ  53  1.  du  N.  O.  au  S.  E.  Elle 
a  pourafllucns  principaux  le  South-riveretle 
North-East  Cape-Fear  river,  qu'elle  reçoit  à 
gauche  dans  la  partie  inférieure  de  son  cours. 
Le  Gape-Fear  est  navigable  pour  de  gros 
batimens  usqu'à  8  1.  au-dessus  de  son 
embouchure  ;  de  petits  batimens  le  remon- 
tent jusqu'à  La  Fayette,  ville  4  35  I.  de  la 
mer. 

C  APEL ,  village  d'Angleterre ,  comté  de 
Surrey,  bundredde  Votton,à  a  1.  S.  de  Dor- 
king.  876  hab.  Sous  le  règne  d'Élirabeth, 
une  partie  d'une  montagne  des  environs  de 
ce  village  se  sépara  de  l'autre,  et  se  fixa  à 
quelque  distance. 

CAPELLADES,  bourg  d'Espagne ,  prov 
«t  à  10  1.  i/4  O.  N.  O.  de  Barcelone  (  Cata- 
logne) ,  près  de  la  rive  droite  delaJNoya. 

CAPELLE  (LA),  ville  de  France,  dép. 
de  F  Aisne ,  arrond.  et  a  3  1.  i/a  N.  de  Ver- 
vins  ,  et  à  11  l.  i/aN.N.  E.  de  Laon  j  chef- 


Digitized  by  GÔOgle 


5oo  CAPE 

lieu  de  cant.  Elle  a  i  fabrique  de  fer-blanc  et 
i  brasserie.  On  y  fait  un  grand  commerce 
de  grains.  1,080  hab.La  Capelle  était  autre- 
fois fortifiée,  et  a  été  prise  plusieurs  fois. 
Turenne l'enleva  aux  Espagnols  en  i655. 

CAPELLE,  village  des  Pays-Ras,  dan* 
Ille  de  Zuyd-Revelanri ,  prov.  de  Zélande  , 
irrond,  et  à  1  1.  1/4  E.  S.E.  de  Goèa.  1,000 
hab.  Il  y  a  trois  forts  dans  les  environs. 

CAPELLE  M AR1VAL  (LA),  bourg  de 
France,  dép.  du  Lot ,  arrond.  et  à  3  1.  a/3 
fi.  O.  de  Figeac ,  et  a  11  I.  N.  E.  de  Cahors; 
chef  lipide  cant.,  surla  Francase.  i,ooobab. 

C APELLFN  ,  village  des  Étals-Prussiens, 
prov.  de  Clevea-Brrg,  régence  de  Clèves  , 
cercle  et  a  1  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Gueldres.  Il 
y  a  ?  brasserie!  et  1  tannerie.  849  hab. 

G APELLBIf DORF ,  village  du  grand- 
duché  de  Saxe-Weimar,  cercle  de  Weimar- 
Iena  ;  chef  •  liru  de  baill. ,  à  a  1.  i/|  E.  de 
Weiniar.  Il  v  a  1  château.  a83  hab. 

CAPELLE  OP-DEN-BOSCH, village  des 
Pays-Bas,  prov.de  Rrabant  mérid., arrond. 
et  à  4  1.  N.  de  Bruxelles ,  cant.  de  Wolwer- 
them ,  a  a  1.  N.  de  Matines,  sur  le  canal  de 
Bruxelles.  Il  y  a  une  très-grande  brasserie, 
a, 000  hab. 

CAPELLE  OP-DEN-YSSEL,  village  des 
Pays-Bas,  prov.  de  Hollande  mérid.,  arrond. 
et*  1  1.  i/a  E.  de  Rotterdam,  sur  la  rive 
droite  de  l'Yssel.  i,ao5hab.  Il  y  a  beaucoup 
de  tuileries  dans  les  environs. 

C  A  PE-M  A  Y,  corn  té  des  États-Unis ,  dans 
la  partie  mérid.  de  l'état  de  New-Jersey, 
entre  l'Atlantiqne ,  la  baie  Dclavrare,  et  le 
Tuckahoe.  4,a65  hab.  Il  tire  son  nom  du 
cap  May  ,  situé  â  l'extrémité  S.  de  l'état. 

CAPE-MOU  NT,  rivière  de  la  Guinée  su- 
périeure, foy.  Cap-ds-Moht. 

C  APERGNANICA ,  village  du  roy.  Lom- 
bard- Vénitien  ,  prov.  de  Lodi  et  Crema , 
r»  distr.  et  à  3/4  de  1.  S.  O.  de  Crcma ,  et 
à  a  1.  a/3  E.  N.  E.  de  Lodi.  1,101  hab. 

CAPFSTANG,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Hérault ,  arrond.  et  à  3 1.  O.  de  Béziers, 
et  a  i-l.  O.S.  O.  de  Montpellier;  chef-lieu 
de  cânt.,  sur  le  Canal-Royal,  a  quelque  dis- 
tance N.  d'un  étang  considérable  auquel  il 
donne  son  nom.  i,4oo  hab. 

CAPESTERRE  (LA)  ou  LE  MARIGOT, 
bourg  sur  la  cote  8.  E.  de  la  partie  occfd.  de 
la  Guadeloupe ,' à  l'embouchure  delà  rivière 
des  Pères,  à  3  1.  1/4  E.  N.  E.  de  La  Basse- 
Terre  ;  chef-lieu  de  quartier. 
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Le  quartier  de  La  Capesterre  est  le  plus 
fertile  et  le  plus  sain  delà  Guadeloupe  :  c'est 
la  que  se  trouvent  les  sucreries  les  plus  con- 
sidérables de  celte  île.  On  y  cultive  aussi 
du  café  et  du  cacao.  Il  y  a  en  outre  des  prai- 
ries considérables  et  de  vastes  forêts.  Pop.  : 
178  blancs,  aao  gens  de  couleur  libres,  et 
3,34i  esclaves. 

CAPESTERRE  (LA),  bourg  de  l'Ile  de 
Marie-Galante ,  l'une  des  Antilles  ;  chef  lieu 
de  quartier. 

Le  quartier  de  La  Capesterre  est  salubre  , 
et  fertile  en  sucre, café,  coton,  bois,  et  pâtu- 
rages. On  y  compte  1  i  plantations  de  sucre, 
a5  de  café,  77  de  coton, et  1  de  cacao.  53 1 
blancs,  84  gens  de  couleur  libres,  et  3,993 
esclaves. 

CAPESTRANO,  ville  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  l'Abruzze-Ultérieure  ii*f  distr.  et 
a  8  I.  E.  S.  E.  d'Aquila  ;  chef-lieu  de  cant., 
sur  une  colline.  Il  y  a  1  château,  a  belles 
églises  paroissiales,  et  1  couvent.  Il  s'y  tient 
des  foires,  le  4»  dimanche  de  septembre 
et  le  3  novembre.  a,i  19  hab. 

CAP-FRANÇAIS  (LE),  ville  sur  la  côte 
septentrionale  de  l'île  S'.  Domingue,à  3i  I. 
N.  du  Port-au-Prince.  Lat.  N.  19°  46'  ao'. 
Long.  O.  74'  38'  10*.  A  l'entrée  d'une  vaste 
plaine  de  aa  I.  de  long  sur  4  de  large ,  bien 
arrosée  et  bien  cultivée.  Elle  était  jadis 
capitale  de  la  colonie  française,  et  renfer- 
mait de  beaux  édifices  publics ,  tels  que  le 
palais  du  gouverneur,  le  collège  ,  les  ca- 
sernes, l'arsenal ,  le  théâtre ,  et  a  hôpitaux. 
Le  commerce  y  était  immense.  Le  port 
est  un  des  plus  sors  et  des  plus  commodes 
de  File.  La  pop.  était  de  1 1,000  hab.  Cette 
ville,  fondée  en  1670,  et  brûlée  par  les  nè- 
gres en  1793,  fut  la  dernière  que  les  Fran- 
çais conservèrent  dans  llle ,  et  elle  ne  se 
rendit  aux  insurgés  qu'en  i8o3.  Depuis  ,  le 
nègre  Christophe,  qui  en  fit  la  capit.  de 
son  état,  la  nomma  Cap  Henry.  Elle  porte 
maintenant  le  nom  de  Cap-Haïtien,  et  est 
le  chef-lieu  d'un  dép. 

C  AP-G1R  ARDEAU  ,  comté  des  États- 
Unis  ,  dans  la  partie  S.  E.  de  l'état  de  Mis- 
souri ,  entre  le  Mississipi  et  la  rivière  S*. 
François.  5,968  hab.  Jackson  en  est  le  cbef- 
lieu. 

CAP  CIR ARDEAU,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Missouri,  comté  de  même 
nom  ,  sur  la  rive  droite  du  Mississipi ,  a  1 4  I* 
i/a  au  dessus  du  confluent  de  l'Ohio.  Elle 
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renferme  5o  à  60  maisons,  et  est  habitée 
principalement  par  des  .Français  et  des  Al- 
lemands. Elle  était  autrefois  cheflieu  du 
comté. 

CAP-HAÏTIEN  (LE),  ville  de  l'Ile  Saint- 
Domingue.  Voy.  Caf-Fbaxçais  (lu). 

CAP-HENRY  (LE),  Tille  de  l'Ile  Saint- 
Domingue.  Voy.  Caf-Fiahçais  (i.«). 

CAP1BARIBE,  rivière  du  Brésil,  prov. 
de  Pernambouc,  qui  prend  sa  source  dans 
la  comarca  deCayriris-Velhos,  coule  de  l'O. 
à  l'E. ,  et  se  jette  dans  l'océan  Atlantique  , 
par  7*  a8'  de  lat.  S.  et  370  de  long  O.,  à 

3  1.  d'Olinde,  après  un  cours  d'environ  35  1. 
Elle  n'est  navigable  que  l'espace  de  a  1. 

CAPILLA,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à 
1 7 1.  N.  O.  de  Cordoue ,  sur  la  rive  gauche  de 
la  Zuja. 

CAPILLAS,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  7  I.  i/î  N.  de  Valladolid  (Palencia),  et  à 

4  1.  N.  E.  de  Rioseco ,  sur  le  canal  de  Cam- 
pos. 

C  API  M,  rivière  du  Brésil.  Elle  a  sa  source 
dans  les  montagnes  qui  s'élèvent  au  S.  delà 
prov.  de  Para,  coule  d'abord  du  S.  S.  O.  au 
N.  N.  E. ,  puis  du  S.  E.  au  N.  O. ,  et  se  jette 
dans  la  Guama ,  par  la  rive  gauche, à  1 5  1.  E. 
de  Para  ,  après  un  cours  d'environ  lao  I. 

CAPINA,  ville  de  la  Nouvelle  Grenade , 
prov.  et  à  1 1  I.  O.  de  Panama. 

C  API  S ,  vUle  de  111e  de  Panay ,  l'une  des 
Philippines,  chef  lieu  de  distr. ,  sur  la  côte 
sept,  de  l'île.  Lat.  N.  1 1*  a5\  Long.  E.  îao" 
a5'.  Elle  est  située  à  l'embouchure  d'une  ri- 
vière. Son  port  est  assez,  commerçant. 

Le  district  est  très-fertile  en  riz ,  et  com- 
merce en  bob  de  teinture,  poudre  d'or,  et 
bestiaux.  87,146  hab. 

CAPISTRANO,  bourgduroy.deNaples, 
prov.  de  la  Cala bre  Ultérieure  ir»,  distr.  et 
4  5  1.  1/4  E.  de  Monteleone  ,  et  a  8  1.  S.  O. 
de  Catanzaro,  cant.  de  Monterosso.  11  y  a 
1  belle  église  paroissiale.  On  y  élève  beau- 
coup de  vers  a  soie.  974  hab 

CAPISTRELLO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov. del'Abruzze- Ultérieure  il»,  distr., 
cant.  et  à  a  I.  S.  S.  O.  d'Aveuano,  et  à  1 1. 
i/a  O.  du  lac  Fucino.  Il  y  a  a  églises  parois- 
niales  ,  et  1  hôpital.  1,750  hab. 

CAPITANATE,  Capilanot*,  prov.  du 
roy.  de  Naples,  formée  de  la  plus  grande 
partie  de  la  Pouille,  et  comprise  entre  4t* 
4'  et  il*  Sf  de  lat.  N. ,  et  entre  ia°  38'  et 
i3«  54'  de  long.  E.  Bornée  au  N.  et  à  l'E. 
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par  l'Adriatique;  au  S.  E.,  par  la  prov.  de 
la  Terre  de  Bari ,  qui ,  ainsi  que  celle  de 
Basilicate,  en  est  séparée  par  l'Ofanto;  au 
S.  O. ,  s'étend  la  prov.  de  la  Principauté- 
Ultérieure,  limitée  en  partie  par  !a  crête  de 
l'Apennin  mérid.;  et  à  l'O.  la  prov.  de  San- 
nio  ,  dont  la  limite  est  en  grande  partie 
marquée  par  le  cours  supérieur  du  Fortore 
et  par  h:  Saccione.  Sa  longueur,  du  N.  au 
S.,  est  de  ao  1.  ;  sa  largeur,  de  l'E.  a  l'O.,  de 
18  I. ,  et  sa  superficie  d'environ  4oo  1.  Cette 
province  est  toute  entière  sur  le  versant 
oriental  des  Apennins.  Ses  principales  ri- 
vières sont  :  le  Fortore ,  qui  débouche  par 
la  côte  sept. ,  et  le  Candelaro ,  le  Cervaro , 
la  Carapella  et  l'Ofanto  qui  affluent  à  la  côte 
orientale.  Ces  deux  expositions ,  au  N.  et  a 
l'E.,  sont  déterminées  par  la  branche  des 
Apennins  qui  quitte  cette  chaîne  près  de 
la  frontière  S.  O.,  accompagne  le  Fortore 
jusqu'à  3  1.  de  la  côte,  et,  tournant  brus 
quement  à  l'E. ,  s'élève  à  8a8  toises  ,  et 
forme  le  mont  Gargano,  qui  projette  dans 
l'Adriatique  le  vaste  promontoire  de  son 
nom  ,  au  S.  duquel  s'ouvre  le  golfe  de  Man- 
fredonia.  Les  côtes  sont  dépourvues  d'iles,car 
Pianosa  et  les  Tremiti,  les  seules  qui  dépen 
dent  de  la  Capitanate ,  se  trouvent  a  4  l.en 
mer;  ces  côtes  sont  généralement  basses  et 
peu  découpées,  excepté  vers  le  mont  Gar- 
gano ,  et  bordées  de  lacs  assez  considé- 
rables, tels  que  ceux  de  Lésina  et  de  Va- 
rano,  sur  la  côte  sept.,  et  ceux  de  Pan- 
tauo-Saho  et  de  Salpi ,  au  fond  du  golfe  de 
Manfredonia.  Près  de  ce  dçrnier  lac ,  il  y  a 
de  grandes  salines  royales.  Le  centre  de  la 
province  présente  une  grande  plaine  sablon- 
neuse, qui  s'étend  jusqu'à  la  mer,  et  ne  con- 
siste guère  qu'en  pâturages  fréquentés  pen- 
dant une  grande  partie  de  l'année  ,  par 
d'innombrables  troupeaux  de  moutons  que 
l'on  y  amène  des  provinces  voisines  ,  et  qui 
paient  un  droit  au  gouvernement  proprié- 
taire de  ces  terres;  le  climat  y  est  très-chaud. 
Dans  les  montagnes  ,  le  sol  est  calcaire, 
mais  fertile  ,  et  les  forêts  sont  peuplée* 
de  hêtres ,  de  chênes  ,  d'ifs ,  et  de  châ- 
taigniers. Cette  province  donne  beaucoup 
de  réglisse,  de  tabac,  de  fruits  et  de  vins 
eicellcns,  dont  les  plus  estimés  sont  ceux 
de  Deliceto ,  dans  la  partie  méridionale  de 
la  province,  et  ceux  de  Vico,  de  S.  Gio- 
vanni Rotondo  et  de  Manfredonia  ,  sur  le 
mont  Gargano.  Il  n'y  a  aucun  port  capable 
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de  recevoir  de  grands  bâtimens.  Le  com- 
merce intérieur  est  presque  concentré  à 
Foggia;  il  consiste  en  blé,  fromages,  et 
laine. 

Cette  province ,  dont  Foggia  est  le  chef- 
lieu  ,  est  divisée  en  3  districts  :  Bovino, 
Foggia,  et  S.  Severo,  et  en  37  cantons. 
5a  1  ,a54  hab. 

CAPITANEJO,  bourgade  de  laNouvelle- 
Grenade ,  a  38  1.  PJ .  E.  de  Tunja ,  et  à  1 G  1. 
S.  O.  de  Pa  m  pion  a ,  près  de  la  rive  droite  du 
Gallinazos ,  au  pied  des  monts  Lomas  del 
Viento.  aoo  hab.,  presque  tous  affligés  de 
goitres,  et  d'une  espèce  d'éléphantiasis. 

CAP1TAN  -  PACHA  (GOUVERNE- 
MENT DU  ).  Il  comprend  toutes  les  îles  de 
l'Archipel  et  quelques  parties  du  continent 
voisines  de  cette  mer,  dans  la  Turquie  d'Eu- 
rope et  la  Turquie  d'Asie.  Ce  gouvernement 
se  compose  de  11  sandjaks  :  Andro,  Biga  , 
Chio  ou  Sakiz,  Codja-Eïli,  Gailipoli,  Lé- 
pante,  Metelin,  Naxie,  Negrepontou  Egri- 
hos,  Rhodes,  et  Soglah.  Sa  pop.  s'élève  à 
environ  1,200,00(1  hab.,  la  plupart  Grecs. 

CAP1ZZI  ,  Caiwiom,  petite  ville  de  Si- 
cile, prov.  et  à  a5  1.  O.  S.  O.  de  Messine, 
distr.  et  à  3  1.  i/a  S.  E.  de  Mistretta  ;  chef» 
lieu  de  cant.  On  y  trouve  du  marbre ,  du 
pétrole ,  de  l'asphalte  ,  et  des  pyrites  de  fer. 

CAP-MESIRADO,  établissement  amé- 
ricain dans  la  Guinée  supérieure,  sur  la  côte 
des  Graines,  près  du  cap  Mesurado  et  de 
l'embouchure  de  la  rivière  de  ce  nom,  à  851. 
N.  O.  du  cap  Palmas,  et  a  76  1.  S.  E.  de 
Freetown.  C'est  la  première  colonie  fondée 
par  lus  États-Unis.  Elle  a  été  formée  en 
1817,  afin  de  porter  sur  les  côtes  d'Afrique 
des  noirs  libres  et  des  gens  de  couleur  qui , 
déjà  formés  aux  habitudes  et  aux  arts  de  la 
vie  civilisée,  pussent  les  répandre  dans  ces 
contrées  sauvages,  et  devenir,  avec  le  temps, 
un  grand  état  où  se  réunirait  la  population 
colorée  qui  trouverait  soo  existence  trop  pé- 
nible dans  les  pays  peuples  de  blancs.  Le  ter- 
ritoire est  élevé ,  salubre ,  fertile  ,  pourvu 
d'un  excellent  port ,  et  défendu  par  un  fort 
en  pierre.  Les  indigènes  qui,  dès  la  fonda- 
tion de  l'établissement  ,  avaient  montré 
quelques  dispositions  hostiles ,  s'étaient 
avancés  vers  la  fin  de  18*1  au  nombre  de 
1,500.  Repoussés  par  quelques  pièces  d'ar- 
tillerie, et  intimidés  sans  doute  par  le  fort 
qui  a  été  élevé  depuis ,  ils  paraissent  avoir 
renoncé  à  leurs  projets  hostiles  ;  ils  entre- 
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tiennent  déjà  un  commerce  d'échange  avec 
les  colons,  dont  le  nombre  augmente  cha- 
que jour.  Il  est  question  d'appeler  Liberia 
ou  Libérie  le  territoire  de  la  colonie ,  quelle 
que  soit  son  étendue  à  l'avenir,  et  Monro- 
via la  ville ,  encuje  dans  son  enfance ,  qui 
en  sera  le  chef  lieu. 

CAPOA,  ville  du  roy.  de  Naples.  Voy. 
Cxpoci. 

CAP0-B1 ANCO,  cant.  de  l'ilede  Corse, 
arrond.  de  Bastia  ;  le  chef-lieu  est  Rogliauo. 
Jl  occupe  l'extrémité  N.  de  l'île,  et  tire  son 
nom  d'un  petit  cap  situé  au  N.  O.  Il  y  a  des 
carrières  de  marbre  jaspe. 

CAPO-DI-POiSTE,  village  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.,  distr.  et  à  1  1.  i/a 
N.  E.  de  Bellune,  sur  la  rive,  droite  de  la 
Piave.  11  s'y  tient  1  marché  le  1"  et  le  3« 
jeudi  de  chaque  mois. 

C  \P0  D'ISTRIA,  jEciba,  ville d'Illyrie, 
gouv.,  cercle  et  à  5  1.  1/4  S.  de  Trieste;  chef- 
lieu  de  distr. ,  dans  le  golfe  de  Trieste ,  sur 
une  île  qui  communique  au  continent  par 
une  chaussée  d'environ  i/3  de  L  de  lori£. 
Lat.  N.  45°  3a'  ao'.  Long.  E.  11"  aa'  ao'. 
Cette  ville  est  ceinte  de  murailles  et  défen- 
due par  une  citadelle.  L'air  n'y  est  pas  très- 
sain.  C'est  le  siège  d'un  évêché  suUYagant 
d'Udine.  Elle  renferme  1  cathédrale,  3o  égli- 
ses ,  8  couvens ,  a  hôpitaux ,  1  lycée  et  1 
gymnase.  Il  y  a  des  tanneries ,  »  savonnerie 
et  des  salines. On  y  fait  commerce  de  vin, 
d'huile  et  de  sel.  5,119  hab.  Les  Vénitien» 
s'en  emparèrent  en  o3a,  et  les  Génois  en 
i38o.  Les  Vénitiens  la  reprirent  en  1478. 

CAPODRISE,  village  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre  de  Labour,  distr. ,  cant. 
et  à  3/4  de  L  S.  O.  de  Casertc.  11  y  a  1  belle 
église  décorée  de  tableaux  et  de  statues,  et 
1  maison  de  charité.  1 ,65 4  hab. 

CAPOLIVERI  ,  bourg  de  i'ile  d'Elbe,  a 
1  1.  5/j  S.  S.  E.  de  Porto-Ferrajo,  et  à  a/5 
de  I.  S.  O.  de  Porto-Longone.  1,00.1  hab. 

C  \PONES,  cap  sur  la  côte  occid.  de  l'île 
de  Luron ,  l'une  des  Philippines.  Lat.  M . 
j4°  54'.  Long.  E.  1 17*  4"  '  Vis-à-vis  de  ce 
cap  se  trouvent  deux  petites  îles  inhabitées 
qui  portent  le  même  nom. 

CAPORORO,  Qeuve  de  la  Guinée  infé- 
rieure, dans  le  roy.  de  Benguela.  il  prend 
sa  source  à  ao  1.  N.  O.  du  fort  Caconda, 
traverse  le  territoire  de*  Quilengtiea ,  où  îl 
reçoit  par  la  gauche  la  Quianhccua ,  et  va 
se  jeter  dans  l'Atlantique ,  à  aa  I.  S.  O.  de 
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S.  Philippe  de  Benguela ,  après  un  cours  de 
80  1.  du  S.  E.  au  N.  O. ,  pendant  lequel  il 
arrose  des  champs  cultivés  ,  ainsi  que  des 
pâturages  où  paissent  de  nombreux  trou- 
peaux. 

CAPOROTO  ou  CAPORETTO ,  bourg 
d'Illyrie,  gouv.  et  à  i5  L  1/4  N.  deTrieste, 
cercle  et  à  81.  N.  deGoriti,sur  la  rive  droite 
de  l'isonxo.  En  «797,  les  Français  battirent 
les  Autrichiens  près  de  cet  endroit. 

CAPOSELE,  bourg  du  roy.  de  Naples  , 
prov.  de  la  Principauté -Citérieure ,  distr. 
et  à  4  !•  •  /*  N.  N.  E.  deCampagna,  cant. 
et  a  1  1.  N.  de  Galabritto,  près  de  la  source 
du  Sele.  Il  s'y  tient  des  foires  le  So  juin  et  le 

5  septembre,  a,  160  bab. 

CAPOT,  rivière  de  la  Martinique,  qui 
prend  sa  source  près  du  Morne-Calebasse, 
coule  du  S.au  M.,  reçoit  la  rivière  de  Grande- 
Falaise  par  sa  gauche,  et,  à  partir  de  cette 
jonc  tion, sépare  la  paroisse  de  La  Basse-Poin- 
te de  celle  de  La  Grande- Anse.  Ses  eaux  sont 
limpide».  Les  pluies  la  rendent  un  torrent 
dangereui.  Elle  se  divise  en  plusieurs  bras 
avant  de  se  jeter  dans  la  mer  par  la  côte  N., 
à  1  I.  E.  de  Basse-Pointe-Saint-Jean,  après 
un  cours  d'environ  a  1.  i/a. 

CAPOUDIA,  cap  de  la  Barbarie,  foy. 
V104. 

CAPOUE,  Capoaou  Capua,  ville  du  roy. 
de  Naples  ,  prov.  de  la  Terre  de  Labour, 
distr.  et  a  a  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Caserte ,  et  à 

6  1.  i/a  N.  de  Naples;  chef-lieu  de  cant. , 
dans  la  belle  plaine  de  son  nom,  et  sur  la 
rive  gauche  du  Volturno,  que  l'on  y  passe 
sur  un  beau  pont.  Siège  d'un  archevêché. 
Place  de  guerre  de  1"  classe ,  bien  fortifiée 
et  défendue  par  une  bonne  citadelle  ; 
elle  est  considérée  comme  une  des  clefs 
du  royaume.  Elle  a  a  magnifique»  portes,  3 
rues  principales ,  qui  sont  larges  et  droites , 
a  belles  places,  et  3  fontaines  alimentées 
par  des  eaux  «menées  des  monts  Tifatini. 
Les  maisons  sont  bien  bâties  :  la  cathédrale 
ornée  d'une  coupole  soutenue  par  18  colon- 
nes antiques,  l'église  de  1  Annonciade ,  le 
palais  du  gouverneur  et  l'hôtel-de-ville,  sont 
les  édifices  les  plus  remarquables.  11  y  a  18 
églises  paroissiale» ,  plusieurs  couyen*  des 
deux  sexe»  ,  1  séminaire,  1  collège ,  1  école 
militaire,  de  vastes  casernes,  4  hôpitaux  et 
1  beau  théâtre.  11  s'y  tient  1  foire  renom 
mée  le  26  décembre.  Capoue  est  la  patrie 
de»  historié  us  Camillo  Pcllegrini  et  Fran 
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ccsco  Pratilli,  du  poète  Bartolomeo  Berna- 
lia,  etc.  S  oao  hab. 

A  1  1.  S.  E. ,  sur  la  route  de  Capone  à 
Caserte,  se  trouve  Sts.  Maria,  qni  occupe 
l'emplacement  de  Pane.  Capoue,  avec  la- 
quelle la  nouvelle  Capoue  n'a  rien  de  com- 
mun, si  ce  n'est  qu'elle  a  été  bâtie  de  ses  rui- 
nes en  856 ,  par  les  Lombards ,  près  de  l'an- 
cien Cautlnum.  Capoue  fut  souvent  pillée 
dans  le  moyen  âge.  En  1799  et  en  1806  les 
Français  s'en  emparèrent. En  i8o3, elle  souf- 
frit beaucoup  d'un  tremblement  de  terre. 

CAPOUL,une  des  îles  Philippines,  au 
S.  E.  de  l'Ile  de  Luçon,  et  au  N.  O.  de  celle 
deSamar.  Lat.N.  ia*  a4'.  Long. E.  1  ai* 5a'. 
Elle  a  3  I.  de  circonférence ,  et  est  très-fer- 
tile. 

C  APOUL-ANGA  RRY,  ville  de  l'Hindou- 
stan  anglais,  présidence  de  Madras,  anc. 
prov.  de  Malabar,  à  i5  1.  E.  S.  E.  de  Ca- 
licot. 

CAPPADOCIA  ,  bourg  dn  roy.  de  Na- 
ples  ,  prov.  de  l'Abnizze- Ultérieure  n*  , 
distr.  et  â  3  I.  l/4  O.  d'Avezzano,  et  à  8  I. 
i/a  S.  d'Aquila,cant.  de  Tagliacozzo.  1,460 
hab. 

GAPPEL  ,  petite  ville  de  la  liesse-Élec- 
torale. Voy.  Wald-Capfbl. 

C  APPEL,  village  de  Suisse,  cant.  et  à 
3  1.  3/4  S.  S.  O.  de  Zurich ,  baill.  et  à  i/a  1. 
E.  de  knonau  ,  sur  la  route  de  Zurich  k 
Zoug,  prés  de  la  frontière  de  ce  cant.,  et 
sur  le  versant  occid.  de  l'A  Ibis.  C'était  un 
ancien  couvent  de  moines  de  (liteaux  ,  qui 
avait  été  fondé  en  n85.  Cappel  n'est  que 
trop  célèbre  dans  l'histoire  de  la  Suisse ,  par 
la  bataille  sanglante  que  les  catholiques  et 
les  réformés  s'y  livrèrent  le  3  octobre  i53i  , 
et  dans  laquelle  Ulrich  Zwingli,  chef  des 
derniers ,  périt  les  armes  à  la  main.  C'est 
la  patrie  de  Léonard  Meister,  écrivain  fé- 
cond et  distingué.  Près  de  ce  village  sont 
les  bains  de  Wenghi. 

CAPPELN  ,  ville  de  Danemark,  dans  le 
duché  et  à  6  l.  i/a  N.  E.  de  Schleswig,  i*r 
distr.  d'Angler  ;  sur  leSchley.  Elle  a  1  église 
et  un  petit  port,  et  fait  un  gros  commerce 
d'une  espèce  de  hareng  appelé  dans  le  pays 
boeckling  de  Cappcln.  i,aonhab. 

CAPPELN  ou  WESTER-CAPPELN, 
Ville  des  États-Prussiens,  prov.  de  Westpha- 
lie,  régence  de  Munster,  cercle  et  â  a  I.  i/a 
N.  de  Tecklenbourg  ,  et  à  al.  3/4  N.  O. 
d'Osuabruck.  b\%  hab. 
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C APPOQUIN ,  ville  d'Irlande  ,  prov.  dé 
Munster,  comté  de  Waterford  ,  baron  nie 
de  Coshmore  et  <  h  bride ,  à  i  1.  E.  de  Lis- 
more,  sur  la  rive  gauche  du  Blackvvater, 
traversé  par  un  pont  en  bois.  Elle  est  de 
médiocre  importance,  malgré  sa  situation 
avantageuse. 

CAPRA,  île  de  l'Archipel,  prés  de  Ca- 
prone  et  des  côtes  de  la  Turquie  d'Asie, 
entre  Stanchio  et  Calamine.  Elle  fait  partie 
du  gouv.  du  Capitao-Pacha  et  du  sandjak  de 
Rhodes,  et  est  inhabitée.  On  n'y  trouve  que 
des  chèvres  et  des  lapins. 

CAPRA  ou  CAPRO,  cap  qui  forme  l'ex- 
trémité S.  E.  de  l'ile  de  Céphalonie,  près 
de  la  côte  occid.  de  la  Turquie.  Ut.  N.  38°3' 
oo'.  Long.  E.  i8°  a6'  4o'. 

CAPRACOTTA,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  Sannio,  distr.  et  à  6  1.  i/a  IV. 
K.  E.  d'isernia  ,  et  à  9  I.  3/4  N.  O.  de  Cam- 
pobasso  ;  chef-lieu  de  cant.  2,160  hab. 

CAPRADOSSO  ,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ple.%  prov.  de  l'Abruzie-Lltérieure  n*,  distr. 
et  a  a  I.  i/a  S.  E.  de  Civita  Ducale,  et  à  7  1. 
O.  d'Aquila,  cant.  de  Mercato. 

CAPRAJA ,  tEgilicm  ,  île  de  la  Méditer- 
ranée ,  a  7  1.  E.  du  cap  Corse,  pointe  sept, 
de  l'ile  de  Corne,  à  8  I.  N.  O.  de  l'ile  d'Elbe, 
et  à  ia  1.  i/a  O.  de  la  côte  de  Toscane.  Lat. 
N.  43°  o'  10'.  Long.  E.  70  a8'  ia\  Elle  a 
5  I.  de  circonférence,  et  est  d'origine  volca- 
nique, montagneuse  et  d'un  accès  difficile, 
excepté  par  la  côte  orientale,  sur  laquelle 
se  trouve  la  ville  de  Capraja,  dont  le  port 
est  sûr  et  protégé  par  un  château-fort.  Elle 
ne  produit  que  du  vin.  3,000  hab. ,  pour  la 
plupart  pécheurs  et  bons  matelots. 

Cette  île  a  appartenu  à  la  Corse  jusqu'en 
1007  ,  qu'elle  fut  prise  par  les  Génois.  De- 
puis elle  a  constamment  suivi  le  sort  de  la 
république  de  Gènes,  en  faisant  partie  de 
l'Eropire-Français  jusqu'en  1814.  Elle  a  été 
comprise  alors  dans  les  États  de  Gènes  cédés 
au  roi  de  Sardaigne. 

CAPR  AIN"  ICA ,  bourg  des  États  de  l'É- 
glise, délégation  et  à  4  1.  i/a  S.  S.  E.  de 
Viterbe,  et  à  1  1.  S.  du  lac  de  Vico. 

CAPRANU,CHBaoN«A,  village  de  la  Tur- 
quie d'Europe,  gouv.  du  Capitan  -  Pacha , 
sandjak  et  à  yi  l.O.de  Negrepont.età  aLi/a 
E.  de  Livadie,  sur  le  Mavro  Nero.  On  pense 
qu'il  occupe  u  ne  partie  de  l'emplacement  de 
Cheronœa ,  ville  de  la  Béotic ,  dont  on  voit 
encore  de  belles  nu  nés  aux  environs,  entre 
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autres  les  restes  d'un  temiple ,  d'une  fon- 
taine ,  d'un  théâtre  ,  etc.  Ce  fut  près  de  cette 
ville  que  Philippe,  roi  de  Macédoine ,  rem- 
porta MU  les  Athéniens,  338  ans  avant J.  C, 
une  victoire  qui  anéantit  la  liberté  de  la 
Grèce.  Cette  anc.  ville  est  aussi  célèbre  pour 
avoir  vu  naître  l'historien  Plutarque,  l'an 
de  Rome  667. 

CAPRARA,  lie  du  roy.  de  INaples  ,  la 
plus  sept,  du  groupe  des  Tremiti,  dans  l'A- 
driatique, près  de  la  côte  de  la  Capitanate. 
Elle  a  î/a  I.  de  long  sur  1/  »  de  1.  de  large  , 
et  n'est  point  habitée. 

CAPR  A  KOLA,  bourg  des  États  de  l'É- 
glise, délégation  et  à  a  1.  3/.j  S.  E.  de  Vi- 
terbe ,  près  et  au  N.  E.  du  lac  de  Vico.  11 
renferme  un  palais  uiaguiiique  construit  par 
Vignole  en  forme  de  citadelle  dans  le  xvi* 
siècle,  par  ordre  du  cardinal  Farnèse. 

CAPRÉE,  île  du  roy.  de  INaples.  Voy. 
Capbi. 

CAPREO,  mont  des  États  de  l'Église  , 
délégation  et  à  5  1.  i/a  O.  S.  O.  de  Frosi- 
nonc  ,  élevé  d'environ  85o  toises  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer.  Lat.  N.  4>°  35'.  Long. 
E.  io°  36'.  Il  fait  partie  de  la  ramification 
du  Sub- Apennin  Romain,  qui  se  dirige  en- 
tre le  Sacco  et  les  marais  Pontins. 

C  APRE  R  A ,  petite  île  de  la  Méditerranée, 
près  de  la  côte  S.  O.  de  la  M  orée ,  à  l'O.  du 
cap  Gallo.  Lat.  N.  36°  43'  ao'.  Long.  E.  19» 
a8'  4o*.  Elle  dépend  du  gouv.  des  îles  Io- 
niennes. 

CAPRERA  ,  une  des  îles  Intermédiaires, 
séparée  de  la  côte  N.  E.  de  la  Sardaigne 
par  un  petit  détroit.  Lat.  N.  4i°  ia'  47'. 
Long.  E.  70  8'  5'.  Elle  a  a  1.  de  long  sur 
î/a  1.  de  large  ,  est  fertile  en  grains ,  abonde 
en  pâturages ,  et  est  habitée  par  quelques 
bergers  corses. 

CAPRI ,  Capbb*,  île  du  roy.  de  Naples, 
dans  la  Méditerranée ,  à  1  1.  1/4  E.  du  cap 
délia  Campanclla  ,  qui  sépare  le  golfe  de 
Na pies  de  celui  de  Salerne.  Lat.  N.  {o°  Si' 
55'.  Long.  E.  n*  54'  ao'.  Elle  est  de  la 
prov.  et  â  7 1.  i/a  S.  de  ISaples,  et  du  distr.  de 
Castcl-a-Mare  dont  elle  forme  un  cant. Elle  a 
près  de  3  I.  i/a  de  tour  et  est  environnée  de 
rochers  escarpés  qui  ne  la  laissent  accessi- 
ble que  par  un  seul  endroit  ;  elle  est  en  ou- 
tre bien  fortifiée.  L'hiver  y  est  doux ,  et  les 
chaleurs  de  l'été  y  sont  tempérées  par  un 
vent  frais.  Le  territoire  est  en  grande  partie 
rocailleux  et  peu  fertile  ;  cependant  à  force 
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de  soins  les  habitai»  y  récoltent  des  grains , 
d'excellens  fruits ,  de  bonne  hoile ,  des  vins 
très-estimes  et  de  la  garance.  11  y  a  beau- 
coup de  gibier,  et  les  côtes  abondent  en 
poisson.  On  croit  que  cette  ile  a  été  primi- 
tivement habitée  par  les  Téléboins,  peuple 
de  PÉpire.  L'empereur  Auguste  y  a  fixé  sa 
résidence  pendant  sa  maladie.  Tibère  la 
rendit  fameuse  par  ses  honteuses  débauches 
et  par  ses  excès  de  tous  genres.  Crispine  et 
Lucile  ,  femme  et  sœur  de  Commode  ,  y 
furent  exilées  et  mises  à  mort.  Cette  île  ren- 
ferme encore  un  grand  nombre  de  débris  de 
monument  anciens ,  parmi  lesquels  on  re- 
marque un  temple  creusé  dans  une  monta- 
gne, et  qu'on  croit  avoir  été  dédié  par  Au- 
guste à  sa  mère  ;  des  vrstiges  d'aqueducs,  de 
bains,  de  palais,  un  reste  de  l'escalier  du  pa- 
lais de  Tibère,  etc.;  on  y  observe  aussi  qua- 
tre grottes  d'une  grandeur  démesurée.  Ca- 
pri  en  est  le  lieu  principal. 

CAPRI  ,  ville  du  roy.  de  Naples,  dans 
l'île  de  son  nom,  prov.  et  à  7  I.  3/f  S.  de 
Naples,  distr.  de  Castel-a-Mare  ;  chef-lieu 
de  cant.  C'est  une  place  forte  de  ■*  classe. 
Elle  renferme  1  belle  cathédrale ,  1  couvent 
de  femmes,  1  vaste  séminaire,  1  maison 
d'éducation  et  i  grande  chartreuse  fondée 
par  Jeanne  iM.  On  remarque  tout  auprès 
une  tour  bAtie  par  les  Turcs  lorsqu'ils  étaient 
maîtres  de  l'île.  On  y  voit  aussi  beaucoup 
de  restes  de  monumens  anciens,  a,  100  hab. 

CAPRI  ATA,  village  des  États- Sardes , 
div.  et  à  81.  i/a  N.  O.  de  Gènes,  prov.  et 
à  a  1.  1/4  S.O.  de  Novi  ;  chef-lieu  de  mand., 
près  de  la  rive  droite  de  l'Orba. 

CAPRI  ATI ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre  de  Labour,  distr.  et  à  5  l. 
1  /4  N.  O.  de  Piedimonte ,  et  à  a  1.  E.  de  Vc- 
nafro  ;  chef-lieu  de  cant.  a, 200  hab. 

CAPRI  LE,  bourg  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien ,  prov.  et  à  8  1.  i/i  N.  O.  de  Bellune, 
distr.  et  à  31.  i/a  N.  d'Agordo.  Il  s'y  tient 
un  marché  le  lw  et  le  3«  lundi  de  chaque 
mois  ,  exc  epté  en  juillet  et  en  août. 

CAPRI  NO,  bourg  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien ,  prov.  et  à  3  1.  î/a  O.  N.  O  de  Ber- 
game  ;  chef-lieu  de  distr.,  près  de  la  rive  gau- 
che dePAdda,dans  la  vallée  de  son  nom. lia 
1  église  d'une  belle  architecture  et  1  cou- 
vent de  capucins.  700  hab.  Une  inscription 
qui  se  trouve  sur  un  tombeau  proute  que 
ce  bourg  est  très-ancien. 

CAPRINO,  bourg  du  roy.  Lombard-Vé- 
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nitien  ,  prov.  et  à  5  I.  1/4  N.  O.  de  Vérone  ; 
chef-lieu  de  distr. ,  sur  le  Ri,  torrent  qui  afflue 
à  PAdige  par  la  droite ,  et  à  1  I.  i/a  du  bord 
orient,  du  lac  de  Garda.  3,761  hab. 

CAPRIOLO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  a  5  1.  i/a  N.  O.  de'  B re- 
scia ,  distr.  d'Adro,  près  de  la  rive  gauche 
de  POglio ,  a  3/4  de  I.  de  l'extrémité  S.  O. 
du  lac  d'Iseo.  Il  est  très -ancien  ;  on  y  a 
trouvé  des  médailles  et  un  tombeau  antique 
en  terre  cuite.  Il  y  avait  autrefois  un  fort  sur 
les  ruines  duquel  on  a  bâti  un  couvent  de 
capucins.  i,a5o  hab.  Ce  village  fut  pris, 
en  1  a65  ,  par  Charles  d'Anjou  ,  frère  de 
Louis  ix. 

CAPRONA,  village  du  graud-duché  de 
Toscane,  prov.  et  à  1  1.  3/4  E.  N.  E.  de 
Pise ,  vicariat  et  à  1  I.  1/4  O.  N.  O.  de  Vico- 
Pisano  ,  sur  la  rive  droite  de  PArno.  Près  de 
là  se  trouve  un  palais  du  grand-duc. 

CAPRONEouCAPRONl,  ile  de  l'Archi- 
pel ,  près  des  côtes  de  la  Turquie  d'Asie. 
Lat.  N.  36°  54'.  Long.  E.  a4°3o'.  Elle  dé- 
pend du  gouv.  du Capitan-Pacha  et  du  san- 
djak  de  Rhodes. 

CAPRYCKE  ou  COPRYCK  ,  bourg  des 
Pays-Bas,  prov.  de  la  Flandre  Orient. ,  arr. 
et  à  4  I.  i/a  N.N.O.  deGand,  et  à  il.  1/4 
N.  N.  E.  d'Eecloo;  chef-lieu  de  cant.,  près 
de  la  rive  droite  du  Watergank.  3,38o  hab 

CAPS  (LES  SEPT),  P.o-oifToaiuiiSAJic- 
tcm  ,  promontoire  de  la  Turquie  d'Asie  ,  sur 
la  côte  mérid.  de  PAnatolie ,  sandjak  de 
Mentechéh.  La  plus  mérid.  des  sept  pointes 
qui  le  forment  se  trouve  par3C"ao'o'  de  lat. 
N. ,  et  par  a6°  5i'  10'  de  long.  E. 
•  CAPS1R,  anc.  petit  pays  du  Roussillon, 
qui  fait  partie  du  dép.  des  Pyrénées-Orien- 
tales, arrond.  de  Prades.  Il  a  4  L  de  lon- 
gueur sur  3  de  largeur.  C'est  une  vallée  haute 
et  couverte  de  beaux  pâturages ,  qui  ne  com- 
munique avec  les  pays  voisins  que  par  3  is- 
sues. Les  neiges  y  séjournent  pendant  six 
mois.  Puy-Valador  en  est  le  village  principal. 

CAPTA1NGONDGE,  ville  de  PHiodou- 
stan  anglais,  présidence  du  Bengale,  anc. 
prov.  et  à  8  I.  E.  d'Aoude,  et  à  19  1.  O.  de 
Gorekpour. 

CAPTIEUX  ,  ville  de  France  ,  dép.  delà 
Gironde,  arrond.  et  à 3  1.  3/4  S.  de  Bazas  , 
et  à  1 5  1.  S.  S.  E.  de  Bordeaux  ;  cher  lieu  de 
cant.  i,aoo  hab. 

CAPUA,  ville  du  roy.  de  Naples.  Voy. 
Gammtb. 
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CAPURSO,  bourg  du  roy.  de  Naplea, 
prov.  de  la  Terre  de  Bari  ,  distr.  et  à  a  I.  i /a 
S.  S.  E.  de  Bari  ;  cheMieu  de  cant.,  dans  une 
plaine.  On  y  récolte  beaucoup  d'amandes. 
a,4oo  hab. 

CAPUSE,  petite  île  de  la  Méditerranée , 
près  de  la  côte  N.  O.  de  la  Corse,  arrond. 
et  à  7  1.  N.  N.  O.  de  Bastia  ,  cant.  de  Capo- 

CAPUTO,  montagne  de  Sicile,  prov., 
distr.  et  à  i  1.  i/a  S.  O.  de  Palerme.  On  y 
trouve  des  agates  et  du  jaspe. 

CAPVERN  wiCAPBERJN,  Aqu* Couva- 
il  abum,  village  de  France,  dép.des  Hautes- 
Pyrénées,  arrond.  et  à  3  I.  E.  N.  E.  de  Ba- 
gnères ,  et  a  5  I.  i/3  S.  E.  de  Tarbes,  cant. 
de  Lannemezan,  dans  une  gorge  étroite.  11  y 
a  des  eaux  ferrugineuse*  fréquentées.  5i6 
hab. 

CAP  VERT  (ÎLES  DU  ),  llhasdo  Cabo 
Verde,  archipel  de  l'océan  Atlantique,  à 
lao  1.  O.  du  cap  Vert,  qui  est  l'extrémité 
ia  plus  occid.  de  l'Afrique,  entre  i4°  4-»' 
17*  ao'  de  lat.  N.,  et  entre  »4°  55'  et  37°  3o' 
de  long.  O.  Les  10  iles  principales  sont  :  au 
N.,  S».  Antoine,  S*.  Vincent,  S«'.  Lucie, 
S*.  Nicolas,  l'île  de  Sel;  à  l*E.,Boavista;  au 
S.,  Mayo,  S.  Iago,  l'Ile  de  Fuegoou  S.  Phi- 
lippe, et  Brava  ou  S1.  Jean.  Cet  archipel 
conserve  constamment  une  atmosphère  hu- 
mide. De  novembre  en  juillet ,  la  chaleur 
y  est  extrême  ;  mais  l'air  est  salubre.  Dans 
la  saison  pluvieuse ,  il  est ,  au  contraire  , 
malsain,  et  il  règne  a  cette  époque  des  fiè- 
vres intermittentes  pernicieuses.  La  gale  y 
est  endémique ,  et  la  petite  vérole  y  exerce 
de  cruels  ravages  :  la  vaccine  n'y  est  pas  en 
usage.  Le  sol  se  compose  de  sable,  de  ro- 
chers calcine»  et  de  terres  volcaniques;  il 
est  assez  fertile  dans  certaines  parties.  L'a- 
griculture est  tellement  négligée,  que  des 
terrains  considérables  autrefois  en  rapport 
sont  maintenant  incultes.  L'eau  étant  rare, 
lorsque  les  pluies  périodiques  manquent, 
les  terres,  durcies  par  un  soleil  dévorant, 
repoussent  la  main  du  laboureur,  et  la  di- 
sette la  plu*  déplorable  se  fait  sentir.  Le  riz, 
L  maïs  et  le  miel,  forment  la  principale  nour- 
riture des  habilans  ;  le  blé  qu'ils  consom- 
ment est  apporté  de  l'Amérique.  La  vigne  , 
la  canne  à  sucre  et  le  tabac  sont  cultivés  avec 
succès  dans  plusieurs  de  ces  iles  ;  l'indigo- 
tier et  le  cotonnier  y  émissent  sans  culture 
presque  partout.  L'orseille  se  trouve  sur  les 
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rochers  et  dans  les  lieux  arides.  Ces  lies  sont 
peu  boiséea;  les  arbres  les  plus  communs 
sont  des  tamariniers  et  des  palmiers  de  di- 
verses  espèces  ,  qui  fournissent  de  beaux 
bois  de  charpente.  Il  n'y  a  pas  d'animal  dan- 
gereux. Les  montagnes  sont  remplies  de  chè- 
vres et  de  bouvarts,  et  les  vallées  nourris- 
sent beaucoup  de  bestiaux.  Il  y  a  partout 
des  pintades,  des  ramiers,  des  tourterel- 
les ,  et  autres  oiseaux.  Les  tortues  ,  qui 
fourmillent  dans  les  vallées  ,  sont  déli- 
cieuses. Les  côtes  sont  très  •  poissonneuses. 
Le  passage  des  sauterelles  dans  ces  iles  est 
souvent  marqué  par  de  grands  ravages.  Le 
sel ,  qui  se  tire  en  grande  quantité  de  Boa- 
vista  ,  de  Mayo  et  de  l'île  de  Sel,  forme  une 
des  principales  branches  de  commerce.  Les 
autres  articles  d'exportation  sont  :  le  coton, 
l'indigo ,  l'orseille ,  quelques  bestiaux  ,  des 
peaux  de  bœufs  et  de  chèvres ,  du  ni  m  et 
de  l'huile  de  tortue.  Les  navires  relâchent 
a  ces  îles  en  allant  aux  Indes  orientales  et 
au  Brésil.  80,000  hab.  Les  aborigènes  sont 
perfides ,  irascibles  et  vindicatifs  ;  le  vol  est 
chez  eux  une  passion  indomptable.  Les  fem  - 
mes  se  rasent  la  tète  et  se  couvrent  le  corps 
d'un  long  pagne,  qu'elles  serrent  fortement 
au-dessous  de  l'épaule,  de  manière  à  s'apla- 
tir la  poitrine. 

Les  îles  du  Cap-Vert  appartiennent  au 
Portugal.  La  ville  de  S.  Iago  ou  de  Ribeira- 
Grande  dans  l'île  S.  Iago,  la  principale  du 
groupe ,  est  le  siège  du  gouvernement  et  d'un 
évèché  sullragant  de  Lisbonne.  Le  clergé  est 
nombreux ,  et  en  partie  composé  de  gens  de 
couleur,  et  même  de  nègres.  La  garnison 
soldée  est  de  3oo  noirs  libres  commandés 
par  des  officiers  portugais.  11  y  a,  en  outre , 
3  régimens  de  milice ,  a  d'infanterie  et  1  de 
cavalerie. 

Lorsque  ces  iles  furent  découvertes  en 
i45o  par  Antoine  Noli ,  Génois  au  service 
du  Portugal,  quelques-unes  étaient  habi- 
tées par  des  nègres  que  les  Portugais  jugè- 
rent, d'après  leur  conformation,  devoir  être 
originaires  du  pays  des  Yolofs ,  et  qu'ils  pré- 
sumèrent avoir  été  jetés  sur  ces  îles  par  une 
tempête. 

CAQUECIOS,  tribu  indienne  de  la  Nou- 
velle-Grenade, dans  le  pays  de  Mocoa.  Elle 
habite  entre  l'Apapuris  et  l'Huiaritumdc , 
par  i°  de  lat.  K.,  et  78*  5o'  de  long.  O. 

CAQUETA,  rivière  de  la  Nouvelle-Gre- 
nade.  foy.  Jaroaa. 
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CARA.  V*y.  KARA,  pour  tous  les  arti- 
cle* qui  commencent  par  ce  mot,  et  qui 
ont  rapport  a  la  Russie ,  au  Caucase ,  ou  a 
l'Asie  intérieure. 

CARA  ou  CARAY,  petite  Ile  d'Écosse  , 
une  des  Hébrides,  au  S.  de  celle  de  Gigha,  et 
à  i  l.de  la  presqu'iledeCantyre.  Lat.  N.  55° 
3q'.  Long.  O.  8°  3'.  Elle  a  i/4de  1.  de  long, 
et  i/8  de  1.  de  large.  On  y  exploite  delà 
tourbe.  11  parait  y  aToir  eu  autrefois  des  mi- 
nes de  cuivre  et  de  fer.  Elle  n'est  habitée  que 
par  quelques  familles. 

CARA  (S*\),  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  7  1.  S.  S.  E.  de  Pampelune  (Navarre) ,  et 
à  il.  5/4  S.  E.  d'Olite. 

CARA,  petite  ile  du  golfe  de  Siam,à81. 
des  côtes  du  roj.  de  ce  nom  ,  prov.  de  Li- 
gor.  Lat.  N.  8*  3o'.  Long.E.  980  38'. 

CARA,  petite  ville  de  la  Turquie  d'Asie, 
en  Syrie,  pach.  et  à  19  1.  E.  N.  E.  de  Da- 
mas, sur  une  hauteur  où  se  trouvent  les  ves- 
tiges d'un  camp. 

CAR  A-AGHADJ,ile delà  Méditerranée, 
sur  la  côtemérid.de  l'AnatoIieet  du  sandjak 
de  Mentechéh.Lat.  N.  36*  4  »  '  5o'.  Long.E. 
a6°6'  a 5'. 

CARA  AGHADJ  ,  petite  ville  de  la  Tur- 
quie d'Europe,  sandjak  et  à  16  1.  i/a  E.S.E. 
de  Silistri,  dans  une  plaine,  sur  la  rive  gau- 
che du  Cara-sou  ,891.  N.  de  Hadji-Oglou- 
Bazardjik. 

CARA-AÏNÉH ,  village  de  Perse,  prov. 
d'Aderbaidjan  ,  distr.  et  à  16  1.  N.  O.  de 
K.hoï,  et  à  43  1.  O.  N.  O.  de  Tauris,  prés 
de  la  rive  gauche  du  Roudhaneh -ab.  Il  est 
environné  de  murs  crénelés  et  flanqués  de 
tours. 

C ARA-BAGH ,  Aspis,  lie  de  l'Archipel, 
dans  le  golfe  de  Scala-Nova  ,  sur  les  côtes  de 
l'Anatolie,  sandjak  de  Soglah,  à  6 1.  S.  de 
Smyrne. 

C  ARABALLEDA  ,  ville  du  gonv.  et  a  4  1. 
iN.  de  Caracas,  sur  la  côte  de  la  mer  des  An 
tdles.  Elle  est  peu  peuplée.  Le  port  en  est 
petit  et  peu  sur. 

CARABANA,  bourg  d 'Espagne ,  prov.  et 
à  7  1.  1/4  S.  E.  de  Madrid  (Tolède) ,  et  à  4  I. 
i/a  S.  d'Alcala,  sur  la  rive  droite  de  la  Ta- 
juna. 

C AR ABAYA ,  prov.  du  Pérou,  dans  'in- 
tendance de  Cuzco,  bornée*  l'E.  et  au  S. 
par  le  gouv.  de  Buenos  A yres,  et  à  l'O.  par 
les  prov.  de  Canes  y  Sanchez  et  de  Quispi- 
oanchi.  Elle  a  5o  1.  de  long  de  l'E.  à  l'O.,  et 


4o  de  large  du  V.  au  S.  Elle  est  très-monta- 
gneuse ,  et  le  climat  en  est  froid.  Quelques 
vallées  où  la  chaleur  se  fait  sentir  produisent 
des  grains  et  du  cacao.  Il  y  a  aussi  beaucoup 
de  pâturages.  Les  mines  d'or  et  d'argent  de 
cette  prov.  étaient  autrefois  les  plus  riches 
de  toute  cette  partie  du  monde.  Elles  ren- 
dent à  peine  aujourd'hui  400  marcs  de  métal 
chaque  année  :  c'est  de  ces  mines  qu'on  tira 
des  morceaux  d'or  massif  du  poids  de  100 
livres,  que  l'on  offrit  à  Charles  -  Quint  et  à 
Philippe  11.  Les  rivières  charrient  des  paillet- 
tes d'or,  que  les  Indiens  ramassent  pour 
payer  leur  tribut.  11  y  a  aussi  des  mines  de 
cuivre  et  des  sources  thermales.  Les  trem- 
blemens  de  terre  y  sont  fréquens  :  celui  de 
1747  y  fi*  des  ravages  attreux,  et  causa  la 
mort  d'un  grand  nombre  d'habitans. 

CARABEG-LAR ,  bourg  de  la  Turquie 
d'Asie  ,  dans  la  C  ara  m  a  nie ,  sandjak  et  à 
i4  1.  E.  N.  E.  de Coniéh, et  à  9  I.  N.  de  Ca- 
raman,  au  pied  d'une  montagne  aussi  aride 
que  la  plaine  qui  l'entoure,  et  sur  laquelle 
il  y  a  1  château-fort.  Ce  bourg,  assez  consi- 
dérable ,  est  mal  bâti.  Il  y  a  plusieurs  mos- 
quées et  un  assez  vaste  caravansérail.  On  y 
fabrique  des  bas  et  de  jolis  tapis.  Il  y  a  des 
salines  dans  les  environs. 

CARABOUNAR-KIOUI ,  villede  la  Tur- 
quie d'Asie,  dans  l'Anatulie,  sandjak  et  a 
8  1.  N.  de  Sataliéh.  On  voit  dans  la  plaine 
voisine  les  ruines  de  plusieurs  mouumens 
d'une  architecture  élégante,  et  un  grand 
nombre  de  sarcophages. 

CAR  A-BOL  R:\OU,  cap  de  la  Turquie 
d'Asie,  pach.  d'itchïl,  sandjak  d'Alaya. 
Lat.  N.  36"  4o'  00'.  Long.  E.  29"  17'  3o'. 

CARA-BOLROUN,  cap  de  la  Turquie 
d'Asie,  dans  l'Anatolie ,  sandjak  de  Cndja-  1 
Eïli.  11  s'avance  dans  la  mer  Moire,  au  X. 
de  Rili,  par4i°3' 4o'  de  lat.  N.,et  36"  35' 
3o'  de  long.  E. 

CARA  BOUROUN,  cap  de  la  Turquie 
d'Asie ,  sur  la  côte  occid.  de  l'Anatolie,  san- 
djak de  Soglah.  Lat.  N.  58°  3i  '  33'.  Long.  £. 
a4°  »>'  Il  s'avance  dans  l'Archipel,  à 
l'O.  du  golfe  de  Smyrne,  et  à  l'E.  de  l'Ile 
de  Chio. 

C  ARABUCO,  bourgade  du  gouv.  de  Bue- 
nos-Ayres ,  intendance  de  La  Paz,  prov.  d'O- 
masuyos.  On  y  voit  une  chapelle  dédiée  à 
saint  Barthélémy,  et  où, selon  une  tradition 
des  Indiens  chrétiens,  ce  saint  apôtre  ap- 
parut aux  missionnaires  qui  prêchaient  l'é- 
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vangile.  Il  y  a  dans  cette  chapelle  une  croix 
à  laquelle  un  attribue  d«  nombreux  miracles. 

CARAC ,  fort  d'Arabie ,  à  35  I.  S.  de  Jé- 
rusalem ,  et  à  16  1.  S.  S.  O.  de  l'extrémité 
mérid.  de  la  mer  Morte  ;  sur  le  sommet 
d'une  colline  auquel  on  arrive  par  un  es- 
calier taillé  dans  le  roc. 

CARAC  A,  montagne  du  Brésil,  prov.  de 
Minas-Geraes,  distr.  de  Sabara ,  à  8  I.  V  de 
Villarica.  Elle  fait  partie  de  la  serra  de  Y'illa- 
rica  ou  do  Èspinhaço,  est  escarpée,  et  a 
la  1.  détour.  Il  y  a  dans  une  gorge,  prés  du 
sommet,  un  couvent  avec  une  jolie  église. 

CARAC  A  (LA),  île  d'Espagne,  prov.  et 
à  a 1.  1/4  E.  S.  E.  de  Cadix,  sur  la  côte  orient, 
de  la  baie  du  même  nom.  Elle  est  formée  par 
le  ruisseau  de  las  Culebras  et  par  la  rivière 
Santi-Petri ,  et  contient  le  principal  arsenal 
de  la  marine  royale.  Il  y  a  trois  grands  bas- 
sins qui  servent  à  caréner  les  vaisseaux  et  les 
frégates  ;  1 1  chantiers  de  construction,  d'im- 
menses magasins  remplis  de  munitions  na- 
vales et  de  guerre  ;  de  nombreux  ateliers 
pour  toiles  à  voiles,  cordages  et  câbles,  re- 
gardés comme  les  meilleurs  de  l'Europe  ;  1 
caserne  de  marine,  1  hôpital  et  une  église. 
On  estime  qu'elle  est  habitée  par  5,5 1 8  em- 
ployés ,  ouvriers  ou  marins. 

CARACARES,  lac  du  gouv.  de  Buenos- 
Ayres.  foy.  Ybbba. 

CARACAS,  groupe  de  6  petites  îles  de 
la  mer  des  Antilles ,  sur  la  côte  du  gouv.  de 
Caracas,  près  et  à  l'O.  de  Cumana.  Elles 
sont  inhabitées. 

CARACAS, capitain. générale  de  l'Amé- 
rique méridionale,  formant  depuis  181 1  une 
partie  de  la  république  de  Colombie.  Elle  est 
comprise  entre  la  ligne  et  le  1  a*  degré  de  lat. 
N. ,  et  entre  le  6a«  et  le  75*  de  long.  O.  Elle 
a  pour  limites  au  N.  la  mer  des  Antilles ,  de- 
puis la  bouche  du  Rio  Calancala ,  un  peu  à 
l'E.  du  grand  Rio  del  Stacha ,  jusqu'au  cap 
de  Paria;  et  l'Atlantique,  depuis  ce  cap  jus- 
qu'au cap  Nassau.  De  ce  point  la  fn/ntière 
du  Caracas  se  dirige  a  travers  des  savanes, 
d'abord  au  S.  O. ,  et  puis  au  S.  E. ,  vers  le 
confluent  du  Rio  Cuyuni  avec  le  Masuruni. 
La  limite  longe  les  rives  occid.  de  l'Esse- 
quebo  et  du  Rupunuri  jusqu'au  point  où  la 
cordillère  dePacaraimo  (lat.  N.40),  donne 
passage  au  Rio  Rupunuri ,  affluent  de  l'Es- 
sequebo;  puis,  en  suivant  la  pente  australe 
de  la  cordillère  de  Pacaraimo ,  elle  se  porte 
successivement  vers  PO.  par  Santa  Rosa  aux 


sources  de  l'Orénoque  (lat. 5° 4o';  long.  66* 
10'  )  ;  vers  le  S.  O.,  aux  sources  du  Rio  - Ma  - 
vaca  et  de  l'idapa  (  lat.  a";  long.  68°  )  ;  et  en 
traversant  le  Rio-Negro  à  l'ile  S.  José  (lat. 
i«38'; long.  690  58'),  près  de  S.  Carlos  del 
Rio-Negro.  A  i5  I.  O.  de  S.  Carlos,  la  limite 
tourne  au  N.,  et  suit  :  une  ligne  qui  se  dirige 
vers  S.  Fernando  de  Atabapo ,  sur  l'Oréno- 
que; l'Orénoque,  jusqu'à  l'embouchure  du 
Rio- Met  a  ;  la  rive  sept,  du  Rio-Mcta  jusqu'au- 
delà  de  las  lu  n  ht  lias  de Chiricoas ,  entre  les 
bouches  du  Cano-Lindero  et  du  Macachare 
(  peut-être  700  45'  )  ;  la  rive  gauche  du  Meta, 
d'abord  au  N.  O.,  à  travers  les  plaines  de 
Casanare,  entre  Guardualito  et  la  villa  de 
Arauca,  puis  au  N.  N.  O.,  au-dessus  de  Quin- 
tero  et  de  l'embouchure  du  Rio-Nula,  qui 
entre  dans  l'Apure  après  le  Rio-Orivantef 
vers  les  sources  du  Rio-Ganagua  et  vers  le 
pied  du  Paramo  de  Porquera  ;  du  Paramo 
de  Porquera ,  à  l'O.,  jusqu'au  Rio  Sulia ,  un 
peu  avant  S.  Faustioo  ;  puis  vers  le  Rio  Ca- 
tatumbo.  Enfin  la  limite  de  la  capitainerie 
suit  une  ligne  dirigée  du  Catatumbo  vers  la 
bouche  du  Rio  Cala  n  cala  ,  entre  la  villa  de 
Reyes,  appelée  aussi  Valle  de  Upar,  et  le 
petit  groupe  de  montagnes  (  sierra  de  Pe- 
rija  )  qui  s'élève  à  l'O.  du  lac  de  Maracaybo. 

Ces  limites ,  extraites  de  la  relation  histo- 
rique de  M.  de  Humboldt,  séparent  le  Ca- 
racas, à  l'E.,  de  la  Guyane  anglaise;  au  S., 
du  Brésil  ;  et  à  l'O.  de  la  Nouvelle  Grenade, 
et  comprennent  une  superficie  de  33,701  1. 
de  ao  au  degré.  Entre  ces  limites  se  trouvent 
aussi  compris  le  groupe  colossal  de  la  sierra 
Merida,  prolongement  de  la  chaîne  des  An- 
des qui  se  joint  à  la  chaîne  cùtit  rc  de  Vene- 
zuela ou  de  Caracas;  et  le  groupe  de  la  Pa- 
rime.  La  liaison  des  Andes  à  la  cordillère  de 
Venezuela  a  lieu  entre  Truxillo,  Tocuyo  et 
le  lac  de  Valencia.  Après  le  Paramo  de  las 
Rosas ,  il  y  a  une  grande  dépression  ;  on  ne 
trouve  plus  de  chaîne  ou  de  crête  distincte, 
mais  un  terrain  montueux  et  de  hauts  pla- 
teaux qui  entourent  les  villes  de  Tocuyo  et 
de  Barquisîmeto  ,  et  dont  les  endroits  les 
plus  élevés  ont  ,  suivant  les  mesures  de 
MM.  Rivero  et  Boussingault ,  3oo  à  35o  toi- 
ses d'élévation  au -dessus  du  niveau  de  l'O- 
céan. Les  limites  du  terrain  montueux  en- 
tre le  Tocuyo  et  les  vallées  d'Aragua  sont  : 
au  S.,  les  plaines  de  S.  Carlos;  au  N.,  le  Rio 
de  Tocuyo,  dans  lequel  se  jette  le  Rio-Si- 
quisique.  Du  Cerro  del  Altar,  au  N.  E.,  sui- 
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rent,  vers  Guigue  et  Valencia, comme  points 
culminans,  d'aburd  les  montagnes  de  Sta. 
Maria  ,  pnis  le  Picacho  et  Nirgua ,  que  l'on 
croit  de  600  toises  de  hauteur;  enfin  las  Pa- 
lomeras  et  el  Torito.  La  ligne  de  partage 
d'eau  se  prolonge  de  l'O.  à  l'E.  depuis  Qui- 
bur  jusqu'aux  hautes  savanes  de  Londres, 
près  de  Santa-Rosa.  Au  V .  les  eaux  coulent 
vers  le  golfe  Triste  de  la  mer  des  Antilles  ; 
an  S.,  vers  le  bassin  de  l'Apure  et  de  l'Oré- 
noque.  Si  l'on  trace  à  travers  le  nœud  des 
montagnes  de  Barquisinieto  les  méridiens 
très-rapproches  d'Aroa,  de  Nirgua  et  de 
S.  Carlos ,  on  observe  qu'au  N.  O.  ce  noeud 
se  lie  à  la  sierra  de  Goro ,  appelée  aussi  sierra 
de  Su.  Lucia  ;  an  N.  E.,  aux  montagnes  de 
Capadore,  de  Puerto-Cabello  et  de  la  villa  de 
Cura.  Il  forme,  ponr  ainsi  dire,  le  murorien- 
tal  de  cette  vaste  dépression  circulaire  dont 
le  lac  de  Maracaybo  est  le  centre,  et  qui 
est  bordée  au  S.  et  à  l'O.  par  les  montagnes 
de  Merida ,  d'Ocana ,  de  Perija  et  de  $«•. 
Martha. 

Le  lac  de  Maracaybo  et  l'Orénoque  sont 
les  deux  grands  réservoir» des  eaux  du  Ca- 
racas. Le  Solia  et  le  Montotan  sont  les  deux 
principaux  adluens  du  premier;  le  Meta, 
l'Apure,  le  Manapire,  le  Caura  et  le  Caroni 
sont  les  plus  remarquables  du  second.  Le 
Cuyuni,  affluent  de  l'Essequebo;  le  Guara- 
piche  et  l'Uoare ,  qui  débouchent  par  la  côte 
de  la  merdes  Antilles,  et  quelques  tribu- 
taires des  rivières  que  nous  venons  de  citer, 
tels  que  la  Portuguesa  et  le  Paragua ,  sont 
autant  de  cours  d'eau  qu'on  peut  mettre  au 
nomb*  des  plus  considérables  du  Caracas. 
Il  ne  faut  pas  oublier  non  plus  ce  bras  de 
l'Orénoque ,  le  Cassiquiare  ,  reconnu  par 
M.  de  Humboldt. 

La  cordillère  de  Venezuela,  qui  a  160  1. 
de  long,  a ,  par  sa  configuration  et  sa  direc- 
tion ,  exercé  une  influence  puissante  sur  l'é- 
tat de  la  culture  et  du  commerce  de  la  capi- 
tainerie de  Caracas.  Un  effet  contraire  a  été 
produit  par  les  llanos,  espèces  de  steppes  ou 
savanes,  qui  s'étendent  au  pied  de  cette 
chaine,  et  forment,  entre  la  sierra  Nevada 
de  Merida,  le  delta  des  Bocas-Chicas,  ha- 
bité par  les  Indiens  Guaraous ,  et  les  rives 
septentrionales  de  l'Apure  et  de  l'Orénoque, 
an  immense  bassin  de  7,753  1.  c.  A  l'excep- 
tion de  ces  llanos  et  des  forêts  presque  im- 
pénétrables qui  se  trouvent  entre  l'Oréno- 
que et  le  Cassiquiare,  le  reste  du  Caracas 
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offre  10,000  1.  c.  d'un  sol  fertile  et  facile  à 
cultiver. 

Le  Caracas  possède  à  la  fois  des  climats 
froids  et  tempérés.  C'est  un  pays  de  bananes 
et  de  froment.  On  cultive  déjà  les  céréales 
d'Europe  dans  les  montagnes  de  Merida  et 
de  Truxillo,  dans  les  vallées  d' Aragua  et  dans 
le  pays  un  pen  montueux  entre  le  Tocuyo  , 
Quibor,  et  Barquisinieto.  Dans  plusieurs  de 
ces  lieux,  e*ce  fait  est  bien  digne  d'attention, 
le  froment  est  cultivé  à  des  hauteurs  qui  n'ex- 
cèdent pas  370  à  5oo  toises  au-dessus  du  ni- 
veau de  la  mer,  au  milieu  des  culturesdeca- 
fiers  et  de  cannes  à  sucre,  dans  des  sites  dont 
la  température  moyenne  de  l'année  est  au 
moins  de  a5*.  Jusqu'à  ce  jour,  la  production 
de  ces  céréales  est  peu  importante.  En  1814, 
on  comptait  près  de  16  millions  de  cacaoyers 
dans  le  Caracas. C  'est  le  cacao  qui  a  donné  ja- 
dis le  plus  de  célébrité  à  cette  partie  de  là 
Terre-Ferme;  la  culture  en  diminue  à  mesure 
que  celles  du  café,  du  coton  et  du  sucre  aug- 
mentent. Le  cacao  n'est  pas  seulement  im- 
portant comme  objet  de  commerce  exté- 
rieur ,  il  l'est  aussi  comme  nourriture  du 
peuple.  Les  petits  plateaux  de  a5o  à  4oo  toi- 
ses de  hauteur  qu'offrent  fréquemment  les 
cordillères  du  littoral  et  de  Caripe,  présen- 
tent des  sites  tempérés  extrêmement  favo- 
rables à  la  culture  du  café;  en  181a  le  produit 
de  cette  culture  a  été  de  60,000  quintaux.  Le 
coton  des  vallées  d'Aragua  ,  de  Maracaybo 
et  du  golfe  deCariaco  est  d'une  très  - belle 
qualité.  La  vallée  d'Aragua  avait  aussi  au 
commencement  de  ce  siècle  de  belles  plan- 
tations de  sucre  ;  on  en  trouvait  encore  dans 
la  vallée  du  Tuy  ;  mais  l'exportation  en  était 
presque  nulle.  La  culture  de  l'indigo,  extrê- 
mement importante  de  1787  à  1798,  a  di- 
minué bien  plus  que  celle  du  cacao  ;  elle  ne 
se  soutient  avantageusement  que  dans  la 
province  de  Varinas  et  sur  les  bords  du  Ta- 
chira.  Le  tabac  du  Caracas  ne  le  cède  en 
qualité  qu'au  tabac  de  l'ile  de  Cuba  et  du 
Rio-Negro.  Le  cuspare  ou  cortex  angot- 
fura  du  Caroni,  faussement  appelé  quin- 
quina de  l'Orénoque,  a  été  rendu  célèbre 
par  l'industrie  des  moines-capucins  catalans. 
Jusqu'à  présent  ce  végétal  précieux  n'est 
exporté  que  de  la  Guyane  espagnole.  Les 
propriétés  éminemment  fébrifuges  du  cuspa 
ou  quinquina  de  Gumana  pourront  en  faire 
un  objet  de  commerce  important.  De  belles 
espècés  de  vrai  quinquina  ont  été  découver - 

53 


Digitized  by  Google 


5io  C  A  R  A 

tes  dans  la  partie  occidentale  du  Caracas. 
On  recueille  Pécorce  fébrifuge  du  quinquina 
sur  l'une  et  l'autre  pente  de  la  sierra  Nevada 
de  Merida.  En  terminant  cette  notice  des 
productions  végétales  du  Caracas  suscepti- 
bles un  jour  de  devenir  des  objets  de  com- 
merce, je  nommerai  encore,  dit  M.  de  Hum- 
boldt,  è  qui  nous  empruntons  la  majeure 
partie  de  cet  article ,  le  quassia  simaruba  de 
la  vallée  du  Rio-Caura ,  Vunona  febrifuqa 
de  Maypures ,  connu  sous  le  nom  de  frulta 
de  Burro;  la  zarza  ou  salsepareille  du  Rio- 
Negro,  l'buile  du  cocotier,  arbre  que  l'un 
peut  regarder  comme  l'olivier  de  la  pro- 
vince de  Cumana  ;  les  amandes  huileuses 
de  Juvia  (Bertholletia  ) ,  les  résines  et  les 
gommes  précieuses  du  haut  Orénuque  ,  le 
coutchouc  semblable  à  celui  de  Cayenne, 
les  arômes  de  la  Guyane ,  comme  la  fève  de 
Tonga ,  le  pucheri ,  le  varinaca  ou  la  fausse 
cannelle ,  la  vanille  de  Turiamo  et  des  gran- 
des cataractes  de  l'Orénoque ,  les  belles  sub- 
stances colorantes  que  les  Indiens  du  Cassi- 
quiare  réduisent  en  pate,le  brésillet,le  sang 
de  dragon,  l'aceyte  de  Maria ,  les  raquettes 
nourrissant  la  cochenille  de  Carora ,  les  buis 
précieux  pour  l'ébénisterie ,  comme  l'aca- 
jou, le  cedrcia  odoiata  ,  le  Stehingia  cry- 
throxyion,  etc;  de  superbes  bois  de  con- 
struction de  la  famille  des  saurinées  et  des 
a  m  y  ris,  et  les  curdages  du  palmier  chiquichi- 
qui,  si  remarquables  par  leur  légèreté. 

Dans  le  Caracas,  en  avançant  du  N.  au  S., 
on  traverse,  pour  ainsi  dire  dans  l'espace, 
les  différentes  stations  que  le  genre  humain 
a  parcourues  dans  la  suite  des  siècles,  en 
avançant  vers  la  culture  et  en  fêtant  les  fon- 
deinens  de  la  société  civile.  La  région  lit- 
torale est  le  centre  de  l'industrie  agricole  ; 
la  région  des  Uanos  ne  sert  qu'aux  pâtura- 
ges des  animaux  que  l'Europe  a  donnés  à 
l'Amérique,  et  qui  y  vivent  dans  un  état  à 
demi-sauvage.  Plus  au  S.,  entre  le  delta  de 
l'Orénoque  ,  le  Cassiquiare  et  le  Rio-Negro, 
se  trouve  une  vaste  étendue  de  terrain  d'en- 
viron 1 7,000  l.  c.  (  de  20  au  degré  ) ,  habitée 
par  des  peuples  chasseurs,  horrida  sylvis, 
paludibv*  fonda.  Les  productions  végétales 
que  nous  venons  d'énumérer  appartiennent 
aux  zones  extrêmes.  Les  savane»  intermé- 
diaires dans  lesquelles  les  bonifs,  les  chevaux 
et  les  mulets  ont  été  introduits  depuis  l'an- 
née i548,  nourrissent  quelques  millions  de 
ces  animaux.  L'impunité  du  vol  des  cuirs  et 


C  A  R  A 

l'accumulation  des  vagabonds  dans  les  sa- 
vanes ont  préludé  à  la  destruction  des  bes- 
tiaux ,  que.  les  besoins  successifs  des  armées 
et  les  ravages  qui  sont  inévitables  dans  les 
guerres  civiles  ont  augmentée  d'une  manière 
effrayante.  Le  nombre  des  chèvres  dont  on 
exporte  les  peaux  est  très-considérable  a  La 
Marguerite ,  à  A  raya  et  a  Coro  ;  les  moutons 
n'abondent  qu'entre  Carora  et  Tocuyo.Com- 
me  la  consommation  de  la  viande  est  im- 
mense dans  ce  pays,  la  diminution  des  ani- 
maux influe  plus  que  partout  ailleurs  sur  le 
bien-être  des  habitans. 

Les  pêcheries  de  perles,  anciennement  cé- 
lèbres, et  l'exportation  des  métaux  du  Cara- 
cas sont  des  objets  insignifians.Cependant  on 
ne  saurait  révoquer  en  doute  l'existence  de  fi- 
lons métallifères  sur  plusieurs  points  de  la 
chaîne  du  littoral.  Des  mines  d'or  et  d'ar- 
gent ont  été  travaillées  au  commencement 
de  la  conquête ,  à  Buria  ,  près  de  la  ville 
de  Barquisimeto,  dans  la  province  de  Los 
Mariches  ;  à  Baruta  ,  au  S.  de  Caracas  ,  et 
au  Real  de  Santa  Barbara ,  près  de  la  villa 
de  Cura.  Des  grains  d'or  se  trouvent  dans 
tout  le  terrain  montagneux  entre  le  Rio- 
Yaracuy,  la  villa  de  S.  Felipe  et  JVirgua, 
comme  entre  Guigue  et  les  Morros  de  San- 
J  11a m.  MM.  deilumboldt  et Bonpland, pen- 
dant leur  voyage  dans  le  terrain  de  granité- 
gneiss  que  parcourt  l'Orénoque,  n'ont  rien 
vu  qui  puisse  affermir  l'ancienne  croyance 
de  la  richesse  métallique  de  cette  région. Ce- 
pendant plusieurs  indices  historiques  ren- 
dent presque  certain  qu'il  existe  deux  grou- 
pes de  terrains  d'attérûsemens  aurifères, 
l'un  entre  les  sources  du  Rio-Negro,  de 
l'Uaupès  et  de  l'iquiare;  l'autre  entre  les 
sources  de  l'Essequebo,  duCaroni  et  du  Ru- 
punuri.  Jusqu'à  ce  jour,  il  n'y  a  eu  en  acti- 
vité dans  le  Caracas  qu'une  seule  cxpluita- 
tion,  celle  d'Aroa  :  elle  fournissait  en  1800 
près  de  i,5oo  quintaux  de  cuivre.  Les  roches 
de  grunstein  des  montagnes  de  transition 
de  Tucutunemo  renferment  des  filons  de 
malachite  et  de  pyrite  cuivreuse.  Ou  trouve 
aussi  des  indices  de  fer  soit  ochracé ,  soit 
magnétique  dans  la  chaîne  du  littoral  ;  de 
l'alun  natif  à  Cbuparipari,  et  du  sel  dans  la 
péninsule  d'Araya.  On  peut  citer  aussi  le 
kaolin  de  la  Silia ,  le  jade  du  haut  Oréno- 
que,  le  pétrole  du  Buen-Pastor,  et  le  soufre 
de  la  partie  orient,  de  la  Nouvelle- Anda- 
lousie. 
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Les  côtes  du  Caracas  ont,  par  la  beauté 
de  leurs  ports ,  par  la  tranquillité  de  la  mer 
qui  les  baigne  ,  et  par  les  superbes  bois  de 
construction  qui  les  couvrent,  de  grands 
avantages  sur  les  côtes  des  États-Unis.  Nulle 
part  dans  le  monde  on  ne  trouve  des  mouil- 
lages plus  rapprochés,  des  positions  plus 
convenables  pour  l'établissement  de  ports 
militaires.  On  peut  citer  pour  preuve  les 
ports  de  Carupano,  de  Cuinana,  la  Languna 
delOpisbo,  le  port  de  Mochima,  Nueva-Bar- 
celona,  La  Guayra,  Burburata,  Puerto  Ca- 
bello,  Coro,  Maracaybo  ,  et  plus  de  a5  ra- 
des et  mouillages  qui  se  trouvent  depuis  le 
cap  Paria  jusqu'au  Rio  del  Hacha.  La  mer 
de  ce  littoral  est  constamment  calme.  Les 
tempêtes  et  les  ouragans  des  Antilles  ne  se 
font  jamais  sentir  sur  la  Terre -Ferme;  et 
quand,  après  le  passage  du  soleil  par  le  mé- 
ridien, de  gros  nuages  chargés  d'électricité 
s'accumulent  sur  la  chaîne côtière,  cet  aspect 
souvent  menaçant  du  ciel  n'annonce  au  pi- 
lote habitué  à  fréquenter  ces  parages  qu'un 
grain  de  vent  qui  oblige  a  peine  deserrerou 
d'amener  les  voiles.  Les  forêts  vierges  rap- 
prochées de  la  mer  dans  la  partie  orient,  de 
la  Nouvelle- Andalousie  «présentent  des  res- 
sources précieuses  pour  établirdes  chantiers 
de  construction.  L'exposé  succinct  des  pro- 
ductions du  Caracas,  et  du  développement 
de  ses  côtes, suffiront  pour  faire  sentir  l'im- 
portance du  commerce  de  cette  riche  con- 
trée. Même  au  milieu  des  entraves  du  sys- 
tème colonial ,  l'exportation  de  cette  capi- 
tainerie, dépourvue  de  métaux  précieux  qui 
sont  l'objet  d'une  exploitation  régulière, 
était,  y  compris  la  valeur  du  commerce  illi- 
cite, au  commencement  du  xix*  siècle,  de 
5  a  6  millions  de  piastres;  et  il  est  assez  pro- 
bable que  la  consommation  des  denrées 
d'Europe  et  d'autres  parties  de  l'Amérique 
atteignait  à  peu  près  la  même  somme  dans 
les  temps  paisibles  qui  ont  immédiatement 
précédé  la  révolution.  La  pop.  du  Caracas 
est  pauvre  ,  frugale ,  et  peu  avancée  en  ci- 
vilisation. Si  d'après  les  états  d'importation , 
elle  parait  consommer  beaucoup  ;  si  par  ses 
besoins  elle  alimente  l'industrie  des  nations 
commerçantes,  c'est  qu'elle  est  entièrement 
dépourvue  de  manufactures  ,  et  que  les  arts 
mécaniques  les  plus  simples  commencent  à 
peine  à  y  être  exercés.  Les  maroquins  et 
lea  peaux  corroyées  de  Carora  ,  les  hamacs 
de  l'Ile  de  La  Marguerite,  les  couvertures  de 
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laine  de  Tocuyo ,  sont  des  objets  bien  peu 
importans,  même  pour  le  commerce  de  l'in- 
térieur. L'uniformité  de  température  qui 
règne  dans  la  majeure  partie  des  provinces 
cause  une  telle  égalité  dans  les  productions 
agricoles  indispensables  à  la  vie,  que  le  be- 
soin des  échanges  s'y  fait  peu  sentir.  La  fa- 
rine des  céréales  est  presque  un  objet  de 
luxe  pour  la  grande  masse  de  la  pop.,  et 
chaque  province  participant  à  la  possession 
des  llanos,  c'esta-dire  à  celle  des  pâturages, 
tire  sa  nourriture  de  son  propre  sol.  L'iné- 
galité des  récoltes  de  mais,  variables  selon 
la  fréquence  plus  ou  moinsgrande  despluics, 
'e  transport  du  sel,  et  la  prodigieuse  con- 
sommation des  viandes  dans  les  districts  lea 
plus  peuplés,  donnent  lieu  sans  doute  à  des 
échanges  entre  les  llanos  et  les  côtes.  Mais 
le  véritable  et  grand  objet  du  mouvement 
commercial  dans  l'intérieur  du  Caracas  est 
le  transport  des  produits  destinés  à  être 
exportés  aux  îles  Antilleset  en  Europe,  tels 
que  le  cacao ,  le  coton  ,  le  café ,  l'indigo ,  la 
viande  sèche  et  les  cuirs  ;  et  ce  transport  se 
fait  à  dos  de  mulets  ou  par  eau.  Il  convient 
ici  de  lixer  l'attentiondu  lecteur  sur  les  deux 
grandes  lignes  navigables  qui  existent  dans 
le  Caracas,  de  l'O.  à  l'E.  (par  l'Apure,  le 
Meta  et  le  bas  Orénoque)  ;  et  du  S.  au  N. 
(par  le  Rio-ÎSegro,  le  Cassiquiare,  le  haut 
et  le  bas  Orénoque).  La  première  de  ces  li- 
gnes fait  refluer  vers  l'Angostura  ,  parla  Por- 
tuguesa,  le  Masparro,  le  Rio  de  Santo-Do- 
mingoet  l'Orivante,  les  productiqns  de  la 
province  de  Varinas  ;  par  le  Rto-Casanare,  le 
Craboetle  Pachaquiaro,  les  productions  de 
la  province  de  los  Llanos  et  du  plateau  de 
Bogota.  La  seconde  ligne  de  navigation,  fon- 
dée par  la  bifurcation  de  l'Orénoque,  con- 
duit à  l'extrémité  la  plus  méridionale  du 
Caracas  ,  a  San -Carlos  del  Rio-Negro  et  à 
l'Amazone.  La  grande  ligne  de  navigation 
de  l'O.  à  l'E.,  qui  a  5oo  1.  de  long ,  ûxc  seule 
aujourd'hui  l'attention  des  habitans ,  et  mê- 
me le  Meta  n'a  pas  encore  l'importance  do 
l'Apure  et  du  Rio  de  Santo  Domingo. 

Quant  aux  finances  du  Caracas,  après  de 
longues  dissensions  civiles,  après  une  guerre 
de  treize  ans  qui  a  fait  rétrograder  l'agricul- 
ture, entravé  les  relations  de  commerce  et 
tari  les  sources  principales  du  revenu  pu- 
blic ,  on  ne  pourrait  décrire  qu'un  état  de 
choses  entièrement  transitoire  et  peu  con- 
forme à  la  richesse  naturelle  du  paya,  pour 
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prendre  un  point  de  départ  plus  sûr  pour 
juger  de  l'état  des  choses  lorsque  la  tran- 
quillité et  la  confiant  :e  seront  rétablies ,  il 
faut  de  nouveau  remonter  à  l'époque  qui  a 
précédé  ta  révolution.  De  1793  à  1796,  la 
moyenne  annuelle  des  recettes  liquides  de 
toutes  1rs  contributioas ,  sans  y  comprendre 
le  produit  de  la  ferme  de  tabac,  était  de 
1,4:16,-00  piastres.  En  y  ajoutant  586, 3oo 
piastres  comme  produit  net  de  la  ferme,  on 
trouve  le  revenu  de  la  capitainerie  de  Cara- 
cas ,  en  décomptant  les  frais  de  recouvre- 
ment, de  2,01 3,ooo  piastres.  De  1807  a  1810, 
ce  revenu  s'éleva  à  plus  de  a,5oo,ooo  pias- 
tres, dont  les  douanes,  t, 200,000  piastres; 
la  ferme  de  tabac,  700,000  piaxtres;  l'alca- 
vala  de  terre  et  de  mer,  4<m>,ooo  piastres. 
Toutes  ces  recettes  ont  été  absorbées  par  les 
frai-,  d'administration;  quelquefois  il  y  a  eu 
un  surplus  de  200,000  piastres  qui  a  reflué 
dans  le  trésor  de  Madrid. 

Considéré  comme  capitainerie,  le  Cara- 
cas est  divisé  politiquement  en  provinces 
dont  voici  les  noms  et  la  superficie. 

Paovmcxa.  VoC4ri* 

Cumana ,  ou  Nouvelle-Andalousie.  1 ,299 

Nouvelle-Barcelone   i,564 

Delta  de  l'Orénoque   65a 

Guyane  espagnole   18,793 

Caracas  ou  Veneruela   5,i4o 

Varinas   2,678 

Maracaybo   3,548 

lie  de  La  Marguerite  (sans  la  La- 

guna)   37 

• 

Total   33,701 


publique  de  Colombie,  cette  même  contrée 
se  diaiae  en  3  départemens,  dont  voici  les 
1 ,  les  subdivisions  et  la  population. 

Dep.  Prov.  Hab. 

Cumana......   70,000 

Barcelone.   44»°°° 

îyane   45,000 

çuerite  (La)..  i5,ooo 

-,  \  Caracas   35o,ooo 

Vatican.  |  far.nM   80,000 

(  Coro   3o,ooo 

I  TruxiUo   33,4oo 

 J  Merida   5o,ooo 

I  Maracaybo   48,700 

Total.  .   766,100 
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Cette  évaluation  de  la  population  est  fon- 
dée sur  les  rapports  que  les  députés  de  cha- 
que province  ont  faits  au  congrès  de  la  Co- 
lombie pour  rédiger  la  loi  des  élections. 

Dans  son  troisième  voyage ,  en  1498,  Co- 
lomb découvrit  cette  partie  des  côtes  du 
Caracas  qui  s'étend  de  l'embouchure  de  l'O- 
rénoque a  l'ilede  La  Marguerite.  Quelques 
a  venturiess.se rendirent  ensuite  dans  ce  pays, 
et  les  tentatives  qu'ils  firent  pour  s'établir  en- 
gagèrent le  gouvernement  espagnol  a  colo- 
niser lui-même  le  Caracas.  Les  missionnai- 
res qu'il  envoya  ne  réussirent  pas  ,  et  les 
armes  furent  nécessaires  pour  soumettre  les 
indigènes.  Charles -Quint  vendit  ensuite 
cette  colonie  aux  Welsers,  marchands  alle- 
mands, qui  fiient  sou ffrir  beaucoup  les  Es- 
pagnols et  les  indigènes.  Cette  conduite 
vexatoire  les  fit  déposséder  en  1 55o ,  et  un 
gouverneur  fut  établi  avec  le  titre  de  capi- 
taine-général. Jusqu'en  1806,  le  Caracas  de- 
meura soumis  à  l'Espagne.  A  cette  époque, 
Mirandaarma  partie  A  Saint-Domingue,  par- 
tic  a  New -York,  une  expédition  pour  s'en 
emparer;  mais  ses  forces  furent  insuffisan- 
tes ;  les  troupes  qu'il  avait  débarquées  fu- 
rent faites  prisonnières  et  quelques  hommes 
mis  a  mort.  En  1810,  l'envahissement  de 
l'Espagne  par  l'armée  française  donna  aux 
principaux  habitans  du  Caracas  l'occasion 
de  se  séparer  de  la  métropole.  Une  junte 
suprême,  ou  congrès  composé  de  députés 
des  provinces ,  fut  convoquée  a  Caracas ,  et 
une  déclaration  des  droits  fut  publiée.  Les 
premiers  actes  furent  au  nom  de  Ferdi- 
nand vu;  mais  bientôt  après  le  capitaine- 
général  et  les  membres  de  l'audience  furent 
emprisonnés,  et  le  nouveau  gouvernement 
prit  le  nom  de  confédération  de  Venexuela. 
La  régence  et  les  cortès  d'Espagne  agissant 
alors  avec  rigueur ,  le  congrès  fit  le  5  juillet 
1811  une  proclamation  pour  déclarer  for- 
mellement l'indépendance  du  pays.  La  cause 
des  républicains  parut  alors  triomphante, 
et  ils  se  donnèrent  une  constitution.  Cepen- 
dant Monteverde ,  général  royaliste ,  sut ,  en 
181  a,  tirer  parti  d'un  tremblement  de  terre 
qui  avait  produit  une  impression  profonde 
sur  l'esprit  superstitieux  des  habitans  ;  il 
marcha  contre  Caracas ,  et  après  avoir  défait 
Miranda ,  força  toute  la  province  a  se  sou- 
mettre. En  181 3,  la  confédération  de  la  Nou- 
velle-Grenade envoya  des  troupes  sous  le 
de  Bolivar ,  et  le  Caraca* 
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fat  de  nouveau  déclaré  libre.  En  1814 ,  Bo- 
res chassa  Bolivar;  mais  ce  dernier  parvint 
enfin  à  rétablir  un  congrès,  à  défaire  les 
royalistes,  et  a  réunir  le  17  décembre  1819 
la  Nouvelle-Grenade  et  le  Caracas  en  un  seul 
état  qui  prit  le  titre  de  république  de  Co- 
lombie. 

CABACAS,  prov.  de  la  capitainerie-gé- 
nérale de  Caracas,  bornée  au  N.  par  la  mer 
des  Antilles,  depuis  l'embouchure  du  Rio- 
Unare  (long.  67*  3</'  jusqu'au-delà  du  Bio- 
Maticores(long.  73*  10');  à  PO.,  par  une  li- 
gne dirigée  vers  le  S.,  qui  passe  entre  l'em- 
bouchure du  Bio  Motatan  et  la  ville  de  Ca- 
rora ,  par  les  sources  du  Bio-Tocuyo  et  le 
Paramo  de  las  Busas,  entre  Bocono  et  Gua- 
nare  ;  vers  PE.  S*.  E. ,  entre  la  Portuguesa 
et  le  BioGuanare,  où  le  Caûo  de  Ygues, 
aflluent  de  la  Port uguesa,  fait  la  frontière  des 
provinces  de  Varioas  et  de  Caracas  ;  au  S. 
E. ,  passe  entre  San-Jaime  et  Uritucu ,  vers 
un  point  de  la  rive  gauche  du  Bio-Apure , 
vis-à  vis  de  San  -  Fernando  ;  au  S.,  elle  est 
limitée  d'abord  par  le  Bio-Apure,  depuis 
7*  5|'  de  lat. ,  et  70°  30'  de  long. ,  jusqu'à 
son  confluent  avec  POrénoque ,  près  du  Ca- 
puchino  (lat.  7*  37';  long.  69*  6'  ),  puis  par 
le  bas  Orénoque;  vers  l'E,  jusqu'à  la  fron- 
tière occid.  du  gouv.  de  Cumana,  près  du 
Bio  Suata,à  l'E.  d'AIta  Gracia.  Sa  superficie 
est  de  7,89a  1.  ,  et  sa  pop.,  en  1801 ,  était 
de  370,000  bab.  Ses  principales  productions 
sont  :  le  cacao,  l'indigo  et  le  café.  Cette 
province  renferme  Caracas,  qui  en  est  le 
chef-lieu,  et  les  villes  de  La  Guayra,  Puerto- 
Cabellu,  Coro  ,  Nueva-Valencia ,  Nirgua  , 
San  Felipe,  Barquisimeto ,  Tocuyo,  Araure, 
Oapinos,  Guanare  ,  San-Carlos,  San-Sebas- 
tian  ,  Villa  de  Cura ,  Calabozo,  et  San  Juan- 
Baptista  del  Pao. 

On  a  donné  le  nom  de  Caracas  à  une 
prov.  de  la  nouvelle  république  de  Colom- 
bie ,  dans  le  département  de  Venezuela , 
dont  la  superficie  serait  de  5,i4o  I.  de  ao  an 
degré,  et  la  population  de  35o,ooo  hab,  (se- 
lon M.  de  Humholdt). 

CABACAS,  LEON  DE  CABACAS,  ou 
SANTIAGO  DE  LEON  DE  CABACAS, 
viUe  capit.  de  la  capitain,  générale  et  de  la 
prov.  de  son  nom.  Siège  d'un  archevêché ,  à 
3  1.  î/a  de  la  mer  des  Antilles,  et  à  a3o  I.  N. 
E.  de  Santa-Fe  de  Bogota.  Lat.  N.  io°  3o' 
5o'.  Long.  0. 69"  »5'  o' .  Elle  est  située  dans 
une  vallée  formée  par  la  longue  chaîne  de 
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montagnes  qui  court  parallèlement  aux  cô- 
tes de  la  mer,  depuis  Coro  jusqu'au  golfe  de 
Paria ,  et  au  pied  du  pic  de  la  Silla  ,  qui  s'é- 
lève de  i,333  toises  au-dessus  du  niveau  de 
la  mer.  Caracas  est  bâti  à  454  toises.  Le  pays 
s'incline  graduellement  jusqu'à  La  Guayra ', 
petite  rivière  qui  reçoit  celles  dont  nous  al- 
lons parler ,  et  qu'on  peut  cependant  passer 
à  gué,  excepté  après  les  grandes  pluies.  A 
l'E.,  une  autre  pente  conduit  jusqu'à  PA- 
nauco,  sur  lequel  on  a  construit  un  très- 
beau  pont.  Cette  double  inclinaison  donne 
à  cette  ville  un  très-grand  avantage  pour  sa 
propreté  et  sa  salubrité.  Une  autre  rivière  , 
la  Caroata ,  qu'on  traverse  aussi  sur  un  beau 
pont  en  pierre,  sépare  Caracas  proprement 
dit  du  quartier  Saint-Jean.  LeCatucho  coule 
presque  au  centre,  et  ses  eaux  alimentent 
les  fontaines  publiques  et  celles  assez  nom- 
breuses des  maisons  particulières.  Ces  4  ri- 
vières se  réunissent  ensuite ,  arrosent  la  fer- 
tile vallée  de  Chacao,  et  se  joignent  au  Tuy. 
Caracas  est  assez  bien  bâti,  un  grand  nombre 
de  ses  maisons  sont  en  briques,  et  ont  des  toits 
plats  ;  plusieurs  n'ont  qu'un  rez-de-chaussée 
et  d'autres  qu'un  étage.  Ses  rues  sont ,  en 
général ,  très-larges ,  bien  alignées  et  bien 
pavées;  elles  divisent  cette  ville  en  portions 
carrées  qu'on  appelle  quadras ,  et  dont  plu- 
sieurs forment  des  places  peu  remarqua- 
bles, excepté  la  grande  place  du  marché, 
ornée  au  centre  d'une  fontaine ,  et  dont  le 
côté  oriental  est  occupé  par  la  cathédrale , 
et  le  côté  occidental  par  la  prison.  La  ca- 
thédrale ,  d'une  architecture  lourde  ,  est  un 
des  principaux  édifices  de  Caracas  ;  son  clo- 
cher ,  en  briques,  renferme  la  seule  horloge 
publique  de  la  ville.  Il  y  a  en  outre  5  églises 
paroissiales  richement  ornées,  parmi  les- 
quelles on  distingue  celle  d'AIta  Gracia  » 
construite  par  les  gens  de  couleur ,  et  bien 
supérieure  à  la  cathédrale  pour  la  richesse 
desornemens  ;  5  couvens  dont  a  de  religieu- 
ses ,  3  hôpitaux ,  1  université ,  et  a  collèges  ; 
une  société  savante  commence  à  y  former 
nne  bibliothèque.  Il  y  a  1  théâtre  dont  les 
loges  seules  sont  couvertes.  On  remarque 
au  N.  O.  et  au-dessus  de  la  vHle  une  caserne 
qui  peut  contenir  a,ooo  hommes.  Les  mar- 
chés de  Caracas  sont  bien  approvisionnés. 
Cette  ville  a  été  fondée  en  1667,  par  Diego  Lo- 
sada.  Le  aG  mars  i8ta,  elle  éprouva  un 
tremblement  de  terre  qui  détruisit  la  ma- 
jeure partie  de  ses  maisons.  En  180a,  on 
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estimait  sa  population  a  près  de  .{ a,ooo  hab. 
blancs,  hommes  libres, esclaves,  et  Indiens, 
et ,  en  1810 ,  à  5o,346. 

Caracas  a  été  le  théâtre  de  plusieurs 
grands  événemens,  depuis  la  guerre  de  l'in- 
dépendance. Les  royalistes  s'en  emparèrent 
•près  le  tremblement  de  terre  de  181a.  Le 
a6  août  181 3,  Bolivar,  a  la  tête  des  indé- 
pendans,  y  rentra  triomphant. 

CARACATO,  ville  du  gouv.  de  Bucnos- 
Ayres,  intendance  et  à  63  1.  N.  O.  de  La 
Paz,  et  à  14  1.  N.  O.  de  Chucuyto,  au  pied 
des  Andes,  à  l'O.  du  lac  Titicaca. 

CARACENA  ,  bourg  d'Espagne  ,  prov. 
età  8L  1/1O,  deCuenca,età  i/al.deCara- 
cenilla. 

CARACENA ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
•  5  1.  1/4  O.  de  Sévillc ,  et  à  a  I.  O.  S.  O.  de 
San-Lucar-la-Mayor. 

CARACENA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  la  1.  S.  O.  de  Soria,  sur  la  rive  gauche  de 
la  rivière  de  son  nom ,  qui  va  se  jeter  dans 
le  Duero  après  un  cours  d'environ  6 1. 

CARACEN1LLA  ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  8  1.  3/4  O.  de  Cuenca ,  et  à  î/a  1. 
de  Caracena,  près  de  la  rive  gauche  du 
Huete. 

CARACHE,  une  des  lies  Bissagos ,  dans 
la  partie  N.  O.  du  groupe. 

CARACHE  (SIERRA  DEL),  chaîne  de 
montagnes  d'Espagne,  qui  s'étend  dans  la 
partie  S.  E. de  la prov.de Chinchilla  (Murcie), 
et  se  prolonge  d'un  côté  jusqu'aux  rives  de  la 
Segura,  dans  la  prov.  de  Murcie,  et  de  l'autre 
jusque  dans  celle  de  S.  Felipe  (Valence), 
où  elle  se  rattache  à  la  sierra  de  Bujarron. 

CAR AC II1S,  nation  indienne  qui  habite 
dans  la  partie  mérid.  de  la  Nouvelle-Gre- 
nade ,  entre  le  Rio-Ica  et  le  fleuve  des  Ama- 
tones. 

CARAC-MOBA  ,  bourg  de  la  Turquie 
d'Asie ,  en  Syrie  ,  pach.  et  a  5a  1.  S.  S.  O.  de 
Damas,  sandjak  et  à  17  1.  S.  E.  de  Jérusa- 
lem, sur  une  montagne,  près  du  bord  orient, 
de  la  mer  Morte.  Résidence  d'un  évéque 
grec.  M  est  entouré  de  murs;  le  château  qui 
le  défendait  est  en  ruine.  Partie  des  habitans 
sont  chrétiens. 

CAR  ACOL  ou  BABAHOYO  ou  OXIBA , 
rivière  de  la  Nouvelle-Grenade,  anc.  roy. 
de  Quito,  prov.  de  Guayaqnil.  Elle  prend 
sa  source  dans  le  revers  mérid.  du  mont 
Tagualo,  à  aa  1.  S,  S.  O.  de  Quito,  coule 
au  S.  O.,  et  se  jette  dans  le  lac  Sambuvam- 
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ban,  qui  verse  ses  eaux  dans  le  Grand  Océan 
par  la  rivière  de  Guayaquil.  Le  Caracol  est 
navigable  dans  la  plus  grande  partie  de  son 
cours  qui  est  de  3o  1. 

CARACOLI,  bourgade  de  la  Nouvelle- 
Grenade,  à  ai  L  S.  E.  de  Carthagène  , 
sur  la  rive  gauche  de  la  Magdalena. 

CARACOUDROU  ,  ville  de  l'Hindou- 
•tan  anglais,  présid.  de  Madras,  anc.  prov. 
des  Serkars  sept.,  sur  une  petite  rivière,  à 
a  1.  du  golfe  du  Bengale ,  et  à  17  1.  S.  O.  de 
Nizampatam.  Les  habitans  se  livrent  à  la 
pèche ,  qui  est  abondante  sur  cette  côte. 

CARACU  (SERRA  DO),  chaîne  de 
montagnes  du  Brésil,  dans  la  prov.  de  Ceara. 
Elle  se  dirige  du  S.  O.  au  N.  E.,  entre  le  Ca- 
racu  et  l'Aricaty-awu,  et  entre  3°  et  4°  de 
lat.  S. 

CARACU,  rivière  du  Brésil,  prov.  de 
Ceara.  Elle  prend  sa  source  dans  le  versant 
N.  O.  de  la  montagne  de  même  nom,  passe  à 
Sobral,  et  se  jette  dans  l'océan  Atlantique, 
après  un  cours  d'environ  3o  1.  du  S.  O.  au 
N.  E.  Elle  est  navigable  au  moyen  de  la 
marée  dans  une  grande  partie  de  son  cours. 

CARACU,  ville  du  Brésil,  fipy.  Sobbal. 

CARACUEL,  bourg  d'Espagne,  r?rov. 
et  à  4  1.  1/4  S.  S.  O.  de  CiudadReal  (Man- 
che), et  à  i/a  I.  S.  de  Corral  de  Calatrava. 

CARA-DAGH,  sandjak  de  la  Turquie 
d'Asie ,  dans  la  partie  N.  E.  du  pachalic  de 
Bagdad.  Le  château  de  même  nom  en  est 
le  chef-lieu. 

CARA-DAGH  (MONT  NOIR),  monta- 
gne de  la  Turquie  d'Asie,  dans  la  Caramanie, 
sandjak  et  à  14  1.  S.  E.  de<Coniéh  ;  elle  s'é- 
lève isolément  à  l'extrémité  S.  E.  des  plai- 
nes de  Coniéh,  et  son  sommet  est  couvert 
de  neige.  On  dit  que  plusieurs  familles  grec- 
ques ont  Gxé  leur  demeure  sur  le  penchant 
de  cette  montagne. 

CARA-DAGH,  montagne  de  la  Turquie 
4'Europe,  pach.  de  Scutari,  sandjak  et  à 
9  1.  E.  de  Pristina,  entre  Novo-Berda  et 
Ghilan. 

CARADEC  (S1.),  bourg  de  France „dép. 
des  Côtes  du-Nord,  arrond.,  cant.  et  à  il. 
i/a  O.  N.  O.  de  Loudéac ,  et  a  8  I.  i/4  S.  de 
Saint-Brieuc,  sur  la  rive  droite  de  l'Ouste. 
1,870  hab. 

C  AH  AD  É  RÉ  ,1)  ara  ,  puis  Abastasiopo- 
lis,  village  de  la  Turquie  d'Asie ,  pach.  et  à 
118  1.  N.  O.  de  Bagdad,  saudjak  de  Nisi- 
bïn,  entre  la  ville  de  ce  nom  et  Mardin.  On 
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pense  qu'il  occupe  l'emplacement  de  Dora, 
que  l'empereur  Ana stase  i"  fit  fortifier  I  la 
fin  du  v«  siècle  ,  et  qu'il  nomma  Aruutasio- 
foiiê.  On  y  voit  beaucoup  de  ruines ,  et  il  y 
a  dans  ce  village,  ainsi  que  dans  les  envi- 
rons, d'immenses  réservoirs  bien  construits 
et  voûtés,  et  beaucoup  de  grottes  taillées 
dans  le  roc,  qui  servent  de  retraite  pendant 
l'hiver  aux  Kurdes  nomades. 

CARADJALAR,  village  considérable  de 
la  Turquie  d'Asie,  dans  l'Anatolic,  sandjak 
et  à  37  1.  E.  de  Boli. 

CARAOJ I  LE  R ,  ville  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope ,  dans  la  Romélie ,  sandjak  et  à  58  1. 
S.  de  Siiistri ,  et  a  a*  1.  N.  N.  E.  d'Andri- 
nople.  Elle  a  été  rarement  visitée  par  les  Eu- 
ropéens. On  prétend  qu'elle  contient  7,000 
bab.  qui  vivent  assez  misérablement. 

GARADJORE  ou  CARADJEUREN  , 
bourg  de  la  Turquie  d'Asie,  dans  l'Anatolie, 
sandjak  et  à  28  1.  E.  de  Boli,  sur  une  hau- 
teur. 1,000  bab.  Il  est  environné  de  monta- 
gnes et  de  pics  isolés,  dont  le  terrain  jau- 
nâtre et  sulfureux,  et  des  pierres  éparses 
aux  alentours  indiquent  d'anciens  volcans. 

CARA  DJOVA ,  montagne  de  la  Turquie 
d'Europe  ,  sur  la  limite  des  sandjaks  de 
Gbiustendi)  et  de  Salonique,  à  17  I.  N.  O. 
de  Salonique.  Elle  donne  son  nom  à  une  des 
juridictions  du  sandjak. 

GARAGA,  prov.  de  la  côte  orient,  de 

I  ile  de  Mindanao ,  l'une  des  Philippines. 
Les  vents  d'E.  la  rendent  en  partie  stérile. 
On  y  recueille  du  sagou.  19,183  bab. 

CARAGA,  ville  sur  la  côte  orient,  de 
111e  de  Mindanao  ;  chef-lieu  de  prov.,  à  43  1. 
E.  N.  E.  de  Mindanao.  Elle  est  fortifiée. 

G ARA-GHEUZLUS,  tribu  d'origine  tur- 
que ,  habitant  dans  PIrâc-Adjemi ,  en  Perse, 
aux  environs  d'Hamadan.  Elle  peut  mettre 
§ur  pied  1  a, 000  cavaliers. 

CARAGHTOGHER  ,  montagnes  d'Ir- 
lande, prov.  d'Ulster,  au  centre  du  comté 
de  Londunderry;  elles  s'étendent  environ 
3  1.,  du  N.  O.  au  S.  E. 

CARAGLIO,  bourg  des  États  -  Sardes  , 
div.,  prov.  et  à  a  1.  1/4  O.  de  Coni;  chef- 
lieu  de  mand.,  sur  la  rive  gauche  de  la  Grana. 

II  y  a  des  filatures  de  soie  et  des  manufac- 
tures d'étoffes  de  soie.  Il  s'y  tient  5  foires 
par  an.  5,aoo  hab. 

GARAGOLA  ,  ville  florissante  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  présidence  et  anc.  prov. 
du  Bengale ,  sur  la  rive  gauche  du  Gange , 


a  19  1.  S.  de  Pornéh,  et  à  36  L  Ff.  N.  O  de 
Mourched-abad.  On  y  fait  un  commerce 
considérable  de  grains. 

CARAGOUMS,  peuple  nomade  de  la 
Turquie  d'Europe.  /  oy.  C  *MBi>t.s. 

CARA-HAMZÈLU ,  tribu  persane  qui 
habite  dans  l'Irâc-Adjemi,  à  I l'O.  d'ispa- 
han.  Elle  se  compose  d'environ  3, 000  indi- 
vidus. 

GARA-HISSAR ,  sandjak  de  la  Turquie 
d'Asie ,  dans  l'Anatolie ,  borné  au  N.  E.  par 
le  sandjak  d'Angora  ;  à  l'E.,  par  la  Carama- 
nie  ;  au  S.,  par  le  sandjak  de  Hamid  ;  au  S. 
O. ,  à  l'O.  et  au  N.  O.,  par  celui  de  kuta- 
hiéb.  Sa  plus  grande  longueur  du  N.  E. 
au  S.  O.  est  d'environ  45  I.,  et  sa  largeur 
moyenne  du  N.  O.  au  S.  E.  de  i5  à  17  1.  Il 
est  traversé  par  une  ramification  de  l'Ena- 
mas-dagb,  qui  donne  naissance  au  Meïnder 
et  a  quelques-uns  de  ses  aflluens.  1 1  renferme 
de  belles  vallées  et  des  plaines  fertiles  qui 
produisent  abondamment  du  pavot  et  du 
tabac.  Le  chef-lieuest  Afioum-Carahissar, 
à  l'E.  duquel  il  y  a  un  lac  salé. 

GARA-HISSAR,, ville  de  la  Turquie  d'A- 
sie, f  01/.  AfiOUM-GaBA-BISSAB. 

GARA-HISSAR  ,  ville  de  la  Turquie 
d'Asie ,  pathalic  et  à  53  1.  O.  d'Erzeroum , 
et  à  a6  1.  S.  S.  O.  de  Trébizonde;  chef-lieu 
de  sandjak,  au  pied  d'une  montagne  sur 
laquelle  est  située  une  forteresse.  On  y  fa- 
brique des  étoffes  de  coton  ;  on  y  fait  des 
confitures,  et  on  y  raffine  l'alun  qu'on  trouve 
aux  environs,  a, 200  maisons. 

GARA-HISSAR,  Tvaba,  petite  ville  de 
la  Turquie  d'Asie,  dans  la  Garamanie,  san- 
djak et  à  i3  I.  N.  de  Nigdéh  ,  et  à  5o  1.  N.  E. 
de Goniéh,  sur  le Sarus  des  anciens,  affluent 
du  Kizil-Ermak,  et  au  bas  d'une  montagne 
où  se  trouvent  les  ruines  d'un  vieux  château 
qui  a  fait  donner  â  cette  ville  le  nom  qu'elle 
porte.  Les  ruines  de  temples  et  de  palais  qui 
s'y  trouvent  dénotent  son  ancienne  splen- 
deur. Tyana  fut  la  patrie  d'Apollonius ,  fa- 
meux charlatan  du  u*  siècle. 

CARAÏASSOU,  village  de  la  Turquie 
d'Asie,  dans  l'Anatolie,  sandjak  et  à  Sa  I. 
S.  S.  O.  de  Kutabiéh  ,  et  à  10  1.  i/aO.S.O. 
de  Degnizii.  La  position  en  est  très  forte. 

CARAÏBES ,  Indiens  qui  habitaient  les 
Petites  Antilles  et  la  côte  de  l'Amérique 
mérid.,  depuis  le  cap  La  Vela  jusqu'à  l'em- 
bouchure du  Surinam,  line  reste  plus  dans 
les  Antilles  qu'un  petit  nombre  de  familles 
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qui  »e  sont  mêlées  avec  les  nègres  ,  et  dont, 
les  membres  sont  désignés  par  le  nom  de 
Caraïbes  noire.  Les  autres  habitent  mainte- 
nant dans  la  partie  orient,  du  gouv.  de  Ca- 
racas, et  sont  Cxés  dans  des  villages  et 
gouvernés  par  des  chefs  électifs.  Ils  sont  ro- 
bustes ,  actifs ,  braves ,  et  manient  l'arc  avec 
adresse.  Leur  langue  est  douce  et  sonore ,  et 
compte  près  de  ôo  dialectes. 

Les  anciens  Caraïbes  se  distinguaient  des 
autres  Indiens  par  leur  esprit  guerrier  et  leur 
caractère  féroce.  La  chasse  et  la  guerre 
étaient  leur  principale  occupation  ,  et  ils 
mangeaient  leurs  prisonniers.  Lours  villages, 
composés  de  cabanes  de  forme  circulaire, 
qui  n'étaient  couvertes  que  de  feuilles  de 
palmiers ,  ressemblaient  &  des  camps.  Ces. 
peuples  montraient  de  l'adresse  dans  la  fa- 
brication de  leurs  paniers,  de  leurs  nattes, 
de  leurs  arcs  et  de  leurs  flèches.  Quoiqu'ils 
allassent  absolument  nus,  Christophe  Co- 
lomb observa  qu'ils  tissaient  une  espèce  de 
toile  de  coton  qu'ils  savaient  teindre  en  dif- 
férentes couleurs, surtout  en  rouge.  La  poly- 
gamie était  en  nsage  parmi  eux.  Us  croyaient 
à.  une  divinité,  a  des  peines  ou  à  des  ré- 
compenses futures  ,  comme  aussi  à  de 
mauvais  génies,  auxquels  ils  se  dévouaient 
quelquefois  par  le  ministère  de  leurs  magi- 
ciens. 

On  a  dit  aussi  que  tous  les  Caraïbes  ado- 
raient un  homme  qui,  suivant  leurs  tradi- 
tions, était  descendu  du  ciel,  et,  s'ouvrant 
la  jambe  avec  un  instrument  tranchant,  avait 
produit  des  êtres  semblables  à  lui. 

On  ignore  l'origine  de  ces  peuples;  ils 
prétendaient  avoir  habité  primitivement 
dans  l'Amérique  sept.,  au  N.  de  la  Floride, 
et  disaient  qu'ayant  été  chassés  de  ce  pays 
par  un  peuple  plus  puissant  qu'eux  ,  ils  s'é- 
taient réfugiés  dans  les  Antilles,  et  de  là 
avaient  passé  dans  l'Amérique  mérid.  M.  de 
Humboldt  pense  que  la  haute  stature  des 
Caraïbes  indique  qu'ils  viennent  du  Nord. 

CARAÏBES  (ÎLES),  nom  que  l'on  donne 
quelquefois  aux  Petites  Antilles  ou  lies  du 
Vent,  et  que  l'on  a  appliqué  mal  a  propos  à 
tout  l'archipel  des  Antilles.  On  ne  comprend 
sous  cette  dénominatiou  que  cette  chaîne 
d'Ues  qui,  bordant  à  l'K.  la  mer  des  Caraï- 
bes ,  s'étend  en  forme  de  croissant  de  Porto- 
Rico  aux  bouches  de  l'Orénoque,  entre  io* 
et  i8°  5o'  de  lat.  N.,  et  entre  61'  58'  et  58» 
5'  de  long.  O.  V oy.  Aanwjis. 
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CARAÏBES  (MER  DES).  Foy.  Ahtillx* 

(MlB  DK8). 

CARAKAL,  ville  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope, dans  la  Petite  Valachie,  chef  - lieu  du 
distr.  deRomanatai,  à  io  I.  i/a  S.  E.  de 
Craïova,  dans  une  vallée.  Elle  a  3  églises 
grecques.  • 

CARA-KERMAN,  petite  ville  fortiGée 
de  la  Turquie  d'Europe ,  sandjak  et  à  54  1. 
E.  N.  E.  de  SUistri,  sur  la  mer  Noire ,  au  S. 
du  lac  Rasseïn ,  et  à  1 1  I.  S.  S.  E.  de  Baba- 
dagb.  Elle  a  un  château  et  un  port. 

CAR A  M  l  i ,  village  de  la  Turquie  d'A- 
sie, en  Caramanie  ,  sandjak  et  à  io  1.  N. 
O.  de  Kircheher,  près  de  la  rive  droite  du 
Kixil-Ermak.  On  cultive  la  vigne  sur  son 
territoire ,  et  on  y  élève  de  grands  troupeaux 
de  moutons. 

CARA-KEUÏ,  village  de  h»  Turquie  d'Eu- 
rope  ,  gouv.  du Caprtan  Pacha ,  sandjak  et  à 
6  1.  N.  de  Gallipoli,  sur  la  cote  sept,  du 
golfe  de  Saros.  On  y  fait  commerce  de  sel. 

CAR  AMAN,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Haute-Garonne,  arrond.  et  à  3  1.  i /3  N.  de 
VUlefranche,  et  à  6 1.  E.  S.  E.  de  Toulouse; 
chef-lieu  de  cant.  a,a86  hab. 

CAR  AMAN,  ville  de  la  Turquie  d'Asie, 
en  Caramanie,  sandjak  et  à  i5  I.  i/a  S.  E. 
de  Coniéh ,  dans  une  vallée  spacieuse ,  au 
pied  de  la  haute  chaîne  du  Bedlerïn-dagh  , 
une  des  branches  du  Taurus.  Elle  occupe  un 
vaste  emplacement.  Les  maisons  sont  basses 
et  bâties  en  briques séchées  au  soleil.  Le  cli- 
mat y  est  sain  et  les  eaux  abondantes.  Le  châ- 
teau est  en  ruine.  11  y  a  aa  khans ,  6  bains  pu- 
blics et  plusieurs  mosquées. On  y  fabrique  des 
toiles  de  coton  et  des  draps  communs.  Cette 
ville  fait  un  commerce  considérable  avec 
Smyrne ,  Caïssariéh,  et  Tarsous.  On  évalue 
la  pop.  i  3,ooo  familles  turques ,  arménien- 
nes et  grecques.  Les  montagnes  voisines 
fournissent  une  grande  quantité  de  laine, 
de  peaux  de  chèvres  et  de  moutons,  de  cire, 
et  une  espèce  de  lichen,  dont  on  se  sert  dans 
le  Levaut  pour  la  préparation  du  maroquin. 

CARAMAN,  ville  de  la  Turquie  d'Asie, 
en  Syrie,  pach.  et  à  18  1.  O.  N.  O.  d'Alep, 
près  de  la  cote  occid.  du  lac  d'Antakiéh. 
Elle  est  entourée  de  murailles  qui  la  défen- 
dent contre  les  incursions  des  Kurdes. 

CARAMANICO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  l'Abrurze-Citérieure,  distr. 
et  â  6  1.  S.  O.  de  Chieti;  chef- lieu  de  cant. 
il  a  3  églises  et  a  couveus,  dont  1  de  rehS 
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gieuses.  On  y  élève  beaucoup  de  vers  à  soie. 
4,5<>o  hab. ,  y  comprit»  ceux  de  5  hameaux 
environ  naos. 

C  A  H  A  M  AME  ou  C0N1ÉH  ,  pays  de  la 
Turquie  d 'Asie,  compreoant  la  partie  orient, 
de  l'anc.  Phrygie,  lu  partie  mérid.  de  la 
Galatie ,  la  partie  N.  £.  de  la  Pisidie ,  et  la 
partie  occid.  de  la  Cappadoce.  11  tire  «on 
nom  d'une  famille  du  nom  de  Garaman ,  qui 
régnait  sur  ce»  contrées  avant  qu'elles  fus- 
sent soumises  aux  Musulmans;  il  est  situé 
entre  36°  53'  et  5u*  55'  de  lat.  N. ,  et  entre 
a8a  4o'  et  3j°  io'  de  long.  £.,  et  borné  au 
N.  et  au  N.  E.  par  le  pach.  de  Sivas  ;  à  l'E., 
par  celui  de  Marach;  au  S.,  par  celui  d'It- 
chïl,  dont  les  monts  Taurus  le  séparent  ;  à 
l'O.  et  au  N.  0.,  par  l'A natolic ,  dont  l'Ena- 
mas-dagh  et  l'Elma  -dagh  le  séparent  en 
grande  partie.  Sa  longueur,  du  N.  E.  au  S. 
O.,  est  d'environ  i  io  1.,  et  sa  moyenne  lar- 
geur, du  N.  O.  au  S.  E.,  est  de  6o  à  70  I.  11 
est  entrecoupé  de  hautes  montagnes  et  de 
vastes  plaines.  La  grande  chaîne  du  Taurus, 
qui  s'élève  sur  ses  limites  mérid. ,  envoie 
dans  PinttrV..-  d  iverscs  i  amifications  parmi 
lesquelles  on  distingue  le  Sultan -dagh,  le 
Foudhal-Baba-dagh ,  le  Cara-dagh,  et  sur- 
tout le  mont  Ardjich ,  qui  atteint  une  hau- 
teur de  1,600  toises  au  dessus  du  niveau  de  la 
mer.  Appuyée  sur  le  versant  sept,  du  Tau- 
rus ,  cette  contrée  a  son  inclinaison  générale 
▼ers  le  N.,et  presque  toutes  tes  rivières  sont 
tributaires  de  la  mer  Noire  par  l'intermé- 
diaire du  kixil-Ermak ,  le  seul  cours  d'eau 
considérable  qui  l'arrose. On  ne  doit  excep- 
ter du  bassin  de  ce  fleuve  que  le  sandjak  de 
Beg-cheher ,  au  S.  O.,  dont  les  eaux  se  réu- 
nissent dans  divers  lacs ,  et  à  l'E.,  la  partie 
du  sandjak  de  Caïssariéh  baignée  par  le  Ga- 
ra-sou (  Mc(as) ,  affluent  de  l'Euphrate  ,  et 
par  le  Seïhoun  qui  va  se  perdre  dans  la  Mé- 
diterranée. 

La  partie  occidentale  de  la  Cai  amanie  ren- 
ferme des  lacs  considérables,  tels  que  ceux 
de  Kerali ,  de  Goniéh ,  d'Ak-cheher ,  et  d' Ak- 
séraï.  Ge  dernier  fournit  du  sel  à  toute  la 
Caramanie  et  à  une  partie  de  l'Anatolie;  les 
autres  sont  très-poissonneux.  11  y  a  aussi 
beaucoup  de  sources  minérales.  Quelques 
parties  de  ce  pachalic  manquent  d'eau.  Le 
climat  y  est  plus  chaud  que  froid  et  plus  sec 
qu'humide;  les  vents  de  mer  n'y  modèrent 
pas  la  chaleur  pendant  l'été,  et  la  terre  n'y 
est  rafraîchie  que  par  les  fortes  rosées  des 
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nuits  ;  dans  les  cantons  montagneux ,  il  fait 
assez  froid  pendant  l'hiver.  Le  sol,  en  géné- 
ral ,  est  léger,  en  partie  argileux  et  en  partie 
sablonneux  ;  il  est  très-fertile  quand  on  peut 
l'arroser.  Les  terres  ne  sont  bien  cultivées 
que  dans  quelques  vallées,  sur  les  bords  du 
Kizil-Ermak,  et  dans  les  sandjaks  de  Goniéh, 
de  Gaissariéh  et  de  Beg-cheher.  Outre  les 
céréales  communes  à  l'Asie  mineure  ,  on  y 
recueille  du  coton,  du  sésame,  du  tabac, 
de  la  soie ,  et  beaucoup  de  fruits.  Les  mon- 
tagnes du  S.  abondent  en  bois  et  fournis- 
sent de  la  gomme  adragant.  Le  N.  manque 
de  forêts.  Les  plaines  qui  ne  peuvent  être 
arrosées  servent  de  pâturages  aux  nombreux 
troupeaux  de  chameaux,  de  chevaux,  de 
bœufs,  d'ânes,  de  mulets,  de  moutons  à 
larges  queues,  et  de  chèvres  qui  appartien- 
nent aux  habitans  nomades.  Les  chevaux  et 
les  chameaux  de  ces  peuples  sont  très-esti- 
me» des  Turcs*  Les  habitans  a  demenrea 
fixes  recueillent  beaucoup  de  miel  et  de  cire. 
L'industrie  est  de  peu  d'importance.  Il  y 
a  quelques  fabriques  de  draps  grossiers,  de 
feutres  ,  de  bas  de  coton,  de  maroquins  et 
de  tapis,  ainsi  que  des  filatures  de  coton  et 
de  soie.  Le  principal  commerce  consiste  en 
laine, crinsde  chevaux  et  poilsde chameaux, 
bétail,  coton,  soie,  cire,  miel,  et  gomme 
adragant  ;  il  se  fait  par  des  caravanes  ,  et 
les  marchandises  s'expédient  partie  par  le 
port  d'itchïl  et  partie  par  celui  d'Isaïk.  Co- 
niéh,  capitale  du  pachalic,  est  la  ville  la 
plus  commerçante.  La  population  est  com- 
posée de  Turcomans,  qui  sont  très-nom- 
breux ,  la  plupart  nomades ,  et  en  quelque 
sorte  les  maîtres  du  pays.  Il  y  a  dans  ies 
villes  des  Turcs,  des  Grecs ,  des  Arméniens, 
et  des  Juifs.  On  ne  connaît  pas  avec  certi- 
tude U  nombre  des  habitans  :  quelques  au- 
teurs le  portent  à  1,000,000. 

Ce  pays  est  divisé  en  7  sandjaks  :  Beg- 
cheher,  Ak-cheher,Coniéh,  Akaéraï,  Kir- 
cheher,  Nigdéh,  et  Caïssariéh,  dont  les  chefs 
sont  indépendans  les  uns  des  autres.  Les  re- 
venus de  ce  pachalic  montent  à  10  millions 
i/a  d'aspres  ou  a6a,5oo  piastres  turques. 

GARAMANTA,  ville  delà  Nouvelle-Gre- 
nade, sur  la  rive  gauche  du  Gauca,  a  71  I.S. 
de  Santa-Fe  de  Antioquia,  et  a  48  L  N.  O. 
de  Santa-Fe  de  Bogota.  Lat.  N.  5"  58'.  Long. 
O.  77*  53'. 

C  AR  AMIS  AL,  bourg  d'Espa  gne,  prov. 
et  à  a  al.  i/a  S.  S.O.de  La  Corogne  (Galice), 
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et  à  8 1.  a/3  S.  O.  de  Santiago,  dur  la  côte 
sept,  de  la  baie  d'Arosa,  à  l'embouchure  de 
la  Barba  naa. 

CARA-MOURAD,  bourg  de  la  Turquie 
d'Europe,  sandjaketà  a5  1.  N.  E.  de  Silis- 
tri,  et  à  4  1.  i/a  N.  O.  de  Kustendjé,  aur  la 
rivière  de  m^me  nom. 

CARA  -  MOUSSAL,  Pbokictos,  petite 
ville  de  la  Turquie  d'Asie,  dans  l'Anatolie, 
tandjak  de  Codja-Eïli ,  sur  le  bord  mérid. 
du  golfe  et  à  6  1.  O.  S.  O.  d'isnik-mid  ,  et  à 
•4  L  S.  E.  de  Constantinople.  Résidence 
d'un  gouverneur.  Le  commerce  consiste  en 
fruits,  charbon  et  bois  à  brûler,  qu'on  ex- 
pédie sur  de  petits  bateaux  à  Constantino- 
ple.Cette  ville  est  peuplée  de  Grecs,  d'Armé- 
niens ,  et  de  Turcs.  D'AnvUIe  pense  qu'elle 
occupe  l'emplacement  de  Pronectus. 

CARAMPOUÎSDY,  ville  et  forteresse  de 
l'ilindoustan  anglais,  présidence  de  Madras, 
anc.prov.des  Scrkars  sept.,  aur  la  rive  gauche 
du  Nagolar,  à  9 1.0.  S.  O.tleBellomconda, 
et  à  3j  1.  O.  de  Masulipatam. 

CARANCA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  6  1.  3/4  O.  S.  O.  de  Vitoria  (Alava),  entre 
rOmeciUo  à  HE. ,  le  Gomecillo  à  l'O. ,  et  le 

Tuilier  il  1. 1  au  S. 

CARANDJAH,  Ile  près  des  côtes  de 
l'ilindoustan.  /"<?</.  Ouaoun. 

CARANGAS,  cant.  du  gouv.  de  Buenos- 
Ayres,  dans  la  partie  N.  O.  de  l'intendance 
de  Potosi,surle  revers  orient,  des  Andes, 
entre  19°  et  ai  "de  lat.  S.  Le  climat  y  est 
très-froid.  On  n'y  compte  que  1, 100  ha b. 

CARANG-ASS1M ,  ville  et  état  de  Me  de 
Bali.  /  pi/,  R abahc-Absim. 

CARANOVATZ,  bourg  de  la  Turquie 
d'Europe,  dans  la  Bosnie,  sandjaket  a  i5l. 
N.  de  Novi-Bazar,  sur  la  rive  gauche  et  un 
peu  avant  le  confluent  de  ITbar  et  de  la  Mo- 
rava. 

CARANPOLY,  ville  de  l'ilindoustan  an- 
glais, présidence  et  à  17  l.  i/a  S.  S.  O.  de 
Madras,  anc.prov.  de  Karnatic. 

CARANTILLY,  viUagede  France,  dép. 
de  la  Manche ,  arrond.  et  a  a  1.  3/4  S.  O.  de 
S«.  Lô,  cant.  de  Marigny.  i,45ohab. 

CAHAPELLA,  Crsbaujs,  rivière  du  roy. 
de  Naples ,  qui  prend  sa  source  sur  le  ver* 
sant  occid.  des  monts  Formicoso ,  près  et  à 
l'E.  de  Vallata,  dans  la  Principauté-Ulté- 
rieure, dîstr.  d'Ariano,  traverse  la  partie 
S.  E.  de  la  Capitanate  ,  et  se  divise  en  deux 
bras  :  le  plus  méridional  se  perd  dans  le  lac 


de  Salpi  ;  l'autre  va  se  joindre  à  un  bras 
du  Cervaro ,  et  se  jette  dans  le  golfe  et  à  3  1. 
1  /4  S.  de  Manfredonia ,  après  un  cours  d'en- 
viron 19 1.  du  S.  O.  au  N.  E. 

CAR APHER1 A  ou  VERIA, Bib«a, ville 
de  la  Turquie  d'Europe  ,  en  Romélie ,  san- 
djak  et  à  i3  1.  O.  de  Salonique,  au  pied  du 
mont  Xero  Livado ,  sur  le  Veria-sou ,  qui 
se  réunit  à  l'Indjé-Gara-sou.  Elle  a  un  grand 
nombre  de  mosquées  et  des  églises  grec- 
ques, des  fabriques  d'étoffes  de  coton,  et 
des  teintureries  renommées  pour  le  rouge 
d'Andrinople.  On  y  fait  un  commerce  im- 
portant. 8,000  hab.,  la  majeure  partie  Grecs. 

Les  environs  sont  fertiles  en  riz  et  en 
fruits.  On  y  exploite  du  marbre  rougeàtrc 
pour  la  construction  des  palais  les  plus 
somptueux. 

CARAPOUNHAR  (LA  SOURCE  NOI- 
RE), bourg  de  la  Turquie  d'Europe,  sandjak 
et  a  ao  L  N.  de  Kirk-kilisaia,  et  à  7  1.  O.  S.  O. 
de  Bourghas. 

CAR  ARE,  rivière  de  la  Nouvelle -Grena- 
de, qui  prend  sa  source  dans  la  vallée  d'Al- 
ferez,a  ta  1.  N.  de  Tunja,  coule  du  S.  au  Y, 
et  se  réunit  au  Zarbe  ,  un  peu  au-dessus  du 
confluent  de  ce  dernier  avec  la  Magda- 
lena,  et  après  un  cours  d'environ  3o  1.  Sur 
la  rive  droite  de  cette  rivière,  a  l'endroit  où 
le  lit  en  est  le  plus  resserré  ,  les  Espagnols 
ont  construit  un  fort  qui  sert  a  réprimer  les 
incursions  des  Indiens  indépendant 

CARARUE  NI,  peuplade  indiennedu  Bré- 
sil. Elle  habite  dans  la  partie  occid.  de  la 
Guyane  portugaise ,  au  S.  O.  du  Rio  •  Ne- 
gro,  et  au  N.  E.  du  lac  Cadaya,  entre  a'  et 
3°  de  lat.  S. 

CAR  ASM  AK ,  rivière  delà  Turquie  d'Eu- 
rope,  sandjak  de  Salonique,  formée  parla 
jonction  de  la  Vistritxa  et  de  la  Gara-djova. 
Elletra verse  le  lacd'lenidjé,  et  se  jette  dans 
le  golfe  de  Salonique,  à  5 1. 1  /a  S.  O.  de  la  ville 
de  ce  nom  ,  après  un  cours  de  1  a  1.  du  N .  O. 
au  S.  E. 

CARA  -  SOU  ,  rivière  de  Perse.  Voy. 
Kebkrab. 

CAR  A-SOU ,  Cydiios,  fleuve  de  la  Tur- 
quie d'Asie,  pach.d'ltcbïl,  sandjak  de  Tar- 
sous.  Il  prend  sa  source  au  mont  Taurus, 
passe  à  Tarsous,  et  se  jette  dans  la  Méditer* 
ranée ,  après  un  cours  d'environ  1 1 1.  Il  n'est 
navigable  que  pour  de  petits  batimens,  quoi- 
que en  -  dedans  de  la  barre  qui  est  a  son  en- 
trée ,  il  soit  assez  profond ,  et  ait  à  peu  près 
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160  pieds  de  largeur.  C'est  le  Cydnus  des 
anciens  ,  renommé  par  ses  eaux  limpides  et 
fraîches,  et  également  célèbre  parla  navi- 
gation  dessomptueusesgalères  de  Cléopatre, 
qui  le  remonta  pour  joindre  Marc-Antoine, 
et  par  le  danger  qu'y  courut  Alexandre ,  saisi 
d'une  fièvre  violente  pour  s'y  être  baigné. 

CAR  A-SOU,  Mblas,  rivière  de  la  Tur- 
quie d'Asie,  qui  prend  sa  source  en  Cara 
manie,  sandjak  et  à  5  1.  O.  de  Caïssariéh, 
baigne  les  murs  de  la  tille  de  ce  nom,  ar- 
rose le  N.  du  pacha  lu  de  Marach,  qu'il  sé- 
pare en  partie  de  celui  de  Sivas,  et  se  jette 
dans  l'Euphrate,  par  la  rive  gauche, à  6  1.  E. 
de  Malatia,  après  un  cours  d'environ  75  1. 
de  l'O.  à  l'E. 

CAR  A-SOU,  Nmtps,  fleuve  de  la  Turquie 
d'Europe ,  dans  le  gouv.  du Capitan  Pacha , 
et  le  sandjak  deGallipoli.  11  prend  sa  source 
au  mont  Doubnitza,  sur  la  limite  du  san- 
djak de  Sopbia,  passe  a  Raslouk,  a  Tzaglaïk, 
et  se  jette  dans  le  golfe  de  la  Cavale,  près 
du  cap  Asperosa ,  après  un  cours  d'environ 
35  L  du  N.  O.  au  S.  E. 

CAR  A-SOU  ,  Stbvmoj»,  fleuve  de  la  Tur- 
quie d'Europe  ,  qui  prend  sa  source  aux 
monts  kkodja  Balkan  ,  sur  la  limite  des  san- 
djaks  de  Suphiaet  de  Ghiustendil ,  arrose  la 
partie  orient,  de  ce  dernier,  entre  ensuite 
dans  le  beglik  de  Serès,  traverse  le  lac  Ta- 
kinos,  et  se  jette  dans  le  golfe  d'Orphano, 
près  des  ruines  d'Eïone  et  deContessa,  sur  le 
territoire  du  sandjak  de  Salonique,  après  on 
cours  d'environ  45  1.  du  N.au  S. Son  princi- 
pal affluent  est  la  Stroumnitza,  qu'il  reçoit 
a  droite.  L'eau  du  Cara  sou  est,  comme  l'in- 
dique le  nom  de  ce  fleuve,  noire  et  fan- 
geuse. On  trouve  sur  la  rive  droite  de  ce 
lie  n  vr  un  grand  caravansérail  construit  pour 
servir  de  dépôt  aux  marchandises  de  la  Ma- 
cédoine ,  et  de  magasin  pour  le  blé  que  les 
beyu  de  Serès  rassemblent  pour  l'approvi- 
sionnement de  la  capitale.  Ce  caravansérail 
ou  khan  est  entouré  d'une  forte  palissade,  et 
sert  en  même  temps  de  caserne  a  un  poste 
albanais,  qui  y  est  établi  pour  la  défense  de 
la  baie  et  du  passage  du  fleuve. 

CARASOU-OAGU  ,  chaîne  de  monta- 
gnes de  la  Turquie  d'Europe.  Voy.  Navao- 

JLOr-DAGI. 

CARASSAI,  village  des  États  de  l'Église, 
délégation  et  à  31.  1  /a  8.  de  Fermo,  et  à 
1 1. 1/2  O.  N .  O.  de  Ripatransone.  Il  s'y  tient 
des  foires  les  1 1  juin  ,  8  mai ,  et  18  octobre. 
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CARASSI ,  sandjak  de  la  Turquie  d'Asie , 
dans  P  Anatolie,  formé  d'une  partie  de  la  M  y  - 
sis,bnrnéau  N.,  par  le  sandjak  de  Biga  ;  au  N. 
E.,  par  celui  de  Khodavendkiar  ;  au  S.  E.  et 
au  S.,  par  celui  de  Sarnukhan ,  et  à  l'O.,  par 
l'Archipel  et  le  sandjak  de  Biga.  Sa  lon- 
gueur est  de  35  1. ,  et  sa  plus  grande  largeur 
de  a5  1.  La  chaîne  d'Iounous-dagh  s'élève 
vers  la  limite  sept,  de  ce  sandjak ,  dont  le 
terrain  est  d'ailleurs  généralement  uni ,  et 
arrosé  par  plusieurs  rivières;  la  plus  consi- 
dérable est  le  Grimakli  i  nïcus.  Ce  san- 
djak produit  en  abondance  du  blé,  du  vin, 
du  coton,  et  des  fruits.  Ses  principales  villes 
sont  :  Balik  cheher ,  chef-lieu ,  Adramiti ,  et 
Pergame. 

CARASSO  ou  MONTE  C  A  RASSO,  vil- 
lage de  Suisse ,  cant.  du  Tésin,  distr.  et  à 
1/3  I.  O.  de  Bellinzone;  chef-lien  du  cercle 
du  Tésin ,  au  pied  de  la  montagne  de  son 
nom  ,  et  près  de  la  rive  droite  du  Tésin.  Il  y 
a  1  beau  couvent  d'augustina,  et  1  jolie  église 
nouvellement  bâtie. 

CAR  A-TAC  H ,  cap  de  la  Turquie  d'Asie, 
pach.  d'Itchïl,  sandjak  d'Adana.  Il  s'avance 
dans  le  golfe  de  Scanderoun.  La  t.  S.  36°  3a' 
4o'.  Long.  E.  33°  1'  n» 

CARATAUN  AS ,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  10  L  i/a  S.  S.  E.  de  Grenade,  et  à  i/a  L 
N.  d'Orgiva ,  sur  la  rive  gauche  du  Chico. 
4oo  hab. 

CARATCIIIOLAN,  ville  de  la  Turquie 
d'Asie.  V ou.  Chehbszoub. 

CAR  A-TGHORLU,  tribu  persane  qui  ha- 
bite principalement  dans l'Aderbaîdjan. Elle 
compte  environ  1,000  individus. 

CARATE,  bourg  duroy.  Lombard-Véni- 
tien, prov.  et  à  5  1.  1/4  N.  de  Milan,  distr. 
de  Verano ,  au  pied  d'une  colline ,  près  de  la 
rive  droite  du  Lambro,  qu'on  y  traverse  sur 
un  pont  de  bois.  Il  est  bien  bâti  en  briques, 
et  a  des  filatures  de  soie.  i,55o  hab. 

Ce  bourg,  autrefois  fortifié,  a  été  le  théâ- 
tre de  divers  combats.  En  ia85 ,  les  babitans 
deCôme  le  détruisirent  ;  peu  de  temps  après, 
les  Milanais  les  y  défirent  complètement. 

CARA  -TEPÉH  ,bourg  de  la  Turquie  d'A- 
sie ,  pach.  et  à  3a  L  N.  N.  E.  de  Bagdad , 
dans  une  plaine  fertile  et  bien  arrosée.  Il  a 
aoo  maisons  assez  bien  bâties,  et  entourées 
de  jardins  plantés  d'arbres  fruitiers. 

CARATOVA,montsde  la  Turquie  d'Eu- 
rope, sandjak  et  au  S.  de  Ghiustendil.  Ils 
donnent  leur  nom  à  un  canton  qui  renferme 
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des  mines  d'argent  et  de  enivre  ,et  dam  le- 
quel il  y  a  plus  de  100  villages  peu  connus. 

CARATOVA,  ville  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope, t'oy.  Stutiaïtxa. 

CARAVACA,  ville  d'Espagne ,  prov.  et  à 
16  L  O.  N.  O.  de  Murcie;  sur  la  rivière  de 
son  nom ,  qui  se  jette  dans  la  Segura  après 
un  cours  d'environ  10  1.  Elle  est  dérendue 
par  un  château-fort.  11  y  a  1  église  parois- 
siale, 5  couveos ,  et  1  hôpital.  8,720  hab. 

CARAVAGGIO,  bourgdu  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  a  5 1.  S.  de  Beigame,  diotr. 
et  à  1  1.  1/4  S.  E.  de  Treviglio.  Il  s'y  tient 
5  foires  de  a  jours :1e  a4  mars,  le  a5  mai,  le 
i4  août ,  le  7  et  le  a8  septembre.  4,565  hab. 
C'est  la  patrie  de  Polidore,  élève  de  Ra- 
phaël; et  de  Michel-Ange  Amerighi. 

CARAVARI,  bourg  de  la  Tuiquie  d'Eu- 
rope ,  gouv.  du  Capitan-Pat  ha ,  sandjak  et  a 
5  1.  N.  E.  de  Lépante ,  et  à  a  1.  du  bord  sept, 
du  golfe  de  même  nom. 

CARAVELB;  POINTE  DE  LA),  cap 
sur  la  côte  N.  E.'  de  la  Martinique.  Lat.  N. 
i4°  55'.  Long.  0.63*  i5\ 

C  ARAVELLAS,  rivière  du  Brésil,  prov. 
de  Porto-Seguro.  Elle  prend  sa  source  dans 
la  serra  das  Esmeraldas,  rar  la  limite  de  la 
prov.  de  Minas-Geraes,  traverse  dans  toute 
aa  largeur  celle  de  Porto-Seguro,  et  se  jette 
dans  l'océan  Atlantique,  vis-a-vis  de  l'érueil 
dos  Abrolhos,  et  un  peu  au-dessous  de  la 
ville  de  Caravcllas ,  après  un  cours  d'environ 
3a  1.  de  l'O.  à  PB.  Cette  rivière,  quoique 
large  et  profonde,  n'est  navigable  a  son  en- 
trée que  pour  de  petites  embarcations.  Elle 
communique  par  un  canal  large  et  profond 
avec  le  Perahype,  qui  coule  à  5  1.  plus 
au  S. 

G  ARAVELLAS,  ville  du  Trésil,  prov.  et  à 
33  1.  S.  de  Porto-Seguro.  Lat.S.i7°4g/.Long. 
O.  41*47'.  Sur  la  rive  gauche  de  la  rivière  de 
son  nom  ,  a  environ  1  1.  de  la  mer.  Les  rue* 
en  sont  bien  alignées  ;  aucune  n'est  pavée. 
Les  maisons  sont  propres,  et  n'ont ,  en  gé- 
néral ,  qu'un  étage.  11  y  a  une  grande  place, 
sur  laquelle  est  située  l'église  paroissiale.  On 
compte  dans  cette  ville  plusieurs  établisse- 
mens  d'instruction  publique.  La  rivière  y 
forme  un  bon  port,  qui  est  un  des  plus  fré- 
quentés de  la  prov. ,  et  par  lequel  il  se  fait 
un  commerce  considérable  en  productions 
du  pays. 

CAR  AVI ,  petite  lie  de  l'Archipel ,  a  so  1. 
E.  de  la  côte  de  la  Morée.  Lat.  N.  36°  46' 
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a5'.  Long.  E.  aiô  i5'  i5'.  Elle  fait  partie 
du  gouv.  du  Gapitan-Pacha  et  du  sandjak 
de  Naxie. 

CARAVIAS,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
a  16  I.  N.  E.  de  Guadalaxara  ,  et  A  a  1.  i/a 
N.  N.  O.  de  Siguenxa  ,  sur  un  affluent  de 
l'IIenares. 

CARAVINO,  village  des  États-Sardes, 
div.  de  Turin,  prov.  et  a  3  I.  1/4  S.  E.  d'I- 
vrée,  mand.  d'Azeglio.  i,3oo  hab. 

CAR  A  WANG,  cap  sur  la  côte  sept,  de 
l'Ile  de  Java.  Lat.  S.  5*  57'.  Long.  E.  104* 
11'. 

CARBAJALES,  petite  ville  d'Espagne  , 
prov.  et  a  5  1.  N.  O.  de  Zamora,  à  quelque 
distance  de  la  rive  gauche  de  l' Aliste. 

CARBAJALES  OE  L  A  KNC0M1EM)  A , 
ville  d'Espagne,  prov.  et  a  ao  1.  N.  O.  de 
Zamora  (Valladolid) ,  et  a  i5  1.  O.  N.  O.  de 
Bena vente.  1,800  hab. 

CARBAJOSA,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  4 1.  i/a  O.  de  Zamora ,  et  a  quelque  dis- 
tance de  la  rive  droite  du  Ouero. 

C  ARBERY,  petite  lie  sur  la  côte  mérid. 
de  l'Irlande,  d'ans  la  baie  de  Dunmanus, 
prov.  de  Munster,  comté  de  Cork,  par  5i- 
3i'de  lat.  N.,et  n*56'  de  long.  O. 

CARBET  (LE),  paroisse  ou  quartier  de 
la  Martinique,  a*  juridiction,  4*  ai  rond.  O. 
de  l'ile  ;  bornée  au  N.  par  la  paroisse  du 
Mouillage  et  par  le  3*  arrund.,  celui  de  la 
Trinité ,  qui  le  borne  aussi  à  l'E.;  au  S.,  par 
le  1"  arrond.,  celui  du  Fort-Royal.  Elle  ren- 
ferme la  montagne  dite  Piton  du  Carbet.  Le 
bourg  du  Carbet  se  trouve  dans  une  coulée. 
Une  barre  qui  arrête  a  leur  embouchure  les 
eaux  de  la  petite  rivière  qui  y  coule  rend  cet 
endroit  peu  sain.  Cette  paroisse  renferme 
1  église  et  1  presbytère.  On  y  compte  1 3  su- 
creries ,  qui  occupent  869  nègres  et  fournis- 
sent annuellement  a,oi5,ooo  livres  de  sucre 
brut.  La  pop.  se  compose  de  3,5oo  hab. , 
dont  3tj8  blancs ,  33o  gens  de  couleur  libres , 
et  le  reste  esclaves. 

CARBET  (  PITON  DU  )  ,  montagne 
volcanique  de  111e  delà  Martinique,  dans  la 
partie  S.  E.  de  l'arrondissement  de  Saint- 
Pierre,  4  a  1.  3/4  N.  de  Fort-Royal.  La  hau- 
teur des  pitons  qui  environnent  son  cratère 
est  de  plus  de  800  toises  au-dessus  du  niveau 
de  la  mer.  Ce  volcan,  éteint  depuis  long- 
temps, parait  avoir  été  le  plus  puissant  de 
tous  ceux  de  l'île. 

CARB1NI ,  cant.  de  l'Ile  de  Corse,  ar- 
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rendisse  ment  de  Sartène.  Il  y  a  de  beau!  CARBONNE,  ville  de  France,  dép.  de 

granits  et  de*  porphyres  de  couleurs  variées,  la  Haute-Garonne ,  arrond.  et  a  4  1.  3/{  S. 

II  renferme  1,600  hab.  Son  chef  -  lieu  est  S.  O.  de  Muret,  et  à  8  1.  a/3  S.  O.  de  Tou- 

Levie.  louse;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive  gauche  de 

CARBOGNANO,  bourg  des  États  de  l'É-  la  Garonne.  Elle  est  assex  mal  bâtie  .  et  fait 

glise ,  délégation  et  à  3  1.  S.  E.  de  Yiterbe,  commerce  d'huiles  et  de  laines.  i,64o  hab. 

et  à  i  I.  i/a  N.  N.  E.  de  Ronciglione.  Au  S.  de  la  ville  s'élève  la  Terrasse ,  coteau 

CARBON  ARA,  village  du  roy.  Lombard-  ornéde  beaux  jardins,  qui  s'étend  le  long  du 

Vénitien,  prov.  et  à  8  1.  S.  E.  de  Mantoue,  fleuve  qui,  à  peu  de  distance  de  Carbonne, 

distr.  et  a  i  I.  i/i  N.  O.  de  Sermide,  sur  la  reçoit  la  Rise. 

rive  droite  du  Pô.  1,900  hab.  C  ARBUCCI A ,  comm.  de  Corse ,  arrond. 

CARBON  ARA,  bourg  du  roy.  de  Naple»,  et  à  5  1.  N.  E.  d'Ajaccio,  cant.  de  Celavo, 

prov.  de  la  Principauté  Ultérieure ,  distr.  et  près  de  la  rive  gauche  du  Gravone.  3,334  hab. 

a  6  I.  E.  N.  E.  de  S.  Angelode'  Lombardi,  CARCABUEY,  bourg  d'Espagne,  prov. 

et  a  i3  1.  E.  d'Avellino  ;  chef- lieu  de  cant.  et  à  ni.  3/4  S.  E.  de  Cordoue ,  et  a  al.  3/4 

11  s'y  tient  1  foire  le  i3  juin.  1,747  hab.  N.  E.de  Lucena. 

CARBONARA,bourgduroy.de  Naplcs,  CARCACI,  village  de  Sicile,  prov.  et  a 

prov.  de  la  Terre  de  Bari ,  distr.  et  à  1  1.  î/a  7  1.  N.  O.  de  Catane,  distr.  et  à  8  1.  E.  S.  E. 

S.  de  Bari ,  cant.  de  Capurso.  1 ,600  hab.  de  Nicosia,  près  de  la  rive  droite  du  Simeto. 

CARBONARA,cap  qui  forme  l'extrémité  CARCAGENTE,  ville  d'Espagne ,  prov. 

S.E.  dellle  de  Surdaigne  et  du  golfe  deCa-  et  à  3  1.  i/a  N.  de  San-Felipe  (  Valence) ,  et 

gliari,  à  8  1.  E.  S.  E.  de  Cagliari.  Lat.  N.  à  1  1. 1/4  S.  O.  d'Alcira ,  a  quelque  distance 

59*  6' 45*.  Long.  E.  7*7'  o'.  Il  est  défendu  de  la  rive  droite  du  Jucar.  Elle  est  assez  bien 

par  un  fort ,  et  on  y  a  établi  une  pêcherie  percée  et  bien  bâtie.  Elle  a  1  église  paroissiale 

royale.  et  a  couven».  On  y  fait  commerce  de  soie, 

CARBON ARA,  bourg  de  la  Turquie  d'oranges  et  d'autres  fruits.  5.900  hab. 

d'Europe,  sandjak et  à  41.  1/4  N.  E.  d'Avlo-  CARCAMISSAS  (SIERRAS  DE),  nom 

ne,  et  à  7  1.  i/a  S.  S.  O.  de  Berat ,  près  de  qu'on  donne,  depuis  790  jusqu'à  79*  3o'  de 

la  rive  gauche  de  la  Voïoutza.  long.  O.,  à  la  longue  chaîne  qui  parcourt  111e 

CARBONATES,  nom  d'une  réunion  de  de  Cuba  dans  toute  son  étendue, 

quelques  viUagesde  la  Turquie  d'Europe,  CARCAN1ÈRE,  village  de  France,  dép. 

en  Albanie,  sandjak  d*Avlone,à  5  1.  N.  O.  de  l'Ariége ,  arrond.  et  à  11  1.  S.E.  de  Foix, 

de  Berat,  sur  la  route  de  cette  ville  à  Se  ut  a-  cant.  de  Quérigut.  11  y  a  de»  eaux  ther- 

ri,  et  près  d'un  torrent  quelquefois  très-  maies. 

dangereux  par  l'inégalité  de  son  fond.  CARCAR,  ville  d'Espagne,  prerv.  et  à 

CARBON  ,  Ath-oun  mon  kar,  cap  de  9L  >/4S-  S.  O.  de  Pampelune  (Navarre),  et 

Barbarie,  sur  la  côte  du  roy.  d'Alger  et  à  4  1.  3/4  S.  d'Estella ,  sur  une  colline  au 

de  la  prov.  de  Constantine,  à  l'entrée  du  pied  de  laquelle  coule  J'Ega. 

golfe  de  Bougie,  età  7I.  1/4  N.  O.  de  la  ville  CARCARANA,  peuplade  indienne  du 

de  ce  nom.  Lat.  N.  36°  49'  o'.  Long.  E.  a"  gouv.  et  de  l'intendance  de  Buenos- Ayres  , 

49'  40'.  habitant  à  l'E  du  Parana ,  entre  3a*  et  33* 

CARBON-BLANC  (LE), village  de Fran-  de  lat.  S. 

ce,  dep.  de  la  Gironde  ,  arrond.  et  à  1  1.  a/3  CARCARE,  village  des  États  Sardes,  div. 

N.  E.  de  Bordeaux ,  sur  la  route  de  cette  et  à  10  1.  a/3  O.  de  Gènes ,  prov.  et  à  3  1. 1/3 

viUe  à  Angoulème;  chef-lieu  de  cant.,  à  quel-  N.  O.  de  Savone  ,  mand.  de  Cairo,  près  de 

que  distança  de  larivedroite  de  la  Garonne,  la  rive  gauche  de  la  Bormida,  sur  la  route 

1,800  hab.  d'Acqui  à  Savone.  C'est  à  1  1.  i/a  E.  de  ce 

CARBONE,  bourg  du  roy.  de  Naples,  village  que  fut  livrée  la  bataille  de  Monte- 

prov.  de  Baailicate,  distr.  et  I  6  I.  î/a  E.  de  notte,  où  l'armée  française,  commandée 

Lagonegro,  et  à  1  ,  l  S.  S.  E.  de  Potenxa,  par  Bonaparte ,  défit ,  en  avril  1796,  les  Au- 
cant.  de  Latronico.  On  y  élève  beaucoup  de     trichiens  et  les  Piémontais  réunis, 

vers  à  soie.  a,57o  hab.            '  CARC  ASOU,  rivière  des  États-Unis.  Foy. 

C ARBONERO-LA-M AJOR ,  bourg  d'Es-  Calcasd. 

pagne ,  prov.  et  a  5 1.  N.  N.  O.  de  Ségovie.  "  CARC  ASSEZ ,  ancien  pays  de  France , 
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dans  ie  Haut-Languedoc,  compris  aujour- 
d'hui dans  le  dép.  de  l'Aude.  Il  tirait  son 
nom  de  Carcassonne ,  sa  capitale. 

CARCASSONNE  (CANAL  DE)  ,  em- 
branchement du  canal  de  Languedoc,  en 
France,  dans  le  dép.  de  l'Aude.  Il  passe 
*ous  les  murs  de  Garcassonne  ,  et  revient 
ensuite  s'aboucher  un  peu  plus  bas  au  même 
canal.  La  longueur  de  son  développement 
est  d'il.  3/4. 

CARCASSONNE  i  Cabcaso  ,  ville  de 
France,  chef-lieu  du  dép.  de  l'Aude,  d'ar- 
rond.  et  de  cant. ,  a  tal.  O.  de  Narbonne, 
a  16  1.  1/4  M.  O.  de  Perpignan,  et  à  1 53  1.  lé- 
gales S.  de  Pari».  Lat.  N.  43"  ia'  54'.  Long. 
E.o°  o'45*.  Siège  d'un  évéchésuffragant  de 
l'archevêché  de  Toulouse,  et  dont  le  diocèse 
comprend  le  dép.  de  l'Aude;  de  tribunaux 
de  1"  instance  et  de  commerce,  de  direc- 
tions des  domaines  et  des  contributions; 
chef-lieu  de  la  9*  division  des  ponts  et  chaus- 
sées et  d'une  inspection  forestière.  Carcas- 
sonne  est  formée  de  a  parties,  la  cité,  sur 
une  hauteur,  et  la  ville  hanse,  séparées  par 
l'Aude  et  entourées  de  vieilles  murailles  flan- 
quées de  tours  et  de  bastions.  La  cité,  la  par- 
tie la  moins  considérable,  est  très-ancienne, 
mal  bâtie,  et  communique  avec  la  ville  basse 
par  un  pont  en  pierre  de  1 2  arches.  On  y  re- 
marque un  château  construit  dans  le  moyen 
âge,  asser  bien  conservé,  qui  a  servi  de  pri- 
son d'état.  La  cathédrale,  monument  gothi- 
que du  xi*  siècle,  est  ornée  de  beaux  vitraux. 
La  ville  basse,  située  entre  le  canal  de  Gar- 
cassonne ,  qu'on  traverse  sur  2  ponts  en  pier- 
re, et  l'Aude,  est  très-bien  perrte  et  bâtie  ré- 
gulièrement. Les  rues  sont  bien  arrosées.  Au 
centre  de  cette  ville ,  il  y  a  une  place  carrée 
plantée  d'une  double  allée  de  platanes,  et 
ornée  d'une  fontaine  dont  le  bassin,  de  mar- 
bre des  Gaunes,  est  surmonté  d'un  Neptune 
en  marbre  blanc.  Outre  la  cathédrale ,  Car- 
cassonne renferme  a  autres  églises  :  l'une 
d'elles  a  1  haute  tour  carrée  quia  servi  â  plu- 
sieurs reprises  d'observatoire  ;  1  palais  épi- 
scopal  avec  jardin,  1  bel  hùtel  de  préfecture 
avec  un  jardin  magniûque ,  1  lu >t<  1  de-ville 
dont  on  remarque  la  porte  d'entrée ,  1  pa- 
lais de  justice  ,  a  séminaires,  1  hôpital-géné- 
ral avec  ateliers  de  charité,  1  hospice  civil, 
i  bourse  de  commerce ,  1  salle  de  spectacle , 
des  casernes  pour  1,600  hommes  et  1,000 
chevaux,  a  halles,  a  prisons,  1  société  d'a- 
griculture, 1  collège  communal,  1  école  de 
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dessin,  et  1  bibliothèque  publique,  de  la- 
quelle dépendent  1  cabinet  de  physique  et 
1  cabinet  d'histoire  naturelle.  Garcassonne 
est  renommée  depuis  le  xu»  siècle  pour  ses 
nombreuses  fabriques  de  draps,  dont  une 
grande  partie  s'expédie  pour  le  Levant.  On 
y  fabrique  aussi  des  couvertures  de  laine, 
des  molletons,  des  bas,  des  toiles,  des  sa- 
vons, etc.  Il  y  a  des  tanneries,  des  papete- 
ries, des  clouteries  et  des  distilleries  d'eau- 
de-vie.  Les  produits  de  ses  manufactures, 
les  grains,  les  vins,  les  fruits,  et  les  cuirs,  for- 
ment les  articles  principaux  de  son  com- 
merce ,  favorisé  par  le  plus  beau  bassin  qui 
existe  sur  toute  la  ligne  du  canal  des  deux 
mers ,  et  qui  lui  sert  de  port.  Il  se  tient  dans 
cette  ville  4  foires  par  an  :  le  6  mars ,  1  jour  ; 
le  mardi  après  la  Pentecôte,  3  jours;  le  6 
août,  a  jours;  et  le  a5  novembre,  3  jours; 
et  3  marchés  par  semaine.  i5,653  hab.  Les 
environs  sont  fertiles  et  agréables.  La  direc- 
tion donnée  au  canal  de  Languedoc  ajoute 
à  son  utilité.  A  3/4  de  I.  de  là  on  admire  le 
pont -aqueduc  sur  le  Fresquel,et  l'ancienne 
manufacture  royale,  où  l'on  a  établi  de 
nombreux  assortimens  de  mécaniques  pour 
la  filature  de  la  laine. 

L'origine  de  Garcassonne  se  perd  dans  la 
nuit  des  temps.  Plusieurs  auteurs  lui  don- 
nent les  noms  deCartuuum  ,  Carcato ,  Car- 
cassona,  dont  aucun  n'indique  l'origine.  On 
sait  seulement  que  les  Volccs-Tectosages  fu- 
rent ses  premiers  habitans.  Du  temps  de  Ju- 
les César  elle  était  déjà  considérable.  Hono- 
rius  en  fit  par  la  suite  donation,  ainsi  que 
de  toute  la  Gaule  Narbonnaise,  aux  Visigoths 
qui ,  en  44o ,  fortifièrent  la  ville ,  et  bâtirent 
les  tours  qui  existent  encore ,  et  que  l'on  re- 
garde comme  un  monument  précieux  de 
fortification  ancienne.  En  -ai,  les  Sarrasins 
venus  d'Espagne  l'enlevèrent  aux  Visigoths, 
et  la  conservèrent  jusqu'en  759 ,  époque  où 
Pépin  le  Bref  soumit  toute  la  Septimanie  , 
et  la  réunit  à  la  couronne.  Pendant  les  guer- 
res des  Albigeois,  cette  ville  fut  souvent  prise 
et  ravagée.  En  iaa6,  Louis  vm  l'enleva  à 
ces  derniers  ;  et  enfin  Haimond  de  Trinca- 
vel ,  le  dernier  comte ,  céda  à  Louis  ix  eu 
1247  cette  ville  et  toutes  ses  prétentions  sur 
le  comté. 

L'arrondissement  de  Garcassonne  com- 
prend 1  a  cantons  :  Ahonne ,  Gapendu  ,  Gar- 
cassonne (a  justices) ,  Conques,  La  Grasse, 
Mas-Cabardès,  Monthoumet ,  Montréal, 
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Pcyriac,  Saissac,et  Tuchan;  i4>  commu- 
nes, et  85,8 1 5  hab. 

C  A  RCAST I LLO,  bourg  d'Espagne,  prov . 
et  à  7  1.  3/4  S.  E.  de  Pampeluoe  (Navarre), 
et  à  3  L  a/3  S.  de  Sanguesa ,  sur  la  rive  gau- 
che de  P Aragon. 

CARCAVELLOS,  village  du  Portugal, 
prov.  d'Estremadure,  comarca  de  Torrts- 
Vedras,  sur  une  petite  rivière,  près  de  la  mer, 
et  à  4  1-  O.  de  Lisbonne.  Il  produit  des  vin» 
renommés.  387  hab. 

CA  RG EDO ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  5  I.  1/1  N.  N.  E.  de  Burgos,  et  à  a  1.  i/3 
O.  N.  O.  de  Briviesca  ,  à  quelque  distance 
de  la  rive  droite  de  l'Ominu. 

C A RCELEN,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à81.i/4  N.  E.  de  Chinchilla  (Murcie).  a,ooo 
hab. 

GARCES,  bourg  de  France , dép.  du  Var, 
arrond.  et  a  a  I.  3/4  N.  E.  de  Brignolle, 
et  ii  5  1.  1  /a  O.  S.  O.  de  Draguignên,  sur  la 
rive  droite  de  l'Argens ,  cant.  de  Cotignac. 
Jl  y  a  a  fabriques  de  soie  ,  des  tanneries ,  et 
des  distilleries  d'eau-de-vie.  1,890  hab.  Le 
territoire  est  marneux. 

CARCHI ,  Ile  de  l'Archipel.  Voy.  KaAfti. 

G  ARC  IN  A  ,  village  du  roy.  Lombard- Vé- 
nitien ,  prov.  et  à  2 1.  1/4  N.  de  Brescia ,  distr. 
de  Gardone ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Mella, 
dans  la  vallée  de  Trompia.  11  a  1  papeterie 
et  1  forge.  4>5  hab. 

CAR  -CR A 1G,  petite  île  d'Écosse,  dans 
la  baie  de  Forth ,  à  1  1.  S.O.  de  Burntis- 
land.  Elle  est  hérissée  de  rochers. 

GARDAILLAG,  bourg  de  France  ,  dép. 
du  Lot ,  arrond.  et  à  2  1.  N.  N.  O.  de  Fi- 
geac.et  a  1 1  I.  i/3  N.  E.  de  Cahors,  cant. 
de  La  Cap»-lle-Marival.  i,5oo  hab. 

CAROAMUM,  une  des  îles  Laquedives, 
dan<*  l'océan  Indien,  près  de  la  côte  S.  O. 
de  l'Hindoustan.  Lat.  N.  io°  12'.  Long.  E. 
700  4o'. 

CARDANO,  village  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien, prov.  et  a  8  1.  î/a  N.  O.  de  Milan, 
distr.  et  a  1/2  1.  S.O.  de  Gallarate.i,a44hab. 

CARDEDEU,  bourg  d'Espagne  ,  prov. 
et  à  7  1.  N.  E.  de  Barcelone  (Catalogne),  et 
à  %  1.  a/3  N.  N.  O.  de  Mataro. 

GARDELA  ,  bourg  d'Espagne,  prov. et  à 
7  1.  N.  E.  de  Grenade. 

CARDEN  AS ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  G  1.  3/4  S.  O.  de  Logronu  (Burgos),  et  à 
1  1.  i/a  S.  S.  O.  de  ÎSajera,  sur  la  rive  droite 
de  la  rivière  de  sou  nom. 
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CAR  DES  OS  A  ,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  2  1.  3/4  N.  N.  O.  d'Avila. 

CARDENOSA,  bourg  d'Espagne ,  prvo. 
et  à  4  L  i/4  N.  de  Salamanque.  i,5oo  hab. 

GARDIEL,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
i3  1.  O.  N.  O.  de  Tolède ,  sur  la  rive  droite 
de  l'Albercbe. 

CARD1FF  ou  CAERD1F ,  ville  de  la 
principauté  de  Galles,  curnté  de  Glamor- 
gan  ,  à  10  1.  O.  de  Bristol,  et  à  3  1.  1/4  E. 
S.  E.  de  Swansea ,  sur  la  rive  gauche  du 
Taw,  qu'on  traverse  sur  un  beau  popt  de 
cinq  arches,  et  à  1/4  de  1.  de  l'embouchure 
de  cette  rivière  dans  le  canal  de  Bristol. 
Elle  est  considérée  comme  chef- lieu  du 
comté  ,  quoique  moins  belle  que  Swansea  , 
et  l'on  y  tient  les  assises.  Il  n'y  a  qu'une  église 
dont  la  tour  très-élevée  est  remarquable  par 
les  sculptures  délicates  qui  enrichissent  le 
parapet.  L'église  de  la  seconde  paroisse  fut 
détruite  en  1607  par  une  inondation  qui  ren- 
versa un  grand  nombre  d'autres  bâtimens. 
Cardin*  est  commerçant,  et  reçoit  dans  son 
port  beaucoup  de  navires.  Ses  exportations 
consistent  principalement  en  étain  laminé , 
fer  et  houille.  Le  canal  de  Glamorgan  qui 
court  parallèlement  à  la  rivière,  et  dont  un 
embranchement  communique  avec  les  usi- 
nes de  Mertbyr-Tydvil ,  d'où  l'on  tire  une 
grande  quantité  de  fonte  et  de  Ter  battu ,  fa- 
cilite son  commerce  avec  l'intérieur.  Cette 
ville  a  a  marchés  par  semaine  et  3  foires  par 
an. Elle  se  réunit  à  quelquesautres  villes  pour 
envoyer  1  membre  au  parlement.  3,5a  1  hab . 
A  i/4  de  1.,  il  y  a  une  manufacture  de  fer- 
blanc,dont  on  fait  de  grands  envois  à  Bristol. 

La  fondation  de  CardiiT  remonte  a  1079. 
Cette  ville  était  dans  l'origine  entourée  de  ' 
murailles  percées  de  4  portes.  En  1110,  Ro- 
bert Pitz-Hamon,  parent  de  Guillaume-le- 
Conquérant,  y  fit  construire  un  château- 
fort  ,  dans  lequel  on  prétend  que  Robert , 
duc  de  Normandie,  fut  détenu  pendant  26 
ans  par  sou  frère  Henri  i*r.  Ce  château 
tomba  au  pouvoir  de  Cromwell ,  par  la  tra- 
hison d'un  déserteur.  Il  n'en  reste  plus  au- 
jourd'hui que  le  mur  d'enceinte  et  l'ancien 
donjon  qui  servit  de  magasin  dans  les  guer- 
res civiles. 

CARDIGAN ,  comté  maritime  de  la  par- 
tie mérid .  de  la  princip.  de  Galles ,  borné  an 
H.  et  au  N.  E.  par  les  comtés  de  Merioneth 
et  de  Montgomery;  a  l'E.,  par  ceux  de  Rad- 
nor  et  de  Brecknock;  au  S. ,  par  celui  de 
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Caermarthen;  au  S.  0.,par  celui  d«  Pem- 
broke;  et  à  l'O.,  par  la  baie  de  Cardigan. 
11  a  environ  16  I.  de  long  sur  8  de  large,  et 
93  |.  c.  Il  est  généralement  montagneux  et 
entrecoupé  de  plaines.  Ses  principales  ri- 
vières sont  :  la  Teife,  l'A  non  ,  l'Art  h,  le 
Cledon  ,  le  Wirrai,  le  Rheidol ,  le  Towy,  et 
beaucoup  de  sources  qui  deviennent  des  tor- 
rents impétueux  dans  la  saison  des  pluies. 
Le  climat  est  tempéré  dans  les  plaines.  L'a- 
griculture y  est  peu  soignée  ;  près  de  la  mer 
on  engraisse  les  terres  avec  des  plantes  ma- 
rines, et  l'on  obtient  d'abondantes  récoltes 
d'orge  :  celles  de  froment  ne  suffisent  pas  à 
la  consommation.  On  élève  de  nombreux 
troupeaux  de  moutons  sur  les  montagnes  du 
N.  E.,  et  du  gros  bétail  dans  les  vallées.  La 
baie  de  Cardigan  est  très-poistouoeuse.  Ce 
comté  est  riche  en  mines  de  plomb  tenant 
argent,  et  en  cuivre.  Ces  mines  étaient  d'un 
assez  bon  rapport  dans  le  xvii*  siècle;  elles 
ont  été  négligées  depuis  a  cause  de  la  rareté 
du  bois  et  de  la  houille.  Les  bestiaux  et  la 
laine  sont  les  principaux  objets  de  commerce 
du  Cardigan  ;  une  grande  partie  de  la  laine 
y  est  fabriquée  pour  l'usage  des  babitans.  Les 
maisons  des  gens  de  la  campagne  sont  assez 
mal  construites  en  terre.  La  mercause  beau- 
coup de  ravages  sur  la  côte.  Le  canton  de 
Caotrof-Gvtaclod ,  ou  le  canton  des  terres 
basses,  a  été  entièrement  submergé. 

Le  comté  de  Cardigan  est  divisé  en  6  hun- 
dreds  :  Geneur-Glyn ,  liar  inférieur,  llar  su- 
périeur, Moyddyn,  Penarth,  et  Troedyraur. 
Il  contient  5  villes  à  marché,  65  paroisses, 
et  57,784  bab.  11  envoie  a  membres  au  parle- 
ment. Le  chef-lieu  porte  le  même  nom. 

CARDIGAN,  ville  de  la  princip.  de  Galles, 
chef-lieu  de  comté,  à  8  1.  N .  O.  de  Caermar- 
tben ,  sur.la  rive  droite  et  à  1  1.  de  l'embou- 
chure de  la  Teife.  Elle  est  ancienne  et  assez 
grande, et  était  autrefois  entourée  de  murail- 
les et  défendue  par  un  château.  Elle  a  1  vieille 
église  spacieuse,  avec  des  tourelles  gothi- 
ques d'une  architecture  très-légère,  1  mai- 
son de  ville  bâtie  en  1764,  1  hospice  fondé 
en  1773,  et  1  prison  pour  le  comté  construite 
en  1793.  Son  commerce  est  considérable. 
Son  port  est  très -fréquenté.  Cardigan  a  a 
marchés  par  semaine  et  4  foires  par  an.  Il 
se  réunit  à  Aberistwith,  à  Llanbedaret  à 
Ai  dpar  pour  envoyer  un  membre  an  parle- 
ment. a,397  hab.  En  n36,  les  Gallois  dé- 
firent les  Anglais  dans  les  environs. 


GARD 

CARDIGAN-BAY,  baie  formée  par  le 
canal  Saint-George,  sur  la  côte  occid.  de 
la  princip.  de  Galles,  entre  le  cap  Strumble 
(5i*  57'  de  lat.  N.),  et  le  cap  Aberdaron 
(5a-  4a'),  éloignés  l'un  de  l'autre  de  16  I. 
Elle  baigne  les  comtés  de  Caernarvon ,  de 
Merioneth  ,  de  Cardigan  ,  et  de  Pcmbroke. 
Cette  baie  en  forme  elle-même  quelques 
autres ,  telles  que  celles  de  Nev*  port  et  de 
Fishguard  ;  parmi  les  rivières  qu'elle  reçoit 
on  remarque  la  Teife  ,  l'Ystwith,  le  Rhei- 
diol ,  le  Do  Vf  y ,  et  le  Mawddach. 

CARD1GOS,  bourg  de  Portugal,  prov. 
d'Alentejo ,  comarca  de  Crato ,  sur  la  route 
d'Abrantes  à  Castello  Branco ,  et  à  8  1.  E. 
de  Thomar. 

CARDINALE,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Calabre  Ultérieure  n»,  distr.  et 
a  7  1.  1/9  S.  S.  O.  de  Catanzaro,  cant.  et  à 
1 1.  i/3  S.  S.  E.  deChiaravalle,  prés  de  l'An- 
cinale.  tl  a  1  fabrique  de  draps.  a,368 
hab. 

CARDIOTISSA,  lie  de  l'Archipel ,  entre 
Polycandro  et  Sikino,  gouv.  du  Capitan-Pa- 
cha ,  sandjak  de  Naxie.  On  n'y  voit  qu'une 
chapelle  dédiée  à  la  Sainte-Vierge.  Elle  est 
inhabitée. 

CARDITELLO,  château  royal  du  roy. de 
Naples,  prov.  de  la  Terre  de  Labour,  distr. 
et  à  3  1.  O.  de  Caserte ,  cant,  et  â  1  I.  i/a  S. 
S.  O.  de  Capoue.  Il  y  a  1  belle  galerie  de  ta- 
bleaux ,  1  haras  royal  et  1  vaste  parc. 

CARDITO,  village  du  roy.  et  delà  prov. 
de  Naples ,  distr.  de  Casoria,  cant.  de  Cai- 
vano,  à  a  I.  i/a  N.  de  Naples.  On  y  élève 
beaucoup  de  vers  à  soie.  a,73o  hab. 

CARD1 V A ,  une  des  îles  Maldives ,  dans 
l'océan  Indien,  au  8.  O.  de  l'Hindoustan, 
entre  l'Atoll-Padypolo  et  l'île  Gafor,  sous 
4*  59'  de  lat.  N.  et  71  •  10'  de  long.  E. 

CARDO,  village  de  111e  de  Corse ,  arrond. 
et  à  i/a  I.  O.  N.  O.  de  Bastia  ;  chef  lieu  du 
cant.  de  Pietra-Bngno. 

CARDON  A  ,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à 
18  L  N.  E.  de  Lerida  (Catalogne) ,  et  à  5  1. 
N.  N.  O.  de  Manresa  ,  près  du  confluent  du 
Cardonero  et  du  Bindassaes,  sur  un  plateau 
qui  est  à  311  toises  au-dessus  du  niveau  de 
la  mer.  Elle  est  entourée  de  murailles  et  dé- 
fendue par  un  château-fprt  qui  la  domine  , 
et  d*où  la  vue  s'étend  au  loin  sur  de  petites 
montagnes.  Cette  ville  renferme  a  église» 
paroissiales,  1  couvent,  1  hôpital,  a  hospi- 
ces ,  et  des  fabriques  d'étoffes  de  soie ,  de 
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draps  communs ,  de  serges ,  de  toiles ,  de 
coutellerie  et  de  quincaillerie.  2,400  hab. 

Il  y  a  près  et  au  S.  O.  une  montagne  re- 
gardée comme  une  de»  plus  singulières  cu- 
riosités de  l'Espagne.  Cette  montagne  a  en- 
viron 5oo  pieds  de  hauteur,  1  1.  de  circonfé- 
rence, et  est  presque  entièrement  formée  de 
sel  gemme  de  différentes  couleucs,  si  dur  et 
si  transparent,  qu'on  le  travaille  comme  le 
cristal.  Ce  sel  sert  à  faire  des  vases,  des  urnes, 
des  flambeaux,  etc.  11  se  dissout  difficilement 
dans  l'eau  ,  et  l'on  a  remarqué  que  cette 
montagne  n'a  pas  diminué  sensiblement  de 
volnme.  L'extraction  du  sel  s'y  fait  a  ciel 
ouvert  et  par  tailles  horizontales  ;  l'abattage 
de  la  roche  se  commence  avec  la  poudre  à 
canon  et  s'achève  avec  le  pic  ;  les  quartiers 
un  peu  gros  sont  transportés  dans  un  atelier 
voisin  où  ils  sont  égrugés ,  et  de  la  le  sel 
passe  sans  autre  préparation  dans  les  ma- 
gasins du  gouvernement.  On  assure  qu'il 
s'en  vend  pour  un  million  de  francs  par  an. 

CARDON ERO,  rivière  d'Espagne,  qui 
prend  sa  source  dans  les  Pyrénées ,  prov.  de 
Lerida  (Catalogne),  à  3  I.  i/a  S.  E.  d'Ur- 
gel,  passe  près  de  Cardona ,  où  elle  reçoit  le 
Bindassaes ,  et  se  joint  au  Llobregat ,  sous 
les  murs  de  Manresa,  après  un  cours  de  i5 1. 
du  V  au  S. 

CARDOSIO,  village  du  grand  duché  de 
Toscane ,  prov.  de  Florence ,  vicariat  et  à 
a  I.  N.  E.  de  Pietra-Santa.  Il  y  a  dans  les  en- 
virons des  carrières  d'ardoise. 

CAR  OOSO  (  EL  ) ,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  1 4  I.  3/4  N.  de  Guadalaxara ,  a  la  source 

du  J  a  rama. 

CARDOZ ,  montagne  du  Brésil ,  prov.  de 
S.  Paul ,  distr.  de  Curytiba ,  près  de  la  côte 
de  l'Atlantique.  Lat.  S.  a4°  58'  45'.  Long. 
E.  5o°3a'4i'. 

CARDROSS,  village  d'Écosse ,  comté  et 
presbytère  de  Dunbarton  ,  sur  la  rive  droite 
de  la  Clyde,  à  3  I.  3/4  N .  O.  de  Glasgow.  11 
a  des  manufactures  de  toile  de  coton  et  des 
blanchisseries  considérables.  3, io5  hab. 

CAR-DYKE,  canal  d'Angleterre ,  comté 
de  Lincoln;  il  commence  à  la  rivière  Wel- 
land  ,  à  3/4  de  I.  O.  de  Market  Deeping ,  se 
dirige  vers  le  N.,  en  passant  près  et  à  TE. 
de  Bourne ,  et  se  termine  à  4  !•  S.  E.  de 
Lincoln.  Son  étendue  est  d'environ  i3  1.  Plu- 
sieurs canaux  d'assainissement,  pratiqués 
dans  les  marais  qui  bordent  la  rive  droite 
du  Witbaiu ,  fonteommuniquer  cette  rivière 

T.  11. 


avec  le  Car-Dyke.  On  croit  que  ce  c anal  est 
l'ouvrage  des  Romains,  et  qu'il  était  dans 
l'origine  plus  long  et  plus  profond  qu'il  n« 
l'est  maintenant. 

CAREAN ,  rivière  de  la  presqu'île  de  Ma- 

laCCa.   Vo%J.  PlAYA. 

CARE1RAS,  rivière  du  Portugal,  prov. 
d'Alentejo.  Elle  sort  de  la  serra  de  Caldei- 
raô ,  frontière  de  la  prov.  d'AJgarve ,  coule 
de  l'O.  a  l'E. ,  et  se  perd  dans  le  Tage  par 
la  rive  droite,  sur  les  limites  de  l'Alentejo  et 
de  PAlgarve,  après  un  cours  d'environ  1 1  1. 

CARELIE,  ancienne  contrée  de  Russie, 
en-Europe,  répartie  entre  les  gouv.  de  Vi- 
borg,  de  Kuopio,  d'Olonetz,  et  d'Arkbangel. 
Les  babitans  sont  de  race  finnoise,  et  parlent 
encore  un  dialecte  mêlé  de  finnois  et  de  russe 
qu'Us  nomment  car*  lien.  Partie  d'entre  eux 
est  de  la  religion  luthérienne ,  le  reste  suit  le 
rit  grec.  Pendant  les  guerres  civiles  de  la 
Russie,  les  rois  de  Suède  s'emparèrent  d'une 
grande  portion  de  celte  contrée  ;  mais ,  en 
1710,  elle  fut  reprise  et  assurée  à  la  Russie 
par  les  traités  de  Neistad  et  d'Abo ,  ainsi 
que  par  les  traités  subséquens.  On  ne  com- 
prend pins  actuellement  sous  le  nom  de  Ca- 
relie  que  les  environs  de  Kexholm ,  dans  le 
gouv.  de  Viborg. 

CAREMATA  ou  CARIMATA  ,  lie  de 
l'archipel  Asiatique,  près  de  la  côte  occid. 
de  l'île  de  Bornéo.  Lat.  S.  i°  33'.  Long.  E. 
1060  3o'.  Elle  donne  son  nom  au  détroit  qui 
sépare  Bornéo  de  Billiton.  Sa  circonférence 
est  de  5  1.  Elle  est  trèaélevée  et  couverte  de 
bois. 

CAREMBOULES,  peuple  de  la  partie 
mérid.  de  Madagascar,  aux  environs  du  cap 
Sainte-Marie.  Leur  pays  s'étend  depuis  la 
rivière  Machicora  jusqu'à  celle  de  Manam- 
bouve. 

CARENAS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  3  1.  S.  O.  de  Calatayud  (  Aragon) ,  sur  la 
rive  droite  de  la  Mesa. 

C  ARENOAR,  ville  de  Perse,  dans  le  Kho- 
raçan ,  à  19  1.  N.  E.  de  Mechehed.  En  laai, 
elle  fut  pri»e  par  les  Monghols. 

CARENNAC,  bourg  de  France,  dép.  du 
Lot ,  arrond.  et  à  6  I.  a/3  N.  E.  de  Gourdon, 
et  à  1  a  1.  3/4  N.  N.  E.  de  Cabors ,  oant.  de 
Vairac  ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Dordogne. 
1,195  hab. 

CARENTAN,  ville  de  France,  dép.  de 
la  Manche,  arrond.  et  a  5  1.  i/a  N.  N.  O. 
de  Saint  Lô,  et  a  7  1.  1/4  N.  N.  E.  de  Cou- 
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tances  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  gau- 
che et  à  a  1.  3/4  de  l'embouchure  de  la 
Tante  dans  la  mer,  au  milieu  de  marais. 
CVst  une  pince  mal  fortifiée  et  malsaine, 
résidence  d'un  garde  d'urtillerie  de  la  di- 
rection de  Cherbourg.  Elle  a  un  château- 
fort  ;  de»  fabriques  de  dentelles  et  de  toi- 
les de  coton ,  et  fait  commerce  de  chevaux, 
bestiaux  ,  grains,  cidre,  beurre  ,  poisioo 
de  mer,  chantre,  lin,  et  miel.  D»  s  foires  de 
3  jours  y  no  t  lieu  le  9  novembre  et  le  1"  lundi 
de  janvier.  2,717  naD> 

CARENTOIR,  village  de  France ,  dép. 
du  Morbihan  ,  arrond.  et  à  1 1  1.  E.  N.  E.  de 
Vanni  s  ;  chef-lieu  de  cant.  56o  hab.  On 
trouve  dans  les  environs  des  cristaux  blancs 
qui  ressemblent  un  peu  à  ceux  du  Rhin. 

CARfcW  ,  village  de  la  princip.  de  Gal- 
les, comté  et  à  1  1.  i/a  E.  de  Pembrokc, 
hundred  de  Narberth.  On  y  voit  les  restes 
d'un  beau  château.  975  hab. 

C  ARGEGHE,  village  de  l'île  de  Sardai- 
gne,  div.  et  â  a  1.  S.  8.  E.  de  Sassari.  11  y  a 
des  eaux  minérales. 

CARGHÈSE,  village  de  l'île  de  L.orse , 
arrondissement  et  à  4  1.  3/4  N.  N.  0.  d'A- 
jaccio  ,  canton  de  Sevinfuori ,  sur  la  Mé- 
diterranée. Il  y  a  dans  les  environs  de  beaux 
granits  de  diverses  couleurs. 

CARG1LL ,  village  d'Ecosse ,  comté  et  à 
3  1.  1/4  N.  E.  de  Perth,  et  a  la  même  dis- 
tance S.  E.  de  Dunkeld  ,  sur  la  rive  gauche 
du  Tay.  1,617  bab.  Il  y  a  dans  les  environs 
des  carrières  de  pierre  calcaire  et  de  pierre 
de  taille ,  ainsi  que  des  restes  de  temples  de 
druides  et  d'un  camp  romain. 

CARGUAIRAZO  ou  CARGAVIRAZO, 
montagne  volcanique  de  la  chaîne  des  An- 
des ,  dans  la  Nouvelle -Grenade  ,  anc.  roy. 
et  à  a8 1.  S.  de  Quito,  au  N.  E.  du  Chimbo- 
razo.  Elle  s'élève  au-delà  de  la  ligne  des  nei- 
ges perpétuelles.  On  cultive  sur  le  pen- 
chant une  grande  quantité  d'orge.  En  1698, 
le  sommet  de  cette  montagne  s'affaissa  par 
fuite  d'un  tremblement  de  terre,  et  la  neige 
dont  iî  était  couvert  s'étant  fondue,  produisit 
des  torrens  impétueux  qui  dévastèrent  tout 
le  pays  environnant.  Ce  même  tremblement 
4e  terre  engloutit  Hambato  et  Tacunga,  vil- 
les voisines,  et  des  milliers  d'habitans. 

CAR1IAIX,  Vobcakium,  ville  de  France, 
dép.  du  Finistère,  arrond.  et  à  9  1.  E.  de 
CUât^aulin  ,  et  à  1 1  I.  1/4  N.  E.  de  Qnim- 
per  ;  chef-lien  de  cant. ,  près  de  la  rive  gau- 
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che  de  l'Hières ,  sur  une  montagne  élevée 
dont  l'accès  est  facile  à  défendre.  Elle  a  1 
belle  place  de  marché  et  1  jolie  promenade 
nommée  le  Champ  de  Mars.  Carhaix  a  des 
papeteries,  des  tanneries,  et  des  fabriques 
de  chapeaux  communs.  Son  principal  com- 
merce consiste  en  draperies  et  merceries. 
Il  s'y  tient 3  foires  par  an  :  à  la  rni  carême  , 
4  jours,  et  le  ag  juin  et  le  Ie*  novembre; 
les  négocia ns  de  Tours  et  de  Falaise  y  ap- 
portent des  étoffes  de  laine  communes.  1,734 
hab.  Patrie  de  Théophile  Malo  de  La  Tour 
d'Auvergne  -Coret ,  descendant  du  grand 
Turenne ,  proclamé  le  premier  grenadier  de 
France  pendant  la  guerre  de  la  révolution, 
et  auteur  d'un  traité  des  origines  galloi- 
ses et  d'autres  ouvrages  encore  manuscrits. 
A  quelque  distance  de  la  ville  est  un  sou- 
terrain qu'on  croit  être  un  aqueduc  fait 
par  les  Gaulois  pour  conduire  l'eau  d'un 
champ  voisin  jusqu'à  la  ville.  Carhaix , 
Keraës  ou  kerahès,  est  un  des  points  sur 
lesquels  l'érudition  bretonne  s'est  le  plus 
essayée.  On  a  prétendu  qu'il  tenait  son  nom 
de  la  princesse  Ahès, fille  de  Conan-Meriadec 
ou  du  roi  Gralon  qui  le  fît  bâtir ,  et  l'enri- 
chit de  deux  beaux  chemins,  conduisant 
l'un  à  Rrest  et  l'autre  à  Nantes,  dont  on 
voit  encore  des  portions  nommées  en  langue 
du  pays  Kmt  Ahès ,  chemin  d' Ahès.  La 
Tour-d'Auvergne  prétend  que  c'était  le  chef- 
lieu  des  Osismii  et  le  Forganium  ou  Vor- 
ffium  de  Strabon ,  de  Ptolémée ,  de  Pompo- 
nius  Mêla,  etc.  On  croit  qu'Aetîus,  gou- 
verneur des  Gaules,  en  est  le  fondateur. 
C'est,  dit  la  Tour  d'Auvergne ,  le  lieu  de 
l'Armorique  où  l'on  parle  le  bas-breton  le 
plus  pur.  Carhaix  a  été  le  théâtre  de  plusieurs 
guerres  sanglantes. 

CARHAM,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Northumberland ,  ward  de  Glendale  ,  à 
3/4  de  1.  S.  O.  de  Coldstream.  Pop.  de  la 
paroisse  :  1,370  hab.  Les  environs  ont  été  le 
théâtre  de  plusieurs  batailles.  En  i37o,  les 
Anglais  y  furent  défaits  par  les  Écossais. 

CARIA,  ville  delà  Turquie  d'Asie,  foy. 

GxBAIL. 

CARIACO,  golfe  formé  par  la  mer  des 
Antilles  sur  la  côte  du  Caracas  ,  prov.  de 
Cumana  ;  il  a  i3  1.  de  long  sur  3  à  4  1*  de 
large.  Le  milieu  se  trouve  par  io°  3o'  de 
lat.  N. ,  et  66*  ao'  de  long.  O.  Il  est  très- 
profond  et  les  eaui  en  sont  tranquilles.  De 
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sent  de  tous  le»  vents ,  eicepté  de  celui  du 
S.  E.  Suivant  M.  de  Huwboldt ,  il  partît 
avoir  quelque  communication  avec  les  vol- 
cans  de  Cumucuta.  Cumana  est  bâti  sur  la 
rive  mer  ni.,  et  Gariaco  à  l'extrémité  orient. 

CARIACO,  rivière  du  gouv.  de  Caracas, 
prov.  de  Cumana.  Elle  est  formée  de  plu- 
sieurs ruisseaux  qui  descendent  de  la  sierra 
de  Paria,  coule  vers  PO.,  et  se  jette  dans  le 
golfe  de  son  nom ,  après  un  cours  d'environ 
81. 

CARIACO,  ville  du  Caracas,  prov.  et  à 
1 4  I.  E.  de  Cumana ,  sur  la  petite  rivière  et  à 
l'extrémité  orientale  du  golfe  de  même  nom . 
Lat.  N.  io°  3o\  Long.  O.  65°  59'.  Le  com- 
merce y  est  très-actif.  6,5oo  hab.  Le  terri- 
toire produit  de  beau  coton,  du  cacao,  et  du 
sucre. 

CABJAIVS,  peuple  de  l'empire  Birman, 
dans  les  parties  mérid.  des  prov.  de  Pégou 
et  d'Aracan.  Les  Carians  habitent  un  pays 
montagneux  et  infesté  de  tigres  et  d'autres 
bétes  fauves;  ils  sont  pasteurs,  et  quoique 
leur  sol  soit  fertile,  ils  ne  le  cultivent  pas. 
Ce  peuple  est  ignorant ,  pacifique ,  et  hos- 
pitalier; il  parle  un  dialecte  qui  diffère  éga- 
lement de  la  langue  des  Birmans  et  de  celle 
desPégouans.  Il  habite  dans  des  villages  qui 
forment  chacun  séparément  une  commu- 
nauté particulière. 

C  AMI  ATI,  Patbbrum,  ville  du  roy.  de 
N  a  pies,  prov.  de  la  CalabreCitérieure,  distr. 
et  à  61.  S.  E.  de  Rossano,età  i4  1.  E.  N.B. 
de  Cosenw  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  un  pro- 
montoire baigné  par  la  mer  Ionienne.  Siège 
d'an  évèché  suffragant  de  Santa  -Severina. 
Elle  est  entourée  de  murailles.  Il  y  a  î  ca- 
thédrale, 4  autres  églises,  î  séminaire  dio- 
césain ,  et  î  maison  de  secours.  On  y  élève 
beaucoup  de  vers  a  soie.  i,aoohab.  L'on  re- 
cueille dans  les  environs  la  meilleure  manne 
de  la  Calabre.  Les  côtes  fournissent  du  pois- 
son en  abondance. 

CARIBES,  peuples  indiens  de  l'Améri- 
que, f  o>/.  Cabaïbbs. 

CARIBOU,  île  de  l'Amérique  sept.,  dans 
la  Nouvelle-Bretagne,  dans  la  partie  orient, 
du  lac  Supérieur,  a  10  1.  des  côtes  du  Haut- 
Canada,  dont  elle  dépend.  Lat.  N.  47°. 
Long. 0.88°.  Elle  a  51.  de  long  et  a  de  large. 

CARIBS-LANDS,  un  des  quartiers  de  la 
partie  sept,  de  l'île  Saint- Vincent ,  dans  les 
Antilles ,  ainsi  nomme  parce  qu'il  est  habité 
par  plusieurs  familles  de  Caraïbes  noirs, 
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reste  de  la  population  primitive ,  confondue 
aujourd'hui  avec  les  nègres. 

CARIEY,  peuplade  indienne  de  la  Nou- 
velle-Grenade, qui  habite  sur  les  rives  de 
à  Apapuris,  de  la  Piraparana  et  de  la  Ta- 
raira,  entre  o°  et  i"  de  lat.  S.,  et  entre  7a* 
ao'  et  ;3°  ao'  de  long.  O. 

CATUFE,  Cbuifjb,  bourg  du  roy.  deNa- 
ples,  prov.  de  la  Principauté  Ultérieure, 
distr.  et  à  3  1.  3/4  S.  S.  E.  d'Ariano ,  cant. 
de  Caslello  délia  Baronia.  Il  y  a  1  collégiale , 
1  couvent,  1  hôpital,  1  école  de  belles -let- 
tres ,  et  1  maison  de  charité.  a,3oo  hab. 

CARlGNAN,fTartft*«iw,ville  des  États- 
Sardes,  div.,  prov.  et  à  4  1.  3/4  S.  de  Tu- 
rin, et  à  1  1.  î/a  N.  N.  O.  de  Carmagnole  ; 
chef-lieu  de  mand. ,  sur  la  rive  gauche  du 
Pô  qu'on  y  traverse  sur  un  pont  de  bois.  Il 
y  a  d'anciennes  murailles ,  1  belle  place  or- 
née de  portiques,  1  église  d'une  belle  ar- 
chitecture, 4  couvens,  1  collège,  a  hôpi- 
taux, et  des  filatures  de  soie  ;  on  y  fabrique 
des  confitures  d'ecorce  de  citron  renom- 
mées. Elle  a  donné  son  nom  a  une  branche 
de  la  maison  de  Savoie ,  dont  la  souche  est 
Thomas ,  le  plus  jeune  des  fils  du  duc  Char- 
les Emmanuel  i»r.  7,339  hab.  Le*  environs 
produisent  beaucoup  de  soie.  Cette  ville  fut 
prise  plusieurs  fois ,  notamment  en  1 544  par 
les  Français  qui  la  démantelèrent ,  mais 
épargnèrent  le  château. 

CAR1GNAN ,  ville  de  France,  dép.  des 
Ardennes ,  arrond.  et  a  4  1.  E.  S.  E.  de  Se- 
dan ,  et  à  8  I.  E.  S.  E.  de  Mésières  ;  chef- 
lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  droite  du  Chiers. 
Elle  a  une  fabrique  de  fer-blanc,  et  fait 
commerce  de  grains  et  d'étoffes  de  laine. 
i,5oo  hab. 

CARIGNANO  ,  ville  des  États-Sardes. 
Voy.  Cabigra». 

CARI  MON,  île  de  l'archipel  Asiatique, 
près  de  l'extrémité  mérid.  de  la  presqu'île 
de  Malacca,  à  l'E.  de  Sumatra.  Lat.  N.  i\ 
Long.  E.  101°  10'.  Elle  a  4  L  i/a  de  long 
sur  1  ou  a  de  large. 

CAR1M0N-JAV  A,  groupe  de  petites  îles 
de  l'archipel  de  la  Sonde,  à  a5  1.  N.  de  la 
côte  sept,  de  l'île  de  Java.  Lat.  S.  5*  45'.  ' 
Long.  E.  107°  5a'.  La  principale  de  ces  îles 
se  nomme  Carimon-Java ,  et  a  plus  de  61. 
de  tour.  Elle  est  trèa-élevée.  On  peut  s'y  pro- 
curer de  l'eau  douce  et  du  bois.  Les  Hollan- 
dais y  ont  formé  un  petit  établissement. 

CAR1NABAD,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu- 
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rope  ,  sandjak  et  a  56  1.  S.  de  Silistri ,  et  à 
7  1.  O.  d'Aïdos.  Il  a  des  tanneries. 

CARlflENA,  Cab*,  petite  ville  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  8  1.  3/4  S.  O.  de  Saragosse 
(Aragon).  Elle  a  1  église  paroissiale  et  a 
couvens.  Elle  est  renommée  pour  la  bonté 
des  vins  qu'on  récolte  sur  son  territoire. 
a,ou<  hab. 

CAR1NHENDA,  rivière  du  Brésil,  prov. 
de  Minas  Geraes.  Elle  prend  sa  source  snr 
le  versant  orient,  delà  sériai  de  S.  Domingo, 
sur  la  frontière  dé  la  prov.  de  Goyaz,  coule 
au  N.  E. ,  forme  pendant  environ  ta  I.  la  li- 
mite sept,  du  distr.  de  Paracatu  ,  et  se  jette 
dans  le  Rio  S.  Francisco,  par  ii°  ai'  de  lat. 
S.  ,apres  un  cours  de  a8  l.en  partie  navigable. 

CARI  M,  bourg  de  Sicile,  prov.,  distr. 
et  à  4  1.  O.  N.  O.  de  Palerme;  chef  lieu  de 
cant. ,  sur  la  rivière  de  son  nom ,  et  près 
d'un  petit  golfe.  11  y  a  un  château  gothique. 
a,ooojiab.  qui  s'adonnent  a  la  pèche.  Près 
et  au  N.  O.  de  ce  bourg,  on  voit  les  ruines 
à'Iiyerara ,  patrie  de  la  célèbre  Lais. 

CARlMSH,cap  sur  la  côte  S.  O.  d'Ir- 
lande. Lat.  N.  5i°  37'.  Long.  O.  ia»  18'. 

CAR1NOLA,  ville  du  roy.  de  Naplea, 
prov.  de  la  Terre  de  Labour,  distr.  et  à  7  I. 
i/4  E.  de  Gaëte,  et  à  7  1.  a/3  O.  N.  O.  de 
Caserte  ;  chef- lieu  de  cant.,  au  pied  du 
mont  Gallicola ,  dans  un  pays  malsain.  Cette 
▼ille,  autrefois  épiscopale,  a  1  belle  cathé- 
drale ,  1  église  collégiale ,  1  séminaire  assez 
vaste ,  et  1  couvent  de  franciscains.55o  hab. 
Son  territoire  produit  des  vins  renommés. 
On  prétend  qu'elle  occupe  l'emplacement 
du  Foro  Claudio ,  construit  par  les  Lom- 
bards en  io58. 

CARINTHIE,  Karn<fon,anc.  prov.  de 
l'empire  d'Autriche,  qui  avait  le  titre  de 
duché,  et  se  divisait  en  haute  et  basse.  Elle 
forme  aujourd'hui  les  cercles  de  Klagcnfurt 
et  de  Villach,  du  roy.  d'Hlyrie.  Sa  longueur 
de  l'E.  a  l'O.  était  d'environ  ao  1.,  sa  largeur 
moyenne  de  1  a  à  1 5 1. ,  et  sa  su  pcrBcie  de  56g  1. 
C'est  un  pays  couvert  de  montagnes  ;  quel- 
ques-unes sont  si  rapprochées,  qu'elles  lais- 
sent à  peine  quelques  vallées  entre  elles.  Sur 
'  les  frontières,  a  l'O.  et  au  N.  O.,  s'étendent 
les  Alpes  Noriques,  et  an  S.  les  Alpes  Car- 
niques  et  Juliennes.  Parmi  les  nombreuses 
rivières  de  la  Carinthie,  la  Drave  est  la  prin- 
cipale ;  elle  traverse  cette  province  dans 
toute  sa  longueur,  et  y  reçoit  beaucoup  de 
petits  ruisseaul.  La  nature  du  terrain  a  beau- 
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coup  contribué  a  former  un  grand  nombre 
de  lacs  dont  les  plus  considérables  sont 
ceux  de  Millstadt,  d'Ossiachet  de  klagen- 
furt.  Le  climat  est  sain ,  mais  froid  et  varia- 
ble; cependant  le  cercle  de  klagenfurt  est 
moins  froid  que  celui  de  Villach.  Le  sol 
est  généralement  peu  fertile ,  et  on  ne  com- 
pte qu'environ  un  7*  de  terres  labourables; 
le  reste  se  compose  de  pâturages ,  de  bois  et 
de  terres  incultes.  Dans  les  plus  grandes 
vallées,  on  cultive  le  froment ,  l'avoine  ,  le 
millet  et  le  sarrasin ,  et  sur  les  montagnes 
le  seigle  et  l'orge  :  tous  ces  grains  sont  loin 
de  suffire  à  la  consommation.  Près  du  Wolfs- 
berg  et  dans  quelques  autres  parties  on  ré- 
colte du  vin  assez  médiocre  ;  la  vallée  de 
Lavant,  la  plus  fertile  du  pays  ,  fournit  en 
abondance  des  fruits;  dans  quelques  en- 
droits on  cultive  avec  succès  le  chalivre  et 
le  lin.  Le  froid  empêche  de  multiplier  le  bé- 
tail. La  laine  des  moutons  de  laCarinthie  est 
estimée.  On  soigne  beaucoup  l'éducation 
des  abeilles  ,  et  depuis  peu  on  élève  des 
vers-à-soie.  Les  épaisses  forêts  servent  d'a- 
sile à  des  ours,  à  des  chamois  et  à  d'autres 
bètes  fauves.  Plusieurs  mines  fournissent  de 
l'argent  mêlé  de  plomb; celles  deMiesIding 
et  de  Steinfeld  donnent  de  l'argent  pur.  On 
a  découvert  il  y  a  peu  de  temps,  près  de  Kap- 
pel,  une  mine  de  mercure  dont  le  produit  est 
considérable,  et  dans  quelques  endroits  du 
cuivre  en  petites  lames.  Le  fer  se  trouve 
partout  ;  chaque  année  on  en  expédie  au- 
dehors  une  quantité  considérable.  Les  mi- 
nes les  plus  renommées  de  Ja  Carinthie  sont 
celles  de  plomb,  et  particulièrement  celle 
de  Bleiberg  dont  le  métal ,  le  plus  pur  de 
l'Europe,est  avantageusement  connu  dans  le 
commerce  sous  le  nom  de  plomb  jaune  de 
Villach;  cette  seule  mine  est  d'un  revenu 
net  de  65o,ooo  fr.  11  y  a  aussi  de  la  calamine 
et  du  bismuth,  des  carrières  de  beau  mar- 
bre blanc ,  et  dans  quelques  endroits  des 
pierres  précieuses.  Parmi  les  principales 
manufactures,  on  remarque  celles  qui  pro- 
duisent l'acier  bien  connu  sous  le  nom  de 
Brescia  ,  celles  d'armes  a  feu ,  de  fer  blanc, 
de  plomb ,  etc.  On  prépare  aussi  une  grande 
quantité  de  peaux  de  boucs  et  de  cha- 
mois. Le  commerce  consiste  en  produc- 
tions de  la  province,  et  en  bêtes  à  cornes 
pour  Venise  et  autres  marchés  d'Italie. 

Les  Carinthiens  parlent  un  dialecte  qui 
ressemble  à  celui  des  Slaves  de  la  Basse  Sty- 


Digitized  by  Google 


CARI 

rie.  Quoiqu'ils  soient  pour  la  plupart  d'ori- 
gine allemande,  et  qu'ils  aient  des  rapports 
fréquens  avec  l'Allemagne ,  ils  participent 
en  quelque  sorte  du  caractère  et  des  habi- 
tudes des  I  taliens,  et  sont  généralement  gais  ; 
un  genre  de  vie  simple  et  paisible  leur  con- 
vient, et  quelquefois  les  conduit  à  l'indo- 
lence et  à  l'oisiveté  ,  disposition  qui  les  rend 
ignorans  et  superstitieux.  Ils  ont  embrassé 
le  christianisme  dans  le  wvf  siècle ,  et  sont 
demeurés  depuis  cette  époque  fortement  at- 
tachés à  l'église  romaine;  car  dans  tout  le 
pays  on  compte  a  peine  17,000  luthériens. 
Avant  les  réformes  introduites  par  Joseph  11, 
il  y  avait  beaucoup  de  couvens  ;  il  n'y  en 
a  maintenant  qu'une  vingtaine. 

La  Carinthie  Gt  autrefois  partie  de  l'an- 
cien duché  de  Bavière  ;  Gharlemagne  en 
donna  le  gouvernement  a  Ingevon.Ottocare, 
roi  de  Bohème ,  qui  s'en  était  emparé ,  en 
fut  chasse  par  l'empereur  Rodolphe  1",  qui 
en  investit,  en  ia8a,  Mjenard ,  comte  de 
Tyrol ,  à  condition  que  cette  province  re- 
viendrait, a  défaut  d'héritier  mâle,  aux 
ducs  d'Autriche  ,  ce  qui  arriva  en  i3ai  après 
la  mort  d'Henri,  fils  de  Menard.  En  1809,1a 
Haute  Carinthie  fut  cédée  à  la  France  et 
réunie  aux  provinces  Illyriennes ,  jusqu'en 
1814»  qu'elle  fut  restituée  à  l'Autriche,  et 
passa  avec  la  Basse  Carinthie  au  royaume 
d'Illyrie. 

C  A  RIPE,  chef-lieu  des  missions  des  In- 
diens Chaymas,  dans  le  gouv.  de  Caracas, 
prov.  et  à  14  1.  S.  S.  E.  de  Cumana ,  dans 
une  vallée  plantée  de  palmiers  et  entourée 
de  montagnes  calcaires.  Lat.  N.  io°  10'  i4'. 
Long.  O.  66*  i3'  45'.  A  4i  a  toises  au  dessus 
du  niveau  delà  mer. 

CARISBROOK,  village  d'Angleterre, 
dan*  la  partie  occid.  de  l'Ile  de  Wight, comté 
de  Southampton  ,  hundred  de  West-Medi- 
na,  à  1/4  de  1.  S.  O.  de  Newport.  Autrefois 
considérable  ,  il  n'est  plus  remarquable  que 
par  deux  anciens  édifices ,  l'église  et  le  châ- 
teau. L'église  faisait  partie  d'un  couvent  si- 
tué sur  une  hauteur  en  face  de  celle  où  est 
encore  le  vieux  château.  Ce  dernier  est  en- 
touré d'un  fossé  profond ,  et  de  fortifications 
qui  ont  environ  1/3  I.  de  long.  La  grande 
porte  en  est  magnifique.  Il  y  a  dans  l'iuté- 
rieurun  puits  de  a  16  pieds  de  profondeur, 
qui  lui  fournit  de  l'eau.  Le  gouverneur  de 
111e  y  réside ,  et  il  y  a  une  garnison. 

On  attribue  aux  Bretons  la  construction  de 
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ce  fort,  qui  fut  réparé  par  les  Romains  sous  le 
règne  de  Vespasien.  Withgan,  roidel'ile  de 
Wight,  le  fit  rebâtir  au  commencement  du 
vi' siècle. Sous  le  règne  d'Henri  i*'ilfutrépa> 
ré  par  un  comte  de  Devon.  La  partie  la  plus 
moderne  fut  élevée  par  la  reine  Élisabeth. 
En  i647«  Charles  !••  y  resta  prisonnier  trois 
mois  avant  d'être  livré  aux  troupes  du  par- 
lement. Après  lamort  de  ce  prince,  ses  en- 
fans  y  furent  détenus.  Pop.  de  la  paroisse: 
4,670  hab. 

C  AR1TÈNE ,  Goarvs ,  ville  de  la  Turquie 
d'Europe ,  en  Morée ,  sandjak  et  à  S 1. 0.  de 
Tripoli  tza;  chef-lieu  de  juridiction ,  sur  la 
rive  droite  de  la  Rofia ,  dans  une  position 
agréable  et  salubre.  a,5oohab.,  presquetout 
Grecs. 

C ARL A  DE  ROQUEFORT ,  village  de 
France,  dép.  de  l'Ariége,  arrond.  et  I  31. 
E.  de  Foix ,  cant.  de  Lavelanet ,  sur  la  rive 
gruhe  du  Douctnuire.  Patrie  de  Bayle. 

CARLAÎSSTOWIS  ,  village  d'Irlande, 
prov.  de  Leinster,  comté  de  Meath,baron- 
nie  de  Kells,  â  i3  1.  N.  O.  de  Dublin. 

C  ARL  AT,  bourg  de  France,  dép.  du 
Gantai ,  arrond.  et  à  2  1.  i/3  S.  E.  d'Aurillac, 
cant.  de  Vic  en-Carladez.  Il  avait  autrefois 
un  château  très- bien  fortifié,  qui,  après 
avoir  été  assiégé  et  pris  plusieurs  fois,  fut  dé- 
moli en  1604  par  ordre  d'Henri  iv.  925  hab. 

'C  ARL  AT  LE-COMTE,  ville  de  France, 
dép.  de  l'Ariége ,  arrond.  et  à  4  1.  O.  de  Pa- 
miers  ,et  à  6 1.  N.  O.  de  Foix  ;  cant.  de  Fos- 
sat.  1 ,000  hab. 

CAR LBU  RG, en  Hongrais  Orozvar,  bourg 
de  Hongrie ,  comitat  de  Wieselburg,  mar- 
che de  IS'eusield ,  sur  un  bras  du  Danube ,  à 
a  1.  i/a  S.  S.  E.  de  Près  bourg.  Lat.  N.  4»° 
y  56*.  Long.  E.  i4°  47'  i5'.  Pop.  1,750 
hab.  ,dont4oo  juifs.  Selon  quelques  auteurs 
ce  bourg  occupe  l'emplacement  de  Ccru- 
iata. 

CARLEBOE,  vUlagede  Danemark,  lie 
et  dioc.  de  Sécland ,  baill.  de  Fredriksborg, 
à  6  l.  i/i  ÎS.  N.  O.  de  Copenhague,  et  à  4  1. 
S.  O.  d'Elseneur.  On  y  fabrique  de  la  pou- 
dre â  tirer. 

CARLENTINI  ,  ville  de  Sicile,  pror. , 
,  distr.  et  à  7  1.  i/a  N.  O.  de  Syracuse,  cant. 
de  Lentini ,  entre  le  S.  Giuliano  et  le  Len- 
tini.  Elle  a  été  bâtie  par  Charles  v ,  et  est 
maintenant  en  partie  ruinée.  i,3oohab. 

CARLEPONT,  village  de  France,  dép. 
de  l'Oise,  arrond.  et  à  41.  N.  E. deCompie- 
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gne,  et  à  i5  1.  i/a  E.  de  Beauvais;  cant.  de  asset  bien  bâtie.  La  cathédrale  est  d'une  ar- 
Ribecourt.  II  y  a  une  fabrique  de  tissus  de  cbitecture  en  partie  saxonne  et  en  partie 
coton.  1,116  hab.  gothique  ;  une  partie  fnt  démolie  pendant 

CARLET,  ville  d'Espagne ,  prov.  et  à  les  guerres  civiles  :  le  chœurest  vaste.  11  y  a 
5  1. 5/4  S.  S.  O.  de  Valence ,  surla  rive  droite  aussi  l'église  de  S«.  Cuthbert ,  et  plusieurs 
de  la  Requena.  4,5oo  hab.  temples  pour  divers  cultes.  Parmi  les  autres 

CARLETON ,  île  des  États-Unis,  état  de    édifices  publics  on  remarque  le  pont  sur  1*E- 
New  York  ,.  comté  de  Jefferson  ,  dans  le    den,  achevé  en  1817  :  il  facilite  les  commu- 
fleuve  Saint  Laurent,  à  l'E.  de  la  Grande     nications  entre  l'Angleterre  et  l'Ecosse.  Il  y 
île.  Il  y  avait  autrefois  un  poste  militaire,     en  a  aussi un«urleCaldew.Hy  a  plusieurs  jo- 
CARLINGFORD,  ville  maritime  d'Ir-    liesplaces  publiques,  1  collège  bien  doté, 
lande,  prov.  de  Leinster,  comté  de  Louth,     1  bibliothèque  publique  de  a  à  3,ooo  vol. , 
baronnie  et  à  3  1.  l/4  E.  de  Dundalk,  et  à    formée  par  les  principaux  habitans;  1  école 
17  l.  N.  de  Dublin.  Lat.  N.  54e  a'.  Long.  O.     d'industrie,  a  maisons  de  travail  pour  les  in- 
8°  *4'.  Sur  la  côte  mérid.  de  la  baie  de  son     digens  et  a  grandes  écoles,  ainsi  qu'une 
nom  ,  qui  y  forme  un  beau  port  que  des  ro-    pharmacie  gratuite.  Il  y  a  des  fabriques  de 
chers  rendent  dangereux.  Carlingford  est    tissus  de  lin  et  de  soie  ;  il  y  en  a  d'autres  d'é- 
peu  considérable  ,  mais  la  pèche  y  est  ac-    toffes  de  laine,  de  toiles,  de  bas,  de  cha- 
tive,  et  le  commerce  as^ex  étendu  en  toiles,     peaux,  de  cordages,  de  cuirs  .  de  quincail- 
beurre,  poissons  et  huîtres,  qui  s'expédient    lerie ,  etc.  ,  et  plusieurs  fonderies  et  brasse- 
à  Dublin.  ries.  Le  commerce  y  est  très-considérable,  et 

On  voit  surun  rocher  des  environs  un  vieux  facilité  par  un  canal  qui  va  déboucher  dans 
château  fort ,  qu'on  dit  avoir  été  bâti  par  le  le  golfe  de  Solway.  On  y  lient  a  marchés  par 
roi  Jean.  semaine,  et  4  foires  par  an  ;  il  y  a  aussi  a  foi- 

.CARLISLE  ,  Lcgcvallum  ,  ville  d'An-  res  particulières  pour  les  bestiaux.  Carliste 
gletcrre,  chef  lieu  du  comté  deCumberland,  envoie  a  membres  au  parlement.  15,476  hab. 
agréablement  située  au  confluent  de  l'Edcn  Cette  ville  florissait  du  temps  des  Romains, 
et  du  Caldew,  à  37  1.  S.  d'Edinbourg,  et  à  qui  en  firent  un  de  leurs  principaux  postes 
3o  1.  N.  O.  d'York.  11  parait  que  son  nom  militaires.  Sous  Darid  1",  la  ville  et  son  ter- 
dérive  des  mots  bretons  CaerLyeil,  qui  si-  ritoire  appartinrent  à  l'Écosse.  Sous  le  règne 
gnifient  la  ville  près  du  mur,  à  cause  de  sa  de  Henri  m,  elle  fut  incendiée  par  les  Écos- 
proximité  du  grand  mur  construit  par  les  sais,  et  sous  celui  d'Edouard  1",  elle  le  fut 
Romains  pour  garantir  les  Bretons  des  inenr-  deux  fois  par  accident.  Sous  Henri  vm,  elle 
sions  des  Calédoniens.  Cette  ville  est  le  siège  fut  assiégée.  En  i644 ,  elle  se  rendit  au  génè- 
d'un  évêché.  On  y  tient  les  assises  du  comté  ral  Lesly,  qui  commandait  lestroupes  du  par- 
tous  les  ans  au  mois  d'août ,  et  les  sessions  lement  ;  en  1 745  ,  elle  fut  prise  par  les  insur- 
du  comté  deux  lois  par  an.  C'est  une  place  gés ,  et  reprise  trois  semaines  après  par  l'ar- 
de  guerre  très-ancienne  :  il  y  a  peu  de  temps  mée  royale.  Plusieurs  partisans  de  la  mai- 
elle  était  encore  entourée  d'une  muraille  dé-  son  de  Stuart  y  furent  exécutés, 
fendue  par  une  bonne  citadelle  et  un  châ-  CARL1SLE,  baie  sur  la  côte  S.  O.del'ile 
teau  fort.  Il  ne  lui  reste  plus  que  le  château,  d'Antigua ,  une  des  Antilles,  a  1  1.  O.  S.  O. 
situé  sur  une  hauteur  de  manière  à  dominer  de  Falmouth.  Lat.  N.  170  a'.  Long.  O.  64* 
le  passage  de  PEden  :  on  en  attribue  la  fon-     a  a'. 

dation  à  Egfrid  ,roi  deNorthumberland,  qui  CARLISLE ,  baie  sur  la  côte  S.O.  de  Pile 
vivait  dans  le  vu'  siècle.  11  renferme ,  entre  de  la  Barbade ,  une  des  Antilles,  au  S.  de 
autres  bàtimens,  1  magasin  à  poudre,  1  ar-  Bridgetowo. 

sïnal  moderne  assex  bien  garni,  et  1  prison.  CARLISLE  (NEW),  ville  du  Bas-Ca- 
II  y  a  un  puits  d'une  grande  profondeur,  nada,  chef  lieu  du  distr.  et  du  comte  de 
qu'on  croit  être  l'ouvrage  des  Romains.C'est  Gaspé,  surla  baie  des  Chaleurs,  par48°3o' 
dans  ce  château  que  Marie  Stuart  fut  renfer-  de  lat.  I*.  Elle  renferme  4o  ou  5o  maisons , 
mée  :  on  montre  encore  l'appartement  que  1  église,  1  maison  de  justice,  et  1  prison.  Elle 
cette  princesse  occupait ,  et  le  lieu  où  elle  a  un  assez  bon  port ,  favorable  au  commerce 
se  promenait  conserve  le  nom  de  prome-     et  à  la  pèche. 

nade  de  la  Dame.  Carlisle  est  une  ville       CARLISLE,  ville  des  États  -  Unis,  état 


Digitized  by  Google 


C  A  R  L 


C  A  R  L  53i 


d 'Illinois  ,  comté  de  Washington,  sur  la  rive 
gauche  de  la  kaskaskia,  à  10  1.  S.  S.O.de 
Vandalia,età  17L  i/a  E.  de  Saint  -  Louis. 
Elle  a  été  fondée  en  1818,  et  renferme  une 
centaine  de  maison»  et  un  collège. 

CARLISLE  ,  comm.  des  États-Unis  , 
état  de  Rentucky,  chef-lieu  du  comté  de 
Kicholas,à  16  1.  î/a  £.  N.  E.  de  Frankfort. 

CARLISLE,  comm.  desÉtats-Uni*,  état 
de  New-York  ,  comté  de  Schoharic ,  à  16  1. 
O.  d'Albany.  i,583  hab. 

CARLISLE,  bourg  et  comm.  des  États- 
Unis  ,  état  de  Pensylvanie ,  comté  de  Cuin- 
beiland,  à  7  1.  i/a  O.  d'Harrisburg.  Lat. 
N.  4o°  ia'.  Long.  O.  79°  3o'.  Le  bourg  , 
chef-lieu  du  comté ,  est  agréablement  situé 
près  du  Cunedog  Winet,  et  renferme  plu- 
sieurs églises,  le  collège  de  Dickinson,  et 
environ  4oo  maison*.  Pop.de  la  commune  : 
2,90^  h.ib. 

CARLISLE,  baie  sur  la  côte  S.  de  l'île 
de  la  Jamaïque.  Lat.  N.  17°  47*-  Long.  O. 
4o'. 

CARLOFORTE  ,  bourg  des  Étata  Sar- 
des, dans  file  de  Sa  in  t -Pierre ,  près  et  au 
S.  O.  de  l'ile  de  Sardaigne.  Lat.  N.  3g*  10'. 
Long.  E.  5"  55'.  Il  y  a  dans  les  environs 
de  belles  salines,  et  au  N.  O.,  sur  une  hau- 
teur, un  château  forl  qui  commande  le  port. 
3,486  hab. 

CARLOPAGO  ou  KARLOBAGO ,  ville 
de  la  Croatie  militaire,  régiment  du  Liccan , 
an  pied  d'une  montagne  escarpée,  sur  la  mer 
Adriatique ,  près  du  canalde  Morlacca ,  qtii 
sépare  l'île  de  Pago  de  la  terre  ferme;  a  1  a  I. 
i/aS.  S.  E.  de  Zeng,  et  à  8  I.  1/4  N.  de 
Nona.  Lat.  N.  44*  3i' 4i'- Long.  E.  ia°44' 
17'.  Elle  a  1  église  catholique  et  1  couvent. 
Comme  elle  manque  d'eau  potable,  on  y  a 
construit  8  grandes  citernes.  Le  port  que  Jo- 
seph 11  y  a  Tait  creuser  en  178a  est  grand,  pro- 
fond, et  défendu  des  vents  du  S.O.paraîles. 
Cette  ville  commerce  en  vins  de  Dalmatie, 
bois  ,  cire,  miel,  et  poisson.  Son  tra&c  qui 
était  assez  considérable  avec  la  Bosnie  par 
caravanes  est  presque  entièrement  tombé. 
a,ooo  hab.  Les  environs  sont  peu  fertiles. 

CAKLOPOLI,  bourg  du  roy.  de  Naple*, 
prov.  de  la  Calabre  Ultérieure  distr.  et 
à  3  1.  1/9  N.  E.  de  Nicastro ,  et  à  4  1.  a/3  N. 
N.  O.  de  Catanzaro,  cant.  de  Serrastretta. 
On  y  élève  des  vers  à-soie.  1,950  hab. 

C  A  R  LOS  (S.) ,  ville  du  Brésil ,  prov.  et  à 
a4  L  N.  O.  de  S.  Paul ,  distr.  et  à  8  1.  N.  de 


Hytu ,  entre  le  Capivary  et  la  Tibaya.  Lat. 

S.  aa°  48'  ao'.  Long.  O.  4g0  19'  5'.  Son  ter- 
ritoire est  très-fertile. 

CARLOS  (SAN) ,  petite  ville  du  gouv.  et 
de  l'intendance  de  Buenos-Ayres ,  sur  le  Pe- 
cholo,  à  3  I.  i/a  N.  N.  E.  de  Maldonado. 

CARLOS  (SAN),  mission  dans  le  gouv. 
et  l'intendance  de  Buenos-Ayres,  87  L  i/a 
S.  de  Candelario.  Lat.  S.  a7°  45'.  Long.  O. 
58°  10'. 

CARLOS  (SAN) ,  vUle  du  gouv.  et  à  53  L 
S.  O.  de  Caracas,  et  à  4o  1.  N.  E.  deTruxil- 
lo,  prov.  de  Venezuela,  sur  l'Aguare.  Lat. 
90  au'.  Elle  a  été  fondée  par  les  premiers 
missionnaires  du  Venezuela.  Elle  est  grande, 
belle  et  bien  alignée,  et  renferme. 5  ou  6 
églises,  dont  la  principale  peut  être  con- 
sidérée comme  un  bel  édifice.  Cette  ville 
était  avant  la  .révolution  une  des  plus  ri- 
ches du  Venezuela.  La  source  de  sa  pros- 
périté était  dans  les  immenses  troupeaux  de 
chevaux,  mulets  et  bœufs  qui  couvraient  les 
savanes  d'alentour ,  et  dont  les  habitans  sa- 
vaient tirer  un  très  bon  parti.  Elle  est  aujour- 
d'hui dans  un  état  complet  de  décadence. 
Le  climat  de  cette  ville  est  extrêmement 
chaud.  5  à  6,000  hab.  Les  principales  pro- 
ductions du  territoire  sont  l'indigo  et  le  ca- 
fé. Les  oranges  y  ont  une  saveur  exquise. 

CARLOS  (SAN),  ville  du  Chili,  sur  la 
côte  sept,  de  l'Ile  deChiloe,  à  54  l.S.  de  Val- 
divia,  et  à  ai  1.  N.  N.  O.  de  Castro.  Lat.  S. 
4iw  54'.  Long. O.  56'  1 5 '.C'est, depuis  1768, 
la  résidence  du  gouverneur  de  l'archipel  de 
Chiloe.  Elle  ne  contient  qu'environ  aoo  mai- 
sons. Le  port  est  beau  ;  l'entrée  en  est  dan- 
gereuse à  cause  des  bourrasques.  1,100  hab. 

CARLOS  (SAN ) ,  ville  d'Espagne.  V oy. 
Alfaqies. 

CARLOS  (SAN) ,  ville  d'Espagne,  dan* 
la  partie  N.  O.  de  l'ile  de  Léon,  prov.  et 
prés  de  Cadix  (Seville).  Lat.N.  36°  a7'  45*. 
Long.  O.  8°  3a'  7'.  11  y  a  plusieurs  église*, 
a  couvens ,  1  hôpital ,  et  1  école  de  pilotage. 
4,ooo  hab.  Elle  a  été  fondée  et  en  partie  bâ- 
tie aux  frai*  du  gouvernement. 

CARLOS  (SAN),  bourg  d'Espagne, dans 
lUe  Minorque,  distr.  de  Mahon.  On  y  remar- 
que une  belle  place  d'armes  carrée,  et  de 
belles  caserne*  où  l'on  peut  loger  3,ooo 
hommes. 

CARLOS,  baie  de*  États-Unis.  Foy. 
C  a  a  ■  lottk-H  a  a  soc  a. 

CARLOS  (SAN),  la  plus  mérid.  des  mis- 
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fions  delà  Guyane  espagnole,  dans  le  Gara- 
cas,  sur  la  rive  gauche  du  Rio-Kegro,  et  prèa 
de  la  frontière  du  Brésil.  Lat.  N.  i°  53'  4a'. 
Long.  O.  690  58'  3o\ 

CARLOS  (S  AN),ville  delà  Nouvelle-Gre- 
nade, prov.  d'Antioquia.  Lat.  N.  6*  i3'. 
5a8  hab. 

CARLOS  (S.)  ou  S».  CHARLES,  petite 
île  dans  le  Royal-reach ,  partie  du  détroit  de 
Magellan ,  au  N.  O.  de  la  baie  de  Cboiseul, 
et  au  S.  O.  de  la  pointe  d'York.  Elle  a  un  peu 
plus  d'i  1.  de  long. 

CARLOS-DE-MONTE-REY  (S.) ,  ville 
du  Meiiqne.  f  oy.  Moktb-Rky. 

C  ARLOT  A,  ville  d'Espagne,  prov.et  à  5 1. 
1/2  S.  S.O.  deCordoue,età  31.  E.  N.E.  de 
Fuentepalmera.  Lat.  N.  39'  4 1'.  Long. 
0. 70  16'  5o'.  Un  des  chefs-lieux  de  la  colonie 
établie  en  Andalousie ,  de  1767  à  1769,  par 
D.  Paul  Olavide ,  intendant-général  de  Sé- 
ville.  Elle  est  bâtie  sur  un  plan  uniforme.  Il 
y  a  une  verrerie.  Dans  l'origine ,  elle  était 
principalement  habitée  par  des  Allemands; 
elle  ne  l'est  plus  que  par  des  Français,  des 
Savoyards  et  quelques  Espagnols.  Environ 
1,000  hab. 

CARLOW,  comté  d'Irlande,  prov.  de 
Lein>ter,  borné  au  N.  O.  par  le  comté  de 
la  Reine  ;  au  N. ,  par  ceux  de  Kildare  et  de 
Wicklow  }  à  l'E. ,  par  ce  dernier  et  celui  de 
Wexford ,  qui  le  borne  encore  au  S.  E.  ;  et 
à  1*0.,  par  celui  de  Kilkenny.  Sa  longueur 
est  de  1 1  1.;  sa  plus  grande  largeur  de  8  1. 
1/2  ;  et  sa  superficie  de  27I.P0P.  181,287  hab. 
Ce  comté  est  généralement  uni.  Une  petite 
partie  à  l'O.  du  Barrow  est  couverte  de  colli- 
nes escarpées.De  hautes  montagnes  le  sépa- 
rent au  S.  E.  ducomtédeWexford.  11  est  ar- 
rosé dans  la  partie  occidentale  par  le  Bar- 
row ;  et  vers  sa  limite  orientale ,  par  le  Sla- 
ney.  Il  est  fertile ,  et  produit  d'abondantes 
récoltes  de  grains.  Les  collines  sont  couver- 
tes de  bois,  et  il  y  a  de  bons  pâturages,  où  l'on 
élève  beaucoup  de  bétail.  On  y  trouve  du 
fer,  du  manganèse,  de  la  marne  et  de  la 
chaux ,  dont  on  fait  un  grand  usage  pour 
l'engrais  des  terres.  Cette  chaux,  les  grains 
et  le  beurre  sont  les  principaux  articles  du 
commerce. 

Ce  comté  se  divise  en  5  baronnies  :  Ca- 
therlogh,  Fortb,  Idrone,  Ravilly,et  S*.  Mul- 
lins.  Carlow  en  est  le  chef-lieu.  Il  envoie  a 
membres  au  parlement. 

CARLOW  ou  CATHERLOGH,  ville 


d'Irlande,  prov.  de  Leinster ,  chef-lieu  de 
comté,  agréablement  située  dans  un  pays 
fertile,  sur  la  rjvegauchedu  Barrow,  à  i5  1. 
1/2  S.  O.  de  Dublin ,  et  à  i3  1.  N.  N.  O.  de 
Wexford.  On  y  tient  le»  assises  du  comté. 
Cette  ville  est  fort  longue  :  elle  n'a  qu'une 
rue  coupée  à  angle  droit  par  deux  autres. 
Elle  a  1  ancienne  église  et  un  séminaire  ca- 
tholique, auquel  on  a  joint  une  belle  cha- 
pelle; 1  palais  de  justice,  1  prison,  1  ca- 
serne de  cavalerie,  et  1  place  de  marché.  On 
y  voit  encore  les  ruines  d'une  abbaye  fondée, 
dit-on,  en  634-  Carlow  fabrique  des  draps 
communs ,  et  commerce  en  grains,  beurre 
et  houille,  qu'elle  envoie  à  Dublin  ,  Newross 
et  Waterford,parun  canal  qui  fait  commu- 
niquer le  Barrow  à  ces  différentes  ville». 
Carlow  envoie  1  membre  au  parlement. 
6,575  hab. 

On  remarque  sur  une  hauteur  qui  domine 
la  rivière,  le»  ruines  d'un  château-fort,  qu'on 
croit  avoir  été  bâti  parlesordresduroi  Jean. 

CARLOWITZ,  ville  de  l'Esclavonie,  ré- 
giment et  à  a  1.  1/4  S.  E.  de  Peterwaradin, 
au  pied  d'une  montagne  qui  l'entoure  de 
trois  côtés,  sur  la  rive  droite  du  Danube. 
Lat.  N.  45°  ia'  ai'.  Long.  E.  17"  3o'.  Siège 
d'un  archevêché  grec ,  qui  a  pour  suffragans 
les  évêchés  d'Arad  ,  de  Bacs ,  de  Bude  , 
de  Carlstadt ,  de  Pakracs  ,  de  Temeswar ,  et 
de  Versées.  On  y  compte  environ  85o  mai- 
sons ,  dont  3oo  seulement  sont  en  pierre  ; 
les  autres  ne  sont  que  des  cabanes.  Elle 
est  en  partie  pavée,  et  sujette  aux  inonda- 
tions du  Danube.  Il  y  a  3  églises  grecques 
et  1  catholique.  La  situation  deCarlowitz, 
sur  la  route  de  Hongrie  à  Semlim  ,  donne  au 
commerce  de  cette  ville  assez  d'activité. 
5,6oo  hab.  Les  environs  produisent  d'excel- 
lent vin  rouge. 

CARLSBAD,  ville  de  Bohème',  cercle  et 
à  a  I.  i/a  E.  N.  E.  d'EInbogen ,  et  a  a6  1. 0. 
N.  O.  de  Prague ,  sur  le  Tepel ,  près  de  l'E- 
ger.  Elle  est  assez  bien  bâtie  et  a  des  ma- 
nufactures d'armes  à  feu,  et  de»  fabriques 
de  couteaux ,  d'aiguilles  ,  et  d'autre»  ou- 
vrages en  fer  et  en  acier.  Elle  est  renommée 
pour  ses  eaux  thermales  ,  que  l'empereur 
Charles  iv  découvrit  dans  une  partie  de  chas- 
se, et  d'où  elle  tire  son  nom.  a,366  hab.  H 
s'y  est  tenu  un  congrès  en  1819. 

CARLSBERG,  bourg  de  Bavière ,  cercle 
du  Rhin,  distr.  et  à  a  1.  i/a  N.  de  Deux- 
Pouts,  cant.  et  a  5/4  de  1.  E.  de  Hombourg. 
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G  ARLSBERG ,  village  et  fort  de  Bavière , 
crrcle  du  Rhin,  distr.  et  près  de  Spire. i,4oo 
hab. 

CARLSBOURG,  comitat  de  la  Transyl- 
vanie. Voy.  WaissafiaoïfBO  (Ujitbb). 

GARLSBURG  ou  CARLSTADT ,  fort  du 
rov.  de  Hanovre,  eouv.  de  Stade,  duché  et 
à  11  1.  N.  N.  O.  de  Brème,  juridiction  de 
Bremerlebe ,  sur  la  rive  droite  de  la  Geeste, 
prés  de  son  confluent  avec  le  Weser. 

GARLSCRONA,  ville  de  Suède,  sur  la 
Baltique,  chef-lieu  de  la  préfecture  de  Ble- 
king  et  du  hsrad  d'OEstra ,  à  44  1.  E.  N.  E. 
de  Copenhague  ,  et  à  88  1.  S.  S.  O.  de  Stoc- 
kholm. Lat.  N.  56°  6'  57'.  Long.  E.  i3°  i3\ 
Résidence  du  préfet,  et  principal  port  mili- 
taire du  royaume.  La  ville,  proprement  dite, 
est  située  dans  l'île  de  Trosso ,  sur  un  terrain 
inégal  ;  le  reste  occupe  cinq  petites  îles  com- 
muniquant entre  elles  par  des  ponts.  Un  mur 
sépare  la  ville  de  l'amirauté  ,  où  sont  1rs  éta- 
blissement de  la  marine  royale.  Le  port  est 
vaste  et  commode  ;  plus  de  100  vaisseaux  y 
peuvent  mouiller  en  sûreté;  l'entrée,  éloi- 
gnée de  la  ville  de  plus  d'i  1. ,  est  défendue 
par  a  forts.  On  remarque  dans  l'amirauté  le 
vieux  bassin  creusé  dans  le  roc  et  destiné  a 
construire  les  vaisseaux,  et  à  les  y  tenir  à 
sec  pour  les  radouber;  a  l'O.  est  le  nouveau 
bassin  ,  ouvrage  semblable  au  précédent. 
L'amirauté  renferme  aussi  une  forge  pour 
les  ancres  ,  les  magasins  des  bois  de  con- 
struction ,  des  vivres,  des  munitions  et  des 
gréemens,  l'arsenal,  la  chambre  des  modè- 
les ,  la  machine  à  miter,  le  parc  d'artillerie, 
i  église,  i  école,  i  hôpital ,  i  maison  de  cha- 
rité pour  les  orphelins  de  la  marine,  et  les 
bâtimen»  de  l'administration. Garlscrona  est 
régulièrement  bâtie;  on  y  distingue  l'hôtel 
du  préfet.  Il  y  a  i  hôpital,  i  lazaret  pour  la 
préfecture,  a  églises  d'une  belle  architecture, 
i  chantier  pour  les  navires  marchands.  11  y 
a  aussi  des  manufactures  de  toiles ,  de  cuirs 
et  de  soie.  Cette  ville  commerce  en  fer,  cui- 
vre, acier,  potasse  ,  goudron,  brai, charbon, 
suif,  et  pierres  de  taille.  11,000  hab. 

Garlscrona  fut  fondée  par  Charles  ix  ,  qui 
lui  donna  son  nom;  elle  doit  son  impor- 
tance actuelle  à  Charles  xi ,  qui  lui  accorda, 
en  1680,  des  privilèges  considérables.  Elle 
a  été  depuis  ce  temps  le  principal  et  presque 
le  seul  port  de  la  marine  royale  de  Suède. 
Elle  fut  long  temps  le  siège  de  l'amirauté, 
que  l'on  transféra ,  en  1776,  a  Stockholm. 


En  1790,  un  incendie  affreux  la  dévasta. 
L'eau  douce  manque  à  cette  ville  ;  on  est  ré- 
duit à  la  faire  venir  des  environs,  celle  des 
puits  étant  plus  ou  moins  saumâtre. 

CARLSDAL  ,  grande  forge  de  Suède  , 
préfecture  et  à  81.  O.  N.O.  d'OErebro, dans 
le  haerad  et  la  paroisse  de  Carlskoga ,  sur  le 
Svart  -  Elf.  Il  en  sort  une  quantité  considé- 
rable de  munitions  de  guerre,  de  canons, 
de  poterie  en  fonte,  etc. 

CARLSFELD,  village  du  roy.  de  Saxe, 
cercle  d'Erzgebirge  ,  baill.  et  a  4  L  S.  O.  de 
Schwastzenberg,  et  à  a3  1.  î/a  S.  O.  de 
Dresde.  11  a  des  fonderies  de  cuivre,  des 
forges ,  et  une  verrerie.  65o  hab. 

CAR  LSHAFENouCARLSH  AVEN,  ville 
de  la  liesse  Électorale ,  prov.  et  à  7  1.  i/3 
N.  de  Cassel,  cercle  et  à  3  1.  i/3  N.  N.  E. 
d'Hof-Geismar ,  au  confluent  du  Weser  et 
du  Dimel.  Elle  a  1  église ,  1  hôtel  des  inva- 
lides, et  1  hôpital;  des  fabriques  de  cobalt , 
tabac ,  vinaigre ,  chapeaux ,  draps  et  bas.  11 
s'y  tient  3  foires  par  an.  1,1 10  hab. 

CARLSHAMN  ,  ville  de  Suède,  avec  un 
port  sur  la  Baltique,  préfecture  de  Bleking, 
chef-lieu  du  haerad  de  Braekne,  à  l'embou- 
chure de  la  Nie,  à  10  I.  i/a  O.  de  Garlscrona, 
et  a  10  l.  E.  N.  E.  de  Christianstad.  Lat.  N. 
56*  11'.  Long.  E.  ia*  a5'.  Elle  est  réguliè- 
rement bâtie.  Le  port  est  petit,  mais  sûr. 
Carlshamn  a  i  hôpital,  a  églises,  et  des  ma- 
nufactures de  tabac  considérables ,  de  toile 
à  voile  et  de  lainages ,  ainsi  que  des  chantiers 
de  construction.  La  pèche  y  est  très-active. 
Le  commerce  consiste  en  grains,  fer,  bois, 
potasse,  brai,  goudron,  et  tabac.  11  s'y  tient 
a  foires  annuelles,  le  17  juin  et  le  ta  oc- 
tobre. 3,4oo  hab.  Carlshamn  fut  fondé  en 
1666  sous  la  minorité  de  Charles  xi.  Il  a  été 
plusieurs  fois  dévasté  par  des  incendies ,  no- 
tamment en  1763  et  1790.  Les  environ! 
sont  remplis  d'usines. 

CARLSHOF ,  Ue  du  Grand  Océan  équi- 
noxial ,  dans  l'archipel  de  la  mer  Mauvaise. 
Lat.  S.  i5°  4o'.  Long.  O.  147*  3o'.  Elle  a 
près  de  3  I.  de  circonférence,  et  renferme 
un  lac  au  centre.  Elle  fut  découverte  en 
17a!  par  Roggeween  navigateur  hollandais. 

CARLSKOGA,  village  et  paroisse  de 
Suède,  préfecture  et  à  8 1.  3/4  O.  d'OErebro  ; 
chef-lieu  deiuerad  et  de  juridic.  ion  des  mi- 
nes, sur  le  lac  Mcrcker.llyadanscettc  pa- 
roisse la  forge  de  Carlsdal. 
GARLSMARCKT  ou  KARLSMARKT, 
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bourg  des  États-Prussiens ,  prov.  de  Silésie, 
régence  de  Rreslaa ,  cercle  et  à  3  1.  3/4  E. 
de  Rrieg,  sur  la  rive  droite  do  Stoher.  Il  a 
i  église  luthérienne,  î  catholique ,  et  1  hos- 
pice d'orphelins.  5oo  ha b.  Il  y  a  des  carriè- 
res de  pierre  à  chaux  dans  les  environs. 

CARLSRUHE,  ville  capitale  du  grand- 
duché  de  Bade,  cercle  de  Murg  et  l'finz, 
dans  lequel  elle  forme  une  juridiction  par- 
ticulière sons  l.i  direction  immédiate  du  mi- 
nistre de  l'intérieur,  à  i  1.  i/a  de  la  rive 
droite  du  Rhin,  è  égale  distance  de  Dur- 
lach,  a  i4  I.O.  N.  O.  de  Stuttgart,  et  à  1 5 1. 
i/îN.  E.de  Strasbourg.  Lat.  N.48°59'  55'. 
Long.  E.  6*  o'  3o*.  Cette  ville ,  résidence  du 
souverain,  et  siège  des  principales  autorités 
et  administrations,  est  située  dans  une  belle 
plaine,  à  5o  pieds  au-dessus  du  Rhin,  et 
contigue  au  Hartwald  (forêt  des  cerfs)  qui 
s'étend  à  plus  de  4  I.  au  N.N.E. Elle  présente 
un  très-beau  coup-d'oril  par  sa  grande  régu- 
larité. La  ville  proprement  dite  a  la  forme 
d'un  éventail  ouvert  ;  mtiis  avec  le  parc  du 
château  ducal  et  la  forée,  elle  oflre  l'image 
d'une  rose  de  vents  ,  dont  les  diflerens 
rumbs  sont  indiqués  par  les  3a  percées, 
qui,  divergeant  de  la  tour  du  château  ,  dite 
tour  de  plomb ,  déterminent  a  l'E.,  au  N., 
et  à  1*0.  les  i3  allées  du  parc,  et  au  delà 
des  murs  de  celui  ci  les  allées  qui  traversent 
la  forêt  dans  toute  son  étendue,  et  au  S., 
9  des  principales  mes  de  Carlsruhe.  Autour 
du  palais ,  et  à  une  distance  d'environ  5oo 
mètres  ,  règne  une  percée  circulaire  qui 
forme  à  l'E.  une  allée  du  parc ,  fort  étendu 
de  ce  côté  ;  au  N.  et  à  l'O. ,  la  route  qui  sé- 
pare le  parc  de  la  forêt ,  et.  au  S.  ,  une  rue 
qui  prend  le  nom  de  cercle  intérieur.  Ce 
cercle  intérieur  n'est  pas  la  seule  rue  qui 
coupe  transversalement  les  premières ,  on 
en  remarque  encore  d'autres  parmi  lesquel- 
les nous  citerons  la  grande  rue  qui  va  de  l'E. 
a  l'O.,  et  met  en  communication  les  rou- 
tes de  Durlach  et  de  Muhldorf.  Toutes  les 
rues  de  Carlsruhe  sont  pavées,  garnies  de 
trottoirs  dallés,  et  éclairées  la  nuit  par  un 
nombre  considérable  de  lampes.  Le  cercle 
extérieur  présente  une  façade  remarquable , 
les  bâtimens  en  étant  d'égale  hauteur  et  per- 
cés d'arcades.  En  général,  les  maisons  de 
Carlsruhe  sont  régulières  ;  celles  bâties  ori- 
ginairement en  bois  ,  font  journellement 
place  à  des  maisons  en  pierre.  Apres  la  vaste 
place  du  château  ,  qui  est  plantée  d'arbres 
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et  de  gaxons  rafraîchis  par  des  bassins,  on 
cite  quelques  places  publiques,  entre  au- 
tres celle  de  l'église  catholique  plantée  de 
quinconces,  et  celle  du  Marché.  Cette  ville 
compte  plus  de  4o  fontaines,  dont  les  eaux 
sont  amenées  de  Durlach  par  des  canaux 
souterrains. 

Le  château  ,  d'une  assez  belle  apparence, 
a  quelques  rapports  avec  celui  de  Versailles, 
par  la  vaste  place  et  la  belle  cour  d'honneur 
qui  le  précèdent.  La  partie  du  jardin,  ap- 
pelée le  jardin  des  Plantes,  offre  an  très- 
grand  nombre  de  plantes  exotiques.  Le  parc, 
qui  s'étend  beaucoup  à  l'E.,  renferme  une 
belle  faisanderie  et  un  parc  aux  cerfs.  In- 
dépendamment du  château,  Carlsrnhe  a  de 
nombreux  édifices  publics  et  particuliers, 
la  plupart  remarquables  par  leur  belle  con- 
struction. Elle  possède  i  église  catholique , 
i  luthérienne  et  i  pour  les  réformés,  î  syna- 
gogue ,  des  palais  pour  les  princes  et  princes- 
ses de  la  famille  ducale,  dont  la  plupart  ont 
de  fort  beaux  jardins,  i  hôtel-de-ville  nou- 
vellement construit  et  qui  a  une  tour  servant 
de  prison ,  i  salle  de  spectacle  ,  î  salle  de 
concerts  et  de  bals  dite  musée ,  i  bibliothè- 
que  de  70,000  vol.,  1  académie ,  1  galerie  de 
t..  M  eaux  ,  des  cabinets  d'histoire  naturelle, 
de  médailles,  de  physique,  et  de  minéralo- 
gie, 1  lycée  et  plusieurs  écoles ,  1  institut  de 
médecine  et  de  chimie,  1  école  d'architec- 
ture et  de  peinture,  1  institut  des  sourds  et 
muets ,  1  école  militaire ,  et  1  école  vétéri- 
naire ,  1  mont  -  de  -  piété ,  4  hôpitaux ,  dont 
1  pour  les  juifs  et  1  pour  les  militaires,  a 
beaux  corps  de  casernes,  1  arsenal,  et  1  ma- 
gasin à  poudre.  Il  y  a  aussi  1  société  des  amis 
des  arts  soin  la  protection  du  grand  duc. 

On  fabrique  dans  cette  ville  de  la  bijou- 
terie, de  l'horlogerie,  des  voitures,  des  meu- 
bles, des  tapis,  du  tabac,  et  des  produits  chi- 
miques ,  et  il  y  a  des  ateliers  où  l'on  travaille 
toutes  sortes  de  marbre.  Le  commerce  y  est 
peu  important.  Il  s'y  tient  1  marché  tous  les 
jours  pour  les  denrées,  et  un  le  premier  lundi 
de  chaque  mois  pour  les  chevaux  et  les  bes- 
tiaux ;  a  foires  par  an ,  la  première  un  peu 
après  la  Pentecôte  et  l'autre  en  novembre. 
i6,o5o  hab.  ,  parmi  lesquels  on  compte 
-5o  artisans  et  environ  3, 000  hommes  de 
garnison.  Les  enviions  offre  r- 1  de  belles  pro- 
menades et  présentent  un  coup-d'œil  ravis- 
sant. A  Beiertheim ,  à  i/a  1.  S.  S.  E. ,  il  y  a 
un  bel  établissement  de  bains. 
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Carlsruhe,  fondée  en  1715  parle  margrave 
Charles-Guillaume  ,  n'a  été  d'abord  qu'un 
château  qui  servait  de  rendez-vous  de  chasse. 

C  ARLSRUHE,  bourg  des  États -Prus- 
siens, prov.  de  Silésie  ,  régence,  cercle  et 
à  6  1.  N.  d'Oppeln  ;  chef-lieu  d'une  colonie, 
dont  un  duc  de  Wurtemberg  est  le  seigneur. 
11  y  a  1  église  luthérienne  et  1  château.  On  y 
fabrique  de  la  potasse.  1 ,535  hab. 

CARLSTAD,  préfecture  de  Suède,  for- 
mée de  la  plus  grande  partie  du  Verme- 
land,  et  située  entre  58°  46'  et  6i°  a'  de 
la  t.  H.,  et  entre  9*  »3'  5o'  et  ia*  10'  de 
long.  E.  Elle  est  bornée  au  IN.  et  à  PO., 
par  la  Norvège;  au  N.  E. ,  parla  préfecture 
de  Stora-kopparberg  ;  a  PE.,  par  celle  d'OE- 
rebro;  au  S.  E.  par  celle  de  Skaraborg;  au 
S.,  parle  lac  Vener,  et  au  S.  O. ,  parla 
préfecture  d'Elfsborg.  Sa  longueur ,  du 
au  S. ,  est  de  55  1. ,  sa  moyenne  largeur,  de 
l'E.  à  PO.,  de  3a  1.  et  sa  superficie  de  85a  1. 
Ce  pays  est  couvert  de  ramifications  des  Al- 
pes Scandinaves  qui  sont  d'une  hauteur  mé- 
diocre et  bien  boisées.  Le  terrain  de  cette 
préfecture  est  léger  et  sablonueux,  plus  fer- 
tile vers  PE.  et  le  S.  qu'à  PO.  et  au  IS.  11  est 
arrosé  par  diverses  rivières  ,  qui  toutes  vont 
se  jeter  daus  le  lac  Vener;  le  Chra-elf  est  la 
plus  considérable.  Outre  le  Vener,  il  y  a 
plusieurs  autres  lacs.  Le  climat  est  Apre,  Pair 
pur  et  salubre.  Les  terres  à  PE.  et  au  S.  pro- 
duisent assez  de  froment  pour  la  consomma- 
tion ;  celles  de  PO.  et  du  N.  ne  donnent  que 
du  seigle  et  de  l'avoine  ;  les  pommes  de  terre 
sont  cultivées  partout.  On  élève  beaucoup 
de  betufs  et  de  moutons.  Il  y  a  des  mines  de 
cuivre  et  de  plomb,  et  des  carrières  de  pierre 
calcaire  et  d'ardoises  peu  exploitées.  Les 
mines  de  fer  sont  très-riches ,  et  fournissent 
000,000  quintaux  de  fer  en  barres  par  an. 
Le  commerce  consiste  en  fer,  mats,  pou- 
tres, planches,  goudron,  volaille,  et  pro- 
duits de  la  chasse  et  de  la  pêche.  140,000 
hab. 

Elle  est  divisée  en  3  sysslen ,  subdivisés, 
en  1 1  ba;rads,  et ,  pour  l'administration  de 
la  justice ,  en  4  juridictions.  Elle  ressortit  de 
la  cour  royale  de  Gothie .  et  a  une  juridic- 
tion particulière  pour  les  mines.  Garlstad 
en  est  le  chef-lieu. 

CARLSTAD,  ville  de  Suède,  chef  lien  de 
préfecture  et  du  haerad  de  Kil ,  à  58  I.  O.  de 
Stockholm ,  et  à  37  1.  O.  de  Friderikshald , 
sur  111e  de  Tiogvalla ,  a  l'embouchure  du 


CARL  533 

Clara-elf  dans  le  lac  Vener.  Lat.  IV .'59"  ai' 
45'.  Long.  E.  1 1*  10'.  Résidence  du  préfet, 
et  siège  d'un  évêché.  Elle  est  bâtie  en  bob 
sur  un  plan  régulier.  Elle  a  1  belle  cathé- 
drale, 1  gymnase,  1  observatoire,  1  société 
d'agriculture,  1  cabinet  d'hi«toire  naturelle, 
et  des  fabriques  de  tabac.  Le  commerce 
consiste  en  grains,  sel,  bois,  et  surtout  en 
cuivre  et  en  fer.  Il  s'y  tient  des  foires  le  10 
février  et  le  39  juin,  et  une  foire  pour  bnrufs 
et  chevaux  le  18  octobre,  a, aoo  hab.  Cette 
ville  fut  fondée  en  1 584  par  Charles,  duc 
de  Sudermanie,  qui  devint  roi  sous  le  nom 
de  Charles  ix.  Elle  a  été  dévastée  par  des 
incendie»  en  1616,  1660  ,  171901  175a. 

CARLSTADT,  ville  de  Bavière,  cercle 
du  Main-Inférieur,  chef- lieu  de  présidial , 
sur  la  rive  droite  du  Main,  à  51.  i/a  N.N.O. 
de  Wurtzbourg.  Siège  d'une  cour  de  jus- 
tice, et  d'une  chambre  des  finances.  Elle  a 
1  château,  1  église  gothique,  et  1  hôpital, 
a, 080  hab. 

CARLSTADT  ,  généralat  de  la  Croatie 
militaire,  borné  au  N.  par  PIllyrie ;  à  PE., 
par  le  Banat-Granze  et  la  Turquie  d'Europe  ; 
au  S.,  par  la  Dalmatie  ;  et  à  PO.,  par  la  mer 
Adriatique.  Sa  longueur  du  \.  au  S.  est  de 
55  1.,  sa  moyenne  largeur  de  PE.  à  PO.  de 
17  1.,  et  sa  superficie  de  471  L  Les  Alpes 
Dinariques  couvrent  la  partie  occidentale 
de  ce  pays ,  en  courant  parallèlement  aux 
cotes  de  l'Adriatique  ;  elles  y  sont  connues 
sous  le  nom  de  monts  Wellebitch.  Une  de 
leurs  branches  principales,  la  petite  Capella, 
occupe  la  partie  orientale.  De  ces  montagnes 
desrendent  de  nombreuses  rivières ,  dont 
plusieurs  se  perdent  dans  des  conduits  sou- 
terrains et  reparaissent  ensuite.  Les  princi- 
pales sont  :  la  Licca,  la  Gaçzka,  la  Korana, 
la  Dobra,  et  la  Meresnicza.  Le  sol ,  pierreux 
et  calcaire  ,  est  peu  fertile.  Le  climat  est 
rude  dans  la  partie  montagneuse;  il  est  doux 
dans  les  vallées.  Le  pays  produit  des  grains, 
du  vin  ,  et  du  lin.  On  y  élève  beaucoup  de 
bœufs,  de  chevaux,  de  moutons,  et  d'abeil- 
les. On  a  commencé  depuis  peu  â  y  élever 
des  vers  à  soie.  L'industrie  y  est  encore  dans 
l'enfance.  Ce  généralat  fait  quelque  com- 
merce avec  les  places  frontière»  de  la  Tur- 
quie d'Europe.  193,607  hab.,  la  plupart  sla- 
ves ;  plusieurs  sont  catholiques,  d'autres 
suivent  le  rit  grec. 

Ce  généralat  est  divisé  en  4  distr.  régi  m  en- 
ta ire  s  :  Liera  u  ou  Likan ,  Ottochacc,Ogulin, 
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et  Szluin.  Zeng  en  est  la  ville  principale. 

CARLSTADT,  ville  d'illyiie,  gouv.  et 
•  071. 1/2  E. de  Trie8te,âa3Î.S.  E.  de  Lay- 
bach ,  et  à  1  /3  de  1.  de*  frontière»  de  la  Croa- 
tie militaire  ;  chef-lieu  de  cercle,  sur  la  rive 
droite  de  la  kulpa,  près  du  confluent  de  la 
Korana.  Siège  d'un  évêché  grec  uni ,  suflra- 
gant  de  l'archevêché  de  CarlowiU,  et  sta- 
tion du  régiment  de  Szluin.  La  partie  de 
la  ville,  appelée  le  château,  est  très  bien 
fortifiée,  et  renferme  de  belles  maisons  bâ- 
ties en  pierre  ;  la  partie  extérieure  est  en- 
tièrement bâtie  en  bois. Cette  ville  a  a  églises 
catholiques  ,  1  grecque,  1  couvent ,  et  1  col- 
lège ;  il  y  a  aussi  un  chantier  pour  la  construc- 
tion de  petites  barques,  et  de»  distilleries 
de  liqueurs  nommées  dans  le  pays  rosogiio. 
Carlstadt  est  le  grand  marché  pour  les  fruits, 
le  tabac  et  le  sel ,  qui  vont  dans  la  Dalma- 
tie  et  les  pays  voisins.  4»'Oo  hab.  Cette  ville 
a  été  bâtie  par  l'archiduc  d'Autriche  Char- 
les qui  lui  adonné  son  nom.  En  1809,  elle 
est  tombée  au  pouvoir  des  Français,  et  n'a 
été  restituée  qu'en  1814. 

Le  cercle  de  Carlstadt  a  1 53  1.  c. ,  et 
108, ao5  hab. 

CARLTON  ,  bourg  d'Angleterre ,  comté 
et  à  1  I.  N.  E.  de  Nottingham,  wapentake 
de  Thurgarton.  1,214  hab. 

CARLUKE,  village  d'Écosse  ,  comté, 
presbytère  et  à  t  Ll/l  N.  N.  O.  de  Lanark. 
2, 925  hab.  11  y  a  dans  les  environs  des  car- 
rières de  pierre  calcaire  et  des  mines  de  fer. 

CARLUS,  village  de  France,  dép.  de  la 
Dordogne, arrond. et  a  9  I.  1/2  E.  de  Sarlat; 
chef-lieu  de  cant.,  I  1  3  del.  de  la  rive  droite 
de  la  Dordogne.  687  hab. 

CARMA,  mont  de  la  Turquie  d'Europe, 
pach.  et  à  9  l.  E.  de  Scutari,  sur  la  limite 
do  sandjak  de  ce  nom  et  de  celui  d'Iakova, 
entre  le  Drin  et  le  Drinassi. 

CARMAGNOLE, Carmagnoia,  ville forte 
des  États  Sardes,  div.,  prov.  et  à  61.  S.  S.  E. 
de  Turin  ;  chef-lieu  de  mand.,  à  3/4  de  L  de 
la  rive  droite  du  Pô.  Elle  a  2  faubourgs.  Les 
rues  sont  assez  belles  ;  plusieurs  sont ,  ainsi 
que  la  grande  place ,  ornées  de  portiques. 
Cette  ville  renferme  5  églises ,  4  couvens  et 
1  hôpital.  On  y  fait  un  assez  bon  commerce 
en  soie,  toiles  et  chanvre.  11  s'y  tient  les 
mercredis  et  samedis  des  marchés  renom- 
més pour  bestiaux ,  grains  et  soie ,  et  il  y  a 
tous  les  ans  une  foire  qui  attire  beaucoup 
d'étrangers.  C'est  la  patrie  de  François  Bus- 


sone.  3,127  h*b*  Cette  ville  a  été  prise  par 
le  maréchal  Catinat  en  1691 ,  reprise  la 
même  année  par  le  prince  Eugène ,  et ,  au 
commencement  de  la  révolution,  par  l'ar- 
mée française. 

CARMARTHEN,  ville  et  comté  de  la 
princip.  de  Galles,  f  'oy.  C  »fhm  \  Hinr.v 

CARMASSE,  ville  du  Soudan,  sur  le 
Dialliba,  près  du  pays  de  Haoussa.Mungo- 
Park  en  fait  mention. 

CARMEAUX,  bourg  de  France,  dép. 
du  Tarn ,  arrond.  et  à  3  1.  N.  d'Alby ,  cant. 
de  Monestiès  ,  sur  la  rive  gauche  du  Cérou. 
11  y  a  j  tannerie  et  1  verrerie  ,  et  dans  les  en- 
virons, des  mines  de  houille  et  des  veines  de 
cuivre.  84g  hab. 

C  ARMEL,  comm.  des  États  Unis,  état 
de  New-York,  comté  de  Putnam ,  à  10  1.  S. 
E.  de  Poughkeepsie ,  et  a  35  1.  S.  d'Albany. 
2,247  'iao- 

CARMEL,  Cabmelis  Mors,  mont  de 
la  Turquie  d'Asie,  dans  le  pach.  d'Acre, 
en  Syrie.  Il  est  resserré  entre  la  mer  a  PO., 
et  le  Cison  à  PB.,  et  s'étend  depuis  Césarée 
au  S.,  jusqu'à  la  baie  d'Acre  au  N.,  où  il 
forme  un  promontoire,  par  3a-  5i'  10'  de 
lat.  N.,  et  3a°  59'  ao'  de  long.  E.  Ce  mont 
est  élevé  de  5oo  toises  au-dessus  du  niveau 
de  la  mer ,  et  célèbre  dans  les  annales  de  la 
religion  par  les  miracles  du  prophète  Élie  , 
et  par  le  séjour  de  milliers  de  religieux  chré- 
tiens dans  des  grottes  taillées  dans  le  roc  ; 
un  grand  nombre  de  ces  grottes  existent  en- 
core sur  le  flanc  occid.  du  mont  :  on  en  re- 
marque une  aui  a  été,  dit -on  ,  habitée  par 
le  prophète  Elie  ,  et  dont  les  musulmans 
ont  fait  un  sanctuaire.  Le  couvent  du  pro- 
phète et  l'ancien  couvent  des  carmes  n'of- 
frent plus  que  des  ruines  ;  il  y  reste  cepen- 
dant quelques  portions  de  chapelles  dans 
lesquelles  on  célèbre  l'office  divin.  Le  som- 
met du  Carmel  oflre  une  belle  perspective 
sur  le  golfe  d'Acre  et  sur  les  hauteurs  du  Li- 
ban. On  y  trouve  parmi  les  broussailles  des 
chênes  rabougris ,  des  pins ,  des  oliviers  et 
des  vignes  sauvages,  et  de  nombreuses  sour- 
ces jaillissent  de  ses  flancs. 

CARMEN,  lie  du  golfe  de  Californ  ie,  prèa 
de  la  côte  orient,  de  la  Vieille  Californie.  Sa 
longueur  est  de  1 1  1.  et  sa  largeur  moyenne 
de  3  I.  Lat.  N.  260.  Long.  O.  1 13'  4o\ 

CARMEN  (EL),  ville  delà  Nouvelle- 
Grenade  ,  prov.  d'Antioquia.  Lat.  N.  6*  n*. 
1,1 00  hab. 
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CARMENA,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  9  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Tolède  (Madrid) ,  et 
à  a  1.  i/4  S.  de  Maqueda.  a,4oo  hab. 

GARMI ,  comm.  des  États  Unis,  état  d'il 
linois  ,  chef-lieu  du  comté  de  White  ,  sur  la 
rive  droite  du  Pctit-Wabash ,  à  29!.  S.  E. 
de  Vandalia.  Lat.  N.  38°  5'. 

C  ARM1GN  A1NO,  Cabuiniarom,  bourg  du 
grand-duché  de  Toscane,  prov.  età  4  L  O-  de 
Florence,  vicariat  et  à  a  1.  i/aS.  O.  dePrato. 

CARMtiE.îIe  de  la  mer  du  Nord  ,  sur  la 
côte  occid.  de  la  Norvège ,  dioc.  de  Christ- 
iansand ,  baill.  de  Stavanger  ,  a  PO.  du 
golfe  de  Bukken.  Lat.  N.  590  i5'.  Long.  E. 
a*  55'.  On  a  établi  a  phares  sur  les  côtes  de 
cette  ile,  l'un  au  N.  O.,  et  l'autre  à  l'extré- 
mité mérid.  Elle  a  5  1.  de  long  sur  3/4  de!, 
de  large,  3  paroisses,  et6,5ao  hab.  Elle  est 
bien  cultivée ,  et  l'on  y  élève  beaucoup  de 
bestiaux.  La  pèche  y  est  considérable. 

CARMONA,  Cabmonia,  ville  d'Espagne, 
prov.  et  à  6  1.  i/3  E.  de  Séville ,  sur  une  col- 
line environnée  de  plaines  fertiles,  a  quel- 
que distance  de  la  rive  gauche  du  Carbo- 
nes. Lal.  N.  37°  a8'  1'.  Long.  O.  8'  o'  i4'. 
Elle  existait  du  temps  des  Romains ,  et  Cé- 
sar lui  accorda  les  privilèges  de  cité  ro- 
maine. Deux  de  ses  anciennes  portes  subsis- 
tent encore  ;  celle  de  Cordoue  est  un  grand 
et  superbe  monument  d'architecture.  Le 
château  ,  qui  est  aujourd'hui  en  ruine ,  oc- 
cupait autrefois  une  vaste  étendue  de  ter- 
rain. Les  rues  de  Carmona  sont  asset  belles. 
Les  maisons  sont  anciennes.  Il  y  a  7  églises  pa- 
roissiales, 10  couvens,  et  5  hôpitaux.  ia,G85 
hab.  La  route  entre  Carmona  et  Séville  passe 
presque  continuellement  au  milieu  de  vignes 
et  d'oliviers. %es  moulins  à  huile  y  sont  très- 
nombreux.  Le  vin  est  excellent. 

CARNABAT  ,  ville  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope ,  en  Romélie ,  sandjak  et  a  3g  1.  S.  de 
Silistri,  près  de  la  rive  droite  du  Degli-Dé- 
réai.  Il  est  renommé  pour  ses  fabriques  de 
maroquin. 

CARNAC  ,  village  de  France,  dép.  du 
Morbihan,  arrond.  et  à  61.  1/4 S.  E.de  Lo- 
rierft ,  et  a  5  1. 3/4  O.  S.  O.  de  Vannes ,  cant. 
de  Quibcron ,  sur  une  hauteur ,  à  peu  de  dis- 
tance de  la  mer.  Il  est  remarquable  par  1 1 
rangées  de  pierres  granitiques  qui  forment 
des  allées  perpendiculaires  à  la  côte ,  et  se 
prolongent  à  une  grande  distance  dans  l'in- 
térieur des  terres.  Ces  pierres  ne  sont  pas 
toutes  a  une  égale  distance  les  unes  des  au- 
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très  ;  plusieurs  ont  été  abattues  ou  enlevées. 
Elles  ont  la  forme  d'un  obélisque  grossière- 
ment taillé ,  et  dont  la  partie  la  moins  large 
est  enfoncée  en  terre;  elles  sont  brutes,  et 
ont  une  vingtaine  de  pieds  de  hauteur.  Le 
monument  de  Carnac  est  fameux  dans  la 
Basse  Bretagne  ;  plusieurs  érudits  se  sont 
épuisés  en  conjectures  sur  son  origine  et  son 
usage.  Il  est  dirigé  de  PE.  à  l'O.,  et  occupe 
un  espace  de  670  toises.  On  pense  que  les 
pierres  s'étendaient  autrefois  à  plus  de  3  1.; 
elles  sont  dans  une  grande  plaine  nue.  Aux 
extrémités  des  allées,  dans  l'intérieur,  on 
voit  çà  et  là  deux  pierres  qui  en  supportent 
une  troisième  posée  transversalement. 

CARNAMART,  rivière  d'Irlande,  dans 
le  comté  de  Galway.  Elle  arrose  la  baronnie 
de  Dunkellin  ,  et ,  après  un  cours  de  8  I.  de 
PO.  N.  O.  a  l'E.  S.  E.,  elle  se  jette  par  plu- 
sieurs bras  dans  la  baie  de  Galway.  Elle  se 
perd  sous  terre  pendant  une  partie  de  son 
cours. 

CARNA  PRAYAGA  ,  village  de  PHin 
doustan  anglais,  présidence  du  Bengale, 
anc.  prov.  de  GorwaI,  au  confluent  del'A- 
lakananda  et  du  Pindar,  à  10 1.  E.  IV.  E.  de 
Serinagor.  Lat.N  .3o°  16'.  Il  tient  le  3* rang 
parmi  les  prayagas  ou  lieux  consacrés ,  cher 
les  Hindous,  aux  ablutions  religieuses,  et 
n'est  composé  que  d'une dixaine  de  maisons. 
Il  renferme  1  sanctuaire,  où  les  Hiudous 
viennent  adorer  l'image  de  Radjah  Carna, 
un  de  leurs  dieux. 

CARNAR  VON,  ville  et  comté  de  la  prin- 
cip.  de  Galles..  Voy.  C akbnabvon. 

C  ARN  AT1C,  prov.  de  l'Ilindoustan.  Voy . 

KaRN  ATIC. 

CARNAT1C  GOR  ,  ville  de  PHindoustan 
anglais.  Voy.  Kabkaticcob. 

CARNBEE,  village  d'Ecosse,  comté  de 
Fife ,  presbytère  et  à  a  1.  S.  de  S'.  Andrew's. 
1,048  hab.  Il  y  a  des  mines  de  houille  dans 
les  environs. 

CARNEILLE  (LA),  bourg  de  France, 
dép.  de  l'Orne,  arrond.  et  à  51.  i/a  N.N.E. 
de  Domfront,et  à  1a  1.  i/a  N.  O.  d'Alençon  ; 
cant.  d'Athis.  i,45ohab. 

CARNERO ,  port  du  Chili ,  sur  la  côte  du 
pays  des  Indiens  Araucaniens,  à  l'embou- 
chure du  Quidico,  a  au  1.  S. S.  O.  de  La  Con- 
ception ,  et  à  59 1.  N.  de  Valdivia. 

CARNERO,  cap  d'Espagne,  sur  la  côte 
mérid.  de  la  prov.  de  Cadix  (Séville) ,  a  1 1. 
î/a  S.  O.  de  Gibraltar. 
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CARNERO,  cap  de  la  Nouvelle  Grenade, 
sur  la  côte  du  Grand  Océan,  au  N.  du  golfe 
de  Guayaquil,  et  à  4  1.  S.  E.  de  Sainte-Hé- 
lène ,  par  a"  ao'  de  lat.  S. ,  et  83°  de  long.  O. 

CARNES  VILLE,  couim.  des  États-Unis, 
état  de  Géorgie,  chef- lieu  du  comté  de  Frank- 
lin ,  ;i  3  i  I.  N.  de  Milledge  ville.  88  hab. 

CARNET,  village  de  France,  dép.  delà 
Manche,  arrond.  et  à  41.  i/a  S.d'A  vranches, 
cant.  et  a  a/3  del.  S.O.deS».  James.  i,3o6 
hab. 

CARNEW,  village  d'Irlande,  prov.  de 
Leinster,  comte  et  à  10  1.  S.  O.  de  Wicklow, 
baronnie  de  Shilelagh.  11  a  des  manufactu- 
res de  toiles.  Lesiusurgés  y  défireut  les  trou- 
pes royales  en  1 798. 

CARNICOBAR,  la  plus  sept.  des  îles 
Nicobar,  dan»  le  golfe  du  Bengale.  Lat.  N. 
9*  5'.  Long.  E.  900  35'.  Elle  est  à  peint-  éle- 
vée de  6  pieds  au-dessus  du  niveau  du  la 
mer.  Sa  forme  est  ovale ,  et  son  circuit  de 
27 1.  Elle  n'offre  aucun  por  tsnr.  Kilt-  est  très- 
fertile.  Les  cocos  et  les  fruits  a  pain  y  sont 
particulièrement  en  abondance.  Les  seuls 
animaux  sont  des  sangliers,  des  chiens,  des 
rats,  des  léiards,  et  des  serpens  venimeux. 
Les  oiseaux  n'y  sont  pas  nombreux.  H  y  a 
beaucoup  de  crocodiles  sur  les  côtes.  Cette 
lie  est  la  plus  peuplée  des  Nicobar,  eu  égard 
à  son  étendue.  Les  habitans  sont  petits  et 
d'un  caractère  doux.  Les  femmes  y  sont  très- 
laides.  Les  Danois  ont  fait  pendant  long- 
temps de  vains  efforts  pour  introduire  le 
christianisme  parmi  eux. 

CARN1ÈRE-EIN-CAMBRÉSIS,  village 
de  France  ,  dép.  du  Nord,  arrond.  et  à  1  t. 
3/4  E.  de  Cambrai,  et  à  i3  1.  S.  S.  E.  de 
Lille  ;  chef-lieu  de  cant.  11  a  1  fabrique  de 
linon.  700  hab.  11  y  a  une  mine  de  houille 
dans  les  environs. 

CARN1ÈRES,  village  des  Pays-Bas,  prov. 
de  llainaut,  arrond. età  3  1.  î/aO.  deChar- 
leroi,  et  à  4  1.  3/4  E.  de  Mons;  cant.  de 
Binch ,  sur  la  rive  droite  de  la  Haine.  1 1  y  a  1 
usine  pour  le  fer  blanc.  1,490  hab.  Le  terri- 
toire renferme  des  mines  de  houille.  En 
1 170,  il  se  livra  prè*  de  ce  village  une  ba- 
taille sanglante  entre  Henri  rAveugle,comte 
de  Namur,et  Baudouin  iv  ,  comte  de  Hai- 
naut. 

CARISIOLE,  Krain,  anc.  prov.  de  l'em- 
pire d'Autriche,  qui  avait  le  titre  de  duché. 
Elle  fait  maintenant  paitie  du  roy.  d'Uly- 
rie,  gouv.  de  Laybach,  dont  elle  forme  3 
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cercles  :  Adelsberg,  Laybach ,  et  Neustaed- 
tel.  Elle  avait,  du  N.  O.  au  S.  E.,  environ 
43  I.,  aa  1.  dans  sa  plus  grande  largeur  , 
et  607  1.  de  superficie.  Les  Alpes  Canti- 
ques et  les  Alpes  Juliennes  ,  qui  s'y  élè- 
vent à  une  grande  hauteur,  laissent  entre 
elles  de  belles  vallées.  Quelques  sommités 
sont  couvertes  de  neiges  éternelles;  plu- 
sieurs monts  sont  remarquables  par  des  cu- 
riosités naturelles  ,  de  profondes  cavités 
et  des  passades  souterrains.  On  y  trouve  des 
cataractes  très  -  pittoresques  ;  souvent  aussi 
l'on  Voit  jaillir  d'un  rocher  aride  un  cou- 
rant d'eau  qui,  après  avoir  été  grossi  par 
d'autres,  se  fraie  tout  à  coup  un  passage 
sous  terre  pour  ne  reparaître  qu'à  quelque 
distance  de  là.  La  Save  est  la  rivière  la  plus 
considérable  ,  on  remarque  ensuite  le  Lay- 
bach, le  Gurk  et  la  kulpa.  11  y  a  plusieurs 
lacs  :  le  Cxirknitz  est  le  plus  grand.  Le  N.  et 
le  N.  O.  de  la  Carniole  sont  froids  et  abso- 
lument stériles  ;  l'intérieur  est  presque  sem- 
blable, cependant  plus  susceptible  de  cul- 
ture :  on  y  récolte  du  froment ,  du  maïs ,  du 
millet,  et  le  meilleur  lin  de  l'empire  d'Au- 
triche. Le  midi  offre  beaucoup  de  belles  val- 
lées et  de*  terroirs  fertiles.  On  y  fait  deux 
récoltes  par  an  ,  l'une  en  sarrasin  et  l'autre 
en  froment ,  ou  l'une  en  seigle  et  la  seconde 
en  chanvre  et  en  lin.  On  y  recueille  aussi  de 
bonne  huile ,  d'excellent  vin ,  et  des  fruits 
en  abondance.  Plusieurs  des  montagnes  sont 
couvertes  de  bois.  11  y  a  des  forêts  entières 
de  châtaigniers.  La  Carniole  est  renommée 
pour  set  nombreuses  mines  de  fer  :  la  plus 
remarquable  se  trouve  dans  la  montagne 
d'Eiscnberg  ou  de  Naseleiro.  Les  autres  pro- 
ductions minérales  sont  :  le  pkBnib ,  le  mer- 
cure ,  l'alun ,  le  bol  d'Arménie,  et  quelques 
pierres  précieuses. 

Les  principales  branches  de  l'industrie 
sont  des  fabriques  d'étoffes  de  laine  ,  de 
toiles,  et  de  dentelle.  Il  y  a  aussi  des  for- 
ges très -importantes,  et  a  véneries  consi- 
dérables ,  l'une  à  Schneiberg  et  l'autre  à 
Wittenstein.  La  grande  route  de  ïrieste  * 
Fiume  ,  et  la  Save ,  navigable  dans  la  Jïlus 
grande  partie  de  son  cours ,  assurent  aux  pro- 
ductions de  ce  pays  un  transport  facile. 
5a4,390  hab. 

Ce  pays  était  très -anciennement  occupé 
par  les  (  ami ,  qui  ont  donné  leur  nom  aux 
Alpes  Carniques  ,  et  d'où  dérive  celui  de 
Carniole.  Ce*  peuples  possédaient  aussi  une 
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partie  du  territoire  de  Venise,  d'où  il»  furent 
chasses  par  le»  Hun»  et  par  le»  Alain».  Le» 
babitans  sont  actuellement  en  grande  partie 
d'origine  slave  ,  et  nommé»  par  le»  Alle- 
mands ll'cndcn  ou  Vandales.  On  les  distin- 
gue parles  noms  de»  districts  qu'ils  habitent, 
tel»  que  Gottscheeu»,  Usk»kes ,  Poike»,  etc. 
Ils  sont  robuste»  et  courageux  ,  supportent 
aisément  les  variations  de  la  température  , 
et  »e  contentent  des  alimens  le»  plus  gros- 
siers. On  compte  en  Carniole  5o,ooo  Alle- 
mands qui  Font  partie  de  la  haute  classe  de 
la  société.  Ce  pay»  fut  converti  au  christia- 
nisme vers  le  vin-  siècle.  Du  temps  deChar- 
lemagne  et  de  ses  successeur» ,  les  ducs  de 
Frioul ,  et  après  eut  le»  ducs  de  Carinthie , 
le  gouvernèrent.  L'empereur  Othon  n  en  fit 
un  margraviat  distinct ,  qui  fut  érigé  en  du- 
ché lorsqu'il  passa  au  pouvoir  de  la  maison 
d'Autriche.  Au  mois  d'octobre  1809,  ce  du- 
ché fut  cédé  à  la  France  par  le  traité  de 
Vienne  ,  et  réuni  aux  Provinces  lllyriennes. 
En  1814,  il  fut  rendu  a  l'empereur  d'Au- 
triche. 

CARNIQUES  (ALPES),  partie  de  la 
chaîne  des  Alpes.  I  oy,  Alvks. 

CARNOET,  bourg  de  France,  dép.  de» 
Côtes  du  Nord,  arrond.  et  à  7  1.  3/4  S.  O. 
de  Guingamp,  et  à  i3  1.  O.  S.  O.  de  Saint- 
Brieuc ,  cant.  de  Callac.  1 , 1  ;3  hab.  1 1  y  a  une 
mine  de  plomb  dans  le»  environs. 

C  ARNOM ,  Ile  du  golfe  de  Siam ,  près  des 
côtes  du  roy.  de  ce  nom ,  prov.  de  Ligor. 
Lat.  N.  90  58'.  Long.  E.  970  55'. 

CARNSORE  (CAP  DE),  cap  sur  la  côte 
8.  E.  d'Irlande,  prov.  de  Leinster,  comté 
et  a  5  1.  S.  S.  E.  de  Wexford ,  «ur  le  canal 
de  Saint  -  George ,  par  5a°  11'  de  lat.  N.  et 
8*  3;'  de  long.  O. 

C ARNTOGHER,  montagnes  d'Irlande, 
prov.  d'Ulster,  comté  et  a  8  1.  E.  S.  E.  de 
Londonderry. 

CARNWATH,  village  d'Ecosse ,  comté, 
presbytère  et  à  3  I.  E.  de  Lanark.  11  y  a  des 
usines  considérables  a  hauts  fourneaux  ali- 
mentées parles  mines  de  fer  et  de  houille  des 
environs,  a ,888  hab. 

CARO,  bourg  de  France,  dép.  du  Mor- 
bihan ,  arrond.  et  a  a  1.  1  /4  S.  S.  E.  de  Ploer- 
mel,  et  a  9  1.  N.  E.  de  Vannes,  cant.  de 
Malestroit.  i,65o  hab. 

C  A  ROC  EDO,  bourg  du  Portugal,  prov. 
deTras-os-Montes,  comarca  et  à  7  1.  3/4  O. 
N.  O.  de  Miranda ,  et  à  6  L  S.  de  Bragance. 
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CAROCHE  ou  CARRACHE,  ville  du 
gouv.  et  a  80  I.  O.  S.  O.  de  Caracas,  et  à 
ia  LE.  du  lac  Marac  aybo.  Elle  e»t  agréa- 
blement située  au  milieu  d'une  petite  plaine 
fertile  ,  environnée  de  montagnes.  4*0OO 
hab. 

C  AROEIR  A  ,  montagne  considérable  de 
la  capitainerie -générale  de  Mozambique, 
dans  le  gouv.  des  Rivièresde-Sena,  au  S.  de 
Tète. 

CAROL  ,  vallée  de  France,  dép.  de»  Py- 
rénées-Orientale», arrond.  de  Prades,cant. 
de  Saillagouse.  Sa  longueur  du  S.  O.  au  N. 
E.  est  d'environ  3  1.  Elle  est  arrosée  par  le 
Fond -Vive.  Elle  renferme  le  hameau  de 
même  nom  ,  qui  est  à  1 1  1.  O.  S.  O.  de  P ra- 
des ,  êt  à  5  1.  1  /4  de  Saillagouse ,  snr  le  Ca- 
rol.  IW  a  dan»  les  environs  1  mine  de  cuivre 
et  d'argent ,  et  1  filon  de  cuivre. 

CAROL  ATH,  bourg  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Silésie ,  régence  de  Liegnitz,  cer- 
cle et  à  a  1.  S.  E.  de  Neusalz,  sur  la  rive 
droite  de  l'Oder.  5a8  hab.  Ce  bourg  donne 
son  nom  è  une  principauté  dont  la  super- 
ficie est  d'environ  la  1. ,  et  qui  renferme 
l  ville,  1  bourg,  ai  villages,  et  environ 
1 0,000  hab.  Le  prince  est  de  la  famille  Scbon- 
aich. 

CAROLEI,  bonrg  du  roy.  de  Naplc»  , 
prov.  de  la  Calabre  Citérieure,  distr.  et  à 
1 1. 1 }%  S.  O.  de  Cosenxa,  cant.  de  Dipignano. 
i,48o  hab.  11  v  a  une  carrière  de  pierre  a  fu- 
sil. 

C  AROLINA  (LA),  ville  d'Espagne,  prov. 
et  à  11  I.  i/a  N.  de  Jaen ,  et  a  8  I.  1/4  N.  E. 
d'Andujar,  sur  une  colline  qui  domine  les 
plaines  de  Grenade  et  de  Cnrdoue.  C'est  un 
des  chefs-lieux  de  la  colonie  de  la  Sierra- 
Morena  ,  fondée  par  Olavideen  1767.  Elle  est 
de  forme  carrée  et  ceinte  de  murailles.  Les 
rues  son I  larges  et  droites.  Les  maisons,  bâ- 
ties sur  un  plan  uniforme,  sont  simples.  Il  y 
a  1  église,  de  belles  fontaines,  et  de  jolies 
promenades  autour  de  la  ville.  On  y  fabri- 
que de»  toiles  et  des  draps  communs.  3,ooo 
hab. 

C  AROLINA,  ville  de  la  Nouvelle-Grena- 
de, prov.  d'Antioquia.  Lat.  N. G"  45'.  A 9^0 
toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  i,5;a 
hab. 

C  \  ROLI N  E ,  comté  des  États  Unis ,  dans 
la  partie  orient,  de  l'état  de  Maryland. 
10,108  hab.  Le  chef-lieu  est  Denton. 

CAROLINE, comm.de» États-Unis,  état 
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de  New- York,  comté  de  Tioga,  à  55  1.  O. 
S.  O.  d'Albany.  1,608  bab. 

CAROLINE, comté  des  États  U  nis,  dans 
la  partie  orient,  de  l'état  de  Virginie,  entre 
le  Rappahannock  et  le  North  •  Anna  •  river. 
18,008  bab.  Rowling-Creen  en  est  le  chef- 
lieu. 

CAROLINE  DU  NORD,Aror<n  Carotina, 
un  des  États  Unis  de  l'Amérique  sept.,  com- 
pris entre  33°  53'  et  36*  33'  de  lat.  N.,  et  entre 
j7°  5o'  et  86°  i5'  de  long.  O.  Borné  au  N. , 
par  la  Virginie  ;  au  S.  O. ,  par  la  Caroline 
du  Sud;  a  l'O.,  par  l'état  de  Tennessee, 
dont  il  est  séparé  par  une  brandie  des 
moûts  Atleghany  ;  à  TE.  et  au  S.  E.  par 
l'Atlantique.  Sa  longueur,  de  l'E.  à  l'O., 
est  d'environ  i65  I.;  sa  largeur  varie  de  54 
à  67  1.  ,  et  sa  superficie  est  de  5,663*1.  Les 
côtes  se  dirigent  du  N.  au  S.  depuis  les  fron- 
tières de  la  Virginie  jusqu'au  cap  Hatteras, 
ensuite  elles  courent  au  S.  O.  ;  elles  sont 
bordées  d'une  série  d'iles  sablonneuses,  lon- 
gues et  très-étroites,  séparées  du  continent 
tantôt  par  de  grandes  baies,  tantôt  par  des 
passages  extrêmement  resserrés,  tels  que: 
le  Pamlîco-sound  et  l'Ai  berna  rle-sound.  C  'est 
aux  extrémités  de  quelques-unes  de  ces  Iles 
que  se  trouvent  les  principaux  caps  de  cet 
état,  le  cap  Hatteras,  le  cap  Lookout  et  le 
cap  Fear. 

La  partie  orientale,  depuis  la  côte  jusqu'à 
aa  1.  dans  les  terres,  est  unie  et  généralement 
marécageuse,  excepté  sur  les  bords  des  riviè- 
res ,  particulièrement  sur  ceux  du  Roanoke 
où  le  terrain  est  très-fertile  ;  à  l'O.  du  pays 
plat,  dans  le  centre  de  l'état,  ily  a  un  espace 
d'environ  i4  l.  très  aride,  et  couvert  de  du- 
nes et  de  collines  sablonneuses. La  partie  oc- 
cid.  est  montagneuse;  les  brénebes  des  monts 
Alleghany  la  couvrent  presque  entière- 
ment; le  Blue-ridge  la  parcourt  du  S.  O. 
au  N.  E. ,  et  forme  la  séparation  des  eaux 
qui  vont  au  S.  E.  directement  à  l'Atlanti- 
que, et  de  celles  qui  coulent  à  l'O.  dan»  le 
bassin  du  Mississipi.  Parmi  les  grands  ma- 
rais delà  partie  orientale,  on  distingue  l'Al- 
ligator-swamp  (marais  des  crocodiles).  On 
estime  que  le  long  des  côtes,  à  i5  1.  dans  les 
terres,  le  cinquième  de  la  surface  est  oc- 
cupé par  des  marécages  qui  ont  de  5  à  7 1.  de 
diamètre.  Les  principales  rivières  sont  :  le 
Chowan,  le  Roanoke,  le  Pamlico  ou  Tar, 
la  Neuse,  le  Cape-Fear-river ,  l'Yadkin,  et 
la  Catawba.  On  trouve  dans  la  partie  orien- 
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taie  de  l'état  plusieurs  lacs  ;  les  plus  consi- 
dérables sont  ceux  de  Mattimuskeet  et  de 
Phetps. 

Le  climat  est,  en  général,  assez  doux. 
L'hiver  y  est  peu  rigoureux  ,  l'été  chaud, 
et  l'automne  beau; les ebangemens  de  tem- 
pérature sont  brusques  et  fréquens.  Pen- 
dant l'automne,  l'air  est  insalubre  dans  le 
bas  pays ,  surtout  le  long  de  la  côte  S.  E. 
11  tombe  peu  de  neige ,  et  il  ne  gèle  jamais 
avant  lr  milieu,  d'octobre,  ni  après  le  i*ravril. 

Le  pays  montagneux  a  des  mines  de  fer 
abondantes.  Le  Rocky  et  le  Long-creek,  dans 
le  comté  de  Cabarras,  charrient  de  l'or.  H 
y  a  aussi  des  mines  de  ce  métal  ;  mais  on 
en  a  exagéré  l'importance.  Il  y  a  des  sour- 
ces d'eaux  minérales  dans  les  comtés  de 
Warren  ,  de  Montgomery,  de  Rockingbam  , 
de  Rowan  ,  et  de  Buncombe.  Les  hauteurs 
sont  calcaires ,  et  tous  les  ruchers  renfer- 
ment des  fossiles  marins.  Cet  état  produit 
toutes  sortes  de  grains,  du  tabac,  du  chan- 
vre ,  et  du  coton.  Le  rix  et  l'indigo  sout 
principalement  cultivés  dans  les  terrains 
bas.  Le  chêne  et  le  noyer  couvrent  les  terres 
fertiles;  les  pins,  les  terres  sablonneuses. 
Les  marais  sont  bordés  de  cyprès  chauves. 
On  élève  beaucoup  de  bestiaux  ;  il  existe 
une  race  de  moutons  ,  dont  la  toison 
est  aussi  ûne  et  plus  épaisse  que  celle 
des  mérinos.  Le  cerf  et  le  daim  ,  autrefois 
très-nombreux  dans  toutes  les  parties  de 
l'état ,  ne  se  trouvent  plus  que  dans  les  mon- 
tagnes. 11  y  existe  aussi  des  ours,  des  loupa, 
et  d'autres  bêtes  féroces.  Les  pigeons  étaient 
si  nombreux  ,  que  les  Indiens  en  tiraient  de 
la  graisse.  Enfin  on  y  trouve  le  crocodile  du 
Mississipi ,  qui  se  tient  aux  embouchures  des 
rivières  et  dans  les  marais ,  le  serpent  à  son- 
nettes, etc.  On  pèche,  principalement  dans 
le  Roanoke ,  le  rock- fi  sh ,  poisson  excellent. 

On  a  compté  dans  la  Caroline  du  Nord  :  en 

1710:     6,000  habitans. 

1749:  45,ooo 

«  1   c    a       i«>,57i  esclaves. 
,79o:393,75.,  dontj    ^  ^  ^ 

/  «     -,    j      \  i53,aq6  esclaves. 
1800  : 478,103,  dont*;        ZZ     ,  ... 

'  l     7,o33  noirs  libres. 

u      rr,  r      j    À  168,634  esclaves. 
18,0:  555,5oo,  dont  J  |0>a66noirsUbre9# 

a      c-o  o      1    tU  19,200  blancs. 

D'après  le  dénombrement  de  1820  ,  le 
nombre  des  babitans  employés  à  l'agricul- 
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lare  était  de   »74»»9<> 

au  commerce...   a, 55 1 

dans  les  manufactures   il ,844 

étrangers  non  naturalisés   4  »5 

Il  y  a  des  forges  dans  plusieurs  comtés. Le 
commerce  consiste  en  bétail,  goudron,  bois, 
maïs,  coton,  tabac ,  racines  médicinales, 
cire,  etc.  On  a  construit  plusieurs  canaux, 
parmi  lesquelles  un  remarque  celui  qui 
joint  la  baie  Chesapeak  à  celle  d'Albemarle. 
Les  ports  de  commerce  sont  :  Edenton  , 
Camden  ,  Washington  ,  Newbern  ,  Wil- 
mington, et  Plymouth.  Ce  dernier  n'est  ou- 
vert a  la  navigation  que  depuis  le  a4  avril 
1816.  Les  principales  villes  sont  :  Raleigh, 
qui  est  le  siège  du  gouvernement,  Newbern, 
Fayetteville,  Wilmington  ,  Edenton ,  Was- 
hington ,  etc. 

La  plupart  des  habitans  de  la  partie  occi- 
dentale sont  des  émigrés  du  R.  de  l'Irlande 
et  leurs  descendans,  venus  de  Pensylvanie  ; 
presque  tous  planteurs,  et  vivant  dans  leurs 
possessions.  On  s'y  marie  très-jeune.  On  ac- 
cuse les  habitans  de  la  Caroline  du  Nord 
d'aimer  les  liqueurs  spiritueuses,  le  jeu,  etc.; 
leur  caractère  est ,  en  général,  bon  et  hu- 
main. 

En  i5ia,  ta  côte  de  la  Caroline  du  Nord 
fut  découverte  par  Jean  Pouce  de  Léon.  En 
i584,  des  lettres-patentes  de  la  reine  Eli- 
sabeth concédèrent  à  Walter  Raleigh  une 
étendue  de  pays  dans  laquelle  était  com- 
prise la  Caroline  du  Nord.  En  1661  ,  une 
petite  colonie  anglaise  fut  établie  sur  le 
Cape-Fear-river.  En  i663,  Charles  u  ac- 
corda à  lord  Clarendon  tous  les  pays  com- 
pris entre  le  3i*  et  le  36*  de  lat.  \  ..  dont 
la  Caroline  sept,  faisait  partie.  En  t665,  une 
nouvelle  colonie ,  composée  de  8oo  person- 
nes, venues  de  la  Barbade,  sous  la  conduite 
de  J.  Yeamans ,  s'établit  près  du  cap  Fear. 
Ce  pays  fut  primitivement  appelé  Albe- 
marle  ,  ce  n'est  qu'au  commencement  du 
xviii»  siècle  qu'il  reçut  le  nom  de  Caroline 
du  Nord.  En  1667,  la  première  législature 
fut  formée  dans  le  comté  d'Albemarle.  En 
1670,  une  nouvelle  constitution,  rédigée  par 
le  célèbre  Locke,ne  fut  pas  bien  accueillie  par 
les  seigneurs  propriétaires,  qui  ne  voulaient 
pas  même  •  qu'on  permit  jamais  en  aucune 
•  occasion  l'établissement  d'une  imprime- 
«  rie  dans  ce  pays.  •  En  i685,  après  la  ré- 
vocation de  l'édit  de  Nantes,  plusieurs pro- 
testans  français  vinrent  s'y  établir.  En  1690 , 
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la  constitution  de  Locke  fut  abrogée  ;  une 
nouvelle  charte  régla  la  forme  du  gouverne- 
ment.En  171a,  les  Tuscaroras,  tribu  indienne 
très-belliqueuse ,  ayant  projeté  un  massacre 
général  des  blancs,  en  tuèrent  plusieurs  dans 
une  nuit,  mais  ils  furent  détruits  par  des  trou- 
pes envoyées  de  la  partie  S.  de  la  Caroline,  et 
ceux  qui  échappèrent  se  réfugièrent  chez  les 
Indiens  des  Cinq-Nations.  En  1739,  les  pro- 
priétaires découragés  par  les  incursions  con- 
tinuelles des  Indiens,  vendirent  leurs  terres 
au  gouvernement  anglais,  qui  divisa  le  pays 
en  deu  1  parties,  celle  du  N .  et  celle  du  S.  L'é- 
tat de  Tennessee  faisait  alors  partie  de  la  Ca- 
roline du  N.  La  colonie  s'accrut  par  l'arrivée 
de  plusieurs  moraves  et  de  presbytériens  ir- 
landais et  écossais  qui  se  fixèrent  dans 
les  parties  du  N.  O.  Une  première  insur- 
rection des  colons  éclata,  en  1765,  contre  la 
métropole  :  elle  fut  apaisée;  mais  en  1776 
la  province  se  déclara  pour  l'indépendance, 
et  prit  une  part  active  à  la  guerre  de  la  ré- 
volution. Brunswick,  première  ville  de  la 
colonie ,  fut  détruite ,  et  n'a  pas  été  rebâ- 
tie. Le  18  décembre  1776,  le  congrès  pro- 
vincial établit  la  constitution  républicaine, 
qui  crée  un  sénat  et  une  chambre  des  com- 
munes. Les  membres  sont  élus  par  le  peuple. 
Chaque  comté  nomme  annuellement  un  sé- 
nateur et  deux  représentans ,  et  de  plus  les 
villes  d'Edenton,  Newbern,  Wilmington, 
Salisbury,Hillsborough  et  Halifax,  envoient 
chacune  un  membre  à  la  chambre  des  com- 
munes. Le  pouvoir  exécutif  est  confié  à  un 
gouverneur  qui  n'est  élu  que  pour  un  an ,  et 
à  un  conseil-d'état  choisi  au  acrutin,ainsi  que 
le  gouverneur,  par  l'assemblée  générale.  Le 
conseil  est  composé  de  7  membres  ;  4  voix 
suffisent  pour  prendre  et  exécuter  une  déci- 
sion. L'assemblée  générale  ne  peut  être 
ajournée  que  par  le  concours  des  deux 
chambres.  La  législature  ne  reçoit  point 
parmi  ses  membres  les  comptables,  les  of- 
ficiers de  l'armée,  les  juges  des  cours  prin- 
cipales, le  secrétaire-d'état,  ni  les  ecclé- 
siastiques. Parmi  les  diverses  sectes  chré- 
tiennes ,  les  méthodistes  et  les  baptistes 
sont  les  plus  nombreux.  Il  parait,  qu'en  gé- 
néral, le  nombre  des  ecclésiastiques  n'est 
pas  en  raison  de  celui  de  la  population.  Les 
juges  sont  nommés  par  le  concours  du  sé- 
nat et  de  la  chambre  des  communes.  Il  y  a 
4  officiers -civils  des  Etats- Luis.  La  milice 
montait,  en  t8i5.  a  43,ai7hommes.  Le  gou- 
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vernement  s'est  beaucoup  occupé  de  l'in- 
struction  publique  ;  une  lui ,  rendue  en  1808, 
règle  son  organisation,  et  on  a  établi  plu- 
tieurs  universités,  parmi  lesquelles  on  dis- 
tingue celle  de  la  Caroline  du  Nord ,  et  une 
•ociété  médicale. 

La  Caroline  du  Nord  est  divisée  en  6a 
comtés  :  Anson,  Ash ,  Beaufort ,  Bertie ,  Bla- 
den,  Brunsvrick,  Buncombe,  Burke,  Ca- 
harras,  Camden ,  Carteret ,  Caswell,  Cha- 
tbam,  Chowan,  Columbus,  Craven,  Cum- 
berland  ,  Currituck,  Duplin,  Edgecomb, 
Franklin,  Gates,  Granville ,  Green ,  Guil- 
ford ,  Halifax,  Hertford,  Heywood ,  Hyde  , 
Iredel,  Johnson,  Jones,  Lenoir,  Lincoln, 
Martin, Mecklcnbourg,  Montgomery,  Moo- 
re  ,  Nash,  New- Hanover,  Nurthampton  , 
Onslow ,  Orange ,  Pasquotank ,  Perquimans, 
Person,  Pitt,  Richmond,  Roandolph,  Robe- 
son  ,  Rockingham  ,  Rowan  ,  Rutherford  , 
Sampson,  Stokes,  Surrey,  Tyrrel,  Wake, 
Warren,  Washington,  Wayne,  et  Wilks. 

CAROLINE  DU  SUD ,  Souih-C«rolina, 
un  des  États-Unis  de  l'Amérique  sept.,  com- 
pris entre  3a°  3'  et  35°  10'  de  lat.  N. ,  et 
entre  80  0  55'  et  85°  35'  de  long.  O.  ;  borné 
au  N.  et  au  N.  E.  par  la  Caroline  du  Nord  ; 
au  S.  E. ,  par  l'océan  Atlantique;  au  S.  O. 
et  a  PO.,  par  la  Géorgie  ,  dont  il  est  séparé 
par  la  Savannah.  Sa  longueur,  du  N.  O.  au 
S.  E. ,  est  de  t)4  I. ,  s«  moyenne  largeur,  du 
N.  E.  au  S.  O.,  de  60  U  et  sa  superficie  de 
3,886  1.  Les  côtés,  qui  ont  une  étendue  de 
8a  ).,  se  dirigent  constamment  du  N.  E.  au 
S.  O.,  et  sont  parsemées  d'une  infinité  d'i- 
les  ,  formées  la  plupart  par  les  bras  des  em- 
bouchures des  fleuves.  Le  seul  cap  remar- 
quable est  le  cap  Romain.  Le  S.  E.de  l'état 
offre  une  vaste  plaine  d'un  aspect  monotone, 
et  couverte  d'immenses  forêts,  de  maréca- 
ges et  de  prairies.  En  avançant  dans  l'inté- 
rieur, on  rencontre  une  longue  suite  de  col- 
lines sablonneuses  généralement  stériles.  Au 
N.  O.,  on  trouve  le  Ridge  ,  contrée  monta- 
gneuse, fertile,  bien  cultivée,  arrosée  par 
de  nombreux  cours  d'eau,  et  remarquable 
par  beaucoup  de  sites  pittoresques.  Enfin 
à  l'extrémité  li.  O.  de  l'état  s'élèvent  de 
grandes  montagnes,  qui  sont  des  ramifica- 
tions des  Allegbany.  Les  principales  sont  ; 
la  montagne  de  la  Table,  haute  de  657  toi- 
ses au-dessus  du  niveau  de  la  mer  ;  et  celles 
de  Glassy  et  de  Paris. 

Les  terrains  les  plus  fertiles  sont  ceux  du 
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haut  pays  et  ceux  des  bords  des  rivières; 
mais  ces  derniers  sont  sujets  à  être  inondés 
depuis  octobre  jusqu'en  mai ,  ce  qui  empê- 
che la  culture  du  blé  et  du  coton.  La  plus 
grande  partie  de  la  surface  est  occupée  par 
une  terre  sablonneuse  appelée  terre  a  pins. 

Presque  toutes  les  nombreuses  rivières 
qui  arrosent  cet  état  coulent  du  N.  O.  au 
S.  E.,  et  toutes  sont  tributaires  de  l'Atlan- 
tique. Les  plus  importantes  sont  :  la  Grande- 
Pedee,  le  Lynches  -  creek ,  le  Black -river, 
la  Sautée ,  l'EdUto ,  la  Savannah ,  la  Saluda, 
le  Broad- river,  et  le  Wateree.  Les  eaux  de 
la  Pedee,  de  la  Santee  et  de  la  Savannah, 
s'élèvent  quelquefois  aussi  haut  que  les  eaux 
du  Nil,  c'est-à-dire  à  33*pieds.  La  marée  or- 
dinaire monte  à  5  pieds,  et  quelquefois  jus- 
qu'à 7.  On  compte  3  havres  :  Charleston  , 
Port-Royal,  et  Georgetown.  Le  plus  consi- 
dérable est  Port-Royal. 

L'été  est  très-chaud,  l'hiver  peu  rigoureux  ; 
on  éprouve  des  changent  cm  s  de  température 
très*brusques  ;  on  a  vu  le  thermomètre  varier 
de  plus  de  ao°  en  a4  heures.  La  saison  des 
pluies  a  lieu  de  juin  en  septembre ,  qui  est  le 
mois  le  plus  désagréable  et  celui  où  il  règne 
le  plus  de  maladies.  En  général,  le  printemps 
et  l'automne  sont  très -agréables.  Le  froid 
durant  plus  long  temps  dans  les  parties  éle- 
vées que  dans  les  terrains  situés  le  long  des 
eûtes  ,  la  végétation  y  est  plus  tardive  ,  mais 
le  climat  y  est  pins  sain.  Ce  pays  a  été  ravagé 
plusieurs  fois  par  la  grêle  et  par  des  tourbil- 
lons si  violens ,  qu'ils  ont  brisé  tout  ce  qui 
se  trouvait  sur  leur  passage.  On  en  a  eu  des 
exemples  désastreux  en  1764  et  1811.  On  a 
aussi  ressenti  des  secousses  de  tremblement 
de  terre  à  Charleston  en  1811  et  181a.  Les 
exhalaisons  des  marais  et  les  inondations  des 
rivières  causent  souvent  le  long  des  côtes 
des  maladies  endémiques  et  des  fièvres.  La 
fièvre  jaune  y  a  exercé  ses  ravages  à  plu- 
sieurs reprises. 

On  trouve  en  abondance  dans  la  partie 
supérieure  du  fer  d'excellente  qualité  ;  dans 
le  district  d'York,  du  cuivre  ;  dans  les  monts 
Cherokis  ,  du  plomb.  On  rencontre  aussi 
en  divers  endroits  du  quartz  molaire,  de  la 
pierre  de  taille ,  d'autres  pierres  calcaires , 
de  l'ocre  rouge  et  jaune  ,  et  dans  les  marais 
beaucoup  de  coquilles  fossiles.  11  y  a  plu- 
sieurs sources  d'eaux  minérales.  Les  princi- 
pales sont  celles  de  Pacolet ,  d*Eutaw ,  etc. 

Le  pays  est  bien  boisé.  Le»  terrains  sa- 
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blonneux  produisent  beaucoup  de  pins.  On  y 
rencontre  des  daims,  des  oure,  des  cou- 
gouars ,  des  loups ,  des  lynx ,  des  renards , 
des  écureuils,  des  dindons  et  des  pigeons 
sauvages,  des  caïmans,  et  jusqu'à  dix -sept 
espèces  de  serpens.  Les  baies  et  les  rivières 
abondent  en  poissons.  Les  insectes  incom- 
modes sont  nombreux. 

On  cultive  dans  les  parties  élevées  le  ta- 
bac, le  froment  et  le  ebauvre  ;  dans  l'inté- 
rieur,  le  maïs  et  d'autres  grains  ;  et  dans  la 
contrée  inférieure  ,  on  récolte  le  coton  et  le 
riz.  La  culture  du  riz  fut  introduite  en  1688, 
celle  de  l'indigo  rn  1743,  et  les  premières 
expottation*  de  coton  eurent  lieu  en  1754. 
En  1 8 1 5 ,  la  canne  à  sucre  a  été  cultivée  avec 
succès  dans  l'iie  de  James,  près  Gbarleston. 
On  élève  une  quantité  considérable  de  mou- 
tons. Il  existe  des  forges,  des  manufactures 
de  clous ,  de  poudre  à  tirer ,  de  gros  laina- 
ges ;  des  corderiea ,  des  moulins  à  huile ,  à 
papier,  etc.  Le  commerce  consiste  en  riz, 
tabac  et  coton.  La  banque  de  l'état  fut  éta- 
blie en  1801 . 

Les  routes  sont  encore  très -imparfaites  ; 
cependant  les  moyens  de  communication 
s'améliorent  tous  les  jours.  On  a  construit 
un  canal  qui  unit  la  Santee  et  le  Cooper-river. 

Golumbia  est  le  siège  du  gouvernement. 
Gharleston  est  la  ville  la  plus  considérable. 
Les  autres  villes  principales  sont  :  Beaufort , 
Camden  »  Georgetown  ,  etc. 

On  comptait  dans  la  Caroline  du  Sud  :  en 
1700,  5,5oobab. 
1721,  14,000. 

•  7a5,   3a, 000,  y  compris  18,000  noirs. 
17.34,    27,333,     idem  »2,ooo. 
1750,  5o,ooo. 

1765,  100,000,      idem  90,000. 

-    ,      V  107,004  esclaves. 
,700,  .39,07%  dont  j  'lï8oInoirgIibre9. 

o       itr  e        1     .S  i46\i5i  esclaves. 
1800,  045,591,  dont  l    \  ' 

'         9  l    3,i 85  noirs  libres. 

196,365  esclaves. 

4,554  noirs  libres. 

rriculteun» 
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1810,  4'5,i  i5,  dont j 

1166,707  agri 
3,684  corn 


commercans. 
niait  ufactu- 


i,ao5  étrangers  non 
naturalisés. 

Lors  de  la  découverte  de  la  Caroline  ,  ce 
pays  était  occupé  par  28  tribus  indiennes, 
dont  les  principales  étaient  les  Cberokis, 


les  Yamasees  et  les  Catawbas.  Les  deux  pre- 
mières ont  été  dispersées,  et  se  sont  reti- 
rées au-delà  des  montagnes  ;  les  Catawbas 
sont  restés  dans  le  pays.  Le  sort  des  nègres 
s'améliore  journellement.  Les  babitans  do 
la  Caroline  du  Sud  sont ,  en  général ,  polis 
et  hospitaliers  ;  on  leur  attribue  le  goût  des 
plaisirs  et  des  liqueurs  fortes.  A  Gbarleston, 
les  établissemens  publics  de  charité  coûtent 
plus  de  3u,ooo  dollars,  quoiqu'il  y  ait  beau- 
coup de  dons  particuliers. 

La  Caroline  fut  découverte  par  Ponce  de 
Léon  en  i5ia.En  1 56a,  Jean  de  Ribault  fut 
envoyé  par  Charles  ix,  roi  de  France,  et  y 
forma  un  petit  établissement  qu'il  nomma 
Caroline.  En  i564,  Kenéde  Laudonière  vint 
ravitailler  la  colonie.  En  1 565,  Ribault,  étant 
revenu  pour  remplacer  Laudonière,  fut  sur- 
pris par  les  Espagnols,  qui  égorgèrent  les 
Français  de  sang-froid  et  détruisirent  la  co- 
lonie. Quelque  temps  après,  Dominique  de 
Gourgues  équipa  trois  vaisseaux  à  ses  frais, 
surprit  les  Espagnols  ,  les  passa  au  fil  de  Cé- 
pée, et  revint  en  France.  Le  pays  resta  aban- 
donné jusqu'au  a4  mars  i663.  Alors  le  gou- 
vernement anglais  en  accorda  la  concession 
à  huit  personnes.  En  1671 ,  les  colons,  ren- 
forcés par  d'autres  venus  de  la  Haï  bade  ,  je- 
tèrent les  fondvmens  de  la  vieille  ville  de 
Gharleston  ,  et  ceux  de  la  nouvelle  en  1680. 
En  1715,  1730,  1745  et  1750,  des  émigra- 
tions de  toutes  les  parties  de  l'Europe  vin- 
rent accroître  la  colonie.  En  1761  ,  elle 
soutint  une  guerre  contre  les  Indiens  Che- 
rokis,  qui  furent  battus.  En  1765,  la  Ca- 
roline du  Sud  envoya  des  députés  au  congrès 
colonial;  elle  adhéra  aux  mesures  prises  par 
le  congrès ,  et  proclama  l'indépendance.  Le 
3  juin  1790 ,  la  constitution  de  l'état  fut  éta- 
blie. 

Le  pouvoir  législatif  réside  dans  un  sénat 
et  une  chambre  des  représentans ,  qui ,  réu- 
nis, forment  l'assemblée  générale.  Les  sé- 
nateurs sont  au  nombre  de 43 ,  et  choisis  par 
le  peuple  ainsi  que  les  représentans,  dont 
le  nombre  est  de  i84«  Le  pouvoir  exécutif 
est  confie  à  un  gouverneur  élu  pour  deux  ans 
pat  l'assemblée  généra  le.  Les  juges  sont  nom- 
més par  le  corps  législatif. 

Les  principales  sectes  chrétiennes  sont  : 
les  presbytériens ,  les  épiscopaux ,  les  mé- 
thodistes et  les  baptistes  :  ces  derniers  sont 
les  plus  nombreux.  Les  juifs  ont  une  tyna- 
gogue  à  Gbarleston. 
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En  i8i5,  la  milice  se  montait  à  5a,aoa 
hommes. 

Le  gouvernement  donne  depuis  quelque 
temps  une  attention  particulière  à  l'instruc- 
tion publique  ;  il  a  affecté  des  fonds  consi- 
dérables à  l'établissement  des  collèges  de 
Bcaufortet  de  la  Caroline  du  Sud.  3o  ou  4o 
écoles  ont  été  établies  dans  différentes  vil- 
les. II  y  a  plusieurs  collèges,  des  sociétés  lit- 
téraires ,  de  médecine  et  de  bienfaisance,  1 
bibliothèque ,  et  i  jardin  botanique. 

La  Caroline  du  Sud  est  div  isée  en  aj  com  - 
tés,  dont  voici  les  noms  :  Abbeville,  Barn- 
well ,  Beaufort,  Chester,  Chesterûeld  ,  Col- 
leton  ,  Darlington  ,  EdgeGeld  ,  Fairheld  , 
Georgetown ,  Greenville,  Horry ,  Kershaw, 
Lancastre  ,  Laurcns  ,  Lexington ,  Marion 
Marlborough,  Newbury,  Oraogeburg ,  Pen- 
dlcton,  Ricbland  ,  Spartanburg,  Sumter, 
Union ,  Williainsburg ,  et  York. 

CAROLINES  ou  NOUVELLES  PHI- 
LIPPINES, archipel  du  Grand  Océan  équi- 
noxial,  qui  s'étend  entre  i55°  et  1690  de 
long.  E.,  et  entre  6°  et  ia°  de  lat.  N.,  dans 
la  direction  du  Si  au  N.  Les  groupes  princi- 
paux qui  le  composent  se  nomment  Hogo- 
len,  Yap,  Lamurcc,  Fallalap,et  Iseluc.Ces 
îles  sont,  en  général  ,  assez  petites  ;  les 
unes  ont  un  attérage  facile,  les  autres  sont 
entourées  d'écueils  ;  presque  toutes  sont 
basses  et  sablonneuses ,  mais  très-fertiles  ; 
leur  population  n'est  pas  considérable  :  les 
habitons,  de  couleur  cuivrée ,  ont  la  phy- 
sionomie douce  et  agréable  ,  et  parlent  un 
dialecte dn  Tagali ,  langue  des  Philippines; 
ils  montrent  de  l'intelligence,  et  on  les  a 
vus  employer  une  sorte  d'écriture  hiérogly- 
phique. 'Un  morceau  d'étoffe  leur  entoure  le 
corps  à  la  ceinture,  le  reste  est  nu;  quel- 
ques-uns, pour  se  garantir  du  froid,  mettent 
sur  leurs  épaules  un  manteau  de  feuilles  de 
cocotier.  Les  femmes  ont  les  traits  régu- 
liers ,  le  nez.  un  peu  épaté ,  les  lèvres  gros- 
ses, la  bouche  petite,  et  le  sourire  infiniment 
gracieux  ;  elles  ne  sont  vêtues  que  d'un  pa- 
gne qui  ne  descend  qu'à  mi-cuisse,  quel- 
ques-unes même  vont  absolument  nues.  Ces 
insulaires  sont  souples  et  agiles ,  et  nagent 
très  bien  ;  les  chefs  ont  le  corps  tatoué  de 
dessins  très  jolis,  à  l'exception  des  pieds  et 
des  mains.  Ils  brûlent  leurs  morts.  Les  mai- 
sons, bâties  sur  pilotis,  sont  très-basses,  et 
composées  de  4  à  5  pièces  fort  grandes.  Cha- 
que ile  a  un  chef  particulier  ,  et  toutes 
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obéissent  à  un  chef  suprême  résidant  à  La- 
murec  ;  à  la  mort  de  ce  chef,  l'autorité  passe 
toujours  à  son  fils ,  si  le  plus  âgé  des  insu- 
laires ,  qui  ne  le  quitte  jamais ,  le  juge  di- 
gne de  la  souveraineté.  Ces  insulaires  ai- 
ment la  danse  ;  ils  ont  pour  armes  des  arcs 
et  des  flèches,  dont  la  pointe  est  en  os,  et 
des  frondes  qu'ils  manient  avec  beaucoup 
d'adresse  ;  ils  se  guident  dans  leur  naviga- 
tion d'après  les  étoiles,  et  dans  les  temps 
sombres,  d'après  les  courans  dont  la  direc- 
tion leur  a  été  indiquée  par  une  longue  suite 
d'années  d'expérience. 

Les  Carolines  ont  un  climat  agréable  ; 
mais  elles  sont  sujettes  à  des  ouragans  ter- 
ribles ;  elles  offrent  peu  de  ressources  ;  les 
habitans  ne  vivent  que  du  produit  incertain 
de  leur  pèche,  de  noix  de  cocos  et  de  quel- 
ques racines  peu  substantielles. 

Ruy  Lopez  de  Villalobos  découvrit  en 
i543,  et  Miguel  Lopez.  de  Legaspi  vit  en 
1 565  plusieurs  îles  au  point  où  l'on  place 
les  Carolines;  ces  îles  fuient  oubliées  pen- 
dant plus  d'un  siècle,  et  lorsqu'en  1686  leur 
existence  fut  révélée  de  nouveau  par  une 
pirogue  de  leurs  habitans  ,  que  les  vents 
poussèrent  jusqu'aux  Philippines  ,  on  les 
nomma  Carolines,  du  nom  du  roi  Char- 
les 11.  Les  Espagnols  y  envoyèrent  des  mis- 
sionnaires, les  comprirent  dans  leurs  pos- 
sessions, puis  n'y  songèrent  plus.  Depuis  la 
fin  du  xviii*  siècle,  les  navigateurs  euro- 
péens ont  fréquenté  les  parages  voisins  de 
ces  îles. 

CAROLLES,  village  de  France,  dèp.  de 
la  Manche,  arr.  et  à  3  1.  5/4 N.  O.  d'Avran- 
ches ,  et  à  1  a  l.  S.  O.  de  S1.  Lù  ;  cant.  de  Sar- 
tilly.  63j  hab.  1 1  y  a  des  mines  de  plomb,  de 
fer  et  de  cuivre  dans  les  environs. 

CAROLY,  une  des  îles  Laquedives.  Poy. 
Coubouti. 

CAROMB,  ville  de  France,  dép.  deVau- 
cluse,  arrond.,  cant.  N.  et  à  1  1.  3/4  N.  E. 
de  Carpentras,  et  à  61.  3/4  IV.  E.  d'Avignon. 
11  y  a  un  château -fort.  Elle  fait  commerce 
de  légumes,  vins  et  huile  d'olive,  a, 260 
hab. 

CARONA,  village  de  Suisse,  cant.  du 
Tésin ,  dislr.  et  à  1  I.  S.  S.  O.  de  Lugano  , 
près  de  la  rive  sept,  du  lac  de  ce  nom;  chef- 
lieu  de  cercle. 

C  A  RONDELET  ,  village  des  États-Unis, 
état  de  Missouri,  comté  et  à  1/3  1.  S.  de 
Saint-Louis,  sur  la  rive  droite  du  Mississipî. 
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Il  a  été  fondé  ea  1764  »  et  a  primitivement 
porté  le  nom  de  Vide-Poche  ;  il  est  princi- 
palement habité  par  des  Français  et  des  Es- 
pagnols. 

CARONI,  rivière  du  gouv.  de  Caracas, 
dans  la  Guyane  espagnole.  On  ne  connaît 
pas  exactement  sa  source  :  les  Indiens  as- 
surent qu'elle  se  trouve  dans  les  hautes  mon- 
tagnes (Pacaraimo)  qui  séparent  au  S.  E. 
le  bassin  de  l'Orénoque  de  celui  de  l'Ama- 
zone ,  vers  4J  de  lat.  N.  Elle  coule  du  S.  au 
Pf.,  et  après  un  cours  de  i5o  I.  environ,  se 
précipite  dans  l'Orénoque  par  la  rive  gau- 
che ,  sous  8°  a5'  de  lat. ,  et  65°  5'  de  long. 
O. ,  à  i5  1.  O.  de  Villa-Guyana,  avec  tant 
d'impétuosité  qu'elle  en  repousse  les  eaux 
8ans  se  mêler  avec  elles  pendant  plus  d'i/a  1. 
Ses  principaux  aflluens  sont  :à  droite  l'Aca- 
mun,  et  à  gauche  l'Yoni.  On  trouve,  en 
approchant  de  son  embouchure,  les  bour- 
gades de  S«.  Pierre ,  de  S*.  Antoine ,  de  Rar- 
celoneta,  de  Guri,  d'Aguacagua,  de  Cal- 
bario ,  et  de  Caroni.  Gette  rivière  est  remar- 
quable par  la  pureté  et  la  limpidité  de  ses 
«aux.  La  pente  de  son  lit,  rempli  de  rochers, 
lui  donne  tant  de  rapidité ,  que  ,  malgré  sa 
largeur  et  sa  profondeur,  elle  n'est  d'aucune 
utilité  pour  la  navigation. 

CARONIA,  ville  de  Sicile,  prov.  et  à 
a5  I.  O.  S.  O. de  Messine ,  distr.  et  à  al.  N. 
N.  O.  de  Mistretta ,  sur  la  rive  droite  de  la 
Caronia  et  près  de  la  mer.  Elle  a  un  petit 
port,  et  commerce  en  blé  et  huile. 

CARONNO-GHIRINGIIELLO,  village 
du  roy.  Lombard- Vénitien ,  prov.  et  a  4 
O.  de  Gùme ,  distr.  et  à  1  1.  1/3  N.  N.  O.  de 
Tradate.  1,094  bab. 

CARORA,  ville  du  gouv.  et  a  77  l,  S.O. 
de  Caracas,  et  à  a5  1.  E.  du  lac  Maracaybo, 
province  de  Venezuela,  sur  la  Murera ,  dans 
un  climat  chaud  ,  mais  sain  ,  malgré  le 
manque  d'eau  que  l'on  y  éprouve  en  été, 
parce  que  la  rivière  sèche.  Lat.  N.  iu°. 
Cette  ville  est  bien  bâtie.  Les  rues  en  sont 
larges  et  droites.  Elle  a  une  belle  église  et 
une  succursale.  Carora  florissait  autrefois. 
Ses  habitans  s'occupaient  de  l'éducation  des 
troupeaux  et  de  la  préparation  des  cuirs. 
Elle  fournissait  des  bottes  ,  des  souliers,  des 
selles,  des  brides  au  pays  voisin,  et  en  ex- 
pédiait à  Maracaybo,  à  Carthagène ,  et  a 
î'ile  de  Cuba.  Ce  commerce  est  singulière- 
ment déchu  ,  et  la  population ,  qui  se  mon- 
tait à  ulu*  de  6,000  bab. ,  est  réduite  à  un 
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petit  nombre  de  métis,  de  mulâtres,  et  à 
quelques  Indiens. 

Les  environs  sont  arides  et  stériles.  On  y 
trouve  des  baumes  aussi  odoriCérans  que 
ceux  d'Arabie ,  et  des  résines  aromatiques 
très  estimées  comme  spécifiques  pour  les 
blessures  et  les  maladies  nerveuses.  Il  y  a 
aussi  une  espèce  de  cochenille  sauvage.Tou- 
tes  ces  ressources  sont  négligées. 

CARORI  ,  rivière  du  Brésil.  Voy.  Coary. 

C  VROTTO,  village  du  roy.  et  de  la  prov. 
de  ÏSaplcs,  distr.  et  à  a  1.  S.  O.  de  Castel- 
a  Mare ,  cant.  et  à  3/4  de  1.  E.  N.  E.  de  Sor- 
rento  ,  prés  de  la  Méditerranée.  Il  y  a  a 
églises.  Ferdinand  iv  y  a  fondé  1  école  de 
marine.  On  élève  dans  ce  village  beaucoup 
de  versa  soie.  3,5oo  hab. 

CAROIGE  (POINTE  DE),  cap  sur  la 
côte  sept,  de  S1.  Domingue.Lat.  N.  i9°56'. 
Long.  O.  730  3o\ 

CAROIGE,  prov.  des  États  Sardes, div. 
de  Savoie,  bornée  au  V  ,  par  la  Suisse;  au 
N.  O.  et  a  l'O. ,  par  la  France,  dont  elle 
est  séparée  parle  Rhône  ;  au  S.,  parla  prov. 
de  Savoie  propre ,  et  parcelle  de  Génevois  ; 
à  l'E.,  par  celle  de  Faucigny,  et  au  N.  E., 
par  la  prov.  de  Chablais.  Sa  longueur ,  du 
N.  E.  au  S.  O.,  est  de  tsl.j  sa  moyenne 
largeur,  du  IS.  O.  au  S.  E. ,  de  3  I. ,  et  sa 
superficie  d'environ  53  1.  Les  monts  Salève 
et  du  Vuache  couvrent  la  plus  grande  par- 
tie de  cette  province,  qui  est  traversée  à 
l'E.  par  l'Arve.  Carouge ,  dont  S.  Julien  est 
le  chef-lieu,  est  administrée  par  un  sous- 
intendant  de  a*  classe ,  et  divisée  en  4  man- 
dement :  Annemasse,  Saint-Julien,  Rei- 
gnier,  et  Seyssel,  qui  renferment  7a  com- 
munes et  37,96a  hab. 

CAROLGE,  ville  de  Suisse,  cant.  et  à 
î/a  L  S.  de  Genève,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Arve,  que  l'on  passe  un  peu  plus  bas  ,  sur 
un  beau  pont  en  pierre.  Les  rues  en  sont 
larges  et  droites,  et  les  maisons  n'y  ont 
qu'un  étage.  Il  y  a  1  église,  1  synagogue,  1 
hôpital,  des  fabriques  de  maroquin,  de 
faïence,  de  pendules  et  démontres,  1  fila- 
turc  de  coton,  plusieurs  tanneries,  et  1  tui- 
lerie. Elle  sert  d'entrepôt  de  vin  et  d'eau- 
de-vie  pour  Genève,  et  a  de  grandes  rela- 
tions de  commerce  avec  cette  cité.  11  s'y 
tient  a  foires,  les  îa  mai  et  a  novembre  ,  et 
a  marchés  par  semaine.  5,aia  hab. 

Carouge  n'était  encore  qu'un  chétif  villa- 
ge, lorsque  le  roi  de  Sar daigne  eu  fit,  en  1 780, 
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le  chef-liea  d'une  nouvelle  province,et  ronlut 
l'opposer  comme  rivale  à  Genève  ;  plusieurs 
Génevois  mécontens  s'y  retirèrent  effecti- 
vemcnt  et  y  portèrent  leur  industrie  ;  maif 
ils  l'abandonnèrent  quelque  temps  après 
étant  contrariés  dans  l'exercice  de  leurculte. 
Par  le  dernier  traité  de  Paris  en  i8i5,  cette 
ville  a  élé  cédée  à  Genève. 

CAROUGES,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Orne,  arrond.  et  à  5  I.  1/4  N.O.  d'Alençon  ; 
chef-lieu  de  cant.  11  a  i  forge,  i  fonderie  de 
boulets,  et  des  tanneries.  Il  s'y  tient  i  foire 
le  août.  i,q5o  hab.  Il  y  a  des  mines  de 
fer  dans  les  environs. 

CAROUN  ou  K  HO  ASP  ,  Euloxcs  ou 
CnoAsris,  rivière  de  Perse,  qui  prend  sa  sour- 
ce dans  le  Louristan  au  mont  KouhZerbé, 
à  a5  I.  S.  O.  d'ispahan ,  coule  d'abord  vers 
J'O. ,  se  fraie  un  passage  a  travers  1rs  monts 
Rakhtéry ,  et  entre  dans  le  Kbouzistan  ;  cou- 
lant désormais  vers  le  S.,  elle  passe  par 
Chuchter ,  par  Bendekil,  où  elle  reçoit  PAb- 
Zal,et,  parvenue  à  Behmicbir,se  divise 
en  deux  bras,  dont  l'un  courant  au  S.  O. 
va  se  jeter  dans  le  Chat-el- Arab  ;  l'antre ,  se 
dirigeant  au  S.  F. ,  se  partage  en  4  bras  qui 
se  rendent  dans  le  golfe  Persique.  Le  cours 
du  Caroun  est  d'environ  ioo  1. 

C  AROUR ,  ville  et  distr.  de  l'Hîndoustan 
anglais.  Voy.  Kabofi. 

G  AROURA,  ancien  village  de  la  Turquie 
d'Asie ,  pacb.  d'Anatolie ,  sandjak  de  Kuta- 
hiéh,  surla  rive  droite  du  Meïnder,  à  7 1. 0.de 
Degnizli ,  et  à  4o  1.  E.  S.  E.  de  Smyrne.  On 
prétend  qu'il  a  été  englouti  par  un  tremble- 
ment de  terre.  Il  était  renommé  prtur  ses 
sources  d'eau  thermale,  qui  surgissaient 
dans  la  rivière  et  sur  les  bords. 

C  A  ROY  ÈRES,  tribu  de  l'intérieur  de 
l'Afrique ,  à  l'O.  de  la  copitain. -générale  de 
Mozambique,  à  l'E.  des  Maravi,et  au  S. 
O.  du  Mumbo. 

CAROVIG.NO,  bourg  dn  roy.  de  Naples, 
pror.  de  la  Terre  d'Otrante,  distr.  et  à  6  I. 
3/4  O.  N.  O.  de  Briodisi ,  cant.  et  à  a  1.  N. 
O.  de  S.  Yito,  sur  une  colline.  Il  a  1  hôpi- 
tal et  a  couvens.  9,820  hab. 

CAR0V1LLI,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
proy.de  Sannio,  distr.  et  à  51.  1/3  N.  N.  E. 
d'Isernia ,  et  à  7  I.  3/4  O.  N.  O.  de  Campo- 
hassn  ;  chef-lieu  de  cant.  i,3oo  hab. 

CARP,  rivière  des  États-Unis,  qui  a  sa 
source  dans  le  territ.  de  Michigan ,  et  se 
jette  dans  le  lac  de  Michigan ,  vis-à-vis  de 
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l'île  Manitou,  après  un  cours  d'environ  i5  1. 
de  l'E.  à  l'O.  Elle  forme  à  1  1.  de  son  em- 
bouchure une  chute  de  ;<>  pieds  de  hauteur. 

CARPANEouC  ARPANEDO,  village  du 
roy.  Lombard  Vénitien  ,  prov.  et  à  7  1.  î/a 
N.  de  Vicence ,  distr.  et  à  3  1.  IV.  O.  de  Bas- 
sano,  sur  la  rive  gauche  de  la  Brenta.  Il  a 
quelques  forges.  1,750  hab.  Les  Français  y 
défirent  les  Autrichiens  en  1796. 

CARPAS  ou  CARPASIA ,  bourg  de  la 
Turquie  d'Asie  ,  sur  la  côte  sept,  de  l'île  de 
Chypre,  à  17  1.  E.  N.  E.  de  Nicosie.  U  a  un 
petit  port  d'où  l'on  exporte  du  bois  de  char- 
pente. 

CARPATHES,  chaîne  de  montagnes  de 
la  monarchie  autrichienne,  f'oy.  Rabpatbes. 

C ARPENEDOLO,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.  et  à  51.  S.  E.dc  Bres- 
cia,  distr.  et  à  1  1.  1/4  S.  S.  E.  de  Monte- 
chiari ,  près  de  la  rive  gauche  du  Chiese.  Il 
y  a  a  églises,  1  maison  d'orphelins ,  1  hôpi- 
tal, et  les  restes  d'un  vieux  château.  Il  s'y 
tient  1  foire  de  3  jours  le  a5  août.  4*384 
hab. 

CARPENETTO,  village  des  États-Sar- 
des, div.  d'Alexandrie,  prov.  et  à  a  I.  1/4 
E.  d'Acqui;  chef  lieu  de  mand.  1,478  hab. 

CARPEN TARIE,  golfe  et  contrée  de  la 
côte  sept,  delà  Nouvelle-Hollande.  Le  golfe 
s'étend  entre  io°  \o' et  17*  4o' de  lat.  S.,  et 
entre  i33°  ao'  et  i4o°de  long.  E.  Sa  largeur, 
entre  les  caps  York  et  Arnlieim,  qui  en  for- 
ment l'entrée,  est  de  110  L,  et  sa  profon- 
deur est  de  i3ol.  Il  offre  trois  côtes  bien  dis- 
tinctes, celle  de  l'E. ,  celle  du  S.  S.  O.,  et 
celle  de  l'O.  Le  nom  de  Terre  de  Carpen- 
tarie  désigne  la  contrée  qui  occupe  autour 
de  ce  golfe  une  étendue  d'environ  55o  1. , 
et  est  bornée  à  l'E.,  par  la  Nouvelle  -  Galles 
mérid.;  et  à  1*0.,  par  la  Terre  d'Arnbeim. 
Sur  la  côte  orientale  sont  des  îles  dont  quel- 
ques-unes présentent  un  minerai  de  fer  très- 
riche.  Le  poisspn  y  est  abondant,  et  les  tor- 
tues y  sont  grosses  et  nombreuses.  Cette  côte, 
longue  de  170  1.  ,  est  sablonneuse  et  basse  ; 
on  n 'aperçoit  dans  l'intérieur  qu'un  petit 
nombre  d'arbrisseaux  chétifs,  et  au-delà  des 
arbres  d'une  plus  grande  dimension.  Les 
embouchures  de  petites  rivières  y  sont  en- 
gorgées par  des  bancs  de  sable  ;  les  bords  de 
ces  rivières  sont  verdoyans  ;  le  pays  qu'elles 
arrosent  produit  deseucalyptes,des  baquois, 
et  des  casuarina.  On  y  voit  des  kangarous. 
Les  rochers  renferment  des.  débris  de  corail 
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et  de  coquilles.  Le*  indigènes  de  cette  côte 
se  servent  de  pirogues. 

Sur  la  côte  S.  S.  O.  la  chaleur  est  durant 
le  jour  de  a3°  à  5u°,  et  tempérée  par  des  bri- 
ses de  terre  et  de  mer,  ce  qui  fait  qu'elle 
est  rarement  étouffante;  cette  côte  est  si- 
nueuse, aride,  parsemée  de  collines,  et 
bordée  de  récifs  et  d'îles  généralement  sté- 
riles où  il  ne  croit  que  quelques  buissons, 
de  petits  arbres  et  de  l'herbe  assez  bonne; 
quelques  unes  ont  des  marécages  et  des 
étangs  d'eau  douce  ;  en  creusant,  on  y  trouve 
a  12  pieds  de  profondeur  au-dessous  du  sa- 
ble une  couche  d'argile  blanchâtre ,  et  sous 
celle-ci  un  fond  de  cailloux  et  de  gravier. 
Les  Indiens  de  cette  côte  S.  S.  O.  ont  des 
zagaies  et  des  armes  semblables  k  celles  des 
indigènes  de  Port  -  Jackson  ,  des  radeaux 
qu'ils  font  mouvoir  avec  des  pagayes,  et 
des  filets  pour  la  pèche.  Us  vont  nus  et  sont 
circoncis;  quelques-uns  s'entourent  la  tête 
d'un  filet  roule  :  tous  ont  les  cheveux  courts 
et  non  crépus.  Les  racines  d'une  espèce  de 
fougère,  et  les  coquillages  de  l'Océan,  pa- 
raissent former  une  partie  de  leur  subsistan- 
ce. Jls  ont  semblé  timides. 

Sur  la  côte  occid.  sont  beaucoup  d'iles 
dont  la  base  parait  être  un  grès  duré  grains 
serrés  avec  mélange  de  quartz  et  acciden- 
tellement de  fer.  La  roche  calcaire  revêt 
quelquefois  les  parties  supérieures  ;  Peuca- 
lypte  y  est  l'arbre  le  plus  commun  :  un  chou- 
palmiste  d'un  genre  nouveau,  livisUma  insr- 
mi$ ,  y  est  abondant ,  et  on  y  rencontre  des 
muscadiers  à  fruit  insipide,  des  sandak , 
des  eugenia,  et  les  mêmes  animaux  que  sur 
les  autres  côtes  du  golfe.  La  côle  occiden- 
tale s'élève  insensiblement  vers  l'intérieur; 
les  arbres  qui  y  croissent  en  grand  nombre 
indiquent  plus  de  fertilité  que  sur  les  autres 
bords  du  golfe  ;  une  rivière,  dont  on  a  aper- 
çu le  cours  jusqu'à  une  distance  de  5  à 
6  1.,  y  débouche  dans  un  marécage  dont 
l'etitrée  est  obstruée  par  une  île  et  par  des 
hauts  fonds.  Les  ha  bilans  de  cette  côte  oc- 
cidentale ont  un  idiome  différent  de  celui 
des  environs  de  Port-Jackson  ;  ils  ont  de 
grandes  pirogues  bien  construites,  et  se  mé- 
fient des  étrangers  ;  les  Malais  de  Célèbes 
viennent  pêcher  des  tripangs  sur  leur  côte. 

C'est  à  tort  qu'on  a  voulu  attribuer  la  dé- 
couverte de  la  Terre  de  Carpentarieà  Pierre 
de  Carpentier,  gouverneur-général  des  In- 
des, et  fixer  la  date  de  cet  événement  à 
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l'année  i6a8; a  cette  époque  Carpentier  re- 
vint en  Hollande  sans  toucher  à  la  terre 
australe.  La  côte  oriental»'  était  connue  en 
1616;  elle  fut  ensuite  explorée  à  plusieurs 
reprises,  et  en  dernier  lieu  par  Tasman  en 
i6(4;  Flindersa  visité  tout  le  golfe  en  1800. 

CARPENTRAS,  Cabpihtobàcti  ,  ville 
de  France ,  dép.  de  Vaucluse ,  chef  lieu  d'ar- 
rond.  et  de  cant. ,  dans  une  position  agréa- 
ble, au  pied  du  Mont- Ventoux ,  et  sur  la 
rive  gauche  de  l'Auzon  ,  à  5  1.  N.  E.  d'Avi- 
gnon. Lat.  N.  44°  3'  a8\  Long.  E.  a*  4»' 
a8*.  Siège  d'une  cour  d'assises  et  d'un  tri- 
bunal de  i  "  instance.  Elle  est  entourée  d'an- 
ciennes murailles  ;  on  remarque  la  haute 
tour  qui  est  au-dessus  de  la  porte  d'Orange. 
Carpentras  est  de  forme  presque  triangu- 
laire et  bien  bâti.  Ses  rues  sont  un  peu  étroi- 
tes, et  le  plus  grand  nombre  sinueuses.  La  ■ 
cathédrale,  édifice  d'une  belle  proportion  , 
est  ornée  de  colonnes  tirées  d'un  ancien  tem- 
ple de  Diane  qui  existait  à  Veoasquo.  L'hô- 
pital, dont  la  voûte  de  l'escalier  est  regardée 
comme  un  chef-d'œuvre;  les  halles,  le  la- 
voir public,  et  un  aqueduc  moderne  qui  ali- 
mente plusieurs  fontaines ,  sont  les  édifices 
les  plus  remarquables.  Il  y  a  i  synagogue, 
t  collège  communal,  i  société  d'agricul- 
ture, i  salle  de  spectacle  et  i  bibliothèque 
de  19,000  vol., renfermant  aussi  une  collec- 
tion de  médailles ,  d'estampes  et  autres  ob- 
jets curieux.  Parmi  les  antiquités  romaines, 
on  ne  distingue  que  des  restes  d'un  arc  de 
triomphe  enchâssés  dans  le»  constructions  de 
l'ancien  palais  épiscopal.  On  y  a  découvert 
il  y  a  quelques  années  une  pierre  tumulaire 
in.vciite  en  caractères  arabes.  Il  y  a  des  fabri- 
ques de  savon,  d'eau-de-vie  et  d'acide  ni- 
trique; des  teintureries ,  des  tanneries,  un 
moulin  à  garance,  et  une  filature  de  coton. 
On  y  fait  commerce  de  soie,  de  safran  et 
d'excellens  fruits.  Il  s'y  tient  des  marchés 
considérables  tous  les  vendredis,  et  a  foires 
par  an ,  le  ai  septembre  et  le  sa  novembre. 
Cette  ville  est  la  patrie  de  l'abbé  Arnaud, 
savant  littérateur.  9,674  h«b. 

Carpentras  est  très-ancien  ;  c'était  la  ca- 
pitale des  M  cm  i  ni.  Sous  les  Romains ,  ce  fut 
une  des  principales  villes  de  la  Gaule  Nar- 
bonnaise.  Sous  les  papes  ,  il  fut  le  chef-lieu 
du  comtat  Venaissin.  L'évêché  de  Carpen- 
tras, fondé  au  m«  siècle,  a  été  supprimé 
dans  le  xix». 

L'arrondissement  de  Carpentras  est  divisé 
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en  5  cantons  :  Carpentras  (a  just.) ,  Monr- 
raoiron,  Pernes,  et  Sault.il  contient  ig  com- 
mune! et  43,28a  hab. 

CARPENZANO,  village  du  roy.  de  Na- 
zies, prov.  de  la  Calabre  Citérieure ,  distr. 
et  à  3  1.  3/4  S.  de  Cosenza  ;  chef-lieu  de 
cant.  On  y  élève  beaucoup  de  vers  à  soie. 
i,5oo  hab. 

CARPI,  village  du  roy.  Lombard- Véni- 
tien, prov.  et  à  10  I.  S.  E.  de  Vérone,  distr. 
et  à  a  1.  S.  E.  de  Legnano  ,  sur  la  rive  droite 
de  l'Adige.  Il  est  entouré  de  murs,  et  dé- 
fendu par  un  château.  i,aoo  hab.  En  1701 , 
il  s'y  livra  entre  les  Français  commandés 
par  Catinat,  et  les  Impériaux  sous  le  prince 
Eugène ,  un  combat  dans  lequel  les  premiers 
furent  repousses  jusque  derrière  l'Oglio. 

CARPI,  ville  du  duché  de  Modène,  distr. 
et  à  5  1.  II.  de  Modène,  et  à  4  1.  i/a  S.  O.de 
La  Mirandola  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  le  ca- 
nal de  son  nom.  Siège  d'un  évôché  suffra- 
gant  de  Bologne.  Elle  est  entourée  de  mu- 
railles, et  défendue  par  1  château.  11  y  a  1 
cathédrale,  1  séminaire,  et  quelques  fila- 
tures de  soie.  On  y  fait  un  peu  de  commerce, 
et  il  s'y  tient  des  foires  le  ao  mai  et  le  a4 
août.  6,000  hab. 

CARPIGNANO,  village  des  États  Sardes, 
div. ,  prov.  et  à  4  1.  N.  O.  de  Novare  ;  chef- 
lieu  de  mand. ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Se- 
sia.  a,ooo  hab.  11  s'y  tient  1  foire  de  3  jours 
le  27  mai. 

CARPIGNANO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples  ,  prov.  de  la  Terre  d'Otrante,  distr.  et 
à  5  1.  1/4  S.  E.  de  Lecce  ;  chef-lieu  de  cant. 
978  hab. 

CARPINAS,  peuplade  indienne  du  Bré- 
sil ,  dans  la  partie  orient,  de  la  Guyane  por- 
tugaise. Elle  habite  sous  l'équateur,  entre 
le  Paru  et  le  Cumpatuba. 

CARPINETI,  village  du  duché  de  Mo- 
dène ,  distr.  et  à  6  1.  S.  S.  O.  de  Reggio  ; 
chef  lieu  de  cant.  ,  près  de  la  source  du 
Tresinaro.  Il  s'y  tient  1  marché  par  semaine, 
et  1  foire  le  a8  août.  1,400  hab. 

CARPINETO,  bourg  des  États  de  l'É- 
glise, délégation  et  à  5  1.  O.  de  Frosinone. 

CARPINETO ,  village  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  l'Abruz7.e  Citérieure,  distr.  et  à 
4  1.  i/3  S.  O.  d'11-Vasto,  et  à  9  1.  3/4  S.  E. 
de  Chieti ,  cant.  de  Gissi.  1,01 4  hab. 

CARP1NETTO,  village  du  duché  de 
Parme ,  distr.  et  à  4  1.  i/4  O.  N.  O.  de  Borgo- 
San-Donino;  chef-lieu  de  cant. 
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CARPINO  ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Capitanate,  distr.  et  â  8  1.  î/a 
N.  E.  de  S.  Severo,  cant.  de  Cagnano,  près 
du  lac  Varano.  Il  y  a  3  églises.  j.noo  hab. 

CARP1NONE,  boasg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Sannio,  distr.  et  à  a  1.  E.  d'iser- 
nia,et  à  6  1.  i/3  O.  de  Campobasso;  chef- 
lieu  de  cant.  a,5oo  hab. 

CARPIO,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  â 
5  1.  3/4  E.  N.  E.  de  Cordoue,  et  à  1  1.  a/3 
N.  N.  O.  de  Bujalance ,  sur  la  rive  gauche 
du  Guadalquivir.  Lat.  N.  3j°  56'  37'.  Long. 
O.  6°  49'  4>'-  a,aoo  hab. 

CARPIO  (EL),  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  8  1.  O.  de  Tolède,  à  quelque  distance 
de  la  rive  droite  du  Tage. 

C  AR  PIO  (  EL  ) ,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  â  10  1.  î/a  S.  S.  O.  de  Valladolid ,  et  à 
3  1.  a/3  S.  O.  de  Medina-del-Campo ,  près' 
de  la  rive  gauche  du  Trabancos.  i,aoo  hab. 

CARPOUT,  Charfote,  ville  de  la  Tur- 
quie d'Asie  ,  pach.  et  à  a5  1.  N.  O.  de  Diar- 
bekir,  et  à  la  1.  E.  de  Malatia  ;  chef  lieu  de 
sandjak,  au  pied  d'une  montagne  où  il  y  a 
un  château-fort.  Elle  est  assez  peuplée,  et  fait 
un  commerce  actif  en  productions  du  pays , 
principalement  avec  Alep. 

CARPOLZLI  ,  village  de  la  Turquie 
d'Asie  ,  dans  l'Anatolie,  sandjak  de  Mente- 
chéh,  â  10  1.  N.  E.  de  Melasso,et  à  5i  I. 
S.  E.  de  Smyrne.  On  y  voit  les  ruines  d'un 
ancien  théâtre  et  d'autres  antiquités. 

CARQUEFOU,  village  de  France,  dép. 
delà  Loire-Inférieure,  arrond.  et  à  a  I.  i/{ 
N.  N.  E.  de  Nantes;  chef  lieu  de  cant.,  à 
quelque  distance  de  la  rive  gauche  de  l'Er- 
dre,sur  la  route  de  INantcsà  Alençon.  i,aoo 
hab. 

CARRACEDO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  â  1  I.  S/4  S.  E.  de  Villafianca  (Léon), 
dans  une  forêt  ,  sur  la  rive  gauche  du  Qua. 

CARRAGHROE,  montagne  d'Irlande, 
prov.  d'Ulster,  comté  de  Tyrone,  baronnie 
d'Omagh,  sur  les  limites  du  comté  de  Do- 
negal ,  à  6  1.  S.  O.  de  Strabane. 

CARRAL-Y-VlLLAR,bourgd'Espagne, 
prov.  et  â  8  1.  i/4  S.  O.  de  Léon  ,  et  à  1  1. 
a/3  S.  E.  d'Astorga,  sur  la  rive  droite  du 
Tuerto. 

CARRANCA  (SERRA), chaîne  de  mon- 
tagnes du  Brésil,  prov.  de  Minas-Gcraes, 
comarca  de  Riodas  Mortes.  Elle  commence 
â  l'E.  du  Sapucaby,  se  dirige  vers  l'E.,  pui- 
vers  le  S.  E.  entre  le  Rio-Grande  et  le  Rio- 
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Verde ,  et  va  se  rattacher  à  la  serra  Juruoca, 
qui  n'est  qu'une  branche  de  la  serra  de  Man- 
tiqueira.  Son  étendue  est  d'environ  60  1. 

CARRAIVQUE,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  7  1.  i/a  N.  de  Tolède  ,  et  à  1  1. 1/4  N.  O. 
d'IUescas. 

CARRANZA  ,  vallée  d'Espagne,  prov.  et 
à  7  1.  1/3  O .  de  Bilbao  (  Biscaye  ).  Elle  a  a  1. 
de  long  sur  autant  de  large.  Divers  ruisseaux 
qui  descendent  des  montagnes  l'arrosent  et 
y  forment  la  Carranza ,  petite  rivière  dont 
les  eaux  mettent  5  forges  en  mouvement. 
En  1798,  on  y  a  découvert  des  eaux  ther- 
males efficaces  contre  les  obstructions,  et 
l'on  y  a  établi  a  bains.  Cette  vallée  produit 
peu  de  grains.  11  y  a  de  beaux  pâturages  où 
l'on  élève  beaucoup  de  bestiaux.  Les  mon- 
tagnes environnantes  abondent  en  plante* 
médicinales  :  celle  de  Lombera  contient  une 
mine  d'antimoine.  Cette  vallée  renferme  i5 
paroisses  et  environ  a,86o  hab. 

CARRARE  ,  Carrara  ,  Cakabia  ,  ville 
du  duché  et  à  il.  N.  O.  de  Massa  ,  et  à  22  I. 
O.  N.  O.  de  Florence ,  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Lavenza ,  et  à  1 1.  de  la  Méditerra- 
née. Jl  y  a  plusieurs  églises  ,  parmi  lesquel- 
les on  remarque  celle  de  la  Madonna  délie 
Grazie,  1  couvent,  1  académie  de  sculptu- 
re,  et  un  grand  nombre  d'ateliers  où  l'on 
travaille  le  marbre  que  l'on  tire  des  environs, 
et  qui  a  fait  la  célébrité  de  cette  ville.  La 
vente  des  marbres  et  de  diverses  sculptures 
forme  un  commerce  assez  étendu.  6,000  hab. 

Les  carrières  de  Carrare  étaient  con- 
nues des  anciens,  et  l'on  montre  encore 
cellè  d'où  fut  extrait  le  marbre  qui  servit  an 
panthéon  de  Rome.  Les  montagnes  qui  les 
renferment  ont  800  pieds  d 'élévation,  et 
sont  composées  de  marbre  tirant  sur  le  blanc 
et  sur  le  jaune  :  beaucoup  de  ces  marbres 
sont  employés  pour  les  .constructions  ;  le 
beau  blanc,  qui  est  le  moins  commun,  est 
réservé  pour  les  statuaires.  Près  de  Carrare, 
il  y  a  une  caverne  assez  étendue ,  taillée 
dans  le  marbre ,  qui  a  été  célébrée  par  le 
Dante  pour  sa  forme  et  ses  stalactites  cal- 
caircs. 

CARRASCAL,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  8  1.  3/4  N.  N.  E.  de  Ségovie ,  et  à  7  I. 
1/2  N.  O.  de  Sepulveda,  près  de  la  rive 
droite  du  Duranton. 

CARRASCAL  DEL  OBISPO,bourgd'Es- 
pagne,  prov.  et  à  8  1.  S.  O.  de  Salamanque, 
et  à  a  1.  S.  de  MatUla. 
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CARRASCAL  DE  OLMf LLOS  ,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  5  1.  i/i  N.  O.  de  Sa- 
lamanque, et  à  2  1.  i/3  E.  de  Ledesma ,  à 
quelque  distance  de  la  rive  droite  du  Tor- 
mes. 

CARRASCOSA, bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  16  1.  E.  de  Guadalaxara  (Soria),  à  quel- 
que distance  de  la  rive  droite  du  Tage. 

CARRASCOSA  DE  UEIVARES,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  8  I.  1/4  N.  N.  E.  de 
Guadalaxara,  et  à  1 1. 1/2  S.O.de  Jadraque, 
sur  la  rive  droite  de  l'IIenares. 

CARRASCOSA  DEL  CAMPO  ,  petite 
ville  d'Espagne,  prov.  et  à  12  1.  i/4  O.  de 
Cuenca,  et  à  5  I.  1/2  S.  de  Huete. 

CARRASCOSA  DE  TAJO,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  à  6 1.  1  /a  E.  de  Guadalaxara, 
sur  la  rive  gauche  du  Tage. 

CARRASCOSILLA,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  1 1  1.  1/2  O.  de  Cuenca,  et  à  a  1. 
E.  S.  E.  de  Huete,  à  quelque  distance  de 
la  rive  gauche  du  Rio-Huete. 

C  ARRETAS,  ville  du  Pérou,  intendance 
et  à  a4  1.  O.  N.  O.  de  Cuzco ,  près  de  la  rive 
droite  de  l'Apurimac,  sur  la  route  de  Cuzco 
à  Lima. 

CARRIACOU  ou  CARIOVACOU,  pe- 
tite île  des  Antilles,  une  des  Grenadilles, 
à  5  1.  N.  N.  E.  de  l'Ile  de  La  Grenade, 
dont  elle  dépend.  Lat.  N.  ia°  28'.  Long.  O. 
6i°  33'.  Elle  a  un  bon  port,  manque  d'eau 
douce,  est  bien  cultivée,  et  produit  beau- 
coup de  coton. 

CARRICHES,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  7  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Tolède ,  et  à  a  1.  a/3 
E.  1*.  E.  de  Ccvolla. 

CARR1CK  ,  territ.  d'Écosse,  dans  la  par- 
tie mérid.  du  comté  et  du  presbytère  d'Ayr. 
11  est  riche  en  mines  de  fer  et  de  houille. 
On  y  exploite  en  outre  du  blindcoal ,  sorte 
de  bois  fossile,  qui  peut  suppléera  la  houille  : 
c'est  un  objet  de  commerce  fort  important. 
Maybole  et  Girvan  sont  les  lieux  principaux 
de  ce  territoire,  ai, 3 26  hab. 

CARRICK-A  REDE,  petite  île  au  N.  de 
l'Irlande,  près  de  la  côte  du  comté  d'An- 
trim,  a  1  l.  1/4  N.  O.  de  Ballycastle.  Elle 
est  divisée  en  2  parties  par  un  abîme  pro- 
fond ,  qu'on  traverse  au  moyen  d'un  pont 
de  corde  qu'il  faut  renouveler  toutes  les  sai- 
sons. La  pèche  est  très-abondante  près  des 

eûtes. 

CARR1CK -  A-REDE  ,  montagne  d'Ir- 
lande, prov.  de  Connaught,  comté  de  Mayo. 
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baronnie  de  Tirawly ,  à  6  1.  N.  E.  de  Cas-  presbytère  et  à  »  h  H.  E.  de  Linlithgow,  au 

tlebar.  S.  de  la  baie  de  Forth.  11  y  a  un  château. 

CARRICkFERGUS  ,  ville  d'Irlande,  1,429  hab. 

prov.  d'Ulstcr,  a  Gl.  E.  d'Antrim ,  et  à  3  1.  CARRIÈRES  CHARENTON,  village  de 

3/4  N.  E.  de  Belfast ,  sur  le  bord  septentrio-  France,  dép.  de  la  Seine,  arrond.  de  Sceaux, 

nal  de  la  baie  de  ce  nom.  La  t.  N.  54°  43'-  cant.,  près  et  à  l'O.  de  Charenton-le-Pont , 

Long.  O.  8°  2a'.  Quoique  renfermée  dans  le  à  1  1.  i/a  S.  E.  de  Paris,  sur  la  rive  droite 

comté  d'Antrim,  cette  ville  forme  une  juri-  de  la  Seine,  a  son  confluent  avec  la  Marne, 

diction  particulière  ;  elle  a  ses  assises  particu-  Il  y  a  des  magasins  de  vins  très  •  consîdéra- 

lières,  indépendamment  de  celles  du  comté  bles,  et  une  fabrique  de  vinaigre  et  d'ex- 


qui  s'y  tiennent  aussi.  On  remarque  à  Car-  trait  de  sa t urne.  Ce  lieu  est  surtout  remar- 

rickfergus  l'église  et  la  maison  de  ville;  son  quable  par  la  fonderie  où  l'on  fabrique  les 

port,  autrefois  le  principal  de  la  cote  sept,  machine*  à  vapeur  dont  l'usage  se  répand 

de  l'Irlande  ,  est  aujourd'hui  abandonné  en  France. 

pour  celui  de  Belfast;  il  est  défendu  par  un  CARRIÈRES-SAINT  DENIS,  village  de 

château  fort  situe  sur  un  rocher  baigné  par  Frauce  ,  dép.  de  S.  me-et  Oise ,  arrond.  et 

la  mer,  et  qui  fut  bâti  en  1178  par  Hugues  de  k  a  1.  a/3  N.  de  Versailles,  et  à  31. 1/4  N.O. 

Lancy;  ce  château  sert  aujourd'hui  de  ma-  de  Paris,  cant.  d'Argenteuil ,  sur  la  pente 

gasin  militaire.  Il  y  a  des  filatures  et  des  d'une  des  collines  qui  bordent  la  rive  droite 

fabriques  de  tissus  de  coton.  La  pèche  est  de  la  Seine.  Son  nom  lui  vient  des  carrières 

très-active.  CarricLfergus  envoie  1  membre  de  pierre  à  bâtir  qu'on  exploite  dans  les  en- 

au  parlement.  8,a55  hab.  virons.  Il  y  a  une  fabrique  de  goudron.  880 

Le  château  de  Carrickfergus  a  été  pris,  hab. 

en  i3i  5,  par  les  Écossais,  sous  la  conduite  CARRIERS  ou  TACULLIES,  tribu  in- 

de  Robert  Bruce;  sous  Charles  1",  il  fut  diennede  la  Nouvelle-Bretagne,  dans  la  Nou- 

occupé  parles  troupes  du  parlement,  et  en  velle -Calédonie.  Les  Carriers  habitent  les 

1760 ,  le  chef  d'escadre  français  Thurot  s'en  bords  du  lac  et  de  la  rivière  Fraier  et  ceux 

empara  de  vive  force.  du  lac  Stuart.  Ces  Indiens,  chasseurs  et  pè- 

CARRICk-MAC  RElLY,muntagned'Ir-  cheurs,  vivent  sous  deshuttes;  à  la  chasse  ils 

lande,  prov.  de  Leinster,  comté  et  à  a  I.  i/a  se  servent  de  flèches  et  de  piques,  et  de  petits 

O.  de  Wicklov? .  chiens  très  vifs  et  très-intelligens  ;  ils  en  ont 

CARR1CK  MAC  ROSS ,vUlage  d'Irlande,  aussi  de  très  gros  qu'ils  attèlent  â  leurs  tarai- 

prov.  d'Ulster,  comté  et  à  8  I.  1/4  S.  S.  E.  neaux.  Les  plus  riches  de  ces  Indiens  profi- 

dé  Monaghan,  baronnie  de  Donaghmoyne,  tent  seuls  de.  la  faculté  d'avoir  plus  d'une 

â  5  1.  O.  de  Dunlale.  11  y  a  des  manufac-  femme.  Les  femmes  ont  soin  du  ménage  et 

turcs  de  toiles.  11  y  a  dan»  les  environs  font  les  habits  de  toute  la  famille.  Les  vête- 

de  riches  mines  de  houille  nouvellement  dé-  mens  ne  consistent  qu'en  peaux  d'animaux 

couvertes.  cousues  l'une  â  l'autre,  ou  en  draps  gr 

CARR1CK-ON-SII ANNON  ,  petite  ville  qu'ils  se  procurent  des  facteurs  de  la  c< 

d'Irlande,  prov.  de  Connaught ,  chef  -lieu  pagoîe  anglaise  du  N.  O. ,  en  échange  de 

du  comté  et  de  la  baronnie  de  Leitrim,  fourrures. 

sur  la  rive  gauche  du  Shannon,  â  i51.  S.  C ARR1GAFOYLE ,  île  du  Shannon  ,  sur 

de  Ballyshannon ,  et  à  6  1.  î/a  N.  O.  de  la  cùte  S.  O.  de  l'Irlande,  prov.  de  Muna- 

Long-Ford.  ter ,  comté  de  Kerry,  baronuie  d'Iraghticon- 

CARRICK-ON-SLIR,  ville  d'Irlande,  nor,à  i3  1.  O.  de  Limerick.  On  y  voit  les 

prov.  de  Munster,  comté  de  Tipperary,  ba-  restes  d'un  château  fort, 

ronnied'lfla  et  Offa,  à  4  1- E.  de  Clomncl,et  CARR  IL,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  â 

à  5  i.  V  O.  de  W  aterford.  Lat.  N.  5a°  a3'.  1 1  1.  i/a  N.  de  Vigo  (Galice) ,  et  à  8  1.  i/a 

Long.O.Q°a8'.  Elle  est  irrégulièrement  bâtie  S.  S.  O.  de  Santiago,  sur  la  côte  orient,  de 

sur  le  Suir  ,  qui  est  navigable.  Elle  était  au-  la  baie  d'Arosa. 

trefois  fortifiée.  Elle  a  des  casernes  de  cavale-  CARRION ,  rivière  d'Espagne ,  prov.  de 

rie,  des  fabriques  de  lainages,  et  fait  un  Palencia.  Elle  sort  du  versant  mérid.  des 


nurce  assez  considérable.  11,000  bab.  Cantabres  qui  forment  la  limite  sept.de  cette 
CARRIDEN,  village  d'Ecosse,  comté,    prov., passe  âSaldaûa,*Carrion de losCoo- 
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des,  reçoit  à  gauche  la  Cieza,  baigne  let  m  urs 
de  Palencia ,  et  se  joint  à  la  Pisuerga  par  la 
rire  droite ,  un  peu  au-dessus  de  Duenas , 
après  uo  cours  d'environ  3o  I.  du  N.  au  S. 

C  ARRION  DE  CALATRAVA  ,  bourg 
d'Espagne  ,  prov.  et  à  a  I.  1/1  N.  E.  de  Ciu- 
dad  Real  (Manche) ,  et  a  i  1.  de  la  rive  gau- 
che de  la  Guadiana.  11  y  a  dans  le  voisinage 
une  mine  d'argent. 

CARRION  DE  LOS  CESPEDES ,  bourg 
d'Espagne  ,  prov.  et  à  5  I.  3/4  O.  de  Séville, 
et  à  al.  i/a  O.  S.  O.  de  SanLucar-la 
Major }  sur  la  rive  gauche  du  Carallon. 

CARRION  DE  LOS  CONDES  ,  ville 
d'Espagne,  prov.  et  à  7  I.  i/3  N.  N.  O.  de 
Pal»-ncia  (Toro),  sur  une  colline ,  près  de 
la  rive  gauche  de  la  rivière  de  même  nom. 
Elle  est  ancienne  et  fortifiée  ;  ses  murailles 
sont  maintenant  en  grande  partie  détruites. 
Elle  appartenait  aux  comtes  dont  elle  porte 
le  nom.  Il  y  •  9  églises,  5  couvens,  dont 
a  de  religieuses  et  a  hôpitaux.  On  y  comptait 
autrefois  19,000  hab.;  elle  est  a  présent  ré- 
duite à  3,800  hab.  Les  environs  sont  très- 
fertiles  ;  on  y  récolte  d'excellent  vin. 

CARRIZO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
a  4  I.  î/a  O.  de  Léon,  sur  la  rive  droite  de 
l'Orvigo. 

CARRIZ08A,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  l5l.  i/a  E.  de  Ciudad  Real  (  Manche), 
■>ur  la  rive  droite  de  l'A/uer. 

CARROCK  ,  montagne  d'Angleterre  , 
comté  de  Cumhcrland,  ward  d'Allerdale-Be 
low-Derwent,à  a  1.  3/4  N.N.E.deCheswick. 
Sa  hauteur  est  de  4oo  toises  au-dessus  du  ni- 
Teau  de  la  mer.  C'estun  amas  de  rochers  cou- 
pés par  d'horribles  précipices.  Sur  un  des  cô- 
tés de  celte  montagne,  on  découvrit  en  1  ~4o 
une  caverne  où  l'on  n'est,  dit -on,  jamais  en- 
tré ,  et  près  de  là  un  étang  appelé  le  Black 
Hole,  dont  la  circonférence  est  de  4>*>o  pieds, 
et  In  profondeur,  en  quelques  endroits ,  de 
65  brasses  ,  et  dans  d'autres  de  45. 

CARROLTON,  coram.  des  État«Unis, 
état  d'Illinois,  chef  lieu  du  comté  de  Gree- 
ne,  à  16  I.  N.  de  Vandalia. 

CARR01V,  rivière  d'Ecosse ,  comté  de 
StiHing;  elle  prend*  sa  source  aux  monts 
Campsie,  coule  vers  l'E.,  et  se  jette  dans 
le  Forth ,  a  1  I.  1/4  N.  B.  de  Falkirk,  après 
un  cours  d'environ  8  1.  La  Bonté  est  son 
principal  affluent.  11  parait  que  cette  ri- 
vière a  été  navigable  jusqu'au-dessus  de 
Canielon  ;  plusieurs  circonstances  semblent 
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même  prouver  que  la  mer  couvrit  ancien- 
nement la  contrée  qu'arrose  la  partie  infé- 
rieure de  son  cours. 

CARRON,  village  d'Écosse  ,  comté,  pres- 
bytère et  à  3  I.  S.  S.  E.  de  Stirling ,  sur  la 
rivière  de  son  nom.  On  y  a  établi  depuis  1760 
les  forges  les  plus  considérables  de  la  Grande- 
Bretagne.  L'on  y  coule  et  l'on  y  fabrique 
des  objets  des  plus  grandes  dimensions ,  tel» 
que  :  canons,  bombes,  ancres,  machines  à 
vapeur,  pompes,  cylindres,  etc.;  on  y  fa- 
brique aussi  du  fer-blanc  et  de  la  grosse  quin- 
caillerie, et  il  y  a  des  machines  à  forer  le» 
canons,  les  tuyaux  ,  etc.  Ce  grand  établis- 
sement a  fourni  jusqu'à  5,ooo  canons  par 
an  ;  c'est  delà  que  sont  d'abord  sortis  ceux 
auxquels  on  a  donné  le  nom  de  carronatU. 
Ces  usines  consomment  par  semaine  800 
tonneaux  de  houille,  un.  tonneaux  de  mi- 
nerai de  fer  et  100  tonneaux  de  pierre  cal- 
caire ;  elles  emploient  plus  de  a,ooo  ou- 
vriers, et  cependant  l'eau  est  la  force  mo- 
trice de  toutes  les  machines.  Les  environs 
fournissent  de  la  houille  ;  les  minerais  se  ti- 
rent de  loin,  au  moyen  d'un  canal  navigable 
et  du  Forth,  qui  servent  également  à  l'ex- 
pédition de  tout  ce  que  fournissent  les  usines. 

C ARROUGE ,  prov.  des  États-Sardes,  et 
ville  de  Suisse,  t'oy.  Ca«ocok. 

CARRU  ,  bourg  des  États  Sardes ,  div.  et 
à  7  1.  i/a  E.  V  E.  de  Coni,  prov.  et  à  3  1. 
i/4  N.  N.  E.  de  Mondovi  ;  chef-lieu  de 
mand.  Il  s'y  tient  a  foirespar  an.  3,617  n*b* 

CARRY  ,  village  de  France,  dép.  des 
Bourbes  du  Rhône,  arrond.  et  à  7  1.  1/4  S. 
O.  d'Aix,  cant.  de  Martigues ,  sur  la  Médi- 
terranée. Il  y  a  un  petit  port  où  l'on  a  établi 
des  madragues  pour  la  pèche  du  thon. 

CARS,  village  de  France,  dép.  de  la 
Gironde ,  arrond. ,  cant.  et  à  3/4  de  I.  E.  de 
Blave ,  et  à  7  1.  i/a  N.  de  Bordeaux.  i,497 
hab. 

CARS,  rivière  delà  Turquie  d'Asie ,  dans 
le  pach.  de  même  nom  ;  elle  prend  sa  source 
aux  monts  Tcheldir,  passe  près  de  la  ville 
de  Cars,  et  se  jette  dans  l'Arpa-sou,  à  8  1. 
fi.  de  l'A  ras ,  après  un  cours  d'environ  3o  I. 
de  l'O.  à  l'E. 

CARS,  pach.  de  la  Turquie  d'Asie,  en 
Arménie,  situé  entre  3o/  i5'  et  4o°  45'  de 
lat.  N. ,  et  entre  4o°  8'  et  4a°  10'  de  long. 
E. ,  et  borné  au  N.  O. ,  par  celui  d'Akhal- 
zikh  ;  au  N.  E. ,  par  la  Géorgie  ;  à  l'E. ,  par 
la  Perse;  au  S.,  parle  pach.  de  Van,  et  à 
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PO. ,  par  celui  d'Erzeroum.  Sa  longueur, 
du  V  au  S. ,  est  de  7>y  I.  ;  sa  plus  grande 
largeur ,  de  TE.  à  l'O. ,  de  3o  1. ,  et  sa  su- 
perficie d'environ  648  I.  Le  terrain  est  mon- 
tagneux et  entrecoupé  de  vallées  fertiles  et 
de  plaines.  Ce  pachalic  est  entouré  au  N. 
O. ,  par  les  monts  Tcheldir  ;  au  S. ,  par  l'A- 
la  dagh  et  le  kusséh-dagh,  et  au  N.  E., 
par  les  monts  Pambaki;  bien  que  ces  mon- 
tagnes n  'atteignent  qu'une  hauteur  moyenne 
de  5oo  à  600  toises,  elles  sont  néanmoins 
couvertes  de  neiges  perpétuelles,  à  cause 
de  la  hauteur  du  plateau  de  l'Arménie ,  au- 
dessus  duquel  elles  s'élèvent.  Ce  pachalic 
est  arrosé  par  PAras  et  le  Cars;  à  PE. ,  il 
est  limité  en  partie  par  PArpa-sou;  au  N. 
E.  de  Cars  est  silué  le  grand  lac  Balagat/ia. 
L'àpreté  du  climat  nuit  beaucoup  a  la  vé- 
gétation, et  Pété,  quoique  très-chaud,  est 
trop  court  pour  que  les  céréales  puissent 
mûrir.  On  n'y  récolte  qu'un  peu  de  seigle 
et  d'orge,  du  lin  ,  du  chanvre  et  quelques 
fruits.  Plusieurs  des  montagnes  sont  couver- 
tes de  forêts.  Les  pâturages  sont  considéra- 
bles, et  les  bestiaux,  ainsi  que  les  troupeaux 
de  chevaux,  de  chameaux,  de  moutons  et  de 
chèvres  qu'on  y  élève ,  forment  la  princi- 
pale richesse  du  pays  ;  il  y  a  beaucoup  de 
mouches  à  miel ,  quelques  fabriques  d'étof- 
fes de  laine  ,  de  poterie  de  terre  et  des  tan- 
neries. Le  commerce  consiste  en  bestiaux, 
peaux ,  suif,  beurre  ,  fromage  ,  miel  et  cire. 
Cars,  chef  lieu  du  pachalic  ,  en  est  aussi  la 
principale  ville  de  commerce. 

La  plupart  des  habitanssont  arméniens, 
et  ont  1  évéque  ;  les  Turcs  sont  peu  nom- 
breux ;  on  compte  la  tribus  de  Turcomana 
nomades. 

Ce  pachalic  se  divise  en  6  sandjaks  :  Cars. 
Erdehan  Ketchik ,  kaiseman  ,  Khodjevan , 
Ketchvan  ,  et  Sarouchad.  Les  revenus  s'élè- 
vent à  3,091,9-0  aspres,  ou  52,299  piastres 
turques. 

CARS,  ville  de  la  Turquie  d'Asie,  chef- 
lieu  de  pach.  et  de  sandjak  ,  siège  d'unévè- 
ché  arménien.  Lat.  N.  4<>"  a5'.  Long.  E. 
4i°  10'.  Elle  est  assise  sur  un  rocher,  dont 
le  pied  est  baigné  par  le  Cars,  entourée  de 
remparts  et  de  fossés,  et  défendue  en  outre 
par  une  forte  citadelle,  qui  la  fait  considé- 
rer comme  une  des  plus  importantes  places 
de  guerre  de  l'empire  du  côté  de  la  Perse. 
Cars  est  mal  bâti,  et  a  des  rues  étroites, 
un  grand  nombre  de  mosquées,  plusieurs 


églises  et  couvens  arméniens  ,  ainsi  que 
quelques  manufactures.  Le  commerce  qui 
s'y  fait  avec  la  Perse  est  peu  considérable. 

CARS,  ville  de  la  Turquie  d'Asie  ,  pach. 
et  a  19  1.  O.  S.  O.  de  Marach  ;  chef  lieu  de 
sandjak.  Elle  est  surnommée  Sulkarié  ,  pour 
la  distinguer  de  Cars  en  Arménie. 

Le  sandjak,  formé  d'une  partie  de  Pane. 
Cilicie,  occupe  l'extrémité  S.  O.  du  pach. 
de  Marach  ;  son  revenu  est  de  206,000  as- 
pres. 

CARSEDYKE,  village  d'Ecosse,  comte 
de  Renfrew ,  formant  à  PE.  le  faubourg  de 
Grcenock.  C'est  un  bourg  de  baronnie.  11  a 
1  excellent  port  et  1  quai. 

CARSH ALTON  ,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Surrey ,  hundred  de  Wallington  , 
à  1  l.  i/a  E.  de  Croydon ,  et  a  3  1.  1/1  S.  O. 
de  Londres,  près  d'un  grand  nombre  de 
sources  qui,  jointes  a  celles  du  Croydon  et 
du  Beddington  ,  forment  le  Wandle.  Ce  vil- 
lage est  fréquenté  pendant  une  partie  de 
l'année  par  beaucoup  d'habit  ans  de  Londres, 
à  cause  de  l'agrément  de  ses  environs.  Pop. 
de  la  paroisse  :  1,7-5  hab. 

CARSOLI,  bourg  du  roy.  de  \aples, 
prov.  de  l'Abruzze  Ultérieure  n«,  distr.  et 
à  7  1.  O.  N.  O.  d'Avezzano;  chef-lieu  de 
cant.  Il  a  4  églises  et  1  couvent.  900  hab. 

CARTAGENA,  ville  d'Espagne. 

CABTHACtNK. 

CARTAGENA ,  ville  de  la  Nouvelle-Gre- 
nade. Voy.  Cabtbmckns. 

CARTAGO,  rivière  du  Guatimala,  prov. 
de  Costa-Rica  ;  elle  prend  sa  source  sur  le 
versant  méridional  de  Ja  chaîne  volcanique 
qui  parcourt  l'intérieur  du  pays,  passe  à 
Cartago,  et  se  jette  dans  le  Grand  Océan, 
a  l'entrée  du  golfe  de  Satinas  ,  après  un 
cours  d'environ  5o  1.  du  N.  E.  au  S.  O. 

CARTAGO,  ville  du  Guatimala,  chef- 
lieu  de  la  prov.  de  Costa-Rica,  à  100  I.  O. 
N.  O.  de  Panama ,  et  à  aoo  1.  S.  E.  de  Gua- 
timala, sur  la  rive  droite  de  la  rivière  de 
son  nom,  a  environ  ai  1.  du  Grand  Océan 
et  à  m>  1.  de  la  mer  des  Antilles.  Elle  était 
autrefois  très-commerçante  par  sa  proximité 
des  deux  mers.  Maintenant  elle  ressemble 
à  un  village. 

CARTAGO  ,  rivière  du  territoire  des 
Mosquitos,  qui  prend  sa  source  par  i4"  Ôf 
de  lat.  N.,  et  se  jette  dans  le  lac  de  sou 
nom,  sous  i5°  au'  de  lat.  N.,  après  un  cour» 
d'environ  j5  I.  du  S.  O.  au  N.  E. 
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CARTAGO  (BAUIA  ou  LAGUNA  DE), 
lac  du  territ.  des  Mosquitos,  communiquant 
au  N.  E.  avec  la  mer  des  Antilles  par  un  ca- 
nal large  de  3/4  de  1. ,  et  situé  sous  i5°  4o' 
de  lat.  N.,  et  85°  5o'  de  long.  0. 11  a  ta  1. 
de  long  et  6  1.  de  large,  et  reçoit  plusieurs  ri- 
vières, parmi  lesquelles  celle  de  Gartago 
est  la  plus  considérable. 

CARTAGO,  ville  de  la  Nouvelle-Grenade, 
prov.  de  Popayan ,  dans  la  belle  vallée  du 
Cauca ,  au  bord  du  Rio-Labeixa,  à  27  1.  S. 
O.  de  Mariquita,  et  à  46  1.  O.  de  Santa-Fe 
de  Bogota.  Lat.  N.  4°  44'  5o'.  Long.  O.  78* 
26'  i5'.  Cartago  a  une  belle  apparence; 
les  rues  en  sont  larges  et  droites,  et  il  y  • 
une  grande  et  belle  place  carrée.  On  y  lait 
un  commerce  assez  considérable  en  fruits  , 
café,  cacao  et  tabac.  C'est  l'entrepôt  des 
marchandises  de  Santa-Fe ,  qui  arrivent  par 
le  Quindiu,  et  de  celles  de  la  mer  des  An- 
tilles et  du  Grand  Océan  qui  viennent  par 
Rerita.  Le  climat  y  est  chaud  ,  sec  et  salu- 
bre.  5,5oo  bab. 

C ARTAL  ou  KORTAL  ,  ville  de  la  Tur- 
quie d'Asie  ,  dans  l'Anatolie  ,  sandjak  de 
Codja-Eïli,  sur  les  côtes  de  la  mer  de  Mar- 
mara, entre  Scutari,  dont  elle  est  éloignée 
de  3  I.  S.  E. ,  et  isnik-Mid.  Elle  renferme 
600  maisons.  Les  environs  sont  fertiles  en 
blé  et  en  vin. 

CARTAMA,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et 
à  5  1.  1/4  O.  de  Malaga  (Grenade),  sur  la 
rive  droite  du  Guadaljore,  au  pied  d'une 
colline  dont  le  sommet  est  occupé  par  un 
vieux  château.  i,5oo  hab. 

CARTAYA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  3  1.  N.  O.  de  iiuelva  (Séville  ),  près  de 
la  rive  gauche  de  la  Piedra,  à  1  1.  de  la  mer. 

CARTENAAD  ,  distr.  de  l'Hindoustan 
anglais,  présid.  de  Madras,  anc.  prov.  de 
Malabar,  a  l'E.  de  Mahé,  entre  la  chaîne 
des  Ghattes  occid.  et  l'océan  indien.  11  est 
fertile ,  assez  bien  cultivé ,  et  produit  prin- 
cipalement du  riz  et  du  poivre.  Il  y  a  dans 
la  partie  O.  de  grandes  forêts.  Il  est  gou- 
verné par  un  radjah  qui  paye  son  tribut  en 
poivre,  et  dont  la  résidence  est  à  Coutaport. 

CARTER,  comté  des  États-Unis,  dans 
la  partie  orient,  de  l'état  de  Tennessee. 
4,835  hab.  Le  chef-lieu  est  Elisabeth  town. 

C  A  R  TER  ET,  comté  des  États  Unis,  dans 
la  partie  orient,  de  l'état  de  la  Caroline  du 
Nord.  5,609  hab.  Le  chef  lieu  est  Beaufort. 

CARTER  ET  ,  île  du  Grand  Océan  Équi- 


noxial,  dans  l'archipel  des  Iles  Salomon.  Lat. 
S.  8°  5o'.  Long.  E.  i58°  28'.  Elle  porte  le 
nom  du  navigateur  anglais  qui  la  découvrit 
en  .767. 

CARTERSV1LLE  ,  village  des  États- 
Unis,  état  de  Virginie,  chef-lieu, du  comté 
de  Cumberland ,  sur  la  rive  droite  du  ia- 
mes  river,  a  i3  1.  i/aO.  de  Richmond. 

CARTES,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
6  1.  S.  O.  de  Santander  (  Burgos  ) ,  et  à  al. 
i/5  S.  S.  E.  de  Sautilla na ,  prés  de  la  rive 
gauche  de  la  Basaya. 

CARTII AGE,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Tennessee,  chef- lieu  du  comté  de 
Smith ,  au  confluent  du  Caney-Fork  et  du 
Cumberland,  à  14  1.  N.  N.  E.  de  Murfrees- 
borough,  et  à  i5  1.  i/a  E.  de  Nashville.  4oo 
hab. 

CARTHAGE,  cap  de  la  côte  sept,  du 
roy.  et  à  8  1.  E.  N.  E.  de  Tunis ,  sur  la  baie 
de  ce  nom.  Lat.  N.  36*  5i'  3o'.  Long.  E.8° 
o'  3o'.  Près  et  au  S.  O.  de  ce  cap,  et  à  5  1.  E. 
N.E.  de  Tunis,  était  Carthagc.  Les  immen- 
ses ruines  de  cette  ville  attestent  son  antique 
splendeur.  On  y  voit  encore  quelques  citer- 
nes et  des  égoftts  assez  bien  conservés. 

CARTHAGÈNE,  Cartagmta,  Caitbaco 
Nova  ,  ville  forte  et  port  de  mer  d'Espagne, 
prov.  et  a  io  1.  S.  S.  E.  de  Murcie ,  sur  une 
haie  profonde  de  la  Méditerranée ,  a  l'O.  du 
cap  Palus.  Lat.  N.  57°  35'  5o'.  Long.  O.  5° 
20'  36'.  Siège  d'unévêché,  et  chef-lieu  d'un 
des  3  dép.  de  la  marine  espagnole.  Le  port 
est  un  des  plus  grands  et  des  plus  sûrs  de  la 
Méditerranée  ;  il  peut  contenir  4o  vaisseaux 
de  ligne  et  un  grand  nombre  de  batimens 
marchands;  il  est  comme  renfermé  dans  la 
ville ,  et  abrité  de  tous  les  vents  par  les  mon- 
tagnes voisines  et  par  un  îlot  qui  se  trouve 
à  sou  entrée  :  le  fort  de  San-Julian  le  com- 
mande ;  les  forts  de  Santa  Anna  et  de  Trin- 
cabotyai  en  protègent  l'entrée,  et  plusieurs 
autres  petits  forts  défendent  la  côte  à  des  di- 
stances très-rapprochées.  La  ville  est  une  des 
plus  belles  de  l'Espagne;  elle  est  bien  forti- 
fiée ,  et  défendue  pari  es  forts  de  Cabeza  de 
Los  Moros  et  de  Galeras,  et  par  celui  «l'  A  !  a 
laya ,  situé  sur  une  des  hauteurs  voisines. 
La  moitié  occidentale  de  cette  ville  est  occu- 
pée par  l'arsenal  de  la  marine,  qui  renferme 
des  chantiers  de  construction  de  vaisseaux 
de  guerre  de  tous  rangs,  et  un  beau  bassin 
rectangulaire.  Le  bagne  est  non  loin  delà. 
Carthagène  a  6  places  publiques,  6  funtaU 
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net,  1  église  paroissiale  et  a  succursales,  9 
couvens,  1  hôpital  civil  et  1  militaire ,  1  hos- 
pice d'enfans injures,  1  hôtel  des  gardes  de 
la  marine  et  1  observatoire  ,  1  ancien  cirque 
•t  1  salle  de  spectacle;  l'hôtel -de- ville  con- 
tient la  douane  et  la  prison.  11  y  a  en  outre 
plusieurs  établissement  militaires  et  de  la 
marine ,  ainsi  qu'i  école  de  mathématiques 
et  de  pilotage,  et  1  jardin  des  plantes  ;  à  PE. 
de  la  ville  est  le  village  de  Sainte-Lucie, 
qui  n'en  est  qu'un  faubourg,  et  qui  renferme 
le  lazaret  et  le  polygone  de  la  marine.  Cette 
ville  a  1  manufacture  d'armes  et  des  fabri- 
ques de  toiles  à  voiles  et  de  cordages.  Le 
commerce  y  est  assez  considérable.  L'air  y 
est  plus  sain  depuis  qu'on  a  donné  de  l'é- 
coulement au»  eaux  stagnantes  des  envi- 
ron». 29,000  hab. 

Les  environs  fournissent  de  la  soude,  de 
l'alun  et  du  sparte  ;  on  y  trouve  aussi  quel- 
quefois dans  des  fouilles  des  rubis ,  des  amé- 
thystes et  d'autres  pierres  précieuses. 

Cette  ville  a  été  fondée  par  Àsdrubal,  gé- 
néral carthaginois  ;  Scipion  s'en  empara  l'an 
de  Rome  554,  el  'e8  Romains  lui  donnèrent 
le  nom  de  Carthago  Nova.  Dans  le  v*  siècle 
elle  souffrit  beaucoup  pendant  les  guerres 
des  Vandales;  Philippe  11  s'appliqua  à  rele- 
ver son  commerce  ,  presque  entièrement 
déchu  pendant  la  domination  des  Maures. 

CARTHAGÈNE,  Cartagona,  prov.de 
la  Nouvelle  •  Grenade ,  bornée  au  N.  par 
la  mer  des  Antilles  ;  à  l'E. ,  par  la  prov.  de 
Santa-Martha,  dont  elle  est  séparée  par  le 
Rio  Mugdalena  ;  au  S.,  par  la  prov.  d'An- 
tioquia,  et  à  PO.  par  celle  de  Darien.  Elle  a 
100  1.  de  long  du  N.  E.  au  S.  O. ,  $0  1.  de 
large ,  et  renferme  a  villes  principales ,  7 
bourgs  ,  83  bourgades  et  81,000  hab.  ,  dont 
5g,a35  blancs,  i5,oo5  indiens  et  7,770  nè- 
gres esclaves.  Cette  prov.  est  en  partie  cou- 
verte de  montagnes  et  de  bois.  Vers  leI\.,où 
le  terrain  est  le  plus  bas ,  il  y  a  beaucoup  de 
marécages  formés  par  les  eaux  de  la  mer. 
Parmi  le  grand  nombre  de  rivières  qui  l'ar- 
rosent, les  plus  considérables  sont  la  Mag- 
dalena  et  le  Cauea  ,  toutes  deux  navigables, 
poissonneuses,  très-infestées  decrocodiles  et 
abondantes  en  tortues.  Le  c  limat  est  *  haud , 
mais  humide.  Les  terres  sont  fertiles.  On  ré- 
colte en  abondance  du  maïs ,  des  fruits  ,  du 
coton  ,  de  l'indigo  et  du  cacao  excellent. Les 
forêts  fournissent  une  espèce  de  bois  aussi 
renommé  pour  la  teinture  que  celui  de  Gain- 
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pêche  ;  des  résines  ,  des  baumes  et  toutes 
sortes  de  plantes  médicinales.  Il  y  a  dans 
cette  prov.  beaucoup  d'espèces  d'oiseaux  ra- 
res et  de  serpens.  On  y  élève  une  grande 
quantité  de  bœufs,  dont  les  peaux  et  le  suif 
forment  un  commerce  important.  Le  chef- 
lieu  porte  le  même  nom . 

CARTHAGÈNE,  Cartagena  de  tas  in- 
diasy  ville  delà  Nouvelle-Grenade, chef-lieu 
de  prov.,  etsiéged'un  évèché,  a 38  I.  S.  O. 
de  Santa-Martha,  et  à  1 45  I.  N.  de  Santa  Fe 
de  Bogota.  Lat.  N.  io°  3o'.  Long.  O.  77* 
45'.  Elle  est  située  sur  une  île  sablonneuse, 
au  bord  d'une  baie  formée  par  la  mer  des 
Antilles.  Du  côté  de  l'E. ,  la  ville  communi- 
que par  un  pont  de  bois  avec  le  faubourgdc 
Xeximani ,  situé  sur  une  lie,  de  la  quelle  on 
passe  sur  le  continent  par  un  autre  pont  de 
bois.  Carfhagène  est  très-bien  fortifiée,  et, 
ainsi  que  ses  faubourgs,  assez  bien  bâtie.  Les 
rues  en  sont  droites,  larges  et  bien  pavées.  La 
plupart  des  maisons  sont  en  pierre ,  et  n'ont 
qu'un  étage  au-dessus  du  rez-de-chaussée. 
Les  fenêtres  sont  garnies  de  balcons  et  de 
treillis  en  bois:  ce  bois  résiste  mieux  à  l'humi- 
dité que  le  fer  ;  mais  ces  balcons  et  la  couleur 
sombre  des  murs  donnent  un  air  de  trislesse 
à  la  ville.  Elle  a  plusieurs  églises  et  couvens 
et  1  collège.  Quelques-uns  de  ces  édifices  sont 
très-beaux.  La  baie,  une  des  meilleures  de  la 
côte,  a  2  I.  i/ade  large  du  N.auS.,  est  assez 
profonde,  et  offre  un  mouillage  sûr  et  com- 
mode. L'entrée  ayant  peu  de  fond  en  est  un 
peu  difficile.  Cette  baie  fournit  d'excellent 
poisson.  Carthagène  doit  communiquer  avec 
la  Magdalena  par  un  -canal.  Le  climat  de 
Carthagène  est  excessivement  chaud.  De  dé- 
cembre en  avril  la  chaleur  est  tempérée  par 
le  vent  de  N.  E.  Les  pluies  commencent  en 
mai  et  ne  finissent  qu'en  novembre.  Les  ha- 
lo! ans  remplissent  alors  leurs  citernes',  leur 
seule  ressource  pour  se  procurer  de  Peau 
douce.  a4»ooo  hab. 

La  baie  de  Carthagène,  et  le  pays  voisin 
appelé  Calamari  parles  Indiens,  furent  dé- 
couverts en  i5ao  par  Rodrigo  de  Battidas, 
et  soumis  en  1 533  par  D.  Pedro  de  Heredia, 
qui  y  fonda  cette  ville.  En  peu  de  temps  elle 
devint,  par  sa  situation  avantageuse  et  la 
sûreté  de  sa  baie  ,v  le  centre  d'un  grand 
commerce,  et  l'une  des  villes  les  pins  riche* 
de  cette  partie  de  l'Amérique.  Cettr  pros- 
périté excita  la  cupidité  de  plusieurs  aven- 
turiers européens  ,  qui  la  pillèrent  plusieurs 
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fuis.  Pointis,  à  la  tète  d'une  expédition  fran- 
çaise, la  prit  et  la  rançonna  en  1697.  Les 
Anglais,  sous  les  ordres  de  l'amiral  Vernon , 
l'assiégèrent  vainement  en  1 74 1 .  Depuis  la 
guerre  des  colonies  espagnoles  contre  la 
métropole,  cette  ville  a  sou  fie  rt  considéra- 
blement. Après  avoir  été  tour  a  tour  assiégée 
par  les  indépendant  et  par  les  royalistes,  elle 
se  rendit  par  famine  à  ces  derniers,  puis  re- 
tourna aux  independans. 

Elle  est  aujourd'hui  chef-tien  du  dép.  de 
la  Magdalena  et  de  la  prov.  de  son  nom , 
dans  la  république  de  Colombie. 

CARTHAGÈNE,  Cmrtage**,  nouvelle 
prov.  de  la  république  de  Colombie ,  l'une 
de  celles  qui  forment  le  dép.  de  la  Magda- 
lena. Son  chef  lit  u  est  la  ville  de  même  nom. 

CARTHAGO,  villes,  rivières,  et  lac  de 
l'Amérique.  /  o<j.  C  astago. 

CARTHALS,  bourg  des  États-Pru  ssicns, 
prov.  de  la  Prusse  occid.,  régence  et  à  6  1. 
i/a  O.  de  Dantzick;  chef-lieu  de  cercle.  11 
est  entre  a  lacs.  On  y  remarque  une  belle 
chartreuse,  lia  des  forges  où  l'on  fabrique 
de  l'acier ,  et  tout  auprès  une  papeterie. 

Le  cercle  de  Carthaus  contient  ao,i88 
hab. 

CARTIGN  Y,  village  de  France ,  dép.  du 
Nord ,  arrond. ,  cant.  S.  et  à  1  1.  5/4  S.  O. 
d'Avesncs,  et  a  18  i.  s/5  S.  E.  de  Lille,  sur 
la  petite  Uelpe.  On  y  fabrique  de  la  bois- 
sellerie. 

CARTMELL,  ville  d'Angleterre,  comté 
et  à  5  1.  N.  O.  de  Lancastre,  et  à  a  1.  E. 
d'Llverstoue  ,  hundred  de  Lonsdale,  sur  le 
sommet  d'un  promontoire.  Il  y  a  une  grande 
et  belle  église  d'architecture  gothique,  qui 
faisait  autrefois  partie  d'un  monastère,  et  qui 
renferme  plusieurs  monuinen*  antiques.  Le 
dôme  en  est  supporté  par  des  colonnes  oc- 
togones, et  le  clitiur  est  environné  de  belles 
stalles.  Pop.  de  la  paroisse  :  {.>,  ■  '<  hab. 

GARTOCETO,  village  des  États  de  l'É- 
glise, délégation  d'Lrbin  et  Pesaro ,  à  4L 
S.  Ë.  d'L  rbio.  Il  s'y  tient  des  foires  les  5  et 
ao  mai,  le  a6  juillet,  et  tous  les  lundis  de 
novembre  et  de  décembre. 

CAHTOL1,  comm.  de  Dalmatie,  cercle 
et  an  S.  O.  de  Cattaro.  Son  territoire  s'é- 
tend le  long  du  golfe  de  Cattaro  entre  Cat- 
taro et  Porto-Traste.  Il  renferme  plusieurs 
villages, des  salines  et  des  tuileries.  1 ,5oo  hab. 

CARUNCHIO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  l'Abruzxe  Citérieure,  distr.  et  a 
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5  1.  5/4  S.  O.  dMI  Vasto,  et  a  ta  I.  S.  E.  de 
Chieti,  cant.  de  S.  Buono.  Il  y  a  5  églises 
et  1  hôpital.  1,86;  hab. 

CARUNJ  A  ,  petite  ville  de  l'Hindoustan, 
dans  les  États  du  Nizam,  anc.  prov.de  Berar, 
à  17  I.  S.  d'EUitchpour. 

CARVAJ  ALES,  petite  ville  d'Espagne. 
Voy.  Casbajalks. 

CARVALHO,  bourg  du  Portugal,  prov. 
de  Beira,  comarca  et  à  5  I.  1/2  S.  E.  de 
Coimbre;  au  pied  de  la  montagne  de  même 
nom. 

CARVEL  ou  CAR  AVAL  DE  S».  THO- 
MAS, ile  ou  plutôt  rocher  de  l'archipel  des 
Antilles,  entre  les  îles  Vierges  a  l'E.,  et 
Porto  -  Rico  à  l'O.  Sa  blancheur,  et  deux 
pointes  qui  sortent  de  la  mer,  font  croire  , 
à  quelque  distance,  que  c'est  un  vaisseau  à 
la  voile.  Ce  rocher  est  séparé  de  l'île  Saint- 
Thomas  par  le  canal  de  Drake. 

CARVER,  village  des  États-Unis,  état 
de  Massachusets,  comté  de  Plymouth,  a 
is  I.  i/a  S.  S.  E.  de  Boston.  Il  y  a  un  étang 
d'où  l'on  a  tiré  par  an  jusqu'à  5oo  tonneaux 
de  fer  de  bonne  qualité.  859  hab. 

CARVER,  rivière  des  États  Unia,  terri  t. 
de  Missouri.  Elle  prend  sa  source  par  44* 
5o'  de  lat.  ÎV.,  et  97"  45'  de  long.  O. ,  coule 
de  l'O.  à  l'E.,  et  se  joint  à  la  rivière  Saint- 
Pierre  par  la  gauche  ,  a  1  a  1.  an  -  dessus  de 
l'embouchure  de  cette  dernière  dans  le  Mis- 
sissipi ,  après  un  cours  d'environ  5o  1. 

CARV1LLAN,  petite  ile  près  de  la  côte 
occid.  d'Écosse,  au  N.  de  l'île  de  Gigha. 
Lat.  N.  55°  4 1    Long.  O.  8°  » 1  '. 

CARVIN  -EPINOY,  bourg  de  France, 
dép.  du  Pas-de-Calais ,  arrond.  et  à  5 1.  1/4  E. 
de  Béthune,  et  à  6  1.  IN.  •>'.  E.  d'Arras;  chef- 
lieu  de  cant.  4*5aa  hab. 

CARVOEIRO,  bourg  du  Portugal,  prov. 
d'Alcntejo ,  comarca  et  à  1 1  1.  N.  N.  O.  de 
Crato  ,  sur  la  pente  d'une  colline. 

C  ARVOIERO,  cap  sur  la  côte  mérid.  du 
Portugal,  prov.  d'Algarve ,  comarca  de  La- 
gos.  Lat.  N.  57°  6'.  Long.  O.  io°  46'.  11  for- 
me l'extrémité  de  la  serra  de  Monchique. 

CAR VOUS A RI  ,  bourg  de  la  Turquie 
d'Europe,  sandjak  et  à  i5  l.i/aS.O.  delani- 
na,et  à  a  I.  i/a  E.  N.  E.  de  Margarîti. 

C  A  R  W  AR ,  ville  de  l'Hindoustan  anglais, 
présidence  de  Madras,  anc.  prov.  de  kana- 
ra,  sur  la  rive  gauche  du  Caravotty;  à  1  1. 
de  la  mer,  et  a  18  1.  S.  S.  E.  de  Goa.  Le 
grand  commerce  de  cette  ville,  prtncipale- 
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ment  en  toiles  de  coton,  avec  la  Perse  et  l'A- 
rabie, a  beaucoup  diminué.  Il  y  a  encore 
d'assez  bonnes  fabriques  de  porcelaine.  Les 
Anglais  y  établirent  un  comptoir  en  i64o. 
Elle  leur  a  été  cédée  en  1799. 

CARY,  ville  de  l'IIindonstan  anglais, 
présidence  et  anc.  prov.  du  Bengale  ,891. 
N.  de  Nattore ,  et  à  a4  1.  N.E.  de  Mourched- 
ahad. 

CARYR  ou  CARVARY,  fort  de  l'Hin- 
doustan  anglais,  anc.  prov.  de  Karnatic, 
présidence  et  à  26  1.  N.N.O.  de  Madras,  et 
a  11  1.  S.  de  Nellore. 

CASA,  fort  du  Brésil,  province  deGoyaz, 
distr.  de  Nova-Beira  ,  sur  la  rive  gauebe  du 
Tocantins,  a  i75  L  W.  N.  E.  de  Villa-Boa. 

CASACALENDA,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.de  Sannio,  distr.et  I  a  1.  a/3  S.S. 
O.  de  Larino,  et  a  6  1.  N.E.  de  Campobasso; 
chef-lieu  de  cant.,  au  pied  d'une  colline.  11  y 
a  3  églises,  dont  une  belle  d'architecture  tos- 
cane ,  et  1  couvent.  On  y  élève  beaucoup  de 
vers  à  soie.  4,000  hab.  Le  territoire  produit 
de  bons  vins  et  d'cxcellcns  fruits. 

CASACC1  A,  en  allemand  Casâlsoh,  villa- 
ge de  Suisse ,  cant.  des  Grisons,  ligue  de  la 
Maison  de  Dieu  ;  chef-lieu  de  la  jurid.  et  de 
la  vallée  de  Bregell,  à  9 1. 1/4  S.S.E.  de  Goire, 
prèsdes sources  de  la  Maire,au  pied  du  Septi- 
meret  de  la  Maloïa,  et  à  l'embranchement 
des  chemins  qui  passent  par  ces  montagnes. 
C'est  un  lieu  d'entrepôt  pour  Coire ,  Cbia- 
venneetle  Tyrol.  C«n  y  voit  encore  les  traces 
d'un  torrent  de  fange  ,  qui,  en  1673,  des- 
cendit des  montagnes  voisines  et  couvrit  un 
grand  nombre  de  maisons.  A  peu  de  dis- 
tance, au  S. ,  on  remarque  une  belle  cascade. 
a5o  hab. 

CASACCOM  ,  cant.  de  l'île  de  Corse  , 
arrond.  et  au  S.  de  Bastia ,  sur  la  rive  droite 
du  Golo.  Son  chef  lieu  est  Penta-e-  Aqua- 
tella. 

CASA  DE  LA  SELVA,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  a  3  1.  t/3  S.  E.  de  Girone  (Catalo- 
gne) ,  près  de  la  rive  droite  du  Bcrnardo. 

CASA  DE  UZEDA ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  6  1.  i/a  N.  O.  de  Guadalaxara 
(Tolède) ,  et  à  2  1.  3/4  E.  de  Torrelaguna. 

CASAGL10NE,  village  de  Pile  deCorse, 
arrond.  et  à  51.  a/5  N.  d'Ajaccio  ;  chef-lieu 
du  cant.  d'Orcino.  195  hab. 

C AS AÏ  LA ,  ville  d'Arabie,  dans  le  Ne- 
djed  , distr.  d'Al-Guif,  k  18  I.  N.  O.  de  Khaï- 
bar. 
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CASALANGUIDA,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  l'Abruzze-Citérieurc,  distr. 
et  à  4  1.  S.  O.  d'11-Vasto,  cant.  et  à  1  1.  i/3 
S.  E.  d'Atessa.  1,760  hab. 

C ASA-LA-REYNA ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  9 1.  3/4  O.  de  Logrono  (Burgos) , 
et  à  a  1.  5/4  N.  de  Santo- Domingo  de  laCal- 
zada ,  sur  un  affluent  du  Tiron. 

CASAL-BELLOTTO,  village  du  roy. 
Lombard-Vénitien ,  prov.  et  à  9  1.  E.  S.  E. 
de  Crémone ,  distr.  et  à  1  1.  i/5  S.  E.  de  Ca- 
sal-Maggiore.  i,34o  hab. 

CASALBORD1NO,  bourg  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  l'Abruzze  Citérieure, distr. 
et  à  a  1.  i/a  N.  O.  d'Il-Vasto,  et  à  9  1.  S.  E. 
de  Chieti  ;  cant.  de  Paglieta ,  près  de  l'A- 
driatique. a,ooohab. 

CASALBORE,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Principauté-Ultérieure  , distr.  et 
à  a  1.  i/3  N.O.  d'Ariano,  et  a  81. 3/4  N.N.E. 
d'Avellino  ;  cant.  de  Paduli.  1 ,64a  hab.  Il  y 
a  dansles  environs descarrières d'une  pierre 
blanche  qui  ressemble  au  marbre. 

CASALBORGONE  ,  village  des  États- 
Sardes  ,  div.,  prov.  et  à  4 1.  i/3  N.  E.  de  Tu- 
rin ;  chef-lieu  de  mand.  i,833  hab. 

CASAL-BUTTANO,  bourg  du  royaume 
Lombard- Vénitien ,  prov.  et  à  5  1.  O.  de 
Crémone,  distr.  et  a  1  1.  3/4  O.  deRobecco, 
sur  un  canal  navigable.  a,5ai  hab. 

CASALCIPBANI,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples ,  prov.  de  Sannio ,  distr.  et  à  a  1. 1  /a  0. 
de  Campobasso,  cant.  de  Castropignano. 
11  s'y  tient  une  foire  le  ai  juillet.  1,774  hab. 

C  ASAL-DI  PRINCIPE,  bourg  du  roy.de 
Naples,  prov.  de  la  Terre  de  Labour ,  distr. 
et  a  4 1. 1/4  S.  O.  de  Caserte ,  cant.  de  Tren- 
tola.  Patrie  du  médecin  et  philosophe  Fran- 
cesco  Serao,  qui  vivait  dans  le  xviii*  siècle, 
a, 100  hab. 

CASALDUNI ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Sannio ,  distr.  et  à  10  I.  1 /a  S.  de 
Campobasso,  cant.  de  Pontelandolfo.  Il  s'y 
tient  une  foire  le  ao  septembre.  8,700  hab. 

CASALE,  prov.  des  États-Sârdes ,  dir. 
d'Alexandrie,  bornée  au  N.  et  à  l'E.  par  la 
div.  de  Novare;  au  S.  E.,  par  la  prov.  d'A- 
lexandrie; au  S.  O.,  par  celle  d'Asti;  et  à 
PO.,  par  cette  dernière  et  par  celle  de  Tu- 
rin. Elle  a  9  1.  5/4  de  l'E.  à  l'O.,  6  I.  du  N. 
au  S.,  et  une  superficie  d'environ  58  1.  Elle 
est  montueuse  au  S.  et  à  l'O.,  mais  unie  ao 
N.  E.  Le  Pù  et  ses  affluens,  la  Sesia  et  la 
Grana  ,  coulent  dans  cette  province.  Le 
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sol  ,  quoique  peu  arrosé  ,  produit  beau- 
coup de  blé ,  de  vin ,  de  fruits ,  de  chanvre 
et  de  soie  ;  les  truffes  en  tout  estimées.  On 
y  élevé  peu  de  bestiaux.  Cette  province 
prend  le  nom  de  son  chef-lieu  ,  et  est  admi- 
nistrée par  un  intendant  particulier  de  pre- 
mière classe.  Elle  se  divise  en  i5  mande- 
mens  :  Balxola  ,  Casale ,  Frassinetto-di-Po, 
Gabiano,Mombello,  Moncalvo,  Montemag- 
no,  Montigtio,  Occimiano,  Oltiglio,  Pon- 
testura,  Rosignano,  Tonco,  V  ignale , et  Vil- 
ladeati,  qui  comprennent  70  communes  et 
102,821  hab. 

CASALE,  ville  des  États-Sardes,  div.  et  à 
5  I.  3/|  N.  H.  O.  d'Alexandrie ,  à  14  1.  E.  N. 
E.  de  Turin,  et  à  5  I.  S.  de  Vcrceil  ;  cher  lieu 
de  prov.  et  de  mand.,  dans  une  belle  plaine , 
sur  la  riv*e  droite  du  Pô.  Siège  d'un  év.  suflra- 
gant  de  l'arche  v.  de  Verceil,  et  d'une  préfec- 
ture de  justice  de  ir*  instance.  Ses  remparts 
ont  été  convertis  en  promenades.  Elle  n'est 
plus  défendue  que  par  un  vieux  château. On  y 
remarque  la  cathédrale, les  bàtiraens  du  sé- 
minaire, quelques  belles  maisons,  la  place 
d'armes  et  le  jardin  public.  11  y  a  plusieurs 
couvens  des  deux  sexes,  a  hôpitaux  ,  1  hos- 
pice d'orphelins,  1  collège,  1  bibliothèque 
publique,  1  théâtre,  1  magasin  d'approvi- 
sionnement de  blé,  et  plusieurs  filatures  de 
soie.  Il  s'y  fait  peu  de  commerce.  i6,i5ohab. 

Cette  ville  a  été  prise  et  reprise  plusieurs 
fois  par  les  Autrichiens  et  par  les  Français. 
En  i6fo,  le  duc  d'Harcourt  remporta  près  de 
ses  murs  une  grande  victoire  sur  les  Espa- 
gnols. Lors  de  la  révolution  française,  Ca- 
sale. a  subi  le  sort  du  reste  du  Piémont ,  et  a 
fait  partie  du,  département  de  Marengo. 

CASALE,  village  du  roy.  Lombard -Vé- 
nitien, prov.,  dis.tr.  et  à  a  1.  1/4  S.  E.  de 
Trévise,  sur  la  rive  droite  du  Sile.  Il  s'y 
tient  un  marché  le  mercredi. 

CASALE,  bourg  du  roy.  de  Naplcs,  prov. 
de  la  Terre  de-Labour,  distr.  et  à  8  1.  S.  E. 
de  Sora,  et  à  14  L  1/4  N.  N.  O.  de  Caserte , 
cant.  de  Cervaro.  1,600  hab. 

CASALE  DELLA-TRINITA,  bourg  du 
roy.  de  Maples,  prov.  de  Capitanate,  distr. 
et  à  10I.  E.  S.  E.  de  Foggia  ;  chef  lieu  de 
cant. ,  sur  les  bords  du  lac  Salpi ,  et  prés  des 
salines  royales,  a, 611  hab. 

CASALE  DI-LECCE,  bourg  du  roy.  de 
IV  a  pies,  prov.  de  PAbruzxe-Lltérieure  ir», 
distr.  et  à  4  L  \  S.  E.  d'Avexzano,  cant. 
et  à  5/4  de  1.  O.  de  Gioja ,  près  de  l'ex- 

T.  II. 
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trémité  S.  E.  du  lac  Fucino.  1,07a  hab. 

CASALE  LO  STLRNO,  bourg  du  roy. 
de  INaples  ,  prov.  de  la  Principauté-llté- 
rieurc ,  distr.  et  à  a  I.  3/4  N.  N.  O.  de  S.  An- 
gelo  de'.  Lombard»,  cant.  et  à  i/a  1.  >i.  E. 
de  Frigcnto.  a,i5ohab. 

CASALE  NLOVO,  bourg  du  grand  du- 
ché de  Toscane,  prov.  de  Pisc,  vicariat  et 
à  5  1.  N.  de  Campiglia. 

CASALGI  AIE,  village  des  États-Sardes, 
div.,  prov.,  mand.  et  à  1  I.  O.  de  Kovare. 
i,33a  hab. 

CASALGRANDE,  village  du  duché  de 
Modène,  distr.  et  à  4  L  S.  E.  de  Reggio, 
cant.  de  Scandiano.  600  hab. 

CASALICCUIO,  village  du  roy.  de  Na- 
ples  ,  prov.  de  la  Priocipauté-Citéricure  , 
distr.  et  à  3 1. 1/3  O.  S.  O.  d'1 1-  V  allo,  et  à  1  /3 
de  1.  de  la  Méditerranée ,  tant,  de  Pollica  t 
sur  une  colline  escarpée.  La  pèche  y  est  très- 
active ,  et  une  partie  du  poisson  est  envoyée 
à  Naples.  1,100  hab. 

CAS  ALI  NO,  village  des  États  -  Sardes , 
div.,  prov.  et  à  a  1.  3/4  S.  O.  de  Novare , 
mand.  et  à  1 1.  i/3  E.  IV.  E.  de  Borgo-  Ver 
celli.  1,069  hab. 

CASAL-MAGGIORE,  villeduroy.  Lom- 
bard-Vénitien ,  prov.  et  à  8  I.  E.  S.  E.  de 
Crémone,  et  à  7  1.  5/4  S.  O.  de  Mantoue; 
chef-lieu  de  distr.,  sur  la  rive  gauche  du 
Pô.  Lat.  N.  44°  5o'  ia'.  Long.  E:  8°  5' 
a3'.  On  y  fait  de  la  faïence ,  de  la  poterie 
vernissée ,  des  verres  blancs  et  noirs ,  de  la 
crème  détartre,  des  eaux-de-vie,  etc.  11  y 
a  des  tanneries ,  un  grand  nombre  de  mou- 
lins sur  le  Pô,  et  des  casernes.  Il  s'y  tient  1 
foire  de  5  jours  le  4  novembre.  4*685  hab. 

L'origine  de  cette  ville  est  enveloppée  de 
ténèbres.  Une  inscription  du  vic  siècle  et 
l'ItatiaiiOcratadn  Trissin  déterminent  déjà 
une  époque.  Casal-Maggiore  n'était  encore 
qu'un  gros  village,  lorsqu'en  1754  Marie- 
Thérèse  lui  accorda  le  titre  de  ville.  En 
1705 ,  le  Pô  rompit  ses  digues  et  l'inonda. 

Le  territoire  est  fertile  en  blé,  maïs,  chan- 
vre, vins  et  fourrages.  Les  vignes  hautes  y 
sont  cultivées  avec  plus  de  soin  que  dans 
le  reste  de  la  Lom hardie. 

Le  district  de  Casal-Maggiore  comprend 
11  communes  et  24,916  hab. 

CAS  AL  MORAiNO,  village  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien,  prov.  et  à  4  L  i/4  N*  N«  O. 
de  Crémone,  distr.  et  a  3/4  de  1.  E.  de  80- 
resina.  1 ,555  bah. 
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CASÀLNOVO  on  S.  MAÏS  GO,  bourg  du 
roy.  de  Naples,  prov.  de  la  Glabre- Ulté- 
rieure tl\  distr.  et  131.  3/4  N.  O.  de  Nicas- 
tro,  cant.  et  a  î  1.  i/3  O.  S.  O.  de  Marto- 
rano,  près  de  la  rive  gaucbe  du  Sa vuto.  i  ,6 1  o 
hab. 

CASALNOVO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Principauté-Citérieure  ,  distr. 
et  a  4  1.  3/4  S.  S.  E.  de  La  Sala,  et  à  41.  i/a 
N.  N.  E.  de  Policastro ,  cant.  de  Saura ,  prés 
de  la  rive  gauche  du  Galore.  a,5oo  hab. 

CASALNIOVO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples prov.  de  la  Calabre-Ultérieure  iM,  distr. 
et  a  5  1.  E.  de  Patmi ,  chef-lieu  de  cant.  On 
y  élève  beaucoup  de  vers  à  soie.  4>24°  hab. 

CA8ALNUOVO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples, prov.  de  Capiton  a  te ,  distr.  et  à  5 1.  i/a 
O.  S.  O.  de  S.  Severo ,  et  a  9  1.  i/a  N.  O.  de 
Foggia,  cant.  de  Castelnuovo.  1,600  hab. 

CASALNUOVO,  village  du  roy.  de  Na- 
ples, prov.  et  à  a  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Naples, 
distr.  de  Casoria ,  cant.  de  Pomigliano-d'Ar- 
co.  a, 636  hab. 

CASALOLDO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  à  6  1.  1/4  N.  O.  de  Man- 
toue ,  distr.  et  à  1  I.  1/4  N.  O.  d'Asola.  1  ,©80 
hab. 

CASAL  PUSTERLENGO,  ville  du  roy. 
Lombard-Vénitien,  prov.  deLodietCrema, 
à  4  1.  S.  E.  de  Lodi ,  et  à  3  1.  N.  de  Plai- 
sance ;  chef-lieu  de  distr.  H  y  a  1  foire  de  3 
jours  le  ai  octobre.  4»7<>5  hab.  En  1756 ,  le» 
Français  en  chassèrent  les  Autrichiens ,  et 
les  repoussèrent  jusqu'à  Lodi. 

C  ASALVECCHIO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples, prov.  de  Capitanate,  distr.  et  à  51.  i/a 
O.  S.  O.  de  S.  Severo ,  et  *  8  I.  3/4  O.  N.  O. 
de  Foggia,  cant.  de  Castelnuovo.  1,600 
hab.,  en  partie  Albanais. 

CA8ALVECCH10,bourgde  Sicile,  prov. 
et  a  7  1.  S.  O.  de  Messine ,  distr.  et  à  4  1.  î/a 
S.  E.  de  Castroreale,  entre  l'Agro  et  la  8a- 
voca  ,  à  3/4  de  I.  de  la  mer  Ionienne. 

CA8ALV1ERI ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre-de-Labour ,  distr.  et  à  a  1. 
t/a  S.  E.  de  Sora,  cant.-et  à  1 1.3/4  E.d'Ar- 
pino.  Il  y  a  1  belle  collégiale.  3,6  j.,  hab. 

CASAMACCIOLI  ,  village  de  l'île  de 
Corse,  arrond.  et  à  3  1.  1/4  O.  de  Corte  ; 
chef-lieu  du  cant.  de  Niolo,  préi  de  la  rive 
droite  du  Golo.  3~o,  hab. 

CASAMANSA,  bras  de  la  Gambie,  qui 
dérive  de  ce  fleuve,  à  4o  I.  de  son  embou- 
chure ,  près  et  au-dessous  de  l'ile  de  l'Élé- 
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phant.  11  se  dirige  au  S.  E. ,  puis  à  l'O. ,  ef 
se  rend  dans  l'Atlantique  par  4  branches 
qui  déterminent  des  lies  fertiles  en  ru  et  eu 
piment.  Son  cours  est  de  60  1.  Des  canaux 
naturels  le  font  communiquer  i  droite  avec 
la  Gambie ,  et  à  gauche  avec  le  Rio  S.  Do- 
mingo ou  de  Cacheo.  La  Casamansa  est 
peu  profonde ,  et  n'est  navigable  que  pour 
de  petits  batimens. 

CASAMARCIANO,  village  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  la  Terre- de  Labour,  distr., 
cant.  et  à  1/2  1.  N.  E.  de  Nola ,  et  à  5  I.  1/1 
S.  E.  de  Caserte.  Il  y  a  un  magnifique  cou- 
vent fondé  par  saint  Guillaume  en  1 134-  On 
y  admire  une  belle  église  ornée  de  sculptu- 
res et  de  peintures  des  maîtres  les  plus  cé- 
lèbres. On  élève  dans  ce  village  beaucoup 
de  vers  à  soie.  1,700  hab. 

CASA  MASSIMA,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples, prov.  de  la  Terre-de-Bari ,  distr.  et  a 
4  I.  3/4  S.  de  Ban  ;  chef-lieu  de  cant.  Il  y  a 
plusieurs  églises,  dont  1  collégiale;  1  cou- 
vent de  dames  de  Sainte-Claire,,  et  a  ab- 
bayes. 3,i8o  hab.  Le  territoire  produit  des 
vins  estimés  ot  beaucoup  d'amandes. 

CASAMICCIOLA,  bourg  du  roy.  et  de 
la  prov.  de  Naples ,  distr.  et  à  4  1.  3/4  S.  O. 
de  Poutrole ,  cant.  de  Forio ,  dans  l'île  d'Is- 
chia ,  au  pied  du  mont  Epomeo.  On  y  fa- 
brique de  la  poterie  de  terre ,  et  il  y  a.  des 
eaux  thermales  très-renommées.  3,4  ao  hab. 
On  y  récolte  des  vins  estimés. 

CAS  AN  ARE,  rivière  de  la  Nouvelle-Gre- 
nade, qui  prend  sa  source  aux  monts  Lo- 
mas-del-Viento,  faisant  partie  de  la  bran- 
che orient,  des  Andes,  coule  de  l'O.  à  l'E. 
dans  d'immenses  plaines,  arrose  la  ville  de 
Casanarc,  et  se  joint  au  Rio-Meta,  un  peu 
au  -dessous  du  confluent  du  Chire  ,  après 
un  cours  d'environ  60  1.  Cette  rivière  est 
navigable. 

CASANARE,  ville  de  la  Nouvelle  Gre- 
nade ,  sur  la  rivière  de  son  nom ,  a  70 1.  N.  de 
Su.  Fede  Bogota.  Elle  est  dans  le  dèp.  de 
Boyaca,  république  de  Colombie,  cbef- 
lîeu  d'une  prov.  à  laquelle  elle  donne  son 
nom  ,  et  qui  a  été  formée  d'une  partie  de 
l'anc.  prov.  de  S.  Juan  de  los  Llanos.  Cette 
nouvelle  prov. ,  selon  M.  de  Humboldt  , 
renferme  19,000  hab. 

CASANDRINO  ,  village  du  roy.  et  de  la 
prov.  de  Naples,  distr.  de  Casoria,  cant.  de 
S.  Antimo,a  al.  1/4  N.de  Naples.  On  y  élève 
des  vers  à  soie.  1,900  hab. 
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CASANOVA,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre-de-Labour,  distr.  et  à  3/4 
de  1.  O.  V  O.  de  Caserte,  cant.  de  Santa- 
Maria-di-Capua ,  sur  la  route  de  Capoue  à 
Caserte.  II  y  a  a  églises  paroissiales  et  i  hô- 
pital militaire.  3,o38  hab. 

CASANUECOS  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  10  1.  S.  de  Léon ,  et  à  i  1.  i/a  S. 
de  Laguna  de  Negrillos. 

CASA-PALMA,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  a  6  1.  i/a  O.  de  Malaga  (Grenade) ,  sur 
la  rive  droite  du  Rio-Grande. 

CASAPULLA ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre-de-Labour,  distr.  et  à  il. 
i/4  O.  N.  O.  de  Caserte ,  cant.  de  Santa- 
Maria-di-Capua  ,  sur  la  route  de  Capoue  à 
Caserte.  Il  y  a  t  belle  église  qu'on  dit  bâtie 
sur  les  ruines  d'un  ancien  temple  d'Apol- 
lon. L'historien  Camille  Pellegrino  y  est 
mort,  a, 219  hab. 

CASAK  (LA),  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  5  I.  1/2  O.  N.  O.  de  Guadalaxara. 

CASARABONELA,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  9  1.  O.  de  Malaga  (Grenade) ,  au 
pied  d'une  haute  montagne.  Il  y  a  i  église  et 
i  couvent.  5oo  hab. 

CASARANO ,  bourg  du  roy.  de  Naples  , 
prov.  de  la  Terrc-d'Otrante  ,  distr.  et  à  4  L 
i/4  E.  S.  E.  de  Gallipoli,  et  a  8  1.  a/5  S.  de 
Lecce  ;  chef-lieu  de  cant.  il  y  a  i  hôpital ,  i 
hospice  d'orphelines,  i  couvent  de  domi- 
nicains et  i  de  capucins.  Il  s'y  tient  i  foire 
le  a*  dimanche  d'octobre.  a,6oo  hab. 

CASAR  DE  CACERES  ,  village  d'Espa- 
gne ,  prov.  et  à  a  1.  i/4  N.  N.  O.  de  Caceres 
(  Estremadure).  11  y  a  beaucoup  de  tanne- 

CASAR  DE  ESCALONA,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  a  9  I.  O.  N.  O.  de  Tolède, 
et  à  3  1.  i/4  S.  S.  O.  d'Escalona. 

CASAR  DE  PALOMERO,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  à  a3  I.  N.  de  Caceres  (  Es- 
tremadure) ,  et  *  4  1.  i/a  E.  S.  E.  de  Ciu- 
dad- Rodrigo. 

CASARRUBIOS  DEL  MONTE  ,  ville 
d'Espagne,  prov.  etàjl.  N.  de  Tolède  (Ma- 
drid ) ,  et  à  8  1.  S.  O.  de  Madrid.  Elle  était 
autrefois  plus  peuplée,  et  défendue  par  un 
château -fort,  dont  il  ne  reste  plus  que  des 
ruines,  i  place  d'armes ,  et  i  fossé  rempli  de 
décombres.  Les  maisons  sont  assez  bien  bâ- 
tie*. Il  y  a  a  églises  ornées  de  quelques  bon- 
nes peintures,  et  a  couvent».  5oo  hab. 

CASA-SANA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
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de  Guadalaxara  (Cuenca  ) ,  &  a  1.  E.  de  Sa- 
cedon,  et  a  16  1.  N.  O.  de  Cuenca. 

CASAS  DE  DON -ANTONIO,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  81.  t/a  S.  S.  O.  de 
Caceres  (  Estremadure) ,  et  .a  6  I.  N.  N.  O. 
de  Merida,  sur  la  rive  droite  de  l'Ayuela. 

CASAS  DE  DON4*EDRO,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  a61.  E.  de  Badajoz  (Es- 
tremadure ) ,  et  à  6  1.  i/a  E.  S.  E.  de  Villa- 
nue  va  de  la  Serena,surla  rive  droite  duTagc. 

CASAS  DE  GIÎIJARRO,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  19 1.  î/a  S.  de  Cuenca,  et  à 
6  1.  1/4  E.  S.  h.  de  S.  Clémente. 

CASAS  DEL  CONDE  (LAS),  bourg 
d'Espagne  ,  prov.  et  à  i3  1.  1/4  S.  S.  O.  de 
Salamanque,  et  à  il.  i/3  N.  N.  O.  de  Mi- 
randa  del  Castanar,  sur  la  rive  gauche  du 
RioFrancia. 

CASAS  DEL  PUERTO,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  14  I.  i/a  B.  N.  E.  de  Cace- 
res (Estremadure),  à  8  I.  N.  N.  E.  de 
Tnixillo,  et  à  il.  de  la  rive  gauche  du  Tage. 

CASAS  DE  REYNA,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  ai  I.  i/a  S.  E.  de  Badajoz  (  Estre- 
madure ) ,  et  a  i  I.  S.  de  Llerena. 

CASAS-GRANDES,  ruines  de  quelques 
habitations  dans  le  Mexique,  prov.  de  So- 
no r  a  ,  près  du  confluent  du  Gila  et  du  S.  Pe- 
dro ,  sous  35°  54'  de  lat.  N. ,  et  1 13°  18'  de 
long.  O.  Ce  fut  la  demeure  momentanée  des 
Aztèques,  venus  des  rives  du  lac  Teguayo. 
On  remarque  parmi  ces  ruines  un  ancien  et 
vaste  édifice  qu'on  croit  avoir  été  construit 
par  les  Mexicains,  et  avoir  servi  de  forte- 
resse. 

On  donne  encore  le  nom  de  Casas-Gran- 
des a  d'autres  ruines  situées  dans  la  Nou- 
velle-Biscaye ,  à  64  1.  N.  O.  de  Cbihuahua  , 
à  l'endroit  où  fut  la  troisième  demeure  des 
Aztèques. 

CASA-SIMARRO  ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  17 1.  i/a  S.  de  Cuenca,  et  à  a  1. 
N.  N.  O.  de  Tarazona,  à  quelque  distance 
de  la  rive  gauche  du  Jucar. 

CASA-SOLA  DE  LA  ENCOM1ENDA  , 
bourg  d'Espagne ,  prov.  et  a  10  I.  O.  de  Sa- 
lamanque, et  à  6  1.  3/4  S.  S.  O.  de  Ledesma. 

CASAS-VIEJ  AS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  10  I.  i/a  S.  O.  d'Avila,  à  quelque  di- 
stance de  la  rive  droite  du  Tietar. 

CASA-TEJ  AD  A,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  16  I.  N.  E.  de  Caceres  (Estremadure ) , 
à  1a  1.  1/4  S.  E.  de  Plasencia,  et  a  »  1.  de 
la  rive  droite  du  Tage. 
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C  AS  ATI  SM  A,  ville  des  État* -Sardes, 
div.  d'Alexandrie ,  prov.  et  à  a  1.  N.  E.  de 
¥nghera  ,  et  à  3  I.  1/2  S.  de  Pavie  ;  chef-lieu 
de  mandement. 

CASAVATORE,  village  du  roy.  de  Na- 
ple»,  prov.  et  à  il.  i/a  N.  de  INaples, 
distr.  et  cant.  de  Casoria.  i,565  hab. 

CASA-VERMEJA  ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  5  1.  i/a  N.  de  Malaga  (Grenade). 
Il  y  a  un  château. 

CASH  AS,  bourg  d'K»  pagne,  prov.  et  à 
5  l.  a/3  E.  de  Huesca  (  Aragon  ) ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Fnrmiga  ,  un  peu  au-dessus  de 
non  confluent  avec  PAIcanèdre. 

C  ASBIN  ,  ville  de  Perse.  Voy.  Citât*. 

CASCABEL  (EL),  petite  île  ou  plutôt 
rocher  dans  la  mer  des  Antilles,  à  a5  1.  S. 
O.  de  la  Jamaïque.  Lat.  N«  170  3o'.  Long. 
O.  90°  3o\ 

CASCADE  (POINTE  DE  LA),  cap  sur 
la  cote  occid.  de  la  partie  S.  deja  Nouvelle- 
Zélande.  Lat.  S.  43*  5o'.  Long.  E.  1660  ao'. 

CASCADES  (CANAL  DES  ) ,  golfe  long 
et  très  étroit, formé  par  le  Grand  Océan  sur 
la  cote  occid.  de  l'Amérique  sept.,  à  l'E. 
des  îles  de  la  Princesse  Royale.  Le  milieu  se 
trouve  par  5a°  38'  de  lat.  N.,  et  1 39°  58'  de 
long.  O.  11  a  5  1.  de  long  sur  1/3  1.  de  large. 
Son  nom  lui  fut  donné  par  Vancouver,  à 
cause  des  cascades  effrayantes  que  forment 
les  hautes  montagnes  qui  le  domiuent. 

CASCAES,  cap  sur  la  côte  occid.  du  Por- 
tugal ,  à  1  1.  S.  O.  du  bourg  dont  il  porte 
le  nom.  Lat.  N.  38*  4a'.  Long.  O.  1 1*  45'. 

CASCAES,  bourg  du  Portugal,  prov. 
d'Estremadure,  comarca  de  Torres-Vc- 
dras,  sur  l'océan  Atlantique,  au  N.  O.  de 
l'embouchure  du  Tage,  et  à  6  1.  O.  N.  O.  de 
Lisbonne.  Son  petit  port  est  défendu  par 
deux  forts.  Il  y  as  églises,  1  manufacture 
d'étoffes  de  laine  peu  considérable ,  et  des 
eaux  minérales.  3, 480  hab. 

CASCALES,  rivière  du  gouv.  de  Buenos- 
Ayres,  qui  prend  sa  source  dans  les  monta- 
gnes de  l'intendance  de  Salta ,  coule  du  N. 
O.  au  S.  E. ,  reçoit  la  Tapia ,  et  se  joint  au 
Choromoros,  4  7  1.  N.  E.  de  San-Miguel  de 
Tucuman ,  après  un  cours  d'environ  36  I. 

CASCANO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre-de-Labour,  distr.  et  à  7  1. 
1/3  E.  de  Gaëte,  cant.  et  à  3/4  de  L  E.  de 
fiessa.  1,300  hab.  11  y  a  dans  le»  environs 
des  carrières  de  plâtre,  et  des  mines  d'or 
non  exploitées. 
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CASCANTE,  Cascahtum,  ville  d'Espa- 
gne ,  prov.  et  à  16  1.  1/3  N.  O.  de  Saragosse 
(  Navarre  ) ,  et  â  1  I.  î/a  S.  de  Tudcla.  Elle 
est  en  partie  sur  le  penchant  d'une  colline  , 
et  en  partie  sur  la  rive  gauche  du  Queyles 
traversé  par  a  ponts  qui  établissent  la  com- 
munication entre  la  ville  basse  et  la  ville 
haute.  Elle  n'a  que  quelques  fabriques  d'eau- 
de-vie  et  de  salpêtre.  1,800  hab.  11  y  a  dans 
les  environs  des  eaux  minérales  efficaces  con- 
tre les  obstructions.  C'est  le  Cascantum  des 
Romains.  L'on  y  battait  monnaie  du  temps 
de  Tibère.  On  remarque  un  chemin  couvert 
qui  conduisait  de  la  ville  au  sommet  du  co- 
teau où  était  situé  un  château-fort.  Sous  les 
Maures,  elle  conserva  une  partie  de  sa  splen- 
deur, et  ne  fut  conquise  qu'en  1 1 1 4  par 
D.  Alphonse  le  Batailleur. 

CASCANTE,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  3  I.  i/4  S.  de  Terucl  (Aragon). 

CASCASTEL,  village  de  France,  dép. 
de  l'Aude,  arrond.  et  à  6  1.  3/4  S.  O.  de 
Narbonne  ,  et  à  9  1.  S.  E.  de  Carcassonne, 
cant.  de  Durban,  sur  la  Berre.  IJ  y  a  un 
château.  583  hab. ,  y  compris  le  hameau  de 
Villeneuve.  Les  environs  sont  riches  en  mi- 
nes de  plomb  argentifère ,  de  cuivre  pvri- 
teux  et  d'antimoine  sulfuré ,  et  en  marbre» 
de  différentes  couleurs. 

C  ASCI  A ,  bourg  des  États  de  l'Église  ,  dé- 
légation et  à  51.  E.  de  8polcte.3ooo  hab. 

CASC1ANO  (S.),  bourg  du  grand  duché 
de  Toscane,  prov.  et  à  31. 1/4  S.  de  Florence  , 
vicariat  et  à  3  1.  N.E.  de  Certaldo,près  de  la 
rive  droite  de  la  Pesa.  On  y  fabrique  des 
draps  communs,  des  fleurs  artiBcielles  ,  et 
de»  chapeaux  de  paille;  le  vin  qu'on  y  récolte 
est  assez  estimé.  1,800  hab. 

CASC1NA,  bourg  du  grand  •  duché  de 
Toscane ,  prov.  et  â  s  1.  1/3  E.  S.  E.  de  Fisc, 
vicariat  et  à  1  1.  S.  O.  de  Vicopisano  ,  près 
de  la  rive  gauche  de  l'Arno.  11  a  i5o  maisons 
et  une  belle  promenade. 

CASCO,  baie  des  États  Unis,  état  de 
Maine  ,  comté  de  Cumbcrland.  Elle  s'étend 
entre  le  cap  Elisabeth ,  au  S.  O. ,  et  le  Small- 
Point,  au  N.  E.,  qui  sont  éloignés  l'un  de 
l'autre  de  7  1.  1/4.  Elle  renferme  plua  de 
3oo  petites  île»,  qui  toutes  sont  cultivées, 
et  dont  quelques-unes  sont  habitée».  Cette 
baie  en  forme  plusieurs  autres  moins  éten- 
dues, et  un  grand  nombre  de  rivière»  vien- 
nent s'y  jeter.  La  ville  de  Portland  est  bâtie 
sur  sa  côte  S.  O. 
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CASCUMPEC  ,  port  sur  la  côte  sept,  de 
l'ile  de  S*.  Jean,  dans  la  Nouvelle-Bretagne. 
Lat.  N.  46°  45'.  Long.  O.  66°  i5'. 

CASE  (LA),  hameau  de  France,  dép.de 
l'Aveyron,  arrond.  de  Villefranche,  cant.  de 
Monbazens,  corn  m.  et  près  de  IV  n  russe.  II 
y  a  une  mine  de  plomb  sulfuré  argenti- 
fère. 

CASEDA,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  a 
7 1.  i/4 1.  S.  E.  de  Pampelune  (Navarre) ,  et 
à  i  I.  a/3  S.  de  Sangucsa ,  sur  une  colline , 
près  de  la  rive  gauche  de  PAragon.  Il  y  a 
plusieurs  églises,  t  hôpital,  cl  des  eaux  mi- 
nérales fréquentées.  Son  hab. 

C  ASEI ,  village  des  États  -  Sardes,  div. 
et  à  5  1.  i/a  E.  N.  E.  d'Alexandrie,  prov. et 
a  1 1.  i/a  O.  de  V  ogbrra;  chef  lieu  de  mand., 
sur  la  rive  gauche  du  Curone.  i,4oohab. 

CASELLA,  bourg  du  roy.  de  Naples , 
prov.  de  la  Priqcipauté-Citéricure ,  distr.  et 
à  5  1.  3/4  S.  de  La  «Sala ,  et  A  a  1.  3/4  V  Y  !■'. 
de  Policastro  ;  cant.  de  Sanza.  Il  s'y  tient  î 
foire  le  16  juillet.  C'est  la  patrie  de  Pierre 
de  Turris,  littérateur  distingué.  1,730  hab. 

CASELLE,  bourg  des  États-Sardes,  div., 
prov.  et  a  al.  a/3  N.  de  Turin  ;  chef  -lieu  de 
mand.,  sur  un  bras  de  la  Stura.  1 1  y  a  a  églises, 
i  couvent,  i  hôpital,  des  fabriques  d'indien- 
nes, des  filatures  de  soie,  des  moulins  à  fou- 
lon et  plusieurs  papeteries.  3,aoo  hab. 

CASELLE,  village  du  roy.  Lombard- Vé- 
nitien ,  prov.  de  Lodi  et  Crema,  distr.  et  à 
i  I.  i/4  N'.  O.  de  S.  AngeIo,et  à  a  1.  i/aS.O. 
de  Lodi,  à  peu  de  distance  de  la  rive  droite 
du  Lautbro.  i,5oo  hab. 

C  ASELLE-LANDI ,  village  du  roy.  Lom- 
bard Vénitien ,  prov.  de  Lodi  et  Crema, 
distr.  et  à  a  1.  i/4  S.  E.  de  Codogno,  et  à 
7  I.  i/3  S.  E.  de  Lodi,  près  de  la  rive  gau- 
che du  Pô.  i,3a5  hab. 

CASE- PILOTE  (LA),  paroisse  de  la 
Martinique,  arrond.  de  Fort -Royal,  sur 
le  bord  de  la  me*.  Quoique  le  terrain  en 
soit  inégal  et  peu  fertile ,  la  canne  à  sucre  y 
est  cultivée  avec  succès.  On  y  compte  i4  su- 
creries ,  qui  donnent  1 1,060  quintaux  de  su- 
cre brut.  Lapop.se  composa  deai8blancs, 
an  hommes  de  couleur  libres,  et  j ,8a i  es- 
claves. 

CASERTA  ouCASERTA-NUOVA,  ville 
du  roy.  de  Naples.  V o^.Caskbtk. 

CASERTA-VECCH1A,  ville  du  roy.  de 
Naples ,  prov.  de  laTerrc-de-Labour,  distr., 
cant.  et  à  î  1.  N.  If.  E.  de  Caserte,  sur  le 


penchant  d'une  colline  des  monts  Tifatini. 
Siège  d'un  évèché  suflVagant  de  l'archevê- 
ché de  Capoue ,  et  place  de  guerre  de  4" 
classe.  Elle  renferme  une  superbe  cathédrale 
et  plusieurs  autres  églises ,  i  palais  épisco- 
pal ,  et  î  séminaire  avec  1  bibliothèque.  Sa 
pop.  a  beaucoup  diminué  depuis  la  fonda- 
tion deCaserte.  56.»  hab. 

CASERTE,  Cascrta  ou  Caterta-iïuova, 
ville  du  roy.  de  Naples ,  chef-lieu  de  la  prov. 
de  la  Terre-de-Labour,  de  distr.  et  de  cant., 
a  a  I.  i/a  E.  S.  E.  de  Capoue,  et  a  5  1.  3/4 
Y  Y  K.  de  Naples,  dans  une  plaine  agréa- 
ble. Elle  renferme  î  château  royal  com- 
mencé en  1753  par  Charles  111 ,  roi  d'Espa- 
gne ,  sur  les  dessins  de  Vanvitelli.  L'étendue 
et  la  régularité  des  batimens ,  l'élégance  de 
l'architecture  et  la  richesse  des  ornemens  ne 
laissent  rien  à  désirer  dans  ce  magnifique  édi- 
fice. Les  jardins  sont  décorés  d'un  grand 
nombre  de  statues  tant  anciennes  que  mo- 
dernes. Le  parc  est  vaste ,  et  peuplé  des  plus 
beaux  arbres,  symétriquement  plantés.  Les 
eaux  y  sont  amenées  des  environs  du  mont 
Taburnn,  a  5  1.  E. ,  par  un  aqueduc  d'en- 
viron 9 1.  de  long ,  qui  rappelle  les  plus 
beaux  monumens  romains  de  ce  genre.  La 
ville  possède  plusieurs  églises,  1  couvent  de 
demoiselles  nobles,  1  mont-de-piété,  1  hô- 
pital, 1  école  militaire,  de  superbes  caser- 
nes, et  i  belle  place,  où  il  se  tient  un  mar- 
ché tous  les  samedis  et  une  foire  le  3oaoùt. 
Dans  des  batimens  attenans  au  château- il  a 
été  établi  des  filatures  et  des  manufactures  de 
soie  ,  où  l'on  confectionne  et  brode  des  étof- 
fes ,  dont  la  perfection  et  la  richesse  égalent 
ce  qu'on  fait  de  mieux  en  Europe.  4i*°9 
hab.  Le  territoire  produit  des  fruits  exquis 
et  des  vins  très-renommés,  entre  autres  le 
(eatico ,  qui  est  supérieur  à  celui  de  Flo- 
rence. 

Casertc  doit  son  origine  aux  Lombards. 
Son  nom  vient  de  celui  d'un  ancien  château 
appelé,  a  cause  de  son  élévation  ,  Casaerta. 

Le  dirtr.  de  Caserte  eut  divisé  en  i4  can- 
tons :  Aversa ,  Capoue ,  Caserte ,  Formtco- 
la,  Maddaloni,  Marcianisi ,  Pietra-Mellara, 
Pignataro  ,  Santa-Agata  de*  Goti,  Santa 
Maria-di-Capua,  Socivo,  Solipaca,  Tcano, 
et  Trentola. 

CASEY,  comté  des  États-Unis,  vers  le 
centre  de  l'état  de  Kentucky.  4r>49  hab* 
Casey  ville  en  est  le  chef-lieu. 

CASEYVILLE,  comm.  des  États  Unis  » 
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état  de  Kentucky,  chef- lieu  du  comté  de 
Casey,  à  'aô  1.  S.  de  Frankfort. 

CASHELL  ,  Ji  hms  ou  H»msf  ville  d'Ir- 
lande ,  pror.  de  Munster ,  comté  de  Tippe- 
rary ,  baronnie  de  Middlethird,  à  i  1.  de  la 
rive  gauche  du  Suir,  et  à  1 1  1.  i/4  E.  S.  E. 
de  Limerick.  Lat.  N.  53°  3i'.  Long.  O.  io° 
io'.  Siège  d'i  archevêché  et  d'i  cour  (.l'as- 
sîtes. Elle  a  i  belle  cathédrale  ,  édifice  mo- 
derne d'architet  ture  grecque.  Les  bâtimens 
de  l'archevêché  sont  ornés  de  jardins  et 
renferment  une  bibliothèque  riche  en  ma- 
nuscrits curieux.  Il  y  a  aussi  dans  cette  ville 
un  grand  hôpital,  i  école  gratuite  très-bien 
dotée ,  des  casernes  de  cavalerie  et  i  vaste 
halle.  On  voit  sur  un  rocher  et  dans  une  po- 
sition pittoresque  les  ruines  del'anc.  cathé- 
drale, et  près  delà  celles  de  l'abbaye  de  Ca- 
shrl I ,  résidence  des  roit  de  Munster.  On  re- 
marque près  de  l'entrée  de  cette  abbaye  une 
tour  de  54  pieds  de  circonférence.  Gashell 
envoie  un  membre  au  parlement. 3, 5oo  hab. 

CASHENouCASHIN,rivièredTrlandc, 
prov.  de  Munster,  comté  de  Kerry.  Elle  est 
formée  par  la  réuuion  de  la  Féale  et  du 
Galy,  et  va ,  après  un  cours  de  a  1.  du  8.  au 
N. ,  se  jeter  dans  le  Sbannon ,  à  l'embou- 
chure de  ce  fleuve. 

CA8HENDAL-BAY  ou  RED-BAY,  baie 
d'Irlande,  prov.  d'Ulster,  sur  la  côte  orient, 
du  comté  d'An  tu  m  ,  entre  Geron-Point  et 
Tor  Point. 

C  ASH  MERE,  ville  et  prov.  de  l'Hindou- 
stan.  I  oxj.  Cachkmibb. 

CASI  ouCACHY,  ville  del'Hindoustan. 
Voy.  Blasais. 

CASIGURAN ,  baie  sur  la  côte  orient,  de 
l'île  Luçon,  l'une  des  Philippines.  Lat.  N. 
i5°  5o'.  Long.  E.  119°  i3'. 

G AS1LLAS  DE  FLORES  (LAS),  bourg 
d'Espagne ,  prov.  et  à  37  1.  S.  O.  de  Sala- 
manque  ,  et  a  7  1.  S.  S.  O.  de  Ciudad-Ro- 
drigo. 

CASINCA,  état,  de  l'île  de  Corse,  arr. 
et  au  S.  de  Bastia,  baigné  au  N.  par  le  Golo, 
et  à  l'E.  par  la  Méditerranée.  Il  contient 
3,4oo  hab.  Le  chef -lieu  est  Vcnzolasca. 

CASINO  (MONTE), abbaye  du  roy.  de 
Naplet.  l'oy.  Mo*tCassin. 

C  ASLEH  ,  baie  formée  par  l'océan  Atlan- 
tique, sur  la  côte  occid.  d'Irlande  ,  prov. 
de  Connaught,  comté  de  Galway. 

C  ASN1GO,  village  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien  ,  prov.  et  à  3 1.  a/3  N.  E.  de  Bergame, 


distr.  et  à  3/4  de  I.  O.  de  Gandino ,  sur  la 
rive  ganche  du  Serio.  1,460  hab. 

C  ASO ,  petite  île  de  l'archipel  Grec.  Voy. 
Caxo. 

G  ASOLA ,  village  des  États  de  l'Église  , 
légation  et  à  10 1.  S.  O.  de  Bologne ,  près  de 
la  rive  droite  du  Reno.  Marchés  le  mardi  et 
le  vendredi. 

G  ASOLA,  village  du  roy.  et  de  la  prov. 
de  Naplet,  distr.  et  à  3/4  de  LE.  deCastel  a- 
mare  ,  cant.  et  à  1/4  de  1.  N.  E.  de  Gragna- 
no.  On  y  récolte  d'excellent  vin.  5,779 hab. 

GASOLE,  bourg  du  grand-duché  de  Tos- 
cane ,  prov.  et  à  5  1. 0.  de  Sienne,  et  à  1 1  1. 
S.  S.O.de  Florence  ;  chef-lieu  de  capitanat, 
sur  un  des  chaînons  du  Sub- Apennin  toscan . 
Il  est  bien  bâti,  a  des  rues  larges ,  quelques 
places  publiques,  et  un  fort.  1,600  hab. 

CASOLI ,  bourgduroy.deNaples,  prov. 
de  l'Abruzze-Citérieure,  distr.  et  a  3  1.  1/4 
S.  O.  de  Lanciano;  chef-lieu  de  cant.,  sur 
une  montagne.  Il  y  a  plusieurs  églises  et  a 
écoles  normales.  4»5oo  hab. 

CASORATE,  bourg  du  roy.  Lombard- Vé- 
nitien ,  prov.  et  à  3  I.  a/5  N.  O.  de  Pavie  • 
distr.  et  à  i  1.  1/4  N.  de  Bereguardo,  et  à 
4  1.  1/3  S.  S.O.  de  Milan.  3,37a hab. En  i356, 
les  Milanais,  commandés  par  Lodrizio  Vis- 
conti ,  y  remportèrent  une  victoire  signalée 
sur  les  Allemands,  commandés  parl'évêque 
Margrave  d'Augsboutg. 

CASORIA  ,  bourg  du  roy.  de  Naples , 
prov.  et  à  s  I.  1/4  N.  N.  E.  de  Naplcs;  chef- 
lieu  de  distr.  et  de  cant. ,  résidence  d'un 
juge  d'instruction.  11  y  a  4  belles  églises. 
C'est  la  patrie  du  peintre  Pierre  Martino. 
5,769  hab.  On  y  récolte  de  la  soie. 

Le  district  de  Gasoria  est  divisé  en  8  can- 
tons :  Afragola,  S.  Antimo ,  Caivano ,  Ga- 
soria ,  Fratta -Maggiore  ,  Giugliano,  Mugna- 
no ,  et  Pomigliano-d'Arco. 

CASPE,  ville  d'Espagne,  prov.  et  a  ao  L 
E.  S.  E.  de  Saragosae  (  Aragon) ,  sur  la  rive 
gauche  et  près  de  l'embouchure  du  Guada- 
lope  dans  l'Èbrc.  Il  y  a  1  château  ,  1  église 
paroissiale,  3  couvens,  1  hôpital  et  4  hospi- 
ces.Onyfait  quelque  commerce.  8,aoo  hab. 

CASPIENNE,  M  a  hf,  Gasvich,  mer  inté- 
rieure entre  l'Europe  et  l'Asie.  Les  géogra- 
phes anciens  l'appelaient  mer  d'Hyrcanie. 
Les  Arabes  du  moyen  âge  lui  donnaient  les 
noms  de  mer  des  Khozars  ou  Khazars,  mer 
de  Djordjan ,  mer  de  Diletn  ,  mer  de  Ghi- 
lan,  mer  de  Thabarittan  ,  et  mer  de  Bakou. 
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Les  historiens  chinois  du  temps  de  J.  G.  l'ap- 
pelaient Si-hai  ou  mer  occidentale  ;  les  Sla- 
ves Kbvalinskoe  more,  d'après  les  khvalis- 
ses,  peuple  qui  habitait  aux  bouches  du 
Volga.  On  lui  donne  aussi  le  nom  de  mor 
d'Astrakhan.  Les  différentes  tribus  turques 
qui  vivent  sur  ses  bords  l'appellent  commu- 
nément Dcnghiz  ou  Tenghiz,  ce  qui  veut 
dire  mer,  ou  bien  Ak  dcnghiz,  mer  Blan- 
che. Les  Persans  la  connaissent  sous  la  dé- 
nomination de  Kolzoutn ,  et  les  Turcs  sous 
celle  de  Bahri -Ghuuz  ou  Bahri-Ghaze.  Chez 
les  Arméniens,  elle  porte  le  nom  de  Gas- 
bits-dzov,  et  chez  les  Géorgiens  .ceux  de 
Kaspis-sgva  (mer  Caspienne) ,  et  de  mer  de 
Daroubandi  ou  Derheud. 

Cette  mer  est  située  entre  36°  4o'  et  4j° 
ao'de  lat.  N.,eteulre44°et  5a°  de  long.  E., 
et  s'étend  même  jusqu'à  54°,  si  l'on  y  com- 
prend le  lac  amer  de  Kouli-deria  ou  A  dp  - 
Kouyoussi,  qui  communique  avec  elle  par 
le  détroit  de  Karahoughaz.  Sa  longueur, 
du  N.  au  S.,  est  de  a65  I.,  et  sa  largeur 
moyenne  de  65  à  70  1.  Il  n'est  plus  dou- 
teux que  la  mer  Caspienne  a  été  ancienne- 
ment beaucoup  plus  étendue,  Pallas  a  même 
cherché  à  prouver  que  vers  le  >'.  elle  se  pro- 
longeait à  |*51.  de  plus;  qu'elle  se  réunissait 
à  TE.  à  la  mer  d'Aral  ,  et  a  PO.  à  la  mer 
d'Azov,  à  l'endroit  où  coule  actuellement  le 
Manytch.  Guldcnstaedt  ajoute  que ,  vers 
l 'embouchure  de  la  Kouma  et  du  Térek,  elle 
devait  couvrir  une  étendue  de  5o  1.;  mais 
qu'ensuite  la  quantité  d'eau  apportée  par 
les  fleuves,  ne  suffisant  pas  pour  couvrir  un 
espace  aussi  considérable  en  raison  de  la 
quantité  qui  s'en  perdait  par  Pévaporation, 
les  eaux  s'étaient  retirées  dans  leurs  limites 
actuelles.  Les  observations  récentes  faites 
par  les  voyageurs  russes  qui  ont  visité  les 
contrées  situées  à  l 'E.  de  la  mer  Caspienne , 
donnent  lieu  de  penser  que  cette  mer  était 
autrefois  beaucoup  plus  étendue  de  ce  côté, 
et  que  la  mer  d'Aral  en  faisait  partie.  Le  des- 
sèchement graduel  des  lacs  et  des  rivières 
dans  la  partie  occid.  de  l'Asie  moyenne  , 
donne  beaucoup  de  probabilité  à  cette  sup- 
position ;  en  effet,  M.  de  Mouravicv  a  re- 
connu les  anciens  bords  de  la  mer  Caspienne 
entre  les  côtes  actuelles  et  la  pointe  merid. 
de  la  mer  d'Aral.  Le  Djan  -  deria ,  ou  le 
bras  méridional  et  le  plus  fort  des  trois  par 
lesquels  le  Sir  (laxartes)  se  jette  dans  ce 
lac ,  a  séché  depuis  dix  ans ,  et  le  Kouviu- 
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deria,  formant  le  bras  du  milieu,  a  dimi- 
nué considérablement  en  cent  ans.  Les  en- 
virons de  l'Aral  démontrent  clairement  que 
les  bords  de  cette  mer  se  sont  rétrécis,  et 
que  les  sables  mou  van»  contribuent  puissam- 
ment à  lui  faire  perdre  de  sa  surface.  Les 
mêmes  observations  ont  été  faites  pour  les 
lacs  de  la  Baraba ,  contrée  de  la  Sibérie  occi- 
dentale. Ces  faits  prouvent  que  les  auteurs 
anciens  n'avaient  pas  tort  de  donner  &  la 
mer  Caspienne  une  étendue  beaucoup  plus 
grande  de  PO.  à  l'E.  qu'elle  ne  l'a  de  nos 
jours,  et  de  ne  pas  parler  de  l'Aral,  qui, 
en  effet ,  n'était  de  leur  temps  que  la  partie 
orientale  de  cette  mer.  Du  temps  d'Hé- 
rodote, le  bras  principal  du  Sir,  qu'il  ap- 
pelle Araxtty  tombait  dans  la  mer  Cas- 
pienne; trente-neuf  autres  bras  de  ce  fleuve 
se  perdaient  dans  des  marécages  qui  vrai- 
semblablement ont  séché ,  et  qui  font  partie 
de  la  steppe  des  kitghiz.  C'est  donc  un  es- 
pace gagné  par  les  sables  sur  la  partie  de  la 
mer  Caspienne  devenue  plus  tard  l'Aral. 

Cette  mer  est  de  tous  côtés  entourée  par 
la  terre,  et  ne  communique  avec  aucune 
autre  ,  malgré  l'opinion  de  quelques  na- 
turalistes, qui  lui  supposent  des  commu- 
nications souterraines  avec  la  mer  Noire 
ou  même  avec  le  golfe  Persique.  La  plus 
grande  profondeur  ordinaire  de  la  mer 
Caspienne  est  de  70  à  80  toises;  dans  quel- 
ques endroits,  Hanway  ne  put  trouver  fond 
avec  une  sonde  de  45°  toises.  Elle  est  pres- 
que partout  très-basse  près  des  bords,  et  les 
bàtimcns  d'une  certaine  grandeur  son,t  obli 
gés  de  mouiller  à  une  distance  considérable 
des  côtes  occidentales,  excepté  pourtant  à 
Bakou  et  dans  quelques  autres  parages.  La 
navigation  est  dangereuse,  en  raison  des  ro- 
chers dont  les  bords  sont  garnis  et  des  vents 
d'E.  et  d'O.  qui  y  soufflent  presque  conti- 
nuellement ,  et  qui ,  à  cause  du  peu  de  lar- 
geur de  celte  mer,  font  courir  de  grands 
risques  aux  navires,  parce  que  ceux-ci  n'ont 
pas  un  espace  suffisant  pour  louvoyer.  Le 
fond  de  la  Caspienne  est  de  gravier,  de  sa- 
ble, de  coquilles  et  de  vase;  ilyadesécueils 
cachés  sous  l'eau.  L'eau  est  salée  et  plus 
a  m  ère  que  celle  des  autres  mers,  à  cause 
de  la  quantité  de  sources  de  naphte  qui 
jaillissent  dans  le  fond,  dans  les  îles  et  sur 
les  bords. 

La  Caspienne  peut  être  regardée  comme 
Ine  source  inépuisable  de  richesses  pour  la 
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Russie,  par  l'énorme  quantité  de  poissons 
de  toute  espèce  que  l'on  y  pèche,  et  qui 
sont  de  meilleure  qualité  que  ceux  des  au- 
tres m<  rs  qui  baignent  ret  empire.  Il  s'en 
exporte  annuellement,  ainsi  que  du  caviar, 
de  la  colle  de  poisson,  etc.  pour  plusieurs 
millions  de  roubles.  Les  phoques  sont  nom- 
breux ;  les  côtes  sont  couvertes  en  tout 
temps  d'oiseaux  aquatiques  de  différentes 
espèces,  dont  quelques  uns  sont  encore  peu 
connus  en  Europe.  Les  joncs  et  les  roseaux 
qui  couvrent  ses  bords  vers  l'embouchure 
du  Tén  k  donnent  asyle  à  quantité  de  san- 
gliers ,  et  ou  trouve  sur  les  côtes  du  Mazen- 
deran  une  espèce  de  tortue  fort  grande 
qui  a  souvent  plus  de  27  pouces  de  long 
Mir  iS  de  large.  Les  principaux  fleuves 
que  reçoit  cette  mer  sont  :  le  Volga,  la 
Kouma  ,  le  Térel  divisé  en  plusieurs  bras 
désignés  chacun  par  des  noms  diflerens  ;  le 
Samour  ,  le  Kour  ( Cyrut) ,  le  Kizyl-Ozen  , 
le  Courghen  ,  l'Abi-Atrek  ,  l'Iemba,  et  le 
laïk  ou  l'Oural,  sans  compter  une  quantité 
de  petits  fleuves  qu'il  serait  trop  long  de 
nommer.  D'après  les  traditions  qui  exis- 
tant dans  le  pays,  à  i'E.  de  la  Caspienne, 
il  y  a  5ooans,  l'Amou-Dérya  (  Oxus)  se  ren- 
dait dans  cette  mer  par  deux  embouchures, 
l'une  était  dans  le  golfe  du  Ralkan,  et  l'au- 
tre au  S.  des  montagnes  de  même  nom.  Un 
violent  tremblement  de  terre  changea  le 
cours  de  ce  fleuve,  et  l'obligea  de  couler  au 
>'.,  et  d'aller  se  jeter  dans  l'Aral.  M.  de 
Mouraviév  a  découvert  et  déciit  l'ancien 
lit  qu'il  a  passé  deux  fois.  On  remarque  ,  en 
général,  que  les  fleuves  que  reçoit  la  mer 
Caspienne  charrient  beaucoup  de  sable  qui 
comble  leurs  embouchures ,  de  sorte  que 
celles-ci  deviennent  chaque  année  moins 
profondes  et  plus  difficiles  à  remonter,  tel- 
lement, que  le  bélouga  (dceipiens  Htuo) 
a  cessé  d'entrer  dans  l'Iemba  qu'il  fréquen- 
tait autrefois.  L'embouchure  de  plusieurs 
fleuves  se  couvre  aussi  de  roseaux  qui  y  crois- 
sent en  si  grande  quantité  qu'ils  la  masquent 
entièrement  et  l'obstruent,  notamment  dans 
l'Iemba,  le  laïk  et  plusieurs  bras  du  Volga. 

Après  cet  aperçu  général  de  la  mer  Cas- 
pienne, décrivons  succinctement  ses  cô- 
tes ,  en  commençant  a  Astrakhan  ;  nous 
descendrons  ensuite  vers  le  S. ,  en  suivant 
la  côte  occidentale ,  d'où  nous  reviendrons 
au  point  du  départ,  en  remontant  au  N. 
par  la  côte  orientale  et  le  Yarkovskoe- 
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Mu  Mir  on  bouche  de  Yarkov,  principal 
bras  du  Volga  ,  par  lequel  les  navires  des- 
cendent dans  la  mer.  Devant  cette  em- 
bouchure se  trouve ,  par  45*  \o'  de  lat.  N. , 
l'Ile  de  Tchetyré-Bougra  ou  des  Quatre-Mon- 
ticules.  La  côte  est  basse  et  remplie  de  bas- 
fonds  jusqu'au  golfe  de  la  kouma  ;  de  là  elle 
s'élève  un  peu  vers  l'embouchure  du  Térek, 
ensuite  elle  s'abaisse  de  nouveau ,  et  est  cou- 
verte de  joncs  jusqu'au  golfe  d'Agrakban. 
Vis-à  vis  de  la  pointe  d'Agrakhan,  on  voit 
Pile  de  Tchetchen  ,  dans  laquelle  les  Tatars 
de  kizliar  tuent  beaucoup  de  phoques.  De 
la  pointe  d'Agrakhan  jusqu'à  Derbend ,  la 
côte  est  basse  et  sablonneuse.  Cette  ville 
n'a  pas  de  port  ;  les  navires  sont  obligés  de 
jeter  l'ancre  à  une  grande  distance  du  ri- 
vage,  sur  un  fond  de  roche  :  d'ailleurs  la 
rade  est  ouverte  à  tous  les  vents ,  ce  qui  nuit 
à  l'activité  du  commerce.  Depuis  Derbend, 
une  chaîne  de  montagnes  se  prolonge  pa- 
rallèlement et  à  une  certaine  distance  des 
côtes;  dans  plusieurs  endroits,  elle  est  cou- 
verte de  forêts,  et  va  jusqu'à  l'embouchure 
du  Samoura.  Ce  n'est  que  vis  à  vis  de  Ni- 
zova  qu'on  trouve  un  bon  mouillage.  Les 
Russes  y  faisaient  autrefois  un  commerce 
assez  considérable  avec  les  Persans,  mais  ils 
l'ont  abandonné  depuis  long-temps  faute  de 
port  ;  les  vaisseaux  restent  en  rade  tout 
près  de  Nizova.  De  là  au  détroit  d'Apche- 
ron ,  la  côte  est  basse  et  couverte  de  bas- 
fonds.  A  moitié  chemin  on  trouve  par  4"* 
55'  les  Dva-hrataou  les  Deux-Frères  ;  ce  sont 
deux  rocheis  a  fleur  d'eau  qui  ressemblent 
à  deux  quilles  de  vaisseaux  renversés  :  la 
mer  étant  fort  profonde  clans  ce  parage,  on 
peut  les  ranger  de  très-près.  Le  détroit  d'Ap- 
cheron  est  formé  par  3  îles  ;  ce  sont  :  Svia- 
toi  (  la  Sainte  ) ,  Jyloi  (  l'Habitée  ) ,  et  Lébé- 
jeï  (  des  Cygnes) ,  qu'il  sépare  de  la  côte  et 
du  cap  d'Apcheron.  Le  fond  y  est  bon  près 
de  la  terre,  et  les  vaisseaux  peuvent  s'y  met- 
tre à  l'abri  en  prenant  quelques  précautions 
à  l'entrée  et  à  la  sortie,  qui  ne  sont  pas  tout- 
à  fait  sans  danger.  Ensuite  le  rivage  s'élève 
graduellement  jusqu'à  Bakou,  ville  située 
sur  un  golfe  qui  a  ta  figure  d'un  croissant , 
et  qui  forme  un  bon  port.  On  peut  même  le 
considérer  comme  le  meilleur  de  la  met-Cas- 
pienne; car  il  est  assez  profond  pour  per- 
mettre aux  vaisseaux  de  jeter  l'ancre  tout 
prés  des  murs  de  la  ville,  sur  un  bon  fond 
de  sable  et  de  coquilles;  il  faut  seulement 
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prendre  garde  en  y  entrant  à  quelques  écueils 
et  à  des  bancs  de  sable.  Depuis  la  pointe 
méridionale  du  golfe  de  Bakou  jusqu'au  cap 
du  Vêtir,  la  côte  est  montagneuse.  Vis-à- 
vis  de  ce  promontoire  s'élèvent  4  petites 
iles ,  connues  sous  le  nom  de  Svinoï  ou  des 
Cochons.  De  là  à  l'embouchure  du  Kour, 
au-delà  et  au  S.  du  dernier  bras  de  ce  fleuve, 
vient  le  golfe  de  Salian  ou  de  kizyl-agatch  , 
célèbre  par  la  pèche  de  différent»  grandes 
espèces  d'esturgeon.  Ensuite  jusqu'au  golfe 
d'Inzili  ou  ZinziU  ,  la  côte  est  basse,  boi- 
sée ,  et  décrit  un  arc.  Le  golfe  doit  plutôt 
être  considéré  comme  un  lac ,  qui  commu- 
nique à  la  mer  par  un  canal  de  a  1.  de  lon- 
gueur; il  est  entouré  de  hautes  montagnes 
et  de  forêt* ,  et  peut  avoir  5  1.  de  circuit.  Si 
les  vaisseaux  pouvaient  traverser  le  canal 
comme  autrefois  pour  entrer  dans  le  golfe , 
ils  trouveraient  un  port  sur,  vaste,  et  fort 
avantageux  au  commerce;  mais  le  canal, 
se  comblant  de  jour  en  jour,  et  les  joncs 
obstruant  la  passe ,  les  vaisseaux  sont  obli- 
gés de  rester  en  dehors  sur  une  rade  entiè- 
rement ouverte  au  vent  du  nord.  Du  canal 
d'Inzili  jusqu'au  Mazenderan,  la  côte  est 
basse  et  couverte  de  bois,  et  de  marais  for- 
més par  une  inûnité  de  petites  rivières  qui 
viennent  des  montagnes  voisines.  La  côte 
du  Mazenderan  court  du  S.  à  l'E.  en  décri- 
vant un  arc,  et  s'élève  sous  36°  45'  dans  le  voi- 
sinage d'Aster-abad.  Les  montagnes  ne  sont 
pas  fort  éloignées  du  rivage,  et  sont  couver- 
tes de  forêts.  La  plus  haute  cime  de  toute 
cette  chaîne  est  le  pic  de  Damavend,  qui 
a  une  foime  conique  et  pointue;  il  est  tou- 
jours couvert  de  neige  :  on  le  voit  de  très- 
loin  en  mer.  On  trouve  dans  cette  pro- 
vince .  à  5  1.  de  Ralfronch  ,  le  port  de 
Medjed  i  zar,  où  se  tenait  une  foire  consi- 
dérable. Près  d'Aster-abad  on  rencontre  une 
grande  baie  qni  offre  un  ancrage  commode 
et  sûr;  elle  s'étend  vers  le  S.  jusqu'à  la  ville 
d'Achraf.  La  mer  y  est  profonde  ;  mais  l'en- 
trée n'en  est  pas  toujours  sûre  à  cause  des 
bancs  de  sable  et  dis  rocher*  que  l'eau  re- 
couvre. Depuis  ce  golfe,  la  côte  remonte 
au  N.  Le  cap  Gum yeh-tepe ,  en  russe  Seré- 
brénoi-bougor  (  monticule  d'arg»*nt  ),  9 'élevé 
au  H,  de  l'embouchure  du  Gourghen  ;  il  for- 
mait encore  en  178a  une  île,  qui  ne  s'est 
reunie  au  continent  que  depuis  les  premiè- 
res années  du  xix'  siècle.  Ce  c.ip ,  situé  sous 
37°  y  32',  n'est  pas  très  élevé.  A  36  I.  1/3 


plus  au  N.,  on  rencontre  au  fond  d'une  baie 
peu  profonde  le  Gheuk-tepe  ou  Ghcuk-bast- 
laouk,  en  russe  Zélénoi-bougor  ou  le  pro- 
montoire vert,  autre  monticule.  Jusque  là 
le  fond  de  la  mer  consiste  en  limon  blanc , 
et  offre  une  profondeur  de  3  à  5  toises  près 
des  côtes.  Plus  au  N.  il  devient  sablonneux. 
Le  golfe  du  Ralkan  tire  son  nom  des  hautes 
montagnes  qui  l'entourent  au  N.  et  à  l'E.; 
il  est  fermé  à  PO.  par  les  îles  Ogourtsa  ou 
Aidak,  Derwich  ,  Tchelcken  ou  de  Naphte, 
et  par  la  langue  de  terre  de  Krasnovodsk. 
Depuis  la  pointe  méridionale  de  cette  lan- 
gue, on  compte  environ  3o  1.  jusqu'au  dé- 
troit de  Karaboughaz ,  qui  unit  la  mer  Cas- 
pienne au  grand  lac  appelé  par  les  Turco- 
mans  Kouli-deria  (  mer  du  Serviteur)  ou 
Adji  Kouyoussi  (puits  amer) ,  qui  a  plus  de 
4<>  I.  de  PO.  à  l'E. ,  et  en  plusieurs  endroits 
i5  du  N.  au  S.  Ce  lac  est  peu  connu  des  géo- 
graphes, et  la  baie  de  Karaboughaz, dans  la- 
quelle les  peuples  voisins  prétendent  qu'il 
existe  un  gouffre  qui  absorbe  les  eaux  de  la 
mer  Caspienne,  n'a  pas  été  visitée  par  le» 
navigateurs.  Le  détroit  de  Karaboughaz  est 
éloigné  de  75  L  de  la  baie  d'Alexandre,  à  38 1. 
N.N.O.  de  laquelle  est  le  cap  Tuk-Karagan. 
A  peu  de  distance  au  IV.  se  trouve  la  grande 
île  de  Koulat,  dans  laquelle  on  prend  beau- 
coup de  phoques.  De  Tuk-Karagan  à  i5  1.  à 
l'E.,  la  côte  présente  un  autre  enfoncement 
qu'on  nomme  Manghichlak ,  où  une  langne 
de  terre,  en  s'avançant  dans  la  mer,  forme 
un  assez  bon  port  qui  est  peu  fréquenté, 
ainsi  que  toute  la  côte  orientale  de  cet  te  mer, 
à  cause  des  brigandages  continuels  des  Tur- 
coniani.  De  Manghichlak,  la  côte  continue 
à  courir  un  peu  vers  l'E.  :  puis,  tournant  brus- 
quement au  !N .  jusqu'au  cap  Bourountchouk, 
elle  décline  encore  vers  l'E.  jusqu'au  Mert- 
voi  Koultouk  ou  golfe  Moi  t ,  dont  la  côte  S. 
est  montagneuse  et  bien  boisée  :  dans  ce 
grand  golfe  se  trouvent  plusieurs  îles.  De  là 
toute  la  côte  septentrionale  de  la  mer  Cas- 
pienne ,  en  passant  de  l'embouchure  de 
î'iemba  et  de  l'laïk  jusqu'au  V  olga, est  basse 
et  couverte  de  jonc*  et  éa  bancs  de  sable, 
de  sorte  que  les  navires  ne  peuvent  y  navi- 
guer qu'à  quelque  distance  du  rivage. 

De  l'embouchure  du  Tchilivan  à  celle  du 
Gourghen  ,  les  côtes  de  la  Caspienne  ap- 
partiennent à  la  Perse;  du  Gourghen  aux 
bouches  de  I'iemba,  elles  sont  occupées  par- 
les Turcomans  et  Ici  kirghiz  nomades;  tout 
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le  reste  est  possédé  par  la  Russi    Cet  état 

est  celui  qui  fait  le  commerce  le  plus  consi- 
dérable  sur  cette  mer;  il  y  entretient  môme 
des  vaisseaux  de  guerre. 

Les  premiers  renseignemens  qu'on  a  ob- 
tenus en  Europe  touchant  la  mer  Caspienne 
sont  dûs  à  Antoine  Jenkinson ,  négociant  an- 
glais qui,  en  i557,  essaya  d'établir  des  re- 
lations commerciales  avec  les  pays  à  l'E. 
Jean  Struys,  Hollandais,  qui,  eu  1670,  alla 
sur  un  bâtiment  d'Astrakhan  en  Perse,  a 
donné  une  carte  dans  laquelle  la  forme  de 
la  mer  Caspienne  est  singulièrement  con- 
tournée. Ce  ne  fut  que  sous  le  règne  de 
Pierre -le -Grand  qu'on  obtint  de»  notions 
plus  positives  sur  la  situation  et  l'étendue  de 
cette  mer.  Ce  monarque  en  fit  faire  une 
carte  d'après  diU'érens  voyages  entrepris  par 
ses  ordres  en  1719  et  1720  par  Soymouov  et 
et  Van  Verdun;  Kojin  y  fut  aussi  envoyé  en 
1726  et  1737.  Le  même  Soymonov  en  écri- 
vit une  description  et  en  termina  Ja  carte  , 
qui  fut  gravée  en  1751 .  Les  côtes  orientale* 
furent  de  nouveau  visitées  et  décrites  en 
1764  par  Tokmatchev  ,  et  les  côtes  occiden- 
tales et  méridionales  par  le  naturaliste  Gme- 
lin  en  1770,  1771  et  1773.  On  connut  alors 
positivement  que  cette  mer  n'était  pas  ron- 
de, comme  ou  l'avait  cru  d'après  les  ren- 
seignemens  puisés  dans  les  géographes  an- 
ciens, et  qu'elle  avait  bcaueotip  plus  d'é- 
tendue du  N.  au  S.  que  de  l'E.  à  l'O.  Le 
dernier  voyage  entrepris  dans  la  mer  Cas- 
pienneestceluideM.  deMouraviév,  qui  par- 
tit en  iS  19  de  Bakou  pour  Lenkoran,  et  alla 
jusque  vis-à-visd'Aster-abad,  côtoya  une  par- 
tie de  la  côte  orientale  ,  détermina  le  golfe 
du  Balkan  et  les  iles  qui  l'avoisinent ,  et  dé- 
barqua à  la  pointe  de  krasnovodsk  pour  ga- 
gner Khiva.  A  son  retour  il  traversa  la  mer 
Caspienne  de  krasnovodsk  presqu'en  ligne 
droite  jusqu'à  Bakou. 

CASPUENAS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  41-  5/4  E.  N.  E.  de  Guadalaxara,  sur 
un  affluent  de  la  Tajuna. 

CASSA,  ville  d'Arabie,  dans  l'Hcdjaz, à  16 
1.  S.  E.  de  Niab,  et» 95 1.  S.  E.  de  La  Mecque. 

CASSABA,  ville  de  la  Turquie  d'Asie, 
dans  l'Anatolie,  sandjak  de  Saroukhan  à 
ia  1.  E.  de  Smyrncy  entre  des  montagnes  et 
près  d'un  grand  marais.  Résidence  d'un  gou- 
verneur ou  muteseJlim.  Elle  est  grande  et 
remplie  de  manufactures  de  tissus  de  coton. 
Le*  environ»  produisent  du  coton. 
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CASSABA ,  ville  de  la  Turquie  d'Asie, 
dans  la  Caramanic ,  sandjak  et  à  11  1.  S.  E. 
de  Coniéh.  Elle  est  entourée  de  vieilles  mu- 
railles en  ruine ,  dont  les  portes  fortifiées 
sont  remarquables.  Les  maisons  sont  bâties 
en  pierre  ;  il  y  a  un  bazar  bien  approvi- 
sionné, et  tout  annonce  que  cette  ville  a 
été  bien  plus  importante  qu'elle  ne  l'est  au- 
jourd'hui. 

Lesenv  irons  produisent  des  melons  d'eau , 
des  raisins  et  d'autres  fruits. 

CASSAGNAS,  village  de  France,  dép. 
de  la  Lozère,  arr.  et  à  3  1.  E.  S.  E.  de  Florac, 
et  à  7  1.  1/3  S.  È.  de  Mende,  cant.  de  Barré. 
770  hab.  Il  y  a  une  mine  de  plomb  sur  son 
territoire. 

CASSAGNE,  bras  le  plus  S.  E.  du  Sé- 
négal. /  0  «y .  SexIGAL. 

CASS\GNES  -BÉGOULIES  ,  ville  de 
France,  dép.  de  l'Aveyron,  arrond.  et  à  4  L 
3/3  S.  de  Rhodez;  chef  lieu  de  cant.,  sur  la 
rive  gauche  du  Scor.  i,5oo  hab. 

CASSAIGNEBÈRE,  vUlage  de  France, 
dép.  de  la  Haute-Garonne,  arrond.  et  à  3  1. 
1/4  N.  de  Saint  Gaudens,  cant.  et  à  1  1.  3/4 
O.  d'Aurignac.  S3o  hab. 

CASSANA  ,  ville  de  la  Sénégambie.foy. 
Médira. 

C  ASSANDRE,  Pallene, petite  presqu'île 
de  la  Turquie  d'Europe,  sandjak  de  Salo- 
nique,  resserrée  entre  le  golfe  de  Cassandre 
à  l'E. ,  et  celui  de  Salonique  à  l'O.  Sa  lon- 
gueur est  d'environ  8  1.,  et  sa  largeur  moyen- 
ne de  3  à  3  1.  On  voit  encore  les  ruines  de 
Cassandria  ,  sur  l'isthme  étroit  qui  unit 
cette  presqu'île  au  continent.  C'est  le  can- 
ton le  plus  riant  de  la  Romélie. 

CASSANDRE ,  golfe  formé  par  l'Archi- 
pel, sur  la  côte  S.  E.  de  la  Turquie  d!Eu- 
lopc  et  du  sandjak  de  Salonique.  Il  n'est 
séparé  du  golfe  de  ce  nom  que  par  l'étroite 
presqu'île  de  Cassandrc. 

CASSANDRIA  ou  CADSAXT,  lie  des 
Pays-Bas  ,  prov.  de  Zélande  ,  arrond.  de 
Middelhourg,  cant.  d'Oostbourg,  baignée 
au  N. ,  par  la  mer  d'Allemagne  ;  au  N.  E., 
par  l'Escaut  occid.  ;  au  S.  et  au  S.  O. ,  par 
dillêrens  canaux  qui  dérivent  de  ce  fleuve. 
Sa  plus  grande  longueur  du  N.  E.  au  S.  O. 
est  de  3  1.  3/3,  et  sa  largeur  moyenne  du 
N.  O.  au  S.  E.  est  d'environ  1  1.  1/2.  De 
hautes  digues  construites  à  grands  frais  la 
défendent  contre  la  violence  de&  flots.  Cette 
île,  formée  de  marais  desséchés ,  produit 


Digitized  by  Googl 


C  A  S  S 

abondamment  des  grain»,  et  offre  d'excel- 
lé n  s  pâturage».  On  y  fait  de  bons  fromage». 
Elle  faisait  partie  de  la  Flandre  Hollandaise. 
Dan»  le  xvi«  siècle ,  un  grand  nombre  de 
Français  persécutés  pour  cause  de  religion 
s'y  établirent.  Elle  fut  prise  par  les  Provin- 
ces-Uniesen  i6o4,et  par  les  Français  en  1794. 
Elle  a  appartenu  au  dép.  de  l'Escaut. 

CASSA  \  IH(  1  A  ou  CAD8ANT,  en  hol- 
landais Ont»  Vmt  van  C*U*nt,  vUle  des 
Pays-Bas ,  prov.  de  Zélande  ,  arrond.  et  à  5 1. 
8.  O.  de  Middelbourg,  cant.  d'Oostbourg, 
sur  la  côte  occid.  de  l'Ile  de  son  nom ,  à  1  1. 
N.  de  L'Écluse.  600  bab. 

CASSANGES,  peuple  de  l'intérieur  de 
l'Afrique,  à  l'E.  de  la  Guinée  inférieure, 
au  S.  des  Cachingas,  au  S.  O.  des  Dora- 
ges ,  au  N.  O.  du  pays  de  Mouloua ,  et  au  N. 
E.  des  territ.  de  Soragho  et  de  Mocangue- 
las,  qui  sont  sous  sa  dépendance.  D'après 
ces  données  ,  on  pourrait  penser  que  les 
Cassanges  ne  dépassent  jamais  les  parallè- 
les de  7*  et  de  ia°  et  les  méridiens  de  a  a* 
3o'  et  de  5o° ,  cependant  ils  se  sont  étendus 
fort  au  loin,  le  long  de  la  limite  du  Bco- 
guela.  On  peut ,  avec  quelque  raison  ,  sup- 
poser qu'ils  se  sont  aussi  répandus  dans 
d'autres  directions ,  et  l'épitbète  de  Jaga 
(race  uomade  et  guerrière),  dont  ils  s'enor- 
gueillissent, vient  à  l'appui  de  cette  supposé 
tion.  C'est  de  cette  épithète ,  qui  fait  même 
partie  du  titre  royal ,  que  sont  venus  les 
nom»  de  Jagas,  de  Djagas  et  de  Giajrues 
sous  lesquels  on  les  a  connu»  jusqu'à  ce  jour. 
Les  Portugais  de  la  Guinée  ont  des  établis- 
semens  commerciaux  sur  Je  territoire  oc- 
cupé par  ce»  peuples  ;  ils  y  reçoivent  du 
cuivre  que  ceux  -  ci  tirent  du  Mouloua. 
Malgré  ces  relation»  ,  les  Cassanges  mar- 
chent fréquemment  au  nombre  de  18  à 
20,000  hommes,  contre  les  établissemens 
portugais  delà  Guinée. Les  Cassanges  parlent 
la  langue  bounda. 

CASSA  NO ,  ville  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  la  Calabre-Citérieure ,  distr.  et  a  a  1.  1/4 
E.S.E.  de  Castrovillari,  et  à  3 1.  i/a  du  golfe 
de  Tarente  ;  chef-lieu  de  cant.,  dans  une 
plaine  ;  siège  d'un  évêche  suffragant  de  l'ar- 
cbevéché  de  Reggio.  Cette  ville  a  un  très- 
ancien  château  presqu'inacccssible ,  1  ca- 
thédrale, 4  couvens,  1  séminaire  et  1  hospice. 
6,000  hab.  Son  territoire  produit  du  coton , 
de  la  réglisse,  de  la  soude,  etc.  L'on  y  trouve 
des  eaux  thermales  sulfureuse»,  efficaces 
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contre  les  rhumatismes  ,  des  pierres  de  di- 
verses couleurs ,  ainsi  que  des  carrières  de 
plâtre. 

CASSA  NO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Principauté-Ultérieure,  distr.  et 
à  3  1.  1/4  S.  O.  de  S.  Angelo  de*  Lombardi, 
cant.  de  Montemarano,  sur  une  colline  bai- 
gnée par  le  Calore.  II  y  a  1  très-belle  église, 

I  hôpital ,  a  montsde-piété,  et  1  papeterie. 

II  s'y  tient  une  foire  le  7  septembre,  a,  106 
hab. 

CASSANO  ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.J  de  la  Terredc-Bari ,  à  61.  î/a  S.  de 
Bari,  distr.  et  à  4  1.  i/a  N.  E.  d'Altamura  ; 
chef-lieu  de  cant.  Il  y  a  1  église  paroissiale, 
1  couvent,  1  hôpital,  3  monts  de-piété  ,  et 
a  usines  où  l'on  travaille  le  cuivre.  5, 100  hab. 

CASSANO-MAGNAGO,  village  du  roy. 
Lombard- Vénitien ,  prov.  et  â  8 1.  i/4  N.  O. 
de  Milan ,  distr.  et  à  3/4  de  1.  N.  E.  de  Gal- 
larate.  Il  y  a  un  château  construit  dans  le 
xiii*  siècle  par  Otton  ,  archevêque  de  Milan. 
1,733  hab. 

CASSANOSOPR A  ADDA,bourgdu  roy. 
Lombard-Vénitien ,  prov.  et  à  5  I.  3/4  E.  N. 
E.  de  Milan,  distr.  et  à  a  1.  E.  de  Gorgonzola, 
dans  une  situation  agréable  ,  sur  la  rive 
droite  de  l'Adda  que  l'on  passe  sur  un 
pont,  et  près  du  canal  Martezana.  Les  mai- 
sons sont  solidement  construites  en  briques. 
1,860  hab.  Ce  bourg  est  très-ancien.  Desau- 
teurs prétendent  qu'il  s'app»  UilCassanum, 
d'autres  Cauianum,  d'autres  disent  qu'il  est 
de  fondation  carthaginoise  ,  d'autres  enfin 
l'attribuent  aux  soldats  de  César.C'est  là  que 
se  donna, le  16  août  1  joS,une  fameuse  bataille 
entre  les  Français  commandés  par  le  duc 
de  Vendôme  ,  et  les  Impériaux  sous  les  or- 
dres du  prince  Eugène.  Le  a5  avril  1799,  il 
s'y  livra  une  autre  bataille  entre  les  Fran- 
çais et  les  Russes  commandés  par  Souvarov. 

CASSANO-SPINOLA,  village  des  États- 
Sardes  ,  div.  d'Alexandrie, prov.  et  à  3 1.  i/4 
S.  de  Tortone,  et  à  1  1.  1  ,  E.  de  Novi , 
ruand.  de  Villalverqia  ,  sur  la  Scrivia.  1 ,436 
hab. 

CASSAPAMINI  ANES,  peuplade  indien- 
ne du  gouv.  et  de  l'intendance  de  Buenos- 
Ayres  ,  habitant  à  TE.  de  l'Uruguay  ,  entre 
a8°  et  3o°  de  lat.  S. 

CASSARO,  ville  de  Sicile,  prov.  et  à 
6  1.  î/a  O.  N.  O.  de  Syracuse,  distr.  et  à 
5  I.  N.  N.  O.  de  Noto,  sur  l'Anapo. 

CASSATO,  village  des  États-Sardes , 
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div.  de  Turin ,  prov.  et  i  a  I.  E.  de  fiiclla  ; 
chef  lieu  de  mand. 

CASSA  Y,   Kathi,  prov.    de  l'empire 
Birman,  bornée  au  N.  O.  ,  par  le  roy.  de 
Catchar;  au  N.,  par  celui  d'Assam,a  l'E. 
et  au  S.  E. ,  par  la  prov.  d'Ava  ;  au  S. ,  par 
celle  d\\racan,età  l'O.,  par  le  Bengale. 
Sa  longueur  du  N.auS.  est  d'environ  laol., 
et  sa  largeur  moyenne  de  l'E.  à  l'O.  de  5o 
à  60  1.  Les  monts  Mogs  la  séparent  du  Ben- 
gale ;  la  chaîne  des  Garrauus  ,  de  l'Afsam  ; 
celle  de  l'Anoupectoumdjou,  de  l'  Aracan;  et 
le  Kinduem,  de  la  prov.  d'Ava.  Cette 
province,  que  les  Birmans  nomment  Kathi, 
est  peu  connue.  Des  commerçons  qui  l'ont 
traversée  pour  «e  rendre  i  Mounnapoura  sa 
capitale,  assurent  que  l'intérieur  est  très- 
agréable;  que  le  pays  est  entrecoupé  de 
montagnes,  de  collines,  de  pla  ines  et  de 
vallons  ,  qu'il  est  bien  arrosé,  et  produit 
principalement  du  riz  et  du  coton.  On  y  re- 
cueille aussi  de  la  soie ,  et  il  parait  que  les 
montagnes  renferment  des  mines  de  fer  et 
de  cuivre.  Il  y  a  de*  éléphans ,  et  des  che- 
vaux trés-agiles. 

Leshabitans  du  Cassay  ressemblent  plus 
aux  Hindous  qu'aux  Birmans  ;  ils  parlent 
un  dialecte  bengali,  et  passent  pour  être 
bons  cavaliers.  On  fabrique  dans  cette  pro- 
vince des  armes  blanches  ét  des  fusils  re- 
nommés; il  y  a  aussi  des  fonderies  de  ca- 
nons. 

Ce  pays  a  été  ravagé  plusieurs  fois  par  les 
Birmans  avant  l'année  1774,  époque  à  la- 
quelle il  leur  fut  soumis  entièrement. 

CASSEL,  Castrlluu  MoainoaL'M,  ville 
de  France,  dép.  du  Nord,  arrondissement 
et  à  a  1.  i/f  N.  N.  O.  d'Haxebrouck,  et 
a  10  1.  O.  de  Lille;  chef- lieu  de  cant., 
sur  un  mont  isolé  dans  une  vaste  plaine, 
et  élevé  de  5o  à  60  toises  au  dessus  du 
niveau  de  la  mer.  On  y  jouit  d'une  perspec- 
tive très  étendue.  Cassel  est  assez  bien  bati, 
et  a  deux  sources  intarissables  ,  qui  suffi- 
sent à  tous  les  besoins,  circonstance  ex- 
traordinaire dans  sa  position.  Elle  a  des 
fabriques  de  dentelles  ,  de  bas  de  fil  et  de 
laine,  de  chapeaux,  d'huile,  de  poterie 
de  terre,  et  une  raffinerie  de  sel.  On  y  fait 
un  grand  commerce  de  bestiaux.  Il  s'y  tient 
1  foire  de  7  jours  à  la  Fête-Dieu.  3,noo  hab. 

Cette  ville,  très-ancienne,  était  la  capitale 
des  Alorini,  quand  Jules- César  conquit  le 
pays.  Des  médailles  trouvées  dans  des  fouil- 
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les ,  ne  laissent  aucun  doute  sur  le  séjour 
qu'y  ont  fait  les  Romains.  Elle  fut  autrefois 
fortifiée.  Elle  a  été  si  souvent  prise ,  pillée 
et  brûlée,  qu'il  ne  lui  reste  plus  aucune  dé» 
fense  ;  elle  est  surtout  célèbre  par  trois  ba- 
tailles livrées  sous  ses  murs  par  trois  Phi- 
lippe de  France  :  la  i»  en  1070,  où  Philip- 
pe 1"  fut  défait  par  Robert  le-Frison  ;  la  a* 
en  i3a8,  où  Philippe-le-Bel  remporta  une 
victoire  complète  et  saccagea  la  ville  ;  et 
la  .V  en  1677,  dans  laquelle  Philippe,  duc 
d'Orléans,  battit  le  prince  d'Orange.  Cassel 
fut  réuni  a  la  France  en  1678,  par  le  traité 
de  Nimègue. 

CASSEL  ou  CASTEL,  Castilum  T.a- 
ja!*i,  ville  forte  du  grand-duché  de  H esse - 
Darmstadt,  prov.  et  sur  la  rive  droite  du 
Rhin ,  cant.  et  vis -à  -  vis  de  Mayence,  avec 
laquelle  elle  communique  par  un  pont  de 
bateaux.  Ses  fortifications  très -étendues en 
font  une  des  plus  importantes  places  de 
guerre  de  la  Confédération  Germanique. 
C'est  un  lieu  de  passage  très-fréquenté.  Il  y 
ai  église  remarquable.  Il  s'y  tient  tous  les  ans 
un  marchéde  bêtes  à  cornes,  qui  est  très- 
considérable.  1,908  hab. 

CASSEL,  prov.  de  la  liesse -Électorale, 
bornée  au  N.  O.  par  la  prov.  prussienne  de 
Westphalie;  au  N.  E.,  par  le  roy.  de  Hano- 
vre et  la  principauté  de  Waldeck  ;  à  l'E., 
par  la  prov.  prussienne  de  Saxe;  au  S.,  par 
les  prov.  hessoises  de  Fulde  et  de  Marbourg  ; 
et  à  l'O.,  par  la  princip.  de  Waldeck. Sa  lon- 
gueur du  N.  au  S.  est  de  18  I. ,  et  sa  largeur 
moyenne  de  PE.  à  l'O.  de  14  à  i5  I.  Elle  est 
couverte,  au  N.  O.,  de  ramifications  du  Wes- 
ter-Wald  ;  et  au  S.  E.,  de  branches  du  Rhône- 
Gebirge.  Parmi  les  nombreuses  rivières  qui 
l'arrosent  on  remarque  la  Werra,  qui  forme 
une  partie  de  sa  limite  orient.;  la  Fulde 
qui,  grossie  de  l'Edder,  arrose  l'intérieur 
en  ba  ignant  les  murs  de  la  capitale ,  et  parsa 
réunion  avec  la  Werra  forme  le  Weser.  Ce- 
lui ci  la  sépare  en  grande  partie  du  Hanovre 
et  y  reçoit  le  Dimel. 

La  prov.  de  Cassel  se  divise  en  10  cercles: 
Cassel,  Eschwege,  FriUlar,  Hof  Geismar, 
Homberg,  Melsungen,  Rothenbourg,Schau- 
enbourg,  Wit«.nhausen,  et  Wolfshageo.  Le 
chef-lieu  est  Cassel. 

CASSEL, Castkllum  Cattobim,  ville  ca- 
pit.  de  la  Hesse-Electorale,  chef-lieu  de  prov. 
et  de  cercle;  résidence  du  souverain,  et  siège 
du  gouv. ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Fulde ,  * 
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34  N.  V  E.  de  Francfort-sur-le-Main,  à 
€7  I.  O.  S.  O.  de  Berlin ,  à  i3o  1.  N.  E.  de 
Paris,  et  à  140  I.  O.  N.  O.  de  Vienne.  Lat. 
fi.  5i*  19'  ao'.  Long.  E.  70  i5'  3*.  Cassel  se 
divise  en  vieille  ville ,  nouvelle  ville  basse 
et  nouvelle  ville  haute,  indépendamment 
die  deux  faubourgs.  Les  deux  premières 
•ont  d'une  architecture  ancienne  :  la  der- 
nière est  bâtie  régulièrement  et  avec  beau- 
coup d'élégance.  On  compte  dans  Cassel 
65  rues  et  19  places,  dont  quelques  unes 
sont  vastes  et  ornées  de  beaux  édifices  pu- 
blics, tels  que  les  palais  de  l'électeur,  l'arse- 
nal ,  les  grandes  casernes ,  l'église  Saint- 
Martin,  le  bâtiment  de  la  bibliothèque,  la 
fonderie,  et  la  nouvelle  maison  de  correc- 
tion. La  place  d'armes  est  très-belle.  Sur 
la  place  de  Frédéric  on  voit  la  statue  du 
landgrave  Frédéric  11.  Cette  ville  renferme 
8  églises ,  1  synagogue ,  1  collège ,  1  école 
normale,  1  académie  des  arts,  1  musée  avec 
un  cabinet  d'antiques,  6  hôpitaux  ,  1  mai- 
son d'accouchement,  a  hospices  d'orphelins, 
1  ménagerie,  de  beaux  jardins  publics  et 
des  bains.  Il  y  a  des  fabriques  de  draps ,  de 
rubans ,  de  porcelaine  ,  de  faïence  ,  de  bou- 
gies, de  chapeaux ,  de  cartes  à  jouer,  etc. ,  et  3 
imprimeries.  Le  commerce  y  est  peu  impor- 
tant. En  1821, ony  comptait  19,000  hab.On 
admire  à  1/4  de  1.  de  la  ville  le  beau  château 
de  Weissenstein  orné  de  jardins  délicieux. 

Cas  sel  était  anciennement  fortifié.  Ses 
remparts  furent  démolis  en  1767.  Pendant 
Je  peu  de  temps  que  Jérôme  Bonaparte  a 
gouverné  la  Wcstphalie ,  Cassel  a  été  la  ca- 
pitale de  ce  royaume. 

CASSELHAS,  village  du  Portugal,  prov. 
d'Estremadure,  comarca  de  Setuval ,  à  1  |. 
et  vis-à-vis  de  Lisbonne.  Il  a  un  petit  port 
sur  le  Tage.  La  plupart  des  habitan»  sont  des 
marins  et  des  ouvriers  qui  travaillent  pour 
Lisbonne. 

CASSEMABAD,  grand  village  de  Perse, 
dans  l'Irâc-Adjerni ,  à  6  1.  S.  de  Coum  ,  et 
à  58  1.  N.  d'Ispahan. 

CASSENEU1L,  bourg  de  France,  dép. 
de  Lot  et  Garonne,  arrond.  et  à  1  l.  3/4  N.O. 
de  Villeneuve  d'Agen,  cant.  de  Cancon, 
sur  la  rive  droite  du  Lot.  Il  y  a  des  minote- 
rie». «,789  hab. 

CASSEBES  ou  CASSERRAS,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  t6  1.  1/4  O.  de  Tar- 
ragonc  (  Catalogne  ) ,  et  à  7  1.  t  f\  N .  O.  de 
Tortose,surla  rive  droite  de  l'Algas. 
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CASSERR AS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  16  I.  N.N.O.  de  Barcelone  (Catalogne), 
et  à  61.  3/4  N.deManresa. 

CASSlAiNO  DEL  MESCHIO  (S.) ,  vil- 
lage du  roy.  Lombard- Vénitien  ,  prov.  et  a 
7  I.  i/a  N.  N,  E.  de  Trévise,  distr.  et  à  2  I. 
E.  S.  E.  de  Ceneda,  sur  la  rive  gauche  du 
Meschio.  Il  s'y  tient  des  marchés  à  l'octave 
de  Pâques,  à  la  S«.J(  au,  à  la  S».  Pierre,  le  8 
septembre  et  le  27  décembre. 

CASS1N  (MONT),  abbayeduroy.de 
Naples.  Voy.  Momt-Cassir. 

C  ASSINA  ,  roy.  et  ville  du  Soudan. Voy. 
Cachera* 

CASS1NE,  bourg  des  États-Sardes,  div. , 
prov.  et  à  3  1.  5/4  S.  d'Alexandrie  ;  chef-lieu 
de  mand. ,  près  de  la  rive  gauche  de  la  Bor- 
mida.  Il  ya  3égliseset  3  couvens.  5,4 1 4  hab. 

CASS1POROM,  petite  ville  de  l'Hin- 
dou s  tân  anglais,  présidence  de  Madras,  anc. 
prov.  des  Serkars  sept.,  à  11  I.  1/2  N.  de 
Vizagapatam  ,  et  â  17  1.  O.  de  Cicacole. 

CASS1QLIARE  ,  rivière  du  Caracas  , 
dans  la  partie  S.  O.  de  la  Guyane  espa- 
gnole. C'est  un  bras  de  l'Orénoque  qui  se 
rend  dans  le  Rio-Negro.  La  bifurcation  se 
trouve  par  5*  10'  de  lat.  N.,  et  68*  37'  de 
long.  O.,  et  la  jonction  a  lieu  par  a"  o'  4  a' 
et  69*  33'  5o'.  Le  Cassiquiare  coule  à  tra- 
vers des  forêts  épaisses  et  dans  un  pays  ex- 
trêmement humide  ;  il  est  sujet  à  des  crues 
subites;  ses  rives  sont  peu  habitées  et  infes- 
tées de  mosquites.  Les  aflluens  de  ce  bras 
sont  :  à  gauche,  le  Pamoni ,  le  Duractu- 
muni,  le  Curuintini,  le  Siapa  ou  Idapa,  le 
Pacimoni ,  et  le  Daquiapo  :  et  à  droite ,  le 
Maminavi,  le  Catirico  et  le  Guachuparu. 
Entre  les  deux  premiers  de  ces  aflluens  de 
droite  ,  le  Cassiquiare  se  bifurque ,  et  envoie 
au  Rio-Negro  le  Conorichite  ou  Itinivini. 
Cette  rivière  ouvre,  ainsi  que  l'a  démontré 
M.  de  Humboldt,  une  importante  commu- 
nication entre  l'Orénoque  et  l'Amazone ,  au 
moyen  du  Rio-Negro,  affluent  du  dernier  de 
ces  fleuves. 

CASSIS,  Cabsici  ,  ville  de  France,  dép. 
des  Bouches-du-Rhôoe,  arrond.  et  A  31.  i/a 
S.  E.  de  Marseille ,  cant.  de  La  Ciotat,  dans 
le  fond  d'une  vallée  étroite,  sur  la  Méditer- 
ranée. 11  y  a  1  tribunal  de  prud'hommes,  1 
bureau  de  santé,  1  hospice,  et  des  chantiers 
de  construction  pour  de  petits  navires  mar- 
chands. Son  port  est  de  peu  d'étendue.  En- 
tre Cas- 1  et  La  Ciotat  on  pêche  du  corail. 
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11  se  fait  aussi  à  Cassis  commerce  de  fruits 
et  de  Tin  muscat  récolte  dans  les  environs , 
qui  est  excellent.  Les  Ggues ,  et  surtout  les 
grenades  de  Cassis  ont  une  grande  réputa- 
tion. Le  cabotage  y  est  très -actif.  C'est  la 
patrie  de  Barthélémy,  auteur  du  voyage  d'A- 
nacharsis.  a,ooo  bab. 

Les  géographes  pensent  que  Cassis  occupe 
l'emplacement  de  Cartici ,  port  des  Ro- 
mains, cité  dans  l'itinéraire  d'Antonin. 

CASSIUS,  mont  de  la  Turquie  d'Asie, 
pach.  d'Alep ,  en  Syrie ,  au  S.  d'Antakiéh  , 
entre  la  mer  et  la  rive  gauche  de  l'Oronte. 
11  offre  un  énorme  pic  assez  élevé ,  et  est 
couvert  de  forêts.  Les  habitans  le  nomment 
Djebel-Ourab. 

CA8SNESS,  village  de  Norvège,  dioc. 
deNordland,  baill.de  Finmark,  dans  l'Ile 
d'Andorgoe,  au  S.  de  celle  de  Senjen,  au 
pied  du  mont  FaxGeld,qui  s'élève  à  666  toi- 
ses au-dessus  du  niveau  de  la  mer.  11  s'y  fait 
quelque  commerce. 

CASSODA,  petite  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  présidence  de  Bombay ,  anc.  prov. 
de  Khandeych,  à  s>4  I.  S.  O.  de  Bourân- 
pour. 

CASSOPO,  Cassiopr,  village  sur  la  cote 
fi.  E.  de  111e  de  Corfou.  II  donne  son  nom 
au  golfe  formé  par  la  mer  Ionienne  entre 
cette  côte  et  celle  de  l'Albanie. 

CASSRI  CHIRIN,  village  de  Perse, dans 
le  Kurdistan ,  à  5a  1.  O.  V  < >.  de  kerman- 
chah,  sur  la  route  de  Bagdad  à  Ispahan.  11 
y  a  î  beau  caravansérail.  A  quelque  distance 
de  ce  village  on  voit  tel  restes  d'un  rempart 
et  d'une  forteresse,  dont  les  murs  étaient 
bâtis  en  terre. 

C  AST ,  village  de  France ,  dép.  du  Finis- 
tère, arrond. ,  cant.  et  à  i  1.  i/4  S.  O.  de 
Châteaulin,  et  à  4  »/4  N-  de  Quimper. 
1,470  hab. 

CASTAGNA ,  bourg  du  roy.  de  Naples , 
prov.de  l'Abnine-Ultérieure  1",  distr.  et 
a  5  I.  î/a  N.  O.  de  Civita^li  Penne,  et  a  3  1. 
i/o  S.  de  Teramo,  cant.  de  Bisenti,  sur  la 
rive  droite  du  Maone.  Il  s'y  tient  1  foire  le 
5'  dimanche  de  septembre.  1 ,585  hab. 

CASTAGNARO, canal  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  de  Polésine.  Il  a  sa  prise 
d'eau  dans  l'Adige ,  à  Castagnaro ,  sur  la  li- 
mite de  la  prov.  de  Vérone  ,  a  a  I.  i/a  S.  E. 
de  Legnago,  coule  au  8.  E.,  et  aussitôt  après 
avoir  reçu  le  canal  de  la  Malopclla,  se  réu- 
nit au  Tartaro,  près  deCanda,  à  5  l.O.S.O. 
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de  Rovigo,  d'où  il  continue  sous  le  nom  de 
canal  Bianco.  Son  étendue  est  de  5  I.  Il  doit 
sa  naissance  à  un  débordement  de  l'Adige, 
qui  eut  lieu  en  i438. 

C  ASTAGN  ARO,villagc  du  roy. Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  a  10  1.  3/4  S.  E.  de  Vé- 
rone ,  distr.  et  à  3 1.  i/a  S.  E.  de  Legnago ,  * 
la  prise  d'eau  du  canal  de  Castagnaro  dans 
l'Adige.  Ilya  1  château.  Il  s'y  tient  1  foire 
Je  a  août.  1,600  hab. 

CAST  AGNETA,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  la  Principauté •  Citérieure  , 
distr.  et  à  3  I.  i/3  O.  d'il-  Vallo,  et  à  ni. 
S.  E.  deSalerne,  cant.  de  Pollica,  à  al.  i/a 
E.  deCastel  dell'  Abate,  au  pied  de  la  mon- 
tagne délia  Stella.  a,ooo  bab. 

CASTAGNETTO,  village  des  États-Sar- 
des, div. ,  prov. et  à  4  1.  1/4  N.E.de  Tarin, 
et  à  1  1.  S.  O.  de  Chivas,  mand.  de  Casai- 
borgone,  près  de  la  rive  droite  du  Pô.  11  y 
a  des  eaux  minérales.  990  hab. 

CASTAGNIA,  Pancaus  Mo»,  mont  de 
la  Turquie  d'Europe ,  sandjak  et  à  a  1 1.  S.E. 
de  Monaatir ,  èl'E.  de  Chatista ,  et  eu  N.  de 
Cojani. 

CASTAIIANAS,  peuplade  indienne  de* 
Etats-Unis ,  qui  habite  dans  la  partie  occid. 
du  territ.  de  Missouri,  près  des  sources  du 
Kansas  et  de  la  Plate.  Elle  est  composée 
d'environ  i,5oo  individus  qu'on  croit  des- 
cendans  de  l'anc.  nation  des  Padoucas. 

CAST  ALLA,  ville  d'Espagne,  prov.  et 
â  61.  i/a  N .  O.  d'Alicante  (Valence) ,  et  à 
s  1.  3/4  E.N.E.  de  Villena  ,  sur  la  rive  droite 
de  la  petite  rivière  de  son  nom. On  y  fabrique 
des  toiles,  et  l'on  y  distille  de  l'eau-de-vie. 
1,800  hab. 

CASTAMA,  bourg  de  Sicile,  prov.de 
Messine ,  distr.  et  k  3  I.  i/a  S.  O.  de  Patti , 
sur  la  rive  droite  de  la  Fitalia. 

C  AST  AMOU  N  ou  C  AST  A  MOU  M,  Gea- 
MAsicorows,  ville  de  la  Turquie  d'Asie,  dans 
l'Anatolie,cheMieu  de  sandja\,  dans  une  val- 
lée profonde ,  sur  la  rive  droite  du  Casta- 
moun,  à  1  a  I.  N i .  O.  de  Tosia,  et  à  90  1.  E.  de 
Constantinoplc.  Elle  est  dominée  par  un  ro- 
cher, au  sommet  duquel  est  une  forteresse  en 
ruine.  C'était  autrefois  une  ville  opulente, 
siège  d'un  archevèohé.  Ses  maisons  sont  con- 
struites en  bois  et  en  pierre.  Le  palais  du  gou- 
verneur est  un  édiGce  misérable.  Il  y  a  3o 
mosquées,i  église  grecque,  6  khans,  a5  bains 
publics  et  quelques  fabriques  d'objets  eo 
cuivre.  Le  commerce  y  est  peu  c  on  sidéra - 
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ble.Pop.  :  I3,ooo  Tares,  5oo Grecs  et 4o  fa- 
milles arméniennes. 

Le  sandjak  deCastamoun  esl  formé  d'une 
partie  de  l'ancienne  Paphlagonie,  et  borné 
au  H.  et  au  N.  E.  par  la  mer  Noire  ;  a  l'E.  et 
au  S.  E. ,  par  le  pach.  d'Erzeroum  ;  au  S., 
par  le  sandjak  de  Kiangari  ;  et  à  l'O. ,  par 
celui  de  Boli.  Sa  longueur  de  l'E.  à  l'O.  est 
de  5o  1.,  et  sa  largeur  moyenne  du  N.  au  S. 
de  17  à  an  1.  Il  forme  la  partie  la  plus  sept, 
de  la  Turquie  d'Asie,  et  est  traversé  de  l'O. 
a  l'E.  par  une  chaîne  de  montagnes  qui  court 
parallèlement  a  la  mer  Noire.  Une  rivière 
de  môme  nom  en  arrose  la  partie  méridio- 
nale ,  et  se  joint  au  kizil-Ermak ,  qui  forme 
la  limite  du  côté  du  S.E.On  trouve  sur  lescô- 
tes  les  caps  kerempéhet  lndjéh.  Les  mon- 
tagnes renferment  de  belles  mines  de  cui- 
vre ,  et  sont  couvertes  de  forêts  qui  fournis- 
sent des  bois  de  construction  pour  la  marine 
turque.  Les  terres,  suffisamment  arrosées, 
sont  fertiles.  11  y  a  de  bons  pâturages.  On  y 
recueille  du  miel  et  de  la  cire. 

CAST  AN  ARES,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  1  1.  i/a  E.  de  Burgos ,  sur  la  rive  droite 
de  i'Arlanzon. 

GASTANARëS  de  las  cuevas , 

bourg  d'Espagne,  prov.  et  à  4  1. 1/4  S.  S.O. 
de  Logrono  (Burgos),  sur  la  rive  gauche 
de  l'Yregun. 

CASTANARE3  DERIOJA,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  9  I.  3/4  O.  de  Logrono 
(  Burgos)  ,  et  à  1  1.  i/a  N.  de  S,w.  Domingo 
de  la  Calzada ,  sur  la  rive  droite  d'un  affluent 
du  Tiron. 

CASTANDET,  village  de  France,  dép. 
des  Landes,  arrond.  et  à  3  I.  i/3  S.  E.  de 
Mont-de-Marsan  ,  cant.  et  a  1 1.  3/4  N.  E.  de 
Grenade.  i,5oo  hab. 

GASTANESA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  20  I.  i/a  E.  TS.  E.  de  Huesca  (  Aragon ) , 
sur  la  rive  gauche  de  la  Baliera. 

CASTANET,  bourg  de  France,  dép.  de 
la  Haute  Garonne,  arrond.  et  a  a  1.  i/3  S. 
S.  E.  de  Toulouse  ;  chef-lieu  de  cant.  i,3oe 
hab. 

CASTANHEIRA,  bourg  du  Portugal, 
prov.  d'Estremadure,  chef-lieu  de  comarca, 
près  de  la  rive  droite  du  Tage,  dans  une 
plaine  très-fertile ,  a  8  1.  N.  E.  de  Lisbonne. 
740  hab. 

CASTANHEIRA  ,  bourg  du  Portugal. 

l'oy  .  Y  ILLAS'BLHO  DA  C  AST  AfIHK  IB  A . 

CASTANU1IRO,  bourg  du  Portugal, 
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prov.  de  Beira ,  comarca  de  Trancoso ,  sur 
la  rive  droite  de  la  Tarora,  à  4  1.  i/4  S.  K. 
de  Lamego.  Il  contient  i6j  maisons. 

CASTANHE1RO  DO  VOUGA,  bourg  du 
Portugal ,  prov.  de  Beira,  comarca  de  Feira, 
à  5  1.  i/a  E.  d'Aveiro ,  au  confluent  de  l'A- 
gueda  et  du  Gouto.  Il  y  a  108  maisons. 

GASTANO,  bourg  du  roy.  Lombard  Vé- 
nitien ,  prov.  et  à  7  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Mi- 
lan ,  distr.  et  à  1 1.  1/4  N.  N.  O.  de  Cuggiono- 
Maggiore.  11  a  une  manufacture  de  soieries. 
a,a75  hab. 

GASTANODEL  ROBLEDO,bourgd'Es- 
pagne,  prov.  et  a  i5  1.  i/a  N.  E.  de  Uuelva 
(Séville). 

CASTÉ,  village  de  Suisse.  Voy.  Tikfen- 
KASTM. 

C ASTEGGIO ,  bourg  des  États-Sardes, 
div.  d'Alexandrie,  prov.  et  à  a  1.  1/4  E.  de 
Voghera  ;  chef-lieu  de  mand.  11  y  a  quelques 
antiquités.  a,oa4  hab. 

CA8TEJON  ,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  1  a  1.  N .  O.  de  Cuenca ,  et  a  6 1. 3/4  N.  N.  E. 
de  Huete. 

CASTEJON,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
a  11 1.  i/a  N.  E.  de  Guadalaxara,  età3l. 1/9 
S.  O.  de  Siguenza ,  sur  un  affluent  de  l'IIe- 
nares. 

CASTEJON,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  10  1.  3/4  E.  S.  E.  de  Logrono  (Navarre), 
et  à  a  l.  i/a  O.  N.  O.  de  Tudela,  sur  la  rive 
droite  de  l'Èbre. 

GASTEJON  DEMONEGRO,  bourgd'Es 
pagne,  prov.  et  à  1a  I.  S.  S.  E.  de  Huesca 
(  Aragon  ) ,  au  pied  de  la  montagne  d'Alcu- 
biere.  Il  y  a  une  papeterie. 

CASTEL,  bourg  de  Bavière,  cercle  de 
la  Regen;  siège  d'un  présidial,  à  3  1.  i/a 
S.  O.  d'Amberg,  et  à  1 1  1.  i/a  N.  N.  O.  de 
Ralisbonne.  Il  a  1  château  et  1  église  collé- 
giale. i.o5o  hab. 

C  ASTEL ,  ville  du  grand-duché  de  liesse - 
Darmstadt.  foi/.  Cassfl. 

CASTEL-ALTO,  bourg  du  roy.  de  fla- 
pies, prov.  de  l'Abruzze-Ullérieure  1",  distr. 
et  à  a  1.  E.  de  Terarno,  cant.  de  Notaresco, 
près  du  Tordino.  11  a  3  églises.  1,1  a4  hab. 

CASTEL-A-MARE,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  l'Abnizze-Ultérieure  distr. 
et  a  4  1.  i/a  E.  de  Civita  di  Penne,  cant.  et 
à  9  1.  1/4  S.  E.  deCivita  8.  Angelo,  partie 
sur  une  colline  et  partie  dans  une  belle  plai- 
ne, à  i/3  de  1.  de  l'Adriatique.  Lat.  N.  \ 
38'  54'.  Long.E.  ii*5i'3o*.  Pop.  s,5oo hab. 
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CASTEL- A -MARE  ,  ville  et  port  de 
mer  du  roy.  et  de  la  prov.  de  Pïaples ,  chef- 
lieu  de  distr.  et  de  caut.,  à  6  l.  S.  E.  de  Pia- 
ples, et  à  5  I.  i/4  O.  de  Salerne,  sur  le  golfe 
de  Haples.  Siège  d'un  évèché  suffragant  de 
l'arehev.  de  Sorrento.  C'est  une  place  de 
guerre  de  5«  classe.  Le  port  est  petit  et  dé- 
fendu par  a  châteaux-forts.  11  y  a  1  belle 
maison  de  plaisance  royale ,  î  cathédrale , 
5  églises ,  plusieurs  couvens ,  i  hôpital  mi- 
litaire, de  belles  casernes ,  1  beau  chantier 
de  construction  avec  des  magasins  assez  vas- 
tes, et  des  bains  d'eaux  thermales  très-effi- 
caces contre  le  scorbut,  les  obstructions,  etc. 
On  y  trouve  plusieurs  manufactures  de  tui- 
les, d'étoffes  de  soie  et  de  tissus  de  coton  , 
ainsi  que  des  tanneries.  1 5,ooo  hab.  Les  en- 
virons sont  fertiles  et  offrent  des  sources 
thermales  de  nature  diverse.  Castel  a  Mare 
est  bâti  sur  les  ruines  de  Stalia  ,  qui  fut 
presque  détruite  par  L.  Sylla  pour  avoir  pris 
le  parti  de  G  a  jus  Papius.  Sous  le  règne  de 
Titus,  l'an  79  de  l'ère  chrétienne,  Stairiat 
fut ,  ainsi  que  Poinpeia  et  Hercuiànum  ,  en- 
sevelie sous  les  cendres  du  Vésuve.  Dans  la 
suite,  on  bâtit  Castel -a  Mare  avec  par- 
tie des  débris  de  l'antique  Stablœ.  C'est 
près  de  cette  ville  que  Pline  l'ancien  trouva 
la  mopt  en  voulant  observer  l'éruption  du  Vé- 
suve. Le  27  avril  1799»  les  Français,  com- 
mandés par  Macdonald,  y  défirent  les  An- 
glais et  les  paysans  napolitains,  soulevés  par 
le  cardinal  Ruffo. 

Le  distr.  de  Castcl  a  Marc  est  divisé  en 
10  cantons  :  Bosco-trc-Case ,  Capri ,  Castel- 
a-Mare  ,  Craguano,  Massa-Lubrense ,  Otta- 
jano  1  Piano  -  di  -  Sorrento ,  Sorrcnto ,  Torre 
dell'  Annunciata ,  et  VicoEquense. 

C  ASTEL  A  M  A  RE ,  ville  de  Sicile ,  prov. 
et  à  7  1.  E.  de  Trapani ,  distr.  et  â  2  L  i/a 
N.  O.  d'Alcamo ,  et  à  II  1.  O.  S.  O.  de  Pa- 
ïenne ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  le  golfe  de  son 
nom  ,  où  elle  a  un  port.  Commerce  en  fro- 
ment, vin,  huile,  lin  et  anchois.  6,000 
hab. 

CASTEL  A  MARE DELLA BRLC A,  vil- 
lage du  roy.  de  Naples,  prov.  de  la  Princi- 
pauté-Citérieure ,  distr.  et  à  2  1.  3/£S.  O. 
d'11-Vallo,  et  à  i5  1.  S.  E.  de  Salerne,  cant. 
de  Pisciotta,  près  de  la  Méditerranée.  Il  est 
bâti  sur  les  ruines  d'IIelea  ou  Vttia  ,  patrie 
de  Zénon  le  dialecticien.  Les  environs  pro- 
duisent de  la  manne  aussi  estimée  que  celle 
de  laCalabre. 
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CASTEL  •  AR AGONESE  ,  ville  de  Sar- 
daigne.  t'oy.  C astkl-Saido. 

C  ASTEL-BALDO ,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien ,  prov.  et  à  io  1.  i/a  S.  O.  de 
Padouc,  distr.  et  à  3  1.  S.  de  Mnntagnana, 
sur  là  rive  gauche  de  l'Adige.  Lat.  N.  4*° 
6'  57'.  Long.  E.  90  7'  a8\  Pop.  1,98a  hab. 

CASTEL  BELFORTE,  village  du  roy. 
Lombard-Vénitien,  prov.  et  à  2  1.  1/2  N.  E. 
de  Mantouc,  distr.  et  à  2  1.  1/2  E.  S.  E.  de 
Roverbella.  Marché  tous  les  samedis.  900 
hab. 

CASTEL  BOLOGNESE,  bourg  des  États 
de  l'Église,  légation  et  à  7  1.  O.  S.  O.  de 
Ravenne ,  et  a  1  I.  1  V  <  >  Faenza ,  près 
de  la  rive  gauche  du  Senio. 

C  A STE LBOTT  AC I O ,  village  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  Sannio,  distr.  et  à  5  1. 1/1 
O.  S.  O.  de  Larino ,  et  à  5  L  i/3  N.  de  Cam- 
pobasso,  cant.  de  Civita  Canipomarano ,  sur 
une  haute  colline.  Il  y  a  un  hospice  pour  les 
voyageurs.  1,200  hab. 

CASTEL  BUOKO,  ville  de  Sicile,  prov. 
et  à  16  1.  1/2  E.  S.  E.  de  Palcrme,  distr.  et 
à  5  1.  1/2  S.  S.  E.  de  Cefalù  ;  chef -lieu  de 
cant.  7,080  hab.  Il  y  a  des  eaux  minérale*. 

CASTELCAO,  bourg  du  Portugal ,  prov. 
de  Beira  ,  comarea  et  à  5  1.  1/2  N.  N.  E.  de 
Trancoso. 

CASTEL  CLEMENTINO,  village  des 
États  de  l'Église  ,  délégation  et  à  6  1.  3/4  E. 
de  Cainerino,  et  à  a  I.  3/4  E.  S.  E.  de  S.  Ge- 
nesio,  sur  la  rive  droite  de  la  Tenna.  Foi- 
res le  26  mars  et  le  9  septembre. 

CASTEL  CUCtO,  village  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien ,  prov.  et  à  7  1.  1/2  O.  N.  O. 
de  Trévisc ,  distr.  et  à  1 1.  N.  N.  O.  d'Asolo. 
11  est  renommé  pourses  lainages  et  ses  draps. 
1,202  hab. 

CASTELCULIER ,  bourg  de  France, 
dép.de  Lot-et-Garonne,  arrond.  et  à  1  1.  3/4 
E.  d'Agen ,  cant.  de  Puymirol.  780  hab. 

CASTEL  D'AGOG.N A,  bourg  des  États- 
Sardes,  div.  et  à  5  1.  1/2  S.  de  ÏSovare  ,  prov. 
de  Lomellina,  m  and.  et  à  3/4  de  I.  S.  O.  de 
Mortara ,  près  de  la  rive  gauche  de  l'Ago- 
gna.  477  hab. 

CASTEL  DE  -FRANCHI,  bourg  du  roy. 
de  Naples,  prov.  de  la  Piincipaulé- Ulté- 
rieure, distr.  et  à  2  1.  1/2  O.  de  S.  Angelo 
de*  Lombard!,  cant.  et  à  1  1.  1  j\  !\.  L.  de 
•Montcmaiaoo ,  sur  la  rive  droite  duCalore. 
2,o3a  hab. 

CASTEL  DFLF1NO  ou  C  HÂTE  AL - 
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DAUPHIN,  bourg  des  États- Sardes,  div. 
et  a  y  1.  3/4  O.  !N .  O.  de  Conî ,  prov.  et  à  7  1. 
3/4  O.  S.  O.  de  Saluée»,  inand.  de  Sam- 
pejre,  au  conllueat  de  la  Veuita  et  de  la 
Chianalc  ,  qui  forment  la  Vraita  ,  et  dans  un 
défile  des  Alpes  Maritimes,  au  pied  du  mont 
Viso.  1,200  bab.  Ce  boiiig  tire  son  nom  d'un 
ancien  fort  qui  était  situe  a  l'O. ,  de  l'autre 
côté  de  la  rivière.  Ce  fort  avait  été  cédé  aux 
États-Sardes  par  le  traité  d'Utrecbt,  et  pris 
en  i;44  P»r  l'armée  combinée  de  France  et 
d'Espagne. 

CASTEL  DELL'  ABATE,  bourg  du  roy. 
de  Naples,  prov.  de  la  Principauté-Cité- 
rieure,  distr.  et  à  6  1.  O.  N.  O.  d'U-Vallo, 
et  à  10  1.  5/1  S.  S.  E.  de  Salerne;  chef  lieu 
de  cant.,  sur  une  colline,  près  de  la  Médi- 
terranée. Il  y  a  plusieurs  églises  et  une  mai- 
son de  charité.  On  y  file  du  coton,  et  on 
fait  une  pèche  très-active  sur  la  côte.  Patrie 
du  cardinal  Lancellutto.  2,724  Dab.  Le  ter- 
ritoire produit  beaucoup  de  colon  et  des  vins 
renommés. 

CASTEL  DELLA  P1ETRA,  village  du 
Tyrol,  cercle  et  à  1  1.  1/4  N.  E.  de  Rove- 
redo ,  sur  la  rive  gauche  dé  l'Adigc.  C'est 
près  de  là  que  les  Vénitiens  furent  défaits 
en  1487  par  l'archiduc  Sigismond. 

CASTEL  DEL  MOME,  bourg  du  roy. 
de  ftaph  s,  prov.  de  l'A bruzze- Ultérieure  11% 
distr.  et  à  7  1.  E.  d'Aquila,  cant.  et  à  a  I.  3/4 
E.  N.  E.  de  Barigiano,  sur  une  montagne. 
1 ,690  hab. 

CASTEL  DEL-RIO,  bourg  des  États  de 
l'Église,  légation  et  à  i3  1.  O.  S.  O.  de  Ra- 
venne,  et  à  7  1.  1/4  S.  S.  E.  de  Bologne, 
sur  la  rive  gauche  du  Santerno ,  près  de  la 
frontière  du  grand  duché  de  Toscane. 

CASTELD1ERI  ,  village  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  l'Abruzze-Lltérieure  11',  distr. 
et  à  8  1. 1/4  S.  E.  d'Aquila ,  cant.  et  à  1 1. 1/4 
S.  S.  E*  d'Acciano,  sur  une  haute  colline. 
Jl  s'y  tient  une  foire  le  2  septembre.  800  hab. 

CASTEL  D1SAÎNGBO,  ville  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  l'Abnizze-Lltérieure  n«, 
di*tr.  et  à  7  I.  1/2  S.  S.  E.  de  Sulmona,  et 
fa  19  1.  i/4  S.  E.  d'Aquila;  chef-lieu  de  cant., 
sur  le  penchant  d'une  montagne  baignée  par 
le  Sangro.  11  y  a  5  belles  églises,  2 couvents, 
1  hôpital  et  1  maison  de  secours.  On  y  fa- 
brique des  tapis  de  laine  fine  de  diverses  cou- 
leurs. Il  s'y  tient  des  foires,  le  22  juillet  et  le 
1e'  novembre.  2,640  hab. 

C  ASTELET  (  LE),  bourg  de  France,  dép. 

t.  ir. 
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de  l'Aisne,  arrond.  et  à  \  1.  N.  de  Saint- 
Quentin  ;  chef- lieu  de  cant.,  sur  l'Escaut, 
qui  en  cet  endroit  est  guéable  et  n'a  que  peu 
de  largeur.  C'était  autrefois  une  place  forte. 
38o  hab. 

CASTELET,  hameau  de  France,  dep. 
de  l'Ariége,  arrond.  et  à  6  I.  5/4  S.  E.  de 
Foix  ,  cant.  et  à  1  1.  N.  O.  d'Ax ,  comm.  de 
Perles,  sur  la  rive  gauche  de  l'Ariége.  Il  y 
a  des  foi-g«*.  4«8  hab. 

CASTELET  (LE),  village  de  France, 
dép.  du  Var,  arrond.  et  à  5  1.  1/4  O.  de 
Toulon,  cant.  du  Beausset.  a,oi3  hab. 

CASTELET ,  village  de  France  ,  dép.  de 
Vaucluse,  arrond. ,  cant.  et  à  1  I.  3/4  S.  E. 
d'Apt,  et  à  îa  l.  1/2  E.  S.  E.  d'Avignon.  Il 
y  a  une  fabrique  de  faïence.  2o3  hab. 

CASTELFABI,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  7  1.  1/2  S.  S.  O.  de  Teruel  (  Valence) , 
sur  un  affluent  du  Guadalaviar. 

CASTEL-FIOAROO  ,  bourg. des  États 
de  l'Église,  délégation  et  à  5  1.  i/3  S.  d'An- 
cône,  et  à  1  1.  1/2  N.  O.  de  Lorette,  entre 
le  Musone  et  l'Aspido. 

CASTELFIORENTINO,bourgdugrand- 
duché  de  Toscane,  prov.  de  Florence,  vica- 
riat et  à  1  1.  1/2  N.  O.  de  Certaldo,  sur  la 
rive  droite  de  l'EIza.  Il  y  a  un  château. 

CASTEL-FOLLIT  ,  bourg  d'Espagne 
prov.  et  à  6  1.  i/a  N.  O.  de  Girone  (Catalo- 
gne), au  pied  des  Pyrénées,  sur  la  rive 
droite  de  la  Fluvia.  Il  soutint  quelques  siè- 
ges sous  Louis  xiv.  Ses  fortifications  sont 
détruites  depuis  long  temps. 

CASTEL-FORTE,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples, prov.  de  la  Terre-de- Labour,  distr.  et 
à  5  l.  E.  N.  E.  de  Gaëte ,  cant.  et  à  1  1.  a/3 
N.  E.  de  Trajetto,  sur  une  colline.  1,690  hab. 

CASTEL  -FRANC,  bourg  de  France, 
dép.  du  Lot ,  arrond.  et  à  4  L  O.  Pf,  O.  de 
Cahors ,  cant.  de  Luzech ,  sur  la  rive  droite 
du  Lot.  11  fait  commerce  de  bestiaux,  vins 
estimés  ,  eaux-dc-vie  ,  huile  de  noix ,  chan- 
vre ,  graine  de  genièvre,  blé,  maïs,  fer  et 
cuivre.  706  hab. 

C  AS'l  EL-FRANCO,  bourg  des  Étals  de 
l'Église,  légation  et  à  5  1.  1/2  O.  IN.  O.  de 
Bologne.  i,8.u>  hab.  A  gauche  de  ce  bourg 
était  le  fort  Urbain,  bâti  par  Urbain  vm, 
près  du  champ  de  bataille  où  les  consuls 
Hirtius  et  Pansa  furent  défaits  par  Marc- 
Antoine. 

C ASTELFR ANCO ,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard Vénitien,  prov.  et  à  5  1.  1/2  O.  de  Tré- 
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vise,  et  à  7  I.  N.  de  Padoue;  chef  lieu  de 
distr. ,  sur  la  rive  droite  du  Musone.  3,876 
hab.  11  est  environné  de  mur»  et  de  fossés 
pleins  d'eau  qui  1<-  séparent  desesfaubourg*. 
Il  renferme  1  vieille  citadelle,  1  église»  5 
couvens,  et  1  manufacture  de  lainages.  Il 
s'y  tient  des  foires  le  2$  août  et  les  1"  et  3o 
décembre.  Il  s'y  livra,  le  a3  novembre  i8o5, 
nn  combat  entre  les  Français  et  les  Autri- 
chien!» qui  furent  battu». 

CASTEL- FRANCO,  bourg  du  roy.  de 
Naples ,  prov.  de  Capitanate  .  distr.  et  à 
5  1.  O.  N.  O.  de  Bovino,et  à  9  I.  1/4  O.  S.  O. 
de  Foggia  ;  chef-lieu  de  cant.  11  y  a  des  car- 
rières de  silex  et  de  plâtre.  a,435  bab. 

CASTEL-FRANCO-Dl-SOTTO,  bourg 
du  grand--duché  de  Toscane,  prov.  de  Flo- 
rence, vicariat  et  à  1  1.  3/4  N.  O.  de  S.  Mi- 
niato,  sur  la  rive  droite  de  l'Arno.  1,320  Isab. 

C  A  STEL-G  AN  DOLFO ,  village  des  États 
de  l'Églisr,  comarcaetà  4  1.  S.  E.  de  Rome, 
et  k  1/2  I.  ïl.  d'Albano,  près  de  la  rive  oc- 
cid.  du  lac  de  ce  nom,  9ur  une  colline.  Il 
est  remarquable  par  la  belle  perspective 
dont  on  y  jouit.  Il  renferme  une  maison  de 
campagne  des  papes.  Dans  la  Yilla-Barbe- 
rini  on  voit  les  ruines  du  palaisde  Domitien. 

CA8TEL-GENOVF.SE,  ville  de  Sardai- 
gne.  Voy.  Castrl  Sardo. 

CA8TEL-GOFFREDO,  bourg  du  roy. 
Lombard-Vénitien  ,  prov.  et  à  61.  1/3  N.  O. 
de  Mantoue  ;  chef-lieu  de  distr.  11  est  muré, 
et  a  1  hôpital  et  2  filatures  de  soie  ;  il  s'y  tient 

I  foire  le  18  octobre.  3,ooo  hab. 

Le  distr.  renferme  3  comm.,  et  6,066  hab. 

CA8TEL-G0MBERT0 ,  village  du  roy. 
Lombard-Vénitien,  prov.  et  à  3  I.  3/4  N.  6. 
de  \icence ,  distr.  et  à  2  I.  8.  E.  de  Valda- 
gno.  11  s'y  tient  1  foire  le  23  juillet.  3,100 
hab. 

CASTELGRANDINE,  bourg  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  Basilicate,  distr.  et  à  8  1. 
N.  O.  de  Potenza,  cant.  et  à  1  1.  O.  N.  O. 
de  Muro.  3,466  hab. 

CASTELGUELFO,  bourg  du  duché  de 
Parme,  distr.  et  a  3  1.  1/2  E.  8.  E.  de  Bor- 
go-San-Donino,  sur  la  rive  gauche  du  Taro. 

II  y  a  1  château. 

C  A  STEL-GUGLÏELMO,  village  du  roy. 
Lombard  V  éuitien,  prov.  de  Polésinc,  distr. 
et  à  al.  S.  S.  O.  de  Lendinara ,  et  à  4  1.  1/* 
O.  S.  O.  de  Rovigo  ,  sur  la  rive  droite  du 
canal  Bianco.  lia  1  vieux  château.  11  s'y  tient 
1  marché  !>■  lundi.  1 ,960  hab. 
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CASTELHANOS,  cap  formant  l'extré- 
mité S.  E.  de  l'ilha  Grande ,  située  près  de- 
là côte  du  Brésil,  prov.  de  Rio  de-Janeiro , 
dans  la  baie  d'Angra-dos-Reys  ;  il  est  par 
a3°  17'  de  lat.  8. ,  et  46°  38'  de  long.  O. 

C  ASTELIIUN ,  ville  des  États  Prussiens. 
V oy.  Castrllacr. 

CASTEL-JALOUX,  ville  de  France, 
dép.  de  Lot-et-Garonne ,  arrond.  et  à  6  I.  1/2 
N.  O.  de  Nérac ,  et  a  10 1.  O.  N.  O.  d'Agen; 
chef-lieu  de  cant,,  près  de  la  route  de  Tou- 
louse à  Bordeaux.  Elle  est  agréablement  si- 
tuée sur  l'Avance,  au  milieu  des  landes, 
dans  un  terrain  fertile.  Il  y  a  des  fabriques 
d  étoiles  de  laine  ,  des  papeteries,  des  tan- 
neries, 1  verrerie,  et  1  martinet  pour  le  cui- 
vre. On  y  fait  commerce  de  bestiaux  ,  vin», 
miel  et  autres  denrées.  Elle  a  2  foires  par  an, 
de  2  jours  chacune,  le  16  août  et  le  29  oc- 
tobre. i,85o  hab.  Près  de  cette  ville  on  voit 
le»  restes  du  château  des  seigneurs  d'AI- 
bret. 

CASTELLAMARE,  ville,  bourg  et  vil- 
lage du  roy.  de  Ncples.  Foy.  Castrl-a- 
M  AU. 

CASTELLAMARE,  ville  de  Sicile,  Voy. 
Castrl  a-Mari. 

C  A  STELLA  MONTE,  bourg  des  États- 
Sardes,  div.  et  à  8  1.  N.  de  Turin  ,  prov.  et 
à  3  1.  1/3  S.  O.  d'I  vrée  ;  chef  lieu  de  mand., 
sur  une  colline ,  près  de  la  rive  gauche  de 
la  Moloxna.  Il  y  a  1  château  et  1  grande 
place  à  marché.  On  y  fabrique  de  la  pote- 
rie et  des  creusets,  et  on  y  fait  commerce 
de  vin,  bétail,  beurre  et  fromage.  5,o2ohab. 

CASTELLANA,  ville  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre-de  Bari ,  distr.  et  à  9  1. 
1/3  S.  E.  de  Bari;  chef-lieu  de  cant.  Il  y  a 
1  église  et  5  couvens.  6,375  hab. 

CASTELLANE,  ville  de  France,  dép. 
des  Basses-Alpes,  chef-lieu  d'arrond.  et  de 
cant.  ,  â  7  I.  3/4  S.  E.  de  Digne,  dans  un 
vallon  agréable  et  fertile,  sur  la  rive  droite 
du  Verdon.  Siège  d'un  tribunal  de  1™  in- 
stance. Elle  a  1  collège  communal ,  et  1  so- 
ciété d'agriculture.  On  y  fabrique  de  la  dra- 
perie commune.  On  y  fait  commerce  de 
fruits  secs  et  confits,  surtout  de  pruneaux 
dits  de  Castellane.  Une  source  d'eau  salée, 
qui  se  trouve  â  1  1.  de  distancent  qui  est  si 
abondante  qu'elle  fait  tourner  un  moulin, 
avait  fait  anciennement  donner  à  Castel- 
lane  le  nom  de  Satina.  a,n5o  hab. 

L'arrondissement  de  Castallane  se  divise 
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en  6  cantons  :  Anoot,  Castellanc,  Colmars, 
Entrevaux,  Saint  André,  et  Senex.  Il  con- 
tient 54  communes  et  11,471  naD- 

C ASTELLANETA  ,  ville  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  la  Terre-d'Otrante .  distr.  et 
kj\.  i/4  N.O.  deTarente;  chef-lieu  de  caut., 
sur  la  Gravina-di-Castellaneta.  Siège  d'un 
évêché  sufTragant  de  l'archevêché  de  Ta- 
rente.  Elle  a  1  cathédrale,  5  couvens,  » 
monts  de-piété  ,  plusieurs  maisons  de  cha- 
rité et  1  hôpital.  4,58o  hab.  Le  territoire 
produit  beaucoup  de  coton. 

C  ASTELLANOS,  bourgd'Espagne,prov. 
et  à  7  1.  i/4  E.  S.  E.  de  Léon,  sur  un  af- 
fluent de  la  Cea. 

CASTELLANOS-DE-CASTRO  ,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  5  I.  i/aO.  de  Burgos, 
et  à  1  1.  3/i  E.  de  Castroxeriz,  sur  la  rive 
droite  du  Garbamuelo. 

CASTELLAR,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  iSl.  i/a  E.  S.  E.  de  Cadix  (Séville), 
et  à  4  1.  i/a  IV.  O.  de  Gibraltar,  près  de  la 
rive  gauche  du  Guadarranque. 

CASTELLAR  ou  CASTELLAR  -  DE- 
SANTIAGO  ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à 
1 1 1,  i/i  E.  S.  E.  de  Ciudad  Real  (  Manche  ), 
dans  la  plaine  de  Montiel,  à  quelque  di- 
stance de  la  rive  droite  du  Jabaion. 

CASTELLARO-LAGUSELLO,  bourg 
du  roy.  Lombard  Vénitien ,  prov.  et  à  5  I. 
5/4  N.  V  ».  de  Mantoue,  distr.  et  a  il.  i/a 
fi.  O.  de  Volta.  Il  s'y  tient  1  foire  le  ao 
août.  900  hab.  Les  Français  et  les  Autri- 
chiens s'y  battirent  le  la  septembre  1796. 

CASTELLAUN  ou  C  ASTELHUN  ,  ville 
des  États  -  Prussiens ,  prov.  du  Bas  Rhin, 
régence  de  Coblentx ,  cercle  et  *  a  I.  1/4  N. 
O.  de  Simmern  ,  sur  le  Drim.  Il  y  a  1  châ- 
teau en  mauvais  état ,  1  église  catholique 
et  1  luthérienne.  8aa  hab. 

CASTELLAZZO,  ville  des  États-Sardes, 
div. ,  prov.  et  à  il.  i/S  S.  d'Alexandrie; 
chef  lieu  de  mand. ,  entre  la  Bormida  et 
l'Orba.  11  y  a  4  églises  et  5  couvens.  On  y 
fait  quelque  commerce  en  productions  du 
pays.  1,795  hab. 

CASTEL-LEONE,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.  «-t  à  5  I.  3/4  N.  O.  de 
Crémone ,  distr.  et  a  1  1.  i/a  O.  de  Soresina. 
Il  est  entouré  de  vieux  murs  ,  et  régulière* 
ment  bâti.  On  y  fabrique  une  espèce  de 
moutarde  sucrée  asser.  estimée.  4,000  hab. 

Il  porta  autrefois  le  nom  de  Castel-Man- 
fredi,et  fut  détruit  par  Frédéric  Barberousse. 
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Il  fut  reconstruit  en  1188  par  les  Crétno- 
nais,  qui  lui  donnèrent  son  nom  actuel. 

C ASTELLKTTO  (CANAL  DE),  dans 
le  roy.  Lombard  Vénitien.  Voy.  Naviouo- 
Gainai. 

CASTELLETTO  D'ORBA,  bourg  des 
États  Sardes,  div.  et  à  7  I.  1/3  N.  N.  O.  de 
Gènes,  prov.  et  à  a  I.  a/5  S.  S.  O.  de  Novi  ; 
chef  lieu  de  mand.  85o  hab. 

C  I6TELLETTO  -  SOPRA  -  TICINO  , 
bourg  des  État*  Sardes ,  div.,  prov.  et  à  6  L 
i/a  IV.  de  Novare  ,  mand.  de  Borgo-Ticino, 
près  de  la  rive  droite  du  Tésin.  Il  y  a  1 
église  et  1  couvent.  5,u5o  hab. 

CASTELLFORT  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  â  i5  l.  N.  IV.  O.  de  Castellon  de  la 
Plana  (  Valence) ,  et  à  9  1.  i/a  O.  N.  O.  de 
Peôiscola.  Il  y  a  près  de  là  une  mine  de  fer. 

CASTELL-NOVO,  ville  d'Espagne,  prov. 
et  a  10  1.  i/a  IV.  de  Valence ,  et  à  1  I.  E.  de 
Ségorbe,  près  de  la  rive  gauche  du  Murvie- 
dro.  i,aoo  hab. 

CASTELLO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  4  1.  1/4  IV.  ÎV.  E.  de 
Bellune ,  distr.  et  a  4  I.  S.  de  Cadore  ,  sur  la 
rive  droite  de  la  Piave.  11  y  a  un  séminaire. 
Il  fait  un  commerce  actif  en  fer,  cuivre,  et 
soie.  oo5  hab. 

CASTELLO,  bourg  du  Portugal,  prov. 
de  Beira,  comarcaetà4  I.  i/a  S.  S.  E.  de 
Lamego,  sur  la  Com  a. 

CASTELLO ,  village  du  grand-duché  de 
Toscane,  prov.,  territ.et  à  1 1.  i/{  IV.  de  Flo- 
rence. 11  est  connu  pour  son  excellent  vin 
blanc  muscat ,  et  possède  la  Villa-d'Ambro- 
giano,  château  de  plaisance  du  grand  duc 
de  Toscane. 

C  ASTELLO,  village  do  Tyrol,  cercle  et 
à  8  1.  1/4  E.  de  Trente,  sur  la  rive  gauche 
du  Grigno.  Les  habitans  font  commerce 
d'images  qu'ils  colportent  en  Allemagne,  en 
France  et  en  Italie. 

CASTELLO  -  BRANCO,  ville  du  Portu- 
gal ,  prov.  de  Beira ,  chef  lieu  de  comarca  , 
sur  la  Liria,  à  1 5  1.  S.  S.  O.  de  Guarda,  et  à 
a5  1.  E.  S.  E.  de  Coimbre.  Siège  d'un  évé- 
chésuft'ragant  de  l'archevêché  de  Lisbonne. 
Elle  est  entourée  d'une  double  muraille  flan- 
quée de  7  tours ,  et  défendue  par  une  bonne 
citadelle.  Elle  renferme  a  églises  collégiales, 
a  couvens,  a  hôpitaux,  1  hospice,  et  un  col- 
lège. On  y  remarque  le  palais  épiscopal  et 
ses  jardins.  5, 730  hab. 

CASTELLO  DELL  A  BARON!  A,  vUlagc 


s 

Digitized  by  Google 


576  C  A  S  T 

du  roy.  de  Naples ,  prov.  de  la  Principauté- 
Ultérieure,  distr.  et  à  31.  i/4  S.E.d'Ariano, 
età8l.i/i  E.  N.E.  d'Avellino  ;  chef  lieu  de 
cant.  Il  y  a  i  château,  a  églises,  des  fabri- 
quesde  draps  communs,  et  des  sources  ferru- 
gincuscset  sulfureuses,  a, o\8  bab. 

CASTELLO-DE  VIDE,  bourgdu  Portu- 
gal ,  prov.d'Alentejo,  corn  arc  a  et  »  3  1.  3/4 
K.  N.  E.  de  Portalègre.  Il  est  en  partie  si- 
tué sur  une  colline,  ceint  de  murailles,  et 
défendu  par  un  château-fort.  11  renferme  3 
églises  et  une  manufacture  de  draps.  5,743 
bab. 

C  ASTELLO  DI  S.CATALDO,  bourg  et 
port  du  roy  de  Naples,  prov.  de  la  Terre- 
d'Otrante,  distr.,  cant.  età  al.  3/4  E.N.E. 
de  Lctce  ,  sur  l'Adriatique. 

C  ASTELLO-MELHOR,  bourg  du  Portu- 
gal ,  prov.  de  Beira ,  comarca  de  Trancoso , 
pré*  de  la  rive  gauche  du  Douro,  à  4  1.  N. 
de  Castel- Rodrigo. 

C  ASTELLO- M  EN  DO,  bourg  du  Portu- 
gal ,  prov.  de  Beira ,  comarca  de  Trancoso, 
sur  U rive  gauche  du  Touron,  a  5  1.  î/a  E. 
de  Pinhel.  11  a  un  vieux  château-fort ,  3  égli- 
ses paroissiales,  i  hôpital,  i  hospice,  et 
contient  î  ao  familles. 

CASTELLON  (SIERRA  DE),  chaîne  de 
montagnes  d'Espagne  ,  dans  la  prov.  de  Ciu- 
dad-Real  (Tolède).  C'est  une  ramification 
des  monts  de  Tolède,  qui  court  du  N.E.  au 
S.  O. ,  entre  le  Rubial  et  le  Valdeornos,  et 
se  termine  à  laGuadiana. 

CASTELLON  DE  AMPURIAS,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  a 9  1.  1/4  N.  E.  de  Gi- 
rone  (Catalogne) ,  et  à  a  1.  1/4  O.  de  Roses , 
sur  la  rive  gauche  du  Llobregat,  à  1  I.  i/a 
de  la  Méditerranée. 

CASTELLON  DE  LA  PLANA,  nouvelle 
prov.  d'Espagne,  formée  en  i8aa  de  la  par- 
tie sept,  du  roy.  de  Valence ,  et  d'une  petite 
portion  de  la  partie  S.  E.  de  l'Aragon  ;  bor- 
née au  N.  E.  par  la  prov.  de  Tarragone  ;  au 
N.,  par  celle  de  Saragosse  ;  à  l'O.,  par  celle 
de  Tcruel;  au  S.  O.,  parcelle  de  Valence; 
et  à  l'E.,  par  la  Méditerranée.  Sa  longueur 
du  N.  au  S.  est  de  aj  I.,  et  sa  moyenne  lar- 
geur de  17  1.  Cette  prov.  est  couverte  de 
montagnes  d'où  descendent  la  Cenia ,  qui 
forme  la  limite  N.  E.,  et  le  Cerval  et  le  Mi- 
jarés  ,  qui  versent  leurs  eaux  dans  la  Médi- 
terranée. Elle  a  pour  chef-lieu  la  ville  de  son 
nom.  19a, ao5  hab. 

CASTELLON-DE  LA  PLANA,villed'Es- 
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pagne,  chef-lieu  de  la  prov.de  même  nom 
(  Valence  ) ,  sur  la  rive  gauche  du  Monléon, 
dans  une  grande  et  fertile  plaine,  à  i/al.  de 
la  Méditerranée  ,  I  19 1.  i/4  N.N.E.  de  Va- 
lence, et  à  7a I.  E.  de  Madrid. Elle  a  été  bâ- 
tie en  partie  des  débris  de  CatUtUa,  qui  était 
située  sur  un  monticule  à  i/a  1.  au  N. ,  où 
l'on  voit  encore  les  ruines  des  anciens  murs 
et  des  tours  carrées  de  construction  maures- 
que. Jacques  1"  l'ayant  prise  sur  les  Maures 
en  ia33,  la  détruisit,  et  en  ordonna  la  re- 
construction dans  la  plaine  où  elle  est  ac- 
tuellement. Elle  a  a  faubourgs.  Plusieurs  de 
ses  rues  sont  droites  et  larges;  ses  maisons 
sont  bien  bâties  et  d'une  apparence  agréa- 
ble. Elle  a  a  grandes  places  carrées  ;  l'une 
est  embellie  par  les  deux  façades  de  l'hô- 
tel-de-ville  et  de  l'église  principale,  et  l'au- 
tre est  plantée  de  plusieurs  allées  d'arbres. 
Quelques  édifices  méritent  d'être  remar- 
qué» ,  entre  autres  une  tour  de  a6o  pieds 
de  hauteur  sur  116  de  circonférence.  On 
y  compte  3  églises  paroissiales ,  5  cou- 
vens  et  a  hôpitaux.  11  y  a  des  fabriques  de 
toiles  a  voiles  et  d'agrès  de  navires.  1 1,000 
hab. 

CASTELLONE,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  delà  Terre-de- Labour ,  distr.,  cant. 
et  a  1  I.  i/a  N.  E.  de  Gaëte,  et  à  i4  1.  i/a 
N.  O.  de  Casertc  ,  sur  l'anc.  voie  Appienne, 
au  bord  du  golfe  de  Gaëte.  liai  église  et  a 
couvens.  a,843  hab.  On  voit  tout  près  de  ce 
bourg  la  tour  dite  de  Cicëron ,  qui  était  pro- 
bablement le  tombeau  que  son  fils  lui  éleva 
au  lieu  mèmeoùilfut  tué.  L'an  663,  il  s'y  livra 
une  bataille  entre  l'empereur  Constant  net 
Grimoald,  roi  des  Lombards,  dans  laquelle 
le  premier  fut  défait. 

CASTELLONE,  village  du  roy.  de  Na- 
ples ,  prov.  de  la  Terre-de- Labour,  distr.  et 
à  9I.  N.O.  de  Piedimonte,  et  a  4  1.  N.N.E. 
de  Venafro  ;  chef  -  lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
droite  et  près  des  sources  du  Volturno.433 
ha  h. 

CASTELLO-NOVO,  bourg  du  PortngaL 
prov.  de  Beira,  comarca  et  à  61.  1/4  N.N.E. 
de  Castello-Branco.Ony  voit  les  ruines  d'un 
château  fort.  5oo  hab. 

CASTELLO  REALE,  ville  de  l'empire 
de  Maroc,  l'oy.  Mazacah. 

CASTELLO-RODRIGO,  bourg  du  Por- 
tugal, prov.  de  Beira,  comarca  de  Trancoso, 
a  4L  1/1  N.N.E.  de  Pinbcl.llest  entouré  de 
murailles llanquëes de  tours,  et  défendu  par 
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une  citadelle.  Il  renferme  i  château,!  église 
paroissiale  ,  et  i  hospice.  4oo  hab. 

CASTELLOTE,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  |31.  S.  E.  de  Saragosse  (Aragon) ,  sur 
la  rive  gauche  du  Guadalope. 

CASTELLOUBON,valléedeFrance,dép. 
des  Hautes  -  Pyrénées,  arrond.  d'Argelès, 
cant.  de  Lourdes.  Elle  prend  son  nom  d'un 
château  situé  sur  une  hauteur  près  du  village 
de  Col-Doussan.  Cette  vallée  étroite  et  aride 
n'oOre  aucune  perspective  agréable  :  denom- 
breux  éboulemens  en  ont  comblé  le  fond. 
Elle  est  traversée  dans  toute  son  étendue  par 
le  Louey  et  par  le  Nos,  torrensqni  prennent 
leur  source  au  pic  de  Montaigu,  le  plus  élevé 
du  chaînon  qui  sépare  cette  vallée  de  celle 
de  Barrèges.  11  y  a  plusieurs  sources  miné- 
rales ,  «ans  établissemens  de  bains.  On 
trouve  de  belles  ardoises  blanchâtres  d'une 
bonne  qualité  à  l'entrée  de  cette  vallée.  Il 
y  a  16  villages. 

CASTELLUCCHIO,  village  du  roy. Lom- 
bard-Vénitien ,  prov.  et  à  a  I.  i/a  O.S.O.  de 
Mantoue  ,  distr.  et  à  a  I.  1/4  N.  E.  de  Mar- 
caria ,  sur  l'Osone.  a,ooo  hab. 

CASTELLUCCIA,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  la  Principauté -Citérieurc  , 
distr.  et  à  4  h  >/a  S.  S.  E.  de  Campagna, 
et  à  y  1.  i/a  S.  E.  deSalerne,  cant.  de  Rocca- 
delP  Aspro,  sur  une  haute  colline  ,  et  a  i/3 
de  1.  E.  du  Calorc ,  sur  lequel  on  remarque 
un  beau  pont  en  pierre  d'une  hauteur  et 
d'une  hardiesse  extraordinaires. Ce  bourg  a 
a  belles  églises  et  5  couvens.  a, 000  hab. 

CASTELLUCCIA-D1  VALMAGGIORE, 
bourg  duroy.  de  Naples  ,  prov.  de  Capita- 
nate,  distr.  et  à  3  1.  i/a  N.  O.  de  Bovino  , 
cant.  deCastel-Franco,  sur  le  Celone.  1,600 
hab. 

CASTELLUCCIO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples ,  prov.  de  Sannio  ,  distr.  et  à  3  I.  1/3  O. 
de  Larino,  cant.  et  à  1 l.N.  de  Civita-Campo- 
tnarano.  lia  1  collégiale,  1  hôpital, et  a  mai- 
sons de  charité.  a,3oo  hab. 

CASTELLUCCIO,  bourg  du  roy.de  Na- 
ples, prov.  de  la  Terre-de- Labour  ,  distr.  , 
cant.  et  à  a  I.  1/4  S.  O.  de  Sora  ,  sur  une  col- 
line agréable.  Il  s'y  tient  1  foire  le  3«  di- 
manche de  juillet.  1,000  hab. 

CASTELLUCCIO  1NFERI0RE,  bourg 
du  roy.  de  Naples,  prov.  de  Basilicate,  distr. 
et  a  5  1.  i/3  S.E.  de  Lagonegro  ,  et  à  1 7 1.  S. 
de  Potenza,  cant.  de  Rotonda,  dans  une 
plaine.  a,38o  hab. 
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CASTELLUCCIO  SUPERIORE,  bourg 
du  roy.  de  Naples,  prov.  de  Basilicate,  distr. 
et  à  5  1.  S.  E.  de  Lagonegro,  cant.  de  Ro- 
tonda, près  et  au  N.  O.  de  Castelluccin-In- 
feriore.  Il  s'y  tient  1  foire  de  3  jours  le  4*  di- 
manche d'août,  a, 000  hab. 

C  ASTEL-M  ADAM  A ,  bourg  des  États  de 
l'Église,  comarca  et  à  7  1.  i/i  E.  N.  E.  de 
Rome ,  et  a  1  1. 1/4  E.  N.  E.  de  Tivoli,  prés 
de  la  rive  gauche  du  Teverone. 

CASTEL-MAYRAN,  village  de  France, 
dép.  de  Tarn-et  Garonne,  arrond.  et  a  1  I. 
i/iO.  de  Castel-Sarrasin,  cant.  et  à  1  1.  S. 
de  Saint-Nicolas  de  la-Grave.  1,01 5  hab. 

CASTELMORON,  bourg  de  Ffance, 
dép.  de  Lot-et-Garonne,  arrond.  et  a  6  1.  i/a 
S.  E.  de  Marmande;  chef-lieu  de  cant.,  sur 
la  rive  droite  du  Lot.  ?,»fohab. 

CASTELMORON-D'ALBRET,  ville  de 
France,  dép.  de  la  Gironde,  arrond.  et  à  a  I. 
i/a  N.  de  La  Réole,  et  à  10 1.  i/a  E.  S.  E. 
de  Bordeaux  ,  cant.  de  Montségur.  1,800 
hab. 

CASTEL-MUSCHIO,  bourg  d'Illyrie  , 
dans  l'île  de  Veglia ,  gouv.  de  Trieste,  cercle 
et  à  7  1.  S.  S.  E.  de  Fiume.  liai  port  peu 
sûr  et  1  abbaye.  1,000  hab. 

C ASTELN AU  BARBA RENS,  bourg  de 
France,  dép.  du  Gers ,  arrond.  et  à  3  I.  i/4 
S.  E.  d'Auch,  cant.  et  à  1  I.  i/a  N.  O.  de 
Saramon,  sur  la  rive  droite  du  Ratz.  807 
hab. 

CASTELN AUDARY  ,  ville  de  France, 
dép.  de  l'Aude  ,  chef-lieu  d'arrondissement 
et  de  cant.,  a  7  I.  i/a  O.  N.  O.  de  Car- 
cassonne  ,  dans  une  position  élevée,  près 
du  canal  de  Languedoc.  Lat.  N.  {3°  19'  4'- 
Long.  O.  o*  if  39r.  Siège  d'i  tribunal  de 
ir»  instance  et  d'i  de  commerce.  Elle  a  s 
églises ,  dont  une  paroissiale  considérée 
comme  la  plus  belle  de  tout  le  dép.  ;  1  hô- 
pital ,  1  bureau  de  bienfaisance ,  1  collège 
communal,  1  société  d'agriculture,  et  une 
bourse  de  commerce. On  y  remarque  l'hôtel- 
de  ville  et  le  grand  bassin  du  canal,  quisert 
de  port,  et  qui  est  entouré  de  quais,  de  maga- 
sins pour  le»  bois  destinés  aux  réparations 
du  canal ,  et  de  chantiers  pour  la  construc- 
tion et  le  radoub  des  barques  qui  y  naviguent. 
La  promenade  publique  domine  le  bassin 
et  offre  une  belle  vue  qui  s'étend  jusqu'aux 
Pyrénées.  Castelnaudary  possède  des  manu- 
factures de  soieries  et  de  draps ,  des  filatures 
de  eoton ,  des  imprimeries  sur  toile  et  des 
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tannerie*.  Son  commerce  consiste  en  blé  et 
en  produits  de  ses  rubriques.  1 1  s'r  tient  4  foi- 
res par  an  :  celles  du  -  janvieret  du  lundi  de 
la  Quasimodo  durent  a  jours  chacune;  les 
autres,  le  lundi  avant  la  Madeleine  et  le  i" 
novembre  ,  ne  durent  qu'un  jour.  9,36o  hab. 
La  plaine  de  Lauragais,  qui  l'environne,  est 
la  plus  fertile  de  tout  le  dép.  Les  maisons 
de  campagne  et  les  jardins  y  sont  des  plus 
agréables. 

Castclnaudary  parait  être  la  Sottomago 
détruite  par  Ira  Coths,et  reconstruite  sous 
le  nom  de  Castrum  iïovum  Arianorum  : 
c'est  de  la  que  dérive  son  nom  actuel. Cette 
ville  devint  le  chef-lieu  du  comté  de  Laura- 
gais, fut  fortifiée  et  soutint  plusieurs  sièges. 
Se* fortifications  furent  plusieurs  fois  rasées 
et  toujours  reconstruites.  Le  comte  de  Tou- 
louse, en  faisant  la  paix  avec  S1.  Louis ,  en 
1229,  se  soumit  à  faire  démolir  les  murs  de 
Castclnaudary.  En  i555,  le  prince  de  Galles 
la  prit  et  la  brûla.  En  i366 ,  elle  fut  rebâtie 
et  augmentée.  C'est  sous  1»  >s  murs  de  Castel- 
naudary  que  livra  ,  en  i63a,  le  fameux 
combat  entre  les  troupes  de  Louis  lut,  com- 
mandées par  le  maréchal  Scbomberg ,  et 
les  troupes  de  Gaston  d'Orléans,  comman- 
dées par  le  duc  de  Montmorency  :  ce  dernier 
y  fut  fait  prisonnier,  et  fat  décapité  a  Tou- 
louse dans  la  même  année. 

L'arrond.  de  Castclnaudary  comprend  74 
communes  et  se  divise  en  5  cantons  :  Bel- 
pech,  Castclnaudary  N.  et  S.,  Fanjeaux,  et 
Salles. 

CASTELNAU  DE  BONN AFOUX, bourg 
de  France ,  dép.  du  Tarn  ,  arrond. ,  cant. 
et  à  1  1. 0.  d'Alby,  à  quelque  distance  de  la 
rive  dtoite  du  Tarn.  Il  est  en  amphithéâtre 
et  dominé  par  un  château  bâti  par  Sicard 
d'Alaman.  i,63a  hab. 

CASTELNAU  DE  DURBAN ,  village  de 
France  ,  dép.  de  l'Ariége ,  arrond., cant.  et 
à  3  1.  i/2  E.  de  S1.  Girons,  et  à  5  1.  O.  de 
Foix.  11  y  a  1  forge.  1,159  hab. 

CASTELNAU  -  DE-GRATTECAMBE, 
bourg  de  France,  dép.  de  Lot-et-Garonne, 
arrond.  et  i  a  1.  i/3  N.  N.  O.  de  Villeneuve- 
d'Agen,  cant.  de  Cancon. 

CASTELNAU  -  DE  -  LÉV1 ,  bourg  de 
France.  Voy.  C  astbljiau-dk-Bosr*  roux» 

CASTELNAU-DE-MAGNOAC  ,  ville  de 
France,  dép.  des  Hautes- Pyrénées ,  arrond. 
et  à  81.  5/4  N.  E.de  Baguères,  et  à  81.  E.de 
Tarbes  ;  cbef-lieu  de  cant.,  entre  le  Gers  et 
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la  Gèze,  sur  la  montagne  qui  borde  à  l'O. 
le  vallon  qui  portait  autrefois  le  nom  de  Ma- 
gnoac.  Il  y  a  des  fabriques  de  lainages  et  de 
bougies,  et  des  blanchisseries  de  cire.  11  s'y 
fait  un  assez  grand  commerce.  11  s'y  tient  4 
foires  par  an ,  les  1  a  mars ,  6  mai ,  1 7  juillet, 
et  i5  décembre.  I,aa3  bab.  C'était  le  chef- 
lieu  des  Quatre-Vallées ,  petit  pays  qui  fai- 
sait partie  de  la  Gascogne. 
CASTELNAUDE-MÉDOC,  Noviomacis, 
ville  de  France  ,  dep.  de  la  Gironde,  arrond. 
et  à  6  I.  M.  O.  de  Bordeaux;  chef  -  lieu  de 
cant.  1,008  hab. 

CASTELNAU-DE-MENDAILLES,  vU- 
lagede  France  ,  dép.  de  l'Aveyron,  arrond., 
cant.  et  à  a  1.  1/4  E.  d'Espalion.  1,069  hab. 

CASTELNAU  DE  MONTMI RAIL, ville 
de  France,  dép.  du  Tarn  ,  arrond. et  à  s  I. 
i/4  N.O.  de  GaUIac ,  et  à  5  1.  3/4  O.  d'Alby; 
chef-lieu  de  cant. ,  à  quelque  distance  de  la 
rive  gauche  de  la  Verre.  a,5oo  bab.  Son  ter- 
ritoire est  fertile  en  grains  et  en  fruits,  et 
renferme  une  carrière  de  marbre  commun. 

Castelnau-de-Montmirail  était  un  château 
considérable  dans  le  Mil*  siècle.  En  i6aa, 
Louis  xiii  venant  de  soumettre  les  villes  de 
Negrepclisse  et  de  S1.  Antonin  s'y  arrêta 
quelques  jours. 

CASTELNAU  DE  MONTRAT1ER,  ville 
de  France ,  dép.  du  Lot ,  arrood.  et  à  4  L  */3 
S.  S.  O.  de  Cahors  ;  cbef-lieu  de  cant.,  près 
de  la  route  de  Paris  4  Toulouse.  4,271  hab. 

CASTELNAU -DE- RIVIÈRE-BASSE, 
ville  de  France,  dép.  des  Hautes-Pyrénées, 
arrond.  et  à  9  1.  N.  de  Tarbes;  cbef-lieu 
de  cant.,  sur  la  rive  gauche  du  Louet ,  et  à 
quelque  distance  de  la  rive  gauche  de  l'A- 
dour,  sur  un  plateau  assez  étendu  qui  do- 
mine la  plaine,  et  d'où  l'on  jouit  d'une 
superbe  perspective.  Elle  a  1  église  parois- 
siale qui  forme  un  des  angles  d'une  assez 
belle  place  publique,  et  1  halle.  Il  s'y  tient 
des  foires  les  17  juin,  a5  août,  et  17  novem- 
bre. i,3oo  hab. 

CASTELNAU-DE  STREFOND,  bourg 
de  France ,  dép.  de  la  Haute-Garonne,  an. 
et  à  4  1.  3/4  N.  N.  O.  de  Toulouse  ,  c  ent,  de 
Fronton ,  et  à  1  1.  1/4  E.  N.  E.  de  Grenade. 
i,5oo  hab. 

CASTELN  AU-LE  CRÈS,  village  de  Fran- 
ce,  dép.  de  l'Hérault,  arrond.,  cant.  et  à  i/a  1. 
N.  E.  de  Montpellier,  sur  la  rive  gauche  du 
Lès.  Il  y  a  un  magasin  à  poudre.  45o  hab. 
CASTELNAU  -  PEYRALÈS,  village  de 
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France,  dép.  de  l'Aveyron  ,arrond.et  «61. 
S.O.de  Rhodes,  cant.  et  à  a/3  de  L  N  .0.  de 
Sauveterre.  1,197  bab. 

CASTELNAU-SL'R-GUPIE,  bourg  de 
France,  dép.  de  Lot-et-Garonne,  arrond. 
et  à  1  1.  a/3  N.  de  Marmande,  cant.  de  Sei- 
ches. 85 1  hab. 

CASTEL-NOUVEL,  village  de  France, 
dép.  delà  Lozère  ,  arrond. ,  cant.  et  â  il. 
fi.  de  Mende.  On  y  fabrique  de»  serge»  et 
des  cadis.  585  hab. 

CASTELÎSOVETO  ,  village  des  États- 
Sardes,  div.  de  Novare ,  prov.  de  Lomellina, 
mand.  et  à  a  I.  N.  de  Candia ,  et  à  a  I.  O.  de 
Mortara.  i,446hab. 

CASTELNOVO,  village  du  roy.  Lom- 
bard Véuilien  ,  prov.  et  à  4  1.  O.  de  Vérone , 
distr.  et  à  a  I.  1 /a  S.  S.  E.  de  Bardolino ,  à 
1  L  8.  E.  du  lac  de  Garda ,  sur  une  hauteur 
baignée  parle  Tionello.  i,aa4  hab. 

CASTELNOVO  ,  bourg  du  duché  de  Mo- 
dène ,  distr.,  cant.  et  à  a  1.  i/a  S.  S.  E.  de 
Modène.  Il  s'y  tient  une  foire  de  8  jours  le 
dernier  dimanche  de  juillet.  i,4oo  hab.  On 
cultive  beaucoup  de  riz  sur  son  territoire. 

CASTELNOVO  ,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  la  Terre-de  Labour,  distr.  et 
à  5  1.  R.  E.  de  Gaëte,  cant.  et  à  il.  i/3  E. 
S.  E.  de  Rocca-Gugliclma.  Il  s'y  lient  une 
foire  le  18  août.  4oo  h#b. 

CASTELNOVO,  bourg  de  Sicile,  prov. 
de  Messine ,  distr.  et  à  4 1. 0.  de  Castroreale, 
et  à  1  I.  i/4  S.  de  la  mer,  près  de  la  rive 
droite  de  la  S««.  Maria-dcl-Piano.3,a3a  hab. 

CASTELNOVO- D'ASTI  ,  bourg  des 
États-Sardes,  div.  d'Alexandrie,  prov.  et  à 
6  l.  N.  O.  d'Asti,  et  à  4  h  >/3  E.  de  Turin; 
cbef-licu  de  mand.  11  y  a  des  fours  à  plâtre  , 
et  il  s'y  tient  a  foires  par  an.  a,5oo  hab. 

CASTELNOVO-DE-MONTl ,  bourg  du 
duebé  de  Modène,  distr.  et  à  7 1. 1/3  S.  S.  O. 
de  Regglo;  chef- lieu  de  cant.  11  s'y  tient 
une  foire  le  ag  septembre.  i,aoo  hab. 
CASTELNOVO -DI -G ARF AON AN A  , 

viUe  du  duebé  et  à  i5  1.  i/a  S.  O.  de  Mo- 
dène ;  chef  lieu  du  distr.  deGarfagnana,  sur 
la  rive  droite  du  Serchio.  Elle  a  des  usines 
à  hauts  fourneau».  3,700  hab. 

CASTELNOVO-DI-SOTTO,  bourg  du 
duché  de  Modène ,  distr.  et  à  3  I.  i/a  N.  O. 
de  Reggio,  cant.  de  Brescello ,  sur  le  canal 
de  son  nom.  Il  s'y  tient  1  marché  tons  les 
mardis,  et  des  foires  le  i3  juin  et  le  a8  août. 
1,900  bab. 


C  A  S  T  579 
CASTELNOVO  DI-VAL-D1-CEC1N A  , 
bourg  du  grand -duché  de  Toscane,  prov. 
de  Pise  ,  vicariat  et  â  4  I-  >/i  8.  de  Volleira  , 
sur  une  montagne.  Il  y  a  des  eaux  thermale 
connues  sous  le  nom  de  Fumachi-di-Castel- 
novo. 

CASTELNOVO-SCRIVIA  ,  ville  des 
États  Sardes,  div.  et  à  4  1.  i/a  E.  N.  E.  d'A- 
lexandrie ,  prov.  et  à  a  1.  i/4  N.  de  Tortone  , 
près  de  la  rive  droite  de  la  Scrivia;  chef- 
lieu  de  mand.  Il  y  a  1  vieux  château ,  4  égli- 
ses, 5  couvens,  et  1  hôpital.  5,4» 4  'iab. 

CASTELNOVO  VAL  T1D0NE,  bourg 
du  duché  de  Parme ,  distr.  et  à  4  1.  i/-»  S.O. 
de  Plaisance.  Il  est  bien  bâti.  i,5oohab. 

CASTELNUOVO,  ville  de  Dalmatie  , 
cercle  et  à  4  1.  i/a  O.  de  Cattaro.  Lat.  N. 
4a°  4a'.  Long.  E.  160  |S'.  Sur  le  golfe  de 
même  nom  ,  et  sur  le  penchant  d'une  mon- 
tagne. Elle  est  IbrtiGee.  La  partie  haute  est 
occupée  par  la  citadelle  deCastel-di-Tena , 
qui  domine  entièrement  la  ville, et  dont  les 
fortifications  sont  mal  entretenues.  11  y  a 
sur  le  rivage  la  citadelle  de  Caste!  di-M are  ; 
c'est  le  meilleur  des  ouvrages  de  défense  de 
Caatelnuovo.  Sur  une  hauteur,  â  environ 
a3o  toises  de  CastcLdi-Terra ,  il  y  a  le  fort 
de  Fortexza-Spagnuola,  qui  fut  bâti  par  les 
Espagnols,  lorsque,  étant  alliés  des  Véni- 
tiens, ils  se  rendirent  maîtres  de  Ca*t«-lnuovo 
en  153g;  il  commande  les  environs,  et  sur- 
tout le  faubourg  du  côté  de  Raguse.  La  ville 
est  peu  considérable.  11  y  a  1  cathédrale  pour 
les  catholiques,  1  église  grecque,  et  1  cou- 
vent de  capucins.  Le  nouveau  lazaret ,  très- 
bien  bâti ,  n'est  pas  très  éloigné  de  la  ville  ; 
l'ancien,  situé  sur  le  côté  opposé,  tombe 
en  ruine.  Castelnuovo  est  peu  commerçant. 
On  y  compte  environ  4«o  h»b-»  non  coul" 
pris  ceux  des  faubourgs  ;  ils  sont  en  grande 
partie  de  la  religion  grecque. 

C  ASTEL  NLOVO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
plcs,  prov.  de  l'Abruzxe-Citérieure ,  distr. 
et  â  1  I.  S.  S.  O.  de  Lanciano  ,  et  â  5  I.  S.  E. 
de  Chieti,  cant.  d'Orsogna.  3,4»o  hab. 

CASTELNUOVO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
plcs,  prov.  de  Capilanate,  distr.  et  k  S  I. 

8.  O.  de  S.  Scvero, et  à  8  1.  i/a  O.  >.  O. 
de  Foggia;  chef- lieu  de  cant.,  sur  une  pe- 
tite colline.  11  y  a  3  églises,  1  hôpital,  et 
1  mai*o*de  charité.  11  s'y  tient  une  foire  le 
i5  septembre.  a,34o  hab. 

CASTELNLOVObOCCA -D'ADDA,  vil- 
lage du  roy.  Lombard -Vénitien,  prov.  de 
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Lodi  et  Ci  ma  ,  distr.  et  à  5  1.  t  ;  S.  E.  de 
Codogno,  et  à  81.  S.  E.  de  Lodi,  près  du 
confluent  du  Pô  et  de  PAdda.  i,6i5  hab. 

CASTELNUOVODICEVA,  bourg  des 
États-Sardes ,  dir.  de  Coni,  prov.  et  à  5  I. 
E.  8.  E.  de  Mondovi,  et  à  I  I.  S/4  E.  de 
Ceva,  mand.  d<*  Priero.  a,5oo  hab. 

C ASTELORIZO ,  lie  de  la  Méditerranée. 
Voy.  C  astbl-Rosso. 

CAS!  EL  PAG  A  NO,  bourg  du  roy.  de 
Naples  ,  prov.  de  S  an  n  in  ,  distr.  et  à  4  1.  i  /a 
S.  E.  de  Campobasso,  cant.  de  S**.  Croce- 
di-Morcone.  2,000  hab. 

CASTEL -PETROSO,  bourg  du  roy.  de 
Naples ,  prov.  de  Sannio ,  distr.  et  à  a  I.  5/4 
S.  E.  d'Isernia ,  et  a  6  1.  O.  de  Campobasso, 
cant.  deCarpinone.  1,900  hab. 

CASTELPLANIO,  villas  des  États  de 
l'Église,  délégation  et  à  8  I.  1/4  O.  S.  O. 
d'Ancône,  et  *  3  1.  1/4  O.  S.  O.  d'Iesi.  H 
s'y  tient  1  foire  le  28 août,  et  1  marché  tous 
les  jeudis,  depuis  le  i5  novembre  jusqu'à 
la  fin  du  carnaval. 

CASTEL-PONZONE,  village  du  roy. 
Lombard-Vénitien  ,  prov.  et  à  5  I.  i/a  E.  de 
Crémone,  distr.  et  à  a  I.  1/4  N.  O.  de  Ca- 
sai M aggiore.  II  y  a  un  château  environné 
de  fossés.  Il  fournit  aux  communes  voisines 
des  draps ,  n:ercerics,  quincailleries  ,  toiles, 
cuirs,  cordages,  eaux -de -vie,  liqueurs,  et 
soies  filées.  11  s'y  tient  un  marché  le  jeudi. 
855  hab. 

CASTELPOTO,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples ,  prov.  de  la  Principauté-Ultérieure  , 
distr.  et  à  6  I.  i/4  N.  N.  O.  d'Avellino,  et  à 
1  I.  i/3  O.  de  Bénévent,  cant.  de  Vitolano, 
sur  un»'  colline  et  près  du  Calore.  t,a?o  hab. 

CASTEL-RODRIGO,  bourg  du  Portu- 
gal, l'oy.  Castbllo  Rodbico. 

CA8TEL-ROSSO  ou  CASTELOR1ZO, 
Cistur*!,  île  de  la  Turquie  d'Asie,  dans  la 
Méditerranée,  sur  la  côte  de  l'Anatolic, 
sandjak  de  Mentechéh.  Lat.  N.  36*  8'  35'. 
Long.  E.  ij°  17'  i3*.  Elle  forme  le  côté  oc- 
rid.  d'un  golfe  rempli  d'îlots  et  d  ecueils. 
Elle  a  environ  a/3  de  1.  de  long;  son  plus 
haut  point  est  élevé  de  1 54  toises  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer.  Elle  est  rocailleuse.  Il 
n'y  croît  que  des  figuiers  et  des  oliviers.  On 
y  voit  des  restes  d'édifices  antiques  de  con- 
struction grecque,  et  la  ville  de  mfcne  nom 
est  sur  la  côte  orientale,  à  6  I.  S.  E.  de  Pa- 
tara,  et  à  ;5  1.  S.  E.  de  Srnyrnc.  Cette  ville 
n'est  remarquable  que  par  sou  port  qui  est 


petit ,  mais  sûr  et  assez  profond  pour  rece- 
voir des  navires  marchands  de  toutes  gran- 
deurs. On  y  fait  un  commerce  assez  impor- 
tant, avec  l'Egypte  et  Rhodes,  en  bois,  char- 
bon ,  blé ,  etc.  Lu  ville  est  principalement 
habitée  par  des  Grecs. 

CASTELS,  village  de  France,  dép.  du 
Gers,  arrond.  et  à  10  1.  O.  S.  O.  deCondom, 
cant.  et  à  a  1.  i/a  S.  O.  de  Cazaubon  ,  sur  la 
rive  droite  du  Midou.  1,160  hab. 

CASTELS,  village  de  France,  dep.  de 
Tarn  et  Garonne,  arrond.  et  à  3  l.  3/4  O.  de 
Moissac,  cant.  et  à  3/4  de  I.  N.  de  Valence. 
1,068  hab. 

CASTELS,  juridiction  de  Suisse,  cant. 
des  Grisons,  ligue  des  Dix-Juridictions  ;  elle 
est  formée  d'une  partie  du  Prettigau  ,  et  est 
traversée  parle  Lanquart.  Elle  tire  son  nom 
d'un  ancien  château  ,  résidence  des  prévôts 
autrichiens,  que  les  habitans  ont  détruit  en 
i65a  ,  trois  ans  après  avoir  acheté  leur  fran- 
chise. a,3i4  hab. 

CASTELS,  bourg  de  Suisse.  Voy.  Chà- 
tbl-Saijit  Dbkis. 

CASTEL  S AGR AT,  ville  de  France,  dép. 
de  Tarn  et  Garonne,  arrond.  et  à  5  I.  N.O. 
de  Moissac,  et  à  8  1.  1/4  O.  N.  O.  de  Mont- 
auban ,  cant.  de  Valence.  11  s'y  tient  des 
foires  les  18  janvier,  6  février,  10  mars,  i*f 
et  a8  avril ,  27  mai,  a^»  juin  ,  5  août ,  i5  sep- 
tembre, 16  octobre,  5  et  a5  novembre,  et  10 
décembre.  1 ,4 00  hab. 

CASTEL-SAN  -  GIORGIO,  bourg  des 
États  de  l'Église,  légation  et  à  3  1.  5/1  N. 
de  Bologne.  i,5oo  hab. 

CASTEL  SA.VGIOVANI ,  bourg  du  du- 
ché de  Parme,  distr.  et  à  4  I.  i/a  O.  de  Plai- 
sance ;  chef-lieu  de  cant.,  au  pied  d'une  col- 
line, a, 000  hab. 

CASTEL  SAN  LORENZO,bourgdu roy. 
de  Naples,prov.de  la  Principauté  Citérieure, 
distr.  et  à  6  1.  i/a  S.  S.  E.  de  Campagna, 
et  à  al.  1/4  E.  de  Capaccio,  cant.  de  Rocca- 
dell'  Aspro.  a,5oo  hab. 

CASTEL  SAN  PIETRO,  bourg  des  États 
de  l'Église,  légation  et  à  4  I.  5/4  S.  E.  de 
Bologne,  et  à  a  1.  i/a  N.O.  d'Imola,  près 
de  la  rive  gauche  du  Silaro.  5, 100  hab. 

CASTEL-SARACENO ,  bourg  du  roy. 
de  Naples,  prov.  de  Uasilicate,  distr.  et  à 
4  I.  5/4 E.  N.  E.  de  Lagonegro,  et  à  11  I.  i/a 
S.  de  Potenza,  cant.  de  Latronico.  Il  s'y 
tient  1  foire  de  4  jours  le  a  juin.  5,aoo  hab. 

CASTEL  SARDO  %  ville  forte  et  port  de 


Digitized  by  Google 


C  A  S  T 

mer  de  111e  de  Sardaigne ,  sur  la  côte  sept, 
de  la  division  de  Sassari ,  à  7  l.  N.  E.  de  Sas- 
sari  ,  sur  le  sommet  d'un  rocher  esrarpé 
et  presqu'tsolé ,  à  5a  toises  au-dessus  de  la 
mer.  Lat.  N.  4o°  .>4'  5f.  Long.  E.  6°  aa' 
39*.  L'évèquc  de  Civita  «t-Ampurias,  y 
réside  pendant  6  mois  de  l'année.  Elle  est 
entourée  de  vieilles  murailles  bastionnées; 
les  rues  en  sont  extrêmement  escarpées ,  et 
les  maison»  d.«nsunétat  misérable.  Elle  ren- 
ferme 1  cathédrale  et  1  couvent.  Il  v  a  1 
fontaine  hors  delà  ville.  Le  port  est  défendu 
par  un  fortin*  1,9(1.)  hab.  Les  environs  sont 
fertiles  en  blé  et  en  vin.  Cette  ville  a  été 
bâtie  en  laoo  par  les  Génois,  qui  la  nom- 
mèrent Casti  l  Genovese  ;  elle  prit  ensuite 
le  nom  de  Castel-Aragonese ,  qu'elle  a  con- 
servé jusqu'en  1767- 

CASTE  L-SARRASIN,  ville  de  France, 
dép.  de  Tarn-et-Garonnc  ,  chef-lieu  d'ar- 
rond.  et  de  cant.,  agréablement  située  dans 
une  plaine  fertile,  sur  la  rive  droite  de  la  Son- 
guine,  k  i/5  de  L  de  son  confluent  avec  la  Ga- 
ronne ,  et  â  i  I.  i/a  O.  de  Montauban.  Siège 
d'i  tribunal  de  1 Tt  instance  et  d'i  conser- 
vation des  hypothèques.  Elle  est  bien  bâtie, 
et  .1  des  fabriques  de  serges  et  d'autres  lai- 
nages, des  chapelleries  et  des  tanneries.  Il 
s'y  tient  des  foires  de  3  jours ,  les  5o  avril , 
79  août  et  4  novembre.  6,895  bah. 

Quelques  auteurs  prétendent  que  Gastcl- 
Sarrasin  existait  du  temps  de  l'invasion  des 
Maures  ;  mais  d'autres  pensent  avec  quel- 
que raison  qu'il  est  moins  ancien.  Il  Tut  sou- 
vent dévasté  lors  des  guerres  de  religion  ,  et 
la  grande  quantité  d'ossemens  et  d'armu- 
res trouvés  dans  les  champs  voisins  rappè- 
lent  le  souvenir  de  ces  désastres. 

L'arrondissement  de  Castcl  Sarrasin  se 
divise  en  7  cantons  :  Beaumont,  Castel- 
Sarrasin  ,  Grisolles,  Lavit -de- Lomagne  , 
Montech, Saint-Nicolas  de  la  Grave ,  et  Ver- 
dun-sur-Garonne. Il  renferme  85  communes 
et  70,4a9  hab. 

CASTEL-SELINA  ,  ville  de  l'Ile  de  Can- 
die. Voy.  Sklina. 

CASTELS-EN  DOHTHK  ,  village  de 
France,  dép.  de  la  Gironde,  arrond.  et  à  5  1. 
i/a  N.  de  Bazas,  cant.  et  à  1  1.  a/3  E.  de 
Langon,  sur  la  rive  gauche  de  la  Garonne. 
1,00a  hab. 

CASTEL-SEPRIO  ,  Imubiuv,  village 
du  roy.  Lombard-Vénitien,  pmv.  et  »  4 
i/3  S.  O.  de  Corne,  diMr.  et  a  1  I.  ,\.  O.  de 
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Tradate,  sur  la  rive  droite  de  l'Olona.  Il 
renferme  des  monumens  de  la  plus  haute 
antiquité.  a5o  hab. 

CASTELSER  AS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  k  a  a  I.  S.  E.  de  Saragosse  (  Aragon  ) ,  et  k 
1  1.  i/3  S.  dJAIcaniz,  près  du  confluent  du 
Mezqoin  et  du  Guadalope. 

CASTEL  TERMINI ,  Camiciau.c  Aqc*, 
bourg  de  Sicile,  prov.  et  à  6  1.  N.  de  Gir- 
genti,  distr.  et  à  5  1.  S.  E.  de  Bivona,  près 
de  la  rive  droite  du  Platani. 

CASTEL  TERSOL,  village  d'Espagne  , 
prov.  et  à  8  1.  N.  de  Barcelone  (Catalogne  ), 
et  a  7  I.  S.  S.  O.  de  Vich.  Le  17  mai  i8a3, 
les  Français  y  ont  battu  les  constitutionnels 
espagnols. 

C  ASTEL  TORNESE ,  fort  de  la  Turquie 
d'Europe ,  sur  le  cap  Tornese ,  et  sur  la 
côte  occid.  de  la  Morée,  sandjak  et  à  ai  1. 
î/a  N.  O.  de  Tripolitta ,  et  k  a  I.  i/a  O.  N. 
O.  de  Gastouni.  Lat.  ÏNT.  37°  53'  4o'.  Long. 
E.  18°  49'  5o\ 

CASTEL-VETERE,  Caclok  ou  Caolo- 
wia,  ville  du  royaume  de  IVaples,  prov. 
de  la  Calabre  Ultérieure  ir« ,  distr.  et  â  4  1. 
î/a  N.  E.  de  Gerace  ,  et  à  16  1.  5/4  N.  E.  de 
Reggio  ;  chef-lieu  de  cant. ,  entre  PAlaro  et 
l'Amusa,  à  a  I.  delà  mer  Ionienne.  Détruite 
en  partie  par  le  tremblement  de  terre  de 
»783 ,  elle  a  été  rebâtie  peu  de  temps  après 
sur  un  meilleur  plan.  Elle  a  5  églises  et  1 
château.  11  s'v  tient  une  foire  de  a  jours  le 
8  mai.  5,370  hab.  On  recueille  sur  son- ter- 
ritoire beaucoup  de  vin  et  de  soie. 

Cette  ville  occupe  l'emplacement  de  Cau- 
4onia,  bâtie  par  les  Achéens,  et  détruite  par 
Denys-le-Tyran  ,  qui  transporta  les  habitans 
en  Sicile. 

CASTEL-VETERE,  bourg  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  la  Principauté-Ultérieure, 
distr.  et  à  3  I.  5/i  O.  de  S.  Angelo-de'  Lom- 
bardi ,  cant.  et  â  i/a  L  N.  N.  O.  de  Monte- 
marano.  Il  s'y  tient  1  foire  de  5  jours  le  5* 
samedi  de  septembre.  1,878  hab. 

CASTEL  VETERE  >  bourg  du  roy.  de 
IVaples ,  prov.  de  Sannio ,  distr.  et  à  6  I.  1/4 
E.  S.  E.  de  Campobasso,  cant.  et  à  1  1.  i/4 
Y  Y  O.  de  Baselice.  Il  y  a  1  collégiale,  1 
mont  de-piété,  et  1  hôpital.  2,700 hab. 

CASTEL-VETRANO  ,  ville  de  Sicile, 
prov.  et  à  11  1.  S.  E.  de  Trapani,  distr.  et 
â4l>  E.  de  Mazzara  ;  chef-lieu  de  cant.  , 
sur  un  rocher,  â  a  I.  i/a  de  la  mer.  Cette 
ville  est  triste  et  d'un  aspect  misérable.  Elle 
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a  plusieurs  églises  et  convenu.  14,78a  hab. 
Les  environs  produisent  de  bon  vin. 

CASTEL-VETRO,  bourg  du  ducbé  de 
Modènc,  distr.  et  à  3  I.  i/a  S.  de  Mo- 
dène,  cant.  de  Sassuolo,  au  pied  d'une 
colline,  sur  la  rive  gauche  du  Guerro.  Il  y 
a  i  château.  Il  s'y  tient  i  foire  le  a8  octo- 
bre. i,5oo  hab. 

CASTIîNEDOLO,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien ,  prov. ,  distr.  et  à  a  I.  i/3  S. 
E.  de  Brescia.  Il  est  bien  bâti.  a,8oo  hab. 

C  ASTER  ,  bourg  des  États- Prussiens  , 
prov.  de  Clèves-Berg,  régence  et  à  6  I.  i/3 
O.  N.  0.  de  Cologne,  cercle  et  à  a  I.  N.  de 
Bergheini,  sur  la  rive  gauche  de  l'Erft.  II 
avait  des  fort i ficat ions  dont  on  ne  voit  plus 
que  les  ruines.  Il  y  a  des  brasseries,  des  dis- 
tilleries d'eau-de-vie  de  grains,  et  des  tan- 
neries. Il  s'y  tient  a  foires  par  an.  46a  hab. 

C  ASTER  A,  village  de  France,  dép.  de  la 
Haute-Garonne ,  arrond.  et  à  6  I.  O.  N.  O. 
de  Toulouse,  cant.  de  Cadours.  i,iaohab. 

CASTERA  LECTOUR01S  ,  ville  de 
France,  dép.  du  Gers,  arrond.,  cant.  et* 
I  1.  M.  de  Lectoure,  et  à  81.  i/4  N.  d'Auch, 
sur  la  rive  droite  du  Gers.  6oo  hab.  Il  y  a 
dans  les  environs  et  sur  la  route  d'Auch  à 
Condom  ,  des  eaux  minérales  très  fréquen- 
tées  qui  sortent  de  a  sources,  l'une  ferru- 
gineuse, l'autre  sulfureuse. 

C  ASTERLE,  village  des  Pays-Bas,  prov. 
et  à  8  1.  i/a  E.  d'Anvers ,  arrond.  et  à  a  1. 
i/a  S.  de  Turnhout,  cant.  d'Herenthals.  Il 
y  a  des  manufactures  de  draps,  i  fabrique 
de  dentelles ,  i  de  chapeaux ,  et  i  distille- 
rie. i,4ao  hab. 

CASTERTON  (GREAT),village d'Angle- 
terre, comté  de  Rutland  ,  east-hundred ,  à 
3/4  de  1.  N.  O.  de  Stamford.  On  croit  qu'il 
occupe  l'emplacement  d'une  station  ro- 
maine. 335  hab. 

CASTETS ,  bourg  de  France,  dép.  des 
Landes,  arrond.  et  à  5  1.  N.  N.  O.  de  Dax, 
et  à  u  1.  a/3  O.  de  Mont  de-Marsan  ;  cbef- 
lieu  de  cant.,  sur  la  route  de  Bayonne  à 
Bordeaux.  Il  y  a  des  forges.  i,o65  hab. 

CAST1FAO,  village  de  l'Ile  de  Corse, 
arrond.  et  à  5  1.  N.  de  Corte  ;  chef-lieu  du 
cant.  de  Caccia.  553  hab. 

CASTIGLIONE,  bourg  des  États  de  l'É- 
glise ,  délégation  et  k  5  1.  i/4  O.  N.  O.  de 
Péroosc,  sur  le  bord  occîd.  du  lac  de  ce 
nom. 

CASTIGLIONE,  bourgduroy.Lorobard- 
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Vénitien ,  prov.  de  Lodi  et  Grema,  distr.  et 
1 1 1.  i/a  N.  N.  E.  de  Casal-Pusterlengo,  et 
à  4  l.  S.  E.  de  Lodi ,  prés  de  la  rive  droite 
de  l'Adda.  a,345hab. 

CASTIGLIOKE,  petite  ville  du  duché 
de  Lucques,  distr.  et  a  5  1.  i/5  N.  N.  O.  de 
Borgo-a-Mozzano,  sur  un  contrefort  des 
Apennins,  prés  de  la  rive  droite  de  la  rivière 
de  son  nom. 

C  ASTIGLION'E,  bourg  du  roy.de  Naples, 
prov.  delaCalabre-Citét  ieure,  distr.  et  à  1 1. 
3/4  N.  N.  E.  de  Cosenza  , cant. de  Le  Rose. 
i,a5o  hab. 

CASTIGLIONE,  bourg  du  roy.de  Naples, 
prov.  de  la  Calabre-Ultérieure  n«  ,  distr.  et 
a  3  L  i/a  O.  N.  O.  de  Nicastro ,  cant.  et  à 
3  I.  S.  O.  de  Martorano,  près  de  l'Adriati- 
que, i  ,3oo  hab. 

CASTIGLIONE  ,  bourg  de  Sicile ,  prov., 
distr.  et  a  10  I.  i/4  N.  N.  E.  de  Catane ,  au 
pied  de  l'Etna,  et  près  de  laCantara.  i,8oo 
hab. 

C  ASTIGLI0NE-DE1-GATI ,  bourgdes 
États  de  l'Église ,  légation  et  k  9  1.  i/a  S. 
S.  O.  de  Bologne ,  sur  le  versant  sept,  des 
Apennins.  a,ooohab. 

CASTIGLIONE- DELLA  -PESCAJA  , 
bourg  du  grand-duché  de  Toscane  ,  prov.  et 
à  16  l.  S.  S.  O.  de  Sienne  ;  chef-lieu  de  po- 
desterie ,  sur  la  petite  langue  de  terre  qui 
sépare  le  lac  de  son  nom  de  la  Méditerranée. 
Il  est  renommé  pour  ses  salines. 

Le  lac  de  Castiglione  a  environ  3 1.  de  long 
sur  1  1.  de  large. 

CASTIGLIONE  DELLA  -  PESCARA, 
bourg  du  roy.  de  Naples,  prov.  de  l'Abrut- 
ie Ultérieure  1",  distr.,  cant.  et  à  5  I.  S.  de 
Civita-di-Penne.  Il  s'y  tient  1  foire  le  a6  mai. 
1 ,35o  hab.  A  très-peu  de  distance  de  ce  bourg 
est  l'église  de  l'abbaye  royale  de  S.Clemente- 
de-Casauria  ,  dont  l'architecture  est  très- 
belle  ,  et  dont  l'intérieur  est  richement  dé- 

CASTIGLIONE  -  DELLE  STIVIERE, 
ville  du  roy.  Lombard  Vénitien ,  prov.  et  à 
7  1.  i/a  N.  O.  de  Mantoue ,  et  à  6  1.  S.E. de 
Brescia  ;  chef  lieu  de  distr. ,  il  a  1.  S.  O.  du 
lac  de  Garda.  Lat.  N.  4a°45'58'.  Long.  E. 
8°  3a'.  Elle  renferme  3  églises  et  les  ruines 
d'un  château  détruit  par  les  Français  dans 
le  xvii'  siècle.  U  s'y  tient  des  foires  les  ai , 
ao,  et  3o  juin.  5,a8o  hab.  Les  Autrichiens 
prirent  la  ville  en  1701,  et  y  furent  battnspar 
les  Français  en  1706  et  le  aa  juin  i7Qj6.C'est 
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en  commémoration  de  cette  dernière  ba- 
taille que  le  maréchal  Augereati  reçut  dans 
la  suite  le  titre  de  duc  de  Castiglione. 

Le  disti .  de  Castiglione  renferme  5  com- 
munes et  1 a,55o  hab. 

CASTIGLIONE  D'ORCIA  ,  bourg  du 
grand-duché  de  Toscane,  prov.  de  Sienne, 
capitanatetà3  l.  i/a  S.  E.de  Mnntaleino, 
près  de  la  rive  gauche  de  l'Orcia.  liai  église 
et  i5o  maisons. 

CASTIGLIONE  FIORENTINOou  ARE- 
T1NO,  A  bru  n  m  FiDBiis,  bourg  du  grand- 
duebé  de  Toscane ,  prov.  et  à  19  1.  S.  E.  de 
Florence,  et  à  5  l.  i/a  S.  d'Arczzo  ;  chef- 
lieu  de  vicariat.  Il  renferme  1  collégiale  , 
1  collège  de  piaristes ,  et  1  hospice  d'orphe- 
lins. a,noo  hab. 

CAST1GLIOKE-MESSER  MARINO  , 
bourg;  du  roy.  de  Naples,  prov.  de  l'Abroz- 
xe  Citérieure,  distr.  et  à  8  I.  S.  O.  d'il  Vas- 
to;  chef-lieu  de  cant. ,  au  milieu  de  mon- 
tagnes. 11  y  a  5  églises  et  1  couvent.  a,88o 
hab. 

CASTIGLIONE-MESSER-R  AIMONDO, 
bourg  du  roy.  de  Naples,  prov.  de  l'Abruzze- 
Ultérieure  1",  distr.  et  à  5  I.  N.  O.  de  Ci- 
vita-di-Penne,  et  à  3  I.  i/3  8.  E.  de  Tera- 
010,  cant.  de  Bisenti.  a, 060  hab. 

CASTIGN ANO,  bourg  des  États  de  l'É- 
glise,  délégation  et  à  a  1.  1/4  N.  d'Ascoli.  Il 
s'y  tient  des  foires  le  1"  septembre  et  le  i5 
octobre. 

CAST1LRLANCO  ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  5  1.  i/a  N.  de  Séville. 

CASTIL-DE-CARRI AS,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  ctà  51.  î/aE.  N.  E.  de  Burgos, 
et  à  a  I.  S.  de  Briviesca. 

CAST1LDE-FALE,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  9 1.  S.  S.  E.  de  Léon ,  et  à  a  1.  1/4 
N.  de  Valperas. 

CASTILDE-LENCES,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  5  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Burgos, 
et  à  31.  3/4  N.O.  de  Briviesca. 

CASTI L-DELGADO ou  VILLA  Y  PUN, 
bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à  1  a  I.  1/4  O.S.O. 
de  Logrono  (Burgos) ,  et  a  a  I.  3/4  O.  S.  O. 
de  Sa nto  Domingo  delà  Calzada. 

CÀSTIL-DE  PEONES,bourg d'Espagne, 
prov.  et  a  5  I.  1  /a  N.  E.  de  Burgos ,  et  4  1  1. 
i/4  S.  S.  O.  de  Briviesca,  sur  la  rive  gau- 
che de  l'Oca. 

CAST1L  DE-VELA,  bourg  d'Espagne , 
prov.  et  à  9  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Valladolid 
(Léon) ,  et  à  3  1.  N.  de  Rioseco. 


CASTI  LFORTE,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  14  1.  E.S.E.  de  Guadalaxara  (Cuenca) , 
et  à  3  I.  3/4  N.  O.  de  Priego. 

CAST1LLE  (NOUVELLE),  Ctutiila  |sj 
Nueva ,  une  des  plus  grandies  prov.  de  l'Es- 
pagne, dont  elle  occupe  le  centre,  entre 
58'  i5'  et  4i°  ao'  de  lat.  N.,  et  entre  3*  ao' 
et  70  4o'  de  long.  O.;  bornée  au  N.  O.  et  au 
N.  par  la  Vieille-qastille  ;  au  N.  E.,  par  l'A- 
ragon  ;  à  l'E.,  par  le  roy.  de  Valence  ;  au  S. 
E.,  par  celui  de  Murcie;  au  S.,  par  l'Anda- 
lousie ;  et  à  l'O.,  par  t'Estremadure.  Sa  lon- 
gueur, de  l'E.  à  l'O.,  est  de  85 1.;  sa  moyenne 
largeur,  du  N.  au  S.,  de  80  1.;  et  sa  super- 
ficie d'environ  4,aoo  I.  C'est  une  des  plus 
élevées  de  l'Espagne.  Elle  offre  quelques 
vastes  plaines  ;  mais  elle  est ,  en  général , 
couverte  de  hautes  montagnes  qui  appar- 
tiennent à  quatre  chaînes  principales.  Celle 
du  N.  E.  s'élève  sous  les  noms  de  sierra  de 
Solario ,  de  sierra  de  Molina ,  et  de  sierra 
de  Albarracin; celle  du  N.,  sous  les  dénomi- 
nations particulières  de  sierra  de  Cuadar- 
rama,  de  sierra  de  Ayllon,  et  de  sierra  de 
Pela.  La  chaîne  qui  parcourt  le  centre 
compte  parmi  ses  chaînons  la  sierra  de  To- 
lède et  celle  de  Cuenca.  La  quatrième,  celle 
de  la  sierra  Morena ,  court  de  l'E.  a  l'O.  sur 
les  limites  mérid.  de  cette  contrée.  La  Nou- 
velle-Castille  forme  la  partie  supérieure  de 
3  bassins  généraux  :  celui  du  Tage,  auquel 
appartiennent  la  Tajuna  ,  le  llenares  ,  le 
Manzanares,  la  Guadarrama,  l'Alberche; 
celui  de  la  Guadiana ,  dont  font  partie  la 
Zancara ,  la  Giguela  ,  le  Bullaque,  l'Estena  , 
le  Guadarranque ,  le  Guadalopejo ,  le  Jaba- 
los,  et  l'Azuer;  enfin  celui  du  Jucar,  qui 
comprend  le  Gabriel.  Le  sol  de  la  Nouvelle- 
Castille ,  a  l'exception  de  quelques  parties 
montagneuses,  et  d'un  petit  nombre  de  por- 
tions isolées,  est  généralement  bon  et  fer- 
tile ;  il  y  a  même  des  plaines  et  de  grandes 
vallées  extrêmement  riches  en  toutes  sortes 
de  productions,  comme  aussi  des  terrains 
d'une  étendue  immense  qui,  bien  que  de 
nature  à  être  fertiles,  sont  totalement  aban- 
donnes et  incultes.  Ce  pays  a  l'inconvénient 
d'être  trop  découvert ,  et  par  conséquent 
exposé  aux  ardeurs  d'un  soleil  brûlant ,  et  à 
l'impétuosité  des  vents,  qui,  en  été  dessè- 
chent les  terres,  et  en  hiver  causent  des  froids 
assez  vifs;  d'une  autre  part,  l'agriculteur, 
peu  industrieux,  néglige  d'utiliser,  pour  l'ar- 
rosage 1  les  nombreux  cours  d'eau  qui  le  tra- 
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versent.  Néanmoins  on  récolte  partout  plus 
de  blé  que  la  consommation  n'en  exige,  de 
l'orge  en  quantité,  et  dans  beaucoup  d'en- 
droits des  vins,  pour  la  plupart  de  bonne 
qualité,  et  en  abondance.  La  culture  des 
fruits  et  des  plantes  potagères  n'a  lieu  avec 
succès  que  dans  quelques  cantons;  celle  du 
chanvre  et  du  lin  est  peu  répandue  ;  celle 
du  safran  commence  à  prendre  quelque  ac- 
croissement :  on  recueille  aussi  un  peu  de 
soie.  Les  plantations  d'oliviers  sont  consi- 
dérables sur  quelques  points  ,  et  presque 
nulles  dans  d'autres.  L'olive  est  bonne  ;  mais 
l'huile  qu'on  en  retire  contracte  parla  mau- 
vaise fabrication  un  gont  désagréable.  Les 
arbres  sont  excessivement  rares  dans  les 
plaines  :  quelques  vallée  seulement  en  con- 
servent de  très-beaux.  Plusieurs  montagnes 
sont  couvertes  de  pins  et  de  chênes  de  dif- 
férentes espèces ,  entre  autres  \equcrcus  coc- 
ct'/ira,  sur  lequel  on  recueille  le  kermès.  Sur 
les  bords  des  rivières,  on  trouve  quelques 
ormeaux,  des  saules,  et  des  peupliers.  Les 
montagnes  et  plusieurs  des  vallées  offrent 
d'excellens  pâturages;  il  y  a  aussi  d'immen- 
ses plaines  destinées  a  cet  usage,  ainsi  que 
beaucoup  d'autres  endroits  le  long  des  ri- 
vières. On  y  élève  des  mules  très  estimées , 
de  nombreux  troupeaux  de  b<eufs,  de  porcs, 
et  surtout  de  mérinos  transhumantes,  qui 
donnent  la  laine  la  plus  line  de  l'Kspagnc. 
On  élève  des  abeilles,  principalement  dans 
les  montagnes  de  Cuenca.  Ces  mêmes  mon- 
tagnes renferment  des  mines  de  cuivre  et 
de  houille ,  et  des  carrières  de  marbre  de 
diverses  couleurs.  On  y  trouve  aussi  des  hya- 
cinthes ,  et  diflérens  genres  de  coquillages 
fossiles  ,  tels  que  bélemnites ,  pisolithes ,  et 
bucardes.  Dans  d'autres  endroits,  il  y  a  i 
mine  d'argent,  des  mines  de  fer,  de  cala- 
mine, d'antimoine,  et  de  mercure.  La  mine 
d'argent  n'est  plus  exploitée;  les  autres  le 
sont  encore,  et  sont  très-riches.  11  y  a  de  plus 
du  cristal  de  roche,  de  l'ocre,  des  carrières 
de  calcaire,  une  mine  considérable  de  sel 
gemme ,  des  souices  salées ,  des  sources  mi- 
nérales froides  et  thermales,  et  deux  sources 
qui  produisent  du  sel  de  la  nature  de  celui 
d'Epson.  On  prétend  que  leTage  roule  des 
paillettes  d'or;  mais  cette  assertion  est  con- 
testée par  quelques  auteurs.  D'immenses  et 
vastes  cavernes,  qu'on  croit  être  des  mines 
abandonnées,  offrent  des  stalactites  et  d'au- 
tres congélations  très-curieuses.  Les  manu- 


C  A  S  T 

factures  de  la  Nouvelle-Castille  qui ,  depuis 
Charles  m,  commençaient  a  se  tirer  de  l'état 
d'inertie  dans  lequel  elles  étaient  restées  pen- 
dant très-long-temps,  sont,  depuis  le  com- 
mencement de  ce  siècle,  retombées  dans  le 
même  état  de  langueur  et  de  misère  :  celles 
de  draps  et  d'autres  lainages ,  ainsi  que  cel- 
les de  soieries,  étaient  les  plus  importantes. 
Il  y  a  i  grande  manufacture  royale  de  toi- 
les, quelques  fabrications  particulières  de 
toiles  de  ménage  ,  1  fabrique  de  toiles  de 
coton,  quelques-unes  de  rubans,  galons, 
bas  de  (il  et  de  coton ,  de  cordonnets  de  soie , 
i  manufacture  d'armes  blanches,  i  de  por- 
celaine, quelques-unes  de  poterie  et  faïence, 
i  de  tapis  et  de  tapisseries,  i  de  coutellerie, 
des  papeteries,  i  verrerie,  et  i  manufac- 
ture royale  de  glaces.  Les  exportations  de 
cette  province  sont  presque  nulles  ;  la  quan- 
tité d'objets  d'utilité  et  de  luxe  qu'elle  re- 
çoit tant  des  provinces  voisines  que  de  l'ex- 
térieur est,  au  contraire,  tiès-considérable. 
Cette  importation  est  nécessitée  par  le  sé- 
jour de  la  cour  et  des  grands  propriétaires 
de  l'Espagne  ,  dout  les  revenus  s'y  absor- 
beut.  q4o,6oo  hab.  Cette  province  est  cou- 
pée par  de  très  beaux  chemins  ,  quelquefois 
bordes  d'arbres  des  deux  côtés,  qui  établis- 
sent des  communications  faciles  avec  les  pro- 
vinces voisines,  et  dont  l'entretien  est  peu 
dispendieux  ;  car  presque  tous  les  transports 
se  font  a  dos  de  mulets  ou  d'ânes. 

L'habitant  a  moins  de  fierté  que  celui  de 
la  Vieilli  -Castille  ;  quoiqu'  il  paraisse  grave 
et  sérieux  ,  il  est  plus  gai  et  plus  communi- 
catif.  Jl  est  sobre,  d'une  société  douce,  et 
d'un  commerce  sùr;  s'il  est  refléchi,  pen- 
sif, et  lent  à  agir,  il  n'en  a  pas  moins  un 
esprit  vif  et  une  conception  facile.  Doué  de 
beaucoup  de  qualités  pour  faire  des  progrès 
dans  les  arts  et  les  sciences,  une  espèce  d'In- 
dolence naturelle  le  retient ,  et  l'empêche 
de  s'y  livrer;  delà  vient  qu'il  est  regardé 
comme  peu  industrieux  et  peu  entreprenant. 
II  parait  toutefois  plus  propre  aux  scieoces 
abstraites  qu'aux  arts  d'industrie.  Dans  le» 
circonstances  difficiles ,  il  montre  toujours 
sa  valeur,  sa  prudence,  et  sa  patience.  On 
lui  reproche  de  l'exaltation  et  de  la  présomp- 
tion dans  la  prospérité.  Cette  province  n'a 
aucun  dialecte  particulier;  on  y  parle  l'es- 
pagnol le  plus  pur. 

La  Nouvelle-Castille  a  formé  cous  les  Mau- 
res un  royaume  particulier.  Les  chrétiens 
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qui,  vers  l'an  920,  parvinrent  à  fonder  le 
royaume  de  Léon  ,  ««'emparèrent  bientôt 
d'une  partie  de  cette  province;  mais  elle  ne 
fut  entièrement  réunie  a  ce  royaume  que 
vers  l'an  ioS5 ,  par  Alphonse  iv  de  Léon  et 
1"  de  Gastille,  petit  fil-  de  Sanche  ier,  le  fon- 
dateur de  la  monarchie  castillane.  Dès-lors 
elle  a  suivi  le  sort  de  la  Vieille-Castille  jus- 
qu'à la  translation  du  siège  de  la  monarchie 
espagnole  dans  son  sein.  Depuis  cette  épo- 
que, elle  a  acquis  plus  d'importance  politi- 
que ,  sans  beaucoup  augmenter  celle  de  son 
industrie  et  de  son  commerce. 

La  Nouvelle -Castille,  dont  Madrid  est  le 
chef-lieu,  est  divisée  en  5  provinces  :  Cuen- 
ca,  Guadalaxara,  Madrid,  Manche  (La), 
et  Tolède.  La  division  décrétée  par  les  cor- 
tès  en  i8aa  l'a  répartie  entre  les  provinces 
de  Badajoz,  deCaceres,  de  Galatayud,  de 
Chinchilla,  de  Giudad-Rcal,  de  Cuenca,  de 
Guadalaxara,  de  Jaen,  de  Madrid.deTolède, 
et  de  Valence.  Elle  contient  1  grand  gouver- 
nement militaire,  4  gouvernemens  militaires 
particuliers,  5  intendances  de  province,  1  ar- 
chevêché, 1  évèché,  a  universités,  5o  collè- 
ges, 6  villes  avec  le  nom  de  cité,  yS\  villes 
du  second  ordre ,  et  38a  villages. 

GASTILLE  (VIEILLE),  CastiUa  la 
yieja,  prov.  d'Espagne,  située  entre  3y° 
48'  et  4«'°  3a'  de  lat.  IV.,  en  y  comprenant 
l'enclave  d'Oropesa,  de  la  prov.  d'Avila  ,  et 
celle  de  Ghinrhon  ,  de  la  prov.  de  Ségovie , 
et  entre  4°  5'  et  7*  5o'  de  long.  O.  Bornée 
au  N.  par  le  golfe  de  Gascogne  ;  à  PE.,  par 
les  prov.  Basques,  la  Navarre  ,  et  l' Aragon  ; 
au  S.,  parla  Niouvelle-Gastille  ;  et  a  PO.,  par 
l'Estrernadure  et  le  roy.  de  Léon.  Sa  plus 
grande  longueur  du  N.  au  S.  est  de  9 5  1.,  sa 
plus  grande  largeur  de  40  I.,  et  sa  superficie 
d'environ  a,5oo  I.  G'est  un  pays  très  mon- 
tagneux. Les  monts Gantabres  en  traversent 
la  partie  sept.;  dans  l'intérieur  et  dans  la 
partie  orient,  courent  les  sienas  de  Oca  ,  de 
San  Millan,  de  San-Lorcnzo,  de  Moncayo, 
et  de  Muedo;  au  S.  il  est  entouré  par  les 
sierras  de  Fela,  de  Ayllon,  de  Guadarrama, 
et  d'Avila.  Il  renferme  néanmoins  de  vas- 
tes plaines  et  de  grandes  vallées,  telles  que 
celles  de  Lebiana,  de  Paz,  et  de  Mena.  G'est 
dans  cette  prov.  que  sont  les  sources  du 
Duero  et  de  l'Ebre.  Au  bassin  du  premier 
de  ces  fleuves  appartient  toute  la  partie  oc- 
cid.,  qui  est  arrosée  par  la  Pisuerga ,  PAr- 
lanza,  PArlanzon,  l'Esgueva,  le  Duratou  , 
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la  Geza,  et  PEresma.  La  partie  orient,  est 
comprise  dans  celui  de  l'Ebre  ,  qui  n'y  re- 
çoit aucun  affluent  remarquable.  La  partie 
sept.,  c'est-à-dire  le  distr.  de  Santander,  ou 
la  Montagna,  au  Ni.  des  monts  Gantabres, 
est  arrosée  par  PAson ,  la  Saja,  et  la  Deba, 
qui  versent  leurs  eaux  dans  l'Océan.  La  tem- 
pérature de  la  Vieille  Castille est  très  variée. 
En  hiver,  une  partie  des  montagnes  conserve 
la  neige  assez  long-temps  ,  ce  qui  rend  Pair 
très-froid  dans  cette  partie  ,  tandis  que  dans 
les  plaines  il  est  très-doux  ;  en  été  ,  les  cha- 
leurs sont  excessives  dans  les  plaines  et  dans 
les  vallées  un  peu  considérables,  et  des  vents 
quelquefois  très  -violens  augmentent  la  sé- 
cheresse :  néanmoins  Pair  est  généralement 
sain.  Le  sol  est,  en  général,  fertile.  Dans 
beaucoup  d'endroits ,  c'est  une  terre  Cne  , 
noirâtre,  nitreuse;  ailleurs  il  est  sec  et  pier- 
reux, et  quelquefois  il  recouvre  un  terrain 
sablonneux;  souvent  aussi  il  est  imbibé  d'eau 
à  a  pieds  de  profondeur,  et,  malgré  la  cha- 
leur de  l'atmosphère ,  cette  humidité  se  con- 
serve, et  entretient  la  fertilité.  Les  céréales 
sont  abondantes  dans  les  plaines  et  les  val- 
lées ;  le  vin  est  d'une  qualité  légère.  Dans 
certains  cantons,  il  y  a  des  fruits  de  toutes 
les  espèces,  un  peu  de  lin  et  de  chanvre  ,  et 
depuis  quelque  temps  une  assez  grande 
quantité  de  garance.  En  général,  on  récolte 
très-peu  d'huile.  On  ne  trouve  pas  un  arbre 
dans  les  plaines  ;  quelques  forêts  très-claires 
ombragent  les  versans  des  montagnes.  Les 
pâturages  sont  abondans  ;  les  vallées  et  jus- 
qu'aux plateaux  des  hautes  montagnes  en 
Offrent  d'excelleus.  G'est  là  que  pendant  Pété 
on  conduit  de  nombreux  troupeaux  de  mou- 
tons ,  qui  passent  l'hiver  dans  les  plaines. 
On  y  élève  aussi  beaucoup  de  gros  bétail  , 
et  surtout  des  vaches  dont  le  lait  est  excel- 
lent ,  mais  dont  on  ne  tir»;  presque  aucun 
parti.  Les  rivières  sont  très  -  poissonneuses  ; 
plusieurs  nourrissent  d'excellentes  truites. 
Les  montagnes  du  Ni.  servent  de  retraite  à 
divers  animaux  sauvages,  particulièrement 
à  des  ours.  Gette  province  est  riche  en  mi- 
néraux peu  ou  mal  exploités.  Elle  a  des  mi- 
nes de  cuivre,  de  fer,  et  de  jayet  ;  un  filon 
de  quartz  un  peu  ferrugineux,  où  l'on  dis- 
tingue des  grains  d'or  ;  des  carrières  de  mai- 
bres  gris,  bleu  ,  noir  veiné  de  blanc,  etc.  ; 
de  beau  granit ,  un  petit  lac  salé,  et  un  grand 
nombre  de  sources  minérales  froides  et  ther- 
males. Quelques  fabrique»  de  draps,  de  cou- 
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vertures  de  laine,  de  bas  de  laine  fine,  et 
de  quelques  autres  étoffes  communes ,  de 
toiles  de  ménage  ;  plusieurs  verreries  ,  tan- 
neries, et  papeteries,  fournissent  à  peine 
quelques  articles  au  commerce  extérieur. 
Ce  que  cette  province  reçoit  en  marchan- 
dises des  autres  provinces  de  l'Espagne  sur- 
passe de  beaucoup  la  valeur  de  ses  expédi- 
tions. Ses  exportations  en  laine  ,  évaluées  à 
environ  3o,ooo  quintaux  par  an ,  sont  l'ob- 
jet le  plus  important  de  son  commerce.  Elle 
exporte  aussi  4>ooo  quintaux  de  garance  : 
elle  pourrait  approvisionner  de  grains  une 
partie  de  l'Espagne.  Elle  manque  de  com- 
munications faciles;  car,  excepté  la  route 
royale  qui,  partant  des  frontières  de  France, 
la  traverse  pour  se  diriger  sur  Madrid ,  tou- 
tes les  autres  sont  mal  tracées,  entièrement 
négligées,  et  mal  entretenues.  On  avait  con- 
çu le  projet  du  canal  de  Campos ,  qui  aurait 
établi  une  communication  entre  l'Ebre  et  le 
Duero,  partant  de  Fontibre,  à  a  1.  de  Rey- 
nosa ,  jusqu'à  la  Pisuerga ,  au-dessous  de  Val- 
ladolid  ;  mais  les  travaux ,  commencés  en 
i-53  ,  ont  été  abandonnés  presque  aussi- 
tôt. 1,190,000  hab. 

Les  habita ns  sont,  en  général ,  fiers ,  sé- 
rieux, et  peu  commnnicatifs  :  on  leurre- 
proche  brauconp  d'apathie  ;  mais  ils  sont 
francs  et  obligeans.  Les  habitans  des  mon- 
tagnes, qui  descendent  des  Cantabres,  en 
ont  retenu  le  courage  et  la  vigueur.  Ils  par- 
lent le  castillan  avec  pureté  et  sans  mélange 
d'aucun  idiome  particulier  ;  cependant,  dans 
le  voisinage  de  la  Biscaye ,  cette  langue  est 
mélangée  de  mots  biscayens. 

Après  avoir  passé  des  Romains  aux  Gotiis, 
et  de  ceux-ci  aux  Maures,  la  Vieille  G astille, 
berceau  de  la  monarchie  espagnole ,  fut  réu- 
nie au  royaume  de  Léon ,  fondé  vers  l'an 
910  par  les  chrétiens  réfugiés  dans  les  mon- 
tagnes des  Asturies  lors  de  l'invasion  des 
Maures  :  des  comtes  la  gouvernèrent.  Les 
Castillans,  s'étant  révoltés  contre  Ordu- 
no  1" ,  roi  de  Léon ,  qui  avait  fait  massacrer 
les  comtes  gouverneurs  de  la  Castille ,  par- 
vinrent à  se  rendre  indépendans ,  et  confiè- 
rent l'administration  de  leur  pays  à  a  juges. 
Le  fils  de  l'un  d'eux ,  Fernand  Gonzalez,  fut 
proclamé  comte  de  Castille  en  gaô.  Sa  pos- 
térité mile  s'étant  éteinte  avec  le  comte  de 
Garcias ,  Sanche  1",  roi  de  Navarre,  devenu 
comte  de  Castille  par  son  mariage  avec  Ruîia 
Mayor,  sœur  du  dernier  comte,  fut  proclamé 


en  ioa8  premier  roi  de  Castille.  Peu  à  peu 
les  successeurs  de  ce  prince  s'emparèrent 
des  royaumes  de  Léon ,  d'Aragon  ,  et  de  Va- 
lence; de  la  principauté  de  Catalogne,  de 
la  Biscaye,  et  d'une  portion  du  royaume  de 
Navarre,  et  étendirent  leurs  conquêtes  dans 
la  partie  méridionale  de  l'Espagne  soumise 
aux  Maures.  Cependant  la  Vieille  -  Castille 
ne  perdit  son  titré  de  royaume  que  lorsque, 
par  le  mariage  d'Isabelle  de  Castille  avec 
Ferdinand  11,  roi  d'Aragon,  en  i4~5,  les 
possessions  de  ces  souverains  ne  formèrent 
plus  qu'un  seul  royaume.  Sous  les  comtes, 
et  ensuite  sous  les  rois ,  la  Vieille  Castille  fut 
extrêmement  florissante  par  ses  manufactu- 
res et  son  commerce  ;  elle  posséda  le  siège  de 
la  courct  la  résidence  des  monarques  jusqu'à 
Charles-Quint,  qui  le  transféra  h  Madrid ,  et 
qui  fut  ainsi  la  cause  de  sa  décadence. 

Cette  province  ,  dont  Bu rgos  est  le  chef- 
lieu  et  la  résidence  d'un  capitaine -général , 
se  divise  en  4  provinces ,  savoir  :  Avila ,  Bur- 
gos,  Ségovie,  et  Soria.  La  division  décrétée 
par  les  cortès  en  i8a*  avait  formé  de  la 
Vieille  Castille  les  provinces  d'A  vila,  de  Bur- 
gos,  de  Calatayud,  de  Guadalaxara,  de  Lo- 
grono,  de  Madrid, de  Salammque,de  San- 
tander ,  de  Ségovie ,  de  Soria,  de  Valladolid, 
et  de  Vitoria.  Elle  a  un  grand  gouvernement 
militaire,  6  gouvernemens  militaires  par- 
ticuliers ,  6  intendances  ,  1  chancellerie 
royale ,  1  archevêché ,  7  évêchés ,  et  3  uni- 
versités. 

CASTILLEJA,  bourg  d'Espagne  ,  prov. 
et  à  36  1.  N.E.de  Grenade,  et  à  al.  i/aS.O. 
de  Huescar,  au  confluent  du  Guardal  et  du 
Rio  de  Galera. 

CASTILLEJA  DE  GIZMAN  ,  bourg 
d'Espagne ,  prov.  et  à  1  I.  N.  de  Séville,  près 
de  la  rive  droite  du  Guadalquivir. 

CASTILLEJA  DE  LA  CUESTA,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  1  1.  3/4  N.  O.  de  Sé- 
ville. 

CASTILLEJA  DEL  CAMPO ,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  5  1.  i/a  O.  de  Séville, 
entre  le  Chardachon  et  h;  Carailon. 

CASTILLEJO  DE  1MESTA  ,  bourg 
d'Espagne ,  prov.  et  à  18 1.  S.S. E.  de  Cuen- 
ca ,  et  à  1  I.  1/4  N.  d'Iniesta. 

CASTILLEJO  DE  ROBRES,  bourgd'E». 
pagne,  prov.  et  à  16  1.  N.  E.  de  Ségovie 
(Soria). 

CAST1LLO,  petite  Ile  de  l'archipel  des 
Antilles,  groupe  des  Greuadilles,  entre  P»- 
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j.nos  au  N.  et  Canaguan  au  S.  0.  Lat.  N.  la* 
48'.  Long.  O.  65-35'  3;'. 

CASTILLO  DE  ALBARAflEZ,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  81.  i/4  N.O.  de  Cuen- 
ca  ,  et  a  il.  S.  de  Caiiaveras. 

CASTILLO  DE  BAYUELA ,  bourgd'Es- 
pagne ,  prov.  et  a  i5  I.  i/i  O.  N.  O.  de  To- 
lède, et  à  3  1.  i/4  N.  N.  E.  de  Talavcra,  près 
de  la  rive  droite  de  l'Alberche. 

CASTILLO  DE  G  A  HCI  MUNOZ,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  1 1  I.  3/4  S.  S.  O.  de 
Cueqjra,  et  à  5  1.  i/a  N.  N.  E.  de  San  -  Clé- 
mente. 

CASTILLO  DE  LAS  CUAHDAS,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  8  1.  3/4  N.  de  Sé- 
vUle. 

CASTILLO  DE  QUIROGA,  bourg  d'Et- 
pagne ,  prov.  et  a  16  1.  S.  E.  de  Lugo  (Gali- 
ce) ,  dan*  la  fertile  vallée  de  Quiroga,  et  sur 
la  rivière  du  même  nom. 

CASTILLON  ,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Ariége,  arrond.  et  à  si.  5/4  S.O.  de  Saint- 
Girons,  et  à  io  1.  i/a  O.  de  Foiz  ;  chef  lieu 
de  cant. ,  sur  la  rive  droite  du  Lizard.  8a  i 
bab. 

CASTILLON  ,  ville  de  France,  dép.  de 
la  Gironde ,  arrond.  et  à  4  I.  E.  S.  E.  de  Li- 
bourne  ;  chef  lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite 
de  la  Dordogne.  a,58o  bab.  En  1 4^ î  ,  les 
Français  remportèrent  sous  ses  murs  une 
victoire  sur  les  Anglais. 

CASTILLON  DE  ME  DOC ,  bourg  de 
France  ,  dép.  de  la  Gironde ,  arrond.,  cant. 
et  à  a  1.  i/a  E.  N.  E.  de  Lesparre.  5i6  hab. 

C  ASTI  LLON  N  ES ,  ville  de  France,  dép. 
de  Lot-et-Garonne  ,  arrond.  et  a  6  1.  i/a  N. 
N.  O.  de  Villeneuve  -  d'Agen  ;  chef-lieu  de 
cant.  i,Soo  bab. 

CASTILLON  SUR  SAMBRE,  village  de 
France ,  dép.  du  Nord,  arrond.  et  a  7  I.  E. 
S.  E.  de  Cambray,et  à  17  1.  S.  E.  de  Lille, 
cant.  de  Cateau-Canibréais.  a,8$7  hab. 

CASTILNOVO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  7  1.  3/4  N.  E.  de  Ségovie,  et  à  1  1.  1  /a 
S.  de  Sepulveda,  sur  la  rive  droite  de  la 
Pradena. 

CASTIL  -NUEVO  ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  a3  1.  i/a  E.  N.  E.  de  Guadalaxara 
(  Cuenca  ) ,  et  à  1  1.  E.  S.  E.  de  Molina  de 
Aragon  ,  sur  la  rive  droite  du  Gallo. 

CASTIL  -  V1MBRE ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  a  7  1.  E.  N.  E.  de  Guadalaxara  (To- 
lède) ,  et  a  1  1.  S.  E.  de  Brihuega. 

C  ASTI  NE,  ville  et  port  de  mer  des  États- 
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Unis,  état  de  Maine,  chef-lieu  du  comté 
de  Hancock,  à  5a  I.  N.  E.de  Porlland,  sur 
le  bord  orient,  de  la  baie  de  Penobscot. 
Elle  a  un  vaste  port  accessible  dans  toutes 
les  saisons  pour  les  plus  gros  vaisseaux  de 
guerre.  Son  commerce  est  aussi  l'ort  étendu. 
97 3  liab.Castine  fut  prise  pendant  la  derniè- 
re guerre  par  les  Anglais  qui  l'ont  rendue  a 
la  paix. 

CASTIONE,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  7  I.  N.  E.de  Bergame  , 
distr.  et  à  il.  1/4  N.  E.  de  Clusone  ,  sur  la 
rive  droite  de  laGlera.  1,440  hab. 

CASTIONE,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  de  Valteline,  distr.  et  à 
il.  1/4  G.  de  Sondrio,  près  de  la  rive  droite 
de  l'Adda.  1,100  hab. 

C  ASTLE  -  ACRE,  bourg  d'Angleterre, 
comté  de  Norfolk  ,  hundred  de  Freebridge- 
Lynn,  a  1  1.  N.  de  SnaObam.  On  y  voit  les 
ruines  d'un  château-fort,  qui  occupent  une 
grande  étendue  de  terrain,  a  foires  par  an. 
1,100  hab. 

C ASTLEBAR  ,  ville  d'Irlande ,  prov.  de 
Connaught,  comté  deMayo,  baronnie  de 
Carragh  ,  sur  une  petite  rivière,  à  i5  1.  N.  de 
Galway,ct  à  16  I.  i/a  S.  O.  de  Sligo.  Elle 
n'a  qu'une  rue  principale  d'i/3  de  I.  de  long. 
Son  église  a  un  beau  clocher.  Il  y  a  1  palais 
de  justice ,  1  prison,  et  des  casernes  de  cava- 
lerie. On  y  fait  un  commerce  considérable 
en  toiles.  5, 000  hab. 

En  1798,  les  Français,  qui  avaient  opéré 
un  débarquement  sur  ce  point,  battirent  les 
Anglais  et  s'emparèrent  de  la  ville  ;  mais  ils 
se  retirèrent  peu  de  temps  après  à  l'appro- 
che de  forces  supérieures  qu'amena  le  lord 
Cornnuailles. 

CASTLEBLAYNEY,  village  considéra- 
ble d'Irlande,  prov.  d'Ulster,  comté  et  à 
5  1.  E.S.K.  de  Monagham,  baronnie  de  Cre- 
mourne,  près  du  petit  lac  Barrac. 

CASTLE-CARRACK,  village  d'Angle- 
terre, comté  de  Cumberland  ,  ward  d'Esk- 
dale ,  a  1  1. 1/4  S.  de  Brampton.  On  y  remar- 
que un  rempart  en  pierre  et  les  ruines  d'un 
grand  édifice ,  sur  lequel  on  a  formé  diver- 
ses conjectures.  34fihab. 

C  ASTLE  -  CARY,  village  d'Angleterre  , 
comté  de  Sumertet ,  hundred  de  Catsash  , 
à  5  1.  a/3  S.E.  de  Wells. 11  y  a  une  source  mi- 
nérale de  même  nature  que  celle  d'Epsom. 
i,6a7  hab.  C'était  autrefois  un  bourg  à  mar- 
ché. 
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CASTLE-COMER,  ville  d'Irlande,  prov. 
de  Leinster,  comté  et  a  4  I»  N.  de  kilkenny, 
baronnie  de  Fassachdining.  Elle  contient  des 
casernes  et  près  de  aoo  maisons.  Elle  fut  pres- 
que entièrement  détruite  en  1 798  par  le»  in- 
surgés. On  exploite  dans  les  environs  d'à- 
bondantes  mines  de  houille. 

CASTLE-CONNEL,  paroisse  d'Irlande, 
prov.  de  Munster,  comté  et  à  a  I.  1/3  N.  E. 
de  Limerick,  sur  La  rive  droite  du  Shannon. 
Il  y  a  des  eaux  minérales. 

CASTLE  -  DERMOT,  ville  d'Irlande, 
prov.  de  Leinster,  comté  de  kildare,  sur  la 
Lane,  à  3  I.  S.E.  d'Athy.  Cette  ville, autre- 
fois entourée  de  fortifications  ,  était  la  rési- 
dence des  rois  de  Leinster.  On  y  voit  encore 
une  tour  ronde,  reste  des  anciens  édifices, 
et  d'autres  antiquités. 

CASTLEFORD,  village  d'Angleterre, 
west-riding  du  comté  d'York,  wapentake 
d'Osgoldcross ,  à  1 1.  i/i  N.O.  de  Ponh-fract, 
près  du  confluent  de  l'Air  et  du  Calder,  et 
près  de  la  voie  romaine  qui  vient  de  Doacas- 
ter.  En  1698,  le  Calder  fut  rendu  navigable 
de  Castleford  à  Wakefield.  1  ,o3a  hab.En  75o,4 
à  son  retour  du  Northumberland  Edred  fut 
attaqué  près  de  ce  village  par  les  babitans 
d'York,  qu'il  mit  en  déroute. 

CASTLEU  AVEX  ,  petite  villed'Irlande, 
prov.  de  Munster,  comte  de  Cork,  baronnie 
deCarbery ,  h  81.  l/l  8.  O.  de  Bandonbrid- 
ge,  sur  une  baie,  dans  la  partie  mérid.  du 
comte.  Elle  est  habitée  par  des  pécheurs. 

CASTLE-LEI1AN  ou  CASTLE-LYONS, 
ville  d'Irlande,  prov.  de  Munster,  comté  età 
6  1.  i/a  N,  E.  de  Cork,  baronnie  de  Barrv- 
more,  près  de  la  rive  gauche  de  la  Bride. 
On  y  voit  les  ruines  d'une  abbaye. 

C  ASTLE-MARTYR  ,  petite  ville  d'Ir- 
lande, prov.  de  Munster,  comte  Vt  a  7  1. 
E.  de  Cork,  baronnie  d'Ymokilly.  Elle  a  1 
maison  de  charité  et  1  école  d'encourage- 
ment pour  les  fabriques. 

CASTLE-RIS1NG,  bourg. d'Angleterre , 
comté  de  Norfolk,  hundred  de  Frcebridge- 
Lynn,  à  1  1.  1/3  N.  1  de  Lynn ,  près  du 
Wash.  C'était  un  des  ports  les  pluscoinmer- 
çans  du  comté  :  il  est  aujourd'hui  comblé. 
Il  y  a  1  église  paroissiale  et  un  petit  hôpital. 
543  hab.  Ce  bourg  tire  son  nom  d'un  ancien 
château,  dont  une  partie  des  murailles  existe 
encore,  et  qui  appartenait  à  la  famille  Ho- 
ward. On  y  voit  aussi  des  vestiges  de  monu- 
m«*n«  romains  et  saxons. 


C  A  S  T 

CASTLETON,  village  d'Angleterre, com- 
té de  Derby  ,  hundred  de  lligh-Pcak ,  à  3  I. 
E.  de  Chapel-en-the-frith.  11  tire  son  nom 
d'un  vieux  château  situé  sur  le  sommet 
d'un  rocher  presque  inaccessible.  993  hab. 
Prés  et  au  N.  O.  de  ce  village  on  voit ,  sur  le 
flanc  du  Mam-Tor  ou  la  Roche -Mère, 
montagne  escarpée ,  une  arcade  naturelle 
de  3o  pieds  de  haut  sur  .soixante  environ 
de  large,  nommée  Devil'sarsc.  Il  en  découle 
des  gouttes  d'eau  chargée  d'une  substance 
spathique  qui  se  pétrifie.  Cette  arche  forme 
l'entrée  d'une  immense  caverne ,  dont  une 
partie  est  habitée  par  des  paavres,  qui  sub- 
sistent des  dons  des  curieux  qui  viennent  la 
visiter;  l'autre  partie  est  occupée  par  une 
manufacture  de  fil,  éclairée  lentement  par 
l'ouverture  de  l'arche.  Plus  avant  la  caverne 
se  rétrécit ,  et  l'espace  qu'elle  laisse  est  r«  m- 
pli  par  un  petit  lac  que  l'on  peut  travers»  r  ; 
elle  s'agrandit  ensuite ,  et  peu  après  elle  se 
termine  à  l'extrémité  d'un  autre  petit  lac. 
Cette  caverne  a  au  moins  2,7  pieds  de 
long. 

CASTLETON,  bourg  d'Angleterre,  com- 
té de  Lancastre ,  hundred  de  Satford  ,  à  1/4 
de  1.  S.  de  Rochdale.  On  y  voit  les  vestiges 
d'un  ancien  camp.  Ce  bourg  est  très-com- 
merçant. 7,894  hab. 

CASTLETON,  village  d'Écosse,  comté 
de  Roxburgh,  presbytère  de  Langholui,  sur 
le  Liddel ,  à  8  1.  S.  O.  de  Jedburgb.  On  y 
voit  l'anc.  château  fortifie  de  l'Hermitage  , 
des  restes  de  temples  de  druides  et  d'autres 
antiquités  saxonnes.  a,o38  hab.  11  y  a  dc> 
eaux  minérales  dans  les  environ*. 

CASTLETON,  comm.  des  Etats  Unw, 
état  de  New  York,  comté  de  Richmond, 
dans  l'île  de  Staten  ,à  31.  1/3  S.  O.  de  New- 
York.  Il  y  a  3  églises,  1  hospice  pour  la  ma- 
rine, et  les  établbsemens  de  quarantaine 
et  de  santé  de  New-York.  1,537  hab. 

CASTLETON  ,  comm.  des  Etats-Unis, 
état  de  Vermont ,  comté  de  Rmland  ,  sur 
la  petite  rivière  de  son  nom  ,  à  18 L  S.  S.  O. 
de  Montpellier. 

CASTLETOWN,  autrefois  SODER,  vflle 
d'Angleterre  ,  sur  la  côte  mérid.  de  l'île 
de  Mann  ,  dont  elle  est  le  chef-  lieu.  Elle  est 
très-bien  bâtie ,  et  défendue  par  le  <  hâteau- 
fort  de  Rushen  placé  sur  un  rocher,  et  remar- 
quable par  une  tour  trèsélevée.  Castletowa 
a  1  port  au  fond  d'une  baie  qui  porte  le  nom 
de  cette  ville.  L'entrée  de  ce  port  est  diffi 
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cile,  et  la  baie  est  dangereuse  et  pleine  de 
rochers.  a,o36  hab.  ( 

CASTOR,  rivière  de  l'Amérique  sept., 
dans  l'île  de  Terre-Neuve  ;  elle  se  jette  dans 
le  port  Saint  Jean  ,  sur  la  côte  sept. ,  après 
un  cours  de  peu  d'étendue. 

CASTOR1A  ou  KESRIÉ  .  C 
ville  de  la  Turquie  d'Europe ,  sandjak  et  à 
9I..1  S.  S.  E.  de  Monastir,  et  à  5  I.  i/a  S. 
S.  O.  de  Florina,  sur  la  rive  IV.  O.  d'un  lac 
auquel  elle  donne  son  nom ,  et  qui  a  a  I.  de 
longueur  sur  une  largeur  a  peu  près  égale.  11 
y  a  1  château  ,  1  mosquée ,  plusieurs  églises 
grecques,  et  des  bains.  1,800  hab.  Le  terri- 
toire est  planté  de  vignes.  Les  Castarètes 
habitent  les  montagnes  voisines. 

C  ASTR  A  M  ,  village  de  la  Turquie  d'Asie, 
en  Syrie,  pach.  et  à  45  I.  S.  de  Damas, 
sur  la  route  des  caravanes  de  Damas  a  La 
Mecque. 

CASTRAN1TZA  ,  bourg  de  la  Turquie 
d'Europe,  sandjak  et  à  i4  1.  E.  S.  E.  de 
Monastir ,  et  à  4  1.  N.  N.  E.  de  Caïlari. 

CASTREJON,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  18  I.  E.  de  Palencia  (Toro),  et  à  1 1  1.  N. 
de  Carrion ,  à  la  source  du  Buedo. 

CASTRES,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Gironde,  arrond.  et  à  4 1»  S.  E.  de  Rordeaux, 
cant.  de  La  Brède,  à  quelque  distance  de 
la  rive  gauche  de  la  Garonne.  8oi  hab. 

CASTRES,  ville  de  France,  dép.  du 
Tarn,  chef-lieu  d'arrond.  et  de  cant.,  4  81. 
i/a  S.  S.  E.  d'AIby ,  dans  une  vallée  agréa- 
ble et  fertile ,  sur  l'Agout  qui  la  traverse 
du  N.  E.  au  S.  O.  Lat.  N.  45*  ôf  3*.  Long. 
O.  o°  5'  i4'.  Siège  d'un  tribunal  de  l'- 
instance et  d'un  de  commerce ,  d'une  direc- 
tion des  contributions  et  d'une  conservation 
des  hypothèques.  Elle  a  1  inspection  Fores- 
tière ,  1  conseil  d'agriculture,  et  1  chambre 
consultative  des  manufactures,  et  est  le  chef- 
lieu  d'une  église  consistoriale  ,  de  laquelle 
dépendent  1  a  comm.  Castres  est  divisée  en 
a  parties  par  la  rivière  ;  Tune  se  nomme 
Villegoudon  ,  et  communique  a  C  a*  très  pro- 
prement dit  par  a  ponts  de  pierre. Cette  ville 
n'est  pas  bien  bâtie,  et  les  rues  en  sont  étroi- 
tes et  tortueuses. On  y  remarque  le  ci-devant 
palais  épiscopal,  édifice  construit  sur  les 
dessins  de  Mansard,  où  se  trouvent  la  sous- 
préfeeture,  la  mairie,  et  1  bibliothèque  de 
6,000  vol.  :  le  jardin  y  attenant  est  distribué 
sur  le  même  plan  que  celui  des  Tuileries  à 
Paris.  Castres  a  en  outre  a  hospices,  des  ca- 
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sernes,  1  bourse,  1  salle  de  spectacle,  et  une 
belle  promenade  dans  la  partie  nommée  Vil- 
legoudon. Cette  ville  est  le  centre  du  com- 
merce de  I'arrond.  On  évalue  à  3o,ooo  quin 
taux  de  laine  ,  et  à  5,ooo  quintaux  de  coton 
la  consommation  de  ses  manufactures,  où 
l'on  fabrique  principalement  la  petite  et  la 
grande  draperie,  les  cutnnines,  les  basins 
unis  et  rayés,  les  couvertures  de  laine,  la 
bonneterie,  etc.  Elle  a  fabriqué  la  première 
cette  étoffe  appelée  cuir  de  laine  ,  dont  la 
consommation  est  considérable  aujourd'hui* 
La  fabrication  de  la  toile ,  les  filatures  de  co- 
ton ,  les  teintureries,  les  blanchisseries,  les 
papeteries  ,  les  tanneries  ,  etc.,  ainsi  que  des 
forges  et  des  fonderies  de  cuivre,  y  sont  aussi 
très  actives. Castres  est  la  patrie  d'André  Da- 
cier,  de  Rapin  de  Thoyras ,  de  l'abbé  Saba- 
tier,etc.  1 3,-oo  hab.  On  voit  dans  les  envi- 
rons un  monticule  nommé  la  Cote  des  bi- 
joux, qui  était  une  carrière  remplie  de  cris- 
tallisations très-curieuses. 

Castres  a  été  fondée  en  64  7 ,  et  doit  son 
nom  a  un  ancien  camp  romain.  Les  ha  - 
bitans  embrassèrent  dans  le  xvi*  si<  cle  la 
doctrine  de  Calvin  et  fortifièrent  leur  ville. 
Elle  fut  le  théâtre  de  plusieurs  guerres  reli- 
gieuses, et  Henri  iv  y  fit  un  long  séjour  pen- 
dant les  guerres  civiles.  Ses  remparts  ont  été 
détruits  sous  Louis  xui ,  à  l'exception  d'une 
tour. 

L 'arrond.  de  Castres  se  divise  en  1 4  cant.  î 
Amans  (Saint),  Angles,  Brassac- de  -  Bel- 
fourtes,  Bruguière  (La),Castr*s,  Caune(La), 
Dourgne  ,  Lautrec,  Mazamet,  Montredon  , 
Murât ,  Roquecourbe ,  Vabre  ,  et  Vielmur. 
11  contient  108  communes  et  iaa,4 16  hab. 

CASTREZZATO,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.  et  i  4  1.  i/3  O.  S.  O. 
de  Brescia,  distr.  et  a  1  1.  1/4  S.  E.  de 
Chiari.  Il  y  a  une  forge.  1,810  <habitans. 

CASTR1 ,  Delphes,  village  de  la  Turquie 
d'Europe  ,  gouv.  du  Capitan-pacha  ,  san- 
djak et  a  16  1.  î/a  O.  de  Négrepont ,  sur  le 
versant  mérid.  du  Liacoura  (Pamasêc).  11 
est  composé  d'une  soixantaine  de  cabanes 
habitées  par  des  Grecs,  et  a  a  églises  grec- 
ques. Ce  village  occupe  une  partie  de  l'em- 
placement de  Dtiphe* ,  dont  on  voit  encore 
quelques  ruines,  telles  que  celles  du  gym- 
nase et  du  btade,  qui  conservent  des  sièges 
en  marbre  ,  etc.  C'est  dans  les  environs 
qu'était  située  la  fontaine  de  Castalie.  On 
remarque  prèa  de  ce  village  le  couvent  grec 
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de  Saint-Luc,  renfermant  une  collection  de 
5oo  manuscrits  grecs. 

CASTR1CUM  ,  baie  sur  la  côte  N.  E.  de 
l'ile  Cèlèbcs,  dans  le  Grand  Océan  équi- 
noxial.  Lat.  R,  o°  \î>' .  Long.  E.  iaa°  16'. 

CASTR1CUM  ,  village  des  Pays  Bas  , 
prov.  de  Hollande  sept. ,  arrund.  et  à  a  1. 
i/4  S.  S.  O.  d'Alkmaer,  et  à  5  1.  i/a  H.  O. 
d'Amsterdam.  11  fut  pris  par  les  Anglais  en 
1799,  après  la  bataille  d'Alkmaer. 

CASTR1ES,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Hérault,  arrund.  et  à  al.  i/a  N .  E.  de 
Montpellier  ;  chef-lieu  de  cant.  Sun  château, 
situé  sur  une  émincnce  près  de  la  route,  est 
remarquable  par  sa  construction  gothique. 

CASTRIES  (BAIE  DE),  sur  la  côte 
orient,  du  pays  des  Mandchous,  dans  le  ca- 
nal de  Tartarie  qui  sépare  cette  partie  du 
continent  de  l'île  Tarakaï.  Lat.  N.  5i°  29'. 
Long.  E.  1  jo°  4'  !*•  Cette  baie  est  toujours 
couverte  de  brumes.  Elle  est  remplie  de  goé- 
mons, et  abonde  en  saumon  :  le  gibier  est 
peu  commun.  La  terre  reste  gelée  en  été  à 
une  certaine  profondeur  ;  les  cousins  alors 
sont  très -incommodes.  La  Pérouse,  qui  y 
resta  mouillé  du  37  juillet  auj  août,  observa 
que  le  thermomètre  se  tint  constamment  à 
i3  degrés.  Le  pays  environnant  est  monta- 
gneux et  très-boisé ,  de  même  que  la  côte. 
On  y  remarque ,  ainsi  que  dans  les  petites 
îles  a  l'entrée  de  la  baie ,  différentes  espèces 
de  matières  volcaniques.  Les  habitans  de 
la  côte  sont  en  petit  nombre  et  disséminés  ; 
ils  appartiennent  à  une  tribu  des  Orotchis. 
Leur  taille  est  petite,  leur  constitution  ché- 
tive;  leur  laideur  et  leur  malpropreté  inspi- 
rent du  dégoût  :  ils  sont  doux,  affables,  et 
hospitaliers.  Le  poisson  ,  qu'ils  mangent  vo- 
lontiers cru  ,  est  leur  nourriture  habituelle; 
en  hiver,  il»  se  nourrissent  de  racines  séchées. 

CASTRIGNANO,  village  duroy.  de  Na- 
ples ,  prov.  de  la  Terre  d'Otrante ,  distr.  et 
à  9  1.  1  ?  S.  E.  de  Gallipoli,  et  a  i3  1.  î/a 
S.  S.  E.  de  Lecce ,  cant.  de  Gagliano.  1,117 
hab. 

CASTR1L  (  SIERRA  DE),  montagnes 
d'Espagne,  dans  la  prov.  de  Grenade.  Elles 
s'étendent  de  TE.  àl'O.,  au  N.  de  Huescar, 
et  se  rattachent  au  S.  à  la  sierra  Nevada  ;  & 
l'O.,  à  la  sierra  de  Gazorla  ,  et  au  N.,  à  la 
sierra  Sagra. 

CASTRIL,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et 
a  »5  L  i/a  N.  E.  de  Grenade,  et  a  3  1.  3/4 
O.  N.  O.  de  Huescar,  au  pied  de  la  sierra 
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de  Castril ,  sur  la  rive  gauche  du  ruisseau  de 
même  nom. 

CASTRILLO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  14  I.  S.  O.  de  Valladolid  (Toro) ,  et  à 
7  1.  S.  E.  de  Toro,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Guarena. 

CASTRILLO  DE  DON  JUAN,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  i|  h  î/a  E.  N.  E. 
de  Valladolid  (Palencia) ,  et  a  3  I.  E.  S.  E. 
de  Valtanas,  sur  la  rive  droite  de  l'Esgueva. 

CASTRILLO  DE  DUERO,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  1 1  1.  i/a  N.  de  Ségovie 
(Valladolid),  et  à  1  1.  1/4  E.  de  PcnaEel , 
entre  le  Duero  et  le  Duraton. 

CASTRILLO  DE  LA  REYNA,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  a  10  1.  S.  E.  de  Burgos, 
à  quelque  distance  de  la  rive  gauche  de 
l'Arlanza. 

CASTRILLO  DE  LAS  PIEDRAS,  bourg 
d'Espagne ,  prov.  et  à  8 1.  3/4  S.  O.  de  Léon , 
et  à  1  1.  i/3  S.  E.  d'Astorga ,  près  de  la  rive 
droite  du  Tuerto. 

CASTRILLO  DE  LA  VEGA  ,  bourg 
d'Espagne ,  prov.  et  a  16  1.  i/a  N.  N.  E.  de 
Ségovie,  et  à  1  1.  1/4  O.  S.  O.  d'Aranda, 
a  quelque  distance  de  la  rive  gauche  du 
Duero. 

CASTRILLO  DE  MURCIA, bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  7 1.  1  /a  O.  de  Burgos ,  et  à 
1  1.  i/3  N.  de  Castro-Xerift. 

CASTRILLO  DE  ON1ELO ,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  3  1.  i/a  E.  de  Palencia, 
sur  une  hauteur  près  de  laquelle  coule  un 
affluent  de  la  Pisnerga. 

CASTRILLO  DE  PORMA,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  à  3  1.  1/4  E.  N.  E.  de  Léon, 
près  de  la  rive  gauche  du  Curueûo. 

CASTRILLO  DE  V1LLAVEGA,  bourg 
d'Espagne ,  prov.  et  a  9  1.  3/4  N.  de  Pa- 
lencia (Toro),  et  a  31.  i/a  N.  N.  E.  de  Car- 
rion. 

CASTR1 LLO-TE  JER I  EGO,  bourg  d  *Ea- 
pagne,  prov.  et  à  5  1.  i/a  E.  N.  E.  de  Val- 
ladolid ,  près  de  la  rive  droite  du  Jaramillo. 

CASTRO,  petite  ville  du  Brésil,  prov. 
de  Saint  Paul ,  distr.  et  à  »6  1.  N.  O.  de  Cu- 
rytiba ,  agréablement  située  sur  une  grande 
route ,  près  de  la  rive  droite  de  l'Hyapô.  11 
y  a  une  église  paroissiale.  Depuis  que  les 
tribus  indiennes  de  Guarapuavaont  été  sou- 
mises, cette  ville  s'agrandit ,  et  les  environs 
se  couvrent  de  hameaux  dont  les  hab.  com- 
mencent à  se  livrer  à  l'agriculture.  On  trouve 
dan*  les  environs  des  pierres  précieuses. 
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CASTRO  ,  ville  du  Chili,  sur  la  côte 
orient,  de  l'ile  de  Chiloe,  a  ai  1.  S.  S.  E. 
de  San-Carlos,  et  à  aa8 1.  S.  S.  O.  de  Sant- 
iago. Quoiqu'elle  soit  regardée  comme  le 
cher  lieu  de  l'archipel  de  Chiloe,  la  rési- 
dence du  gouverneur  est  à  San-Carlos ,  de- 
puis 1768.  Cette  ville  a  été  détruite  par  un 
tremblement  de  terre  ;  elle  ne  fut  pas  plu- 
tôt rebâtie ,  que  les  Hollandais  la  saccagè- 
rent en  i643  ;  elle  n'est  maintenant  com- 
posée que  d'un  petit  nombre  de  maisons  , 
la  majeure  partie  en  bois.  t5o  hab. 

CASTRO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
9  1.  N.N.  E.  d'Almeria  (Grenade),  et  a 
3  1.  S.  de  Purchcna. 

CASTRO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
i4  1.  E.  de  H  u  esc  a  (  Aragon  ) ,  et  a  4  1.  1/4 
N.  E.  de  Bar  hast  ro,  près  de  la  rive  droite 
de  l'Essera. 

CASTRO,  bourg  des  Etats  de  l'Eglise, 
délégation  et  à  3  1.  1/4  S.  deFrosinone  ,  sur 
une  hauteur. 

CASTRO,  Castskhohibii  ,  village  des 
États  de  l'Eglise ,  délégation  et  a  8  1.3/4  O. 
N.O.  de  Viterbe,  sur  la  rive  droite  de  l'Ol- 
peta.  Il  occupe  l'emplacement  d'une  an- 
cienne ville  florissante,  que  le  pape  Inno- 
cent %  fit  raser  en  1649,  pour  se  venger  du 
meurtre  de  1  evèque  qu'il  y  avait  envoyé.  Le 
siège  épiscopal  fut  transféré  à  Acquapen- 
dente. 

CASTRO,  ville  du  roy.  de  INaples,  prov. 
de  la  Terre  d'Otrante,  distr.  et  à  9  I.  i/a 
E.  S.  E.  de  Gallipoli,  et  à  10  1.  S.  S.  E.  de 
Lecce,  cant.  de  Poggiardo,  sur  l'Adriati- 
que. Siège  d'un  évèché  suflïagant  de  l'ar- 
chevêché d'Otrante.  Elle  a  1  vieuz  château- 
fort  et  1  cathédrale.  Patrie  du  jurisconsulte 
Paul  de  Castro.  7,780  hab.  Les  environs  sont 
fertiles  en  grains,  vins  ,  fruits  ,  et  coton.  Le 
poisson  est  abondant.  Cette  ville  est  très-an- 
cienne ;  dans  le  xvi«  siècle  ,  elle  fut  entière- 
ment ravagée  par  les  Turcs  ,  qui  emmenè- 
rent en  esclavage  les  femmes  et  les  enfans. 
Depuis  cette  époque,  elle  a  continuellement 
souffert  de  l'invasion  des  Barbaresques,  et 
n'a  pu  se  relever. 

CASTRO,  village  de  Suisse,  cant.  du 
Tésin ,  distr.  de  Blegno,  à  5  1.  N.  N.  E.  de 
Bclliuzone,  sur  la  rive  droite  du  Blegno; 
chef-lieu  de  cercle. 

CASTRO  ou  M  ETE  LIN,  Mttilki»,  ville 
de  la  Turquie  d'Asie,  chef-lieu  de  l'île  et  du 
sandjak  de  Metelin,  sur  la  côte  orient,  de 
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l'île ,  a  a6  1.  N.  O.  de  S  m  y  me.  Résidence 
d'i  gouverneur,et  siège  d'i  archevêché  grec. 
Elle  est  défendue  par  un  vaste  château-fort , 
qui  renferme  a  mosquées ,  quelques  autre*  ' 
bâtimens  ,  et  une  garnison.  Les  maisons  de 
la  vUle  sont  assez  bien  bâties,  s'étendent 
au  bas  du  château,  et  forment  un  demi- 
cercle  autour  du  port  septentrional.  11  y  a  7 
églises  grecques,  4  couvens,  et  plusieurs  fa- 
briques principalement  de  savon  et  d'huile. 
Des  deux  ports  de  Castro,  celui  du  N.  est  le 
seul  fréquenté  ;  on  y  fait  quelque  commerce. 
6,5oo  hab.,  dont  3, 000  Grecs  et  3o  à  4o  fa- 
milles juives. 

Des  ruines  de  l'ancien  Mytitène  couvrent, 
à  l'O.  de  la  ville,  une  assez  grande  étendue 
de  terrain. 

CASTROBOL,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  1 5  1.  N.  O.  de  Valladolid ,  et  a  1  L  1/4  S. 
O.  de  Mayorga,sur  la  rive  gauche  de  laCea. 

C  ASTROBOM,  bourg  du  Portugal ,  prov. 
de  Beira,  comarca  deTraucoso,  à  6  I.  1/4 
S.  E.  de  Pinhel ,  sur  la  Coa. 

CASTRO-CALBON  ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  1 1  1.  3/4  S.  S.  O.  de  Léon ,  et  à 
61.  i/3  S.  S.  E.  d'Astorga ,  a  quelque  di- 
stance de  la  rive  gauche  de  l'Eria.  1,600 hab. 

CASTRO-CEMZA,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  8  l.  S.  S.  E.  de  Burgos ,  sur  la 
rive  gauche  du  Matavieja*. 

CASTRO  D'AVELAENS,  bourgade  du 
Brésil  ,  dans  la  Guyane  ,  distr.  de  Hya- 
bary  ,  à  i3  I.  E.  d'Olivcnça,  par  3°  a5'  de 
lat.  S. ,  et  70*  a5'  de  long.  O.,  sur  la  rive 
droite  de  l'Amazone,  a  l'embouchure  du 
Goroi  dans  ce  fleuve. 

CASTRO  DAYRO,  bourg  du  Portugal, 
prov.  de  Beira ,  comarca  et  à  6  1.  1  a  S.  S. 
O.  de  Lamego.  Il  a  1  église,  1  hôpital,  et 
45o  maisons. 

CASTRO  DE  CALDELAS,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  9 1.  3/4  E.  IV.  È.  d'Orense 
(Galice)  ,  sur  la  rive  gauche  du  Rio  del 
Castro. 

CASTRO  DE  LA  LOMA,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  8  1.  N.  O.  de  Léon ,  sur 
la  rive  droite  de  l'Orvigo. 

CASTRO  DEL  RIO,  petite  ville  d'Es- 
pagne ,  prov.  et  à  C  I.  i/a  S.  E.  de  Cordoue, 
et  à  a  1.  i/a  N.  E.  de  Montilla ,  sur  la  rive 
droite.du  Guadajoz. 

CASTRO-DE-URD1ALES,  bourg  d'Es- 
pagne ,  prov. et  à  9  1.  E.  de  Santander  (  Bur- 
gos) ,  et  à  3  L  3/4  E.  de  Laredo,  sur  l'O- 
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céao.  Il  a  1  port  peu  sûr,  1  école  de  pilo- 
tage, et  des  tannerie». 

C  ASTRO-DE-VEG A  ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  I  7  1.  i/a  S.  E.  de  Léon ,  et  à  3  1. 
i/4  O.  de  Sahagun. 

CASTRO  -DEZ  A,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  3  1. 1 /a  O.  de  Valladolid,  et  à  1 1. 1/4  E. 
de  Torrelo-Baton. 

C  ASTRO-  FV  E  RTE ,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  8  I.  3/4  S.  de  Léon ,  et  à  1  I.  a/3 
S.  de  Valencia  de  Don-Juan,  sur  la  rive 
gauche  de  l'EsIa. 

CASTROGIOVANNI,  ville  fortiBée  de 
Sicile,  prov.  et  |  5  1.  i/a  N.  E.  de  Caltani- 
•etta,  distr.  et  A  5  1.  1/2  N.  N.  O.  de  Piazza; 
chef-lieu  de  cant.  Elle  eat  presqu'au  centre 
de  l'île ,  sur  une  montagne  environnée  de 
vastes  plaines  très-fertiles  et  très-agréables. 
Jl  y  a  beaucoup  d'églises  et  de  couvens,  et 
1  collège  royal.  On  y  tient  tous  les  ans  1  foire 
très-fréquentée ,  qui  dure  plusieurs  jours. 
i  i,i43  hab.  Les  environs  produisent  beau- 
coup de  blé ,  et  on  y  trouve  du  schiste  bitu- 
mineux, de  l'argile  colorée, de  la  pierre  hé- 
patique gypseuse,  des  pyrites  d»-  fer,  et  des 
eaux  sulfureuses.  Gastrogiovanni  occupe 
l'emplacement  d'£naa,  célèbre  parle  culte 
qu'on  y  rendait  à  Cérès ,  qui  y  avait  un  tem- 
ple magnifique. 

C  AST  RO-GONZ  A  LO ,  bonrg  d'Espagne , 
prov.  et  à  i3  1.  N.  de  Zamora  (Valladolid) , 
et  à  i  1. 1/4  E.  deBenavente,  sur  la  rive  gau- 
che de  l'Esla ,  qu'on  traverse  sur  un  pont. 

C  ASTRO-L  ABOREI RO ,  bourget  fort  du 
Portugal, prov.  de  Minho,  comarcaetà  i31. 
1/3  N.  E.  de  Barcellos,  et  à  11  I.  1  /a  N.  N. 
E.  de  Braga.  Il  est  bâti  sur  un  plateau.  C'est 
un  des  endroits  les  plus  froids  du  Portugal. 

CASTRO  MARIM,  ville  du  Portugal, 
prov.  d'Algarve,  comarca  et  a  5  1.  E.N.E. 
de  1  1  vira  ,  sur  la  rive  droite  et  près  de  l'em- 
bouchure de  la  Guadiana.  Elle  est  fortifiée. 
Sa  citadelle  est  en  ruine.  Elle  est  mal  bâtie, 
et  renferme  1  église,  1  hôpital,  et  a,a5ohab., 
la  plupaft  pêcheurs.  11  y  a  des  salines  dans 
les  environs. 

CASTRO-MEMB1BRE,  bourg  d'Espa- 
gne ,  prov.  et  à  6  I.  1/4  E.  N.  E.  de  Zamora 
(Toro) ,  et  à  5  1.  1/4  N.  de  Toro. 

CASTRO  MOCHO,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  a  4  a/3  O.  de  Palencia  (  Vallado- 
lid) ,  et  a  1  1.  i/4  E.  S.E.de  Villarramicl. 

CASTRO  -  MONTE ,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  à  5 1. 1/3  O.  N.  O.  de  Valladolid,  et 
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a  a  I.  1/4  S.  de  Rioseco ,  sur  la  rive  droite  du 
Badajoz. 

CASTRONOVO,  ville  fortifiée  de  Sici- 
le, prov.  et  a  i3  1.  i/a  S.  S.  E.  dcPalerme, 
distr.  et  à  8  k  i/a  S.  S.  O.  de  Termini  ;  chef- 
lieu  de  cant.  1 1  y  a  1 ,000  maisons.  On  trouve 
du  marbre  dans  les  environs. 

CASTRO  NUEVO,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  si  a  I.  N.  E.  de  Valladolid,  près  de 
la  rive  droite  de  i'Esgueva. 

CASTRO  -  NUEVO,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  a  6 1.  1/4  N.  N.  E.  de  Zamora  (Toro), 
sur  la  rive  droite  du  Valderaduey. 

C  ASTRO- N  UNO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  1 1  1.  S.O.  de  Valladolid  (Toro) ,  et  a  3  L 
3/4  E.  S.  E.  de  Toro,  sur  une  colline  au 
pied  de  laquelle  coule  le  Ouero. 

C  ASTRONUOVO,  bourg  du  roy.  deNa- 
ples,  prov.  de  Basilicate ,  distr.  et  a  8  1.  3/4 
E.  N.  E.  de  Lagonegro ,  et  à  i3  1.  i/a  S.S.E. 
de  Potenza  ;  cant.  de  S.  Arcangelo.  Il  s'y 
tient  1  foire  le  tonovembre.  a, 160  hab. 

CASTRO!',  ville  des  États  Prussiens, 
prov.  de  Westphalie  *  régence d'Arensberg, 
cercle  et  à  a  I.  a/3  N.  O.  de  Dortmund ,  et  à 
1 1  L  3/4  S.  S.'  O.  de  Munster.  Il  y  a  1  église 
commune  aux  trois  communions  catholique, 
luthérienne,  et  réformée.  711  hab. 

CASTROPIGNANO,  bourg  duroy.de 
Naplrs,prov.  de  Sannio,  distr.  et  à  1  I.  3/4 
N.  O.  de  Campobasso;  chef  lieu  de  cant., 
près  de  la  rive  gauche  du  Biferno.  11  y  a  4 
églises,  1  couvent,  et  1  papeterie.  a,4o6 
hab. 

C  ASTRO  -POD  AME,  bourg  d'Espagne, 
prov. et  à  61.  E.  de  Villafranca  (Léon),  et  à 
1  1.3/4  E.  N.  E.  de  Ponferrada,  entre  la 
Bocza  et  le  Tablatelio. 

CASTROPOL,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  ao  1.  O.  N.  O.  d'Oviedo  (Asturies),  à 
l'embouchure  de  l'Eo  ou  Mindana  dans  l'O- 
céan. Il  a  un  petit  port  défendu  par  un  châ- 
teau fort. 

CASTRO  -  PONCE,  bourg  d'Espagne  , 
prov.  et  A  i4L  i/aN.O.  de  Valladolid  (Léon), 
et  a  81.  N.  de  Rioseco ,  sur  la  rive  gauche  du 
Valderaduey. 

CASTROREALE,  ville  de  Sicile,  prov. 
et  à  9  1.  O.  S.  O.  de  Messine  ;  chef  -  lieu  de 
distr.  et  de  cant. ,  à  3  1.  S.  delà  mer,  sur  le 
Castro.  1,146  hab.  On  récolte  dans  les  en- 
virons de  bon  vin  et  de  l'huile,  et  il  y  a  une 
source  thermale  ferrugineuse. 

Le  district  est  divisé  en  5  cant.  ;  Castro- 
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«aie,  Francavilla,  Noara ,  Savoca, et Taor- 
mina. 

CASTRO  -SERNA  DE  ABAXO,  bourg 
d'Espagne ,  prov.  et  à  8  I.  N .  E.  de  Ségovie , 
et  à  a  1.  i/4  S.  S.  E.  de  Sepulveda,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Pradeoa. 

CASTRO  SERNA  DE  ARRIBA,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  S  I.  E.N.E.  de  Ségo- 
vie, et  à  3  I.  S.  S.  E.  de  Sepulveda,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Pradena. 

CASTRO -VERDE,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  10  I.  i/a  E.  N.  E.  de  Valladolid 
(Paient  ia) ,  et  a  3  1.  3/i  S.  de  Valtanas,  sur 
la  rive  droite  de  l'Esgueva. 

CASTROVERDE,  bourg  du  Portugal, 
prov.  d'Alentejo ,  coinarca  et  à  a  1. 1/3  N .  E. 
d'Ourique ,  sur  la  rive  gauche  du  Corbes. 
lia  1  église  collégiale,  1  hôpital,  et  1  hospice. 
a,oo5  hab. 

CASTRO  VERDE  DE  CAMPOS,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  14  L  N.  N.  E.  deZa- 
mora  (Léon),  et  à  a  1.  i/i  N.  N.O.  de  Villal- 
pandn,  entre  la  Cea  et  le  Valderaduey. 

CASTRO-VICENTE,  bourg  du  Portugal, 
prov.  de  J  ras-os-montes,  comarca  et  a  10 1. 
N.  N.  E.  de  Torre-de  Moncorvo ,  près  de  la 
rive  droite  de  l'Azilo. 

C  ASTRO  VIEJO,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  3  !.  3/4  S.  O.  de  Logrofto  (Burgos) ,  sur 
la  rive  droite  de  l'Yalde. 

CASTROV1LLARI ,  ville  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  la  Calabre  Citérieure  ,  chef- 
lieu  de  distr.  et  de  cant. ,  sur  la  rive  gauche 
du  Coscilello,  à  i3  I.  N.  de  Cosenxa,  et  à 
i4  1.  1/2»  S.  E.  de  Policastro,  sur  la  grande 
route  de  Naples  en  Calabre.  C'est  une  place 
forte  de  5*  classe,  et  la  résidence  d'un  juge 
d'instruction.  Elle  est  bien  bâtie  et  a  3 
églises ,  plusieurs  couvens,  et  1  hôpital.  Elle 
fait  un  bon  commerce  de  vio  d'excellente 
qualité ,  de  coton ,  de  manne ,  de  soie  et  de 
fruits.  5,6oo  hab. 

Le  district  de  Castrovillari  est  divisé  en 
10  cantons  :  Altomonte  ,  Amendolara ,  Cas- 
sano  ,  Castrovillari,  Cerchiara  ,  Morano  , 
Mormanno,  Oriolo,  S.  Sosti,et  Spezzano- 
Albanese. 

CASTRO  VIREINA  ,  prov.  du  Pérou, 
dans  l'intendance  de  Guancavelica  ,  bor- 
née an  N. ,  par  la  prov.  d'Angaraes;  au  S., 
par  celle  de  Contisuyu  ;  à  l'E. ,  par  l'inten- 
dance de  Cuamanga,  et  a  l'O.,  par  celle  de 
Lima.  Elle  a  a  a  1.  de  long  de  l'E.  à  l'O.,  sur 
a5  de  large.  Elle  est  en  général  inégale  et 
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aride  ,  et  le  climat  y  est  froid  ;  quelques  en- 
droits produisent  du  froment,  du  maïs  et 
des  pommes  de  terre.  Les  vallées  les  moins 
froides  donnent  des  fruits,  et  sont  remplies 
de  pâturages ,  où  l'on  élève  beaucoup  de 
bestiaux ,  et  des  moutons  dont  la  laine  est 
très-fine.  On  n'y  compte  que  7,000  hab.  Le 
chef-lieu  ,  qui  porte  le  même  nom  ,  est  situé 
sur  une  montagne  où  le  froid  est  excessif  ; 
c'est  une  très-petite  ville. 

CASTRO-XERIZ,  ville  d'Espagne,  prov. 
et  à  7  1.  O.  de  Burgos,  sur  une  hauteur, 
près  de  la  rive  gauche  duGarbanzuelo.  Elle 
renferme  1  église  paroissiale  et  a  couvens. 
1 ,900  hab. 

CASTRO-XIMENO,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  à  9  I.  3/4  N.  N.  E.  de  Ségovie,  et 
a  5  I.  N.  O.  de  Sepulveda ,  près  de  la  rive 
droite  du  Duraton. 

CASTU  A  ,  ville  d'illyrie,  gouv.  et  à  17 1. 
i/a  S.  E.  de  Trieste,  cercle  et  à  al.  N.  O. 
de  Fiuine,au  fond  du  golfe  de  Quarnero,  sur 
un  rocher.  C'était  la  capitale  de  l'ancienne 
Liirurnie;  elle  est  maintenant  bien  déchue, 
et  renferme  à  peine  4*0  hab. 

CASTUERA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  a3  I.  E.  S.  E.  de  Badajoz  (  Estremadure) , 
et  à  5  1.  3/4  S.  S.  E.  de  Villanueva  de  la 
Serena  ,  sur  la  rive  droite  du  Guadalrfra. 

CASULAS,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à 
10 1.  i/3  S.  de  Grenade,  et  à  a  I.  i/lN.d'Al- 
munecar. 

CASWELL,  comté  des  États-Unis,  dans 
la  partie  sept,  de  l'état  de  la  Caroline  du 
Nord.  1 3,i  53  hab.  Le  chef  - lieu  est  Lees^ 
burg. 

CAT,  lac  de  l'Amérique  sept.,  dans  la 
Nouvelle-Galles  mérid. ,  par  5a*  Âo'  de  lat. 
N.,  et  o4°  ao'  de  long.  O.  Son  étendue  est 
imparfaitement  connue.  Il  communique 
avec  celui  de  Saint-Joseph  au  S.  E. ,  par  le 
Cat-Lake  river. 

CAT  A,  île  du  Grand  Océan  équinoxial, 
dans  l'archipel  des  Caroline»,  par  7*  aa'  de 
lat.  N.,  et  148*  de  long.  E. 

CATACUMBO  ,  rivière  du  gouv.  de  Ca- 
racas, prov.  de  Maracaybo  ;  elle  prend  sa 
.source  sur  le  revers  orient,  des  sierras  de 
Peija  ,  coule  de  l'O.  i  PB.,  et  «e  jette,  après 
un  cours  d'environ  45  1.,  dans  la  partie  S. 
O.  du  lac  Maracaybo,  par  deux  embouchu- 
res séparées  par  une  île  assez  considérable.- 
EUe  a  pour  affluent  de  droite  la  Salia. 

CAT  AH  AS    trifcu  indienne  des  États- 
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Unis  ,  dans  la  partie  occid.  du  territoire  de 
Missouri.  Elle  habite  entre  leBig-Horn  et  la 
Plate.  3;5  individus. 

CATALDO  (S.) ,  ville  de  Sicile ,  prov. , 
distr.  et  à  i  1.  O.  N.  O.  de  Caltanisetta  ; 
cheflieu  de  cant.  7,870  hab. 

C  AT  A  LIN  A  (S««.),  île  du  Grand  Océan  , 
sur  la  côte  de  la  Nouvelle-Californie  ,  dans 
le  Mexique;  elle  est  séparée  du  continent 
par  le  canal  de  S««."  Barbara  qui,  dans  cet 
endroit,  peut  avoir  6  I.  de  large.  Lat.  N. 
33°  20'.  Long.  O.  iao#  3o'.  Elle  a  environ 
i5  1.  de  tour. 

CATALINA  (SANTA),  petite  île  de  la 
mer  des  Antilles,  à  58  L  E.  de  la  côte  des 
Mosquito* ,  par  i3*  35'  de  lat.  N. ,  et  83*  8' 
de  long.  O. 

CATALINA  (S'*.),  petit  fort  du  Portu- 
gal, prov.  de  Beira ,  comarca  et  a  9  1.  î/a 
O.  S.  O.  de  Goinibre,  sur  la  rive  droite  et 
à  l'embouchure  du  Mondego  dans  la  mer. 

CATALINA  HARBOUR  ,  havre  sur  la 
côte  oriéntale  de  l'île  de  Terre-Neuve,  au 
N.  de  la  baie  de  la  Trinité,  et  i  8  1.  S.  du 
cap  Bonaviata.  Lat.  N.  48°  38'.  Long.  O. 
55"  i4'. 

G  ATALL  A,  distr.de  la  Guinée  inférieure, 
dans  le  roy.  de  Bcnguela ,  près  de  la  con- 
trée de  Bumbo,  à  environ  60  1.  S.  de  Saint- 
Philippe  de  Benguela. 

CATALOGNE,  CaUduKa,  prov.  d'Espa- 
gne ,  située  entre  4o°  4o'  et  4a°  45'  de  lat. 
N. ,  et  entre  i°  de  long.  E.  et  a°  de  long. 
O.  ;  bornée  au  N. ,  par  les  Pyrénées  qui  la 
séparent  de  la  France  ;  a  TE. ,  par  la  Médi- 
terranée^ au  S. ,  par  le  roy.  de  Valence  ;  au 
S.  O.  et  à  l'O. ,  par  l'Aragon ,  dont  elle  est 
en  partie  séparée  par  l'Èbre ,  la  Noguera- 
Ribagorzaoa ,  la  Sègre,  le  Nonas  et  l'Algas. 
Sa  longueur,  du  N.  E.  au  S.  O,,  eat  de  69  I:, 
et  sa  plus  grande  largeur  ,  du  N.  O.  au 
S.  E.,  est  de  48  1.  Vers  le  N.,  elle  est  hé- 
rissée de  hautes  montagnes,  branches  des 
Pyréoées  ,  qui  s'abaiasant  graduellement 
à  mesure  qu'elles  s'avancent  ao  S. ,  dé- 
terminent l'inclinaison  générale  du  sol  vers 
la  Méditerranée  ;  une  de  ces  branches 
parcourt  l'intérieur  du  pays,  et  vient  se 
terminer  aux  bords  de  l'Èbre  ,  près  de 
Tortose.  Elle  envoie  i  PB.  et  à  l'O.  quel- 
ques rameanx,  dont  le  plus  remarquable 
est  celui  qui  offre  Jes  pict  de  Monserrat; 
cette  même  branche  établit  le  point  de  par- 
tage des  eaux  qui,  d'un  côté,  se  rendent 
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immédiatement  dans  la  mer,  et  de  l'autre 
dans  l'Èbre  par  la  rive  gauche.  La  princi- 
pale rivière  que  reçoit  ce  fleuve ,  en  arro- 
sant la  partie  S.  O.  de  cette  province,  est 
la  Sègre,  grossie  de  la  Noguera-Pallarexa , 
de  la  Noguera-Ribagorzana  et  delà  Cinca. 
Les  plus  importantes  des  rivières  qui  dé- 
bouchent dans  la  Méditerranée  sont  :  la  Fiu- 
via ,  le  Ter ,  et  le  Llobregat  ;  on  remarque 
sur  les  côtes  la  baie  de  Roses ,  les  ports  de 
Palamos,  Cadaques  ,  Salon,  et  Barcelone, 
et  a  l'embouchure  de  l'Èbre  ceux  de  Fangal 
et  des  Alfaques.  En  Catalogne,  le  climat 
est  généralement  tempéré;  l'hiver  est  doux 
et  pluvieux ,  et  il  gèle  rarement  dans  les 
plaines;  la  neige  y  tombe  souvent ,  mais  y 
séjourne  peu  ;  les  hautes  montagnes  la  con- 
servent long-temps.  Le  printemps  n'est  pas 
ordinairement  beau  :  le  froid  ,  la  chaleur  et 
les  pluies  y  alternent.  Les  chaleurs  de  l'été 
tempérées  par  les  vents  ne  durent  guère 
plus  d'un  mob.  L'automne  est  la  plus  belle 
saison  de  l'année,  cependant  il  est  quelque- 
fois pluvieux  et  sujet  à  des  vents  violens. 
L'humidité  et  les  variations  fréquentes  de 
l'air  dans  quelques  parties  de  cette  prov.  et 
principalement  sur  les  côtes,. causent  des 
maladies  inflammatoires ,  des  fièvres  calar- 
rbales  et  le  scorbut ,  mais  ces  maladies  ne 
sont  pas  contagieuses.  On  a  des  preuves  ré- 
centes que  la  peste  apportée  sur  les  côtes  s'y 
développe  avec  facilité ,  et  acquiert  un  hant 
degré  de  malignité.  11  u'enest  pas  ainsi  dans 
les  vallées  et  sur  les  montagnes  où  l'air  est 
pur  et  où  les  maladies  sont  peu  communes. 
Le  sol  montagneux  de  la  Catalogne ,  entre- 
coupé de  plaines  et  de  vallées  fertiles,  tel- 
les que  celles  d'Urgel,  de  la  Cerdagne ,  d> 
Vallex ,  de  la  Selva  ,  de  Panade* ,  d'Igua- 
lada ,  de  Cervera,  de  Campo  Tarragona, 
du  Lampourdan,de  Lcrida,etc.,  est  maigre 
et  aride  dans  beaucoup  d'endroits,  néan- 
moins on  est  parvenu  a  le  rendre  productif 
presque  partout  ;  on  a  porté  la  culture  jus- 
que sur  des  rochers  escarpés ,  et  les  canaux 
d'irrigation   distribués  avec  habileté  ,  se- 
condent merveilleusement  les  travaux  du 
laboureur  :  aussi  les  productions  de  cette 
province  sont-elles  très-variées  ;  mais  le  blé 
qu'on  y  récolte  suffit  rarement  à  la  consom- 
mation ;  le  seigle ,  le  mais ,  l'orge  et  le  ris 
sont  cultivés  avec  plus  ou  moins  de  succès  ; 
la  culture  du  chanvre  et  du  lin  est  peu  éten- 
due. On  récolte  beaucoup  de  vin  ;  le  meil- 
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leur  est  celui  de  la  partie  orientale.  Les  ar- 
bres fruitiers  abondent  partout  ;  ce  n'est 
guère  que  dans  la  partie  mérid.  qu'on  voit 
desorangers,  des  citronniers,  des  amandiers, 
des  figuiers  et  des  caroubiers;  les  oliviers 
croissent  partout ,  et  leur  produit  est  con- 
sidérable. Il  y  a  des  noyers  et  des  châtai- 
gniers, particulièrement  dans  la  partie  sept. 
Les  mûriers  sont  peu  multipliés,  quoiqu'ils 
réussissent  très  bien  ;  sur  la  plupart  des  mon- 
tagnes et  même  dans  beaucoup  de  vallées 
et  sur  le  bord  des  rivières,  on  trouve  des 
hêtres  ,  des  chênes,  des  pins,  des  ormeaux, 
des  chênes  verts,  des  saules,  des  peupliers  , 
et  des  roblesou  lièges  ;  ces  derniers  peuvent 
fournir  du  liège  a  toute  l'Europe.  Les  trou- 
peaux de  moutons,  très-répandus  dans  di- 
verses parties  de  la  Catalogne ,  pourraient 
être  encore  plus  multipliés;  la  quantité  de 
laine  qu'ils  fournissent  est  insuffisante  pour 
les  besoins  des  manufactures  ;  on  n'élève 
aussi  que  peu  de  bœufs  et  de  vers  a  soie.  La 
minéralogie  de  cette  province  est  encore 
peu  connue;  on  sait  qu'il  y  a  des  mines  de 
fer  dans  plusieurs  endroits,  des  mines  de 
plomb,  d'alun  et  de  houille,  un  grand  nom- 
bre de  carrières  de  marbres  de  diverses  cou- 
leurs et  de  jaspe,  des  améthystes,  des  topa- 
zes ,  des  cristaux  colorés ,  d'abondantes  mi- 
nes de  sel  gemme ,  entre  autres  la  fameuse 
montagne  de  sel  deCardona,  et  un  grand 
nombre  de  sources  minérales  dont  plusieurs 
sont  thermales.  La  Catalogne  est  depuis 
des  temps  reculés  renommée  pour  ses  ma- 
nufactures et  son  active  industrie  ;  c'est  en- 
core la  première  province  de  l'Espagne  sous 
ce  rapport  ;  on  y  fabrique  des  draps  fins  et 
communs  et  beaucoup  d'autres  étoffes  de 
laine ,  des  étoffes  de  aoie  de  différons  gen- 
res ,  même  brochées  ou  mélangées  d'or  et 
d'argent,  des  gazes  de  soie  de  toutes  façons, 
des  rubans ,  galons  et  cordons  de  soie  et  de 
coton  ;  des  bas  de  soie,  de  coton  et  de  laine, 
des  toiles  communes  et  à  voiles ,  une  grande 
quantité  de  toiles  de  coton  pour  dûTérens 
usages  ,  beaucoup  de  mousselines  ,  d'in- 
diennes, de  nankins,  de  velours,  etc.  Il  y 
a  de  plus  des  filatures  de  coton,  de  soie  et 
de  laine ,  des  teintureries  a  grand  teint,  des 
chapelleries  ,  des  savonneries  ,  des  tanne- 
ries, des  faïenceries ,  des  verreries,  beau- 
coup de  papeteries,  des  fabriques  de  quin- 
caillerie et  de  serrurerie,  d'ancres,  d'armes  à 
feu  et  de  poudre  ,  ainsi  qu'une  fonderie 
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royale  de  canons  de  bronze  ;  les  fabriques 
d'eau-de-vie  sont  d'un  produit  considérable, 
de  même  que  celles  de  chaussures.  Les  prin- 
cipales exportations  consistent  en  liège,  vin, 
huile,  eau-de-vie,  toiles  de  coton ,  papier,  et 
souliers.  La  Catalogne  reçoit  de  France  des 
blés,  des  laines,  des  draps  fins,  des  étofles  de 
soie,  de  la  bijouterie  et  des  modes;  de  l'An- 
gleterre, quelques  étofles  superfines  en  co- 
ton ,  des  harengs,  et  de  la  morue;  de  la 
Hollande,  quelques  épiceries;  de  l'Àragon 
et  de  Valence,  des  bestiaux,  des  laines  et  de 
la  soie.  En  général  ses  exportations  excè- 
dent de  beaucoup  ses  importations.  Cette 
activité  commerciale  qui  remplissait  na- 
guères  de  navires  toutes  les  rades  et  tous  les 
ports  decette  province,  a  beaucoup  diminué 
depuis  la  guerre  de  l'indépendance  des  co- 
lonies espagnoles.  Les  routes  de  la  Catalo- 
gne ne  sont  généralement  pas  bonnes,  et 
deviennent  souvent  impraticables  dans  les 
temps  de  pluie  et  de  la  fonte  des  neiges  ; 
néanmoins  dans  la  belle  saison ,  elles  faci- 
litent le  commerce  intérieur  qui  est  plus  con- 
sidérable que  celui  avec  l'étranger.  8i.f,foo 
hab. 

Les  Catalans  sont  actifs,  intelligens  et 
très-laborieux  ;  s'ils  ne  sont  point  inventeurs 
dans  les  arts,  ils  sont  adroits  imitateurs; 
doués  d'un  esprit  pénétrant  et  d'une  grande 
vivacité ,  ils  exécutent  facilement  et  heu- 
reusement tout  ce  qu'ils  entreprennent. 
Nés  avec  des  passions  fortes ,  ils  joignent 
l'opiniâtreté  à  la  hardiesse  pour  les  satis- 
faire ;  le  désir  des  richesses  leur  fait  braver 
les  dangers  des  plus  longues  navigations; 
la  gloire  les  aveugle  sur  tous  les  périls.  Leur 
bravoure  et  leur  fermeté,  si  souvent  mises 
en  évidence  dans  les  troubles  politiques,  et 
dans  les  guerres  qu'ils  out  eues  â  soutenir, 
ont  montré  qu'ils  étaient  aussi  intrépides 
guerriers  qu'amans  passionnés  de  l'indé- 
pendance.Le  Catalan,  aussi  implacable  dans 
sa  haine  qu'attaché  a  l'objet  de  ses  affec- 
tions, ne  peut  dissimuler  aucun  de  ces  sen- 
timens;  malgré  l'âpreté  de  son  caractère 
et  la  rudesse  de  ses  expressions,  il  n'est  ce- 
pendant pas  méchant ,  et  est  susceptible  au 
contraire  d'émotions  douces  et  d'actions 
généreuses.  Soit  par  orgueil  national ,  soit 
par  prévention  contre  le  reste  des  Espa- 
gnols qu'il  n'aime  pas,  il  préfère  à  la  laogue 
espagnole  son  dialecte  particulier,  mélange 
de  l'ancien  langage  des  prov.  du  midi  de  la 
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France  et  de  quelques  mots  italiens  et  cas- 
tillans, dont  il  altère  la  douceur  originelle 
par  une  prononciation  rude  et  désagréable. 

La  Catalogne  fut  une  des  premières  pro- 
vinces de  l'Espagne  où  les  Romains  s'éta- 
blirent ;  les  Goths  la  leur  enlevèrent  vers 
l'an  470 ;  les  Maures  la  conquirent  sur  ces 
derniers  en  71 2 , et  les  Français  sur  les  Mau- 
res au  commencement  du  ix»  siècle  ;  peu  de 
temps  après  elle  forma  une  souveraineté 
particulière,  et  eut,  depuis 83g,  16  comtes 
jusques  y  compris  Raymond  v  qui  monta 
sur  le  trône  d'Aragon,  et  moumt  en  1171. 
Ce  fut  sous  le  gouvernement  de  ces  comtes 
que  la  Catalogne  parvint  au  plus  liant  degré 
de  splendeur.  Dès  le  xr»  siècle  elle  eut  se» 
lois,  et  se  gouverna  pour  ainsi  dire  elle- 
même.  Lors  de  sa  réunion  à  la  couronne  d'A- 
ragon ,  elle  conserva  ses  états  particuliers, 
qui  partagèrent  la  puissance  législative  avec 
le  souverain  ;  à  sa  réunion  a  la  monarchie 
espagnole,  en  i64o,  elle  conserva  ses  pri- 
vilèges, ses  lois  et  ses  coutumes  qui  subsis- 
tèrent jusqu'à  l'avènement  d'une  branche 
de  la  maison  royale  de  Bourbon  au  trône 
d'Espagne.  Depuis  elle  a  été  gouvernée 
comme  le  reste  de  la  monarchie.  Les  Fran- 
çais se  sont  emparés  de  cette  province  dans 
la  guerre  de  1808,  et  l'ont  évacuée  en  181 3; 
elle  a  été  aussi  le  théâtre  d'une  guerre  très- 
active  en  i8:?3,  entre  les  Français  et  les 
Espagnols  constitutionnels.  Les  cortès  de 
18a a  avaient  formé  de  la  Catalogne  4  pro- 
vinces :  Barcelone  ,  Girone ,  Lerida  et  Tar- 
ragone. 

CATALLNA,  cap  sur  la  côte  sept,  de 
l'île  Majorque.  Lat.  R.  39°  56'.  Long.  E. 
o°55'. 

C  ATA  M  A  RCA  (SAN  FERNANDO  DE), 
ville  du  gouv.  de  Buenos- Ayres,  intendance 
et  à  92  1.  S.  S.  O.  de  Salta,et  à  120  I.  N. 
N.  O.  de  Cordova.  Lat.  S.  27*  45'.  Long.  O. 
68*  »0#.  l.lle  a  été  fondée  tn  i683  par  les 
hahitans  d'une  ville  de  même  nom  qui  avait 
été  fondée  en  i558  dans  la  fertile  vallée  de 
Conando,  1 80 1.  N  .E.,  et  qui  fut  abandonnée 
à  cause  des  continuelles  incursions  des  In- 
diens. Cette  ville  est  peu  commerçante.  La 
vallée  est  fertile  en  blé,  coton  et  vin,  et  ren- 
ferme des  mines  d'or  dans  sa  partie  occid. 

CATAMAYU,  rivière  de  l'Amérique  mé- 
rid.,  qui  prend  sa  source  sur  le  revers  orien- 
tal de  la  Sabanilla,  montagne  de  la  chaîne 
des  Andes ,  au  S.  de  Loxa,  dans  la  Nouvelle- 
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Grenade ,  coule  d'abord  au  N.  N.  O. ,  en  lon- 
geant le  versant  oriental  de  la  cordillère.  A 
son  confluent  avec  le  Gonxenama,  elle  tourne 
brusquement  i  l'O.,  et  entrant  dans  le  Pé- 
rou, se  dirige  du  N.  E.  au  S.  O. ,  arrose  la 
partie  N.  O.  de  l'intendance  de  Truxillo  ,  et 
•e  jette  dans  le  Grand  Océan  equinoxial , 
entre  le  cap  de  Parma  et  celui  de  Payti ,  par 
4°  45'  de  lat.  S.,  après  un  cours  rapide  d'en- 
viron 66  1. 

CATAMBUCO,  ville  de  la  Nouvelle-Gre- 
nade ,  prov.  et  à  36  1.  S.  S.  O.  de  Popayan , 
et  à  45  1.  N.  E.  de  Quito ,  sur  la  route  qui 
conduit  de  l'une  a  l'autre  de  ces  villes. 

C  ATANDU  ANES  ,  une  des  iles  Philippi- 
nes, près  de  la  côte  S.  E.  de  l'île  Luc, on, 
située  par  i3°  47'  de  lat.  N.,  et  m*  4y'  de 
long.  E.  Sa  longueur  est  de  la  1. ,  et  sa  lar- 
geur de  6  à  7.  Elle  est  fertile  ,  bien  culti- 
vée ,  et  arrosée  par  plusieurs  rivières,  dont 
la  plus  considérable  est  le  Catadangan.  Ces 
rivières  charrient  de  l'or.  Les  insulaires  sont 
laborieux  et  très  -  bons  marins  ;  ils  construi- 
sent des  bateaux  qu'ils  vont  vendre  dans 
les  iles  voisines.  Les  femmes  sont  de  même 
taille  que  les  hommes  ;  elles  sont  vêtues  d'un 
long  manteau ,  et  portent  sur  le  front  une 
plaque  d'or  large  de  deux  doigts,  et  des  an- 
neaux d'or  aux  oreilles  et  au  dessus  du  pied. 

CATANE,C7a<anw»,prov.  de  Sicile,  bor- 
née au  N.  par  la  prov.  de  Messine,  dont  elle 
est  en  partie  séparée  par  la  Cantara,  af- 
fluent de  la  mer  Ionienne;  à  l'E.,  par  cette 
mer  ;  au  S. ,  par  la  prov.  de  Syracuse ,  avec 
laquelle  elle  a  en  partie  pour  limite  quel- 
ques lieues  du  cours  de  la  Gurna  Longa;  à 
l'O.,  par  la  prov.  de  Caltanisetta  ;  et  au  N. 
O.,  par  celle  de  Païenne.  Sa  longueur  du  N. 
au  S.  est  de  18  1.,  et  sa  moyenne  largeur  de 
i5  1.  i/a.  Au  N.  E.  s'élève  l'Etna  ,  au  S.  du- 
quel s'étend  la  vaste  plaine deCatane.  Cette 
montagne  ignivomese  rattache  au  N.  O.àla 
chaîne  des  Neptmiennes,  qui  accompagne 
la  limite  sept,  et  traverse  l'extrémité  N.  O. 
de  la  piovince,qu'elle  couvre  de  nombreuses 
ramifications.  Parmi  ces  dernières  en  dis- 
tingue la  branche  principale,  qui  se  dirige 
au  S.  E.  au  cap  Passero,  et  forme ,  dans  la 
partie  S.  O.  de  la  province ,  le  partage  des 
eaux  de  la  Terranova  et  du  Dirillo,  affluens 
du  canal  de  Malte,  d'avec  celles  de  la  Gurna- 
Longa.  Aux  cours  d'eau  déjà  cités  il  faut  en- 
core ajouter  le  Simeto,  qui  vient  du  N. , 
grossi  du  Salso  et  du  Dittainp;  il  divise  la 
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plaine  de  Gatane ,  et ,  par  sa  réunion  i  la 
Gurna-Longa  sur  la  limite  méridionale  delà 
province  ,  forme  la  Giare  tta ,  qui  débouche 
peu  après  dans  la  mer  Ionienne,  au  golfe  de 
Gatane,  le  seul  enfoncement  remarquable 
de  la  côte. 

Gette  province ,  qui  prend  son  nom  de 
son  chef-lieu,  est  formée  de  la  partie  méri- 
dionale du  val  de  Demone  et  d'une  partie  du 
val  de  Noto  ;  elle  ett  divisée  en  3  districts  : 
Galatagirone ,  Gatane,  et  Nie  (ma.  393,38a 
hab. 

C  AT  V\  F  ,  C  atania,  C  *  r*>  *  ,  ville  de  Si- 
cile, chef-lieu  de  prov.,  àe  distr.  et  de  cant., 
très  agréablement  située  sur  la  côte  orient, 
de  l'île ,  au  pied  du  mont  Etna  ,  au  burd  de 
la  vaste  plaine  de  son  nom ,  è  ao  1.  S.  S.  O. 
de  Messine ,  et  à  la  I.  a/3  N.  N.  O.  de  Sy- 
racuse. Siège  d'i  évéché,d'i  cour  d'appel, 
d'i  grande  cour  criminelle  ,  et  d'i  tribunal 
civil.  Résidence  des  principales  autorités  de 
la  prov.  C'est  une  place  forte  de  4*  classe. 
Elle  a  été  presque  détruite  trois  fois  par  le 
volcan,  et  toujours  elle  s'est  relevée;  elle 
peut  même  aujourd'hui  être  comptée  parmi 
les  plus  belles  villes  de  l'Europe.  Ses  deux 
principales  rues  sont  très-larges  et  très-lon- 
gues, et  coupées  a  augle  droit  par  une  infi- 
nité d'autres.  Ses  places  sont  vastes  et  régu- 
lières, toutes  pavées  en  lave,  ainsi  que  les 
rues.  Les  maisons  sont  généralement  bien 
bâties.  La  plupart  des  édifices  publics  ont 
un  air  de  grandeur  qu'on  ne  voit  que  dans 
très-peu  de  villes  de  Sicile.  Le  palais  du  sé- 
nat est  un  beau  modèle  d'architecture;  on 
admire  aussi  la  cathédrale,  fondée  en  1094 
par  le  comte  Roger,  et  quia  beaucoup  souf- 
fert des  tremblemens  de  terre.  H  y  a  49  égli- 
ses et  igcouvens  d'hommes  :  celui  de  Saint- 
Nicolas  possède  de  très-belles  orgues.  11  y  a 
aussi  11  couvens  de  femmes,  3y  confréries 
religieuses,  quelques  hôpitaux,  1  hospice 
d'enfans  trouvés,  1  mont-de-piété ,  1  beau 
théâtre,  plusieurs  bibliothèques  publiques, 
et  des  musées.  L'université ,  fondée  par  Al- 
phonse d'Aragon,  est  très-vaste  et  jouit  de 
grands  privilèges  :  on  y  compte  5 00  étudians. 
En  cherchant  à  retrouver  l'ancienne  Cata- 
na,  on  a  découvert  de  nombreux  débris  de 
monumens  qui  donnent  une  haute  idée  de 
l'antique  magnificence  de  cette  ville.  Les 
mieux  conservés  sont  :  l'amphithéâtre ,  les 
naumachies ,  le  cirque  ,  l'odéon  ,  les  tom- 
beaux et  les  bains,  On  fabrique  dans  cette 
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ville  des  étoffes  de  soie ,  qui  pour  la  per- 
fection approchent  de  celles  de  Palerme. 
Le  succin  ou  ambre  jaune ,  qu'on  trouve  en 
grande  quantité  sur  la  côte  méridionale  de 
111e  ,  est  travaillé  par  plusieurs  milliers 
d'habitans.  La  neige  du  mont  Etna  lui  pro- 
cure aussi  beaucoup  de  richesse.  Le  port 
de  Gatane ,  un  des  plus  grands  de  l'île,  est 
peu  fréquenté  ;  on  en  exporte  cependant 
beaucoup  de  blé,  d'orge,  de  vin  et  d'huile.  Le 
voisinage  du  mont  Etna  est  pour  cette  ville 
une  source  de  biens  et  de  malheurs. Le  climat 
qu'il  procure  est  très -sain,  et  la  tempéra- 
ture est  favorable  à  la  culture  du  blé,  de  la 
vigne,  des  fruits,  etc.;  mal»,  d'un  autre 
côté  ,  il  la  tient  dans  une  continuelle  crainte 
de  destruction.  En  1693,  elle  fut  entière- 
ment détruite  par  un  tremblement  de  terre. 
En  ij83  et  1818,  elle  en  a  éprouvé  qui  ont 
beaucoup  endommagé  ses  plus  beaux  édi- 
fices. C'est  la  patrie  de  Charondas,  qui  vi- 
vait 5oo  ans  avant  J.  G.  Louis ,  roi  de  Sicile , 
y  mourut  en  i355.  Pop.  :  45,081  hab.,  supé- 
rieurs aux  autres  Siciliens  par  leur  urbanité 
et  leur  instruction,  et  par  l'accueil  poli  qu'Us 
font  aux  étrangers. 

Gatane  fut  fondée,  selon  quelques  au- 
teurs, l'an  736  avant  J.  C.,  par  une  colonie 
de  Naxos;  selon  d'autres,  par  une  colonie 
de  Chalcidiens,  en  704.  Souvent  les  auteurs 
romains  la  nomment  Gatina. 

Le  district  deCataneest  divisé  en  13  can- 
tons :  Aci-Reale  ,  Aci  S.  Antonio,  Aderno, 
Belpasso,  Bronte  ,  Gatane,  Linguagrossa , 
Mascali-Nuovo ,  Mascalucia ,  Misterbianco, 
Paterno,  et  Randazzo. 

CATANGAFA,  petite  île  du  groupe  des 
Philippines,  au  N.  de  l'ile  de  Zebu.  Lat.  N. 
1 1".  Long.  E.  m*  34'. 

CATAINHEDE,  bouigdu  Portugal,  prov. 
de  Bcira ,  comarca  et  â  5 1.  O.  M .  O.  de  Goim- 
bre.  Il  y  a  1  église,  1  couvent,  1  hôpital, 
et  »  hospice.  1,000  hab. 

CATANZARO,  ville  du  roy.  de  Naples, 
chef- lieu  de  la  prov.  de  la  Galabre  Ulté- 
rieure 11*,  de  distr.  et  de  cant.,  dans  une 
position  agréable  et  saine,  sur  une  monta- 
gne ,  à  1  I.  3/4  du  golfe  de  Squillace  ,  à  1 1  1. 
3/4  S.  S.  E.  de  Cosenza ,  et  a  68  1.  S.  E.  de 
Naple*.  Lat.  N.  38'  5'.  Long.  E.  i4°  18'. 
Siège  d'i  évéché  suffragant  de  l'archevêché 
de  Reggio,  d'i  des  quatre  grandes  cours  ci- 
viles du  royaume,  d'i  grande  cour  crimi- 
nelle et  d'i  tribunal  civil  ordinaire.  C'est 
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une  place  de  guerre  de  5*  classe,  défendue 
par  un  château-fort.  Elle  était  autrefois  assez 
bien  bâtie  ;  mais  le  tremblement  de  terre 
de  1783  a  détruit  une  partie  de  ses  édifices. 
Elle  renferme  1  a  églises,  dont  1  cathédrale, 
plusieurs  consens ,  1  séminaire ,  1  acadé- 
mie royale  des  sciences ,  1  lycée ,  1  hospice 
d'enfans  trouvés,  a  hôpitaux,  et  1  riche  mont- 
de-piété.  Elle  a  des  fabriques  d'étoffes  de 
soie,  de  velours,  de  draps  et  d'autres  étof- 
fes. On  y  Tait  commerce  de  soie ,  de  blé,  de 
vins  estimés,  et  d'huile.  Foire  de  bestiaux  le 

10  août.  Les  habitans  sont  affables  et  indus- 
trieux. Les  femmes  passent  avec  raison  pour 
les  plus  belles  des  trois  Calabres.  1  1,464  hab. 

Le  district  de  Gatanzaro  est  divisé  en  1 1 
cantons  :  Badolato  ,  Borgia  ,  Gatanzaro  , 
Ghiaravalle ,  Cropani,  Davoli,  Gaspatina, 
Soveria ,  Squillace ,  Taverna  ,  et  Tiriolo. 

CATAPACHOS,  peuplade  indienne  in- 
dépendante ,  au  centre  du  Pérou ,  sur  la  Pa- 
chitea ,  affluent  du  Paro ,  entre  90  et  10"  de 
lat.  S. 

CATARACT  ,  rivière  des  États-Unis , 
distr.  de  la  Columbia.  Elle  se  dirige  du  N. 
E.  au  S.  O.,  et,  après  un  cours  d'environ 
3a  L,  se  joint  a  la  Golumbia,  par  la  rive 
droite,  sous  45°  4o'  de  lat.  N.  et  iaa4  5o'  de 
long.  O.  Le  lit  de  cette  rivière  est  profond  , 
et  le  courant  rapide.  Elle  a  5o  toises  de  lar- 
geur à  son  embouchure. 

CATARINA(S«\),  ville  de  Sicile,  prov., 
distr.  et  à  3  1.  N.  N.  O.  de  Caltanisctta  ; 
chef-lieu  de  cant.,  près  de  la  rive  droite  du 
Salso.  C'est  une  place  forte  de  5«  classe.  On 
trouve  des  agates  et  du  jaspe  sur  son  terri- 
toire. 

En  1199,  Philippe  de  Tarente  fut  défait 
dans  les  environs  par  Frédéric  11. 

CATARINA  (S'\),  bourg  de  Sicile,  prov. 
de  Caltanisetta,  distr.  et  a  5  1.  i/a  O.  N.  O. 
de  Terranova ,  près  de  la  mer. 

CATARINA  (S««.  ),  place  forte  située 
dans  la  partie  orient,  de  l'île  de  Favignana , 
près  de  la  Sicile,  prov.,  distr.  et  à  4  L  i/a 
S.  O.  de  Trapani;  chef  lieu  de  cant. 

C  ATAR  ROJ  A,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 

11  1  L  a/3  S.  de  Valence,  et  i  i/a  I.  du  lac  Al- 
bnfera.  3, 000  hab.,  la  plupart  pécheurs.  On 
cultive  beaucoup  de  riz  sur  son  territoire. 

GATAS  ALTAS  DE  MATODENTRO, 
village  du  Brésil,  prov.  de  Minas  -  Geraes , 
distr.  de  Sahara,  près  de  la  rive  gauche  de 
la  Bombaça,  à  81.  N.  E,  de  Villarica.  Les 
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édifices  publies  sont  assez  bien  bâtis,  et  les 
maisons  des  particuliers  ont  une  belle  ap- 
parence. a,ooo  hab. 

CATAWBA  (GRANDE),  rivière  de. 
États-Unis,formée  dans  la  Caroline  du  Nord, 
comté  de  Burke ,  par  la  réunion  de  plusieurs 
ruisseaux  qui  descendent  du  versant  orient, 
du  Blue  ridge.  Après  avoir  sépare  le  comté 
de  Lincoln  de  ceux  d'ircdell  et  de  Mecklen- 
burg,  elle  entre  dans  la  Caroline  du  Sud, 
oh  elle  prend  le  nom  de  Wateree ,  et  va  se 
réunir  à  la  Congaree ,  I  6  I.  S.  O.  de  Sum- 
terville,  pour  former  la  Santee.  Son  cours 
est  d'environ  80  1.  dans  une  direction  géné- 
rale du  N.  N.  O.  au  S.  S.  E.  Elle  a  pour 
principal  affluent  la  Petite  Catawba. 

CATAWBAS,  peuplade  des  États-Unis, 
qui  habite  sur  les  bords  de  la  rivière  de  même 
nom  ,  vers  la  limite  des  deux  Carolines.  Le» 
Catawbas,  qui  formaient  autrefois  une  na- 
tion puissante,  sont  maintenant  réduits  a 
45o  individus ,  et  habitent  de  petits  villages 
sur  un  terrain  qui  leur  a  été  cédé  par  le  gou- 
vernement. 

CATBA  LOG  AN,  village  de  la  côte  occid . 
de  Pile  de  Samar,  une  des  Philippines.  Il  a 
une  bonne  rade. 

CAT-CAYES ,  petit  groupe  d'iles  de  l'ar- 
chipel des  Lucayes.  Lat.  N.  a5*  a4'.  Long. 
O.  790  3o'.  Il  y  a  un  port. 

GATCHAR  ou  HIROUMBA,  pays  de 
l'Asie,  situé  entre  a4°  et  37°  de  lat.  N.,  et 
entre  92°  et  94°  de  long.  E.,  et  borné  au 
N.  par  le  Brahmapoutre,  qui  le  sépare  du 
roy.  d'Assam  ;  a  l'E.  et  au  S.,  par  la  prov. 
birmane  de  Cassay;  et  à  l'O.,  par  le  Ben- 
gale. Sa  longueur,  du  N.  au  S.,  est  d'envi- 
ron 5o  I.,  et  sa  iargeur,  de  l'E.  à  l'O.,  d'à 
peu  près  36  1.  Il  est  trés-montueux.  La  par- 
tie sept,  est  couverte  de  ramifications  des 
monts  Garraous.  Au  S.  E.  se  trouve  un  pro- 
longement des  montagnes  de  Tippcrah  qui, 
se  dirigeant  au  N.  jusqu'à  Khaspour,  tour- 
nent brusquement  à  l'O.  jusqu'aux  rives  du 
Brahmapoutre;  la  plus  grande  hauteur  de 
ces  dernières  est  à  peine  de  166  toises.  Le> 
montagnes  de  Catchar,  qui  se  dirigent  a 
1*0.,  sans  être  plus  élevées  que  celles  du  S. 
E.,  sont  très  escarpées,  et  presque  imprati- 
cables.dans  la  saison  des  pluies.  Toutes  les 
montagnes  de  ce  pays  n'offrent  que  trois  cols 
ou  pansages  que  l'on  peut  presque  toujours 
traverser  avec  sôxeté  ;  deux  de  ces  cols  cou- 
pent les  montagnes  du  nord,  et  conduisent 


Digitized  by  Google 


CATC 

à  Dhermapour  ;  le  troisième  conduit  à  Mé- 
nipour,  dans  l'empire  Birman.  A  i4  1.  en- 
viron au  S.  E.  de  khaspour  sont  les  monts 
Bhouvouna,  remarquables  par  une  fameuse 
caverne  qui,  depuis  très  long-temps,  est  ha- 
bitée par  des  fanatiques ,  devenus  la  terreur 
de  leurs  voisins  et  des  voyageurs.  Ce  pays 
est  parfaitement  arrosé  par  le  koupili  et  le 
Brack,  aflluens  du  Brahmapoutre,  et  par 
une  infinité  de  ruisseaux  considérables  qui 
vont  grossir  ces  deux  rivières.  En  quelques 
parties  il  y  a  des  marais,  des  fondrières,  et 
des  étangs  formés  par  les  eaux  qui  décou- 
lent des  montagnes  dans  la  saison  des  pluies. 
Dans  d'autres  on  remarque  plusieurs  chutes 
d'eau  :  celle  qui  porte  le  nom  de  koupili  a  , 
suivant  les  voyageurs ,  33  toises  de  hauteur. 
En  général,  le  Catchar  est  très  -  fertile ,  et 
produit  en  abondance  tout  ce  qui  tient  aux 
besoins  et  aux  agrémens  de  la  vie.  Les  ver- 
sans  des  montagnes  sont  couverts  de  forêts 
presque  impénétrables,  et  leurs  bases  sont 
entourées  de  djingles  formés  soit  par  des 
plantes  élevées  ou  par  des  bambous.  Il  y  a 
de  riches  mines  de  fer  mal  exploitées,  et  des 
salines  qui  approvisionnent  tout  le  pays,  et 
les  contrées  voisines  a  l'E.,  au  S.,  et  à  l'O. 
Les  exportations  consistent  en  soie  com- 
mune, coton,  cire,  ivoire,  bois  de  char- 
pente, éléphans  apprivoisés,  pierre  a  chaux, 
et  minerai  de  fer.  On  tire,  en  général,  du 
Bengale  du  bétel,  du  cuivre,  et  des  toiles 
fines.  La  population  de  ce  pays  n'est  esti- 
mée qu'à  5oo,ooo  hab.  La  partie  la  plus  peu- 
plée avoisine  les  possessions  anglaises  dans 
l'Hindoustan.  Les  montagnes  du  Y  le  sont 
peu  ;  celles  de  l'E.  sont  principalement  ha- 
bitées par  les  Naga  et  les  kounkis  ,  tribus 
peu  nombreuses. 

L'ancien  et  véritable  nom  de  ce  pays  est 
Iliroumba.  On  présume  que  celui  de  Cat- 
char, qui  désigne  un  lieu  escarpé  ou  un  pré- 
cipice ,  a  été  donné  par  les  naturels  au  pays 
de  ceux  d'entre  eux  qui  vivent  sur  les  con- 
fins des  hautes  montagnes  d'Uiroumba.  Les 
Catchariens  ou  Hirouinbaniens  sont,  en  gé- 
néral, grands  et  robustes;  ils  ressemblent 
aux  Chinois,  et  ont  le  teint  beaucoup  plus 
clair  que  les  Bengalais.  Les  femmes  sont 
d'une  forte  complexion  ,  s'habillent  comme 
les  Birmanes ,  et  aiment  beaucoup,  ainsi  que 
ces  dernières,  à  mâcher  du  bétel.  Ces  peu- 
ples ont  une  langue  monosyllabique  comme 
le  chinois.  Les  grands  et  le*  hommes  de  loi 
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parlent  le  bengali ,  et  toutes  les  affaires  pu- 
bliques  se  traitent  en  cette  langue.  Leur  re- 
ligion est  le  brahmisme,  auquel  ils  ajoutent 
beaucoup  de  pratiques  superstitieuses  ;  on 
dit  même  qu'ils  immolent  quelquefois  des 
victimes  humaines  à  la  divinité  qu'ils  nom- 
ment Dourga. 

Les  Birmans  avaient  tenté  plusieurs  fois 
sans  succès  de  rendre  tributaire  le  radjah  de 
Catchar.  Ce  souverain  était  absolu  ;  ses  mi- 
nistres étaient  révocables  à  sa  volonté,  et 
sans  autre  traitement  que  quelques  profits 
casuels  qu'ils  augmentaient  par  de  conti- 
nuelles extorsions.  Il  réglait  le  cérémonial 
de  sa  cour  sur  celui  de  l'empereur  des  Bir- 
mans ,  et  faisait ,  comme  ce  monarque ,  dé- 
ployer au-dessus  de  sa  tête  un  parasol  blanc, 
marque  insigne  de  sa  souveraineté.  Les  re- 
venus de  ce  radjah  étaient  peu  considéra- 
bles :  ils  se  sont  élevés  à  100,000  roupies; 
mais ,  en  1 8 1 7 ,  ils  excédaient  a  peine  5o,ooo 
roupies.  En  1818 ,  le  Catchar  fut  envahi  par 
un  détachement  de  Birmans  de  Ménipour; 
les  troupes  du  radjah  ayant  refusé  de  combat 
tre,  ce  prince  s'enfuit  dans  le  Bengale,  en 
laissant  son  pays  au  pouvoir  des  vainqueurs. 

Le  Catchar  est  divisé  en  a  provinces  :  le 
Catchar  propre,  au  S.,  et  le  Dbermapour, 
au  N.  de  la  grande  chaîne  des  montagnes; 
chacune  de  ces  provinces  est  subdivisée  en 
districts  ,  et  ces  districts  en  pergannahs. 
Khaspour  en  est  la  capitale. 

C  ATC  HOU  L  ou  kATCHAL,  une  des  îles 
Nicobar ,  dans  le  golfe  du  Bengale ,  par  7* 
55'  de  lat.  N.  et  91*  ao'  de  long.  E.  Elle  est 
élevée,  couverte  de  bois,  et  bien  peuplée. 

C  ATEAU-C  AMBBES1S,  ville  de  Fran- 
ce, dép.  du  Nord,  arrond.  et  à  5  1.  i/a 
E.  S.  E.  de  Cambray,  et  à  i5  I.  1/4  S.  S.  E. 
de  Lille  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite 
de  la  Selle.  Elle  était  autrefois  fortifiée.  Il 
y  a  des  fabriques  d'amidon ,  de  savon,  et  de 
tabac  ;  des  raffineries  de  sel ,  des  corroieries, 
des  mégisseries,  et  des  tanneries.  Elle  fait 
commerce  de  batistes,  linons,  et  cuirs.  11 
s'y  tient  3  foires  annuelles  de  y  jours  cha- 
cune, et  a  marchés  aux  grains  par  semaine. 
4,i33  hab.  Les  archevêques  de  Cambray  y 
avaient  un  très-beau  château  qui  a  été  dé- 
moli en  partie.  Cette  ville  est  célèbre  par  le 
traité  qui  y  fut  conclu,  en  i55g,  entre  la 
France  et  l'Espagne. 

CATER1N,  ville  de  la  Turquie  d'Europe. 
Voy.  Kiiuiii. 
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CATERINA  (S««.),  cap  de  Plie  de  Cor- 
fou  ,  dont  il  est  le  point  le  plu»  sept. ,  près 
de  la  côte  S.  O.  de  la  Turquie  d'Europe. 
Lat.  N.  3g*  49'  10'.  Long.  E.  17°  33'  58'. 

CATERINA  (S««.) ,  canal  du  roy.  Lom- 
bard Vénitien,  prov.  de  Padoue.  11  dérive 
du  Frassine,  à  l'embranchement  de  celui-ci 
et  du  Bisato ,  a  i/a  1.  N.  O.  d'Esté ,  passe  à 
cette  ville ,  où  il  s'embranche  avec  le  canal 
de  son  nom  ,  continue  vers  le  S . ,  et  se  divise 
un  peu  au-dessous  de  S.  I rbano,  après  un 
développement  de  3  1.  1/2,  en  a  branches, 
dont  l'une  se  rend  bientôt  dans  l'Adige ,  et 
l'autre,  se  dirigeant  à  PE.,  se  joint  au  canal 
Corzon  après  un  cours  d'i  1.  i/a.  Ce  canal 
établit  avec  les  canaux  auxquels  il  se  lie  la 
communication  entre  l'Adige  ,  le  Bacchi- 
glione  et  la  Brenta.  8a  profondeur  est  de  4 
pieds  i/a ,  et  sa  largeur  de  i5  a  18  pieds.  Il 
est  contenu  dans  des  digues  ,  et  navigable 
pour  des  barques  du  port  de  a4,ooo  kilogr. 

CATERINA  (S««.),hourgduroy.deNa- 
ples,  prov.  de  la  Calabre  Ultérieure  11',  dislr. 
et  à  9  1.  1/4  S.  de  Catanzaro,  et  a  6  1.  i/4  S. 
de  Squillace,cant.  de  Badolato,à  1  I.  O.  de 
la  mer  Ionienne.  Ci-  hourg  a  beaucoup  souf- 
fert du  tremblement  de  terre  de  1783.  a,o3o 
bab.  On  y  recueille  du  bon  vin  et  de  la  soie. 

CATERLI ,  ville  de  la  Turquie  d'Asie, 
dans  l'AnatoIie,  sandjak  de  Codja-Eïli ,  sur 
la  mer 'de  Marmara,  à  17  1.0.  S.  O.  d'is- 
mid,et  a  19 1.  S.  li.  deConstanlinople.3,ooo 
hab.,  Grecs  et  Turcs.  Au  S.  E.  de  cette  ville 
s'élève  la  montagne  de  même  nom. 

CATESBY-ABBEY,  village  d'Angleterre, 
comté  età  5  I.  O.  de  Northampton ,  hundred 
de  Fawsley,  a  1  I.  8.  O.  de  Daventry.  On  y 
▼oit  les  traces  d'un  camp  romain.  95  bab. 

C  ATHARIN  A  (  S".  ),  chaîne  de  monta- 
gnes  du  Brésil ,  qui  s'élève  sur  la  limite  des 
prov.  de  Sainte-Catherine  et  de  Rio-Grandc 
do  Sul ,  se  dirige  du  N.  E.  au  S.  O. ,  et  se 
rattache  vers  le  N.  au  mont  Tayo. 

C  ATHARIN  A  (S*».),  bourg  du  Portugal, 
prov.  d'Estremadure,  comarca  de  Leiria, 
sur  une  petite  rivière,  à  1  I.  i/a  E.  de  la 
mer,  et  à  a  1.  1/4  S.  O.  d'Alcobaça.  11  s'y 
tient  une  foire  en  novembre.  180  maisons. 

CATHAY,  ancien  nom  de  la  partie  sept, 
de  la  Chine. 

CATHCART,  paroisse  d'Ecosse ,  comté 
de  Renfrew  ,  presbytère  et  a  1  I.  1 /a  S.  S. 
O.  de  Glasgow ,  sur  la  Carte.  Elle  renferme 
des  houillères  considérables ,  des  carrière! 
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de  pierre  calcaire,  et  une  source  pétrifiante. 
1,585  hab.  C'est  dans  une  plaine  des  envi- 
rons que  Murray,  prince  régent,  remporta 
une  grande  victoire  sur  les  troupes  de  la 
reine  Marie  Stuart. 

CATHERINE  (  MONT  S««.),  DjehH  Km- 
tertn,  sommet  oriental  du  groupe  formant 
le  mont  Sinaî,  en  Arabie.Ce  nom  a  été  donné 
par  méprise  au  couvent  du  Mont-Sinaï,  dé- 
dié à  la  transfiguration  de  J.  C. 

CATHERINE  ( S".),  Santa  Catherin*, 
ile  de  l'océan  Atlantique,  située  près  de  la 
côte  du  Brésil ,  et  faisant  partie  de  la  prov. 
de  son  nom  ,  entre  37*  aa'  et  37*  5a'  de  lat. 
S.,  et  entre  5o°  48'  et  5i*  3'  de  long.  O.  Sa 
longueur,  du  N.  au  S.,  est  de  la  I.,  et  sa  lar- 
geur, de  PE.  à  PO.,  de  31.  Le  terril,  est  mon- 
tagneux ,  bien  arrosé,  et  encore  couvert  de 
bois.  Le»  montagnes  sont  entrecoupées  de 
vallées  plus  ou  moins  larges ,  et  il  y  a  quel- 
ques endroits  marécageux.  Les  principales 
rivières  qui  l'arrosent  sont  :  le  Yermclho, 
le  Rio  dos  H  atones,  et  le  Tavares.  La  partie 
orientale  de  cette  ile  renferme  un  lac  de 
1.  de  long,  sur  environ  mille  brasses  de 
large,  qui  reçoit  le  Vermelho ,  communi- 
que à  la  mer  du  côté  du  N.  E.,  et  est  très- 
poissonneux.  Dans  la  partie  méridionale,  il 
y  a  plusieurs  lacs  peu  considérables.  Les  cô- 
tes forment  un  grand  nombre  de  petites 
baies.  Le  canal  qui  sépare  cette  ile  du  con- 
tinent, a  environ  aoo  toises  dans  l'endroit  le 
plus  resserré,  à  N.  S.  do  Desterro,  chef-lieu 
de  Pile  et  de  la  prov.,  au  N.et  au  S.  du- 
quel se  trouvent  deux  grandes  rades  ;  celle» 
du  N.  a  3  I.  de  large  ,  et  peut  rerevoir  les 
plus  grands  vaisseaux.  Le  vent  du  S.  règne 
pendant  l'hiver,  qui  commence  en  mai  et 
finit  en  octobre.  Les  pluies  sont  fréquentes 
en  été  ;  toutes  les  soirées  de  cette  saison  sont 
rafraîchies  par  des  vents  de  mer  ordinaire- 
ment très  forts.  La  culture  n'occupe,  en  gé- 
néral ,  que  des  blancs.  L'humidité  naturrlle 
du  sol  entretient  dans  cette  ile  la  plus  bt  Ue 
végétation  :  le  riz,  le  manioc,  le  mai-»,  le 
lin,  le  café,  la  canne  a  sucre  ,  un  peu  de 
coton ,  de  beaux  fruits  et  surtout  les  plus 
belles  oranges  de  l'Amérique,  sont  les  prin- 
cipales productions  ;  les  palmiers,  les  oran- 
gers, les  myrtes,  les  rosiers,  une  grande 
quantité  de  fleurs  et  d'autres  plantes  aro- 
matiques croissent, et  embaument  l'air  S  plu- 
sieurs lieues  en  mer.  Les  bois  de  construc- 
tion sont  rares  maintenant.  Parmi  les  ani- 
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maux  sauvages,  on  trouve  des  singes,  des 
opossums,  beaucoup  de  serpens,  et  parmi 
les  oiseaux  des  grues,  des  faucons,  et  diverses 
espèces  de  perroquets  et  de  colibris.  Les  cô- 
tes abondent  en  poissons  et  en  coquillages. 
L'île  Sainte-Catherine,  est  environnée  de 
plusieurs  petites  îles  dans  lesquelles  on  a 
établi  quelques  forts  ;  Su.  Cru*,  située  dans 
la  rade  principale ,  est  la  plus  considérable. 

CATHERINE  (S1*.  ) ,  Santa  Cattmrin*, 
prov.  du  Brésil ,  formée  d'une  partie  de 
l'anc.  capitainerie  de  S.  Àmaro,  et  de  quel- 
ques Iles  parmi  lesquelles  un  cite  celle  dont 
elle  porte  le  nom.  Cette  province  a  85  1. 
de  long  du  N.  au  S.,  et  3o  dans  sa  plus 
grande  largeur,  et  est  située  entre  a5*  58' 
et  29*  i5'  de  lat.  S.,  et  entre  5o°  48'  et  53° 
5'  de  long.  O.  Elle  est  bornée  au  N.,  par  la 
rivière  Sahy  ,  qui  la  sépare  de  la  prov.  de 
S*.  Paul;  à  l'E.,  par  l'océan  Atlantique;  au 
S.  et  à  l'O. ,  par  la  rivière  Mampituba  et  la 
serra  de  Sta.  Catharina  qui  la  séparent  des 
prov.  de  Saint-Paul  et  de  RioGrande  do  Sul. 
Le  terrain  en  est  plus  montagneux  qu'uni; 
il  est  arrosé  par  un  grand  nombre  de  riviè- 
res de  peu  d'étendue ,  dont  une  grande  par- 
tie se  déchargent  dans  l'Atlantique,  et  dont 
les  plus  considérables  sont  :  la  Mampituba , 
l'Ararangua  ,  l'Urussanga ,  l'Una ,  le  Pira- 
quera  qui  sert  d'écoulement  au  lac  de  même 
nom,  la  Garopaba  qui  sert  aussi  de  déversoir 
au  lac  de  son  nom ,  le  Cubatao ,  le  Maruhy, 
l'iririguassa,  le  Grand  Tajahy ,  l'itapicu  ,  la 
Parannagua,lc  Tijucas,  le  Sagacu,  etc.  Les 
lacs  de  cette  province  sont  assez  nombreux, 
mais  petits  :  le  plus  grand  a  5  1.  de  long  sur 
î  de  large  ;  il  s'étend  le  long  de  la  cote ,  et 
verse  ses  eaux  dans  la  Mampituba.  11  y  a 
plusieurs  sources  thermales  de  diflerens 
degrés  de  chaleur.  Les  côtes  sont  assez  gé- 
néralement basses,  excepté  dans  la  partie 
occupée  parla  montagne  Camberella,  située 
près  du  port  du  chef-lieu  de  cette  province , 
par  le  mont  Bahul  qui  sert  de  signal  aux 
navigateurs ,  et  par  le  cap  Pinheira  qui  s'a- 
vance dans  le  détroit  du  même  nom,  a  l'en- 
trée méridionale  du  canal  de  S1*.  Catherine. 
Ces  côtes  forment  plusieurs  anses  ou  petits 
golfes;  les  plus  considérables  sont  celles  de 
S.  Joseph,  de  S.  Miguel,  et  des  Guaroupas  : 
elles  sont  précédées  de  quelques  iles  dont 
les  plus  remarquables  sont  S.  Francisco  et 
Su.  Catherine.  Au  S.  de  cette  dernière  est  la 
vaste  baie  du  Tijucas ,  au  fond  de  laquelle 
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débouche  la  rivière  du  même  nom.  Le  cli- 
mat est  tempéré,  et  l'air  est  très-sain  en- 
tre les  montagnes  et  dans  les  plaines  ;  il 
est  insalubre  près  des  lieux  marécageux.  Le 
sol,  en  général  fertile,  produit  du  riz,  du 
manioc,  du  millet,  du  sucre,  du  café  ,  un 
peu  de  coton,  et  dans  quelques  parties ,  du 
blé  et  de  l'avoine;  les  fruits  et  les  fleurs 
croissent  partout  avec  une  rare  abondance  ; 
les  montagnes  sont  couvertes  de  forêts  qui 
fournissent  d'excellens  bois  de  construc- 
tion et  de  menuiserie  ;  le  cochenillier  est 
aussi  très-commun  ,  et  on  y  trouve  beau- 
coup de  plantes  médicinales.  On  y  élève 
peu  de  bestiaux.  Il  y  a  des  sangliers  ,  des 
jaguars ,  des  cerfs  ,  des  singes  ,  etc.  Par- 
mi les  oiseaux  ,  les  perroquets  ,  les  tourte- 
relles ,  et  les  colibris  de  diverses  espèces 
sont  les  plus  nombreux.  On  dit  qu'il  y  a 
des  indices  d'or  et  d'autres  métaux  ;  on 
en  tire  du  granit,  des  pierres  à  chaux,  et  dea 
pierres  a  aiguiser.  L'industrie  des  habitans 
de  cette  province  se  borne  a  la  fabrication 
du  sucre  et  du  rum ,  et  à  la  préparation  de* 
cuirs.  Le  commerce  consiste  dans  les  pro- 
ductions du  sol.  La  pop.  s'élevait  en  181a 
à  5i,55o  hab.,  dont  la  majeure  partie  est 
originaire  des  Açores  ;  il  y  a  peu  de  nègres, 
encore  moins  de  métis.  Deux  races  d'abo- 
rigènes, les  Patoset  lesCarijos,  se  sont  mê- 
lées aux  Portugais  à  l'époque  de  leur  éta- 
blissement ,  et  se  sont  Occupées  depuis  de 
la  culture  des  terres. 

Cette  province  renferme  trois  villes  prin- 
cipales :  Nossa-Senhora  do  Desterro ,  qui 
en  est  le  chef-lieu ,  et  qui  est  située  dans 
dans  l'île  de  S1».  Catherine;  Laguna,  et  S. 
Francisco.  Elle  fait  partie  de  l'évêché  de  Rio 
de  Janeiro,  et  de l'ouvidorie  de  Portalegre. 

CATHERINE  (S««.)  ,  ville  du  BrésU. 
Foy.  Dkstkrbo  ( Nosba-Smbobx  do). 

CATHERINE  (LOCH),  lac  d'Ecosse, 
dans  la  partie  S.  O.  du  comté  de  Perth,  au 
milieu  desmonts  Grampians ,  entre  le  fien- 
chochan  ,  au  S.,  et  le  Mealaonach,  au  V  Sa 
longueur ,  de  l'E.  à  l'O. ,  est  d'environ  a  1. 
i/a  ,  et  sa  moyenne  largeur  d'i/3  de  I.  Une 
rivière  sort  de  son  extrémité  orientale,  et 
s'unit  a  un  autre  cours  d'eau,  près  de  Cal- 
lander,  pour  former  le  Teath,  affluent  du 
Forth.  Peu  de  contrées  sont  aussi  pitto- 
resques que  les  bords  de  ce  lac  ;  des  rochers 
taillés  a  pic,  des  grottes,  des  montagnes, 
des  bois,  y  présentent  un  aspect  magnifique 
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et  sauvage  :  on  remarque  surtout,  prêt  du 
bord  mérid.,  la  caverne  du  Fantôme,  que 
des  gens  du  pays  crédules  et  ignorans  disent 
être  fréquentée  par  des  êtres  surnaturels. 

CATHERINE  (S«*.),  petite  lie  de  la 
mer  des  Antilles ,  près  de  la  côte  S.  E.  de 
l'île  de  Saint-Domingue ,  a  a3  1.  E.  de  Sto. 
Domingo.  Elle  a  a  1.  de  long  sur  iji  1.  de 
large. 

CATHERINE  (  S".  ) ,  île  des  États  Unis, 
état  de  Géorgie  ,  comté  de  Liberty ,  à  l'em- 
bouchure des  rivières  Newport  et  Mcdway, 
entre  le  S1.  Catherine 's  sound ,  au  N  . ,  et  le 
Sapclo-sound ,  au  S.  Elle  n 'est  séparée  du 
continent  que  par  un  étroit  passage.  Elle  a 
environ  3  1.  î/a  de  long,  et  a  de  large. 

C  ATHERINE  (  S»«.  ),Cobdvu,sa,  île  de  la 
Turquie  d'Asie,  dans  l'Archipel ,  pris  de 
l'extrémité  mérid.  de  l'île  de  Rhodes.  Lat. 
N.  35°  5a'.  Long.  E.  *5*  i5'  i5*.  Elle  dé- 
pend du  gouv.  du  Capitan-pacha. 

CATHERINE'S  -  TOWN  ,  connu,  des 
États  Unis,  état  de  New- York,  comté  de 
Tioga ,  à  8  1.  O.  N.  O.  de  Spencer,  et  a  6a  L 
O.  S.  O.  d'Albany.  a,4;8  liab. 

CATUEUX,  village  de  France,  dép.  de 
l'Oise,  arrond.  et  à  8  1.  1/2  N.  O.  de  Cler- 
mont ,  et  à  5  1.  3/4  N.  de  Beau  v  us ,  cant. 
de  Crèvecœur.  On  y  fabrique  de  la  serge  et 
des  bas.  338  hab. 

CATHLACUMUPS,  tribu  indienne  des 
États-Unis,  dans  àt  partie  occid.  du  dutr. 
de  la  Columbia.  Elle  habite  vers  le  cun- 
fluent  de  la  Multnomah  et  de  la  Colum- 
bia. 4^o  individus. 

CATHLAKAHIKITS  ,  tribu  indienne 
des  États-Unis,  distr.  de  la  Columbia.  Elle 
habite  près  des  rapides  et  sur  la  rive  droite 
de  la  Columbia ,  à  66  1.  de  l'embouchure  de 
cette  rivière.  900  individus. 

CATHLAKAMAPS,  tribu  indienne  des 
États-Unis,  qui  habite  dans  la  partie  occi- 
dentaledudistr.  de  la  Columbia,  ver»  le  con- 
fluent de  la  Multnomah  et  de  la  Columbia, 
à  4o  L  de  l'embouchure  de  cette  dernière. 
Sa  force  est  d'environ  700  individus. 

CATHLAMAH,  peuplade  indienne  des 
États-Unis ,  distr.  et  presses  rives  sept,  de 
la  Columbia,  par  46°  3o' de  lat.  N.,  et  ia5° 
de  long.  O.  Sa  force  est  d'environ  600  indi- 
vidus. 

CATHLANAMENAMENS,  tribu  indien- 
ne, jadis  très-puissante,  des  États-Unis, 
distr.  de  la  Columbia,  vers  le  confluent  de 


la  Multnomah  et  de  la  Columbia.  4 00  indi- 
vidus. 

CATHLANAQUIAHS  ,  tribu  indienne 
des  États-Unis,  qui  habite  dans  la  partie 
occid.  du  distr.  de  la  Columbia ,  sur  le  bord 
S.O.  de  l'île  de  Wappatoo ,  au  confluent  de 
la  Multnomah  et  de  la  Columbia.  4oo  indi- 
vidus. 

CATHLAPOOTLE,  tribu  indienne  des 
États-Unis,  qui  habite  dans  la  partie  occid. 
du  distr.  et  sur  les  bords  de  la  Columbia, 
vis-à-vis  des  Cathlakamaps.  Elle  est  forte 
d'environ  1,100  individus. 

CATHLAPOOYAS  ,  tribu  indienne  des 
États-Unis,  qui  habite  dans  le  distr.  de  la 
Columbia  ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Multno- 
mah ,  à  ao  1.  de  la  Columbia.  1,800  indi- 
vidus. 

CATIILASKOS  ,  tribu  indienne  de* 
États-Unis,  qui  habite  dans  le  distr.  de  la 
Columbia ,  entre  les  monts  Rocheux  et  le 
Grand  Océan,  sur  les  bords  et  à  environ  66 1. 
de  l'embouchure  de  la  Columbia.  900  indi- 
vidus. 

CATHLATHLAS  ,  Indiens  des  États- 
U  ois,  dans  le  distr.  de  la  Columbia  :  environ 
5oo  habitent ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Mul- 
tnomah ,  à  a5  1.  de  la  Columbia,  et  900  près 
des  rapides  de  cette  dernière ,  à  66  1.  de  son 
embouchure. 

C  ATI ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  i  la  1. 
N.  deCastellon  de  la  Plana  (  Valence) ,  et  à 
6  1.  î/a  O.  N.  O.  de  Peniscola.  On  y  fabri- 
que beaucoup  de  rubans,  a, 000  hab. 

CATIGNANO ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  l'Abrune  Ultérieure  1",  distr.  et 
à  3  1.  S.  de  Civita-di  Penne,  et  a  10  1.  1/» 
S.  S.  E.  de  Teramo;  chef-lieu  de  cant.  11 
s'y  tient  1  foire  le  i5  septembre.  i,4oo 
hab. 

CATIMANA,  ville  de  Nigritie ,  dans  le 
roy.  de  Bambara ,  à  a5  1.  O.  de  Sego,  près 
de  la  rive  gauche  du  Dialliba. 

CAT  ISLAND ,  île  des  États  Unis  ,  état 
de  Louisiane,  paroisse  de  Plaquemitic,  dans 
la  partie  orient,  du  lac  Borgne.  Lat.  N.  3o* 
i5'.  Long.  O.  91°  i5'.  Elle  a  a  1.  de  long 
sur  3/4  de  I.  de  large. 

CAT  ISLAND  ,  une  des  Lucayes.  foy. 
Salvado*  (Saiht). 

C  AT  L  A  W,  montagne  d'Écosse,  comté 
de  Forfar ,  à  6  I.  O.  de  Brechin.  Elle  a  377 
toises  de  hauteur. 

CATLLAR,  bourg  d'Espagne,  pror.  et 
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à  a  I.  i/4  N.  E.  de  Tarragone  (Catalogne), 
près  de  la  rive  droite  de  la  Gaya. 

CATMANDOU  ,  Catmandou  ,  ville  de 
l'Hindoustan,  capit.  du  Ncypal,  sur  le  Bog- 
motty,  à  5o  I.  N.de  Patna,  et  à  i4j  L  N.O. 
de  Calcutta.  Lat.  N.  a;*  4a'.  Long.  E.  8a# 
34'.  Elle  est  nommée  dans  les  anciens  li- 
vres Goungoulpatan  ,  et  les  montagnards 
l'appellent  khatipour.  C'est  la  résidence  du 
radjah  de  Gorkha.  Elle  est  bâtie  dans  une 
vallée  agréable,  à  j5o  toises  au-dessus  du 
niveau  des  plaines  du  Bengale.  Les  rues  en 
sont  étroites  et  malpropres.  Les  maisons 
élevées  de  3  à  4  étages  et  construites  en  bri- 
ques ont  très-peu  d'apparence  ;  le  palais 
même  du  radjah  est  mesquin.  Catmandou 
est  remarquable  par  le  nombre  de  ses  tem- 
ples, où  l'on  compte  autant  d'idoles  qu'il  y  a 
d'habitans  a  Catmandou,  c'est  à -dire  environ 
a,ooo  ;  quelques-uns  de  ces  édifices  sont  en 
briqucset  en  pierre  ;  la  plus  grande  partie  est 
en  bois.  Le  culte  de  Brahma  est  celui  du  plus 
grand  nombre  des  habitans.  Le  temple  de 
Sumbbonath,  dédié  à  Bouddha,  est  en  gran- 
de vénération  chez  les Tatares;  il  renferme  la 
statue  colossale  de  ce  dieu,  et  est  bâti  en 
pierre  sur  un  rocher  de  3oo  pieds  de  haut  : 
il  se  compose  de  5  pyramides  très-élevées  et 
de  a  salles  carrées  ;  il  fut  construit  lorsque 
le  Neypal  était  au  pouvoir  des  Tibétains.  Le 
Dalay-Lama,  souverain  pontife  de  Lhasa,en 
a  réclamé  la  propriété,  parce  qu'il  avait  ap- 
partenu à  ses  prédécesseurs  depuis  un  temps 
très-reculé;  mais  depuis  quelques  années  il 
a  perdu  ses  droits,  et  c'est  maintenant  le 
prince  du  Boutan  qui  en  a  la  possession ,  et 
s'y  fait  représenter  par  un  envoyé.  Catman- 
dou a  quelques  manufactures  de  coton,  etc. 
kirkpatrick  et  Hamilton  ont  visité  cette 
ville. 

En  1 793,  à  la  fin  de  la  guerre  que  le  radjah 
du  Neypal  soutint  contre  les  Anglais,  il  fut 
stipulé  dans  le  traité  de  paix  qu'un  ambas- 
sadeur anglais  résiderait  constamment  au- 
près de  ce  prince. 

CATO,comm.  des  États-Unis,  état  de 
New- York,  comté  de  Cayuga,  sur  la  Seneca, 
a  10  LN.  d'\uburn,  et  à  5;  1.  O.  N.  O.  d'Al- 
bany.  4,021  bab. 

CATOCUE,  cap  du  Mexique,  à  l'extré- 
mité N.  E.  de  la  presqu'île  d'Yucatan  ,  à 
49  L  O.  S.  O.  de  la  pointe  occid.  de  l'Ile  de 
Cuba.  Lat.  N.  «•  a7'.  Long.  O.  89°  35'. 

CATON,  village  d'Angleterre,  comté  et 


à  1  1.  1/4  N.  E.  de  La  ne  astre ,  hundred  de 
Lonsdale.  On  prétend  qu'il  existait  près  de 
là  une  voie  romaine;  une  borne  milliaire , 
découverte  dansle  lit  de  l'Artlebeck,  et  por- 
tant une  inscription  en  l'honneur  de  l'em- 
pereur Adrien  ,  donne  quelques  probabili- 
tés à  cette  conjecture.  1,107 

CATONA  (LA),  Colomba  Hhigina,  vil- 
lage du  roy.  de  Naples,  prov.  de  la  Calabre 
Ultérieure  l" ,  distr.  et  à  a  1.  N.  de  Beggio, 
cant.  de  Villa  S.  Giovanni,  sur  une  colline 
agréable ,  au  bord  du  détroit  de  Messine. 
1,600  bab.  Ce  village  fut  presque  détruit  par 
le  tremblement  de  terre  de  1783.  C'est  à  la 
hauteur  de  ce  lieu  que  le  maréchal  de  Vi- 
vonne  livra ,  en  16*75,  un  combat  naval  aux 
Espagnol»,  dans  lequel  ces  derniers  furent 
défaits. 

CATOBCE,  une  des  plus  riches  mines 
d'argent  du  Mexique,  intendance  et  à  43  1. 
N.  de  S.  Luis  de  Potosi;  elle  produit,  dit- 
on ,  annuellement  pour  18  ou  ao,ooo,ooode 
francs. 

CATBAL  ,  ville  d'Espagne  ,  prov.  et  à 
10  1.  N.  E.  de  Murcie  (Valence),  et  à  3  1. 
i/i  N.  E.  d'Orihuela.  1,600  hab.,  la  plupart 
tisserands. 

CATBINE  ,  village  considérable  d'É- 
cosse,  comté  et  à  5  1.  N.  E.  d'Ayr,  sur  la 
rive  droite  de  l'Ayr.  Il  a  été  fondé  en  1787 
pour  y  établir  des  manufactures  de  tissus  de 
coton. 

CATBONE,  ville  de  l'empire  de  Maroc, 
dans  le  Fezzan,  à  37  1.  S.  de  Mourzouk. 
Lat.  N.  at°  47'  57'.  Long.  E.  i3°  38'  o*. 

CATSK1LL,  chaîne  de  montagnes  des 
Etats-Unis,  état  de  New-York.  C'est  une 
ramification  des  Alleghany  ;  elle  s'étend  à 
la  gauche  de  l'Hudson,  et  traverse  les  com- 
tés d'Ulster,  de  Greene  et  de  Scboharie  ; 
elle  est  généralement  très-élevée  :  on  y  dis- 
tingue le  Bound-Top,  cime  qui  est  à  763 
toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer. 

CATSKILL,  comm.  des  États-Unis,  état 
et  à  39  I.  N.  de  New-York,  et  à  îa  1.  S. 
d'Albany,  comté  de  Greene,  sur  la  rive 
droite  de  l'Hudson.  3,5 10  hab. 

Le  village  de  même  nom ,  chef-lieu  du 
comté  ,  est  au  confluent  du  Catskill  et  de 
l'Hudson  ;  il  a  a  églises ,  1  collège ,  et  en- 
viron aoo  maisons. 

C  ATT  A  B  AU  CUS,  comté  des  États  Unis, 
dans  la  partie  orcid.  de  l'état  de  New-York, 
arrosé  par  la  petite  rivière  de  son  nom  et 
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par  l'Alleghany.  4,090  hab.  Le  chef-lieu  est 
Olean. 

C  ATT  A  KO,  golfe  de  la  mer  Adriatique, 
sur  la  côte  de  la  Dalmatie.  11  a  environ  3o  1.  de 
circonférence.  On  voit  à  son  embouchure  les 
écueils  de  Zagniza  et  délia  Madona ,  qui 
avec  le  continent  forment  trois  entrées , 
nommées  Bouches  de  Gattaro.  La  partie  in- 
férieure du  golfe,  derrière  ces  embouchures, 
est  communément  appeléecanal  de  Cattaro. 
La  principale  de  ces  trois  bouches,  entre  la 
pointe  d'Ostro  et  l'écueil  de  Zagniza ,  a  près 
de  i/a  1.  de  largeur,  et  sa  profondeur  est 
telle  que  les  vaisseaux  de  ligne  y  peuvent 
passer  sans  danger.  La  deuxième  bouche , 
entre  l'écueil  de  Zagniza  et  celui  délia  Ma- 
dona ,  est  de  i/5  de  1. ,  et  sa  profondeur  de 
plus  de  3o  brasses  ;  elle  peut  aussi  recevoir 
les  plus  grands  vaisseaux.  La  troisième  bou- 
che, entre  l'écueil  délia  Madona  et  la  pointe 
de  Zagniza ,  a  60  mètres  de  largeur  ;  la  mer 
y  est  si  basse  ,  qu'on  peut  souvent  la  traver- 
ser à  gué. 

CATTARO,  cercle  de  Dalmatie ,  connu 
autrefois  sous  le  nom  d'Albanie  Vénitienne  ; 
borné  au  N.  et  a  l'E.  par  la  Turquie  d'Eu- 
rope, et  au  S.  et  à  1*0.  par  la  mer  Adria- 
tique. Sa  longueur  est  d'environ  20  1. ,  sa 
largeur  moyenne  de  5 ,  et  sa  superficie 
de  100  1.  Ce  cercle  est  presque  séparé  en 
deux  parties  par  les  Bouchés  de  Gattaro. 
C'est  un  pays  entouré  d'une  chaîne  de  mon- 
tagnes, dont  la  partie  entre  Riano  et  la 
Trinité  qui  le  sépare  du  Monténégro  est 
très  -  élevée ,  et  n'offre  que  quelques  dé- 
filés très  -  escarpés  ;  la  chaîne  qui  continue 
vers  Spizza  est  moins  haute ,  et  offre  deux 
passages,  l'un  vers  Cernizza  et  l'autre  vers 
Spiiza.  Le  climat  est  doux,  et  le  terrain 
mieux  cultivé  que  dans  le  reste  de  la  Dal- 
matie ;  cependant  la  récolte  du  blé  ne  suf- 
fit que  pour  la  consommation  de  4  à  5  mois. 
Ce  pays  fournit  beaucoup  d'huile  de  bonne 
qualité,  des  figues,  d'autres  fruits,  et  des 
vins  qui  valent  ceux  de  France  et  d'Espa- 
gne; on  y  recueille  aussi  un  peu  de  soie. 
L'entretien  du  bétail  y  est  négligé.  Le 
commerce  est  considérable  »  surtout  avec 
Venise  :  il  consiste  en  moutons  dont  on  sale 
et  fume  la  chair,  etque  dans  cet  état  on  nom  - 
mecastradina;enfromages,laine,  et  diverses 
marchandises  tirées  de  la  Turquie.  Les  écri- 
vains varient  sur  la  pop.  de  ce  cercle  :  les  uns 
la  portent  a  39,899 hab.,  d'autres  à  38,ooo  et 
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a  4o,ooo.  Le  plus  grand  nombre  des  habi- 
tans  suit  le  rit  grec ,  le  reste  est  catholique  : 
tous  parlent  la  langue  slave,  et  entendent 
l'italien.  Ces  habitans  sont  plus  éclairés  et 
plus  policés  que  les  autres  Dalmates;  ils  ont 
de  la  disposition  pour  le  commerce  ,  et  le 
caractère  cependant  peusociable;ils  portent 
la  jalousie  à  l'excès. 

Ce  cercle  a  formé  une  république  de  la- 
quelle dépendaient  toutes  les  côtes  du  golfe 
jusqu'à  Risano.  Cet  état,  ayant  contracté 
beaucoup  de  dettes ,  offrit  de  s'unir  à  la  ré- 
publique de  Raguse,  à  condition  que  ses 
patriciens  ou  personnages  principaux  entre- 
raient dans  le  conseil  :  Raguse  le  refusa  ;  le 
Cattaro  s'offrit  alors  ,  sans  autre  condition 
que  celle  des  dettes  à  payer,  aux  Vénitiens , 
qui  l'acceptèrent, ce  qui  les  aida  à  conquérir 
l'Albanie  turque  ,  qu'ils  perdirent  peu  à 
peu,  excepté  Castelnuovo.il  a  appartenu  cn^ 
suite  à  l'Autriche,  puis  à  la  France,  et  est 
revenu  après  a  l'Autriche. 

CATTARO,  ville  de  Dalmatie  ,  chef- 
lieu  de  cercle ,  à  14  I.  S.  E.  de  Raguse,  et  à 
76  I.  8.  E.  de  Zara.  Lat.  N.  4a-  a5'  a6\ 
Long.  E.  16°  ao'  1'.  Située  d'un  côté  sur  le 
bord  du  golfe  de  Cattaro ,  et  de  l'autre  sur 
un  rocher  de  la  montagne  Pella ,  qui  ne 
présente  aucun  accès.  Elle  est  fortifiée  et 
de  plus  défendue  par  le  cbâteau-fort  San- 
Giovanni,  élevé  de  4oo  pieds  au-dessus  du 
niveau  de  la  mer  ;  ce  château  se  lie  à  la  ville 
par  différens  ouvrages  qui  le  flanquent  as- 
sez bien ,  et  forment  amphithéâtre.  Cattaro 
est  le  siège  d'un  évêché  suffragant  de  l'ar- 
chevêché de  Bari  dans  le  roy.  de  Naples. 
11  renferme  1  cathédrale,  1  collégiale,  f 
église  grecque,  10  chapelles,  3  couvens 
de  femmes,  un  de  cordeliers,  et  1  hôpital. 
Les  casernes  y  sont  en  bon  état ,  et  peuvent 
loger  a,ooo  hommes.  Le  port  est  très  beau , 
et  l'on  y  fait  un  commerce  assez  animé. 
4,ooo  hab.,  pour  la  plupart  d'origine  ita- 
lienne, et  professant  la  religion  catholique. 

La  ville  de  Cattaro  bâtie  dans  le  vr» 
siècle,  éprouva  à  différentes  époques  des 
tremblemens  de  terre ,  dont  elle  a  considé- 
rablement souffert:  celui  de  i563  la  détrui- 
sit presque  entièrement ,  et  celui  de  1667 
ensevelit  la  moitié  des  habitans  sous  les  rui- 
nes, et  endommageà  beaucoup  les  fortifica- 
tions.Cette  ville  fut  long-tempale  chef-lieu  de 
la  république  du  même  nom  ;  elle  passa  en- 
suite sous  la  domination  des  Vénitiens  qui  la 
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conservèrent  jusqu'au  traité  de  Campo-For- 
roioen  1797:  elle  fut  alors  cédée  à  l'Autriche. 
En  i8o5 ,  par  suite  du  traité  de  Presbourg, 
elle  tomba  au  pouvoir  de  la  France  ;  les 
Russes  s'en  emparèrent ,  et  la  gardèrent  jus- 
qu'à la  paix  de  Tilsitt.  Par  ce  dernier  traité 
elle  fut  définitivement  cédée  à  la  France , 
et  incorporée  dans  les  provinces  illyriennes. 
Au  congrès  de  Vienne,  en  181 5,  elle  fut  res- 
tituée à  la  maison  d'Autriche. 

CATTEGAT  ,  KatUgat  ou  KaitegatM, 
grand  détroit  de  la  mer  du  Nord,  situé  entre 
55*  57'et  57'  55'  delat.  If.,  et  entre  7°3o'et 
io°  35'  de  long.  E.  L'entrée  est  entre  Gœ- 
teborg,  en  Suède,  et  le  cap  Skagen,  à  l'ex- 
trémité septentrionale  du  Jutland.  Ce  dé- 
troit se  prolonge  ensuite  vers  le  S.,  ayant  d 'un 
côté  le  Jutland ,  de  l'autre  une  partie  de  la 
Norvège  et  la  côte  occidentale  de  Suède  ;  au 
$.,  les  lies  de  Fionic  et  de  Seeland.  Il  com- 
munique au  S.  avec  la  Baltique  par  le  Sund 
et  les  deux  Belt ,  et  au  N.  avec  le  Skager-rack. 
Sa  longueurdu  N .  au  S.  depuis  le  cap  Skagen, 
est  d'environ  5o  I.,  et  sa  largeur  moyenne ,  de 
l'O.  a  l'E.,  d'environ  a5  I.  Les  profondeurs  y 
«ont  très-inégales, les  courans  rapides  et  sou- 
vent opposés,  et  les  tempêtes  longues  et  vio- 
lentes ,  d'ailleurs  il  est  parsemé  de  quelques 
écueils,  ce  qui  rend  sa  navigation  très-dange- 
reuse ;  mais  l'importance  de  ce  golfe  pour  le 
commerce  du  N.  en  fait  braver  les  dangers  ; 
les  nombreux  ports  situés  le  long  de  ses  cô- 
tes ont  l'avantage  d'être  ouverts  au  commer- 
ce pendant  presque  toute  l'année.  La  côte  du 
Jutland,  baignée  parle  Cattegat,  est  basse 
dans  la  plus  grande  partie  de  son  étendue , 
et  sablonneuse  ;  les  eaux  pénètrent  si  avant 
dans  l'intérieur  de  cette  presqu'île  que  dans 
quelques  endroits  elles  ne  sont  séparées  de 
la  mer  du  Nord  que  par  des  isthmes  très- 
étroits  :  le  principal  port  qu'elles  forment 
est  celui  de  Lymliord.  Le  long  de  la  Suède, 
la  côte  est  haute  et  généralement  rocheuse; 
c'est  une  suite  de  pics,  de  promontoires, 
de  caps ,  d'îles,  et  d'Ilots,  les  uns  revêtus  de 
bois  et  cultivés,  les  autres  stériles.  Une 
multitude  de  golfes,  de  baies,  d'anses,  de 
goulets  sinueux,  o  lire  rit  des  ancrages  sûrs, 
et  plusieurs  ports  bien  abrités ,  mais  la  plu- 
part d'un  accès  très-difficile. 

Indépeudamment  des  petites  îles  rangées 
le  long  des  côtes ,  et  des  deux  grandes  lies 
de  Fionie  et  de  Seeland  dont  il  baigne  les 
plages  septentrionales,  le  Cattegat  en  a 
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plusieurs  vers  le  centre  de  son  bassin  :  les 
principales  sont  Lessœ,  Anholt,  et  Samsœ. 
Les  directions  des  courans  varient  avec  les 
vents  ;  cependant  il  y  a  généralement  un 
courant  qui  sort  du  Sund  et  des  deux  Belt, 
pour  se  porter  dans  l'enfoncement  de  Scaw, 
sur  la  côte  du  Jutland,  et  de  là  dans  le  N.  E. 
vers  Marstrand  et  avec  une  telle  vitesse, 
qu'il  parcourt  quelquefois  a  milles  à  l'heure. 

Plusieurs  phares  sont  élevés  sur  les  eûtes 
et  les  îles  de  ce  détroit. 

Le  Cattegat  correspond  à  la  partie  sep- 
tentrionale du  Sinus  Codanus  des  anciens. 

CATTENOM,  village  de  France,  dép. 
et  sur  la  rive  gauche  de  la  Moselle,  arrond. 
et  à  1  1.  3/4  N.  E.  de  Thion ville  ;  chef- lieu 
de  cant.  U  s'y  tient  une  foire  de  3  jours  le 
1"  lundi  d'octobre.  1,01 5  hab. 

C'était  autrefois  un  bourg  assez  considé- 
rable entouré  de  murs. 

CATTER1CK,  Cataiactosiuii  ,  village 
d'Angleterre,  north -riding  du  comté  et  à 
iS  L  H.  O.  d'York,  et  à  a  I.  E.  de  Rich- 
mond  ,  wapentake  d'Hang-East,  sur  la  rive 
droite  de  la  Swale.  Il  est  très-ancien.  En 
769,  Eanrcdo,  roi  de  Northumberland ,  le 
brûla.  On  voit  encore  sur  les  rives  de  la 
Swale  les  fondations  d'un  ancien  château, 
et  près  de  là  un  vieux  pont  que  traversait 
une  voie  romaine.  Des  fouilles  ont  été  fai- 
tes dans  les  environs  et  ont  mis  à  découvert 
beaucoup  d'urnes  et  de  médailles  romaines. 
56i  hab. 

CATTERTHON,  deux  montagnes  dit- 
cosse,  comté  de  Forfar  ,  à  3  1.  N.  O.  de  Bre- 
chin.  Elles  sont  remarquables  par  des  restes 
de  fortifications  très -anciennes  qu'on  attri- 
bue aux  aborigènes. 

CATTOLICA,  bourg  des  États  de  l'É- 
glise, légation  et  à  i3  I.  3/4  S.  E.  de  Forli , 
et  à  3  1.  i/a  S.  E.  de  Rimini,  sur  une  col- 
line, près  de  l'Adriatique. 

CATTOLICA,  viUe  de  Sicile,  prov.,  distr. 
et  à  5  1.  i/a  N.  O.  de  Girgenti,  et  à  7  1.  E. 
S.  E.  de  Sciacca  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  un 
affluent  du  Platani.  7,060  hab. 

Au  N.  de  cette  ville  sont  des  mines  de  sou- 
fre et  de  sel. 

C  ATTO  U  N ,  établissement  hollandais  sur 
la  côte  occidentale  de  Sumatra,  foy.  Cav- 
tose. 

CATU  A,  rivière  du  Brésil,  dans  la  Guya- 
ne, distr.  de  Teffe.  Elle  a  sa  source  par 
5°  38'  de  lat.  S.  et  66°  10'  de  long.  O. , 
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coule  an  N.  E.,  traverse  un  lac  assez  consi- 
dérable, et  se  joint  à  l'Amazone  par  la  droite, 
à  33  L  E.  S.  E.  d'Ega ,  après  un  cours  d'en- 
viron 5o  I.  • 

CATUAMA,  port  du  Brésil,  prov.  de 
Pernambouc,  à  i3  1.  Y  d'Olinde.  Lat.  S. 
7°  4;'.  Long.  O.  5;"  a5'.  11  est  a  l'entrée  sept, 
du  canal  qui  sépare  l'île  d'Itamaraca  du  con- 
tinent, et  offre  un  boa  mouillage. 

CATUMBELA,  fleuve  de  la  Guinée  in- 
férieure, dans  le  Benguela.  11  prend  sa  source 
à  9  I.  R.  N.  E.  de  Caconda,  et ,  grossi  bien- 
tôt par  la  droite  des  eaux  du  Valombo ,  se 
dirige  au  N.,  pub  à  l'O.,  et  se  jette  dans 
l'Atlantique,  à  4  I.  i/a  N.de  S1.  Philippe  de 
Benguela  ,  après  un  cours  de  100  1. 

CATLRA  ,  ville  d'Arabie  ,  dans  le  Bah- 
reïn, prov.  et  à  43 1.  E.  de  Lahsa,  sur  la  côte 
du  golfe  Persique. 

CATUS,  ville  de  France,  dép.  du  Lot, 
arrond.  et  à  3  1.  i/i  Y  O.  de  Gahors;  chef- 
lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite  du  Vert. 
i,3oo  hab. 

C  ATWYCH  ,  groupe  de  petites  îles  de  la 
mer  de  Chine,  à  »5 1.  de  la  côte  du  Tsiampa, 
empire  d'An  nam.  Lat.  N.  io°.  Long.  E. 
io6°  3o\ 

CAUABURY  ou  CABURY,  rivière  du 
Brésil ,  dans  la  Guyane ,  juridiction  du  Rio- 
Negro.  Elle  prend  sa  source  dans  la  serra 
Iuraguaca  ,  sur  la  frontière  du  gouv.  de  Ca- 
racas, arrose  le  terrît.  d'Umarebitanna ,  et 
se  joint  au  Rio-Negro  par  la  rive  gauche, 
près  do  la  bourgade  de  Y.  Senhora  das  Cal- 
das,  après  un  cours  d'environ  68  1.  du  N. 
au  S. 

CAUB,  ville  du  duché  et  à  H .  î/a  S.  de 
Nassau,  baill.  et  a  î  1.  S.  S.  E.  de  8».  Goars- 
hausen,  sur  la  rive  droite  du  Rhin.  Elle 
est  défendue  par  4  vieu*  châteaux  situés  au 
sommet  des  montagnes  au  pied  desquelles 
elle  est  bâtie.  Sur  une  lie  du  Rhin  est  le  Pfalz, 
château  qui  la  défend  aussi  et  protège  la 
perception  du  droit  de  péage.  Caub  a  une 
église  dont  se  servent  lea  catholiques  et  les 
réformés.  1,398  hab. 

CAUBUL,  rivière,  pro v. ,  et  ville  de  l'Af - 
ghanistan.  Voy.  Caboul. 

CAUCA,  dép.  de  la  république  de  Co- 
lombie ,  formé  des  prov.  de  Popaysm  et  de 
Choco.  Il  tire  son  nom  de  sa  principale  ri- 
vière. On  évalue  sa  population  à  1 93,000  hab. 

CAUCA ,  rivière  de  la  Nouvelle  Grenade, 
qui  prend  sa  source  dans  cette  partie  des 


Andes  appelée  Paramo  de  Gnanacas ,  prof . 
et  à  6  I.  S.  E.  de  Popayan,  arrose  les  prov. 
d'Antioquia  et  de  Carthagène ,  se  divise  en 
plusieurs  bras  qui  se  réunissent  ensuite  ,  et 
se  joint  a  la  Magdalena,  entre  les  bourgades 
de  Pinto  et  de  Taylagua,  à  3i  I.  S.  E.  de 
Carthagène,  sous  90  38'  de  lat.  N.,  après  un 
cours  de  près  de  aoo  1.  du  S.  au  N.  Elle 
coule  toujours  entre  deux  chaînes  des  An- 
des ,  celle  du  milieu  et  celle  de  l'O. ,  et  re- 
çoit de  ces  montagnes  un  grand  nombre 
d'affluens  dont  aucun  n'est  considérable. 
Cette  rivière  est  navigable  pour  des  canots. 
Plusieurs  villes  ont  été  fondées  sur  ses  bords  ; 
les  principales  sont  :  Cali,  Buga,  Caraman- 
ta,  et  S1".  Fe  de  Antioquia. 

La  vallée  qu'arrose  leCauca  se  compose  de 
deux  plateaux  bien  distincts  par  leur  éléva- 
tion et  leur  température.  Le  sol  en  est  pro- 
fond ;  les  pâturages  sont  gras  et  fertiles  ;  par- 
tout la  nature  présente  une  belle  végétation, 
et  les  terres  y  sont  bien  cultivées.  On  y  élève 
beaucoup  de  bestiaux.  De  tous  côtés  une 
terre  colorée  de  rouge  et  de  jaune  indique 
la  présence  de  l'or,  et  on  y  compte  un  grand 
nombre  de  mines  de  ce  métal ,  toutes  si- 
tuées dans  la  partie  la  plus  élevée  de  la  val- 
lée, et  entourées  d'un  terrain  aride.  Toutes 
ces  richesses  naturelles  rendent  les  habitans 
de  ce  pays  bien  différons  de  ceux  des  pro- 
vinces voisines  ;  l'on  y  distingue  à  peine  le 
pauvre  du  riche. 

CAUCAES,  rivière  de  la  Patagonie ,  qui 
prend  sa  source  dans  le  lac  Chelenco ,  sur  le 
versant  occid.  des  Andes,  par  47°  lS#  de 
lat.  S.  et  74"  3o'  de  long.  O.,  coule  au  S.  O. , 
et  se  jette  dans  la  baie  de  Penas  après  un 
cours  d'environ  4o  I. 

CAUCAES ,  peuplade  indigène  de  la  Pa- 
tagonie, qui  habite  sur  les  bords  de  la  ri- 
vière de  même  nom,  et  sur  les  côtes  de  la  baie 
de  Penas,  à  l'O.  des  Andes. 

CAUCASE,  massif  de  montagnes  qui  oc- 
cupe l'isthme  entre  la  mer  Noire  et  la  mer 
Caspienne,  depuis  l'embouchure  du  Koa- 
ban,  par  44°  5o'  de  lat.  N.  et  35"  de  long.  E., 
jusqu'au  cap  Apcheron ,  par  4°*  ai'  de  lat. 
N.  et  47°  3o'  de  long.  E.  La  longueur  effec- 
tive de  la  chatne  est ,  d'après  ces  élémens , 
de  ai  a  1.;  celle  que  donnent  les  sinuosités 
du  faite  peut  être  évaluée  à  290  1.  Le  sys- 
tème du  Caucase  est  assez  généralement  re- 
gardé comme  se  trouvant  entièrement  en 
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sur  les  considérations  naturelles ,  le  versant 
mérid.  seulement  appartient  à  cette  partie 
du  monde  ,  et  le  versant  sept,  est  tout  a  fait 
dans  la  dépendance  de  l'Europe.  Les  con- 
trées sur  lesquelles  s'étend  le  Caucase  sont 
limitées  au  N.  par  le  Kouban  et  par  le  Xé- 
rès. ;  au  S.,  par  la  mer  !\oire,  le  Rioni  { Phate 
des  anciens)  ,  la  Kvirila,  son  affluent ,  et  le 
Kour,  depuis  son  entrée  dans  les  possessions 
russes  jusqu'à  son  embouchure  dans  la  mer 
Caspienne.  La  forme  générale  de  ce  péri- 
mètre est ,  à  quelques  sinuosités  près ,  celle 
d'un  parallélogramme  obliquangle ,  dont  les 
plus  grands  côtés  ,  situés  dans  l'intérieur 
des  terres,  sont  faiblement  inclinés  sur  les 
méridiens,  tandis  que  les  deux  autres,  formés 
par  des  côtes  ,  coupent  les  parallèles  sous 
un  angle  de  \'>  degrés  environ.  Le  faîte  de  la 
chaîne  peut,  dans  son  ensemble,  être  re- 
gardé comme  la  diagonale  qui  de  l'angle  N. 
O.  va  à  celui  S.  E.;  car  ce  n'est  qu'à  la  dis- 
tance de  4o  1.  de  son  extrémité  orient,  qu'il 
dévie  vers  l'E.  pour  former  la  presqu'île  Ap- 
cheron.  Nous  disons  quant  à  l'ensemble  , 
attendu  que  relativement  aux  sinuosités  qui 
rompent  cette  direction ,  la  seule  bien  re- 
marquable est  celle  de  laquelle  il  résulte, 
d'après  la  carte  de  M.  klaproth  (  Voyage  au 
numt  Caucase),  que  la  chaîne  du  Caucase 
forme  ,  comme  celle  des  Pyrénées  ,-un  coude 
au  milieu  de  sa  longueur,  et  que  sa  moitié 
orient,  recule  de  S  I.  au  S.,  mais  continue 
sur  la  même  direction  que  la  partie  occid. 
D'autres  rapports  entre  les  Pyrénées  et  le 
Caucase  se  trouvent  encore,  du  côté  du  IN., 
dans  les  vastes  plaines  qui  bordent  ces  deux 
systèmes,  et  du  côté  du  S. ,  dans  une  lon- 
gue chaîne  transversale  qui,  ici  comme  là, 
jette  à  l'O.  et  à  CE.  de  nombreux  rameaux 
conservant  une  grande  élévation  sur  des  lon- 
gueurs considérables. 

Le  Caucase ,  tel  que  nous  venons  de  le 
limiter,  n'est ,  comme  le  dit  M  ✓Malte  Brun , 
que  le  promontoire  ou  l'escarpement  sept, 
des  hautes  montagnes  couvrant  la  Turquie 
asiatique  et  la  Perse  ocrid.  ;  celles  de  l'Ar- 
ménie en  forment  le  nœud  principal.  C'est , 
ftn  ellet ,  de  ce  massif  que  descendent  le 
Rour  et  l'Aras ,  qui  se  rendent  à  la  mer  Cas- 
pienne ,  et  le  Tigre  et  l'Euphrate,  qui  vont 
au  golfe  Persique  ;  et  c'est  parles  diiiércntes 
chaînes  qui  rayonnent  de  ce  groupe  central 
que  le  Caucase  se  trouve  lié  à  des  systèmes 
que  l'on  met  dans  sa  dépendance ,  bien  que, 
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comme  ceux-ci,  il  ne  forme  lui-même  que 
des  branches  du  faîte  continu  par  lequel  les 
eaux  qui  se  re  «dent  à  la  Caspienne  et  au  golfe 
Persique  sont  séparées  de  celles  qui  se  ver- 
sent dans  la  Méditerranée  et  dans  la  mer 
Noire. 

Tout  les  pays  renfermés  dans  le  système 
du  Caucase  sont  aujourd'hui  des  annexe*  de 
l'immense  empire  des  czars.  Avant  de  le» 
faire  connaître ,  il  convient  de  procéder  à  la 
description  des  régions  naturelles;  car  ce 
n'est  que  par  la  connaissance  de  celles-ci 
que  l'on  peut  se  faire  une  idée  de  l'assiette 
et  de  la  situation  relative  de  celles-là. 

Treize  versans  ou  bassins  principaux  éta- 
blissent le  relief  général  du  Caucase  :  sept 
appartiennent  à  son  revers  du  côté  du  H.  et 
six  à  celui  qui  est  exposé  au  S.  En"  commen- 
çant l'examen  par  les  pentes  du  domaine  de 
l'Europe  ,  et  en  procédant  de  l'O.  à  l'E. , 
nous  remarquerons  d'abord  que  le  Kouban 
reçoit  un  très-grand  nombre  d'aflluens  à  sa 
gauche,  tandis  qu'il  eu  est  presque  entière- 
ment dépourvu  à  sa  rive  droite,  rive  qui 
forme ,  pour  ainsi  dire ,  la  crête  d'un  talus 
dont  les  eaux,  à  peu  d'exceptions  près,  se 
rendent  directement  à  la  mer  d'Azov.  Noua 
observerons  ensuite  que  le  lit  de  la  Malka, 
prolongé  par  celui  du  Térek,  présente  la 
même  singularité, c'est-à-dire  qu'il  ne  porte 
à  la  Caspienne  que  des  eaux  descendant  du 
Caucase.  Ces  deux  pentes,  non  moins  re- 
marquables par  leur  grande  extension  que 
par  la  direction  opposée  des  fleuves  qui  en 
font  la  limite  inférieure ,  laissent  entre  elles 
un  espace  occupé  par  le  territoire  de  la 
Kouma  abasienne.  A  l'E.  de  l'Aksaï  (le  der- 
nier affluent  de  quelque  importance  sur  la 
droite  du  bas  Térek) ,  une  quatrième  en- 
clave est  déterminée  par  le  bassin  des  eaux 
du  Kotsou  ,  et  comme  ce  bassin  ne  tient  au 
faite.du  Caucase  que  par  un  nœud  ,  puisque 
le  cours  supérieur  du  fleuve  qui  en  rassemble 
toutes  les  eaux  ,  forme  une  vallée  longitudi- 
nale séparée  de  la  crête  principale  par  une 
antre  vallée  ,  celle  du  Qozloukhi  ou  Sa  m  ou/ 
supérieur,  d'abord  longitudinale  aussi,  puis 
ensuite  presque  transversale  ,  tant  par  sa 
propre  déviation  vers  l'E.  U.  E.  que  par  celle 
du  Caucase  vers  l'E.  S.  E.  :  de  cette  double 
divergence  et  du  fléchissement  du  Koisou 
au  N.  et  à  l'E.,  il  résulte  que  nous  avons  au 
N.  et  au  S.  du  Samour  inférieur  des  pentes 
côtières  sillonuées  par  des  eaux  se  rendant 
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directement  a  la  Caspienne, et  que  ces  pen- 
te* forment,  avec  le»  bassins  particulier»  des 
fleuve»  qui  le»  séparent,  4  subdivision»  natu- 
relle» spéciale»  surla  mer  Caspienne. Un  exa- 
men semblable  de  la  répartition  de»  eaux 
nous  fera  trouver  six  subdivisions  sur  le  ver- 
sant méridional.  Le»  rivière»  côtièressur  la 
mer  Noire  et  le  bassin  particulier  du  Rioni 
donnent  les  deux  premières  ;  la  troisième 
est  déterminée  par  lesaflluensdu  Kour  dans 
la  partie  supérieure /lu  lit  de  ce  fleuve  diri- 
gée veral  E.;  la  quatrième  renferme  les  deux 
grandes  vallées  longitudinales  formées  par 
l'Alazan,  l'Yori,  et  les  divers  torrens  dont  ils 
ae  grossissent  ;  la  cinquième  comprend  le» 
aflluens  du  Kour  inférieur  ;  la  sixième  enfin 
embrasse  dans  son  enceinte  tous  les  fleuves 
côtiers  du  Chirvan. 

C'est  présentement  avec  M.  Klaprothque 
nous  allons  faire  connaître  plus  spéciale- 
ment chacune  des  parties  sur  lesquelles  nous 
devons  appeler  l'attention  ,  en  raison  des 
expositions  diverses  quYUes  présentent. 
Pour  le  suivre  autant  que  possible  dans  l'or- 
dre des  détails  que  nous  lui  empruntons, 
nous  revenons  à  l'analogie  déjà  remarquée 
avec  les  Pyrénées ,  et  nous  groupons  nos  sub- 
divisions particulières  en  3  grandes  divisions 
principales,  c'est-à-dire  en  partie  occiden- 
tale, en  partie  haute  ou  centrale,  et  en  partie 
orientale. 

9  La  première  ou  l'occidentale  s'étend  de  la 
mer  Noire  au  cours  supérieur  du  Rioni  et  du 
Kouban  :  elle  se  termine  à  l'orient  par  la 
haute  cime  de  l'Elbrouz,  qui  est  un  glacier 
immense  et  le  plus  élevé  du  Caucase  ,  car  il 
a,  d'après  le»  observation»  de  M.  V  ichnev- 
ski,  a, ;83  toises  au-dessus  du  niveau  de  la 
mer.  Sur  son  revers  boréal  ou  dans  la  Géor- 
gie descendent  l'A takoum,  le  Kara  Kouban, 
la  Chag'vvacha,  la  Laba ,  l'Ouroup,  le  Grand 
et  le  Petit  Zelentchouk  ou  Indjik,  le  Koiden, 
la  Teberdc,  et  le  Kouban.  Sur  celui  du  S. 
(la  Grande  Abasie  et  la  Mingrélic),  l'on  ren- 
contre le  Snubachi,  le  Kapoeti,  le  Moutsi, 
le  Zoupi ,  l'Alatso ,  le  Sokhoumi ,  le  K'hodo- 
ri,  le  Marmari,le  Mokvi ,  l'Egrisi ,  le  Dadi, 
et  PEgouri,  faisant  aujourd'hui  la  limite  de 
la  Mingrélic  To«s  ces  torrens  sont  des  fleu- 
ve» côtiers  qui  ont  leur  embouchure  dans  la 
mer  Noire.  Il  est  à  remarquer  maintenant 
que  l'A  takoum  a  son  origine  dans  des  monta- 
gnes schisteuses  ;  que  l'O  ni  ou  p  sort  du  mont 
Niziri;qua  le  Zelentchouk  descend  desTcher- 
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niya  Gori  ou  montagnes  Noires,  ainsi  nom- 
mées par  les  Russes  et  autres  habitans  du  N., 
d'après  l'aspect  sombre  sous  lequel  elles  se 
présentent ,  en  raison  des  épaisses  forêts  de 
hêtres  et  d'autres  arbres  qui  recouvrent  leur 
bande  calcaire;  que  la  Teberde  enfin  prend 
naissance  au-dessous  du  Djouman-tau  et 
dans  les  montagnes  Neigeuses. 

Le  Caucase  occidental  a  plusieurs  défilés: 
les  principaux  sont  aux  sources  de  la  Chag' 
wacha  ,  à  celle»  de  la  Grande  Laba  ,  et  a  <  fi- 
les de  la  Teberde.  Le  premier,  qui  est  le 
plus  à  l'O.,  établit  la  communication  entre 
la  vallée  de  la  Chag'vvacha  et  le  port  de 
Sokhoum-kalah,  sur  le  littoral  de  la  Grande 
Abasie.  Le  second  ouvre  deux  chemins  abou- 
tissant, l'un  à  Mokvi  et  l'autre  à  K'hodori, 
villages  situés  près  des  sources  des  rivières 
du  même  nom.  Le  troisième  présente  aussi 
deux  débouches;  mais  celui  de  l'O.  seule- 
ment appartient  à  la  division  dont  nous  nous 
occupons  :  il  gagne  les  sources  de  l'Egouri, 
et,  parle  pays  des  Souanes,  conduit  à  Redia 
sur  l'Egrisi  ;  l'autre  ou  l'oriental  descend  aux 
sources  du  Tskhenis  tzqali ,  desquelles  on 
peut  se  diriger  en  Irnéréthie  et  en  Mingrélic. 

De  l'Elbrouz  et  sur  la  rive  droite  du  Kou- 
ban s'avance  au  N.  une  branche  qui  bientôt 
longe  aussi  la  Kouma  supérieure  jusqu'au 
détour  de  celle-ci  vers  l'E.  Cette  branche  se 
prolonge  jusqu'à  la  hauteur  à  laquelle  com- 
mence la  sinuosité  que  décrit  le  Kouban 
pour  se  porter  à  l'O.;  après  avoir  déborde  la 
Kouma,  elle  comprend  les  hauteurs  de  Ka- 
layarle  ou  Vorovskoï-less  (  forêt  des  Vo- 
leurs) et  celle  de  Krougloî  -  less  (  forêt  ron- 
de), qui  dominent  la  plupart  des  collines 
adjacentes,  et  elle  forme  en  avant  de  Se  ver- 
noï  un  sommet  élevé  que  l'on  appelle  Svis- 
toun  (le  Bruyant),  parce  que  sa  position 
l'expose  à  de  fréquens  orages.  Les  éminen- 
ces  qui  forment  le  corps  avancé  du  Caucase 
du  côté  du  N%  O.  en  font  aussi  partie  :  elles 
sont  connues  sous  le  nom  de  Tem noï -less 
(bois  sombre).  «  Ces  monts  antérieurs  de 
l'Elbrouz,  dit  Pallas ,  exercent  une  influence 
très-marquée  sur  le  climat,  la  température, 
et  la  végétation  des  contrée»  voisines  situées 
au  Vu.  et  au  S.  E.  La  plaine  qui  s'étend  jus- 
qu'à la  Kouma,  ainsi  que  les  environs  de 
Gheorghievsk  et  d'Alexandrov , sont  parfai- 
tement abrités  par  ces  hauteurs  contre  les 
vents  du  N.  et  du  N.O.  Les  hivers  y  sont  très- 
doux  ;  la  neige  n'y  est  presque  jamais  assez 
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haute  pour  que  l'on  y  voyage  en  traîneau,  et 
souvent  pendant  le  mois  dejanvieron  y  peut 
sortir sans  pelisse  comme  dans  la  partie  mon- 
tueuse  de  la  Tauride.  Le  printemps  y  com- 
mence de  très-bonne  heure.  La  chaleur  est 
très  forte  en  été ,  et  le  ciel  presque  toujours 
serein.  Les  vents  froids,  les  brouillards,  et  la 
pluie  ne  viennent  des  monts  couverts  de 
neige  que  par  les  vallées  de  la  Podkoumka  , 
de  la  Malka  ,  et  du  Bakzan  ,  qui  appartien- 
nent à  la  partie  centrale  ;  tous  les  autres  vents 
sont  chauds  et  secs.  A  Severnoï,  au  con- 
traire, qui  n'est  qu'à  4  1-  »/*  de  distance, 
on  éprouve  des  hivers  beaucoup  plus  longs 
et  plus  rigoureux  ;  la  neige  y  tombe  sou- 
vent à  la  hauteur  d'une  coudée  et  fond  très- 
tard.  Le  pays  est  exposé  à  de  fréquens  ora- 
ges qui  viennent  de  l'O.  ou  du  Y  O.,  et  qui 
refroidissent  le  temps.  ■ 

La  seconde  partie  de  la  chaîne  principale 
du  Caucase  commence  au  pied  oriental  du 
mont  Elbrouz  et  aux  sources  du  Kioni,  sous 
le  nom  de  montagnes  Neigeuses.  Elle  s'étend 
a  l'E.  jusqu'au  nœud  d'uù  jaillissent ,  du 
côté  du  Y,  les  eaux  de  la  Soundja  et  celles 
de  l'Aksaï,  affluens  du  Térek;  du  côté  de^ 
l'E.,  le  Tkaeserouk  et  le  Qozloukhi,  tribu-' 
taires  directs  de  la  Caspienne,  et  du  côté 
du  S.,  l'Alazan  et  l'Yori,  qui  confondent 
leurs  eaux  pourse  rendre  dans  le  Kuur.  Dans 
ce  trajet,  le  faite  du  Cauca»e, extrêmement 
escarpé,  est  surmonté  de  glaciers  et  présente 
plusieurs  sinuosités  remarquables.  Sa  pre- 
mière direction  est  de  l'O.  à  l'E.  jusqu'aux 
glaciers  du  pays  des  Dougars,  d'où  descen- 
dent les  torrens  dont  se  forme  l'Ouroukh, 
a  111  m- ut  du  Térek.  A  la  naissance  du  plus 
oriental  de  ces  torrens,  le  Dchinaghi-don,  la 
chaîne  change  de  direction  et  tourne  vers 
le  S.  S.  E.  sous  le  nom  géorgien  de  Kedela , 
c'est-à-dire  la  muraille  :  en  effet ,  elle  forme 
en  cet  endroit  une  muraille  composée  de 
rochers  couverts  de  neiges  perpétuelles ,  qui 
finit  aux  sources  du  Hatchis-tzqali  et  du 
Kvirili.  Où  commencent  ces  rivières ,  la 
chaîne  des  glaciers  reprend  sa  direction 
orientale  ,  et  va  joindre  la  montagne  gigan- 
tesque appelée  Khokhi  au-dessous  de  la- 
quelle le  Térek  a  son  origine.  Cette  troisième 
section  ou  subdivision  de  la  partie  centrale 
porte  le  nom  de  Brouts-sabdzeli  ou  Sekara. 
Du  mont  khokhi  elle  se  dirige  au  S.  E.  jus- 
qu'aux sources  de  l'Aragvi ,  où  elle  forme 
la  montagne  de  la  Croix.  Là  elle  fléchit  de 
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nouveau  à  TE.,  sépare  les  affluens  du  Térek 
et  de  la  Soundja  de  ceux  de  l'Aragvi  et  de 
l'Alazan,  et  plus  à  l'E.,  à  la  tète  des  vallées 
habitées  par  les  Meesti,  les  Pharsmani  et 
les  Thouchcthi,  elle  atteint  enfin  son  extré- 
mité orientale. 

Les  pays  situés  sur  le  versant  boréal  du 
Caucase  central  sont  :  la  Petite  Abasie  dans 
le  bassin  de  la  haute  h  mima,  l'Ossètie,  le 
Mitsdjegi,  et  les  deux  Kabardah,  toutes  con- 
trées constituant  des  parois  septentriona- 
les tant  à  la  gauche  qu'à  la  droite  du  Té- 
rek. Ceux  qui  sont  sur  le  revers  opposé  ap- 
partiennent à  l'imerethie  et  au  Kartbli  (la 
Kartalinie  des  Européens)  :  ce  dernier  pays 
forme  la  partie  septentrionale  de  la  Géor- 
gie ,  et  compose  la  troisième  des  subdivi- 
sions naturelles  du  côte  du  S.  ;  le  premier 
appartient  au  bassin  du  Bioni,  et  en  con- 
stitue les  pentes  exposées  au  S.  et  à  l'O. 

Les  fleuves  et  les  rivières  sont  :  du  côté 
du  N.,  la  Kouma,  la  Podkoumka,  son  af- 
fluent ;  la  Malka ,  le  Bakzan  ,  le  Tchcghem , 
le  Tcherek,  l'Ouroukh,  l'Arredon,  et  le  Fiag, 
se  rendant  ou  conjointement  ou  séparément 
au  Térek  par  sa  rive  gauche  ;  la  Soundja 
et  l'Aksaï,  ses  principaux  affluens  sur  sa  rive 
droite.  Du  côté  du  S.,  on  trouve  le  Rioni, 
le  Tskhenis-tzqali  et  le  kvirili,  deux  rivières 
qui  s'unissent,  celle-ci  à  sa  gauche ,  celle-là 
à  sa  droite;  viennent  ensuite,  comme  af- 
fluens du  kour,  le  Didi-liakhvi ,  le  khsani 
et  l'Aragvi.  Entre  ces  torrens,  plusieurs  con- 
tre-forts du  haut  Caucase  sont  connus  par 
des  noms  particuliers.  On  donne  celui  de 
kachka-tau  aux  montagnes  établissant  le 
partage  des  eaux  entre  le  Tcheghem  et  le 
Tcherek ,  et  s'étendant  jusqu'aux  sources  de 
la  Naltchik ,  tributaire  de  ce  dernier  cours. 
On  appelle  mont  Lagat  l'origine  de  la  chaîne 
qui  part  du  faite  principal,  et  sépare  l'Ar- 
redon du  Fiag.  La  branche  de  lachaine  Nei- 
geuse qui ,  sur  la  rive  gauche  du  Térek,  se 
dirige  vers  le  IV.,  se  termine  à  5  ou  6  1.  par 
un  haut  pic  couvert  de  neige  et  de  glaces. 
Ce  pic  est  appelé  Mqinvari  par  les  habitans 
du  pays ,  mais  il  est  connu  en  Europe  par 
la  dénomination  fautive  de  kaibck  ,  que  les 
Russes  lui  ont  insciemment  donnée.  A  la 
droite  du  Térek,  on  désigne  par  le  nom  de 
Milvani,  le  mont  au  pied  duquel  ne  fleuve 
fait  son  premier  coude  pour  changer  sa  di- 
rection à  l'E.  en  celle  du  Y  Plus  loin  et  vis- 
à-vis  du  Mqiuvari,  se  trouve  le  mont  kou- 
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ro.  Le  mont  Ouloumba  et  la  montagne  As- 
mis -mtha  forment  dans  une  étendue  de  a4 1., 
et  en  partant  du  nœud  d'où  descendent  l'Ar- 
redon,  le  Rioni,  et  la  Patza,  la  séparation 
entre  les  affluen  du  Rioni  et  ceux  du  Kour. 
La  branche  qui  part  du  mont  de  la  Croix , 
et  qui,  entre  le  Khsani  et  l'Aragvi ,  se  di- 
rige vers  le  S. ,  prend  le  nom  de  mont  Lord- 
tobani ,  à  8  l.  de  son  origine. 

Cette  seconde  partie  de  la  chaîne  du  Cau- 
case présente  7  communications  qui  la  tra- 
versent. Les  deux  premières  se  dirigent  le 
long  des  torrens  qui  forment  l'Ouroukh,  et 
conduisent  du  pays  des  Dougars  a  la  pro- 
vince iméréthienne  de  Ratcha.  Après  avoir 
franchi  les  montagnes  de  Neige,  elles  des- 
cendent dans  les  vallées  du  Rioni  et  du 
Bokvi  près  de  Glola  :  sur  ce  dernier  torrent 
nn  chemin  va  par  Shghele  et  par  la  porte 
Kassris  k'ari  en  Circassie.  La  troisième  com- 
munication mène  de  la  vallée  de  l'Arredon 
dans  celles  des  Ossètes  de  Mamisson  au  S. 
O.  |  passe  les  hautes  montagnes  entre  le  Ke- 
dela  et  le  Brouts-sabdzeli ,  et  descend  le 
long  du  Ratcbistzqali  :  elle  conduit  du  pays 
de  Valaghir  en  Iméréthie.  La  quatrième 
vient  aussi  de  la  vallée  de  l'Arredon,  se  di- 
rige directement  vers  le  S. ,  passe  sur  le 
Brouts-sabdzeli,  et  va  de  là  aux  premiers 
affluons  du  Didi-liakhvi.  La  cinquième  con- 
duit de  ce  dernier  torrent  ou  plutôt  de  Gori 
et  de  Krzkhinvali,  lieux  principaux  dont 
il  baigne  les  murs,  au  pays  de  Sakha,  sur 
le  Fiag  supérieur;  elle  passe  à  l'O.  du  mont 
Khokhi.  La  sixième  est  celle  de  Mozdok  à 
Tiflis  ,  ou  le  chemin  principal  du  N.  du 
Caucase  en  Géorgie.  En  venant  de  la  Petite 
Kabardah  ,  on  entre  dans  les  hautes  monta- 
gnes ,  après  le  fort  de  Vladikavkas  ,  et 
l'on  remonte  le  Térek  que  l'on  passe  à  dif- 
férens  endroits  ;  c'est  dans  cette  vallée  qu'on 
traverse  l'étroit  défilé  de  Dairan  ou  Dariela 
qui  est  la  porte  caucasienne  des  anciens. 
On  quitte  crtte  rivière  à  Kobi  pour  franchir 
d'abord  la  montagne  de  la  Croix,  faisant 
partie  du  faîte  principal,  ensuite  celle  de 
Kaicbaour,  située  plus  au  S.  ;  par  la  pente 
escarpée  de  cette  dernière,  on  descend  dans 
la  vallée  de  l'Aragvi,  rivière  que  l'on  cô- 
toie jusqu'à  Mîskhetlia  où  elle  verse  ses  eaux 
dans  le  Kour.  Le  septième  et  dernier  pas- 
sage ,  ou  le  plus  oriental ,  vient  du  pays  des 
Tchetchenses  ,  entre  la  Soundja  et  l'Ak- 
saï  ,  remonte  l'Argoun  jusqu'à  ses  sources 
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occid.,  et  passe  dans  le  territoire  des  Khev- 
souri  et  des  Pchavi ,  où  il  se  joint  au  précé- 
dent entre  Ananouri  et  Douchethi. 

Le  Caucase  oriental  commence  au  nœud 
que  nous  avons  déjà  signalé  comme  formant 
l'origine  de  plusieurs  vallées  débouchant 
vers  tous  les  points  de  l'horizon ,  celui  de 
l'E.  seulement  excepté ,  et  il  se  termine  par 
la  presqu'île  Apcberon  ,  sur  laquelle  est  si- 
tuée la  ville  de  Bakou.  Sa  direction  géné- 
rale est  du  N.  O.  au  S.  E.  La  série  dont  il  se 
compose  est  encore  considérée  jusqu'à  celui 
deGattouu-kuul,dansle  territoire  de  Mich- 
kendje,  situé  au  bord  mérid.  du  «Samour, 
comme  faisant  partie  des  montagnes  Nei- 
geuses ,  quoiqu'elle  soit  ici  moins  élevée 
que  la  précédente ,  et  qu'elle  ne  montre 
que  peu  de  glaciers  et  de  pics  couverts  de 
neiges  éternelles.  Au-delà  de  cette  première 
section  qui  accompagne  le  cours  entier  du 
Qozloukbi  ou  Samour  supérieur  ,  s'élève 
une  haute  chaîne  de  glaciers  connue  sous  le 
nom  de  Chah -dagb,  transformé  par  les  Ros- 
ses en  celui  de  Chat  dag  ou  Cbat-gura.  Au 
IN.  de  ce  glacier  et  à  l'O.  de  Kouba  se  trouve 
le  haut  pic  appelé  Chah-Albrouz  ou  Chal- 
brouz.  Les  autres  cimes  principales  que  Ion 
rencontre  successivement  en  quittant  le 
Chah -dagb  sont  le  Salavat-dagh  ,  le  Baba- 
dagh  ,  le  Kaler-dagh  ou  Kaladahr,  et  le  Be- 
lira-dagh  :  elles  sont  toutes  granitiques  ;  sur 
les  deux  premières  seulement  la  neige  se 
voit  en  tout  temps.  A  l'O.  du  Belira  daph 
l'élévation  des  monts  est  estimée  de  1,666 
toises  à  a,ooo;  à  l'E.  ils  diminuent  toujours 
de  hauteur  ,  et  n'ont  que  peu  d'élévation 
à  leur  extrémité  dans  la  presqu'île  Apche- 
ron. 

Dans  le  bassin  supérieur  du  Samour  (le 
Qozloukbi  ) ,  et  dans  celui  du  Koisou  et  de 
l'Atala,  affluent  principal  de  ce  dernier  qui, 
comme  le  premier,  appartient  aux  parties 
orientales  de  la  province  du  Caucase,  se 
trouvent  ,  vers  les  contrées  hautes  ,  les 
Kazi  kuniuk,  plus  bas  la  république  d'A- 
koucha  et  les  Avares,  et  au-dessous  de 
ceux-ci  les  Kumuk.  Tout  le  reste  dea  con- 
trées du  versant  septentrional,  baignées  par 
la  Caspienne,  comprend  le  Daghestan.  Sur 
le  côté  opposé  on  a,  dans  les  bassins  unis 
de  l'Alazan  et  de  l'Yori,  la  Kakhéthie  qui 
fait  partie  du  Kurdistan  septentrional.  Les 
pentes  sur  lesquelles  descendent  les  eaux 
qui,  au-dessous  de  l'Alazan,  se  rendent  dan» 
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le  Kour  par  sa  rive  gauche ,  renferment  le 
Cheki  aussi  dans  le  kurdutan ,  et  la  partie 

occidentale  du  Chirvan.  Le*  revers  de  ces 
pente»,  du  côté  de  la  Caspienne,  appar- 
tiennent au  Chirvan  oriental.  A  l'exception 
du  Ghourieni,  dont  le  cours  au-dessus  du 
Samour  est  presque  parallèle  à  ce  fleuve, 
nous  avons  fait  mention  ,  par  l'établisse- 
ment de  nos  subdivisions,  des  fleuves  et 
des  rivières  de  quelque  importance  ;  nous 
pouvons  donc  passer  immédiatement  à  l'in- 
dication des  noms  assignés  aux  différens 
reliefs  subordonnés  au  Caucase  oriental ,  et, 
à  cet  effet,  nous  allons  nous  reporter  à  son 
extrémité  occidentale. 

Là  ,  faisant  face  vers  l'E. ,  la  vallée  du 
Qozloukhi  s'ouvre  devant  nous  ;  à  l'E.  , 
nous  avons  celle  du  koisou  supérieur.  La 
chaîne  qui  sépare  ces  deux  courans  porte  le 
nom  de  monts  Tourpi-tau,  elle  se  termine 
au  S.  du  village  kokhma-dagh  par  un  nœud 
de  ce  dernier  nom.  De  ce  nœud  se  dirige  au 
N.  une  longue  branche  de  schiste  calcaire, 
faisant  la  limite  orientale  du  koisou  :  on 
l'appelle  le  Cbagdaï;  une  autre  bieu  moins 
étendue  et  sous  le  nom  particulier  de  Tha- 
basseran,  se  prolonge  à  l'E.  jusqu'à  Der- 
betid.  Aux  approches  de  cette  ville  se  ren- 
contre un  des  principaux  passages  du  Cau- 
case, connu  par  la  dénomination  de  Porte. 
Une  troisième  branche,  vers  le  S.  E.,  prend  à 
•on  origine  If  nom  de  mont  kakhettiis-mtha  ; 
à  l'O.  de  Thelavi,  chef- lieu  de  cercle,  elle 
porte  ceux  de  Chona-mtha  et  de  Gombori, 
puis,  plus  au  S. ,  celui  de  montagne  Tsivi; 
elle  se  continue  ensuite  jusqu'au  confluent 
de  l'Yori  et  de  l'Alazan  par  une  série  de 
hauteurs  qui  séparent  la  plaine  d'Oupbadari 
de  celle  de  Tsin-mindori. 

Plusieurs  communications  peu  connues 
traversent  le  Caucase  oriental ,  nous  nous 
bornerons  à  citer  celle  qui,  des  hautes  lé- 
gions habitées  par  1rs  Lcsghi  de  Dido  ou 
de  la  vallée  du  Qozloukhi ,  conduit  dans 
celle  du  Lopothi ,  torrent  qui,  au-dessous 
de  Thelavi  ,  se  jette  dans  l'Alazan. 

Le  massif  de  la  chaîne  du  Caucase  se  di- 
v  ise  sur  toute  sa  longueur  en  plusieurs  bandes 
presque  parallèles  les  unes  aux  autres.  La 
principale  ou  la  plu*  haute  cstcelledu  milieu. 
Elle  est  granitique.  Sa  crête  est  presque  par- 
tout couverte  de  neiges  et  de  glaces  éternel- 
les. Quelques  unes  de  ses  cimes  n'offrent  que 
des  roches  pelées,  dont  le  point  culminant  at- 


teint la  région  des  nuages,  et  où  l'on  n'aper- 
çoit aucune  production  végétale.  La  roche 
qui  compose  cette  bande ,  offre  dans  sa  con- 
texture,  sa  couleur,  et  le  mélange  de  ses  par- 
ties des  variétés  infinies;  elle  contient  son- 
vent  des  masses  énormes  de  porphyre,  d'am- 
phibole et  de  gneiss.  C'est  principalement  le 
porphyre  qui  se  montre  sur  les  hautes  cimes 
bordant  les  vallées  ;  sa  structure  est  basalti- 
que. Cette  bande  centrale  a  rarement  pins 
de  il.  1/2  de  largeur  :  de  même  que  la 
partie  septentrionale  du  massif  du  Caucase 
est  plus  escarpée,  et  s'abaisse  au  niveau  des 
plaines  par  un  mouvement  plus  brusque ,  et 
offre  moins  de  largeur  que  celle  du  midi, 
de  même  aussi  la  partie  septentrionale  de 
la  bande  granitique  est  plus  abrupte  et  plus 
étroite  que  la  méridionale. 

Les  deux  bandes  les  plus  voisines  de  la 
granitique  sont  schisteuses,  et  dans  plusieurs 
endroits  couronnées  de  glaciers  ;  d'autres 
cimes  de  ces  bandes,  quoique  moins  élevées, 
sont  comme  les  précédentes  très  escarpées, 
et  atteignent  une  hauteur  très-considérable. 
La  bande  schisteuse  du  N.  peut  avoir  1 1.  i/4 
à  a  1.  de  largeur.  Celle  du  S.  est  large  d'en- 
viron al.  i/a.  Toutes  deux  se  composent 
de  schiste  argileux  ,  souveut  interrompu 
par  du  porphyre  et  du  porphyre  basaltique, 
qui  forme  lescimesles  plus  hautes.Ccs  monts 
schisteux  sont  généralement  séparés  les  uns 
des  autres  par  des  ravins  profonds  et  étroits 
où  les  neiges  ne  fondent  jamais;  ainsi  on 
peut  les  considérer  comme  les  réservoirs 
qui  donnent  naissance  aux  principales  ri- 
vières du  Caucase.  Leurs  flancs  sont  cou- 
verts de  pins  clair- semés,  de  bouleaux  et 
de  genévriers  qui  diminuent  en  allant  vers 
les  sommets.  Les  parties  moyennes  de  la 
hauteur  offrent  des  plantes  alpines,  et  dans 
difl'erens  endroits  de  bons  pâturages.  Ces 
schistes  sont  fréquemment  coupés  de  vei- 
nes de  quarts  et  d'autres  minéraux. 

Aux  bandes  schisteuses  succèdent  des 
bandes  calcaires.  Elles  ont  à  peu  près  4  I* 
de  largeur  du  N.  au  S.,  et  sont  partagées 
en  plusieurs  rangées  de  montagnes  qui  sem- 
blent être,  non  pas  entassées  confusément, 
mais  rangées  l'une  à  côté  de  l'autre  ;  celle 
du  N.  est  moins  haute  que  celle  du  S.  La 
roche  n'a  pas  la  même  épaisseur  partout. 
Celle tle  la  bande  du  N.  est  d'un  blanc  jau- 
nâtre ,  d'un  grain  fin  et  serre ,  et  pose  immé- 
diatement sur  les  couches  schisteuses  ou  por 
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phyritiques.  Ces  bandes  offrent  fréquem- 
ment des  veines  d'autres  minéraux  et  même 
des  métaux.  Leurs  sommets  sont  aplatis,  et 
revêtus  pour  la  plupart  d'une  couche  argi- 
leuse ,  et  en  plusieurs  endroits  garnis  de  hê- 
tres et  d'autres  arbres.  Les  sources  salées  y 
sont  rares.  La  bande  calcaire  du  S.  n'a  pas 
5  l.de  largeur.  La  roche  y  est  moins  pure  que 
flan-  la  bande  septentrionale  ;  elle  est  mêlée 
de  particules  terreuses  et  pierreuses. 

La  bande  calcaire  du  N.  est  terminée 
par  une  terrasse  de  5  à  7  l.de  largeur,  dont 
la  surface  est  presque  partout  argileuse,  et 
cependant  fertile. 

.  La  bande  du  S.  se  confond  également 
avec  une  terrasse  argileuse  de  5  à  6  1.  de  lar- 
geur; celle-ci  n'est  interrompue  que  par  deux 
chaînons  transversaux  ,  l'un  oriental  qui  suit 
la  gauche  de  l'AIazan  ,  l'autre  occidental 
qui  sépare  le  bassin  du  Rioni  de  celui  du 
Kour.  Ces  chaînons  se  prolongent  jusqu'aux 
contre-forts  qui  dépendent  du  massif.  Cha- 
cun de  ces  chaînons  a  1 1  1.  de  largeur  :  l'es- 
pace qui  les  sépare  a  ao  1.  d'étendue  de  l'E. 
àl'O. 

Au-delà  du  chaînon  transversal  de  l'E.,  la 
terrasse  n'est  coupée  par  aucune  élévation. 
Le  massif  du  Caucase  la  sépare  d'une  sem- 
blable terrasse  contiguë  à  la  merCaspienne. 
L'AIazan  et  d'autres  rivières  y  ont  la  plus 
grande  partie  de  leurs  cours. 

Le  bassin  du  Rioni  qui  s'ouvre  à  l'O.  du 
chaînon  occidental,  va  se  terminer  à  la  mer 
Noire.  Les  montagnes  transversales  sont 
composées  en  grande  partie  de  schiste  et 
de  grès  calcaire. 

Le  massif  est  accompagné  de  chaque  côté 
d'une  suite  de  contre-forts  ou  promontoires. 
Ceux  du  S.  ont  dans  leurs  parties  les  plus 
élevées  une  largeur  de  7  1.  i/a  ;  une  terrasse 
argilcu<e,  large  de  5  à  G  I.  sépare  ces  promon- 
toires du  massif  de  la  chaîne.  Vers  le  N.  les 
promontoires  s'abaissent  au  niveau  des  plai- 
nes argileuses  qui  s'étendent  jusqu'au  Don 
et  jusqu'au  Volga.  Dans  plusieurs  endroits 
cette  suite  de  promontoires  est  coupée  par 
les  vallées  des  fleuves  et  des  rivières  qui  sor- 
tent du  massif,  et  coulent  dans  ta  plaine  au 
N.  du  Caucase.  Souvent,  et  surtout  dans 
les  endroits  où  ces  rivières  sont  très-proches 
les  unes  des  autres,  les  promontoires  dispa- 
raissent tout-à-fait ,  par  exemple  aux  points 
où  la  Malka  ,  le  Bakzan  et  le  Térek  quittent 
les  hautes  montagnes.  Ces  promontoires  se 


composent  principalement  de  grès  de  cou- 
leur grise  couvert  plus  ou  moins  d'an  sol 
fertile.  Leurs  sommets  sont  unis ,  plats,  et 
com  m  unément  couronnés  de  chênes  et  de  hê- 
tres. Rarement  ils  sont  assez  élevés  pour  que 
le  calcaire  ,  composant  la  seconde  couche, 
puisse  s'y  montrer.  On  n'observe  ce  dernier 
fait  que  sur  le  Becb-tau  ,  entre  les  rivières 
qui  forment  la  Kouma  supérieure.  On  trou- 
ve dans  ces  promontoires  des  marcassites, 
du  soufre ,  des  sources  sulfureuses  chaudes 
et  froides,  du  pétrole,  du  sel ,  du  natron, 
de  la  magnésie  sulfurée,  des  terres  alumi- 
neuses  et  vitrioliques,  du  gypse,  et  si  l'on 
excepte  un  peu  de  minerai  de  fer  argileux , 
point  de  métaux. 

Les  promontoires  méridionaux  séparés  du 
massif  principal  par  une  terrasse  argileuse 
semblable  à  celle  dont  il  vient  d'être  ques- 
tion, se  confondent  insensiblement  avec  les 
promontoires  des  monts  Tchiidir  etdea  han- 
tes chaînes deFampakiet  de  Karabagh. 

Cette  suite  de  promontoires  méridionaux, 
qui  s'étend  parallèlement  au  massif  prin- 
cipal, a  une  largeur  de  10  à  la  I.  de  l'E. 
à  l'O.  Quoique  ces  gradins  soient  compo- 
sés de  grès ,  de  même  que  les  promontoi- 
res septentrionaux ,  le  calcaire  s'y  montré  à 
nu  dans  les  parties  les  plus  saillantes.  On 
peut  donc  les  ranger  dans  la  classe  des  hau- 
teurs qui  contiennent  du  calcaire  arénace. 
C'est  sur  les  rives  de  l'Yori ,  de  l'AIazan  et 
du  Kour  inférieur  que  ces  promontoires  com- 
mencent à  s'abaisser.  Leur  partie  la  plus 
haute  est  aux  environs  de  l'embouchure  du 
Grand  Liakh  vi,où  ils  sont  coupés  par  le  Kour. 

Les  promontoires  septentrionaux  s'abais- 
sent au  niveau  des  plaines  à  mesure  qu'ils 
s'approchent  du  Kouban  et  du  Térek  infé- 
rieur, et  finissent  par  n'offrir  qu'une  vaste 
lande  dépouillée  de  bois,  où  le  sol  ne  con- 
siste qu'en  une  argile  sablonneuse  impré- 
gnée de  sel.  Depuis  les  rives  du  Manytch, 
on  appelle  cette  lande  steppe  du  Kouban  ; 
dans  les  environs  de  la  Kouma  elle  prend  le 
nom  de  cette  rivière,  et  occupe  l'espace 
compris  entre  le  cours  inférieur  du  Don  et 
du  Volga. 

Les  promontoires  méridionaux  finissent 
également  par  s'abaisser  au  niveau  d'une 
grande  plaine  argileuse  ;  mais  plus  au  S. 
cette  plaine  commence  à  s'élever  vers  les  gra- 
dins septentrionaux  des  montsTchildir,ainsi 
que  vers  ceux  de  Pampaki  et  de  Karabagh, 
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de  «orte  que  l'intervalle  qui  se  trouve  entre 
les  montagnes  du  Caucase  et  celles  qui  vien- 
nent d'être  nommées,  présente  un  niveau 
trés-élevé  qui  n'a  guère  plus  de  4  1.  de  l»r- 
geur. 

Au  pied  même  des  cimes  neigeuses  des 
plus  hautes  parties  du  Caucase,  on  trouve 
des  habitations  humaines  que  quelques  ar- 
pens  de  terre  labourable,  des  buissons  et 
des  pâturages  ont  invité  à  y  établir.  Dans 
les  vallées  qui  séparent  ces  montagnes  nei- 
geuses, on  voit  des  glaciers  qui  semblent 
reposer  sur  un  mélange  de  glaces  et  de  blocs 
de  rochers.  Les  vallées  sont  bouchées  à  leurs 
extrémités  par  des  glaçons  qui ,  entassés  les 
uns  sur  les  autres  comme  des  couches  de  ro- 
ches, semblent  devoir  leur  origine  à  de  l'eau 
déneige  fondue  par  degrés,  et  gelée  de  nou- 
veau. Ces  masses  gelées  sont  supportées  par 
des  arches  de  glace,  où  les  torren*  pren- 
nent leurs  sources  et  roulent  avec  un  Tra- 
cas affreux.  En  descendant  de  ces  glaciers, 
on  rencontre  des  champs  de  neige  qui 
couvrent  des  couches  de  glaçons. 

Le  massif  granitique  et  schisteux,  sou- 
vent coupé  par  des  basaltes,  est  contigu  à 
d'autres  rochers  de  schiste  noir ,  tubulaire  , 
qui  s'élèvent  en  pics  aigus  et  nus,  séparés 
par  des  crevasses  profondes,  où  l'on  ren- 
contre fréquemment  des  neiges  et  des  gla- 
ces perpétuelles.  Dans  les  ravins  qui  cou- 
pent ces  bandes  schisteuses  coulent  des 
ruisseaux.  On  y  trouve  des  pins,  des  gené- 
vriers, des  bouleaux ,  arbres  particuliers  a 
la  zone  froide,  mais  ils  n'y  sont  pas  nom- 
breux. Les  hauteurs  moyennes  .«ont  tapis- 
sées de  plantes  alpines  qui  donnent  d'ex- 
cellens  pâturages.  Le  schiste ,  dans  les  en- 
droits où  il  tient  au  calcaire,  offre  beaucoup 
de  veines  remplies  de  spath  et  de  quartz, 
qui  sont  généralement  des  gangues  de  mé- 
taux, et  qui  contiennent  de  la  galène  sou- 
vent très-riche  en  argent ,  des  pyrites  cui- 
vreuses, sulfureuses,  arsenicales,  et  des  bis- 
muth.Ceschisteest  immédiatement  suivi  du 
calcaire,  qui  est  de  la  nature  du  marbre, 
tantôt  plus  fin  ,  tantôt  plus  grossier ,  et 
presque  toujours  de  couleur  blanche.  Les 
forêts  touffues  de  hêtres  et  d'autres  arbres 
donnent  de  loin  à  la  bande  calcaire  un  as- 
pect sombre  qui  lui  a  valu  de  la  part  des 
Russes  et  d'autres  peuples  habitant  au  N. 
du  Caucase  le  nom  de  Montagnes  Noires 
{Tcherniya  Gori).  Dans  le  grès  des  promon 
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toires  du  N. ,  on  voit  souvent  des  coquilles 
pétrifiées  ,  qu'on  n'a  encore  trouvées  ni 
dans  le  calcaire,  ni  dans  le  schiste  du  Cau- 
case. Les  parties  les  plus  hautes  de  ces  pro- 
montoires sont  généralement  boisées.  Les 
ravins  les  plus  considérables  du  Caucase 
septentrional  se  dirigent  principalement  do 
S.  au  IV. ,  et  sont  traversés  par  de  grands 
torrens  qui  sortent  des  montagnes  Neigeu- 
ses. Indépendamment  de  ces  crevasses,  il 
y  a,  notamment  dans  les  parties  de  la  bande 
neigeuse  les  plus  hautes,  des  ravins  laté- 
raux qui  se  réunirent  presque  toujours  au 
S.  O.  ou  au  S.  E. ,  aux  ravins  principaux ,  ce 
qui  partage  la  surface  de  la  chaîne  en  lo- 
sanges. Dans  ces  ravins  latéraux  coulent  des 
ruisseaux  et  de  petites  rivières  qui  reçoi- 
vent généralement  leurs  eaux  de  l'intérieur 
des  monts,  et  les  versent  des  deux  côtés  dans 
les  courans  principaux;  ils  ne  sont  pas  escar- 
pés, et  présentent  plutôt  une  pente  douce  : 
aussi  sont-ils  couverts  à  quelques  pieds  de 
profondeur  d'une  argile  jaune,  ce  qui  faci- 
lite le  moyen  de  les  cultiver,  et  la  plupart 
des  villages  y  sont  situés.  Les  vallées  prin- 
cipales ont  ordinairement  des  pentes  trés- 
raides;  elles  sont  beaucoup  moins  commu- 
nes que  les  ravins  latéraux  ,  et  toujours 
éloignées  de  plusieurs  lieues  l'une  de  l'au- 
tre :  elles  se  terminent  presque  toujours  au 
N.  de  la  chaîne  de  glaciers,  a  l'exception 
de  celles  du  Térek,  de  l'Aksaï  et  de  l'Ar- 
goun  ,  car  ces  rivières  prennent  leur  source 
dans  la  bande  schisteuse  méridionale  de  la 
ligne  de  séparation. 

Le  long  de  l'Ouroukh  le  schiste  forme  au- 
dessous  du  granit  des  couches  épaisses  de 
plusieurs  toises  :  il  est  d'un  noir  brillant ,  et 
se  fend  aisément  ;  la  surface  de  ces  lame* 
est  chatoyante.  En  s'approchant  ducalcaire, 
le  schiste  est  de  couleur  hépatique,  brillant, 
moins  compacte  et  plus  grossier  ;  il  paraît 
être  alumincux.  Le  calcaire  est  en  couches 
larges  de  quelques  pieds,  et  s'abaisse  un  peu 
vers  le  N.  Les  montagnes,  dont  les  extrémi- 
tés aboutissent  aux  rivières,  sont  composées 
de  couches  de  cailloux  roulés,  hautes  de  io 
à  ao  toises  ou  davantage ,  et  entremêlées 
d'argile  et  de  granit  qui  donnent  plus  de 
solidité  ;  mais  quand  les  flancs  des  monta- 
gnes sont  baignés  par  les  rivières  et  très-es- 
carpés ,  ils  n'offrent  pas  ces  couches  d'allu- 
vion  ,  parce  que  l'eau  ,  rendue  plus  rapide 
par  le  rétrécissement  de  l'espace  où  elle 
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coule,  les  •  entraînées  dans  son  cours  ;  plus 
on  approche  de  la  sortie  des  montagnes, 
plus  les  caillou»  de  ces  couches  diminuent. 
Les  forêts  qui  couvrent  les  promontoires  du 
Caucase  et  les  bandes  calcaires  et  schisteu- 
ses de  son  massif  principal ,  cessent  à  me- 
sure que  l'on  s'élève  vers  les  glaciers  :  les 
pins  mêmes  finissent  par  disparaître  tour-a- 
fait.  Le  sol  y  est  tapissé  de  mousses  touffues, 
mêlées  de  vaeeinium  myrtUuê  et  vitiê 
idaa  ,  pyrola  tecunda  ,  et  autres  plantes 
basses  qui  trouvent  à  ces  hauteurs  glacées 
leur  climat  naturel.  Des  bouquetins  et  des 
chamois  errent  près  dessources  des  grandes 
rivières.  Les  cerfs ,  les  daim*  et  les  aurochs 
(doumbtû   se  tiennent  à  l'entrée  des  mon- 
tagnes calcaires  et  dans  les  promontoires. 
Le  loup,  le  renard  ,  le  chat  sauvage  ,  le 
lynx  et  l'ours  vivent  dans  les  forêts  des  ban- 
des secondaires,  mais  n'y  sont  pas  com- 
muns ;  il  y  a  aussi  des  hérissons,  des  lièvres 
et  des  rats.  On  aperçoit  très -peu  d'oiseaux 
dans  les  hautes  montagnes  ;  on  n'y  rencontre 
que  des  chousas  et  des  geais;  le  verdier  saute 
solitairement  entre  les  rochers.  Les  monta- 
gnards n'élèvent  d'autres  oiseaux  domesti- 
ques que  des  poules  ,  des  canards  et  des 
oies  ,  et  seulement  en  petite  quantité ,  a 
cause  du  dégât  qu'ils  font  dans  les  champs. 
On  n'y  voit  guère  que  deux  espèces  de  pois- 
sons, le  barbeau  et  la  truite  saumonée;  le 
premier  remonte  peut-être  de  la  mer  Cas- 
pienne ,  de  même  que  le  saumon  que  l'on 
prend  aussi  dans  les  rivières  des  hautes  mon- 
tagnes pendant  l'hiver;  mais  la  truite  est 
un  poisson  particulier  à  ces  contrées.  On 
ne  rencontre  parmi  les  amphibies  que  la 
grenouille  et  le  lézard  communs  dans  les 
prairies.  Le  Caucase  n'a  pas  d'insectes,  à 
l'exception  de  quelques  espèces  de  mou- 
ches. Dans  la  bande  secondaire  et  dans  les 
prairies  qui  lui  sonteontiguës,  les  taons  sont 
très-communs;  mais  on  n'y  trouve  nicousins, 
ni  moucherons ,  qui  sont  un  vrai  fléau  sur  le 
bord  du  Térek  inférieur. 

Le  nom  du  Caucase  est  aussi  ancien  que 
l'histoire.  Les  opinions  sur  son  origine  et 
•ur  sa  signification  sont  très-part  âgées;  l'ex- 
plication la  plus  ancienne  se  trouve  dans 
Pline.  Cet  auteur  dérive  ce  mot  du  scythe 
Graucanu,  qu'il  eip.lique  par  blanchi  far  la 
neige.  Le  mot  Caucase  ,  actuellement  in- 
connu auxhabitans  de  ces  montagnes,  dé- 
rive vraisemblablement  du  persan  kohKdft 
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c'est  à-dire  U  mont  Kdf,  dont  l'ancienne 
forme  paraît  avoir  été  koh  Kafif.  En  Perse 
toutes  les  hautes  montagnes,  formant  les 
limites  du  pays  ,  sont  encore  aujourd'hui 
appelées  kaf.  Pour  exprimer  la  totalité  des 
possessions  du  chah ,  on  dit  tout  ce  qui  se 
trouve  d'un  kaf  d  l'autre.  C'est  par  cette 
raison  que  les  géographes  anciens  ,  adop- 
tant le  nom  donné  par  les  Perses  ou  Mt  des 
qui  fréquentaient  ces  contrées,  ont  appelé 
Caucase  ,  non-seulement  la  chaîne  de  mon- 
tagnes qui  se  trouve  entre  la  mer  Noire  et  la 
mer  Caspienne,  mais  aussi  les  hautes  chaînes 
de  l'Afghanistan  et  de  l'Inde.  Les  Arméniens 
donnent  à  cette  montagne  les  noms  de  Aov- 
kas ,  Kaukas  et  Kavkas.  Les  Géorgiens  ont 
adopté  dans  leurs  livres  les  mêmes  dénomi- 
nations, mais  ordinairement  ils  se  servent 
de  celle  de  Jal  -  bouz ,  qui  est  turque ,  et 
signifie,  crinière  de  glace.  Les  Persans  ap- 
pellent le  Caucase  Elbrouz ,  nom  dési- 
gnant des  montagnes  très-élevécs  qui  for- 
ment des  pics.  Les  Xogai,  les  kumuk  et 
autres  tribus  turques  qui  avoisinent  le  Cau- 
case, le  nomment  communément  lal-bouz  et 
Jcdi  lal-bouz  (les  sept  crinières  de  glace); 
ils  changent  quelquefois  ce  nom  en  leLbouz 
(vent  et  glace).  Us  l'appellent  aussi  lutdus 
tagtar,  ou  montagnes  des  Astres.  Une  autre 
dénomination  commune  en  Géorgie  est  celle 
de  Thcmi. 

Le  Caucase  et  les. pays  caucasiens,  c'est- 
à-dire  tout  l'isthme  compris  entre  la  mer 
Noire  et  la  mer  Caspienne  ,  sont  habités 
par  plusieurs  peuples.  Les  Géorgiens,  les 
Ossètes ,  et  des  tribus  turques  sont  venus  s'y 
établir;  quant  aux  autres  qui  sont  indigè- 
nes ,  et  dont  l'origine  se  perd  dans  la  nuit 
des  temps,  on  peut  d'après  leurs  langues 
les  classer  sous  trois  grandes  divisions  :  »• 
Caucasiens  orientaux  ou  Lesghi  ;  a»  Cauca- 
siens moyens  ou  Mitstchégbî  ;  ù"  Caucasiens 
occidentaux  ou  les  peuplades  tcherkesses  et 
abasiennes.  Les  Géorgiens,  qui  occupent 
actuellement  la  plus  graude  partie  des  pays 
situés  au  versaut  méridional  du  massif  prin- 
cipal, y  sont  venus  des  vallées  des  monts 
Pampaki,  qui  forment  une  chaîne  intermé- 
diaire entre  le  Caucase  et  l'Ararat.  Les  Os- 
sètes descendent  d'une  colonie  mède,  qui  y 
fut  envoyée  par  les  Scythes  dans  le  vu*  siè- 
cle avant  notre  ère.  Les  Basianes  sont  une 
tribu  turque  venue  de  Madjari  et  des  bord* 
de  la  kouina  ;  ils  habitent  à  présent  les  val- 
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Jées  supérieures  de  la  Malka ,  du  Tcheghem 
et  du  Tcherek.  Ils  doivent  avoir  quitté  leurs 
anciennes  habitations  dans  le  vm*  siècle 
après  J.  C. 

Faute  d'un  dénombrement  exact ,  on  ne 
connaît  pas  la  population  du  Caucase.  En 
combinant  les  renseignement  les  plus  pro- 
bables avec  les  rapports  officiels  et  les  tra- 
ditions ,  on  obtient  le  résultat  suivant.  On  a 
marqué  par  un  R.  les  peuples  et  les  pays  com- 
pris dans  le  territoire  de  la  Russie ,  par  un  T. 
ceux  qui  appartiennent  a  celui  des  Turcs, 
et  par  un  I.  les  territoires  indépendans. 

Maisons. 

T.  I.  Grande  Abasieou l'Apkhasie.  5o,ooo 
T.  1.  Tcherkesscs  transknubani- 

ens   55,ooo 

R.      Grande  et  Petite  kabardah. .  i3,5oo 

H.  Petite  Abasie   a,ooo 

R.  I.  LesKistes,  Ingouches,  ka- 

rahoulak,etc   i5,ooo 

R.  I.  Les  Tchetcbenses  pacifiés  et 

indépendans   20,000 

R.      Les  Kumuks  d'Aksaï,  d'En- 

deri,  kostek,  etc   12,000 

R.  i.  Nogai  dissémines  dans  les 

montagnes  et  au -delà  du 

kouban   10,000 

R.     Possessions  du  Gbamkbal  de 

Tat  knu   1  a, 000 

R.      Pays  d'Akoucha  et  de  Djen- 

goutai   ôj.ooo 

R.      Paysdel'Ouzmeideskaitak.  a5,ooo 

R.      Possessions  du  kadi  de  Tha-  t 

basseran   10,000 

R.      Derbend  et  ses  environs. . . .  3,000 

R.      Territoire  de  kouba   7->9°4 

R.   Ghamakbi. . . .  a5,ooo 

R.  Bakou   1,000 

R.  Sallian   j^joo 

R.   CbakiouGheki.  ?flko 

I.  Sonanethi  ou  pays  des  Soua- 

nes   3. 000 

R.  I.  Ossètie  indépendante  et  géor- 
gien ne   5o,ooo 

R.     Pays  des  khevsouri ,  Pcfcavi, 

et  Tonchi   n,3oo 

I.       Lesghi  d'Avar,  Andi,  etc. . .  ao,uoo 
I.       République  des  kazi  kur^yk, 
et  autres  situées  sur  le  fleu- 
ve Samoura   3o,ooo 

RtrotT   58a,764 
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R«wit   38a,;6i 

R.     Pays   de  Tchari ,  Belaka- 

ni,  etc   8,000 

I.      République  de  Dido,  Oun- 

zo ,  etc   5,ooo 

R.      Géorgie  située  au  N.  du  kour.  20,000 

R.      Iméréthic   35, 000 

R.      Mingrélie   ao,odo 

Total   4 70,764 

D'après  les  évaluations  admises  dans  le 
Caucase,  on  compte  5  individus  par  mai- 
son ,  ce  qui  porterait  le  nombre  des  ha- 
bitans  à  2,353,820.  A  peu  près  un  quart  de 
cette  population  est  libre,  1  1,000  sont  sou- 
mis aux  Turcs;  le  reste  obéit  à  la  Russie. 

La  route  qui  conduit  de  Mozdok  à  Tiflis, 
et  qui  traverse  le  Caucase  par  les  vallées  du 
Térck  et  de  l'Aragvi,  est  la  partie  la  mieux 
connue  de  cette  montagne.  Elle  a  été  nive- 
lée barométriquement  aux  mois  de  septem- 
bre et  d'octobre  18 18  par  les  officiers  du 
corps  des  ingénieurs  de  l'armée  russe.  Nous 
devons  la  communication  du  résultat  de  ce 
travail  important  a  la  bonté  de  M.  le  baron 
A.  de  Humboldt ,  auquel  il  a  été  donné  par 
S.  A.  le  prince  Volkbonski.  ■ 

Poinf  j  mesurés.  Hauteur  eo  toise*. 

Bords  du  Térek  a  Mozdok  (lat.43° 

44'  5')   81,72 

Premièreélévation  depuis  Mozdok.  1 6o,3o 

Poste  de  Constantinovski   aoi»83 

Montagnes  de  la  Kabardah   443, 10 

Forteresse  de  Vladikavkas   ^|58,oi 

Balta   555,o3 

kaitoukhova  ou  Tcbim  inférieur.  598,9» 

Laars   648,74 

Dariela   7,7>*9 

Écroulemen*  de  1817   861,18 

Stepbantzminda  (lat.420  ai'  »'7).  995,40 

Gherghethi   1029,57 

Cimetière  du  Couvent   1301,90 

Couvent  de  Sioni   1  264,4 1 

kobi,  poste   no3,56 

Ruines  du  couvent  de  kobi   1145,69 

Village  de  Baidar   1 397,00 

Montagne  de  la  Croix   1 539,49 

Montagne  Gouda   1238,90 

kairhaour,  poste   963,93 

Passanaouri   619,57 

Ananouri   487, 1* 
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Point*  mesuré*.  Hauteur  pu  toises. 

Douche  thi   49>»oi 

Garthisk'  ari.  •••■••••••»••.•..•    3o^ ,20 

Mt»khétha   a78,a6 

Tiflis   a3i,i3 

CAUCASE  ,  prov.  de  Russie ,  en  Europe, 
comprise  entre  43*  3o'  et  46°  5o'  de  Iat.  N., 
et  entre  31°  5'  et  44°  56'  de  long.  E.  Sa 
plus  grande  longueur,  de  l'E.  à  l'O.,  est  de 
.  aoo  1.;  sa  largeur  moyenne,  du  N.  au  S., 
d'environ  5o  1. ,  et  sa  superficie  de  6,aoo  1. 
Cette  province  formait  auparavant  un  gou- 
vernement: ce  titre  fut  aboli  par  un  oukase 
du  a4  juillet  182 a.  Elle  tire  son  nom  de  la 
chaîne  du  Caucase  ,  dont  elle  est  cependant 
séparée  par  une  plaine  fertile,  mais  dont 
quelques  ramifications  s'étendent  dans  sa 
partie  S.  O.  Ses  principales  rivières  sont  le 
Térek,  qui  forme  à  l'E.  sa  limite  méridio- 
nale, sur  une  longueur  d'environ  68  1.,  et 
ae  jette  dans  la  Caspienne  ;  le  Kouban  qui 
Ja  borne  du  même  coté ,  en  allant  à  l'O.,  sur 
une  étendue  de  100  1.,  et  se  jette  dans  la 
mer  Noire;  la  Kouma  qui,  après  avoir  ar- 
rosé l'intérieur  du  S.  O.  au  N.  E. ,  coule  sur 
la  limite  septentrionale  pendant  35  1.  ,  et 
ae  rend  dans  la  Caspienne  ;  le  Manytch  ,  qui 
forme  également  cette  limite  vers  l'O.  sur 
une  étendue  considérable  ,  enfin  le  Kalaous 
et  le  Iegorlyk  ,  aflluens  de  la  rive  gauche  de 
cette  dernière.  Le  plus  grand  lac  est  le  Bol- 
cheï  Ilmen,  qui  sépare  cette  prov.  du  pays 
des  Cosaques  du  Don.  Il  n'y  a  pas  de  hautes 
montagnes,  excepté  celles  du  S.  O.  qui 
•ont  des  ramifications  du  Bech-tau  ;  les  au- 
tres ne  sont  que  des  collines  sablonneuses, 
dont  rfhe  chaîne  court  du  S.  au  N.  depuis  le 
Kouban  jusqu'au  Manytch.  Dans  la  partie 
orientale  de  la  province,  on  trouve  les  sables 
d'Anketeri.  La  chaleur  serait  insupportable 
en  été,  si  elle  n'était  tempérée  par  les  bri- 
ses de  mer;  néanmoins  elle  est  quelquefois 
très-forte  dans  les  steppes.  Les  enviions  du 
Térek,  abrités  par  les  rameaux  du  Caucase, 
jouissent  d'une  température  plus  douce;  le 
thermomètre  y  monte  en  été  à  ao  degrés, 
et  y  descend  en  hiver  au-dessous  de  zéro  ;  à 
cette  dernière  époque  les  nuits  sont  très- 
froides;  le  Térek  et  la  Kouma  sont  pris 
par  les  glaces.  Les  orages  sont  fréquens,  et. 
la  peste  fait  quelquefois  de  grands  ravages. 
Le  pays ,  excepté  du  côté  du  Caucase ,  est 
généralement  plat,  et  rempli  de  marais  et 
de  lacs  sales  ,  qui  approvisionnent  de  sel 
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les  gouvernemens  voisins.  On  compte 
dans  toute  la  province  895,476  arpens  de 
terres  défrichées,  344, i36  arpens  stérilet, 
et  9,283,467  arpens  qui  servent  de  pâtu- 
rages, et  sont  habités  par  les  nomades 
Kalmuks,  Turcomans  et  IVogai.  Quelques 
steppes  et  les  bords  des  rivières  sont  ferti- 
les ;  on  y  récolte  en  abondance  du  froment, 
du  maïs ,  du  millet ,  du  chanvre ,  du  lin ,  du 
sésame  (koundjout) , du  tabac,  et  dans  plu- 
sieurs endroits,  près  des  rameaux  du  Cau- 
case, du  coton  et  de  la  soie;  il  y  a  des  lé- 
gumes et  des  fruits  dans  tous  les  jardins  des 
nouvelles  colonies. La  vigne  est  cultivée  dans 
les  districts  de  Mozdok  et  de  Kizliar,  et  on 
compte  en  tout  5,3 17  vignobles  et  planta- 
tions de  mûriers.  Les  montagnes  et  les  bords 
du  Térek  et  de  la  Kouma  sont  bien  boisés; 
ailleurs  le  bois  est  rare  :  on  le  remplace  par 
de  la  tourbe  et  des  broussailles.  De  nom- 
breux troupeaux  de  boeufs,  de  moutons,  de 
chèvres,  etc. ,  couvrent  les  pâturages;  les 
autres  animaux  les  plus  communs  sont  le 
cheval  et  le  chameau  à  deux  bosses;  il  y  a 
aussi  des  buffles  et  des  porcs.  Les  ours  et  les 
loups  du  Caucase  sont  les  seuls  animaux  fé- 
roces que  les  troupeaux  aient  à  redouter. 
Dans  les  bois,  le  long  des  rivières,  et  même 
dans  les  steppes,  on  rencontre  communé- 
ment des  sangliers,  des  daims,  des  antilo- 
pes, des  saigas,  des  ânes  sauvages  ,  et  vers 
le  Kouban  quelques  aurochs  qui  habitent 
les  promontoires  du  Caucase  ,  enfin  des  ou- 
tardes, des  faisans,  des  perdrix  et  des  geli- 
notte^ Les  rivières  et  les  côtes  des  mers 
sont  très-poissonneuses  :  la  pêche  y  est  très- 
active.  On  trouve  beaucoup  de  sel ,  de  ni- 
tre ,  de  naphtc ,  et  d'excellentes  eaux  ther- 
males et  acidulçs. 

La  province  du  Caucase  se  divise  naturel- 
lement en  deux  parties  très-distinctes.  1  *  La 
li§ftduCaucas<\  ou  la  partie  militaire ,  qui 
se  compose  de  forteresses,  redoutes  et  sla- 
nitses  des  Cosaques,  et  dépend  du  géné- 
ral en  chef,  commandant  le  corps  d'armée 
stationné  en  Géorgie.  i"  La  provint*  du 
Caucase,  proprement  dite,  qui  forme  la 
partie  civile  de  ce  gouvernement,  et  dont 
relèvent  les  faubourgs  des  forteresses  et  les 
villages,  appartenante  l'état  et  a  la  noblesse. 
Plusieurs  des  forteresses  de  cette  piovince 
ont  été  bâties  200  ans  avant  qu'on  y  vît  un 
seul  village  russe.  Elles  sont  situées  le  long 
de  la  ligne  ,  sur  le*  borda  du  Koubao,  de  la 

• 

Digitized  by  Google 


CAUC 

Kouraa  ,  de  la  Malka  et  du  Térek.  Cette  li- 
gne a  reçu  sa  forme  actuelle  du  prince  Gré- 
goire Potemkin,  qui  y  envoya  le  général 
Paul  Potemkin  ,  muni  de  pleins  pouvoirs 
pour  l'établir.  Ce  général  agrandit  et  repeu- 
pla les  anciennes  villes,  fixa  des  Cosaques 
du  Don  et  des  gouvernemens  d'Astrakhan 
et  de  Saratov  le  long  de  la  ligne ,  établit 
entre  la  Caspienne  et  la  mer  Noire,  sur 
une  distance  de  i65  1.,  une  suite  de  forte- 
resses,- redoutes,  et  stanitses  fortifiées,  les 
munit  d'artillerie,  et  y  mit  des  troupes  régu- 
lières eu  garnisons.  Il  invita  aussi  un  grand 
nombre   de  colons   géorgiens  et  armé- 
niens à  venir  y  demeurer,  et  ne  négligea 
rien  pour  consolider  son  ouvrage.  Les  prin- 
cipaux forts  qui  protègent  cette  ligne  sont  : 
Oustlabinsk  ,     M  '  kovskaïa  ,     Donskaïa  , 
Alexandrov  ,  Sievernaïa  ,   Temnoleskaïa , 
Mariinskaïa  ,  Pavlovskaïa  ,  Gbeorghievsk  , 
konstantinogorsk,  lekaterinograd,  Mozdok, 
les  stanitses  des  Cosaques  du  Térek ,  et  ki- 
zliar. 

Stavropol  est  le  chef  lieu  de  la  province 
qui  se  divise  en  4  cercles  :  Gheorghievsk,  ki- 
zliar,  Mozdok,  et  Stavropol.  Les  Cosaques 
qui  habitent  la  ligne  sont  de  différente  origi- 
ne, et  portent  diuerens  noms  : i°  ceux  du  Té- 
reket  de  Kizliar  descendent  des  Cgsaques  , 
Tatares  et  Tcherkesses  kabardiens,  qui  en- 
trèrent au  service  de  la  Russie  bientôt  après 
la  conquête  d'Astrakhan,  par  le  czar  Ivan 
Tassiliet  ileh.  Ils  demeurent  à  présent  dans 
les  faubourgs  de  kizliar.  a°  Les  Cosaques 
du  Térek  établis  par  familles  (Tereko  Se- 
meinïi  Kazahi  ),  sont  des  Cosaques  du  Don 
qu'on  a  fait  expatrier  par  familles,  et  qui 
occupent  les  stanitses  de  kargalinskaïa  et 
Borusdinskaïa  :  en  tout  1,000  hommes.  Les 
Cosaques  Grebcnskiï  sont  aussi  venus  du 
Don;  ils  s'établirent  d'abord  dans  les  for- 
teresses d'Amireeva  ou  Enderi  et  de  koisou  ; 
mais  en  1604,  ils  furent  forcés  de  les  quit- 
ter, et  se  retirèrent  dans  les  hautes  monta- 
gnes (en  russe  grehen),  qui  leur  donnèrent 
leur  nom.  Sous  Picrre-le-Grand  ils  retournè- 
rent au  Térek.  Ce  sont  les  meilleurs  et  les 
plus  braves  de  tous  les  Cosaques,  qui,  pen- 
dant leur  séjour  dans  les  montagnes,  se  sont 
Croisés  avec  les  vaillanshabitansdu  Caucasr, 
auxquels  ils  ressemblent  aussi  pour  l'exté- 
rieur, pour  l'habillement  et  pour  l'armure  : 
1,800  hommes.  4°  Les  Cosaques  de  Mozdok 
sont  venus  du  Don  :  4,000  mâles,  auxquels 
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on  a  ajouté  5oo  kalmuks  baptisés  qui  mè- 
nent une  vie  nomade  dans  le  voisinage  de 
cette  forteresse.. r>°  Cosaques  du  Volga  :  3,ooo 
mâles  établis  dans  la  stanitse  Doubovka  , 
et  dans  les  forteresses  de  Iekaterinodar,  l'a  v- 
lovsk,  Mariinsk,  Gheorghievsk,  et  Alexan- 
drovsk.  6°  Cosaques  du  khoper  venus  de 
Novo-  khopersk  ;  ils  habitent  les  faubourgs 
des  forteresses  de  Donskaïa ,  Moskovskaïa  , 
Stavropol ,  et  Sievernaïa  :  3,oob  hommes. 
70  Cosaques  du  kouban  habitant  les  sta- 
nitses le  long  de  cette  rivière  :  3, 000  hom- 
mes. Les  villages  russes  qui  se  trouvent 
sous  l'administration  civile  de  la  province 
du  Caucase  sont  des  colonies  venues  d'au- 
tres gouvernemens  de  la  Russie.  Les  pre- 
miers villages  furent  établis  en  1786,  épo- 
que a  laquelle  un  oukase  de  l'impératrice 
Catherine  permit  aux  paysans  russes,  de- 
meurant dans  des  cantons  où  il  n'y  avait 
pas  assez  de  terres  cultivables ,  d'aller  habi- 
ter dans  la  prov.  du  Caucase  ,et  d'y  choisir 
le  terrain  le  plus  convenable.  Depuis  cette 
époque  on  a  vu  et  on  voit  encore  aujour- 
d'hui arriver  annuellement  des  communes 
entières  ou  des  familles  de  paysans  qui  vien- 
nent former  de  nouveaux  établissemens. 
Généralement  les  paysans  appartenant  À 
la  couronne ,  trouvent  leur  nouvelle  exis- 
tence moins  heureuse ,  qu.-  ceux  qui  sont 
la  propriété  des  nobles  ,  parce  que  les  maî- 
tres de  ces  derniers  prennent ,  avant  de  les 
faire  partir,  toutes  les  précautions  néces- 
saires pour  consolider  la  prospérité  future 
de  leurs  esclaves.  Les  paysans  du  gouverne- 
ment, au  contraire,  n'ont  pour  guide  que 
des  maires  ignorans  et  stupides,  'qui  man- 
quent des  connaissances  nécessaires  pour 
diriger  les  colonies.  Les  colons  les  plus  heu- 
reux sont  ceux  qui  sont  venus  de  la  Petite 
Russie.  On  trouve  dans  leurs  villages  de 
bons  ouvriers  ;  leurs  maisons  sont  propres , 
et  blanchies  intérieurement  ou  peintes  de 
diverses  couleurs;  ils  mangent  du  pain  blanc, 
font  deux  repas  réguliers  par  jour,  et  ont, 
en  général,  une  existence  plus  douce  que 
les  autres  Russes  et  les  Asiatiques.  Les 
seigneurs  et  les  paysans  sèment  du  millet , 
qui  donne  90  grains  pour  un,  du  froment 
(koubanka),  du  seigle  d'été  et  d'hiver,  de 
l'orge,  de  l'avoine,  et  des  pois.  Les  Armé- 
niens plantent  avec  beaucoup  de  succès  du 
riz  et  du  froment  de  Derbend ,  mais  le  pro- 
duit le  plus  avantageux  est  celui  des  vigno- 
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bles  et  de  la  «oie.  Cependant  on  ne  sait  pas 
encore  faire  du  vin  qui  se  conserve  et  sup- 
porte le  transport  sans  se  gâter  ;  les  raisins  de 
Kizliar  peuvent  néanmoins  donner  un  vin 
aussi  bon ,  aussi  fort  et  d'aussi  bonne  garde 
que  celui  de  Bourgogne.  Jusqu'à  présent  on 
a  principalement  tiré  parti  des  vignobles  par 
la  distillation  de  l'eau  de  vie  de  ce  vin ,  qui 
se  fait  i  kizliar;  elle  rend  annuellement  au 
moins  a58,ooo  muids  :  on  en  préparc  |  »,ooo 
a  la  manière  française,  de  sorte  qu'elle  imite 
assez  bien  l'eau-de-vie  de  France;  l'expor- 
tation de  cet  esprit  rapporte  par  an  jusqu'à 
5oo,ooo  roubles  ou  francs.  Les  autres  mar- 
chandises d'exportation  sont  des  fruits  secs, 
du  caviar,  de  la  colle  de  poisson,  des  cuirs, 
des  tissus  de  coton  ,  de  la  soie ,  du  suif,  des 
chevaux,  et  des  bestiaux.  La  pop.  de  la  pro- 
vince est  de  i5o,ooo  hab.,  dont  60,000  seu- 
lement paient  des  impots.  Parmi  les  habi- 
tans  on  trouve  dus  Bohémiens,  des  Cauca- 
siens, des  Géorgiens ,  des  Arméniens,  des 
Tatares,  qui  sont  tous  sédentaires.  Les  hor- 
des des  Nogai,  des  Turcomans  et  di  s  Kal- 
muks  vivent  en  nomades,  et  couvrent  les 
steppes  de  leurs  troupeaux  innombrables. 
Ces  nomades  commencent  à  se  fixer  dans 
des  villages,  et  leur  nombre  diminue  tous 
les  ans. 

CAUDAR,  tlede  l'archipel  Asiatique,  en- 
tre Céram  et  les  Iles  de  Kcy.  Lat.  S.  5*  a'. 
Long.  E.  139°  47'* 

CAUDEBEC  ,  Loti  m  ou  Latomagus  , 
ville  de  France,  dép.  de  la  Seine-Inférieu- 
re, arrond.  et  à  a  1.  1/4  S.  d'Yvetot;  chef- 
lieu  de  canton,  sur  la  rive  droite  de  la 
Seine,  à  rembouchure  du  Caudebec ,  dans 
une  vallée  entourée  de  forêts.  L'église  pa- 
roissiale, construite  dans  le  moyen  âge,  est 
d'une  architecture  remarquable  par  sa  har- 
diesse et  sa  délicatesse.  Il  y  a  un  hospice,  et 
des  filatures  de  coton ,  des  tanneries  ,  ainsi 
que  des  fabriques  de  siamoises  et  de  toiles 
peintes.  On  y  fait  commerce  de  cidre  et  de 
bois.  Son  port  est  très-commode.  Le  point 
de  vue,  pris  du  quai,  est  un  des  plus  beaux 
qui  existent  en  France.  Il  s'y  tient,  par  se- 
maine ,  un  marché  considérable  pour  les 
grains,  et  trois  foires  par  an,  les  samedis 
de  la  semaine  de  la  mi-caréme,  d'avant  le  aa 
juillet,  et  des  quatre  -  temps  de  septembre, 
pour  bestiaux.  L'industrie  fut  autrefois  très- 
ilorissante  à  Caudebec  :  le  nom  de  cette 
ville  désignait  les  chapeaux  qui  sortaient  de 
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ses  fabriques;  tout  fut  ruiné  à  la  révocation 
de  l'édit  de  Nantes.  2,680  hab.  Elle  était  la 
capitale  du  pays  deCaux.  Elle  se  rendit  aux 
Anglais  par  capitulation  en  i4»(>  Les  pro- 
testant la  prirent  en  i56a,  et  furent  forces 
de  l'abandonner  la  même  année.  Les  ligueurs 
s'en  emparèrent  en  i  r,aa. 

On  exploite  dans  la  vallée  du  Caudebec 
des  carrières  de  pierre  calcaire,  et  de  Fa  tour- 
be, qui  donne  un  mauvais  gout  à  l'eau. 

CAUDECOSTE,  bourg  de  France,  dép. 
de  Lot-et-Garonne,  arrond.  et  à  3  1.  S.  E. 
d'Agen,  canton  d'Astaflbrt.  i,a5o  hab. 

CAUDEKAN ,  village  de  France,  dép. 
de  la  Gironde ,  arrond. ,  cant.  et  à  3/4  de  1. 
O.  de  Bordeaux.  a,5aa  hab. 

CAUDETE  ,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à 
10  1.  O.  S.  O.  de  San  Felipe  (  Murcie  ) ,  et 
à  3  1.  1/4  N.  O.  de  Villena,  au  pied  et  sur 
le  penchant  de  la  montagne  Sainte- Anne, 
au  sommet  de  laquelle  était  un  château-fort. 
Elle  a  1  église  paroissiale  ,  a  couvens ,  1  hô- 
pital, et  1  ancien  palais  de  l'évêque  d'Ori- 
huela.  6,000  hab.  Cette  ville  fut  conquise 
sur  les  Maures  en  i*$o. 

CAUDIE,  lac  du  Soudan.  Voy.  Tsa ad. 

CAUDIEL,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  14  L  N.  N.  O.  de  Valence  ,  et  à  3  1.  5/4  N. 
O.  de  Ségorbe. 

CAUOIÈS,  bourg  de  France,  dép.  des 
Pyrénées-Orientales,  arrond.  et  à  10  1.  O. 
N.  O.  de  Perpignan  ,  cant.  de  Saint-Paul- 
dc-Frenouillet.  928  hab. 

CAL  DINES  (FOURCHES),  ForchU, 
FcacA  Cacdin*,  passage  du  Sub-  Apennin 
vésuvien,  dans  le  roy.  de  Naples,  prov.  de 
la  Terre-de-Labour ,  distr.  et  à  5  1.  N.  de 
Nola  ,  cant.  et  très-près  d'Airola  ,  sur  la 
route  de  Naplcs  à  Bénévent.  C'est  pour 
sortir  de  ce  défilé  que  l'armée  romaine , 
commandée  par  T.  Veturius  et  Sp.  Posthu- 
mius,  fut  forcée  par  les  Samnites  de  passer 
sous  le  joug. 

CAUDROT,  bourg  de  France,  dép.  de 
la  Gironde,  arrond.  et  à  a  1.  O.  de  La  Rèole, 
et  à  10I.  1/4  S.  E.  de  Bordeaux,  uni.  de 
Saint-Macaire ,  sur  la  rive  droite  de  la  Ga- 
ronne. On  y  fait  commerce  de  grains  et  de 
vins.  1,39a  hab. 

C  AULNE,  village  de  France,  dép.  des 
Cotes-du-ftord  ,  arrond.  et  à  4  I.  3/4  S.  S; 
O.  de  Dinan ,  et  à  1 1  1.  3/4  S.  E.  de  Saint- 
Brieuc,  cant.  de  Saint  Jouan  -  de  -  l'isle. 
1,800  hab. 
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CAUMONT  ,  bourg  de  France*  dép.  du 
Calvados,  arrond.  et  a  5 1.  8. S.O.  de  Bayeux  ; 
chef-lieu  de  canton.  On  y  engrais*!*  de  la 
volaille  dont  on  fait  tin  grand  commerce. 
a,t5o  hab.  U  y  a  une  mine  de  fer  dapi  les 
environs. 

CAUMONT,  village  de  France,  dép.  de 
l'Eure,  arrond.  et  à  6  I.  i/a  E.  de  Pont-Au- 
demer,  et  à  3  1.  i/4  S.  O.  de  Rouen,  cant. 
de  Routot ,  prèa  de  la  rive  gauche  de  la  Seine. 
11  est  remarquable  par  ses  carrières  de  pierre 
de  taille  :  le  principal  souterrain  a  plus  de 
5oo  pieds  de  diamètre,  on  y  voit  des  grottes 
remplies  de  stalactites. 

CAUMONT,  bourg  de  France,  dép.  de 
Lot-et-Garonne,  arrond.  et  à  l  1.  i/a  S.  de 
Marmande  ,  cant.  du  Mas  d'Agénoia ,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Garonne.  a,3i6  hab. 

CAUMONT,  village  de  France ,  dép.  de 
Vaucluse ,  arrond.  et  a  a  1.  3/4  F.  9.  E. 
d'Avignon ,  cant.  de  Cavaillon,  sur  la  rive 
droite  de  la  Durance.  i,6oohab. 

CAUNE  (LA),  montagne  de  France,  une 
des  branches  occid.  des  Cévennes.  Elle  se 
détache  de  cette  chaîne  à  4  I.  E.  S.  E.  de  La 
Caune,  et  sur  la  limite  des  dép.  de  l'Hé- 
rault et  du  Tarn ,  et  s'étend  de  TE.  à  l'O. 
pendant  ao  I.  dans  ce  dernier  dép.,  en  sé- 
parant les  affluens  de  droite  de  l'Agout  de 
ceux  de  gauche  de  l'Adou. 

CAUNE  (  LA) ,  ville  de  France  ,  dép.  du 
.  Tarn  ,  arrond.  et  à  8  1.  i/a  E.  N.  E.  de  Cas- 
tres ;  chef-lieu  de  canton ,  sur  la  rive  gauche 
du  Gyou.  Elle  a  des  fabriques  de  bonneterie, 
de  siamoises ,  et  de  basin.  a,5oo  hab. 

CAUSES  (LES)  ,  ville  de  France,  dép. 
de  l'Aude,  arrond.  et  à  4  I.  i/4  N.  E.  de  Car- 
cassoone ,  cant.  de  Peyriac ,  sur  la  rive  gau- 
che de  l'Argent-Double. Elle  a  une  église  pa- 
roissiale dont  on  admire  l'autel,  ainsi  que  les 
statue*  de  la  Vierge  et  de  plusieurs  saints. 
11  y  a  des  distilleries  d'eau-de-vie,  des  tan- 
neries, une  teinturerie  pour  draps,  plusieurs 
scieries  et  ateliers  où  l'on  travaille  le  marbre. 
11  s'y  tient  a  foires  par  an,  le  a  mai  et  le  9 
septembre,  pour  bestiaux,  barriques  , 'etc. 
1,195  hab.  On  exploite  dans  les  montagnes 
roisincs  des  carrières  de  beaux  marbres  de 
diverses  couleurs. 

On  remarque,  à  i/4  de  I.  N.  E.  des  Cau- 
nes,  le  mattre-autrl  de  la  chapelle  d'un 
ermitage,  orné  de  plusieurs  belles  colonnes 
de  marbre  incarnat. 

Les  Caunes  étaient  dans  le  iv*«  siècle  nn 
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village  nommé  Bvfcntit;  en  791  on  y  fonda 
un  monastère,  et  avant  la  révolution  il  y  avait 
une  très-belle  abbaye  de  bénédictins.  L'é- 
glise de  cette  abbaye  sert  encore  aujourd'hui 
de  paroisse. 

CAUNGLAS8  ,  cap  d'Irlande  ,  prov. 
de  Munster,  comté  de  Kerry,  baronnie 
d'Iveragh,  sur  la  côte  S.  de  la  baie  de 
Dingle,  par  5i°  58'  de  lat.  N.,ct  ia°  a8'  de 
long.  O. 

C AUNSR A-HEAD,  cap  d'Irlande,  sur  la 
cùte  S.  O.  de  la  prov.  de  Munster,  comté 
de  kerry,  entre  Sybel-head ,  et  Dunmore- 
head,  par  5a°  8'  de  lat.  N.,et  ia°4o'  de 
long.  O. 

CAUQUEN  ,  bains  d'eau  minérale  du 
Chili,  district  de  Rancagaa ,  à  11  1.  E.  de 
Santa-Crux  de  Triana ,  et  a  76  1.  8.  8.  E.  de 
Santiago ,  dans  une  vallée  très-agréable  des 
Andes ,  près  de  la  source  du  Cachapoal.  Les 
sources  qui  les  alimentent  sont  très-nom- 
breuses :  il  y  en  a  de  très-chaudes  et  de  très- 
froides. 

CAURA,rivièredugouv.deCaracas,dans 
la  Guyane  espagnole.Elle  a  *a  source  dansles 
hautes  montagnes  de  Maygualida,  et  coule  à 
travers  des  rochers  qui  entravent  sa  naviga- 
tion ;  elle  reçoit  plusieurs  affluens  assex  con- 
sidérables, baigne  les  missions  de  S.  Fran- 
cisco, de  Chaparari,  de  San  Carlos,  d'Al- 
cantara  et  d'Achinutar  ;  un  peu  au  dessous 
de  cette  dernière  ,  elle  se  joint  à  l'Orénoque 
par  la  rive  droite,  a  18  1.  E.  de  Ciudad-Real, 
après  un  cours  d'environ  68  I.  du  S.  au  N. 

CAUSAMUL,  petite  lie  d'Écosse,  une 
des  Hébrides,  a  l'O.  de  l'Ile  de  North. 

CAUSSADE,  ville  de  France,  dép.  de 
Tarn-et-Garonne,  arrond.  et  à  5  1.  N.  E.  de 
Montauhan  ;  chef-lieu  de  canton,  près  de  la 
rive  gauche  de  la  Caude.  Elle  a  des  fabri- 
ques de  farines  nommées  minois ,  d'é  ta  mi- 
nes ,  et  de  toiles;  elle  commerce  aussi  en 
grains,  en  safran  et  truffes.  U  s'y  tient  de» 
foires  dans  les  mois  de  janvier,  février,  avril, 
mai ,  juin ,  août ,  septembre ,  et  novembre. 
5,i5i  hab. 

CAUSSOU,  village  de  France,  dép.  de 
l'Ariége,  arrond.  et  à  6  1. 1/4  S.  E.  de  Foix, 
cant.  des  Cabanes.  11  y  a  des  mines  d'ar- 
gent ,  de  cuivre,  de  fer,  et  de  plomb.  4^9» 
bab. 

CAUTEN,  rivière  du  Chili,  dans  le  paya 
des  Araucaniens  ;  elle  prend  sa  source  sur  le 
versant  occid.  des  Andes,  au  N.  O.  du  vol- 
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can  de  China) ,  coule  de  TE.  à  l'O.,  reçoit  à 
droite,  lu  Golpi  et  le  Damas,  et  a  gauche 
le  Quepe ,  et  se  jette  dans  le  Grand  Océan , 
à  a  1.  i/a  N.  O.  de  Lainuo,  par  38°  45'  de 
lat.  S.,  après  un  cours  d'environ  70 1.  Elle  a 
180  pieds  de  large  à  son  embouchure,  et 
assez  de  profondeur  pour  recevoir  de  gros 
navires. 

C  AUTERETS  ,  village  de  France ,  dép. 
des  Hautes-Pyrénées,  arrond.,  cant.  et  à  3  I. 
S.  d'Argelès,  dans  une  vallée  agréable  et 
très-profond e ,  à  laquelle  il  donne  son  nom. 
Caaterets  est  bien  bâti.  Environ  800  hab. 
Il  existe  dans  la  vallée  un  grand  nombre  de 
sources  minérales  qui  rivalisent  avec  celles 
de  Barrèges,  et  sont  plus  abondantes  et  plus 
élevées  en  température  que  celles-ci.  Leur 
situation  sur  le  penchant  des  montagnes  ou 
dans  des  ravins  très-distans  des  habitations, 
en  rend  l'accès  et  l'emploi  difficiles  :  néan- 
moins elles  sont  assez  fréquentées. 

On  trouve  aux  environs  de  Cautercts  des 
bancs  de  marbre  gris,  de  schiste  dur,  et  de 
la  nature  de  l'ardoise  :  il  y  a  aussi  des  bancs 
de  granit.  La  rivière  de  Cauterets,  consi- 
dérablement resserrée  par  de  hautes  mon- 
tagnes ,  coule  avec  une  grande  rapidité. 

CAUTO,  ville  de  l'ile  de  Cuba,  juridic- 
tion et  a  i5  1.  E.  S.  E.  de  Bayamo. 

C  AUX,  Calbticus  Pagus,  ancien  pays  de 
France ,  dans  la  Haute-Normandie.  11  tirait 
son  nom  des  Caieti  ou  C  aides ,  peuple  de 
la  Gaule  que  César  nomme  parmi  les  Bel- 
ges ,  et  qui  occupait  le  pays  compris  le 
long  de  l'Océan,  entre  la  Somme  et  la  Seine; 
il  s'étendait  même  an  S.  de  ce  dernier 
ll«  :uve.  Judobona  (  Lillebonne)  en  fut  la  ca- 
pitale. Le  pays  de  Caux  avait  environ  16  1. 
de  long  sur  autant  de  large  :  il  était  situé 
entre  l'Océan,  la  Seine ,  le  Vexin  normand, 
le  pays  de  Bray,et  la  Picardie;  Caudebecen 
était  la  capitale.  La  coutume  particulière 
que  l'on  y  suivait,  et  dont  on  attribuait 
l'origine  aux  Danois  et  aux  Norvégiens  ou 
Normands,  donnait  de  grands  avantages 
aux  aines  des  familles.  Les  volailles  de  Caux 
sont  renommées  pour  la  délicatesse  de  leur 
chair.  Les  habitans  se  nomment  Cauchois. 
Le  costume  des  Cauchoises  est  remarquable 
par  la  singularité  de  la  coiffure  qui  est  très- 
haute,  ne  manque  pas  d'élégance,  et  a 
quelque  rapport  avec  celle  des  Islandaises. 
Le  pays  de  Caux  forme  aujourd'hui  la  plus 
grande  partie  du  département  de  la  Seine- 


Inférieure,  car  il  comprend  l'arrondisse' 
ment  du  Havre,  la  presque  totalité  des  ar- 
rondissement de  Dieppe  et  d'Yvetot,  et  une 
portion  de  celui  de  Neuchatel. 

Le  cap  la  Heve  qui  est  le  point  le  pins 
occidental  de  ce  pays  ,  se  nommait  jadis 
quief  de  Caux. 

CAUX,  village  de  France,  dép.  de  l'Iïé- 
rault,  arrond.  et  à  5  1.  N.  E.  de  Béziers, 
cant.  et  à  il.  3/4  N.  O.  de  Pézénas.  i,58o 
hab. 

GAVA,  village  des  États-Sardes,  div.  de 
Novare,  prov.  de  Lomellina,  à  7  I.  S.  E.  de 
Mortara  ;  chef-lieu  de  mand.  i,o55  hab. 

CAVA,  ville  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  la  Principauté  Citérieure,  distr.  et 
a  1  1.  N.  O  de  Salcrne,  et  à  9  1.  i/a  E.  S. 
E.  de  Naples;  chef-lieu  de  canton,  au  mi- 
lieu de  la  vallée  agréable  du  mont  Fenestra. 
Siège  d'unévêchésuffragant  du  Saint  Siège, 
et  dont  la  juridiction  s'étend  aussi  sur  la 
ville  de  Sarno.  Il  y  a  1  cathédrale  ,  5  autre» 
églises,  1  monastère  de  dames  noble* ,  1 
hospice  de  charité,  1  hôpital ,  et  1  séminaire. 
On  fabrique,  tant  dans  cette  ville  que  dans 
les  nombreux  villages  qui  l'entourent,  des 
étoffes  de  soie ,  de  coton ,  et  beaucoup  de 
toiles.  a3,63o  hab.,  y  compris  ceux  de  36 
petits  villages  environnans.  Le  terrain  est 
presque  stérile,  mais  les  habitans  sont  de- 
venus riches  par  leur  industrie  et  leur  com- 
merce. 11  y  a  à  i/3  de  1.  un  magnifique 
couvent  de  bénédictins  qui  renferme  une 
belle  bibliothèque. 

CAVA ,  île  de  l'archipel  des  Orcades,au 
N.  de  l'Écosse,  à  5  1.  S.  de  celle  de  Pomona. 
Lat.  N.  58°  5o'.  Long.  O.  5°  ai'. Elle  a  i/3 
dej.  de  long  sur  1/6  de  1.  de  large.  Quelque» 
familles  de  pécheurs  l'habitent. 

CA VA-GAMIN  ,  baie  sur  la  côte  merid. 
de  l'Yémen ,  en  Arabie  ,  à  l'embouchure 
d'une  rivière  considérable  ,  à  4o  I.  E.  N.  E. 
d'Aden.  Lat.  N.  i5°  4o'.  Long.  E.  64°  3o'. 

CAVACURT A,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  de  Lodi  et  Crema ,  distr. 
et  a  1  1.  N.  E.  de  Codogno,  et  à  5  1.  S.  E. 
de  Lodi.  1,4/îohab. 

CAVADO  ou  GABADO,  rivière  du  Portu- 
gal qui  prend  sa  source  aux  monte  Cabrcira, 
sur  la  limite  des  prov.  de  Minho  et  de  Tras- 
os-Montes,  à  environ  61.  S.  de  Montalegre, 
coule  du  S.  au  N.  en  formant  la  t>éparation 
entre  les  deux  provinces,  jusqu'à  son  con- 
fluent avec  le  Caldo  .  puis,  se  diiigeant  de 
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l'E.  a  PO.  ,  entre  dans  celle  de  Minho, 
reçoit  le  liomen  et  la  Goara ,  arrose  Barce- 
llos,  et  se  jette  a  3  1.  de  là  dans  l'Océan  ,  au 
S.  d'Esposende,  après  un  cours  d'environ 
ao  1.  Elle  n'est  navigable  que  pendant  a  I. 

CAVAEIRAS  (  RIO  DAS) ,  rivière  du 
Brésil,  prov.  de  S*.  Pa  ul ,  distr.  de  Cury  tiba  ; 
elle  prend  sa  source  à  l'O.  du  Morro  de 
Santa  Anna ,  près  de  la  limite  occid.  de  la 
prov.  de  Su.  Catherine,  coule  à  l'O.,  et  se 
joint  au  Rio  das  Pilotas  ou  Uruguay,  sous 
37°  5o'  de  latit.  S.  et  54°  3'  de  long.  O., 
après  un  cours  d'environ  45 

CAVAGLIA,  bourg  des  États-Sardes, 
div.età  ii  LIS.  E.  de  Turin,  prov.  et  à  4  1.3/4 
S.  de  Biella  ;  chef-lieu  de  mand.  a,48S  hab. 

GAVAI  LU  A  ,  ville  et  sandjak  de  la  Tur- 
quie d'Europe.  Voy.  Cavaya. 

C  A  VAILLE  ou  CAVALLY,  ville  de  la 
Guinée  supérieure ,  sur  la  Gùtc  d'Ivoire, 
prés  et  a  l'E.  du  cap  des  Palmes,  sur  la 
rivière  de  son  nom  qui  est  navigable  assez 
avant  pour  de  petits  bàthnens.Quelques  au- 
teurs lui  donnent  10,000  habitans ,  que  l'on 
dit  bons  nageurs  et  habiles  constructeurs 
de  canots.  Les  environs  sont  fertiles  et  cou- 
verts de  pâturages  qui  nourrissent  peu  de 
bestiaux.  La  pèche  est  abondante  sur  la  cote 
et  dans  la  rivière. 

CAVAILLON,  ville  de  l'Ile  de  Saint-Do- 
mingue ,  départ,  du  Sud ,  à  3  1.  O.  de  Saint- 
Louis,  et  à  33  L  O.  S.  O.  du  Port  au - 
Prince. 

CAVAILLON, Cabillio,  ville  de  France, 
dép.  de  Vaucluse,  arrond.  et  à  5  l.  S.  E. 
d'Avignon  ;  chef-lieu  de  canton  ,  sur  la  rive 
droite  de  la  Durance,  près  de  son  confluent 
avec  le  Coulon,  au  pied  d'une  montagne. 
Les  rues  en  sont  étroites  et  malpropres.  Elle 
a  un  bel  bôtel-de-ville ;  on  remarque  dans 
la  cour  du  bâtiment  de  l'ancien  évèché  les 
restes  d'un  arc  de-triomphe  qu'on  croit  du 
temps  d'Auguste.  Cavaillon  fait  un  grand 
commerce  de  fruits  secs  et  confits,  d'olives, 
et  de  noix.  5,75o  hab.  On  cultive  dans  les 
environs  des  melons  et  des  artichauts  re- 
nommés. 

Cette  ville  très-ancienne,  nommée  jadis 
Cabtliio ,  était  du  pays  des  Cavartt  ;  deve- 
nue colonie  romaine,  elle  obtint  des  privi- 
lèges, et  elle  eut  un  corps  d'utricuUires  ou 
bateliers,  pour  le  passage  de  la  Durance  alors 
comme  actuellement  difficile  et  dangereux. 
Les  antiquités  découvertes,  tant  dans  son 
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sein  que  dans  les  environs,  telles  que  mé- 
dailles ,  vases,  statues,  inscriptions,  etc. 
prouvent  le  long  séjour  que  les  Romains  y 
ont  fait,  et  l'importance  de  CaMlio  sous 
leur  domination.  Le  siège  épiscopal  de  Ca- 
vaillon ,  fondé  dans  le  ivM*  siècle ,  a  été 
supprimé  au  commencement  de  ce  siècle. 
Le  5  juiu  1  j3 1 ,  elle  a  ressenti  une  violente 
secousse  de  tremblement  de  terre. 

CAVAJONE,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  à  4  L  i/4  N.  O.  de  Vé- 
rone, distr.  et  à  1  I.  3/4  S.  de  Gaprino.  Il 
s'y  tient  1  foire  le  17  juillet.  i,5oo  hah. 

CAVALC  ASELLE,  village  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.  et  â  4  1.  i/a  O.  de 
Vérone,  distr.  de  Bardolino,  près  de  l'extré- 
mité S.  E.  du  lac  de  Garda.  Il  s'y  tient  1 
foire  de  3  jours  ,  le  ao  novembre. 

CAVALE  (GOLFE DE  LA),  golfe  formé 
par  l'Archipel  sur  la  cote  de  la  Turquie  d'E  n. 
rope,  en  Romélie, entre  les  sandjaks  de  S 
nique  et  de  GaUipoli,  à  l'E.  du  golfe  d'Or- 
phano  et  à  l'O.  de  l'Ile  de  Tasse.  Il  a  9  I.  du 
N.  au  S.,  et  5  1.  dans  sa  moyenne  largeur, 
de  l'E.  à  PO. 

CAVALE  (LA),  Niapolis,  ville  de  la  Tur- 
quie d'Europe,  dans  la  Romélie,  sandjak 
et  à  a8  1.  i/a  E.  N.  E.  de  Salonique,  et  à  i5 
I.  î/a  E.  S.  E.  de  Serès,  sur  le  bord  sept,  du 
golfe  de  son  nom.  Elle  est  ceinte  de  murs  en 
mauvais  état,et  défendue  par  un  fort  situé  sur 
un  rocher.  On  y  remarque  la  vaste  place  du 
marché  ,  et  un  aqueduc  qui  amène  l'eau  des 
montagnes  voisines.  Le  port  est  petit  :  on 
y  fait  un  assez  bon  commerce  de  tabac,  de 
coton  ,  d'huile  ,  et  d'autres  productions  du 
pays.  3,ooo  hab.,  y  compris  quelques  Grecs 
qui  demeurent  dans  un  petit  faubourg. 

CAVALERIE  (LA),  ville  de  France, 
dep.  de  l'Aveyron  ,  arrond.  et  à  al.  3/4  S. 
S.  E.de  Milhau,ctà  i3l.  3/4  S.  E.  de  Rho- 
des, cant.  de  Nant ,  sur  la  route  de  Rhodee 
à  Montpellier.  760  hab. 

CAV ALESE,  bourg  du  Tyrol,  cercle  et 
à  81.  i/a  N.  E.  de  Trente;  chef-lieu  de  la 
vallée  de  Fiemme  ,  près  de  la  rive  droite  do 
l'Avisio,  au  pied  du  mont  Schnarzhorn. 
Elle  a  un  couvent  de  cordeliers.  On  y  fait 
commerce  de  bois.  Il  s'y  tient  des  foires  le 
G  mai,  le  9  septembre,  et  le  ai  octobre. 

CAVALIERE  ,  cap  de  la  Turquie  d'Asie, 
sur  la  côte  mérid.  de  l'Anatolie,  sandjak  de 
Mentcchéh,  vis-â-vis  de  Pile  Symia.  Lat.  N. 
36°  34'  10'.  Long.  E.  a5°4a'  o'. 

40 

Digitized  by  Google 


6aa  C  A  V  A 

CAVALIERE ,  Saifkdon  PaouoïiToaioi, 
cap  de  la  Turquie  d'Asie  ,  qui  s'avance  dans 
la  Méditerranée ,  sur  la  côte  du  pach.  d'It- 
chïl ,  sandjak  et  à  7  1.  S.  E.  de  Sélefkéb. 
Lat.  N.  36°  7'  3o'.  Long.  E.  3i°  a3'  a5'.  Il 
s'élève  à  1 17  toises  environ  au-dessus  du  ni- 
veau de  la  mer,  est  formé' de  ruchers  de 
marbre  blanc  ,  et  joint  au  continent  par  un 
petit  isthme  dont  tous  les  points  accessibles 
sont  fortifiés. 

CAVALLER  MAGGIORE  ,  bourg  des 
États-Sardes,  div.  de  Coni,  prov.  et  à  4  1. 
N.E.  de  Saluées ,  et  à  1  1.  3/4  N.de  Saviglia- 
no  ;  chef-lieu  de  mand.,  prés  de  la  rive  gau- 
che de  la  Maira.  11  a  a  églises  et  4  couvens. 
5,090  hab. 

CAV  ALLO,  cap  du  roy.  deNaples,  prov. 
de  la  Terre  d'Otrante ,  distr.,  cant.  et  a  a  I. 
E.  de  Brindisi. 

CAVAMENTO,  canal  du  duché  de  Mo- 
dène,  qui  dérive  a  Finale  du  Panaro,  au* 
quel  il  rend  ses  eaux  à  S1*.  Bianca ,  à  a  1.  au 
N.  O.  Ce  canal,  qui  reçoit  les  eaux  delà  For- 
zaglia  qui  vient  de  la  légation  de  Bologne , 
porte  des  barques  d'environ  ao,ooo  kilogr. 

CAVAN,  village  de  France,  dép.  des 
Côtes  du-Nord ,  arrond.  et  à  a  I.  i/a  S.  E. 
de  Lannion ,  et  à  10  I.  a/3  N.  O.  de  Saint - 
B/ieuc,  cant.  de  La  Roehe-Dcriens ,  sur  la 
route  de  Paris  à  Brest.  1,390  hab. 

CAVAN  ,  comté  d'Irlande ,  prov.  d'I'l- 
ster,  borné  au  N.,  par  celui  de  Fermanagh; 
a  l'JB. ,  par  celui  de  Monaghan  ;  au  S. ,  par 
la  prov.  de  Leinster,  et  a  1*0. ,  par  celle  de 
Connaught.  Sa  longueur  est  de  19  1.  i/o ,  sa 
plus  grande  largeur  de  9 1. ,  sa  superficie  de 
60 1.  ,et  sa  population  de  90,000  hab. Il  est,  en 
général,  très  montagneux ,  principalement 
dans  la  partie  occidentale ,  où  l'on  remarque 
le  mont  Dowbally,et  n'offre  que  d'étroite* 
vallées.  Il  est  arrosé  parl'Erne,  le  Cootehill, 
la  Virginia,  l'Annalee,  et  d'autres  petites  ri- 
vières. Les  lacs  les  plus  considérables  sont  : 
le  Lough-Erne,  le  Lough-Ganny,  le  Lough- 
Kamor,  le  Lough-Shillin ,  etc.  Il  y  a  plu- 
sieurs sources  minérales.  Le  terrain  est 
argileux.  L'agriculture  est  négligée,  et  quoi- 
que les  5/6*»  des  terres  soient  propres  au 
labour,  à  peine  les  récoltes  suffisent-elles  à 
la  consommation.  On  y  cultive  beaucoup 
de  chanvre  et  de  lin.  On  y  trouve  de  l'ar- 
gent ,  du  plomb  ,  du  fer,  du  manganèse,  du 
soufre,  et  des  pierres  calcaires.  Les  princi- 
pales fabriques  sont  celles  de  toile. 
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Ce  comté  renferme  plusieurs  antiquités 
et  des  ruines  de  forts  danois ,  dans  lesquels 
on  a  trouvé  des  trésors  et  des  reliques  cu- 
rieuses. 

Le  comté  de  Cavan  se  divise  en  7  b  a  m  fi- 
nies :  Castleraghan,Clonchee,Clonmoghan, 
Loughtee,  Tullaghagh,Tullaghgarvy,  et  Tul- 
laghonoho.  Cavan  en  est  le  chef-lieu. 

CAVAN ,  ville  d'Irlande  ,  prov.  dTlstcr, 
chef-lieu  de  comté ,  sur  la  petite  rivière  de 
même  nom, qui  se  jette  dans  PErne,  i  17  1. 
E.  S.  E.  de  Sligo,  et  à  a5  I.  N.  O.  de  Du- 
blin. Lat.  N.  53°  5i'4»'.  Long.  O.  90  45' 
3o'.  II  y  a  1  cour  d'assises  et  1  cour  de  jus- 
tice ordinaire.  Les  principales  rues  contien- 
nent quelques  belles  maisons;  les  autres  sont 
étroites,  mal  alignées,  et  défigurées  par  des 
cabanes  chétives.  Elle  a  1  prison  et  1  hospi- 
ce. Il  s'y  tient  des  foires  le  i«r  février,  le  14 
mai,  le  14  août  et  le  1  a  novembre.  3,ooo 
hab.  Cavan  fut  brûlé  en  1690,  lors  de  la  dé- 
faite du  dur  de  Berwick. 

CAVAN  AS.  Voy.  Caba*as. 

CAVANELLA  D'ADIGE,  canal  du  roy. 
Lombard-Vénitien.  Voy.  Vallb  (cajcal  di). 

CAVANELLA  DI  PO,  canal  du  roy. 
Lombard-Vénitien ,  qui  forme  la  limite  en- 
tre les  prov.de  l'Adriatique  et  de  la  Polèsine. 
Il  dérive  du  Pô  ,  à  1 1.  3/4  S.  E.  d'Adria,  se 
dirige  au  N.  O.,  et  s'embranche  avec  le  canal 
Bianco.  Ce  canal  de  î/a  1.  de  long,  établit 
avec  celui  de  Loreo  la  communication  de 
l'Adige  et  du  Pô.  11  porte  des  barques  de 
a4,ooo  kilog. 

CAVANTOL,  montagnes  des  États-Unis, 
vers  le  centre  du  territoire  d'Arkansas ,  par 
34°  3o'  de  lat.  N. ,  et  97°  de  long.  O. 

CÂVANTONDALOM,CawwKW/i<um, 
ville  de  l'Hindotistan  anglais,  présidence  et 
à  16 1.  S.  O.  de  Madras,  anc.  prov.  de  Kar- 
natic,  sur  la  rive  gauche  du  Chey-Arou.  11 
y  a  quelques  manufactures  d'étoffes  de  co- 
ton. 

CAVARZERE,  bourg  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.  et  à  9  1.  S.  S.  O.  de 
Venise,  distr.  et  à  4  1.  S.  O.  de  Chioggia, 
sur  l'Adige,  qui  le  divise  en  deux  parties, 
Cavarzere  Destro  et  Cavarzerc  Sinistre.  H 
fait  commerce  de  bestiaux,  soie,  bois  a  brû- 
ler, grains,  et  fourrages.  Il  s'y  tient  le  troi- 
sième dimanche  d'août  1  foire  de  3  jours. 
3,65ohab. 

CAVASO  ,  bourg  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien, prov.  et  a  7  1.  i/aN.  O.  de  Tréviae. 
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distr.  et  à  i  1.  i /a  N.  d'Asolo.  Il  y  a  de»  fa- 
briques de  draps  et  de  toiles,  des  ateliers 
de  teinture ,  des  fouleries ,  et  des  chapelle- 
ries. a,ioo  hab. 

CAV  ATA ,  canal  des  États  de  l'Église  , 
délégation  de  Frosinone.  Il  commence 
près  de  Sermoneta ,  se  dirige  à  travers  les 
marais  Pontins,  traverse  la  voie  Appienne 
sous  le  pont  Casrno-Braschi,  et  s'abouche 
au  canal  Pie,  après  un  cours  d'environ  3  I. 
Il  a  été  creusé  pour  aider  au  dessèchement 
des  marais  Pontins,  et  reçoit  quelques  bar- 
ques. 

CAVAUIU  ,  peuplade  indienne  du  Bré- 
sil, dans  la  partie  occid.  de  la  Guyane,  au 
N.  O.  du  lac  Gadaya ,  entre  a°  3o'  et  3*  de 
lat.  S. 

C  AV  AYA  ou  C  A V  AI  LH  A, ville  de  la  Tur- 
quie d'Europe,  pach.et  à  ai  l.i/aS.  de  Scu- 
tari ,  et  à  3  l.  î/a  S.  S.  E.  de  Durazzo  ;  chef- 
lieu  de  sandjak  ,  au  fond  d'une  belle  plaine, 
à  i/a  I.  de  l'Adriatique  ,  et  près  de  la  rive 
gauche  de  la  petite  rivière  de  son  nom.  Ré- 
sidence d'un  gouverneur  et  d'un  évèque 
grec.  Elle  est  bâtie  en  briques.  a,5oo  hab. 

Le  sandjak  de  Cavaya  a  i\  I.  de  long  du 
N.  au  S.,  et  4  à  5  de  large  de  TE.  à  PO.  ;  ses 
principales  rivières  sont  le  Scombi  ou  Tobi 
qui  forme  sa  limite  méiid. ,  le  Matt  qui  lut 
sert  de  limite  sept.,  et  l'Hisma  ,  la  Lizana, 
et  la  Cavaya  qui  coulent  dans  l'intérieur. 
L'Adriatique  qui  le  borne  à  PO. ,  y  forme 
les  golfes  du  Drin  et  de  Durazzo  ;  on  y  re- 
marque les  caps  Rodoni  et  Pali. 

CAVA  ZUCCHERIXA  ou  CAVA-ZUC- 
CAR1NA  (LA),  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  6  1.  N.  E.  de  Venise, 
distr.  et  a  a  1.  i/a  S.  E.  de  Su.  Donà ,  à 
l'em branchement  de  l'ancien  bras  de  la 
-  Piave  et  du  canal  de  son  nom  qui,  après  un 
cours  navigable  de  1 1.  î/a,  va  se  joindre  à  la 
nouvelle  branche  de  la  Piave,  à  son  embou- 
chure dans  l'Adriatique  au  port  de  Gortc- 
lazzo.  Il  s'y  tient  i  foire  le  a4  juin. 

GAVE,  bourg  des  États  de  l'Église,  co- 
roarea  et  a  8  1.  î/a  E.  S.  E.  de  Rome,  et  à 
a/3  de  1.  8.  E.  de  Palestrina.  G'est  la  que 
fut  confirmée,  en  i557,  la  paix  de  Caraf- 
feschi. 

G  AVEDAN,  rivière  de  Perse,  dans  le  Far- 
sistan.  Sa  source  est  peu  connue.  Elle  passe 
à  Neubendjan,  et  va  se  jeter  dans  le  Bend- 
Emir,  après  un  cours  d'environ  57  1.  du  N. 
O.  au  S.  E. 
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G AVE  HILL, montagne  d'Irlande,  prov. 
d'Ulster,  comté  et  baronoie  d'Antrim ,  à 
1  1.  i/alf.  de  Belfast.  Elle  est  ainsi  nommée 
à  cause  des  souterrains  très-antiques  qui 
sont  creusés  dans  ses  flancs,  et  qui  se  pro- 
longent le  long  de  la  baie  de  Carrick-Fergus 
jusqu'à  Belfast. 

CAYENAGO,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  de  Lodi  et  Grema,  distr.  et 
à  a  I.  1/4  N.  E.  de  Borghetto ,  à  a  I.  S.  E.  de 
Lodi ,  et  près  de  la  rive  droite  de  l'Adda. 
1,037  nau' 

GAVENDISII  ,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Suflblk,  hundred  de  Babergh , 
sur  la  rive  gauche  du  Stour ,  à  3/4  de  1.  E. 
de  Glare.  i,ai5  hab. 

G  AVENDISH,communc  des  États-  Unis, 
état  de  Vermont,  comté  de  Windsor,  à 
aa  I.  S.  de  Montpellier.  1,395  hab. 

C  AVERS,  village  d'Ecosse,  comté  d« 
Roxburgh ,  presbytère  et  à  a  I.  î/a  S.  O.  de 
Jedburgh.  On  y  voit  les  ruines  d'une  an- 
cienne fortification  ,  et  de  plusieurs  camps. 
i,5o4  hab. 

CAVERSFIELD,  village  d'Angleterre, 
comté  ,  hundred  et  â  3  1.  i/a  S.  O.  de 
Buckingham,  et  à  5/4  de  1.  N.  de  Bicester. 
104  hab.  On  croit  que  c'est  là  que  Garausius 
fut  assassine  par  Alectus,  et  que  Plautius 
mit  en  déroute  les  troupes  des  fils  de  Cuno- 
beline. 

CAVERSHAM,  village  d'Angleterre, 
comté  et  à  8  1.  1/4  S.  S.  E.  d'Oxford,  hun- 
dred de  Binfield  ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Tamise,  vis-à-vis  de  Reading.  Sa  situation 
est  très-agréable  ,  il  y  a  plusieurs  belles 
maisons  avec  des  parcs  et  des  jardins.  Char- 
les i"  y  a  été  détenu.  1,317  hab. 

CÀVERY  ou  CAUVERY  ,  fleuve  d« 
l'Uindoustan ,  qui  sort  du  versant  orient, 
des  Ghittes occid.,  dansl'anc.  prov.de  Ma- 
labar, à  1  I.  1/3  O.  de  Toulcavery,  et  à  i5  1. 
N.  de  Gananore,  entre  bientôt  dans  leMaïs- 
sour  où  il  entoure  la  ville  de  Seiïngapatam, 
forme  ensuite  la  limite  entre  la  prov.  de 
Caïtnbétouret  celle  de  Salemet  Barahmahl, 
enfin,  parvenu  dans  les  plaines  du  karnatic 
il  se  divise  en  deux  bras  principaux  :  l'un 
conservant  le  nom  deCâvcry,  passe  à  Tri- 
tchinapaly ,  un  peu  au  N.  de  Tanjaour,et 
se  partage  en  une  infinité  de  canaux  qui 
vont  se  rendre  dans  le  golfe  du  Bengale  ; 
l'autre  ,  qui  est  le  plus  septent. ,  est  appelé 
kolram  ou  Coleroun,  et  se  jette  dans  le 


Digitized  by  Google 


0*4  C  A  V  o 

m<  rut-  golfe  près  de  Devicotta.  Le  cours  de 
ce  fleure,  à  partir  de  sa  source  jusqu'à 
l'embouchure  du  kolram  ,  est  d'environ  i5o 
1.,  dans  deux  directions  principales,  d'à* 
bord  du  M.  O.  au  S.  E. ,  ensuite  de  PO.  à 
l'E.  11  est  large  et  profond.  C'est  au  moyen 
de  sa  navigation  que  se  fait  la  plus  grande 
partie  du  commerce  des  riz  du  Tanjauur. 

CAVEBYVATAM ,  ville  et  fort  de  l'Hin- 
doustan  anglais  ,  présidence  de  Madras  , 
anc.  prov.  de  Salem  et  Barahmahl,  sur  la 
rive  droite  du  Pan-aur  ,319!.  N.  de  Salem. 
Cette  ville  fut  prise  en  1790  par  les  Anglais. 

CAVEBYPOBAM  ,  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  f'oy.  Coviporau. 

C  A  VEZZO,  village  du  duché  de  Modène, 
distr.  et  à  4  1-  N.  PL  E.  de  Modène ,  cant. 
et  à  1  L  i/3  S.  E.  de  La  Mirandola.  Il  y  a 
marché  luus  les  mercredis.  1 ,  j  00  hab. 

C  AVI  AN  A  ,  île  de  l'Océan  Atlantique,  à 
l'embouchur«'  de  l'Amazone,  près  de  la  côte 
du  Brésil,  dans  la  Guyane  ,  entre  o"  et  o°  26' 
de  lat.  N.,et  entre  5a°  20'  et  5a°  5a'  de  long. 
O.  Elle  a  i41.  de  long  et  8  de  large.  Elle  est 
unie  et  fertile;  on  y  élève  beaucoup  de 
be»tiau\,  et  l'on  fait  une  abondante  pèche 
sur  les  côtes. 

CAVICI  MJA,  ville  sur  la  côte  sept,  de 
l'ile  Luçon ,  l'une  des  Philippines  ,  prov. 
de  Cagayan,  à  1  o5  1.  N .  de  Manille. 

CAWLLABGLES,  bourg  de  France, 
dép.  du  Gard ,  a r rond,  et  à  3  I.  i/|  M.E. 
d'Lzès,  canton  de  Bagnols.  681  hab. 

CA  VILL1 ,  petite  île  de  la  mer  de  Min- 
doro ,  au  S.  O.  de  l'ile  de  INcgros.  Lat. 
90  n'.  Long.  E.  1 18°47'.  Les  Anglais  en  ont 
pris  possession. 

CAVITE,  prov.  de  l'Ue  Luçon,  qui 
s'étend  au  S.  E.  de  la  baie  de  Manille. 
5r),  1 53  hab.,  dont  7,195  métis. 

.CAVITE,  ville  de  l'ile  Luçon  ,  l'une  des 
Philippines,  a  3  1.  S.  de  Manille.  Lat.  N. 
i4°  45'.  Long.  E.  1 180  34'.  Elle  est  petite,  et 
assise  sur  une  langue  de  terre  qui  s'avance 
dans  la  partie  mérid.  de  la  baie  de  Manille 
et  y  forme  un  port.  Les  vaisseaux  qui  se 
trouvent  à  la  hauteur  de  cette  ville  s'y  réfu- 
gient dans  les  moussons  du  S.  O.  Cavité  a 
2  églises ,  3  couvens ,  1  arsenal ,  1  grand 
magasin,  et  des  chantiers  de  construction. 
Le  fort,  bâti  à  l'extrémité  de  la  ville  ,  est 
'  susceptible  de  peu  de  résistance.  6,000  bab. 
la  plup.irt  Espagnols. 

CAVO  SESTO  ou  CAOSESTO,  vilk  et 
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port  de  Dalmatie,  cercle  et  à  9  I.  O.  de 
Spalatro,  sur  l'Adriatique.  Lat.  N.  43"  34' 
3o'.  Long.  E.  i3°  34'  3o".  Cette  ville  est 
ceinte  de  murailles  ;  l'intérieur  en  est  mal- 
propre et  misérable.  Le  port  est  divisé  en 
a  goulets  par  un  îlot  inculte  d'environ  600 
toises  de  long. 

CAVOUB,  ville  des  États-Sardes,  div. 
et  a  1 1  I.  S.  O.  de  Turin,  prov.  et  à  2  I.  i/a 
S.  E.  de  Pignerol  ;  chef-lieu  de  mand.,  dans 
une  plaine  fertile ,  au  pied  des  Alpes.  11  y  a 
des  tilatures  de  soie  ,  des  fabriques  de  toile , 
et  des  tanneries.  Ou  y  fait  le  commerce  de 
grains,  et  il  s'y  tient  deux  foires  par  an. 
Cette  ville  a  beaucoup  souffert  du  tremble- 
ment de  terre  de  1808.  Pop.  5,596  hab.  Il  y 
a  des  carrières  de  marbre  et  d'ardoises  dans 
les  environs. 

CAWOOD,villcd'Angleterre,w«triding 
du  comté  et  à  3  1.  i/4  S.  d'York,  wapentake 
de  Barkstone-Ash ,  sur  la  rive  droite  de 
l'Ousc  qui  est  navigable  en  cet  endroit.  On 
y  fabrique  des  sacs  en  toile  pour  l'embal- 
lage du  houblon.  Elle  avait  autrefois  un 
marché  par  semaine  ;  elle  n'a  plus  que  a 
foires  par  dn.  1,137  ^aD'  ^n  y  Tml  le»  ruines 
d'un  ancien  château  détruit  dans  les  guerres 
civiles. 

CAWOUR,  ville  sur  la  côte  S.  O.  dê  Su- 
matra ,  à  35  1.  S.  E.  de  Bencoulen.  Lat.  S. 
4° 54'.  Long.  E.  ioo°45\ 

CAWSTOW  ,  bourg  d'Angleterre ,  comté 
de  Norfolk,  hundred  d'Erpingham  (Sonth), 
à  1  1.  1/2  O.  S.  O.  d'Aylsham.  Il  y  a  3  foires 
par  an.  929  hab. 

CAWTHOBNE,  village  d'Angleterre, 
west  riding  du  comté  d'York,  wapentake 
de  Staincross,  à  il.  1/4  E.  de  Barnesley. 
1 ,5 18  hab. 

CAXAM  A  BCA,  rivière  du  Pérou ,  inten- 
dance de  Truxillo  ,  prov.  de  Caxamarca. 
Elle  prend  sa  source  dans  les  Andes,  et  va  se 
jeter  dans  la  Crisnejas  après  un  cours  d'en- 
viron a5  1.  du  N.  N.  O.  au  S.  S.  E. 

CAXAM  ABC  A ,  prov.  du  Pérou,  dans 
l'intendance  de  Truxillo,  bornée  au  N.  par 
le  nouveau  roy.  de  Grenade,  à  l'E.  par  la 
prov.  de  Chacapoyas,  au  S.  E.  par  celle  de 
Pataz,  au  S.  parcelle  de  Guamachuco,  et  à 
l'O.  par  celle  de  Sana.  Elle  a,  du  S.  E.  au  N. 
O.,  56  à  4o  I.  de  long,  est  traversée  par  de* 
ramifications  des  Andes,  et  arrosée  à  l'E.  par 
la  Tunguragua.  L'inégalité  extrême  de  sa 
surface  occasionne  de  grandes  différence* 
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dans  la  température;  dans  une  même  sai- 
son on  éprouve  en  quelques  endroits  une 
chaleur  très-forte,  tandis  que  dans  d'autres 
on  ressent  un  froid  très-rigoureux;  néan- 
moins cette  prov.  donne  en  abondance  des 
céréales,  et  dans  certains  endroits  le  grain 
y  rend  jusqu'à  5o  pour  i  ;  elle  produit  aussi 
du  lin,  du  coton,  du  quinquina,  et  beaucoup 
de  plantes  médicinales  parmi  lesquelles  la 
calagualaest  très-estimée  dans  le  pays.  On  y 
élèredes  bestiaux.  Il  y  a  plusieurs  mines  d'or 
et  d'argent  en  exploitation.  On  ne  tire  au- 
cun parti  de  celles  de  plomb,  de  cuivre,  et  de 
soufre.  On  y  fabrique  toutes  sortes  de  lai- 
nages communs,  des  toiles  de  linet  decoton, 
des  toiles  à  voiles  ,  et  des  cordonnets  de 
coton  ;  tous  ces  produits  manufacturés  For- 
ment avec  les  grains  les  principaux  objets 
du  commerce. 

Avant  la  conquête,  cette  province  comp- 
tait plus  de  5oo  peuplades  indiennes  :  elle 
n'en  contient  aujourd'hui  que  46  qui ,  réu- 
nies aux  Espagnols  ,  forment  environ 
46,ooo hab. Le  chef-lieu  porte  le  même  nom. 

CAXAMARCA,  ville  du  Pérou,  inten- 
dance et  à  3*  1.  H.  de  Truxillo  ;  chef- lieu  de 
prov.  ,  sur  la  rivière  de  son  nom.  Lat.  S.  70 
8'  38'.  Long.  O.  8o°  55'  3o\  Elle  est  située 
dans  une  plaine  très-fertile,  et  élevée  de 
1 ,484  toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer  ; 
le  climat  y  est  tempéré.  Les  rues  en  sout 
larges  et  droites,  et  les  maisons  bâties  en 
terre  ;  l'église  paroissiale ,  construite  en 
pierre,  est  très-haute.  On  voit  encore  dans 
cette  ville  uu  mur  en  terre  de  l'ancien  palais 
de  l'inca  Atahualpa.  Une  longue  pierre  ser- 
vant de  fondement  à  l'autel  de  la  chapelle 
de  la  prison ,  est  celle  sur  laquelle  ce  der- 
nier empereur  du  Pérou  fut  mis  a  mort  par 
les  Espagnols.  Caxamarca  possède  plusieurs 
fabriques  d'étoffes  de  laine  ,  de  toile  de  lin, 
et  de  tissus  de  coton.  1  a, 000  hab.  dont  beau- 
coup descendent  des  premiers  conque  rans. 

A  1  1.  de  la  ville,  il  y  a  des  sources  ther- 
males appelées  le  bain  des  Incas. 

CAXATAMBO  ,  prov.  du  Pérou  ,  dans 
l'intendance  de  Tarma ,  bornée  au  N.  par 
les  prov.  de  Iluaillas  et  de  Conchucos  ;  à 
l'E. ,  par  celles  de  Cuamalies  et  de  Tanna; 
au  S.,  par  l'intendance  de  Lima  ;  et  à  l'O., 
par  la  prov.  de  Santa.  Elle  a  36  I.  de  long 
sur  autant  de  large.  Elle  est  très -monta- 
gneuse ,  et  le  climat  est  froid,  excepté  dans 
quelque»  vallées.  Cette  province  abonde  en 
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grains  et  en  bestiaux ,  et  surtout  en  moutons 
dont  la  laine  sert  à  fabriquer  des  draps.  On 
y  ramasse  au>si  de  la  cochenille.  Le  chef-lieu 
porte  le  même  nom. 

CAXATAMBO,  ville  du  Pérou,  inten- 
dance de  Tarma  ,  chef- lieu  de  prov.,  à 
4o  L  N.  N.  E.  de  Lima,  sur  le  versant  occid. 
des  Andes. 

CAXO,  Ctna,  île  de  la  Turquie  d'Asie, 
dans  l'Archipel ,  au  S.  O.  de  l'Ue  Searpanto. 
Lat.  N.  35°  18'  ao'.  Long.  E.  a4°  3a'  ao'. 
Elle  dépend  du  gouv.  du  Capitan -pacha 
et  dusandjakde  Rhodes. 

CAXTON,  bourg  d'Angleterre,  comté 
et  à  3  I.  î/a  O.  de  Cambridge,  hundred  de 
Longs tow.  C'est  un  des  plus  anciens  du 
royaume.  La  voie  romaine  qui  va  de  llolm 
à  Papvvorth  y  passe.  On  y  tient  un  petit  mar- 
ché par  semaine  ,  et  a  foires  par  an.  Patrie 
de  l'historien  Mathieu  Paris ,  et  de  Caxton  , 
premier  imprimeur  anglais.  4"6  hab. 

CAYA,  rivière  du  Portugal,  prov.  d'A- 
lentejo.  Elle  prend  sa  source  dans  la  comarca 
et  près  de  Portalègre,  traverse  la  comarca 
d'Elvas,  coule  ensuite  sur  la  limite  de  l'Es- 
pagne, et  se  rend  dans  la  Guadiana,  à  a  1. 
1/4  O.  de  Badajoz,  après  un  cours  d'environ 
i4  1.  du      O.  au  S.  E. 

C AYAHOG A ,  rivière  et  comté  des  États- 
Unis,  t'oy.  CuYAHOGA. 

CAYAMBÉ  ou  CAJAMBÉ  URCU,  un 
des  plus  hauts  sommets  des  Andes,  dans  la 
Nouvelle  Grenade,  roy.  et  à  i5  l.  E.  N.  E. 
de  Quito,  sous  la  ligne  équinoxiale.  Suivant 
les  derniers  calculs  de  M.  de  Ilumboldt,  il 
a  3,oro  toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer. 
Sa  forme  est  celle  d'un  cùne  tronqué.  C'est 
la  plus  belle  et  la  plus  remarquable  de  tou- 
tes les  cimes  neigeuses  qui  entourent  la  vUle 
de  Quito. 

CAYAMBE,  rivière  du  Brésil,  dans  la 
Guyane  ,  distr.  de  Teffe.  Elle  prend  sa 
source  dans  le  pays  des  Curiguercs^  coule 
vers  le  N.  N.  E.,  et  se  joint  à  l'Amazone  par 
la  rive  droite ,  à  7  1.  S.  E.  d'Ega ,  après  un 
cours  d'environ  55  1. 

CAYAPOM A ,  distr.  du  Brésil,  le  plus 
mérid.  de  la  prov.  de  Goyaz,  borné  à  l'E. 
parle  Parana,lc  Paranaliyba,  et  l'Anicuns, 
qui  le  séparent  de  la  prov.  de  S1.  Paul;  et 
au  S.  O.,  par  le  llio-Pardo ,  qui  le  sépare  de 
celle  de  Mato-Grosso.  Sa  longueur  du  iN.  E. 
au  S.  O.  est  de  i5o  I.,  et  sa  largeur  moyenne 
du  N.  O.  au  S.  E.  de  5o  L  Une  chaîne  de 
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montagnes  s'étend  dans  la  partie  septentrio- 
nale de  ce  district ,  et  porte  au  K.  E.  le  nom 
de  serra  de  S 1  ■ .  M  art  a ,  et  au  S.  O. ,  celui  de 
serra  Seiada.Elledonne  naissance  a  ungrand 
nombre  de  rivières ,  dont  les  unes  se  diri- 
gent au  S.  et  les  autres  au  N.  Parmi  les  pre- 
mières, les  plus  remarquable»  sont  le  Cayapo 
et  le  Picombas,  et  parmi  les  secondes  on 
distingue  le  Pasmado,  le  Turvo,  l'Appary, 
le  Sucurui,  et  le  Rio-Vcrde  :  quelques-unes 
sont  navigables  dans  une  grande  partie  de 
leur  cours,  et  les  bords  de  plusieurs  sont 
couverts  de  beaux  bois  de  construction.  L'in- 
térieur de  ce  district  est  peu  connu,  et  au- 
cun établissement  chrétien  n'a  pu  encore 
s'y  former.  Les  Indiens  Cayapo*  qui  l'habi- 
tent ne  sont  point  civilisés,  et  vivant  de  la 
pèche,  de  la  chasse,  et  de  fruits  sauvages.  Ils 
font  quelquefois  des  incursions  dans  la  prov. 
de  S*.  Paul. 

CAYE,  nom  qu'on  donne,  dans  les  mers 
qui  baignent  les  Antilles,  a  des  îles  basses 
et  souvent  couvertes  d'eau,  à  des  rochers, 
à  des  bancs,  etc.  J'oy.,  pour  les  divers  ar- 
ticles qui  ne  se  trouvent  pas  ici ,  les  noms 
qui  suivent  le  root  C*vx. 

CAYEM1TES,  nom  de  deux  petites  îles 
sur  la  côte  N.  du  dép.  du  Sud  de  l'ile  de 
Saint  -  Uomingue.  La  plus  grande  a4  1.de 
circonférence;  l'autre,  beaucoup  plus  pe- 
tite, est  au  S.  O.  de  la  première.  Elles  for- 
ment la  baie  qui  porte  le  même  nom.  Lat. 
N.  i8°  37'.  Long.  0.76*  8'. 

CAYENNE,  rivière  de  la  Guyane  fran- 
çaise ,  qui  prend  sa  source  dans  les  monta- 
gnes de  l'intérieur, coule  du  S.  O.  au  N.  E., 
reçoit  le  Montsinary, et,  après  un  cours  d'en- 
viron i5  1.,  se  jette  dans  l'océan  Atlantique, 
en  baignant  la  partie  N.  O.  de  l'ile  de 
Cayenne. 

CAYENNE,  île  de  l'Amérique  méridio- 
nale, dans  la  Guyane  française,  baignée  au 
N.  et  àJ'E.  par  l'océan  Atlantique,  et  iso- 
lée  du  reste  du  continent,  au  S.,  par  la  ri- 
vière Ouya;  au  N,  O. ,  par  la  Cayenne,  et 
i  l'O. ,  par  un  canal  qui  réunit  ces  deux 
rivières.  Elle  a  10  1.  de  longueur  du  N.  au 
S.  et  7  dans  sa  plus  grande  largeur.  Les 
côtes  en  sont  élevées ,  mais  l'intérieur  est 
bas.  La  partie  sept,  est  la  pins  élevée,  la 
plus  saine  et  la  mieux  cultivée  ;  celle  du  S. 
renferme  de  grandes  prairies  ou  savanes, 
qui  sont  inondée»  dans  la  saison  des  pluies. 
Le  territoire  du  centre  est  entrecoupé  de 
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marais.  Une  rivière  d'eau  salée  partage  cette 
île  en  deux  parties  presque  égales,  et  faci- 
lite le  transport  des  marchandises;  il  en  est 
d'autres  d'eau  douce  qui  servent  à  faire  mou- 
voir quelques  moulins  à  sucre.  La  saison  des 
pluies  qui  dure  huit  mois,  de  novembre  à 
juin,  est  quelquefois  interrompue  en  mars 
pendant  trois  à  quatre  semaines,  et  ce  temps 
est  nommé  l'été  de  mars.  La  sécheresse  est 
si  excessive  pendant  les  quatre  autres  mois, 
qu'une  partie  du  bétail  meurt  de  faim  et  de 
soif,  et  que  les  habitans  sont  exposés  a  des 
fièvres  très  dangereuses.  Cependant  les  nuits 
sont  fraîches,  et  l'atmosphère  est  chargée 
d'épais  brouillards  depuis  six  heures  du  soir 
jusqu'à  sept  et  huit  heures  du  matin.  Cette 
ile  est  très-fertile  en  maïs,  manioc,  vanille, 
sucre ,  café ,  riz,  et  tabac  ;  elle  produit  aussi 
du  coton ,  qui  passe  pour  le  plus  beau  de  l'A- 
mérique. Le  girofle,  la  muscade  ,  et  le  poi- 
vre s'y  cultivent  avec  avantage;  le  roucou, 
l'indigo  et  le  cacao  y  réussissent  aussi  par- 
faitement. Les  fruits  s'y  cueillent  en  tout 
temps;  il  est  même  certain*  arbres  qui  sont 
à  la  fois  chargés  de  fleurs  et  de  fruits.  L'a- 
bricotier de  Saint  Domingue,  l'acajou  pom- 
me ,  l'arbre  de  saint  Jean,  l'avocatier,  le 
monbin,  le  sapotiilier,  et  plusieurs  arbres 
de  la  classe  des  palmiers ,  y  sont  les  pins 
abondans.  Les  pâturages  nourrissent  un 
grand  nombre  de  bestiaux  et  de  chevaux. 
Parmi  les  animaux  sauvages,  on  remarque 
le  tigre  rouge;  lesserpens,  et  surtout  ceux 
à  sonnettes,  y  sont  communs.  11  y  a  aussi 
une  multitude  d'insectes,  tels  que  mosqui- 
tes ,  taons ,  etc., extrêmement  incommodes. 
Les  Français  ne  sont  pas  les  seuls  habitans 
de  Cayenne  ;  on  y  compte  deux  tribus  d'in- 
digènes nommées  Roucouyenes  et  Poupou- 
rouis ,  qui  vivent  indépendantes.  Les  esc  la- 
ves employés  dans  la  colonie  étaient,  en 
1819,  au  nombre  de  13,369. 

Quelques  Français  se  fixèrent  dans  cette 
ile  dès  i6o4  ;  d'autres  s'y  établirent  en  i635, 
et  l'abandonnèrent  en  i654,  époque  à  la- 
quelle les  Anglais  en  prirent  possession  :  ces 
derniers  furent  forcés  de  la  quitter  en  i664- 
Les  Hollandais  s'en  emparèrent  en  1676; 
mais  les  Français  la  reprirent  l'année  sui- 
vante. En  1809,  elle  se  rendit  aux  Portu- 
gais, et  en  181 4  elle  fut  restituée  à  la  France. 

CAYENNE,  ville  capitale  de  la  Guyane 
française,  située  par  4*  56'  de  lat.  N.  et  54" 
35'  de  long.  O.,  dans  l'ile  de  son  nom ,  sur 
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la  rive  droite  et  à  l'embouchure  de  la 
Cayenne  dans  l'Atlantique.  On  distingue 
l'ancienne  et  la  nouvelle  ville.  La  première 
est  assez  mal  construite,  entourée  de  mau- 
vaises murailles  ,  et  dominée  par  un  fort 
dont  les  ouvrages  sont  en  ruine  ;  on  y  re- 
marque le  bâtiment  du  gouvernement  et  la 
ci-devant  maison  des  jésuites.  La  nouvelle 
ville ,  plus  considérable  que  l'ancienne  ,  est 
tirée  au  cordeau  ;  les  rues  en  sont  larges  et 
bien  aérées,  et  l'on  y  remarque  plusieurs 
belles  maisons.  La  situation  de  Gayenne  est 
des  plus  heureuses,  sur  un  terrain  vaste  et 
nivelé  par  la  nature.  Le  port,  qui  a  perdu 
beaucoup  par  les  attérissemens  ,  manque 
d'un  quai  commode.  Les  exportations  con- 
sistent en  produits  de  la  colonie ,  tels  que 
coton ,  indigo ,  roucou,  bois  de  teinture,  gi- 
rofle ,  cacao ,  café  ,  sucre ,  etc.  Les  brises 
du  large  et  de  CE.  tempèrent  la  chaleur  à 
Cayenne.  Le  thermomètre  s'y  tient  commu- 
nément a  a5*  à  l'ombre.  11  y  tombe  année 
commune  160  pouces  d'eau.  3,ooo  hab. 

CAYES  (LES),  ville  et  port  de  mer  de 
l'île  de  Saint-Domingue,  dép.  du  Sud,  a  5  I. 
O.  S.  O.  de  Saint  Louis,  et  a  35  1.  O.  S.  O. 
du  Port-au-Prince,  vis-à-vis  de  l'île  à  Vache. 
Lat.  N.  8°  n'  10'.  Long.  O.  76°  10'  34'. 
Dans  un  pays  marécageux  et  malsain,  mais 
fertile.  C'est  l'entrepôt  du  sucre  et  de  l'in- 
digo qu'on  récolte  dans  la  plaine  du  fond  de 
l'île  à  Vache,  et  du  café  et  du  coton  qui 
viennent  des  montagnes  voisines.  On  y  com- 
pte environ  600  maisons.  Avant  la  révolu- 
tion, sa  pop.  était  de  la  à  i5,ooo  hab. 

Elle  a  donné  son  nom  à  un  arrond.  qui 
compte  63,536  hab. 

C  A  YES-J  ACM  EL  (LES),  petite  ville  de 
l'île  de  Saint-Domingue  ,  dép.  de  l'Ouest , 
sur  la  mer  des  Antilles,  à  4  1-  1/2  E.  de  Jac- 
mel,  et  à  8 1.  S.  du  Port-au  Prince ,  à  l'em- 
bouchure d'une  petite  rivière. 

CAYEUX  ,  Sktiici  ,  bourg  de  France, 
dép.  de  la  Somme,  arrond.  et  à  5  1.  a/3  O. 
d'Abbeville  ,  cant.  de  Saint -Valéry -sur- 
Somme.  Il  est  sur  la  Manche  ,  à  gauche  et 
à  quelque  distance  de  l'embouchure  de  la 
Somme,  sur  une  plage  sablonneuse. On  y  a 
élevé  un  phare  pour  guider  les  navires  au 
milieu  des  bancs  de  sable,  dont  les  parages 
voisins  sont  couverts.  11  y  a  un  syndicat  des 
marins.  a,3oo  hab. 

CAYLAR  (LE) ,  village  de  Franre,  dép. 
de  l'Hérault,  arrond.  et  à  3  I.  i/a  IV.  de 
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Lodève  ;  chef  -  lieu  de  cant.  6a8  habitans. 

C  AYLUS,  ville  de  France,  dép.  de  Tarn- 
et  Garonne  ,  arrond.  et  à  9  I.  1/4  N.  E.  de 
Montauban  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive 
droite  de  la  Bonnette.  Elle  fait  le  com- 
merce de  grains ,  et  a  des  foires  les  a6  jan- 
vier, a6  février,  iy  mars  ,  a6  avril ,  18  mai, 
5  juin  ,  17  août ,  34  septembre,  18  octobre, 
ta  novembre,  et  18  décembre.  5,535  hab. 

CAYMAN,  îles  de  la  mer  des  Antilles. 
Voy.  Caïman. 

CAYO,CYfliWIL-CAYO,  CYNNY-GAIO 
ou  CONW1L-GAYO,  bourg  de  la  princip. 
de  Galles,  comté  et  à  7  I.  N.  E.  de  Caer- 
marthen,  hundred  de  son  nom  ,  à  a  .  i/a 
O.  de  Llandovery.  Il  y  a  un  marché  par 
semaine  ,  et  des  foires  le  ai  août  et  le  6 oc- 
tobre. 1,880  hab. 

CAYON,  petite  ville  d'Espagne,  prov. 
et  à  al.  a/3  O.  de  La  Corogne  (Galice),  sur 
l'Océan  ,  à  l'embouchure  d'une  petite  ri- 
vière. 

C  A  YONNE,  rivière  de  l'île  Saint  Christo- 
phe ,  dans  les  Antilles.  Elle  prend  sa  source 
dans  les  montagnes,  aucentre  de  l'île ,  coule 
de  l'O.  à  l'E.,  et  se  jette  dans  la  mer ,  à  t/5* 
de  1.  S.  E.  de  Madans- point  ,  après  un 
cours  d'environ  3  1.  î/a. 

CAYOR,  roy.  de  la  Sénégambie ,  que  l'on 
nomme  quelquefois  DAMEL,du  titre  du  sou- 
verain.11  est  borné  au  N.,  par  le  roy.  d'Oual  ; 
à  l'E.,  par  les  roy.  des  Yolofs  et  de  Saloum  ; 
au  S. ,  par  celui  de  liaol ,  et  à  l'O. ,  par  l'At- 
lantique, où  il  projette  le  cap  Vert,  et  le 
long  duquel  il  s'étend  depuis  Saint  -  Louis 
jusqu'au  S.  de  Rufisque.  Il  a  environ  70  I. 
de  longueur  du  N.  E.  au  S.  O. ,  et  i5  dans 
sa  moyenne  largeur.  On  y  a  compté  jusqu'à 
180,000  hab. ,  mais  ce  nombre  a  beaucoup 
diminué  par  suite  des  guerres.  Ce  royaume, 
un  des  plus  puissans  et  des  plus  riches  de 
cette  partie  de  l'Afrique,  formait  autre  foi* 
une  prov.  du  roy.  des  Yolofs,  dont  le  gou- 
verneur s'est  déclaré  indépendant.  Les  vil- 
lages ne  sont  entourés  de  culture  qu'à  une 
certaine  distance,  le  reste  du  pays  offre  un 
désert  couvert  de  bois  clair-semés.  Le  sol , 
quoique  sablonneux,  produit  abondamment 
du  sorgho,  du  coton,  et  de  l'indigo  ;  Je  tama- 
rinier, le  baobab,  le  gommier  et  d'autres 
espèces  de  mimoses  en  sont  les  arbres  les 
plus  communs.  Les  environs  du  cap  Vert 
■ont  couverts  de  rochers  inaccessibles  où  se 
réfugient  des  habitàns  qui  sont  eux-mémck 
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indépendant  du  Cayor  ;  on  y  voit  croître  le 
dattier,  le  papayer,  et  l'ananas.  La  chaleur  y 
est  excessive  pendant  le  jour,  mais  les  nuits 
sont  fraîches.  11  y  a  beaucoup  de  bétail ,  des 
chameaux ,  des  chevaux ,  des  ânes  très-forts, 
des  porcs ,  et  des  chiens  ;  les  serpens  y  sont 
nombreux,  ainsi  que  les  lapins  et  les  per- 
drix qui  ravagent  les  champs. 

Les  habitans  sont  Yolofs,  et  professent 
l'islamisme;  ils  sont  assez  braves,  quoique 
cherchant  le  plus  souvent  à  attirer  l'ennemi 
dans  des  embuscades.  Ils  sont  armés  de  lan- 
ces, d'arcs,  de  sabres  et  de  poignards  ;  quel- 
ques uns  ont  des  fusils.  Le  souverain  a  droit 
de  vie  et  de  mort  sur  ses  sujets  ;  néanmoins 
ses  généraux  s'opposent  quelquefois  à  ses  or- 
dres. Le  roy.  est  divisé  en  districts  gouver- 
nés chacun  par  un  laman  ou  Tara  ;  chaque 
village  a  son  guerafT.  Tous  ces  chefs  sont  en 
même  temps  commandans  de  la  force  ar- 
mée ,  et  chargés  de  lever  les  impôts.  Après 
le  roi,  viennent  les  princes,  puis  les  offi- 
ciers du  roi,  qui  sont  regardés  comme  d'un 
rang  supérieur  au  peuple.  La  résidence  du 
damel  a  été  quelque  temps  à  Cayor  ou  En- 
bohl.  presqu'au  centre  du  royaume  :  elle 
est  maintenant  à  Makaié. 

C  AYRES,  village  de  France.  Voy.  Caibbs. 

CAYRIRIS,  montagne  du  Brésil.  Voy. 
Ababipb. 

CAYRÛ,  petite  ville  du  Brésil,  prov.  de 
Rabin ,  agréablement  située  dans  la  petite 
île  de  son  nom  ,  qui  est  très-près  de  la  côte, 
à  a9l.  S.  O.  de  S.  Salvador.  Lat.  S.  i3°44'. 
Long.  O.  4i°.»7'  3o*.  Siège  de  la  junte  des 
juges  -  conservateurs  des  forêts.  11  y  a  i 
belle  rue  bien  pavée,  des  maisons  à  plu- 
sieurs étages,  i  église  paroissiale,  i  cou- 
vent, et  î  collège. 

CAYSTRE,  ouKUTCIIUK-MEÏNDER, 
Gaystbcs,  rivière  de  la  Turquie  d'Asie  , 
"*  dans  l'Anatolie.  Elle  prend  sa  source  aux 
montagnes  de  Kestenous,  dans  le  sandjak 
d'Aïdin,  coule  à  l'O. ,  passe  à  Borghé,  au 
V  de  Tirck ,  entre  dans  le  sandjak  de  So- 
glah,  et,  après  avoir  serpenté  dans  la  plaine 
d'Ephèse ,  devient  plus  profonde,  et  se  jette 
dans  le  golfe  de  Scala  -Nova.  Son  cours  est 
d'environ  5o  L,  dans  une  direction  paral- 
lèle à  celle  du  Méandre.  Elle  est  naviga- 
ble jusqu'au  pied  du  mont  Galcsus,  et  a 
environ  |oa  pieds  dans  sa  plus  grande  lar- 
geur. On  y  pêche  une  grande  quantité  de 
mulets,  dont  les  œufs  servent  à  fabriquer  la 
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poutargue,  mêts  très-recherché  dans  ce  pays, 
et  dont  on  fait  un  commerce  assez  considé- 
rable. 

CAYTE,  baie  formée  par  l'océan  Atlan- 
tique, sur  la  côte  Y  E.  du  Brésil,  prov. 
et  distr.  de  Para,  à  l'embouchure  dn  Cayte, 
petite  rivière  de ao  1.  de  cours,  et  à  5i  LU. 
E.  de  Para.  Lat.  S.  o°  39'.  Long.O.  48*53'. 
Elle  renferme  plusieurs  îles. 

CAYTE ,  petite  ville  du  Brésil. Voy.  Bba- 

GA.1ÇA. 

CAYTIAY,  ville  du  roy.  et  à  8o  L  N. 
de  Siam  ,  dans  le  Haut  Siam  ,  sur  le  Mei- 
nam. 

CAYTONE,  comptoir  hollandais,  sur  la 
côte  occid.  de  l'île  de  Sumatra  ,  a  l'embou- 
chure de  la  rivière  de  même  nom,  à  10  I. 
N.  O.  de  Bencoulen. 

CAYUBABAS,  peuplade  indienne  in- 
dépendante, dans  la  partie  orient,  du  Pé- 
rou ;  elle  habite  sur  la  rive  gauche  et  sur 
quelques  aflluens  du  Mamoré. 

CAYUDA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a 
a  1.  S.  O.  de  Burgos ,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Arcos» 

CAYUGA,  lac  des  Étais-Unis,  état  de 
New-York,  à  9  1.  S.  du  lac  Ontario;  il  sé- 
pare en  grande  partie  les  comtés  de  Seneca 
et  de  Cayuga  ,  et  s'avance  dans  celui  de 
Tompkins.  Sa  longueur,  du  N.  au  S.,  est 
d'environ  i5  1.  ;  sa  largeur  varie  d'i/a  1.  à 
1  1.  1  /a.  Ce  lac  reçoit  les  eaux  d'une  infinité 
de  petits  ruisseaux,  et  s'écoule  vers  le  N. 
dans  la  rivière  Seneca. 

CAYUGA,  comté  des  États-Unis,  dans 
la  partie  N.  O.  de  l'état  de  New-York.  11 
tire  son  nom  du  lac  qui  le  limite  en  grande 
partie  à  l'O. ,  et  touche  au  IV.  au  lac  Onta- 
rio. On  y  remarque  une  chaîne  de  mon- 
tagnes qui  s'étend  parallèlement  au  lac 
Cayuga,  et  dont  la  hauteur  est  de  167  toi- 
ses au  -dessus  du  niveau  de  ce  lac.  On  y  ex- 
ploite des  mines  de  fer  ,  dont  le  produit, 
en  181 1  ,  s'est  élevé  à  54,000  boisseaux.  On 
trouve  partout  de  l'excellente  pierre  à  chaux. 
Les  fabriques  de  tissus  sont  dans  un  état  flo- 
rissant. Il  existe  aussi  des  forges,  des  tan- 
neries ,  des  distilleries,  etc.  08,897  hab. 
Au  hum  en  est  le  chef-lieu. 

CAYUGA  (EAST),  village  des  États- 
Unis  ,  état  de  New-York,  comté  de  Cavuga, 
à  a  1.  i/a  O.  d'Auburn,  sur  le  bord  orient, 
du  lac  de  son  nom  qu'on  y  traverse  sur  un 
pont.  On  a  établi  une  communication  regu- 
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lière  entre  ce  village  et  Ithaca ,  au  moyen 
d'un  bateau  à  vapeur. 

C  AYUGA ,  petite  peuplade  indienne  des 
États  Unis,  état  de  New-York ,  comté  d'É- 
rié.  Elle  habite  sur  les  bords  de  la  petite  ri- 
vière de  son  nom. 

CAYUTA,  comm.  des  États  Unis,  état 
de  New-York ,  comté  de  Tioga ,  à  4  I.  N.  O. 
de  Spencer,  et  à  6a  1.  O.  S.  O.  d'Albany. 
1,889  nab. 

CAYV  YABAS,  lac  de  la  partieorient.  du 
Pérou,  dans  le  pays  des  Indiens  indépen- 
dans.  Il  est  encore  très-peu  connu.  On  éva- 
lue sa  longueur  à  1  a  1.  et  sa  largeur  a  7.  Lat. 
S.  ia°  10'.  Long.  0.68°  45'. 

GAZALILLA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  4  I.  i/i  N.  N.  O.  de  Jaen ,  entre  le  Rio 
dr  Jaen  et  le  Guadalquivir. 

GAZ  ALLA,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à 
1 1  L  1/4  N.  N.  E.  de  Séville ,  au  milieu  des 
montagnes  de  Gonstantina ,  entre  la  Guezna 
et  le  Biar.  Il  y  a  quelques  églises  et  couvens. 
1 ,000  hab.  On  récolte  de  bon  vin  sur  son  ter- 
ritoire. Il  y  a  dans  les  montagnes  des  envi- 
rons une  mine  d'argent  qui  contient  de  l'ar- 
gent vierge,  des  pyrites  de  cuivre  mêlées 
avec  du  quartz  et  un  peu  de  fer. 

C  AZALS,  bourg  de  France, dép.  du  Lot, 
arrond.  et  à  6  1.  1/4  N.  O.  de  Gahors  ;  chef- 
licu  de  (Tint.,  dans  une  vallée.  1,000  hab. 

CAZANOW,  ville  de  Pologne,  woiwodie 
de  Sandomir,  obwodie  et  à  5  1.  5/j  S.  E.  de 
Radom.  Elle  est  composée  de  55  maisons. 

CAZAR  (EL),  et  plus  correc  tement  EL 
QUASR,  village  le  plus  considérable  et  le 
plus  septentrional  de  l'oasis  de  Dakcl,  dans 
la  partie  occid.  de  la  Haute  -  Egypte.  II  est 
bâti  sur  une  hauteur,  au  pied  d'une  suite  de 
rochers ,  et  environné  de  vastes  jardins  rem- 
plis de  palmiers,  d'acacias,  de  citronniers, 
et  de  plusieurs  autres  arbres  raras  dans  ces 
contrées.  C  'est  la  résidence  d'un  cheikh.  On 
y  remarque  une  abondante  source  ferrugi- 
neuse et  sulfureuse  ,  dont  l'eau  est  regardée 
par  les  habitans  comme  extrêmement  saine 
après  qu'on  l'a  laissée  reposer  pendant  vingt- 
quatre  heures.  Dans  un  roc  peu  éloigné  de 
ce  village,  on  trouve  des  catacombes  et  des 
restes  de  momies.  A  5  1.  S.  on  voit  un  tem- 
ple égyptien  assez  bien  conservé,  quoiqu'à 
moitié  comble  de  sable. Le  portique  était  for- 
mé de  huit  colonnes,  dont  trois  sont  encore 
debout ,  mais  mutilées  :  ce  temple  renferme 
cinq  pièces,  dont  les  murs,  chargés  d'hié- 
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roglyphes,  sont  très-noircis  par  la  fumée  des 
flambeaux. 

GAZAU  ,  village  de  France,  dép.  de  la 
Gironde, arrond.  et  à  1 5 1.  S.  O.  de  Bordeaux, 
cant.  et  à  a  1.  1/2  S.  de  La  Téte-de-Buch,  sur 
le  bord  sept,  d'un  grand  étang  auquel  il  don- 
ne son  nom,  qui  se  trouve  partie  dans  le 
dép.  de  la  Gironde ,  partie  dans  celui  des 
Landes,  et  dont  la  longueur  est  de  a  1.  i/a, 
et  la  largeur  à  peu  près  égale. 

CAZAUBON,  ville  de  France,  dép.  du 
Gers ,  arrond.  et  à  8  1.  O.  de  Condom  ;  chef- 
lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite  de  la  Douze. 
a,5oo  hab. 

CAZBÏN,  ville  de  Perne,  prov.  de  l'Irâc- 
Adjémy ,  chef-lieu  de  distr. ,  à  54*L  O.  N.  O. 
de  Téhéran.  Lat.  N.  56°  i5'.  Long.  E.  47* 
17'.  Dans  une  plaine  fertile ,  au  pied  de  mon- 
tagnes. Résidence  d'un  gouverneur.  C'est 
une  des  plus  grandes  villes  de  la  Perse  ;  elle 
a  été  la  résidence  de  la  cour.  Une  grande 
partie  des  édifices  est  maintenant  en  ruine. 
Elle  est  de  forme  carrée ,  et  entourée  d'un 
mur  en  briques  flanqué  de  hautes  tours.  La 
plupart  des  maisons,  en  briques  séchées, 
sont  basses  et  couvertes  d'un  toit  plat.  On 
y  remarque  une  belle  place  plantée  d'arbres, 
un  palais  royal,  plusieurs  mosquées,  dont 
une  très-belle  bâtie  par  Feth-Ali-chah  ;  des 
médressés,  de  très-beaux  bazars,  des  cara- 
vansérails ,  et  des  bains.  II  y  a  des  manufac- 
tures de  velours  ,  d'étoffes  de  soie  et  de 
tissus  de  coton,  de  housses,  de  tapis,  et  de 
montres.  Cette  ville  était  autrefois  très -re- 
nommée pour  ses  fabriques  de  lames  de  sa- 
bres; on  n'y  compte  plus  maintenant  qu'une 
dixaine  d'ateliers  où  l'on  s'occupe  de  cette 
fabrication.  Le  commerce  y  est  encore  très- 
important  ,  Cazbin  étant  l'entrepôt  des  soies 
du  Ghilan  et  du  Ghyrvan  destinées  pour 
Bagdad,  Surate,  et  l'intérieur  de  la  Perse  , 
et  d'une  grande  partie  du  riz  du  Ghilah  et 
du  Mazenderan.  Cette  ville  a  vu  naître  un 
grand  nombre  d'bommes  célèbres  et  plu- 
sieurs saints  musulmans.  Environ  4®, 000 
hab.  Les  environs,  bien  cultivés  et  arrosés 
avec  soin  ,  produisent  un  vin  très -capiteux 
et  aussi  estimé  que  celui  de  Chiraz ,  des  pis- 
taches supérieures  à  celles  d'Alep-,  et  d'ex- 
cellcns  melons. 

Le  district  de  Cazbïn  est  à  l'O.  du  district 
de  Téhéran  ,  et  au  S.  de  la  prov.  de  Mazen- 
deran ,  dont  il  est  séparé  par  les  monts  El- 
bours. 
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CAZÉ,  Tille  d'Arabie,  dam  l'IIcdjaz,  à 
35  1.  8.  E.  de  La  Mecque. 

GAZE  (LA),  village  de  France ,  dép.  du 
Tarn,  arrond.  et  à  6  1.  V  E.  de  Castres, 
cant.  et  à  31.  i/30.  N.  0.  de  LaCaune.  a,o;4 
hab. 

C  AZEGOUT,  une  des  iles  Bissago* ,  dans 
l'océan  Atlantique,  près  de  la  côte  de  la  Sé- 
négambie.  Lat.  N.  n°  6'.  Long.  O.  i8°. 

CAZEMBE,  roy.  de  l'intérieur  de  l'Afri- 
que ,  au  S.  des  Cassangcs ,  au  S.  O.  du  pays 
de  Mouloua ,  a  l'O.  des  Maravis ,  au  PL  dés 
Changameras,  et  a  l'E.  de  la  Guinée  infé- 
rieure. Il  paraît  situé  entre  io°  et  i5°  de 
lat.  S. ,  et  entre  ao°  et  a5°  de  long.  E.  Ce 
royaume  tire  son  nom  du  prince  qui  le  gou- 
verne. Il  renferme  quelque*  déserts,  retraite 
de  plusieurs  espèces  de  bétes  sauvages.  On 
y  voit  un  grand  lac  dont  les  eaux  s'écoulent 
par  deux  bras,  l'un  communiquant  a  l'E. 
avec  le  Nouveau-Zambeze,  qui  arrose  la  par- 
tie S.  E.  du  royaume,  où  il  reçoit  quelques 
cours  d'eau  ;  et  l'autre  à  l'O.  avec  une  grande 
rivière  nommée  Murucuru,  qui  traverse  le 
royaume  du  S.  O.  au  N.  E.,  et  sur  les  bords 
de  laquelleest  située  la  capitale  du  Cazembe. 
Il  y  a  dans  ce  pays  du  fer  et  d'abondantes 
mines  de  cuivre.  Il  parait  qu'on  y  cultive 
beaucoup  de  manioc  et  de  maïs.  On  y  fait  le 
commerce  d'ivoire  et  d'esclaves,  qui  du  Mo- 
ropoua  sont  conduits  à  Angola  ou  à  Bengue- 
la.  Les  babitans  de  ce  royaume  sont  diffé- 
rens  des  nègres  de  la  cote  ;  ils  parlent  peu,  et 
sont  très-polis  et  très-sobres.  L'ivresse  est  re- 
gardée parmi  eux  comme  un  si  grand  crime, 
qu'un  magistrat  est  chargé  particulièrement 
de  punir  ceux  qui  s'en  rendent  coupables. 
Ces  peuples  ont  quelques  idées  de  l'harmo- 
nie, et  dansent  avec  assez  de  modestie;  ils 
n'ont  ni  sorciers,  ni  prêtres.  On  leur  a  re- 
proché l'anthropophagie  ;  mais  ce  n'est  que 
par  suite  d'une  nécessité  absolue,  et  durant 
une  de  leurs  longues  guerres,  qu'ils  y  ont  eu 
recours.  Le  roi  du  Cazembe  est  un  des  plus 
puissans  de  cette  partie  de  l'Afrique  ;  il  vit 
avec  beaucoup  de  magnificence,  et  a  plu- 
sieurs femmes.  Il  se  montre  rarement  en  pu- 
blic ,  excepté  dans  ses  levers  ;  et  encore,  s'il 
reçoit  de»  étrangers,  il  se  tient  le  plus  souvent 
derrière  un  rideau.  Ses  soldats  sont  bien  dis- 
ciplinés, et  manœuvrent  au  moyen  de  si- 
gnes ;  ils  sont  armés  de  lances  et  de  couteaux 
courts,  de  forme  oblongue,  fabriqués  dans 
le  pays ,  et  se  couvrent  de  boucliers  légers 
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faits  d'écorce  d'arbre.  On  ne  voit  d'arc» 
que  parmi  les  Movizas,  tributaires  du  Ca- 
zembe ,  qui ,  dans  les  expéditions  militaires, 
sont  toujours  places  a  la  tète  de  l'armée. 

La  capitale  du  Cazembe  a  quelques  mil- 
les de  circonférence  ;  elle  est  entourée  d'une 
haie  épaisse  et  élevée,  et  d'un  fossé  profond. 
Elle  est  sous  la  direction  d'une  police  spé- 
ciale et  sévère.  Le  roi  est  tellement  absolu 
qu'il  fixe  les  heures  de  divertissement  et  de 
repos  de  ses  peuples.  Les  punitions  ordinai- 
res pour  les  délits  particuliers  sont  d'avoir 
les  oreilles,  les  mains  ou  autres  membres 
coupés. 

Le  nom  de  Cazembes  qui,  dans  la  lan- 
gue bounda,  signifie  petit  Zembe,  jeune 
Zembc,  semble  indiquer  une  colonie  de  la 
nation  des  Zembes  ou  Zimbes  qui,  après 
avoir  parcouru  en  conquérante  une  grande 
partie  de  l'Afrique  méridionale,  fut  battue 
en  i58<j  parles  Cafres  et  les  Portugais  réu- 
nis. On  peut  avec  quelque  raison  regarder 
les  Cazembes  comme  correspondant  aux 
Zimbes,  puisque  d'ailleurs  on  les  retrouve 
établis  dans  les  mêmes  contrées  où  Barrow 
place  l'origine  de  ces  dernier». 

CAZENOVIA,comm.etviIlagcde*États- 
Unis,  état  de  New-York,  comté  de  Madi- 
son ,  à  4°  I  •  O.  N.  O.  d'Aibany  ,  sur  le  petit 
lac  de  même  nom.  Le  village ,  chef  -  lieu  du 
comté  ,  renferme  3  églises,  plusieurs  manu- 
factures, et  plus  de  700  hab. 

C  AZÈRES ,  C  alagoiiis ,  ville  de  France, 
dép.  de  la  Haute-Garonne,  arrond.  et  à  -  1. 
3/4  S.  O.  de  Muret,  et  à  la  1.  S.  O.  de  Tou- 
louse; chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive  ganche 
de  la  Garonne.  Elle  a  été  bâtie  par  les  ha- 
bitans  de  Calahorra.  Une  jolie  promenade 
sépare  la  ville  des  faubourgs.  11  y  a  des  fa- 
briques de  chapeaux,  de  cuirs  et  de  chan- 
delle ,  de»  tanneries  ,  et  des  teintureries.  Il 
s'y  tient  des  foires  de  3  jours ,  les  1 1  juillet  , 
1-  août ,  et  16  octobre,  principalement  pour 
la  vente  des  bestiaux.  1,000  hab. 

C  AZÈRES,  ville  de  France,  dép.  des 
Landes ,  arrond.  et  à  3  1.  3/4  S.  E.  de  Mont- 
dc  Marsan ,  cant.  de  Grenade ,  sur  la  rive 
droite  de  l'Adour.  Elle  a  des  tanneries,  des 
teintureries ,  et  des  chapelleries.  On  y  fait 
aussi  le  commerce  de  draperie.  83a  hab. 

CAZO,  bourg  d'Espagne*  Voy.  Campo» 
di-Caso  (El). 

CAZORLA  (SIERBA  DE),  chaîne  d« 
montagnes  d'Espagne,  qui  s'étend  dans  la 
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partie  orient,  de  la  prov.  de  Jaen ,  et  s'a- 
vance  jusque  dans  celle  de  Grenade,  où  elle 
se  rattache  à  la  sierra  de  Gastrie.  Elle  tire 
son  nom  de  la  petite  ville  de  Cazorla.  Elle 
renferme  les  sources  du  Guadalquivir. 

CAZORLA,  Castvlo,  ville  d'Espagne, 
prov.  et  à  la  1.  a/3  E.  N.  E.  de  Jaen,  et  à 
5  1.  1/4  E.  d'Ubeda,  dans  une  vallée  de  la 
sierra  de  même  nom.  Elle  a  été  considéra- 
ble du  temps  des  Carthaginois  et  des  Ro- 
mains. i,aoo  hab. 

CAZOULS-LÈS-BÉZIERS,  bourg  de 
France,  dép.  de  l'Hérault,  arrond.,  cant. 
et  a  a  1.  1/4  N.  O.  de  Béliers.  i,636  hab. 

CAZZA  ou  CACHA,  petite  lie  de  l'A- 
driatique, dépendante  de  la  Dalmatie  et  du 
cercle  de  Raguse ,  à  6  1.  O.  de  l'île  Lagosta. 
Lat.  N.  4a°  46'  2'.  Long.  E.  140  10'  39'. 

CAZZAGO ,  village  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien ,  prov.  et  à  5  I.  O.  de  Brescia ,  distr. 
et  a  1 1.  i/a  S.  d'Adro.  Il  y  a  des  distilleries 
d'eau-de-vie.  1,120  bab. 

CAZZIOL  ouCACHIOLA,  lie  de  la  mer 
Adriatique,  dépendante  de  la  Dalmatie,  à 
2  1.  1/2  O.  de  l'île  Lagosta,  par  42°  44'  40* 
de  lat.  N.,  et       21'  3o*  de  long.  E. 

CEA  ,  rivière  d'Espagne,  prov.  de  Léon. 
Elle  prend  sa  source  près  du  bourg  de  8a- 
lio,  à  i3  I.  1/2  N.  E.  de  Léon,  coule  au  S. 
en  baignant  les  murs  de  Morgobejo  ,  d'Al- 
man*a ,  de  Cea ,  de  Sahagun  ,  de  Melgar-de- 
Abaxo,  se  dirige  au  S.  O.  en  formant  la  li- 
mite entre  la  prov.  de  Valladolid  et  celle  de 
Léon,  puis,  pour  passer  à  Valderas,  rentre 
dans  celte  dernière  prov.,  qu'elle  sépare  en- 
suite de  celle  de  Zamora  ,  et  enfin  se  réunit 
à  l'Esla  par  la  rive  gauche ,  à  1  I.  1/2  E.  N.  E. 
de  Benavente,  après  un  cours  d'environ  3o  1. 

C  EA  ,  ville  d'Espagne ,  prov.  et  à  g  1.  1  /| 
E.  S.  E.  de  Léon,  et  à  2  1. 3/4  N.  de  Sahagun  ; 
sur  la  rive  gauche  de  la  rivière  de  son  nom. 
Elle  a  un  château.  1,000  hab. 

CEA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  a  4  1. 
3/4  N.  O.  d'Orense,  (Galice). 

CEA  ,  bourg  du  Portugal,  prov.de  Beira, 
comarca  et  a  10  1.  1/2  O.  S.  O.  de  Guarda , 
et  à  17  1.  E.  de  Coimbre,  sur  le  penchant 
de  la  serra  d'Estrella.  11  a  1  église ,  1  hôpital , 
et  1  hospice.  1,196  hab. 

CEAPTMHARRA  ou  KEAIH-MHARRA , 
montagne  sur  l'extrémité  occid.  de  l'île  de 
Tirée,  une  des  Hébrides.  On  y  remarque 
beaucoup  de  cavernes ,  où  des  troupes  in- 
nombrables de  phoques ,  d'aigles  et  de  cor- 


beaux se  retirent.  Quelques-unes  de  ces 
cavernes  ont  plus  de  i5o  pieds  de  profon- 
deur. 

CEARA ,  prov.  du  Brésil,  située  entre  a* 
4o'  et  7*  de  lat.  S.,  et  entre  3q-  20'  et  44* 
de  long.  O.  Bornée  au  N.  et  au  N.  E.  par 
l'océan  Atlantique  ;  au  S.  E.,  par  les  prov. 
de  Rio-Grande  et  de  Parahyba;  au  S.,  par 
celle  de  Pernambouc,  dont  elle  est  séparée 
par  la  serra  de  Araripe  ;  et  à  PO. ,  par  celle 
de  Piauhy ,  qui  en  est  aussi  séparée  par  la 
serra  de  lbiapaba.  Elle  a  environ  100  1.  dans 
sa  plus  grande  longueur,  et  a  peu  près  au- 
tant dans  sa  plus  grande  largeur.  Si  l'on  ex- 
cepte la  grande  serra  de  lbiapaba,  qui  se 
dirige  du  N.  au  S.,  toutes  leschaînes  de  mon- 
tagnes qui  couvrent  cette  prov.  se  dirigent 
du  S.  O.  au  N.  E.  Ce  sont  :  la  serra  de  Je- 
ricoacoara ,  et  celles  de  Merooca ,  de  Ca- 
racu ,  de  Mondahy,  de  Ceara,  de  Guam- 
mame  ou  Guaname,  et  d'Araripe  ou  Cay- 
riris.  Les  côtes  sont  en  partie  très -élevées 
et  en  partie  plates,  sablonneuses  et  arides. 
Les  baies  les  plus  considérables  sont  :  celle 
de  Titoya,  dont  l'embouchure  a  a  1.  de  large, 
et  celles  de  Jericoacoara  et  d'Iguape,  en- 
tourées de  montagnes  taillées  a  pic.  Les  ri- 
vières sont  nombreuses  :  le  Jaguaribc  est  la 
plus  considérable  de  toutes;  viennent  en- 
suite leCroaihuou  Camucim,  hCHracu,  l'A- 
ricaty-assu,  le  Mandahu,  la  Ceara,  l'Upane- 
ma ,  et  le  Rio  das  Peranhas  :  toutes  se  jet* 
tent  dans  l'Atlantique.  11  y  a  plusieurs  lacs 
peu  étendus.  Les  principaux  sont  :  le  Velho, 
le  Jaguaracu ,  et  le  Camurupim.  La  chaleur 
est  très-forte  dans  les  parties  basses  du  cen- 
tre de  la  province.  L'hiver  se  fait ,  en  géné- 
ral, sentir  fort  irrégulièrement  ;  il  est  ordi- 
nairement très-doux.  11  y  a  des  années  où  la 
sécheresse  occasionne  de  grands  désastres; 
les  ouragans  sont  fréquens  dans  certains  en- 
droits. Le  sol  est  en  grande  partie  sablon- 
neux et  stérile  ;  dans  les  montagnes ,  il  est 
Msez  fertile.  Le  maïs,  l'unique  grain  qu'on 
cultive,  fait,  avec  la  farine  de  manioc,  la 
principale  nourriture  des  habitans.  Les 
fruits,  excepté  les  oranges  et  les  bananes, 
réussissent  bien  ;  les  ananas  sont  ahoodans. 
La  culture  du  coton  s'accroît  journellement  ; 
celle  du  tabac  est  aussi  avantageuse.  Les 
cannes  à  sucre  réussissent  dans  certains  en- 
droits, et  le  café  et  le  cacao  sont  peu  culti- 
vés. Les  montagnes  sont  couvertes  de  gran- 
des forêts  qui  fournissent  des  bois  de  con- 
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■traction,  de  marqueterie  et  de  teinture, 
et  d'autres  qui  donnent  le  benjoin  et  le  co- 
pal  ;  enfin  diverse»  espaces  de  palmiers,  dont 
un,  le  carnahuba,  sert  à  loger,  nourrir  et 
vêtir  les  habitans.  Les  pâturage»  sont  im- 
menses, et  l'on  y  élève  une  grande  quantité 
de  bœufs,  de  chèvres,  et  de  moutons.  Les  sin- 
ges guaribas  sont  plus  nombreux  dans  cette 
province  qu'ailleurs.  Les  rivières  et  les  lacs 
sont  poissonneux,  et  fourmillent  d'oiseaux 
aquatiques.  Les  abeilles  sauvages  déposent 
beaucoup  de  miel  dans  les  forêts.  Dans  les 
temps  de  sécheresse ,  il  y  a  un  nombre  con- 
sidérable d'une  espèce  de  chauve-souris  très- 
dangereuse  pour  les  bestiaux.  Cette  pro- 
vince renferme  des  mines  d'or,  d'argent,  et 
de  fer;  dans  plusieurs  endroits  on  trouve 
des  cristaux,  des  chrysolites  ,  de  l'amiante, 
de  l'aimant ,  du  granit ,  des  pierres  à  chaux , 
et  du  salpêtre.  On  ramassait  autrefois  beau- 
coup d'ambre  sur  les  côtes.  Plusieurs  petits 
lacs  fournissent  une  grande  quantité  de  bon 
sel.  Les  bestiaux,  les  cuirs,  le  coton  et  le  sel 
•ont  les  objets  de  commerce.  Malheureuse- 
ment les  côtes  n'offrent  aucun  port  capable 
de  recevoir  des  vaisseaux  un  peu  considéra- 
bles. Les  Potyguaras,  qui  sont  les  indigènes 
de  cette  contrée ,  formaient  une  nation  nom- 
breuse; une  grande  partie  a  embrassé  le 
christianisme. 

Aracati  est  la  ville  la  plus  commerçante. 
Le  chef  lieu  est  1S.  Senhora  d'Assumpçaô. 

CEARA,  ville  du  Brésil.  Voy.  Assumpçaô 
(  Nossa  Skahoba  d'). 

CEAUCÉ,  village  de  France,  dép.  de  la 
Mayenne ,  arrond.  et  à  4 1.  3/4  N.  de  Mayen- 
ne, cant.  d'Ambrières.  i,a8o  hab. 

CEAUX,  village  de  France>  dép.  de  la 
Haute-Loire ,  arrond.  et  à  4  1.  N.  O.  du  Puy, 
cant.  d'Alègre.  i,5oo  hab. 

CEBASSAT  ou  CÉBAZAT  ,  ville  de 
France,  dép.  du  Puy  de-Dôme  ,  arrond., 
cant.  E.  et  à  1  1.  II.  de  C  1er  muni  Ferrand. 
1,694  hab. 

CEBICO  NABERO ,  bourg  d'Espagne. 
t'oy.  Zkbico  Nabf.bo. 

GEBOLLA  ,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à 
9  1.  î/a  O.  de  Tolède,  près  de  la  rive  droite 
du  Tage,  partie  sur  le  penchant  d'une  col- 
line, et  partie  â  la  base.  Le  grand  nombre  de 
maisons  en  ruine  fait  juger  qu  'elle  a  été  plus 
considérable.  Elle  a  1  église  paroissiale,  1 
succursale  ,  et  1  hôpital.  On  remarque  sur 
la  place  le  palais  du  duc  d'Albc ,  seigneur  de 
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la  ville.  a,5oohab.  Les  environs  produisent 
de  bon  vin  blanc. 

CEBOLLER A  ( SIERRA ) ,  petite  chaîne 
de  montagnes  d'Espagne ,  sur  la  limite  des 
prov.  de  Logmiio  et  de  Soria.  Elle  s'étend 
du  S.  O.  au  N.  E.  l'espace  d'environ  4  1. 

CEBOLLEROS ,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  1 4  1.  N.  N.  E.  de  Burgos,  et  à  3 1.  E.  S.  E. 
de  VUlarcayo,  prés  de  la  rive  gauche  de  la 
Nela. 

CEBREROS,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à 
7  1.  S.  S.  E.  d'Avila  .sur  un  affluent  de  PA1- 
berche.  On  y  fait  de  bons  fromages.  i,4oo 
hab. 

CEBRET,  montagne  d'Espagne,  dans  la 
prov.  et  à  4  1.  >/4  E.de  Vigo  (Galice).  On  y 
remarque  une  fontaine  qui,  quoiqu'à  a  1.  de 
la  mer  et  fort  élevée  au-dessus  du  niveau  de 
ses  eaux  ,  éprouve  comme  elle  le  flux  et  le 
reflux.  Les  eaux  en  sont  souvent  froides 
comme  de  la  glace ,  et  quelquefois  extrême- 
ment chaudes  ;  plus  il  fait  chaud  ,  plus  elles 
deviennent  abondantes.  Cette  fontaine  se 
nomme  Louzaïui ,  et  se  trouve  près  de  la 
source  du  Louro. 

CEBR1AN  DE  C ASTROTOR AFE  ( S.  ), 
ville  d'Espagne.  /'ojf.Ciaai  au  dr  Cmio  (S.). 

CBBRONES  DEL  RIO,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  9  I.  i/3  S.  S.  O.  de  Léon , 
et  à  1  1. 1/3  S.  E.  de  Bancza ,  sur  la  rive  gau- 
che de  POrvigo. 

CEGC  AINO ,  bourg  des  États  de  l'Église, 
délégation  et  à  1  1.  a/3  S.  de  Frosinone ,  et 
à  ao  1.  S.  E.  de  Rome ,  près  de  la  rive  droite 
du  Sacco.  5,5oo  hab. 

CLCICHOW,  petite  ville  de  Pologne. 
t'oy.  Cklkchow. 

GKC1L,  comté  des  États-Unis  ,  dans  la 
partie  E.  de  l'état  de  Maryland  ,  borné 
au  S.  parla  Sassafras,  et  à  l'O.  par  la  par- 
tie sept,  de  la  haie  de  Chesapeak.  16,048 
hab. ,  dont  1 1  ,ya3  blancs,  1,785  de  couleur, 
et  a,54a  esclaves.  Le  chef-lieu  est  El  k ton. 

CKCIL,  comm.  des  États  Unis,  état  de 
Pensylvanie  ,  comté  de  Washington,  a  65  1. 
O.  d'ilarrisburg.  i,i54  hab. 

CEGILLA  DEL  ALCOR  (S«V),  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  5  1.  S.  O.  de  Pal»  n- 
cia,  sur  la  rive  droite  du  Salon. 

CEC1ISA,  Cccima,  rivière  du  grand  du- 
ché de  Toscane ,  qui  prend  sa  source  près 
de  Montieri,  dans  la  prov.  de  Sienne ,  coule 
du  S.  S.  E.  au  N.  O. ,  puis  entre  dans  la 
prov.  de  Pise  qu'elle  traverse  de  PE,  à  PO., 
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pour  se  rendre  à  travers  la  maremme  de 
Pise  et  de  Volterra ,  dans  la  Méditerranée  , 
à  5  i.  i/a  S.  S.  E.  de  Livourne,  après  un 
cours  d'environ  i4  1.  Son  affluent  le  plus 
remarquable  est  la  Stezza  qu'elle  reçoit  par 
la  gauche. 

C ECI R  DE  MER ,  ite  de  la  mer  de  Chine , 
«u  S.  E.  de  la  baie  de  son  nom,  et  à  16 1.  de 
la  cote  de  l'empire  d'An  nain.  Lat.  N.  io° 
33'.  Long.  E.  1060  58'.  Elle  a  a  I.  de  long 
et  est  très -fertile.  On  trouve  en  abondance 
sur  les  ruchers  de  ses  eûtes  des  nids  d'hi- 
rondelles que  l'on  mange  en  Chine,  et  sur 
les  bords  de  la  mer  de  l'ambre  gris.  Les  ha- 
bitans,  tributaires  de  l'empereur  d'An-nam, 
sont  acl  if»  et  industrieux  ;  ils  exportent  beau- 
coup de  poisson  salé. 

CECIR  DE  TERRE,  petite  île  de  la  mer 
de  Chine,  à  a  1.  i/a  de  la  cote  de  l'empire 
d'An-nam.  Lat.  N,  n°  ia'.  Long.  E.  106* 
5o'.  Près  de  cette  île  est  la  baie  de  Cecir. 

CECLA\  IN  ,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à 
toi.  î/a  N.  O.  de  Caceres  (  Estremadure  ) , 
et  a  3  I.  i/i  E.  d'Alcantara,  entre  l'Ala- 
gon  et  le  Tage.  Elle  est  ancienne,  et  a  été 
riche  et  bien  peuplée  ;  elle  ne  renferme  plus 
que  3,ooo  hab. 

CEDAR  ,  lac  de  l'Amérique  sept. ,  à  9  1. 
O.  de  celui  de  Ouinnipeg,  auquel  il  <  om- 
munique  par  le  Saskatchawan.  Lat.  53" 
8'.  Long.  O.  toa°  a5'.  Il  est  très-poisson- 
neux. Ses  bords  sont  couverts  de  bois  rem- 
plis de  gibier. 

CEDAR  ou  DOG  RIVER  ,  rivière  des 
États-Unis,  qui  prend  sa  source  dans  l'état 
d'Alabama,  comté  de  Washington,  a  -  l. 
1/2  O.  S.  O.  de  Saint-Stephens ,  entre  bien- 
tôt dans  l'état  de  Mississipi ,  et  se  réunit  à 
la  Pascagoula,  un  peu  avant  l'embouchure 
de  celle  ci  dans  le  golfe  du  Mexique  ,  et 
après  un  cours  d'environ  a8  1.  du  N.  au  S. 

CEDAR,  ile  des  États-Unis,  état  de  la 
Caroline  du  Nord ,  comté  de  Carteret ,  dans 
la  baie  de  Pamlico.  Lat.  N.  34°  5a'.  Long. 
O.  ;8°  .{6'.  Elle  a  3  I.  de  long  sur  i  L  3/4 
de  large. 

CEDAR, cap  des  États-Unis, état  de  Ma- 
ryland  ,  comté  d»î  Saint  -  Mary ,  au  S.  de 
l'embouchure  du  Patuxent ,  sur  la  côte  oc- 
cidentale de  la  haie  de  ChesapeaL.  Lat.  N. 
38°  16'.  Long.  O.  78°  5o'. 

CEDAR-CREEK  ,  hundred  des  États- 
Unis  ,  état  de  Dclaware  ,  dans  la  partie 
sept,  du  comté  de  Sussex.  a,a8o  hab. 
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CEDAR-CREEK  ou  MANITOU,  petite 
rivière  des  États-Unis,  état  de  Missouri, 
comté  de  Pike;  elle  coule  vers  le  S.,  et  se 
jette  dans  le  Missouri,  par  la  rive  gauche, 
à  1  I.  au-dessus  du  confluent  de  l'Osage, 
après  un  cours  d'environ  ao  1. 

CEDAR-CREEK,  rivière  des  États  Uni*, 
état  de  Virginie,  comté  de  Rocàbridge.  Elle 
se  jette  dans  le  James-river,  a  4  1.  i/i  S.  S. 
O.  de  Lexington ,  après  un  cours  de  3  I.  du 
N.  O.  au  S.  E.  Le  pont  naturel  qui  traverse 
cette  rivière,  et  qui  a  donné  son  nom  au 
comté  dans  lequel  il  est  situé,  est  un  des 
plus  beaux  ouvrages  de  la  nature.  Plaaé  sur 
le  penchant  d'une  montagne  ,  qui  parait 
avoir  été  coupée  à  sa  base  et  à  son  sommet 
par  quelque  révolution  du  globe  ,  il  s'élève 
à  environ  45  toises  au-dessus  du  lit  de  la  ri- 
vière, quia,  en  cet  endroit,  45  pieds  de 
large.  Il  est  large  au  milieu  d'environ  60 
pieds,  et  garni  de  parapets  de  roc  naturels. 
L'arcade  naturelle  de  ce  pont  majestueux, 
cette  masse  énorme  que  couronnent  de  très- 
grands  arbres,  forme  une  demi -ellipse  al- 
longée. 

CEDAR -POINT,  port  des  États  Unis, 
état  de  Maryland ,  comté  de  Charles ,  sur  la 
rive  gauche  du  Potomac,  à  37  L  S.  S.  O. 
de  Raltimore,  et  à  i5  I.  i/a  S.  de  Washing- 
ton. 

CEDEYRA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  8  1.  N.  N.  E.  de  La  Corogne  (Galice), sur 
la  côte  orient,  de  la  baie  de  son  nom. 

CEDILLO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  6  1.  N.  de  Tolède,  et  à  1 1.  i/a  O.  S.  O.  d'I- 
llescas. 

CEDILLO  DE  LA  TORRE,  bourgd'Es- 
pagne,  prov.  et  à  la  L  i/a  N.  E.  de  Ségo- 
vie  ,  et  à  4  I.  N.  N.  E.  de  Sepulvcda ,  sur  la 
rive  gauche  du  Caravias. 

CEE,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à  18  1. 
i/a  O.  S.  O.  de  La  Corogne  (Galice) ,  et  à 
i4  1-  l/4  O.  N.  O.  de  Santiago,  sur  la  baie 
de  Corcubion. 

CEFALO,  cap  du  roy.  de  Tripoli.  lroy. 
Masi;aATA  (Ca?). 

CEFALÙ,  Cbphaloxdis,  ville  de  Sicile, 
prov.  et  à  14  I.  1/3  E.  S.  E.  de  Païenne  ; 
chef-lieu  de  distr.  et  de  cant.  ,  sur  la  nier 
Tyrrhénienne ,  au  pied  d'un  rocher.  Siège 
d'un  évèché.  Elle  est  ceinte  d'une  muraille, 
et  a  une  belle  cathédrale  et  plusieurs  autres 
églises.  Le  port  ne  peut  recevoir  qu'un  pe- 
tit nombre  de  bàtimeus  ;  on  y  fait  quelque 
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commerce  et  une  pêche  avantageuse.  8,940 
hab. 

Le  district  de  Gefalù  est  divisé  en  6  can- 
tons: Castel-buono,  Gefalù,  Collesano,Gan- 
gi,  Petralia,  et  Polizzi. 

CEGA,  rivière  d'Espagne,  qui  prend  sa 
source  dans  la  prov.  et  à  5  1.  E.  de  Ségovie, 
près  du  village  de  Navafria  ,  coule  d'abord 
au  N.  jusqu'à  Pajares  où  elle  tourne  au  N. 
O.  ,  reçoit  la  Gerquilla  près  de  Cuellar  , 
entre  dans  la  prov.  de  Valladolid ,  et  va , 
grossie  des  eaux  du  Piron,  se  joindre  au 
Duero,  après  un  cours  d'environ  a5  l. 

CEGL1E,  bourg  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  la  Terre  d'Otranle ,  distr.  et  a  9  1.  î/a  O. 
de  Brindisi ,  et  à  16 1.  IV.  O.  de  Lecce  ;  chef- 
lieu  de  cant. ,  sur  une  colline.  11  y  a  plu- 
sieurs églises,  dont  1  collégiale.  11  s'y  tient 
des  foires,  le  a  mai  et  le  8  septembre.  1,9*0 
bab. 

GEGLOW,  ville  de  Pologne ,  woiwodie 
de  Masovie,  obwodie  et  à  5  L  S.  E.  de  Sta- 
nislawow.  Elle  contient  4*  maisons. 

CEHEGIN,  ville  d'Espagne,  prov.  et  a 
i4  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Murcie,  sur  la  rive 
droite  du  Garavaca ,  à  quelque  distance  de 
la  rive  gauche  du  Quipar.  1,800  hab. 

CEIL1IES,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Hérault,  arrond.  et  à  i5  1.  O.  N.  O.  de 
Montpellier,  cant.  de  Lunas,  sur  la  rive 
droite  de  l'Orbe.  917  hab.  Il  y  a  daus  les 
environs  des  mines  de  plomb  tenant  argent 
et  des  mines  de  cuivre. 

CEI  NOS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
n  1.  N.  O.  de  Valladolid,  et  à  1  1.  i/3  N. 
N.  O.  d'Aquilar. 

GEIRA  ou  ELNAS,  rivière  du  Portugal, 
prov.  de  Beira.  Elle  prend  sa  source  dans 
la  serra  d'Estrella ,  à  11  1.  î/a  O.  S.  O.  de 
Guarda ,  reçoit  la  Deuça  près  d'Ançaô,  et 
se  joint  au  Mondego ,  vis  à-vis  de  Coimbre, 
après  un  cours  d'environ  18  1.  de  l'E.  à  l'O. 
Elle  charrie  des  paillettes  d'or. 

GELAOA  DE  ASTOKGA,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  8  1.  3/4  S.  O.  de  Léon  ,  et  à 
3/4  de  1.  S.  E.  d'Astorga,  près  de  la  rive 
droite  du  Tuerto. 

CELADA  DEL  C  AMINO,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  4  !•  O.  S.  O.  de  Burgos, 
près  du  confluent  de  l'Arlanzon  et  de  l'Hor- 
maza. 

CELANO ,  lac  du  roy.  de  Naples.  Voy. 

FlClHO. 

CELANO,   ville  du  roy.  de    Naples , 


CELE 

prov.  de  l'Abruzze  Ultérieure  n« ,  distr.  et 
à  a  L  i/4  E.  N.  E.  d'Avezzano,  et  à  7  I.  i/a 
S.  S.  E.  d'Aquila  ;  chef-lieu  de  cant.,  près 
et  au  N.  du  lac  Fucino  ,  qui  porte  aussi  le 
nom  de  Gelano.  Klle  a  plusieurs  églises  dont 
1  collégiale,  et  1  papeterie.  Il  s'y  tient  des 
foires  le  *4  juin  et  le  a4  août.  a,aoo  hab. 

CELANOVA,  bourg  d'Espagne,  prov.* 
et  à  4  1.  1/3  S.  d'Orense  (Galice),  sur  un 
affluent  de  l'Arnoya. 

GELBHIDGE  ,  petite  ville  d'Irlande  , 
prov.  de  Leinster,  comté  de  Kildare,  ba- 
ron nie  de  Sait ,  sur  la  rive  droite  du  Lifly , 
qu'on  traverse  sur  un  beau  pont  de  pierre, 
à  4  1.  i/a  O.  de  Dublin.  On  y  remarque  le 
beau  château  et  le  parc  de  Castletown  , 
ainsi  que  les  restes  d'une  anc.  abbaye  d'ar- 
chitecture gothique.  Gel  bridge  a  des  manu- 
factures de  chapeaux  de  paille,  et  des  fa- 
briques de  draps  et  de  toiles. 

CÉLÈBES ,  Ile  du  Grand  Océan  équi- 
noxial ,  située  entre  5°  ^9'  de  lat.  S.  et  i* 
45'  de  lat.  N. ,  et  entre  1 16°  34'  et  1  aa*  5a' 
de  long.  E.  ;  bornée  au  N.,  par  la  mer  de 
Célèbes  ;  au  N.  E. ,  par  le  détroit  des  Molu- 
ques  ;  au  S.  E. ,  par  la  mer  de  ce  nom  ;  au 
S.  et  au  S.  O.  par  la  mer  de  la  Sonde  ;  et  à 
l'O. ,  par  le  détroit  de  Maeasuar  qui  la  sé- 
pare de  l'ile  Bornéo.  Gette  ile  est  d'une  for- 
me si  irrégulière,  que  les  dimensions  en  sont 
difficiles  à  fixer.  Sa  longueur,  du  N.  au  S. , 
peut  être  évaluée  à  180  I.;  sa  largeur,  de 
l'E.  à  l'O. ,  prise  de  la  baie  du  Tolo  au  dé- 
troit  de  Macassar,  est  d'environ  5o  à  55  I. , 
et  sa  superficie  d'à  peu  près  7,08a  I.  Les  vas- 
tes baies  de  Bony ,  de  Tolo  et  de  Tomini  la 
découpent  en  plusieurs  presqu'îles.  Les  cô- 
tes sont  élevées,  dentelées,  et  leur  belle 
verdure  offre  une  perspective  agréable.  Les 
caps  les  plus  remarquables  sont  :  Candy  et 
Coffin  sur  la  côte  sept.  ,  Talabo  sur  celle  de 
l'E.,  et  River,  Donda  ,  Temoul ,  Wilhclm  , 
Kil ,  On  ki ma  ,  et  M  .1  ndhar  sur  celle  de  1*0. 
L'intérieur  de  Gélèbes  est  montagneux  ,  et 
renferme  des  volcans  en  activité.  De  nom- 
breux cours  d'eau  descendent  des  monta- 
gnes ;  la  Chinrana  qui  se  jette  dans  la  baie 
de  Bony,  et  le  Boul  qui  se  rend  dans  la 
mer  de  Célèbes  sont  les  plus  connus.  Il 
y  a  plusieurs  lacs  :  celui  qui  a  reçu  le  nom 
de  Tempe,  donne  naissance  à  une  belle  ri- 
vière. Grâce  au  grand  nombre  de  golfes  et 
de  baies,  les  brûlantes  chaleurs  peuvent  être 
tempérées  dans  cette  ile  par  des  brises  de 
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mer  et  des  ploies  abondantes  ;  la  mousson 
d'E.  dure  de  mars  en  novembre,  c'est  le 
temps  de  la  belle  saison  ;  celle  de  l'O.  règne 
le  reste  de  l'année  :  c'est  la  saison  des  pluies 
durant  laquelle  les  tremblemens  de  terre 
ne  sont  pas  rares.  L'air,  excepté  dans  les  en- 
droits marécageux,  est  sain  et  réputé  meil- 
leur que  sur  toutes  les  îles  voisines.  Le  sol 
est  fertile  et  bien  cultivé  ;  les  plaines  et  les 
vallées  abondent  en  riz ,  maïs ,  et  fruits  ;  l'ar- 
bre à  pain,  le  sagoutier,  les  palmiers  de  di- 
verses espèces,  le  cotonnier  ,  la  canne  a 
sucre,  le  muscadier  et  le  giroflier,  que  les 
Hollandais  font  arracher  avec  soin ,  y  crois- 
sent spontanément.  Les  forêts,  dont  la  plu- 
part des  montagnes  sont  couvertes,  pro- 
duisent des  bois  précieux ,  tels  que  :  l'ébé- 
nier  ,  le  sandal  ,  le  calambac  ,  etc.,  et 
plusieurs  sortes  de  bois  de  construction. 
Elles  servent  de  retraite  a  des  sangliers  , 
des  cerfs,  des  buffles  sauvages,  et  à  un  nom- 
bre infini  de  singes,  d'oiseaux  de  paradis, 
de  perroquets,  et  de  reptiles  Venimeux.  Pres- 
que tous  les  animaux  domestiques  d'Europe 
se  trouvent  dans  cette  île  ;  les  bœufs  y  sont 
petits,  et  ont  une  bosse  sur  le  dos;  la 
volaille  et  les  pigeons  sont  communs  ;  les 
abeilles  produisent  un  miel  délicieux  ;  les 
crocodiles  infestent  les  rivières.  Les  côtes 
fourmillent  de  tortues  et  de  poissons.  La 
partie  méridionale  de  Célèbes  parait  dépour- 
vue  de  minéraux  ;  la  partie  sept,  est  riche 
en  mines  d'or  :  le  minerai  se  trouve  a  quel- 
.  ques  toises  de  profondeur;  dans  quelques 
endroits  il  donne  de  l'or  à  ai  carats,  dans 
d'autres  à  18.  On  ramasse  aussi  ce  précieux 
métal  dans  le  lit  des  torrens.  Plusieurs  mon- 
tagnes de  l'intérieur  fournissent  du  fer.  Le 
commerce  de  Célèbes  est  peu  considérable. 
Les  Hollandais  y  vendent  de  l'opium ,  des 
liqueurs,  de  la  gomme  laque,  et  des  toiles 
de  coton  de  diverses  qualités;  ils  en  reti- 
rent de  l'or,  beaucoup  de  riz,  de  la  cire, 
des  esclaves,  et  des  bois  précieux  et  de  con- 
struction. Les  Chinois,  les  seuls  étrangers 
qui  soient  reçus  dans  cette  île,  viennent  y 
échanger  du  tabac,  du  fil  d'or,  des  porce- 
laines et  des  soies  écrues  contre  des  pro- 
ductions du  pays,  et  des  objets  des  manu- 
factures d'Europe. 

On  évalue  la  population  de  Célèbes  à 
3,ooo,ooo.  Cette  Ile  est  divisée  en  un  grand 
nombre  de  petits  états ,  dont  on  ne  connaît 
que  les  principaux  :  Bony  et  Macassar.  Le 
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premier  est  gouverné  par  un  sultan  qui  se 
considère  aussi  comme  le  souverain  de  plu- 
sieurs parties  de  l'île  :  Bony  en  est  la  capi- 
tale. Le  second  appartient  aux  Hollandais  : 
la  capitale  porte  le  même  nom ,  et  est  le 
chef  lieu  de  toutes  leurs  possessions  dans 
Célèbes.  Au-delà  du  golfe  de  Cayeli  com- 
mence le  territoire  de  Ternate,  qui  s'étend 
le  long  des  côtes  sept,  et  orient,  jusqu'au 
golfe  de  Tomini  ;  ce  territoire  est  partagé 
entre  beaucoup  de  princes  vassaux ,  et  peut 
mettre  sur  pied  17,000  hommes.  Les  To- 
mitains  occupent  le  centre  de  l'île  à  l'en- 
droit où  les  3  golfes  resserrent  les  terres. 
Tambouko  et  une  partie  de  la  côte  orien- 
tale ,  sont  possédés  par  les  Badjous,  peuple 
sauvage  qui  vit  en  grande  partie  de  la  pèche. 

Les  Bony* ,  Boughieses  ou  Boughis  et  les 
Macassars  forment  la  masse  de  la  popula- 
tion ;  ces  deux  peuples ,  que  l'on  croit  d'o- 
rigine malaie  ,  quoique  parlant  difTérens 
dialectes  qui  semblent  tous  dériver  de  la 
même  langue ,  ont  beaucoup  d'analogie  en- 
tre eux;  leurs  mœurs,  leurs  habitudes  et 
leur  physionomie  sont  à  peu  près  les  mêmes  ; 
ils  ont  le  teint  cuivré ,  le  nez  épaté  et  l'œil 
expressif  ;  hommes  et  femmes  sont  remar- 
quables par  leur  belle  et  longue  chevelure. 
Leurs  vêtemens  sont  pour  les  hommes  un 
caleçon  ,  un  morceau  de  toile  de  coton  au- 
tour du  ventre ,  et  un  bonnet  en  forme  de 
turban,  le  reste  est  ou  ;  les  femmes,  dont 
le  teint  est  plus  clair  que  celui  des  hom- 
mes, et  dont  les  trails  sont  assez  gracieux, 
portent  une  tunique  de  couleur  tranchante 
en  coton  et  en  soie;  des  bracelets  ou  an- 
neaux en  laiton  ornent  les  bras  et  les  jam- 
bes des  deux  sexes  ;  ils  se  teignent  les  dents 
en  rouge ,  noir  ou  vert  ;  les  riches  les  cou- 
vrent de  plaques  d'or.  Ces  peuples  sont 
sobres ,  forts ,  agiles,  et  très  -  lascifs.  La  po- 
lygamie est  en  usage;  ils  sont  jaloux  et 
vindicatifs.  Ils  passent  pour  les  soldats  les 
plus  braves  de  l'arehipel  Asiatique  ;  mais  di- 
visés par  intérêt  ou  par  passion  ils  se  font  sou- 
vent la  guerre;  leur  premierchoc  est  terrible, 
il  est  sans  doute  l'eflèt  de  l'ivresse  que  produit 
l'opium  dont  ils  font  un  grand  usage  :  leurs 
armes  sont  la  lance,  le  sabre,  le  kriss,  es- 
pèce de  poignard  à  lame  ondulée,  et  le  fusil 
qui  leur  est  connu  depuis  plus  d'un  siècle 
et  demi,  et  qu'ils  savent  fabriquer;  leur 
hardiesse  et  leur  cruauté  en  font  des  pira- 
tes redoutables  ;  ils  réduisent  leurs  prison- 
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niers  à  l'esclavage.  Ces  peuples  montrent 
beaucoup  d'intelligence  dans  la  culture  des 
terres  et  dans  les  arts  mécaniques  ;  ils  sa- 
vent surtout  fabriquer  et  teindre  des  toiles 
de  coton  qui  sont  très-recherchées  des  habi- 
tans  des  îles  voisines  ;  leurs  maisons  qu'ils 
bâtissent  en  bois,  sont  solides  et  distribuées 
en  plusieurs  appartpmens;  ils  construisent 
des  navires  de  3o  tonneaux  qui  sont  très- 
solides,  et  qu'il»  garnissent  de  voiles  et  de 
cordages  faits  d'écorces  et  de  fi  la  mens  de  co- 
cotiers. Le  mahométisme  ,  introduit  dans 
cette  Ue  depuis  le  xvi»  siècle ,  est  la  religion 
du  plus  grand  nombre,  et  les  prêtres  ont 
beaucoup  d'empire.  Les  lois  sont  sévères, 
et  les  grands  crimes  sont  punis  de  mort  ou 
de  l'esclavage  au -dehors.  Le  coupable  de 
vol  est  vendu  comme  esclave  dan»  l'ile ,  et 
le  prix  adjugé  à  celui  qu'il  a  volé.  Le  débi- 
teur est  aussi  réduit  à  l'esclavage  jusqu'à 
l'acquittement  de  sa  dette.  Ainsi  les  lois 
contribuent  à  entretenir  le  commerce  de  la 
traite. 

Les  Portugais  s'établirent  dans  Célèbes 
en  i5a5, et  construisirent  un  fort  à  Macas- 
sar.  Les  Hollandais  voulant  s'approprier 
exclusivement  le  commerce  des  épiceries, 
les  chassèrent  de  cette  ileen  1660  ;  ils  eurent 
à  soutenir  ensuite  contre  les  naturels  plu- 
sieurs guerres  sanglantes  qui  se  terminè- 
rent en  1667  par  un  traité,  suivant  lequel 
les  principaux  souverains  reconnurent  la 
protection  de  la  compagnie  hollandaise. 
Depuis  cette  époque  les  Hollandais  ont 
réuni  ces  princes  en  une  espèce  de  confé- 
dération ,  sur  laquelle  ils  exercent  la  plus 
grande  influence.  Pendant  la  dernière  guerre 
les  Anglais  se  sont  emparés  de  Célèbes  :  ils- 
l'ont  rendue  par  le  traité  de  Paris. 

CELENDRO ,  ville  de  la  Turquie  d'Asie. 
t  u<j.  Kelkkdii. 

CELENZA,  bourg  du  roy.  de  ISaples, 
prov.  de  l'Abruue  Citérieure,  distr.  et  à 
6  L  i/4  S.  S.  O.  d'il  Vasto,  et  a  i3  1.  i/a  S. 
E.  de  Chieti  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
gauche  du  Trigno.  1,200  hab. 

CELEINZA,  bourg  du  roy.  de  ISaples, 
prov.  de  Capitanate ,  distr.  et  a  8  I.  O.  S.  O. 
de  S.  Severo,  et  à  10  1.  1/2  O.  N.  O.  de 
Foggia  ;  chef-lieu  de  cant.  Il  y  a  3  couvens. 
11  s'y  tient  une  foire  le  1"  août.  5,070  hab. 

CELERE,  bourg  des  États  de  l'Église, 
délégation  et  à  6  1.  1/4  O.  IN.  O.  de  Viterbe, 
et  a  a  1.  S.  O.  du  lac  de  Bolsena. 


C  E  L  L 

CÉLERIN-LEGÉRÉ  (S«.  ),  village  de 
France,  dép.  de  la  Sarthe,  arrond.  et  à  5  1. 
N.  E.  du  Mans ,  cant.  et  à  al.  N.  de  Mont- 
fort.  Il  y  a  des  mines  de  fer  dans  les  envi- 

1  uns .  . 

CELETTES ,  village  de  France ,  dép.  de 
Loir-et  Cher,  arrond.,  cant.  O.  et  à  1  I.  a/3 
S.  E.  de  Blois,  près  de  la  rive  droite  du  Beu- 
vron.  11  y  a  une  fabrique  de  sucre  de  bette- 
rave. 1,027  naD* 

CEL1CO,  village  dn  roy.  de  Naples ,  prov. 
de  la  Calabre  Citérieure,  distr.  et  à  2  1.  E. 
E.  de  Cosenza;  chef-lieu  de  cant.  11  y  a 

2  couvens  et  1  mont-de-piété.  C'est  la  patrie 
de  l'abbé  Joachim,  écrivain  du  xu*  siècle. 
1,474  hab. 

CELLA ,  bourg  du  Portugal ,  prov.  d'Es- 
tremadure,  corn  arc  a  et  à  1  1.  3/4  O.  d'AI- 
cobaça  ,  à  l'embouchure  de  l'Alcoa  dans  la 
mer.  Il  a  i3o  maisons. 

CELLAR-HEAD,  cap  sur  la  côte  N.  E. 
de  l'Ile  de  Lewis ,  une  des  Hébrides.  Lat. 
N.  58*  26'.  Long.  O.  8°  36'. 

CELLATIC  A  ,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.,  distr.  et  à  1  1.  N.  O.  de 
Brescia.  1,1 54  hab. 

CELLAV1ZA  ,  bourg  du  Portugal,  prov. 
de  Beira ,  comarcaet  à  1  1.  S.  O.  d'Arganil. 

CELLE  ou  ZELL,  ville  du  roy.  et  à  8  1. 1/4 
N.E.  de  Hanovre,  gouv.età  16 1.  1/2  S.  S.  O. 
de  Lunebourg ,  chef-lieu  d'une  juridiction  de 
ville  et  d'un  bailliage  prévôtal  ,au  confluent 
de  l'Aller  èt  de  la  Fuse.  Lat.  N.  52-  37'  3'. 
Long.  E.  70  43'  54*.  Siège  d'une  cour  supé-  • 
rieure  d'appel  et  d'une  surintendance  des 
cultes.  Elle  est  ceinte  de  murs,  et  a  5  fau- 
bourgs ,  1  château  royal  avec  parc ,  renfer- 
mant le  mausolée  de  la  reine  Mathilde  ;  5 
églises  luthériennes ,  1  réformée ,  1  catho- 
lique, 1  hospice 'd'orphelins ,  2  hôpitaux, 
1  gymnase,  1  collège  de  chirurgie  et  1  école 
d'accouchement ,  1  collège  royal  économi- 
que, 1  société  d'agriculture,  et  1  haras.  On 
y  fabrique  des  draps,  du  papier ,  des  bou- 
gies, de  l'amidon,  etc.  II  y  a  1  scierie,  1 
tuilerie,  et  un  grand  nombre  de  brasseries. 
8,5oo  hab. 

CELLÉ  ,  petite  rivière  de  France.  Foy. 
Sellé. 

CELLE  ,  bourg  de  France ,  dép.  des 
Deux  Sèvres,  arrond.  et  à  il.  1/2  N.  O.  de 
Melle;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite 
de  la  Belle.  Il  a  des  fabriques  de  droguet* 
et  de  serges.  1,100  hab.  . 
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CELLE ,  village  de  France ,  dép.  du  Puy- 
de-Dôme  ,  arroad.  et  à  1  1.  i/a  E.  de  Thiers , 
et  à  10  1.  E.  V  E.  de  Clerraont ,  cant.  de 
Saint  Remy.  3,676  h»b. 

C  ELLE-BRUÈRE  { LA  ),  village  de  Fran- 
ce, dép.  du  Cher,  arrond.,  cant.  et  à  il. 
i/a  N.  O.  de  Saint- Arnaud ,  et  a  8  1.  S.  de 
Bourges.  720  bab.  11  y  a  aux  environs  des 
carrières  considérables  de  pierre  de  taille , 
dont  on  fournit  Bourges  et  Chateauroux. 

CELLE  - DU  NOISE  (  LA  ) ,  village  de 
France ,  dép.  de  la  Creuse ,  arrond.  et  a  4  I. 
N.  N.  O.  de  Guéret,  cant.  de  Dun  le-Palle- 
teau ,  sur  la  rive  droite  de  la  Creuse.  On  y 
fabrique  de  la  toile.  i,8ai  bab. 

CELLEFROU1N ,  bourg  de  France ,  dép. 
de  la  Charente ,  arrond.  et  à  4  I.  3/4  S.  E. 
de  Ruflec,  et  b  •]  \.  1/2  N.  E.  d'Angoulénie, 
cant.  de  Mansle,  sur  la  rive  gauche  du  Son. 
II  s'y  tient  une  foire  le  9  de  chaque  mois. 
1,934  hab. 

CELLE- LÉVESQUAULT  ,  village  de 
France,  dép.  de  la  Vienne,  arrond.  et  a 
4  1.  3/4  S.  S.  O.  de  Poitiers ,  cant.  et  à  il. 

I  /4  E.  de  Lusignan ,  sur  la  Vcune.  1 ,355  hab. 

CELLE-NEUVE,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Hérault,  arrond.,  cant.  et  à  3/4  de  I. 
O.  de  Montpellier. 

CELLENT,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et  à 

II  1.3/4  N.  N.O.de  Barcelone  (Catalogne  ), 
et  a  3  I.  1/2  N.  E.  de  Manresa ,  sur  la  rive 
gauche  du  Llobregat.  Fabrique  de  fils  de 
fer.  1,200  hab. 

CELLERFELD,  petite  ville  du  roy.  de 
Hanovre.  V oy.  Zkllkbfkld. 

CELLES ,  village  de  France ,  dép.  de  l'A- 
riège,  arrond.,  cant.  et  à  a  I.  S.  E.  de  Foix. 
11  y  a  une  forge.  463  hab. 

CELLES  (  LE  ) ,  village  de  France ,  dép. 
du  Nord ,  arrond.  et  à  3  1.  1/ j  N.  O.  de  Va- 
lenciennes,  cant.  (rive  gauche)  et  à  i/a  1. 
N.  N,  O.  de  Saint-Amand.  1,670  hab. 

CELLES,  village  de  France,  dép.  des 
Vosges,  arrond.  et  à  {  I.  N.  de  S«.  Diey, cant. 
et  à  a  I.  N.  E.  de  Raon-l'Étapc ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Plaine.  1,076  hah. 

CELLES  ,  village  des  Pays-Bas  ,  prov.  de 
Hainaut ,  arrond.  et  à  2  1.  3/4  Pf  •  N.  O.  de 
Charleroi,cant.  de  Seneflé,et  a  7I.  E.  N.  E. 
de  Mon* ,  sur  la  rive  droite  du  Piéton.  i,336 
hab. 

CELLES,  bourg  des  Pays-Bas,  prov.  de 
Hainaut,  arrond.  et  à  3  1.  1/2  N.  N.  E.  de 
Tournay,  et  à  10 1.  1/4  N.O.  de  Mons;chef- 

T.  II. 
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lieu  de  cant.,  sur  un  affluent  de  l'Escaut. 
2,027  hab. 

CELLE-SOUS-MORET  (LA),  village  de 
France ,  dép.  de  Seine  et  Marne ,  arrond.  et 
à  2  1.  1/4  E.  de  Fontainebleau,  cant.  et  à 
2/3  de  I.  N.  de  Moret ,  sur  la  rive  droite  de 
la  Seine.  On  y  remarque  le  château  de  Gra- 
ville,  qui  a  été  habité  par  Henri  iv,  et  ou 
l'on  conserve  encore  les  débris  du  lit  de  ce 
monarque  et  quelques  vieux  meubles  qui 
étaient  a  son  usage.  a5o  hab. 

CELLIER  (LE),  village  de  France,  dép. 
de  la  Loire-Inférieure,  arrond.  et  à  3  1.  S. 
O.  d'Ancenis,  et  à  4  L  3/4  N.  E.  de  Nantes, 
cant.de  Ligné,  sur  la  rive  droite  de  la  Loire. 
1,496  hab. 

CELL1EU,  village  de  France,  dép.  de 
la  Loire,  arrond.  et  à  3  l.  5/4  N.  E.  de  Saint- 
Étiennc,  cant.  et  à  1  1.  1/4  O.  de  Rive-dc- 
Gier.  Il  y  a  une  fabrique  de  clous.  860  hab. 

C  KL  UNO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  l'Abruzze  Ultérieure  ir« ,  distr.  et 
à  4  I.  S.  E.  de  Teramo,cant.  et  à  a  1.  1/4  O. 
d'Atri,  sur  une  haute  colline.  11  s'y  tient  a 
foires ,  le  dernier  dimanche  de  juillet  et  le 
8  septembre.  1,49a  hab. 

C  ELL 1  NO,  bourg  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  la  Terre  d'Otrante ,  distr.  et  à  5  1.  i/a  N . 
O.  de  Lecce,  cant.  et  à  2  I.  i/3  N.  N.  O.  de 
Campi,  sur  la  route  de  Lecce  a  Bari.  800  hab. 

CELLIO,  village  des  États-Sardes,  div. 
de  Novare,  prov.  de  Valsesia ,  inand.  et  à 
2/3  de  I.  N.  E.  de  Borgo-Sesia,  et  a  a  1.  S.  E. 
de  Varallo.  2,180  hab. 

CELLORIGO,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  1 1  1.  N.  O.  de  Logrono  (  Burgos) ,  et  à 
2  1.  1/2  S.  de  Miranda  de-Ebro. 

CELLULE, village  de  France,  dép.  du 
Puy-de-Dôme, arrond.,  cant.  et  à  1  1.  1/2  N. 
de  Riom  ,  sur  la  rive  droite  de  la  Morge. 
1,324  hab. 

CELONE,  rivière  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Capitanate.  Elle  prend  sa  source 
dans  les  Apennins,  a  3  1.  O.  S.  O.  de  Troja, 
passe  près  de  cette  ville  et  de  celle  de  Fog- 
gia,  et  se  jette  dans  le  Candelaro,  par  la 
droite,  après  un  cours  d'environ  i3  1.  du  S. 
O.  au  N.  E. 

CELONI  (SAN),  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  9  1.  1/2  N.  E.  de  Barcelone  (Catalogne), 
et  à  3  1.  1/2  N.  N.  E.  de  Mataro,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Tordera. 

CELORICODA  BE1BA,  bourg  du  Por- 
tugal ,  prov.  de  Bcira,  comarca  et  à  4  I.  N. 

4» 
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0.  de  Guarda,  et  à  a5  1.  1/2  E.  .V  E.  de 
Coimbre,  près  du  Mondego,  sur  une  hau- 
teur, au  pied  de  la  serra  d'Estrella.  Il  a 
i  église  collégiale ,  a  paroissiales,  et  i  école 
de  filature  de  laine.  1,100  hab. 

CELY ,  village  de  France ,  dép.  de  Seine- 
et-Marne,  arrond. ,  cant.  S.  et  à  a  1.  3/4  S. 
O.  de  Mclun.  11  n'est  composé  que  d'une 
rue  qui  s'étend  l'espace  d'i/a  l. ,  sur  une 
petite  rivière.  On  voit  dans  les  environs  le 
château  de  Cely ,  bâti  par  Jacques  Cœur  en 
i4oo.  11  y  a  un  très-beau  parc  renfermant 
plusieurs  plantes  rares,  et  des  arbres  pré- 
cieux. 5oo  hab. 

CEMB01NG.  t'oif.  Skmboino. 

CEMBRANA,  bourg  d'Fspagne,  prov. 
et  à  5  1.  i/a  S.  S.  O.  de  Vitoria  (  Alava), 
près  du  confluent  de  l'Èbreet  de  la  Zadorra. 

CENAC,  village  de  France,  dép.  de  la 
Dordogne ,  arrond.  et  à  a  1.  i/3  S.  de  Sar- 
lat,  cant.  et  à  i/4  de  1.  O.  de  Domme,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Dordogne.  1,109  hab. 

CENCENIGHE,  village  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien ,  prov.  et  à  7  1.  N.  O.  de  Bel- 
lune,  distr.  et  à  a  1.  1/4  N.  O.  d'Agordu, 
près  du  Gordevole.  Il  s'y  tient  1  foire  de  3 
jours  à  l'octave  de  Pâques. 

CEÎNDEJ  AS  DE  LA  TORRE ,  bourg 
d'Espagne,  prov.  et  à  n  1.  i/a  N.  E.  de  Gua- 
dalaxara,  et  à  4  1.  O.  S.  O.  de  Siguenza. 

CENDRIEUX,  village  de  France,  dép. 
de  ta  Dordogne ,  arrond.  et  à  51.  1/4  S.  S. 
E.  de  Périgueui  ,  cant.  de  Vern.  i,oa3  hab. 

CEN  E  ou  CE  NNE-M0NEST1ÈS,  village 
de  France,  dép.  de  l'Aude,  arrond.,  cant. 
N.  et  à  a  L  3/4  E.  de  Castelnaudary ,  et  à 
5  1.  1/4  N.  O.  de  Carcassonne.  Il  a  des  fa- 
briques de  draps  communs,  et  il  s'y  tient 
une  foire  le  i3  septembre  pour  bestiaux.  800 
hab. 

CENEDA,CkNXTA  OU  C  KNITKN9B  C  ASTSUM , 

ville  du  roy.  Lombard- Vénitien,  prov.  el  à 
8  L  N.  de  Trévise,  et  à  i3 1.  1/9  N.  de  Venise  ; 
chefrlieu  de  distr.,  sur  le  Machio.  Siège  d'un 
évèché  sufiragant  du  patriarcat  de  Venise. 
Elle  eut  défendue  pai  une  citadelle ,  et  a  une 
cathédrale,  plusieurs  autres  églises ,  des  ma- 
nufactures de  toiles  et  de  draps,  et  des  pa- 
peteries. Il  s'y  tient  des  foires  le  16  janvier 
et  le  a5  juillet.  4,443  hab. 

CENESELL1,  village  du  rby.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  de  Polésine,  distr.  et  à 
1  L  F.  de  Massa,  et  à  7  1.  1/4  O.  S.  O.  de 
Rovigo.  i,a86  hab. 


CENI  A ,  rivière  d'Espagne,  qui  prend  sa 
source  près  du  bourg  d'A  rnès ,  dans  la  prov. 
de  Tarragone  (Catalogne),  coule  d'abord 
au  S.  l'espace  d'environ  31.  i/a,  puis  au  S. 
E. ,  en  formant  la  limite  entre  cette  prov. 
et  celle  de  Castcllon  de  la  Plana  (  Valence), 
passe  près  des  bourgs  de  Cenia  et  d'A  le*  - 
nar,  et  se  jette  dans  la  Méditerranée  après 
un  cours  d'environ  11  1. 

CENIA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à  16L 
i/4  O.  S.  O.  de  Tarragone  (Catalogne), 
et  â  4  L  i/a  S.  O.  de  Tortose,  près  de  la 
rive  gauche  de  la  rivière  de  son  nom. 

CENICERO,  petite  ville  d'Espagne, 
prov.  et  â  4  L  »/4  de  Logrono  (  Burgos)  , 
et  a  a  1.  i/a  N.  N.  E.  de  Najera,  près  de  la 
rive  droite  de  l'Èbre. 

C  EN  ICI  ENTOS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  il  L  i/4  N.  O.  de  Tolède,  et  à  2  I.  i/4 
N.  N.  O.  d'Escalona. 

CÉNILLY  (NOTRE-DAME  DE),  vil- 
lage de  France,  dép.  de  la  Manche,  arrond. 
et  à  3  1.  i/3  S.  E.  de  Coutances,  et  â  4  1.  S. 
O.  de  Saint-Lô,  cant.  de  Cerisy  la  Salle. 
1,966  hab. 

CEN1S  ou  MONT-CENIS,  montagne 
des  États-Sardes,  sur  la  limite  des  prov.  de 
Maurienne  et  de  Suse,  â  1 1  1.  i/4  E.  de 
S1.  Jean-de-Maurienne,  à  il.  3.  E.  de  Laus- 
le-Bourg,  et  à  4  1.  N.  O.  de  Suse.  Lat.  N. 
45°  i4'.  Long.  E.  4*  34'.  Le  mont  Cents 
forme  le  noeud  des  Alpes  Cottiennes  et  des 
Alpes  Grecques.  Comme  tous  les  autres  pas- 
sages des  Alpes,  il  présente  un  abaissement 
considérai  le  de  cette  chaîne.  Le  point  cul- 
minant, élevé  de  1,078  toises  au -dessus  de 
la  mer,  est  dominé  par  des  sommets  pres- 
que toujours  entourés  de  nuages  et  couverts 
de  neige  ;  tels  sont  ceux  de  Ronche ,  de  la 
Roche-Michel,  et  de  la  Roche-Melon,  qui 
s'élèvent  à  plus  de  1,79a  toises;  les  a  pre 
miers  forment  la  limite  orient,  d'un  plateau 
limité  k  l'O.  par  le  petit  mont  Cenis.  Ce 
plateau,  de  4  h  de  superficie,  est  couvert  de 
pâturages  et  de  prairies,  et  renferme  un  lae 
d'  1  /3  de  1.  de  long  sur  1  /4  de  1.  de  large ,  dont 
les  eaux  s'écoulent  par  la  Cenise ,  qui  sort 
par  son  bord  méridional ,  et  va  se  réunir  au 
S.  E.  â  la  Doire-  Ri  paire,  près  et  au-dessous 
de  Suse,  après  un  cours  d'environ  4L  »/>, 
pendant  lequel  elle  forme  de  belles  cas- 
cades. Ce  lac  a  i5  toises  de  profondeur,  et 
nourrit  surtout  de  bounes  truites.  On  trouve 
sur  cette  montagne  l'hiver  pendant  6  mois. 
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le  printemps  pendant  l'été  et  l'été  pendant 
l'antomne.  Les  tourmentes  y  sont  fréquen* 
tes,  mais  durent  rarement  un  jour  entier; 
en  hiver  les  avalanches  y  sont  dangereuses. 
La  végétation  y  est  peu  active;  néanmoins 
le  plateau  ,  n'étant  ouvert  qu'au  S.  E.,  jouit 
d'une  température  plus  douce  qu'on  ne  pour- 
rait l'attendre  de  son  élévation ,  et  offre  de 
belles  prairies,  ainsi  que  des  acacias,  des  sa- 
pins et  des  mélèzes  qui  ,  plantés  en  1810,  ont 
très  bien  réussi;  ces  deux  dernières  espè- 
ces g'y  rencontraient  autrefois,  mais  avaient 
été  détruites  par  les  armées  françaises.  Les 
prairies  et  les  pâturages  sont  d'un  bon  pro- 
duit ,  et  l'on  fait  sur  cette  montagne  un  fro- 
mage d'une  qualité  particulière  qui  approche 
du  roquefort.  Les  chamois  et  les  marmottes 
sont  les  seuls  animaux  sauvages  qui  fréquen- 
tentees lieux  élevés.  Le  grandet  le  petit  ai- 
gle, ainsi  que  le  pinson  de  neige  et  la  perdrix 
blanche,  sont  les  oiseaux  qu'on  y  voit  le  plus 
babitui'Jlement.  Le  mont  Cenis  est  composé 
de  couches  alternatives  de  schiste  micacé, 
de  pierre  calcaire,  de  quartz  et  de  serpen- 
tine, d'ardoises  calcinées  et  d'autres  espè- 
ces de  talc  ;  le  gypse  y  prédomine.  On  a 
prétendu  qu'il  y  avait  du  granit.  Le  fer  y  est 
abondant. 

Le  passage  du  mont  Cenis,  jusqu'en  180a, 
était  extrêmement  difficile,  et  n'était  pra- 
ticable qu'à  dos  de  mulets.  Les  voitures, 
tle montées  à  Lans-ie-Bourg ,  étaient  trans- 
portées de  cette  manière  jusqu'à  la  INova- 
laise,  à  l'issue  de  la  gorge  de  la  Genise.  Ca- 
tinat,  qui  y  avait  stationné  une  armée  en 
t6tj\ ,  fit  élargir  la  route,  et  la  rendit  prati- 
cable à  la  petite  artillerie;  mais,  de  180a  à 
1811,  le  gouv.  français  a  fait  construire 
une  superbe  route  de  18  à  ao  pieds  de  large, 
bordée  d'arbres,  qui  conduit  de  Lans-le- 
Bourgà  Suse,  distans  de  5  1.,  et  dont  le  déve- 
loppement est  d'environ  8  I.  a5  refuges 
construits  de  distance  en  distance  le  long 
de  la  route  et  dans  la  partie  difficile  du  pas- 
sage, servent  aux  voyageurs  et  aux  canton- 
niers pour  se  mettre  à  l'abri  des  injures  du 
temps.  Sur  le  plateau  de  la  montagne,  près 
du  bord  oriental  du  lac  et  du  village  des 
Tavernettes ,  est  un  hospice  fondé  par  Louis- 
le-Débonnaire,  rétabli  et  augmenté  en  1801 
par  Bonaparte,  qui  y  plaça  des  religieux  pour 
y  faire  le  même  service  que  ceux  du  Grand 
S*.  Bernard  :  c'est  un  édifice  vaate  et  com- 
mode où  sont  accueillis  le» voyageurs  que  le 
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mauvais  temps  ou  d'autres  circonstances 
obligent  de  s'arrétr  r  ;  une  partie  du  bâtiment 
sert  de  caserne.  Cette  route  présente  quel- 
ques sinuosités  peu  considérables  sur  le  ver- 
sant mérid.;  la  pente  du  versant  sept,  est 
beaucoup  plus  rapide ,  en  raison  du  peu  de 
distance  du  col  au  pied  de  la  montagne ,  la 
hauteur  perpendiculaire  de  ce  versant  étant 
de  io5  toises.  Cette  pente  est  rachetée  par 
une  suite  de  rampes  douces  que  quelques 
voyageurs  évitent,  en  se  laissant  conduire 
de  La  Ramasse ,  au  haut  du  col ,  à  Lans  •  le- 
Boarg,  au  bas  de  la  montagne,  dans  des 
traîneaux  dirigés  avec  adresse  sur  la  neige 
par  un  seul  homme  assis  sur  le  devant.  On 
fait  ainsi  ce  trajet  en  7  à  8  minutes ,  au  lieu 
d'i  heure  que  l'on  met  à  parcourir  les  ram- 
pes. Depuis  l'établissement  de  cette  belle 
route  ,  ce  passage  est  très -fréquenté  :  en 
181  a,  il  y  passa  16,889  voitures,  et  44,946 
mulets. 

Les  auteurs  ne  sont  pas  d'accord  sur  l'o- 
rigine du  nom  de  cette  montagne  :  les  uns 
prétendent  qu'elle  a  pris  celui  de  la  rivière 
qui  sort  du  lac;  d'autres  le  font  dériver  de 
Mon*  Ciiuris,*  cause  d'une  tradition  con- 
servée parmi  les  hahitans  des  environs,  d'a- 
près laquelle  on  suppose  que  cette  monta- 
gne était  couverte  de  forêts ,  qu'un  général, 
dont  on  ignore  le  nom ,  aurait  fait  incen- 
dier :  ce  qui  offrirait  quelque  rapprochement 
avec  le  passage  d'Annibal  en  Italie,  que 
quelques  auteurs  disent  avoir  été  -exécuté 
par  cet  endroit.  D'autres  lui  donnent  le 
nom  de  Mons  Ctnereus,  de  Mon*  Cittenius, 
d'autres  enfin  de  Jugum  Sihenicum,  etc., 
sans  appuyer  leur  opinion.  Quoiqu'il  en  soit, 
il  parait  qu'Auguste  y  fit  ouvrir  une  route, 
que  Charlemagnc  fit  restaurer,  et  que  Cati- 
nat  élargit  ;  malgré  le  mauvais  état  de  cette 
route,  et  les  fortification*  que  les  Piémontais 
y  avaient  établies,  les  Français  s'emparèrent 
de  ce  passage  à  la  bayonnette ,  en  1 794»  «*  J 
trouvèrent  une  nombreuse  artillerie. 

CENSEAU,  village  de  France,  dép.  du 
i  ura,  arrond.  et  à  6 1. 1/  J  E.  de  Poligny,  cent, 
et  à  1  1.  1/4  -V  de  Nozeroy.  11  y  a  un  entre- 
pôt de  sel,  de  fer,  et  de  bois  de  construction 
et  de  marine.  69a  hab. 

CENT  ALLO,  bourg  des  États  -  Sardes  , 
div. ,  prov.  et  à  a  1.  i/j  N.  \.  E.  de  Coni; 
chef  lieu  de  mand. ,  près  de  la  rive  droite 
de  la  Crana.  Il  y  a  un  château ,  ancienne 
résidence  des  marquis  de  Suse.  4 «4^9  hab. 
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CENT  AW  A  ,  village  des  États-Prussiens, 
prov.  de  Silésie  ,  régence  d'Oppeln,  cercle 
et  à  1 1.  3/4  E.de  Gross  Strehlitz.  Il  y  a  une 
usine  à  fer  qui  fournit  annuellement  de  8  à 
10,000  quintaux  de  fonte.  353  hab. 

CENTELLAS,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  9  1.  3/i  N.  de  Barcelone  (Catalogne), 
et  à  3  1.  S.  de  Vich,  sur  la  rive  droite  du 
Congost. 

CENTENERA ,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  a  1.  3/4  E.  de  Guadalaxara. 

CENTO,  ville  des  États  de  l'Église,  lé- 
gation et  à  5  1.  3/4  N.  de  Bologne ,  et  a  6  l. 
1/4  S.  O.  de  Ferrare,  sur  le  bord  oriental 
du  canal  de  son  nom  ,  et  près  de  la  rive 
gauche  du  Reno.  Lat.  N.  44°  43'.  Long.  E. 
8°  57'.  Elle  est  environnée  d'un  rempart  et 
d'un  fossé,  et  renferme  1  cathédrale,  plu- 
sieurs églises,  et  des couvens. C'est  la  patrie 
de  Jean  François  Barbieri,dit  le  Guerchin, 
célèbre  peintre,  qui  fonda  en  i6i6une  école 

de  peinture.  4»ooo  bab. 

CENTO  (CANALINO  DI),  canal  des 
États  de  l'Église,  qui  commence  dans  la 
légation  et  à  4  L  O.  N.  O.  de  Bologne,  ali- 
menté par  quelques  sources  ;  il  passe  à 
S.  Giovanni-in-Persiceto  ,  où  il  devient  na- 
vigable, traverse  la  ville  qui  lui  donne  son 
nom,  longe  pendant  a  l.  la  rive  gauche  du 
Reno  ,  entre  bientôt  dans  la  légation  de 
Ferrare,  et,  quittant  alors  la  direction  N. 
N.  E.  qu'il  avait  eue  jusque-là,  tourne  brus- 
quement à  l'E. ,  et  va  s'unir  au  Pù  de  Vo- 
lano,  sous  les  murs  de  Ferrare  ;  son  déve- 
loppement est  d'environ  tftl.  Il  peut  por- 
ter des  barques  de  1  2,000  kilogrammes. 

CENTOLA,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Principauté  Citérieure,  distr.  et 
à  4  1.  i/4  S.  d'11-Vallo,  et  à  18  I.  i/s  S.  E.de 
Salerne,  cant.  de  Pisciotta.  11  y  a  1  église, 
1  abbaye,  et  1  couvtnt.  i,aa5  hab. 

CBNTORB1 ,  Ckntubipa,  ville  de  Sicile, 
prov.  et  à  6 1.  i/a  O.  N.  O.  de  Catane  ,  distr. 
et  à  8  1.  S.  E.  de  Nicosia  ;  chef-lieu  de  cant., 
sur  un  rocher.  Elle  n'a  qu'i  rue ,  1  église  ,  et 
1  couvent  ;  mais  on  y  voit  un  grand  nombre 
de  ruines.  3,ooo  hab.  On  trouve  dans  les 
environs  une  pierre  quise dissout  dans  l'eau 
comme  du  savon. 

CENTRALE,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  à  4  1.  a/3  N.  de  Vicence, 
distr  et  a  1/3  I.  N.  de  Tiene.  4o5  hab.  Son 
territoire  donne  des  agates  appelées  impro 
prement  op  " 
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CENTRE,  comm.  des  États-Unis,  état 
d'Ohio ,  comté  de  Columbiana ,  à  5o  I.  N .  E. 
de  Columbus.  1,43/  hab. 

CENTRE,  comté  des  États-Unis,  au  cen- 
tre de  l'état  de  Pcnsylvanie.  i3,796  hab.  Le 
chef-lieu  est  Bellefonte. 

CENTRE,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Pensylvanie,  oomté  de  Butler,  à  63  I. 
O.  N.  O.  d'Harrisburg.  97a  hab. 

CENTRE,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Pensylvanie,  comté  d'Indiana,  à  45  1. 
O.  d'Harrisbuig.  937  hab. 

CENTRE  (CANAL  DU),  en  France, 
dép.  de  Saône-et-Loire.  Ce  canal ,  qui  fait 
communiquer  la  Loire  à  la  Saône,  par  con- 
séquent l'Océan  à  la  Méditerranée,  fut  com- 
mencé en  1783  par  les  états  de  Bourgogne, 
et  terminé  en  179a.  Dans  son  origine,  il 
porta  le  nom  de  canal  du  Charollais.  11  com- 
mence à  la  Loire,  près  de  Digoin,  et  va 
joindre  la  Saône  à  Châlons,  après  avoir  passé 
a  Paray,  Palingc,  Saint-Léger,  et  Chagny. 
La  longueur  de  son  développement  est  de 
ag  1.  i/5.  Ce  canal  a  son  bief  de  partage  au 
village  de  Montehanain  ,  et  son  bassin ,  qui 
a  une  longueur  de  3,546  mètres,  est  ali- 
menté en  grande  partie  par  l'étang  de  ce 
nom  et  par  celui  de  Longpendu.  Le  versant 
du  côté  de  la  Loire  a  65,a36  mètres,  et  sa 
pente  est  rachetée  par  3o  écluses.  Le  ver- 
sant du  côté  de  la  Saône  a  48,a8o  mètres, 
et  sa  pente  est  rachetée  par  5i  écluses. 

Les  transports  qui  se  font  sur  le  canal  du 
Centre  consistent  principalement  en  vins, 
eaux  de-vie,  merrain,  cercles,  échalas,  char- 
bon de  bois ,  houille ,  bois  de  charpente,  fers, 
fontes,  meules  de  mouliu,  pierre,  plâtre, 

grains,  etc. 

CENTREVlLLE,comm.  des  Etats-Unis, 

état  d'Alabama,  chef-lieu  du  comté  de  Bibb, 

à  5i  1.  N.de  Cababa,  sur  la  Cahâba. 

C ENTREVILLE,  comm.  des  États-Unis, 
état  d'Indiana ,  chef-lieu  du  comte  de  Way- 
ne,  à  ai  1.  E.  d'iudianapolis. 

CENTREV1LLE, comm.  des  États  Unis, 
état  de  Kentucky ,  comté  de  Livingston,  a 
4  l.  S.  E.  de  Salem  ,  et  à  70  1.  O.  S.  O.  de 
Frankrort,  sur  le  Livingston  -  creek.  11  y  a 

un  collège. 

CENTREVILLE, comm.  des  États-Unis, 

état  Ue  Maryland  ,  chef-lieu  du  comté  de 
Queeo  -  Atin,  à  10  l.N.E.  d'Annapolis,  agréa- 
blement située  dans  une  contrée  fertile,  près 
de  la  source  du  Corsica-creek.  Il  y  a  1  maison 
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de  justice,  1  prison,  et  1  collége.Onyfaitun 
commerce  assez  considérable.  5o  maisons. 

CENTRONouCHINTRON,FobiiiClau- 
du,  village  des  États-Sardes,  div.  de  Savoie, 
prov.  de  Tarentaise,  à  i  1.  i/a  N.  E.  de  Mou- 
tiers,  près  de  la  rive  droite  de  l'Isère.  5oo 
hab.  On  suppose  qu'il  a  été,  du  temps  des 
Romains ,  capitale  des  Centrants. 

CENTRUENIGO,  petite  ville  d'Espagne. 
Foy.  Girtiuskico. 

CENVES,  vUlage  de  France,  dép.  du 
Rhône  ,  arrond.  et  à  7  I.  \j\  N.  N.  O.  de  Vil- 
lefranche  ,  et  à  3  1.  N.  de  Beaujeu  ,  cant.  de 
Monsol.  1,880  hab. 

CEO,  île  de  l'Archipel.  Voy.  Zu. 

CEPADA,  petite  ville  d'Espagne,  prov. 
et  à  1 5  1.  S.  de  Salamanque ,  et  à  S  I.  t/i  O. 
de  Bejar. 

CÉPHALOME,  Cbphallbhia  ,  la  plus 
grande  des  Iles  Ioniennes,  près  de  la  côte  oc- 
cid.  de  la  Turquie  d'Europe,  et  à  l'O.  du  golfe 
de  Fatras ,  entre  l'île  de  Sainte-Maure,  au  N., 
et  celle  de  Zante ,  au  S.  Elle  est  par  38°  i5' 
de  lat.  N.,et  180  1 5'  de  long.  E.  Sa  longueur, 
du  N.  N.  O.  au  S.  S.  E.,  est  d'environ  i4  1., 
sa  largeur  moyenne  de  4  1.)  et  sa  superficie 
de  44  Ses  côtes  sont  découpées  d'un  grand 
nombre  de  baies.  Ses  caps  les  plus  remar- 
quables sont  :  Viscario,au  N.;Capro,à  l'E.; 
et  Carogra,  au  S.  Céphalonie est  montueuse  : 
le  mont  Enos,  célèbre  dans  l'antiquité,  a 
conservé  son  nom.  Cette  lie  est  sujette  aux 
tremblemens  de  terre,  et  manque  d'eau. 
Le  climat  y  est  très-tempéré  ;  on  n'y  connaît 
pas  l'hiver.  Quoique  le  sol  soit  très-fertile, 
comme  les  deux  tiers  sont  incultes ,  les  Cé- 
phaloniotes  sont  obligés  de  tirer  des  grains 
de  la  Morée.  Les  principales  productions  son  t 
les  raisins  de  Corinthe  et  l'huile  ,  qui  sont 
les  objets  d'exportation  les  plus  importans 
avec  le  vin  blanc ,  un  peu  de  miel ,  de  cire , 
de  fromage,  de  coton  ,  et  du  rossolis.  On  y 
élève  des  bœufs  et  des  moutons.  Les  Cépha- 
loniotes  sont  vifs,  spirituels  et  industrieux, 
dédaignent  les  travaux  de  l'agriculture  ,  et 
fabriquent  des  toiles  de  coton  qu'ils  portent 
en  Morée  et  en  Romélie  ;  ils  aiment  à  cou- 
rir les  mers,  s'établissent  partout  où  ils  trou- 
vent quelque  profit  a  faire  ,  puis  reviennent 
dans  leur  patrie.  Ils  construisent,  équipent 
et  entretiennent  beaucoup  de  navires,  avec 
lesquels  ils  font  un  cabotage  considérable 
dans  les  ports  de  l'Archipel ,  du  Levant,  et 
d«  l'Adriatique.  On  compte  dans  Céphalonie 
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60,000  hab.,  la  plupart  de  la  religion  grec- 
que ,  et  moins  superstitieux  que  les  autres 
indigènes  des  îles  Ioniennes.  Céphalonie  a 
3  villes  et  i3o  villages  :  Argostoli  en  est  la 
capitale. 

Cette  île  fut  d'abord  connue  sous  les  noms 
de  Sarnot  ou  Samé,  et  de  Meiamn ,  puis  de 
Tdeboa,  enfin  de  Cephalienia;  elle  fit  par- 
tie des  états  d'Ulysse.  Plus  tard  elle  adopta 
le  gouvernement  républicain,  et  fut  appe- 
lée Tetrapolit ,  a  cause  de  ses  4  villes  prin- 
cipales qui  se  partagèrent  son  territoire.  Sa 
fertilité ,  sa  population  ,  et  le  courage  de  ses 
habitans,  lui  firent  jouer  un  rôle  important 
parmi  les  îles  de  la  Grèce.  Elle  fut  soumise 
aux  Romains  l'an  189  avant  J.  C.  Elle  ap- 
partint à  l'empire  d'Orient,  fut  prise  par  les 
Normands  en  1 146 ,  puis  fut  une  des  îles  du 
duché  de  Corfou  ;  elle  passa  ensuite  aux  Vé- 
nitiens, et  en  1797  à  la  France.  Depuis  elle 
a  suivi  le  sort  des  autres  îles  Ioniennes.  Elle 
envoie  8  députés  à  l'assemblée  législative. 

On  trouve  dans  dilférens  endroits,  tant 
dans  l'intérieur  que  sur  le  bord  de  la  mer, 
des  ruines  de  villes  et  de  constructions  an- 
ciennes. 

CEPPALOM  ,  bourg  du  roy.  de  Naples , 
prov.  de  la  Principauté  Ultérieure,  distr. 
et  à  5  1.  1/2  N.  d'Avellino,  et  à  2  1.  S.  de 
Rénévent,  cant.  d'Altavilla.  Il  s'y  tient  une 
foire  de  4  jours  le  3i  juillet.  a,5no  hab. 

CEPRANO,  bourg  des  États  de  l'Église, 
délégation  et  à  4  I.  S.  E.  de  Frosinone  ,  près 
de  la  rive  droite  du  Liri. 

CERA  ,  île  de  la  mer  des  Moluques,  près 
de.  la  côte  occid.  de  Timorlaut.  Lat.  S.  70 
19'.  Long.  E.  lao/*  a5'.  Elle  a  environ  7  I. 
de  tour. 

CER AM  ,  ville  de  l'île  de  Java ,  prov.  et 
à  1  I.  1/3  S.  de  Bantam,  et  à  a3  1.  O.  de 
Batavia.  Elle  est  défendue  par  un  fort.  C'est 
le  lieu  principal  de  la  prov.  depuis  que  les 
Européens  ont  abandonné  Bantam,  qui  est 
en  ruine. 

CERAM,une  des  îles  Moluques ,  située 
entre  a*  4«'  5°  3o'  de  lat.  S., et  entre  ia5° 
4o'  et  ia8°  a8'  de  long.  E.  Elle  a  au  S.  S.  E. 
l'île  de  Gilolo,  et  au  S.  O.  celle  d'Amboine, 
dont  elle  n'est  séparée  que  par  un  canal  de 
3  1.  i/a  de  large.  Sa  longueur  de  l'E.  à  l'O. 
est  de  75  I.,  et  sa  largeur  du  N.  au  S.  de  14. 
Sa  côte  mérick  est  plus  unie  que  celle  du 
Pi.,  et  offre  plusieurs  ports.  Ceram  est  tra- 
versée daus  sa  longueur  par  une  chaîne  de 
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hautes  montagnes ,  dont  plusieurs  des  som- 
mets s'élèvent  à  environ  i,333  toises.  La 
presqu'île  de  Houvamo-chill  ou  Petit  Ceram 
est  unie  au  reste  de  l'île  par  un  isthme  étroit. 
Il  parait  qu'il  y  a  eu  autrefois  des  volcans  en 
activité,  le  terrain  tn  conserve  des  traces.  On 
y  trouve  de*  aonrcea  thermales.  Les  rivières 
sont  en  grand  nombre.  Le  climat  est  sain; 
mais  les  tremblemens  de  terre  sont  fréquens. 
Cette  He  produit  du  ri»,  du  maïs,  des  cannes 
à  sucre,  et  tous  les  fruits  des  tropiques.  Ella 
renferme  de  vastes  forêts  remplies  de  diver- 
ses espèces  de  bois  précieux.  Le  cocotier  et  le 
sagnutier  entre  autressont  très-communs;  la 
moelle  du  dernier  fait  la  principale  nourri- 
ture des  habitans.  On  prétend  qu'il  y  a  beau- 
coup d'arbres  à  épices  dans  l'intérieur,  mal- 
gré les  efforts  des  Hollandais  pour  les  faire 
détruire.  On  distingue  parmi  les  animaux 
sauvages  le  sanglier  et  le  daim  ,  et  parmi  les 
oiseaux  le  casoar  et  l'oiseau  de  paradis.  On 
trouve  le  long  des  côtes  beaucoup  de  coquil- 
lages très-beaux. 

Les  habitans  des  côtes  de  Ceram  sont  de 
race  malaie  et  mahométans  ;  ils  sont  gouver- 
nés par  des  radjahs  ou  chefs  en  partie  dé- 
pendans  des  Hollandais  Ceux  de  l'intérieur, 
nommés  Alfores  ou  llarafores,  sont  sauva- 
ges et  féroces,  et  ils  se  nourrissent  de  la 
chasse,  de  fruits  et  de  racines,  lis  parais- 
sent vivre  indépendans  et  sans  lois. 

Malgré  les  précautions  des  Hollandais, 
les  habitans  des  côtes  font  un  commerce  de 
contrebande  .usez  actif  avec  les  Chinois  et 
les  Anglais ,  qui  y  viennent  échanger  des 
marchandises  contre  des  épiées  et  des  bois 
préeieux. 

Cette  lie  renferme  plusieurs  villages,  mais 
aucune  ville.  On  n'en  connaît  pas  la  pop. 

CERAMI  ,  bourg  de  Sicile,  prov.  et  a 
i4  I.  N.  O.  de  Catanc,  distr.  et  a  a  1.  i/a  N. 
E.  de  Nicosia.  Il  y  a  dans  les  environs'du 
•chiste  micacé,  et  des  mines  d'argent,  de 
cuivre ,  de  sel ,  et  de  soufre. 

CERAMLAUT,  groupe  de  petites  îles  du 
Grand  Océan,  dans  l'archipel  des  Moluques, 
près  de  la  côte  orient,  de  l'île  de  Ceram.  L'île 
principale  a  près  de  a  I.  de  long,  avec  une 
baie  sur  la  côte  N.  Lat.  S.  3*  54'.  Long.  E. 
ia8°  4«'-  Les  girofliers  y  ont  été  détruits  par 
les  Hollandais,  et  les  indigènes,  accuséa  de 
faciliter  la  rontrebande,  en  ont  été  chassés. 

CER  A  NO,  village  des  États  Sardes,  div., 
prov.  et  à  a  1.  a/3  E.  S.  E.  de  Novare,  mand. 
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de  Trecate  ,  sur  la  Mura .  Il  y  a  des  filatures 

de  soie.  3,4oo  hab. 

CER  ASO,  village  du  roy.  de  Naples,  prov. 
delà  Principauté  Citérieure,  distr.,  cant. 
et  à  i  I.  S.  d'Il-Vallo,  et  à  i5  L  i/a  S.  E.  de 
Salerne.  1,000  hab. 

CERBATOS  DE  LA  CUEZA  ,  bourg 
d'Espagne ,  prov.  et  à  10  1.  N.  O.  de  Palen- 
cia  (Toro),  et  à  4  I.  i/4  O.  de  Carrion,  à 
quelque  distance  de  la  rive  droite  de  la 
Cueza.  r 

CERBATOS  L  A  YOS,  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  a  a  1.  3/4  S.  O.  de  Tolède,  sur  la 
rive  droite  du  Guadarranque. 

CERCADO,  prov.  du  Pérou,  intendance 
de  Lima,  bornée  au  N.  par  la  prov.  deChan- 
cay;  au  N.  E.,  parcelle  de  Canta  ;  a  PB., 
par  celle  de  Guarochira;  au  S.,  par  celle  de 
Canete  ,  et  à  l'O.,  par  le  Grand  Océan  équi- 
noxial.  Elle  a  i3  I.  de  long  du  N.  au  S. ,  et 
8  1.  de  large.  Le  climat  y  est  doux ,  mais  l'air 
est  malsain  ;  il  n'y  pleut  qu'en  hiver,  et  en- 
core très-peu.  On  y  éprouve  souvent  de  ter- 
ribles tremblemens  de  terre.  Cette  province, 
arrosée  par  les  petites  rivières  de  Riinac , 
Lurin  «t  Carabayllo,  est  fertile,  et  produit 
abondamment  des  grains,  des  fruits,  du  sa- 
cre, et  du  fourrage.  La  ville  de  Lima  est  si- 
tuée dans  cette  province. 

CERC  A  INC  EAU,  village  de  France,  dép. 
de  Seine-et-Marne ,  arrond.  et  à  7  1.  1/4  S. 
de  Fontainebleau ,  sur  la  rive  droite  du  Bcz, 
et  à  3  1.  S.  S.  O.  de  Nemours.  11  y  a  1  pa- 
peterie. 380  hab. 

CERCEDA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
&  10  1.  N.  N.  O.  de  Madrid  (  Guadalaxara), 
•tir  la  rive  gauche  du  Manznnares. 

CERCELLE,  petite  rivière  de  Pile  de  la 
Guadeloupe,  une  des  Antilles;  elle  coule 
de  l'O.  à  PE. ,  et  se  jette  dans  l'A  ose -à  Bar- 
bier ,  au  N.  de  la  rivière  de  la  Rose. 

CERCHI  ARA ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Calabre  Citérieure,  distr.  et  à 
31.  i/a  E.  R.  E.  de  CastroviUari  ;  chef  heu 
de  cant.  H  y  a  a  églises,  et  1  hospice  pour 
les  enfans  trouvés.  i,53o  hab. 

CERCOU,  village  de  France,  dép.  delà 
Charente-Inférieure,  arrond.  et  à  <j  I.  S.  E. 
de  Jonzac,  cant.  et  à  a  1.  1/4  S.  de  Mon* 
gnyon.  i,5oo  hab. 

CERC  Y-LA-TOUR,  bourg  de  France, 
dép.  de  la  Nièvre ,  arrond.  et  à  9  1.  E.  S.  B. 
de  Nevers,  cant.  de  Four,  sur  le  canal  do 
Nivernais.  869  hab, 
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CERDAGNE,  anc.  pays  situé  partie  en 
France,  dans  le  Roussillon,  partie  en  Es- 
pagne, dans  la  Catalogne,  et  compris  au- 
jourd'hui dans  le  dép.  fiançais  des  Pyré- 
nées-Orientales ,  et  dans  les  nouvelles  prov. 
espagnoles  de  Barcelone,  de  Gironc  et  de 
Lerida.  Mont  Louis  est  le  chef-lieu  de  la 
Cerdagne  française ,  et  Puy-Cerda  le  chef- 
lieu  de  la  Cerdagne  espagnole.  Ce  pays  tire 
son  nom  des  Centani,  peuple  qui  l'habitait 
du  temps  des  Romains. 

CERDON,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Ain  ,  arrond.  et  a  3  I.  S.  O.  de  Nantua ,  et 
à  S  1.  i/4  S.  E.  de  Bourg,  cant.  de  Poncin, 
à  1 56  toises  au-dessus  de  la  mer,  au  pied  d'une 
montagne  escarpée  que  l'on  gravit  en  allant 
de  Lyon  à  Genève,  et  qui  fait  partie  du  Jura. 
11  y  a  i  filature  de  coton.  11  s'y  tient  des  foi- 
res le  lundi  des  Rameaux,  les  4  mai,  33  juil- 
let, a6  août,  et  a  novembre.  46\>  hab.  11  y  a 
dans  les  environs  i  papeterie ,  des  eaux  mi- 
nérales, et  des  filons  de  cuivre. 

CÈRE,  petite  rivière  de  France,  qui 
prend  sa  source  dans  le  dép.  et  aux  monta- 
gnes du  Cantal ,  passe  à  l'E.  et  près  de  Vie- 
en-Carladez,  et  à  la  Roquebrou,  entre  en- 
suite dans  le  dép.  du  Lot,  passe  près  des  murs 
de  Bretenonx,  et  se  réunit  au-dessous  de 
cette  ville  à  la  Dordogne,par  la  rive  gauche, 
après  un  cours  d'environ  33  1.  de  l'E.  à  l'O., 
dont  6  de  flottage  depub  Laval  de  Cère 
dans  le  dép.  du  Lot.  Ce  flottage  consiste 
principalement  en  bois  de  chauffage  et  en 
merrain. 

CÉilÉ  (S'.),  ville  de  France  ,  dép.  du 
Lot,  arrond.  et  à  6  1.  s/3  N.  N.  O.  de  Fi- 
geac,  et  a  i3  1.  i/4  N.  E.  de  Cahors;  chef- 
lieu  de  cant.  3,798  hab.  11  y  a  sur  son  terri- 
toire des  carrières  de  beau  marbre. 

CEREA ,  bourg  du  roy.  Lombard-Véni- 
tien, prov.  et  a  7  I.  S.  S.  E.  de  Vérone , 
distr.  et  à  1  1.  E.  N.  E.  de  Sanguinetto.  Il 
s'y  tient  1  foire  le  3  juillet.  3,800  hab.  Le 
11  septembre  1798,11  s'y  livra  un  combat 
entre  les  Français  et  les  Antrichiens,  dans 
lequel  les  derniers  eurent  l'avantage. 

CERECEDA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  11  1.  IN  .  N.  E.  de  Burgos,  et  à  3  1.  3/4 
O.  S.  O.  de  Frias. 

CEREGNANO,  village  du  roy.  Lom- 
bard Vénitien,  prov.  de  Polésine,  distr.  et 
à  il.  i/a  E.  de  Rovigo,  entre  le  canal 
Bianco  et  l'Adigetto.  1,800  hab. 

CERENCES,  bourg  de  France,  dép.  de 
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la  Manche,  arrond.  et  à  3  1.  S.  de  Cou  tan- 
ces, cant.  de  Bréhal ,  sur  la  rive  gauche  de 
la  Sienne,  a, 300  hab. 

CEREMZ1A  ou  GERENZIA  ,  ville  du 
roy.de  Naples,  prov.  de  la  Calabre  Ulté- 
rieure n",  distr.  et  a  7  I.  1/4  N.  O.  de  Co- 
trone,  et  à  10  1.  N.  N.  E.  de  Catanzaro, 
cant.  d'Umbriatico ,  sur  une  montagne  , 
près  de  la  rive  droite  du  Lèse ,  dans  un  pays 
malsain.  On  y  fait  commerce  de  manne  et 
de  térébenthine.  \  00  hab. 

CERES,  village d'Écosse,  comté  de  Fife, 
presbytère  et  a  1  1.  S.  E.  de  Cupar.  Il  y  a 
des  restes  d'anciens  châteaux.  a,84o  hab. 

CERES,  village  des  États  Sardes,  div., 
prov.  et  à  8  1.  i/a  N.  O.  de  Turin  ;  chef-lieu 
de  mand.,  près  de  la  jonction  des  deux  bras 
de  la  Si ura.  1,750  hab. 

CERESARA,  village  du  roy.  Lombard- 
Vénitien  ,  prov.  et  à  4  1*  i/4  N.  O.  de  Man- 
toue,  distr.  et  à  a  1.  1/4  S.  E.  de  Castel- 
Gotlredo.  i,3oo  hab. 

CERESENS ,  tribu  de  la  Sénégambie , 
roy.  de  Cayor.  Elle  habite  la  petite  près-  ' 
qu'île  terminée  à  l'O. ,  par  le  cap  Vert,  et 
au  S. ,  par  le  cap  Manuel.  Les  Cerescns  ne 
reconnaissent  aucun  chef;  Us  vont  nus,  par» 
lent  une  langue  particulière ,  et  ne  s'allient 
qu'entre  eux  ;  ils  sont  hospitaliers ,  paisibles 
et  laborieux,  mais  vindicatifs.  Dans  le  pays 
qu'ils  habitent,  il  y  a  un  lac  assez  considé- 
rable et  très  poissonneux  qui  porte  le  même 
nom. 

CERESOLE,  village  des  États-Sardes. 
V oy.  Cm  isoles. 

CERESTE ,  village  de  France  ,  dép.  des 
Basses-Alpes,  arrond.  et  à  4  I.  1/4  S.  O.  de 
Forcalquier,  cant.  et  a  1  1. 1/4  S.  O.  de  Rcil- 
lanne.  i,o5i  hab.  On  pense  que  c'est  le  Ca- 
tuiaea  de  l'itinéraire  d'Antonin. 

CÉRET,  ville  de  France,  dép.  des  Py- 
rénées-Orientales, chef-lieu  d'arrond.  et  de 
cant. ,  a  6  1.  S.  S.  O.  de  Perpignan ,  et  à  1  1. 
1/3  des  frontières  d'Espagne,  près  de  la  rive 
droite  du  Tech,  que  l'on  traverse  sur  un 
pont  d'une  seule  arche  d'une  construction 
très-hardie.  Siège  d'un  tribunal  de  ir*  in- 
stance. Il  y  a  une  conservation  des  hypo- 
thèques ,  et  un  collège  communal.  Il  s'y 
tient  une  foire  le  a8  octobre.  3,517  bab. 

C'est  dans  cette  ville  que  les  limites  de 
la  France  et  de  l'Espagne  ont  été  Bxéea  en 
1660. 

L'arrondissement  de  Céret  se  divise  en  4 
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cantons:  Argelè»,  Arles-sur- Tech ,  Céret, 
et  Prats-de-Mollo;  il  contient  46comm., 
et  3i,8i6hab. 

CEREZAL  DEL  PI  NO,  bourg  d'Espa- 
gne ,  prov.  et  à  4  1. 1/4  O.  Pi.  O.  de  Zamora 
(  Léon  ). 

CEREZO  DE  ABAXO,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  io  1.  3/4  E.  N.  E.  de  Ségo- 
vic,  et  à  3  I.  i/a  E.  S.  E.  de  Sepulveda. 

CLREZO  DE  ARRIBA,  bourg  d'Espa- 
gne, prov.  et  à  1 1  I.  N.  E.  de  Ségovie ,  et  à 
31.  i/i  E.  de  Sepulveda. 

C  E  R  F  FONTAINE,  village  des  Pays  lias, 
prov.  et  à  n  1.  1/4  S.  S.  O.  de  Namur, 
arrond.,  cant.  et  à  a  1.  O.  S.  O.  de  Phibp- 
peville,  sur  la  rive  droite  de  l'Heure.  On  y 
fabrique  des  dentelles,  et  il  y  a  1  forge  et  i 
fonderie  de  canons.  939  bab. 

En  i;.,3,  les  Autricbiens  furent  défaits 
près  de  ce  village  par  les  Français. 

CERI  AN  A  ,  village  des  États  Sardes,  div. 
et  à  8 1.3/4  E.N.E.de  Nice,  prov.  et  à  1  Ll/l 
N.  de  S.  Remo  ;  chef-lieu  de  mand.  1  ,^39  bab. 

CER1GNOLA,  ville  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Capitanate,  distr.  et  a  8  I.  1/3  S. 
E.  de  Foggia  ;  chef  lieu  de  cant.  Il  y  a  1 
collège ,  plusieurs  couvens,ct  1  hôpital.  Il 
•'y  tient  1  foire  le  8  septembre.  9,000  bab. 
Le  territoire  produit  beaucoup  d'amandes  et 
de  coton.  Le  38  avril  1 5o3 ,  Gonsalve  rem- 
porta près  de  cette  ville  une  victoire  sur  le 
duc  de  Nemours,  qui  perdit  la  vie  dans 
l'aetion. 

CER1GO,  Cvthiba,  île  de  la  Méditer- 
ranée, une  des  îles  Ioniennes,  située  par 
36°  16'  de  Iat.  N. ,  et  ao-  38'  de  long.  E. , 
à  l'entrée  de  l'Archipel,  au  S.  E.  du  golfe 
kolocbina  ,  et  près  des  cotes  mérid.  de  la 
Morée,  dont  elle  n'est  séparée  que  par  un 
canal  de  s  1.  de  large.  Sa  longueur  est  de 
6  1.  1/3,  sa  largeur  de  3,  et  sa  pop.  de  10,000 
bab.  de  la  religion  grecque.  Cerigo  est 
bordée  partout  de  rochers  escarpés  et  ari- 
des ;  on  y  trouve  cependant  des  vallées  fer- 
tiles et  de  bons  pâturages.  On  y  récolte  un 
peu  de  blé,  de  l'huile,  du  chanvre,  et  du 
coton  ;  le  bois  y  est  rare.  L'air  y  est  très- 
bon  ;  des  pluies  fréquentes  tempèrent  la 
chaleur.  On  y  élève  de  nombreux  troupeaux 
de  moutons  et  de  chèvres.  Les  lièvres,  les 
cailles  et  les  tourterelles  y  abondent  :  les 
babitans  leur  font  une  chasse  très -active. 
La  mer  est  poissonneuse  ,  mais  les  Cerigo- 
tins  ne  soitent  pas  de  leur  île. 
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Cerigo  fut ,  selon  Aristote  et  Pline ,  nom- 
mée d'abord  Porphyrtusa  ou  Porphyri*  à 
cause  des  porphyres  qui  forment  la  massede 
ses  rochers  ;  elle  dut  le  nom  de  Cythère  aux 
Phéniciens.  Suivant  la  mythologie,  Vénus, 
née  de  l'écume  de  la  mer,  fut  transportée  à 
Cythère  dans  une  conque  marine:cette  dées- 
se était  honorée  d'un  culte  particulier  dans  le 
temple  élevé  au  lieu  même  où  l'on  dit  qu'elle 
aborda.  Les  Spartiates  sentant  l'importance 
de  Cythère,  y  envoyèrent  une  colonie,  et  en 
restèrent  maîtres  jusqu'à  la  chute  de  leur 
puissance.  Cythère  reçut  le  nom  de  Cerigo  à 
la  décadence  de  l'empire  d'Orient,  et  subit 
les  mêmes  vicissitudes  que  les  autres  îles  Io- 
niennes. Elle  envoie  un  député  à  l'assem- 
blée législative  de  la  république.  Kapsuli 
en  est  le  lieu  principal.  On  trouve  dans  les 
montagnes  quelques  anciennes  ruines  ;  mais 
on  n'y  connaît  pas  d'antiquités  remarqua- 
bles. 

CERIGOTTO,  .Ecili a  ,  Ile  de  la  Médi- 
terranée, entre  l'ile  de  Cerigo,  dont  elle  est 
éloignée  de  11  1.  S.  E.,  et  l'île  de  Candie. 
Elle  fait  partie  de  la  république  di  s  iles  Io- 
niennes. Lat.  N.  35°  5o'  5'.  Long.  E.  aoa 
56'  55'.  Elle  a  environ  5  1.  de  tour.  Sa  côte 
forme  plusieurs  anses  ,  entre  autres  une  as- 
sez bonne  rade ,  au  fond  de  laquelle  il  y  a 
un  port.  Le  sol  est  montucux  comme  celui 
de  Cerigo.  Les  pentes  des  montagnes  et  le* 
étroites  vallées  qu'on  y  remarque  sont  cou- 
vertes de  pâturages  où  paissent  des  moutons 
et  des  chèvres.  On  y  trouve  aussi  des  lièvres 
et  des  cailles.  Cerigotto  est  habitée  [>a/  une 
trentaine  de  familles.  Ces  insulaires  vivent 
misérables  et  ne  se  livrent  â  aucun  genre 
d'industrie,  parce  que  rien  ne  les  garantit 
des  corsaires  barbaresques,  qui  les  dépouil- 
lent souvent  du  peu  qu'ils  possèdent. 

Cerigotto  se  nommait  anciennement  Epi* 
et&gilia;  elle  a  toujours  suivi  le  sort  de 
Cerigo. 

C KIULLY ,  ville  de  France , dép. de  l'Al- 
lier, arrond.  et  à  8  1.  N.  N.  E.  de  Mont- 
luçon,  et  à  8  1.  3/4  O.  de  Moulins;  chef- 
lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite  de  la  Mar- 
mande.  Il  y  a  des  fabriques  d'étamines  et 
des  papeteries.  11  s'y  tient  8  foires  par  an. 
3,400  bab.  Aux  environs  sont  les  forges  de 
Tronçais,  près  de  la  forêt  de  ce  nom. 

CER1LLY,  village  de  France,  dép.  de 
la  Côte -d'Or,  arrond.  et  à  1  1.  1/4  O.  de 
Chàtillon  sur  Seine ,  cant.  de  Laignes,  et  à 
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16  1.  5/4  N.  O.  de  Dijon.  11  y  a  une  fabrique 
d'ouvrages  en  tôle  et  de  clous.  6  foires  par 
an.  45o  hab. 

CERINAou  DJERINA,  C  tarin  a,  petite 
ville  de  la  côte  sept,  de  l'Ile  de  Chypre,  gouv. 
du  Capitan-pacha  ;  chef-lieu  de  sandjak,  à 
5  1.  N.de  Nicosie.  Lat.N*35°  19'  3o\  Long. 
E.  3i°  3'.  Résidence  d'un  évêque  grec  et 
d'un  gouverneur.  Elle  était  autrefois  entou- 
rée d'un  mur  maintenant  en  ruine.  Il  y  a 
1  église  et  1  mosquée.  Son  port ,  défendu 
par  un  château -fort  construit  parles  Véni- 
tiens, est  exposé  au  vent  du  Nord,  et  ne 
peut  recevoir  que  de  petits  bâtimens.  Il  s'y 
fait  peu  de  commerce.  A  peu  prés  aoo  hab.. 
Turcs  et  Grecs.  Les  environs  sont  très -fer- 
tiles en  grains  et  coton ,  et  couverts  d'oli- 
viers ,  d'orangers,  de  figuiers  et  d'autres  ar- 
bres fruitiers  ;  mais  ils  sont  fréquemment 
ravagés  par  les  sauterelles.  A  l'O.  de  Cerina 
sont  des  catacombes ,  seuls  restes  de  l'an- 
cienne Cerynia  ,  qu'on  suppose  avoir  été 
fondée  par  Cyrus  ,  roi  de  Perse.  A  1  1.  au  S. 
E.,  00  voit,  sur  le  penchant  d'une  monta- 
gne ,  les  ruines  de  l'ancien  et  magnifique 
couvent  de  Bclla-Paisa. 

CERINDOTE,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  5  1.  3/4  O.  N.  O.  de  Tolède. 

CER1SANO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Calabre  Citéricure,  diitr.  et  à 
a  I.  O.  S.  O.  de  Cosenza  ;  chef-lieu  de  cant. 
i,5oo  hab.  On  y  recueille  beaucoup  de  soie, 
et  il  y  a  sur  son  territoire  des  carrières  de 
silex  et  de  plâtre. 

CER1SA  Y  ou  CERIZ  AY,  bourg  de  Fran- 
ce, dêp.  des  Deux-Sèvres,  arrond.  et  a  3  I. 
O.  de  Kressuire ,  et  a  i3  1.  N.  N.  O.  de  Niort; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  un  affluent  de  la  Sè- 
vre-Nantaisc.  On  y  fabrique  des  toiles  et  des 
tuiles.  1,000  hab. 

CERISIERS  ou  CERIZI ERS,  bourg  de 
France,  dép.  de  l'Yonne,  arrond.  et  à  4  1. 
fi.  N.  E.  de  Joigny,et  à  81.  a/3  N.  d'Auxerre  ; 
chef  lieu  de  cant.  1,200  hab. 

CERISOLES,  CeresoU,  village  des  États- 
Sardes,  div.  deConi,  prov.  et  a  4  I.  i/3  O. 
N.  O.  d'Alba,età  1  I.  i/a  E.  de  Carma- 
gnole, mand.  de  Sommariva  del  Bosco.  Il 
est  célèbre  par  la  «anglante  bataille  qui  s'y 
donna  ,  le  i4  avril  1 544  *  entre  les  Français 
et  les  Espagnols.  t,65o  hab. 

CERISY,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Manche ,  arrond.  et  à  3 1. 1/4  N.  E.  de  Sain  t- 
Lô,  cant.  de  Saint-Clair.  2,100  hab. 
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CERISY -BELLE  ÉTOILE,  village  de 
France,  dép.  de  l'Orne,  arrond.  et  à  5  1. 
i/4  N.  de  Domfront,  et  à  i4  I.  3/4  N.  O. 
d'Alençon ,  cant.  de  Tinchebray ,  sur  la  rive 
droite  du  Noireau.  1,064  hab. 

CER1S Y-LA-SALLE  ,  bourg  de  France , 
dép.  de  la  Manche ,  arrond.  et  à  a  1.  i/a  E. 
de  Coutances  ,  et  a  3  1.  3/4  S.  O.  de  Saint- 
Lô  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  une  éminence, 
à  la  droite  de  la  Souile.  Il  a  une  fabrique 
de  calicots.  a,4oo  hab. 

CERLIER  ,  Ertach,  ville  de  Suisse,  cant. 
et  a  61.  i/4  N.  O.  de  Berne;  chef-lieu  de 
baill.,  agréablement  située  sur  le  bord  mé- 
rid.  du  lac  de  Bienne,  au  pied  du  Jolimoot, 
sur  lequel  se  trouve  le  château.  Lat.  N.470 
a'  4a'.  Long.  E.  4°  45'  3;'.  Commerce  en 
vin.  Près  de  là  se  trouve  une  mine  de  houille. 
Berceau  de  la  famille  d'Erlach,  connue  dès 
1 100,  et  qui  a  donné  plusieurs  grands  capi- 
taines et  hommes  d'état  à  Berne.  1,0-0  hab. 

Le  château  de  Cerlier  a  été  bâti  vers  le 
milieu  du  xi*  siècle  par  un  comte  Bourcard , 
dont  le  frère  Cuno  fonda,  en  1090,  le  cou- 
vent de  Saint-Jean  ,  qui  est  près  et  à  l'E.  de 
Cerlier,  et  qui  a  été  sécularisé  lors  de  la  ré- 
formation. Affranchi  en  1875 ,  Cerlier  fut 
occupé  par  les  Suisses  en  1 4y  I  au  com- 
mencement de  la  guerre  de  Bourgogne. 

Le  bailliage  renferme  7,970  hab. ,  et  est 
très-fertile. 

CERMIGNANO  ,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  P Abruzze  Ultérieure  1",  distr. 
et  à  4  I-  3/4  N.O.  de  Civita-di-Pennc,  et  à 
31.  1/4  S.  E.  de  Teramo,  cant.  de  Bisenti, 
sur  le  sommet  d'une  colline.  lia  a  églises 
et  1  couvent.  Il  s'y  tient  i  foire  le  a5  août. 
i,3oo  hab. 

CERNACHE,  bourg  du  Portugal ,  prov. 
de  Beira  ,  comarca  et  à  il.  3/4  S.  de  Coim- 
bre.  Il  a  359  maisons. 

CERNAY,  ville  de  France,  dép.  du  Haut- 
Rhin  ,  arrond.  et  à  6  1.  5/4  N.  E.  de  Béfort  ; 
chef-lieu  de  cant.  Elle  a  des  filatures  de  co- 
ton ,  des  fabriques  de  draps,  de  toiles  pein- 
es ,  de  calicots  ,  et  d'ustensiles  de  cuisine 
de  fer  battu  ;  des  fonderies  de  fonte  et  de 
cuivre,  des  fabriques  de  mécaniques  pour 
filature ,  des  blanchisseries  de  toiles ,  et  des 
papeteries.  Il  s'y  tient  une  foire  de  3  jours 
le  a4  mai.  .5 ,000  hab. 

CERNE- ABBAS  ,  bourg  d'Angleterre, 
comté  de  Dorset,  bundred  de  Totcombe  et 
Modbury,  à  a  1. 1/4  N.  N.  O.  de  Dorchester, 
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sur  la  Cerne ,  dans  une  plaine  environnée  de 
collines.  Ii  y  a  i  marché  par  semaine  et  a 
foires  par  an.  1,060  hab.  Cerne- Abbas  est 
très-ancien.  Un  frère  d'Edmond,  roi  des  An- 
gles Orientaux,  y  résidait  en  870  ;  il  fut  res- 
tauré parles  bénédictins  en  987,  et  l'on  pré- 
tend qu'une  abbaye  y  avait  été  fondée  par 
saint  Augustin.  On  remarque  les  croisées 
d'une  grande  porte  de  l'ancienne  ville,  qui 
sont  ornées  de  belles  sculptures.  Il  y  a  sur 
une  colline ,  a  l'E.,  une  statue  colossale  de 
180  pieds  de  haut,  taillée  dans  un  roc,  tenant 
la  main  gauche  étendue,  et  dans  la  droite  une 
massue.  On  voit  entre  ses  jambes  trois  carac- 
tères presque  effacés,  et  au-dessus  le  millé- 
sime de  748.  Lesantiquaiiesnesont  pas  d'ac- 
cord sur  le  héros  qu'elle  représente.  Quel- 
ques-uns ont  pensé  que  c'est  la  statue  de  11  eil, 
l'IIercule  des  Saxons,  érigée  en  mémoire 
à'EU>  qui  expulsa  les  Belges  de  leur  terri- 
toire. 

CERNETZ  ou  ZERNETZ  ,  village  de 
Suisse,  cant.  des  Grisous,  ligue  de  la  Mai- 
son-de -Dieu,  juridiction  de  la  Basse  En- 
gadine ,  à  10  1.  E.  S.  E.  de  Coirc ,  et  au  con- 
fluent de  l'inn  et  du  Spoil.  11  y  a  une  sonree 
minérale  excellente,  j  ~>  î  hab. 

CERNEY-NORTIJ,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Glooestcr,  hundred  de  Rapsgate, 
à  il.  1  /a  N.  de  Cirencester.  L'église  est  un 
bel  édifice.  56a  hab.  C'est  dans  les  plaines 
voisines  que  se  font  les  courses  de  chevaux 
de  Cirencester.  On  voit  près  de  là  les  vesti- 
ges d'un  camp  romain. 

CERMER,  village  de  Suisse,  cant.  et  a 
a  1.  N.  N.  O.  de  Neuchâtcl ,  et  a  1  1.  1/4  N. 
deVallengin.  Il  y  a  1  source  minérale,  et  il 
s'y  tient  1  foire  par  an.  45o  hab. 

CERNIN  (S1.),  village  de  France  ,  dép. 
du  Cantal ,  a r rond,  et  à  3  1.  1/4  N.  d'Auril- 
lac  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Doire.  4,*oo  hab. 

CERNLSCO-ASINARIO, bourg  du  roy. 
Lombard-Vénitien,  prov.  et  à  3  1.  N.  E.  de 
Milan,  distr.  et  à  il.  i/3  O.  de  Gorgon- 
zola, sur  le  canal  Martezana  ,  que  l'on  y 
passe  sur  un  pont  de  pierre,  a, 000  hab. 

CERO  ou  CERRO ,  village  du  roy.  Lom- 
bard-Vénitien, prov.,  distr.  et  à  51. 1/4  N.de 
Vérone.  Il  s'y  tient  1  foire  le  iM  mardi  de 
chaque  mois  :  celle  du  mois  d'avril  dure  3 
jours. 

GERONS,  village  de  France,  dép.  de  la 
Gironde,  arrond.  et  à  6  1.  i/a  S.  E.  de  Bor- 


C  E  R  R 

deaux ,  cant.  de  Pode.nsac,  suf  la  rive  gau- 
che de  la  Garonne,  vis-à-vis  de  Cadillac. 
1,297  nab- 

C  EROS ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à  5  I. 
S.  O.  de  Lerida  (Catalogne),  à  quelque 
distance  de  la  rive  droite  de  la  Sègre. 

CERRALBO,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  16  1.  l/a  O.  de  Sala  manque  ,  et  à  1  1  I,  V 
de  Ciudad  Rodrigo,  près  de  la  rive  droite 
de  l'Veltes. 

CERRETO,  bourg  des  États  de  l'Église, 
délégation  et  à  4  I.  i/a  N.  E.  de  Spolète, 
et  à  4  1-  O.  N.  O.  de  Norcia,  sur  la  rive 
droite  de  la  Néra.  Il  a  quelques  filatures  de 
soie. 

C  ERRETO,  ville  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  la  Terre  de  Labour,  distr.  et  à  4  I.  E.  9. 
E.  de  Piedimonte,  et  à  7  1.  N.  E.  de  Ca- 
se rte  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  le  penchant 
du  mont  Matese,  et  près  de  la  rive  droite 
du  Cusano.  Elle  forme  avec  Teleae  un  évê- 
ché  suffragant  de  l'archevêché  de  Bénévent. 
Cette  ville ,  bien  bâtie  ,  est  une  des  plus 
agréables  de  la  province  ;  elle  a  1  belle  ca- 
thédrale ornée  de  superbes  peintures,  1 
collégiale ,  3  couvens,  1  séminaire,  a  monts- 
de-piété,  et  différente!»  fabriques  de  draps 
communs.  Il  s'y  tient  5  foires  par  an  ,  1  de 
a  jours  le  18  mars,  1  le  i3  juin,  1  le  1" 
dimanche  de  septembre,  1  de  a  jours  le  3o 
octobre  ,  et  1  le '8  décembre.  4^98  hab.  On 
récolte  d'excellens  vins  sur  son  territoire. 
Cerreto  a  remplacé  C erntfum  ,  près  duquel 
Pyrrhus  fut  défait  p.irCurius,  l'an  877  avant 
1.  C.En  1 656,  la  peste  y  fit  périr  la  moitié  de 
la  population,  et  en  1688  un  tremblement 
de  terre  détruisit  la  ville. 

CEHRETO,  bourg  du  grand-duché  de 
Toscane ,  prov.  de  Florence,  vicariat  et  à 
1  l.  3/4  N.  O.  d'Empoli. 

CERR1G  Y  DRU  1  DION,  village  de  la 
princip.  de  Galles  ,  comté  de  Denbigb  , 
hundred  d'Isaled,  à  6  I.  S.  O.  de  Ruthin. 
1,026  hab.  Près  de  là  se  trouve  la  citadelle 
des  Druides,  dans  laquelle  on  suppose  que 
se  réfugia  Caractacus  ,  après  sa  défaite  à 
Caer  Caradok. 

CERRO  (EL),  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  9  1.  i/a  N.  de  Huclva  (Se ville),  et  à 
4  1.  i/a  N.  O.  de  Valverde  del  Camino. 

CERRO,  bourg  du  roy.  de  Naples,  prov. 
de  la  Terre  de  Labour,  distr.  et  à  9  I.  N.  O. 
de  Piedimonte,  et  à  4  1.  i/a  N.  N.  E.  de 
Vcnafro,  cant.  de  Castellone.  1,870  hab. 
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CERRO-DO-FRIO,  montagne  du  Bré- 
sil ,  prov.  de  Minas-Geraes,  dans  le  distr. 
de  son  nom,  a  5o  1.  M.  IV.  E.  de  Villarica  ; 
elle  se  dirige  du  N.  au  S.,  et  se  rattache, 
au  N.  E.,  à  la  serra  das  Esmeraldas,  et  au 
S.,  au  mont  dcLappa.  Sa  longueur  est  d'en- 
viron 16  I.  Elle  renferme  de  riches  mines 
de  diamans. 

CERRO-DO-FRIO,  comarca  du  Brésil, 
prov.  de  Minas-Geraes ,  dont  elle  occupe  la 
partie  N.  E.  ;  bornée  au  N. ,  par  la  prov.  de 
Bahia  ;  à  TE. ,  par  celle  de  Porto  Scguro  ; 
au  S. ,  par  les  comarcas  de  Villarica  et  de 
Sabara,  et  a  l'O.  ,  par  cette  dernière,  et 
celle  de  Faracatu.  Sa  longueur,  du  \.  au 
S. ,  est  d'environ  ioo  1. ,  et  sa  largeur,  de 
l'O.  à  l'E. ,  de  60  a  70  1.  Ce  pay9 ,  en  grande 
partie  monlueux,  est  traversé,  du  N.  au 
S. ,  par  une  grande  chaine  de  montagnes 
qui  porte  au  N.  les  noms  de  serra  Branca 
et  de  (jrain-Mogol ,  el  au  S. ,  celui  de  mont 
de  Lappa.  De  cette  chaîne  se  détache,  sous 
16"  5o'  de  lat.  S. ,  une  branche  considéra- 
blequi  court  vers  le  N.  E.,  sous  les  noms  de 
Cerro  do-Frio  et  serra  das  Esmeraldas.  Vert 
le  S.  E.  s'élève  le  mont  das  Safiras.  Ces 
montagnes  passent  pour  les  plus  hautes  du 
Brésil;  elles  sont  granitiques  et  en  grande 
partie  nues.  Un  grand  nombre  de  rivières 
arrosent  cette  comarca,  et  presque  toutes 
•e  réunissent  dans  trois  bassins  principaux: 
celui  du  RioDoce,  qui  forme  la  limite  S. 
E. ,  et  reçoit  le  Sassuhy-Crande  ;  celui  du 
Jequitinhonha  ,  qui  coule  dans  le  V  E.,  et 
a  pour  principal  affluent  l'Arassuahy ,  et  ce- 
lui du  Rio-San- Francisco  qui,  avec  le  Guay- 
cuhy ,  forme  la  limite  occidentale  de  la  co- 
marca ,  et  reçoit  vers  le  N.  O.  le  Rio-Verde. 
Le  Cerro  -  do  -  Frio  renferme  beaucoup  de 
terres  incultes  ,  principalement  dans  le  N. 
Le  reste ,  assez  généralement  mal  cultivé , 
produit  du  riz,  du  manioc,  du  seigle,  un 
peu  d'avoine,  du  coton,  du  tabac,  et  des 
cannes  à  sucre.  Dans  les  terres  incultes,  on 
élève  du  bétail;  les  mulets,  quoique  nom- 
breux, y  sont  chers,  parce  qu'ils  sont  les 
principales  bètesde  somme.  Le  tapir  est  l'a- 
nimal sauvage  qui  s'y  rencontre  le  plus  fré- 
quemment :  le  serpent  à  sonnettes  et  le  ja- 
raraca  sont  communs.  Le  cayman  se  trouve 
dans  la  plupart  des  rivières;  le  poisson  est 
rare.  11  y  a  des  mines  de  presque  tous  les 
métaux ,  et  ce  qui  rend  ce  pays  surtout  in- 
téressant, ce  sont  les  mines  de  diamans  et 
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d'or.  La  partie  de  la  comarca  où  se  trouvent 
ces  précieuses  mines,  comprend  16  I.,  du 
N.  an  S.  »  et  81.,  de  l'E.  à  l'O.  C'est  un  dis- 
trict séparé,  soumis  à  des  lois  et  à  des  règle- 
ment particuliers  ;  Tejuco  en  est  le  chef- 
lieu,  et  le  siège  d'une  administration  des 
mines.  Personne  ne  peut  entrer  ,  dans  ce 
district  sans  une  permission  spéciale  qu'on 
accorde  difficilement.  6,000  nègres,  sous 
l'inspection  de  aoo  blancs,  travaillent  jour- 
nellement aux  mines  ;  celles  de  diamans 
rapportent  au  gouvernement  20,000  carats 
de  diamans  par  an  ;  celles  d'or  sont  peu 
considérables,  et  ne  produisent  qu'environ 
620  marcs.  Toute  cette  partie  de  la  comar- 
ca est  presque  inculte  ,  et  les  denrées  se  ti- 
rent de  l'intérieur  de  la  prov.  Tout  y  est 
fort  cher,  et  bien  qu'un  des  pays  les  plus  ri- 
ches de  la  terre ,  c'est  celui  ou  le  peuple  est 
le  plus  misérable.  Villa  do-Principe  est  le 
chef-li<-u  de  la  comarca. 

CERKOS,  ile  du  Grand  Océan  boréal, 
près  de  la  côte  occid.  de  la  Vieille-Califor- 
nie, au  Mexique.  Lat.  N.  28°  8'.  Long.  O. 
1 170  2a'.  Elle  a  10  1.  de  long ,  et  a5  de  cir- 
conférence. Les  côtes  en  sont  dentelées  iné- 
galement, et  la  partie  mérid.  est  occupée 
par  une  haute  montagne  qui  se  termine  à 
l'extrémité  S.  O.  de  Pile  par  un  promon- 
toire très-escarpé;  cette  tle  parait,  en  gé- 
néral ,  privée  de  végétation. 

CERROY,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Yonne,  arrond.  et  à  4  I.  5/4  O.  de  Sens, 
et  à  t  î  !.  \.  u.  d'Auxerre  ;  chef  lieu  de  cant., 
sur  la  rive  gauche  du  Lunain.  II  a  160  mai- 
sons. 

CERTA  ou  SERT  A  A ,  bourg  du  Portu- 
gal ,  prov.  d'AIentejo ,  comarca  et  à  19  I.  N. 
N.  O.  de  Crato,  sur  la  Pera.  Il  a  1  vieille 
citadelle  en  ruine  ,  dont  on  attribue  la  fon- 
dation a  Sertorius;  1  église,  1  couvent,  1 
hôpital,  1  hospice,  et    >o  maisons. 

CERTALDO  ,  bourg  du  grand-duché  de 
Toscane,  prov.  et  à  5  I.  a/5  S.  S.  O.  de  Flo- 
rence, et  à  3  1.  1/4  N.  de  Colle;  chef-lieu 
de  vicariat ,  sur  la  rive  droite  de  l'EIza. 
Patrie  de  Boccace. 

CERTOSA  (LA),  anc.  chartreuse  ma- 
gnifique du  grand-duché  de  Toscane,  prov. 
et  a  a  1.  1/4  E.  N.  E.  de  Pise,  vicariat  de 
Vico-Pisano. 

CERVARA,  bourg  des  États  de  l'Église, 
comarca  et  à  1 1  1.  î/a  E.  N.  E.  de  Rome ,  et 
à  51.  i/3  E.de  Tivoli. 
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CERV'ARO,  rivière  du  roy.  de  Naples, 
qui  prend  sa  source  dans  la  prov.  de  Capi- 
tanate ,  près  de  Monteleone ,  à  S  1.  S.  O. 
de  Bovino  ,  entre  presque  aussitôt  dans  la 
Principauté  Ultérieure,  et  revient  bientôt 
dans  la  Capitanate,  dont  elle  parcourt  la 
partie  centrale,  en  se  dirigeant  du  S.  O. au 
N.  E.  Vers  la  fin  do  son  cours,  elle  se  di- 
vise en  plusieurs  bras  qui  se  rendent  tous 
dans  le  lac  Pantano  -Salso  ,  à  l'exception 
cependant  d'un  bras  qui  se  joint  a  la  Car  a- 
pella  ,  pour  déboucber  avec  elle  dans  le 
golfe  de  Manfredonia,  à  3  1.  i/{  8.  de  la 
ville  de  ce  nom.  Le  cours  du  Cervaro  est 
d'environ  ao  I. 

CERVARO,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Terre  de  Labour ,  distr.  et  à  8  I. 
S.  E.  de  Sora,  et  à  i3  I.  i/a  N.  O.  de  Ca- 
ser! f  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  une  colline 
agréable.  Il  y  a  4  églises, et  i  hôpital.  11  s'y 
tient  i  foire  le  i"  dimanche  d'août.  2,4-0 
hab. 

CERVAROLO,  village  des  États  Sardes, 
div.  de  Novare,  prov.  de  Yalsesia,  mand. 
et  à  il.  1/4  N.  O.  de  Varallo.  i,o4o  hab. 

CERVASCO,  bourg  des  États-Sardes , 
div.,  prov.,  mand.  et  à  il.  i/a  S.  O.  de 
Coni,  près  de  la  rive  gauche  de  la  Stura. 
lia  a  paroisses.  3,o4o  hab. 

CERVEIRA  (VILLA  NOVA  DA),  bourg 
du  Portugal,  prov.  de  Minho,  coniarca  et  k 
6  1.  N.  de  Viana,  sur  la  rive  gauche  du 
Minho.  11  est  fortifié  et  défendu  par  les  forts 
de  S.  Francisco  et  de  Castelinho.  Il  ren- 
ferme 1  église ,  1  hôpital ,  et  1  hospice,  a, 000 
hab. 

CERVERA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
à  19  1.  N.  de  Castellon  de  la  Plana  (Valen- 
ce), et  à  3  1.  N.  O.  de  Peniscola,  sur  la 
rive  gauche  d'une  petite  rivière.  i,35o  hab. 
Il  y  a  du  beau  marbre  dans  les  montagnes 
des  environs. 

CERVERA  ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et 
à  io  1.  S.  O.  de  Cucnca. 

CERVERA  1  cap  d'Espagne,  sur  la  côte 
orient,  de  la  prov.  de  Girone  (Catalogne), 
au  N.  O.  du  cap  Creux.  Lat.  N.  4?*  26'. 
Long.  E.  o°  5o'. 

CERVERA,  ville  d'Espagne,  prov.  et  a 
81.  E.  de  Lerida  (Catalogne),  et  à  17  1. 
1/3  O.  N.  O.  de  Barcelone,  sur  le  penchant 
d'une  coltine  au  pied  de  laquelle  coule  la 
Ccrvera.  Elle  est  entourée  de  murs,  et  a 
quelques  rues  jolies  et  bien  pavées  ;  mai» 
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l'aspect  en  est  triste.  11  y  a  1  église  parois- 
sial, de  style  gothique,  5  couvens,  a  hôpi- 
taux ,  1  université,  et  plusieurs  collèges. 
5,ooo  hab.  Le  territoire  produit  beaucoup 
de  vin,  de  grains  ,  et  d'huile. 

CERVERA,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à 

14  !•  i/a  S.  E.  de  Logrono  (Soria  ) ,  et  a  8 1. 
3/4  S.  de  Calahorra,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Alama.  On  y  fabrique  des  toiles  commu- 
nes et  du  savon.  1,800  hab. 

CERVERA,  ville  d'Espagne,  prov.  et  k 
20 1.  V  de  Palcncia ,  sur  la  rive  droite  de  la 
Pisuerga,  à  son  confluent  avec  le  Rabanal  de 
la  Fuente.  a,oou  hab. 

CERVERA  ,  bourg  d'Espagne,  prot.  et  à 

15  1.  O.  de  Tolède,  et  à  2  I.  1 /a  N.  de  Tala- 
vera  de  la  Reyna.  11  y  a  des  filatures  de  soie, 
et  l'on  y  fabrique  de  la  passementerie. 

CERVI A ,  ville  des  États  de  l'Église,  lé- 
gation et  à  5  1.  1  /a  E.  de  Forli,  et  k  4  L  i/a 
S.  E.  de  Ravenne,  près  de  l'Adriatique,  où 
elle  a  un  port  avec  lequel  elle  communique 
par  un  petit  canal  navigable.  Lat.  N.44"  i5' 
49'.  Long.  E.  io°  o'  Sa'.  Siège  d'un  évéché. 
Elle  est  régulièrement  bâtie,  et  renferme 
une  cathédrale ,  plusieurs  couvens,  et  quel- 
ques églises.  Commerce  en  sel  des  environs. 
Fôires  le  i5  mai  et  le  a  juillet.  3,595  hab. 
A  l'O.  de  cette  ville  s'étend  un  vaste  maré- 
cage nommé  l'aile  di  Cervia. 

CERVICATE,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Calabre  Citérienre ,  distr.  et  a 
6  1.  3/4  N.  N.  O.  de  Cosenza ,  cant.  et  à  i/a  1. 
S.  de  V  Marco.  i,4oo  hab.  Albanais. 

CERVI  ÈRES,  bourg  de  France,  dép.  de 
la  Loire,  arrond.  et  à  8  1.  N.  O.  de  Mont- 
brison,cant.  de  Noire-Table.  H  y  a  une  fon- 
derie. 4 00  hab. 

CERVIGNANO,  village  d'Illyrie,  gouv., 
cercle  et  à  10  1.  O.  N.  O.  de  Trieste ,  et  à 
1  1.  i/a  N.  O.  d'Aquilée,  sur  l'Ausa.  1,407 
hab. 

CERV1LLEG0  DE  LA  CRUZ,  bourg 
d'Espagne  ,  prov.  et  à  9  I.  3/4  S.  S.  O.  dr 
V  alladolid,  et  a  a  1.  a/3  S.  de  Medioa  del 
Campo. 

CERVIN  (MONT), en  allemand  Matter- 
hnm,  et  en  piémontais  Sylvio,  un  des  som- 
mets les  plus  remarquables  des  Alpes  Peo- 
nines ,  sur  la  limite  du  Valais  et  des  États- 
Sardes  ,  a  4  L  O.  du  mont  Rosa ,  à  8  1.  E. 
N.  E.  du  Grand  Saint-Bernard ,  et  a  8  L  N. 
E.  d'Aoste.  Le  col  du  Cervin  est  à  1,717  toi- 
ses au  dessus  de  la  mer,  et  son  aiguille  de 
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forme  triangulaire  ,  la  plus  mince  et  la  plus 
pointue  de  toutes  celles  de»  Alpes  ,  le  dé- 
passe encore  de  595  toises.  Cette  montagne 
est  composée  de  serpentine,  de  gneiss  et  de 
pierre  calcaire  primitive.  Elle  est  couverte 
d'immenses  glaciers  qui  se  prolongent  au 
loin  dans  la  vallée  de  Vispach  au  N.,  et 
dans  celle  de  Cervin  ou  de  Tornanche,  qui 
débouche  au  S.  dans  le  val  d'Aoste.  Le  col 
du  Orvin,  où  l'on  voit  encore  les  ruines  de 
la  redoute  de  S«.  Théodule ,  construite  il  y  a 
a  ou  3  siècles  parles  habitans  du  val  d'Aoste, 
est  an  des  plus  élevés  de  l'Europe  ;  il  offre , 
en  été  seulement,  un  passage  praticable  pour 
les  mulets. 

CER  VIN  ARA,  bourg  du  roy.de  Naples, 
prov.  de  la  Principauté  Ultérieure,  distr. 
et  a  4  1.  î/a  N.  O.  d'Avellino;  chef-lieu  de 
cant.  Il  renferme  6  belles  églises,  1  collé- 
giale ,  et  1  couvent.  Il  o'y  tient  des  foires  le 
jour  de  l'Ascension,  et  le  19  septembre. 5,ooo 
bab. 

CERVIONE,  bourg  de  l'île  de  Corse,  ar- 
rond.  et  à  9  1.  1/2  S.  de  Bastia ,  à  18  1.  i/a 
N.  E.  d'Ajaccio,  et  â  3/4  de  1.  de  la  mer; 
chef-lieu  du  cant.  deCampoloro.  1,000  hab. 

CERVO,  rivière  des  Etats-Sardes,  qui 
prend  sa  source  au  mont  Lasoney ,  à  l'ex- 
trémité N.  O.  de  la  prov.  de  Biella,  qu'elle 
traverse  du  N.  O.  au  S.  E. ,  en  passant  par 
la  ville  de  ce  nom,  entre  dans  la  prov.  de 
Verceil ,  dont  elle  parcourt  la  partie  sept. , 
reçoit  l'Elvo  par  la  droite ,  et  se  jette  dans 
la  Sesia ,  à  1  1.  N.  O.  de  Verceil,  après  un 
cours  d'environ  i5  1.  du  N.  O.  au  S.  E. 

CERVOLI ,  Coldmbabia,  petite  île  de  la 
Méditerranée ,  dans  le  canal  et  à  il.  3/4  S. 
S.  E.  de  Piombino ,  entre  l'île  d'Elbe  et  la 
côte  de  la  prov.  de  Pise  dont  elle  fait  partie. 

CERVON,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Mièvre ,  arrond.  et  a  6  1.  3/4  S.  E.  de  Cla- 
mecy ,  et  a  12  I.  1/4  N.  E.  de  Ne  vers  ,  cant. 
de  Corbigny.  On  y  fait  le  commerce  de  bois 
flotté.  1,637  nab- 

CERZ A-M AGGIORE ,  bourg  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  Sannio,  distr.  et  à  2  1.  i/4 
S.  S.  E.  de  Campobasso ,  cant.  de  Su. 
Croce-di-Moicone  ,  au  pied  d'une  monta- 
gne, et  près  des  sources  du  Tamaru.  11  s'y 
tient  1  foire  le  1"  juillet.  1,800  hab. 

CERZA-P1CC0LA  ,  bourg  du  roy.  de 
Naples,  prov.  de  Sannio,  distr.  et  a  2  1.  S*, 
de  Campobasso,  cant.  de  Sepino.  11  y  a  • 
église,  et  5  abbayes.  i,54o  bab. 
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CERZETO,  village  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  la  Calabre  Citérieure ,  distr.  et  a 
6  1.  N.  N.  O.  de  Cosenza,  et  à  3  1.  O.  de 
Bisignano;  chef-lieu  de  cant.,  dans  une 
plaine.  5o8  hab.  * 

CES  A  ,  village  du  roy.  de  Naples ,  prov. 
de  la  Terre  de  Labour,  dbtr.  et  à  3  1.  1/4 
S.  O.  de  Caserte,  et  à  1/2  I.  S.  E.  d'Aversa, 
cant.  de  Socivo.  1,620  hab. 

CESANA,  village  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien ,  prov.  et  à  3  1.  1/2  S.  O.  de  Bellune, 
distr.  et  a  1  1.  3/4  S.  O.  de  Mel,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Piave.  11  y  a  un  château.  i,833 
bab. 

CESANNA  ,  bourg  des  États-Sardes,  div. 
de  Turin ,  prov.  et  à  5  1.  2/3  S.  O.  de  Suse; 
chef  lieu  de  mand. ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Doire-Ripaire.  Il  y  a  des  carrières  de  pierre 
à  chaux.  943  hab. 

CES  A  NO  ,  Skwa  ,  rivière  des  États  de 
l'Église ,  délégation  d'Urbin  et  Pesaro.  Elle 
prend  sa  source  sur  le  versant  orient,  des 
Apennins,  ail.  S.  S.  O.  de  Pergola ,  passe 
par  cette  ville,  et  par  S.  Lorenzo,  et  se  jette 
dans  l'Adriatique,  à  6  1.  S.  E.  de  Pesaro, 
après  un  cours  d'environ  la  L  du  S.  O.  au 
N.  E. 

CESANO-MADERNO,  village  du  roy. 
Lombard-Vénitien,  prov.  et  à  4  I.  N.  de  Mi- 
lan ,  distr.  et  à  1  J.  S.  S.  E.  de  Barlassina  , 
sur  la  rive  gauche  du  Seveso.  i,i33  hab. 

CES  ARE,  rivière  de  la  Nouvelle  Grenade, 
qui  prend  sa  source  dans  la  sierra  de  S,ê. 
Marta  ,  se  grossit  des  nombreux  courans  qui 
descendent  de  cette  montagne  et  de  celle 
de  Peija  ,  coule  d'abord  de  PE.  à  PO.,  puis 
du  N.  au  S.,  jusqu'à  son  entrée  dans  le  lac 
Zapatosa,  d'où  elle  sort  par  4  bras  qui  se 
réunissent  bientôt  pour  ne  plus  former  qu'un 
courant  qui  se  dirige  de  i'E.  à  PO.,  et  se -joint 
à  la  Magdalena  par  la  rive  droite,  près  de 
Banco,  a  2  1.  1/2  au-dessous  de  Tamalame- 
que,  après  un  cours  d'environ  70  I. 

CÉSARÉE,  nom  de  deux  villes  de  la  Tur- 
quie d'Asie,  l'une  en  Syrie  ,  l'autre  dansl'A- 
natolie.  Voy.  k  *ïj  a  hi*.h. 

CES  A  RIO  (S.),  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples, prov.  de  la  Terre  d'Otrante,  distr.  et 
à  1  L  1/2  S.  de  Lecce  ;  chef-lieu  de  cant.  Il 
y  a  1  magnifique  palais.  2,725  hab.  Son  ter- 
ritoire produit  du  tabac  renommé. 

CESARO,  petite  ville  de  Sicile,  prov. et 
a  21  1.  O.  S.  O.  de  Messiuc,  distr.  et  a  7  1. 
1/2  E.  S.  E.  de  Mistretta  ;  chef  lieu  de  ca'ut. 
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CÉSEMRRE,  petite  Ile  de  la  Manche, 
prés  de  la  côte  de  France,  dép.  d'lllt?-et- 
\  Haine ,  arrotid.,  tant,  et  à  i  1.  N .  N.  O.  de 
Saint  Malo.  Elle  est  défendue  par  a  forts. 

CESEN  A,  ville  des  États  de  l'Église,  f *y. 
Gasèifi. 

CESEN  ATICO,  ville  des  États  de  l'É- 
glise, légation  et  a  6  1.  i/4  E.  de  Forli,  et 
à  4  1-  i  V  O.  de  Rimini,  près  de  l'Adria- 
tiqne,  où  cette  ville  a  un  bon  port,  avec 
lequel  elle  communique  au  moyen  d'un  pe- 
tit canal.  11  s'y  tient  des  foires  le  i"  diman- 
che de  mai,  le  vendredi  après  la  Fête-Dieu, 
le  lundi  qui  suit  le  5r  dimanche  de  septem- 
bre ,  et  le  ao  novembre.  3,5oo  hab. 

Cette  ville  fut  bombardée  par  les  Anglais 
en  i8oo. 

CÉSÉNE,  Cestna  ,  ville  des  États  de  l'É- 
glise ,  délégation  et  à  4  1.  S.  E.  de  Forli ,  et 
a  6  1.  O.  V  O.  de  Rimini ,  sur  la  rive  droite 
du  Savio,  au  pied  d'une  montagne.  Siège 
d'un  évèché.  Elle  est  assez  bien  bâtie.  11  y  a 
t  belle  maison  de  ville,  î  cathédrale,  i} 
couvées  d'hommes,  et  7  de  religieuses;  1 
séminaire,  1  société  d'agriculture  et  des  arts 
et  métiecs  ,  et  des  filatures  de  «oie.  Com- 
merce de  vin  et  de  chanvre ,  produits  de  »on 
territoire.  Il  s'y  tient  1  foire  de  3  jours  le  10 
août ,  et  1  le  5  \  juin.  Patrie  de  J .  A .  Rraschi , 
qui  fut  pape  sous  le  nom  de  Pie  vi ,  et  de  son 
successeur  Barnabé  Ghiaramonti,  Pie  vu. 

Les  environs  renferment  des  mines  de 
soufre. 

CES1 ,  bourg  des  États  de  l'Église,  délé- 
gation et  a  4  I.  >/a  S.  O.  de  Spolète,  et  à 
a  1.  a/5  N.  N.  E.  de  Kami,  au  pied  d'une 
montagne.  Prés  de  ce  bourg  est  la  grotte  du 
Vent,  d'où  s'échappe  continuellement  un 
vent  impétueux. 

CfcSKY  -  BLDIEGOWICZE  ,  ville  de 
Bohème.  V oy.  Bcdwsis. 

CESPEDOSA,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  à  9  1.  1/2  S.  S.  E.  de  Salamanque  (  Avila), 
à  quelque  distance  de  la  rive  droite  du  for- 
mel. 

CESSENOK  ,  village  de  France,  dép.  de 
l'Hérault ,  arrond.  et  à  5  1.  1/3  E.  de  Saint- 
Pons,  cant.  de  S1.  Chinian.  1,647  ',aD*  "  y 
a  une  mine  de  houille  dans  les  environs. 

CESSEY,  village  de  France,  dép.  de  la 
Cûte  d'Or,  arrond.  et  à  4  I.  i/S  S.  E.  de  Se- 
mur,  cant.  et  a  i/3  de  I.  N.  de  Vitteaux.  Il 
y  a  des  eaux  minérales.  127  hab. 

CESSIÈRES,  village  de  France,  dép. 


C  E  T  T 

de  l'Aisne,  arrond.  et  a  2  1.  O.  de  Laon, 
cant.  d'Anizi-le  Château.  509  hab. On  trouve 
dans  les  environs  une  espèce  de  tourbe  py- 
riteuse ,  qu'on  nomme  cendre  noire  dans 
son  état  naturel,  et  cendre  rouge  après  la 
combustion.  On  emploie  cette  cendre  dans 
la  manufacture  de  glaces  de  Saint-Gobin. 

G  ESSIEU ,  village  de  France,  dép.  de 
l'Isère,  arrond.,  cant.  et  à  1  I.  t/3  O.  de  La 
Tour -du -Pin  ,  près  de  la  rive  droite  de  la 
Bourbre.  1,606  hab. 

CESSON,  village  de  France,  dép.d'Ille- 
et-Vilaine,  arrond.,  cant.  S.  E.  et  à  1  I.  1  \ 
E.  de  Rennes,  sur  la  rive  droite  de  la  Vi- 
laine. 2,229  hab. 

CE8S0N ,  village  de  France,  dép.  de 
Seine-et-Marne,  arrond.,  cant.  N.  et  a  1  I. 
i/a  N.  O.  de  Melun.  Il  v  a  des  tuileries.  Mo 
bab. 

CESTAYUOLS,  bourg  de  France,  dep. 
du  Tarn,  arrond.,  cant.  et  a  a  I.  2  "  N.  E. 
de  Gaillac.  i,o34hab. 

CESTONA  ,  bourg  considérable  d'Espa- 
gne, prov.  et  a  4  I.  S.  O.  de  S«.  Sébastien 
(Guipuscoa),  et  à  1  I.  i/i  N.  N.  E.  d'Af- 
peytia,  près  de  la  rive  droite  de  l'UroIa, 
dans  une  plaine.  Il  y  a  1  belle  place  où  est 
située  la  maison  commune,  1  église  parois- 
siale, et  1  hôpital.  Son  territoire  est  fertile. 
On  y  élève  beaucoup  de  bétail,  et  il  y  a  S 
forges,  et  plusieurs  sources  thermales  renom- 
mées. Les  montagnes  environnantes  con- 
tiennent du  cristal  de  roche,  et  des  carrières 
de  jaspe  de  toutes  couleurs. 

CETI ,  ville  d'Arabie,  dans  l'Oman,  sur 
la  côte  de  la  mer  de  ce  nom ,  à  6  I.  S.  E.  de 
Mascat. 

CETIKA,  bonrg  d'Espagne,  prov.  et  à 
5  I.  i/3  O.  de  Calatayud  (  Aragon  ) ,  sur  la 
rive  droite  du  Xalon. 

CETOK ,  bourg  de  France,  dép.  de  l'Or- 
ne, arrond.  et  i  8  I.  i/4  S.  S.  E.  de  Morta- 
gne,  cant.  du  Teil.  Il  y  a  des  fabriques  de 
siamoises  et  de  cotonnades.  2,670  hab. 

C  ETRARO,  ville  du  roy.  de  Kaples,  prov. 
de  la  Calabre  Gitérieure  ,  distr.  et  à  j  I.  i/4 
K.  N.  O.  de  Paola ,  et  à  8  I.  t/a  N.  O.  de  Co- 
senza;  chef-lieu  de  cant.,  sur  une  monta- 
gne qui  s'élève  perpendiculairement  au  bord 
de  la  Méditerranée.  4,^82  hab.  On  y  fait  une 
pèche  abondante  d'anchois. 

CETTE,  Smcs  «ows,  ville  de  France, 
dép.  de  l'Hérault ,  arrond.  et  â  6 1.  1  ,  S  O. 
de  Montpellier,  et  à  i55  1.  S.  S.  E.  de  Pa- 
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ris  ;  chef-lieu  de  cant.,  au  pied  et  sur  le  pen- 
chant d'une  montagne  calcaire  haute  de  55 
toise»,  qui  s'avance  dans  la  Méditerranée  en 
forme  de  presqu'île.  Siège  d'un  tribunal  de 
commerce.  Place  de  guerre  de  ir*  classe, et 
résidence  d'un  officier  d'artillerie  de  la  di- 
rection de  Montpellier,  et  d'un  commissaire 
de  marine.  Elle  est  assez  bien  bâtie.  Son  port 
est  protégé  par  deux  môles ,  et  l'entrée,  près 
de  laquelle  est  un  phare ,  est  défendue  par 
deux  forts,  et  par  une  citadelle  placée  sur 
le  sommet  de  la  montagne  ;  il  peut  recevoir 
de  petits  vaisseaux  de  guerre,  et  communi- 
que à  l'étang  de  Thau  par  le  canal  de  son  nom 
auquel  aboutit  le  canal  de  la  Peyrade.  Cette 
a  5  églises,  i  temple  protestant,  i  collège 
communal,  i  école  de  navigation,  i  bourse  , 
1  caserne ,  i  hôpital ,  et  î  salle  de  specta- 
cle. Il  y  a  des  chantiers  de  construction , 
i  verrerie,  i  manufacture  de  tabac,  et  des 
fabriques  de  cendres  gravelées ,  de  savon , 
de  chandelles,  d'eau -de -vie,  et  d'esprits, 
d'eaux  de  senteur,  et  de  liqueurs  fines  re- 
nommées. On  y  fabrique  des  barriques  pour 
le  vin  et  l 'eau-de-vie.  On  y  fait  la  salaison  des 
sardines,  et  il  y  a  un  entrepôt  de  sel  et  un 
pour  la  douane.  Le  commerce  en  vins,  eaux- 
de-vie  ,  esprits ,  liège ,  savon ,  grains ,  fariue , 
et  fruits  secs,  et  denrées  coloniales,  est  très- 
considérable.  Le  cabotage  avec  le  Levant, 
l'Espagne  et  l'Italie,  y  eut  très-actif.  Le  ca- 
nal du  Midi  facilite  ses  relations  avec  l'in- 
térieur. La  pèche  sur  les  côtes  est  impor- 
tante. 9,846  hab. 

Cette  doit  son  origine  à  la  formation  de 
son  port,  qui  fut  commencé  en  1666.  De- 
puis cette  époque ,  les  constructions  se  sont 
faites  au  pied  de  la  montagne  que  les  Ro- 
mains nommaient  Setius  mons.  Quelques 
écrivains,  même  du  pays,  pensent  que  l'on 
doit  écrire  Stic. 

CETTE  (CANAL  DE) ,  en  France,  dép. 
de  l'Hérault.  Il  commence  à  l'entrée  du 
port  de  Cette,  et  se  dirige  dans  l'étang  de 
Thau  ,  où  il  va  s'aboucher  avec  le  canal  des 
Étangs,  après  un  cours  de  î/a  1.  11  s'em- 
branche au-dessus  de  la  ville  de  son  nom 
avec  le  canal  de  la  Peyrade. 

Les  transports  qui  se  font  communément 
sur  ce  canal  consistent  en  farines  ,  vins  , 
eaux-de-vie  ,  sels,  bois  de  construction,  sa- 
laisons ,  etc.,  ainsi  qu'eu  denrées  coloniales 
débarquées  au  port  de  Cette. 

CETT1GNE,  ville  de  la  Turquie  d'Eu- 


rope, capitale  du  Monténégro,  située  dans 
une  plaine,  sur  la  rive  gauche  d'une  petite 
rivière  qui ,  près  de  là  ,  se  joint  au  Ricocer- 
novich,  à  7  1.  E.  N.  E.  de  Cattaro,  à  i3  I. 
i/4N.N.O.deScutari,età  19  1.  i/a  E.S.  E. 
de  Raguse.  Il  y  a  un  couvent  de  médiocre 
grandeur  qui  ressemble  à  une  petite  forte- 
resse, et  dans  lequel  réside  le  wladika  ou 
évèque,  chef  du  gouvernement. 

CETTI N A,  rivière  de  Dalmatie.  Elle  a 
quatre  sources  qui  jaillissent  du  pied  des 
monts  Prologh ,  dan*  le  cercle  de  Spalatro  ; 
après  un  cours  peu  étendu ,  elles  se  réunis- 
sent dans  un  seul  lit,  et  reçoivent  alors  le 
nom  de  Velo-Cettina.  Parvenue  au  fort  Dua- 
re ,  dans  le  cercle  de  Macarsca,  cette  rivière, 
qui  jusque-là  s'était  dirigée  du  N.  N.  O.  au 
S.  S.  E.,  tourne  brusquement  à  PO.,  et  forme 
la  belle  cascade  de  Vélika-Guboviza,  de  i63 
pieds  de  hauteur.  Elle  va  ensuite  sous  les 
murs  d'Alrni.Hsa  se  jeter  dans  la  mer  Adria- 
tique après  un  cours  de  a3  1.  Elle  a  environ 
55  toises  de  largeur.  On  la  traverse  dans  un 
bac  ;  cependant ,  en  été ,  elle  est  guéable 
dans  certains  endroits. 

CEUADAS,  rivière  de  la  Nouvelle-Gre- 
nade, /'"«y.  Pastaza. 

CEUT  A,  Asyla  ,  promontoire  de  la  côte 
de  Barbarie ,  qui  forme,  avec  la  pointe  d'Eu- 
rope ,  l'ancien  mont  Caipe,  l'entrée  orient, 
du  détroit  de  Gibraltar.  C'est  une  des  co- 
lonnes d'Hercule.  Quelques  auteurs  le  nom- 
ment sierra  Ximiera  ou  sierra  de  las  Monas 
(montagne  des  Singes),  qui  n'est  que  la  tra- 
duction de  Djebel  d'Zatoute,  nom  que  lui 
donnent  les  naturels.  On  appelle  aussi  quel- 
quefois l'extrémité  de  ce  promontoire  pointe 
d'Afrique. 

CEUT  A,  S  v  vu  y  ou  Septa,  ville  sur  la 
côte  de  la  Barbarie  et  de  l'emp.  de  Maroc , 
mais  appartenant  tut  Espagnols,  à  1 17  1. 
'  N.  N.  E.  de  Maroc,  à  la  1.  E.  N.B.  de  Tan- 
ger, et  à  8  1.  -V  N,  E.  de  Tétuan.  Lat.  N. 
35°  54'  4'-  Long.  O.  70  36'  3o\  Elle  occupe 
une  presqu'ile  à  l'extrémité  orient,  du  dé- 
troit de  Gibraltar ,  dont  la  côte  escarpée , 
s'étendant  semi -circulairement  au  N.  E. 
l'espace  d'i  1.,  forme  a  baies  peu  profon- 
des ,  dont  une  est  terminée  à  6  1.  î/a  au  S. 
par  le  cap  Negro.  La  partie  N.  E.  de  cette 
presqu'ile  est  couverte  par  la  sierra  Almina, 
d'où  lemont  Acho  s'élève  à  une  hauteur  con- 
sidérable. A  PO.  de  ces  monts,  et  daus  une 
belle  plaine,  s'étend  Ceuta  proprement  dite, 
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place  de  guerre  dont  les  fortiGcations  formi- 
dables se  prolongent  sur  la  sierra  Al  m  ma,  et 
principalement  sur  le  sommet  de  l'Acho,  où 
l'on  a  établi  un  corps -de-garde  d'un  l'on  ob- 
serve les  mouvement  des  Maures  et  les  bâti- 
mens  qui  passent  le  détroit.  La  citadelle  est 
située  sur  l'isthme  ,  et  environnée  d'un  fossé 
plein  d'eau  :  on  y  communique  de  la  ville 
par  un  pont-levis.  La  partie  de  la  ville  qui 
s'étend  sur  l'Almina,  et  eh  prend  quelque- 
fois le  nom  ,  est,  à  proprement  parler,  un 
faubourg  très-agréable,  rempli  de  jardins 
où  l'on  cultive  de  très-belles  fleurs  et  des 
fruits  délicieux  :  c'est  la  résidence  des  né- 
gocians  et  de  divers  employés.  Ceuta ,  siège 
d'un  évèché  suSYagant  de  Séville,  a  i  ca- 
thédrale ,  a  couvens ,  1  hôpital ,  i  hospice , 
plusieurs  écoles,  dont  i  militaire  et  1  de  pi- 
lotage ,  et  quelques  promenades  agréables. 
Outre  5  réservoirs  d'eau  pluviale  qui  peuvent 
suffire  aux  besoins  des  habitans  pendant  a 
ans ,  elle  renferme  quelques  sources  et  plu- 
sieurs puits.  Le  port  est  mauvais.  11  s'y  fait 
peu  de  commerce.  On  tire  de  l'Espagne 
les  principaux  approvisionnement  de  cette 
ville.  3,6oo  ha  h.,  non  compris  la  garnison  et 
les  détenus. 

Ceuta  remplace  Septum  ou  Scfta  ,  dont 
il  n'est  pas  fait  mention  a vant  Justinien.  Elle 
fut  enlevée  aux  Maures  en  14 1 5  par  Jean,  roi 
de  Portugal ,  qui  la  fortifia ,  la  peupla ,  et  en 
fit  le  siège  d'un  évèché  suB'ragant  de  l'arche- 
vêché de  Lisbonne.  Parsuite  de  la  révolution 
de  1640,  elle  resta  â  l 'Espagne,  à  laquelle  elle 
a  été  assurée  en  1668  par  le  traité  de  Lisbon- 
ne. Elle  a  soutenu  plusieurs  sièges  contre  les 
Barbaresques,  entre  autres  un  mémorable  en 
1697.  Depuis  cette  époque ,  elle  a  continuel- 
lement servi  de  prison  ou  de  lieu  d'exil.  Cet 
établissement  ,  le  plus  important  de  tous 
ceux  qnc  les  Espagnols  possèdent  en  Afri- 
que, et  qu'ils  nomment  ftxtidiot ,  est  sous 
les  ordres  d'un  gouverneur  qui  a  dans  ses 
attributions  le  militaire  et  la  police.  Un  tri- 
bunal royal  connaît  des  affaires  civiles  et 
criminelles,  et  un  intendant  administre  les 
finances. 

CEV  A  ,Ct.ba  ,  ville  des  Etats-Sardes ,  div. 
et  à  g  I.  E.  de  Coni,  prov.  et  à  3  1.  1/4  E. 
S.  E.  de  Mondovi;  chef  lieu  de  mand.,  au 
confinent  de  la  Cevctta  et  du  Tanaro.  Elle 
a  1  église  ,  3  couvens  ,  des  filatures  de  soie , 
et  des  forges.  On  y  fait  un  fromage  très -es- 
timé ,  connu  sous  le  nom  de  ruhiola.  Bon 
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commerce  d'entrepôt.  3,6*5  hab.  Le  terri- 
toire abonde  en  truffes  blanches  ,  et  ren- 
ferme des  mines  de  houille. 

Cette  ville  est  ancienne ,  et  portait  sous 
les  Romains  le  nom  de  Ceba  :  Pline  vante 
ses  fromages.  Elle  était  autrefois  entourée 
de  murailles  qui  ont  été  en  grande  partie 
détruites  en  i58i  par  une  inondation  du  Ta- 
naro. Ceva  fut  prise  le  76  avril  1796  et  en 
1800  par  les  Français ,  qui  rasèrent  le  châ- 
teau ,  lequel  avait  souvent  servi  de  prison 
d'état. 

CÉVEÎVNES  ,  montagnes  de   France , 
qui  s'étendent  du  canal  du  Centre  à  celui 
du  Midi,  et  de  la  rive  droite  de  la  Saône 
inférieure  et  du  Rhône  a  la  lisière  où  com- 
mencent les  plaines  des  régions  S.  O.  et 
centrales  du  royaume,  entre  lesquelles  s'é- 
lèvent les  monts  d'Auvergne.  Leur  périmè- 
tre est  déterminé  à  l'O. ,  et  en  remontant 
du  S.  au  H, ,  par  la  rigole  de  la  Plaine ,  le 
Sor,  l'Agout,  le  Tarn,  l'Aveyron  ,  la  Lère, 
le  Lot,  la  Truyère,  le  Mode,  la  Gazane, 
l'Alagnon,  et  l'Allier;  au  Et.,  parla  Loire  et 
le  canal  du  Centre  ;  à  VI...  par  la  Saône ,  le 
Rhône  et  la  Méditerranée  jusqu'à  l'embou- 
chure de  l'Aude;  au  S.,  par  l'Aude,  la 
Cèze  et  le  canal  du  Midi  jusqu'au  bassin 
de  Narousc.  Dans  cette  enceinte  se  trou- 
vent, soit  en  totalité,  soit  en  partie  les  dé- 
partemens  de  l'Allier,  de  Saône  et -Loire, 
de  la  Loire ,  du  Rhône ,  de  la  Huit»  Loire, 
de  l'Ardèche,  de  la  Lozère,  du  Gard,  de 
l'Aveyron,  du  Tarn  ,  et  de  l'IIéraalt.  Les 
provincesanciennes  enclavées  dans  la  même 
périphérie  sont  :  le  haut  Bourbonnais,  la 
partie  méridionale  de  la  Bourgogne  (Cha- 
rollais,  Châlonnais,  Brienuois,  Mâconnais), 
le  Lyonnais  (  Roanez ,  Beaujolais ,  Lyonnais 
propre,  Forer  ),  les  parties  orientale  et  méri- 
dionale de  l'Auvergne,  la  partie  orientale 
de  la  Guyenne  (la  Marche,  le  Comté  ,  les 
Cévennes,  (le  haut  et  bas  Languedoc  jus- 
qu'au canal  du  Midi.  Les  montagnes  des  Cé- 
vennes se  lient  au  N .  avec  la  Côte-d'Or,  et  au 
S.  avec  les  Pyrénées,  et  forment  le  5e  système 
ou  massif  de  la  longue  suite  de  chaînes,  de 
hauteurs  ou  de  dos  de  pays,  par  lesquels  les 
eaux  en  Europe  se  trouvent  partagées  en 
deux  venans  généraux  :  Océanique  et  Médi- 
terranéen. Considérées  dans  leur  ensemble, 
elles  présentent  quatre  divisions  principa- 
les :  deux  septentrionales ,  et  deux  méridio- 
nales. Les  deux  premières ,  adossées  l'une 
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à  l'autre  ,  ont  leur  extrémité  N.  aux  source» 
de  la  Bourbince  et  de  la  Dheune,  par  46°  4"' 
de  lat.  N.,  et  par  a"  i5'  de  long.  O.  Elles  se 
lient  au  ÎS.  avec  la  Côte-d'Or,  et  au  S.  arec 
les  Pyrénées,  et  se  terminent  par  44°  36' 
de  lat. ,  et  par  i°  ai'  de  long.  £.  Ce  dernier 
point  est  l'origine  des  deux  parties  méridio- 
nales; leur  extrémité  est  à  o°  i8'  de  long. 
O.,  et  à  43°  17  '  de  lat.  L'étendue  de  la  chaîne 
entre  ces  points  est  de  85 1.  en  ligne  directe  , 
et  de  i4a  1-,  en  suivant  les  diverses  sinuosi- 
tés de  la  crête. 

La  division  des  Cévennes  en  quatre  par* 
ties  principales  tient  d'une  part  à  la  dé- 
viation S.  O.  de  la  partie  méridionale  du 
faite  ,  c'est-à-dire  à  l'angle  qu'elle  forme 
avec  la  partie  septentrionale,  de  l'autre  à 
la  direction  générale  des  vallées  qui  y  ont 
leur  origine.  Ces  vallées  présentent  en  eifet 
quatre  expositions  principales  très-distinc- 
tes. Les  unes  sur  la  basse  Saône  et  le  Hhùne 
n'ont  guère  que  5  à  6  1.  de  longueur,  et  fout 
face  à  l'E.  ;  les  autres,  au  midi  de  celles  ci, 
sur  le  même  versant,  augmentent  successi- 
vement d'étendue,  et  descendent  ou  vers 
le  Illiônc  inférieur  ,  ou  vers  le  golfe  de 
Lyon.  Sur  le  revers  opposé  «  la  pente  gé- 
nérale  du  terrain,  dit  M.  Daubuisson  , 
étant  dirigée  vers  1*0.  N,  O. ,  c'est  aussi  vers 
ce  poiut  de  l'horizon  que  les  eaux  courantes 
tendent  à  se  porter:  mais  selon  qu'elles  ont 
éprouve  plus  ou  moins  de  résistance  de  la 
part  du  terrain  dans  lequel  elles  tendaient  à 
creuser  leur  lit,  elles  se  sont  jetées  tantôt 
plus  ver»  le  N.,  tantôt  plus  versi'O.,  et  cela 
en  faisant  divers  circuits.C'est  ainsi  que  dans 
la  partie  septentrionale, la  Loire  et  l' Allier 
ont  d'abord  dirigé  leurs  cours  vers  le  N. , 
tandis  que  dans  celle  méridionale ,  la  Dor- 
dogne  ,  le  Lot ,  l'Aveyron  et  le  Tarn  l'ont 
porté  vers  l'O.  Le  massif  principal  des  Cé- 
vennes ,  ainsi  que  tous  les  reliefs  de  quel- 
qu'étendue,  se  compose  de  divers  chaî- 
nons dont  les  uns  sont  connus  par  des  noms 
particuliers  de  monts,  les  autres  seulement 
par  ceux  des  provinces  sur  lesquelles  ils  s'é- 
lèvent. Le  nombre  de  ces  chaînons  est  de 
dix  dans  le  système  que  nous  décrivons  :  les 
«ix  derniers  appartiennent  à  sa  partie  méri- 
dionale. La  première  partie  ou  section  ,  en 
commencent  parle  M.,  est  celle  dite  monts 
du  Cliarollais  (  Saône-et- Loire )  ;  elle  a  une 
étendue  de  i4  1.  i/a.  A4  I.  de  son  extrémité 
N.,  se  trouve  le  mont  Saint  Vincent.  Aux 

T.  II. 


C  E  V  E  653 

sources  du  Sornin  et  de  la  Grone  commen- 
cent les  monts  du  Beaujolais  (dép.  du  Rhône 
et  de  la  Loire),  setmdant,  ainsi  que  les 
précèdent,  entre  deux  vallées  longitudina-  • 
les  tournées  vers  le  S.  ;  cette  seconde  sec- 
tion ,  longue  de  9  I. ,  se  termine  à  l'origine 
de  la  Turdine  affluent  du  Rhône,  par  la  mon- 
tagne de  Tarare.  La  troisième  comprend  * 
dans  une  étendue  de  a3  I.  les  monts  du 
Lyonnais,  a  l'O.  et  au  S.  O.  de  la  ville  de 
Lyon.  Par  les  cimes  d*où  descendent  la  Se- 
mène  et  la  Dunière  vers  l'O. ,  la  Dioume  et 
la  Cance  vers  l'E. ,  on  aborde  les  monts  du 
'  Vivarais  (  Ardèche  et  Haute-Loire)  :  le  Mé- 
zin  et  le  Gerbler  des  Joncs,  dans  lesquels 
prennent  naissance  la  Loire  et  ses  premiers 
affluens  de  droite,  en  funt  partie.  Plus  au 
S. ,  le  faîte  longe  la  forêt  de  Banzon ,  près 
de  laquelle  naît  l'Ardèche  ;  après  avoir  dé- 
bordé l'origine  de  cet  affluent  du  Rhône, 
il  joint  les  premières  sommités  seulement 
de  la  Tanargue,  montagne  séparant  l' Ali- 
gnon  de  la  Beaune,  et  «'étendant  de  l'O.  à 
l'E.  C'est  entre  les  extrémités  occidentales 
de  celles-ci  et  le  Mézin  que  le  sol  est  à  sa  plus 
grande  hauteur.  Passé  ce  point,  le  faite  se 
maintient  néanmoins  fort  élevé  encore,  et 
commence  4  fléchir  vers  l'O. ,  laissant  il  sa 
gauche  la  Borne  et  à  sa  droite  le  cours  supé- 
rieur de  l'Allier  qui  contourne  la  forêt  de 
Mcrcoire.  A  a  1. ,  au  S.  O.  de  celle-ci,  nais- 
sent le  Chassezac  et  l'Alléniet,  deux  cou- 
rans  opposés  entre  lesquels  se  trouve  le  point 
extrême  des  Cévennes  septentrionales.  La 
longueur  de  cette  quatrième  partie  est  d'en- 
viron a8  1. 

Au-dessous  du  terme  précédent,  les  Cé- 
vennes  méridionales  forment  immédiate- 
ment la  souche  ou  le  tronc  des  montagnes 
duCévaudan  (Lozère).  A  5  1.  de  leur  ori- 
gine ,  et  sur  la  droite  du  Tarn,  elles  sont 
connues  sous  la  dénomination  de  mont  de 
la  Lozère,  massif  dont  la  direction  est  en- 
tièrement de  l'E.  a  l'O.  A  même  distance, 
mais  en  se  portant  toujours  plus  au  S. ,  on 
trouve  la  montagne  du  Bouges,  ayant  au 
N.  de  la  Mimente  et  du  Cardon  "d'Alais 
même  gisement  que  la  précédente;  vient 
ensuite  aux  sources  du  Tarnou  et  de  l'Hé- 
rault ,  à  9  I.  i/a  de  celles  ci-dessus ,  un  nnrud 
dont  les  plus  hauts  sommets  se  différencient 
a  l'O.  par  les  noms  de  Laigonal  sur  la  limite 
des  départemens  de  la  Lozère  et  du  Gard, 
et  par  celui  de  Suquet  à  l'origine  de  la  Tre- 
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vecel  et  de;  la  Dourbie;  à  i  I.  ta  S.  E.  de 
celui  là ,  et  au  dessus  des  premières  eaux  de 

peron.  Après  ce  groupe  très-remarquable, 
auquel  tiennent  encore  immédiatement  à 
l'E.  |  le  mont  Liron  ;  au  S.  O.,  celui  Lenglas, 
déjà  dans  la  dépendance  de  la  sixième  sec- 
*  tion ,  suit  une  série  de  montagnes  longue 
de  i5  1.  et  beaucoup  moins  hautes,  appe- 
lées les  Garrigues  ;  elles  se  terminent  où  le 
faite  laisse  la  Sorguerau  N.,  et  i'Orb  de  Bé- 
ziers  au  midi.  Entre  les  affluens  de  ce  der- 
nier, et  ceux  qui  se  rendent  au  Dourdou, 
se  trouvent  dans  un  trajet  de  6  1.  les  mon- 
tagnes de  POrb  ,  constituant  le  septième 
chaînon  ,  dont  l'extrémité  est  indiquée  par 
le  mont  Garrous,  d'où  descendent  vers  le 
N.  les  eaux  du  Dourdou  ;  au  midi,  celles  de 
l'Agout  supérieur  ;  &  l'E.,  la  petite  rivière 
dite  la  Mare.  L'Agout  supérieur  et  les  cou- 
rans  dont  se  forment  l'Ara  et  la  Tauré  sont 
séparés  du  Jean  d'Olargues  par  les  monts 
de  l'Lspinou.  Ces  monts  comportent  o  1. 
d'étendue  ,  et  longent  la  rive  gauche  du 
Jean,  qui  parcourt  une  vallée  longitudinale 
ouverte  à  l'E.  N.  E.  pour  se  réunir  à  POrb. 
Aux  sources  de  la  Tauré  et  du  Brian  (affluent 
de  la  Cèze  ) ,  point  commun  entre  la  huitiè- 
me et  la  neuvième  section ,  la  chaîne  des  Cé- 
vennes  fléchit  entièrement  vers  l'O.,  établit 
le  faite  des  montagnes  qui  dominent  Les  Cau- 
ncs,  Montolieu,  etc.,  et  qui,  dans  ce  trajet 
de  1 1  I.  jusqu'à  l'origine  de  la  rigole  de  la 
Plaine,  sont  connues  sous  le  nom  de  monta- 
gnes Noires.  Au-delà  de  l'extrémité  occid. 
de  celles-ci,  la  ligne  de  partage  des  eaux, 
que  l'on  considère  comme  le  prolongement 
des  Cëvennes,  passe  au-dessus  du  village 
de  Camp-Mazes,  laisse  au  N.  le  bassin  de 
Saint  Ferrios,  et  descend  dans  la  plaine  de 
Rcvel  ;  elle  y  tile  sur  celte  crête  presqu'in- 
sensible  qui  va  joindre  le  côteau  de  Saint- 
Félix.  Lorsqu'elle  a  atteint  la  crête,  elle  la 
suit ,  en  tournant  vers  le  S. ,  et  se  plonge 
avec  elle  dans  le  vallon  où  l'on  a  creusé  le 
canal  du  Midi  :  elle  le  traverse  sur  ce  petit 
col  qui  sépare  la  naissance  du  Fresquel  du 
ruisseau  appelé  Lers  Morte.  Au-delà  du  val- 
lon ,  formant  la  limite  de  la  dixième  et  der- 
nière section ,  les  eaux  viennent  des  Pyré- 
nées. 

Le«  subdivisions  naturelles  du  système 
entier  des  Gé  venues  sont  formées  sur  le  ver- 
sant oriental  :  i*  parles  bassina  de  la  Grone 
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et  de  l'Azergue ,  rivières  qui  se  rendent  à  la 
Saône  ;  2»  par  ceux  du  Gier,  de  la  Gance , 
du  Doux ,  de  l'Érieux  et  de  PArdèche ,  dé- 
bouchant tous  sur  le  Hhùne.  Ges  bassins , 
comme  les  précède ns,  appartiennent  à  la 
partie  septentrionale.  Dans  celle  méridio- 
nale ,  nous  avons  du  même  côté  d'abord  les 
enceintes  de  la  Cèze  et  du  Gard,  dont  les 
eaux  se  jettent  aussi  dans  le  Rhône,  ensuite 
celles  de  la  Vidourle,  de  l'Hérault ,  de  POrb 
et  de  la  Gesse  :  cette  dernière  rivière  se  rend 
dans  l'Aude,  en  passant  sous  le  canal  du 
Midi  ;  les  trois  autres  sont  tributaires  di- 
rects de  la  Méditerranée.  Sur  le  versant  oc- 
cidental ,  nous  avons  au  N.  les  bassins  de 
la  Loire  et  de  l'Allier.  Les  longues  vallées 
longitudinales  établies  par  leur  cours  supé- 
rieur, renferment  toutes  celles  des  Céven- 
nes  septentrionales.  Au  S.  de  cette  troisième 
division  principale  se  trouvent  les  bassins 
de  la  Truyère  et  du  Lot ,  du  Tarn  et  celui  de 
l'Agout,  tous  trois  dans  la  dépendance  de 
la  partie  méridionale. 

Les  branches  des  Gévennes  que  nous  de- 
vons faire  connaître ,  soit  en  raison  de  leur 
importance  comme  contre-chaînes ,  ou  con- 
tre-forts du  massif  principal ,  soit  en  raison 
de  leur  fonction  comme  simples  lignes  de 
partage  des  eaux  ,  sont ,  en  suivant ,  l'ordre 
des  divisions  ci-dessus  établies  :  i°  sur  le 
versant  oriental  et  dans  sa  partie  septentrio- 
nale les  montagnes  du  Méconnais  :  elles  lon- 
gent la  rive  droite  de  la  Grone ,  et  vont  au 
N.  N.E.  se  perdre  près  de  Senecey-le  Grand. 
Du  nœud  où  elles  ont  leur  origine,  une  au- 
tre suite  de  hauteurs  accompagne  l'Azer- 
gue ,  et  par  le  S.  S.  E.  se  termine  au  coude 
que  fait  cette  rivière  entre  Ghessy  et  Ghazay . 
Ges  deux  branches  forment  entre  elles  un 
angle  très-ouvert ,  dont  l'enceinte  est  entre- 
coupée par  de  moindres  affluens  de  la  Saône, 
entre  lesquels,  sur  les  bords  de  cette  rivière, 
s'élève  la  ville  de  Mâcon. 

Au  S.  O.  de  Lyon ,  et  sur  le  revers  des 
cimes  d'où  descend  la  Coize ,  règne  le  long 
de  la  rive  droite  de  la  Brevanne  une  chaîne 
dont  l'extrémité  au  N.  de  Lyon  et  sur  la 
Saône  porte  la  dénomination  particulière  de 
mont  d'Or  ;  par  extension  ,  l'on  applique 
néanmoins  ce  nom  à  tout  le  contre  fort  dont 
il  n'est  que  le  promontoire.  A  a  1.  E.  de  S*. 
Genest  Malitaux  une  quatrième  branche  di- 
rigée vers  le  E.  descend  parallèlement 
au  cours  du  Gier.  Au-delà  de  tes  premières 
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cime»  se  trouvent  te  mont  Pilât ,  qui  ne 
s'élève  guère  qu'à  5oo  toises  au-dessus  du 
Rhône  ,  mais  qui  appartient  encore  à  la 
chaîne  primitive.  C'est  à  son  sommet  que 
se  rassemblent  les  nuages  qui  viennent  for- 
mer à  Lyon  et  dans  la  plaine  du  Dauphiné 
la  plupart  des  orages  et  des  pluies.  Les  nues 
sombres  qui  les  annoncent  forment  sur  le 
Pilât  une  espèce  de  chapeau  d'où  on  a 
voulu  tirer  l'origine  du  nom  de  la  montagne 
{MonsPiUatus). 

Au  pied  des  degrés  inférieurs  de  cette 
branche  ,  s'etendant  d'une  part  jusqu'au 
Gîer ,  de  l'autre  jusqu'au  Hhône,  sont  bâ- 
ties les  villes  de  Givor,  Sainte-Colombe  et 
Condrieux  ,  situées  aux  angles  que  forme  le 
fleuve  pour  se  porter  dans  de  courts  interval- 
les ,  d'abord  au  S.  K. ,  ensuite  au  S.  O. 

Franchissant  maintenant  tous  les  reliefs 
entre  la  Canceet  l'Érieux  auxquels  nous  ne 
pourrions  donner  que  des  noms  composés 
de  ceux  propres  aux  cours  d'eaux  dont  ils 
font  le  partage,  nous  gagnons  de  suite  les  li- 
mites del'Ardèche  et  de  la  Haute-Loire.  La 
nous  remarquons  que  le  cours  de  l'Ardè- 
che  se  divise  en  trois  parties  presque  égales; 
que  la  première  se  dirige  généralement  à 
l'K. .  celle  centrale  au  8.,  et  celle  inférieure 
au  S.  E.  Mous  observons  en  outre  que  la  li- 
mite de  son  bassin  du  côté  du  IV.  est  for- 
mée par  une  suite  d'anciens  volcans  éteints, 
affectant  dans  la  liaison  de  leur  faite  des  si- 
nuosités semblables  à  celles  du  cours  de  la 
rivière  :  ces  monts  prennent  leur  origine  au 
Gerbier  des  Joncs.  Vers  leur  extrémité,  ils 
forment  ce  que  l'on  appelle  la  montagne  du 
Coyron ,  présentant  en  divers  endroits  des 
indices  de  cratère.  Il  est  à  remarquer  ici 
que  cette  branche  a  déjà  plus  du  double  de 
la  longueur  de  celles  ci-dessus  indiquées. 

Tous  les  contre-forts  qui  se  détachent  du 
tronc  méridional  des  Cévenncs  pour  ga- 
gner ou  le  Rhône  inférieur  ou  la  Méditer- 
ranée ,  ne  sont  point  connus  par  des  noms 
particuliers.  Ou  y  trouve  seulement  trois 
montagnes  distinguées  par  les  dénomina- 
tions de  Seranne,  de  la  Gardiole  et  de 
Malpas.  La  première,  sur  la  rive  droite  de 
la  Vis,  est  au  confluent  de  cette  rivière  et 
de  l'llérault  ;  la  seconde  ,  entre  l'étang  de 
Thau  et  la  ville  de  Montpellier,  forme  un 
des  rameaux  extrêmes  du  partage  des  eaux 
de  la  Vidourle  et  de  l'Hérault;  la  troisième, 
près  de  l'étang  de  Capettang  et  à  a  1.  S.  O, 
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de  Béliers,  est  traversée,  sur  un  espace 
de  Soi  pieds,  par  le  canal  du  Midi;  elle 
appartient  aux  dernières  collines  séparant 
les  cours  inférieure  de  l'Orb  et  de  l'Aude. 
A  défaut  de  désignations  reçues  pour  spécia* 
liser  les  branches  de  cette  seconde  division, 
nous  nous  bornerons  à  dire  qu'elles  sont  au 
nombre  de  6 ,  et  que  leur  nom  peut  se  for- 
mer de  ceux  des  deux  rivières  principales 
entre  lesquelles  ces  branches  établissent  une 
crête  commune. 

Pour  explorer  présentement  le  versant 
occidental  desCévennes,  il  suffit  de  remon- 
ter vers  les  sources  de  la  Loire  ;  car  aucun 
des  rameaux  qui  séparent  lei  aflluens  supé- 
rieurs à  la  droite  de  ce  fleuve  ,  ne  mérite 
d'être  mentionné.  Ace  nouveau  point  d'ob- 
servation ,  nous  remarquerons  que  le  bassin 
de  la  haute  Loire  est  séparé  de  celui  de 
l'Allier  par  une  longue  série  de  monts  se  di- 
rigeant vers  le  N.  Cette  contre-chaine,  tout- 
à-fait  longitudinale  ,  est  ce  qu'un  appelle  les 
montagnes  du  Forer..  Aux  sources  de  la  Bè- 
bre,  au  N.  E.  de  Thiers ,  elle  se  partage  en 
deux  branches  :  l'orientale  qui  doit  être  con- 
sidérée comme  la  continuation  principale, 
est  différenciée  par  le  nom  de  montagnes  de 
la  Madeleine,  et  se  maintient  haute  et  péni- 
ble à  gravir  jusqu'aux  sources  de  la  Barbe- 
man  et  de  la  Tessonne,  au  8.  de  Changy  ; 
elle  s'abaisse  ensuite  asseï  rapidement,  et 
descend  même  biusquement  vers  le  Don- 
jon. La  branche  occidentale  est  plus  basse  ; 
elle  se  termine  dans  les  hauteurs  boisées  de 
Laide,  près  de  Moulins,  et,  plus  au  N.,  dans 
celles  de  Molnay.  11  résulte  de  ces  faits, 
que,  relativement  aux  montagnes  du  Fo- 
re», les  «allées  de  la  Loire  et  de  l'Allier  sont 
extérieures ,  et  que  celle  de  la  Dore  ,  af- 
fluent principal  à  la  droite  de  la  dernière , 
forme  avec  celle  de  la  Bèbre ,  qni  se  jette 
dans  la  Loire,  deux  vallées  intérieures. 

Du  norud  situé  sur  le  faîte  principal  aux 
sources  de  l'Allier  et  du  Lot ,  se  détache  pa- 
rallèlement à  l'Allier  et  aux  montagnes  du 
Forez  une  autre  contre-chaîne,  celle  de  la 
Margeride,  qui,  entre  les  affluens  de  l'Al- 
lier et  de  la  Truyère ,  s'étend  le  long  de  la 
frontière  du  département  de  la  Haute  Loire 
jusqu'à  PB.  de  Saint  Flour.  Là ,  elle  se  di- 
vise en  deux  branches  :  Pune  se  dirige  au 
N. ,  entre  l'Allier  et  la  Gazane ,  affluent  dé 
l'Alagnon,  et  se  prolonge  jusque  dafrt  l'an- 
gle où  celui-ci  s'unit  à  l'Allier;  l'autra ,  con- 
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tournant  a  l'O.  les  eaux  de  la  haute  Truyère 
et  de  la  Lcnrle ,  va  se  lier  au  Plomb  du  Can- 
tal. Cette  deuxième  branche  appartient  en- 
tièrement aux  monts  d'Auvergne  que  nous 
décrirons  au  mot  Puys. 

Les  sources  de  la  Truyère  et  les  eaux  de 
Ja  Coulagnes  sont  divisées  par  un  rameau 
de  la  Margeride  établissant  la  séparation 
principale  des  eaux  entre  le  bassin  supé- 
rieur du  Lot .  et  celui  de  la  première  ri- 
vière ,  son  affluent.  Sur  le  côté  O.  de  sa  par- 
tie centrale,  faisant  un  angle  très -saillant 
vers  le  S.,  ce  rameau  porte  le  nom  déchaîne 
d'Aubrac  ou  de  Saint-Urciie ;  sur  celui  E., 
les  monts  Peyrou,  Brunelière,  Montasset  et 
Faulin;  sont  des  cimes  peu  distantes  de  sa 
crête.  Les  deux  premières  se  trouvent  sur  le 
versant  occidental  où  elles  divisent  les  sour- 
ces de  la  Bes,  petite  rivière  qui,<par  le  N  .  , 
va  se  rendre  dans  la  Truyère;  le»  deux  au- 
tres ,  sur  le  revers  oppose  ou  oriental ,  don- 
nent naissance  a  un  affluent  de  la  Coulagnes 
formé  de  plusieurs  ruisseaux ,  dont  ceux  pro- 
venant du  N.  E.  descendent  du  Faulire,  et 
ceux  du  S.  O.  du  Montasuet.  La  chaîne 
d'Aubrac  et  les  monts  vers  les  sources  de 
l'Allier,  du  Lot  et  du  Tarn,  constituent, 
dans  leur  ensemble,  ce  qu'on  entend  par 
montagnes  du  Gévaudan. 

Du  mont  de  la  Lozère,  une  troisième 
branche,  la  première  des  Cévennes  méri- 
dionales sur  le  versant  occidental ,  porte 
entièrement  à  l'O.  :  elle  sépare  le  Lot  du 
Tarn,  de  l' Aveyron  et  de  la  Serre,  affluent  de 
ce  dernier.  Cette  suite  de  monts,  presque 
parallèle  à  ^précédente,  constitue  jusqu'aux 
sources  de  la  Serre  et  de  l'Aveyron,  un  pla- 
teau élevé  à  pea  près  sans  eaux  et  sans  ha- 
bitations, faisant  encore  partie  des  monta- 
gnes du  Gévaudan.  A  son  extrémité  occi- 
dentale ce  plateau  se  partage  en  trois  bran- 
ches. Celle  septentrionale ,  connue  sous  le 
nom  de  Saint-Geniès,  touche  presque  le  Lot 
au-dessous  de  la  ville  dont  elle  prend  le 
nom;  elle  passe  ensuite  à  1  1.  i/a  au-dessus 
de  Rhodes  dont  elle  s'approche  encore  da- 
vantage à  l'origine  du  ruisseau  de  Clairvaux , 
se  jetant  par  le  Dourdou  dans  le  Lot.  De  ce 
point ,  elle  remonte  au  N.  jusqu'à  la  hauteur 
de  Bournasel ,  d'où ,  reprenant  sa  direction 
O.,  elle  se  prolonge  entre  Montbazene  et 
Villefranche ,  et  va  se  terminer  enfin  sur  le 
Lot  aux  environs  de  Cahors. Entre  Clairvaux 
et  Bournasel  un  rameau  de  cette  branche 


prend  la  direction  au  IV.  O. ,  passe  près  de 
Cransac  ,  et  va  se  lier  a  la  montagne  volca- 
nique de  Fontaine,  qni  a  4oo  pieds  de  haut 
et  18  cratères  éteints.  La  branche  du  milieu 
a  une  étendue  bien  moins  considérable  : 
son  point  extrême  est  au  confluent  de  la 
Serre  et  de  l'Aveyron.Cette  branche,  ou  plu- 
tôt ce  rameau, porte  a  son  origine, aux  sources 
de  la  Serre ,  le  nom  de  mont  de  Monba- 
nast.  La  troisième  ramification  prend  nais- 
sance aux  sources  de  l'Aveyron  par  le  Causse 
Noir.  Ce  mont  se  subdivise  immédiatement 
en  deux  rameaux  :  l'un,  vers  le  ft.,  com- 
mence par  le  mont  de  la  Tousque;  l'autre, 
vers  le  S. ,  forme  la  montagne  de  Levé  ion 
qui  court  du  VF.  au  S.  O.  :  celui-ci  s'é- 
tend comme  limite  des  bassin»  du  Tarn  et 
de  l'Aveyron  jusqu'à  Gaillar;  celui-là  sépare 
les  affluens  de  gauche  de  l'Aveyron ,  des  af- 
fluent de  droite  du  Viaur,  rivière  dont  il  re- 
çoit toutes  les  eaux. 

Avant  de  passer  à  l'indication  de  la  qua- 
trième branche  principale  sur  le  versant  oc- 
cidental, nous  dirons  que  des  Garrigues, 
monts  déjà  mentionnés  dans  la  description 
du  faite  principal,  partent,  le  long  de  la 
rive  gauche  de  la  Dourbie ,  se  jetant  dans 
le  Tarn ,  des  rameaux  qui  vont  se  lier  à  un 
plateau  remarquable,  celui  de  l'Arzac,  borné 
au  N.  par  le  Tam  et  par  la  Dourbie  ;  à  l'O. 
et  au  S.  par  leCernon  et  par  la  Sorgues,  et  à 
l'E.  par  le  pied  des  Garrigues.  Ce  plateau  se 
trouve  aussi  en  connexion  vers  le  S.  O.  avec 
la  branche  qui  -nous  reste  à  indiquer.  Celte 
branche  est  connue  sous  le  nom  de  monta- 
gnes de  LaCaune,  désignation  qu'elle  prend 
de  la  ville  de  ce  nom,  située  presqu'a  l'o- 
rigine du  Giou ,  sortant ,  ainsi  que  plusieurs 
autres  ruisseaux  et  rivières  du  nœud  princi- 
pal que  forme  ce  dernier  contre-fort.  Son 
extrémité  est  déterminée  au  N.  de  Castres 
par  la  Bagas  qui,  dans  le  sens  même  de  la 
longueur  de  cette  chaîne  ,  porte  ses  eaux 
dans  l'Agout  affluent  du  Tarn. 

Quinze  branches  principales  se  détachent 
donc  du  tronc  des  Cévennes  pour  établir  la 
séparation  des  vallées  qui  y  forment  les  sub- 
divisions naturelles  du  troisième  ordre.  Onze 
appartiennent  au  versant  oriental ,  et  quatre 
seulement  à  celui  occidental. 

Parmi  les  points  des  Cévennes  dont  la 
hauteur  au-dessus  du  niveau  de  la  mer  se 
trouve  déterminée ,  nous  citerons  les  sui- 
vans  :  le  mont  Saint  -  Vincent ,  584  mètres; 
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la  montagne  du  Mâconnais,  969;  celle  de 
Tarare ,  à  la  source  de  la  Turdinc ,  au  N. , 
800  ;  au  milieu ,  900  ;  au  S.,  1 ,45o  ;  le  mont 
Pilât,  1 , 1 00  ;  le  Mézin,  a,ooo  ;  le  Gerbier  de» 
Joncs,  1,710  (cette  montagne,  d'après  un 
rapport  des  journaux  du  i3  juin  i8ai  ,  s'est 
écroulée  par  un  tremblemeqt  de  terre,  et 
en  son  lieu  et  place  se  trouve  présentement 
un  lac  )  ;  la  Tanargue  ,  84u  ;  le  Bois  des  Ar- 
mes ,  aux  «sources  du  Tarn  et  de  la  Cèze,  770  ; 
le  mont  de  la  Lozère ,  707  ;  les  montagnes 
Noires,  près  de  l'origine  de  la  rigole  de  la 
Plaine,  i56.  Dans  les  montagnes  du  Forez: 
Pierre -sur -Haute,  1,987;  Puy-de-Monto- 
celle,  i,65a;  Noire-Table,  a  la  source  duLi- 
gnon,67o  ;  faite  entre  Noire-Table  et  le  Puy- 
de-Montocelle,  96a;  sommité  de  la  Ma- 
deleine ,  i,f6o.  Dans  les  montagnes  de  la 
Margeride  :  entre  les  sources  de  l'Ance  et 
de  la  Truyère ,  705  ;  à  l'origine  de  la  Ver- 
diange  ,  655  ;  la  ville  de  Pny  (sur  la  monta- 
gne d'Anis  )  ,  655  ;  la  ville  de  Montpezat 
(Ardècbe),84o  ;  Saint- Jean  du-Bruel  (Avey- 
ron),  480;  Saint  Pons-de  Thomières  (Hé- 
rault ) ,  5o6  ;  Montpellier  (  Hérault  ) ,  3o. 

Les  passages  des  Cévennes  qui  méritent 
d'être  cités,  en  raison  de  l'importance  des 
communications  qu'ils  établissent,  se  trou- 
vent, les  uns  sur  le  faite  principal,  les  au- 
tres sur  la  crête  de  la  contie-cbaine  du  Fo- 
rez, fin  commençant  par  les  premiers,  et 
en  descendant  du  N.  au  S.,  on  trouve  : 

I*  le  passage  de  Tarare,  route  principale 
de  Lyon  à  Orléans  et  a  Paris;  a*  le  passage 
de  Grézicu-la-  Varcnne ,  à  l'O.  de  Lyon, 
route  de  Lyon  à  Feurs  sur  la  Loire  ;  5*  les 
passages  qui,  de  Saint -Etienne  vont  dans 
le  Forez,  l'un  vers  le  N.  O. ,  par  Bivc  a 
Lyon,  l'autre  vers  le  S.  E.,  par  Julien  et 
Annonay,  à  Andance  sur  le  Rhône;  4*  le 
passage  de  Saint-Bonnet  le-Froid,  à  l'E.  S.  E. 
de  Montfaucoo,  route  du  Puy,  par  Yssen- 
geaux ,  Montfaucon  ,  et  Annonay ,  a  An- 
dance sur  le  Bbône  ;  5°  le  passage  de  Saint  - 
Agrève,  route  du  Puy,  vers  l'E.,  par  Saint - 
Agrève  et  Veinoux  ,  jusque,  dans  la  vallée 
du  Bhùue;  6"  le  passage  de  Pradeiles ,  route 
de  celte  ville ,  vers  l'E.,  dans  la  vallée  de 
l'Ardècbe,  et  a  Auhenas,  etc.;  70  le  pas- 
sage deChâteauneuf  Bandon,  route  de  Men- 
de ,  par  Langogne  ,  vers  Le  Puy  ;  8°  le  pas- 
sage de  Villefurt,  route  de  Mendc  à  Alais; 
90  le  passage  de  Barre,  de  ce  point,  vers  le 
S.,  jusqu'à  Valleraugue  ,  route  de  Montpel- 
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lier  à  Mende;  ioa  le  passage  de  Lodève  par 
le  Gailar ,  route  de  Montpellier  et  Bézier»  à 
Milhau;  11*  le  passage  de  Saint-Pons.de- 
Thomières  ,  route  de  Bézier»  à  Gastres  ; 

I  a°  la  route  le  long  de  la  rive  droite  du  Rhône, 
depuis  Lyon  jusqu'au  Pont  Saint  Esprit  ;elle 
présente  presque  continuellement  un  che- 
min étroit  et  resserré  entre  le»  dernières 
pentes  assez  raides  desGévennes.  De  Tarare 
jusqu'à  la  source  de  l'Azergue ,  aucune  com- 
munication par  le  faite  n'est  praticable  pour 
des  voitures.  Là  se  trouve  le  passage  de 
Beau  jeu  à  Chauffailles.  Plus  au  N.,  et  à  4  L 
au-dessus  de  ce  dernier  passage ,  le  prolon- 
gement desGévennes  ne  consiste  plus  qu'en 
masses  de  montagnes  éparses  où ,  dan»  tou- 
tes les  directions  ,  de»  chemins  se  croisent. 

Nous  transportant  présentement  sur  les 
montagnes  du  Forez,  nous  trouverons,  en 
les  suivant  du  S.  au  N.  : 

i"  Le  passage  de  Fix- Villeneuve ,  route 
du  Puy  à  Brioude  ;  a°  le  passage  raide  et  dif- 
ficile de  la  Ghaise-Dieti,  à  l'E.  de  Brioude, 
chemin  du  Puy,  par  Arlant  et  Ambert ,  à 
Tbiers;  5°  le  passage  de  Noire  Table,  route 
de  Feurs  à  Tbiers  ;  4*  le  passage  de  Saint - 
J  ust ,  route  de  Boanne  ,  par  Tbiers ,  à  Gler- 
mont,  à  1  1.  t/a  au  N.  O.  de  Cerviére»,  il 
s'unit ,  sur  le  versant  occidental ,  avec  le  pré- 
cédent ;  5°  le  passage  de  la  Pacaudière  , 
entre  Boanne  et  La  Palisse,  grande  route  de 
Lyon  ,  par  Boanne  et  Moulins ,  à  Orléans  et 
à  Paris. 

•  Le»  Cévennes ,  disent  les  naturalistes  , 
sont  immédiatement  posées  sur  le  granit. 
Aux  environs  du  Bbône ,  ce  granit  sort  du 
calcaire ,  se  montre  dans  les  montagne»  du 
Languedoc  et  de  l'Auvergne,  et  replonge 
sous  le»  couche»  calcaires  du  Limousin  et  du 
Bourbonnais  à  mesure  que  le  terrain  baisse. 

II  diffère  de  celui  de»  Alpes  et  des  Pyrénées 
en  ce  qu'il  n'est  pas  en  petits  grains",  mais 
parsemé  de  grands  cristaux  de  feld  spath  qui 
lui  donnent  l'aspect  du  porphyre.  En  plu- 
sieur»  endroits  du  Languedoc,  il  passe  insen 
siblement  au  gneiss,  et  au  schiste  micacé 
contenant  beaucoup  de  filons  métalliques. 
Dans  d'autres  il  se  décompose  et  se  réduit 
en  gravier.  • 

■  Snr  ce  granit  sont  des  couches  de  grès  , 
de  poudingues  et  d'argile  schisteuse  ,  tenant 
au  terrain  houiller  qui  traverse  le  Langue- 
doc, et  se  prolonge  au  loin  vers  le  N.  sur 
une  largeur  de  quelques  lieue».  Le  côté  fai- 
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fiant  face  au  Rhône  est  tracé  par  une  chaîne 
de  calcaire  coquillier  qui  s'élève  parfois  à 
i,a65  mètres,  comme  au  pic  de  Bagarah , 
et  se  termine  aux  bords  du  canal  du  Midi 
près  de  Gastelnaudari.  A  ce  calcaire  s'a- 
dossent différentes  espèces  de  marnes  ,  au- 
drlà  desquelles  sont  les  terrains  d'allu- 
vion  des  vallées  du  Rhône  et  de  la  Garonne, 
couverts  de  coquilles  d'huîtres  et  d'autres 
débris  dans  la  partie  limitrophe  des  deux 
mers.  » 

«  Le  versant  qui  fait  face  a  l'Océan  est  re- 
couvert presque  partuut  d'une  couche  vol- 
canique élevée  de  3,000  mètres  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer.  C'est  un  basalte  gris, 
sonore ,  posé  sur  du  tuf  volcanique.  Ces  tra- 
ces de&  feux  souterrains,  d'abord  assez  ra- 
res en  Languedoc,  se  montrent  avec  plus 
d'appareil  sur  les  pnys  de  l'Auvergne.  « 

A  ces  considérationtgénéralessurla struc- 
ture minéralogique  des  Cérennes,  nous  ajou- 
terons encore  ce  que  dit  M.  Daubuisson  sur 
la  différence  entre  lés  deux  versans  par  rap- 
port aux  pluies. 

■  La  ligne  de  partage  des  eaux  sépare , 
dans  le  Languedcc,  la  contrée  sèche  de  la 
pluvieuse ,  et  cela  d'une  manière  bien  sen- 
sible. Les  pays  qui  sont  à  l'E.  et  au  S.  de  la 
ligne  sont  peut-être  en  France  ceux  où  les 
pluies  sont  le  plus  rares ,  et  qui  sont  le  plus 
affligés  des  sécheresses.  Tels  sont  les  terri- 
toires de  Nimes,  de  Montpellier,  d'Uzex, 
d'Alais,  le  bas  Vivarais,  tandis  que  le  Vé- 
lay,  le  Gévaudan ,  le  Rouergue ,  l'Albigeois, 
situés  a  PO.  de  la  ligne  ,  sont  incomparable- 
ment plus  pluvieux,  plus  humides,  et  moins 
chauds;  les  sources  y  sont  plus  abondantes. 
La  nature  du  roc  et  sa  nudité  contribuent 
vraisemblablement  à  en  diminuer  la  quan- 
tité dans  les  Cévennes.  » 

«  Le  Languedoc  présente  encore  les  deux 
extrêmes  de  température  :  c'est  une  suite  de 
la  forme  et  de  la  position  de  son  sol.  Les 
lieux  placés  au  S.  E.  de  la  ligne  de  partage , 
du  côté  de  Nimes ,  d'Uzez ,  etc.;  ceux  qui , 
dan  s  cette  contrée ,  sont  situés  dans  des  val- 
lées profondes  et  arides ,  échauffées  encore 
par  la  réverbération  des  roches  calcaires  ; 
ces  lieux,  disje,sont  au  nombre  des  plus 
chauds  qu'il  y  ait  en  France.  D'un  autre  cô- 
té, il  n'y  a  peut-être  pas  de  lieux  habités 
plus  froids  que  ceux  où  sont  les  villages  des 
Eatables,  du  Puy ,  de  liorée,  et  plusieurs 
hameaux  situé*  à  la  limite  du  Vivarais  et  du 

■ 


Vélay,  dans  le  voisinage  du  mont  Méxin, 
sur  une  crête  qui  est  à  plus  de  i,5oo  mètres 
d'élévation ,  et  où  la  neige  séjourne  de  six 
à  sept  mois  dans  l'année.  Il  y  a  en  France 
des  habitations  plus  élevées ,  mais  c'est  dans 
quelque  vallée  qui  les  abrite  en  partie.  » 

•  La  différence  dans  la  température  ,  la 
position  et  la  nature  du  sol ,  doit  nécessai- 
rement en  amener  une  dans  les  produits.  A 
l'O.  de  la  ligne  de  démarcation ,  on  voit  des 
forêts,  des  bois ,  des  prairies ,  de  fortes  ter- 
res labourables.  A  l'E.,  cè  sont  des  planta- 
tions d'oliviers,  de  mûriers ,  de  vignes  ,  de 
châtaigniers ,  et  seulement  de  distance  en 
distance  ;  les  champs  y  sont  en  petit  nom- 
bre ;  il  n'y  a  presque  point  de  prairies ,  ni 
diètes  i  cornes.  C'est  l'homme  qui  a  tout 
fait  :  tout  y  est  le  produit  de  son  industrie  et 
de  ses  peines.  » 

•  La  différence  entre  les  deux  versans  s'é- 
tend encore  dans  le  caractère  et  le  génie  de 
l'homme  qui  les  habite.  Veut-on  voir  tout  ce 
que  l'industrie  et  le  travail  peuvent  chez  un 
peuple  actif  et  intelligent  !  qu'on  aille  ad- 
mirer ces  forêts  d'oliviers  qui  couvrent  les 
flancs  abruptes  des  arides  montagnes  cal- 
caires dont  les  petites  villes  d'AIais  ,  d'Ao- 
duze ,  de  Saint  «Ambroix ,  etc.,  sont  entou- 
rées. Un  quart  de  lieue  plus  loin,  ces  mêmes 
coteaux  se  présentent  dans  toute  leur  nu- 
dité ;  à  peine  produisent  -  ils  une  broussaiile 
de  cent  en  cent  pas.  C'est  dans  un  pareil 
sol  que  l'habitant  des  lieux  «|ue  nous  avons 
nommés  a  été  faire  sauter  d'un  coup  de  pou- 
dre un  quartier  de  roc ,  qu'il  a  remplacé  par 
un  panier  de  terre  dans  laquelle  il  a  planté 
un  olivier.  C  'est  à  force  d'art  qu'il  a  tiré  ainsi 
les  plus  riches  produits  du  sol  le  plus  ingrat. 
Les  mûriers ,  les  vignes  même  qui  couvrent 
une  partie  de  ce  pays  ne  doivent  leur  exis- 
tence qu'à  de  pareils  prodiges.  Dans  les  han- 
tes vallées  du  côté  de  Montpezat ,  Thueys , 
Jaujac,  A  ntraigues,  etc.,  les  flancs  des  mon- 
tagnes granitiques,  réduits  en  sable ,  et  s'é- 
boulant  sous  leur  propre  poids,  paraissent 
ne  pas  seulement  permettre  à  l'homme  de 
les  gravir.  Le  laborieux  habitant  de  ces  con- 
trées est  venu  à  bout  de  vaincre  ces  diffi- 
cultés; il  a  revêtu  de  murailles  ces  pentes 
éboolcuses,  et  il  les  a  dit isees  en  terrasses 
sur  lesquelles  il  a  établi  ses  châtaigneraies. 
En  voyant  ces  superbes  plantations  sur  des 
montagnes  si  escarpées,  là  où  la  nature  seule 
ne  peut  faire  venir  un  brin  d'herbe ,  il  sero- 
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bit  qu'elles  n'ont  pu  y  venir  que  par  enchan- 
tement. Jusque  dans  le  cratère  des  anciens 
volcans,  et  sur  des  monceaux  de  scories, 
vraies  images  de  la  stérilité  à  laquelle  Us 
semblent  éternellement  condamnés,  le  Vi- 
varais  a  planté  des  arbres;  il  les  y  a  arrosés 
de  ses  sueurs ,  et  ils  sont  devenus  magnifi- 
ques. • 

César,  dans  ses  Commentaires ,  appelle 
cette  chaîne  de  montagnes  Mon*  Cebenna. 
Les  poètes  latins  la  nomment  indifférem- 
ment Ccbenna  ou  Cebeniue  ;  mais  Strabon 
et  Ptolémée  écrivent  Comment. 

CÉVEN NES,  contrée  de  France  qui  for- 
mait la  partie  sept,  du  gouv.  de  Langue- 
doc, et  comprenait  le  Vivarais,  le  Vélay  et 
le  Gévaudan.  La  partie  la  plus  mérid.  de 
cette  dernière  prov.,  longue  de  i5  I.  et  large 
de  8  I.,  prenait  le  nom  de Cévennes  propre», 
et  formait  le  diocèse  d'Alais.  Aujourd'hui 
elle  est  répartie  entre  la  partie  occid.  de 
l'arrond.  d'Alais  et  presque  tout  l'arrond. 
du  Vigan ,  dans  le  dép.  du  Gard,  ainsi  qu'une 
petite  partie  orient,  de  l'arrond.  de  Milhaud, 
du  dép.  de  l'Aveyron. 

CEVIO,  bourg  de  Suisse,  cant.  du  Té- 
gin  ;  chef  -  lieu  du  distr.  du  Val-Maggia,  à  5  I. 
i/a  IS.O.  de  Bellimooe,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Rovana ,  un  peu  au-dessus  de  son  con- 
fluent avec  la  Maggia.55o  liab. 

CEVOLLA,  petite  ville  d'Espagne.  Foy. 
Ckboixa. 

CEYLAN  ,  Singhaia,  TApaosAXà  ,  île 
de  l'océan  Indien,  à  l'entrée  du  golfe  du 
Bengale,  a  3a  1.  S.  E.  de  la  presqu'île  de  l'In- 
de en  deçà  du  Gange ,  dont  elle  est  sépa- 
rée par  le  golfe  de  Manaar  et  par  le  dé- 
troit de.  Palk,  séparés  eux-mêmes  par  les 
îles  Ramaserum  et  Manaar,  jointes  par  des 
bancs  de  sable  nommés  Pont  d'Adam , 
entre  5S  56'  et  9°  4(3'  de  lat.  N.,  et  entre 
77°   16*  et  790  4»'  àc  long.  E.  Elle  a  ,  à 
peu  près  ,  la  forme  d'une  poire  ,  environ 
cj5  l.  de  longueur,  depuis  la  pointe  de  Pe- 
dro, auN.,  jusqu'au  cap  Dondra,  au  S.; 
5o  L  dans  sa  moyenne  largeur,  et  a,56o  L  de 
superficie.  La  moitié  mérid.  est  très  mon- 
tagneuse :  le  pic  Adam  s'y  élève  à  978  toi- 
ses, et  domine  toutes  les  roontagoes,  dont 
le  mont  Dodanatou-Capella  paraît  former 
le  neeud  principal.  11  y  a  d'antres  sommités 
moins  remarquables,  telles  que  le  Naroina- 
Couli-Candy,  de  847  toû»esi  et  le  pic  de 
Doumbcra.  Ces  montagnes  sont  géncrale- 


...  ...  escarpées,  et  presque  impraticables 

vers  PO.  et  le  S.  ;  leur  pente  est  plus  douce 
vers  l'E.  Elles  s'abaissent  insensiblement 
vers  le  N.,  font  place  par  intervalles  à  de 
grandes  plaines,  et  les  hauteurs  voisines  de 
Trinquemale ,  sont  les  seules  qui  dans  cette 
partie  de  l'Ile  dépassent  5o  toises.  Excepté 
le  Mahavelléqui,  après  de  nombreuses  si- 
nuosités au  milieu  des  montagnes ,  se  dirige 
droit  au  N.  vers  la  baie  de  Trinquemale, 
et  est  navigable  pendant  4o  L  ,  Ceylan  n'a 
sur  la  côte  N.  E.aucun  Ueuve  que  l'on  puisse 
remonter  au-delà  de  5  I.  de  son  embouchure. 
L'Avérié,  le  Pomparipo,  le  Dedrou-Yoa,  le 
Kaymel,  le  Raleoy-Ganga  ,  le  Kallou-Ganga 
et  le  Ghindere ,  qui  débouchent  sur  la  côte 
occidentale  ,  sont  commodes  pour  la  navi- 
gation ;  le  Yalli,  le  Konokan  et  le  Nallour, 
ont  leurs  embouchures  sur  la  côte  orientale, 
et  paraissent  moins  Important  que  les  pré- 
cédons. Ceylan  est  abordable  de  tous  les  cô- 
tés pour  les  plus  gros  navires,  à  l'exception 
de  la  partie  N.  O.,  qui  n'est  accessible  que 
pour  les  navires  de  100  tonneaux  au  plus. 
Cette  partie  de  la  côyeest  très-basse,  et  pro- 
jette plusieurs  péninsules  ,  entre  autres  celle 
de  Nave  Karra,  qui  ferme  un  bras  de  mer 
assez  considérable.  Les  brises  de  mer  tem- 
pèrent la  chaleur  sur  les  côtes  de  Ceylan  ; 
les  vents  de  S.  O.  soufflent  de  mai  en  août  sur 
le  rivage  qui  leur  est  exposé  ,  et  qui  éprou- 
ve ,  ainsi  que  le  reste  de  Ceylan ,  la  mous- 
son N.  E.  Le  climat  est  très  sec  de  février  en 
novembre.  Cette  diflérence  de  moussons  est 


causée  par  les  montagnes  de  l'intérieur.  Il 
pleutordinairementcn  mai,  juin  et  juilletsur 
la  côte  S.O.  Les  cantons  de  l'intérieur  autour 
de  Candy ,  où  le  terrain  est  le  pins  coupé 
de  montagnes  escarpées  et  de  vallées  pro- 
fondes et  marécageuses,  sont  couverts  pen- 
dant toute  l'année  de  brouillards  épais  ;  l'air 
y  est  malsain,  notamment  pour  les  Euro- 
péens. La  côte  N .  O.  est  stérile;  on  n'y  trouve 
que  de  loin  en  loin  des  lieux  propres  à  la 
culture  du  rir.  Sur  une  étendue  de  plusieurs 
lieues,  la  terre  est  absolument  nue  et  l'air 
est  étouffant  à  cause  du  manque  de  pluie  et 
du  vent  brûlant  qui  détruit  toute  végéta- 
tion. La  moitié  méridionale  de  la  côte  oc- 
cidentale, particulièrement  vers  l'embou- 
chure du  Kaleny  Ganga  ,  est  un  peu  maré- 
cageuse et  très -fertile  ;  cette  partie  est 
très  bien  cultivée  :  c'est  là  que  se  trouvent 
les  forêts  et  les  plantations  de  cannçllicrs. 
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On  y  cultive  aussi  du  rit;  en  général ,  la  ré- 
colte de  ce  (Train,  quoique  l'on  en  faste  deux 
par  an  ,  ne  suffit  pas  à  la  consommation.  Le 
chanvre  est  très  abondant  et  d'une  excel- 
lente qualité.  Les  plantes  d'Europe  réussis- 
sent avec  peine  ;  on  est  obligé  de  renouve- 
ler tous  les  ans  les  semences.  Le  cocotier, 
le  caféyer  et  l'aréquier  viennent  très-bien; 
le  bois  de  sapan  est  indigène  des  cantons 
méridionaux.  Tout  le  reste  de  l'Ile,  c'est  à- 
dire  l'intérieur  et  la  majeure  partie  de  la 
côte  orientale  ,  qui  forment  les  7/8  de  la  su- 
perficie, est  couvert  de  forets  épaisses,  où 
croissent  l'ébénier,  le  boisdeferet  autres  ar- 
bres propres  i  l'ébénisteric ,  ainsi  que  le  tek, 
si  utile  pou  ries  constructions,  le  cotonnier, 
le  jaquier,  beaucoup  de  fruits,  du  carda- 
mome et  du  poivre.  Le  tabac  croît  dans  la 
péninsule  de  Djafnapatam  ,  qui  forme  l'ex- 
trémité septentrionale  de  l'île.  La  culture 
du  sucre  a  été  tentée  deux  fois  sans  succès. 

Le  -ni  des  côtes  est  partout  sablonneux  , 
et  mélangé  d'un  peu  d'argile.  La  masse  des 
montagnes  appartient  aux  terrains  primi- 
tifs :  les  variétés  de  granit  et  de  gneiss  sont 
nombreuses.  On  y  trouve  du  cristal  de  ro- 
che, du  prase  ,  des  calcédoines,  les  plus 
beaux  quartz  que  l'on  connaisse,  ceux  nom- 
més u-il  de  chat,  de  la  pierre  de  lune,  des  gre- 
nats, des  topazes,  des  hyacinthes,  des  rubis, 
des  saphirs,  des  tourmalines,  des  améthystes, 
du  plomb,  de  l'étain,du  fer,du  manganèse,  et 
du  mercure  :  ce  dernier  métal  a  seul  été  ex- 
ploité. Plusieurs  cavernes  abondent  en  ni- 
1 1  •  •  celle  de  la  montagne  de  Doumbera  est 
la  plus  remarquable.  On  n'y  connaît  qu'un 
petit  nombre  de  sources  minérales.  Dans  le 
N.  de  Pile  on  a  trouvé  du  calcaire  coquillier, 
et  du  près  le  long  de  toutes  les  côtes.  11  y  a 
sui  la  côte  S.  E.  des  marais  salans  considé- 
rables. L'éléphant  est  l'animal  le  plus  re- 
marquable de  Ceylan  .  sa  force  et  sa  doci- 
lité le  rendent  supérieur  à  celui  des  autres 
contrées  ;  les  chevaux  apportés  dans  Pile  y 
ont  dégénéré,  les  bu  files  sont  souvent  em- 
ployés comme  bêles  de  trait.  Parmi  les  bê- 
te* fauves  on  remarque  la  gazelle,  le  daim, 
le  sanglier  et  le  lièvre,  et  parmi  les  bêtes 
féroces ,  le  léopard  ,  le  chacal ,  l'hyène  ,  et 
beaucoup  d'ours  ;  il  y  a  aussi  diverses  espèces 
de  singes.  Les  reptiles,  particulièrement  les 
serpens  ,  sont  nombreux  et  dangereux  ;  d'é- 
normes crocodiles  infestent  les  cours  d'eau. 
Les  volailles  se  sont  très-multipliées.  La  pê- 


che est  abondante  dans  les  rivières  et  sur  les 
côtes;  celle  des  perles  est  très-lucrative  sur 
la  côte  N.  O.  et  les  coquilles  ou  chank  en 
sont  très-recherchées  dans  le  Bengale.  Les 
exportations  de  Ceylan  consistent  en  arak  , 
poivre,  café,  cardamome,  bétel,  tabac, 
cocos ,  coir  ou  fibre  de  coco ,  huile  de  coco, 
bois  ,  poisson  salé  ,  fruits,  cannelle  ;  le  prin- 
cipal objet  d'importation  est  le  riz  :  aussi 
cette  lie  souffre -t -elle  beaucoup  quand  sa  ré- 
colte manque,  et  qu'il  y  a  disette  sur  la  côte 
de  Coromandel  ou  dans  le  Bengale.  On  im- 
porte aussi  des  toiles  de  coton. 

Cette  île  fut  appelée  par  lesGrecs  Simundi 
ou  Paiœsimundi  insula  et  par  les  Romains 
Tafrohana  ;  les  Hindous  la  nomment  Lança 
et  les  mahométans  SerenUié;  les  indigènes 
lui  donnent  le  nom  de  SinghaU,  d'où  celui 
de  Ceylan,  adopté  par  les  Européens,  pa- 
rait être  dérivé..  Elle  n'est  pas  peuplée  en 
proportion  de  son  étendue  ;  on  y  compte  au 
plusi,aoo,ooohab.,  qui  se  composent  d'indi- 
gènes et  d'étrangers;  les  premiers,  fixés  prin- 
cipalement dans  l'intérieur  et  dans  les  par- 
ties S.O.  de  l'Ue,sont  nommésChinguIais;  on 
distingue  cependant  ceux  de  l'intérieur  par 
le  nom  de  Candiens.  La  pop.  étrangère  se  for- 
me de  Malabars  demeurant  le  long  des  côtes 
du  N. ,  et  d'Anglais,  de  Hollandais,  de  Por- 
tugais et  de  Malais.  La  pop.,  dans  la  partie 
maritime  a  augmenté  rapidement  depuis 
Pintroduction.de  la  vaccine.  On  a  établi  à 
Columbo  une  institution  où  les  indigènes 
apprennent  l'anglais  et  d'autres  laugues. 
En  1801,  il  y  avait  1-0  autres  écoles  dans  l'île. 
Ceylan  renferme  de  vastes  ruines ,  qoi  Ta- 
raient croire  qu'elle  était  jadis  plus  peuplée 
qu'elle  ne  l'est  maintenant.  Dans  le  If, ,  on 
voit  les  restes  d'une  grande  ville,  et  à  côté 
un  réservoir  immense  encore  en  bon  état, 
et  qui  suffirait  pour  fournir  de  Peau  a  une 
immense  étendue  de  terre.  D'autres  ouvra- 
ges remarquables  entourent  le  lac  de  Cau- 
dely,  à  5  1.  de  Trinquemale. 

Les  Chingulais  sont  de  taille  moyenne  et 
bien  faits,  ils  ont  le  teint  plus  clair  que 
les  Malabars  du  continent;  les  Candiens 
sont  les  plus  vigoureux  ;  ils  sont  timides 
et  paresseux.  Les  femmes  sont  générale- 
ment bien  faites,  et  ont  la  figure  agréable; 
il  y  en  a  beaucoup  de  jolies.  Les  Chingulais 
admettent ,  ainsi  que  les  Hindous,  la  divi- 
sion par  castes  ;  ils  en  comptent  .{  :  i°  Ek- 
chastria  vvanse  (caste  Royale),  a°  Brachh- 
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rnina-wanse  (caste  des  Brahmines),3°  Wies- 
sia-wanse  (caste  desWiessia),quisesubdivise 
en  tribus  des  cultivateurs  et  des  bergers; 
4"  Kchoudra-wanse  (caste  Inférieure) ,  qui 
se  subdivise  en  60  tribus.  Ces  deux  der- 
nières castes  sont  les  plus  nombreuses.  Les 
Goewansé  ,  ou ,  comme  on  les  nomme  dans 
le  pays  bas,  les  Wellalès,  qui  forment  la 
subdivision  des  cultivateurs  ,  ont  Gni  par 
devenir  les  plus  puissans.  L'agriculture  n'est 
plus ,  comme  aut  refois ,  leur  occupation  uni- 
que ;  ils  possèdent  toutes  les  dignités  civiles 
et  militaires  sous  l'autorité  britannique.  Us 
ne  peuvent  se  marier  dans  la  caste  des 
Kchoudra  ,  sous  peine  de  dégradation  :  ils 
le  peuvent  dans  la  tribu  des  bergers  ;  mais 
ceux-ci  ne  jouissent  pas  légalement  de  la 
réciprocité.  Il  y  a  aussi  deux  tribus  infortu- 
nées hors  des  castes,  ce  sont  les  Gattarous 
et  h-»  Rhodis  ou  Gasmondo  ;  ceux-ci ,  mal- 
gré leur  condition  abjecte ,  possèdent  des 
terres,  et  vivent  dans  des  villages  gouvernés 
par  des  chefs  ;  cependant  ils  ne  peuvent  ha- 
biter que  des  maisons  d'une  forme  particu- 
lière ;  ils  s'occupent  à  faire  des  cordes  de 
cuir  pour  prendre  des  éléphans.  Il  y  a  aussi 
d'autres  Chingulais  appelés  Vedas  ,  qui  vi- 
vent presque  en  sauvages  dans  l'épaisseur 
des  forêts.  L'habillement  ordinaire  desCbin- 
gulais  ne  diffère  guère  de  celui  des  Can- 
diens  ;  dans  les  jours  de  cérémonie  ,  ils 
portent  une  veste  courte ,  et  les  privilégiés 
remplacent  par  un  bonnet  le  mouchoir  qui 
entoure  leur  tête  en  forme  de  turban  ;  ils  se 
parent  en  outre  de  chaînes  d'or  et  de  cein- 
tures; dans  ces  mêmes  jours,  les  femmes 
mettent  une  espère  de  casaquin ,  ets'ornent 
de  bagues,  dependans  d'oreilles  en  cristal 
ou  en  aigent  ;  chez  elles  de  même  que  chex 
les  hommes,  porter  de  l'orest  un  privilège. 
L<    Chingulais  de  tous  les  rangs  aiment  pas- 
sionnément les  cérémonies  pompeuses,  dans 
lesquelles  ils  conservent  toujours  dans  leurs 
manières  une  forte  dose  de  gravité  ;  ceux  des 
classes  supérieures  ne  sont  pas  comme  les 
Hindous ,  soumis  aux  préjugés  de  leurs  cas- 
tes, et  mangent  sans  scrupule  avec  les  Eu- 
ropéens ;  ils  sont  polis,  mais  peu  galans.  Ils 
se  marient  entre  18  et  20  ans;  quoique  con- 
traires à  la  religion  ,  la  polygamie  et  le  con- 
cubinage ne  sont  pas  rares ,  et  de  même 
qu'au  Tibet,  une  femme  a  quelquefois  plu- 
sieurs maris;  néanmoins  les  familles  sont 
très  unies  entre  elles.  La  coutume  des  ri 
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ches  est  de  brûler  les  morts.  La  langue  chin- 
gulaise  dérive  du  sanskrit.  On  la  divise  en 
pali  qui  est  l'idiome  religieux,  et  en  chin- 
gulais ordinaire.  La  plupart  des  Chingulais, 
a  l'exception  des  femmes,  savent  lire  et 
écrire;  ils  écrivent  avec  un  stylet  de  fer 
très-pointu  sur  des  morceaux  de  feuille  de 
talipot  bien  séchés  et  huilés  ,  et  colorent  les 
caractères  en  les  frottant  avec  une  encre 
faite  de  noir  de  fumée  et  d'une  dissolution 
de  gomme  :  ces  morceaux,  réunis  par  un  cor- 
don et  attachés  à  deux  planchettes,  for- 
ment un  livre.  On  écrit  aussi  sur  des  feuilles 
de  suivre;  les  livres  sont  assez  communs, 
et  l<  s  matériaux  dont  ils  sont  formés  les 
rendent  très-durables.  Les  Chingulais  cul- 
tivent beaucoup  la  poésie;  ils  ont  des  con- 
naissances très  bornées  en  arithmétique ,  et 
se  servent  des  chiffres   malabars  ou  ta- 
mouls  ;  ils  n'entendent  rien  à  la  géométrie  ; 
ignorans  en  astronomie ,  ils  sont  infatués  de 
l'astrologie,  et  publient  des  almanachs  qui 
sont  une  suite  de  prédictions.  La  science  de 
leurs  médecins  est  problématique ,  et  fon- 
dée sur  des  systèmes  aussi  compliqués  qu'er- 
ronés. Grands  amateurs  de  musique ,  ils  ont 
des  tambours  de  différentes  formes  et  di- 
mensions ,  des  flûtes ,  des  cymbales  ,  des  es- 
pèces de  violons.  Ils  ont  fait  quelques  pro- 
grès dans  les  arts;  les  couleurs  qu'ils  em- 
ploient dans  leur  peinture  sont  très-vives  ; 
ils  ne  peignent  pas  à  l'huile  ;  ils  ignorent  la 
perspective  ;  ils  savent  tailler  en  pierre,  en 
marbre  et  en  bois,  et  modeler  en  argile  des 
figures  de  leurs  dieux  ;  ils  en  coulent  aussi 
en  bronze.  La  forme  de  leurs  temples  ,  ap- 
pelés wiharé  ,  ressemble  à  celle  des  temples 
chinois;  ceux  que  l'on  nomme  dévalés  rap- 
pellent, mais  imparfaitement,  les  temples 
grecs  ;  il  y  en  a  beaucoup  de  creusés  dans  les 
rochers,  qui  sont  autant  l'ouvrage  de  la  na- 
ture que  celui  de  l'art.  Les  restes  des-  mo- 
numens  anciens  font  juger  que  vers  le  xvi* 
siècle  l'architecture  était  plus  florissante 
qu'elle  ne  l'est  aujourd'hui.  Les  maisons 
des  chefs  sont  en  terre  et  couvertes  en  tui- 
les; elles  n'ont  qu'un  rez-de-ehaussée  ;  au 
dehors,  elles  présentent  un  mur  continu. 
Une  grande  maison  consiste  en  b&timens  qui 
entourent  plusieurs  cours  contiguës  les  unes 
aux  autres;  les  pièces  sont  très-sombres , 
n'étant  éclairées  que  par  des  fenêtres  extrê- 
mement étroites;  le  sol  et  les  parois  sont 
couverts  d'argile  blanche,  la  chaux  étant 
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réservée  pour  le»  temples  ;  le»  maisons  du 
peuple  ne  peuvent  être  couvertes  qu'en 
chaume.  Les  Ghingulais  travaillent  l'or  et 
l'argent  avec  beaucoup  de  goût  et  d'adres- 
se ,  quoiqu'ils  n'emploient  qu'on  petit  nom- 
bre d'outils  fort  simples.  Ils  montent  mieux 
les  pierres  précieuses  qu'ils  ne  les  taillent, 
il»  savent  Tondre  le  fer ,  et  leurs  forgerons 
sont  assez  habiles.  Ils  ont  appris  des  Portu- 
gais l'art  de  fabriquer  la  poudre  a  tirer. 
Quoiqu'ils  fabriquent  de  la  poterie  de  terre , 
dont  le»  formes  sont  assez  agréables,  il*  ne 
savent  pas  la  vernisser.  Ils  connaissent  aussi 
l'art  du  tisserand,  mais  ils  ne  fabriquent 
que  de  grosses  toiles  de  coton.  Ils  distillent 
des  liqueurs  spiritueuses  ,  qu'ils  boivent 
avec  plaisir,  quoiqu'elles  soient  interdites 
par  leur  religion. 

Les  hommes  se  chargent  des  travaux  les 
plus  rude»  de  l'agriculture,  les  femme»  les 
aident  dans  les  récoltes,  et  sont  chargées  de 
tous  les  détails  du  ménage.  Les  Ghingulais 
n'ont  pour  meubles  que  des  couchettes,  des 
chaise»,  et  quelques  ustensiles  de  cuisine; 
ils  mangent  dans  des  plats  de  porcelaine  ou 
d'argent  selon  leur  fortune.  Leur  principal 
repas  se  prend  à  midi ,  et  consiste  en  riz  et 
en  carry.  Les  riches  y  joignent  de  la  volaille 
et  du  gibier  :  ton»  aiment  beaucoup  le  lai- 
tage et  surtout  le  caillé.  11  est  d'usage  que 
la  femme  et  le»  enfans  ne  mangent  qn  après 
le  mari.  Ce  peuple  est  d'ailleurs  très-so- 
ciable ;  1rs  riches  se  visitent  et  se  réunissent 
souvent  pour  converser,  jouer  aux  cartes, 
ou  entendre  de  la  musique  ;  les  femmes  cau- 
sent à  part  ou  se  livrent  à  un  jeu  qui  ressem- 
ble au  trictrac.  Dans  ces  occasion»,  on  ne 
manque  jamais  de  mâcher  du  bétel. 

LesChingulais  professent  le  bouddhisme. 
Les  prêtres  qu'on  prend  uniquement  dans 
la  tribu  de»  Wellalè»,  suivent  des  cours;  il» 
sont  très-consideré» ,  mènent  une  vie  exem- 
plaire ,  et  prêchent  une  morale  pure  ;  ils  ont 
la  (acuité  de  renoncer  à  leur»  fonctions  quand 
ils  le  veulent .  Les  prières  sont  accompagnées 
d'offrandes,  qui  consistent  en  fleurs  odorifé- 
rantes. LesChingulais  adoren  t  aussi  des  dieux 
protecteurs  de  l'île,  mais  les  prêtres  dv  ceux- 
ci  sont  moins  respectés  que  ceux  de  Boud- 
dha, et  ne  sont  pas  régulièrement  ordonnés. 
On  appelle  wihare  les  temples  de  Bouddha, 
et  dévalés  ceux  des  autres  dieux.  On  compte 
parmi  les  Ghingulais  qui  habitent  les  eûtes, 
beaucoup  de  chrétiens,  les  uns  catholiques 
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romains,  les  autres  protestans ,  tous  égale- 
ment ignorans. 

Les  conquêtes  de  Seleucus  Nicator,  en 
portant  les  Grecs  jusqu'aux  extrémités  mé- 
rid.  de  l'Inde,  leur  firent  connaître  l'exis- 
tence de  Ceylan.  L'an  5o  de  l'ère  chrétienne, 
le  roi  de  Ceylan  envoya  des  ambassadeurs  a 
Claude,  empereur  romain,  et  Pline  rapporte 
que,  d'après  le  récit  de  ces  ambassadeurs 
et  lestraditionsdn  pays,  cette  lie  renfermait 
5oo  villes. 

Ce  fut  en  545  avant  J.  C. ,  que  les  Hin- 
dous y  arrivèrent.  De  cette  époque  jusqu'en 
1769,  Ceylan  a  été  gouverné,  au  rapport  de* 
prêtres  Ghingulais,  par  179  rois  dont  l'histoi- 
re e*t  perdnr.  En  |5o5,  le  commandant  por- 
tugais Almeida  trouva  Ceylan  en  proie  anx 
dévastations  des  Arabes  ;  il  offrit  au  roi  des 
Ghingulais,  résidant  a  Columbo,  son  se- 
cours, moyennant  un  tribut,  qui  fut  d'abord 
de  1  fit», 000  livres  de  cannelle.  En  t6o5  ,  les 
Hollandais  parurent  pour  la  première  foi» 
sur  les  côtes  ;  et  en  i63a  ,  ils  commencèrent 
à  agir  de  concert  avec  le  roi  de  Candy  con- 
tre les  Portugais  qu'ils  expulsèrent  entière- 
ment en  i656.  Ensuite  ils  furent  fréquem- 
ment en  guerre  avec  le  roi  de  Candy.  En 
1782,  Trinquemale  fut  prise  par  les  Anglais; 
l'amiral  Suffren  s'en  empara  peu  de  temps 
après  et  la  rendit  aux  Hollandais.  En  1796, 
une  flotte  anglaise  s'empara  de  Ceylan,  et  la 
paix  d'Amiens  assura  la  possession  de  cette 
île  à  la  Grande-Bretagne.  Le  roi  de  Candy, 
qui  s'était  maintenu  indépendant  malgré 
tons  ces  événemens,  fut  détrôné  en  1819. 

Les  revenus  du  gouvernement ,  qui  se 
composent  du  monopole  sur  la  cannelle,  la 
pêche  des  perles,  et  la  vente  des  éléphans , 
des  terres,  des  maisons,  etc.,  ainsi  que  de» 
taxes,  se  montaient  en  181  a  à  5,oi8,H6 
rixdallers  (  1  i,3o5,?5o  fr.). 

Les  Hollandais  avaient  divisé  Ceylan  en 
3  dép.  judiciaires:  Columbo,  Djefnapatam, 
et  Point-de-Galle  ,  avec  une  cour  inférieure 
a  Trinquemale;  ces  justices  ressortissaient 
de  Batavia.  Depuis  i8oï,  les  Anglai*  ont 
établi  à  Columbo,  qui  est  le  chef-lieu  de  l'île, 
1  cour  suprême  de  justice,  et  3  tribunaux 
inférieurs. 

CEYBAT,  ville  de  France,  dép.  dn  Puy 
de-Dôme  ,  arrond. ,  cant.  S.  O.  et  à  1  1.  1/4 
S.  deClermont.  i,485  hab. 

CEYRE8TE,  Cit«a»ista  ou  Cv«*airr*  , 
village  de  France,  dép.  de*  Bouche» -do- 
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Rhône,  arrond.  et  a  5  1.  E.  S.  E.  de  Mar- 
seille ,  cant.  et  à  i  1.  N.  N.  E.  de  La  Ciotat , 
sur  un  coteau.  11  est  entouré  d'anciens  rem- 
parts contre  lesquels  des  maisons  sont  ados- 
sées. Les  rues  sont  fort  étroites;  la  place  est 
un  carré  long,  dont  un  côté  est  bordé  de  jolies 
maisons.  720  hab.  On  voit  tout  auprès  les  rui- 
nes d'un  vieux  château  dont  on  fait  remon- 
ter la  construction  an  temps  de  César. 

Les  1  n  \  irons  produisent  d'exccllens  fruits, 
et  de  bon  vin  muscat. 

CEYSAC  ,  village  de  France,  dép.  de  la 
Gironde,  arrond.  et  à  4  1.  i/a  E.  de  Blaye, 
et  à  6  1.  3/4  N.  N.  E.  de  Bordeaux,  cant. 
de  Saint  Savin.  1,6*47  naD* 

CEYSERI  AT,  bourg  de  France ,  dép.  de 
l'Ain ,  arrond.  e  t  a  2  I.  E.  S.  E.  de  Bourg; 
chef-lieu  de  cant. ,  dans  une  position  agréa- 
ble et  salubre.  Il  s'y  tient  des  foires  les  23 
janvier,  23  mars,  22  mai,  21  juillet,  25 
septembre,  et  24  novembre.  1,100  hab.  Il  y 
a  près  de  la  une  source  minérale  appelée 
Fontaine-Rouge,  h  cause  de  la  couleur  de  ses 
eaux  ferrugineuses.  Le  territ.  abonde  en  vin. 

CEYSER1EU  ,  village  de  France,  dép. 
de  l'Ain,  arrond.  et  à  a  1.  N.  de  Belley,  cant. 
de  Virieux-le-Grand.  i,44o  hab. 

CEZ  AN  ,  ville  de  France ,  dép.  du  Gers, 
arrond.  et  à  3  1.  3/4  S.  O.  de  Lectoure , 
cant.  et  à  3  1.  O.  S.  O.  de  Fleurance,  et  a  4  1. 
a/3  N.  d'Auch.  471  hab. 

CÈZE,  rivière  de  France,  qui  prend  sa 
source  aux  Cévennes,  dans  le  dép.  de  la 
Lozère  ,  arrond.  et  à  8  I.  i/4  E.  S.  E.  de 
Mende,  entre  dans  le  dép.  du  Gard ,  dont 
elle  parcourt  la  partie  sept. ,  en  passant  par 
Saint  -  Ambroix  et  près  de  Bagnols,  et  se 
jette  dans  le  Rhône ,  par  la  rive  droite,  à  2  I. 
lï.  O.  de  Roquemaure  ,  après  un  cours 
d'environ  ao  I.  de  l'O.  N.  O.  à  l'E.  S.  E. 
Cette  rivière  roule  des  paillettes  d'or. 

CEZIMBRA  ,  ville  du  Portugal,  prov. 
d'Estremadure ,  comarca  et  à  41*  1/  1  O.  S. 
O.  de  Setuval,  et  à  7  1.  1/2  S.  de  Lisbonne, 
sur  le  bord  de  la  mer  où  elle  a  un  petit  port 
défendu  par  un  ancien  fort  nommé  Cavallo, 
placé  sur  une  montagne.  Elle  a  a  églises. 
4,255  hab.  presque  ton*  pécheurs.  Il  y  a 
sur  une  montagne  qui  domine  cette  ville  1 
couvent,  avec  1  église  visitée  pendant  le  mois 
de  mai  par  un  grand  nombre  de  pèlerins. 

CEZY,  village  de  France ,  dép.  de  l'Yon- 
ne, arrond.,  cant.  et  a  1  I.  O.  de  Joigny, 
sur  la  rive  gauche  de  l'Yonne.  i,io3  hab. 
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C  H  A ,  distr.  de  Chine,  prov.  de  Fou  kian , 
dép.  de  Yan-phing.  La  ville  de  ce  distr. ,  si- 
tuée à  1 1  I.  S.  O.  de  celle  du  dép.  de  Yan- 
phing,  est  appelée  vulgairement  ville  d'Ar- 
gent ,  à  cause  de  l'abondance  que  la  fertilité 
de  ses  terres  y  entretient. 

CHAABI-CHEICH  ou  BEMKIAL  , 
distr.  de  Perse,  dans  la  partie  mérid.  du 
khouzistan,  le  long  de  la  côte  du  golfe  Per- 
sique.  Il  porte  le  nom  de  la  tribu  qui  l'ha- 
bite, et  donne  un  revenu  de  5o,ooo  tomans. 
Le  chéykh  a  quelques  navires  avec  lesquels 
il  exerce  la  piraterie. 

CHAALONS,  ville  de  France.  V oy.  Cha- 

LOnS-SL'S-M  ASJIK. 

CIIABANAIS  ou  CHABANNAIS ,  ville 
de  France,  dép.  de  la  Charente,  arrond.  et 
4  31.  1/2  S.  de  Confolens,  et  à  1 1  I.  N.  E. 
d'Angouléme  ;  chef- lieu  de  cant.  ,  sur  la 
Vienne.  Elle  est  assez  mal  bâtie ,  et  n'a 
d'intéressant  que  son  vieux  pont  et  une  tour 
non  moins  antique.  Il  s'y  tient  chaque  mois 
une  foire  assez  considérable  pour  bestiaux. 
1,474  hab. 

CIIABAQUIDDICK  ,  île  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets ,  comté  de  Duke ,  près 
de  la  côte  orient,  de  l'île  de  Martha's  Vî- 
neyard.  Sa  longueur  est  d'environ  a  1.  1/2, 
et  sa  plus  grande  largeur  d'i  I.  3/4. 

CHABREECK,  bourg  des  Pays-Bas,  prov. 
de  Rrabant  mérid. ,  arrond.  et  à  5  1.  5/4  E. 
de  Louvain ,  et  à  9  I.  1/3  E.  de  Bruxelles; 
chef  lieu  decant.,  sur  un  affluent  de  laVelpe. 

CHABEUIL  ,  G kbkbklli ac a  ,  ville  de 
France ,  dép.  de  la  Drôme  ,  arrond.  et  à  2  1. 
1/2  E.  S.  E.  de  Valence;  ehef-licn  de  cant., 
sur  la  rive  gauche  delà  Veoure.  Elle  est  an- 
cienne et  mal  bâtie  :  il  ne  reste  plus  de  son 
ancien  château  qu'une  tour.  Elle  a  un  col- 
lège communal ,  des  papeteries ,  des  tanne- 
ries, de*  mégisseries,  des  blanchisseries,  et 
des  fabriques  de  draps  communs.  C'est  à 
Chabeuil  que  se  tint,  en  1790,  la  première 
assemblée  électorale  du  dép.  4, 100  hab. 

CH AB1BAK  ,  fort  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope. Voy.  Tbiiabar. 

CHAULAIS,  <  iaUftc,  prov.  des  États- 
Sardes,  div.  de  Savoie,  bornée  au  N.,  par 
le  lac  Léman  ;  à  l'E. ,  par  la  Suisse;  au  S., 
par  la  piov.  de  Faucigny  ;  et  à  l'O.,  par  celle 
de  Carouge.  Sa  longueur  ,  de  l'E.  à  l'O.,  est 
de  11  1. ,  sa  moyenne  largeur,  du  N.  au  S., 
de  5  I. ,  et  sa  superlicie  d'environ  45  I.  Plu- 
sieurs chaînons  d'une  des  branches  prinei- 
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pales  des  Alpes  Fennines ,  parcourent  cette 
province ,  et  y  forment  quelques  sommités 
peu  considérables,  parmi  lesquelles  on  cite 
la  Dcnt-d'Hochc ,  au  N.  E.;le  Seiche- Verd, 
au  S.  E.;  l'Agredon ,  au  S. ,  et  les  Voirons, 
à  1*0.  La  Dran&e-Savoyarde ,  qui  porte  ses 
eaux  au  lac  Léman ,  est  le  cours  d'eau  le 
plus  remarquable  du  Chablais. 

Ce  pays  a  fait  partie  du  roy.  de  Bourgo- 
gne jusqu'à  l'extinction  de  ce  royaume ,  et 
fut  donné  pariempereur  Conrad  au  comte 
Ilumbert,  pour  le  récompenser  d'à voii  te- 
nu son  parti.  Les  comtes  de  Savoie  prirent 
le  titre  de  ducs  de  Chablais  dans  le  xiv* 
siècle.  Ce  pays,  réuni  à  la  France,  a  fait 
partie  du  dép.  du  Léman  jusqu'en  181 4* 

Par  l'acte  du  congrès  de  Vienne ,  la  prov. 
du  Chablais  fait  partie  de  la  neutralité  de 
la  Suisse,  c'est  à  dire  qu'en  cas  d'hostilité 
entre  les  puissances  voisines  de  la  Suisse , 
les  troupes  sardes  devront  évacuer  cette  pro- 
vince ,  où  les  Suisses  seuls  pourront  alors  te- 
nir garnison,  sans  que  cela  géne  en  rien  l'ad- 
ministration civile ,  etc. ,  du  roi  de  Sar- 

Cette  province,  dont  Thonon  est  le  chef- 
.  lieu,  est  administrée  par  un  sous-intendant 
de  1"  classe ,  et  se  divise  en  5  mandemens  : 
N.  D.  d'Abondance,  Le  Biot  ,  Douvaine, 
Evian,  et  Thonon,  qui  comprennent  58  com- 
munes, et  45,o5i  hab.  Son  principal  com- 
merce est  en  bétail ,  fromage ,  kirsch ,  hois, 
et  pierre  à  bâtir  pour  Genève. 

CHABLIS  ,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Yonne ,  arrond.  et  à  3 1.  3/4  E  .  d'Auxerre  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  gauche  du  Se- 
ray. On  y  fait  commerce  de  vin  blanc  renom- 
mé, produit  de  son  territoire.  11  s'y  tient 
7  foires  par  an.  2,287  hab.  On  reconnaît 
encore  près  de  cette  ville  les  traces  d'une 
voie  romaine  qui  allait  d'Auxerre  à  Langres. 

C1IABNE,  village  de  la  Turquie  d'Asie. 
Voxj.  Fbnxh. 

G II A  BON  S,  village  de  France,  dép.  de 
l'Isère,  arrond.  et  à  a  1.  5/4  de  La  Tourdu- 
Pin  ,  et  à  8  1.  î/a  N.  O.  de  Grenoble  ,  cant. 
de  Grand-Lemps.  11  y  a  une  fabrique  d'a- 
cier. a,o5i  hab. 

CIIABOTTES,  bourg  de  France,  dép. 
des  Iïautes-Alpes ,  arrond.  et  à  a  1.  5/4  N. 
N.  E.  de  Gap,  cant.  de  Saint-Bonnet,  sur 
la  rive  droite  du  Drac ,  dans  la  vallée  de 
Champs.  54a  hab. 

CHABOUN  ,  oasis  de  Nubie  ,  dans  le 
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Sennaar ,  à  6  journées  de  la  ville  de  ce  nom . 
Cette  oasis  ne  produit  que  du  dourra,  seule 
nourriture  des  indigènes,  qui  n'ont  nulle 
forme  de  gouvernement,  et  ne  professent 
aucun  principe  religieux.  Les  agens  du  roi 
de  Sennaar  y  font  enlever  des  esclaves  de» 
deux  sexes  qu'ils  vendent  à  des  marchands 
étrangers. 

CHÀBOUR,  village  de  la  B  asse-Égypte , 
prov.  de  Bahéïréh ,  à  aa  1.  S.  E.  d'Alexan- 
drie ,  et  à  égale  distance  N.  N.  O.  du  Caire, 
sur  la  rive  gauche  de  la  branche  occid.  du 
Nil.  On  prétend  qu'il  occupe  l'emplace- 
ment de  l'anc.  Androjtotùy  dont  les  vins 
étaient  très-renommés. 

CH  A  BOU  K,  ancienne  ville  de  Perse.  Voy. 

CH4HPOUB. 

CHABR  AN  ,  ville  de  Russie ,  en  Europe, 
dans  le  Daghestan,  khanat  et  à  10  I.  5/4  E. 
S.  E.  de  Kouba,  et  à  a4  1.  S.  E.  de  Der- 
bend  ,  sur  la  rivière  de  même  nom  ,  qui  se 
jette  dans  la  mer  Caspienne.  Fondée  par 
Nadir-chah,  elle  est  aujourd'hui  en  ruine. 
Elle  donne  son  nom  à  un  district  fertile  au 
N.,  mais  stérile  au  S.,  et  habité  par  ua 
grand  nombre  de  paddars  ou  réfugiés  per- 
sans. 

CHABR1GNAC,  village  de  France ,  dép. 
de  la  Corrèzc,  arrond.  et  à  5  1.  1/4  N.  O. 
de  Brives,  et  à  7  I.  a/3  O.  de  Tulle,  cant.  de 
Juillac.  61 1  hab.  On  y  exploite  une  mine  de 
plomb  argentifère. 

CUABRIS,  Gabbis,  bourg  de  France, 
dép.  de  l'Indre,  arrond.  et  à  <j  1.  3/4  N.  O. 
d'issoudun,  et  a  11  I.  N.  de  Chateauroux, 
cant.  de  Saint-Christophe,  sur  la  rive  gau- 
che du  Cher.  1  *<)44  haD- 

CHACABLCO,  ville  du  Chili,  distr.  de 
S«».  Uosa ,  dans  la  vallée  et  sur  la  rive  droite 
de  la  Colina,  à  ai  1.  N.  N.  E.  de  Santiago, 
et  à  16  l.  S.  d'Aconcagua,  sur  la  route  de 
l'une  à  l'autre  de  ces  villes.  C'est  près  de 
cette  ville,  que  les  indépendant  remportè- 
rent une  victoire  décisive  sur  les  royalistes, 
en  février  1817. 

CllACAO,  ville  et  port  sur  la  côte  sept, 
de  l'île  de  Chiloé  et  sur  le  canal  qui  sépare 
cette  ile  du  Chili,  à  6  1.  E.  de  San-Carlos. 
Le  port  est  bon  et  bien  abrité  ;  un  rocher, 
qui  n'est  visible  qu'à  marée  basse  ,  en  rend 
l'entrée  difficile.  C'est  sans  doute  ce  qui  a 
déterminé,  en  1768,  la  fondation  de  San- 
Carlos,  devenu  depuis  cette  époque  le  cen- 
tra du  commerce  de  l'île. 
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CHAGAO,  rivière  de  llle  de  Madagas- 
car, dans  le  roy.  des  Séclaves.  Elle  coule  de 
l'E.  à  PO. ,  et ,  après  un  cours  de  28  L  , 
se  jette  dans  le  canal  de  Mozambique ,  vis- 
à-vis  du  groupe  des  îles  Arides. 

CHACAPOYAS,  prov.  du  Pérou,  dans 
l'intendance  de  Truxillo,  bornée  au  N.,  par 
la  Nouvelle-Grenade  ;  à  l'E.,  parle  Iluallaga, 
et  à  PO.|  par  la  prov.  de  Gaxamarca  dont 
elle  est  séparée  par  la  Tunguragua.  Sa  plus 
grande  longueur,  du  N.  O.  au  S.  E.,  est  de 
58  1.;  sa  largeur  est  à  peu  près  égale.  La 
branche  centrale  des  Andes  parcourt  l'inté- 
rieur de  cette  prov.  L'air  est  froid  dans  les 
parties  élevées  et  très-chaud  dans  les  val- 
lées. Les  terrains  arrosés  par  la  rivière  de 
Chacapoyas,  qui  se  joint  au  fleuve  des  Ama- 
zones, sont  très  fertiles  en  grains,  fruits, 
coton ,  tabac ,  sucre ,  et  cacao.  On  y  trouve 
au*si  une  mine  d'or  exploitée.  Il  y  a  des  fi- 
latures de  coton.  On  y  fabrique  de  la  toile  à 
voiles  en  coton,  et  d'autres  tissus  pour  ré- 
tament. 10,000  hab.  Le  chef  lieu  est  Cha- 
capoyas  ou  S.  Juan  de  la  Frontera. 
CHACAPOYAS,  ville  du  Pérou,  foy. 

JlJAM  DR  LA  FaONTIftA  (8.). 

CHACA -TERGASO,  ville  de  Mongo- 
lie ,  dans  la  Khochotic  ,  pays  de  Tangut ,  à 
i5  1.  N.  E.  de  Tchontori ,  et  à  95  I.  8.  E.  de 
Hami. 

CHACENAY,  village  de  France,  dép. 
de  l'Aube,  arrond.  et  à  a  1.  3/4  E.  de  Bar- 
sur  Seine  ,  cant.  d'Essoyes.  3ao  hab.  Il  y  a  1 
carrière  de  beau  marbre  dans  les  environs. 

CH  ACHEN1 ,  montagne  de  la  chaîne  des 
Andes  ,  dans  le  Pérou,  près  de  la  ville  d'A- 
requipa.  Elle  a  environ  3,5oo  toises  de  hau- 
teur. Vu  du  pic  du  Misté ,  le  Chacheni  a  un 
aspect  volcanique ,  et  semble  formé  de  trois 
pics  t*e  rapprochant  vers  leur  sommet  ,  et 
laissant  entre  eux  une  vaste  cavité;  chacun 
d'eux  ressemble  à  un  cratère  «'ouvrant  au 
S.  E. 

G  H  ACH  IN. On  donne  quelquefois  ce  nom 
à  la  partie  occid.  du  désert  de  Ghamo  ou 
Gobi ,  comprise  dans  le  pays  de  Tourfan , 
et  située  entre  33°  et  3a/  de  lat.  N. ,  et  en- 
tre 760  et  9a0  3o'  de  long.  E. 

GHAG1M,  bourg  du  Portugal,  prov.  de 
Trasos-Montes,  coin  arc  a  et  à  8  1.  E.  de 
Miranda.  11  a  16a  maisons.  On  y  élève  beau- 
coup de  vers  à  soie. 

GH  ACO ,  vaste  contrée  du  gouv.  de  Bue- 
nos-Ayres,  dans  la  partie  N.  O.  de  l'inten- 
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dance  de  Paraguay,  bornée  au  N.,  parle 
pays  des  Chiquitos  ;  à  l'E. ,  par  le  cours  du 
Paraguay;  au  S. ,  par  l'intendance  de  Bue- 
nos-Ayrcs  et  par  celle  de  Salta,  et  à  PO., 
par  cette  dernière  et  celle  de  PotosL  Sa  Ion* 
gueur,  du  fi.  au  S.,  est  de  190  1.,  et  sa 
plus  grande  largeur  d'environ  i4o  1.  La  sur- 
face en  est  généralement  unie;  vers  les  li- 
mites occid.  il  s'élève  de  hautes  montagnes 
qui  sont  des  ramifications  de  la  chaîne  des 
Andes,  et  qui  rendent  cette  partie  eitrême- 
ment  froide ,  tandis  que  dans  la  plaine  les 
chaleurs  sont  insupportables.  A  l'O. ,  dans 
les  environs  du  Paraguay,  s'étendent  d'im- 
menses plaines  marécageuses  et  couvertes 
de  forêts;  d'autres  parties  offrent  aussi  des 
plaines  encore  plus  étendues ,  toutes  impré- 
gnées de  sel  et  de  nitre.  Le  Paraguay,  qui 
est  la  rivière  principale  de  cette  contrée,  a 
pour  affluens  les  plus  considérables  le  Pil- 
comayo  et  le  Verinejo  qui ,  dans  la  saison 
pluvieuse  débordent  et  forment  dans  les  ter- 
rains bas  un  grand  nombre  de  lacs  dont  plu- 
sieurs sèchent  durant  la  saison  des  chaleurs. 
La  vigueur  de  la  végétation  indique  la  ferti- 
lité du  sol.  On  y  voit  entre  autres  arbres  des 
palmiers  de  plus  de  5o  mètres  de  hauteur, 
des  arbres  à  bois  dur  employé  par  les  In- 
diens pour  la  fabrication  de  leurs  llèches  et 
de  leurs  sabres,  d'autres  à  écorce  intérieure 
tellement  blanche  et  fine  qu'on  s'en  sert 
quelquefois  pour  écrire.  Parmi  les  arbres 
fruitiers,  on  distingue  des  orangers,  des  ci- 
tronniers ,  des  oliviers ,  des  pêchers ,  des  fi- 
guiers, et  d'autres  apportés  d'Europe.  On  y 
trouve  des  chevaux ,  des  ba-ufs ,  des  mou- 
tons ,  des  vigognes ,  des  lamas ,  des  cerfo , 
des  ours,  des  loutres,  des  tigres,  des  chats 
sauvages,  des  lièvres  de  la  grosse  espèce, 
des  renards,  etc.  Il  y  a  aussi  une  variété  in- 
finie d'oiseaux ,  une  grande  quantité  d'in- 
sectes et  de  reptiles ,  et  diverses  espèces  d'a- 
beilles qui  fournissent  du  miel  et  de  la  cire 
en  abondance. 

Le  Gbaco  est  presqu'entièrement  occupé 
par  des  tribus  indigènes  plus  ou  moins  sau- 
vages. Des  missionnaires  commencèrent  à 
s'y  fixer  en  1587,  et  plusieurs  établissc- 
raens  y  ont  été  fondé*  ;  mais  il  ne  parait  pas 
qu'ils  aient  fait  de  grands  progrès.  100,000 
hab.  sans  les  Indiens. 

GHAGON,  cap  de  la  Russie  américaine, 
qui  forme  l'extrémité  S.  E.  del'iledu  Prince 
de  Galles. 
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CHACTAS,  CHOCTAWS  ou  TÊTES 
PLATES,  tribu  indienne  des  États-  Uni*, 
qui  habite  principalement  dans  les  états  de 
Mississipi  et  d'Alabama  .  entre  le  Tombekbi 
et  le  Mississipi ,  et  sur  les  bords  des  rivières 
Yazoo,  Big- Black,  et  Chickasawhay ,  et  de 
leurs  affluens.  Les  Chactas  occupaient  il  y  a 
peu  de  temps  45  villes  et  villages.  Ils  ont 
fait  de  grands  progrès  dans  les  arts  de  la  ci* 
vilisation.  Ils  cultivent  du  maïs,  de»  légu- 
mes ,  et  du  coton ,  élèvent  un  grand  nombre 
de  bestiaux  de  toute  espèce ,  et  possèdent 
même  plusieurs  fabriques  d'étoflVs.  Ces  In- 
diens parlent  avec  respect  de  l'Être  Suprê- 
me, mais  n'ont  aucun  culte  extérieur.  La  po- 
lygamie est  assez  commune  :  parmi  eux  le 
mariage  n'est  accompagné  d'aucune  céré- 
monie, et  leurs  mœurs  sont,  en  général,  fort 
dépravées.  Ils  sont  divises  en  3  tribus,  sou- 
mises chacune  à  un  chef,  et  qui  sont  subdi- 
visées en  clans.  Ils  accueillent  les  voyageurs 
avec  bonté,  et  ont  établi  plusieurs  auberges 
qui  ne  le  cèdent ,  ni  pour  la  propreté  ni  pour 
la  commodité,  a  celles  qui  sont  tenues  par 
les  blancs.  Le  comité  américain  des  mis- 
sions étrangères,  voulant  tirer  parti  de*  bon- 
nes dispositions  que  montrent  ces  indiens , 
a  établi  dans  leur  pays  une  mission  qui  a 
réussi  au-delà  de  toute  attente  :  elle  est  située 
à  Elliot,  sur  le  Yellovv-creek.  11  existe  aussi 
un  autre  établissement  de  missionnaires  sur 
l'Ook-tib-be-haw-creek.  Le  gouvernement 
des  États-Unis  a  pris  ces  deux  établissemens 
sous  sa  protection ,  et  a  voté  des  fonds  pour 
la  construction,  dans  chacun  d'eux,  d'une 
école  et  d'une  maison.  Par  un  traité  conclu 
en  1816  ,  les  Chactas  disposèrent  d'une  par- 
tie de  leur  territoire  en  faveur  des  États- 
Unis  ,  moyennant  une  somme  de  6,ooo  dol- 
lars que  ceux-ci  se  sont  engagés  de  leur  payer 
pendant  dix  sept  ans.  Les  chefs,  avec  un 
désintéressement  vraiment  louable  ,  ont 
voulu  que  cette  somme  fût  intégralement 
consacrée  à  l'établissement  et  à  l'entretien 
des  écoles.  On  évalue  le  nombre  de  ces  In- 
diens à  a5,ooo. 

CHACTOOLE,  baie  formée  par  la  mer 
de  Bering,  sui  la  côte  occid.  de  la  Russie 
américaine,  au  S.  de  la  baie  de  ISorton ,  et 
au  Y  du  cap  Stcphens,  par  t>4°  de  lat.  N., 
et  164*  de  long.  O.  Découverte  en  1778  par 
Cook.  Elle  offre  une  rade  ouverte  et  peu  sûre. 

CHADDESLEY-CORBETT,  paroisse 
d'Angleterre,  comte  de  Worcester,  hun- 
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dred  de  Ilalfshîre,  a  1  I.  i/a  N.  E.  de  Kid- 
derminster.  11  y  a  une  église  très-ancienne. 
1,543  bab. 

CHADENETE,  village  de  France,  dép. 
de  la  Lozère,  arrond.  et  à  a  I.  i/a  E.  de 
Mende,  cant  de  Bleymard.  On  y  fabrique 
des  srrges  dites  de  Mende.  aa»  hab. 

CHADLI ,  ville  de  Nubie,  roy.  et  à  a  1. 
de  Scnnaar. 

CUADOVO,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  55  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Vilna ,  di&tr. 
et  a  6  1.  i/a  O.  N.  O.  de  Ponésie. 

CH  ADR1NSK ,  ville  de  Russie ,  en  Asie, 
gouv.  et  à  1 17  I.  E.  S.  E.de  Perm,  et  à  »4  I. 
S.  S.  E.  de  kainichlov;  chef-lieu  de  dtstr. , 
sur  la  rive  gauche  de  l'iset ,  par  55*  57' 
de  lat.  N.  et  61  •  ai'  de  long.  E.  Elle  est  en- 
tourée de  palissades,  et  renferme  3  églises. 
Il  y  a  des  fabriques  de  savon  ,  et  des  tanne- 
ries. On  y  fait  quelque  commerce.  1 ,800  hab. 

Le  distr.  de  Chadrinsk  contient  84,77a 
hab. ,  Bachkirs  et  autres  Tartares ,  et  Cosa- 
ques. Parmi  les  nombreux  lacs  de  sa  partie 
occid.,  on  distingue  le  Maïan.  Le  sol  est 
assez  fertile  en  grains. 

CHAFALIA,  fleuve  des  États  Unis. 
Atchaf  alaya. 

CH  AGARAGA  ,  ville  et  prov.  de  Vile  de 
Java.  Voy.  Srraiano. 

CHAGHAGH1  ,  tribu  persane  établie 
dans  1  A  d  rbaidjan.  On  prétend  qu'elle  est 
forte  de  a5,ooo  individus. 

CHAGHE1 A ,  CHAGUY  ou  CHÀY- 
QYÉU ,  pays  de  Nubie ,  dans  le  Dougolah , 
formé  d'une  partie  de  la  vallée  du  Nil.  Sa 
longueur  est  de  35  à  4o  I.,  et  sa  plus  grande 
largeur  d'i  I.  i/a.  Il  est  borné  à  l'O.  par  une 
chaîne  de  montagnes  rocheuses.  Le  Nil, 
qui  forme  dans  ce  pays  un  grand  nombre 
de  cataractes,  y  nourrit  peu  de  crocodiles; 
ses  rives  y  sont  ombragées  de  forêts  d'aca- 
cias ,  et  On  y  voit  déjà  quelques  palmiers. 
Ce  pays  produit  en  abondance  du  dourra  et 
d'autres  grains.  On  y  élève  beaucoup  de  bes- 
tiaux. 

Il  y  a  dans  la  partie  occidentale,  près  du 
mont  Barkal  et  de  celui  de  Meraouy,  des  rui- 
nes considérables  que  quelques  savans  pré- 
tendent être  celles  de  l'ancienne  Meroé.  D'a- 
près l'explication  ingénieuse  que  donne 
M.  Malte -Brun  des  passages  de  l'Itinéraire 
de  Pline,  et  de  ceux  moins  anciens  de  Sebo- 
sus  ,  la  prétention  de  ces  savans  serait  très 
vraisemblable. 
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Les  habitans  de  ce  pays  sont  générale- 
ment plus  noirs  que  les  Berbers  ;  ils  sont  ac- 
tifs ,  laborieux,  et  enclins  au  brigandage. 
Ils  prétendent  tirer  leur  origine  d'un  certain 
Cliayq  ,  la  souche  de  leurs  quatre  tribus  prin- 
cipales, subdivisées  dans  la  suite  en  un  grand 
nombre  d'autres.  Ils  parlent  arabe,  et  sont 
fort  instruits;  on  les  dit  aussi  très  hospita- 
liers. Leurs  prêtres  ou  ulémas,  qui  jouissent 
d'une  grande  considération ,  instruisent  gra- 
tuitement la  jeunesse.  Les  marchands  por- 
tent des  grains  dans  le  Darfour,  à  Sennaar, 
à  Souakem ,  et  jusqu'en  Arabie.  Ces  peu- 
ples sont  belliqueux  et  exceliens  cavaliers. 
Ils  font  des  incursions  dam  le  Darfour,  a 
Ouady  Hali'a  ,  et  jusqu'à  Dongolah  ;  ils  sont 
continuellement  en  guerre  avec  les  princes 
de  ce  dernier  pays,  qui  leur  payaient  an- 
ciennement un  tribut ,  et  dont  ils  ne  recon- 
naissent pas  la  souveraineté. 

En  1820,  Ismaïl- pacha,  fils  du  vice -roi 
d'Egypte  ,  fit  la  conquête  de  ce  pays.  Toute 
la  tribu  des  Châyqyéh,  qui  comptait  plus 
de  8,000  cavaliers ,  fut  anéantie. 

CHAGiNON ,  petite  ville  de  France,  dép. 
de  la  Loire,  arrond.  et  à  5  1.  5/4  N.  E.  de 
Saint-Etienne ,  et  à  8 1.  a/5  E.  S.  E.  de  Mont- 
brison,  cant.  de  Rive-de-Gyer. 

CHAGNY,  bourg  de  France,  dép.  de 
Saône  et-Loire ,  ajrond.  et  à  5  I.  3/4  N.  O. 
de  Châlons,  et  à  i5  l.  lJ4  N«  Je  Mâcon; 
chef-lieu  de  cant.,  entre  la  Dheune  et  le  ca- 
nal du  Centre.  11  s'y  tient  5  foires  par  an. 
a,a5o  hab.  On  récolte  d'excellent  vin  dans 
les  environs. 

CHÀGOR*S/m«^ur,  ville  de  l'Ilindou- 
stan,état  du  INizam,anc.  prov.  d'Aureng- 
abad ,  à  8  1.  E.  de  Paietoun  ,  et  à  1.  E. 
N.  E.  de  Pnunah,  sur  la  rive  gauche  duGo- 
davery.  Lat.  N.  19  0  a5'.  Long.  E.  7 5°  56'. 

GIIAGOS  ou  DI  EGO-GARCIA ,  fie  de 
l'océan  Indien ,  au  S.  de  l'archipel  des  Mal- 
dives et  au  N.  E.  de  l'Ile-de-France.  Lat.  S. 
7'  ao'  io*.  Long.  E.  700  8'  i5'.  Elle  forme 
avec  quelques  ilôts  ou  rochers  un  archipel 
auquel  elle  donne  son  nom ,  et  qui  s'étend 
entre  4°  5o'  et  7°  37'  de  lat.  S.,  et  entre 
68°  55'  et  700  ao'  de  long.  E.  Elle  est  longue 
et  étroite,  et  a  environ  i5  1.  de  circonfé- 
rence. Elle  n'est  pas  très-élevée  ;  les  côtes 
en  «pat  bien  boisées.  A  l'E.  est  une  rade 
spacieuse  qui  offre  un  bon  mouillage  à  un 
grand  nombre  de  batimens  de  guerre.  Cette 
île  n'est  qu'un  banc  de  madrépores  recou- 
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vert  d'une  couche  de  terre  si  légère ,  que 
pour  y  cultiver  quelques  plantes  potagères 
on  a  été  obligé  d'y  apporter  des  terres  de 
l'dc-de-France.  Le  climat  est  très-sain,  et 
les  malades  s'y  rétablissent  en  peu  de  temps. 
Parmi  les  espèces  d'arbres  qu'elle  pro- 
duit, on  remarque  le  cocotier  ,  le  bois  de 
fer,  le  bounet  carré,  le  bois  blanc,  le 
manpon,  et  le  figuier  de  Plnde  que  les  ha- 
bitans nomment  le  multipliant.  On  trouve 
dans  celte  île  la  tortue  franche,  qui  pèse 
jusqu'à  5oo  livres,  la  tortue  caret ,  dont  l'é- 
caille  est  un  objet  de  commerce,  et  beau- 
coup de  crabes  de  terre  ;  il  y  a  au«si  une 
grande  quantité  de  rats  ;  les  abeilles  qu'on 
y  a  apportées  de  l'Île-de-France  donnent  de 
très-bon  miel.  Les  côtes  sont  très  poisson- 
neuses. 

Cette  île  a  été  découverte  par  les  Portu- 
gais, et  visitée  en  17C8  par  les  Français. 
Depuis  1791,  les  Français  de  l'Île-de-France 
y  ont  formé  5  établissemens  dirigés  par  des 
mulâtres  ayaut  sous  leurs  ordres  200  escla- 
ves noirs. 

CUAGRES,  fleuve  de  la  Nouvelle-Gre- 
nade ,  qui  prend  sa  source  dans  les  monta- 
gnes de  l'isthme  de  Panama  ,  coule  à  l'O. , 
et  se  jette  dans  la  mer  des  Antilles  sous  9" 
18'  i5'  de  lat.  IN'.,  à  17  1.  N.  O.  de  Panama , 
et  après  un  cours  d'environ  5o  1.  Le  Cha- 
gres,  navigable  pour  de  grandes  barques, 
jusqu'à  Crûtes ,  où  l'on  a  établi  une  douane, 
facilite  le  commerce  entre  Porto -Velo  et 
Panama.  Plusieurs  forts  ont  été  construits 
à  sou  embouchure;  celui  que  l'on  nomme 
le  château  de  Chagres ,  et  qui  défend  la  ville 
de  ce  nom  ,  est  le  plus  importai)  t.  Au  moyen 
d'un  portage,  ce  fleuve  oflre  une  commu- 
nication entre  l'océan  Atlantique  et  le  Grand 
Océan. 

Cil  AGRES  ou  CU  AG  RE,  port  de  la  Nou- 
velle -  Grenade,  prov.  et  à  16  I.  N.  O.  de 
Panama,  à  l'embouchure  du  Chagres  dans 
la  mer  des  Antilles,  et  sur  un  coteau.  Elle 
est  presque  entièrement  construite  en  bam- 
bous. Le  port  est  défendu  par  un  château- 
Tort  en  pierre  situé  sur  un  rocher.  L'entrée 
en  est  si  étroite  ,  qu'il  ne  peut  recevoir  que 
de  petits  b&timens.  II  s'y  fait  néanmoins  un 
commerce  considérable.  Les  Anglais  y  ap- 
portent des  étoiles,  et  autres  objets  manu- 
facturés, et  en  emportent  de  l'or  et  de  l'ar- 
gent.Les  Américains  du  nord  y  arrivent  avec 
des  viandes  salées  de  la  morue,  des  ognon», 
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et  des  marchandises  achetées  a  la  Jamaïque, 
et  y  font  aussi  passer  en  contrebande  beau- 
coup de  tabac  sous  le  nom  de  tabac  de  La 
Havane. 

Le  climat  de  Chagrcs  est  extrêmement 
chaud,  humide, et  incommode  pour  les  Eu- 
ropéens. En  i;4o,  l'amiral  anglais  Vernon 
attaqua  Chagres,  et  détruisit  le  château, 
qui  fut  rebâti  peu  de  temps  après. 

CHAGRIN,  comm.  des  États -Unis ,  état 
d'Ohio,  comté  de  Cuyahoga,  sur  le  lac  Érié, 
à  5o  I.  N.  E.  de  Columbus,  et  à  l'embou- 
chure de  la  petite  rivière  de  son  nom.  733 
hab. 

CHAH  ABAD,  distr.  de  l'Hindoustan 
anglais,  présidence  du  Bengale,  dans  la 
partie  occid.  de  l'anc.  prov.  de  Bahar.  Il  est 
entouré  à  l'E.  et  au  S.  par  la  Sone ,  et  au  V 
par  le  Gange.  Sa  superficie  ,  en  1784  ,  était 
de  ajo  1.  Depuis  il  a  été  considérablement 
augmenté.  Excepté  vers  le  S.  O.,  où  une 
portion  des  terres  est  inculte ,  il  est  partout 
fertile  et  bien  cultivé.  Hamillon  porte  sa 
population  à  a, 000,000  d'hab. ,  dont  1  ma- 
hométan  sur  ao  hindous,  et  son  revenu  à 
1,1 28,5i  5  roupies.  Arrah  en  est  le  chef-lieu. 

CHAH  ABAD,  ville  de  l'Hindoustan, 
dans  les  États  du  nabab  d'Aoude,  anc.  prov. 
de  ce  nom  ,  à  19  1.  O.  de  khéïr-abad,  et  à 
3o  1.  N.  O.  de  LaLnau.  Lat.  N.  27' 4o'.  Long. 
E.  770  3o'. 

CHAH  A  IGNE,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Sarthe ,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  S.  O.  de 
Saint  Calais,  et  à  8  I.  1/2  S.  E.  du  Mans, 
tant,  de  La  Chartre.  1 ,555  hab. 

CH AHAR  A  ( DJEBEL), montagnesd'A- 
rabie ,  dans  l'Yémen,  roy.  et  à  4*  1»  N.  O. 
de  Sanà,  distr.  de  Tulla.  On  y  trouve  plus 
de  3oo  villages  soumis  à  des  chéykhs  indé- 
pendans. 

CHÀU-DJEAÎV-ABAD,  ville  de  l'Hind- 
oustan. I  Oij,  Dkiily. 

CHAUDJEHANPOUR,  Shajchanpoor , 
ville  de  l'Hindoustan  anglais  ,  piésidencc 
du  Bengale,  anc.  prov.  et  â  65  1.  E.  S.  E. 
de  Dehly ,  et  à  18  1.  S.  E.  de  Bareily ,  sur  la 
rive  gauche  du  Douah-Gorah.  Lat.  N.  270 
5a'.  Long.  E.  770  a8'.  Elle  est  grande  et  ri- 
che, et  a  plusieurs  écoles.  Hamillon  porte 
sa  population  â  5o,ooo  hab.  En  181 5,  sa  tran- 
quillité a  été  troublée  par  une  bande  de  ma- 
raudeurs. 

C  H  A  H  D  J  E  H  A  N  PO  U  R ,  Shahjthanpoor, 
ville  de  l'Hindoustan, état  de  Sindhyab,  anc. 
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prov.  de  Malvah ,  à  i3  1.  N.  E.  d'Oudjein. 
Lat.  N.  a3°  26'.  Long.  E.  74°.  Elle  occupe 
une  grande  étendue  de  terrain  sur  les  rives 
du  Sagoruioty.  A  i/|  de  1.  â  l'O.,  on  remar- 
que une  colline  de  forme  conique. 

CHAHDOURAH  ,  Chadura  .  ville  de 
l'Hindoustan,  dans  les  États  des  Séykhs, 
prov.  et  â  17  1.  O.  de  Cachemire,  sur  la  rive 
droite  du  Djylem. 

CHAH-DILLU,  tribu  persane  établie 
dans  la  prov.  d'Érivan.  On  porte  le  nombre 
des  individus  qui  la  composent  à  8,000. 

CHAUGOR,  Shahgur.  ville  de  l'Hin- 
doustan, dans  le  Sindhy ,  territ.  de  Meur- 
Sot hab ,  à  1 1  1.  S.  E.  de  Khyrpour ,  et  â  1 4  L 
N.  E.  d'Hayder abad. 
CHAH!  ,  lac  de  Perse.  l'oy.  0cm  va  h. 
CHAH1 ,  tle  du  lac  Ourmyab ,  en  Perse , 
prov.  d'Aderbaïdjan  ,  à  20  l.  S.  O.  de  Tau- 
ris.  Elle  a  1 1  I.  de  long  sur  a  dans  sa  plus 
grande  largeur.  Excepté  au  N.,  les  côtes  en 
sont  très-escarpées.  H  y  a  dans  riulérieur 
quelques  belles  vallées  fertiles  en  blé,  et 
quelques  bois.  On  y  compte  12  villages ,  et 
près  de  1,000  bab.  A  1  1.  1/2  S.  O.  de  cette 
île,  il  y  a  un  îlot  nommé  Querchoun  Kalha. 

CHAH  NAHARl,  village  de  la  Turquie 
d'Europe ,  gouv.  du  Capitan  -  pacha  ,  san- 
djaket  à  19 1.  N.  O.de  Gallipoli,et  â  7  I.  1/2 
N.  N.  E.  d'Enos ,  au  milieu  d'une  plaine  bien 
cultivée.  Dans  un  vallon  voisin  «e  trouvent 
des  eaux  thermales  qui  se  refroidissent  pé- 
riodiquement en  septembre.  Très  de  ces 
sources  il  existe  des  ruines  considérables  qui 
appartiennent  évidemment  a  une  ville .  et 
sont  trop  recouvertes  de  broussailles  pour 
qu'on  puisse  les  examiner. 

CHAHNOUR  ou  S1VANOR,  Shahnoor, 
ville  de  l'Hiudoustan,  anc.  prov.  et  à  45  1. 
S.  de  Beydjapour,  et  à  i4  L  S.  E.  de  Dar- 
war.  Lat.  N.  140  59'.  Long.  E.  73*  6'.  Elle 
est  entourée  d'un  muretd'un  fossé,  et  n'est 
ni  grande  ni  bien  bâtie.  11  y  a  uu  palais  et 
quelques  autres  édifices  remarquables  ,  et 
beaucoup  de  ruines.  Au  N.  est  un  assex 
grand  faubourg  dont  la  plupart  des  maisons 
sont  désertes;  au  S.  il  y  a  un  lac. 

Cette  ville  a  été  la  capitale  d'uu  petit  état 
nommé  Patan ,  qui  donnait  le  titre  de  nabab 
au  prince  héréditaire  qui  le  possédait  ;  elle 
était  alors  défendue  par  une  forteresse.  Le 
sultan  Tippou  la  prit  en  1784,  fit  raser  la 
forteresse,  et  ravagea  la  ville  et  tout  le  pays. 
Depuia  1792 ,  elle  a  été  restituée  au  nabab. 
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CHA-IIO,  distr.  de  Chine,  prov.  de 
Tchili  |  dép.  de  Chun-te. 

CUAHOUANIH ,  Sfuitoanee,  nation  in- 
dienne de  l'Amérique  sept.  Ce  sont  les 
Chaounon»  des  Français.  Leurs  tribus  sont 
désignées  sous  60  dilTérens  noms,  tels  que 
les  kickapoos,  Otaganiis,  Ucbis,  Massaw- 
mis ,  etc. 

CIIA-HOU-KEOU  ,  forteresse  de  Chine, 
prov.  de  Chansi,  dép.  de  Sou-phing;  elle 
est  près  de  la  grande  muraille  qu'elle  dé- 
fend, à  17  1.  IN.  de  la  ville  du  dép.  de  Sou- 
phing,  Lat.  i\.4o°  17'.  Long.  E.  109°  55' 5o'. 

CHAHPOUR,  rivière  de  Perse,  dans  le 
Farsiatan.  File  prend  sa  source  aux  monts 
Dockter,  baigne  les  ruines  de  la  ville  qui  lui 
donne  son  nom ,  et  se  joint  a  la  Zirra ,  pir 
la  rive  droite ,  à  8  1.  1/3  N.  de  Bender-Bou- 
cher ,  après  un  cours  d'environ  aa  1.  du  N. 
£.  au  S.  O. 

Cil  A  H  FOU  R ,  ville  ruinée  de  Perse,  dans 
le  Farsistan,  sur  la  rivière  de  son  nom,  à 
a5  1.  O.  de  Chiraz,  et  à  égale  distance  V 
E.  de  Bender-Boucher.  Elle  donne  son  nom 
au  distr.  dans  lequel  elle  est  située,  et  dont 
Kazeroun  est  le  chef-lieu. 

On  prétend  qu'elle  existait  du  temps  d'A- 
lexandre qui  l'aurait  fait  détruire  ;  mais 
qu'elle  fut  rebâtie  avec  plus  de  splendeur 
par  Sapor,qui  en  fît  la  capitale  de  ses  états. 
Ses  ruines ,  qui  occupent  a  1.  de  tour ,  prou- 
vent qu'elle  était  bien  fortifiée,  et  qu'elle 
renfermait  de  beaux  édifices.  On  y  remar- 
que encore  des  groupes  de  statues  assez 
bien  exécutées. 

11  y  a  dans  les  environs  une  caverne  ex- 
traordinaire qui  a  donné  lieu  à  beaucoup  de 
fables. 

CHAHPOURAH,  Shapoorah,  ville  de 
l'Hindoustan  anglais,  anc.  prov.  et  à  a3  L 
S.  S.  E.  d'Adjeruyr  ,  état  du  radjah  de 
Kotah.  Elle  est  fortifiée  et  assez  grande, 
mais  dans  un  état  de  décadence. 

CHAHR  ,  ville  d'Arabie.  V oy.  Sari*. 

CHAHRÀN  (OUADY) ,  prov.  d'Arabie, 
dans  le  Nedjed ,  au  S.  E.  de  la  prov.  de  Sou- 
bey ,  et  à  l'O.  de  celle  de  Oouacer.  33,4oo 
hab.,  dont  7,4°°  en  état  de  porter  les  ar- 
mes. Bychéh  en  est  le  chef-lieu. 

CHAH-6EVENS,  une  des  tribus  les  plus 
considérables  de  la  Perse ,  établie  dans  l'A- 
derhaidjan,  aux  environs  d'Ardebyl. 

CUAHZADPOIR  ,  Shahzadpoor ,  ville 
de  l'Hindoustan ,  dans  les  états  du  nabab 
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d' Aoude,  anc.  prov.  de  ce  nom,  a  1 2  l.S.  E.  de 
Feyz-abad.  Lat.  N.  26*  af.  Long.  E.  8o°  y'- 

CHAIGEY,  village  de  France,  dép.  de 
la  Haute-Saône,  arrond.  et  a  4  1.  1/4  E.  S. 
E.  de  Lure,  cant.  d'Héiicourt.  Il  y  a  des 
forges  a  hauts  fourneaux.  43o  hab. 

CHAILUAC  ,  village  de  France,  dép. 
de  la  Haute-Vienne,  arrond.  et  à  1  1.  5/4  N. 
N.  E.  de  Rochechouart ,  cant.  et  a  1/2  1.  O. 
de  Saint  Junien,  sur  la  rive  gauche  delà 
Vienne.  i,6a3  hab. 

CUAILLAC,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Indre  ,  arrond.  et  à  6 1.  i/a  S.  E.  du  Blanc, 
et  à  11  I.  a/3  S.  O.  de  Chlteauruux ,  cant. 
de  Saint  Benoit-du-Sault ,  sur  la  rive  gauche 
du  Langlin. 

CHAILLAND,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Mayenne,  arrond.  et  à  4  1.  1/4  N.  N. 
O.  de  Laval  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rire 
gauche  de  l'Ernée.  Il  y  a  de  belles  forges. 
a,23o  hab. 

CHAILLARD  (LE)  ou  CHAILARD, 
ville  de  France ,  dép.  de  PArdèche,  arrond. 
et  a  8 1.  1/4  S.  O.  de  Tournon,  et  à  5  1.  1/4 
N.  O.  de  Privas  ;  chef-lieu  de  cant. ,  au  con- 
fluent de  la  Dorne  et  de  la  Saliouse.  On  y 
fabrique  de  la  mégisserie.  1,800  hab. 

CU  AILLÉ -LES -MARAIS,  village  de 
France,  dép.  de  la  Vendée,  arrond.  et  à 
4  l.  i/a  S.  O.  de  Fontenay  le-Comte,  et  a 
10  1.  i/i  S.  E.  de  Bourbon- Vendée  ;  chef- 
lieu  de  cant.  1,800  hab. 

CHA1LLEVETTE,  village  de  France, 
dép.  de  la  Charente-Inférieure,  arrond.  et 
à  a  1.  i/4  S.  de  Marennes,  cant.  de  La  I  rem  - 
blade  ,  sur  la  rfve  gauche  de  la  Seudre.  2,675 
hab. 

CHAILLEY  ,  village  de  France  ,  dép. 
de  l'Yonne,  arrond.  et  a  5  I.  i/a  N.  E.  de 
Joigny ,  et  à  7  1.  1/2  N.  d'Auxerre,  cant.  de 
Brinon-1' Archevêque.  1,1 14  hab. 

CHAILLOL  LE  PETIT,  montagne  de 
France,  dép.  des  Hautes- Alpes,  arrond.  et 
4  5  1.  N.  de  Gap,  cant.  de  Saint-Bonnet. 
Elle  s'étend  de  l'E.  à  l'O.  sur  un  espace 
d'environ  a  L  1/2 ,  et  se  rattache ,  à  l'E. ,  à 
la  montagne  de  l'Ours  ;  à  l'O. ,  elle  se  ter- 
mine à  la  vallée  du  Champs.  Sa  hauteur  est 
de  i,25o  toises. 

CUA1LLOL-LK-V1EIL,  montagne  de 
France,  dép.  des  Hautes- Alpes ,  arrond.  et 
à  4  1  N.  N,  E.  de  Gap,  cant.  de  Saint-Bon- 
net. Elle  se  rattache  au  N.  à  la  Montagne 
de  l'Ours  ;  au  S. ,  elle  se  termine  à  la  vallée 
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du  Champs.  Sa  longueur  est  d'environ  i  I. 
i/f ,  et  sa  hauteur  de  1,704  toises.  On  y 
trouve  de  belles  variolithes  très-dures,  et  qui 
prennent  un  beau  poli. 

GHAILLOIÉ,  village  de  France,  dép. 
de  l'Orne,  arrond.  et  à  5  1.  3/|  N.  d'Alen- 
çon ,  cant.  et  à  i  1.  i/4  V  de  Séex.  11  y  a 
des  forges  et  un  martinet.  -o3  hab. 

CHAÎNE  ( LA), île duGrand  Océan équi- 
noxial,  la  plus  occid.  des  îles  de  l'archipel 
Dangereux.  Lat.  S.  ij9  ao'.  Long.  O. 
1470  5o'.  Elle  a  été  découverte  par  Gook  en 
1769.  Elle  lui  parut  avoir  5  1.  de  long,  du 
N.  E.  au  S.  O. ,  et  environ  i  1.  de  large.  11 
remarqua  qu'il  s'en  élevait  de  la  fumée  en 
certains  endroits  ,  ce  qui  donne  lieu  de 
croire  qu'elle  est  habitée. 

CHA-li\G,  distr.  de  Ghine  ,  prov.  de 
Koueï-tcheou  ,  sur  les  frontières  de  celle 
d*Yun-nan,  à  35  I.  S.  O.  de  la  ville  du  dép. 
d'An  cbun. 

CHAINGY,  jrillage  de  France,  dép.  du 
Loiret,  arrond.  et  à  a  I.  i/|  O.  d'Orléans, 
cant.  d 'In gré.  1,956  hab. 

CHA1RA  OBA,  bourg  de  l'Afghanistan 
propre ,  prov.  et  à  a5  1.  S.  de  Gandahar ,  au 
pays  de  Rabat. 

CHAIRGOR  ,  Shairgur  ,  forteresae  de 
l'Uindoustan  anglais,  présidence  du  Ben- 
gale  ,  anc.  prov.  et  à  48  1.  E.  de  Dehly ,  et  à 
7  1.  1  N.  de  Bareily ,  sur  la  rive  gauche  du 
Gaoulah.  Lat.  N.  2*8°  ao'.  Long.  E.  77' 
45'. 

CHAISE-DIEU  (LA),  ville  de  France, 
dép.  de  la  Haute  Loire,  arrond.  et  à  5  1. 
1/3  E.  de  Brioude,  et  à  7  l/ a/3  N.  N.  O. 
du  l'uy;  chef-lieu  de  cant.  On  y  fabrique 
des  denttlles,  façon  de  Malines  et  d'Angle- 
terre. Il  s'y  tient  4  foires  par  an.  i,3oo  hab. 
Jl  y  avait  autrefois  une  célèbre  abbaye  de 
bénédictins. 

GHA  ISKOÉ ,  lac  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  d'Arkhangel,  distr.  et  à  toi.  1/3  S.  de 
Pineg.  Il  a  environ  31.  i/a  de  long,  et  2  1. 
dans  8a  plus  grande  largeur. 

CHAÏTAJNSK ,  forge  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  49  E.  de  Perm ,  distr.  et 
à  3i  I.  N.  E.  de  Rrasnuoufimsk ,  sur  un  pe- 
tit lac  formé  par  la  Chaïlanka ,  affluent  de 
la  Tchiousovaïa.  Elle  produit  par  an  54,710 
puds  de  fer  brut,  et  44*>a6  de  fer  en 
barres. 

GHA1ZE-LE-V1COMTE  (LA),  bourg 
de  France,  dép.  de  la  Vendée,  arrond., 
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cant.  et  à  a  1.  i/4  E.  de  Bourbon  •  Vendée. 
58o  maisons. 

CHAKAIVOVA,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  de  Vilna ,  distr.  et  a  5  1.  N.  de 
Ghavli. 

GHAKHAR  ou  KUMUK,  ville  de  Rus- 
sie, en  Europe,  dans  la  partie  orient,  de  la 
Gircassie,  sur  le  Venant  sept,  du  Caucase, 
a  ao  L  1/2  O.  de  Oerbend ,  prés  de  la  rive* 
droite  du  k oison.  Lat.  N.  4»'  ia'.  Long.  E. 
44*  3o'.  G'est  la  résidence  du  khan  des 
kasi-Kumuks.  Elle  renferme  4, 000  maisons. 

G II  AL  ,  distr.  du  Béloutchistan  ,  prov.  de 
Saravan,  au  If,  du  distr.  de  Monstoung,  par 
3o*  3o'  de  lat.  N.,  et  65*  de  long.  E.  Le 
mont  Toukontou  s'y  trouve.  La  ville  de  Kout 
en*  est  le  chef  lien. 

GHAL,  ville  de  Nigritte,  à  i5  I.  S.  de 
Gamhadi,et  à  90  1.  E.  de  Timbouctou  ,  près 
de  la  rive  droite  du  Niger. 

CHAL,  oasis  de  ftigritie,  dans  le  Dar- 
four.  Les  habitans  sont  indépendant  ,  et 
n'ont  ni  religion,  ni  forme  de  gouverne- 
ment. Le  roi  de  Darfour  en  fait  souvent  en- 
lever pour  les  réduire  en  esclavage.  Ils  font 
la  guerre  aux  habitans  des  oasis  voisines,  et 
vendent  des  prisonniers  à  des  marchands  du 
Darfour  pour  des  denrées  ou  autres  objets. 

GHALABRE ,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Aude ,  arrond.  et  a  4  1.  1/4  O.  S.  O.  de  Li- 
monx,  et  à  8  1.  i/a  S.  O.  de  Garcassonne  ; 
chef-lieu  de  cant.  ,  sur  la  rive  droite  du 
Lers  ,  a  l'entrée  de  deux  vallées  fertiles.  Elle 
a  1  église  paroissiale ,  1  hôpital ,  et  des  fa- 
briques de  beaux  draps  et  de  castorine 
fine.  11  y  a  une  chambre  consultative  de 
commerce.  Foires  de  2  jours  les  18  octobre 
et  22  décembre,  et  4  foires  d'i  jour.  2,720 
hab.  Au-dessus  de  la  ville  s'élève  le  château 
de  Cbalabre,  d'où  l'ou  jouit  d'une  très  belle 
vue.  On  y  voit  la  statue  en  bronze  de  Brtiyè- 
res-le-Châtel,  premier  seigneur  de  GhaLbre. 

Gif  ALADE  (LA),  ville  de  France,  dép. 
de  la  Meuse,  arrond.  et  à  7  I.  O.  de  Verdun, 
cant.  et  à  a  I.  S.  O.  de  Varenncs,  sur  la 
Biesme.  11  y  a  une  belle  verrerie.  519  hab. 

GHA  LAIS,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Charente ,  arrond.  et  à  6  I.  1  /4  S.  E.  de  Bar- 
bexieux,et  à  9I.  3/J  S. d'Angoulème  ;  cheF- 
lieu  de  cant ,  sur  la  rive  droite  de  la  Tude. 
Elle  est  mal  bâtie,  et  n'a  de  remarquable 
que  le  château  qui  la  domine  et  on  hospice. 
11  s'y  tient  tous  les  lundis  un  marché  très- 
fréquenté,  et  ta  foires  par  an.  468  hab. 
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CHALAMONT,  ville  de  France,  dép. 
de  l'Ain,  arrond.  et  à  7  I.  1/4  E.  de  Tré- 
voux, et  à  5  1.  i/a  S.  de  Bourg;  chef  lieu 
de  cant.,  dans  un  lieu  bas  et  humide  envi- 
ronné d'étangs.  II  y  a  1  hôpital.  11  s'y  tient 
6  foires  par  an.  \>\  hab. 

GHALANCHES  (LES),  hameau  de 
Franc*-,  dép.  de  l'Isère,  arrond.  et  à  4  1- 
3/4  E.  S.  E.  de  Grenoble,  cant.  de  Bourg- 
d'Oysans,  comm.  d'Allemont-en-Oysans.  Il 
est  très-intéressant  par  ses  mines  d'argent 
qui  se  montrent  sous  diverses  espèces  :  argent 
natif  très-abondant,  argent  antimonial  très- 
rare,  argent  sulfuré,  antimoiné,  etc.  Elles 
furent  découvertes  en  1767  par  un  berger  qui 
trouva  un  morceau  d'argent  à  la  surface. du 
sol. 

CH  A  LANÇON,  ville  de  France ,  dép.  de 
l'Ardècbe,  arrond.  et  à  6  1.  1/4  S.  O.  de 
Tournon,  et  a  3  1.  i/a  N.  de,  Privas,  cant. 
de  Vernoux.  920  hab. 

GHALARONNE,  rivière  de  France,  qui 
prend  sa  source  dans  les  environs  de  Mar- 
lieux,dép.  de  l'Ain,  arrond.  de  Trévoux, 
cant.  de  Chalamont ,  passe  à  Chàtillon-lès- 
Dombes ,  et  se  joint  à  la  Saône ,  un  peu  au- 
dessous  de  Toissey ,  après  un  cours  d'envi- 
ron 6 1.  du  S.  E.  au  N.  O.  Elle  est  assez  con- 
sidérable ,  mais  elle  n'est  pas  navigable. 

CHALATSKOI-NOS,cap  de  Russie  ,  en 
Asie,  gouv.  d'Irloutsi,  sur  la  côte  de  l'o- 
céan Glacial  arctique,  par  5'  de  lat.  N., 
et  1750  5o'  de  long.  E. ,  au  N.  E.  du  golfe 
Tchounskaïa. 

CHALALTRE  (LA  GRANDE),  bourg 
de  France ,  dép.  de  Seine-et  Marne,  arrond. 
et  à  1  1.  i/a  N.  N.  O.  de  Nogent-sur  Seine  , 
cant.  de  Villiers-Saint  Georges.  909  hab. 

CHALAUX,  rivière  de  France,  qui  prend 
sa  source  dans  la  comm.  de  Planchey, 
dép.  de  la  Nièvre  ,  *rrond.  de  Ghâteau- 
Ghinon  ,  cant.  de  Mont-Sauche  ,  et  se  jette 
dans  la  Cure,  parla  rive  gauche,  au-dessous 
de  Ghalaux ,  arrond.  de  Glamecy ,  cant.  de 
Lorme,  après  un  cours  de  8  I.  du  S.  au  N., 
et  près  de  In  limite  sept,  du  dép. ,  dont  7 
environ  de  flottage  a  bûche  perdue,  depuis 
sa  jonction  avec  un  ruisseau  qu'elle  reçoit  à 
gauche  au-dessus  de  Guzon  jusqu'à  la  Gure. 

GU  ALGH  AL  AMOÙ  N,  bourgde  la  Basse- 
Egypte,  prov.  de  Gharqiéh,  à  3  1.  N.  O. 
de  Belbeys. 

GHALGO,  petite  ville  du  Mexique,  in- 
tendance et  à  8  I.  S.  E.  de  Mexico  ,  sur  le 
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bord  orient,  du  lac  de  son  nom ,  entre  les 
rivières  Tlamanalco  et  Tenango ,  qui  se  jet- 
tent dans  ce  même  lac.  Il  s'y  tient  tous  les 
vendredis  un  marché  renommé,  où  les  ha- 
bitans  des  districts  voisins  apportent  leurs 
denrées.  Son  territoire  abonde  en  fruits, 
cannes  à  sucre,  miel,  froment,  m:>ïs,  et 
bois.  Le  lac  de  Ghalco  a  3  1.  i/a  de  long 
sur  a  I.  i/a  de  large,  et  communique  vers 
1*0.  au  lac  de  Xochimilco. 

CH  A  LE ,  village  d'Angleterre ,  sur  b>côte 
S.  de  l'Ue  de  Wight,  comté  de  Southamp- 
ton,  hundred  de  West"-  Medina ,  à  a  1.  3/4 
S.  de  Newport.  La  baie  qui  porte  le  même 
nom  est  environnée  de  rochers  dangereux. 
On  y  a  établi  des  gardes-côtes,  afin  de  porter 
du  secours  aux  bfltimens  qui  peuvent  y 
échouer.  Il  y  a  près  de  là  une  montagne  de 
75o  pieds  de  hauteur,  ausommet  de  laquelle 
est  une  tour  octogone ,  où  l'on  entretenait 
autrefois  un  fanal, et  qui  servait  de  chapelle  à 
un  ermitage.  473  hab. 

CHALEKCEY,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  UauteMarne,  arrond.  et  à  5  1.  a/3  S. 
S.  O.  de  Langres,.  et  à'  11  1.  S.  de  Ghau- 
mont,  cant.  de  Prauthoy.  4"4  ùab. 

GHALETTE  ou  CHALLETTE,  village 
de  France,  dép.  de  l'Aube,  arrond.  et  à 
5  1.  1/4  S.  E.  d'Arcis-sur  \ube ,  cant.  de 
Ghavange ,  sur  fa  rive  droite  de  la  "Voire.  II  a 
un  chantier  pour  la  construction  des  ba- 
teaux de  la  Seine  et  de  l'Aube.  a3o  hab. 

GHALEURS  (BAIE  DES),  formée  parle 
golfe  Saint  -  Laurent ,  entre  le  Nouveau- 
Brunswick.  et  le  Bas  Cana  a  ,  à  l'embou- 
chure de  la  Ristigouche.  Elle  a  36  I.  de  PB. 
à  l'O. ,  et  sa  moyenne  largeur,  du  N.  au  S., 
est  de  6  1.  Au  S.  de  son  entrée  sont  les  îles 
Miscou  et  Shippigan.  Elle  forme  au  S.  la 
baie  de  Nipessiquit.  Le  6  juillet  1760,  une 
flotte  française  y  fut  attaquée  parles  Anglais 
et  y  éprouva  un  revers. 

GII ALIERS,  village  de  France,  dép.  du 
Gantai ,  arrond.  et  à  3  1.  S.  E.  de  Saint- 
Flour,  cant.  de-  Ruynes  ,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Truyère.  On  y  voit  encore  l'anc.  châ- 
teau qui  sert  de  prison.  1,398  hab.  Il  y  a  plu- 
sieurs sources  minérales  dans  les  environs. 

CUALIN ARGUES,  village  de  France, 
dép.  du  Gantai,  arrond. ,  cant.  et  à  i  l.  a/3 
N.  E.  de  Murât ,  et  à  10  1.  1/4  N.  E.  d'Au- 
rillac.  Il  y  a  un  ancien  château.  Il  s'y  tient 
des  foires  renommées  pour  moutons,  les  as 
mai  et  a5  septembre.  i,aoo  hab. 
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CHA-LING-POU ,  distr.  de  Chine,  prov. 
de  Ching-king,  sur  une  petite  rivière  qui  se 
jette  dans  le  Lao-ho  par  la  rire  droite.  La 
tille  qui  en  est  le  chef-lieu,  est  à  a5  1.  S.  O. 
de  la  ville  du  dép.  de  Fuung-thien. 

CH  ALKEDONI ,  Scotossa  ,  village  de  la 
Turquie  d'Europe ,  sandjak  de  Trikala ,  à 
3  L  i/4  S.  de  Larisse,  sur  l'emplacement 
de  Scotus.ut ,  voisine  des  collines  appelées 
Cynoiccphiiies  ^célèbre*  parla  victoire  que  le 
consul  h  laminius  remporta  sur  Philippe,  roi 
de  Macédoine. 

CHALLANS,  ville  de  France,  dép.  de 
la  Vendée,  arrond.  et  a  9  1.  N.  des  Sables- 
d'Olonne,  et  a  8  1.  3/4  N.  O.  de  Bourbon- 
Vendée  ;  chef-lieu  de  cant.  3,900  hab. 

CH  ALLEMOL'X  ,  village  de  France, 
dép.  de  Saône-et- Loire ,  arrond.  et  a  8  1. 
î/a  O.  N.  O.  de  Charolles,  cant.  et  à  1  1. 
î/a  E.  S.  E.  de  Bourbon-Lancy.  1,1  ao  hab. 

CH  ALLES,  village  de  France,  dép.  de 
la  Sarthe ,  arrond.  et  à  4  1.  S.  E.  du  Mann , 
cant.  de  Parignél'Évêque.  11  a  des  eaux  mi- 
nérales ferrugineuses,  et  une  papeterie.  1 , 1  a3 
hab. 

CHALLON  ,  ville  de  France.  Voy.  Cai- 
tona-soi  Saônb. 

CHALMAZEL,  village  de  France,  dép. 
de  la  Loire,  arrond.  et  a  4  1.  i/a  N.  O.  de 
Montbrison,  cant.  de  Saiht -Georges- sur- 
Couzans.  1,090  hab. 

CHALMERS,  cap  à  l'extrémité  8.  O. 
de  l'île  Abington,  une  des  Galapagos,  par 
o°  3o'  de  lat.  N. ,  et  93°  8'  de  long.  O. 

CHALMERS,  port  de  la  Russie  améri- 
caine, sur  la  côte  occid.  de  l'île  Montagu, 
au  S.  de  la  rade  du  Prince-William  ,  par 
6o°  i5'  de  lat.  N.,  et  149"  58'  i5É  de  long. 
O.  Selon  Vancouver,  qui  y  est  resté  quel- 
que temps  à  l'ancre  ,  ce  n'est  qu'une  petite 
anse  sur  une  côte  hérissée  de  rochers.  L'en- 
trée en  est  difficile  a  cause  des  écueils  qui 
•'y  trouvent. 

-  CIIÀLONNAIS,  anc.  pays  de  France, 
dans  la  prov.  de  Bourgogne.  Il  tirait  son 
nom  de  Châlons-sur-Saône ,  sa  capitale.  Il 
est  aujourd'hui  compris  dans  le  dép.  de 
Saône-et-Loire. 

CHALOHNE,  ville  de  France,  dép.  de 
Maine-et-Luire ,  arrond.  et  à  4  I.  3/ 1  S.  O. 
d'Angers;  chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Loire  ,  et  au  confluent  du 
Layon,  dans  une  position  agréable.  On  y 
voit  les  ruines  d'un  vieux  château.  11  y  a  des 
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fabriques  de  serge,  de  siamoises  et  de  mou- 
choirs, et  des  distilleries  d'eau-de-vie  et  de 
liqueurs.  5,ooo  hab.  On  tire  des  environs  du 
marbre  noir  dont  on  fait  de  la  chaux. 

CHÀLONS-SUR-MARXE  ou  CHAA- 
LONS,  ville  de  France,  cheflieu.du  dép. 
de  la  Marne,  d'arrond,  et  de  cant.  ,891. 
1/4  S.  E.  de  Reims,  a  18  1.  N.  N.  E.  de 
Troyes,  et  à  3a  I.  4/5  E.  de  Paris.  Lat.  N. 
48°  57'  16'.  Long.  E.  a°  1'  46'.  Siège  d'un 
évèché  suflragant  de  l'archevêché  de  Reims, 
et  dont  le  diocèse  comprend  les  arrond. 
de  Châlons,  Épernay,  Sainte  - Menehould, 
et  Vitry  le-Français  du  dép.  de  la  Marne, 
et  le  dép.  des  Ardennes.  Chef-lieu  de  la  a* 
division  militaire.  Il  y  a  1  tribunal  de  1" 
instance  et  1  de  commerce,  1  direction  des 
domaines,  des  directions  de  contributions 
directes  et  indirectes  ,  et  1  conservation 
des  hypothèques.  Résidence  d'un  inspec- 
teur divisionnaire  ,  et  d'un  ingénieur  en 
chef  des  ponts  et  chaussées.  Châlons  est 
assez  considérable,  et  situé  au  milieu  de 
vaste?  prairies,  sur  la  Marne  qui  borde  une 
partie  de  ses  murs  au  N.  O.;  deux  petits 
ruisseaux,  le  ftaud  et  le  Maud,  traversent 
cette  ville  avant  de  se  réunir  a  la  Marne. 
Châlons,  entouré  de  murailles  et  de  fossés, 
est,  en  général,  mal  bâti;  les  rues  sont  en 
partie  étroites,  beaucoup  de  maisons  sont 
en  bois,  et  les  places  sont  peu  régulières. 
On  y  remarque  cependant  lacathédrale  d'ar- 
chitecture gothique,  dont  le  portail,  bâti 
sur  la  fin  du  règne  de  Louis  un,  est  d'ar- 
chitecture grecque,  et  dont  les  deux  tour» 
se  terminent  en  pyramides  taillées  à  jour; 
l'hôtel  de  la  préfecture ,  un  des  plus  beaux 
édifices  modernes  du  département  ;«I*hôtel- 
de-ville,  qui  a  une  jolie  façade  par  l'ancien 
séminaire  ;  la  porte  de  Sainte-Croix  ,  le  pont 
sur  la  Marne  construit  en  1787,^8  quais,  et 
la  promenade  du  Jard.  Cette  ville  a  une 
chambre  consultative  des  manufactures , 
1  société  d'agriculture ,  1  école  royale  des 
arts  et  métiers,  1  bibliothèque  publique,  1 
collège  communal  ,  1  école  de  dessin  ,  1 
jardin  botanique  où  l'on  suit  des  cours,  i 
salle  de  spectacle,  et  1  dépôt  de  mendicité 
où  sont  établis  des  ateliers.  Elle  a  des  fa- 
briques d'espagnolettes,  serges  drapées,  toi- 
les, bonneteries,  cotonnades,  et  blanc  d'Es- 
pagne,  une  filature  de  coton  ,  et  des  tanne- 
ries et  chamoiseries  renommées.  On  y  fait 
commerce  de  vins  de  Champagne  ,  blé , 
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laines  du  pays ,  chanvre ,  huile  de  navette, 
et  osier*.  Son  commerce  est  moins  consi- 
dérable avec  Paris  depuis  l'ouverture  du  ca- 
nal de  Briare  ,  cependant  elle  lui  fournit 
toujours  une  grande  quantité  de  cuirs.  Il 
s'y  tient  des  foires  de  8  jours  le  l«  samedi 
de  Carême,  le  i5*  jour  après  le  mardi  de 
PAques,  la  veille  de  la  Pentecôte,  le  i'r  sa- 
medi après  la  Saint-Denis,  et  le  i'r  same- 
di après  la  Saint-Martin  ;  et  une  de  3  jours , 
le  i"  août  ;  le  i5  juin  il  s'en  tient  une  seu- 
lement pour  les  laines.  Patrie  de  La  Caille, 
célèbre  astronome  et  mathématicien  ;  de 
David  Blondel ,  professeur  d'histoire;  et  de 
Perrot  d'Ablancourt ,  traducteur  de  plu- 
sieurs auteurs  anciens.  1 2,000  hab. 

Châlons  est  une  ville  très  ancienne  ;  elle 
fut  la  cité  des  Cataiauni,  et  une  des  prin- 
cipales villes  de  la  Gaule  Belgique  ,  et  porta 
le  nom  de  Dwo  Calalaunum.  Il  s'est  donné 
dans  les  plaines  voisines  deui  grandes  ba- 
tailles, l'une  où  Tetricus  fut  défait  par  An  - 
rélien  ,  son  compétiteur  a  l'empire  ,  et  I  an- 
tre  où  Attila  et  ses  alliés  lurent  vaincus  et 
dispersés,  eu  45 1,  par  les  Romains;  les 
Francs ,  les  Bourguignons,  et  les  Goths  reu- 
nis. 

L'arrondissement  de  Châlons  est  divisé  en 
4  cantons  :  Châlons-sur-Marne  ,  Ecury-sur- 
Coole,  Marson,  et  Suippe.  Il  renferme  80 
communes,  et  36,995  hab. 

CHÀLONSSUR  SAÔNEouCIIALLON, 
C ABiLLontM ,  ville  de  France ,  dép.  de  Saône- 
ct-Loire;  chef-lieu  d'arrond.et  decant.,  à  1  a  1. 
N.  de  Maçon, et  à  10 1.  i  l  S.l  d'Autun, 
dans  une  plaine  fertile ,  sur  la  rive  droite  de 
la  Saône ,  qui  renferme  une  ile  où  est  sit  ué  le 
faubourg  de  Saint-Laurent.  Lat,  N.  46°  46' 
53'.  Long.  E.  a°  3o'  53'.  Siège  de  tribu- 
naux de  1"  instance  et  de  commerce,  d'i 
conservation  des  hypothèques  et  d'i  inspec- 
tion forestière.  Châlons  est  assez  bien  percé 
et  bien  bâti  ;  on  y  remarque  1  beau  quai  sur 
la  Saône, et  3  belles  promenades, dont  1  est 
ornée  d'un  grand  obélisque.  Elle  a  1  so- 
ciété d'agriculture  ,  1  collège  communal,  1 
école  de  dessin,  1  bibliothèque  publique,  1 
salle  de  spectacle,  et  1  hôpital. Le  commerce 
y  est  considérable  en  plâtre,  grains,  vin, 
vinaigre,  merrain,  chanvre,  cuirs,  etc. 
Cette  ville  est  l'entrepôt  des  marchandises 
qui ,  des  ports  de  la  Méditerranée  et  de  l'O- 
céan ,  sont  dirigées  dans  l'intérieur  de  la 
France  par  le  canal  du  Centre  qui  joint  la 
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Saône  à  la  Loire.  Un  coche  d'eau  part  tous  lea 
jours  de  Châlons  pour  Lyon,  et  embarque 
les  deux  diligences  qui  viennent  de  Paris , 
l'une  par  Dijon ,  et  l'autre  par  Auxerre.  11 
s'y  tient  des  foires  le  37  février  de  3  jours, 
le  a5  juin  de  3o  jours,  et  le  a8  octobre  de 
3  jours.  1 1,1 5o  hab. 

Cette  ville,  jadis  nommée  CahiUonum, 
faisait  partie  de  la  république  des  OEdui. 
Ce  ne  fut  d'abord  qu'un  cattrum.  César  y 
avait  établi  des  magasins  de  ble  pour  son 
armée  ;  dans'  la  suite  les  Romains  y  établi- 
rent une  flotte  pour  protéger  les  deux  rives 
de  la  Saône.  Les  rois  de  Bourgogne  y  firent 
momentanément  leur  résidence.  Elle  fut 
plusieurs  fois  ravagée  et  brûlée,  et  dans  le 
xvi«  siècle  elle  fut  souvent  le  théâtre  des  guer- 
res de  religion,  dont  elle  eut  beaucoup  à  souf- 
frir. 

L'arrond.  de  Châlons  est  divisé  en  îocan- 

■ 

tons  :  Buiy ,  Chagny  ,  Châlons-sur-Saône 
(  2  justices),  S*.  Germain-du-Plain ,  Givry, 
S*.  Martin-en-Bresse ,  Mont -Vincent,  Sen- 
necey  le  Grand  ,  et  Verdun-hur-le  Doubs  ;  il 
renferme  159  communes,  et  112,930  hab. 

CHALO  SAINT  MARS ,  villagede Fran- 
ce, dép.  de  Seine  et-Oise,  arrond.,  cant.  et 
à  1  1.  1/2  O.  d'Étampes,  et  à  9  I.  i/a  S.  de 
Versailles,  dans  une  vallée.  Il  y  a  2  tuile- 
ries et  a  fours  à  chaux.  i,o5o  hab.  On  voit 
dans  les  environs  les  châteaux  de  Chalo- 
Sainl-Mars,  de  Longuetoise,  et  de  Boin- 
ville. 

CHALOSSE,  ancien  pays  de  France  , 
dans  la  basse  Guyenne.  Saint-Sever  en  était 
la  capitale.  11  est  Compris  aujourd'hui  dans 
le  dép.  des  Landes. 

C 11  \  1.1  S ,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Haute-Vienne,  arrond.  et  à  5  1.  1/4  M.  O. 
de  Saint  Yrieix,  et  a  6  1.  l/«  S.  O.  de  Li- 
moges ;  chef-lieu  de' cant.,  sur  la  Tardouère, 
qui  la  divise  en  ville  haute  et  basse.  Elle  a 
plusieurs  foires  :  celle  du  3o  septembre  est 
très-renommée  pour  les  chevaux  et  les  mu- 
lets. 1,260  hab. 

On  prétend  que  cette  ville  a  été  le  siège 
du  gouvernement  du  proconsul  Lucius  Ca- 
preolus.  La  ville  haute  portait  autrefois  le 
nom  de  Chalus  Chabrol ,  et  était  défendue 
par  un  fort  considérable  ;  un  autre  fort  placé 
sur  une  pointe  escarpée ,  près  de  la  rive  gau- 
che de  la  Tardouère,  défendait  la  ville  basse. 
En  1199*  Richard  Cœur-de-Lion  reçut  une 
blessure  mortelle  au  siège  de  cette  ville. 
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CHALVRAINE  ou  CHALLEVRAINE, 
village  de  France ,  dép.  de  la  Haute-Marne, 
arrond.  et  à  6  I.  5/  »  W.  E.  de  Chaumont, 
cant.  de  Saint-Blain.  Il  y  a  de»  fabriques  d'é- 
pingles, de  clous  d'épingles,  et  d'autres  ob- 
jets.de  petite  quincaillerie. 

G II A  M  ou  QU  AKG-N  AM,  prov.  de  l'emp. 
d'An-naiu  ,  dans  la  Cochinchine ,  bornée  au 
N.  par  la  prov.  de  Hué;  à  l'E.,  par  (a  mer 
de  Chine  ;  au  S.,  par  la  prov.  de  Quang- 
nghia  ;  et  à  l'O.,  par  le  Lao.  Elle  est  arrosée 
par  le  fleuve  llan ,  qui  a  son  'embouchure 
dans  la  baie  dt  Turon.L'on  y  trouve  en  abon- 
dance de  l'or,  du  sucre,  et  de  la  cannelle. 

CHAM,  ville  de  Bavière,  cercle  du  Da- 
nube-Inférieur; rhef-lieu  de  présidial ,  sur 
la  rive  droite  de  la  Regcn  ,  à  îa  I.  N.  E.  de 
Rati-bonne ,  et  à  50  1.  \j\  N.  O.  de  Passau. 
Elle  a  T>  églises,  et  1  hôpital.  i,8ao  hab. 

CIIAM  ,  bourg  du  roy.  et  a  4o  1.  8.  E.  de 
Siam  ,  dans  le  Haut-Siam  ,  prov.  de  Thiai , 
sur  le  golfe  de  Siam, 

CHAM ,  village  de  Suisse,  cant.  et  à  1  1. 
N.  O.  de  Zoug,  sur  le  lac  de  ce  nom.  Il  y  a 
1  grande  papeterie,  et  3  scieries.  1,000  hab. 

CHAM ,  pays  de  la  Turquie  d'Asie.  Voy. 
»  Syrir. 

CHAMA,  rivière  du  gouv.  de  Caracas, 
prov.  de  Maracaybo.  Elle  prend  sa  source 
dans  la  sierra  de  Merida,  baigne  les  mura 
de  Merida ,  et  coule  de  l'E.  à  l'O.  jusqu'au 
confluent  du  Bayladorc*  ;  elle  tourne  alors 
au  N.,et  se  jette,  près  de  Sainte-Marie,  dans 
le  lac  de  Maracaybo ,  après  un  cours  d'envi- 
ron 3o  I. 

CHAMA  ou  SAINT-JEAN,  rivière  de  la 
Guinée  supérieure,  a  la Cote-d'Or.  Formée 
par  la  Bossempra  et  le  Birrim  ,  qui  se  réu- 
nissent dans  le  roy.  d'Assin,  elle  arrose  ceui 
de  Tufel,  d'Ouarsâ  ,  et  de  Fanti,  et  se 
jette  dans  le  golfe  de  Guinée  ,  près  et  a  l'E. 
du  fort  Saint-Sebastien  et  de  la  ville  de  Cha- 
îna, après  un  cours  d'environ  5o  I.  du  N. 
au  S.,  pendant  lequel  elle  reçoit  nombre  de 
petits  cours  d'eau. 
*  CHAMA  ,  ville  de  la  Guinée  supérieure, 

sur  la  Cote-d'Or,  dans  le  roy.  de  Fanti,  à 
16  1.  S.  O.  d'Ahra ,  et  a  i5  I.  N.  E.  du  cap 
de*  7  r-ois  Pointes,  sur  la  rive  droite  et  près  de 
l'embouchure  de  la  rivière  dé  son  nom.  Les 
Hollandais  y  ont  l«  fort  Saint-Sébastien.  Les 
habitans  vendent  aux  navigateurs  de  la  vo- 
laille ,  des  fruits ,  1 1  autres  provisions ,  ainsi 
que  des  pirogues.  Les  nommes  s'occupent 
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de  la  pêche  t  et  les  femmes  de  la  culture  des 
terres. 

CHAM ACNE,  village  de  France,  dép. 
des  Vosges,  arrond.  et  a  3  1.  i/a  N.  E.  de 
Mirecourt,  cant.  et  a  1  1.  N.  de  Charmes, 
près  de  la  rive  droite  de  la  Moselle.  C'est  la 
patrie  de  Claude  Gelée ,  connu  sous  le  nom 
de  Claude  Lorrain.  5to  hab. 

CH  AMAILLÈRE,  bourg  de  France,  dép. 
du  Puy-de-Dôme,  arrond.,  cant.  et  à  1/4  del. 
O.  de  Clermont.  On  y  remarque  une  église 
dont  la  construction  remonte  au  iv'  siècle. 
Il  a  des  papeteries.  3,067  h*t>*  Il  y  a  des 
mines  de  houille  dans  les  environs. 

CHA-MA-KI,  distr.  de  Chine,  prov.  de 
Fou-kian,  dép.  de  Thaï  -wan,  près  de  l'ex- 
trémité S.  de  l'Ile  Formose.  Lat.  A.  ai*  6' 
o'.  Long.  E.  118°  16'  5o'. 

CHAMAK1E  (NOUVELLE)  ou  CHA- 
MAKHI,  ville  de  Russie,  en  Asie;  chef- 
lieu  de  la  prov.  et  du  khanat  de  Chirvan  , 
et  du  distr.  de  son  nom ,  à  68  1.  E.  S.  E.  de 
Tiflis,  et  à  58  1.  S.  de  Derbend,  dans  une 
plaine,  sur  l'Aksou.  Lat.  N.  4u*  34'.  Long. 
S.  45°  ao\  Elle  est  entourée  de  bonnes  mu- 
railles, et  d'un  fossé  large  et  profond.  Elle 
était  autrefois  florissante ,  mais  ayant  beau- 
coup souffert  des  guerres  entre  la  Russie  et 
la  Perse,  le  plus  grand  nombre  des  habi- 
tans l'avaient  abandonnée  ;  depuis  la  paix 
elle  commence  à  se  repeupler. 

Il  y  a  dans  les  environs  plusieurs  villages 
habités  par  des  Arméniens  qui  y  récoltent 
le  meilleur  vin  du  Chirvan. 

Le  distr.  de  Chamakie  est  habité  par  des 
Turcomans  et  des  Arméniens.  Il  y  a  un  châ- 
teau qui  depuis  quelque  temps  est  la  rési- 
dence du  khan  de  Chirvan. 

CHAMAKIE  (VIEILLE),  ville  ruinée 
de  Russie ,  en  Asie ,  prov.  et  khanat  de  Chir- 
van, di*tr.et  à  5  I.  N.  E.  de  la  Nouvelle-Cha- 
malrie.  Elle  était  grande,  très-commerçante 
et  bien  peuplée.  Nadir-chah  l'a  fait  détruire. 

CH  AMALAR1 ,  un  des  pics  les  plus  éle- 
vés des  monts  Himalaya,  sur  la  limite  du 
Tibet  et  du  Boutan  ,  a  5o  1.  S.  O.  de  Lahsa. 
Sa  hauteur  est  d'environ  4>°uo  toises.  Lat. 
N.  38°  4'.  Long.  E.  87*  3'. 

CH  AMALUZON ,  rivière  du  Guatimala , 
prov.  de  Honduras.  Elle  prend  sa  source 
dans  la  chaîne  de  montagnes  qui  sépare  la 
prov.  de  Honduras  de  celle  de  S.  Salvador, 
coule  du  S.  S.  E.  au  N.  N.  O.  en  passant  par 
Comayagua,  et  se  rend  dans  le  golfe  de  Hon- 


Digitized  by  Google 


C  H  A  M 

duras,  à  TE.  de  San-Fernando  de  Omoa, 
après  un  cours  d'environ  55  I. 

CHAMAND  (8*.),  village  de  France, 
dép.  du  Cantal,  arrond.  et  a  3  1.  3/ 1  S.  E. 
de  Mauriac  ,  et  à  \  I.  i/f  N.  d'Aurillac  ,cant. 
de  Salera,  sur  la  rive  droite  de  la  Bertrande. 
1,1 15  hab. 

CH AMANT  (S«.),  village  de  France, 
dép.  de  la  Corrèze ,  arrond.  et*  4 1*  »/4  S. 
E.  de  Tulle,  cant.  et  a  i  1.  N.  O.  d'Argen- 
tac.  981  hab.  Il  y  a  1  mine  de  houille  dans 
les  environs. 

CHAMAR  DABAN  ,  chaîne  de  monta- 
gnes de  Mongolie,  dans  l'empire  Chinois; 
elle  s'élève  au  S.  O.  du  lac  Saïsan,  se  rat- 
tache aux  monts  A jagu ,  et  a  l'E.  aux  monts 
Vidahan.  ' 

CHAMART1N,  bourg  d'Espagne ,  prov. 
et  à  1  I.  t/4  PL  de  Madrid. 

CHAMAS  (S«.  ),  ville  de  France,  dép. 
des  Bouches-du  Rhône ,  arrond.  et  à  7  I.  a/3 
O.  d'Aix ,  et  a  8  I.  3/4  N.  O.  de  Marseille, 
cant.  d'Istres,  sur  le  bord  sept,  de  l'étang 
de  Berre.  Elle  a  une  poudrière  importante 
pour  l'approvisionnement  des  places  qui  dé- 
pendent de  la  direction  de  Toulon. Une  colli- 
ne divise  cette  ville  en  a  parties,  qui  commu- 
niquent par  une  vonte  pratiquée  à  travers  la 
colline.  La  partie  E.  est  entourée  d'anciens 
remparts;  celle  del'O.,  appelée  le  Partus, 
est  nouvelle.  S".  Chamas  a  des  rues  assez 
bien  percées  et  assez  larges,  des  maisons 
bien  bâties,  t  belle  église,  1  petîl  hôtel  de- 
ville,  quelques  places,  et  a  fontaines  publi- 
ques; il  est  renommé  pour  ses  huile»  et  ses 
olives ,  qu'il  exporte  par  son  petit  port.  11 
s'y  tient  1  foire  de  8  jours  le  5  septembre. 
a,4oo  hab. 

On  remarque  dans  une  promenade  des 
environs  un  pont  sur  la  Touloubre,  et  a  arcs 
de  triomphe.  Le  pont  poi  te  l'inscription  sui- 
vante :  L.  DonniuSy  C.  Flavius.  11  était  au- 
trt  fois  appelé  pont  Flavian  ;  mais  on  y  a 
substitué  depuis  long-temps  le  nom  de  Su- 
rian,  qui  est  celui  d'une  ancienne  famille 
du  pays. 

CHAMATZ,  bourg  fortifié  de  la  Turquie 
d'Europe ,  dans  la  Bosnie ,  saodjak  et  à  99  1. 
N.  N.  E.  de  Trawnik,  et  à  7  1.  i/a  E.  de 
Brod,  au  confluent  de  la  Bosna  et  de  la 
Save. 

ÇHAMBAVE,  village  des  États-Sardes, 
div.,  prov.  et  à  4  I.  i/3  E.  d'Aoste,  mand. 
de  ChâtiUon ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Doire- 
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Baltée.  Son  territoire  produit  d'excellent  vin 
blanc.  p»4  h*b. 

CHAMBERET,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Corrèze,  arrond.  et  à  8  I.  1/4  N.  de 
Tulle,  cant.  et  a  1  I.  3/4  ?J.  O.  de  Treignac, 
à  quelque  distance  de  la  rive  droite  de  la 
Soudenne.  a,aao  hab. 

CHAMBERSBURG,  ville  des  États  Unis, 
état  de  Pensylvanie  ;  chef-lieu  du  comté  de 
Franklin  ,  sur  le  Conococheaque-creek ,  pe- 
tite rivière  affluent  du  Potomak,  dans  11a 
pays  riche,  fertile, et  bien  cultivé.»  s  I.  O. 
de  Philadelphie,  et  à  18  1.  S.  O.  d'Uarris- 
burg.  La  t.  N.  39-  57'  Long.  O.  7*/  W.  On 
y  jouit  d'un  air  pur  et  salubre.  Elle  se  com- 
pose principalement  dp  2  grandes  rue»  qui 
se  coupent  à  angles  droits,  et  forment  une 
belle  place.  Elle  a  1  maison  de  justice,  1  pri- 
*°D»  7  églises, et  1  collège.  a,3<io  hab. 

CHAMBEKTTN  ,  célèbre  vignoble  de 
France,  dép.  de  la  Côte-d'Or,  arrond.  et  à 
4  L  1/4  R.  E.  de  Beaune  ,  cant.  et  à  3/4 
de  1.  N.  dé  INuits,  couim.  de  Vusne. 

CHAMBÉKY,  Ciamheri ,  ville  des  Élats- 
Sardes,  chef-lieu  de  la  div.  de  Savoie,  de  la 
prov.  de  Savoie  propre,  et  de  mand.;  agréa- 
blement située  sur  le  Leysse  et  sur  l'Albane , 
entre  a  montagnes,  au  bord  d'une  plaine 
fertile  élevée  de  1  \  1  toises  au-dessus  de  la 
mer,  à  10  1.  N.  de  Grenoble,  à  17  l.  S.  S.  O. 
de  Genève,  et  à  33  I.  O.  N.  O.  de  Turin. 
Lat.  N.  45°  54'.  Long.  E.  5°  34'.  Sicgt;  d'un 
archevêché  érigé  en  1817,  qui  a  pour  suf- 
fragans  les  évèchés  d'Annecy  et  d'Aoste ,  et 
d 'un  sénat  royal  ou  cour  de  justice  suprême , 
qui  comprend  dans  sa  juridiction  les  pro- 
vinces de  la  div.  de  Savoie.  Cette  ville  était 
autrefois  entourée  de  murailles  et  d'un  fos- 
sé ,  et  fermée  de  4  portes ,  dont  3  condui- 
saient à  3  grands  faubourgs.  Un  château-fort 
situé  sur  une  colline  la  domine  encore,  et 
contient  une  très-belle  égline.  Chambéryest 
assez  bien  bâti;  la  plupart  des  maisons  sont 
élevées  de  3  étages  :  mais  les  rues,  généra- 
lement étroites  et  tortueuses,  donnent  à 
cette  ville  un  aspect  triste  et  sombre  ;  il  en 
est  cependant  une  assez  belle  appelée  la  rue 
Couverte,  qui  est  la  [dus  marchande  et  la 
plua  fiéqueutée.  11  y  a  plusieurs  places  pu- 
bliques ornées  de  fontaines,  1  cathédrale* 
3  autres  églises,  plusieurs  couvens,  \  hôpi- 
taux, 1  hospice  d'orphelines,  1  collège  de  jé- 
suites, 1  société  d'agriculture,  1  société 
royale  académique,  correspondante  de  l'a- 
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cadémie  de  Turin,  1  bibliothèque  publique  , 
i  théâtre  ,  des  bains  publics ,  et  a  belles  pro- 
menades :  celle  du  Vernay  est  la  plus  spa- 
cieuse, et  a  6  rangées  d'arbres.  Une  belle 
caserne  construite  par  les  Français  est  un  des 
édifiées  les  plus  remarquables  de  la  ville. 
Chambéry  fabrique  du  savon ,  de  la  gaze  de 
«oie,  des  chapeaux,  des  bas  de  soie  et  de 
laine,  des  dentelles  communes  et  des  clous 
d  épingles.  Il  y  a  i  raffinerie  d'alun,  et  plu- 
sieurs tanneries.On  y  fait  commerce  de  blé , 
de  soie,  et  de  bétail.  Il  s'y  tient  6  foires  an- 
nuelles. 13,373  hab. ,  dont  on  vante  l'ur- 
banité. Les  femme»  sont  regardées  comme 
les  plus  belles  de  la  Savoie.  L'air  y  est  pur 
et  tempéré.  Les  environs  sont  fertiles,  et  of- 
frent de  belles  cascades  et  des  points  de  vue 
curieux.  A  \f\ de  1.  S.  O.  de  Chambéry,  on 
trouve  aux  Charmettes  la  petite  maison  de 
campagne  isolée  qui  fut  la  demeure  de  ma- 
dame de  Warens  et  de  J.  J.  Rousseau.  A 
1/3  1.  est  la  source  minérale  de  la  Boisse, 
assez  fréquentée  dans  la  belle  saison. 

Cette  ville  n'est  pas  ancienne;  des  sei- 
gneurs particuliers  la  possédèrent  depuis  le 
x«  siècle  jusqu'en  ia5o,  époque  a  laquelle 
elle  fut  cédée  a  Thomas  r" ,  comte  de  Sa- 
voie, qui  fit  construire  le  château,  où  rési- 
dèrent les  princes  de  Savoie  jusqu'à  la  trans- 
lation de  leur  gouvernement  à  Turin.  Ce 
château  fut  incendié  en  1745,  et  le  i5  dé- 
cembre 1798;  il  a  été  restauré  en  i8o3.  Vic- 
tor Amé  i«'s*y  retira  en  17^0  après  avoir 
abdiqué  le  trône  de  Sardaigne.  Les  Fran- 
çais et  les  Espagnols  s'emparèrent  de  Cham- 
béry en  1742  1  et  le  rendirent  six  ans  après. 
Le  a4  septembre  179a  ,  cette  ville  ouvrit  ses 
portes  aux  Français,  qui  dès-lors  en  firent 
le  chef-lieu  du  département  du  Mont-Blanc, 
et  la  conservèrent  jusqu'au  second  traité  de 
Paris  le  20  novembre  18 1 5.  C'est  la  patrie 
de  Saint-Réal. 

CHAMBLY,  rivière  du  Bas  Canada.  V oy. 
RscmiiBv. 

CHAMBLY,  village  et  fort  du  Bas-Canada, 
distr.  et  à  6  1.  S.  E.  de  Montréal,  comté  de 
Kent,  sur  la  rive  gauche  de  la  rivière  du 
même  nom  ,  qui  y  forme  en  s'élargissant  le 
beau  bassin  de  Chambly.  Le  fort,  construit 
en  pierre ,  et  de  forme  carrée ,  est  pourvu 
de  tous  les  moyens  possibles  de  défense.  Le 
village  ne  contient  qu'une  centaine  de  mai- 
sons bâties  en  bois. 

CHAMBLY ,  ville  de  France,  dép.  de 
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l'Oise,  arrond.  et  â  5  1.  î/a  O.  de  Senli» , 
cant.  et  â  1  1.  i/a  S.  de  Neuilly-en-Thel ,  a 
l'extrémité  d'une  plaine,  et  sur  le  Ru-de- 
Méru.  11  y  a  beaucoup  de  belles  maisons  de 
campagne  ,  et  une  manufacture  de  tres- 
ses, lacets ,  cordons  et  gances,  tant  en  soie 
qu'en  or  et  en  argent.  Il  s'y  tient  a  foire»  par 
an ,  le  t'r  lundi  de  Carême,  et  le  lundi  après 
la  Notre-Dame  de  septembre.  1,370  hab. 
Il  y  a  1  tuilerie  dans  les  environs. 

CHAMBOIS,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Orne,  arrond.  et  à  a  1.  î/a  N.  E.  d'Argen- 
tan, et  à  9  1.  1/4  U,  d'Alençon,  cant.  de 
Trun,  sur  la  Dive.  Il  y  a  une  forge,  et  des 
fabriques  de  lainages  communs.  575  hab. 

CHAMBOIS  ,  ville  de  France,  dép.  de  la 
Creuse,  arrond.  et  à  5  1.  i/3  S.  E.  de  Bous- 
sac  ,  et  a  9  1.  3/4  E.  de  Guéret  ;  chef-lieu  de 
cant. ,  au  confluent  de  la  Tardes  et  de  la 
Vouise.  Siège  d'un  tribunal  de  1"  instance, 
et  d'une  conservation  des  hypothèques.  Il  y 
a  des  tanneries,  et  on  y  fait  commerce  de 
bestiaux.  11  s'y  tient  des  foires  un  des  ven- 
dredis de  chaque  mots.  i,Sa6  hah. 

Valois  prétend  que  cette  ville  a  été  la  ca- 
pitale des  Cambioviceme*.  Il  y  existe  en- 
core un  temple  carré  solidement  bâti  en 
pierre,  dont  on  attribue  la  construction  à 
ces  peuples ,  et  qui  forme  depuis  long-temps 
une  chapelle  de  l'église  Sainte -Valérie.  On 
a  aussi  trouvé  dans  les  environs  deChambon 
des  restes  d'antiquités  rdmaines,  et  des  mon- 
naies de  cuivre  du  temps  de  Clovis,  de  Bru- 
nehaut ,  etc. 

CHAMBON  (LE)>  bourg  de  France, 
dép.  de  la  Loire,  arrond.  et  à  1  1.  i/a  S.  O. 
de  Saint -Etienne  ,  et  à  7  I.  S.  E.  de  Mont- 
brison  ;  chef-lieu  de  cant.  Il  a  des  fabriques 
de  galons,  et  de  rubans  de  fil  et  de  soie; 
de»  forges  pour  l'acier,  1  fonderie  pour  le 
fer,  de»  clouteries,  et  1  fabrique  de  coutel- 
lerie communé.  2,780  hab.  On  exploite  une 
mine  de  houille  dans  les  environs. 

CHAMBON,  village  de  France,  dép.  de 
la  Haute-Loire ,  arrond.  et  â  3  1.  3/4  S.  E. 
d;Yssengeaux,cant.  etâ  1 1.i/3  S.  de  Tence, 
et  â  7  1.  i/a  E.  du  Puy.  1,730  hab. 

CHAMBONAS,  village  de  France,  dèp. 
de  l'Ardèche,  arrond.  et  à  4  !•  1  t  S.  O.  de 
L'Argentîère ,  cant.  et  à  1/9  1.  N.  des  Vans, 
sur  la  rive  gauche  du  Chassezac.  i,aoa  hab. 

C II AMBORD ,  village  et  château  royal  de 
France,  dép.  de  Loir-et-Cher,  arrond.  et  à 
3  1.  E,  de  Bloi» ,  et  à  1  1.  de  h  Loire  ;  eau». 
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de  Rracicux  ,  sur  la  rive  gauche  du  Cosson. 
Le  château  Tut  commencé  sur  les  dessins 
du  célèbre  Primatice  par  François  i",  qui 
y  employa  1,800  ouvriers  pendant  1a  ans. 
Il  fut  continué  par  Henri  11,  et  achevé  par 
Louis  xiv.  C'est  un  des  plus  beaux  édiGces 
de  France  ;  il  est  bâti  en  pierre  noire ,  et 
présente  un  assemblage  irrégulier  de  tours 
et  de  tourelles.  On  y  admire  surtout  un  es- 
calier à  double  spirale,  dans  lequel  deux 
personnes  peuvent  monter  et  descendre  sans 
se  voir.  Les  cheminées ,  les  plafonds ,  et  les 
portes  du  château  ,  sont  partout  couverts 
d'F  couronnés  de  salamandres,  qui  rappel- 
lent le  fondateur  de  ce  château.  Le  parc 
avait  7  L  de  tour.  Ce  beau  domaine  a  été 
habité  par  plusieurs  rois,  et  a  cessé  de  l'être 
lorsque  la  cour  eut  fixé  sa  résidence  à  Ver- 
sailles*. C'est  lâ  que  demeura  Stanislas  Le- 
czinski,  roi  de  Pologne,  pendant  neuf  ans, 
avant  d'être  mis  en  possession  du  duché  de 
Lorraine.  Louis  xv  le  donna  en  17^5  au  ma- 
réchal de  Saxe,  qui  y  mourut  en  1750.  Le 
général  Berthier  l'avait  reçu  de  Bonaparte, 
h  11  lin  il  vient  de  rentrer  dans  le  domaine 
royal  par  le  moyen  de  souscriptions  établies 
en  faveur  du  duc  de  Bordeaux.  On  fabrique 
dans  le  village  des  molletons  et  des  couver- 
tures de  coton.  4/4  hab. 

CH AMBOST  LONGESSAIGNE ,  village 
de  France,  dép.  du  Rhône,  arrond.et  à  8  I. 
O.  de  Lyon  ,  cant.  et  à  a  I.  N.  O.  de  Saint- 
La  urent-de-Chamousset,  sur  la  rive  gauche 
de  l'Oise.  Il  y  a  une  blanchisserie.  i,5oohab. 

CHAMBÔULIVE,  village  de  France, 
dép.  de  la  Corrèze,  arrond.  et  â  4  h  '/a 
de  Tulle,  cant.  de  Seilhac.  a,542  hab.  H  J 
a  une  mine  de  soufre  et  des  pierres  diapha- 
nes sur  son  territoire. 

CHAMBRAY,  GHAMBROIS  ou  BRO- 
GLIE,  bourg  de  France  ,  dép.  de  l'Eure, 
arrond.  et  à  al.  i/3  S.  S.  O.  de  Bernay,  et 
a  10  1.  O.  d'Évreux  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur 
la  rive  gauche  de  la  Charentonne.  On  y  fait 
des  toiles  de  lin  et  de  coton.  1,000  hab. 

CHAMBRAY  ou  CITTA  -  NOVA  -  DI- 
CHAMBRAY,  petite  ville,  sur  la  cote  S. 
E.  de  Tile  de  Gozze,  dans  la  Méditerranée, 
au  N.  O.  de  Malte.  Elle  est  ainsi  nommée 
parce  qu'elle  a-été  bâtie  et  fortifiée  aux  frais 
et  par  les  soins  du  bailli  de  Chambray,  un 
des  plus  célèbres  marins  qu'ait  produits 
l'ordre  de  Malte. 

CHAMB1LE  (LA),  bourg  des  ÉUlvSar 
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des,  div.  de  Savoie,  prov.  de  Maurienne  ; 
chef-lieu  de  mand.  ,  sur  la  rive  droite  de 
l'Arc,  au  confluent  du  Glandon,  â  a  1.  1/4 
N.  de  Saint  Jean-de-Matirienne,  dans  une 
plaine.  Il  y  a  1  vieux  château  en  ruine.  696 
hab.  En  1  \S\ ,  Louis  xi  fit  marcherdes  trou- 
pes contre  les  seigneurs  de  cet  endroit ,  qui 
prenaient  le  titre  de  vicomtes  de  Maurienne, 
et  commettaient  des  actes  d'oppression. 

CHAMBRONCOURT,  village  de  France, 
dép.  de  la  Haute-Marne,  arrond.  et  â  7  1. 
i/a  N.  E.  de  Chaumont ,  cant.  de  Saint- 
Blain.  Il  y  a  1  source  minérale.  230  hab. 

CHAM-CALLAO,  ilede  lamer  deChine. 
Voy.  Campkllo. 

CHAMCUAD1L,  pays  de  Russie,  en 
Asie,  prov.  de  Géorgie,  distr.  d'iélisabet- 
pol,  sur  la  rive  droite  du  Kour.  Kesemi  eq 
est  le  lieu  principal.  • 

GIIAMDAY,  ville  du  Soudan,  roy.  et  â 
la  1.  N.  de  Fabi,  et  à  100  1.  S.  S.  O.  de 
Timbouctou. 

CHAME,  ville  de  la  Nouvelle-Grenade, 
prov.  et  à  1  a  I.  S.  O.  de  Panama ,  sur  la  baie 
de  ce  nom. 

CHAMEIRAT,  village  de  France,  dép. 
de  la  Corrèze ,  arrond.,  cant.  et  à  1  1.  i/a  S. 
O.  de  Tulle.  1,084  hab. 

CIIAMEIX,  village  de  France,  dép.  de 
la  Corrèze,  arrond.  et  â  a  I.  i/a  N.  O.  de 
Tulle  ,  cant.  de  Seilhac.  1,08a  hab. 

CHAMELET,  bourg  de  France,  dép.  du 
Rhône ,  arrond.  et  à  3  1.  a/3  O.  de  Ville- 
franche  ,  et  à  7  L  3/4  N.  O.  de  Lyon  ,  cant. 
de  Bois-d'Yoingt,  sur  la  rive  gauche  de  l'A- 
zergue.  Il  y  a  des  blanchisseries  de  toiles. 
5o8  hab. 

CHAMESSON  ,  village  de  France,  dép. 
de  la  Côte-d'Or  ,  arrond. ,  cant.  et  a  1  I.  3/4 
S.  deChâtihWsur-Scine,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Seine.  Il  y  a  1  fourneau  et  a  forges.  11 
s'y  tient  3- foires  par  an.  .">  ->-  hab. 

CH  AM IR,  ville  d'Arabie ,  dans  l'Yémen , 
chef-lieu  d'un  petit  district ,  â  a3  1.  N.  E.  de 
Lohéïa,  et  à  35  1.  N.  O.  de  Sanà ,  sur  une 
colline.  Elle  appartient  A  l'iman  de  Sanà, 
et  est  bien  fortifiée  et  bien  peuplée. 

CH  AMISSO ,  île  de  la  Russie  américaine, 
dans  la  partie  orient,  du  golfe  de  Kotzebue, 
sur  la  côte  du  pays  des  Tchouktchis,  par 
67*  de  lat.  N. 

CHAMKHALOVO,  khanat  de  Russie. 
Voy.  Taxxi. 

GHAMKUOR,  pays  de  Russie,  en  Asie, 
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prov.  de  Géorgie ,  distr.  d'Iélisabetpol.  Iéli- 
sahetpol  en  est  le  lieu  principal. 

CIIAMKOURouCII  AMGHOR,  ville  rui- 
née de  Russie,  en  Asie  ,  prov.  de  Géorgie, 
distr.  et  a  5  1.  N.  O.  d'Iélisabetpol,  sur  un  af- 
fluent du  Kour.  Elle  était  autrefois  remar- 
quable par  son  beau  château,  ses  mosquées, 
et  ses  grands  caravansérails. 

CI1AMLY  ou  CHANALY,  SkamUt  ou 
ShanaUe,  ville  de  l'Ilindoustan  anglais, 
présid.  du  Bengale ,  anc.  prov.  et*  19  U  N. 
de  Dehly,  et  à  6  1.  N.  E.  de  Panipot.  Lat. 
N.  ai/  a;'.  Long.  E.  7 i°  48'.  Elle  a  ô/i  de  1. 
de  tour  ;  les  rues  en  sont  droites,  et  ont  à  leurs 
exti  cmitésdcs  portes  que  l'on  ferme  la  nuit. 
On  y  remarque  de  belles  maisons  ,  un  grand 
bazar,  et  les  restes  d'un  hôtel  des  monnaies. 

CIIAMMAR,  tribu  d'Arabes,  qui  habite 
dans  la  Nubie.  Elle  est  gouvernée  par  un 
chéykh,et  peut  mettre  sous  les  armes  3, 000 
fantassins,  et  600  cavaliers.  Le  nombre  des 
femmes  et  desenfans  est  de  1 1,000. 

CIIAMÎVAMRIISGouClIAMRANMNG, 
ville  du  Tibet ,  prov.  de  Hor,  à  45  1.  O.  de 
Lhassa,  sur  un  affluent  du  Brahmapoutre.  Le 
grand  lama  y  réside  quelquefois. 

CHAMUEISKOI,  forteresse  de  Russie,  en 
Asie,  gouv.  d'Irkoutsk,  distr.  et  à  6a  I.  S.O. 
de  Vcrkhoudinskoï  ,  sur  une  petite  rivière 
qui  se  perd  un  peu  au-dessous  de  la  Djida. 
Elle  est  frontière  de  la  Chine. 

C II A  MO,  déserts  du  plateau  central  de 
l'Asie,  f  'oy.  Cou». 

CIIAMOND  (S«.)  ou  S».  GH  AU  MONT, 
ville  de  France,  dép.  de  la  Loire ,  arrond.  et 
à  a  I.  i/a  IV.  E.  de  Saint-Étienne  ,  età81. 3/4 
S.E.  de  Montbiison  ;  chef-lieu  de  cant.,  dans 
une  vallée  agréable  et  fertile,  au  confluent  du 
Gier  et  du  Ban.  Elle  a  1  chambre  consulta- 
tive des  manufactures,  tl  1  belle  promena- 
de, près  de  laquelle  sont  l'églUeet  des  bains 
publics.  On  y  fabrique  des  rubans,  des  la- 
cets, ganses,  cordons,  et  galons  de  soie.  Il 
y  a  aussi  des  moulinâmes  de  soie,  et  des  fabri- 
ques de  velours  et  d'objets  de  quincaillerie. 
Le  commerce  y  est  très  actif.  5,ooo  hab. 

Il  y  a  dans  les  environs  des  restes  de  mo- 
numens  antiques  et  des  mines  de  houille. 

CHAMOM,  bourg  des  États -Sardes, 
f'oy,  Cuamouni. 

C1IAMOSON,  village  de  Suisse,  cant. 
du  Valais ,  dizain  et  à  ,/3  de  L  S.  O.  de 
Gonthey,  et  a  1  I.  a/3  O.  S.  O.  de  Sion , 
au  pied  du  versant  sept,  de  la  montagne  de 
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son  nom  ,  et  prés  de  la  rive  droite  de  la  La- 
cerne  ,  qui  vient  des  Alpes  Bernoises  ,  passe 
à  Ai  don ,  et  4e  jette  dans  le  Rhône,  à  i/al. 
au-dessous  de  ce  village.  On  y  exploite  une 
mine  de  fer.  863  hab. 

GIIAMOUILLEY  ,  village  de  France, 
dép.  de  la  Haute-Marne,  arrond.  et  à  3  I. 
N.  S.  E.  de  Vassy, et  à  1  a  I.  i/a  N.  de  Ghau- 
mont,  cant.  de  Saint-Dizier  ,  sur  la  rive 
droite  de  la  Marne.  Il  y  a  des  forges.  45a 
hab. 

G  H  A  MOU  M ,  et  plus  correctement  C  H  A- 
MON I ,  bourg  des  États-Sardes ,  div.  de  Sa- 
voie, prov.  de  Faucigny,  mand.  et  à  a  I.  3/4 
E.  N.  E.  de  Saint-Gervais ,  a  4  1.  i/a  E.  de 
Sallanches ,  et  i  9  1.  E.  S.  E.  de  Bonneville, 
sur  la  rive  droite  de  l'Arve ,  au  centre  de  la 
vallée  de  son  nom,  <-t  au  pied  du  Mont- 
Blanc.  Les  visites  continuelles  que  les  étran- 
gers font  à  la  vallée ,  rendent  cet  endroit  de 
plus  en  plus  considérable.  On  y  trouve  une 
grande  partie  des  ressources  d'une  ville.  On 
y  prend  des  guides  pour  aller  visiter  le  Mont- 
Blanc  et  les  montagnes  environnantes.  1 ,65o 
hab.,  doux,  hospitaliers  ;  et  très-industrieux. 

G  et  endroit  doit  son  origine  à  un  couvent 
de  bénédictins,  fondé  en  1099  par  un  comte 
de  Genève,  et  dont  la  paroisse  principale 
a  pris  le  nom  de  Prieuré ,  sons  lequel  on 
désigne  quelquefois  le  bourg. 

La  vallée  de  Chamouni  est  éloignée  de 
toute  grande  communication.  Elle  a<  l.i/i 
de  long  sur  î/a  I.  de  large,  et  s'étend,  du 
N.  E.  au  S.  O.,  depuis  le  col  de  Balme ,  sur 
la  limite  du  Valais,  jusqu'au  village  des  Ou- 
ches,  au  pied  du  Mont-Blanc.  Elle  est  éle- 
vée de  54o  toises  au-dessus  du  lac  de  Genève, 
et  de  53o  au-dessus  de  la  mer ,  et  formée  par 
des  montagnes  couvertesde  neige,  telles  que 
le  Brevent  et  les  Aiguilles-Rouges,  au  N., 
et  le  groupe  du  Mont-Blanc  au  S.  De  la  base 
de  ce  dernier,  descendent  jusque  dans  la 
vallée  des  glaciers  énormes  ,  parmi  lesquels 
on  distingue  celui  des  Bossons,  qui  se  trouve 
dans  un  ravin  prorond.  La  fameuse  Merde 
Glaces,  dont  l'étendue  est  de  a  1.,  et  sur 
laquelle  la  vue  s'étend  lorsqu'on  est  parvenu 
à  la  cime  du  Montanvert,  une  des  plus  hau- 
tes montagnes  de  la  vallée;  et  plusieurs  autres 
glaciers,  tels  que  ceux  du  Tour,  d'Argen- 
tière  et  des  Bois  méritent  aussi  d'être  visites, 
et  contribuent  à  rendre  cette  vallée  nne  des 
plus  curieuses  qu'il  y  ait  au  monde.  Le  gla- 
cier des  Bois  se  fait  remarquer  par  la  voûte 
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de  glace  d'où  sort  l'Arveiron.  L'Arve  ,  qui 
prend  sa  source  au  col  de  Balaie ,  par- 
court cette  vallée  ,  la  fertilise ,  mais  y  occa- 
sionne  de  grands  ravages  par  les  crues  vio- 
lentes que  lui  causent  les  avalanches.  Les 
climats  paraissent  confondus  dans  cette  val- 
lée ;  les  fruits  de  l'automne  mûrissent  à  côté 
des  fleurs  du  printemps,  et  l'orge  et  le  blé 
croissent  près  d'énormes  amas  de  glaces. 
L'été  qui  commence  en  mai  et  finit  en  oc- 
tobre est  très-chaud  :  dans  cette  saison ,  le 
thermomètre  y  marque  à  midi  i4°  et  17% 
rarement  ao°;  néanmoins  il  y  a  des  jours  où  il 
fait  aussi  froid  qu'en  hivcr.Cette  dernière  sai- 
son est  très-rigoureuse. Cette  vallée  présente 
communémeut  3  pieds  de  neige ,  et  11  pieds 
dans  le  haut.   Le  sol ,  en  général  culti- 
vé avec  soin,  produit  des  grains,  du  chanvre, 
des  légumes,  et  quelques  fruits.  Il  y  a  de 
grandes  prairies  où  l'on  élève  beaucoup  de 
bestiaux.  Les  abeilles  fournissent  un  miel 
renommé  pour  t>a  blancheur  et  son  parfum. 
Des  chamois  et  des  marmottes  peuplent  les 
montagnes. 

La  vallée  de  Chamouni  est  en  grande  partie 
composée  de  pierre  calcaire.  Celle  qu'on 
trouve  près  d'Argentière  dans  le  haut,est  mê- 
lée de  mica  et  despfth,  et  ressemble  au  mar- 
bre antique  connu  sous  le  nom  de  cipolin. 
On  trouve  aussi  dans  cette  vallée  de  très- 
beaux  cristaux ,  et  on  y  a  découvert  récem- 
ment ,  près  de  la  rive  gauche  de  PArve,  une 
source  minérale  froide. 

Cette  vallée  est  demeurée  a  peu  près  in- 
connue aux  étrangers  jusqu'en  1 74 1  *  C'est 
à  cette  époque  que  deux  Anglais,  Pocock  et 
Windham,  y  parvinrent,  non  sans  beaucoup 
de  difficultés,  et  commencèrent  a  en  faire 
connaître  les  curiosités.  Elle  fut  visitée  plu- 
sieurs fois  par  de  Saussure.  Depuis  lors  l'af- 
fluence  des  étrangers  a  été  très-considéra- 
ble ,  quoiqu'il  n'y  ait  guère*  que  4  mois  de 
l'année  pendant  lesquels  le  voyage  soit  pra- 
ticable. 

CHAMOLX,  village  des  États  Sardes, 
div.  de  Savoie,  prov.  de  Savoie  propre,  à 
5  I.  i/  i  E.deChambéiy;  chef  lieu  demand. 
i,i34  hab. 

CI1AMOLZE,  montagne  de  France,  dép. 
de  la  Drome,  arrond.  de  Nions,  cant.  de 
Sederon.  Elle  se  dirige  du  S.  E.  au  K,  O. , 
et  se  rattache  a  la  montagne  de  Tueu  et  à 
celle  de  la  Clavilièrc. 

CHAMOYO,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 


C  H  A  M  679 

rope,  gouv.  et  a  16  1.  N.  E.  de  Mohilev, 
distr.  et  à  6  1.  1/4  N.  O.  de  Mstislavl. 

CU AMP  (  LA  ) ,  village  de  France ,  dép. 
de  la  Lozère ,  arrond.  et  à  3  1.  1/4  N.  O.  de 
Mende,  cant.  de  Saint-Amans.  On  y  fabri- 
que des  serges.  -  j<(  hab. 

CHAMPAGNAC,  village  de  France,  dép. 
du  Cantal ,  arrond.  et  à  3  I.  a/3  N.  de  Mau- 
riac, cant.  de  Saignes.  1 ,5 1 3  hab.  11  y  a  près 
de  la  une  mine  de  houille  ,  et  de  la  terre  à 
creusets  et  à  poterie. 

Cn  AMPAGNAC,  village  de  France, dép. 
de  la  Creuse,  arrond.  et  a  al.  i/a  N.  E. 
d'Aubusson  ,  et  à  8 1.  S.  E.  de  Guéret,  cant. 
de  Bellegarde.  i,65o  hab. 

Cil  AMPAGNAC,  village  de  France,  dép. 
de  la  Haute  Vienne,  arrond. et  à  3  1.  1/4  S. 
S.  E.  de  Rochechouart ,  et  a  6  1.  i/a  S.  O. 
de  Limoges,  cant.  d'Oradour-sur- Vaires  , 
sur  la  rive  droite  de  la  Tardoire.  On  y  fabri- 
que de  l'acier  de  très-bonne  qualité.  i,44° 
hab. 

CHAMPAGNAC-DE  BEL-AIR,  bourg  de 
France ,  dép.  de  la  Dordogne ,  arrond.  et  à 
3  1.  i/a  S.  de  Nontron ,  et  à  5  1.  i/3  N.  de 
Périgueux  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Dronne.  800  hab. 

CHAMPAGNE,  anc.  prov.  de  France, 
qui  était  bornée  au  IV.,  par  la  Flandre  fran- 
çaise ,  les  Pays-Bas  autrichiens,  et  la  prin- 
cipauté de  Sedan;  à  l'E. ,  par  la  Lorraine;  ( 
au  S.  E. ,  par  la  Franche-Comté  ;  au  S. ,  pir 
la  Bourgogne  et  le  Nivernais ,  et  à  l'O.,  par 
l'île  de  France  et  la  Picardie.  Elle  se  divi- 
sait en  haute  et  basse  Champagne.  Cette 
province  ctunprcnait  8  petites  contrées  :  la 
Champagne  propre ,  le  Bernois ,  le  Relhe- 
loi<  ,  le  Pertois,  le  Vallage,  le  Bassigny ,  et 
la  Brie  champenoise.  Elle  avait  pour  capi- 
tale Troyes.  Sa  longueur  était  de  65  1.,  et  sa 
largeur  de  45.  Elle  occupait  le  pays  des  Ré- 
mi ,  des  Tricatsts ,  des  Sent/net ,  des  Lingo- 
ncs,  et  des  Metdi*  En  486,  elle  passa  de  la 
domination  des  Romains  sous  celle  des 
Francs.  A  la  décadence  de  la  monarchie  de 
Charlcm«ignë,  elle  fut  gouvernée  par  des 
comtes  qui  étaient  pairs  de  France ,  et  en  lin 
réunie  à  la  couronne  en  i36i.  Elle  a  pris 
son  nom  des  vastes  plaines  ou  campagnes 
qui  s'étendent  des  confins  de  la  Brie  aux 
frontières  de  la  Lorraine,  et  que  Grégoire 
de  Tours  appelle  champs  catalauniqties.  Le 
nom  de  la  Champagne  est  fameux  à  cause 
de  l'excellente  qualité  de  ses  vins;  les  meil- 
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leurs  croissent  dans  les  arrondissemens  de 
Reims  et  d'Epernay.  Elle  a  formé  les  dé- 
partemens  de  la  Marne ,  de  la  Haute-Marne, 
de  l'Aube,  des  Ardennes ,  et  partie  de  ceux 
de  l'Yonne,  de  l'Aisne,  de  Seine-et-Marne, 
et  de  la  Meuse. 

CHAMPAGNE,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Ain ,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  N.  de  Belley , 
et  à  1 1  1.  S.  £.  de  Bourg  ;  cbef-lieu  de  cant. 
45i  hab. 

CHAMPAGNE-DE-BOUBZAC  ,  bourg 
de  France,  dép.  de  la  Dordogne,  arrond. 
et  à  4  1.  i/3  N.  de  Riberac,  et  à  y  1.  i/a  N. 
O.  de  Périgueux ,  cant.  de  Verteillac.  1,060 
hab. 

CHAMPAGNÉ-LES-MARAIS  ,  village 
de  France,  dép.  de  la  Vendée,  arrond.  et 
à  5  I.  3/4  O.  S.  O.  de  Fontenay-le  Comte, 
et  a  a  1.  S.  de  Luçon ,  cant.  de  Chaillé-les- 
Marais.  i,a8f  hab. 

CHAMPAGNE-MOUTON  ,  village  de 
France,  dép.  de  la  Charente,  arrond.  et  à 
4  1.  a/3  O.  de  Confolenu ,  et  à  9  1.  5/4  N.  N. 
E.  d'AngouIème;  chef-lieu  de  cant.  Il  s'y 
tient  1  foire  par  mois.  899  hab. 

CIIAMPAGNÉ-SAIIST-HILAIRE,  vil- 
lage  de  France ,  dép.  de  la  Vienne ,  arrond. 
et  a  4  I.  i/3  N.  de  Civray,  et  à  6  I.  î/a  S.  de 
Poitiers,  cant.  de  Genr-ay.  i,i5o  hab. 

CHAMPAGNEY,  village  de  Fi  ance,  dén. 
de  la  Haute  Saône,  arrond.  et  a  3  1.  E.  N. 
E.  de  Lure,  et  à  9  1.  E.  N.  E.  de  Vesoul  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  droite  du  Ba- 
chin.  On  y  fabrique  des  tissus  de  coton,  et 
il  s'y  tient  4  foires  par  an.  3,000  hab.  U  y  a 
des  mines  de  houille  sur  son  territoire. 

CHAMPAGNOLE,  village  de  France, 
dép.  de  la  Charente- Inférieure,  arrond.  et  a 
4  1.  N.  O.  de  Joniac ,  et  à  6  I.  S.  de  Saintes, 
cant.  de  Saint-Genis.  i,o5o  hab. 

CHAMPAGNOLE  ,  bourg  de  France  , 
dép.  du  Jura ,  arrond.  et  I  4  !■  i/i  S.  E.  de 
Poligny,  et  à  6  1.  i/f  E.  N.  E.  de  Lons  le- 
Saunier;  chef  lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite 
de  l'Ain ,  au  pied  du  mont  Rivel ,  sur  lequel 
il  y  avait  autrefois  un  vieux  château.  Il  a  4 
forges  et  une  grande  tréfilerie  où  l'on  fabri- 
que des  pointes  et  des  aiguilles.  Il  s'y  tient  1 
grand  marché  par  semaine  ,  et  6  foires  par 
an.  C'est  le  rendex-vous  des  rouliers  de 
Grand-Vaux.  a,43g  hab. 

CHAMPAGNY  (ARCHIPEL  DE),grou- 
pe  dUes  de  la  mer  des  Indes.  V oy.  Al- 
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CHAMPAIGN ,  comté  des  États-Unis, 
dans  la  partie  occid.  de  l'état  d'Ohio,  ar- 
rosé par  le  Mad  river,  aflluent  du  Miami. 
Le  terrain  en  est  plat,  mais  très- fertile. 
8,4-9  n*b«  Urbana  en  est  le  chef-lieu. 

CHAMP- ALBERT,  village  de  France, 
dép.  de  la  Marne ,  arrond.  et  à  5  I.  S.  S.  O. 
d'Epernay,  et  *  10  1.  O.  S.  O.  de  Chalons  , 
cant.  de  Montmaur.  Le  10  février  1814  ,  les 
Russes  y  furent  complètement  battus  par 
un  corps  de  l'armée  française. 

CHAMP-DE-BORT,  village  de  France, 
dép.  du  Cantal,  arrond.  et  à  61.  N.  E.  de 
Mauriac,  et  à  11  I.  3/4  N-  d'Aurillac;  chef- 
lieu  de  cant.  1,7*5  hab. 

CHAMP  -  DE  -  LA  -  PIERRE,  village  de 
France, dép.  de  l'Orne,  arrond.  et  à 6  I.  i/a 
N.  O.  d'Alencon,  cant.  de  Carouges.  Il  y  a 
a  forges.  i45  hab. 

CHAMP-DENIERS ,  bourg  de  France, 
dép.  des  Deux-Sèvres,  arrond.  et  à  4  1.  N. 
de  Niort  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  un  aflluent 
delà  Sèvre-Niortaise.  Uya  1  chapellerie,  1 
tuilerie ,  et  des  tanneries.  11  s'y  tient  8  foi- 
res considérables  pour  bestiaux,  fréquen- 
tées par  des  Basques,  des  Navarrois,  et  d'an- 
tres Espagnols.  i,aoo  hab. 

CH  A  M  P-DU-BOU  LTS  village  de  France , 
dép.  du  Calvados ,  arrond.  et  à  a  1.  S.  O.  de 
Vire,  cant.  de  Saint  Sever.  i,oo5  hab. 

CHAM PEAUX  ,  village  de  France,  dép. 
de  Seine-et-Marne,  arrond.  et  à  a  1.  3/4  N.  E. 
de  Melun,  cant.  de  Mormaut.  L'église  est 
remarquable  par  la  délicatesse  de  son  ar- 
chitecture ,  et  par  sa  belle  tour  carrée.  Il  s'y* 
tient  un  marché  par  semaine.  460  hab. 

Il  y  a  dans  les  environs  des  carrières  de 
pierre  meulière  ,  et  la  fontaine  de  Varvanne 
dont  l'eau  est  très-abondante. On  remarque 
a  1/4  de  1.  S.  le  château  d'Aunoy. 

CHAMPEIX,  bourg  de  France,  dép.  du 
Puy-de-Dôme,  arrond.  et  i  a  I.  i'/a  N.  O. 
d'Issoire  ,  et  à  5  1.  S.  de  Clermont  ;  chef  lieu 
de  cant. ,  sur  la  Couxe.  U  s'y  tient  4  foires 
par  an.  1,900  hab. 

CHAM  l'EON  ,  bourg  de  France ,  dép.  de 
la  Mayenne,  arrond.  et  à  a  1.  i/3  N.  E.  de 
Mayenne,  et  à  8  1.  a/3  N.  N.  E.  de  Laval, 
cant.  du  Horp.  Il  a  une  forge.  i,3to  hab. 

CHAMPETON,  rivière  du  Mexique, in- 
tendance de  Merida.  Elle  prend  sa  source 
dans  les  montagnes  de  l'intérieur  de  la  pres- 
qu'île d'Yucatan  ,  coule  de  l'E.  S.  E.  â  10. 
N.  O.,  arrose  Sac  alun  h  en  et  la  ville  de  son 
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nom ,  et  se  jette  un  peu  plus  bas  dans  la 
baie  de  Canipècbe,  après  un  cours  d'envi- 
ron 3o  1. 

CHAMPETT1ÈRE8,  village  de  France, 
dép.  du  Puy-de-Dôme,  arrond. ,  cant.  et  a 
al.  1/4  S.  O.  d'Anibert ,  et  a  1  a  1.  i/a  S.  E. 
de  Clermoot.  i,38i  bab. 

CU  A  M  PF  BON  MER ,  vUlage  de  France, 
dép.  de  l'Ain,  arrond.  et  a  3  1.  3/4  E.  de 
Nantna,età  10  1.  i/j  E.  de  Bourg,  cant. 
de  Châtillon-de-Michaille.  Il  y  a  une  car- 
rière de  plâtre. 

CHAMPGENNETTEUX  ,  village  de 
France,  dép.  de  la  Mayenne,  arrond.  et  à 
4  I.  i/3  E.  de  Mayenne,  et  à  8  1.  3/4  N.  E. 
de  Laval,  cant.  de  Bays.  1,64  5  bab. 

CHAMPHAUT,  village  de  France,  dép. 
de  l'Orne,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  E.  d'Argen- 
tan ,  et  a  8  1.  î/a  M.  N.  E.  d'Alençon ,  cant. 
du  Merlérault.  Son  territoire  renferme  des 
mines  de  fer.  aoobab. 

C II A  M  PI  ER,  village  de  France,  dép.  de 
l'Isère,  arrond.  et  à  7  1.  a/3  E.  S.  E.  de 
Vienne,  cant.  de  La  Cote-Saint  André.  i,oa3 
bab. 

CHAMPIGNELLE,  village  de  France, 
dép.  de  l'Yonne ,  arrond.  et  à  7  1.  i/a  S.  O. 
de  Joigny ,  cant.  de  Blenean,  et  a  8  1.  1/4 
O.  d'Aux«rre.  1,1 83  hab. 

CHAMPIGNEULLE,  vill  âge  de  France, 
dép.  des  Ardennes,  arrond.  et  à  3  1.  5/4  E. 
S.  E.  de  Vouziers,  et  à  10L  3/4  S.  S.  E.  de 
Mézières,  cant.  de  Grand;Pré,  sur  la  rive 
droite  de  l'Agrion.  11  y  a  des  forges.  a55  hab. 

*C  II A  M  PI  G  N  EL"  LLE ,  village  de  France, 
dép.  de  la  Haute-Marne,  arrond.  et  à  8  1. 
i/a  E.  de  Ghaumont,  cant.  et  à  a  1.  S.  E. 
de  Bourniont.  a8o  bab.  11  y  a  du  fer  en 
grains. 

CHAMPIGNEULLE,  village  de  France, 
dép.  de  la  Meurthe,  arrond.,  cant.  N.  et  a 
1  1.  i/i  N.  de  Nancy,  près  de  la  rive  gauche 
de  la  Meurthe.  Il  y  a  des  fabriques  de  pa- 
pier et  de  carton.  600  hab. 

CHAMPIGNY,  village  de  France  ,  dép. 
de  la  Seine,  arrond.  de  Sceaux,  cant.  de 
Charenton-Ie-Poot,  à  3  1.  E.  S.  E.  de  Paris, 
près  de  la  rive  gauche  de  la  Marne.  Les  7  juin 
et  3  novembre ,  il  s'y  tient  des  foires  pour  la 
vente  des  porcs.  Le  château  de  Gueilly  , 
dont  les  jardins  et  le  parc  sont  très-étendus, 
est  dans  les  environs.  Il  y  a  aussi  des  car- 
rière» de  pierre  et  des  fours  à  chaux.  i,aoo 
bab. 


CHAMPIGNY-SUR-VEUDE,  bourg  de 
France,  dép.  d'Indre-et-Loire,  arrond.  et 
à  a  1.  3/4  S.  S.  E.  de  Cbinon,  et  à  io  1.  S. 
O.  de  Tours,  cant.  de  Richelieu,  sur  La 
Veudc.  979  hab. 

CHAMPIGNY  SUR-YONNE,  village  de 
France,  dép.  de  l'Yonne,  arrond.  et  à  4  h 
N.  O.  de  Sens,  cant.  et  à  1  I.  î/a  N.  O.  de 
Pont-sur- Yonne.  i,a58  hab. 

G  II  A  M  P 1  ON ,  comm .  des  États-Unis,  état 
de  New -York,  comté  de  JeflTerson,  sur  le 
Black  river ,  à  ai  1.  N.  de  Borne.  a,o8o  hab. 

CHAM  P1RA  ,  rivière  de  l'empire  Chi- 
nois.  Voy.  Lan-ho. 

GHAMPLAIN,  lac  des  États-Unis,  entre 
l'état  de  New-York  et  celui  de  Vcrmoot.  Il 
s'étend,  depuis  Whitehall  jusqu'aux  frontiè- 
res du  Canada ,  l'espace  de  39  1.  du  S.  au  N» 
Sa  largeur  varie  d'i/4  de  1.  à  6  1.  i/a.  Sa 
superficie  est  de  36o  1.  Depuis  Whitehall 
jusqu'à  Crown -point,  où  ce  n'est  en  quel- 
que sorte  que  la  rivière  Paulet ,  il  est  étroit 
et  peu  profond  ;  mais,  au  N.  de  ce  dernier 
endroit,  où,  à  bien  prendre,  il  ne  fait  que 
commencer,  il  s'élargit,  et  devient  telle- 
ment profond ,  que  de  gros  bâtimens  peu- 
vent y  naviguer.  Ce  lac  reçoit  le  Missisqui, 
la  Moelle ,  et  l'Onion  ,  rivières  navigables , 
qui  viennent  de  l'Ë.,  et  il  se  décharge  dans 
le  fleuve  Saint -Laurent  parle  Richelieu  ou 
Sorelle ,  qui  sort  de  son  extrémité  sept.  On 
vient  d'établir  un  canal  qui  va  de  ce  lac  à  la 
rivière  Hudson,  et  comprend  une  longueur 
de  8  1.  3/4.  En  été  ,  un  bateau  a  vapeur  y  fait 
le  service  entre  Saint-John  et  Whitehall.  La 
ville  la  plus  commerçante  de  ses  bords  est 
Burlington ,  dont  les  navires  portent  800 
tonneaux.  Le  Champlain  abonde  en  sau- 
mons,  truites,  esturgeons,  et  autres  pois- 
sons. Il  renferme  une  soixantaine  d'îles  dans 
sa  partie  sept.  :  les  principales  sont  North- 
Hero,  South-Hero,  et  Lamotte. 

Ce  lac  fut  découvert  en  1608  par  Samuel 
Champlain. 

Ticonderoga  et  Grown-point,  sur  le  bord 
occid.,  ont  été  le  théâtre  d'opérations  mili- 
taires importantes.  Le  11  septembre  1814, 
le  commodore  américain  Mac-Donough 
battit  complètement  la  flotte  anglaise  sur 
ce  lac. 

CHAMPLAIN  ,  comm.  des  États-Unis , 
état  de  New-York,  comté  de  Clinton  ,  avec 
un  port  sur  le  bord  occid.  du  lac  de  même 
nom,  et  à  l'embouchure  duChaxy,  à 8  I.  N. 
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«le  Plattsburg ,  et  à  61  I.  V  d'Albany.1,618 
hab. 

CHAMPLAN,  village  de  France,  dép. 
de  Seine-et-Oise  ,  arrond.  et  à  4  »•  >/4  N.  O. 
deCorbeil,  cant.  de  Longjumeau,  à  31.  i/a 
S.  E.  de  Versailles,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Yvette.  11  a  des  fabriques  de  plaqué ,  or  et 
argent,  surarier.  44 1  hab. 

CHAMPLATREUX,  hameau  de  France, 
dép.  de  Seine-et-Oise,  arrond.  et  à  5  l.  i/4 
E.  N.  E.  de  Pontoise ,  cant.  et  à  S/4  de  1.  S. 
'  de  Luzarches,  comna.  d'Épinay,  sur  (a  route 
de  Paris  à  Amiens.  Le  château  est  uu  des  plus 
beaux  des  environs  de  Paris,  tôo  hab.  Il  y  a 
dans  le  voisinage  des  carrières  et  des  fours 
a  plâtre. 

CHAMPLEMY,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Nièvre ,  arrond.  et  à  7  1.  S/4  E.  S.  E. 
de  Cône  ,  et  à  8  1.  i/4  N.  N.  E.  de  Nevers, 
cant.  de  Prcmery.  Il  y  a  des  forges.  1,100 
hab. 

CHAMPLITTE,  ville  de  France,  dép. 
de  la  Haute-Saône  ,  arrond.  et  à  4  I.  i/a  N. 
N.  O.  de  Cray ,  et  à  10  I.  a/S  O.  do  Vesoul; 
chef  lieu  de  cant.,  sur  la  rive  droite  du  Sao- 
lon.  On  y  fabrique  des  toiles,  des  droguets, 
et  des  chapeaux,  et  il  y  a  1  blanchisserie  de 
cire.  Commerce  de  vins  et  de  grains.  5  foi- 
res par  an.  3,74/  bab. 

CHAMPLOST,  village  de  France,  dép. 
de  l'Yonne ,  arrond.  et  à  4  a/3  E.  N.  E. 
de  Joigny,  et  à  6  I.  N.  d'Auxerre,  cant.  de 
Brinon -l'Archevêque.  1,186  hab. 

Cil  A  M  P  MOTTEUX,  village  de  France, 
dép.  de  Seine-et-Oise ,  arrond.  et  à  3  1.  i/a 
S.  E.  d'Étampcs,  cant.  et  à  3  1.  S.  O.  de 
Milly.  On  y  recueille  beaucoup  de  miel.  3oo 
hab.  A  i/a  1.  de  distance  on  voit  le  château 
de  Vignay ,  dans  lequel  mourut  le  chance- 
lier de  L'Hôpital  :  le  tombeau  de  ce  grand 
homme  est  dans  une  des  chapelles  de  l'é- 
glise du  village. 

CHAMPMERS,  village  de  France ,  dép. 
de  la  Charente ,  arrond. ,  cant.  N.  et  â  a  1. 
N.  N.  E.  d'Angoolème.  Il  a  des  moulins  à 
huile,  et  plusieurs  tuileries.  H  s'y  tient  des 
foires  de  bestiaux  t  h  -  fréquentées ,  les  10 
janvier ,  mars ,  mai ,  juillet ,  septembre ,  et 
novembre.  4oi  hab.  Son  territoire  produit 
beaucoup  de  safran. 

CHAMPOLY,  village  de  France,  dép. 
de  la  Loire,  arrond.  et  à  6  1.  1/4  S.  O.  de 
Roanne,  et  I  7  I.  i/a  N.  O.  de  Montbrison, 
cant.  de  Saint  Juit  en  Chevalet.  1,000  hab. 


Il  y  a  une  mine  de  plomb  sur  son  territoire. 

CHAMPOUKCHEH    ou  CHAMPOK 
CIER,  village  des  États-Sardes,  div.,prov. 
et  à  5  1.  î/a  S.  E.  d'Aostc,  mand.  de  Don- 
nât, dans  la  vallée  de  même  nom,  et  sur 
un  torrent.  i,a3o  hab. 

CHAMPROND,  village  de  France,  dep. 
de  la  Sarthe  ,  arrond.  et  à  10 1.  1/2  S.  E.  de 
Maraers,  et  à  9  1.  1/4  E.  N.  E.  du  Mans, 
cant.  de  Montmirail,  sur  la  rive  droite  de 
la  Braye.  Il  a  des  mines  de  fer,  des  forge*, 
et  1  fabrique  de  poterie.  Commerce  de  bob 
et  de  charbon.  168  bab. 

CU  AMP  ROND-EN  G  ATI  NE,  bourg  oV 
France,  dép.  d'Eure-et-Loir,  arrond.  et  a 
4  L  3/4  E.  N.  E.  de  Nogent-le-Rotrou  ,  et  a 
7  L  O.  de  Chartres,  cant.  de  Laloupe.  Com- 
merce en  bois  et  charbon.  968  bab.  Il  y  a 
dans  les  environs  des  tourbières ,  des  mine* 
de  fer ,  et  des  forges. 

CHAMPS,  village  de  France,  dép.  de* 
Vosges,  arrond.  et  à  4  1.  i/a  E.  d'Épinal, 
cant.  et  â  î/a  l.  S.  de  Bruyères  ;  il  est  très- 
ancien.  On  prétend  qneCharlemagnr  y  avait 
un  palais ,  et  venait  chasser  dans  les  envi- 
rons. Plusieurs  chartes  sont  datées  de  ce  vil- 
lage. 290  hab. 

CHAMPSAC,  village  de  France,  dep. 
de  la  Haute-Vienne ,  arrond.  et  à  4  L  3/4  S. 
E.  de  Rochechouart ,  et  à  6  I.  1/4  S.  O.  de 
Limoges,  cant.  d'Oradouraur-Vaire.  1,1 5o 
hab. 

CHAMPS*.  PÈRE  (S*.) ,  village  de  Fran- 
ce ,  dép,  de  la  Vendée ,  arrond.  et  à  7  1.  1/1 
E.  des  Sables  d'Olonne ,  et  à  4  L  a/3  S.  de 
Bourbon-Vendée,  cant.  des  Moutiers.  i,i>43 
hab. 

CHAMPSAUR,  inc.  pays  de  France, 
en  Dauphiné,  qui  avait  le  titre  de  duché, 
et  dont  le  lieu  principal  était  le  bourg  de 
Saint-Bonnet.  Il  est  aujourd'hui  réparti  en- 
tre les  dép.  des  Hautes- Alpes  et  de  la  I) ruine. 

CHAMP  SÉGRÉ,  village  de  France,  dep. 
de  l'Orne ,  arrond.,  cant.  et  à  1  1.  3/4  E.  N. 
E.  de.Domfront.  Il  y  a  3  fourneaux,  a  for- 
ges, et  1  fenderie.  3,565  hab. 

CHAMPTERCIER,  village  de  France, 
dép.  des  Basses- Alpes ,  arrond.,  cant.  et  a 
1 1.  i/3  O.  de  Digne.  Patrie  de  Gassendi. 45q 
hab. 

CHAMPTOCÉ,  bourg  de  France,  dep. 
de  Maine-et-Loire,  arrond. ft  à  5  I.  i/a  0. 
S.  O.  d'Angers  ,  cant.  de  Saint-Georges  vir- 
Loire ,  près  de  la  rive  droite  de  la  Loire,  » 
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l'extrémité  mérîd.  du  petit  lac  formé  par  les 
eaux  de  la  Rome  et  del'Auxence.  1,7a"»  hab. 

GHAMPTOGEAUX,  bourg  de  France, 
dép.  de  Maine-et-Loire,  arrond.  et  à  5  1. 3/i 
N.  O.  de  Beaupréau , et  a  ta  1.  i/a  O.  S.  O. 
d'Angers  ;  chef-lieu  de  cant.,  sor  la  rive  gau- 
che de  la  Loire.  i,ii3  hab. 

CHAMPVENT,  village  de  Suisse,  cant. 
de  Vaud,  distr.età  i  1.  i/40.  d'Yverdun,et 
à  7  1.  N.  de  Lausanne  ;  chef-lie u  de  cercle. 
C'est  la  patrie  de  Gabrielle  de  Vergy.  11  y  a 
un  châte au  bâti  par  la  reine  Berthe. 

Cli  AMPVEHT,  village  de  France  ,  dép. 
de  la  Nièvre,  arrond.  et  à  7  1.  S.  E.  de  Ne- 
vers,  cant.  et  à  1  I.  E.  N.  E.  de  Derize,sur 
la  rive  droite  de  l'Aron.  Il  y  a  a  forges,  et 
1  mine  abondante  de  houille.  945  hab. 

G  H  AMP  VOUX,  village  de  France,  dép. 
de  la  Nièvre,  arrond.  et  à  7  1.  1/4  S.  S.  E. 
de  Cône  ,  cant.  et  à  1 1.  i/3  S.  E.  de  La  Cha- 
rité. 11  y  a  une  grande  verrerie. 

CHAMRANNING,  ville  du  Tibet.  Voy. 
Chamnambikg. 

CHAMTOU,  ville  du  Tibet,  prov.  de 
Kahang,  près  du  confluent  du  Satchou  et 
du  Poutousoug ,  à  33  l.  N.  O.  de  Con- 
tchoudsong,  et  a  i3ol.  E.  N.  E.  de  Lhassa. 

CHAMUSCA,  bourg  du  Portugal,  prov. 
d'Estremadure,  comarca  d'Alenqucr,  près 
de  la  rive  g  uche  du  Tage ,  à  4  I.  E.  N.  E. 
de  Santarem  ,  dans  une  plaine  fertile  en-blé 
et  en  bon  vin  rouge.  11  a  une  église  et  1  hô- 
pital. 3,o5o  hab. 

CHAN  AC  ,  village  de  France,  dép.  de  la 
Corrèie,  arrond.,  cant.  S.  et  à  1 1.  E.  de  Tul- 
le. Il  y  a  une  mine  d'antimoine. 

CHANAC,  ville  de  France  ,  dép.  de  la 
Loxère,  arrond.  et  à  2  I.  i/4  S.  S.  E.  de 
Marvejols,  et  à  3  I.  S.  O.  de  Mende;  chef- 
lieu  de  cant.,  sur  la  rivegauche  du  Lot.  Il  y 
a  des  fabriques  de  serge.  Foire  le  i5  mars. 
1,900  hab. 

C1IANAES,  peuplade  indienne  qui  ha- 
bite dans  le  gouv.  de  Buenos  -  Ayres ,  et  la 
partie  orientale  de  l'intendance  de  Cocha- 
bamba  ,  entre  le  Parapiti  et  le  Guapey. 

CHAflCAY,  prov.  du  Pérou,  dans  l'in- 
tendance de  Lima,  bornée  au  N.  par  l'in- 
tendance de  Tarma  ;  à  l'E.,  par  les  prov.  de 
Ganta  et  de  Guarochira  ;  au  S.,  par  celle  de 
Gcrcado,  et  à  1*0. ,  parle  Grand  Océan, - 
qui  y  forme  plusieurs  anses  et  ports  peu  sûrs. 
Elle  a  environ  a8  1.  de  long  du  N.  au  S. ,  et 
autant  de  large.  La  partie  de  cette  province 


couverte  par  les  Andes  est  froide;  dans  les 
vallées  qui  s'ouvrent  du  côté  de  la  mer,  il 
fait  très-chaud.  Les  rivières  les  plus  consi- 
dérables sont  le  Pasainayo  ,au  S.,  et  l'Htiau- 
ra,  au  N.  Dans  la  partie  orientale,  on  ré- 
colte du  lrome.it  ,  du  maïs,  et  des  pommes 
de  terre.  Dans  les  vallées,  naturellement 
très-fertile*,  on  emploie  un  engrais  que  l'on 
tire  des  petites  îles  voisines  de  la  côte ,  et 
qui  fait  produire  au  ni  ïs  deux  cents  grains 
pour  un  :  on  croit  que  c'est  de  la  fiente  d'oi- 
seaux de  mer.  Ces  vallées  donnent  aussi 
beaucoup  de  sucre.  La  province  de  Chan- 
cay  fait  un  commerce  cor,  si  d<  ra  blr  de  porcs, 
de  volaille,  et  de  sel  tiré  des  salines  de  la 
côte. 

Le  chef-lieu  de  cette  prov.  porte  le  même 
nom. 

Cil  ANC  A  Y,  ville  du  Pérou,  intendance 
et  à  1  \  1.  N.  N.  O.  de  Lima;  chef-lieu  de 
prov.,  dans  une  bille  vallée,  a  l'embou- 
chure du  Chancay  dans  le  Grand  Océan, 
qui  lui  forme  un  bon  port  très-fréqucnté. 
Cette  ville  a  été  fondée  en  i563,  et  est  bien 
peuplée. 

CHANCEAUX,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Côte  d'Or,  arrond.  et  à  6  I.  a/3  E.  de 
Semur ,  et  à  7  1.  i/a  N.  O.  de  Dijon  ,  cant. 
de  Flavigny  ,  près  de  la  rive  droite  de  la 
Seine.  11  s'y  fait  un  grand  commerce  de  con- 
fitures  d'épine-vinette.  5t)3  hab. 

CH ANCEFORD  (  LOWER  et  UPPER), 
communes  des  Klats  Unis,  état  de  Pensyl- 
vanie,  comté  d'York,  sur  la  rive  droite  de 
la  Susquehanna  ,  vis-à-vis  de  son  confluènt 
avec  la  Conestoga,  à  la  1.  S.  E.  d'Harris- 
burg.  Upper -Ghanceford  contient  i,a4» 
hab.,  et  l'autre  965. 

GU  ANC  ELLA  RI  A ,  bourg  du  Portugal, 
prov.  d'Alentejo,  comarca  de  Villa- Viçoza , 
sur  une  montagne  ,  à  4  L  S.  O.  de  Crato. 

CH  ANDAY  ou  CHAN  DEY,  village  de 
France,  dép.  de  l'Orne,  arrond.  et  à  6  L 
3/4  N.  N.  E.  de  Mortagne  ,  et  à  i31.  i/a  H. 
E.  d'Alençon ,  cant.  de  L'Aigle ,  snr  la  rive 
droite  de  l'Yton.  Il  y  a  une  usine  pour  la  fa- 
brication de  la  tôle  et  du  cuivre,  1  tréfile- 
rie  de  fil  de  laiton,  1  briqueterie,  et  1  pa- 
peterie. 90a  hab. 

CHANDELEUR  (ÎLES DE  LA),  groupe 
d'îles  du  golfe  du  Mexique,  près  de  la  côte 
des  États-Unis,  état  de  Louisiane,  paroisse 
de  Plaquemine,  entre  uj°  3o'  et  3o°de  lat. 
N.,  et  par  91*  i5'  de  long.  O.  Entre  ces  îlea 
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et  le  continent  la  mer  porte  le  nom  de  baie 
de  la  Chandeleur;  oo  y  remarque  les  pe- 
tites îles  des  Francs-Maçons. 

CHANDERNAGOR ,  ville  de  l'Hindou- 
stan,  anc.  prov.  du  Bengale,  dans  une  po- 
sition agréable  et  salubre  ,  sur  la  rive  druitc 
de  l'Hougly ,  a  7  1.  N.  de  Calcntta.  Lat.  N. 
aa»  Si'  a6'.  Long.  E.  86°  9'  i5'.  Cette 
ville,  qui  appartient  à  la  France,  a  1  I. 
de  long.  Les  rues  en  sont  droites  et  bien  pa- 
vées ;  les  maisons,  bâties  en  briques  et  blan- 
chies extérieurement,  ont  toutes  2  étages, 
sont  ornées  de  colonnades  sur  le  devant ,  et 
ont  des  toits  en  terrasse.  Il  y  a  quelques  fa- 
briques de  toiles  de  coton.  Cette  ville,  jadis 
très  florissante ,  n'est  plus  fréquentée  par  les 
navires,  et  le  commerce  y  est  presque  nul  ; 
cependant  on  en  tire  beaucoup  d'opium. 
Les  Français  obtinrent  en  1676  de  Nioual- 
Chaïsta-khan  la  permission  d'établir  un 
comptoir  a  Chandernagor.  Quelque  temps 
après, cette  ville  leur  fut  cédée,  et  ils  la  for- 
tifièrent. Dans  la  suite ,  elle  fut  forcée  de  se 
rendre  aux  Anglais.  Depuis  le  traité  de  paix 
de  181  {  ,  elle  a  été  restituée  aux  Français, 
mais  sans  aucune  fortification.  En  181a,  la 
population  était  de  4 1 ,  "  77  hab.  ;  depuis  cette 
époque  ,  elle  a  probablement  diminué. 

CHANDl,  ville  de  Nubie.  Foy.  Chbwdi. 

CH  AND1  EU ,  bourg  de  France ,  dép.  de 
la  Loire, arrond.,  cant.  et  à  1 1.  N.  de  Mont- 
brison.  11  a  1  petit  hôpital.  85o  hab. 

CHANDUI,  petit  port  de  la  Nouvelle- 
Grenade,  sur  le  Grand  Océan,  prov,  et  à 
aa  1.  O.  S.  0.  de  Guayaquil.  Lat.  S.  a°  a3'. 
Long.  O.  8a°  55'.  Des  bas  fonds  en  embar- 
rassent l'entrée. 

C  H  ANES,  iled'Écosse  ,  une  des  plus  pe- 
tites des  Shetland ,  a  l'O.  de  Mainland.  Lat. 
N.  6o*  9'.  Long.  O.  5*  5'. 

CHANG  ,  arrond.  de  Chine,  dans  la  par- 
tie S.  E.  de  la  prov.  de  Chen-si.  C'est  une 
mouvance  directe  qui  relève  immédiate- 
ment du  gouv.  de  la  prov.  ;  la  ville  qui  en 
est  le  chef  lieu  ,  est  située  sur  le  Tan -ho,  a 
a3  1.  S.  E.  de  la  ville  du  dép.  de  Si'an ,  par 
33°  Si'  a5'  de  lat.  N.  et  1070  3a'  3o'  de 
long.  E. 

CIIANG ALLAS,  peuple  de  race  nègre 
qui  habite  la  partie  occid.  de  PAbyssinie, 
et  la  partie  mérid.  de  la  Nubie ,  sur  les  rives 
du  liahr  el-Abiad  et  de  ses  aflluens  de  l'E., 
jusqu'au-delà  du  Tacazzé.  Il  se  divise  en  plu- 
sieurs tribus  qui ,  bien  que  de  la  même  ori- 
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gine  ,  portent  différens  noms  ;  celles  de  TE. 
retiennent  le  nom  générique  de  Changallas. 
souk  lequel  les  Abyssins  désignent  tous  les 
nègres.  Le  territoire  qu'occupe  ce  peuple 
est,  en  général,  montagneux,  assez  bien  ar- 
rosé, et  en  grande  partie  couvert  de  forêts. 
Ces  nègres  sont  absolument  sauvages  ,  et 
vont  nus  ;  ils  sont  grands ,  robustes ,  adroits 
et  courageux.  Durant  la  saison  de  la  séche- 
resse, ils  vivent  sous  des  arbres,  avec  les 
branches  desquels  ils  se  font  des  espèces  de 
tentes  ;  durant  celle  des  pluies ,  ils  se  reti- 
rent dans  des  cavernes  creusées  dans  des  ro- 
chers de  grès  poreux.  Ils  se  nourrissent  d* 
la  chair  des  éléphans ,  des  rhinocéros  ,  des 
lions,  des  sangliers,  et  des  hippopota- 
mes ,  etc.,  auxquels  ils  font  la  chasse  :  quel- 
ques-uns mangent  aussi  des  sauterelles,  de* 
serpens,  des  lézards,  etc.  Ces  peuples  ont 
pour  armes  la  flèche  empoisonnée ,  des  lan- 
ces, et  des  boucliers.  Ils  sont  presque  tous 
idolâtres  :  quelques-uns  ont  embrassé  la  re- 
ligion mahoniétane;  d'autres,  plus  rappro- 
chés des  Abyssins,  ont  été  faits  chrétieus. 
Chaque  tribu  se  divise  en  familles  pour  vivre 
plus  facilement;  ces  familles  sont  gouvernées 
par  le  plus  ancien  des  membres ,  que  l'on 
nom  me  cheba  :  en  cas  d'attaque,  elles  se  réu- 
nissent contre  l'ennemi  commun.  Ces  enne- 
mis sont  les  Abyssins  ,  qui  les  chassent  com 
me  desbètes  fauves,  et  en  font  des  esclaves. 
Les  Changallas  ne  prennent  qu'une  femme, 
â  l'exception  du  chef  des  familles,  qui  a  le 
privilège  d'en  avoir  deux.  Les  mariages  sont 
des  espèces  d'échange;  le  frère  donne  sa 
sa  ur  à  celui  dont  il  veut  obtenir  la  soeur, 
ou  se  procure  à  la  guerre  une  femme  qu'il 
adopte  pour  sœur,  et  qu'il  échange  comme 
telle  pour  obtenir  la  femme  qu'il  désire  :  ces 
femmes  sont,  en  général,  très-précoces,  et 
deviennent  mères  à  dix  ans.  Les  tribus  qui 
habitent  près  des  Agaous  entretiennent  quel- 
ques relations  commerciales  avec  les  cara- 
vanes qui  se  rendent  en  Abyssinie,  auxquel- 
les ils  donnent  de  la  poudre  d'or  en  échange 
d'objets  en  fer ,  en  cuivre ,  et  d'autres  arti- 
cles à  leur  usage. 

Les  Changallas  étaient  connus  dans  l'an- 
tiquité ,  et  Ptolémée  les  décrit  nous  le  nom 
de  mangeurs  d'eléphans,  d'autruches,  et  de 
sauterelles. 

CU ANGAMERAS,  peuple  de  l'intérieur 
de  l'Afrique,  qui  s'étend  considérablement 
sur  les  deux  rives  du  Zambeze ,  au  N.  0.  du 
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Monomotapa ,  et  au  S.  E.  des  Cazembes. 
Il  est  de  la  nation  des  Maravis,  et  gouverné 
par  un  roi  auquel  il  est  tout  dévoué.  Son 
caractère  est  l'indolence  et  la  sensualité  ;  il 
se  livre  au  pillage.  11  méprise  le  commerce 
et  l'agriculture  ,  et  se  regarde  comme  étant 
d'une  race  supérieure  aux  autres  nations. 

CHANG-CHÉ-TCHEOU,  ville  de  l'em- 
pire d'An-nam,  dans  le  Tonkin,  à  7  I.  O. 
de  Se-minfou ,  et  a  45  1.  N.  E.  de  Bac-kinh. 

CHANG-CHOUI ,  distr.  de  Chine,  prov. 
de  Hu  nan,  dép.  de  Tchin-tcheou.  La  ville 
qui  en  est  le  chef-lieu  ,  est  située  sur  la  rive 
droite  du  liai  ho,  à  7  1.  1/1  S.  O.  de  la  ville 
du  dép.  de  Tchin-tcheou. 

CHANGÉ,  village  de  France,  dép.  de  la 
Mayenne ,  arrond.,  cant.  O.  et  à  3/4  de  1.  N. 
de  Laval ,  sur  la  rive  droite  de  la  Mayenne. 
1,849  hab. 

CHANGÉ,  village  de  France,  dép.  de 
la  Sarthe,  arrond.  et  à  1  1.  î/a  E.  S.  E.  du 
Mans,  cant.  de  Parigné-l'Évèque*.  3,060 
hab. 

CHANG-HAI ,  distr.  de  Chine ,  prov.  de 
Kiang  sou ,  dép.  de  Soung-kiang.  La  ville  de 
ce  distr.  est  située  à  8  I.  N.  E.  du  chef- lieu 
du  dép.  de  Soung-kiang ,  sur  la  rive  gauche 
d'une  rivière  qui  débouche  dans  la  mer 
Jaune  à  5  1.  plus  bas.  C'est  une  des  plus 
commerçantes  et  des  plus  manufacturières 
de  cette  province.  On  y  compte  un  nombre 
très-considérable  de  fabriques  de  toiles  de 
coton,  qui  occupent  la  plupart  des  femmes 
du  pays. 

CHANG-HANG,  distr.  de  Chine,  prov. 
de  Fou  kian.  La  ville  de  ce  distr.  est  sur  la 
rive  droite  du  Han-kiang,  à  331.  O.  N.  O. 
de  la  ville  du  dép.  de  Tchang-tcheou  ,  et  à 
ao  1.  S.  de  celle  du  dép.  de  Teng-tcheou. 

CHANG-HI A-TOUNG,  arrond.  de  Chi- 
ne ,  prov.  de  kouang-si ,  dép.  de  Thaï-phing. 
La  ville  de  cet  arrond.  est  située  au  con- 
fluent de  deux  petites  rivières ,  à  1 5  1. 0.  du 
chef-lieu  du  dép. 

CHANG-HO,  distr.  de  Chine,  prov.  de 
Chan  toung,  dép.  de  Wou-tcng;  la  ville  de 
ce  distr.  est  à  8  l.  S.  O.  du  chef-lieu  du  dép. 

CH  ANG-1N  ,  arrond.  de  Chine ,  prov.  de 
kouang-si ,  dép.  de  Tchin-'an.  La  ville  de 
cet  arrond.  est  à  îa  I.  S.  E.  du  chef-lieu  du 
dép. 

CHANG-KAO  ,  distr.  de  Chine  ,  prov. 
de  kiang-.«i,  dép.  de  Chouï-tcheou.  La  ville 
de  ce  distr.  est  située  à  ta  1.  O.  S.  O.  du 

T.  II. 


chef-lieu  du  dép. ,  sur  un  affluent  du  Nan- 
kiang. 

CHANG  LIN,  distr.  de  Chine,  prov.  de 
Kouang-si.  La  ville  de  ce  distr.  est  a  18 1.  E. 
de  la  ville  du  dép.  de  Tchin-'an  ,  et  à  29  1. 
N.  O.  de  celle  du  dép.  de  Nan-ning. 

CHANG-LING,  ville  du  roy.  de  Corée, 
prov.  de  Hoang-hai,  près  de  la  mer  Jaune, 
a  37  1.  O.  N.  O.  de  king-ki-tao. 

CHANG  N  AN,  distr.  de  Chine,  dans  la 
partie  S.  E.  de  la  prov.  de  Chensi,  sur  la 
frontière  de  la  prov.  de  Hou-pé  ;  la  ville  de 
ce  distr.  est  située  à  4  I.  S.  E.  de  la  ville 
du  dép.  de  Si-'an ,  près  de  la  rive  gauche  du 
Tan-ho. 

C  H  A  NGR  A ,  terril .  de  l'intérieurde  l'Afri- 
que, à  l'O.  du  Monomotapa,  sur  la  rive  gau- 
che du  Zambèze.  Lat.  S.  18°.  Long.  E.  aa°. 

CHANG-SE-TCHEOU,  ville  de  l'empire 
d'An-nam  ,  dans  le  Tonkin,  à  55  1.  N.  E. 
de  Bac-kinh,  par  aa"  19'  ia'de  lat.  \., 
et  io5*  i5'  aof  de  long.  E.,  près  des  limites 
de  la  Chine, a  laquelle  elle  appartenait  au- 
trefois. 

CHANG  «SE,  arrond.  de  Chine  ,  prov. 
de  Kouang-si,  dép.  de  Nan-ning,  près  des 
frontières  du  Ton-kin  ;  la  ville  de  cet  arrond. 
est  située  à  i5  1.  S.  O.  du  chef-lieu  du  dép. , 
par  aa*  19'  ia'  de  lat.  N.  et  io5°  i5'  ao'  de 
long.  Ë. 

C II ANG  TCHING,distr.  de  Chine,  à  l'ex- 
trémité S.  E.  de  la  prov.  de  Ho  nan  ;  la  ville 
qui  en  est  le  chef  lieu,  est  située  à  35  1.  S.  E. 
de  la  ville  du  dép.  de  lou-ning ,  sur  une 
petite  rivière  qui  se  rend  dans  le  Hai-ho. 
Lat.  N.  3i°  55'  3o'.  Long.  E.  11  a*  57'  o'. 

CHANG-TCUUEN  CHAN,  lie  du  golfe 
de  Canton  ,  sur  la  côte  mérid.  de  la  Chine , 
prov.  de  kouang-toung.  11  y  a  plusieurs  vil- 
lages habités  par  des  pécheurs. 

CH  Wx  IS  Al,  distr.  de  Chine,  prov. 
de  Ho-nan ,  dép.  de  lou-ning  ;  la  ville  de  ce 
distr.  est  située  à  7  1.  i/a  N.  du  chef-lieu  du 
dép.,  par  33*  19'  ao'  de  lat.  N.eHu'i' 
3o'  de  long.  E. 

CHANGUES,  petite  Ile  de  l'archipel  de 
Chiloé ,  à  l'E.  de  l'île Chiloé ,  près  de  la  cùte 
mérid.  du  Chili.  Lat.  S.  4a*  3o'.  Long.  O. 
75"  ao'. 

CHANGY,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Loire ,  arrond.  et  à  4  1.  1/4  N.  O.  de  Roanne, 
cant.  de  La  Pacaudière.  -5o  hab. 

CHANG- YEOU,  distr.  de  Chine,  prov. 
de  kiang-si,  dép.  de  Nan-'an.  La  vill«  da 
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ce  distr.  est  à  lal.N.  N.  E.  du  chef-lieu  du 
dép. ,  sur  uue  petite  rivière  qui  se  réunit  au 
Kan-kiang. 

CHAÏÏG-YU,  distr.  de  Chine ,  prov.  de 
Tche  kiang,  dép.  de  Chao-hing.  La  ville  de 
ce  distr.  est  située  a  9  1.  E.  S.  E.  du  chef-lieu 
du  dép.,  sur  une  petite  rivière  qui  débouche 
à  quelque  distance  de  là  dans  la  merde  Co- 
rée. Lat.  N.  a9°  5o'  i4'.  Long.  E.  1 18°  3a'  3;'. 

CHAN-HAI -QUAN,  distr.  de  Chine, 
prov.  de  Tchi  li ,  dép.  de  Young-phing,  sur 
le  golfe  de  Leao-toung ,  près  de  la  grande 
muraille.  La  ville  qui  en  est  le  chef-lieu,  est 
è  ai  1.  E.  N.  E.  de  la  ville  du  dép.  de  Young- 
phing,  par  4o*  a'  3o'  de  lat.  N.  et  1 17*  39' 
36'  de  long.  E.  Elle  est  fortifiée  et  regardée 
comme  la  clef  de  la  prov.  de  Ching-king. 

CHAM  A,  rivière  de  Russie  ,  en  Europe, 
gouv.  de  Kalouga,  distr.  de  Médina.  Elle 
prend  sa  source  sur  la  limite  du  gouv.  de 
Smolensk ,  coule  au  S.  E. ,  et  va  se  jeter 
dans  l'Ougra  après  avoir  reçu  le  Soukodrov, 
et  après  un  cours  d'environ  i5  1.  Plusieurs 
papeteries  sont  établies  sur  ses  bords. 

CHAN-LUM,  port  du  roy.  de  Siaui,  sur 
la  côte  orient,  du  golfe  de  ce  nom.  C'est  le 
meilleur  de  cette  côte.  Les  environs  produi- 
sent une  grande  quantité  de  poivre. 

CHAN  MARTIN,  bourg  d'Espagne.  Foy. 
Cbamabtib. 

CHAN-N  AN,  en  japonais  Sannan,  prov. 
de  la  Grande  Lieou -khieou,  dans  l'empire 
Chinois.  Elle  a  formé,  au  commencement  du 
xiv«  siècle,  un  état  particulier,  le  gouverneur 
de  Ta-li  s'étant  déclaré  indépendant.  Après 
une  centaine  d'années  d'existence  ,  cet  état 
a  été  de  nouveau  réuni  à  l'empire ,  et  a  re- 
pris son  rang  comme  province. 

CHANONNAT,  village  de  France,  dép. 
du  Puy-de-Dôme,  arrond.  et  à  a  1.  i/4  S.  de 
C)ermont,cant.  de  Saint-Amand-Tallende, 
près  de  la  rive  gauche  du  Lauton.  Il  y  a  des 
eaux  minérales. 

CHANONRY,  petite  viUed'Écoase.  Voy. 

FOBTBOSB. 

CHAN-PÉ,  prov.  de  la  Grande  Lieou- 
khieon ,  dans  l'empire  Chinois.  Elle  est 
montagneuse.  Le  Ming-hou-yo,  dans  la  par- 
tie centrale  ,  s'élève  à  une  hauteur  considé- 
rable. 

CH  AN-SI,  prov.  de  Chine ,  entre  34°  43' 
et4o*45'  de  lat.  N.,  et  entre  io704;'  et  1 1 1* 
37'  de  long.  E. ,  bornée  au  N.  par  la  grande 
muraiUe,  qui  la  aépare  de  la  Mongolie,  à 


l'E.  par  la  prov.  de  Tchi-Ii,  au  S.  par  celle 
de  Ile»  oan  ,  et  à  l'O.  par  celle  de  Chen-si, 
dont  le  Houang-ho  la  sépare.  Sa  longueur  du 
N.  N.  E.  au  S.  S.  O.  est  de  175  1.,  sa  moyen- 
ne largeur  de  l'E.  à  l'O.  d<  70  1. ,  et  sa  super- 
ficie de  9,600  I.  Elle  est  couverte  de  monta- 
gnes que  l'on  désigne  sous  le  nom  de  la  pro- 
vince ,  et  qui  sont  une  branche  mérid.  des 
monts  In-chan  ;  les  unes ,  composées  de  ro- 
chers nus  et  presque  inaccessibles ,  *ont  in- 
habitées ,  d'autres  très -fécondes  sont  terras- 
sée» et  cultivées  jusqu'à  leur  sommet  ;  d'an- 
tres enfin  offrent  des  plateaux  très- ferti- 
les. L'arrosement  est  rare  et  difficile.  Le 
Houang-ho  est  le  cours  d'eau  principal  ;  il  jr 
reçoit  par  la  gauche  le  Fuen-ho  qui  arrose 
le  centre  de  la  province.  Le  climat  est  doux 
et  sain.  Les  productions  sont  le  froment ,  le 
millet,  quelque  peu  de  riz  dont  on  extrait 
une  espèce  d'eau-de-vie  ;  beaucoup  de  rai- 
sins qu'on  fait  sécher,  du  coton,  du  tabac, 
et  quelques  plantes  tinctoriales.  On  y  élève 
un  grand  nombre  de  bestiaui ,  des  vers  à 
soie  et  des  abeilles  ;  il  y  a  peu  de  poisson  et 
beaucoup  de  gibier.  Le  musc  s'v  trouve  aussi 
en  abondance.  Les  montagnes  renferment 
du  fer,  du  cristal ,  du  jaspe  de  diverses  cou- 
leurs ,  du  porphyre  ,  du  marbre  ,  de  la 
pierre  d'azur  dont  on  se  sert  pour  colorer 
les  porcelaines ,  et  beaucoup  de  houille 
qui  supplée  partout  au  bois.  11  y  a  on  petit 
lac  dont  les  eaux  sont  tellement  salées,  que 
la  quantité  de  sel  qu'on  en  tire  pourrait  suf- 
fire à  la  consommation  de  la  province.  On 
évalue  la  population  à  9,768,189  hab.  qui 
sont  d'une  constitution  robuste  et  d'an  ca- 
ractère doux  et  attable  ;  les  femmes  y  sont 
belles.  On  y  fabrique  de  gros  tapis ,  des  feu- 
tres, des  étoffes  en  soie,  et  différent  ouvrages 
de  métal.  Le  commerce  d'exportation  qui 
consiste  en  productions  du  sol  et  objets  ma- 
nufacturés se  fait  par  le  Houang-ho,  car  les 
grandes  routes  sont  impraticables. 

Les  Chinois  prétendent  que  c'est  dans 
cette  province  que  leurs  ancêtres  ont  fixe 
leur  premier  séjour. 

LeChan-si  se  divise  en  9  dép. ,  savoir: 
Fen  •  tcheou  ,  Lou-  'an  ,  Ning-  wou  ,  Phing- 
yang,  Phou-tcheou,  Sou-phing,  Tai-tboung, 
Thaï  -  youan ,  et  Thse  -  tcheou  ;  il  comprend 
6  arrond.  et  60  distr.  qui  forment  les  divi- 
sions et  subdivisions  des  dép.  ;  il  renferme 
en  outre  19  arrond.  qui  relèvent  immédia- 
tement du  gouvernement  de  la  province.  Lat 
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tille  du  dép.  de  Thaï-youan  en  est  le  chef- 
lieu. 

CHANTADA  ,  petite  ville  d'Espagne, 
prov.  et  à  9 1.  3/4  N  ■  d'Orense  (  Galice  ) ,  sur 
la  rive  gauche  de  PAsnia. 

CHANTAIRAC  ,  village  de  France,  dép. 
de  la  Dordogne,  arrond.  et  à  a  I.  a/3  S.  E. 
de  Hiberac,  cant.  de  Neuvic.  i,oao  hab. 

CHANTARSKIE,  groupe  de  3  îles  inha- 
bitées de  la  mer  d'Okhotsk,  sur  les  eûtes  de 
la  Russie,  en  Asie,  vis-à-vis  de  l'embouchure 
de  l'Ouda ,  par  55°  1 5'  de  lat.  N.,  et  i37°  de 
long.  E.  Elles  font  partie  du  gouvernement 
d'Irkoutsk  et  du  district  d'Iakoutsk. 

CHANTEL-LE-CHÀTEAU,  Cahtilu  , 
ville  de  France,  dép.  de  l'Allier,  arrond. 
et  à  3  I.  i/a  (t.  de  lîannat,  et  à  8  1.  3/4  S. 
S.  O.  de  Moulins  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la 
rive  droite  de  la  Bouble.  Elle  fait  commerce 
de  vin.  Il  s'y  tient  6  foires  par  an.  i,35o  hab. 

CUANTELOUP,  village  de  France, dép. 
d'ille-et  Vilaine,  arrond.  et  a  11  1.  i/3  N. 
E.de  Redon,  et  à  5  1.3/4  S.  de  Rennes,  cant. 
du  Sel.  1,193  bab. 

CHANTE  LOUP,  village  de  France,  dép. 
de  Maine-et-Loire,  arrond.  et  à  6  l.  S.  E.  de 
Beaopréau,  cant.  et  à  3  1.  i/a  E.  N.  E.  de 
Cbollet.  1,008  hab. 

Cil  ANTELOUP,  village  de  France,  dép. 
de  Seine-et-Oise ,  arrond.  et  à  4  1.  3/4  N«  N. 
O.  de  Versailles,  cant.  et  à  il.  i/4  N.  de 
Poissy.  900  hab.  Il  y  a  des  carrières  et  des 
fours  a  plâtre  dans  les  environs. 

CHANTENAY,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Loire-Inférieure,  a  rrond.,6«  cant.  et  à 
i/a  I.  S.  O.  de  Nantes,  sur  la  rive  droite  de 
la  Loire.  a,aoo  hab. 

CHANTER AY,  village  de  France,  dép. 
de  la  Nièvre ,  arrond.  et  à  6  1.  i/3  S.  E.  de 
Ne  vers ,  cant.  et  à  a  1.  8.  E.  de  Saint-Pierre- 
le-Moutier.  1,186  hab. 

Cil ANTENAY,  village  de  France,  dép. 
de  la  Sarthe,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  N.  de  La 
Flèche,  et  à  61.  i/30.S.O.du  Mans,  cant. 
de  Brulon,  sur  la  rive  gauche  du  Clairon. 
i,oyo  hab. 

CHANTILLY,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Oise,  arrond.  et  à  1  1.  3/4  O.  de  Sentis, 
cant.  et  à  1  1.  3/4  8.  de  Creil,  et  à  9  I.  N.  de 
Paris ,  sur  la  Nonette  et  la  route  de  Paris 
â  Amiens,  et  sur  la  lisière  sept,  de  la  forêt 
de  son  nom,  qui  a  environ  7,600  arpens. 
On  y  remarque  une  belle  rue  bûtie  par 
Louis  Joseph  de  Bourbon,  dernier  prince 
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de  Condé,  et  un  hospice  fondé  par  ce. 
prince.  Le  château  a  été  démoli  pendant 
la  révolution  ;  il  ne  reste  plus  que  le  petit 
château  ,  le  château  d'Enghien  et  les  écu- 
ries, dont  l'architecture  est  un  chef-d'œu- 
vre; le  parc  est  encore  un  des  plus  beaux 
que  l'on  connaisse.  On  remarque  sur  le  ca- 
nal, formé  par  la  Nonette,  une  machine 
hydraulique  qui  fournit  de  l'eau  à  tous  les 
bâtimens  et  à  plusieurs  fontaines  nouvelle- 
ment élevées  dans  ce  bourg.  11  y  a  1  manu- 
facture de  porcelaine,  plusieurs  fabriques 
de  dentelles  et  de  blondes,  1  filature  de  co- 
ton ,  tissage ,  blanchisserie  et  impression  de 
toile,  établie  depuis  1807  dans  l'ancien  parc, 
et  1  fabrique  de  cardes  pour  les  filatures 
de  coton  et  de  laine.  11  se  tient  à  Chantilly 
3  marchés  par  semaine,  les  mercredi ,  ven- 
dredi et  dimanche.  1,800  hab.  Ce  bourg  a 
vu  naître  le  dernier  duc  d'Enghien. 

Chantilly  n'était  dans  l'origine  qu'un  ha- 
meau dépendant  d'un  domaine  possédé  par 
la  maison  d'Orgcmout.  11  passa  dans  la  suite 
à  celle  de  Montmorency  ;  il  faisait  partie  du 
duché  de  ce  nom  qui  fut  donné  par  Louis  xiu 
à  madame  la  princesse  de  Condé ,  sœur  de 
Henri  de  Montmorency.  C'est  depuis  cette 
époque  que  Chantilly  s'est  embelli  ;  le  grand 
Condé  en  faisait  son  séjour  de  prédilec- 
tion :  l'on  voit  même  encore  à  l'entrée  du 
parc ,  le  théâtre  champêtre  où  Molière  ,  Ra- 
cine et  Boileau  venaient  réciter  leurs  chefs- 
d'œuvre.  En  démolissant  la  chapelle  du  châ- 
teau, on  y  a  trouvé  le  corps  de  l'amiral  Co- 
ligny  qui  a  été  déposé  dans  l'église  parois- 
siale. 

CHANTONAY  »  ou  CHANTONNAY  , 
bourg  de  France,  dép.  de  la  Vendée,  ar- 
rond. et  à  6  1.  i/a  E.  de  Bourbon-Veudée ; 
chef  lieu  de  cant.  11  s'y  tient  6  foires  par  an. 
1,770  hab.  On  trouve  sur  son  territoire  des 
indices  de  mine  de  cuivre. 

CHANTOU  ,  rivière  de  l'empire  Cbioois. 
ï'oy.  Las-ho. 

CHAN  TOUNG,  province  maritime  de 
Chine,  entre  34*  40'  et  38°  ia'  de  lat.  N., 
et  n3°  et  iao°  de  long.  E. ,  bornée  au  N. 
par  le  golfe  de  Tchi-li ,  à  l'E.  par  la  mer 
Jaune,  au  S.  par  les  prov.  de  Kiang-sou, 
d'An  -hoei  et  de  Ho-nan,  et  à  l'O.  par 
celle  de  Tchi-li.  Sa  longueur  de  l'E.  à  l'O. 
est  de  i5o  I.;  sa  plus  grande  largeur ,  du  N. 
au  S.,  de  90  I. ,  et  sa  superficie  de  1  >,35o  1. 
Elle  est  traversée  par  nue  chaîne  de  menta 
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gnes  peu  élevée»  et  d'une  étendue  de  plus 
de  6a  I.  ;  diverse»  branches  s'en  détachent 
dans  plusieurs  directions  et  couvrent  l'inté- 
rieur. Il  n'y  a  de  vastes  plaines  qu'à  l'O.  ;  au- 
cune des  rivières  quiarrosent  cette  province 
n'est  considérable.  Les  principales  sont  :  le 
Ta-tcin-ho  et  PY-ho.  Elle  a  plusieurs  lacs, 
dont  les  principaux  sont  le  Pc-mo-hou  et 
le  Tcin  choui  po.  La  côte  défendue  par 
plusieurs  forts  offre  quelques  baies,  telles 
que  celles  de  Kou-chan  -so  et  de  Hung-  yai- 
§0.  Un  grand  nombre  de  petites  iles  Pa- 
voisinent ,  et  ont  pour  la  plupart  des  ha- 
vres très -commodes  pour  les  barques  chi- 
noises qui  de  là  passent  aisément  en  Corée. 
Il  pleut  rarement  dans  cette  province  ;  le 
sol  est  fertile  dans  les  vallées;  mais  la  séche- 
resse y  est  telle  que  les  productions  dépen- 
dent de  l'arrosement  artificiel  ;  ce  pays  est 
aussi  sujet  aux  dévastation»  des  sauterelles. 
On  y  récolte  du  froment,  du  millet,  des 
fruits ,  de  l'indigo  et  beaucoup  de  soie  ;  les 
rivières  et  les  côtetsnnt  très -poissonneuses, 
et  le  gibier  est  très  -  abondant.  Outre  les  vers 
à  soie  ordinaires  qu'on  y  élève  en  quantité 
considérable ,  on  y  élève  aussi  une  espèce  de 
chenille  (fhalœna  scrici )  qui  ,  selon  Gro- 
sier,  donne  une  soie  plus  »olidc  et  plus  dura- 
ble que  celle  de  ces  vers.Cette  prov.  contient 
ia,i5u,68o  hab.  L'agriculture  en  occupe  un 
très  •  grand  nombre ,  et  ils  sont  pour  la  plu- 
part considérés  comme  les  meilleurs  chas- 
seurs de  l'empire.  Le  commerce  de  cette 
prov.  est  considérablement  favorisé  par  le 
Yun  leang-ho  ou  canal  Impérial  qui  la  tra- 
verse ;  car  c'est  sur  ce  canal  que  passent  tou- 
tes les  barques  qui  du  midi  sont  conduites 
à  Pé-king. 

Le  Ghan  -  toung  est  divisé  en  i o  dép. ,  sa- 
voir :  Lai-tcheou ,  Teng-tcheou  ,  Thaï- 'au, 
Thbing  •  tcheou  ,  Toung  -  tchhang  ,  Tsao- 
tcheou  ,  Tsi-nan ,  Wou  -  teng ,  Yan  -  tcheou  , 
et  Yi- tcheou.  Il  comprend  9  arrond.  et  91 
distr. ,  qui  forment  les  divisions  et  subdivi- 
sions des  dép.,  et  renferme  en  outre  a  ar- 
rond. qui  relèvent  immédiatement  du  gou- 
vernement de  la  province.  La  ville  du  dép. 
de  Tsi-nan  en  e»l  le  chef  lieu. 

Cil  AIN  TR  IGNÉ,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Mayenne ,  arrond.  et  à  a  1.  3/4  N.  E. 
de  Mayenne  ,  et  à  9  I.  i/a  N.  N.  E.  de  La- 
val,  cant.  d'Ambrières.  i,885  hab. 

CHAIS li  ,  village  de  France  ,  dép.  de 
l'Orue,  arrond.  et  à  3  I.  i/a  N.  de  Dom- 
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front,  et  à  i5  I.  N.  O.  d'Alençon,  cant.  de 
Tinchebray.  Il  y  a  des  clouteries.  a,a55hab. 

CIIAISWAS  (  PAYS  DES  ),  dans  l'em- 
pire Birman,  l'oy.  Cocharfbi. 

CHAISZA,  rivière  d'Espagne  ,  qui  prend 
sa  source  dans  la  prov.  de  Huelva  (Séville), 
prés  du  bourg  de  Cortegana  ,  coule  au  N.  O. 
pendant  environ  5  1. ,  puis  au  S.  O. ,  forme 
la  limite  entre  l'Espagne  et  le  Portugal ,  et 
se  joint  à  la  Guadiana,  près  du  village  de 
Mesquitas,  à  11  1.  N.  O.  de  Huelva,  après 
un  cours  de  17  1. ,  et  après  avoir  reçu  !  '  A I- 
caraboza,  le  Malagnon,  et  le  Chabeira. 

G  H  Ad  DE  COLCE,  bourg  du  Portugal , 
prov.  d'Estremadure  , chef-lieu  decomarca, 
à  10  1.  N.  E.  de  Leira,  et  à  10  L  S.  E.  de 
Coimbre,  sur  une  haute  montagne  où  est 
situé  un  vieux  fort.  11  y  a  1  église  collégiale, 
1  couvent,  1  hôpital,  et  1  hospice.  3 ,000 
hab.  Les  environs  sont  fertiles  en  vin  et  en 
châtaignes. 

CHAO-HING,  dép.  de  Chine,  dans  la 
partie  sept,  de  la  prov.  de  Tche  -kiang;  il 
comprend  8  distr.  ;  la  ville  qui  en  est  le 
chef-  lieu, est  située  à  10 1.  E,  S.  E.  de  la  ville 
du  dép.  de  Hang- tcheou,  dans  une  plaine 
vaste  et  fertile ,  sur  une  petite  rivière  qui  se 
jette  à  3  1.  plus  bas  dans  l'estuaire  du  Tsien- 
tang-kiang.  Lat.  N.5o°  6'  o'.  Long.  E.  118' 
11'  4>'«  Cette  ville  a  de  grandes  rues  fort 
propres ,  pavées  en  dalles  blanches  ;  les  mai- 
sons et  les  arcs  de  triomphe  sont  en  partie 
bâtis  de  cette  sorte  de  pierre.  La  ville  est 
coupée  de  canaux  remplis  d'eau  ;  Pair  y  est 
très-sain.  Les  habitans  passent  pour  être  très- 
versés  dans  la  connaissance  des  lois ,  et  c'est 
parmi  eux  que  les  gouverneurs  de  provinces 
et  les  grands  mandarins  choisissent  leurs  se- 
crétaires. Les  environs  produisent  eu  abon- 
dance de  très -bon  vin  qu'on  exporte  dans 
toutes  les  parties  de  l'empire.On  voit  à  1/1  L 
de  cette  ville  un  tombeau  qu'on  dit  être 
celui  de  Yu  le  Grand  ;  l'empereur  Chang  -  hi 
a  fait  élever  près  de  ce  monument  un  ma- 
gnifique édifice. 

CHAO-KU1NG,  dép.  de  Chine,  foy. 

TCHAO-  XHIHO. 

CHAO-MA  ING,  ville  et  forteresse  de 
Mongolie  ,  dans  le  Tangout ,  sur  la  rive 
droite  de  l'Etchine,  près  de  la  lisière  occid. 
du  grand  désert  de  Cobi,  à  ao  1.  S.  du  lac 
Sonkouc-Omo ,  et  à  i3o  1.  E.  S.  E.  de  Hami. 

CIIAO-PH1ISG,  distr.  de  Chine,  prov.. 
de  Kouang-si.  La  ville  qui  en  est  le  rhef- 
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lieu,  est  à  10  I.  N.  O.  de  la  ville  du  dép. 
d'Où  teheou ,  et  à  35  L  S.  de  celle  du  dép.  de 
Koueï-lin. 

CI1AO-TCIIEOU,  dép.  de  Chine,  dans 
la  partie  sept,  de  la  prov.  de  Kouang-toung, 
11  renferme  6  distr.  La  ville  qui  en  est  le 
chef-lieu  ,  est  située  dans  un  pays  monta- 
gneux ,  à  43  I.  N.  de  Canton  ,  au  confluent 
du  Si  ho  et  du  Tong-ho,  qui  foi  ment  le  Pe- 
kiang,et  qui  sont  tous  deux  navigables.  Lat. 
N.  *4°  55'  o'.  Long.  E.  1  io°  47'  3o'.  Elle  est 
grande,  et  ses  murailles  se  prolongent  a  une 
distance  considérable  le  long  du  Pe-kiang, 
que  l'on  traverse  sur  un  pont  de  bateaux.  Les 
maisons  de  cette  ville,  ainsi  que  les  bouti- 
ques, sont  belles.  On  y  fabrique  des  nan- 
kins ,  et  on  y  fait  commerce  d'huile.  L'air 
y  est  malsain  ,  et  des  maladies  épidémiques 
y  font  de  cruels  ravages  d'octobre  en  dé- 
cembre. On  estime  la  population  à  10,000 
familles.  Il  y  a  dans  les  environs,  sur  la  mon- 
tagne Nanchoa  ,  un  célèbre  couvent  qui  at- 
tire un  grand  nombre  de  pèlerins.  Au  S.  de 
la  ville  on  voit ,  près  d'une  des  rivières  ,  une 
caverne  qui  sert  de  temple ,  et  où  l'on  adore 
le  dieu  Pousa. 

Cil  AU  M  YV  H  ,  port  d 'Egypte  ,  sur  le 
golfe  Arabique,  a  36  I.  S.  E.  de  Cosséir,  au 
S.  delà  baie  de  Cléar.  Lat.  N.  a4°5o'.  Long. 
E.  3a*  ao\  On  y  voit  les  ruines  d'une  ville 
antique. 

CIIAOUKIANY,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Vilna,  distr.  »  t  a  -  1.  1  /a  S.O. 
de  Cbarli ,  et  à  quelque  distance  de  la  rive 
droite  du  Vindau. 

CHAOlïLIKHA,  bourg  de  Russie, en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  3j  I.  S.  de  Kiev,  distr.  et  à 
51.  1/4  S.  O.  de  Zvenigorodka ,  sur  la  rive 
gauche  du  Gorskoï. 

CHAOUNONS,  nation  indienne  de  l'A- 
mérique sept.  Voy.  Chahocamh. 

Cil  AOURCE,  Catusiacun,  ville  de  Fran- 
ce ,  dép.  de  l'Aube,  arrond.  et  a  4  L  i/4  S. 
O.  de  Har-sur-Seine;  chef-lieu  de  cant. ,  sur 
la  rive  gauche  de  l'Armance.  Il  s'y  lient  6 
foires  par  an.  C'est  la  patrie  d'Amadis  Ja- 
myn,  littérateur  duxvi*  siècle,  et  d'Edmond 
Richcr,  célèbre  controversiste,et  défenseur 
des  droits  de  l'église  gallicane.  1,700  hab. 

CHAOUYOUK,  rivière  du  Petit  Tibet, 
qui  prend  sa  source  sur  le  versant  8.  O.  des 
monts  Mous-tagh ,  traverse  une  contrée  en- 
core très  -  peu  connue  ,  et ,  après  un  cours 
d'environ  90 1.  du  X.  O.  an  S.  E. ,  se  joint , 
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un  peu  au-dessous  de  Leh  ou  Ladak ,  au 
fleuve  qui  porte  d'abord  le  nom  de  cette 
ville  ,  et  qui  prend  ensuite  celui  de  Sind. 

CHAO-WOU  ,  dép.  de  Chine,  dans  la 
partie  sept,  de  la  prov.  de  Foukian.  II  com- 
prend 4  distr.  La  ville  qui  en  est  le  chef-lieu, 
est  située  à  58  I.  N.  O.  de  la  ville  du  dép. 
deFoii-lcheou.  Lat.  N.  37°  ai'  36'.  Long.  E. 
1 15°  i5'  3o'.  C'est  une  place  forte  qui  sert 
de  boulevard  à  la  prov.  dont  elle  dépend. Elle 
est  renommée  pour  ses  fabriques  de  toile. 

CHAPALA,  lac  du  Mexique,  prov.  de 
Guadalaxara.  Son  étendue  est  très  -  incer- 
taine :  on  lui  donne  de  a5  à  3o  I.  de  long, 
sur  8  à  10  de  large  ;  il  renferme  plusieurs 
lies.  Le  Riu-Grande  traverse  sa  partie  orien- 
tale. 

CU AP ARA,  prov.  et  ville  de  111e  de  Ja- 
va. V oy  J àlilAi 

Cil  A  P  A  RE,  rivière  du  gouv.  de  Buenos- 
Ayres,  qui  prend  sa  souçce  sur  la  limite  des 
intendances  de  La  Paz  et  de  Cochabamba  , 
sépare  celte  dernière  du  pays  des  Moxos, 
et  se  joint  au  Ma  mure ,  après  un  cours  d'en- 
viron 35  1.  du  S.  O.  au  IC  E. 

CHAP-  DES  -  REAUFORT,  village  de 
France ,  dép.  du  Puy-de-Domc ,  arrond.  et  a 
41.  i/30. de  Riom,età  41.3/4  N.O.deCler- 
mont ,  cant.  de  Pont-Gibaud.  1,896  hab.  Il 
y  a  dans  les  environs  des  mines  de  plomb. 

C  H  A  PEL-  A  LLERTON ,  village  d' A  ngle 
terre ,  west-riding  du  comté  d'York  ,  wa- 
pentake  de  Skyrack ,  à  3/4  de  I.  iV  de  Lecds , 
dans  une  situation  agréable  et  saine.  1,678 
hab. 

Cil  APEL-HILL,comm.  des  Etats-Unis  , 
état  de  la  Caroline  duNord,  comté  d'Orange, 
sur  le  Ncw-ilope,  affluent  du  Cape-Fear,  à 
4L  1 /a  S.  S.  E,  d'HUlsboroiigh,  et  a  9I.  N. 
O.  de  Raleigh.  On  y  a  établi,  en  1788,  le 
siège  de  l'université  de  la  Caroline  du  Nord. 

CUAPEL-1N-LE-FRITH,  bourg  d'An- 
gleterre, comté  et  à  la  1.  N.  O.  de  Derby, 
hundred  du  High-Peake,  a  1  I.  i/a  N.  de 
Ruxton.  Il  y  a  une  manufacture  de  tissus 
de  coton.  Il  s'y  tient  plusieurs  foires  par  an. 
3,a34  hab.  A  i/a  (.environ  de  cette  ville, il 
y  a  un  puits  dont  l'eau  est  intermittente  :  elle 
monte  ou  descend  de  37  pouces  environ  par 
jour,  mais  à  des  intervalles  inégaux.  Dans 
les  temps  secs, les  intermittences  sont  plus 
rares. 

CH  APEL1Z0D,  grand  village  d'Irlande  , 
prov.  de  Ltioster,  comté  et  à  1  L  O.  de 
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Dublin ,  Lamn n in  de  Newcastle.  Il  est  très- 
agréa blement  situé  sur  le  Lifly. 

CHAPELL,  île  du  Grand  Océan  austral, 
dan»  la  partie  orient,  du  détroit  de  Bats. 
Lat.  S.  4o*  a5'.  Long.  E.  i45°55'. 

CHAPELLE  (LA),  village  de  France, 
dép.  de  Seine-et-Marne,  arrond.  et  à  a  1. 
a/3  S.  de  Meanx,  cant.  et  très-près,  à  l'E., 
de  Crécy ,  sur  la  rive  droite  du  Grand  Mo- 
rin.  1 , 1 4 1  hab. 

CHAPELLE  AIGNON  (LA),  village  de 
France,  dép.  du  Puy-de-Dôme,  arrond.  et 
à  al. 3/4  H.  O.  d'Ambert,  et  a  10  1.  a/3  E.  S. 
E.deClermont, cant.  deCunlhat.  a,ai5hab. 

CHAPELLE-AU-RIBOUL  (LA),  village 
de  France ,  dép.  de  la  Mayenne ,  arrond.  et 
à  3  1.  E.  de  Mayenne ,  et  à  8  I.  i/a  N.  E.  de 
Laval,  cant.  du  liorp.  i,3io  hab. 

CH  APELLE  AUX  BOIS  (LA), village  de 
France,  dép.  des  Vosges,  arrond.  et  à  4  I. 
8.  S.  O.  d'Épinal  ,cant.  de  Xertigny.  1,721 
hab. 

CHAPELLE-BASSE-MER  (LA), bourg 
de  France  ,  dép.  de  la  Loire  Inférieure ,  ar- 
rond. et  à  4  1.  E.  N.  E.  de  Nantes,  cant.  du 
Loroux.  5*900  hab. 

CHAPELLE -BICHE  (LA),  village  de 
France  ,  dép.  de  l'Orne,  arrond.  et  à  31. 
N.  de  Domfront,  et  a  i3  1.  3/4  N.  O.  d'A- 
leneon  ,  cant.  de  Saint-Gervais-de  Mcssey. 
Il  y  a  des  clouteries.  910  hab. 

CHAPELLE  BLANCHE  (LA),bourgde 
France  ,  dép.  d'Indre-et-Loire  ,  arrond.  et 
à  a  1.  N.de  Chinnn,  età81.  1/4 0.  S.  O.  de 
Tours,  cant.  de  Bourgueil,  sur  la  rive  droite 
de  la  Loire.  3,4oo  hah. 

CHAPELLE-CHAUSSEE  fLA),  village 
de  France,  dép.  d'Hle-et-Vilaine,  arrond. 
et  à  3  1.  5/f  N.  N.  E.  de  Montfort ,  et  à  5  1. 
N.  O.  de  Rennes  ,  cant.  de  Bécherel.  i,a85 
hab. 

CHAPELLE-D'ANGILLON  (LA),  ville 
de  France,  dep.  du  Cher,  arrond.  et  à  7  1. 
O.  de  Sancerre,  et  à  la  même  distance  N. 
de  Bourges;  cheMieu  de  cant., sur  la  ri ve  gau- 
che de  la  Petite  Sandre.  Elle  a  des  forges. 
11  s'y  tient  a  foires  par  an.  700  hab. 

CHAPELLE-DE-GUINCHAY  (LA),  vil- 
lage de  France ,  dép.  de  Saône-et-Loire ,  ar- 
rond. et  à  a  I.  a/3  S.  de  Màcon  ;  chef-lieu  de 
cant.,  sur  la  rive  gauche  de  la  Mauvaise, 
et  ii  quelque  distance  de  la  rive  droite  de 
la  Saône.  1,400  hab.  Son  territoire  produit 
de  bon  vin. 
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CHAPELLE-  DE  -  LAUNAY  (  LA  ),  vil- 
lage de  France,  dép.  de  la  Loire- Inférieure , 
arrond. ,  cant.  et  à  i/a  1.  N.  O.  de  Savenay. 
1,169  hab. 

CHAPELLE-DES-MABAIS  (LA),  vil- 
lage de  France ,  dép.  de  la  Loire  Inférieure, 
arrond.  et  à  5  1.  i/a  N.  O.  de  Savenay,  et  à 
i3  1.  N.  O.  de  Nantes,  cant.  d'Herbignac. 
i,5oo  hab. 

CHAPELLE-DU  GENET  (LA),  village 
de  France ,  dép.  de  Maine-et-Loire ,  arrond., 
cant.  et  à  i/j  1.  S.  O.  de  beaupréau,  et  à 

10  I.  3/4  S.  O.  d'Angers.  Il  s'y  fabrique  des 
mouchoirs  et  des  toiles  façon  deChoUet.  5a  1 
hab. 

CHAPELLE  EN-VÉCORS( LA), village 
de  France,  dép.  de  la  Drôme ,  arrond.  et  à 
5  1.  1/4  N.  de  Die,  et  i  9  1.  i/a  E.  de  Va- 
lence; cheMieu  de  cant. ,  dans  une  vallée 
à  laquelle  il  donne  son  nom.  On  y  fait  an 
petit  commerce  de  bois,  de  charbon,  et  de 
bestiaux.  Il  s'y  tient  4  foires  par  an.  1,317 
hab.  Il  y  a  dans  les  environs  une  grotte  rem- 
plie de  stalagmites  curieuses ,  des  indices  de 
mines  de  fer,  et  une  carrière  d'une  espèce 
d'albâtre. 

CHAPELLE-ERBRÉE  (LA),  bourg  de 
France,  dép.  d'Ille-  et  -Vilaine,  arrond., 
cant.  et  à  1  1.  3/4  E.  de  Vitré ,  et  a  9  1.  3/4 
E.  de  Rennes.  806  hab. 

CHAPELLE-GAUTHIER  (LA)  00  LA 
CH  APELLE-THIBOUST,  village  de  Fran- 
ce, dép.  de  Seine-et-Marne,  arrond.  et  à 
4  I.  E.  de  Melun,  cant.  et  à  a  I.  N.  E.  du 
Châtelet.  C'était  anciennement  une  ville, 
dont  il  reste  quelques  fortifications.  On  re- 
marque près  de  la  halle  une  belle  fontaine. 

11  s'y  tient  une  foire  le  lundi  d'après  la  Saint- 
Martin.  800  hab. 

CHAPELLE-GLA1N  (LA),  village  de 
France,  dép.  de  la  Loire-Inférieure. arrond. 
et  à  4  1-  S.  E.  de  Chateaubriant,  et  à  ta  1. 
N.  N.  E.  de  Nantes,  cant.  de  S«.  Julien-de- 
Vou  vantes.  1,009)13!). 

CHAPELLE-HELZEBROC  (LA),  vil- 
lage de  France ,  dép.  de  la  Manche ,  arrond. 
et  a  4  1.  1/4  S.  S.  E.  de  S».  Lô,  cant.  de 
Tessy.  1,116  hab. 

CHAPELLE-HULIN  (LA),  vUlage  de 
France,  dép.  de  la  Loire-Inférieure ,  arrond. 
et  à  3  I.  a/3  E.  S.  E.  de  Nantes,  cant.  de 
Vallet.  1 ,746  hab. 

CHAPELLE-JANSON  (LA) ,  village  de 
France, dép.  il' I lie  el  ViLine, arrond.,  c  an t- 
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E.  et  a  1 1.  3/4  E.  de  Fougères.  a,i36  bah. 

CHAPELLE  LA  REINE  (LA),  bourg 
de  France ,  dép.  de  Seine-et  Marne,  arrond. 
et  a  3  1.  i/4  S.  O.  de  Fontainebleau,  et  à 
5  1.  3/4  S.  de  Melun  ;  chef-lieu  de  cant.  ,sur 
une  éuiinence.  On  ne  peut  s'y  procurer  de 
l'eau  que  par  le  moyen  d*un  seul  puits,  qui 
a  ai6  pieds  de  prorondeur.  900  hab. 

CHAPELLE-LARGEAU  (LA),  village  de 
France,  dép.  des  Deux-Sèvres,  arrond.  et 
161.  i/a  O.  N.  O.  de  Bressuire  ,  cant.  de 
Châtiilon-sur-Sèvre.  Il  s'y  fabrique  des  dro- 
guetset  de  la  flanelle.  5oo  hab. 

CHAPELLE-MOCHE  (LA),  village  de 
France,  dép.  de  l'Orne,  arrond.  et  à  31.  1/4 
S.  E.  de  Domfront,  et  à  9  I.  3/4  O.  N.  O. 
d'Alençon,  cant.  de  Juvigny.  i,4ta  hab. 

CHAPELLE-MONTBRANDEIX  (LA), 
village  de  France ,  dép.  de  la  Haute-Vienne, 
arrond.  et  à  4  1.  1  /.>  S.  de  Rochechonart ,  et 
à  8  I.  i/3  S.  O.  de  Limoges,  cant.  de  Saint- 
Mathieu.  11  a  des  forges,  où  l'on  fabrique  di- 
vers ouvrages  en  f.-r  et  en  acier.  5 16  hab. 

CH  APELLE-MONTKELAIS  (  LA  ),  vil- 
lage de  France, dép.  delà  Loire- 1 nférieure , 
arrond.  et  à  3  1.  3/  j  N.  E.  d'Ancenis ,  cant. 
de  Varades.  1,257  haD« 

CHAPELLE-PALLUAU  (LA),  village 
de  France ,  dép.  de  la  Vendée,  arrond.  et  à 
8  1.  y.  N.  E.  des  Sables  d'Olonne ,  et  à  4  1. 
i/3  N.  O.  de  Bourbon  -  Vendée  ,  cant.  de 
Paliuau.  Il  v  a  des  corroieries.  1,000  hab. 

CHAPELLE-ROBERT  (LA),  village  de 
France,  dép.  de  la  Dordogne,  arrond., 
cant.  et  à  a  1.  3/4  N.  O.  de  Nontron.  11  y  a 
des  mines  de  fer  et  d'antimoine ,  et  des  for- 
ges. *5o  hab. 

CHAPELLES  (LES  GRANDES)  on  LA 
CH  APELLE-S*.  PIERRE,  village  de  Fran- 
ce, dép.  de  l'Aube,  arrond.  et  a  a  1. 3/4  d'Ar- 
cis-sur-Aube,  cant.  de  Méry -sur-Seine.  Il  y  a 
des  tilatnres  de  laine  et  de  coton ,  des  fabri- 
ques de  serge,  autrefois  considérables,  et 
de  bonneterie  en  coton.  83o  hab. 

CHAPELLE  S».  DENIS  (  LA  ),  village  de 
France ,  dép.  de  la  Seine ,  arrond. ,  cant.  et 
•  »  1.  i/4  S.  de  S1.  Denis,  et  touchant  aux 
murs  N.  de  Paris.  H  y  a  diverses  fabriques  et 
une  filature  pour  tissus  de  cachemires  ;  le 
commerce  en  vins  et  eaux-de-vie  n'est  plus 
•ussi  considérable  qu'autrefois.  Tous  les 
mardis,  il  B*y  tient  un  marché ,  principale- 
ment pour  les  vaches  laitières.  Patrie  du 
poète  Chapelle.  i,5oo  hab. 
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CHAPELLE-S1.  LAURENT  (LA),  bourg 
de  France,  dép.  des  Deux-Sèvres,  arrond. 
et  à  4  l.  3/4  N.  O.  de  Partenay ,  et  à  10 1.  a/3 
N.  de  Niort,  cant.  de  Moncootant.  Il  y  a 
une  tuilerie ,  et  il  s'y  tient  des  marchés  con- 
sidérables de  bestiaux  1  i,3oo  hab. 

CHAPELLE  S*.  MARTIN  (  LA),  village 
de  France,  dép.  de  Loir-et-Cher,  arrond. 
et  a  31.  i/aN.N.  E.  de  Blois ,  cant.  et  à  il. 
a/3  O.  N.  O.  de  Mer.  1,000 hab. 

CHAPELLE  S*.  MESMIN  (LA),  village 
de  France,  dép.  du  Loiret ,  arrond.  et  à  il. 
O.  S.  O.  d'Orléans,  cant.  d'Ingré,  sur  la 
rive  droite  de  la  Loire.  1,17s  hab. 

CHAPELLE  S*.S AU V EUR  (LA),  village 
de  France,  dép.  de  Saône-et-Loire ,  arrond. 
et  à  5  1.  t/3  N.  de  Louhans ,  et  à  i5  1.  a/3  N. 
N.  E.de  Maçon  ,caut.  de  Pierre.  1, 588  hab. 

CHAPELLE-SUR-ERDRE  (LA),  village 
de  France,  dép.  de  la  Loire-Inférieure,  ar- 
rond. et  à  a  1.  N.  de  Nantes;  chef-lieu  de 
cant. ,  près  delà  rive  droite  de l'Erdre.  1,100 
hab. 

CH  APELLE-SUR-OREUSE  (LA),  bourg 
de  France,  dép.  de  l'Yonne,  arrond.  et  à 
*  1.  i/3  N.  N.  E.  de  Sens,  et  à  i3  1.  i/3  N. 
N.  O.  d'Auxerre ,  cant.  de  Sergines ,  sur l'O- 
reuse.  45$  hab. 

CHAPELLE-TAILLEFER  (LA  ),  bourg 
de  France ,  dép.  de  la  Creuse ,  arrond.,  cant. 
et  à  a  I.  S.  de  Guéret ,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Gartempe.  700  hab. 

CHAPELLE- VOLANT  (  LA),  villagede 
France  ,  dép.  du  Jura ,  arrond.  et  a  4  1.  i/a 
N.  O.  de  Lons-le-Saunier,  cant.  de  Blelte- 
rand,surla  Darge.  1,818  hab. 

CHAPELNESS, cap  d'Ecosse, sur  la  baie 
de  Forth,  et  sur  la  côte  N.  E.  du  comté  de 
Fife ,  entre  les  caps  Elyness  et  Heugh-head. 

CHAPINER1A  ,  bourg  d'Espagne,  prov. 
et  a  iSL  i/4  S.  E.  d'Avila  (Ségovie),  sur 
une  hauteur.  On  y  élève  des  vers  a  soie. 

CHAPMAN  ,  baie  formée  par  l'océan 
Atlantique,  sur  la  côteoccid.  delà  colonie 
du  Cap  de  Bonne-Espérance ,  a  4  L  1  /a  S.  S. 
O.  de  la  ville  du  Cap.  On  la  nomme  quel- 
quefois Uont-baay,  ou  des  Bois.  C'est  , 
après  la  baie  Saldanha ,  le  port  le  plus  sur 
et  le  plus  commode  de  la  colonie.  Elle  est 
garantie  de  tous  les  vents,  mais  l'entrée  en 
est  difficile.  Elle  a  de  6  à  9  brasses  d'eau.  Le 
fond  est  de  sable  fin.  ao  vaisseaux  de  ligne 
y  mouilleraient  à  l'aise.  Les  environs  sont 
fertiles,  sains,  et  les  eaux  y  sont  abondantes. 
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CHAPMAN,  baie  de  l'empire  Chinois, 
vers  l'extrémité  sept,  de  la  Manche  de  Tar- 
tarie ,  à  3o  1.  S.  E.  de  l'embouchure  de  l'A- 
mour. Lat.  N.  5i°  55'.  Long.  E.  i38'  55'. 

CHAPNIEBS,  village  de  France,  dép. 
delà  Charente-Inférieure,  arrond.,  cant. 
N.  et  a  il.  i/a  S.  E.  de  Saintes,  sur  la  rive 
droite  de  la  Charente.  a,5aa  hab. 

CH  APONNAY ,  village  de  France ,  dép. 
de  l'Isère ,  arrond.  et  à  a  1. 3/4  N.  de  Vienne , 
cant.  de  S*.  Symphorien-d'Ozon.  1,064  hab. 

CHAPONOST,  village  de  France,  dép. 
du  Rhône ,  arrond.  et  a  a  I.  S.  O.  de  Lyon , 
cant.  et  à  1 1.  N.  O.  de  S«.  Genis-Laval.  On 
y  fabrique  des  peignes  d'acier  pour  toutes 
sortes  de  tissus.  i,4oo  hab.  11  y  a  dans  les 
environs  d'abondantes  couches  de  baryte 
pure. 

CHAPORA,  fort  de  l'Hindoustan,  dans 
les  po*s.  portugaises ,  anc.  prov.  de  Boyd ja- 
pour,  à  5  1.  N.  O.  de  Goa,  sur  l'océan  In- 
dien. 

CHÀPOUR,  Shnwpoor,  ville  de  l'Hin- 
doustan anglais,  présidence  du  Bengale, 
•ne.  prov.  de  Gandouanah  ;  chef- lieu  du 
distr.  de  Singraoulah,  &  i5  I.  O.  S.  O.  de 
Palamô ,  et  à  66  I.  S.  O.  de  Patna,  dans  une 
plaine  fertile.  Lat.  N.  23°  38'.  Long.  E. 
81 0  5'.  F.lle  occupe  un  espace  considérable 
sur  les  bords  du  Rhair,  large  rivière  dont  le 
lit  est  semé  de  rochers.  Cette  ville  est  dé- 
fendue par  un  petit  fort. 

C  H  APTES  (S1.),  ville  de  France,  dép. 
du  Gard  ,  arrond.  et  a  a  1.  3/4  S.  E.  d'Uzès, 
et  a  3  1.  a/3  N.  N.  O.  de  Nîmes  ;  chef-lieu 
de  cant. ,  a  quelque  distance  de  la  rive  gau- 
che du  Gardon. 

CHAPU8  ,  fort  de  France  ,  dép.  de  la 
Charente- Inférieure ,  arrond.,  cant.  et  à 
1  1.  ijri  N.  O.  de  Marennes,  et  à  7  I.  i/a  S. 
de  La  Rochelle,  sur  la  cùte  de  l'Océan  ,  vis- 
à-vis  de  l'île  d'Oléron.  Il  est  important  pour 
faciliter  la  communication  avec  l'île  d'Olé- 
ron. Il  est  de  a»  classe,  et  de  la  direction 
de  La  Rochelle. 

CHAQRA,  ville  d'Arabie,  dans  le  Ne- 
djed,  chef-lieu  de  la  prov.  d'Ouecbem,  a  a5  1. 
O.  N.  O.  de  Derréyéh ,  dans  une  plaine  do- 
minée par  deux  montagnes.  Elle  était  re- 
gardée comme  la  plus  forte  place  du  pays; 
mais  les  forts  en  ont  été  démolis  et  les  fossés 
comblés.  Les  rues  ont  presque  toutes  des  ar- 
cades :  il  y  a  plusieurs  mosquées.  Les  habi- 
tans  font  commerce  de  laine,  de  tapis  et 
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de  bestiaux  avec  Bagdad  et  Bassora.  Ils  sont 
hospitaliers  et  affables  envers  les  étrangers. 
Les  femmes  sont  belles  et  d'un  teint  olivâ- 
tre. Le  climat  est  salubre. 

CHAQU1 ,  bourgade  du  gouv.  de  Bueaos- 
Ayres,  intendance  deCharcas  ,  à  8  1.  E.  de 
Potosi,  et  à  1 1  1.  S.  O.  de  Chuquisaca ,  sui 
la  rive  gauche  d'une  rivière. 

C1IARA,  village  considérable  d'Arabie, 
dans  le  Nedjed  ,  à  63  1.  O.  de  Derréyéh ,  et 
à  8a  I.  E.  de  Médine. 

CHARAAZARGHINSK,  fort  de  Russie, 
en  Asie,  gouv.  et  à  5o  I.  S.  O.  d'irkoutsk, 
distr.  et  à  ;5  I.  O.  S.  O.  de  Verkhoudinskoi, 
près  de  la  frontière  de  l'empire  Chinois. 

CHARADRO,  petite  ville  de  la  Turquie 
d'Asie ,  pach.  d'itchïl ,  sandjak  et  à  17  1. 0. 
S.  O.  de  Sélefkéh,  et  à  3  1.  N.  O.  d'Ané- 
mour,  à  l'embouchure  d'une  petite  rivière 
dans  la  Méditerranée. 

CHAR AK ,  bourg  et  montagne  de  Pente. 

f  0}(.  TCHABIR. 

CHAR  AL  AN,  ville  de  la  Nouvelle  Gre- 
nade, prov.  et  a  environ  55  1.  N.  N.  E.  de 
Bogota.  Elle  est  remarquable  par  la  régula- 
rité de  ses  rues  et  de  ses  maisons.  Le  climat 
y  est  doux. 

CHAR  ANC  E ,  montagne  de  France,  dép. 
des  Hautes- Alpes ,  arrond.,  cant.  et  à  1  I- 
O.  N.  O.  de  Gap.  On  y  trouve  du  marbre 
gris-noir,  veiné  de  blanc. 

CHAR  ANC  Y,  village  de  France,  dép. 
de  la  Moselle,  arrond.  et  à  9I.  i/a  N.  0.  de 
Briey ,  cant.  et  a  1 1. 3/4  N .  O.  de  Longuyon  , 
sur  la  rive  droite  du  Chiers.  Il  y  a  des  for- 
ges, des  clouteries  et  des  tisseranderies.  860 
hab. 

CHARAOMO,  petit  lac  de  Mongolie, 
dans  la  partie  mérid.  du  grand  désert  de 
Cobi ,  à  5a  1.  N.  de  la  grande  muraille.  Lat. 
N.  3a°  5a'.  Long.  E.  ioo*  5a'. 

CHARAPOTO,  ville  de  la  Nouvelle  Gre- 
nade ,  anc.  roy.  et  a  48  1.  O.  S.  O.  de  Quito, 
et  à  36  1.  N.  O.  de  Guayaquil ,  sur  une  petite 
rivière,  près  du  Grand  Océan. 

CH  ARAS  (CANAL  DE) ,  en  France, 
dans  le  dép.  de  la  Charente- Inférieure.  H 
a  un  développement  de  19,874  mètres,  et 
fait  partie  du  système  général  de  dessèche- 
ment des  marais  de  Rochcfort.  Il  com- 
mence au-dessous  de  S1.  Jean  du-Breuil,  ou 
il  est  alimenté  par  les  eaux  de  la  Gère  et 
par  d'autres  sources ,  et  va  déboucher  dans 
la  Charente,  par  la  rive  droite,  au-dessous 
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de  Rochefort.  Sa  largeur ,  *  sa  surface,  est 
d'environ  9  mètre»,  et  sa  profondeur  d'i 
mètre  5o  centimètres.  Néanmoins  il  n'est 
navigable  que  pour  de  petits  bateaux,  at- 
tendu qu'au  lieu  d'écluses  régulières  on  n'y 
a  construit  que  a  vannes  et  a  portes  bat- 
tantes. 

CHARATON  (EAST), rivière  des  États- 
Unis,  qui  prend  sa  source  dans  le  territoire 
de  Missuuri  par  4i*  ao'  de  lat.  N.  et  94*  17 
de  long.  O. ,  entre  bientôt  dans  l'état  de 
Missouri,  et  se  réunit  au  West-Charatoo 
à  i/4  de  1.  du  confluent  de  ce  dernier  avec 
le  Missouri,  après  un  cours  d'environ  54  I. 
du  N.  au  S.  Elle  est  navigable  sur  une  éten- 
due de  plusieurs  lieues. 

CHARATON  (  WEST  V^redes  États- 
Unis  qui  prend  sa  source  dans  le  territoire 
de  Missouri  par  4i°  3o'  de  lat.  N.et  94°  5a' 
de  long.  O. ,  entre  dans  l'état  de  Missouri , 
traverse  une  contrée  fertile,  bien  boisée  et 
riebe  en  mines  de  houille ,  et  se  réunit  au 
Missouri  par  la  droite  ,  au  village  de  son 
nom,  après  un  cours  d'environ  60  I.  du  N. 
au  S.,  dont  54  sont  navigables  pour  des  ba- 
teaux durant  les  hautes  eaux.  Elle  a  37 
toises  de  largeur  à  son  confluent. 

C II A  H  A  TON,  comté  des  État  s-U  nis,  dans 
la  partie  N.  O.  de  l'état  de  Missouri,  formé 
en  i8ao.  Gharaton  en  est  le  chef  lieu. 

CHARATON  ,  village  des  États-Unis  , 
état  de  Missouri,  chef- lieu  de  comté,  au 
confluent  du  West-Charaton  et  du  Missouri, 
à  a3  1.  N.  O.  de  Jefferson.  Lat.  N.  39"  10'. 
Long.  O.  940  57'.  Cet  établissement ,  com- 
mencé en  1817,  contenait  deux  ans  après  5o 
maisons  et  près  de  5oohab.  Il  deviendra  l'en- 
trepôt du  commerce  de  la  contrée  riche  et 
fertile  située  au  N.  et  à  l'E.  En  1819,  les 
bateaux  à  vapeur  de  l'expédition  du  major 
Long  remontèrent  le  Missouri  au-dessus  de 
Charaton,  au  grand  étonnement  des  habi- 
tans. 

CHAItBACIl ,  petite  ville  de  l'Afghani- 
stan ,  prov.  et  à  5  I.  N .  O.  de  Baikb. 

CHARBONNIER,  village  de  France, 
dép.  du  Puy-dcDôine  ,  arrond.  et  à  3  1.  1/4 
S.  d'Issoire ,  cant.  et  à  1  1.  i/3  S.  E.  de 
S*.  Cermain-Lambron.  17a  hab.  Il  y  a  des 
mines  de  houille  dans  les  environs. 

CHARBONNIÈRE,  village  de  France  , 
dép.  du  Puy-de-Dôme,  arrond.  et  à  3  1.  i/3 
N.  O.  de  Riom  ,  et  à  5  I.  3/4  N.  N.  O.  de 
Clermout,  cant.  de  Manzat.  1,694  hab. 
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CHARBONNIÈRE,  village  de  France, 
dép.  du  Rhône,  arrond.  et  à  1  1.  i/a  O.  de 
Lyon,  cant.  de  Vaugneray,  dans  une  belle 
situation.  Il  y  a  1  château  très-fréquenté  par 
les  Lyonnais,  à  cause  de  son  parc  et  de  ses 
eaux  minérales.  a5o  hab. 

CHARCAS ,  intendance  du  gouv.  de 
Buenos- Ayres,  bornée  au  N.  par  celle  de 
Cochabamba;  à  l'E.  par  le  pays  des  CM 
quitos  et  par  l'intendance  de  Paraguay,  qui, 
avec  celle  de  Potosi ,  la  borne  aussi  au  S.;  et 
à  l'O.  par  celles  de  La  Paz  et  de  Potosi.  Elle 
s'étend  de  i8a  10'  à  ao°  5o'  de  lat.  8.,  et 
de  63°  5o'à  700  4«'  de  long.  O.  Sa  longueur 
de  l'E.  à  l'O.  est  d'environ  170  I.,  et  sa  lar- 
geur du  N.  au  S.  varie  de  4o  a  45  1.  La  par- 
tie occidentale  est  couverte  de  ramifications 
des  Andes,  tandis  que  la  partie  orientale 
ne  présente  que  de  vastes  plaines.  Le  Gua- 
pey  coule  sur  la  limite  septentrionale  ;  le 
Parapiti  et  le  Cachimayo  parcourent  l'in- 
térieur; le  Pilcomayo  forme ,  avec  la  Pas- 
paya ,  la  limite  méridionale;  enGn  le  Desa- 
guadero  la  borne  4  l'O.  sur  une  longueur 
d'environ  ao  1.  Le  climat  est  froid  et  âpre 
dans  les  parties  montagneuses  ;  il  est  brû- 
lant dans  les  plaines.  On  récolte  beaucoup 
de  froment,  de  maïs  et  d'autres  grains,  et 
on  élève  une  grande  quantité  de  bestiaux. 
Il  y  a  dans  cette  intendance  des  mines  d'or 
peu  productives;  les  mines  d'argent,  au- 
trefois assez  riches  ,  ont  depuis  quelque 
temps  été  inondées ,  et  leur  exploitation 
a  cessé.  36, 000  hab.  Le  chef-lieu  est  Chu- 
quisaca  ou  La  Plata.  Ce  pays  a  été  conquis 
en  i53S  par  Gonzalès  Pizarre  ,  qui  éprouva 
beaucoup  de  résistance  de  la  part  des  indi- 
gènes. Cette  intendance  est  divisée  en  5 
provinces  :  Chayanta,  Oruro,  Pomabamba  , 
Tomina,  et  Yam  pires. 

CHAUD,  ville  d'Angleterre,  comté  de 
Somerset,  hundred  E.  de  Kingsbury ,  à  4  1. 
i/4  S.  S.  E.  de  Taunton  ,  et  a  i3  1.  S.  S.  O. 
de  Bristol.  Elle  est  arrosée  par  de  petits 
ruisseaux.  La  maison  de  ville  est  un  édifice 
gohique  qui  a  servi  de  chapelle.  On  tenait 
autrefois  les  assises  dans  un  vieux  bâtiment , 
dont  on  a  fait  la  place  du  marché.  Cette 
ville  a  perd  u  par  négligence  le  privilège  d'en- 
voyer des  membres  au  parlement.  Il  s'y 
tient  3  foires  par  an.  Une  très-belle  source, 
qui  est  â  l'O.  de  Chard ,  lui  fournit  de  l'eau. 
3,io6  hab. 

CHARDON ,  comm.  des  États-Unis ,  état 
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d'Ohio ,  chef-lieu  du  comté  de  Geauga ,  à 
5a  1.  V  E.  de  Columbus ,  et  à  4  1.  du  bord 
mérid.  du  lac  Ontario,  j3o  hab. 

CHARDOUSS1ER  (LE),  hameau  de 
France,  dép.  des  Hautes- Alpes ,  arroad.  et 
4  61.  i/a  N.  O.  de  Briançon ,  cant.  et  à  3/4 
del.  E.  de  La  Grave,  coin  m.  de  V  illard  -d'A- 
rène. On  trouve  près  de  ce  hameau ,  sur  les 
rives  de  la  Romanche,  de  beaux  bloca  iso- 
lés d'un  poudingue  universel. 

CIIARDSTOCK,  paroisse  d'Angleterre, 
comté  de  Dorset ,  hundred  et  à  4  1.  O.  de 
Beaminstcr,  et  a  10  1.  O.  N.  O.  de  Dor- 
chester.  i,a56  hab. 

CHAREDJ ,  île  du  golfe  Arabique,  près 
de  la  côte  d'Arabie,  dépendante  du  pays 
d'Oman  et  du  territoire  de  Ser,  par  a5*  de 
lat.  N.,  et  5i°  5o'  de  long.  E.  Elle  a  envi- 
ron n  l.  de  tour. 

CUAREGKAJV,  ville  de  Perse,  prov.  de 
Kerman ,  à  36  1.  S.  E.  de  Sirdjan  ,  et  à  a8  L 
N.  E.  de  Velazkerd. 

CIIAREKER  ,  petite  ville  de  l'Afghani- 
stan propre,  prov.  et  a  n  1.  N.N.O.  de  Ca- 
boul, sur  la  rive  droite  du  Ghourbend. 

CHARENSAT,  village  de  France  ,  dép. 
du  Puy-de-Dôme,  arrond.  et  à  8  I.  a/3  O. 
N.  O.  de  Riom  ,  et  a  8  L  i/a  N.  O.  de  Cler- 
iii ont,  au  N.  de  l'étang  deChancelade,  cant. 
de  S*.  Gervais.  1,700  hab. 

CHARENTE,  fleuve  de  France,  qui  a 
donné  son  nom  à  deux  dép.  Il  prend  sa  sour- 
ce près  du  village  de  Cheronnac,  dép.  de 
la  Haute-Vienne,  arrond.  et  au  S.  S.  O.  de 
Rochechouart ,  entre  bientôt  dans  celui  de 
la  Charente,  puis  dans  celui  de  la  Vienne, 
revient  dans  le  dép.  de  la  Charente,  et  y 
passe  par  Ruflec,  Angouléme,  Jarnac,  et 
Cognac  ;  va  dans  le  département  de  la  Cha- 
rente -  Inférieure  baigner  Saintes  ,  Taille- 
bourg,  Tonnay-Charente ,  Rochefort,  8ou- 
bisc,  et  se  jette  dans  l'Atlantique,  vis-à-vis 
de  l'île  d'Oléron,  après  avoir  parcouru,  dans 
une  direction  générale,  de  PB.  a  PO. ,  envi- 
ron 77  L ,  dont  ao  de  flottage  ,  depuis  Civray 
jusqu'à  Montignac,  et  41  I.  de  navigation, 
de  ce  village  à  la  mer,  au  moyen  de  a3  éclu- 
ses construites  entra  Montignac  et  Jarnac. 
Au-desxous  de  Saintes,  les  bateaux  vont  à  la 
voile  et  sont  aidés  par  le  flux  de  la  mer. 
Entre  Civray  et  Montignac,  la  flottaison  est 
également  favorisée  par  5  écluses  à  vannes. 

Les  principaux  aflluens  de  la  Charente 
sont  :  à  gauche ,  l'Argentor ,  le  Son ,  la  Bon- 
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meure ,  la  Touvre ,  la  Né  ,  la  Seugne ,  et  le 
canal  de  Bronage;  et  par  la  rive  droite  ,  1« 
Lemps ,  P  Anteioe ,  la  Boutonne ,  qui  est  na- 
vigable ,  et  le  canal  de  Charas. 

Les  objets  qui  se  transportent  sur  ce  fleu- 
ve consistent  principalement  en  bois  de 
charpente  et  de  construction,  et  bots  à  brû- 
ler1, eaux-de-vie,  vins,  grains,  chanvre, 
fer,  et  attirails  de  guerre ,  comme  canons , 
boulets,  etc.,  de  la  forge  rovale  de  Ruelles. 

CHARENTE,  dép.  de  France,  formé  de 
l'ancien  Angoumois,  et  de  quelques  parties 
du  Limousin  ,  du  Poitou ,  de  la  Saintonge  , 
et  du  Périgord.  U  tire  son  nom  de  la  Cha- 
rente qui  y  a  une  grande  partie  de  son  cours 
supérieur,  et  s'étend  entre  4$°  »  a'  5o'  et  46* 
7'  5a'  de  lat.  N.,  et  entre  i°  aa'  et  a°  46'  de 
long.  O.  Il  est  borné  au  N.  par  les  dép.  des 
Deux-Sèvres  et  de  la  Vienne;  à  PB.,  par 
celui  de  la  Haute- Vienne  ;  au  S.,  par  celui 
de  la  Dordogne  ;  et  à  PO. ,  par  celui  de  U 
Charente-Inférieure.  Sa  plus  grande  lon- 
gueur du  N.  E.  au  S.  O.  est  de  a6  I.  3/4  ;  sa 
plus  grande  largeur  de  PB,  à  PO.  de  19  1. , 
et  sa  superGcie  d'environ  3oo  L  La  surface 
de  ce  dép.  est  couverte  d'un  grand  nom- 
bre de  monticules.  On  y  remarque  3  séries 
de  hauteur  :  la  plus  considérable  s'étend 
sur  la  partie  N.  E.  ;  c'est  un  prolongement 
des  montagnes  du  Limousin ,  qui  formeut 
le  partage  des  eaux  entre  la  Loire  et  le 
golfe  de  Gascogne.  Les  deux  autres  séries 
sont  des  branches  de  la  première,  qui  limi- 
tent au  N.O.  et  au  S.  E.  le  bassin  de  la  Cha- 
rente. La  direction  de  ces  montagnes,  leur 
composition  de  couches  horizontales  de  co- 
quillages et  de  débris  de  corps  marins,  et 
les  rochers  nus  que  l'on  aperçoit  sur  les 
flancs  de  la  plupart  des  coteaux,  démon- 
trent le  séjour  des  eaux  de  la  mer  dans  cette 
contrée.  Le  terrain  du  dép.  de  la  Charente 
est  éminemment  calcaire  :  on  y  rencontre 
quelques  bancs  d'argile  et  de  silice  ;  la  por- 
tion de l'arrond.  de  Confolens  qui  faisait  au- 
trefois partie  du  Limousin,  et  qui  s'étend 
an  N.  E.  depuis  Taponat  jusqu'au  dep.  de 
la  Haute-Vienne,  est  recouverte  d'une  terre 
végétale  assez  épaisse ,  trés-mèlaogée  d'ar- 
gile, et  qui  repose  sur  un  tuf  de  pierres  d'une 
nature  granitique,  dans  lesquelles  le  feld- 
spath est  beaucoup  plus  abondant  que  le 
quartz  et  le  mica.  Ces  deux  dernières  sub- 
stances sont  moins  rares  dans  les  rochers  en- 
tre lesquels  coule  la  Vienne.  Cette  différence 
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entre  la  nature  calcaire  du  terrain  des  autre» 
arrood.  et  celle  de  l'arrond.  de  Confolens, 
en  produit  une  très-gtande  dans  la  tempe- 
rature  :  ce  dernier  est  aussi  fruid  et  humide 
que  les  antres  sont  secs  et  brùlans.  Les  ter- 
re» épaisses  et  compactes  retiennent  l'eau 
dea  pluies  ,  en  sont  presque  toujours  impré- 
gnées, et  la  conservent  dans  des  étangs  vas- 
tes et  nombreux  ;  tandis  que  les  autres  plus 
légères  et  plus  poreuses,  les  laissent  rapide- 
ment écouler,  et  ne  leur  permettent  pas  de 
se  rassembler  en  Qaques  intarissables.  On 
trouve  au-delà  de  Barbezieux  un  territoire 
d'environ  a  I.  dont  la  surface  est  couverte 
de  bruyères  et  de  landes.  La  qualité  du  sol 
change  à  chaque  instant  par  la  variété  des 
mélanges  de  te  ru  végétale ,  et  des  débris  de 
pierres  qui  le  composent.  Le  carbonate  de 
chaux  et  l'argile  en  *ont  la  base  ;  cette  der- 
nière substance  est  blanche,  grise,  jaune, 
rouge ,  bleue  ou  verte.  On  défriche  aujour- 
d'hui quelques  parties  de  ces  landes  qui  ser- 
vaient de  pâturages.  Parmi  les  ouvrages  les 
plus  remarquables  que  la  nature  offre  dans 
ce  département,  les  plus  frappans  sont  les 
grottes  et  les  cavités  qui  se  rencontrent  le 
long  du  cours  de  la  Tardouère  et  du  Ban- 
diat.  C'est  surtout  dans  les  collines  qui  bor- 
dent le  lit  de  celte  rivière ,  et  qui  sont  com- 
posées de  rochers  dont  la  niasse  paraît  avoir 
été,  a  diverses  reprises,  remuée  et  boule- 
versée ,  que  se  sont  formées  des  caves  im- 
menses, dont  la  profondeur ,  la  nature ,  la 
forme ,  la  couleur  et  la  singularité  de»  con- 
crétions pierreuses  qu'elles  renferment  pré- 
sentent lr  spectacle  le  plus  singulier  et  le 
plus  étonnant.  On  distingue  particulière- 
ment celles  de  Rancogne,  à  i  1.  i/4  de  La 
Rochefoucaud. 

Les  principales  rivières  sont  :  la  Charente, 
la  Vienne,  qui  baigne  Confolens,  et  n'ert 
pas  navigable  sur  ce  point;  la  Dronne  ,  qui 
forme  une  partie  de  la  limite  S.  E.,  et  n'est 
pan  non  plus  navigable;  enfin  la  Tardouère 
et  le  Bandiat,  qui  viennent  de  l'E.,  et  dispa- 
raissent presqu'au  centre  du  département 
dans  les  gouffres  dont  leur»  lits  sont  percés 
pour  reparaître,  à  ce  qu'on  présume,  sous  le 
nom  de  T ouvre. 

Le  climat  de  ce  département ,  plus  froid 
à  mesure  qu'on  avance  sur  le  terraiu  grani- 
tique et  argileux  de  l'arrondissement  de 
Confolens  ,  est  généralement  doux.  L'air  y 
est  pur.  Le»  brume»  et  les  brouillards  sont 
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rare»;  mais  on  y  ressent  parfois  de  violens 
ouragans  qui  détruisent  l'espoir  dn  labou- 
reur. Le»  forêts  sont  assez  nombreuses  ,  et 
couvrent  un  espace  de  4?- 1  >3  hectares  en- 
viron. Les  principaux  arbres  que  l'on  y  trouve 
sont  :  le  chêne ,  le  frêne ,  l'orme ,  et  le  char- 
me. Il  y  a  quelques  plantations  de  sapins 
dan*  l'arrond.  de  Barbezieux  au  S.  Le  rè- 
gne minerai  consiste  en  antimoine,  plomb, 
fer,  mica,  quartz,  argile,  gypse,  pierre 
à  bâtir,  pierres  meulière»  et  lithographi- 
ques, etc.  On  a  dernièrement  découvert  aux 
environs  de  Confolens  des  mines  donnant 
un  sulfure  de  line  et  de  plomb  argentifère  : 
on  a  signalé  dans  ces  minerais  le  cadmium, 
métal  nouvellement  découvert  en  Hongrie. 
On  recueille  dans  ce  département  un  peu  de 
froment,  du  maïs,  du  seigle,  de  l'orge,  de 
l'avoine ,  du  colza ,  de  la  navette ,  du  pa- 
vot, du  lin,  et  du  chanvre.  Le  pastel,  la 
gaude  et  la  gtrance  y  viennent  naturelle- 
ment; mais  on  n'en  fait  aucun  objet  de  cul- 
ture. On  y  récoltait  autrefois  beaucoup  de 
safran  ;  aujourd'hui  la  seule  commune  de 
Champniers  en  cultive.  Les  truffes  doivent 
être  regardées  comme  une  production  assez 
importante.  Il  y  a  peu  d'arbres  fruitiers.  Le 
sol  pierreux  est  peu  favorable  aux  prairies, 
surtout  a  la  culture  du  trèfle  et  de  la  luzerne  : 
celle  du  sainfoin  est  presque  générale.  La 
vigne  est  très-abondante. 

Le  département  de  la  Charente  nourrit 
peu  de  chevaux  ;  on  les  tire  presque  tous  des 
départemens  voisins.  Les  ânes  et  les  mulets 
y  sont  communs.  Les  bœufs  servent  au  la- 
bourage. Les  moutons  sont  en  assez  grand 
nombre  ;  un  soigne  peu  l'amélioration  de 
leur  race.  On  y  voit  peu  de  chèvres  ;  les  porcs 
forment,  au  contraire,  un  objet  de  commerce 
important.  On  élève  beaucoup  de  volaille 
et  quelques  abeilles.  Le  ver  à  soie  y  fut  in- 
troduit en  i;5o,  et  commençait  à  prospérer 
quand ,  on  ne  sait  pourquoi ,  on  cessa  de 
s'occuper  de  cette  branche  d'industrie.  De- 
puis quelques  années,  les  loups  se  sont  beau- 
coup multipliés.  Les  sangliers  sont  devenus 
rares  ,  mais  les  renards  sont  nombreux.  11  y 
a  peu  de  gibier.  Les  loutres  sont  fort  commu- 
nes, ainsi  que  le  blaireau,  etc.,  qui  endom- 
mage beaucoup  les  récoltes.  L'on  y  ren- 
contre le  faucon,  et  divers  oiseaux  de  proie. 
Les  roseaux  de  la  Touvre  et  de  la  Charente 
•ont  peuplés  de  poules  d'eau ,  et  d'autres  oi- 
seaux aquatiques.  Il  y  a  diverses  espèces  de 
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reptiles,  telles  que  la  vipère,  la  couleu- 
vre ,  etc.  Le*  rivières  et  les  étangs  nourris- 
sent beaucoup  de  poisson. 

L'extraction  des  mines  de  fer,  les  forges 
pour  le  fer  et  le  cuivre ,  les  fours  à  chaux , 
les  fabriques  de  tuiles ,  de  porcelaine ,  de 
faïence,  et  de  poterie  ;  les  filatures,  les  fa- 
briques de  toiles,  de  cordages,  de  draps, 
de  chapeaux;  les  tanneries,  les  fabriques 
d'huile  de  noix,  de  navette,  de  colza  et  de 
lin;  les  blanchisseries,  des  papeteries  re- 
nommées, et  les  distilleries  de  l'excellente 
eau-de-vie  connue  sous  le  nom  de  Cognac , 
forment  les  principales  branchesd 'industrie. 
On  peut  évaluer  a  35,ooo  barriques  la  quan- 
tité d'eau-de-vie  qui  est  expédiée  tant  pour 
l'étranger  que  pour  l'intérieur  de  la  France. 
Les  autres  objets  d'exportation  sont  :  les  vins 
rouge  et  blanc ,  les  bois  de  construction ,  de 
chauffage ,  de  merrain ,  et  de  charronnage  ; 
les  canons,  et  autres  pièces  d'artillerie  de 
tout  calibre,  sortant  des  forges  royales  de 
Ruelles  ;  les  charbons ,  les  clous  de  toute  es- 
pèce pour  les  vaisseaux  ;  les  papiers,  le  fer 
fondu  et  forgé,  le  genièvre,  la  graine  de 
lin,  etc.  Le  commerce  d'importation  con- 
siste en  blés,  et  en  planches  de  sapin  qui 
viennent  du  nord ,  en  chiffons  pour  les  pa- 
peteries ,  en  avoine  des  environs  de  La  Ro- 
chelle. Le  port  de  l'Houmeau,  sous  Angou- 
léme,  peut  être  regardé  comme  l'entrepôt 
général.  Le  sel  qu'on  y  apporte  des  îles  de 
Rhé  et  d'Oléron  fournit  à  la  consommation 
des  départemens  de  la  Oordognc  ,  de  la 
Haute- Vienne,  de  la  Vienne,  du  Cantal,  et 
du  Puy-de-Dôme. 

Le  département  de  la  Charente  est  tra- 
versé par  de  grandes  routes  assez  nombreu- 
ses :  la  plus  importante  est  celle  de  Paris  à 
Rayonne.  Ces  routes  facilitent  beaucoup  les 
relations  commerciales. 

Ce  département ,  dont  Angouléme  est  le 
chef-lieu,  se  divise  en  5  arrondissemens  :  An- 
gouléme ,  Rarbezieux  ,  Cognac ,  Confolens , 
et  Ruflec ,  qui  contiennent  an  cantons,  455 
communes  ,  et  34;,54 1  hab.  11  a  5  membres 
a  élire  à  la  chambre  des  députés  ,  est  com- 
pris dans  la  ao*  division  militaire  et  le  n* 
arrondissement  forestier,  forme  la  circon- 
scription du  diocèse  d'Angouléme,  et  est 
du  ressort  de  la  cour  royale  et  de  l'académie 
de  Rordeaux. 

CHARENTE -INFÉRIEURE,  dép.  de 
France,  formé  de  la  Saintongeet  del'Aunis, 
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et  situé  entre  45*  5'  et  46*  aa'  de  lat.  N. ,  et 
entre  a°  17'  et  3*  5o'  de  long.  O.  Rorné,  au 
N.,  par  le  dép.  de  la  Vendée  ;  au  N.  E. ,  par 
celui  des  Deux-Sèvres  ;  à  l'E.,  par  celui  de 
la  Charente  ;  au  S.,  par  celui  de  la  Gironde  ; 
et,  a  l'O. ,  par  l'océan  Atlantique,  qui  le 
baigne  sur  une  étendue  de  aa  1.  Sa  plus 
grande  longueur,  du  M.  O.  au  S.  E. ,  est  de 
35  I.  ;  sa  plus  grande  largeur,  de  l'E.  à  l'O., 
y  compris  les  lies  de  Rhé,  d'Oléron  et  d'An, 
qui  avoisinent  ses  côtes ,  est  de  a5  I. ,  tandis 
que  la  plus  étroite  est  de  3  I.  1/4  ;  sa  super- 
ficie est  de  566  1.  Le  pays  est  plat ,  et  eu 
partie  marécageux.  La  Charente  le  traverse 
de  l'E.  à  l'O.  dans  la  partie  inférieure  de  son 
cours  ,  et  y  reçoit  la  Rou tonne  par  la  droite, 
et  la  Seugne  par  la  gauche.  Les  autres  ri- 
vières qui  l'arrosent  sont  :  la  Sévre-ÎSior- 
taise,  la  Scudre  ,  et  enfin  la  Gironde  qui 
forme  sa  limite  au  S.  O.  sur  une  étendue 
de  10  I.  Les  côtes  offrent  des  rades  sures 
et  de  beaux  ports.  Le  canal  de  Niort  à  La 
Rochelle ,  la  Charente  et  la  Routonne,  qui  y 
sont  navigables,  facilitent  le  commerce  inté- 
rieur. Le  climat  est  tempéré  ,  et  l'air  est 
sain  ,  excepté  dans  la  partie  occidentale  , 
où  les  marais  nuisent,  en  été,  à  la  salubrité. 
Le  sol,  en  général  crayeux  et  sablonneux  , 
est  néanmoins  très-fertile  en  céréales ,  lé- 
gumes, fruits,  chanvre,  lin,  safran,  mou- 
tarde, trèfle,  etc.  Des  vignes  couvrent  une 
grande  partie  du  territoire,  et  donnent  des 
vins  pour  la  valeur  d'environ  19  millions  de 
francs  par  an.  Les  vins  rouges  sont  moins 
estimés  que  les  blancs,  dont  on  fait  une 
eau-de-vie  aussi  renommée  que  celle  de  Co- 
gnac. 11  y  a  38,a4o  hectares  de  forêts  qui 
fournissent  du  merrain  et  de  beaux  bois  a  la 
marine;  les  pâturages  sont  cxcellens,  et  nour- 
rissent un  grand  nombre  de  bœufs,  de  che- 
vaux estimés,  et  de  moutons  de  race  croi- 
sée avec  des  mérinos  ;  on  élève  des  abeilles; 
le  gibier  est  commun.  Il  y  a  des  pierres  de 
taille  ,  du  plâtre,  de  la  marne  très-fine  em- 
ployée dans  le»  verreries  et  les  fabriques 
de  savon;  beaucoup  de  tourbe,  surtout  dans 
les  environs  de  Rochefort;  un  grand  nombre 
de  marais  salans,  d'où  l'on  tire  une  énorme 
quantité  de  sel  très-recherché,  et  une  source 
minérale.  L'industrie  se  dirige  principale- 
ment vers  la  culture  des  terres  ,  la  fabrique 
des  eaux  de-vie,  et  l'exploitation  des  marais 
salans  ;  il  y  a  aussi  des  fabriques  d'étoffes 
communes  en  laiue ,  de  savon  ,  de  faïence 
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fine,  de  creusets,  ainsi  que  des  verreries, 
des  tanneries,  des  mégisseries,  et  des  raffi- 
neries de  sucre.  La  pèche  des  sardines  et 
des  huître»  vertes  est  l'objet  d'un  grand 
commerce  ;  on  Tait  dans  les  ports  des  armé- 
niens pour  la  pèche  de  la  morue,  des  expé- 
ditions pour  les  colonies,  ainsi  que  le  grand 
et  le  petit  cabotage  ;  les  exportations ,  prin- 
cipalement en  eau-de-vie  et  en  sels,  sont 
très-importantes. 

Ce  dép.,  quia  pour  chef-lieu  La  Rochelle, 
se  divise  en  6  arrond.  :  Saint-Jean-d'Angely , 
Joniac,  Marennes,  Kochefort,  La  Rochelle , 
et  Saintes,  subdivises  en  39  cantons,  renfer- 
mant 507  communes, et  409,477  hab. Il  forme 
le  diocèse  de  La  Rochelle,  et  est  compris 
dans  la  la*  division  militaire,  le  10e  arron- 
dissement forestier  ,  le  ressort  de  la  cour 
royale  et  de  l'académie  universitaire  de  Poi- 
tiers ,  et  envoie  7  membres  a  la  chambre  des 
députés.  11  a  une  église  consistoriale.  On  y 
voit  plusieurs  antiquités  romaines. 

Cil  ARKN  TEN  A  Y,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Yonne,  arrond.  et  à  31. 3/4  S.  d'Auxerre, 
cant.  de  Coulanges  la-Vineuse.  Ga3  hab. 

CHARENTON  ,  ville  de  France,  dép.  du 
Cher,  arrond.  et  à  al.i/a  E.de  Saint  Amand, 
et  a  10  1.  S.  S.  E.  de  Bourges  ;  chef-lieu  de 
cant.,  sur  la  rive  droite  de  la  Marmande. 
Il  y  a  des  forges  qui  fournissent  du  fer  très- 
doux  et  de  bonne  qualité.  1,100  hab. 

CUARENTON- LE -POINT  ,  bourg  de 
France,  dép.  de  la  Seine,  arrond.  de  Sceaux  ; 
chef-lieu  de  cant.,  à  1  1.  i/a  S.  E.  de  Paris, 
agréablement  situé  en  amphithéâtre  ,  sur  la 
rive  droite  de  la  Marne  ,  que  l'on  y  traverse 
sur  un  pont,  et  près  du  confluent  de  cette 
rivière  avec  la  Seine.  Il  renferme  quelques 
maisons  de  campagne  remarquables  par  la 
belle  vue  dont  elles  jouissent  :  on  distingue 
le  pavillon  de  Gubrielle  d'Estrées.  L'église 
paroissiale  est  a  Conflans.  i,5oo  hab. 

CHARENTON  -  S1.  MAURICE,  village 
de  France,  dép.  de  la  Seine,  arrond.  de 
Sceaux,  cant.  de  Charenton-le-Pont ,  avec 
lequel  il  est  contigu  à  TE.,  sur  la  rive  droite 
de  la  Marne ,  a  1 1.  a/3  S.  E.  de  Paris.  Il  y  a 
1  maison  royale  de  santé  pour  les  aliénés , 
qui  peut  contenir  4 00  malades,  et  qui  a  de 
belles  dépendances  ;  et  1  fabrique  de  pro- 
duits chimiques.  Au  commencement  du 
xvi'  siècle,  les  protestans  y  avaient  fait  con- 
struire un  temple  spacieux  ;  il  a  été  détruit 
à  la  révocation  de  l'édit  de  Nantes.  45o  hab. 
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A  i/3  de  1.  E.  de  ce  village ,  sur  la  Marne, 
on  trouve  le  hameau  de  Gravelle ,  où  l'un  a 
établi  une  manufacture  de  divers  ouvrages 
en  acier  fin. 

C II A RETC HT,  lie  du  golfe  Persiqne,  prèv 
de  la  côte  sept,  de  l'Oman,  en  Arabie,  à 
3o  I.  S.  O.  du  cap  Mocendon.  Elle  est  habi- 
tée, et  il  y  a  une  pêcherie  de  perles  près  de 
la  côte. 

CH  ARETTE,  village  des  États  Unis,  état 
de  Missouri;  chef-lieu  du  comté  de  Mont- 
goraery ,  au  confluent  de  la  Charette  et  du 
Missouri,  a  ao  1.  O.  de  S1.  Louis,  et  â  aa  h 
E.  de  Jefterson.  Il  est  habité  par  4" à  Sofa- 
milles  d'origine  française.  Le  cours  de  la 
Charette  est  d'environ  17  1. 

CHARGÉ  H,  oasis  égyptienne.  foy.KiiAB- 

GKH. 

CH  ARGOROD ,  bourg  de  Russie ,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Podolie,  distr.  et  à  ■  4  I.  3/4 
N.  de  Txékinovka,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Racbka. 

CIIARI'A,  CHERl'A  (EL),  ou  ARDEN, 
Joubdaim,  rivière  de  la  Turquie  d'Asie,  en» 
Syrie.  Elle  a  sa  source  dans  le  lac  Phiala,  à 
4  1.  N.E.del*Hermon,dans  l'Anti-Liban, 
près  de  Banias,  pach.  et  à  i3  1.  S.  O.  de  Da- 
mas. Après  un  cours  de  7 1. ,  elle  entre  dans  le 
lac  Maron ,  vaste  marais  rempli  de  joncs  qui 
se  dessèche  presque  entièrement  en  été.  Le 
Chari'a  coule  ensuite  dans  une  vallée  jus- 
qu'au lac  de  Tabariéh  ou  de  Tibériade,  qu'il 
traverse.  En  sortant  de  ce  lac,  il  a  près  de 

35  pas  de  large  et  7  pieds  de  profondeur  en 
été.  Il  décrit  plusieurs  sinuosités,  et  tombe 
dans  la  mer  Morte  après  un  cours  d'environ 

36  I.  du  N.  au  S.  Ses  aflluens  sont  peu  con- 
sidérables. Ses  eaux ,  ordinairement  trou- 
bles, déposent  un  limon  bitumineux.  Cette 
rivière  est  néanmoins  poissonneuse. 

CIIAR1A  ou  S«.  ADRIEN,  village  de  la 
Turquie  d'Europe ,  en  Morée ,  sandjak  et  a 
1 1  1.  N.  E.  de  Tri  polit /.a ,  et  à  a  1.  1/4  N.  E. 
d'Argo.  On  croit  qu'il  occupe  un  emplace- 
ment très-voisin  de  celui  de  l'ancienne  4/y- 
eénes.  On  y  voit  encore  le  tombeau  d'A- 
gamemnon  :  c'est  un  cône  creux  de  3o  pieds 
de  diamètre,  qui  s'élève  au-dessus  de  la 
terre ,  et  qui  est  construit  en  pierres  join- 
tes sans  ciment.  Au  s.  de  ce  village ,  le  Cru- 
cino  s'elance  comme  un  torrent  hors  d'un 
rocher,  et  se  fraie  un  chemin  vers  le  lac 
de  Voulsi  ou  de  Zaracas. 

CHAR1ES  ou  k  ARES ,  bourg  de  la  Tur- 
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quie  d'Europe,  sandjak  et  a  a7  I.  E.  S.  E. 
de  Salonique,  sur  le  mont  Atbos.  Résidence 
d'un  aga. 

CHAR1NG,  bourg  d'Angleterre ,  comté 
de  Kent,  lathe  de  Scray,  hundred  de  Cate- 
lùll,à  la  source  du  Sow,  à  4 1.  î/a  E.  de  Maid- 
atone,  et  à  4  1.  5/4  O.  de  Gantorbery.  Ou  y 
voit  le»  ruines  d'un  château  qui  Tut  donné 
par  un  des  roia  saxons  à  l'archevêché  de 
Gantorbery.  i,io3  hab. 

CHAR1T,  bourg  d'Arabie,  dans  l'Yé- 
men, sur  une  montagne,  à  10  1.  î/a  N.  de 
San*. 

CHARITÉ  (LA),  ville  de  France, 
dép.  de  la  Nièvre,  arrond.  et  à  6  I.  S.  de 
Cône,  et  à  5  l.i/jN.N.  O.  deNevera;  chef- 
lieu  de  cant. ,  situé  agréablement  au  pied 
d'un  coteau  planté  de  vignes,  sur  la  rive 
droite  de  la  Loire,  que  l'on  y  passe  sur  un 
beau  pont.  La  Charité  est  mal  percée  et  mal 
bâtie  ;  elle  est  renommée  pour  ses  fabriques 
d'ouvrages  en  émail,  acier ,  fer-blanc ,  fer 
battu  et  tùle,  pour  sa  quincaillerie  et  ses 
manufactures  de  boutons,  d'armes  blan- 
ches, de  draps  et  de  petites  étoffes  de  laine; 
elle  a  au»si  des  verreries,  des  faïencerie» et 
des  forges ,  entre  autres  une  pour  de  petites 
ancres.  Elle  commerce  enfer,  grains,  bois 
à  brûler  et  de  construction ,  et  charbon  pour 
l'approvisionnement  de  Paris.  Il  s'y  tient  5 
foires  par  an.  5,5oo  hab. 

CHARKEUÏ,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope. Voy.  Tcsubdai. 

CIIARKÎEH,  province  d'Egypte.  fVy. 
Chabqîéh. 

CHARKOV,  ville  de  Russie.  Voy.  Ksai- 
kov. 

CHARLADE,  village  de  France ,  dép.  du 
Cantal,  arrond.,  cant.  et  a  3  1.  i/a  N.  O.  de 
Murât,  sur  la  rive  droite  de  la  Rue.  1,784 
hab. 

Cil  AH LBURY,  b< uirg d'Angleterre, com- 
té et  à  4  1.  1/3  N.  O.  d'Oxford ,  hundred  de 
Banbury,  à  a  I.  O.  N.  O.  deWoodstock.  Il 
s'y  tient  5  foires  par  an.  1,548  hab. 

CHARLEMONT,  comm.  des  États-Unis, 
etatdeMassachusets,  comté  de  Franklin;* 
5  1.  î/a  O.  de  Greenlield  ,  et  à  33  1.  O.  de 
Hoston.  1,081  hab. 

CHARLEMONT,  forteresse  de  France, 
dép.  des  Ardennes,  arrond.  et  à  (H.  i/a  N. 
E.  de  Rocroy,  cant.  et  comm.  de  Givet,  et 
contiguë  à  la  partie  de  cette  ville  nommée 
Givet-Sl.  Hilairc  ;  sur  une  montagne  escar- 
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pée  baignée  par  la  Mente.  Le  célèbre  Vau- 
ban  adonné  le  plan  d'une  partie  de  ses  for- 
tifications. Elle  forme  avec  Givet  une  place 
de  guerre  de  irt  classe  importante  pour  ap- 
puyer la  droite  des  frontières  du  nord  de  la 
France  ;  c'est  la  résidence  d'un  officier  d'à r 
tilleriedela  direction  de  Mézières. 

CHARLEMOLNT,  petite  ville  forte  d'Ir- 
lande, prov.  d'UIster,  comté  ,  baronnieetà. 
3  I.  5/4  N.  d'Armagb ,  à  plus  de  a/3  de  1.  S. 
de  Dungannon,  sur  la  rive  droite  du  Black 
water,  qu'on  y  passe  sur  un  pont  en  pierre. 
Elle  se  rendit  au  roi  Guillaume  en  1690. 

CHAKLEROI,  ville  et  place  forte  des 
Pays-Bas,  prov.  de  liainaut;  chef-lieu  d'ar- 
rond.  et  de  cant.,  sur  la  Sambre,  à  8 1.  1  /4  E. 
de  Mons  et  à  1 1 1.  1/4  S.  de  Bruxelles.  Siège 
d'un  tribunal  de  1"  instance  et  résidence 
d'un  commandant  de  place  de  5'classe.  L'é- 
glise paroissiale  de  Saint-Louis  est  remar- 
quable. Il  y  a  des  manufactures  d'étoffes  de 
laine,  des  fabriques  de  quincaillerie,  ca- 
nons de  fusil,  clous,  savon,  et  tabac  ;  des 
verreries,  des  briqueteries,  des  raffineries  de 
sel  et  de  sucre  et  des  fonderies  ;  on  exploite 
dans  les  environs  des  mines  de  houille  dont 
on  fait  des  envois  considérables  en  France 
et  en  Hollande.  Foires  les  5  août  et  10  janvier. 
Cette  ville  nomme  un  député  aux  états  de  la 
province.  4,ôoo  hab.  Charleroi  fut  fondé  en 
1666,  sous  le  règne  de  Charles  11  roi  d'Espa- 
gne. Louis  xiv  le  prit  peu  de  temps  après; 
il  fut  rendu  à  l'Espagne,  en  1678,  à  la  paix 
de  Nimègue.  Les  Français  le  reprirent  plu- 
sieurs fois,  et  le  rendirent  toujours  *  chaque 
traité  de  paix  ;  mais,  en  1794 ,  après  la  ba- 
taille de  Fleuras ,  il  fut  pris  de  nouveau ,  et 
suivit  le  sort  de  la  Belgique. 

L 'arrond.  de  Charleroi  est  formé  de  10 
cant.  :  Beaumont ,  Binch ,  Charleroi  (  a  jus- 
tices de  paix  ) ,  Chimay ,  Fontaine-l'Évêque, 
Gossclies,  Merbes  -le -Château,  Seneffe,  et 
Thuin.  11  renferme  o4,a49  hab. 

CHARLES,  cap  de  la  Nouvelle  -  Breta- 
gne, sur  la  côte  S.  E.du  Labrador,  au  N.  E. 
du  détroit  de  Belle-Île.  Lat.  N.  5a*  a5'. 
Long.  O.  57*  4o'. 

CH  ARLES,  lie  de  la  Nouvelle-Bretagne, 
dans  le  détroit  d'Hudson,  à  8  I.  de  ta  côte 
N.  du  Labrador.  Lat.  N.  6a*  4o'.  Long.  O. 
770  ao'.  Sa  longueur  est  d'environ  14  1.  »  et 
sa  largeur  de  10. 

CHARLES  (S*.),  lac  du  Bas -Canada, 
distr. ,  comté  et  â  $1.  N.  de  Québec.  Il  a 
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a  1.  de  long  et  i  1.  de  large.  Ses  bords  sont 
agréables ,  et  offrent  de  channans  points  de 
vue  ;  au  printemps  et  en  été  il  est  fréquem- 
ment visité.  Une  rivière  qui  porte  le  même 
nom  y  prend  sa  source ,  et  va  se  jeter  dans 
le  Saint-Laurent,  près  de  Québec ,  après  un 
cours  de  5  ou  6  1.  Tantôt  elle  parait  presque 
stagnante  et  tantôt  elle  a  l'impétuosité  d'un 
torrent  :  elle  a  90  pieds  de  large  a  son  em- 
bouchure. 

CHARLES  (  S».  )  ,  paroisse  des  États- 
Unis,  dans  la  partie  S.  E.  de  l'état  de  Loui- 
siane ,  traversée  parle Mississipi.  5,86a  bab. 

CHARLES,  comté  des  États  Unis,  dans 
la  partie  S.  O.  de  l'état  de  Maryland ,  entre 
le  Potomac  et  le  Patuxent.  i6,5oo  hab.  Le 
chef-lieu  est  Port-Tobacco. 

Cil  ARLES  (S1.),  comté  des  États-Unis, 
état  de  Missouri,  au  confluent  du  Mississipi 
et  du  Missouri.  Il  renferme  des  terres  ex- 
cellentes. 5,970  hab.,  dont  682  esclaves.  Le 
chef-lieu  porte  le  même  nom. 

CHARLES  (S*.)  ville  des  États  Unis, 
état  de  Missouri  ;  chef-lieu  de  comté,  et  pro- 
visoirement chef-lieu  de  l'état  jusqu'au  1" 
octobre  i8a6,  sur  la  rive  gauche  du  Mis- 
souri, a  environ  7  1.  de  son  confluent  avec 
le  Mississipi,  et  à  61.  5/4  N.  O.  de  Saint- 
Louis.  Elle  a  été  fondée  en  1780  par  des 
Français  qui  lui  donnèrent  le  nom  de  Petite- 
Côte.  La  position  en  est  saine  et  avantageuse. 
Les  maisons  qu'on  y  a  récemment  construi- 
tes sont  en  briqoes.  On  y  fait  un  grand  com- 
merce de  pelleteries.  11  y  a  1  collège  ,  et 
environ  i,aoo  hab. 

CHARLES,  cap  des  États-Unis,  état  de 
Virginie,  à  l'extrémité  raérid.  de  la  grande 
presqu'île  située  à  l'E.  de  la  baie  de  Chesa- 
peak  ,  à  51.  i/a  N.  du  cap  Henri  avec  lequel 
il  forme  l'entrée  de  cette  baie.  Lat.  N.  57* 
11'.  Long.  O.  78°  a4'- 

CHARLES,  une  des  îles  Galapagos ,  dans 
le  Grand  Océan  équinoxial,  située  par  i# 
ai'  de  lat.  S. ,  et  9a0  54'  de  long.  O. 

CHARLES,  pointe  sur  la  côte  N.  E.  de 
la  Nouvelle-Zélande,  au  Y  O.  delà  baie  de 
l'Abondance.  Lat.  S.  56°  5a'.  Long.  E. 
i75*  5o'. 

CHARLES-CITY,  comté  des  États  Unis, 
dans  la  partie  S.  E.  de  l'état  de  Virginie, 
sur  le  bord  sept,  du  James-river.  La  maison 
de  justice  de  ce  comté  se  trouve  4  8  1.  i/4 
S.  E.  de  Ricbmond.  a,a55  hab. 

CHAHLES-R1VER  ,  rivière  des  État»- 
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Unis  ,  état  de  Massachusets  ;  elle  prend  sa 
source  dans  la  partie  merid.  du  comté  de 
Middlesex,  arrose  le  N.  de  celui  de  Nor- 
folk, revient  dans  celui  de  Middlesex,  et  se 
jette  dans  le  port  de  Boston,  entre  cette 
ville  et  Cbarlestown,  après  un  cours  d'envi- 
ron ao  I.,  dans  une  direction  générale  du  S. 
O.  au  N.  E.  Elle  forme  de  nombreuses  si- 
nuosités. On  a  jeté  sur  cette  rivière  deux  su- 
perbes ponts  pour  faciliter  le  commerce  de 
Boston  et  du  pays  voisin.  Celte  rivière  porte 
bateau  jusqu'à  Watertown ,  à  a  1.  de  la  mer. 

CHARLESTOIS  ,  ville  des  États  Unis,  la 
plus  considérable  de  la  Caroline  du  Sud  ; 
chef-lieu  de  distr. ,  sur  une  langue  de  terre 
resserrée  par  l'Ashley  et  le  Cooper,  qui  se 
réunissent  un  peu  au-dessous  de  la  ville  , 
et  se  rendent  dans  la  rade  de  Charles- 
ton.  A  57  I.  S.  E.  de  Colnmbia ,  et  à  164  1. 
S.  S.  O.  de  Washington.  Lat.  N.  5a°  5o'. 
Long.  O.  8a°  ao'.  Charleston  a  près  d'1/4 
de  1.  c.  :  il  est  dans  une  position  très-forte , 
et  de  plus  défendu  par  les  forts  Moultrie , 
Pinkeney  et  Johnson.  Les  rues  en  sont  lar- 
ges :  les  maisons  bien  bâties  et  bien  alignée* 
ont  a  et  5  étages.  On  voyait  autrefois  sur 
une  place  la  statue  en  marbre  de  Guillaume 
Pitt  (lord  Cbatham).  11  y  a  dans  cette  ville 
un  grand  nombre  de  sociétés  philosophi- 
ques, littéraires  et  de  bienfaisance ,  et  l'en- 
tretien des  établissemens  de  ebarité  coûte 
aux  habitans  plus  de  5o,ooo  dollars  par  an  ; 
il  y  a  en  outre  1  société  et  1  jardin  botani- 
ques, 1  société  d'agriculture,  1  bibliothèque 
d'environ  i5,ooo  vol. ,  1  synagogue ,  etc.  Le 
port  est  vaste  et  commode  :  il  a  à  son  en- 
trée l'île  de  Sullivan  et  une  barre  de  sable 
où  il  n'y  a  que  16  pieds  d'eau  à  marée  basse, 
dans  l'endroit  le  plus  profond.  Le  commerce 
y  est  florissant,  et  facilité  par  un  canal  d'en- 
viron 9  1.  de  long,  qui,  de  cette  ville,  va 
joindre  ta  Santee.  En  1816  ,  il  employait 
56, 475  tonneaux. 

Quoique  Charleston  soit  regardé  comme 
le  lieu  le  plus  salubre  des  bas  pays  des  états 
méridionaux ,  la  fièvre  jaune  y  a  néanmoins' 
exercé  de  grands  ravages  à  différentes  épo- 
ques ,  et  la  grippe  y  est  très  fréquente. 34,780 
hab.,  dont  ia,65a  esclaves,  et  1,475  hom- 
mes de  couleur  libres. Les  habitansse  distin- 
guent par  leur  politesse  et  leur  hospitalité. 

Cbarleston  a  été  fondé  en  1671  par  des 
colons  anglais,  sous  la  conduite  du  gouver- 
neur William  Vogle,  et  par  quelques  émi- 
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prés  blancs  et  noir»,  que  sir  John  Yen  m  an* 
y  amena  de  la  Barbade. 

Le  distr.  de  Charleston  contient  80.21  a 
hab. 

CHARLESTOWN ,  village  et  petit  port 
d'École,  comté  de  Fife,  presbytère  et  à 
1  L  S.  de  Dunfermline  ,  sur  le  bord  sept, 
de  la  baie  de  Forth.  787  hab. 

CH  ARLESTOWN  ,  comm.  des  États- 
Unis  ,  état  d'Indiana  ;  chef-lieu  du  comté 
de  Clarke,  a  1  I.  i/a  de  la  rive  droite  de 
l'Ohio,  et  à  37  l  8.  d'Indianapolis.  11  y  a  1 
maison  de  justice  et  1  école.  On  y  trouve 
plusieurs  grottes  remarquables.  i,5oo  hab. 

CHAR  LESTOWN  ,  ville  des  États-Unis, 
état  de  Massachnsets,  comté  de  Middlesex, 
à  i/3  de  I.  environ  N.  de  Boston;  bâtie  en 
grande  partie  sur  la  presqu'île  formée  par 
le  Charles  river  et  le  Mystic.  Elle  commu- 
nique à  Boston  par  un  pont  sur  le  Charles- 
river  :  deux  autres  ponts  traversent  le  Mys- 
tic, et  lui  ouvrent  les  routes  de  Maldrn  et 
de  Chelsea ,  et  un  quatrième  jeté  sur  une 
baie  du  Charles-river  la  met  en  communica- 
tion avec  Cambridge.  Les  rues  en  sont  très- 
irrégulières.  On  y  remarque  la  maison  de 
ville,  5  églises  ou  chapelles,  la  prison,  et 
l'hospice  des  aliénés  de  l'état  de  Massachu- 
sets.  Le  gouvernement  des  États-Unis  a  fait 
établir  dans  la  partie  S.  E.  de  Charlestovvn, 
1  hospice  de  la  marine ,  1  arsenal ,  1  maga- 
sin à  poudre,  1  grand  chantier  couvert  pour 
la  construction  de  gros  vaisseaux  de  guerre, 
de  vastes  entrepots,  et  1  belle  maison  pour 
la  surintendance  des  édiûces  publics.  Char- 
lestovvn a  été  fondée  en  1629. 

La  première  bataille  de  la  guerre  de  la 
révolution  américaine  se  livra  le  17  juin 
1775,  pré*  de  Charlestovvn ,  qui  se  compo- 
sait alors  d'environ  600  maisons,  et  qui  fut 
réduite  en  cendres  par  ordre  du  général  an- 
glais Gage. 

La  commune  de  Charlestovvn  comprend 
la  péninsule  située  entre  le  Charles-river  et 
le  Mystic ,  sur  laquelle  s'élèvent  le  Breed's- 
hill,  le  BunkerVhiU,  et  le  Cobble.  6,59i 
hab. 

CH  ARLESTOWN  ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  New-Hampshire,  comté  de 
Cbeshire,  sur  la  rive  gauche  du  Connecti- 
cut,  qu'on  y  passe  sur  un  pont,  a  i5  1.  O. 
de  Concord.  Elle  est  traversée  par  la  route 
de  Boston  à  Québec.  1,70a  hab.  Le  village 
contient  un»*  centaine  de  maison*,  1  église, 


CHAR 

1  académie,  1  maison  de  justice,  et  1  pri- 
son. Le  4  novembre  17^7  »  0  «Vrt  vainement 
attaqué  par  un  parti  de  Français  et  d'In- 
diens, 

CHAR  LESTOWN  ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  New- York,  comté  de  Mont 
gomery,  sur  le  Mohawk,  a  16  1.  N.  O.  d'AI- 
bany.  Cette  commune  fut  originairement 
peuplée  par  des  Hollandais.  5,365  hab. 

C  H  ARLESTOWN  ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Pensylvanie,  comté  de  Che«- 
ter,  sur  le  Schuylkill,  à  7  1.  i/a  N.  O.  de 
Philadelphie.  2,069  hab. 

CH  ARLESTOWN  ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Rhode-Island,  comté  de  Wash- 
ington ,  à  1 1  1.  S.  S.  O.  de  Providence ,  sur 
l'océan  Atlantique.  1,160  hab.  Les  débris 
de  la  tribu  des  Indiens  Hawagaoset,  jadi« 
si  puissante,  habitent  dans  cette  comm.  Ils 
y  ont  1  église  baptiste ,  et  1  école.  Leur 
nombre  est  d'environ  looinvidus. 

CH  ARLESTOWN  ,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Virginie;  chef-lieu  du  comté 
de  JeflersoD  ,  à  48  I.  N.  de  Ricbmond.  Il  y 
a  1  maison  de  justice,  1  prison,  et  environ 
5o  maisons. 

CHARLESTOWN,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Virginie;  chef-lieu  du  comté 
de  Kenhawa,  au  confluent  de  lT.lk  et  de  la 
Grande-Kenhawa ,  a  82  1. 0.  N.  O.  de  Rich- 
mond.  Il  y  a  de  grandes  salines  au  S.  E.  de 
cette  commune. 

CHARLESTOWN,  ville capit.  de  Navis, 
une  des  Antilles,  sur  la  côte  S.  O.  de  l'île, 
par  17°  19'  de  lat.  N. ,  et 64°  55'  de  long.  0. 
On  y  remarque,  près  de  la  mer,  deux  sour- 
ces, l'une  thermale  et  l'autre  froide.  11  y  a 
près  de  cette  ville  une  montagne  escarpée, 
dont  la  hauteur  est  de  1,100  toises  au-dessus 
du  niveau  de  la  mer. 

CHARLEVAL,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Eure,  arrond.  et  à  5  I.  N.  N.  O.  des 
Grands- Andelys ,  et  à  9  1.  1/2  N.  N.  E.  d'E- 
vn  ux,cant.de  Grainville,  sur  l'Andelle.  11 
y  a  des  fabriques  d'indiennes,  des  filatures 
de  coton  et  de  laine,  et  des  papeteries,  yti 
hab. 

CHARLEVILLE,  ville  de  France,  dép. 
des  Antennes  ,  arrond.,  cant.  et  à  1/4  de  1. 
N.  de  Mér.ieres,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Meuse.  Siège  de  tribunaux  de  1"  instance 
et  de  commerce,  d'i  conservation  des  hy- 
pothèques ,  de  directions  des  contributions 
indirectes  et  des  douanes,  et  d'i  inspection 
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forestière.  Charleville  est  bien  bâtie ,  les 
rues  en  sont  tirées  au  cordeau  :  la  grande 
place,  où  viennent  aboutir  les  4  rues  prin- 
cipales, est  ornée  d'une  belle  fontaine  en 
marbre.  Elle  a  i  chambre  consultative  des 
manufactures  et  arts ,  i  collège  communal, 
i  bibliothèque  de  22,000  vol.  ,  1  cabinet 
d'histoire  naturelle,  et  1  salle  de  spectacle; 
1  manufacture  royale  d'armes  à  feu ,  et  1 
fabrique  d'armes  à  feu  du  luxe,  1  de  quin- 
caillerie, 1  fonderie  de  cuivre,  i  fabrique 
de  savon  gras,  et  des  tanneries.  Elle  fait  un 
commerce  assez  considérable  en  vins,  eau- 
de-vie,  houille,  fer,  marbre,  ardoises,  et 
objets  manufacturés.  Il  y  a  des  foires  les  ai 
avril,  i3  octobre,  et  a5  novembre.  Patrie  de 
l'abbé  de  Longuerue.  7,-a5  hab. 

Charleville  doit  son  origine  à  Charles  de 
Gonzague  duc  de  ISevers  et  de  Mantoue, 
qui  lui  donna  son  nom.  Ses  fortifications 
furent  rasées  en  1686. 

CHARLEYILLEjKû-Orotzs,  village  de 
Hongrie  ,  comitat  de  Torontal ,  marche  et 
à  6  I.  3/4  S.  de  Saint-Mtklos ,  et  à  a  I.  1/4  E. 
de  Nagy  ki  kimla.  11  est  habité  par  des 
Français  qui  s'y  établirent  sous  le  règne  de 
Marie-Thérèse,  et  qui  ont  conservé  leur  lan- 
gage. Le  pays  environnant  est  très-maréca- 
geux ,  mais  extrêmement  fertile. 

CHARLEVILLE,  ville  d'Irlande,  prov. 
de  Munster,  comté  et  à  1  1  1.  V  de  Cork, 
et  à  81.  S.  de  Limerik,  baronnie  d'Orrery  et 
Kilmore.  Elle  envoyait  a  membres  au  par- 
lement avant  l'union.  11  s'y  tient  1  foire  le 
10  octobre. 

CHARLFONT-S».  PETER'S,  village  et 
paroisse  d'Angleterre ,  comté  et  a  11  1. 3/4 
8.  E.  de  Buckingham,  et  à  1  I.  3/4  S.  E. 
d'Amersham,  hundred  de  Burnham  ,'sur  la 
Misbourne  t,35i  hab. 

CH ARLIEU,Cabiloccs,  villede  France, 
dép.  de  la  Loire,  arrond.  et  à  3 1.  i/a  N.  N.  E. 
de  Roanne,  et  a  i\  1.  N.  de  Montbrison  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  a  la  droite  de  l'Ornin. 
Elle  a  des  tanneries,  des  mégisseries,  des 
cliamoiseriea,  et  des  fabriques  de  creusets. 
a,<jOo  hab. 

CHAR  LOI  S,  village  des  Pays-Bas ,  prov. 
de  la  Hollande  mérid.,  arrond.  et  à  5/4  de  1. 
S.  de  Rotterdam  ,  et  a  quelque  distance  de 
la  rive  gauche  de  la  Meuse.  1,900  hab. 

CHARLOTTE,  cap  de  Chine,  prov.  de 
Ching-king ,  à  l'extrémité  mérid.  d'une  pres- 
qu'île ,  qui  resserre  l'entrée  du  golfe  de  Tchi- 
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Li,  et  que  les  Anglais  appellent  Régenfs- 
sword.  Lat.  N.  38*  3f.  Long.  E.  118*  5a'. 

CHAR  LOTI  E ,  comm.  des  Etats-Unis  , 
état  de  la  Caroline  du  Nord  ,  chef-lieu  du 
comté  de  Mecklenburg,  a  17 1.  S.  de  Salis- 
bury,  et  a  45  1.  O.  S.  O.  de  Ral<  igh.  1  »4  hab. 

CHARLOTTE,  fort  des  États-Unis ,  état 
de  la  Caroline  du  Sud ,  comté  et  à  8  1.  S.  S. 
O.  d'Abbevills,  et  à  3o  I.  1/3  O.  de  Colura 
bia ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Savannah. 

CHARLOTTE,  rivière  des  États-Unis, 
dans  la  Floride  orient. ,  qui  prend  sa  source 
par  a-°  \ W  de  lat.  N. ,  coule  du  N.  E.  au  S. 
O. ,  et  se  jette  dans  la  baie  de  Charlotte- 
Harbour,  après  un  cours  d'environ  5o  1. 

CHARLOTTE,  comm.  des  États  Unis, 
état  de  Tennessee  ,  chef-lieu  du  comté  de 
Dickson,  à  ta  I.  i/a  O.  de  Nashville,  et  à 
ai  1.  O.  N.  O.  de  Murfreesborough. 

CHARLOTTE  ,  comm.  des  États-Unis  , 
état  de  Vermont,  comté  de  Chittenden  , 
sur  le  bord  oriental  du  lac  Cliamplain  ,  à 
4  I.  S.  de  Burlington,  et  à  1 1 1.  O.  de  Mont- 
pellier. i,5a6  hab. 

CHARLOTTE,  comté  des  États-Unis, 
dans  la  partie  mérid.  de  l'état  de  Virginie  , 
sur  la  rive  gauche  du  Roanoke.  13,190  hab. 
Le  chef-lieu  est  Maryville. 

CHARLOTTE,  ville  de  la  Guinée  supé- 
rieure, sur  ta  côte  de  Sierra-Leone.  4oobab. 

CHARLOTTE-HARBOUR  ,  baie  de. 
États-Unis  dans  le  golfe  du  Mexique  ,  sur 
la  côte  de  la  Floride  orient. ,  à  16  1.  S.  E. 
de  la  baie  d'Espiritu-Sauto.  Son  milieu  se 
trouve  par  a6°  45'  de  lat.  N.  et  par  84°  35' 
de  long.  O.  Sa  longueur  est  de  6  I.  et  sa 
moyenne,  largeur  de  a  ;  sa  profondeur  n'ex- 
cède pas  5  brasses  :  l'entrée  en  est  obstruée 
par  un  grand  nombre  d'ilcs.  Cette  baie  est 
très-frèquentée  par  les  Espagnols  de  Cuba, 
qui  y  font  d'abondantes  pèches  et  achètent 
des  peaux  et  des  fourrures  aux  Indiens 
Seminoles  établis  snr  ses  bords. 

CHARLOTTE-N  ALL,  collège  des  États 
Unis,  état  de  Maryland,  comté  de  S».  Mary, 
a  ao  I.  S.  E.  de  Washington.  C'est  le  pre- 
mier établissement  de  ce  genre  dans  le  Ma- 
ryland. Il  est  dans  une  position  élevée, 
agréable  et  saine. 

CHARLOTTEN BOURG,  ville  des  États- 
Prussiens,  prov.  de  Brandebourg,  régence 
de  Potsdam  ,  cercle  de  Tellow-Storkow , 
sur  la  rive  gauche  de  la  Sprée,  à  1  1.  i/a  O. 
de  Berlin.  Les  rues  en  sont  droites ,  et  plu- 
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sieur*  sont  très-larges  :  toutes  ont  plusieurs 
rangées  d'arbres.  Frédéric  it  y  a  fait  con- 
struire un  magnifique  palais  dans  lequel  on 
voit  une  collection  d'antiquités.  On  a  élevé 
dans  les  jardins  un  mausolée  en  l'honneur 
de  la  reine  Louise,  épouse  de  Frédéric- 
Guillaume  m.  Charlottcnbourg  possède  a 
églises,  des  casernes,  une  filature  de  coton, 
des  blanchisseries  et  des  faïenceries.  Le 
village  de  Lut  «m  fait  maintenant  partie  de 
cette  ville.  3,843  hab. 

CHARLOTTENBRUNN,bourgdes  États- 
Prussiens,  prov.  de  Silésie  ,  régence  et  à  5  1. 
8.  O.  de  Breslau  ,  cercle  et  a  i  1.  i/a  S.  £. 
de  Waldenburg.  Ha  une  église  luthérienne. 
11  s'y  tient  des  foires  pour  la  vente  des  toi- 
les. 5 1 7  hab.  Il  y  a  dans  les  environs  des 
eaux  minérales  et  des  mines  de  houille. 

CHARLOTTENBURG  ,  Nagy  Baricza, 
village  de  Hongrie ,  comitat  de  Ternes , 
marche  et  à  4  !•  S.  O.  de  Ltppa,  et  à  7  1.  i/a 
N.  E.  de  Temesvar.  Il  a  été  fondé  et  est  en- 
core habité  par  des  Ilahens  à  qui  l'on  doit  en 
Hongrie  l'introduction  de  la  culture  du  riz. 

CHARLOTTE'S  ou  MARGARET'S- 
BAY,  baie  sur  la  côte  S.  E.  de  la  Nouvelle- 
Ecosse,*  5  l.S.O.  d'Halifax.  Lat.  N.  44'  35'. 
Long.  O.  66°  10'. 

CHARLOTTE'S  TOWN  ,  ville  de  la 
Nouvelle-Bretagne,  chef-lieu  de  111e  S«.  Jean 
ou  du  Prince  Édouard  ,  au  centre  de  la- 
quelle elle  est  située ,  sur  la  baie  d'Hillsbo- 
rough,à  651.  E.  N.  E.  d'Halifax.  Ut.  N. 
46°  i5\  Long.  O.  65»  77'.  C'est  une  ville 
naissante  dessinée  régulièrement,  et  avanta- 
geusement située  pour  le  commerce.  Son 
havre  est  un  des  meilleurs  de  l'Amérique 
septentrionale. 

CH  A RLOTTE'S-VILLE,  commune  des 
États-Unis,  état  de  Virginie,  chef-lieu  du 
comté  d'Albemarle,  près  de  la  Rivanna  ,  à 
a4  1.  i/a  N.  O.  de  Rifhmond.  Lat.  N.  38* 
9'.  Long.  O.  8i°  ia'.  On  y  a  fondé  en  1817 
l'université  de  l'état  de  Virginie  :  l'architec- 
tare  du  bâtiment  est  de  style  antique. 

Le  village  renferme  5o  a  60  maisons.  En 
1781,  le  colonel  anglais  Tarleton  détruisit 
un  grand  nombre  de  magasins. 

CHARLOTTEVILLE  ou  CIIARLOT- 
TETOWN ,  ville  sur  la  rôle  S.  O.  de  la  Do- 
minique ,  dans  les  Antilles.  Elle  est  près  et 
au  S.  E.  de  Roseau,  dont  elle  parait  faire 
partie.  Le  gouverneur  de  l'ile  y  a  sa  rési- 
dence. 
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CHARLTON,  île  de  la  Nouvelle-Breta- 
gne, dans  la  baie  de  James,  formée  par  la 
mer  d'Hudson.  Lat.  N.  5a*  ia'.  Long.  O. 
êa°  a5'.  Son  sol  consiste  en  un  sable  blanc 
et  sec ,  et  est  parsemé  de  petits  arbres  et 
d'arbrisseaux.  Au  printemps,  ses  touffes  de 
verdure  réjouissent  les  navigateurs,  qui, 
avant  d'y  parvenir ,  n'ont  aperçu  pendant 
quelques  mois  que  des  montagnes  couvertes 
d'une  neige  éternelle. 

CHARLTON,  comm.  des  États-Unis , 
élat  de  Massachusets ,  comté  et  à  4  L  S.  O. 
de  Worcester,  et  à  18  L  O.  S.  O.  de  Bos- 
ton. a,i34  hab. 

CHARLTON,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  New-York ,  comté  de  Saratoga ,  à 

10  L  N.  O.  d'Albany.  Elle  renferme  un  joli 
petit  village  de  même  nom.  1,953  hab. 

CHARLY»  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Aisne,  arrond.  et  à  a  I.  i/a  S.  O.  de  Châ- 
teau Thierry  ,  et  i  16  1.  S.  S.  O.  de  Laon; 
chef  lieu  de  cant. ,  â  quelque  distance  de  la 
rive  droite  de  la  Marne.  On  y  fabrique  des 
boutons ,  des  draps  et  des  serges  ,  et  il  y  a 
des  fonderies  de  cuivre.  i,56o  hab. 

Cil  A  KM,  port  de  mer  d'Arabie,  dans 
l'Hedjaz ,  à  l'entrée  du  golfe  de  Bahr-e) 
Akabah,  près  et  au  N.  E.  du  cap  Moham- 
med. Lat.  N.  a7°  5a'.  Long.  E.  5l*  58'.  11 
est  désert  et  peu  fréquenté. 

CHARMA  ,  port  de  mer  d'Arabie ,  dan* 
l'Hadramaout,  sur  l'océan  Indien,  a  ia  I. 
E.  de  Sahar,  et  a  87  I.  S.  E.  de  Mareb. 

CHARMANT,  village  de  France,  dép. 
de  la  Charente ,  arrond.  et  à  3  1.  3/4  S.  d'An- 
goulème,cant.  et  à  1  1.  3/4  O.  de  Lavallette. 

11  s'y  tient  des  foires,  les  ao  mars,  avril, 
mai,  juin  ,  juillet,  et  août.  610  hab.  11  y  a 
une  mine  de  cuivre  sur  son  territoire. 

CH  ARM  EL  ROMAN ,  port  de  la  Haute- 
Égypte ,  sur  le  golfe  Arabique ,  à  4o  1.  S.  E. 
de  Cosséir.  Lat.  N.  a4»  44'. 

CHARMES  -  LA -GRANDE,  village  de 
France,  dép.  de  la  Haute-Marne,  arrond. 
et  à  5  1.  S.  S.  E.  de  Vassy,  et  à  6  I.  3/4  N. 
N.  O.  deChaumont,  cant.  de  Doulevent-Ie- 
Château.  Il  y  a  des  forges.  jo5  hab. 

CHARMES- SUR-MOSELLE,  ville  de 
France,  dép.  des  Vosges,  arrond.  et  à  31.  i/a 
N.  E.  de  Mirecourt ,  et  à  5  I.  i/a  N.  O.  d'É 
pinal  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Moselle,  qu'on  traverse  sur  un  beau 
pont.  On  y  fait  commerce  de  grains,  vins, 
bois,  cuirs,  plâtré*,  et  dentelles.  11  s'y  tient 
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i  marché  aux  grains  le  vendredi ,  et  4  foires 
par  an.  2,7 ">o  hab. 

CHARMOILLE,  Cfudmiti,  village  de 
Suisse,  cant.  de  Berne,  baill.  et  à  a  1.  i/3  E. 
de  Porentrui.  1 ,3a  ■  hab. 

CHARMOIS  (LE),  village  de  France, 
dép.  des  Vosges,  arrond.  et  à  3  1.  i/3  S.  O. 
d'Épinal ,  cant.  de  Xertigny.  i,oo5  hab. 

CHARMONT,  village  de  France,  dép. 
de  la  Marne  ,  arrond.  et  4  61.  Y  E.  de  Vi- 
try-le-  Français ,  et  à  8  1.  3/4  E.  S.  E.  de 
Ghalons -sur-  Marne ,  cant.  de  Heiltz-le- 
Maurupt.  1,000  hab. 

CHARMOUTH,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Dorset ,  hundred  de  Whitchurch- 
Canooicoruin  ,  à  î  1.  E.  de  Lyme  Régis,  et 
à  8  1.  O.  de  Dorchester,  à  l'embouchure  dn 
Char  dans  la  Manche ,  au  pied  d'une  haute 
montagne.  607  hab.  Les  Anglais  furent  dé- 
faits deux  fois  dans  les  environs  par  les  Da- 
nois. 

CHARNECA,  village  du  Portugal,  prov. 
d'Estremadure,  coraarca  et  à  1  I.  Y  de  Lis- 
bonne, dans  une  plaine.  Il  s'y  tient  en  août 

I  foire  franche  de  5  jours.  704  hab. 
CHARSEUX,  village  des  Pays-Bas,  prov., 

arrond.  et  a  31. 3/4  E.  de  Liége,cant.  d'Her- 
vé, hab. 

CHARIWZAY,  village  de  France ,  dép. 
d'Indre-et-Loire,  arrond.  et  à  5  1.  1/4  S.  de 
Loches,  cant.  et  a  1  1. 3/4  N.  X.E.  de  Preuil- 
ly,  sur  la  ri  ve  gauche  de  l 'Égronne.  1 , 200  hab. 

CHARNY,  village  de  France,  dép.  de  la 
Meuse ,  arrond.  et  à  1  I.  1/ \  N.  de  Verdun  , 
et  à  1 1  1.  1/3  N.  N.  E.  de  Bar-le-Duc;  chef- 
lieu  de  cant.,  sur  la  rive  gauche  de  la  Meuse. 

II  s'y  tient  3  foires  par  an.  600  hab. 
CHARISY,  bourg  de  France,  dép.  de 

l'Yonne,  arrond.  et  à  5 1.  3/3  S.  O.  de  Joigny, 
et  a  8 1.  i/4  O.  d'Auxerre  ;  chef-lieu  de  cant. 
800  bah. 

CHARO,  petite  ville  du  Mexique,  inten- 
dance et  à  5  I.  1/2  E.  S.  E.  de  Valladolid , 
et  a  37  I.  O.  de  Mexico.  Sa  hauteur  au  des- 
sus du  niveau  de  la  mer  est  de  974  toises. 

GIIAROLLAIS  ,  ancien  pays  de  France, 
dans  la  prov.  de  Bourgogne;  il  tirait  son 
nom  de  Charolles,  sa  capitale,  et  portait  le 
titre  de  comté.  Il  passa  comme  partie  de  la 
succession  des  ducs  de  Bourgogne  aux  ar- 
chiducs d'Autriche,  rois  d'Espagne,  et  ne 
fut  deGnitivement  réuni  à  la  France  qu'a- 
prés  la  paix  des  Pyrénées.  11  est  aujourd'hui 
compris  dans  le  dép.  de  Saône-Ct -Loire. 
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CHAROLLAIS  (CANAL  DU). Ffly.C ro- 
tai (Canal  du). 

CHAROLLES,  ville  de  France,  dép.  de 
Saône-et-Loire,  chef  lieu  d'arr.  et  de  cant., 
au  confluent  de  la  Semence  et  de  la  Reconce, 
à  10  1.  1/4  O.  N.  O.  de  Mâcon,  et  à  i3  1. 
1/4  S.  d'Autun.  Siège  de  tribunaux  de  i" 
instance  et  de  commerce ,  d'une  conserva- 
tion des  hypothèques  et  d'une  direction  des 
contributions  indirectes.  Elle  a  une  société 
d'agriculture,  un  collège  communal,  des 
fabriques  de  poterie  et  de  creusets ,  et  dei 
forges  a  hauts  fourneaux.  On  y  fait  commer- 
ce de  vins  de  son  territoire,  de  bois,  et  de  bes- 
tiaux qu'on  envoie  à  Paris  après  les  avoir  en- 
graissés. 3,988  hab.  Le  territoire  environ- 
nant est  couvert  de  forêts,  de  beaux  pâtura- 
ges et  de  vignobles. 

L'arrond.  de  Charolles  est  divisé  en  i3 
cant.  :  S«.  Bonnet- de -Joux,  Bourbon  Lan- 
cy,  Charolles,  Cbauffailles ,  La  Clayette  , 
Digoin ,  Gueugnon ,  La  Guiche ,  Marcigny, 
Palinges,  Paray-le-Monial,  Semur-en-Brion- 
nais,  et  Toulon -sur-  Arroux;  il  renferme 
i44  comm.  et  1 16,808  hab. 

CHARONNE,  village  de  France,  dép. 
de  la  Seine,  arrond.  de  S*.  Denis,  cant.  de 
Pantin  ,  très-près  et  à  l'E.  des  murs  de  Pa- 
ris. 11  y  a  plusieurs  belles  maisons  de  cam- 
pagne et  des  fabriques  de  cire,  de  papier  et 
d'eau  de  javelle.  600  hab.  On  exploite  dans 
les  environs  des  carrières  de  pierre  calcaire. 

CH  AROT,  ville  de  France,  dép.  du  Cher, 
arrond.  et  à  5  I.  1/4  S.  O.  de  Bourges,  et  à 
a  1. 1/3  N.  E  .d'Issondun  ;  chef  lieu  de  cant., 
sur  la  rive  gauche  de  l'A  mon  ,  dans  un  riche 
pays  de  vignobles  ;  il  s'y  tient  4  foires  par 
an.  i,i5o  hab.  Il  y  a  beaucoup  d'ocre  sur 
son  territoire. 

C II A  ROT,  pays  de  Mongolie,  par  43* 
3o'  de  iat.  N.  et  118°  de  long.  E.  Les  Tar- 
tares  qui  l'habitent  sont  divisés  en  deux 
bannières.  11  est  arrosé  par  la  Lohan  pira  et 
le  Sira-mouren. 

CHAROUIN  ,  petite  ville  et  port  d'Ara- 
bie, dans  Plia  (ha  m  août  ,  sur  l'océan  In- 
dien, à  33  I.  O.  du  cap  Fartach  ,  et  a  35  1. 
E.  S.  E.  deChibam. 

CIIAROUk,  ville  de  l'Afghanistan  pro- 
pre ,  prov.  et  à  23  1.  O.  N.  O.'de  Candahar, 
au  pays  de  Zemidaouer,  sur  une  petite  ri- 
vière affluent  de  PHelmend. 

CH  ARODX  ou  CHARROUX  ,  bourg  de 
France,  dép.  de  l'Allier,  arrond.  et  à  a  1. 
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1/4  N.  N.  O.  de  Gannat,  et  à  10  L  S.  8. 0.  de 
Moulin»,  cant.  de  Ghantel  1»  Château.  Il  a 
des  four*  a  chaux  et  des  tanneries,  et  on  y 
fait  commerce  de  grains.  1,000  hab. 

CHAROVKA,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  de  Podolie ,  distr.  et  à  5  1.  S. 
de  Proskourov,  et  à  14 1.  N.  de  kaminetz. 

CHARPEINTRY,  village  de  France,  dép. 
de  la  Meuse,  arrond.  et  à  6  I.  1/4  O.  N.  O. 
de  Verdun ,  et  à  1  a  I.  1  h  N.  de  Bar-le-Duc, 
cant.  de  Varennes ,  à  quelque  distance  de  la 
rive  droite  de  l'Air.  11  y  a  desforges.  1 56  hab. 

GHARPEY,  bourg  de  France,  dép.  de  la 
Drôme,  arrond.  et  à  31.  1/1E.  de  Valence, 
cant.  de  Bourg-de-Péage.  Il  y  a  quelques  fa- 
briques d  étoffes  commune*  en  laine  ,  et  on 
y  élève  beaucoup  de  vers  à  soie.  Il  s'y  tient 
a  foires  par  an.  a,6a8  hab. 

CHARQÎÉII  ou  CIIARKÎÉH ,  prov.  de 
la  Basse.  -  Égypte ,  bornée  au  N.  O.  par  les 
prov.  de  Damiette,  de  Mansonrâh  et  de  Gar- 
bléb  ;  au  S.  O.,  par  celle  de  Qélionb  ;  au  S. 
E.,  par  un  désert  qui  s'étend  vers  l'isthme 
de  Suez;  et  au  N.  E.,  par  la  Méditerranée. 
Sa  longueur,  du  N.  E.  au  S.  O.,  est  de  3o  1., 
et  sa  largeur  moyenne  de  7  à  8  1.  Elle  est  ar- 
rosée par  la  branche  Pélustaque  du  Nil  et 
par  le  canal  de  Kaniat,  autre  dérivation  de 
ce  fleuve  ,  et  comprend  la  partie  occid.  du 
lac  Mf  nzaléh.  Quoique  le  sol  soit  fertile,  il  y 
a  une  grande  quantité  de  terres  incultes. 
Parmi  les  productions ,  on  distingue  le  co- 
ton, dont  la  qualité  est  très -estimée,  et 
qu'on  exporte  en  grande  partie  dans  lesports 
de  la  Méditerranée ,  et  surtout  à  Marseille. 
Cette  province  renferme  les  ruines  des  an- 
ciennes villes  de  Péluse ,  de  Phacuse ,  de 
Sàn ,  et  de  Bubaste.  Belbeys  en  est  le  chef- 
lieu  et  la  seule  ville  moderne.  189,700  hab. 

CHARQLEMONT,  village  de  France, 
dép.  du  Doubs,  arrond.  et  à  7  I.  i/a  S.  de 
Montbelliard,  et  à  i31.  3/4  E.  de  Besançon, 
cant.  de  Meiche.  On*y  a  exploité  des  mines 
d'argent.  607  hab. 

CHARRAG  (EL),  pays  de  Nigritie,  à 
environ  4<>  1.  S.  O.  de  Timbouctou,  au  N. 
O.  du  lac  Dibbie.  Les  caravanes  de  Maroc 
qui  le  traversent ,  courent  le  danger  d'y  être 
pillées  par  les  tribus  des  Orgelets  et  des  Scar- 
na*  qui  l'habitent. 

CHARRA  •  MONGOLIE,  contrée  de 
Mongolie,  composée  de  tout  le  territoire 
compris  entre  la  grande  muraille  ,  le  désert 
de  Cobi ,  le  pays  des  Khalka ,  et  la  Man- 
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dchonrie  ,  et  située  entre  37*  3o'  et  48*  5'  de 
lat.  N. ,  et  entre  io5°  et  laa*  10'  de  long. 
E.  Les  monts  In-chan  ou  Siolki  la  couvrent 
en  grande  partie.  Le  Houang-ho  l'arrose  au 
S.  O. ,  et  le  Sira-mouren ,  le  Toro ,  le  Tchol 
et  le  Nonni  la  baignent  au  N.  E.  Il  y  a  plu- 
sieurs petits  lacs. Dans  les  montagnes,  le  cli- 
mat est  tempéré  et  si  agréable  pendant 
l'été ,  que  l'empereur  de  la  Chine  y  vient  sou- 
vent passer  une  partie  de  la  belle  saison.  Le 
sol  est  argileux  dans  les  vallées  et  dans  le»  plai- 
nes. L'agriculture  n'est  pas  soignée  partout, 
et  l'on  y  voit  encore  de  grandes  plaines  in- 
cultes; les  Mandchous  et  les  Chinois  qui  s'y 
sont  établis  depuis  quelque  temps  y  cultivent 
avec  succès  le  froment,  l'orge,  le  millet, 
les  légumes  de  la  Chine,  et  des  fruits  euro- 
péens. Il  y  a  de  petites  forêts  peuplées  d  or- 
mes ,  de  trembles ,  de  noisetiers  et  de 
noyers  ;  une  partie  des  montagnes  est  cou- 
verte de  chênes  et  de  pins,  mais  petits 
et  rabougris.  Ce  pays  abonde  en  gibier. 
Cette  contrée  se  divise  en  3  provinces  :  la 
Châtra -Mongolie  propre,  le  Kartchin ,  et 
le  pays  des  Ortous.  Les  habitans  sont  parta- 
gés en  49  kis  ou  bannières. 

La  Charra-Mongolie,  proprement  dite, 
est  le  pays  situé  entre  le  Houang-ho,  le  dé- 
sert de  Cobi,  et  les  monts  In-chan  ;  elle  com- 
prend 29  kis.  Les  Outra ts  ou  Kalmuks  sont 
originaires  de  ce  pays. 

CIIARRAS  ou  CHARAS,  village  de 
France,  dép.  de  la  Charente,  arrond.  et  à 
5 1.  1/4  S.  E.  d'Angottléme,  cant.  et  à  3 1.  i/a 
S.  S.  O.  de  Mon  r  brun.  Il  y  a  des  clouteries. 
68y  hab.  Il  y  a  près  de  là  une  mine  de  fer. 

CHARRES,  ville  d'Arabie,  dans  l'Yé- 
men, chef-lieu  d'une  petite  principauté  in- 
dépendante, à  5  1.  t/a  N.  N.  E.  de  Sanà. 

CHARRON  ,  village  de  France,  dép.  de 
la  Creuse,  arrond.  et  a  7  1.  E.  N.  E.  d'An- 
busson,  cant.  et  à  3  1.  S.  S.  E.  d'Evaux. 
1,094  hab. 

CHARROUX,  ville  de  France,  dép.  de 
la  Vienne,  arrond.  et  à  a  I.  E.  de  Civray,  et 
à  10  1.  i/a  S.  de  Poitiers  ;  chef-lieu  de  cant., 
sur  un  ruisseau  qui,  à  1/4  de  t.  plus  bas,  se 
réunit,  parla  rive  droite,  à  la  Charente.  1 ,600 
hab. 

CHARRUAS,  nation  indienne  du  gouv. 
de  Buenos-Ayres,  qui  habite  entre  le  Parana 
et  l'Uruguay.  Elle  est  très-belliqueuse ,  et  a 
défendu  opiniâtrément  les  rives  du  Parana 
contre  les  Espagnols.  Son  caractère  est  la 
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gravité  et  la  tacîturnité.Son  langage  est  rem- 
pli de  sons  gutturaux  que  notre  alphabet  ne 
«aurait  rendre. 

CHARS,  bourg  de  France,  dép.  de  Scine- 
et-Oise ,  arrond.  et  à  4  1*  N.  O.  de  Pontoise, 
et  à  9  1.  3/4  N.  N.  O.  de  Versailles ,  cant.  de 
Marines,  sur  la  rive  gauche  de  la  Viosne. 
C'était  anciennement  une  ville  fortifiée.  Son 
église  est  remarquable  par  une  tour  d'une 
belle  architecture.  11  a  un  hospice,  i  ,ooo  hab. 
Il  y  a  des  carrières  sur  son  territoire. 

Cil  ARTUAM,  village  d'Angleterre,  com- 
té de  Kent ,  lathe  de  Scray,  hundred  de  Fel- 
borough ,  sur  le  Slour,  à  i  I.  S.  O.  de  Can- 
torbéry.  855  hab.  On  voit  dans  les  environs 
des  vestiges  de  fortifications  romaines  et  des 
tombeaux. 

CHARTIER  (S».),  ville  de  France,  dép. 
de  i  l  ndre ,  arrond. ,  cant.  et  à  i  1.  a/3  N.  de 
La  Châtre,  et  à  6  I.  S.  E.deChâteauroux, 
sur  la  rive  gauche  de  l'Igneray.  900  hab. 

CHARTlER*SCREEK,rivièredesÉtats- 
Unis ,  état  de  Pcnsylvanie.  Elle  prend  sa 
suture  dans  le  comté  de  Washington,  par- 
court le  S.  de  celui  d'Alleghany,  et  se  joint 
à  l'Ohio,  par  la  rive  gauche  ,à  a  1.  au-dessous 
de  Pittsburg,  après  un  cours  d'environ  i3  1. 
du  S.  O.  au  N.  E.  Elle  porte  bateau  jusqu'à 
Morganza. 

CHARTON  NEXT-  WOOLVICH ,  vil- 
lage  d'Angleterre  ,  comté  de  Kent,  lathe 
de  Sutton  et  Hone ,  hundred  de  Blackheath , 
à  a  1.  1/4  E.  S.  E.  de  Londres.  Il  y  a  un 
beau  château,  et  dans  les  environs  de  jo- 
lies maisons  de  campagne.  11  s'y  tient  une 
foire  par  an  ,  principalement  pour  la  vente 
d'ouvrages  en  corne  :  elle  est  très-fréquentée 
par  le  peuple  de  Londres.  i,6a6  hab. 

CHARTRE  (LA),  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Sarthc ,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  S.  S.  O. 
de  S'.  Calais,  et  à  9  1.  t/4  S.  E.  du  Mans; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive  gauche  du 
Loir,  plusieurs  habitations  y  sont  taillées 
dans  le  roc  én  formo  de  grotte.  Il  y  a  des 
tanneries ,  et  on  y  fait  commerce  de  vin  et 
de  bestiaux.  11  s'y  tient  6  foires  considéra- 
bles par  an.  i,43o  hab. 

CHARTRES,  fort  des  États-Unis,  état 
d 'Illinois ,  comté  de  Randolph  ,  à  1/4  de  1. 
de  la  rive  gauche  du  Mississipi,  4  5  1.  i/a 
N.  O.  de  Kaskaskia ,  et  à  i3  1.  3/4  S.  de  Saint- 
Louis.  Ce  fort ,  bâti  par  les  Français  en  i?ao, 
fut  restauré  en  1756;  une  partie  de  ses 
murs  ayaqt  été  renversée  en  177a  ,  il  a  été 
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abandonné  ,  et  n'offre  plus  qu'un  monceau 
de  ruines. 

CHARTRES,  Aptiicum  ,  ville  de  France, 
chef-lieu  du  dép.  d'Enre-et  Loir,  d'arrond. 
et  de  cant. ,  sur  la  route  de  Paris  à  Nantes  , 
à  1 5  1.  i/a  N.  N.  O.  d'Orléans,  et  à  18 1.  a/3  lé- 
gale* S.O.  de  Paris.  Lat.  N .  f8°  a6'  54'.  Long. 
O.  0*  5o'  55'. Siège  d'i  évèché sulîragant  de 
l'archevêché  de  Paris ,  dont  le  dép.  d'Eurc- 
et  Loir  forme  le  diocèse  ;  d'i  cour  d'assises, 
de  tribunaux  de  1™  instance  et  de  commer- 
ce, d'i  direction  des  domaines,  de  direc- 
tions des  contributions  directes  et  indirec- 
tes, et  d'une  conservation  des  hypothèques  ; 
résidence  d'un  ingénieur  en  chef  des  ponts 
et  chaussées.  Chartres  est  en  partie  sur  une 
hauteur ,  et  se  divise  en  haute  et  basse  ville. 
Elle  est  entourée  de  murs  et  de  fossés.  La  par- 
tie basse  est  arrosée  par  l'Eure,  qui  forme  en 
cet  endroit  deux  bras ,  dont  l'un  coule  en  de- 
dans et  l'autre  en  dehors  des  remparts.  Les 
rues  sont  généralement  étroites  et  tortueu- 
ses; celles  qui  communiquent  a  la  ville  haute 
sont  tellement  escarpées,  que  les  voitures 
ne  peuvent  les  monter  :  cette  dernière  partie 
est  mieux  bâtie  et  mieux  percée  que  la  ville 
basse.  On  remarque  à  Chartres  l'anc.  cathé- 
drale, chef-d'opuvre  d'architecture  gothi- 
que ,  ainsi  que  les  deux  clochers ,  et  le  mo- 
nument érigé  en  l'honneur  du  général  Mar- 
ceau. Cette  ville  possède  une  société  royale 
d'agriculture  ,  une  bibliothèque  publique 
de  3o,ooo  vol. ,  avec  1  cabinet  d'histoire  na- 
turelle, 1  collège  communal  avec  1  cabinet 
de  physique,  1  école  de  dessin  ,  1  jardin  de 
botanique,  des  casernes,  1  salle  de  specta- 
cle ,  et  de  belles  promenades.  On  y  fabrique 
principalement  de  la  bonneterie  et  de  la 
chapellerie;  il  y  a  aussi  de*  tanneries,  des 
mégisseries  et  de  bonnes  teintureries.  Les  pâ- 
tés de  Chartres  sont  très-renommés.  Cette 
ville  est  le  centre  du  c  ommerce  des  grains  du 
dép.,  et  ses  marchés  sont  les  plus  considéra- 
bles et  les  plus  forts  de  la  France  ;  ils  appro- 
visionnent en  grande  partie  Paris.  Elle  fait 
aussi  un  commerce  assez  important  en  laine. 
Il  s'y  tient  9  foires  par  an  :  celles  des  1 1  mai 
et  8  septembre  durent  10  jours  chacune. 
Cette  ville  a  vu  naître  le  chancelier  Etien- 
ne d'Aligre;  Philippe  Desportes;  Régnier, 
poète  satirique;  Brissot  et  Pétion  de  Ville- 
neuve |  députés  à  la  convention  ;  le  général 
Marceau  ,  etc.  1 3,8 10  hab. 

Chartres  était  la  capitale  des  CamuUt  ou 
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Camuti;  et  considérée  avant  la  conquête  CHARTREUVE,  village  de  France,  dep 

des  Romains  comme  la  capitale  de  la  Gaule  de  l'Aisne,  arrond.  et  à  5  1.  a/3  S.  E.  de 

Celtique.  Elle  était  le  siège  du  collège  des  Soissons,  cant.  de  Braine.  476  hab.  Il  y  a 

druides  ;  ces  prêtres  sanguinaires  y  tenaient  dans  les  environs  une  fontaine  pétrifiante, 

leurs  assemblées  générales  sous  le  nom  d'Ju-  CHARWELL,  rivière  d'Angleterre,  com' 

tricum,  dérivé  de  celui  d'Autura  (Eure),  le-  té  d'Oxford.  Elle  preud  sa  source  à  l'extré- 

quel  fut  remplacé  dès  le  iv  siècle  par  celui  de  mité  sept,  de  ce  comté ,  qu'elle  sépare  sur 

CamtUum.  Sous  les  rois  de  la  i"  race,  elle  un  espace  de  quelques  lieues  de  celai  de 

fut  plusieurs  fois  prise  et  pillée  :  les  Nor-  Korthampton,  et  .dont  elle  parcourt  ensuite 

mands  la  ravagèrent  souvent,  et  notamment  l'intérieur,  et  se  joint  à  l'Isis,  un  peu  au- 

en  858.  Elle  fut  la  capitale  d'un  comté  qui  dessous  d'Oxford ,  après  un  cours  d'environ 

échut  aux  comtes  de  Champagne ,  et  revint  à  i4  I.  du  N.  au  S.  Banbury  et  Oxford  sont  les 

la  couronne  de  France  en  ia86.  Sous  le  rè-  seuls  endroits  remarquables  qu'elle  arrose, 

gne  de  Charles  vi,  les  Anglais  s'emparè-  Le  canal  d'Oxford  longe  les  bords  de  cette 

rent  de  Chartres, et  la  conservèrent  jusqu'en  rivière  sur  presque  toute  l'étendue  de  son 

i4^a,  époque  à  laquelle  Dunois  la  leur  en-  cours. 

leva.  Le»  protestans  l'assiégèrent  sans  suc-  CHAR  Y,  rivière  de  Nigritic ,  dans  le  roy. 

ces  en  i568  ;  Henri  iv  la  prit  en  i59i ,  et  s'y  de  Bournou.  Oa  croit  qu'elle  prend  nais- 

fit  sacrer  par  l'évêque  de  cette  ville  3  ans  sanec  dans  une  chaîne  de  montagnes  éle- 

après.  Chartres  eut  ensuite  le  titre  de  duché,  vées ,  sur  le  revers  de  laquelle  on  suppose 

L  arrond.  de  Chartres  est  divisé  en  8  can-  que  le  Bahr-el-Abiad  (Nil  Blanc)  a  ses  sour- 

tOM  :  Anneau  ,  Chartres  (  a  justices  ) ,  Cour-  ces.  Elle  coule  du  S.  au  N.,  passe  à  Choouey, 

TilIe,Illiers,Ja„viUe,Maintenon,etVoves.  et  se  jette  à  i3  1.  plus  bas ,  et  à  .81.  S.E.de 

Il  renferme  166  communes,  et  o8,755  hab.  Bournou ,  dans  le  lac  Tsaad  ,  par  plusieurs 

Le  pays  Chartrain  était  compris  dans  la  embouchures.  Le  Chary  a  près  de  i/5  de  1. 

rHAÎ*Pt  a?ait       d'étenduc-  de  Urgc  et  est  rempli  d'Iles  basses.  Il  est  très^ 

^    ,!  c  RETTÇS'  Vi,,ape  de  France'  Pûi*»onneux,  et  nourrit  dea  crocodiles  et 

dep.  de  Seine-et-Marne,  arrond.  et*  i  I.  i/a  des  hippopotames.  C'est  probablement  le 

».  ».  E.  de  Melun ,  cant.  du  Châtelet,  dans  Gyr  des  anciens ,  le  Djyr  de  Burckhardt  le 

une  situation  agréable ,  près  de  la  rive  droite  Bahr-Koulla  de  Browne.  Les  naturels  assu- 

de  la  Seine.  On  y  remarque  entre  autres  bel-  *ent  qu'un  bras  du  Chary  coule  au  S.  de 

les  habitations ,  le  château  du  Pré ,  qu'Hen-  Baghermé ,  et  se  rend  dans  le  Nil. 

n  .v  fit  bâtir  pour  Gabrielle  d'Estrées.  5oo  CHARYBDE,  gouffre  du  détroit  de  Mes- 

hab.  Let  environs  produisent  du  vin  asseï  sine.  Foy.  Fabo  (Toaaa  ai) 

rCn^^  CH  ARZOW,  village  des  États-Prussiens , 

CHARTREUSE  (LA  GRANDE),  anc.  prov.  de  Silésie,  régence  d'Oppeln,  cercle 

monastère  de  France  ,  dép.  de  l'Isère,  ar-  etàil.  i/aS.S.  E.de  Beuthen.  Ilyaune  oai- 

rond.  et  à  4  1.  i/a  N.  de  Grenoble,  cant.  de  ne  royale  qui  produit  annuellement  ioa,ooo 

S,  Laurent  du-Pont,  au  milieu  de  montagnes  quintaux  de  fonte  et  15,89a  quiotaux  de 

âpres  et  d'un  accès  difficile.  Cet  édifice,  qui  line;  les  mines  de  houille,  qui  en  alimen- 

a  coûté  plus  d'un  million ,  est  d'une  arebi-  tent  les  fourneaux ,  sont  a  i/a  1.  environ  de 

tecture  noble,  simple  et  solide;  la  façade  Beuthen. 

en  est  embellie  par  des  jardinsen  terrasses.  CHASEWATER ,  village  d'Angleterre 

Il  fut  commencé  en  1084  ou  1086  par  saint  comtédeCornouailles,a  1 1. 3/4  O.  de  Truro' 

Bruno ,  qui  s'y  retira  avec  ses  compagnons ,  H  y  a  dans  les  environs  de  riches  mines  de 

et  y  fonda  l'ordre  des  Chartreux ,  dont  elle  cuivre. 

était  le  chef-lieu ,  et  auquel  elle  a  donné  son  CH  ASM  A ,  rivière  de  la  Croatie  militai- 
nom.  Cette  maison  a  été  brûlée  8  Ibis,  entre  re,  généralat  de  Waraadin  ;  elle  prend  sa 
autres  dans  les  guerre,  de  religion  du  in«  source  à  8  1.  E.  S.  E.  de  Belov.r ,  dans  les 
siècle  ;  elle  avait  été  détruite  lors  de  la  ré-  montagnes  qui  séparent  en  partie  la  Croatie 
volution  :  on  l'a  rétablie  depuis  la  restaura-  de  l'Esclavonie ,  arroae  le  8.  du  régiment  de 
tion .  Les  montagnes  qui  l'entourent  offrent  S«.  George ,  parcourt  le  centre  de  celui  de 
des  marbres  de  diverses  nuances  suscepti-  Kôro. ,  en  passant  par  Ch.sma ,  près  duquel 
un  beau  pojj.  elle  reçoit  4  droite  ^  |a  GlogOTnicM  >  Ic  pJq9 
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considérable  de  ses  afflucns,  et  se  joint  à 
la  Lonya  ,  dans  le  régiment  de  Kôrôs  ,  après 
un  cours  d'enviroo  aa  1.  d'abord  de  PB. à 
l'O. .  ensuite  du  N.  au  S. 

GH  ASM  A,  bourg  de  la  Croatie  militaire, 
généra  la;  de  Warasdin ,  régiment  de  kôrôs  , 
au  pied  de  montagnes ,  sur  la  rive  gauche  de 
la  rivière  de  son  nom ,  a  5  1 .  i/f  S.  O.  de  Be- 
lovar.  C'est  le  plus  considérable  de  tout  le 
régiment  :  on  y  compte  environ  900  hab. 

CHASSAGNE,  village  de  France  ,  dép. 
du  Puy-de-Dôme  ,  arrond.  et  a  5  1.  1/4  S.  O. 
d'isapire  ,cant.  et  à  a  1.  a/3  N.N.O.  d'Ardes. 
On  y  a  découvert  récemment  une  mine 
d'antimoine. 

CHASSAGNE,  village  de  France,  dép. 
du  Rhône  ,  arrond.  et  à  il.  a/5  S.  de  Ville- 
franche,  cant.  et  à  î/a  1.  S.  O.  d'Anse.  On 
y  récolte  d'excellent  vin  rouge ,  dont  on  fait 
un  commerce  assez  considérable,  ai  a  hab. 

CHASSA-GOMBAH,  ville  du  Buutan, 
a  3  1.  S.  O.  du  mont  Chamalari ,  et  à  1 1  1. 
V  O.  de  Tassisudon.  C'est  la  résidence  du 
lama  de  Phari  ,  dépendant  de  celui  de 
Techou-Lombou. 

Le  pays  gouverné  par  ce  lama  consiste 
en  une  vaste  contrée  montagneuse ,  où  l'on 
ne  voit  de  verdure  qu'au  milieu  de  l'été.  Ces 
montagnes  ne  sont  habitées  que  par  des 
Tartares  nomades ,  qui  n'ont  pour  toute  ri- 
chesse que  des  troupeaux  de  moutons  à 
queue  grasse.  Ils  chassent  aussi  le  daim  qui 
fournit  le  musc,  et  qui  abonde  dans  les 
lieux  les  plus  froids  de  ces  montagnes. 

CHASSELAN ,  ville  de  France ,  dép.  du 
Rhône,  arrond.  et  a  al.  3/4  N.  N.  O.  de 
Lyon ,  cant.  de  Limonest.  1,280  hab.  Il  y  a 
dans  les  environs  une  mine  de  plomb. 

CHASSELAS,  village  de  France,  dép. 
de  S  1 1  ne-et- Loire ,  arrond.  et  à  a  1.  1/4  S.  O. 
de  Maçon  ,  cant.  de  La  Cbapelle-de-Guin- 
chay ,  sur  la  rive  droite  du  Dorloy.  Il  a  don- 
né son  nom  à  une  espèce  de  raisin  d'une  ex- 
cellente qualité.  3 70  hab. 

CHASSENAY,  village  de  France,  dép. 
de  la  Nièvre ,  arrond.  et  à  7  L  S.  E.  de  Ne- 
vers  ,  cant.  et  à  1  I.  i/4  S.  de  Decize.  Il  y  a 
deux  petites  forges. 

.CHASSENEU1L,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Charente,  arrond.  et  à  6  I.  1/4  S.  O. 
de  Confolens  ,  et  a  61.  3/4  N.  O.  d'Aogou- 
lême,  cant.  de  S*.  Claude.  II  s'y  lient  une 
foire  à  la  fin  de  chaque  mois.  1,61 5  hab. 
CHASSENON,  village  de  France,  dép. 
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delà  Charente,  arrond.  et  à  41.  i/3  S.  S.  E. 
de  Confolens  *  cant.  et  à  1  1.  S.  E.  de  Cha- 
banais.  i,o4o  hab.  D'An  ville  place  a  Chasse- 
non  la  station  de  Ctutinomogui ,  indiquée 
sur  la  table  Théodosienne. 

CHASSERA  L,  Gêttler  ou  GhtHicr,  mon- 
tagne de  Suisse ,  cant.  et  4 81.  N.  O.  de  Ber- 
ne ,  baill.  de  Conrtelary ,  entre  le  val  Saint- 
lmier  et  le  lac  de  Bienne.  Lat.  N.;4/*8'  l*. 
Long.  E.  4°  45'  3i\  C'est  une  des  plus  hau- 
tes montagnes  de  la  chaine  du  Jura  :  son 
sommet ,  qui  est  a  8a5  toises  au-dessus  de  la 
mer,  est  couvert  de  neige  pendant  10  mois 
de  l'année.  Les  pétrifications  et  les  plantes 
alpines  s'y  trouvent  en  abondance. 

CH  ASSERON,  montagne  de  Suisse,  cant. 
de  Vaud  ,  dutr.  et  à  a  1.  O.  N.  O.  de  Gran- 
son,  dans  la  basse  chaine  du  Jura.  Lat.  N. 
46°  5 1'  09'.  Long.  E.  4*  ia'  l4*.  Son  élé- 
vation au-dessus  de  la  mer  est  dè  8a5  toises. 

CH  ASS1ERS,  village  de  France ,  dép.  de 
l'Ardèche,  arrond., cant.  et  à  1 1.  N.  deL'Ar- 
gentière  ,  eta  7I.  S.  O. de  Privas.  i,i3i  hab. 

CHASSIOOLLES,  village  de  France, 
dép.  de  la  Haute-Lpire,  arrond.  et  à  31.  1/4 
N.  N.  E.  de  Brioude,  cant.  et  à  a  1.  i/a  E. 
d'Auxon.  Il  y  a  des  mines  de  plomb  qui  four- 
nissent de  l'antimoine.  66a  hab. 

CHASS1RON  (TOUR  DE),  phare  de 
France,  situé  à  l'extrémité  N.  O.  de  Pile 
d'Oléron,  dép.  de  la  Charente-Inférieure ,  à 
5 1.  i/a  S.  O.  de  La  Rochelle,  par  46°  a'  5 1' de 
lat.  N.  et  3"  44'  '7'  **  long.  O.  11  a  un  feu 
fixe,  ce  qui  le  fait  d  istinguer  de  cenx  de  Cor- 
douan  et  des  Baleines  qui  sont  a  éclipse. 

CH  ASSORS,  village  de  France,  dép.  de 
la  Charente,  arrond.  et  à  a  I.  3/|  E.  de  Co- 
gnac, et  à  5  L  3/4  O.  N.  O.  d'Angoulème, 
cant.  de  Jarnac.  On  y  fait  de  bonne  eau-de- 
vie.  i,oa5  hab. 

CHAT  (LAC  DU),  sur  la  limite  du  Haut 
et  du  Bas  Canada,  au  N.  O.  du  lac  Chau- 
dière, par  45°  3o'  de  lat.  N. ,  et  ;8°  5o'  de 
long.O.  Il  a  environ  7  1.  de  longueur  et  1 1. 
dans  sa  moyenne  largeur.  11  est  alimenté 
par  l'Ottawa  qui,  après  l'avoir  traversé,  for- 
me une  chute  appelée  le  8aut-du-Chat. 

CHAT,  montagne  de  la  chaine  du  Cau- 
case, f  'oy.  Elbiocs. 

CHATA-HATCHA,  rivière  des  États- 
Unis,  dans  la  Floride  occid. ,  qui  se  jette 
dans  la  baie  de  S«.  André,  à  3o  1.  E.  de 
Pensacola,  après  un  cours  de  i31.duN.au  S. 
Elle  n'caC  navigable  que  pour  des  canots. 
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CHAtAIGNERAYE-SUR  V0UVANT 
(  L  A  ) ,  ville  de  France  ,  dép.  de  la  Vendée, 
arrond.  et  a  4  1.  3/.|  deFontma  y-l<  -Com- 
te, et  à  la  1.  E.  de  Bourbon-Vendée;  chef- 
lieu  de  cant.  Elle  est  dans  une  situation  char- 
mante. On  y  fabrique  des  toiles,  des  étoffes 
de  laine,  et  du  papier.  961  hab. 

CHATAOUCHI  ou  CHATTAHOO- 
CHEE,  rivière  des  États-Unis,  qui  prend  sa 
source  au  pied  des  monts  Occonee,  chaînon 
mérid.  drs  Albghany,  dans  le  nord  de  la 
Géorgie ,  comté  de  Habersham,a  lal.  V<  ». 
de  Garnesville.  Elle  coule  d'abord  au  S. 
O.,  en  arrosant  le  pays  des  Clierokb  et  des 
Griks  ,  jusqu'à  55°  20'  de  lat.  où  elle  tour- 
ne vers  le  S.  ;  elle  forme  la  limite  entre 
les  états  de  Géorgie  et  d'Alabama  pendant 
44  1.,  et ,  parvenue  a  3u"  45'  de  lat.,  elle  se 
réunit  au  Flint,  et  prend  le  nom  d'Apala- 
chicola ,  sous  lequel  elle  va  se  jeter  dans  le 
golfe  du  Mexique.  Depuis  sa  source  jusqu'à 
son  confluent  avec  le  Flint,  son  cours  est 
d'environ  n5  1.  Elle  est  navigable  pour  de 
grands  bateaux  a  vapeur  jusqu'aux  chutes 
situées  au-dessus  du  fort  Mitchel  par  3a««5o' 
de  lat. 

CHATAUQUE,  lac  des  États-Unis,  état 
de  New-York,  comtéde  Chatauque  ;  son  ex- 
trémité V  O.  est  à  1  I.  i/a  du  lac  Érié;  il 
a  6  1.  de  long  et  d'1/4  de  1.  a  1  I.  de  large. 
Ses  eaux  s'écoulent  dans  le  Gonewango, 
affluent  de  l'Allrghany.  Au  moyen  de  ce» 
rivières,  une  navigation  facile  est  établie 
entrç  ce  lac  et  Pittsburg  sur  l'Ohio. 

CHATAUQUE,  comté  des  États-Unis, 
dans  la  partie  occid.  de  l'état  de  New- 
York  ,  sur  le  bord  orient,  du  lac  Érié.  ia,568 
hab.  Le  chef-lieu  porte  le  même  nom. 

CHATAUQUE,  comm.  des  États-Unis , 
état  de  New-York  ,  chef- lieu  de  comté,  a 
1  a  1.  S.  O.  de  Buffaloe,  et  a  110  1.  O.  d* Alba- 
ny.  a,5iS  hab. 

CHAT AVA  »  bourg  de  Russie ,  en  Eu- 
rope, gouv.  de  Podolie ,  distr.  et  a  3  1.  N. 
de  Kaminetz. 

CHA-TCHEOU,  ville  et  forteresse  de 
Mongolie,  dans  la  Khochotie;  chef-lieu  du 
pays  de  Tangout,  a  ~ a  1.  S.  E.  de  Hami, 
sur  le  Sircutchi.  Lat.  N.  4«°  35'.  Long.  E. 
05°.  Elle  est  en  grande  partie  habitée  par 
des  Chinois,  qui  font  quelque  commerce. 

CHATE,  rivière  de  Russie,  en  Europe  , 
gouv.  de  Toula  ;  elle  sort  du  lac  Ivan  ,  et  va , 
après  un  cours  d'environ  »o  1. ,  de  1*0.  à 
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l'E. ,  se  jeter  dans  l'Oufa,  à  3  1.  i/a  E.  S. 
E.  de  Toula.  Pierre-le-Grand  eut  le  projet 
d'en  faire  un  canal,  qui  aurait  établi  une 
communication  entre  le  Don  et  le  Volga. 

CHATEAU-ARNOUX,  village  considé- 
rable de  France,  dép.  des  Basses- Alpes  , 
arrond.  et.à  a  1.  3/4  S.  S.  E.  de  Sisteron  , 
cant.  de  Valonc,  sur  la  rive  droite  de  la  Du- 
rance. 

CHÂTEAU-BEL  AIR,  ville  et  baie  sur 
la  côte  occid.  de  l'île  de  S'.  Vincent,  dans 
les  Antilles.Lat.  N.  i3*  i4'.  Long.  0. 63"4o*. 

CHÂTEAUBOURG,  bourg  de  France  , 
dép.  d'Uie-et-Vilaine,  arrond.  et  à  3  1.  i/a 
O.  de. Vitré  ,  et  a  4  i/3  E.  de  Rennes  ; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  larive  droite  de  la  Vi- 
laine. Il  s'y  tient  trois  foires  par  an.  1,160 
hab.  11  y  a  de  l'ardoise  fort  belle  dans  les 
environs. 

GHÂTEAUBRIANT,  ville  de  France, 
dép.  de  la  Loire-Inférieure,  chef- lieu  d'ar- 
rond.  etde  cant., sur  la  rivegauchede  t>  Chè- 
re, près  de  l'étang  ou  lac  de  Grand-Lien,  à  9 1. 
3/4  N.  N.  O.  d'Ancenis ,  et  à  1 3  1.  i/a  N.  de 
Nantes.  Siège  d'un  tribunal  de  i«  instance 
et  d'une  conservation  des  hypothèques.  EUe 
a  une  société  d'agriculture  ;  on  y  fabrique 
des  étoffes  communes  de  laine,  et  il  y  a  des 
tanneries  ;  sa  menue  pâtisserie  et  ses  confi- 
tures sèches  d'angélique  sont  estimées.  On 
y  fait  commerce  de  fers,  de  houille  et  de 
bois  ;  il  y  a  des  marchés  de  grains  considé- 
rables, et  il  s'y  tient  des  foires  le  14  sep- 
tembre, le  ai  octobre,  et  le  lendemain  de 
la  Trinité,  a, 730  hab. 

L'ai  rond .  de  Chateaubriant  est  divisé  en 
7 cant.  :  Chateaubriant ,  Derval ,  Julien  de- 
Vouvantes(S*.),  Moisdon-la-Rivière,  Nort, 
Noray,  et  Rougé ,  il  renferme  37  comm.  et 
57,337  hab.  . 

CHATEAU-CHALON,  bourg  de  Fran- 
ce, dép.  du  Jura,  arrond.  et  à  a  1.  i/4  N. 
N.  E.  de  Lons-le  Saunier ,  cant.  de  Voiteur, 
sur  la  rive  droite  de  la  Seille.  64 1  hab.  Il  y 
avait  une  abbaye  célèbre.  Son  territoire  pro- 
duit des  vins  qui  en  vieillissant  prennent  la 
couleur  et  le  goftt  das  vins  de  Tokaj. 

CHATEAU-CHERVIS,  village  de  Fran- 
ce, dép.  de  la  Hante- Vienne ,  arrond.  et  à 
3  1.  3/4  N.  E.  de  S1.  Yrieix,  cant.  et  à  a  L 
î/a  de  S».  Germain -les  Belles-Filles.  1,619 
hah. 

CHAtEAU-CHINON,  ville  de  France , 
dép.  de  la  Nièvre  ,  chef  lieu  d'arrood.  et  do 
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cant. ,  près  de  la  rive  gauche  de  l'Yonne ,  à 
i3  t.  i/4  E.  de  Nevers,  et  à  7  1.  O.  N.  O. 
d'Autun.  Siège  d'un  tribunal  de  tt  instan- 
ce et  d'une  conservation  des  hypothèques; 
elle  a  une  société  d'agriculture  et  quelques 
fabriques  de  lainages  communs  et  de  toiles. 
On  y  fait  un  commerce  considérable  en  bois, 
bestiaux,  cuirs,  laine  ,  et  vin  ;  il  s'y  tient  7 
foires  par  an.  1,800  hab. 

L'arrond.  de  Château  Chinon  est  divisé  en 
5  cant.  :  Château-Chinon,  Châtillon,  Luzy, 
MontSauche,  et  Moulins-en  Gilbert  ;  il  ren- 
ferme 58  communes  et  53,964  hab. 

CHÂTEAU  CORNET,  fort  delà  Grande- 
Bretagne  ,  dans  l'Ile  de  Guernesey ,  sur  un 
rocher  qui  n'est  accessible  que  d'un  seul  cô- 
té. Le  gouverneur  de  1  Ile  y  réside. 

CHATEAU  DAUPHIN,  bourg  des  États- 
Sardes.  V oy.  Caste Li-DaLFiiio. 

CHÂTEAU  -DE-JOUX,  fort  de  France» 
dép.  du  Doubs  ,  air.,  cant.  et  à  3/4  de  1.  S. 
S.  E.  de  Pontarlier.  Ce  château  ,  situé  près 
de  la  rive  droite  du  Doubs,  sur  une  mon- 
tagoe  escarpée,  est  une  place  de  guerre  de  4# 
classe ,  et  la  principale  défense  du  royaume 
du  coté  de  la  Suisse.  Il  a  soutenu,  dans  le 
xvu«  siècle,  un  siège  de  i5  jours. 

C  H  ÂTE  AU-DE-L'Î  LE-D'OLÉRON ,  villa 
de  France.  Foy.  Olgaoh. 

CHÂTEAU-D'OEX,  bourg  de  Suisse, 
cant.  de  Vaud,  distr.  du  pays  d'En-haut- 
Romand  ;  chef-lieu  de  cercle ,  à  8  1.  3/4  E. 
de  Lausanne ,  près  de  la  rive  droite  de  la 
Sarioe.  L'église  est  bâtie  sur  une  colline  à  la 
place  de  l'ancien  château  des  comtes  de 
Gruyère.  Ce  bourg  a  été  incendié  en  1664  , 
en  1741  et  en  1800.  Depuis  il  a  été  entière- 
ment re'*àti  en  pierre.  * 

CHÀTEAUDOUBLE,  village  de  France, 
dép.  de  la  Drôme ,  arrond.  et  a  3  1.  3/4  E. 
de  Valence,  cant.  de  Chabeuil.  On  y  fabri- 
que des  étoffes  de  laine.  Il  y  a  a  foires  par 
an.  11  ne  reste  plus  que  des  ruines  de  son 
antique  château.  935  hab. 

CHÀTEAU-DU  LOIR,  ville  de  France, 
dép.  de  la  Sarthe ,  arrond.  et  à  8  1.  S.  O.  de 
S«.  Calais,  et  a  S  1.  >/i  S.  S.  E.  du  Mans; 
chef-lieu  de  cant. ,  i  quelque  distance  de  la 
rive  droite  du  Loir.  Elle  a  un  collège  com- 
munal, d«s  fabriques  de  toiles,  une  filature 
de  coton  et  des  tanneries  ;  on  y  fait  corn» 
merce  de  bestiaux,  de  bois ,  de  grains,  et  de 
vins  estimés  provenant  de  son  territoire.  Il 
•'y  tient  de  grands  marchés  tous  les  same- 
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dis,  et  six  foires  par  an.  a,8ao  habitans. 

En  1798,  cette  ville  a  éprouvé  un  violent 
incendie,  et,  en  1800,  une  partie  de  son 
territoire  a  été  inondée. 

CHÂTEAUDUN,  ville  de  France,  dép. 
d'Eure-et-Loir,  chef-lieu  d'arrond.  et  de 
cant. ,  sur  une  colline,  près  de  la  rive  gauche 
du  Loir,  à  10  1.  S.  S.  O.  de  Chartres,  et  à 
10 1.  î/a  O.  N.  O.  d'Orléans  ;  siège  d'un  tri- 
bunal de  ir*  instance  ,  d'une  conservation 
des  hypothèques  et  d'une  sous-inspection 
forestière.  Châteaud un  ayant  été  détruit  par 
un  incendie  en  1733,  a  été  rebâti  sur  un 
plan  régulier.  Les  rues  en  sont  larges  et  bien 
alignées  ,  et  les  maisons  d'une  construction 
agréable  et  uniforme.  La  place  est  grande 
et  belle.  L'hôtel  de-ville  et  les  bâtimens  du 
collège  communal  sont  remarquables.  11  y 
a  une  bibliothèque  publique  de  6,000  vol. 
On  voit  encore  ,  sur  un  rocher  qui  domine 
la  ville,  le  château  des  comtes  de  Dunois, 
ainsi  qu'une  chapelle  où  sont  enterrés  le  fa- 
meux Dunois  et  les  anciens  seigneurs  de 
cette  famille.  On  y  fabrique  des  couvertures 
de  laine  ;  il  y  a  des  tanneries  ;  on  y  fait  com- 
merce de  bestiaux ,  de  cuirs ,  de  laine,  et  de 
bois.  Il  s'y  tient  6  foires  par  an.  Patrie  de 
Raoul  Boutrai,  jurisconsulte  ,  poète  et  his- 
torien. 6,t  60  hab. 

Cette  ville ,  très-ancienne-,  a  beaucoup 
souffert  dans  les  anciennes  guerres. 

L'arrondissement  de  Châtcaudun  est  di- 
visé en  5  cantons  *  Bonneval ,  Brou  ,  Châ- 
teaudun ,  Cloyes,  ctOrgères;  il  renferme 
91  communes  et  53,o44  hab. 

CHÂTEAU  FORT ,  village  de  France, 
dép.  de  Seine-et-Oise  ,  arrond.  et  à  1  L  3/4 
S.  de  Versailles ,  et  à  6  I.S.  O.  de  Paris ,  cant. 
de  Palaiseau,  sur  une  hauteur.  Il  tire  son 
nom  (i  'n  ne  ancienne  forteresse  dont  il  occupe 
l'emplacement  et  dont  il  reste  encore  quel- 
ques ruines ,  entre  autres  une  grosse  tour.  Il 
s'y  tient  une  foire  annuelle  assez  fréquentée 
pour  filasse  et  porcs.  5 00  hab. 

C II  ÂTE  AU-FROM AGE,  village  de  Fran- 
ce, dép.  de  la  Vendée,  arrond.  ,  cant.  et  à 
1 1.  i/f  E.  de  Bourbon- Vendée.  1,000  hab. 

CHATEAUGAY,  rivière  qui  prend  sa 
source  dans  les  États-Unis  ,  état  de  Newv 
York ,  comté  de  Clinton,  à  9  1. 0.  de  Platts- 
burg ,  arrose  le  N.  E.  du  comté  de  Franklin, 
et  entre  dans  le  Bas-Canada  ;  elle  parcourt 
le  comté  de  Huntingdon  ,  et  va  se  jeter 
dans  le  lac  S*.  Louis,  formé  par  le  fleuve 
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S«.  Laurent ,  a  5  1.  S.  0  de  Montréal,  après 
un  cours  d'environ  a5  I.  du  S.  O.  au  N.  E. 
Elle  est  entièrement  navigable  pour  des  ba- 
teaux qui  serrent  a  transporter  dansle  fleuve 
S(.  Laurent  une  grande  quantité  de  bois  de 
construction  des  pays  environnans. 

Le  a6  octobre  1818,  il  s'est  livré  sur  ses 
bords  une  bataille  entre  les  Américains  et 
les  Canadiens. 

CHATEAUGAY.comm.  des  États-Unis, 
état  de  .New-  York  ,  comté  de  Franklin,  sur 
la  rivière  de  même  nom  .  a  |  I.  I  .  de  Ma- 
lone,  et  à  581.  N.  d'Albany.  8a8  bab. 

CHÂTEAU-GÉRARD,  bourg  de  France, 
dép.  de  l'Yonne,  arrond.  et  à  6  I.  S.  S.  E. 
de  Tonnerre,  cant.et  à  5  1.  S.  E.  de  Noyers. 
Commerce  de  bois  et  de  truffes.  65o  bab. 

CHÂTEAU-GIRON  ,  bourg  de  France  , 
dép.  d'IUe  et-Vilaine ,  arrond.  et  à  3 1. 1  /i  S. 
E.  deRcnm-s,  sur  la  route  de  cette  ville  à  An- 
gers ;  chef-lieu  de  cant.  1 1  y  a  des  fabriques  de 
toile  a  voiles.  a,ooo  bab.'Ce  bourg  était  au- 
trefois fortifié  :  le  comte  de  Soissons,  prince 
du  sang,  y  fut  surpris  et  fait  prisonnier  par 
le  duc  de  M  1  1  eorur,  en  i5qo.  Le  château  fut 
pris  une  autre  fois  par  les  ligueurs,  en  1  5oa. 

CHÂTEAUCOMBERT,village  de  Fran- 
ce ,  dép.  des  Bouches-du-Rhone ,  arrond.  , 
cant.  du  centre  et  a  1  1.  3/4  N.  E.  de  Mar- 
seille. Oo  y  voit  la  grotte  de  Lubière,  cu- 
rieuse par  ses  stalactites.  i,a38  bab.  On  re- 
cueille sur  les  collines  voisines  une  assez 
grande  quantité  de  kermès. 

CHÀTEAU-GONTIER,  ville  de  Fran- 
ce ,  dép.  de  la  Mayenne ,  chef-lieu  d'arrond. 
et  de  cant.  ,  à  6  1.  1/4  S.  de  Laval  ,  sur  la 
rive  droite  de  la  Mayenne,  qui  la  sépare  de 
son  principal  faubourg.  Siège  d'un  tribunal 
de  i"  instance  et  d'une  conservation  des 
hypothèques.  Elle  est  assez  bien  bâtie.  L'é- 
glise ,  d'architecture  gothique ,  est  remar- 
quable. 11  y  a  s  promenades  agréables.  Cette 
ville  a  1  collège  communal,  3  hospices,  1 
soc^té  d'agriculture,  des  bains  publics,  et 
des  eaux  minérales dans  un  de  ses  faubourgs. 
On  y  fabrique  des  toiles,  des  serges  et  des 
étamines ,  et  il  y  a  des  blanchisserîos  et  des 
tanneries  ;  elle  commerce  en  fil  de  lin  , 
graine  de  trèfle,  fer,  bois  et  vins.  Château- 
Gonticrest  en  outre  l'entrepôt  d'une  grande 
partie  des  vins  ,  des  ardoises  ,  de  la  houille 
et  des  tufs  du  dép.  11  s'y  tient  un  marché 
tous  les  mercredis  pour  les  toiles,  et  un  tous 
les  jeudis  pour  les  fils.  4,834  hab.  . 
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Cette  ville  a  beaucoup  souffert  durant  la 
guerre  de  la  Vendée. 

L'arrond.  de-Châtèau-Gontier  est  divisé 
en  6  cantons:  Aignan-sur-Roé  i  S'  ,  Bierné, 
Château-Gontier  ,  Cossé-le- Vivien ,  Craon, 
et  Grez-en-Bouère.  11  renferme  7g  com- 
munes et  7s,i38  bab. 

CUÂTEAU-LANDON,  bourg  de  France, 
dép.  de  Seine-et-M  ir ne ,  arrond.  et  à  6  I. 
î/a  S.  de  Fontainebleau  ,  et  à  9  I.  3/4  S.  de 
Melun  ;  chef-lieu  de  cant.  ,  sur  une  colline 
et  sur  la  rive  gauche  du  Suzain.  11  y  a  une 
fabrique  de  blanc  d'Espagne.  On  y  fait  com- 
merce de  vins  et  de  grains.  Il  s'y  tient 
5  foires  par  an.  a, 000  hab.  On  exploite 
dans  les  environs  une  carrière  de  pierre 
dure. 

CHÂTEAU- LAUDREN  on  CHÂTEL- 
AUDREN  ,  bourg  de  France ,  dép.  des  Co- 
tes-du-Nord ,  arrond.  et  à  3  1.  i/a  O.  de  S'. 
Brieuc  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur  le  Leff.  On  y 
fabrique  des  chapeaux  communs,  et  on  y 
fait  commerce  de  grains,  de  bestiaux,  de 
toiles  et  de  fil.  84a  hab.  11  y  a  une  mine  de 
plomb  dan»  les  environs. 

CHÂTEAU-LA-VALL1ÈRE,  bourg  de 
France,  dép.  d'Indre-et-Loire  ,  arrond.  et 
A  7  I.  N.O.  de  Tours;  chef-lieu  de  cant.,  sur 
le  bord  d'un  étang  et  près  d'une  forêt  con- 
sidérable. 11  y  a  des  eaux  minérales.  1,174 
hab.  On  a  établi  près  de  ce  bourg  des  usines 
on  l'on, forge  des  essieux  très-estimés.  Il  y  a 
une  mine  de  fer  dans  les  environs. 

CHÂTEAULIN,  ville  de  France  ,  dép. 
du  Finistère,  chef-lieu  d'arrond.  et  de  cant., 
a  5  I.  N.  de  Quimper ,  et  à  8  I.  1/4  S.  E.  de 
Brest ,  dans  un  vallon  agréable  et  entouré 
de  montagnes  schisteuses.  Elle  est  traversée 
par  l'Aulne ,  qui  y  prend  le  nom  de  Châ- 
teaulin  ,  et  qu'on  passe  sur  un  pont  fort 
étroit.  Chlteaulin  est  le  siège  d'un  tribunal 
de  instance  et  d'one  conservation  des 
hypothèques  ;  il  y  a  une  société  d'agricul- 
ture. Les  maisons  sont  mal  bâties  et  sans 
alignement.  Cette  ville  a  un  petit  port  sur 
l'Aulne.  Il  s'y  fait  un  assez  bon  commerce 
d'ardoises,  de  bestiaux  et  de  beurre.  On  y 
a  établi  une  pêcherie  de  saumon.  11  s'y  tient 
1  a  foires  par  an  ,  dont  une  de  deux  jours,  le 
18  octobre.  3,170  bab.  11  y  a  dans  les  envi- 
rons de  riches  ardoisières. 

L'arrond.  de  Châteaulin  est  divisé  en  7 
cantons  :  Carhaix ,  Châteaulin  ,  Château- 
neuf  du  Faon  ,  Crozon ,  Le  Faon,  Le  Huel- 
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goat,  et  Pleyben.  11  renferme  59  communes 

et  84,477  hab- 

CHÂTEAU  MEILLANT  ,  M«diolamii  , 

ville  de  France ,  dép.  du  Cher ,  arrond.  et 

a  6  I.  3/4  S.  O.  de  S».  Amand ,  et  à  1 3 1.  1  /a 

S.  S.  O.  de  Bourges;  chef-lieu  de  cant., 

près  de  la  Portefeuille.  On  y  remarque  un 

vieux  château,  et  une  tour  bâtie,  dit-on,  par 

i.  César.  11  s'y  tient  9  foires  par  an.  a,a4° 

hab. 

CHÀTEAUNEUF,  village  de  France. 

f '<>*/.  V  ALtRTin-BB-ClÂTIAUMIVr  (  S1.  ). 

CHÂTEAU  NEUF  ,  village  de  France, 
dép.  du  Cantal ,  arrond.  et  à  5  1.  3/4  E.  N. 
E.  de  Mauriac,  cant.  de  Riom  les  Monta  - 
gnes.  1,000  hab. 

CHÀTEAUNEUF,  bourg  de  France, 
dép.  de  la  Côte-d'Or ,  arrond.  et  à  6 1.  N.  O. 
de  Beaune,  et  à  7  1.  1/4  S.  O.  de  Dijon, 
cant.  de  Pouilly.  4/3  hab. 

CHÀTEAUNEUF,  bourg  de  France, 
dép.  d'Ille-ct-Vilaine ,  arrond.  et  a  a  1.  i/4 
S.  E.  de  S*.  Halo,  et  à  1a  1.  N.  N.  O.  de 
Rennes  ;  chef-lieu  de  cant.  11  y  a  un  fort, 
construit  en  1777  sur  une  espèce  d'isthme, 
entre  des  marais  et  l'Anse ,  pour  défendre 
la  côte.  11  s'y  tient  4  foires  par  an.  680  hab. 

CHÂTEAU-NEUF  ,  b  ourg  de  France , 
dép.  de  Saône-et -Loire ,  arrond.  et  à  5  I. 
i/a  S.  de  Charolles ,  et  a  10  1.  1/4  O.  S.  O. 
de  Maçon  ,  cant.  de  Chau0ailIes.  a5o  hab. 

CHÀTEAUNEUF,  village  de  France  , 
dep.  du  Var,  arrond.  et  à  1  J.  N.  E.  de 
Grasse ,  et  à  9  1.  a/3  N.  E.  de  Draguiguan  , 
cant.  du  Bar.  1,1 3o  hab. 

CHÀTEAUNEUF,  bourg  de  France, 
dép.  de  la  Haute-Vienne,  arrond.  et  a  6  I. 
a/3  de  Limoges;  chef-lien  de  cant. ,  sur  la 
rive  gauche  de  la  Combat!  Dea  foires  s'y 
tiennent  les  8  janvier,  37  février ,  39  mars , 
38  mai,  37  juin  ,  16  août,  3o  octobre,  et 
■g  novembre.  1,1 54  bah. 

CHÂTEAUNEUF-DEMAZENO,village 
de  France ,  dép.  de  la  Drôme ,  arrond.  et  à 
3  1.  i/a  E.  de  Montélimart,  et  à  9  I.  i/a  S. 
de  V  alence ,  entre  le  Vermenon  et  l'Abron  , 
cant.  de  Dieu-le-Fit.  Il  y  a  des  Glatures  de 
soie,  et  des  fabrique*  de  tuiles  et  de  poterie. 
1,357  naD- 

CHÂTEAUNEUF-DE-RANDON ,  bourg 
de  France,  dép.  de  la  Lozère,  arrond.  et 
à 41-  i/4  N.  E.  deMende;  chef-lieu  de  cant. 
Il  s'y  fait  un  grand  commerce  de  bestiaux, 
et  il  s'y  tient  9  foires  par  an.  a,aoo  hab.  Ce 
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bourg  était  autrefois  une  ville  fortifiée.  Les 
Anglais  y  furent  assiégés  en  i58o  par  les 
Français  que  commandait  Duguesclin  :  ce 
héros  ayant  été  emporté  par  une  maladie , 
le  gouverneur  déposa  sur  son  cercueil  les 
clefs  de  la  place ,  qu'il  avait  promis  de  lui 
rendre  s'il  n'était  pas  secouru  à  une  époque 
indiquée. 

CIIÀTEAUNEUF-D'ISÈRE,  village  de 
France,  dép.  de  la  Drôme,  arrond.  et  à 
a  I.  1/4  N.  N.  E.  de  Valence,  cant.  de  Bourg- 
de-Péage ,  sur  la  rive  gauche  de  l'Isère.  Il  y 
a  1  fabrique  de  soie,  et  il  s'y  tient  3  foires 
par  an.  Sur  une  hauteur  qui  le  domine  sont 
les  ruines  du  château  où  est  né  saint  Hu- 
gues ,  évèque.  de  Grenoble.  5oo  hab. 

CHÂTEAU  NEUF-DU-VAON  ,  ville  de 
France,  dép.  du  Finistère,  arrond.  et  à  4  I. 
a/3  E.  de  Châteaulin ,  et  à  6  I.  3/4  N.  E.  de 
Quimper  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
droite  de  l'Aulne.  Il  s'y  tient  8  foires  par  an. 
3,160  hab. 

CnÂTEAUNEUF-DU-PAPE  ,  bourg  de 
France,  dép.  de  Vaucluse,  arrond.,  cant. 
et  à  a  1.  S.  d'Orange ,  et  à  a  1.  3/4  N.  d'Avi- 
gnon, sur  une  hauteur,  près  de  la  rive  gau- 
che du  Rhône.  i,ooohab.  Son  territoirè  pro- 
duit de  bons  vins. 

CHÂTEAUNEUF-DU-RHÔNE  ,  bourg 
de  France ,  dép.  de  la  Drôme ,  arrond. , 
cant.  et  a  a  1.  S.  de  Montélimart ,  et  à  1 1 1. 
5/4  S.  de  Valence ,  sur  la  rive  gauche  du 
Rhône,  vis-à-vis  de  Viviers,  dans  un  site 
agréable.  On  y  fait  commerce  de  vin  et  de 
soie.  11  s'y  tient  a  foires  par  an.  950  hab.  II 
y  a  sur  son  territoire  des  mines  de  fer  et  de 
houille,  et  une  carrière  de  marbre  blanc. 

CHÀTEAUNEUF-EN -THIMFRAIS  , 
ville  de  France,  dép.  d'Eure-et-Loir,  ar- 
rond. et  à  4  I.  i/3  S.  S.  O.  de  Dreux,  et  à 
5  1.  i/4  N.  O.  de  Chartres;  chef-lieu  de 
cant.,  dansune  plaine,  près  d'une  forêt.  Elle 
est  assez  bien  bâtie.  Il  y  a  des  marchés  de 
grains  tous  les  mercredis,  et  il  s'y  tient  1  foire 
par  an.  i,a5o  hab.  H  y  a  une  mine  de  fer 
dans  les  environs. 

CHÂTEAUNEUF-SUR-CHARENTE, 
ville  de  France,  dép.  de  la  Charente,  ar- 
rond. et  à  5  I.  i/5  E.  S.  E.  de  Cognac ,  et  à 
3  K.  3/4  O.  S.  O.  d'Angoulême;  chef  lieu  de 
cant. ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Charente.  On 
y  fait  un  assez  bon  commerce  de  vins,  eaux- 
de-vic  et  sel.  Il  s'y  tient  1  foire  très-fréquen- 
téc  le  16  de  chaque  mois.  a,i5o  hab.  Châ- 
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teauneuf  n'était  autrefois  qu'un  bourg  nom- 
me Berdeville ,  défendu  par  un  château  qui 
a  été  détroit  en  1081  par  un  incendie.  On  y 
bâtit  un  nouveau  château ,  et  le  bourg  s'é- 
tant  agrandi  reçut  le  rfom  de  ville  de  Châ- 
teaunenf.  En  i38o,  Charles  v  la  prit  sur  les 
Anglais, après  4  ans  de  siège. 

CHÂTEAUNEUF-SUR-CHER,  ville  de 
France ,  dàp.  du  Cher,  ai  rond,  et  à  4  1.  5/4 
N.  0.  de  Saint  Amand ,  et  à  5  1.  3/4  S.  S.  O. 
de  Bourges;  chef  lieu  de  cant.,  dans  une 
lie  formée  par  le  Cher.  Commerce  de  bes- 
tiaux et  de  vins.  A  1  I.  1/1  N.  O.  sont  les 
forges  de  Bigny  sur  le  Cher.  Il  s'y  tient  7 
foires  par  an.  a,ioo  hab. 

CHÂTEAUIVEUF-SUR-LOIRE,  bourg 
de  France,  dép%  du  Loiret  ,  arrond.  et  à 
5  1.  1/4  E.  d'Orléans;  chef-lieu  de  cant., 
sur  la  rive  droite  delà  Loire.  11  a  une  raf- 
iinerie  de  sucre  de  betteraves,  «-t  une  tuile- 
rie. On  y  fabrique  des  serges  et  des  tiretai- 
nes,  et  il  s'y  tient  7  foires  par  an.  3,  i4«  hab. 

CHÀTEAUNEUF -  SUR  -  SARTHE  , 
bourg  de  France,  dêp.  de  Maine-et-Loire, 
arrond.  et  à  6  I.  1/4  E.  de  Segré,  et  a  5  1. 
i/a  N.  d'Angers  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la 
rive  droite  de  la  Sarthe.  II  )  a  des  filatures 
de  lin  ,  des  tuileries  et  des  tanneries.  Il  s'y 
tient  5  foires  par  an.  i,u3  hab. 

Il  y  a  dans  les  environs  une  ardoisière. 

CHÀTEAUNEUF-VAL  DE  -BARGIS, 
bourg  de  France ,  dêp.  de  la  Nièvre,  arrond. 
et  a  6  L  S.  E.  de  Cône,  et  a  7  1.  i/a  N.  de 
Nevcrs,  cant.  de  Donozy.  1,806  hab. 

CHÂTEAU-PONSAC,  bourg  de  h  rance, 
dép.  de  la  Haute-Vienne ,  arrond.  et  à  3  1. 
3/4  E.  de  Bellac,  et  a  7  1.  i/a  N.  de  Limo- 
ges ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  droite  de 
la  Gartcmpe.  On  y  a  trouvé  des  inscriptions 
antiques.  Des  foires  y  ont  lieu  le  i5  de  cha- 
que mois.  3,6oo  hab. 

CHÀTEAU-P0RT1EN,  viUe  de  France, 
dép.  des  Ardennes,  arrond.  et  à  a  1.  O.  de 
Rhctel,  et  à  9  1.  3/4  S.  O.  de  Méxières; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  l'Aisne,  qui  forme 
en  cet  endroit  une  ile  dans  laquelle  est 
comprise  une  partie  de  la  ville.  Elle  a  un 
château  bâti  dur  une  montagne,  des  fabri- 
ques de  serge  ,  et  des  tanneries.  On  y  fait 
commerce  de  draperies,  rouenneries,  lai- 
nes, etc.,  et  il  s'y  tient  4  foires  par  an.  3,000 
hab. 

CHÀTEAU-REGNAULT,  ville  de  Fran- 
ce. V Oy    CbÀTKAU-RbR  At/B. 
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CHÂTEAU  RENARD,  bourg  de  France, 
dép.  des  Bouches-du-Rhooe  ,  arrond.  et  a 
4  I.  N.  E.  d'Arles, à  a  I.  S.  E.  d'Avignon  , 
et  a  17  1.  1/4  N.  O.  de  Marseille;  chef  lieu 
de  cant. ,  à  quelque  distance  de  la  rive  gau- 
che de  la  Durance ,  au  pied  d'une  colline 
où  était  situé  un  château  bâti  vers  la  fin  da 
an*  siècle,  et  dont  il  reste  encore  a  tour». 
Ce  bourg  a  5  rues  principales  bien  pavées , 

I  belle  promenade ,  1  fontaine  abondante , 
et  1  hôtel  dc-villt  contenant  1  prison.  On 
V  fabrique  des cadis  et descalmoucks.  i,35o 
hab. 

CHÂTEAU-RENARD,  ville  de  France , 
dep.  du  Loiret ,  arrond.  et  a  5  1.  E.  S.  E.  de 
Montargis  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  l'Ouanne. 

II  y  a  de  belles  fabriques  de  draps  pour  le* 
troupes  ;  commerce  en  safran  et  en  laine.  II 
s'y  tient  5  foires  par  an.  2,100  bab. 

CHÂTEAU -RENAUD  ou  CHÂTEAU- 
RECNAULT,  ville  de  France,  dép.  d'In- 
dre-et-Loire, arrond.  et  à  6  I.  N.  N.  E.  de 
Tours;  chef lieu  de  cant.,  sur  la  Brenoe.  Elle 
a  l'aspect  d'un  grand  village.  On  y  fabrique 
des  draps  communs  et  de  la  bonneterie  ,  et  il 
y  a  des  tanneries.  Commerce  de  bois  et  de 
grains.  Il  s'y  tient  5  foires  par  an.  Cette  ville 
tire  son  nom  du  (  asitUum  Rainai Ji  ou  IU- 
ginaidi;  elle  s'appelait  avant  1048  Cmr* 

CHÂTEAUROUX,  village  de  France, 
dép.  des  Hautes-Alpes,  arrond. ,  cant.  et  à 
1  I.  î/a  N.  d'Embrun.  1,760  bab.  Il  y  a  des 
carrières  de  pierre  de  taille  dans  les  envi- 
rons. 

CHÂTEAUROUX ,  villede  France,  chef- 
lieu  du  dép.derindre,d'arrond.et  de  cant., 
dans  une  vaste  plaine ,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Indre,  à  5 il.  4/5dist.  lég.  S.O.  de  Paris. 
Siège  d'i  cour  d'assises,  de  tribunaux  de  ira 
instance  et  de  commerce ,  d'i  conservation 
des  hypothèques,  d'i  direction  des  domai- 
nes et  de  directions'  des  contributions  di- 
rectes et  indirectes;  résidence  d'i  inspec- 
teur forestier  et  d'i  ingénieur  en  chef  de* 
ponts  et  chaussées.  Cette  ville  est  petite, 
mal  bâtie,  mal  percée  et  mal  pavée  ;  elle  a 
1  chambré  consultative  des  manufactures, 
1  société  royale  d'agriculture,  du  commerce 
et  des  arts  ,  1  collège  communal  ,  1  bi- 
bliothèque publique  et  1  salle  de  spectacle. 
On  y  fabrique  principalement  des  draps  de 
moyenne  qualité ,  de  la  bonneterie  en  co- 
ton, et  de  la  chapellerie.  11  y  a  aussi  des  fila- 
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tures.de  laine, des  tanneries,des  parcheminé- 
ries  et  des  tuileries.  On  y  fait  un  commerce 
actif  en  draps,  laine,  blé,  fers,  bestiaux 
et  volaille.  Il  s'y  tient  des  foires  le  i"  sa- 
medi de  carême,  le  18  mai,  tous  les 
samedis  de  juin  pour  les  laines ,'  et  les  7 
septembre,  9  octobre,  3o  novembre,  et 
ai  décembre,  pour  bestiaux  et  merceries. 
C'est  la  patrie  d'Otbon ,  évèque  de  Fras- 
cati  et  cardinal  ;  de  David  Porcheron  , 
bénédictin;  de  Guymond  Latouche ,  poè- 
te ,  etc.  8,71a  bab.  Châteauroux  fut  fondé 
en  o,5o  par  Raoul  de  Dedls,  qui  construisit 
un  château  sur  une  colline  â  l'une  des  ex- 
trémités de  la  ville  :  ainsi  son  nom  devrait 
s'écrire  Château-Raoul.  Elle  fut  incendiée 
en  1088,  et  rebâtie  peu  de  temps  après. 
Louis  xiii  l'érigea  en  duche-pairie ,  en  fa- 
veur de  Henri  de  Bourbon  ;  depuis ,  ce  du- 
ché fut  donné  par  Louis  xv  à  madame  de 
Mailly ,  plus  connue  sous  le  nom  de  duchesse 
de  Cbateauroux. 

L'arrond.  de  Cbateauroux  est  divisé  en 
8 cantons:  Argenton-sur-Creusc,  Buzançois, 
Chàteauroux ,  Châtillon,  Ecueillé,  Levroux, 
et  Valençay-Saint  -  Vincent  -d'Ardentes.  11 
renferme  o3  communes  et  H5,564  bab. 

CHÂTEAU  SALINS,  ville  de  France, 
dép.  de  la  Meurtho,  chef-lieu  d'arrond.  et 
de  cant.,  sur  la  rive  droite  de  la  Petite  Seille, 
à  6  1.  1/4  N.  E.  de  Nancy ,  et  à  5  I.  3/4  N. 
de  Lunéville.  Résidence  d'i  directeur  des 
salines,  et  d'i  sous-inspecteur  forestier.  Elle 
a  1  société  d'agriculture.  II  y  a  1  grande  saline 
établie  en  ia3o  dans  un  ancien  château  des 
ducs  de  Lorraine, et  alimentée  par  deux  sour- 
ces qui  produisent  annuellement  320,000 
quintaux  de  sel.  On  fait,  dans  cette  ville  , 
commerce  de  safran  et  de  bonneterie  faite 
au  tricot.  11  s'y  tient  des  foires  les  5  février, 
a3  juin  ,  28  septembre  et  28  octobre.  2,826 
hab. 

L'arrondissement  de  Château  Salins  est 
divisé  en  5  cantons  :  Albestroll',  Château- 
Salins  ,  Delme,  Dieuze,  et  Vie.  Il  contient 
147  communes  et  64,215  hab. 

CHÂTEAU-THIERRY,  villede  France, 
dép.  de  l'Aisne,  chef-lieu  d'arrond.  et  de 
cant. ,  â  8  1.  i/a  S.  de  Soisaons ,  et  â  i5  1. 
3/4  S.  S.  O.  de  Laon ,  sur  la  Marne  qu'on  y 
passe  sur  un  assez  beau  pont.  Elle  est  dans 
une  position  agréable ,  et  en  partie  sur  une 
colline.  Siège  d'i  tribunal  de  1"  instance, 
et  d'i  conservation  des  hypothèques.  Il  y  a 
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1  collège  communal,  1  filature  de  coton ,  des 
tanneries,  et  quelques  fabriques  d'huile  de 
graines.  On  y  commerce  en  vins,  blé,  bois 
et  fourrages.  11  s'y  tient  des  marchés  le  l« 
vendredi  de  chaque  mois  et  des  foires  le  i5 
mai  de  ô  jours,  et  le  16  novembre  de  5  jours. 
Cette  ville  est  la  patrie  de  Jean  Lafontaine, 
et  on  y  voit  encore  la  maison  qu'habita  long- 
temps ce  célèbre  fabuliste,  j,  1G0  hab. 

Charles-Quint  prit  Château -Thierry  eu 
i544.  Les  Français  y  battirent  les  alliés  les 
6  et  7  mars  181 4- 

L'arrond.  de  Château-Thierry  est  divisé 
en  5  cantons  :  Charly  ,  Château  -  Thierry  , 
Coode,  Fère-en- Tardenois,  et  \euilly-Saint- 
Front. Il  renferme  1  a6comm.,  et  S6,4a3 hab. 

CHÂTEAU  VI LLAIfl  ou  VILLE-SUR- 
AUJON  ,  ville  de  France,  dép.  de  la  Haute- 
Marne,  arrond.  et  â  4  h  S.  O.  de  Chaumont; 
chef-lieu  decant.,  sur  l'Aujon.  Ellea  une  pe- 
tite salle  de  spectacle,  des  corroyeries  et  des 
forges.  Il  .l'y  tient  6  foires  par  an,  le  mardi 
avant  la  Purification  ,  et  les  a5  avril ,  3o 
juin,  10  août,  18  octobre  et  6  décembre 
pour  chevaux  et  bestiaux/1,648  hab. 

CHATEIM  ,  bourg  de  Russie,  en  Euro- 
pe, gouv.  de  Vilua,  distr.  et  â  7  I.  1/2 O.  de 
Telsch. 

CH ATELAILLON  ou  CHATEILAIL 
LON,  village  et  petit  port  de  France,  dép. 
de  la  Charente-Inférieure  ,  arrond.  et  à  a  1. 
3/4  S.  S.  E.  de  La  Rochelle,  cant.  de  La  Jar- 
rie,  sur  l'Océan.  1 4 4  hab.  A  l'O.  de  ce  vil- 
lage ,  s'avance  au  loin  dans  la  mer  la  pointe 
de  même  nom. 

CHAT-EL  ARAB,  fleuve  de  la  Turquie 
d'Asie,  dans  le  pach!  de  Bassora,  formé  parla 
jonction  du  Tigre  et  de  l'Enphrate ,  sous  les 
murs  de  Corna.  Le  Chat-el-Arab  passe  â 
Bassora ,  et  se  jette  dans  le  golfe  Persique 
par  une  seule  embouchure,  nommée  kos- 
sisa-Bouni,  après  un  cours  d'environ  561. 
du  N.  O.  au  S.  E.  Ce  fleuve  est  très-pois- 
sonneux, et  navigable  pour  des  bâtimensde 
5oo  tonneaux ,  au  moyen  de  la  marée  qui  le 
remonte  dans  presque  toute  sa  longueur.  Ses 
rives  offrent  un  labyrinthe  de  canaux,  de  bas 
fonds  et  de  bancs  de  sable  qui  rendent  cette 
navigation  difficile.  Un  canal  dérivé  de  sa 
rive  gauche  le  fait  communiquer  au  Ca- 
roun. 

CHATELARD  (LE)  ,  bourg  des  États- 
Sardes,  div.  de  Savoie,  prov.  de  Savoie  pro- 
pre ,  à  4  I.  1/4  N.  E.  de  Chambéry,  près  de 
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la  rive  droite  duChéran;  chef-lien  de.  m  and. 
On  y  voit  le*  restes  d'un  vieux  château  et 
quelques  antiquités.U  y  a  une  forge.  849  ha.b. 
C'est  le  lieu  principal  des  Bauges. 

CHATELARD  (LE),  village  de  France, 
dép.  des  Basses-Alpes ,  arrond.,  cant.  et  à 
al.  1/4  N.  E.  de  Barcelonnette.  Il  y  a  des 
moulins  à  foulons.  i,6;3  hab. 

CHÀTELAtfDREN,  bourg  de  France. 

J'otf  .  QfeÂTKAI  .-L.AIDKKN. 

CHÀTEL-CE  NSOY,  bourg  de  France , 
dép.  et  sur  la  rive  droite  de  l'Yonne,  arrond. 
et  à  4  1.  3/4  O.  d'Avalloo ,  et  à  6  I.  a/3  S. 
d'Auxerre ,  cant.  de  Yeaelay.  Il  y  a  des  for- 
ges. 1,300  hab. 

CHÀTEL  DE- MONTAGNE,  village  de 
France,  dép.  de  l'Allier,  arrond.  et  à  3  1. 1/2 
S.  de  La  Palisse,  cant.  de  Mayet-de- Mon- 
tagne, sur  la  rive  droite  de  la  Bobre.  2,1 38 
bab. 

CH  ATELDON ,  ville  de  France ,  dép.  du 
Puy-de-Dôme ,  arrond.  et  à  31.  N.  de Thiers, 
et  à  9 1.  i/4  N.  E.  de  Clermont  ;  chef-lieu  de 
cant.,  sur  un  aflluent  de  la  Dore.  Elle  a  des 
eaux  minérales ,  «et  il  s'y  tient  4  foires  par 
an.  1,600  hab. 

CHÀTELET  (LE),  bonrg  de  France, 
dép.  du  Cher,  arrond.  et  à  4  L  »/4  S.  O. 
de  Saint-  Amand,  et  à  11  1.  S.  de  Bourges; 
chef- lieu  de  cant.,  près  de  la  rive  droite  de 
la  Portefeuille.  Il  s'y  tient  4  foires  par  an. 
1,100  hab. 

CHÀTELET  (LE),  village  de  France, 
dép.  de  Seine-et-Marne, arrond.  et  à  a  1. 1/4 
E.  S.  E.  de  Melun  ;  chef-lieu  de  cant.  1,000 
hab. 

CHÀTELET,  bourg  des  Pays  Bas,  prov. 
de  IJainaut  ,  arropd.,  cant.  et  à  1  1.  î/a  E. 
de  Charleroi,  et  à  9  1.  a/3  E.  de  Mons,  sur 
la  rive  droite  de  la  Sambre.  Il  y  a  des  fabri- 
ques d'étoffes  de  laine ,  a  raffineries  de  sel, 
des  clouteries  ,  des  tanneries ,  1  distillerie 
de  genièvre,  et  des  poteries.  11  envoie  un 
député  aux  états  de  la  province,  a, 080  hab. 

CHATELGUION  ,  village  de  France. 
Voy.  Coust-Chatblcuion  (S1.). 

CHAT-EL-H1É,  rivière  de  la  Turquie 
d'Asie,  foy.  SsapifiTia. 

CHÂTELLERAULT,  ville  de  France, 
dép.  de  la  Vienne,  chef-lieu  d'arrond.  et  de 
cant.,  à  6  I.  a/3  N.  N.  E.  de  Poitiers ,  sur  la 
Yiennc,  qui  la  sépare  de  l'un  de  ses  fau- 
bourgs ,  et  qu'on  traverse  sur  un  beau  pont 
en  pierre.  Siège  de  tribunaux  de  i  instance 
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et  de  commerce ,  d'i  conservation  des  hy- 
pothèques, et  d'i  direction  des  contributions 
indirectes.  Elle  est ,  en  général ,  mal  bâtie. 
On  y  remarque  une  belle  promenade ,  ornée 
d'une  jolie  fontaine,  et  entourée  d'as$>£ 
beaux  bâtimens  ;  l'église  gothique  de  Saint- 
Jean  ,  et  la  tour  de  l'église  de  Notre-Dame. 
Châtellerault  possède  1  société  d'agriculture, 

I  collège  communal ,  1  bourse,  et  1  salle  de 
spectacle.  On  y  a  établi  récemment  1  ma- 
nufacture royale  d'armes  blanches,  et  1  forge 
pour  l'artillerie.  Cette  ville  est  très -renom- 
mée pour  sa  coutellerie.  On  y  fabrique  aussi 
de  la  dentelle  imitant  les  malines,  et  de  l'hor- 
logerie. 11  y  a  des  blanchisseries  de  cire ,  et 
des  tanneries.  Elle  sert  d'entrepôt  aux  villes 
du  midi  et  du  nord  de  la  France,  principa- 
lement pour  les  vins,  les  eaux-de-vie,  le  sel, 
les  ardoises,  le  fer,  le  blé ,  le  chanvre  ,  les 
huiles  communes,  les  toiles,  les  étoffes  de 
laine,  le  mexrain,  les  meules  de  moulin,  etc. 

II  s'y  tient  des  foires  de  2  jours  les  premiers 
jeudis  de  chaque  mois.  8,200  hab. 

Châtellerault  a  été  bâti  dans  le  xi*  siècle; 
on  prétend  qu'il  tire  son  nom  du  comte 
Hérault  qui  y  fît  bâtir  un  château. 

L'arrond.  de  Châtellerault  est  divisé  en  6 

■ 

cant.  :  Châtellerault,  Dangé,  Leigné-sur- 
Usseau,  Lendoitre,  Plumartin ,  et  You- 
neuil.  11  renferme  63  comm.  et  47>/7>  hab. 

CHATELLEUX,  mont  des  îles  Maloui- 
nes,  â  7  1.  du  mouillage.  C'est  le  point  le 
plus  élevé  de  ces  îles  :  il  a  35o  toises  au-des- 
sus du  niveau  de  la  mer,  et  son  sommet  est 
en  partie  couvert  de  neige. 

CHATELL1ER  (  LE  ),  village  de  France, 
dép.  d'Ule-et-Yilaine,  arrond.  et  à  2  I.  N.  N. 
O.  de  Fougères,  cant.  de  S«.  Brice.  1,006 
hab.  , 

CHÀTELLUX,  bourg  de  France  ,  dép. 
de  la  Creuse ,  arrond.  et  à  3  1.  1/2O.  S.  O.  de 
Boussac,  et  à  4  1.  1/4  N.  E.  de  Guéret  ;  chef 
lieu  de  cant.  11  s'y  tient  10  foires  par  an. 
1,048  hab. 

CHÀTEL-MARSIAC,  village  de  France, 
dép.  du  Cantal ,  arrortd.  et  à  4  L  •  /i  N .  E.  de 
Mauriac,  et  à  9  I.  3/4  N.  d'Aurillac  ;  cant. 
de  Saignes.  1,1 32  hab. 

CHÀTEL  S«.  DENIS,  Castds ,  bourg  de 
Suisse,  cant.  et  à  8  1.  S.  O.  de  Fribourg; 
chef-lieu  de  bail!.,  près  de  la  rive  droite  de 
la  \evaise,  sur  laquelle  on  a  construit  un 
beau  pont  en  pierre.  II  y  a  un  château  bâti, 
dit-on  ,  par  le  roi  Otto. 
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Ce  baill.  renferme  5  paroisses  et  3, 168 
bit». 

CHÂTEL-SUR-MOSELLE,villedeFran- 
ce,  dép.  des  Vosges»  arrond.  et  à  5  1.  a/5  N. 
N.  O.  d'Épinal  ;  chef-lieu  de  rant.,  sur  la  rive 
droite  de  la  Moselle.  i,aoo  hab. 

CHÀTELUS-DE-MARCHE1X,  bourg 
de  France,  dép.  de  la  Creuse,  arrond.  et  &  a  1. 
3/4  O.  N.  O.  de  Bourganeur,  et  à  6  1.  i/4  S. 
O.  de  Guéret  ;  cant.  de  Bénévent,  sur  la  rive 
droite  du  Thorion.  On  y  élève  beaucoup  de 
bestiaux  dont  on  fait  un  bon  commerce. 
1,591  hab. 

C  H  ÀT  EN  A  Y,  village  de  France,  dép.  de 
la  Seine ,  arrond.,  cant.  et  à  i/3  de  l.S.O.  de 
Sceaus,  et  a  a  1.  S.  S.  O.  des  murs  de  Paris. 
Il  y  a  beaucoup  de  belles  maisons  de  cam- 
pagne ,  parmi  lesquelles  on  distingue  celle 
où  est  né  Voltaire.  600  hab.  Le  hameau 
d'Aulnay  qui  en  dépend ,  est  daus  une  des 
plus  jolies  situations  des  environs  de  Paris. 

CHATENAY-COTTAIN  VILLE,  village 
de  France, dép.  d'Eure-et-Loir,  arrond.  et  à 
7  1.  E.  S.  E.  de  Chartres  ;  cant.  et  à  5  1.  1/4 
8.  E.  d'Auncau.  On  y  fabrique  beaucoup  de 
bonneterie  de  laine,  et  il  y  a  une  tuilerie  et 
un  four  à  chaux.  588  hab. 

CHATENOIS,  bourg  de  France,  dép. 
du  Bas  Rhin ,  arrond. ,  cant.  et  à  1  1.  O.  de 
Schlettstatt ,  et  à  10  1.  S.  S.  O.  de  Stras- 
bourg, près  de  la  rive  droite  de  la  Lebure. 
11  y  a  1  papeterie  et  1  manufacture  de  pcr-  ■ 
cales,  calicots,  mousselines,  et  toiles  d'em- 
ballage. a,6ao  hab. 

CHÀTEN01S,  village  de  France,  dép. 
du  Haut-Rhin,  arrond.  ,  cant.  et  à  a  1.  S.  de 
Béfort,  près  de  la  rive  droite  de  la  Savou- 
reuse. 11  y  a  des  usines  à  fer  à  hauts  four- 
neaux. 565  hab. 

CIIÀTEÎNOY,  bourg  de  France,  dép.  des 
Vosges,  arrond.  età  a  1.  a/3  S.  E.  de  Neufchâ- 
teau ,  et  à  1 1 1.  O.  N.  O.  d'Épinal  ;  chef-lien 
de  cant.  On  y  fabrique  dei  orgues  et  des  se- 
rinettes. i,iaahab. 

CHATHAM  (DÉTROIT  DE),  canal  qui 
sépare  File  de  l'Amirauté  de  l'archipel  du 
Roi  Georges  Uf,  sur  la  côte  occid.  de  la  Rus- 
sie américaine ,  entre  57»  et  58°  10'  de  lat. 
N. ,  et  par  i36°  5o'  de  long.  O.  Sa  longueur 
est  d'environ  4"  1.  du  N.  au  S.,  et  sa  plus 
grande  largeur  de  5  1.  Ses  bords  abondent 
en  loutres  marines. 

CHATHAM,  cap  de  l'Amérique  sept., 
sur  la  côte  N.  de  l'ile  de  Quadra  et  Vancou- 
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ver,  en  face  de  l'ileThurlow,  à  l'entrée  orient, 
du  détroit  de  Johnstone.  Lat.  N.  5o*  19'. 
Long.  O.  137°  54'.  • 

CHATHAM,  lie  de  l'archipel  Aodaman, 
dans  le  golfe  du  Bengale ,  près  de  la  côte 
orient,  de  la  Grande-Andaman ,  à  l'entrée 
d'une  petite  baie  qui  porte  le  même  nom. 
Elle  a  environ  a/3  de  1.  de  long  sur  1/6  de  l. 
de  large.  Les  Anglais  y  formèrent  en  1793 
un  petit  établissement  qu'ils  abandonnèrent 
peu  de  temps  après. 

CHATHAM,  ville  d'Angleterre,  comté 
de  Kent,  lalhe  d'Aylesfoid,  hundred  de 
Chatham  et  Gillingham  ,  sur  la  rive  droite 
du  Medway,  à  10  1.  E.  S.  E.  de  Londres,  et 
a  9  I.  O.  N.  O.  de  Cantorbéry,  près  de  Ro- 
chesterdont  elle  est  comme  un  faubourg. 
Elle  a  été  bâtie  par  Charles  11 ,  après  la 
guerre  contre  la  Hollande  ;  elle  est  forli- 
Gée.Le  fort  d'Upnor-castle,  bâti  par  la  reine 
Elisabeth ,  est  presque  vis-à-vis  de  l'arsenal 
sur  la  rive  gauche  du  Medway;  sur  la  rive 
droite  est  la  citadelle  qui  renferme  l'arsenal , 
le  parc  d'artillerie,  lescasernes  des  soldats  de 
marine  et  de  l'infanterie,  des  magasins,  et 
des  maisons  particulières;  d'autres  ouvrages 
avancés  couvrent  Chatham,  et  comman- 
dent le  cours  du  Medway ,  entre  autres  le  fort 
Pitt,  bâti  en  i8o3,  et  le  Tort  Clarence.  Cha- 
tham est  ainsi  après  Portsmouth  ,  la  forte- 
resse la  plus  régulière  des  îles  Britanniques. 
L'arsenal  de  la  marine  royale,  établi  par 
Henri  vin,  a  été  considérablement  aug- 
menté. On  y  construit  des  vaisseaux  de  li- 
gne du  premier  rang;  les  magasins  et  au- 
tres-bâtimens  sont  immenses,  et  ont  un  ca- 
ractère de  grandeur  convenable  ;  le  quai  de 
l'artillerie  a  i/5  deL  d'étendue,  et  la  nouvelle 
corderie  190  toises  de  long  sur  8  de  large. 
On  remarque  la  c!  a  pelle  de  l'arsenal  ache- 
vée en  1811,  l'église  paroissiale  ornée  de 
quelques  beâux  monumens  en  marbre,  et 
l'hôpital  de  la  marine.  11  y  a  une  école  pour 
les  constructions  navales,  et  plusieurs  autres 
établissement  jhi  m-  l'instruction  des  marins. 
i4,a7i  hab. 

En  1667,  la  flotte  hollandaise  sous  le  com- 
mandement de  Ruyter,  après  avoir  pris  et 
démantelé  Sherneess,  s'avança  dans  le  Med- 
way, détruisit  une  grande  partie  des  établis- 
semens  de  Chatham ,  et  emmena  les  vais- 
seaux mouillés  dans  la  rivière. 

CHATHAM ,  village  du  Nouveau-Brun - 
swiclt,  comté  de  Nurthumberland  ,  sur  le 
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M im marin.  II  Tait  un  commerce  assez 
étendu  en  bois,  et  renferme  une  jolie  église 
presbytérienne. 

CHATHAM,  ville  du  Bas-Canada,  comté 
d'York  |  sur  le  bord  sept,  de  l'Ottawa. 

CHATHAM ,  conté  des  États-Unis,  au 
centre  de  l'état  de  la  Caroline  du  Nord. 
ia,66i  hab.  Le  chef  lieu  est  Pittsborough. 

CHATHAM,  corn  m.  des  États  Unis,  état 
de  Connecticut,  comté  de  Middlesex,  sus 
la  rive  gauche  du  Connecticut ,  et  à  6  1.  S. 
de  Hartford.  11  y  a  des  chantiers  de  con- 
struction où  plusieurs  des  batimens  de  guerre 
des  États-Unis  ont  été  construits.  On  y  fait 
un  commerce  assez  considérable  degrés  que 
l'on  tire  des  carrières  exploitées  depuis  très- 
long-temps  sur  les  borda  du  Connecticut.  Il 
y  a  cinq  sources  minérales.  3, 159  hab. 

CHATHAM,  baie  desÉrats  Unis,  formée 
par  le  golfe  du  Mexique ,  sur  la  côte  S.  O. 
de  la  Floride  orient.,  entre  a4°  5o'  et  iS' 
ao'  de  lat.  N.,  et  entre  83°  4<>'  et  84°  10'  de 
long.  O.  Elle  s'étend  de  la  pointe  Tancba , 
extrémité  mérid.  de  la  Floride,  à  l'embou- 
chure de  la  Delaware ,  au  N.  E.  du  cap  Ro- 
man. 

CHATHAM ,  comté  maritime  des  États- 
Unis,  dans  la  partie  orient,  de  l'état  de  Géor- 
gie, entre  l'Ogeechee  et  la  Savannah.  19,948 
hab.  Le  chef  lieu  est  Savannah. 

CHATHAM,  comm.  et  port  de  mer  des 
États-Unis  ,  état  de  Massachusets ,  sur  la 
côte  du  comté  et  à  5  I.  E.  de  Barnstable , 
et  *a5  1.  S.  E.  de  Boston.  Lat.  N.  4i°  43'. 
Long.  O.  7a0  16'.  Beaucoup  de  naufrages 
ont  eu  lieu  sur  cette  côte.  i,63o  hab.,  en  pa/- 
tie  pécheurs. 

CHATHAM ,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New-Jersey,  comté  de  Morris,  snr  la  Pas- 
saic,  à  7  1.  1/4  O.  de  New- York,  et  a  i5  I. 
N.  N.  E.  de  Trenton.  i,83a  hab. 

CHATHAM,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New-York,  comté  de  Columbia,  à  10  1. 
S.  E.  d'Albany.  Elle  renferme  2  petits  vil- 
lages. 3,372  hab. 

CHATHAM,lleduGrand  Océan  austral, 
à  l'E.  de  la  Nouvelle-Zélande.  Lat.  S.  43' 
48'  o'.  Long.  O.  1790  18'  i5'.  Elle  a  été  dé- 
couverte par  le  capitaine  Broughton  en  1 79 1 . 
La  côte  est  basse ,  et  interrompue  à  des  dis- 
tances inégales  par  des  rochers  boisés.  Dans 
l'intérieur  s'élèvent  des  montagnes.  Les  in- 
sulaires sont  d'une  taille  moyenne,  et  ont  le 
teint  brunfoncé,!e»cbevcux  et  la  barbe  noirs. 
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CHATHAM,  groupe  dllea  du  Grand 
Océan  équinoxial,  dans  l'archipel  des  M  ni  - 
graves.  Lat.  N.  9°.  Long.  E.  169°  5o'. 

CHATUA  M,port  de  la  Russie  américaine, 
sur  la  côte  S.  O.  de  la  grande  presqu'île  ha- 
bitée par  les  Tchougatchis ,  à  l'E.  de  l'en- 
trée de  Cook ,  par  59*  i4'  de  lat.  N.,  et  i53' 
20'  de  long.  O.  Il  est  sûr  et  commode.  Sa 
longueur  de  1*0.  à  l'E.  est  de  a/3  de  1.,  et  sa 
largeur  du  N.  au  S.  d'environ  t/3  de  1. 

CHATHAM -HOUSE  ,  factorerie  de  la 
compagnie  de  la  mer  d'Hudson  ,  dans  la 
Nouvelle-Bretagne,  au  N.  du  lao  Ouinnipeg. 
Lat.  N.  55°  a4'.  Long.  O.  1000  20'. 

CU  ATI ,  grande  vallée  de  Barbarie,  dans 
l'empire  de  Maroc,  au  centre  du  Fezzan.  Elle 
s'étend  de  l'E.  à  l'0.,et  se  partage  en  Ouady 
Chirghi  (vallée  orientale),  et  en  Ouady  Garbi 
(vallée  occidentale)  :  le  Ouady-el-Agraal  en 
fait  également  partie.  Les  principaux  en- 
droits sontGherma  et  Graat.  Les  hab.  sont 
nègres  et  mulâtres.  Il  y  a  aussi  des  Arabes. 

CHATIAN-BAY,  établissement  anglais 
sur  la  côte  du  Labrador,  à  environ  100  1.  S. 
de  Hopedale. 

CHÂTILLON,  bourg  des  États-Sardes, 
div.,  prov.  et  à  4 1.  i/a  E.  d'Aoste  ;  chef-lieu 
de  mand.,  sur  la  rive  gauche  de  la  Doire- 
Baltée,  que  l'on  passe  sur  un  beau  pont.  Il  y 
a  1  joli  château ,  et  des  forges  dans  les  envi- 
rons. 1,700  hab. 

CHÂTILLON  ,  village  de  France,  dep. 
de  l'Allier ,  arrond.  et  à  4  1-  S.  0.  de  Mou- 
lins ,  cant.  du  Montet  -  aux  -  Moines.  11  y  a  1 
riche  bouilléTe.  590  hab. 

CHÂTILLON,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Drôme ,  arrond.  et  a  a  1.  i/a  S.  E.  de 
Die,  et  a  1a  1. 1 /a  E.  S.  E.  de  Valence;  chef- 
lieu  de  cant.  11  est  dans  une  position  agréa» 
ble,  et  domine  une  plaine  fertile  arrosée  par 
le  Bez.  On  y  fait  un  commerce  assez  consi- 
dérable en  chanvre  :  il  y  a  des  tuileries  et 
quelques  mégisseries.  Il  s'y  tient  5  foires  par 
an.  i,58o  hab. 

CHÂTILLON.  rivière  de  France, dép.  de 
la  Meurthe,  qui  prend  sa  source  dans  la  mon- 
tagne des  Sapins,  passe  a  Val-Bonmotier , 
et  se  jette  dans  la  Vciouze  par  la  rive  gau- 
che ,  vis-à-vis  de  Cirey,  après  un  cours  d'en- 
viron 3  1.,  dont  a  flottables  à  bûche  perdue 
et  en  train ,  depuis  la  forêt  royale  de  Dc- 
mevre. 

CHÂTILLON,  ville  de  France,  dép.  du 
Rhône,  arrond.  et  à  5  1.  1/4  S.  S.  O.  de  Yil- 
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lefraoche,  et  a  4 1.  i/4  N.  O. de  Lyon,  cant. 
du  Bois-d'Yoingt ,  sur  la  rive  gauche  de  l'A- 
xergue.  860  ha b.  11  y  a  sur  son  territoire  de 
l'ocre  qui  contient  du  fer  en  grain». 

CHÀT1LLON-DE-MICH  AILLE,  bourg 
de  France,  dép.  de  l'Ain,  arrond.  et  à  5  I. 
i/a  E.  de  >  an  tua,  et  a  10  I.  E.  de  Bourg; 
chef* lieu  de  cant.,  dans  les  montagnes,  au 
confluent  de  la  Semine  et  de  la  Valserine. 
Ses  foires  sont  très-fréquentées ,  et  ont  lieu 
le  Jeudi- Saint,  le  lundi  de  Quasiiuodo,  le 
1"  mai,  le  lendemain  de  la  Pentecôte,  et 
le  3o  novembre.  1,088  hab. 

CIIÀTILLON-EN-DUNOIS  ,  village  de 
France ,  dép.  d'Eure -et  -  Loir ,  arrond.  et  à 
2  1.  a/3  N.  O.  de  Châteaudun ,  et  a  10  1.  S. 
S.  O.  de  Chartres,  cant.  de  Gloye.  1,1 54 
hab. 

CHÂTILLONENVENDELAIS,  bourg 
de  France  ,  dep.  d'Ille-et-Vilaine ,  arrond., 
a*  cant.  et  à  al.  a/3  fi.  de  Vitré,  et  à  a  I. 
E.  N.  E.de  Rennes,  sur  le  bord  mérid.d'un 
étang,  d'où  sort  la  Ganlache.  i,3;6  bab. 

Cil  ÀTILLON-LE  DUC,  village  de  Fran- 
ce ,  dép.  du  Doubs ,  arrond .  et  a  al.  fi .  de 
Besançon,  cant.  de  Marchaux.  11  y  a  des 
usines  à  fer  à  hauts  fourneaux,  ajri  hab. 

CIIÂT1LLON-LÈS-DOMBES,  ville  de 
France,  dép.  de  l'Ain,  arrond.  et  à  5  1.  i/a 
N.  N.  E.  de  Trévoux,  et  à  5  I.  i/4  S.  O.  de 
Bourg  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  Cbalaronne. 
Il  s'y  tient  des  foires  le  a  février,  le  i«*  sa- 
medi de  carême,  à  la  mi -carême,  la  veille 
des  Hameaux,  la  veille  de  la  Quasimodo,  le 
lendemain  de  l'Ascension,  les  26  juin,  i*' 
août ,  aa  septembre,  1"  novembre,  et  25 
décembre.  Patrie  de  Samuel  Guichenon  , 
auteur  de  l'histoire  de  la  Bresse  et  du  Bugey. 
Saint  Vincent  de  Paul  a  été  curé  et  doyen 
de  Châtillon.  3, io4  hab.  Cette  ville  est  dé- 
signée dans  les  anciens  titres  sous  le  nom 
de  Châtillon  •  sur  Chalaronnc  ;  malgré  son 
nom  ,  elle  n'a  jamais  fait  partie  du  pays  de 
Dorabes  ,et  elle  n'a  reçu  ce  nom  qu'à  cause 
de  sa  position  sur  la  frontière  de  cette  sou- 
veraineté. 

CHÀT1LLON  -  SOUS  -  BAGNEU  X ,  vil- 
lage de  France,  dép.  delà  Seine,  arrond., 
cant.  et  à  3/4  de  1.  N.  de  Sceaux ,  et  à  1  1. 
»/3  S.  O.  de  Parût,  dans  une  position  élevée 
et  salubre.  800  hab.  Le  diacre  Pâris  y  naquit 
dans  le  xvii*  siècle.  On  voit  sur  son  territoire 
une  glacière  sur  laquelle  était  bâtie  la  tour 
de  Crouy.  11  y  a  aussi  des  carrières  de  pierre 
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de  liais  et  de  pierre  calcaire  ,  et  des  fours 
à  chaux- 

CHÀTILLON-SUR  COLMONT,  village 
de  France,  dép.  de  la  Mayenne,  arrond. et 
a  2  1.  1/4  O.  N.  O.  de  Mayenne,  et  à  6  I.  3/4 
N.  de  Laval ,  cant.  de  Goron.  2,010  hab. 

CHATILLON i  SUR  INDRE,  ville  de 
France,  dép.  de  l'iudre,  arrond.  et  à  10  I. 
O.  N.  O.  deChAteaurotix  ;  chef-lien  de  cant., 
sur  la  rive  gauche  de  l'Indre.  Elle  a  1  belle 
promenade,  et  1  place  de  marché  d'où  l'on 
jouit  d'une  belle  vue.  Elle  avait  aussi  un  châ- 
teau-fort avec  une  tour  remarquable  ;  il  n'en 
reste  plus  que  des  ruines.  11  s'y  tient  9  foires 
par  an.  2,^58  hab.  « 

Cette  ville  est  très  -  ancienne  ;  elle  a  été 
long  temps  possédée  par  des  seigneurs  qui 
en  portaient  le  nom.  Philippe  -  Auguste  la 
donna  à  Dreux  de  Mélo  ,  en  récompense  de 
ses  services;  saint  Louis  la  reprit  à  cette  fa- 
mille en  1  »5i ,  et  Louis  xi  la  donna  à  Tan- 
neguv  du-Chàtcl  en  147a. 

CHÂTILLON  SUR-LOING,  ville  de 
France ,  dép.  du  Loiret ,  arrond.  et  à  5  1. 
S.  S.  E.  de  Montargis,  et  à  16  I.  E.  d'Or- 
léans ;  chef  lieu  de  cant.,  sur  la  rive  gauche 
du  Loing.  Patrie  de  l'amiral  Coligni.  Il  s'y 
tient  6  foires  par  an.  1,889  hab. 

CHÂTILLON  SUR  LOIRE,  ville  de 
France ,  dép.  du  Loiret ,  arrond.  et  i  3  l.  i/| 
S.  E.  de  Gien ,  et  à  16  I.  i/4  E.  S.  E.  d  Or- 
léans ;  chef-lien  de  cant.,  sur  la  rive  gauche 
de  la  Loire.  11  s'y  tient  4  foires  par  an.  2,000 
hab. 

CHÀiTLLONSUR-MARNE,  bourg  de 
France ,  dép.  de  la  Marne ,  arrond.  et  à  6  I. 
S.  O.  de  Reims,  et  à  10  L  3/4  O.  N.  O.  de 
Chàlons  sur-Marne;  chef-lieu  de  cant.,  sur 
une  hauteur,  près  de  la  rive  droite  de  la 
Marne.  Patrie  du  pape  Urbain  11 ,  qui  fit 
prêcher  la  première  croisade.  Il  s'y  tient  4 
foires  par  an.  1,000  hab. 

CHÂTILLON  SUR  SAÔNE,  ville  de 
France,  dép.  des  Vosges,  arrond.  et  *  to  1. 
3/4  S.  S.  E.  de  Neufchâteau  ,  cant.  et  à  3  I. 
if%  S.  S.  E.  de  La  Marche ,  et  à  1 1  1.  S.  O. 
d'Épinal,  an  confluent  de  la  Saône  et  de 
l'Amance.  2,000  hab. 

CHÂTILLON  SUR-SEINE,  ville  de 
France,  dép.  de  la  Côte-d'Or,  chef- lieu 
d'ariond.ict  de  cant.,  à  10  1.  N.  H.  E.  de 
Semur-en-Auxois,  et  à  i5  I.  3/4  N.  O.  de 
Dijon,  sur  la  Seine.  Siège  de  tribunaux  de 
t*«  instance  et  de  commerce  ,  d'i  conserva- 
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tion  de*  hypothèque»  ,  et  d'i  inspection  fo- 
restière. Châtillon  a  i  beau  château,  i  col- 
lège corn  m  anal ,  i  hôpital,  i  bibliothèque 
de  2,000  vol. ,  1  école  de  dessin  linéaire,  1 
société  d'agriculture  ,  et  1  haras  royal.  On  y 
fabrique  des  draps  communs ,  des  toiles,  de 
la  chapelhrie,  de  la  petite  quincaillerie, 
divers  ouvrages  en  tôle ,  des  verres  â  vitres 
et  des  futailles  ;  il  y  a  aussi  1  papeterie ,  1 
blanchisserie  de  cire  ,  des  tanneries  .  et  des 
clouteries.  On  y  fait  un  assez  bon  commerce 
en  fer  et  bois  de  chautlage  pour  l'approvi* 
sionnement  de  Paris.  11  s'y  tient  des  foires 
de  trois  jours  les  7  avril,  18  juin  et  19  octo- 
bre. Patrie  de  Guillaume  Philandier,  sur- 
nommé le  Vit  m  w  français;  saint  Bernard  y 
fut  élevé.  4,900  hab. 

On  trouve  sur  le  territoire  des  coquillages 
pétrifiés,  des  pierres  lithographiques,  et 
des  sources  curieuses  pour  le  naturaliste. 
Chàtillon  fut,  en  i8i4  ,  le  théâtre  de  négo- 
ciations infructueuses  entre  Napoléon  et  les 
alliés. 

L'arrond.  de  Ghâtillon-sur-Seine  est  divi- 
sé en  6  cantons  :  Aignay  ,  Baigneux  •  les- 
Juifs,  Chàtillon  sur-Seine ,  Laignes,  Mon- 
tigny-sur-Aube,  et  Recey-sur-Ource.  11  ren- 
ferme 1 14  communes  et  49,315  hab. 

CHÀTILLON  -SUR-SÈVRE  ,  ville  de 
France,  dép.  des  Deux-Sèvres,  arrond.  et  à 
5  L  O.  N.  O.  de  Bressuire ,  à  16  I.  N.  N.  O. 
de  Niort ,  et  à  il.  5/4  de  la  rive  droite  de  la 
Sèvre  •  Nantaise  ;  chef  -  lieu  de  cant. ,  sur  b 
rive  droite  du  Louin.  Elle  a  des  fabriques  de 
toiles ,  des  filatures  de  coton ,  et  des  pape- 
teries. 5oo  hab. 

Cette  ville  est  très-ancienne,  et  a  porté  i& 
nom  de  Mauléon  jusqu'en  1737;  elle  était 
fortifiée  et  défendue  par  un  château-fort , 
dont  on  voit  encore  les  traces.  Durant  les 
guerres  de  religion ,  elle  fut  entièrement  dé- 
truite. Ayant  été  rebâtie  peu  de  temps  après, 
elle  jouit  d'une  assez  grande  prospérité  jus- 
qu'à la  guerre  de  la  Vendée,  pendant  la- 
quelle ellea  été  prise  plusieurs  fois, et  enfin  li- 
vrée aux  fi*  m  mes.  Elle  se  relève  aujourd'hui. . 

CHATISTA ,  petite  rille  de  la  Turquie 
d'Europe ,  sandjak  et  à  7  L  i/a  S.  E.  de  Mo- 
nastir ,  et  à  5  1.  If.  O.  de  Cojani ,  sur  un  af- 
fluent de  la  Piazilitza.  Elle  est  bâtie  dans  la 
moyenne  région  du  mont  Bourcnns.  La  par- 
tie haute  est  appuyée  sur  le  penchant  méri- 
dional de  la  montagne,  et  la  partie  basse 
est  bâtie  autour  d'un  entonnoir  demi-circu  • 
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laire,  dans  lequel  coulent  les  eaux  de  la 
Bonne-Fontaine.  On  remarque  le  bizarre 
costume  des  femmes  de  Chatista  :  leura  ro- 
bes sont  chamarrée*  de  dessins  baroques, 
et  les  bandes  de  leurs  grands  bonnets  rou- 
ges descendent  souvent  jusqu'aux  talons. 
Enfin  ellea  se  teignent  la  figure  et  le  cou 
avec  une  espèce  de  cirage  luisant ,  sur  le- 
quel elles  appliquent  ensuite  des  follicules 
d'or  en  forme  d'étoiles. 

CHATON  A  Y  ,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Isère, arrond.  et  à  51.  5/4  E.  de  Vienne, 
et  à  13 1.  N.  O.  de  Grenoble,  cant.  de  Saint- 
Jean  de-Bournay.  a,u8  hab. 

CHATORou  TCHADER,  montagne  de 
la  Turquie  d'Europe,  dans  la  Bosnie,  sur 
la  limite  des  saudjaks  d'Herzegoviue  et  de 
Bania-Louka  ,  à  ai  I.  O.  de  Trawnik. 

CHATOU,  village  de  France,  dép.  de 
Seine-et-Oise ,  arrond.  et  à  a  1.  i/3  N.  de 
Versailles,  cant.  et  à  1  1.  1/4  E.  de  S*.  Ger- 
main-en-Laye,  sur  la  rive  droite  de  la  Sei- 
ne ,  qu'on  y  passe  sur  un  pont  de  pierre.  Le 
jour  de  l'Assomption ,  il  s'y  tient  une  foire 
très- fréquentée.  900  hab. 

CHATRA,  ville  de  la  Turquie  d'Asie, 
pach.  de  Bassora ,  à  ao  I.  de  Kud  ,  sur  la  li- 
mite du  désert  d'Arabie.  On  prétend  qu'elle 
est  assez  considérable. 

CHÂTRE  (LA),  ville  de  France,  dép. 
de  l'Indre,  chef-lieu  d'arrond.  et  de  cant., 
sur  la  rive  gauche  de  l'Indre  ,37!.  5/4  S.  E. 
de  Châteauroux.  Siège  d'un  tribunal  de  1" 
instance,  et  d'une  conservation  des  hypo- 
thèques. Elle  est  bien  bâtie,  et  a  une  joue 
promenade  plantée  d'arbres;  elle  était  an- 
ciennement défendue  par  un  château-fort, 
dont  il  ne  reste  plus  qu'une  tour  qui  sert  de 
maison  d'arrêt.  11  y  a  1  collège  communal, 
1  •  imprimerie ,  des  fabriques  de  serge  et 
d'autres  lainages  communs,  et  des  tanne- 
ries. On  y  fait  commerce  de  bestiaux  ,  de 
laines,  de  cuirs,  et  surtout  de  châtaignes, 
dont  les  récoltes  sont  très-abondantes.  Il 
s'y  tient  6  foires  par  an.  5,916  hab. 

Vers  le  milieu  du  xi#  siècle,  Raoul-le- 
Chauve ,  grand  baron  de  Châteauroux ,  don- 
na en  apanage  à  Ebbe  11,  son  fils,  la  seigneu- 
rie de  La  Châtre  ;  celui-ci  en  prit  le  nom  ,  et 
c'est  de  lui  qu'est  issue  la  famille  de  La 
Châtre. 

L'arrond.  de  La  Châtre  est  divisé  en  5 
cantons  :  Aigurande,  La  Châtre,  Eguxon, 
Neuvy  Saint  Sépulcbrc,  et  S««.  Sérère.  Il 
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renferme  65  communes,  et  ^%iSo  hab. 

CHÀTRE-LE-VTCOMTE(LA),  village 
de  France,  dep.  de  l'Indre,  arrond.  et  à 
7  I.  3/4  S.  E.  du  Blanc  ,  cant.  et  à  5/4  de  1. 
S.  de  S».  Benoit-du-Sault.  1,094  hab. 

CHATRES,  village  de  France,  dép.  de 
Loir-et  Cher,  arrond.  et  à  3  I.  S.  E.  de  Ro- 
morantin  ,  cant.  et  à  2/3  de  I.  S.  E.  de  Me- 
netou,  sur  la  rive  droite  du  Cher.  1,000 
hab. 

CHÂTRES,  ville  de  France.  Vûy.  Aa- 

PAJON. 

CHATSK  ,  bourg  de  Russie ,  en  Europe, 
gouv.  et  à  ta  1.  i/a  S.  de  Minsk ,  distr.  et  à 
1  i  I.  S.  O.  d'igoumen. 

Cli  ATSWORTH,  château  d'Angleterre , 
comté  et  à  6  I.  i/a  N.  N.O.  de  Derby,  hund- 
red  d'High-Peake,  et  à  1  1.  E.  de  Bake- 
well.  11  est  dans  une  vallée  spacieuse,  au 
pied  d'une  haute  montagne  couverte  de  bois, 
et  le  parc  est  traversé  par  le  Derwent ,  qu'on 
y  passe  sur  un  beau  pont.  Les  jardins  sont 
magnifiques.  Marie  Stuart  y  fut  détenue  du- 
rant seize  ans. 

CHATTAHOOCHE,  rivière  des  États» 
Unis.  V otf.  Ghataoochi. 

CHATTE,  village  de  France,  dép.  de 
l'Isère,  arrond.,  cant.  et  a  a/3  de  1.  S.  O. 
de  S1.  Marcellin,  sur  le  Merdarel.  Il  y  a  une 
filature  de  soie,  des  tanneries  ,et  des  manu* 
factures  de  cire.  11  s'y  tient  a  foires  par  an. 
1,790  hab. 

CHATTER1S,  bourg  d'Angleterre ,  com- 
téeta  7  I.  i/a  N.  N.O.de  Cambridge ,  hun- 
dred  de  Witchfbrd-north ,  dans  l'île  et  a  5  I. 
î/a  O.  N.O.  d'EIy.5,a83  hab.  Le  canal  des- 
tiné à  l'écoulement  des/eaux  des  marais  en- 
vironnant passe  à  peu1  uY  distance  de  ce 
bourg;  k  l/l  I.  de  là  environ,  sur  la  route 
d'iluntiugdon,  on  trouve  la  Nene,  près  de 
laquelle  on  a  découvert  en  1707  une  grande 
quantité  d'ossemens. 

C1IATTOL,  bourg  de  l'Afghanistan, dans 
le  Mouitan  ,  prov.  et  à  4  L  N.  de  Dera- 
Cha*i-khan ,  et  à  i5  1.  O. S.  O.  de  Moultan , 
a  quelque  distance  de  la  rive  droite  du 
Sind. 

CIIATTON  ,  paroisse  d'Angleterre , com- 
té de  Northumberland ,  division  orient,  du 
ward  de  Glendale ,  à  1  1.  1/2  E.  de  Woofier, 
surleTili.  1,400  hab. 

Cil  AT  Y,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  de  Vilna,  distr.  et  a  11  I.  N.  O.  de 
Telsch. 
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CHAT  Y,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  a5  I.  N.  N.  O.  de  Vilna,  distr.  et 
à  8  1.  O.  de  Vilkoinir,  sur  la  rive  droite  de 
l'Abélin. 

CHATZK,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  33  1.  N.  de  Tambov;  chef  lieu 
de  distr.,  dans  une  plaine  vaste  et  fertile, 
•or  la  rive  gauche  de  la  Liespaïa-Chatcha. 
Elle  est  très-ancienne  ,  et  a  été  fortifiée. 
Elle  a  5  églises.  On  y  fait  commerce  de 
chanv:e,  de  quincaillerie,  et  d'étoiles  de 
soie  provenant  de  l'étranger.  6,000  hab. 

Le  distr.  de  Chatik  est  assez  fertile  en 
blé.  75,640  hab. 

CHAUAPANA,  rivière  de  la  Nouvelle- 
Grenade  ,  qui  prend  sa  source  dans  la  sierra 
de  Chacapoias,  au  N.  de  la  vallée  de  Moyo- 
bamba,  coule  du  S.  au  N.,  arrose  Culma- 
papa  ,  reçoit ,  à  gauche ,  l'Ungui ,  à  droite , 
le  Chitai,  et  se  réunit  à  quelques  lieues  plus 
bas  à  la  Tunguragua ,  à  8  1.  au  -  dessus  de 
l'embouchure  de  la  Pastaea  ,  après  un  cour» 
d'envirqn  38  1. 

CHAUCHÉ,  villa  ge  de  France ,  dép.  de 
la  Vendée ,  arrond.  et  à  5  I.  a/3  S.  de  Mont- 
aigu,  et  à  5  I.  N.  E.  de  Bourbon  -  Vendée , 
cant.  deS«.  Fulgent.  i,445hab. 

CHAUDEBOURG,  village  de  France, 
dép.  de  la  Moselle,  arrond. ,  cant.  et  à  3/4 
de  1.  O.  de  Thionville,  et  a  6  I.  1/4  N.  de 
Metz.  Il  y  a  des  eaux  minérales. 

CH AU DB-  FOND  ,  village  de  France, 
dép.  de  Maine-et-Loire,  arrond.  et  à  4  1.  1/9 
S.  S.  O.  d'Angers,  cant.  et  à  1  1.  1/ |  S.  E* 
de  Chalonne  ,  sur  la  rive  gauche  du  Layon. 
1,22a  hab.  Il  y  a  dans  les  environs  des  mi- 
nes de  houille  et  une  source  minérale. 

CHAUDES-AIGUES,  CiLaraui  Aou*, 
ville  de  France,  dép.  du  Cantal ,  arrond.  et 
a  4  1.  3/4  S.  S.  O.  de  S».  Flour ,  et  à  9  1.  3/4 
E.  d'Aurillar;  chef-lieu  de  cant.,  »ur  la 
rire  gauche  d'un  affluent  delà  Truyère.  Elle 
tire  son  nom  de  ses  aources  thermales.  Elle 
a  aussi  des  eaux  minérales  froides  renom- 
mées. Elle  fait  le  commerce  de  colle-forte. 
Il  y  a  des  fabriques  de  cadis,  de  bas  de 
laine ,  et  des  tanneries.  11  s'y  tient  des  foire» 
les  i3  janvier,  6  mai,  a 3  juillet  et  «9  octo- 
bre, le  lundi-gras,  le  lundi  avant  la  ni  i -ca- 
rême ,  le  lundi  de  Quasimodo ,  le  lundi  après 
la  S*.  Michel ,  et  le  lundi  avant  Noël.  Dan» 
la  forêt  de  Malgerède ,  aux  environs  ,  il  y  a 
une  verrerie.  2, 180  hab. 

CHAUDIÈRE,  rivière  du  Bas  Canada  , 
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distr.  de  Québec  ;  elle  prend  sa  source  dan» 
le  lac  Mcgartick ,  sur  le  revers  occidental 
des  monts  Alleghany ,  coule  du  S.  E.  au  N. 
O. ,  et  se  jette  dans  le  S».  Laurent  par  la 
rive  droite,  un  peu  au-dessus  de  Québec, 
sur  la  limite  du  district  de  ce  nom  et  de  ce- 
lui des  Trois-Kivièrcs  ,  après  un  cours  d'en- 
viron So  I.  ;  sa  largeur  varie  de  200  a  3 00 
toises;  le  courant  en  est  souvent  divisé  par 
de  petites  îles ,  dont  quelques-unes  ont  plu- 
sieurs arpens  et  sont  couvertes  de  bois.  Les 
bords  de  cette  rivière  sont ,  en  général ,  éle- 
vés, remplis  de  roebers  et  couverts  de  bois. 
Son  lit  est  resserré  entre  des  roebers,  qui 
forment  des  courant  très-rapides  et  des  chu- 
tes considérables,  dont  la  plus  remarquable 
est  celle  de  la  Chaudière ,  qui  se  trouve  a  en- 
viron 1  1.  du  confluent  avec  le  S*.  Laurent. 
Là  ,  sur  une  largeur  de  56o  pied» ,  des  ro- 
chers interrompent  le  cours  de  ses  eaux ,  et 
les  forcent  à  se  précipiter  d'une  hauteur  de 
îao  pieds  dans  un  abvme  immense* 

CHAUDIÈRE,  !  ac  sur  la  limite  du  Haut 
et  du  Bas  Canada,  au-dessous  de  celui  du 
Chat  dont  il  est  séparé  par  la  chute  de  ce 
nom. Ce  lac,  formé  par  l'Ottawa,  a  environ 
12  1.  de  longueur.  Sa  largeur  varie  d'1/2  1. 
à  1  I.  1/2.  Il  a  un  courant  très -fort  qui  se 
dirige  du  IN  .  O.  au  S.  E. 

CHAUDRON,  village  de  France,  dép. 
de  Maine-et-Loire,  arrond.  et  à  si.  1/4  N. 
de  Bcaupréau,  et  à  8  I.  i/a  S.  O.  d'Angers, 
cant.  de  Montrevault.  11  y  a  une  papeterie. 
i,i5o  hab. 

CHAUFFA1LLES  ou  CHAUFAILLE, 
bourg  de  France,  dép.  de  Saùnenjt-Loire , 
arrond.  et  a  5  I.  3/4  S.  de  Cbarolles,et  à 
9  L  O.  S.  O.  de  Mâcon  ;  chef-lieu  de  cant. , 
près  de  la  rive  droite  du  Butorel.  Il  a  une 
grande  manufacture  de  toiles.  11  s'y  tient 
12  foires  par  an.  7,200  bab. 

CH  AU  FONT  Al  NE  ,  village  des  Pays- 
Bas,  prov. ,  arrond.  et  à  1  1.  1/4  S.  E.  de 
Liège ,  cant.  de  Fléron ,  sur  la  rive  droite 
du  Vesder,  dans  une  vallée  agréable.  11  y  a 
des  bains  d'eaux  thermales  très-renommés  , 
et  des  fabriques  de  canons  de  fusils.  6a5  hab. 
Il  y  a  dans  les  environs  des  forges ,  et  des 
carrières  de  marbre. 

CHAUL,  Chouli,  ville  de  l'Hindoustan 
anglais,  présid.  et  à  10  L  S.  de  Bombay  ,  anc. 
prov.  d'Aureng-abad ,  sur  la  mer  d'Oman , 
un  peu  au  de  l'embouchure  du  Koun- 
dcll.  Le  port  est  excellent,  et  défendu  par 
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un  fort.  Cette  ville,  autrefois  très-commer- 
çante, est  bien  déchue. 

CHAUL  AN ,  ville  de  l'empire  de  Maroc , 
prov.  et  à  13  1.  S.  E.  de  Fex ,  sur  le  Sebou. 
11  y  a  des  bains  renommés  ;  les  sources  ther- 
males de  Vichtataet  d'Ebi-lakoub  sont  dans 
les  environs. 

CH AULMES ,. bourg  de  France,  dép.  de 
Seine-et-Marne,  arrond.  et  a  4  I-  i/a  N.  E. 
de  Melun,  cant.  de  Tournan,  sur  la  rive 
droite  de  l'Yères.  Il  s'y  tient  une  foire  le  19 
octobre.  1,627  hab.  M  )'  a  dc  très-belles  mai- 
sons de  campagne  dans  les  environs. 

CHAULNES,  bourg  de  France ,  dép.  de 
la  Somme,  arrond.  et  à  5  I.  i/a  S.  O.  dePé- 
ronne ,  et  a  8  1. 1/2  E.  S.  E.  d'Amiem;  chef- 
lieu  de  cant.  Il  y  a  des  manufactures  4c  tis- 
sus de  coton  et  des  blanchisseries.  1 ,240  hab. 

CHAUME  (LA  ) ,  village  de  France,  dép. 
de  la  Côte-d'Or,  arrond.  et  a  4  1.  3/4  E.-de 
Chatillon-sur-Seinc ,  cant.  de  Montigny.  H 
y  a  une  fonderie  ,  et  ou  y  fait  commerce  de 
bois.  383  hab. 

CHAUME  (LA),  hameau  de  France, 
dép.  de  la  Nièvre,  arrond.  de  Cûne,  et  à  5  1. 
N.  N.  O.  de  devers,  cant.  de  La  Charité.  11 
a  une  fabrique  d'acier  de  très -bonne  qua- 
lité. 

CHAUME  (LA),  village  de  France ,  dép. 
de  la  Vendée,  arrond. ,  cant.  et  à  i/4  de  1. 
O.  des  Sables  d'Oltui ne.  4<jo  maisons. 

CHAUME1X  (LES),  hameau  de  Fran- 
.  ce  ,  dép.  de  la  Creuse ,  anond. ,  cant.  et  à 
1  1.  i/i  O.  de  Boussac,  et  à  6  1.  1/4  N.  E. 
de  Cuéret,  comm.  de  Mallareix.  11  y  a  une 
source  minérale  froide. 

CHAUMERCY,  village  de  France,  dcp. 
du  Jura,  arrond.  et  a  6  I.  1/4  S.  de  Dùlc, 
et  à  4  1.  1/4  N.  N.  O.  de  Lons  lr  Saunier  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  gauche  de  la 
Brêne.  11  s'y  tient  5  foires  par  an.  400  hab. 

CH  AUMEUX  ,  hameau  de  France,  dép. 
de  l'Indre,  arrond.  et  a  5  1.  S.  E.  du  Blanc, 
cant.  et  à  a  1.  1/4  S.  E.  de  Belabre,  sur  le 
Langlin.  11  y  a  une  mine  de  fer. 

CHAUMONT,  village  des  États-Sardes, 
div.  de  Savoie,  prov.  deCarouge,  mand. 
et  à  3  I.  1/2  S.  O.  de  Saint-Julien  ,  et  à  1 1  1. 
N.  de  Chambéry,  au  pied  de  la  montagne 
du  Vuarhe.  Il  y  a  t  hôpital.  11  s'y  tient  des 
foires  les  6  février,  22  juin  ,  1"  lundi  aprèa 
la  Saint-Christophe,  et  le  i3  décembre.  920 
hab.  On  y  voit  une  belle  casc  ade  formée  par 
le  Fornant.  C'était,  dans  le  xvi»  siècle,  un 
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bourg  qui  fut  saccagé,  et  dont  le  château, 
résidence  des  ducs  de  Nemours  de  la  maison 
de  Saroie ,  fut  démoli  dans  les  guerres  de 
cette  époque. 

CH  AU  MONT,  village  des  États-Sardes, 
div.  de  Turin ,  prov. ,  mand.  et  à  i  1.  i/3 
O.  S.  O.  de  Suse ,  sur  la  rive  droite  de  la 
Doire- Ri  paire.  Il  y  a  i  carrière  de  pierre  à 
plâtre  et  de  pierre  à  chaux.  i,5oo  hab. 

CHAUMONT ,  village  des  États-Unis, 
état  de  New-York,  comté  de  Jeflersoo,  à 
5  I.  i/î  N,  O.  de  Watertown,  prés  d'une 
baie  formée  par  le  lac  Ontario,  et  à  laquelle 
il  donne  son  nom  :  cette  baie ,  dont  l'entrée 
est  très-étroite ,  a  environ  3  1.  de  longueur 
et  a  1.  de  largeur. 

Cil  AU  MONT,  bourg  de  France  ,  dép. 
des  Ardennes,  arrond.  et  a  4  L  N.  N.  O.  de 
Rethel,  et  a  8  I.  O.  S .  O.  de  Mézières  ;  chef- 
lieu  de  cant.  On  y  fabrique  des  toiles ,  et  il 
s'v  tient  4  foires  par  an.  i ,ooo  hab. 

CH  AU  MONT,  autrefois  CHAUMONT- 
EN-BASS1GN  Y,  ville  de  France,  chef  lieu 
du  dép.  de  la  Haute-Marne,  d'arrond.  et 
de  cant. ,  sur  une  hauteur  entre  la  Marne  et 
la  Suixe,  à  i/i  L  du  confluent  de  ces  riviè- 
res, à  7  I.  i/4  N.  N.  O.  de  Langres,  et  à 
49  I.  a/5  S.  E.  de  Paris.  Siège  de  tribunaux 
de  ir'  instance  et  de  commerce,  d'i  direc- 
tion des  domaines,  de  directions  des  con- 
tributions directes  et  indirectes ,  et  d'i  con- 
servation des  hypothèques;  résidence  d*i 
inspecteur  forestier,  et  d'i  ingénieur  en  chef 
des  ponts  et  chaussées.  Chaumont,  classé 
depuis  i8ai  comme  place  de  guerre,  est 
entouré  de  murailles  qui  tombent  en  ruine  ; 
on  y  remarque  la  grande  place  environnée 
d'assex  belles  maisons ,  et  de  jolies  prome- 
nades ;  le  reste  est  assez  mal  bâti.  Celte  ville 
a  i  société  royale  d'agriculture,  commerce, 
sciences  et  arts ,  i  bibliothèque  publique  de 
a4fUoo  vol. ,  i  cabinet  d'histoire  naturelle, 
i  collège  communal  avec  cabinet  de  physi- 
que ,  i  salle  de  spectacle,  î  prison,  i  mai- 
son de  correction,  et  î  hôpital.  On  y  fabri- 
que des  draps  communs  ,  des  serges  ,  des 
droguets,  des -bas  de  laine  drapés  à  l'aiguille, 
et  de  la  ganterie.  11  y  a  des  blanchisseries  de 
cire,  des  tanneries,  desehainoisQries,  des  cor- 
deries,  et  des  brasseries;  on  y  fait  en  outre 
un  assez  bon  commerce  de  fer  et  de  coutel- 
lerie. Il  s'y  tient  des  foires  le  i3  janvier,  les 
mardis  d'après  Pâques  et  d'après  la  Saint- 
Jean  ,  et  le  l"  octobre.  Cbaumont  a  vu  oaî- 
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tre  Bonchardbn,  sculpteur  ;  Jean  Guthierre, 
littérateur;  Pierre  Lemoine,  jésuite  et  poè- 
te, etc.  6,5oo  hab.  Chaumont  n'était  dans 
l'origine  qu'un  bourg  défendu  par  un  châ- 
teau; il  a  eu  des  seigneurs  particuliers  jusqu'à 
sa  réunion  au  comté  de  Champagne  ,  en 
iaaS.  Cette  ville  qui  a  été  fortifiée  par 
Louis  xii  ,  François  i"  et  Henri  n ,  était  une 
dcsclefsdela  France.  Kn  181 4,  les  empereur» 
de  Russie  et  d'Autriche ,  et  le  roi  de  Prusse, 
y  conclurent  un  traité  d'union  contre  Napo- 
léon. V 

L'arrond.  de  Chaumont  est  divisé  en  io 
cantons  :  And.  I  Arc  -en  -Barrois,  Saint- 
Blain,  Bourmont  ',  Chàteau-Villain  ,  Chau- 
mont, Clefmont,  Juzennecourt ,  Nogent-Ie- 
Roi,  et  Vignory.  Il  renferme  198  communes 
et  77,295  hab. 

CU  Ali  MONT,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Oise,  arrond.  et  à  5 1.  1/4  S.  S.  O.  de  Beau- 
vais,  et  à  1  1.  1/4  E.  de  Cisors;  chef  lieu  de 
cant. ,  sur  U  rive  gauchede  la  Troène.  Cette 
ville,  très-ancienne,  était  jadis  située  sur  le 
sommet  de  la  montagne,  au  pied  et  sur  la 
pente  de  laquelle  elle  est  à  présent.  L'église 
paroissiale  ,  remarquable  par  sa  position 
pittoresque ,  domine  la  ville.  Chaumont  a 
des  fabriques  de  draps ,  de  dentelles  et  d'é- 
ventails. 11  s'y  tient  a  foires  par  an,  le  la  mai 
et  le  6  décembre ,  et  1  marche  tous  les  jeu- 
dis. 1,200  hab. 

Le  château  de  Bertichères,  à  1/»  I.  à  1*0. 
de  Chaumont,  est  remarquable  par  son  don- 
jon et  par  sa  tour  antique;  il  appartenait 
aux  comtes  de  Chaumont. 

CHAUM0NT-SUR-L01RE,  village  de 
France,  dep.  de  Loir-et-Cher,  arrond.  et  a 
31.3/4  S.  O.de  Blois,  cant.de  Montrichard, 
sur  la  rive  gauche  de  la  Loire.  Il  a  une  fabri- 
que de  sucre  de  betteraves,  des  faïenceries, 
et  des  poteries.  935  hab. 

C  H  A  U  MON  T-S  U  R-T  Il  A RON  N  E,  bourg 
de  France,  dép.  de  Loir-et-Cher,  arrond.  et  à 
7  1.  N.  E.  de  Homoran tin, cant.  de  LaMotte- 
Beuvron.  On  y  fabrique  de  la  faïence  et  de 
la  poterie.  1,140  hab. 

CHAUNAY, bourg  de  France, dép.  de  la 
Vienne, arrond.  et  a  a  1. 1 /a  N.  O.  deCivray, 
et  à  9  I.  3/4  S.  S.  O.  de  Poiti*  rs,  canton  de 
Couhé-Vérac,  sur  la  rive  droite  du  Bouleur. 
1,673  hab. 

CHAUNY,  ville  de  France,  dép.  de 
l'Aisne,  arrond.  et  à  6  I.  3/4  O.  de  Laon,  et  à 
3  L  3/4  E.  de  Noyon  ;  çhef-lieu  de  cant.,  a 


Digitized  by  Google 


r22  CHAI) 

l'embranchement  du  canal  de*  S1.  Qnentin , 
sur  la  ri?e  droite  de  l'Oise  qui  forme  en  cet 
endroit  une  ile,  dan»  laquelle  se  trouve  com- 
prise la  moitié  de  la  ville:  la  rivière  com- 
mence à  y  être  navigable.  Chauny  est  assez 
commerçant,  et  on  y  fait  beaucoup  de  ci- 
dre.  11  y  a  i  fabrique  de  chaussons  de  laine. 
C'est  la  patrie  du  savant  Witasse,  et  de  l'ab- 
bé Racine,  auteur  d'une  histoire  ecclésias- 
tique. 3,5oo  bab. 

CHAUP  (LA),  bourg  de  France,  dép.  de 
la  Dm  me,  .h  rond,  et  a  9  1.  i/a  E.  S.  E.  de 
Nions ,  et  a  ftj  1.  i/3  S.  E.  de  Valeace,  cant. 
de  Sederon ,  au  conûuent  de  la  Mcauge  et 
de  la  Lauzanche.670  habl 

OU  AU  RI  AT,  village  de  France,  dep.  du 
Puy-de-Dôme,  arrund.  et  a  3  L  l/3  E.  de 
Clermont,  rant.  de  Vcrtaison.  i,3ia  hab. 

CHAUSSÉE  DKSGÉAN  S,  Giani's Cau$t 
tvay ,  promontoire  snr  la  côte  septentrionale 
de  l'Irlande,  prov.  d*L*lster,  comté  d'An- 
trim  ,  près  et  à  PO.  du  cap  Bengore.  Il  se 
compose  d'une  immense  quantité  de  co- 
lonnes naturelles,  qui  s'étendent  du  pied 
d'une  haute  colline  jusque  dans  la  mer.  A 
marée  basse,  cet  amas  de  colonnes  parait 
avoir  600  pieds  de  long  sur  a4<>  de  large  ; 
mais  on  n'a  pu  déterminer  encore  jusqu'où 
il  s'étend  dans  les  profondeurs  de  la  mer. 
Sa  hauteur  n'est  pas  égale  :  en  quelques  en- 
droits, il  s'élève  à  plus  de  36  pieds  au-dessus 
du  rivage;  dans  d'autres,  il  n'en  a  pan  quinze. 
Les  colonnes  sont  verticales,  tantôt  longues 
et  entières,  tantôt  eourtes  et  brisées,  mais 
généralement  de  formes  et  de  grandeurs 
différentes.  Les  unes  ,  et  ce  sont  les  plus 
nombreuses,  représentent  des  pentagones 
et  des  hexagones  ;  d'autres  sont  de  forme 
triangulaire  ou  quadrangulaire  ;  d'autres 
enfin,  en  très-petit  nombre,  ont  la  forme 
heptagone.  Les  diagonales  sont  de  i5  a  a4 
pouces.  Ces  colonnes  se  composent  d'un 
nombre  plus  ou  moins  considérable  de  pier- 
res, de  6  a  a4  pouces  de  longueur,  jointes 
aussi  bien  que  deux  pierres  peuvent  l'être. 
Toutefois  cette  jonction  n'a  pas  lieu  entre 
deux  extrémités  planes  ;  ces  pierres  s'em- 
boîtent l'une  dans  l'autre.  Les  colonnes 
sont  jointes  les  unes  aux  autres  de  manière 
qu'il  ne  reste  aucun  vide  entre  eHes.  Leurs 
sommets  sont  creux  ,  et  leur  ensemble  re- 
trace en  quelque  sorte  des  rayons  de  miel. 
Au-.dehors ,  ces  colonnes  sont  polies  et  de 
couleur  blanchâtre  ;  brisées ,  elles  présen- 
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tent  intérieurement  la  couleur  du  marbre 
noir.  Elles  ont ,  quant  à  leur  nature  et  à  leur 
dureté,  beaucoup  de  ressemblance  avec  le 
marbre  d 'Ethiopie  dont  parle  Pline.  Cette 
sorte  de  pierre  se  trouve  abondamment 
dans  beaucoup  d'autres  parties  du  comté. 
Dans  le  voisinage  de  cette  chaussée  des 
Céans  ,  il  y  a  d'autres  amas  de  colonne*  du 
même  genre;  il  y  en  a  aussi  dans  les  îles 
voisines ,  mais  dans  celles-ci  les  pierres  sont 
superposées  sans  emboiture ,  et  unies  à  leur 
sommet. 

CHAUSSE  Y,  ile  de  France ,  dans  la  Man- 
che ,  a  3  1.  de  la  côte  du  dép.  de  la  Manche, 
dont  elle  dépend,  et  via-a-vUde  Granville, 
par  48'  5i'  de  lat.  N.  et  4°  f  de  long.  O. 
Elle  a  1 /a  1.  de  long  sur  1/4  de  1.  de  large. 
Elle  renferme  des  carrières  de  granit.  On  y 
trouve  beaucoup  de  lapins. 

CHAUSSIN,  bourg jle  France,  dép.  du 
Jura,  arrond.  et  à  3  1.1/3S.S.O.  de  Dole,  et 
a  7  L  3/4  N.  N.  O.  de  Loo*  le  Saunier;  chef- 
lieu  de  cant.,  entre  le  Dorain  et  la  Venge,  à 
quelque  distance  delà  rive  gauche  du  Doubs. 
Il  s'y  tient  4  foires  par  an.  1 ,  too  hab. 

CHAUSSY,  village  de  France,  dép.  de 
Seine-el-Oise,  arr. et  à  3 1. 1/3  N.N.O.de  Man- 
tes, cant.  et  à  1  1.  3/4  S  'O  de  Magny.  800 
hab.  On  remarque  dans  les  environs  le  beao 
château  de  Vitlarceau,  qui  a  été  habité  par 
Ninon  de  Lenclos. 

CHAUTAY  (  LE  ),  village  de  France, 
dép.  du  Cher,  arrond.  et  k  10  1.  i/4  N.  E.  de 
S*.  Amand  ,  et  a  égale  distance  E.  S.  E.  de 
Bourges,  cant.  de  La  Guercbe.  Il  est  renom- 
mé pour  ses  mines  de  fer  et  ses  forges,  a 79 
bab. 

CHAUVANCY -  LE  -  CHÂTEAU  on 
Cil  \l  V  ANC  Y- LES- FORGES,  village  de 
France,  dép.  de  la  Meuse, arrond., cant.  et 
a  1  I.  O.  de  Montmédy,  et  à  19  I.  1/4  N.  de 
Bar  le-Duc  ,  sur  la  rive  droite  du  Cbiers.  Il  y 
a  des  usines  à  fer  à  hauts  fourneaux.  454  hab. 

CHAUVE,  village  de  France,  dép.  de  la 
Loire-Inférieure,  arrond.  et  à  3  I.  a/3  S.  de 
Paimbœuf,  et  à  7  1.  i/a  O.  de  Nantes,  cant. 
de  S».  Père-en-Retz.  1 ,356  hab. 

CIIAUVIGNÉ,  bourg  de  France,  dép. 
d'Hle  et-Vilaine,  arrond.  et  à  4  L  i/a  O.  If. 
O.  de  Fougères,  cant.  et  à  a  I.  S.  d'Antrain. 
11  y  a  des  eaux  minérales.  973  hab. 

CH  AU  VIGNY,  viUe  de  France,  dép.  de  la 
Vienne ,  arrond.  et  à  5  I.  i/{  V  O.de  Mont- 
morillon  ,  et  à  5  1.  E.  de  Poitiers  ;  chef-lieu 
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de  mnt . ,  sur  la  rive  droite  de  la  Vienne.  11 
v  a  des  fabriques  de  drogue!  et  de  serge  ,  et 
des  tanneries.  11  s'y  tient  i*  foires  par  an. 
1,608  hab.  On  récolte  de  bon  vin  sur  son 
territoire. 

CHAUX  ( FORÊT  DE), en  France,  dép. 
du  Jura,  arrond.  de  Dole,  entre  le  Doubs  et 
la  Louve.  Elle  contient  environ  30,000  bec- 
tares. 

CHAUX-DE-FOND  (  LA),  ville  de  Suisse, 
cant.  et  à  5  I.  N.  O.  de  Neuchâtel ,  dans  la 
vallée  de  son  nom,  et  a  1  I.  du  Doubs  qui 
forme  la  frontière  de  la  France.  Elle  a  été 
incendié*  en  1794,  et  rebâtie  aussitôt  après 
dans  un  meilleur  goût  ;  les  maisons  y  sont 
belles  et  les  rues  tirées  au  cordeau.  Elle  a  1 
belle  église,  1  collège,  des  greniers  de  ré- 
serve, et  de  nombreuses  fabriques  d'horlo- 
gerie, d'orfèvrerie,  et  de  dentelles,  dont  les 
produite  très-considérables  forment  les  seu- 
les branches  du  grand  commerce  de  cette 
rîllc.  C'est  la  patrie  des  Dror,  mécaniciens. 
5, <)")<>  hab. 

La  vallée  de  La  Chaux  de-Fond,  qui  a  a  I. 
du  N.  E.  au  S.  O.,  est  une  des  plus  élevées 
du  Jura.  Elle  est  à  5ia  toises  au-dessus  de 
la  mer,  et  à  289  au-dessus  du  lac  de  Neu- 
châtel. Elle  est  dépourvue  d'arbres,  et  le  sol 
calcaire  ne  donne  qu'un  pen  d'orge,  d'a- 
voine, et  d'autres  céréales. 

CHAUX-DES-CROTENAY  (LA),  vil- 
lage de  France  ,  dép.  du  Jura,  arrond.  et  * 
6  L  i/a  S.  E.  de  Poligny,  et  a  7  I.  1/4  E.  de 
Lons-le-Saunier ,  cant.  des  Planches.  11  y  a 
une  forge  ;  il  s'y  tient  1  foire  de  4  jours  pour 
bestiaux ,  blé,  draperies,  etc.  167  hab. 

CHAUX-DU-DOMBIEF  (  LA  ),  village 
de  France  ,  dép.  du  Jura  ,  arrond.  et  à  5  I. 
•»/3  N.  de  S«.  Claude,  et  à  6  1. 1/3  E.  S.  E.  de 
Lons-le-Saunier,  cant.  de  la  Petite-Chiette. 
11  est  habité  en  partie  par  des  routiers  con- 
nus sons  le  nom  de  grand  -  valliers.  On  y  fa- 
brique des  meubles  de  bois  de  sapin.  1,000 
hab. 

CH  AUX-DU-MILIEU  (  LA  ) ,  village  de 
Suisse,  cant.  et  à  4  I.  O.  de  Neuchâtel,  près 
de  la  frontière  de  France.  On  y  fait  deschat- 
nea  fines  de  montres,  dont  il  se  vend  près  de 
g5o,ooo  par  an.  3go  hab. 

CHAVAIGNES,  bourg  de  France,  dép. 
de  Maine-et-Loire,  arrond.  et  à  5  I.  i/a  S. 
d'Angers,  cant.  delhouarcé.  Il  y  a  des  eaux 
minérales.  i,a6ohab. 

CHAVAN  AY,  bourg  de  France ,  dép.  de 
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la  Loire,  arrond.  et  a  6  I.  E.  de  S1.  Étien- 
ne,  cant.  de  Pellussin,  à  1  o  1.  1/4  S.  de  Lyon, 
et  à  quelque  distance  de  la  rive  droite  du 
Rhône.  1 ,81 5  hab. 

CH  A  V  ANGE,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Aube,  arrond.  et  à  7  1.  i/a  E.  d'Arcis-sur- 
Aube,età  10I.N.  E.deTroyes;  chef-lieu  de 
cant.  11  y  a  une  manufacture  de  cotonnade. 
Il  s'y  tient  5  foires  par  an.  1,100  hab. 

CHA VANNE,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Ain,  arrond.  et  a  4  1.  N.  E.  de  Bourg,  cant. 
de  I  reflbrt ,  sur  la  rive  droite  du  Suran.  Il 
y  a  des  foires  les  a  janvier,  4  mai,  a  juillet, 
et  1"  septembre.  1,919 hab. C'était  ancien- 
nement une  ville -fortifiée,  qui,  avant  la  con- 
quête de  la  Franche-Comté  par  Louis  xiv, 
en  1674,  se  trouvait  à  l'extrême  frontière  de 
la  France. 

CHAVANON  ou  CHAVANOUX,  rivière 
de  France,  qui  prend  sa  sonree  dans  le  dép. 
de  la  Creuse,  arrond.  d'Aubu.<son,  cant.  de 
Croc,  près  de  Montel-Gtiillaume,  conle  d'a- 
bord au  S.  E. ,  en  formant  la  limite  entre  le 
dép.  de  la  Creuse  et  celui  du  Puy  de-Dùme, 
ensuite  au  S.  où  elle  sert  aussi  de  limite  en- 
tre ce  dernier  dép.  et  celui  de  la  Corrèxe , 
et  se  joint  à  la  Durdogne  par  la  rive  droite, 
à  î/a  I.  au-dessous  de  Bort,  après  un  cours 
d'environ  1a  I. ,  dont  4  de  flottage  à  boche 
perdue,  depuis  le  pont  de  la  forêt  de  Cha- 
vanon,  jusqu'à  la  Dordogne. 

CHAVANTE,  rivière  du  Brésil,  prov.  de 
Goyar.  Elle  prend  sa  source  sur  le  versant 
occid.  de  la  serra  Estrnndo,  dans  la  comar- 
ca  de  Nova-Beira,  coule  au  N.  O.,  passe  sur 
le  territoire  des  Indiens Chavantes  dont  elle 
prend  le  nom,  et  vis-à-vis  de  l'ile  Santa- Anna, 
se  joint  au  bras  orient.de  l'Araguay,  après  un 
cours  d'environ  60  I. 

CHAVES  ,  ville  de  l'ile  S*.  Thomas  , 
Afrique,  foy.  Thomas  (S«.). 

CHAVES,  pays  de  Barbarie,  dans  l'emp. 
de  Maroc  et  la  partie  orient,  de  la  prov. 
de  Fex. 

CHAVES,  petite  ville  du  Brésil,  prov.  et 
à  4o  l.  N.  O.  de  Para,  comarca  dHinguta- 
nia,sur  la  côte  sept,  de  l'ile  Marajo,  à  l'em- 
bouchure de  l'Amazone.  Elle  fut  florissante 
pendant  quelque  temps,  à  cause  d'une  pê- 
cherie qu'on  avait  établie  sur  la  côte. 

CHAVES,  ville  du  Portugal,  province  de 
Tras-os-Montes,  comarca  et  à  16  I.  O.  de 
Bragance,  sur  la  rive  droite  de  la  Tamega, 
que  l'on  y  traverse  sur  un  pont  de  1 6  arches, 
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et  près  de  la  frontière  de  la  Galice.  C'est  une 
place  de  guerre  défendue  par  5  forts;  elle  a 
a  faubourgs,  i  église  paroissiale,  a  couvens, 
a  hôpitaux,  i  hospice,  et  des  bains  d'eaux 
minérales.  5,aa5  hab.  Cette  ville  existait  du 
temps  des  Romains,  sous  le  nom  û'Aqua* 
Flavim;  elle  conserve  encore  quelques  ves- 
tiges de  ton  antiquité ,  entre  autres  le  pont 
de  la  Tamega ,  et  a  bains. 

CU  AVIGNAC,  village  de  France, dép.  du 
Cantal,  arrond. ,  cant.  et  à  il.  i/a  O.  N. 
O.dc  Mauriac,  et  a  8  1.  i/a  N.  N.  O.d'Au- 
rillac ,  près  de  la  rive  gauche  de  la  Dordo- 
gne.  i,347  hab* 

Cil  AV I GN  E ,  village  de  France ,  dép.  de 
la  Vendée ,  arrond.  et  a  6  I.  i/4  K.  N.  E.  dê 
Bourbon-Vendée,  cant.  de  S1.  Fulgent.sur 
la  rive  gauche  de  la  Maine.  i,i  86  hab. 

CH  A  VILLE,  village  de  France ,  dép.  de 
Seine-etOise,  arrond.  et  à  i/a  1.  E.  de  Ver- 
sailles, cant.  et  a  5/4  de  1.  S.  O.  de  Sèvres, 
et  à  Si.  1/2  S.  O.  de  Paris.  Il  y  à  une  fabri- 
que d'aeier  et  de  limes  et  des  fours  à  chaux. 
600  hab. 

CHAVLI,  ville  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  a  4a  1*  >/a  ^  "  de  Vilna;  chef- 
lieu  de  distr. ,  pris  d'un  petit  lac  ,  et  sur  le 
grand  chemin  de  Kovno  à  Mitau.  La  plu- 
part des  habitais  sont  Juifs.  C'était  ancien- 
nement une  commanderie  de  l'ordre  Teuto- 
nique,  régie  «  ans  la  suite  par  les  grands- 
ducs  de  Lithuanic. 

Le  distr.  de  Chavli  est  fertile  en  blé  et 
en  sarrasin ,  et  renferme  de  belles  forêts. 

CHAVLI  AN  Y,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  56  1.  N.  O.  de  Vilna,  distr. 
et  à  6  1.  i/a  S.  S.  O.  de  Chavli,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Chouchva. 

CH  AVOYA,  pays  de  Barbarie, dans  l'emp. 
de  Maroc ,  prov.  de  Fez,  vers  les  limites  de 
celle  de  Maroc.  Il  abonde  en  grains  et  en 
bestiaux ,  et  est  en  grande  partie  couvert  de 
montagnes  habitées  par  un  peuple  grossier 
et  indépendant ,  qui  ne  subsiste  que  de  ra- 
pines. 

CHAVURAH,villedel'Hiudoustan.^oy. 
Djowba. 

CH AYANTA,  prov.  du  gouv,  de  Buenos- 
Àyres ,  dans  la  partie  occid.  de  l'intendance 
de  Charcas.  Elle  a  environ  44  1.  de  long  du 
N.  au  S.,  et  56  de  large  de  l'E.  a  l'O.  Elle 
produit  en  abondance  du  blé,  du  mais  et 
autres  grains  dont  elle  exporte  une  partie 
considérable  ,  et  nourrit  de  nombreux  trou  - 
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peaux  ;  il  y  a  quelques  mines  d'or  peu  impor- 
tantes, et  plusieurs  d'argent  très-riches  dont 
l'exploitation  a  été  arrêtée  par  la  surabon- 
dance des  eaux.  Environ  36, 00©  hab.  Le 
chef-lien  porte  le  même  nom. 

CHAYANTA  ,  ville  du  gouv.  de  Buenos- 
Ayres,  intendance  de  Charcas  ;  chef-lieu  de 
prov. ,  à  5o  I.  N.  O.  de  La  Plata ,  et  a  4o  1. 
S.  E.  de  La  Paz. 

CHAYAR,  ville  de  la  Tartarie  chinoise , 
dans  le  pays  de  Tourfan  et  le  khanat  de 
Koutehé,  à  1  1.  1/4O.  du  Mouser;  par  4 1*  5' 
de  lat.  N.  et  8o"  46'  ao*  de  long.E.  Elle  est 
entourée  d'une  muraille  en  mauvais  état,  et 
est  la  résidence  d'un  prince  tartare a  peu  près 
indépendant.  700  hab. 

Le  territoire  est  humide ,  mais  fertile  en 
grains,  surtout  en  riz,  et  en  fruits.  11  ren- 
ferme du  cuivre ,  du  soufre ,  et  du  salpêtre. 
11  y  a  beaucoup  de  castors  et  de  renards. 

CUAYB1 ,  roy.  de  la  Guinée  supérieure, 
à  la  cùtc  de  Bialra;  il  est  à  1  a5  1.  V  E.  du 
fond  du  golfe  de  Guinée,  au  S.  O.  de  l'Ouo- 
la  ;  au  S.  E.  du  roy.  de  Bayhi  ;  à  l'E.  de  celui 
de  Pahmouay ,  et  au  N.  de  celui  de  Bolavki. 

CHAYENNE,  CHAGA1ENNE  uuSHA- 
RUA,  rivière  des  Etats-Unis,  dans  le  ter- 
rit.  de  Missouri  ;  on  ignore  encore  où  elle 
prend  sa  source.  On  sait  seulement  qu'après 
un  cours  assez  étendu  de  l'O.  a  l'E.,  elle  se 
joint  au  Missouri  parla  rive  droite ,  sous  44* 
3o'  de  lat.  N.  D'après  des  renseignemens 
donnés  par  des  marchands  indiens, elle  serait 
navigable  jusqu'à  une  distance  de  aëo  1.  ;  ce 
qui  parait  peu  probable,  attendu  que  la 
crête  des  monts  Rocheux  n'est  qu'à  175  l. 
à  l'O.  del'embouchnre  de  cette  rivière  dont 
le  cours  ne  peut  d'ailleurs  faire  aucun  circuit 
considérable,  puisqu'il  se  trouve  renferme 
entre  les  bassins  très-voisins  du  Teton ,  de 
la  Tongue,du  Petit -Missouri  et  de  la  Sawaw- 
Kavvna.  Cette  rivière  a  aoo  toises  de  large  à 
son  embouchure;  elle  est  rapide,  sujette  à 
des  crues  inopinées ,  et  difficile  à  re  ai  on  1er 
même  pour  les  canots.  C'est  snr  se»  bord* 
qu'habite  la  tribu  indienne  des  Chieo>  on 
Sharhas. 

CHAYLARD  (LE),  bourg  de  France, 
dép.  de  l'Ardèche,  arrond.  et  à  10  1.  S.  O.  de 
Tournon  ;  chef-lieu  de  cant.*  sur  la  rive  gau- 
che de  la  Dorne ,  et  près  de  son  confinent 
avec  la  Saliouse.  11  y  a  une  mégisserie ,  et  il 
s'y  tient  1 1  foires  par  an,  dont  une  de  a  jour*, 
le  iw  décembre. 
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CHAYQYÉH,  pays  de  Nubie.  Voy.  Cm 

HIUi 

CUAZAY,  ville  de  France  ,  dép.  du  Rho 
ne,  arrond.  et  a  5  1.  S.  de  Villefranche,  et  a 
3  1.  i/a  II,  O.  de  Lyon  ,  cant.  d'Anse,  sur  la 
rive  gauche  de  l'Azergue.  6©>  hab. 

CiJAZKAL  ,  village  de  France,  dép.  de 
Maine  -et- Loire,  arrond.  et  à  5  I.  i/aS.  d'An- 
gers,  cant.  de  Thouarcé,  sur  l'Hyiome.  i  ,796 
bab. 

CHAZELET,  vUlage  de  Fiance,  dép. de 
l'Indre,  arrond.  et  à  7  1.  i/i  E.  S.  E.  du 
Blanc ,  et  à  8 1.  3/4  S.  S.  O.  de  Châleauroux, 
cant.  de  S1.  Benoit-du-Sault.  Dans  sa  dépen- 
dance ,  se  trouve  la  grande  forge  d'Abloux, 
sur  la  rivière  du  même  nom.  5oo  bab. 

GHAZELLES  -  SUR  -  LYON,  ville  de 
France,  dép.  de  ta  Loire,  arrond.  et  a  5  I. 
3/4  E.  de  Montbrison ,  et  4  8 1.  i/4  O.  S.  O. 
de  Lyon;  chef- lieu  de  cant.  On  y  fabrique 
beaucoup  de  chapellerie.  a,3oo  hab. 

Cil AZÉ  SUR-ARGOS,  villagede  France, 
dép.  de  Maine-et-Loire,  arrond.  et  à  1  1.3/4 
S.  de  Segré,  cant.  et  a  5  l.  N.  E.  de  Candé. 
i,of8  hab. 

Cil  AZY,  comm.  des  États-Unis,  état  de 
New-York,  comté  de  Clinton,  à  4  !■  N.  de 
Plattsburg,  sur  le  Little-Cbaxy,  qui  se  jette 
dans  le  lacCbamplain  après  un  cours  de  7 1. 
a,3i3  hab. 

Cil  AZY  IMG),  rivière  des  États-Unis, 
état  de  New -York  ;  elle  prend  sa  source  dans 
la  partie  orient,  du  comté  de  Franklin ,  tra- 
verse le  N.  de  celui  de  Clinton,  et  va  se 
jeter  dans  le  lac  Champlain,  vis  a-vis  de  La 
Pointe-au-Fer,  après  un  cours  très-sinueux 
d'environ  ao  1.  de  l'O.  à  l'E.  Elle  met  en 
mouvement  un  grand  nombre  de  moulins. 

CHE.  Les  noms  de  la  Chine  qui,  com- 
mençant par  cette  syllabe,  ne  se  trouvent 
pas  ici ,  devront  être  cherchés  a  Chi. 

CilEADLE,  ville.  d'Angleterre,  comté 
et  a  5  l.  N.  N.  E.  de  Stallbrd,  et  a  3  1.  S.  de 
Leek,  bundreddeTotmanslow,  sur  le  pen- 
chant d'une  colline.  Il  s'y  tient  1  marché 
par  semaine,  et  4  foires  par  an.  3,862  hab. 
Les  environs  sont  remplis  de  mines  de  houil- 
le, et  il  y  a  de  vastes  usines  où  l'on  tra- 
vaille le  fer,  le  cuivre  et  le*plomb. 

CUEADLE-MOSELEY ,  paroisse  d'An- 
gleterre, comté  et  a  11 1.  i/a  N.  E.  de  Ches- 
ter,er  à  1 1.  S.  O.  de  Stotkport,  hundred  de 
MacclesGeld ,  sur  la  rive  gauche  de  la  Mer- 
tey.  3,548  hab. 
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CHEAT,  rivière  des  États-Unis,  état  de 
Virginie;  elle  prend  sa  source  aux  monts 
Alleghany ,  sur  la  limite  des  comtés  de  Pen- 
dleton  et  de  Randolph,  traverse  ce  dernier 
dans  presque  toute  sa  largeur  ,  parcourt 
ensuite  celui  de  Preston ,  entre  dans  celui 
de  Monongahela ,  et  va  se  jeter  dans  ia 
rivière  de  ce  nom  parla  rive  droite,  sur 
la  frontière  N.  delà  Pensylvanie,  après  un 
cours  d'environ  3a  l.  du  S.  au  N.  Elle  a  100 
toises  de  large  à  son  embouchure , et  est  na- 
vigable, excepté  pendant  l'été. 

CHER  ,  station  dans  la  Nubie  turque,  à 
64  I.O.S.O.d'Assouan,eta  561.0.  de  Dérr, 
sur  la  route  fréquentée  par  la  caravane  du 
Caire  au  Darfour,  et  au  milieu  d'un  vaste 
désert ,  auquel  on  donne  quelquefois  le  nom 
de  Cheb.  L'eau,  qui  n'est  pas  fort  bonne, 
se  trouve  a  quelques  pieds  dans  le  sable.  Ce 
lieu  est  fréquenté  par  les  Ababdéhs.  Le  sol 
est  composé  en  beaucoup  d'endroits  de 
terre  argileuse  ,  dont  on  tire  beaucoup  d'a- 
lun ,  production  à  laquelle  cette  station  doit 
son  nom. 

CHEBACCO,  comm.  des  États-Unis, 
état  de  Massachusets ,  comté  d'Essex,  sur 
l'Atlantique,  à  8  1.  N.  E.  de  Boston.  L'on 
y  construit  des  bateaux  qui  portent  son 
nom. 

CHEBESTER,  ville  de  Perse,  dans  l'A- 
derbaïdjan,a  10L  O.  de  Tauris,  pris  du 
bord  sept,  du  lac  Ourmyah.  Mûrier  prétend 
que  c'est  une  grande  ville  ;  Gardane  ne  lui 
donne  que  100  maisons. 

On  récolte  dans  tes  environs  des  raisins  , 
des  amandes  et  du  coton. 

CHEBOURKHÀN  on  CHIBBERGAN , 
ville  de  l'Afghanistan  ,  prov.  et  à  i3  I.  O. 
de  Balkh,  et  à  6  I.  S.  E.  d'Andkhou;  chef- 
lieu  du  distr.  de  même  nom  ,  gouverné  par 
un  khan,  tributaire  de  celui  de  Balkh. 

CHÉBRIN  ,  bourg  de  Russie,  en  Europe , 
gouv.  et  a  4«  1.  S.  de  Grodno,  distr.  et  à 
3  1.  a/3  E.  de  Brest,  sur  la  rive  droite  du 
Moukhavetz. 

CHECA,  ville  d'Espagne ,  prov.  et  à  a5 1. 
E.  N.  E.  de  Guadalaxara  (Cucnca),  sur  la 
rive  gauche  de  la  Ca brilla,  au  pied  de  la 
sierra  de  Molitia.  a,4oo  hab. 

CIIECII  CHAÏB,  lie  du  golfe  Persique. 
Voy.  Bocchbab. 

CHECHEHETS  ,  nation  indigène  du 
gouv.  de  Buenos- Ayres ,  qui  habite  sur  les 
limites  des  intendances  de  Buenos- Ayres  et 
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de  Cordova  ,  entre  le  Saladillo  et  le  Parana. 

CHÉCHÉHY,  village  de  France ,  dép. 
des  Anlennes  ,  arrond.  ,  cant.  S.  et  à  i  I.  3/4 
S.  O.  de  Sedan.  On  y  fabrique  de*  boulets. 
i4~  hab. 

CHECIIKIEEV  ,  ville  de  Russie ,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  a4  I.  i/a  N.  N.  O.  de  Pen- 
xa  ,  distr.  et  à  8 1.  3/4  N.  N.  E.  d'Insar ,  sur 
le  bord  d'un  petit  lac.  Elle  a  deux  églises 
en  bois,  et  des  distilleries  d'eau  de-vie  de 
grains.  i,8oo  bah. 

CHKCHOLÉ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv., distr.  et  à  §41.  i/aN.  de  Vilna, 
•ur  un  petit  lac. 

CfîECH-SURD,  Ile  do  golfe  Persiquc, 
près  et  au  S.  E.  de  celle  de  Nobflour  ,  a  i  a  1. 
de  la  côte  de  Perae.  Elle  Tait  partie  du  Far- 
aistan.  11  y  a  sur  la  côte  mérid.  un  village 
et  un  petit  port  où  les  batimens  marchands 
viennent  faire  de  l'eau ,  et  s'approvisionner. 

CHÉG  Y ,  village  de  France ,  dép.  du  Lui 
ret ,  arrond. ,  cant,  N.  K.  et  à  a  I.  E.  d'Or- 
léans ,  sur  le  canal  d'Orléans,  k  quelque  dis- 
tance de  la  rive  droite  de  la  Loire.  i,6oo 
hab. 

CHECZYNY,  ville  de  Pologne ,  woiwo- 
die  et  k  ao  L  i/a  N.  N.  O.  de  Cracovie,ob- 
Vfodie  et  à  3  1.  i/a  S.  O.  de  Kielce.  Elle  est 
dominée  par  un  château  bâti  sur  le  sommet 
d'un  rocher.  i,5oo  hab.,  la  majeure  partie 
juifs.  On  exploite  aux  environs  des  mines 
de  plomb  et  d'argent,  et  une  carrière  de 
marbre. 

CHEDABUCTOou  MILFORD-HAVErt, 
baie  sur  la  côte  N.  E.  de  la  Nouvelle-Ecosse, 
comté  de  Sydney  ;  elle  s'ouvre  au  S.  de  l'en- 
trée du  Boyau  de  Canseau.  Lat.  N.  45*  i5'. 
Long.  O.  63°  4o'.  La  rivière  des  Sanmons 
s'y  jette  en  venant  de  l'O.  Cette  baie  est 
très-poissonneuse. 

CHEDCHER ,  pays  d'Arabie.  Voy.  MAh- 
ain. 

GHEDDER  ,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Somerset ,  hundred  de  Winterstoke,  a 
al.  3/4  N.  O.  de  Wells,  et  à  5  I.  i/4  S.  S. 
O.  de  Bristol,  dans  une  position  agréable, 
sur  le  penchant  S.  O.  des  collines  de  Mend- 
ip.  On  y  fait  de  bon  fromage.  1,797  hab. 

CHEDDLETON,  village  d'Angleterre, 
comté  de  S  ta  nord  ,  hundred  de  Totmons- 
low ,  a  1  I.  S.  de  Leek.  1,061  hab. 

CHEDE,  hameau  des  États-Sarde* ,  div. 
de  Savoie  ,  prov.  de  Faucigny ,  m  and.  et  k 
1  1.  N.  de  S1.  Gervais ,  et  à  a  1.  E.  de  Sallan- 
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ches ,  près  de  la  rive  droite  de  l'Arve.  A  1  \\ 
de  I.  de  Chede  est  une  superbe  cascade  ,  et 
k  1/2  1.  au  N.  E.  on  voit  le  petit  lac  de  même 
nom  ,  dont  les  eaux  réfléchissent  avec  net- 
teté les  cimes  neigeuses  du  Mont-Blanc. 

GHEDMA,  pays  de  Barbarie,  dans  l'em- 
pire de  Maroc ,  prov.  de  Fez. 

CHEDU  AN  ,  Ile  du  golfe  Arabique,  k  7  I. 
i/a  de  la  côte  d'Egypte.  Lat.  N.  «7*  »a\ 
Long.  E.  Si*  3a'.  Ce  n'est  qu'un  énorme 
rocher  nu,  de  3  1.  de  long  sur  a  1.  î/a  de 
large. 

CHEDUBA,  Ile  du  golfe  de  Bengale. 

V Oy.  TcifXDUBA. 

CHÉL  ,  rivière  de  France ,  qui  prend  sa 
source  au  village  de  Seigoeulles,  dép.  de 
la  Meuse,  arrond.de  Bar  le  Duc,  cant.  de 
V  avincourt,  entre  dans  le  dép.  de  la  Marne, 
et  se- joint  a  la  Saulx  par  la  rive  droite,  au- 
dessus  de  Vitry-lc-Brôlé,  après  on  cours 
d'environ  i3  I.  de  l'E.  k  l'O.,  dont  4  I.  i/a  de 
Aottage  depuis  la  jonction  du  canal  de  Re- 
vigny ,  près  du  village  d'Alliancelles  ,  jus- 
qu'à son  confluent  avec  la  Saulx.  Cette  flot- 
taison se  fait  en  bielles. 

CHEETHAM,  village  d'Angleterre,  corn 
té  de  Lancastre ,  hundred  de  Salford ,  a 
i/a  I.  N.  de  Manchester.  3,0*7  bab. 

CHEF  (S«.),  bourg  de  France  ,  dép.  de 
l'Isère,  arrond.  et  k  a  1. 1/3  N.  O.  de  La  Tour- 
du  Pin ,  et  k  i3  I.  N.  O.  de  Grenoble ,  cant. 
de  Bourgoin.  a, 58a  hab. 

CHEFAMER,  bourg  de  la  Turquie  d'A- 
sie, en  Syrie,  pach.  et  à  6  I.  S.  B.  d'Acre. 
Il  y  a  un  couvent  de  carmes ,  et  dans  les  en- 
virons une  mine  de  fer. 

CHEF-BOUTON  NE  ,  bourg  de  France, 
dép.  des  Deux-Sèvres,  arrond.  etk  3  I.  1/4 
S.S.E.  de  Melle,etk81.  a/3  S.  E.  de  Niort; 
chef -lieu  de  cant.  Il  a  des  fabriques  de 
serge ,  de  droguet ,  de  faïence ,  et  une  tan- 
nerie. Il  s'y  tient  des  marchés  considéra- 
bles de  bestiaux.  1,539  hab. 

CHEFFES,  bourg  de  France,  dép.  de 
Maine-et-Loire,  arrond.  et  k  3 1. 3/4  N .  d'An- 
gers ,  cant.  de  Briolay ,  sur  la  rive  droite  de 
la  Sarthe.  1,1 13  hab. 

CHEFFOIS,  village  de  France,  dép.  de 
la  Vendée,  arrond.  etk  5  1.  1/4  N.  de  Fon- 
te nay  le  Comte,  cant.  et  k  1  1.  N.  O.  de  La 
Châtaigneraye.  1,080  hab. 

GHEGAIN,  ville  de  l'empire  Birman. 
Voy.  Chacaihc. 

CHEG  FORD  ou  CHAGFORD,  bourg 
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d'Angleterre ,  comté  de  Devon ,  hundred  de 
Won  Tord»  à  5  I.  O.  d'Eieter.  L'église  est 
très-belle.  i,5o3  hab.  Il  y  a  des  mines  d'é- 
tain  dans  les  envirooa. 

CHEHER1-NOU  ,  village  de  Perse,  dans 
le  kurdistan  ,  à  5  1.  N.  E.  de  kerman-chah. 
Il  a  un  caravansérail  bâti  sur  le  bord  occid. 
d'un  large  ruisseau,  et  qui  est  un  des  plus 
beaux  de  là  Perse. 

CHEHERISTAN  ou  ROBAT-CHEHE- 
R1STAIS  ,  Tille  de  Perse  ,  chef  lieu  du  kou- 
hestan  et  du  distr.  de  Terbidjan,  à  87  1. 
E.  S.  E.  de  Téhéran ,  et  à  95  1.  N.  E.  d'Is- 
pahan,  par  55°  i4'  de  lat.  N.,  et  par  53* 
4  »  '  de  loog.  E.  Elle  n'est  remarquable  que 
pour  avoir  donne  naissance  à  l'historien 
MihelouNibel. 

CHBUERI-VAN,  Apolloria  ,  ville  de  la 
Turquie  d'Asie,  pach.  et  a  ao  I.  N.  E.  de 
Bagdad  ,  sur  la  route  de  cette  ville  à  Harna- 
dan ,  dans  la  fertile  vallée  de  son  nom  et 
près  du  Mehrout  ,  qu'on  traverse  sur  un 
pont  de  pierre.  Elle  est  au  milieu  d'un  bois 
de  dattiers  ;  les  rues  en  sont  rafraîchies  par 
un  cours  de  bonne  eau.  Il  y  a  une  mosquée 
avec  minaret  en  briques,  et  plusieurs  cara- 
vansérails. A  peu  près  4,000  hab.  Turcs  et 
kurdes. 

CHEH  ERkOÏ,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope. Voy.  Tchasdah. 

CHEHERVEND,  bourg  de  Perse,  dans 
l'Irac ,  à  3i  I.  S.  O.  de  Coum  ,  et  a  48  I.  N. 
O.  dispahan. 

CHEHERVERD,  bourg  de  Perse  ,  dans 
l'Irac,  a  ta  I.  S.  O.  de  Sultanieh,  et  a  3o  1. 
O.  de  Cazbïn. 

CHÉHÉRY,  village  de  France  ,  dép.  des 
Ardennes ,  arrond.  et  à  5  1.  i/4  S.  E.  de 
Vouziers ,  cant.  et  à  a  1.  1/4  S.  E.  de  Grand- 
pré  t  prés  de  la  rive  droite  de  l'Aire.  On  y 
fabrique  des  boulets.  138  hab. 

CHÉHR-BABEk,  ville  de  Perse.  Voy. 
Baskk. 

CHEHREZOTJR ,  pach.  de  la  Turquie 
d'Asie,  formé  de  la  majeure  partie  du  kur- 
distan,  et  situé  entre  34°  i5'  et  37*  35'  de 
lat.  Pi. ,  et  entre  3o°  55'  et  44*  10'  de  long. 
E.  Borné  au  N.  par  le  pach.  de  Van  ;  au  N. 
E.  et  à  II...  par  la  Perse  ;  au  S. ,  par  le  pach. 
de  Bagdad  ;  et  a  1*0.  ,  par  ceux  de  Mossoul 
et  de  Diarbekir.  Sa  moyenne  longueur  ,  du 
N.  au  S. ,  est  de  70  à  75  I. ,  et  sa  largeur,  de 
l'E.  à  l'O. ,  de  5o  I.  Ce  pays  appartient  au 
plateau  de  l'Arménie ,  et  est  élevé  de  665  à 
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700  toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer. 
Les  montagnes  du  kurdistan,  qui  se  ratta- 
chent aux  monts  Hamerin  ,  le  traversent  du 
N.  O.  au  S.  E.  Quelques-unes  sont  couvertes 
de  neiges  perpétuelles,  d'autres  ne  sont  que 
des  rochers  nus  ;  plusieurs  sont  bien  boisées. 
11  y  a  de  fertiles  vallées.  Les  principales  ri- 
vières de  ce  paclialic  sont  :  le  Tigre ,  qui  en 
forme  la  limite  occid.  sur  une  longueur 
d'environ  i5  I.;  le  grand  Zab,  qui  parcourt 
les  parties  sept.:  le  petit  Zab,  qui  arrose 
les  sandjaks  de  l'O.;  le  Tous,  qui  coule 
au  S.  O.,  et  le  kerp,qui  baigne  le  chef- 
lieu  de  ce  pachalic  et  les  sandjaks  du  S.  E. 
Dans  les  montagnes ,  la  chaleur  est  peu  sen- 
sible en  été  ;  dans  les  vallées,  elle  est  très- 
forte.  Le  froid  est  très-vif  partout  en  hiver; 
l'air  est  généralement  pur  et  sain.  Le  sol , 
assex  bien  cultivé  et  arrosé  avec  intelligence 
dans  plusieurs  cantons,  produit  en  abon- 
dance les  céréales  et  tous  les  fruits  communs 
en  Asie,  ainsi  que  du  tabac, du  coton,  et  de 
la  soie.  Les  forêts  sont  peuplées  de  beaux 
arbres ,  dont  plusieurs  fournissent  la  noix 
de  galle ,  la  manne ,  le  mastic ,  et  la  téré- 
benthine ;  les  pâturages  sont  très  abondans, 
et  nourrissent  une  quantité  considérable 
de  boeufs,  de  chameaux,  de  moutons,  et 
de  chèvres.  Ce  pays  est  habité  en  grande 
partie  par  des  knrdes,  la  plupart  nomades 
et  pillards  :  motif  pour  lequel  il  est  peu  fré- 
quenté par  les  voyageurs.  11  y  a  aussi  un 
petit  nombre  d'Arméniens,  de  Grecs,  de 
mahométans,  et  de  juifs.  On  y  trouve  peu 
de  villes,  mais  beaucoup  de  forts,  autour 
desquels  les  habitans  à  demeures  fixes  ont 
construit  des  chaumières  ;  c'est  dans  ces 
forts  qu'en  cas  d'invasion  ils  se  retirent ,  et 
déposent  leurs  effets  les  plus  précieux.  Ces 
peuples  ne  fabriquent  que  différens  objets 
à  leur  usage,  et  entretiennent  quelques  re- 
lations commerciales  avec  Mossoul,  M  n  r  - 
din  et  Diarbekir,  ou  ils  portent  le  superflu 
de  leurs  produits  territoriaux. 

Les  Turcs  divisent  ce  pachalic  en  30  san- 
djaks ,  dont  les  limites  sont  inconnues, et 
qui  sont  presque  tous  au  pouvoir  de  princes 
kurdes  héréditaires  et  indépendant.  L'ad- 
ministration financière  est  à  kc'rkouk ,  et  un 
mutesellim  ,  qui  dépend  du  pacha  de  Bag 
dad  ,  réside  a  Cbehrezour ,  chef  lieu  de  ce 
pachalic. 

CHEHREZOURouC  ARATCHEOLAN, 
ville  de  la  Turqnie  d'Asie ,  chef  lieu  de  pach. 
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et  de  sandjak,  sur  la  rive  gauche  du  Kerp, 
à  55  I.  N.  N.  E.  de  Bagdad,  et  k  égale  dis- 
tance E.  S.  E.  de  Mussuul.  Lat.  N.  55*  46'. 
Long.  E.  43°  56'.  Résidence  d'un  mutesel- 
lim  ,  et  siège  d'un  évèché  gr«*c.  C'est  une 
Ville  peu  importante  qui  renferme,  dit-on, 
5oo  maisons. 

11  y  a  dans  les  environs  des  grottes  cu- 
rieuses. 

CHEHRI-CHAB  AN, village  considérable 
de  la  Turquie  d'Europe ,  gouv.  du  Capitan- 
pacha,  sandjak  et  à  4o  1.  O.  N.  O.  de  Galli- 
poli ,  et  a  5  1.  i /a  E.  de  La  Cavale ,  sur  une 
longue  pointe  qui  s'avance  vis  à- vis  de  Tba- 
sos  ,  le  long  du  C  ara -sou.  Il  y  a  dans  les  en- 
virons de  beaux  pâturages ,  où  l'on  élève  de 
nombreux  troupeaux. 

Cil  M  BON  ou  CUYGOUM,  ville  de  la 
partie  orient,  du  Soudan,  au  S.  du  Kordo- 
fan ,  dans  une  vallée  où  l'on  trouve  des  sa- 
bles aurifères. 

(  Il  El  K  I'<  )Ui ,  Shtihpoor,  ville  del'Hin- 
doustan  anglais,  présidence  du  Bengale,  anc. 
prov.  et  à  8  I.  E.  de  Bahar,  et  à  19  1.  S.  E. 
de  Patna.  Lat.  N.  a5°  8'.  Long.  E.  85°  54'. 

CHEIRAN,  ville  d'Arabie,  dans  l'Yé- 
men, distr.  et  à  a  I.  î/a  S.  O.  de  Kataba, 
tt  a  5o  1.  S.  de  Sanà. 

CHEIRE  ou  CHRYRES,  village  de  Suis- 
se, cant.  et  à  61.  1 /a  O.  de  Fribourg,  baill. 
et  a  1  1.  a/5  S.  O.  d'Estavayer,  sur  le  lac  de 
Neuchâtel.  On  y  récolte  de  bon  vin.  En  1 775, 
on  y  a  découvert  près  du  lac,  et  à  10  pieds 
sous  terre ,  un  très-beau  pavé  en  mosaïque. 
229  bab. 

CHE1WAN,  ville  d'Arabie,  dans  l'Yé- 
men, distr.  d'Haschid  et  Bekil,sur  une  col- 
line, a  37  1.  i/a  N.deCbamir,  et  à  58  I.  \  .  O. 
de  Sana.  Elle  eut  assct  grande.  C'était  la  ré- 
sidence des  rois  du  Hamjar  :  on  y  voit  en- 
core les  ruines  de  leur  palais. 

CHEKAOUATY,  ShekawuUy,  distr.  de 
l'Hindoustan,  dans  les  possession*  des  Radjc- 
pouts  et  la  partie  N.  E.  de  l'anc.  prov.  d'A- 
djemyr.  lia  environ  5o  1.  du  N.  au  S., et  un 
peu  moins  de  l'E.  à  PO.;  mais  ses  limites  ne 
fcont  pas  bien  corfnues.  Le  terrain ,  généra- 
lement sablonneux,  est  hérissé  de  collines 
rocailleusesi.il  est  asset  mal  arrosé,  et  mal 
cultivé.  On  y  trouve  des  cantons  incultes  où 
croissent,  au  milieu  de  plantes  inutiles,  la 
mimosa  arabica ,  le  câprier ,  et  le  buisson 
du  grand  désert  d'Adjemyr.  Les  montagnes 
qui  avoisinent  ce  district  offrent  plusieurs 
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passages  :  près  de  celui  de  Babyc ,  il  y  a 
une  mine  de  cuivre.  Les  chefs  de  ce  district 
sont  feudataires  du  radjah  de  Djcypour,  qui 
les  a  aidés  à  l'enlever  à  une  tribu  d'Hindou*. 

Les  villes  les  plus  considérables  du  Chek- 
aouaty  sont  :  Fetchpour,  Islampour.  et  Ka- 
tery. 

CHERI ,  ville  de  Russie,  en  Asie,  dans 
le  Chirvan  ;  chef-lieu  de  khanat ,  a  aa  L  O.  de 
la  Nouvelle-Chamakie,  et  à  \  ~  I.  E.  S.  E.  de 
TiQis,  dans  un  pays  montagneux  et  peu  fer- 
tile, pri-s  du  Gcldigfailani.  Lat.  N.  4o*  4"'- 
Long.  E.  44°  Elle  se  compose  d'envi- 
ron 5oo  maisons,  et  est  défendue  par  un 
château-fort  où  réside  le  khan.  On  prétend 
qu'elle  a  porté  autrefois  le  nom  de  Nouvelle- 
Nouchi. 

Le  khanat  de  Cheki ,  appuyé  sur  le  versant 
mérid.  du  Caucase,  est  borné  au  S.  ,  parle 
Kour ,  et  à  l'E. ,  par  le  Goktebaï ,  et  est  tra- 
versé par  le  Geldigbilani.  La  partie  sept,  est 
peu  fertile  ;  celles  du  S.  et  du  centre  sont  ri- 
ches en  céréales,  fruits ,  vin ,  coton ,  et  soie. 
Il  y  a  quelques  forêts.  On  y  élève  beaucoup 
de  bestiaux ,  et  on  y  fait  de  bons  fromages. 
8,000  familles,  composées  de  Turcomans, 
Arménien- ,  Lesghi  et  Géorgiens,  tous  gou- 
vernés par  un  khan,  tributaire  de  la  Russie 
depuis  le  siècle  dernier. 

CHEKINSk  ou  CHEK1NÉH ,  ville  de  la 
Turquie  d'Asie,  pach.  de  Sivas,  sandjak  de 
Djanik,  au  confluent  du  Keuïlu-hîssar  et  du 
Yéchil-Ermak ,  à  9  1.  N.  E.  d'Amasiéh ,  et  à 
10  I.  S  de  Samsoun. 

CHEKKE  (EL),  défilé  des  monts  Toncyk, 
en  Arabie ,  dans  le  Nedjed ,  à  l'extrémité 
du  vallon  dit  Ouady-Hanyfeh ,  et  à  10  1.  O. 
de  Derréyéb.  C'est  le  seul  passage  pour  ar- 
river à  cette  ville. 

CHEROH  ABAD,  ville  de  l'Hindoustan 
anglais ,  présidence  du  Bengale  ,  anc.  prov. 
et  à  14  1.  E.  d'Agrah  ,  et  k  i3  I.  N.  O.  d'E- 
tawed.  Lat.  N.  37*  6'.  Long.  E.  76*  7'.  Elle 
a  reçu  son  nom  de  Dara-Chekoh ,  fils  aîné 
de  l'empereur  Ch&h-Djehan  ,  qui  fut  vaincu 
par  Aureng-Zeyb,  et  mourut  assassiné. 

CHEK0UT1M1  ,  établissement  pour  la 
pèche  et  le  commerce  de  pelleteries ,  dans 
le  Bas  -  Canada ,  distr.  et  à  4a  I.  N.  de  Que- 
bec  ,  au  confluent  du  Great- Discharge  et 
du  Kinogami -land  ,  dont  la  réunion  forme 
le  Saghenay.  C'est  le  seul  point  des  bords 
du  Saghenav  qui  soit  fertile  et  bien  boisé. 

CHEKOÛTIMIS,  Indiens  du  Bas  Cana- 
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«la ,  distr.  de  Québec,  lis  habitent  sur  les 
bords  du  Saghenay,  du  Great  Discharge,  et 
du  kinogami  land ,  aiusi  que  sur  ceux  de 
quelques  autres  aflluens  du  Saghenay. 

GHEkSlSA,  rivière  de  Russie,  en  Eu- 
rope. Elle  sort  de  la  partie  orient,  in  lac 
Bielo  ou  lac  Blanc ,  dans  le  gouv.  de  Nov- 
gorod ,  passe  à  Tcherépovetz ,  entre  dans  le 
gouv.  d'Iaroslav  ,  et  va  se  jeter  dans  le  Vol- 
ga, vis-à-vis  de  Ribinsk,  après  un  cours 
très-sinueux  d'environ  70  1. ,  dans  une  di- 
rection générale  du  N.  N.  O.  an  S.  S.  E. 
Par  le  moyen  de  cette  rivière,  on  commu- 
nique avec  Saint-Pétersbourg,  car  une  par- 
tie des  bateaux  de  Ribinsk  la  remontent 
jusqu'au  Uc  Blanc,  et  de  là  vont  dans  la 
Kovja  ,  qui  vient  d'être  reunie  par  un  canal 
à  la  Vétégra.  Les  principaux  aflluens  de  la 
Cheksna  sont  :  la  Souda,  l'Ouloma,  la  Sla- 
venka  ,  la  Soukbona,  la  Pidma ,  la  Sogoja, 
etl'Oukbra. 

CHELEKHOV,  détroit  de  la  Russie  amé- 
ricaine, t'oy.  ksflAÏsxoï. 

CI1ÉLEL,  bourg  de  Russie,  en  fcurope, 
gouv.  de  Vilua,  distr.  et  à  i3  1.  i/a  O.  de 
Rossiena. 

GHELES,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
9  1.  5/4  S.  O.  de  Badajoz  (  Estremadure  ) , 
près  de  la  rive  gauche  de  la  Guadiana.  Il  y 
a  une  source  minérale.  1,000  bab. 

CHÉLIAklNA,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope,  gouv.  de  Voronèj ,  distr.  et  à  i4  l.S. 
d'Ostrogojsk  ,  sur  la  petite  rivière  de  son 
nom. 

CHELICUT,  ville  d'Abyssinie,  roy.  de 
Tigré  ,  à  4u  1.  S.  E.  d'Axoum ,  et  à  65  1.  E. 
N.  E.  de  Gondar,  dans  une  belle  vallée.  Lat. 
N.  i3-  30'.  Long.  E.  38°  ao  .  Dans  les  der- 
niers temps,  elle  a  été  parfois  la  résidence 
dn  souverain ,  et  elle  est  particulièrement 
remarquable  pour  son  église,  qui  est  une  des 
plus  belles  de  l'Abysoinie ,  et  qui  est  déco- 
rée de  nombreuses  peintures. 

GHELIDOM  ou  CHELIDONIAjCap  de 
la  Turquie  d'Asie,  foy.  kiLioonu. 

GHELLA  ou  SEB1LAH,  petite  ville  de 
l'empire  de  Maroc,  prov.  et  à  3;  1. 0.  de  Pex, 
et  à  il.  i/a  E.  de  Rabat.  Elle  est  en  ruine.  On 
prétend  qu'elle  a  été  la  capitale  des  colonies 
carthaginoises  sur  la  côte  occid.  de  l'Afri- 
que. On  y  découvre  encore  des  monnaies 
romaines  et  africaines.  Elle  est  considérée 
par  les  Maures  comme  un  asyle  sacré,  à  cau*e 
des  nombreux  tombeaux  qu'elle  renferme. 
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Léon  l'Africain  la  nomme  SaUa ,  et  Mai  mol 
Mansaila. 

G  H  EL  LES,  bourg  de  France,  dép.  de 
Seine  -  et  -  Marne ,  arrond.  et  à  5  I.  S.  O.  de 
Meaux,  et  à  4  1.  E.  de  Paris ,  cant.  de  La- 
gny,  près  de  la  rive  droite  de  la  Marne.  11  s'y 
tient  a  foires  par  an  :  le  a  juillet  et  le  4  novem- 
bre. 1,179  '>aD*  1' a  ,t''  remarquable  par  son 
ancienne  abbaye,  l'une  des  plus  célèbres  de 
France,  fondée  par  sainte  Bathiide,  femme 
de  ClovU  11.  Auparavant  les  rois  de  France 
y  avaient  un  palais.  Ghilperic  1"  y  fut  assas- 
siné par  son  épouse  Frédégonde  en  584. 

CHELLEIHS,  peuplade  de  Barbarie. 
î'oy.  Chillouhs. 

GHELL1AÎVO,  moutagne  de  la  Turquie 
d'Europe,  dans  la  Servie , sandjak  de  krou- 
chovatz,  au  N.  de  kousnik,  et  au  S.  de  la 
Morava.  Elle  s'étend  de  l'E.  à  PO.  environ 
61. 

GHELLIÉ,  village  de  France, dép. d'In- 
dre-et-Loire |  arrond.  et  à  3  1.  a/3  jN.  E.  de 
Chinon ,  cant.  et  à  1  1.  O.  d'Azay-le-Rideau, 
près  de  la  rive  gauche  de  l'Indre.  1,1  ao  hab. 

G11ELL1F,  Ghiraiami,  rivière  de  Bar- 
barie ,  dans  le  roy.  d'Alger.  Elle  prend  sa 
source  sur  le  versant  sept,  de  l'Atlas,  au  lieu 
dit  les  Soixante-dix  Fontaines,  se  dirige  d'a- 
bord au  N.  E.,  à  travers  la  partie  mérid.  de 
la  prov.  de  Mascara ,  entre  dans  celle  de  Ti- 
teri ,  où  elle  traverse  le  lac  de  ce  nom  ,  re- 
vient bientôt  dans  la  prov.  de  Mascara,  dont 
elle  parcourt  la  partie  sept,  en  coulant  au 
IS.  O. ,  et  se  jette  dans  la  Méditerranée  à 
|S  1.  S.  O.  de  Tenez,  après  un  cours  d'en- 
viron 100  1. 

GIIELLO,  lac  de  la  Turquie  d!Asie,  pacb. 
d'Erzeroum,  à  7  1.  S.  E.  de  Mêlez  Ghird. 
Il  a  près  de  8  1.  de  tour.  Son  eau  est  douce 
et  potable. 

CI1ELM,  ville  de  Pologne,  woiwodie  et 
à  i4  I.  1/1  E.  de  Lublin ,  obvvodie  et  à  6  1. 
N.  E.  de  krasutstaw ,  sur  la  rive  droite  de 
l'Uher.  Lat.  M.Sl*  f  17*.  Long.  E.  ai*  5' 
33'.  Elle  est  protégée  par  un  château-fort  si- 
tué sur  une  hauteur  voisine.  Siège  d'un  évê- 
ché  grec  uni.  11  y  a  plusieurs  églises  grecques 
et  catholiques,  1  collège  de  piaristes,  et  1 
gymnase.  Il  s'y  tient  des  foires.  1,870  hab. 

Gette  ville ,  autrefois  la  capitale  d'un  pa- 
latinat,  était  florissante  ;  elle  est  aujourd'hui 
beaucoup  déchue.  C'est  dans  les  environs 
que  les  Polonais  furent  défaits  par  les  Pni*- 
siens  le  8  juin  1794. 
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CHELMER  ,  rivière  d'Angleterre  ,  qni 
prend  sa  source  près  de  Thaxted,an  Pi.  du 
comté  d'Essex,  coule  du  N.  N.  O.  au  S.  S. 
E.  jusqu'à  Chelnisford,  où  elle  reçoit leCann 
à  droite,  se  dirige  ensuite  à  l'E.,  et  reçoit  a 
gauche  le  Ter  près  d'Ulting.  Elle  arrose 
Chelmsford  ,  et  Malden  ou  elle  se  joint  au 
Black  vrater,  après  un  cours  d'environ  11  I. 

CHELMSFORD  ,  Cswasoiuccs  ,  ville 
d'Angleterre,  chef- lieu  du  comté  d'Essex 
et  de  hundred,  au  confluent  du  Chelmer  et 
du  Cann  ,  à  i5  1.  S.  E.  de  Cambridge ,  et  a 
n  1.  N.  E.  de  Londres.  Un  beau  pont  d'une 
senle  arche  traverse  le  Cann.  On  y  tient 
les  assises  du  comté.  L'église  paroissiale  est 
assez  bien  bâtie  :  â  son  extrémité  occiden- 
tale ,  il  y  a  une  tour  carrée  construite  en  cail- 
loux, et  surmontée  d'une  aiguille.  L'hôtel 
du  comté  est  très-beau  :  la  façade  est  déco- 
rée de  statues.  Il  y  a  i  joli  théâtre,  et  i  pri- 
son vaste ,  bâtie,  en  1777,  M,r  l«  plan  du 
célèbre  philanthrope  Howard.  Il  y  a  aussi 
des  casernes.  Édouard  vi  y  a  fondé  1  école 
élémentaire  gratuite,  et  en  1714  une  autre 
y  fut  établie.  Il  se  tient  à  Chelmsford  1  mar- 
ché par  semaine  et  4  foires  par  an.  4,994  hab. 
Les  environs  offrent  de  jolies  promenades. 
H  s'y  fait  d  es  courses  de  chevaux. 

CHELMSFORD , comm.  des  États  Uni. , 
état  de  Massachusets ,  comté  de  Middlesex, 
à' 7  I.  N.  O.  de  Boston ,  sur  la  rive  droite  du 
Merrimack ,  et  sur  le  canal  de  Middlesex.  Il 
y  a  une  manufacture  de  glaces.  On  y  trouve 
de  beau  granit.  i,536  hab. 

CHÉLOMOlir,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  3o  1.  N.  N.  E.  de  Tcherni- 
gov,  distr.  dnl,  i/a  N.  de  Novo-Miesto. 

CHELOPT,  rivière  de  Russie ,  en  Europe, 
qui  prend  sa  source  près  du  village  de  Tata- 
rinova,  gouv.de  Pskov,  distr.  de  Porkhov, 
coule  d'abord  au  N.  E. ,  puis  au  N. ,  ensuite 
â  1*0. ,  revient  au  N.  baigner  les  murs  de 
Porkhov,  et  reprenant  en6n  sa  direction 
vers  le  N.  E. ,  entre  dans  le  gouv.  de  Nov- 
gorod ,  et  va  se  jeter  dans  la  partie  occid. 
du  lac  llmen,  après  un  cours  d'environ  4ol. 

CHÉLOUDKOVKA,  bourg  de  Rnssie, 
en  Europe,  gouv.  et  à  9  1.  S.  E.  de  Khar- 
kov ,  distr.  et  à  3  1.  1/4  E.  de  Zmiev ,  à  quel- 
que distance  de  la  rive  gauche  du  Sievernoï- 
Donetz. 

CHELSEA  ,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Middlesex,  hundred  d'Ossulstune  ,  très- 
près  et  à  1*0.  de  Londres,  sur  la  live  gau- 
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che  de  la  Tamise.  C'est  là  qu'est  situé  PI16- 
tel  des  militaires  invalides  de  l'Angleterre, 
qui  occupe  avec  ses  dépendances  une  super- 
ficie de  ao  hectares.  Le  bâtiment  principal 
est  un  grand  carré,  au  milieu  duquel  est  la 
statue  en  bronze  de  Charles  11  ;  il  est  bâtieo 
briques;  les  ornemens  d'architecture  tout 
en  pierre  de  taille.  Outre  ce  bâtiment  00 
sont  loges  356  pensionnaires ,  il  y  a  un  eo- 
clos  et  de  vastes  jardins.  Les  mUitairej 
qu'on  y  reçoit  sont  invalides,  ou  doiveat 
avoir  20  ans  de  service;  ils  sont  assujettis 
au  service  des  troupes  en  garnison  :  il  y  a 
aussi  un  grand  nombre  de  militaires  exter- 
nes. La  dépense  annuelle  de  cet  hospice, 
y  compris  la  solde  des  officiers ,  directeurs, 
employés,  etc.,  varie  de  675  à  760,000  fr. 
Cet  établissement  fut  fondé  en  168a,  souj 
le  règne  de  Charles  11,  et  achevé  en  1690. 
Il  fut  projeté  parle  philanthrope  sir  Slepheo 
Fox,  qui  contribua  à  son  érection  pour 
3s5,ooo  fr.  En  1801,  on  fonda  â  Chelsea  ua 
autre  établissement  ,  sous  le  titre  d'asvlc 
militaire ,  pour  l'entretien  «t  l'éducation  des 
enfans  de  soldats.  Ce  village  contient  de 
plus  le  palais  des  évéques  de  Winchester  et 
un  jardin  botanique  qui  appartient  à  la  cor- 
poration des  pharmaciens  de  Londres.  Pop. 
de  la  paroisse  de  Chelsea  :  a6,86o  hab. 

CHELSEA,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Ma>sachusetf  ,  comté  de  Suûolk  ,  sur 
l'Atlantique,  à  1 1.  N.  E.de  Boston.  64a hab. 

CHELSEA  ,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Vermont  ;  chef-lieu  du  comté  d'Orange, 
à  7  1.  S.  de  Montpellier.  1,3*7  n«b- 

CHELSEA-LANDlNG,viliagedes  États- 
Unis  ,  état  de  Connectiez,  comté  de  New- 
London,  comm.  de  Norwich,  avec  un  port, 
au  confluent  du  Shctucket  et  du  .\orwich, 
dont  la  réunion  forme  la  I  ha  mes,  i  4  1.  i/a 
N.  de  New  London ,  et  à  la  1.  1/»  S.  B.  de 
Haï  tford.  11  a  200  maisons. 

CHELTENHAM  ,  ville  d'Angleterre, 
comté  et  à  a  1.  3/4  E.  N.  E.  de  Glocester  , 
hundred  de  son  nom ,  sur  le  Child ,  dans 
une  vallée  fertile.  La  principale  rue  est  bor- 
dée de  jolies  maisons.  Elle  a  1  église  gothi- 
que, 1  hôpital,  et  1  théâtre.  Ses  eaux  miné- 
rales sont  très-lréquentées. 3,076  hab. 

CHELVA,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à 
t4  I-  1/»  O.  N.  O.  de  Valence,  sur  la  rive 
gauche  de  la  rivière  de  même  nom.  Elle  est 
bien  bâtie  et  a  des  fabriques  d'aspargatas  , 
espèce  de  chaussure  en  cordes  dont  ou  se 
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»e  sert  dans  les  campagnes.  7,300  hab. 

CHELY-D'APCUER  (  S1.),  ville  deFran- 
ce,  dép.  de  la  Lozère,  arrund.  et  à  6  1.  1/» 
N.  de  Marvcjols,  et  a  8  1.  1/4  N.  N.  O.  de 
Mende  ;  chef-lieu  de  cant.  Elle  a  des  fabri- 
ques de  tuile  à  voiles ,  de  serge  et  de  cadis , 
des  filatures  de  coton  et  de  laine  ,  des  tan- 
neries et  des  parclieminerics.  On  y  fait  com- 
merce de  grains  et  de  bestiaux.  11  s'y  tient 
a  marchés  par  semaine  et  7  foires  par  an. 
a,4oo  hab. 

CHELY-DAUBRAC  (  S«.  )  ,  bourg  de 
Fiance  ,  dép.  de  l'Avejron  ,  arrond.  et  à 
5  1.  i/o  N.  E.  d'Espalion  ,  .  1  à  8  1.  3/4  N.  E. 
de  Rhodes  ;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive 
droite  de  la  fioralde.  Il  y  a  4  foires  par  an. 
i,5oo  hab. 

Cil  KM  ALI  ,  village  de  la  Turquie  d'A- 
sie ,  dans  l'Anatolic  ,  sandjak  et  à  3i  1.  O.  S. 
O.  de  Biga,  et  à  a  l.  environ  de  l'Archipel. 
Il  occupe  l'emplacement  de  Codons,  dont 
les  habitant  furent  transportés  a  Troie  par 
Antigune.  On  y  trouve  quelques  fragmens 
de  marbre  antiques  et  des  bains  d'eaux 
thermales ,  dont  la  source  est  au  mont  Troas 
qui  est  dans  le  voisinage. 

CHEMAZÉ,  bourg  de  F  rance,  dép.  de 
la  Mayenne,  arrond.,  cant.  et  à  1  1.  1/2  S. 
O.  de  Château  Goutier,  au  S.  de  la  forêt  de 
Vallès,  et  à  7  L  S.  de  Laval.  i,5;5  hab. 

CHEMBEklOLÉ,  bourg  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  et  à  i5  1.  E.  de  Grodnu, 
distr.  et  à  9  1.  1/4  O.  8.  O.  de  Lida. 

CHEMBIGHEWIV  ,  ville  de  l'empire 
Birman.  /  oy.  Sihhioighiocw. 

CUEMERÉ,  bourg  de  France,  dép.  de 
la  Mayenne ,  arrond.  et  à  6  I.  1/4  E.  S.  E. 
de  Laval ,  cant.  de  Melay,  sur  la  rive  gauche 
del'Erve.  i,o33  hab. 

CIILMILLÉ,  villa  ge  de  Fiance,  dép. 
d'Indre-et-Loire ,  arrond.  et  à  6  1.  a/3  N.  de 
Tours,  cant,  de  ÎSeuvy-le-Roy.  i,33o  hab. 

CHEM1LLÉ,  ville  de  France,  dép.  de 
Maine-et-Loire,  arrond.  et  i  4  1.  i/a  E.  de 
Beaupréau,  et  à  7  1.  1/4  S.  8.  O.  d'Angers; 
chef-lieu  de  cant. ,  sur  l'Hyrome.  Elle  a  dea 
fabriques  de  toile  de  coton  ,  de  mouchoirs  , 
de  siamoise ,  et  de  papier ,  et  il  s'y  tient  8 
foires  par  an.  3,i3a  hab.  < 

CHEMILLY ,  village  de  France,  dép.  de 
l'Allier,  arrond.  et  à  a  1.  S.  de  Moulins, 
cant.  de  Suuvigny,  sur  la  rive  gauche  de 
l'Allier.  64o  hab.  On  trouve  du  bois  fossile 
daus  les  environs. 
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CHEMIN,  village  de  France,  dép.  do 
Jura,  arrond.  et  à  4  1.  1/4  S.  O.  de  Dole, 
et  a  8  I.  3/4  N.  N.  O.  de  Lona-Ie-Saunier ; 
chef-lieu  de  cant.  a.5o  hab. 

CHEMINÉES  (  MOMTAGNES  DES  )  , 
dans  la  Haute-Egypte,  au  S.  E.  du  pays  des 
Bicharyyn.  Elles  s'étendent  parallèlement 
au  golfe  Arabique,  depuis  le  cap  IV ose  jus-* 
qu'au  golfe  Immonde,  c'est-à-dire  sur  un  es- 
pace d'environ  ao  L 

CHEMINI,bourgde  Sicile, prov.,  distr. 
et  à  7  1.  i/a  S.  E.  de  Girgenti,  sur  la  Ciotta, 
près  de  la  mer. 

CHEMlftON  -  L'ABBAYE  ,  vUlage  de 
France,  dép.  de  la  Marne,  ai  rond,  et  à  5  L 
i/4  E.  de  Vitry  le-Français,  et  à  10  I.  a/3  S. 
E.  de  Châlons-sur  Marne, cant.  deThiéble- 
mont.  Patrie  de  Uichelet.  1  ,<m>  hab. 

CHEM1  RÉ- EN  -  CHARME,  village  de 
France,  dép.  de  la  Sarthe ,  arrond.  et  à  6  1. 
3/4  O.  du  Mans,  cant.  de  Loué.  11  y  a  une 
forge.  6i5  hab. 

CHEM1RÉ-LE-GALDIN,  village  de 
France ,  dép.  de  la  Sarthe ,  arrond.  et  à  4  1. 
S.  O.  du  Mans,  cant.  de  La  Suze.  1,069  hab. 
Il  y  a  des  sources  ferrugineuses  dans  les  en- 
viron!». 

CHEMMAR  ou  CHOUMER,  montagne 
d'Arabie,  au  N.  du  IVedjed,  dans  l'EI  Da- 
nah,  à  70  1.  environ  IV.  N.  E.  de  Médine, 
au  S.  de  la  vaste  plaine  déserte  de  la  partie 
sept,  de  cette  contrée  ;  elle  ne  parait  infé- 
rieure au  mont  Liban  ni  en  hauteur,  ni  en 
fertilité. 

CHEMNITZ  (  ALT  )  ,  ville  du  roy.  de 
Saxe,  cercle  de  l'Erzgebirge,  chef-lieu  de 
bailliage ,  sur  la  rive  droite  de  la  petite  ri- 
vière de  même  nom  ,  a  14  1.  O.  8.  O.  de 
Dresde.  Elle  est  environnée  d'une  double 
muraille ,  et  a  3  églises ,  des  hôpitaux ,  1  so- 
ciété économique,  des  fabriques  d'indien- 
ne, de  toile  et  de  drap,  des  bonneteries, 
des  brasseries,  et  1  papeterie.  Sur  une  mon- 
tagne du  voisinage  ,  daus  la  forêt  de  Zei- 
sigwal,  est  le  vieux  château  de  Chemnitz. 
Alt-Chemnitz  a  vu  naître  Fuftendorf.  i4,455 
hab. 

Le  bailliage  d'Alt  -  Chemnitz  renferme  a 
villes,  1  bourg,  64  villages  ,  et  39,000  hab. 

CHEMLNG,  comut.  des  États-Unis,  état 
de  New- York,  comté  de  Tioga,  à  3  L  i/a 
S.  O.  de  Spencer,  et  à  58  1.  O.  S.  O.  d'AI- 
bany.  i,3a7  hab. 

CHEN  ,  anond.  de  Chine  ,  dam  la  partie 
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occid.  de  la  pror.  de  Ho-nan.  C'est  une 
mouvance  directe  qui  relève  immédiate- 
ment du  gouv.  de  la  prov.,  et  qui  comprend 
3  distr.  La  ville  de  cet  arrond.  est  située 
sur  la  rive  droite  du  Houang-ho,  a  70 1. 0.  de 
la  ville  du  dép.  de  khai-fuung. 

CHENAL-ÉCARTÉ ,  rivière  du  Haut- 
Canada  ,  qui  prend  sa  source  dans  le  distr. 
et  a  6  1.  i/a  N.  de  London,  partout t  une 
grande  partie  du  distr.de  l'Ouest,  et  se  jette 
dans  le  lac  S1.  Clair,  après  un  cour»  d'en- 
viron 5o  1.  du  N.  E.  au  S.O.  Sa  direction  est 
constamment  parallèle  à  celle  de  la  Thamcs. 

CHENAL- ÉCARTÉ,  île  du  Haut-Cana 
da,  distr.  de  l'Ouest,  dans  la  partie  N.  E.  du 
lac  S'.  Clair.  Elle  contient  environ  3oo  acres 
de  terrain  propre  à  la  culture  ;  le  reste  ae 
compose  de  prairies  et  de  marécages. 

CHENÂNEH  ,  ville  d'Arabie,  dans  le 
Nedjed,  prov.  d'El-kassym,  à  6  1.  O.  d'El- 
Rass,  dana  une  situation  agréable  Elle  est 
fortifiée.  Le  pacba  Toussoum,  l'un  des  com- 
mandant de  l'expédition  contre  les  Waba- 
bitcs,ycntra  par  capitulation  en  1820,  après 
deux  jours  de  Muni*. 

CHENANGO,  rivière  de»  États-Unis, 
état  de  New-York.  Elle  prend  sa  source  dans 
le  comté  de  MadLsou,  au  S.  E.  de  Cazeno- 
via  ,  traverse  le  corn  te  de  son  nom,  arrose 
une  partie  considérable  de  celui  de  Broome, 
et  s'unit  à  la  Susquchannah,  a  Binghamton, 
aprèa  un  cours  d'environ  a5  I.  du  N.  au  S. 

C  11  1  iN  ANGO,  comté  des  États-Unis,  vers 
le  centre  de  l'état  de  New  York.  Il  lin?  son 
nom  du  Chenango  qui  le  traverse  du  N'.  au 
S.  3i,ai5  bab.  11  envoie  3  représentai»  au 
congrès.  Le  chef-lieu  est  Norwich. 

CHENAY,  village  de  France,  dép.  des 
Deux-Sèvres,  arrond.  et  à  3  1.  i/|  N.  E.  de 
Melle,  et  à  7  1.  i/a  E.  de  Niort;  chef-lieu 
de  cant.  11  y  a  1  tuilerie.  1,100  bab. 

C  H  EN  A  Y,  village  de  France,  dép.  de  la 
Marne,  arrond.  et  à  a  l.  N.  <>.  de  Reims, 

c  ant.  et  à  4  L  i/4  E-  dt;  H  y  » 

source  ferrugineuse.  635  bab. 

CHENDlou  CHAWDY,  ville  de  Nubie, 
dans  la  partie  mérid.  du  roy.  et  a  78  1.  S. 
E.  de  Dongolah  ,  et  à  80  I.  N.  de  Sen- 
naar,  sur  le  territoire  de  son  nom,  près  de  la 
rive  droite  du  Nil.  Cette  ville  qui  était 
grande  ,  a»sez  bien  bâtie  en  terre ,  et  assez 
florissante  parce  qu'elle  était  le  rendez-vous 
des  caravanes  du  Sennaar  et  des  pays  voi- 
sina qui  allaient  à  La  Mecque  ou  en  Egypte, 
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a  été  détruite  de  fond  en  comble,  en  1810, 
par  une  armée  égyptienne  qui  s'y  rendit 
pour  venger  l'assassinat  d'ismaïl ,  fils  de 
Méhémet- Ali  pacba. 

Le  territoire  de  Cbendi  est  très-considé- 
rable, maia  n'est  pas  peuplé  en  proportion 
de  son  étendue.  Leshabitans  sont  grossier», 
querelleurs  et  féroces.  On  aaaure  que  le  ma- 
lek  du  Cbendi  pouvait,  conjointement  avec 
celui  d'Haiifa  on  Halfaïa,  mettre  en  cam- 
pagne 3o,ooo  cavaliers  bien  monléa.  L'on 
voit  sur  le  Nil ,  à  troia  journées  de  Cbendi, 
les  ruines  d'une  ville  et  d'un  temple  ,  ainsi 
que  54  pyramides. 

CHENDI-EL-GARB  (CHENDI  OCCI- 
DENTAL), bourgade  de  Nubie,  dans  le 
roy.  de  Dongolab,  presque  vis-à-vis  de  Cben- 
di. Elle  est  grande ,  et  bien  bâtie  en  com- 
paraison des  autres  bourgades  de  ces  con- 
trées. 11  y  a  3  places  où  l'on  tient  marche. 

CIIENEjiRUN,  bourg  de  France,  dép. 
de  l'Eure,  arrond.  et  à  10  I.  i/a  S.  O.  d*É- 
vreux ,  cant.  et  à  a  1.  3/4  S.  O.  de  Verneuîl. 
11  y  a  un  assez  beau  château.  355  hab. 

CHENECEY,  village  de  France,  dép. 
du  Doubs,  arrond.  et  à  a  I.  i/a  S.  S.  O.  de 
Besançon,  cant.  de  Quingey  ,  aur  la  rive 
droite  de  la  Loue.  Il  y  a  une  forge  qui  four- 
nit d'excellent  fer.  587  hab. 

CHENÉE,  village  des  Pays-Bas,  prov., 
arrond.  et  à  1  1.  S.  E.  de  Liège,  cant.  de 
Fleron ,  au  confluent  de  l'Ourthe  et  du  Vcs- 
dtr.  Il  y  a  une  forge.  1,366  bab. 

CHENELETTE,  village  de  France,  dép. 
du  Rhône,  air.  et  à  6 1.  N.  O.  de  Villefrancbe, 
cant.  de  Saint-Nizier.  61 1  hab.  Il  y  a  dans 
les  environs  1  mine  de  plomb  sulfuré  argen- 
tifère. 

CUENERAILLES ,  ville  de  France,  dep. 
de  la  Creuse,  arrond.  età4  L  N.  d'Aubusson, 
et  a  5  I.  1/2  E.  S.  E.  de  Guéret;  chef-lieu 
de  cant.  C'était  une  ville  forte.  L'église  pa- 
roissiale a  remplace  le  vieux  château,  bâti 
sur  un  rocher.  Les  antiquités  trouvées  dans 
cette  ville  prouvent  qu'elle  existait  sous  'es 
empereurs  romains.  On  y  fait  le  commerce 
de  bestiaux ,  et  il  s'y  tient  1  foire  le  5  de  cha- 
que mois.  <j5(i  hab. 

CHENET,  village  de  la  Turquie  d'Asie, 
dans  l'Auatolie  ,  sandjak  et  à  i5  1.  N.  N.  O. 
de  Sataliéh,  et  à  4  L  N.  E.  d'Estenas.  On 
croit  qu'il  occupe  l'emplacement  de  l'an- 
cien TtTtnetsu*. 

CHÊNE- THON  EX  ,  bourg  de  Suisse, 
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cant.  et  à  i  1.  E.  de  Genève ,  sur  la  Seime, 
qui  prend  sa  source  a  a  1.  N.  N.  E. ,  et  se 
jette  à  i/a  L  au-dessous  dans  l'Arve.  Il  y  a 
des  tanneries.  11  s'y  tient  tous  les  ans  plu- 
sieurs foires  considérables  pour  la  vente  des 
bestiaux.  a,i5o  hab.  Les  environs  offrent  de 
cbarmantes  promenades. 

CHENEV1ÈRES-EN-FRANCE,  village 
de  France,  dép.  de  Seine-et-Oise ,  arrond. 
et  à  7  1.  î/a  E.  de  Pontoise,  et  à  G  1.  ÎS.  E. 
de  Paris,  cant.  de  Luzarches.  On  y  fabrique 
des  dentelles.  11  aun  beau  château.  180  hab. 

CIIENG-YANG  ,  prov.  de  Chine.  Voy. 
Cbijuc-xinc. 

CHENG-YAÎV'G ,  dép.  de  Chine.  Voy. 

i'  i  u  M.  THi  i-  >  . 

CHÉMERS,  village  de  France,  dép.  de 
la  Creuse,  arrond.  et  à  4  1.  3/4  N.  de  Gué- 
ret,  cant.  de  Bonat,  sur  la  rive  gauche  de 
la  Petite  Creuse.  Il  y  a  des  forges.  i,6oo  hab. 

CUEN-1N  ,  'ville  de  Corée  ,  prov.  de 
Tsuen-lo ,  a  10  1.  O.  N.  O.  de  Thsin-tcheou. 

CHENIT(LE),  village  de  Suisse,  cant. 
de  Vaud  ,  distr.  de  la  Vallée-de-Joux  ;  chef- 
lieu  de  cercle,  a  l'extrémité  S.  O.  du  lac  de 
J  nu  x  ,  et  à  7  1.  O.  N.  O.  de  Lausanne. 

CHEMvOURSR,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope ,  gouv.  et  à  68  1.  S.  S.  E.  d'Arkhangel; 
chef  lieu  de  distr. ,  sur  la  rive  droite  de  la 
Vaga.  45o  hab. 

Le  distr.  de  Chenkour.sk  abonde  en  grains 
et  en  lin. 

CHEISO  VE,  village  de  France ,  dép.  de  la 
Cùte-d'Or,  arrond.,  cant.  S.  et  a  î  1.  S.  O. 
de  Dijon.  6ia  hab.  On  exploite  des  carriè- 
res de  marbre  dans  les  environs ,  et  l'on  y 
récolte  de  bon  vin. 

CliEN-SI ,  une  des  prov.  sept,  de  Chine, 
entre  Si"  58'  et  3o,°  ~>o'  de  lat.  N.,  et  entre 
io3°  et  io8°  3o'  de  long.  E.,  bornée  au  N. 
par  la  grande  muraille ,  qui  la  sépare  de  la 
Mongolie;  à  l'E.,  par  la  prov.  de  Chansi, 
dont  le  Houang  ho  la  sépare,  et  par  celles 
de  llo-nan  et  de  llou-pé  ;  au  S.,  par  celle  de 
Sse-tchhouan  ;  et  à  l'O.,  par  celle  de  Kan- 
sou.  Sa  longueur,  du  N.  au  S.,  est  de  190  I.; 
sa  moyenne  largeur,  de  !'£.  à  l'O.,  de  70  1.; 
et  sa  superficie  de  y,a5o  l.  C'est  un  pays  mon- 
tueux.  Dans  la  partie  méridionale  s'élèvent 
les  monts  l'e-ling,  qui  se  rattachent  à  l'O. 
aux  monts  Bayan-kara,  et  constituent  la  li- 
gne de  partage  d'eau  qui  divise  le  bassin 
maritime  de  la  mer  Jaune  en  deux  bassins 
de  fleuret.  Ces  monts  accompagnent  la  rive 

T.  II. 
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droite  du  Houang-ho ,  et,  à  leur  entrée  dans 
la  province,  envoient  au  N.  les  monts  du 
Chen-si,  qui  forcent  le  Houang-ho  a  dévier 
vers  le  N.,  et  à  décrire  un  circuit  immense. 
La  principale  rivière  de  cette  province ,  le 
Hoei-ho ,  est  tributaire  du  Houang-ho ,  qui 
la  borne  à  l'E.  On  remarque  en  outre  le  Kia- 
ling-kiang  et  le  Hankiang,  qui  descendent 
du  versant  méridional  du  Pé-ling. 

Le  climat  est  sain  et  assez  tempéré.  Le 
sol  est  fertile  et  la  végétation  active  ;  mais 
il  est  exposé  à  la  sécheresse  et  à  la  dévasta- 
tion des  sauterelles.  11  produit  beaucoup  de 
grains  et  de  légumes  communs  en  Chine , 
un  peu  de  riz ,  des  fruits  médiocres  ,  de 
l'huile,  de  la  soie,  de  beaux  bois  de  con- 
struction et  de  charpente  ,  une  espèce  de 
bois  de  sandal ,  de  la  rhubarbe  ,  du  tabac , 
du  chanvre,  des  plantes  médicinales  et  tinc- 
toriales, etc. On  y  élève  des  chevaux  de  petite 
taille,  mais  robustes  et  légers  à  la  course,  des 
mulets,  des  bestiaux  de  toute  espèce,  des 
moutons  à  queue  grasse ,  des  chèvres ,  des 
porcs,  et  beaucoup  de  volaille  et  d'abeilles. 
Il  y  a  des  muscs,  des  zibelines*,  beaucoup 
d'ours  et  d'autres  bétes  fauves  dont  les  peaux 
sont  très-recherchées.  11  y  a  aussi  du  gibier 
en  abondance.  Quelques-unes  des  rivières 
sont  aurifères ,  ce  qui  ferait  présumer  qu'il  y 
a  dans  les  montagnes  des  mines  d'or  ;  mais 
le  gouvernement  n'en  permet  pas  l'exploita- 
tion. Les  autres  minéraux  de  cette  province 
sont  :  le  cinabre,  le  pétrole,  le  plomb,  le 
marbre,  et  la  houille,  dont  les  mines  pa- 
raissent inépuisables.  Il  y  a  aussi  des  sour- 
ces salées  et  des  marais  salans.  On  évalue  la 
population  de  cette  province  à  7,-187,443 
hab.  Ils  passent  pour  les  plus  beaux  hommes 
de  la  Chine,  sont  doux,  actifs,  courageux, 
et  polis  envers  les  étrangers.  Ils  m  ou  tient 
plus  de  goût  pour  les  arts  et  les  sciences  que 
les  Chinois  occidentaux,  ont  des  manufac- 
tures d'étoffe»  de  laine,  de  serge,  de  ta- 
pis et  de  papier ,  et  commercent  avec  les 
Mongols  et  les  Tartares  établis  au  N.  de  la 
grande  muraille  ,  auxquels  ils  fournissent 
principalement  des  produits  de  leur  sol  et 
de  leur  industrie,  ainsi  que  des  mulets,  du 
musc  ,  de  la  cire,  du  miel,  etc.  On  admire 
dans  cette  province  la  grande  route  qui  con- 
duit de  la  ville  du  dép.  de  Si-'an  à  celle 
du  dép.  de  Han-tchoung ,  remarquable  à 
cause  des  nombreux  obstacles  qui  s'oppo- 
saient a  cette  entreprise,  tels  que  monta- 
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gnes  à  aplanir,  précipices  à  combler,  ou 
ponts  hardis  à  construire  au-dessus  de  pro- 
fonds abymes.  On  dit  qu'il  n*a  fallu  que 
100,000  ouvriers  pour  l'exécuter  dans  l'es- 
pace de  quelques  années. 

Cety*  province  était  autrefois  bien  plus 
étendue  qu'elle  ne  l'est  aujourd'hui  ;  elle  se 
divisait  en  deui  partie»:  Si-'an  ,  qui  a  formé 
la  province  actuelle  de  Chen  si ,  et  Kan-sou , 
qui  constitue  une  province  particulière.  Elle 
se  divise  maintenant  en  7  départemens ,  sa- 
voir :  Foung-thsiang,  Han-tchoung,  Hing- 
'an,  lu  lin,  Si-'an ,  Thoung  tcheou  ,  et  Yao- 
'an  :  ces  départemens  comprennent  5  ar- 
rond.  et  58  districts.  On  trouve  en  outre 
dans  le  Chen -si  5  arrondissemens  qui  relè- 
vent immédiatement  du  gouvernement  de 
la  province  ,  et  qui  renferment  i5  districts. 
Le  chef-lieu  est  la  ville  du  dép.  de  Si-'an. 

CHENU,  village  de  France,  dép.  de 
la  Sarthe,  arrond.  et  à  5  I.  i/3  E.  S.  E.  de 
La  Flèche,  cant.  et  a  3  1.  E.  S.  E.  du  Lude. 
Il  y  a  une  verrerie.  1,580  hab. 

CHENUMMA  ,  ville  de  la  partie  orient, 
du  Sahara ,  au  S.  du  Fczzan ,  sur  la  route 
de  Tegherry  à  Bilma  ,  à  3  journées  H.  O.  de 
cette  dernière  ville. 
CHEOU  ,  arrond.  de  Chine.  Voy.  Ternie. 
CHEPELLO ,  ile  du  Grand  Océan  équi- 
noxial,  sur  la  côte  de  la  Nouvelle-Grenade, 
au  fond  du  golfe  de  Panama  ,  par  8*  5;'  de 
lat.  N.  et  8i°  i5'  de  long.  O.  Elle  a  environ 
1  1.  de  tour. 

CHÉPÉTOVKA  ,  bourg  de  Russie,  en 
Europe,  gouv.  de  Vnlhinie,  distr.  et  à  3  1. 
3/4  E.  N.  E.  de  Zaslav.  Il  se  compose  de 
ai<>  maisons. 

CHEPIDO,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope, sur  la  côte  orient,  de  l'île  de  Paro, 
près  du  port  de  Marmora. 

CHEPO  (SAN-CHR1STOVAL  DE),  ville 
de  la  Nouvelle-Grenade ,  prov.  et  à  1 1  1.  E. 
N.  E.  de  Panama,  sur  la  rivière  de  même 
nom.  Elle  est  défendue  par  un  fort.  Le  cli- 
mat y  est  tempéré  ;  la  pureté  et  la  salubrité 
de  l'air  y  attirent  beaucoup  de  convalescens. 

CHEPOURY,  Shepoory  ou  Siperet,  ville 
de  l'Hindoustan ,  état  rie  Sindhyah ,  anc. 
prov.  d'Agrah ,  à  8  1.  S.  O.  de  IN  a  roua  r,  et  à 
34  1.  N.  de  Serondge.  Ce  n'est  plus  qu'un 
amas  de  ruines. 

C  H  EPOV  A  LOV  k  A  ,  bourg  de  Russie ,  en 
Europe,  gouv.  et  à  77  1.  î/a  E.  de  Tcher- 
nigov  ,  distr.  et  à  a  I.  i/4  E.  de  Borzna. 
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CHEPPE  (LA),  village  de  Francé,  dép. 
de  la  Marne ,  arrond.  et  à  3  1.  i/4  N.  E.  de 
Chalons-sur-Marne ,  cant.  de  Suippe ,  sur  la 
rivière  de  Bussy ,  et  près  de  la  chaussée  ro- 
maine de  Reims  a  Bar-le-Duc.  On  y  voit  les 
vestiges  d'un  camp  d'Attila.  347  ^ab. 

CHEPSTOW,  ville  et  port  d'Angleterre, 
comté  et  a  4  !•  S.  de  Monmoulh ,  et  à  5  1.  N. 
de  Bristol;  chef-lieu  du  hundred  de  Caldicott, 
sur  la  rive  droite  de  la  Wye ,  à  3/4  de  1.  de 
son  embouchure  dans  le  canal  de  Bristol.  Elle 
est  bien  bâtie  et  a  des  rues  larges  et  bien  pa- 
vées. Elle  était  autrefois  fortifiée  et  défen- 
due par  un  chateau-fort  dont  il  reste  une 
portion  considérable  qui  est  habitée.  Le  port 
peut  recevoir  des  batimens  de  700  tonneaux, 
et  a  des  chantiers  de  construction  ;  la  marée 
y  monte  avec  rapidité ,  et  quelquefois  a  une 
telle  hauteur,  qu'elle  occasionne  de  grandes 
pertes  et  endommage  le  pont  en  fonte  qui 
traverse  la  Wye.  On  a  observé  qu'à  marée 
haute  un  puits  d'eau  douce  ditChepstow  ta- 
rit, et  au  reflux  se  remplit  de  nouv.  au.  Il  se 
fait  à  Chepstow  un  commerce  considérable 
en  bois  de  charpente,  fer,  cidre,  etc.  Il  s'y 
tient  4  foires  par  an.  3, 000  hab. 

Charles  i*r  mit  dans  le  château  de  Chep- 
stow  une  garnison  ,  qui  ne  le  rendit  aux 
troupe»  du  parlement  qu'en  i6|8. Charles  11 
y  fit  enfermer  Harry  Martin,  un  des  juges  de 
Charles  1",  qui  y  mourut  en  1680  :  la  tour 
qu'il  occupa  porte  encore  son  nom. 

CHEPY,  village  de  France,  dép.  de  la 
Meuse,  arrond. ,et  à  5  I.  1/2O.  N.  O.  de  Ver- 
dun, et  à  11  1.3/4  N.  de  Bar-le-Duc,  cant. 
de  Varennes,  sur  un  affluent  de  l'Aire.  Il  y 
des  forges  et  des  papeteries.  53 1  hab. 

CHEPZE,  ville  de  la  Turquie  d'Europe. 
Voy.  Jkprk. 

CHER,  rivière  de  France,  qui  a  donné 
son  nom  à  un  dép.  Elle  prend  sa  source  près 
du  hameau  du  Cher,  à  i/3  d«  1.  de  Merinchal, 
dans  le  dép.  de  la  Creuse,  arrond.  d'Aubus- 
son,  cant.  de  Croc,  passe  à  Auzance,et  forme 
ensuite  la  limite  entre  les  dép.  de  la  Creuse 
et  de  l'Allier,  jusqu'à  son  confluent  avec  la 
Tardes;  là  elle  entre  dans  le  dép.  de  l'Allier, 
et  passe  à  Montluçon  ;  ensuite  elle  forme  la 
limite  entre  les  dép.  de  l'Allier  et  du  Cher, 
jusqu'à  Letellons  où  elle  entre  dans  ce  der- 
nier dép.,  et  passe  près  de  Saint  -Araand 
et  a  Yierzon.  De  là  elle  va  successivement 
dans  les  dép. de  Loir-et-Cher  et  d'Indre-et- 
Loire,  passe  au  S.  et  près  de  Tour»,  et  se 
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joint  à  la  Loire,  par  la  rive  gauche,  vis- 
à-vis  de  S(.  Mars,  après  «voir  parcouru  ,  d'a- 
bord du  S.  au  N.,  puis  de  l'E.  a  l'O.,  un  dé- 
veloppement d'environ  78  I. ,  dont  4$  de 
flottage,  depuis  Chambonchard  (Creuse), 
jusqu'à  S*.  Aignan,et  19  I,  de  navigation 
depuis  S1.  Aignan  jusqu'à  la  Loire.  Quel- 
ques bateaux  descendent  le  Cher  depuis 
Vierzon  ;  niais  cette  navigation  très-diffi- 
cile  est  presque  nulle.  11  existe  sur  le  Cher 
39  pertnis  ou  portes  marinières  pour  facili- 
ter sa  navigation  actuelle. 

Les  principaux  affluens  du  Cher,  sont  :  à 
gauche  la  Tardes  et  l'Arnon ,  et  à  droite 
l'Èvre  et  la  Saudre. 

Les  transports  sur  le  Cher  consistent  en 
bois ,  charbon ,  grains ,  et  fourrages.  Lors- 
que le  canal  du  Duc  de  Berri  sera  terminé,  le 
commerce  prendra  un  accroissement  consi- 
dérable, d'abord  par  l'amélioration  de  la 
navigation  actuelle  ,  et  ensuite  par  la  com- 
munication avec  ce  canal  et  avec  son  em- 
branchement qui  va  sur  la  Loire  au  Bec- 
d'Allier. 

CHER  ,  dép.  de  France,  ainsi  nommé  de 
la  principale  rivière  qui  l'amie.  Il  est  for- 
mé de  la  partie  orient,  du  Berri  et  d'une 
portion  du  Bourbonnais ,  et  situé  entre  46" 
a5'  et  47°  3q'  de  lat.  N. ,  et  entre  o"  3i'  de 
long.  O.  et  o°  45'  de  long.  E.  ;  borné  au  N. 
par  le  dép.  du  Loiret ,  à  l'E.  par  celui  de  la 
Wièvre.  au  S.  par  ceux  de  l'Allier  et  de  la 
Creuse,  et  à  l'O.  par  ceux  de  l'Indre  et  de 
Loir-et-Cher.  Sa  plus  grande  longueur  du  N. 
au  S.  Bit  de  3i  1.,  sa  plus  grande  largeur  de 
l'E.  à  l'O.  de  ao  I.  1/2,  et  sa  superficie  d'en- 
viron 27.Ï  l.  Sa  pop.  est  de  i3o,56o  hab.  Le 
pays  est  uni  et  ne  renferme  que  quelques 
collines.  Toutes  les  rivières  qui  l'arrosent  ap- 
partiennent au  bassin  de  la  Loire,  qui  forme 
avec  l'Allier  la  limite  orientale  du  dépar- 
tement ;  le  Cher  le  traverse  dans  sa  partie 
S.  O. ,  et  y  reçoit  à  droite  l'Evre  grossie 
de  l'Auron  ,  et  à  gauche  l'Arnon.  Les 
autres  rivières  sont  :  la  Grande  et  la  Petite 
Saudre  qui  arrosent  la  partie  sept.  11  y  a 
beaucoup  d'étangs  dans  la  partie  mérid.  Le 
climat  de  ce  dép.  est  tempéré.  Le  sol  à  l'E., 
et  particulièrement  sur  les  borda  de  la  Loire, 
est  fertile  ;  au  S.  et  au  S.  E.  il  est  de  qualité 
médiocre,  au  N.  il  est  sablonneux  et  cou- 
vert en  grande  partie  de  bruyères:  celui  du 
■  centre  est  mélangé.  On  y  récolte  en  abon- 
dance toutes  sortes  de  céréales,  de  bons  vins 
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et  de  vins  communs,  des  fruits,  du  chanvre, 
et  du  lin.  Les  forêts  occupent  une  superficie 
de  i5o,ooo  hectares,  et  fournissent  des  bois 
propres  à  la  marine,  à  la  bâtisse,  et  à  1  e- 
bénisterie.  Les  pâturages  sont  excellens  :  on 
y  engraisse  beaucoup  de  bestiaux  et  princi- 
palement de  nombreux  troupeaux  de  mou- 
tons ,  dont  la  laine  fine  et  ja  chair  délicate 
sont  très-estimées.  Les  chevaux  y  sont  en 
général  petits.  On  élève  quantité  de  volaille 
et  d'abeilles.  Le  gibier  n'est  pas  rare.  Les 
rivières  et  les  étangs  sont  très-poissonneux  ; 
les  saumons  et  les  aloses  des  premières  sont 
très-recherchés.  Il  y  a  beaucoup  de  fer  de 
bonne  qualité ,  du  marbre ,  du  manganèse  , 
de  la  pierre  de  taille,  des  pierres  meulières, 
du  silex,  du  grès,  du  plâtre,  un  peu  de 
houille,  de  l'ocre,  de  la  terre  à  porcelaine, 
et  de  l'argile  à  potier.  Outre  un  grand  nom 
bre  d'usines  où  l'on  forge,  le  fer,  et  où  l'on 
fabrique  de  l'acier,  divers  ustensilesen  fonte, 
et  des  clous,  ce  dép.  possède  des  manufac- 
tures de  drap  fin  et  d'autres  étoffes  en  laine, 
de  toile  de  ménage,  de  papier,  de  salpêtre, 
de  potasse,  de  porcelaine,  de  faïence,  d'huile 
de  noix,  etc.,  des  verreries,  et  des  tanneries. 
Le  commerce  est  considérable ,  surtout  en 
blé,  fer,  laine,  bestiaux ,  et  bois.  Le  canal 
du  Duc  de  Berri ,  encore  en  construction , 
facilitera  les  débouchés  des  productions  de 
ce  pays ,  et  augmentera  sa  prospérité. 

Le  dép.  du  Cher,  dont  Bourges  est  le  chef- 
lieu  ,  est  divisé  en  3  arrond  :  S1.  Amand , 
Bourges,  et  Sancerre,  qui  se  subdivisent  en 
39  cant.  ,  contenant  307  comm.  11  envoie  4 
membres  à  la  chambre  des  députés,  est 
compris  dans  la  ai»  division  militaire  ,  et 
dans  le  ressort  de  la  cour  et  de  l'académie 
royales  de  Bourges.  11  forme  avec  le  dép.  de 
l'Indre  le  dioc.  métropolitain  de  cette  ville. 

On  y  voit  quelques  restes  d'antiquités  ro- 
maines. 

CHER  (CANAL  DU),  foy.  Bsaai  (Ca- 
nal du  Dec  Dt). 

CHERABAN,  ville  de  la  Turquie  d'Asie. 
V otj.  Cbbhrbi-Vaii. 

CUÉRAC  ,  village  de  France,  dép.  de  la 
Charente-Inférieure,  arrond.  et  à  3  1.  i/a 
E.  S.  E.  de  Saintes,  cant.  de  Burie.  1,800 
hab. 

C11ÉR  AN  ,  torrent  des  États  Sardes,  qui 
prend  sa  source  dans  la  div.  de  Savoie,  prov. 
de  Savoie  propre,  à  6  I.  E.  N.  E.  de  Cham- 
béry;  entre  dans  la  prov.  de  Genevois,  et 
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se  jette  dans  le  Fier ,  un  peu  au-dessous  de 
Il  mu  il  Iv  ,  après  un  cours  d'environ  9  1-  du 
S.  E.  au  N.  O.  Dans  la  partie  supérieure  de 
son  cours,  ses  eam  se  précipitent  avec  fra- 
cas entre  des  rochem  calcaires,  et  dans  la 
partie  inférieure ,  elles  roulent  sur  des  cou- 
ches de  grès.  Le  Ghéran  nourrit  d'éxcel- 
lentes  truites  et  charrie  un  sable  mêlé  de 
paillettes  d'or. 

CHERARAOU,ile  du  golfe  Pcrsique,  sur 
la  côte  de  la  prov.  de  Bahreïn ,  en  Arabie. 
Lat.  N.  a5°  i3'.  Long.  E.  49°  Elle  est 
étroite  et  a  environ  6  à  7  1.  de  long:  deux 
mamelons  sont  situésa  chacune  de  ses  extré- 
mités. A  environ  3  1.  de  la  pointe  N. ,  on 
aperçoit  aussi  un  petit  rocher  élevé  au-des- 
sus de  l'eau.  Au  N.  O.  on  peut  aborder  la 
côte  qu'on  prétend  être  très-basse. 

Le  passage  en  Ire  Cheraraou  et  Danye  est 
dégagé  d'ecueils  ;  mais  les  sondes  changent 
tout  à  coup  de  6  à  3  brasses  3/4* 

CHERASCO,  villedes  États-Sardes,  div. 
de  Coni ,  prov.  et  à  7  I.  N.  de  Mondovi ,  et 
à  9  I.  1/3  S.  S.  E.  de  Tarin;  chef-lieu  de 
mand. ,  près  du  confluent  de  la  Stura  et  du 
Tanaro.  Elle  est  ceinte  de  murs,  et  sa  cita* 
délie  a  été  démantelée.  Elle  est  bien  bàlic, 
bien  percée,  et  arrosée  par  un  canal  dérivé  de 
la  Stura.  Il  y  a  7  églises  et  plusieurs  filatu- 
res de  soie ,  mises  en  mouvement  par  le» 
eaux  du  canal,  qui  y  forment  une  cascade 
assez  curieuse.  7,226  hab.  Cette  ville  a  été 
alternativement  prise  par  les  Français  et  par 
les  Autrichiens ,  dans  les  anciennes  guerres 
d'Italie.  En  i63i  ,  on  y  conclut  un  traité  de 
paix  qui  termina  ces  guerres.  Les  Français 
la  prirent  le  a5  avril  1796,  et  dans  la  même 
année ,  le  roi  de  Sardaigne  y  signa  un  traité 
par  lequel  il  s'engagea  à  démolir  toutes  les 
forteresses  de  ses  états. 

CHERAUTE,  village  de  France,  dép. 
des  Basses-Pyrénées,  arrond. ,  raut.  et  a 
i/3  de  1.  N.  E.  de  Maulcon ,  et  à  9  1.  i/3  O. 
de  Pau.  i,i43  hab. 

CHERAVAIS  ,  bourg  de  Perse,  dans  le 
Khoraçan ,  à  a3  1.  E.  de  Terchych ,  et  a  39 1. 
S.  de  Mechehed. 

CHERAW,  ancien  territoire  des  Etats- 
Unis,  dans  la  Caroline  du  Sud.  11  a  formé 
les  comtés  de  Darlington  ,  de  ChesttrGeld, 
et  de  Mai  Iborough. 

CHERBOURG,  ville  et  port  de  France, 
dép.  de  la  Manche;  chef-lieu  d 'arrond.  et 
de  canton ,  à  l'embouchure  de  la  Divette  , 
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au  fond  d'une  vaste  baie  de  la  Manche,  com- 
prise entre  le  raz  du  cap  Levi  à  l'E. ,  et  le 
cap  de  la  Ilague  à  PO.;  à  1 5  1. 1  /*  N.  de  Cou- 
tances,  a  i5  1.  3/4N.N.O.  de  S*.  Lô  ,  h  ., 
77  L  O.  N.  O.  de  Paris.  Lat.  N.  49°  38'  3»'. 
Long.  O.  3°  57'  18'.  Siège  de  tribunaux  dt 
î"  instance,  de  commerce  et  de  marine, 
d'i  conservation  des  hypothèques,  d'i  di- 
rection des  contributions  et  d'i  direction 
des  douanes,  et  chef-lieu  d'arrond.  maritime. 
Cherbourg  est  une  place  de  guerre  de  i* 
classe  très -importante.  Elle  est  ouverte, 
mais  défendue  par  un  camp  retranché  com- 
posé de  8  redoutes  détachées.  Elle  a  a  ports, 
l'un  militaire  et  l'autre  commercial ,  qui 
sont  entièrement  séparés  l'un  de  Pautre.  Le 
premier,  qui  a  été  ouvert  en  août  i8i3,  est 
au  N,  O.  de  la  ville ,  et  défendu  par  une  en- 
ceinte bastionnée ,  avec  un  fossé  en  partie  à 
sec  :  il  a  été  creusé  dans  le  roc  du  Galet ,  et 
est  composé  d'un  avant-port  où  ,  même  de 
mer  basse,  les  vaisseaux  ont  s5  pieda  d'eau. 
Une  source  d'eau  abondante  jaillit  du  bord 
du  quai.  Ce  port  militaire  est  entouré  des 
magasins  et  des  bâtimens  relatifs  au  ser 
vice  :  il  peut  contenir  5o  vaisseaux  de  Ligne, 
et  l'on  vient  d'y  ajouter  tout  récemment  des 
calles,  où  l'on  peut  construire  des  vaisseaux 
du  premier  rang.  Les  navires  y  arrivent  en 
tout  temps,  y  stationnent  en  sûreté ,  et  sont 
constamment  à  flot  dans  tout  état  de  ma- 
rée. Le  port  du  commerce  est  très-commo- 
de ;  c'est  le  seul  refuge  des  caboteurs  qui  na- 
viguent dans  ces  parages.  La  rade  de  Cher- 
bourg offre  un  bon  mouillage  :  elle  est  dé- 
fendue par  le  fort  Royal ,  situé  sur  un  ilot 
rocailleux  dit  Pile  Pelée ,  a  75o  toises  de  la 
côte ,  et  à  la  passe  orientale  de  la  rade  ;  par 
le  fort  d'Artois,  qui  couvre  le  port  militaire  ; 
par  celui  de  Qucrqueville ,  à  la  passe  occi- 
dentale ;  et  au  Pi.  par  la  batterie  de  la  rade. 
Elle  est  fermée  par  une  digue  dirigée  de  l'E. 
a  PO.,  longue  de  1,933  toises,  et  éloignée  de 
3,000  toises  de  l'entrée  du  port  du  commerce. 
Elle  a  1 5  toises  de  largeur  au  sommet ,  et  4o 
toises  de  largeur  à  sa  base  :  sur  toute  sa  lon- 
gueur, la  profondeur  de  l'eau,  dans  les  basses 
mers  des  équinoxes,  est  de  35  à  45  pieds;  à 
la  partie  centrale  élevée  de  9  pieds  au-dessus 
du  niveau  des  plu*  hautes  marées  ,  est  la 
batterie  de  la  rade,  près  de  laquelle  on  a 
même  le  dessein  de  construire  un  fort.  Cette 
digue  fut  d'abord  construite  au  moyen  de  / 
caisses  en  charpente  ,  en  forme  d«  cône* 
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tronqués  ,  de  i4o  pieds  de  diamètre  à  leur 
base  ,  de  60  au  sommet ,  et  de  69  de  hauteur 
verticale.  Ces  caisses  Turent  échouées ,  rem- 
plies de  pierres,  et  les  intervalle  comblés 
en  pierres  perdue».  Ce»  cônes  furent  en  par- 
tie renversés,  et  la  digue  endommagée  a  été 
réformée  alors  par  des  amas  successifs  de 
pierres  perdues,  et  les  tempêtes  les  plus 
violentes  qui  en  ont  dérangé  quelques  par- 
ties en  ont  consolidé  l'ensemble;  5oo,ooo 
toises  cubes  de  pierres  perdue»  et  de  blocs 
des  plus  fortes  dimensions  sont  entrées  dans 
sa  construction.  Le»  travaux  de  cette  digue 
commencés  en  1784 ,  ahandonnés  en  1 70,1 , 
repris  en  180a  ,  et  suspendu»  de  nouveau  en 
1 8 1 3  ,  sont  déjà  assez  a  vancés  pour  que  l'on 
n'ait  rien  a  craindre  de  leur  suspension.  La 
passe  de  l'E.,  entre  le  fort  Royal  et  la  digue, 
est  de  5oo  toises;  celle  de  l'O.,  du  côté  du 
fort  de  Querqucville ,  e6t  de  1,100  toises.  La 
digue  préserve  de  la  lame  du  large  les  vais- 
seaux mouilles  dans  la  rade ,  qui  est  naturel- 
lement abritée  des  vents  régnans  depuis  l'E. 
K.  E.  jusqu'à  1*0.  N.  0.  en  passant  par  le 
S.  La  différence  de  la  basse  mer  à  la  pleine 
mer  est  de  aa  pieds. 

La  montagne  du  Roule,  à  4oo  toises  au  8. 
du  port  du  commerce,  a  fourni  les  blocs 
volumineux  degrés  veiné  de  quartz  dont  on 
a  formé  les  revétemens  de  la  digue. 

Cherbourg  a  1  société  royale  académique, 
1  collège  communal,  1  école  gratuite  de 
navigation  ,  1  bourse ,  des  casernes  ,  1  hô- 
pital de  marine,  1  salle  de  spectacle,  des 
bains  publics,  et  d'assez  jolies  promenades. 
On  remarque  sur  la  place  d'Arme»  un  mo- 
nument en  granit ,  érigé  en  mémoire  du  dé- 
barquement du  duc  de  Berri  en  1814.  On 
fabrique  dans  cette  ville  de  la  dentelle  et  de 
la  bonneterie  ;  on  y  raffine  de  la  soude  de 
vareck  ,  du  sel  et  du  sucre.  11  y  a  plusieurs 
tanneries ,  1  entrepôt  de  sel  et  de  denrées 
coloniales.  Ou  y  fait  les  salaisons  de  toute 
espèce  et  de»  arméniens.  Le  commerce  est 
assez  important  en  blé,  vins  ,  eaux  de  vie, 
cidre  ,  chaux ,  ardoises ,  et  granit  tiré  des 
environs  ;  mais  cette  ville  a  plus  d'impor- 
tance comme  port  militaire  que  comme 
place  de  commerce.  11  »'y  tient  des  foires  le 
a7  janvier,  le  lendemain  des  Rameaux,  et 
le  lendemain  de  la  Trinité.  17,000  hab. 

Cherbourg  a  une  température  très-douce 
relativement  a  sa  latitude  ;  le  thermomètre 
y  baisse ,  en  hiver,  de  5  degrés  de  moins  qu'a 
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Paris  ;  ce  qui  donne  la  facilité  de  cultiver 
en  pleine  terre,  sur  son  territoire,  le  lau- 
rier, le  myrte,  et  plusieurs  plantes  délicates. 
Le  phormium  leruuc,  ou  lin  de  la  Nouvelle- 
Zélande  ,  qui  donne  de»  (ils  d'une  grande 
finesse  ,  y  a  très-bien  réussi.  La  plage  à  l'E. 
de  Cherbourg  e>t  couverte ,  jusqu'à  une  dis- 
tance de  al.,  de  sable  fin  ;  on  nomme  cet 
espace  aride  les  miellés. 

Cherbourg  serait ,  selon  la  carte  de  Peu- 
tinger  ,  le  Coriailum  des  anciens  ;  mais 
d'Anville  donne  ce  nom  au  havre  de  Gouril. 
Quoiqu'il  en  soit ,  c'est  une  ville  ancienne  , 
qui,  dan»  le  x*  siècle,  portait  le  nom  de 
Carusimr  ,  était  fortifiée ,  et  avait  un  port 
très  fréquenté.  En  i3oo,  ses  fortifications 
entouraient  aussi  le  château.  Elle  fut  vaine- 
ment attaquée  en  i3a6  par  les  forces  consi- 
dérables du  prince  Édouard,  dit  le  Noir. 
Quelque  temps  après,  elle  fut  livrée  aux 
Anglais  par  Charles-le-Mauvais ,  qui  la  pos- 
sédait en  apanage  ,  et  ce  fut  la  dernière  ville 
que  le»  Français  reprirent ,  sons  Charles  vu, 
en  i45o.  Les  habitana,  qui  étaient  charges 
de  la  défendre,  soutinrent  sans  aucune  as- 
sistance plusieurs  siège»  avec  valeur;  ce  qui 
leur  fit  accorder  des  franchises  et  de»  privi- 
lèges qui  les  rendaient  égaux  aux  barons. 
La  première  charte  leur  en  fut  accordée 
par  Charles-le-Mauvais;  tous  les  rois  de 
France  ont  maintenu ,  depuis  cette  époque, 
ce»  privilèges  par  des  chartes  expresses  :  la 
dernière  fut  donnée  par  Louis  xv  en  1718. 
En  17^8,  les  Anglais  s'emparèrent  de  Cher- 
bourg, le  pillèrent  et  detrui-irent  entière- 
ment le  port ,  ainsi  que  les  ouvrage»  de  for- 
tifications qui  étaient  à  peine  terminé».  De- 
puis 1766 , on  a  continuellement  travaillé  au 
rétablissement  de  ce  port.  La  construction 
du  port  militaire  date  de  i8o3,  et  celle  de 
son  enceinte  de  1810. 

L'arrond.  de  Cherbourg  est  divisé  en  5 
cantons  :  Beaumont,  Cherbourg,  Octeville, 
S«.  Pierre-Église,  et  Les  Pieux.  11  renferme 
aoo  communes  ,  et  70,704  hab. 

CHERBRO,  île  de  l'Atlantique.,  sur  la 
côte  de  Sierra-Leone ,  dan»  la  Guinée  supé- 
rieure, à  environ  al.  1/2  du  continent,  et 
vis-à-vis  de  l'embouchure  diilleuvede  même 
nom.  Elle  a  8  1.  de  long  sur  \  I.  i/a  de  large. 
Elle  é»t  basse,  malsaine,  et  d'un  accès  dif- 
ficile ;  la  surface  en  est  unie,  et  le  sol  sablon- 
neux produit  du  riz,  de»  patates  douces,  des 
coco»,  des  oranges,  du  café,  de  l'indigo,  df.. 
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coton ,  et  du  bois.  La  baie  formée  entre  le 
continent  et  la  côte  sept,  de  cette  île,  prend 
le  nom  de  baie  de  CberbrQ. 

CtJERBRO,  fleuve  de  la  Guinée  supé- 
rieure, sur  la  côte  de  Sierra-Leone.  Il  prend 
«a  source  dans  les  montagnes  de  l'intérieur 
du  pays,  et  se  jette  dans  l'Atlantique,  vis- 
à-vis  de  l'île  de  son  nom,  après  s'être  divisé 
en  trois  brandies  nommées  Boum  ,  Deong, 
et  Bagrou.  11  est  navigable  jusqu'à  20  I.  au- 
dessus  de  son  embouchure,  pour  de  gros 
navires  ;  ceux  du  poct  de  70  à  80  tonneaux  , 
peuvent  le  remonter  jusqu'à  go  1.  Cette  na- 
vigation est  néanmoins  gênée  par  une  gran- 
de quantité  de  roseaux ,  par  de  fréquentes 
sinuosités ,  et  par  plusieurs  chutes.  Le  pays 
que  ce  fleuve  arrose  est  très-fertile,  et  l'on 
pêche  sur  les  côtes  des  huîtres  à  perle. 

On  donne  aussi  quelquefois  à  ce  fleuve 
les  noms  de  Rio  das  Palmas  et  de  Rio-Sel- 
boda. 

C  H  RRBRO,  ville  de  la  Guinée  supérieure, 
sur  la  côte  de  Sierra-Leone ,  près  du  fleuve 
de  même  nom  ,  à  35  I.  S.  E.  de  Freetown. 

CHERGHEL  ou  SERSEL,  Iol  puis  G*- 
8arka  ,  ville  de  Barbarie ,  roy.  et  à  aa  1.  O. 
S.  O.  d'Alger,  et  a  i5  I.  E.  N.  E.  de  Te- 
nez, prov.de  Mascara,  sur  la  Méditerranée, 
dans  un  pays  fertile  etagréablr.  Elle  est  pe- 
tite ,  et  obligée  de  tirer  son  eau  potable  du 
Harham.  Ses  manufactures  d'objets  en  fer 
et  en  acier  sont  renommées,  et  la  poterie 
en  terre  qu'on  y  fabrique  est  très  -  recher- 
chée. Son  port  de  forme  ronde  a  200  toises 
de  diamètre,  et  est  abrité  des  vents  du  N. 
par  une  île  rocailleuse  située  à  son  entrée  ; 
il  s'encombre  de  sable.  Gherchel  a  beau- 
coup souffert  par  le  tremblement  de  terre 
de  JJ38. 

Le  territoire  est  fertile  ,  bien  cultivé,  et 
arrosé  par  la  Nassara ,  le  Billack,  et  le  Ha- 
chant. 

On  pense  généralement  que  Cherchel  est 
l'ancien  loi  que  le  roi  Juba  nomma  Casarea, 
en  l'honneur  d'Auguste  qui  lui  avait  rendu 
«ne  partie  du  roy.  de. son  père.  Les  ruines 
qui  l'entourent  et  qui  ne  sont  pas  inférieures 
à  celles  de  Carthage  pour  la  magnificence , 
prouvent  son  antique  splendeur. 

CHERCOS,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
II  1.11,  E.  d'Almeria  (Grenade),  et  à  31. 
1/1  S.  E.  de  Purchena. 

CHERDJE,  bourg  d'Arabie,  dans  l'Yé- 
men, roy.  de  Sanà  ,  distr.  d'Oesab-el-Asfal, 
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à  a  1.  O.  de  lias,  et  à  16  1.  N .  de  Moka. 

CHÈRE  ,  rivière  de  France,  dép.  de  la 
Loire-Inférieure.  Elle  prend  sa  source  à  l'E. 
de  Châteaubriant ,  passe  par  cette  ville ,  et 
se  joint  à  la  Vilaine  par  la  gauche,  sur  la  li- 
mite du  dép.  d'1  Ile-et-Vilaine,  un  peu  au- 
dessous  de  Langon ,  après  un  cours  d'envi- 
ron i3  I.  de  l'E.  à  l'O.,  dont  une  forte  lieue 
de  navigation ,  depuis  la  carrière  d'ardoise 
du  Croc  au-Loup.  Cette  navigation  sert  prin- 
cipalement au  transport  des  ardoises  tirée* 
de  cette  carrière. 

CHÉRECHEV,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  28  I.  S.  de  Grodno,  distr. 
et  à  5  1.  O.  de  Proujani. 

CHÈRES  (LES)  ou  LES  ÉCHELLES  . 
bourg  de  France,  dép.  du  Rhône,  arrond. 
et  à  3  1.  1/2  N.  O.  de  Lyon,  cant.  de  Li- 
monest.  54o  hab.  On  a  trouvé  dans  les  en- 
virons du  cristal  de  roche  et  des  améthystes . 

CHERESTAN,  ville  de  Perse  ,  dans  le 
Farsistan  ,  à  3o  I.  O.  N.  O.  de  Chiraz,  et  à 
a5  I.  N.  de  Bender  Boucher. 

CHÉRfBON  ou  TCHERMAI,  volcan  de 
l'île  de  Java,  dans  la  div.  et  la  prov.  de 
Chéribon,  près  et  au  S.  O.  de  la  ville  de  ce 
nom,  et  à  5  I.  de  la  mer.  Il  vomit  de  temp< 
à  autre  des  flammes  et  des  cendres. 

CHÉRIBON,  div.  considérable  de  l'île 
de  Java,  dont  elle  occupe  à  peu  près  le  cen- 
tre. Bornée  au  N*.  par  la  merde  Java,  à  l'E. 
par  le  Tagal  et  l'état  du  sultan  de  Java  ,  au 
S.  par  l'océan  Indien, et  à  l'O.  par  le  Ja- 
catra.  La  longueur  de  cette  division  est  de 
45  1. ,  et  sa  moyenne  largeur  de  ao  1.  La 
côte  est  unie  et  marécageuse.  L'intérieur 
est  montagneux  et  renferme  quelques  vol- 
cans, parmi  lesquels  on  distingue  celui 
de  Chéribon.  Dans  le  S.,  l'aspect  du  pays 
est  agréable.  La  côte  méridionale  offre 
les  baies  d'Uries  et  de  Maurice,  séparées 
l'une  de  l'autre  par  une  presqu'île  remar- 
quable. Les  principaux  cours  d'eau  de  cette 
div.  sont  :  l'Indramayo  qui  débouche  dans 
la  mer  de  Java,  et  le  Kalitondo  qui  se  jette 
dans  l'Océan;  tous  deux  sont  navigables. 
Le  sol  produit  principalement  de  très-bon 
café ,  de  l'indigo ,  du  poivre ,  des  palmiers 
de  l'espèce  appelée  arek,  et  du  bois  de  tek. 
216,000  hab.,  dont  a,54o  Chinois. 

Cette  div.  comprend  4  prov.  :  Chéribon  , 
Galou,  Limbangang,  et  Soukapoura.  De  ces 
4  prov. ,  le  sultan  de  Java  n'a  cédé  aux  Hol- 
landais que  celle  de  Chéribon;  les  autres 
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«ont  gouvernées  par  des  chefs  particuliers. 
Le  chef-lieu  porte  le  même  nom. 

CHÉBIBON  ,  prov.  sur  la  cùte  sept,  de 
l'île  de  Java  ,  dans  la  div.  de  son  nom.  Elle 
est  arrosée  par  l'indramayo,  et  est  très-fer- 
tile ,  surtout  en  café  renommé.  Elle  est  sub- 
divisée en  plusieurs  petits  distr.,  gouvernés 
par  des  chefs  particuliers  dans  l'entière  dé- 
pendance des  Hollandais,  et  produit  un  re- 
venu net  de  100,000  roupies.  Chéribon  en 
est  le  chef  lieu. 

CHÉBIBON,  ville  de  la  côte  sept,  de  l'île 
de  Java,  chef-lieu  de  div.  et  de  prov. ,  au 
fond  d'une  vaste  baie,  à  45  1.  i/a  E.  S.  E. 
de  Batavia.  Lat.  S.  6°  43'.  Long.  E.  106°  9'. 
Résidence  d'un  gouverneur  hollandais.  Elle 
était  autrefois  très  -  importante.  De  t8o4  * 
i8o5  elle  a  été  ravagée  par  une  épidémie, 
qui  a  réduit  sa  pop.  de  16,000  à  10,000  hab. 
Un  fort  hollandais  protège  la  ville  et  le  port. 
11  s'y  fait  beaucoup  de  commerce.  On  voit 
dans  les  environs  les  débris  de  plusieurs  ido- 
les des  Hindous. 

CHEBIM  ,  ville  d'Arabie,  l'oy.  Jebim. 

CHEB1PEAU,  borfrg  de  France,  dép. 
de  la  Mayenne,  arrond.  et  à  al.  i/a  O.  de 
Chàteau-Gontier,  cant.  et  à  1  I.  5/4  E.  S.  E. 
de  Craon. 

C H EB1  TON,  village  d'Angleterre,  comté 
de  Southampton,  hundred  de  Fawley,  à  3/4 
de  1.  S.  d'AIresford.  463  hab.  Sous  le  règne 
de  Charles  1",  il  se  livra  une  bataille  san- 
glante dans  les  environs. 

Cil  Kl!  i  /  V,  village  de  France, dép.  d'Eu- 
re-et-Loir, arrond.,  cant.  et  à  1  I.  E  \.  E. 
de  Dreux,  sur  la  rive  droite  de  l'Eure.  i,oaa 
hab. 

CHEBMA  ou  CHILNEY,  petite  île  de 
la  mer  d'Oman,  près  de  la  côte  du  Belou- 
tchistan  ,  au  N.O.  du  cap  Monze,  à  l'entrée 
du  golfe  de  Sonmini.  Lat.  N.  ai"  58'.  Long. 
E.  64°  3o  . 

CHEBMA,  contrée  de  l'empire  de  Ma- 
roc ,  au  S.  de  la  ville  de  ce  nom.  Elle  abon- 
de en  bestiaux,  surtout  en  chèvres. 

C1TEBMI ANTSR,  usine  à  cuivre  de  la 
Russie,  en  Europe,  gouv.  de  Perm  ,  distr. 
et  à  8  1.  1/ ■'  S.  E.  d'Osa,  sur  un  petit  lac 
formé  par  le  Chermiaïk,  affluent  de  l  lskil- 
da.'Elle  fournit  i  ,807  pouds  de  cuivre  par  an. 

CHEBNE1X,  village  de  France,  dép. 
d'Ille-et-Vilainc,  arrond.  et  a  5  1.  i/3  E.  de 
S«.  Malo,  cant.  et  à  1  1.  i/a  N.  E.  de  Dol. 
1,509  n*k- 
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CHERO,  Cobaxi*  \mniM ,  groupe  d'Iles 
de  l'Archipel,  gouv.  du  Capi tan-pacha,  san- 
djak  et  au  8.  E.  de  Naxie.  Lat.  N.  56°  55'. 
Long.  E.  a3"  18'. 

CHEBOMS,  tribu  indienne  des  États- 
Unis,  qui  habite  les  parties  sept,  des  états 
de  Oéorgie  et  d'Alabama,  et  dans  le  S.  E. 
du  Tennessee.  En  1810,  00  en  portait  le 
nombre»  1  vi»o,  dont  3,ooo  guerriers  ;  ce- 
lui des  femmes  surpassait  de  aoo  celui  des 
hommes.  Parmi  ces  Cherokis ,  se  trouvaient 
34i  blancs,  dont  un  tiers  avait  épousé  des 
femmes  indiennes.  Ils  possédaient  a  la  mê- 
me époque  583  esclaves.  Depuis  ce  temps, 
leur  nombre  s'est  considérablement  accru, 
et  en  y  comprenant  la  colonie  qui  s'est  re- 
tirée sur  l'Arkansas,  il  est  maintenant  esti- 
mé à  if,5oo,  dont  4 ,000  guerriers.  Suivant 
le  rapport  de  Clarke ,  gouverneur  du  terri- 
toire d'Arkansas,  on  y  comptait,  en  1819, 
6,000  de  ces  Indiens. Un  grand  nombre  d'en- 
tre eux  sont  fermiers;  beaucoup  savent  lire 
et  écrire,  et  se  vêtissent  comme  les  blancs. 

En  1810,  ils  habitaient  65  villages,  et 
l'on  estimait  à  a85,j5o  francs  la  valeur  de» 
chevaux ,  moutons ,  bétail ,  charrues  et  mou- 
lins qu'ils  possédaient.  Us  ont  cédé  aux 
États-Unis,  en  i8o5  et  1819,  une  partie 
du  territoire  qu'ils  occupaient  au  IN.  du 
Tennessee  et  a  l'E.  du  Chataouchi.  Avant 
cette  cession  ,  ils  possédaient  un  territoire 
d'environ  8,64o  L  de  superficie.  Les  frères 
Moraves  ont  établi  une  mission  à  Spring- 
place  ,  a  1  \  I.  de  Brainerd.  Le  comité  amé- 
ricain des  missions  étrangères  en  a  fondé 
une  autre  en  1817  a  Brainerd,  et  en  i8ao 
plus  de  aoo  jeunes  Cherokis  y  recevaient 
déjà  les  bienfaits  de  l'instruction. 

CHEBONNAC  ,  bourg  de  France,  dép. 
de  la  Haute-Vienne ,  arrond . ,  cant.  et  à  a  1. 
de  Bochechouart.  11  y  a  plusieurs  affine  ries. 
1  ,o5a  hab. 

CHEBOUR,  bourg  de  Perse,  prov.  et 
distr.  d'Eryvan;  chef-lieu  d'un  petit  terri- 
toire, fertilisé  par  i'Arpa  tchaï. 

CHEBOY,  bourg  de  France,  dép.  de 
l'Yonne,  arrond.  et  à  4  I.  3/f  O.  de  Sens , et 
a  i4  1.  N.  O.  d'Auxerre;  chef  lieu  de  cant. , 
sur  la  rive  gauche  du  Lunain.  11  s'y  tient  6 
foires  par  an.  894  hab. 

CHFBBÉ,  village  de  France  ,  dép.  de  la 
Sarthe ,  arrond.  et  à  6  1.  i/a  S.  E.  de  Ma- 
rner» ,  cant.  et  très-près ,  au  S. ,  de  La  Ferté- 
Beroard.  1,1  o5  bab. 
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CHERREPE,  promontoire  sur  la  côte  du 
Pérou,  intehd.  de  Tnixillo.  Lat.  S.  7*  10'. 
11  y  a  au  nord  un  havre  ouvert  et  peu  pro- 
fond. 

CHERRHONESI ,  village  et  couvent  de 
la  Turquie  d'Europe,  dans  l'île  de  Candie , 
«and  jak  et  à  7 1.  O.  N.  O.  de  La  Ci  née ,  sur 
le  cap  Spada.  C'est  le  siège  d'un  évêché 
grec. 

CI1ERRHONESI  ,  cap  de  la  Turquie 
d'Europe ,  sur  la  côte  orient,  de  l'île  et  à 
7  1.  1/»  E.  de  Négrepont.  Lat.  N.  38°  a4'. 
Loug.  E.  ai0  45'. 

CHERRY,  île  de  l'archipel  3e  la  Reine 
Charlotte* ,  dans  le  Grand  Océan  équinoxial. 
Lat.  S.  n°  3o'.  Long.E.  1670  i5\  Elle  a  i/3 
de  I.  de  long,  eut  cultivée  et  bien  peuplée. 
Le  capitaine  Edouard  la  découvrit  en  1791. 

CHERRY-VALLEY,  comm.  et  village 
des  États-Unis,  état  de  New- York,  comté 
d'Otsego ,  I  4  L  i/a  N.  E.  de  Cooperstown , 
età  19  I.  i/aO.N.O.d'Albany.  Le  village  est 
joli  et  agréablement  situé  au  pied  de  hautes 
montagnes,  et  à  la  jonction  de  plusieurs 
grandes  routes.  Il  contient  environ  80  mai- 
sons. 3,68{  bab. 

CHERSO ,  Cbkpsa ,  une  des  îles  Illyrien- 
ncs ,  dans  la  mer  Adriatique ,  au  S.  du  golfe 
de  Quarnero,  séparée  de  la  côte  par  le  ca- 
nal de  Farissina ,  qui  a  3/4  de  1.  de  large 
dans  sa  partie  la  plus  étroite ,  et  dépendante 
du  gouv.  de  Trieste ,  cercle  de  Fiume  ;  par 
45°  9'  ao'  de  lat.  N.  et  1 1*  56'  5or  de  long. 
E.  Sa  longueur  est  de  18  I.;  sa  largeur,  de 
FE.  à  1*0. ,  varie  d'i  /3  de  1.  à  a  1. ,  et  sa  su- 
perficie est  de  io5  1.  Elle  est  inégale  et  ro- 
cailleuse ;  dans  quelques  endroits ,  elle  est 
stérile  et  nue.  Il  y  a  quelques  sources  et  un 
petit  lac  nommé  Sezero.  On  y  récolte  un 
pen  de  blé ,  du  vin ,  de  l'huile ,  des  oranges 
et  d'autres  fruits.  II  y  a  de  belles  forêts  qui 
fournissent  des  bois  de  construction.  Dans 
les  pâturages,  on  élève  des  moutons  et  peu 
de  gros  bétail.  Le  gibier,  la  volaille  et  le 
poisson  y  abondent.  Les  habitans  sont  in- 
dustrieux ;  ils  construisent  des  trabaccoli, 
petits  bâtimens  avec  lesquels  ils  font  le  ca- 
botage ;  ils  fabriquent  des  draps  grossiers  et 
du  rosoglio.  Le  chef-lieu  de  cette  île  porte 
le  même  nom.  9,000  hab. 

CHERSO,  ville  d'IUyrie,  gouv.  et  a 
97  I.  S,  E.  de  Trieste ,  cercle  et  à  1 1  1.  S. 
de.  Fiume,  sur  lacôteoccid.  de  111e  de  même 
nom,  dont  elle  est  le  chef-lien,  au  fond  d'une 
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baie  profonde  qui  partage  l'île  en  deux  par- 
ties presque  égales ,  et  forme  au-dessous  de 
la  ville  un  port  sûr  et  vaste.  Lat.  N.  44e  57'  or. 
Long.  E.  ia*  a'  10*.  Chcrso  a  des  rues  étroi- 
tes et  malpropres ,  une  cathédrale  ,  et  d'au- 
tres églises.  3,37a  hab. 

CHERSON,  goov.,  distr.,  et  ville  de  Rus- 
sie, en  Europe,  f'oy.  Khkbsoh. 

CHERT,  bourg  d'Espagne,  prov.  et  à 
la  I.  3/1  N.  de  Castellon  de  la  Plana.  (Va- 
lence), et  a  5  I.  î/a  N.  O.  de  Peniscola. 
1,750  hab. 

CHER  TSE  Y,  ville  d'Angleterre,  comte 
de  Sun  c  v  ,  hundred  de  même  nom ,  près  de 
la  rive  droite  de  la  Tamise,  qu'on  passe  sur 
un  pont  en  pierre  de  7  arches  ,  à  4  L  N.  de 
Guildford,  et  à  la  1.  O.  S.  O.  de  Londres. 
Il  y  a  i  foires  par  an.  4»*79  bab.  Chertsey 
fut  la  résidence  des  rois  saxons.  Il  y  avait 
une  abbaye  fondée  en  60 4 ,  où  l'on  déposa 
les  restes  de  Henri  vi ,  qui  furent  transportés 
depuis  à  Windsor. 

CHERVES,  village  de  France,  dép.  de 
la  Charente, anond., cant.  et  a  1  I.  i/aN.de 
Cognac,  et'à  9  L  O.  N.  O.  d'Angoulême. 
009  hab.  Il  se  récolte  sur  son  territoire  beau- 
coup de  vin  ,  dont  une  partie  est  convertie 
en  eau-de-vie. 

CHERVES,  village  de  France,  dép.  de 
la  Charente,  arrond.  et  à  5  1.  i/a  S.  S.  O. 
de  Confolens ,  età  8  I.  N.  E.  d'Angoulême  , 
cant.  de  Montembceuf.  1,000  hab.  Il  y  a  1 
mine  de  fer  sur  son  territoire. 

CHER  VEUX,  bourg  de  France,  dép. 
des  Deux-Sèvres,  arrond.  et  à  3  1.  N.  E.  de 
Niort ,  cant.  de  S».  Maixent.  Il  s'y  tient  des 
marchés  considérables.  i,ai5  hab. 

CHESAPEAK  ou  CHESAPEAKE,  baie 
formée  par  l'Atlantique  sur  la  côte  orien- 
tale des  Etats-Unis,  entre  370  et  3g*  35' 
de  lat.  N. ,  et  entre  78*  a'  et  79°  4'  de  long. 
O.  Elle  pénètre  dans  les  états  de  Virginie  et 
de  Maryland ,  et  a  7a  1.  de  longueur  du  N. 
au  S.  ;  sa  largeur  varie  de  i4  à  a  1.  Les  caps 
Henry  et  Charles,  qui  forment  son  entrée, 
sont  éloignés  l'un  de  l'autre  de  5  I.  i/a.  Sa 
profondeur  est  ordinairement  de  9  brasses. 
Cette  baie  possède  de  bonnes  rades ,  et  la 
navigation  en  est  sûre  et  facile.  Cependant , 
du  côté  du  cap  Charles  ,  il  y  a  un  banc  de 
sable  qui  ne  laisse  le  passage  libre  qu'aux 
goélettes;  du  côté  du  cap  Henry,  les  plus 
gros  bâtimens  peuvent  y  entrer. 

Elle  reçoit  les  eaux  de  la  Susqoebannah  , 
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du  Potomac ,  du  Rappahannock ,  du  James- 
river,  et  de  beaucoup  d'autre*  rivières  re- 
marquables non  par  l'étendue  deleurcours , 
mais  par  la  largeur  de  leurs  embouchures. 
Elle  contient  plusieurs  iles  fertiles,  situées 
principalement  près  de  la  côte  orientale.  La 
principale  est  celle  de  Kent.  Cette  baie  est 
très-poissonneuse ,  et  est  surtout  renommée 
pour  une  espèce  de  canards  sauvages  appe- 
lés canvastachs,  qui  s'y  réfugient  habituel- 
lement. 

CHESHAM,  ville  d'Angleterre,  comté 
et  à  8  1.  i/a  S.  E.  de  Bucktngham ,  hundred 
deBurnham,  dans  une  vallée,  à  1 1.  N.d'Ag- 
mondesham.  L'église  paroissiale  est  grande 
et  de  construction  gothique.  Il  y  a  en  outre 
4  temples  pour  les  non-conformistes.  On  y 
fabrique  des  dentelles  et  des  ustensiles  en 
bois.  Il  s'y  tient  un  marché  par  semaine  et 
3  foires  par  an.  5,o3o  bab. 

CHESHIRE,  comté  d'Angleterre.  Voy. 
Chkstkr. 

C  HESH 1  nE ,  comm .  des  États  Unis ,  éta t 
de  Gonnecticut ,  comté  et  à  5  1.  N.  de  New- 
Haven ,  et  à  aa  I.  S.  S.  O.  de  Hartford.  Elle 
possède  î  collège,  fondé  en  1801 ,  auquel 
on  a  joint  î  bibliothèque  de  aoo  vol.  a,a8i 
hab. 

CHESHIRE ,  comté  des  États-Unis ,  dans 
la  partie  S.  O.  de  l'état  de  New-Hampshire. 
Jl  est  divisé  en  35  communes.  Les  villes  prin- 
cipales sont  Keene  et  Charlestown. 

C  H  ESHUNT,  ville  d'Angleterre,  comté, 
hundred  et  à  a  1.  a/3  S.  8.  E.  d'Hertford ,  et 
à  5  I.  N.  de  Londres,  sur  la  Lea  et  le  New- 
river.  Elle  a  i  église  paroissiale  et  i  temple 
pour  les  non-conformistes.  3,173  hab.  On 
présume  queCheshunt  a  été  une  station  ro- 
maine. Richard  Cromwell  s'y  retira,  et  y 
vécut  sous  le  nom  de  Clarke  jusqu'à  sa 
mort,  en  171a. 

CHÉSIK1,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  à  ai  I.  N.  N.  O.  de  Vilna,  distr.  et 
à  4  1.  i/a  O.  JÏ.  O.  de  Vilkomir,  sur  le  bord 
occid.  d'un  petit  lac. 

CHE8IL-BANK  ,  vaste  banc  de  galets, 
dans  la  Manche,  près  de  la  cote  d'Angle- 
terre. Il  s'étend  du  S.  E.  au  N.  O.  le  long 
de  la  côte  du  comté  de  Dorset,  hundred 
d*Uggscombe,  depuis  l'ile  de  Portland  jus- 
qu'à S1».  Catherine  ,  près  d'Abbotsbury  ;  sa 
longueur  est  d'environ  3  1.  i/  j  ,  et  sa  largeur 
d'i/4  de  1. 

CHESLEY ,  village  de  France,  dép.  de 
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l'Aube,  arrond.  et  à  5  1.  a/3  S.  O.  de  Bar- 
sur  Seine,  cant.  de  Chaource,  sur  le  Lan- 
dion.  II  y  a  4  foires  par  an.  Commerce  de 
vins.  760  hab. 

CHESNAY,  village  de  France,  dép.  de 
la  Nièvre,  arrond.  et  à  6  I.  S.  E.  de  Cône, 
cant.  et  à  3  1.  i/3  N.  E.  dé  La  Charité.  38a 
hab.  11  y  a  des  mines  d«  fer  et  des  forges 
dans  les  environs. 

CHESNE-LE  POPULEUX  (LE),  bourg 
de  France ,  dép.  des  Ardennes,  arrond.  et  à 
3  1.  1/4  N.  de  Vouziers,  et  à  6  1.  S.  de  Mé- 
zières  ;  chef-lieu  de  cant.  11  y  a  des  fabri- 
ques de  drap  et  d'autres  lainages,  et  d'ob- 
jets en  acier  poli.  1,200  hab. 

CHESNUT-RIDGE,  chaîne  de  monta- 
tagnes  des  États-Unis,  état  de  Pensylva- 
nie.  C'est  une  branche  des  monts  Alleghany, 
qui  se  dirige  du  N.  E.  au  S.  O.,  depuis  le 
comté  d'indiana  jusqu'aux  frontières  de  la 
Virginie ,  en  traversant  les  comtés  de  West- 
moreland  et  de  Lafayette.  Sa  longueur  est 
d'environ  a6  I. 

CHESPARA,  distr.  de  Russie,  en  Eu- 
rope, dans  le  Daghestan,  khanat  de  Kou- 
ba,  situé  entre  le  Tchakh-tchaï ,  le  Bclbélc- 
tebaï,  et  le  Chabran.  Il  contient  6  villages , 
en  partie  habités  par  des  paddars. 

CHESSEHETAR  ou  HEART,  rivière 
des  États-Unis  ,  territ.  de  Missouri  ;  elle 
coule  de  l'O.  à  l'E. ,  et  se  joint  au  Missouri  . 
par  la  rive  droite ,  près  des  six  villages  des 
Vieux  -  Mandans ,  après  un  cours  d'envi- 
ron a5  I.  Sa  largeur,  près  de  sa  jonction, 
est  de  38  pieds. 

CHESSY ,  ville  de  France ,  dép.  du  Rhô- 
ne, arrond.  et  à  3  I.  S.  S.  O.  de  Villefran- 
che,  et  à  4  1.  3/4  N.  N.  O.  de  Lyon,  cant. 
du  Bois-d'Yoingt ,  sur  la  rive  gauche  de  l'A- 
zergue.  Elle  a  des  ateliers  pour  fondre  et  la- 
miner le  cuivre,  dont  les  mines  sont  dans 
les  environs.  Il  s'y  tient  4  foires  par  an.  600 
hab. 

CUESTAKOV ,  bourg  de  Russie ,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  9  I.  N.  N.  E.  de  Viatka, 
distr.  et  à  5  1.  N.  N.  O.  de  Slobodskoï,  sur 
la  rive  droite  de  la  Viatka.  i,aoo  hab.  Il  y 
a  des  mines  de  fer  dans  les  environs  ,  et  on 
y  voit  les  ruines  d'une  ancienne  ville. 

C  H  ESTE,  ville  d'Espagne,  prov.  et  à 
6  I.  1/4  O.  de  Valence.  C'est  une  ville  d'en- 
trepôt. 11  y  a  des  distilleries  d'eau-de-vie. 
3,009  hab. 

CHESTER  ou  CHESHIRE, comté  d'An- 
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gleterrc ,  entre  53°  et  53°  36'  de  lat.  N. ,  et 
entre  4°  «  a'  et  5e  48'  de  long.  O.  ;  borné  au 
N.  par  le  comté  de  Lancastre,  dont  la  Mer- 
sey ft  la  Tame  le  réparent;  au  V  E.,  par 
celui  d'York;  à  TE.,  par  celui  de  I>erby  ; 
au  S.  E. ,  par  celui  de  Staff'ord  ;  au  S. ,  par 
celui  de  Salop  ;  au  S.  O.  et  a  1*0. ,  par  ceux 
de  Flint  et  de  Denbigh.  La  partie  N.  O. 
forme  une  presqu'île  comprise  entre  la  mer 
d'Irlande  et  les  baies  de  la  Dee  et  de  la 
Mersey.  Sa  longueur,  de  l'E.  a  !'<>.,  est  de 
18  I.  1/2  ,  sa  largeur ,  du  N.  au  S. ,  de  11  1. , 
et  sa  superficie  de  |3{  I.  Ce  comté  est  en 
général  uni ,  excepté  a  l'extrémité  orientale 
où  règne  une  ebaine  de  montagnes.  Il  est 
aussi  traversé,  du  N.  au  S. ,  par  une  chaîne 
de  collines  en  partie  sablonneuses.  Ver*  l'O. 
est  le  canton  montagneux  de  la  forêt  de 
Delamere.  II  est  arrosé  par  la  Mersey,  la 
Dee,  et  la  Tame ,  par  lesquelles  le  Rollin  , 
le  Wcaver,  etc.,  se  rendent  dans  la  mer  d'Ir- 
lande. II  y  a  plusieurs  petits  lacs  et  cinq  ca- 
naux navigables  :  ce  sont  ceux  du  Grand- 
Trunk,  de  Ghester,  de  Rridgevvaler ,  d'El- 
lesmere,  et  celui  qui  établit  la  jonc  tion  en- 
tre la  Dee  et  la  Mersey.  L'agriculture  y  est 
soignée.  On  y  élève  beaucoup  de  bétail ,  et 
on  y  fabrique  des  fromages  renommés.  11  y 
a  des  mines  de  plomb  ,  de  cuivre,  de  fer, 
de  cobalt,  de  houille,  et  de  sel  gemme,  ainsi 
que  des  sources  salées.  1 1  y  a  des  manufactu- 
res de  toiles,  de  tissus  de  coton ,  d'ctolTes  de 
soie,  de  rubans,  de  boutons,  et  des  tanne- 
ries. Le  commerce  est  florissant.  On  y  trou- 
ve des  routes  romaines ,  et  des  monumens 
avec  des  inscriptions. 

Ce  comté  est  divisé  en  7  hundreds  :  Brox- 
ton,  Bucklow,  Eddisbury ,  Macclesfield, 
Nantwich  ,  ÎWthwick,  et  Wirral  ;  Chester 
en  est  le  chef-lieu.  270,09**  hah. 

Ce  pays,  habité  par  les  Cornavii,  forma 
sous  les  Romains  une  partie  de  la  province 
Ftavia Ctzsariensis.  Guillaume-le-Conqué- 
rant  l'érigea  en  comté  palatin  en  faveur  de 
Hugues  d'Aurange  ,  son  neveu  ,  surnommé 
Hugues-Lupus  ,  qui  y  exerça  une  autorité 
presque  souveraine  ;  les  comtes  y  conser- 
vèrent une  juridiction  indépendante  du 
pouvoir  royal.  Henri  vm  restreignît  leur 
autorité.  Pendant  les  troubles  du  xvn*  siè- 
cle ,  ce  comté  a  été  le  théâtre  de  plusieurs 
batailles  sanglantes.  Depuis  Edouard  m, 
le  fils  aîné  du  roi  a  toujours  eu  le  titre  de 
toiute  de  Chester. 
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CHESTER,  Davi,  ville  d'Angleterre, 
chef-lieu  de  comté ,  à  6  I.  S.  S.  E.  de  Liver- 
pool,  à  61  I.  N.  O.  de  Londres,  et  a  a  1.  de 
la  mer  d'Irlande,  sur  la  Dee  ,  qu'on  traver«e 
sur  un  beau  pont  de  la  arches.  Lat.  IV.  53* 
i»'.  Long.  O.  5*  a3'.  Siège  d'un  évèché  dont 
le  diocèse  comprend  les  comtés  de  Chester 
et  de  Lancastre,  et  partie  de  ceux  de  West- 
moreland ,  de  Cumberland  et  d'York.  Elle  est 
sur  une  hauteur,  dans  un  pays  fertile,  et  a 
d'anciens  remparts.  Le  château  qui  domine 
la  Dee,  a  été  bâti  par  Guillaume  le  Conqué- 
rant ;  il  renferme  la  cour  de  justice  et  la  pri- 
son, très- beaux  édifices.  La  ville,  très  ancien- 
ne, a  4  nies  principales,  dont  les  maisons 
avec  des  porches  rappellent  le  xn*  siècle; 
dans  la  rue  le  long  de  la  Dee ,  la  partie  supé- 
rieure du  portique  au  niveau  du  premier  éta- 
ge sert  de  passage  aux  piétons.  Les  fau  bourgs 
sont  plus  grands  et  mieux  bâtis  que  la  ville. 
Chester  a  8  églises  paroissiales,  et  1  cathedra- 
ledontunctoura  117  piedsdehaut;  plusieurs 
églises  et  temples  pour  les  non-conformis- 
tes; des  hospices,  des  maisons  de  charité, 
des  écoles  gratuites  bien  dotées,  a  biblio- 
thèques publiques,  1  école  de  commerce, 
1  maison  de  correction  ,  1  théâtre  ,  des  ca- 
sernes ,  1  arsenal ,  des  chantiers  de  construc- 
tion ,  1  bourse  ,  et  de  vastes  halles.  On  y  fa- 
brique des  gants,  du  blanc  de  cérusc  ,  de» 
balles  d»*  plomb,  de  la  poudre  à  tirer,  da 
tabac',  des  pipes  ,  et  de  la  quincaillerie.  Le 
port  reçoit  des  navires  de  35o  tonneaux.  Le 
commerce  est  facilité  par  le  canal  de  Ches- 
ter, qui  va  à  Nantwich  et  a  7  I.  de  déve- 
loppement, et  par  d'autres  canaux,  dont 
un  communique  à  Livcrpool.  Cette  ville  a  s 
foires  par  an,  chacune  de  i4  jours  ;  elle  en- 
voie deux  membres  au  parlement.  19,930 
hab. 

Chester  est  une  ancienne  station  romaine, 
où  l'on  a  trouvé  quelques  antiquités.  Les 
Anglais  y  tinrent, en  908,  une  assemblée  gé- 
nérale pour  l'élection  d'un  roi.  Durant  les 
guerres  civiles,  les  troupes  du  parlement 
s'en  emparèrent. 

CHESTER  (LITTLE) ,  hameau  d'Angle 
terre  ,  comté  et  à  une  petite  distance  *v.  de 
Derby,  hundred  de  Morlestonet  Litchurcb. 
On  croit  qu'il  occupe  l'emplacement  de  Per- 
verti io;  on  y  a  trouvé  plusieurs  antiquités  ro- 
maines. 189  hab. 

CH  ESTER,  établissement  de  la  Nouvelle 
Écosse,  comté  de  Lunebourg,  sur  la  baie  de 


Digitized  by  Google 


C  H  E  S 

Mahone,  il  9  I.  S.  G  d'Halifax.  Il  a  été  for- 
me par  quelques  familles  de  la  Nouvelle- An- 
gleterre. 

C  H  ESTER ,  comté  des  États  -  Unis ,  état 
de  la  Caroline  du  Sud,  entre  le  Broad-river 
et  la  Catawba.  14*189  hab. ,  dont  4»54a  es- 
claves. Le  chef  lieu  est  Chestervillc. 

CIIESTER,  rivière  des  États-Unis,  qui 
prend  sa  source  dans  l'état  de  Delaware  ,  à 
4  1.  3/4  N.  O.  de  Dover,  entre  bientôt  dans 
le  Maryland ,  sépare  le  comté  de  Kent  de 
celui  de  Queen-Ann,  et  se  jette  par  une  très- 
large  embouchure  dans  la  baie  Chesapeak  , 
après  un  cours  de  1 5  1.  du  N.  E.  au  S.  O. 

CIIESTER ,  comm.  des  États  Unis  ,  état 
de  Massachusets  ,  comté  de  Hampden  ,  à 
7  1.  i/a  N.  O.  de  SpringGeld ,  et  à  35  I.  O.  de 
Boston.  i,5a6hab. 

CIIESTER  (  NEW) ,  comm  .  des  États- 
Unis,  état  de  New-Hamp*hire ,  comté  de 
Grafton,  sur  la  rive  droite  du  Merrimac,  à 
9  1.  N.  N.  O.  deConcord.  971  hab. 

CHESTER,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  New-Hampshire,  comté  de  Rockingham, 
à  81.  S.  E.  deConcord.  a,a6r  hab. 

CHESTEH  ,  comm.  des  Etats-Unis,  état 
d'Ohio,  comté  de  Clinton,  à  ao  I.  S.  O.  de  Co- 
lumbus.  1,171  hab. 

CHESTER,  comté  des  États  Unis,  dans 
la  partie  S.E.  de  l'état  de  Pensylvanie.  Il  y 
a  une  usine  à  fera  hauts  -  fourneaux ,  pro- 
duisant annuellement  1,000  tonnes  de  fer. 
4  j,  i ■'">'•  hab.,  dont  2,734  de  couleur  et  es- 
claves. Le  chef-lieu  est  Westchester. 

CHESTER,  bourg  et  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Pensylvanie, chef-lieu  du  com- 
té de  Delaware,  sur  la  Delaware,  à  5  1.  i/a 
S.  O.  de  Philadelphie ,  et  à  5o  I.  E.  S.  E. 
d'Harrisbourg.  11  a  une  maison  de  justice  et 
un  marché.  1,269  bab.,  dont  657  dans  le 
bourg. 

CHESTER  ,  comm.  des  États-Unis,  état 
de  Vermont,  comté  et  à  6  1.  i/a  S.  O.  de 
Windsor. 

CHESTERFIELD ,  ville  d'Angleterre, 
comtéet  à61.  i/a  N.  de  Derby,  et  à  4 1.  S.  de 
Sheffield  ,  hundred  de  Srarsdale,  sur  la  rive 
gauche  du  Rother  et  sur  le  canal  de  son  nom. 
L'église  est  un  grand  et  belétliGce  très-an- 
cien. La  maison  de  ville  est  d'une  architec- 
ture régulière ,  et  renferme  la  prison  pour 
dettes  et  la  salle  des  sessions.  Il  y  a  plusieurs 
maisons  de  charité, une  école  gratuite,  et  des 
fabriques  de  soie  et  coton ,  de  tapis,  de  bon- 
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neterie ,  de  poterie  et  de  divers  objets  en 
fonte.  Le  canal  sert  à  amener  des  environs 
de  la  houille  et  du  fer.  5,077  haD- 

CHESTERFIELD  (C AN  ALDE), en  An- 
gleterre. Il  commence  dans  le  comté  de  Der- 
by, sous  les  murs  de  Chesterfield ,  où  il  est 
alimenté  par  le  Rother,  se  dirige  au  N.  E., 
entre  dans  le  comté  d'York,  tourne  al'E.,se 
rend  dans  celui  de  Nottingham  ,  revient  au 
N.  E.,  et  se  joint  au  Trent  après  uu  déve- 
loppement d'environ  16  1.  i/a. 

CHESTERFIELDjCOmtédcsÉtats  Unis, 
dans  la  partie  sept,  de  l'état  de  la  Caroline 
du  Sud,  entre  la  Crande-Pedee  et  le  Lyn- 
ches-creek.  6,64  5  hab.  Le  chef-lieu,  qui  porte 
le  même  nom  ,  est  à  5o  1.  N.  de  Charleston, 
sur  la  rive  droite  du  Thompson  ,  affluent  de 
la  Grande- Pedee. 

CHESTERFIELD,  village  et  comm.  des 
États-Unis,  état  de  New-Hampshire,  comté 
de  Cheshire ,  sur  la  rive  gauche  du  Connec- 
ticut,à  9l.S.deCharlestown,età  18I.S.O. 
de  Concord.  Il  y  a  une  école  et  une  filature 
de  coton. 

C II  ESTER  FI  ELD, comté  des  États  Unis, 
vers  le  centre  de  l'état  de  Virginie ,  entre  le 
James-river  et  l'Appomatox.  i8,oo3  hab.  Le 
chef-lieu  est  Manchester. 

CHESTERFIELD  CAYE,  petite  île  du 
golfe  du  Mexique  ,  près  de  la  côte  sept,  de 
Cuba,  entre  Pile  de  Sugar-caye  au  N.,  et 
celle  de  Romano-cayeau  S. ,  à  i5L  E.  N.  E. 
de  San-Juun-Buenavista. 

CHESTERFIELD  1XLET,  bras  de  mer 
profond  et  étroit, qui  s'avance  dans  les  terres 
de  la  Nouvelle  Galles  sept.  ,  au  N.  O.  de  la 
mer  d'Hudson.  Il  a  100  1.  de  long  de  PE.  à 
l'O. ,  sur  5  dans  sa  moyenne  largeur.  Son 
entrée  se  trouve  par  63°  36'de  lat.  N.,  et  par 
9a0  5o'  de  long.  O.  Il  est  parsemé  d'iles  et 
d'îlots.  Une  rivière  qu'il  reçoit  par  son  extré 
mité  occid.  lui  apporte  probablement  les 
eaux  de  plusieurs  lacs  de  la  Nouvelle-Galles 
septentrionale. 

CHESTERFORD  (  LITTLE  ),  village 
d'Angleterre, comté  d'Essex, hundred  d'Utt- 
lesford,  prés  duCam,  à  9I.  N.O.  de  Chelms- 
ford.  7.S5  hab.  On  y  découvrit  en  1719  les 
vestiges  d'une  cité  romaine. 

CHESTER -LE  STREET,  ville  d'Angle- 
terre, comté  et  a  a  I.  N.  de  Dur'iam,  et  à 
al.  i/a  S.  de  Newcastle ,  ward  de  Chester, 
dans  une  belle  vallée  ,  près  de  la  rive  gau- 
che du  Wear.  Elle  a  une  grande  église  avec 
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an  beau  clocher.  1,800  hab.  On  croit  que 
cette  rille  occupe  l'emplacement  d'une  sta- 
tion romaine.  11  y  a  dans  les  environs  des 
mines  de  houille. 

CHESTERNIA,  ville  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.,  distr.  et  à  34  1.  V  V  E.  de 
Kherson  ,  sur  la  rive  gauche  de  l'Ingouleti , 
1,200  hab. 

CnESTERTOWN,villeetport  des  États 
Unis,  état  de  Maryland,  ch»  f-lieu  du  comté 
de  Kent,  sur  la  rive  droite  du  Chester,  a  1 1 1. 
î/a  E.  de  Baltimore,  et  à  égale  dislance 
:V  E.  d'Annapolis.  Elle  contient  i5o  mai- 
sons, une  église,  une  prison ,  et  un  collège 
fondé  en  178a. 

CHESTER  VILLE  «  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  la  Caroline  du  Sud  ,  chef  lieu 
du  comté  de  Chester,  à  18  1.  N.  N.  O.  de 
Columbia  ,  et  a  54  1.  N.  N.  O.  de  Charles- 
ton.  Eli*-  contient  en>iron  3o  maison*. 
(  CHETIGU  A,  bourg  de  l'empire  Birman, 
prov.  et  à  ai  1.  S.  O.  de  Tenasserim  ,  sur  la 
côte,  vis  à  vis  l'ile  de  Met.  11  est  habité  par 
des  pêcheurs. 

CHETIMACHES,  lac  des  États-Unis , 
état  de  Louisiane  ,  comté  d'Attakapas  ,  à 
3a  I.  O.  de  la  Nouvelle-Orléans.  Sa  longueur 
est  d'environ  11  I. ,  et  sa  moyenne  largeur 
de  al.  Jl  reçoit  plusieurs  bras  du  Mississipi, 
entre  autres  PAtchafalaya  qui  le  traverse 
dans  toute  sa  longueur  avant  île  se  rendre 
dans  la  baie  de  son  nom.  Ce  lac  communi- 
que au  lac  Vert,  et  par  ce  dernier  au  bras 
principal  du  Mississipt. 

CHETIMACHES  ,  Indiens  des  États- 
Unis,  état  de  Louisiane,  comté  d'Attaka- 
pas. Ils  résident  près  de  la  partie  inférieure 
du  cours  du  Teche,  dans  deux  villages  qui 
peuvent  contenir  environ  100  individus. 

CHEU,  villa  ge  de  France  ,  dép.  de 
l'Yonne,  arrond.  et  à  5  I.  i/3  N.E.  d'Auxerrc, 
cant.  et  a  1  I.  S.  E.  de  Saint-Florentin.  1,1  aa 
hab. 

CIJEUX,  bourg  de  France,  dép.  du  Cal- 
vados, arrond.  et  à  al.  5/4  O.  de  Cacn  , 
cant.  de  Tilly-sur-Seulles ,  sur  la  rive  droite 
de  la  Mue.  1,037  DaD- 

CHEVAGNES  ou  CHEVANNES- LE- 
ROY, village  de  France,  dép.  de  l'Allier, 
arrond.  et  à  3  I.  3/4  E.  N.  E.  de  Moulins  ; 
chef-lieu  de  cant. ,  sur  la  rive  gauche  de 
i'Acolin.  11  s'y  tient  5  foires  par  an.  900 
hab. 

CHEVAL-BLANC  (  LE),  village  de  Fran 
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ce,  dép.  de  Vaucluse,  arrond.  et  à  6  1.  S. 
E.  d'Avignon  ,  cant.  et  à  1  I.  S.  E.  de  Ca- 
vaillon,  près  de  la  rive  droite  de  la  Durancc. 
1,3*8  hab. 

CHEVALIER,  île  de  France,  dép.  du 
Finistère,  arrond.  et  à  3  1.  î/a  S.  S.  O.  de 
Quimper,  cant.  et  à  i/a  1.  S.  E.  de  Pont- 
l'Abbé,  dans  une  espèce  de  lac  formé  par  la 
rivière  de  Pont-l'Abbé.  Elle  a  1  I.  de  tour  et 
est  très-fertile.  Il  y  a  des  ruines. 

CHEVALIER,  cap  de  la  Turquie  d'A- 
sie, sur  la  côte  mérid.  de  l'Anatolie ,  san- 
djak.  de  Mentechéh ,  au  N.  de  l'ile  de  Rho- 
des. Lat.  N.56*  34' 10'.  Long.  E.  a5#4a'o'. 

CHEVANAY,  village  de  France,  dép. 
de  la  Côte-d'Or,  arrond.  et  à  6  1.  S.  E.  de 
Semur,  cant.  de  Vitteaux ,  sur  la  rive  droite 
du  Loxertin.  a56  hab.  II  y  a  des  houillères 
dans  les  environ*. 

CHEVANNES,  village  de  France,  dép. 
de  l'Yonne,  arrond.,  cant.  O.  et  à  1  1.  3/4  S. 
O.  dWuterrc.  1,1  aa  hab. 

CHEVE1GNÉ,  village  de  France,  dép. 
de  la  Mayenne,  arrond.  et  à  5  1.  N.  E.  de 
Mayenne,  et  à  11  1.  N.  E.  de  Laval,  cant. 
de  Cnuptrin.  i,o4ahab. 

CHEVEL1NK  A  ,  bourg  de  Russie,  en  Eu- 
rope, gouv.  et  à  14I.  i/a  S.  S.  E.  de  Khar- 
kov ,  distr.  et  à  6  I.  i/a  S.  de  Zmiev. 

CHEVELPETOR,5n^^o«,  vUle  et 
forteresse  de  l'Hindoustan  anglais  ,  prési- 
dence de  Madras,  anc.  prov.  de  Karnatic, 
à  i3l.  S.  O.  de  Madoureh.  Lat.  N.  o#  35'. 
Long.  E.  750  ay'. 

CHEVENCEAU,  villagede France,  dép. 
de  la  Charente-Inférieure,  arrond.  et  à  5  I. 
S.  E.  de  Jonzac,  cant.  et  à  1  1.  a/3  N. 
N.  E.  de  Montlicu.  i,o33  hab. 

CHEVEHNY,  village  de  France,  dép.  de 
Loir-et-Cher,  arrond.  et  à  3  I.  S.  E.  de  Blois, 
cant.  de  Contres ,  sur  la  rive  gauche  du  Co- 
non.  1,370  hab. 

CHEV1LLON,  villagede  France,  dép. 
de  la  Haute  Marne,  arrond.  et  à  3  1.  1/4  E. 
N.  E.  de  Vassy,  et  à  10  1.  î/a  N.  de  Chau- 
mont  ;  chef-lieu  de  cant.  860  hab. 

CHEV1LLY,  village  de  France ,  dép.  du 
Loiret,  arrond.  et  à  3  1.  î/a  N.  d'Orléans, 
cant.  et  à  3  1.  i/3  O.  S.  O.  de  Neuville. 
1,106  hab. 

CHEVINAY,  village  de  France ,  dép.  do 
Rhône,  arrond.  et  a  3  1.  5/4  O.  de  Lyon, 
cant.  de  Vaugneray.  5oo  hab.  Il  y  a  sur  son 
territoire  d'anciens  aqueducs,  et  de*  mines 
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de  cuivre  qui  étaient  déjà  en  exploitation 
du  temps  des  Romains. 

CHBVIOT  ou  CHIVIOT  ,  chaîne  de 
montagnes  qui  sépare  en  grande  partie  l'An- 
gleterre de  l'Écosse  ;  elle  s'étend ,  en  se  di- 
rigeantdu  \ .  E.  au  S.  O. ,  des  rives  du  Glen 
à  celles  du  Liddel ,  et  a  une  longueur  d'en» 
viron  17  1.  Le  plus  haut  sommet  est  dans  le 
comté  de  IWthumberland  ,  à  a  1.  S.  O.  de 
Wooler  ;  il  s'élève  à  406  toises  au-dessus  du 
niveau  de  la  mer.  Ces  montagnes  sont  en 
grande  partie  couvertes  de  bois ,  et  de  pâtu- 
rages dans  lesquels  on  élève  beaucoup  de 
bestiaux  ;  elles  étaient  autrefois  r<  nommées 
pour  les  changes  qu'y  Taraient  les  nobles 
d'Angleterre  et  d'Ecosse. 

CHÉVI UÉ-LE-ROUC  E,  village  de  Fran- 
ce ,  dép.  de  Maine-et-Loire ,  arrond. ,  cant. 
et  à  1  1.  5/4  N.  O.  de  Baugé ,  et  à  7  1.  N.  E. 
d'Angers.  1,486  hab. 

CHÈVRES  (ÎLli  AUX),  dans  l'Améri- 
que sept.  V oy.  Goat's-island. 

CHEVREUIL  { III.  DU  ,  dans  l'Amé- 
rique sept. ,  à  la  sortie  du  lac  Ontaiio,  à  G  1. 
du  Tort  Frontenac;  elle  a  1  1.  de  longueur 
de  J'E.  à  l'O.,  et  est  fertile  et  bien  boi- 
sée. 

CHEY  REUSE,  ville  de  France,  dép.  de 
Seine-et-Oise,  arrond.  et  à  4  L  E.  N.  E.  de 
Rambouillet,  et  à  3  1.  S.  O.  de  Versailles; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  l'Yvette,  dans  la  belle 
vallée  de  son  nom.  Il  y  a  un  hospice,  des 
tanneries ,  et  des  mégisseries.  On  y  fait 
un  commerce  de  laines  assez  important.  11 
s'y  tient  des  foires  les  3o  avril,  aa  juillet, 
i4  septembre,  et  ta  novembre.  1,700  hab. 
11  y  a  une  briqueterie  dans  les  environs. 
Cbevreuse  était  jadis  fortifiée  :  on  voit  en- 
core les  ruioes  de  son  château-fort ,  sur  une 
hauteur  qui  domine  la  ville.  Elle  fut  prise 
par  le  duc  de  bourgogne  en  i4>4  *  ct  ans 
après  reprise  par  Tanneguy-du-Chàtel  :  dans 
la  suite,  les  Anglais,  alliés  du  duc  de  Bour- 
gogne, s'en  emparèrent. 

CUEW-MAGNA,  village  d'Angleterre, 
comté  de  Somerset ,  hundred  de  Chew  ,  à 
a  1.  S.  de  Bristol.  1,884  bab.  11  y  a  dans  les 
environs  un  temple  de  druides  déforme  cir- 
culaire en  pierre  rougeâtre. 

CHEWTON-MEÏtDlP,  village  d'Angle- 
terre ,  comté  de  Somerset  ,  hundred  de 
Chew  ton,  à  a  1.  1/4  N.  de  Wells,  au  centre 
des  collines  de  Mendip.  11  s'y  tient  une  foire 
par  an  pour  bestiaux.  1,169  QaDa 
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CHÉYKH - AKÀDÉH ,  Antiroi  ,  mo- 
nastère de  la  Haute  Égypte ,  prov.  et  à  17  I. 
N.  N.  O.  de  Siout,  et  à  a  I.  N.  de  Melaoui- 
el  Arich,  sur  la  rive  droite  du  Nil.  Lat.  N. 
a7°  4«'  15'.  Long.  E.  a8"  35'  i4'.  On  re- 
marque près  de  ce  monastère  trois  grands 
portiques  d'anciens  temples  :  le  premier  est 
orné  de  colonnes  corinthiennes  cannelées, 
les  deux  autres  sont  moins  chargés  d'orne- 
mens  ;  les  murs  sont  en  briques  d'un  rouge 
aussi  vit  que  si  elles  venaient  d'être  fabri- 
quées. 

CHEYNOW  ,  bourg  de  Bohême,  cercle 
et  à  al.  3/4  E.  de  Tabor.  II  y  a  1  château. 
Les  eaux  minérales  de  Sainte -Anne  sont 
dans  les  environs. 

CUÉZL  (LA) ,  ville  de  France,  dép.  des 
Côtcs-du-Nord ,  arrond.  et  à  2  I.  S.  E.  de 
Loudéac,  et  à  10  1.  S.  de  Saint  -  Brieuc  ; 
chef-lieu  de  cant.,  sur  la  rive  gauche  du 
Lié.  il  s'y  tient  5  foires  par  an.  4oo  hab. 

CHEZÉ,  village  de  France,  dép.  des 
Hautes-Pyrénées.,  arrond.  et  à  a  1.  3/4  S.  E. 
d'Argelês,  cant.  et  à  il.  1/4  N.  de  Lux,  sur 
la  rive  droite  du  Gave  de  Pau.  i43  hab.  Il 
y  a  1  mine  de  plomb  sur  son  territoire. 

CHEZEAUX  (  LES  ) ,  village  de  rrance, 
dep.  de  la  Haute-Vienne,  arrond.  et  à  8  1. 
i/4  N.  E.  de  Bellac  ,  et  à  i3  1.  i/a  N.  de  Li- 
moges, cant.  de  Saint-Sulpice  les-Feuilles. 
11  s'y  tient  des  foires  le  1"  mai  et  le  19  oc- 
tobre. 3oo  hab. 

CHEZ  Y-L'ABBAYE,  bourg  de  France, 
dép.  de  l'Aisne,  arrond.  et  à  1  1.  i/a  S.  de 
Château-Thierry ,  cant.  de  Charly.  11  y  a  1 
fabrique  de  moulins  â  cribler  le  grain  ;  il  s'y 
tient  5  foires  par  an.  i,3oo  hab. 

CH1  ,  arrond.  de  Chine,  dans  la  partie 
S.  E.  de  la  prov.  de  Chan-si  ;  c'est  une  mou- 
vance directe,  qui  relève  immédiatement 
du  gouv.  de  la  prov.  La  ville  qui  en  est  le 
chef- lieu,  est  à  36 1.  S.  E.de  la  ville  du  dép. 
de  Thaï-youan. 

Clll A,  bourg  d'Espagne, prov.  et  à  16  1. 
i/a  IS.E.  delIuesca(Aragon),età31,  i/a  S. 
0.  de  V masque. 

CHIABRANO,  village  des  États-Sardes, 
div.  de  Turin ,  prov.  et  â  3  1.  1/3  IN.  O.  de 
Pignerol,  mand.  de  Perrero.  On  y  fait  d  ex- 
cellent vin.  11  y  a  des  carrières  de  marbre 
dans  les  environs. 

CHIAJ  \.\0,  village  du  roy.de  Naples, 
prov.  et  à  1 1.  1/4  N.  O.  de  la  ville  de  ce  nom, 
distr.  de  Pouztole  ,  cant.  et  au  S.  O.de  Ma- 
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rano.  1,100  hab.  Son  territoire  abonde  en 
fruit*  et  en  vins. 

CHIAKUAH ,  oasis  de  la  partie  mérid. 
du  désert  de  Barcah,  dans  la  Barbarie,  à  ao  I. 
O.  de  Syouah  ;  bordée  au  N.  par  la  chaîne 
aride  des  monts  Gerdobah. 

CHIALCAR,  forteresse  du  Petit  Tibet, 
distr.  de  Basahar,  sur  la  rire  droite  du  Li , 
affluent  du  Setledje,  à  ao  1.  des  frontières 
du  Tibet,  et  à  environ  100  1.  S.  S.  K.  de 
Ladak. 

CHIAM,  prov.  de  l'empire  d'An  nam. 
Voy.  Cham. 
CHIAMAY,  prov.  de  l'empire  Birman. 

Voy.  Yl'H-CHAH. 

CHIAMPO,  bourg  du  roy.  Lombard-Vé- 
nitien,  prov.  et  à  4 1.  1  /a  O.  de  Vicence,  distr. 
et  à  1  I.  N.O.  d'Arzignano,  sur  la  rive  droite 
de  l'Aldego.  3,ooo  hab. 

CHIANA,  Claris,  rivière  du  grand-du- 
ché de  Toscane  et  des  Etats  de  l'Église,  for- 
mée par  quelques  ruisseaux  et  torrens,  dont 
les  eaux  partagées  par  une  digue  situé?  sur 
la  limite  des  deux  états,  à  1/9  1.  S.  E.  de 
Chiusi ,  se  rendent  au  N.  dans  l'Amo  ,  et  au 
S.  dans  le  Tibre,  par  deux  bras  qui  pren- 
nent leur  nom  de  celui  des  pays  qu'ils  par- 
courent. 

La  Chiana-Toscana ,  dont  la  direction  gé- 
nérale est  du  S.  au  N. ,  est  formée  de  quel- 
ques torrens,  entre  autres  de  la  Tresa  qui 
grossie  du  Maranzano  vient  de  l'E.  S.  E.,et 
du  Montelungo  qui  vient  du  S.  O.  Après 
avoir  épuré  ses  eaux  dans  des  réservoirs  qui 
touchent  au  lac  de  Chiusi,  la  Chiana-Tos- 
cana traverse  ce  lac,  puis  va  ,  sous  le  nom 
de  canal  del  Passo-alla  Querce,  dans  le  lac 
de  Montepulciano,  dont  elle  sort  bientôt 
sous  celui  de  canal  délie  Chiarine.  Elle  ne 
conserve  ce  dernier  nom  que  pendant  1/1 1. 
jusqu'au  pertuis  de\aliano  où  elle  prend 
celui  de  canal  Maestro  de  la  Chiana-Tosca- 
na sous  lequel  elle  afflue  à  l'Amo,  par  la  rive 
gauche ,  à  a  I.  a/3  N.  O.  d'Arczzo ,  après  un 
cours  d'environ  14  I.  entièrement  naviga- 
ble. La  pente  de  ce  bras  septentrional  est 
d'environ  i5  toises  depuis  la  digue  de  sépa- 
ration jusqu'à  l'Amo,  et  en  partie  rachetée 
par  deux  écluses.  Dans  les  trois  premiers 
quarts  de  son  cours ,  la  Chiana  Toscana  re- 
çoit nombre  de  torrens  dont  les  eaux  ont  dé- 
posé, dans  des  réservoirs  voisins  de  ses  bords, 
les  vase*  et  limons  dont  elles  étaient  char- 
gées. 
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La  Chiana-Pontificia  commence  a  9  pieds 
au-dessous  de  la  digue  de  séparation.  Elle 
doit  son  origine  à  quelques  cours  d'eau  qui 
viennent  en  plus  grand  nombre  du  N.  E.,  et 
se  réunissent  avant  d'arriver  au  pertuis  Ro- 
main,  à  3/4  de  1.  S.  du  point  de  partage.  Elle 
va  d'abord  vers  le  S.  S.O.,  puis  bientôt  gros- 
sie de  l'Astrone,  par  la  droite,  tourne  au  S.  S. 
E.  jusque  près  d*Orvieto,  où ,  après  un  cours 
d'environ  10  I.  i/a,  elle  se  jette  par  la  gau- 
che dans  la  Paglia  qui  ne  tarde  pas  à  verser 
ses  eaux  dans  le  Tibre.  Ce  bras  méridional 
n'est  guère  navigable  qu'en  hiver  et  lors  de 
la  crue  des  eaux. 

La  Chiana,  dont  le  nom  en  italien  signiGe 
marais,  sortait  autrefois  d'une  longue  plaine 
marécageuse  entrecoupée  de  petits  lacs ,  et 
dont  les  eaux  étaient  tellement  en  équilibre 
qu'elles  n'avaient  pas  plus  de  pente  vers  le 
Tibre  que  vers  l'Amo.  Indépendamment 
des  ravages  causés  par  les  inondations  de  la 
Chiana,  un  cours  si  lent  dans  un  pays  aussi 
chaud  disposant  les  eaux  à  la  corruption, on 
avisa  aux  moyens  d'assainir  cette  vallée,  qui, 
en  1 55 1,  s'étendait  encore  jusqu'à  a  I.  1/4 
d'Arezzo,  et  à  4  L  d'Orvieto,  c'est-à-dire  sur 
une  longueur  de  i5I.  Les  travaux  quifurent 
entrepris  à  cette  époque  ont  été  souvent 
quittés  et  repris,  mais  enfin  terminés  en 
i8a3;  on  leur  doit  l'assainissement  de  la 
contrée,  et  de  grands  terrains  livrés  à  l'a- 
griculture. 

GUI  A IV  NI,  bourg  du  grand-duché  deTos- 
cane,  prov.  et  à  6  1.  i/4  S.  E.  de  Pise,  vica- 
riat et  à  il.  i/3  S.  de  Lari. 

CHIAISTLA,  rivière  du  Guatimala,  qui 
prend  sa  source  dans  la  chaîne  volcanique 
qui  parcourt  le  centre  de  cette  contrée ,  ar- 
rose la  partie  occid.  de  la  prov.  de  Totoni- 
capan,  la  partie  orient,  de  celle  deChiapa, 
et  s'unit  à  la  Sumasinta  par  17°  9'  de  lat.  V 
et  par  930  55'  de  long.  O.,  après  un  cours  de 
5o  1.  du  S.  au  N. 

CHIAM  LA,  ville  du  Guatimala ,  prov. 
deTotonicapan,  à  ai  1.  S.  S.  O.  de  Guegue- 
tenango  ,  et  à  43  I.  N.  ff.  O.  de  Guatimala  , 
sur  la  rivière  de  son  nom. 

CH1APA,  prov.  du  Guatimala,  située  en- 
tre i5°  ia'  et  17*  5o'  de  lat.  N. ,  et  entre 
95°  3o'  et  960  46'  de  long.  O.  Bornée  à  1*0. 
et  au  If.  E.  par  le  Mexique,  à  l'E.  par  la 
prov.  de  Totonicapan  ,  au  S.  E.  par  celle  de 
Suchitepec,  et  au  S.  O.  par  le  Grand  Océan 
équinoxial.  Sa  longueur  de  l'E.  à  l'O.  est  de 
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-5  1. 1  et  sa  moyenne  largeur  de  5o  1.  La 
chaîne  volcanique  des  munts  Cuatimaliens 
traverse  -la  partie  S.  O.  Les  rivières  les  plus 
considérables  qui  l'arrosent  sont  le  Tabasco, 
le  Kio  de  los  Zeldales,  la  Chiantla,  et  la  Su- 
masinta  Le  climat  est  chaud  quoique  humi- 
de; il  est  très-froid  dans  les  montagnes.  Le  sol 
produit  en  abondance  du  maïs  ,  de  très-bon 
cacao,  du  sucre,  du  coton ,  du  miel,  et  de  la 
cochenille  Les  montagnes  sont  couvertes  de 
vastes  forêts  peuplées  de  cèdres  ,  de  cyprès  , 
de  noyers,  de  pins,  et  de  beaucoup  d'autres 
arbres  et  de  plantes  qui  fournissent  des  ré- 
sines, des  gommes  aromatiques  et  des  bau- 
mes ;  elles  servent  de  retraite  au  lion,  au 
léopard,  au  jaguar,  et  au  sanglier.  Il  y  a 
aussi  beaucoup  de  serpens  ,  entre  autres 
le  boa  constrictor  qui  y  acquiert  jusqu'à 
ao  pieds  de  long;  parmi  les  oiseaux  sau- 
vages ,  on  y  remarque  de  très-beaux  perro- 
quets. On  n'y  trouve  d'autres  animaux  do- 
mestiques que  des  chèvre»,  des  porcs,  et  des 
chevaux  ;  ces  derniers  sont  d'une  race  si  es- 
timée qu'on  en  envoie  jusqu'à  Mexico.  Mal- 
gré ces  avantages, Chiapa  est  comptée  parmi 
les  provinces  les  moins  intéres*antes  ,  parce 
qu'elle  ne  renferme  aucune  mine  d'or  ou 
d'argent. 

La  province  de  Chiapa  est  divisée  en  3 
districts -Ciudad-real ,  Soconusco,et  Tux- 
tla.  On  évalue  sa  pop.  à  1 28,000  ha b.  Le  chef- 
lieu  est  Ciudad-real. 

CIIIAPV  DE  LOS  ESPAflOLES,  ville 
du  Guatimala.  V oy.  Cic-dad-ikal. 

CI1I AP  A  DE  LOS  I  N  DIOS,  ville  du  Gua- 
timala, prov.  de  Chiapa,  sur  la  rive  gauche 
du  Tabasco,  à  i,i  I.  O.  de  Ciudad  real ,  et  à 
98  1.  N.  O.  de  Guatimala.  Lat.  N.  17*  5'. 
Long.  O.  76"  1  i'.  Le  séjour  de  cette  ville  est 
très  agréable  ;  le  Tabasco  y  fournil  une  pè- 
che abondante.  Le  sucre  qu'on  cultive  en 
grande  quantité  dans  les  environs ,  forme 
le  principal  article  de  commerce.  Elle  est 
principalement  habitée  par  des  Indiens  ;  on 
en  compte  400  familles.  Ils  jouissent  de 
grands  privilèges  qu'ils  doivent  au  zèle  du 
célèbre  Barthelemi  de  las  Casas. 

CHI  AH  \  MONTE,  village  de  Sardaigne, 
div.  du  cap  Snssari,  à  -  I.  E.  IV.  E.  de  SaJsa- 
ri,  et  au  sommet  d'une  montagne  qui  fait 
partie  du  Sasso  di  Ciiiaramonte  ,  qui  est 
iniVsté  de  bandits.  1,340  hab. 

CHI  ARA  MONTE,  ville  de  Sicile,  prov. 
et  à  1a  I.  i/a  O.  de  Syracuse ,  distr.  et  à  5  1. 
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N.  N.  O.  de  Modica  ;  chef-lieu  de  cant.,  sur 
une  colline.  Elle  a  des  rues  droites  et  larges, 
et  est  régulièrement  bâtie.  On  y  fait  nn  peu 
de  commerce.  6,5oo  hab.  Les  environs  pro- 
duisent d'excellent  vin.  Cette  ville  a  été 
fondée  vers  le  milieu  du  Kl II*  siècle  par  un 
gentilhomme  qui  lui  a  donne  son  nom. 

CHIARAVALLE,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  laCalabre  Ultérieure  ir»,  distr. 
et  à  6  I.  S.  S.  O.  de  Catanzaro ,  et  à  a  1.  i/a 
du  golfe  de  Squillace  ;  chef  lieu  de  cant.,  au 
pied  d'une  colline, et  dans  un  territoire  fer- 
tile, a, Son  hab.  Ce  bourg  a  beaucoup  souf- 
fert  du  tremblement  de  terre  de  ij83. 

CH1ARENTZA  ou  CLARE.NTZA,  vil- 
lage et  port  de  la  Turquie  d'Europe,  dans 
la  Murée  ,  sandjak  et  à  aaL  N.  O.  de  Tripo- 
litza,  et  à  a  I.  1/4  N.  O.  de  Gastouni ,  sur  la 
cote  occid.  de  la  presqu'île ,  et  au  S.  d'une 
baie  à  laquelle  il  donne  son  nom.  Il  renferme 
3  églises.  Le  port  est  très-vaseux.  La  baie  est 
fréquentée  par  de  petits  bâtimens.  Ce  vil- 
lage ,  bâti  dans  le  moyen  âge  sur  l'emplace- 
ment de  CyllérUy  dont  on  voit  encore  les  rui- 
nes, a  été  une  place  importante  et  fortifiée, 
chef-lieu  d'une  province  sous  la  domination 
des  Vénitiens.  11  n'intéresse  que  par  les  res- 
tes de  ses  murs. 

CHI ARl,  ville  du  roy.  Lombard  Véni- 
tien ,  prov.  et  à  5  1.  O.  de  Brcscia ,  et  à  i3  I. 
O.  de  Milan;  chef- lieu  de  distr.  Elle  con- 
serve encore  les  restes  de  quelques  tour» 
dont  ses  murailles  étaient  flanquées,  ainsi 
que  des  fossés  larges  et  profonds,  remplis 
d'eau.  Elle  a  1  caserne,  1  hôpital,  a  cou- 
vens,  et  i5  églises.  Les  principales  branches 
de  son  industrie  et  de  son  commerce  sont  : 
la  soie  filée,  l'organsin,  les  étoffes  bourre 
de  soie ,  les  toiles ,  le  lin  ,  et  le  coton.  Il  y  a 
aussi  quelques  forges.  6,83o  hab.  Son  terri- 
toire produit  du  vin  et  des  grains  en  abon- 
dance ;  il  est  couvert  de  mûriers.  L'histoire 
ne  commence  à  parler  de  cette  ville  que 
vers  i3oo  ;  cependant  on  y  a  trouvé  quelques 
tombeaux  ,  des  médailles  .  et  des  vases  ro- 
mains. C'est  près  de  Chiari  que  ,  le  i*r  sep- 
tembre 1701  ,  il  se  donna  un  combat  entre 
le  maréchal  de  Villeroi  et  le  prince  Eu- 
gène. 

CHIAROMONTE,  bourg  du  roy.  de  Na- 
ples,  prov.  de  Basilicate  ,  distr.  et  à  9  1. 
E.  de  Lagonegro,  et  a  i5  1.  1/3  S.  S.  E.  de 
Potenza;  chef-lieu  de  cant. ,  sur  une  haute 
moutagne.  C'est  au  endroit  très-ancien  ;  il 


Digitized  by  Google 


-48  C  H  I  A 

y  a  a  église»  paroissiales,  i  couvent ,  et  i  sé- 
minaire. a,a4ohab.  On  recueille  sur  son  ter- 
ritoire de  très- bon  via  et  do  la  soie.  Il  y  a 
une  belle  chartreuse  à  1  I.  de  ce  bourg. 

G1I1ARZ1  ouCHlÉRI,  cap  qui  forme 
l'extrémité  mérid.  de  l'île  de  Zante,  dans 
la  nier  Ionienne ,  près  de  la  côte  occid.  de 
la  Morée.  Lat.  N.  3;'  3o'  10'.  Long.  E.  i8* 
3o'  o'. 

G  H I  \  S  s  <  > .  bourg  de  Suisse ,  cant.  du  Té- 
sin  ,  distr.  et  4  1  1.  1/4  S.  E.  de  Mendrisio , 
et  à  9  1.  S.  de  Bellinzone,  sur  la  frontière 
du  roy.  Lombard-Vénitien.  11  a  plusieurs 
manufactures  de  tabac.  700  bab. 

GUI  AVARI,  pror.  des  États-Sardes,  div. 
de  Gênes,  bornée  au  Y  par  la  prov.  de 
Bobbio ,  au  N.  E.  par  les  états  de  Parme ,  à 
l'E.  par  la  prov.  de  Levante,  au  S.  par  la 
Méditerranée, et  à  l'O.  par  la  prov.  de  Gènes. 
Sa  plus  grande  longueur,  du  Nw  au  S.  .  est 
de  9  L,  sa  moyenne  largeur,  de  l'E.  à  l'O., 
de  6  l.  ,et  sa  superûcie  d'environ  35  1.  L'A- 
pennin septentrional  traverse  le  N.  de  cette 
prov., et  envoie  vers  le  S.  plusieurs  chaînons 
qui  s'abaissent  à  mesure  qu'ils  approchent 
delà  mer;  de  nombreux  torrens parcourent 
le  pays  :  le  plus  considérable  est  la  Sturla 
qui  débouche  dans  le  golfe  de  Rapalo,  le 
seul  enfoncement  remarquable  que  présente 
la  côte. 

Cette  province,  qui  prend  le  nom  de  son 
chef-Ueu  ,  est  administrée  par  un  sous-in- 
tendant de  i'«  classe;  elle  se  divise  en  8 
mandemens  :  Borzonasca  ,  Chiavari ,  Cica- 
gna,  Lavagna,  Rapallo,  Sestri  à-Levante , 
S.  Stefano-d'Aveto,  et  Varese,  qui  compren- 
nent 28  communes  et  91,380  hab. 

CUIAVARI,  ville  des  Etat  s-Sardes,  div. 
et  à  7  1.  E.  S.  E.  de  Gènes,  et  à  35  1.  S.  E. 
de  Turin  ;  chef-lieu  de  prov.  et  de  mand. , 
à  l'embouchure  de  la  Sturla  dan»  le  golfe 
de  Rapalo.  Lat.  N.  44°  ai'.  Long.  E.  70. 
Siège  d'un  conseil  de  justice  de  la  juridic- 
tion du  sénat  de  Gènes.  Elle  est  bien  bâtie, 
et  renferme  plusieurs  église»,  1  hôpital,  1 
société  d'agriculture,  plusieurs  fabriques  de 
dentelles,  et  des  filatures  desoie.On  y  pèche 
beaucoup  d'anchois.  11  s'y  tient  tous  les  ans 
plusieurs  foire»  assez  renommées.  C'est  la 
patrie  du  pape  Innocent  iv.  7,684  hab.  On 
recueille  sur  son  territoire  du  vin  ,  des  oli- 
ve», et  de  la  soie. 

CUI  A  YEN  A ,  rivière  du  duché  de  Parme, 
qui  prend  sa  source  à  61.  a/3  S.  O.  de  Borgo- 
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San-Donino ,  près  de  la  limite  occid.  du  dis- 
trict de  ce  nom,  qu'elle  sépare  de  celui  de 
Plaisance  depuis  Gaor»o,où  elle  se  grossit  du 
Zeno  par  la  gauche,  jusqu'à  son  confluent 
avec  le  Pô  à  3  1.  au-dessus  de  Crémone.  Sou 
cours  est  d'environ  10  1.  du  S.  au  M. 

Cm  AVE^  A,  en  allemand  fiât*»,  Cla- 
vk.ina ,  ville  du  roy.  Lombard -Vénitien , 
prov.  de  Valteline;  chef-lieu  de  distr. ,  près 
des  frontières  de  la  Suisse,  à  6  I.  i/a  fi.  O.  de 
Sondrio ,  dans  une  vallée  des  Alpes  Lépon- 
tiennes  ,  et  sur  la  rive  droite  de  la  Maira  qui 
débouche  à  3  1.  S.  dans  le  petit  lac  de  Chia- 
venna ,  dont  les  eaux  vont  au  lac  de  Corne 
par  l'A        Elle  est  bien  bâtie  sur  le  pen- 
chant d'une  montagne,  et  entourée  de  murs 
flanqués  de  tours.  Elle  renferme  6  églises, 
parmi  lesquelles  on  distingue  celle  de  S.  Lo- 
reuzo  ;  d'autres  bâtimens  publics ,  des  fila- 
tures de  soie,  et  des  manufactures  d'étoffe» 
de  «oie.  Son  commerce  consiste  en  produits 
de  ses  fabriques,  en  vin»»  en  fruits ,  et  prin- 
cipalement en  ustensiles  de  cuisine  et  en 
pierres  la  vezzi,  dont  il  y  a  beaucoup  de  car- 
rières dan»  le»  environs.  Ghiavenna  a  été 
ainsi  nommée  ,  parce  qu'on  la  regarde  com- 
me une  des  clefs  les  plus  importantes  du 
versant  mérid.  des  Alpes;  elle  est  sur  une 
des  principales  lignes  de  communication  de 
la  Lombardie  et  de  l'Allemagne ,  celle  par 
la  vallée  de  l'inn.  Il  s'y  tient  3  marché»  :  les 
19  mars,  3octobre,  et  3o  novembre,  et  1  foire 
de  3  jour»  le  l9*  décembre.  5, 000  hab. 

Près  de  la  ville  s'élève  un  rocher  où  l'on 
aperçoit  encore  les  ruines  d'un  ancien  fort 
qu'on  prétend  avoir  été  bâti  par  les  Gau- 
lois et  considérablement  augmente  par  les 
Lombards.  Ce  rocher  renferme  un  grand 
nombre  de  grottes  qui,  à  raison  de  leur  ex- 
trême fraîcheur,  servent  de  caves  aux  ha- 
bitaus  de  Ghiavenna.  A  i/a  I.  N.  E. ,  et  sur 
la  rive  gauche  de  la  Maira ,  était  le  joli  bourg 
de  Pleurs  de  a,43o  hab.  qui,  en  1618,  a  été 
entièrement  enseveli  par  1  eboulement  du 
mont  Conto. 

Ghiavenna  fut  pendant  les  xi*  et  xu*  siè- 
cles soumise  â  la  republique  de  Côme  ;  eu 
i5ia  elle  fut  conquise  par  les  GrUons  qui  la 
conservèrent  jusqu'en  1797,  époque  a  la- 
quelle elle  fut  incorporée  â  la  république  Cis- 
alpine. En  i8i5,  elle  a  été  donnée  à  l'Au- 
triche. 

CUIAW,  golfe  formé  entre  le»  deux  pres- 
qu'îles sept,  de  l'île  de  Gilolo,  une  des  Mo- 
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luqùes,  par  i°  de  lat.  N.  et  ia5*  a6'  de 
long.  E.  Il  y  a  beaucoup  de  bas-fonds. 

GHIBAM,  bourg  d'Arabie,  dansl'Yémcn, 
à  i  1.  S.  E.  de  kaukebân,  et  à  7  l.  O.  de  Sanà. 

CHIBARTA1  -CHERY  ,  station  sur  la 
route  qui  traverse  la  partie  orientale  du  dé- 
sert de  Cobi,  dans  la  Mongolie.  Lat.  N. 
46°.  Long.  E.  ni°  10'. 

CHIBBERGÀN,  ville  de  l'Afghanistan. 
l'oy.  ClIKI        k  i  •  •-  . 

CHÎBÎN-EL-ILÔUM ,  bourg  de  la  Basse- 
Égypte,  prov.  et  à  2  1.  1/4  N.  N.  E.  de  Mc- 
nouf,  sur  le  canal  de  son  nom. 

CHiBÎÎS-EL-KOUM  (CANAL DE),  dans 
la  Basse-Egypte,  prov.  de  Menouf.  Il  dérive 
de  la  branche  orientale  du  Nil,  sur  la  limite 
S.  E.  de  la  province,  passe  à  Chîbin-el- 
koum,  et  se  rend  dans  la  branche  occidentale 
du  fleuve  sur  la  frontière  des  provinces  de 
Menouf  et  de  Garbîeh  ,  après  un  cours  d'-n- 
viron  18  1.  du  S.  S  E.  au  N.  N.  O.  C'est  l'an- 
cienne branche  Sebcnnytique  de  Strabon. 
Comme  autrefois,ee  canal  a  beaucoup  d'eau, 
est  très-rapide,  et  se  divise  en  plusieurs  bras 
qui  le  rejoignent  presque  tous.  Le  principal 
en  dérive  à  Chibtn-el-koum  ,  et  va  au  N.  E. 
sous  le  nom  de  Melig.  La  largeur  du  canal 
de  Chîbîn-el-koum  est  de  7 5  toises. 

CHIBKAH  -  EL  -  LAOL  DÉAH  ,  lac  de 
Barbarie.  Voy.  LaoudiUh. 

CHICAGO,  rivière  des. États-Unis,  état 
d'Hlinois;  elle  coule  du  S.  au  N.  l'espace 
d'environ  i5  I.  ,  et  se  perd  dans  le  lac  Mi- 
chiganpar4i°5o'  de  lat.  N.  Elle  a  4 o  toises 
de  largeur  à  son  embouchure.  Vers  la  fin  de 
son  cours,  elle  se  divise  en  deux  bras  ,  dont 
l'un ,  celui  du  nord  ,  s'étend  le  long  du  bord 
occid.  du  lac  l'espace  de  plus  de  4  »  et 
l'autre,  qui  n'a  que  al.  i/a  de  longueur,  for- 
me un  port  commode  pour  desbâtiinens  de 
toutes  grandeurs,  mais  sur  la  barre  duquel 
il  n'y  a  malheureusement  que  deux  pieds 
d'eau.  Depuis  environ  un  siècle  la  majeure 
partie  des  fourrures  du  N.  O.  a  été  transpor- 
tée par  cette  rivière  aux  lacs  inférieurs. 

CH IC  AGO ,  villageet  fort  des  États-Unis, 
état  d'illinois  ,  comté  de  Pike ,  sur  le  lac  Mi- 
chigan,  à  l'embouchure  du  Chicago,  à  76 1. 
N.  V  E.  de  Vandalia.  11  ne  se  compose  en- 
core que  d'une  quinzaine  d'habitations  et 
d'environ  60  individus.  II  peut  devenir  un 
jour  par  sa  situation  agréable  et  avantageuse 
l'entrepôt  d'une  grande  partie  du  commerce 
intérieur  de   l'Amérique  septentrionale. 
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Il  existe  aux  environs  du  fort  plusieurs 
Français  qui  se  sont  alliés  à  des  Indiens  Pot- 
tawattamvs. 

CHIC  AM  A ,  rivière  du  Pérou,  qui  prend 
sa  source  dans  l'intendance  et  à  l'K.  de 
Truxillo,  au  pied  de  deux  hautes  monta- 
gnes. Elle  coule  d'abord  du  S.  au  N.  et  ar- 
rose la  vallée  à  laquelle  elle  donne  son  nom, 
puis  tourne  brusquement  au  S.  O. ,  et  va  se 
jeter  dans  le  Grand  Océan,  après  un  cours 
d'environ  «>o  I.  ,  pendant  lequel  elle  reçoit 
les  eaux  de  plusieurs  rivières  et  torrens  qui 
la  grossissent  beaucoup. 

C II 1CAMOCHO,  rivière  de  la  Nouvelle- 
Grenade,  dans  la  prov.  de  Su.  Fe  de  Bogota  ; 
elle  prend  sa  source  près  de  Tunja,  et  por- 
te d'abord  le  nom  da  Gallinazos  en  cou- 
lant au  N.  E.  et  en  longeant  la  base  occid. 
des  monts  Loin  as  del  \iento;  elle  se  dirige 
ensuite  a  l'O. ,  et  ,  aj>rès  avoir  pris  succes- 
sivement les  noms  de  Sogamoso  et  deChia, 
elle  reçoit  celui  de  Chicamocbo,  et  va  se 
joindre  à  la  Magdalena  par  70  10'  de  lat.  N., 
après  un  cours  d'environ  85  I.  Son  affluent 
le  plus  considérable  est  le  Suarez,  quelle 
reçoit  à  gauche. 

CHIC  ARONGA,  ville  de  la  capitainerie- 
générale  de  Mozambique,  a  l'O.  des  monts 
Lupata,  et  au  If.  du  Zambèze,  à  la  1.  N. 
de  Tète. 

CHICASouCHICHAS,  prov.  du  gouv. 
de  Buenos-Ayres ,  dans  l'intendance  de  Po- 
tosi ,  dont  elle  occupe  à  peu  près  la  partie 
centrale  depuis  le  méridien  jusque  sous 
le  7a1",  à  la  chaîne  des  Andes  qui  la  couvre  de 
nombreuses  lamifications.  Les  principales 
rivières  qui  l'arrosent  sont  le  Casabindo,  le 
Pilcomayo  ,  et  le  S.  Juan  ;  ce  dernier  y  re- 
çoit le  Rio  BIanco  et  le  Sococha.  Les  vallées 
sont  fertiles  et  produisent  abondamment  des 
grains  et  des  pommes  de  terre.  Les  monta- 
gnes renferment  des  mines  d'or  et  d'argent, 
autrefois  très-riches,  et  dont  quelques-unes 
sont  encore  exploitées  avec  avantage. 

CHICASouCHICHAS,  montagnes  du 
gouv.  de  Buenos-Ayres,  sur  la  limite  des  in- 
tendances de  Salta  et  de  Potosi ,  au  S.  O. 
de  la  prov.  de  Chicas  ;  c'est  une  ramifica- 
tion des  Andes. 

CHICAVACOA,  cap  du  Caracas,  prov. 
de  Maracaybo,  sur  la  côte  occid.  du  golfe 
de  Maracaybo,  entre  le  cap  Gallinaset  celui 
d'Espado,  par  ia°  ao' de  lat.  N.  et75°4o' 
de  long.  O. 
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CIIlCHAk,  bourgde  Russie ,  en  Europe, 
gouv.  et  à  îa  1.  IN.  O.  de  Poltava ,  distr.  et  à 
6  I.  E.  S.  E.  de  Mirgorud  ,  sur  la  rire  gauche 
du  Psioul. 

CHICHÉ,  buurg  de  France,  dép.  des 
Deux  •  Sèyres,  arroud. ,  cant.  cl  a  2  I.  i/a  S. 
E.  de  Brcssuire,  et  à  il  1.  IV  de  Niort,  sur 
la  rive  droite  du  Thouaret.  1,175  hab. 

CHICHEBOV1LLE,  village  de  France, 
dép.  du  Calvados ,  arrond.  et  à  3  I.  1/4  S.  E. 
de  Caen,  cant.  de  Bourguebus.  11  y  a  des 
tourbières  »ur  son  territoire.  7S8  hab. 

CH1-CHEOU  ,  distr.  de  Chine,  prov.  de 
Hou  pe  ,  dép.  de  king-tcheou  ;  la  ville  de  ce 
distr.  est  sur  la  rive  droite  du  Yang  tscu- 
kiang,  a  19  l.  S.  du  chef-lieu  du  dép. 

CHICHI- STER,  ville  d'Angleterre,  chef- 
lieu  du  comté  de  Susses  et  du  rape  de  son 
nom ,  hundred  de  Box  et  Stockbridge ,  sur 
le  Levant,  près  de  son  embouchure  dans  la 
baie  de  Chic  lies  ter ,  a  au  1.  8.  S.  O.  de  Lon- 
dres, et  à  a  1.  N.  de  la  Manche.  Lat.  H. 
5o*  46'  53'.  Long.  O.  3*  iS'  4a'.  Siège  d'un 
évèché.  Elle  est  entourée  de  murs  en  rai- 
ne;  ses  mes  sont  bien  alignées.  La  cathé- 
drale, bel  édifice  gothique,  est  très-vaste, 
et  surmontée  d'un  haut  clocher  ;  il  y  a  de 
plus  6  églises  paroissiales ,  et  plusieurs  tem- 
ples pour  diverses  communions.  Les  autres 
édifices  publics  remarquables  sont  :  le  pa- 
lais épiscopal,  l'hôtel-de-ville ,  la  douane, 
le  théâtre,  une  salle  de  réunion  ,  et  les  hal- 
les. En  1795,  on  a  établi  une  longue  prome- 
nade sur  les  ruines  du  oinr  au  N.  Chiches- 
ter  a  des  fabriques  d'aiguilles,  de  lainages 
commuas ,  de  drèche ,  et  des  chantiers  de 
construction.  Le  canal  d'ArundcJ  et  Ports- 
mouth  ,  qui  débouche  dans  la  baie  de  Chi- 
chester ,  facilite  le  commerce  qui  est  assez 
actif.  11  se  tient  dans  cette  ville  5  foires  par 
an ,  2  marchés  par  semaine,  et  1  tous  les  i5 
jours  pour  la  vente  des  bestiaux.  Chichester 
envoie  a  membres  au  parlement.  7,36a  hab. 
Quelques  auteurs  croient  que  cette  ville  oc- 
cupe l'emplacement  d'une  station  romaine. 
En  1733,  on  y  découvrit  les  débris  d'un  tem- 
ple romain.  Chichester,  après  avoir  été  sac- 
cagé ,  fut  rebâti  par  Cissa  11,  roi  des  Saxons , 
qui  en  fit  sa  capitale;  sous  le  règne  de  Guil- 
laume le -Conquérant,  on  y  transporta  le 
siège  épiscopal  qui  était  à  Selsea.  En  11S0, 
sous  Richard  1" ,  elle  fut  presque  entière- 
ment détruite  par  un.incendie. 
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de  France,  dép.  de  l'Isère,  arrood.  et  à 

10  1.  S.  S.  O.  de  Grenoble ,  cant.  de  Clelles- 
en-Trières.  i,o65  hab.  Il  y  a  près  de  là  une 
mine  de  plomb. 

CUICKAHAMANIA  ou  CHICKAHO- 
M1!\Y,  rivière  des  Etats-Lnis,  état  de  Vir- 
ginie, qui  prend  sa  source  sur  la  limite  des 
comtés  de  Henrico  et  de  Hanover,  coule  de 
l'O.  M.  O.  à  l'E.  S.  E. ,  et  s'unit  au  Jame*- 
river  par  la  rive  gauche,  4  i5  I.  S.  E.  de 
Richmond  ,  après  un  coure  d'environ  ao  I. 

11  existe  à  son  embouchure  une  barre  sur 
laquelle  il  y  a  ta  pieds  d'eau.  Cette  rivière 
est  navigable  pour  de  gros  bâtimens  l'espace 
de  3  1.,  et  pour  des  bateaux  pendant  i3  1. 

C  HIC  k  A  M  A  U  G  A  H  ou  C II I CC  AM  A  < .  A, 
rivière  des  États  Unis,  qui  prend  sa  source 
dans  la  Géorgie ,  aux  monts  Lookout ,  entre 
bicntùt  dans  l'état  de  Tennessee ,  arrose  le 
comté  de  son  nom ,  habité  par  les  Cherokis , 
et  où  se  trouve  la  mission  de  Brainerd ,  et 
se  jette  dans  le  Tennessee  par  la  rive  gau- 
che, à  10 1.  S.  de  Washington. 

CII1CKAPEE,  rivière  des  États-Unis, 
état  de  Massacbusets,  qui  prend  sa  source 
dans  le  centre  du  comté  de  Worcester,  tra- 
verse quelques  petits  lacs  ,  entre  dans  le 
comté  de  Ilampden ,  et  se  joint  au  Connec- 
tiez par  la  rive  gauche,  a  1  I.  1/4  N.  de 
Springfield,  après  un  cours  de  i5  1.  de  l'E. 
à  l'O.  Le  Ware  et  le  Swift  en  sont  les  prin 
cipaux  aflluens,et  s'y  rendent  parla  droite. 

CHICRASASouCUICKASAWS,  tribu 
indienne  des  Etats-Unis,  qui  habitait  na- 
guères  les  états  de  Tennessee,  de  Keotucky, 
d'Alabama  et  de  Mississipi.  Elle  vient  de 
céder  au  gouvernement  le  territoire  qu'elle 
possédait  dans  les  3  premiers  états,  et  elle 
n'habite  plus  actuellement  que  dans  celai 
de  Missuwipi.  A  l'exemple  de  leurs  voisins, 
les  Chactas  et  les  Cherokis,  lesChickasas  ont 
fait  de  grands  progrès  en  fait  de  civilisation, 
et  ont  déjà  fondé  une  école  à  leurs  propres 
frais.  Ils  ont  8  villes.  Les  chefs,  qui  sont  pour 
la  plupart  de  race  mêlée,  possèdent  un  grand 
nombre  d'enclaves  noirs,  et  font  un  com- 
merce assez  considérable  de  bétail.  Le  co- 
mité américain  des  missions  étrangères  se 
propose  d'établir  une  mission  parmi  eux. 
6,456  individus. 

CH1CKASAWHAY,  rivière»  des  États 
Unis,  état  de  Mississipi;  elle  prend  sa  source 
dans  le  pays  des  Chactas,  traverse  les  comtés 
de  \VayneetdeGreene,et  se  réunit  au  Leaf. 
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par  3i*de  ht  N.,  pour  former  la  Pascagon- 
la.  Son  cours  est  d'environ  4"  L  du  N.  au  S. 

CU1CKEN  ,  baie  sur  la  côte  S.  E.  de  l'ile 
de  Java.  Lat.  S.  8°  56'.  Long.  E.  m°  55'. 

CHICKEN-HEAD,capsurla  cote  orient, 
de  l'île  de  Lewis,  au  N.O.de  l'Écosse.  Lat. 
N.  58*  io'.  Long.O.  8*  5o'. 

CHICLANA,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
13  1.  t/l  S.  S.  E.  de  Cadix  (Séville) ,  près 
du  bord  oriental  ducanaldeSanti-Petri,qui 
met  la  baie  da>  Cadix  en  communication 
avec  l'Océan.  On  y  jouit  d'une  belle  vue  de  la 
baie  et  de  la  ville  de  Cadix.  Il  y  a  a  églises 
paroissiales,  3  couvens,  et  environ  100  belles 
maisons  de  campagne  des  babitaus  de  Ca- 
dix. L 'épidémie  de  1S00  y  causa  de  grands 
ravagea.  1,000  bab.  On  voit  sur  une  colline 
des  environs  les  ruines  d'un  ebâteau  maure. 

En  i8i  i,  il  s'y  livra  une  bataille  sanglante 
entre  les  Français  et  les  Anglais. 

CHIC  LAN  A ,  bourg  d'Espagne  ,  prov.  et 
à  18  I.  .Y  E.  de  Jaen  (Manche),  et  à  9  1. 
E.  N.  E.  de  La  Caroline ,  sur  une  montagne. 

CHl-CONG,  distr.  de  Chine,  prov.  de 
Sse-tchhouan,  dép.  de  Thoung-tchhouan;  la 
ville  qui  en  est  le  chef-lieu,  est  située  sur  la 
rite  droite  du  Mou  loua -ho,  à  5  1.  S.  E.  do 
chef-lieu  du  dép. 

CHICOUTAMIS  ,  nation  indienne  du 
Bas-Canada.  V oy.  Chkroctihis. 

CHICOVA,  pays  de  l'intérieur  de  l'Afri- 
que ,  au  N.  O.  du  Monomotapa.  11  s'étend  le 
long  du  Zambéze,  sous  160  de  lat.  S.  et  «7° 
de  long.  E.Ony  voit  de  vastes  champs  de  rix, 
d'immenses  pâturages,  et  peu  de  bois.  11 
renferme  de  très-riches  mines  d'argent,  de 
cuivre  et  de  fer;  les  naturels  savent  très- 
bien  travailler  ce  dernier  métal,  et  dès  l'an 
967  ils  le  convertissaient  en  acier  de  bonne 
trempe  dont  ils  fabriquaient  d'excellente» 
lames,  et  d'autres  armes  qui  furent  l'objet 
d'un  commerce  direct  entre  Sofala  et  l'In- 
de. Sous  le  règne  de  Sébastien  1" ,  roi  de 
Portugal  ,  les  Portugais  voulant  découvrir 
les  mines  d'argent,  remontèrent  le  Zam- 
béze, et  pénétrèrent  dans  ce  pays;  mais 
leur  tentative  n'eut  aucun  succès.  La  capi- 
tale porte  le  même  nom. 

CHICOV  A,  ville  d'Afrique,  capit.  du 
pays  de  même  nom ,  sur  la  rive  droite  du 
Zambéze,  à  65  1.  O.  de  Tète.  Près  et  au- 
desHMis  de  cette  ville  se  trouve  la  grande 
cataracte  de  Cahrabassa  ,  qui  arrête  la  na- 
vigation du  Zambéze,  et  oblige,  dans  lou- 
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tes  les  saisons ,  a  décharger  les  bateaux.  On 
embarque  à  Chicova  les  marchandises  arri- 
vées de  Tète  par  terrr ,  et  destinées  pour 
la  foire  de  Zumbo,  lieu  situé  sur  la  rive  gau- 
che de  la  partie  supérieure  du  Zambéze. 
Elle  a  été  célèbre  a  cause  des  mines  d'ar- 
gent  de  ses  environs. 

CHIDLEY  ou  CHUDLEIGH  ,  liés  du 
détroit  d'IIndson.  Poy.  Bt  ttos's-isunds. 

CHIDLEY,  cap  de  la  Nouvelle-Bretagne, 
sur  la  côte  »ept.  dn  Labrador ,  au  S.  de  l'en- 
trée du  détroit  d'Uudson,  et  au  N.  E.  delà 
baied'Ungava.  Lat.  IS.600  1  a'. Long.  0.67* 
35'.  Au  N.  de  ce  cap  sont  les  îles  de  But  ton. 

CHlDLOV,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv.  et  a  55 1.  1  Y  O.  de  Vilna,  distr.  et  a 
4  1.  1/1  N.  N.  E.  de  Rossiena. 

CH1DRI AN  (SAN),  bourg  d'Espagne, 
prov.  et  h  8  1.  N.  N.  E.  d'Avila ,  sur  la  rive 
gauche  de  la  Boltoya ,  prés  de  son  confluent 
avec  leSan-Miguel.  On  y  récolte  d'excellent 
vin  blanc. 

CHIEFALO,  ancien  fort  de  la  Turquie 
d'Europe  ,  prés  de  la  côte  S.  E.  de  Pile  de 
Paro,  sur  une  émioence.  Le  Vénitien  Ve- 
nieri  le  défendit  avec  la  plus  grande  intré- 
pidité contre  les  force*  de  Barberousse.  H 
sert  aajonrdftui  de  couvent. 

CHIELEFA  ,  fort  de  la  Turquie  d'Euro- 
pe, en  Morée,  dans  le  eau  t.  de  Maïna,  à 
10 1.  S.  O.  «le  Mistra,  près  de  Yitilo.  11  fut 
pris  par  les  Vénitiens  en  i685. 

CHIEM-SEE,  anciennement  Bayeritch* 
mter ,  lac  de  Bavière  ,  dans  le  cercle  de 
l'Isar,  présidial  de  Trosberg.  Sa  plos  grande 
longueur,  du  N.  E.  au  S.  O. ,  est  de  5  I. 
1/3,  et  sa  largeur  moyenne,  du  N.  O.  atf 
S.  E. ,  varie  d'i  1.  î/a  à  s  I.  Sa  plus  grande 
profondeur  est  de  480  pieds.  Il  renferme  3 
îles  dans  sa  partie  occid.  L'Achen  et  d'au- 
tres petites  rivières  se  rendent  dans  sa  par- 
tic  mérid.,  et  PAU  sort  de  son  extrémité 
sept.  Ce  lac  ofTre  sur  tous  les*  points  un  as- 
pect enchanteur. 

CHIENS  (RIVIÈRE  DES),  dans  les 
États-Unis.  Yey.  Ca Avanwa. 

CHIENS  ou  SHARHAS,  tribu  indienne 
des  États-Unis ,  qui  habite  dans  le  territoire 
de  Missouri,  sur  les  bords  de  la  Chayenue, 
entre  44*  et  45°  de  lat.  N. ,  et  entre  io4°  Su' 
et  106"  3o'  de  long.  O.  Elle  est  forte  d'en- 
viron i,a5o  individus,  dont  3oo  guerriers; 
ces  individus  trahquent  avec  les  villages  Ri- 
caros;  ils  habitaient  autrefois  lei  bords  d« 
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l'Assiniboioe  et  du  lac  Ouinipeg,  vers  la 
partir  merid.  du  Missouri;  ils  ont  été  chas- 
sé» de  ce»  pays  par  Ira  Sioux. 

CHIENS  f  ILE  DES),  Honden-eyland , 
,  dans  le  Grand  Océan,  au  N.  E.  do  l'arcliipel 
Dangereux.  Lat.  S.  i5°  5'.  Long.  O.  a'. 
Elle  a  environ  4  '  de  circuit  ;  elle  est  basse, 
ses  rivages  »ont  couverts  d'arbre*.  Le  Maire 
et  Sclioulen,  qui  la  découvrirent  le  i3  avril 
1616,  lui  donnèrent  le  nom  qu'elle  porte, 
parce  qu'ils  y  trouvèrent  trois  chiens  vivans. 
Magellan  ,  qui  la  reconnut  aussi,  la  nomma 
Desaventura. 

CHIENS  MARINS  (BAIE  DES)  ou  DE 
DAM  Hl  I  sur  la  côte  occid .  de  la  Nou- 
velle Hollande ,  entre  a5*  et  a6°  3o'  de  lat. 
S. ,  et  entre  1  io°  35'  et  1 1  a*  6'  de  long.  E. 
Les  îles  Bernier,  Dorre  et  Dirck-Hartighs  la 
ferment  a  l'O. ,  et  la  presqu'île  Péron  s'a- 
vance considérablement  dans  sa  partie  mé- 
ridionale. Cette  baie  offre  un  bon  mouillage  ; 
ses  côtes  sont  calcaires  et  stériles  ;  un  grand 
nombre  de  baleines  la  fréquentent,  et  on  y 
trouve  aussi  beaucoup  de  tortues.  Le  pays 
voisin  est  peu  habité ,  et  l'on  n'y  a  rencontré 
qu'un  petit  nombre  d'animaux.  Dampierre 
visita  cette  baie,  en  1699  ,  et  la  nomma 
S harh'f  ba y ^baie  du  Requin;  un  giècleaprès, 
des  navigateurs  français  y  ayant  mouillé  lui 
donnèrent  le  nom  de  ce  célèbre  navigateur. 

CII1ENTI,  Flcsob,  rivière  des  États  de 
l'Église,  qui  prend  sa  source  sur  le  versant 
orient,  des  Apennins,  dans  la  délégation  et 
à  3  I.  i/a  S.  O.  de  Camerino,  entre  bientôt 
dans  la  délégation  de  Macerata  dont  elle 
parcourt  la  partie  S.  E. ,  et  se  jette  dans 
l'Adriatique ,  à  1  1.  S.  E.  de  Civita  Nuova  , 
sur  la  limite  des  délégations  de  Macerata  et 
de  Fermo,  après  un  cours  d'environ  18  I.  du 
S.  O.  au  S.  E. 

CHIER4  nu  CflIERS  ,  ville  des  États- 
Sardes,  div. ,  prov.  et  à  a  1.  i/3  E.  S.  E.  de 
Turin  ;  chef-lieu  de  mand. ,  sur  le  penchant 
d'une  colline.  Elle  est  entourée  de  murs,  et 
assez  bien  bâtie.  Il  y  a  4  places  publiques, 
plusieurs  églises  et  couvens,  des  filatures  de 
coton  et  de  fil ,  et  des  fabriques  de  draps  de 
dilTérentes  sortes.  Patrie  du  poète  Robbio 
di  Santo-Sall'acio.  10,000  hab. 

CHIERS,  rivière  de  France,  qui  prend 
sa  source  près  du  village  de  Chenière  ,  dans 
le  dép.  de  la  Moselle,  arrond.  de  Briey,  cant. 
de  Longwi,  coule  au  N.  jusqu'il  Rehon, 
puis  au  S.  O.  jusqu'à  Longuyon ,  où  elle 
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tourne  au  N.  O.;  entre  bientôt  dans  le  dép. 
de  la  Meuse,  baigne  les  murs  de  Montmédy, 
décrit  de  nombreux  détours  en  se  dirigeant 
généralement  à  l'O.  jusqu'à  La  Mouilty  ,  où 
elle  tourne  au  N.,  entre  dans  le  dép.  des 
Ardennes,  reprend  encore  la  direction  X. 
O. ,  et  se  joint  à  la  rive  droite  de  la  Meuse, 
à  1  1.  i/aS.  E.  de  Sedan,  après  un  cours  dVn- 
viron  ao  I. 

CH1ESE,  Clkdsis,  rivière  qui  prend  sa 
source  en  Tyrol ,  dans  un  contre  fort  de» 
Alpes  Rhétiques,  à  8  1.  i/a  O.  de  Trente, 
entre  bientôt  dans  le  roy.  Lombard  -  Véni- 
tien ,  traverse  le  lac  d'Idro,  parcourt  le  val 
Sabia,  et,  après  avoir  arrosé  la  partie  orient, 
de  la  prov.  de  Brescia ,  se  rend  dans  celle 
de  M  an  lime  ,  où  elle  se  jette  dans  l'Ofrlîo, 
par  la  gauche ,  à  a/3  de  1.  S.  E.  de  Canneto, 
après  un  cours  d'environ  3o  I.  du  N.  au  S. , 
en  passant  par  Vobarno,  Gavardo,  Monte- 
ehiari,  et  Asola.  Sa  profondeur  movenne  est 
de  4  pi«ds  i/a,  et  sa  largeur  de  90  pieds. 
Elle  est  rapide  et  embarrassée  de  rochers.  Oa 
y  pèche  d'excelleni  brochets  et  barbillons. 

CHIET1,Tbati  Mn>Mcmoi»,  ville  do 
roy.  de  N'a  pies ,  cheMicu  de  la  prov.  de  l'A- 
bruzze  Citérieure  ,  de  distr.  et  de  cant. , 
prés  de  la  rive  droite  de  la  Pescara ,  sur  une 
colline,  à  14  1.  i/a  E.  d'Aquila,  et  à  07  I. 
N.  de  IVaples.  Lat.  N.  4a°  19'.  Long.  E.  u* 
55'.  Siège  d'i  archevêché,  d'i  grande  cour 
criminelle  et  d'i  tribunal  civil;  place  de 
guerre  de  4e  classe.  Elle  est  bien  bâtie ,  or- 
née d'édifices  somptueux  ,  et  très-agréable 
à  habiter;  sa  cathédrale  est  d'une  belle  ar- 
chitecture. 11  y  a  4  autres  églises  ,  3  couvens 
de  religieuses ,  plusieurs  de  moines  ,  i  vaste 
séminaire,  1  lycée  royal,  1  société  d'agri- 
culture ,  des  arts  et  du  commerce,  1  grand 
hôpital ,  des  hospices  ,  1  mont-de-piété  ,  1 
joli  théâtre,  et  plusieurs  fabriques  de  draps 
et  d'autres  étoOés.  On  y  fait  quelque  com- 
merce en  draps,  vins  estimés,  blé  et  huile. 
Il  s'y  tient  des  foiref  le  a6  juillet  et  le  11 
août.  Patrie  de  Pollion  ,  rival  de  Cicéroo  , 
des  historiens  Nicolas  Toppi  et  Jérôme  Ni- 
colini ,  du  peintre  Antonio  Solaro  ,  etc. 
ia,666  hab.  L'origine  de  cette  ville  se  perd 
dans  la  nuit  des  temps.  Après  avoir  été  sou- 
mis aux  Crées  pendant  plusieurs  siècles, 
Chieti  le  fut  aux  Romains  ,  qui  le  nommè- 
rent Tente  Alarrvrinorum  ;  à  la  chute  de 
leur  empire  ,  il  passa  au  pouvoir  des  Gotb« 
et  des  Lombards.  Ce*  derniers  ayant  été 
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vaincu»  par  Charlemagnc ,  Pépin  l'assiégea 
et  le  mit  à  feu  et  à  sang  ;  il  fut  dans  la 
suite  rebâti  par  les  Normands  ,  et  com- 
mença à  fleurir  depuis  celte  époque.  Les 
Français  s'en  emparèrent  en  itioa. 

Le  «i istrict  de  Chieti  se  divise  en  8  can- 
tons :  Rucchianico  ,  Caramanico  ,  Chie- 
ti, Francavilla,  Guardiagrele ,  Manupcllo, 
Tollo,  et  S.  Valentino. 

CHIETTE  (LA  PETITE),  village  de 
France,  dép.  du  Juia,  arrond.  et  a  5  1.  i/a 
V  de  S'.  Claude,  et  à  une  égale  distance  E. 
S.  E.  de  Lons-le-Saunier;  chef-lieu  de  tant. 
11  y  a  i  forge,  aïo  hab. 

Cil  I  Kl  11  ,  bourg  du  roy.  de  Naples, 
prov.  de  Capitanate,  distr.  et  à  5  1.  i/a  N.O. 
de  S.  Severo,  cant.  et  à  i  I.  N.  de  Serra- 
Capriola  ,  sur  une  colline  baignée  par  l'A- 
driatique. Il  y  a  a  églises,  l'une  où  l'un  offi- 
cie selon  le  rite  grec,  et  l'autre  selon  le  rite 
latin.  i,aoo  bab.  Ce  bourg  a  été  fondé  par 
des  Albanais  dans  le  xv«  siècle. 

CH1EVO,  village  du  roy.  Lombard- Véni- 
tien, prov.,  di»tr.  et  à  3/4  de  I.  N.  O.  de 
Vérone,  sur  la  rive  droite  de  l'Adige.  11  a 
des  filatures  de  soie.  686  bab. 

CH1ÈVRES,  ville  des  Pays-Ras,  prov. 
de  Ilainaut,  arrond.  et  à  4  I»  N.O.  deMons; 
chef  lieu  de  cant. ,  sur  le  Hunel.  11  y  a  i 
raffinerie  de  sel,  des  tanneries,  des  brasse- 
ries, et  des  distilleries  de  genièvre.  11  s'y 
tient  i  foire  aux  chevaux  très -fréquentée. 
Cbièvres  envoie  i  député  aux  états  de  la 
province.  2,4 1 5  hab. 

Cette  ville,  nommée  ancienuement  Cer~ 
ria  ,  était  assez  considérable  ;  ayant  été 
presque  entièrement  détruite  par  un  incen- 
die ,  les  habitans  l'abandonnèrent.  Le  duc 
Albert ,  gouverneur  du  Ilainaut ,  voulant  la 
repeupler,  y  établit  i  marché  franc  en  i3o,i. 

CHIGNAL,  volcan  de  la  chaîne  des  An- 
des, sur  la  limite  du  Chili  et  de  la  Patagunie, 
a  l'O.  du  lac  Pesenmaguisa,  et  à  l'E.  de 
celui  de  Llemecahuc,a  4o  I.  E.  de  Valdivia. 
Lat.  S.  090  4a'.  Long.  O.  ;3°  4o'. 

C1I1GNECT0-BAY.  Nom  donné  à  l'ex- 
trémité Y  E.  de  la  baie  de  Fundy  ,  entre  le 
comté  de  Westmoreland,  dans  le  Nouveau- 
Bruu!»wick,  et  le  comté  de  Cumberland, 
dans  la  Nouvelle  -  Écosse.  Cette  partie  de 
baie  ,  longue  de  1 5  I.  et  large  de  3  ,  reçoit  le 
Petitcodiac. 

CHIGMlTH-KACHETI,pay*de  Russie, 
en  Asie ,  prov.  de  Géorgie ,  distr.  de  Tclav. 
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CHIGNOLO,  bourg  du  roy.  Lombard- 
Vénitien,  prov.  et  à  5  I.  3/f  E.  S.  E.  de 
Pavie  ,  distr.  et  a  a  I.  E.  de  Corte  Olona.  11 
est  bien  bâti  ;  sou  ancien  château-fort  a  été 
transformé  en  une  belle  maison.  Il  y  a  i 
foire  de  3  jours  â  la  mi  août.  3,ooo  hab.  En 
'746,  l'armée  franco-espagnole  y  arrêta  les 
Austro-Sardes  le  temps  nécessaire  pour  pas- 
ser le  Pù  et  se  retirer  vers  Gènes. 

CIIIGRÉ,  puits  du  désert  de  Nubie,  à 
65  I.  N.  E.  de  Dongohh,  dans  une  vallée  ab- 
solument stérile  ,  mais  intéressante  à  cause 
des  sources  abondantes  qu'on  y  trouve.  Cet 
avantage  y  attire  de  temps  en  temps  des 
Arabes, qui  y  campent  momentanément.  Au 
N.  s'étendent  de  PB.  à  l'O.  les  montagnes 
de  même  nom  ,  qui  sont  considérées  comme 
les  plus  hautes  de  cette  paitie  de  la  Nubie  ; 
elles  ont  environ  160  toises  au  dessus  de  la 
plaine.  Ce  sont  des  masse»  énormes  de  gra- 
nit qui  a  beaucoup  d'analogie  avec  celui 
qui  forme  les  cataractes  du  Nil  sous  le  même 
parallèle  -,  les  caravanes  mettent  quatre 
heures  à  les  traverser. 

ClllGY  -  SLR  -  VANNES  ,  bourg  de 
France,  dép.  de  l'Yonne ,  arrond.  et  à  3  1. 
i/î  E.  de  Sens,  et  â  10  1.  i/i  N.  d'Auxerre  ; 
cant.  de  Villeneuve  sur-Vannes.  35a  bab. 

C111I1EELEES1I  ,   tribu  indienne  des 
États-Uni»,  qui  réside  dans  le  distr.  de  Co 
lumbia,  â  16  I.  N.  de  l'embouchure  delà  Co- 
lumbia.  i,4oo  individus. 

C1UHOS.  On  donne  ce  nom  à  une  grande 
partie  des  habitans  du  gouv.  de»  eûtes  dans 
l'Abyssinie  ;  cependant  leur  nom  générique  * 
est  Torah,  et  les  tribus  qu'ils  forment  por- 
tent les  noms  d'Edo,  Goumeddo  ,  UegiJdo, 
et  Assala  lddo.  Les  Chihos  sont  en  partie 
nomades;  les  uns  habitent  les  creux  des  ro- 
chers ,  d'autres  des, cabanes  de  jonc  ou  d'al- 
gue ,  qui  composent  un  camp  à  peu  près 
semblable  à  ceux  des  Ca Très.  Ils  sont  très- 
noirs,  et  ont  les  mêmes  mœurs  que  les  Ha- 
ïortas,  dont  ils  parlent  la  langne  ,  mais  ils 
sont  plus  pacifiques  ;  leurs  filles  sont  belles 
et  d'un  teint  plus  clair.  Les  nomade»  bor- 
nent leurs  travaux  aux  soins  des  troupeaux 
de  chameaux  ,  de  bètes  â  cornes  et  de  chè- 
vres ;  les  tribus  sédentaires  cultivent  la  terre, 
et  s'occupent  du  t.  ans  port  de  marchandises 
de  la  côte  jusqu'au-delà  des  montagnes.  Les 
Chihos  paraissent  vivre  iudépendans  ;  néan- 
moins chacune  des  tribus  a  son  chef. 

CHIUI  AHUA  ou  CHII1UAGUA,  ville 
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du  Mexique,  intendance  et  à  t5o  1.  N.  de 
Durango  ,  et  à  3i5  1.  fi.  fi.  O.  dt  Mexico, 
sur  le  bord  d'un  petit  affluent  du  Conchos. 
Lat.  fi.  a$°  5o'.  Long.  0.  io6°  5o'.  Elle  e«t 
de  forme  ohlongue  -  rectangulaire.  La  place 
publique  est  belle  ;  on  y  voit  l'église  princi- 
pale,  qui  «  -  t  uu  superbe  édifice  orné  de  sta- 
tues et  de  riches  sculptures.  Le  trésor  pu- 
blic ,  la  maison  de  ville  et  les  plus  riches 
boutiques  s'y  trouvent  auesi  réuni».  11  y  a 
une  petite  église  d'une  construction  très- 
élégante  à  l'extrémité  méridionale  de  la 
ville,  l'n  grand  aqueduc  porte  dans  un  ré- 
servoir  au  centre  de  la  ville  l'eau  d'une 
source  qui  en  est  éloignée  d'i/3  de  lieue. 
Ghihuahua  est  entourée  de  toutes  parts  de 
mines  d'argent.  Les  forges  et  les  fonderies 
qui  en  dépendent  sont  placées  tout  autour 
on  dans  les  faubourg»;  elle*  remplissent  sou- 
vent la  ville  d'une  fumée  très-incommode. 
1 1  ,6oo  hab. 

Cette  ville  est  aujourd'hui  la  capitale  d'un 
état  de  son  nom ,  formé  de  l'interidancc  de 
Durango,  constitué  en  i8a4  »  et  faisant  par- 
tie de  la  nouvelle  union  mexicaine.  Cet  état 
contie  nt  aoo,ooo  hab. 

CHIIACHKOTAN,  une  des  îles  Kouri- 
les , par  48*  a5'  de  lat.  fi.  et  i5a°dc  long.  E. 
Elle  a  6  1.  de  long  et  3  1.  de  large.  Quelque fr- 
imes de  ses  montagnes  ont  été  des  volcans. 
Les  cotes  sont  hérissées  de  rochers.  Elle  est 
inhabitée. 

CHIKAN  ,  roy.  de  la  Guinée  supérieure , 
a  la  côte  de  Gabon  ,  au  S.  du  roy.  de  Kayli , 
au  fi.  O.  de  celui  d'Eninga,  au  N.  de  celui 
de  Gaeloua,  entre  le  Mounda  et  l'Assazie, 
à  enrviron  551.4e  l'Atlantique,  par  i" de  lat. 
fi.  et  n"  5©'  de  long.  E. 

G  H I  -K  A  N  G,  distr.de  Chine,  prov.d'An- 
hoei,  dép.  de  Tchi-tchcou  ;  la  ville  de  ce 
distr.  c»t  située  sur  une  petite  rivière ,  qui 
se  rend  dan»  le  Yang-tscn-kiang,  à  i(  I.  E. 
8.  E.  du  cltef  lieu  du  dép. 

CHIK  AftG  A  ,roy.  de  la  Cafrerie ,  dans  le 
Monomotapa  ,  au  S.  O.  du  territ.  de  Ma- 
nie a,  et  au  fi.  O.  de  la  rivière  de  Sofala ,  par 
3o"  de  lat.  S.  et  a8*  de  long.  E.  Le  roi  pro- 
fesse l'islamisme.  Le  territoire  renferme  de 
riches  niines  d'or  ,  dont  les  habitans  vien- 
nent échanger  les  produits  contre  des  mar- 
ehandises  d'Europe  ,  dans  les  comptoirs  que 
les  Portugais  ont  établis  sur  les  bordsdn  Zam- 
hèze.  Dans  le  xvi*  siècle,  les  Portugais  ten- 
tèrent vainement  de  s'emparer  de  ees  mines. 
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CH1KARPOUB,  Shikarpoory  prov.  la 
plus  mérid.  de  l'Afghanistan  propre  ,  située 
entre  a7°  et  a8°  de  lat.  N.  et  entre  67°  et  69' 
de  long.  E.  ;  bornée  à  TE.  par  le  Sind  ;  à  l'0M 
par  h:  Réloutchitftan  ;  au  fi.  O. ,  par  la  prov. 
de  Siwy  ;  au  >.  E. ,  par  le  Moultan  ,  et  ao 
S. ,  par  le  Sindby,  auquel  on  a  cru  qu'elle 
appartenait.  Ea  partie  qui  avoisinc  le  Sind 
est  fertile  ;  celle  qui  en  est  à  quelque  di- 
stance e|t  stérile  et  inculte.  Les  habîtao» 
sont  de*  Djâts,  des  Béloutchys,  et  quelque* 
Hindous.  Le  roi ,  qui  y  entretient  un  hakkn 
et  quelques  soldat»  ,  en  tire  un  revenu  de 
5oo,ooo  roupies.  Le  chef-lieu  porte  le  m."  me 
nom. 

CHIKARPOIR,  Shikarroor,  ville  de 
l'Afghanistan  propre ,  chef  lieu  de  prov.  Lat. 
fi.  a;*  36'.  Long.  E.  66°  58'.  Elle  e*t  a**e* 
grande  et  ceinte  d'un  mur  en  torchis.  Il  s'y 
fait  un  commerce  considérable  avec  l'Adte- 
myr  ,  le  Sindhy ,  le  Candahar  ,  et  le  Pey- 
chaver  ;  et  il  y  a  plusieurs  riche»  banquier* 
dont  les  relations  s'étendent  dans  tout  l'Af- 
ghanistan et  dans  la  Tartarie  indépendante. 
Cette  ville  ,  bien  peuplée  ,  ne  compte' qu'en- 
viron aoo  Afghan»;  le»  autre»  habitans  sont 
Hindous. 

CUl  -Kl  FOL  -SO,  forteresse  de  Chine, 
prov.  de  Chan  toung ,  dép.  de  Yi-tcheou, 
sur  la  mer  Jaune ,  à  %-j  1.  E.  N.  E.  du  chef 
Heu  du  dép. 

CHILAHS  ,  peuplade  de  Barbarie.  V oy. 
Chillouhs. 

CH1  LANDE,  lac  de  la  Guinée  inTérieure. 

V Oy.  AcHKLU.IDl. 

CHI  LANl ,  bourg  de  Russie,  en  Europe, 
gouv. ,  distr.  et  à  4  L  If.  O.  de  Vllna,  sur  la 
rive  droile  de  la  Vilia. 

C1I1LAPA  ,  bourg  du  Mexique,  inten- 
dance et  à  56  I.  S.  de  Mexico,  et  à  ai  I.  V 
E.  d'Acapulco  ;  chef-lien  de  la  juridiction 
d'un  alcade-ma)  or.  Le  climat  y  est ,  en  gé- 
néral ,  plus  froid  que  chaud.  On  y  fabri- 
que de  la  faïence  commnnc.  La  pop.  de  b 
juridiction  se  compose  de  a,5o3  famille»  in- 
diennes ,  de  65  espagnole» ,  de  1 16  métisses, 
et  de  4/  mulâtres. 

CHILCA  ,  port  de  mer  du  Pérou  ,  inten- 
dance et  à  14  I.  8.  E.  de  Lima,  prov.  et  à 
même  distance  fi.  O.  de  Cafiete.  Il  est  pe- 
tit et  commode.  On  voit  dans  le»  environs 
les  restes  de  quelques  édifices  construits  par 
les  incas. 

CHILCHES,  bourg  d'Espagne,  prov.  et 
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a  4  1.  S-  S-  O.  de  Caslellon  de  la  Plana  (  Va- 
lence ,  e t  à  i  /a  1.  de  la  mer. 

CH1LEIROS,  bourg  du  Portugal,  prov. 
d'Estreraadure,  comarca  de  Castanheira  ,  à 
4  ïm  i/a  S.  S.  O.  de  Torrcs-Vedras,  sur  le 
Carvoeiro.  Il  y  a  83  maisons. 

CHILES ,  volcan  de  la  cliaine  des  Andes, 
dans  la  Nouvelle  -  Grenade ,  prov.de  Los 
Pastos. 

CHILGOR,  ville  de  l'Afghanistan  pro- 
pre ,  prov.  et  a  3  I.  S.  de  Ghiznih ,  dans  une 
plaint*  bien  arrosée  et  fertile  en  blé  et  en 
fruits,  ia,ooofamillcsdunken*habitent cette 
ville  et  la  plaine  où  elle  est  située. 

CHILI ,  conlrée  longue  et  étroite  de  l'A- 
mérique mérid.,  bornée  a  TE.  par  la  chaîne 
des  Andes,  qui  la  sépare  du  Buenos- Ayres ; 
à  TO.  par  le  Grand  Océan  ,  et  au  PL  par  une 
portion  du  Buenos-  Ayres  qui  la  sépare  du 
Pérou.  Sous  le  régime  espagnol,  on  compre- 
nait dans  le  Chili  tout  le  pays  des  Arauca- 
niens  ,  quoique  ce  peuple  ne  reconnût  point 
la  domination  de  l'Espagne  ,  et  les  géogra- 
phes prolongeaient  ainsi  le  Chili  du  cùté  du 
8.,  depuis  a4°  jusqu'à  4»*  5o'  de  lat.  S.  oa 
43"  4o' ,  en  y  comprenant  l'archipel  de  Chi- 
loe.  Actuellement ,  le  gouvernement  indé- 
pendant du  Chili  n'exerce  aucune  supré- 
matie sur  l'Araucanie.  Il  semblerait  donc 
convenable  de  retrancher  le  pays  des  Arau- 
caniens  du  Chili,  et  de  limiter  cette  répu- 
blique au  Biobio,  vers  37*  de  lat.  Il  resterait 
alors  pour  le  Chili  une  étendue  de  terres  de 
i5,aoo  L  c:  autrement  il  aurait  ai, 3oo  I.  de 
superficie.  La  largeur  de  ce  pays  varie  :  elle 
est  généralement  de  5o  L 

Depuis  la  cote  ,  le  sol  s'élève  graduelle- 
ment ,  mais  d'une  manière  irrégulière  ,  jus- 
qu'aux Andes,  qui  séparent  U  Chili  des 
Pampas  et  de  l'intérieur  de  l'Amérique  mé- 
ridionale. Santiago,  capitale  du  Chili,  a  déjà 
une  élévation  de  409  toises.  Voici  la  hauteur 
de  quelques-unes  des  casas  construites  dans 
les  cols  ou  sur  les  routes  qui  traversent  les 
Andes:  casa  de  los  Puquios,  1^7  toises; 
casa  de  las  Calaveras,  i,656;  casa  de  las 
Cucvas,  1,-47;  casa  de  la  Cumhre,  1,987. 
Pendant  une  partie  de  l'année ,  ces  cols  sont 
presque  impraticables  à-  cause  de  la  neige 
et  des  tourmentes ,  et  le  froid  y  est  très-vif. 
Molina  comptait  14  volcans  dans  les  Andes 
du  Chili  et  de  l'Araucanie  ;  il  cite  particaliè- 
ment  le  mont  Peteroa  ,  situé  sous  35è  5'  de 
lat.  8.,  dont  l'éruption  fut  très  violente  en 
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176a,  et  le  volcan  de  Villarica ,  dan*  l'Arau- 
canie, montagne  isolée  couverte  de  neige. 
On  ignore  si  le  compte  de  Molina  est  exact , 
et  combien  de  montagnes  dan»  les  Andes 
du  Chili  sont  encore  iguivomes.  Dans  les  An- 
des de  l'Araucanie,  plus  rapprochées  de  la 
mer  que  celleg  du  Chili,  les  navigateurs. en 
passant  sur  la  cote ,  ont  vu  ,  encore  dans'  les 
temps  récens,  des  colonnes  de  fumée  et  des 
nuées  de  cendre.  Quant  au  Chili ,  les  érup- 
tions volcaniques  paraissent  y  diminuer,  H, 
ce  qui  est  remarquable  ,  c'e>t  que  1rs  trem- 
blemens  de  terre  semblent  augmenter,  tan- 
dis que  les  volcans  s'apaisent  peu  à  peu.  Les 
secousses  légères  sont  si  fréquentes  que  les 
habitans  y  sont  habitués;  un  grand  trem- 
blement avait  eu  lieu  en  1730.  Apres  quel- 
ques secousse»  en  1818,  il  y  en  eut,  en  18™, 
une  violente  ,  mais  locale,  qui  détruisit  une 
grande  partie  de  la  ville  de  Coquimbo  ;  elle 
se  renouvela  en  novembre  183a  dans  le 
même  lieu,  et  renversa  aussi  en  partie  la 
ville  de  Copiapo,  et,  le  19  du  même  mois,  la 
secousse  fut  générale  dan»  tout  Chili.  Ce 
dernier  tremblement,  qui  a  été  observé  avec 
plus  d'attention  que  les  précédent ,  »r  fit 
senti-  le  long  de  la  cote  et  dans  l'intérienr, 
mais  non  pas  jusqu'aux  montagnes  ;  le  sol 
haussa  et  baissa  ,  Valparaiso  tomba  en  rui- 
ne, et  Santiago  essuya  quelque  dommage  , 
quoique  >i tuée  à  3o  1.  de  la  côte.  Sur  le  ri- 
vage,  la  mer  se  retira  et  s'avança  plusieurs* 
fois  ;  le  sol  eut  des  crevasses  et  des  creux,  et 
la  où  le  tremblement  avait  été  le  pins  vio- 
lent, ce  sol  était  clev*»  de  quelque»  pieds. 
Depuis  lors  jusqu'en  septembre  i8a3  ,  il  v  a 
eu  constamment  de  légères  secousses.  Le 
tremblement  de  i8aa  peul  èlre  mis  au  rang 
des  plus  considérables  qn'on  ait  éprouvés  de- 
puis l'arrivée. des  Espagnols,  et  dont  voici 
les  dates  :  i55o,  1647,  1657,  1730,  et  17  >i. 
Selon  Molina,  les  trembl»  mens  de  terreau 
Chili  sont  souvent  précédés  de  globes  de  feu 
qui  paraissent  se  détacher  du  haut  des  An- 
des, et  m  dissipent  dans  les  airs  ou  se  pré- 
cipitent dans  la  mer.  On  a  remarqué  encore 
que  les  secousses  les  plus  fortes  ont  lieu  à 
l'époque  de  l'automne,  et  que  leur  direction 
est  du  S.  au  N. 

Le  Chili  jouit  d'un  des  climats  lés  plus 
agréables  du  globe  ,  surtout  le  lonîr  des  cô- 
tes ,  où  la  chaleur  naturelle  est  t  empotée 
par  les  brises  de  la  mer,  tandis  qm-,  dans 
l'intérieur,  elle  est  habituellement  de  a5°. 
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Partout  les  nuits  sont  souvent  fraîches,  et 
d'à boudan te»  rosées  y  humectent  le  sol  et 
rafraîchissent  la  végétation.  L'automne  du 
Chili  répond  à  notre  printemps,  et  son  été 
à  notre  hiver  :  l'été  se  confond  souvent  avec 
une  partie  du  printemps  et  de  l'automne. 
Fendant  tout  ce  teuips  ,  le  ciel  est  serein, 
et  il  pleut  très-rarement  ;  les  pluies  ne  tom- 
bent guère  qu'en  avril  et  août ,  encore  n'en 
tombe  I  il  ordinairement  que  trois  ou  quatre 
jours  de  suite ,  après  lesquels  on  a  une  quin- 
zaine de  jours  très  -  beaux.  Dans  le  S.  du 
Chili ,  les  pluies  sont  moins  fréquentes  en- 
core \  au  reste  ,  dans  aucune  province,  elles 
ne  sont  précédéesou  accompagnées  de  coups 
de  tonnerre,  d'éclairs  ou  de  grêle,  et  très- 
rarement  il  tombe  un  peu  de  neige  dans  les 
plaines;  mais,  sur  !»  s  Andes,  il  en  tombe 
pendant  tout  l'hiver;  les  eaux  s'y  couvrent 
de  glace ,  et  les  tempêtes  y  engourdissent 
de  froid  les  voyageurs  assez  imprudens  pour 
traverser  les  montagnes  dans  cette  saison  ri- 
goureuse. Les  vents  de  S.  et  de  S.  (). ,  qui 
régnent  le  plus  fréquemment  au  Chili ,  dis- 
sipent 1rs  nuages  et  apportent  la  fraîcheur 
et  la  .sécheresse  ;  c'est  du  N.  que  viennent  a 
cette  contrée  les  vents  brûlans  de  la  zone  tor- 
ride,  qui  affaissent  l'esprit  et  répandent  une 
lassitude  générale  dans  toute  la  nature  ani- 
mée ;  on  croirait  sentir  le  sa  mou  m  de  la  Per- 
se. Dans  l'archipel  de  Chiloe,  les  pluies  d'hi- 
ver sont  longues  et  fortes ,  et  accompagnées 
d'ouragans  viohns. 

La  fonte  des  neiges  sur  les  Andes  remplit 
les  lits  de  tous  les  torrens  qui  se  rendent  a 
la  mer,  et  qui  présentent  une  suite  de  ra- 
vins coupant  tout  le  Chili  dans  la  direction 
de  l'E.  à  PO.,  ou  à  peu  près.  Molina  en 
compte  jusqu'à  ia5,  mais  dont  il  n'y  a  que 
4a  qui  aient  leur  embouchure  dans  la  mer. 
Il  v  en  a  très-peu  qui  soient  utiles  à  la  navi- 
gation ou  qui  pourraient  y  servir.  Dans  le 
Chili  proprement  dit,  il  n'y  a  même  que 
deux  rivières  navigables  au  moins  pendant 
la  moitié  de  leur  cours  :  ce  sont  le  piaule,  et 
le  Biobio,  qui  forme  la  limite  méridionale. 
L'Araucanie  est  arrosée  par  le  Cauten,  le 
Tolten,  le  Wldivia,  et  plusieurs  autres  ri- 
vières. Celte  province  a  aussi  des  lacs  plus 
considérables  que  le  Chili  proprement  dit  ; 
tels  que  le  Lavquen  ou  Villarica ,  qui 
donne  naissance  au  Tolten,  et  le  Nahuel- 
lluapi ,  d'où  sort  une  rivière  de  même  nom , 
qui  se  dirige  vers  le  S. ,  et  se  jette  dans  la 
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mer  auprès  du  détroit  de  Magellan.  Parmi 
les  lacs  du  Chili ,  on  remarque  le  Pudaliticl  * 
l'Aculeu ,  et  le  Taguatagua  ;  ce  dernier  est 
parsemé  d'îles  charmantes.  L'Aculeu,  si- 
tué à  7  1.  S.  de  Santiago,  sert  de  séjour  à 
une  foule  d'oiseaux  aquatiques.  Trois  grands 
lacs  d'eau  salée,  et  abondans  en  poissons, 
s'enfoncent  dans  la  côte,  entre  55°  3o'  et 
54°  3o'  de  lat.  ;  ce  sont  ceux  de  Bucalemu , 
Cahuil,  et  Bogeruca  ;  le  sel  se  cristallise  sur 
les  bords  de  ces  bassins.  Les  sources  ther- 
males et  minérales  jaillissent  en  assez  grand 
nombre  dans  les  montagnes  ou  à  leur  pied  ; 
les  deux  sources  de  Peldehue ,  qui  naissent 
au  haut  des  Andes,  et  au  V  de  Santiago, 
ont  de  56  à  Go°  de  chaleur;  dans  celles  de 
Cauquen  ,  qui  coulent  dans  plusieurs  val- 
lées d'une  montagne ,  la  chaleur  varie  d'une 
source  à  l'autre.  Valdivia  a  des  eaux  miné- 
rales froides. 

Le  sol  du  Chili  n'a  pas  encore  été  exami- 
né avec  assez  d'attention  sous  les  rapports 
géologiques  et  géognostiques  pour  qu'on 
puisse  en  indiquer  exactement  la  composi- 
tion. M.  Caldcleugh,  dans  sa  carte  de  for- 
mations de  terrains,  depuis  Buenos-  Ayres 
jusqu'à  Valparaiso,  marque  tout  à  l'entour 
de  Santiago  et  du  Valparaiso  et  le  long  des 
Audes,  depuis  le  3a«  jusqu'au  54e  degré  de 
lat. ,  un  terrain  primitif;  tandis  qu'à  Men- 
doza  ,  au  revers  des  Andes,  û  a  marqué  des 
cailloux  et  du  sable  ,  auquel  succède ,  sur  la 
route  de  Buenos-Ayres,  la  marne  rouge.  A 
l'égard  de  la  surface  du  sol,  le  voyageur  dit 
que  c'est  une  glaise  compacte,  remplie  de 
cailloux  usés  par  l'eau,  et  que  cette  glaise 
est  de  peu  de  profondeur,  mais  d'une  ferti- 
lité admirable.  Molina  ,  qui  oe  pouvait  avoir 
encore  des  tintions  de  géologie  fort  exactes, 
dit  que  le  fond  du  sol ,  au  Chili ,  se  compost: 
de  deux  couches  très-épaisses  ;  la  couche 
inférieure  est  un  terrain  d'alluvion  ,  compo- 
sé de  débris  de  corps  marins  :  sur  ce  fond, 
les  Andes  ont  déversé,  à  la  suite  des  pluies 
el  des  neiges,  les  débris  de  leurs  roches; 
cette  couche  supérieure  s'exhausse  encore 
constamment  par  la  dégradation  des  mon- 
tagnes. Dans  la  vallée  de  Coquimbo,  M.  Ba- 
sil Hall  a  remarqué  trois  séries  de  terrasses 
parallèles  qui  ont  la  forme  de  rivages,  et  se 
composent  de  cailloux,  de  granit,  de  gneiss, 
de  quartz,  etc.;  elles  lui  paraissent  avoir 
bordé* un  vaste  lac  qui  a  rompu  ses  digues. 
Les  côtes  du  Chili  présentent  généralement 
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une  teUfe  friable  ,  d'une  couleur  rouge  , 
mêlée  de  petites  pierres ,  de  sulfure  de  fer, 
de  madrépores,  et  d'autres  productions  ma- 
rines ,  cependant  plus  argileuse  qne  cail- 
louteuse, tandis  que  dans  l 'intérieur  du  pays, 
et  dans  les  vallées  des  Andes,  la  terre  est 
plus  pierreuse,  noirâtre,  et  poreuse.  C'est 
la  décomposition  des  matières  rocheuses  et 
a  leur  mélange  avec  le  sol  primitif,  ou  avec 
la  terre  d'aliuvion  apportée  par  la  mer, 
qu'il  faut  attribuer  ,  à  ce  qu'il  paraît  ,  la 
fertilité  extraordinaire  du  sol  du  Chili.  Ce- 
pendant, loin  d'être  entièrement  dépouil- 
lées de  terre  végétale,  les  Andes  sont  en 
partie  cultivées  jusqu'à  la  région  des  nei- 
ges. Elles  se  composent  d'abord  de  roche* 
calcaires,  traversées  par  des  filons  de  spath 
de  diverses  couleurs,  et  de  sulfate  de  chaux  ; 
puis  de  bancs  de  gneiss  et  de  granit.  Il  ne 
parait  pas  qu'on  ait  bien  observé  l'ordre  de 
succession  des  roches  primitives  et  secon- 
daires dans  cette  chaîne.  Elles  renferment 
du  marbre  de  toutes  sortes  de  couleurs 
et  de  teintes,  du  porphyre,  du  granit,  du 
basalte,  de  la  serpentine,  du  feldspath,  du 
mica,  des  poudingues,  de  l'amiante,  du 
soufre,  et  divers  bitumes,  tels  que  du  pé- 
trole ,  du  naphte  et  du  pisasphalte  ;  enfin  des 
métaux.  Les  montagnes  moins  élevées  que 
la  chaîne  principale ,  et  plus  voisines  de  la 
mer,  se  composent  d'un  calcaire  mêlé  de 
sable  et  d'argile,  et  recouvert  de  produc- 
tions marines;  enfin  les  collines  qui  forment 
le  dernier  degré  des  Andes  consistent  en  un 
mélange  de  sulfate  de  chaux ,  de  charbon 
fossile,  et  de  coquillages.  Des  formations 
houillères  se  montrent  aux  environs  de  La 
Conception ,  et  ces  bancs  paraissent  pro- 
mettre rux  villes  et  aux  fabriques  futures 
du  ChiU  une  grande  abondance  de  com- 
bustible. Les  rives  du  Maulc  donnent  une 
argile  d'une  blancheur  éclatante  ,  parse- 
mée de  mica  ;  l'argile  qu'on  tire  de  la  pro- 
vince de  Santiago  est  brune ,  et  très-propre 
à  la  faïencerie.  Quelques  roches  des  pro- 
vinces de  Coquimbo  et  de  Copiapo  brillent 
de  cristallisations  diaphanes  d'un  sel  blanc , 
rouge  ,  jaune  ou  bleu  turquin,  qui  forme  de 
gros  cubes.  Le  sel  cristallise  également  sur 
les  bords  du  Salado  ,.  rivière  qui  traverse  la 
province  de  Copiapo.  Dans  les  provinces 
septentrionales,  le  sol,  rarement  lavé  par 
les  pluies,  est  pénétré  de  natron,  de  nitre, 
de  sulfate  de  magnésie,  et  de  soude.  Sous 
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le  rapport  des  richesses  métalliqnes ,  le  Chili 
peut  se  comparer  au  Pérou ,  et  si  l'or  faisait 
le  bonheur  ,  cette  contrée  serait  un  des 
pays  les  plus  heureux  de  la  terre  ;  mais 
l'expérience  a  prouvé  le  contraire,  et  il  ne 
faut  pas  s'étonner  que  les  Araucanicns  , 
ayant  chassé  de  leur  territoire  les  Espa- 
gnols attirés  par  l'appât  d'une  mine  d'or  fin 
et  pur,  aient  fermé  cette  mine,  en  mena- 
çant de  la  peine  de  mort  quiconque  la  rou- 
vrirait. Quand  les  Espagnols  envahirent  le 
Chili,  l'or  abondait  non-seulement  dans  les 
rivières  et  dans  les  torrens,  qui  en  char- 
riaient des  morceaux  aplatis  par  le  frotte- 
ment, mais  aussi  dans  les  mines  qui  com- 
mençaient à  très-peu  de  profondeur,  et 
n'exigeaient  par  conséquent ,  pour  être  ex- 
ploitées ,  qne  peu  de  frais  et  de  peine.  On 
voit  de  toutes  parts  le  sol  bouleversé  par 
l'avidité  des  premiers  Européens.  Depuis 
trois  siècles,  le  produit  des  mines,  surtout 
des  mines  de  métaux  précieux,  a  beaucoup 
diminué  ;  il  y  en  a  qui  sont  entièrement  épui- 
sées ;  d'autres  ont  été  inondées  parsuite  de  la 
négligence  des  mineurs  ;  d'autres  enfin  sont 
trop  difficiles  a  exploiter,  soit  à  cause  de 
leur  profondeur ,  s6it  à  cause  de  leur  isole- 
ment. Au  temps  où  Molina  écrivait,  c'est- 
à-dire  vers  1780,  on  évaluait  l'or  et  l'argent 
tirés  annuellement  des  mines  du  Chili  au- 
delà  de  ?o  millions  de  francs,  sans  compter 
ce  que  la  contrebande  savait  soustraire,  ce 
qui  était  évalué  aux  deux  tiers  de  la  quan- 
tité avouée.  M.  de  Humboldt  porte  le  pro- 
duit annuel  des  mines  d'or  et  d'argent,  tel 
qu'il  était  au  commencement  de  ce  siècle, 
à  2,807  kilogr.  d'or,  et  à  6,837  kilngr.  d'ar- 
gent,dont  la  valeur  totale  était  de  1  o,3oo,ooo 
francs;  enfin,  en  18a  1,  D.  Manuel  de  Sa- 
las ,  cité  par  M.  Caldcleugh  ,  n'évaluait  plus 
ce  produit  annuel  qu'à  7,500,000  francs. 
Dans  les  derniers  temps,  en  général,  les 
mines  du  Chili  étaient  dans  le  plus  triste 
abandon  ;  la  compagnie  anglaise  qui  s'est 
formée  récemment  pour  l'exploitation  de 
ces  mines  en  y  destinant  un  capital  de 
3o, 000, 000 de  francs, donnera  probablement 
une  nouvelle  valeur  à  ces  richesses  des  An- 
des. Molina  désigne  comme  les  mines  d'or 
les  plus  riches,  celles  de  Copiapo,  Huas- 
co,  Coquimbo,  Petorca ,  Ligua,  Tiltil,  Pu- 
taendo,  Caren,  Alhué,  Hancagua,  Maule, 
Huilli-Patagua ,  et  Itère.  A  Coquimbo,  l'or 
se  trouve  dans  une  gangue  de  carbonate  de 
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cuivre;  ailleurs,  il  est  enfermé  dans  des 
gangues  de  pyrites  de  fer;  d«  s  pyrite»  de  ce 
genre  se  voient  aussi  isolément ,  et  présen- 
tent de  belles  cristallisations.  L'or  qu'on  ob- 
tient par  le  moyen  du  lavage  est  très-pur , 
et  en  forme  de  gros  grains;  M.  Caldcleugh 
pense  qu'il  provient  d'une  matrice  de  sub- 
stance métallique ,  peut-être  de  sulfure  de 
fer.  En  quelques  endroits,  l'or  est  uni  au 
cuivre,  ou  se  trouve  au  fond  des  mines  de 
ce  dernier  métal.  Toutes  les  provinces  du 
Cliilisont  pourvues  de  mines  d'argent  :  Sant- 
iago, Aconcagua,  Coquimbo  et  Copiapoen 
contiennent  le  plus;  c'est  dans  la  province 
d'Aconcagua  que  se  trouve  la  mine  d'Us- 
pallata,  la  plus  riche  mine  d'argent  que 
l'on  connaisse  jusqu'à  présent  dans  le  Chili. 
Du  côté  de  la  mer,  ce  métal  remplit  ordi- 
nairement des  veines  dans  le  schiste  ;  à 
Huasco,  l'argent  natif  est  uni  au  muriate  et 
au  carbonate  de  chaux.  Souvent  le  minerai 
est  du  sulfure  d'argent  tout  pur,  et  donne 
80  pour  km»  d'argent.  Le  cuivre  abonde 
encore  plus  que  l'or  et  l'argent  ;  on  peut 
suivre  les  gites  de  ce  métal  sur  une  ligne 
immense,  depuis  la  limite  du  Pérou,  à  tra- 
vers tout  le  Chili  et  l^rauranic,  jusqu'à 
l'extrémité  de  Tarchip»  I  de  Chiloe,  et  au 
détroit  de  Magellan  ;  mais  ce  sont  les  mines 
de  Coquimbo  et  de  Copiapo  qui  en  fournis- 
sent le  plus.  On  prétend  qu'à  Pajen,  dans 
l'Araucanie,  il  a  été  trouvé  des  masses  de 
cuivre  natif  et  brillant ,  du  poids  de  5o  à  100 
quintaux.  Selon  le  capitaine  Basil  Hall, 
toutes  les  mines  de  cuivre  out  rapporté  , 
dans  les  derniers  temps  ,  plus  de  60,000 
quintaux  par  an,  et  suivant  un  dicton  des 
babitans,  on  s'enrichit  par  les  mines  de 
cuivre,  tandis  qu'un  s'appauvrit  par  les  mi- 
nes.d'or,  et  qu'on  se  tire  à  peu  près  d'af- 
faire par  les  mines  d'argent.  Le  cuivre  est 
exporté  en  grande  partie  pour  l'Inde  et  la 
Chine,  et  il  n'en  va  qu'une  petite  partie  en 
Europe  et  aux  États- Unis.  Dans  la  plu- 
part de  ces  mines ,  on  trouve  aussi  du  mu- 
riate  de  cuivre;  à  Copiapo  et  ailleurs,  c'est 
en  masses  grises ,  vertes  ou  bleues ,  qu'on 
voit  ce  muriate.  Copiapo  et  Coquimbo  ,  où 
les  métaux  sont  pour  ainsi  dire  entassés  , 
produisent  le  mercure,  qu'on  trouve  aussi 
dans  la  province  de  Quillota;  c'est  à  Cer- 
roblanco  qu'existe  la  mine  la  plus  riche  de 
ce  métal.  Le  même  lieu  donne  beaucoup 
de  plomb  :  on  exploite  encore  dès  mines 
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4e  plomb  dans  les  montagnes  de  9«n-Pic- 
tro,  de  Sant- Antonio ,  et  del  Carminé.  Le 
Chili  parait  contenir  peu  d'étain  ;  l'arse- 
nic existe  en  plusieurs  endroits;  on  le  tire  , 
dans  son  état  natif,  du  mont  S.  Felice,  et 
uni  avec  l'argent  natif,  de  la  province  de 
Copiapo.  Tout  le  Chili  et  toute  l'Araucanie 
sont  pourvus  de  fer;  au  Chili ,  les  provinces 
les  plus  riches  sous  ce  rapport  sont  celles  de 
Coquimbo,  Copiapo,  Aconcagua,  Maule,  et 
Huiiquilemu.  Le  manganèse,  l'antimoine 
et  le  cinabre  ne  sont  pas  non  plus  bien 
rares  dans  ce  territoire,  tout  pétri  de  sub- 
stances métalliques.  Si  le  Chili  n'a  pas  de 
mines  de  diamans ,  au  moins  plusieurs  ri- 
vières charrient  des  émeraudes ,  des  topa- 
xes ,  des  rubis ,  et  des  saphirs. 

Dans  ce  pays,  la  stérilité  du  sol  n'est  point 
le  partage  des  districts  riches  en  mines.  Les 
rivières  ,  dit  M.  Caldcleugh ,  roulent  des 
grains  d'or  à  travers  des  campagnes  parées 
de  tout  le  luxe  de  la  végétation  ,  et  le  mi- 
neur fouille  avec  succès  la  même  terre  où 
le  laboureur  fait  une  moisson  abondante. 
Cette  végétation  superbe  embellit  extraor- 
dinaircment  les  terrasses  des  Andes,  depuis 
la  côte  jusqu'aux  cimes  de  la  chaine  princi- 
pale. Des  forêts  de  cèdres  rouges,  de  pins, 
de  cyprès,  de  pellins  et  de  quittais  om- 
bragent les  flancs  de  ces  montagnes;  les 
deux  derniers  arbres  fournissent  un  bon 
rouge  très-dur.  Le  pellin  a  une  tige  de  100 
pieds  de  haut,  et  l'écorce  du  quillai,  dé- 
trempée dans  l'eau,  la  rend  savonneuse.  Le 
palmier  du  Chili  fournit  des  cocos  d'un  goût 
rafraîchissant.  Les  lauriers  y  sont  assex  gros 
pour  pouvoir  être  employés  aux  construc- 
tions. I  l  y  en  a  plusieurs  espèces  :  celle  qu'on 
appelle  leumo  est  utile  à  la  fois  par  son  bois, 
par  son  fruit  qui  contient  un  beurre  végé- 
tal ,  par  son  écorce  qui  sert  de  tan ,  enfin 
par  ses  cendres  qu'on  emploie  à  la  savon- 
nerie. Au-dessus  de  tous  les  arbres  des  fo- 
rêts domine  le  pehueh  ou  pin  du  Chili  (pi- 
nu*  araucana  ) ,  qui  atteint  quelquefois  une 
hauteur  de  200  pieds  ,  et  produit  un  frurt 
semblable  à  la  châtaigne ,  et  dont  la  résine 
a  l'odeur  de  l'encens,  que  produit  aussi  un 
arbuste  particulier.  M.  Schmidtmeyer  pré- 
tend qu'on  ne  tronve  plus  de  pehuen  au 
Chili.  Le  boyghe ,  arbre  sacré  pour  les  Arau- 
caniens,  ressemble  par  son  écorce  au  can- 
nellier.  Parmi  les  myrtes,  l'espèce  appelée 
luma  est  recherchée  à  la  fois  pour  son  bois 
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employé  dan»  la  carrosserie  ,  et  pour  son 
Ml  dont  od  tire  an  vin  stomacal ,  comme 
les  baies  d'un  arbuste  appelé  buignal  (  omy- 
ri*  puiu  /atnu  donnent  un  vin  de  liqueur 
fort  agréable.  On  extrait  du  puya  une  sorte 
de  miel.  Le»  arbres  fruitiers  de  l'Europe  , 
tes  châtaigniers ,  pommiers,  figuiers,  citron- 
niers ,  orangers,  cédrats,  coignassiers,  s'ac- 
commodent parfaitement  au  climat  du  Chi- 
li ,  -plusieurs  de  ces  arbres  paraissent  même 
être  indigènes  dans  ce  pays.  Les  pèches  et 
les  coings,  acquièrent  une  grosseur  prodi- 
gieuse ,  et  ont  un  goût  délicieux  ;  les  olives 
aussi  sont  d'une  excellente  qualité.  Depuis 
l'établissement  des  Espagnols  au  Chili ,  les 
coteaux  sont  plantés  de  vignes  qui  donnent 
un  vin  fort  et  d'une  couleur  foncée ,  que  l'on 
conserve  dans  des  ojitres  et  des  jarres  de 
terre ,  et  qni  se  consomme  dans  le  pays. 
Plus  de  soin  dans  l'apprêt  de  ce  vin  lui  don- 
nerait sans  doute  aussi  plus  de  valeur  et  de 
renom.  On  fait  du  cidre,  mais  avec  peu  de 
soin  ;  à  peine  emploie  t  on  un  pressoir  pour 
cet  objet.  Le  Chili  produit  plusieurs  varié- 
tés de  maïs.  Les  habitans  se  nourrissent 
aussi  de  divers  grains  indigène»,  tels  que  le 
magu  ,  le  tura,  le  huegen,  et  la  caciila.  Mo- 
lina  dit  que  les  trois  premiers  ne  sont  guère 
cultivés  que  dans  quelques  cantons  des  pro- 
vinces méridionales;  il  ne  faut  qu'un  léger 
labourage  pour  rendre  le  sol  apte  à  les  pro- 
duire. On  sème  en  juin  ,  et  l'un  récolte  en 
décembre.  La  maglia,  ou  pomme  de  terre 
sauvage  ,  appartient  également  à  la  végé- 
tation des  Andes  du  Chili.  On  l'a  trouvée 
récemment  en  grande  quantité  'dans  des 
ravins,  aux  environs  de  Valparaiso,  sous 
^4°  So'  de  lat.  11  est  certain  qu'il  y  en  a 
d'un  goût  très-doux,  tandis  que  les  tuber- 
cules sauvages  passent  pour  avoir  le  gont 
amer  ou  acre.  Les  légumes  et  les  fleurs 
d'Europe  ont  réussi  parfaitement  sur  le  ter- 
ritoire chilien  ;  les  melons  y  sont  excellons. 
C'est  du  pied  des  Andes  que  les  fraises 
ananas  ont  été  transplantées  en  Europe. 
Ou  tire,  au  Chili,  une  très-bonne  huile  d'une 
plante  appelée  uiadi  ;  une  autre  plante  , 
l'ocimo,  donne  de  la  soude.  Aux  plantes 
indigènes  d'économie  domestique  les  Eu- 
ropéens ont  joint  le  lin,  et  surtout  le  chan- 
vre ,  qui  y  est  d'une  excellente  qualité.  Le 
piment  ou  l'a yi  du. Chili  est  un  aliment 
commun  des  habitans.  Le  tabac  ulire  plu- 
sieurs variétés.  La  pliai  macie  doit  à  cette 


C  H  I  L  75g 

contrée  des  drogues  salutaires  ;  encore  ne  les 
connait-elle  pas  aussi  bien  que  les  Indiens, 
qui  en  font  souvent  un  secret,et  leur  donnent 
des  noms  tirés  de  leur  idiome.  La  racine  du 
guilno  (éromuê  eatharlicus)  passe  pour  un 
excellent  purgatif;  le  caehan-lahuen  [ehi- 
ronia  chilensit  )  sert  à  la  fois  contre  les  fiè- 
vres et  les  pleurésies;  le  viravira  a  des  qua- 
lités aromatiques,  et  le  quinehamalin  guérit 
les  blessures  ;  le  thé  de  culen  est  pour  les 
Araucaniens  un  remède  universel.  D'autres 
végétaux  contiennent  des  poisons  :  le  suc 
de  guegued  rend  les  animaux  furieux ,  et 
l'ombre  du  litbi  exerce  un  effet  caustique 
a  peu  près  comme  celle  du  mancenillier.  La 
teinturerie  peut  se  pourvoir  au  Chili  de 
toutes  sortes  de  couleurs  végétales ,  telles 
que  l'indigo  ,  la  palke-nalka,  qui  donne  aux 
laines  une  belle  couleur  noire  ;  l'oxalis  rosea, 
d'une  belle  teinte  violette,  etc.  La  flore  du 
Chili  est  loin  d'être  entièrement  connue. 
Elle  réunit  les  plantes  de  divers  climats ,  à 
cause  des  diverses  hauteurs  du  sol  ;  par  con- 
séquent elle  doit  offrir  un  grand  intérêt  aux 
botanistes. 

Le  règne  animal,  quoique  abondant,  n'est 
pourtant  pas  aussi  varié  au  Chili  que  la 
végétation.  On  j  compte  peu  de  reptiles. 
11  n'y  a,  selon  Molina,  que  38  espèces  de 
mammifères  bien  constatées  ;  mais  les  oi- 
seaux y  sont  nombreux.  La  vigo*gne  y  vit 
encore  dans  un  état  sauvage,  sans  que  l'on 
tire  de  sa  belle  laine  tout  le  parti  qu'on  en 
pourrait  tirer.  Un  animal  bien  utile  aux 
Araucanieus  est  le  hiiegne  (camAus  arav- 
ranus  ,  qui  porte  de»  fardeaux  ,  dont  le  poil 
lustré  sert  à  faire  de  belles  étoffes,  et  dont 
la  chair  est  très-bonne  à  manger.  Les  mou- 
tons et  les  bœuf»  importés  de  l'Europe  se 
sont  très-bien  propagés ,  et  les  chevaux  an- 
dalous  sont  loin  d'avoir  dégénéré  de  leur 
race.  Les  Araucaniens  ont  tous  des  che- 
vaux superbes,  et  sont  d  excellens  cavaliers. 
Le  pagi ,  qui  tient  du  lion  et  du  tigre,  atta- 
que lea  chevaux  avec  fureur.  On  trouve  en- 
tre les  rochers  les  plus  escarpés  et  les  plus 
solitaires  des  Andes  le  guemul  ,  qui  a  la 
forme  de  l'ane  ,  si  ce  n'est  que  ses  pieds 
sont  fourchus,  et  que  ses  oreilles  sont  sem- 
blables à  celles  du  cheval  ;  son  agilité  peut 
le  faire  comparer  au  cerf.  Le  gnanaco,  qui 
ressemble  un  peu  au  lama ,  fournit  un  poil 
utile  â  la  chapellerie  ,  et  une  chair  aussi 
bonne  que  celle  du  veau.  Le  chinghe,  qui 
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est  de  la  grosseur  du  chat ,  laisse ,  quand  il 
est  poursuivi,  émaner  d'une  vessie  près  de 
l'anus  une  odeur  fétide  qui  se  Tait  sentir  à 
la  distance  de  près  d' i/4  de  1.  On  rerherche 
la  chinchilla  poursa  pelleterie,  et  la  viscaccia 
pour  son  poil ,  semblable  à  celui  du  castor. 
Le  condor,  qui  plane  sur  les  Andes ,  l'autru- 
che et  le  flammant  sont  remarquables  par 
leurgrandeur  comme  le  colibri  l'est  par  sa  pe- 
titesse et  par  l'éclat  de  son  plumage.  Il  y  a  des 
perroquets  de  trois  espèces ,  des  vautours, 
des  pélicans,  environ  *6  espèces  d'oiseaux 
de  mer,  et  plusieurs  oiseaux  particuliers, 
tels  que  le  quethu  {wptenodytts cbUentù), 
couvert  d'un  duvet  propre  à  être  filé  et  tis- 
su ;  la  thenca  (  turdus  thenca  )  ,  imite  le 
chant  des  autres  oiseaux.  Les  lurioles,  gros 
vers  luisans  ,  jettent  la  nuit  un  éclat  très- 
vif,  tandis  que ,  le  jour,  la  chrysomèle  dorée 
brille  d'une  belle  couleur  d'or.  Sans  avoir 
une  grande  variété  de  genres ,  les  lacs  et 
les  fleuves  abondent  en  poissons,  tels  que 
truites,  anguilles,  bagres  (it<«nu),  et  pois- 
sons-rois (cyfrinu.tregius),  d'une  chair  très- 
délicate  :  ils  sont  habités  aussi  par  diverses 
espèces  de  loutres,  entre  autres  par  les  guil- 
lins  ,  qui  ressemblent  aux  castors  quant  au 
poil  et  à  la  forme,  et  par  les  coypus  qui,  ainsi 
que  les  guillins  ,  fournissent  un  poil  utile  à 
la  chapellerie.  Sur  les  longues  côtes  du  Chili, 
on  pourrait  pécher  des  baleines  ,  plusieurs 
espèces  de  dauphins  et  de  phoques.  Parmi 
les  derniers,  il  y  en  a  qui  ont  jusqu'à  a5 
pieds  de  long  :  ce  sont  les  lions  de  mer  ;  les 
lamés  en  ont  18  a  aa.  On  y  pèche  aussi  des 
morues,  des  chiens  de  mer,  des  poissons- 
coqs,  des  sardines,  des  anchois,  des  huîtres, 
et  diverses  espèces  de  coquillages. 

Les  habitans  du  Chili  descendent  de  deux 
races  distinctes,  ou  doivent  le  jour  au  mé- 
lange de  ces  races.  Les  aborigènes  du  Chili 
ont ,  comme  les  autres  Américains,  le  teint 
cuivré  ;  ce  teint  s'affaiblit  chez  les  individus 
qui s'ex posent pen au  soleil;  ils  ont  les  traits 
réguliers,  mais  ils  ont  peu  de  barbe.  Tout 
le  peuple  araucanien  est  de  cette  race;  l'a- 
borigène ne  diflere  pas  dé  l'Européen  par  la 
taille ,  du  moins  sur  les  côtes  et  dans  les  plai- 
nes ;  mais  dans  les  montagnes  on  trouve  une 
race  d'une  taille  plusélevécet  d'un  teint  plus 
bronzé  :  ce  sont  les  Fuelches.  Ces  sauvages 
ont  5  pieds  8  ou  9  pouces,  jusqu'à  6  pieds 
a  a  3  pouces  de  haut  :  ils  auraient  des  pro- 
portions herculéennes  si  heurs  pieds  et  leurs 
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mains  n'étaient  petits  en  comparaison  des 
autres  membres.  Les  diverses  tribus  des 
Araucaniens  forment  une  espèce  de  ligue 
contre  laquelle  l'art  des  Espagnols  est  tou- 
jours venu  échouer.  Leur  pays  est  divisé  en 
4  inapus  ou  principautés,  dont  chacune  est 
subdivisée  en  5  aillerègues  ou  provinces,  et 
ces  provinces  comprennent  à  leur  tour  cha- 
cune 9  règuesou  corn  tés.  Les  règues  ont  tous 
un  chef  militaire  appelé  ulmène  ;  les  aillerè- 
gues ont  pour  chef  des  apu-ulmènes  ;  enfin 
les  4  niapus  sont  gouvernés  par  autant  de 
toquis,  qui  pourtant  n'en  sont  pas  les  maîtres 
indépendants  ;  toutes  les  alla  ires  nationales  se 
décident  dans  l'assemblée  de  tous  le»  chefs  : 
leurs  dignités  sont  héréditaires,  et  ils  portent 
de»  marques  distinctives  de  leur  pouvoir, 
telles  qu'une  hache  de  porphyre,  un  bâton 
avec  un  pommeau  d'argent.  En  cas  de  guerre 
au-dehors  ,  un  des  toquis  est  désigné  pour 
commander  l'année.  Quelquefois  la  jalousie 
mutuelle  de»  chefs  occasionne  des  guerres 
intestines  qui  se  bornent  ordinairement  à  des 
pillages.  Les  Araucaniens  croient  à  un  être 
suprême  qui ,  selon  eux,  confie  le  gouver- 
nement du  monde  à  des  divinités  subalter- 
nes, à  des  apo-ulménes  et  à  des  ulmènes  cé- 
lestes. Ils  admettent  aussi  un  principe  de 
mal  ;  ilscraignent  les  mauvais  présages  et  les 
sorciers  ;  ils  croient  l'Ame  immortelle,  et  ont 
quelque  tradition  d'un  déluge.  Les  Arauca- 
niens se  vêtissent  du  poncho,  ou  morceau 
carré  d'étoffe  de  laine  ,  par  lequel  on  fait 
passer  la  tète.  Cette  pièce  de  vêtement  est 
d'un  usage  général  dans  tout  le  Chili.  Us 
conservent  la  langue  nationale ,  sur  laquelle 
un  jésuite  a  donné  des  détails  intéressai» 
dans  son  ouvrage- sur  le  Chili.  Cette  langue 
est,  dit-on,  très-riche;  elle  a,  comme  le 
grec,  la  faculté  de  composer  des  mots; 
elle  se  sert  du  duel ,  des  aoristes ,  etc.  On  ne 
connaît  point  la  population  de  l'Arauca- 
nie, 

Depuis  que  les  Espagnols  se  sont  établis 
au  Chili ,  la  race  européenne  s'est  mêlée  à  la 
race  indienne,  et  de  ce  mélange  est  née  une 
race  intermédiaire  qui  constitue  aujourd'hui 
une  pa/tie  considérable  dé  la  population  du 
pays,  et  dans  laquelle  l'orgueil  espagnol 
avait  introduit  les  distinctions  subtiles  de 
demi-blanc,  tiers,  quart,  huitième  de  blanc, 
suivant  que  les  families.s'étaient  mêlées  avec 
les  Indiens  ou  avec  les  blancs.  On  voit  en 
effet  au  Chili  toutes  les  teintes  ,  depuis  le 
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rouge  fonce  jusqu'à  l'incarnat  du  plus  beau 
teint  européen.  Les  esclaves  africainsont  in- 
troduit une  autre  race,  la  noire  ;  elle  est  peu 
considérable,  et  heureusement  l'esclavage 
cessera  au  Chili,  en  vertu  d'une  loi  quia 
affranchi  les  enfans  des  esclaves.  On  évalue 
la  population  du  Chili  proprement  dit  à  600 
ou  800,000  hab.  ;  on  n'a  pas  de  donnée  plus 
certaine.  M.  Caidcleugh  Fait  observer  que 
l'on  se  tromperait  en  jugeant  de  la  popula- 
tion du  Chili  d'après  la  quantité  de  villes  et 
de  villages  marqués  sur  les  cartes,  parce  que 
les  villes  du  Chili  peuvent  à  peine  se  com- 
parer aux  villages  d'Europe,  et  que  la  classe 
ouvrière  travaillant  aux  mines  est  en  quel- 
que sorte  nomade.  En  s'étahlissant  partout 
où  l'on  entreprend  l'exploitation  d'une  mi- 
ne ,  on  y  construit  des  cabanes  et  une  cha- 
pelle ,  et  voilà  un  nouveau  village  ;  mais  dès 
que  l'exploitation  cesse  ,  les  habitans  se 
transportent  ailleurs,  et  abandonnent  à  ja- 
mais le  village  ou  le  hameau.  La  capitale 
a  48,1100  habitans  :  après  celle-ci,  les  plus 
grandes  villes  sont  Valdivia  et  Valparaiso  , 
qui  n'ont  pourtant  chacune  que  5  à  6,000 
hab.  Les  autres  villes  et  les  villages  sont 
encore  moins  peuplés.  L'agriculture  a  été 
jusqu'à  présent  peu  perfectionnée  ;  les  ou- 
tils de  labourage  sont  grossiers ,  comme  la 
plupart  des  outils,  des  instrumens  et  des 
meubles  qu'on  fait  au  Chili.  L'industrie  ne 
s'y  exerçait ,  sous  le  régime  espagnol ,  que 
sur  la  chaudronnerie,  la  poterie  et  la  tisse- 
randerie;  encore  la  dernière  se  bornait-elle 
aux  ponchos  ou  étoffes  ordinaires  du  costume 
des  habitans  ;  ces  étoffes  l'emportent  sur  cel- 
les d'Europeà  cause  deleurimperméabilité; 
la  poterie  cède  pour  le  prix  et  la  qualité  à 
celle  qu'on  importe  maintenant. 

Pendant  long  temps  le  Chili  était  une  dé- 
pendance du  Pérou,  et  recevait  de  ce  pays 
la  plupart  des  objets  dont  il  avait  besoin  ; 
cette  contrée  avait  alors  peu  de  relations 
avec  le  reste  du  monde  ;  seulement  elle  re- 
cevait par  les  Andes  une  quantité  considé- 
rable de  the  du  Paraguay.  Actuellement 
c'est  par  mer  qu'elle  reçoit  le  thé  ;  les  An- 
glais lui  fournissent  des  marchandises ,  et 
achètent  d'elle  du  cuivre,  de  l'or,  et  de  l'ar- 
gent. Le  Chili  continuera  sans  doute  de 
pourvoir  de  vivres  les  ports  du  Pérou  ;  il  a 
des  relations  directes  avec  Buenos- Ayres  et 
les  Pampas ,  parle  moyen  des  caravanes  qui 
traversent  les  Andes  dans  la  bonne  saison. 
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Les  Espagnols  ne  tiraient  presque  aucun 
revenu  du  Chili;  les  impôts  qu'ils  perce- 
vaient servaient  à  payer  les  frais  de  l'ad- 
ministration et  à  défendre  la  colonie  contre 
les  incursions  des  Araucaniens.  Les  deux 
tiers  des  terres  étaient  entre  les  mains  des 
nobles  et  du  clergé,  et  avaient  si  peu  de 
valeur,  que  même  aux  environs  de  la  ca- 
pitale on  achetait  une  quadra  ,  ou  environ  1 
hectare  i/a,  pour  cioq  cents  francs.  Cet  état 
de  choses  ne  pourra  manquer  de  changer; 
déjà  le  commerce  avec  l'étranger  s'est  amé- 
lioré considérablement.  Suivant  M.  Lowe, 
il  a  été  exporté  de  l'empire  britannique 
pour  le  port  chilien  de  Valparaiso ,  en  1818, 
pour  a,aia,-5o  fr.;  en  i8ai,  pour  i8,o5i,75o 
fr.  ;  en  i8aa,  pour  47>a48,6a5  fr.  ;  et  en 
i8aâ  ,  pour  57,8.58,5oo  fr.  M.  Caidcleugh  ne 
porte  pas  h  s  exportations  aussi  haut  ;  suivant 
ce  voyageur,  elles  se  sont  montées  en  1817 
à  800,000  fr.  seulement,  et  en  i8aa ,  à 
4,071,350  fr.  ;  encore  a-t-il  soin  d'observer 
qu'une  partie  des  cargaisons  était  entrée 
seulement  pour  y  rester  en  dépôt.  Dans  la 
suite ,  le  commerce  extérieur  du  Chili  pour- 
ra devenir  très-florissant.  Ce  pays  pourra 
tirer  de  l'Inde  le  sucre  et  le  coton  ,  et  y  en- 
voyer son  excellent  cuivre  ;  il  pourra  expé- 
dier des  grains  pour  la  Nouvelle  Galles  nié- 
rid. ,  et  approvisionner  de  salaisons  et  de 
chanvre  le  Pérou  ,  qui  lui  enverra  en  retour 
du  cacao,  du  sucre,  et  du  café.  Il  pourra 
entretenir  des  relations  fréquentes  avec  l'in- 
térieur, si  la  population  et  la  civilisation  y 
augmentent.  L'exploitation  des  mines,  en- 
fin ,  pourra  devenir  une  source  importante 
de  richesse  nationale.  Pour  le  moment ,  les 
monopoles  accordes  à  des  compagnies  nui- 
sent au  commerce  avec  l'intérieur. 

Les  incas  du  Pérou  avaient  fait  du  Chili 
une  province  de  leur  empire.  Huit  ans  après 
la  conquête  du  Pérou  par  les  Espagnols  sous 
les  ordres  de  Pi/.arre ,  Almagro  fut  envoyé 
pour  soumettre  les  provinces  du  midi.  La 
plus  grande  partie  de  son  monde  périt  ;  ce- 
pendant Almagro  traversa  leChili,  et  s'em- 
para de  l'or  qui  y  abondait.  L'Araucanie 
seule  résista.  Pierre  Valdivia  entreprit  en- 
i54o  une  nouvelle  expédition,  soumit  le 
Chili  non  sans  difficulté,  et  fonda  l'année 
suivante  la  ville  de  Santiago;  en  i55o,  il 
bâtit  La  Conception.  Il  pénétra  aussi  daiw 
l'Araucanie,  y  construisit  des  forts,  et  fonda 
la  ville  quiareçu  et  conserve  son  noui.Cepen- 
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danties  Araucaniens  détruisirent  les  forts, 
Valdivia  fut  battu  ,  fait  prisonnier,  et  rais 
à  mort,  lis  restèrent  libres,  et  se  battireut 
souvent  contre  les  Espagnols.  Pendant  la 
paix  ,  ils  trafiquaient  avec  les  créoles  du  Chi- 
li, auxquels  ils  vendaient  des  chevaux  et  des 
lainages  grossiers.  Les  jésuites  furent  assez 
adroits  pour  former  dans  l'Araucame  deux 
missions.  L'archipel  dcChiloe  fut  découvert 
en  i558,  par  don  Garcia  de  Mendoia.  Le 
poète  Ercilla  qui  a  chanté  les  guerres  de  l'A- 
raucanie ,  faisait  partie  de  l'expédition  qui 
prit  possession  de  ces  îles  au  nom  de  l'Espa- 
gne.Cette  puissance  annexa  le  Chili  &  la  vice- 
royauté  du  Pérou.  Elle  bâtit  partout  des  égli- 
ses et  des  couvens  en  les  dotant  richement. 
Elle  distribua  des  terres  aux  conquérans,  ex- 
ploita des  mines,  et  lit  au  reste  très-peu  de 
chose  pour  la  prospérité  du  pays.  Avant  la 
dernière  révolution ,  il  n'y  avait  pas  d'impri- 
merie dans  tout  le  Chili  ;  les  habitans  rece- 
vaient de  Lima  des  livres  de  dévotion  ou  d  m 
«traction.  Lorsqu'au  commencement  de  ce 
siècle ,  la  puissance  espagnole  déchirée  par 
les  guerres,  tomba  en  décadence,  le  Chili ,  à 
l'exemple  d'autres  cok>nies,s'occupaem8io 
deson  affranchissement.  Une  armée  de  Bue- 
nos- Ayres  vint  au  secours  du  parti  des  indé- 
pendans.  Le  vice-roi  du  Pérou  rétablit  pour 
quelque  temps  l'autorité  de  l'Espagne;  mais 
la  bataille  de  Maypu  gagnée  par  les  républi- 
cains en  avril  1818,  brisa  son  pouvoir.  Les 
vainqueurs  nommèrent  un  directeur  suprê- 
me, et  celui-ci  donna  en  1818  au  Chili  une 
constitution  provisoire.  Elle  fut  abolie  en 
i8a#,  et  l'année  suivante,  les  députés  de  la 
nation  formèrent  un  congrès  pour  dresser  un 
nouvel  acte  constitut  ionnel  qui  a  été  promul- 
gué depuis  ,  et  d'après  lequel  le  Chili  forme 
une  république  représentée  par  un  congrès. 
Pour  l'administration  de  la  justice ,  il  y  a 
plusieurs  tribunaux  inférieurs,  1  chambre 
d'appel,  et  1  tribunal  suprême,  semblable 
à  la  cour  de  cassation  en  France.  Santiago 
est  siège  d'un  évèché.  Avant  la  révolution,  le 
Chili  avait  a  dioc. ,  La  Conception  et  Sant- 
iago, sulTragans  de  l'archevêché  de  Lima.  La 
capitale  a  aussi  1  collège  ou  haute  école,  et 
1  bibliothèque  publique,  les  seuls  qui  exis- 
tent jusqu'à  présent  dans  la  république.  Le 
Chili  a  été  récemment  divisé  en  3  intendan- 
•es, La  Conception, Coquimbo,  et  Santiago. 
Ces  intendances  comprennent  aa  districts  : 
Aconcagua,  Canquene* ,  Chillan  ,  Coleha- 
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gua ,  La  Conception  ,  Copiapo,  Coquimbo  , 
Curico,  Cuscos,  Hnasco,  Isla  de  la  Laxa,  Isla 
de  Maule,  Itata ,  Mapocho ,  Maule,  Meli- 
pilla,  Petorca,  Puchacay,  Quillota,  Ranca- 
gua,  Rère,etSanta-Rosa.  L'Araucanie  reste 
toujours  libre  et  indépendante,  comme  du 
temps  du  régime  espagnol.  L'archipel  de 
Chiloe  fera  probablement  partie  de  la  nou- 
velle république. 

CHILI ,  petite  ville  et  fort  de  la  Turquie 
d'Asie.  Votf.  Km. 

CII1LIMAS,  peuplade  indienne  de  la 
Nouvelle-Grenade ,  prov.  de  Su.  Martha. 
Elle  habite  les  rives  de  la  Magdalena,  au  N.du 
lac  Zapatosa,  et  est  dangereuse  pour  les  pays 
voisins,  par  ses  excursions  et  ses  rapines. 

CHILKA,  rivière  de  Russie,  en  Asie, 
gouv.  d'Irkoutsk.  Elle  est  formée  dans  le 
distr.  et  à  1  a  1. 0.  de  Nert^hinsk ,  par  la  réu- 
nion de  l'Anon  et  de  l'Ingoda,  qui  descen- 
dent des  monts  lablonnoï  -  Stanovoï.  Elle 
coule  d'abord  à  l'E.,  ensuite  au  Y  K.,  et 
va  se  joindre  à  l'Argoun  ou  Kerlon ,  à  Ba- 
klanova ,  sur  les  frontières  de  la  Chine,  pour 
former  le  fleuve  Amour ,  après  un  cours 
d'environ  90  1.  Nertchinsk  et  Stretensk  sont 
les  seuls  endroits  remarquables  qu'elle  ar- 
rose. Près  de  sa  réunion  avec  l'Argoun,  on 
trouve  sur  ses  bords  de  la  r  hubarbe  en  quan- 
tité et  de  bonne  qualité,  ainsi  que  de  l'alun. 

CHILKINSKOY  ZAVOD,mined'argent 
très -riche,  dans  la  Russie,  en  Asie,  gouv. 
d'Irkoutsk,  distr.  et  a  i5  1.  N.  N.  E.  de 
Nertchinsk,  sur  les  bords  de  la  Chilka.  On  y 
trouve  le  rainerai  à  3o  toises  de  profondeur. 
Cette  mine  contient  aussi  de  l'or. 

CHILLAC,  village  de  France,  dép.  de 
la  Charente ,  arrond.  et  a  3 1.  S.  E.  de  Bar- 
bezicux,  et  a  8  1.  i/3  S.  8.  O.  d'AngouIéme, 
cant.  de  B ressac.  Commerce  considérable 
de  bestiaux.  5a  1  hab. 

CHILLAN,  volcan  de  la  chaîne  des  An- 
des, sur  la  limite  du  Chili  et  du  gouv.  de 
Buenos- Ayres,  à  3;  1.  E.  de  Chillan.  Lat.  S. 
36°  5'.  Long.  O.  7a*  5'. 

CHILLAN,  rivière  du  Chili,  dans  le  distr. 
de  son  nom.  Elle  a  sa  sourre  dans  le  ver- 
sant occid.  des  Andes,  au  S.  du  voir  an  de 
Chillan  ,  coule  de  l'E.  à  PO. ,  reçoit  a  droite 
la  Nubie,  prend  alors  le  nom  d'itata,  et 
se  jette  dans  le  Grand  Océan  par  36°  de  lat. 
S.,  après  un  cours  d'environ  68  1.  La  ville 
de  même  nom  est  le  seul  lieu  important 
qu'elle  arrose. 
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CHILLAN,  ville  du  Chili,  chef-lieu  de 
distr. ,  sur  la  rive  droite  du  Chillan ,  à  35  1. 
N.  E.  de  La  Conception ,  et  à  53  1.  S.  S.  O. 
de  Santiago.  Lat.  S.  35°  56'.  Long.  O.  75° 
55.  Elle  est  petite  et  mal  bâtie,  et  renferme 
t  église  paroissiale  et  plusieurs  couvens. 

Le  distr.  de  Chillan  a  3o  1.  de  long  de 
l'£.  à  l'O. ,  sur  environ  1 3  de  large.  Ce  n'est 
qu'une  plaine  où  l'on  élève  beaucoup  de 
moutons  dont  la  laine  est  très-estimée.  Le 
Chillan  est  la  principale  rivière  qui  l'ar- 

CH1LLARON  -DEL-REY,  bourg  d'Es- 
pagne, prov.  et  à  12  I.  E.  de  Guadalaxara 
(Cuenca  ) ,  sur  un  affluent  du  Tage. 

C II I LLATES  ,  tribu  indienne  des  Etats- 
Unis  ,  qui  vit  dans  la  partit*  occid.  du  distr. 
de  Columbia  ,  sur  Ira  bords  de  l'océan  Pa- 
cifique, au  N.  de  la  Columbia.  160  indivi- 
dus. 

CIULLICOTIIE,  ville  des  États-Unis, 
état  d'Ohio;  chef-lieu  du  comté  de  Ro*s. 
La  ville  est  agréablement  située  dans  une 
plaine  belle  et  fertile, au  conlluent  du  Paint 
et  du  S«  ioto,  à  17  L  i/4  S.  de  Columbus. 
Lat.  N.  3n°  i  l'.  Long.  O.  85°  i5'.  Fondée 
en  1796,  elle  a  été  pendant  quelque  temps 
la  capitale  de  Pétat,et  sou  accroissement 
a  été  très-rapide.  Les  rues  en  sont  larges  et 
se  coupent  a  angles  droits,  et  les  maisons, 
dont  on  évaluait  le  nombre  à  4oo ,  en  1817, 
sont  toutes  construites  en  briques.  Il  y  a  1 
maison  de  ville.  1  prison,  1  marché,  3  égli- 
ses, 1  collège ,  4  filatures  de  coton,  et  un 
grand  nombre  de  moulins  dans  les  environs. 
a,4a5  hab. 

A  3  1.  > I .  de  Chillicothe,  se  trouve  la  vieille 
vUle  indienne  du  même  nom ,  qui  renferme 
aoo  hab. 

CI1ILLIS,  ville  de  la  Turquie  d'Asie,  en 
Syrie,  path.  et  à  i5  1.  N.  d'Alep.  On  la  re- 
garde comme  très-ancienne ,  mais  elle  n'a 
ofFi  rt  d'autres  mooumens  de  son  antiquité 
que  quelques  médailles.  11  y  a  i5  mosquées 
et  de  vastes  bazars.  Il  s'y  tient  une  foire  pour 
les  cotons  qui  est  très-renommée. 

CHILLISQUAtJUE,  comm.  des  États- 
Unis,  état  de  Pensylvanie,  comté  de  Nor- 
tliumberland ,  sur  le  bras  occid.  de  la  Sus- 
quehannah,  à  a  I.  i/a  N.  N.  O.  de  Nor- 
thuroberland,  et  a  18  1.  N.  d'JIarrisburg. 
i,o55  bah. 

Cil  1LLOK  Y,  montagnes  de  la  partie  sept, 
de  l'Abyssinie ,  près  d'Arkiko. 
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CHILLON  ,  bourg  d'Espagne ,  prov.  et  à 
aa  I.  S.  O.  de  Ciudad-Real  (  Cordoue),  sur 
une  hauteur  au  pied  de  laquelle  coulent  le 
Yaldeazogues  et  la  Tamuja. 

CH1LLON,  chàteau-furt  de  Suisse,  cant. 
de  Vaud,  distr.  et  à  a  1.  S.  E.  de  Vevay,  et 
à  5  1.  3/4  E.  S.  E,  de  Lausanne,  sur  un  ro- 
cher qui  s'avance  dans  la  partie  orient,  du 
lac  de  Genève,  sur  lequel  il  a  une  vue  fort 
étendue.  Ce  château  qui  domine  un  passage 
étroit ,  a  été  bâti  en  iaS8  par  Pierre  de  Sa- 
voie, et  passait  alors  pour  imprenable.  11  a 
des  souterrains  creusé*  dan*  le  roc  au-dessous 
du  niveau  du  lac. Ses  donjons  servaient  de  pri- 
son. Honni vard, prieur  de  S*.  VirtoràGcnève, 
et  courageux  défenseur  de  Isflibn  té  de  cette 
ville ,  y  fut  détenu  par  le  duc  de  Savoie  ,  de 
i53o  a  i536,  époque  à  laquelle  les  Bernois 
s'emparèrent  du  pays  de  Vaud.  Cbillon  de- 
vint alors  la  résidence  des  baillis  de  Vevay, 
jusqu'en  1733  qu'il  fut  converti  en  prison- 
d'état.  Aujourd'hui  il  sert  d'arsenal  et  de 
magasin  à  blé.  Pierre  de  Savoie  y  battit 
les  impériaux  en  lajS. 

CHiLLOUUS,CHOULLOUKSouCHI- 
LABS,  nom  qu'on  donne  aux  Berbers,  à 
Maroc  et  dans  les  montagnes  des  pays  de 
Suse  et  de  Taiib't. 

CHILLICRITTEQUAW,  tribu  indien- 
ne des  États  -  Unis,  qui  habite  dans  le  dis- 
trict de  Columbia  ,  entre  44'  et  46*  de  lat. 
N.,  et  entre  iaa°  et  ia3°  de  long.  O.,  sur  la 
rive  droite  de  la  Columbia,  au-dessus  du 
confluent  de  la  Biche.  j,4oo  individus. 

CI1I LLY, village  de  France, dép. de  Seine- 
et-Oise ,  arrond.  et  à  3  1.  3/4  N.  O.  de  Cor- 
beil,  et  à  4  I.  S.  de  Paris,  cant.  de  Longju- 
meau.  Il  y  a  un  château  qui  a  appartenu  à 
la  duchesse  de  Mazarin,  et  plusieurs  belles 
maisons  de  campagne.  5oo  hab. 

CHILOE,  archipel  du  Grand  Océan  aus- 
tral ,  sur  la  cote  occid.  de  l'Amérique  mé- 
rid.  Il  s'étend  depuis  4»°  5o'  jusqu'à  4^°4«' 
de  lat.  S.,  et  est  composé  d'environ  80  îles, 
dont  a  peu  près  1  /  i  sont  habitées.  Des  détroits 
de  peu  de  largeur  les  séparent  les  unes  di  s  au- 
tres, et  leurs  côtes  offrent  un  grand  nombre 
de  petits  ports  peu  profonds,  qui  servent  de 
retraite  à  de  petits  batimens.  Ces  îles  sont 
en  général  montagneuses;  aucune  ne  mérite 
d'être  citée  que  celle  qui  prend  le  nom  de 
.  l'archipel.  Cette  île  n'est  séparée  de  la  côte 
du  Chili  que  par  un  détroit  dangereux  d'i  I. 
de  large.  Elle  a  environ  $0  1.  de  longueur 
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du  \.  au  S. ,  sur  ao  I.  dans  sa  plus  grande 
largeur.  Elle  est  hérissée  de  montagnes,  les 
unes  stériles,  d'autres  couvertes  de  forets 
presque  impénétrables.  Le  climat  y  est  sain, 
froid,  et  pluvieux.  On  y  éprouve  de  terribles 
ouragans.  On  ne  cultive  que  les  vallée*  qui 
sont  peu  nombreuses,  et  les  terrains  unis  si- 
tués le  long  de  la  mer.  On  y  récolte  des 
grains  ,  du  lin  ,  des  pommes  de  terre  excel- 
lentes, des  pommes  ,  et  des  groseilles.  Les 
forêts  fournissent  de  très-beaux  bois  de  con- 
struction, et  particulièrement  Palerse,  dont 
on  fait  des  planches  qui  s'expédient  à  Lima. 
On  élève  des  bœufs ,  des  chevaux,  des  mou- 
tons, et  des  porcs.  Il  y  a  des  daims,  des 
renards  noirs,  et  des  loutres. 

Don  Garcia  de  Mendoxa  découvrit  cette 
ile  en  i558,  ainsi  que  les  petites  lies  répan- 
dues dans  le  golfe  de  Guaiteca  ,  auxquels  il 
donna  le  nom  d'archipel  deChiloe,  et  qu'on 
nomme  aussi  archipel  d'El-Ancud.  En  i565, 
don  Martino  Ruiz  Gamboa  s'en  empara  au 
nom  de  l'Espagne,  soumit  les  Indiens, et  bâ- 
tit dans  l'île  de  Chiloe,Castro  et  Chacao.  Au 
commencement  du  xix*  siècle ,  les  habitans 
essayèrent  de  secouer  le  joug  ;  mais  ils  furent 
bientôt  réduits.  Ces  peuples  qui  ressemblent 
aux  Indiens  du  Chili,  parlent  le  véliché,  qui 
est  une  Jangue  particulière.  Ils  sont  d'un 
naturel  timide  et  docile,  montrent  de  l'a- 
dresse dans  les  arts  mécaniques  ,  et  surtout 
pour  la  fabrication  des  tissus  de  lin  et  de 
laine.  Us  sont  également  bons  marins,  et 
construisent  artistement  leurs  pirogues.  Ils 
s'adonnent  à  la  pèche  et  mangent  le  lehé 
plante  marine,  qu'ils  réduisent  en  poudre 
pour  en  faire  de  petits  pains  recherchés  dans 
l'archipel  et  même  à  Lima.  On  évalue  la  pop. 
de  Chiloe  à  a5,ooo  hab. ,  la  majeure  partie 
espagnols  ou  créoles.  Us  demeurent  dans  5 
villes  principales  :  Castro  qui  en  est  le  chef- 
lieu,  San-Carlos ,  et  Chacao  ;  et  dans  4  »  vil- 
lages formant  autant  de  paroisses. 

CIIILOECHES,  bourg  d'Esp*gne,  prov. 
et  à  1  1.  i/a  S.  de  Guadalaxara,  à  quelque 
distance  de  la  rive  gauche  de  l'Henares. 

CH1L01V,  bourgade  dugouv.  de  Buenos- 
Ayres,  intendance  et  â  3o,  1.  E.  R.  E.  de 
Cochabamba,  entre  des  montagnes  très-éle- 
vées,  près  de  la  source  du  Rio-Grandc ,  af- 
fluent du  Guapey. 

CHILOLK  ,  oasis  de  Nubie  ,  dans  le  pays 
et  a  a  journées  S.  O.  de  Sennaar,  sur  le  Bahr- 
el  -  Abiad.  Elle  ne  produit  que  du  maïs.  Le» 
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indigènes  n'o  nt  aucune  forme  de  gouverne' 
ment.  Le  roi  de  Sennaar  y  fait  enlever  de  force 
des  habitans  des  deux  sexes,  qu'il  vend  en- 
suite aux  marchands  d'esclaves.  Cette  oasis 
renferme  une  ville  du  même  nom ,  sur  la  rive 
droite  du  Balir-el- Abiad,  bâtieen  argile  et  ha- 
bitée pardesidolatresqui.se  rasentlatêtc,et 
se  ceignent  le  corps  avec  de  longues  herbes. 

CHILOUKS  ou  CHOU LOUHRS,  peuple 
de  la  Nigritie  orient.,  habitant  le  bassin  su- 
périeur du  Bahr-el-  Abiad ,  au  S.  du  Dar- 
four  et  du  Kordofan.  Les  Chilouks  forment 
un  empire  assez,  puissant ,  qui  a  sous  sa  dé- 
pendance les  pays  de  Donga ,  d'ibbe  et  de 
Touclaoui.  Us  sont  idolâtres,  quelques-uns 
ne  professent  aucune  religion.  On  les  dit 
hospitaliers.  Le  sultan  fait  sa  résidence  ■* 
TembelcouTomboul.  En  i5o4,  les  Chilouks 
firent  une  invasion  dans  le  Sennaar  qu'ils 
occupèrent  pendant  quelque  temps,  et  où 
ils  laissèrent  nombre  des  leurs,  notamment 
dans  l'oasis  et  la  ville  qui  portent  leur  nom. 

CHILPANZ1NGO,  ville  du  Mexique,  in- 
tendance et  à  45  I.  S.  de  Mexico,  et  â  ao  I. 
IV.  N.  E.  d'Acapulco,  sur  un  plateau  élevé 
de  708  toises  au-dessus  du  niveau  de  la  mer. 
Les  environs  produisent  en  abondance  du 
blé  et  des  fruits. 

CHILQUES  ET  MASQUES,  prov.  du 
Pérou,  dans  l'intendance  de  Cuzco,  bornée 
au '!N.  par  la  prov.  d'Abancay ,  â  l'E.  par 
celle  de  Quispicanchi  ;  au  S.  O. ,  parcelle 
de  Chumbivilcas  ,  et  à  l'O.  par  celle  de  Co- 
tabamba.  Elle  a  a~  I.  de  long  sur  1  \  de  lar- 
ge. Sa  principale  rivière  est  l'Apùrimac.  Il 
y  a  aussi  8  petits  lacs.  Dans  les  parties  basses 
on  éprouve  des  chaleurs  très-fortes;  dans  les 
montagnes  on  ressent  un  froid  très-vif.  Les 
vallées  sont  généralement  fertiles  en  grains. 
On  y  élève  une  grande  quantité  de  bœufs. 
Le  gros  gibier  abonde.  Il  y  a  dans  plusieurs 
endroits  des  indices  de  minéraux  précieux. 
Cette  prov.  est  sujette  à  des  tremblemens 
de  terre  désastreux  :  celui  de  1707  fit  périr 
beaucoup  de  monde.  16,000  hab.  La  ville  de 
Paruro  en  est  le  chef-lieu. 

CHILTEPEC,  petite  rivière  du  Mexi- 
que ,  intendance  de  La  Vera-Cruz,  prov.  de 
Tabasco.  Elle  coule  du  S.  au  IV.  et  se  jette 
dans  le  golfe  du  Mexique^  à  1 5  I.  O.-de  l'em- 
bouchure du  Tabasco.  Lat.N:iS°  1 8'.  Long. 
O.  960  a6'.  Il  y  a  près  de  cette  rivière  , 
à  10  I.  N.  O.  de  Tabasco,  un  petit  établisse- 
ment qui  porte  le  même  nom. 
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CHILTERN  HILLS,  chaîne  de  colline» 
crayeuses,  en  Angleterre.  Elle  commence 
près  de  Tring  ,  dans  le  comté  de  Ilertford  , 
traverse  le  centre  du  comté  de  Buckinghara, 
et  va  se  terminer,  aux  environs  de  Uenley, 
dans  celui  d'Oxford.  Ces  collines  tirent  vrai- 
semblablement leur  nom  du  mot  était ,  oytt 
on  cli  Ht ,  qui ,  en  saxon ,  signifie  craie.  Elles 
étaient  autrefois  couvertes  de  bois  qui  en 
rendaient  le  passage  dangereux,  à  eause  des 
brigands  qui  y  trouvaient  un  asile.  Quoi- 
qu'il n'y  ail  plus  de  forêts  susceptibles  d'être 
administrées,  la  charge  honoraire  d'inten- 
dant ,  dépendante  de  la  couronne,  y  est 
attachée;  en  acceptant  cette  charge,  un 
niepbre  du  parlement  doit  renoncera  sié- 
ger à  la  chambre  des  communes. 

CH1LTZ,  tribu  indienne  des  États-Unis, 
qui  habite  dans  la  partie  occid.  du  distr.  de 
Columhia,  le  long  de  la  côte  de  l'océan  Paci- 
fique, au  V  de  la  Columhia.  700  individus. 

CHILVERS-COTON,  bourg  d'Angle- 
terre, comté  de  Warwick,  hundred  d'ÏIem- 
lingford  ,  à  une  petite  distance  S.  O.  de 
Nuneaton.  3,169  hab. 

CHILVINSK,  bourgdc  Russie, en  Asie, 
gouv.  d'Orenbourg,  distr.  de  Tcheliabiansk. 
Il  y  a  une  fonderie  de  cuivre  qui  produit 
8a  pouds  par  an. 

CHIMACHINE,  cap  sur  la  côte  occid. 
de  l'Ile  Sainte  -  Lucie  ,  dans  les  Antilles , 
à  31.  S.  S.  O.  du  Carénage.  Lat.  N.  i5*  44'. 
Long.  O.  63°  28'. 

CH1MALTENANGO,  prov.  du  Gnati- 
mala  ,  bornée ,  au  N. ,  par  celle  de  Solola  ; 
à  l*E.|  parcelle  de CbiquimuJa  ;  au  S.,  par 
celle  de  Sacatepec  ;  et  à  PO. ,  par  celles 
d'Escuiotla  et  de  Quezaltenango.  Sa  lon- 
gueur est  de  5i  I.,  et  sa  moyenne  largeur 
de  12  I.  Elle  est  traversée  par  la  chaîne  vol- 
canique des  monts  Guatimaliens.  La  prin- 
cipale rivière  qui  l'arrose  est  le  Rio  de  Sa- 
C|tepec,  qui  se  dirige  vers  l'E.  et  se  jette 
dans  le  golfe  Dulce.  Le  climat  est,  en  gé- 
néral ,  froid.  Cette  province  produit  du  blé, 
du  maïs,  beaucoup  de  fruits  d'Europe,  et 
du  bois.  On  évalue  sa  pop.  à  61,616  hab.  Le 
chef-lieu  porte  le  même  nom. 

CHIMALTEN ANGO,  ville  du  Guatima- 
la,  chef-lieu  de  prov. ,  a  îa  I.  N.  de  Guati- 
mala ,  dans  une  vallée  agréable  et  fertile. 
Lat.  N.  14*  33'.  Long.  O.  93°  35'. 

CH  1 M  A  NT  S  v  ,  bourg  de  Russie ,  en  Eu- 
rope, gouvernement  et  à  a8 1.  i/a  N.  de  Vil- 
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na,  district  et  a  i3  K.  N.  N.  E.  de  Vilkomir. 

CHI MAY,  ville  des  Pays-Bas,  prov.  de 
Hainaut,  arrond.  et  à  10  I.  S.  deCharleroi , 
et  à  ni.  5/4  S.  S.  E.  de  Mons;  chef  lieu  de 
cant. ,  sur  la  rive  droite  de  la  Blanche,  en- 
tre les  forêts  de  la  Fagne  et  de  Thiérarche. 
Il  y  a  1  collège,  et  des  fabriques  de  den- 
telles, de  chapeaux  et  de  faïence.  On  y  fait  * 
commerce  de  marbre,  dont  il  y  a  des  car- 
rières dans  les  environs  ;  il  y  a  aussi  des 
forges  qui  fournissent  un  fer  très -estimé. 
Celte  ville  nomme  un  député  aux  étalTde 
la  province,  a,  160  hab. 

CH1MBO,  rivière  de  la  Nouvelle  Gre- 
nade, anc.  roy.  de  Quito. Elle  prend  «a  source 
au  pied  du  Chimborazo,  coule  du  N.  N.  E. 
au  S.  S.  O.,  arrose  la  ville  de  Chimbo  ,  et, 
se  réunissant  à  PAlousi,  à  i5l.  E.  de  Guaya- 
quil,  forme  l*Yaguachi.  Son  cours  est  d'en- 
viron 18  1. 

CHIMBO,  ville  de  la  Nouvelle-Grenade, 
anc.  roy.  et  à  38  l.  S.  S*  O.  de  Quito,  sur  la 
rive  droite  de  la  rivière  de  son  nom,  au  S.  da 
Chimborazo.  La  majeure  partie  des  habi- 
tans  s'occupent  du  transport  des  marchan- 
dises des  provinces  de  Riobamba  et  de  Ta- 
cunga  à  la  douane  de  Babahuyo ,  et  se 
chargent,  en  retour,  de  celles  du  Pérou  : 
ces  transports  emploient  plus  de  1 ,5oo  mu- 
lets. 

CHI  MBOR  AZO,  montagne  qui  fait  partie 
de  la  chaîne  des  Andes  de  la  Nouvelle-Grena- 
de, à  3a  I.  S.  de  Quito,  et  a  agi.  N.  N.  E.  de 
Gnayaquil.  C'est  le  plus  haut  sommet  de  la 
chaîne  des  Andes.  Il  a  été  mesuré  par  plu- 
sieurs savaus;  La  Cundamine,  qui  le  visita 
le  premier,  en  i;45,  avec  Bouguer,  Juan 
Ulloa,  et  d'autres  Européens,  détermina  sa 
hauteur  à  5,aao  toises  au-dessus  du  niveau 
de  la  mer.  M.  de  Humboldt  y  fit  une  as- 
cension le  a3  juin  180a.  Le  point  où  il  fut 
obligé  de  s'arrêter  sur  sa  pente  orientale, 
par  la  présence  d'un  abyme  de  5oo  pieds  de 
large,  était  plus  élevé  de  58 1  toises  que 
celui  auquel  était  parvenu  La  Cundamine. 
Suivant  les  calculs  de  ce  savant ,  la  hauteur 
du  Chimborazo  est  de  3,35o  toises  au-des- 
sus du  niveau  de  la  mer,  et  de  1,871  toises 
au-dessus  de  la  plaine  de  Quito.  Cette  mon- 
tagne a  la  forme  d'un  cône  tronqué,  et 
quoique  sous  i*  4;'  18'  de  lat.  S.,  sun  som- 
met est  couvert  de  neiges  éternelles  ;  lors- 
que l'air  est  pur  et  le  ciel  serein  ,  elle  offre , 
du  côté  du  Grand  Océan ,  le  spectacle  le 
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plus  imposant.  Dans  cette  montagne,  les 
tracb)  tes  renferment  dVs  pyrite* ,  un  peu  de 
quarte,  et  des  grenats;  le  phonohthe  se 
trouve  au  milieu  des  trachytes  ;  le  pyroxène 
domine  dans  le  bas  dn  Ghimborazo.  On 
voit  sur  la  pente  orientale  de  cette  monta- 
gne des  phonolites  qui  s'élèvent  en  Tonne 
de  colonnes.  Les  Uancs  du  Cbimborazo 
fournissent  d'excellens  pâturages  ;  sur  le  cô- 
té N.,  il  y  a  une  source  thermale  que  l'on 
dit  être  l'indice  d'un  volcan.  C'est  par  un 
dts*cols  de  cette  montagne  que  passe  le 
chemin  qui  conduit  de  Quito  à  Guayaquil. 

Au  point  où  M.  de  iJumbohjt  s'arrêta, 
des  rochers  nus  de  porphyre,  perçant  lés 
neiges,  offraient  les  dernières  traces  de  vé- 
gétation dans  le  ieucidea  geograyhioa ,  es- 
pèce de  lichen.  Le  nom  de  Cbimborazo 
signifie  la  neige  dttChimbo  ,et  non  la  neige 
de  l'autre  bord ,  comme  La  Condamine  l'a- 
vait supposé. 

CHI-MEN  ,  distr.  de  Chine,  prov.  de 
Hou-nan  ;  la  ville  qui  en  est  le  chef-lieu  est 
481.  S.  O.  de  la  ville  de  l'arrond.  de  Foung- 
tcheou,  et  à  i*  1.  N.  de  celle  du  dép.  de 
Tchang-te,  sur  une  rivière  qui  se  jette  dans 
le  lac  de  Tonngting.  Lat.  N.  29e  5o'  3o'. 
Long.  E.  109°  %'  3'. 

CHI-MEN,  distr.  de  Chine,  prov.  de 
Tche-kiang  ;  la  ville  qui  en  est  le  chef-lieu 
est  à  8  1.  N.  E.  de  la  ville  du  dép.  de  Ilang- 
tcheou.  C'est  la  seconde  place  de  guerre  de 
cette  prov.  Elle  est  bâtie  sur  les  bords  du 
Yun  -leang-ho  ;  les  murs  en  sont  en  pierre 
et.bastionnés  :  un  pont  sert  d'entrée  au  fan- 
bourg  ;  il  y  en  a  un  autre  à  la  sortie.  Les  ha- 
bitans  n'annoncent  pas  l'aisance  ;  les  fem- 
mes sont  toujours  fardées;  ce  qui  offre  un 
contraste  bizarre  avec  la  couleur  de  leurs 
mains,  qui  est  très-brune.  Il  paraît  qu'elles 
mâchent  du  tabac  on  en  fument,  car  elles 
ont  les  dents  très  jaunes,  et ,  en  général ,  la 
bouche  malpropre. 

Le  voisinage  du  Chimboraco  rend  le  cli- 
mat de  cette  ville  très-lroid.  Le  territoire 
est  montagneux  et  pen  fertile. 

CHI MEP AN IPEST1CK  , rivière  du  Bas- 
Canada  ,  distr.  de  Québec.  Elle  prend  sa 
source  par  5i°  3o'  de  lat.  N.  et  6-°  3o'  de 
long.  O. ,  et  va  se  jeter  dans  l'estuaire  du 
fleuve  Saint-Laurent ,  par  5o°  10'  de  lat.  N., 
après  nn  cours  d'environ  4j  1.  du  N.  au  S. 

CH1MERA  ,  bourg  de  la  Turquie  d'Eu- 
rope ,  dans  l'Albanie ,  sand jak  et  à  9  1.  N.  O. 
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de  Delvino  ,  et  à  11  1.  S.  E.  d'Avlone  ; 
chef-lien  d'une  juridiction  qui  comprend  la 
Chaonie  maritime  des  anciens ,  près  du  ca- 
nal d'Otrante  ,  au  pied  des  monts  de  la 
Chimère.  1,900  hab. 

CHIMERE  (MONTS  DE  LA),  Acio- 
ckbai  m  (  Moirras)  ,  chaîne  de  montagnes 
de  la  Turquie  d'Europe,  dans  l'Albanie.  Sa 
direction  est  du  S.  E.  au  N.  O. ,  parallèle- 
ment à  la  côte  du  canal  d'Otrante  ,  dans  la 
partie  S.  O.  du  sand  jak  d'Avlone,  depuis 
les  limites  du  sandjak  de  Delvino  jusqu'au 
golfe  de  Valone ,  où  elle  se  termine  par  le 
cap  Linguetta.  Son  étendue  est  d'environ 
16  1.  Les  versans  de  cette  chaîne  sont  en 
grande  partie  coupés  de  profonds  ravins 
couverts  de  rochers.  Un  chaînon  remarqua- 
ble les  rattache  au  Mexzowo  (M).  La 
température  et  les  productions  de  ces  monts 
varient  suivant  les  positions  :  du  côté  du 
canal  d'Otrante,  on  y  trouve  les  plantes  et 
les  arbustes  des  climats  chauds  ;  au  N.  et 
dans  les  vallées  supérieures,  les  sapins,  les 
érables,  les  noisetiers  et  le  buis  tapissent  les 
coteaux.  Les  peuples  qui  habitent  ces  mon- 
tagnes sont  très -peu  civilisés.  Les  monts 
Acrocéranniens,  célèbres  dans  la  mytholo- 
gie ,  avaient  été  ainsi  nommés,  parce  qu'ils 
étaient  souvent  frappés  de  la  foudre.  Les 
bœufs  et  les  chevaux  qu'on  y  élevait  étaient 
renommés. 

CHIMNAHPUM ,  tribu  indienne  des 
États-Unis,  habitant  vers  le  centre  dn  distr. 
de  Columbia ,  sur  la  rive  gauche  du  fleuve 
de  ce  nom,  au-dessus  et  au-dessous  du  con- 
fluent du  Lewis.  1,860  individus. 

CHINA  ,  comm:  des  États-Unis,  état  de 
Maine, comté  de  Kennebeck,  à  8  I.  N.d'Au- 
gnsta,  et  à  a5  1.  N.  N.  E.  de  Portland.  Sgj 
hab. 

CHINA,  rivière  de  la  Turquie  d'Asie, 
dans  l'Anatolie  ,  sandjak  de  Mentechéh. 
Elle  prend  sa  source  dans  les  montagnes  qui 
sont  an  S.  O.  de  Daouas,  et  se  joint  au  Meïo- 
derpar  la  rive  gauche  ,  après  un  cours  d'en- 
viron a5  I.  du  S.  E.  au  N.  O. 

CH1NACOTA,  bourgade  de  la  Noavelle- 
Grenade ,  près  de  la  rive  droite  du  Rio  del 
Oro,  à  4  I.  N.  de  Pamplona,et  a  77  1.  N.  E. 
de  Su.  Fe  de  Bogota. 

CU1NAL,  volcan  de  la  chaîne  des  Andes, 
sur  la  limite  du  Chili  et  delà  Patagonie,  à 
38  1.  E.  N.  E.  de  VUlarica.  Lat.  S.  38°  45'. 
Long.  0.73°5'. 
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C  H I H  AU  B,  rivière  de  l'Hindoustan .  V oy . 
Tchbhab. 

CHINCH AYCOCHA  ,  lac  du  Pérou  ,  in- 
tendance et  à  7  1.  i/a  N.  O.  de  Tarma  ;  il  a 
1 1  I.  de  long  du  N.O.au  8.  E.,  et  3  de  large. 
11  donne  naissance  au  Jauja. 

CHINCHILLA,  nouvelle  prov.  d'Espa- 
gne, formée  de  la  partie  sept,  dn  roy.  de 
Murcie ,  de  la  partie  E.  de  la  prov.  de  la 
Manche  et  d'une  faible  portion  de  celle  de 
Cucnca;  elle  est  bornée  an  N.  par  celle  de 
Cuenca  ;  a  l'E. ,  par  celles  de  Valence  ,  de 
San-Felipe  et  d'Alicante  ;  au  S. ,  par  celles 
de  Murcie  et  de  Grenade  ;  et  à  l'O. ,  par  cel- 
les de  Cindal-real  et  de  Jaen.  Sa  longueur, 
de  l'E.  a  l'O. ,  est  de  4a  1. ,  et  sa  moyenne 
largeur  de  a5  1.  La  sierra  Morena  ,  la  sierra 
d'Alcarax  et  la  sierra  La  Sagra  s'élèvent 
dans  la  partie  occid.  ;  la  sierra  dcl  Cara- 
che  ,  la  sierra  de  liujarron,  et  la  sierra  de 
Ayora  la  couvrent  à  l'E.  La  Segura  et  le 
Mundo,  qui  la  baignent  au  S.  ;  le  Guadali- 
mar  et  la  Cuadarmena  ,  qui  la  parcourent  à 
l'O.;  le  Jucar  et  le  Cabriel ,  qui  l'arrosent 
au  N.  E. ,  sont  les  seules  rivières  importan- 
tes qu'on  y  trouve.  La  ville  du  même  nom 
en  est  le  chef  lieu.  . 

CHINCHILLA,  S4Liau1  vUle  d'Espa- 
gne, chef-lieu  de  la  prov.  de  même  nom 
(Murcie),  à  a;  1.  N.  N.  O.  de  Murcie,  et  à 
5  il.  S.  E.  de  Madrid,  sur  une  colline.  C'est 
une  place  de  guerre  de  »•  classe  ;  elle  est 
entourée  de  muiailleset  défendue  par  une 
citadelle.  Elle  a  t\  places  publiques,  î  église 
paroissiale,  Ccouvens,  i  hôpital,  7  hospices, 
des  filatures  de  soie  ,  et  des  fabriques  de 
creusets.  4^a4  bab. 

CHINCHIPE,  rivière  de  la  Nouvelle- 
Grenade,  anc.  roy.  de  Quito,  prov.de  Jaen. 
Elle  prend  sa  source  sur  le  revers  oriental  de 
la  partie  des  Andes  qui  sépare  le  Pérou  de 
la  Nouvelle-Grenade,  un  peu  au  N.  de  Va- 
Hadolid  ,  coule  du  N.  au  S. ,  puis  du  N.  O. 
au  S.  E,,  reçoit  un  grand  nombre  de  petites 
rivières  ,  et ,  un  peu  au-dessous  de  Jaen ,  se 
joint  à  la  Tunguragua,  par  la  rive  gauche  , 
après  un  cours  d'environ  55 1. 

CHINCHON,  ville  d'Espagne,  prov.  et 
a  8  1.8.  S.  E.  de  Madrid  (Ségovie),  entre  le 
Tage  et  la  Tajuaa.  Elle  a  un  château,  a 
églises,  a  couvens,  1  société  économique, 
des  bains  d'eaux  minérales,  et  plusieurs  fa- 
briques de  savon.  3,68o  hab. 

CH1NDRIEUX,  village  des  États-Sardes, 
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div.  de  Savoie,  prov.  de  Savoie  propre, 
mand.  et  à  1  1.  S.  de  RufBeux,  et  à  5  I.  i/a 
N.  de  Chambéry.  i,aio  hab. 

CHINE,  vaste  et  puissant  empire  d'Asie , 
le  plus  riche  ,  le  plus  ancien,  et  le  plus  peu- 
plé de  tous  ceux  qui  existent  actuellement , 
ou  dont  l'histuire  nous  a  conservé  le  souve- 
nir. Les  peuples  qui  l'habitent  ne  luidonnent 
pas,  dans  leur  langue,  d'autre  nom  que  l'Em- 
pire, le  Monde,  le  Royaume  du  mUicu  ou  la 
Fleur  du  milieu;  ou  quelquefois  ils  le  dési- 
gnent par  le  nom  de  la  dynastie  qui  régne 
an  moment  où  ils  parlent,  fila,  Tfuin, 
Han,  Thang,  Ming,  et  maintenant  Thsing. 
Leurs  voisins  ont  emprunté  d'eux  cet  usage , 
en  retenant  les  noms  des  dynasties  les  plus 
célèbres,  plusieurs  siècles  après  qu'elles  ont 
cessé  de  régner.  Telle  est  entre  autres,  ainsi 
qu'on  le  verra  plus  bas ,  l'origine  du  nom 
placé  à  la  tète  de  cet  article,  lequel  a  été 
adopté,  avec  de  légers  changemens,  par 
la  plupart  des  nations  européennes ,  mais 
qui  est  inconnu  aux  naturels  de  la  contrée 
à  laquelle  on  l'applique,  et  qui  ne  s'applique 
même  habituellement  chez  nous  qu'à  une 
partie  des  pays  qui  sont  réunis  sous  la  domi- 
nation de  l'empereur  de  la  Chine.  Le  nom 
d'Empire  Chinois  conviendrait  mieux  pour 
les  désigner  tous  ensemble.  Toutefois ,  pour 
nous  conformer  à  l'usage,  nous  ne  décri- 
rons ici  que  la  contrée ,  déjà  très-étendue , 
qui  sert,  en  quelque  sorte,  de  noyau  à  cet 
empire.  Celles  qui  v  ont  été  plus  récem- 
ment attachées  par  la  conquête,  et  dont 
la  reunion  peut ,  jusqu'à  un  certain  point , 
être  coosidérée  comme  précaire  et  incom- 
plète, doivent  être  décrites  sous  les  noms  de 
Tibet,  Petite  Boukharie,  Mongolie,  Man- 
dehourie,  et  Corée. 

La  Chine  est  un  grand  pays  continental , 
situé  dans  la  partie  orientale  et  moyenne 
de  l'Asie ,  et  qui ,  borné  au  S.  et  à  l'E.  par 
la  mer,  et  confinant  au  N.,à  l'O.  etau  S.  O. 
avec  diflTérens  pays  de  la  Tartarie  ,  du  Tibet 
et  de  l'Inde  au-delà  du  Gange,  ne  s'éloigne 
pas  beaucoup  de  la  forme  circulaire.  Ses 
côtes,  à  partir  du  point  oh  la  Chine  touche 
an  Tonkin ,  dans  le  golfe  dn  même  nom , 
s'étendent  à  l'E.  et  au  N. ,  en  se  prolon- 
geant sous  une  forme  régulièrement  arron- 
die, laquelle  n'est  interrompue  d'une  ma- 
nière un  peu  sensible  que  par  un  prolonge- 
ment de  terre  on  une  petite  presqu'île 
vis-à-vis  Vile  de  Uaï-nan,  et  par  une  échau- 
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crore ,  ou  petit  golfe  semé  de  beaucoup  d'î- 
le» ,  i  l'embouchure  de  la  rivière  de  Can- 
ton. De  là,  en  tournant  toujours  à  l'E. ,  et 
en  remontant  vers  le  N.,  on  ne  rencon- 
tre aucune  irrégularité  de  quelque  éten- 
due jusqu'au  golfe  qui  est  au  S.  de  l'em- 
bouchure du  kiang  ,  et«4a  courbe  n'est  de 
nouveau  interrompue  que  par  cette  embou- 
chure même,  et  surtout  par  un  promon- 
toire d'une  longueur  considérable,  que 
forme  la  partie  orientale  de  la  province 
de  Chan-toung.  La  côte  revient  au  N.  O. 
après  ce  promontoire,  et  retournant  en- 
suite vers  le  N.  E. ,  elle  forme  un  golfe 
connu  des  Européens  sous  les  noms  de  Mer 
Jaune  ou  de  golfe  du  Liao-toung.  C'est 
vers  la  moitié  de  cette  nouvelle  direction 
que  nos  cartes  ordinaires  placent  le  point 
où  les  limites  de  la  Chine  s'éloignent  de  la 
mer  pour  se  diriger  du  côté  de  l'O.  par  une 
ligne  sinueuse  qui  sépare  la  province  de 
Tchi-li  de  la  Tartarie  orientale.  Mais  de- 
puis la  nouvelle  organisation  de  l'empire, 
trois  nouvelles  provinces  ,  prises  dans  les 
pays  qu'on  connaissait  autrefois  sous  les 
noms  de  Liao-toung  et  de  pays  des  Man- 
dchous ,  ont  été  ajoutées  à  la  Chine  propre- 
ment dite,  et  forment  comme  un  appen- 
dice, qu'il  devient  indispensable  de  com- 
prendre dans  notre  description.  Les  fron- 
tières de  la  Chine,  d'après  ces  dispositions 
toutes  récentes  ,  suivent  donc  le  rivage  sep- 
tentrional du  golfe  du  Liao-toung,  en  par- 
tant de  l'une  des  portes  de  la  grande  mu- 
raille nommée  Chan-haï  kouan,  jusqu'à 
l'embouchure  du  Yalou  ;  parvenue  en  cet 
endroit ,  elle  quitte  la  côte  de  ce  golfe,  et 
s'étend  de  l'O.  à  l'E. ,  le  long  des  limites  de 
la  Corée,  jusqu'à  la  mer  du  Japon.  Elle 
suit  le  rivage  de  cette  mer  en  se  dirigeant 
vers  le  N.  E. ,  puis  vers  le  N.,  jusqu'au 
point  qui  marque  le  commencement  de  la 
frontière  russe,  à  peu  de  distance  au  N.  de 
l'Amour  ou  fleuve  Noir.  De  là,  la  ligne  qui 
sépare  les  deux  empires  suit  la  chaîne  des 
monts  Stavanoï,  nommés  en  chinois  Hing- 
'an  ,  redescend  au  S.  O.  jusqu'à  l'Amour 
qu'elle  Coupe  au  confluent  de  l'Argoun,  et 
s'arrête  aux  lacs  de  Koulun  et  de  Bouïr.  En 
cet  endroit,  la  frontière  chinoise  s'éloigne  de 
la  Frontière  russe,  et  laissant  dans  l'intervalle 
le  pays  des  KhaILha  et  la  Mongolie ,  elle  se 
dirige  au  S.  E.  par  la  Khalkha,  le  Tchol  et 
lcNun,  jusqu'au  Songari ,  qu'elle  traverse 


CHINE 

à  Pctouna,et  vient  rejoindre  l'ancienne  pa- 
lissade du  Liao-toung.  Elle  suit  cette  palis- 
sade en  allant  du  N.  E.  au  S.  O. ,  jusqu'à  sa 
jonction  avec  la  grande  muraille,  à  peu  de 
distance  de  Chan-haï-kouan.  Le  pays  com- 
pris dans  les  limites  que  nous  venons  de  tra- 
cer contient  maintenant  les  trois  provinces 
de  Ching-king,  Hing-king,  et  He-loung- 

La  frontière  chinoise  suit  la  grande  mu- 
raille en  allant,  par  diverses  sinuosités,  du 
côté  de  l'O.,  jusqu'au  fleuve  Jaune ,  et  sépa- 
rant du  pays  des  Mongols  les  deux  provin- 
ces de  Tcbi-li  et  de  Chan-si.  Après  avoir 
traversé  le  fleuve  Jaune  vers  le  milieu  de  la 
branche  qui  descend  au  S.,  elle  court  d'a- 
bord au  S.  O.,  puis  au  N.  O. ,  entre  le  pays 
des  Ordos ,  au  N.,  et  la  province  de Cbeu- 
si ,  au  S.  Elle  vient  rejoindre  une  seconde 
fois  le  fleuve  Jaune  au  milieu  de  la  partie 
de  ce  fleuve  (lat.  38*  3o')  qui  est  dirigée 
vers  le  N. ,  le  traverse  encore,  et  redescend 
au  S. ,  après  avoir  embrassé  le  territoire 
de  Ning  -  hia ,  puis  va  en  côtoyant  la  rive 
gauche  d'abord ,  puis  la  rive  droite ,  jus- 
qu'au 37"  degré  de  lat.  Là  elle  s'éloigne  du 
fleuve  en  se  dirigeant  au  N.  O. ,  jusqu'à  ce 
qu'elle  ait  atteint,  au  4oe,  le  département 
de  Sou-tcheou ,  point  où  se  termine  la  carte 
du  Chen-si  de  d'Anville.  De  là  elle  continue 
à  suivre  la  même  direction  ,  le  long  de  Par- 
rond,  de  'An -si  (  autrefois  Cha-tcheou), 
du  département  de  Tchin-si  (  autrefois  Ka- 
mul  ou  Hami  ) ,  et  de  l'arrondissement 
Ti-boa  (l'ancienne  Pentapole  des  Ouïgours 
ou  Ouroumdsi),  à  44'  de  lat.  C'est  là  qu'est 
l'extrémité  de  la  Chine,  du  côté  du  N.  O. 
La  frontière  revient  alors  au  S.  E. ,  sépa- 
rant les  départemens  qu'on  vient  de  nom- 
merdu  désert  de  Sable  et  du  pays  du  Kôke- 
noor  (lac  Bleu).  Parvenue  à  Si-ning ,  elle 
descend  au  S.  en  côtoyant  successivement 
les  provinces  de  Chen-si  et  de  Sse  t<  hhouan  ; 
sa  direction  devient  un  peu  occidentale 
dans  la  contrée  où  les  fortes  rivières  du 
Tibet  viennent  verser  leurs  eaux  dans  le 
grand  fleuve  que  les  Chinois  nomment  par 
excellence  Kiang  ou  le  Fictive,  traverse 
plusieurs  des  aflluens  du  May-kang,  côtoie 
la  branche  orientale  de  l'iraouaddy,  et  tra- 
versant ce  dernier  à  la  hauteur  du  tropique, 
prend  la  direction  de  l'E. ,  marche  par  di- 
verses sinuosités,  entre  le  pays  des  Birmans 
et  l'emp.  d'An-Dam  (Tonkin)  d'une  part, 
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et  les  provinces  de  Yun-nan  et  de  Kouangsi 
de  l'autre,  jusqu'au  point  d'où  nous  som- 
mes partis. 

Les  limites  que  nous  venons  de  tracer, 
conformes  à  l'état  actuel  de  l'administra- 
tion chinoise,  enferment  des  contrées  qui 
ne  sont  pas  habituellement  considérées  chez 
nous  comme  faisant  partie  de  la  Chine  pro- 
prement dite ,  et  dont  la  description  dé- 
taillée doit ,  par  cette  raison ,  être  ren- 
voyée aux  noms  que  l'usage  a  comme  con- 
sacrés parmi  nous  pour  les  désigner.  On 
verrait ,  en  les  traçant  sur  une  carte ,  que  la 
Chine  présente,  ainsi  que  nous  l'avons  dit 
en  commençant ,  la  forme  d'un  cercle ,  ou 
plutôt  d'un  parallélogramme  équilatéral, 
dont  on  aurait  abattu  les  angles,  appuyé 
au  S.  sur  le  tropique  du  cancer,  qu'il  ne  dé- 
passe que  d'environ  un  degré  et  demi  ;  s'é- 
tendant  au  N.  jusqu'au  |i'  degré,  et  offrant 
au  N.  F  et  au  N.  O.  deux  prolongemens , 
dont  l'un  s'avance  jusqu'au  56*  de  lat.  IV. , 
et  l'autre  jusqu'au  44'  seulement.  En  ne  te- 
nant, pour  le  moment,  aucun  compte  de 
ces  deux  appendices,  on  voit  que  la  Chine 
est  comprise  entre  le  20*  et  le  4 1*  de  lat.  N., 
et  le  i4o*  et  le  95»  degré  de  long.  :  ce  qui  lui 
donne  une  étendue  de  5*5  1.  du  N.  au  S.  et 
de  600  I.  de  l'E.  à  l'O. ,  a  partir  du  point  le 
plus  éloigné,  ou  environ  5oo,ooo  1.  de  su- 
perficie. 

Les  limites  de  la  Chine  ont  été  indiquées 
d'une  manière  sommaire  par  la  description 
faite  précédemment  de  la  forme  et  de  la  di- 
rection de  la  ligne  qui  les  déterminent.  Il  suf- 
fira d'ajonter  que  la  mer,  qui  environne  la 
Chine  au  S.  et  a  l'E. ,  reçoit  différens  noms 
de  la  part  des  Chinois  dont  elle  baigne  les 
côtes ,  et  des  Européens  qui  les  fréquentent. 
Les  premiers  nomment  Mer  du  Midi  celle 
qui  touche  aux  provinces  de  Kouang- 
toung  et  de  Fow-kian  ,  jusqu'à  Formose, 
et  Mer  Orientale ,  celle  qui  s'étend  depuis 
le  Fou-kian  ,  le  long  des  provinces  de  Tche- 
kiang,  de  'An-hoeï,  de  Kiang-sou,  de  Chan- 
toung,  de  Tchi  -Ii ,  et  de  Hing-king.  Ils  ne 
donnent  pas  de  nom  particulier  à  celle  qui 
s'étend  depuis  le  N.  de  la  Corée  jusqu'à 
l'embouchure  de  l'Amour.  Les  Européens 
appellent  golfe  du  Tonkin  la  partie  occi- 
dentale de  la  mer  du  Midi ,  dans  les  parages 
qui  avoisinent  les  provinces  sçpt.  de  l'em- 
pire d'An  -  nam  ;  mer  de  Chine ,  la  mer  qui 
est  au  S.  et  à  l'E.  de  la  Chine  proprement 
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dite;  mer  Jaune  ou  golfe  du  Liaotoung,  le 
golfe  qui  est  compris  entre  les  côtes  du 
Chan-toung,  duTchi-li,  du  Hingking,  et 
la  Corée;  golfe  de  Corée,  celle  qui  est  au 
N.  E.  de  ce  dernier  pays  ;  et  mer  d'O- 
khotsk, celle  qui  communique  à  la  Manche 
deTartarieoù  l'Amour  vient  verser  ses  eaux. 

Les  pays  limitrophes  de  la  Chine,  et  qui 
n'en  sont  pas  séparés  par  la  mer,  sont  :  la 
Corée  ,  au  8.  des  prov.  de  Hing-king  et  de 
Chingking  ;  le  pays  des  Tongous ,  faisant 
partie  de  l'empire  russe,  auN.de  la  prov.  de 
He-loung-kiang;  celui  des  Khalkha,  lequel 
est  soumis,  mais  non  pas  réuni  à  la  Chine , 
à  l'O.  de  la  même  prov.  de  He-loung  kiang; 
celui  des  Mongols,  au  N.  du  Tchi-li  et  du 
Chan-si;  le  grand  désert  nommé  Cha-mo 
par  les  Chinois  et  Cobi  par  les  Mongol",  ain- 
si que  le  pays  des  Ordos,  au  N.  du  Chen-si 
et  du  K  1  n  sou  ;  le  même  désert  et  le  pays 
du  Kôke-noor,  au  S.  O.  de  la  province  de 
Kan-sou  ;  le  Tibet,  à  l'O.  du  Sse-tchhouan  ; 
diverses  principautés  dépendantes  de  l'em- 
pire Birman ,  et  le  pays  des  Laos,  au  8.0.  du 
Yun-nan  et  du  Kouang-si,  et  enlin  le  Ton- 
kin, faisant  maintenant  partie  de  l'empire 
d'An  nam  ,  au  S.  O.  de  la  prov.  de  Kouang- 
toung. 

Les  lies  voisines  de  la  Chine ,  et  qui  en 
dépendent,  sont  :  l'ile  de  Haï-nan,au  8.  du 
Kouang  toung  ;  celle  de  Thaï  w an,  nommée 
Formose  par  les  Européens ,  au  8.  O.  du 
Fou-kian,  et  celle  de  Tarakaï  à  l'embou- 
chure de  l'Amour.  On  ne  parle  pas  d'une 
infinité  de  petits  îlots  et  d'Iles  peu  considé- 
rables, semés  le  long  des  côtes  dans  une  lon- 
gueur de  plu*  de  1,000  1.,  et  qui  tous  ont 
reçu  des  Chinois  des  noms  paiticuliers.  Un 
petit  nombre  de  ces  îlots  a  mérité  de  Oxer 
l'attention  des  Européens. 

La  Chine  forme  une  portion  considérable 
de  cet  immense  versant ,  situé  à  l'E.  des 
montagnes  du  Tibet ,  et  qui  est  cootigu  au 
S.  et  à  l'E.  avec  les  plages  du  Grand  Océan 
oriental.  Les  Chinois  en  placent  le  commen- 
cement, du  côté  du  N.  O.  aux  moûts  Tsoung 
ling,  au  S.  0.  de  Yerkiyang.  Mais  il  doit  y 
avoir,  à  l'E.  de  ce  point,  des  hauteurs  qui  in- 
terceptent le  passage  des  eaux  ,  puisque  les 
rivières  qui  en  partent,  sont  sans  communi- 
cation avec  la  mer,  et  viennent  former  des 
lacs  sans  écoulement.  La  Chine,  proprement 
dite,  offre  5  grands  bassins,  l'un  au  S.  des 
monts  >  a  n -  ling.  où  toutes  les  rivières  vont 
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au  midi  se  jeter  dans  la  mer  qui  baigne  le 
Kuuang  toung  et  le  Fou-kian;  le  a*  au  N. 
de  cette  chaîne,  renferme  le  bassin  du  Kiang 
et  du  vaste  système  des  rivière»  qui  n'y  ratta- 
chent: U  est  terminé  au  N.  par  les  monts 
I''  ..  g,  qui  le  séparent  de  celui  du  Hoang- 
ho. Cé  dernier,  enfin,  s'étend  au  IV.  jusqu'aux 
monts  Yan,  branche  peu  élevée  des  monts 
Yin  dans  la  Tartarie.  Le  prolongement  de 
ces  dernières  du  coté  du  N.  E. ,  sons  le 
nom  de  Hing-'an,  forme  un  quatrième 
bassin  ,  dont  le»  eaux  s'écoulent  à  la  foi* 
au  S.  et  a  l'E.  dans  la  mer  Jaune  et  dans  la 
mer  d'Okhotsk.  Il  est  séparé  de  la  Corée  par 
une  chaîne  qui  vient  se  rattacher  à  celle  des 
monts  Yan,  au  N.  de.  Pe-king. 

Les  deux  chaînes  désignées  par  les  Chinois 
sous  les  noms  de  Pe-liog  et  de  Nanliog 
(chaîne  sept,  et  chaîne  mérid.),  sont  deux 
branches  détachées  de  l'immense  noeud  des 
montagnes  du  Tibet.  La  première  part  de 
la  partie  sept,  de  cette  grande  chaîne  que 
les  Chinois  regardent  comme  étant  la  plus 
haute  du  monde  ,  et  qu'ils  appellent  Kan- 
ti-sse.  La  chaîne  du  Yun-ling ,  qui  fait  partie 
de  cette  dernière,  court  du  N.  au  SM«t  con- 
stitue une  véritable  barrière  naturelle  entre 
la  Chine  et  le  Tibet.  Au  \. .  elle  forme  une 
bifurcation,  en  envoyant  au  N.  O.  une  forte 
chaîne  qui  s'étend  à  PO.  du  Kôke-noor, 
et  dont  les  diverses  ramifications  détermi- 
nent toute  la  première  partie  du  cours  du 
Hoang-ho.  Au  If.  E. ,  elle  donne  nais- 
sance à  la  chaîne  des  montagnes  du  Chen- 
si,  dont  li  -  hauteurs  vont  eu  .«'abaissant 
successivement  du  S.  au  N. ,  dans  cette 
contrée  qu'habitent  les  Ordos ,  et  qui  est 
comme  dessinée  par  la  grande  courbure  du 
Hoang-ho.  Les  Pe-ling  qui  s'en  séparent  à 
l'E. ,  courent  dans  cette  direction  sans  près- 
que  s'en  écarter,  marquant  la  distinction 
entre  le  bassin  sept,  et  le  bassin  moyen,  cô- 
toyés au  N.  par  le  Hoang-ho,  et  s'abaissant 
insensiblement  jusqu'au  rivage  de  la  mer 
où  leurs  dernières  hauteurs  viennent  se  ter- 
miner entre  les  embouchures  du  Hoang-ho 
et  du  Kiang.  La  chaîne  des  Nan-ling,  nais- 
sant de  l'extrémité  de*  Yun-ling,  et  fort  éloi- 
gnée en  cet  endroit  de  l'origine  des  Pe-ling, 
s'en  rappiocbc  en  courant  a  Pli.,  et  en  en- 
voyant vers  le  N.  E.  plusieurs  rameaux  qui" 
semblent  accompagner  les  circonvolutions 
du  Kiang,  et  le  suivre  jusqu'à  son  embou- 
chure. 
» 
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Les  monts  Yan,  an  N.  O.  de  Pe-king,  sé- 
parés des  Pe-ling  par  le  bassin  du  Hoang- 
ho  ,  paraissent  tenir  à  la  grande  chaîne  des 
mont*  Yin,  qui  marque  la  limite  entre  la 
Chine ,  le  pays  des  Mongols ,  et  le  désert. 
Une  chaîne  de  communication  qui  les  réu- 
nit au  N.  forme,  en  s'avançant  a  l'E.  du 
golfe  du  Liao-toung,  la  chaîne  connue  au- 
trefois sons  le  nom  de  Sun  pi,  et  son  pro- 
longement qui  se  continue  avec  les  monta- 
gnes de  la  Corée,  donne  naissance  à  cet  te  ion 
gui  montagne  6f'aneft*'golmin  chanyan  a  h  n . 
si  célèbre  dans  l'histoire  des  Mandchous. 

On  voit  par  cet  aperçu ,  que  le»  principa- 
les chaînes  de  la  Chine  vont  en  s'élevMt 
d'après  le  mouvement  général  des  bassins, 
vers  l'E.,  le  N.  E. ,  et  le  S.  E. ,  et  que  3  li- 
gnes qui  en  marqueraient  l'inclinaison ,  à 
partir  de  la  mer  Jaune,  des  embouchures 
du  Hoang-ho  et  du  Kiang,  et  de  la  baie  de 
Canton,  viendraient  se  réunir  au  faite  com- 
mun des  montagnes  du  Tibet  orient  al,  connu 
des  Chinois  sous  le  nom  de  Kouen-lun.et 
dont  ils  ont  fait,  dans  leur  géographie  mytho- 
logique ,  le  roi  des  moutagnes,  le  point  cul- 
minant de  toute  la  terre,  la  montagne  qui 
touche  au  pôle  et  qui  soutient  le  ciel ,  et 
l'Olympe  des  divinités  Bouddhiques  et  Tao- 
ase.  C'est  aussi  le  point  qui  marque  la  direc- 
tion des  grandes  vallées  ;  on  va  donc  en  s'é- 
levant  à  mesure  qu'on  se  dirige  vers  ce  point, 
et  la  rapidité  de  cette  élévation  augmente 
considérablement  quand  on  s'en  rapproche, 
dans  les  parties  montagneuses  des  prov.  de 
Yuo-nan,  de  Sse-tchhouan ,  et  de  Chen-si. 
Le  cours  des  eaux  y  est  plus  rapide,  et  dans 
beaucoup  d'endroits  les  passages  sont  inter- 
ceptés par  des  escarpemens  à  pic ,  et  par 
des  vallées  presque  inaccessibles. 

Il  est  difficile  d'avoir  une  notion  juste  de 
la  hauteur  absolue  des  montagnes  de  la  Chi- 
ne ,  d'après  des  géographie*  où  elle  n'est  in- 
diquée que  par  la  longueur  des  pentes. 
Cependant  il  est  certain  que  les  chaîne* 
les  plus  élevées  sont  :  celle  qui  sépare  le 
Kouaog-si ,  le  Kuuang-tonng ,  et  le  Fou- 
kian  ,  du  Koueï-teheou ,  du  Hou-naa,et 
du  Kiang-si  ;  la  chaîne  qui  traverse  du  V 
O.  au  S.  E.  les  provinces  de  Ran-sou  et  de 
Chen-si,  dans  les  département  de  Phmg- 
liang,  de  Foung-thsiang ,  et  de  Si-an;  et 
celle  qui  sépare  le  Tchi-Ii  du  Chan-si.  Il  y 
a  aussi  des  hauteurs  considérables  dans  le 
Chan-toung,  où  se  trouve  le  mont  Thaii 
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dont  il  sera  parlé  plus  bas  ;  dans  le  Riang- 
aou,  département  de  Riang-ning,  et  dans 
le  '  Auhoeï, département  de  'An-kbing,  dans 
plusieurs  endroits  du  Tche-kiang  et  du 
Hou-nan.  On  connaît  des  sommets  couverts 
de  neige*  perpétuelles,  à  peu  de  distance, 
a  l'O.  de  Pe-king,  dans  le  R  an-sou,  à  l'O. 
du  fleuve  Jaune,  et  au  N.  E.  du  Kôke-noor 
sur  la  limite  du  Sae-tctihouan  et  du  Tibet ,  le 
loog  du  bassin  du  kin-cba-kiang,  et  entre 
les  provinces  de  Sse-tcbhouan  et  de  Roueï- 
tcbeou  ;  il  y  eu  a  aussi  plusieurs  dans  le  dé- 
partement d'Ou-tcheuu  du  Rouang-si,  sous 
le  tropique  même  ,  et  près  et  à  l'O.  de 
Canton ,  ce  qui  suppose  au  moins  i,ooo  toi- 
ses d'élévation. 

Ce  n'est  pas  la  hauteur  des  montagnes 
qui  règle  les  rangs  qu'elles  occupent  sur  les 
géographies  chinoises,  et  l'ordre  selon  lequel 
elles  y  sont  décrites  ,  tient  à  des  idées  par- 
ticulières qui  ont  leur  rondement  dans  les 
traditions  historiques.  Il  en  est  4  auxquelles 
les  Chinois  ont  donné,  dès  la  plus  haute  an- 
tiquité, le  nom  de  Yo,  et  qui  marquaient  le 
terme  où  le  souverain  s'arrêtait  pour  prati- 
quer diverses  cérémonies  religieuses,  lors 
des  visites  solennelles  qu'il  devait  Taire  dans 
les  parties  de  son  empire  qui  répondaient  aux 
4  points  cardinaux.  Le  premier  de  ces  Yo,  ou 
celui  de  l'Orient,  est  Taï  ou  Thaï,  dans  la 
prov.  de  Clian-toung ,  dép.  de  Tsi-nan,  cé- 
lèbre par  l'idole  de  la  Sainte  Mère*  dont  le 
temple  se  voit  à  son  sommet;  il  passe  pour 
avoir  4o  li  (41.)  d'élévation,  ce  qui,  comme 
on  peut  bien  croire,  ne  doit  pas  s'entendre 
d'une  élévation  verticale.  Le  second  Yo,  ou 
celui  du  Midi,  est  Ho  ou  Hcng,  aussi  nommé 
la  Colonne  du  ciel ,  dans  le  'An-hoeï,  dép.  de 
Liu-tcheou.  (11  ne  faut  pas  confondre  celle- 
ci  avec  la  Colonne  du  ciel  qui  est  propre- 
ment une  montagne  du  département  de  '  A  n- 
khing,que  Wou  li,  empereur  de  la  dynastie 
des  Uan,  avait  choisie  pour  Yodu  Midi ,  au 
lieu  du  mont  lieng).Le  troisième  Yo,  celui  de 
l'Occident ,  est  le  mont  Hoa ,  dans  le  Cben- 
si ,  dép.  de  Si-'an.  Le  quatrième,  celui  du 
Nord ,  est  le  mont  Heng,  dans  le  dép.  de 
Taï  thoung  du  Chan-si.  A  ces  4  montagnes 
célèbres ,  dont  la  position  réelle  ne  répond 
pas  bien  exactement  aux  4  points  auxquels 
elles  sont  assignées ,  la  dynastie  de  Tcheou 
en  a  ajouté  un  cinquième  pour  représenter 
le  milieu  :  c'est  le  mont  Thaï  ou  Soung, 
dont  Je  nom  signifie  Montagne  élevée,  dans 
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le  dép.  de  Ho-nan,  de  la  province  de  mémo 

Indépendamment  de  ces  5  montagnes, 
dont  la  célébrité  est  comme  consacrée  par 
l'histoire,  il  y  en  a  beaucoup  d'autres  qui 
sont  remarquées  pour  leur  élévation  extra- 
ordinaire, les  singularités  naturelles  qui  s'y 
trouvent ,  ou  les  temples  fameux  qu'on  y  a 
construits ,  et  qui  les  rendent  l'objet  de  pè- 
lerinages. l>e  ce  nombre  sont,  le  mont  'O- 
raeï,  dans  le  dép.  de  Ria-ting,  de  la  prov. 
de  Sse-tchhouan  ;  le  mont  Pou -tho  ou  Pou- 
tho-lo-kia ,  près  de  Ning-pho,  dans  le  Tche- 
kiang,  et  une  infinité  d'autres. 

Au  premier  rang,  parmi  les  fleuves  de  la 
Chine,  doivent  être  placés  le  Riang  et  le 
Hoaog  ho  ,  comparables  aux  plus  grands 
cours  d'eau  de  l'Asie,  et  même  de  l'Amé- 
rique. Tous  deux  prennent  leur  source  hors 
des  frontières  de  l'empire ,  et  le  traversent 
de  l'O.  à  l'E.  pour  venir  se  jeter  dans  la 
mer  Jaune.  Leurs  sources  sont  dans  des 
pays  assez  rapprochés, et  il  en  est  de  même 
de  leurs  embouchures  ;  mais  leurs  cours  s'é- 
cartent a  des  distances  considérables,  et  em- 
brassent un  espace  de  pays  prodigieux.  Le  Ya- 
loung  et  le  Rin-cha-kiang  (ou  fleuve  à  sable 
d'or) ,  sont  deux  grandes  rivières  qui ,  après 
avoir  pris  naissance  dans  la  Tartarie  et  tra- 
versé le  Tibet ,  se  réunissent  pour  former  le 
Riang  ou  fleuve  par  excellence.  Le  volume 
d'eau  qu'elles  offrent  à  Tchoung-king,  dans  * 
le  dép.  de  Tching  lou ,  de  la  prov.  de  Sse- 
tcbhouan,  est  déjà  considérable,  puisque 
le  fleuve  a  en  cet  endroit,  a  5ool.  de  la 
mer,  une  demi-lieue  de  largeur.  11  a  y  lieues 
à  son  embouchure  ,  et  son  cours  n'a  pas 
moins  de  G6o  1.  C'est  donc  à  juste  titre 
qu'on  lui  a  donné  le  nom  de  Yang  tseu- 
kiang,  ou  de  fils  de  l'Océan.  Le  fleuve  Jau- 
ne, en  chinois  Hoang-ho,  ainsi  nommé  de  la 
couleur  dorée  que  le  limon  donne  a  ses 
eaux  dans  le  temps  des  inondations,  a  sa 
source  a  très-peu  de  distance  de  celle  du 
Riang,  La  longueur  de  son  cours  est  presque 
égale  ,  quoique  le  volume  de  ses  eaux  soit 
moins  considérable.  Malgré  cette  dernière 
circonstance,  le  fleuve  Jaune  a,  dès  les 
époques  les  plus  anciennes,  causé  les  plus 
grands  ravages  sur  ses  rives,  et  de  tout  temps 
l'on  s'est  efforcé  d'opposer  des  digues  à  ses 
débordemens  :  tel  a  été  le  but  d'un  grand 
nombre  de  travaux  entrepris  à  divers  points 
de  son  cours,  et  qui  ont  été  continué»  ou 
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repris  sous  le  règne  des  derniers  empe- 
reurs. On  a  des  raisons  de  croire  que  l'em- 
bouchure du  fleuve  Jaune  n'était  pas  jadis 
où  nous  la  voyons  aujourd'hui ,  mais  que  ce 
fleuve  adait  porter  ses  eaux  dans  le  golfe  du 
Liao-toung,  en  traversant  le  Chan-toung. 

De  même  que  les  géographes  chinois,  clas- 
sant les  montagnes  d'après  leurs  idées  systé- 
matiques ,  en  distinguent  cinq,  auxquelles 
ils  donnent  des  titres  particuliers,  de  mê- 
me aussi  ils  comptent  quatre  fleuves  ou 
rivières  sous  le  nom  de  Sse-tou  (les  quatre 
écoulemens  ou  canaux)  .*  ce  sont  le  Manu, 
le  Ho,  le  Hoaï,  et  le  Tsi.  11  faut  ajouter  à 
ces  fleuves  un  nombre  considérable  de  ri- 
vières qui  vont  se  jeter  à  la  mer,  mais  dont 
le  cours  est  généralement  peu  étendu.  Beau- 
coup d'aflluens  du  Hoang-ho  et  du  kiang  les 
surpassent  en  longueur  et  en  volume. 

Le  Liao,  qui  donnait  autrefois  son  nom 
au  Liao  toung,  et  au  Liao-si,  maintenant 
le  Hing-king,  le  Ya  lou,  l'Amour  ou  fleuve 
Noir  (en  chinois  He -loung-  kiang) ,  et  ses 
aflluens  .  le  Songari  et  1  l  m  «ou  ri,  sont  les  ri- 
vières les  plus  remarquables  des  trois  pro- 
vinces nouvellement  réunies. 

Le»  géographes  chinois  distinguent  plus 
particulièrement  cinq  lacs  ,  savoir: i*  le  lac 
de  Thoung-thing,  sur  les  confins  des  pro- 
vinces de  Hou -oan  et  de  Hou-pe  ;  %9  le  lac 
de  Pho-yang,  dans  le  Kiang  si  ;  5°  le  lac  de 
1  Houng-t»e  ,  dans  le  Kiang-sou;  4°  Si-bou, 
on  le  lac  occidental,  dans  le  Tche-kiang; 
5°  Taï-hou ,  ou  le  grand  lac,  sur  les  limites 
du  kiang-sou  et  du  Tche-kiang.  Il  y  a  en  ou- 
tre beaucoup  d'autres  lacs  plus  petits,  no- 
tamment dans  le  Yun-nan. 

Le  climat  d'un  pays  qui  s'étend  depuis  le 
tropique  jusqu'au  .16'  degré  doit  différer 
infiniment  suivant  les  provinces.  Celui  de 
la  Gbine  offre,  en  effet,  tontes  les  variations 
de  la  xone  tempérée ,  et  participe  en  quel- 
que sorte  aussi  de  celui  des  rone*  glaciale 
et  torride.  La  province  de  He  lonng  kiang 
a  des  hivers  semblables  à  ceux  de  !•  Sibé- 
rie, et  la  chaleur  de  Canton  ressem'de  à 
celle  de  l'Hindoustan.  On  voit  des  rennes 
dans  le  nord ,  et  des  éléphans  dans  le  midi. 
Entre  ces  deux  extrêmes,  toutes  les  nuan- 
ces de  la  température, toutes  les  gradations 
du  chaud  et  du  froid  s'observent  à  mesure 
qu'on  avance  du  midi  vers  le  nord.  L'hiver 
est  déjà  rigoureux  à  Pe-king,  quoique  cette 
capitale  ne  soit  située  que  vers  le  4o*  pa- 
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rallèle.  Généralement,  l'air  est  très-sain, 
et  les  exemples  de  longévité  ne  sont  pas  ra- 
res; ce  qui  est  d'autant  plus  remarquable 
que  la  culture  la  plus  universellement  ré- 
pandue est  celle  des  rizières.  On  doit  sans 
doute  attribuer  cet  avantage  en  partie  à 
l'heureuse  disposition  des  bassins  ,  qui  sont 
ouverts  aux  vents  les  plus  généraux  ,  et  eo 
partie  aussi  aux  sages  mesures  qu'on  a  pri- 
ses pour  l'assainissement  du  pays  en  cul- 
tivant les  bords  des  lacs  et  les  prairies  ma- 
récageuses, en  procurant  un  libre  écoule- 
ment aux  eaux  des  fleuves  et  des  rivières, et 
en  assujettissant  à  des  réglcmens  judicieux 
les  travaux  d'irrigation  ,  l'un  des  moyens  de 
prospérité  de  l'empire  et  de  salut  pour  ses 
habitans. 

l'eu  de  voyageurs  instruits  dans  le»  scien- 
ces naturelles  ont  été  admis  à  parcourir  les 
provinces  de  la  Chine ,  et  aucun  n'a  pu  faire 
des  recherches  sur  la  nature  des  terrains , 
ni  des  observations  géologiques  de  quelque 
importance.  D'après  la  vaste  étendue  de 
pays  compris  sous  la  dénomination  de  Chi- 
ne ,  on  peut  croire  qu'il  doit  y  régner  sous 
ce  rapport  une  grande  variété.  La  province 
de  Tcli  i  li  et  la  côte  S.  E.  ,  du  côté  de 
Formose,  paraissent  de  formation  secon- 
daire. Le  terrain  primitif,  qui  vraisembla- 
blement forme  la  base  des  montagnes  situées 
k  l'O.,  s'étend  dans  le  Chan  si ,  le  Kiang 
sou  et  lc'An-hoeï.  Les  prov.  du  N.  con- 
tiennent d'immenses  amas  de  houille  et  de 
sel  gemme,  et  l'on  trouve  en  diiférens 
endroits  des  ossemens  fossiles.  On  ne  con- 
naît aucun  volcan  actuellement  en  ignitioa 
dans  la  Chine  ;  mais  on  est  assuré  que  les 
terrains  volcaniques  y  occupent  an  espace 
considérable.  11  y  a  un  grand  nombre  de 
solfatares  dans  la  province  de  Chan-si,doot 
les  habitans  même  les  emploient  à  des  usa- 
ges économiques,  et  il  est  question,  dao* 
les  annales,  d'une  montagne  qui  jetait  des 
flammes  dans  le  Yun-nan.  La  Chine  e»t  su- 
jette aux  tremblemens  de  terre,  surtest 
dans  les  provinces  septentrionales,  et  l'on  a 
tenu  très-exactement  note  des  phénomènes 
de  ce  genre,  ainsi  que  de  tout  ce  qui  con- 
cerne la  météorologie  et  l'astronomie. 

Il  n'y  a  pas  de  minéraux  qu'on  ne  puisse 
s'atteudre  à  voir  sortir  de  la  Chine  ;  mais 
ceux  qu'elle  produit  sont  jusqu'à  présent 
assex  peu  connus.  L'or  et  l'argent  se  trou- 
vent dans  les  provinces  du  S.  et  de  l'O.  L'ilc 
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de  Haï-nan  possède  plusieurs  mines  d'or,  et 
le  kin-cba-kiang,  ainsi  qu'on  en  a  déjà  fait 
la  remarque ,  tire  son  nom  des  parcelles  de 
ce  métal  qu'il  roule  dans  ses  eaux.  Le  fer, 
le  plomb  et  le  cuivre  «ont  extrêmement 
communs.  Plusieurs  alliages  naturels  ou  fac- 
tices de  cuivre  et  de  zinc,  de  zinc  et  d'é- 
tain  ,  de  plomb  et  d'étain  ,  viennent  de  di- 
verse» localités  dans  l'intérieur  de  la  Chine. 
Le  mercure  natif  et  sulfuré  s'y  trouve  en 
abondance.  On  y  recueille  le  lazulithe  ,  le 
quarts ,  le  rubis  ,  peut-être  aussi  l'éme- 
ra«fde  ,  le  corindon,  la  pierre  ollaire  ,  qui 
sert  à  faire  des  meubles,  et  particulièrement 
des  écritoires;  la  stéatite  ,  qu'on  taille  en 
ornemens  et  en  figurines  ;  diverses  espèces 
de  schiste  ,  de  roche  cornéenne  et  de  ser- 
pentine ,  dont  on  fabrique  des  instrumens 
de  musique.  Le  jade ,  si  célèbre  sous  le  nom 
de  iu,  se  trouve  aussi  a  Taï-thoung  ,  dans 
le  Chan-si  ;  main  la  plus  grande  partie  de 
cette  pierre,  si  estimée  des  Chinois,  vient  de 
Khotan,  et  est  apportée  de  Tartarie  par  les 
Boukhares. 

La  Chine  nourrit  un  grand  nombre  d'es- 
pèces d'animaux  ,  parmi  lesquelles  il  y  en 
a  plusieurs  qui  ne  sont  que  peu  ou  mal 
connues  en  Europe.  Le  cheval  y  est  moins 
beau  et  plus  petit.  On  y  trouve  le  chameau 
d«  la  Bactriane,le  bu  (Tir,  plusieurs  espèces 
d'ours ,  de  blaireaux  ,  de  ratons  ,  une  espèce 
particulière  de  tigre ,  plusieurs  espèces  de 
léopards  et  de  panthères.  Le  bœuf  est  moins 
commun  qu'en  Europe ,  et  le  cochon  est  plus 
petit.  Il  y  a  plusieurs  variétés  de  chiens, 
et  entre  autres  une  que  l'on  mange.  Le 
chat  y  est  mis  en  domesticité  ,  et  la  variété 
blanche  a  poil  soyeux  n'y  est  pas  inconnue. 
On  compte  beaucoup  d'espèces  différentes 
derongeurs,  parmi  lesquelles  il  y  en  a  qui 
multiplient  au  point  de  devenir  un  fléau  pour 
les  provinces, qu'elles  parcourent  en  troupes 
immenses.  Les  gerboises ,  les  polatouches, 
les  écureuils,  les  loutres,  les  zibelines,  se 
trouvent  dans  les  forêts.  L'éléphant ,  le  rhi- 
nocéros et  le  tapir  habitent  les  parties 
occidentales  du  kouang-si,  du  Yun-nan  et 
du  Sse-tclihouan.  De  nombreuses  espèces 
de  cerfs  ,  de  chèvres  et  d'antilopes,  le 
musc  ,  et  d'autres  ni  m  mari  s  inoins  con- 
nus ,  peuplent  les  forêts  et  les  montagnes , 
particulièrement  dans  les  provinces  occi- 
dentales. On  trouve  nus.si  vers  le  S.  O.  plu- 
sieurs quadrumanes  ,  et  même  de  grandes 
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espèces  de  singe  assez  voisines  de  l'orang- 
outang. 

La  Chine  contient  un  nombre  infini  d'oi- 
seaux ,  la  plupart  étrangers  à  nos  climats. 
Le  faisan  doré  et  le  faisan  argenté  en  sont 
originaires.  On  connait  plusieurs  espèces  de 
cormoran,  de  cailles,  diverses  variétés  de 
gallinacés  et  de  palmipèdes,  un  assez  grand 
nombre  d'oiseaux  de  proie  de  jour  et  de 
nuit ,  et  de  nombreuses  espèces  de  la  famille 
des  passereaux.  Mais  l'ornithologie  chinoise 
n'a  fait  encore  que  peu  de  progrès,  et  l'on  est 
souvent  réduit  à  faire  usage  des  peintures 
du  pays ,  qui  ne  sont  pas  toujours  assez 
exactes  pour  parvenir  à  la  détermination 
des  espèces. 

La  même  remarque  peut  s'appliquer  aux 
autres  branches  de  la  zoologie.  Les  poissons 
des  mers  de  la  Chine  sont  mieux  connus, 
parce  qu'on  a  souvent  péché  dans  ces  pa- 
rages ;  mais  les  poissons  des  lacs  et  des  ri- 
vières ont  été  peu  étudiés.  On  n'a  pas  non 
plus  de  renseignemens  sur  les  serpens  et  les 
lézards.  Les  tortues  ont  été  mieux  décrites  , 
et  l'on  sait  que  plusieurs  espèces  sont  par- 
ticulières à  la  Chine.  II  y  a  aussi  des  mol- 
lusques, dont  les  coquilles  ont  été  envoyées 
de  ce  pays,  et  font  connaître  des  espèces 
remarquables.  Parmi  les  insectes,  il  ne  faut 
pas  onblier  les  papillons  ,  dont  la  Chine 
possède  plusieurs  belles  espèces,  et  les  vers  à 
soie ,  dont  l'espèce  vulgaire  n'est  pas  la  seule 
à  laquelle  les  Chinois  donnent  des  soins. 

Le  règne  végétal  parait  encore  plus  ri- 
che ,  et  la  botanique  chinoise  serait  l'objet 
d'une  étude  immense.  Jusqu'ici  on  n'a  pu 
connaître  qu'un  nombre  comparativement 
assez  peu  considérable  de  plantes,  que  les 
missionnaires  ont  envoyées  en  nature ,  ou 
décrites  dans  leurs  mémoires.  Les  traités 
d'histoire  naturelle  des  Chinois  en  indiquent 
nne  infinité  d'antres  par  des  figures  et  des 
descriptions  qui  suffisent  quelquefois  pour 
fonder  une  détermination  scientifique.  Pour 
ne  pas  nous  perdre  dans  un  détail  immense, 
il  suffira  de  nommer  ici  parmi  les  végétaux 
les  plus  célèbres  de  la  Chine  le  bambou  , 
dont  les  usages  variés  ont  influé  sur  les  ha- 
bitudes des  Chinois  ,  et  qui  pourrait,  pour 
ainsi  dire,  tenir  lieu  de  tous  les  autres  arbres; 
le  thé,  objet  d'un  commerce  très-actif; 
l'arbre  à  cire,  l'arbre  au  suif,  le  camellia 
oleifera  ,  le  mûrier  à  papier  ,  le  camphrier 
I  (nur us  camphom  ) ,  l'arbre  au  vernis  ,  le 
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li-tchi  (dimnocarpus) ,  le  loung-yan,  le  ju- 
jubier, l'anis  étoilé  ,  le  cannellier  de  la  Chi- 
ne ,  l'oranger,  le  bibacier,  et  un  grand 
nombre  d'arbres  à  fruit  particuliers  aux 
provinces  méridionales,  la  pivoine  en  ar- 
bre ,  le  cameilia  ,  l'hortensia  ,  rapporte 
de  la  Chine  par  lord  Macartney;  le  petit 
magnolia ,  plusieurs  rosiers ,  la  reine-mar- 
guerite odorante  ,  l'héniérocalle  ,  la  rhu- 
barbe, dont  le  commerce  est  si  profitable 
aux  habitans  des  provinces  septentrionales 
delà  Chine  ;  le  jin-chen  (ginttng  ) ,  dont  la 
récolte  dans  la  province  de  Ctùng-king  est 
exclusivement  réservée  à  l'empereur,  et 
forme  une  partie  considérable  de  son  reve- 
nu ;  et  une  prodigieuse  diversité  de  plantes 
ligneuses  ou  herbacées  cultivées  pour  la 
beauté  de  leurs  fleurs  ;  le  cotonnier,un  grand 
nombre  de  plantes  textiles,  économiques 
et  céréales,  qui  mériteraient  d'être  natura- 
lisées en  Europe. 

La  culture  des  végétaux  utiles  est  un  des 
soins  auxquels  les  Chinois  sont  plus  parti- 
culièrement livrés  ;  et  dés  les  époques  les 
plus  anciennes,  elle  a  fixé  l'attention  du 
gouvernement ,  qui  s'est  toujours  efforcé  Je 
l'encourager.  Bien  que  toutes  les  céréales, 
connues  en  £urope,viennent  à  la  Chine,  c'est 
plus  particulièrement  le  ru  que  l'on  cultive, 
parce  qu'il  fait  la  nourriture  principale  des 
classes  inférieures ,  et  la  base  de  la  nourri- 
ture des  autres.  Les  travaux  d'irrigation  né- 
cessaires à  cette  culture  occupeut  beaucoup 
les  laboureurs  chinois, et  l'excessive  séche- 
resse est  le  plus  grand  ennemi  de  la  popu- 
lation de  la  Chine.  Comme  celle-ci  n'est  pas 
égaJemcnt  répartie  dans  toutes  les  provin- 
ces, il  arriva  assez  fréquemment  de»  disettes 
locales ,  qui  content  la  vie  à  un  grand  nom- 
bre de  personnes,  et  en  font  émigrer  une 
infinité  d'autres.  Dans  les  provinces  les  plus 
peuplées,  on  a  mis  à  profit  jusqu'aux  ri- 
vières et  aux  étangs,  on  l'on  sème  des 
plantes  aquatiques  nutritives,  telles  que  les 
tubérosités  de  sagittaire  {tagUtaria  tuio- 
rota) ,  et  aux  flancs  des  montagnes  qui  aont 
coupées  en  terrasse,  et  cultivées  jusqu'à  leur 
sommet.  Ailleurs,  on  rencontre  de  grands 
espaces  incultes,  soit  par  la  mauvaise  na- 
ture du  terrain ,  soit  par  l'incurie  dea  habi- 
tans  ou  par  d'autres  causes  locale*;  ce  qui 
a  donné  lieu  de  croire  ,  malgré  les  encoura- 
gemens  donnés  à  l'agriculture ,  que  la  Chine 
pourrait  fournir  plus  complètement  auxbe- 
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soins  de  ses  habitans ,  on  en  nourrir  encore 
un  plus  grand  nombre. 

Après  la  culture  du  riz,  celles  du  mûrier, 
pour  les  vers  a  soie,  celle  du  coton  et 
celle  du  thé,  occupent  le  plus  les  Chinois. 

L'industrie  de  ce  peuple  est  merveilleuse 
en  tout  ce  qui  concerne  les  aisances  et  les 
commodités  de  la  vie.  L'origine  de  plusieurs 
arts  se  perd  chez  eux  dans  la  nuit  des  temps, 
et  l'invention  en  est  attribuée  à  des  person- 
nages dont  l'eiistence  historique  a  souvent 
été  mise  en  doute.  Ils  ont  toujours  su  pré- 
parer la  soie  ,  et  fabriquer  des  étoffe»  qui 
ont  attiré  chez  eufx  les  marchands  d'une 
grande  partie  de  l'Asie.  La  fabrication  de 
la  porcelaine  a  été  portée  par  eu»  à  un  de- 
gré de  perfection,  qui  n'a  été  dépassé  en 
Europe  que  depuis  peu  d'années.  Le  bam- 
bou leur  sert  à  faire  des  milliers  d'ouvrages 
de  toute  espèce.  Leurs  toiles  de  coton  sont 
renommées  dans  le  monde  entier.  Leurs 
meubles,  leurs  vases,  leurs  instrumens  et  ou- 
tils de  toute  espèce , sont  remarquables  par 
une  grande  solidité  ,  jointe  à  une  certaine 
simplicité  ingénieuse  ,  qui  mériterait  sou- 
vent d'être  imitée.  La  polarité  de  l'aimant 
avait  été  remarquée  chez  eux  a,5oo  ans 
avant  notre  ère  ,  quoiqu'ils  n'en  eussent 
pas  tiré  parti  pour  le$  usages  de  la  naviga- 
tion. La  poudre  à  canon  et  d'autres  compo- 
sitions inflammables  dont  ils  se  servent  pour 
construire  des  pièces  d'artifices  d'un  effet 
surprenant,  leur  étaient  connues  depuis 
très-long-temps ,  et  l'on  croit  que  des  bom- 
bardes et  des  pierriers,  dont  ils  avaient  en- 
seigné l'usage  aux  Tartares,  ont  pu  donner 
en  Europe  l'idée  de  l'artillerie,  quoique  la 
forme  des  fusils  c^  des  canons  dont  ils  se 
servent  actuellement  leur  ait  été  apportée 
par  les  Francs.  De  tout  temps,  ils  ont  su 
travailler  les  métaux,  faire  des  instrumens 
de  musique  ,  polir  et  tailler  les  pierres 
dures.  La  gravure  en  bois  et  l'imprimerie 
stéréotype  remontent  chez  les  Chinois  au 
milieu  du  x*  siècle.  Us  excellent  dans  la  bro- 
derie, la  teinture,  les  ouvrages  de  vernis.  On 
n'imite  qu'imparfaitement  en  Europe  cer- 
taines productions  de  leur  industrie  ,  telles 
que  leurs  couleurs  vives  et  inaltérables,  leur 
papier  à  la  fois  solide  et  fin,  leur  encre,  et 
une  infinité  d'autres  objets  qui  exigent  de  la 
patience ,  du  soin  et  de  la  dextérité.  Ils  se 
plaisent  à  reproduire  des  modèles  qui  leur 
viennent  des  pays  étrangers  ;  ila  lea  copient 
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,  avec  une  exactitude  scrupuleuse  et  une  fidé- 
lité servile.  Ils  fabriquent  même  tout  exprès 
pour  les  Européens  des  objets  qui  sont  du 
goût  de  ces  derniers,  comme  des  magots  ou 
des  figurines  en  stéatite ,  en  porcqjaine ,  en 
bois  peint ,  et  la  main-d'œuvre  est  à  si  bon 
marché  chez  eux,  qu'il?  a  souvent  de  l'avan- 
tage à  leur  commander  des  ouvrages  que  des 
artisans  européens  ne  pourraient  exécuter 
qu'a  grands  frais. 

Le  commerce  intérieur  de  la  Cbine  l'em- 
porte de  beaucoup  sur  le  commerce  exté- 
rieur ;  il  se  fait  par  les  rivières  et  les  canaux, 
et  consiste  principalement  en  échanges  des 
productions  naturelles  ou  industrielles  des 
diverses  provinces.  La  Gbine  est  on  pays  si 
vaste ,  et  il  règne  tant  de  variété  dans  les 
productions,  que  ce  trafic  suffit  pour  occu- 
per la  partie  de  la  nation  qui  peut  se  livrer 
aux  opérations  mercantiles.  Cette  circon- 
stance a  contribué  à  faire  négliger  par  les 
Chinois  le  commerce  maritime,  quoique 
leurs  marchands  aient  autrefois  navigué  dans 
les  mers  de  l'Inde,  et  jusqu'en  Arabie  et 
en  Egypte  ,  et  qu'ils  visitent  encore  de 
nos  jours,  dans  des  vues  commerciales,  les 
îles  de  l'archipel  Asiatique,  et  les  ports  de  la 
Cochinchine  et  du  Japon.  Quant  au  com- 
merce par  terre  ,  ils  s'en  sont  occupés  à 
diÛérentes  époques  avec  activité ,  et  l'on 
ne  peut  douter  que  les  intérêts  de  ce  genre 
de  négoce  n'aient  conduit  en  Tartarie  les 
colonies  chinoises  qui  s'y  sont  établies ,  et 
attiré  vers  les  pays  occidentaux  les  armées 
que  le  gouvernement  chinois  y  a  souvent 
envoyées.  C'est  principalement  le  com- 
merce de  la  soie  qu'ils  faisaient  avec  les 
Romains  par  l'entremise  des  Boukhares , 
de»  Aseset  des  Persans ,  quia  fait  connaître 
les  Chinois  en  occident ,  et  attiré  les  occi- 
dentaux en  Chine.  Généralement,  les  Chi- 
nois cachent  les  opéra  tien.-,  commerciales 
sous  l'apparence  de  négociations  politiques, 
et  quand  il  vient  des  caravanes  de  la  Perse 
ou  des  autres  contrées  situées  a  1*0.  de 
l'empire ,  on  fait  passer  les  marchands  pour 
des  envoyés  qui  viennent  offrir  leurs  hom- 
mages a  l'empereur ,  et  leurs  marchandises 
pour  un  tribut ,  en  échange  duquel  on  leur 
donne  des  présens  d'un  prix  équivalent. 
C'est  ainsi  qu'on  tire  des  chevaux ,  de  Tarta- 
rie ;  du  jade,  du  musc  et  des  châles,  de 
Rhotan  et  du  Tibet  ;  des  pelleteries  et  des 
draps  de  SUésic,  de  Russie.  Les  puissances 


CHINE  ?;5 

européennes  ont  beaucoup  de  peine  a  ob- 
tenir que  leurs  marchands  soient  reçus  sur 
le  pied  de  simples  commerçons,  et  ils  ne 
le  sont  qu'en  certains  lieux  convenus  ,  et 
avec  des  restrictions  gênantes;  ce  qui  tient 
au  peu  d'importance  que  ce  commerce  ex- 
térieur ,  quelque  considérable  qu'il  nous 
paraisse ,  a ,  aux  yeux  du  gouvernement  d'un 
empire  si  vaste,  si  peuplé  et  si  riche  en  pro- 
ductions naturelles. 

Suivant  M.  Klaproth  ,1e  commerce  russe, 
à  Kiakhta ,  est  beaucoup  moins  considérable 
qu'on  ne  le  croit  communément.  Le  prix  de 
toutes  les  marchandises  qu'on  y  échange 
surpasse  rarement  la  somme  de  24,000,000 
de  fr.  par  an  ,  et  ne  s'élève  souvent  qu'a 
6,000,000.  Les  fourrures  de  la  Sibérie  y 
trouvent  moins  de  débit ,  depuis  que  les 
Anglais  et  les  Américains  apportent  une 
grande  quantité  de  pelleteries  à  Canton. 
C'est  dans  ce  dernier  port  que  les  Euro- 
péens sont  reçus  à  trafiquer  depuis  qu'ils 
ont  été  exclus  du  port  d'Emouy  sur  la  côte 
du  Fou-kian.  Les  marchandises  qu'ils  y 
apportent  sont  des  draps  et  autres  lainage», 
des  fils  d'or  et  d'argent,  cannetilles  et 
paillettes,  des  glaces  et  verres  de  Bohême, 
du  plomb ,  du  corail ,  de  la  cochenille ,  du 
bleu  de  Prusse,  du  cobalt,  des  vins  de 
Champagne,  des  ouvrages  d'horlogerie, 
des  pelleteries  de  U  côte  If.  O.  d'Améri- 
que, et  aussi  des  productions  de  l'Inde, 
comme  de  l'ébène,  du  poivre,  des  bois 
de  santal  et  de  calambac ,  de  l'ivoire  ,  de 
l'étain  de  Malacca  ,  des  ailerons  de  re- 
quin,  des  holothuries  de  la  Cochinchine, 
des  nids  d'alcyons,  de  l'écaillé  et  de  la 
nacre  de  perle ,  du  benjoin  ,  du  camphre 
et  de  l'encens  ,  du  tabac  ,  et  surtout  de  l'o- 
pium ,  qui ,  quoique  prohibé  a  la  Cbine ,  y 
est  reçu  avec  le  plus  vif  empressement.  Les 
objets  d'exportation  sont  la  badiane,  le 
mercure ,  la  rhubarbe  ,  la  squine  ,  le  musc  , 
le  gingembre,  la  porcelaine,  les  toiles  de 
nanking,  et  surtout  le  thé.  Ce  dernier  arti- 
cle de  commerce  est  si  considérable ,  qu'où 
en  exporte  annuellement  pour  l'Angleterre 
16  à  20,000,000  de  livre»  pesant. 

Le  résumé  <-e  quatre  années  fera  connaît 
tre  le  rapport  du  commerce  des  différentes, 
nation»  qui  commercent  à  Canton ,  le  nom- 
bre de  vaisseaux  qu'elles  y  ont  envoyés  ,  et 
la  quantité  (en  livres  anglaise»)  de  thé  qu'ils 
en  ont  rapporté. 
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750,900 

6 

1 ,538,4oo 

7 

1,438,370 

Anglais. . . . 

5 

3,46a,4i5 

'9 

33,096,703 

16 
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Le  tableau  suivant  montre  l'étàt  progres- 
sif du  commerce  anglais  et  de  celui  des  Amé- 
ricains à  Canton,  et  le  déclin  de  celui  des 
autres  nations  européennes.  La  ir«  colonne 
contient  l'année  de  l'exportation  ;  la  a»,  le 
total  des  thés  exportés  par  les  Européens, 
non  compris  les  Anglais;  la  3*  colonne,  ce- 
lui des  thés  expoités  par  les  Anglais;  et  la 
dernière,  celui  que  les  Américains  ont  tiré 
de  la  Chine,  le  tout  exprimé  en  livre  an- 
glaise plus  petite  que  la  nôtre  de  près  d'i/ 10. 
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Les  achats  de  la  compagnie  anglaise  à 
Canton  coûtent ,  les  uns  dans  les  autres ,  3o 
à  4o  millions,  et  rendent  en  Europe  de  65 
à  7a  millions.  Les  navires  américains  ont 
apporté  très-peu  d'argent  dans  les  premiè- 
res années  on  ils  ont  paru  à  Canton  ;  mais 
depuis  la  révolution  de  France,  il  y  a  des 
batimens  de  cette  nation  qni  y  ont  porté 
jusqu'à  cent  mille  piastres  (  534 ,000  fr.). 
L'importation  annuelle  en  Europe  des  mar- 
chandises de  Chine  était  évaluée  par  Blan- 
card  (en  1806)  au  chargement  de  40  vais- 


seaux de  1 ,000  tonneaux, qui  coûtent  environ 
70,000,000.  L'accroissement  du  commerce 
américain  depuis  cette  époque  doit  être 
ajouté  en  surplus  à  ce  total. 

Même  en  limitant  les  lieux  où  les  mar- 
chands européens  peuvent  être  admis,  le 
lieu  où  ils  peuvent  habiter ,  et  la  durée  du 
séjour  qu'ils  peuvent  faire  a  Canton  ,  le  gou- 
vernement chinois  ne  leur  a  pas  laissé  la  li- 
berté de  choisir  les  commerçons  chinois 
avec  lesquels  ils  peuvent  négocier.  Il  a  coo- 
Cè  le  m  inopole  dn  commerce  européen  à 
des  négocians  privilégiés,  dont  le  nombre 
a  été  fixé  à  13  jusqu'en  1793  ,  où  il  a  été 
porté  à  18.  Ces  négocians,  que  les  Anglais 
nomment  hong,  et  les  Français  hanista  , 
d'un  mot  chinois  qui  signifie  magasin,  sont 
les  intermédiaires  obligés  dans  toutes  les 
opérations  commerciales;  ils  fournissent  des 
garanties ,  des  cautionnemens  et  des  répon- 
dans,  et  leurs  fonctions  s'étendent  souvent 
a  une  sorte  d'intervention  politique  dans 
les  difficultés  qui  s'élèvent  fréquemment 
entre  les  commerçons  étrangers  et  les  auto- 
rités locales. 

Les  Chinois  ne  font  usage  ni  de  monnaie 
d'or  ni  de  monnaie  d'argent.  Les  comptes 
s'établissent  sur  une  monnaie  fictive  dont 
les  valeurs  peuvent  être  ainsi  réduites 
Liangou  tael,  7  f.  4»  c«  ou  7  f.  81  c. 

Tsian  ou  mas  (  1/10  de  tael) ,  o>74' 
Fen  ou  condorin  f  1/10  de  mas) ,  0,0741 
Li  ou  cache  (  1  / 1  o  de  condorin  ) ,    0,0074 » 

Ce  dernier  est  le  seul  qui  ait  une  forme 
monroyée ,  celle  d'un  denier  de  cuivre  ar- 
rondi et  percé  dhm  trou  carré.  Mille  deniers 
de  cette  espèce  valent  un  iiang.  Les  valeurs 
supérieures  se  paient  en  argent,  que  l'on 
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coupe  et  que  l'on  pèse ,  selon  le  besoin.  On 
remarquera  que  chacune  de  ces  valeurs  a 
deux  mis  :  l'un  est  celui  que  lui  donnent 
les  Chinois  ,  et  l'autre  un  terme  convenu  , 
usité  dans  le  jargon  mêlé  de  chinois  et  de 
portugais,  qui  se  parle  à  Canton  et  a  Macao. 

Indépendamment  des  monnaies  de  comp- 
te ou  réelles  qui  ont  cours  dan*  le  pays,  on 
reçoit  à  Canton  la  piastre  espagnole  (5  fr. 
3o  c),  pour  72  condorins  5  caches,  dans  les 
grands  achats,  et  pour  7  4  condorins  dans  les 
petits;  les  Chinois  la  uomment  fin  Uimt 
monnaie  d'argent. 

Les  mesures  de  longueur  sont  soumises  au 
système  décimal ,  et  sujettes  à  vVier  selon 
les  provinces.  En  les  calculant  sur  une  d'en- 
tre elles  dont  nous  avons  sous  les  yeux  un 
étalon  d'ivoire,  elles  donnent  les  valeurs 
suivantes  : 

Ytn  iotchang3o.6oo  mètres. 

Tchang  10  tchhi    3. 060 

Tchhioucove     10  tsun  o.5o6 
ïsun  ou  ponte     10  fen  o.o3o,6 
Fen  ou  coudorin  10  li  o.oo3,o6 
Li  ou  hao  10  sse  o.ooo,3o4 

Sse  10  hou  0.000,000,6 

ilou  îosi'an  o.ooo,oo3,o6 

Si-'an  locha      0.000.  ooo,3o6 

Cha  totchin  o.ooo,ooo,o3o,6 

La  mesure  itinéraire  nommée  il,  est  de 
a5o  au  degré,  dans  le  calcul  le  plus  ordi- 
naire ;  elle  est  formée  de  36o  pou  ou  pas. 

Les  mesures  de  superficie  sont,  le  khing, 
qui  vaut  100  nuou  ou  arpens.  Le  meou  a 
a4o  pas  de  longueur  sur  1  de  largeur,  et 
comme  le  pas  est  d'environ  10  pieds  chinois 
(tchhi),  le  meou  est  d'un  quart  plus  petit 
que  l'arpent  de  Paris. 

Les  mesures  de  capacité  sont  ainsi  cal- 
culées d'après  le  système  décimal: 

Chi  =10  teou  ou  boisseaux. 

Teou  =  10  ching. 

Ching  =  10  ho. 

Ho  =  10  cho. 

Cho  =3  10  tchhao. 
Tchhao  =s  10  thsou. 

Thsou  =>  10  koueï. 

Koueï  =10  sou. 

Sou  =3  1/10,000,000  d'un  boisseau. 

On  sent  bien  que  ces  sortes  de  mesures , 
non  plus  que  les  dernières  divisions  des  me- 
sures de  longueur,  ne  sont  pas  employées 
dans  les  usages  du  commerce. 
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Les  poids  se  comptent  ainsi  : 


777 


grammes. 

Tan  ou  pic        =100  kin  =60,209.50 
Kinoucati  (livre 

chinoise  =3  16  liang  =  602.092,0 
Liang  ou  taël  (on- 
ce chinoise)  ta  10  mas  m  3;.63o,7 
Tsian  ou  mas  —  10  fen  sa  3.763,0 
Fen  on  condorin=3  ioll,etc  —  ,  0.376,3 
On  peut  remarquer,  que  par  une  excep- 
tion particulière  au  système  décimal  géné- 
ralement en  usage  à  la  Chine,  la  livre  chi- 
noise, comme  la  nôtre,  se  subdivise  en  16 
onces. 

Les  Chinois  appartiennent  à  cette  variété 
de  l'espèce  humaine,  que  l'on  a  nommée 
race  jauni'  ou  race  mongole ,  quoique  ces 
deux  dénominations,  prises  d'idées  diffé- 
rentes, soient  peut-être  également  impro- 
pres. Le  teint  des  Chinois  est  basané  dans 
les  prov.  du  midi,  par  l'effet  du  climat  des 
tropiques;  mais  il  est  assex  blanc  dans  le 
nord,  et  les  femmes  d'une  <  ondition  aisée, 
qui  ne  sVxposent  jamais  à  l'ardeur  du  soleil, 
ont  le  teint  aussi  relatant  et  orné  de  cou- 
leurs aussi  vives  que  les  femmes  des  parties 
centrales  de  l'Europe.  Cette  variété,  très- 
marquée  dans  certaines  prov.,  peut  tenir 
aussi  bien  à  une  diversité  d'origine  qu'à 
l'action  du  climat.  La  taille  des  Chinois  n'a 
rien  de  remarquable.  Leur  visage  offre  la 
saillie  des  pommettes ,  et  la  direction  obli- 
que des  yeux  qui  servent  à  caractériser  cette 
race.  Leur  nez  est  généralement  peu  sail- 
lant, et  leur  ligure  élargie  dans  son  diamè- 
tre horizontal ,  présente  une  sorte  de  lozan- 
ge,  et  la  beauté,  chez  eux,  consiste  à  l'a- 
voir tout  a  fait  arrondi.  L'angle  facial  est  à 
peu  près  égala  celui  de  la  race  caucasienne. 
Les  Chinois  passent  pour  avoir  peu  de  bar- 
be ,  ce  qui  tient  en  partie  à  la  manière  dont 
ils  la  soignent.  Ils  sont  robustes,  et  plutôt 
épais  qu'élancéa.  L'usage  des  boissons  chau-' 
des,  et  l'habitude  d'une  vie  sédentaire,  dis- 
posent les  personnes  d'un  rang  distingué  et 
les  femmes  à  une  obésité  qui  ne  se  trouve 
nullement  chez  les  gens  du  peuple. 

La  population  de  la  Chine  a  été  l'objet  d« 
grands  débats  entre  des  auteurs  européens, 
qui  n'avaient  aucun  moyen  de  la  déterminer 
avec  exactitude.  Les  Chinois  tiennent  pour- 
tant avec  beaucoup  de  soin  des  états  stati- 
stiques et  des  relevés  de  dénombremens  ; 
mais  il  y  a  des  classes  nombreuses  qui  ne 
sont  pas  comprises  dans  les  recensemens , 
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et  c'est  sur  ce»  classes  que  portent  les  diffé- 
rences énormes  qui  s'observent  entre  les 
calculs  des  auteur*  les  plus  dignes  de  foi. 
Trois  dénombremens  principaux  se  rappor- 
tant a  des  époques  peu  éloignées,  ont  don- 
né des  résultats  qui  semblent  également  au- 
thentiques, et  dont  le  plus  fort  surpasse  le 
plus  faible  de  i83  millions,  les  voici  : 

En  1743   i5o,a65,4;5 

En  1761   198,214,  *5a 

En  1794   Sôôjooo.ooo 

Le  premier  nous  a  été  transmis  par  le  père 
A  m  in  t ,  le  second  par  le  père  Hallerstein ,  le 
troisième  par  lord  Macartney. 

M.  Davis,  qui  réside  à  Canton,  et  qui  a 
pu  consulter  des  documens  originaux,  avoue 
qu'il  est  bors  d'étal  de  décider  cette  ques- 
tion :  •  La  seule  chose  certaine ,  dit-il ,  c'est 
notre  ignorance  complète  de  la  population 
réelle  de  la  Chine.  •  Le  Taï t/ising  yitoung 
icf/i ,  dont  nous  avous  dépouille  les  tableaux 
statistiques,  assigne  à  chaque  province  un 
minimum  de  population  dont  l'addition 
forme  un  total  de  §4o  millions.  Mais  nous 
n'avons  pas  en  Europe  les  matériaux  néces- 
saires pour  compléter  et  rectifier  ces  résul- 
tats; nous  ne  pouvons  donc  ni  les  contrôler, 
ni  prononcer  sur  ce  sujet  avec  connaissance 
de  cause. 

La  population  native  de  la  Chine  est  dé- 
signée par  les  Chinois  eux-mêmes  sous  le 
nom  dePe-sing,  les  cent  familles,  vraisem- 
blablement d'après  une  tradition  qui  fixait 
le  nombre  de  celles  qui  avaient  formé  le 
premier  noyau  de  la  nation.  Il  n'y  a  même 
encore  a  présent  que  4  a  5oo  noms  de  fa- 
mille environ  répandus  dans  tout  l'empire, 
et  les  personnes  qui  portent  un  même  nom 
de  famille  sont  si  bien  considérées  comme 
issues  d'une  même  tribu ,  que  la  loi  s'op- 
pose à  toute  alliance  entre  elles.  La  civili- 
sation a  effacé  toutes  les  autres  nuances  qui 
pouvaient  distinguer  ces  anciennes  tribus  , 
et  l'accession  d'un  grand  nombre  de  familles 
étrangères  venues  de  la  Tartarie  ou  du  Ti- 
bet ne  permet  plus  de  reconnaître  les  traits 
des  véritables  autoetbones  de  la  Chine 

Mais  dans  les  parties  montagneuses  de 
l'empire,  et  surtout  dans  les  provinces  occi- 
dentales, il  subsiste  encore  un  grand  nombre 
de  tribus  qui  n'ont  éprouvé  qu'imparfaite- 
ment l'influence  des  institutions  chinoises, 
et  qui  appartiennent,  selon  toute  apparen- 
ce ,  à  la  population  aborigène  de  ces  pro- 
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vinces ,  en  partie  subjuguée  et  modifiée  par 
les  Chinois  des  provinces  septentrionales  et 
centrales.  Il  y  a  des  restes  de  ces  peuples 
dans  plusieurs  provinces,  notamment  dans 
le  Sse-tchhouan ,  le  Yunnan  et  le  Hou-nan. 
Les  uns  portent  le  nom  de  Miao-tseu  :  ils 
ont  une  langue  particulière,  et  paraissent 
descendre  d'une  tribu  très -ancienne  dont 
il  est  parlé  dans  le  Chou-king.  Les  autres, 
sous  le  nom  de  Lo4o,  paraissent  appartenir 
à  la  même  race  que  les  Birmans,  dont  ils 
parient  la  langue  et  emploient  les  caractè- 
res ;  ils  habitent  dans  les  parties  occidenta- 
les du  Yun-nan.  11  en  est  d'autres  qui  pas- 
sent pour  Tibétains f  les  plus  célèbres  sont 
ceux  du  Grand  et  Petit  Kintchhouan ,  dans 
le  canton  de  Met  no  du  Sse-tchhouan  ,  les- 
quels ont  été  soumis  et  en  partie  exter- 
minés par  Khian-loung,  en  1775  ,  et  d'autres 
encore  qu'on  croit  de  la  même  race  que  les 
Miao-tseu,  et  qu'on  nomme  Yao  ou  Mou» 
yao,  d'un  mot  qui  signifie  sujet  00  serviteur, 
parce  que  ce  sont  de  mauvais  serviteurs  ou 
de  mauvais  sujets  :  ce  u  x  -  ci  1 1  a  biten  1 1  es  d  ist  r . 
de  'An-boa  et  de  ISing-hiang,  dans  le  dep. 
de  Tcbang-cha  du  Hou-nan,  et  d'autres 
districts  du  dép.  de  Young-tcheou  ,  dana  la 
même  province  ;  dans  les  dép.  de  Tchao- 
khing  et  de  Chao  tcheou  ,  dan*  l'arrond.  de 
Lo-ting,  et  dans  d'autre»  lieux  du  Kouang- 
toung;  dans  le  dép.  de  Khing  -youan  ,  et 
dans  quelques  autres  endroits  du  kouang- 
si,  et  à  koucï  ting  ,  dans  la  province  de 
Koueï-tcheou. 

On  ne  pat  le  pas  ici  des  Mandchous,  ha- 
bitans  primitifs  des  prov.  de  Hing-king  et 
de  Chiug-king,  des  Tongous  et  des  Ainos 
de  la  prov.  de  He-loung-kiang ,  des  tribus 
mongoles  et  ouïgoure.3  de  la  prov.  de  Kan- 
sou.  Toutes  ces  races ,  étrangères  à  la  po- 
pulation de  la  Chine  proprement  dite,  se- 
ront décrites  dans  des  articles  séparés. 

La  nation  chinoise  est  polie  ,  paisible  et 
laborieuse,  et  l'on  peut  dire  qu'après  celles 
de  l'Europe  ,  il  n'en  est  aucune  qui  ait  fait 
d'aussi  grands  progrès  dans  la  civilisation. 
Depuis  la  plus  haute  antiquité,  le  savoir  a. 
toujours  été  en  honneur  chez  elle  ,  et  l'ordre 
social  ,  fondé  sur  des  institutions  calculées 
d'après  l'intérêt  général.  Libre  de  ce  des- 
potisme militaire  que  le  musulmanisme  a 
établi  dans  le  reste  de  l'Asie ,  ignorant  l'o- 
dieuse division  des  castes  qui  forme  la  base 
de  la  civilisation  indienne,  la  Chine  offre, 
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à  l'extrémité  de  l'ancien  continent,  un  spec- 
tacle propre  a  consoler  des  scènes  de  vio- 
lence et  de  dégradation  qui  frappent  les 
yeux  partout  ailleurs.  La  piété  filiale  y  est 
surtout  en  honneur  ;  le  respect  pour  les  pa- 
rent est  comme  transformé  en  culte,  et  se 
prolonge,  par  l'effet  de  diverses  cérémonie*, 
bien  au-dela  du  terme  de  leur  vie.  La  véné- 
ration même  et  l'obéissance  qu'on  doit  au 
souverain  et  aux  magistrats  sont  adoucies 
par  une  sorte  de  sentiment  filial  qui  1rs  in- 
spire et  les  ennoblit.  Le  mariage  n'est  pas 
un  vain  nom  comme  chez  les  peuples  mu- 
sulmans ,  quoique  la  polygamie  soit  per- 
mise ,  ou  du  moins  tolère. U  ne  seule  femme 
a  le  rang  et  les  droits  d'épouse;  les  autres 
femmes  sont  réputées  à  son  service,  et  n'ont 
aucune  part  a  l'administration  domestique. 
Il  n'y  a  aucune  caste  privilégiée  :  tous  les 
Chinois  peuvent  aspirer  à  tous  les  emplois, 
auxquels  on  arrive  par  la  voie  des  examens. 
La  connaissance  approfondie  des  livres  clas- 
siques, des  principes  du  droit  public  et 
des  traditions  des  anciens,  puisée  dans  les 
écrits  des  philosophes  et  constatée  par  les 
examens,  est  le  seul  titre  reconnu  d'après 
lequel  doivent  être  réglés  l'ordre  des  can- 
didats et  leur  admission  aux  emplois.  Les 
rangs  «ont uniquement  déterminés  parle  ti- 
tre littéraire  qu'on  a  obtenu  et  la  fonction 
que  l'on  exerce.  Relativement  a  l'estime  que 
l'on  en  fait ,  les  professions  se  classent  dans 
l'ordre  suivant  :  les  lettrés,  les  laboureurs  , 
les  artisans,  et  les  marchands.  Les  richesses 
seules  peuvent  intervertir  cet  ordre ,  qui 
est  fondé  sur  les  préjugés  de  la  nation. 

Trois  religions  principales  sont  admises 
a  la  Chine,  et  considérées  comme  égale- 
ment bonnes,  on  pourrait  dire  comme  éga- 
lement vraies  :  •  Les  trois  religions ,  dit  un 
proverbe  ,  n'en  font  qu'une.  •  La  première 
de  ces  religions  est  la  doctrine  des  lettrés, 
dont  Confucius  est  regardé  comme  le  réfor- 
mateur et  le  patriarche.  Elle  a  pour  base 
un  panthéisme  philosophique  ,  qui  a  été  di- 
versement interprété  suivant  les  époques. 
On  croit  qne,  dam  la  haute  antiquité,  le 
dogme  de  l'existence  d'un  Dieu  tout-puis- 
'  tant  et  rémunérateur  n'en  était  pas  exclus , 
et  divers  passages  de  Confucius  donnent 
lieu  de  croire  que  ce  sage  l'admettait  lui- 
même.  Mais  le  peu  de  soin  qu'il  a  mis  à 
l'inculquer  a  ses  disciples,  le  sens  vague  des 
expressions  qu'il  a  employées,  et  le  soin 
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qu'il  a  pris  d'appuyer  exclusivement  ses 
idées  de  morale  et  de  justice  sur  le  principe 
de  l'amour  de  l'ordre  et  d'une  conformité 
mal  définie  avec  les  vues  du  eid  et  la  mar- 
che de  la  nature  ,  ont  permis  aux  philoso- 
phes qui  l'ont  suivi  de  s'égarer,  au  point 
qne  plusieurs  d'entre  eux  ,  depuis  le  xtr* 
siècle  de  notre  ère  ,  sont  tombés  dans  un 
véritable  spinosisme ,  et  ont  enseigné  ,  en 
s'appujrant  toujours  de  l'autorité  de  leur 
maître  ,  un  système  qui  tient  du  matéria- 
lisme, et  qui  dégénère  en  athéisme.  Le 
culte  purement  civil  rendu  au  ciel ,  aux 
génies  de  la  terre,  des  astres,  des  monta- 
gnes, et  des  fleuves,  ainsi  qifaux  âmes 
des  parens  ,  e>t  à  leurs  yeux  Une  institution 
sociale  sans  conséquence,  ou  du  moins 
dont  le  sens  peut  s'interpréter  de  différentes 
manières.  Ce  culte  ne  connaît  pas  d'images 
et  n'a  pas  de  prêtres;  chaque  magistrat  le 
pratique  dans  la  sphère  de  ses  fonctions, 
et  l'empereur  lui-même  en  est  le  patriarche. 
Généralement  tous  les  lettrés  s'y  attachent, 
sans  renoncer  tmitefiiis  â  des  usages  em- 
pruntés aux  autres  cultes.  Ils  sont  plus  su- 
perstitieux que  religieux  ,  la  conviction  en- 
tre pour  peu  de  chose  dans  leur  conduite; 
mais  l'habitude  les  soumet  à  des  pratiques 
qn'ils  tournent  eux-mêmesen  ridicule, com- 
me la  distinction  des  jours  heureux  et  mal- 
heureux, les  horoscopes,  la  métoposcopte , 
la  divination  par  les  sorts  ,  etc. 

La  seconde  religion  à  la  Chine  est  regar- 
dée par  ses  sectateurs  comme  étant  la  reli- 
gion primitive  de  ses  plus  anciens  habitans. 
Elle  a  beaucoup  de  dogmes  communs  avec 
la  précédente  :  seulement  l'existence  indi- 
viduelle des  génies  et  démons,  indépendant 
des  parties  de  la  nature  auxquelles  ils  prési- 
dent y  est  mieux  reconnue.  Ce  culte  a  dé- 
généré en  polythéisme  et  en  idolâtrie,  par 
l'ignorance  de  ceux  qni  t'admettent.  Les 
prêtres  et  prêtresses  voués  au  célibat,  pra- 
tiquent la  magie,  l'astrologie, la  nécroman- 
cie, et  mille  autres  superstitions  ridicules. 
On  les  nomme  Too-su  ou  docteurs  de  la  r*'> 
son  ,  parce  qu'un  de  leurs  dogme»  fonda- 
mentaux, enseigné  6  siècle*  araut  notre 
ère  ,  par  Lao-tseu,  l'un  de  leurs  maîtres, 
est  celui  de  l'existence  de  la  ration  frimor- 
dûtlo,  qui  a  créé  le  monde,  le  Logos  des 
Platoniciens. 

La  troisième  religion  est  celle  de  Boud- 
dha ,  venue  de  l'Inde  tt  répandue  à  laCbi- 
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ne  deux  siècles  avant  notre  ère.  Le  nom  de 
Bouddha  transcrit  Fo-tho  par  les  Chinois,  a 
formé  par  abréviation  le  nom  de  Fo.  Les  li- 
vres sacrés  des  Bouddhistes,  écrits  origi- 
nairement en  samskrit ,  ont  été  traduits  en 
chinois,  et  ont  contribué  à  répandre  à  la 
Chine  la  connaissance  du  samskrit.  Les  prê- 
tres bouddhistes  sont  aussi  voués  an  célibat, 
et  beaucoup  d'entre  eux,  négligeant  l'étude 
d'une  philosophie  trop  abstruse,  enseignent 
une  véritable  idolâtrie  qui  se  montre  au  de- 
hors par  beaucoup  de  cérémonies ,  dans  les 
temples  et  les  couvens  de  leur  secte,  en 
l'hônneur  de  figures  allégoriques  mons- 
trueuses, et  de  reliques.  Le  patriarche 
Bouddhique,  venu  de  l'Inde  a  la  Chine,  à 
la  fin  du  v*  siècle  de  notre  ère ,  y  a  réside 
long-temps  :  il  est  maintenant  fixé  au  Tibet, 
sous  le  nom  de  dalaï-lama.  Mais  les  Boud- 
dhistes de  la  Chine  ne  reconnaissent  pas  en 
tout  sa  suprématie  spirituelle. 

11  y  a  en  outre  eu  à  la  Chine  des  Juifs  qui 
y  ont  passé  très-anciennement  des  provinces 
les  plus  orientales  de  la  Perse;  des  mani- 
chéens et  des  parais,  sectaires  peu  connus, 
qui  ont  eu  autrefois  des  établissemenB  dans 
la  Tartarie.  Les  missionnaires  catholiques 
y  ont  pénétré  dans  le  xvi«  siècle,  et  y  avaient 
obtenu  de  grands  succès ,  particulièrement 
par  les  services  que  de  savans  jésuite»  avaient 
rendus  aux  empereurs  de  la  dynastie  ré- 
gnante. La  mission  catholique  a  m  noble- 
ment décline  depuis.  Quelques  protestans 
ont  essayé  plu»  récemment  de  répandre  le 
christianisme  à  la  Chine  par  la  traduction 
de  la  bible;  mais  ils  n  ont  jusqu'ici  fait  au- 
cun progrès  dans  l'esprit  des  Chinois. 

L'attachement  aux  anciens  usages  est  un 
des  traits  caractéristiques  de  la  nation  chi- 
noise ;  l'observation  minutieuse  des  règles 
prescrites  parle  cérémonial  en  est  nn  autre. 
Tous  les  rapports  de  la  société ,  toutes  les 
actions  publiques  et  particulières,  les  visi- 
tes, les  repas ,  les  noces,  les  Funérailles,  sont 
assujettis  a  des  pratiques  multipliées,  et  di- 
versifiées selon  le  rang,  l'âge,  la  profession. 
L'asservjssement  perpétuel  à  ces  rites  rend 
les  Chinois  graves,  compassés,  et  compli- 
menteurs, partout  ailleurs  que  dans  le  com- 
merce le  plus  intime. 

Le  gouvernement  chinois  a  long-temps 
passé  pour  despotique.  On  sait  à  présent 
qu'il  est  limité  par  le  droit  de  représenta- 
tion donné  à  de  certaines  classes  de  magis- 
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trats,  et  plus  encore  par  l'obligation  où  est 
le  souverain  de  choisir  ses  agens,  d'après 
des  règles  fixes ,  dans  le  corps  des  lettrés. 
Ceux-ci  forment  une  véritable  aristocratie 
qui  se  recrute  perpétuellement  par  les  exa- 
mens et  les  concours.  Les  jeunes  gens  de 
toutes  les  conditions  sont  admis  indistincte- 
ment à  concourir  au  3»  grade  littéraire.  Ceux 
qui  l'ont  obtenu  concourent  entre  eux  pour 
le  a»  grade ,  qui  est  exigé  de  ceux  qui  doi- 
vent exercer  des  fonctions  publiques.  Du  a* 
grade,  on  peut,  par  le  menie  moyen,  s'éle- 
ver au  i"  qui  conduit  aux  charges  les  pins 
élevées.  Cette  institution  qui,  sous  sa  forme 
actuelle,  remonte  a»vu«  siècle,  tient  lien  de 
noblesse  et  a  beaucoup  contribué  à  la  lon- 
gue durée  de  l'empire  ,  et  y  maintient  l'or- 
dre et  la  tranquillité.  11  n'y  a  du  reste  de  ti- 
tres héréditaires  que  pour  les  princes  de  la 
famille  impériale,  et  pour  les  descendans 
de  Coufucius;  mais  on  accorde  souvent  des 
titres  tetrogrades  qui  anoblissent  les  ancê- 
tres de  l'homme  qu'on  veut  récompenser, 
et  le  préjugé  chinois  fait  attacher  un  grand 
prix  à  cette  marque  d'honneur. 

Le  pouvoir  suprême  est  exclusivement 
exercé  par  l'empereur  qui  prend  le  titre 
ù'aulocraU  et  de  souverain  seigneur.  La 
couronne  est  héréditaire,  et  la  succession 
est  fixée  depuis  long-temps  dans  la  ligne 
masculine;  mais  l'ordre  de  primogéniture 
n'y  est  pas  toujours  suivi.  L'attachement  re- 
ligieux à  une  dynastie,  une  fois  qu'elle  est 
légitimement  établie  sur  le  trône,  est  un  des 
principes  du  droit  public  des  Chinois.  Il  y 
a  pourtant  eu  beaucoup  de  révolution  qui 
ont  arraché  le  pouvoir  à  des  familles  pour  y 
en  élever  d'autres;  mais  ces  révolutions 
n'affaiblissent  en  rien  le  profond  respect 
qu'inspire  la  dignité  impériale,  parce  qu'el- 
les sont  considérées  comme  un  effet  immé- 
diat de  l'action  du  ciel  sur  l'ordre  physique 
et  moral  du  monde  sub-lunaire. 

Toutes  lesaflairesde  l'état  sont  distribuées 
entre  six  ministères  ou  conseils  souverains , 
dont  les  présidens  ont  moins  d'autorité  que 
nos  ministres,  parce  qu'ils  sont  tenus  de 
prendre  l'avis  de  leurs  confrères.  Ces  con- 
seils sont  : 

î  "  Le  conseil  des  emplois,  chargé  du  choix 
et  de  la  désignation  des  personnes  qui  doi- 
vent occuper  les  offices  civils  et  militaires. 

î'  Le  conseil  des  revenus ,  qui  a  l'adrai- 
nistration  des  finances  de  l'empire. 
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3*  Le  conseil  des  rites,  qui  a  l'inspection 
sur  tout  ce  qui  concerne  les  rites ,  le  cuite 
des  ancêtres  de  la  dynastie  régnante,  les 
grandes  solennités  religieuses  ou  civiles,  et 
une  foule  d'autres  objets  qui  sont  regardés 
comme  étant  d'une  haute  importance. 

4*  Le  conseil  des  peines,  auquel  rcssor- 
tissent  toutes  les  affaires  judiciaires,  les  sup- 
plices,  les  amnisties ,  les  banntssemens,  et 
généralement  tout  ce  qui  a  rapport  à  l'ad- 
ministration de  la  justice. 

5°  Le  conseil  des  ouvrages  publics,  qui  est 
chargé  de  la  direction  des  travaux  relatifs  à 
l'entretien  des  routes  et  des  canaux ,  des 
digues  du  fleuve  Jaune,  des  batimens  pu- 
blics, etc. 

6'  Le  conseil  militaire,  qui  a  (a  haute 
main  sur  toutes  les  affaires  de  l'armée ,  la 
levée  des  troupes,  l'entretien  des  garni- 
sons, etc. 

Outre  ces  six  conseils  qui  siègent  dans  la 
capitale,  on  y  voit  aussi  un  conseil  d'état  et 
une  grande  académie,  dont  les  membres 
sont  choisis  parmi  les  lettrés  les  plus  célè- 
bres de  l'empire ,  et  remplissent  plusieurs 
fonctions  politiques.  Un  conseil  pour  les  af- 
faires étrangères ,  un  bureau  pour  les  tra- 
ductions, un  autre  pour  la  rédaction  du 
calendrier,  un  troisième  pour  la  médecine, 
et  un  collège  pour  l'enseignement  de  la  hau- 
te littérature.  Depuis  la  conquête  de  la  Chi- 
ne par  les  Tartares,  tous  les  grands  offices 
ont  été  doublés,  pour  qu'un  nombre  égal  de 
Tartares  et  de  Chinois  pussent  être  admis  à 
les  remplir. 

Le  système  de  la  subdivision  des  fonctions 
•  prévalu  depuis  long  temps.  L'administra- 
tion des  provinces  est  partagée  entre  plu- 
si-  urs  officiers  qui  n'ont  pas  de  contrôle  les 
uns  sur  les  autres,  et  qui  doivent  porter  à 
la  cour  les  affaires  sur  lesquelles  ils  ne  peu- 
vent pas  s'accorder.  Le  gouverneur  géné- 
ral, que  les  Européens  nomment  vice-roi, 
a  ordinairement  a  provinces  sous  son  ad- 
ministration. 11  y  a  en  outre  i  intendant 
de  la  province  ,  î  sur- intendant  des  let- 
tres, i  directeur  de»  iinances,  î  juge  cri- 
minel, et  a  intendans,  l'un  pour  les  salines, 
l'autre  pour  les  greniers  publics.  Chaque 
département ,  chaque  arrondissement ,  et 
chaque  district,  ont  encore  des  magistrats 
particuliers,  qui  exercent  concurremment 
des  fonctions  administratives  et  judiciaires. 
Le  nombre  des  officiers  subalternes  est  très- 
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considérable,  leurs  titres  et  leurs  noms  sont 
rapportés  dans  un  almanach  impérial,  qui 
s'imprime  tous  les  3  mois.  Tous  lesyfficiers 
de  l'empire  sont  distribués  en  ^classes,  par- 
tagées  chacune  en  a,  et  auxquelles  sont  as- 
signées des  prérogatives  et  des  marques  dt» 
stinctives  particulières.Lesouverain  nomme 
à  tous  les  emplois,  d'après  une  présenta- 
tion triple  du  conseil  du  personnel. 

Beaucoup  de  rapports,  de  décrets  et  d'au- 
tres documens  officiels,  sont  donnés  sous 
la  Forme  d'instructions  adressées  aux  magis- 
trats ou  au  peuple.  On  les  imprime  réguliè- 
rement dans  la  gazette  universelle,  dont  des 
extraits  sont  repris  et  publiés  de  nouveau 
dans  fef  gaiettcs  provinciales  qui  s'impri- 
ment dans  les  principales  villes. 

La  division  territoriale  de  la  Chine  a  chan- 
gé sous  les  différentes  dynasties  qui  l'ont 
gouvernée,  et  il  est  même  d'usage,  lors- 
qu'une famille  nouvelle  est  arrivée  au  pou- 
voir, de  modifier  la  distribution  et  la  cir- 
conscription des  provinces.  Celle  qu'on 
trouve  consignée  dans  les  géognphies  ordi- 
naires, était  établie  sous  la  dynastie  des 
Ming,  et  les  premiers  empereurs  de  la  dy- 
nastie régnante.  Elle  a  été  remplacée  par 
une  division  nouvelle,  qui  est  suivie  dans  la 
grande  géographie  des  Mandchous  (  TaS 
thsing  tfi  toung  tchi),  et  c'est  celle  que  nous 
devons  exposer  ici. 

La  Chine  est  partagée  en  ai  prov.,  dont 
plusieurs  offrent  une  étendue  et  une  popu- 
lation égales  a  celles  des  royaumes  les  plus 
puissans  de  l'Europe.  Les  provinces  sont 
partagées  en  départemens  (fou);  ceux-ci, 
en  arrondissemens  (tcheOu),  et  ces  derniers 
en  districts  (  hian).  Il  y  a  de  plus  un  certain 
nombre  d 'arrondissemens  et  de  districts  qui 
ne  dépendent  d'aucun  département,  mais 
qui  relèvent  immédiatement  du  gouverne- 
ment de  la  province;  on  nomme  ces  der- 
niers tcfn-li,  ou  mouvances  directes.  On  les 
a  marqués  d'une  ■  dans  le  tableau  suivant, 
qui  offre  l'état  actuel  de  l'admit) istration  de 
la  Chine,  le  nombre  de  départemens  que 
contient  chaque  province,  celui  des  arron- 
dissemens et  districts  qui  en  dépendent , 
avec  l'indication  des  cantons  situes  sur  les 
frontières,  et  qui  reconnaissent  les  autorités 
chinoises ,  quoiqu'ils  aient  des  princes  par- 
ticuliers, et  qu'ils  aient  jusqu'à  un  certain 
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En  tu  ut  :      ai  province*. 

187  département. 

180  arrondissement. 

*63  arrondùtcmeiu  immédiats. 
1,17a  distr. 

56  cantons , 
où  il  y  a  des  officiers  particuliers  délégués 
par  le  gouvernement  ou  pris  parmi  les  chefs 
du  pays. 

Tels  sont  l'ensemble  et  la  distribution  de 
toutes  les  divisions  et  subdivisions  de  la  Chi- 
ne, d'après  les  arrêtés  les  plus  récens.  Les 
noms  qui  leur  sont  assignés  sont  pris ,  les 
uns  de  particularités  locales,  ou  du  voisi- 
nage de  quelque  montagne  ou  de  quelque 
rivière;  les  autres  de  circonstances  histori- 
ques relatives  aux  pays  auxquels  on  les  ap- 
plique. Telle  est  l'origine  de  ces  dénomina- 
tions morales  qu'on  a  mal  à  propos  prises 
pour  des  noms  de  ville  :  Chun-thûtn ,  obéis- 
sance au  ciel,  '.in  hking,  joie  tranquille, 
Si-'an,  repos  de  l'Occident ,  etc. 

Les  villes  chinoises  n'ont  pas  de  nom  :  on 
les  désigne  par  le  nom  du  département ,  de 
l'arrondissement  ou  du  district  dont  elles 
sont  le  chef-lieu.  On  dit  la  ville  du  départe- 
ment de  Kouang-toung  (Canton),  la  ville 
du  département  de  Kiang-ning  (Nan-king), 
la  ville  de  l'arrondissement  do  Tchin-si  (  Ka- 
mul  ) ,  etc.  Les  anciennes  dénominatious  en 
usage  avant  l'établissement  de  ce  système 
d'administration  se  sont  perdues  ou  fondues 
dans  les  dénominations  nouvelles,  et  il  en 
est  de  même  des  noms  locaux  des  villes  de 
la  Tartarie  orientale  ou  occidentale  main- 
tenant réunies  à  l'empire. 

La  ville  où  réside  actuellement  la  cour , 
chef-lieu  du  département  de  Chun-thian, 
dans  le  Tchi-li,  n'a  pas  elle-même  d'autre 
nom  que  King-uef  la  capitale.  Lorsqu'il  y 
a  eu  en  Chine  plusieurs  dominations  simul- 
tanées, ou  que  la  cour  a  changé  de  rési- 
dence, on  a  donné  aux  diverses  villes  où  elle 
s'établissait  des  noms  qui  marquaient  leur 
position  :  Pehing,  cour  du  nord  ;  NanAing, 
cour  du  midi  ;  Toung - king  ,  cour  orien- 
tale, etc.  Ces  dénominations  n'ont  rien  de 
spécial,  et  peuvent  s'appliquera  toute  au-  . 
tre  ville  que  celles  «que  les  Européens  ont 
coutume  de  designer  de  cette  manière. 

Les  villes  sont  presque  toutes  construites 
sur  le  même  plan.  Elles  ont  généralement 
la  forme  d'un  quadrilatère,  et  sont  entou- 
rées de  hautes  murailles  flanquées  de  tours 
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d'espace  en  espace;  elles  ont  quelquefois 
des  fossés  ou  secs  ou  remplit  d'eau.  On  y  voit 
des  arcs  de  tiiomphe ,  des  tours  à  plusieurs 
étages,  fabant  partie  des  monastères;  des 
temples  où  se  trouvent  des  statues  de  divi- 
nités indiennes,  des  monumens  antiques, 
des  inscriptions  en  l'honneur  des  hommes 
et  des  femmes  célèbre».  La  largeur  des  rues 
et  l'étendue  des  places  publiques  varicot. 
Les  maisons  des  particuliers  sont  basses  et 
toujours  a  un  seul  étage  sur  la  rue.  Dans  les 
maisons  des  riches ,  il  y  a  souvent  plusieurs 
cours  l'une  derrière  l'autre,  l'appartement 
des  femmes  et  les  jardins  sont  derrière  la 
maison.  La  plupart  des  constructions  sont 
en  bois,  peintes  et  vernies  à  l'extérieur.  L'ex- 
position du  midi  passe  pour  la  plus  favora- 
ble. Les  fenêtres  occupent  tout  un  côté  de 
l'appartement,  et  sont  garnies  de  papier, 
de  verre ,  de  lames  de  mica  ,  ou  de  cette  es- 
pèce de  coquille  qu'on  nomme  vitre  chi- 
noisc  ylacuna  ).  Les  boutiques  sont  soute- 
nues par  des  pilastres,  garnies  d'inscriptions 
sur  de  grandes  planches  peintes  et  vernies, 
et  le  mélange  de  leurs  couleurs  produit  de 
loin  un  eflet  agréable. 

Indépendamment  des  villes  murées,  qui 
sont  le  chef-lieu  de  la-  juridiction  d'un  dé- 
partement ,  d'un  arrondissement  ou  d'un 
district, il  y  a  un  grand  nombre  de  bourgs 
et  de  villages  sans  clôture,  dont  quelques- 
uns  sont  beaucoup  plus  peuplés  que  cer- 
taines villes,  mais  qui  n'ont  pas  de  ressort 
administratif.  II  en  est  de  même  des  cita- 
delles sur  les  frontières ,  et  des  fortins ,  qui 
forment  une  ligne  le  long  des  limites  de 
l'empire,  au-dehors  de  la  grande  muraille. 

La  magnificence  est  généralement  exclue 
des  constructions  particulières  ,  qui  sont 
toujours  en  grande  partie  composées  de 
charpente  ;  mais  elle  est  reportée  avec  avan- 
tage sur  les  monumens  publics ,  tels  que  les 
ponts  et  les  canaux.  Les  ponts  sont  en  pier- 
re ,  formés  d'arcs  en  plein  ceintre,  d'une 
solidité  et  d'une  longueur  remarquables. 
Les  plus  beaux  ponts  sont  ceux  qu'on  voit 
dans  les  chefs-lieux  de  Fou-tcheou  et  de 
Tsiouan  -  tcheou  ,  dans  le  Fou  -  kian.  Ce  der- 
nier est  sur  un  bras  de  mer  ;  il  a  a,5ao  pieds 
chinois  de  longueur,  ao  pieds  de  largeur, 
et  ia6  doubles  piles  qui  soutiennent  des 
pierres  énormes ,  toutes  égales  ,  et  placées 
asse*  haut  pour  laisser  passer  de  gros  bâti- 
mens  qui  viennent  de  la  mer. 
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Les  tarées  et  les  quais,  le  long  des  rivières 
et  des  canaux,  particulièrement  les  digues 
qu'on  a  élevées  pour  arrêter  les  déborde* 
mens  du  fleure  Jaune  ;  le  canal  nommé  /«- 
qui  permet  d'aller  par  eau  de  Canton  à 
Pc-king,  et  qui,  indépendamment  des  ri- 
vières dont  il  opère  la  jonction ,  a  plus  de 
aoo  lieues  marines  de  longueur,  oflre  les 
résultats  d'nne  industrie  perfectionnée  et 
appliquée  à  de  grands  objets  d'utilité. 

Il  n'en  est  pas  de  même  de  la  grande  mu- 
raille ,  le  plus  célèbre  et  maintenant  le  plus 
inutile  4«  tous  les  monumens  de  la  Chine. 
Cet  immense  boulevard  commence  à  l'E. 
de  Pe-king,  par  un  massif  élevé  dnm  la  mer; 
il  est  terrassé  et  garni  de  briques  dans 
toute  la  province  de  Tchi-li ,  qu'il  suit  au 
N.  ;  puis  à  l'O.,  dans  les  provinces  deChan- 
si ,  de  Chen  -  si ,  et  de  Kan  -  sou ,  il  est  de 
terre  seulement  dans  la  plus  grande  partie 
de  son  étendue.  La  grande  muraille  a  pres- 
que partout  10  à  ?  5  pieds  d'élévation  ,  mê- 
me au-dessus  de  montagnes  assez  hautes , 
par  lesquelles  on  l'a  fait  passer.  Elle  est 
bien  pavée,  et  assez  large  pour  que  cinq  ou 
six  cavaliers  puissent  y  marcher  de  front. 
Elle  est  percée  d'espace  en  espace  de  por- 
tes, qui  sont  gardées  par  des  soldats,  ou 
défendues  par  des  tours  et  des  bastions. 
On  donne  à  la  grande  muraille  ie  nom  de 
mur  de  dix  miUe  U ,  ou  de  mille  lieues  ; 
mais  du  point  on  elle  commence  jusqu'au 
passage  de  Kia-iu,  près  de  Fou-tcheou,  où 
elle  finit ,  il  n'y  a  pas  plus  de  4<><>  lieues  en 
ligne  droite  ,  et  les  sinuosités  qu'elle  dé- 
crit ne  doivent  pas  augmenter  sa  longueur 
de  plus  de  moitié.  La  grande  muraille  a  été 
achevée  par  Chi-hoang-ti ,  de  la  dynastie  de 
Thsin ,  a44  ans  avant  notre  ère ,  dans  la  vue 
de  garantir  laChine  des  attaques  des  Tarta- 
tes.  Ce  monument , aussi  gigantesque  qu'im- 
puissant ,  arrêterait  bien  les  incursions  de 
quelques  nomades,  mais  il  n'a  jamais  em- 
pêché les  invasions  des  Turcs,  des  Mongols 
et  des  Mandchous. 

Les  arts  du  dessin  sont  peu  cultivés  à  la 
Chine  ;  les  peintres  n'y  excellent  que  dans 
certains  procédés  mécaniques  relatifs  à  la 
préparation  et  à  l'application  des  couleurs. 
Leurs  compositions  manquent  de  perspec- 
tive, non  qu'ils  l'ignorent ,  niais  parce  qu'ils 
la  dédaignent ,  comme  les  anciens.  On  a  vu 
des  miniatures  chinoises  et  des  gouaches 
ri'une  rare  perfection ,  ma»  très-inférieures 
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pour  le  style  et  la  composition  aux  tableaux 
les  plus  médiocres  des  peintres  européens. 
La  sculpture,  que  les  Chinois  appliquent 
rarement  à  des  sujets  d'une  certaine  dimen- 
sion, ne  se  distingue  que  par  un  fini  pré- 
cieux, et  pèche  le  plus  souvent  du  côté  de 
1  élégance  et  de  la  correction  des  formes. 
Les  Chinois  n'emploient  pas  la  gravure  sur 
métaux,  mais  ils  exécutent  sur  le  bois  des 
gravures  en  relief  d'une  finesse  remarqua- 
ble. Us  sont  copistes  fidèles  et  minutieux. 
Leur  goût  est  bizarre,  mesquin,  et  recherché. 
L'architecture  ,  au  contraire  ,  est  arrivée 
chez  eux  à  un  haut  degré  de  perfection  , 
particulièrement  sous  le  rapport  de  la  dis- 
position générale  des  parties  des  palais  et 
des  temples.  Ils  s'attachent  surtout  à  la  na- 
ture pour  la  plantation  des  jardins  ,  qu'on 
a  imité  d'eux  ,  et  qu'on  nomme  impropre- 
ment jardins  anglais.  Leur  musique  ,  fon- 
dée sur  un  système  très-compliqué,  man- 
que d'harmonie  et  de  mélodie,  quoiqu'on 
ait  voulu  y  chercher  des  principes  analogues 
à  ceux  sur  lesquels  sont  fondées  chez  uous 
les  règles  de  la  composition. 

L'astronomie  a  été  en  honneur  chez  les 
Chinois  depuis  les  temps  les  plus  reculés  ; 
mais  ils  n'y  ont  jamais  fait  que  des  progrès 
médiocres.  Leurs  observations  directes  ne 
•ont  pas  dénuées  < l'intérêt,  mais  ils  se  sont 
souvent  trompés  dans  leurs  calculs;  ils  se  sont 
surtout  attachés  à  calculer  les  éclipses  et  les 
autres  phénomènes  célestes.  Leur  année  est 
lun  isola  ire  ;  elle  commence  à  la  nouvelle 
lune  qui  tombe  le  plus  près  du  jour  où  le 
soleil  se  trouve  dans  le  i5c  du  verseau.  Les 
mois  sont  grands  ou  petits  ,  c'est-à-dire  de 
3o  ou  de  39  jours  ;  et  on  intercale  un  mois 
sept  fois  en  19  ans.  L'année  astronomique  est 
partagée  en  »4  demi-mois.  Les  années  et  les 
jours  se  supputent  au  moyen  de  deux  cy- 
cles,  l'un  de  10  et  l'autre  de  ta  signes,  les- 
quels, combinés  deux  à  deux,  forment  un 
cycle  de  60.  Ce  cycle,  dans  l'usage  fami- 
lier, tient  lieu  de  l'a  semaine ,  et  dans  l'his- 
toire il  sert  à  dater  les  événemens,  comme 
les  siècles  chez  nous.  Le  zodiaque  est  par- 
tagé en  îa  maisons  solaires,  et  occupé  par 
38  constellations  lunaires.  Le  jour  naturel 
se  divise  en  12  heures,  qui  en  valent  cha- 
cune deux  des  nôtres ,  et  la  première  heure 
commence  à  1 1  heures  du  soir.  L'heure  a 
8  khe ,  et  le  mois  se  partage  en  3  décades. 
La  rédaction  du  calendrier  a  toujours  été 
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une  affaire  importante  à  la  Chine ,  et  com- 
me l'astronomie  y  avait  été  fort  négligée, 
on  avait  appelé  des  astronomes  musulmans 
pour  s'en  occuper.  Les  jésuites  avaient  rem- 
placé ces  derniers  au  bureau  des  mathéma- 
tiques ;  mais  depuis  leur  retraite ,  ce  tra- 
vail a  été  de  nouveau  remis  à  des  astronomes 
chinois,  qui  s'en  acquittent  d'une  manière 
fort  imparfaite. 

Les  Chinois  cultivent  surtout  l'uranogra- 
phie  |  la  météorologie  ,  et  l'astrologie  ;  leur 
médecine  est  mêlée  de  pratiques  supersti- 
tieuses, et  fondée  sur  une  théorie  tout-a- 
fait  imaginaire.  On  a  vanté  leur  empirisme 
dans  la  doctrine  du  pouls  et  dans  l'applit  v 
tion  du  moxa  et  de  l'acupuncture.  Leur 
pharmacopée  est  assez  riche  ,  et  ils  ont  de 
bons  livres  d'histoire  naturelle  médicale. 
Les  planches  dont  ces  livres  «ont  accompa- 
gné* peuvent  être  d'une  grande  utilité.  Quel- 
ques missionnaires  ont  vanté  l'habileté  des 
Chinois  dans  les  mathématiques  ;  mais  ils 
n'en  ont  rapporté  d'autres  preuves  que  des 
ouvrages  qui  supposent ,  à  la  vérité ,  la  con- 
naissance pratique  des  arts  du  génie.  Leurs 
méthodes  de  numération  sont  bonnes  et 
fondées  sur  le  système  décimal.  Ils  font  avec 
rapidité  toutes  sortes  d'opérations  d'arith- 
métique, en  se  servant  d'une  machine  dont 
l'usage  a  passé  en  Russie  et  en  Pologne. 

La  langue  chinoise  a  été  regardée  long- 
temps comme  la  plus  difficile  de  toutes  les 
langues  du  monde  ;  mais  depuis  dix  ans , 
qu'on  la  connaît  mieux  en  Europe,  on  en  a 
levé  les  principales  difficultés.  L'écriture  a 
été  primitivement  figurative;  elle  est  deve- 
nue en  partie  syllabiqtie  ,  et  s'applique  a 
l'expression  des  sons  comme  à  la  représen- 
tation des  idées;  et  quoique  le  nombie  des 
Mgncs  contposés  qui  la  constituent  soit , 
pour  ainsi  dire  ,  indéfini  ,  les  méthodes 
récemment  introduites  en  Burope  permet- 
tent d'en  acquérir  en  peu  de  temps  une 
connaissance  approfondie.  Les  Chinois  ont 
d'excellens  dictionnaires  ,  où  tous  les  si- 
gnes de  leur  écriture  et  tons  les  mots  de 
leur  langue  sont  expliqués  avec  le  plus 
grand  soin ,  et  dans  un  ordre  très  -  régu- 
lier. Les  syllabes  radicales  de  la  langue  par- 
lée sont  en  fort  petit  nombre  ;  mais  elles  se 
multiplient  par  des  nuances  fort  délicates 
d'articulation,  et  elles  se  réunissent  deux  à 
deux  ou  trois  à  trois  pour  former  des  roots 
composés.  Chaque  syllabe  répond  toujours 
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a  un  signe  écrit  qui  a  la  même  significa- 
tion. La  grammaire  est  simple ,  et  les  rap- 
ports de  syntaxe  sont  marqués  par  des  par- 
ticules ou  par  la  position  relative  des  mots. 
La  langue  que  parlent  les  hommes  instruits 
est  la  même  dans  tout  l'empire  ;  mais  il  y 
a  en  outre  dans  beaucoup  de  provinces  des 
dialectes  particuliers  qui  sont  peu  connus, 
parce  qu'ils  ne  s'écrivent  pas,  et  qu'ils  sont 
parles  surtout  par  les  montagnards  ou  par 
les  habitans  de  contrées  peu  fréquentées. 
On  a  des  vocabulaires  de  quelques  uns  de 
ces  dialectes,  notamment  de  celui  d'Kmouï 
(Hia-men),  dans  le  Fou  kian,  et  de  Can- 
ton, dans  le  kouang-toung.  La  prononcia- 
tion de  Pe-king  commence  à  s'altérer  beau- 
coup par  le  séjonr  de  la  cour  au  milieu  des 
Tartares.  Ctlle  de  Nan-king  passe  pour  plus 
polie  et  plus  régulière.  Le  mandchou,  idiome 
radicalement  différent  du  chinois ,  est  d'o- 
sage  à  la  cour,  à  l'armée  ,  dans  les  garni- 
sons ,  et  les  pièces  officielles  sont  ordinaire- 
ment publiées  dans  les  deux  langues. 

La  littérature  chinoise  est  incontestable- 
ment la  première  de  l'Asie  par  le  nombre, 
l'importance  et  l'authenticité  des  monu- 
mens.  Les  ouvrages  classiques  du  premier 
ordre,  qu'on  nomme  King,  remontent  a  une 
époque  très-ancienne.  Les  philosophes  de 
l'école  de  Confucius  en  ont  fait  la  base  de 
leurs  travaux  sur  la  morale  et  la  politique. 
L'histoire  a  toujours  été  l'objet  de  l'atten- 
tion des  Chinois,  et  leurs  annales  forment 
le  corps  le  plus  complet  et  le  mieux  suivi 
qui  existe  dans  aucune  langue.  La  géogra- 
phie a  aussi  été  cultivée  avec  beaucoup  de 
soin  ,  et  a  donné  naissance  à  d'excellens 
ouvrages.  L'usage  des  concours  a  donné  un 
grand  essor  à  l'éloquence  politique  et  phi- 
losophique. L'histoire  littéraire ,  la  critique 
des  textes  et  la  biographie  aont  le  sujet 
d'une  foule  d'ouvrages  remarquables  par 
l'ordre  et  la  régularité  qui  y  sont  observés. 
On  possède  beaucoup  de  traductions  de 
livres  samskrîts  sur  la  religion  et  la  méta- 
physique. Les  lettrés  cultivent  la  poésie  , 
qui  est  assujettie ,  chex  eux ,  au  double  joug 
de  la  mesure  et  de  la  rime  :  ils  ont  des 
poèmes  lyriques  et  narratifs ,  et  surtout  des 
poèmes  descriptifs,  des  pièces  de  théâtre, 
des  romans  de  mo?urs ,  des  romans  où  le 
merveilleux  est  mis  en  usage.  On  a  composé 
en  outre  un  très-grand  nombre  de  recueils 
spéciaux  et  généraux ,  des  bibliothèques  et 
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des  encyclopédies ,  et  dans  le  dernier  siècle 
on  avait  commencé  l'impression  d'une  col- 
lection d'ouvrages  choisis  en  180,000  vo- 
lumes. Les  notes,  les  gloses,  les  commen- 
taires ,  les  index ,  les  extrait»  par  ordre  de 
matières  aident  à  trouver  avec  facilité  les 
objets  que  l'on  recherche.  Les  livres  sont 
Yégulièrement  imprimés  sur  papier;  les  par- 
ties en  sont  classées,  numérotées,  et  pagi- 
nées ;  enfin  il  n'y  a  pas ,  même  en  Europe , 
de  nation  chez  laquelle  on  trouve  tant  de 
livres ,  ni  de  livres  si  bien  faits ,  si  commo- 
des a  consulter,  et  à  si  bas  prix. 

L'instruction  est  très-répandue  4  la  Chine: 
il  n'y  a  pas  d'artisan  qui  ne  sache  au  moins 
lire  quelques  caractères,  et  faire  usage  des 
livres  relatifs  à  sa  profession.  La  foule  des 
lettrés  qui  n'ont  pu  réussir  dans  les  examens 
se  répand  dans  les  villes  pour  y  enseigner 
l'écriture  et  le»  élémens  de  la  littérature. 
Les  collèges  n'ont  pas  de  professeurs  à  ga- 
ges ,  mais  des  examinateurs  et  des  provi- 
seurs ,  dont  la  grande  affaire  est  de  diriger 
les  concours  et  de  surveiller  les  étudians.  11 
y  a  à  Pe  king  un  collège  pour  les  interprètes, 
où  l'on  apprend  les  langues  des  pays  voisins 
de  la  Chine. 

La  justice  est  rendue  par  des  magistrats 
désignés  à  cet  effet  par  le  ministère  des 
peines  et  nommés  par  l'empereur.  Elle  est 
très-sévère  pour  les  voleurs  et  les  perturba- 
teurs du  repos  public.  Plusieurs  supplices 
cruels  y  sont  en  nsage  :  les  peines  les  plus 
ordinaires  sont  la  bastonnade ,  les  amendes, 
les  soufflets,  le  carcan  portatif,  la  prison, 
le  bannissement  dans  l'intérieur  de  l'em- 
pire ,  le  bannissement  en  Tartarie ,  et  la 
mort,  que  l'on  donne  par  strangulation  ou 
par  décapitation.  Les  chfltimens  sont  régu- 
lièrement calculés  sur  l'importance  des  fau- 
tes ;  mais  l'application  en  est  souvent  arbi- 
traire et  précipitée  ,  à  l'exception  de  la 
peine  de  mort,  pour  laquelle  ,  hors  des  cas 
très-rares,  l'approbation  de  la  Bentence  par 
l'empereur  est  nécessaire. 

Les  revenus  de  la  Chine  sont  évalués,  par 
les  rédacteurs  du  voyage  de  lord  Macartncy, 
à  la  somme  de  1 ,485, 000 ,000.  M.  Degui- 
gnes  fils  croit  cette  évaluation  trop  forte:  il 
suppose  que  l'impôt  perçu  en  1777 ,  y  com- 
pris les  droits  de  douanes  sur  le  sel ,  le  char- 
bon ,  etc. ,  et  6,e00,ooo  sur  le  commerce 
des  étrangers  à  Canton  ,  ne  s'élevait  qu'à 
639,377,670  fr.  Mais  il  faut  ajouter  à  cette 
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somme  le  tribut  qu'on  prélève  sur  la  soie  et 
les  étoffes  d'autres  matières,  tribut  que  le 
même  auteur  fixe  à  5o,ooo,ooo  ;  en  y  joi- 
gnant encore  d'autres  produits  ,  il  porte  le 
total  des  revenus  à  710,000,000,  en  aver- 
tissant que  le  produit  des  domaines  de  l'em- 
pereur, le  monopole  du  jin-chen  (ginseng), 
les  confiscations  ,  les  présens ,  et  d'autres 
menus  objets,  ne  figurent  pas  dans  ce 
total. 

Quant  aux  dépenses,  le  dixième  du  pro- 
duit des  terres  suffit  pour  payer  tous  les  offi- 
ciers de  l'armée.  La  solde  des  troupes  est 
moitié  en  argent  et  moitié  en  nature.  11  en 
est  de  même  des  appointemens  des  magis- 
trats, soit  à  la  cour,  soit  dans  les  provinces, 
ce  qui  rend  la  détermination  exacte  des  dé- 
penses extrêmement  difficile. 

11  règne,  snr  le  nombre  des  troupes  en- 
tretenues par  l'empereur  de  la  Chine,  la  mê- 
me incertitude  que  sur  la  population  et  les 
revenus  de  l'empire.  Les  Anglais  de  la  suite 
de  lord  Marartney  portent  le  nombre  des 
soldats  à  1,800,000;  Vanbraam  et  M.  De- 
guignes  fils  à  770  ou  800,000  hommes. 
Ces  divers  calculs  peuvent  n'être  pas  aussi 
contradictoires  qu'ils  le  paraissent ,  si  l'on 
a  égard  à  la  diversité  de  temps  et  de  cir- 
constances. 11  doit  y  avoir  de  grandes  diffé- 
rences entre  le  pied  de  paix  et  le  pied  de 
guerre  dans  un  pays  où  les  soldats  vont  exer- 
cer chez  eux  des  professions  lucratives  dans 
les  intervalles  du  service ,  et  où  des  nations 
entières  sont  appelées  sous  les  drapeaux  en 
cas  de  besoin.  Les  Mandchous  des  huit  ban- 
nières, lesKhalkha  et  les  Mongols  sont  dans 
ce  dernier  cas,  de  sorte  que  les  troupes 
chinoises  ne  font  que  la  moindre  partie 
des  forces  de  l'empire. 

L'artillerie  chinoise  étant  très-mauvaise, 
et  les  fusils  d'une  fabrication  fort  imparfaite, 
on  pourrait  croire  que  les  armées  ne  seraient 
en  état  d'opposer  aucune  résistance  à  des 
troupes  européennes  bien  disciplinées.  Mais 
la  supériorité  du  nombre  est  un  avautage  qui 
leur  resterait  toujours,  et  la  régularité  des 
mouvemens  leur  permettrait  de  le  mettre 
à  profit.  La  tactique  est  chez  eux  l'objet 
d'une  théorie  savamment  combinée,  et  elle 
a  même  fixé  l'attention  de  quelques  officiers- 
généraux  de  l'école  du  Grand  Frédéric. 
D'ailleurs  l'esprit  national  et  la  haine  des 
étrangers  sont  les  plus  sûrs  garans  de  l'indé- 
pendance d'un  peuple,  et  il  est  impossible 
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de  pousser  ces  deux  sentimens  plus  loin 
que  les  Chinois. 

L'histoire  de  la  Chine  remonte  avec  cer- 
titude jusqu'au  xxu«  siècle  avant  notre  ère, 
et  des  traditions  qui  n'ont  rien  de  mépri- 
sable permettent  d'en  porter  le  point  de 
départ  quatre  siècles  plus  haut  ,  a  l'an 
3607  avant  J.  C,  6i*  du  règne  de  Hoang- 
ti.  Fou-hi  passe  pour  avoir  été  le  fonda- 
teur de  l'empire  ;  mais  son  règne  et  ce- 
lui de  plusieurs  de  ses  successeurs  sont 
remplis  de  circonstances  fabuleuses.  Yao 
est  le  premier  prince  dont  il  soit  parlé  dans 
le  Chou-king,  le  plus  authentique  des  livres 
classiques  des  Chinois,  et  lu,  son  second 
successeur  ,  a  fondé  la  première  ligne  de 
succession.  Depuis  cette  dynastie,  vingt-une 
autres  ont  successivement  occupé  le  trône  ; 
mais  il  s'en  faut  de  beaucoup  qu'elles  aient 
toutes  possédé  la  Chine  entière.  Les  pre- 
miers rois  ne  paraissent  avoir  régné  que  dans 
les  provinces  du  centre  et  du  N.  O. ,  le 
Ho-nan,  le  Chan-si  et  le  Chen-*i,où  l'on 
a  des  raisons  de  croire  que  la  civilisation 
chinoise  avait  pris  naissance.  Ce  n'est  que 
successivement  que  leur  domination  s'est 
étendue  aux  provinces  situées  sur  le  Kiang , 
et  c'est  assez  tard  que  les  contrées  au-delà 
de  ce  fleuve  ,  habitées  par  des  peuples  bar- 
bares, ont  été  réunies  à  l'empire.  Celles 
qui  le  forment  actuellement  ne  sont  pas 
les  seules  qui  en  aient  autrefois  fait  par- 
tie. Le  Tonkin  et  la  Cochincbine  jusqu'au 
Camboge,  furent  changés  sons  les  fian  en 
provinces  chinoises ,  sous  les  noms  de  Fou- 
nan  et  de  Ji-nan.  Toute  la  Petite  Boukharie , 
la  Transoxane,  et  même  une  partie  de 
la  Perse ,  furent  également  partagées  sous 
les  Thang  en  provinces  ,  départemens  et 
arrondissement    A  d'autres  époques  ,  au 
contraire  ,  1rs  nations  tartares  envahirent 
des  portions  plus  ou  moins  considérables 
du  territoire  impérial.  Des  tribus  de  races 
turque  et  tongouse  formèrent  des  établisse- 
mens  dans  le  Chan-si,  le  Ching-king  et  le 
Tchi-li.  Une  nation  d'origine  tibétaiue 
forma,  dans  les  pays  qu'on  appelle  actuelle- 
ment Chen-si  et  Kan-sou ,  un  royaume  qui 
a  eu  quelque  célébrité  souk  le  nom  de  1  an  - 
gut.  Deux  peuples  sortis  de  la  Tartane  orien- 
tale s'emparèrent  de  tout  le  nord  de  la 
Chine,  et  y  formèrent  des  états  puissans  , 
sous  les  noms  de  Khitans  etd'Altoun-khans 
(Rois  d'Or).  Ces  derniers  furent  ensuite 
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subjugués  par  les  Mongols  ,  qui  achevèrent 
aussi  de  soumettre  la  dynastie  chinoise  des 
Soung  retirée  dans  le  midi.  A  cette  époque, 
la  Chine  entière  reconnut  pour  la  première 
fois  une  domination  étrangère  ,  celle  des 
descendans  de  Tchingkis  -  khan.  Cet  état 
dura  moins  de  cent  ans,  après  lesquels  les 
Chinois  chassèrent  les  Mongols, et  les  obli- 
gèrent à  retourner  au  N.de  la  grande  mu- 
raille. Enfin  au  commencement  du  xvn« 
siècle,  les  Mandchous,  Tartares  de  la  même 
race  que  les  Altoun-khans ,  profitèrent  des 
troubles  qui  s'étaient  élevés  en  Chine,  y 
entrèrent  comme  auxiliaires ,  et  finirent  par 
placer  sur  le  trône  un  de  leurs  chefs,  qui 
fut  le  premier  empereur  de  la  dynastie  ré- 
gnante, celle  des  Thsing.  Elle  compte  déjà 
six  empereurs  ,  en  comprenant  celui  qui 
occupe  le  trône  en  ce  moment.  Deux  de  ces 
princes  ont  contribué  à  élever  la  Chine  à 
un  degré  de  splendeur  égal  à  celui  qu'elle 
avait  atteint  aux  époques  les  plus  floris- 
santes. La  Chine  leur  a  dû  le  traité  de  paix 
avec  la  Russie,  qui  fixe  les  limites  des  deux 
empires,  la  destruction  de  la  puissance  des 
Olets,  et  la  soumission  de  la  Tartarie  occi- 
dentale, delà  Petite  Boukharie  et  du  Tibet, 
qui  en  a  été  la  suite. 

Outre  les  races  autoethones  qui  ont  for- 
mé la  base  de  la  population  de  la  Chine , 
cet  empire  a  reçu  très-anciennement  des 
colonies  tpngouses  ,  mongoles  et  turques  ; 
il  nourrit  encore  des  tribus  liées  d'origine 
avec  les  nations  tibétaines  ,  birmanes  et 
an-namitiques.  Des  marchands  boukbares  , 
persans  et  arabes  y  sont  venus  à  différentes 
époques ,  les  uns  par  le  nord,  et  d'autrespar 
le  midi.  On  y  trouve  des  juifs,  des  armé- 
niens, des  lamas  du  Tibet,  des  pèlerins 
indiens.  Les  Russes,  par  un  article  de  leur 
traité,  entretiennent  à  Pe-king  un  collège 
sous  la  direction  d'un  archimandrite.  Les 
missionnaires  catholiques  de  diverses  na- 
tions de  l'Europe  ont  pareillement  une  mai-, 
son  dans  cette  capitale ,  et  les  compagnies 
commerciales  de  différent  états  européens 
sont  admises  à  faire  à  Canton  un  séjour  qui 
ne  doit  pis ,  d'après  les  règlcmens ,  être  per- 
pétuel ;  mais  qui  le  devient  en  réalité, parce 
qu'il  suffit  qu'elles  l'interrompent  par  un 
voyage  temporaire  à  Macao. 

La  Chine  a  envoyé  des  colonies  dans 
toute  la  presqu'île  ultérieure  de  l'Inde , 
dans  les  lies  de  Sumatra  ,  de  Java  et  de 
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Bornéo  ;  dans  celle*  qni  sont  à  l'orient , 
Formose,  les  Lieou-khieou  ;  au  Japon  ,  en 
Corée,  dans  toute  la  Tartarie,  à  Tara», 
sur  la  route  de  la  Transoxane ,  et  jusqu'en 
Arménie.  Plusieurs  de  ce*  colonies  ont  été 
conduites  loin  de  leur  patrie  par  la  néces- 
sité ou  l'intérêt  commercial,  indépendam- 
ment de  la  volonté  du  gouvernement. 
D'autres  ont  porté  dans  les  contrées  loin- 
taines les  arts ,  la  langue  et  les  institutions 
de  la  Chine,  quia  toujours  été,  dans  l'Asie 
orientale ,  ce  que  Rome  était  dans  l'Occi- 
dent,  un  centre  de  puissance,  de  lumières 
et  de  civilisation. 

Le  commerce  de  la  soie,  nommée  ter 
par  les  Tartares  voisins  de  la  Chine ,  a  eu 
lieu  dès  la  plus  haute  antiquité  par  les  con- 
trées centrales  de  l'Asie  ,  et  a  porté  dans 
l'Occident  la  renommée  d'un  grand  empire 
situé  à  l'extrémité  de  l'Orient  ;  aussi  les 
Chinois  et  leur  pays  ont-ils  été  connus  d'a- 
bord des  Romains  et  des  Grecs  sous  le  nom 
de  Sèrcs  et  de  Sèrique.  Le  nom  de  Thrtn, 
donné  à  l'empire  par  une  dynastie  qui  com- 
mença de  régner  a56  ans  avant  J.  C.  ,  s'est 
aussi  de  bonne  heure  répandu  dans  tout 
l'Orient ,  et  a  été  diversement  altéré  par  les 
géographes  et  les  voyageur»  des  différentes 
contrées  de  l'Europe  et  de  l'Asie,  qui  en 
ont  fait  successivement  ,  Sin  ,  Tehina , 
Mahatchin,  Mmruiji,  rf  si  ni  il  an  ,  Djm  , 
Djenasdan ,  Chine.  Ce  dernier  nom  a  pré- 
valu en  Europe  depuis  que  les  Portugais 
ont  commencé  à  pénétrer  dans  cet  empire 
par  les  mers  de  1*1  nde,  et  à  en  fréquenter  les 
ports  méridionaux.  Le  nom  de  Cathai  ou 
Khitai,  célèbre  dans  le  moyen  âge,  et  ve- 
nu de  celui  des  Khitant ,  qui  occupaient 
les  provinces  septentrionales  de  l'ernpire, 
s'est  conservé  chea  les  Russes  qui  s'en  ser- 
vent encore. 

On  sait  à  présent  que  les  Indiens,  les 
Persans  ,et  même  les  Arabes ,  avaient  com- 
mencé depuis  très-long-temps  à  commercer 
avec  les  provinces  méridionales  de  la  Chine. 
Les  Romains  eux-mêmes  y  vinrent  dans 
les  premiers  siècles  de  notre  ère.  Les  Grecs 
de  Byxance  y  pénétrèrent  par  le  N.  un  peu 
plus  tard,  à  la  suite  des  caravanes  de  la 
Perse  et  de  la  Boukharie.  Au  moyen  âge  , 
des  religieux  et  des  commerçans  d'Europe 
visitèrent  la  Chine  alors  soumise  aux  Mon- 
gols. Marc-Pol  la  parcourut  dans  toute  son 
étendue.  On  oublia  la  Chine  pendant  près 
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de  deux  siècles ,  après  lesquels  les  Portu- 
gais en  firent  de  nouveau  la  découverte, 
vers  1517.  S*.  François  Xavier  forma  le 
dessein  d'y  prêcher  la  foi  en  i55a,  et  Math. 
Ricci  a  exécuté  ce  même  projet  en  i58a  , 
en  entrant  à  la  Chine  par  la  province  de 
kouang-toung.  En  i6o3,  le  P.  Goex  fut  en- 
voyé de  l'Inde  à  la  Chine  pour  reconnaître 
la  partie  septentrionale  de  ce  pays  ,  au 
sujet  de  laquelle  on  conservait  des  doutes 
à  cause  du  nom  de  Cathai  par  lequel  elle 
était  encore  désignée.  Depuis  cette  épo- 
que, plusieurs  ambassades,  envoyées  par 
les  Russes,  les  Hollandais  et  les  Anglais, 
dans  l'intérêt  de  leur  commerce  ,  ont  don- 
né naissance  *  diverses  relations  et  de- 
scriptions de  la  Chine ,  parmi  lesquelles  il 
se  trouve  des  outrages  très-recom manda- 
bles  par  leur  exactitude.  Mais  rien  n'égale 
sous  ce  rapport  les  travaux  scientifiques  et 
littéraires  des  missionnaires  catholiques ,  et 
notamment  ceux  des  religieux  français  , 
aux  soins  desquels  on  doit  ,  pour  ne  citer 
ici  que  ce  qui  concerne  la  géographie  ,  le 
vaste  et  important  recueil  de  cartes  qui  a 
été  publié  par  d'Anville ,  et  une  carte  plus 
exacte  encore,  dressée  par  le  P.  Haller- 
stein ,  et  dont  M.  Klaproth  fait  espérer  la 
prochaine  publication,  a.  ». 

CHINE  (LA),  village  du  Bas-Canada,  dis- 
trict, comté  et  à  a  1.  S.  O.  de  Montréal,  dans 
l'île  de  ce  nom  ,  à  l'extrémité  N.  E.  du  lac 
Saint  -  Louis ,  formé  par  le  Saint  -  Laurent. 
La  position  en  est  agréable.  Il  ne  contient 
que  20  maisons  ;  mais  il  est  le  centre  d'un 
commerce  considérable,  et  renferme  plu- 
sieurs magasins  appartenant  au  gouverne- 
ment et  aux  négocians  de  Montréal. 

CUIKG,  distr.  de  Chine,  prov.  de  Tche 
kiang,  dép.  de  Chao-hing.  La  ville  de  ce 
distr.  est  située  à  i5  I.  S.  du  chef-lieu  du 
dép.,  sur  une  petite  rivière  qui  se  rend  dans 
la  mer  Jaune.  Lat.  N.  a9°  16'.  Long.  E.  1  io* 
ai'47'. 

CHING,  haute  montagne  de  la  capitai- 
nerie-générale de  Mozambique ,  au  IV.  du 
Zambèze,  par  17*  de  lat.  S.  et  54°  de  long. 
E.  Elle  est  habitée,  fertile,et  arrosée  parune 
belle  rivière  que  l'on  dit  être  un  bras  du 
Souabo. 

CH1NGARIS,  mines  de  sel ,  dans  la 
partie  mérid.  du  Sahara,  à  80 1.  O.  deTim- 
bouctou. 

CHING  HAI,  distr.  de  Chine,  prov.  de 
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Koua ng  tounp  ,  dép.  de  Tchhâo-tcheou.  La 
ville  de  ce  distr.  est  située  *ur  une  île,  à 
l'embouchure  du  Stao  kiang,  à  6  1.  S.  E.  du 
chef-lieu  du  dép. 

CH1  NU -H Al ,  ville  de  Corée,  prov.  de 
Tsuen-lo ,  sur  le  détroit  de  Curée ,  à  l'em- 
bouchure du  Uan ,  à  a;  1.  S.  S.  E.  de  Sing- 
tcheou. 

CH1NG-KING  ,  anciennement  LIAO- 
TOU!\Gou  MOU  RDEN ,  prov.  de  Chine , 
entre  38°  58'  et  4j°  5o'  de  lat.  N. ,  et  entre 
1 16°  4j'  et  iaa°  3o'  de  long.  E.  Bornée  au 
Fi.  O.  par  le  pays  de  Kartchin,  au  \.  E.  par 
le  cant.  particulier  de  kirin,  à  TE.  par  la 
Corée,  au  S.  par  la  mer  Jaune  et  le  golfe 
de  Liao-toung,  et  an  S.  O.  par  la  prov.  de 
Tthili.  La  nature  et  de  bizarres  fortifica- 
tions, ont  également  contribué  à  fixer  le» 
limite:»  du  Ching-king.  La  grande  muraille 
forme  *e*  frontière»  ver»  le  S.  O.  ;  la  mer  le 
baigne  an  S.,  et  partout  ailleurs ,  il  est  en- 
touré d'une  barrière  de  pieux  d'une  prodi- 
gieuse étendue.  Sa  longueur  du  N.  E.  au  S. 
O.  est  de  116  1.  Sa  plus  grande  largeur  du 
fi.  O.  au  S.  E.  de  70  1.,  et  sa  superficie  de 
4,ooo  L  Cette  province  est  très-montagneu- 
se. Vers  le  N.  E.  s'élève  le  Tchang-pechan 
ou  Chan-ycn-alin ,  mont  sacré  parmi  le» 
Mandchoux  ,  et  dont  le  sommet  est  couvert 
de  neige  perpétuelle.  Parmi  les  branche» 
des  montagnes  qui  viennent  border  les  co- 
tes ,  on  remarque  celle  qui  forme  une  lon- 
gue presqu'île  ,  nommée  par  les  Anglais 
Régents  sword,  et  qui  se  termine  par  le 
cap  Charlotte.  Le  Liao-ho,  navigable,  est 
le  principal  fieuve  de  cette  province,  dout 
il  arrose  le  centre  :  il  y  reçoit  le  Yang-chi- 
mou  et  le  Hounouhou.  Le  climat  est  tem- 
péré. L'air  est  salubre ,  et  le  sol  est  fertile 
en  céréale»,  fruits,  et  coton.  On  récolte 
aussi  beaucoup  de  ginseng,  qui  est  exclusi- 
vement réservé  à  l'empereur,  dont  il  forme 
une  partie  du  revenu.  Les  montagnes  sont 
couvertes  en  grande  partie  de  beaux  bois 
de  charpente,  et  renferment  des  métaux. 
L'éducation  des  moutons  et  des  bestiaux 
est  considérable.  On  estimait  la  pop.  de 
cette  prov. ,  en  1761 ,  à  668,85a  hab. ,  tant 
Chinois  que  Mandchoux  ,  Mongols  et  Co- 
réens. 11  n'y  a  que  les  Chinois  qui  s'occu- 
pent de  l'agriculture,  de»  arts  industriels, 
et  du  commerce.  La  plupart  de»  autres  ha- 
bita ns  sont  pasteurs. 

Les  villes  de  cette  province)  entourée» 
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presque  toutes  de  palissades  au  lieu  de 
murs,  sont  peu  peuplées  et  en  décadence. 
Depuis  la  conquête  de  la  Chine  par  les 
Mandchoux,  on  y  a  introduit  les  mêmes 
tribunaux  qu'à  Pe-king,  mais  l'on  y  parle 
mandchou. 

CH1NGLEPUT,  distr.  de  l'Hindoustan. 
Voy.  Jagh.ii. 

CEI11VG  LI,  distr.  de  Chine,  prov.  de 
Kouang-toung,  dép.  de  Khiong-tcbeou,  sur 
la  côte  sept,  de  l'île  de  Haï-nan.  La  ville  de 
ce  distr.  est  située  a  5  I.  O.  du  chef-lieu  du 
dép. 

CHING-LIAN  ,  en  japonais  Sic- fin  9 
bourg  de  la  Grande  Lieou-kieou,dans  l'Emp. 
Chinois,  chef-lieu  d'un  distr.  de  la  prov.  de 
Tchonng-chab. 

Cil  I NGOMA,  île  de  la  capitainerie-géné- 
rale de  Mozambique,  gouv.  de  Quelimane, 
formée  à  l'embouchure  du  Zambèze,  par 
deux  branches  de  ce  fleuve.  Elle  •  environ 
a5  1.  de  long  et  10  de  large. 

CUINGOTEAGUE,  petite  Ile  del'océan 
Atlantique,  près  de  la  côte  des  États-Unis, 
état  deVirginie, comté d'Accomack.  Lat.N. 
37°  55'.  Long.  O.  77°V. 

CIII  IN  G  RE  ,  vallée  et  puits  du  désert  de 
Nubie.  Voy.  Chicié. 

Cil  I  M  ou  CH1HA,  petite  île  située  au 
fond  du  golfe  de  Nicoya,  dansIeGuatimala, 
prov.  de  Costa-Rica.  Lat.  N.  io°.  Long.  O. 
87°  «4'. 

C11LMAN  (S*.  ),  ville  de  France,  dép. 
de  l'Hérault,  arrond.  et  à  3  I.  3/4  K.  S.  E. 
de  S«.  Pons,  et  ki  7  1.  i/a  O.  S.  O.  de  Mont- 
pellier; chef-lieu  de  cant. ,  sur  le  Berna zo- 
ber.  Il  y  a  de»  fabriques  de  drap  destiné 
pour  le  Levant,  et  des  tanneries.  a,85o  hab. 

CH1N-MOU,  distr.  de  Chine,  prov.de 
Chen-si.  La  ville  qui  en  est  le  chef-lieu,  est 
située  à  ao  I.  N.  E.  de  la  ville  du  dép.  de 
Yu  lin,  et  a  ia5  1.  N.  N.  E.  de  celle  du  dép. 
de  Si  'an  ,  sur  Je  Kiu  ye-ho.  Lat.  Pi.  38°  55' 
ao'.  Long.  E.  1070  35'  o'.  Elle  e»t  peuplée 
de  a  ou  3, 000  familles.  Sa  proximité  d'une 
des  portes  de  la  grande  muraille  ,  nommée 
Yuen-yanta,  la  rend  1  ommerçante.  C'est 
par  la  que  les  Mongols  Ortous  viennent 
échanger  des  chevaux,  des  bœufs,  des  mou- 
tons, et  des  peaux,  contre  de  la  toile,  de» 
soieries,  du  tabac  ,  et  du  thé. 

CIlli\!\OkS  ,  peuplade  indienne  des 
Etats- L  ni»,  qui  habite  dans  la  partie  occid. 
du  distr.  de  Columbia ,  sur  la  rive  droite  de 
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la  rivière  de  même  nom ,  près  de  son  em- 
bouchure ,  entre  46°  et47«  de.lat.  N.  Elle 
est  composée  d'environ  1,700  individus  de 
taille  petite  et  de  formes  laides.  Ils  ont  les 
jambes  grêles  et  tortues  Jea  pieds  grands,  et 
la  u  t*'  aplatie  ;  ils  sont  timides,  et  quoique 
mieux  pourvus  d'armes  que  leurs  voisin»,  ils 
n'osent  s'en  servir  ni  contre  leurs  ennemis 
ni  contre  les  bêtes  sauvages  ;  cependant  ils 
sont  très-voleurs. 

LeChinnok  arrose  le  pays  qu'habite  cette 
peuplade,  et  se  jette  dans  la  Columbia, 
après  un  cours  de  18  à  ao  L  11  a  uq  pieds 
de  largeur  durant  les  basses  eaux. 

CHINON,  ville  de  France,  dèp.  d'Indre- 
et-Loire,  chef-lieu  d'arrond.  et  de  cant.,sur 
la  rive  droite  de  la  Vienne ,  à  9  1.  5/4  S.  O. 
de  Tours.  Siège  d'un  tribunal  de  i»* instan- 
ce. Elle  a  un  collège  communal.  On  y  fabri- 
que des  toiles ,  des  étamines,  des  serges,  et 
des  droguets.  Commerce  de  grains,  de  vins, 
de  bestiaux ,  et  surtout  de  pruneaux  dits 
de  Tours.  On  y  tient  des  foires  le  1"  jeudi 
d'avril,  d  août,  d'octobre,  et  de  décembre. 
6,o  16  hab. 

C binon ,  autrefois  fortiGé ,  a  soutenu  plu- 
sieurs sièges;  Henri  11,  roi  d'Angleterre,  s'en 
empara,  et  y  mourut  en  n58.  Charles  vu, 
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roi  de  France,  y  résida  pendant  l'occupa- 
tion de  Paris  par  les  Anglais.  On  y  voit  en- 
core les  ruines  du  château  où  Jeanne  d'Arc 
reconnut  ce  prince  ,  et  lui  annonça  la  mis- 
sion qu'elle  disait  avoir  reçue  du  ciel.  Chi- 
non  est  la  patrie  de  Rabelais. 

L'arrondissement  de  Chinon  est  divisé  en 
7 cantons:  Azay-leRideau,  Bourgueil ,  Chi- 
non, l'Ile-Bouchard,  Langeais ,  S'».  Maure, 
et  Richelieu  ;  il  contient  o3,ii,4  hab. 

CHIN-TCHIN,  di.tr.  de  Chine,  prov. 
de  Cf.cn  si,  dép.  de  Thoung- tcheou.  La 
ville  de  ce  distr.  est  à  8  L  N.  du  cheflieu  du 
dép.,  près  de  la  rive  gauche  du  Lo-ho. 

Cil  IN  Y,  ville  des  Pays-Bas,  prov.  et  à 
l3  L  3/4  O.  de  Luxembourg,  arrond.  et  à 
3.  L  S.  S.  O.  de  Neufchateau,  cant.  de  Flo- 
ren  ville ,  sur  la  rive  gauche  du  Semoy,  près 
de  la  forêt  de  Ching.  Cette  ville  était  assez 
considérable  autrefois,  et  chef-lieu  d'un  ter- 
ritoire particulier  ;  elle  est  déchue  par  suite 
des  guerres  dont  elle  a  été  le  théâtre.  Elle 
nomme  un  député  aux  états  de  la  province. 
84o  hab.  Il  y  a  dans  les  environs  des  forges 
et  d'autres  usines  pour  la  fabrication  du 
fer. 

CHIN-YANG,  dép.  de  Chine.  Foy. 
Foinc-THiiw. 
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